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CHAPITRE  PREMIER. 
MONTAUSIER,  DUC  HE  -  PAIRIE- 

fttt  de  gutulfi* 


A  Baronîe  de  Montauficr  dans  l'Angoumois ,  pafTa  dans  la 
Maifon  de  (âintc  Maure  l'an  1 32  j.  par  le  mariage  de  GUY  de 
faintc  Maure  Chevalier  ,  avec  MARGUERITE  Dame  de 
Montaulîcr,  fille  unique  &  héritière  ticFtutéuui,  (cignevr  de 
Moncaufier  &  de  P(tr<mUkàe  Mofnac ,  Dame  de  Jonzac  Elle 
fur  érigée  en  Marquilat  par  Lettres  données  à  Paris  au  mois 
de  May  1^44.  puis  en  Duthe'-Pairic  en  faveur  de  CHARLES 
de  faintc  Maure ,  Marquis  de  Montaulicr ,  Chevalier  des  Or- 
dres du  Roy,  &  de  (es  hoirs  mâles,  par  autres  Lenrcs  datc'es 
de  Tontaincblcau  au  moisd'Aouft  it6^.  rcgiftrccs  au  Parlement  de  Paris  le  1.  Décem- 
bre 1 66  j .  en  conlequence  des  Lettres  de  furannation  du  27.  Novembre  précèdent.  Cette 
Pairie  acte  éteinte  par  fa  mort  (ans  enfans  mâles,  arrivée  le  17.  May  1690.  Fojez.  Us 
fitcts  quifutvent  cenccrrunt  cette  ereSiien ,  tfr  es  U/iiHtlUi  m  donner»  U  CéneAkgieie  ht  Mai' 
fm  de  iJiiuc  Maure, 
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PIECES  CONCERNANT  LE  DUCHEPAIRtE 

DEMONTAUSIER.  ' 

Lettre?  Parentes  portant  creftion  de  la  Baronie  de  Montauficr  en  Marquiftt,  &rc.  A.Patin 
a u  njois  tk  May  i «44.  &cc.  Blancliar J.  Cm^iktim  Chrt».  terne  II.  c«I.  ly}^.  ^  j 

fnSim  Jk  Mâffi^  àe  Mmu^tr  en  mché     fàe'u  ic  frmn»y  m  fmtm  A  Jlfej^ 
•  .  ^lurla  Je  Jiurte  Mmk. 

10  UI S  par  la  grâce  de  Dieu  ,  Roy  de  France     de  Navnrrc  :  A  tous  prcfcn^  &  B 
j  avenir  1  Salut.  Comme  les  marques  d'hooncut  &:  les  dignitcz, qui  paflenc  à  U 
^olttrir^ ,  font  les  tecompenfes  les  plus  (oitdes  de  b  vemt  >  &'  donc  les  Rois  nos  Prede<  . 

ccfleiiis  le  fontparriciilicicmcnt  (ctviï  pmir  rccognoiftrc  ceux  d'ciuic  leurs  Sn'iccls  qui 
avoiçnt  ic  miçux  fscricc  du  public,  &  rendu  des  lervic»  pl^s  coniidcrab'cs  a  l'Ellat  ^ 
•auflS  à  leur  exemple  Inous  tvons  toujours  apporté  beaucoup  dectrconfpeâion  dans  lidi» 
tlribiition  que  nous  avons  faite  de  parcillci  grâces,     avo.is  piU  tin  Cnin  parriciiltcr  de 
ne  ks_rcpaoJrc,que  lut  Icspetbnncsdc  ruillanccs  lUullres.ac  qui  par  leurs  btUcs actions 
ïè  font  élevez  £iuilcirLisc|es«^Ks>  non  feulemcnc  pour  les  (Migct  i  nouscontinucr  leurs 
ferviccs,  mais  aullî  pour  convier  ijn  chacun  n  les  imiter,  fie  a^ansmisenccniidcration 
Jcs  grandes  &  rccommandabics  qualiicz,quilont  en  la  pcrfonne  de  notre  ttcis-tijcrSC 
bien-amc  Charles  de  (ainteMauq^f  Marquis  de  Montauficr,  Chevalier  de  nos  Ordres,  q 
■GouTerneur,  &no(lrc  LiciucnaniGcnci  il  en  nos  Provinces  de  Xaintonge  &  Angou- 
nioîs ,  noftre  Lieutenant  General  en  la  Haucc  i»;  Baflic  AUacc ,  Comnwndant  pour  noftrft 
(crvicc  en  noftre  Province  de  Nort^andic;  lequel  clt  liTu  de  l'ancienne  ^milledc  Ikinca 
Mautc,doni:  Gon'clindc  fainte  Maure  dcz  l'an  mil  dixctoit  un  des  plus  grands  Seigneurs 
du  Royaume,  dont  (à  pofterkédivifcccn  plufieurs branches  .1  pns  alliance  firenadono^ 
dans  pliilicurs  grandes  Mailo;isdc  ce  Royainnc  ,  lequel  i.kz  (on  bas  âge  a  commence' de 
(ëtvir  le  feu  ^oy  nofke  très  honore  ScigApur  &  Pe.Ec  deglof ica(c  jncmgicc,  &i  nous»  f^a* 
'voir  ai  ItalieauriegedeRorigriahe&twCazai,  S!  enluiieentoas  les  autres  qui  fuient 
•entrepris  par  les  ai  mes  U    o'IccJic  Seigneur  Se  Pcic ,  &  parlcsnofti  cs  dans  la  Lorraine 
&  dans  r^Kaçe»  mcimc  en  celui  de  la  ville  fie  fortcretic  de  Briflàc  fous  £:u  noltiecoufin 
-de  '^eymar ,  où  il  donna  des  marques  de  foo  courage  en  plufieun  rencontres  «  anflîblen 
•qu'en  la  bataille  de  Cerne  ,  dans  laquelle  il  prit  trois  c'tendaus  <'c  Cavalerie  de  fa  propie 
-main;  ces  actions  de  vigueur  jointes  aux  preuves,  qu'il  a  données  de  fa  prudente  &  tagc  ^ 
«ondnîte,  nous  obligèrent  à  nous  fervir  de  luy  dans  noftre  ArinÀ  d'Allemagne,  qui  cftMX 
pour  lors  commandée  par  tcu  noftre  couda  le  Maréchal  de  G uebriant ,  tuns  laquelle  il 
clloïc  leul  MaccchaldcCamp,  &  oii  il lignala  la  valeur  mermc  après  le  dcceds  de ooftfc- 
dtccDuiin  ,  comme  auin  dans  le  CoRsmttMletneot  que  nous  luy  aurions  confié  en  la 
Hautes  Baffe  AKace,  où  dans  une  rencontre  il  fut  fair  prifoMi'c,  des  ennemis ,  de  chez 
lefqucis  eftant  (brti,  nous  l'honoralmes  pour  marques  de  Ix  uiiiùAion,  que  nous  avons 
de  les  fcrvices  de  la  Charge  de  Gotttetncut  iC  noftre  Lieutenant  General  dans  nos  Pro- 
vinces deXainconge  &  Angoumois  »  où  durant  les  derniers  mouvctnens  excitez  dans 
noftre  Royaume ,  tomentcz  par  les  ennemis  declatez  de  cette  Couronne ,  que  nos  (ujets 
rebelles  avoiciit  introduis  particulièrement  dans  nofJitcs  Provinces,  a(în  de  les  ruiner  &: 
ic  rcftc  de  noftre  £ftat»  s'û  leuravoit été poilible,  ledit  iieut  Marquis  deMontaufier  au- 
Toir  non  fcntement  nnainfena  lerdiies  Provinces  en  noftre  obéillance ,  mats  autli  après 
avoir  rcfufc  avec  une  infidélité  inyiolable  les  propolitions  avantageules,quc  les  ennemis  ^ 
luy  tirent  (aire  pour  l'obliger  à  s.'utiir  avec  eux  >  il  les  auroit  chaftcz  avec  des  forces  infc- 
ticutes  aux  leurs,  des  places  de  Xaintonge ,  Tailtcboarg  Ae  Tallemont  dont  ils  sTeftoiene 
emparer,  après  quoy  avec  le  peu  de  troupes,qui  Kiv  rcfti  )ic,av.i;,t  i  cncontrcune  pattie  de 
leur  armée  a  Montaucan  en  Paigord,  tl  l'auroit  chargée  ^dctaite,  &:  aurcit  en  cette 
glorienfeoccafionrcceuunebleirurcau  bras  dont iteftdemcurécftropic'  :  iln  apasl^llé 
neantmoinî  t'cptns  de  nous  rendre  des  fcr\ice<:  utiles ,  loir  dans  Itfditcs  Provinces,  foit 
ailleurs  en  divtrs  emplois  importans,  que  nous  luy  avions  confiez,  ainfy  qu'il  continue 
,3oumellemenidcfiiiieentoute  rencontre  avec  une  lidclitc  &:atll-dian  (ingulicrc  :  conli- 
derantaufll  l'avantage,  qne  cet  Eihr  a  rcccu  des  fîdclcs  5i  lignais  /  ferviccs  Je  feu  ■  îce"tur 
delainccMautCj  hctc  aiiné  duait  Marquis  de  Momauticr,  lequel  dcz  l'a^c  de  vingt 
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A  ttiStS'cftaiit  jette  trovcfly  en  habîcde  Rcligicuxdans  la  place deCual,  to^  qu'elle  fût 

adîcgec  l.t  pttmicre  fois  par  les  Efp.igiwls,  contribua  notablement  p  u  v.iîcur  te  pir  fa 
bonne  conduite  i  la  dcftencc  de  ladite  Place,  laquelle  ayant  clkc  ailicgcc  pour  une  le- 
coode  Ibis  par  leldits  Flpagnols ,  il  s'y  liiznala  fous  lêu  noftre  cooltn  le  Marelcbal  de 
Thoiras,  &:  en  omtc  dctîlrulit  tic  lo.»  chef  avec  »inc  vipuair  gc'ncroïitc  extraordi- 
naire la  place  de  Rcll;gn?n  dans  le  Montfcrrat,  at<aqu<.c  pat  le  Marquii  Spaioldj 
«niilite  oie  quoy  il  dont»  diverfcs  preuves  de  fom' courage  de  fa  fidclité  Se  afltdion 
envers  cette  Couronne  en  divcrics  occalion<;,  tant  dans  le  Rovaiinic,  Lorraine,  Alle- 
maenc  &  dans  la  Valteline ,  où  il  fi«t  enfin  tue  cii  lot^aiit  ks  bains  de  Bormio,où  s'cftoic 
seciiee  Icrcrte  de  l'armée  Imperiallc,  qui  avoit  cftc  defFaite  dans  ledit  pays  en  pluficurs 
oombatStpar  l'armée  qui  cftoic  ious  le  commandement  du  feu  Duc  de  Rohan ,  dont 
ledit  Hedordeiàinte  Maure  avoit  toujours  mené  l'avant-garde ,  &  voulant  reconnoiftrc 
en  la  perfonne  dudit  iieur  de  Montaulifr ,  non-iculemcnt  tant  de  fcrvices  rccoinminda- 

B  ble^  çfi'iï  nous  a  tendus  &  à  cet  Eftat;  mais  aullî  celui  dadicfeu  Hcôorde  (ainte  Maute 
(on  frère  ailhé ,  &  hiy  tefmoigncr  la  lâiis^ftîon,  qui  nous  rn  dénote  par  quelque  mar- 
que d'honneur  qui  palîc  à  fa  poricrrc,  i  1 1!'.  avons  cftmie  ne  le  pnuvoir  mieux  faire 
qu'en  éiigeant  en  tttre  &c  dignité  de  Duché  Se  Pairie  de  France  la  Terre  &c  Marquifac 
de  Moataelier  qui  lui  appartient  ea  propre ,  ayant  efté  laifTée  en  part;';gc  par  une  An 
fi'ik";  d'un  Duc  d'Angoulelmc .  il  y  a  près  de  quatre  cens  ans,  àlaMaifon  de  faintc 
Maure  qui  cftauilïcrès-ancicnne  &  illultre,  ladite  Terre  &  Marquiiatdc  Montauiîec 
Icicuée  en  oibftre  Ptovince  d'Angoumois ,  cy-dev^nt  Chaftenenietrés-confidenble  & 
fort  ancienne ,  relevant  de  nous  à  cai  le  du  Cluftcau  f^:  Duché  d'AngooittoiSt  iâîte 
Baronnie  depuis  un  très  loiig-tcmps  ,  &  ciigcc  au  niuis  de  May  de  l'année  mil  fixoeiU 
quarante-quatre  en  titre  de  Marquisat,  eftanc  con->po(cc  de  huit  ou  dix  fiourgs  ou  Pa- 
roUlésen  toute  Jufticc  haute ,  tncycnne  &:  bafle ,  avantapc'c  Je  plufieurs  beaux  grands 

Q  droits,  y  ayant  quaiuité  de  Vaiiaux  &i  de  Seigneuries  qui  en  iont  mouvansi  enlorte 

?u'elle  en  plus  que  fuffifantè  de  (oaMiiir  ledic  citre  &  dignité  de  Duché  Se  Pairie  de 
rance. 

.  Sçavoir  iàilons  ,quc  ponrccs  caufcs ,  de  l'avisdc  noftre  Con(ctI,  où  elloient  plufieuts 
Ptineesde  noftre  SaDg&  autres  grands  s;  notables  perfonnages  de  cet  Elht,  &  dcnoftr» 
propre  mouvement. grâce  Ipcciallc,  pleine  puiflance  Hc  Autorité  Royalle,  Nouî  avons 
crée  & c'rigc,  créons  fie  érigeons  par  ces  prclcntes  fignc'cs  de  noftre  main,  ladite  Terre  ôc 
Mirquilàc  de  Montauiier  en  nom,  titre  &  dignité  de  Duché  de  Fiattcc>pout  enjoiiirpat 
ledit  lieur  de  Momauikt  &  (es  hoirs  malles  procrcÀen  loyal  mariagp  |Neincment,  per* 
pctuellement  8£  i  totijoufs,  fous  te  riom  6c  ap'pèlîation  de  Duché  de  Moutauiîer  en  Pai- 
rie de  Fr.incc  ;  cn'cnibic de  tovu  droits ,  honnciifs  prérogatives,  picùnincnces ,fran- 
chiics ,  libcttez,  que  les  autres  Ducs  &  Pjirs  de  France  ulcnc  unt  en  ^ufticc ,  jurildi- 
ôion ,  (Sance  en  nos  Cours  dé  Parîement ,  avec  voye  délibetacive ,  qu  en  cous  aucrei 

droits  quelconques ,  foit  on  aflenib'éc  de  Nobleflë  >  Uiâsde  Guerce>qtt*atKttS  fieux  9C 
de  IconCe,  d  honneur  fie  de  rang. 
Vottlons  8c  nous  plaift,  que  toutes  lesCanfes  civOes  te  crimineDes  ,  peribnndles» 
mixtes  &  tc'elles  qui  concerneront  tant  ledic  Heur  de  Montaufîer,  que  le  droit  dudit 
Duché»  ibicoc  tnutces  &  jugées  en  noftre  Cour  de  Parlement  de  i^ans  en  prcmicte 
inflanoe»8cqueIcsCialès  &Prt>cez  d'eutreks  Sujets  ic  Juftidables  dudic  Duehétief- 
fortcnt  nuemcnt  par  appel  du  Juge  d'iccluy  en  noftrcditc  Cour  de  Parlement  en  tous 
cas  fors  &:  excepté  les  Royaux,  dont  la  connoillaucc  appartiendra  aux  Juges  paidc- 
tant  lefquels  ils  avoicnt  accouftumc  dp  reflbrrir. 

■Voulons  aulTî,  que  ledit  fleur  de  Mrntauiicr  S:  fcs  dcfcendar.s  mafles  en  loyal  nu- 
nage,  Te  piiUlcat  dire  &  reputcr  Ducs  de  Muntauliec  &  Pairs  de  Fiance,  &l  tieuncnc 
letiic  Duché  en  plein  fîef  fous  une  feule  foy  &:  hommage  de  Nous  &  de  noftre  Couronne; 
I  diir'ifl  Duché  &:  Pairie  ledit  r.cur  de  jVonrauiîcr  Nous  a  fait  dcz-î-p't  'riir  ,  aiiili  qu'il 
eft  accruflumé,  le  ferment  de  Hdelicc, auquel  Nouslavons  tcccu  en  i.iouc  qualité  de 
Duc  deMontaufîcr  fie  Pair  de  France,  comme  tel  Nous  voulons,  que  tous  les  vaffaux  8C 
tenans  fiefe  n^ouvans  dudit  Duché,  le  rcconnoiflcnt ,  fie  luy  faftent  rendre  les  foy  9C 
hommage, baille  leurs  avcus&denombrcmens, quand  l'occalion  el cherra, audit  fîmrde 
Montaufier  &  àiês  fuccellcurs  audit  Duché,  au  melme  titre  de  Duc  de  Moi  taulier  Ce: 
Pair  de  France,  fans  toutcsfôis  que  par  le  moyen  dccCTtecrcâion,  ni  des  Ediâsdcs 
années  mil  cinq  cens  foixantC'iix,  Jutllec  mil  cinq  cens  fotxantedix-iKuf»  Décembre 
mil  cinq  cens  quatre-vm^r-un  ,  Mars  mil  cinq  cens  quatre-vingt-deux  ,  feus  fur  l'e- 
tediondcs  Terres  en  Duchcz  &:  Pairies  »  Marquilats  &  Comtcz»  l'on  puillcprctcndte 
oresoi  ftooc  radvcnir  idefiuc  diwits  malles  dudit  fieut  de  MonnuOer  ee  de  fcsdtcfceii* 
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dans ,  ledit  Duchc  fc  Paine  cflrc  réiini  fit  incorpore  à  noflrc  Couronne ,  S:  fans  que  nos  A'- 
Xucccfl'curs  Roys  audit  cas  puillcnc  prétendre  aucun  droic  de  propriété  &  revctlîon.du- 
dit  Dtichép.tr  le  moyen  des  Ediâ«  &  autres  chofe;  queTcion<|ue$>  anfquelles  Noos  avons 
tk'roij.J  ^:  v.vjro^coi;s  Je  noflrc  grâce  fpecialle  par  cc5  Prcfcmcs  en  fiveur  duSit  (leur  de 
Kloiiiaiihcr  &  de  les  lucccflcurs  fie  ayans  cauic,  fans  laquelle  dérogation  ledit  lîeur  de 
Montaufier  n'aiicdt  voula  accepter  noftredire  grâce  &c  libéralité ,  ni  confencir  à  la 
prclcmc  cfîMon  ?<' crc*;i:i(jn  ,  à  la  charge  auffi  que  kdx  Duché  à  dcflàut  de  fucccf- 
Icur»  niaiki  en  loyal  mariage  dudu  iicur  de  Moniaulicr  fie  de  les  dclcciuians ,  retournera 
à  fa  première  nacurc ,  titre  fie  -qualité  de  Marquifat. 

Si  Jiînnnns  en  Man.lemenr,  à  nos  aniez  &:  tr'nx  Ir^  ^cr.'  renifu  noflrc  Cour  de  Par» 
leiiicut  a  P.»us ,  Cluiubrc  de  nos  Comptes  auuit  i^u ,  luus  autres  i,oi  JuHicicrs  fie 
Oificicrs  chacun  en  droit  foy ,  comme  à  uiy  apparticircira ,  que  ilof  piefenies  Lettres  de 
création  S:  érection  ils  fafl'ent  iîtc,  publier  fie  regilUer ,  fie  du  contenu  en  iccllcs  ,  joiiir 
&uici  ledit  lîcur  de  Montaufier  8C  les  fucceflcuts  mafles  en  loyal  mariage  pleinement,  B 
paiftblemcnt  fie  perpétuellement,  cellans  fie  faifans  ccifcr  tous  troubles  fie  empêche» 
mens  tu  contraire,  nonobflant  quelconques,  Ëdids  .  Oidonnanccs*  ddfenlês  fie  Lee- 
tresaa  comraire,  par  lequel  on  pourroit  prétendre  le  nombre  des  Ducs  &  Pairs  eflre 
limité  fie  prcfix,auiqiicllcs  Nuus  nvons  licro:;;:  dérogeons,  mcfmc  àcclïc  de  l'an  mil  cinq 
cens  foixante dix-neuf,  fie  auxdéroe-uoircs des  dérogatoires  y  conicntts.  Car  tel  est 
wosnt?  riAisin  :  Et  afin  que  ce  Nitchofeibmie  U  ftaUe  à  toujours ,  Nous  avons  fâie 
mettre  noftie  fixl  à  ccfiktes  Ptcfenccs,  faul  en  aucieschdèsiialbc<ifoic&  l'aumiy  en 
toutes. 

DoMMB'à  Fontainebleau  an  mois  d'Aoud  Tan  de  grâce  mfl  lîx  cens  Ibizante-quaciCf 

fie  de  noftrcRmielc  vingt- Jcuxicmc,  (îgnc  LOUIS:  Et  fur  le  rcply,  parlelLoy.. 
l^h  Tell  i  er.  £t  IccUc  lui  lacs  de  loyc  du  grand  Iccau  de  eue  vette. 

c 

VEU  le»  Lettres  fie  informations  feites  d'office  à  ma  Rcqueflc  des  vie,  mcears» 
âge,  convcrfntion ,  Religion  Catholique  ,  Apolloliqnc  &:  Romaine,  &;  fiJclitc  au  fcr- 
vtce  du  Roy  £e  expériences  au  taa  des  Armes  du  Suppliant  ^  cnfcmble  de  la  qualité 
droits  fie  prraogttives ,  revenus  fie  mouvance  de  laditcTcrte  fle  Marquiiâc  de  Montau* 
fier,  Se  autres  terres  fie  fîcis  y  joints  t  tapporté  fie  à  moy  conmuniqué  pmdie  teUcs 
aurres  conclulions  que  de  raifon. 

Vcu  lc(Jitcs  Lcttrei    inlormation*; ,  &  autres  pièces  aaffi  communiquc'es. 

Je  n'cmjicrchepour  le  Roy ,  cllcc  leldites  Lettres  rcgidtécs  au  Crcâc  de  ladite  Cour» 
pDureftre  exécute  fie  jouir  par  le  Suppliant,  fes  hoirs  malles  nez  fie  i  naiftreen  loyal 
mari.igc,  de  l'effet  Se  contenu  en  icelk-s  :  Ce  faifant,  rcccii  en  ladite  qualité  fie  dignité 
de  Duc  de  Moatauficr  fie  Pair  de  France,  en  iailàot  le  lermeot  en  tel  cas  requis  fie  ac-,  ^ 
couftumé ,  fans  pouvoirnântmoins  joUir  de  la  diftraftion  iit  Refloct,  fie  tes  appella- 
tions du  Juge  diiJit  Duché  fie  Pairie  cftrc  relevées  nucmenten  la  Cour ,  qu'au  prcala- 
blL  il  n  ait  été  latistait  à  rindcmnitédcsjuge3,oùellesrcnortiflent ,  fie  à  la  charge  que  les 
hcts ,  terres,  fie  feigneuties  relevantes  des  Particuliers  ne  pourroot  eftre  cenfécs  fie  repu- 
tcc)  tiire  pirtfie  portion  dudic  Duché,  qu'au  préalable  le OMfaaitcmcnc des SdgpCOCt  , 
dont  iK  tclcvent  ne  k>ic  rapporte ,  Se  l'indemnité  payée. 

JIRREST,  le  Roy  fe'sMt  en  fm  ftrltment  fur  t/reilimJes  Lettres  deDuch/é"  Pairie  de 
J-'ratice  ,  du  Marqm/iU  de  Mvattufter ,  en  faveur  de  Mejftre  Charles  de fiinte  Mmre  :  Per- 
-unt  verifiattm  det  fi^ÊM  {Mniff^jb^  itjfimm  ^  k^êOtim.  B»  Mmr^ 
a.  Dtftmht  itffis, 

E 

VEU  par  h  Cour  toutes  les  Chambres  afîemblécs,  le  Roy  féant  fie  Prcfidenren 
icclles,  les  Lettres  Patentes  données  par  ledit  Seigneur  au  mois  d' Aouft  mil  lîx  cens 
foixante-quairc ,  (ignées  Louis:  Et  fur  le  reply,  par  Z  Roy.  LeTellter,  fiie  foliées  du 
grand  fccau  de  cire  verte  ;  obtenues  par  NîclVirc Charles  de  laintc  Maure,  Marquis  de 
MoQtauiiet ,  par  Icfquelles  fie  pour  icscau(es  fie  conliderations  y  contenues, ledit  Sei- 
l^eur  auroit  créé  fie  érigé  la  Terre  fie  Marquifatde  Montaufier ,  en  nom«  titre  de  Dtt« 
ché  Se  P.uricdc  France  ,  pour  en  jouir  par  ledit  fieur  de  Montaufier  Je  fc^  hoirs  maflcs 
procréés  en  loyal  nunagc,  pleinement ,  pcrpcruellcment  Se  à  toujours  fous  le  nom  fie 
appellation  de  Duché  de  Montaufier  fie  Paiiiede  France,  ainfi  que  les  autres  Ducs  fi£ 
l'airs  de  France.  Veut  Se  UyplaiftquewiitcsletCanrcsciviliCSyCriiQiiMlto 
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A  tes  t  mixtes  &  r<FeIIes  <[m  concerneront  tant  ledit  ficarde  Moatauiîer  »  que  ie droit  dudie 

Pudic,  fiinbnr  trairrccs  ?c  iugct^  en  Iav<irc("onrcn  première Inftanrc,  îi:  que  les  Caufcs 
6:  Protêt  d'cnttc  ks  jufiiciabics  dudit  Duchc  reilbrtjllcut  nuemem  pat  appel  eu  la  Coufi 
en  tous  cas  fors  &:  excepté  les  Royaux ,  dont  bconnoidance  apparticndroit  à  nos  Juges» 
pardcvant  lefqucls  ils  avoîenr  accoutume  de  icsToutir  :  Voulou  aufll  îcdic  Seigneur  Roy 
que  ledit  licut  de  Montauiicr  &c  Jcs  dciccndans  nulles  en  in\  al  tiuriagc  ,  fc  puiflbut  dire 
Bues  te  Patcsde  France,  6c  tiennent  ledit  DuchédeMontJulîer  en  plein  lief  fous  une 
fieute  foy  fie  homm^c  dudit  Seigneur  &  de  fa  Couronne  :  Voulant  aufll  que  les  Judi- 
dablesaïKfic'Dache  le  leconnoiflênt,  luy  filTcnt  les  foy  &  hommafrc  ,  baillaflcnt  les 
adveus  &  dcnnmbrcmcnt ,  c|iund  l"i>ccalinn  y  cclicrroit ,  aux  mcimcs  titres  de  Duc  de 
MoDtiiuûci  &  Paie  de  Fraiice ,  aiiid  que  plus  au  long  le  contiennent  Iciditcs  Lettres  à  la 

B  Cour  addredantes ,  Lettres  dé  Surannation  do  vingt-fcptîémc  OOfitm  dernier  ,lîgiië 
I.OUIS:  Ec  plus  bas,  par  le  Rov.  Le  Tellilr.  Et  Icc'îcls  du  grand  fceau  de  cirC 
jaune.  Requcllcs  dudit  ficur  de  Montaulicrà  hn  d'cnregiibcmcnt  d'iccllcs  :  Informa* 
tioti  faice  d'oilîoe  I  b  Requeftedu  Procureur  General  du  Roy  >  des  vie ,  mceuts,  con- 
vctlacion ,  Rcitpon  8c  expériences  au  &it  des  Arme;  dudit  (îeardc  MontattÛCtzCooda-* 
ijons  du  Procureur  General  du  Roy,  iatnaticre  nitic  en  dchbcration. 

Le  Roy  (cnnt  en  Ton  Parlemeof ,  a  ordonne  m  ordonne  que  lefdites  Lettres  feront 
rcgillrc'c'i  ni  Crcfll  d  u  cli  v  pr  vii  cfhc exécutées  &  joiiir  pat  ledit  lieut  de  làinte  Maure, 
fcs  hoirs  malles  ne?,  ce  a  luiitrc  eu  loyal  mariage ,  de  l'cftct  &  contenu  en  icellcs  :  Ce 

^  (ant,qtt*illcrjreccuen  !adiceclurge^quaUcé&:digi)uc  de  Duc  de  Montauflci  &■  Pairdti 
franco*  en  Êuiant  te  iernacnt  en  tel  cas  requis  éc  accoudumc  ,  de  bien  &:  fidcllement 
fcrvîr ,  confciller  9c  alTifter  le  Roy  en  fcs  très-hautes  &  très-importantes  affaires ,  tt 
prenant  fcance  en  ladite  Cour,  girder  les  Ordonnances ,  rendre  la  jurticc  aux  pau- 
vres, comme  aux  riches,  cemr  les  délibérations  dotes  6c  Iccrcttcs,  &:  en  tout  le  conv* 
porter  comme  un  bon  ie  magnanime  Duc  8c  Pair  de  France ,  Offider  de  h  Couronne 
Coiifciller  en  Cour  Souveraine,  doit  faire  ,  fans  pouvoir  ncantmoinsjoiiir  de  la  di- 
(Vradlion  de  Rcflôtc  ,  &  les  ^ipjpcllatioos  du  Jujge  dudit  Duché- Pairie  clhc  tdcvécs 
nuetnenc  en  la  Coor,  qu'au  prâlaUe  îl  n*att  cfte  ËRiïlàit  à  linderonirédes  Juges  od 
elles  te(Vor;oicnt  ,  ?:  à  la  tb.irçe  que  les  fict"^,  terres  feigncurics  dcî  particuliers  ne 
pouronc  ciuc  cculcc^  «i<«;  réputées  (aire  part  &  portipn  dudu  Duché,  qu  au  prcaUblc  le 

*^  conicnicnient  des  Seigneurs  dont  ils  relèvent  ne  loii^apporté,  &  l'indemnité  à  eux  payée, 
?  !  tar.t  ledit  de  [aiiiwMautc  mandcs  Jç-leqgoentijuié  fiddicéaiiRoy,yacaé 
itLCu  iX  pris  la  place.  ,  ." 

LOins  de  SmrmkttàB  fmr  toKt^wfm  it^Mt  Lmm  i&e&imh 

LOUIS  par  ta  grâce  de  Dieu ,  Roy  de  Fi  m  i  c  c  &  de  Navarre  :  A  nos  amcz  &:  fcauM 
ks  gens  tcnansnoft^eCoui  de  Parlement  &:  Chambre  de  nos  Comptes  à  Patis«- 
iT.  I^r  nos  Lettres  patentes  en  ferme  de  Chartres ,  en  datte  du  mois  dTAoufl:  de 
J  Tannée  dernière  16^4.  &' pour  les  grandes  &  importantes  li;i(i'c  rations  y  contenues. 
Nous  aurions  créé  &  ctige  la  lcric&  Marquifac^Moauuiicc  en  titre,  nom  &  dignité 
de  Dudhé  8c  Pairie  de  France,  pour  eftre  dordhavanc  K  i  toiijoos*  polTedée  &  en  joiiic 
par  noike  rrc's-chcr  S:  bien  am^  Coufia  Charles  de  faintc  Maure  &  les  fucceflcurs 
mailcs,  Seigneurs  de  ladite  Terre  de  Montaulicr  ,dcz&:  àruillte  en  légitime  mariage, 
tndit  titre  de  Duch^  8c  Patrie  de  France*  8e  aux  mefmes  honneurs,  rang ,  fccancc  , 
prééminences  &r  prc'rogativc?;  apparrenans  atidir  titre  îc  dignitcdc  Duché &:  Pairie  de 
France ,  dont  jouulcat  tous  les  autres  Ducs  àc  Pairs  de  notkre  Royaume ,  ainfi  qu  il  clt 
plus  particulièrement  porté  par  nofdices  Lettres  1  mail  d'autant  que  ne  vous  ayant  pas 
cdé  prclencccs  dans  l'an  de  l'expédition  d'icclles ,  vous  pourriez  faire  difHcultc  dc  les 
j  cnrcgilircr,£<;  que  Nous  voulons  qu  elles  ayent  leur  plein  &:  entier  cfïct.  Aces  causes, 
Nottsvous  mandons  8c  ordonnons  par  ces  Prefentes  lignées  de  noftrcmain,  que  fans 
VOUS  arrcilcr  à  la  furanoation  dc  nofdites  Lei  très  Patentes  dudit  mois  d' Aouil  de  l'année 
J664.  lefquell(^s  (ont  cy-attachées  fous  le  conire-(ccl  de noftrc  Chancellerie,  vous  aye» 
à  proccdcL-  à  l'cnrcgilhctncnc  pur  &i  fimple defdites  Lettres ,  &:  à  laireioi^iir  '^^'^ 
contenu  en  iccUcs,  noihedit  Couûn  8c  les  fucceflièats  maflcs  ca  loyal  marij^c ,  plei- 
nement, pailîblement  &  perpétuellement, cédant  8e  âifimt  ceflertowtroBbies&em* 
pefclicmcns  quelconques  ,  &:  nonobflaut tous  Edits,  Ordonnances,  Rcglemcns  ,  Let- 
tres, Atrcits  autres  choies  à  ce  contraires,  aulqueUes  Nous  avons  dérogé  6c  déro- 
geons pour  ce  rt^rd ,  encore  que  nofdiies  Lettres  ne  vous  ayenc  efié  préfencées  daiis 
fan  &jour  de  l  obtention  d*ÎGdles,  ce  que  Noua  ne  vooloi»  pouvoit  noixe  tù  pce% 
7«me  y.  B 
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fiidider  à  noftredit  Coufin ,  &c  dont  en  tant  que  belôin  eft  ou  fcroit ,  nous  l'avons  ne*  A 
levé  !c  difpcnfé ,  relevons  &:  difpcntoiis  par  ccfditcs  Prefentcs.  Car.  tel  est  Kostrb  . 
fLAisiK.  Donhe'  à  P  uis  le  vulgt-iep'.icmc jour  de  Novembre  mil  fuccûS  foixanre- 
cinq.  Et  de  noftre  Regue,le  vùig^-noUiàne.  Sipic  LOUIS  t  Etphis  bas»  pir  le  Roy* 
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GENEALOGIE  . 

DE  LA  MAISON  DE  SAINTE  MAURE- 

TA  M»lôn  de  ^ntcMsnre  .l'une  des  plus  anciennes  du  Royaume ,  a  pris  fon  nom 
j  de  U  ville  de  iainte Maure  en  Tourainc.  Hirct  daus  (es  amiquiK-  A  jr  ,  pag. 
itZ.&i  189.  dit  qucnvKon  lan  lojz.  Fouqucs  comte  d'Anjou  ,  hcbatir  icductau  de 
ùmtc  Vhuie  avec  pluficurs  aurtes.  Avant  de  donner  la  Généalogie  des  Seigneurs  de 
(ainte  Maure  ,  defqucls  font  dcfcendus  les  dues  Je  Montauficr  pairs  de  France  ,  on  a  cru 
devoir  rapporter  le*  picmicrs  Seigneurs  de  ce  nom,  dont  une  fille  porta  la  icrrc,  le 
nom  te  les  acmes  de  (àiace  Mauie  dans  la  naîroa  de  Piecigny.  C 


ARTICLE  PREMIER. 
PREMIERE  MAISON  DE  SAINTE  MAURE. 


G 
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OSCELINdc  famtc  Maure  furnommé  Piffdvhms,  e<t  mentionné  dans  une 
^  y  charte  de  Fouqucs  Nene  comte  d'Anjou ,  i'aii  1007.  avec  Suhard  de  Cra<  n  , 
Thibaud  de  Fla?nn  &  pluCieurs  autres  (ci^ucsi  il  ctl  audi  nonunc  dans  la  tondatioQ  Di 
de  l  Abbaie  de  BcauUcu  ,  l'an  1009.  &  étcn  mort  avant  l'an  1030. 

Femme  ÀREMBURGE  vivoit  encore  l'an  1050.  qa'elb  codêncit  à  la  feodicioa 
du  Prieure  de  laintMeiïnin  laite  par  Hugues  (ou  fils. 

t.  &  2.  G0SBEI1T&  GtriLLAUMB  deIkinteManie, mentioonadanslafixid*> 
*  tion  du  Piicuré  de  faint  McHnin,  moururent  (ans  poRcntc.  Guillaume  (ètroUT» 

encore  mentionne  dans  ua  tiuc  de  l'Abbajfe  de  Vcudômcdc  1040. 
3.  HUGUES ,  Seigneur  de  Iainte  Mauie^  qui  (bit. 

11. 

UG  UtS,  Seigneur  de  iainte  Maure,  fonda  le  Prieure  de  faint  Mcimin  de  fainttf 
Maace,  8£  elf  nommé  dans  l'aide  cette  fondation  avec  fa  mere  &  (es  frères  i  le 
tîcrcT-ft  (ans  date  ,  mais  la  fondation  fut  faite  en  faveur  d*A]lKrt,qui  fut  Prieur  de  faint 
Mcimin  depuis  joti.  jufquen  lojo.  Il  cil  aulli  mentionne  daus  un  titre  de  Fouqucs 
jrMAwoomfe  d'Anjou,  imprimé  dans  le  recueil  des  titres  de  (aint  Nicolas  d'Angers. 
Yo\cz  rHiflûirf  Je  Sibléftr  M^i'^f ,  Liv.  ix.ftg.  2J2.  OÙ  ccciite  eft  rapporté,  &  oans 
lequel  Hugues  le  quaiitie  :  tga  riugo  CflJlny  JancU  Afâurx  Zki  fjrstiiyjiire  ktre£târiê 
ft^^  é  ttftntnus.  Le  Pape  C.rcgoire  V 1 1.  lui  ccrivir  une  lettre  ,  qui  eft  la  vingt- 
<icuxicmc  du  Livre  1.  de  les  lettres,  &  le  trouve  dans  l'hiftoire  de  Sahlé  ,  pae.  ijU. 
Femme  yENOR  ,  fille  de  ierUy  ,  fcigncur  de  Monftreuil  (  du  depuis  Jifonttzeuil 
/  «  1  iPi^  ét  flellav  )  &  de  la  (œur de  GiUmn  , fcigncur  Je  Saumur.  (4) 
SiUi.VafV-    •    i.GOSCELlN  IL  du  nom,  logneut  de  iaintc  Maure,  ^ui  fuie  ^ 
a.  Hugues  de  làinte  Maure, eft  nommédans  ufiedian«,  oar  kuiudleleaimie d'An- 
jou fe  dcTifta  fan  1 087.  en  hvau  de  l'abbé  de  faint  AuVin  d'Ai^s^de  toutes ks 
«fiitpadons  qu'il  avoit  taites. 

^    ^  m. 

GOSCELIN  II.  ou  nom ,  fcigncur  de  làintc  Maure,  cfl  témoin  dans  une  cliirtc  du 
Monaftciedciàint  Aubin ,  ïous  Fouqucs  comte  d'Anjou  en  i  o  jy.  (  i  )  c  cil  lui  qui 
jl„<„  .  .«dfr«-  dans  la  fbndationdel'abbaYcde  Vendôme,  eftmcntionncen  1040.  avec  Henry  Roy  de 
vw,fol.  ^S       France ,  Guillaume  duc  d'Aquitaine  ,  Georttov  Mortel  comtcd'Anjou  ,  Guillaume  vi- 
«ointcdc  Blois.Gcofitoy  del'reuiliy,  Léon  d  àmboiic,  Landry  de  Baugcncy,  Guil- 
laume dcPanhoiay  AeConAaniinde  McUo:  lleftauffi  Sàt  mention  de  lut  la  même  an- 
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née  dans  l'augmentation  de  I.î  fjiKliiiùn  tk  faint  Nicolas  d'Angers,  &  dafts  la  fondation 
da  Prieure  de  l'Eviac  ;  il  ligjru  avanc  Hugues  comte  du  Mans  dans  une  Chane  de  Geot* 
fioy  .MvM/co&Ke  <f  Anjou,  avant  l'an  1047  tranf^ea  en  1060.  avec  Albert  II  do  nom» 
abbc  de  Marmoutier  ,pourun  droic  depatHigc  qui  avoir  ctcaccoriic  à  cette  aUb.n  c  Le 
comte  d'Anjou  çonnoillânr  fa  valeur  âc  celle  de  Ion  6eic>  lespotuà  Cure  U  guette  au 
feiniettr  d' Amboife. 

Pemme  CASSINOTE*  dame  de  Ja  lbye,Sc  du  vioootté  deToocs  qa*elleeacen 

partage.  (<) 

1.  GOSCELIN  III.dunoni,lè^urdefiiiaieMiare,qui (bit. 

2.  Hcctirs  de  faiiitc Maure, tocavccfonfrcfcdans  laville delà Fiijit. 
j.  GUILLAUME  de  laince Maure, 'dont  iUcrapailcci-apnf$. 

I  V. 

GOSCELiN  III.  du  nom,  (^i^'^fur  de  faintc  Maure  te  dcIaHrivc,  vicomte  di 
Tours,  aflîltâ avec //«^«w fou  Itcrc,  Icconucd'Anjou,  danslagucuctjml  cutcon- 
tte  Henry  I.  roy  d'Angleterre ,  &  le  trouva  à  ia  bataille  Sais,  i^h)  l\  tut  tué  avec 
ton  frète  par  des  ibldats  qui  le  nutiacceucoDCce  eux  daus  la  ville  de  la  Haye.  11  peut 
avoir  été  pcre  de 

HUGUES  de  làioce  Mauic ,  fufcita  U  guerre  qui  (e  6t  l'an  1 1^2.  entre  Henry  II. 
roy  d' A  ngleterre  a£  Aliéner  &  femme  £  &$  enâas.  Ileft  mentionné  dans  la  chro-* 
nique  de  Robert  du  Mont  l'an  1 17;.  avecIbnIiIsqBittyeft  poiiunommé,  ic  qtûappa' 
icouncotoelaillapointdepoftaitd      ^  ^ 

GUILLAUME  ,  feigneur  de  Ciintc  Maure  ,  que  l'on  prc'fiimc  avoir  c'tc  troillc'mc 
fils  de  Gofcelin  II.  Icigneur  de  lainte  Maure,  iC  de  Ctjfinote  de  la  Haye ,  &  ireie 
de  GgiEMwIIL  dn  nom»  ne  v&oic  plus  en  itoy  tt  nelai^  qu'une fil]enomm({A«^» 
donc  il vaétK  parlé 


(  «  )  Mtnagt  I 
but  d(  <>iblé,  Lt 


(A)  LUtitd» 
luiM  M*  dan  a 
C«iMlariede  là 


Maure ,  ick  ceiie 
bataille  veii  mt. 
L*  Prie  Sirmcnif 
<iar(  fet  ooiri  lue 
Geofroy  <ic  Vcn- 
.iumc ,  U  mci  en 
uiS.  d'aimtt 

•Blllf. 


ARTICLE    SECO  N  D- 
SECONDE  MAISON  D£  $AINT£  MAURB 


Afir  fêHfuifé 
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GUILLAUME ,  lèîgneur  de  Prectgny  en  Tourainc  ,  prit  le  non  de  ùânic  Maure 
à  caaiêde  là  lêmine»  fie  iês  cnfans  s'appetlerent  indifTcremment  de  Precigny  &  de 
lâtnte  Maure.  M.  l'skhé  le  Laboureur  prétend  que  ce  Guillaume  de  Procigny  dciccndoic 
d'un  feigneur  du  nom  de  Loudun  ,  lequel  s'ctan:  allie  à  l'hcricicrc  de  Prccignv  ,  en  avoit 
pris  ic  nom }  &  qu'aiofi  la  mailbn  de  iaiato  Maure  d'aujourd'hui  lottoit  de  celle  de  Lou^ 
don,  qu'il  die  avoir  été  une  grande  maifijo.  A.duChelnecn>itqueceux  delamaifondtf 
Ecrric,  la  plus  grande  &  la  plus  illuflre  du  Loudunois,  ccoicntlcs  auteurs  des  feigncurs 
diePrccigny»  Fejez.  [hijloireie  Sablé ftr  MmàtCt  Liyrt  IX.  f.  ii6.(ir  attfddùâ/u/.  31.J. 
^uittaumedePrccigny  confirma  l'ip  tt6$.  da  con(»temaitd'i4v9(rafemniete(Ie&« 
cnfân'; ,  les  exemptions,  que  Guitlaume  At  faintc  Maure  fonbeau-pere  avoit  accordées  aux 
Abbé  &  Religieux  de  la  Mctcy-Dteu  :  il  prend  le  nom  de  Piecigny  dans  ce  titre  ,  &  dl 
quIîfié)<«iv«&/biMHr  ài  ?rtâmut,  tmnmufimSé Marnât  dans  un  antre  de  la  Charoteofu 
du  Ligct.  Il  vivoit  encoTc  en  i  iOf>. 

Femme  AYOYE,  Dame  de  iainte  Maure  en  Tourainc ,  faUe  unique  &  hcnucre  de 
^nUKmmvs  lêigneus  de  finote  Manie  ilôt  mariée  tong^tani  avanc  i'àn  laoj*  te  porta  4 
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fon  mari  h  terre  de  faîntc  Maure.  , 

i.  Guillaume  II  du  nom,  fcignair de  fidntcMfltireSr de Prcdgny  Chevalier ,  6c 
une  donation  à  l'abbaye  de  Bangcrais ,  le  7.  des  Idcsd'Ocluhic  1 2.18.  cllccft  (ccllcc 
de  fi»  Iceau,  lûr  lequel  il  ci\  tcptelcncé  à  cheval ,  tenant  d'une  main  1  cpce  haute  fie 
derautreréôi  de  tâinie  Maure^  Ton  cheval  eft  caparaçonné  des  mêmes  aErncs^Ieg^ 
de ,  S.  ^iUbni  de  S.  Mann  ;  il  ctoir  mort  (ans  poltcritc  l'an  1  ;  1  j.  ' 
3.  J  OSBEKT ,  léigneur  de  lâintc  Maure  fie  de  Ptecigny  ,  qui  (uit. 

3.  HvcuBs  de  falnte Maure,  Chanoine  de  Toucs  en  iiitf.  &  Prient  de  Loches ca 
iiij.vivoitcncoiccn  1140. 

4.  f .  6. fi£  7.  G AA&i £ ,  Ar-amburge  ,  Petron I LLE,  &  DoM ITE  de  fainte Maure 
Aientioante  avec  lents  frètes  dans  le  titte  de  im;.  pow  l'abbtye  de  laMcrcy- 
Dieu.  S 

'  II. 
'OSBERT  de  fainte  Maure»  chevalier,  feigncur  de  &inte  Maure  de  Precigny  &  de 
NoUaftrc  ,  avoir  fucccdc à Cw/i«M»^roa  frcrc aillé,  fuivant  un  titre  de  l'an  1113.  où 
iTfc  qualitic  Icigneur  de  Nouafhc  &:  de  faintc  Maure,  fc  dit  fils  de  GmtlUumt  de  Pic- 
cigny ,  Se  reconnoit  que  (on  itère  &:  fon  pcre  avoicnt  cédé  à  I  abbaye  de  lainte  Croix  de 
Poitiers, tm  droit  qu'il»  prÀcndoient  fut  les  hommes  de  cette  abbaye,  ès  bailliages  de 
ûint  Romain  fie  de  Villeche ,  pour  Icfquets  i)  compofa  du  coarentement  de  Hi^ues  de 
fainicMaurc,  Ch.inoinc  de  Tours     Prieur  de  Loches ,  (on  herc  ,  en  prcfence  de  fcan 
Archevêque  de  Touis,  de  Tbetty  de  Gakrdon  Scuéchal  de  louraine  &  de  Poitou,  le  -, 
6.  des  Calendes  d'Avril.  La  mêtne  année  il  affranchit  en  Qualité  de  icigneur  de  fainte  ^ 
Maure  &:  de  Prccigiiv  ,  l'abbaye  de  Baugerais  de  tout  droit  Je  péages  pour  les  charois  de 
ce  Monalkre  en  les  terres  Ce  titre  efl:  iccUédc  Ion  Iccau ,  fur  lequel  il  paroic  à  cheval 
ennédetoutcs  pièces,  l'épéc  haute  en  une  main,  8e  de  1  autre  tenant  un  ecu  chai^  d'une 
felcc,  qui  lont  les  armes  de  (ai-.te  N'aurc  ;  ,  S igitlum  Josberti  Je  fani/a  Maura y 

au  contre-fccl  eft  fon  fcel  iecrct  compolc  d  un  ccu,  la  bordure  componncc  qui  lonc 
celles  de  Precigny.  il  confirma  encore  la  même  année  fous  les  mêmes  ud  8e  contic>lcid 
li  donation  faite  a  l'ahbivc  de  la  Mercy-Dicu  par  GiùlUitme  fon  frerc  ,  auquel  il  avoit 
fuccedc ,  &  donna  avec  Hugues  fon  frète ,  entre  les  mains  de  Jean  Ardicvëquc  de 
Touts  t  fipt  livresé"  i"»**  de  rente>cn  &veurdeceMonaflcrc,  à  la  charge  qu'on  y  n 
<  '  )Ç^ynet  i:  icroir  conlhuire  une  Chapelle  pour  eux  II  confirma  l'an  ixt6.  (  4 }  aux  Religicufes  de  ' 
M  CttiiaaUoli.  \^  Lande  de  Ecauchcfnc ,  Ordre  de  Fontcvraut ,  les  donations  que  fa  mcrc  y  avoit  laites, 
lëcroilà  contre  les  Albigeois,  &:  fut  l'un  des  Chevaliers  qui  fccllercnt  de  leurs  fccaux 
le  traité  fait  le  16.  des  Calendes  de  Juin  1x19.  par  Pierre  de  CoUemy  &  Matthieu  de 
Marly,  au  nom  du  toy&titLofiis»  im Roger Betnatdcomce de IW,  potttcliafla 
(  ;  il  0  1:  les  Hérétiques  des  tctresdece  dctnia.  (()  U  eft  cDOoie  nommém  d'auttes  titicsdef 
î*'"'-"^°  "^?'f- années  ji^j.  8e  i24f. 
'  Femme  A.  eft  ainli  dé%nle  dans  une  donation  fist  pat  fim  mari  au  mois  de  Janvier 

1124.  à  rFgliicdc  faint  Martin     Tours ,  elle  pouvoit  être  fille  de /'/^rrir  de  Montoirc, 
feigneut  de  Vendôme,  fie  éiAt^Umitne  la  femme ,  lefqucls  avoient  tbndc  en  iio8.  lab-  E 
baye  de  b  "Virginité  au  Maine.  Elle  eft  meatioonée  avec  (on  mari  dans  uo  titre  de  l'ab*  / 
bave  de  Cormery  en  laai.  Ott  OQ  lit  JOSBBÂTUS  Je fiuSaJUim»,  tjrwctrej»!  * 
(  r-)  Hift.  <tt  fit*  temim  VnUctm.  {e) 
Sihk  .M».         1.  loSBEKT  de  fainte  Maure, Chanoeliet de  l'c'glifede  faint  Martin  dcTouneti  ia4f.' 

fuivant  la  chatte  ooiie  de  cetse  cglife.  Voyez  Gd.  Cbri^.  £Jà.  Je  iSjiktem,  u 

'       77*"  ' 
à:^UIiJLAÇ[lilË  IL  fidgooB  defaintc  K^oie^ 

UILLAUME  11.  du  nom ,  feigncur  de  (ainte  Maure  fie  de  Marfillac,  eft  nommé 
VT  avecBouchard  comte  de  "Vendôme ,  Jacques  de  Maille' ,  Gérard  Savary ,  Herbert' 
•    Ti)^i4.&  autres  Chevaliers ,  dans  les  Sututs  de  Charles  de  France ,  comte  d'Anjou  ■ 
8c  dei*rovencc,  le  Mardi  après  leDimanche  OMrtf  del'an  1250.  fût  un  des  principaux' 

fcigncurs  lic  Pi:;['vj  ,  oui  traitèrent  en  1  iC'j.  avec  Alphonfcde  Fiance  ,  camie  de  Poi- 
(d)  H'Sk.  dc>  tiers,  pour  régler  le  rachat  des  fe/f  À  Mtrcj;  \^Â)  tranfi^ca  la  mciiKannceau  nom 
Ch<ftc«ncu  ,    de  (es  enfans  pour  la  Aioceflîon  de  &  femme  avec  Hugues ,  feigncur  de  Parthetuy,  8e 
rtcufCf  p  7.  obtint  les  terres  de  Marfillac ,  d'Aigrie  Je  de  Tuchcnays.  Il  mourut  en  1 171. 

Femme  JEANNEdc  Rancon,fillc  de  Geeffrgf ,  IciRncat  de  Rançon ,  Chevalier, ccoit 
faeur  de C/«|(^f7 de  Rançon  ,  de  la  Dame  de  rert%tM^,dch(tmined^Ametje»^Kl'' 

btct,  &:dcecl!e  de  Jejfelin  de  C  jflilinn  ,  mnnnit  l'.in  \  \oi.  5:  fut  entetfée CO l'alH ' 
baye  de        lui  vant  le  tcitamcnt  Uc  GuiliMmc  <àc  laintcMuuic,  Chancelier  de Ftanœ. 
(9npetit.lilSi  X.  GUILLAUlMffi 
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•  I.  GUILLAUME  HT.       nom ,  fcigncm  «.ic  tainrc Maure,  quifuir. 
2.  PIHRKË  de  fainte  Maure,  (cigncut  de  Moiugiiugier .  ooluioua lapofterité  qui 

/ira  rtfftrtte  aprh  ceffe  de  fin  frère  éni. 
j  isABEAU  de  lailuc  Miiifc,  qu'oH  Jnnnc  pour  femme  à  Philippe^  fcigncur  dcPric, 
de  Bulànçois  &  de  Montpoupon*  Sénéchal  de  Bcaucaireflc  de  Niimcs,  tils  aini 
de  Jem  II.  du  nom ,  (èigncuc  de  Prie  >  de  Bafançois  &  de  Moulins ,  8;  àeCÏUette  lâ 

Îrcmicrc  tcmmc. 
ËAttNE  de  iaintc Maure,  veuve  en  1334.  de  Pierre  Cbtrbmet  pouvoit  cac  âUe 
de  <»iw&»Mv  II.  du  Dom  >  fdgncur  de  fd^^ 

I  V. 

UILL AUM£  UL  du  nom ,  chevalier ,  (eigneur  de  (aintc  Mauic  &  de  Marfiilat^ 
X  dont  il  fie  homnu^  en  1 17 1.  .&  1 274.  à  Guillaume  de  Blayc ,  Evique  d'An» 
goulcmc  à  Hc!ic  Corel ,  ou  Carel  abbc  de  làint  Cvbar  ;  il  en  donna  encore  a%'cu  en 
1196.  tut  ptclcat  au  mois  de  Juillet  1*97-  à  un  aétc  que  pallà  Aliéner  de  Monttort , 
comtclTc  de  Vendôme ,  donc  il  fiic gâtant,  &  noarac  après  l'an  1300  ;  de  là  femme 
dont  le  nom  cfl:  ignore  ,  il  rut 

Isabeau  Daaic  de  lanuc  Maure,  de  Maiûllac,  de  Montbazon,  de  Montcontour, 
4k  ]anuc,  de  Savonicrcs  &  de  Prccigny.  Le  Roi  la  £ii(oit  chercher  en  1 30 1.  pour 
la  mettre  à  Maubuiffon  à'fînd"empêcher  qu'elle  ne  fe  mariât  à  quelqu'un  du 

Î>arti  du  duc  de  Bretagne.  Elle  époufa  la  même  année  Ameury  1 1 1.  du  nom  , 
ire  de  Craon,  auquel  elle  apporu  les  terres  de  iainte  Maure  &  de  Marfillac- 
U  61  hoauuaee  de  cette  derou:ie  à  l'Evcqiue  d'Angpuléine  en  i  joi.  (Se  étott  âls 
de  Mamu  ifl.  do  nom,  fîre  de  Craon  ,  de  SaMe,  &c.  S<<hedi4l  héréditaire 
i,,     d'Anjou ,  de  Touraine  fi£  du  Maine,  &:  de  MihaM  de  Maliucs.  Ilabcau  de  (aiiuc 
Maure  étoic  morte  avant  ioo  mari  le  10.  Décembre  ijio.  la  fut  cotarée  ca 
,  r^le  des  Coidelîers  d'Angers  en  la  chapelle  de  Craon. 

%,  L 

SEIGNEURS  DE  MONTGAUGIER. 
MARQUIS  DE  NËSLE,  ET  COMTES  DEJOIGNY. 

put  iifftiàtu 


IV. 


jpiERRE  de  (aintc  Maure,  chevalier,  frère  puînc'  de  GutlUmie  IH-  du  nomj 


^  feigneut  de  iàinie  Khnw»  &  fils  de  GUILLAUME  U.  &  de  Jeanne  de  Rançon, 
comme  il  a  été  dit  ci-devant  pag.  8.  fur  feigneur  de  Monrgaugicr ,  fit  fon  teftntncnc 
le  Mardi  avant  la  Punrication  1314.  nomau  pour  cxccurnce  (atcipmc.  Si  lue  en- 
terré en  l'églife  de  faint  Elpin,  diocc(e  de  Tours,, où  il  avotefondéime chapelle. 

Femme,  i\!  AHAUT  fut  enterrée  à  l'abbaye  de  Sully  , comme  on  l'appteadda  tefta* 
ment  de  GmiUMme  de  (amte  Maure  ,  ChaaccUa  de  Prancc  (on  fîls. 

I.  PIERRE  de  feinte  Maure  II.  du  nom ,  feigneur  de  Montgaugier  ,  qui  fuir, 
i  GtMLLAi'ME  de  (ainte  Maure ,  chanome  &  doyen  de  làint  Jdanin  de  Tours  en 
I J27.  Chancelier  de  France,  mourut  en  fon  prieuré  de  la  Charirf  (ur  Loire , 
la  veille  de  la  Converfion  deiàinc  Paul  1334-  après  avoir  fait  fon  tcrtamcnt  &: 
fiit  enterre  dans  I  cghfe  de  laint  Catien  de  Touts,  comme  il  l'avoit  ordonné. 
Voyez  fm  mick  (Uns  U  fm  de  tette  hipyre ,  chapitrt  dti  Qupodias  de  France. 
Tme  K  G. 
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].  CUY  t!e  faiiitc  MauTet<ibquellbatddGMidiisltt{êigp«aisiccomte»HeJ<MiziK»  A! 

rapportes  ci>après  §.  IL 
4.  HucuBs  de  fainte  Maure  dc  bifb  qu'une  fille,  k  laquelle  GmffàmK  de  laioce 

Maure  ,  Chancelier  dc  Fnuice  ton  oode  IcgMft  looo.  Hv.p»  (on  teftamcntdtt 

rol)o"«û«         17.  janvier  ij 34.  4) 

(iHjn«>        Ueui.  ou  Isareau  de  (aintc  Maure  ,  Dame  de  Bdlcfoncaine , mariée  ,  i^.i 
hm.p.^  fifrre  df  Paîuau  ,  feigncur  dc  Moiiirefor  âcdcLuçqft  **.  à fi«rf  dc  la  Jaille, 

avec  kqiicl  elle  vivojt  en  iJ7J.  &i  i}7y- 

4.  Louise  dc  fainte  Maure ,  première  femme  dc  Gtâjfreyt  dit  Bridet»  dc  Château* 
briant.  fcigncut  du  Lyon  d'Angers,  de  Chalain,  des  Rochcs-Baruaut ,  tk  Cha- 
vannes  &:  dc  U  Bouatdierc,  nls  dc  Jet»  de  Chatcaubcunt ,  leigncur  du  Lyon  „ 
d'Angers,  tcc.  &  à'Ifibdk  U  PcevAte  deTbouan»  Danae  de  Cbavannes  la  pcfri 
micre  femme. 

7.  Mahaut  de  fainte  Maure,  abbefle  de  la  Trinité  de  Poicieca ,  le  17.  Novembre 
(  / }  r  0  cherite.        1 3  3  2-  (  ^  )  <^(çûc  plulîcurs  hommages  en  cette  qualité  l'an  i }  J4>  Vnyez  CSfcr^. 

l-*9>  GoAUtn  de  ûince  Maure ,  que  finirr»  dir  ,^1^ 

quts  dans  fon  t^mam  iê  im  13^4.  &  M^HùffMmie JSmm  dtârgfM  ^  fmmê 
itrt  bitiri. 

V.. 

PIERRE  de  fainte  Maure  II.  du  nom  ,  dit  Drumâs,  chevalier,  fcigneur  de  Mont-  q 
^u^iett  de  Rivarennes,  vicomte  de  ficidicrs>  (ctvic  en  la  guerre  de  Galcogne 
tt  de  Saintonge  l'an  ijjS.  8c  (e  trouva  avec  cinq  Chevalier*  6e  vingt-huit  Ecuycn 

en  la  bataille  du  Rcy  de  Navarre  l'an  1 J40.  en  l'oftdr^  Bnuvinc;.  Il  demeura  trois 
tbis  pti  onniet  des  Ai  gbii ,  aufquels  il  paya  de  groilcs  rançons ,  àc  fut  oblige  de  ven- 
dre (a  terre  de  la  Saulljyc  ,  allile  au  grand  fief  d'Aunls.  Le  Roy  U  lui  rendit  depuis 
en  cf  r.fideraticn  de  les  fcrviccs  le  ic.  Septembre  157'-  ^  a^rcs  '"n'.-rir  rzayycirc, 
il  iiuciua  aclicn  contre  le  Picvoi  de  Parii,  poui  avoir  élari^i  de  piiion  un  aouunç 
Renaud  de  Monttctrai  d ,  au  préjudice  de  ce  qui  lui  ccoit  du. 

I.  Femme  ISABt AU  dc  Precigny,  Dame  de  Lalcu  &:  dc  Lommeau  près  la  Ro- 
chelle, fille  puînce  dc  GmlUmnt  dc  Precigny,  fcigneur  des  mêmes  lieux  ,  mourut  j 
tans  en  fans. 

II.  Femme  MARGUERITE  d'Amboifc,  fille  puînée  éb^trger  Ldu  nom,  fei« 
gi  cur  d'Amboifc ,  dc  Montrichard,  de  Chcvreufc,  &c.  Scde  Mme  de  Flandres ,  Dame 
de  Ncile,  de  Tenrcmonde  &  dc  Montdoublcaa.  hllc  hcrita  de  la  terre  de  NcHe, 
qui  palTa  à  û  pofterité  pat  U  moïc  laas  çnfiuu  dc  Bhiube  de*  The,  coœteûè  de 
Dampmartin  là  nièce. 

1.  jEAN  de  fainte  Mjurc  ,  fcigneur  de  Moncgaugicr  &  de  Ncflc,  qui  fuit. 

2.  Am4ano  de  laintc  Maure, fci^iicur  dcPullàc,  &c.  fit  hommage  le  l8.  Avril  i4i$i 
à  la  R,eine  de  Sicile  &  au  Roy  Ibn  fils ,  pour  la  terre  de  Brlu  fur  Adoois,  mou- 
vante du  ch.iteau  d'Angers,  pour  celles  de  firzé  ^  de  Longue,  tenues  du  châ-  £ 
teau  dc  Baugé ,  &:  pour  ia  icigoeuiic  de  la  i^aignc  relevante  du  château  du  Loïc 

B  mourut  fans  cntans. 

5.  Marie  de  (aime  Maure,  Dame  dc  Rivarennes,  femme  dc  Pierre  de  la  Rochc- 
louûe,  chevalier ,  Icigi.cur  de  Pocc  ,  duquel  elle  ctoit  veuve  ea  141  y.  &  avec 
lequel  elle  avoir  vctKiu  la  terre  de  Pocé  i  la  Rei.)e  de  Sicile  ,  fuivant  des  titres 
des  m-ces  1388.  &:  1390.  £Ue  cut  pottc  hetltkte  cbMrku  de  lâînce  Mauie» 

Dame  dc  Loue  la  niCCC. 

4.  Ma^cuskite  de  fainte  Maure,  maric'c  vers  l'an  138^.  à  Guillatme  d'Orge- 
mont ,  fcfgneur  de  Mery  fur  Oifc ,  dc  Mcricl,  Failloiicl,  &c.  troilicmc  fils  de 
Herre  d'Orgemont,  fcigneur  de  Mcry  &  dc  Chantilly,  chancelier  de  France,  f 
ft  de  AUrguertte  de  Voilines. 

Hbctou  de  ttiflce  Maure ,  chevalier  &  chambellan  du  Roy,  cft  mentionné  en  ces 
qualités  en  pl«£enn  titres  des  années  1409.  1410-  1411.  &  1411-  il  pouvoic 
être  fils  ,iMiftetB  de  fkm  de  fiinie  Maucel  L  du  nom,  Icigpear  dc  Momjini^ 

Fafr  nâUirH  de  Piètre  defainreMaute  It.  du  nom ,  (êfgneur  de  Montgaugicr  &de 
Jeanne  de  l'Ifle  B  il  ha  1. 
(  f  )  p.ri'''»        Jean,  kittri  de  fime  Mitre  y  ftrvn  ftnm  Us  Chtvditrs  dr  let  Btujers  es  gêtrres  de 
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VI. 

JEAN  de  fainte  Maure  1.  du  nom,  fcigneur  de  Montgaugicr  &:  de  Neûc,  comte 
de  Benaon,  tec.  cendic  aveu  en  140S.  de  la  lérre  de  la  Haye  joubin  au  château 
d'Angers,  (4)  plaicloit  en  1413.  contre  le  fcignciir  d'Amboifc,  pour  la  fucceffion  de  '^jj^^SîT/ 
Pttrrtf  Icigncut  d  Amboilc  ,  vicomte  de  Thouars,  Si  ctoit  mort  en  i4ij.  que  les 
enfins  éioieiit  ibus  la  mcdle  d'jnuad  bime  Mauic  •  fcignenc  de  Jonzac  le  de 
Philippe  d'Orgcmonr. 

tcinmc  J  L  ANNE  des  Roches ,  Dame  de  Bcauprcau  Si  de  la  Haye  Joulaiii  en  An- 
jou* Hile  &  héritière  de  Jern^  fdgmenr  des  Rjocnes,  &  de  Jeauu  de  Beauptean* 
1.  JEAN  de  (ainre  Maure  II.  du  nom,  fcigneur  de  Monl^ugier  , qui  fuit 
a  Phare  de  fainte  Maure,  mineur  en  i4Zf .  étoic  avec  ioo  itère  8c  lés  finies  (bus 
la  cutelic  i^Armud  de  fainte  Mautei  ftl^néttr  de  Montailfier. 

3.  Marie  de  làintc  Maure,  aufll  mmcure  en  1425. 

4.  Chakiotb  de faincc Maure,  Dame  delà  Faigne ,  mariée  i  Cf  de  Laval  1I.'da 

nom,  (cigncur -de  Loiic  ,  de  Eenais,  MontfalDcrr,  &c.  fils  aine  de  Ththau:  de 
Xaval,  chevalier,  (ogneuc  de  JLoiic  &  de  (aine  Aubin»  &  de  Jetnne  de  Maillé. 
Elle  lui  apporta  la  terre  de  la  Faigne ,  mourut  le  jo.  Aouft  fie  fiit  enter* 
xéc  dans  l'cglilc  de  Eenais  fous  une  tombe  ,  où  (c  voycnt  fcs  armes  au  i.  de 
fainte  Maure,  au  2.  de  Flandres,  au  3.  de  la  Haye  ,  au  4.  des  Roches,  &  fur 
le nmt  d' AmboUê  ^caicdé dedeus kqpatds.  {t)  \ oyez tme  UL  de tmtb^mtt     ; /.AiCk^ 


îP 


lUHtMâM  t.de  niinteMan- 
xe*  â»  1.  it  gutultt  4  /4  (nix 
ihtmintt ,  fitunmt't  qui  eftU 
Htyt  fouUin,  au  ; .  d'ei  au  li$n 
rampAnt  de  fable  ,  au  4..  d'Ar- 
gent i  lé  btnde  fuftUe  de  gueu- 
les A  Ia  bordure  de  fAble  beft»- 
tét  £n  qui  efi  dts  KOCUES,fm 
U  fut  imutlé  M  x.^r  4» 
fênt  it  gutuUit  M  %* 
à  l.  it  gutuUt  k  dtnt  Btm 


VII. 


JEAN  de  (ainte  Maure  II.  du  nom  ,  comte  de  Bcnaon ,  fcigneur  de  Neilc,' 
i^c  Monœaugier  ,  de  Beaulieu  ,  de  la  Haye  Jouiain  ,  de  Capy  ,  d'Athies  ,  de 
Ivfouchy-la-Gache,  de  Saultray  Se  de  Rivarennes  ,  étoic  en  142;.  (ous  la  tutelle  de 
d'Orgemoiit,  lequel  reprit  le  procès  commencé  par  fon  pcre  contre  Loiiis 
d'Amboifc,  vicomte  de  Thouars ,  pour  la  troificmc  panic  des  biens  de  cette  Maifin. 
Jean  de  laiate  Maure  écoïc  déccdc  ca  1463. que  la  veuve  plaidoic  coacre  Jbo  fils  dupio; 
mierlic 

I.  Femme  ]ACQUETTEdc  Puifeukiiiiéoe dellqgnandde CharciKSiacchA* 
vlquc  de  Reims ,  chancelier  de  France. 

1.  CHARLES  de  Sainte  Maure  f  comte  de  Nèfle,  qtrifoic. 

2.  Andte'e  de  fainte  Maure  ,  femme  de  TbihauJ  de  BcUangcr  ,  ScigfMUX  de  h 
Houll'aye,  vivoic  encore  en  .  1494.  qu'ciic  ttaoiigea  à  Poitiers  poucfo  droics 
(occeflÎB. 

11.  Femme,  LOUISE  de  Rochechouart ,  fille  éijttn  de  Rochcchou.ut .  fcigneur 
de  Mortcmar  Se  de  Jeamu  dcTurpin  Criûe' ,  fut  maittie  cn  1444.  eut  m$UereaMX  Jtrca 
niamge*  fietefta  le  29-  Février  1489.  le  Roi  lui  fit  rendre  en  1490.  imêroiiune  de 
ajoo.  livres,  qu'il  avoir prifc  cn  l'cgUrc  de  S.  Martin  deToucSsOÙlibailUty l'avoic 
tnife  en  dépôt.  Voyez  terne  jy.  de  cette  Hijl.  p.  «77. 

S.  Jbam  defainie  Maure, prifonnier  à  Loches ,  auquel  k  pnoes  fax.  eomoacncé  1« 
4.  Juin  1477  pour  avoir  coopté  de  âire  évader  kobincedeRoncy»  qui  y  àoic 
audl  détenu  pnlonnicr. 
a.  ae  |.  Jacques  bc  Antoine  de  fiintc  Maure. 

4.  Acne's  de  fainte  Maure,  mariée  à  j''^  Beau-fils,  lequel  ayant  droit  de  fcs  bcau- 
frcrcs ,  plaidoit  en  148^.  contre  Chtiles  deiaintc  Maure  &  Thibaud  de  Bcllangert 
pour  le  chàienideRivatennes,  auiavoicâé'donné  cndonaiiB  L'an  1471*4  Loaik 
de  Rochcchoiiatc,  nete  de  là  Kmaïc^ 
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C H  A  R  LE  S  de  faintc  Maure, chevalier  comte  de  Ncflc  ,  fcijncur  tic- Tvtkjnrgau- 
gicr ,  chambellan  du  Roy  ,  ne  portoit  <iu  vivant  de  fon  pere  t^uc  la  quaiiic  de  Sei- 
gneur de  Puifeuls,  Ht  homnugc  de  la  terre  de  Neflc  le  18.  Mars  I4$7.  cft  qualifié 
tM^n  du  Sfy  dans  des  lettres  patoucs  des  Rois  Louis  XI.  au  mois  de  janvier  i^4€, 
pour  I  e'rcdion  de  la  kigacune  de  Neflc cn  comte ,  &  Charles  VIII.  le  7.  Décembre 
r«    Mtnigc.  1484.  (4)  &:  vi  voit  encore  en  149;. 
hfi.J4S»iU,f.     I .  Femme ,  M  A  D  £  L  £  N  £  de  Luxembourg ,  féconde  fiUe  de  ThUâtul  de  Luxem- 
bourg,  fcigncur  de  Fiennes ,  te  de  fWiff»,  de  Mclun ,  »f  petite  fille  de  ^«rrvdcLi»* 
xcmbouit;,  cornu-  de  S.  Paul  &:  de  Mvrufri/c  lîc  Eaux  ,  fuc  rnaricc  p.ir  contrat  du  z€» 
Septembre  14 $7.  L'extrùt  stn  trouve  hij}.  àe  SAbUpar  Mentge,  liv.  IX.  p.  z^6.  n 
Adriem  de  fainte  Maure  fut  émancipé  par  ton  pcrc  le  30.  Juillet  \^67.  Se  mourut 
peu  aprcfs-. 

IL  Femme,  CAT£RIN£  d  £ftourcvillc,  DamedeCuvcrvillc,deQuieticy«deLa- 
ineeviltea£deFotiiwcte,fiUedeJbforrd'Eftouceville,  feigneurd  AuircboTc»  Se  de  Ail* 

Ht  dcfainte  Bcuvc,  parr:^e;i  lc5  terres  de  la  f.icrcflTion  dcfnn  frereeQI498. 
I.  ADRIEN  de  laintc  Maure, Comte  de  iScllc,qui  fuit. 
X.  T'EaN  de  fainte  Maure,  dierâliet  de  Rhodes ,  commandeur  de  Carquigny. 
3,  Jeanne  de  fainte  Maure,  mariée  lan  à  Jicq»(s  dcMontbcl,  chevalier, 

Icigncur  d'Entremonts  &  de  l'Epuic  ,  lequel  tclU  le  6.  May  1513.  il  croit  fils  do 
CuHUime  de  Montbcl,  fcigneur  d'Eiitremoiits  &  A'Jjnârde  de  la  Chambre, 5i  (c  Q 
()'}'Gai^CMn.         remaria  à  Philippe -Htlent  Ac  SaHcn  Ji;c  ,  hî!c  de  Jttques  Baron  de  Sallcnage.  (  b  ) 
^jjfijtîiiiiMffît     ^  ANTOINETTE  de  (àinte  Mauic,  cpoulJi  haufan  B.iraton,  Icigneur  de  Rivarenncs, 
jw^fww  fank»  Brofle&deChalonges,  chevalier, grand cch.-)n(on  de  France,  hlsde  irm» 

f.frow  ftis  Baratnn  »  lëigncur  de  la  RochC'Ëaraton  &  de  Champirc  Se  d'yfme  de  Fefchal^ 

^.  Anne  de  (âinte  Maure,  femme  de  N.  fcigneur  de  U  Graiioirc  en  Anjou. 

IX. 

ADRIEN  de (àinteMaurc,  chevalier, comte  de  Nede^rci^eucdeMoiugtnigicr 
Ce  dcBeaulteu,  n'avoir  que  i>  .  ^ns  loriquc  U  n  pcre  l'émancipa  Se  lui  donna  lo 
comté  de  Nèfle  cn  le  matiant  le  9.  (cptcmbrc  i  ^  80  il  ctoit  mort  eu  1 J07. 

Femme, CHARLOTT£  de Cbalon,  comtdie  de  Joigny ,  dame  d'Amigny  fie  de  O. 
Yiceamt,  fille  te  hetiriere  de  C^aries  de  Chalon ,  comte  de  Joigny ,  baron  de  Vtteaia 

&  de  "Janne  de  Banquccun  ,  fu:  in  i/icc  par  contrat  du  9.  Septembre  1480.  &:  ctoit  rc- 

snaiicccQ  1507.  à  irjnfwi  d'Alcgrc,  Icigtieut  dePrecy  ,£taiid  maître  &  gênerai  tclbr' 
maccur  des  eaux  Se  fbcêts  de  France,  nb  de  Jttfui  de  Tourzel ,,dic  d  Aicgre ,  baron 

d'Alcgrc, chevalier ,  &:  dcGabrielle  dcLaftic.  Charlotte  de  Chalon  étoit  veuve  de  fort 
fécond  mari  lorfqu  elle  obtint  fouârancc  pour  faire  la  tbi&hommagç  de  ibo  comté  de 
Joigny  &  de  la  feigneutiede  fMefeu$Montrcallea4.0aabreij*5.  (*) 
Do./*t'S9-  1-  ]FAN  Je  (ainrc  Maure,  comte  de  Ncilc,  qui  fuir. 

I,  Nicolas  de  l'ainte  Maure,  baron  d'Emcry^  comte  de  Joigny  en  partie,  cpouûl 

'  le  17.  May  1 5  ja  Jeamte  Hcrland ,  veuve  de  Jem  de  Roftcy ,  (eigneur  de  Souleaux  ^ 
prcs  Troycs,  contre  laquelle  la  dame  de  Dintcvillc  &r  les  niteurs  des  enfin';  du 
comte  de  Ncllcybciarciitana  en  1^43.  pour  déclarer  nulle  tellamcntdc  Ton  maty. 

3.  4.  &  j.  Aime',  Adkien  £^  Florent  de  lainte  Maure,  décédez  jeunes. 

6,  Claude  de  fainte  Maure  ,  chevalier  de  1  "^Hre  de  S.  Jean  de  jcrufalem  fut  arrêté 
yrifonnicr  par  ordre  du  Roy  &;misau  château  de  Dijoa  le  2.  Février  i^ji.où  il 
mourut  le  9.  Décembre  fuivant.  Il  prenoit  la  qualité  de  comte  de  Joigny ,  &  quoi- 
qu'il lut  dans  l'ordre  de  Malte  ,  il  ne  laiflà  pas  de  fc  marier  deux  fois,  1  état  de  Ces 
filles  fut  contellc  au  Paricnicni ,  fi:  elles  itanlîgacnt  avec  le  marquis  de  Nclle 
leur  coufin  g^tnçda  *  qfxi  les  scoomuit  pour  Icgitiines  &  habiles  a  iuccedec  à 
leurs  pcrc  ?«:  meie.  F 

L  Femme ,  fuLfENKE  Evcincchicn. 

Claude  de  (amtc  Maure,  baronne  de  Pierrcpertiiis  &  de  Lorme-Chalon  cn 

Eaicic,  femme  de  £Mé  BeUangpr  ,feigneur  de  Bcauvais,  de  la  CouAure  &:  de 
k  Planche>Huberc,  dont  elle  eut  dludlr  Bcllangcr ,  marine  ï  Vmmque  d'Or- 
bicr ,  morte  fans  enfans  au  mois  d'Août  161  S. 

II.  Femtiie  ,  Clauo  e  de.  Prie ,  tille  li! Aymar  de  Prie  ,  (eigneur  de  Montpoupon  ic 
'  de  la  Motte ,  diévalier ,  grand  maître  des  Atbaicftriers  de  France  >  &  de  cLatie  de 

TiaveSydame  de  Civrv,  là  première  femme. 
'  ClAUDE  de  tau  lté  Maure  ,  Iccotidc  Ummc  à  Hugues  Rabutin  ,  baron  d'Efpiry» 
fils  de  cUude  Rabutin,  feigneur  d'Efpiry  fie  de  Sufly^fle  de  BêAi  Damas  de  b  Ba« 
Mlle ,  ilàoic  oahé  en  155;.  aveç        Rolin  la  ptemiece  lèmme. 

7.  BAtas 
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A  7.  Barbe  de  laitue  Maure ,  baronne  de  Grignon  &  de  l'Orme  en  partie ,  nurîéc  à 
Antêine  Seigneur  de  DintcviUc  ,  de  Spoy  &:  de  Fcu^crolles ,  baron  dcMourville, 
Jils  d'Ertrd  de  Dintcville  III.  du  nom  ,  Seigneur  de  Spoy  &  de  Fcugcrolles ,  ô£ 
de  Guyemte  de  Vergv.  Lllc  c'coïc  veuve  en  i)4J.  &:  fie  don  en  ij4î.  à  JfJ»  de 
Dinccvillc  Ton  fils  de  ce  qu'elle  pouvoii  prétendre  en  la  (ucccllion  de  fcs 
pcie  &  merc. 

X. 

JE  AN  de  fainte  Maure  III.  du  nom  eft  «qualifie  comte  de  Ncdc  Scdc  Joigny  ,com« 
me  fils  &  héritier  ài Adrien  de  Jointe  Maure  Iqn  perc  ,  le  31.  Août  1^07.  fi:  «oie 
îhort  en  1  jiiî. 

B     Femme  ,  ANNE  d'Humicrcs,  fille  de  \ean  II.  du  nom  ,  feigncur  d  Humicrcs,  de 
Bccquincourt ,  de  Bonzmcourt ,  &:c.  &  de  )eanne  de  Hangcfl-Gcnlis. 

1.  Charlis  de  (ainte  Maure,  comte  de  Ncdejc'toit  mort  en  ij34' 

2.  LOUIS  de  (aintc  Maure,  Marquis  de  Nelle,  qui  luit. 
5.  Louise  de  fainte  Maure  ,  abbcilc  dr  r.ihkiyc  aux  Bois. 

4.  Autre  Louise  de  laintc  Maure,  mariée  en  i  jj*'-  ^  de  Laval  II.  du  nom> 
fcigneur  de  Loue»  vicomte  de  Brollê,  fils  de  Gtlles  de  Laval  I.  du  nom,  fei- 
gncur de  Loué,  de  Benais,  de  Biclluire,  &c.  &  de  Frviçoije  de  Maille' fa  pre- 
mière femme.  Voyez  lom:  111.  de  ttite  btfloire ,  pag.  658. 

X  I. 

C  T     ouïs  de  (ainte  Maure,  marquis  de  Ncfle,  comte  de  Joigny,  chevalier  de  lor- 

Jj  ^dredu  Roy,  demeura  jeune  (bus  la  tutelle  de  Jules  Beauhls,  feigncur  de  Ri- 

varenncs,  &y  étoit  encore  en  ijj8.  qu'il  tr.infigea  avec  Aiitoiiie  du  l'rjt  touchmt 
les  biens  de  charlotte  dcChalon  fon  aycuic.  Il  tut  donne'  cii  otage  à  Hliûbcch  Reine 
d'Angleterre  l'an  mjç-  &  mourutà  Paris  le  9.^eptcmbre  ;j7i.  d'oii  fon  corps  l'ut 
porte  fie  enterré  à  Nèfle.  C'cft  en  (a  faveur,  que  le  Roi  François  1.  joignit  au  comté  de 
Ncllc  les  baronics  de  Bcaulieu  ,  d' Athics  &:  de  Capy  ,  &:  érigea  le  tout  en  marquilàc 
par  lettres  du  mois  de  Janvier  154^.  regiftrécs  au  Parlement  de  Pans  le  16.  No- 
vembre 1^4*-  vertu  des  lettres  de conhrnution  du  12.  Juin  1547.  Voyez  Blanchard 
eemptl.  chrotwl.  cel.  596.  <^  tfo8. 
jj  1.  Femme ,  RENE'E  de  Ricux ,  comtcffe  de  Laval , de  Vitré  Se  de  Rochcfort ,  fille 
aînée  &  héritière  de  Claude  lîrc  de  Ricux ,  &  de  C<»/^<r/«f  comteiVc  de  Laval ,  fut  nuriée 
le  5.  Janvier  1 540.  (e  retira  en  1 5  5  8.  en  Bretagne  >  où  elle  vécut  :cparcc  de  fon  nun  ,  ic 
mourut  Canscnfans  l'an  ^^7. 

IL  Femme ,  MADElEnE  Olivier,  fille  de  friWftf/V  Olivier ,  chevalier ,  feigncur  de 
Lcuville  ,  chancelier  de  Frarxc ,  &:  de  J«/r«f  de  Ccnfay.  Ellecpoufa  en  Icconues  nôccs 
Jr4«  de  Balfac ,  fcigneur  de  Montagu  ,  chevalier  de  l'ordre  du  Roi,  fils  de  l/tomas  de 
Ballac ,  Icigneur  de  Montagu ,  &:  d'Ànne  Gaillard.    Voyez  twtie  IL  de  cette  hifl.  ^  44 1 . 
1.  Charles  de  fainte  Maure ,  marquis  de  Neflc ,  comte  de  Joigny ,  mourut  a  Paris 

le  2.  Novembre  i  J76.  .îgcdcfi.  ans. 
1.  Antoine  de  lainte  Maure , décéda  auflTi  en  bas  âge;  par  fa  mort  &  celle  de  fon 
ftere,  J«o  de  Laval  leur  coufin ,  fucccda  au  marquilat  de  Ncllc ,  &  à  tous  les  autres 
biens  de  cette  branche ,  comme  il  »  été  dit  au  terne  IJJ.  de  cette  hijl.  f.  538. 
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SEIGNEURS  DE  MONTAUSIER^ 
COMTES  DE  JONZAC 


*  A 

GUY  de  fiiflteMturel  du  nom,  chm1ier,mnfîéme  de  PIERRE  de  fiince 
M.HHC  ,  fcigiicur  Je  Montgaugic;- ,  tleMAHAUTfa  fcinir.c  ,  mentionnez  ci- 
dcvancp.  9.  palla en  Guyenne  du  temps  des  premières  guerres  des  Anglois,y(ervicfous 
Guy  de Ceris ,  j:MT'<r4twmaKie  d'hôtel  da  Roy  ,  ^:  capitaine  fouverain  es  parties  die 
Guyenne  Si  de  Saintonjccn  1317.  Ce  (ous  j*/f^rf  Ithier  dcMagnac  ,  (enechal  de  Sain- 
tongc  en  i}}7-  Il  vivoit  encore  le  24.  Septembre  i  J40.  qu'il  rc(,uï  de  Renaut  Croullc- 
bois  36.  livres  pour  lui  &  les gendarmcsdc  là  compagnie,  fous  le  même  Ithier  de  Magnac , 
chevalier ,  (a  quittance  cil  Iccllèc  en  cire  roucc  d'un  ccu  ,  où  le  voit  une  âicc  duttg^cdc 
(a  JC*b«netde  trois  cKilci  eu  molcucs ,  luppoiti  deux  aigles ,  cimier  un  ange.  (  4  ) 
««  CMicHAïali.  Femme  .MARGUERITE,  dame  de  Montauficr ,  fille  unique  &:  héritière  de  • 
Ttutaud ,  Icigncur  de  Monrautîcr ,  Je  retronillt  Mofnac  ,  dame  de  Jonzac ,  fut  ma- 
ric'c  environ  l'an  132J.  &:  porta  dans  la  majlon  de  lamte  Maure  la  terre  de  Montaufier 
du  chrfdefon  pcrc ,  &  celte  de  Jonzac  de  celui  dclamcrc.  Elle  fc  remaria  à  Bernard  de 
Coniborn ,  donc  elle  eut  "Jesmr  de  Conibom  ,  femme  de  Fterrt  de  Maftas ,  dit  Aturteia, 
dn  confcnrcraenc  dtK]uel  Pierre  de  fainte  Maure  eut  la  (èignenrie  de  Mofnac  de  1«  fiio- 
cciTioiuic  la  mcrc  ,  para^lc  du  i.  Octobre  i}<?4. 

1.  PIERRE  de  iatnte  Maure>  fcigneur  de  Montauficr ,  qui  (ait. 

2.  Rehaod  de  Kaince  Maure ,  retenu  avec  neuf  écnyers  pour  {êtvtr  finis  le  fire  de 
Coucv  ciiGuvcntic,  fut  rc(;ii  à  BalliJcs  devant  V'cncidnur  le  15.  Juin  1389.  8C 
mourut  tans  cntans  de  'Juane  de  S.  Iricr  Li  tcmmc  ,  qui  ctoic  icmatice  en  1406.  à  C 

'  y^B»  May  ny  .chevalier. 

3.  Anor  de  i'aiiuc  Nîaurc,  femme  de  dàlbume  de  Chamborcnt ,  lequel  plaidoic 
en  1405.  pour  la  fucccfUou  de  Reiuui  de  (àintc  iMauic  Ibn  beau&ctc  >  coatic 
Jtâim  des.  Itier  ik  vcave. 

VI. 

PI  E  R  RE  de  (âintc  Maure,  (cigiicut  de  Montauiîer ,  par  donation,  que  lui  en  fit 
fa  mcre,  fuccedaauHi  à  la  fcigneuric  de  JonsûC  par  la  mort  (ans  enfans  AcMsrgue- 
riu  de  Mofnac  ?>;  dey^w^dcComborn.  Il  fit  hommage  au  Prince  de  Galice  euh  ijJc 
du  château  d  Angoulcmcle  19.  Août  1 363.  &  en  l' cgi ife cathédrale  de  Saintes  le  14  du 
même  mois,  des  terres  qu'il  tcnoitdc  lui.  Dcpuisilfervitenla  guérie  dcSaintongie 
pour  le  Roy  avec  llxccuvers  l'an  1?--  .  fc  vivoit  encore  l'an  *J78- 

Femme ,  MIRAMONDE  de  la  Moilic,  dame  de  Cadâhc  Se  de  S.  Scvcrin  prés 
jMort^e ,  fut  matice  le  dimanche  avant  la  S.  Luc  t|fS* 
I.  jeAN  de  (ainte  Maucc,  dçcedc  jeune.  ' 

ARNAUD  de  (unie  Itibnrc ,  (eigiKui  de  Montaufier ,  qui  fuit, 
3.  fie  4-  Jbamnb  U  Thomassc  de  lainte  Mautei  monnuest  en  bas  âge. 

V  1  L 

ARN  A  U  D  de  (âintc  Maure,  chevalier,  feigneur de  Montaufîer ,de  Jonzac ,  de 
Mofnac,  ?;c.  ht  liMii  magelc  z.  Février  1405.  à  l'.ibbé  de  S.  Germain  des  prcz 
ndelâ  iciic  de  Jonzac  i  deux  ans  après  il  fut  ic^u  4  S.  Jean  d'Angdy  avec  un  auttc  che- 
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A  «aUcr  &  huit  écuytts ,  pour  fervk  és  gœnts  de  Saintonee  fous  le  connétable  tl  A  ibrct , 
les  Anglois  le  firent pnfon nier  ficleconduifirenctn  An|;lcccne,ouilre(b<iixan$,  pen- 
^tlcCqucIsfcs  biens fbroM  cillez  &  (on  diâccMlde  tanzac  <ionné  ca  lirre  de  comté 
par  Henry  Roy  d'Angleterrei  on  Anglois  (uivantksKttresdeceCriaccdci'an  z)^de 
îon  règne.  Il  fut  nommé  tuteur  de  j^^*»  ùcfaintcMaure  I.da  nom ,  feigncur  de  Nèfle* 
le  2.8.  Avril  141s' &  ie  Rcw  Charles  VU.  lui  fa.  donde  quelques  biens  confifquez  (iir 
des  rebelles  delamaifen  d'Ârdiiac,qoi  avoient  tenu  le  parti  des  Anglois,  par  lettres 
cionntcs  j  Tours  le  10.  Septembre  1450.  Des  mciiioirc*;  lui  donnent  pour  prcnûcro 
tcmmc  Murdumdc  de  Monicodrc  ^  qu'il  uouva  motte  à  Ibo  retour  de  priloa  d'An« 
glctcrrc. 

Femme,  FERRETTE  Marchand  ,  Dame  de  MarciHv,  de  la  Gravcllc,  Se  de  la 
Vigucrie  de  Talmond,  pais  d  Auois  >  veuve  ^Aym»  (i'Archiac  dievaliet  1  &:  fille 
unique  ^ André  Marchand ,  Confeiller  au  Parlement  &  Pra-ôt  des  Movdiandsde  Pa* . 
*  ris ,  8ide  Jegmte  de  la  Gravelle ,  fut  niari<fc  par  contrat  du  6.  Janvier  140J. 
I.  RENAUD  de  (aime  Maure,  feigncur  de  Jonzac,  qui  fuit, 
a.  LEON  ik  (ainie  Maure,  dont  font  descendus  leslè^eurs  ficducsde  Montaulîer» 

Pairs  de  France,  rapportes  ci-après  I!T. 
3  MaRcuemtf  lielniiue  Maure,  Dame  de  lamt  Scvcnn,  fie  en  pactic  de  MofnaCt 
mariée  à  Ettcnn^  d  i  Puy,  ie^neut  deXlazes  >  une  Généalogie  lui  donne  pour 
mari  Jttn  de  la  Motte. 

4.  BlATAi  X  de fainte  Maure ,  dame  de  Meux ,  cpoufa  t".  le  6.  Février  1 4 î ^-"JdcqHCs 
Chefiiel»  feigncur  châtelain  de  Moings,fils  dcI.MWiChe(hel ,  &  de  de  la 
SàgAc ,  dame  de  Souûnoulins.  iP.  CnjM  de  Brouilè  ,  (ëigpcur  de  Jutlàc.  D'auttcs 
lui  donnent  pour  (ccond  mary  Prrnv  de  Gamaches. 

5.  Catherine  de  faintc  M.;urc. 

C  On  (couve  à  peu  prcs  dans  le  mcmc  temps  Marie  de  lâinte  Maure  ,  femme  de 
furrt  da  Puy  du  Fou  ,fils  deJ«H»  du  Puy  do  Fou,  vivant  en  1439.  fie  de  ]âi^utue 
delà  Ramée  t  cUe  pou  voit  être  fille  <^'./r^Wdeûinie  Manie. 

V  J  l  I. 

REN  AUD  de  Cafaite  Mante,  (ê^neur  de  Jonzac,  fût  rétabli  pat  lettres  du 
Rcv  le  î-  Juillet  MH-  dans  tous  les  biens  dcfa  maifon  ,  qui  avoient  ctc  ufut- 
pez  pat  les  Anglois,  ht  hoinmagedcla  Viguerie  de  Talmond  le  10.  May  14Î4.  ttan- 
ugea& partagea  avec  Xm»  Ibnfrereficiès  foeurste  15.  Septembre  1470.  &  eut  pour  £1 
part  les  terres  ,  chàtellenies  &:  fcigneurics  de  Jonzac  ,  de  Mofnac ,  Cadillac ,  la  Haye, 
iaince  Maure ,  fainte  Catherine ,  la  Gravelle ,  Jcc.  Il  tefta  le  dernier  Août  1 47  S .  inftitua 
fan  héritier  uni verfcl  Jetn  Ion  fécond  fils ,  auquel  pour  la  conlcrvation  du  nom  &  des 
armes  de  la  maifon .  il  transfera  le  droit  d  amclTe  qui  reg?rdoit  F«ucmJ  (on  fils  aîné , 
P  prêtre  ,  jeiijjtnt  t»n  fftiti  rtvetm  en  hen^ces  &  bietit  de  ttgltfc  ,  à  la  charge  de 
pourvoir  tt  frâHfés  Tes  detucaotces  enfans  puînez  «fiiivant  la  coutume  du  pays, 
où  Ces  biens  c'toient  fitucz.  Il  vivoit  encore  en  I497>ratvant  des  lettres  du  8.  Janvier 
de  Umcmc  annc'e,  par  lefquelles  il  paroît  avoir  fondé  la  chapelle  de  la  nuladcrie  de 
Jonzac. 

L  Femme,  FRANCHISE  Chabot ,  Elle  de  Rauitd  Chabot,  feigneut  de  Jamac , 
fie  ^Ifiiom  de  Rochechouartfa  fèoondefemme,  fat  mariée  par  conizac  du  19.  May 

«45*.    {  *  )  Voyez  tame  II.  de  celle  htlïoirc  ,p.ige  j  fi^  (  ,  j  Mewge.  kifi, 

I.  FoucaOD  de  laintc  Maure ,  embraûa  1  ctat  Ëccleflallique.  -  <<«  ^té.f. 

II.  J  E  A  N  de  fainte  Maore ,  (èigneur  de  Jonzac ,  qui  fiiit. 

3.  FfAN«;ois  de  fainte  Maure  ,  baron  de  Cadillac,  fcrvoit  àla  guerre  en  147^.  &: 
vivoit  encore  en  1489.  avec  AUrguerae  de  Bofqucaux  fa  femme,  doat  il  n'eue 

V       point  d'cnfins. 

4.  Philipi-e  de  fainte  Maure  .(eigneor  de  Chaux  êc  de  S.  Gecmaia  de  Vilxac. 
Femme,  Catherine  de  Lanes. 

I.  Jacqpbs  de  lâinte  Maure. 

ir.  Jr     de  fainte  Maure ,  feigneur  de  Chaux,  plaidoit  en  ijea  cootrckn  fiera 

pour  la  luccelTion  de  fcs  perc  flc  mere. 
Femme, Catherine  d'Efpinay. 

I.  AlaiM  de  fainte  Maure ,  (cigneur  de  Chaux ,  mort  fans  rnfans. 

II  Françoise  dclamteMaure,fi:mmede  jfrfwGraindc  S.  Marlault,  (cigneur 
de  Parcoul  &  de  Mil lançqf,  vicomte  de  Rochemcaux  ,  gentilhomme  ordi- 
naire de  la  chambre  du  Roy ,  gouverneur  des  ville  &:  château  de  Dijon. 

5.  Louise  de  iatntc  Mauic,  maiicc  en  1473.  a  Rcnt  de  Montberon,  baron  d'A* 


Digitized  by  Google 


û      HISTOIRE  GCNEALOGK^E  ET  CHRONOU 

VQir6cdeChampe.iux ,  iilsamcdc  Gmchtré de  Montberon,reigneDr  ë' Avoir  & 

de  Mortagnc  (ur  Giion^Je,  ?c  de  Csthrrine  Martel.  II  tfcoit  veuf  de  J  far^ufnte 
4'£fta{Dpcs,  (îllc  de  |e4»d£liauipc*î>ieigncur  do  Roches,  &:dc  Aïm^u  de  Ko- 
dwcbâuarc-Motremarc. 

1^.  Ts«."fat'  >)rf_Tî:;!r  Maurc, cpoiif.i  T°   Audehfr!  f)i]  Barry  ,  fcigneur  de  Coux  & 
tic  Uaurccu  Liuioiiii.  2°.  Fitrrc  du  Chatcua ,  Icigiicur  du  Villar$>  neveu  de  Ck 

7.  RoBEnTE  de  fainte  Maure; 

il.  Femme ,  CLAIRE  ifai  Cbâccnet ,  Dame  de  Graazay ,  veuve  de  Ferra  de  la  Gui« 
tau  Jaye ,  fcigncur  de  l'Efiang  »  fiic  mariée  parconcctt  du  17.  NovenibEe  147s.  Ac  mou- 
nitlatuen&os.  B 

IX. 

JEAN  de  faintc  Maure,  fcigncur  de  Joiuac  &:  de  Mofaac  ,  fonda  le  couvent 
des  Carmes  dcjonzaclc  ij.  Oâobre  ijof.  eue  ptocez  cri  1^07. contre  Charles  - 
Chabot  po«r  la  rucceflion  de  fa  mere  «  lefta  le  lo.  Avnl  i  ^  ^  j  .  2f  inmtna  fes  héritiers 
jflun,  Gf0frûy  &i  Ànfcinc  fc^  fil<;,  par  porrions  i'g.ilcs  avec  la  ciaulc,  que  Ja»s  les  hmtnqci 
immeubies  é" cb^s  nobles  tenues  nobUmcat,  jiLun ,  comme  aine,  auioit  luivant  la  cou- 
ntmede  Saimonge  «par précipuc  lechâtau  dejonzac  & lequîncdeces  immeuUes  te 
Jientag-c;. 

I.  f  emme ,  LOUISE  de  CIcrmont ,  fille  de  ]*eques  de  Clcrmont ,  fcigneur  de  Dam- 

Îieneic  d'AzayeaTooraîne,  &d'jlSf«a»CfaaaJher ,  fax,  manée  en  1505.  moonic  p 
ms  cofans. 

IL  Pcmme ,  MARIE  d'Archiac,  fille  d'odet  d'Archuc  ,  fcigncur  a  Availles  ,  de 
Serre  ,  deS.  Ccrxrain  en  pariic&dcLaye  Mal-Couronne^  9c  àb  AtaMwdttPUy  dit 
Coudray>moain,fut  mariée  par  contrat  du  2^).  Avril  1516. 

T.  Alain  defaime  Maure,  fcigncur  de  Jonzac. 

lemmc  ,  pRAN^oisfidc  Poat&kox.  bcricicic  delatoaUbadetToadus  fiede  Pe- 
igné en  Poitou. 

-I.  Iean  de  lainte Maure-, (èignear  de }onzac,  mourut âm  cn6iisde Mu^furke 

■de  Dicuxaydc  ,  dame  de  Montbafin  (a  femme. 
II.  Isabeau  de  (àinrc  Maure»  dame  de  Jonzac» aptes  fon  frère,  cpouCa^4f|MeT  q 
le  Vaflènr ,  fcigncur  de  ta  Gotgnée  au  Maine ,  &  mouraciâas  enniu. 

a.  GeoFBOY  de  faintcMaarc  ,dcccdc  (ans  pofteritc. 

j.  ANTOINE  de  ùuuc  Maure ,  icigncut  de  Moiiiac ,  qui  fuit. 

A   NTOINF,  de  fiintc  M.mre,  chevalier,  fcigneur  de  Mofnac  .  de  Fleac,  de 
/\^Rcaux,dc  NcuUcs&  Cliaillcrct,  fit  fon  tefïamcnt  le  24.  Juin  1567.  dam  lequel 
il  Êic  mention  de  Mtru  d'Archiac  fa  mere  ,  te  de  Ceefrpy  de  faintc  Maure  fon  fils. 

Femme ,  M  ARIE  Arnoul ,  fille  de  NstêUs  Arnoul ,  (cigncur  de  Chantillac ,  de  S.  Si- 
mon, de  Vignollcs&  de  VaumonJois  en  Saintonge,  conleiller  au  Parlement  de  Bout- 
dcaux,&dePA///W^/dcQiù(rumcsd'Anzay  ,  futniaricccn  I J47.  E 
1.  C£OPROY  de  iâinte  Maure,  icigncut  de  Mofnac^  qui  fuit, 
a.  BoNAVBNTUK£defaimeMaare,dimede  Rochebrane,  cpoula  i^*  le  ai.  Fé- 
vrier istfç.  François  de  Rcilbc ,  vicomte  de  Brigucil  ,  fcigncur  d'Ozillac.  l^.fitm 
-de  la  fioidHerc ,  fcigncur  de  Rochcbruoe,  &  mourut  ianscnJaas* 

X  t 

GE  O  F  R  O  Y  de  faintc  Maure ,  chevalier  de  l'ordre  du  Roy ,  (eigncur  de  la  ba- 
renie  d'Ozillac  ,dc  Mofnac ,  de  Flcac ,  Rochcbrunc ,  &c.  fit  le  voyage  de  la  terre 
iâinte,ftiivant  le  certificat  du  Capecieur  du  couvent  de  l'oblervancedeS.  François  au 
mont  de  Sion,  du  5.  Septembre  i^Si.  fut  nnmmé  confciller  d'ctar  par  brever  du  j. 
Août  1^14.  &  clù  dcpuié  de  la  nobicllc  de  Sainton^  aux  états  généraux  tenus  à  Paris ,  P 
par  aâe  du  vingt-cinq  du  même  mois ,  dans  lequel  il  eft  qoali&é  cfaevaUer  de  l'ocdre  du 
Koy. 

Femme,  ViVIANNh  ue  PoUgiuc,  fille  dcLem  de  Polipnac,  chevalier,  fcigncur 
d'Elôoyeux  &:dc  Parenfais  ,  Gouverneur  de  Saintes,  &:  de  (T^z/jcrM;  Tifon ,  fut  mariée 
par  contrat  du  12.  Sepcembce  i  $98.  cefta  le  la.  May  1602.  &  iaftiuia  loa  heiitiec  wii- 
vcrfcl  fon  fiU. 

.LEON  de  laînce  Muiie  >  oomce  de  lonzac ,  qui  iiiic. 

X  I  L 

LEON  de  lainte  Maure  ,  cxmims  de  Jonzac ,  marquis  d'Ozillac  ,  Teneur  de 
Molhac    de  FloWj  chcMlier  des  acdies  dn  Roy ,  capitaine  de  loe.  hommes 

d'aimcs 


Digitized  by  Google 


DES  PAIRS  DE  FRANCE.  MONTAVSIEK.  ly 

A  d'armes  de  Ca  ordonnrinccs ,  conlciUcc  en  les  confcils  d'ctac  Se  prive.  Le  Roy  Louis 
XIH.  crigca  en  û  tavcur  la  bironie  d  Ozillac  en  marquilar ,  par  lettres  du  mois  de  Vc- 
ccmbrc  i6i}.  tegiftrc'cs  au  Parlement  de  Bourdcaux  le  2.  Mars  1624.  il  hit  fait  mcftic 
de  camp  d'Uii  régiment  d'inÉinterie ,  par  brevet  du  11.  Septembre  1627.  lieutenant 
gcnecal  des  provinces  de  Saintongc  Se  d'Angoumois,  ville  gouvernement  delà  Ro- 
chelle, gouverneur  des  ville  &  château  de  Cognac, par  lettres  du  14.  Février  i6j3. 
&  reçu  chevalier  des  ordres  du  Roy  le  j  i.  Décembre  1664.  il  mourut  le  iz,  juin 
1671. 

Femme, MARIE  d'Efparbcz de Lurtan,  fille  aînc'cde  Franfeis  dEl'parbez  de  Luf- 
fan,  vicomte  d'Aubcterrc,  matcchal  de  France,  Se  àHypolite  Bouchard  d'Aubacrre, 
£  hit  maricc  le  30.  janvier  1622.  mourut  le  14.  Juillet  16^4.  Se  tut  cntcrrcc  près  le 
grand  autel  de  laint  Liguaire  de  Cognac. 

I.  Leon  de  faintc  Maure,  marquis  d'Ozillac,  tué  aux  barricades  de  Paris  l'an 
1648. 

£.  ALEXIS  de  (kintc  Maure,  Marquis  de  ]onzac  ,  qui  fuit. 

3.  &:  4.  Hypolite  &  Antoinette  de  fainte  Maure ,  dcccd<fcs  fans  avoir  ctc 
mariées. 

XIU. 

'  A   î-E^ÏS  de  (aintc  Maure,  comte  de  jonzac  ,  marquis  d'Ozilhc,  feigncur  de 
['\  Moliiac,  Lieutenant  gênerai  des  provinces  de  Saint onge  8c  d'Angoumois,  après 
C  Ton  pcre ,  fut  capitaine  au  Régiment  du  Cardinal  Mazarin  ,  puis  mcflrc  de  Camp 
d'un  Régiment  de  Ion  nom,  premier  Ecuyer  de  Jean-BaptiQe  Gallon  de  France, 
duc  d'Orléans,  fie  mourut  au  mois  de  Mars  KS77. 

Femme,  SUSANNE  Catclan  ,  fille  de  Frmçais  Catelan  ,  intendant  des  finances," 
coniei^r  d'Etat,  Se  de  Sujhme  Braclicc  de  la  Nliileticrc  ,  fut  mariée  en  166 1.  Se  mou- 
tut  au  mois  de  Mars  1^89. 

1.  JuLiE-MiCHBtLE  dc  fainte  Maure,  comieflc  de  Jonzac  ,  née  en  i6€z.  cpouâ 
en  1678.  Pierre  Bouchard-d'Efparbez-de-Luflàn ,  comte  d'Aubetcrrc  ,  chevalier 
des  ordres  du  Roy,  Lieutenant  gênerai  defcs  armées,  fils  de  Fr^nçoii  Bouchard 
d'Efparbcz  de  Luflàn  ,  m  rquis  d'Aubctcrre,  fie  de  AUne  de  PompaJour.  £llo 
D        mourut  à  Paris  le  6.  Oftobre  172^. 

^  a,.  ELizABETHde  (ainte  Maure ,  nurice  à  Je/m-B/iftifle  de  Vernou ,  chevalier,' 
feigncur  de  Bonncdl,  de  Mciziard ,  de  Marconnay  &  de  Pontiou,  fils  à  Henry 
dc  Vernou,  ccuycr  ,  feigncur  dc  Melziard,  de  b  Rivierc-BoniKiil ,  Sec.  &  dc 
Marie- Anne  Roland.  Son  mari  fut  tue  au  liège  de  Cony. 
'3.  FRANiyOïsE-GENEvirvE  de  fainte  Maure,  cpoula  par  contrat  du  4.  Novembre 
1696.  l'hilbert  -Jofefh  Devczcau ,  feigncur  de  Challcneiiil. 

4.  JuDiTH-HuBEKTE  dc  (aintcMaure,  nce  le  ifi.  Sebaptilce  le  24.  OÛobr«  167J. 
fut  nurice  par  contrat  du  j.  Février  J6j2.  à  Jevt-Ltuisàs,  Bictnond,  fcigneuc 
d'Ars ,  capitaine  de  vailFcau. 
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SEIGNEURS  ET  DUCS  DE  MONTAU&IER. 
PAIRS  DE  FRANCE 

D*rg(nt  i  td 
fâtt  itffttHltSt 


B. 


V  I  I  I. 

LEON  de  bintc  Maure,  fécond  fils  d' ARN  A.UD  de  (junte  Maure ,  fcigncur  de  Jon- 
zac ,  &  de  PIRRETTE  Marchand,  mentionné dnlcvant  pag.  1 5  partagea  le  1  y . 
Septembre  1470.  avec  Semiid  de  faintc  Maure  fon  frcrc  aîné ,  qui  lui  céda  la  terre 
de  Montauficr  &:  pluûoirs  autres.  U  eft  quahhé  ccuycr  ,  Icigncur  de  Montaufier  6c 
de  Migclorrc ,  dans  l'aéte  de  foy  &  hommage,  qu  il  cendit  au  Roy  à  Moncrbreau,  en- 
tre les  mains  du  chancelier  de  France,  le  28.  Avril  147J.  pour  li  vigucrie  dS  Tal- 
moad^ur  Gironde  ,  relevant  de  la  (cigncutie  de  Talmond-  Il  en  donna  le  dénom-^ 
brement  le  8.  janvier  fûivanc  «  te  étoic  mort  en  148;. 

Femme,  JEANNE  le  Bouifier,  fille  de  Gérard  le  Pourfier , croit  maricc  en  1450. 
Il  ell:  du  dans  l'hiftoirc  chronologique  du  Roy  Charles  VU.  imprimée  au  Louvre* 
pag.  4^9.  qi$etém  r4ii.  Mejfrc  Jf.tn  U  B«itrper  eicit  gênera/  de  Brâm»  ,  ^  Atf  4» 
vùjfeAHX ,  qui  kattirevt  les  Ânglois  à  BUje  fous  le  comte  de  Dunets 

I.  LEON  de  lainte  Maure  U.  du  nom ,  Icicneur  de  Montauiier  »  qui  fuit, 
a.  Jaccïdbs  de  fiinte  Maure ,  fcigncur  de  Magadon  «e  de  Guadebois. 
3.  Catherine  de  faintc  M.iurc.  e'poufa  \'.  par  contrat  du  6.  Juin  1477, 1** 
Sptt  d  Aix,écuyct,  icigncur  du  Barrct,  z«.  Jcm  ,  icigncur  du  Pont. 

T  EON  de  faintc  Maure  II.  du  nom ,  chevalier ,  baron  ét  MaBSmùa »  Sàgoeat 
fyde  Pu^né,  tranfigca  avec  la  mcrc  l'an  1504. 

rcmme,  ANNE  d' Appclvoifm ,  Dame  de  Puigné  &c  de  la  Guyrayc  ,  filic  8C  hed- 
ticrc  de  (7ff/7/.(«mf  d'Appelvoifin,  fcigncur  de  Chaiigny ,  de  Fuignc  &  de  k  Giwmfe» 
&  d'IJèul  de  Liiiicrcs ,  fût  mariée  en  1480.  1^ 

1.  GUY  de  faintc  Maure,  fcigncur  de  Montauficr,  quifuit- 

2.  LroN  de  faintc  Maure  ,  chevalier  de  faint  Jean  de  Jcruiâlem. 

3.  RENE'  de  iJimc  Maure .  Icigncur  de  la  Guyrayc,  imt  Ufffltritéfertn^Uê 
atfrés  §  y. 

4.  Jeanne  de  faintc  ^Ta^rc,  Rcligicufc  en  Ija7- 

5.  N.  de  kuuc  îvkure,  femme  de  N.  TifToo  ♦  feignear  de  la  Toa&hemorean  «n 

Anjou. 

6.  7.  &  8.  Catherime-Jeamhe,  BEATMZt&  JacquBlimb  de  faintcMaure, 

les  deux  premières  Rcligicufcs. 

X. 

C'>  LTY  de  (aintc  Maure  ,  chevalier ,  baron  de  Montauficr ,  fcigncur  de  Puignc , 
X  tranfipca  avec  Jeamu  A  firot  le  a.  Mirs  1527.  fit  (on  reftamcnt  le  10.  Aouft 
ijiS.  un  co.i;cilc  le  2J.  Septembre  1^66.  &  mourut  en  ij^îg- 

Femmc.MARGUERITE  de  Lanncs»  fille  de  Claude,  dit  C/nw/,  fcigncur  delà 
Hoche* Abris,  de  Cozades ,  de  Bdfades»  8e  de  OÊtlurii$e  de  Mortemer,  fiic  modée 
par  contrat  du  i^.  Février  1^)8. 

1.  FRANC,OIS  de  làinte  Maure ,  baron  de  Montaufier,  qui  luit, 
a.  LooisB  de  làinte  HkxM  t  cpuuù  par  oonnac  du  a^.  JoUi  isf?'  Muftis  és 
Saligoas ,  fei^nr  de  Hochefon  en  lîmoufin. 
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DES  PAIRS  DE  FRANCE.  MONTAVSIEK, 

X  5P  J.  Anve  de  fjintc  Maure,  imncc  à  chtrles  de  Nocey ,  (cigncur  de  la  Forge  en 
Pojtou,  de  faint  Michel ,  &:  de  Chavaigne,  chevalier  de  l'ordre  du  Roy 

X  I. 

FR  A  N  C,  O  I S  de  faintc  Maure ,  chevalier ,  baron  de  Montauficr ,  (cigncur  de 
Puigiie ,  inorr  à  fuinr  ]eaii  d'Angcly  Tan  1)88. 
Femme,  LOUISE  GiUicr,  Dame  de  Salles  &  de  Fougeray  ,  fille  àcRené  Gillicr, 
chevalier,  fcigncur  des  mêmes  lieux,  &  de  Ltmft-Rmtt  de  Choify  ,  fur  mariée  par 
contrat  du  2.  Avril  1^71.  &:  c'toit  remariée  le  j.  Avril  \6c6.  à  f ton  de  Ecaudean, 
leigneur  de  Parabcre  ,  chevalier  de  l'ordre  du  Roy,  Lieutenant-gencral  au  gouverne- 
ment de  Poitou,  gouverneur  de  Niort. 

1.  Charles-Ffan^ois  de  faintc  Maure,  baron  de  Montauficr,  tue  au  fiege  de 
Laon  en  iy94-  fut  enterré  par  ordre  du  Roy  dans  l'églile  des  Carmes  de  Lou. 
dun  ,  quoiqu'il  fut  de  la  R.  P.  R. 
1.  LEON  de  (ainte  Maure  IIL  du  nom,  baron  de  Montauficr,  qui  fuir. 

3.  GUY  de  fainte  Maure,  leigneur  de  Fougeray  ,  dtnt  Us  dejctndans  feront  raf- 
portez.  Cl  afrcs  IV. 

4.  François  de  faintc  Maure ,  fcigncur  de  Salles ,  tue  en  duel  le  x6.  Janvier 
1614. 

J.  Caterine  de  faintc  Maure,  dame  d  honneur  de  la  reine  Anne  d'Autriche,  par 
Brevet  du  ij.  Novembre  i6}8.  mariée  .i  I^jw  de  Gallard-dc-Bearn,comtede  Braf- 
ç  1  .  fac,  baron  de  la  Rochcbeaucourt  ,chevjhcr  des  ordres  du  Roy,  Ion  Amb.ifladeur  à 
Rome ,  gouverneur  de  Sainiongc,  capitaine  de  cent  hommes  d'armes ,  lurintcndant 
de  la  mailon  de  la  reine,  fils  de  ^rw^dcGallard-dc-Bcarn,  leigneur  de  Bran.ic, 
&:  de  MATte  de  la  Roche  Bciucourt.  Il  mourut  à  Pans  le  14.  Mars  164J.  dans 
fa  loixance-ùxtânc  année  fans  enfans. 

XII. 

IF.  O  N  de  f.nnte  Maure  III.  du  nom ,  chevalier ,  baron  de  Montauficr ,  fcigncur 
^  de  Puignc  ,dc  Salles  ,  &c.  s'acquit  rcflime  de  tous  les  honnêtes  gens  parfapto- 
bite'  irréprochable. 

Femme  ,  MARGUERITE  de  Chàrc3ubrianr,fillcdeP^/i5r/>/»fdeChâteaubriant, 
D  chevalier,  feig.cur^lcs  Roches-Bariraut  &:de  GralFay,  chevalier  de  l'ordre  du  Roy, gou- 
verneur de  Foiitenay-le-Comtc,  &:dcC;/i'fr/tf  du  Puy-du-Fou,  fut  mariée  par  contrat, 
du  j.  Avril  ^6o6.  croit  encore  très  jeune  lorfqu'ellc  refta  veuve,  5c  fe  dévoua  eatiere- 
ment  a  l'éducation  de  (es  enfins. 

j.  Hector  de  faintc  Maure ,  baron  de  Montauficr,  n'avolt  que  21.  ans  lorfqu'il 
partit  de  Paris  pour  (e  jcttcr  dans  Cafal ,  affiégé  par  les  Efpagnols  fous  le  conmun- 
dcmentde  Dom  Gonzalez  de  Cordoua:  il  y  entra  déguifé  en  habit  dccordclicr, 
ayant  tr  avcrfé  à  pied  tout  le  Milancz.  Apres  la  mort  du  marquis  de  Bcuvron, 
qui  y  commandoit .  tous  les  gens  de  guerre  d'un  commun  confentemcnt  l'clurenc 
pour  leur  chef.  Il  obligea  les  F.lpagnoL  à  clungcr  le  licgc  en  blocus,&:  donna  le  tems  ■ 
£         au  Roy  Louis  Xlll.de  les  venir  forcer  à  le  lever,  après  avoir  été  un  an  entier  devant 
cette  place.  En  idjo.  il  fut  mis  pour  commander  dans  Rofignan,  petite  place,  où 
il  tint  quinze  jours  contre  I  attente  de  M.  de  Toyras ,  qu'il  fut  rcjomdre  à  Calai, 
fcrvit  enluiteen  qualité  de  maréchal  de  camp  dans  l'armée  de  la  Valtolinc,  où  il 
défit  l'avant  gardc  des  ennemis  dans  un  lieu  nommé  le  val  de  Lcvin ,  ils  l'atraquc- 
rcnt  à  Tiran ,  d'oa  il  les  rcpoullà ,  &:  le  duc  de  Rohan  étant  venu  à  fon  fccours  il 
s'y  donna  un  ^rand  combat ,  ou  les  François  furent  victorieux ,  le  reflc  de  l'armée 
.  Ifpagnolc  s'ciatit  tetirécdans  un  lieu  avanragcux ,  appelle  les  bains  de  Bormio,  il 
l'attaqua,  la  força,     y  furbleilé  dun  coup  de  pierre ,  dont  il  mourut  ij.  jours 
après  au  mois  de  juillet  163  j.  âgé  d'environ  17.  ans. 
p      î.  CHARLES  de  l.iinte  Maure,  duc  de  Montauficr ,  Pair  de  France ,  qui  fuir. 

3.  Catherime  de  (ainte  Maure,  époufa  i".  au  mois  de  Février  lôjs.  Antoine 
de  Lciioncourt ,  marquis  de  Bl ainville ,  comte  du  S.  Empire ,  fils  de  ChârUs  de  Le- 
noncorrt,  leigneur  de  Gondiecourt ,  &  A  Henriette  de  Joyeule  Grandpré  ,  dont 
elle  relia  veuve  làns  enfâns.  jP.  en  164Ç.  Philbert  de  l'ompadour,  marquis  de 
Lauriereà:  de  Ris,  fils  de  Jf-»»  de  Pompadour,  baron  de  Lauticrc,  &:  de  Chtr* 
/M/«deFuincl.  Vojex.  tome  II.  de  cette  hijîoire  ^ page  6^. 

XIII. 

CHARLES  de  faintc  Maure,  duc  de  Montauficr,  Pair  de  France  ,  marquis  de 
Ramboùillet  &:  de  Pilanv.cointcilc  Bcrkeim  en  Allaccfic  dcTalmoiid  fur  Gironde, 
baron  de  Salles  &  de  Puigné ,  icigncur  des  Lllars  â:  du  Bicuii-Bctnatd  >  chevalier  des 
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^jnlres  «b  Roy ,  GeuTcrnear  dcLonit  Dauphin  de  France ,  fiVi  vniqiie^n  Ilcy-  Loois  ^ 

XlV.  premier  gentilhomme  <.k  fa  ch.imbrc  ,  maître  de  fa  gardcrobc ,  goxu  crncur  des 
provinces  d' Aneounaois  »  de  Saintonec  A:  de  Normandie ,  heu  tenant  gcncrai  de  U  haute 
te  baflè  AIlaceKgoavemenr  parcicafier  des  villes  de  Rouen .  Dieppe ,  Cacn  Pont-de 
l'Arche,  nâqiiîr  le  6.  Oitohrc  itfzo.fut  connu  d'abord  fous  le  nom  dclvaron  Salles  , 
Se  commença  les  premières  armes  à  RoHgnan  (oxxiHdlor  Ion  trcrc  amc  ,  ic  trouva  au 
fiege-deCauli  puis  à  l'attaque  deBriticen  AKace*  (ediftingua  à  h  bataille  de  Cerne» 
oà  il  prit  trois  étendards  aux  ennemis,  fcrvic  (cul  de  maréchal  dccimp  Am^  l'armcc 
que  commandoit  le  maréchal  de  Gucbrianc.  Dans  les  guerres  civiles  pendant  iamino- 
cité  de  Louis  XlV.il  maintiDC  dans  robciflance  la  Samcnngc  &:  l'AngpumoiSydont  il 
avoir  le  gouvernement  j  demeura  inébranlable  dans  Ton  devoir ,  &  après  avoir  rcjmé  B 
avec  une  iîdclicc  inviolable  les  propofitions ,  qu'on  lui  fit  pour  l'attirer  dans  le  parti  des 
fcbdles»  U  chafla  les  ennemis  des  places  de  Sainics,dc  Taillebourg  &  de  Talmond ,  8e  les 
ayaoc  poutfuivis.quoiqtt'iniierieur  en  nowbrc,  il  de  fît  une  partie  de  leur  armceàMomaii- 

2 y  t  ians  que  les  bledures  qu'il  rcçut^u  bras  gauche ,  &  dont  il  demeura  eftropié  laU 
BCiflcntrardcur  avec  lic|ucllc  il  combattoic.  U  hit  reçu  chcvalici  des  ordres  le  ji« 
Décembre  \66 1 .  &  le  R.oy  qui  avoir  c'rigcpour  lui  en  mar^uiiat  l'an  1644-  la  baronie  de 
liAoncau^r ,  l  e'rigca  en  duché-pairie  par  lattes  du  mois  d'Août  1664.  regiflrées  au 
Parlement  de  Paris, le  Roy  fcant,lc2.  Décembre  i  s.  comme  U  m  âc  dit  cy-àn.int  ps^. 
t.  Il  hiM^gpuverneui de  Monfcigncur  le  Dauphin  l'an  i£68.  &  cnluitc  gouverneur 
deNonnandie:  mourut  à  Paris  le  17.  May  1690.  âge  de  ta.  ans,  dans  la  repucatioti  Z' 
d'une  rare  probité  &  d'une  granJc  érudition  y  fiitcntcnc  aux  Carmélite;  tiii  ûux- 
boutg  S.  Jacques-    Ftyec  Jts  ertijons  Jiwcbres  fu  MM.  lUihur  ,  c've^tt<  de  îstjmctt 

Femme ,  f  U  L I E-L  U  C I E  d'Angcnnes ,  fillc  5»:  hcriricrc  de  cLirUs  d* Angennes, 
marquis  de  Rarobouillcc  &:  de  Pifani ,  vidamc  du  Mans,  chevalier  des  ordres  du  Roy, 
te  de  Citerue  de  Vivonne-SasTlIi ,  marquilc  de  Pifani ,  fut  mariée  le  1 3.  Juillet  1^4^. 
en  exécution  du  contrat  du  17.  juin  précèdent  :  Elle  fut  !Kn!vcr;-:anrc  de  la  pcrfonnc 
■de  monlcignciu  le  Dauphin,  Se  prcmictc  dame  d  honneur  de  la  Reine  ;  mourut  à 
Paris  le  Novembre  1^71.  âge  detf4.  ans  fut  enterrée  au  oouvent  des  Carméli- 
tes du  iàubourg  faint  Jacques.  Voyez  tane  Ih  detOU  b^Mre,.ftg,..^X'J:&  fm  mrâi/m  D 
..^ftntbre.ftr  M.  fUchier-^  èveaue  de  Hifrus, 
I.  N.  de  âinte  Maure,  décédé  en  jeuneflië. 

^.  Makie-Juiib  de  fainte  Maure,  héritière  de  (j  branche,  cpoufa  le  \6.  Aoud 
j(S64.  Bmmamtl  de  Ctuflbl  II.  du  nom,  duc  d'Uzés ,  Pair  de  France ,  cheva- 
lier des  ordres  du  Roy,  fîls  de  Frgofeis  de  Cruilol,  duc  d'Uzés,  premier  pair  de 
France,  &c.  (c  de  Miirguerue  d  Apcbier  £1  (éconde  femme.  Elle  mourut  le  14. 
Avril  i69f.  âgée  de  48.  ans,  fle  fut  cniecrée  aux  Cacmctites  auptcs de fcs pcre 
«A  jncK.  Voyez  .Mwr  ///.  de  em*  Aj|jSiov       772.  . 
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SEIGNEURS   DE  FOUGERAY* 
MAKQJJIS  DE  CHAUX 

I        D'MTgtntï  U 


X  î  I. 

UY  de  faintc  Maure  ,  fccond  fils  de  FR  ANCHOIS  de  (aintc  Maure ,  (cigncurdc 

*  vJ  Montauficr ,  &  de  LOUISE  Gillier ,  mentionnes  ci-devant  pag.  19.  ftit  fcigncur 
de  Tougcray,  Mcftrc  de  camp  d'un  rrgimrnr  ("r^vn'cric  ^'  tl'un  rcgiinciic  d'Infjn- 
teric ,  gouverneur  de  Doutkns  ,  &:  toatiibua  a  lujiatcmt  daui  i  obéiiliiicc  du  Roy  ks 
ïkovîneec  de  Saintongc  &  d'Angoumois. 

Femine,  MARIE  de  JuâÎK,  fille  de  FrMftu  de  ]iiâàc»  fiagneuc  d'AmblcvilIe,  & 
'  d'^M  de  BoatdcîUes. 

1.  Ff  ANçoisdeâmtcMMce^déoedél  Dourkos^  kS.f^ffiier  1677.  fin  «voie 
e'tc  marie. 

X.  Hbhrt  de  lâiate  ^bare ,  élevé  Page  de  la  chambre  in  Roy ,  fut  enfoice  Tkt- 

ITC  de  l'Oratoire  &  Abbc  de  Baigne  ,  Ordre  de  laint  Benoît ,  dioccfc  de  Saintes, 
en  1670.  11  moucuc  le  4.  O^bre  i6i^  Voyez  oU.  chrifi.  £dit,  mv,  tme  ih 

*  tùL  1H9. 

5.  CLAUDE  de  faintc  Maure,  feigncutdc  Foi^gcnyt  quifint; 

4.  Renb -François  de  làime  Maure. 

CuT  de  (àinte  Mmte,  lêignetir  des  Bords  K  de  ^aicC 
^  Femme,  N.  Dubois  de  la  Province  de  Saintongc. 
Françoise  de  faintc  Maure ,  morte  en  Ltts^e. 

6.  JcaM  de fainte  Maure,  chevalier  de  Nblie.  mort  «1  moisde  May  172.2.  %éde 
S7.  anç,  m  fon  cb  urrin  de  Bnllac. 

7.  Catekine  de  laintc  Maure  nctoit  point  mariée  en  l^H- 

Ç     8-     izAtiTM  de  iiiiite Mancç ,  fiemoe àHHuréàt Lux ,  TkQnice<ftIza>  duquel 
eut  des  enûrn. 
9.  Françoise  de  (aime  Maure. 

XIII. 

CLAUDE  de  lainte  Mante ,  (è^penr  de  Foug^f  le  d'Augé ,  àok  mote  au  mois 
deNovembie  1698. 

Femme ,  MARIE  Panlte , fiDe  de  Btrtrtmd Ftalte» baron  d'Augé'Tapoflae*  «de 

Mtargturite  de  Jay. 

I.  GUY>  de  fainte  MmieD.  du  tiom  de  cette  bnnche .  marquis  de  Chaux ,  qui  (ult. 

D  2  Honore'  ,  dit  le  comte  de  (ainte  Mautc ,  marquis  d'Archiac  ,  baron  de  la  Tour- 
Blanche  &  de  la  Fcuillade  1  61c  d'abord  me&in  de  Mon&igneur  le  Dauphin , 
puis  premier  écuyerduduc  deBeny,  &enliiiteteç&  premier  écoyer  ,  comman- 
lîrir  la  grande  c'curic  du  Roy  le  6.  \5ay  1717.  bailly  &^  capitaine  des  chaflès  de  la 
Vaicnncdcs  TuiUericslc  14.  Août  1719.  lervit  en  Candie ,  étant  alors  enseigne 
du  regimenc  d'Alexis  de  fiitite  Maure*  comte  de  Jonzac ,  Ton  oncle ,  apnèv  te 
mort  duquel  il  eut  le  régiment,     (c  trouva  en  pluficnrs  'irges  &  aftions. 

5.  CHAK-j-kS de (âinic Maure,  chevalier  de  Malte  ,  au  grand  prieuré  d'Aquiuinc, 
rcçb  le  3.  Oâaobie       die  depuis  k  Mnuâ$  éefimus  Mmre,  commande»  de 

tâÊur.  F 
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locdre^S.  Louis  tfychkSémi combat  nival ptàMataga  le  24.  Août  1704.  cnfé  \ 

chefd'clcadrclctf.Oftobrc  171 1.  &  lieutenant  gcncral  des  ai  mées  navales  da  Roy 
en  1720.  Il  a  cpoufe  Jemnt  Poréc-Eon ,  dc  la  ville  de  S.  Mab,  ianir  dc  Jeanne 
Potée,  femme  d Henry-Jules  du  Cuay ,  intendant  dc  la  marine  à  Dunkerque. 

4.  JuLtz  Je  faintc  Maure ,  ri  Ile  d'honneur  de  Madame  la  Dauphinc,  c'pou  la  en  i  e'çn. 
iett-\M^Mtt  de  Zuilaubcn,  baron  Je  GcdclUmburg  ,  comte  de  Ville,  colonel 

'  d'un  régiment  Allemand ,  brigadier, puis  licutenanc  gcncral  des  arméesdtt&Ay» 
more  des  hledurcs  qu'il  reçut  à  la  bataille  d'Hochllei  au  mois  <l'Aoâc  1704. die 
mourut  à  Paris  le  3.  Juillet  i6<)4  &  fiit  cmcrrce  aux  Caimelites. 

5.  Gathsmnb  deâjnce  Maiue>  morte  Hllc  eu  170S. 

X  I  V. 

C"^  U  Y  de  CrineMaure  IL  du  nom ,  marquis  de  Chaux,  baron  d'Aogé ,  (eigncur  de  ^ 
J  Barct,  Mioiitutlc  4.M.;y  1710. 

Femme > LOUIS£-TH£Ki:SË  de  Porcelet  (.)cMaillanc,hcriciecedeiabnnch& 

1.  LOUlS*MARlE  delâmté  Maure,  marquis  de  Chaux, qui  (ùit. 

2.  Atf.XANDRE-CHARL¥s  ,  dit  ic  chcvalicr  dc  laintcMaure,  dccedé  en  Iwsâgc. 
i.  Chaules- Adélaïde  de  ïamte  Maure,  capiraine  au  icg^mcnt  Royal  étranger. 

,  4.  Gabmbilh  de  fainte  Maure ,  marice  en  17x3.  kAmtr^  «fe  Dorrarty  -tnarquia 
dcCivrac,  haron  de  la  Lanilc,  fcncthal  du  Bazndois,  fit»  unique  de 
Durfort,Scd  Wf»r;r«fdcBrcaux,  roaiqujte  de  Civrac. 
5.  Cathbrimb  de  âinte  Maure  ,relieieufe  à  i'afaboye  de  Pott-  Royal  à  Paris.  ^ 

X  V.  c 

LOUIS-MARIli  de  Uuiic  Mjulc  ,  inavquià  dc  Chaux  îs.  d  Aichiac,  baion  d'Augé, 
meflrc  de  camp  du  Rcgimcnt  royal  e'tranger  cavalerie ,  a  ^  fait  premier  ccuyet 
.commandant  la  grande  écutic  du  Roy  ea  iucvivance  ^-Ommi»  conte  de  (aiote  Mauro 
fon  oncle,  le  17.  Février  1720. 

Femme,  MARIE  dcsChiciu  ,  fille  aînée  de  G&^r/rf  des  Chiens,  feigneur  dc  la  Neu- 
ville, maîne  desieqaeGeshoQoi:aiie,prelîdcnt  àoionier  au  Parlement  de  Pan,  inten- 
dant des  ordres  du  Roy  &  de  la  province  de  la  FranclM>Comté,  apr^s  l'avoir  ccc  à  Pan 
&  en  RoufTillon  ,  &  de  \eume  des  Bordes ,  fut  marice  le  1 2.  Fcvru  r  1720.  fWX'CODCnC 
du  joue  f  icccdcat  »  auqud  le  Roy  fie  les  Princes  &  Prioccflcs  figncccnt.  ^ 

$.  V. 

SEIGNEURS  DE  LA  GUYRAYEi 


y.  F. 

RENE  de  laintc  Maure,  fils  puîné  dc  LEON  de  fainte  Maure,  (cîgncnr  de  Mon- 
tauder ,  &  d'itMKEd'Appel-Vaifiii*  mmtitmmez  Vf4imûmf.  it.  eut  enpaci^ 
la  terre  de  la  Guy  rave. 

Femme ,  FR ANÔpiSE  dc  rErpcronnicrc ,  fiUc  dc  Trim^M ,  feigpair  de  l'Elpeton- 
aicre  &  de  laRocbe^Bacdoott  te  de  Msr^rkt  de  Villeneuve^fiit  mère  de 

JOSFAS  de  fainte  Maure ,  feigneur  de  la  Guyrayc  >  moïc  en  1^17. 
Femme,  LOUISE  delà  Foicll,  lille  delMÏMfifdehForcft  >  ieigpear  deBe»l« 
repaire* &  d.iii^«M  Marvillcau. 

I.  RENE'  deâinié  MttnrelLdHnomj  (cigneux  de  la  Guyrayc,  qui  liiît 
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3.  Antoinf  de  ùitucMaBtcdccsdé  à  1.1  Rochelle      ^^^R^^' '^^^^  ^ : 

4.  HiLAiFE  de  (jincc  Maure  ,  cmbralTa  I  crat  ccclcfialliquc. 
j.  fRAH^Oist  dclaÎQCC  Mauiç.maricc  à  N.  <cigncur  de  la  M; 
£.  <Siiiiiisi.LB  defaiiice^Maim^fcligteufc  .à  Nocce-Damedes 

::  II. 

Ri£  N  E'  de  (ainte  Maure  II.  du        ,  îcigiicur  de  !a  Guyrayc  S£  de  £caurc{>aùe.  » 
premier  eapirainc  de  la  Galcrc  patronc  de  France  »  Uentaunt  au  goOvÎMfecnKlifc 
du  Havre  de  Grâce  ,  vivoir  le  6.  Avril  i66«î.  .igc  de  75.  ans. 

Femme ,  ANNE  Gabnaii ,  lîllc  dcy^-jz/Gabriau  ,k^ji)cut  dcIUparfonds,con(ciUc£; 
au  Parlcmciu  de  Bretagne  &:  de  yt.riJ^i*  Vicric.  .  "  .^v  * 

'  1.  PlBUXB  de  IWDtC Maure ,  dcccdc' fans  cnfans.  T  ^  • 

n,  l40UÉ,dë£uiMe  Maure,  dame tk  k  Cuyca^qu'cUc  poctt  m  inarir^c  l'i^  - 
■  - i  timé  êti^fffàw^ 

BRANCHE  DE  SAIN  IL  MAUREr-: 
dont  ûfl  n  a  ms  trouve  k  ioadtioii.  '   t  ■ 

SEIGNEURS  D'ORIGNY^^^^  f^^^ 

dut  BramiH  $fi  nffi^ifiêiiitm  Bâtard  de  Jawie  Mm^^oM^ifii^mf  ^yl  '"' . 

JE  AiN  de  ûinte  MiMce*  lils  lumixel  <fe  fia  iflwvv  ^  ûioce  Iilainc>  cbmlie^,  ^  ^ 
de  Jeanne  deride'Boadttrd,»oh'tiwuiée»  fbt  Iq^tiiné  pas  Icctzes  du  i«.  Oààbtp-  /, 

rhtrtti    dn  Rtj  , 

T  E  A  N  de  Cainrc  Maure  cft  qualifié  écuycr  ,  fcigncur  de  Ciiaiïcigncs,  Provcncy  &:  '««^ M- 
I  Origny ,  dans  un  contrat  d  cdwpgiCj qu'il  palTa  le  4.  Avril  155 1.  avec  Louis  de  (aintc    .•  ' 
Maure ,  chevalier ,  marquis  de  NcUe,  dans  un  aitc  de  foy  &:  hommage  qu'il  lui  rendit 
le  neut  du  même  mois  ,  dans  une  craii  k\  lV  qu'il  obtint  du  Roy   '0  !'  ncfç 
failîs ,  à  caulê  du  ban  ii  airicrc-ban ,  liiiv.iac  un  inanderocuc  du  19.  Juillet  de  la  rncmc 
année ,  bc  daAS  naooocnt  d*afTranchiilemcnr  des  heIicagEStao(Uun•<llOlG:^q^1l  pafla  Iç  . 
6.  Juillet  1  $  5^.  en  fïm  nom  &:  en  tclin  de  la  femme. 

Femme,  RENE'E  Moill'on  ,  ctoit  veuve  le  ij.  Novembre  ijSi.  qu'elle  donn.i 
conjointement  avec  Ton  fils,  un  aveu  Je  dénombrement.  Elle  avoitlc  29.  Mars  1582. 
la  gude-nobic  de  Tes  filles,  &  vivoit  encoie  le  za.  Aofk  1^96. qu'ciie  coolcacic  à  la 
yience  faite  par  (on  fib  de  la       de  ChaAeignes.  ' 

1.  JEAN  de  r.iintc  Maure  II. du  nom,  Icigneur  de  Cliafleigne';  ,qui  liiir. 

2.  &  j.  Reme'c  âc  Françoise  dciainie  Maure,  partagèrent  avec  leur  frète  du 
coalenteinent  de  leur  mcrc,  te  29.  Mats  ijSt.  Frav^oije  étuit  en  i59«.femni« 
de  N.  Gcaflêt^  conieiUei  à faiot  fiene  le Moufticr. 

II. 

Tt-Kt^  de  fainte  Mante  II.  dn  nom .  écuycr ,  (cigneordeChafldffnes,  Provence 
Otigny  ,  fit  foy  ?>:  hommage  du  fîcf,  dit  de  tavoeat,  au  baron  de  l'îflc  fous  Mont- 
réal ,  &  en  donna  ucnombrcment  les  13.  &:  30.  Âouft  i  j  80.  rendit  aveu  avec  (a  mcrc  SC 
{es  (ôcurs  de  la  (eignenne  d'Origny,  1015:.  Septembre  tfSi.  fit  foi  &  hommage  aa 
duc  de  Nivcmoi?,  de  la  terre  de  Maccy,  au  nom  i^e  (a  fètnmc,  le  dernier  Janvier 
3581.  &  en  tendit  aveu  le  premier  Février  de  la  rncmc  année;  partagea  avec  fcs 
iœurs  du  confcntement  de  Icut  tnerc,  par  aélc  du  i^?.  Mars  fuivanc,  enrcgillrc  en  la  ■ 
juflicc  de  rifîc  fous  Montréal  le  17.  Novembre  de  même  année.  Il  fut  homme  d'armes 
de  la  cumpagnic  du  marquis  de  Ncflc,  fuivant  un  ccnihcat  du  vingt  Novembre 
mil  cinq  cens  quatre- vingt  fcpt ,  partagea  avec  ]Mqtiette\t  Blond  fa  bellç-mere,  veu- 
veen  premières  nôccs  de  François  de  Lomliard ,  ccuycr ,  Icigneur  de  Marcy ,  Ic  aj.Mats 
X)89«  ictca&ligca  avec  clic  le  6.  Âvcil  iumnC}  hit  dcclurgé  de  fcrvitaa  ban  te  ar< 
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-ricre-ban  ca  coniidcration  de  fcs  fcrviccs,  parlcctrcîdu  cicrmcr  Novembre  159 j,  &:  A. 
T^cndit  avec  fon  beau-trcic ,  pour  lui  &:  (es  (aurs ,  comme  fondé  de  procurarion 
•de  fa  mcrc  ,  b  ucrrc  de  ChaUcigocs,  k  21.  Aouft  1^96.  fit  retmenc  de  fidélité  au 
Roy  aptes  le  trjuc  accotdé  au  duc  de  Mayenne ,  par  aélc  du  10.  Ôftobre  fuivant, 
'Oà il  CK  dit  qu'il  avoir  fcrvi  pluficurs  camp.i£ncs  lous  le  couicc  de  Chivemy, 

Femme,  F  RAN  C.OiS£  Loiuiaicd,  hUcdc  ïrmfùs  Lombard  «ccayec',  Ce  de 
^Mquette  le  Blond. 

1.  GUY  tic  faintc  Maure  ,  fcigncur  d'Origny  ,  ou:  îi.i'r. 

z .  F  R  A  M^o  I S  de  fîuate  Maure ,  qualifie  ccuycr  >  icigacur  de  Provency ,  dans  le  patta- 
£c , qu'il  fie  avec  l<m  <rcrc  le  ai,  Jotn  1619. 

GUY  de  (ainte  Maure ,  écuyet ,  (cigncur  d  Origny ,  donna  aveu  &  déuotnb:cmcnc 
leio.  Janvier  iA9< au  marquis  de  Nefle,delacerced*Origny  ,  qui  lui  échue  par  g 

p«uge  fait  avec  (br>  frcrc ,  des  biens  de  leur  pcrc  K  mcrc  !c  1 1.  [uin  précèdent,  tran- 
iigca  tant  pouf  lui,  que  pour  fcs  cntàns,  avec  /^r^»;/ de  faint  Martin  ccuycr  fon  bcau- 
|>ere,au  fujcc  de  la  dot  de  fa  femme  le  16.  Mars  1^41.  tc  fit  don  encte*vi6  de  tous 
les  biens  à  (o:;  fils,  en  !c  m.irijnc  le  19.  Juin  164^. 

Femme,  CATERiNE  de  iamt  Mania,  tille  de  Jaques  de  famtManin,  ccuycr, 
/cigncur  de  Monthttli&|d'Acg,eiicaurt  »  fledePiemeau,  fiic  mariée  par  contrac  dn- 

6.  M.iv  1  (Uo. 

- 1.  CHARUi-S  de  famtc  Maure,  fcigneur  d'Origny  qui  kiuc 
X.  Edme'e  de  fainte  Maure  ,  epoula  pat  contrat  du  30.  Avril  i6^ï.  iSMlâtéc 
Djvault ,  c'cuycT,  Icigncurde  là  Vigne,  fils  dc  Nitêiâf  de  Davault ,  ccuyer,&de 
TrjMçoife  Vanffin  >  renonça  lei  IS,  Mars  1^42.  tl  dernier  May  164^.  a  fcs 
droits  luccciti&'fpatetneUflcautetnebsattpioficdeiixifiere»  du  amTcntcment  ^ 
4k  fba  mari.  C 

IV. 

CHARLES  de  fainfc Maure,  ccuycr,  fcigneur d'OrIgny, demeurant ,  paroifTcdc  S'* 
Colombe ,  élcâion  de  Vczclay ,  fcrvic  le  Roy  dans  (es  armées ,  ftii vanc  des  cerciE» 
rats  des  i  >.  Jttillcr  ce  6.'Sepmtibpe  iSif.tt  itf.  Novembre  1^4;.  tranfigeaavec  JVïmÀ* 
dc  Davault  (on  beau- frcrc  le  dernier  May  i^4î  fa  qualité  d'ccuyer  lui  fut  contefK'c  par 
un  particulier  avec  lequel  il  plaidoit  au  Prclidul  dc  I  toycs ,  &  fur  le  vù  dc.lcs  titres 
-il  foc  ocdotiné  le  17.  Avrd  Ttf49>  que  les  parties  procederoient  en  cette  qualité.  Sa  terre 
d'Origny  fut  fàifie  fiutc  d'en  avoir  donne  déclaration  le  19- Oftobrc  iCçj.  &  il  en 
obtint  main-levée  par  Arrêt  de  la  Chamiire  Souveraine  des  Francs-ricfs ,  le  5.  Avril 
Itff6.  Il  obtint  encofc  difièrens  Arrêts  du  Confeil,le$  j.  Juillet  1^55.  15.  Juin  i6tff. 
166%.  Se  II.  Avril  iff^ç.  par  Icrquc's  \\  tiir  maintenu  dans  fa  nnb'eiTe. 

Femme,  SUS  ANNE  du  DciKiud,  niic  dj<w/«»<r  du  DciVand ,  chevalier ,  fcignear  D 
Trendjl«]f«  Foateoay ,  Semencton ,  £ezée  8C  amrcs  lieux,  se  de  MÊrgttriH  da 

ricfCs. 

1.  Louis  de  faintc  Maure,  baptifc  le  8.  Juin  itfî4. 

2.  CHARLES  dc  fainte  Maure  II.  du  nom ,  (cit^ncur  d'Origny,  quifilit 

3.  Autre  Charles  de  lainte  Maure ,  dcccdé  au  icrvicc. 

4.  CiAt7Dt  de  fainte  Maute,  décédé  an  fervice.  « 

5.  N.  de  fainte  Maure,  mariée  à 
N.  dc  faiate  Maure  t  Kdigicufe. 

V. 

HARI.ES  dc  fainte  Mauie, écuycr ,  (e^iear d'Origny» pact^  «vee  fesfiniCB 
\jic  i?.  Février  1671.  ^  ^ 

-^^mme JEANNE  de  ChdMier ,  fille  de  J>Mf>»  de  Chebtier ,  écuyer ,  fdgnear  de  g 
fourchlume,  Ic^Annc  de  Carfour,  fut  mariée  le  25. Juin  ii^Si. 

I.  GABRlEL-jACQUEsdclamtcMaurc,  moufquctaite  du  Roy,  baptifc  le  :.S.  Mars 

I681..  étoit  âgé  de  18.  ans  en  1700. 
a.  Demis-Cs&ah  de (ainie  Maoïs,  faaptide le  9.  Mais  1687.  ctoiclgé de  23.  ant 
en  1700. 

'3.  AiMi 'b  de  fainte  Maure,  baptifée  le  6.  Mars  16(4.  &  âgée  de  \&.  ans  en  1700. 

4.  Makie-Anke  de  lainte  Maure,  jumelle  de  £)ciii»>CeÊir, baptilée  le  lo.Mais 
1687.  8f  âgée  de  13.  ans  en  1700. 

5.  Jeanne-Louise  de  laimc  Maufe,  baptUèe le  15.  NowmlNe  itfSS. 4c  Igée 
4A.  ans  ca  17004  , 
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LA  Terre  Seigneurie  delà  Vallicre  en  Anion,  fut  érigée  en  chAtellcniccn  hsWat 
de  Laurent  le  Blanc  de  b  BauiuCi  par  Icccics  du  Roy  Louis  XIV.  données  à 
Rouen  au  mois  de  Février  iS^o.  regiftrées  au  PariemencJe  is-  Mars  (mvaor,  8c  en  la 
Chambre  des  Comptes  le  l  o.  May  i6p.  I.c  nianc  Prince  p  it  Irrrrcs  patentes  J.on- 
nccs  à  S.  Germain  en  Layc  au  mois  de  May  1067.  r<^iftrccsau  Parlement  de  Pans  le 
1 4.  &  en  la  Chambre  des  Comptes  le  10.  du  même  mda^tngsk la  tene  de  Vaujour  avec 
la  feigncuric  de  Chitcaux  ,  première  Kircinic  d'An|oii,  dans  la  paroilTc  de  laquelle  ell 
Vaujour  &:  la fcigneuric  de  S.  Clu illophc,  prcniicrc  baronie  de  1  ourame ,  avec  plulîcurs 
autres  terres  en  duché-pairie,  fous  le  nom  de  la  VaUicre,cn  favctirdc  LOUISE- FR  AN- 
U  CROISE  de  la  Baume- Ic-lilanc de  la  Vallicrc,&:  écAltrie-AMt  Icgitimcc  de  France  (a  Hlle, 
niaricc  depuis  à  Louis-Armsoii  de  Bourbon ,  Prince  de  Conty  ,  Marie- Anne  Icgitimcc  de 
France ,  PrincciR-  de  Conty  douairière,  ayant  fait  don  entrevifs  de  ces  terres  a  Charles- 
François  de  la  Baume- le* Blanc  «  marquis  de  la  Valliere  ioncouiîit  eermato  maternel,  it 
leRoy  y  ayant  donné  (on  confêntemcnt  paricttresdn  mois  ^May  ttfSS.  regiftrécsaa 
Parlement  le  4.  &:  en  ]  1  C  hanibrc  des  Cinuptcs  le  6.  Juin  fuiv.int ,  il  a  ub  cnu  au  moi| 
de  Février  171}.  des  nouvelles  Icitics  d  érection  des  mêmes  terres  en  duché-Pairie 
fini  le  nom  de  la  Valliere ,  pour  lui  8e  fcs  enfans  &  defcendans  miles,  regiftréci  au  Paiw 
kment  le  Roy  fjant  en  ton  lit  dcjuftice,  pour  i.i  déclaration  de  (a  majorité  le  zi.des 
même  mois  &c  an.  La  GciK-alogie  des  Icigncurs  de  la  Baume- le- Blanc,  ducs  de  la 
£  Valliere,  pain  de  France ,  fera  rapportée  dius  la  fuite  de  cette  hiftoire  (bus  cette  der 
riere  crc^'^ion.  Vvfebta^tmtjfàfiunimttmtnmaUffrtmirt»  VijtzM^uml.  ietttu 


PIECES  CONCERNANT  LE  DUCHEPAIRIE 
DE  LA  VALLIERE. 

Lettres  Patentes  portant  c'rcftiondc  la  terre  &:  reigncuriedchVàUiere  en  chlcellcnie  Fwier  tt^M 

en  faveur  de  Laurent  le  Blanc  de  la  Baume,  Sec.  i  Rouen  au  motsdc  Février  1650.  7^'^'"^"/*^* 

rcgiûrccs  au  Parlement  le  ij.Macsluivaot,  &eaLa  Chambre  des  Comptes  le  10.  '/'.V./.»,.' 

May  i6ji.  ni>rchii4 
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Lmmramttfmtm érOHmitU  Tme  de  rAujoMr  é-  àtU  UrtmtitS.  Chrifitnhe^m 

T.iw/.Atfr4rt«,      ptaht'-riiric,poiifétrtAl>pe!!('i:lcDMh«-F-i!r!(  .l-!il'3l!in(,oi^        de  Ltntfe-Vrm- 
«'/'"r.^"'*       f«lje  de  kV aliter  £  ,crd€  M^ine-Ame  filU  mti^ràu-  du  Ecy,cr  de /es  hoirs  ^  dcjccndam 
Bl&DCh,pk«iîtf*     Htàtét  ér  ftmtlles  ,  ftur  cire  tenu  cr  mmvma  dm  Roy  S"  de  U  Couronne     Cbiten»  iv 
LoHvre  :^  f?  '"  '7'"'-  d'y  rt.il'lir  des  Officiers      <f>te  les  afpeiï.u tons  des  Jit^emens  qn'iff  rett' 
drottt  rejfsritront  an  i'ârUment  de  Paris  ,  cr  iegttWMtimde  ladite  Alarie-Anne,  (ire.  à  S. 
■  Cermame»  Leje  a»  mois  de  Méj  i66j.  ft^j^m  t triment  k  xy^m  U  Chambre  des 
2.O.  m  mime  wtt$s. 

LO  U 1  S  par  la  grâce  de  Dieu  ,  Roy  de  France  &  M  Navarre  :  A  tous  prc.cos  &  i 
^  venir ,  S  A  L  n  r.   Les  bienfaits  que  k-s  Rois  excrccnc  dans  Icuii  Icus  tunt  la  g 
marque  extérieure  du  mcncc  de  ceux  qui  les  ici^uivcnc,     le  plui  glorieux  CiOge  des 
Sujets  qui  en  font  honorez  ,  Nous  avons  crû  ne  pouvoir  mieux  exprimer  dans  le  public 
l'dtime  Eoucepuckiitierc  que  Nous  faifons  de  la  petlbancde  noue  crds-cbere  bieOiain^ 
tréS'fèalc  Louire-Françoifc  de  h  Vallierc,  qu'en  lui  conferanc  les  plus  hauts  titres 
d'honneur,  qu'une afFcd:on  tics  rniguhcie  exciicedans  notre  orur  par  une  infinité  de 
.  rares  petfeâions,  Nousa  mlpiré  depuis  qudqiK»Anoccsca(a  tavcuc  i  &  quoique  ùl 
modeitîe  le  ibit  fenvcnc  oppolcc  au  ddir ,  que  Nous  avions  de  Féle^'er  plûific  dans  un 
T.ing  propornonnc  i  notre  cllimc  &  a  (es  Ixjiincs  qujlitcz  ;  ncai^inoins  l'atfc^Vion  t]uc 
Nous  avons  pour  elle ,  ic  1«  juHicc  ne  Nous  pcrmatanc  plus  de  ditlctcr  les  témoignages 
<lc  notre  oeoonnoifl»ice  pour  un  mérite  qui  Nous  eft  fi  connu,  ni  de  reHiler  plus  long-  3 
temps  à  la  nature  les  cncts  de  noue  ten  licde  pour  Marie- Anne  notre  hllc  naturelle, 
en  la  perfonne  dciamerc,  I^^ous  lui  avaas  tau  acquérir  de  no$  deniers  la  Tettc  de 
Vaujour  >  (Itucc  en  Tourainc , &  la  Baronie  de  Saint  Chriftophe  en  Anjou,  qui  fimc 
dciixTc:fC«  également  cotifiderables  pic  leur  revenu,      par  le  noinb:e  de  leurs  motW 
vanccs,  mais  taiiant  rcticxion  qu'il  nunqucrojt  quelque  clioic  a  aouc  grâce ,  li  Nous 
«e  retiauflions  les  valeurs  de  ces  Terres  par  un  titre  qui  lâtisfaOc  tout  caJcmbIc  à  l'efti- 
tne  qui  provoque  notre  libéralité ,  &:  au  mérite  du  (ujer  qui  la  reçoit  {  mettant  d'ail- 
leurs en  confideration ,  que  notre  chcrc  &  bien-aimc'e  Louife-Françoife  de  la  Vallierc 
efl  ilTuc  d'une  maifontrcs-noble  &:  trc's-anciennc ,  &  dont  les  Ancêtres  ont  donne  en 
diverfêsoGcaiîons  importantes  des  martjues  fimn^ét»  de  kur  zck  au  bica  &  avantage  ^ 
decet  état ,  <r  de  leur  valenr  &  expérience dansle  commandement  désarmées.   A  c  es 
c  AUSES  &  autres  confi  Jcracions  à  ec  Nous  mouvans ,  après  avoir  le  tout  commtwîique'  i 
aucuns  Princes  de  notre  Sang,  &  plus  notables  Perlonoagcs  de  notreConIdl,  de  leurs 
avis  fie  de  notre  propre  mouvenaent ,  grâce  Se  libéralité  ipecialc,  pleine  puiflanoe  fie 
autorité  Royale,  Nous  avons  Icfdi  tes  Terres  de  V.ujour  &r  la  Caronic  de  S.  Chriflo- 
phe,  tous  les  Fiefs ,  Terres ,  Domaines,  Droits  qui  en  dépendcnc ,  U  compotent  prc- 
-lèntcment  le  revenu,  leurs  appartenances,  dépendances  flcaimexes  .fituez  es  pays  de 
Tourainc    d'Aupu  ,  joints  ,unLs  &  incorporez  &  annexez  par  ces  Prcicnccs  fignc'cs 
de  notre  main  ,  joignons  ô£  incorporons  ûc  annexons,  pour  n'être  i  l avenir  qu'un 
corps»  le  tout  enfemble  créé  &  érigé  ,  créons  &  érigeons  en  titre,  nom,  dignité  fie  E 
prééminences  dcDuchc'  &:  pairie  dr  F-nrcr  ,  fous  le  nom  de  la  Vallierc,  qui  feront 
dcsà  prefcnt  à;  doïêaavant  tenus      mouvans  a  uac  feule  foy  &  hommage  ce  Nous 
&dc  nos  Succcflcurs  Rois,  à  cauie  de  notre  Gourou  e  M  C  h.ucau  du  Louvre,  pouc 
cnjouït  par  ladite  Damoirellc  Loui(c-Franç6i(c  de  la  Vallierc ,  &  après  Ibn  décès  par 
Marie- Anne  notre  fille,  fes  hoirs  &c  dcfccndans ,  tant  mâles  que  femelles  nez  en  légiti- 
me mariage  ,  en  tous  honneurs ,  prérogatives  &  prééinincnccs  à  Ducs      Pairs  ap- 
partenans ,  comme  ks  autres  Ducs  fie  J^rs  de  France  en  ont  d'ancicnxictc  joui  fieufé 
en  tons  lieux  fie  endroits  généralement  quelconques ,  avec  attribution  de  reiTbrt  xm» 
médiat  des  appellations  du  Bailly  &  Scnechal  ducal ,  ou  Ton  Lieutenant  c]i:'  II:  1  cîa- 
blt  audit  lieu  àa  Yadour  ,  &  de  (es  Licutcoans  particuliers  qui  feront  paredlemcnc  p 
^Uisen  titres  d'Officiers  ducaux  fie  de  Pairies,  fie  es  Tenes  fie  Seigneuricf  jointes  fie 
annexées,  &  autres  quchrfoin  fera  &:  qui  pourroicnt  être  cv-aprés  annexez ,  lefquellcs 
'     appellations  feront  imitiédiaicment  relevées  en  notre  Cour  de  Parlement  de  Paris  en 
tirres  d'appellations  émanées  du  Juge  du  Duché  &  Pairie  en  coûtes  caufes  civiles  fie 
criminelles ,  tnnt  du  Seigneur  que  des  Vaffaux  fsr  jufliciahics  -,    qunnc  aux  cniilcs  con- 
cernant les  droits  &  domaines  d'iccux  Duché  &:  Pairie,     autres,  qu  il  appartiendra» 
elles  pourront  être  traitées  &:  jugées  en  première  Infbncc  en  notre  Cour  db  Parle* 
ment,lelon  le  privilège  ancien  &  notoire  des  Pairies  de  France  , (ans que  déroutes  1rs 
eau  fes  fufditcs ,  les  juges  ordinaires ,  ni  les  Sièges  Prciidiaux ,  pudicnt  en  prendre  aucu- 
ne Conr ,  Jucildiâioa  ni  recooooil&ape»  fixtcn  picni^ 
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<îe  nullité  .  amende  nrbuvnîrc,  dcpcns  , dommages  &  intcrcrs,  antres  plus  grantîcs, 
s'il  y  échct  ,iaut  des  cas  Royaux  qui  feront  ttaiccs  ainfi  qu'auparavant  pardevant  les  mc- 
IDCS  Juges  <pti  ont  accourumé  d'en  connoitre  ,  &  comme  notceGonRKineeft  la  fource  de 
toutes  les  gtaccs,  &  que  dans  le  cas  elles  y  doivent  naturellement  rctfnrncr ,  i  j  '.]':  Nous 
voulons  qu'arrivant  le  décès  de  Marie- Anne  notre  fille  ians  enfims  ,ou  dclccndaiii  md- 
iesoa  femelles, (bit devant  ou  après  fa  mcrc ,  la  propriété  de  ce  Duché  ioic  coalctvéc 
toare  entière  à  IttKte  Damoifellc  Louife-Fran^ic  de  la  Vallicic,  à  h  charge  ncaii> 
moins  qu'elle  n'en  pourra  dtfpoTef ,  6c  qu'après  (à  mort  il  (temeurera  tciini  a  perpc- 
tuitc  en  toutes  les  particî  qui  le  compolcnt ,  à  notre  Couronne  ,  l'ans  que  fes  hoirs» 
ûicccûcun  fie  ayant  caulcs  autres  que  Marie- Anne  notre  fille  »  &  les  entans  dclcendans 

2  «le  notreditefille,  bquélle  Nons  avons  dedttée  &  déclarons  légitime  te  cipàAc  de 
tous  honneurs  >  droits  &:  effets  civils  y  puiflcnt  rien  prâcnJrc  ,  loii  à  ritrcdc  l  u  i- 
fion  ou  pour  quelque  autre  voyc  que  le  puilk  écre.  Si  donnons  mandement  i 
tm  unet  8c  faux  Conftillets  ks  ^«stenans  notre  Cour  de  Parlement  à  Paris  ,Clum- 
brcs  de  nos  Comptes  audit  lieu ,  Bailly  de  Touraine  d' Ani.>u  ,  à  tmis  nos  autres 
Juges  &  Vaffaux,  Officiers,  chacun  en  droit (oy  qu'il appanicadra,  que  ces  Prclcntcs 
lis  aycnt  à  faire  lire  ,  publier  &  enregi(lrcr,&  delà  prelcnte  création  Se  éredbon  deT- 
ditf^  Terres  de  Vaujour  &  Baronic  àc  S.  Chriftophc  en  Anjou,  en  titre  de  Duché 
Paine»  &£  fous  le  nom  de  la  V'^allicte,  ils  iailTcnt ,  (outficnt  &:  taiicnt  jouir  ladite 
ïhmàfàic  Loailê-Françoifc  de  la  Valliere  &  Marie- Anne  notre  fille,  en  la  forme  Se 

Q  manière  cy-deffu$  ordonnée,  enfcmblc  les  Vaflàux  &c  teaanciess  dudit  Duché ,  5v:  le 
contenu  en  ces  Prefentes  ,  garder  &  obferver  ,  même  à  feire  jouir  notrediic  hlic 
Marie-Anne ,  de  la  légitimation  y  contenue  ,  ccflaat  &  faîfant  ccllcr  tous  troubles 
&  cmpédiaMn$«qttipoaitateat  eue  mis  &  «ionacz*  oooobilant  tous  Edits  &  De- 
datations  Se  antres  cfaofes  àee  contrafres ,  aufquclles  Nous  avons  dérogé  &  dérogeons 
par  ces  Picfcntcs ;  Car  tli,  tST  notre  i>laisir.  Et  afin  que ccToit  choie  teimc 
&  fiable  à  toujours  1  Nous  avoru  fait  mettre  notre  Sud  à  ccldttes  Ptdentcs ,  lauf  ea 
-  aunes  diofes  notre  <boic  8c  Tautray  en  toutes.  Dom  m  e'i  firint  Germain  en  Laye 
au  mois  de  May  l'ait  de  grâce  mil  fix  cent  (olKantc-Tepr ,  &  de  notre  Rcgi.c  le  vingt- 
quatrictne.    Signe,  LOUiS.  £t  plus  bas^  pat  le  K.oy  Ph£i.ip£aux,  Se  IcclU  du 

P  ^andSccandeocevcRe. 

lExinit  des  Regijlres  Jm  P.tr/cmrnt  du  Samed)  matin  14.  Mày  166 J. 

CE  jour  la  Cour  ,  toutes  les  Chambres  alicmblées ,  délibération  fur  les  Lettres  Pa- 
tentes données  à  S.  Geimttln  en  Lave  au  mois  de  Mai  16^7.  fignécs  ,  LO U IS. 
Et  plus  bas,  par  le  Roy  Phi  LYTE aux.  Et  fcellées  du  grand  fceau  de  cire  vcrtC;  ob- 
tenues par  Dainoilclic  Lou'fc  l  ram^oilc  de  la  Valliere  ,  par  lefquelles  &  pour  les 
caufi's  y  contenues ,  ledit  feigneur  Roy  auroit  uni  &  incorpore  la  terre  de  Vaujouc 
&  la  Baronic  de  laine  Chriitophe,  tous  les  fieb,  renés,  domaines  &  dcoio  quictt 
£  compolcnt  le  revenu ,  leurs  apparrenances,  dépendances  8c  antiexes  fîttuÂrs  ès  pays 
dcTouiainc  &  d'Anjou,  Je  iccllcs  crées  5:  r'tigccsen  titre,  nom,  dignirc  &:  ptéc- 
minciicc  de  Duché  fie  Pairie  de  France ,  ibus  le  oom  de  la  Valliere ,  qui  leroicnt  cc- 
inis  &  moovans  i  une  feule  loi  ic  liominage  dudit  feigneur  Roy  &  de  fes  SnoMif^ 
fcurs,  à  caufc  de  f'i  Couronne  C  ha  fléau  du  Louvre,  pour  en  joiur  par  ladite 
Damoiicile  de  la  Vaiiicic  ,  &  après  ton  décès  par  Marie-Anne  Allé  naturelle  dudic 
(eigneur  Rov ,  Tes  hoirs  te  dcTcendans  tant  maAes  que  fieniellcs  en  loyal  mariage,  en 
tous  honneurs,  prérogatives,  prééminences  à  Duc  Se  Pair,  appartcnans  avec  attri- 
ixition  de  rellort  immédiat  des  appellations  du  Bailly  ou  Scaéiiul  Ducal,  ou  ion 
LicBnenant  quifEca  cftably  audit  keu  de  Vaujour,  &:  fes  Lieutenans  particuliers  qui 
P  leroicnr  pareillement  établis  en  titre  d'Officiers  de  Duchés  Pairie,  êf  es  terres  &  fei- 
gncunes  y  jointes  &  aniwxccs ,  lelquclles  appellations  Ictoicat  immédiatement  rele- 
vées en  la  Cour,  comme  des  auJtc;  Duchez  &  Pâmes,  en  tome  Caufê  civile  & 
crimiirrr,  rnnr  ^h^  Sci?ncur  ,qucdcs  Vailaux  &  Julbciables  :  Et  quant  aux  Caules 
concernant  ics  droits  &:  domaines  d'iceux  Duchez  &:  Pairies  Si  autres  qu'il  appar- 
tiendroii ,  elles  pouEoicnc  eftieji^ées  &  traitées  en  premicfC  Inftancc  en  la  Cour  de 
Parlement  ;  &;  en  cas  que  ladite  Matie-Annc  fille  dudit  ietgneut  Roy ,  laquelle  U 
auroit  déclarée  légitime  &c  capable  de  tons  honneurs,  droits  tc  efiets  civils,  vint  à 
décéder  fans  cnfans,  ou  dcfccndans  mafles  on  femelles ,  l'oit  avjnt  ou  après  tà  mcrc, 
la  propriété  dudit  Duché  lut  confervéc  toute  entière  à  ladite  Damoifcllc  Loaifc-Ftan- 
Çoife  de  b  VâlUete  »  à  la  dutgc  qu'elle  n'en  pooExa  dilpofer ,  &  qu'après  là  motc  il 
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demeuieroic  uni  à  pecpctuité  ic  en  toutes  les  parties  qui  les  onnpofenc  ,à  la  Cou« 
roone  dudit  feigncùr  Roy ,  (âm  que  (es  hoirs  (ucceflèurs  &  ayans  cauie  ,  autres  que 
Marie-Anne  fîltcnjiurcllc  ^udic  Seigneur  ,  ou  Icfdits  en&ns  defcendans  d'elle  en  puif- 
lient  rien  prétendre,  Ibit  à  titre  de  ^cceflion  ou  à  quelque  aucte-que  ce  puifleiCEC^ 
ainfi  qaeplufrau  long  le  oontiennenC  kfilites  Leccres  i  la  Cour  adreflàntes  »  te  i  éks 
apportées  par  le  Procureur  General  du  Roy.  Conclurions  diulit  Prociircm  General ,  la 
matière  mile  en  dclibcratioo»  a  arreftcSc  ordonné  que  icldiccs  Lettres  kiont  regtfttîes- 
au  GtdK  «llcelles  pour  ëflxe  exécutées  ûioa  kur  forme  8c  teneur. 

tHgt/f.JmPutltm.  Regiftrées  en  là  Châmlire  des  Comftes^  et  rcquerâni  U  Procureur  Général  du  Bty  ,  M«r 
têtu  Editt  (jrOf  jtiir  far  UJàeDtmoiJiUeie  UftUitre,  é^tfrtsfim  ieth fur  Marie- Anne  fille  luhirmedt. 
^UjyftL*,y.  j.^  Majrp'  dr  de  Udtie  Dsmoifelle  de  U  Valliere,  fes  hoirs  ér  à^-fcertl  tns  tint  màfles  que 
JiLu^'xiIk'  Z''^^-*  legttmt  mart*ge ,  de  t effet  cr  contenu  en  icelUs  félon  leur  forme  à"  teneur, 

mif$  itifit,  »t.  ^  ^  ehérge  Je  fin  e  t>ar  ladite  Damotfelle  de  U  Veltitre,  l.t  fjy  c~  homtn.tge  au  Roy  y  pour 
KudttÊÊijCtÊuil.  ^^'fi"  àuiit  D^ché  cr  Pétrie  t  &  à' en  fournir  en  h  C.hmihrt  l'ai/cuà"  dtnomhrcmnit  dmu 
"twwJ  fif-jij^'  It  itmfs  forte  per  la  CmUme.  Le  vingtième  jour  de  ALiy  1667.  Signe,  Richer. 

Leccres  de  réutuoode  la  Chaftdleoie  de  Courcelles,  circondances  &  dépendances 
4M  Duché  de  U  Vdiliae.  Damnées  à  (aine  Germain  en  Laye  le  20.  Fc'vricr  1^73. 
(  J^giftcéel  «n  Paricoieix  le  18.  May;  de  la  même  ann^. 

PENTHIEVRE. 


Be  Leneint  hri- 
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De  FrdtHt  4  U 
bt»dt  taeouriit 
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FRANCOISEde  Lorraine  ,  fille  unique  &  héritière  de  Philippc-Emanuel  de  £ 
Lemine,  duc  deMercoeur*  8c  de  Marie  de  Luxembourg ,  DuchefTe  d'Edampcs 

&  de  Penthicvrc,  vicomteflctic  Martigucs,  cpoufa  Cc(iir,duc  de  Vendôme,  fils  natu- 
rel 6c  Icgiiuné  du  Roy  Hcnty  IV.  à  qui  elle  porta  en  m.iriagc  les  biens  de  ion  pcre 
'ft  de  fa  mcrc;  dans  la  fuite  le  Duché- Pairie  de 'Penihicvre,  ayant  été  denwmbrc  par 
contrat  du  is.  May  1^57.  il  veut  des  lettres  patentes  données  a  Paiis  au  mois  d'Oc- 
tobre 1658.  pour  taire  lublirtcr  ces  titres  de  Duchc-Paiiie  lut  le  furplus.  Les  terres 
qai  en  avoienc  été  démembrées  étoicnc  Lamballe ,  Guinguamp,  Moncontour,  8cc. 
oies  avoienc  érë adjugées  au  Roy ,  qui  par  lettres  données  à  S.  Germain  en  Laye  au 
mois  ^  Septembre  ï66t.  regidrées  le  7.  du  même  mois  ,  confirmativcs  d'an  contrat 
pafTcle  28.  May  i66<î.  les  céda  à  Francjoifc  de  Lorraine,  veuve  de  Cel.ir,  duc  de  p 
Vendôme ,  pour  demeurer  réunies  au  duché  de  Penthievre ,  comme  elles  croient  aupa- 
favanc  le  contrat  du  iS'May  1657.8c  les  lettres  dn  mois  d-Oftobre  itf^S.  pourerr 
jouir  par  clic  &:  (es  cnfans  mâles  ,  (ous  le  titre  de  Duchc-Pairic>  a  la  charge  qu'au 
dciâut  de  mâles  la  dignité  de  Ouc&  Pair(etoit  éteinte,  &:  que  cette  terre  rctournc- 
coiti  fon premier écac  tle comté.  PijeKtÊmW.  ie  ettte  hifiotre  fage  71$.  ^  fimuMett 
fmtrt^tr^n  Us  knmfù  mttntHi  ettu  m&m,^ 
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Dt  Tttiui,  tu 
Umitlàt  i.ftn. 


PRE' S  la  mort  fans  enfans  mâles  de  Charles  Amcdc'ede  Savoye,  duc  dcNc- 

 mours ,  ce  duché  ëunt  revenu  à  la  Couronne ,  iuc  cédé  avec  les  comtcz  de 

Joatdan  de Rononndn «  les  maïqutto ' de  Couqr  &  de  Folembcty,  è  Phi- 
lippe de  France,  duc  d'Orlcans  ,  frcrc  unique  du  Roy  Louis  XIV.  pour  en  jouir  & 
kst  cnËms  tnâlcs  pour  U  ftrfoitrmjfemeni  de  looooo.  livres  de  rente  qui  lui  avoieac 
élé  promis  par  lettres  du  mois  de  Mars  &:  aux  mêmes  droits ,  autoritez  & 

privilèges, ainfi  qu  il  cft  porte  par  les  lettres  dont  il  vient  d'être  parle,  &  par  la  décla- 
ration du  2.  Avril  de  la  même  année.  Les  lettres  de  cer  apparuge  (ont  dattc'cs  de  S. 
Germain  en  Layeie  24.  Avril  i6jx.  regilbées  au  Parlement  le  j.  Septembre,  en  U 
Chambre  des  ConnpKS  le  21.  Décembre  fuivant  ,  en  la  Cour  des  Aydes  le  9. 
Janvier  i67J-  ftj»  UmBl,  ét  tMe  hiji.  f.  i>o.        &  ^\%,^fim  nffméules 
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BETHUNE  CHAROST> 

DUCHE-PAIRIE 


D'tigtnt  «  /d 
f*fit  éf  gutnln 
bnji  en  tbtf 
d'un  Lâtnbtl  lit 
5.  ftadMt  dt 


LA  petite  ville  de  Charoft,  en  latin  Ctrefhium  m  Vurffphium,  cft  fîruéc  fur  la  A 
,  rivictc  d'Arnon  à  cinq  Ueucs  de  Bourges,  &  a  deux  d  illoudua  ♦  dans  le  reûorc 
du  bailiage  4e  cette  dernière  ville.  £Uc  a  cfé  poflèdée  pendant  plufieurs  ficelés  ptt 
dcf  rcigncucs  qui  en  portoienc  le  nom,  dont  U  geoeakigie  eft  rapponéc  par  la  Thau- 
imllîcic  en  ton  hiftoire  de  Bcrry,  Livre  IX.  iha.  j9.  que  Ion  peut  confulter.  La 
feigneunc  cic  C^haroft  pafli  dans  b  maifon  de  Culant  avant  1  an  137c.  pat  le  ma- 
txx^'à lf4b<tU  dame  de  Chaioft,  &lle  unique  de  Robctc,  iciencuidc  Cbùroft,  avec 
ladn  baron  de  Cntant  U  de  Chàtcaoneiif ,  puîs  en  celle  de  Vendôme.  PIERRE  de 
Vc:.  L'une  11.  du  nom,  fcigncur  de  *>cgré,  11-  de  P:'^r)c  de  Vendôme!,  du  iioni>rei- 
£ncu[  de  Scgrc  &  de  Ncûe,  &  dejeâtme  de  Cheze  la  poiTedoic  en  1404.  Elle  entra 
^epoisen  lanmiUe  de  Bnchet,  &cnlbitedans1afnaifondeRochediouartpat  le  ma-  g 
riagc  d'Ifabcau  Brachct ,  avec  Gcofiroy  de  Rochcchouarc ,  (cignciirdu  Bourdcl  ôcd'lvoy, 
qui  en  fit  hommage  an  Roy  k6  ]udla  1462.  £  lie  lut  vendue  luivant  Chaumcau  (4)  par 
undecetteKfaiTon  ,  à  Fran^oifc  de  Longvry ,  cnmtefle  de BuGmçois, veuve dePhilippe 
Chabot,  feigncur  de  Jarnac,  Amir.il  de  FraïKe  ,pour  (îoooo.  Iiv.  !c  François  Cha- 
bot ,  marquis  de  Mii:d>eâu,  la  vendit  l'an  i<o8.  à  Philippe  de  Bcthunc,  comte  de 
Selle.  Loliis  de  Bcthune  ton  fils  puîné  l'eut  en  partage ,  &  obtint  du  Roy  LtAUXIV. 
l'crccl-ion  Je  la  fcigncnric  de  Charofl ,  Sc  des  terre;  de  Milandre.FoKtmoreau, grand  fic 
fctii  Bois ,  BoilFcau ,  du  Pcluis  &:  de  Fubliins ,  en  duchc'-paitiC,  tous  le  nom  de  Bethuno- 
Chifoft»  par  Lettres  dormécs  à  Verlailles  au  mois  de  Mars  1671.  regiftrces  le  1 1.  Attlft 
1690.  en  fiivear  de  Loiiis-Acmand  de  Betbuoc  Ton  âis,  lequel  eo  prêta  fennenc  an  q 
Parlement  le  même  jour.  Le  Roy  learavoit  donné  a{Iunnce,qaetcaT  Duché>Pairie  - 
fcroit  le  premier  cnicciftrc,  par  un  c'crit  de  Cd  pi\  ric  niain ,  en  ces  termes  ;  Jefro- 
mtU  MX  d»u  de  Chur^Ptre  cr  fil^^  àt  fme  vtrtfitr  U  Dtuht-P«iru ^^tu  je  leur  ay  w 
miie  U  frtnàtre ,  iptml  fe»  fer.u  ft^tr  m  Tmrtmm ,  umt  ftudêiit  ÎêvùJm  pere  , 
eellf  du  fis.  F.:it  à  i'erfiilles  le  deuxième  ffur  i Avril  i6ji.  LOUIS.  Louis-Ar- 

imiul  de  Beilaunc  le  démit  de  Ton  duché -pairie  le  2.$.  Novembre  1^9}*  eu  faveur 
fT&itnandde  Bethune  fon  fils  qui  fut  reçû  au  parlement  le  10.  Janvier  1^98.  PauU 
Ftançoisdc  Rcrhuncfils  d'Armand  a  prîtéferment  au  parlement  pour  le  duché-pairie  . 
de  Charolt- Bcthune  ,  le  19.  Macs  171^.  fur  la  dcmilDon  de  Ion  pere  du  2.1.  Mars  17x4. 
fiytti  U genetlogie  des  ducs  de CharofbBnhaoc »  paix» dcFranoc» ttMW lF,detttteby, 
fi^.  1x5.     iet  fkt€t     VMÊt      réfprUt»  tmtniÊKH  eau  irtSim* 
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PIECES  CONCERNANT  LE  DUCHE- PAIRIE 

DE  CHAROST 

Mttffim  âKLaAé'Fârk  ie  SttbmÊi  Cfawgl?»  m  fémur  de  Umt  ^  Armmd  it  ScfAmML 

LOUIS  par  la  grâce  de  Dieu ,  Roy  de  France  8c  de  Navarre  :  A  toa$  prcfcns 
&  à  venu  i  Salut.  L'applicatiun  que  Nous  avons  au  gouvernement  de  notre 
B  Royaume ,  Nous  a  taïc  cunnoiuc  pu  iiouc  propre  expérience  qu'il  eli:  également  im- 
portant poar  notre  rcput.i(ion  de  pour  la  gloitede  nocie  Edai  »  d'en  rempitr  les  pie» 
mieres  dignitcz  par  Jts  Sujets  qui  en  puiifent  (outmir  l'c'ctat  &  la  grandeur,  autant 
par  leurs  qualicez  pcdouacUcs ,  que  par  les  biutis ,  charges  &  cmploys  qu'ils  pullc- 
oent  dans  iedlic  Royaume  >  &:  comme  coures  ces  conôdeiations  ooneoutenc  en  même 
temps  avec  l'cflimc  &  la  hoonc  volonté  >;  :~   .  us  avons  toujours  ciic  pour  notre 
cher  &  bicfl-amc  Lotus  de  Bcthune ,  c(  nue  oc  charoll ,  chcvalici  de  noi  Ordres, 
Ijeateoant>Gcneral  en  nos  Armées,  Gouverneur  de  Calais,  Forr  Niculay  &:  Pays 
reconquis ,  ancien  Capitaine  des  Gardes  de  notre  Corps,  Nous  rappelions  trèsnprca- 
blement  le  Ibuvcnir  des  recommandobks  ferviccs  quil  a  rendus  à  ce» te  Courunnc 
depuis  cinquante  ans  en  toutes  les  occalions  de  guerre  qui  fc  font  prcfcntc'cs  tant  en 
^  qualité  de  Meftre  de  Camp  du  Regimeoc  de  Picardie  ,  aux  (iégcs  de  la  Rochelle, 
de  Privas,  de  Pigncrol,  Aletz ,  à  rattaqoeda  poncde  Carignan,  &  au  combat  de 
Vcillanc  }  qu'en  celle  de  Gouverneur  des  villes  «S:  Citadelle  de  Stcnay  Dun ,  &  de 
fanictz  ea  Lotraioc ,  où  il  a  louveoi  Ugnalé  Ion  courage  &  (a  valeur ,  ainil  ^u'U  % 
£tic depuis  dans  LoKnibmirg en  qualicéde  Mar&bal  de  Camp  »  (bus  le  féa  fieuroonite 
de  Solfions ,  ayant  fait  une  retraite  glorieulc  avec  trois  cens  chevaux  &  trois  cens 
iaacalhns  Iculement ,  devant  une  armée  de  Polondis  &.  de  Cravactes  ,  compolcc  de 
oeufmiliechevaiAtdonciiroûtint  l'attaque  avec  tant  (te  fenneté&  devigueur*  qu'en- 
core que  Ton  cheval  eut  été  blcHc  de  neuf  coup;,  &  rue  fous  lui ,  i(  cfluva  tout  le 
_^  feu  des  Ennemis,     après  avoir  iuigueuiemcnt  ralliez  Ion  Inlantctic,  ic  retira  à  (a 
tétc  dans  un  très-bon  ordre;  le  bonhcur  qu  ileutaufll  l'an  mil iix  cent  cinquaace-(bc 
de  fccourir  nos  villes  d'Amiens  &  J'Abbc\i'ile  a  la  vcne  Je  l'armer  IFf-r^gnc  ,  com- 
polée  de  quarante  mille  hommes,  (.uiiMiundcc  par  le  Cardinal  latanc ,  lui  ayant  fâic 
mériter  \ôi»  gouvcrocnent  de  Calais  «  Fort  de  Nieulay  fie  Pays  reconquis  dont  il 
lut  lors  poorvcu  par  notre  très-ho.iorc  Seigneur  &  Père»  Nous  voulûmes  bien  à  (on 
cxrmple,  &  par  l'avis  de  la  Reine  notre  très- honorée  Dame  &  incrc,  lors  icgcntc 
li  tic  Perionnc  &  du  Royaume,  témoigner  audir  lleur  comre  de  Charuft,  ]aiii« 
tistactioa  qui  Nous  leiloitdes  imporum  ^  recommandableslervices  qu'il  Nous  ren- 
dit eniuite  aux  fieges  cPAiie  fit  de  Gravdtne ,  &  poor  lui  en  donner  un  te'moiguagc 
£  qui  ne  fut  pas  moins  éclatant  dans  le  public,  qu'il  croit  clfcntiel  pour  récahlifîc.nenc 
de  la  Êunillê,  Nous  accordâmes  la  furvivance  de  la  durgc  de  Capiraine  des  Gardes 
de  notie  Corps,  i  nocte  cher  4c  faîen-am^  Armand  de  bethune ,  marquis  de  Cha- 
roftionfils,  bienqu'ilnc  fut  lors agc'qucde  quatre  ans, &  voulûmes  même  Kiicnailù- 
cet  l'exercice dès>lorsqu  il  aurotc  atteint  ta dixicmc  année,  aulli  ledit  comic  de  CiuroU 
Nous  a-c'ildonné  en  toutes  occadons  des  marques  C\  agrées  de  (à  Teconnoiffance  0C 
de  fa  fidélité  inviolable  à  notre  Icrvicc  ,  que  dans  les  rcmps  même  les  plus  difficiles ,  il  a 
i^'u  encore  mériter  la  quahté  deduc  ài.  pair  de  France ,  que  Nous  lui  allurimci  par  notre 
Brevet  du  trois  FévmriBil  fit  cent  dnquanie*ttn-,  6c  aïant  pris  depuis  un  foin  particu* 
lier  de  rcp^idrc  toujours  dignement  à  cet  honneur,  il  prunra  glonr  iVmr  r  'c  \\  nou- 
r  vellc  otuliouqu'il  eut  de  fe  lignaler  à  la  prifc  du  Fort-Philippe ,  qui  cauia  une  liivcriiua 
,  datmée  aux  Efpl^gnols  qui  nous  hit  tres-avantagcufc  pcn«knt  le  ficgc  d  Arras,  mais 
cette  9Ôàovk  quoique  très-vigoureuic ,  aïant  été  lui  vie  d'un  autre  bien  plus  conliderable 
en  mil  (\x  cent  cinquante-fcpt ,  auquel  temps  norrevinede  Calais  fc  trouvant  dc'pourvûë 
de  la  plus  grande  partie  de  la  garmron  que  nous  avions  ttc  oblige  d'en  tuer  pour  la 
sûrctc  d'Atdtcs  &  autres  Places  qui  fcnibbicnt  en  avoir  plus  de  bcloia  pendant  le  li<^e 
de  Montmedy, où  notre  année  èioit  oeeupée.  Les  Efpagnds  aflêmblecenc  toutes  leurs 

forces  pour  lurprcndre  cette  Place  ;un(i  déj^ii  nie,  unis  ledit  fieur  Comte  fbutinc  'i  vail- 
ianunent  leur  attaque  avec  le  peu  d'hommes  qui  lui  c  toicnt  tcftcz ,  que  ce  iui  principa- 
leroeoc  par  ibn  courage ,  prudence  9u  bonne  conduite  que  nous  ooniérv&mes  pour  lors 
CBCie  n^ortame  Place  i  au0l  ajànc  vonln  qu'elfe  lexviic  de  monument  &  marque  petpe- 
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«adie  deit  Sèi^té  tcâcCi  valeur ,  Nous  réfolûmes  de  notre  propre  mouvemenc  <fe» 

continuer  le  gouvernement  dans  (à  Famille,  &:  en  fîmes  à  cet  ctTcc  expédier  lahirvtvance 
£0  faveur  dudit  fieur  marquis  de  Cliaroft ,  à  quoi  nous  nous  portâmes  d  autant  plus  vo- 
lontiers que  NwSE^rdionsdcs-lors  le  zelc ,  l'affisâion  &  la  fidélité  dudic  fieur  comte 
<ieCIuro(l,  comme  herediuiircs  dans  fa  Ëmiillc,  puisqu'il  a  notifeulemeiit  en  ceUiinité 
l'exemple  de  Tes  Aycux,  fingulicrcmcnt  celui  de  notre  très-cher  &  bien  tmé  Philippe 
<le  Bcthiuic  »  Chevalier  de  nos  Ordres,  Ctuntcdc  Selles  &:  de  Charo(\  Ion  pcrc,  lequel 
a  iètvi  nocre  Eftac  avec  c^puutioa  Se  avec  des  Huxcs  glorieux  dam  les  deux  AmboHadcs 
«xtnordmaircs  qu'il  a  exercées  dans  h  Cour  de  Rome  ie  dans  celle  de  l'Empereur, 
comme  parcillcmcnr  en  plufieurs  autres  occafions  5;  nc'f>ociatioiis  importantes  qui  lui 
ont  été  cooiices  dans  les  pays  ctrat^crs  ;  mais  qu'outre  ccU  ledit  lieur  Comte  de  Chacolt  ^ 
A  encore  pris  une  attache  pacttcuUete  de  tranfmectie  &  £iire  palier  tous  ces  bons  fend-* 
tncnscnla  pcrfonnc  dudit  (îcur  marquis  de  Charoft  fon  fils, lequel  aaullî  donne' de  fon 
chef  divcrl'cs  preuves  de  lia  valeur  >  tant  aux  (icges  d'Oudenardc  &:  d'Yprcs ,  aïant  reçu 
«n  ce  dernier  uacoup  de  tnoufquec  au  travers  du  corps,  qu'en  divers  autres  emplois 
•Confidcrablcsjnotami^cnr  jwMt  gouvernement  de  Calais  ,ïïoit-Niculay,ac  Pays  recon- 
<^uis , dont  il  a  eu  la  conduite  depuis  quatorze  aniKcs ,  &t  encore  datis  l'exercice  &c  tonc- 
■tion  de  ladite  charge  de  Capitaine  des  Gardes  de  notre  Corps,  en  laquelle  il  a  fervi 
pendant  vingt-deux  années  près  de  notre  Pcrfonnc  avec  beaucoup  d'agrément ,  d'alTi- 
duite'  &  de  bonne  conduite  ;  en  forte  que  ce  n'eft  pas  feulement  l'extrcmc  fntisfiiftion 
qui  Nous  rcde  des  grands  &  impottans  fcrvices  du  perc  ,  mais  encore  la  confidetation  '^ 
paiticulieredufiJs ,  &  lemerite  qu'il  ^'cll  dga  acquis  auprès  de  Nous  qui  Nous  convie  i  ^ 
ifriger  la  terre  de  Charoft  en  titre  &  dignité*»  Duché  &  PaWe  de  France,  ée  lesiendtt 
des  à  prc'fcntl'un  &  l'autre  parcicipans  de  tous  les  droit? ,  honneurs  &  précmincnccs 
^ui  y  font  accacbcz  i  en  quoi  Nous  avons  ^onfîderé  aui&  que  Icfdits  ticurs  comte  & 
marquis  de  Chaioft  père  &  fîb ,  font  iflus  de  la  maifon  des  anciens  Seigneurs  de  Be- 
thune  ,  l'une  des  plus  anciennes  &  plus  illuftrcs  de  notre  Royaume,  que  les  HifVoircs 
&  les  titres  de  leur  famille  juflifientcftrcaUicc  aux  maifons  Royales  ,  &  autres  grandes 
inaîfons  de  l'Europe  -,  Ce  étant  d'ailleurs  bien  informez  que  ladite 'Ville ,  Terre  &  Sei- 
gneurie de  Charoll  en  Bcrry ,  avec  celles  de  Millandrcs ,  Fontmorenu  .  Grand  &  Perit- 
Bois ^  Boillcau  îk:  du  Pcluis ,  mouvaiiccs  de  Nous ,  à  caule  de  notre  groilc  Toiir  d  llToU' 
dun  ,&  ta  Terre  &  Seigneurie  de  Fublains  aulTi  monvantede  Nous ,  à  caufe  de  notre  O 
<2hafîcau  de  Mchun  fur  Ycvrc  &  leurs  dépendances  appartenan?  audit  ficur  Comte  de 
Chatofljlont  allez  conflderables  pourloutenir  le  Nom,  Titre  &;  Dignitc  de  Duché. 
AcESCAUSES.dclavisdenoCTeConleiljOÙeftoicnt  notre  très-cher  &  bien  amcfircrc 
unique  le  Docd'Oilcans,  noue  très-cher  &  rrès-amé  coufin  le  PriDcedeCondé^plo- 
ficurs  aurrcs  Princes ,  Grands  &  Notables  Pcrfonnages  de  norredit  Confcil ,  &  de  notre 
grâce fpcciale ,  pleine  puif1bnce& autorité  Royale, avonsladite  Ville,'!  eue  Seigneu- 
rie de  Charoflycnfcmble  les  Terres &:  Seigneuries  de  Miilandres,  Grand  <Sc  Petit-Bois^ 
BoilTeau)  du  Petuis  8c.  de  Fublains,  avec  les  Juftices  &  dépendances  d'iœlles  unies  & 
incorporces,  unifions  &  incorporons  en  une  feule, &  iccl  les  créées,  c'rigccs  &  établies, 
créons ,  crieeons  &  écablilTons  par  ces  Prelentcs  en  Nom ,  Titres ,  Dignitez  »  Pcéroga-  ^ 
<tives  8c  prwminencesde  Duché  Se  Fairie  de  France  :  Se  d'autant  que  la  Ville, Terte  de- 
Seigneurie  de  Bcthunc  qui  a  donne'  le  nom  àla  famille  de  ncfdics coufins  en  cft  forti 
.par  le  mariage  de  Mabault  de  Bcthunc ,  hccuicre  d'icelle,avcc  Guy  Comte  de  Flandres, 
.  d'où  die  a  palHS  par  un  autre  mariage  en  la  maifon  de  Bourgogne ,  &  de  celle-là  encore 
par  un  autre  mariage  en  la  mn;''  n  d'Autriche ,  fur  laquelle  Nous  l'avons  conqu:(e&- 
qui  Nous  â  été  débiiléc  par  la  1'-ia  dci  Pyrénées ,  &^  lioldits  coulais dciirans  pourcon- 
icrver  le  Nom  de  leur  Origine  que  ledit  Duché  &  Pairie  porrc  le  nom  de  Bcthunc , 
Nous  voulons  que  ledit  Duché  &.  Pairie  iôic  appelle  Duché  &  Pairie  de  Bethune-Cha- 
roft  ;  que  la  jultice  d'icelui  foit  exercée  &  adminiftrée  fôos  le  nom ,  titre  &  qualité  de  p 
Duché  Se  Pairie  de  Bethune-Cliaroft,&  que  des  a  ptéfent&  dorénavant  noldits cou- 
lins  loicnt  nommez  :  Sçavoik  ,  norredit  ooufiu  Loiiis  de  fiethune  >  Due  de  Beihunc , 
Pair  de  France ,  norredit  coufin  Amuiod  de  Beihone,  Duc  deCharofï,  Pair  de  France , 
pour  dudit  Duché  3:  Pairie  joiiir      uier  perpétuellement  &  à  toujouis  par  noldit^ 
■GOufÎQsLoiiis  &  Armand  de  ikthune ,  leurs  hoirs  Se  dcicendans  mâles  ,  tant  que  la  ligne 
marcttline  dîreâe  durera  en  titre  de  Dues  de  Pairs  de  Trance ,  i  tels  élc  iêmblables  hon* 
rcurs ,  droits ,  prérogatives  &  prééminence; ,  en  tous  endroits ,  faits  de  guerre,  de 
jufticc  &  aflcmblécsdc  Noblefre,dont  les  autres  OucsiSc  Pairs  de  1*  tance  joiuiientÔC 
4l(ênt ,  Ijns  néanmoins  que  norredit  coulîn  le  Duc  de  Charofl  puillc  prétcndré  aucune 
«nirée  de  £éaii6edaD»noue  Colu  de  Farionqu  de  Pacù ,  ju^u'aptés  tedéGc 
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'  coufin  le  Duc  de  iiccliunc ton  pcrc, lequel  Duché  Si  PiiiincnofdtCSCOUilmÔclcursdd- 
A  ceodans  mâles  tiendront  à  une  (eule  foi  &  hommage  de  Nous  &  de  notredite  Couronne» 
dont  oofdirs  coufios  Nous  oncâit  &  prefté  nouveau (ermeoE  de  fidélité, aux  noms, 
thtes  8e  qualitez  de  Ducs  0e  Pairs  de  France ,  en  laquelle  qualité  eux  &  leurs  (ucceflcurs 
Ducs ,  nous  rctulroiit  tc  à  nos  fuccclTcurs  Rois  leurs  aveux     dénombrcmcns  ,  comme 
auiG  les  vaûaux  &  tcnanctcts  des  ficËs  fie  beritages  mouvaus  dudit  Duché  ks  ceconooî- 
tront  en  la  même  qualité  ;  8e  (era  ta  juftice  dlcnui  exercée  Seadminlftrée  Ibos  le  mctnc 
titre  Je  Duchc  &  Pairie  de  Bcthunc-Charoft,  avec  les  prcrogativcs  y  appartcnans  fous 
le  rciloit  immédiat  de  noctcdicc  Cour  de  Parlement  de  Paiis ,  Uns  qu'elle  toit  à  l'avenii^ 
fDjerte  aa  leflbrt  de  nos  aunes  Sièges ,  ni  qu'elle  feit  mouvantt  que  de  tioas  8e  de  noue 
Couronne ,  Ce  non  d'autres  nos  Cliaftcaux  &  Domaines  dcfqucls  No\i';  l'avons  dcmcm- 
B  bre'e ,  défunie  fie  exemptée ,  démembrons»  dcfuniûons  fie  exemptons  ,  à  la  charge  que 
défaillant  la  ligne  mafculine  de  no(diCscotdins  te  de  lents  delcendans  mâles,  ladite  qua- 
lité de  Pairie  ticmciircra  cteiiitc  ,  fans  que  par  le  moyen  de  la  prélentc  ereflion  ni  des 
Ocdoonanccs  de  Moulins  &:  de  Blois  des  années  mil  cinq  cent  ioixante-iîx ,  fie  mil  cinq 
cent  fiiisuiBe  8e  dix-neuf,  ni  des  Dcthrarinns  des  n^uis  de  Décembre  mil  cinq  cent 
quatre  viog^m  ,8e  Mars  vaH  cinq  cent  quatte-viDgc-dcux,fie  autres  Arrclb  fie  Règle- 
mens  faits  (ur  l'éteftion  des  Ducbez,  Marquifats  8e  Comtez  ,  l'on  puilTe  prétendre  la 
rciinion  à  la  Couronne  dudit  Duché  de  Bechunc-Charofl ,  dcfci  liant  la  ligne  m-ifculinc , 
à  l'eâèc  dcquoi  fie  pour  ce  regard  (eulemcnt ,  Nous  avons  par  ces  Prclcnics  dérogé  6C 
Q  dérogeons  aulcitres  Ordonnances ,  Dedaraitons,  Arrefts  8e  Rcglemens ,  fans  laquelle 
déro^tion  nu'dius  coufinç ,  n 'cufTcn:  voulu  &  ne  vouloicnt  accepter  lailitc  grâce  de 
Duché  fie  Paitic ,  laas  que  la  préicnte  creéhon ,  quoique  hirc  en  Ëiycur  de  l'un  fie  de 
l'aitcre  de  nolditt  coo(ba ,  8e  le  fermenc  de  fidélité  qu  ils  Nous  ont  fiits  conjointement 
dudit  Duché ,  puilTc  prqi:Jicicr  au  droit  de  proprictc  &:  poflcflîon  d'icelui  appartenant 
à  notreJic  couliri  Louis  de  Bcihunc ,  ni  aucunement  multiplier  ledit  Duché  >  voulant 
que  ladite  >illc  de  Charoft  ne  compo^  qu'un  fcul  &  même  Duché-Pairiede  France ,  fie 
qu'après  le  c'cccs  de  notrcdic  cnn'in  Loiiis  de  Bethunc,  lcfdicc>-  fimlitez  de  Duc  Je 
Bethunc  6:  L  uc  lic  Charoil  demeureront  unies  fie  confolidces  en  uac  Iculc  ious  le  nom 
D  oollcdif  de  Bethnnfrdiacoft»lii»qiiràraTeiiir  elles  puiflênttee  divisées  fous  anoun 
prétexte  :  Si  dokhoms  en  mandement  à  nosamez  8e  féaux  les  gens  tcnans  notre  coot 
de  Parlement  de  Paris,  chambre  de  nos  Comptes  audit  lieu,  fie  à  tous  nos  autres  JufVî- 
cicis  >S:  Oilkicts  qu'il  .appartiendra  ,  que  nos  préfentes  Lettres  ils  falTciu  lire,  publier  &: 
cnrcgilbc£,&  de  tout  le  contenu  en  iceUes,jouir  fie  ulërnolditscoulins,  leurs  lucccf- 
fcutis, leurs  vaflanx  8e  julUdabks  pleinement  8c  patfiblement  à  perpétuité tCaurd 
clt  notre  pliifir ,  nonobflant  toutes  Ordonnances  &.  Rcglcrnc;    à  ce  contraires  ,  auî- 
queUcsfie  aux  dcro^oites  des  dérogatoires  y  contenues,  Nous  avons  de  nos  mouvc- 
mens ,  puifTanee  8c  autorité  que  denus ,  dén^  8c  dérogeons ,  fit  afin  que  ce  fbit  choTe 

£  ferme  &  ftaHc  à  rrynjours,Nous  avons  fait  mettre  notre  Scel  à  ccfditcs  piefentcs,  fauf 
en  autres  choies  notre  droit  Ci.  l  autiuy  ta  toutes.  DosNt  e  eu  notre  Chaflcau  de 
Vctfaillesau  mois  de  Mars  l'an  de  gtace  mil  (ix  cent  loixante-douze,fic  de  notre  Règne 
le  vingt-ncuviéme.  Signé,  LOUIS.  Sur  le  rcpU  I'  i  le  R.oyy  A&VaC^D)  àc6té»«^.. 
Signé  j  LOUIS.  Et  fcellédu  grand  Sceau  de  ci.c  ,ciLc. 

ARREST  DU  PARLEMENT 
jD'ENREGISTREMENT  DESDITES  LETTRES, 

T-slTdit  des  Regijirci  du  Pirîemcnt. 

VEU  pat  la  Cour»  toutes  les  Chambres  aflcmolccs ,  les  Lettres  Patentes  du  Roy 
données  à  Vecfailles  au  mois  de  Mars  mil  iix  cent  foixante  &  douze.  Signées 
F  LOUIS.  Et  furie  repli.  Parle  Rov  ArNacld.  Et  fccllccs  du  grand  .Sceau  de  cire  verte 
en  lacs  de  ioyc ,  obtenues  par  Mcflirc  Louis  lic  Bethunc ,  Comte  de  Chatoft ,  Chevalier 
des  Ordres  du  Roy,  Lieutenant  General  en  (es  Armées ,  Gouverneur  de  Calais ,  Fort 
de  Nicubv  Pavs  reconquis,  fie  McHlrc  Armand  de  Bethunc,  Marquis  de  Charoft 
fon  fils ,  Chev.i lier  des  Ordres  dudit  Seigneur  Roy ,  Gouverneur  de  Calais,  Forrde 
Nieulay  fit  Pays  reconquis ,  fie  fon  Lieutenant  General  en  la  province  de  Picardie ,  Bou- 
lonnois  ,  places  de  Haynaulr,Gravelmes  fie  pays  reconquis,  par  Içrqucllcs  pour  les 
cauics  y  contenues ,  ledit  Seigneur  Roy  auroic  ciééac  éneé  fie  étiUi ,  la  Ville  *Terte  8C 
Seigneurie  de  Chatoft, de  Milandte»  Foocmonau*  Grand  «  petit  Bois»  Boil&an,des 
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Pcluis&  de  Fuhiains,  avec  les  jufticcs  5c  dépendances  d'iccllcs,  en  nom,  titre  &  ctl»  A 
p,aitc'  de  Duché  &  pairie  de  France,  Vciic  lui  pLiic  que  ledit  Dikhi:  pJiriefoic 
iionuné  &  apçdlé  Duché  ^  pairie  de  Bccbunc-Choroft  ;  &:  que  dorénavatu  IcCdits 
iSeurs'LcKiisSi:  Annand de Beiiiune (bicntnommez  :  Sçavoik,  ledit LoiiisdcBethone 
l)uc  >c  Bcrhunc ,  pair  de  France ,  fv.'  Icdir  Armand  de  Bciliunc  Duc  ^Ic  Chatoft ,  pair  de 
traacc ,  (ans  néanmoins  que  ledit  fieur  Armand  de  Ecchunc  puifle  prcccndre  aucune 
féince  en  UCour*  jufqu'apics  le  décès  dtidit  fieur  Loiiisdc  Bethanefon  pcre,  lequel 
Duché  ils  tiendront  &  leurs  dcfcendons  mâles  àuncicule  ioiSi  hommage  dudir  Sei- 
gneur Roy  !<.  de  fa  Couronne,  Se  que  la  julUce  dudit  Duché  fera  exercée  &:  adminil- 
trée  fous  le  même  titre  de  Duché  &pairtcdc  Bcthunc-Charoft,  avec  les  prérogatives  y 
appattenans ,  fous  le  reflort  i  mtTicdiat  de  la  C^our ,  à  la  charge  que  détaillant  la  ligne  mal^ 
cuUnc  dciîlits  Louis  &  Armand  de  Bcthuttc  de  leurs  dcicendans  mnk-s,  ladite  qualité 
âe  pcrir  demeurera  éteinte  i  Veut  aufli  ledit  Seigneur  Roy ,  que  ladite  ville  de  Charoft  3 
ne  Compofc  qu'un  même  Duché'paicie»  &  qu'après  le  docés  dudit  ûcat  Louis  de  Be- 
thune  ,  les  quali;ez  de  Duc  de  Bcthune  &  de  Duc  de  Charoft  demeureront  unies  &: 
Confolidécs  en  une  feule  fous  le  nom  colledif  de  Bethunc-Charoft ,  fi:  ainii  que  plus  au 
long  le  contiennent  lefdices  Lettres  à  la  Cout  adr eûantcs  1  vb  aufli  les  Lettres  de  Sutan- 
nation  obtenues  par  ledit  fieur  Aniund  de  Bcthune,  données  à  Vériailles  le  premier 
du  picfcnt  mois  d'Aoufl ,  fiances  LOUIS.  Et  plus  bis.  par  !c  Roy.  Phelypc.uis;  ,  &: 
fccUces  d\i  grand  Sceau  de  cire  jaune.  Rcqucfleaiin  d'enregiUrcnicmdcldues  Lettres» 
Coudufions  du  procureur  General  du  -Roy  «  Oui  le  Rapport  de  M.  Eftieime  Daurac 
Confciller.  La  maticrcmifc  en  Dcltbfrat'on  ,  La  Co'.'r  a  ori'.onnc  5>:  <ndonnc  que 
leTditcs  Lettres  feront  cntcgtilrèes  au  Grclïc  d  uxllc  pdui  jimu  pai  Mtlîite  Armand  de 
Bethune-Charofl  &  (es  defccndam  mâles  en  ligne  dircéte  de  leur  cfht ,  te  contenu ,  ££ 
eflre  cïcci  t  es  félon  leur  forme  &  teneur.  Fait  en  PatlcracatlcDeuf  Aouft  mil  fix  ^ 
cent  quatxc  vingt-dix.  Signe  par  collatien.  Du  Tillbt.  ^ 

AUTRE  ARREST  DU  PARLEMENT 

Sur  la  Picibiiun  de  lèrmcnc  Se  1  iilLil htiou  dudit  l^uc, 
JÊxtréit  des  Jt^bres  i»  Parlement, 

VEU  par  la  conr  ,  les  grande  dulnbre  6c  tournclle  atfonbUct  »  PinfâmittiOll 
&itcd'oflît;c  alarequcftcdu  procureur  General  du  Roy,  pjricconfeilicr  com- 
mis le  neuf  du  prdcnt  mois  d' Aouft  des  vie ,  mœurs ,  convctfation ,  religion  carholique  » 
lipaifiolique  ^'  romaine  ,  fidélité  au  fecvice  du  Roy  ,  valeur  &  expérience  au  fiit  des  D 
armes,  de  Meflîre  Armand  de  Bechunc,  Chevalier  des  Ordres  du  Roy ,  Gouverneur 
de  la  Ville  fi^  Citadelle  de  Calais ,  Fore  de  Nieulay  fi£  Pays  reconquis ,  Lieutenant  Gene- 
ral pour  ledit  Seipicur  Roy  en  la  Province  de  Picardie  ,  pourfuivant  fa  réception  en  la 
digoitéflc  qualité  de  Duc  de  Bctbune-Chaioft ,  Pair  de  France.  Les  Letties  Patentes  da 
Roy  du  mois  de  Mars  mil  fix  cent  {oixante-donzc ,  ponant  éreâion  de  la  Ville ,  Terre 
&  Seigneurie  de  Charoft  eu  Duché  Se  Pairie  de  Rcrhune-Charofl.  Les  Lettres  de 
Surannation  du  ptcmicr  du  ptcfent  mois  d' Aouft  >  lîgnces  LOUIS.  Et  plui  bas.  Par  le 
Roy ,  Phclypeaux.  Ec  fedlées  du  giuid  Sceau  de  cire  )aune.  Arreft  d'enregiAtement 
defdites  LcLtrcs  d'Ereftion  dudit  jout  neuf  du  prcfcnt  mois  d'Aoufl.  Rcqueftc  dudit 
Mdllre  Armand  de  Bcthunc-Charoft ,  afin  d'cftre  reçu  en  ladite  dtgntcc  de  Duc  de 
Bethune-Charoft»  Pair  de  France:  Conclufîons  du  Procureur  General  du  Roy  ;  Oui  le 
rapport  de  M.  Efticnnc  Dautat  Confciller.  La  niaucrc  mifc  en  Délibération  ,  La  Cour,  g 
a  ordonné  S£  arrcfté  que  ledit  mcfllrc  Armand  de  Ecthuuc  lera  rc^û  en  la  dignité  ôc 
qualité  de  duc  de  Bcthunc-Charoll ,  pair  de  France, en  prêtant  le  ferment  requis  de 
bien  &  tîdclemcnt  fcrvir ,  aflifter  &  confciller  le  Roy  en  fes  trés-hautcs  &  trés-impor- 
tantes  affaires,  &  prenant  féancc  en  la  cour ,  garder  les  ordonnances ,  rendre  la  julticc 
^ux  pauvres  comme  aux  riches ,  tenir  les  délibérations  de  la  cour  fccretes ,  &  en  tout  fc 
comporter  comme  un  bcm,lag!e ,  vertueux  &  magnanime  duc  &c  pair  de  France  doit 
hitC  i  &  àllnlbntmand^  «  Cric  ledit  fecment  Juré  âdelitcau  Roy ,  &:  y  a  été  reçu  &  a 
pris!a  p!.tcc  FAiT  cn  parlemoit le  onze  Aoou mil  fixcenx  quatre  vîngc-dix.  SJgpiépor 
collation.  Du  TiLLET, 
Mar^^éa  op  kdimiArtia Cmftts imk  tntmm Gtmrdi» JUj ,  /mt  JeUir  ftr 


> 
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(A  ihHpetrMtl ,  Je  s  tftfms  cr  pofierttc  miles  nez.  cr  à  naître  en  Icyxl  msrta^  de  t  effet  ér  centemt 
c»  iccllcs  Juiv4}it  '»«'■»■'  chirges  portées  ptr  l  Arrejl  fur  ce  jut  le  1 3  Septembre  1 7Z 1.  Signe 
NoBLtr. 

Ltiires  de  Surunnâtion  du  Duthé-Ptirie  de  Charojl. 

TO  U I  S ,  pai  la  grâce  de  Dieu  Roy  de  France  êc  de  Navarre.  A  nos  amcz  &   ,.  Atxll  xii^ 
__j  taux  Contcillcrs ,  les  gcn?  tenais  nocrc  Cour  de  Parlcmcnr  de  Paris ,  S  a  l  u  t. 
Par  nos  Ictiïcs  patentes  du  mois  de  Mars  1672.  Nous  aurions  créé  ,  e'rigc  &:  établi  en 
nom ,  dignité,  prérogatives  CSc  prééminences  dt  Duché  Se  Pairie  de  France ,  la  Terre 
Se  Seigneurie  lic  Ch.irort ,  enlémble  les  autres  y  énoncées,  fous  le  nom  de  Beihunc- 
B  Cluroil ,  pour  en  jouir  par  notre  covilin  Louis  de  Ccthune-Charoll ,  &  pat  notre  cou- 

fiD  Armand  de  Bethunc  de  Charoft  l'on  fils,  leurs  hoirs  8:  deIcCndans  mâles,  ranc  'S 
que  la  ligne  mafculinedircdc  dureia,  depuis  lequel  temps  notrcdit  couGn  Louis  de 
Bethunc cltdtccdé,  fans  cjuc  Iclditcs  Lettres  Patentes  aycnt  été  cnrcgillrces.  Et  comme 
Nous  délirons  qu'elles  le  foicnc  ,  &:  qu  elles  le  trouvent  liirannécs.  A  ces  causes 
&:  autres  à  ce  Nous  mouvans,  Nous  vous  m.indons  &  ordonnons ,  par  ces  Prefcntcs 
lignées  de  notre  main ,  de  procéder  à  renrcgiilremcnt  dclditcs  Lettres  Patentes ,  non- 
ol>llant  ladite  lucann  ition  que  Nous  voulons  ne  lui  pouvoir  nuiie  ni  prcjuJicier:  Car 
TEL  EST  NOTRE  PLAISIR.  DoNN e"  à  Vctliulles  le  premier  jour  d  Aout  l  in dc  gracc 
mil  fix  cent  quatre-vingt  dix  ,  &  de  notre  Rcgne  le  quararitc-huiticme.  Signe , 
C  LOUIS.  Et  plus  bas  pat  le  Roy  ,Phelypiaux.  £t  (ccUces  du  grand  Iccau  dé 

cire  jaune.  ^  ' 

trtvet  pour  cm/irver  à  M  le  Dut  dr  *  Midâme  ta  DUthtffe  de  Chartjl  ,  les  hmneifrs  du 
LtKvrt,  tttnebjlam  U  eejpoi*  de  leur  Duché, 

AlTjourcJihuy  19.  Novembre  1*95.  Le  Roy  étant  à  Vcrfiillcs ,  ayant  eu  agréa- 
ble la  cellion  ,  que  le  licur  Armand  duc  de  Bcthunc-Charoll ,  Pair  de  France ,  a 
fait  de  fon  Duché  -  Paiiic  ,  en  faveur  du  (icur  Armnnd  de  Berhune ,  Marquis  do 
Charoft  (on  fils.  Sa  M.-jeftéa  voulu  faire  connoitre  l'cllimequ'eLc  a  pour  ledit  Duc 
35  de  Charoft,  par  des  marques  d  honneur  qu'elle  ne  donne  que  r.  rcmciit,  &  pour  cec 
effet  3  accorde  &  accorde  audit  Duc  de  Charoft  &  a  la  Dame  Duchellctic  Charoft  (a 
femme,  les  mêmes  honneurs ,  ciurcesau  Louvre  &  autres  .avantages  dont  ils  ont  cy-  v,  *  ' 

devant  joui  ,  à  cau(e  dudit  Duché  de  Charoft  ,  ncnobftan:  la  cellion  que  Icdic 
Duc  de  <„harofta  faite  le  tout  conformément  &  en  la  même  manière  qu'en  a  jou'£ 
&  jouuVei.t  les  autres  Ducs,  auiqtiels  Sa  Majeftc  a  accordé  pareille  giace  :  &:  pour 
témoignage  de  fa  volonté,  Sa  Majcftc  m'a  coranundé  d  expédier  le  prclcnt  lircvcc 
qu'elle  a  ligné  de  là  main ,  &:c. 

I 

Brevet  qui  conferve  au  Sieur  Duc  de  charofl  cr  i  l*  Duchejji  de  Charo^  fon  éfoufe ,  Us 
*-  honneurs  du  Louvre^  (jre. 

\  Ujourd'huy  11.  Nïars  1724.  le  Roy  étant  à  Vcrfailles ,  ayant  eu  agréable  la 
/  \  celfion  que  le  licur  Armani  de  Bcthune,  Duc  de  Charoft ,  Pair  de  France,  a 
faite  de  Ion  Duché- Pairie  ,  en  faveur  du  ficur  Marquis  d'Anccnis  Ion  fils.  Sa  Majcftâ 
a  voulu  faire  connoître  l'cftiine  qu'elle  a  pour  ledit  licur  Duc  de  Charoft,  par  des 
marques  d  honneur  qu'elle  ne  donne  que  rarement  -,  Se  pour  cet  cftet ,  Sa  M  jjcfté  a 
accorde  &  accorde  au  Sieur  Duc  de  Charoft  &:  à  la  DamC  Duchclfe  de  Charoft  loa 
cpoulc,  les  mêmes  honneurs,  entrées  au  Louvre  &  autres  avantages  dont  ils  ont  cy- 
F  devant  joui,  àcaufe  dudit  Duché  de  Charoft  ,  nonobftant  la  cellion  que  ledit  Sieuc 
Duc  de  Charoft  en  a  faite  audit  Sieur  fon  fils  :  le  tout  conformément  &:  en  la  même 
manière  qu'en  ont  joui  &c  jouidcnt  les  autres  Ducs ,  aufquels  Sa  Majefté  a  accordé 
pareille  grâce,  &  pour  témoignage  de  1  :  volonté,  Sa  Majcftc  m'a  commandé  d'expc» 
diet  le  prclcnt  Brevet  qu'elle  a  ligné  de  là  (Daiu&  làiccoucicfigncr,  £cci 
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CHAPITRE  IV. 

S.  CLOUD, 

DUCHE-PAIRIE. 


Stmf  de  TtAntt 
tMféO. 


SCLOUD  >  Boo^  pcochePuris,  s'appdIoitancknncrocntNogent  fur  Seine ,  ce  . 
■  nom  a  été  depuis  changé  en  c*ltti  de  S.  Cloud ,  en  confiJcration  de  S.  Cloud 
l'un  des  fili  de  Clc  doir  ir  loy  d'Orléans,  qui  j'y  raira,pour  fuir  l.i  pcrfccution  de  (es  on- 
des |&  âc  don  de  cette  tctic  à  1  égUfe  de  Paris,  ix  Rov  Louis  XIV.  ctigpa  les  fei^euries 
de  S.  Cloud ,  Maifens  procfaeCmutenton  ^  Cretetl ,  Ozinr ,  la  Ferriere  fl^Armeniieres , 
avec  la  Judicc  delà  tcmporalirc  Jt- 1' Archcvcchcdc  Paris,  en  Duché-Pairie  , par  lettres 
données  à  Verfaillcs  au  mois  d  Avril  itf74.  regiftrccs  le  18.  Août  1690.  en  taveut  de 
François  de  Hatlay ,  archevêque  de  Paris*  commandeur  de  l'ordre  da  S.  E^'t,  te  de 
fcs  fuccrdViirs  archevêques  <k  Paris.  Lu  gtntalûpe  de  U  matjbn  de  Hnrlay ,  y?rj 
fartée  eUns  U  /uiie  de  celte  hijlûire ,  chapitre  des  grands  Louveticts  de  France.  Louis- 
Antoine  dcNoailles  «cardinal  du  titre  de  (ainte  Marie  (ur  la  Minerve*  cft  aujoordliay 
archc\  êqnc  de  Paris ,  duc  de  S.  Cloud  ,  Pair  de  France ,  &  a  prcrc  ferment  en  cette  qua-  £ 
litc  au  Parlement  le  9.  May  1(96.  y«yez.  U  gentàUgte  de  U  mai  fi»  de  NoaiUcs ,  ttm 


PIECES  CONCERNANT  S-  CLOUD  DUCHE-PAIRIE. 
LETTRES  DU  ROY  LOUIS  XIV- 

Données  à  Vecâulks  an  mois  d'Avril  1^74. 

ftrtsnt  e'rellim  en  Duché-  P*irt(  de  Tmnce ,  de  h  Jufltce ,  de  la  temponlité  de  f  Àrchevcché  C 
de  Péris,      ^"  Terres  <^  Seigneur  tes  de  S*tnt  Cloud  ^  MaiJmSt  LretetlOzjtir ,  U  fer- 
ntrt  t  &  Armemieres ,  toutes  iéfertdmtes  de  l  Archevêché  de  Pmt ,  0» /war  ée  Àt^art 
^MfÊis  de  HarUj  'ér  fet  fiutlfairs  Jrebtvêftes  de  Pmt, 

LOUIS  parla  grue  de  Din  ,  toy  de  France  &:  de  Navuce  x  A  tous  prcfens  Se 
à  venir;  Salut.  Les  Empereurs  &:  les  Rois  ne  s'ctant  pas  contentez  dcnrichir 
pat  de  grandes  libcralucz  les  Hglilcs  des  Villes  qu'ib  avoient  choifies ,  pour  cftre  le  fiegc 
principal  de leuis  EmpireSimaisaud'iayantvoulu  qu'elles  cuflcnt  tous  les  titres  d'hon- 
neur qui  les  pouvoient  élever  au  dcfliis  des  autres  *  Nous  aurions  toujours  eu  ces  mê* 
mes  fentimeiis  pour  l'églift  de  notre  bonne  ville  de  Paris,  choifie  ppr  Ctovis  pre- 
mier toy  Chrétien,  pour  eftrc  la  capitale  Je  ce  Royaume  ,  f^'  co'.r.nic  cil  deja  cri-  ^ 
gcc  CD  arclievcchéi  61  que  Nous  ne  l^aurions  lui  procurer  aucune  dignité  ccdelialti- 
quc  plus  éminence»  Nous  voulons  lui  donner  la  première  de  toutes  celtes  qui  dé- 

Kndent  de  Nous,  Se  Nous  nous  y  croiivo.is  d'autant  plus  engagez,  que  le  cîcîir  que 
ous  avons  eu  de  délivrer  nos  fujets  dcmcurans  dans  notrcdite  vUle  de  Paris,  des  . 
inoommod^ex  que  leuc  aponoienc  ks  difemtcs  jufticcs  qui  y  étaient  éiaUies»  te  ks 

dicgiez 
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degrc7.  de  iuii(didion  qu'ils  ttoicnc  tcausd  cHuyci, Noui  .ivant oblige  u  unir  à  nojChâtc- 
letsjcs  julhccs  (.]ue  l'aicbevcquedePadsyponcdoit ,  Nous  ne  voulons  pas  taUt^tBOÊC:. 
l  indemiuler  du  revenu  que  NniK  I-tt  rirons  par  des  biens  plus  confiderablcs  ,inais  encore 
par  des  nwrqucs  dhonneui  qui  eu  tq>arent  avancagcutcmcnt  la  perte,  en  hiihiiiax. 
rcH'cntir  en  mcme  temps  deseft'etsdc  tioftic  jullicc  &  de  notre  libérante,  NmsavoDt' 
rclblu  de  lui  donner  le  titre  de  duché  &  pairie  de  France,  dont  il  s,  d.  ;.t  îr^  prin- 
cipaux avantages  ,  puifque  les  archevêques  ont  toujours  con(er\  c  leur  iciacc  Uaiis 
noitre  Cour  de  parlement  de  Paris ,  qui  cil  celui  des  Pairs ,  &r  que  les  appellations  de 
k  i»iipo(abtc  de  ftccheF«cl»é  y  roflbfoffiwc-iipmrdiariftntw  ,,auflî.bica  que  celles 
dtt  Bailliage  du  fen  l'Evêque  «  bat  -reffotti  3ti<t|i»s  i  l'iinioo  qoe  Nous  en  avons  tàitc 
B  à  nos  Châtclets ,  &  Nous  trouvons  encore  une  fatisfaûion  particulière  à  lui  donner 

SéicQtciiicû(  CM  lioiuieac ,  puiiqu  ccaBCpoâcdp^  pat  Mellue  naaçcris  de  Hattay ,  cou*' 
iUet  en  nos  cooidls,  Noos  «liDÏeiuânis  par  et  moyen  laLréâ»ipeofe-qne  Noos 
avons  concède  à  Ton  mérite,  loriquc  Nous  l'avons  clcvc  à  cette  dignité  qu  il  remplit 
il  uiilcincat  pouc  l'églilc  &  pour  notre  tcrvkXt  Se  «k  jaqaeUc  ion  nom  &  les  iUuurcs 
allisnces  le  leodeiit  aoffi  digne  que  tottas  les  giaade»  qualité  de  fa  p«fonnequi  onc,« 
attiré  notre  cilimc  &  notre  confidcration  -,  &  comme  ilcft  ncccllaire  d'attacher  le  titre 
de  duché  &  Paitieà  quelqû'imc  des  terres  dcpcfldanff»  de  rArchcvcché>  Nau$cûiniai« 
qa'aicane  ne  le  mérite  davaDtage ,  que  celle  qai  y.^B>nt  été  donnée  par  ^Clooi^  fib 
C  du  roy  Clodomir,  &  petit-fils  du  gr.md  Clovis ,  en  porte  encore  prcfcntemcnt  le  nom, 
&  qui  cfl  le  plus  ancien  moaumcnç  de  la  libéralité  des  Ruis  nos  piedccdleui:&  eavcfs 
cene  ^life.  A  as  cauiês  ,de  l'avUde  oocteCoofcil  >  oh  étaient pluliears  pciaeec  de  nor' 
ttc  fang  .olficicrs  de  rrrrc  crinrnnne ,  ti  autres  grands  &  not:Vilc<:  prr: nnnncrs ,  &:  de  no- 
tre propic  mouvement,  certaine  (cioice,  pleine  puillan<.c  c».  auioutc  royale,  Nous 
avons  parées  prefenres,  (î^ées  de  noc»  main,  laduc  terre  &:  feisnéaric;  de  uiat  Cloud, 
créé  &  ^'[gé,  créons  &:  érigeons  en  twm ,  titre ,  dignité  &:  prééminence  de  duché  & 
Pairie  de  France ,  &:  à  icelui  uftï  êf  Incorporé  ,  unifions  &  incorporons  les  terres  5d  (ci- 
gncurics  de  mailons,  Creteil,Auzoir,  la  Fcrricrc  &  Armcntiercs  dépendantes del'afr 
chevèebé  de  Pails ,  eolqiible  la  juibce  de  la  tempQnUcé  décelai  >  pout  eajoiiir  par 
jv  iiocie  tré»<cher  Séfaien'amé  coiifin  kidiriikwdeïukyrafclvvtqtte  de  Paris .  &  fes  luc- 
cclleurs  arclicvcquesdc  Paris,  pcrpetucUciricn:  &:  à  toujours  en  titre ,  dijjnitc  &  (ous 
k  nom  de  duché  âcPaiiic  de  Fiaïuie ,  avec  tous  les  booneuMt  iaRmtés»  pcéc«gaâx 
ves ,  préémiiuneesTfraodiifi»,  tibenét ,  privi  cgcs  Se  immufttféf  appcrmuot  i  duc» 
le  Pairs,  comme  les  autres  Pairs  de  France  en  joùificnt  &  ufcnr  en  jullicc,  lunfdi- 
âion,  téince  ça  nos  Cours  de  Patlemem ,  avec  lc&  aucte&P^it^  C(;cidjalUi)uc«,,  iitiiniai: 
1  ordre  £r  letems  de  la  prefince  èreâson  6e  voîx  dséltfaaradyef  &  gepcnleincnrea  lotts 
autres  actes  5:  lieux  quelconques,  bi  lous  le  reflort  immédiat  de  notre  Cour  licpat- 
Icmcnt  de  Pari»,  cû  tous  cas  ibiti,  &  cxcxptc  les  cas  royaux  ,  dont  latOJWWllincc  ap*  . 
portiendrsànot  Offieiers*  ainli qu'efle  fàîJoit  nvuu  la  ptLknrc  crc^otiu  VoalonsqMt 
les  valTaiix  &:  rcnancicrs  le  iccennr  l';  lî  :  lv  u^h  *  archevéquc!i  ,&  leur  fallcnc 
jj  ki  foy  &  hommage  &:  autre  rccoi...^i;Uai„^  t..  u»;.u  vjUjLcé  de  ducs  de  S.  Cloud, &  Pairs 
deFeancc ,  pour  i  vl  , ,  ce  de  lajullicir;  Voulons  que  notrcdit  coulin  &  les  fuccelleut» 
aycnt  un  licge  dcduché&  Pairie  dans  l'cnciusdc  l'archevêché  de  Pari^au  nie;  :v  I  l-ii  o:i 
le  licgc  ordiiuirc  de  la  temporalité  avoir  accoutumé  délire  tenu,  on  il  y  àuii  un 
baiUy,  an  piocnteur  fitcal»  quatre  procureurs  &  deux  fergcnu  ,  pour  y  exercer  la 
juflice ,  &  connoiftre  en  première  in  (lance  de  toutes  les  caufes  civiles  flc  aitninellcs 
qui  pourroient  arriver  dans  l'endos  dudit  ardievêché,  nonobflant  l'Edic  du  mois  de 
Fcvnci:  dernier,  auquel  Nous  avons  dérogé  &  dérogeons  quant  à  ce,  par  ccfditcs  prc- 
iéntcs»  fie  pacapjpddes  caitks  qui  auront  été  tiaitécs  en  ptcmicie  ialunce  pacdevanc 
les  prevofts  de  ninr  Cloud ,  Maifons ,  Cretdl ,  Auzoir ,  la  Ferriere  tr  Armemieres,  les 
nppcllacions  duquel  bailly  feront  portées  en  notre  Cour  de  parlement  de  Paris  ,  où 
^  Nous  voulons  auOî  que  toutes  lescauics  de  ladite  Paiiie ,  &  oit  il  s'agita  du  fonds  dç 
fas  droits,  iôicnt  poit^  en  prenniere  inftanœ  ,  aînfî  que  cdies  des  antres  dadhez  ic 
P::r  e Si  donnons  en  mandement  à  nos  amcz  flC  ftûx  confeillcrs ,  les  gens  rcnans 
notre  cour  de  Parlement  ,  chambre  de  nos  Comptes  à  Paris ,  &  autres  nus  otHciers 
8c  juftiders  qu'il  appaniendra,  que  ces  prdentcs  ils  UStxU.  regiftrer,  lire  &  publier» 
^&  du  contenu  en  icellcs  louir  &  ufcr  notrcdic  coufin  de  Harlay  archevêque  de  Paris, 
&  Tes  fucccileurs  archevêques  de  Pans ,  plcuicmcnt  8c  pailibkmcnt  «  ccllans  &  Ëiilans 
ceflèr  tous  troubles  4c  empêchcmens  contraires ,  nonoblbnt  tous  Ediis ,  Ordomian- 
ccs  &  Lettres  à  ce  contraires ,  aufquellcs  Nous  avons  dérogé  &  de'rcgcops  par  crf- 
ditcs  prcfcntcs.  Car  tel  ell  notre  plailir .     atîn  que  ce  loit  choie  terme     itabx  à 
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toujours.  Nous  avons  fait  mettre  noire  Tccl  à  ccldiccs  picfcntcs.  Donne  a  VcrLyllcs  au  ^ 
nois  d'Avril  l'an  de  çracc  mil  lix  ccnc  (oixancc-quatorKC»     de  notre  rcgnc  le  trente- 
.  unième.  Signées,  LOUIS.  Et  plus  bas.  Par  le  Roy,  Phelytpeaux.  Et  fccllecs  t\w 

Ïrand  ùxm  de  ciic  verte.  Ef  jar  U  refly.  Vift  d'ALiCR£.  Pour  l'e'rcdion de  dudic <k 
Sairiede ISanec»  cn&vcur de  Monfieux  l'ivcbeviiqiiede Paris.  Signées»  PKSLYSMAax. 

gtff^/et  ^  eiiy,  (jr  ce  texftMtutt  U  Pneurtitr  gentrtl  dm  Roy ,  Jicuryoiur  ftr  l  'tmtttrmê 

•  &  f^^  jHac!jitfrs  irchei'cqiics  de  Paris  j  d:  !(ur  cfjtl  cr  contenu  ,  o'  ff^re  exccutces  ftim  ItHt 

firme  à"  tttuwr  fmvm  (Jrrefi  de  ce  jmr.  A  Paru  m  F/irkment  le  18.  Miifi  1699. 

Et  le  Samcdy  19.  Aoult  audit  an,  Mcffirc  Fran<;ois  de  Marlav  Jc'nommc  auxpre-  B 
fcatcs  l^tcs,  a  cftc  noccu  co  £1  di^nitc  &  qualité  de  duc  de  (aint  Cloud,  Pair  de 
Fmoe  i  fiiîc  lènnenc  aoeoatum^ ,  &  jufé  &lelfié  au  Roy ,  fnitanc  l'ancft  dudic jour, 

Bxtnit  des  RtgtjlTes  du  Cemfeil  d'B't. 

MkNSxfcmhie  "  TT     £  Roy  étant  en  fon  cnnfcil ,  s'ccant  ûic  rcprclëntcr  I  ctat  contenant  la  diminu- 

I  ^  tion  du  revenu  temporel  de  l'ai  chevêche  de  Paris ,  par  l'ctabUllcmcnt  du  nouveau 

tmSkni^J'^in  châtclct,&  union  des  hautcsjudicesdudit  archevêché  à  lajulliccroyale  de(ama)efté, 
fttjf  '  danstoutc  l'cicnduc  ;-|r  îa  '>;illc,  fauxbouigs  îc  ban-licuc  de  P.n\-^  >pir  l'c'ditdu  mon  éc 

février  dernier  ,  <k  âc  ce  tjm  cil  dcmatiac  à  SaMajcllc  jiar  h'nc.  Fran(,oii  de  Harlay ,  Q 
afdievéque  de  Pads,  duc  U  fttcde  Fcanqe  »  commandeur  des  ordres  de  Sa  Majefté , 
t:inr  pfHic  lui  que  pour  fes  fuccefleurs  ,  pour  l'indemnité  dudit  archevêché  ,  à  caufe 
dudic  crablillement,  &:  par  iceluy  de  l'extin^on  6icedes  bailliages  &:  jurildiâions  du 
For-lcvéquc  ,  S.  Eloy  &  S.  Mr-igloire,  par  lequel  état  &  pièces  judidcatives  d'iceluy 
qui  y  (ont  attacliMS ,  il  paroit  que  l'arcnevéque  de  Paris  écoit  ancienn.emenc  vioomce 
de  ladite  ville  pour  tJn  tien  en  partage  avec  le  Roy ,  en  confcqacncc  d'un  partage  » 
donné  à  un  fils  de  France,  de  la  croilKir.c  partie  de  lajufiicc  Se  de  la  cciihve ,  avec 
les  droits  d'entrée  &  de  coutume  »  qu  il  tenou  de  trois  femaincs  une  >  de  voirie  >  &:  tou* 
tes  (oRcs  de  droits  feigneuriaux  ,  &. utiles  ju  (qu'à  la  concurrence  du  tiers  dans  ladite 
ville  &  environs  d'iccllc  ,  de  laqucllcjulbcc  les  appellations  redortilToicnt  naè  mcnt  Se  JJ^ 
fims  moyen  au  parlement  de  Paris ,  conune  duché-Pairie  )  avec  le  ciuc  &  qualité  d'ac> 
dievéque,  de  confeiller'néaudit  parlement  de  Paria, iânsavaiibelbm  de  nm  lettres; 
que  toute  l'crenduc  de  l'hôtel  archicpifcopal  /jardins  &  ilTucs,  cour  d'E^lifc  &  dépen- 
dances du  tout,  font  du  territoire  i  toute  haute  iufticc  lui  a  été  confervéc  par  édic 
du  mois  d'Avril  dernier,  attendu  que  fi  les  officiers  du  Roy  avoient  droit  d'y  entrer» 
les  ;îrchevcqurs  de  Paris  dan>  les  fonftions  les  plus  facrées  de  leur  minifterc  ,  (croient 
cxpoiêz  à  de  grands  inconveniens ,  &:  y  iecoicat  caiiacaient  troublez ,  que  Icldites 
trois  juilices  die  l'archcvcchc  ,  s  crcndoicnt  dans  plus  de  deux  cens  rues  de  ladite  ville 
&  fauxlMufL^s  de  Paris ,  (yivoir  la  julhcc  du  for  -  l'Evcque ,  depuis  Ia  m lifnn  nù  i'cxer- 
çoit  ladite jutljccj  >^  Ici  prilatu  fur  le  quay  de  la  Megillèric ,  venant  a  main  gauche jui-  E 
qu'au  coin  de  la  vallée  de  Mifcrc ,  pailànt  par  la  petite  lauuerie  &  la  rue  laint  Ger- 
main, pour  ^pncr  le  coin  de  la  ruc  iâint  Denis ,  continuant  le  long  de  la  rue  (aint 
Denis  julqu  a  la  porte ,  &  de  la  main  gauche  dans  la  rue  de  Clery  jufqu'au  coin  de 
la  rue  Montmartre  s'cccndant  jufqu'àla  porte,  &  tournant  à  gauche  dans  ladite  ruë 
de  Cleiy ,  tout  ie  long  de  ladite  tu£  Montmartre ,  de  laucte  coftc  juiqu'à  la  porte , 
&  tout  le  long  des  égouts  jufqu'à  b  chute  de  ta  rivière  qui  fe  ûit  vers  Chaillot ,  & 
en  remontant  le  long  de  la  rivicrc,  iufqu'auda  lieu  du  for  -  l'Evcque  ,  cnlemble  fut 
toutes  les  maiibns  ôc  rués  qui  le  rencontrent  da(is  les  limites  ,  à  l'exception  des  Halles 
&  de  leurs  dépendances ,  que  les  Rois  prédeœlfears  de  Sa  Mi^eftéont  defivé  letenir  i 
caufe  dci  niaicIiLV  ,  niais  avec  le  délai llement  de  tous  les  droits  royaux  dans  Icfditcs  haï-.  F 
les  de  trois lonainc  ui:c,quiatoujoiuscftclcvcauproiît&.parlcsptépolcz  del  arche- 
véque ,  comme  Iul  appartenant  à caulé  defimdittkrsenUivioomtéde  Paris  :  Qpe  powc 
l'exercice  de  laditejulhcc,  ledit  archevêque  awrit  la  difpofition  entière  de  pourvoir.com- 
mc  bon  lui  icmbtoit  àtouslcsolhccs  {  icavoirun  bailly,  dont  b  charge  clbit  de  valent 
de  plus  de  trente  mille  livies,  leiintlatred'icellc  %é  d'environ  quatre-vingt  ans ,  te 
parconfequcnt  prefl  à  vaoqucr  au  profit  dudit  .irchcvct^uc,  un  licutcnanr  un  procureur 
iilcal ,  dont  les  charges  valoicnt  plus  de  fix  miilciiv.  chacuuc ,  douze  procureurs,  cha- 
cune charge  valant  dnq  cens  livret ,  douze  huillîcis  à  trois  cens  livres  chacune,  te 
grcftèafièrmé  douze  cens  livre*;  y. s  ch-^:\-r.  an  ,  le  unen  Icsdc  trois  ccn*.  cinquante 
livres ,  ôi  la  gcoUc  &  lc$  pufous  uc  Ux  midc  livre:».  La  uuiloa  eu  cii  cuuiidcj;4tble ,  qui 
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Ji  a  écé  bàcic  depuis  vioff.  ans ,  &  a  coûté  foixantc  mille  liv.  à  l'sicchcvcché  :  Que  ledit  ar« 
dievédiéavoîcaulR  la  joftîce  de  laine  Eloy»  donc  les  appellations  ceflorriflbiencde  tnâne 

an  Parlement.  Elle  s'oxrçoic  dans  U  oonr  de  faint  Eloy  proche  le  palais ,  rc'tcnduc  de 
ion  territoire  tut  toutes  les  nuiloos  de  l'Ulc  du  palais,  &  depuis  l'fgUlc  Notre-Dame 
jofques  &  compris  la  më  de  la  Barillerie,  Se cncotc depuis  le  omh de kini£  de  la  Tan« 
ncric,  palTa;U  p.ir  les  rues  Planchc-Mibray  des  Aicis ,  julqu'au  coin  de  la  rue  de  la 
Tixerandie,  au-delà  du  ruilleau  continuant  jufqu'au  coin  de  la  rue  du  Mouton,  ôc 
de-là  en  entrant  à  main  droite  àlaCeéve,  iur  toutes  IcsmaiCiosjulqoesaucoin  de  lan^ 
de  la  haute  Vannerie,  &  remonrant  fur  le  peint  Notre-Dame  en  la  rue  Pianchc-Mibray, 
Ôc  reprenant  le  long  de  la  rue  (auu  Antoine,  (.icpuislcccindclarucdc)oUyiu(quesà 

S  h  rue  du  Pccic>Moflè»  &  fuivant  le  long  de  celte  des  Ceicftins ,  togtnaiit  au  coin  ic» 
long  du  quay  pardcvanc  les  Rcligicufes  de  l'ytve  Maria ,  puis  remontant  par  la  me  du 
Figuier  dans  la  rue  de  Jouy ,  julqu'au  coin  ci-deiTus  dans  la  rue  laint  Antoine  ,  &  de 
l'SUCteoofté  de  ladite  tue  iaitu  Antoine,  depuis  la  place  Royale  jiifqu'au  coin  du  ci- 
metière S.  Jean  en  entrant,  (ur  toutes  le*  maifons  à  droite,  de-là  le  long  de  la  rue  de  U 
Verrerie ,  par  la  rue  de  Moucy  .jufqu'au  coin  dfe  la  rue  lâinte  Croix  de  la  Bretonnerie, 
remoin  inc  au  coin  de  la  vieille  rue  du  Temple-,  &  encore  fur  cinquante  arpens  de 
terre  en  marais ,  lidz  entie  la  porte  S.  Antoine  &  celle  du  Temple  ,&  lue  tout  le  ter* 
ritoire  endrfi  dans  les  1{eaxcy*deflns ,  in£me  for  plnfieurs  autres  endroits ,  tant  de- 
dans qr.c  dehors  la  v;l!c  ;  lollîce  de  bailly  ,  de  laquelle jufticc  e'toit  de  la  valeur  de 

Ç  dix  mille  livres ,  de  Ucutcnaiu  de  quatie  tinillc  livres ,  Se  de  procureur  àlcal  trois  mille 
livres ,  le  gteflè  éiott  tflcrmé  deux  cens  livres  par  dncun  an ,  une  ceolle  qui  eft  au- 
près de  S.  Payl  cinq  cens  liv.  &  une  qui  eft  dans  ladite  cour  de  S.  Eloy  prés  le  Palais, 
lix  cens  livres  idudit  Archevêché  dépcndoit  encore  la  julhcc  de  S.  Magbire  ,  qui 
s  exerçoit  dans  nn  auditoire  proche  5.  Len  S.  Gilles ,  &  les  appellations  reirortifloiene 
comme  celles  c^'-de^us  audit  Parlement  -,  fon  territoire  t>c  (on  ctct.dtic  des  deux  cotez 
de  la  tue  qui  cil  derrière  l'c'gUfc  dudit  S.  Lcu  S.  Gilles,  la  rue  aux  Oues,  parue  de  la 
tue  Qttinquempoix ,  les  rues  Bourg-l'abbé  ,  Dainctal,  du  Hullcu  ,Guenn-boiflêan,' 
&  une  parnc  de  laruc  S.  Martin  ,  partie  du  Poi.t  Notre-Dame  ,dela  rue  delà  vieille 
Tannerie ,  Se  autres  rues  de  rraverlc  dans  toute  ladite  enceinte  i  l'ofticc  de  bajllv  de 

P  ladite  jullice  croit  de  la  valeur  delîx  mille  hvres,  de  lieutenant  fle  de  Procuceuc  Afial» 
de  chacun  deux  mille  livres ,  le  grefllè  étoit  affermé  deux  cens  livres  par  chacun  «a» 
la  geolle  (ix  cens  livres  ,  &  la  voirie  de  rous  ks  lieux  cynlcfliis  étoit  aâèrmée  cinq 
cens  ciiu)uante  livres.  La  ruppreffion  Se  cxtinâion  defdites  trois  juflices  &  oificiers 
d'iceUes  &  de  l'union  d'icellcs,  les  droits  de  voirie  qui  en  dépendent,  audits  deux 
«h&idets ,  &  union  des  maifons  &  gcolles  cy-dcflus  ,  au  domaine  de  Sa  M-ijcflc , 
comptant  feulement  furie  pied  des  baux,  le  revenu  dudir  archcvcchélèCRmve  dimi- 
nué chacune  année  de  neuf  mille  huit  cens  vmgt  livres,  ce  qui  peut  être  âdicmenc 
reparé ,  en  donnant  audit  archevédié  nn  revenu  certain  fie  alTuré ,  pour  une  femme 
proportionnée  .\  r::ugmentation  qui  auroit  été' indubitablement  faites  dclditsbaux  qui 

£  ont  été  paûez  depuis  l'ordonnance  qui  retbrme  les  procédures  dont  la  ptemiae  fans 
la  connoitie  a  empêché  les  particuliâs  de  porter  les  revenus  defdiis  droits  à  leur  jufte 
valeur:  mais  ce  qui  eft  difficile  à  reparer  ,  c'eft  le  prcjuJicc  notable  que  Iciiit  arche- 
vêché reçoit  par  la  luppreifion  de  ces  trois  coniîderabies  jul^ices  &  droits  qui  en  dé- 
pendent, v6  la  grandeur  de  l'étendue  defdits  territoires  qui  fe  tiouvent  dans  leconic 
&  principales  places  de  ladite  ville  de  Pans ,  capitale  du  Royaume  ,  &  qui  en  com- 
polent  plus  des  deux  tiers:  Vû  aulU  l'cdit  de  Sa  Majeftc  du  mois  d'Avril  dernier ,  par 
lequel  Sa  Majedc  a  érigé  là  tctte  de  S.  Clond  .dépendance  dudic aichevicbé.  en  titre 
de  duché  &  Pairie  de  France  ,  pour  réparer  par  ces  marques  d'httfmeur  fCe  qui  en  eft 
ôtc  audit  archevêché  par  la  lupprelliua  deldites  juftices.  £t  voulant  SeMajcllé  j>our- 

ï  voir  à  l  indcmnitc  de  u  diminution  que  (bulfte  le  revenu  temporel  par  la  iupprcirion 
defdiis  oificicrs  dcfdites  trois  jufhces ,  unions  d'icelles ,  grcfts  &  voiries  à  celles  dddits 
chârelets  8e  defdites  geollcs  Se  priions,  à  (on  domaine,  mfime  leTtbts  iîeurs  archevê- 

.  qucs  de  Paris,  de  ce  qu'ils  auroicnt  pu  faire  de  la  finance  des  offices  defdites  juftices, 
par  lamort  Sc  démiflion  de  ceux  qui  en  àoieni  pourvus  fli  qui  iaiioit  partie  du  cafuel 
8e  revenu  temporel  dudic  ardievCché;  VA  aoflî  les  titres  dudit  archevêché  ,  tes  baux 
&  tlrmcs  dcfdits^reftcs ,  amendes,  voiries  &:  gcolles  cy-devant  cnoncces  &  autres  pièces 
attachées  audit  eut.  Ouy  le  raport  du  iieur  Colbcrt,  concilier  ordinaire  au  conlcil 
Royal ,  controlleur  gênerai  des  nuances  de  France  :  8e  tout  coofideré ,  le  Roy  étant  en 
f(  u  confeil,  interprétant  ledit  cdit  du  mois  de  Février  dcmier  ,  en  confequence  de 
celui  du  mois  d'AytU  coluivaac  >  a  déclare  8c  dcclarc  n'avoir  entendu  tcumr  auldit» 
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^tetocs'  de  Pkris»  b  ioam  ^aftioe  de  tout  le  cecritoire  de  rh^tei  ttchicpifcopal  U  A 

coLir  d'cglifc  ,  maifon!; ,  cours , jardins  ,  iHuc;  dépendances  ;  ce  faifant ,  Sa  Majefté  a 
tnaintcnu  ledic  ûcur  arcbevëque  de  Pans  âc  tés  Tuccctlcurs  audit  atchcvédiécn  la  pof> 
^êffion  te  joinllànec  de  Udite  mute  judicc  &  poUcc  dans  ledit  territoire ,  pour  y  êttc 
■«xerccc  à  l'avenir  par  les  officiers  de  la  jufticc  du  duchc  &:  Pairie  de  S.  Cloud ,  crcé  par 
cditdu  mon  d  Avril  dernier,  Iciqucis  connoîtront  dcî  appclLaiioiis  dcsjugcmcns  en 
Fairic,  ntiemrnc  au  parlement  de  Paris  ;  comme  aufTi  Sa  Majeftc  a  auintenu  Icdklieiir 
nrc!irvé("iir  de  Paris  5.:  les  (ucccflcurs ,  en  la  movcnnc  &l  balTe  juflicc,  pour  les  cens, 
i^a:ci  autres  icdcvaiiccs  des  maifons  &  audcs  biens  c'canc  dans  la  ceniive  des  iiefs 
diidit  archevêché  *  iituez  dans  la  ville,  £iuxbourg  &:  banlieue*  (ans  que  le  pievÔC  de  B 
Paris,  &  autres  juges  &  officiers  Royaux  puinèni  troubler  parptcveiitieoouaocre> 
ment ,  8c  pour  quclqu'autrc  caufc,  &  fous  quelque  prétexte  que  ce  foit  :  Et  pour  in- 
demnifet  latchevcchc  de  Paris  de  l'union  taicc  par  Sa  Majcilc  du  furplus  des  judiccs 
du  For-l  cvêque,  S  £loy  &  S.  Magloitc»  Sa  Majdtc  ordonne  qu'il  Icca  payé  chacun 
*a  à  l'avenir  i  à  commencer  du  premier  Janvier  dernier ,  la  Ibmtne  de  dix  mille  hvxcs 
audit  fieur  archevêque  de  Paris,  fur  les  plus  clairs  deniers  du  revenu  des  domaines  de 
&  Majefté,  de  la  ville ,  prévôté  &  vicomte  de  l'atts,  dont  le  tond  fera  ùii  dans  les 
itats  qui  feront  arrêtez  an  confeil  de  Sa  Majefté ,  au  chapitre  des  fie6  8e  aom&nest 
lâns  aucun  retranchement  ni  diminution ,  pour  f^uclquc  caufc  &■  fous  quelque  prc-  q 
texte  que  ce  puillc  étce,  attendu  que  ladite  (bmme  ciï  pour  échange  des  revenus  diflraits 
dudit  aichcvcchc,  qui  augmente  le  revenu  du  domaine  de  la  couronne  >& outre  pour 
les  causes  cy-deflus ,  a  Sa  M.ijcftc'  ccdc  &  tranfportc,  tcdc  traniporte  audit  archevê- 
que de  Paris  &  (es  luccclieurs ,  tout  tel  droit  qutlui  pourroit  appartenir,  en  confe- 
-qtiencedes  cdits  &  déclarations  des  mois  de  May  i^4j.  io.  Maci  167  3.  2ci.  Juillet 
16^4,  pour  1  établilTeincnt  des  droits  feigncuriaux  fur  les  échanges  ,  ainfi  qu'ils  fc 
payent  pour  les  rentes ,  pour  en  jouir  par  ledit  ficur  archevêque  ôc  fcs  fuccelleurs , 
Icfqucls  Sa  Majeftc  a  déchargé  le  décharge  du  payement  d'aucune  finance  pour  raifon 
de  cCjiaos  qu'ils  potlknc  à  l'avenir  être  rcchetchcz  ni  inquiétez  pour  raifon  &  à  caufc 
defdin  droits ,  te  en  outre  Sa  Mijcfté  fera  pa^er  8e  aeqtiitter  à  la  décharge  dudit  ar>  q 
chevêche' ,  la  (omme  de  trois  mille  hvrcs  chacune  anncc,  à  laquelle  il  avoir  ctc  taxe 
•pour  la  oourriwrc  &:  Miûftance  des  cniâns  trouvez  ;  lit  au  lurplos,  icra  ledit  cdit  du 
mois  d'Avril  dernier,  exécuté  Mon  fit  ferme  8r  teneur,  8e  pour  l'exécution  du  pre* 
Icntarrcn:,  feront  toutes  lettres  cspcdiccs,  (celiccs  6c  dehvrccs  audit  ficnr  archevê- 
que de  Paris.  Fait  au  conlcil  d'Etat  du  Roy,  Sa  Majeftc  y  étant ,  tenu  à  5.  Germain 
en  Laye4e  dixième  Novembre  1^74.   Sgnt ,  CotaskT. 

jtr.'iia  i<7f.  Y    OUÏS  par  la  grâce  de  Dieu ,  Roi  de  France  &:  de  Navarre  :  A  tous  ceux  qui  ces 
4t  I   ^prefentes  Lettres  verront;  Salut.  Ayant  uni  par  notre  Edit  du  mois  de  Février 
dernier  aux  ancien  fie  nouveau  Chaftelet  toutes  les  juftices  des  Seigneurs  qui  croient 
dans  retendue  de  noftre  bonne  ville  de  Paris  Se  fa  Banlieue ,  cclic  qui  a  de  temps  immc-  « 
morial  appartenu  aux  archevêques  de  Paris  à  cau(e  de  leur  dignité ,  6e  celle  de  uint  Eloy  . 
Ce  de  (aint  Magloire  qui  ont  été  jointes  depuis  quelque  temps ,  s'y  iëroient  trouvées 
comprifes;S£  comme  cette  ancienne  juflice  de  l'archevcchc  s'ctctid  depuis  lamaifon 
où  elle  s'exerçoit ,  8c  les  priions  (ituées  lut  le  quay  de  la  M^illeric,  tirant  à  main  gauche 
jutqu'au  coin  de  la  vallée  de  mifere,paflÂnc  parla  petite  lâunctie  de  la  ruèlaiotGer-» 
main  pour  gagner  le  coin  de  ladite  mt  Uàmc  Denis  m(<\n'i  h  porte ,  8e  de>là  i  main 
•   gauclic  dar\s  la  rue  dcClery  jufqu'au  coin  de  la  tue  Montmartre ,  s'ctcndanrjufqu'à  la 
j>ortc  k  tournant  à  gauche  de  ladite  rue  de  Clery  tout  le  long  de  ladite  rue  Montmartre, 
de  llantre  côté  juiqu'a  la  porte  8c  tout  le  long  des  égouts  jufqu'a  la  chiite  de  ta  lîviete , 
&:  jufqu'audit  lieu  du  For-l'Evcquc  ;  cnfeinble  fur  toutes  les  inaifons  &  rues  qui  fe 
rencontrent  dans  l'enceinte  defdites  limites ,  à  I  exception  des  Halles  &  de  leurs  dépcn» 
dances,que  les  Rois  nos  prédccefl'curs  ont  dciîré  retenir  à  eau  fe  des  marchez ,  mais  avec  ^ 
'  le  déUilTcmcnt  de  tnns  nos  droits  dans  les  Halles  de  trois  fcmaines  l'ui'.c,  qui  a  toujours 

ctc  levé  au  ptoHc  £c  pai  les  picpolcz  de  l'archevêque  comme  lui  appaitcnatic ,  à  caufe 
d'un  tiers  qu'il  avoir  en  la  vicomté  de  Pat is  ;  que  le  Gretl'e  de  cette  juftice  étoit  affi;rm^ 
douze  cent  livres  fc  les  amendes  trois  cent  cinquante  livres  :  la  j;coIle  fix  mille  livres  au 
bâtiment  de  laquelle  les  archevêques  de  Paris  ont  ctc  obligez  d'employer  foixante  mille 
livres  depuis  vingtans;que  la  juftice  de  faint  Louis  s'exerçoit  danslacour  defaint  Eloy 
prés  le  Palais,  s'étendoit  fur  toutes  les  maifoos  de  l'iUe  du  Palais  depuis  l'Eglile 
Aldcre-I^nsM,  jufques  fi:  compris  laniË  de  la  BariVctîe  8e  encoredcpuis  le  çoin  de  la 
«ttê  de  laTaonene^paÛàncpacks  ncis  Plaiicho>inibray8e  des  Acdsj|]fi]u'aucoin  de  la 

rue 
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niè'dëtaVetreTie,8etournanc  à  droite  jufqu'àlaruë  de  là  PiocericBc  en  ddcendint 

yi_  jiif(.]uaucoindc  la  me  de  laTixerandcric  ,  2c  Jc-la  du  ri!il1'.'iii  continuant  jufqu'aa  coin 
de  la  rue  du  Mouton  ,&dc-là  cauaiu  à  u>ajndiuicc  a  la  Cucvelur  toutes  les  maiions 
ju(qu'aucoin  de  la  rue  de  la  haute  Vannerie ,  &  remontant  fur  le  pont  Nonc-Dame  en 
ladite  rue  Planchc-mibray,&:  reprenant  le  long  de  la  rue  faine  Antoine  depuis  le  coin  de 
la  rue  de  Jouy  juliqu  a  la  rue  du  Petit-mufle,  &  fuivant  le  long  de  celle  des  Cclcitins, 
conmanc  an  coin  le  long  du  quay  pardcvant  les  religieufes  de  l'Ave  Maru^  fuis  remon- 
tant par  la  rue  du  Figuier  dans  la  rue  de  jouy  iu(qu'au  coin  ci-dcnus,& de  l'autre  côte' de 
ladite  rue  faint  Antoine, depuis  l'entrée  Ae  la  Place  Royale  jufqu'au  coin  du  cimetictc 
B  (àint  Jean, entrant lurtoutcs les maifonsàmaindroitc,(.ic-làlclongdc  la  rue (âintc Croix 
de  U  Brctonnetie  t  &  remontant  au  long  de  la  vici  11c  rue  du  Temple  »  Se  encore  {ur  dtv* 
quante  arpens  déterre  en  marais  fcis  entre  la  porte  âint  Antoine»  celle  dn  Temple ,  l£ 
fur  tout  le  territoire  enclave'  dans  les  lieux  ci-dclTus  ,niC'mc  fur  pluficurs  autres  endroit"; , 
caul  dedans  quedcliors  la  Ville.  Que  ic  Grcti'c  ctoic  aftcrmc  deux  cent  livres  &  les 
éemt  getdles  onze  cenc  livres ,  &  qu'enfîn  la  ju(Hcede(kint  M^bire  s'éiendoit  des 
deux  côtcz  de  la  rue  qui  cd  derrière  laine  Lcu  laint  Cilles ,  la  rue  aux  Ours,  partie  de  la 
rue  Qumqucmpoix ,  les  tues  Boutg-l'Abbc ,  Damctal ,  du  Huleu ,  Guerin-Boifleau  t£ 
C  une  partie  de  h  me 4inc  Martin  jafqnesdievaflc  le  prieure  &.  murs  d'icelui ,  lecôtédela 
me  faint  Denis  depuis  ladite  eglifc  faint  Lcu  faint  Gilles  jufqu'à  la  porte  fiint  Denis , 
tout  le  tauxbourg  faint  Denis  du  mcmc  cutc ,  &:  partie  du  fàuxbuurg  (amc  Martin,  partie 
du  ponc  Nôtre>D«ne,de  la  rue  de  la  vieille  Tannerie  dt  autres  rues  de  ttavetfes  dans 
toute  ladite  enceinte  ;  que  le  GrciTccn  croît  aftermc  deux  cent  livres  &  la  geoîlc  fixccnt 
livres  ;  que  la  voinc  de  ces  trui^  julliccs  valiuit  cmq  cent  cinquante  livres  par  an  a  L'ar» 
clicvèchc , outre  les confilcations, déshérences  Se  autres  revenus cadicls  qu elles  produi- 
foic;n,&  le  prix  des  charges  des  Officiers  qui  les  excrçoicnt,  entre  Iciqueîlcs  celles  du 
BaïUidu  For  1  tvcque,  poffcdc'c  par  un  homme  d'un  âge  fort  avance,  auroit  pii  cttc 
I>  vendue  jufqti  à  trente  mille  livccSj  celle  de  LiCttlOiani  6i  de  Procureur  Fifcal  de  oC 
Bailliage  lîx  mille  livres  chacune  ,ceUe  de  Procureurs  poflulans  lix  ceiu  livres  chacune , 
&  celle  de  douze  Huifliers  rrois  cent  livres  aulTi  chacune  ;  celle  de  BailU  de  iâînt  Eloy  dix 
mille  Uvres  ,  de  Lieutenant  quatre  mille  Uvres ,  celle  de  Procureur  Fifcal  trois  mille 
Jivresicelle  de  Bailli  de  ûuncM^loitelîx  mille  livres,   celle  de  l4eatCQanc&  Procu- 
teitt  Rfca!  deux  mille  Hvres  ducune,  je  qu'aînfi  enfdMonfiiire  de  ces  rrois  joftices  i' 
nos  Chaf^cicts , diminuant  le  revenu  de  rarclîcvcche'  de  la  fonmi.:      l'r.  mille  deux 
cent  livres  jpar  ao,&  dufonds  de  ces  charges  montantàfoiîuintcdix-ncutmiUciiuit  cent 
livrât  il  ànâc  notre  pieté  &  denotre  jufticede  Itndeniniler  de  la  perte  de  ces  droits 
utiles  par  un  revenu  plus  avantageux  ,  comme  Nous  avan$r(fcotTipcnfc' ce  qu'il  v  avoir 
d'honocabk  dans  la  pollefllou  de  ces  julliccs  qui  s  ctcodoicni  dans  la  plus  grande 
Miiiede  nocredite  Ville ,  en  e'rigeant  farchevédie  de  Parts  en  éaAé  ic  fîdcie  de  nanœ 
fous  le  ritre'de  S.  Cloud ,  par  notre  Edit  du  mois  d'Avril  dernier  ;  mais  comme  l'un  de  fcs 
principaux  revenus  confiuc  dans  ksccniivcs&  autres  droits  Seigneuriaux  dus  pour  rai- 
(bo  des  maifons  de  antres  héritages  lituez  dans  retendue  des  6ek  qu'il  polTede  dans  la  ville 
-  £  de  Paris ,    que  fcs  Fermiers  ne  les  pourroicnt  recevoir  fans  bcanconp  de  peines  &:  de  dé- 
penics,  s  ils  ctcncnt  obligez  de  faire  toutes  les  poutfuitcs  qui  lont  nccellaitcs  pour  ce  lujcc, 
pardcvant  nos  Officiers ,  &  qu'il  y  a  un  Jugederarchevlché  appelle  le  Bailli  de  laTcm- 
.  poratite  ,  dont  le  hcge  cû  dii^^  !a  première  cour  du  logis  archicpifcopal  ,  où  il  connoîc 
des  appellations  du  juge  de  laini  Cluud  ,  Crcccd,  Mailons ,  Ozoïr  ,  la  Fcrriere  âc 
autres  juIHces  dépendantes  du  temporel  dudit  archevêché ,  hors  la  ville  &  banlieue  de 
.  Paris ,  où  il  doit  exercer  la  jufticc  de  ladite  Pairie  lorfque  nos  Lettres  données  pour  cec 
'  cft'ct  aufont  c'té  regidrées  en  nottc  Cour  de  Parlement ,  lequel  fans  établir  de  nouveaux 
Officiers  pourroit  connoître  des  contcibations  qui  arrivent  pour  raifon  de  ces  droits 
Seigneuriaux, &  que  d'ailleocs  Nous  avons coiuderé  qu'il  n'étoit  pasdela  bienféance 
j  que  les  archevêques  de  Paris  fùflênt  obligez ,  en  cas  qu'il  arrivât  quelque  definrdrc  dans' 
l'étendue  de  leur  maifon,  d'avoir  recours  à  nos  OtTicicrsqui  en  lont  éloignez  .  peur  y 
apporter  les  icmedcs  que  la  JulUcc  dcfijre ,  &  leur  faire  tendre  en  toutes  occaiions  le 
Kipeft  qui  eft  dû  à  leor  perlonne  9c  àkur  caraâiere ,  &  n'y  ayant  quelés  fcvls  archeW 
véques,  leurs  donicfliqucs&  les  pcrfonncs;icccnàires  pour  l  exercice  de  leurs  fons^Vions, 
&  pour  ieietvice  de  leurs  maifons  qui  y  ibnt  lo^z  i  Nous  pouvons  leur  conlcrvcr  cn- 
imeoettemarqueparticolièted'honneutyfaMdimtnuetrÀendue  des  judiesqneNons 
avons  imies  à  nos  Chaftelcts ,  <Jc  diflinguer  fansconlequcncc  par  cette  p-acc  les  arche- 
vêques de  la  Capitale  de  notre  Royaume  des  autres  Seigneurs  ecclcUaihques  qui  ionc 
dans  fi»  étendue  A ce$  causbs  en  iaccipcêCHU  noftce  Edic  da  mois  d»  Février <i<^4. 
Tim  r,  L 
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&  confonncment  à  l'Atrbft  de  cejoardliui  donné  en  notieConlcil ,  Nous  y  cÛM 
dont  l'Extrait  cft  ci-attaché  tous  le  contrc-(ccI  de  iiottc  Cihanccllctic  :  h-aw.  :  vci  s  or- 
doime^  QrdoDooas  que  les  archevêques  de  Paris  (oicai  payez  de  la  fommc  de  dix  nalle 
livres  parcliacan  an  ftir  le  domainequî  nous  af  panient  dam  noftre  bomievillc  de  Paris , 
dont  le  fijiid  fera  fait  dans  Icsccatsqui  feront  airctcz  cnnofticConreiI&  mi'^  ru  thapinc 
tles  aumônes ,  (àm  qu'elle  puiûb  clhc  rctianchce  ni  diminuée  pour  quelque caule  que 
«ce  pniflê  elh« /comme  aoffi  leur  avons  eedéft  cédons  par  ces  prctentes  ledroirqui 
No'.is  .Tppatiicnt  de  recevoir  les  droits  .Seigneuriaux  Hik  par  les  contrats  d'c'chargc, 
comme  pour  ceux  de  vente  >  en  conictjucutc  de  nos  Edit  ik  Déclaration  des  mois  de 
May  i<^45-  zo  Mars  1573.  &  10  Jiiillcr  1674.  (ans  payer  aucune  finance:  Avons dé- 
•ehargcSc  dccI"ai  '*cons  Icfdits  ficiir^  arche v  rqucs  du  payement  ilc  la  fommcilr  1  roi';  mille 
livres  à  laquelle  lis  ctoici;t  uxcz  pour  la  iruutiuutc  des culàiis  trouvez  que  noi  s  ferons 
payer  en  leur  acquit.  Voulons  en  ourrc  que  les  Bailli  &  autres  Officiers  de  U  jul^ce  ap>  ^ 
pr'!L'r  ii  Htnairement  la  Temporalité  contijiuent  l'exercice  de  cette  jufticc  dans  la  pvc- 
inicic  cour  dc  l'arclwcchc ,  &  qu'ils  y  connoilTcnt  des  appellations  des  Juges  de  (aint 
Cloudf  Crcteil»  Maiibn  ,  pont  de  Chatcnton,Ozoir  >  la  Perrière  &  «uttcs  jufhGes 
dépeixlantes  dc  ia Temporalité ,  &  qui  ont  coutume  d y  rclfortir  &  y  exercent  la  haute , 
moyenne  &  baflejuAice  avec  toute  rétendue  des  mailons, cours,  j;<rdins,  illues  &c  dé- 
pendances dans  le  lieu  où  a  toujours  ctc  le  ficge  ordinaire  dc  la  juHice  dc  ladite  Tempo- 
talitéi  &  Gonnoiflait  des  cens ,  ren  es  &c  droits  Seiencuriauxdiis  à  l'archevêché  de  Paris 
dans  coûte  la  Ville»  Fau]dx>ur^s  &r  Banlieue:  que  l'appel  de  leurs  jugcmens  cenortiftent 
«n  tous  cas  nuCincnteni'.otrcCoar  de  parlement,  amLi  que  des  juges  des  Pairs, &  comme 
il  a  été  pratiqué  jufqu'à  notre  Edit  du  mois  dc  Février  dernier , auquel  en  tant  que  bcioin 
«ft  Noos  avons  déroge  &:  dérogeons  à  cec  egacdieolcmenc  t  Voulons  au  furplus  qu'il  q 
foit  exécuté  (clon  fa  tormc  &  lencur.  Sr  Donnons  en  mntr.  ctncnt  à  ne  ^mcz  !>:  fcaux 
les  gens  tenaiis  ooftrc  Cour  de  Parlement  &  Chambre  des  Comptes  à  Pans ,  que  ces 
pceftates .  enfcmble  ledir  A  tcII  decejourd'hui ,  ils  faflent  lire ,  regiflrer  &  publicr,8e 
«u  contenu  en  iceux,  joun  le  ficur  archevêque  Je  Paris  &fc';  Uiccciîcurs  de  point  en 
poinr  félon  leur  forme  &  teneur ,  lâns  pcrmctire  qu'ils  y  foicnt  itoiibicz  en  quelque 
forte  &  manière  que  ce  piiideeftre,  noQobftant  tous  Edirs,  Occtaratioiis,  Arreft&ft  D 
Reglemcn's  à  ce  contr:ires ,  au:quc!s  Nousavonsdcrcgé  &:  dérogeons  par  ces  prefcnîcs  : 
Car  tel  est  nostrl  plaisir.  En  témoin  dcquoi  Nous  avons  Jau  nieiirc  notre 
Scd  à  ces  prâënces.  DoMNlk'  à  iâint  Germain  en  Laye  le  vingt-un  Janvier,  l'an  de 
:gracc  mil  nx  cent  foixantc  quinze.  Et  de  nooc&c^e  le  uauc^tetuiéiiie.  Signé* 
LOUlS.Ec  fur  le  repli.  Pat  IcRoy.CoLBSUT. 

MxtTdit  Jet  Jt^gfira  Jm  ftarUnuHt» 

V ru  par  la  Cour  les  Lettres  Parentes  du  Roy ,  données  à  faint  Germain  en  Laye  k  B 
vingt-un  Janvier  decmer  ,fignées  LOUIS.  £1  fui  icrepIL  Parle  Roy  ,Colbert. 
Et  fceltées  du  grand  Sceau  de  cire  }aune  >  obtenues  par  Mcflire  François  dc  Harlay , 

archevêque  de  Paris  ,  par  Icfqucllcs  fc  p  le  les  ycoiicenucs ,  ledit  fcigncur  roi 
auroicen  interprétant  i'Edit  du  moisdc  Févncr  1 674.  &  contormcmcnt  à  i' Arrcft  dudic 
jour  1 1  Janvier,  ordonné  que  les  archevêques  de  Paris  feroicnt  payez  de  la  fomme  de 
dix  mille  livres  par  chacun  an  (ur  !c  domaine  diulit  fcigncur  roi  dans  cette  ville  de  Paris , 
dont  le  fond  fcroii  iait  dans  les  états  qui  (.croient  arrêtez  au  conleil ,  bc  mis  au  chapitre 
des  aumônes,  (ans  qu'elle  puiHc  edre  diminuée  ni  retranchée  pour  quelque  cauie  & 
fous  quelque  prétexte  que  ce  puifîc  cftre  ,  ainfî  que  le  contiennent  plus  au  long  Icfdircs  F 
lettres ,  a  la  cuu:  adrciiantes  :  rcquellc  de  l'unpctrani  afin  d'enrcgiflrement  d'icciics  ; 
condulîons  du  procureur  gcnctal  du  Roy  ,8e  tout  confidcré,  ladite  Cour  a  crdonné  Ac 
ordonne  que  Icldircs  I  cttics  feront  rcgiftréesau  Greffe  poureflrc  cxccurJcs  ^k:  jouir 
par  l'impétrant  &  Ici  luccellcuis  arthevcqucs  dc  1  elici  Se  contenu  en  iccUesIcion  leur 
forme  Se  teneur.  Fait  en  Parlement  le  lix  Février  fin  cent  foixante-qajaae.  Sigpé 
par  collation  J  ac  Ques.  Et  lue  le  repli  defdites  Lttixes  pairoces  cft  ccric 

Regifirées  en  U  Chmbre  des  Omtta ,  eai  k  Pmarettr  Cmtrd  ii  Jbjr ,  /«w  /w/r  fsf 

CUIXONNCAU. 
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COMTE-PAI^ÎB 


Di  BaiithH  i 


TOUIS- AUGUSTE  de  Bourbon ,  prince  l^'tim^  de  France  *  doc  du  Maine* 
^^aïant  acquis  d'Anne- Marie- Lonilc  d  Orlear,^ ,  Huchcfîc  de  Montpenfîcr ,  le  et  mté 
d'Eu  pat  ttaité  du  2.  Fcvtier  168 1.  obtint  «iu  Roi  Louis  XIV.  par  Letttes  patentes 
données  à  Verfaillcs  au  mois  de  May  1(^94.  rrgidrécs  le  t.  MaylîiivinCtlerétabliflcmrac 

de  la  Paitie  d  Eu  pour  en  inuir  4«v  >■»».■«.  .  .-^raiis  .  honneurs  ,  friro^utn'f!  pré cmînemts 
teis  ér  fimbUAUs  Jmt  mulenmfeUe ,  cr  nv.tTit  clU  les  ducs  dt  JytMje  dt  ôuije  leurs  frcde- 
t^^jimn  miks  é'  finuSa,  ttmtes  é" ctmtrjfes  d  &t  mmt  fm,f^  mârMtétm  jmr  depuis 
l dKcieme  àtffmif^  emmme  fi  ledit  duc  dm  Mâme  t»  tteit  itvtm  frtfnetâtre  fsr  voit  dt 
fiuceffîm  MX  termes  dadh  mtien  étâblifjemtnt  fmstMtmu  reprUHm  m  ùrmuttim.  fojex.ltmt 
m.  de  cette  hift.  f.  ^2.^  à"  }}7  '»  fr>t  rafp9rtees  Us  Lettres  fUmtenem  u  MMMWMtlM* 

DAMVILLE» 

DUCHÉ-PAIRIE 


T  OUIS-ALEXAKDRE  de  Bourbon  ,  prince  Icgitimc  de  France ,  comte  de 
I  Touloufc,  aiant acquis  la  tcirc  de  Dymvillc,t>Uii)t  que  les  tittcsdc  duchc-Pairic 
^  ytetoicnt  rétablis  pourlnificfes  entànj&  les  dcftcndans  mâles  &  femelles ,  par  Letttes 
données  à  Fontainebleau  au  mois  de  Sepiembre  1694.  tcgii'trée»  k  »7.  Novembre  dc 
la  même  année,  il  a  vendu  catc  terre  lan  1719.  a  Waric- Madelene  de  laVîeoville, 
Vcuve«lcCclardc  Beande^n, comte  de  Paiabercair.li  cette  duchi  P;iiric  ncfubilfîc 
iiUis  (oyez  ci-devjfit p.  fotirU  première  ereilme»  ftveifr de  Chtrles  de  Aîtntm«rentj , 
ïtim  de  DmvUU.  Vrfex.  M£i  les  fucts  yii  vm  ejire  rtffvrtétsmtimKHmefitmitéft^mK 
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PIECES  œNCERNANT  DAMVIIXE  DUCHE'-PAIRIE 

LOUIS  pat  la  grâce  de  OteUt  Roi  de  France  &  de  Navartc  :  A  tous  prclcns  &  à 
venir:  Saiot.  LatcndcefiëqaeNous  avons  pour  nodrc  fîlsnacurcl  &  légitime 
Louis-Alcxancirc  de  Bourbon  , comte  de  Tniil-ufc ,  amiral  de  France ,  croiflanc  tom  les 
jours  par  toutes  les  bonnes  qualitez  ^uc  Nous  reconnoifTon^  en  lui ,  pai  bn  ardeur 
pour  notre  fervice ,  par  les  marques  qu  il  a  dcja  doniKcs  en  plufieurs  occaHons  de  fon 
courage,  &  p.ir  Ton  attachement  à  notre  pcrionne ,  Nous  nous  (entons  de  'plus  en  plus 
excitez  à  pourvoir  à  fon  établincment ,  &:  à  lui  dunncrdes  dignitez  &  des  avantages  ^ 
prapoRioonez  à  (a  naiflàncetque  Nous  avons  lieu  d'efpcrcr  qu'il  louticndia  pat  Ion 
mérite  8;  par  les  (ervices qu'il  Nous  tendia  it,  à  noftre  état ,  Nous  aurions  donné  nos 
ordres  pour  acquérir  à  fon  profit  &  de  fes  deniers  la  terre  &  (agneoriede  Damvîile  » 
{ituce  en  nollre  province  de  Normandie ,  qui  avoir  été  érigée  en  titre  de  duché  &  Pairie 
par  le  feu  Roi  Louis  XIIL  nom  aèf-hanoré  Icigneur  &  pcie,  que  Dieu  abfotveca 
feivenc  de  notre  cbnfin  Oharles  de  'Monanotency  -,  tmind  ite  Fiance ,  par  Lettres  du  ^ 
moisde -Septembre  16  !o.  rcgifliccs  en  nos  cours  de  parlement  de  Paris  &:  (.le  Rouen, 
avec  daule  expreûè  qu'en  cas  de  décès  dudic  Charles  de  Montmorency  (ans  en&ns  ç, 
mâles  t  ladite  tcitt  ditché>Pùriede  Dantville  pafferoit  i  notre confin  Heniy  de  Mont- 
morcncy  fon  neveu  ,  5v'  i  fcs  hoirs  maies ,  de  laquelle  terre  &:  rcrgncutic  Icfdits  Charles 
&  Henry  de  Montmorency  ont  joui  lucccfl'ivcnKnt  avec  le  titre  de  duché- Pairie.  Cette 
terre  aïant  poflien  ta  pcrfcmne  de  dame  Marguerite  de  Montmorency ,  ducheffedè 
Ventadour ,  ?■:  depuis  à  nnftrc  coufm  Chriftophe  de  Levy ,  comte  de  Brion  ,  Nous 
auiiuus  de  nouveau  cngé  ladite  incmc  tecrc  &:  td^oeurie  de  Damville  en  duché- Pairie 
par  nos  Letcies  du  mois  de  Novcmbte  i^4S.jen  faveur  de  notredit  ooolîn  Cfaiiftophe  - 
de  Lci  v,  comte  de  Brion,  qui  Nou"^  en  aiiroit  rendu  la  foi  &:  hommage  en  confc- 
qucncc  \     ladite  tcircfic  feigncurie  aianc  ciepniséccjpoflcdcc  à  cUic  de  duuaiton  &:  de  q 
Jegs  par  notre  csuiinc  Annc-Genevieve  deLevydc  Vaiuadourtélioufedenotre  couGa 
Hercule  Metiadec  de  Rohan ,  ils  en  aurotcnt  fait  vente  par  contrat  du  z  i .  Juillet  der- 
nier, à  notredit  iîk  le  comte  de  Touloufe ,  qui  en  a  fait  l'acquifition  pat  notre  ordre 
exprès ,  ainfi  qu'il  eft  porté  par  ledit  contiat  :  &  confiderant  que  ladite  terre  &  (cigneu- 
xie  de  Damville  avec  kstertc$ de  Cornucil,  grande  &  petite  Minières  y  jointes, eft 
«ne  des  plus  oonlîderables  de  noftre  province  de  Normandie  ;  qu'il  y  a  une  villeferméie 
qui  e'toit  autrefois  trcs-coniîdcrablc  avant  la dcmolirion  de  la  part!cd'iccllc,f,iitc  pen- 
dant les  guêtres  des  Ânglois  :  qu'il  y  a  pkUkucs  ficis  &  arricrc>iîcfs  qui  en  lonc 
mnavans  >  avec  plus  de  trente  {«toilfes  toutes  dépendantes  du  che^lieu  de  Datn-  ^ 
ville  ,  liante, moyenne  &  baflc  juflice  :  droit  de  marche  Jeux  foii  la  femainc:  Jeux 
foires  ^ur  chaque  année  :  droit  d'ulagc  de  bois  à  brûler  ô£  à  bâtir  2c  réparer  dans 
les  fotets  de  Conches ,  de  Breteuil  fie  cvieux  t  qu'elle  a  déjà  été  par  deux  diflcrentes 
f  ois  élevce  à  la  dignité  Je  duchc-Pairie  ,fi£  comme  un  fief  de  notre  couronne  mou- 
vant à  une  feule  toi  Ôc  hommage  de  Nous  ,  à  cauic  de  noire  Tour  du  Louvre  ,  fie 
-  •  <]tt*ellee(l  à  préfcnt  pollcdée  par  notredit  ftls  légitimé  le  comte  de  Toulo.ile  ,  Nous 

■délirons  qu'il  en  joiiifTc  au  même  titre  de  duché  &  Pairie ,  dont  elle  ctoit  ci-dcvant  ho- 
norée. Accscaufcs,  de  l'avu  de  notre  conicil, quia  vû  ledit  contrat  ci-aïuchc  (ous  le  , 
contre-fccl  de  notre  Chancelleries  de  notre  certaine  fcicncc,  grâce  foeciale  ,  pleine 
.  puiilànce  autorité  royale ,  Nous  avons  de  nouveau  créé ,  érigé  fie  rétabli»  ctéons>  éri- 
geons 8f  létabUfTons  par  ces  prefentcs ,  (Ignées  de  notre  main ,  ladite  terre  8c  fcigncurie 
*k-  Dainvillc,  terre  de  Cornueil ,  grandes  fie  paires  miniercsfic  autres  y  jointes ,  ap-  F 
paitcoanccs  fie  dépendances  en  titre  Se  dignité  de  duché  &  Pairie  i  en  £iveur  de  notre* 
dit  fils  légitimé  le  comte  de  Touloufe ,  (es  enfiins  mades  tt  ftmcHes ,  fa  héritiers  8e  fdo- 
cefTcuts,  &  ayans  caufo,  pour  en  joiiir  Je  ufcr  aux  mêmes  droits,  titres,  honneurs , 
dignités» prérogatives ,  ptécminenccs,ftanchilcs6e  hbettés»  que  lesautrcs  ducs  fie  Pairs 
éx.  France,  tant  en  juftice  Scjurifdiftion ,  féonce  en  notre  courde  Parlement ,  avec  voix 
délibcrativc ,  qu'en  tous  autres  droits  qiie'couqucs ,  fie  tenir  lerditcs  fcigueurics  ?«.'  indi- 
cés (  que  Nous  avons  en  tant  que  beioin  icroit }  dithaitcs  de  toutes  autres  mouvances  & 
reflotis,  fie  réiinics  en  on  ieul  corps  de  rerre  en  titre  de  duché  fie  Pairie,  à  nne  feole  fay  K 
hommage  de  Nous  5:  de  notre  couronne  à  cnufc  Je  notre  château  du  Louvre.  Voulons 
fie  Nous  plait,  que  toutes  les  caulcs,  civiles  «c  criminelles,  pctlonncUes,miKics  fie  réelles, 

qui 
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qui  cunKcmeronc  tant  notrcd.  fils  légitime  le  comte  de  Touloufc  &  fcs  iûcceflcu»  Duc* 
«Pairsque  le  droitdudukché-Paitic^foicne  xtmée,  &:  jugées  ennocre  coor  deparletnent 
à  Paris  en  première  inlbnce,&:  Icscaufcs  &•  procès  dVi.iit  l?s  valTaux  vV  jufliciaWcs  aiuiic 
dacU^,  rclloruffcntnucmcnt  par  appel  du  jugcdudir  ducW-Pjiric  en  notre  coac  de 
parlement  de  R<Nwn  >  dans  l'otenduc  duquel  il  eft  fiiué ,  fiirs  pour  les  cas  royaux ,  dont 
la  connoifï.iiKc  appartiendra  aux  juge;  qui  en  doivent:  connoirrc,  fan?:  pour  ce  Luc 
tenus  de  Nous  payer  m  a  nos  iuccciicuts  Roi<,  aucune  (iiuncc  lu  indemnité',  de  la- 
quelle Nous  avons  fait  don  à  notiedtt  fils.  Voulons  &  Nous  plaît  que  la  jufticedudic 
ouché  &  Paine  foie  exercée  dans  le  liège  ducal  delà  ville  de  Damvillc ,  nvcc  hcukJ  à 
nocredic  fils  &  (èiciics  fiicceflèurs  de  créer  &  inftituer  des  officiers  ncccllaii  ci ,  tant  a.ins 
le  ficgc  principal ,  que  membres  dcpcndans  pour  le  bien  &  commodité'  des  jufticinbics, 

B  £ms  aaemGoutioodc  teflbrt ,  &  i  lachaige  que  les  appcUadoos  de  tous  les  Juges  rcHor- 
ttrant  immediatemet«  en  notre  cour  de  ParlenMnt,  aiiilî  qu'tl  eft  exprimé  ci-dei1us, 
poui  clic  le  lic  duché  <Sc  Pairie  de  DamviIIc  tenu  &  poniidé  p.u  nurrcdit  fils  légitime  le 
comte  de  Touloufc ,  (es  cn&ms  mâles  &  femcllcsi  fcs  héritiers,  fucccûcuts  ayans  caufe; 
6ns  cootdbb  qa'cn  conHequencc  de  la  preienre  confirmation ,  on  nouvelle  éie^oii  do* 
dit  duché  &:  Pairie  portée  par  ces  prcfentcs ,  à  défaut  d'hoirs  mâ'cs  Jv' femelles ,  ou 
autres  héritiers ,  ledit  duchc- Paine  puillc  cire  par  Nous  ni  par  les  Rois  nos  lûcccilcurs 
t^iini  i  la  Couronne ,  en  oonlêquence  des  Edits  Déclarations  des  années  \$6€. 
157J.  1581.  &■  ]  çSi.  &  aurrcs  Règlement  fairs  pour  l'crctlton  dcsiinchcr  ,  marquifats 
dcconatez,  delà  ccglc  Jclqitcls  Edus  i^k  Déclarations,  Nous  avons  dilpcnfc&  dilpen-^ 

^  fom  ledu  duché  de  Damville  par  ces  prefentes  pour  efdits  cas ,  leKliu  ncritages  appar- 
tenir A  ceux  à  qui  de  droit  ils  pouru-icnr  npp.i:tc/iii  fi,:v3;,t  h\  cnnn  mr  dr  narre 
loyauntc}  lans  Iclquellcs  conditions  ladite  tUA'tioii  u  an  roi  t  cic  atccpicc  pai  uutredit  fils 
Intime  le  comte  de  Touloufc.  Si  donnons  en  man  iement  à  nos  amez  &  feaua  Conlêit* 
krs,  les  gci«  tcnans  nocre  cour  de  paitcmciu  de  Paris  &  de  Normandie,  que  ces 
prclentes  ils  aycntà  iàirelire,  publier  &  rci^ifticr,  du  contenu  en  icellcs jouir  &  ufet 
notredii  fils  légitime:  le  comte  de  Touloiilc,  les  cnians  mâles  &  femelles ,  fes  heiiticrs 
A:  (uGceflèucs, &  ayaascaulê,plcincmenc,  pailiblcmcQt  5c  perpétuellement , ccfl'anc 
&  fiitant  cefler  toustrooblei  &  cmpêcbemens ,  nonoblfamt  tous  Edits,  Rcgtcmcns  A: 
Ordonnance;  à  ce  contraires  ,  aufquels  Nous  avotupourcc  regard  déroge  &  déro- 
geons par  ces  {ttcTcntes.  Car  tel  cH  noue  plaifir ,  &  afin  que  ce  foie  choie  terme  &  fta- 
Ue  k  toujours  «  Nous  wxa  6it  mettre  notre  (cél  i  celdites  prélenres.  Donné  1  Fon- 
tainebleau au  mois  de  Septembre  l'an  de  grâce  16C34.  Et  Je  notre  règne  le  cinquante- 
deuxième.  Signé  LOUIS.  EtjwrU  refij.  Par  le  Roy ,  Phelytpeaux.  Et  à  côte» 
1^  BoacHBRAT.  Ec  toelléet  en  lacs  de  (bye  du  giaul  iceau  de  cire  verte. 

Rtgifi/teSy         le  Prttmtur  gtnenl  du  Rsj ,  fotirfttur  ftr  timfidrani ,  fcs  enfms  mJles 
^fimeUes  ,  Jt$  héritiers  fuccejjtmrs  é"        <:*^/t  >  ^  ^      à"  cmterm  futvânl  l ArtH  de 
ce  jffttr.  A  Paris  tn  Parlement  U  vinot  deuxième  Httumère  16^4.  Signé»  DO  TlLLET. 
£  £t flus  Us.  CoUationné.  Signé,  iJoNuuis. 

M.  le  comte  de  Touloufc  fiit  rcceu  au  Parlement  en  qualité  de  duc  de  Damville  i 
Pair  de  France, &prit  fonce  avant  les  Pairs  eccleliaftiques  <^  fcculicrs ,  qui  s'y  ttouve- 
lent  en  trés-grand  noorixe  Iç  vingic-feptiâne  Oâobre  1694. 


L 


ouïs  par  la  grâce  de  Dwu ,  roy  de  France  A:  de  Navarre  !  Ati  premier  des 

Huiflîeis  de  notre  coiir  de  Parlenicnc,  ou  autre  notre  Ihiillier  011  .Scrt'c.ji  fur  ^•jJ**'***!. 


ce  ccquiSi  ft^avoir  Êûfons,  que  le  jour  des  prcfcotes  compar.  iit  judiciaitcmcuc  en 
notrediie  Cour  MdTtre  Loiiis-Alexandre  de  Bourbon,  norre  fila  légitimé,  dtevalicr 

de  nos  ordres,  comte  de  Touloufc,  duc  de  Dnmviîle,  Pair  i^'  Amiral  de  France ,  gouver- 
neur de  Guyenne,  appcllant  tant  comme  de  juge  incompciant,  qu'auuemcnt ,  des 
<»donnances  âc  jugcmens  rendus  par  le  Lieutenant  gênerai  d'Evrenx,  en  qualité  de 
commis  député  à  la  contèâion  du  terrier  dudic  Evreux ,  en  datte  du  17.  Septembre 
l6P4.  porrant  pcimilfionà  M  .  d'Auihctoit,dc  fturc  procéder  a  U  lailic  técKîaie  de  la 
tcrre&  fcigneut^ede  Damville,  fuivant la coûtane  de  Normandie.  Satlics  féodales  de 
ladite  terre  1:  nimvilîe  ,  dn  ^  f'^c'obrc  au.itran  1^94.  Proclamation  &  criééà  ta  porte 
del'Eglilc  paroilualetiudic  de  DainviUc  le  27.  Novembre  fuivant. Jugement dudit  juge 
d'EvreuXf  par  lequel  les  pren-iiere ,  deuxième  »  troilîéme,  quatrième  <Sc  dermcre  criées 
ont  été  jugées  bonnes  &  val.:bles  ,&  ladite  terre  ôc  feigneurie  de  Damville,  les  appar* 
tcnanccs  &  dépendances  dcdatécs  rciinics  au  comté  a£vicux,en  lavicooiié  dcBre* 
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*euil,  <»mtne  relevant  &  dépendant  duJic  cjuitc,  avec  tuus  les  fruits  <5c  revenus  a 
tVhus  dc[mis  ladite  faille  féodale,  d'une  part;  &  MdTirc  Godcfroy- Maurice  de  h 
Tour  d'Auvergne ,  duc  d'Albret  &  de  Chitcm-Thicrry ,  vicomte  de  Turennc ,  goii- 
vcrneard'Auvcrgnc ,  Pair  &  grand  Chambellan  de  France ,  intimé  d'autre  ;  &  encore 
cncic  ledit  fîciir  duc  de  CDuilIon,  demandeur  aux  fins  de  la  commiflion  obtenue' en 
Chancellerie  le  t».  Janvier  lô^j.  à  ce  qu'il  lui  lut  permis  de  faire  appcller  les  liciirs 
&  dame  deftèndeurs ,  pour  procéder  fur  leTdîtes  appellations  mtcrjcitces  pat  ledit 
f  icur  comrc  de  Touloulc  ,  &  en  confcqucncc  qu'ils  (cccMit  condamnez  de  payer  audit 
lieiu  duc  de  Eoujllon ,  tous  &  uns  chacuns  les  droits  Icigncutiaux  qui  fc  trouveront 
dus  &:  cchûs  au  II.  Juillet  i6>4.  jour  de  Tacquifition  feitc  par  ledit  (ieur  co.iuc  de 
Toul,,;,!^-,  de  la  tcrrcdc Damville, aux  intcrccs  Contre  .n.v  lcpcns,  tant  en  dcman- 
dont,  dcitcnJ.Hu,  que  de  la  caulc  d'appel &:  de  ladite  dcnunde en rommation ,  & ea-  ^ 
cote  ledit  licLir  de  Bouillon  ,  demandeur  en  rcquâe  pre'fentéei  la  Cour  le  ii.  du 
prcfcntmois  de  Mars,  à  ce  qui!  plùc  .\  la  Cour  le  recevoir  cpp,.(j.itcn  tant'quc 
bcfom  eft  ou  Icroit  à  l  Arrcc  de  la  chancre  des  Comptes  de  Koucn  du  ii.  Avril 
itS).  lailant  droit  fur  fon  oppolition,  que  les  fins  0c  conclufions  par  lui  prifes  dana 
Imjtance,  lui  Icront  feitcs  &  adjugées,  dime  part;  &  Mcillre  Hcrciilcs-\'cfiadcc do 
Rohan  ,  gouverneur  des  Provinces  de  Champagne     de  Brie  ,  &  dame  Anne  Gcoo- 
vicvc  de  Lcvy  de  Vcntadour  (on  cpoufc,  dcflendeurs  d'autre  part  :  Apres  que  Ni- 
velle avocat  du  comte  de  Touloufe,  le  Roy  avocat  du  (ieur  de  Rohan  c\  (on  époufc  & 
de  Teflé  avocat  du  duc  de  BoOmon.ontcté  ouis  pendant  quure  audianccs , enf<^.  « 
ble  de  Harlay  po  u  ^  ,rre  Procureur  gênerai,  notrcJuc  c;our  a  mis  &  met  l'appcU  • 
Unon,  &  ce  dont  a  étc  appelle  au  néant,  émcndant,  tait  mai.i- levée  des  laifics  f  iTcs 
à  U  requête  des  parties  de  Teflc,  contre  celles  de  le  Rov  ,  mec  le.  parties  hors  de 
cours  ,  tous  dépens  compcn'cz.  Si  te  mandons  fore  faire  pou-.  I  cxrmtion  du  pie- 
leiit  Arrct,  tous  exploits  de  jullicc  requis  &  DeceOiurcs  ,  de  ce  laire  te  donnons  pou- 
voir. Donné  à  Paris  en  notiedite  Cour  de  Parlement  le  vingt-huit  Mars  l'an  de  grâce 
mil  fix  cens  quatre-v  ingt-quinze.  Et  de  notre  règne  le  cinqu  intc-deuxicmc.  ff/A» 
basejl  rcri/.  Col lauonnc  pat  la  Chambre.  Signé,  du  I ïi.i.tT .  Et  tu iefkiu  ell  encert 
^  le  16.  Avril         Signifié  fie  baillé  copie  à  Majtzei  Madau ,  Chenu  &  Son- 
oois.  Signe,  Choux.  D 

raûum  pour  M.  le  duc  de  Boii  il  Ion ,  contre  M.  le  comte  de  ToDlonlê.5r  contre 
MkHltolt  &  Madame  de  Rohan.  Imprimé  m  4°  pag.  31.  (H  s'agilToit  de  fçavoir  fi 
Uamville  relevoit  d  Evrcux  ou  de  la  Couronne.  )  11  coinracnce  par  trois  quelbons.La 
première  ,/*4r  U  dues  d  Henry  de  Aùmmmiiif^  dermer  Dhc^ Ptir  de  DmmviUe 

MemoirclurlaaueftiondclamouvaiicedeDamviUe.cn  tavcir  de  M.  le  cnmrc  de 
Touloufe,  imprimé  en  itfp  t .  in  fol.  p.  7.  Il  commence  par ,  U  JchU  qmtiiua  de  U  (éiUé  (è 
rtiutt  à  unfculfcrm,fiDmv$Uié«k  wmwmilBw«mc\  bn  ie  idmge  (  de  sSLU 
d»  20.  Mort  itfji.  ô  »  >/ 

Plaidoyer  de  M.  de  Hatky  Avocat  Gencial»  dont  les  conduûons  furent,  à  ce  que  E 
DnmviUe  foc  dedacé  idevaoc  de  la  Cooraone.  L'Atcéc  qui  foc  cenda  fat  oofinne 
aux  coodunoos.  rtmc 
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MONTPENSIER. 

DUCHE-PAIRIE- 

Umketdt  i.ftm- 
iêrnt  fMgtut» 

B 


ANNE-MARIE-LOUISE  d'Orléans ,  Dtichcfle  ck:  Montncnficr,  difootade  (es  . 
biens  parlonccftamcnt  du  î7.Fevrier  iâ85.caâveurde  PHILIPPE  de  Fnnce,duc 
d'Orlcans ,  frcrc  unique  du  roy  Louis  XIV.  qu'elle  fit  (an  légataire  universel.  Ce  prince 
obtint  au  mois  de  \ius  1695.  de  nouvelles  lettres  portjnt  continiution  crcchon 
des  ticces  de  duché-Paictc  de  Moncpcnlier  t  pour  lui ,  fcs  hoirs  &:  ayans  caulc,  inalcs 
Ce lèmelfa»/ elles  fureoc  regifttées  au  paclemcDc  de  Hàs  le  10.  Avril  luiTant, onc 
été  tappon&s  tme  III,  detatt  h^.  fi^  545. 

D         A  U  M  A  L  L  E. 

DUCHE-PAIRIE. 

DrBMitiM  i 
U  iârrt  tMW 
tttit  ffUMttU 


E 


IOUIS-AUGUSTE  deBotnbon, prince  légitimé  de  France, duc  du  Marne, 
_^avant  acquis  le  duché  d'AiinuîIc  ,  de  Marie- Jeanne  -  Bapti (le  duchcfTc  de  Ne- 
mours &  d  Autnallc ,  veuve  de  Charlcs-EoUDUcI  IL  du  nom,  duc  de  Savoye,  ic  fie 
xmblir  en  duché-Pairie  pour  lui ,  tes  tioirs  miles  &  fêmdics  «f  ayans  caufc  ;  par  lec- 

F  très  du  Roy  Loviiç  XIV.  Jonnc'cs  à  Vccriilîc?  .lu  mois  de  juin  109^  rcgiftrécs  le  pre- 
mier Juillcc  de  la  mcmc  année,  ycjez  ttme  /II.  Je  tttte  ùâmrt*P*Sf  $47.  <^  Ui pietés 
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PIECES  CONCERNANT  LE  DUCHE  PAIRIE  * 

DAUMALLEr 

Mnf^     T    OUTS  par  la  grâce  de  Dieu ,  roy  de  France  &  dcNavane  :  A  twis  prcCens  8e 

\  ji  venir,  Salut.  Notre  trci-dicr  &:  trc5-amc  fils  légitimé  Louis  -  Augnftc  (ic 

Bo  Jtbun  ,  duc  du  Maine,  Nous  a  rcprcfcntc  que  la  terre  &  Icigncuric  &  comte  d  Au- 
mallc,  vxeoix  eftc  érigée  par  lettres  du  roy  Henry  11.  du  mois  de  Juillet  1547.  enrc-  ^ 
gifticc  en  notre  Cour  de  parlement  de  Pjris  le  5.  fairvicr  1^48.  «1  titre  &:  dignité  de 
duché  &  Pairie  ,  en  tavcui  de  Fram^uii  de  Lotiauic,  lils  aine  du  duc  de  Guile  ,  fie 
aptes  la  mort  du  duc  de  Guiié  >  en  faveur  de  Claude  de  Lorraine  fon  puîné  &:  de 
£es  rucccfTeurs  mâles*  à  la  cbaigç  d'excindion  de  ladite  Paitie  par  détiiut  dboirs  mâ- 
les ,  lequel  cas  étant  arrivé  parle  décès  de  Charles  de  Lorraine,  8c  Anne  fa  fille  ani- 

que  &  leulc  lieriticrc  ,  avant  c'poulc  le  duc  dcNciTiours;  le  fca  roy  Louis  XIII.  no- 
tre ucs-honoré  Icigneur  &  pcre  a  auioit  par  de  nouvelles  Lcttrci  du  mois  d'Aoull 
16}  1.  de  nouveau,  en  ont  que  befoin  lèroir»  créé ,  érigé  8e  rétabli  en  6mtr  «kfdin 
duc  &  duchcflc  de  Nemours,  &:  de  leurs  cnfans  mâlc^;,  ladite  Pairie  d'Aumallc,  &  ^ 
ees  Lettres  n'ayant  point  cité  cnrcgiftrces  en  notrcditc  Cour  de  Parlement,  ilenau- 
roic  efté  expédie  d'aurres  de  fiirannation,  tant  en  faveur  defîlits  duc  8c  ducbeflede 
î<Iemoiirs,  k  1.  Novembre  \<^}^.  qu'en  favetir  de  C.hir!c«-Amcdéc  de  Savovc,  duc 
de  NciTOurs,  6c  d'Aumaltc  lils  amc  dcidits  duc  duchciic  de  Nemours ,  le  5.  No- 
vembre 1^4}.  depuis  lequel  temps  notrcdit  His  Icgiiiiné  le  duc  du  Maine ,  s'étanc 
rendu  adjudicataire  dudit  duclie  d'Aumallc,  par  décret  de  notrcditc  Cour  de  Parle- 
ment du  3.  Noveuibrc  16S6.  fv  en  ayant  joui  jufqii'à  prcfcnt,  il  Nous  auioit  luj^»plic 
de  vouloir  rcablir  en  fa  laveur  &  en'celle  de  fes  hoirs  mâles  de  femelles  ,  Se  ayans 
luufe ,  l'ancien  titre  de  duché  &:  Pairie ,  dont  le  roy  Henry  IL  avoir  décoré  ladite  terre 
«n  I J47-  Et  comme  l'attachement  que  notredit  fils  légitimé  le  duc  du  Maine,  a  pour 
notre  perfoniie,  fes  bonnes  qualitcz  bc  les  fcrvicc?  qu'il  Nous  rend  dans  nos  armées  P. 
depuis  plulieurs  années  avec  une  valeur  digne  de  là  naiiEmce ,  mericent  que  Nous  lui 
donnions  en  toutes  occafîons  des  tnàiques  de  notre  eftime ,  anfli-bien  que  de  notre 
tcndrefle.  A  ces  i  ni,  de  î'avisde  notre  Confcil  qui  a  vu  ledit  décret,  &  de  notre 
certaine  ideoce ,  plcuie  putûance  &  autorité  royale ,  Nous  avons  de  nouveau  érige 
8e  rétabli»  créons ,  érigetms  8e  retablîllànspar  ces  pidentett  %nées  de  notre  main, 
ladite  terre  &  fcigncune  d'Aumalle,  appartenances  &  dépendances ,  en  titre  ic  di- 
enité  de  duché  de  Pairie  en  âvcur  de  «otredit  fils  le^timé  le  duc  du  Maine,  fes  en- 
nns  mâles  8c  iêmdies ,  lés  héritiers  fuoceflèars  8e  ayans  caufc,  pour  en  joiîjr  8e  oftf 
aux  mcnws  droit?,  titres,  honneurs  &  dignitcz,  prérogatives  ,  prééminences ,  fran- 
dùfcs,  libcrtez  que  les  autres  ducs  &  Pairs  de  hraiicc,  tant  enjuilicc ,  jurifdiâion ,  E 
fêanceen  notieCoor  de  Parlement ,  avec  voix  deliberative,  qu'en  tous  autres  droits 
quelconques,  &:  tenir  lefdires  leigncuries  &julliccs  que  Nous  avons,  en  tant  que  be- 
foin fcroir ,  diflraitcs  de  toutes  autres  mouvances  fie  rellbrts ,  &  rciinies  en  un  feul 
corps  de  terre,  en  titre  de  duché  &:  Pairie ,  à  une  feule  foy  8d  hommage  de  Nous  &C 
de  notre  couronne  à  caufc  de  notre  château  du  Louvre.  Vouions  ii  Nous  plaît  que 
toures  les  caulb  civiles  8f  crimmeUics,  perfonnclles ,  mixtes  8e  réelles ,  qui  concerneront 
tant  notrcdit  fils  le  duc  du  Maine  ^:  les  fucccncurs  Ducs  &:  P.nrs ,  que  le  droit  dc 
duché  &:  Pairie,  foieac  traitées  5:  jugées  en  noueditc  Cour  de  parlement  â  Paris,  en 
|»remiere  inibnce,  8e  les  caufes  8e  prooéa  d'entre  les  vaflànx  &  juaicisMcs  dndiidu-  F 
chc  rcfforrillcnt  nucmcnt  par  appel  du  Juge  dudit  duché  en  notre  Cour  de  parlement 
de  Rouen,  en  l'étendue  duquel  il  cil  litué,  fors  pour  les  cas  royaux,  dont  la  con- 
noilTance  appartiendra  aux  Juges  qui  en  doivent  connokre,  làns  pour  ce  être  tenu 
de  Nous  payer  ni  \  no^  (nccelfcurs  aucune  finance  ni  indcrnn-rc,  de  laquelle  Nous 
avoijs  tait  don  à  iiotrcdic  hls.  Voulons  &:  Nous  plaît  ^uc  k  juli:icc  dudic  duché  8e 
Pairie  foit  exercée  dans  le  liegc  de  la  ville  d'Aumallc,  avec  faculté  à  notrcdit  His  & 
lès  lucccirturs,  de  créer  8£  inilitucr  des  Officiers  necciTaircs ,  tant  dans  le  liegc  prin- 
cipal ,  que  membres  en  dependans  pour  le  bien  &  comtnodité  des  julliciables  audit 
duché,  lans  augmentation  de  rellorti  &  à  la  charge  que  les  appellations  de  fous  les 
Juges  rcffortuonc  immediaccmeoc  en  noftcc  Cour  de  parlement  de  Rouen ,  aioii  qu'il 
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A  cft  exprimé  ci-dcHiiî,  pour  être  ledit  thichc  5:  Pairie  d'AumalIc,  tcnu&:  polTcdé  pat 
noircait  fils  Icgitiiiic  le  duc  du  M.iinc,  les  ci  fans  m:-.[c\  femelles,  héritiers,  liic- 
ccllcurs  &:  ayans  caulc,  uns  qu'en  confcqucacc  ùc  la  prcicncc  confirmirion  ou  nou- 
velle eredion  dttdù  duché  &:  Pairie  porttc  par  ces  prdcn tes,  faute  d'hoirs  ni.ucs  SC 
fetncUes  <ie  notttdic  fils  Içgittinc  le  duc  du  Maine»  lés  cnfiins  mâles  &:  tètiuiLs .  hc- 
rtriers  K  fucceflèiirs,  ledit  duché  puiûc  ctrc  par  Nous  ni  par  les  Rois  nos  iucceilcurs 
jûu  i  a  la  Ccjiironnc,  cii  conlcqucncc  J.cs  tdics  &:  Dcclarations  des  annt^S  îjtftf. 
ij79.  i^Si.Sk  158a.. &: autres RcglciDcnstaics pour  l'crc^ion  des  duchcz,  niarquilâK 
tt  Gomtcz  t  delà  rigueur  defqtidsïdjcs  fie  Declantions,  Nous  avons  dtfpenré  te  difpen- 
(ons  tcJit  diithc  d'AumalIc  par  ces  picfcntcs,  pour  cfdits  cas  les  hcriru^cs  appartenir 
i  i)ui  de  droit  ils  pourront  apparccaic  luiv  ant  les  coutumes  de  notre  Royaume ,  iàiu 
lelquetles  cmiditians  bdite  Àeâioa  n'autoic  eAé  acceptée  par  noctedic  lîb  légitimé  le 
duc  du  Mninc  Si  donnons  en  mandement  à  nos  amcz  Se  féaux  les  gens  tenans  nos 
Cours  de  parlement  de  Paris  &  de  Norn^anJtc ,  que  ces  prclcnces  ils  aycnc  a  taire  li:c, 
publier  ie  regiftrcr,  &  du  contenu  en  tcelles  jouir  &ulcr  nocrcdîcfîls  légitime  le  duc 
du  Maine,  les  entans  mâles  &:  femelles,  héritiers ,  rucccflcurs  &  ayans  caulc,  plei- 
nement ,  paifiblement  &:  perpctucllemcitt,  cctiànt  &:  tailant  ccllcr  tous  troubles  &:em- 
,pêchemcns,  nonobfbnt  tous  Edits,  Rcglcinens  6c  Ordonnances  à  ce  contraires ,  au(^ 
<]uels  Nous  avons  déroge  fie  dérogeons  {feue  ce  regard.  Car  tel  cft  notre  plaifir,  !£ 
_  afin  que  ce  foit  choie  terme  &  ftabic  à  toûjoors ,  Nous  avons  Élit  mettre  notre  fcci  à 
ccldites  prcfentes.  Donnéà  Vciiiillo,  .ni  au  ;s  l'c  Juin  1695.  Et  de  notre  Règne  le  cin» 

Îuanticme.  Signe»  LOUIS.  Etfwr  It  rtflj.  Pat  le  ^oy,  PHBLryPKAUX.  lie  Cccllées 
u  grand  fceau  de  dte  verte. 

Âe0rtesûu  P^rlematt  àt  Paris  k  f  remet  JmUet  1^95. 

D     P  E  N  T  H  I  E  V  R  E.  , 

DDCHE"  PAIRIE- 

l>i  Trântr.iU 
Ijrre  rAtetiTd* 


£ 


MARIE- ANNE  de  Bourbon  ,  Icgitimcc  de  France  »  veuve  de  Louis  Je  Bour- 
bon, prince  de  Conty  ,  ayant  vendu  la  terre  de  Penthievrc  à  Louis-Alcxandrc 
l'x  Bourbon ,  prince  légitime  de  France  comte  de  Touloufc ,  ce  dernier  a  obtenu  do. 
Roy  Louis  XIV.  au  mois  d'Avril  1697.  nouvelles  lettres  d'credion  de  cene  terre 
en  duché-Pairie  pour  lui  &:  pour  fo  hoirs  &  lûcceflcats  ,tant  ihâles  que  femelles.  Ces 
lettres  furent  rcuillrccs  au  parlemcic  iIl*  P.iris  !c  i<>-  DLcciiibrc  i6vS.  f'eyez  ifme 
m.  de  cette  hiitttrt 7 1  î .  d*  Itsfieces     vmt  être  rif fartées  >  cmeemmt  ttue  der/uer* 

PIÈCES  CONCERNANT  LE  DUCHE  PAIRIE 
DE  PENTHIEVRE 

In^m  de  teiMeim  m  Dmk^-fâirie. 

LO  U I  S  parla  grâce  de  Dieu  ,  Roy  de  France  Se  de  Navarre  ;  A  mus  prc  cns  k  i  KnÛ  h 
venu  «Salut.  Noue  ucs-ehci  H  txcs-omc  lUs  kgiumç  Louu-Âic&audcc  d« 
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Bourbon ,  Comte  deToaloulie ,  amiral  de  France ,  gouverneur  de  notre  Province  de 

Bretagne  ,  auroit  par  contrat  du  vingt-trois  Juin  de  lan.  l'c  Jeriiicre  169*.  acquis  de 
les  liciiicis  par  nos  ordres,  de  notre  itcs-chcrcS:  trcs-aimcc  tilx  Icgitiméc  Nfâiic-Anne 
deBouiboti  ,Pxjiio^deCanty,lacerre&  feigncuno  de  Pcnthicvtc,  laquelle  a  férvt 
autrcibis  d'appanagc  aux  enfans  putncz  des  ducs  de  Brctagiie  ,  étant  d'un  revenu  (Se 
d  une  tccndue  ite's  confiderabie ,  &  la  plus  ancienne cotnré  de  ladite  Province,  com- 
po(e'e  de  plulîcurs  villes  , bourgs  &  châteaux  ,  dciquch  dcpcnJc  rt  dos  vallaux  en  grand 
nonriïrc  q\ii  en  rctevent ,  tant  en  âcts  qu'en  atricrc-fieis  ,  Se  de  plufieuis  certes  fie  fci- 

Fneuries ,  pourquoi  ladite  oomtéde  Pcmhievte  avoit  été  érigé  en  duché  ic  Pairie  de 
raiiLC ,  en  faveur  de  Scbaflicn  de  Luxembourg,  par  lettres  patentes  du  roy  Charles 
IX.  données  au  Plcilts-lcz-Touis  au  mois  de  Scptcnibce  1 J69.  &  vérifiées  en  nos  cours  - . 
de  pnrlennenc  &  chandm  des  comptes  de  Paris  fle  de  Rennes ,  par  lelquelles  lettres  ' 
la  mouvance  qui  étoit  anciennement  de  notre  duché  de  Bretagne  en  auroit  été  dé- 
membrée ,  pour  être  dircdcment  tenue  de  notre  couronne ,  ainfi  que  les  autres  du- 
chez  Ae  Pairies  de  notre  royaume ,  depuis  lequel  temps  la.iicc  terre  auroit  ctc  polTedée 
par  les  ducs  de  Luxembourg,  Mcrc<r  ir  tV'  Vendôme  ,  fous  le  titre  de  duehc  &  Pairie 
de  Pcnthievrc  ,  jufqu'a  ce  qu  clic  au  c:c  vctidue  fc  adjugée  par  dccicc  à  notcedite 
iîllc  légitimée  la  princefle  deConty»  de  qui  noiredit  his  légitimé  le  comie  deTou«  . 
loufc  l  a  acquifc  ,  5c  d'autant  que  le  titre  df  duché  &  Pairie  de  ladite  terre  fc  trouve 
éteint ,  Se  que  nous  ne  voulons  pas  que  notrcdit  fils  la  pollede  fous  un  titic  moins  ho- 
norable que  les  andeiis  piopriecaires ,  Nous  aurions  relolu  de  rétablir  ladite  duché  tc  q 
Pairie  de  Penthievrej aux  mêmes  dauiès  fi:  cooditions  deidites  lettres  de  l'année  1569. 
en  faveur  de  notredic  fils,  pour  loi  donner  des  marques  de  la  fiitis&ftion  que  Nous 
avons  de  fon  zelc  ardent  pour  notre  lervice,  debn  attachcnicat  pour  notre  Pcrfonne, 
tc  des  preuves  qu'il  donoc  de  (on  courage  dans  nos  atmccs*  A  ces  cauks  &  autres 
«onfiderations  à  ce  Nous  ntouvans ,  de  l'avis  de  notre  Conlêit  qui  a  vû  les  ancieimcs 
Lctrrcs  d'ére^lion  de  ladite  rcrrc  5<.'  teigncuric  de  Pcnthicvre,  dont  copie  collatîonnée 
cft  cy-attachec  lous  le  conttc-fccl  dc  notre  Chancellerie,  de  notre  propre  mouvcmcntf 
grâce  (peciale ,  plciac  putiliince  &  autorité  royale,  Noua  avons  de  nouveau  ciéé,  éri- 
ge îc  établi ,  créons ,  érigeons  !<  ctnbliff'o  .s  par  ces  prdentcs  ,  fignécs  de  notre  main  ,  > 
ladite  terre  &  feigneurie  dc  Pcnthievic,  avec  toutes  tes  appartenances    dépendances,  q 
terres  «jufliccs  &  feigneuries  y  jointes,  en  tittc  &  dignité  de  duchc-P-iirie  en  Eivenr 
de  noircdic  fils  légitimé  le  comte  dc  Touloufc ,  dc  fcs  hoirs  5t  fuccciTeurs  tant  mâles 
que  tcmelles ,  prclcrant  l'aine  fir  plus  capables  d  iceux  qui  naitruat  &  kioM  ^toaccz 
de  notrcdit  fils  en  loyal  mariage,  &  les  eutaiis  mà!es,  6c  de  ma'cs  en  miles  a  perpé- 
tuité qui  dcfcc.idront  des  mâles  ou  femelles ,  nez  Se  procréez  en  lova!  mariage  de 
notreditfils,  pouicu  jouir  &;  u!cr  aux  méracsdroits,  titres ,  honneurs,  digniccz  ,pré> 
rogaiives,  prééminences,  franchiles  A:  libertez  que  les  au  res  ducs  8c  Pairs  de  France» 
tanten  julÛce  &  juiifdiâion,  leance  en  notre  cour  de  parlement  avec  voix  dclibecai- 
tive,  qti'en  cous  autres  droits  quelconques ,  Se  tenir  ladite  terre  avec  (es  appartenan- 
ces    dépendances  ,  terres  S:  feigiicnncs  yjomtes  ,  .1  une  leulc  foy      hommage  de  £ 
Nous  &  de  notre  Couronne, à caulc  de  noue  châuau  du  Louvre i  à  l.'câct  dcquoy 
Nous  avons  d'abondant,  en  tant  qne  befoin  feroic,  confirmé  la  diftradion  fiiite  ey* 
devant  par  Icfdices  lettres  patentes  de  1  année  1 5<î9.  de  la  mouvance  de  ladite  terre  , 
dudié  &.  Pairie  dc  Pcnchievre  ,  de  notrcdit  duché  dc  Bretagne  >  pour  le  regard  de 
ladite  foy  &  hommaee,  &  des  droits  dépendant  de  la  Pairie  (îmleroent ,  (ans  que 
les  ducs  &  Pairs  de  renthicvre ,  foient  à  caufc  de  cette  diilraéhon  privez  d'aHîltec 
aux  Edats  dc  Bretagne,  comme  les  comtes  dc  Pcnthievrc  ont  coutume  d'y  ailUlcr, 
ni  de  jouir  de  cous  ks  autres  droits ,  privilèges ,  exemptions ,  ftanchiles ,  libettez  ,  ■ 
coinmodircT; ,  autoritcz  Se  prérogatives ,  dont  les  corv.tes  de  Pcathievre  &  les  autres 
comtes  &  bjroi.s,  mouvans  de  notrcdit  duché  dc  liretagne,  doivent  &  ont  actou-  F 
nunc  de  jouir.  Voulons     Nous  plaie  que  fontes  les  caufes  civiles  tt  criminelles  , 
perlbnnelles  j  mixtes  &;  rcelles  qui  concerneront  tant  nntrcJit  fils  le  comte  dc  Tou- 
loufe  &  fes  luccclicuis  ducs  &  Pairs ,  que  ledit  dudic  vix  Pairie,  foient  traitées  &ju-  . 
gées  en  notre  Cour  de  paricnienr  à  Paris  en  première  inibnce,  &  que  les  caulêsAc 

Sroccs  e!\tre  les  vafl'.iux  &:  jufhciables  dudit  duché ,  reflortiflent  nuement  par  appel 
:$  juges  dudit  duché- Pairie ,  en  notre  Cour  dc  parlement  de  Braagne,dans  re- 
tendue duquel  il  ell  fituc,  fors  pour  les  cas  royaux ,  dont  la  connoidance  appartien- 
dra aux  juges  qui  en  doivent  connoitce,(ànspource  être  tenus  de  Nous  payer  ni  à 
lios'  fuocellaici  aucune  fitMiice  ni  nideninité,  de  laquelle  Nous  avons  fiuc  don  i  no* 
ttcdtt  fils.  Voulons  ic  Nom  plaît  que  ia  juftitie  dudit  duché-Paidc  <ulc  ciiaoéecom* 
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A  mccllcracftc  cy-dcvant,  m-c  faculté  à  notrcdit  tiU  &  à  fcs  lucccflcurs ducs  de  Pca- 
thicvre,  dccrcci  oc  inllitucr  les  OiHcicrs  ncccilaircs  pour  la  commodiic  des jufticia- 
blcs  lans  augmentatio.i  de  rellort,  tSc  a  la  charge  que  les  appcliaiions  de  tous  les 
Juges  rellottironc  immcdiaiemcni  en  notre  Cour  de  Parlement  de  Prctjgnc  ,  aiiili 
qu  il  eft  exprime  cy-delVus ,  &  fera  ledit  duchc  &  Pairie  de  Paiihievre,  tenu  &:  pof- 
ledc  par  notrcdits  fils  légitime  le  comte  de  Touloule,  les  hoirs  &.  fucccllcurs  tant 
mâles  que  tcmelles,  prctcr,uu  l'ainc  &  plus  capable  d'iccux  nez  &  procrtcz  de  no- 
trcdit  fils  en  loyal  mariage  &  les  enfans  màlcs  ,  &  de  inalcs  en  malcs  a  perpétuité 
qui  dcfccn.iront  des  maies  ou  femelles  nez  &  procréez  en  loyal  matiagcdc  notrcdtc 
hls,  fans  qu'en  conlcqucnce  de  la  prclcntc  crcclion  dudit  duché'- Paine ,  porte'e  par 
B  ces  prc.entes ,  à  dctaut  d'hoirs  mâles  &  femelles  ou  autres  héritiers  capables  de  fuc- 
ceder  au  ticrc  &  à  la  dignité  de  duc  S(.  Pair  ,  ladite  terre  puiilc  être  par  Nous  ni 
par  les  Rois  nos  lucccllciirs ,  réunie  à  la  Couroi.nc,  en  vertu  des  Edits  &  Déclara- 
tions des  années  ii66.  IJ79.  1581.  ôc  1581.  &  autres  Rcglemens  faits  pour  lire- 
ûion  des  duchcz ,  marquilars  Se  comtez ,  aufquels  F.dits<S:  Déclarations ,  Nous  avons 
déroge  &  dérogeons  par  ces  prcfentes  ,  &  aux  dérogatoires  des  dérogatoires  ,  fans 
quoy  la  preleiue  crctlion  n  auroit  clic  acceptée  par  notredit  fils  légitimé  le  comte 
de  Touloule,  &:  audit  cas  ladite  terre  &  icigneurie  de  Pcnihievrc  mqurncra  a  Ion 
premier  état  de  comte ,  de  même  que  il  ladite  éreAion  de  duché-Pairie  n'avoir  point 
elle  faite,  &:  appartiendra  avec  les  terres  en  depcndaiites  à  qui  de  droit  elle  doit  ap- 
Q  partenir  l'uivant  les  coutumes  de  nottc  Royaume.  Si  donnons  en  mandement  à  nos 
amcz  &c  féaux  Conicillers ,  les  gens  ten.:ns  notre  Gourde  parlement  &:  chambre  des 
Comptes  à  Pans à  tous  autres  nos  Jufticicrs  Se  Oiïiciers  qu'il  appartiendra,  clu- 
cun  en  droit  foy ,  que  ces  prefentcs  ils  ayent  à  (aire  lire  ,  publier  3c  cnrcgillrcr ,  &. 
du  contenu  en  icelles  jouir  &  ufer  notredit  fils  légitimé  de  France,  comte  de  Tou- 
loule ,  (es  hoirs  &:  luccelVeurs  tant  mâles  que  femelles  nez  &:  procréez  en  loyal  mariage 
de  notredit  hls, aux  conditions  exprimées  cy-dclVus  pleinement ,  pailibicment  &:  per- 
pétuellement ,  cellant  &  tailant  ceiier  tous  troubles  &  empcchcmens ,  nunubllant  tous 
tdits ,  Rcglemens  6C  Ordonnances  à  ce  contraires ,  au:quellcs  Nous  avons  pour  ce 
regard  déroge  &:  dérogeons  par  ces  prcfentes.  Car  tel  cil  notre  plaillr,  &:  afin  que  ce 
loil  choie  terme  &  llablc  à  toujours ,  Nous  avons  tàit  mettre  notre  Iccl  à  celditcs  prelcn- 
tcs.  Donné  à  Marly  au  mois  d'Avril  l'an  de  giacc  1697.  Et  de  notre  règne  le  cinquante- 
quatrième.  Signé,  LOUIS.  Et /Str  U  reply.  Par  le  Roy,  Phelyppeaux.  Avec  p.îra- 
phe  :  Et  à  côté  ,  yifi  Boucherat.  Pour  lettres  de  lérccUondc  Peuthicvre  en  Du- 
ché-Pairie. 

Et  (ur  le  même  repli  eft  écrit  ce  qui  luit.  Rejïfirtes^  eiiy,  U  Tro(iirciir.gmerid  Jm 
Roy  ,  pmr  joitir  par  ledit  Mefpre  Lotis- AUxsndre  de  Bourbetty/es  hoirs  C'J*i"^"trs  tgnt 
mâles  que  J émettes prejermt  t Ame  Vieeux  nez.  en  toyal  mariage  j  tes  enfans  mâles ,  cJ* 
de  mîtes  en  mîtes  k  perpétuité  qui  defccnirttu  des  miles  eu  Jemelies  nez,  en  loyal  mariage 
E  dudtt  Mejfire  Leuis-Alexandre  de  Bourbon ,  de  leur  effet  (y  ctnten» ,  exécuter  fetan  leur 
forme  teneur  fùivâat  l  Arrefl  de  ce  }Our.  A  V arts  en  Portement  te  \6.  Décembre  i6y8. 
Signe,  DujARDiM. 
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CHAPITRE  V. 

CHAS  TE  AU  VI LL  AIN. 

DUCHE-PAIRIE 


tit  il  fiinfhu 
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CHASTE  AU  VILL  AIN  ,  bourg  en  Champagne ,  fur  la  rivière  d'Aujon ,  envirod  p 
u  trois  licu£t  de  Cbicraox  ,  te  i  qnatrc  de  Bar  fur  Aube,  a  donné  te  ncMn i' 

une  ancienne  maifon  ,  rappsrtcc  tome  II.  de  cttte hipcirc pâge JEANNE,  ciarv.ctk 
Chancauvillatn ,  porca  cette  tcigneunc  avec  le  nuùi  <^  les  .urnes  de  Clij^licdtuviibm, 
dans  la  maifon  de  Thil,pac  fon  mariage aivanc  l'an  1 345. avec  ^^«'««•fcignciu-  de  Thil 

en  Auxoi's  &  de  Mari':;nycn  Champag.ie,  connétable  de  B-jurj^ognc ,  de: 


r:te 


fcrd  rafi'ortce  dim  UjuiU  de  ctfte  hijîcire  chafitrt  da  Clun-.bncr^  lic  France.  ANNE 
de  Chalk\uivillain  ,  fille  &  héritière  Acjean  VI.  du  nom,  Icigncar  de  Cha(leauvil« 
lain,  &  de  ./i^^r/f  d  £ftoateviik,cpou(acn  1^08.  MAKC  de  la  Baume,  comte  de  M  ont- 
rcvel,dont  elle  eut  Anne  ^  Câthttinty  &  /Aviim  delà  Baume  qui  obcinc  du  royHcn-  _ 
ry  II.  1  crcftion  de  Chaftcauvillain  en  comte' ,  &  la  permiflîon  de  joindre.au  nom  de  la 
£aume  celuy  de  Cbafteauvillain.  Ce  dernier  (^oula  en         Jemie  de  Moy  »  dont  il 
n'eut  qu'une  fitle  ,  Ant«mette  de  h' Baume,  comceflède  ChafteanviJlain ,  morte  6n* 
enfans  le  4-  Scpccinbi c  i  >7  i.  de  Jan  d' A  . ;  1 .  '  uik ,  baron  de  la  Hunaudayc.  Catherine 
de  la  Baume I  lune  des  (œurs  de  Jeâçhmy  comte  de  Cha(leauvillain,cpQulay4f^m 
d*Avaugoirr  feigncnr  de  Couitalain ,  de  Boilhiffin,  &c  dont  elle  en  Jem  d  Avaugour 
comte  de  Chaftcauvillain,  après  la  mort  d'Antoinette  de  la  Ciunie  ia  ecullne,  NICO- 
LAS de  l'Hôpital ,  nurquis  de  Vitry  ,  maréchal  de  France ,  ayant  acqui<>  le  comte  de 
Cha(leauvillain,il  fut  depuis  crigc  en  duché- Pairie  ,  (bus  le  nom  de  Vitry  ,  en  faveur 
de  FRANCOIS-îvî.ARIE  de  1  Hôpital,  marquis  de  Virry,  comte  deChartc.uivillain  fon  E 
fils,  par  Icttrcidu  CUV  Luui:>ÀlV.  données  à  Compicgnc  au  mois  de  Jum  i6jo.  Iclquel- 
les  n'ont  point  été  enrcgiftrc'cs.  Il  mourut  en  1^79.  fans  pofterité  mafcuUne,  &'  le 
rnrr.rc  de  f-îorflcin ,  grand  trcforicr  de  Pologne ,  étabh  en  France,  acquit  le  comtédc 
ClufteauvilUiii  :  c'clt  des  héritiers  de  ce  dernier  que  LOUIS- ALEX  AN  DRE  de 
Bourbon  ,  prince  légitimé  de  France, comte  de  Touloufe  ,  l'a  achcftcavcc  le  marqnîlat 
d'Âtc,  dont  il  obtint  )'cic£ti<m  en  duché- Pairie  fous  le  nom  dcCfaafleauviUain,  poux 
lui  &  les  enfans  mâles  &  femelles,  par  lettres  données  à  VerlalUes  an  maïs  de  May 


17,1  j.  lo^iflrccs  le  Kovx  <ie  la  niLuie  jiuk'c.  La  terre  de  la  Fercc  fur  Aube  fut 
unie  au  duché  de  Challeauvillain  ,  pat  lettres  du  mots  d'Avril  1728.  tcgifttéesau  _ 
patlement  de  Paris  le  if.  May  fuivant ,  &:  le  roy  Louis  XV.  a  donné  au  mots  de  ^ 
Juillet  de  la  même  année  des  lettres  patentes,  portant  confirmation  &  interprétation 
des  Icurcs  d'cicdion  du  duché  &  Paine  de  Challeauvillain,  elles  ont  été  cnregiftrces 
au  |>attcmentde  Dijon  le  8c  à  cduî  de  Paris  le  1 5 .  Août  fuivanc.  Lescoœrcs  de  Cha< 
teanv:!!  111'  -  du  nom  de  l.i  Baume  -  Kîniitrcvcl  &  de  l'Hôpital  y  feront  rapportez  dans  U 
fnu^  thupitrt  des  Maréchaux  de  trance.  Voyez,  tmt  i.  ae  (ttti  hifltirt  f.  iy6,  0-  les 
f  ttes  fùvm  hrtf Infini**  $mbmt  tmt  4rt8è9i», 
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APIECES  CONCERNANT  LE  DUCHE  PAIRIE 


Irtitm  des  Cmté  de  CbtficâuviUMn  &  M4rqMij4t  d'Are  e»  Mtrrm  m  Dtuhe  cr  l'uru ,  cm 
fivtiir de Ff»(9if'Jtùrie dt tBiffiui >  Marqua  de  Vitry^ Ces  LmradmftiMtàé 

em^tréa. 

LOUIS  pari*  gnse  dé  Dieu ,  Roy  de  Fraiice  Scde Navarre  :  A  tous  prefens  8c  W" 
à  venir  \  Saidt,  Comme  U  n'y  a  tien  de  plus  convenable  à  la  enutdcut  des  Pda* 
ces  que  d'âever  par  «les  marques  dlionneur  tes  nmilles  iUufbes ,  &  &  récompenièr  ka 


fiuioB  ie  qaalitez ,  fe  font  ftgnalez  au  deflns  des  antres  par  leurs  aâions  6e  leur  oondnilea 

prindpalcmcnc  dans  la  guerre,  &:  lorfqu'cllc  cfl  allumée  contre  les  ennemis  de  cette 
couronne  :  c'elt  pourquoi  ooalîderanc  les  fidèles  &  rccommandablcs  (ecvicc»  qui  Nous 
onc  été  fendus  par  notre  très-cher  Ae  bien  amé  Fran^ois-Mnriedel'Hépiul ,  marquis 

de  Vitry ,  confcillcr  en  nos  confcils ,  capiraincdcccnr  hommes  d 'armes  de  ncs  m  il  n- 
nanccs  ,mcllrc  de  camp  du  rcgimcncd'intiantcricdc  la  rcinc- régente ,  norrc  tics-liouo- 
Q  ice  dame  &  mcre ,  &  notre  lieutenant  général  en  Bric ,  lequel  a  rendu  des  preuvesconfl- 
*    derablcs  de  fa  valeur,  gcncrofuc,  fidcTicc  &  affedion  dans  les  premiers  rmploisquc 
Nous  lui  avons  confiez  dans  nos  armces ,  a  pluileurs  fois  expo(é  (a  vie,  en  Nous  icrvanc 
ooftreÀac ,  en  des  occaûoms  très- importantes, où  il  a  contribué  aux  avantages  que 
Nous  avons  remporte'  fur  nos  ennemis ,  &  mcmc  y  a  reçu  des  blciUires  qui  l'ont  mis  en 
un  extrême  pcnl  \  aiant  aulTi  c'gard  a  ce  qu  il  cl^  ilTu  d'une  des  premières  &  plus  grandes 
maifons  de  notre  aoyaume,  laquelle  a  pi»lok|lnlîeais hommes  de  venu» qui  lonc 
fMcvenus  aux  premières  chaiges  de  cette  couronne , comme  ont  fiut  feu  nacre  coufin  le 
maréchal  de  Vitry ,  pere  dudit  François-Marie  de  l'Hôpital ,  6c  notre  très-cher  &  trcs- 
15  amc  coudn  le  licur  dd  Hôpitalauffi  marcthal  de  France, fon  oncle, après  avoir  rendu 
de  loim  &  înfigaçs  fcrviccs  à  QoA;Fccui>en  (ooc  que  non  (culctnenc  pat  fon  mérite 
paiticunier,  mats  aoflTi  par  (es  jprédeceflenrs ,  il  s'efl  rendu  digne  de  reccfoit  une  récon- 
pcnfe  qui  paflc  à  fa  polleritc,&  qui  marque  l'cflimcquc  Nn>;s  f ji'ons de  fa  perfonne 
&  de  les  (crviccsi  Sçavoir  fàiJonsquc  pour  ces  caulcs  &  autres  grandes  confiderations,  à 
ce  Noos  mouvans  ,de  l'avis  de  b  reine'«<(^ente  notre  tré^honoréedame&  meie»  &  de 
notre  trés-chcr&  trés-amé  oncle  le  duc  d'Orléans,  autres  princes  &  autres  grands  & 
notables  perfonoages  de  notre  conicil  &  de  notre  propre  mouvement ,  grâce  tpeciale  » 
pleine  puiflàoce  6c  autorité  royale  «Avons  le  comte  de  Chaftcauvillain  &  le  marquilâe 
E  d'Arc  en  Barrois ,  appartenant  audit  marquis  de  Vitry  ,  crc'c  &  érigé ,  créons  &  érigeons 
en  nom  turc     dignité  de  duché  &:  Fauic,  Vuuluas  £>:  Nous  pUk  iccux  comté 
de  Challeauviilain  &  marquifat  d'Arc  appartcnatu  audit  imrquis  de  Vitry  >  avec  tous 
les  lieux  qui  en  dépendent  cflrc  Hir^;  ?;  appeliez  dés  maintcnantîi  ci-aprés  le  duché  de 
Vitry,  pour  en  jouir  &;  ulcr  par  Ic^ic  marquis  de  Vitiv  ,&  après  fon  dccés  les  hoirs  Ôc 
fuccefTeurs  mâles  en  ligne  ditcdc ,  pleinement ,  paiiibleinenc  8c  perpétuel Icmcnc  au 
titre  de  duc  &  Pair  de  France ,  &  aux  honneurs ,  autoritez ,  prérogatives  ,  prcémincnces , 
rangs ,  Icances  &  privilèges  qui  appartiennent  à  ladite  dignité ,  ainfi  que  les  autres  ducs 
&  Pairs  en  jouiflcnt&  uientfousle  rcflbrt  de  notre  cour  de  parlement  de  Paris,  fauf&: 
excepté  pour  les  cas  royaux  dont  les  jugies  continueront  la  connoiilance  comme  ils 
faifoient  auparavant  la  préfence  éte6Hott ,  iàns  toutefois  que  par  le  moyen  d'ioeDe  6r  . 
l'F-dit  du  mois  de  juillet  mil  cinq  cent  foixante-fix  ,  fait  fur  l'ércftion  des  terres  en  duché 
&  Faitic,  l'on  pûille  pre'cendtc  ores  ni  à  l'avenir,  au  déiàut  d'iioiis  mâlesfic  fuccef- 
P  feuis  dudîc  nHdKjttis  de  Vitty,  ledit  duché  être  uni  6e  incorpore  1  noire  counmne  8C 
Ikns  que  Nou$&  nos  fucccflcurs  Rois  audit  cas  puiffcnt  prétendre  aucun  droit  de  pro- 
ptiac&  révctfion  dudit  duché  parle  moyen  dudir  £dit  8c  autres  quelconques,  aulquels 
Nous  avons  dérogé  8c  dérogeons  de  notre  grâce  (pectale  par  ces  préfenics  en  dveur 
dudit  marquis  de  Vitry  ,  (es  iucccflcurs  &  ayans  ciule,  &:  fans  iaciucllc  dérogation  il 
n'eut  voulu  accepter  la  piéiciuc  grâce ,  m  confcntir  a  ladite  crcdion ,  &  tous  cette 
chargeSc  condition,  il  Nous  a  tait  8c  prêté lafi»  6c  hommage 6e  fermentdeduc  U  Pair, 
auquel  à  la  condition  lufditc,  Nous  l'avons  reçu  &:  Tcccv'^n<;  p  'rc«  prércntcs ,  le  tf me 
lâns  tirer  acontcqucnccj  àlachargccoutctbi»qu'a  dctaui  daous  uiàlcs,  comme  die  cft 
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«n  ligne  direâe  daëtt  marquts  jde  Vitry ,  icdic  duché  &  les  terres  &  fcigoearies  en  dé> 
«enantes  retournerom  Akm  pmnli^iemrure  &  qualité  :  S  i 

DONNONS  en  iMiidciueiiC  . 

a  nos  amcz  &  fcaiix  les  gens  tenant  notre  cour  de  parlement  8c  chambre  de  nos  comptes  à 
P 4115 ,  &  à  tous  autres  nos  oiBciers  &  jufticieis  chacun  comme  il  appartiendra ,  que  nos 
.^rélcntcs  lettres  de  création  &  éreâion  dudit  duché  de  Vitry ,  ils  fâlTcnt  lire  >  publier  6C 
«nrcgillter ,  &  de  tout  le  contenu  en  icdles>£i(icnc>  fonlTrcnt  &  laiHent  jouir  ledit 
«narquis  de  Vitry  ,res  héritiers  ^  fuooefldirs  Srtymscaofe,  pleinement ,  painblcment  Se 
perpetueilcment ,  lans  permettre  qu'il  leur  foit  fait  ou  donné  aucun  trouble  ni  cmpc- 
^faaneoc  *  an  oontxaiic:  Caa  tbl  est  ïiotke  rLAisi&t  nonobibnt  tousédits,  dccU- 
nrions  >  ordonnance* ,  T^lemens  8e  autm  choies  à  et  contiairc ,  aurqueUes  Nous  avons 
pour  ce  rcgatd.  &  fans  cirer  à  confcquence, déroge  ic  dérogeons  par  ces  prcfcntcs ,  &: 
aân  que  ce  lôtc  thok  ferme  &  Ibble  à  toujours  »  Nous  y  avons  fjiii  mettre  notre  (ccl , 
Auf  en  ancics  dttoBa  »  oone  droit  <c  l'autray  en  tomes.  Domne*  &  Compiegnc  au  nwis 
de  Juin, Tan  de  grâce  mil  fix  cent-cinctu-r"  Fric  notre  rcgne  le  huitième.  Signe,  B 
LOUIS.  Et  (ur  le  repli.  Parle  Roy  >  la  Kauc-Rcgcncc  la  meic  préicnte.  Lb  Telli  ex.. 

■LeUm  dereHim  dts  Mar/fmfit  i  Arc  ty  '^omté  dt  Chi^tAmnlUin  en  Duché  fwht 
fttuU  titre  àt  Cht^tmtMMm  t  m  jtvcmr  Àe  M.  it  Ctmte  de  toulmfe. 

Diinoées  i  Vcrfiilki  an  wcU  de  ISàf  170}.  vérifiées  au  Partemende  29.  Août  170;.' 

Vkr  i7fl|.  T  O  UI  -S ,  par  la  pracc  âc  Dieu  Roy  de  France  &  de  Navarre.  A  tons  ptcfens  &  à 
1/ venir, Salue  Notre  trcs-chcr&ttcs-amcfilsnatuid&legitimé, Louis- Alexandre 
de  Bourbon ,  comte  de  Touloufet  docde  DamviUe  &  de  Pendiievre,  gouverneur 
lieutenant  général  dcnotrcProvincc.dcBrctagnc,Pair  &:  Amiral  Je  France-,  ayant  aci]nis 
4c  les  deniers  les  terres ,  (cigncuries  &  marquilât  d'Arc  en  Baicois ,  &  comté  de  Cluf-  ^ 
teauvillato,  ùuiies  téeHementfur  les  tuteursdesdemoifellcs  de  Morllein,  &  s'en  eflanc 
*endu  adjudicataire  par  décret  de  notre  cnir  cîc  pnrlcmcni  Je  Paris  du  ji.  Août  1700. 
tl  en  ajoùi  julqu'à  prdent  ;  leiditcs  terres  conultantcbi  Içavoir  ,  ledit  marquilât  en 
ladiae  ville  d'Arc  ,  uze  en  Bourgogne  fur  la  rivière  d'Aujon  ,  fermée  de  murailles , 
flanquée  de  plufîeurs  grolTes  tours  5t  de  folTcz  remplis  d'eau  vive ,  au  milieu  de  laquelle 
ville  cit  un  chaftcau  bien  fortiiic  »  environné  de  folVcz  avec  eau  vive,  dans  l'enceinte 
duquel  eft  la  paroiflc  dont  les  fcigneuts  Ibnt  fondateurs  ,  ainfî  que  de  trois  Chapelles» 
d'un  Monaftctc  de  Recolcts  ,  aun  couvent  d'Utl'uUacs  «  de  pluiieurs  Abbayes ,  dt 
l'hôpital  &  de  la  maladrerie  de  ladite  ville,  dans  laquelle  il  a  luute ,  moyenne  8c  bafle 
juilice,  81:  dont  les  appcllacions  font  ponces  devant  un  bailly  ;  duquel  marquilât  les  jy 
•bourgs  8c  vill^es  de  Yalbruan  t  Cyé  »  Coui-lcvcaue,  la  Tteiley,  fiugnicre, Riche- 
|}Ourg»avec  le  hameau  de  'Vauhtgoc  font  partie,  dans  tous  kiqtiebjieax  notrédit  Itb 
a  droit  de  haute  ,  moyenne  &  bad'c  juflicc  ,  dont  les  appellations  font  portées  au 
bailliage  d'Arc,  8c  enfuiic  à  celui  de  la  Montagne,  duquel  marquUat  d'Arc  relèvent 
|)hiliearsvillagin  fie  iieit,  St  enir antres  oenx  de  Briçon,  ScnxNitier,Pnflay,  Apprey , 
Crcfnay  ,Marat,  Villiers  fur  Suiflc  ,  Montrent ,  l'F.ffcnd  ,  Rochctailîc  ,  Chamcrois  , 
la  Varennc  £c  autres,  dont  les  appellations  iont  poitces  au  bailliage  d'Aic,eodtoit 
^  tabdlÎMMagPf  Ae  de  mettre  des  notaires,  non  fenlemenr  dans  l'ecendue  de  &n 
marquifat,  mais  encore  dans  les  tetrcs  qui  en  televent  avec  le  fcel  autentique  ,  qua- 
tre foires  franches  par  an ,  te  deux  marchez  par  (emaine  ,  un  grenier  à  ici  &  des 
tcveniisconfiderables,qui  conUflent  en  taille  leigneuriale  qui  fe  paye  par  lesvallâux 
en  droit  de  tierce,  plufîeurs  belles  fermes, en  deux  forges  à  ter,  fid  en  quatorze  mille 
cinq  cens  arpens  de  bois  ou  environ  ,  le  tout  mouvant  de  Nous ,  a  caufe  de  notre 
tour  de  Chaitillon  fut  Seine ,  auquel  marquilât  il  a  joint  la  baiooie,paroiirc  3c  village 
de  Ctcaocey  ,  coniîftant  en  haute,  moyenne  &  balle  iuflice,  mouvant  6c  relevant  £ 
de  Nous,  la  baronie  ,  chaAeau  Ar  village  de  ContocUes ,  avec  haute ,  moyenne  &  halle 
juftice ,  mouvance  relev  ante  dudit  Chaflillon  ,  la  terre  ,  (csgncuvie  &  paroilll'  de 
Tamac,  auiHavcc  haute,  moyenne  &  bafle  julticc,  mouvant  &  relevant  de  ladite 
baronie  de  Conrcetles,  &  le  village  de  feigneutie  d'ErizenI ,  avec  haute  ,  moyenne 
ic  baûc  juftice,  mouvante  &  relevante  du  bailliage  de  Gurgy  à  Langrcs ,  &:  le  comté 
de  Challeauvillain ,  litué  en  Champ^e,  confluant  en  la  ville  de  Chafteauvillain, 
•  Jâ  baronie ,  village  8c  pafoiired'Oi^,aux  villages, (cigncuries  8c  paioiflesde  Mat* 
tncdiê,  BîciTonville  Se  Couprcv  ,  au  vill.igc,  feigncuric  5:  paroiflc  en  partie  de  Vcxaul- 
les,  &  aux  tiets  de  la  Botde,  Matnay,  Bois- Madame  &  d'Arville ,  laquelle  ville  eft 
bâcicfni  la  rivjece  d'Aujon,fèniide  de  murailles  arec  de  gtoHiss  tours  de  des  foflbi 
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rempUs  d'eau  vive,  renfermam  plus  de  cinq  cens  teax  ,  avec  un  chafteau.ao milieu 
d'icelle  ,  une  églife  collégiale ,  (civaot  <le  puoiflè»'  dans  feneetme  dudic  diaAeaa  > 
dans  laquelle  il  y  a  dnirsr  -(unoincs  &:  qa:Hrc  demi  prcbcndicrs  de  la  fcndarion  des 
fcigncurs ,  ainû  quclaparoillc  de  Notre-Dame ,  nui  eu  dans  lan^cn^  viiie,uncoiiveuc 
de  Recolet5>  un  de  Recolcttes  ,  un  hôpital  &:  une  maladrerie,  dans  laquelle  ville  de 
ChaflcauviUain  ,  aitilî  que  dans  tous  les  vdlagcs  &  ficfe  qui  conipofcnc  ledit  comté» 
il  y  3  luucc ,  moyenne  >^  baflc  juiiice,  &  le  bailly  de  ChafteauvilLun  coanoic  dcsap» 
pcllations  des  (entences  des  juges  dddics  lieux ,  Se  celles  dudit  bailly  (bot  ponées  iui 
Bailliage  de  Chaumonc ,  duquel  comte  «le  ChaûicaaviUain  relèvent  plufieurs  terres  Se 
fiel&  ,  ent[ 'autres  Vexaulles,  la  Tour, la ÏAeàie  ,  de  fonte  Venu ,  la  Route,  Montti- 
j  chard,  Arviiiot,  Fie  le  Challcl ,  Ormoy  fur  Aube  ,  Braux ,  AutreviHc  ,  Ville  fiir  Arre, 
fieuieviUe,  Xllay*  SctuiUy  &  autres,  &  a  dtotc  xiocicdic  fils  d'ctablic  des  ootaicest 
non  (euleoieoe  dans  l'étendue  dndîc  oomié»  maîs  càooie  dans  les  terres  qui  enrde*' 
vent  ;  il  y  a  un  jugé  gtuyer ,  Se  pluTieurs  autres  Oflîcicrs  établis  pour  h  confcrvation 
des  bois,  eaux  6c  torcts  dudit  comté»  dont  les  appellations  (ont  portées  à  la  table  de 
nubcc  de  notte  palais  à  Paris,  fuivant  les  lettres  patentes  éais.  Janvier  tsS^.  vé- 
rifiées en  notre  cour  de  parlement  de  P.iri^  !c  14.  Mars  fuivant,  un  droit  de  fcc!  au» 
tcntique ,  quatre  tbircs  Iranclies  par  an ,  &  deux  marchez  par  (cmaioe ,  k»  revenus 
étant  de  même  nature  que  ceux  d'Arc  ,  conllflant  en  piuùcurs  belles  fermes  ,  une 
forge  à  fer,  fix  mdle  arpcns  de  boi-  nu  environ,  un  parc  de  nrmf  crn<-  arpcn"; ,  il  y 
Q  avoit  même  autrefois  un  grenier  a.  tel  dans  ladite  ViÛe  de  Clulteauviliaui  ,  le  roue 
anottvant  de  Nous  ,  à  caulé  de  notre  toiv  de  CiMnaïQMr  »  noiredit  fils  ayant  en-» 
core  acquis  la  terre  &  fcigncuric  d'Hfpillan,  avec  haute,  moyenne  &:  baflc  jullice , 
relevant  de  ChaAeauvillain  ,  Icfquclles  terres  nom  ont  cy- devant  paru  {i  conll- 
dcrablcs  que  Nous  les  avons  érigées  par  no^  Ictrrcs  du  mois  de  Juin  mil  ûx  cens 
cinquante  ,  en  titre  &  disnicc  de  duché  Se  Pairie  co  favcui  du  ùeat  marqnis  de 
Yitry ,  à  la  charge  d  extinOioa  de  ladite  Pairie  ,  au  dé&ut  d'hoirs  mâles ,  8e  com- 
me le  cas  cfl  arrivé,  &:  que  Nous  voulons  que  notrcdit  fils  pollcde  Ict'.iitcs  terres 
ious  le  même  titre  de  duché ,  Nous  avons  iclulu  de  rétablir  ledit  ducbc  te  Pairie 
en  ùenut  db  luitTedit  fils,  poor  lai  donner  de  nouvelles  marques  de  notre  la^bdfe  K 
_  de  la  fatisfaftion  que  Nous  avons  de  fou  zclc  ardent  po'ir  i^onc  fcrvice  &  de  fon  atta- 
chement pour  notre  pcrlonnc,  àc  des  preuves  qu'il  Nous  a  doooées  de  (on courts 
dans  nos  armées.  A  ces  dafes ,  8c  autres  confiderations  à  ce  Ndtts  inonvans  *  aptds 
Nous  être  lait  rcpicrcntcr  les  ancienne?  lettres  Jc'rcdion  cklditcs  terres  d'Arc  &r  de 
Chaftcauvillain ,  cy-attachces  iuus  le  cunitc-lcci  de  notre  Chancellerie ,  de  notre  pro- 
pre moiivemenr,  grâce  Ipeciale,  pleine  puiHance  6c  autorité  royale ,  Nous  avons  par  ces 
prefcntes,  fignées  de  notre  tnain  ,  joint, uni ,  annexé  &  incorporé , joignons ,  unif- 
ions, annexons  6c  incorporons  audit  nurquifat  d' Arc,  ladite  baronie, paroi fl'e  &  village  de 
Creancey ,  la  baronie,  château  U  village  de  Coutcelics  ,  la  terre,  feigneuric  Se  pa-* 
roiilede  TafiuC9  6c  le  viU^^  6c  (dgneuric  d'Erizcul,  Ac  audit  comté  &  Ch^^eauvU- 
£  lain  la^re  terre  te  leignenrie  d'Efpillan  ,  &  gcnetalemenr  toutes  les  appartenances 
&  iJcpcndinces  des  fufditcs  barunies ,  terres  &  feigncutics  &  autres  i  ôc  le  tout  Nous 
avons  de  nouveau  créé  ic  érigé,  créons  &  érigcoiu  pat  cc(diics  pce(éntes  eu  titre  « 
nom*  digdté  Ce  prééminence  de  duché  &  Pairie  de  rance,  fous  le  nom  dednchc  de 
Chafleauvillain,  en  faveur  de  notrcJit  fils  légitimé  le  comte  de  Touloufe ,  de  fes  en- 
fans  tant  mâles  que  lêmellcs  qui  naîtront  Je  iui  en  loyal  inaiiage ,  picferani  les  mâ- 
les aux  femelles ,  l'ordre  de  primogeniture  gardé,  &  aulfi  en  £iveur  des  orfàns  mâles 
qui  naîtront  &  dcfcenJront  à  perpétuité'  dcldits  enËins  mâles  ou  femelles  nez  de  no- 
tredit  tiis,  préférant  toujours  l'aine  d'iccux}  &  en  conTcquence  voulons  qu  ils  foi'""" 
nommez  ducsdeChafteauvillain  &  Pairs  de  France»  poor  en  jouir  &  uler 
^  paifiblcnient,  pcrpctue!!cment  &  à  toujours ,  aux  mctne*  d*'***' .  "  ■ 
dignitcz,  prcrogauve^,  ptécmineticcs,  franchîtes  ÔC;*^ 
P!airsde  Fiance,  tant  en juftice  &  jutifiUâion, feani 
Paris,  avec  voix  deiibeutive,  qu'en  tous  aunes  droit 
notredic  fils  &  (es  (ùccetTeurs ,  toutes  letdites  terres  nue 
mouvance  &  à  une  feule  fi»y  &  hommage  de  Nous  & 
notre  château  du  Louvre  i  à  i'eflèt  de  tftay  Nous  avons 
terres  de  nos  Tonn  de  Chaftillon  for  5cine ,  de  (.haon 

h  Langrcs,  même  ce  qui  pourtoit  fc  trouver  être  moi 
Nous  appartenances,  ou  à  d'autres  feigaeurs  patticuUcri 
tcaances  Se  dépendances  unies  dt  jonte»»  pont  les  tenir  • 
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Hommage-  Voulons  &  nous  piah  que  (es  vaAaux  &.  lujecs  dudit  duché  le  rccoonoii- 
ktity  &  quand  le  cas  écherra»  loi  fiflntft  fwêmc  &  à  rcfdits  eniàns  hoirs  &  fueoe^ 
iciiT\  !f<  f-iv  5-  hnmmnge  âc  autre*;  rcconnoifPanrfs ,  baillent  aveux  &  dcnombrcmens, 
talicnt  de  payait  Icuis  devoirs  félon  la  iuiuic  dci  terres  qu'ils  licnncuc  tic  notredit 
âls  auiiit  tit»  Ac-qualicc  de  duc  &  Pair  de  France»  <&  ta»  que  pour  raifon  de  la  pre- 
iente  étedion  notredit  fils&  les  fucceflcurs  forent  tenus  envers  Nous ,  &  fcs  rcnanctcrs 
Se  vadauz  envers  lui ,  à  autres  Se  plus  grands  droits  que  ceux  qu'il  Nous  devoir  Ôc 
qui  lui  étotentdùs.  Voulons  &  Kous  plaît  que  toutes  les  caufes  concemanc  ledit  dii« 
cbc  A  P«irie  «  &,  mctnbres  en  depoidaas,  iôtcnc  jugées  &  traitées  en  notredite  Cour 
ie  parlement  i  Paris  en  premiete  inflancei  &  que  les  appellations  des  iugenKns  des 
Juge  à  ;  elui  duchc  en  tous  nutres  cas  reflortiirent  nucmcnt  en  notrcaicc  Cour  de 
parlement  à  Paris ,  ùstf  les  cas  tojaax,  donc  la  coonoiflanccapparticndta  aux  Jugea 

Jui  en  doivenccMDfiotRe*  lâiispoiiTCe  &iecetiii8de  Noaspanrerm  à  ncs  (ôcoeflèan 
.ois  aucune  finance  ni  indemnité,  de  laquelle  Nous  avon^  fair  don  à  n^traiit  lîls,  à 
Quelque  ibmme  qu'elle  fe  puiile  monter,  &  pour  l'exercice  de  la  jurifdidion  duquel 
odche  »  voulons  &  Noos  plaît  que  nonedic  ttls  &  les  fucoeiTeurs  ducs  de  Chdleau» 
vi!!atn,  pairtent  créer  5z  établir  audit  lieu  de  Chafteauvillain  un  ficgc  dejufticc  nvcc 
Batity  &  autres  Othciers  qu'il  conviendra ,  pardevant  lequel  les  .ippellaiions  reiïbrti- 
nxit  en  la  manière  accoutumée  ,  mcme  celles  du  Juge  d'Arc  &.  des  autres juftkes  ^ 
qui  V  rciTonilTcnt  tous  le  titre  fcul  Sz  autorité  de  duc  de  Chnfteauvillain ,  dont  les  ap-  ^ 
pcllacioQs  feront  portées  à  notredite  Cour  de  parlement  de  Paris,  fors  &.  excepté  les 
cas  royaux,  ainfi  qu'il  cft  cy-defios  exprime,  iSc  délirant  contribuer  à  la  confervation 
des  bois ,  eaux  Se  foteds  appartenans  à  nocredit  fils  dans  l'étendue  dudit  duché  de 
Chaftcauvillain  .Voulons  que  le  gruyer,  lieutenant,  procureur  fifcal ,  greffier,  fer- 
gens  &  autres  officiers  établis  prelentcn^cr.t  pour  !agarde&:  confervation  defdits  boâ( 
eaux  8c  foteib  dans  ledit  comté  de  Cballeauviilaîn,  Se  ceux  qui  pQurront  £tre  cy- 
«prés  établis ,  tant  dans  ledit  comté  de  Chafteauvillain  ,  que  àans  ledit  marquifat 
d'Arc,  coinpofant  ledit  thchc  par  norrcdit  fils  Se  fcs  fuccclkurs  ducs  de  Chafteau- 
villaia>  talTcat  Se  exeiceoc  dorénavant  leurs  fondions  dans  toute  l'étendue  dudit  du-  ^ 
dié>  lequel  étabUdêmenc  Nous  avons  d'abondant  approuvé  Se  auioriiiî ,  approuvons 
àe  aucohibns  par  ces  prefcntcs,  &:  en  coi^fcquencc  permettons  aufdits  officiers  de  con-  • 
noîtte  du  fait  defdtts  bois,  eaux  ôc  (oreib  dans  toute  l'étendue  dudit  duché  en pre- 
miete  inftanoe.  Voulons  <}ue  les  appellations  de  leurs  jugemens  reilortidênt  audit  fiege 
de  la  table  de  marbre  de  notre  palais  à  Paris.  Faifons  très  cxprcfles  inhibitions  &  dé- 
fenfes  à  tom  autres  Juges  de  les  y  troubler  m  empêcher,  &c  d'en  prendre  aucune  con- 
aoiflànce  que  Nous  leur  Interdilons,  Se  fiifims  pareilles  défenfes  &  inhibitians  âtoii- 
tes  perfonnes  de  faire  pour  raifon  de  ce  ,  auctmc  pourfiiirc  nillcurs  que  pardevant 
iddiis  oifiaccs  fur  peine  de  nnllité,  &r  de  rous  dcpciis  ,  dommages  &c  mtcrctç.  Sera  _ 
ledit  duché  fie  Pairie  de  Chaflcauvillain  tenu  &  pofledé  par  noiredit  fils  légitime  le 
comte  de Touloiife,fes  eniàns,  hoirs  &  fucceflcurs,  ainfi qu'il  eft  cy-defliis expliqué  , 
Ûos  qu'en  confequence  de  la  prelente  éredion  dudit  duché ,  à  déraut  d'hoirs  mâles 
&  Unielles  Se  autres  defeendans  capables  de  fucceder  au  titre  &  à  la  dignité  dcducflc 
Pair,  iciditcs  terres  puido»  être  par  Nous,  ni  pat  les  Rois  nos  fucte^curs ,  réunies 
àlacottranae,cnvectodeséditiKdedwat>onsdbsaittiéesi^66. 1579-  dSi.Sc  i^is. 
Se  autres  reglemens  iàits  pout  l'éreâion  des  duchez ,  marquifars  \  comte? ,  aufquels 
«dits£e  decUucattooSi  Nous  avons  daugé  Se  derc«;eoas  par  ces  prcfcntcs ,  &c,  aux  de- 
«ogatoifesdes  demgaioires,  nais  le  cas  arrivant,  Iddice»  terres  &  feigneuriesifeCha A 
teauvillain  &  d'Arc,  retourneront  à  leur  premier  état  de  ma  rqui(at&  comte  ,  de  même 
que  Cl  ladite  crcdiun  n'avoit  point  été  faite ,  Se  appartiendront  avec  les  terres  en  dé- 
pendantes ,  à  qui  de  droit  elles  devront  appanenir,  foivant  la  coutume  des  lieux  où  p 
elles  (ont  fituées.  Si  donnons  en  mandancnt  ?i  nosamez  Se  taux  confeillers  les  gens 
tcnans  notre  cour  de  parlement  Se  chainbrc  de  nos  comptes  à  Paris,  grand  maître 
enquêteur  9c  gênerai  refbrnutcur  des  eaux  &  t<ncz%  de  France  ,  ou  fon  licurcnant 
geacrat  &  les  gens  tenans  le  liège  de  la  table  de  marbre  de  notre  Palais  :UKi;r  lieu  ôc  d 
tousautoes  nos  Judiciers  Se  officiers  quil  appartiendta  cliacun  en  dtaii  loi ,  que  ces 
ptefentes  ils  ayenr  à  faire  lire  ,  publier  &  rcgtftrer  ,  S:  du  contenu  en  icelles  litre 
joiiir  Scvki  nonedit  fils  légitime  le  comte  dié  Touloole ,  fes  enâns  tant  mâles  que 
femelles  qol  naîtront  de  lui  en  loyal  mariage  ,  préferant  les  mâles  aux  femelles ,  l'or- 
dre de  pnmogcruture garde',  &  .aiilli  les  cntan>.mà!cs  qui  naîrront  &C  defccndroni  à 
perpauitc  dcldits  ea£uis  mâles  ou  femelles,  nez  de  nottedit  fils ,  prcferant  toujours 
l'nBc'd'kenx,  nixoMuliuoos  qr^teOfas  exprimées  pkinciaeDCfpttâteent  &e  pcrpe- 

niellcment 
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A  pcrpcrucl!emc:it,ccïïant  faitanr  crfTcr  tous  troubicî  &  cmpcchctnens  ,nonobftant 
tous  édic5,  rcglemens  &  ordonnances  a  ce  coouaires,  aufquds  Nous  avons  pour  ce  re- 
gard dérogé  &  dcrc^eaosfMc  ces  pfdÎMicf^Car  cetcftaotreplaifir.  Et  afin  que  ce  (oie 
chofc  ferme  &  (lable  à  toujours ,  Non-;  avons  fiiîc  metrre  notre  fcel  à  ccfHirc";  ptrfences. 
Donne'  à  Vcrlaillcsau  mois  de  May  i  an  de  grâce  raillcpi  cent  troi'i ,  oc  de  uotic  rcgnc 
le  (oixante-tiai^ne.  Signé »LOULS.  &fur  le  rcply,par  leRoy.PHiiYPPEAux.  Ec 
fccllc  dti  grand  fceau  de  cire  verte  ,  &  (ut  le  même  reply  eft  écrit ,  Vifr  figné, 
PHLLYPPkAux.  Pour  éreâion  de  k  tctrc  de  ChaftcauviUaia  en  duché  &  Pairie,  & 
union  de  lie6»  fie  à  côté  eft^c 

B  Rcoj(ircz.  ^oii-f  te  Procitnur  ^cn-crdl dME^y  yftur  fotùr  fir  leàtt  Mtjftre  Louts-Alexàudre 
de  Bmirbou  ,Jc!  (nfsm  tant  mtUs  que  femeUes ,  ^  mitront  de  lià  en  Uyal  m/truge  ,*r^ft- 
nut  Us  mdfies  mbx  femelles  ^  l  ordre  de  frimp^emture  fsrdé ,  les  mfam  nuJUi  qmt  de/em- 
drmt  à  *trfttmti  des  ttifms  nujles  tux  femelles  nez.  en  leyd  méritée  dttdit  Meffrre  LtniS' 
AkxtnJre  Je  Boitrben ,  frèfersnt  toujours  lefiUts  mtjles  aux  femelles ,  ^  être  lef dites  lettret 
txeMées felm  Ittir firme  tenemr  yfiùvânt  'nx  charges  fme'es  ftr  l'Asrrefi  de  te^mr. 
A  fm$m  ftrlememtk  vingt  nenweme  Awfi  mil  fept  eemttmt.  Signé ,  Du  TiLLST. 

'  ARK£ST  D'ENREGISTREMENT  DESDITES  LETTRES. 
C  Extrait  des  iegiflresdu  TjrImeM. 

VEU  parla  cour,  toutes  les  chambres  a  iTcmblccs ,  Ici  lettres  patentes  du  Roy 
données  à  Verfaillcs  au  mois  de  Mav  nul  f'cpr  cciu  trois.  Signées ,  L  O  UI  S.  & 
(ur  le  reply ,  par  Ip  Roy  Ph  elyppeaux  ,  &  fccliccs  du  grand  fceau  de  cire  verte  en  lacs  de 
foye  obtenues ,  par  Mcllîrc  Louis-Alexandre  de  Bourbon  ,  comte  de  Touloufc,  duc  de 
Damville  &  de  Pcnthicvre ,  gouverneur  &  lieutenant  gênerai  de  la  province  de  Bretagne, 
Pair  &  amiral  de  France ,  MX  krqueUes  &  pour  les  caules  y  cootenuës,  le  feigacuc 
Roy  a  joint ,  uni ,  annexe  8c  încorporéau  inarquifac  (T Arc, la  turonie,  parome  8e 
vill.îgc  de  Crcanccy  ,  la  baronic  ,  chaflcau  &  vill.igc  <\c  Courccllcs ,  la  ccrrc  Jcigncu- 
rïe  &  paroidc  de  Tarnac ,  &  le  village  &  fcigncuric  d'£tizcul>  &  au  comte  de  Chal- 
tesHArâluSn  la  ferre  Se  ftigneurie  d'Efpflian,  tt  genenleai''ent  toutes  les  appactenanoes 
&  dépendances  dcfditcs  baronics  ,  terres  Se  fcigncuries  &  autres  ,  fie  ic  tout  ledit 
fcigncur  Roy  a  de  qouvcau  ctcc  &  érigé  en  titre»  nom  ,  diniuc  ic  ptecmineoce 
de  duché  H  Pairie  dé  France,  Ibus  le  nom  de  duché  de  Chamauvillain ,  en  fiveur 
dudit  fieiir  impétrant ,  fcs  cnfâns  Tant  mâles  qne  femelles  qui  naîtront  de  lui  en  loyal 
mariage ,  prctciani  les  ntâtcs  aux  Icmcllcs ,  l'ordre  de  primogcniture  garde ,  &:  aullî 
en  finreur  des  cnfans  mâles  qui  naîtront  Se  delbendtooti  perpétuité  defdit s  en&ns 
mâles  ou  femelles  nez  dudit  (leur  inipctrant,  préférant  toujours  IVinc  d'iccux  ;  & 
en  confequcQce,  veut  ledit  feigncur  Roy  qu  ils  (oient  nommez  ducs  de  Chalkauvil- 
lain  &  Pairs  de  Fiaaoe,pouTai  joiiir  8e  ofer  plcinemenr*  paUîbleinent,  perpecnel- 
lement  &  à  toujours,  aux  mêmes  droits» titres  ,hoiuKuis»dignitez,  prérogatives» 
pteimincnces ,  tranchifes  &  libcrtez  que  les  autres  ducs  6e  Pairs  de  France ,  tant  en 
juftice ,  jurifdiélion  ,  (cance  en  la  cour  ,  avec  voix  dclibcr.itive  ,  qu'en  tous  autres 
droits  qudconqucs  »  &  pour  tenir  par  ledit  iieur  impétrant  &  Tes  iucccflcuis  >  tou* 
teslefdiies  terres  nn^tftent  8e  en  pleins  fiefi ,  en  une  feule  mouvance,  8e  à  une  feule 
fc;y  &  hommage  cîuJit  fcigncur  Roy  &:  de  fa  couronne  ,  à  caufc  de  Ton  chaflcau  du 
Louvre  :  à  l'cflct  dequoy  ledit  fcigncur  a  diilrait  la  mouvance  dclditcs  terres  de  lés 
totfrs  de  Chaftlllmt  ftir  Seine,  deChattfflonr  en  Baflîgny ,  8c  de  Gurgy  à  Langres, 
mcmece qui  pourrait  fc  trouver  ctrc  mouvant  d'attres  fcigncuries,  appartenant  audit 
fcigncur  Roy,  oM  d'autres  feigneurs  patticuliers »  &  icelles  avec  leurs  appartenances 
unies  &  joints ,  pour  les  tenir  dudit  feigneur  roi  ï,  oneiéule  foy  8c  hommage ,  veut  8e 
lui  plaît  que  fes  (itjcts  ficvalTaux  dudit  duché  le  reconnoifîcnr,  (5r  quand  le  cas  écherra 
lui  faflcnc  &^  prêtent ,  &  à  fddits  co&ns  »  hoirs  &  fucceticurs  les  foy  &  hommages 
&  autres  reconnoil&ncès,  lidilkne  avens  8e  dénombrcniiens,  fidlênt  &  payent  leurs 
devoirs  félon  la  nature  des  terres  qu'th  tiennent  dudit  fîcur  impétrant ,  auait  titre  &: 

aualité  de  duc  «Se  Pair  de  France,  &.  Lmi  que  pour  ration  de  ladite  crcttion  ledit 
eut  impétrant  8e  Tes  fuccclTcurs  fuient  tenus  cnvets  ledit  fdgneur  Roy,  &  les  tenan- 
ciers    vaflaux  envers  lui  à  autres  plus  granJi  droits  que  ceux  qu'il  devoit  audit  fci- 
gncut  roy  &  qui  lui  ctoicni  dûs.  Veut  ledit  ieigneut  &  lui  plaît ,  que  toutes  les 
caufes  concernant  ledit  dudté  8c  Fïdiie»  8e  membtes  en  dépeaoms  »  ^ient  traitées 
rmeK  P 
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jagccs  en  la  cour  en  pRinieie  inHancct  ic  que  les  appellations  des  jugemcns  des  \ 
juges  d'icekiy  duché  en  tous  autres  cas,  reflortiflcnt  nuëment  en  ladite  cour,  (âuf 
les  cas  rov.iux,  dont  la  connoilTincc  appartiendra  aux  juges  qui  en  doivent  connoî- 
(rc,  raosj>ouc  ce  £ccc  tenus  de  payée  audit  fcigneur  Roy>  ni  à  lès  ûicccfleurs  Kwt 
aucune  manoe  ni  indemnité  ,  de  laqndie  ledit  feigncHr  Koy  a  fait  don  audit  fient 
impctrant,  à  quelque  fommc  qu'elle  fc  puidc  monter ,  &  pour  l'exercice  de  lajiirif- 
diuioa  duquel  duché,  veut  ledit  Icigncui  Roy&  lui  plak  que  ledit  licuc  impctrant 
C£  ib  (uoeelTears  ducs  de  ChaAeanviliaifl  palflènt  créer  A:  éôblir  audit  lieude  Cha(« 
icauvillain  un  ficgc  de  juftice  ,  avec  bailly  Je  aiittcs  officiers  qu'il  conviendra  ,  pardc- 
varn  lequel  les  appellations  rcliortiront  en  la  maniccc  accoutumée  mcmc  celles  du  jugp 
(i'Arc  âc  des  autres  juftices  qui  y  rcflortinènc  lous  le  titre  Icul  &:  autorité  de  duc  de  3 
Ciullcauvillain  ,  dont  les  appelLiùons  Icroiit  ponc'es  en  la  cour,  {n:s  &.  excepté  les 
cas  iuy.iux.  Veut  que  Ic^  giuycr ,  hcutcnain  ,  procureur  tilcal ,  gretiicr,  icrgcnt 
autres  officiers  établis  pour  la  gude  te  anfovation  des  bois  ,  eaux  &  forêts  dans 
ledit  comté  de  Challcauvillain  ,  6c  ceux  qui  pourront  être  cy- après  ccablis  , 
tant  dans  ledit  comté  de  Chafte^uviUain  que  dans  ledit  tnarquilât  d'Arc,  compoùnt 
ledit  duché  par  ledit  ficur  impétrant  6c  les  (ucccdburs  ducs  de  Chaftcauvillajn  fH- 
lent  &  exercent  leurs  fonâaoos,  ainfi  que  plus  au  long  le  contienncm  kldites  leicie% 
à  -la  cour  adreflanres.  Requête  &  fin  d'eniegiftrement  d'icelles ,  cooclufions  du  Procu» 
rcur  gênerai  du  Roy.  Ouy  !c  rapport  de  maître  Antoine  Portail  to;i(cilIcr  ,  tout 
coniideré  »  ladite  Cour  a  ordonné  &  ordonne  que.  les  lettres  Teront  cmcgiftrécs  au  f, 
greffe  d'icelle  pour  joLur  par  ledit  Mdfirc  Louis-Alexandte  de  Bourbon  ,les  enfàns, 
tant  mâles  que  femelles  qui  naîtront  de  lui  en  loy.îl  mari  jgc  ,  prt'fcrant  les  mâles  aux 
femelles  ,  l'ordre  de  primogeniturc  garde ,  &  les  cntans  màlcs  qui  defcendront  i 
perpétuité  des  enfim  mâles  8e  fonetlcs  nez  en  loyal  mariage  dudit  Md&re  Louis- 
Alexandre  de  Bninbon,  préférant  toujours  l'aîné  J'iccux,  de  l'cflêt  &  contenu  efdi* 
tes  icctrcs  ccrc  cxccuiccs  Icton  leur  forme  te  teneur ,  ûns  néanmoins  que  ledit  MdGie 
Louis- Alexandre  de  Bourbon  puillc  joiiir  de  la  dillraftion  du  reflbrc  ,  qu'en  indenv* 
nifant  pr: h' ib'.ement  les  officiers  qu'il  apparticndia,  1  i  c  t-:-.  P  irlt-mcntle  Vin^'Mlfc* 
vicrnc  Août  iuil  fept  cens  trois.  Signé  par  coiiauoa  ,  Da  1  >  li  l  r. 

L^ti  fâ^HMfàtrimnent  trrjrrf'Urtmtnt  àts  W.trc  iunimdikttntikiâMé^''  D 

Aube  M  duchc  de  ChaUau'znUm. 

LO  U I S  par  la  grâce  Je  Dieu  Roi  de  France  5:  de  Navarre  :  A  no<!  amer  3f  féaux 
coDrcilicrs  les  gens  rcnans  notre  cour  de  patlcmcnt  a  l'ansi  Sajlut.  Notrcttès- 
cher  &  très-amé  oncte  Louis- Alexandre  de  Boutbon  conne  de  Touloulc ,  duc  de  Châ- 
teauvillaia*Nou$aicprérenté  qu'aïanr  acquis  U  terre  de  la  Ferté-fur^Ai^inicmbR; 
du  comté  de  Venus,  fuivant  l'adjudication  qui  lui  ena  été  £)itc  par  décret  le  t2.  Aouft 
1 7c  4  5^;  n'aïant  fait  cette  acquilition  que  dam  l'intention  de  réunir  cette  terre  au  duché 
deChâieauvillaia,dont  ilcftdeputsiong-tempsproprietaicejilauroit obtenu  de  Nous  £ 
des  Lettres  d'union ,  qui  vous  auroteni  été  aurences  ;  mais  que  craignant  que  vous  ne 
trouvafîïcz  quelque  diiricn'té  à  l'enrc^idrcinent  de  ces  Lttttes  d'union, fotiç  prcrcxrc 

3UC  le  comte  de  Vertus  a  ctc  poilcdc  par  les  Rois  nos  prédcccllcursi  depuis  le  mariage 
B  Jeanne  de  Champagne  avec  Philippe  le  Bel ,  jufqu'en  l'année  i  jtf  1.  que  cette  terre 
acre  donnée  en  dor  a  If.ibcllc  de  France  ,  il  a  cru  devoir  Nous  remontrer  qu'indépen- 
damment des  moyens  qu'il  prctcndoit  avoir  pour  ioutenir  que  cette  tcnc  n  croit  point 
un  véritable  docihainc  de  la  couronne  inaliénable  àc  imprclcripcible  ,  &  qu'il  n'étoit 
point  par  confcquent  fujct  à  la  réunion  à  la  couronne ,  Non<;  ne  pouriion',  d'ailleurs  y 
rentrer  qu'en  abandonnant  Ic^  bicij^qui  ont  cic  rtunii.  a  notre  couronne,  dans  la  per-  F 
fonne  de  Louis  XIL  fils  &  unique  héritier  de  Charles  duc  d'Otlcans  :  qu'en  effet  le 
comté  de  Vertus  ayant  paflié  d'iiabellede  France ,  qui  l'avoit  eu  en  dot  lors  de  fon  ma- 
riage avec  Galeastle  Milan ,  à  Valentinc  de  Milan ,  tnarice  à  LoUis  d'Orléans  ;  &  dans 
l'adc  en  forme  de  partage,  tant  des  biens  de  Loiiis  d'Orléans,  que  de  ceux  de  Valentinc 
de  Milan, entre  Charles  d  Orléans  de  Marguerite  d'Orléans  lotrscnfans.lc  comté  de 
Vertusétant  tombé  à  Marguerite, a%TC une clauiê de  garantietrès>étcnduc,  tlipuléeen 
iâ  faveur  par  (  harics  d'Oilcans  ;  cette  garantie,  en  cas  que  Nous  voululTions  évincer 
les  ayans  caulc  de  Marguerite  d'Orléans ,  du  comté  de  Vertus ,  retoœbcroit  lur  tous  les 
-bums  de  Clnrles  d'Orléans  ,qui  ont  été  réunis  à  notre  couronne ,  comme  recueillis  par 
Loiiis  Xll.fon  fîls  &  fon  he:itier,que  comme  ces  bien?;  e'toicr.t  beaucoup  plus  conlï- 
«ktablcs  (^uc  le  comte  de  Vertus, il  poioiiluit  que  q^uand  la  garantie  n'cccndtoit  pai 
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l'acbon  en  rcuoion  :  Nous  aurious  plutôt  inteict  de  cooTccvec  ces  domaines ,  que  de 
réunir  le  comté  de  Verras  inotiecoaronne  ;  que  ceft  pardesmotifeaulfi  puîflàns ,  que 

par  Jeiiv  Ancfh  que  vovis  nvcz  rciiJus  les  anr^ccs  lyjj.  &  1567.cn  prononçant  un 
appoinccnicnt  lut  la  dcmaadc  en  réunion  à  notre  domaine  du  comte  de  Venus ,  formée 
par  notre  procureur  gênerai,  vous  ares  maînienu  lescomcesde  Venus ,  par  proviiîon 

dnn'^h  polIcATion  de  ce  comté;  q«c  c'cft  par  le  mâne  inoiifquc  par  Arrcft  par  Nous 
rendu  le  21.  Mars  lévf.  Kous  aurions  autU  maintenu  le  licucd'Avauçour  en  la  pof> 
Tcflion  &  jouiflance  dudit  comte'  ,&  nocammcDT  de  la  terre  de  la  Ferté-tnr-Aobe*  fans 

s'arrêter  a  la  dcnundc  en  rciiinon  au  domaine;  iS:  que  ce  font  enfin  !c<;  mêmcî  mntifs 
qui  l'obligent  de  recourir  à  notre  aiuocicc  ,  pour  (c  mcurc  ca  tut  de  puit  de  la  grâce 
B  que  Nous  lui  avons  fiitc ,  en  lui  accordant  les  Lettres  d'union  de  la  terre  de  la  Fcrt^rur* 

Aiîbtf , au  duché  de  Chàtcauvillii  i  > '-V  de  lever  les  obftat!c.s  qui  pourroimt  Tr  rcncon- 
tici  a  rcnicgilhcmcnt  d'iccUeStlur  le  prc'icxcc  de  h  demande  en  réunion  appointée 
pardcvant  vous. 

A  c  Bs  c  AUSBS ,  voulant  fovotablcment  traites  notiedit  oncle  le  comte  de  Touloufe , 
de  lavis  de  notre  conlcil  ,qui  a  vû  ledit  afte  du  mois  d'Avril  ijefi.lc  partagcdu  ij.  Juin 
]44(.«Sc  l'adjudicition  par  décret  dudit  loavc'du  n.Aoud  1704.  dont  copieducmenc 
collationnccs ,  font  ci-attachccs  (ous  le  concre-(cel  de  uollre  chancellerie  »  de  notre 
grâce  (pccialc,  pleine  puiflânceAc  autorité  royale,  Nous  avons  par  ces  prclênrcs  fignées 
C  de  notre  main  «dit  &  ordonne,  difons  «5c  ordonnons ,  voulons  &  Nous  plaît, que  Icrf- 

2u'il  vous  appaioiua  de  nos  Letttc»d'umondclaierredela  Fené-fuc-Aube»  au  duché 
eChâteauviflaln ,  vous  «ez  à  procéder  à  l'enr^ftiemtnt  d'icelles ,  nonobftane  la  de- 
mande  en  réunion  ,  appointée  devant  vous  par  Icç  Arrcfls  de  i  f  5  3.  1  s6j.Sc  toutes 
autres  choies  à  ce  contraires;  voulant  &  entendant  qu'attendu  le  bien  &  l'avantage 
évident  de  noftre  couionne ,  de  taire ccfTer  l'adion  en  garantie, rétîiltante  de  1  aâe  du 
tj.  )uin  144V  ladite  terre  de  la  Fertc-iur-Aube  rcrtc>  &  appartienne  à  noflrcdit  oncle 
Iccomtc  de  Touloule,  à  turc  de  propriété  incommutabte,  par  fornic  de  tccoropciife, 
des  biens  libres  de  lalucccfTion  deChatlcsd Orléans, dont  Louis  XH.  notre  predccef- 
(cura  hcritc,&  qu'd  a  rc'unis  i  notre  couronne;  Icfquclsil  pourroit  Nous  demander,  ou 
p  partie  diccux,  s'il  (itoit  par  Nouscvincé  de  ladite  terre  de  la  h'cicc  lui- Aube  «membre  du 
comté  de 'Vertus.  Si  vous  mandons  que  vousaicz  ^enreginrcr  les  prc{cntcs,&  lecott» 
tenu  en  icelles  garder  &  oUcrvcr  félon  leur  foone  6c.  teneur,  &:  en  faire  jouir  l'impé- 
trant. Ca»  tel  eu  noftre  plaifir.  Dowhe'es  i  VerfalHcs  au  mois  de  Man  l'an  de  grâce 
m;!  fept  cent  vingt-huit,  &  de  noflrc  rcgnc  le  treizième.  Signe  ,  LOUIS,  &  plus  bas 

fuie  Roi.  CHAUvBLiii»avecgnUct&cncoce  plus  bas.  VûauconfeiULE  Pelletier. 
t  Tcellées  du  grand  l!bean  de  dre  jaune ,  &  i  cbti  eft  éiàric  ;  regifhé  oui  le  procureur 
gênerai  du  Roi .  pout  jouir  par  l'impcrrant  de  leur  elTcc  «Se  contenu  >  [li  var  r  l' Arrcft  de 
ce  jour ,  à  Paris  en  parlement  le  vingt  Aviil  mil  (ept  cent  vingt-huit.  Signe ,  Du  Fsamc» 
avec  paraphe. 

£  âxtrâtt  des  Etires  in  tarUmm. 

VEU  par  la  cour  les  Lettres  patente;  du  Roi  données  à  VerfaîIIcs  au  mois  de  Mars 
mil  fept  cent  vingt-huit,  lignées  LOUiS,& plus  bas  parle  Roi>CHAUV£LiN,& 
9c.  (ccHées  du  grand  fceau  de  dre  jaune  ,  obi«aaes  par  oKAîte  Louis- Alexandre  de 
Bourbon,  comte  de  Touloufe, duc  de  Chatcauvillain  ,  par  lesquelles  pour  tes  caufes  y 
contenues ,  le  icigncur  toi  a  dit ,  ordonne ,  veut  âc  lui  plait ,  que  loriqu'il  apparoiira  à 
la  cour  des  Lettres  d'union  de  la  terre  delà  Fcrté-  fur-  Aube ,  metnbte  du  comté  de  Vertus, 
mi  duché  de  C  hâtcauviUain  ,cllc  ait  à  procéder  à  rcnrcgiftrcmcnt  d'icelles,  nonobfbnt 
la  demande  en  réunion  appointée  devers  ladite  cour  p.u  les  Arreftsde  1533.  &  1)67. & 
p  toutes  autres  dioles  à  ce  contraires  :  voulant  &  entendant  ledit  (eiguetK  nù ,  qu'attendu 
le  bien  &:  l'avantage  cvklcntde  fa  couronne, de  faire  ceflcr  l'aâion  en  garantie  rcful- 
tanredc  l'adcdu  ij.  juin  1445.  ladite  icrredc  la  Fcrté- fur- Aube,  rcfteà.  appai  tienne  à 
i  impctrant ,  ï  titre  de  propriété  incommutable ,  par  forme  de  récompcnle  des  biens 
libres  de  la  lucccOion  de  Châties  d Orléans, dont  Louis X  IL  ptédeoefieur  dudic 
Icigneur  roi  a  hérité,  &:  qu'il  a  réiinis  ï  fa  ronronne ,  lefqucis  Ilmperrant  ponmrft 
lui  dcmanicr ,  ou  partie  J'iccux,  s'il  ctoit  év  incé  par  ledit  feiijncur  roi  ,  de  ladite  terre 
de  la  Fcrtérfur- Aube,  tncmbrc  dudit  comté  de  Vertus ,  ainû  qu'il  cil  plus  au  long  con- 
tenu eldites  lettres  patentes  à  la  Cour  adreflantes.  Une  copie  ci^lationnée  par  le  fient 

Sainion  (ccrccaivc  du  Roi ,  d'un  afle  du  premier  Avril  mil  trois  cent  (oixante  &  un, 

Icqùcl  k  toi  Jcao ,  donna  à  (ix  bUe  mbellc  dç  Fi;ancc  en  dot ,  en  coniidcraiioa 
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de  fon  mariage,  lors  contra£l<î  entre  ladite  Dame  de  France  ,  d'une  part,  &  Jean  ^ 
<ialcas«  fils  auic  du  fleur  Galcas ,  vicomce  de  Milan, d'autre, le  château  ic  vilk  de  Soa^ 
■wniaet  ,  8e  tous  les  droits  en  dépendants  ,  &  depuis  à  leur  prière  les  anroic  repris ,  & 
téiinis  à  fon  domaine,  &  donne  à  la  place,  entre  autres  choies ,  les  viHcs  de  Ver- 
tus 8e  de  la  Ferté-lut*Aube ,  leurs  droits»  appartenances  &  dépendances, qu'il  autoic 
éngé  en  comté ,  (bus  la  débominacion  du  comté  de  Vertus ,  avec  tous  les  prtvile^ 

tes  y  énoncés ,  Se  après  la  mort  de  (a  fille  fans  en&ns,  à  fon  mari  pendant  fa  vie, 
:  s'il  prcdccede  à  ladite  dame  Kabclle  de  France  la  feinmc  ,  aux  charges  &  condi- 
tions y  inmioées.  Antre  copie  callationnée  par  le  Prevdc8e  feu  oonfteie»  Noeaiies 
auChâteler,  le  ii.  Mars  ijzo.  dvj  partage  fait  le  15-  Juin  1445  pardcvant  les  No- 
taires audit  Chàtelct,  entre  MciVirc  Chaclci  duc  d'Orlcans,  d'une  part  ,&  dame  War-  B 

giericc  d'Orléans ,  comtclle  d  ElUmpcs,  fa  fœur  d'autre  part,  enfans  &:  herîtietsdu 
u  licur  Louis  duc  d'Orlcans,&  de  dame  Valcntinc  de  Milan  fa  femme,  leurs  père 
&  mcrc,  des  biens  dciUitcs  (uccelVions ,  pour  ce  qui  en  pourroit  appartenir  a  ladite 
Dame,  8e  anffi  dans  la  fucccQlon  de  feu  Meflire  Philippe  d'Odeans,  comte  de  Ver* . 
tus  leur  frère  ,  par  lequel  partage  ledit  ficur  duc  d'Orleaiu  lui  autoit  ccdc  la  fomme 
de  dix-huit  cens  livres  tournois  de  rente,  qu'il  a  aflUe  &  alfignée  à  ladite  Dame  la 
lœur  pour  elle ,  fcs  hoirs  &  ayans  caufe ,  à  toujours  i  c'ed  à  (çavoir  ,  le  comté  de  Ver> 
tus, Moymec,  Rônai  8e  la  Fetté-iur-Aubc  ,  droits»  citconuances  &e  dépendances , 
pour  la  femme  de  cinq  cens  livtes  tournois  de  ladite  ien«e,  toutes  charges  déduires, 
avec  garantie  dudit  iîcur  duc  d'Orléans  à  ladite  Dame  dcfditcs  choies,  &  autres  j  Q 
cnoncccs, envers  Si  contre  tous,  fie  pour  les  ucize  cens  livres  rcftantcs,  promis  de 
les  lui  filie  payer  en  l'hôtel  de  la  recette  dudit  lîeur  d'Orléans ,  par  chacun  an ,  juf- 
qu'à  ce  qu'il  aie  fait  .ifTicttc  à  ladite  dame,  ou  à  fcs  héritiers  ou  avans  caufe , en  aucu- 
nes terres  &:  Icigncuries,  en  une  ou  plulieurs ,  revenantes  à  ladite  ionunede  treize  cens 
livres ,  obligeant  lefdites  deux  parties  chacun  en  droit  (ôy ,  tous  leurs  biens  meubles 
&  immeubles ,  prefcns  &  à  venir ,  6>;  ceux  de  kurs  hoirs, ainfi  que  plus  amplement 
l'c'nonce  ledit  partage.  Uiic  autre  copie  collationncc  par  le  lîcur  le  Comte  ,  fecre- 
taire  du  Roi ,  d'un  décret  fait  en  la  cour  le  vingt-deuxième  Août  mil  fcpt  censqn#> 
trc,  fur  la  facccflloii  de  Melllrc  Cl.uidc  de  Bretagne ,  hiron  d"  Avjugi>ur ,  à  la  requête  de  . 
Mcllirc  Ferdinand  comte  de  Marchin  ,inaicclul  de  rraijcc,.iu  profit  dudit  impétrant,  J} 
die  la  CCRC  de  la  Ferté-fur- Aube ,  &:  dépendances ,  par  kq|ud  ladite  cour  par  fimdit 
décret  auroit  vendu  ,  adjuge  &:  délivre  à  Ptioux  ,  procufeur  en  icclle ,  comme  an 
plus  oflxant  &  dernier  enchchfteur  ,  le  fond  ,  trés-fona  8e  propriété  des  biens ,  imtneu- 
«es  y  e'noncc's  ,  &  entr'aucccs,  ladite  vilîc  &:  chafteau  de  la  Fctté  fur  Aube ,  forge, 
bou  8c  terres*  droits  iieîg|ieunaux,iuftice  fie  âefi  (èigneurie  8e  juftice  de  Ville,  Sil- 
vanionvre ,  8e  toutes  du^es  éh  dépendantes ,  6e  autres  immeubles,  8e biens  plus  au 
long  détaillez  audit  décret,  aux  clutt^cs  ,  claufes  &  conditions  y  mentionnées,  & 
outre  moyctmant  le  prix  &:  (omme  de  foixante  Se  quinze  mille  livres,  oour  une  fois 
payée,  8r  diftrKxiée  a  qui  il  appanicndra ,  lequel  Prioux  en  auroit  nie  au  greffb 
de  la  cour  le  treize  Décembre  luivani  (a  déclaration  de  la.îite  adjudication  ,  pour  &:  £ 
au  proiîc  dudii  licur  impétrants  cnfcmblc  la  requête  pieicntcc  a  la  cour  à  iui  d'en» 
regiftretnenc  dddites  latres  patentes,  oonclufîons  du  procureur  gênerai  du  Roi .  Ouy 
le  rapport  de  Makrc  Louis  de  Vienne  ,  confcillcr  :  Tout  co.ifîdcrc ,  la  cour  a  ordonne 
que  lefdites  lettres  patentes  feront  enregiftrces  au  grcflc  de  la  cour,  pour  jouit  par 
kik  impétrant  ,del'€Bcc  8c  contenu  en  icclles,  &  être  exécutées  félon  leur  ferme 
&tencnr  Fait  en  parletnCDC  teviflgcAvciliniliîÉpcocittTiiip'buic.  Signé Richaho. 
4Se  à  côte.  Ml  KO  Y. 

iMra  êàmêé  it  U  fèrre  de  U  ttrté'fir'JUAi  m  Ikubt  de  ch^ktmàttâm,  ^ 

LOUIS  ,  par  la  grâce  de  Dieu,  Roy  de  France  8e  de  Navarre  :  A  tous  prefcos 
&:  à  venir ,  Salut.  Notre  trcs-chcr  &  trés-.imc'  oncle  Louis- Alexandre  de  Bour- 
bon ,  comte  de  Touloufc ,  Nous  a  reprefcnt<î  que  par  lettres  patentes  du  mois  de 
May  1703.  rcgiftrées  én  nocxe  cour  de  parlement  de  Paris  le  29.  Août  fuivanCfil  a 
plû  au  feu  Roy ,  notre  trés-honorc  (cigneur  Ce  bifayeul ,  crc'er  Se  ériger  en  titre ,  nom  j 
dignité  fie  prééminence  de  duché  fie  Pairie ,  le  comte  de  Chaflcauvillain  ,  fie  marquilâc 
d'Arc,  dans  l'enclave  dcfquelles  terres  fie  feigneuries ,  le  trouvent  celles  de  la  Ferté- 
fut-Aube  t  8e  fcs  dc^ndances  >  naeinbire  du  comté  de  Vertus  »  que  dans  la.vûë  de 
<l'autaiic  plus  deèoicr  8e  an^meoier  ledit  duché  de  Chafteauvillain  ,  par  runion  te 
incorpoiatlon  deîdites  ttties  &  fé^jpcuries  de  U  Fecté-liit>Anbe,  8e  dépendances, 

il  en 
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il  en  aucoic  fidc  l'acc^uiCuion  des  le  ii.  Aoâc  1704.  par  dccrcc  faic  en  notre  cdur  de 
par  Icmcnt,  contenant  les  droits  de  haute,  moyenne  &:  boflc  juftice  ,  droit  d'ciill.r 
bailiy  &:  Gtuyef,&:  gcncralcracnç  tous  les  autres  droits ,  prcémincnccs  &:  prcrogaii- 
vcs,qui  compolcnc  leldites feigocurics  delà  Fcrtc-riir*Aube» Ced^iaidances,  le  tuut 
ùîli  réeliemcnt  fur  Nicolas  Gueratd,  au  nom  Se  comme  tuteur  de  notre  trcs-chcr  6: 
tr^amé  coufm,  Armand- François  d'Avaugour,  Comte  de  Vertus,  guidon  des  gen- 
darmes lie  notre  garde  ,  Ce  de  notre  trcs-chcic  £<:  bicn-amc'c  couline  Cathcnnc-Barthc- 
Icmy-Simoanc  de  Challeaulin,  te  à  eux  appattcnans,  coaimc  iuçccileuts  &  hetiticisde 
François  d'Avaugour ,  auquel  François  IL  doc  de  Bretagne  auroit  ttàt  donation  en 
h8î-  dudit  comte  de  Vertus,  lors  à  lui  appartenant,  comme  S<  hcnticr  de  Mar- 
guerite d'Orlcans  (a  merc ,  à  laquelle  ledit  comté  de  Vertus  étoit  «ichù  >  par  le  par« 
B  rage  fait  en  1445.  entre  elle  &  Charles  d'<klcans  fon  ficre,  deh  lucceflion  de  Louis 
d'Orléans ,  &  de  Valcntine  de  Milan  ,  leurs  pcre  8:  mcre,  ladite  Valentine  de  Milan,' 
Tculc  âllc  Se  unique  héritière  d'Uabellc  de  France  ,  à  laquelle  le  roy  Jean  Ion  pctc 
avoicdoon^  ledit  comté  de  Vertus  en  dot ,  &  en  conlideration  de  fcn  mariage  fait  en 
13^1.  avec  Galcasdc  Milan;  mais  la  poncirion dans  laquelle  les  Roi^nos prcocceneurs 
ont  été  dudit  comté  de  Vertus,  depuis  le  mariage  de  Jeanne  de  Champagne >juf> 
qu'en  ijti.qn'ilaété  donné, comme  Ju  cit,  en  (dkiagc  à  Ifabelle  deFimœ.aletvi 
de  prétexte  pour  prc'terKirc  que  c'ctoit  un  domaine  rcvcrlible  à  la  coutonnc ,  a  par 
confcquent  empêché  1  union  de  ladite  terre  &  feigncurie  de  la  Fercc-lui-Aubc>  Se 
dépendance  audit  duché  de  Chafteauvillain  ;  fur  quoi  notredit  oncle  s  ecaot  poorvft 

Kitdilbrs  Nous  ,  &  Mous  lyant  cxpofc  les  raifuns  pour  lefquclles  il  croit  pouvoît 
cas  fupplier  de  le  niatncenir  dans  la  propriété  incommutalîlc  defditcs  terres  &  fei- 
gneuiics  de  la  Fcrie'-fur- Aube ,  &  dépendances ,  Nous  aurions  par  nos  lettres  du  mois 
de  Mars  de  la  prelênte  année,  regiftrccs  en  notre  cour  de  parlement  de  Paris,  pas  fon 
atici  du  ao.  an  pte&nt  mois ,  &  poor  ks  caulês  &  raiibns  oontenaes  en  nafdties  Iev> 
très ,  confirmé  &:  maintenu  notredit  oncle  dans  la  propriété  incomn-jutab'.c  de  ladite 
terre  &  leigncuric  de  la  Fcrté-fur-Aubci  ce  oui  tailànt  ccQ'cr  toutes  les  ditficultcz 
te  cbftades'  qui  ont  julqu  à  prefcnt  empêché  1  union  te  incorporation  de  ladite  terre 
delà  Perte- fur-Aulic  ,  m  dépendance  audit  duché  de  Chafteauvillain  ,  notredit  oncle 
Nous  aucoit  fupplié  de  lui  accorder  nos  lettres  fur  ce  ncceflaircs.  Pour  ces  caufes , 
te  antres  confidecarions  i  ce  Nous  mou  vans  ,  après  Nous  être  fiic  rcpieHémer  les 
lettres  de  i  .?6i.  portant  entr'autrcs  choies  ,  Icreclion  des  terres  fcigneuries  de 
Vertus,  &:  dépendances  ca  comte,  le  partage  du  25.  Juin  1445.  ladjudication  par 
décret  du  ix.  Août  1704.  de  ladite  terre  &  feigneurie  de  la  Fcrtc,  nos  lettres  d'é- 
reflion  du  duché  de  Chafteauvillain  du  mois  de  May  1705.  &  enfin  celles  du  mois 
de  Mars  dernier,  ducmcnt  rcgiihées ,  le  tout  cy-attaché  fous  le  contrc-lcel  de  notre 
chancelleiie.de  notre  grâce  (pccialc  ,  pleine  puillance  &  auconcc  Royale,  nous  avons 
dcTuni  &  dàactic ,  Ac  par  ces  prc(id!kies  dduniUbns  &  déiacliuns  dudit  comte  de  Vertus, 
ladite  terre  te  feigneurie  de  la  Ferté-fur- Aube,  avec  les  appartenances  &  dépendant 
ces ,  &  le  tout  joint ,  uni ,  annexé  &  incorporé ,  comme  par  cefditcs  preicntes ,  Nous 
ks  joignons ,  uniflbns ,  annexons  te  incorporons  audit  duch^-Paiiie  de  Chafteauvil- 
lain, pour  ne  âire  i  l'avera'r  qu'un  même  cotps  de  duché>Paîcie  :  Voulons  en  con» 
fequeoce  que  canformément  â  notdîces  lettres  d"crcftion  dudit  duché  de  Challrau- 
viilain, notredit  oncle  le  comte  deTouloulc,  les  entans,  tant  mâles  que  IcmcUcs  qui 
naitront  de  hiî  en  loyal  toariage ,  préferant  les  miks  aux  inndles,l'ocdre  de  primo- 
gcniture  garde ,  &  les  enfans  mâles  qui  naîtront  &:  dcfcendront  à  perpétuité  deidits 
en&ns  mâles  ou  femelles ,  nez  de  notredit  oncle,  préfctanc  toujours  l'ainé  d  iccux, 
jouiflent  dans  toute  l'étendutf  de  ladite  terre  de  bi  Ferté»fur«Aube,  te  fes  dépaidan« 
ces,  de  tous  les  droits  ,  titres  ,  honneurs,  dignitcz  ,  prorogatives,  pKjcmincr.ccs,  f'ran- 
chifes  &  libcrtcz  ,  pouces  par  nos  lettres  patentes  d  crcélion  de  ladite  terre  de  Chal- 
teauvtllain  en  duché-Pairie  (  en  conlequencc ,  voulons  &  Nous  plaît,  que  les  vailaux 
&  fujcts  le  rcconnoiflenr  ,  &  quand  le  cas  écherra,  lui  fatTeni  &c  prctcn:,  &  à  (cC- 
dits  enfans,  hoirs  &  lucccllcurs,  les  fois  &  hommages,  6c  autres  rcconnoidances, 
baillent  aveu  8c  dénombrement,  faiTent  &  payent  leurs  devoirs,  félon  la  nature  des 
terres  qu'Us  tiennent  de  uotiedit  onck  *  ««die  titie  te  qualité  de  duc  &  Paie  de 
France ,  &  fans  que  pour  raifbn  de  la  preTenie  union  «notredit  oncle ,  8e  fes  (îiccef» 
feurs,  foient  tenus  envers  Nous  &  fes  tenanciers  &  vafl'aux  envers  lui  ,  à  autres  S£ 
plus  grands  droits  que  ceux  qu  ils  nous  doivent,  Se  qui  lui  ccoientdùs.  Voulons  auûl 

Îie  toutes  les  aufes  oonoCi-nantes  ladite  fene,  &  jufticiabks  de  la  Fetté,  continuent 
être  usitées  &  jugées  ca  piemiae  inflaMC  paidevant  le  juge  de  la  Fctté ,  donc  le* 
7m<  K 
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appellatioiis  icAbnitonc  audit  bailliage  du  duché  de  Chafleauvillain,  &  celles  dudic  A 
iMilIiage  en.nocce  ooot  de  parlcmeoc  de  Pans,  faut  les  cas  royaux,  donctoconnoU» 
fance  apartiendra  aux  juges  qui  en  ■dmvmi  connohrc  ,  fans  pour  ce  être  tenus  de 
Nous  payer,  ni  à  nos  lucccilcurs  rois  aucune  fin.incc  ni  mvicmnii;::  ,  'c  laquelle  Nous 
avons  Êiitdoa  &  renufcà  aotrcdic  oncle  »  à  quelque  lonitnc  quelle  puiûc  monter: 
Voulons  que  les  offiiciersdc  lagrnerieétabtis  audit  ChafteauviUain  exeroeac  doréna- 
vant leurs  fonctions  dans  Ictendu?  de  la  fitc  ccrrc  clc  la  Fcrté,  &  fes  dépendances, 

que  les  appellations  de  leurs  jugemens  iciiorciilcnt  au  iicge  de  la  cable  de  luarbrc 
4t  notiedic  uhis  k  Paris  t  Faifons  déftnies  à  tous  juges  d'y  troaUet  lefdics  Oifîciers* 
Se  d'en  prcndrcaucunc  connoifTance  ,  laquelle  Nous  leur  iutcrdifons  :  Faifons  pareilles  B 
deicnles  à  toutes  petionncs  de  taire  pour  raiton  de  ce  ,  aucu<.cs  pourfiiites  ailleurs 
•que  pardevanc  leldits  oflkncrs ,  (ur  pemc  ik-  nullité, &  de  tous  dépens,  dommages 
&:  inrcrêrs ,  à  la  rhj'i'f  d  in  Jcinnifcr ,  s  il  cchct ,  les  juges  &  officiers  prctendans  dmitî 
de  rcflbrt  iuc  latine  tcac  Icigiicutic  tic  la  Perte  fur  Aube,&  toutes  autres.  Si  don- 
nons en  manderoent  à  nos  amez  te  féaux  confcillers ,  les  gens  tcnans  notre  cour  de 
|iar!emcni  à  Paris,  &  tons  autres  nos  officiers  &  jufViciers  quil  appaitkndsa ,  que 
CCS  prelcntcs  nos  lettres  d'uniop^  ils  fallent  rcgiftrer,  &  de  leur  contenu  jouir ^ufec 
norrccijt  oncle  ,  les  er.fans  &  i^cfccndins ,  plcmcmeni: ,  ^jaiilblcineiic  &  perpétuelle^ 
■ineoc»  ccflaai  &  iaiianc  ccOcr  tout  troubles  âccmpcchcmcas»  nonobftanc  tousàiicc»  Q 
deriarations  ,  ordonnances  ,  rcglemens  te  ietctes  à  ce  contiaiies  ,  aufquelles  Nous 
avons  dérogé  Jc'rogeons  par  ces  prcfcntcs  ,  pour  ce  regard  feulement ,  &  fius  tirer 
à  coDicqucnce:  Car  tel  ell  notre  plailîr.  £t  afin  que  ce  loïc  chofc  terme  S^lbblc 
i toujours, Noos  y  avons  Êiic  menre  notre  &d.  Données' i  Ver£riles  au  mois  d'A* 
vril  l'an  de  grâce  mil  fept  cent  vingt-huit ,  Jc  de  notre  règne  le  treizième.  Signe, 
LOUlil.  El  lur  [creply  parle  Roy,  Signe  Chauvelin  ,avtc  gnllc  fica  côte,  yi/a 
Signé,  Chauvelin  ,  &  au  delFous  eft  écrit  ,pOur  tUÛon  de  la  terre  de  la  Ferté>(uro 
/.ul>e  au  duclié  de  Chaftcanvill  lin.  Signé ,  Chauvelik  ,  de  fcellées  CO  lacsde  (oye 
du  grand  Iceau  tic  cire  verte:  &;  à  côte  cfi  encore  écrit. 

Btf^ées  ttm  U  ftêturtitr  gtner»l  àh  R$y  ,  ^*ur  être  txetuicts  fettn  leur  forme  à"  te- 
mmr,  &juûr  à  ftrfettuté  f>ar"tedit  imfteir/ml ,  fis  a^éms  JiefteiuLau  miles  é"  femeUes^ 
ntt,  ^  À  métré  en  lejal  m^ru^e ,  frtfntnt  Itsmtia  *wc  femeÛes ,  lur  ire  de  primognuiiire 
gârdt  ,  de  leur  c^et  cr  contenu  ,  .i  /.<  chtr'^e  d'inderrtnifer ,  s'il  y  cchtt  ,  ks  fit^''S  Çr  officier i 
]frtlettdâiu  irut  de  rejpirt  /mr  ladite  terre  é"  fttQumu  de  U  ¥  eue- fier- Aukty  QrmteSf 
fiitvm  fmrh  ir  or/Mr.  A  Hm-  m  farUmem  k  mu  M«ff  mil  feft  tm  tài^-imf. 
Sifflé  tDv  Fb4mg. 

txtrait  Jtt  re0nt  àt  Ptrtemm,  t 

\7  EU  pat  la  Cour  les  lettres  patentes  du  Roi,  données  à  VcrlaïUes  au  moi<d'A- 
^  vril  mil  fept  cent  vingt-huit ,  fignéet  LO U I  S(  âc  ior  le  icpU,  par  le  Roi ,  p 
Ch  AuvEL  t  N ,  6(  (cdlées  en  lacs  de  foye  du  grand  kc.w  dL  cire  \  crre ,  obtenues  par  Met- 
fire  Louis- Alexandre  de  Bourbon  comcc  de  Toulouic,  par  ld^ucllc<  pour  les  caufes  y 
contenues ,  le  fcigncur  roy  a  dcfiini&d^tadié  du  comté  de  Venus,  la  terre  Ac  fcigneu- 
rie  de  la  Fcrtc  fur- Aube,  fes  appartenances  &  dépendances ,  &  le  fout  uni ,  annexé  & 
incorpore  au  duché  U  Pairie  de  Chaflcauvillain ,  pour  ne  taire  à  l'avenir  qu'un 
même  corps  de  duché  &  Pairie  :  Veut  cnconiequcncc  que  contbrmcmcnt  aux  Ici- 
ttes  d'crcâiaftdu  comte dt  Chafteauvillain  de  marquilac  d'Arc(  dans  l'enclave  delquels 
iè  trouve  ceHe  de  U  Fert^fufAube  dt  liés  dépendances,  membre  du  comté  de  vei* 
tus')  en  duché  te  Pairie,  du  mois  de  Mùi  1703.  rcgitlrccs  en  la  Cour  le  vingt-neu- 
vicmc  Aouft  fuivant,  l'inipctianti  Icscntans  tant  maies  que  £-meiles  qui  naîtront  de 
lui  en  kjyal  man.ige  .  préfevant  les  miles  aux  femelles,  l'ordre  de  primogeniturc  gar- 
dé >  &  les  en  fins  ui.ilcs  qui  naîtront  &  dcfcendront  à  perpétuité  defdits  enfans  mâ-  ^ 
ks  &  iemellcs  nez dudic impétrant,  préférant  toujours  l  ainéd  iceux  .jouillent  dans 
toute  retendue  de  ladite  terre  de  la  Fené- fur- Aube,  6c  dépendances  de  tous  les  droits» 
tifrcî,  Imnncnrs,  dignitcz ,  prérogatives,  piéL'niiuenccs ,  fr.inthifcs  &  libeitcz  por- 
tées par  Ici  '.ites  lertrcs  p.itcntcs  d'crcction  de  ladite  terre  de  CUaftcauvùlaia  en  du- 
ché &:  Paine  i  i-^:  en  conicqucnce  veut  ledit  teignent  roi  ,  &.  lui  plaît  que  les  val> 
faux  &  ti-.}cts  dudit  impétrant,  le  reconnoiflcnt ,  fie  quand  le  cas  échera  lui  faflent 
&  prêtent-,  &  à  (cfdits  entàns,  hoirs  &  (uccetteurs  les  tbis  de  hommages,  &  autres 
rcconnoiflànces ,  baillent  aveux  fie  dénombremens ,  fafl'ent  fie  payent  leurs  devoirs  fé- 
lon la  nature  des  tcircs  qu'ils  ticnneiK  dudic  impétrant  audit  ciue  de  qualité  de  due 
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A  8c  Pdr  de  France,  ic  fans  que  pour  raifim  de  ladite  «mîon-,  lofir  ifnpemme  &  les 

fuccclTciirs  foicnt  tenus  envers  Icdi:  fcigncurroi,  &:  fcs  tcnanciei':  vj'!l)ii\  envers  lui, 
à  aucres  plus  grands  droits  que  ceux  qu'ils  dévoient  audit  Icigneur  loi  ,  &  qui 
icmeat  dûs  ladir  impétrant.  Veut  aufli  ledit  (cignetir  roi  ,qaetoateslescaiifesa>ncer' 
nantcs  b.Mzc  tciic,  & Juiliciables de  !a  Fcrtc  flrr- Aultc,  continuent  tl'ctrc  traitées  Se 

{'ugecs  en  première  inibauKe  pardcvaac  le  Juge  de  la  Ferté-fur-Aubc»  dont  les  appel' 
ations  relîbrcironc  au  Bailliage  du  dncbé  de  Cbafteanvillain ,  &  celles  dudte  BsilUage 
en  la  Cour ,  (aufles  cas  royaux,  dont  la  connoiflancc  appanicndra  aux  Juges  qui  en 
doivcnc  cuiiuuuic  ,  lans  pour  ce  ccrc  tenus  de  payer  audit  (cigncui  roi ,  à  tes  tuc- 
ccflcurs  aucune  fînaocc  ni  indemnité,  de  laquelle  il  a  iait  don  Se  renùfe  audit  impe* 
tranr ,  à  quc'que  fommc  qu'elle puilTc  monter.  Veut  que  les otHcicrs  de  la  CriKTiL  é'a- 
£  bus  audit  Chafleauvillaiii ,  exercent  dorénavant  Icuts  tondions  dans  l'ctcnduc  de  la- 
dite terre  de  la  Ferre  &  fcs  dépendances,  &  que  les  appellations  de  leurs  jugemeits 
reilbttiircnc  au  ficgc  de  k  table  de  Marbre  du  palais  à  Paris^if  ait  deBènfes  à  tous 
Juges  d'y  troubler  Icfdits  officiers,  &  d'en  prendre  aucune  connoidknce,  laquelle  il 
leur  interdit.  Fait  pareilles  dcrtliiics  à  loutcs  pctumiics  de  taire  pour  railon  de  ce, 
aucunes  pourluitcs  ailleurs  que  pardcvanc  Icldits  oiEciccs»  iiir  peine  de  nullité',  &de 
tous  dépens ,  dommages  &  intérêts,  à  la  charge  dmdcmnifer ,  s'il  y  échec,  les  Ju* 
gc*&  Officiers  prctcnJaiis  :.nm  de  rcilort  lui  ladite  terre  Cc  feigncuriende  la  Fcrtc* 
lur-Aube»  Ac  tous  autres»  a||||^  quil  ei^  plus  au  loog  coocenu  ckiites  letctcs  patca- 
C  tes  la  Cour  adreflàntes  >  une  copie  coilatiminée  fu  le  fieur  Sainfim  (ecieuire  du 
roi,  de  Icrrrci  patentes  du  roi  Ican,  du  mois  d  Avril  iC'^i.  par  Icfqucllcs  il  auroic 
donne  en  dota  Kabellede  France  (a  lille,  en  conlidcration  du  mariage  lors  conicaâé 
cnttc  ladite  Dame,  d'une  part,  &  fcan  Galcas  fils  aSné  du  fient  Galeas  vicomte  de 
Milan,  d'autre  ,  le  château  &  ville  de  Somrr.tcrcs,  &  tous  les  droits  en  dépcndans, 
&  depuis  a  leur  prière ,  les  aurott  repris  ôc  rcunis  à  tua  dciinainc ,  &c  à  eux  donne  au 
lieu  de  œ  cniie  autres  choies  les  villes  de  Vertus  6c  de  la  Fertc-fur-Aube ,  leurs 
droits  ,  appnrtcnanccs  &  dépendances ,  qu'il  auroir  érigé  en  comte ,  fous  le  nom  de 
comte  de  Vcciu:»,  avec  tous  les  privilèges  énoncc's  efdites  lettres ,  ur,c  autre  copie 
colUtionnée  par  le  Prevod  0c  Ion  contrerc  Notaires  au  Châtclcc  le  douzième  d« 
Mars  1720.  d'un  pattaeiB  âic  le  if .  Juin  144$.  pardcvant  Guignon  &  (on  conftere 
£)  auflî  Notaires  andlr  Chîrekt ,  entre  M«llh«  Cnvries  due  d'Orléans ,  d'une  pait ,  de  da- 
me Marguerite  d'Orléans  comtcdc  d'Eflampcs  la  four,  dautre  part,  entàns  &  hc- 
ririeis  du  feu  ûeut  Louis \luc  d  Orleatu,  Al  de  dame  V^lcntme  de  Milan  (a  tcmmet 
leurs  pere  te  mère,  des  biens  de  leurs  fifccefiionSt  pouf  ce  qui  en  pouvoir  apparte* 
nir  i  ladite  dame  ,  &  aufTi  dans  la  fuLLClFion  de  de'funt  Mcflire  Philippe  d'Oiicaiis, 
comte  de  Vertus  Icut  fircrc  ,  par  lequel  p3tt.ige  ledit  lieur  Chéries  <w:  d'Orléans 
anroit  otié  à  ladite  Dame  fa  fceur,  la  femine  de  dix-huit  cens  livres  tournois  de 
rente  cju'il  lui  avoir  anifc,  8iaflîgnce  à  toujours  pour  elle  ,  fcs  hoirs  nyanscaufc}  ■ 
c'cft  a  I(,avoir  le  comte  de  Venus ,  château  &  cb^tclleoic  de  Vertus,  Moymcr,  Rô- 
nay  &  la  Fcrté-Tur-Aube,  droits ,  circonftanoes  tc  dépttidanoM  te  autres  ,  pour  la 
*'  foinme  de  cinq  cens  livres  tournois  de  ladite  rente,  ^f  au  cas  que  Icùlits  comte  &c 
(eignetiries  ne  vaiuilent  pas  letditcs  cmq  cens  livres  de  rente,  toutes  diarges  dédui- 
tes, ledit  lieur  duc  d  Orléans  fetoit  tenu  &  oblige  de  parfoire  en  deniers  à  ladite  da- 
me la  Acur  ce  qui  en  détàudroit,  &  pour  les  treize  ceps'Uvres  tournois  de  rente 
reftantes  dcfditcs  dix-huit  cens  livres  de  rente,  ledit  ficur  ducd'Oïkani  auroit  pro- 
mis de  les  lui  payer  ou  faire  payer  ,  on  au  porteur  dudit  zùe  pour  elle  en  la  Ville 
d'Orléans  »  eo  l'hôtel  de  la  reocctc  dudit  iteur  Duc  en  ladite  ville ,  par  chacun  an, 
juiques  à  ce  qu'il  en  eût  fiiîc  aflîete  à  ladite  dame  ,  ou  à  lès  héritiers  ,  ou  ayans 
^  cjule,  en  aucunes  terres  &:  fcigncurics,  droits  &  revenus,  en  une  pièce  ou  pkilieurs 
icvciuns  à  ladite  Tomme  de  treize  cens  livr«  de  rente,  &  auroicnt  oblige  IcfditeS' 
deux  larties  i  Texecotion  dudit  tEttt  ic  partage ,  chacune  en  droit  (bi,  tous  loirs 

Mens ,  niculiles  &:  immeubles  pie'îciis  &:  à  venir,  &  ceux  de  leurs  hoirs  Si  avanscaule. 
Une  autre  copie  iur  papier  ordinaire  non-iîgnce  de  lettres  patentes  du  2.9.  Septembre 
1485.  par  leTquelles  François  duc  de  Bretagne ,  auroit  donné  entre  «itres  choies ,  i* 
François  de  lîrctngne  baron  d'Avaugour  fou  fils  pour  lui,  &  fcs  héritiers  procrc'ez 
en  loyal  mariage,  le  comte,  tctre  ,  Içigncurie  &  chitclknie  de  Vertus, droits, ci r- 
condanccs,  appartenances  &  dépendances.  Une  co|Ne  imprimé  de  letttes  patentes 
du  Roi  défunt  données  à  Vcrfaillcsau  mois  de  Ju  in  17^5-  obtenues  par  ledit  im- 
pétrant ,  par  lerqucilcs pour  les  cautés  y  contenues,  le  icigneut  roi  auroit  joint,  uni 
9e  incoipofé  an  matqui&c  d'Arc  la  baioaie  de  Cianoey  ,  cdk  de  Couacdleit  1« 


«4      HISTOIRE  CENEALOGIQUfi  ET  CHRONOL. 

canes  iSc  (èigoeflrics  de  Tarnac, <i'En«al  &  àutces,  Se  au  comte  de  Chalkauvillain  ^ 
la  terre  &:  Icigncuric  d'Epillan  fic  leurs  appartenances  oqicndaïKCS  ,  &  iccllcsainlî 
unies  de  nouveau ,  cic  J  &;  érige  en  titic  ,  nom ,  dignut  wn;  prccmincncc  de  duchc  &; 
Pttrie  dicfîranoei  tous  le  nom  de  dvichcdcChaflcauV!llain,en  laveur  dudit  impétrant , 
de  les  ctifjiis  tant  mâles  que  femelles  qui  naîtront  de  lui  en  loyal  mariage,  préfé- 
rant les  malcs  aux  fancUcs,  l'ordre  de  ptimogcmturc  gardé,  8c  auflî  en  faveur  des 
'Cnfam  mâles  qui  naitrotcnt  &  dckcndro-cnt  à  perpctuirc  dcf.îi  s  cniàns  mâles  ou 
Irnidles  nez  dudic  impctxanc ,  jprcfcuat  toujours  l'aine  d'iceux  ^  &  en  confo^ence 
qti'ils  fliflènc  nommez  docsde  Chafteauvillain  &  Pairs  de  France  »  ainfi  qu'il  eft  plus 
au  kmg  c'iioiicc  cfdi:cs  Ictctcs,  &:  cnfuite  d'icclles  copie  aulli  imprimée  de  1  Arict  B 
d'cDtcgiltrcnicnt  d  icclles  du  vingt-neuvicmc  Aoad  audit  an  170*.  ponant  qu'elles 
lêcoienc  enregiftrces  au  greflè  àe  la  Cour ,  pour  jouir  par  ledit  impétrant  1  fes  enfin» 
tant  mAlcs  que  femelles  i  naître  de  lui  ca  Inyai  mnringc,  préférant  les  mâles  aux 
femelles ,  l'ordre  de  pamogentturc  gardé ,  &  lc:>  cniuns  qui  dclcentlroictic  à  perpétuité 
des  cnfàns  mâles  &  femelles  nez  en  loyal  mariage  dudit  impétrant ,  prcterant  toiî- 
jours  l'aîné  d'iceux,  de  l  effcc  !^  contenu  cfdiccs  lectres,  Lire  (.xrcutcc;  félon  leur 
fomrve  &  teneur  ,  fans  néanmoins  que  Iciiv  impétrant  piu  jouu  de  U  Jilliddion  du 
ïcflbrt,  qu'en  indcmnifant  préalablement  les  officiers  qxi'il  apparticndroir.  Autre  co- 

ÎHe  coHationn<îc  p^r  !r  ficur  le  Comte  fecretaire  du  Roi ,  d'un  dceict  fan  en  la  Cour 
C  12.  Aoull  1704.  liir  la  fucccfllon  ce  McHîrc  ClaUilttdc  Brcragnc  birou  d  Avau-  ^ 
gour,  à  la  tequScede  Meflire  Ferdinand  comte'de  MarSiin  maréchal  de  France, au 

S toile  dudit  impétrant  de  ladite  terie  &.  fcigneuric  de  la  f  crté-fut' Âubc  6c  dcpcn- 
ances ,  par  lequel  ladite  Cour  auroit  vendu  ,  adjugé  &  délivré  à  Prioux  Procureur 
en  icclle, comme  plusotlrant  «.s.  (.icnier  eriLheniltur,  le  fond  ,  trefond  &  propriété  des 
biens  immeubles  y  énoncez ,  &:  cnuc  autres  Iciditcs  ville  &:  château  de  Ja  rcrté-fur- 
Aube  le  dépendances,  forge,  bds  &  ieties>  droits fiigneuriaux, jnftîces  &fiefr.  fei- 
gneuries  icjufticcs  de  Ville,  Silvanrouvrc  &  toutes  choies  en  deiiendantcs ,  &  au- 
tres immeubles  &  bietu  plus  au  long  détaillez  audit  décret ,  aux  durgcs ,  claufes 
te  conditions  y  mentionnées .  &:  outre  moyennant  le  phx  &  lômme  de  roixantc< 
quinze  mille  livres  pour  une  fois  pavée  1^  diftribuc'e  à  qui  il  apparricndioit ,  lequel 
Ptioux  en  aurojt  fait  au  grclic  de  ladite  Cour  le  treziéme  juurdc  Décembre  luivant,  _ 
là  déclaration  de  ladite  adjudication  ,  pour  &  au  profit  dudit  lieur  impétrant  ;  les  ^ 
lettres  patentes  du  roi  données  à  Vcrfailles  au  mois  de  Mars  1718.  obtenues  par 
ic  licur  impétrant,  par  lerqucUcs  pour  les  caulcs  y  contenues,  le  Icigncur  roi  au- 
nil  «M'donné»  que  lorsqu'il  appatoirroic  à  ladite  Cour  des  lettres  d  union  de  ladite 
terre  de  la'Ferté-fur- Aube  ,  membre  dudit  comté  de  Vertus  au  duché  de  Chafteau- 
villain ,  cll^eiit  à  procéder  à  l'enrcgiitrement  d'icelles ,  nonobllant  la  demande  en 
réunion  appointée  devant  bdite  Cour  par  Tes  Arrêts  de  jj.  &  if47-  &  (outes  au- 
tics  chofcs  à  oe  contraires,  voulant  U  entendant  ledit  feigneut  mi  *  qu'attendu  le 
bien  9t  avantage  de  ù  couronne,  de  fiiire  oelTer  l'aéKon  en  garantie  reftilranre  dudic 
aélc,  &  partaj;e  du  15.  juin  1445.  'j^'cc  terre  delà  Ferté-(ur- Aube  rcftàt  appar* 
tint  audit  iieut  impcuanCi  à  titre  de  pcopitctc  incommutoblc,  par  forme  de  iccom-  ^ 
pcnfe  des  biens  libres  de  la  fuoceflSon  de  Charles  d'Orléans,  dont  Louis  XIL  pre» 
dcccileur  dudit  fcigneur  Roiavoit  hérité  ,  &  qu'il  avoit  réuni  à  la  couronne,  lelquels 
1  impetranr  pourroit  lui  demander,  eu  parue  d'iceux,  s'il  ctok  évince  par  ledit  ièi- 
gneur  roi  de  ladite  terre  de  h  Fert^fiii^Aube»  membre  du  comté  de  vertus  :  l'Ar- 
rêt d'cnrcgiftrcment  defditcs  lettres  du  mois  de  Mars  1728.  du  vingt-huiticmc  Avril 
fuivani,  cnlèmblc  la  requête  prclentée  a  la  Cour  par  ledit  licur  impecranc  à  tin  d  en- 
cegiftrement  dcfdïtcs  lettres  du  mois  d'Avril  lyti.  &  dont  il  s'agit  :  ConcluGoos  du 
procuratrgcncial  du  roi  :  Oiiy  le  rapport  de  M  l.o\u<-  de  Vienne  conleil.er ,  tcutcon- 
lidcic  :  La  Cour  ordonne  que  iclditcs  lettres  patentes  Icronc  cnrcgiUttcs  au  grciie  ^ 
de  la  Cour»  pour  être  exécutées  lelon  leur  forme  &  teneur,  &  jouir  à  perpétuité  par 
ledit  impétrant,  (es  entins  6c  defcendans  mâles  &r  femelles  nez  &  à  naître  en  loyal 
mariage,  préférant  les  mâles  aux  femelles ,  l'ordre  de  primogeniturc  gardé ,  de  l'eUet 
.  &  contenu  en  icellcs,  à  la  charge  d'indemnifcr ,  s'il  y  cchet,  les  Juges  &  Officiers 
pictcndans  droit  de  leilbrt  fur  ladite  terre  &  (eigncurie  de  la  Fcrté-fur-Aube,  &  au- 
tres. Fait  en  Padement  roazicme  May  mil  iept  cent  vingt-huit.  Ss^né ,  ISi^AU' 
CoUacionné.  Richaho. 
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DES  PAIRS  DE  FRANCE.  CHASTEAV{nLLAlN. 
Uttres  Pâtcutes  dit  Hty  ,  ^tam  coa^maieu  é".  tnterfrttitm  àa  kttrei  àért^m  ik 

Rcgilkccs  au  Parlement  de  Paris  le  ij.  Âoâc  1^x8.. 

LOUIS  ,  par  !a  grncc  tîc  Dieu  ,  Roy  de  France  &  de  Navarre:  A  tous  ccu^i 
«jm  CCS  prclcntcs  lettres  verront ,  Salut.  Par  lectrcs  patentes  du  moiî  de  May 
mil  fept  cent  trois,  le  feu  Roynocre  trcs-honorc' (bigncar  &  bifayeula  créé  8c  érig^ 
en  faveur  de  notre  trcs-chci  &  trcs-amcoricle  Louis-Alexandre  ce  Bourbon,  comrc 
de  Touloufc,  &  fes  lucccllcurs ,  le  duché- Pua ic  de  ChallcauvUliim ,  compolc  tant 
2  du  comté  de  Chaftcauvjllain  ,  jufticc  &  Jcigncurie  y  jointes,  fituces  en  Champagtw, 
&  dans  le  reflort  de  notre  Parlement  à  Paris  que  du  mnr  -  n'ir  d'Arc  jjuflicc  &  (ci- 
gncuric  en  dépendantes  ,  dans  le  rcllort  de  notre  parlcuitui;  a  Dijon  ;  ces  mêmes 
lettres  déreâion  portent  entr 'autres  chofies,  que  toutes  les  caufcs  concctlMnt  ledic 
duchc-I'airie  «  ta  membres  en  dépendans ,  leront  traitées  &  jugées  en  none  cour 
de  parlement  \  Pari»  en  première  inftance  ,  &  que  les  appellations  des  fcntcnces 
des  juges  d'iceiui  duchc,  en  tous  autres  cas,  rcflortiront  nucment  en  notrcdxtc  cour 
de  parlement  à  Paris  i  à  l'eiïct  dequoi  oottedic  oack  pouccoit  établit  dans  la  viUe 
de  Chafteauvillain  an  firge  de  ju(îicc,avec  b^Uy,8c  autres  officiers,  qu'il  convien- 
droit  ,  pardevaiit  lequel  les  appellations  reflbrtiroicnt  c:;  \\  manière  accoucurnée, 
Q  mcmc  du  juge  d'Arc,  &  des  autres  julbccs  y  icnbctiûantcs ,  ious  le  titre  lèul  «Se  au- 
torité du  duaié  de  Chafteauvillain,  dont  ks  appdlaiioas  (croient  portées  en  nôtre- 
dite  cour  c'c  paricnient  à  Paris;  comme  aiifil  que  les  gruyer  ,  lieutenant,  procureur 
tifcal ,  grcAîer  ,  tcrgcnt  ,  &  autres  otKciers  établis  pour  la  coaiervation  des  eaux  â£ 
fbrits  dudic  duché, connoitroieni  du  6it  des  bois  ,  eaux  flc  fecte,  dans  toate  re- 
tendue dudit  (îuché  en  première  inlUnce ,  &  q  ie  les  appellations  en  rcflbrtiroicnc 
au  lîege  tic  la  cable  de  marbre  de  notre  palais  2.  Pans:  lelquelles  lettres  dercdtoa 
ont  écé  regifttées  Cn  notre  cour  de  parlement  à  Paris ,  par  Ton  arrêt  du  vingt-neuf 
Août  mil  (ept  cent  troi";  ,  à  la  charge  d  indcmniicr  les  officiers  aufqucls  il  pourroit 
être  dû  mdcmnité  pour  laiiun  des  oilhadions  tic  rtflort  ordonnées  ;  en  coniequcncc 
D  dequoi»  minaiit  oncle  auroit  tait  offrir  le  payement  de  ladite  indemnité',  nocam- 
ment  àiionecoutdc  parlement  à  Dijon,  ce  qui  auroit  donné  lieu  à  plulicurs  remon- 
trances,  qui  Nous  ont  été  foires  de  la  part  de  notreidiTe  cour  de  parlement  à  Dijon  , 
contenant  que  par  rapport  à  fou  intcr«.t  particulier,  cilc  ncdenKiniic&  ne  prétend 
aucune  indemnité  ,  mais  que  par  rapport  au  bien  de  la  juiUcc ,  &  au  foulagemenc 
des  jufticisdiilcs  dudit  marquilat  d'Arc  ,  reiini  au  duché  de  Chafteauvillaîn  ,  elle  fe 
croit  olxi^ve  de  nous  tcprefcntcr ,  que  le  marquifat  d'Arc  en  Barrois  ,  uni  comme 
die  cft,  au  duché  de  Clullcauvillaiu ,  eft  dans  Tctcndue  du  bailliage  royal  de  Cbal- 
tiUon  liiT  Seine,  dans  le  reflbrr  &  dans  la  diftauce  de  douze  à  qumze  lieujfs  feule- 
ment de  1  otreditc  cour  de  parlement  à  Dijon  ,  qn'ainfi  nos  fujets  demeurans  dans 
£  retendue  dudit  matquUac ,  (outfîriroicnt  un  grand  prtjudicc  ,  s'ils  ctoicnt  obligez  de 
Tenit  dorénavant  plaider  (lîr  l'appel  de  leurs  premiers  juges  en  notre  parlement  à 
Paris,  dirtant  de  cinquante  lieues  &  plus,  quilicrort  de  notre  juilicc  &  de  notre 
Ixtnté  ,  tans  aucune  diminution  des  prérogatives  &  digtutcz  dudit  duché  de  Chai^ 
teauvillain  ,&  fans  tirer  à  confequcnce  ,  d  ordonner  qu'il  foit  établi  dans  la  ville 
d'Arc  un  (econd  lîegc  de  Bailli.gc  ,  &:  un  iccond  liège  de  grueric ,  povir  la  partie 
du  duché  iituce  dans  ic  rcilort  dudit  parlement  à  Dijon  ,  ou  les  appellations  dcf- 
dus  bailliage  &  grueric  d'Arc  (êroient  portées  ,  comme  celles  des  bailliage  ti.  grue- 
rie  de  Chafleauvillain  continucroicnt  d  être  portées  au  parlement  à  Paris  :  Lclqucl- 
Ics  remontrances  de  notredite  cour  de  parlement  à  Dijon,  ayant  été  communiquées 
|F  par  nos  ordres  à  notrcdit  onde,  il  aurott  donné  un  plein  &  entier  confcntcment  à 
tout  ce  qu'il  Noos  pUùroit  ordonner ,  pour  k  plus  gtand  bien  de  notre  iièrvicc  &  le 
fôulagetnent  de  nos  linets  :  Nous  fuppliant  feulement  de  conferver  au  Duc ,  &  au 
duehu- Pairie  de  Chailcauvillain  trjutcs  les  prceminencc;  &;  prérogatives  arrachées  à 
la  qualité  &  dignité  des  duchcz-Paities.  A  ces  unies,  &  autres  à  ce  Nous  mouvaos» 
de  l'avis  de  notre  Confeil,  K  de  notre  ceroine  Idenœ, pleine  puiflà:ioe  &  autorité 
royale,  N:^u  s  en  contîrmant,  expliquant  K  interprétant,  en  tant  que  hcfoin  feroit, 
Iddites  lettres  dcrcdUon  dudit  duché  de  Challeauvillain,  du  mois,  de  May  mil  fcpc 
cent  trois ,  avons  dit  8C  dedaré ,  dilbns  &  dedarons ,  voulons  te  Nous  plaît ,  que  lef- 
dircs  lettres  d'ércfVion  rcroient  cxecutc'cs  félon  leur  fi^rmc  &.'  rcnenr,  5c  fans  qu'il  y 
loit  apporté  aucuns  changcmcns ,  autres  que  ceux  cy-aptcs  expliquez  -,  c'ell  à  ii^avoir, 
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que  nociedit  oucle  pourra  établir  dans  la  ville  d'Arc  tm  fécond  (tege  de  Bailliage,  êe  . 
un  fécond  ficgc  de  Gruric  ,  pour  la  partie  dudit  ciuclic  iltucc  dans  le  rcflbrt  de  notre-  ^ 
«iîce  Cot»  de  Failcmcnt  &  cable  de  Marbre  à  Dijon,  daas  l  eteoduc  de  laquelle  par- 
tie leiaits  Boilly  ti  Gruyer ,  ainfi  établis  k  Aie ,  connoinoiK  cbacon  en  dtoic  (by  cane 
en  prcmicrc  iiinanee,quc  par  appel, de  toutes  les  caufcs  &  inftances  qui  fonc  de  la 
compeunce  ocdinaire  des  aunes  Baillis  &  Gruycrsi  àl'excepuoa  néanmoias  des  cau- 
iês  &  inflanoes  dam  lefqucUes  le  due  de  Chafteauvillaifi  pounoic  avoir  incerte  A' 
rc£tcmcnt  ou  indiredcmcm  pour  fa  pcrfonnc,  droits,  prérogatives  Prévenus  dudic 
duché»  &  dans  Iclqucls  ic&  procureurs  iiicaux,  agcQCs,fèr(niers,  receveurs  dudic  du- 
<hé»  Oc  leurs  commis  &  prcpofez  rcroienc  parties  (irincipalcs  ou  intervenantes  ea  B  . 
leurdircs  qualitcz  ,  pour  railoii  des  fonds,  droits  &  revenus  dudit  duché  fcuknicnr, 
IclqucUcs  caufcs  &  in  fiances,  quoique  pourchofêsfîtuécsdaasle  rciloct  du  paricmcnc 
de  Bourgogne,  continueront  d  ette  portées  <e  jug&s  audit  bùtljapAenuerie  dudit 
Chaflcauvillain,  dont  les  appellations  fcronc  portées  en  notre  cour  de  parlemenc 
à  Paru ,  amfi  qu'il  efl  ordonné  par  noidites  lettres  d'éredion  ;  te  dérogeanr  en  ce 
point  feulement  à  nofdites  lettres  d'crcAion  ,  voulons  que  les  appellations  des  juge- 
mens  qui  feront  tendus  aufdits  laailli^Ac  gtuecie  d'Arc  entre  les  juttidabics  dudtc 
duché,  m^e  entre  eux  te  lefdits  procureurs  fîfcaux  ,  agents ,  fermiers  ,  receveurs  q 

leurs  conmd'iiT  prcpofez  en  leurs  propres  à-  privez,  mms,  pour  quelque  caufe  &:  dans 
quelque  cas  que  ce  fott  >  autres  que  ceux  cy^deHus  exceptez  ,  tbienc  portées  audic 
parlement  6t  table  de  maibie  à  Dijon,  comme  avant  ladites  lettres  d'éreâion.  Si  > 
donnons  en  mandement  à  nos  amcz  &:  féaux  confcillcrî,  les  genstcnatis  notre  cour 
de  parlement  à  Pans ,  que  ces  prcfentes  ils  ayenc  à  faire  rcgiibcr  ,  Ôc  leur  coateau 
garder  &  obfcrvcr  de  point  en  point»  (don  fil  foime  &  tciKur  :  Car  tel  cil  notre 
plaifir.  En  tc'moin  dcquoi  nous  avons  fait  mcrtrc  notre  fcel  à  ces  prcfcntcs.  Don- 
nées à  Verfaillcs  au  mois  de  Juiller  l'an  de  grâce  uiil  fept  cens  vingc-huit,  &  de  noire 
règne  le  treizième-  Signé,  LOUIS.  £cfut  le  rcply  cfl  écrit, par  le  Roy ,  Phelypeaux.  p. 
A  côté.  Retifiréts  yPfy  tt  ft9cttrtwr  gmtrtl  i»  Roj  ,  p9wr  tire  exécutées  felm  lewr  ferme 
dr  teneur ,  juivoM  l  Arrêt  Je  te  jour.  A  Peru  en  firUment  le  trm  Aaujl  ml  fept  cerU 

t  avec  pacapbe; 

LOUIS ,  par  la  grace  de  Dieu ,  Roy  de  France  8r de  Navarie  ;  A  tous  eemc  qui 
ces  prcicntes  lettres  en  forme  d'arrêt  verront,  Salut.  S^avoir  faiCons  ,  que  vii 
par  notre  cour  de  parkment  dç  Bourgogne ,  les  chambres  allemblécs ,  nos  ktues 
patentes  donntot  à  Vciâilles  le  mois  de  Juillet  dernier.  Signé ,  LOUI&  Sur  le  reply 
pai  le  Roy  ,  Phelyppeaux  ,  &:  fccllces  en  cite  jaune,  par  Icfqucllcs  expliquant ,  inter- 
prétant fie  contîrinanc ,  entant  que  befoui  fcroit,  les  lettres  du  mois  de  May  mil  fcpc 
cent  trois  d  crefiionen  fiveur  de  ntMie  ttés^er  8cbien-amc  oncle  Louis- Alexan« 
dre  de  Eourl>on,comie  de  Touloufc ,  &  de  fcs  fucccfTcurî  du  duchc-P.iirie  de  Œaf- 
ceauvillain,  compofé  tant  dudit  comté  de  Chafleauviliain  ,  julliccs  &  icigticurics  y 
jointes ,  fituécs  en  Champagne  6c  dans  le  rcllorc  du  parlement  de  Paris ,  que  du 
nr:rn  ii!ai:  d'Arc  ,  juftices  &  ieigncutics  en  dcpcn  lir  ces  ;  fltuces  dans  le  rcflbrt  du  £ 
paiicmcm  de  Dijon ,  Nous  voulons  que  lefditci  lettres  d'éredion  foient  exécutées 
leloo  leur  forme  &  teneur  ,  Se  fans  qu'il  (oie  apporte  aucun  changemetK  autre  que 
ceuxci-aprés  expliquez/  c'efl  à  fçavoir,  que  notre  trés-chcc  fie  bien>amé  oncle  ledit 
Louis- Alexandre  de  Bourbon,  comte  de  Touloufe,  pourra  établir  dans  la  Tille  d'Arc 
un  fecoixi  liege  de  bailliage,  &  un  fécond  ficgc  de  gruyer,  pour  la  partie  du  duché 
ikuéc  dans  le  reflbit  du  parlement  &  cable  de  marbre  à  Dijon  »  dans  l'indue  deia- 
qnelle  partie ,  lefdits  bailly  &  gruyer  ainfi  établis  h  Arc,  connotrroni  chacun  en  droit 
foi ,  tant  en  première  inllancc  que  par  appel ,  de  toutes  les  caufcs  &:  inflanccs  qui 
ibnc  de  la  compétence  ordinaire  des  autres  baillis  &  gtuyers  ;  à  l'exception  néan- 
moins des  caufes  6e  inftances  dans  lelquelles  notre  ame  le  duc  de  Cbafteaovillain  . 
pourroir  avoir  directement  ou  iiidircflenicnr ,  pour  fa  perfonnc  ,  droits ,  prérogati- 
ves, 6c  revenus  dudit  duché  ,  âc  dans  Ictquclles  les  procureurs  hicaux,  agents,  fer- 
miers, receveurs  dudit  domaine  »  leurs  commis  Ce  prépofêz  feroient  parties  princi- 
pales ou  intervenantes  en  leurs  qnaliccz  ,  pour  raifcn  des  fonds,  droits  &  revenus 
dudu  duchc  icuIctiKnt ,  Iclqucitcs  caulcs  &c  iniUnccs ,  quoique  pour  chofes  fituécs 
dans  le  reilbrt  du.  parlement  de  Dijon,  continueroicnt  d'être  portées  aniHits  bail- 
liage Se  gruetie  dudit  Chartcauvlllain,  tant  en  première  infl:ancc,quc  par  appel  des 
premiers  juges  rcirorciflans  auldits  bailliage  &  gruenc ,  dont  les  appellations  feront  por- 
té» au  parlement  de  Paris ,  ainfi  qu'il  a  àé  dit  par  Leldites  leticcs  d'&eâïMii  d^  , 
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Â  roge*nt«i*e  point  feAlemenc  Mfilitei  lietcrts  dcreftion,  Toulant  ûMajcrté  que  les 
appclUtioiis  des  jngcmcnsr  qui  feront  rendus  auldits  bailliage  & graeric  (fAlc,  eiMce 
les  julticiables  dudic  duchc  ,  même  entr  eux  &c  Icfilics  piocureucs  fifcaux  ,  agents, 
famiers  >  receveors  ,  leats  oonunis  &  prcpicz  ,  en  leurs  propres  &  privez  noms, 
pour  quelque  cnufc  &  dans  quelque  cas  que  ce  foit,  autres  que  ceux  ci-ddfiKCX- 
cepcez,  foienc  portées  auldits  parlement  &  cable  de  marbre  à  Uijoni  comme  avant 
IddîtM  lettres  d'^reftioiL  La  requête  de  nocte  tcés-dier  9c  blen-amé  oncle  Louis- 
Alexanclrc  de  Bourbon  ,  comte  de  Tôuldufe>  fignecs  de  Regnaud  fon  procureur,  à 
ce  qu  il  plaile  à  nocrediic  cour  ,  ordopoer  oue  Ittdiia  lettres- paicBtes  du  mois  de 
Juillet  dernier ,  ferant  eMcM^s  («Ion  4eât  tonna  *  tMur,  ft  I  ceecÂt  regiftre'es. 

j  Conclufions  de  notre  procureur  gcnera!  ,  Se  ouy  le  rapport  de  notre  ame  (."v  1m1 
Hcâior- Bernard  Poutïici  plus  ancien  contciUcr ,  notrcdiic  cour ,  les  chambres  ailera- 
blccs,  a  ordonné  &  ordonne,  que  nofdiies  lettres  patentes  du  mois  de  Juillet  dernier 
Icroat  legiftrces  ,  pour  être  exécutées  fclon  leur  foriiK-  &  teneur.  Si  mandons  au 
premier  notre  humier  ou  l'crgCiU  requis ,  à  la  lequcte  de  notre  rrés-cher  Se  bien- 
amc  oncle  Louis- Alexandre  de  Bourbon,  comie  de  Touloufet  mettre  à  duc  Sc  en- 
tière exécution  le  pcefcoc  artcc,  te  fiuie  pour  icelui  tous  exploits  requis  &  necel- 
lâîiest&en  certifier: Car  teleft  notre  plaiTir.  Donné  en  parlement,  les  chambres 
Q  affemblces  à  Dijoi,  J  S  i:ncJy  quatorzième  Aoiift,  degtacemilCepcMiis  vingt-' 
huit,&  de  notie  règne  le  treizième. 

ColUtienr.t'  CT  cc!;lr:^!!i'\  pgne'M  i  E  t      P  f.  T  i  T.  Vifi  ^itt  fcctu.  Sig»e\  PbbaIO» 
Lavaiyrë  ,c^//m  bis  ifir  U  tniTy  Magnieh  ,  tvet gntU  à"  ftrtfhe. 

V EU  par  la  Couf  tes  ktnâ  «Ktates  du  Roy ,  données  à  VerTailIes  au  mois  de 
Juillet  mil  fcpt  cent  vingt-huit.  Signé,  LOUIS  ;  Et  fur  U  ref/!y ,  Parle  Roy, 
Pheltppbaux.  £t  tixllces du  grand  fceau  de  cire  jaune,  obtenues  pur  MciVuc  Alexan- 
dre de  Bottiton  comte  de  Toulbult,  par  lefqudles  pour  les  caules  y  contenues,  le 
feignent  Roi  en  cor^fîrn-'int ,  expliquant  &  intçrprrmnt  en  t.mt  que  bcfoin  fcroit  les 
Ictcics  d  crcdion  du  du>.hc  de  CtulicauvilUm  eu  duchc-Pautc ,  du  mois  de  May  mil 
f^cent  trois,  a  dit,  déclare,  veut  âc  hii  plaît,  que  leidites  lettres  d'éteâioD (oient 
exécutées  félon  leur  forme  &  teneur,  &  liins  qu'il  y  fut  apporté  aucun  changement 
autres  que  ceux  cy-après  expliquez  i  c'eft  à  Içavoir ,  que  l'impétrant  pourra  établit 
2  dans  la  ville  d'Arc  dépendante  dudit  duché ,  un  lecond  (îegc  de  Eailliage  &  un  fé- 
cond lîc^  deGroctie,  pour  la  partie  dudit  duché,  lituée  dans  le  rdloct  du  parle- 
ment fie  table  de  miobre  à  Dijon,  dans  r^rendaS  de  laquelle  partie  lefifics  Bàiifi  Â 
Gruyer  ainfi  érablis  à  Arc  ,  connoîciont  chacun  en  droit  loy  ,  tant  en  première  in- 
ûancc  que  par  appel ,  de  toutes  les  caules  fie  inftanccs  qui  font  de  la  compétence  or- 
dinaire des  lucres  Baillis  9e.  Grayers ,  i  Texception  nâinmoins  des  caufes  &  inAan- 
ces  dans  lefqucîles  le  duc  de  Chafleauvillain  pourioit  avoir  intérêts  dire^leme-t  ou 
indiredement  pour  la  pcrfonnc ,  droits ,  prérogatives  &  revenus  dudit  duché  &  dans 
kfijucUes  fes  procureui^  (ilèanx ,  i^ts ,  fermiers,  teceveacs  dudit  duché  &  leuts 
commis  &  pre'pofcz,  (croient  parties  principales  ou  intervenantes  en  Icurfditcs  qua- 
liicz pour  ration  des  fonds,  droits     revenus  dudii  duché  Iculcmcnt,  Iciqucllcs cau- 
fes &  inflancea  quoique  pour  choTes  firuées  dans  le  rellort  du  parlement  de  Bourgogne, 
U  continueront  d'être  portées  ^:  inç'écç  auf  Jits  B.ulluge  &  Gruetie  dudit  Chrlleaiî'-i!- 
lain,  tant  en  première  initjncc  que  par  appel  des  premiers  Juges  refîbrrillàiis  audit 
Bailliage  &  GTuerie,dont  les  appellations  feront  portées  en  la  Cour ,  ainll  qu'il  eft 
ordonné  par  lefdites  lettres  d'ére^ion  ;  &:  dérogeant  en  ce  point  feulement  À  icelles, 
veut  ledit  feigneur  Roy,  que  les  appellations  des  jugemens  qui  feront  rendus  audit 
Bailliageôc  Gruerie  d'Arc , entre  les  jufticiables  dudit  duché ,  mcmc  entre  eux  &  lefdits 
pracutcuts  âfcaux,  agens,  fermiers ,  receveurs  &  leurs  conunù  &  prcpofcz  en  leurs 
*  propres  &  privez  noms,  pour  quelque  cauié  &  dans  quelque  cas  que  ce  fait,  au- 
tres que  ceux  cy-dcilus  exceptez ,  (oient  portées  aufdits  parlcinent     table  de  mar- 
bre à  Dijon,  comme  avant  Iddites  lettres  d'ére£lion  ,  ainG  qu'il  eft  plus  au  long 
contenu  efdites  lettres  patentes  è  h  Cour  adreflanies  i  enfemble  la  requête  prefentee 
à  la  Cour  par  ledit  impétrant  à  fin  d'enrcgiftrcmcnt  dcfditcs  lettres  ;  concluions  du 
Procureur  gpneral  du  Roy  :  Oui  le  rapport  de  M  .  Louis  de  Vienne  conicillet ,  tout 
foafidecé  :  ka  Cour  oidoniwque  Icidtteskiccespacences  ktooc  eni^gifttées  «u  gte^ 
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d  iccllc,  pour  &rc  eiecutées  (èlon  leur  fonne  ft  tencac.  Fak  en  pailcméac  le  tntt  il 
Aoufl  mil  icpt  cent  vàg^huk.  Cdlacioiuit.  Sigaé,  Gi  rak»  *  M  i ba  y.  Avec 

paraphe. 

GUISE. 

DUCHE-PAIRIE- 

Dt  WtmKt ,  M 
hâfitn  dt  gatU' 
Ittftrftnbàtiig 


E  Roy  Louis  yiV.  érigea  de  nouveau  le  comté  Ae-  HniT-  «  _ 

/avcur  d  HENRY-jULES  de  Bourbon,  p'Z  d7cond'  TreÎ^^^?  * 

«.^ns      defccndans  mâles  ^  femelles  Tpar  lettres  donne  s  ^Tr,alll« 
dejuillct  1704  regdlrces  aupaticmcm  le  30.  dumêmcmois.  Ce  S?.p^irSS 
aujourdhuvpofIedcparlJ«^HHw,dcBoorbon,pt^ 
^^«wrir^.,. 341.  Voyez 
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DES  PAIRS  DE  FRANCE.  BOVFFLBRS.  {9 
c  H  A  P^J  T  R  E  VI. 

B  O  U  F  F  L  E  R  S, 

DUCHE-PAIRIE. 

D'àîgtnt  i  5. 
meilctits  À  6. 
IM1  il  gucults 
fvféti  Z.  <^  I. 
&  Mttmf  mtiê 
de  9.  trnfiut* 
r({Toifetiet  il 
mime,  î .  en  chef 
y.  enféfft  & 
enft-nte  ,  u-j  \. 
detmtttt  fB^itt 
X.  &  \, 

L£  comté  de  Caeny  fiic  ccigé  en  duchc  ious  le  nom  de  Boufflcrs ,  en  &tcux  de 
,  LOUIS-FR  AhfGOIS  de  Bonfilers,  maréchal  de  France,  chevalier  des  ordres  du 

Roy.&c  &  lie  fcs  dctccndans  màlcs  en  ligne  directe,  par  lettres  Junnccs  à  Vcriailles 
aumoisde  Septembre  169^.  reeillrccs  le  16.  Novembre  fuivanc  :  puis  eu  Pairie  pax 
aunes  lectres  datdes  de  Vcrfames  au  mois  de  Décembre  170I  rniOcées  le  9.  Mais 
1705».  f'tnfz.  les  pKct!  qui  fuivent  centemâu  «S  tre0mt  tifrtS  ^^êdks  m 
lâ  gmtdU^u  de  U  nuulon  de  Bouâicrs. 


«PIECES  CONCERNANT BOUFFLERS: 

DUCHÉ-PAIRIE- 

Ereffm  J»  tmmi  Je  Cagnj  en  JMche,  /dut  le  nom  dt  Bouffer  s  ,  fUtr  Mt^t  LMÙS-trm» 
fùs  »  mtrquts  de  bcufjkrs ,  ntirechâl  de  fritKt, 

ILtgtfiré  U  16.  Ntvemhre  169^. 

IOUIS  par  la  grâce  de  Dieu ,  roi  de  France  8e  de  Navarre:  A  tous  préfcns  Se  à 
_y  venir  ;  Salut.  Comme  il  n'y  a  rien  qui  marque  davantag^a  puinànce  Couvcraine 
des  rois ,  que  le  pouvoir  qu'ils  ont  de  donnée  des  dignicez  à  quelques-uns  de  leurs  Sujets» 
^  pour  ks  mettre  dans  un  rang  plus  élevé  que  les  autres  ;  auffi  n  y  a-c'il  pouitdefimftioa 

qui  demande  une  plus  grande  application  &:  une  pluscx^ictc  indice:  car  quoiqucics  rois 
.  ne  doivent  compte  qu'à  Dieu  de  leurs  aâiotu  >  ils  reconnoillcnt  pourtant  que  le  bien  fie 
la  ^oîre  de  kmsciau  doit  être  toujoon  la  règle  de  leurs  volontés.  Le  plus  grand  bien 
d'un  état  eft  d'y  (îlcver  de*  pcr  onncs  verrucuies,  &  d'exciter  pat  des  rccompeiiles  pro- 
jtortiooKccs  à  leurs  travaux  6c  à  leur  mente  ceux  qui  veulent  lé  rendre  dignes  de  nous 
obâr  St  de  commander  aux  auties^c'eft  cette  raifon  qui  nous  a  obligé  de  donner  plus  de 
clignitez  que  n'avoicnt  liiit  aucun  de  nos  prcdccefleurs  ,fic  decrc'cr  pluficuis  tluchc?  ;  &: 
lorlquc  nous  avons  tait  quciqu'attention  lur  les  longs&  tmpqrtans  icrviccs  que  nous  a 
rendus  notre  très-cher  tc  bien  amé  doufm  Loùis-François , marquis  de  BoufHcrs ,  maré- 
chal de  France,  Nous  avons  cru  devoir  lui  accorder  nn  honneur  que  mericc (à  naiflance, 
tout  ce  qu'ilatiit  pour  Nous,  I  uHrtbon  ungulicrc  que  Nous  avom  toujours  eu  pour 
lui  :  il  dl  iHû  d'unedes  mdlksiiies  flc  des  plus  putes  noblcnfcs  du  royaume ,  dont  1  ancien- 
neté ell  prouvée  par  des  monumcns  publics  &  par  la  pofl'eiTion  continuelle  des  mêmes 
terres  &  fetgncuries  depuis  l'onzième fiecle.  Samaifon  a  fourni  plufîeurs  chanoineflès 
aux  ilUiflrcs  chapitres  de  Maubcuge  &  de  Nivelle  en  Flandres  -,  elle  cft  alliée  avec  les 
inaiTons  de  Dixmud  >de  Haverskctdcci  de  Ccoy .  de  Melun .  d'Haiiuyn ,  de  GouiBec , 
TmeK  $ 
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de  Montmorency,  d'Ellouteville,  de  Bcauvau,  Je  Grammonr&  de  pluTicurs  autres  des  A 
ptasconfukrables  deoocre  coyaiunei ceuxdclbn  nom  Ictoac  toujours  diftinnicz  dans 
la  guene  >  8£  y  ont  eu  des  empUris  des  plus  coofiderablcs,  GuiUatiinede  Boufflers  ayant 

commandé  les  bandes  Picardes  en  l'an  1 166.  (om  Charles  âc  France , comte  d'Anjou  Se 
de  Piovencc ,  ftccc  de  faint  Ijoiiis ,  à  la  conquête  qu'il  fit  du  royaume  de  Napics  &:  de 
Cidle;  U  Alcawnedaixiémedu  nom  aïant commandé  en  Pan  1405.  feus  lecomiede 
(aint  Paul  une  partie  des  troupe?!  qui  furent  cmployc'cî  contre  les  Anglois  :  fie  ils  ont  porte 
pluficurs  fois  leur  fidélité  pour  leurs  cois  juiqu'a  pcrdteiplûtôtqucd  y  manquer^des  cta- 
bUilâiienscofilîder4iles  ,9t  cxpoler  les  terres  &  biens  qu'ils  poilèdoicnc  aux  miuites  des 
ennemis  de  notre  couronne.  Pmir  notre  coufin  le  nurcchal  de  BouiUcrs ,  il  a  voulu  des 

2u'il  acte  en  àgc  de  porter  lcSh|aimcs ,  apprendre  pendant  la  paix  dont  notre  eut  jouif- 
it  dors  f  ce  qu'il  devoit  fçavoir  lorfqu'il  commanderoit  nos  atmées  ;  il  marcha  en  1 6â  5 . 
en  q'nliff  de  volontaire  à  l'expédition  deGigery  ;  bien-t(St  après  il  fut  officier  tians  le  „ 
rcginicnc  de  nos  gardes  Froii^uilès  ;  &  il  fe  dillingua  tcilcmcnr  aux  llcgcsdc  Lille  Se  de 
Taimay><pieNoaB  lui  donnâmes  la  charge  d*akle>inajac  deecK^iment:  mais  comme 
Nous  reconnûmes  dés-lors  Tes  grands  talens  pour  la  guerre  &  pour  b  conduite  des 
croupcs,(ia  vigilance  &  (on  application  à  ne  rien  omettre  de  ce  qui  croit  neceïïàire  au 
bien  de  notre  fetvice ,  Nous  le  choifîmcs  en  i669'  pour  être  colonéi  de  noftre  régiment 
royal  de  Dragons  ;  &  la  charge  de  nofbe  lieutenant  gcneial  au  gonvctnerocnt  gencial 
de  rifle  de  France ,  ayant  vacqué  par  la  mort  du  oomtede  Boufflers  fon  freie ,  Nous  la  lui 
donnâmes ,  aiifll-bicn  que  celle  de  noflrc  grand  baiih  de  Beauvais  &  de  Beauvoifis ,  ta- 
*    quelle  a  toujours  cftc  poflcdée  depuis  là  création  par  ceux  de  là  maifon.  Les  (oins  qu'il 
prit  pour  mettre  le  corps  des  dragons  fous  une  aaêbe  dtfcipl  ine ,  l'ont  rendu  fi  diftîngué 
parmi  nos  autres  troupe';,  que  cela  Nous  a  porté  à  augmenter  confiderablemcnt  ledit 
cotpsde  dragons  dont  Nous  avons  tiré  dans  la  fuite  des  fcrvic»  crcs-utilcs  pour  le  bien  de 
noftw  éiae,ac  trt^g^orieux  pour  nos  amies.  Cela  a  pan  en  divertès  occafions  lorfqu'cn 
l'année  1671.  Nous  entrâmes  dans  le  païs  des  Hollandois ,  noftre  coufin  s'cfbnt  trouve  à 
la  plus  grande  partie  dcsjiicgcs  que  Nous  y  fîmes,&:  sellant  tlgnalé  au  iecours  de\(^ordcn  C 
cîi  il  reçut  une  grande  blefTure ,  il  n'eut  pas  moins  de  part  en  iéj4.  an  gain  de  la  tiataille 
d'Fnshein  où  ilfutencore  blcffc  après  avoir  foutcnu  avec  deux  regimens  de  dragons  3c 
quelqu'infintcrie qu'il commandoit ,  les  plus  grands eâbrts  de  l'armée  ennemie;  la qua- 
liféde  brig;idicr  dénos  dragons  que  Nous  lui  donnants  en  167^.  (êmbla  encore  aug« 
tnentcr  fon  zelc  pour  softrc  fcrvice  :  il  com^nnndnit  l'arriere-garde  de  noftre  armée, 
locfqu'elle  (e  retira  après  la  mort  de  noftre  couiui  le  vicomte  de  Turennc ,  en  pre(cnce  de 
l'armce  ennemie»  il  fimtînC  toujottts  «vccûwcez  dtverlês  attaques  des  ennemis,  &  les 
repoufla  avec  orani^c  perte  Je  leur  parr;quoiqi!e  le  corps  qu'il  commandoir  fut  de 
beaucoup  lulcrjcur  a  celui  qui  1  att,iqua.  IHelxgnaia  cniuitcdans  le  combat  d  Alicuhcifi , 
Ce  mérita  par  (a  faoniie  conduire  d'être  fititnnnée  fui  vante  maréchal  de  nos  camps  &  ^ 
armées;  ce  fut  en  cette  qualftc  qu'il  (e  trouva  à  la  défaite  du  ptince  d'Eifenack  fous  le 
fert  de  Kcl,&  à  la  pntc  de  la  vUlc  de  Ftibourg  ,  dont  nous  lut  donnâmes  d'abord  le 
commandement.  Il  le  (crvit  pendant  l'hiver  fl  utilement  des  troupes  qu'il  commandoit , 
4|u'il  enleva  pluHeurs  quaniers  des  troupes  de  l'empereur  dans  les  montagtiesde  Suabe 
en  1^78.  Il  fe  trouva  at  combat  de  Rhinfetd  &  ji  celui  qui  fut  donné  entre  Rhinfeld  SC 
SeckingentOÙ  le  marquis  de  Rannes  colonel  gênerai  des  dragons  ayant  eftc  tue ,  nous  le 
choifimes  aulfi«tÂt  pour  rcxnplit  cette  chatgje.  Il  commandait  l'attaque  lor^ue  nos 
troupes ,  (ous  tes  ordres  de  nonre  coofm  le  maréchal  de  Crcquy ,  emponerentd'afllàut  le 
fort  de  Kcl , ;î  v  donna  toutes  I-  inarqucs  pofllbiesdc  valeur  &  de  capacité.  La  paix 
que  nous  voulûmes  bien  accorder  en  1678.  à  nos  ennemis ,  ne  laiHa  pas  nofbc  coulln  le  £ 
iMtécbdde  Boufflers  en  tc^)os,il  reçut  nos  ordres  pour  prendre  poflêflion  en  notre  nom 
delà  citadelle  de  Cazaljfic  s  acq.utra  IrccrtecommilTion  a  noflre entière  Iatisfa£îion;tant 
de  Icrviccs  »  (bit  pendant  la  guerre  ou  durant  la  paix ,  &  tant  de  preuves  de  là  capacité  Ôc 
de  (on  zele  nous  portèrent  àlefiirelieutenaoc  gênerai  de  nos  armto/i  peine  en  cnc>il 
reçu  les  patentes  que  Nous  lui  donnâmes  nos  ordres  pour  marcher  avec  un  corps  con- 
ûderablc  fur  les  frontières  d'£fpagne,&  obliger  lesbabitans  de  Fontaiabie  à  nous  faite 
lesûtisfiûîons  qu'ils  Nous  devoietn  pour  les  fnfiiltes  qu'ils  avoiencfiites  à  nos  (ujets;  p 
peu  de  tems  après  ayant  refolu  de  faire  camper  toure  nollre  cavalerie  fur  la  rivière  de 
5a6ne,  nous  en  donnâmes  le  commandement  en  chef  au  maréchal  de  Boufflers,  lous  les 
ordres  de  noftre  trcs-cher  &  rrés-aimé  (îb  8e  dauphin  1  la  guerre  ayant  recommencé  dans 
la  même  annc'c ,  Nous  lui  liontnn-es  le  commandement  d'un  corps  d'armée  conllderable , 
&:  il  tut  charge  d  invcftir  Courtiay ,  au  fiege  duquel  il  lèrvit  trés-udlement ,  &  en  J684. 
pendant  qu'une  de  nos  années  afliegnit  Luiembgurg»il  commaiidoit  un  corps  entre 
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A  Fjmbrc  &  Mcufc,  pour  obfcn'cr  &  pour  acictcr  nos  eimeni^»qtii«*afrctrbIoicnt  fous 
Namur  idc-là  il  rcpalla  encore  fui  lc$itQmtcrcsd£rp;^iK  avec  im  Qoipsd'anncc  conli- 
derable,  &  commanda  la  Guyenne  avec  la  même  autorité  que  le  gouveroeur ,  Nous  Un 
ilonn.imcs  cnfuitc  le  gouvernement  de  la  ville  &  province  de  Luxembourg  j  &  un  an 
apcc&  le  EouvcrneinenCKqnAl  Lorraine  ayant  vacqué  par  la  mort  de  noUrc  couûn  le 
maréchal  de  Crequy,  Noos  crâmes  ne  pouvoir  remplir  un  podc  d'une  C  grande  im- 
potcancc  p.irunfujct  plus  digne  5c  plii";  cip.ihlede  s'en  Incn  acquitter  que  noilrc  coufia 
le  nuràrhai  de  Bouttkis.  £otin  loilquc  oos  ennemis  nous  obligèrent  de  reprendre  les 
armes  en  i688.  Noittooafiimcs  miede  nek  kmèts  au  mnrechalde  Bouffleis ,  avec  la- 

j  quelle  il  nous  fournît  les  ville'-  tic  Kcyrcrloutcr.Crculcnach,  Baccara  ,  Appciihcim& 
Yormcs^&c  généralement  tout  le  Palatiaat»&4ccWÇ<lÇ'Çilu^tç  nos  troupes  djns  1 1  ville 
fleduulicttadeUede  Mayencc;  il  pntle»vfflet<lè^Bl^fe»àOberkircke  A:  pluiicurs 
aunes  ,  Se  bombarda  la  ville  de  CnWcntz  ;  l'anncc  fuivantc  il  prit  plulicurs  polies  & 
chadcaux  dans  le  oaisde  Licge,  emporta  dallaucU  ville  &  le  cballeau  de  Cokum  dans 
le  iMÏsdeTreves,  cbaflft  les  ennemis  de  tous  let  <|Wldeif<ii'|||jP!PCupoient  aux  environs , 
^:  fit  cnfuite  une  retraite  trcs-honoraWc  ;ivec  un  corps  deflhî(MB.fix  mille  hnminc-  de- 
vant une  armée  de  plus  de  leize  mille  des  troupes  de  nrandœiMirg.  Il  contnluu  beau- 
coup en1tf90.au  gain  de  la  bataille  de  Fleurus  par  la  diligence  aveclaqucllc  il  envoya  un 
détachement  de  l'armcc  qu'il  commandoit  à  celle  qui  tlloit  Ions  les  ordre  du  iiurcchal 
duc  de  Luxcuibi  uig ,  ôc  quoique  ccdctacbcinenc  eut  beaucoup  atloibli  Ion  arnKC,  ilnC 
lailVapas  d'arrcllcr  les  cntrcprilësdu  LmdgmfedeHeireAdeSfpoerauxCliauvctySfMii^ 
hetm&  Tferclas,qui  n'oublioicnt  rien  pour  profiter  de  cene  conjoncture.  Le  comman- 
dement que  Nous  donnâmes  au  maréchal  de  Boutflers  l'hyver  luivant  de  tous  nos  pais 
depuis  la  Meufe  jufqu'à  la  mer  ,  lui  donna  de  nouvelles occailons  de  faire  connoître  Ton 

C  expeiience& là  valeur.  Il  paflà  devant  lesennemis  le  canal  de  Bruges  &  du(â$deGand, 
il  alla  avec  la  même  rapidité  au  de-lâ  de  Louvain  ,  &  jufqu'aux  pones  de  Maftrik ,  8c 
fiMunic  aux  c  nu  rihutions  tous  les  MIS  des  Efpagnols.  Lorfquc  nous  formâmes  le  deiTein 
d'attaquer  en  pctlonoe  la  ville  de  Monst  ce  fiiç  lui,  que  nous  chanquns  de  l'invciliri 
ilfovhàce(icgeavecbeaucoapdeValeiiraedezde,&  ilfiicblefle  i  l'attaque  de  l'ou- 
vrage à  corne  après  y  être  cnti  ;  '  i;,.ircha  après  ce  fiege  à  Liège,  qu'il  bombarda  à  la 
vue  d  un  grand  nombre  des  ennemis  -,  6c  dans  le  cours  de  k  màpc  cainpagne  le  LancjgtavQ 
de  Hefle  Se  les  gieneraox  de  Brandebourg  Se  de  Lieg»  eftam  cncret  «ans  le  I^QXcm&uig 
avec  une  arme'c  de  vingt  mille  homrnci  pour  en  occuper  plufieuis  portes,  nt^jïÇCOttiîll 
le  maréchal  de  fioufllers  avec  ûx  ou  fept  mille  hommes  au  plus ,  les  obligei|4'cfi  ftjpEtif  t 

D  pouffii  leur  anriere^rde  »  &  ayant  efte  enluite  feccifi^  de  quelquesHmo  de  no»  crainpes , 
alla  achever  le  relie  de  la  campagne  aux  portes  d'Hoy^  de  Li^,  malgré  Icsarniccs  en- 
nemies qu'il  avoit  oblige  de  (c  retirer  derrière  rcs  places  >Nous  lui  avions  dcja  donné  des 
marques  de  la  fatisfàdion  que  nous  avions  de  les  (et vices  en  lui  donnant  le  collier  de  nos 
ordres ,  lorlqu'il  cifit  a  Mavcncc;  mais  la  mort  de  noflre  (.oiifin  le  maréchal  duc  de  la 
tcùiUade  ayant  i.ut  vacqucr  la  charge  de  colonel  du  legiincur  de  nos  gardes  Fran^oilcs, 
nofttedioix  tomba  aufli-tôtfur  lui  pour  remplir  un  polie  li  diltingué,&  qui  nous  e(t 
d'une  fi  grande  confiance  S:  confiderarion,  quoique  cet  emploi  l'attachât  plus  particu- 
lièrement auprès  de  noihc  pcrtonne ,  Nous  Iw  laifl'ames  encore  pendant  l  hiver  le  même 
commandement  en  Flandicsqu'il  avoir  eu  l'année  précédente ,  &  lorfque  nous  voulûmes 
faire  Icficge  de  Namur,  nous  lui  donnâmes  le  foin  de  l'invellir  de  la  Mcufc  à  la  Meule 
&  dccomnundcr  ce  quartier  ;  ce  hit  lui  que  nous  choilimeJ>  encore  pour  commander  le 

£  corps  que  nous  oppolâmes  au  prince  d'Orange ,  lotique  pendant  le  licge  du  challeau  de 
Namur  il  voulut  palier  la  Cambre  pour  edàyer  de  le  lécourir.  La  diligence  avec  laquelle 
il  joignirtematechalducdeLuxembourglorsducombatdeSteinkcrlce,&  lavaleuravec 
laquelle  il  Lomb  r, ;  ;  .\  -  f  'iiipcs  qu'il  lui  .iiric.i  i  >  ».'>nti ib'.irtcnt  tout'à-foit  à  la 
viâoire  que  noos  v  temporumcs ,  il  prévint  enfui  te  par  la  vigilance  ks  deflons  de  noa 
lur  nos  places  maritimes ,  &  après  les  avoir  rallatées ,  H  repafla  avec  la  même 
rapidité  jufqucs  prés  de  Licge, cbada  de  ccscantons-là  les  troupes  de  Ncubourg &  de 
Miinllcrqui  vouloient  oitrci  dans  le  pab  de  Luxembourg ,  tcpalla  la  Meule  jchaHà 
les  ennemis  des  villes  de  ûàac  Tcon ,  Tongces  Se  de  plulîeun  antres  v  fit  une  courfe  an 
dc'là  du  jccker,  fournit  pluficurs  païs  à  la  contribution  &  finit  cette  campagne  par  le 
^  bombardement  de  Charlcrov .  à  la  vue  de  -rarmée  de  l'éleâtorde  fiaviere  &  de  celle  de 
Brandebourg  tqiiiéioîtdn  double  plus  forte  que  la  fienne.il  reprit  pendant  l'hiver  la 
ville  de  Furncsque  nos  ennemis  nvoient  fortifiée,  après  l'avoir  occupée  pendant  la 
campagne;  la  rigueur  de  la  tailon,  la  dilhcultc  des  chemins,  I  inondation  dont  cette 
place  cBDic  podiiucoaiiveiie*  ni  IVnnée  commandée  par  l'4leâear  de  Bavicseqalvînc 
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pour  la  recourir, ne  purent  cmpcchct  le  fucccv  Je  Ton  cntreprifc ,  ta.^t  de  grands  l'v-  fi 
iong»'(ervices  tnerifeicnc  une  rccompcnfc  ^ui  leuf  tût  propoitionncc  -,  car  un  peut  dire  A 
que  depuis  1  année  i «65.  jufqu'à  prcleoc  le  mlrechal  de  Boafflers  n'a  pas  difcontinuc 
1111  Icul  moment  de  N(>usfervir,&-qu'il  n'a  été  à  lacour  qu'auc.uii  le  tcmsqu  1!  Un  aoic 
itcccUaire  pour  tcccvoit  nos  ocdces  >c'cn:  ce  qui  Nous  obligea  en  109  ;  .  à  lui  donner  la 
chatgc  detnarechal  de  France  dont  il  6iloic  depuis  long-tems  les  prmcipale»  fondions , 
tic  (ortc  qu'il  ne  lui  en  nvinqaiir  plus  que  le  titre ,  le  gouvciiiciiiciii  gcrncrLil  de  Fl.iiuii  es 
ayaitt  vacquc  en  1694.  par  la  ntoit  de  noUiccoulin  le  maréchal  duc  d'Hunuercs ,  Nous 
le  donnâmes  auffi<c6r  a  noftre  coufin  le  marechal  de  Boufflcrs ,  ne  cro'ùint  point  le  dè- 
voii  rcniplii  ifitiic  auctc  perfonne  que  de  celui  qui  avoir  tant  contribue  a  IV  i  gn  tntcr, 
&  qui  le  dctcndou  depuis  (i  loDg-tenu.  La  nouvelle  gloire  qu'il  vicm  de  s  acqucnrdaos  _ 
k  longue  &  vigoureu(edéfenfe  qu'il  alàite de  b  ville  fie  du  chafteau  de  Namur  ,confinne  ^ 
aflcz  la  bonté  ;1u  choix  qir  nous  avons  fitr.  Sa  marche  pour  ie  ietter  djiw  ce  rc  place, 
(ùivanc  les  ordres  que  Nous  lui  en  avions  dunncz ,  paroitra  incroyable  parloo  grand 
éloij^eaienc  fie  par  fon  extrême  diligence ,  &  les  troupes  qui  y  (ontcntiées  avec  lui  ex- 
citées par  fon  exemple  ^c  i'i  conduite ,  ont  ('nnnc  .*rs  m  rqucs  ii  lui  prcnantr:;  de  v.ilcur 
&  de  fermeté  >  que  ce  lic^c  cft  regarde  >  avec  juù:cc  ,  comme  un  des  plus  nicaioiablcs 
poucfàdéfenfe  qui  ail  efte  depuis  pluiîeurstieclcs;  ildura  pendant  (oixa..tc-trois  jours, 

Îuoiqu  attaqué  par  toutes  les  foiccs  rallcmbiccs  ,  d'Angleterre  ,  de  Hollande  &  de  ^ 
landres ,  &  d'une  bomic  partie  de  celles  tl  Aileinagae  commandées  en  perfonne  par  le  ^ 
prince  d  Orange  «  l'éleâeur  de  Bavière  •&  le  Lani^gravc  de  Helle ,  avec  une  aniUeric 
prodigieufc  &  lans  exemple  ;  il  y  a  eu  plulieurs  adions  dans  la  dcfcn'c  des  dehors  qui  onc 
rclleaiblc  plutôt  à  des  totailles  qu'a  des  attaques  ordinaires  de  (icgc ,  &  la  ville  &  le  châ- 
teau cftant  entièrement  ouverts  par  les  étions  lu rprenans&  inouïs  de  l'artillerie  de»  en- 
nemis: le  matcchal  de  BoutAccs  a  loutenu  quatre  allàuts  généraux, tant  au  corps  de  U 
ville  qu'à  cdui  du  chafteau ,  dans  leCquels  les  ennemis  eftanr  revenus  pMeurs  fois  à  la 
charge  avec  une  opim.utcrc'  cxtraordjnLiirc  ,onr  toujours  été  rcpoulïcz  avec  une  très- 
grande  perte  de  leur  part ,  malgré  leur  grand  nombre  &  leurs  eiturts  par  la  valeur  du  ma*' 
f  echal  de  Boufflers ,  &  par  ceifode  nos  troupes  animées  par  fa  préfence  &*  par  Tes  ordres. 
Un  Ici  V  icc  il  importanr  î^ous  .1  paru  nicricer  une  rtcompcnfc  qui  pals.u  .i  la  poClciitc  de 
nodrc  coufm  le  maréchal  de  BoutHcrs ,  afin  de  taire  coonourc  aux  licclcs  à  venir  que  li  q 
Nous  avons  été  aflez  heureux  pour  crouver  pendant  noftre  règne  des  fujets  dignes  de 
nous  cbcïr ,  nos  fuicts  ont  eu  l'avantage  àc  vivre  fous  un  prince  qui  connoit  le  vrai  mé- 
rite £c  qui  fçait  le  récompcnicr.  A  ces  causes  te  autres  à  ce  Nous  mouvans.  Savoir 
AifÎMis,que  de  noAre  grâce,  pleine  puiiTance  Se  autorité  royale ,  Noos  avons  par  ces 
prefcntcs  fignces  de  njftre  main ,  crée, c'ngc  élevé  ,  créons  ,  érigeons  &:  élevons  la 
terre  &i  comte  de  Cagny  icizccn  Bcauvoilts , mouvante  de  Nous,&  appartenante  à 
-flioftfe  eoufin  le  mareclMl  de  Boufrtcrs  ;  cnlèmble  les  rcrres  de  Bonnieies ,  Haucourt» 
Urocourt,  Euicourt  Se  le  tiers  de  l,i  cliAtcllcnic  de  Milly,  polfcdéc  par  lui  par  indivis" 
avec  Nous  ,  avec  leur  dépendances  qui  appaaicnnciu  parcilicmcnr  a  nollrcdit  coulin  £ 
tt  que  Nous  avons  unies  audu  comte  pour  nccompolcr  a  1  avenir  q.i'une  feule  &  même 
terre,  en  titre  <Sc  ijij:;iirtc  »k  di  v  1  j ,  ii  ïr,  '::  -nTidc  duché  de  Boiitricis  -.  n  I  cAcr  dcquoi 
Nous  avons  chaagé  &:  commue  ,  cliangcons  Se  commuons  par  cci  prcicnccs 
4e  nom  de  ladite  terre  de  Cagny  en  celui  de  BoufHers  pour  nollredit  couiîn  Louis- 
François  de  Boiifîlcrs ,  (es  er^fans  Se  delcendans  miles  ai  ligne  dircde ,  nez  où  à  naître 
en  loyal  mariage,  jouir  a  pcrjKtuité  comme  Icigneurs  proprietaitcs  dudit  duché  , 
4e»  Ckrcs ,  honneurs ,  dignitcz  «  rattgs ,  prcrogadves ,  prééminences  &  privilèges  qui 
y  appartiennetH,ainlî  qu'en  joilidcnt  les  autres  ducs  de  noilrc  Royaume >{oit en  alFem- 
blccdcnoblcne,  fiiitsdc  guerre  qu'autre  lieux,  &  ce  fous  le  tcQott  immédiat  de  nodre 
cour  de  parlement  de  Paris  ,  en  laquelle  Nous  voulons  que  Us  ippellations  qui  fe« 
soient  ioterjetiées  des  ofliciers  duait  duché  icllottiil'cnt  nucmcnt  &  lâns  'moyep) 
€c  à  cec  cftcr  Nous  avons  diftrait  &  exempté  ledit  duché  de  Boufflers  fie  fesdepea* 
dauces,  dirtrayons  &  exemptons  le  r  .s  autfCS  juges,  cours  &:  jurildidions  où  elles 
avoient  coutume  de  reflbttir  tant  en  première  inluiKC ,  que  par  appel  avant  laprc- 
ftnteéreftion,&  en  tous  «as,  fors  &  excepté  les  cas  royaux  «dont  la  connotlTance  appar- 
tiendra a  nos  juges,  devant  Icfqticls  ils  avoicni  coitumc  de  rclTortir,  &  le  tout  à  la 
chatge  d'indesnniiet  nos  clHcicrs ,  lequel  duché  notrcdit  coulin  ticiidra  de  Nous  nue- 
tnent  fie  -en  plein  (ief  i  caufe  de  notre  oouroonet  fie  relèvera  de  notre  tour  du  lou* 
vtc  lousune  feule  foiîc  hommage,  kquci  il  fera  tenu  de  Nous  port:r  en  la  'ire  qua- 
lité de  Duc.  Voulons  que  (es  vaûaux  le  rcconnoillcut  pour  tel  «iSc  lui  taiicnt  les  de- 
voirs qu'ds  bu  doivenc      tedite  qittUié»  fie  pour  cietdm  de  te  jariidiéhon  dudit 
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A  duché  notrcdit  coufin  pourra  établir  un  ficgc  ducal  dans  ledit  lieu  de  Boufflcrs,  dans 
lequel  il  y  aur.i  un  bailli ,  un  lieutenant ,  un  procureur  filcal  &  le  nombre  d'officiers 
accoutume  pour  rendre  la  juftice,  fàns  qu'en  confcquence  de  la  prclcnte  c'rcûioni  à 
dc'fjui d'hoirs fnâles  de  notredit  coulin Louis-François  de  Boufners,ou  de  Tes  dcfcen- 
dans  mâles  ,  ledit  duché  puifTc  ctre  par  Nous  &  par  les  rois  nos  fuccefleurs  réuni 
à  la  couronne,  en  conlcqucncc  des  Edits  des  années  ijôfi.  1^79.  & -1582.  &  autres 
rcglemens  faits  pour  l'creclion  des  duchez  ,  de  la  rigueur  defquels  Nous  avons  dif- 

Î)enlc  ledit  duché  de  Boufflers ,  (ans  laquelle  difpenfe  notredit  coul'm  n'auroit  accepte 
aditc  érettion ,  à  la  charge  aufl'i  que  ledit  duché  à  défaut  de  (es  fucccilcurs  mâles 
nez  en  loyal  mariage,  retournera  en  fa  première  nature,  titre  &:  qualité.  Si  don- 
B  nons  en  mandement  à  nos  amez  &  féaux  confeillers,  les  gens  tenans  notre  cour  de 
parlement  &  chambre  des  comptes  à  Paris,  &  autres  nos  jullicicrs  &  officiers  qu  il 
appartiendra ,  que  ces  prefentes  ils  falVent  lire ,  publier  &  regiftrer ,  &  du  contenu 
en  icelles  jouir  &  u(er  ledit  fieur  duc  de  Boufflcrs ,  fes  enfans  &:  defccndans  mâles 
en  loyal  mariage,  pleinement,  paifiblement  fi:  perpétuellement  ,  ceflant  &  faifânt 
ccfler  tous  troubles  &  empcchcmens.  Car  tel  cil  notre  plaifir ,  &  afin  que  ce  loit 
chofe  ferme  Ce  ftablc  &  à  toujours ,  Nous  avons  fiiit  mettre  notre  fcel  à  ccldites  pre- 
fentes. Donné  Fontainebleau  au  mois  de  Septembre ,  1  an  de  grâce  mil  fix  cent 
quatre-vingt-quinze,  &  de  notre  règne  le  cinquante-trois.  Signé,  LOUIS.  Et  plus 
iiW.parie  Roy,  Phflyppeaux.  Et  à  côté,  f-'j/^  Boucherat.  Et  (cellées  du  grand 
C   fceau  de  cire  vcne  en  lacs  de  foye  rouge  &  verte. 

RcgiRrits  ,  ouy  ,  le  Protitreur  genertl  du  Roy ,  pour  fouir  pxr  t  impétrant  ,  fis  enfms  (jj- 
iefiendsns  miles  en  loyal  mtridge,  de  leur  effet  conteriH,  iire  exécutées  fiUm  leur  fer- 
meté teneur,  fuivant  tArreft  de  ce  jour.  A  Ptris  en  ptrlement  le  fitze  Novembre  mil  Jlx 
cent  qualre-viitti^t- quinze. 

Megijlré  en  U  chambre  des  Comptes ,  oHy  ,  le  Procureur  gênerai  du  Roy.  Information  préa- 
lablement- faite  fur  la  eommodttc  «y  incommodué  de  ladite  ereclun  de  duché  par  le  Lteuîe- 
nanl  du  baittuge  ^  fiege  prefidial  de  Beauvais ,  à  ce  commis  par  ladite  Chambre ,  peur  jouir 
par  l impétrant  cr  f<i  tnftns  mâles  nez,  à  naître  en  loyal  mariage ,  du  contenu  en  icelles, 
T)  à  la  charge  de  faire  les  foy  C"  hommage  dûs  ait  Roy  pour  raifon  dndit  duché  de  Boufflers , 

et  en  fournir  les  aveux  dénombremens  dans  le  tems  de  U  coutume ,  cr  i  indemnt/er 
(fi  fait  n'a  été  )  les  officiers  des  jufiices ,  dont  le  rejjort  a  été  dijlrast par  lefdttes  lettres,  ok 
les  appellations  des  fentences  defdites  terres  unies  ^  érigées  fous  te  titre  de  duché  avoient  ac- 
eoutumé  de  rejforttr  ce  1.  Décembre  1695.  Signé,  Richer.  Et  fur  le  dos  efl  écrit,  la 
leciure  defdites  lettres  faite  à"  regiftrée  au  hatltiage  ér  f'tge  prefidial  de  Beauvais ,  foui  Us 
indemnités  é"  '«'W  droits  dudu  jiege ,  avec  aile  denné  i  Maître  Louts-Francois  Ricard  pro- 
cureur de  l  Eveque  de  Meanx ,  Abbé  de  S.  Lucien ,  de  l  oppofition  qu'il  a  formée  an  greffe 
du  fiege  tan  1696.  lej.  Janvier. 

Autre  enregijlremait  du  11.  Janvier  1696.  au  bailliage  du  duché  de  Boufiiers.  Signé  , 
E  L.  JORON. 

Puhlsé  ér  'fg'ft'^f  "I  S^'ff^  ^  cww/e'  de  Clermont  en  Beauvoifis  ,  le  18.  Novembre  1700. 
Signé,  BuissLAU. 

LETTRES  D'ERECTION  DU    DUCH  E'  DE  BOUF  FL  ERS    EN  PAIRIE. 

en  Décembre  mil  fipt  cens  huit 


Réception  fjr  prefiation  de  ferment  du  19.  Mars  17OJ. 


LOUIS ,  par  la  grâce  de  Dieu  ,  Roy  de  France  &  de  Navarre  :  A  tous  prefens 
&  à  venir,  Salur.  Les  longs,  continuels  &  imponans  fervices  quauroit  com- 
mencé à  Nous  rendre  &  à  notre  état  dés  l'année  mil  fix  cent  louante  &  trois,  no- 
tre trés-cher  &  bien-amé  couhn  Louis-Franç^ois  de  Bouffiers ,  maréchal  de  France, 
chevalier  de  nos  ordres ,'  &:  de  la  toilbn  d'ot ,  Nous  auroient  portez  à  les  rcconnoi- 
tre  par  des  emplois  &  dignitez  confiderables ,  que  Nous  aurions  augmentez  à  me- 
(ure  que  les  generculei  adions  l'ont  méritées,  jufquau  point  d ériger  par  nos  let- 
tres patentes  du  mois  de  Septembre  mil  lix  cent  quatre-vingt  ciuinze  ,  la  terre  de 
Cagny,  fituée  en  Eeauvoifismouvante  de  Nous,  enlemble  celles  de  Bonnieres,  Hau- 
court ,  Urocourt ,  Buicourt ,  &  le  tiers  de  la  Chaftellcnie  de  Milly ,  en  duché ,  fous  le 
nom  de  l'ouffiers,  pour  par  lui  &  fes  defccndans  mâles  en  ligne  direde  ,  nez  &  à 
naitrc  en  loy.^l  mariage,  jouir  à  perpétuité,  comme  propciccaites  dudit  duché  des 
Tome  K  T 
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«icres»  hooncars,  digniccz,  rangs ,  prérogatives ,  prééminences  Se  privilèges  qui  y  A 

appartiennent ,  toutainli  qu'en  jouiflcnt  les  autres  ducs  dr-  notre  royaume;  les  cfîcts 
<lu'ont  produit  ces  honneurs  &  dignités  eu  Upcrionnc  de  iioticditcou(ln,o.u  allez 
omarquc  <ombien  il  les  mcritcit  ,  pui(qu*il  a  toujours'  coatinué  à  Nous  dooùa  des 
nouvelles  preuves  delonzelc.  An  commencement  de  l'année  mil  iix  cenc  quatre* 
vingt  feize.  Nous  lui  donnâmes  le  commandcmcac  en  c\\ct  de  notre  armà:  lur  la 
^leufe  ,  pour  dcfetulic  Ici  villes  de  Dinan  &  de  Charleioy  que  les  alliez  avoicnt 
refolu  d'al&eger  «  il  s'acquitta  de  cette  commiflioa  avec  tant  d'exactitude  qu'il  Cqitt 
lendie  leurs  projets  iautiles ,  quoiqu'ils  enflbnc  ralTemblé  toutes  leurs  forces  de  ces 
cotez  ,  fous  le  comni'ndcmciu  du  pnncc  d'Or.ingc ,  du  Laniigiavc  de  HcHl-  ,  du  prince 
de  VaudemoDt ,  des  gçncraux  de  Brandebourg  >  de  I  cleâeui;  Palatin  >  de  l'évéque 
de  Mtmfttr,  te  autres  aUtez  -,  &  avec  une  année  beaucoup  inférieure  en  nombre  i  B 
celte  des  ennemis,  il  tûutaulfi  avantagculement  cette  campagne,  que  nous  le  pouvions 
délirer  i&  ayant  relie  pendant  l'hyvec  lut  la  firontiecc*  il  continua  de  Nous  y  fcrvir 
(tés-uttlemeotiau  commenceroenc  de  l'année  mil  fiicenc  quatre^vingc  dix-(ept  ayant 
rcfoîu  de  faire  le  lîcgc  de  b  ville  d'Acli  ,  iS:  ayant  foimcpoLU  ce  dcHcin  trois  arniccs , 
deux  delquellcs  dévoient  oblcrver  les  cnncniis,  pour  s'oppolcr  au  (ecours  quils  vou- 
droienc donner  à-cette  place,  les  mardies  promptes  ,  hardies  Se  coneettées  de.no- 
trcdit  couHnqui  en  commandoit  une,  renducnt  leurs  dcflcins  fi  abroluine.,t  inutiles, 
que  la  ville  d'Ath  fut  obligée  de  capituler  ,  noiredit  couùn  s  étant  cnluke  avancé 
avec  l'armée  qu'il  commanJoit  prés  de  BruxeUetf  les  ennemis  qui  s'y  lalfonUcreac 
fous  le  commandement  du  prince  d'Ornngc  avec  toutes  leurs  forces,  fc  trouvèrent  C 
xommc  articgces  dans  les  dciioi  x  àc  ious  ic  canon  de  cette  place.  Pour  lors  le  prince 
d'Orange  &  fcs  alliez  «  voyant  qu'ils  ne  pouvoieot  plus  fouicnir  une  guerre  qui  leur 
c'roir  julVi  dcfavanr.igciire  ,  prenant  Ci  rcfoluiion  de  nous  demander  la  paix  ,  rcfo- 
iuicnc  de  la  ciMicct  avec  nuucdic  cuuiîn,  comme  lur  l'avis  qu'il  nous  en  donna  uuus 
Jui  envoyâmes  les  pouvoirs  necelVaires.  Il  commença  les  conférences  qui  jproduili- 
rcnt  le  traite  de  Ril'wick  ,  qui  quelque  temps  après  fut  figue  exécute.  Én  itfjS. 
Ayant  refolu  d'ad'cmbler  une  arnicc  conliderable  a  Compicgnc,  pour  donner  à  notre 
,prtic-fils  te  duc  de  Bourgogne  ks  pcemiecs  élemens  de  la  goectei  Nous  crûmes  ne 
pouvoir  faite  un  meilleur  oioix  >  pour  le  commandement  de  cette  annexe  ,  &  pour 
inftniire  par  conlc<)uent  notre  petit'fils,  que  de  noiredit  coufin;  il  répondit  en  cela  à  |^ 
notre  attente  par  l'ordre  &  la  dilcipline  qu'il  fît  obici  ver  à  toutes  les  troupes  pen- 
dant la  durée  du  camp  »  la  juilclTe  des  mouvcmens  &  la  m^ificcixe  avec  laquelle  il 
Ibntint  œr  emploi.  La  mort  de  Charles  II.  roy  d'Efpagne  mnr  furveouf  le  premier 
Novembre  mil  (cpt  cent,  &:  l'on  tcilamenc  cti  (aveut  de  notre  pctit-fils  le  duc  d  An- 
jou; cotoroc  Nous  connûmes  de  quelle  impotcancc  il  ccott  de  s'aflurct  pour  lui  des 
places  des  pays>bas  Elpagnols ,  8c  de  prévenir  ks  dellèins  des  HoUandois  qui  les  oc»> 
cupiiicnt ,  X(nis  jettaincs  les  ycuK  fur  notre  coufin  pour  la  conduite  &  l'exécution 
d  une  coircprilc  ù  importante  ,  l'dfet  répondit  à  nos  pcojcu  >  U  noiredit  couiia 
conéerca  fi  bien  toutes  dioTes ,  qu'en  une  même  nuit ,  qui  fut  celte  du  lix  Février  g 
lui!  fe^r  cent  un,  il  fit  occuper  pour  notre  pctit-fils  le  roy  d'Efpagne  les  places  de 
Lu  embourg  ,  Namur,Charlcroy ,  Mons,  Ath,  Oudcnardc,  Mieuport  ic  Oltendc» 
après  un  fi  grand  fovice ,  &  lî  utile  pour  les  deux  couronnes,  norredit  coufin  s'étant 
xendu  par  nos  ordres  dans  les  pavs-has  Efpagnols  ,  il  a  continué  de  Nous  y  fcrvir 
avec  le  même  zcle  &  la  même  utilité  dans  tout  ce  qu'il  y  a  eu  de  plus  capital  6c  de 
f  lus  important,  ayant  contribue  par  fesfmns  à  rétablit  dans  les  pays-bas  l'aucorité  du 
loy  d'Elpagnc  entièrement  anéantie,  à  mettre  fur  pied  une  armée  de  quarante  mille 
hommes  qui  ctoit  tcduite  à  trois  mille  cinq  cens,  lors  de  1  arrivée  de  nontdic  cou- 
iîn»  à  réparer  les  places  la  plupart  Ouvertes  &.  inlultablcs.à  les  munir  de  provilions  p 
de  guerre  &:  de  Lxjuchc,  &:  à  fermer  contre  îl";  Hollandi>is  tout  le  pays  depuis  la 
-mer  lulqu'a  la  Meule  par  des  ligues  foititiccs.  En  i'aiincc  1702.  axani^ugc  a  propos  de 
.mettre  notre  petit-tils  le  duc  de  Bourgt^cà  ta  i£te  de  notre  armée  dans  lepays  de 
Gucldre,  Nous  en  donnanics  fous  lui  le  commandement  à  notredir  coufin,  il  sea 
acquitta  il  partaKemeut ,  qu  il  contribua  à  la  gloire  que  s'acquit  notre  pctit-fils,  en 
poudant  raimce  des  Hollaodois  julques  (oosks  muiaillesde  Nimcgue,  dans  laquelle 
aÂîon  les  ennemis  perdirent  plus  de  douze  ou  quinze  cens  hommes  >  &  plus  de 
quatre  cent  chariots  de  leur  artillerie  &  de  leurs  bagages.  En  Tannée  mil  fept  cent 
trois,  les  Etats  généraux  ayant  ailemblé  deux  aniucs  conliderables  dans  les  idées 
qu'ils  s'cioient  formées  de  conquérir  cntictcincnt  les  pays- bas  Efpagnols ,  &:  d'y  J:aire 
jeconooitce  l'Accbiduc  conuae  roy  d  £lpagne>  Nous  jugeâmes  à  propos  defbrrocc 
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A  en  Fluidre  deux  artnto ,  de  iVine  defqQelIes  Nous  donnâmes  îe  commamicmcnt  à 

notrcdic  coufin  j  cela  lui  fournit  Hc  noi.VL-llcs  occaflnns  de  ni.iioiicr  fon  ardeur  pouc 
notre  leivicc,  tlv  celui  de  notre  pc(ic-fils  le  royci'Ltpagne  ,  il  joignit  li  à  propos  Se  fi 
diligemment  le  nurquis  de  Bedmar  pr^s  d'Anvers ,  qu'ctanc  fenis  cnlenriJe  des  lt« 
gncs  le  troii':àiic  de  luin ,  ih  attaqucrcnr  à  F.kifcn  les  Limemis  avec  tant  de  vigueur 
d'opiniitrctc  dans  des  pay^  piclv^uc  impraticable;» ,  q\ic  leur  armcc  conimandce 
par  k  getietal  Obiam  c^ui  vouloir  tbrcer  les  lignc<> ,  hit  hanuë  Sc  miiê  en  déiouce 
avec  perte  de  cinq  ou  fix  iViillc  Ivutimc;,  de  fiv:  {mcccs  de  canon,  de  quarante  mor- 
tiers, de  pluiiuui  i  tirapeaux  ctcixiaid^,  de  plus  de  quatre  ou  cinq  cens  chariots 
d'attiUerie  ou  d  cquipi^g^»&  de  (epc  ou  han  cent  pnionnicrs»  ik  cette  vi«t^oire  ren- 
B  verfa  entièrement  les  projet*;  dt?  ennemis ,  confetva  Anvers  &  les  pays-bas  Ffpagnois, 
£n  l'anitcc  mil  (cpt  cent  quatre ,  la  mort  de  notre  coulin  le  nuicchal  duc  de  Duras, 
ayant  faic  vaquer  ta  charge  de  captctine  d'une  des  quatre  compagnie»  de  nos  gardes 
du  corps  ,  rattachement  que  nous  connoiflîons  depuis  long-temps  dans  notredic 
coulin  le  duc  de  BouAers  pour  notre  perionne ,  qui  nous  avoit  porté  a  lut  donnée 
en  l'année  mil  ùx  cent  quatrc>vingt  douze  la  charge  de  colonel  du  leg^mcntdeiu» 
gardes  transies,  vacante  par  la  mort  de  notre  coulin  le  maréchal  duc  deJa  Fniilb- 
de,  nous  engagea  encore,  pour  Tapptodier  de  plus  prés  de  notre  perionne,  à  ie 
choilir  puin  iciiiplir  celle  de  capitaine  de  nos  gardes  du  corps,  des  fondions  de  la- 

C  quelle  il  i'cù.  toujours  acquitte  avec  une  application  fie  une  amduiié  dont  nous  avons 
lieu  d'êne  âiismt.  Au  mois  de  Juillet  de  la  preTente  année  fnr  les  broits  qui  fe 
répandirent  que  nos  cniicuiis  vouloient  entreprendre  le  (Icgc  de  Liflc ,  notredi:  cou- 
ûa  sctant  offert  d'aller  détendre  cette  capuale  de  (on  gouvernctncot ,  Nous  lui  avons 
permis  de  s'y  rendre»  de  y  étant  arrivé  le  vinge-fèptiéme  du  même  nuris  >  il  difpofa  fi 
bien  toutes  choies  tant  h  l'égard  de  la  fubfifhncc  de  la  garr.ifon  que  des  hahicnns  , 
«'obligeant  lui-même  lut  Ion  crédit  pour  trouver  les  lecours  ncceilanes ,  que  cette 
ville  a  refifté  par  fes  Ibins,  fen  exempte  âc  la  valeur ,  durant  trois  mois  aux  el&rc» 
des  ennemis  qui  l'attaquoicnt  avec  la  plus  prodigieufc  artillerie  ,  qu'on  ait  j.' mais  em- 
ployé à  une  pareille  cntrcpnic,  &  nouedtc  coulin  ayant  toutcnu  une  uitiaitc  d'af> 

^  lauis  patticulicrs  à  chaque  ouvrage,  &  entr'aucres  fept  an  chemin  couvert,  de  £iie 
pluficitrs  fotties  ,  dans  Idquelles  la  gamifoii  a  toujours  eu  toute  forte  d'avantage  , 
il  ne  s  eii  détcrtninc  à  capituler ,  quoique  les  ennemis  iuHcnt  prêts  à  donner  un  al- 
fant  gênerai  au  corps  de  u  place,  que  (on  fefle  f&t'  entièrement  faigné,  fit  qu'il  y 
cûtciiu;  oi!  (ix  ponts  entièrement  achevez  jufqu'au  pied  des  brèches  ,  que  (ur  les 
ordres  rtitctcz  que  Kous  lui  avons  donnez  de  le  faire  ,  &  fà  capitulation  a  t'cé  la 
plus  honorable  qu'on  ait  jamais  accotdéc,  les  ennemis  ayant  conlenti  que  toute  la 
cavalerie ,  les  malades  &  blcdcz ,  les  équipages  des  officiers ,  de  autres  choies  qui  au- 
roient  pu  être  à  charge  dans  la  citadelle  lorriflënt  pour  être  conduits  (ùrement  à 
Douay.  Pour  lors  notredit  coulin  »  étant  renfcnne  dans  la  citadelle  avec  ce  qu'il 
avoit  gardé  de  troupes,  fie  le  peu  de  munitions  qui  lui  rcftoitiaprcs  uuc  aulTi  longue 
dâènle  que  celle  qu'il  avoir  fine  dans  la  ville,  il  l'a  foutenue  depuis  le  vingr-cmq 
du  n-.ois  àOili>brc  que  la  iranchcc  en  fi;t  ouverte  ^jiifqn'au  onze  de  ce  mois  ,  ne 
sctant  même  encore  rclblu  à  la  tendre, que  lut  les  ordres  parcillemcut  réitérez  de 
notre  part ,  A:  (a  capitotation  n'a  pas  été  moins  honorable  que  celle  de  la  ville-,  les 
ennemis  n'ayant  pii ,  après  toutes  les  aLl:ioït5  éclatantes  dont  ils  avoicnt  clé  les  témoins, 
loi  rclulcc  &  à  la  ^nilbn  ,  des  marques  de  rcfbme  qu  ils  en  avoient  conçue»  Com* 
me  COQS  ces  fervices  Noos  ont  porté  a  lui  donner  de  nouveaux  titres  d'honneur,  qui 
fervent  à  l'avenir  de  témoignage  de  la  (atis&ikion  que  Nous  en  avons  ,  8^  cxcitcr.c 
fes  fuccclleurs  a  l'imiter.  A  ces  caules  ,  &  autres  comidcrationi  à  ce  ^ïous  mouvatu, 
de  trorre  grâce  fpeciale ,  pleine  puillâncc  &  aurorité  royale ,  Nous  avons  joint ,  uni 

p  fie  incorpore  &:  annexe,  &:  par  ces  prefentcs  fîgnécs  de  notre  niain  Joignons,  unif- 
fbns  &:  incorporons  fie  annexoru audit  duché  de  Bouâlcrs  ,  le  titre,  qualité  &:  di- 
gnité de  Pairie  de  France,  que  Nous  avons  i  cette  fin  oeé  fie  éngé ,  créons  fie  éri- 
geons, pnni  df^rrnivant  .V  perprtiirllement  joiiir  par  notredit  coulin,  fes  hoits  Se 
iuccclïcurs  m-iles  ,  nez  6c  à  naiiic  en  loyal  nuriagc,  dudic  dvichc  ,  en  titre  de  duc 
&  ftrir  de  France  ,  aux  mêmes  honneurs  ,  noms  ,  droits  ,  J  ^  :t  ,  prééminences 
quêtes  autres  duchcz  &  Pairies:  Voulons  &  Nous  plak  que  ledit  duché>Paiiie  de 
BoufHers ,  les  appartenances  &  dépendances,  enfcmblclcs  deoz  rierstfela  terre  de 
Milly ,  qui  étoient  dépendans  de  notre  dotnaine ,  que  Nous  avons  échangez  avec  plu- 
fîeurs  hcritsœcsqui  lut  appartenaient  dans  notre  parc  de  Verlailles»  Se  les  terres  de 
fdgneunes  d'Uioooatt  «  tant  pont  ce  qui  étoit  de  isnden  danniiie  àt  oonedît  cou* 
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ûn  le  marSctul  duc  de  BoufRers,  de  ee  <}tt1l  en  a  nonvenemeot  acquit ,  oelks  de  ^ 

Bo:micrcs  ,  Hjucoiux  &  Buicoun,cn  ccquiluicn  appartient,  Scelles  de  Moymonr  , 
Coutoy,  Souloy,laCour-d  Aimeuil  aufli  ,  en  ce  qui  lui  en  appartient,  celle  de 
l*Hecaule  t  le  fief  du  Pddel ,  les  cîcoooibnoes  &  dépendances  deTdites  terres ,  &  gé- 
néralement tous  les  autres  (îcfs  <Sc  fcigncaric;  qu'il  aura  acquis  depuis  l'crcdion  tUidic 
<iuché|  &  tout  ce  qu'il  pourra  acqucnr  ci-aptcs  de  proche  eu  proche  pour  Ibu  aggran- 
<imènient  ,& qui  yont  été  unîsparnoslcttrcs  patentes  du  i.  Février  1700.  dont  copie 
«eollationncc  ,  ninli  que  Ac  celles  de  l'éreftion  dudit  duché  du  mois  de  Scpceuibrc  1695. 
ibnt  cy-actachces  tous  ic  concre-iccl  dt:  notre  Chancellerie,  (oit  dorcnavunt  du  Se  .ip- 
pdlé  duché  &  Pairie  de  BoufHcrs  ,  &  en  cette  qualité  notrcdit  coufin  le  puiiVc  tenir 
&ea  jouir,  (es  hoirs  lucccdcurs  &  defcenJans  miles  en  lii^nc  direflc,  nez  Se  n  iviîtrc 
en  loyal  mansge,  pcrpctuclicmenc  fie  a  toujours,  .iinli  qu'ont  acccutumc  de  jouir  Se 
ulêr  ws  autres  ducs  &.  Pairs  de  notre  royaume,  (ou  en  julbcc  5:  jur  I  iidion  ,  réance  q 
en  nos  cours  de  parlement ,  avec  voix  délibcraiivc,  Ciits  d'armes,  adbmbiccs  de  No- 
bles ou  autrement,  &:  auquel  duchc-Pairie  de  Bouflfiers,  (es  appartenances  &dépcn« 
dances ,  Nous  avons  d'abondant  ordonne  par  ccfdites  prcfentes  que  la  juilice  fera  ad» 
minifttée  par  lcijugcs,oflîcter$  de  notrcdit  couHa,  les  appellations  dc(quels  reirorrironc 
en  notre  cour  de  parlcmenr  de  Paris,  fans  c|u'anCun  autre  juge  en  puillc  prétendre 
iunlliidion  fc  eonnoillancc ,  fors  Se  excepté  des  cas  rovaux ,  dont  elle  appartiendrai 
nos  juges  devant  Icfqucls  iU  avoicnc  accoucum<^  de  rcûbttii:,  à  la  charge  que  notre* 
dtr  coofîn  te  lés  de(cendam  mâles  tiendront  ledit  duché  &  Pairie  de  Nous  à  canlê 
de  notre  cuinonnc  de  France  ,  aux  charges  anciennes  &  accoutumées  (ans  aucun  ac- 
ciûidcmcnt  d  icellcs,  àc  (cront  les  vallaux  dcfilits  duché  fie  Paitie  de  Boutilcrs,  en  (ai- 
iânt  les  hommages ,  ic  donnant  ks  aveux  fie  dénombremens  par  écrit,  8e à  rousaftet  q 
généralement  quelconques  tenus  fie  abfVrains  dorénavant  de  nommer,  avouer  &  re- 
connoitrc  notrcdit  coulin  Se  (es  ruccclleurs  &  deicendaiu  mâles  ducs  &  Pairs  de  Bou£> 
fIcrSyle  reprendront  d'eux  leoridii/fi^àcaule  dudit  duché>Pairie,  fie  en  définit  d'hoitt 
mâles  en  ligne  dircftc  demeurera  ladite  Pairie  éteinte,  &:  reviendra  ladite  terre  en  tel 
ccat  qu'elle  ctoit  auparavaiu,  coatbrmémcnt  à  noldue^  lettres  patentes  du  mois  de 
Septembre  i<f9f>  ûns  que  par  le  moyen  de  notre  prefcntc  ércàion  Ce  de  l'Edit  du 
mors  de  Juillet  iftfïT.  &:  autres  faits  fur  rétention  des  terres  en  duchcz-Pairics ,  Icfdircs 
terres  &  icigneuries  puiilcac  être  rciinics  à  la  couronae  de  France,  &  que  Nous  de 
nus  fucoeflcurs  roia  puiflcnt  audit  cas  revendiquer  ledit  duché,  auquel  âc  autres  Edits 
Nous  avons  pour  le  regard  de  liOtreJit  coufuî  Se  de  les  fucceneurs  déroge  &C  dc'ro-  D 
geons  par  ces  prefcntcs  ,  le  tout  ians  tirer  à  conicqucncc  pour  d'autres.  Si  donnons 
en  nandcment  à  nos  amez  &  feauxconfeillers,  les  gens  tcnans  nos  cours  de  parle- 
nKnc,  chambre  de  nos  comptes  à  Paris»  fie  aunes  nos  oificiets  &  jufticiers  qu  il  ap- 
partiendra ,  que  notre  pre(eote  création,  éreâion,  érabliUémenc  de  Pairie  &  union 
d'icelle  audit  duché,  ils  (âlTent  lire,  publier  &  regidrcr,  &:  tout  le  contenu  encefdites 
prefenccs  ptàa  fie  obiccvec  inviolablcmenc  de  point  en  point  felon  leur  forme  &  te- 
neur, fieén  fiiflènr  jouir  nonedit  coufin  le  duc  de  Boofflers,  èc  les  6ens«  comme  dit 
c(l,en{cmb!e  fefdits  vafiaux  ,  celTans  Je  faif'ms  celTer  tous  troubles  Se  empcchcmenï, 
au  contraire  par  toutes  voyc&  dues  &  railonnables.  Cax  tel  ell  notre  plaiilir ,  fie  aâa 
-que  ce  (oit  choie  fèime  êc  ftable  i  toujours ,  Noos  fiic  même  notre  kd  à  ceC-  £ 
.dites  prefcntes.  Donné  à  Verfaillcs  au  r  is  deD^œmbce  l'an  degnoemil  i^ccnc 
buic  £c  de  notre  t^e  le  Ibixantc-lîucmc. 

ExtTdit  àtt  f^int  ie  târltmmt. 

VEU  ^  la<onr«  toutes  les  chambres  aflèmUées,les  letties  patentes  du  roy>  fr 
données  à  Vctfaillcs  au  mois  de  Décembre  1708.  lignées,  LOUIS:  Et  plus  bts, 

Sr  le  R.oy,  Ph£lyppeaux.  £c  fccUécs  du  grand  fceau  de  cire  verte,  obtenues  pac  ' 
effile  Louis-François  duc  de  Boufflers»  mariai  de  France ,  chevalier  des  ordres 

du  roy  S:  de  la  toifon  d'or ,  capitaine  des  gardes  du  corps  de  (a  Majefté,  par  Icfquel- 
Ics  pour  les  eau ics  y  contenues,  ledit  (eigucucroy  a  ercc  âc  érige  k  duché  de  BouÂicrs 
■en  titre  fie  'qualité  de  Pairie  de  France  ,  pour  dorénavant  &  perpétuellement  en  jouir 
par  rimpetrant  &  fcs  dcfcenJans  fuccelTcurs  mâles  nez  Se  à  narre  m  lovai  mariage, 
aux  mêmes  honneurs,  dioits,  digaircz  ,  prééminences  que  les  autres  duchcz  ic  Pai- 
ries ,  ainli  que  plus  au  long  le  contiennent  lefditcs  Icttici  à  b  cour  adredântes.  Veu 
aulTi  les  lettres  d'éredion  de  la  terre  de  Cagny ,  &r  autres  en  titre  de  duché  tous  le 
00m  de  JBoufflcrs  du  mois  de  Septembre  it^j.  en  faveur  dudit  iicui:  duc  de  Boof- 
flers 
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A.  flcrç  impétrant ,  larrcc  d'cnrcgiftrcOKnt  d'iccllcsdu  16.  Novembre  audit  an,  les  let- 
tres d'union  de  la  châccllenie  de  Miiiy  audit  duché  du  premier  jour  Février  lyocx 
rcgiflrccs  en  ladite  cour  le  j.  dudit  mois,  &  la  requête  prcfcntccpar  ledit  ticur  im- 
pétrant à  Ha  d'cnicgidicment  dcfdi tes  lettres  :  Conclulions  du  procureur  général  du 
roy .  oay  le  nppotc  de  M.  Jean  le  Nain  confeiller  :  La  Cour  a  arrêté  ic  ordonne  que 
lefdites  lettres  (cronr  enrcgifirccs  au  grctfc  d'iccile,  pour  jouir  par  l'impétrant,  les 
hoirs  luccelleurs  &:  dekcndans  mâles  nez  âc  à  naitre  ca  Icguime  mariage,  de  rcffct  & 
coDientt  en  icdles,  dr  €tre  exeoicées  fekm  leur  forme  &  teneur ,  à  la  charge  que  les  &e&  - 
Se  (êiçneurics  que  ledit  impétrant  pourra  acquérir  dans  h  fuirc  pour  les  réunir  .ludit 
duché  &  Pairie,  conformément  au  pouvoir  a  lui  donne  par  Icldites  lettres ,  ne  pou- 
font  lire  cenfees  8c  réputées  £iire  partie  dudic  duché  &  Pairie  ,  qu'au  prédaUe  te 

B  confcnremcnt  des  fcigneurs  donc  Icfdits  fiefs  &  fcigncurics  rclcvenr  ne  foit  rapporté, 
Se  l'iodcmnicc  à  eux  payc'c ,  comme  aulH  à  la  charge ,  que  Icdii  impétrant  ne  pourra 
jouir  du  droit  de  rcflbrc  immédiat  en  la  Cour,  pour  laifon  des  (eigncuries  qu'il  réu- 
nira, qu'après  avoir  pareillement  inJcnmifc  les  officiers  qu'il  appatdcndfa.  Fait  en 
Patletncni  le  19.  Mars  1709-  Collaiiunné.  Sigué,  Doncois. 

barÉ^  des  reg^tt  de  F^iemoÊt. 

V£  U  par  la  cour,  les  grande  chambre  te  toumeUe  ademblces  {  l'information 
faite  d'office  à  la  requête  da  procureur  gênerai  du  Roy,  aujourd'hui  19.  Mars, 
de  l'ordoonance  d'icelle  pat  le  conicillcr  a  ce  commis,  des  vie,  mœurs,  convcrfa- 
tion,  religion  cadioliquc ,  apoRolique  fie  romaine,  fie  fidélité  au  (ervice  du  roy,  va* 
Inir  *c  «"vpfrience  au  fait  des  armes  dcMcilirc  Louis- François  Juc  .le  BoufHers,ma- 
îu^hA  de  irancc,  chevalier  des  ordres  du  roy  &  de  la  coiiou  d'or  ,  capitaiiK  des  gar- 
des du  corps  du  Roy ,  pourfuivant  fa  reoepcion  en  qualité  &  dignité  de  duc  de  Bouf- 
flers, Pair  de  France  :  les  lettre?  patentes  du  roy  ,  li  ni;  1  Vcrl:r!!rs  a-;  mois  r!e 
Dccembic  1738.  Sigaccs,LO  UlSi  plus  bis,  p,u  le  Roy,  Phlly  iteaux.  Ec 
fcellces  du  grand  fccau  de  cire  verte,  obtcues  par  ledit  fleur  duc  de  Boufflers,  par 
lequcUcdit  lc;gncur  roi  a  créé  &■  érigé  le  duché  de  Uouiflers,  en  titre,  qualité  &;  d-prv.re 
de  Pairie  de  Fiance ,  pour  cu^ouit  par  lui ,  fcs  hoirs  Ô:  fucceflcurs  miles  nez  i!c  à 
I>  naître  en  loyal  mariage ,  aux  mêmes  honneurs  1  droits ,  dignitez  &  prééminences ,  qne 
les  autres  duc^  Piir-^  ■  l'arréc  d'cnrcgiflrcmcnt  d'icclles  aufTi  de  ce  jourd'hui  19. 
Mars,  fie  U  rcqucc,  puicnre'c  par  Icdii  lîcur  duc  de  Boulflcrs,  à  fin  dccie  rc^ù  en 
fadlie  dignité  de  Pair  de  France.  Conclufions  du  procureur  gênerai  du  roy  :  Ouy 
le  rapport  de  M  Jean  le  Nam  confciUer,  la  mariercmife  en  délibération,  la  cour  a 
arrêté  fi:  ordonne  que  ledit  MclUic  Louis- Francjois  de  Boufflers  lera  te^u  en  b  qua- 
lité fie  dignité  de  duc  de  BoufiHers  ,  Pair  de  France,  en  prêtant  le  ferment  accoutumé 
de  bien  fie  fidellement  fervir  le  roy ,  l'affifter  fie  confeiller  en  fes  tiès-hautes  fie  im- 
porrames  affaires ,  fie  prenant  fcancc  en  la  cour ,  y  rendre  la  juflice  aux  pauvres  corn- 
^  me  aux  riches,  garder  les  Ofdonwmcesi  tenir  les  déLibemions  dicelles  clofes  fie  (e* 
et  eues,  fie  en  tout  (e  comporter  comtne  un  bon,  fagc  ,  vertueux  fie  magnanime  duc 
&  Pair  de  France  doit  &ire ,  fie  à  l'inllanc  mandé  a  quitté  (on  cpée ,  £ut  ledit  lèrment  » 
aïant  repris  fon  cpée ,  il  a  été  reçu ,  fie  eu  rang  fie  Icanoe  en  la  Cour.  Fait  en  parïemenc 
ce      Mars  t7«5«  CoUacionné.  Si^,  Doncois. 


GENEALOGIE 

DE  LA  MAISON  DE  BOUFFLERS 

LA  MAISON  DE  BOUFFLERSefttine  des  plus  anciennes  de  la  province  de  Pi- 
cardie. Elfe  prend  fnn  nom  de  la  terre  Se  (cigncuric  Je  Boufflers, fituée  fn  Tontlr  ru 
fur  la  rivicie  d'Authic ,  à  cinq  hcucs  d'Abbcville,  qui  a  été  poûcdcc  ûns  interrup- 
tion par  cette  Mailonavant  l'an  1200.  jufqu'à  ptefênc. 

?'-RNARD  de  MorUy,  (cigneiir  de  Boufflers,  chevalier  ,  vivoit  en  11;?  <iu'il 
fut  arbitre  d'un  difiirccnd  entre  plulîcurs  grands  fcigneurs.  Les  (cigncurs  de  Ëoudicrs 
ponoiei»  alors  indifocmmcnt  ksnoiiu  de  Boafflcis,d«Maffby  9t  de  Can^ignaïUe*^ 
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fiefs  tclcvans  de  U  terre  &  lêignairie  de  BoaiBeis.  On  ignoie  i'U  fût  pcrc  de 

«eltù  qui  Sùc 
-  •  I,  ^ 

NGUERR  AND ,  Jogocur  de  Mcnlay  &  de  Campignealles ,  chevalier ,  vivoit 

"*  en  Iiyo.  &  fit  qudques  donations  à  l'abbaye  de  S  André  aux  bois  ,  prés  de 

ôntceQil  for  mer  :  il  eft  memionnc  avec  fcs  deux  fils  dans  une  chatte  de  cette 

4ibUyederan  1 167.  des  mémoires  pottent  qu  il  cpouûi  rbaidae  de  Moctay.  Il  lût 

Bctc  de 

I.  GUY ,  fcigneut  de  Morlay ,  qui  imt.  ,    ^    ^  .  ^ 

a.  EusTACHE  fe  Moriay,  confitnu  en  1167-  1«  donations  qnB^md  ion 
jae  avoit  faites  à  l'abbc^  de  S.  André  aux  bois.  ^ 

GUY  ,  feigncur  de  Moriay  Se  de  Campigneolles ,  chevalier ,  confirma  avec 
fon  frcre  fan  1167.  les  donations  de  leur  pcrc  à  l'abbaye  de  S.  André  aux 
bois,  fit  partage  aux  mois  de  Février  1211.  avec  l'abbé  &  les  religieux  de  S.  Vaaft 
■  d'Arras,  des  biris  <c  héritages  qu'ils  poflcdoient  par  indivis  en  la  feigncuric  de  Cam« 
pbmeolks  ,  leur  ccda  la  jufticc  &  la  garde  qu'il  pouvoir  y  avoir ,  *  reconnut 
Se  kor  homme -lige  pour  la  parc  ,  avec  proroeflc  de  les  aidcc  8e  lecourir,  quand 
il  en  feroit  requis ,  ce  qu  il  fit  ratifier  par  &  femme. 

Femme  M  ATHll-DE  ,  r.nifia  le  partage,  que  fon  premier  AMCT  fit  en  121a, 
/  t^bk»  avec  les  religieux  de  S.  Vaall  d  Arras ,  6C  étoit  remariée  à  rierre  le  Cocq,  (4)  che- 
f«}jfM(.itCM.  brfque  de  fon  confcntcment  elle  remit  à  la  même  abbaye  tout  ce  qu'elle  q 

tcnôit  ch  doinitc  ivx  U  terre  de  Campigpeulles,  reconnoiflant  en  avoU  été  dédom- 
magée fur  les  autres  terres  Sc  héritages  de  GUILLAUME  fon  Sk ,  qui  fuît. 

GUlLLAUNtF.  de  Morlav,  chevalier, fèigneur  de  Boufflcrs,  de  Morlay  &  de 
Campigncullcs ,  fit  quelques  dons  à  fAbbaye  de  S.  André  aux  bois  de  Mon- 
trettil,  conjointement  avec  Mâth$Ue  (a  mcre,  par  un  aftc  du  mois  de  Juillet  11 27. 
Il  avoit  promis ,  dés  le  mois  de  JuUlet  121X.  avec  lUvuU  la  femme  en  prcfencc  de 
C  0  w.  Ciu»-  Guy  de  Chaumoni  ou  de  Caumont  en  Artois,  (  *)  qu'au  cas  qu'elle  prit  <on  douaire 
•«*  fiir  la  terre  de  Campigncullcs ,  tenue  en  engagement  par  les  religieux  de  S.  Vaall 

d'Arras  ils  en  repreodroicnt  mo»tié  lût  U  terre  de  Boufflcrs,  tant  que  dureioit  1  cti-  D 
cagcmcnt ,  &  que  ce  feigncur  de  Chaumont  (croit  fcnri  du  lurplus  comme  (ci- 
encur  de  fief.  11  leur  engagea  encore  au  mois  de  Juillet  1131.  tout  ce  qu'il  poOcdoità 
CampigneuUes.lcurpctmitd'cnclorclcsboisqaiIsy  avoicnt,  de  prendre  leurs ufages 
dans  les  liens  ,&  leur  céda  quelques  héritages  fous  certaines  redevances  pour  augmen- 
ter la  maifon  qu'ils  v  avoier.t.  Cet  aftcclUccllc  de  fon  (ceau  echi^urte  i»gm  cr  de 
r«fAi««a.M.  gueults  ,  0m  m,  fr^  i»4rtiar  .  légende  ,  S.gtll.  mildnn  m.hus  de  C^m^"^-  (0 
J^CfmmAMlk.  %  augmenta  en  1139.  les  biens  que  (es  predccclleurs  avoient  faits  ilabbave  de  S 
André  aux  bois ,  &:  il  paroît  qu'il  avoit  alors  dcllein  de  fc  croifcr  pont  la  terre 
^    Ûinicce  qu'il  n'cxccuta  pas,  étant  mort  en  i 240. 

L  Femme,HAVlDE;nomniéedansraaedumoisdeJuiUetia«.oùelteeftdiM,« 

Arthivn d4  dimc  de  Bowfflcn.  {  d  )  ■ 
riUé^  i,  /MM     j.  HENRY ,  feigncur  de  Boufflcrs  ,  qui  luit. 

VM^tAmh       n.  Femme,  JEANNE, yWwi«  «•/*r''/' .      ^.  ,  ^ 

On  trouve  vers  ce  même  temps  Ade  de  Boufflcrs, qui  Vendit  en  ïxzj. quelque^ 
terres  à  Quctnicu  du  confentement  de  Foulqttes  ic  de  Gâtrier  fes  ennns. 
%  ^  IV. 


ri'alÊ 


FNRY  ,  feigncur  de  Boufflers  ,  de  MorUy  &  de  CampIgncoBes ,  chcv^icc, 
prit  le  fumoro  de  Boufflcrs,  que  fa  poftcrité  a  toujoors  conferyé.  Il  confimi 


ri'àbbtvedeS.  André  aux  bois  tout  ce  que  fon  pcrc  y  avoit  doniie  ,  reconnut  an  p 
mois  de  Janvier  iz.,o.  avoir  engagé  à  celle  de  S.  Vaaft  d'Arras  ce  qu  il  avoir  àCai».. 
iMcncuUcs  ,quc  toute  lajulticc  &  les  autres  droits  quil  y  a?ott  en  dépaidofent,  K 
^1  cnitoit  hoimnc-ligc  comme  fon  pcrc.  Son  (ceau  qui  cft  au  bas  dun  titre  du 
mois  de  Mars  1147.  chargé  de  tms  mlUttcs  ^  <uUcs  .  icgcndc  t  SmOt  Henrm 
iCWo«d.M.  de  Bojjleres.  {e)  WcH qualifié  chevalier, dansa» aÔe  du  rnois &  juillet  jH»^?"  Ic; 


dette  parlé,  &  ratifia  au  mois  de  Mais «47-  «»«  «c£«WMa»c^^ 
de  Vauly  avoient  Êiice.  Son  âis  iûc  .  — ; 
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DES  PAIRS  DE  FRANCE.   BOZ^FFLEKS.  7». 


D'jrgtnt  4  j. 
mollettes  4  6. 
1AIS  dt  gutults 
pefft]  î.  er  I. 
Cr  Mttmftgtiitt 
de  5».  troijcttti 
TtiToifttétt  dt 
nsimty  j.  tnihtf 
}.  f»/«/«  à  J. 
f  «    »rr ,  (w  } . 
deimtrei  f»fitt 
z.  &  i. 


D 


(  4  )  r»/»»! 


C">  UILLAUME  II.  du  nom,  (cigncur  de  Boufflcrs  5c  de  Campigncnllcs , chc- 
f  valicr,  confirma  au  mois  de  Juillet  11,58.  les  donations  de  ion  pcrc  à  l'abbaye 
de  S.  André  aux  bois ,  &  à  celle  de  S,  Vaaft.  Cet  adc  eft  fcellc  d'un  (ccau  /ime'  de 
croijettes  âu  fui  fiché  âvtc  trots  moUtttts  k  fix  tais  ;  de  même  qu'un  titre  du  di- 
manche avant  la  tcte  de  S.  André  1262.  en  faveur  de  l'abbaye  de  S.  Vaall  d'Arras, 
où  on  lit  pour  Icgcndc-f  S.  WilUumt  de  Bouf fiers.  Il  accompagn.i  Charles  de  France, 
comte  d'Anjou  fie  de  Provence ,  frère  du  roy  S.  Louis,  à  la  conquête  des  royaumes 
de  Naples  &:dc  Sicile  en  ii65.  Se  diftmgua  en  ces  expediiions  à  la  tcte  des  trouf>cs 
de  Picardie  qu'il  commandoit,  &  particulièrement  à  la  bataille  donnée  contre  Main- 
froy  ,  qui  difputoit  ces  deux  couronnes  ,  où  Collenuno  dit  que  les  Picards  curent 
l'honneur  de  la  victoire  remportée  prés  de  Bcnevcnt  le  26.  Février  de  la  même  an- 
née. Au  retour  il  termina  par  un  accord  du  mois  de  Juin  1275.  le  lendemain  de  la 
Trinité,  le  différend  qu'il  avoir  avec  Dreux  d'Amiens ,  lire  de  Vignacoutt ,  au  fujet 
des  prétentions  de  ce  dernier  lur  la  feigneurie  &  la  juftice  de  Boufllers.  11  fit  une 
fondation  en  1297.  avec  la  dame  de  Bournel  ta  femme  à  l'abbaye  de  BcUinghcn  en 
Hamault,  transférée  depuis  à  celle  de  Cantinpré.  (  4  ) 

Femme,  SUZANNE  de  Bournel,  fille  de  N.  de  Bournel  ,  fcigneur  de  Thiem- 
brunc ,  ySf/ViO»/  les  atuiqiiitez.  de  U  ville  i Amiens  far  la  Morliere  ftge  219.  Louvct, 
anctetmes  refrnr<iues  de  U.  Nobleffè  Beattvùftne  ,p.  1 69.  dit  qu  il  cpouû  une  fille  de  Cam- 
pignculles. 

PIERRE  I.  du  nom,  fcigneur  de  Boufflcrs,  qui  fuit. 

PIERRE  I.  du  nom ,  fcigneur  de  Bouflkrs, chevalier, eft  employé  dans  le  compte 
de  l'an  1296.  pour  les  gages  dûs  aux  chevaliers  de  l'armée ,  que  le  roy  Philippe 
ie  Bel  envoya  en  Guyenne,  pour  en  chafTer  les  Anglois.  Son  fils  fut 

VII. 

ALEAUME  I.  du  nom  ,  fcigneur  de  Boufflcrs,  de  Campigneullcs  &  de  Brailly , 
chevalier,  fc  fignala  l'an  1504.  à  la  défaite  des  Flamans  a  la  journée  de  Mo.is 
en  Puclle,  oii  il  conduiloit  les  troupes  de  Picardie  fous  le  comte  de  Boulogne ,  dans 
l'armée  du  roy  Philippe  le  Bel,  il  fut  encore  un  des  fcigneurs  de  Picardie  ,  qui  allè- 
rent l'an  1 3 1  o.  au  fccours  de  Robert  comte  de  Flandres,  à  qui  GuilLiume  comte 
de  Hainaut  &  de  Hollande  difputoit  le  comté  de  Zélande.  Il  ratifij  le  mcrcrcJy  après 
la  S.  Martin  1 3  28.  une  donation  qu'un  de  l'es  vallaiix  avoir  faite  de  quelques  héri- 
tages mouvans  de  Ion  fief  de  Brailly  ,  comparut  à  S.  Riquicr  le  1 1 .  Septembre  1  j  57. 
avec  les  chevaliers  &  feigncurs  de  Picardie  dcftinez  pour  une  expédition -,  il  cil  qua- 
lifié chevalier,  dans  une  quittance  qu'il  donna  le  22.  Décembre  i  jj8.  à  Nicolas  le 
Gros  Treloricr  des  guerres, de  70.  livr.  10.  f.  6.  dcn.  lur  (es  gages  &ceux  de  4,  ccuycrs 
fous  Jean  de  Caycux ,  capitame  du  roy  i  Tounuy  Son  fccau  cft  un  écu  chargé  de  trois  mol-  (  i  )  cabiœt  <leVl. 
lettes  Actomfâ^ees  de  cinq  croix  recrotfetées  an  pied  fiché  à"  quimefeuille  en  peinte  [h),  rfc  Cl*itemfc*uli.  . 
il  fût  employé  avec  plufieurs  écuycrs  de  (a  compagnie  au  licge  de  la  ville  de  Tour- 
nay,  (ous  Raoul  de  Bricnnc  III.  du  nom,  comte  d  Eu  &  de  Guines  ,  connétable  de 
France , depuis  le  i.  Odobre  ijîç.  jutqu'au  21.  Avril  1340.  &:  Icrvoit  en  Norman- 
die &  en  Picardie  fous  Jean  de  Chaftillon  ,  lire  de  Dampierre,au  mois  de  Septem- 
bre 1352.  Bcllcforct  lui  donne  le  litre  de  vaillant  chevalier. 

Femme ,  N.  . ,  I 

1.  JEAN  ,  fcigneur  de  Boufflcrs ,  qui  fuir. 

2.  GuiLLAUMH  de  Boufflcrs,  Icigncur  de  Campigneullcs  ,pcrc  àc  Marie  i.c  BouP- 
Hets,  femme  de  Icigncur  de  Blcquui ,  chevalier,  laquelle  tranligca  le 
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T}.  |anvief  1372-  avec  GiUat  deBoufflcrs  fa  coufioe  .nmchanc  la  terre  de  A 

CampigncuUcs,  c\\.\' Altâttme  I.  leur  avcul  .ivoit  dor.ncc  en  parrage  3  l'nn  fécond  fils. 

3.  Emcuerrand  de  Boufflers ,  c(t  nomme  dans  la  trantadion  de  1 372.  Il  fut  nia-> 
ft^,  mais  on  ignore  le  nom  de  fa  femme  »  te  AHtM  de  Fauquemberg  tuteur 
des  cnfluu  qu'il  bifîa,  ol>tint  le  7.  Juillet  14I9.  une  (entencc  du  i'ij'^'  cic  Mon- 
itcùii,  pouL  i'cxccution  du  (eftamentde  GmliênmeAc  BIcquiu,  duquel  ihctoieuc 
héritiers,  à  cauic  de  Mtrie  de  BoufHers  leur  courmc. 

^  Amhb  de  BouAlers,  mari^  à  AMme  dcBoumaoville. 

VIII. 

J £  AN  (djneurde  Bouiïiers,  chevalier,  fervic  avec  plufieurs  écuyers  de  fâ  compagnie  B 
anoéa  ii^i.  t  jtj<  lôos  Jean  de  Cletmont-  Meûc  tnar^dulde 

France ,  fiiivant  les  quittances  fcetlées  de  (bn  fceaaaax  armes  de  Boufflers,  BelleforSc 
fait  une  honorable  mention  de  lui  parmi  les  feigneurs  qui  attaquèrent  rarriciC'gaide 
des  Ajigloii  en  i  j<o.  lodqu'ils  le  retirèrent  de  devant  Paris, 
t.  ALEAUME  II.  du  nom  «fcignciirdeBoafien,qtiifuiL 

2.  FNGUERRAND  Je  Boufticrs  ,ccuycr,  fervoit  fous  Philippe  comte  d'Arcois , 
pafla  CD  revùë  à  Lille  en  Flandres  en  ïi%6.  &  140^.  il  y  dt  qualiHc  Mmficwr 
Mupêenmd  It  tmifftn  Atmâir^  gamfdfftt  de  doue  Aewiert-Mt^s ,  Jbv 
ÛHyers  cr  de  douze  archers.  Son  frcrc  lut  Ht  partagiC  eni|fl.ft  1)9^.  On  lut  q 
donne  pour  tcmmc  Mâru  de  Vrttbtcq^ ,  Se  pour  fils. 

JsANdeBoufflerstféigneiirde  Prem  aux  bois  mentioané^osan  titre  deT49t.  où 

il       dit  qu'il  avoit  un  fief  de  ladicccffinn  rfc  feu  fjt^uerraud  fan  perc,fitué  à 
Noyellc  en  Cauchie;l  cloignement  des  tems  pourroit  taire  douter  de  ces  drajez. 
Femme,  Teawvb  de  (aime  .<frjg«Nfp,d»e  de  /ftawâfiSr ,filie  de  HKgnestc  de  ymm 
d'Ollrcl ,  fut  n-crcentr'autreî  cnftins  de  Peromu  de  Bouff  ers,  femme  de  A'/«/tf 
du  Bus, ecuyer  ieigncur  du  Bus,deVailly,dei»aucourt,&c  fîlsdcj^«<>w  duBus, 
chevalier  »6c  étjetrme  Poiily  ,heritierede  Sauooan.  f«rmw  de  Bouffi  en  fiit 
maric'c  par  contrat  du  1.  Oâiobrc  ?  t  p 
j.  Gij.LETT£  de  Boufflers,  mariée  a  Atmrieu  de  Cambron  ,  feigncur  d'Argonnc»  D 
écD^^tranfigea  le  12.  Janvier  i}7i.  avec  .^Mkrif  de  Bauillers& ooufinegermaiae« 
pour  fa fcrredc  Campigncullcs.  îllc  vivûit Tan  iJ78.  avcc.lon  mari, lequel  donna 
quittance  de  cent  florins  zAleaume  de  BoulBcrs  (oti  bcau-frctc,  pour  partie  de 
ladocdclafcmme. 

4.  Makie  de  B<uifllci8 , mariée  en  1 3  S à  Mtotbim  de  Thibcauville. 

1  X. 

ALEAUME  II.  du  nom  ,  feigncur  de  Boufflers ,  chevalier,  tranfîgeale  i6.  Janvier 
1378.  ivecjtnJrieM  de  Cambron  (on  beaihfrercirendir  aveu  de  (â  terre  de  Boufflers 
le  I ^.Oàobre  i  jSo.Jean dcMontcâvrel chevalicr,donna  le  13-  Mars  i  jS^.quittaitcc  de 
1000.  liv.  fur  4000.  liv.  ducs  de  refte  de  jcoo.  liv.  à  lui  &  autres  lommes  ordonnées 
par  icuies  du  101  du  aç.  May  précèdent ,  pour  aider  à  payer  la  finance  de  ijooo.  liv. 
en  laquelle  loi  le  lire  de  Boofners ,  Euguerrmd  de  Boufflers  fon  fiere,  GTiiHaame  de  ^ 
Bnmeu  &  autres  getitilshommes  julqu  au  nombre  de  vingr-quatrc  r  i;i  ;jr  â<'  rançon- 
nez par  Pierre  de  Croiuiebeti  dievalicr  ,  m  voitge  dermtrenuM  fut  f»  U  rsi  ta  put 
/.i'«HM^.  Il  fe  trouva  à  Amiens  avec  plu(ieursécuyers&  arcfaersde&compagnic  pour  . 
fetvirdans  l'cntrcprifc  qu'on  meditoit  de  faire  fur  l'Angleterre ,  fut  fait  piilonnicr  à  la 
bataille  d'Azincourt  en  1415.  &  conduit  en  Angleterre,  d'où  Une  revint  qu'après  avoic 
p«tfé  sooa  Uv.  de  rançon. 

Femme ,  CATERINE  de  fiankanes,  fille  de  sAtrt  (dgneurde  BenieaUes  de  d» , 
Jttme  de  Foffeux. 

I.  D*v  I  D  (cieneor  de  Boufflers  *  eft  qualifié  écuyer  (fans  une  quittance  qu'il 

donna  le  i.  Ceccmbrc  1416,  à  Colart  de  Bcaurain  ,  receveur  des  aides  :  il  parok 
encore  its  treix  ^  des  mêUtttes  fur  te  Iceau ,  quoique  rompu  :  il  elt  nommé  entre  F 
les  ptiodpaux  feigneurs  qui  avoient  charge  de  gendarmes  dans  l'armée  du  duc  de 
(«)Masti(ie(        Bourgt^nCjlorfqu'il  prit  en  141 7.  les  villes  de  Bcatimont     de  Poaroi(ë>  de  qu'il 
p.  vint  mettre  le  fîcgc  devant  Paris ,  il  mourut  laus  ^ voir  ctc  maiic.  (<t  ) 

i.  PlI-RRE  H  du  iium,feigneur  de  Boufflers  qui  luit. 

3.  MCAISF  de Boufflcta«te^neucde  BeauHatidcciNirti^ f^mté fertnfftrUt  ci- 

mes.  §.  IV. 

4ioaATliix  de  Boufflers  époufa  i^'.Jem  Bregier, chevalier,  fcigneur  de  Vironceaux 
en  Ponthieu  «  z"-  Baudtumàc  Sams, chevalier, avcclequel elle vivoit  en  1428. & 
dont  elle  ctoit  veuve  en  143^.  3°.  au  mois  d'Oâobrc  1457.  Stbert  de  Mailly, 
chenliet  feigneur  d*AuclM]iUe,lbaMid  file  de  ^kf  de  AUlly  fëlgpeoi  d'Anduiille 
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8c  de  A/ârguerite  de  Longucval ,  dont  clic  fuc  la  (ccondc femme  Elle  mourut  (ans 
cntiins  apics  avoir  donne  te  ty.  Février  1438.  fa  terre  de  Vironceaux  à  l 'jbbavc  de 
Uim  Sauve  de  Montrciitl. 

X. 

PIERRE  II.  du  nom  .feignent  de  Boufflcrs^  chevalier  ,ctoit  dans  la  compagnie  de 
Raoul  de  Flandres , chevalier  banncret, qui  fit  montre  à  Monircuil  le  i.  Mars 
14 10.  Hit  l'un  des  ambafladcuts ,  que  Philippe  /e  Bm  duc  de  Ccjurgognc  envoya  au  roi 
Charles  VU.  pour  le  traite'  de  paix  , qui  fur  conclu  à  Arras  l'an  Hjj.  Il  accompagna  en 
J445.  le  damoilcau  de  Commcrcy  ,  les  tcigncurs  de  Chaftillon ,  de  Gaucourt  <Sc  d'A- 
plaincouri  qui  menèrent  mtlU  bons  comb.uisns  au  dauphin  depuis  roi  Louis  XL  &  le 
fcrvirent  utilement  à  faire  lever  aux  Anglois  le  ficgedc  Dieppe  le  14  Août  de  la  même 
année.  En  1445).  Icsfeigncursde  Mouy.Jc  Ponchcs&:  de Bcrnicules  &  lui,  prirent  par 
cfcaladc  la  villcde  Gerbcroy  fur  les  Anglois.  L'année  fuivanie  il  accompagna  le  même 
dauphuj  à  la  conquête  de  Normandie:  fc  trouva  avec  lui  à  la  prifcdc  Falaii'e  &  à  plulîeurs 
autres  expéditions  ;  &  cette  guerre  étant  fiaic ,  il  fcrvit  le  duc  de  Bourgogne  contre  les 
Gantois  l'an  145  j.  avec  Ntcisje  de  Boufflcrs  Ion  frère.  Il  avoir  fait  fon  tellamcnt  le  10.- 
Decembrc  1 444  par  lequel  il  ordoniu  fa  (epulturc  daris  l'cglilc  de  faint  Manguillc  ,  pa- 
tron du  lieu  de  Monlhclct. 

Femme, ISABELLE  de  Neuville damedcNoinettc&  dcNoyellcs,  fillcdeyf-w»  de 
Neuville,  chevalier  fcigncur  de  Martringhem,&  d'I/dhelUdc  Mailly  Mammeczjfut  mariée 

Î)ar  contrat  du  14.  janvier  1435.  y/ww/wr  de  Neuville  Ion  frère  lui  donna  quarante 
ivres  de  rente  pour  la  dot  :  ellcfc  remaria  à  Robert  de  Pccquigny , chevalier  fcigncur  de 
Cagny  en  Beauvoilis,&  du  tiers  de  la  ch.îtellenic  de  Milly ,  qu'il  donna  à  fa  femme  & 
dont  elle  fît  hommage  le  2 1 .  Fc'vrier  1486.  àPicrrcdc  Bourbon  comte  de  Clcrmoni. 
I.  lACQlJES  leigncur  de  Boufflcrs,  qui  fuit. 

1.  JrAN  de  BoufRers,  fcigncur  de  la  terre  Noillettc,  outre  laquelle  il  eut  en  partage  jo. 
liv.  de  rente  ,  fut  bicflc  en  147^.  à  la  bataille  de  Nancy,  combattant  près  du  duc  de 
Bourgogne ,  &  mourut  l'année  luivante  de  fes  blcflurcs  à  Cagny.  Il  avoit  fait  fon 
icftament  des  l'an  1474. 

3.  CoLART  de  Boufflers,  eut  en  partage  la  terre  de  Sailly ,  &  fut  favori  du  duc 
de  Bourgogne,  auprès  duquel  il  fut  tue'  à  la  bataille  de  Nancy  le  5.  Janvier  que 
l'on  comptoit  encore  147*. 

4.  Robert  de  Boufllcts,  abbé  de  Forcftmonticr  auprès  de  Rue. 

5.  Renaud  de  BoufHers,  chevalier  de  Rhodes,  commandeur  de  FiefTcs  près  Dour- 
lens,  en  1481. 

6.  Beutpand  de  Boufflers,  nommé  dans  le  tclUmcnt  de  fon  pcrc,  lequel  lui  lé- 
gua 450.  liv.  mourut  (ans  po(\eritc. 

Enfuis  naturels  de  Tierre  de  Seaffiers  11.  du  ntm. 

l.^2.^\cr\  ^bàtird de  BoiiJJlers à  «luifen ptre  legiu  50. //v.  vivait  tn  1499  fittferede 
Jeanne  dt  Boufflers ,  4  laquelle  Jacques  ^fet^eur  de  Boufflers  leguâ  8.  bv  far  le  tefitmetit 
qu'il  fit  la  même  année. 

i.  Se  j.  Jeannette  &  Cûcttc  bâtardes  de  Bouj^ers ,  aufquelles  leur  fer  e  légua  ^o.  liv.  far 
(on  lejfsment. 

T  ACQUES  fcigncur  de  Boufflers,  de  Cagny  ,  de  Milly  &  d'Urocourt  ,  chevalier, 
1  fut  donne  en  146J  par  le  roi  Louis  XI.  à  Charles  comte  de  Chatolois,  depuis 
duc  de  Bourgogne  ,  comme  un  vailUnt  cafitaine  ,  dont  il  fouvoil  Je  fervir  dans  tou- 
tes fes  entrefrifes ,  après  la  mort  de  ce  prince  tue  à  la  bataille  de  Nancy ,  le  roi  ayant 
voulu  faire  prêter  le  (érmcnt  de  fidélité  aux  (cigncurs  de  Picardie  &:  de  Ponthicu.qui 
avaient  fuivi  ce  duc  ,  le  fcigncur  de  Boufflers  rcfufa  de  renouvellcr  le  fien  ,  loute- 
nant  qu'il  ne  l'avoit  point  violé ,  puifqu'il  n'avoit  fcrvi  le  duc  de  Bourgogne,  que  par 
l'ordre  &:  du  commandement  exprès  duroy,qui  agréa  cette  reponfc.  Il  acquit  bientôc 
après  bcaucoupdegloireàlajournccde Guincgàîe  au moisd'Août  1479.  L'abbé  &  les 
religieux  de  Valoircs  lui  donnèrent  le  dénombrement  du  fief  de  Ponches  le  ij.  No- 
vembre 1454.  Il  ell  qualifié  noble,  fuiffànt  cr  tres-redouté fèigneur ,  dans  unaftc  qui  cft 
en  original  au  trc(br  des  chartres  de  la  laintc  Chapelle  de  Paris,  de  l'an  1495.  >Sc  fie 
fon  tcltamcnt  le  17.  Février  1499.  par  lequel  il  ordonna  fa  fepulture  dans  l'égUlê  de 
S.  Lucien  de  Bcauvais. 

Femme,  PERRONE  de  Ponches,  fille  &  héritière  de  Pierre  fcigncur  de  Pon- 
ches (Se  de  Lizccourt ,  chevalier ,  l'un  des  Pairs  du  comté  de  Ponthieu ,  chambellan  du 
roy  &  de  Catherine  de  la  Hayc-Bournan. 

Tome  r.  X 


k       HIStOIRE  GENEALOOIQUE  ET  CiIRONOL 

1.  JE  AN  TI.  àn  nom  >  feigacor  de  Bouffie»  r^iii  lîiic.  'k 

2.  Hl(  uLs  de  Bouillcrs,  cfacvalicc  de  Rbodc»;  coimiModeuE de  ViUe-Dieâ  ptét 
le  Mont  S.  Mkhcl. 

5.  Adilieh  de  Beufflccs ,  feigncur  d'Ucoonin»  chaiwioe  d'Anikn» ,  proQonoiaise 
apoftoliqoe  l'an  1514.  abbc  de  S.  Saute  &  de  Laonoy ,  mourut  au  irtois  de  Mas 

4.  IsAMBAiiT  de  Boufflers ,  fçigncar  dé  la  Chapelle  (ousGecberoy  >  teflale  )o.  Jaik- 

vicr  1510.  &■  jnoviriiC  ûns  avoir  ctc  marie. 
i.  IsABEAU  de  Boufflers»  tcmme  ca  ijo/.  de  Je*n  feigncur  du  BoMc-BoreiiCj 
l«qud  donna  le  if.  Novembie  de  la  m&ne  année  quittance  à  Jem  de  Ixai^  B 

fiers  de  joo.  liv.  pour  la  Hat  de  fa  femme. 

6.  Makib  de  Boufflers,  chanomefl'e  à  Maubeiige  en  14S7.  ou  cUc  luuurut  le  2. 
Juin  If  14. 

7.  Autre  Marte  de  Boufflers,  cpoufa  GuilUume  d'Oflmc  ,  feigncur  de  Chnlca 
9c  de  Neuville.  Son  pcre  lui  donna  le  28.  Novembre  149S.  la  terre  de  NoiUcttc, 
au  lieu  dcccUe  Je  Vaux  qu'il  lui  avoir  promifa.  Un  memoife  pone qu'elle  épouia 
au^^^y^««dc  Bcu!  - 1   ,  (cigncur  de  Tr 


lin. 


8.  Jeamn£  de  BouiHci:^,  dame  d'Ucocourc  ,  Lut  b  ùoiiatiuti  d  ljkmlf*rt  de  Bouf-  C 
flets  km  frcrc ,  donna  cette  fdgneuiie  i  Mréen ,  feigncur  de  Boufflcts ,  fim  n6* 
veu  >  le  1 3 .  Novembre  i  j  49.  &  mourut  ûns  avoir  été  mariée  en  i  ç  s  3 . 

9-  Marguerite  de  Boufflcrv,  mariée  1*.  le  18.  Oâobrc  1498.  à  Je4»  fcigneur 
de  S.  Lau,  ou  de  S.  Elan ,  lîls  unique  d'Antoine  (cigncur  de  S.  Lau ,  qui  lui  donna 
en  faveur  de  ce  mariage  les  feigneunes  de  AUicl  &  de  Augiccourt,  &  ce  qui  lui 
appartenoit  au  terroir  de  Rtimhvfl.  i*.  en  ijzi.  à  Antoine  de Piflclcu ,  fcigneur 
de  Marle;llci  i^v  ce  GcimaKWiUicis ,  Hh  de  Jem  de  Pillclcu  ,  chevalier  ,  feigncur 
de  Fontaine- Lâvaganc,  &dc  jA»MKdcOrcux*d'£Ineval.Ellcfucfoptctmc£cfem* 
me  f  de  il  fe  remaria  i  yfWmwerrfd'YaucDurt.  /  d 

10.  Fr<.Ar«^oisE  de  Bouffie  ,  >'  clTc  de  fainte  Auftrebcrtc  de  Monftrciiil  pendant 
49>  ans ,  mourut  le  1 9-  janvier  i  {  p.  après  avoir  âit  fcbâur  ce  monailcrc.  Voyez 
tSd.  CArjf.  Sdk,  dr  itf 56.  urne  JK M.  ut. 

lU  HsiBHB  de  Bottffleis,  femme  de  Jean  bami  depanka* 

XIL 

JH  AN  n.  du  nom,  feigneur  de BouAers  »  Caeny  ,  MUIf t  Ucocomt ,  Buicoort, 
Lizccourtt  Monftrclct,de  Vaux,  &c.  vicomic  de  Ponchcs,  Pairde  Poinhicu,  pir- 
UfjBijiWcJjâmbart  de  Boufflers  (on  fretcle  if.Septcmbte  1^4.  eue  beaucoup  départ 
auxbonncs  gracesdesrois  Louis  XII. dt  François I. Ce  dernier  prince  appréhendant, 

que  rFmpcrciir  C  harlcs  V.  n'alfiegcât  quelque  place  de  la  Pic.iidic  ,  cnvo>a  le  feigncur 
de  h  Rochcpoc,  hcrc  du  conactablc  Anne  de  Montmorency,  pour  convocjucr la  no- 
hlciTc  du  lîcauvoilîs,  &  écrivit  à  Jem  de  Boufflers  de  conférer  avec  le  (cigncur  de  U 
Rochcput ,  fur  l.t  chafe  f>Mqiu  Je  /en  roysume,  &  de  TaU'irtcr.  La  lettre  cft  dj  j.  0£ko* 
btc  ijiy.  Il  tcli:a  le  6.  février  15JI.&  dut  1j  Icpukurc  en  l'cglilc  de  Cagny. 

Femme ,  FRANÇOISE  d'Encre,  darne  de  Rouvcrcl ,  fille  u  iquc  de  Jean  d'Encre,  E 
chevalier,  (cigncur  de  Ro^vrrr!   de  Srp[:i)utrc&  de  Laval  en  partie ,  &  de  Caterine  de 
Haverfqucrquc,dauicdc  Dixmuae  eu  tiatidtcs,  flitmariéc  le  4,  Janvier  1457.  &  tcfta 
le  14.  Janvier  ijji. 

I.  ADRIEN,  famcur  de  Boufflers,  qui  fuit. 

£.  JtAN  de  Boufflers,  fcigneur  de  Scptoutre  auprès  de  Montdidieren  if  }i-  par  le 
partage  qu'il  fit  avec  Adrien  fon  frcrc  aîné. 

3.  Antoimb  de  Boufflers ,  chevaher  de  Rhodes  en  i}29-  fe  figiula  au  ficge  de 
Modoo.  L'ordre  ayant  été  donné  pour  faflaur ,  8;  n'étant  pas  du  nombre  dtt  : 
chevaliers  commandes ,  il  prie  un  liabic  de  foUa: ,  niunra  des  premiers  fur  la  br^ 
che,  <S(  les  autres  chevaliers  animés  par  cet  exemple  em^rtcrcnt  la  place. 

4.  Jacques  de  Boufflers,  religieux  à  S.  Lucien  de  Beau  vais  en  i^y.  puis  prieur  F 
de  Mdly  le  7.  Juin  i5  3i>. 

j.  Isambart  de  Boufflers ,  fcigneur  de  la  Motte,  par  partage  de  l'an  1554.  mort 

ians  avoir  dté  marié  en  1  (48. 
6.  François  de  Boufflers ,  (cigpeutdtt  Tect»    de  Vaux»  décéda  le  7.  Féviiec 

I .  ians  avoir  été  marié. 
7*  Caterikb  de  Boufflers  «  Inmne  en     }|.  de  Jem  de  Btunaoliea»  fcigneur  de 

la  Neuville  fur  Aur.cuil. 
%.  Françoise  de  Boufflets ,  mariée  par  contrat  du  28.  Septembre  1517.  à  Quilu»- 

meét  Pondu» ,  chevalior ,  (ê^oenr  da  MeÛJilrVadié  >  gouvenwoc  de  Caudebe^ 
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fils  de  Jltfùm  de  Pondies ,  (eigneur  du  même  liéu ,  &  de  Chrome  ParcnrV  '  ' 
9.  Se  lo.  Louise  <Sc  Jeronime  de  Boufflers  reçues  aux  chanoincflrs  de  Nivcifc, 
fuivjnc  leur  preuve  attcftcc  par  Fcrv  de  Croy  v  (cigneur  de  Rcrux  ,  Hugues  de 
Mcl«n,vicomtedeGand,JeandcH4tWin,  (eigneurd'Elclebcc,  &  Jean  dcMont- 
morencr  ,  feigneut  de  Bours  l'an  1  jio.  Loui/ê  fc  maria  cnfuite  le  11.  Avril  15  jj. 
à  Philippe  de  Veniflc ,  fcigneur  du  Metz  &  d'On2cmbray. 
11.  MAhGUERiTEdc  BoufHcrs  ,  c'poufa  par  contrat  du  premier  Juini524.  Lmt 
de  BulFeradc  ,  fcigneur  des  Ricux  ,  d'Argoules  ,  &r  de  Dominois  né  à  Milan, 
&  natoralifc  avec  Ibn  pcrc  en  Novembre  1504.  {  if  )  Il  ctoit  fils  de  Niti  de 
Buïfcra.lc  ,  &  de  Jeanne  de  Ligny, dame  d'Argoules.  /'î  iy.r^.  i>i 

n.  Guillemette  &  Chaplotte  de  BoutHcrs,  religicufcs  Dominicaines  cawv»i  C/»/. 
à  Poifly, cette  dernière  le  ij.  Mars  \^6z.  /•'•«44  '«'' 

14.  Mapihe  de  BoufHers ,  rciigieafc  avec  fes  fctiirs  à  PoifTy,  fût  e'luc  prictire  par 
la  plus  confidcrabie  partie  de  I4  communauté  le  8.  Novembre  1^83.  mais  l'au- 
tre partie  .qui  avoir  clu  Jeanne  de  Gondy,  pfcvalut  par  autorité  de  la  Cour, 
&  enlutte  du  général  ;  ainlî  elle  ne  fit  point  les  fondions  de  prieure,  {b)  &  mou- 
le  jtf.  Février  ijpj. 


D 


rut 

I  j.  Jeanne  de  Bouliers,  abbcflc  de  fainte  Auftrcbcrte  ,  ne  fe  trouve  point  dans 

le  GaI.  Chrtfi.àc  1  Edit  de  iffytf. 
\6.  Suzanne  de  BuufHers,  rcligieufc  dans  I4  tiicme  abbaye. 

XIII. 

ADRIEN  I.  du  nom,  (èigneur  de  BonWers,  de  Cagny,  de  Milly,  d'Haucourt, 
d'L'rocourt  ,  de  Buicoott ,  de  Remiencourt,  de  Rouvctel,  de  Ponches  &  de 
Lizecourr,  Pair  de  Ponthicu,  commença  de  tervir  des  l'an  lyij.  (e  trouva  à  la  ba- 
taille de  Tavieen  1524.  ou  il  acquit  beaucoup  de  réputation  ,  fit  hommage  de  fes  ter- 
res le  16.  Avril  I  j  jy.  partagea  avec  Fran^oiu  de  BouWcrs  fonfrcrc  le  51.  Janvier  iH^* 
le  mourut  âge  de  94  ans  en  158^. 

Femme ,  LOUISE  d'Oiron  ,  fille.de Jean  d'Oiron ,  chevalier ,  fcigneur  de  Vernciiil 
en  Touraine  &  du  Bcaugc,  de  Menncau  &  de  Locilloiiiere  en  Anjou  ,  «Se  ^IJthtâ» 
d'Fftoutcvillc-Villcbon  ,  fille  âHcltne  de  Peauvau  ,  coufine  germaine  ^IJtheut  de 
Beauvau  ,  femme  de  Jean  de  Bourbon  comte  de  Vendôme  ,  trifayeul  du  roy  Heuri 
IV.  Elle  fut  maric'e  par  contrat  du     Août  1553.  &  vivoit  encotc  l'an  1588. 

1.  Lou  i«  de  Boufflcrs  fut  clevc  auprès  de  Jean  de  Bourbon,  comte  d'Enghicn, 
frère  d  Antoine  roy  de  Navarre  :  Se  fut  tue  d'un  coup  de  moufquet  à  l'attaque 
de  Pont-(ur- Yonne ,  en  1 5  ^  j.  à  la  <ctc  des  gendarmes  du  comte  d'Enghicn ,  dont 
il  cto  c  guidon.  Les  hiftoricns  rapportent  des  choies  furprenantes  de  (a  force.  Vojtz, 
VsriUas. 

i.  ADRIEN  II.  du  nom,  fcigneur  de  Boufflers,  qui  fuit. 

j.  JEAN  de  HoulP.ers,  tige  des  feigncurs  de  Rouvercl,  rapptrtez  (i-sprés^.\. 

4.  ADRIEN  de  noutricrs ,  dit  le  jeune  ,  a  donné  origine  aux  (eigiieurs  de  Remien- 
court ,  dent  il fer  A  parlé.  §.  III 

y.  AoRiENNEdc  Bouttlcrs ,  mariée  par  contrat  du  5.  Novembre  1571.  à  JtcqmesAc 
Tilly , chevalier  de  lordredu  roy,  fcigneur  de  Blaru  en  Normandie  ,de  Port-de- 

.  Ville,  de  Jeufofle  ,  de  Villegafk ,  de  Haucourt  &  de  Pré ,  lieutenant  des  cens 
Çentilihommes  de  I.1  mailon  du  roy  ,  fils  de  Charles  de  Tilly ,  chevalier ,  fcigneur 
de  Blaru  ,  gouverneur  du  comté  de  Dreux,    de  Louife  de  Vaudray. 

€.  Marguerite  de  BoutHers,  religieufe  à  Moriancourt auprès  de  Pccquigny. 

XIV. 

AD  R  I E  N  n.  du  nom ,  feigncur  de  Boufflers ,  Cagny  ,  Milly ,  Haucourt ,  Uro- 
court ,  Buicoutt ,  Ponches ,  Lizecourt,  BraïUy  &'c.  chevalier  de  l'ordre  du  roi , 
fuivit Charles  IX.  en  Guyenne  l'an  1565.  fut  l'un  des  trois  cent  leigneurs  qui  s'embar- 
quèrent en  1 566.  fous  laconduite  du  comte  de  Briflac  te  du  jeune  StrofTi  pour  aller  au 
fecours  de  Malte  :fe  trouva  l'année  fuivante  à  la  bataille  de  laint  Denis  &  à  celle  de 
Montcontour  en  15^9-  Le  roi  Henri  III.  vers  lequel  il  fut  député  par  la  noblcflé  de 
Beauvoifis  le  pourvut  le  29.  Novembre  1582.  de  la  charge  de  bâilly  de  Beauvais 
qu'il  créa  en  (a  faveur ,  &:  lui  donna  en  i  )  8  5 .  un  brevet  de  gentilhomme  de  fa  chambre. 
Il  commandoir  la  noblcfTe  de  Beauvoifis  à  la  défaite  des  Reitres  à  Auneaul'an  1587. 
fut  député  aux  éiats  tenus  à  Blois  le  8.  Aouft  1588.  s'attacha  au  roi  Henri  IV.  en  1)89. 
après  que  le  roi  Henri  III.  eut  été  afTalliné  :  les  ligueurs  irritez  contre  lui  ravagèrent 
fes  terres,  &  brûlèrent  Ion  challeau  de  Boufflers  :  ils  le  firent  aulTi  ptiformier ,  &:  le  roi. 
lui  fit  don  le  5  Juin  15  91.  des  biens  de  quelques  icbcllcs  pour  aider  à  payer  fa  tan^on. 


memtiT»  f»il  fêur 
P»^  t»  1717.  . 
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ïl  mourut  le  i8  Oftobre  i«ai.  fartigé^Ona  de  lui  deux  ouvrages  qu'a  fit  A 

'  Femme ,  FR  A  N  C  Oliï  Ôbuffier.  veuve  de  Jacques  d  Orfonvillicrs  (eigncur  de 
"Courcy, fille  de  FrMfots  Gouffier  fcigncur  dcCrcvccLrur&:  de  Bonnivet ,  chevalier  des 
ordres  du  roi,  lieutenant  général  de  la  province  de  Picardie,  Ce  d'^^deCarnaza, 
Aitmaciée  le  i  j  luillct  15*1.  &  moorat  k  1 4  Février  léi  1. 

^  FRANÇOIS  1.  du  nom,  (eigncur  de Bouftlcrs, comte  de Cagny  qui  fuir. 
)  -j'  ^ClUiLLts.4c,Boufflcrs,  né  le  11  janvier  1 60 1.  chevalier  de  Malte,  reçu  le  3  No- 
TObie  i6toVinourutpeuaorè$.  .      ,  »       -  j  r 

a.MAETHE-lEANNE  dc  BoufHcr$,ncc  le  15  Septembre  1608.  mance  au  mots  de  -» 
Décembre  \6io.  à  fr-wfw  de  Monceaux  d  Auxy  ,  chevalier  lagncur  de  faine 

I  ■  ■'  " .  ' 

litittU  âu  I 
&    dtGtvfitr . 
âu  r.  &  it 
Mtnmtttnnjut 

fins,  ■_, 


■A  .' 


-  "      '    ■  "  XV.' 

ER  A  N  0 1  s  I.  du  nom  ,  fcigneur  de  Bourfler<; ,  comte  de  Cjgny ,  fcigncur  de 
MiUy ,  de  Booniercs»  Haucourc,  Urocoutt}  Buicourc,  Ponchcs ,  de  Lizecourt. 
ftrelet ,  Brallly  &c.  bàiny  de  Beàuvais  en  itfto.  coddiler  d'état  en  1^15.  avoic 
l'tc  dcpucc  de  la  noblcfTe  du  Beauvoifîs  en  KÎ14.  il  fuivit  le  roi  Louis  XIII.  au  voyacc 
de  Bayonnc  :  le  fervit  dans  (oatçs  les  guec|vsde  Ton  tcms,  particulièrement  auxTicgesde 
Caûl  ee  dé  b  Rbcbellé.  Ce  pmce  ragea  en  comté  là  rené  de  Cagny ,  par  lettres  da 
mois  de  Mars  1640.11  mourut  le     Septembre  1^70.  igcdcsy.ans. 

Femme,  LOUISE  Heiuiequin,  fille  àtjed»  Hcnnequin  Icigncur  d'Elcury  &de  1 
Villeplnie,  6c  de  Ckùlitte  le  Grand, fiic  manée  le  3  Oâbbce  i«it.  ic  mourut  le  1  ].' 
Aouft  1654.  après  avoir  tcfl-c  Ln  cilic. 

I.  FRANC.OISlI.duoom(cigacurdeBouff]ers,comtedeCagny ,  auîftiit. 

1.  ^BEKT  de  Boufllen  né  l'an  itfi|.dièvatierde  MalcCiOommttKMttcdeCncyae 

Milly  de  la  Morce ,  tue  fur  les  galeccs  de  la  idigioii  le  it  Scptc^nbcc  1644. 
'  "prife  du  grand  galiion  des  Turcs. 

3.  HiooLAS  de  BoulficTS  né  le  4  AvrQ  i6i6.c1ievaliet  de  Kbhe  ,tué  avec  Aknriba 

4iteredansla  mêmcaftion. 

4.  CRAKLES  de  Bouillcrs,  mort  jeune. 

}.  i^*w^BdeBoofflers,»fele8  Avcil  1^17.  mariée  par  oommdtt  t^Septembce 
i<$  H  à  Laos  de  HalktKourt»  «palier  leigneur  de  DtoûncnU  >  mourut  le  4. 

Mais  i68j. 

XVI. 

ER  A  N  C  O I S  II.  du  nom  fcigncur  de  Doufflers ,  comte  de  Cagny ,  vicomte  de 
Ponches ,  Pair  de  Poothieu ,  leigneur  de  Milly ,  Bonniercs ,  Haucourc ,  Urocourt, 
Drr,Uztoourt,Mon(helet«  Brailly  &c.  bailly  de  Beauvais.  Servit  aux  lièges  d'Arras, 
de  Bapaumc  5; d'Aire, fut  fait  m-ircchal  de  cimp  en  i(5p.&  mouiur  le  î6  Mars  i6tf8. 

Femme ,  LOUISE  le  Vcrgcur ,  tille  de Jerme  le  Vergeur,  chevalier  leigneur  de  Cour- 
lagnooen  Champagne, &de/i;p',giwrir«^f>'4iif«^  le  Danoisde  ]ofiTeville»fiit  mariée  le 
l7May  1^40.  par  cont«tdu  ii  Avril  précèdent,    mourut  le  l4MttSltf55. 
I.  FRANÇOIS  III.  du  nom  ,  comte  de  B  ouiOcrs  qui  fuir, 
a.  LOU1S.fr ANC.OIS  doc  de  BouMets ,  Pair*  maréchal  deVrapce»  imUfirA 

fsrli  afrcs  fort  frrreaîné. 
3.  MaKout  rite-Fran<joisb  de  Boufllers  ,néc  le  10 Juillet  164t.  nommée  ablcile 

dTAvenay  en  Champ^nc  le  14  Février  1*87. 
4,&  j.CateriNe  de  Boufflcrs  née  le  2  Février  \6^y  &:  Charlotte  de  Roufflcrs 
Dce  le  ZI  Septembre  165 8. toutes  deux  teligiculcs  à  Avenay,oùladcimccc  eft 
jaoRelealuîllet  1^70^ 

XVU. 
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XVII. 

RANG, OIS  III.  du  nom  ,  comte  de  BoulVlers  &:  de  C.igny,  vicomte  de  Ponches  , 
Icigticur  châtelain  de  Milly,  &:c.  bailly  de  Beauvais  &  du  Beauvoilis, lieute- 
nant gênerai  au  gouverncmcnc  de  l'iHcdc  France  ,  mourut  au  chaftcau  de  Boufflers  le 
14  Février  1672. 

Femme,  ELIZ  A BETH- ANGELIQUE  de  Gucncgaud.fille  A' Henry  de  Gucnegaud, 
comte  de  Ricux  ,  marquis  de  Plancy  >  Icigncur  du  Plcfl'is ,  fccretaired'ctat ,  commandeur 
&gardc  des  focaux  desordres  du  Roy,  &  d/Vz/S^rtA  de  Choi(cul.Prailin,fiit  maric'c 

f)ar  contrat  du  ii.  janvier  i6j\.  Elle  eut  150000.  livres  de  dot,  mourut  à  Paris 
c  10.  janvier  17 10.  âgée  de  6^3.  ans,&  fiit  enterrée  à  S.  Suipice, 
Henry  Comte  de  Boufflcrs,nélci^  Septembre  iô7i,fut  colonel  d'un  regimcnc 
d'infanterie,  &  mourut  de  maladie  le  19.  May  1695.  à  Valcncienncs ,  ou  il  c{\ 
enterré  dans  I  cglile  des  Carmes ,  &  où  le  maréchal  Ion  oncle  lui  a  fait  foire  ua 
niaulolcc ,  Si  fonde  un  annivcrlairc. 


D'drgent  i  j. 
mtllcttti  i  6. 
tÀis  de  gutnlts 
f»ft<>  1.  &  I. 
(j-  Mitmftgnées 
dt  9.  avijetsts 
ftitoi(ttéts  it 
mémt,  j .  en  chef 
5.  cn  fAjcecr  J. 
en  peinte  ,  <r/  3. 
dttttietts  fofitt 

1.  &nf' 


XVII. 

OUIS-FR  ANC.OIS  de  Boufflers  ,  marquis  ,  puis  duc  de  Boufflers  ,  Paie 
maréchal  de  France ,  chevalier  des  ordres  du  toy  ,  &  de  la  coifon  d'or, 
luccclTivcment  colonel  gênerai  des  dragons  ,  colonel  du  régiment  des  gardes 
fran^oifcs,  &  capitaine  ues  gardes  du  corps,  grand  bailly  &  gouverneur  héréditaire 
de  la  ville  de  Beauvais  ?t  du  Bcauvoiiîs  ,  gouverneur  &  lieutenant  gênerai  des  pro- 
vinces de  Flandres  &  du  Hainaut,  gouverneur  particulier  &  fouvcrain  bailly  des  ville, 
citadelle  &  chaftcUcnie  de  Lille,  gênerai  des  armées  du  roy  ,  naquit  le  10.  Janvier 
1^44.  partagea  avec  Frâncots  ion  firerc  aîné  le  8.  Août  i6*8.  Louis  XIV.  par  lettres 
du  mois  de  janvier  1705.  lui  permit  &c  à  toute  (a  poftcrité  de  porter  derrière  l'c- 
culTon  de  leurs  armes  les  étendards  de  colonel  gênerai  des  dragons,  &  les  drapeaux 
de  colonel  des  gardes  fran<,'oife5.  C'cft  en  (a  faveur  que  le  comté  de  Cagny  fut  érigé 
en  duché- Pairie ,  fous  le  nom  de  Boufjîers  ,  par  lettres  du  mois  de  Décembre  1708. 
rcgillrécs  le  19.  Mars  1709-  qu'il  en  prêta  (ctment  au  parlement ,  elles  font  rapportées 
cy-eUvsntp.  69.  Il  mourut  à  Fontainebleau  le  21.  Août  1711.  âge  de  67.  ans  7.  mois 
&  12.  j*iirs.  Son  corps  fut  apporté  à  Paris,  &  inimmcen  l'églife  de  S.  Paul  le  16. 
du  même  mois  ;  &  le  P.  la  Rue  ,  jefuite,  prononça  (on  orailon  funèbre.  Voyez  /on 
éloge  cLins  h  fuite  de  cette  Hiflaire  ^chipiire  des  Maréchaux  de  France. 

Femme ,  C  ATERINE-CHARLOTE  de  Gramont,  fille  A' Antoine  duc  de  Gramont, 
Pair  de  France,  chevalier  des  ordres  du  roy ,  &  de  Marie-Chtrlete  de  Caftelnau  ,  fille 
de marquis  de  Caflelnau ,  maréchal  de  France,  fut  mariée  par  contrat  du 
16.  Décembre  1^95-  Elle  a  été  nommée  dame  d'honneutdc  la  Reine  le  19.  May 
1725.  }oyez.  tome  JV.  de  cette  hiftoire,p.  617. 

I.  Antoine-Charles-Louis  comte  de  Boufflers  ,  né  le  ly.  Décembre  1696. 
colonel  d'un  régiment  d'infiinterie  ,  gouverneur  &  lieuteiunt  genetaide  Flandres 
&  de  Hainaut ,  gouverneur  particulier  &  fouvcrain  bailly  des  ville ,  citadelle  & 
chadcllcnie  de  Lille,  fur  ladémiiTion  de  fon  perc,  mourut  de  la  petite  vérole 
le  22.  Mars  171 1.  âgé  de  14.  ans. 

Louis -François- GoMBERT  de  Boufflers,  comte  de  Ponchcs ,  né  le  12.' 
Juillet  1700.  mourut  le  24.  Décembre  170^.  &  fut  enterré  aux  Capucines 
à  Paris. 

JOSEPH-MARIE,  duc  de  Boufflers  ,  Pair  de  France,  qui  fuit. 
Louise-Antoinette- Charlote  de  Boufflers  ,  née  le  1.  Octobre  1^94. 
Ttme  y.  Y 


2. 
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cpoulâ  au  mois  dOdobrc  1713.  CHARLES-FRANÇOIS  dcBoufflets,  fci-  A 
£acur  lie  Rcmieocoutc  >  marerhil  de  campdet  maitt  du  roy  ,dm  Ufiréfarti 

■   à'éfris  §.  III. 

5.  Antoinette-Hypolitb  de  Boufflers  ,  née  le  13.  Septembre  Itf9f<  morte 
rcligicufe  aux  tilles  de  faime  Marie  à  Cunc  Denis»  m  mois  dejuilkc  1717:  où  • 
elle  avoir  laie  pto&flion  le  |.  May  17  ix. 

€.  CHARiLOTTE'juLiB  dc  Boufflcrs,  HCC  le  10.  Juillet  \69%.  coadJutricedeMr- 
guarue  dc  Boufflcrs  fa  tante  paternelle,  abbcfle d'Avenay. 

7.  Cathkrime-Bbbthe  de  Boufflcrs ,  née  le  xt.  Scpcembre  1701.  épouikàBloù 
te  z£.  Avril  1717.  "Jefe^  Cantelmi  prince  de  Penenuio,  duc  de  Popoli  fils  de 
Jttfiâing  Cantclmi  ,  duc  de  Popoli  ,  chevalier  des  ordres  du  roy  ,  gouverneur 
du  prince  des  Aftuties  >  &  de  Bettruc  Cantclmi  ptinceflede  Petterano.  £Uc  aété 
nommée  la  mime  année  dame  d'honneur  de  h  rdne  d'£ip:igne.  3 

8.  MAMT-josEPiuNE  de  Boufflcrs ,  née  le  lO.  Septembre  1704.  epoufalc  4.  Sep- 
tembre 1710.  FrsncêiS'CâmlU  de  Ncuiville-Villctoy» marquis  d'Ahncourtt  fils  de 
KkUâs  de  Neufville,ducde  Villeroy  >  Pair  de  Fiance ,  &  de  M^rguerae  kTd« 
lier  dc  Louvois.  Elle  a  été  nommée  dame  dupibis  de  la  Rcioeea  vjx6,Fig» 
terne  ly.  de  tatc  hdme  f  pM.  6i{é^ 

XVIIl 

JOSEPH-MARIE  duc  de  Boufflcrs,  Pair  de  Fmnce,  vicomte  dc  Ponches,  fcigncur 
châtelain  dc  MiUy ,  gouverneur  dc  Flandres ,  de  tiainaut  fie  des  ville  &  citadelle 
Lille ,  grand  boilly ,  &  cy-devanc  gouverneur  héréditaire  de  la  ville  de  Bcauvais  Se. 
lieutenant  gênerai  du  Reauvoills  ,  cil  ne' le  vingt -deux  Mnv  i-'o^f.  <?c  a  ctc  feit 
meftre  de  camp  d'un  rcgiincnt  d  inianccrie,  par  brevet  du  premier  Décembre  1720. 
8c  d'un  autre  pat  ccHumiffion  du  14.  May  1721.  &  enfin  dc  celui  de  Boaiboonots  C 
le  premier  Juillet  1717.  Leroy  Louis  XV.  a  réuni  en  (a faveur  Duolcerqne au gOQ- 
vcrncmcnt  général  de  Flandres  le  11.  Novembre  1718. 

Femme,  MADELENE-ANGELIQOE  dc  Ncufville  ,  fille  puînée  dc  NicoUs  de 
Ncufvillc,  duc  dc  Villeroy,  Pair  dc  France,  &  de  Marguerite  le  Tcllicr  deLouvoiSt 
fût  mariée  le  ij.  Septembre  1711.  feiex.  terne  IF. de  cette  hijietre ,  ftg.  644. 
JosSFH>£f7LALiB  de  BoufBccf»  née  Â  Paris  le  4.  Septembre  1717. 


ft  » 

SEIGNEURS  DE  ROUVEREL- 

D'dtgtnt  i  î . 

mtllattt  i  6. 
1*11  dt  gutults 
f«//ti  2.  & 

cr  dtttmfdptftt  0 
4t  <f.  {rnftttti 

rtcrtiftiéet  4*  £ 
mimt,  i .  eti  chef 
j.  enfifità  }. 
tnftmtt ,  in  5 . 
dnmeres  ft/éct 

%.  ér  1* 
XIV. 

JEAN  de  BoafHen,  chevaHer,  eRnfiàne  fils  d'ADRIEN  T.  du  nom ,  feigneur  de 
BoDfflcrs,&r  de  LOUISE  d'OIRON,  mentionnée  cy-dc\  intpag.  8^.  futlcigneurdc 
Rouverel  &  de  Cuigy,par  le  partage  qu'il  lit  le  6.  juillet  1  jSj.  wçx.  Adrien  dc  Bouf-  p 
flers  fon  firrc  aîné ,  Te  rendit  célèbre  par  lès  voyages ,  &  apréi  avoir  poioouru  les  prin- 
cipales parties  dc  l'Europe, de  l'Afie  &  derAftique» il mada  i  loarceoiir,&  mou- 
rut le  II.  Janvier  if^tf. 

Femme ,  AVME'E  de  S.  Simon,  fille  ^àrtm <fe  S.  Simon ,  feigneur d'Haufl^  U. 
de  Grumclnil,  capitaine  dc  cinquante  hommes  d'arme<;,  &:  dc  Mar^^nniti  le  Cocq 
de  Cuigy,  fut  mariée  l  an  15^0-  elle  ctoit  veuve  d'Anteuie  dc  Faoucq,  Icigneut  de 
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A  Vaudampicrre,  ftnwiiratle  ix.  janvier  t^^^.PijeKimiie  m  datue  bifimt,ftg.  412. 
I.  R enb'  lie  BouMcn  >  moarac àvta  la  inaitbn  des  pccuei  de  rOmoke aptes  l'aa 
161 1. 

a.  ARTUS  ée  Boafflcrs,  fcigneur  de  Rooietd ,  qui  lîiit. 

X  V. 

ARTUS  de  Bouâlccs,  chevalier,  Icig^r  de  RoutcicI  &  de  Cuigy ,  mountt  le 
9.  Avril  t«4o. 

Ferrmc,  MARIE  de  Louvcncourt ,  fille  de  CA4r/<ri  de  Louvcncourt  111.  du  nom, 
feigncurdePiny,&deii/4rj«<rtf«  Picquet,  fiic mariée  \c6.  Septetobie  itfxj.  ic  awiu* 
n  rut  le  20.  janvier  1^37. 

1.  FR ANCHOIS  de  Boufflcrs,  fcigncur  de  Rouvcrcl,  qui  fuit. 

2.  RËN£'  de  BoutHecs  1  Icigncuc  de  Cuigy ,  dm  U  ^fieruéJerA  tâffmée  II. 

}.  CHARLBsde  Boufflcrs,  Delea5>  Sepcembce  1615.  fuît  religieux  Anguflin  à  Amiens, 
après  avoir  quitte  le  Icrvicc. 

4.  Marie  de  Bouflicrs,  femme  de  Clmie  duMefuil,  fcigneur  de  MonftreuU-fôus* 

Tertiio  en  Beauvoifis ,  cupiiaine  de  dragons, 
y.  Françoise  de  Boufflcrs,  rcltgicufc  aux  filles  de  S.  Ftanfois  à  Abbcvillcw 
6.  Jfankk  de  Bourtlcrs, rcligiculc  a  Paniemont. 

XVI. 

FRANÇOIS  de  Boufflcrs  ,  chevalier,  fc  ■  faneur  de  RottVCCd  &  de  Cui^»ca|^ 
tdiiic  d'une  compagnie  de  chev.tux  icgcis. 
Femme ,  MARTHE  de  Monceaux  d'.\uxy ,  fille  de  Trm^ois  de  Monceaux  d'Auxy , 
cheviller ,  fcigiicnr  de  S.  Saniot)  ûc  d'Hanvoile  en  Beauvoiiis ,  &  de  Marthe  de  Bouf« 
tiers,  tui  auucc  le  5.  Kovcnibrcdelan  164J».  &:  croit  mcrc  ûc  tutncc  en  it6j.  de 
C        FRANC  pis  de  BoutHcrs  II.  du  nom,  fcigncur  de  Rouveielt  qui  liiii; 
a.  Rbmb'  do  Bouf()ers ,  du  le  chevalier  de  BouiHers. 
)•  FbaVçoiSB  de  Boufflcrs,  rcligieufeaux  filles  de  S.  François  à  Abbeville. 
4.  Mame  de  Boufflcrs,  religieule  de  U  Viiiiatioii  à  Amiens. 
^.  Marthe  de  fioutdcts*  i^gicufe  au  même  iAoos&ett»  oii  elle  oiouruc  le  4. 
May  1685. 

XVII. 

FRANCpiS  de  Soufflas  II.  du  nom ,  chevalier ^  lêi^iettc  de  Rouvcrcl,  de  len* 
cfain  &  de  Cuigy ,  mourut  le  4.  Septemixe  1681. 
Femme,  MARIF-ANNE  du  B.cz,  hlle  de  CUude-Frmçtis  du  Biez,  marquis  de 

0  Savigny,  fcigncur  d'Igoaucourt» de  Vaux,  d'Hercules.» d'Enguienchaut,  de  Boncoucc 

des  trois  Marquées ,  marital  des  camps  &  années  du  roy ,  &  de  Mark  de  Moy  de 
Riberprc  ,  fiitmarice  le  11  janvier  \67S-  &  Jtoit  veuve  en  idStf. 

1.  FRANC.OIS-OUDART  de  Bouffleis,  leigucur  de  Rouvetel ,  qui  fuit. 

3.  ADRiïMKE*EttzABBTH  de  Bouttkrs ,  née  te  i6.  OAobre  if7S>  fiiCCC^àS. 
Cm  le  î  May  1686.  &  fc  fir  rclig^eufc  Carmclirclc  20.  Janvier  lfi^5# 

}.  Rene'£>ësperakc6  de  BoutHerst  nc'e  le  s.  Décembre  i^yj. 

4.  AvNB  de  Boofflen,  te  12.  Avril  1681.  a  été  reçûï  à  &  Cyc  bwc  in  four 
JLtnce-'E^ftTimct  au  mois  d'Avril  1^88. 

5.  Clotilde  de  Boufiiers,  épouta  en  Juillet  171  }•  HmUi  le  MoatoO  »  fë^neut 
de  Boisdcfire ,  ma)oc  des  cbevam  delagude  «diiMiie  du  loy *  &  oieftce 
die  camp  de  cavalerie; 

XVIII. 

1  R  ANC.OIS-OUDART  de  Boufflcrs,  chevalier ,  feigneur  de  Rouvcrcl ,  né  le 
\/  28.  Avril  1^7^.  filt  reçu  cnfcienc  aux  gn',\k-s  fr2!iij-nifc^  \z  11.  ÎSovembrc  1697. 
lieutcnaiit  le  itf.  Avril  165»^.  il  eut  ianntc  tuixautc  une  aiiaixc  qm  lobUgea  de  paUet 
au  fervice  du  roy  d'Eipagpe  >  oû  il  eut  nu  içgimenc  d'in&nterie  »  uc  fiU  briiadiei  dei 
ana^  de  ce  pcioce  e&  (7aa  ^gnivetneux  d'Oftalcic  ca  1727. 
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§.  IL 

SEIGNEURS  DE  GUI  G  Y  ET  DE  PLESSIER; 

PKE'S  MONTDIDIER. 

XVI.. 

RENE"  de  BoBiîlers ,  chevalier  ,  fcigncur  de  Cu^ ,  (êoond  Os  d'ARTUS  de  B 
Boufflcrs,  &:  de  MARIE  de  Louvencourt,  mmtmntz.  ey-Jevam  p.  87. 
Femme,  ANNE  Cabodic,  fille  de  Frtn^ois  Caboche,  Icigncur  de  ii'ommcroy  ic 
•de  S.  Clar,  &  de  Mtitim  de  Bdleau ,  fui  mancc  le  3.  Juin  1^71. 

*i.  JLoois-Charles- AcHiLLis  de  BoutHers  ,  né  le  i.  Oâobie  1^7!.  wfm 
^eps  de  Namur  au  mois  de  reptembrc  lôpj. 

2.  de  Boufflcrs ,  mort  jeune. 

3.  Makie-Ammb  de  Boufflcrs  ,  nc'c  le  jo.  Janvier  xedU!  à  S.  Cw  le  jo. 
Novetnbce  itfStf.  y  mourut  le  8.  Novembre  1691.  (* 

§  III 

SEIGNEURS  DE  REMIENCOURTî 

PRES  AMIENS 


DtTùufftntrifé 
d'un  lâinbel  de 
3.  ftniâns  4* 


X  I  V. 


ADRIEN  de  Boufflcrs,  dit  Icjettiu ,  quatric'mc  fils  d'ADRFEN  î.  dunom.fcL 
gneur  de  Boufflcrs, Se  de  LOUISE  d'Oiioa y mmftmnez,  cj-devitu p.  8}. tut  ici- 
gncur de  Rcmicncourt  &:  de  Laval  >  gentilhomme  de  la  maifon  du  roy  Henry  III. 
cil  quaUfic  ccuycr,  fcigncur  d'Anconnay  ,  dans  fon  contrat  de  mariage  en  lySf. 
Il  partagea  le  6.  Juillet  de  la  même  année  ,  avec  Adrien  ic  Jem  de  BoufHers  fcs  frètes 
■Sânez  ,  par  aâe  pallc  k  Milly  en  Bauvoilis,  les  biens  qui  leur  croient  échus  parla 
mort  de  leurs  pere  &  mcre.  Charles  de  Lorraine,  duc  d'Aumallc ,  baron  de  Boves, 
Zc.  Marie  de  Lorraine  fa  femme,  vendirent  par  afte  pafTc  à  Amiens  le  n.  Aouft 
1592.  une  partie  de  la  rcigncorie  de  Rcmiencourt  ,  mouvante  de  la  barnnicdc  Bovcs 
â  Âibiem  dcfioufflccs ,  fagœur  de  Laval»  &de  Reinicnanut,  ickjKtmeuelcSeiha, 
i»  lèmiiie. 

Femme,  ANTOINETTE  le  ScUicr  ,dame  tîc  Prou2cl-Le\'al,dc  Proiizcl-lc-Mont 
■ic  de  Plachy  ,  veuve  de  Pierre  de  Villepoix ,  ccuy  cr ,  feigncur  de  Fromcricourt ,  d'He- 
daiuct,  de  fidr  de  Drd,  icc  fille  élAHttme  le  Sellier ,  chevalier ,  fcigncur  dePion- 
xel,&  d'Halb» de Poi^»liit  mariée  par  cootcat  pafliS  1  MiUy  en  Beanvoifii le «4' 
Jnia  ««s. 

I.  Chahibs  de  BouAciis,  moucuc  jemie. 
PHttiaBUT  de  BoniBecs  ,  lit  fet  preuve»  de  cfaenlior  <fe  Malte  le  f.Uan 

X607, 
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5c  mocrut  au  (crvicc  de  la  rcligian.  '  ^.'-p^il^îy.\ 

3.  CHARLES  de  Coufflcrs»  kyf/w^,  cominua  la  poftcritc.       -  '     '  ■ 

4.  HsiBHB  de  Boufflers,  fiit  fcl;gicu(c  à  GrainviUters. 

XV. 

CHARLES  ck  Bouif Icrs  le  /c*/;? ,  chcvaUcr ,  Icigucuc  de Rcmicncoait,iic.PI^y  &C 
de  Laval, rendit  fuy  &  Iionim.igi? le  9.  Novcnîbie  1^44.8  Nicolas  de  MtttfïAiar* 
quis  de  Boves ,  fcigncur  de  Ribcrprc  ,  pour  les  (cignciuics  de  Coulantourt  &  de  Dom- 
nuitm  ,  qu'il  avoii  acqiiifcs  d'Antomc-Francoii  de  Loinet,  chevalier  ,  feizneur  «iu 
PkflietS.  Juft  &c  de  Buflv ,  il  mourut  le  6,  Janrier  16*3;  •  ■  •  ' 

Femme  ,  ANTOINETTE  de  Mcntbomcr ,  fîlle  d'Ond^rJ  de  Kîonthomer,  clic- 
valici ,  Icigncur  de  Frucourt  en  Pomliicu,&;  ^ic  Cathtrme de Qacseqaes^iatmuipe 
;  pK  coutiacdit  iS.  Oâobrc  1618.  auquel  furent  prcfiiitM  Ibiry  SC'ti^Uiàù  Mooic^': 
lioinerjécuyers,  fcigncurs  de  Frucourt  &  tù^^bricii. 
.  I.  Cuarles-Amoine  de  Boufflcïs,  |)icue. 
2^  Leomor  de  SanSHetif  (at  txiésaittvncb»  écam  fieueenaatdns  le  tc^maxtée 
■  Picardie. 

RtNE  de  lîouftlcrs,  fcignCut  de  Remicucoun ,  qiu  luit.     /    ,  .    '  ' 
4.  Hypol  I  TE  de  Boofflen ,  taam  retigieufe  do  tiecs»otd(e  dé  S.  FtshfQis  à 

Ablvvillc. 

Autre  Hypolite  de  Boufflers,  rcligicufc  du  iVicmc  ordre. 

X  V  I. 

1  f^'  ENE"  de  Bouftlcrs ,  chevalier,  fcigneur  de  Rc  ;,:  1  court ,  de  Laval,  de  Gou- 
\^  laiKourt,  de  Dotnmartin,  &:c.  obtint  relief  d  une  parue  de  (a  terre  de  Rcmicn- 
court ,  mouvant  du  hct  du  Saultoy  ,  fitué  à  BiofieiO»  paraâc  du  lo.  May  t^6)* 
où  il  cil  dit  héritier  de  Char/es  de  BoutFlers  Ton  pcre;     n'onn:t  Ir  ?  ?  Janvier  i6b6. 

Femme,  LOUISE  de  Gaudcchact,  tîlicdc  He/te  de  Uaudcciiart  de  B.ichcviUcrs , , 
chevalier  ,  fcigneur  de  F.ivcl  ,  d'Hncy  ,  de  l  Epinc,  du  Fcefaoy>de  Matcntourt  K 
Courcdies»  fie  d'JjiieiUdc  Hangcit-Atgenlicu ,  tut  mariée  pir  cr-ntrat  pallci  Tiilars 
en  Beauvoifîs  le  11.  Oftobrc  i<yj5.  intmqé  à  Amicm  le  12.  Janvier  16)6.  &:à  Mouc- 
didicr  le  14.  du  même  mois. 
,  I.  CHARLES  de  Boutllers,  feigncur  de  Rcmicncourr,  qui  fuir. 

2.  RbVB' de -Boufflers,  aéca  16  j9.  prieur  coauncndatairc  duCbaftcau  de  Tlla-  . 
mirage,  ordre  de  lâiat  Auguftia,  diocefe  du  Mans  eu  Chanoiae'4fe 
Toutuay  en  1721. 

3«  MaBIB  de  Boufficts,  rcligicufc  de  la  Çongrcgation de  N.  D.  à  Vcruon. 

4.  Aktoimbttb  defiouiFlers,  tcligicu(c  dû  ticrs-^Mcdrede  &  François  à  Abborille; 

X  V  I  L 

CHARLES  de  Boufflers  U.  du  nom ,  ieigneur  de  Rcmicncourr,  lic  Dommartin , 
_  _  i  I A.'  ""  il  :  04.  a  ttc'torncttc  dam.  le  régiment  royal  de  dragons. 
Fctomei  MARIE  du  Bos,  lille  à'iinme  Bos  ,  chcxalicr,  fligneut  de  Dr  an- 
court  en  Ponthieu,  &  de  K'MfB^  le  Contnr ,  fat  mance  par  contr.ù  paflé  à  Amiens 
le  îo.  Ocl:obi  c  1677.  auquel  furent  prcfcns  René  do.  Gaudcchart  ,  chevalier  ,  fcigncuc 
de  Matcncourt ,  frmfus  de  Gaudcchart  »marquis  de Qucrrieu ,  &:  Nu»Ui  du  Monc j 
fim  çnnd  oncle  maeernel ,  lequel  lui  fie  don  destetres  &  feigneuries  d'Agneux  &  de  h 
VaUcc  ,  avec  la  moitié  du  fîcf  de  Baynafl:. 

I.  CUARL£S-FRAiNCpiS de  Bouâlc[S»42tf  leomrqais  de  R.emicai:our  y^ii fuit. 
1.  PmiifpB-EMB'  de  Boufflers. 

3.  Marie-Cha^lote  de  Boufflers ,  née  le  j.  Janvier  itf/^.tcçûë  à  S.Cyr  le  |o. 
Décembre  1^86.  y  mourut  ie  lujum  169^ 

4.  Jeamhb  de  Boufflers,  née  le  50.  Decendire  i6Sa..     reçù^i  S.  Cyr  Ici?. 

Décembre  \f<)j,. 

j.  A4abi£  de  Boufflers,  clunoincilc  d'Eftcun  *  cioit  âgée  de  17.  ans  le  11.  Avril 
1701. 

f.  MAiiiE-RENE'£dc  Roufîlcrs  ,âgée  de  4  ans  le  II.  Avril  1701.  de  ces  Jeux  der- 
nières filles  «  l'une  a  iii  nommée  à  l'abbaye  de  S.  Michel  de  Douclcns  ,  ordre 
de  S-  BenoSc  diocefe  d'Amiens  an  mois  de  Sepienbce  1723.  l'iNitie  à  celle 
^Andezy,  otdcc  de  S,  Benoit  dioccfe  de  Chaums,raa  i/aS. 

X  V  1  i  I. 

CHARLES<FRANCOIS  de  Boufflers,  Jiir  le  marquis  de Remieiicourt,te|XiTé 
le  19.  Novembre  loS'i    fu:  d'aknd  cnfl-îgnc  au  régiment  dcs  gardes  françoifcs, 
puis  colonel  d  intancctie  d'un  rcgimcoc  de  ion  nom  en  1704.  à  la  tête  duquel  il  fc 
ttm  F,  Z 
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aiftingua  à  la  dcfcnlc  de  Lille ,  fut  fait  brigadier  des  arraccs  du  roy  en  1708  î  Au  fixtîi  de  ^ 
cet  x  place  ,  il  eut  au  commcnccnieiit  .de  1710.  te  regimeot  de  Barrois ,  &  enfin  le  roy 
lui  donn.i  an  mois  de  Novembre  17  ij.  le  onzième  rt^imcntd'infiuiteriedc France , 
connu  autre  fois  fous  le  nom  de  Ncttaiicourt  -  Vaubccourt ,  &  k  créa  maréchal  de 
^inp  le  i.  Mars  17 18. 

Fc-mmc  ,  LOUISH-ANTOINETTE-CHARLOTE  de  Bouflkis  ,  fille  de  X<w/*- 
JFrsncM  duc  de  iJouftlcrs,  Pair  fie  maréchal  de  Frauce,  fit  de  Câthemt-Chidmàt 
Cfamcmc.  fbc  marine  par  connat  do  18.  Sepcenibre  171}.  anmte  il  4  ité  Jit  «M»> 
wHt f4ge  86  De  ce  nun.igc  font  nczpliifieun  «oiàns  donc  on  ua  pû  avoir  jttlqti!à 
jpdsax.  les  nonu  ai  la  iiaiilancc. 

J  IV." 

SEIGNEURS  DE  BEAUSSART. 


If  argent  4  }. 
mtlttttts  d  6, 
râti  de  gueiilu 
ftféii  X.  &  t. 
&  â((»mftp>éa 

dt  9.  <r$ijetsts 
ttaoïftlétj  dt 
mime,  J .  tn  (htf 
^.tnfajttù  {. 
tmfùntt,(ts  }• 
dtrnitui  ftfft* 
».  &  3- 


NICAISEdcDout11crs,rcigncurdcîîcaur&it,deVillcrsenCambi«fi$,de  Rtmtfl- 
]v&  Novcllcs ,  troiiJémc  filsd'ALEAUMElI.  du  nom ,  fcigncur  de  Boufllers,*  I« 
dcCATERlîv/EdcBcrmeulks,  mentimutez  tè-ievmf.io.fat  l'un  des  Pairs  du  comté 
de  Ponthicu.qui  (uivircnt  le  parti  de  Philippe  &  Am/iuc  de  Bourgogne,  Icqudlui  donna 
le  commandcnKnt  du  cbaftcau  de  S.  Riquict  en  1411-  Iltcftale  10.  Oâ6bEeS4j6« 
&  ordonna  fa  (cpuirurc  au  cimciicrc  de  S.  Manguille. 

Femme  N.  de  Baiileul  ,  fille  SAdrttn  feigncur  de  Boilleal  en  Anofs^âcdeAMW 
■  d'Occoch ,  dame  de  S.  Martin. 

1.  PHILIPPE  de  Bouftlcrs ,  fcigncur  de  Beaudart ,  qui  luit. 

2.  Julien  de  Boufilcrs  ,  eut  en  partage  ce  que  fon  pcre  tvoit  à  BooJBctS  t9c 
vîroic  encore  le  14.  Juin  14*8. 

j,  Ieanme  de  BoufMcrs ,  dame  de  Villcrs  en  Cambrefis.  £ 
4.  IsABEAU  de  BoufRers,  mariée  en  hj  3.  à  MiAert  de  Benietz>  fiignenr  de  Boz» 
du  BoistJLonvôchy  8e  d'EfiiÙDviUiecs.  Ses  enfios  patcagecenc  &  fnooeifioo  en 


£|fïnri  natOKds  àtitàti^  èt  JtaglJCtry, 


■fc  &  z.  Merrot  &  Engucrrand  bâtards  de  Bw/^fr/  >  tt^^ttels  leur  fere  > 

feiffuurie  deNcyelUs  avec  fis  chrv.iux. 
3.  Colinc  bâtarde  de  ButfStn,  due  de  Gouberville. 

XI. 

PHILIPPE  de  Bouftlcrs,  fcigncur  de  Beauflàrt ,  8rc.  filleul  dudncde  Bourgogne, 
&  fon  premier  écuyer,  fuivaoc  un  compte  de  1467.  dansleqndil  eftcmpbyé  à 
21.  livres  10.  fols  fbr  (es  gages. 

Femme,  JEANNE  du  Bicz,  fiUe  de  Jean  fcigneur  du  Blez,  3c  de  Jeanne  d'Ol- 
luin ,  &  &nte  élouitn  du  fiiez  »  marSchal  de  France.  Elle  tcfta  avec  (ba  mary  k 
j8.  Avril  sfoi.  en  fiivcor  de  kur  fiUe  unique. 
F«4ir$oisBde  Boaflkts  »  époufii  Itm  de  la  Mono»  feigncur  de  Ueqoin. 
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Branche  dont  on  n*a  point  trouvé  bjonâion  avec  les  précédentes. 


SEIGNEURS  DE  HARLY, 

NICOLAS  de  Bouflicrs,  (cigncurdc  Harly  prés  Montrcuil ,  eft  dictroidémefib 
de  J  AC QU  E  S  fei^ur  de  Bouiilers ,  &  de  /mhm de  Poochcs.  Le  fieor 
de  Rouflcville  dit  que  ce  JVMibr  eft  le  m^meque,  cWb  bâtard  nommd  dans  le  tefta« 
ment  de  fon  pcrc. 

Femme,  JEANNE  de  S.  Sauliea,  fille  A'AatùMtàc  S.  Saolictt»  &  écjtam  de 
Tnmcieres,  fiir  mariée  par  coonacda  17-  Novembre  1516. 
I.  A6SALON  de  BouflaecSife^DCnc  de  Hady*  qui  foie. 
1.  Axiifi  de  BouiBcts. 

II. 

B  S  A  L  O  N  de  Boufflcrs ,  fcigncur  de  Harly ,  homme  d'armes  de  la  compagnie 
^d'ordonnance  de  Ferry  de  Choiicul  ,tcigncurde  Prailin,  fit  montre  à  RAlcau,pa'- 
Tde  b  BttflieTe ,  le  camp  étant  à  Rochepolay  en  Poitoa  le  4.  Février  i 
Femmc,MARGUERlTE  du  Mcfnil. 

I.  Renb'  de  Bou<Ilers,lcîgneur  de  Harly ,  mort  Tans  avoir  été  marié. 
%.  FRANC.OIS  de  Boofflers  qui  fait 

1  I  I. 

RANC.ÛIS  de  BoulHcts  alla  s'ctablii:  au  bailliage  de  Chaumont  en  Ba0îgDy ,  Ac 
fbc  père  de  * 

TV.. 

RANC.OIS  de  Boufflers  vivolt  en  i«34. 
Femme» NICOLE d'Eftignit  pièf  de  Mo»  enHayiiint,dooc  plofienss  en« 


^!le^ 
Fe 
I. 

F 


§.   Y  I. 


tmOttm  2  6. 

Téàf  dt  gutults 

f»fitS    1.  &  ït 

&  «((mfAptttt 
it  y.  ttêifcttti 
uttûifttiti  de 
mimt,  i.taiktf 
}.  tnftft$&%* 

^mmt  f*fft$ 
a*  &  t. 


A 
P 


LE  àUME  de  Boufflers  écoycc ,  demcunnc  à  Bcaumés  en  Qmbrefis  r«a  1448. 
Femme,  MARIE  Tuipin. 


I  I. 


lERRE  de  Boulflcrs,  ccuyer. 
Femme,  MARIE  de  Prouville. 
1.  NICOLAS  de  Boufflers  ,aui  luit, 
a.  ALE  AUME  de  Bouffie»,  dmt  U  pofieriti  firê  wmmê*  »frli  %  VU. 

IIL  ■ 

ICOLASde  Boufflers, écuyer. 
Femme,MARGU£RITB  Hemoar. 
1.  Nicoi<*sde  Bou&krs. 


N 
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ADRIEN  de  Boufflcrs,qui  fiut. 


.   . 


a: 


H' 


\  DRIEN  de  Boufflers  écuvo:. 

Femme ,  CATERINE  de  Conchy. 

E  AN  de  BoulflcTs ,  tnort  fans  avoicété  inttié. 
2!kENa.Y4cBouâlw,quifuic.  «.Vil.  *j 

3.  ROBERTdeBoiiilteB?*»  foflmtéfiràréffmlàéfrksteet  iefimfrtn  mi. 

V. 

ENRY  de  Boufflers  écuyer.  B 
I    I    Femme  ,  MICHELLE  de  Mailly  ,  fc  remaria  a  Dom        Hernaodez  de  , 

H.rnandez.firnammé  le  r-*' c-ç"*-**-  ElJeett«c6lkde  Fferwde  MaïUy ,  fogneur 

r  >  H,»ai«i.r      Mamb  de  Boiifflc» ,épou|a>-«  MoreU chevahct  feigncur  de  Zccalus ,  ( .  )  lequel 
fercmariaiO«r«prto,damedeNed«id«L 

OBERT  de  BoufBcrs.ccuycr ,  troiiicme fils  d' ADRIEN  de  Booffler« & deCA- 

^FÎ'Jmc^LOUlSETLo  Moyen.  ^ 

ONitt.  Elle  écoit  veuve  en  i  j  86. 

I  lACQUESdc  BouHkrsqui  fuit. 

i  \  &  4  PiEB-RF.RoEERT&FRAUçoisJcBoufîlers.lefecondvivoitcn  ijStf. 

c'GABMEi.LEdc  Bûufflcrs ,  motteaprcs  i  586.  Il  y  a  apparcnccquec'eft  elle  qui  foc 
Abeffc  du  Vivier  ,  &  qui  fut  enterrée  dans  l'cclilc  d'Ogmcs  cnCambrcds  près 
Bcaumcs  en  Artois .  où  Ton  lit  :  C,  ^  Gàm^  ic  B^fficrs .  Mcjjc  ['^'r  .k^ 
y  voit  Ion  ccuiTon  aux  armes  de  Soufflets.  EUcnefciiouve  poincdansle  GalUtnft 

«  «.  A^  sTdc  Vot  fflêrs ,  cpoufil  par  contrat  du  dernier  OÛobrc  1 5  86.  Beni^d  de  (âinc 

Amand.ccuycr  fcigneur  de  la  Barque, fils  tf.4iW*K  de  bdnc  Ainttui,ldgDCiir  de. 
VeUn,deLouverval&:c.&dcC7///rf/f  Lamoi^r.  .     r  n 

9  ÎEANNx  de  Bouftlers,nomm&abbeflcdu  Vivier  le  tf.  Février  itfiç.en  prit  oof. 
fcflion  le  ti.  du  même  mois,  fat  beotele  11,  Nowoihie  fiiiwiie:&  mourotle  y. 

7ACOUES  de  Bouftlcrs  ,écuyer  fcigneiicdc  ùiiw«a&  de  k  Barque,  mourut  fans 
enfenilc  17.  Juilleti<îi4  &  fut  entcrrf  dans  r<gliled»OgpiiesettCamb«efi»,oufc 
voit  un  ccuffon  aux  armes  de  BoufllCTS.       ■  ^     •   .  .  v-r— 

Femme.N.  .  .  .  deILeffio,Ûkdc>idc»rfb,éc»yetfc%pewdeNe^ 
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SEIGNEURS  D  E  L'AGNICOURTt 


B 


D'dTgtnt  i  j. 
mtUfttts  4  6. 

Tâh  de  gutulit 
fnféti  1.  cr  i. 
&  MCtmfégaits 

ntr«iftt/tt  dt 
mfmtj^.tn  tkef 

5-  infMjcec-^. 
tnf»intt,ttsi, 
dtnitrtt  têfihs 
%.&  3. 


A' 

Fen 


I  I  I. 

L  E  A  U  M  E  de  Bouftlcrs ,  ccuycr ,  fécond  fils  de  PIERR'E  de  Boufitet»  de 
MARIE  de  Prouvilict  mcntioancz  M-^motf  /.^i.  vivoic  en  147J. 
emme ,  MARIEdéFnfl*cnr. 

I,  N I C  O  L  A  S  de  Bouftiers ,  qui  fuit. 
1.  MICHEL  de  Boufflers ,  fcigncur  de  Loitveml. 

Femme  >  Catsuihb  Gaillard ,  iille  de  HmUi  Gailltidft'de  Mtrie  de  Henné. 

I.  Claudine  de  Bnui)lcrs,^odk /m»  feiSauvagp  ,  Ic^pieur  d'Efoolié^  t ^ 
mourut  (ans  cnfàns. 

II.  Àhtoimbtb  de  BoufflcR  »  mariée  è  FrmçMt  de  Boffles.écuyerfd^cttrde 

Manin  &dcTil!nv.  l.  (c  remaria  à  Fr^wrwy? de Xf'iflbc,  &:  n'eut  poinc  d  cnfans. 
m.  Makcuiki  TL  de  Boufticrs ,  cpoula  Anieme  de  (aioc  Amand,  ccuycr  leieucut 
dcVda. 

IV.  fr  ANVF  de  Bouf^lers ,  ^poufa  Nicolâs  de  Hcnne  ,lieaiiauuit  genend  de  fi** 
pauinc ,  veuf  de  C^/^fM^d'Outrcmcpuis. 

N— — — 

Femme,CATERIKE  de  Henné  »  filk  de  JWMStf  de  Henné  »  lieutenant  generalde 

Bapaiimc ,  &  de  Caier  'me  d'Outrcmepuis. 
£     1.  JEAN  de  BouHIers ,  fcigncur  de  l' Agnicourt ,  qui  fuie. 

%.  Nicolas  de  BoufHers, nomme  d'arraes,mon  i  Bar>leKluc. 

5.  Jean  de  Boufflers,  religieux  de  faine  Vaft. 

AoMEM  de  Boufllers,  idgneurde  TiUoy^I'Agnicourt,  &c.  cpou(a(i4^/'/«^de 
Carnin ,  de  mourut  (ans  enfims. 
y.  Caterine  de  Boufflers ,  mariée  i'.  à  Antcme  àa  Frcfnoy  écuvcr ,  i'.ÏAnttine 
de  Journy  ccuycr,  3*.  à  N-  de  Buidy  ccuyeri&igacur  de Noulicctc. Elle  mou- 
rut  (ans  cofins. 

6.  Makcuekitb  de  Boufflers  ,  e'poufa  par  cootEK  du  afi*  Mai  1^51.  Jem  de 
P        Waiquchal  ccuycr ,  fcigncur  de  Waiqudial. 

7.  Jeamms  de  Bottfflecs,  ibnme  de  tirtrmÊààt  Boffles  dciqrer»  (dgncux  de 

Deux  filles  rcUgicufcs. 

V. 

JEAN  de  Boufflers,  écuvcr  ,  fcigncur  dcrAgnicourt  ,  mourut  le  22.  Novembre 
1351.  fuivant  fon  cpitaphc  dans  l'églifc  des  Carmes  de  la  rue  S.  Jean,  à  Artas, 
où  on  von  crois  écuilons,  k  frem»  éttndé Mi.é^^de  Bmffltrs       x.  & 
^kufU  k  la  croix  tngrcUe  d  argeru. 

Femme,  FRANÇOISE  de  Habarc»  Te  remaria  avec  yâcjwf/dcMonchcauxécuycri 
moamc  le  3.  Aouft  1(60.  Elle  lut  eniocrde  à  S.  Jean  d'Acns  avco  (ôo  pceniiec 


rtmr. 


A  A 


in  CtmfUt  itLiU 
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APRB'S  avoir  donné  b  Généalogie  de  la  MmCoii  de  BouflSen  ,  avec  les  diHeren-  K 
tci  branches  quci'on  apactpaveTi  «k  acni  devoiry  ajouter  qucîqttcsextaiis 

(jui  la  conccmcnc. 

Carpcnticr,  hilleire  du  Cambnty      ^"  dmhrefis  ,  rapporte  pluficurs  lêiglieilll  da 
nom  de  Boulflcis  :  on  peut  Icconlukcr  féortu  Ùl.fâg.  187.  2^1. 

On  trouve  en  1 484.  heitm  de  Oampicne,  vcttve  de  fin  Aiume  de  Bonfflen  »  8e 

Adrim  fon  fils. 

Jean,  U^tri êe  fm^fiersy  dmtÊrgHli  Vitttrt^  vmJk  k  12.  Jm$  T495  »nfefn«ih 
fo»é à  VilUrs ,  i  Jean  Sir ,  demeur.tnt  i  S.  Orner ,  pour  noble  (jr  pnijfarj  te  ^Aytif  Mar-  ^ 

guecice  dt  U  TreimtUe^  vtmfe  d' fiMovac  y  Jttg»etir  de  Crtvccgur  fjy  de  ViUtrs, 
IsABGAO  de  Boafllers  ^ponfi  tsàm  de  Pîunont,  die  it  AnMir,feigiieiix  deOu^ 

donnoy  &  de  Louvcrchy  en  Picardie ,  dont  la  fuccdSon  luc  pil|ag|fe  entre  fim 
/'  mati,  &  Pttrre  de  Bccnctz  Ton  fils  le  i.Mai  ijoi. 
Jacqùeiimb  de  Boitfllcnt  iêmine  de  Hi^ft  dn  Ccocq ,  feignew  do  Haneler  > 

dont  Cittr'mt  daCcocq»  dame  du Hamdcc, fanme  àtLtd$  des Eflan  feigneiic 

de  Maigncttx. 

MAftcmairB  de  BoafHers,  néeleYlngt-denx  Juin  f».  à  Veniiê»  vécue  le  71. 
Juillet  1 J47.  profcflc  le  16.  Juillet  i  J48  fiitabbcflc  l'an  ijçtf.  n)onrut  le  17.  Oc- 
lobce  1607.  âgée  de  8; .  ans  >  ayant  i\k,  abbcHc  1 1.  ans  iJcrr^f^ d» utAltfiu  desnétf' 
fimet^  (fv.  Jks  imna  Mt^  ^  rtUfftmfh  ie  iVStfrr  Aewr  d«  Ch^u.  PnAâm^  ^ 

T turn.ty. 

AoMtN  de  Boufflcts ,  icigncur  tic  YilUcrs*Ploich  en  Artois,  époufa  en  fccondec 
nôccs  ifiMe  de  la  Macoq. 
■  Adrien  de  Roufflers ,  (cigncur  dcViilierî  -  Ploich  en  Anois,  tfpoufa  par  con» 
uat  du  4.  Mai  ijjS.  AùchtUe  de  MaïUy,  blk  à'Engmtnd  de  MaiUy  >  icigpeiu: 
d'Awillen  te  deManett*  8e  de  JAntr  de^oon. 
Anto ine  de  Boufflcrs  écuyer ,  feigneoc  de  Pru  t  pccvôc  de  Bavay  ft  g/ttemt 

de  Cambrai  &  du  Cambrciîs  en  i{65« 
Ghislai K  de  Bottfflcn  dcuyer ,  lëîgneiir  de  Preux  me  bois  en  1(73.  (  j  ) 
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C  H  A  P  ITR£  VIL 

V  I  L  L  A  R  s. 

DUCilE  PAIRIE 

* 

tii»Uettti  f$r,ê» 
(l^jr^/  à  un  Ut» 

fdfim  ir  fiifii- 
Ut. 


LES  VIC0MTE2  DE  VAUX  FT  DF  ME  LUN ,  avec  la  fcîgncurîc  de  Maine*, 
furent  crigez  en  duché  lous  le  nom  de  VilUis,  en  &vcur  de  LOUIS-HECTOR^ 
marquis  de  Viltars,  muédial  de  France ,  8c  de  Tes  enftns  &  defcendans  miles  en  ligné 
dircL^c  ,  par  lettres  données  à  Vcrfailles  au  mois  de  Septembre  1705.  rcgiftrccs  le  J.du 
nicmc  mois.  Puis  ai  duchc-Paiiîe  par  autres  letttes  du  mois  de  Septembre  1709.  rcgiP 
ttécs  au  parlement  de  Paris  fe  7,  Avril  1710.  F^ex.  les  fieces  qui  Jkivait  mummtttti 
énaimyiftà kfyuUamimerâU  ffmêkgeà» kigneucs  fie  dncs  «kVillars^Pain  de 
Frsncc. 


PIECES  CONCERNANT  LE  DUCHE- PAIRIE 

DE  VILLARS 

Xreihm  de  y*»x-U-VKmte  m  duché  ,  feus  U  nom  de  ViiUrs^m  fâveitr  de  Lfdu-Heûerf 


L 


ouïs  par  btgrace  de  Dieu  roi  de  France  S£  de  Navarre:  A  tous  prc(ên$&:  àvcmri 
Salut.  Les  hoflMnes  nez  pour  les  plus  grandes  chute  n*ont  point  de  motif  plu^  SepteaÉbit 


fort^^:  plus  puiHjnt  que  l'amour  «Je  Ij  gloire  i>S:  les  princes  qui  veulent  rccompcn(crdc 
'  pareils  lujcts ,  n'ont  point  de  plus  riclies  trclors  à  leur  diftcibucr  que  des  titres  8c  des 
marques  d'honneur  :  ainfi  fàiûnt  attention  aux  impottans  fervices  que  notre  crés<het  Bc 
bien  amccoufin  I  iiis-Hcilor,  mjrquisdc  Villars, maréchal  de  France, chevalier  de 
nos  ordres ,  nous  a  rendus  dans  h  guerre  &  dans  les  négodaiions ,  nous  avons  cru  qu'il 
étoit  juHe  de  lui  «ooonlerane  réoompenlê  ^datante,  &  qui  paf'iât  julqu'à  fa  poileritj. 
Il  eft  d  une  des  plus  anciennes  &  des  plus  nobles  maifon?  «.1c  nocre  royaume ,  de  laquelle 
ctoit  Guillaume  de  Villars  >  prieur  &  commandeur  de  laint  Gilles  de  la  Langue  de  Pto- 
▼enoe,&  depuis  grand-tmitrederonlcedejereralencnii^.  Barthélémy  de  Viilara» 
chevalier  fcigiicur  de  Monîbcl  ,(êdillingua  pat  (a  fidélité  &  par  fa  valeur,  fous  les  règnes 
de  Châties  V.  &  de  Charles  VI.  cinq  archevêques  de  Vienne  qui  ont  été  de  cette  niaiibn, 
lui  ont  donné  aulG  de  l'éclat  dans  réglife,&  enfin  le  Ira  marquis  de  Villart ,  perc  de 
notre  couGn  le  maréchal  de  Villars ,  mérita  par  Tes  fervices  tant  dans  la  guerre  que  dans 
les  ambailades  de  Danncmailc ,  de  Savoye  ii  d'£lpag;ne  donc  twus  l'avions  chargé ,  que 
nous  le  liffions  liemenane  gênerai  de  nos  armées, coolèîller  detat  &  chevalier  de  nos 
ordres,  Son  fils  encore  tout  jeune  fc  dJvoua  ?i  la  guerre,  aprc's  avoir  fcrvi  d'aide  de  camp 
au  maréchal  de  Bcllcfonds  Ion  couûn  germain  >  il  nousluivit  a  lige  de  ici  ze  ans  auiîege 
d  Orfoy  en  167t.  Ufe  détacha  volontaire  avecun  de  fes  camarades  &  entra  avec  une  ex- 
trême hardicffcju'quesd.ins  les  l«rticres  de  Maftiicht  pour  yfaircdcs  pnfoniKc-rs  Ilfc 
trouvaauK(îcgcsdcZu(phcn,dcCrevecaeur>dcDf>csbourgjS<:  au  palVagcdu  Rhm,ou 
il  donna  taoc  de  marques  de  courage ,  que  la  oocneiie  des  chevaiwl^crs  de  Boui^ognc 
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«ftant  venue  à  vacqucr  pr.r  lamortdu  chcv.ilicrdcla  Rocheft  uc.iud,Nous  Icchoî-  ^ 
fîmes  pour  b  lui  dcniner      il  iinit  cette  campagne  iiir  la  Mozcllc  &  furlp  Rbio  fous  ics 
oïdici  de  notre  coofin  le  vicomte  de  Turennc,  Nous  le  nommâmes  l'hiver  ftiivant  pour 
aller  en  Elpagiic  féliciter  de  notre  part  le  roi  catholique  lur  fa  convalelcencc.  11  revint  de 
Madrid  nous  rejoiodie  au  li^ de  Madricht  en  1 67  j .  11  ht  le  rcde  de  la  campagne  ibus 
les  ordres  dtidit  vioomtedc  nirennc ,  qui  marquoit  l'opinion  qu'il  avott de  lut  en  lemet- 
tancdetous  !cs  partis  conunandcz  pai  les  plus  hardis  partilans.  Apres  avoir  comiiviiiLC 
la  campagne  de  1674-  ious  ledit  vicorpte  de  Tutcooc  >  il  revint  avec  la  gcndaimccie  en 
Fiaadtes  aux  ordres  de  notre  conlîn  te  piince  de  Onidé,&  fe  trouva  au  combat  de 
Scnef ,  ou  quoiqu'il  eut  c'tc  bleflc  au  'commenccincnt  de  l'aélion  ,  il  demeura  jufqu'.i  l.i 
ûntic  cbargea  plulieuj:stois,ma!gr(f  les  grandes  douleurs  de  la  blcflutcqui  Icârcnt:  ^ 
cvanoair  deux  fois  ;aD0i  fur  les  témoignages  quenous  rendit  de  lui  ledit  prince  de  Condé, 
nous  lui  donnâmes  un  des  trois  rcginicns  de  ca\  alcric  qui  vacqucrcntcn  cctfc  occaHon. 
Dans  les  campagnes  lui  vantes ,  il  lervit  avec  diiUndion  lous  les  ocdresdc  nos  coultns  lei 
matéchaux  de  Luxembourg  &  de  Crequy ,    fe  trouva  aux  (îcges  de  Condé  8e  d'AiTe« 
au  fccûurs  de  ^^ailricht ,  au  (icgc  de  laiiu  Orner ,  à  la  bataille  le  Cadcl ,  au  combat  de 
Coqucsbcrg  où  li  tri  iix  charges  dilfcicnces  a  la  tête  de  (on  régiment  >au  combat  de  Kel, 
«àcommandani  deux  cent  chevaux  à  la  tête  du  combat,  &  profitant  de  roUcurité  de  la 
nuit ,  il  jctta  p^r  fa  hardiclTc  une  lî  grande  tcrrnir  parmi  lc5  troupes  que  commandoir  !c 
pnuccdc  Saxc-Ey[ci:ach,quiUorça  une  batacrc  &:  mit  en  déroute  deux  mille  des  en- 
nemis qui  y  perdircirc  plus  de  cinq  cent  hommes  tuez  ou  noyez  dans  le  Rhin  ou  dans  Ift  ^ 
Kinchc  ,     tout  leur  bagage.  Il  fe  trouva  au  hr-z"  dr  Vrh  mr^^  ,  rù  il  111011^:1  fie»;  pTemiers 
à  l'âliautdc  la  prcmictc  uiuca^Uc,  au  con^baruc  \  ail<.nN  uu  il  iauva  Icquaitierdclabrw 
gadc  invelHe  par  quatre  mille  hommes  de  pied  des  ennemis.  La  campagne  fuivante  il 
loutintau  pailagedu  ruifleau  de  Ncutbourg  l'arnere-garde  pouffcc  par  mille  chevaux, 
commandée  par  !e  prince  Louis  de  Bade, quitta  (on  pofte  ou  il  n'y  avoïc  cicn  a  faire  & 
match  I  di  itgcmmeut  aux  ennemis ,  les  chargea  &  les  contint  ju(qu'à  l'arrivée  du  fccours. 
Ce  (m  encore  fous  les  ordres  du  maréchal  de  Crequy  qu'il  attaqua  l'arriere-garde  de 
'  l'armcc  de  l'empereur ,  dans  la  vallée  de  Guegucmbacq  au  paffagc  de  la  Kincne ,  &  fit 
^rilunnier  le  colonel  qui  y  commandoit.  11  fe  trouva  au  (i^de  iCcl ,  monta  le  premier 
a  l'aflàut  qui  (ut  donne  en  plein  jour  ,  &  où  on  remporta  cette  place,  La  guerre  D 
ctMiti{nie ,  Nous  renvoyâmes  vers  Tempetenr ,  iur  la  mort  de  l'impératrice  Eleonor. 
Alors  pmir  s  inllruirc  dans  les  guerres  cirangcrcs ,  il  nous  demanda  pcrtniiTion  de  voit 
celle  de  Hongrie  contre  les  Turcs  «  il  y  acquit  la  coniïance  de  noue  firetc  l'cleo 
te|ir  de  Bavière  ,  fle  le  trouva  auprès  de  Uii  i  la  bataille  d'Er&n  ,  ofa  les  troupes 
impériales  renrportcrcnt  une  viftoirc  complote.  L'cmpctcur  int mrc  p  v  l'e'lc^lcuc 
combien  il  avoir  roncribuc  au  gain  de  cette  bataille  lui  en  fit  iaitc  publiquemeoc 
des  temercimens  par  le  comte  de  Siraman  (on  premier  miniftxe  t  Noasjueeâtoes 
alors  du  bien  Je  notre  fcrvicc  de  lui  ordonner  de  pafl'cr  1  hiver  auprès  de  l'eleâiev 
de  fiavietc  j  &  en  ctlct ,  il  travailla  (i  vivement  pour  le  pcri'uader  de  fc  lier  d'incctêt 
avec  Nous ,  que  oe  prince  prit  de  nouveaux  engagemens .  &  que  l'empereur  en  con»  E 
eut  de  l'ombrage  ,  âc  envoya  exprès  à  Munick  le  comte  Ac  S'^ramm  pour  rompre 
cette  négociation ,  en  ofliant  à  f  clcâeui:  le  commandement  gênerai  des  troupes  im- 
pcrialcs  ,  à  condiiio.i  qu'il  ne  garderait  plus  aupiés  de  lui  le  marquis  de  Villars» 
Nuus  reconnûmes  (ès  fciviues  à  Ton  rcrour,cnIui  donnant  lacliargede  commidaire 
gCtxral  de  notre  cavalerie,  &  Nous  lui  marquâmes  notre  confiance  en  le  renvoyant 
auprès  de  l'électeur  de  ^vicre  ,  pour  l'engi^t  à  ne  (e  point  déclarer  contre  nous 
pendant  le  fîcgc  de  rii'lisl^nrî^ ,  malgré'  les  prcHarre^  ioliicicatioiis  dn  prince  Louis 
de  iiadc,  Nuus  employâmes  le  marquis  de  Viliats  a  Ion  ictoui  au  commandement 
de  nos  troupes  pendant  l'hiver  du  c&ré  de  Tolirnay  ,  en  qualité  de  maréchal  de 
camp,  pour  établir  des  contributions  fur  le  pays  ennemi ,  &  il  réudît  fi  bien  dan<^  (on  ^ 
emploi ,  c^uc  malgré  les  ditficuUcz  qu'apportoicnt  le&  cuuux  de  Bruges  Si.  du  las  de 
Gand  ,  il  hr  payer  aux  ennemis  plus  de  trois  millions  de  contributions ,  &  marchant 
enfutte  au  bombardement  de  Liœe ,  il  prit  le  fort  de  Cheray  ,  dont  la  garnifon  fut 
taillée  en  pièces.  Nous  hii  donnâmes  enfuite  le  commandement  d'un  corps  d  armée 
pour  garder  les  lignes  :  il  eut  toute  la  vigilance  poilîblc  pour  la  garde  d'une  aufli 
grande  étendue  de  pays,  &  le  marquis  deCaftani^ga  étant  venu  avec  une  armée  beau- 
coup plus  torte  pottr  les  Ibroer ,  le  marquis  deVillars  mardia  diligemment  au  devant 
deUii,mcnic  au  dc-!a  des  lignes,  &  le  pofla  fi  bien  que  l'ennemi  n  où  ai  l'attaquec 
ni  s'approcher  des  lignes ,  de-là  il  le  trouva  au  combat  de  Leuze  ,  où  avec  12001. 
cbevànx  il  harceU  b  msvdie  de  l'anàccc-gicdc  eancmie»  conmMivbrailc  gauche  de- 
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3^  hotâéc  par  h  droite  des  ennemis,  &  fît  des  charges  fi  vives  «vcc  le  ùni  régi  mène  de 
Merainvillc ,  ■qu'il  rompit  trois  lignes  des  ennemis..  Au  commencement  de  la  cam- 
pagne de  i*9z.  il  défit  le  comte  de  Lippe  qui  œinmanduic  jooo.  chevaux.  Il  le 
«Fouva  à  U  déâiie  du  prince  adraii^ftcKOir  de  Vircembetg ,  qui  fe  rendit  à  lui,  &; 
l'hiver  fuivant  Nous  lui  donnamc?  un  commandement  en  Flandres  ,  pour  établir  Se 
poufler  les  contributions ,  il  s'acquitta  de  cet  einpioi  à  notre  entière  (âtisFaâiott  » 
te  avant  l'ouverture  de  la  ounpagae  nooslefimes  lieutenant  gênerai  de  nosarméety 
4c  nous  le  dcltinâmes  pour  fervir  en  Allemagne,  où  il  deAt  prés  de  Vicekv]  une 
arriere-garde  des  ennemis ,  foutenue  par  le  prince  Louis  de  Bade  leur  gênerai.  £ii< 
voyc'  ciiiuite  pour  retirer  des  polies  d'infanterie  trop  amPweS)  il  fie  une  retraite  de 

2  deux  Ikuës,  malgré  les  défilez  &  l'avant-garde  des  iro|)eriaux,  où  étoit  le  prince 
Louis  de  Badej  qui  ne  put  jamais  l'enumer.  Il  fervit  cnluire  dans  notre  armée  d'I- 
talie, &  pour  lut  marquer  la  (atL<ifàdion  que  Nous  avions  de  Tes  (cn'iccs  ,  Nous  loi 
donnâme»  le  gouvernement  de  Fnbourg.  II.  revint  (civir  en  Allemagne,  6c  Nous  le 
Wttvoyâmes  en  Italie  pour  y  commanœr  la  cavalerie  ,  il  (e  trouva  au  ficge  de  Va- 
lence ,  &  revint  fur  le  Rhin  ,  où  il  battit  un  corps  confiderable  de  hullars  comman- 
dé par  le  comte  Palfy  leur  gênerai ,  qui  y  fiic  blcflié.  A  U  fia  de  la  guerre  Nous  ren- 
voyâmes vers  fempereur ,  auprès  de  qui  il  négocia  ennercmctic  à  notre  fatistaâion , 

Q  &  nous  y  rendit  des  fervices  importans.  À  la  mort  du  roi  d'Efpagne  Charles  II.  la 

Eette  recommençant,  Nous  le  xappeliâmes  de  Viennes  lui  donnâmes  otdred'aller 
vlren  Italie;  en  fsdfânt  route,  encore  fbible d'une  maladie ,  pour  joindre  rarniée 
avec  une  efcortc  qui  fut  attaqricc  p.ir  90...  chevaux  ,  commandez  par  le  gênerai 
Macy,  il  délit  les  ennemis» Nous  l'envoyâmes  cnfuice  fervir  (iirle  Rhin,  &  vers  la 
fin  de  la  campagne.  Nous  le  chargeâmes  de  chercher  les  movens  de  feconrîr  notre 
ficrc  l'clciflcur  de  Cavicrc  ,  déclare  pour  nos  intérêts  ,  CC  qui  ctoïc  d'aucanc  plus  dif- 
ficile que  les  ennemis  étoient  de  beaucoup  plus  fuperieutSt  commandez  pat  un  gêne- 
rai habilckA  fort  accrédité ,  fi;  qu'il  filloic  paflèt  le  Rhin ,  &  établir  un  pont  devant 
une  armée  retranchée  fur  les  bords.  Cependant  après  avoir  par  diverfes  aâions  établi 
unpontàHuninguc  ,  8c  emporté  la  petite  ville  de  Ncubourg,  profitant  du  moiive- 
nwntque  fit  le  prince  Louis  de  Bade  ,  pour  aller  reprendre  Ncnbourg,  il  paflà  te 
Rhin  malgré  les  retranchcmcns  des  ennemis,  &  remporta  fur  eux  u  \  ;Ltoirc en- 
tière, ic  d'autant  plus  importante  qu'elle  nous  alTuta  deux  ponts  iur  ce  fleuve  ,  Ôc 
fit  caufe  que  les  ennemis  abandonnèrent  leurs  recranchemens  d'Hagucnan ,  8c  firent  - 
repafTer  dans  leur  pays  les  norr-brcufcs  troupes  qu'ils  prctcndoient  taire  hiverner  en 
Al^ice.  Ce  fut  pour  le  rccompenict  d  une  entrcpnle  ii  gloiieuie  &  fi  heuieutemenc 
exécutée  t  que  Nous  l'honorâmes  de  Tétat  te  office  de  marâchal  <te  France.  Revenu 
auprcî  de  Nous,  Nous  le  chargcâmc  du  former  le  ficgc  de  Kcl ,  cntrcprife  d'autant 
plus dilticilc  qu'il  ialoit  futprcndrc  le  prmce  Louis  de  Bade,  iiipericur  en  troupes, 
£  dans  (on  pays  même,  6c  qui  panuilbit  lur  Tes  gardes  par  les  retrmchemens  qu'il  avoit 
fait  faire  uir  la  Kinchc  ,  i!  filloic  (urmonrcr  les  difficultcz  d'une  longue  marche  ,  Se 

Erecipitéc,  dans  le  fort  de  rhivcr,en  pafliint  le  Rhin  ,  ic  au  milieu  des  quartiers  que 
:s  ennemis  avoient  fous  BtitK  6c  fims  Frihourg  ,  il  fallait  qu'une  place  bien  munie 
&  bien  fbnificcfiic  emportée  en  très  peu  oc  temps,  pour  ne  pas  donner  aux  enne- 
mis le  loilir  de  s'alFembler  &  de  la  Iccourir,  pour  ne  pas  perdre  les  troupes  par  la 
ligueur  de  la  &ifon,&  pour  prévenir  les  ployes  Se  les  fimies  de  neiges  qui  enflant 
k  Rhin  auroient  pii  noyer  les  tranchc'cs.  'Tout  fut  exécuté  avec  une  diligence  in- 
croïable,  il  (urprit  les  ennemis,  dillipa  le  corps  d'armée  qu'ils  avoient  fur  la  nvicrc 
d'Ctte ,  paila  la  Kinche  ma^é  les  eflbtts  du  prince  Louis  de  Bade ,  inveftitKel,& 
au  mois  de  Février  en  ij.  jours  de  tranchée  prit  cette  place  ,  défendue  par  3500. 
bommcs  >  &  qui  étoit  des  plus  impottantes  par  clle-mcme  &  par  la  conjoncture  des 
F  aflàircs.  Trois  lêmaines  aptes  aïant  paflfé  le  Rhin  ,  &:  reconnu  les  lignes  de  Stolo- 
phen  5:  de  Bitchcl  ,i!  tourna  tout  à  coup  par  la  valccdc  l.i  Kinche,  furmonta  toutes  Icç 
ditticultez  du  pailàge  des  montagnes  noires ,  &  en  un  jour  vk  demi  força  en  divers  poites 
les  ennemis  qui  lesgardoicnt ,  &  joignit  heureulcmcnt  l'éledcur  de  Bavière  qui  alla 
du  côté  du  Tirol  lut  lailTa  le  loin  de  garder  le  D.inube  ,  ce  qu'il  fit  avec  tin  grand 
fiicccs ,  quoique  ic  prince  Louis  de  Bade  fiii  beaucoup  lupcrieur ,  il  eut  Ixioin  d'une 
grande  vigilance  &  d'une  extrême' aéliviré,  pour  taire  marcher  à  propos  des  déca- 
rhcmcnç.l'nn  dcfqucls défit  enticrcmcntlecomtc  de  la  Tour  qLii  avoit  pifTc  le  Dantt- 
bc  avec  6000.  hommes ,  &  l'obligea  de  le  rcpalicr  avec  les  tuvards.  Ce  tut  biui-tôi  après 
que  fous  les  ordres  de  l'élcdcur  de  Bavière^  il  donna  labacaille  d'Hocftec,  où  les 
ennemis  après  avoir  perdu  1400.  homaies,  quoiqu'elle  ne  nous  en  ait  pas  ooîîcé 
Tmt  r.  h  z 
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aoo.  liomoKS.  Il  Çtk  cfifuitc  Kcmpicn,  &  avant  f  vcc  le  prince  de  Bade  à  quitter  ^ 
(on  camp  d'Ausbonrg ,  il  nous  defnàoda  petmiilioa  de  tcveoic  auprès  de  Nous  ,niais 
ne  voulant  pas  le  laiifer  tnntite  ,Nottslui  donnâmes  le  oomnutodeôaent  de  notre  pro- 
vince de  Languedoc ,  pour  appailcr  quelques  mouvcmens  qui  s'y  ctoîeot  élevez  ;  dans* 
cet  emploi  (on  applicatitHi  à  perluader  de  notre  clémence  ceux  qui  fcreodtoictu  de 
bonne  foi ,  fon  âaîvicé  à  pouffuivre  fans  ancaa  reUche  les  opiniâtres  dans  des  bas  6e 
dans  des  motuagncs  inacccfflblcs,  la  douceur  &:  la  fcvetité  employées  à  propos  beaucoup 
•d'm,  à  mcnagci  des  elprits  ditlidles ,  tout  celaenfemble  lui  donne  l'honneur  d'avoir 
•caltné  ces  pietniers  nxxneniens  »  te  é^wmit  rendu  à  la  province  la  liberté  du  com* 
mcrcc  :  Nous  lui  avons  cnfuitc  donné  le  commandement  de  notre  arme'c  (ur  la  Mo- 
liclic»  poltc  que  nous  avons  crû  le  plus  important  &  le  plus  cxpolc  aux  cnirepriles  g . 
-de  nos  ennemis.  Le  choix  que  Noos  en  avons  fait  a  été  (uivi  d'un  Aicccs  qui  a  traaoi* 
pé  l'attente  de  nos  ennemis  ,  mais  na  point  fvirpalTc  la  nôtre,  il  a  par  (à  feule  con- 
duite, déconcerté  leurs  projets  ,  &a  oblige  dcs'cluigncr  de  nos  frontières  une  armée 
de  i^ofieufS  nadoos ,  conamandée  par  des  généraux  d'une  grande  réputation  »  il  n'a' 
pas  feulement  rendu  leurs  pro]ct^  :riutdc$  ,  il  a  profité  de  ce  qu'ib  avoient  préparé 
contre  nous  ,  il  a  porté  la  guerre  dans  leurs  pays ,  U  y  a  fait  fubfiftcr  notre  armé^- 
il  a  palTé  le  Rhin ,  Se  aprà  avoir  allure  la  tranquilliiî  de  nos  provinces ,  il  a  jecté  ré> 
pouvante  dans  celles  de  nos  ennemis.  Voulans  rcconnoître  de  û  imporrans  fervices  par 
un  titre  qui  pailc  à  û  poftcrité:  fçavoir  Éiifons,  que  Nous  pour  ces  caufcs  &  autres  -, 
i  ce  nous  mouvans,  de  notre gtaoeipedale, pleine  puiflànce  &  autorité  royale,  avons  ^ 
crcc ,  crigc  &:  élevé,  créons,  érigeons  ftélevonspat  ces  pielénccs , fignées  de  notre 
miin  ,  en  titre  de  duché ,  les  rerres  Se  (rignenries  de  Vaux-te«Vïcomte ,  apparrenan^ 
tesà  notredit  couGn  le  marcchal  de  Villats ,  cnfcmble  les  Vicomte?,  de  Mciun,  fei» 
gncurie  de  Maincy»  circoofbnccs  se  dépendances,  acquifes  pat  notredit  coulin  le 
maréchal  de  Villars,  par  contrat  paiTé  pardevanr  le  Monv  &  Taboné,  notaires  au 
chaftekt  de  Paris  le  ;9.  Aoufl  dernier  ,  que  Nous  avons  uni  audîr  duché  pour  ne 
'Oompoict  à  l'avenir  t  avec  ce  que  nottcdit  couûnuottna  acquérir  dans  la  fuite  t  qu  'une 
iêuîe  fie  même  terre  en  fine    dignité  de  doche»  &us  le  nom  de  duché  de  Villars , 
à  l'effet  dcquui ,  Nous  avons  change'  &  commué  ,  changeons  Se  commuons  par 
CCS  prcTcntcs  le  nom  de  ladite  terre  de  Vaux  en  celui  de  Villars ,  pour  pat 
notredit  coofin  Louis •Heâor  ,  marquis  de  Villars ,  maiêcbal  de  France,  <e  Tes  en- 
ti".  :v  dc;l\n«^,^".^  mâles  en  ligne  dircfte,nez  5C  à  naître  en  loyal  mariage  ,  jn  ni  \ 
perpétuité  comme  Icigncur  proprieiaircdudit duché, des  titres , honneurs, digmtcz, 
langs ,  prérogat  ivcs ,  prééminenoesSe  privilèges  qui  y  appanicnncnt ,  ainfi  qu'en  jouié 
fent  les  autres  ducs  de  notre  royaume, foit  en  affembtee  de  noblcfTc ,  ftits  de  guerre 
<)u'autres  lieux ,  &  ce  fous  le  rellbri  immédiat  de  notre  cour  de  parlement  à  Paris,  en  la- 
quelle Nous  voulons  quelesappellacionsqni  feront  ince^ettéesdesoffidets  dudit  duché, 
rcirortilTcnt  nuemcnt  &  fans  moyen ,  &  à  cet  cfîèt  avons  diftrait  &:  exempte'  ledit  duché 
de  Villars  &  les  dépendances ,  dilbayons  &  exemptons  de  tous  autres  gages ,  cours  &  ju-  p 
Tifdiâions  où  elles  avoient  coutume  de  lefibitir ,  tant  en  première  inmncc  que  par  ap-> 
pcl  avant  la  prclr  ntc  crce>tnn  ,    m  roii<;  c:i^  fors  &  excepté  les  cas  royaux, dont  la  con- 
-noiilance  appartiendra  a  nos  juges  devant  iciqucls  ih  avoiait  coutume  de  rcflbrtit,  le 
tout  à  la  charge  d'indemofenoa  offiden  3c  les  autres,  fi  aucun  ya^kqpid  duché  notre- 
Sx  coudn  tiendra  de  Nous  nuement  Se.  en  plein  fief ,  à  caufe  de  notre  couronne ,  &  rele- 
vta  de  autre  tour  du  louvtclbus  une  feule  foi  &  hommage ,  lequel  il  fera  tenu  de  Nous 
..prêter  en  ladite  qualité  de  duc ,  à  la  charge  par  lui  d'indcmnifer  pareillement  les  feigneors 
|Kirticuliers  de  qui  pourroient  relevée  tant  Icfdites  terres  &  fiefs, que  celles  qu'il  pourra 
unir  ci-aprés  audit^duché:  Voulons  que fes  vaflâux le  reconnoident  comme  tel,£clui 
filent  les  devoirs  qu'ils  lui  doivent  en  ladite  qualité.  Et  pour  l'exercice  de  la  jurifdic- 
tiça  dudit  duché,  notrecoufin  le  maréchal  de  Villars  pourra  établir  un  liège  ducal  dans  F 
ledit  Iieo  de  Villats,  dans  lequel  il  y  aura  un  baîlly,  un  lieutenant,  un  procureur  fifcaitt 
le  nombre  d'officiers  accoutume'  pour  rendre  la  juftice  ,  (ans  qu'en  conlcquencc  de  la 
{rcfentc  érection  à dé&ut  d'hoirs  mâles  de  notrodii  coulin  Louis-Hcâor, marquis  de  . 
Villars,maréch3l  de  Franoeou  ck  iês  defcendam  miles,  il  puilfe  être  par  nom  de  par 
rois  i-.os  fucccfTcurs  rcuni  à  la  couronne, en  confcqucncc  des  cdics  5c  déclarations  des 
années  1 5  6<ï.  i ij^.  i  j  8  r.  &  autres  rcgiemens  faits  pour  l'ércâion  des  duchez , de  la  ri- 
gueur defquels  nous  avons  difpenfé  ledit  duché  de  Villars ,  à  la  charge  aodî  que  ledit 
duché  au  défaut  de  fes  fucccflcurs  maies  nez  &:  à  naître  en  loyal  mannge ,  retournera  en 
fa  première  nature ,  titre  Se  qualité.  Si  donnons  en  mandement  à  nosamcz  &  féaux  con- 
CdOfiisiesgcnstaiansjiocrecQaxdepackiiient&duotedcfo^ 
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nos  juflicicrs  &  officiers  qu'il  appartiendra,  que  ces  prcfcntes  ils  fàflent  lire,  publier  8c 
K^iUccifle  du  oonccau  ca  iccUcs  ,  jouir  fie  |kUer  ledit  ûcux  duc  de  Villats»  fies  ea&ns 
Aedefcenidansfiiileien  loyal  mariage  pleinement, &  paifiblenienc  &  perpetadtemene: 
cédant  &  fitifantccHcr  tous  troubles  &  cmpichcmcns  :  Car.  tel  cft  notre  plaifir.  Et  afîn 
que  ce  (bit  choie  ferme  &  llablc  àcoujaurs,Nous  avons  fait  mettre  notre  (ccl  àcelHitcs 
pf^esms^Doaaé  à  YctCuttesaumois  de  Septemh»,  Tao  de  gracemilfept  cent  cinq,  8£ 
de  nocitt  iqpe  te  lôixaait-cioiliàne. 

ie^/lr/  of  férUmeHt  le  j .  Stftaiére  170^. 

£1  cet  ton  du  duc  ht  de  f'uhrs  en  Pairie. 
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ouïs  par  la  gracc  de  Dieu,  roi  de  France  &:dc  Navarre:  A  rous  prcfcns  &  à 
venir  ;  Salut.  Les  continuels  &  import^ins  lerviccs  qu'a  commencé  à  Nous 


rendre  «Se  a  notre  état,  des  l'année  1671.  notre  trés-cher  &  bien  âmé  coalîn  Louis»  v' 
Hedot  de  ViUars ,  maréchal  de  France,  chevalier  de  nos  ordres ,  Nous  auioicnt  poné 
à  le  reconnoitre  par  des  emplois  &  dignitcz  que  Nous  avons  augmentez  à  mcfure 
que  Tes  gcuercufes  aâiaos  l'onc  mérité.  Nous  avons  érigé  par  nos  lettres  patentes  du 
mois  de  Septembre  1705.  les  terres  &  fcigneuric  de  Vaux-le- Vicomte  ,  enfemble  les 
'  vicomte  de  Mciuu ,  feigneurie  de  Maincj ,  cucunlbnccs  iSc  dcpendai)ccs  en  cure  fiC 
di^ité  de  ducbé  fous  le  nom  de  ducfae  de  ViUars ,  pour  par  lui  &  les  defcendami 
malcs  en  ligne  dircfte,  ne?.  &;  à  naître  en  loyal  mariage,  joiiir  à  petpecuitc' comme 
ptopnctatrcs  dudit  duchc  des  turcs,  honneurs,  dig[utez>  rangs,  prciogativcs ,  prcc* 
mtneiices  fle  ptivilcges  qui  y  appartiennent ,  tout  ainli  qu'en  joiiiflcnt  les  autres  ducs 
de  notre  royaume  -,  les  clVecs  qu'ont  produit  ces  honneurs  i^irri'r^  rn  la  perfonnc 
de  notrcdit  cuulîn  ,  ont  alIcs  marque  quil  les  metitoit ,  puisqu  il  a  loujourt  continué 
à  Nous  damier  de  nou\elks  pieiavcs  de  Ton  zele.  Les  alliez  aïant  pris  Landau  ttC- 
lembicrcnt  toutes  leurs  forces  pour  attaquer  la  France  pat  le  côté  de  la  Mozclle  ;  Mi- 
lotd  Malborough  (c  mit  à  la  icte  des  troupes  d'Angleterre ,  de  Hollande  fie  de  l'Ein- 
pûe;  mais  le  maréchal  de  Villarss'étant  poUc  avanugeulement  en  capitaine  expéri- 
mente, arrêta  les  progrès  dont  ce  General  le  flattoir,  prit  les  magaiins  deflmez  pour  cette 
cntrcprifc  fie  les  villes  de  Trêves  &  de  Hombourg  :  la  campagne  lui  vante  il  attaqua 
H^ueneant  BilldievikTi  Drufenheim,  fe  faifit  des  lignes  de  b  Matter,  non  content 
de  ces  avanuges,  il  prit  Luttcrbourg,  le  fit  fonifier,  8c  croyant  que  pour  lafeuretc 
de  cette  frontière  ,  il  £illoit  encore  c&pofter  les  ennemis  de  l'Ule  du  Marquifat  loû- 
tenuë  de  l'armée  commandée  par  le  prince  Louis  de  Bade,  il  prit  des  mefures  fijuC- 
tes  qu'il  les  chalfa,  rétablit  les  ouvrages  du  tort- Louis,  &  pat  là  rendit  cette  place 
aulli  confiderable  qu'elle  l'avoir  été.  En  l'année  1707.  il  fit  1  impétrant  projet  d'em- 
porter les  lignes  de  Stolophen  ,  que  le  prince  Louis  de  Bade  qui  les  avoir  fortifiée^ 
Kgardoit  comme  le  rempart  de  rAIlcmagne ,  il  s'en  faifit  fie  poufla  devant  lui  le  mar- 
quis de  Bareith  avec  tontes  les  forces  oe l'Empire,  défît  le  gciieral  lhanus,  établie 
des  contributions  jufqucs  par  dc-lilc  Danube,  força  la  ville  d'Ulm  de  lui  rendre  les 
prilioaDicrs  qu'elle  ictcnoit  depuis  la  lécoode  bâtai  Ile  d|Hoc(let.  L'ayant  dcftiaéeni7o8. 
|X)ur  commander  nos  acméies  de  Provence  &  de  Dauphiné,  il  prit  des  poftes  (î  avan- 
tageux, fit  faire  des  marches  par  des  endroits  jufqu'alors  fi  inconnus ,  qu'il  foutint  la 
lyalke  de  Briancon  >  attaquée  par  l'armée  du  duc  de  Savoye«  chalTa  les  troupes  qui 
défèndaienc  le  Mont-Geoeve,  emporta  d'affantles  deux  villes  de  Cezaniie,  déftn- 
ducs  par  l'armce  du  duc  de  Savovc,  commandée  par  ce  prince  en  perfonnc  ,  &  au- 
roit  achevé  la  défaite  de  fcs  troupes  >  ii  le  château  d'Exillcs^avoit  tenu  quelques  heu* 
res  déplus.  En  la  prefenre  année  i705>.  l'aïantchoifipoiirie  commandement  de  nos  ' 

amiccs  i'.c  Flandres,  après  avoir  lurmontc  par  (on  application  les  difTicuîtcz  infinies  " 
quappoitoit  la  flcrUite  prcique  générale  a  la  fubûflâ^cc  des  troupes,  fit  un  camp  re- 
tranché que  les  ennemis  ne  purent  attaquer ,  convric  Aire  &  Bethnne  que  les  en* 
ncniis  a\ oient  dclTcin  d'aflîcgcr  pour  faire  une  irruption  dans  le  rovauinc,  ce  qui  ICS 
obligea  de  léjcttei  fur  Tournai  qu'il  ne  put  fccouiir  par  la  ditctte  des  vivres.  Pré- 
voyant que  les  ennemis  vouloieot  fe  placer  entre  Douai  &  Yalendennes ,  il  fit  des 
retranchcmcns  &:  des  inondations  qui  rompirent  ce  projet,  mais  les  voy.mt  marcher 
pour  alllegcr  Mons»  féconde  des  coofciis  &  de  la  prefeocc  de  notre  coufù)  le  maré- 
chal duc  de  Boufflers ,  qui  croyant  tons  les  enaplms  dignes  de  loi  >  quand  il  peut 
rendre  des  ferviccs  à  Nous  &  à  l'ct.it,  Nous  avoit  demandé  (  quoique  plus  ancien 
maréchal  de  France)  d'aUec  fcivir  voloataiie  dans  une  conjoncture  hconlidenblc.  Le 
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maréchal  de  VilLirs  prit  la  rcrolinion  de  (e  faifir  des  trouées  qui  font  entre  les  bois  A, 
de  Sarc  6i  d'AaulooitCe  pofte  avani^cux  mcttoic  les  ennemis  dans  la  neceûlt^  d'a- 
bandonner le  (tege  de  Mons^  ou  d'amqoer  notre  armée»  ils  pcirent  le  dernier  parti 

■fc  fiuni  à  la  fupcrioritc  de  leur  nombre.  Le  marcchal  duc  de  Villars  voyant  5c  plus 
nos  corps  de  l'infanceiic  ennemie  tomber  lur  la  gauche*  fe  poru  où  il  jugea  qu'ils 
Sirotenc  le  plus  grand  cfRm.  N^re  cea/în  le  marcdial  <k  Bouffkrs  fonienoit  la  droins 
avec  une  con Juitc &:  une  valeur  infime  &'  toujours  avec  avantage,  la  gauche  foute- 
noit  le  tcu  de  raitillcric  les  citbtxs  des  troupes  des  alliez  avec  la  même  intrepi- 
-dioé  i  nuits  le  grand  nombre  des  ennemis  &  la  mort  de  plufieurs  officiers  donna  Heu 
de  pénétrer  dans  le  bois,  J  nu  l'infanterie  drpofk'e  fc  retira  avec  beaucoup  d'ordre;  " 
le  maréchal  de  VUlars  longea  ocs  lois  à  char«r  les  ennemis,  quand  ils  dcbouche- 
joicntt  pwr  cela  il  envoya  chercher  les  carabiniers  quiétoicnt  à  la  gauche  dctout^ 
les  plaça  prcs  de  la  noiite  ,  mit  en  bataille  notre  infanterie  i\\v.  qn-rtoit  lebois ,  la 
fortifia  des  brigades  de  CliAinp^ne,  Poitou,  Gondrin,dcs  Irùndois,  &.  s'cunt  mis 
à  kiête  chargea,  la  bayonnetc  au  bout  du  fiilil ,  l'infanterie  ennemie  dont  il  défît  cn« 
ticrement  vingt  bataillons,  6C  comme  il  nwrchoit  pour  charger  avec  les  carabiniers 
&  protîrcr  de  l'âïtanlement  des  enticmis,  il  reçût  une  blefTure  ttés-dangcrcufe,  celle 
do  aMn)UiS  d'AbctgOCCv ,  la  mort  du  marquis  de  Chemerault  les  plus  anciens  lica> 
cenans  généraux ,  arrivée  dans  le  noêmc  temps ,  lafpenditent  ces  moavqncns  qui  pn>- 
mcttoicnc  un  avantage  confiderableï  cette  aile  de  l'armée.  Notredîr  coulîn  ne  lai(là  G 

Î>as  d'agir  &  donner  fes  ordres,  nonobnanc  Ic5  douleurs  qu'il  foufftoit  jufqu'à  ce  que 
a  paie  du  (knc  &  la  ibiblefle  dans  laquelle  il  tomba,  oblieea  de  l'cmpottcr.  Notre 
-couiîn  Te  marêSial  de  Boufflers  prit  le  commandemenr  de  nirmée ,  fie  àire  K  fie  Itii- 
niérnc  pendant  quatre  heures  pliilicuri      dilFcrcntcs  clui  ,'  :-  ,  avec  la  conduite  &  l'in- 
trcpiditc  qui  accompagpciK  toujours  fcsaâions  à  la  guerre,  en&xtcquclcs  ennemis 
quoique  Ibic  fuperieurs  en  nombre  fiitent  poaflez  plufieurs  fins  6e  hors  ^éat  de  le 
•troubler ,  voyant  la  ricrtc  5:  l'orvîtc  de  (a  ictraitc.  Les  ennemis  ont  perdu  à  cctt» 
-bataille  prés  de  3J000.  hommes  tuez  ou  bleflez,  plufieurs  ofhdcrs  généraux  &  grand 
■iioni6<e  de  drapeaux  ^d'émidan  gagnez  fur  eux  en  cette  journée,  êt  comme  NoQf  ne 
■pouvons  trop  témoignct  à  notre  coufîn  le  maréchal  duc  de  Villars  ,  combien  Nous 
lommcs  latistaics  de  la  valcar  ck  du  zcic  qu  il  a  montre  pour  notre  icrvice.  A  ces 
«auiés-dc  ancres  confiderations  à  ce  Nous  mouvans,  de  notre  grâce fpecialc,  pleine  " 
-pniflTancc  S:  autorité  tovalc  ,  Nous  avonî  joint ,  uni ,  incorpore  fie  annexé  par  ces 
f  rclcntcs  lienc'cs  de  notre  main ,  joignons ,  imiiibns,  incorporons  &  annexons  audit 
•dndié  de  Villars ,  le  titre,  qualité'  &  dignité  de  Pair  de  Franc»»  que  Noos  avons  à 
•cette  fin  crée  &  crigé ,  crc'ons  &  érigeons  pnnr  dorénavant  &:  perpétuellement  joiitr 
^3ar  iiottcdit  couliii ,  ics  hoirs  &  fucccfTeurs  mâles  nez  &  à  naittc  en  loyal  n^^rlagc 
-dudit  duché ,  en  titre  de  duc  Se  Pair  de  France,  aux  mêmes  honneurs  ,  non^s ,  droits, 
dignité?.  &  ptccminences  que  les  autres  duchcz     P.jiric5,  lo  ts  !c  nnm  de  duciic  & 
Paiiic  de  Villars.  Voulons  &  Nous  plaît  que  ledit  duchc-l'aitic  de  Villars,  les  ap- 
partenances Se  dépendances  ;  enfcmble  les  ièigpeuries  de  Blandy ,  (c  généralement  tous 
les  autres  fiefs  Se  fcigncurîcs  qu'il  a  acquis  depuis  l'éreâion  dudit  duch^,  &  tout  ce  E 
qu'il  pourra  acquérir  de  proche  jn  proche  pour  Ton  agrandi CTcmcnt ,  &  qui  y  ont  été 
•unis  par  nos  lettres  p.itcntcs  d'crcftion  dudit  duché  dumoisdeScptembtciyoj.foienC 
«doccnavant  dites  &  appcUccs  duché  ec  Paitie  de  Villars,  &  qu'en  cette  qualité  no« 
"ire  coufin  puiffe  lecenir  6c  en  jouir ,  fes  hoirs  (ucce(!èurs  Sr  delcendans  mâles  en  ligne 
-diredlc  nez  &:  à  naître  en  loyal  nvuiagc,  pcvpctucllemen:     à  toujours,  amU  qu'o:it 
accoutume  de  touir  fie  uict  les  autres  ducs  &:  Pairs  de  notre  royaume,  foie  en  juftice 
^  juriOiftion ,  fémoe  en  nos  cours  de  parlemeot  avec  voix  délibentive,  Ùki  d'ar- 
mes, aflcmblccs  de  nobles  ou  auttcmciu  .  &:  auquel  duché  1^  Pairie  de  Villars  fes  ap- 

Î>artcnanccs  &  dépendances,  Nous  avons  d'abondant  ordonné  par  ces  prclcnics  que  F 
a  juftice  fera  admîniArée  par  les  juges  &  oifiders  de  notiedie  coufin,  les  appellations 
■defi]ucnrs  rcflbrtiront  nucment  en  notre  cour  de  parlement  de  Paris,  fans  qu'aucun 
autre  juge  en  pui^fc  prétendre  jurifdiâion  &  connoilTancc  ,  fors  6c  excepte  des  cas 
«oyaux ,  dont  la  connoilfancc  appartiendra  i  nos  juges  qui  avaient  accoutumé  d'en 
connnître,  cont'irmcment  à  nolJiccs  lettres  du  mois  de  Septembre  1705.  à  h  charge 
que  no:rcdic  couiin  &  (es  fucccllcurs  iruilcs  ticadiront  ledit  duché  de  Nous  acaulcdc 
notre  couronne  de  France,  aux  durées  anciennes  &  accoutumées  fans  aucun  accroil- 
Icmenr  d'ict-Ucs  ,  ^.V  feront  les  vailaux  dudit  duché-Pairie  de  Villars,  en  fjilant  les 
huiiiinagcs  &c  donnant  les  aveux  de  denombremcns  par  écrit ,  Si  a  tous  autres  adcs 
jcnenlemenc  qudconqucs  icnos    aflxaiacs ,  dorcnaranc  de  nouuner ,  avouer  &  te- 
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A  connoîtrc  norredic  coufin ,  fcs  fucccfTcurs  &  dcfccndans  mâles  ducs  «5c  Pairs  de  Villars» 
&  reprendront  d'eux  leurfdits  fiefs  à  cauleduditduchc-Poiric  ,  &:  en  dcfducdltMCS  lllâ« 
les  en  ligne  dircdc,  demeurera  ladite  Pairie  ëtfin'i"  ,  èc  reviendra  ladite  terre  m  rcl 
état  qu  elle  ctoit  auparavant,  conformément  a  nolOitcs  lettres  patentes  du  mois  de 
Septembre  170^.  fans  que  par  le  moyen  de  notre  preféncc  ^redion  &  de  l'Edic  du 
mois  de  Juillet  1^66.  &  autres  faits  fur  l'c'rcdion  des  terres  en  duchc-Pairie  ,  Icfdites 
terres  &  fcigncurics  puiflent  être  reunici  à  la  couronilc  de  Frauc*,  Hc  que  Nous  ou 
nos  rucoeflèun  tch  imUfioitt  Éddît  0»  leveiKiiqaer  ledit  duché  »  awiiid  8c  mtm  Edj» 
Nous  avons  {>our  le  rrt^jrd  de  notrcdit  couun  déroge  Se  dérogeons  par  cc<;  ^^rrrrnres, 

„  le  tout  ikns  tirer  à  conlcqucnce  pour  d'autres.  Si  douiions  en  iiuadcmenc  a  nosamez 
&  feaux  coololleri»  les  gens  teuatis  notre  cour  de  patleroeni  &  dmbied»  eompin 
à  Paris,  &  autres  nos  officiers  fie  jufticiers  qu'il  appartiendra  que  nos  prefentcs  let- 
tres de  création  &  cceâioa  &  établilTcment  de  Pairie,  Se  union  d'icclle  audit  JulIic  ,  ils 
£iflcnt  lire,  publier  9C  cc^iftrau  8c  tout  le  contenu  en  icelles  garder  &  obferver  in- 
violablemcnt  de  point  en  point  felon  leur  forme  &  teneur ,  &  en  £iirc  jouit  nôtre- 
dit  coufin  le  duc  de  Villars  Se.  (es  (ùccefleuts ,  comme  dit  ell ,  &  fes  vaflàux ,  cef&nt  & 
Êifant  cefTcr  tous  troubles  &  empcchemens  par  toutes  voyes  dûcfs  8e  nufimnables. 
Car  tel  cft  notre  plaifir ,  &  afin  que  ce  Qm  chofc  iexmc  4c  ftable  à  toujours ,  Nous 
avons  fait  mettre  notre  (cclàccldites  ptefêotei.  Donné  à  Vccûnltes  au  mois  de  Scptcm* 
bec  r«n  de  giaoe  mil  liepc  cens  neuf»  6e  de  notce  r^gw  k  Ibixanie^ïispclénie. 

Xi^é  m  ArfaMNf  b  7.  Atnl  1710. 
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Vji'\ur  .1  trtit 
melitttti  d'»r,«ii 
ih  ef  fdtstnt  t 
cbâTgé  S*»Um 

let. 


E  T^IERRE  de  Villars ,  cpoufa  à  Lyon  Sî»«*Kjoubcrt, veuve  dejtm  CbipotMiy 
Jl^   &  fille  de Jacaurs  Joiiberc ,  &    Agnes  dl)  Boui^  dC  Genemy.  Lent*  cofiot  futOlt 

1.  FRANeOlS  de  Villars,  qui  fuit. 
.  *     t.  CLAUDE  de  Villars  ,  fcigneuT  de  1«  Chapelle  ^im  k  fifitriÊé fèr»rtffmét 

tfrés  cellt  de  fin  frère  éttte'. 

i- .  PiE»K.B  de  Yillats ,  embrafla  1  eut  écclcIlafHque ,  fut  reçu  doûeur  es  droits  i 
PadooCi  râge  de  tt.  ans,  s'attacha  au  cardinal  de  Toutnon .  lequel  lui  trouvant 
du  mérite  &  de  la  capacité  lui  confîa  divcrfrs  commliSons,  &  le  chargea  de 
plufieurs  emplois  importons, dont  il  ^'acquitta  dignement ,  &  <hm  Iciqucis  il 
s'acquit  tant  dereputation,  qu'il  mérita  une  charge  de  confeiller- clerc  au  patlo* 
nienr  de  Paiis  ,  dont  il  fiit  pourvu  par  lettres  données  à  Fontainebleau  !r  i  ?. 
Juin  15^5.  il  y  fiit  reçu  le  i.  Juillet  fuivant ,  &c  difpcnré  de  fcivit  par  autres 
lettres  du  6.  Août  de  la  même  année,  vctifiées  le 9.  fuivant, acienda ion  voyage 
à  Rome  avrc  Ir  cardinal  de  Tournon  ,auprc";  riuqîic!  i!  fur  toujours,  8c  qui  lui 
procura  dmi  la  tuitc  1  cvcchc  de  Mircpou  qu  d  une  dix  Asa  ,  pendait  Icfquels 
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il  fit  pluficiirs  voyages  à  la  cour  pour  les  aftaircs  de  la  province.  II  fiit  depuis  A 
iraiistcrcà  l'archcvcclic  de  Vienne ,  &  retenu  du  conlcil  du  roi  Henry  III.  <.}ui 
1  employa  en  diverfcs  négociations.  II  fc  trouva  en  1577.  à  raflcmblce  des  ecars 
tenue  à  Biois ,  (5c  fut  députe  avec  quelques  leignairs  du  corps  de  la  noblcffe 
vers  le  roi  de  Navarre  qm  ctoit  à  Agen,  pour  l  inviter  de  la  part  du  roi  Henry 
III.  &:  des  états  de  venir  tenir  (on  rang  dans  cette  aflfcniblcc.  Pierre  de  Vil- 
lars  porta  la  parole.  Il  tut  renvoyé  enfuitc  vers  le  même  prince  avec  le  duc  de 
Wontpcnlicr  à  Bergerac ,  «1  an'ifta  encore  à  l'allcniblcc des  notables  qui  (c  tint  au 
Louvre  le  4.  Mars  mil  cinq  cent  quarre-vingt-lix  &  s'oppofà  formellement  à 
l'exécution  d'une  bulle, que  le  roi  avoit  obtenue  du  pape  Sixte  V.  pour  l'aliéna- 
tion de  cent  mille  écus  fur  les  biens  de  I  cgiilc.  Ce  prince  l'envoya  depuis  en  g 
Languedoc  pour  y  régler  les  aBaires  de  ceae  province,  &  il  porta  la  parole  au 
roy,à  la  tcte  du  Clergé  allcniblc  à  P.irisjorf.iuc  les  députez  prirent  congcdecc 
prince  le  j .  juin  de  la  même  année.  Extrait  de  C hij}on-e  de  [ eglijè  de  licnne p.ir  l  tbbë 
de  MiHfcrtuti  en  1708.  Cet  auteur  dit  que  Pierre  de  Villars  archevêque  de  Vien- 
ne (c  retira  au  couvent  des  Cordeliers  de  Monrcallicr  en  Piémont  au  n^ois  de 
Septembre  IÎ87.  après  avoir  gouverne  pendant  dix  ans  l'archcvcche' de  Vienne, 
qu'il  remit  entre  les  mains  du  roi,  lequel  y  nomma  Pierre  de  Villars ,  c'vêque 
de  Mircpoix  fon  neveu.  Ce  fut  dans  ccitc  lolituJe  qu'il  compofa  un  traite  des  q- 
qudlrt  fins  de  fhomme ,  qu  il  adrerta  à  CUude  de  Villars  Ion  trerc  ,  il  en  avoit 
dc|a  compote  un  de  l'inlhiuiiun  des  padeurs,  &  un  autre  de  l'inflitution  de  la 
jcunefle;  il  v  mourut  âge  de  7^.  ans  le  14.  Novembre  ijji.  fi:  y  fiit  enterre'. 
Voytx.  Câl.  chrijl.  é dit  de  itfjô.  tom.  /  /.  812.  . 

IL 

FRANC  pis  de  Villars ,  excrtça  comme  fon  pcrc  des  charges  honorables  au  parle- 
ment de  Dombcs,  au  prcfidial  &  en  la  IcnechaulTcc  de  Lyon  :  les  regiftres  du  parle- 
ment portent  que  le  19.  May  1  !i65 .  frjwcw  de  Villars  juge  ordinaire  de  Lvon  ,  fut  rcçû 
coufeiller  au  ficge  prclîdial  de  cette  ville .  il  y  fût  lieutenant  particulier  ,  civil  &  criminel 
en  1578.&  IJ79.  Sa  maifon  avoit  été  pillc'e  pnr  les  huguenots  en  15^2  .il  mourut  à  Lion 
âge  de  (oixante-huit  ans  le  premier  Novembre  i)8i.  &  fut  enterre'  en  l'cglile  de  faint 
î>«izier ,  où  les  fils  lui  firent  drcller  un  tombeau  (iir  lequel  e(l  fon  e'pitaphe.  D 

Femme  ,  FRANC  OISE  Gavan  .  fille  de  Jean  Gayan  ,  lecretairc  du  roi , capitaine 
châtelain  de  Coindriciix  &:  de  Claudint  Chapuis. 
.  1.  Pierre  de  Villars  1 1.  du  nom, ne  le  5.  Mars  iy4j.  reçut  la  tonfure  des  l'âge  de 
huitans ,  &  fût  pourvu  aulfi-tôt  d'un  canonicJt  dans  l'ci|;lilc  de  (aint  Paul  de  Lion , 
d'un  autre  dans  celle  de  faint  Juil,&'  du  prieure  de  N'uabc!  -,  mais  à  l'agc  de  21. 
ans  il  fe  démit  de  ces  deux  canonicats.  Il  re»,ut  à  Paris  le  bonnet  de  doclcur  en 
théologie  le  19.  Novembre  1^74.  &  venoit  de  permuter  fon  prieure  de  N'iralicl 
contre  un  canonicat  de  l'églile  d'Auch ,  dont  il  tiit  fait  aufli  archidiacre  par  la  rcli-  £ 
gnation  de  l'cvêque  de  Mucpoix  (on  oncle ,  lequel  lui  remit  (on  évêché,  &  il  fut 
lacrcàParislei9-  |uin  1^75. 11  n'avoit  pas  encore  eu  le  teins  de  faire  fa  Ibtboniquc: 
mais  la  faculic  de  théologie  l'en  di(pcnla  en  qualité  d'cvcque ,  le  priant  Iculcnicr.t 
de  faire  la  rclumptccc  qu'il  exécuta  le  28.  Septembre  ,  ayant  dcdic  la  thcie  au 
pape  Grégoire  XIII.  U  fit  fon  entrée  à  Mirepoix  le  14.  Aoull  1^76.  En  1578.1e 
cierge  fie  les  états  de  la  province  de  Languedoc  le  députèrent  à  louloule  vers 
la  reine  entérine  de  Medici.s  qui  y  étoit  arrivée  ;  l'annie  (uivantc  l'aflemblte  des 
mêmes  étais  qui  fe  tenoit  à  Caftelnaudari  le  Jcputa  plulicurs  fois  vers  le  roi  :  l'af- 
fcmblce  provinciale  du  cierge  lechoifit  cnluite  pour  (on  député  avec  un  chanoine 
defamt  Sernin,  pour  afl'ifter  à  l'ailemblée  gencr.dc  du  cierge,  convoquée  à  Mclun  F 
Il  y  fit  les  deux  dilcours  de  l'ouveiiutc  ôi  de  la  clôture  ,  &  tut  toujours  à  la 
tête  de  toutes  les  dcputations  :  il  fut  encore  de  l'aflemblce  du  clcigé  qui 
s'ouvrit  en  isSj.  eut  en  1586.  l  archevêchc  de  Vienne  (ur  la  dimifllou  de  ion 
oncle,  &  y  arriva  le  i^.  Novembre  1587.  Les  troubles  luicitcz  dans  le  dauphinc 
par  les  calvinirtes,  obligèrent  les  trois  états  de  la  province  de  le  députer  le  1  j. 
^  Avril  I  j88.  vers  le  roi,  pour  demander  des  troupes ,  cequ'il  obtint  :  il  n'avoit  pis 
encore  eu  (es  bulles  de  Rome  &  fe  rendit  en  cette  ville  ou  il  arriva  le  p.  Dé- 
cembre 1 Î90.  elles  lui  furent  accordées  gratis  le  25.  Avril  luivant ,  le  pape  Gré- 
goire XIII.  l'aïant  propolé  lui-même  dans  un  confi(loire,&:  il  eut  \cp3ll1um  le  19. 
Aoud  de  la  même  année ,  avec  des  lettres  d'évcquc  all'illant  du  Tronc,  il  ne  partie 
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de  îlomc  que  le  u.  May  ij9i.& arriva  à  Vienne  le  30.  Aouflluivant,  où  il  prit 
le  mtnic  jour  poilertîon  folcmncl'e  de  Ton  cglifc ,  remplie  exaclcnicnt  toutes  les 
fonctions  de  (on  état ,  fc  dcmit  de  (on  archevêché  en  faveur  de  Ibr»  Hcre  Jeréme^ 
qu'il  facn  lui-mcmc  le  iz.  Dcccnibre  1^99  fe  retira  à  Annonay  pour  y  travailler 
àccctc  portion  de  Ion  diocclc  en  qualité  de  grand-vicaire  , ce  qu'il  fit  pcndantcinc)  i 
ans  t  <Sc  mouruc  le  2S.  Juillet  itfi  j.  dans  une  nuifon  que  ion  perc  lui  avoic  •  • 
l.iifTéc  par  tcflamcnt ,  litucc  au  bourg  de  laint  Gcncs  à  deux  lieues  de  Lion.  Son 
corps  fut  porté  à  Vienne  dans  l'églifedcs  Jc(uites  ,&  enterré  dans  lachapellcdc 
leur  collège,  auquel  il  avoit  donné  fa  bibliothèque,  &  où  fon  frcrc  Ce  fucccf- 
feur  ordonna  de  lui  faire  élever  un  tombeau.  H  y  a  pludcurs  traitez  de  lui ,  &r  un 

■  journal  de  fa  vie  écrit  par  Im-inrmc ,  &:  confervé  chez  les  Jeluites  de  cette  ville. 
Saint  Fran<^ois  de  Sales  tait  l'cloge  de  Pierre  de  Villars  dans  la  préface  de  fon  traité 
de  l'amour  de  Dieu.  JejezGaL  Chrijl.  édit.  de  1 6^6,  t«me  i.  f.  813. 

z.  B ALTAZ  AR  de  Viltars ,  (eigneur  de  la  Val ,  qui  luit. 

3.  Jefome  de  Villats,abbé  d'Elpierres ,  chanoine  &:  grand  archidiacre  de  Vienne»  • 
rc<5u  conicillcr  au  parlement  de  Paris  le  i.Juin  if8  8.  pui?  archevêque  de  Vienne, 

fur  la  dcmillîon  de  (on  frère ,  par  lequel  il  fut  (acre  le  17.  Décembre  i  sp9.  { 4  )  Il  fit  ^j) 
beaucoup  de  biens  à  Ion  églifc&  à  toutes  celles  de  (on  dioccle,&:  répara  les  delor-  chr^ih*  ta!*'  4e 
dres  que  les  rcligionnaircs  y  avoient  caufez ,  fut  an  des  plus  (âges  &:  des  plus  zclez  i6f6.  /».  1.  f.  »if. 
prélats  de  fon  tems ,  fit  en  1  ko  j.  uneforte  remontrance  au  roi  Henry  Iv.  à  la  tête  ]êrt,|ilV6c)'i' '  " 
du  clergé;  il  ne  fit  pas  bâtir  le  tombeau  de  (on  frère  &  piéJcceffeur  comme  il  cft         *  ^' 
dit.  Gdl.  Chrifl.  ctte  ci  dejjits ,m:i\i\\  laiffadcquoi  lui  en  élever  un, mourut  au  mois 
de  Février  162.6.  lie  fut  enterré  en  la  chapelle  de  (aint  Thibaut  de  Ion  églifc  où  il 
avoit  choih  la  fépultnrc ,  &  où  (c  voit  (on  épitaphe.  ftytz  t auteur  de  thift.  de  l  égli/e      f  . 
de  Vtefme.  Sa  mari  c/i  djlle'e  </»  1 8 .  Janvier  dans  Calt.  chriji  cité  ci-dejjns. 

4.  Ambfoise  de  Villars, religieux  de  l'ordre  defaint  Dominique. 

5.  CLtMENCEde  ViUars,  abbeflcdcfaint  André  de  Vienne.  .j 
6  Suzanne  de  Villars ,  mariée  le  7.  Janvier  1589.  à  Jhçmas  Bartholy  ,  écuver. 

7.  Hélène  de  Villars,  femme  de /fr^w^  Chalhllon ,  prcûdcntdu  prclidial  de  Lion. 

III. 

{)  ALTAZ  AR  de  Villars ,  feigncur  de  la  Val  &  du  Borqucc  ,  fut  lieutenant  gênerai 
jau  prclidial  &  en  la  fenechauflce  de  Lion ,  &  premier  prcildent  au  parlement  de 
ombcs ,  après  Ion  beau-pcre,  il  mourut  le  ir.  Avril  i6i^.  âgé  de  7o.an$,fi>:fût  en- 
terré à  laintc  Claire  de  Lion. 

Temme ,  L  O  U  I  S  E  de  Langes  ,  fille  de  NiteUs  de  Langes ,  feigncur  de  la  Val  &  de 
Dammartin  en  Lionnois,  premier  préfident  au  parlement  de  Dombcs,  &  de  Loui/eGtO' 
lier  ,fut  nurice  le  6.  Avril  1 59  z.  mourut  le  9.  Aouft  i^jo.  &  fut  enterrée  auprès  de  ion 
mari. 

1.  Hélène  de  Villars,  dame  delà  Val  .cpoufapar  contrat  du  21.  Novembre  1607. 
Pierre  de  Scvc ,  fcigneur  de  Montelicr,  premier  prcfidcnt  du  parlement  de  Dombcs 
&  confeillet  d'état. 

2.  Eleonore  de  Villars ,  femme  de  Hitmhert  de  Chaponay ,  feigncur  de  l  lflemean , 
lieutenant  gênerai  en  la  (enechaullée  de  Lion ,  puis  maître  des  requêtes  &  inten- 
dant és  provinces  de  Lionnois,  Bourbonnois  &c  Berry.fils  de  AioUs  de  Chaponay, 
fcigneur  de  rillemcan,  de  Beaurcgard  &  de  la  Chartonnierc ,  &  de  Ctierme  de 
Gabian  fa  féconde  femme. 

3.  Claire  de  Villars,  mariée  à  Jrtus  dc  Loras ,  feigncur  de  Chamagnicu  &  dg 
MoocplaïUoccn  Dauphinc» 
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II. 

CLAUDE  de  Villars,fcigneur  de  la  Chapelle  &  de  MafcUs,  fécond  fils  de  PIERRE 
de  Villars  &  deSUZANNE  loubcrt  ,<A»/tf // 4  et.  pgrlc  f*ge  loi.  (e retira  àCoiii- 
'<kicux&  y  fiit  établi  capitaine  parle  duc  de  Nemours  le  1 1.  Décembre  1589. 

Femme,  CHARLOTTE  Gayan ,  fœur  de  Fnn^eife  Gayan ,  femme  de  François  de 
Villars  (on  frerc ,  &  fille  de  Jean  Gayan  fecrctairc  du  roi ,  capitaine  châtelain  de  Coia- 
dricux  ,  &  de  cUMtUneChzpuh ,  lut  mariée  pat  contrat  du  26.  Juin  i  ^44. 

1.  CLAUDE  de  Villars  ,n.  du  nom ,  (eigncur  de  la  Chapelle ,  qui  fuit. 

2.  Nicolas  de  Villars ,  confeillcr-clcrc  au  parlement  de  Paris  ,  par  lettres  du  8. 
Otlobre  1585.  où  il  fut  reçu  le  28.  Mars  de  l'année  fuivantc,trclbricr  de  lafaintc 

I  Chapelle  de  cette  ville,  &  enfin  c'vcqued'Agen  en  i58>.  mourut  le  10. Décembre 
1608.  &  fût  enterre  dans  fon  c'gUfe  cathédrale,  foyez  Gsl.  chrijî.  eda.  n«v.  tome  1 1. 
tâl.  pn- 

3.  FRANC.OIS  de  Villars.feigncur  de  la  Gardc^  U  fofitrttèfert  ricfftrtée  ei-tfres. 
$.  II. 

4.  JE  AN  HE  de  Villars,  merc  de  CAtirif  de  Gelas,  originaire  de  Lion  .confcillcrau  par- 
lement de  Paris, trcCoricr des làintcs  Chapelles  de  Vmccnncs  &  de  Paris, évéquc 
d' Agcn  après  NuoUs de  Villars  fon  oncle.  Vtyes. Cil.  Chri/l.  éâu.  nov.  /.  1 1.  col.  531. 

"  f       ^tonftilleri  du  parlement  ^far  Blanchard  ,  ^109. 

j,  Claud  in  b  de  Villars  .femme  de  f/^/Z/jf^fClapifon ,  fcigncur  de  Montcvnard,  ca- 
pitaine châtcUain  des  fiaronnics  de  Dargoirc  &  de  Chàccauneuf. 

IIL 

CLAUDE  de  Villars,  TI.  du  nom ,  feigncur  de  la  Chapelle  &  de  Mafclas ,  dit  le  jeune^ 
guidon  de  la  compagnie  de  M.  de  Peyrand,  capitaine  de  cent  chevaux- légers,  cil  . 
eniployc  au  nombre  des  cent  gentilshommes  de  la  maifon  du  roi  >  depuis  1^78.  jufqu'en 
1 5  8  j .  fut  gentilhomme  de  la  retne-mcre  le  i  j .  Septembre  1 5  8  2.  &  du  roi  le  22.  Fc vrier 
1598.  Il  commandoit  â  Montluel  le  2  y.  Mars  1597.  Se  chevalier  de  S.  Michel  le 

.  14.  May  1*04.  La  noblelTe  du  I.ionnois  lui  donna  la  (  ommiffion  le  4.  Aoiit  1614.  pour 
iireflër fes  mémoires  &  les  prcicmcr  aux  états, &  le  marquis  d'Alincourt  gouvcrncut 
■de  cette  province ,  lui  en  donna  une  autre  le  20.  Mars  1 6 1 9.  pour  commander  à  Coin* 
drieux:  ilteAa  le  28.  Juin  i<îi4.  &avoit  fiit  un  premier  tcftamcnt  le  23  Décembre  1 594. 

Femme,  JEANNE  de  Fay,  fille  de  jesn  de  Fay,baronde  Virieu  &:  de  Chavanav,  che- 
valier de  l'ordre  du  roi,&  de  Lomfedz  Varey  ,fut  mariée  par  contrat  du  30  Juillet  lySi, 
1. CLAUDE  deVillars, m.  du  nom,  feigncur  de  la  Chapelle  .qui  fuit, 
i.  Pi  BfRE  de  Villars,  fut  noinmc  en  lûoS.coadjutcurdc  A'/W^idc  Vill.irsfononclc, 
évcque  d'Agen  :  mais  "Jérôme  de  Villars  archevêque  de  Vienne  fon  coufin ,  le  de- 
manda en  I    2.  pour  ion  coadjutcur , &:  le  fit  (acrct  à  Paris  c'vcquc  ticulanc  d'E- 
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^  ■  phcfc  le  29.  Juin  1615:.  par  c'aude  àz  Gclas,  auquel  il  avolt  quelque  tetnsaupj- 
ravam  code  fou  droic  à  1  c vcchc  d' Agca ,  il  aiMa  cinq  fois  aux  anemblces  du  clergé 
àBooidcatix  enttftf.  àPadccsea  t6&S.&  iP«rU  ca  i«is*  1647.  ^  ^^^h  ^ 
mounic  doyen  des  cvcqyKSdcFoBCe  te  il  May  i€6t.  nfCK  Gâ£,  éàt.  it 

1656.  tme  I.  t.  8IJ. 

3.  LouisB  deVîitats. 

4.  Charlotte  de  Villafi» 

5.  IsAJ>£AU  de  Yiiiau. 

IV. 

CL  A  U  O  E  de  Villars,  III.  du  nom  jfeigncur  de  la  Chapelle,  baron  de  Mafdas  > 
tncfVre  decatnp  d'un  régiment  d'in£tnterie  par  commifljon  du  1 5  Septembre  16 it. 
gentilhomme  de  la  chambre  du  roi ,  fut  maintenu  dans  là  noblcfle  par  jugement  des 
mminilIàiresduroiauicgialcmcQcdescaiUesdu  jf.Fcvtiecitf|j.&ulaaceftaiiicat  le 
14.  AttH  i^î7. 

Femme ,  CHARLOTTE  Loiivet  de  Nogarct-Cauviflbn  ,  fille  à'Àymtr  Louvct  de 
Noçaicc-Cauvillba ,  baron  dciaiiuAuban,&  de  Xm^  d'Auzaadc,MoaUâvcl|fuc 
imnée  par  contrat  da  i  .  Décetnbre  i  ae. 

I.  PIERRE  de  V  l'av^ .  :t  gncai     lu Chapellcquifuit. 

1.  Henky  de  YiUars>  tiit chanoine  &  ca^i(cole(4  )  de  ï'cj^te  deiâint  Maurice  de 
C      •  Vienne >  député  it'aflcmblée  gciwnlechde^  en  itf'so.ft  en  itffl.  fl  en  lût 

nomme  jgcnt  gênerai ,  «5c  en  ccrtequalitc  il  fecrut  obligé  de  faire  des  remontrances 
au  cardiikal  Mazarin  fur  ce  au'il  vouloit  <d)lig^  Jcan>f  caaçois-Paul  de  Condy  « 
coadjuteur  de  l'archevêché  de  Paris^de  donner ladémiflioindebeeaiÇatoferie;  11 
eut  ordre  Je  fe  ictircr  &:  de  ne  plus  parojtrc  à  la  cour.  Ce  miniftrc  le  fît  revenir  peu 
après ,  ciigâgca  Ftirre  de  VilUrs  archevêque  de  Vienne  Ion  oock*  à  le  demaadct 
pour  coadjuteur.  Il  eut  les  bulles  le  30  Aoufl  i4>3  5  ■  &:  fut  lacté  peu  après évlque  ti* 
tulairc  Je  Pliilipolis  ,  afldla  à  l'aflcmblce  du  clergé  en  1^7  ^  c'taWit  par  contrat 
du  j  Décembre  de  la  même  année  untêminaire  à  vienne,  dont  li  confia  la  dicoc- 
lùmaax  prêtres  de  luratoire.réfennale  bréviaire  de  (bndiocele  en  i^78.&flMN|a 
rut  le  17  Décembre  i  do  t.  fm vint  l'auteur  \'\\\'\.  à-  l  egliic  de  Vienne. 
D  5.  Charles  de  Viilars,  rci,u  ciicvalicr  de  Malte  au  prieuré  d'Auvergne  ie  x6  Jan< 
viet  itf 50.  Vtjez.  thift.  dtMàu  far  M.  i'afabé  de  \owttttm  iiul^Jatbewê- 
tiarsie  Ulmne  iAmtrffu  >  /.  |t. 

4.  Louise  de  viilars,  mariée  à  A!f^Charpin,feigncur  de  la  Foret  des  Halles. 

5.  Elisabeth  deVil]ars,abbcnéde(àint  André-lc^Haut  à  Vienne,  dont  elle  avoir 
été  nommée  coadjutrice  durant  la  minorité  du  loi  Louis  %.\S,  &  ou  clic  mourut 
lei8.  Février  17 18.  âgée  de  53.  ans. 

6.  Cil  A  F  L  I  '  Viiiars ,  femme  de /««i»*,4k«6'/deChafidlici,idgpiettrde  Milieu 
prés  Vicuac  en  Dauphiac. 


EIERRE  de  Viilars,  feigneur  «te la  Chapelle ,  baron  de  Maf  1  j  ,  Sarras ,  Rcvc" 
tant  K.  d'Oriol ,  appellé  communément  le  mârqiûs  ie  VtUui ,  chevalier  des  ordres 
loy ,  fut  en  1654.  premier  gcncilhomme  de  la  chambre  du  prince  de  Conty,dans 
l'armée  duquel  ilicrvit  en  qualité  de  lieutenant  gênerai  le  15.  Avril  1^57.  à:  depuis 
en  Italie  en  AHace  fous  le  comte  d'Eftiadcs ,  il  tut  gouverneur  de  Bclkn^on  en  1 668. 
envoyé  entraordinaire  à  Vienne ,  oîi  il  eut  fa  première  audience  de  l'empereur  le  i;. 
Septembre  de  la  même  aunce  ,  pafla  en  Efpagnc  en  la  même  qualité,  y  eut  fon 
audience  de  congé  au  mois  4'Oâobre  \669.  y  raourna  ambaflàdeur  extraordinaire» 
fit  fi»  entrée  à  Mklrid  le  14.  Décembre  167 1.  puis  en  Savoye  011676.  fit  fbn  en- 
trée à  Turin  le  6.  ju;!!:t  Je  cette  année,  ciir  [î  n  audience  de  congé  aumoi-^  c!c  Mars 
itf7j>.  alla  une  ctoiùémc  fais  en  Ëfpagnc  en  la  même  qualité  k  }0.  Avril  (uivont, 
&  eut  Ibn  audience  de  congé  au  mois  de  Janvier  itftx.  lût  nommé  confeiller-d'état 
d'cpcc  le  7.  May  tôSj.  ambaiTadeur  extraordinaire  en  Dannemark  la  même  année, 
£ait  chevalier  des  ordres  du  roy  en  1688.  Se  chevalier  d'iiomieut  de  MstUme  la  duchclle 
de  Chartres  en  1^91.  Il  eft  mort  le  ao.  Mars  1698-  âgé  de  75.  ans*  fta'étéenietfé 
en  l'églife  des  Caraïclircs  du  fauxbourg  S.  Jacques  à  Paris. 

Femme,  MARJE  Gigault  de  ficlletonds  ,  bile  de  SenurJi» Gigzak^  (êigneur  de 
Belldbnds ,  gouvemcnr des  vittcs  éCduOcanx  deCafn  6e  de Yak^nOftc  de/c 
TimK  Da 
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aux  Epaules  ilc  laintc  Marie  ,  fertnariée  pw^toamtéa  14.  Jan^eritffT.inoiinit  le  A 
24.  Juin  1705.  à  l'âge  de  81,  ans,  &  acte  enterrée  aux  C'armclitcs  auprès  de  Ton  macy. 
1.  ,I-QUiS-HECTOR  doc  de  Yiilan.,  Pair  &  roaicchal  de  France ,  qui  luit 
X  9ttt^  de  VUlktfttÉbbi  de^oiifliÉrscn  Aigonne,  agent  gcneial  duclcrgcde 
France  CA  iftSS.  mounis  à  Flocence  au  retoar  de  Rome  aa  moU  d'Oftobce 
1691, 

).  AiiMAKt)  de  Vilhcs,  dit  k  tmie  de  fiBtrs ,  fiit  chef  d*£(cadre  des  armées  na» 

valcs  le  <î.  Octobre  lyof.  s'ctoittrouvca  la  première  bataille  d'Hochftct  en  Alle- 
.    tn^oe  le  20.  Septembre  1701  j, où  ilf  çtoic dUlingi^c  1  lue  fait  depuis brig^ct  àc 
«natécbal  de  camp,  puis  Jiemenanc  général  des  armées  du  Roy  le  zo.  Juin  ^ 
'V    170^.  il  mourut  de  maladie  au  fi<^  de  D^Uay.le.i^ti.Aoûc  i^ka.  âaocgpavec* 

îicut  «k  Gi^vcluies  depuis  1 705. 
44.  TaïUBSB  de  Villats  ,  tnari^  ^  contrat  du  12.  J»in  1*77.  Àfem  de  Frétât» 
.  chevalier,  feigncur  de  Jioifficux  ,  de  Murs  ,  de  LOTnie,de  Puyboudry  ,  &c.  KIs 
de  Fnnçeis  de  Frcut,  écuycr,  fci|>ocuî  de  Lormc  &  de  Boid'icux,  &  de  cUade- 
Frartpi/e  de  S.  Màttilil  deptugcalC»  elle  cil  mere  de  Lcms  Frétât,  marquis  dc 
Boidicux  ,  mcdrcde  camp  du  régiment  des  Landes,  fait  brigadier  '  inf  iteric 
le  I.  Février  17151.  &  dc  Jaccjttcs  Hdior  de  Frétât ,  chevalier  de  S.  Laziic  en 
1721. 

j.  MA?  ir  T  or'f'E  dc  Villars,  c'poula  le  II.  Février  i(î99.  FraM^ols-TJeenor  ^.cC\\ 
leuU  1 1 ,  da  le  comte  de  Choiieul ,  colonel  de  cav.ilcric ,  brigadier  des  ai  rnccs 
du  Rov  ,  fils  dc  Jt^n'Elemor  de  ChoifcuUTravcs  ,  dit  leOOttte  de  VauCCau  ,  K  Ç 
lie  Cbudt  Cochurd.  Voyez,  terne  IF.  de  celte  hisioire p.  86j. 

6.  Laubence-Eleonore  dc  Vdhrs,  née  le  11.  May  16^5.  cil  mortclans avoir 
ctc  mariée. 

.7.  Ckaiu.ot£  de  Villars ,  femme  de  i4ms6c  Vauguc  ,  fcigaeut  dc  Gottrdan ,  mailon 
artdcnnc  dans  le  Vivarais ,  fils  de  Limée  Vauguc ,  dicvalicr  ,fcigneur  dc  Goùr- 
dan  ,  &  dc  Midtletne  dc  Roirand-du-Villard. 
4.  AcMb's  de  Villan,  prcmicremcnc lelioeule  à  S.  Àndré  dc  Vienne, pois nom> 
.;;,g(^  abbeiâc>de  l'àbbayc  royale  deCEelles  te  if.  Août  1707.  donc  die  prit 
'ponclllon  le  8.  Novembre  fuivant,  s'en  démit  en  1719-  &  mourut  au  prieure 
\  da^dMâe-HDoidy  à  Pans  k  47.  Scptcmbcc  172}.  âgée  d'cuvuoa  foixatuc'ncuf 
. .  s    :  ■• .        :     -v  '/■  .    •  ' 
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LOUIS-HECTOR,  duc  de  Villars,  Pair  &:  marcchalde  France,  gr.mdd  Cfp,:- 
«tcdc  la  prcmieie  clallct  priace  de  Martigues  >  vicomte  de  Mcluii,  marquis 
Melle»  CDOwcde  RodMttdfey  »cl]«valiçr  des  ordres  du  roi  &  de  la  coUbn  d'or, 

gouverneur  fie  lieutenant  gênerai  des  pays  &  comte  de  Provence,  M.irfcillc,  Arles 
i£  terres  adjacentes ,  des  vilJe,  tours  &  loics  dc  Toulon, des  viilc  bu  citadelle  dc  S. 
Tiépc's,  des  ville,  forts  &  citadelle  de  MarCrille,  confenicr  au  coitfctl  de  régence, 
puis  auconCed  royal,  &:  miniftre  d'état ,  l'un  des  quarante  Je  raLadcmic  Françoilc,  cy-dc-  * 
vant  gouverneur  dc  Fribourg,  genctaliflimc  des  armées  du  roi  ,  amballàvicurextraordi- 
fiairc  &  plénipotentiaire  de  France  à  Raftadt -,  cbef  de  rambilladc  pour  l.i  p-nx  gé- 
nérale dc  Bade,  naquit  en  T(T^i.  C'eft  en  fa  faveur  que  le  roi  Louis  XIV.  a  érige  en 
duchc-Pairic les  vicomtcz  de  Vaux  &  de  .^îelun,  &  lalcigneutie  de  Maincy ,  par  let- 
tres dà 'Moif  de  Scptcnibic  1709,  rafforties  cy-dcz'.:nt  pige  9j.  11  en  a  pvctc  (crmerlC 
au  parlement  le  7.  Avril  1710.  iS:  a  rcprcfenté  le  connct.iblc  au  Ocre  du  roy  le  15. 
Odobce  1711.  l'cycz  fin  (hgc  dans  la  fane  dc  cette  hijimre  ch.tpilre  dc^  Maréchaux  de  • 

France. 

Femme,  lEANNH-ANGFLlC^JF  Rocqucdc  Varcngcvillc  ,  dame  du  p-tlais  de  la 
Reine,  tille  de  /.icqjtrs  Rocqiic,  (eigncur  Je  Varcngcvillc ,  d'Oudeville,  Arclianvilîe,  p 
GallcviIIc  &  No\illc,  anibairaJciii  à  Vciiifc, &  de  chtrlme-AKgeS^ContàatSkéié 
maticc  par  contrat  des  19.  ^  ;  i .  jam icr  i  :-o: . 

1.  HONORE*-ARMAN  D  ,  marquis  de  ViHars,  qui  fuit. 

2.  Lo  jis  de  Vilins ,  né  le  zo.  Décembre  1701.  moutuc  le  8.  Août  derannce 
^  fuiyantc,  àgc  dc  8.  mois. 
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VII. 


H DNORE' ARMAND  ,  marquis  ik  Villars,  n-cf>:.-  de  camp  d'un  rcj^i-ricnt  de 
:avakcrie  de  Ion  nom  ,  gouverneur  de  Provciicc  ,  eu  lutviviucc  du  nuctchai 
Villus  fon  pcrc,  cil:  ne  le  4.  Oûobre  1701. 
Fcmn^r-    AMABLE-GAliRIELLE  de  Noaillcs  ,  fille  d'Mriat'MMrlc  ,  duc  r-c 
Noaillcs ,  Pjir  de  Ftaiicc  ,  &  de  Frmçoife-Chtrltte-AmâiU  d'Aubigjic>  a  ttc  maricc 
le  5-  Août  172 1.  S:  nouunéedaiDe  du  palais  delà  Reine*  en  la  phoe  de  la  ddchdb 
de  VilUn  ia  beUe'incce,au  looù  de  OcGembre  1717. 

■ 

ç.  II. 

SEIGNEURS  DE  LA  GARDE 

D'4^r  *  tr»is 
moilttni  (i  iir,4t 
thff  à' aigtnt ,  • 
(btrgi  i'uH  iiM 


î  I  I. 

FRANÇOIS  dcVillars,  fcigncut  de  U  Gacde, croiCéoïc  fils  de  CLAUDE  de 
VtUan»  féigtwurde  la  Chapelle     de  MalcUs.  &  de  CHARLOTE  Gayan, 
fHtntmnez.  cy-ârvaat  page  IC4. 
Iciumc,  CLAUDINE  de  Xournon ,  imnce  pat  contrat  da  11,  Septembre  i$8o. 

I  V. 

PIERRE  de  Vilb»  f  Hèigneur  de  la  Garde  &  de  Cafcncuvc,  accepta  l'hoirie  de 
FrAMfoij  (on  perc ,  par  a£lc  palIc  devant  lesofBdecs  de  Coindciei»  le  7.  Janvier 
1014.  &  tcfta  le  9.  Octobre 

Femme,  CLAUDINE  de  Bourg ,  fille  de  Laurent  de  Bourg,  confeiller  au  prefi- 
diai  de  Lyon»  &  au  paclcmenc  de  Dombes  »  tiic  niatiée  pat  concrac  du  x  j.  Juillec 

F^TIENNE  de  Villar» ,  écayer ,  (cigneur  de  la  Garde ,  de  Cafcncuvc  &  de  BufTiCK  » 
^fut  inftituc  hcriticr  univerfcl  par  le  tîftamcnc  ilc  Pierre  de  Villars  fon  pcrc  tlu  9. 
Oitdjre  165  <5s;  produific  fcç  titres  de  noblcllc  devant  M.  du  Gué,  intendant  de 
Lyon  quile  manuinr  par  jugctnent  du  2t.  Février  1668. 

Femme  ,  ANNH  Girard  de  Rivcric  ,  fille  de  Bertruud  Girard  de  Riveric,  confeil- 
ler &  maître  d  liotcl  ordinaire  du  roy ,  leigticur  de  S.  Jean ,  de  Thoula  ,1a  Monchon- 
nierc,  Efchalas  &  S.  Romain  en  Gic',  fut  mariée  par  comcat  du  5.  Janvier  i€f%. 
de  Ydlars ,  roacUe  àN.  le  Camus»  établi  à  Coiadiieux. 
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ANGOULEME>  PONTHIEU 

DUCHEZ  ET  COMTE -PAIRIE 
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LES  duclicz  d'Alcnçon  &  d'Angoulcme  ,  le  comté  de  Ponthicu  ,  Ici  Chaflcllc- 
nics  de  Coignac&  de  Mcrpins,  avec  les  terres  &  Icigncurics  de  Koycllc'i,Hicr- 
tiiont ,  Coutteville  &  le  Mcfnil ,  furent  données  en  appanagc  à  CHARLES  de  Fran- 
ce ,  duc  de  Bcrry,pour  les  tenir  en  Paine  par  lettres  dattccs  deVcrtaiUes  au  mois 
de  juin  1710.  rcgvftrccs  au  parlement  de  Paris  le  10.  Juillet  fuivant.  Le  comte  de 
Ponthicu  &  les  terres  &  fcipneurics  de  Noycllcs,Hicrmoni ,  Coutteville  &lcMefnil 
furent  diftraitcs  de  l'appanagcde  ce  prince  .  par  lettres  données  à  Vctfailles  au  mois 
de  Septembre  de  la  mcinc  année  ,  &  rcgiltrécs  au  parlement  le  i.  en  la  chambre 
<Jcs  comptes  le  Oftobrc,  &  en  la  cour  des  aydes  le  ij.  Décembre  (uivant,  fie 
■par  ces  lettres  les  vicomtez  d'Andcly,  de  Vcrnon&  de  Gifors  lui  furent  donnez 
pour  en  jouir  avec  les  mêmes  prérogatives  &:  prééminences  qu'il  jouilloit  du  comte 
de  Ponthicu  ,  &  des  feigneurics  de  Noyelics ,  Hyermont ,  Coutteville  &  le  Mefnil 
Ces  terres  &  feigneurics  ont  été  reunies  au  domaine  de  la  couronne  par  fon  décès 
fans  enfuis  mâles,  arrivé  le  4,  May  1714..  Voyez  tome  Ul.  de  cette  hijtçtre ftge  10 j. 
3JJ.  ér  iSi.  cr  Us  fieees  jhi  fmvent. 
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PIECES    CONCERNANT     •  \ 

^ALENGON' ANGOULEME  DUCHEZ» 

ET  PONTHIEU  COMTE- PAIR lE 

LETTRES  DAPPANAGE  DE  M.  LE  D  UC  D  E  B  E  R  R  Y.  î 
Données  à  Verfdilles  mm  rmis  de  Juin  1710. 

LOUIS  par  la  gtacc  de  Dieu  ,  roy  ik  France  &  de  Navarre  :  A  tous  prefcns  4c 
à  venir  ;  Salut.  La  providence  divine  avant  diflingué  notre  rcgnc  entre  tous 
les  autres  par  la  durée,  par  fon  éclat  &  par  le  nombre  de  nos  dciccndans,  Nousnous 
lommcs  continuellement  attachez  à  les  t'onticr  à  la  vcriu ,  afin  que  leur  éducation 
répondant  à  leur  naill'ancc ,  ils  tiillcnt  autant  rccommandablcs  pjr  leurs  Icniiincns, 
qu'ils  (ont  élevez  par  U  (plcndcur  du  làng  dont  ils  lont  lortis.  Noue  ttJs-chcr  &:  trcs- 
amc  petit-fils  Charles  fils  de  France,  a  dignement  repondu  a  nos  clpcrantes  :  plus  la 
grandeur  de  Ion  rang  l'a  place  au  dcllus  de  nos  autres  !u)Cts,  plus  il  Nous  à  lUmnc 
<ics  m  rqucs  retpcdueulcs  de  la  rcconnoillance,  de  Ion  attachement  &:  de  Ion  olx'if- 
(.iiice.  Pcriuadcz  qu'il  continuera  les  ^lémcs  devoirs  à  notre  trés-chcr  &  rrés-amc  lils 
le  Dauphm  Ion  pcie  ,  &  a  notre  trés-cher     trc's-amé  pctit-fils  le  duc  de  Bouip^pic 
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1^  (oa  frcrc  ain<i,  fie  à  (es  dcTccndaas  bcnciccs  piâbcnptiÊ  de  la  couroooe,  Nous  avons 
crû  pouvoir  prmdre  en  lui  une  encicie  connanoe,  &  devoir  loi  donner  des  preuves 

(coriblcs  de  notre  aftcétion  paternelle,  &  Je  la  fatisfjilion  que  Nous  avons  toujours 
eue  de  ù  cooduicc.  Dans  ces  fentimens  Nous  avons  pris  la  rdôlucion  de  poutvoir  i 
ton  ^abltllennenc  par  ane  alliance  que  Nous  avons  choifi  dans  notre  propre  iimilic , 
&  en  lui  dniiiKinc  un  appajvigc  qui  reponde  à  la  tendrcfTc  que  Nous  avons  pour  lui, 
&  à  notre  tnunlticcnce  royale ,  donc  Nous  lui  voulons  donner  en  ccue  occaiion  des 
marques  éclatantes,  afin  qu'il Ibic en  état d'entmenir  plus  hoRonbtemem  &  mai&n,. 
8k  pourvoir  aux  cnfans  mâles  qui  naiiront  de  lui  en  loyal  rnaiiagc.  Pour  ces  ciufcs 
&  autres  à  ce  Nous  mouvans,  de  l'avis  de  notre  conleil ,  Nous  avons  donne,  oc- 
troyc  Se  drlaifle,  8c  par  CCS  pcefentes  iîgnées  de  notre  main,  donnons,  oâroyons  8e 
^  dcbillcns  K  notredit  pcnt-fils  Charles  his  de  France  ,  &  à  Tes  cnfans  rnl'les  defcen- 
dans  de  lui  en  loydi  mariage ,  pour  leur  appaoag^âc  cncreicncnicnt ,  félon  la  nature 
des  appan.igc^  de  la  maifon  deTrance  &  fi»  loix  de  notre  royaume,  les  dnchezd*A- 
Icn^on  &  d'Angoulcme,  le  comté  de  Ponthicu  &  les  châtcllenics  de  Coignac  '  le 
It^erpins ,  rcunis  à  notre  couronne  par  le  dccès  de  notre  couiine  ElUâbctb  d'Orléans 
duchcflc  de  Gttife:  cnfcmblc  les  teno  &  feigneuricsde  Noyelia,  Hiermonc,  Couc* 
tcvillc  &:  le  Mcfnil,  par  Kous  acquiies  pnr  contrat  paflè  entre  les  commin'iircs  pjr 
Nous  nommez ,  Se  Marie  d'Orléans  duchclic  de  Nemours  le  16.  Décembre  1706.  en 
échange  de  b  baconie,  lerre  &  feigncurie  de  Panhenay ,  ainfi  que  lefdics  ihichez , 
conité,  chfirctlcnics,  terres  &  feigncurics  fe  pourfuivcnc  &  comportent,  étendent  & 
conlillent  en  villes ,  citez ,  châteaux ,  ch^cellenia > places ,  mailons ,  tortcteflcs  ^  truiis» 
pTo6ts,  cens ,  tentes,  revenus,  ândnmeas,  honneurs t  hommages,  vaibuz,  Taflelta< 
gcs  &  fujcrs,  bois,  forêts,  étants,  rivières,  fours,  moulins,  prez,  picurages ,  Hefs, 
arrière- hcfî.,  juUices,  juntdictiorks,  patron?gcs  dVglilcs  ,  collations  de  benetices,  au- 
bainâges,  forfaitures, oonfilcacions ficameiui es,  quints,  tequints,lods  ventes, pro- 
fits de  fiefs,  &  tous  autres  droits  &  devoirs  quelconques  qui  Nous  appartiennent  cf- 
diis  duchez,  comté,  cbiicUenics ,  terres  &  Icigucunes,  à  condition  ncaitmuins  à  l'é- 
gard des  bois  de  Ataye,  d'en  uler  en  bon  pere  de  £imille ,  &  de  n'en  couper  que 
pour  rcntretcncmcnt  Se  réparation?  des  cdinccs  &c  châteaux  de  r,.pp  nage  ,  le  tout 
jj  julqu'à  concutrcncc  de  la  lommc  de  deux  cens  mille  livrci  tournois  de  revenu  pat 
chacun  an  ,  les  charges  préalablement  acquittceSi  à  l  efl'ei  de  quoi  Se  pour  parfaire 
ladite  fomme  de  tlcux  cens  mille  livies  de  revenu ,  Nous  rachèterons  dans  !c  plus  bref 
temps  qu'il  ic  pourra  ,  les  parues  de  notre  domaine  qm  ont  été  engagées  dans  1  c- 
cenduc  deldtes  duchez  ,  comté ,  châtellenies  »  terres  âc  (e^oettries,  juiqu'à  conçue^ 
rcncc  c^e  ce  qui  défaudra  de  ladite  (r  mn^r,  pcnci.:nt  lequel  temps  &  julqu 'audit  ra- 
chat ,  évaluation  faite  du  revenu  non  ancnc  ,  notrcdu  pciit-lth  jouaa  Ju  iupplcmenc 
de  ladite  Ibmme  fur  nos  aydes  ic  gabelles  defdUts  duchez,  comté,  chctellcnies, ter- 
res S;:  feipneurics,  &  en  leta  payé  jusqu'à  concurrence  de  ladite  fomaïc  de  deux  cens 
miilc  livres  fur  Tes  lîmplcs  quinanccs,  ou  de  les  iicloncrs  ôc  rcccvcui;»  généraux,  par 
tes  mains  dos  fermiers  ou  receveurs  détîntes  aydçs  Bc  gdieUeSjpour  deiilits  duchez, 
*  comté,  châtcllenics,  terres  &:  leigiicuri«,  Icurf dites  appartenances  &:  Jcpendanccç, 
droits,  Iruits  &:  rc\enus  luldits  ,  julqua  ladite  iommc  de  deux  tcas  iniUc  livres  de 
rente ,  jouir  &:  uier  par  notredit  petïC*fib  &  lies  hoirs  mâles  en  droite  ligne ,  par  for- 
me d'appanage  feulement,  à  commencer  du  jour  de  la  vcnficaticn  qui  fera  taire  de 
ces  prefentes  en  notre  cour  de  parlement,  chambre  des  comptes  &:  cour  des  aydcs , 
tux  autoritez,  ptcrogarivcs  &  prééminences  qui  appartieaaentau  titre  de  duc ,  fans 
aucune  chofe  en  tetenii  ni  referver  à  Nous  ,  ni  à  notre  couronne     ùicceflcurs ,  i 
l'exception  feulement  des  foy  &  hommage  lige,  droits  de  rclTort  louvcrainc(c,la 
g  ^rde  des  églifes  cathédrales  &:  autres  qui  font  de  fondation  royale  ou  autrement  pri- 
vilégiées, la  coimoillknce  des  cas  royaux,  &  de  ceux  dont  par  prévention  nosoffi- 
F  ciers  doivent  Se  ontaccoûtunM  de  connoître ,  pour  lefqucis  décider ,  connoitre  Se  dé- 
terminer ,  feront  par  Nous  créez ,  mis  &  établis  juges  des  exempts  ou  autres ,  Icfquels 
auront  la  connoiUûnce  &:  jutifdiâion  dcldits  cas  âc  matières.  Voulons  que  jufqu'â  l'é- 
tablifTement  defdits  juges  des  exetiipts  &  des  cas  royaux  ,  en  confequence  des  lettres 
qui  leront  à  cet  effet  expédiées  &  cnregiiuécs  en  notre  cour  de  parlement,  les  offi- 
*  ciers  ordinaires  continuent  d'en  prendre  connoidànce>  Voulons  aufli  que  le  revenu 
des  expions ,  atncndes,  greilès ,  (ceaux  Se  autres  éinolumens  qui  viendront  d# ladite  jù- 
riidiction  des  exempts,  loit ,  demeure  tSc  appjrtiennc  à  norredit  petit-llls,  lut  icclui 
iouictbi&  pccalablciucnc  pris  &  payez  les  gage^qui  feront  otdoimez  auiditsjw^cs  des 
exempts  cm  liencenans»  Si  le  fnrplus  de  b  jufticc  Se  jurifiliâkii  ocdinan»  doditi  da- 
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chez ,  comte' ,  chlccllcaics ,  terres  &  fcigneutics ,  fera  «Kcrcc  &  adituniftté  au  nom  de  A 
fiotredit  petit-fils, fttbfscceflcurs mâles,  conmK  dît  cil,  par  les  bailUfs,  Tentchaux 
clefJits  licuK ,  6£  antres  juges  qui  ont  été  ctabUs  &  kiftitocz  ci-devant,  ou  leurs  lt«||- 
itnans  gcncuux,  fan»  y  taire  par  lui  aucoae innovatioii  ou  mutation > ni ddappoiniec 
Jes  officiers  qui  font  à  prelcut,  ic  qui  oi.t  ctc  pourvus  pir  Nous  ou  par  nos  prcde- 
«eflèurs,  defquels  oflRces  de  bailli^,  licaédunix>  juges  &c  autres  oiBcicrs  dépcndans  du 
domaine  deâits  duchcz ,  comté,  chàceUenies ,  terres  &  feigneariesT  norredic  petit«Rli 
&  Tes  fuccefleurs  mâles  .luronr,  quand  v.ic.uion  arrivera,  la  pleine  pioviîîon  inlli- 
totioa,  fors  del'dits  ji^es  des  exempts  8c  des  prcùdens ,  juges  coniallcrs  fie  autres oifi- 
dets  des  fiegcs  prcfidiaux  étMii  «  ikax  de  fon  jpp^nagc,  h  praviGon  derqueb  tt 
fcmblablemcnt  de  tous  orficcs  de  nos  aydcs,  railles ,  gabei les  ,  prévôts  des  maréchaux» 
leurs  licutcuanS)  greffiers  «  archets  fie  autres  oSiccs  extraordinaire»  dcfdirs  duclicz,  ^ 
isomrtf ,  cMiellaife»*  tmet  6t  lèfgnearics,  Nous  nous  Tcfervoos>conKneattfli  le  ce- 
venu  des  exploits  &  amendes  qui  Nous  feront  adjugées  es  cas  c^cs  Edits  en  dernier 
reilort  par  leldiis  jugçs  prcfidiaux  t  pernKtunt  fie  accordant  au  lurplus  à  nottoiit  petit" 
fils>  qu'il  puiSè  fcluf  foit  kifible  «fodonner  tt  énbUr  en  l'une  des  telles  de  fon  ap- 
pmagc,  telle  qu'il  avifeca»  une  chambre  des  comptes ,  &  créer  les  officiers  ncccflàires 
à  ^t  cÂct,  pardcvant  lefqtteU  let receveurs  du  domaine  dcldits duchcz,  comté, châ- 
Ceileniet*  terres  6e  feïgneaciest  tendrooc  compte  de  kun  recettes  tt  adminillrations 
de  leurs  charges,  ï  condition  que  de  trois  en  trois  ans,  les  comptes  .^iii  (eront  aiijfi 
rendus  en  ladite  chambre  des  comptes,  lcfo.it  envoyez  en  notre  chambre  des  comptes 
à  Paris ,  ou  les  doubles  d'iceux  dùement  collatioimez ,  (igpez  fie  certifiez  $  que  tefdits 
receveurs  du  domaine  f^-toiK  replis  de  prendre  par  chacun  an  leurs  ccnrs  de  recette  &  C 
depeafi:  des  treloners  de  Fiance,  des  bureaux  des  Fuiauccs  dans  le  iciloit  dclquels  ils 
feronc  (icoez ,  aoG(ueIs  nous  enjoignons  de  veiller  à  la  coniervatioa  de  nos  droits  fbn- 
dcrsi  comme  atilTi  que  notrcdit  petit-fils  fie  les (uccefleursieroat  tenus  d'cntrctenii  âc 
taire  entreicnit  les  londations  des  cgliles,  les  mations  ,  châteaux  fit  fortcicilcs  dcldits 
dudlCZj  comté,  châtellenies,  terres  &  fetgneuries  en  bon  état  de  réparations ,  poytt 
les  fiefs ,  aumônes  &  autres  charges  ordinaires  ddtUcs  domaines,  aind  quil  cil  accou- 
cumé.  £i  comme  notre  intention  ell  de  procoter  ï  nocredit  petit-fils  toutes  les  mar- 
ques de  grandeur  &  de  diftinft  on  qui  |^>cuveiit  dépendre  de  Nous  ,  Nous  lui  avons  de 
la  même  autorité  que  defliis ,  accorde  &  oâtoy^é  ,  accocdoos  de  o6lroyons  tant  |^ 
*fiour  lui  que  pour  fefdits  (bccefletirs  niâtes.  Voulons  6r  Nous  pbit  qu  ils  ayenc  Se 
tiennent  lefdits  duchez  ,  conuc,  ch.ueilenies ,  terres  &.  leigncurics  en  tous  droits  & 
titre  de  Pairie,  avec  toutes  prérogatives  &  prééminences  qu'ont  accoutumé  d'avoir 
les  princes  de  la  maifon  de  France,  Sz  autres  tettane  de  notre  couronne  en  Pairie,! 
la  charge  lovirefois  q'.;e  la  connoillancc  des  c.uifcs  &  matières  donc  nos  juges  ptefi- 
diaux  ont  accotitumé  de  connoitrc,  leur  demeurera ,  lâns  que  tous  ombre  de  ladite 
Pairie,  ladite  connoiflànce  en  loit  dévolue  par  appel  inwtédiatemenc  en  nocte  cour 
de  parlement,  moycim^nt  lequel  prdênt  .ippana^e  qui  a  c'tc  agtciibîcment  pris,  ac- 
cepté &.  re^ù  pat  notrcdit  petic>6ls ,  en  prelcncc  de  notre  trés-cher  &c  trcs-amc  fils 
lÀttis  Dauphin ,  nom  tr^s*cliec  Sc.ttis-iaaé  perit-lils  le  due  de  Bourgogne,  de  des  p 
gens  compofan'v  norrc  con!ciI,  notredit  petit-fits     notredit  fils  le  Dauphin  Icn  perc 
&:  tuteur  naturel  itipulant  pour  lui  quant  à  ce,  ont  renoncé  fie  reoMiixnc  unt  pouc 
lui  que  pour  (es  hoirs ,  i  toutes  terres ,  ièigneuries  te  immeubles  qui  (é  trouveronic 
dans  notre  ruccefllon,  (nir  que  Icrditcs  terrts,  leigncurics     immeubles  (oient  unis  ou 
non  a  notre  couronne,  enfemblc  à  rous  meubles  fie  eritti  mobiheis  de  quelque  qua- 
lité 8c  valeur  qu'ils  fiiienc ,  fie  pareilleinent  notredit  petit- fils  &  Nous  comme  fontu- 
teiT  niifîî  naturel,  avons  fiir  pareille  renonciation  à  la  fuci^cfllon  à  cchcoir  de  notre- 
dit fiis  Louis  Dauphin  ion  pcic,  iciqticlies  rcnonciatitins  tont  taites  au  profit  de  no- 
tre couronne ,     ieronc  vâterces  dans  le  contrat  de  mariage  de  notredit  petit-fils ,  qui 
promet  If^r'r  i'd  fera  venu  en  âge  de  ratifier  Je  approuver  iefdites  conditions,  J^d'cn  p 
bailler  vS.  paner  toutes  lettres  nccelTaires,  leiquellcs  acceptations  &  rciionciaiioas  tai- 
rcs  par  notredit  petit- fils.  Nous  par  l'avis  de  notredit  Mofcil  qui  les  a  jugées  utiles 
&  ptolitables  à  notredit  petit-fils,  avons  de  notre  pleine  puiflance  &  autorité  royale 
autorifccs  &  autorifons,  les  dcciaiant  être  de  perpétuelle  fametc  fit  cdct,  &:  inter- 
polant en  tant  que  bcfoin  (eroit  fur  ce  notte  décret;  de  afin  qnV  n'y  ait  aucun  doute, 
ambiguïté  ou  queflion  à  l'avenir  au  tait  de  ce  prcfcnt  appanage.  Nous  avons  dit,  dé- 
claré 8£  ordonné,  di  fon  s,  déclarons  8c  ordbnnons  que  (iiivant  la  nature  defdirs  appa- 
n  j;cs      loy  de  notre  royaume ,  &  cA  cas  que  norredir  pcrii-iibou  iës  delcendans  mâ- 
les en  loyal  mariage  vinlfenc  à  décéder  laiis  cn&ns  miles,  oiforte  qu'il  ne  dcmeurâc 
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j^'  aocim  enfant  mâle  dcfcendant  pat  ligne  de  mâîcs,  bien  qu'il  y  eue  fî!s  ou  hIIls  Icf- 
cendjns  diccax  par  filles,  audit  cai  Icfdics  duchcz,  comté, diâtcllenics,  terres  i:  ici* 
gncurics  par  Nous  dônnet  à  notrcdit  pctit-lîlj  pour  .'on  appanage.rcwurhcrontU- 
brement  à  notre  couronne  »  comme  ctaot  ledit  appanagc  ércH  t  &  fiiii  fans  autres  ad 
ons  ou  dcclâtations,  fi£  s  en  pourront  nos  iiicccllcurs  toii  emparer  &CDprm<^ 
drc  la  poOelfioii  «f  jouillàncé  à  leur  plailîr  &  volonté,  auciin  contredit  ou  cm- 
^âchemeac,  ni  qaon  pLulTc  objcAcr  aucun  laps  de  remps  ou  prcfcciption  Voulons 
aaifi  qu'U  (bit  permis  à  notted.c  petit-fils  de  racheter  li  bon  lui  icmbk  à  Ion  profit 
nos  domaines  engagez  dans  l étendue  defdits  duchez»  côiiicé,cMidleoies,  terres  & 
fcigncnrics,  en  rcmbourfant  en  un  feul  &  parftit  payement,  les  acquéreurs  de  leur 
fort  principal,  frai»  &  loyaux  coiîcs.  Si  donnons  en  mandement  à  nos  amcz  &  féaux 

*  confcilteti,  les  gens  tenant  non»  cour  de  parlement,  chamtxe  des  comptes  &  côur 
«les  aydcs  à  Paris ,  prclidcns,  trcforiets  de  Fraiîce  .  te  à  tons  autres  nos  ofïïcicrs  &  m. 
ftictcrs  qu'il  appartiendra,  que  ces  prefciites  Ils  bllcnt  hic,  publier  fie  rçgiftrcr  &de 
nos  prelcns  dons ,  ceflion ,  délai iTenieiit  &  tranfoort ,  &:  de  tout  le  contenu  ci-deflùs 
touffrcot  &  laiffeht  notredit  petit- fils  Charles  fils  de  France  Se  les  (ucccfleursmâJefc 
jouit  K  ufer  pleinement  &  paifiMemcnt  en  la  forme  &  manière  qu'il  eft  djtci-deffw! 
&  lui  baillent  &  délivrent,  ou  lui  faflcnt  bailler  &  d<flivrer  ,  i  commencer  éa  hS 
de  l'eniwlfeemenc  qui  fcta,  comme  dit  ell ,  fait  .ics  prcfentes ,  la  poflcinoti  (aiîine 
te  jodinSnce  defdits  duchet  d'Alcnijo-i  &  d'AngouIcmc  .  comte  de  Ponthicu ,  châ- 
tellenics  de  Coignac  &  de  Merpins ,  terres  &  ieigncurics  de  NoyeUes,  Mietmont 
Couttcvillc  &  le  Mcfail ,  leuts  appartenances  &  dcpendanas ,  fans  en  ce  lai  ûirc  * 
mettre,  ou  donner,  ni  (aaf&it  Im  être  &i,  mis  ou  donné  ni  à  Ces  fucccUeurs  mâ- 
les aucun  trouble  ou  empêchement  au  contraire,  lequel  à  ftlc,  mis  ou  donné  leur 
ctoit ,  ils  Éjllènt  incontinent  le  tout  réparer  &  remettre  en  plciMC  &  cnticre  dcli- 
vntncëâc  au  premier  état  &  dû,  &  rapportant  ces  prcfenies  lîgnccs  de  notre  tnainj 
ou  copies  d  iccllcs  pour  une  fois ,  &  quitt.inces  ou  reconnoiflânc»  de  norrodit  petit* 
£is  j  de  lajoiiiflancc  des  chofes  dclfuiditcs.  Nous  voulons  toits  nos  rfccvci!r<;  &r  autres 
nos  oflîdets  qu'il  appartiendras  &à  qui  Ce  pourra  toucha  ,  ctic  tenus  quittes  ref- 
peftivement  de  U  valeur  dcfdites  choies ,  p4r  leldits  gens  de  nos  comptes ,  5t  par 

[)  loue  ailleurs  où  il  appartiendra  &  beloin  fera  lans  difficulté,  nonoWlant  les  ordonnan- 
ces par  nos  prcdeceflTears  &  Nous ,  faites  fur  le  fait  Se  aliénation  du  domaine  de 
nottc  couronne,  aurqucllc;  attendu  que  ledit  délaiflemciit le  Êdc pouf  l'appanagc db 
notredit  petit-fils,  &  caulcs  li  favorables  que  les  dcflufdites,  Nous  avons  en  tant  que 
befoînferott,  dérc^* dérogeons  pour  ce  regard,  &  fan;  y  pr^udicicr  cfiautrcscho- 
fcspar  CCS  prcfcnics ,  &:  à  quelconques  autres  ordonnances,  reftriûioos,  mandcmens 
&dcfcnlcs  à  ce  contraires.  Et  pour  ce  que  defdites  prcfcntcs  I  on  pourra  avoir  bcfoin 
en  plalîeoTS  *f  divers  Itenr.  Nous  trouions  qu'aux  copies  d  iccllc:>  ducmcat  coilation- 
nccs  par  un  <îc  nos  .niiez  &:  fcaux  conleilkrs  &  fccrctaircs  ,  foy  folt  ajoiitcc  Comme 
à  ce  prcicut  original ,  auc^l  afin  que  ce  fbit  chofc  ferme  &  fl.iblc  à  toujours ,  Nous 

r  avons  fiit  mettre  notre  fcel  h  cefdites  preTentes.  Donné  à  Veriaillcs ,  au  mois  de  Juin 
l'an  de  grâce  nul  fcpt  ccr.s  d[x  ,  &:  de  j  otre  règne  le  foixantc-huitiéme.  Signé,  LOUIS. 
B{lMbéi,  par  le  Rov,  fHELïPPBAOx.  ^j^,  Ph£Lyppéaux.  Vu  :u  Confeil, 
DbsmaAbtz.  It  icell^  du  grand  Iceau  decirevene  en  lacs  de  foyc  rouge  &  verte. 

X^réti,  êMj  j  à-  tt  rcfêtram  U  ProairtMr  gentrd  i>  Jîjjr,  mkt  itre  tKnntéti  felm 
k»  firme  &  ttnar^fikmt  lArrtfi  Je  u  ;*«r.  A  Ptrit  m  ?éAemaa  U  dix  Intlitt  mU 
ftft  tau  iw.  Sign^*  DoKcois. 


1  LETTRES  PATENTES. 

Poctancdiftcadion  du  comte  de  Ponthicu ,  te  des  terres  &:  feigneuricsde  NoycllCs, 
Hicrraont,  Couttcvillc  &  le  Mefnil,  de  i'appanage  accordé  à  Charles  de  France  par 
celles  du  noois  de  Juin  dernier  ,  &:  don  des  vicomte?  d'  Andcly,  Vcrnon  «Se  Gifors 
pour  enjoûir  par  lui  S:  fcs  hoirs  malcs  en  droite  ligne,  avec  toutes  les  mcmcs pré- 
rogatives. Données  à  Vcrùilles  au  mois  de  Septembre  17  lo.  regiflrccs  au  parlemeaS 
k  2.  fie  en  la  chambre  des  compte;  ic  ^6.  Octobre,  &  en  la  cour  des  aydcs  le  i|. 
■Decetghit  de  la  mcmc  année.  BlandiaH  cmfti.  threnei  tm.  li.  xlj\. 
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Lettres  patentes  portant  pouvoir  à  Clurlcs  ilc  Fiance,  dac  de  Berry»  de  notnmec  ^ 
te  prcfenter  aux  abbayes,  pricurcz  &  tous  autccs  bcoeficcs  cooiîftoriaux ,  &aux  offi- 
ces déjuges  des  exempts ,  prefidens ,  coafeâkîs  tt  autres  offices  de  (icgcs  preildi.mx  » 
&c.  dans  les  vicomiez  d'Ancicly ,  Vcrnon  &  Gifors.  A  Vec(ai]lcs  le  za  Septaobcè 
371a  tcgiftre'cs  le  2.  Otlobtc(uivant.   Idem.   IbuUm,  , 
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Qui  rciimt  au  domaine  de  la  Couronne  l'appanagc  de  feu  M.  le  Duc  de^^ctf^.. 

LOtJlS  par  la  gtace  de  Dieu,  loi  de  France^  de  Navarre:  A  tous  ^tieHÉÀfèc.  à 
veniri  Salut.  Par  nos  lettres  paternes  en  forme  d'Edic  du  mois  Je  juin  1710. 
i  avions  donné ,  oâroyé  &  dclaiflé  à  notre  trcs-chet  &  trcs-aaicpccic-Hh  Cluc- 
les,  fils  de  France,  &  à  Tes  cnTans  mâles  defcendans  de  lui  en  loyal  mariage  pour 
leur  appanagc  <Sc  cntrctcnncmcnt  Iclon  la  nature  Jcs  app-n.igcs  de  la  nulGjn  de  France, 
&  les  loix  de  notre  royaume,  les  duchcz  d  Alcni,on  i:»:  d  Angoulcme,  le  comte  de 
Tonthieu,  Se  les  chitdienicsde  Coignac  &  de  Merpias»qifaoblc  les  terres  &  fetgiiètt- 
ti^  de  Noyclles,  Hicnr.nnt,  Coutteville  &  le  Melnil  ,avec  tous  les  droits  ?v  ck-voirs 
quelconques  à  Nous  appartenant  efdics  duchez,  comté,  châtcllcnics ,  terres  &:  ki-  q 
jneuries,  le  tout  jutqu'à  concurrence  de  la  fomme  de  deux  cens  mille  ,  ttvset  de  ne-  - 
venu  ;  &  par  des  confidcr.iiions  particulières  à  Nous  connuè's.  Nous  avions  par  nos 
autres  lettres  patentes  du  mois  de  Septembre  de  la  mcmé  aimée  1710.  défuni,  dî- 
ihaic  &  retiré  dudit  appanagc  le  comté  de  Ponthieu ,  &  les  terres  &  feigncurics  dé 
ISloyeUos,  Hier'mont,  Coutteville  &  le  Mernilavec  toutes  leurs  dépendances,  &  le 
tout  i;éuni  au  domaine  de  notre  couronne,  Stm'nitae  temps  Nous  aurions  donné, 
o£boyé  &  dclainb'  à  notrcdit  petit-fils,  Charles  fils  de  France,  &  à  les  en£ins  mâles 
defcendans  de  lui  en  loyal  mariage  audit  titre  d'appani^.  Se  par  baoe  de  remplace» 
ncat,  les  domaines  des  vicomtez  d*Andely ,  Vernon  «  Gifors,  ttfnfi  qa*ib  Ce  poar- 
iuivent ,  comportent  4  étendent  ^:  tonfillcnt  avec  tous  les  droits  &  devoirs  quclcon»  D. 
ques  qui  Nous  appatteooteiK  eldits  domaines,  à  l'exception  leulemcot  des  foi  St  hom- 
mage-lige ,  droits  de  ref^Mts  ^  iftiVwrineté,  ^  autres  rderves  portées  par  noTdites 
lettres  patentes  des  mois  Je  Juin  &:  Septembre  1710.  La  jeunet  de  notre  petit-fils 
&  la  bonne  conAitution  de  lop  tcmpetammcnt ,  Nous  donnoieat  lieu  d'cfperer  qu'il 
tàiflbnxt  une  longue  pofterin/^,ichl  mariage  qu'il  avoir  ctmtraâé  de  notre  :^rémenc 
avec  notre  trcs-thcrc  &:  trcs-anicc  petite-nic'ce  Marie  -  Louifc  -  Elifabcth  d'Orléans  ; 
mais  Dieu  en  ayant  difpoié  autrement ,  &  la  divine  providence  ayant  permis  que  no- 
ttedit  petit-fik  Nous  ait  été  enlevé  par  une  mon  prematUFée  ,  Nous  nous  rrouvons 
dans  l'obligation  en  réuniffant  ledit  app.imgc  à  notre  domaine  de  pourvoir  au  p.iyc- 
mentdudoiiaircdc  notre  pctiic-fiUcduchciicdc  Bcrry,  &  à  Ion  habitation  i  &:  com-  £ 
Inë  péf  le  décès  de  hotredic  pctit>fik  (ans  enfans  miles  la  propriété  du  quart  de  II 
terre  &:  châtcllenic  de  Mcuclon  Nous  appartient ,  en  contribuant  par  Nous  en  qua- 
lité d'henticrcn  cette  partie  aux  dettes  cou t raclées  par  notredit  petit-fiU  pendant  Ion 
mariage ,  lequd  quart  defiranc  réiinir  aux  trois  autres  quarts  de  ladite  terre  &  chi- 
ri:''c'v;-  ipi  appartiencnt  à  n'être  ric'--r1icr  &:  ttci-.'inc' a;  1 1 .  i , -|  ,  t;:-t:is  le  D.uiphin, 
Nous  avons  rcfolu  de  donner  aufll  à  notre  trcs-chere  &  trcs-amee  pctite-hlle  ducheûè 
de  Berry  en  cette  occafion ,  de  nouvelles  marques  de  notre  Hnguliere  affisftton.  Aces 
caulec,  &  autres  à  ce  Nous  mouvans,  de  l'avis  de  notre  conleu,  &  de  norre  certaine 
iicicnce ,  pleine  puillancc  &  autorité  royale  ,  Nous  avons  rciini  ,  &  par  ces  prefentes  F 
lignées  de  notre  main,  rt^unilVons  au  domaine  de  notre  couronne  les  duchez  d'Alen» 
(OU  te  d'Angouléme.  les  châtellenies  de  Coignac  &  de  Merpins ,  les  domaines  des  vi- 
Comcezd'Andely,  Vernon  &  Gifors  ,&  tous  les  droits  en  droendans  que  Nous  avions 
accordé  à  notre  trcs  cher  Se  rrés-amé  petit-fils  Charles,  fils  de  France ,  &  à  fcs  enfims 
mâles  deicendans  de  lui  en  loyal  nuttiage  i  titre  d'appaïugp.  Voulons  &  Nous  plaie 
qu'à  l'avenir  les  revenus  en  (oient  levez  fie  perçus  i  notre  profit  en  ]*mltne  manière 
qu'il  en  ctoir  ufc  avant  nofdites  letttes  patentes  des  mois  de  Juin  &  de  Septembre 
1710.  fur  Icfqucis  revenus  iera  ncsuuuoias  prcalaHcmcnr  i  toutes  cboiès  pris  la  lbm« 

me 


Digiiized  by  Google 


I 


.    DES  PAIRS  DE  FRANCE.   ALENC^O  N,<jrc.  m 

me  de  quarante  mille  livres  par  chacun  an  pour  le  doiiatrc  de  notre  trc's-chcrc  & 
trcs-amc'c  pctire-fillc  duchcilc  de  Cerry,  à  laquelle  Nous  avons  donné  &  afllgnc, 
donnons  &  afllgnons  par  ces  prcfcntcs  le  château  d'Amboifc  pour  fon  habitation  fa 
vie  durant,  &  pendant  qu'elle  demeurera  en  viduitc  ;  &  au  lieu  de  la  fommc  de  trente 
mille  livres  à  laquelle  avoir  c'tc  fixé  par  (on  contrat  de  mariage  le  prix  des  meubles 
qui  dévoient  lui  être  fournis  pour  ladite  habitation.  Nous  lui  avons  ccdc  &  aban- 
donné, cédons  &  abandonnons  tous  5:  chacunsles  meubles  &  pierreries  appartenans 
à  notrcdit  pctic-fîls  en  propre,  &  à  lui  échus  par  les  fucccflions,  tant  de  notre  trés- 
chcr  &:  trcs-amé  fils  Louis  Dauphin  de  France  ,  que  de  notre  trcs-chere  bc  trcs- 

C  amce  fille  Annc-Maric-Viftoire  de  Bavière  fcs  pcrc  &  mere,  le  tout  en  l'état  quclcf- 
dits  meubles  &  pierreries  (e  font  trouvées  au  jour  du  décès  de  notredit  petit-hls  , 
dérogeant  à  cet  etïct  à  la  claulc  de  propriété  portée  par  fon  contrat  de  mariage ,  &: 
à  toutes  ordontunces  &  loix  à  ce  contraires  ;  &  délirant  contribuer  au  payement  de 
la  plus  grande  partie  des  dettes  de  notredit  petit-fils ,  au-delà  même  de  ce  dont  Nous 
pourrions  être  tenus,  ordonnons ,  voulons  &  Nous  plaît ,  qu'il  foit  payé  par  le  garde 
de  notre  trefor  royal ,  entre  les  mains  du  ire(oi  icr  de  notteditc  pctite-fillc  la  fommc 

*  de  quatre  cens  mille  livres  ,  des  deniers  qui  (cront  par  Nous  à  cet  effet  dcdinez  , 
moyennant  quoi  notredite  petite-fille  demeurera  chargée  d'acquitter  toutes  les  dettes 
de  ladite  fuccefl'ion  à  quelque  fommc  qu  elles  puiflent  monter.  Voulons  pareilicmcnc 
que  le  quart  de  la  terre  &  châtellenie  de  Meudon,  appartenances  &  dépendances  à 
No«s  avenu  par  le  décès  de  notredit  petit-fils,  duc  de  Herry,  foit  fie  demeure  réiini 
Se  confolidé  ,  comme  par  ces  prcfcntcs  Nous  réunifions  &  conlolidons  aux  trois  au- 
tres quarts  de  ladite  terre  &  Chaltellenic  de  Meudon  ,  appartenant  à  notre  trés-chcr 
&;  trcs-amé  arrière  petit-Fils  le  Dauphin ,  auquel  à  cet  enct  Nous  en  fiiifons  don  & 
délaillemcnt  pour  en  jouir  par  lui  en  toute  propriété ,  &  de  la  mcmc  manière  que 
des  trois  autres  quarts.  Si  donnons  en  mandement  à  nos  amez  &  féaux  conleillers  > 
les  gens  tenans  notre  cour  de  parlement ,  chambre  des  comptes  &  cour  des  aydes  à 
Pans ,  que  ces  prelcntes  ils  ayent  à  faire  lire ,  publier  &  regiftrer ,  &  le  contenu  en 
iccUcs  garder ,  oblcrver  &  exécuter  de  point  en  point ,  nonoblbnt  tous  édits ,  ordon- 
nances, déclarations  &  reglcmens  à  ce  contraires, aufquels  Nous  avons  dérogé  &  dé- 
rogeons par  ces  prcfcntcs ,  voulons  qu'aux  copies  d'iccUcsducmentcollationnées  par 
l'un  de  nos  amez  &  fcaux  confeiUers  &  Iccretaires ,  foy  foit  ajoutée  comme  à  l'origi- 
nal :  Car  tel  ell  notre  plaifir.  Et  afin  que  ce  foit  chofe  ferme  &:  ftablc  à  toujours, 
Nous  avons  fait  mettre  notre  fccl  à  celditcs  prcfcntcs.  Donné  à  Vcrfailles  au  mois 
d'Aouft ,  l'an  de  grâce  mil  fcpc  cent  quatorze ,  &  de  notre  règne  le  foixantc-dou- 
ziéme.  Signé,  LOUIS.  Et  plus  bas ,  parle  Roi  PnELYPrEAUx. /'//a  ,  "VoisiH.  Vii  au 
Confcil ,  Desmaretz  Et  fcellce  du  grand  fceau  de  cire  verte,  en  lacs  de  foyc  rouge 
<Sc  verte. 

Begiftrées ,  euj  ce  requérant  te  Procureur  getteral  du  Rty  ,  Mur  être  execute'ef  ftlm  leur 
ferme      teneur  ,  fmvMit  C Arrcfi  de  te  jour.  A  Vms  ert  farlcment  ,  U  vm^t-deux  Atufi 
milfe^t  cent  quatorze.  Signe,  DoNcoxs. 


leme  V. 
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H  A  R  COURT. 


■tf^.  P  U  C  H  E-P  A  I  K  I  E. 


Dr  rutulesk  2« 


LA  Baronie  de  Thuty  fut  erigceen  nurauiûc*  ea6vcur  de  PIERRE  de  Mont< 
morcncy ,  baron  de  Foflèux  ,  &  de  (es  tioîn  ic  Tocceirears  unt  mâles  que  fè- 
mcllcs  t  par  lettres  du  mois  de  Septcmbic  1578.  La  b-ronic  <Jc  la  Motte  avec  les 
cènes  de  Cefny  »  Grimboic  »  S.  Mattia  de  Salon ,  &  les  buonics  de  Mecy  >  de  Ck» 
irilîe  dt  de  Vara^le  >  fbtenc  érigées  en  marquifat ,  fous  le  nom  de  ia  Mdtre^Harconrr, 
en  faveur  de  PIERRE  d'Harcoutt ,  baron  de  Bcaufoa  ,  Bcuvcon  ,  &:c.  6c  de  fcs  hoirs 
Se  fucccllcars  oialcspat  lente» doonécs  à  S.  Denys  en  Fianceau  mois  d'Aoufl  iS9}. 
rcgidrccs  au  parlement  de  Ronea  le  i  j-  Janvier  1)97.  Les  nuiqoiiius  deTbary  8e  D 
de  U  Mottc-d'Harcourt  furent  unis  &  érigez  en  duclic  fous  le  nom  de  Dtubéittur- 
(«m ,  ea  faveur  d'HENRY,  marquis  d'Hatcourt,  &  de  les  cnians  &  dekcndans  mâk% 
{Mr  lettres  données  i  VerCuUes  an  mois  de  Novembce  1700.  legiftriées  an  Pariemeuc 
de  Paris  le  19.  Mars,  &:  en  la  chambre  des  comptes  le  ij.  Juin  ,  au  patkment  & 
en  la  dumbrc  des  comptes  de  Rouen  le  z.  Aoud  1701.  &.  enlin  le  duché  d'Hai> 
coait  fût  éri^é  eo  duche-Ptriiiepoar  le  m&ne  HENRY  duc  d'Haccomifnmldiil  de 
France  ,  &r  cnfâns  &  dcfccndans  mâles ,  par  autres  lettres  du  mois  de  Scptcmbuc 
1705.  regiftrccs  le  19.  Açull  1710.  Vàjez.  Its  fucts  j«  jmvtfft  «frâ  lef^UfUes  m  Îh^ 
met*  lé  leaetk^t  M  k  Maffon  kVxBOOûfX* 


PIECES  CONCERNANT  LE  DUCHE'-PAIRIE 

D'H  A  R  C  O  U  R  T. 

Erctiten  du  DHthé  d Htrtturt. 

LOUIS  par  la  grâce  de  Dieu ,  roy  de  France  îv"  de  Navarre;  A  tou^  prcfens  &r  à 
venir  i  Salut.  Isous  avons  reconnu  daui  uuitc  royaume  toiu  de  pcrloiuics  qui 
t  dUbnguées  par  de  grandes aÛions,  que  l'iDclination  naturelle  que  Nous  avons 
à  rccompenfcr  la  vertu  ,  Nous  a  engage  à  les  diever  au*dellus  des  autres  p:.r  des  char- 
ges, des  dig:)itcz  &  des  honneurs  qui  puiflent  en  remplillant  la  noble  ambition  qui 
les  animent,  excite  en  mêmciems  dans  les  autres  le  dclir  de  mériter  de  li  hr.utesre- 
compcnlcs}  mais  cntté  tous  ceux  qui  reçoivent  des  marques  cctaiantcs  de  la  (atislaâion 
que  Nous  avons  des  fervices  lîgnalez  qu'ils  Nous  tendent  &  à  notre  état,  )aji:fticc 
êc  la  prudence  Nous  ont  toiiiours  fut  prctcicr  dans  la  diftribution  des  plus  graiidcs 
paccs»  ceux  qui  joigocac  à  une  ancienne  oaiûance  &  à  des  aélions  iiiuUrcs  de  leurs 
anc&ies ,  U  gloire  paxticulîete  que  le  mente  peifoonel  9c  des  lecvices  dittingucz  leur 
•ne  acquis  dans  les  emplois  qui  leur  ont  w  confiez»  Toutes  ces  confideatîons  te 
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lencontrent  cimncinmcnc  dans  la  pcrfonac  de  notre  trcs-chcr  fie  bicn-ainc  cuuliii  Hcn- 
^  ry  de  Harcourt,  tieiKena..t-gcacul  de  nos  armées,  il  a  toutes  les  qualité  ncccnaiics 
pour  £trc  clcvc  à  tout  C6  qu'il  y  a  de  plus  conlldcrable  ;  une  iiaifijncc  lî  ancienne 
qu'on  en  trouve  des  preuves  dans  les  llcdcs  les  plus  éloignez ,  des  ancccrcs  auiU  di- 
ftinguez  par  les  ferriccs  qa  ils  ont  ici^dus ,  que  par  leurs  naiilàncet»  phifieats  allian- 
ces avec  les  premières  N'.aifoos  iôuvcraincs,  &ea  fon  particulier  un  mérite  reconnu 
par  un  grand  nombre  d'actions  de  valeur  &  de  prudence  dans  nos  armées.  Sa  mailon 
tice  (ba  or^ine  de  Bernard  le  Danois ,  un  des  feigoeurs  de  Danncmarck  ,  qui  vin- 
rent en  Normandie  avec  Rollon  qui  cofut  le  premier  "duc  en  l'an  %-6.  de  qui  Ber- 
nard le  Danois  reçut  la  fcigneurie  d'Harcourc  &  pluâcurs  autres  terres.  11  tut  tuitaufll 
gouverneur  de  Normandie  &i  tuteur  de  Richard  I.  petit-fils  du  duc  RoUon,  &  les  def- 
B  oendans  de  ce  Bernard  ont  été  revêtus  des  premières  charges  &  honorez  d'alliances 
fort  illuftrcs.  ]ean  II.  ficur  d'Harcourt  époula  en  premières  uôces  Agnes  de  Lorrai- 
ne, &  en  lecondcs,  Jeanne  vicomteflc  de  Chaftcllerault  en  )i88.  Il  a  étcauHi  ma- 
rêdul  de  France  fous  Philippe  le  Hardy  ,  Bc  amiral  de  France  lous  Philippe  le  Bel 
en  12^}.  Jean  III.  ûrc  d'Harcourt,  époufa  Alix  de  Brabant  en  i  )oi.  Jean  IV.  iieut 
d'Hitéourt ,  époufa  Ifabeau  de  Parthenay  ;  &  le  roy  Philippe  de  Valois  ayant  érigé  en 
Ùl  feveur  la  baronic  d'Harcourt  en  comté  en  i  j 38.  On  voit  par  les  lettres  dercâioa 
ijue  les  terres  d'Elbeuf  fie  de  llflebonneen  faifoicnt  brs  partie,  î!>.'%hi  lippe  de  Va» 
lois  y  déclare  que  Jean  IV.  étoit  dclccndu  de  même  iane  que  U  reine  fon  cpoufe  • 
qui  étoit  Jeanne  de  Bourgogne,  fille  de  Robert  U,  duc  Se  Bourgogne  8e  d'Agnes  de 
^  France,  fille  de  lâint  Louis.  Jean  Y.  comte  d'Harcourt  époufa  en  1 340.  Blaiiche  de 
^  Ponthieu  comtcfle  d' Aumalle .  princefTe  de  Caflille  de  la  branche  des  comtes  de 
Ponihieu,  fille  de  Jean  de  CaftUle  comte  de  Ponthieu  ic  do  Catherine  d  Artois  5c 

Ectiic-ûUe  de  Ferdinand  III.  roy  de  Caiftille  8e  de  Léon.  Jean  V.  eut  trois  cnfiins  mi* 
s  qui  ont  fermé  autant  de  branches  diBercntes ,  l'airié  tut  Jean  V  1.  comte  d'Har- 
court qui  â>oa&  en  r  3  74.  Catherine  de  Boutbon  fœur  puînée  de  Jeaime  de  Bour- 
bon reine  de  France,  époulè  de  Charles  Y.  8e  les  miles  de  cette  branche  ont  fini  ea 
la  perfoime  de  Jean  Vil.  qui  époufa  Marie  d  Aictiçon.  Marie  de  Harcourt  qui  étoit 
ifTuè  de  leur  nuriage ,  lut  maciée  à  Antoine  de  Lonaine  comte  de  Yaudemoot  ca 
1440.  &  porta  par  cecie  alUanoe  tom  les  biais  de  cette  bnndie  dam  k  Miifbii  d6 
D  Lorraine  qui  les  pofTcde  encore  à  pteient  :  la  féconde  branche  qui  CoaHUença  pac 
Jac^ie^  de  Harcourt  puîné,  marié  à  Jeanne  d'Aoehien  en  1374.  ^  finicnlftpeifonae 
•de  GitUbune  de  Harcourt  comte  de  Tancarrine  ion  peti^fiû,  8e  Marie  de  Hareomt 
(à  (ceur  qui  fucccda  à  tous  les  biens  de  ce'te  branche,  les  porta  dans  la  maifon  de 
Longveville  par  fdn  mariage  avec  Jean  d  Orléans  comt^  de  Dunois  fie  de  Longue* 
ville.  Philippe  de  Harcourt  III.  lîh  de  Jean  V.  a  fermé  la  trotfiéme  brandie.  Il 
c'poiifa  en  1374.  Jeanne  de  Tilly,  damcdcTilly  &:dc  Bcuvron,  fcs  dcllrnoaiis  (c  font 
dilhogucz  par  leurs  fervices  dans  les  armées  pat  les  chacgps  qu'ils  ont  polledces  de  nos 
lieutènans'generain  de  notre  province  de  Normandie  8e  de  vice- Amiral,  ec  par  les 
alliances  qu'ils  ont  conrradécs  dans  les  maifons  de  Gravillc  ,  de  Ciiilon  &:  de  Cha- 
£  bot ,  d'E^pinay  8e  de  Matignon  >  ifTuës  de  connétables ,  de  maréchaux  de  France , 
8e «otrei gran»  officien  de  nooe  eooronne, 8t  alliez  des  nMilôns  de  Montmorency, 
de  C'hadiUnnj  de  Bretagne,  de  Flandres  fie  d'Angleterre.  Cette  troillcme  branche, 
qui  ell  la  feule  malculioe  lùbfiftante  à  prefênt,  en  a  formé  deux  autres  }  l  une  cfî 
celle  de  Haroourt-d'Ollonde,  8e  raone  celle  de  Hatoonic-Benvron,  de  laquelle  efl 
notre  coufin  ;  fî-tôt  qu'il  a  été'  en  c'tat  de  Nous  fcrvir,  îlNons  a  fait  connoitrc  que 
les  aftions  tepondroicnt  à  fanaiflâncc.  U  a  commencé  en  1^73.  en  qualité  d'aide  de 
camp  de  notre  ooafin  te  vicomte  de  Tnienne,  8e  ayant  continué  à  Mons  (érvir  Tan- 
née fuivantc  dans  le  même  emploi*  il  le  trouva  aux  combats  de  Zcintzcim  ,  de  (aint 
|r  François  &  deTurkcim  »  fie  Nous  fumes  fi  contens  de  la  valeur  qu'il  y  fit  paroitrc  fie 
delannanieredont  U  s^ydiflingua,  qu'en  itf/f .  Noos  toi  confiâmes  on tcgiment  d in- 
finteric,  &  en  I677  (on  mente  augmentant,  Nons  le  mimes  à  la  tctc  de  notre  ré- 
giment de  Picardie  ,  il  nous  Icrvit  en  cette  qualité  auk  lièges  de  Vaiencicnncs ,  de 
Cambmy  %  de  Frlbourg  ,  8e  mérita  par  la  manière  dont  il  fe  oonduifit,  8e  par  les 
fervices  que  notre  cher&  bicn-amc  François  de  Harcourt  de  Bcuvron  (on  pcrc  nous 
a  rendus  avec  toute  la  fatisladion  poilible*  en  qualité  de  lieutenant  gênerai  de  nos 
armées ,  8c  qu'il  contlniie  de  noos  rendre  eneore  en  celle  de  notre  lieutenant  gêne- 
rai au  gouvcmcmcat  de  notre  province  de  Normandie  ,  d'obtenir  de  nous  en 
l'année  1678.  lafurvivance  de  cette  charge.  La  conooiliàoce  que  nous  avions  de  ce 
qu'il  avoic  £ut  jufqa'alots  pouc  noue  fonee,  8e  de    g^anasolens poux  Jagnem 
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iKias  potterenc  à  le  frire  brigadier  dHnfiuicetie  en  Vmaie        L«  guette  ayant  re-  ^ 

commence  en  l'année  1^89.  nous  le  fidiics  imrêcKal  Je  nos  camps  &:  armccs  ,  &  il 
le  trouva  en  ccue  qualité  au  li^cdc  PhiUsbourg»  où  il  conciouadc  nous  donncc  des 
marquesde  (a  vigilance ,  de  fa  cafndté  »  &  de  fon  ap(^cation ,  ce  qui  Noos  porta  i 
hii  confier  en  l'année  le  commandement  de  la  ville  &  du  pays  de  Luxcmbourj:, 

&  Nous  avons  ptis  depuis  une  (î  grande  confiance  en  Ta  valeur  éc  en  Ion  liabilctc, 
qne- pendant  la  dernière  guerre  Mous  lui  avons  toujoan  donné  le  cottunandcnienc 
en  chef  d'un  cdrps  darmcc  confidcrablc  en  l'année  1691.  il  soppofâ  à  un  corps  Je 
plus  de  quait-c  mille  chevaux  »  des  troupes  de  Brandebourg  >  de  Munllcr  &.  dcNeut- 
'fcourg ,  qtti  voubienc  entier  dans  le  pays  de  Luxembourg ,  il  les  condMtit  à  Ourtc-  j. 
ville  (i  à  propos  qu'il  les  défît  entièrement,  &  que  le  comte  de  Vcllc  qui  en  ctoic 

S encrai  y  tut  tait  priionnicr.  Nous  le  choilimes  la  même  année  pour  faire  la  retraite 
e  l'armée  qui  avoic  afliegé  Retnfelda,  ee  qu'il  exécuta  malgré  la  rigueur  de  taGiifim, 
fans  que  les  ennemis  ofallcnt  rien  entreprciulrc  dans  la  rcrraice,  quoiqu'ils  eulTcnt 
une  armée  beaucoup  plus  forte  commandée  par  le  Landgrave  de  Hcâe-Caû'el.  La 
Âcisftftioa  que  nous  recevions  de  lui  augmentant  tons  les  jours  pat  ià  bonne  con- 
duite, nous  lui  donnâmes  en  169 J-  la  charge  de  lieutenant  gênerai  en  nos  armée.s, 
&  ntNas  le  fîinxcs  gouverneur  de  Tournay.  Ce  fut  da..s  cette  même  année  qu'il  con- 
tribua û  cot:fi<mablement  à  la  grande  &  ngnaléc  victoire  que  nous  remportâmes  fur 
flns  ennemis  a  Nc^^)f•ilK^c  par  ta  diligence  avec  laquelle  il  ramena  les  troupes  qui 
croient  lous  Ibn  commamkmcnc ,  quuiqu  tloignccs  de  tcpt  licucs ,  «5c  par  la  valeur  ^ 
iSc  la  dextecicé  avec  bquctie  il  combatic  à  leur  tctc  :  Nous  le  choifimes  en  1696. 
pour  commjndcr  en  chef  fous  le  roy  d'Angleterre  ,  l'armée  que  nous  avions  defti-. 
r.cc  pour  ce  pruice.  La  gucrcc  ctant  finie  en  1697.  par  la  paix  que  nous  donnâmes 
à  l  Lurope»  nous  jettâmes  les  yeux  fur  notredit  coulin  pour  l'envoyer  notre  Am- 
-baflkdeur  extraor.ihuiic  c  i  Efpag.ic,  étant  bien  pcifuadcz  que  b  dclicacciTc  de  fon 
clprit  y  jointe  a  lu  grande  prudence  dont  il  acconipjgnc  toutes  (es  adions,  le  rcn« 
•droienc  nnit  an0î  capable  de  nous  (crvir  dans  les  négociations  les  plus  importantes, 
que  de  commander  nos  srmccs ,     notredit  coufin  a  li  jullemcnt  repondu  à  la  haute 
ofuuon  que  nous  avions  de  lui ,  qu'après  lui  avoir  donné  le  cottuiundcmcntcncUct 
de  l'armée  que  nous  avions  reiblu  d'aflèmbler  à  Bayonnc  »  te  que  les  ûges  Se  jutks  ^ 
diipofitions  du  roy  d'Efpagne  ont  rendu  inutiles.  Nous  avons  iugc  à  propos  de 
le  renvoyer  encore  à  Madrid  en  qualité  de  (x>trc  ambaliadcur  extraordinaire  *  où 
nous  ne  doutons  pas  que  nous  ne  recevions  de  nottvdkt  tnaïques  de  b.  capacité, 
de  fon  zcle  ^:  de  ioa  li^edion  à  notre  fervice  dans  une  conjondurc  aufîî  importante 
que  «clic  de  J  ctabliikmcnt  de  notre  trés-cbcr  6c  amé  frère  &:  pcnt-hls  Philippe  V. 
(ur  Je  crâne  d'une  auili  ^inde  monarchie  que  celle  d'Efpagnc.  Tant  de  fcrvices  ii 
importans  en  paix  &  en  guerre ,  tant  de  qualitez  li  rares  Se  II  cminentes  mcriten:  bien 
une  tecompcnlc  qui  parte  à  là  pollentc,  &  qui  foit  proportionnée  à  fon  me  rue  p^r- 
■foonel  &  à  h  gnuMknr  de  la  naiiTance,  &  comme  Nous  n'en  avons  ^nt  dans  no-  „ 
trr  rovanmc  qui  foit  au  delTus  de  la  dignité  de  duc  par  tous  les  avantages  qui  y  font 
attaciicz ,  Nous  nous  portons  d'autant  plus  volontiers  à  lui  accorder  cette  grâce ,  que  les 
«erres  qui  le  comporeront  font  fort  conlidcrables  tant  par  leurs  revenus  que  par  les 
beaux  droits  qui  y  appartiennent,  la  terre,  (eigncuric  C<  marquifat  de  Thury  >  f'nr 
laquelle  il  délire  que  l'crcélion  foit  faite,  eft  limée  en  notre  province  de  Nomuit- 
•die,  mouvant  de  Nous  à  caufe  de  cotre  ville»  château  &:  vicomte  de  Falaize,  elle 
fût  érigée  en  marquifat  par  lettres  patentes  du  mois  de  Septembre  i}78.  elle  a  droit 
4c  haute  ,  moyenne  &  bôHcjufticei  dont  les  appellations  rcllbrtiilcnt  nucmcnt  en  no- 
•ciccoar  de  parirmeot  de  Normandie  »  8c  plufieurs  autres  droits  coniidetablesi  ooautto 
garennes,  foires,  marchez ,  péages  te  autres >  mime  le  droit  de  fôance  en  norredite  p 
cour  de  parlement  à  Rouen,  avec  les  bois  fie  fîancs  buillôns  de  cinq  lays  en  dcpcn- 
■dans  qui  font  pareillement  motivans  de  Nous  &  le  fief  &  feigneuric  de  (aint  Bénin, 
la  terre  &  fdgncurie  du  pont  d'Ouiliy,  circonibanccs  &c  dépendances,  &:  la  fietitr- 
TOC  de  Croifilïes  unie  au  marqui&t  de  Thury ,  cnfcmble  la  terre  &  leigneuric  de  la 
Mothe-Harcourt  érigée  en  marquifat  par  lettres  patentes  du  ^  ;  s  d'Aouil  isi^j.avcc 
les  bois  de  lalvkKhe  &  <jhmbolc  en  dépcodans.  (ituez  dans  les  inmcs  buiflbns  des 
•cinq  lays,  lelHltes  terre  St  marquilât  mouvant  de  Noos  \  caulê  de  notre  duché  de 
Normandie,  ayant  ladite  terre  de  la  Muthc-Harcourt  le  droit  de  haute,  moyenne 
ixillc  juilicc ,  dont  les  appellations  rcHortillèni  auûi  nuemcut  en  ootrcdite  cour  de 
-pariément  de  Rouen  fie  piufieuts  aunes  ésma  confiderables,  comme  au(G  la  tctre  Se 
Jeigneurie  de  ^nc  Manin  de  Saiion  mouTant  aufld  de  Hxm  àcntlc  de  aotie duché 

de 
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^  Xormandie ,  celle  de  Beauvoir,  celle  du  Chaftcllier  mouvante  de  celle  de  la  Mochc- 
Harcourr,«Si  en  faifant  partie  auilî-bjcn  que  celle  de  S.  Martin  de  Salions,  toutes 
Icfquellcs  terres ,  leigncuries  &  marquilacs  (ont  également  capables  de  (outcnir  la  di- 
gnité ducale ,  tant  par  leurs  grands  revenus  ,  que  par  la  conlideration  dont  elles  ïbnc 
par  eHeS'inêmes.  Pout  ces  caulcs  &c  autres  grandes  confide  rat  ions  à  ce  Nous  mou- 
vans  de  notre  grâce  rpeciaict  pleine  puiflanccjfit  aucohié  royale,  avons  crc^  ,  érigé, 
élevé  &  décoré  ,  Se  par  ces  prclentcs  figuccs'Se  noite  main,  crc'ons ,  érigeons ,  clc- 
VW»  8s  décorons  ladite  terre,  fcigncurie  &  nurquifat  de  Thutycn  titre,  digiytc  êe 
prééminence  de  duché ,  fous  le  nom  dc^Haicoucc  j  avaos  à  cet  câèc  uni  &  unifions 
par  ces  prclentcs  à  ladite  terre  Se  thiché  «te  Harcouii  les  bois  fie  francs  buiflbns  dt 

P  cinq  lavs  ,  le  ticf  £v  fcigncurie  de  S.  Bcnin,  la  terre  &  Icigneuric  du  pont  d'Ouilly, 

la  fîcf-fcrmc  de  CroiiiUcs  unie  audit  macquiii»  de  Xhury  ,  eaièmble  la  fcigncurie  6c  ; 
maïquifat  de  la  Mocfae-Hatrcourt,  avec  les  boîs  de  la  Moche  &  Grimbofc  en  dépen- 
dras :  comme  aufli  les  terres  &  feigncurics  de  S.  Martin  de  Salions  ,  celles  de  Beau- 
voir &  du  Chaftelicr  avec  tous  les  droits  ,  piécogatives  £e  mouvances  qui  leur  appât- 
tienttent,  pour  ne  compofer  i  l'avenir  qu'oneieule  &  même  terre,  fous  ledit  titre 
&  dignité  de  duché  de  Harcourt,  à  rcftcc  dcv-|uoi  Nous  avons  de  notre  même  giaœ 
te  autorité  que  deilus ,  changé  &  commué  >  &  pat  ccCditcs  preTentes  )  changeons  Se  *  > 
commuons  lenom  de  ladite  terre  de  Thnry  en  celui  de  Harcourt ,  pour  par  notre- 
dit  coufin. Henry  de  Harcourt  ,  fcs  cnfa  is  &  dcfccnJans  mâles  en  ligne  direéle, 

C  ocz  &  à  naître  en  loyal  maii^e  >  jouir  à  pcrpctuicc  comme  fcigneurs  propriétaires  ' 
dudit  duché.,  des  titres,  honneurs  ,  dignitci,  rangs  ,  prérogatives  ,  prééminences, 
privilèges  qui  y  appartiennent  ,  ainfi  qu'en  joiiiilcnc  les  autres  ducs  de  notre 
xoyaume  ,  ioit  dans  les  affembi^  de  Noblcflc  ,  faits  de  guerre  &  autres  lieujt. 

.    Vdulons  &  Notis  plait  que  toutes  les  caufcs  civiles  èc  criminelles,  mîktesSe  réelles 

2ui  concerneront  tantnotredit  coufin  le  duc  de  Harcourt ,  que  les  droits  dudit  duché 
lient  traitées  &  jugées  en  notre  cour  de  paclemçnt  de  Pacis  en  première  lnfiance« 
&  que  les  caufes  &  procès  d'entre  lesvafDiux  &  juftidablés  duifit  dudbé,  reflbrtillènc 

par  appel  des  juges  dudit  duché  en  notic  cour  de  parlement  de  Normandie,  &  à  cet  v 
effet  avons  dilhait  &  exempté  Jddiccs  tetces,  matquifats  Se  leurs  dépendances ,  &:  p«r 

D  cefditcs  prefcntes  les  dtftrayons  tc  exemptons  d6  reflortde  cous  autres  juges  &  jurif. 
dirions  oit  les  appellations  dcfdits  officiers  avoienc  accoutumé  dcreflbrrir,  fans  pré- 
judice néanmoins  des  cas  royaux,  dont  la  coimoiilàncc  demeurera  à  nos^u^  qui 
avaient  accoutumé  d'en  connoltre ,  le  tout  à  la  chai^d'indemnifer  nos  ofitoers.  Vou- 
lons que  notrcdit  coufm  le  duc  de  Harcourt  tienne  ledit  duché' de  Nous  nuement  & 
en  plein  fief  de  Nous  à  caufe  de  notre  couronne,  &  qu'il  relevé  de  notre  tour  du 
Lotivre  fous  une  feule  <by  &  hommage  ,  qu'il  fera  terni  de  Nous  porter  en  ktdtce  qua- 
lité de  duc.  Entendons  néanmoi;  s  que  les  avcuv  dudic  duché  foicnt  rendus  en  no- 
tre chambre  des  comptes  de  Normandie.  Voulons  duc  les  vailaux  de  noircdit  cou- 
fin le  reconnoilTent  comme  duc  •  te  loi  rendent  les  devoirs  aulcjoels  ils  Ibnt  tenus  en 

^  ladite  qualité  ,  lans  néanmoins  que  les  droits  &.  devoirs  dcfdits  vaiïaux  foicnt  augmen- 
tez en  aucune  manière ,  te  pour  l'exercice  de  la  jutifdidioa  dudit  duché  notrcdit  cou- 
fin le  duc  de  Harcourt  pourra  établir  un  fiege  docd  audit  lien  de  Thury  à  prclefir 
Harcourt  ,  dans  lequel  i!  y  ai^na  un  hailly ,  un  lieutenant,  un  procureur  tilcal  fie  le 
nombre  d  officiers  accoutumez  pout  icnUrc  la  julUcc,  lans  qu'en  confcquence  de  la 
prefente  éreftion  ,  à  défaut  d'hoirs  mâles  de  noCredit  coufin  le  doc  de  tbrcourc  te 
de  fes  dc(cendans>  ledit  duché  puilFc  être  par  Nous  ou  par  les  rois  nos  fuccefleuts 
léuoi  à  la  couronne ,  en  conkquence  des  £dits  te  Dcciarations  des  années  1^66.1  ijf' 
1^82.  &  autres  fidts  fur  l'éreaion  des  duchez,  de  la  rigueur  dcfquels  Edits  te  Dé-  * 
cîar.itions  Nous  avons  difpcnté  &  difpenfons  ledit  duché  ,  ni.-;'  à  la  charge  qu'à  dé- 

^  £Mt  de  luccelTeuts  mâles  en  ligne  diicâc  &  en  loyal  mariage  de  notrcdit  coufm  le 
duc  de  Harcourt,  ledit  duché  retournera  à  (a  première  nature;  titre  fit  qualité.  Si 
donnrns  en  in.indeinenc  à  nos  amcz  &  teaux  conleilicrs ,  les  gens  tenans  nos  cours 
de  parlement  &.  chambres  de  iu>s  comptes  à  Paris  &  à  Rouen ,  Ôi  à  tous  aurres  nos 
juftieicrs  S:  officiers  quMl  apparciendca,  chacun  en  droit  foy ,  qu'ils  aycnt  à  regi{h-ef 
ces  prciirntc- ,  du  contenu  en  iccUes  fiiire  jouit  Se  ufet  notrcdit  coulin  le  <\uc  Je 
Harcourt  ôc  fcs  cnlans  &  detcendans  mâles  en  loyal  matù^e,  pleinement,  pailîble- 
tnent  &:  pcrpctocllement ,  cefTant  8c  faifant  oefiêr  tous  rrouMes  te  empéchemens  «  ' 
nonobd.int  tous  cdits  ,  décl  nations  ,  rcglemcns  &:  autres  chofcs  à  ce  contraires ,  auf- 
qucllrs  Se  aux  dérogatoires  des  dcro^oitcs  y  contenues  Nous  avons  detoeé  &c  dé- 
rogeons par  ce^d^tes  f|cd^ucs.  Çac  td  eft  non»  plaiût ,  âc  aiin  que  ce  icîx  diofe  fà* 
tmeK  G* 
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me  Se  ftable  à  m^oins«  Nous  avons  dit  mettre  notre  (cel  à  cd<litta»pto{cnres ,  fauf  A. 

en  aurrcs  chofcs  notre  droit  &  l'autrui  cti  routes.  Donne'  à  Vcrfaiîlcs  au  mois  de  No- 
vembre l  an  de  grâce  mil  Icpc  cens,  &  de  notre  règne  le  cinquaiàtc-huiticmc.  Signé, 
LOUIS  :  &  fuis  btSy  par  le  roi ,  iîgnc ,  C  o  L  b  e  k  T.  Avec  grille  Se  par.'phe.  fV/S 
Phelvcpeaux.  £t  (cclié  du  aaakà.  iceau  de  cire  verte.  Et  en  marge  ell  écrit.  Regéré 
is  ugipes  de  U  Cm^  Jmvm  Im^  i»  vuM-neui  frefm  mus ,  f$»Tjoutr  firlnih- 
jftÊrm  àt       dkiUtt,  Fâiti  MMm et     Ji^kt  17»!.  Signé,  Bkbhamt. 

Eegiftr  es,  <My ,    frtmtmt  ffntrd  im  rey ,  four  jfiuir  psr  thnpttrtnt ,  fes  en  fans  àef- 
ctnà.vii  rn-tUs  en  loyal  tHtriâgc Je  leur  effet  é"  '^'>'""'  ^  &        f-v««/cri  (clou  leur  jorme  ^ 
t  teneur  f  Jutvain  cr  uixtoérges  fertia  fir  («rrefi  de  ce jmr.  A  ?*ru  m  furUmm 

'Jix-neuf  Mtrs  mtl Jept  cent  tt».  Signé,  Ou  Tillct. 

.  JLeffjirées  en  U  thâmbre  des  Comptes  yOuy,  U  Protureur  gêner d  dit  rty  ;  k^trmâttM  frét» 
IdUment  fùte  fur  U  eonfifiancet  qualité,  valeur  ér  revenu  defdius  terres  màes,  ttmmtiaé 
eu  iré(ommodtté  ttttt  de  ladite  union  que  de  i érection  d'icelUs  m  diichc  JHjrcc/irt ,  p,ir  Af, 
P/erre  U  Normand  Qmfeiller  au  Bailùage  é"  Prejidiat  de  Caim ,  À  te  cmms far  Ldtte  Cham- 
6re,  pour  fouir  par  I  impétrant ,  fis  eufatu  é'  defiendaus  mites  en  ûgne  tartffe,  nez.  &  À 
ti.iîire  en  loyal  môurtn^e ,  de  t  effet  cr  cotuenu  en  ictlles ,  faivsnl  (i~  kux  chir^es  de  PArrefl 
forti  es  fur  te  fait  U  vingt-trou  Jmn  mil feft  état  «0.  Signe,  Ric  hek.  Avec  grille  &  G 
paraphe,  8c  cnncrallé. 

Regiflre'es  es  rcgijlres  de  U  chuiJire  des  impies  de  I^'ermandie,  ee  confentatu  U  Irecureur  , 
fjtneral  du  roi  en  uelie  >  fow  être  exeeute'es  film  leur  ftrme  ejttnmr^  aux  charges  ftrttes 

far  Ijrrrfl  df  (ejm*  tM  U  àoBÛém  fm  iJêi^mlf^  tmm».  Signé»  Ma&tiii* 

avcç  paiapiic. 
. . .  ' 

D^Mcmbeift^-  T    OUIS  par  la  grâce  dbDiai  toi  de  France  &  de  Navarre:  A  tous  pte(ens&  à  venir,' 

\  j  Salut.  Lc5  grands ,  recommandables  &r  (if^nalr?  (ervicc;  qui  Nous  ont  été  rendus  m 
pat  notre  trcs-chcr  &  bien  acnc  coufin  le  uuillIuI  uuc  li  iiarcourt,  Nous  ont  porté  ' 
à  ériger  en  (à  faveur  p^ons  lattes dn  mois  de  Novembre  1700.  le  marquilât  de  Thuc^ 
&  celui  de  la  Mochè-Harcourt  en  titre  &  dignité  de  duché ,  ccuv  qu'il  Nous  a  rendus 
depuis  nous  ont  engagez  à  l'élever  à  la  dignité  &  office  de  marcchal  de  France ,  &:  cn- 
foiie  à  la  charge  de  capitaine  des  gardes  denotte  corps ,  &  (a  dernière  Minpagneoùil  a 
commiuidé  notre  armée  dAllemagne  Nous  convie  à  lui  donner  des  marques  enaue  • 
plus  éclatâmes  de  la  latisËi£hon  que  Nous  avons  de  fa  perfonne  &  de  fes  (ervices .  Poor 
ces  cau(es  &.  aurrcs  grandes  confiderations  àce  Nous  mouvans ,  de  notre  grâce  fpeciale , 
pleine  puiÛkQce  &  aocotité  tovalc ,  avons  créé  ,étigé  &  décoré ,  &  par  ces  ptdenics  fi- 
giiées  (te  notre  in«ia,crébns,cngcon$  0c  décorons  ledit  dadié  d*HaFcoart,re$appar* 
tcnanccs  «îc  dépendances  mcntionr.c'cs  tlans  nofditcs  lettres  d'crcclion  Ju  titre ,  i  c  m,  £ 
qualité  &  dignité  de  Pait  de  France, pour  en  jouir  pat  noticdit  coutîa  &  (c&  cn£uu  &  dc(« 
cendans  mSks  en  loyal  mariage ,  pleiriement ,  paiiibletnent  &  perpétuellement.  Vou- 
lons à  cet  effet  que  \\  (.lignite  &:  qualité  Je  Pair  de  Fr.ir.cc  loic  unie  infîp.3r:.Mc.menc  à 
ladite  qualité  fie  dignité  de  duc,    que  ledit  duchc  d  Harcourt,res  appartenances  & 
<lépen<uncxs  (bit  dorénavant  &  àtoiijours  intitulé  &  appcllé  ducbé  &  Patrie  de  France. 
Qu'en  confcqiicnccnotrcdit  coufin  ,fes  cufans     c!elcL-iid.ini.  ni.îlcs,fe  puidcnt  intituler, 
dire  &:  nommer  eu  tous  lieux  ducs  d  Harcouct  &  Pairs  de  France,  pour  du  contenu  en 
ces  prefentes  nos  lettres  d'ampliadon  &  éreftion  diidic  nom ,  titre  >  qualité  &  dignité  de  ^ 
Pair  de  France,  jouir  par  notrcilit  coufin ,  (es  cnfins  m.îles  &:  defcendans  m.ilcs  ,  aur  p 
boimcurs  >  auiotitcz ,  rang ,  icanccs ,  privilèges  >  prérogatives ,  prééminences ,  t  ranchilcs, 
libertés  8e  autxes  droits  qui  appartiennent  à  ladite  qualité  «  dignité  ,  dont  tous  les 
autres  Pair";  de  France  ont  joui  ou  dCi  jouir  detouttcmî  ^  ancienneté,  ScjoitiHcnr  en- 
core àprelcat,tantcn  julbcc  &  jurildiclion,  léancc  en  notre  cour  de  parlement  des 
Pairs  &  autres  nos  coars  de  parlement  avec  voix  délibcrative ,  qu'en  tous  autres  droits  * 
t1t:elcanqncs  ,  foit  en  aflemblce  de  iioblcHc ,  fiits  de  guerre  qu'-uitie^.  lieux  &  aftcs  de 
l*.in.  c  ,  d  honneur  &  de  rang.  Voulons  de  Nous  plaît  que  toutes  les  coules  civiles 
crinMiicilcs ,  perionnelk», mixtes  &  réelles  qui  concerneront  tant  notredttcoulînle  ma- 
ïctli.il  duc  -i't  î  i  c.nirr,  que  le  droit  de  ladite  Pairie  foienf  tr-utcL".  5-:  ^^\'^^\:s  en  notre 
«tout  de  parleaituc  de  Pans  en  première  inibuicc,dc  même  que  xsoui  i  avons  déjà  ot- 


Digitized  by  Gopgle 


DES  PAIPvS  DE  FRANCE.  HJKCOVKT. 


.  donne  pour  le  duché  parnolditcs  Ictcrci  (.ictcchon  du  mois  de  Novembre  i  700.- Vou- 
lons que  notredit  coubn  te  nniréchal  duc  d' Marcuurc  (icône  ledit  duché  &  Pairie  mou*- 
i^c  relcvancdcNousmîCrncnr  en  plein  iîcf  à  caufc  de  notre  couronne,  fous  une  feule 
fbi  hucnmagc^doncnoucditcoulin  Nous  a  fait  dés  à  prcfcnc  «ainfi  qu'il  c(laccoucum<^ 
le  ferment  de  fidélité  auqael  Nous  l'avons  reçu  en  quahcc  de  ducd'Harcourc&  Pair  de 
France.  Voulons  aufll  que  tous  les  v.if!aux  de  notredit  coufin  le  rcconnoi fient  comme 
duc  &  i'âirdc  France, «X  lui  rcndcnc  ks  devoirs  autqucU  ils  font  tenus  en  ladite  qualicç> 
lâns  néanmoins  qu'en  confcqucncc  delà  prcfcntc  credion  en  Pairie,  à  déâttC  d'enÊUiè 
mâles  i?c  Jcfcendans  malc^iie  norrcdit  coiiiin.Lcmarqir.ijc  de  rhmy  les  ar.tres terres 
&  icigncunes  qui  compoiènt  ledit  duchc  Se  Pajric>  puilicntct^c  par  Xous  &c  par  tes 
rois  nos faeceflêats  réunis  àbcxiaronne,cn  conlêqaencedes  cdics  ,déclaracions  &  or- 
donnances des  années  iy66. 15^79  1582. 1587.  &  toutes  autres  faites  fur  rcrcdion  des 
ducliez  Se  Pairies ,  aurqueilcs  Oc  aux  dérogatoires  des  dérogatoires  y  contenues.  Nous 
B  tvons  dérogé  dérogeons  par  ces  prcl'entcs  en  fiivettc  de  norredît  coufin  le  maréchal 
duc  d'Harcourt  &  Tes  fuccclTcLirs.  M.iis  même  pour  d'autant  pîus  fjvorifcr  norrr^it 
couûn  le  duc  d'Harcourt ,  Nous  voulons  entendons  qu'en  cas  que  ladite  terre  ainli 
érigéeendochc  &  Pairie  vint  à  tomber  à  une  fille ,  qui  par  la  coutume  des  lieux  en' au* 
roir  la  propriété ,  il  foit  permis  aux  m.'.Ics  tlefcendjns  en  ligne  dirctic  de  notredit  coufin 
le  maréchal  duc  d'Harcourc,dc  rcctrcr  de  notre  agrément  ou  de  celui  des  rois  nos  (uc- 
cefleurs  ledit  duché  &  Pairie,  en  payant  i  celle  qui  cnauroic  la  propriété  ta  juf^e  va* 
leur  de  ladice  terre  fur  le  pied  du  revenu  pour  lors  acluel ,    ce  d.ms  le  teivis  dL-  !Î\  mois 

^  au  plùtard,du  jour  que  ladite  propriété  lui  aurou  ctc  acquuc,  a  iaciiarge  toutefois» 

Sa'au-défimc  d*enfàns  miles  de  defcendans  mâles  de  notredit  coufm  dans  tous  les  cas  d< 
elTus  exprimer  ,  les  terres  qui  compofent  lefdits  duclic'  &:  Pairie  rctournernnr  nti 
même  ctac  &c  nature  ,  titre  Se  qualité  où  cilcs  étoieut  avant  la  prclcnie  creélion.  Si 
donnons  en  mandement  à  nos  amez  <3c  féaux  confeillers  les  genstenans  notre  cour  de 
parlement  Je  chambres  de  nos  comptes  à  Pans  &  à  Rouen,  &:  àtousaures  no^  officiers 
&.  julUctcrs  qu'il  ap  par  tiendra,  que  ces  piclcntes  nos  lettres  d'éreétion  de  Paine,  il» 
faflcnt  lire ,  publier  &  enregiflrer ,  &  du  contenu  en  icelles  }ouir  &r  ufei  nottcditcouiin , 
fcs  enfans  mâles  &  dcfccndans  mâles  fuccclTcurs  picincmrnt ,  paifiblement  &  perpc* 
tucllcmcnt ,  cciVanc  &  iaiiant  ccllcr  tous  troubles  empcchemcas  ,  nonobibnt  tous 
édits,  déelamtionsyordonnanoes,  reglemcns ,  clameur  de  haro ,  charte  normande, pn& 
à  partie ,  us  coutumes  à  ce  contraire? ,  aufqucllcs  Se  aux  dc'mgacoîrcs  des  dérogatoires 
y  contenues,  Nous  avons  der(^c  &  dérogeons  par  ces  prdcnics  pour  ce  regard  feule- 
ment &  fans  tirer  àconfcqucncc.  Cattdeftnotre  plaifir.  Ec  afin  que  ce  foit  choiëfnne 
&  fiable  à  toujours ,  Nous  avens  fait  mettre  notre  Icel  àocfditcs  prefcntc$,faufen  autres 
chofes  notre  droit  Se  l'auctuy  en  toutes.  Donne  à  Vcilâilicsau  mois  de  Novembre  l'an 
de  grâce  mil  fepc  cent-neuf.  Et  de  notre  r^nc  le  foixante^iépciéme.  Signé ,  LOUIS* 
Et  fur  le  rcply  ,par  !c  P  nv,  Colbett.  Et  à  cote',  i'.-/*,  PHELYPPEAt.'x  ,  poiiréccôîott 
du  duché  dH.ucourccni''àuie.  Signé,  Colbekt.  £ilurlcmcme  repiy  cil  écrie. 

^  Regiflrecs  ciiy  ce  confenlml  le  TtMtreur  gevenl  du  Roy ,  ^itr  jmr  P/tr  timprfr^rtt ,  ftt 
hoirs^t  lutu^atrs  ér  dejitndtms  miianeit.é'à  aat/ire  e»  Ujdi  mariâge,  de  leur  e^et  c^r  ctntem  , 
é^tfire  exemées  fiimim  firme  &tmm  fàwmtA/f^itfÊ  /nr.  A  Fmt  mfétrUmait 
UxZ.  réwkr  1710.  Sif^ >  Domgoii. 

i;:^:iréet  «»  h  àmAre  Jks  Cmftes^ùiy,  k  rtmremt  gnufêl  du  Roy^  feur  jouir  far 

l impctr.vtt ,  fcs  hein ,  fitccrffcurs  cr  deftmdaas  miles  ftes.     À»4  tire  en  loyal  maru^e ,  de  t effet 

é"  contenu  en  ueUesJmvm  f«fUti  far  lArrefi Jwr  et  Jatt  le  14.  Avril  J710.' 

_  Signé ,  NoBLBT. 
S 

Le/dites  lettres  tut  été  CTiregislrtes  és  Rtgifires  de  U  Coar^fowr  jouir  ftr  l'impetrmt  de  teffà 
^  mteii»  m  héest  &  ^«  exécuté  film  kMr  firme  ^  iwear ,  jjmvâm  tArr^  it  U  Cuir  it 
ttfm.Aiummm ftrkmtmU  i.Jmtttt  1711.  Sigp£*'B».EHAMT. 

Re^tÛr/es  'es  Regiftres  de  U  mr  des  Ctm^ ,  Aiies é"  ^mmtet  à  Mêaeit ,  M  UremiifiHi 

Coi.ti'tef-^  te  cenfentAta  U  Vrocurenr  gentnl  du  Roy  ,  ponr  enfouir  par  f  impitrant,  fuivant  leur 
forme  cr  teuettr ,e0ffirmement  à  fArreJ  de  Udite  Cour  de  te  ^ewdhut..  16.  ^tMa  iji  t* 
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it.  BênkriyM»  Y  7  E  U  par  la'conr  tmrtes  les  chambtes  aflemUfies  ,1ài  lettre*  jptfentes  âa  ni  dï)i»>' 

Y  nccs  a  Verfiillcs  au  mois  de  Novembre  1709  (ignccs  LOUIS.  ftfurlcrcply.PM 
le  coi ,  Co  L  a  £  R  T ,  &  IccUccs  du  grand  Iccau  de  cire  vc  rcc ,  obtenues  par  mcflirc  Henry 
■duc  ic  Harcouit,  matichal  àe  Frailce,capicaine<les  gardes  du  corps  du  roi ,  dievalier 
dcfcsoîilics  par  Icfqucllcs  pour  les  caiifcs  y  conrcnuc^,  ledit  (cigncur  roi  a crcc, érige  &  * 
.xiccorti  le  duché  de  Harcouic,  fcs  appartenances  à:  dépendances  mciitionnécs  dans  les 
IcRics d'éteûioti du  mois  de  Novembre  1709.  du  titre  ,  nom,  dignité  &  qualité  de 
"Pairie  de  France ,  pour  en  jouir  p.u  ledit  ficitr  impétrant, fcscnfans  &  defccndans  mâles 
xn  loyal  mariage,  pleinement,  pailiblemcnt  &:  pcipctucUemcoCi  Veut  à  ccr  effet  que 
ladite  dignité  &c  qualité  de  Pair  de  France, foie  unie  inlépocÉblaoacnt  à  ladite  qualité 
<5c  dignité  de  duc  ,  Se  que  ledit  duché  de  Harcourt ,  feç  appartenances  &  dépendances 
ibic  dorénavant  &:  à  toujours  intitule  appelle  duché  &  Paitie  de  Fiance,  qu  en  ccn- 
léquenoe  ledic fieur  impétrant ,  fes  en^ns  &  defccndans  raiUcs k  puiflènc  intituler ,  d  1  re 
&  nommer  en  tous  lieux  ducs  de  Harcourt  &:  Pairs  de  France,  ainfi  que  plus  au  long  le 
contiennent  Icfditcs  lettres  à  la  cour  adrcdantcs:  Vu  auflî  Icfdites  lettres  d'crcélion  du 
tnarquifat  dcThiiry  en  la  dignité  de  duché>  fous  le  norti  de  îlarcourt  du  mois  de  No»  Q- 
vcmbrc  1700.  L'aiïêt  d'coicg^ifaremenc  d'icelles  do  19.  Mars  170 1.  iL  la  sequcte  pte» 
fcntce  par  ledit  lient  iinpétiant>  afin  d'entegilhement  defdites  lettres ,  condulions  du 
procureur  gcncr.1l  du  roi ,  oui  le  rapport  de  M«  François  Robert  confeiUcr ,  la  matière 
inife  en  dclibecaiion  :  la  cour  ordonœ  que  iddites  leiucs  Ictont  ciucgiltrécs  au  grcHte 
d'icellc, pour  jouir  par  rimpecnmc»(èshoiis,{uccefl(eurs  &  dc<cendansmîlesncz&  1 
•naîrrc  en  Icgicunc  nuui,ige  ,  de  l'effet  &  contenu  cnicellcsôc  être  exécutées  l'elon  tcuc 
jbtfne&teacux.  fait  en  parlement  le  ift.  février  1710.  Collatiooné.  Signe, Gilbert. 

An^im^jbtpgm  à  U  Amlhre     Comptes  Je  Pârh  t  dit  kttrtt  tt&iSim  de  Hmmt  % 

taiMcaé-PMrie, 

T  TE  U  par  la  chambre  les  lettres  patentes  du  roi ,  en  forme  de  chartes ,  données  à  D 
..4.AKai7w,    Y  Vcrfailles  au  mois  de  Novembre  i7o9-fignéesLOUlS.£tf»tleiq>ly.  Patletoi,, 
Xyavtkt%r,àL  fcell^fiirlacsdeiôye  rouge  &  verre  du  grand  fceau  de  cire  verte  ,accoi^ 

dccs  au  îlciir  maréchal  duc  de  Harcourt ,  par  Icfquellcs  &  poiu'  les  caufev  y  contenues  fa 
majcÂé  a  créé,  érigé  fie  décote  ledit  duché  de  Harcourt,  fes  appartenances  &:  dépen- 
dances du  tttte*  nom  ,t)ndlité  8e  dignité  de  Pairii  de  France;  v^it  iceteifÎKqoeiadik 

gnitc  &  qualité  de  Pair  de  France  fsit  unie  infcparablcmcnt  à  ladirc  qualité  &  dignité  de 
duc,  &.  que  ledit  duché  de  Fl.u  court ,  fes  appartoianccs  fie  dépendances  {oit  dorcna- 
Vanc  fie  à  toujours  intitulé  &  appcl  édurfié  ot-  Pairie  de  France, qu'en confequence 
le  fieur  duc^dc  ÎLicourc ,  fes  cntans  de  defccndans  mâles  fc  puiflcnt  intiiulci  ,  diic  C 
nommer  en  tous  lieux  ducs  de  Harcourt  £c  Pairs  de  France,  &  eu  jouir  aux  hoiaKuts^ 
autoritcz  ;  rangs, feanoes ,  privilèges,  prérogatives,  prééminences, fiandiiTes ,  libertez 
Si.  autres  droits  qni  appartiennent  .î  ladite  qualité  &:  dignité  dont  tnus  autres  Pairs 
^-  de  France  oint  toui  ou  dû  jouir ,  tant  en  jullicc  &  jurifdiélion  ,  icjncc  voix  dclibera- 
rivc  au  parlement  de  Paris  fie  autres  patlemens ,  qu^tous  atitres  diuic ,  foie  aflèmbléé 
de  noblelTc ,  foits  de  guerre , qu'autres  lîcitx  Se  a£tc5  Veut  aulil  (x  majcdé  que  toutes  les 
claies  civiles  criminelles,  petïonncllcs,  mixtes  à:  itcUcs  qui  concerneront  ledit  fieut 
duc  de  Harcourt  &:  le  droit  de  ladite  Pairie ,  foicnt  traitées  &  jugées  au  parlement  de 
Piitiscn  première  iofl.rncc  .qu'il  tienne  ledit  ducbé-Pairie  mouvant  Se  relevant  nuc- 
mcnt  &  en  plein  ficfdc  ta  mamelle, à caufc  de  facouionnc  lousuncleuicfbi  &  hommage, 
dont  il  a  lait  le  fermei»  de  mldité  auquel  fa  m.ijcrtc  l'a  reçu  en  qualité  de  duc  de  Har-  v 
court  «Se  Pair  de  France ,  que  tous  fcsvalV.iux  le  rcconnoident  en  ladite  guaUté,fans 
qu'en  confequcnce  de  ladite  érection  en  Pairie,  à  défaut  d'culans  mâles  8c  delcendans 
iMlesduditficur  duc  de  Harcourr,  le  marquilatdcThury  &  lesamrcs  terrcs&  fcigncu» 
fies  qui  compofcnt  ledit  duché  &  Pairie  puillènt  éite  paria  majefté  &  (es  iuccellcuts 
rois  réunis  à  la  couronne ,  en  confcquence  des  cdits ,  déclarations  Se  ordonnances  âion* 
'  ccz  clditci  lettres ,  par  Iclqucllcs  en  outre  veut  fa  maicllé  &:  entend  qu  cn  cas  que  ladite 
terre  aioli  étigcc  en  duché  fi£  Paiiie  vint  à  combcc  à  une  fille  >  £ui  par  la  coutume  des 

lieux 
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j.   lictn en  aiiroit  iapropdccc,  il fûic  permis aurjit<màicsdcP;xndiU«o^ 
^  licm  duc  de  Haicovirc ,  de  retirer  de  Tagrcnicn:  de  lâmajefté  Ottdecclui  des  tois  fcs  fuc» 
cciiciirs  ledit  duchc  >S:  Painc  ,cn  payant  a  ccllcquien  autoitla  propriété  bjiifte  valeur 
,  de  Ijditc  tcrvc  lur  le  pied  du  revenu  poiir  lors  aduel  ,ctxnmc  plus  au  long  le  coriticn- 
ïKHt  Icfditcs  lettres ,  à  la  chambre  adrcflantcs ,  vû  aiiHl  les  lettres  d'creétît^  du  tots» 
quifatdcThury  &  celui  de  la  Mochc-Harcourc  en  duché,  tous  le  nom  de  Harcourt>cn 
Mvciir  diiditficur de  Harcourtdu  moiî de- Novembre  1700.  Regiftrccs  en  lachainbrc  le 
i  5.  Ji  ;  :  ;  "   1 .  contenant  cl3u[c  que  ledit  duché  relèvera  du  toi ,  à  caulc  de  la  tcsar  du 
louvte  i  la  rtquccc  pt cicntcc  à  la  duunbcc  pac  taciùse  Hc&cy  duc  de  Harcourt ,  Patv ,  ma* 
rêchalde  France,  chevalier  des  ordres  du  nrf  8c  capltlhiede  tés' gardes  aax  fins  d'cnrc- 
j  gifttement  dcldîtcs  lettres  d'éredion      duchc'  de  Harcourt  en  Paine  ,  conclulîon  du 

Êroçiiiiajr  gênerai  du  roi.  Tout  confidcrc  ,  la  chambre  a  ordoonc  &  ordoone  leiditw 
«rts  &rc  tegilbccs  pour  jouir  par limpctrantjfes hoirs, fuoceflcws&defijendMS 
nialcs  liez  Se  à  naître  en  loyal  mariage ,  de  l'cflfet  &:  contenu  en  icellcs ,  à  la  charge  d  cn 
faire  la  toi  âc  honun^Au  roi  >  pour  laiioa  dudu  ducM  &  P«nç,dp  Haccouct^  dé- 
mettra» motivant  de  la  icrnlê  de  la  tour  du  knvte ,  &  d'en'fooniir  wnà  8c' 
dcuomhicmcnt  à  la  chambre  dans  le  temps  de  la  coutume,  &  outre  à  la  charge  que  le 
cas  arrivant  que  ladite  cccrçéngce eu  duchc  &  Paiiic  vint  àtoiQberà'aueiUkj&  quo 
le  plus  proche  parent  db  rimpecrant  tctita  ledit  dncfaé^iifenttna  Stktti^  de  non^. 
Q  vcllcslcttres.  Fait  le  14.  Avril  ivioXollatiotmé.  £ztnicdesci^iftitsd6h<èajmbiicde|. 
Compte».  Sigac,NoBi.ËT} avec  paraphe.  ^' 

Jrr^  dc  rtt^tim  itM.U  M»riM  d»e  de  Htnmty  m  U  Hffû^  i/eféàrit  ffmte^ 

Bxirsit  des  Rt^ijlres  de  ParUmait. 

'X  TEU  p-r  la  cour  ,  les  grand  chambre  &  tourncllc  afTemblccs  ,  les  Ictrrr'^  pntenrcs  »•  Am*!?»»- 

Y  du  ro^ }  données  à  Vcrfaillcs  au  mois  de  Novembre  mil  Icpt  cent  iicai ,  Signé 
LOUIS.  &  fur  le  rcply,  par  le  Rov  ,  CoLBBliT.  &  fcellc'cs  du  grand  fcesu  de  cire  verte , 

]p  poitaiu  crctiion  du  duché  de  Harcourt  &  de  lés  dc'pcndances,  en  nom  <3c  dignité' de 
Paine  de  France,  en  favcuï  de  Mcllire  Henry  duc  de  Harcourt ,  maréchal  de  France  , 
chevalier  des  ordres  du  toy  ,  capitaine  de  fcs  gardes  ,  8c  de  les  defccndans  mâles, 
rcgifliccs  en  ladite  cour  par  aneit  du  28.  Février  dernier.  Requête  dudit  Meflirc 
Heiuy  de  Harcourt,  afin  d  ette  rc«;û  en  ladite  qualité  <Sc  dignité  de  duc  de  Harcourt, 
Pair  de  France  :  Information  d'oHîce  à  la  requête  du  ptocnieor  «Oeial  ducoy  du  a. 
du  prcfciit  moi:^  j  A  ull  1710.  par  le  conlciUcr  à  ce  commis  desvie>maurs,con- 
vci  (ation ,  religion  catholique  ,  apollolique  &  romaine ,  &  fidélité  au  fiarvice  du  roy , 
valeur  &  expecîcAcc  au  &ic  de;  annes  dudit  MclFirc  Henry  duc  de  Harcourt.  Coi>. 
chidons  d  t  procureur  général  du  roy  :  ouy  le  rapport  deMsFran^s  Robcrc,  con- 
feillcr  coinniiiVairc,  la  inaticrc  mife  en  dclibcratioo,  ladite  Cour  a  arrêté  &  ordonné 

E  que  Iriiit  MciVuc  FItniy  duc  de  H.;rcourt  Icra  rctii  en  la  qualité  &:  dignité  de  duc  ». 
de  '  Incouvt  ^air  de  France,  en  ptécant  le  ierment  accoucumc  de  bien  &  tidcUe- 
roc;u  icivu  ,  ailillcr  &  confcillcr  le  roy  en  fcs  trés-hanies  8e  importantes  aftaires , 
&  prenant  fcante  en  la  cour  ,  d'en  tenir  les  dcliberations  fecrctes,  rendre  la  jiiflicc 
aux  pauvres  comme  aux  riches,  garder  les  ordonnances,  Ôc  en  tout  le  comporter 
comme  un  bon,  (3;;c,  \  crtueax  8c  magnanime  Pair  de  France  doit  faite,  8c  almfi 
tant  ledit  Ml  iHic  Henry  duc  de  Harcourt  mande  a  tait  ledit  Icrment  a  eu  rang  «Se 
(eancc  eu  hdite  cour.  Fait  en  parlcmcm  ic  ncut  Aouit  mil  Icpt  cent  d4X.  Signe 
pat  coUation ,  DoKBi.  &  plas  bu>  DoNcois ,graii  avec  paraphe. 

•  Itttrts  de  jMjpm  fir  tér^im  d»  dgehé    fir  k  Fmk  de  H»nm, 

LOUIS ,  par  la  grâce  de  Dieu,  Roy  de  Trancc  8c  de  Navarre:  A  nos  aroci:  &  v.N«»emVi?i* 
(eaux  con  ciilcis  ,  les  uciu  tenans  notre  chambre  des  comptes  à  Pans  ,  Salur. 
Notre  «cs-chet  Ôc  bicn-amc  couùn  le  duc  de  Hatcouic  Nous  a  ktc  cxpolcï  que  vous 
ayant  prclênté  nos  lettres  patentes  d«  mois  de  Novembre  1700.  portant  érêftion'ea 
duchc  du  niurquifat  de  Thuiy,  6c  des  tcncs  v  jointes,  fous  le  nom  de  duchc  de 
Harcourt ,  à  la  charge  de  tenu  ledit  duchc  de  Nous ,  nucnwnt  en  plein  Hcfà  caufc 
de  notre  couronné,  fous  une  feule  foy  &  homm.ige  qu'il  feroit  tenu  de  Nous  prêter 
en  ladite  quah.é  de  duc  «  emendant  néanmoins  que  le»  avens  dudit  duché  Ibicnc 
Imey.  Hi 
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tendus  en  nouoditc  chambicdescom|>tes  de  Normandie ,  vous  auriez  en  procedanc  A 
à  rcntcgidremenc  des  lettres  ordonne  par  votre  arrcddu  }.  ]ii1d  1701-  que  les  avais 
Se  dénombretnens  duJit  dudic  Icroicnr  rcridu^  nnr  ^pvanr  ynw-;  &:  qnc  depuis  vous 
ayant  pcclcatc  les  lettres  patentes  que  Nous  iuiuvoiii  accoujcci  au  iisois  de  Novem»  . 
hic  1709.  poRtnt  éceSttOD  dudic  duché  en  ritie,  nom,  qualité  &  dignité  de  Pairie 
dcFr  'ncr  par  lrn-;iic11cs  nous  aurions  reconnu  que  notrcdit  couûn  le  maréchal  duc 
de  fiarcourt,  nous  avoit  fait  la  foy  &  hommage dudit duché  &;  Pairie,  &c  ordonné 
cnir  autres  cho(es  qu'en  cas  que  \uixc  terre,  ainfi  érigée  en  duché  Se  Pairie  ,  vint 
à  tomber  à  une  fille ,  qui  par  la  coutume  des  lieux  en  auroit  la  propriété ,  il  leroic 
permis  aux  mâles  deîcendans  en  ligne  direéle  de  notrcdit  coufin  le  maréchal  duc  de  B 
Harcourc  de  retirer  de  notre  agrément ,  ou  de  celui  des  rois  nos  fucccnèius ,  k  Vit 
duché  &  Pairie ,  co  payaoc  à  celle  qai  en  auroit  la  piopiieté ,  la  julle  valeur  de  U- 
dicc  terre ,  fur  le  pied  du  revenu  Ion  aonel ,  8e  ce  dans  letemps  de  lîx  mdt  au  plus  tard, 
ilujourquc  Uditc  propnctc  lui  .luroit  c'tc acquilej  Se  quoique  Icfdits  termes  (de  notre 
agtciQcm,&.  de  celui  des  cois  nos  lucccûcurs}}  ne  fignihcnt  autre  chofc  qu'un  devoir  & 
(oumifDon  tels  qu'ils  nous  font  tendus-  en  pûeil  cas  par  tous  ceux  qui  font  appeliez 
de  droit  à  pareilles  dignitcz  ,  &  que  notre  intention  ait  été  que  lerdtts  mâles  audic 
cas  (oient  appeliez  de  dcoic  audic  dudic-Pairte,deU  mcrae  manière  &  avec  les  mêmes 
«vantages  qu'auroienc  eu  ks  antres  miles  defeendaos  de  ooccolit  ooufin  tenunldial  q 
duc  de  Haicourt,  &  fansaucunediffcrer.ee,  néanmoins  vous  auriez  en  procédant  à 
renregillrcracnt  dddttcs  lettres  ,  ordonne  par  votre  arrcH  du  14.  Avril  dernier,  que  le  cas 
cy'deîlîis  arrivant ,  que  ladite  terre  en  duché-Pairie  étant  tombée  à  une  fille ,  foie 
rctirc'e  par  un  dcfccnJant  mâle  en  ligne  dircfte  de  notrcdit  coulin  le  maréchal  duc 
(de  I  I.ircûuit ,  il  Icroit  tenu  d  obtenir  de  Nous,  ou  de  nos  fucccilcuts  rojs ,  de  nou- 
velles lecrrcs ,  5c  par  le  même  arreft  vous  auriez  encore  ordonné  que  les  avcus  dudic 
duchc-Pairîc  feroicnt  rcnduv  pirdrvant  vous,  &qne  notrcdit coufin  le  marcchalducdc 
Hatcouri  Iccoit  tcuudcNous  tjirc  lafoy  &  honmiagc  dudic  duché-Pairie,  Etvoulanc 
ue  notrcdit  coufin  le  maréchal  duc  de  Harcourt ,  èc  lès  dekendans  mâles  en  ligne 
ircclc  JoLiifTcnc  pleinement  de  la  gracc  que  Nous  luiavnns  acco'-'^ccparnofditLS  Icr'tf;  n 
des  mois  de  Novembre  1700.  &  1709.  fans  aucune  rciiriuiou  m  modification.  Pour 
ces  caufes ,  &  autres  à  ce  Nous  mou  vans ,  de  notre  gtace  (peciale ,  pleine  puiflancc  ' 
&  autorité  royale ,  Nous  avons  dit  &  ordonné,  &  par  ccsprcfcnrcs  fignces  de  notre 
main ,  difons  &  ordonnons ,  voulons  6c  Nous  plaie  que  fans  s'arrêter  aux  reftriâions 
&  modifications  portées  par  vos  arrcfts  des  j.  Juin  1701.  &  14.  Avril  dernier,  ten- 
dus à  l'occaliott  die  reniegiftremenc  de  noldites  lettres  des  mois  de  Novembre  1700. 
&  1709.  lefcKtes  lettres  foîent  par  vous  enr^ftrécs  purement  &  Amplement  felon 
leur  forme  i-V  ccncur,  fjns  que  leldits  arreils  puilTcnt  nuire  ni  prcjudicicr  à  notrcdit 
coufin  le  maréchal  duc  de  Harcourc  ,  m  a  ics  ddccndans  mâles  ,  &  fans  que  ibus 
prétexte  de  celui  du  14.  Avril  dernier  on  piiifTc  ptétendre  qu'en  cas  que  ladite  terre 
crigéc  en  duclic-Pairie  ,  e'tant  venue  à  une  fille ,  foie  recueillie  par  un  defccndant  r 
mâle  en  ligne  dircdc  de  notrcdit  coufin  le  maréchal  duc  de  Harcoutt ,  Icdicdefccn* 
,dant  mile  loît  tenu  de  prendre  de  Nous  ou  de  nos  focceflèurs  rois,  de  nouvelles  let- 
tres ,  mais  feulement  de  Nous  en' rendre  les  foy  S:  hommage,  5:  antres  devoirs  ac- 
<:outumez  en  pareil  cas  par  tous  ceux  qui  font  appeliez  à  de  Icmblables  dignitez.  Si 
vous  mandons  &  trés^piellemcnt  enjoignons  que  fans  attendre  de  Nous  un  plus 
cxpre's  abfolu  commandement  ,  Que  Lcfditcs  prcfcntes  qui  vous  fcrvironr  de  pre- 
mière,  fccunde  &  finale  juflion,  vous  ayez  à  les  faite  ccgiltrcr  purement  Se  lîmpte- 
mcnt,&  du  contenu  en  icdles  ^ire  joiiir  &  ufer  Texpowit  fie  tes  ddcendans  mâles 
eu  ligne  dircftc  i  picinemcnr  ,  paifiblement  Je  pcrpcrnellcmcnt ,  ceflanr  5c  ftifanc  " 
ccilct  tous  troubles  &  cmpéchcmens  ,  le  tout  ian^  b'auctcr  a  voldits  arrclls  de&  j. 
Juin  170t.  &  14.  Avril  dernier,  &  nonobftant  toutes  ordonnances,  édits , déclara-  p 
tioas  ,  reglcmcns  &  autres  chofcs  à  ce  contraires,  aufqucllcs  &  aux  dérogatoires  des 
•dérogatoires y  contenues,  Nous  avons  dtirogé  &  dérogeons  par  ccldices  prcientes, 

r>ur  ce  regard  feulement  &  (ans  rirer  à  coa(equence.  Car  tel  cti;  notre  plaifir.  Donné 
Matly  le  douzième  Novembre  l'an  de  gracc  mil  (ept  cent  dix  ,  &  de  notre  rrr^nc 
ic  loiJtante>huitiéme.  Signé,  LOUIS.  Jbc  plus  bas  parle  toy ,  Colbert,  avccgaik 
4c  paraphe.  £t  ph»  bas  cft  écrie 

Xegifirées  m  U  chmbre  des  (tmfits  ytity  ér  te  rtfpurtHt  U  fretureur  gmertl  du  m , 
f«ur  être  extmies  film  latr  firme  &  teneur  ,  It  f remet  Décembre  ml  Jeft  cent  &c. 
Signe,  RicHBii.  am  ffiBc  (ér  fari^  ,  àr  ierriat  i^ikts  iains  m  haut  delà  ftp 
Signé*  Ad  AU, 
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DES  PAIRS  DE  FRANCE.  HJKCOVKT. 

^  Anefi  itme^remtmt  des  lettres  icrcdun  du  dtuhc-FAiru  de  iJdrcMrt  ,  om  Fdrkmeat 

de  r 


*     Extrait  des  re^i^res  de  la  Lom  de  ttrlcmtnl. 

VEU  pir  In  Cour,  la  grand'chambrc afîcniblcc ,  b  requête  prclcntéc  à  iccllepar  t.Ii^)«  171t. 
Mcllkc  Henry  de  Harcourc,  duc  de  Harcoun,Pair  &:  maréchal  de  France»  ' 
chevalier  des  ordres  du  Roy ,  capitaine  des  ganles  delion  Corps , comcnandaot  fbnac- 

nu'c  en  AUcmignc,  à  ce  qu'il  pîiic  à  ladirc  cour  ordonner  que  les  lettres  patentes  à 
lui  accordées  pai  la  Md|clic  à  Vcriailles ,  au  mois  de  Novembre  170^.  portant  érc- 
âion  du  duché  de  Harcourt  en  Pairie,  feront enr^iftrées  ès  rcgiflres  deladire  coar 

I  pour  erre  cKccutécs  félon  leur  forme  *r  teneur,  &jouir  par  ledit  fîcur  duc  de  Har- 
court de  l'ctH-'t  d'icellcs  :  Arrêt  étant  fur  ladite  requête  en  Jaicc  du  30.  Juin  dernier  » 
portant  ioit  communiqué  au  procuieur  gênerai  du  Ruy  ,  iefdites  kttKS  parentes  cv- 
dcflus  daticcs  ,  rcijirlrecs  au  parlement  *r  en  la  chambre  des  comptes  de  Paris  les  , 
28.  bcvner  <Sc  14.  Aval  1710.  concluhons  du  Procureur  gcncrjl  du  Roy,&  ouy  le 
tappOft  du  lîeur  de  Crovdle  confciller-commifTaire  :  tout  conlideré,  la  Cour  »  la 
grandchariiî^rr  -'Icmb  cc  ,  a  ordonne  &  ordon^r  n'ie  Icldiics  lettres  patentes  por- 
tant érection  au  ducbc  &:  Pairie  de  Harcourt  ,  icronc  enrcgiilrces  es  regiftres  de  la-  ' 
dite  Coar  pour  être  exécutées  lelon  leur  forme  &  teneur,  &  jouir  par  ledit  Heur  due 

^  de  Harcourt ,  (c;  hoirs  &  fuccellcurs  &  dc'ccnJans  mâles  nci  &r  à  naîtteen  loyal  ma- 
riage, de  l'effet  d  icellcs.  Fait  a  Rouen  en  parlement  le  2.  Juillet  171 1,-  Collatiotiné. 
Signé  *  i;b  Rebours.  Avec  paraphe  :  A  /Au  has  »  Bubkaiit. 

Arre^  d^enregifirement  des  lettres  àéreSim  du  duché- PâtrU  de  HârcMrt  i  la  thambredes 

tmfU*  de  Mmu»t 

VEU  pat  la  Cour  des  comptes,  aydes  &  finances  à  Rouen  au  bureau  dcfdits  i<J.  luiilct  1711. 
comptes  y  les  lettres  patentes  du  Roy  données  à  Vettolles  au  mois  de  Novem» 
brc  1709.  obtenues  par  le  lîeur  maréchal  duc  de  Harcourt ,  par  lelquelles  &  pour 
les  caules  y  contenues  fa  Majeilc  a  crée ,  érigé  te  décoré  le  marquifat  de  Thury  ,  & 
D  celui  de  ia  Mothc-Harcourt  en  tirre     dignité  de  duché  &  Pairie  de  France,  vou» 
bnt  en  outre  ladite  Majefté  que  la  dignité  &  qualité  de  Pair  de  France  (bit  unie  îii« 
feparablement  à  ladite  qualité  &  dignité  de  duc  ,  &:  que  ledit  dudi^  de  Harcourt, 
appartenances  &  dépendances ,  loit  toujours  appelle  duché  &  Pairie  de  France,  ainli 
que  les  dcfccndans  mâles  dudtt  fieur  impétrant ,  (uivant  que  plus  au  long  le  cooticn- 
nenc  Iefdites  lettres  :  Requête  prelentée  à  la  Cour  pat  ledit  ùeur  impétrant  aux  fins 
de  faire  ordonner  Tenregirtrement  d'iccUes  :  Conclufions  du  procureur  gênerai  du 
Roy ,  &  tout  confîder^  :  la  Cour  Jà.  ordonné  &  ordonne  lc(ditcs  Ictucs  de  duché  te 
'    Pairie  de  Harcoun  Itre  regiftrées  ès  regiftres  d'tcellc,  pour  £rre  execatées  felonlcuc 
j  forme  2-:  teneur,  fait  le  fcizicmc  jour  de  îmllcc  mil  icpc  cens  onze.  CoMaHoiiné» 
Extrait  des  icgilbes  de  ladite  Cour.  Sigaé>  Fauxpoint.  Avec  paraphe. 

Mee^ftim  tm  FearlemtHt  dt  Me§fe  Itéafeit  de  Hgnmte»  U  digàié dedue  ^rût 

de  ftâKee. 


"SaOràt  des  règles  de  rtrlement. 

JF  T  7  EUjpar  la  Cour,  les  srand'chambrc  &  tournclie  oilèmblccst  l'infùrmatiaa  faite  1^.  laiUct  179. 
Y'  d'office  à  la  requête  do  Procureur  gênerai  du  Roy  le  iêfziémedu  prefentmois 
de  Janvier  1719.  de  l'ordonnance  d'iccllc  pjr  le  Confcillcr  à  ce  commis ,  des  vie, 
mœurs  >  convcrlàtion,  religion  catholiquci  apoftoliquc  ic  romaine,  âdcUtéau  lervicç 
du  Roy ,  valeur  &  expérience  au  fiit  des  armes,  de  Meffire  François  de  Harcourt» 
capitaine  ùcs  g.irdc-s  du  corps  du  Roy,  pourfui'. M-n  fa  réception  en  \\  qualité  Sl  di- 

Înité  de  duc  de  Harcourc ,  Pair  de  France ,  au  lieu  de  dclunc  Meilîrc  Henry  duc  de 
larcourt ,  Pair  &  maréchal  de  France ,  fon  pcrcj  k$  tertres  d'éreftlon  de  la  terre  * 
ftl^;^eulîc  &  marcuifat  de  Thury  en  titre,  dignité  &  prc'c'niincr.ce  de  duché  fous  le 
nom  de  Harcourt  ,  ea  faveur  dudic  dctimt  Mdfirc  Henry  de  Harcourc  lieutenant- 
gcncrat  des  annc'es  <fai  Roy,  &  de  fes  enfans  &  defcendans  miles  nez  i  naicie  en  - 
loyd  mariage,  dtt  mois  de  Novembre  1700.  l'anéc  d'cnieg^fitemeoc  d'icdles  duifix 
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Mars'diivaiiCi  kskccies  d'étcAk»  dudit'dudi^  deHaïawrc  en  qualité  te  dignité  de  h 

Pairie  de  France,  aufll  en  fijvciir  dudit  McfTîrc  Henry  duc  tic  Ilarcourt  iu.irctli.il 
de  France  >  âc  de /es  cnfâns  &  dclccndans  mâles  nez  Se  à  naiire  en  kgiunic  matiage 
du  mois  de  Novemlxe  1709.  l'acrêc  d'eori^iftremem  d'icdles  du  18.  Fcvitcr  1710. 
l'arrct  Je  réception  dudit  Mcflirc  Henry  de  Hjrcourr  en  ladite  qualité  diiiuitc  de 
duc  de  Harcourt  Pair  de  France,  du  ncuvicmc  Atjuii  luivant  :  copie  colLiuonncc 
pankvanc  Notaires  de  l'extrait  mortuaire  dudit  dcfuut  Meflire  Henry  duc  de  Har- 
court Pair  &  iriaréchai  de  Fr.incc,  du  iz.  Oftubrc  1718.  dclivie  par  le  Vii.'.i.:'  l'e 
la  pareille  ce  laine  Sulpicc  de  ceuc  ville  de  Paris,  l'extrait  baptiikuc  dudit  Mcii'uc 
François  de  Harcourt  du  icpticme  Novembre  1689.  &  la  requête  par  lui  prclent^ 
à  la  Cour, afin  d'crrc  reçu  en  la  qualité  &:  dignité  de  duc  de  Karcourt  Pair  de  France. 
Conclufions  du  procureur  général  du  Roy  -,  ouy  le  rapport  de  M'.  François  Robert 
confeiller,  la  matière  mife  en  délibeNCiofk)  ladite  Cour  a  arrêté  &:  ordonné  que  ledit 
J^dcÛirc  f  rançois  de  H.ircourr  fera  reçu  en  la  qualité  ic  dteoité  de  duc  de  Haccouic 
Pair  de  FraïKe,  en  prtcar.t  par  4ui  le  rcrment  accoiîtumé  &  bien  êc  fidèlement  (et- 
vu  ,  aiTider  confeiller  le  Roy  en  fes  trcs-hautcs  &  crcs-importanres  aflaircs ,  &  prc- 
mnc  icaacc  eu  ta  Cour ,  de  garder  les  ordonnances  ,  rendre  la  juftice  aux  pauvres 
comme  aux  riches  >  tenir  les  dâibctàttons  fecretes,  8r  en  tout  (le  comporrer  comme 
un  bon,  (agc  ,  vertueux  &  magnanime  duc  &  Pair  de  France  doit  faire;  i5v  .1  l'ii\- 
■ibnt  ledit  Mcflirc  François  duc  de  Hatcoutt  mande, après  avoir  quttcé  Ion  cpée  > 
6it  ledit  reiraeoi  &  repris  (on  cpce,  il  aà£ce(ù  Se  a  eu  rang  féance  en  la  Cour, 
fait  eo-Parlcmeac  le  dix-ocuviànejaoviei  1714».  CoUationné.  Signé  »  G  ilbut.  G 


GENEALOGIE 

DE  LA  MAISON  D'HARCOURT- 

GILLES-Andrc  de  la  Roque  fit  imprimer  lan  i66i.  en  quatre  volume; ui 
fblio  »  la  généalogie  de  la  maifun  d  Harcourt  avec  les  preuves  ;  il  la  fiutdcf- 
ccndrcdc  TURCHETIL,  fccond  fils  de  TORF.lcigtncur  de  Torville,  &:  petit-fils  de 
BERNARD,  fumommc  le  Dsnois  ^  gouverneur  &  rcgcnc  en  Nouiiandic  l'an  912. 
ilenfiiitfortir  les  fires  de  Beaumont ,  comtes  de  Meullcnt ,  les  barons  de  Courceules 
&  de  S.  Paer ,  les  fircs  de  Goumay  H  de  Milly,  barons  de  la  Queue  &  de  Ncu- 
l>ourg,l«s  feigneurs  d'Aubcrgcnvi  lc  &;  les  vicomtes  d  Evrcux,  les  comtes  de  Lei- 
«eller,  de  Bcdfort  &  de  Manchcftcr  &  les  feigneurs  de  Boilemonr,  les  comtes  <fe 
Warvik ,  5«:  les  barons  d'Afnclxc  Je  Je  Livarot  que  l'on  peut  voir  dans  cet  auteur 
depuis  le  livic  l.  jufqu'au  livre  VllL  J  o^ez  aujp  tgmt  //.  *  utttb^mn  fêgt  9k 
fttmtvt  la  gmab^  du  cossitts  de  Meullent.  On  (c  cuntenten  de  oomcnenccrla 
maiiba  d'Hatfiouct,  comme  dans  fédition  de  17 ii.  par 


TURCHETIL  ,  fcigncvir  de  Turqucvillc  &  de  Turquerayc,  nommé  vers  l'an 
looi.dans  plulieurs  chartes  des  abbayes  deFefcamp  &  de  Bernay.  Orderu  Vital 
dans  la  vie  de  Guilbume  IL  duc  de  Normandie  ,  die  que  Turcbecîl  avoir  été  ion 

fouverneur ,  &  qu'il  avoir  été  tué  par  les  ennemis  de  ce  prince.  Lê  jMpv  um  L 
V.  VlII.  page  19%.  lui  donne  pour  femme  AKCF.LINE  de  Moncloii,  Ifzui  de 
STM^Mf,  (cieneur  de  Montfortiar  Riile,  &  pour  cnËuis. 

1.  ANCHETTL,  fîre  de  Harcourt,  qui  luit. 

2.  Vautiek  de  Turqucville. 

^.  LBziELiMEdcTutqucville)  fcmmcdc  G<w//imow«, bâtard  de  Normandie  >  comte 
dYddMS  de  dTEa*  ffls  natasd  de  Xtéafâ  L  doc  de  Nonnandie.  Viiyib  tme  II, 
^     Je  ttU4  k^Uin  »  /ig.  494- 


XI. 
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DES  PAIRS  DE  FRANCE  HàKCQVKT,  ni 

a    .  IL-  - 

ANCHETIL  Gteilîlarcoaflr,  dhevalier,  donna  quarante  aaes  de  :cnc  a  1  ab- 
bavc  de  Fcfcamp  ,  &  fin  présent  en  1024.  avec  TurthetH  (on  pcre  à  la  confir- 
mation des  fondatioas  de  celle  de  fiemay  par  Judith  de  Bretagne  duchciic  de  Nor- 
mandie. Il  prit  le  nom  de  fiaieoutc  faivaatruâiRda temps,  &:  lettantmità  fa  pof- 
tcrité.  La  Roque  ibti  ftg,  {00. dit  qu'il  cponlk  £VE  de  Baéfiby,dMne  de  Bœ&y-  . 
]e*Cbacelt  donc  il  eut 

,  ï.  EitRAiiD  de  Harcourt  ,fcigneiirde  Boeflèy-le-Charel ,  cft  <\}aMtfeiffuur^fireé' 
^         baron  de  Hircourt ,  en  pluficurs  hiftoires  qui  difent  qu'il  fut  du  nombre  des  feigneurs 
Noimaas  qui  paflcrcnt  la!mcc  l'aa  1066.  ôc  combatirent  pour  Guillaume  le  bâttri 
dacde  Nonwnube.  Jean  leFeton  dit  qu'il  revint  en  fon  château  de  Harcourt  l'aa 
I  T  ^  La  Roque  joz.  lui  donne  pour  femme  ÊKam  d'Eflonterille. 

X.  ROBERT ûre de  Harcourt  I.  du  nom,  qui  fuit. 

3.  4.  $.  6.  &  7.  Jeam,  Arnoul,  GfiRVAis,  YvBS&RfiXAUD  de  Harcourt. 
t.  Acmb's  de  HaîoMict ,  dame  de  Fonnerille. 

IIL 

ROBERT  î.  du  nom,  fire  de  Harcourt,  de  Caillcvillc  ,  de  Beaufîcel      '  * 
&  de  Bocfley-le-Chatel ,  dit  It  fm ,  bâcit  le  château  de  Harcourt  jvivott  en  1 100. 
&  eft  nommé  comme  (on  pere&  fonaycul  dans  la  croniquc  d'Orderic  Vital  Vfjds^^U 

^    Femme ,  COLEOB  d'Argouges ,  (uivani  Je  même  auceut ,  f*g.  305. 
^     I.  GUILLAUME  fire  de  Harcourt ,  qui  fuit.  * 

3>  Richard  de  Harcourt  feigneur  de  Rcnnevillc, chevalier  du  temple,  fondais 

commanderiede  ReaneviUe  caviion  l'an  1150.  &  y  fut  enterré. 
|.  Phili?pb  de  Haïamrtf  nommé  évêque  de  Salisbury  en  Angleterre  l'an  1140. 

&  de  Baycux  en  1143.  (4)  11  cft  fair  mention  de  lui  en  pluûcius  chartrcs  des  ^OrHcncVi- 
,      abbayes  de  Mottemet  en  1144.  de  S.  Etienne  de  Caëo  «  de  la  la  Tiiniié  de  la  ui.  Kobui  «bU 
Lnfcme ,  de  S.  folicn  de  Tours  &  de  Fefeamp  en  11^4.  Il  affifta  i  Weftminft  ««Hl'» 
;      ter  au  couronnement  d'Henry  II.  roy  d'Angleterre  en  un-  mourut  en  11 6t. 
ou  iitf  |.  &  filt  entctté  dans  ion  ^Ute  ca^edrale  de  Baycux.  Vtjtx.  G*U.  Obrift, 
'  «St.  de  ig^6.ftm.  ll.fi^.  ^itt. 
*^     4.  Henky  de  Harcourt,  (eigneur  &  châtellain  de  BoCflèy-Ie^liateL 

f.  Baudouin  de  Harcourt  ^gneut  de  Cailleville.  ^ 
6,  Ejlkamp  de  Haicoatc  iieigaeur  de  fieaufi^ . 

-, 

IV. 

GU  T  L  L  A  UM  E  fire  de  HaroewKt ,  de  Caâleville ,  de  Beaaticél  >  (fe  fideflèy* 
Ic-Clijflcl  ,  de  Stantunie ,  &c.  en  1114,  cmbrafTa  le  parti  d'Henry  I.  roy 
d'Angleterre  t  duc  de  Normandie  »  &  donna  la  terre  de  Siantunic  avec  lies  dé* 
pendantes  à  l'abbaye  deGerddoD  en  Angleterre,  fuivant  leMooallioon  Angiicanam* 
Femme,  HUE  d'Amboife,  luivant  la  Kaqucpag.  307.  ciV  qualifiée  damcdeHat" 
^  coart,  dans  le  martirolqge  de  la  Croix  S.  Lcuâroy  >  datte  du  mois  de  Juillet. 
*     I.  ROBERT  II.  do  nom ,  fire  de  Hareotin ,  qui  liiir. 

1.  Nicolas  de  Harcourt  feigneur  de  Bouvillc,  cft  qualifié  clerc  t  loçfiga'd  iigmi 

une  charte  de  l'abbaye  du  Bec  en  ii9x-  avec  Jtohert  toa  frète. 
5.  RoGcit  dei^reoart  feigneur  de  RenneviUe ,  (bafcrivic  à  RonSn  le  premiet  Mus 
1  la  charte  que  Richard,  dit  ciriir  de  Lien  ,  roy  d'Angleterre,  duc  de  Nor- 
mandie &  de  Guyenne,  fit  expédier  par  Guillaume  de  Longchamp  cvcqucd'Ely 
(on  chancelier ,  en  fivéor  de  rabbeye  de  Notre-Dame  du  V«a  >  diocefe  de  Cou- 
taïKcs ,  par  laquelle  ce  prince  connrma  les  fondations  ûliespai  le  toy  Henry  II* 
ion  pere ,  &  pat  1  impératrice  Maihildcfon  ayculle. 

4.  GûiLiAUME  de  Harcourt,  feigneur d'Ouville, eft  noinmédans  untndennftte 
des  fîcfs  d'Angleterre. 

5.  Remaud  de  Haicouic  échanfondu  roy  Philippcs-Auwiftc,  qui  lui  donna  pour 
cecompcnfe  de  fies  lervioes  une  hiUe  en  h  jitivene  de  Paris ,  par  une  diaxte  es* 
pediée  au  mois  de  F^vcicc  iiitf. 

Jim  r»  I  * 
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6.  At J  E  KrijE  Je  Marcourt ,  nonunéc  avcc  Robert  (on  fcctc  dans  une  duite  de  J^i. 
Tabbayc  iiu  Bec  de  l'an  1192. 

7.  Aux  de  Haccourc,  mance  à  Iftov  de  Mont&rc  feignent  de  Beauddert,  fift 

de  Tsit!h!?i  Az  Moncforc. 
%.  Ev  t  de  Hatcuun  ,  daaic  de  Liforcs,  cpoufa  Guillaume  CrefpinlII.  du  nom,  fd-- 
gncur  du  Bcc-Crcfpin ,  d'Eftrcpagny  &  de  Dangu  .  Hls  de  Goffeûn  Crefpin  ,  ba- 
ron du  r.cc-  Crcfpin  &  d'Eflrepagny'  &  d'I/deau  du  Plcflis  dame  de  Dangu.  Elle 
donna  aux  icligicux  de  l'abbaycdcMortcmcr  l'an  1 180.  cent  livres  pour  fournir 
du  pain, du  vin  &i  de  la  eue  a  lacclebration  des  mcilcs ,  «5c  cent  maics  d'argent 
pour  des  ohh$  ,  &  cboiiît  ia  icpuiture  dans  le  doirte  de  cette  abbaye  prés 
l'entrée  de  l'cglifc.  '  *  •  j. 

'g.  Beatb  IX  de  Harcourt ,  efl:  mcntionnc'c  dans  les  titres  de  I  cglife  de  fiaycux^oil  ** 
«Ue  eft  dite  nièce  de  ehil^  de  Harcourt  qui  en  éim  cvcquc. 


C 


V. 

ROBSRT  It.  d«i  nom  ,  fiie  de  Haiconit ,  d'Elboraf,  de  b  Saudaye  ,  de 
BcauMdnil  ,  de  S  Cclcrin  ,  de  Caillevillc  ,  de  BcaufîccI  ,  de  Pot:gny  ,  de 
Boeircy-lc-Chailcl  &  de  Rcnncvillc ,  chevalier  «  lurnommé  le  vaiiùmt  ou  le  jtrt,  don- 
na en  119t.  plttfieors  biens  i  l'abbaye  de  ta  Noe ,  ordre  de  Ciwauz»  &  à  Sytveftie  abbé 
de  la  Cvoix  S.  Lculîroy,  du  confcnrcmcnt  de  Rich.trJ ,  de  Jet»  &  à'Jmttny  de  Har-  D 
<;:aurt  (es  cn^ans,  en  prclcnce  de  Robert  d  Angcrvillc.  Au  mois  de  May  iioo.  Jean 
Jmhs  terre  roy  d'Angleterre  le  nomma  pour  être  plege  &  -ot^e  de  la  paix  conduë  i 
la  Couictre  avec  le  roy  Philippcs-Angufle.  Il  fonda  la  mciiic  anncc  la  chapelle  de  S. 
Ihortus  archevêque  de  Cantorbery  «prcs  Ion  château  de  Harcourt ,  &  trots  ans  après 
confirma  les  donations  que  (on  pere  avoic  faites  à  l'abbaye  du  Bec>Hellouin.  Dans  1'*- 
fte  il  cft  dit  fils  de  GralUtmte,  &  petit-fils  de  Afli'fW  de  Harcmirr,  Ce  vivoit  encore  ea 
JZ12.  Voyez,  fin  article  dans  Chijhtre  de  Harttmrt  far  U  Ro^ne  tome  i.  /  8.  (h.  6. 

Femme,  JEANNE  dame  de  Meullent ,  de  Brione  &  de  Beau'Mefiail ,  fillede 
Rohcrt  II.  du  nom,  comte  de  McuHcnt  (îre  dcBcaumont,  6:c.  &:  de  MttbUieàc 
Coinoliaillc  ,  (ut  'matic'ecn  1179-  leycz  terne  U.  de  mte  hifoire ,fag.  ^io*. 

1.  RICHARD  lire  de  Harcourt, qui  fuit.  £ 

2.  Guillaume  de  Harcourt ,  rigc  des  rcii;.-!eiir<;  de  r>or<k-arth  en  Angleterre »np" 
portés  pat  la  Roque  yhijhire  de  Harcourt  tome  11.  l.  XJK 

$.  OtiTiE»  de  Harcoutc  >  léigneDr d'Ellenhal ,  dent  U ftfitrki  s'ttdh  em  An^errt, 
4  Simon  de  Harcourt,  feigneur  de  Bbnchely,  mourut  Ikns  tx&t&^^A&i  d'Ar- 
dcnnc  la  temme. 

y.  Jbak  de  Harcourt,  feigneur  de  Bouville  par  don  du  roy  Philippe  Àugufie»  Se 
pour  lequel  il  devoir  (ervicc  d'r.n  chcv.ilicr.  II  cfl  fait  mention  de  lui  dans 
des  titres  de  l'abbaye  de  M ortemcr  en  1 1  2 .  &  du  Bec  l'an  i  zo  j.  il  fe  trouva  l'an 
1 2i4.'à  la  bataillede  Bouvines»  où  il  tenoic  le  party  de  Jean /ms  terre  loy  d'An- 

ç'cterrc. 

6.  G I  LBKR.T  de  Harcourt ,  fcicneur  de  Saxetot ,  cil  nomme'  dans  le  rcpillre  du 
dénombrement  des  fîeft  de  Normandie  fait  en  1210.  par  ordre  du  roy  Phihppc 
jliigujle. 

7.  Amauby  de  Harcourt,  mentimne  dans  utt  titre  delalbaye  de  la  Noc  en  11^2.. 

8.  Rc  K  r.  de  Harcourt  ,  nommé  dans  un  tiiie  de  l'an  124^.  concernant  Eudes 

Rijiaud,  archevêque  de  Rouen. 

9.  Raoul  «Je  Haicuuit,  c'aiyec  ^rcigncut  d'Anonvillc ,  vendit  au  mois  de  De- 
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A        ccmbic  ùu  confcntement  de  fa  femme  &  de  Ton  hls  aine, aux  abbc  tC 

religieux  de  Mortcmcr ,  tout  le  fief  de  Fay  afUs  en  b  paroitlc  d'Andrcaey  ,  flcjot» 
fur  les  faines  Evangiles  qu  il  n'y  fedameioic  jamais  «açnnc  di6(ç. 
Femme ,  AcNt's  d'Andrczcy. 

I.  GuiLL Au&ca  de  Hatcoiut,  fcignenr  d'AnooviUe»  nommé  avec  (a  mcredans 
raâc  de  1 2f ç. 

II.  Robert  de  Harcourt,  fcignctir  d'Andrezey  >  nomme'  avec  Gedefrcy  de  Lega 
dans  im  titre  palTé  en  Angleterre. 

10.  VAUTifindc  Haccourc,  itic  de  Biione. 

ti.  Baïtiib  de  Harcourt  >  dame  de  Formevitle  de  de  Giioiles*  nommée  dans  les 
g  titres  l'c  l'abbavc  de  Ij  Koc  en 

11.  Cécile  de  Harcourt,  mercdc  GMiUimmic  ChaceÊiiae  en  iiii.  lequel  don> 
na  81»  moines  de  Mottetner  larnSmeannAi , quinte «qiens  détecte  de  fbn  fief. 

ij.  Mathilde  de  Harcourt,  noninu'c  en  deux  chariesde  l'aUsaye de Moctanet 

es  années  iijS.  &  i£4^.  au  mois  de  Mars. 
X4.&]f.  Haildk  êe  Fmmslime  de  Hatcourc  jfoat  nommées  dans  la  liaes 

de  l'abbaye  de  Mortetnci  en  lajg. 

C  VI. 

RICHARD  ,  lire  de  Harcourt,  d'Elbœuf, 'de  la  Sauflayc,  de  Biione,  de  Be^u- 
mclnil,de  S.  Sauveur,  de  Geautîccl,  de  Ciillcvillcjdc  Rcnneville,  d'AuriUy, 
d' Au  vers,  des  Pla.ichcs ,  do  S.  Cc'.oriii,  tVEiprevillc,  de  feinte  Cn'cnibc ,  d'Ango- 
villc,de  Potigny,  de  5.  Pictrc,da  Sauccy  ,  &<c.  chevalier;  cfV  nomme  entre  les  che- 
valiers fianncrets  qui  vivoicnc  fous  le  règne  de  Philippe  Tan  laio.  11  eut  un  -  • 
grand  dilîcrcnd  avec  le  doyen  &  le  chapitre  d  Evrcux  ,  pour  le  patronage  de  fainte 
Colombe  &  de  S.  Pierre  prés  Neubourg.  JLc  pape  Innocent  111.  en  attribua  la  con- 
noUlànce  à  ctois  chanoines  de  ChucreSi  qui  nii  donnèrent  un  dclay  pour  fe  défen- 
dre ;  cette  aftaire  (iit  enfin  tenmnée  par  l'cntrcmifc  de  Lucas  Evêquc  d£vteux,<Sc 
R(^rt  Poulain  ,  archevêque  de  Rouen  ,  confirma  la  fentcnce  de  l'cvêqucd  Evreux 
le  fixicmc  des  nonc?  de  Mars  iii<î.  Richard  y  acquief^a  Se  donna  la  même  année 
|N  fix  mnids  de  bled  de  rente  au  chapitre  d'Evceux.  Le  roy  S.  Louis  ayant  convoque 
an  mois  de  Septembre  ii}^.  les  principaux  barons  de  FtanceàS.  Denys ,  pour  s'op* 
pofer  aux  cnircprilcsdc*  cvtqucs  lur  la  juAicc  royale, il  loufcrivit  la  requête  adrelle'e 
au  pape  Gtegoiic  IX.  à  ce  iujet>avcc  Hugues  duc  de  Bourgogne  t  Pictrc  coracc  do 
Bretagne,  &c.  9t  moucat  avant  l'an  1242.  comme  on  l'apprend  d'un  rotle  de  1« 
clianibrc  des  comptes,  où  fa  femme  cil  lomrnéc  d'ciivover      la  place  des  gendar- 
mes pour  le  lendemain  des  odaves  de  Paquci ,  contre  Hugues  de  Leiigncm  comte 
de  la  Marche. 

Femme,  JEANNE  de  la  Roclic-TclTon  ,  d.wc  de  S.  Sauvciir-!c- Vicomte, d'Au- 
ï  vers  &  d'Aurilly  ,  fille  de  Jourdam  i  cllon  ,  &  de  Lttue ,  dâmc  de  S.  Sauveur ,  fille 
te  héritière  de  Neei,  vicomte  de  Cofitntin'dc  de  S.  Sauveur.  Jeanne  cioir  fœur  de 
Bmil  TcCfon ,  lequel  6t  itooinuge  à  l'aUbé  du  mont  S.  Michel ,  des  chaftcaux  de  la 
Roche  <5>:  de  Colombe- 

1.  JEAN  I.  du  nom,  fire  de  Harcourt,  qui  fiiic. 

2.  R  A  O  U  L  de  Harcoatc ,  quia  donné  od^ne  aux  fcignenrs  d  A  URiLL  Y , 

menlicnmz  4U  Vil. 

3.  ROBERT  de  Harcourt ,  a  feic  la  blanche  des  feigneurs  de  BJBAUME5NIL» 

qui  feront  rxf portez  5  VIII. 
_      4.  Amauky  de  liatcouit,  kigncur  d  Eibauff  tue  au  ikge  de  Pcrp;gnan  en  1285 
*      'J.  Amore'  de  Harcourt,  (eigncuc  de  Cailleville ,  cto't  prelent  l'an  iis/.  lorfque 

Itâ»  1  ûre  de  Harcourt  fon  trerc  aîné ,  afltgna  à  RAt»l  de  Harcourt  leur  frcre 

pour  (upplémcnt  de  partage  400.  livres  de  rente  fur  le  vicomte  de  S.  Sauveur. 
€,  HuGues  de  Harcourc  *  wigœnr  de  Potigny  >  eft  nommé  dans  un  titre  de 

l'an  1174. 

7.  [eanhb  de  Harcourt  ',  religicnfè  \  Lonchainps ,  morte  en  1180.  &:  enierrée 

dans  le  chjpinc  de  cette  abbavc. 
S.  Perhete  de  Harcoutc  ,  cpotila  jtm  U.  du  nom»  fcigucuc  de  Hcllcnvilliers. 
9.  Alix  de  Harconrr. 
;   10«  Macuepite  de  Harcourt  cpoufa  Philippe  de  PcrufTc,  fcignenr  de  li  Vang  linn  , 

fils  de  Charles,  ieigneur  de  PaaliCj  fie  d  id»«rdcMâUlld>damedelaYauguion. 
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VII.  M, 

JEANI.  du  nom,  lire  de  Htfcoutt , d'£lb(ruf,d'Âuvecs  2c  de  Nchou , vicomte 
de  S.  Sauveur  ,  feignàir  de  Cailleville  ,  de  Beauficd ,  de  Bloeville  >  de  Pocigny ,  Sec 

3it//r  fjW^www^,  chevalier,  fui  vit  le  toi  S.  Louis  à  fon  premier  voyage  d'outrc-mcc 
l'an  1x48.  fonda  en  1257-  le  prieure  de  N.  D.  du  parc  ,  de  1  ordre  des  chanoines 
■tegutiersde  S.  Anguflia,  pr6  ion  chaAeiadeHarcoiuc,  iuAt  âgé  de  7i.«nslor(qa'il 
accompagna  le  roi  S.  Louis  â  fon  {ccond  vovagc  d'outre-mcr  Tan  1169.  &  affilU  en 
I  z8  j.  au  ju^menc  rendu  en  iàvcur  du  roi  Philippe  le  Hsrdy  concrc  Charles  de  France 
roi  de  Sidle*  pour  Ici  coincez  dePoiiou  <^  d  Auvergne,  qu'avoir  piTedcs  Alfonfc  de 
France ,  frcrc  du  roi  S.  Louis, il  qionnit  lîxt  âgé  k  Novenbcc  12.1Z.  0e  âic  cn^ 
terre  au  prieure  du  Parc. 

Femme  ALIX  de  Beaumont  fille  de  /m»  de  Beaumonc ,  chevaliét  6r  chambetlan  g 
du  roi,  lequel  fiitcmplnvc  par  S.  Louis  coenc  1r-  Alhigeois  ,  «S:  de  Jtgnr.e  dame 
de  Clidiy  »      mariée  avant  i  an  1240.  mourut  le  4.  Uàubre  127$.  &  tiit  enterrée 
4tt  pneucé  do  Parc. 

1.  Philippe  de  Harcourt,  mourut  jeune, 

2.  Richard  de  Harcourc  ,  feigucut  de  BociIcy-le-Gia(lcl      d  Eibccuf ,  mourut 
l'an  11^9.  fans  cnftiu  àJ^immàt  MeUo ,  loair  -de  Drtax  de  MeUo»  lè^ear 

de  S.  rvifc. 

»  3.  JEAN  11.  du  nom  ,  ûtc  de  Hatcourr.  qui  fuit. 

4.  Robert  de  Harcourt ,  idgneur  de  S.  Sauveur-le-Vicmnte,  archidiacie  dePË* 
gU(c  cathédrale  de  Coutances  en  1 188.  puis  évêque  de  la  même  cglifc  en  t  1  ■7<<. 
&  conlèiUer  du  roi  Philippe  le  tel ,  fît  une  donation  à  l'abbaye  de  S.  iuiivcui- 
■le- Vicomte  l'an  1290.  &.  la  ftt  bâtir  de  nouveau,  en  mémoire  de  ce  qu'elleavoit  Q 
ité  haétcjfii  Neel  vicomte  de  CoActitiD  de  deS.Sauvcui;  Ion  prcdeceûeur 
donna  plonents  biens  à  l'dbbaye  de  S.  ViAor  de  IHurU,  dt'wt  prieuré  de  S.  Lo 
de  Rouen  ,  &  c'toir  dccedé  Tan  1316.  comme  il  cfl  marque  dans  un  rcgiflxe 
de  la  chambre  des  comptes.  Ftyea  OU.  Chr^'  tda.  de  i6<^6.  ttm,.U.f.  j40b 

f .  GtrriiAUMi  de  Harcoun,  feignent  de  h  Suiflaye ,  d  Elbeuf  ,  &c.  dieraHer 
maître  d'hôtel  du  roy  &  queux  de  Fra.icc ,  fonda  au  mois  de  Février  3  ^  7. 
uo  colkgp  de  ttcize  chanoines  »  la paroiilc  de  S. Martin  de  la  Corneille;  cette 
fbndation  fat  confirmée  par  te  roy  Pliilippes  le  Long.  (  4  )  H  monmt  le  Mer* 
ri)jl«gJ«twft«         cl^^  avant  l'Affomption  11.  Aouft  IÎ57.  &  fuc  enterré  dans  IVgtife  c  i!'c);ialq  - 
iLVUkt,  ^     SauITaye  qu'il  avoit  fondife.  Vtjex.  Jfan  muU  inu  U  fuite  de  eetu  htfimt ,  j* 

àufèm  àts  grands  queux  de  Fcanoe. 

L  Femme,  JfANNE  dcMcu!lcnt,  dame  de  Thorigny.  cfl  nommc'e  feulement  de 
Thorigjny  pat  quelques-uns ,  &  mcipc  dans  ia  tondation  de  l'élite  collégiale  de 
la  Saaflàye»  \  caufe  qu  e  le  éeoît  dame  «k  celle  tene.  Elle  âoic  fille  de  Vde» 
rata  de  Meu!  cnc ,  fei^ncur  de  Noufbourg,  .&  étjttmu  de  BouVtUc,  dame  dc 
Mûly.  Fiyex,  tgme  JI.  dt  tette  hijloirt ^ag.  ^lï. 

'  S.  ]ban  de  Harcourt  mort  jeune. 
1 1.  A  L  I X  de  Haccouic  >  dame  de  la  SauOàye  »  emetcée  au  ptienré  da 
Parc. 

n.  Femme,  Isabelle  de  Léon,  fille  d'Hervé  de  Léon,  fêigneur  de  Châteauneuf 
en  Timeiais  de  de  Senonches,  &de.  Mdbmd  dePoifly  daow  de  Nbyoïi  iiii  An-  • 

dellc.  • 
m.  Fcmme«  Blamchb  d'Aittugour  fiUe  de  Hemy  bàion  d' Avaugour ,  &  de  Merie 

de  Bnunv_>nr-nricivK  ^on  m;:ri  ?t  clic  le  firent  une  donation  mutuelle  au  mois 
de  .Mars  1 3 1 2.  oidv...ricîcnt  que  tous  Icuri  biens  feroicnt  vendus  après  leur  ii^orc 
&  les  deniers  dilhibuez  aux  pauvres  des  diocefes  de  Normandie, de  Paris,  de 
Chartres,  du  Mans  &  d'Angers,  fuivant  un  titre  qui  efl  au  quaran'e-huiticme 
rcgiflrc  du  trefoi  des  chartes,  &  fondèrent  enTcnoblc  en  1  cgiile  de  Notre-Dame 
d'Evreux  an  6b«  qui  le  celçbie  au  moin  <le  Févcier.  F»jac  urne  ///.  de  emt  hi' 
l}eire,fag.  $9- 

tf.  Raoul  de  Harcourt,  chanoine  de  Notre-Dame  de  Paris  en  1280.  archidiacre 
^  des  cglilcs  de  Rouen  &  de  Coutances ,  chanccliet  dc  Daycux ,  chantre  d'Evreux, 
ooofeillcr  ordinaire  du  toy  Pbilippcs  leM  ^  dcccde  Charles  dc  France ,  comte 
de  Valois  en  1  }o}.  &  doâeur  es  droits ,  fonda  dès  Tan  1180.  le  collège  de 
'  Harcourt  à  Paris  pour  les  ccudians  en  théologie  &  aux  arts  ,  des  diocc(cs  de 
Rottiin,  de  Baycux,  d'£  vieux  &  dc  Coutances  «  où  U  «voit  poifedc  des  bcneâ- 

ces 
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^  ces.  II  mourut  le  ii.  Septembre  1307.  £c  fut  carcncau  prieure  du  Parc. 

Guy  de  Hai  :o,nc ,  ch  .noinc  de  Tcglife  de  S.  Pierre  de  Liziciix  ,  puis  éitt  évii» 
que  de  cîttc  cglifc  r.-ii  1  :  *"c  trouva  à  h  tranHation  du  clicfdu  roy  S.  Louis, 
de  l  abbayc  de  S.  Dcms  cii  1  iancc  cii  l.i  tamtc  Cli;ipcilc  de  Pins  l  an  rjcfi.  U 
fat  condamne  à  une  dmendc  dc  ifooo.  livrer  touiiiois  par  arrft  du  parlement» 
Ci)  la  fcrcdc  S.  Martin  ijif.  pour  plufieurs  cxccs  conurus  par  ks  gens  £c  do- 
mdliqucs  envers  ceux  du  roy  Charles  I  V.  dit  U  Ul ,  qm  pat  kttccs  du 
18.  Aouft  1J16.  lui  rcniic  5000.  liv.  à  la  cliargc  de  lui  payer  le  telle  en  trois 
termes,  aux  fêtes  de  U  Nativité'  de  N.  S.  t'i  ^  ,,  éc;  1327.  1318.  &  ijzy  H 
mourut  le  24.  Avril  1 3  36.  ayant  Ibudc  la  munie  muâz  le  cyllcgc  de  Lizicux  * 
Paris,  &  fut  emené  en  fon  qi^le.  Frj^  GéL  Cir^.'idit.ék  16^6,  tme  U.  pâg. 
B  (îjo. 

8.  Alix  de  Harcourt ,  femme  àejejtn  fciçncur  de  Fcrricres,  fils  de  Hntry  ou  //** 
de  Fcrî  :  es ,  iSc  de  û  fille  du  comte  d  Evreux. 

9.  Lu  c  E  de  Harcourt,  époula  Jean  firc  de  Hotot  (*r.  Ciux,  filj  dtf  Nit$lts,ûs^ 
de  Hotot ,  &C  à'ifabeUe  de  Fcrrieics  daroc  de  S.  Aiattui.  •  ' 

10.  IsABEAu  de  Hzrca/sx^tBaAéc^Jimààxy^iaiii^ 
mourut  le  8.  Mars  t'.'.o 

11.  Blanche  de  Haiccuu,  Iciuunj  cj  lierre,  firc  de  iiaiiicul  ça  Noituandic. 
13.  Agne  s  de  Harcourt  rehgieufc,  puis  abbclFe  de  Longchampf «  nuMirnC  le  £f* 

_  Novembre  1291.  Voyez.  Gai.  Chrifi.  edit.  de  i6^^  f  t'  r-<.. 

^     13,  Jeanmp.  de  Harcourt  aulli  rcligicule  ,  puis  abu.ilc      Lj.  j^Jamps  en  ijii^ 
yofezr  Gd.  Chrtfl.  edk.  4e\6^6  ptg.  ^ 7  j . 
1^  IsABBLL»  de  Haccoun,  époula  JfM  ù»  de  Mauqnenchy  fle  de  BlainviUe. 

VÏIL' 

Î£âN  il  <k  DOfD  >  âre  de  Harcourt  &  de  Ncboa  »  vicomte  de  S.  Sauveur  &  de 
CtiafteUenulc,  feigoenr  ifeCaiDeirilleee  <leBiiahe«  dr'Angovjlle.dtRoullebec* 
Trois-Pierres  ,  de  Bcaulîccl,  de  riflcbonnc  ,  d'Auvers ,  de  la  Corneille,  de  Cliau- 
T)  Vigny,  deUPUnrc , de  Challciachci,  â£c  maréchal  ^amiral  défiance ,  iurnomaaé 
le  AiMx,' monrac  te  xi.  Deœmbce  ijei.  &  fbe cntené  aa  prîéaié du  Parcavccfoa 
pere.  l'oyez,  fin  article  dans  U  fuite  de  cette  hifloire  ,  chapitre Acs  maréchaux  de  France. 

J.  FeminC}  fuivaric  laRo<}ue«  urne  i  M.  jjj.  A(jM£S  de  Louaine,  Eik  dçFen^ 
duc  de  Lonaine»  &  de  MârgKritt  de  Œampj^ne-Navme. 

II.  Femme,  JEANNE  vicomtefîc  de  Challcllcraulr  ,  dame  de  riflcbonnc,  &c. 
vcuye  de  tiefi^rty.  de  Lezignera  >  ici^cur  de  Jatnac ,  de  Cbailclacbcr  &.  de  Youvçat, 
fiUe'  A*Aj0aj  viconue  de  CbafteUenult ,  &  d  jigttbe  de  DanunaRin ,  diie  de  Âw» 
#É*e«  ,  (a  femme,  l  'oyez,  t»me  tll.  de  celte  kifisire ,  pag.  79. 
]•  JEAN  111.  du  nom,  lire  de  Harcourt ,  quUuic. 
Ç     X.  de  HaecouTC ,  femme  de  Hemj  I  V.  du  nom ,  baron  d*Avaugour ,  de 

^laycnnc  &  de  Goello,  fils  à,  Henry  III.  du  nom,  brirc  n  d'Avaugour,  &  de  Ma- 
rte  de  Ikauaiont-BiiciiDC.  Ëlk  en  croit  veuve  vers  la  ictc  de  la  Purification  de 
Tan  ijîi.  VffMtêm  JU.  de  cette  hijiotre ,  ftg.  60. 
3.  Mafcuefitf  de  Harcourt ,  raance  1**.  à  A«ACTtfdgncur  de  BoulainviUicrs  & 
de  Chcpoy,  fils  de  Perceval  de  BoulainviUicrs,  te  de/MMv^  de  Sanccrte.  2".  à 
AtM^  d TftouteviUe  (eigncur  de  Ramcs»  fils  poin^  de  9^trt  fin  d*£AoiicenU^ 
«c  de  Mtrfforke  dame  de  Hococ 


f 


IX. 


JEAN  III.  du  nom,  fîrc  de  Harcourt ,  vicomte  de  S.  Sauveur  &:  de  Chaflclle- 
cault,  IcinDeuc  d'Elbcuf,  de  la  Sauflàye,  de  firiooei  de  l'illcbonne  ,  de  Gravcn- 
cbon  y  de  la  ComeUle,  de  Taiflîgnol ,  de  lûngts  »  de  Perierea ,  de  &aiy  »  de  Caille* 
ville»  de  Bcauficcl ,  d'Arfcot ,  de  Mcfieres  >  die  la  Blaadiniere  ,  de  Chauvigny ,  de 
VcïboiS}  de  Walbcc,  de  Fauqucmbcghe,  &c.  chevalier  >  dit  U  tort  ou  U  hifeuxttcar 
•êlt  des  fervices  eonfiderables  mx  cou  Pbilippcs  b  Bel  ^  Louis  Uitm ,  Philippes  & 
Xmg,  Se  Charles  le  Sel-,  mourut  le  9.  Novembre  1  ^z6.  &:  fut  enterre  au  prieuré  du 
Parc.  11  avoir  été  fiance  avec  Mx  Bertrand  de  Btiquebcc, qui  mourut  avant  que  le 
tmiagft  fax  acGomidl  firent  k  Mi^itom  i*  /.  8.  dMf.  izr. 
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Femme,  ALIX  de  Brabant, damcdc  Mczicrcs  en  Breiine,  li'Atfchoc,  de  Vcrbois  ^ 

il  i!"  W'aibcc,  fille  Se  h-rirT;c  iHr  Geoffroy  ^  fîfc  d'ÂlIchot,  &i  Je  Jcsurie  t'jrrc  de 
Victzoa  cil  Ikrty.  EUciuccnccrïiX  calcgWcœllegialc  dcMczjcrcs  calircnjic,  quelle 
«voit  fondcc. 

I.  JEAN  IV.  du  nom,  premier  comte  de  Harcourt,  qui  fuir. 
A,  Lou  I  sic  Harcourt ,  fcigncur  de  Samt  Paul)Chcvalicr ,  ciï  mentionné  avec  Gcefroy, 
■  <l0P<ircre^ans  un  rallie  de  la  chsmbre  des  Comptes ,  intitule  jorrtale  thtfâuri ,  com- 
mcDcanc  ie  i.  Aouft  i où  l'on  trouve  une  cedulc  dattée  du  lo.  lui»  de  la  même 
année ,  de  la  fommc  de  ii.  liv.  parifîs  four  U  pâUfrei  cr  ^  éuuttaiie  U  rhevtterieê^ 
t:oii"j(!lc  milice  de  Lcuis  de  Harcourt ,  Ôc  de  parcilJc  lomir.c  pouc  fan  ficrc  Ccofroy. 
%,  CoDËF&oT  de  Harcouitt chevalier, Ictencur  de  Saioc  Sauvcur-ic  vicomte  &  ma* 
rêdial  de  Parmée  d'Angleterre  »  dit  le  Mtwt ,  fe  trouva  à  la  bataille  de  Mont-  g 
i      CJlîcl  en  ijiS.  àl'oft  de  Buircnfonc  enij  39.  acàcclgi'.lc  lîovincscn  ij-jo.  oùil 
avoir  à  la  lutte  lîx  chevalicts-bachclicrsât  50-  ccuyccs,  {uivant  les  comptes  tic  £ar- 
^eleniy.da  Dnurh  t  trésorier  des  goene»  des  années  i  ;  ^9, 1 140.  fle  1  $41 .  Il  ctoic 
cnNormandie  l'an  1  h  3  lorfl-iu'il  voula:  cpoufcr  I.1  lîlle     Fcgir  Baccon,chevalier 
iêigncur  du  Mollay,  que  Robert  (cigncur  de  Briquebcc  maréchal  de  France,  vou- 
loit  feite  époafetii  Robert  Bertrand ,  feigneur  de  Ronchevaie  ibn  fils:  iU  fe  qoe- 
rellctcnt  jufquamcttrcre'pc'eàbmain  en  prcfcnccdurai,quilesfitc»ierau  par- 
Jcmcnt  pour  régler  leurs  diftcrends.  Geotroy  de  Harcourt  refiila  de  cocnparoitie  iC 
aiViegea  le  chfitcau  de  Neuilly-l'EvSque ,  qui  appartenoit  à  GuiUaume  fientaml, 
•cvcqucdc  Raveiix,  frcrc  du  niarêch<il.  Le  roi  Philippe  de  Valois  donna  un  arreft  à 
5aint  Chciltophe  de  Halate  dans  la  forêt  de  Scnlis  k  15  Juillet  de  la  mcme  année,  ^ 
r  •  )  I  -ffii  d  lequel Geofihoy  après  quatre  dc'fiuts  fut  banni ,  &  fes  biens  confilquez.  ( 4)  Il 

(•^J  loifiit  c  royaume 5: cmbraffa  le  parti  d'Edouard  roi  J' Angleterre, qui  lefit  maré- 

chal dclcs  armées,  fcr\itce  Prince  à  la  joutnccdcCiccy  &  à  celle  de  Poitiers ,dc 
~  '  iùc  tue  dam  un  combat  prés  CoiuatKcs  au  mois  de  Novembre  13^6. 
.4.  Maki  E  d:  Htircnurt ,  mirie'c  ijf.r:  IL  du  nom  ,  firc  de  (Jerr,  viivS  â.' J{eleuit 
f  '    d'Efocvai;  <Sc  liis  écJcM  L  lire  de  Clerc,  bC  de  AUhiud  de  i'icaox,  darac  de 

IfuglenUe. 

•    J.  IsABEAU  de  H-ircourt  ,  prrmicrc  fcrrîm;  de  7''"-  de  Ti  ic  -ir:  IL  du  nom,  vicomrc 
de  Beaumon^au  Maine, baron  de  iamte  iuiUruic,dc  UGucithc  6c  de  PouaiiCé,  0 
fils  de        de  Brienne,  vicomte  de  Beaumonc ,  Se  de //A'/t- de  Craon. 
Alix  de  Harcourt ,  époufa ^«irf  feigneur  de  Cîi.iuvigny&deChâtcauroux,fiU 
A' Attiré  de  Chauvigoy ,  dit  le  feitrd ,  baron  de  Châteauroux  &  de  Jeanne  de  Brofle. 
Il  fût  tué  à  la  bataille  de  Poitiers  le  1 8.  Septembre  1 1 f tf.  JU ^ktmm^tre  tk^.dt 
Mtnjf  L  y.dt.  15.  l'adit  fille  de  Jetn  iv  fire  de  Harcourt. 
7.  Blamche  de  Harcourt ,  femme  de  /iW§w^iQuieret,(êigneur  de  Tours  cnVimcu, 

amiral  de  la  mer ,  rcnechaldeBeKncaiwacdeNiiiics>fi«rede(ner4ri{(^i^ 
.  valicr^icnccbald'Ag^aois. 


TEAN  IV.  du  nom,  premier  comte  de  Harcourt,  vicomte  de  ChlreHerauIt,  fcigncur 
d  Elbeuf ,dc  Briônc,  d'Arfchot ,  de  Mezieres  ,  de  l'Iflebonne  ,  de  Gravcnchon  ,  &c. 
chevaliec ,  capitaine  de  Rouen  en  1 34$.  obtint  l'ércâion  deU  baronniede  Harcourt 
«n  comté  an  mois  de  Mars  1 3  38.  du  confentement  de  Jean  de  Trance ,  fils  aine  du  roi , 
duc  de  Normandie  ,  qui  approuv.i  cctrc  crciition  par  fes  Itrtrcs  JonnJcs  a  Vin- 
ceones.  11  aflifta  à  la  bataille  de  Montcailci  contre  les  FUmaos  ca  i  i  28.  fi£  à  l'hommaoe 
rendu  au  roi  Philippe  de  Valds  Tan  1330.  par  Edouard IIL  rdd'Angktene,  poorlB 
duchc'  de  Guyenne  ,  &  les  comtcz  de  Ponthieu  &  de  Monftreuil ,  fe  trouva  à  Amiens 
dans  l'armée  du  roi  l'an  ijjS.accomp.igné  de  huit  chevalictsbaanecets,de  treize  cheva- 
liers Bacheliers  &  de  tience-fepr  écuyers ,  commàndoit  i  foft  de  BiilzenfeUè  en 
1 &:  flit  àcclni  de  Bouvincs  en  1 340.  r  '.  !  n\  :>it  en  la  compagnie  quarre chevaliers- 
bacheliers  &  trente-deux  ccuvers ,  fuivant  ks  comptes  de  Barthélémy  du  Dracb ,  trélo* 
-rier  des  guerres.  Il  fin  tué  à  la  bataille  deCrecy  en  1 546.  tc  fon  corps  fiit  depuis  entend 
au  prieure  du  Parc. 

rcmnjc ,  iS  ABE  AU  de  Panhcnay ,  dame  de  Vibraye,dc  Montfott-lc-Rotrou ,  d'A£- 
■memnnt  &  de  Bonneftabie,  fille  de /««v  l'Archeviquei  ftigneur  de  Pan!ienay,&  de 
.y?/"  jrd  •  Montfortla  première  femme,  fut  mariée  par  cootiacda  1».  jlûUeC  IJI$. 

i  j  A  M  Y .  du  QOiB ,  cofute  de  Haio>ttn  4  ^ui  iuK. 
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X.  Louis  de  Harcoiirr, chevalier,  vicomte  de ChntcUcrault  ,  lire  d'Arlcot,  gou* 
vcrneur  &  licutcnanc  général  en  Normandie  en  ijôo.fuivant  une  de  (es  quittances 
du  I.  Juillet  de  la  mâne  année,  fcclk'c  de  (on  (ccau ,  fur  Icqud  font  deux  talcc* 
avec  un  tratic  quanier  d'an  petit  ccuiion  en  chef,  (upports  un  lion  &  un 
griffon ,  cimier  un  vol  bannerct  (  4  )  Il  l'éroit  encore  en  1367.  ïervit  dignement  les  ^'^S^^^ 


rois  JcanjCharîCi         Charles  VI.     mourut  îc  26.  May  1  j88«  (ans  CD&nS  dc 
jiUrù  dame  de  U  XourocUc  ùl  rcmmc.  11  eue  uu  èh  oatuKl. 

Jean  Je  Hsrtourt ,  hsttrd  de  ChitelUrtult ,  ituycr  ftigncur  Je  la  Vrjrstc  çr  Je  U  Plante , 
eJlMMmeJÉMieemMdeJeâttkfUmettt,qiuktJomeUfM4JUtdet»ytrtf^  . 
qu'il étrit  ttamfêffie  ie  tnistiorts  ttttjtrs  qui  pt/fcrtHt  ii$nvmf  À  Hmt  kii.ie 

.si-f'cHorc  1587.  cr  à  f/iiUchourg  le     (hicbre à( U mim M0ée f$itrU /irvkeéi 
m  Charles  FI.  ^  ^dU  anitU  ref»  1  zo.  Itv.  ttumots.  ' 

3.  Cui  llaume  de  Harcoiirt, chevalier,  fircdcla Ferte'-Imbaut  &deLivry  ,p.ir  don 
du  roi  en  1  ^66.  lervit  dans  les  armccs  du  roi  en  qualité  de  chevaliec  és  années 
Tf59>  13^2. 13^4. 1370. 1375. &  I  j8}.  comme  il  s'apprend  descomptes  des  n^- 
(oi  iers  des  guerres ,  &  mourut  l'an  1400. 

I.  lemmc» Blanchi,  dame  héritière  de  Bray,  de  Cernon,  deBarentoo.de» 
Rouilly  ,debClupcllc-Ai>gcbuur,de  Vafly  &  de  PonccoulantfâUe  de  <^ 
hume  lire  dc  Bray. 

I.  Jeanne  de  Haicour: ,  dame  de  U  Fcrtc-Imbaut  &  dc  Ccraon , cpoula 
de  Montmorency  ,  (rigneur  de  Beaafaolr  «ce.  fils  de  Je»  de  Montmorency 
II.  du  nom  Jrigncur  de  Ccjurault,&  à'ifabeau  de  Ncellc  ,damedu  Ptcff!^  piès 
Ligny  i  elle  en  «oit  veuve  l'an  1404.  &  avoir  iebail  &  la  garde  dc  leurs  culans 
mixtems.  F«yezttme  II  t.  de etttehiJI.  f.6xz. 

Ii.MAK.iEdc  Harcourt , cpoula ,  1**.  Z^«« de Broffe , fcigncur de  Sainrc  ?cvere& 
dc  BoulTic ,  fils  dc  Lemt  de  Brofle  ,  feigneur  des  mêmes  lieux ,  &.  de  Confiance 
dc  la  Tour  ,  dont  elle  n'eut  point  d'cnfans.  2».  Ctlart  d'Eftoutcville.feigneuc 
»  de  Torcy.ik'c.  fils  de  Jesn  d'Ffloutcvillc,  feigneur  dc  Torcy  ?>.'  d'Eftourrnmnc 
&:  dc  j  canne  de  Fiennes,dont  clic  luE  la  iccondc  fcninac ,  &  n'eut  point  auHi 
d'enfans  dlemouruc  1  .iM  140 1. 

III.  MARCurMTF  dc  Harcourt ,  dame  de  Mon'tfort-Ic-Rofro-i  de  Vibraje," 
fut  mariée  a  Jan  Icigncur  de  rciiicrcs,dc  Thury  ,de  Dangu ,  icc.  àls  de  Jean 
iingncur  de  Ferrietcs  sS:  de  Jeamu  dame  de  Pieaux. 

II.  Femme ,  ISABELLE  de  Thouars,  dame  de  Dreux  &  de  Bcnaon ,  vicomtcfTc  dc 
Thouars  &c.  veuve ,  i**.  dc  Cuj  de  Nèfle ,  feigneur  dc  Mcllo ,  maréchal  dc  France  , 
3.'* .  A' Ingelger  I.  du  nom  ,  dit  le  grand,  (eigneiir  d'Amboife  ,  fille  &:  héritière  dc 
iMùs  vicomte  de  Thouars,  fcigoeut  de  TaUnond  de  Jernu  de  Dreux.  Fegob  um 
ÏV.  ie  cette  l^lrire .  p.  19 

MI.  Femme  ,  PEr>ENELi.F.  de  Villicrs,  dame  dc  Villicrs-lc-Scc ,  &.'c.  veuve  dc  chartes 
fire  de  Montmorency  ,  maicchal  de  France, fiUc  9mic  &  héritière  à4dam  de 
ViHiers  ,dit  te  Begut^  chevalier  feigneur  de  'ViUien>le>Sec  »  &  it^Bn  de  Mery< 
Yeyez  tome  iw.Je  cette  hijl,  />  s 7  ,\ 

4.  jtAKNi  de  Harcourt, morte  (ans  alliance. 

5.  ALixdeHsneomt^famne  d'yflvkrr  de  Han«ell,(èi$(neur£r  baron  dePbnt'Sainr- 

Pierre, de  la  Taule &:  dc  Hugueville,filï  de  M.-.thteuàe  Haiigcft,  feigneur  delà 
Taule  ,dc  Villîers  &  dc  Hugueville  dc  Aiarie  de  la  fiovc  Elle  tut  mcrc  entre 
autres  cn^  d'i/âbomàc  Hangeft,imriife  i/iwld«eQltdeRonfiheniI]es»d'o& 
£i>nt  deicoidus  les  baiomfic  marquis  dc  PooB>Saiat>Pferie. 

FiBe  ttatmreSe  de  Jea»  IV.  i»  nm  ,  tt$Hte  de  Hsrmrt. 

Cathciine  >  bâtarde  Je  Hartourt  ,  femme  Je  Kwtai  *  Jageeiar  de  Emmes,  de  Chere» 
vilHer  &ie  thvray  fis  de  Jacques  ^feimeur  de  tînmes ,  &  de  Marie  de  QftwBi 
meit  mmege  100.  daeets  itr,  à  frtiiAre  fit  kt  Hm$  dt  taHhU&di  Xeiimvt* 


Digitized  by  Google 


•3x     HISTOIRE  GENEALOGIQÎJE  ET  CHRONOL. 

X  I. 


A 


t'F/i^N  V.  dn  nom  ,  comte  Harcourt  Se  d'Aumallc ,  vicomte  de  Clisflcllcrjult, 
Icjgneur  d'tlixcuf,  de  la  S-mlbyc  ,  Je  Baonc  ,  de  iionnelljWe  ,  de  1  liicboi.iic, 
c.  ^iévalier, capitaine  de  Granvillc,  co:nbjtticvailljniiiieat  à  la  bataille  de  Crecy  en 
I  ^4(î  &:  av.int  depuis  encouru  la  dilgracc  'du  roi  Jean  ,  pour  avoir  eu  pair  .i--x  i-nm- 
•plocsdu  roi  de  Navarre  ,  il  eut  la  lêtc  tranchée  a  Rouen  le  Matdy  aptJs  a  my-ca- 
tèate  ).  Avril  ij^r  &      enterre  au  prieuré  du  Parc. 

Femme,  BLANCHE  de  Ponchiai,  comteflcd'Aumaîc  ,  damcdc  Mo -.rj^mmery, 
4c  Mcdc  lur  Sartc,  de  GouiYar,  de  Vigocs,  d'Aubigny  ,  de  Noycllc  ,  d  Hicrmon't , 
de  Noyellettc  ,  de  Pontaillcs  ,  &c.  iiilc  aînée  &  hcricietc  âc  J*m  de  Ponthieu, 
comte  d'AumalIc,  &:  de  C4»J&«'/w  d'Artois, fut  mariée  en  1340.  mourut  le  li.  May 
IJ87.  Se  tuL  triucricc  auprès  de  fon  mary.  Voyez  terne  III.  de  cette  hijUire,p.  305. 
t.  JEAN  VI.  du  nom,  comte  d'Harcourt ,  qui  fuir. 
2.  f  A CQUËS  de  HarcouEt ,  feigneuc  de  Mon^omnwty  ,dmtf  U f^ui fer» 
fcricc  ii-afrés  §.  I. 

f.  PHII  lPPr  dc  Harcowt*&igiieardeB(mneftabk,d*OlU>Dde&deBeuvnm, 

dont  les  dtfctr.àjttis  feront  r.ipportez  ci^xfrâ  §.  II. 
4.  KoBJ  Ri-  Je  Hatcoufc  ,  Icigncur  d'hlbLiut ,  trcrc  jumeau  de  rhdiffe ,  n.\quic  le 
3.  Février  134^. 

y.  Chaki  hs  Je  Haicoart,kigneur  deU  Sauûaye>iiâqoic  aa  dMÛeau  d'Aumalte 

le  ii>.  Mars  1 3  j  1. 

Fbkaand  de  Haroonic,  fe^neur  de  IllldiQotie  t     i  AoinaUe  le  ti.  May 

7.  Louis  de  Harcourt,  /cigncur dcCaïUcvillc,  ne  le  2S.  O^i^obrc  I3J4-moui:ut 
jeune. 

■8.  Jeankt,  de  Har.-r- ut-t,  femme  de  Raoul  de  Coucy  ,  fcigncur  de  Mcntmirail, 
de  la  Fcrtc-Gaiichcr ,  troifiéme  tîU  de  <j«//f!Mim<,  fcigncur  de  Coucy ,  de  Marie, 
flfc.  te  à'ïfâbeM  de  Chaaillon,  due  de  S.  Paul  rUM»  A.  dtt  Gnéat,  k^.  ie  k 
maiTon  de  Guines,//**-  /'//.  (t}Jii>.  VI  /•  ^-'t. 
<f.  Catherine  de  Harcourt,  rciigicuic  a.  i'wiily,  avoit  k  garde  ix'  le  gouverne- 
ment de  AUdametCoar  Marie  de  France  ,  fille  du  roi  Charles  VI.  religicufê 
au  prir-Lirr  de  S.  Lo  tt<;  d"  PoiiFv  ,  (învant  une  quittance  de  la  cfalinbte  des 
( a ) commïïiiKjofc        comptes  de  Paris  du  vciidicay  xû.  rcuei  1407.  (4). 


fi 


fi!  M.  dt  Wjan 
d'HeiouTal. 


X  IL, 


JEAN  VI.  du  nom,  comte  de  Harcourt  &  d'Autnallc,  vicomte  de  S.  Sauveur  & 
Je  Chancllcraulr ,  fcignciir  d'Ellxruf,  de  la  Sauflavc,  de  Brionc,  d*Ai(chot  ,  de 
rilkbonuc,  de  CaïUcvilc,  d'Auvcrs,  dcc.  ne  ic premier  Dcccmbic  1542-  lut  donne 
i  Edouatd  III.  roi  d'Angleterre  ,  pour  6cage  fie  pkige  du  tsattc  fait  à  Bieitgny 
f b}F«oil&itToI.  en  ijf^^:.  (  h),  (ervic  au  iicgc de  Coignac  en  1575.  cft  qualifié  capitaine  ff.i'/crnm  es 
*•  b.itllagcs  Je  Rouen  &  de  Caux,dâns  une  Icictc  qu'il  cuvoja  le  ij.  Juillet  ue  iu  même 

(f)CiV\onê<M.  année  à  Thoaus  Fouques  ,cet  adecft  Icellc  de  fon  fceau,  oii  lont  doux  &fccs  (  e). 
*CU4icœl«uU.   gj^-j^j,  aulacre  du  rov  Charles  VI.  le  4.Novr->rr-  à  l'hommage  {J)  rendu 

(^)  «biriciAi  ^  Compiegnc  du  duché  de  Ctctagac  le  iS.  Jieptcmbrc  1381.  par  Jean  VI.  duc  de 
Bretagne.  Il  fc  trouva  à  la  bataille  de  Rofcbecquccn  1381.  &  au  ûege  de  nom  bourg 
<n  1383.  mourut  le  dernier  jour  de  Fevàcr  1388.  &  tiaceatercéau  pcicuicdc  N.  D. 
du  Parc  avec  fcs  picJcvclicuri. 

Femme  CATHERINE  de  Boutlion,  (cBOt  de  Jetrme  de  Bourbon,  iëaitneditroi 
Charles  V.      fille  puînée  de  Pirrre  I.  du  nom,  Juc  de  Bourbon  ,  Pair  de  France, 
&  d'f/abea»  de  Valois ,  tut  mfiriçe  à  Pans  le  14  Octobre  1359.  nuiurut  le  7.  Juin 
1427.  &  fut  cntctrcc  au  prieuré  du  Parc.  Ftyeztme  I.  de  cette  hijleire,p.  300. 
1,  Chakles  ck  Harcourt ,  comte  d'AumaUc»  ne.  à  IJ^çoiKt  laa  i^66.  mounic 

en  1384.  âge  de  18.  ans. 
Iw  JEAN  VII.  du  nom  ,  comte  dcHarcourt ,  qui  fuit. 

|.  Louis  de  Harcourt ,  archevêque  de  Ruiicn ,  vicomcc  de  Chaftcner.ui':,  feigneur 
d  Arfchût  &:  de  Mezieres  en  Brenne,  né  la  veille  de  N  jcl  1  jSx.  rit  foy  ik.  hom« 
mage  an  coi  Charles  VL  de  l'office  de  maréchal  héréditaire  de  Poitou  le  18. 
Février  1407.  mourur  au  mois  de  Novembre  142.Î.  âge  de  40.  ans,  &  fiiten- 
texU  dans  l'éjjlile  des  Coideiicrs  de  Chailciiciauli  auprès  d'Alix  de  Brabant  (à 

bilayeule. 
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bifaveulc.        cîaf.  chrijî.  tiii.  de  aejtf.i././.  597.  Il  Uillà  lia  filsiiatnrel  4e 
'ii         Oàbtnu  d'AbicvoyCjfiiic  libic 

Louis  Ae  TJircBurl  hîtsrd  de  ChxfîeVfr.tnb  ,  fut  leiitmir  pur  kttrts  du  ny  Char&t 
f//.  dm»éet  mm  château  des  M9mili'Us>7tmri  lefremttr  j«i$r  dt  JtuÛtt  1444» 


4.  Blahchb  de  Harcourt  religteuiè au  monaAcre  de  Taincc  Marie  de  SoiiFons,  fuc 
pourvûe  deraifafaaye  de  Fonrcvraut  par  bulles  du  pape  Clément  V 1 1.  données  à 
Avignon  au  mois  de  Juillet  1591.  Elle  donna  qin'tinc-  Ir        May  i^'qj.  à  ^ 
Pierre  Bcrruicr  receveur  de  Toutainc  de  jj.  liv.  le  Iccau  (|ui  cit  au  bas  reprc- 
fcnte  d'un  côté  une  abbefTc  avec  pluiîeurs  ornemens ,  Ce  au  contre-lceaa  on  y 
voit  deux  iâfces,  parti  des  armes  de  Bourbon  à  caufe  de  (a  mere  ;  (  4  )  elle  gouverna    {*)  OlUmit 
ce  monaflere  pendant  plus  de  59.  ans,  H  mourut  le  Mercrcdy  veille  des  no-  î*",^  CWiow 
ncs  d'Avril  14}  i.  Vtyez  Géd.  Chrift.^dit.  ntv.  Urne  IL  ttl  1314. 

5.  XsABSAO  de  HfltOMKt  née  ie  11.  juin  i]7f«  èpouft  par  contrat  du  11.  Oâo- 
bte  i|8).  Hmuèfrt  VII.  da  nom ,  lire  de  Thoife  ,  de  Viliats,  «Sec.  fils  d'Htm» 

j    htrt  VI.  fire  de  Thoirc     de  VilLirs,  &:  de  Bcittrix  de  C  haloii  ûi  féconde  fcm-  . 
me.  jfifetw  liic  la  tcotdéœc  £:mm€  de  Hmhert  VU.  &cut  co  doc  i)ooo.  Horias*  .\ 
te  (on  dbsaire  affigné  fin  les  feigneuries  d'Annonay  &  de  RoCBlton.  Gui' 
thenm  htticire  de  Brt^  ,  ctntiniMun  de  U  tnijteme fmtc  ,  pug.  zx^.  Tllc  moiuuc  ' 
k  7- juin  1443.  âgcC'dc  (bmnccdouzc  ans>âc  iuc  entcricc  en  1  cgli£:  de  S.  ]eaa 
de  Lyon. 

€.  Ie  ansf.  de  Harcmirt  née  la  veille  de  S.  ]caii-I?aptifVe  l'ji.  époufa  Giii!!:iume  1q 
f  laodics  11.  du  nom  comte  de  Namur ,  tils  aine  de  Giu/Iaume  de  Flandres  1.  du  nom» 
de  Nnnur ,  ic  de  Otbiriiie  de  Savoi  e  dame  de  Vand.  Il  ctok  veuf  de 
Afjrit  de  Rar.  Jttrme  de  Harcourt  cft  mentionnée  dans  deux  arrêts  do  pwtc* 
ment  es  années  ij88.  &  1441.  V^jes,  tme  //.  de  cette  hifioért  y  pa^.  7jj. 
7.  Makie  de  Harcourt  cpouCa  i**.  au  mois  de  Mliv  140Î.  {b)  Remuid  doc  de  Jil»  (    J«nja»»«i  • 
Hers    de  Gucldrcs ,  fécond  fils  de  GuiUsume  duc  de  Juliers,  &  dcMarte  de  Guel-  fcciiïttVlt** 
dres  raocE  (ans  enfans  le  25.  Juia  141J.  1°.  le  24.  Février  joue  de  S.  Maihias 
i4i6.  Kttert  de  Berg  pnncc  de  Juliers,  fils  d'^i^^À;  doc  de  Becgft  de  jttUcrs, 
5c  de  Af-irit  de  Bar  mort  à  NurcmbcrL^  lan<;  cnfaiis  r.in  1454. 
S.  Cathemnb  de  Harcourt  religicuie  a  Puiliv  en  1380.  iîgua  à  ia  reddition  des 
cooipces  de  Tannée  delamoctde  uMiirlf  de  Boodion  6l  note  decedée  le  la  jan* 
vier  1401. 

^.  Marcqgrite  de  Harcourt  dame  de  Longueville  &  de  Plaines  ,  née  en  1378. 
épmifa  Jem  II.  du  nom,  (îre  d'Ellouteville  &c  de  Vallemont,  grand  bouteiUec 
de  fnace,  fils  «iné  de  £ûhrt  VL  du  nom,  ùsc  4'£ftoutevilie«  fie  de  M/rgut" 
fAr  de  MpntniBccncjr. 
10.  JkAîtKB  de  UaNOUCt  fd^ieufe  à  S.  Louis  de  P<nfl(y, 

Enfins  natureb  ie  Jem  ft  Jk  m«n»>  tpmte  ie  Htnmf. 

t.  Jeanne  bitsrdt  de  HâTttm  ,  femme  ie  lean  Chretie»  ebeveUer^fib  dt  Guy  Chre* 
lu  » ,  cr  de  Marie  ieCJere  ,  ^  mere  Robert  (Arttim  nm/er  ,feigneHrie  Ber^ 
gouji ,  de  Litnnoy ,  crc.  f«  1454 

2.  Demie  bâtarde  dt  Harcourt ,  dite  la  Caic^feimne  de  jesa^iffietr  de  tmeha, 
é«à  mtrte  m  140J. 

Xllt 

JEAN  VIT.  du  nom  ,  comte  de  Harcourt  Se  d'Aumalle  >  vicomte  de  Chjllc!;e- 
rault,  lire  d'Elbunif,  de  la  Sauflàyc  ,  de  l'IAcbonne  >  d'ArlchoCi  de  Mczicrcs  en 
Btenne,  Ctc  commença  Tes  premiers  exploits  au  (îege  de  Taillrfxnn^,  oùil  fiitfiit 
chevalier  de  ta  nuin  de  Louis  II.  duc  de  Bourbon  fan  oncle  qu'il  (uivit  au  voyage 
d'Afri(|ue  en  1390.  donna  quituncc  le  28.  Juillet  ij^x.  a  Jean  de  Chanuprintc  * 
tcelbrier  des  «lerres  ,  de  too.  livres  pour  les  gagés  de  lui  chevalier  banneccc ,  de 
troi";  aune;  chcv.iliers  banncrcts ,  fix  chevaliers  bachelier-;  ,  &  f|ftaTorze  écuycrs  de 
fa  compagnie ,  Çixi  (ccau  2.  fafttt  ItMerts  2.  aigles  C  f  ).  allllta  à  1  homnvige  du  duché  tt)  cibinet  dt 
deBieni^  tendu  au  rai  Charles  vL  par  Jeu  VIL  ducdc  Bretagne  à  To^^  raaijpi.  cum». 
t$mr,  La 
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&  à  reoKcvûé'  des  rois  de  France  &  d'Angleterre  qui  iè  fit  entre  Ardrcs  Se  Guines  A 
en  139^.  iediftingua  au  ûcge  de  Harflcur  ,  &  à  la  joyxnéc  d'Azincouit  en  141  f. 
oà  il  fut  foit  prifonnicr,  il  mourut  le  18.  Décembre  14^1.  âge  de  82.  mis  tc  m 
«merté  au-ODttvcK  des  cocdeiiets  <le  CiuâeUerauk  qa'U  avoic  tonde. 

Femme,  MARIE  d'Alençon  ,  fille  de  fiem  II.  comte  d'Alcnçon,  'éi  Perche  8c 
de  Porhoct ,  &:c.  fLirnommc  /V  n«hle,6c  de  Mârit  de  Chamaillart ,  vicomtcflc  de  Beau- 
mont  au  Maine»  fut  mariée  par  coottat  pafTé  à  Paris  le  17.  Mats  1389.  U  mounit 

I.  JEAN  tic  Harcourc  VIII.  du  nom, comte  d'Aumallc,  qui  fuit. 
<2.  MiUltE ,  comtcflc  de  Harcourt  &  d  Aumaile,  dame  d'£lbœuf ,  de  la  Sauflâyet  . 
de  rUTcboone  ,  de  Brione,  d'Axfehot ,  tcc.  époaâ  l'an  1417.  JMàm  de  Lot-  ^ 

raine,  comrc  de  Vaudcmonr  ic  de  Guifc  ,  (cigneur  de  ]oinviIIe,  fils  de  Ferry 
de  Lorraine  1.  du  nom  ,  icigncur  de  Rumigny  Se  de  Aîarguerite  de  Joinvilie» 
'COOKcflede  Vaudemoor.  Elle  tic  ion  rcilament  le  12..  Novembre  1474.  mourut 
le  19.  Avril  1^76.  en  fa  7S.  année ,  ti;r  enterrée  dans  l'cglifc  du  picirc 
de  N.  D.  du  Parc.  De  ce  mariage  luai  delccudus  LES  DUC^  DU 
LORRAINE ,  DE  GUISE-, &c 

Jeanne  coraccfle  de  Harcourt  ,  dirrrr  c\-  Nehr>o,  nce  le  ri.  Septembre 
cpoulî  1*.  l'an  1414.  Jm"  iU.  ua  nom,  lue  dcRieux  tSc  de  Kochcforc,  baron 
d'Âncenis,  veuf  de  Beâtrix  de  Montauban  •  fUle  de  CmUIaume  de  Montauban , 
de  Mir^umu  de  Lohcac.  U-étoit  fils  aîné  de  Jtm  II.  du  nom,  firc  de  Rl  ux  C 
tnarcchal  de  France,  &  de  "jtumeàx.  Rochcfort  baronne  d'Ancenis,  datuc  do 
Rochcfbrt)  &c.  Jeanne  de  Harcourr  n'en  eut  qu'un  fîls  mort  jeune,  &  elle  (e  ' 
remaria  le  13.  Novembre  1434.  i  Btrtrmi  de  Dinan  baron  de  Chateaubciant* 
feigncur  de  Montafilant,  maréchal  de  Bretagne,  fils  puîné  de  CtulHfcr  de  Dinan, 
Icigncur  de  Monta(ii.int ,  &  de  /f<o»«/ de  Bcaumanoir.  Il  étoit  veuf  de  M&rïe\z 
Sturgeics,  Elle  de jMqftes  de  Suites  chevalier,  feigneur  de  Surgcrcs  fie  de  Cc- 
ri&y  en  Poicoa,  9c  de  Aftrxr  de  Viwmne, qu'il  avoir cpoufiSe  le  14-  Aouft  1419» 
Jeanne  de  Harcourt  mourut  fans  cniâns  le  3.  Mars  145  <f.  &  fut  enterrée  au  mo« 
nattece  des  Cmrdclicts  d'Anccois  »  qu'elle  avait  fooèc  avec  fôn  picmicc  marL 

SnAos  nttimis  ie  Jêm  VB*  tk^um, madtHinim,  p 

1,  Jean  Uimiide  Htnmn ,  M  fm  mm  Philippe  Ntelle ,  fia  légitimé  âu  mis 
me  SMetlAre  \^jo.fiigntMr  de  Girmie  m  147Î.  cenftillcr  cr  premier  chtmbel" 
Im  dt  tbgrîts  jtAnje»  comte  d»  Maine  ^  gmvermeur  ér  tiftiMnt  ie  S.  M  ai x ont , 
finethâl  d»  Mmu  en  LttJJk  fet  (in  ttfiament  la  terre  de  Girimde  i  Char- 
totte<r^6^^»  femme  de  Philippe  dejéàiitsthevidur^je^iir  de  k  Mel$e 

2.  Louifon  3n  Loyfec,  bsterà  de  Hercettrt  e'eMyer,  fetgnenr  de  Mentleuit^  tbiteUi» 
de  chiitvtgné  {e).efi  menùemé  dens  des  titres  d»  6.  février  144).  des  mméet 
1447.  &  14H-       l^ff*       ienfmn  ie  Glaudineifi»  flejps  ft'u evm  êpe»- 
fée  le  J     Sej>iemlr;'  j  -.  44.  "p 

}.  Marie  bitArde  de  Hartem ,  femme  dt  Louis  de  TeurnA»  ifeigpm  de  U  Lemk 

fièmm  les  membres  mma^s  d»  M.  d»  C/itgfSv. 
4.  fanncUurJede  Hermrt,ftmme deVagqfigsie  SMfiâmmlk,/ifgieiit  ieB/er», 
Jtùvemdes  memeires. 

XIV. 


(  .  )  TnnàtVi 
vcchc  Je  Poilici» 

1%.  dcUchucc- 


JE  AN  de  HitcotKt  VIII.  du  nom,  comK  d'AamalIe  8c  de  Monaing,  feigncui  ^ 
il'.\uvcrs,  de  Qviatrcmarcs ,  de  Grotcil,  de  Routot ,  ficc.  lieutenant  &:  capitaine 
^cral  de  Normandie,  naquit  le  9.  Avril  ij^6.  lue  ordonné  capitaine  des  viUe  6c 
ethfiet  de  RoaCh,  Bc  de  la  fbrcereflê  defainte  Catherine  du  Mtmcle  I^  AvrU  1417. 
f  «  )Mrmoii»l    (b)  fc  fîgnala  à  la  journée  d' A  n  ourt  en  i4tj.  aii\  c  m  hacs  de  Crevant ,  de  (!rri- 
4eUch.d»o^<  vellc,  flc  à  la  bataille  de  Vcrncuil  où  il  perdit  la  vie  le  17.  Aoull  14x4.  pour  la  dc- 
t«  ,«Kiia  feî.  lefervice  dc^  prince.  Il  fat  etttecrd  en  1  cgUie  de  ia5aaflkye.Son 

fccau  en  deux  quittances  des  17.  Aouft  &  7.  Oftobre  1410.  eft  charge  de  deux  f^fces, 
fMfferts  deux  ftrtnms.  U  lailia  dîe Merfgterue de  FicuUay  vicomtcfTedc  Dreux,  hllc  de 
Mert  de  Prcullay ,  feigoeur  de  finmc  CBQix>ttd'j|SiiMaiP  de  Qent^  Tkonueflê  de 
Dfei«4 1»  fils  natiuâ  qui  liiit. 
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X  louis  de  Harcourt ,  Jit  le  bÂttrd  dAumtUey  légitime  ftr  lettres  A»  roj  immées  i 
RKffec  M  mots  JAvnl  fsns  finance  ,  [a)  fut  archevèuue  Je  NArlmme  en 
i^^i-  fetgncur  Je  Fieury ,  Je  Mengny  &  Je  Liony  par  ncqutfiion  Je 

fm^Jame  Ju  Bec  Crefpin  &  Je  M^ny  .prejljent  en  U  cour  JetEchtqu,er  i  'ci;.^.!^':^ 
Rouen  en  145^.  Me  Je  Lyfe  en  1457.  evique  Je  Bâyeux  en  1459.  Pi.  '44«- 

triAnhe  Je  JerufUem  en  14*0.  efficu  aux  obfeques  Ju  rey  Charles  VII.  k  Notre- 
Dame  Je  Paris  dr  à  S.  Dents  en  France  au  mou  J'Aouft  i^6\.puis  aufatre  Juroy 
Loitts  XI.  i  Reims  le  i^.  Aoufï  Je  la  mime  année,  ô-ajfiflaàun  tonale  Je  reoltfi 
galltcane  tenu  à  Orléans  au  mois  J'Aoup  i^7%.par  orjre  Ju  roy ,  pour  fatre  obfcrver 
U  pragmatique  fmUion.  il  mourut  15.  Décembre  1^79- &  fut  enterré  Jaus  /V- 
gltfe  cathédrale  Je  Bayeux.  Woycz  Gai.  Chrill.  cdit.  de  16<6.  tome  1.  pae  ;8« 
&  tome  II.  pag.  J41.  " 


§.  I. 


D  E 


SEIGNEURS 

MONTGOMMER  Y 


VcautU  an  1.  & 
4.  de  Har(turt,au 
i.  &  \  .  btnié  ttd' 
iHt  &d  'or,  qut  tfi 
de  VtntbitH-  Autttal- 
le  ,fuivant  ftn  fi  tau 
iite'  dans  cet  attiile. 
la  Roque  dit  qu'il 
famtt  d'Harcourt  , 
&fui  U  tout  dtPtM. 
ibitu. 


X  I  I. 

JACQUES  de  Harcourt  I.  du  nom ,  chevalier  ,  feigneur  de  Monrgommcry ,  de 
Mclle  fur  Sarte,  de  Noyelles  fur  mer,  fire  d'Avrcch  ,  chaftcUain  de  Mons,  fei- 
gneur de  Secîi,d'Aubigny,dc  Mczicres ,  de  nilc-Savary ,dc  GoufTer,  de  Vignas ,  du  Tuit, 
de  Noyelictte,  &c.  (ccond  fils  de  JEAN  V.  du  nom  ,  comte  de  Harcourt  ,  \-  de 
2.  BLANCHE  de  Ponthicu  ,  dame  de  Montgommcry  mentiomtez  ci-Jtvant  page 
iji.  naquit  à  Cailleville  le  jour  de  S.  Georges  13^0.  &  par  le  partagerait  avec  fes 
frères  lesij.  Juin  ij/i.  &  30.  Décembre  157^.  il  obtint  la  baronic  de  Montgom- 
mcry, il  fiit  rccù  à  Therouenne  le  premier  jour  de  Juin  ijya.  avec  trois  chevaliers 
&  fix  (fcuycrs  de  (a  fuite  {b){z  trouva  à  la  bataille  de  Rofcbecque  en  1 382. &  ctoit   ^  /  j  ^ 
chef  de  100.  lances  pour  la  garde  &  défcnfc  du  pays  de  Normandie  le  16.  May  ch.j.scoinptcf. 
1  j8j.  Il  cil  qualifie  ,  chevalier,  feigneur  de  Montgommcry  &:  de  Noyelles (ur  mer, 
chambellan  du  roi,  dans  une  quittance  du  11.  Novembre  IJ97.  fccllcc  d'un  Iccau 
e'cartelé  au  1 .      4.  J.  fafces  ,au  z.      î.  trois  banJes ,  cimttr  ,  un  palmier  auJe(fus  Ju  cafque 
_  fupports  2,  lions  affis  ^  couronnez^  (  r)  H  mourut  le  12.  Avril  140J.  Sc  fut  enterre  dan»  le  S')  ^*}''"** 
monaitcre  de  Wailly  en  Ponthicu.  bauu. 

Femme  ,  JEANNE  d'Enghicn,  dame  d'Havrcch  ,  chaftcllainc  de  Mons,  fille  & 
héritière  en  partie  de  CerarJ  d'Enghicn,  feigneur  d'Havrcch  ,  &  de  Jeanne  de  Bar- 
bançon ,  dame  de  Vilicrs ,  elle  ctoit  veuve  i**.  de  Jean ,  baron  de  Vcrchin",  de  Chifoinc , 
de  Longucville  ,  de  Valcncourt  ,  challcllain  de  Mortagne  ,  (enêchal  de  Hainault 
i*.  de  ColarJ  d'Auxy,  chevalier ,  fils  de  Louts ,  baron  d'Auxy. 

I.  Philippe  de  Harcourt,  chevalier ,  baron  de  Montgonmery  «feigneur  de  Noycl" 
les  fur  mer ,  de  Montenay ,  de  Wailly  Se  de  la  Fcrtc ,  confciller  &  chambel- 
lan du  roi,  fut  fait  chevalier  par  Valcran  de  Luxembourg,  comte  de  S.  Paul, 
connétable  de  France  en  l'iflc  de  Wich ,  au  voyage  qu'il  fit  en  Angleterre  en 
1409.  fc  trouva  aux  ficgcs  de  DamfroQt  &  de  S.  Rcmy  au  Plain  en  1412.  où  •  ' 
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il  étoit  du  confcil  du  conn«ublc,  mourut  ayant  fait  auparavant  fon  tcftamcnt 
le  (imcdy  ij  Octobre.  1414.  Se  fut  enterre  a\  l'c^lifc  des  Chartreux  de  Paris , 
<ommcil  l  avoit  qrdonnc ,  (ous  une  tombe  de  cuivre  jaune,  lur  laquelle  il  eft 
reprcicntc  en  cotte  d'armes,  I  cpc'e  au  cojc,  &i  Icb  Axma  deux fj/cfs  ecarieleesde 
5.  hftdes  avec  une  bcriitre  ^  fur  U  cette  iurmes.  Il  ne  laifla  ponit  d  enlànsdc 
fa  femme  y^iWwd'Ailly  ,  fille  de  Jesn  d'Ailly  ,  vidamc  d'Amiens,  Icigncur  de 
Pcquigny  «Se  i^zjcAuntàz  Raincval. 

JACQUES  de  Harcourt  II.  du  nom ,  firc &  baron  de  Montgommery,  qui  fuir. 
J.  CHMSTOPHEdc  Harcourt, chevjlicr,(cigncurd'Havrcch,cocleillcr<Sc  chambellan 
'du  roi ,  Ibuvcrain  maître  &:  général  retormatcur  des  eaux  &  forcils  de  France, 
fit  ion  tcîlament  à  Tours  le  9.  Avtil  iAf\%-  ordonna  la  fcpulture  en  Icglifcdc 
Notre-Dame  d' Alnicrcs-Bclby ,  5c  qu'on  y  porta  aufl'i  le  corps  de  Icu  Mcjlirc }ic- 
quej  de  Harcourt  ion  trere  ,  nomma  pour  héritier  GutlLtume  de  Hnrcourt ,  comte 
de  Tancarvillc  fon  neveu  ,  &  voulut  que  ce  dernier  laillit  i  fa  jeu  de  Crejèquts 
^  k  fes  enfms  les  terres  de  Ramburcs  &:  de  Blangy  lous  Pois  ;  il  mourut  le  ii .  May 
1438.  fuivant  le  cartulairc  de  l'abbaye  de  Fontcvrault.  yejez,Jen  article  dms  U 
fuite  de  cette  hiftoire ,  chapitre  des  grands  Maîtres  des  eaux  £c  forcis  de  France. 
Il  iaillà  un  fils  mturel ,  qui  fut 

Jc.in  de  Harcourt,  hâiard d" Hâvrech ,  tppeUe'  le  bâtard  de  Harcourt  ,  ftr  Monf- 
treUt^fire  dAlluye,  <^c.tl  tjpjU  âm  Jiege  (jr  à  U  fri/e  de  Fmtotje  tsn  14.;^.  C 

4.  Jean  de  Harcourt,  archidiacre  du  Vexin  en  1409.  puis  chancelier  de  I  cglifc  de 
Rouen  en  14 13.  &.  dianoine  cn\^\6.  fiit  cvcqiie  d'Amiens  en  Hiv-  enluitedc 
Tournayen  1435.  &:archevcquedc  Narbonnecni4j8.  &  enfin  patriarche  d  A  n- 
tiochcen  1447.  il  fut  auniricomce  de  Romalart,  baron  de  Loigny  &:lcigneurdc 
Bauçcncy  qu'il  donna  à  la  comtcfTc  de  Duoois  fa  niece  ,  il  mourut  en  14J2. 
après  avoir  fait  donation  lic  les  tcrces  de  Gouy,  d'Airenc  ,  &  de  'Vianc  à  la 
Charireufcde  Tournay,cn-mciiioircdcsbicn6its  qu'il  avoit  re^ùs  encedioccfe. 
Voyci.  Cal.  Chrisi.  edtt.  tuv.  um.  III.  eol.  i^i. 

5.  ColaRT  de  Harcourt ,  fcigneur  de  Noyjrilc*  fur  mer,  fut  reçu  maître  des  eaux  ^ 
&  forcfts  de  Normandie  parleurcs  du  roi  Charles  VI.  datées  du  dernier  Août 
1417,  &  au  lieu  &:  place  de  Meflirc  Jean  de  ViUiers,  chevalier,  (cigncuc  de  llllc- 
Adam  chambellan  du  roi. 

Marie  de  Harcourt,  dame  de  Cainay,  c'poufa  GuilloMme,  fire  de  Crefequcs , 
fcigneur  de  Longpray ,  dit  le  km ,  fils  de  Rebmet  de  Crelcques ,  (cigncur  de  Long- 
pray,  Se  de  Letturedc  Jumelles,  elle  ctoit  mariée  en  1414-  que  Philippe  Ion 
trcrc  lui  fit  don  de  500.  livres  par  Ion  tcftamcnt  ,  &  ctoit  veuve  en  144^. 
fuivant  Us  regtjlres  du  parlement. 

7.  Jeanne  de  Harcourt,  dame  de  Stamberge ,  de  Mezicres ,  &c.  mariée  à 

fire  de  IXxmudc ,  &  de  Bcvere ,  eft  nommée  dans  le  tcftamcnt  de  VhiUfpe  de  ^ 
Harcourt ,  fcigneur  de  Montgommery  (on  frère. 

8.  Autre  Maris  de  Harcourt,  prit  pollèllion  de  l'abbaye  de  Fontcvrault  le  23. 
Décembre  1431.  la  gouverna  pendant  zo.  ans  &  mourut  le  i  j.  Décembre  14J  i. 
yejers  Gai.  chrtft.  edii.  nev.  terne  U.  «/.  1324. 

£n£uis  naturels     Jaques  de  Harcourt  /.  du  nom.,  fcigneur  de  Mtntgemmery ,  Je 

N.  Boiftcl ,  &      JcaiHic  de  Mans. 

.  _  ,  1.  Matthieu  bâtard  de  harcourt  ^  feimtur  de  Rtu^y  en  Tour  aine  ,  devienne,  de 

yaujouan,  de  S.  A  fart  m  ,  ecuyer  de  1  ecurte  du  roj  ,  capilatne  des  ville  cr  chajleau  F 
de  Kibemont  en  Picardie  ,fut  légitimé  par  lettres  du  loj  Charles  Vil.  données  à  Laon  a» 
ib'lallm^xn,  i  Avril  ï^^o.faiis  finance  ,  (  «  )  cr  ft  foj  &  hommage  au  roy  entre  les  mains  de 

conimuniquc  p»t  ftn chancvUier ,  de  fesfeigneuries devienne,  l'aujouan  cr  S.  Mariiit  en  Brie ,  mouvantes 

1*  du  chafieau  de  Melun ,  comme  U  pareil  par  lettres  du  roy  données  a  Le^jgnem  le  \  \. 

*  juillet  144  3.     4  Jours  le  1 1.  Noucmhre  14^1.  Son  Jceau  dans  une  quittance  qu  tl 

demu  U  premier  Aoufl  1457.  à  Guillaume  Gueroult  ,  ell  écartelé  au  i.  &  4.  2. 
falces,  au  2.  pallc  de     pièces,  au  3.  des  bandes     une  bordure, &  une  barre 
{  b)  cjbiott  ae  lur  le  tout  ,  lupports  deux  grirt'ons.  Kb)ll  ne  laijfa  peint  i enfant  de  Jeanne  de 

bliiil*  '  Chailly  fa  femme  ,  dame  du  Meftiil-Aubry  ^fille  de  Matthieu  de  Chailly  chevalier  ,fei' 

"  *'  gneur  de  Chailly,  bailly  de  AUaux ,  à"      Demie  Fifdçit  fa prtmiere  femme. 
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f  -A         2.  Guy  de  Harroiirc  ,  biiArd  de  Nsyelksy  fnjneur  de  Stffrtvilk  y  btilly  de  Vermtn  " 
d»n  ,  e(l  nommé  d.ins  le  lejUmenlde  Philippe  de  Utrcourl  chevâUtr  y  feioneur  de  Mon  f 
'.     -      gtmmery ,  <^  fut  alfijpné  doMS  les  embûches ,  qua  lut  dreffà  le  feignemr  de  Bocqueaux  » 
qa*  eut  U  tete  iranchce  à  Paris  tan  Hzt.  luivant  Monfticlcr. 
3.  jeannc  de  Hai court  ,  bâtarde  de  MMi»ommery  ,  relsgieufe  de  t'tbbtye  de  l'E' 
fargne,  était  fille  de  )c4niic  de  Mons  tune  mble  fimiHe  de  Normandie,  ^  fieur 
^  .j,       fiAturelle  de  Philippe  dt  Hjrcoiirt  feignear  de  Aient gommery^  qui  lut  legun  par  fin 
y  tejlament  1 5 .  //-y.  a  preudre  /îir  fis  terres  de  ^iermandte  Jutvant  les  regtjlres  de  U 

\,  j        C«fr ,  fow>w«7r/^«f' par  M.  Blanchard.  • 

4r  Antoinette  de  Hjrcourt  ,  bîtard*  de  Montgcmmery  ,  femme  de  Jean  de  fiinte 
Beuve,  feigneur  d»  Mefitil- Alauger  en  14)6,  luivant  les  mémoires  manulcrits  de 
M.  du  Chdne. 

On  trouve  Louis  de  Harcourt ,  firedc  Monrgommcry  chevalier  , capitaine  (buvcrain 
.^^\  P"Uf  le  Roi  es  parties  de  Poitou  6d  de  Saintongc  ,  lequel  donna  le  10.  Août  un 
'       mandement  fur  Jacques  Lcmpcrcur  trcloricr  des  guerres  ,  en  faveur 'de  Jehan 
de  Beuvillc  ,  chevalier  ,  il  en  donna  un  autre  le  4.  Juillet  fuivant,cn  faveur 
é'VJienne  de  Flavigny  ,  chevalier  ,  &  un  troilicmc  le  20.  Avril  1  j<Sj.  Ils  fonc 
fccîlcz  d'un  Iccau  oii  lont  deux  jafces  cr  «»  tcuffm  au  fiant  quartier  ,  cimier , 

^   .     un  'vol.fupports  u»  lion      u»  gri^on  afijs ,\cQicndc  courte  lire  de  Mont- 

tD^".    goramcry.  (iï) 

'    •  '  XIII. 

JACQUES  de  Harcourt  II.  du  nom,  chevalier ,  baron  de  Monrgommcry ,  (eigncur  de 
Noyellcsfur  mer  (dc'Wailly  &c.  capitamc  de  Rue  &  du  Ctotoy  ,fut  luit  chevalier 
par  Valcran  de  Luxembourg  III.  du  nom ,  comte  de  Saint  Paul ,  connétable  de  France  » 
CU141  i  .au  (kgede  Dompfront.le  tiouvacn  141  î-à  la  bataille  d'Azincourt,oùil  demeura 
prilonnier  ,&  étant  délivre  il  lurprit  le  comte  de  Harcourt  foncoulin  dans  lécha flcau 
d'Aumalle  .fous  prétexte  dafluret  cette  place  au  roi  contre  les  Anglois ,  ce  qui  dansU 
|r  fuite  forma  de  grandes  meiîntelligcnces  cntr'cux.  11  tut  fait  encore  prilonnicrdcs  An- 
glu\|  en  voulant  (ecourir  la  ville  de  Rouc[^,iS:  ayant  ctc  mis  en  liberté  ,  il  continua  de 
Euic  la  guerre  dans  le  Ponihieu  &  le  Vmieu.  Il  tut  afliegc  dans  Crotoy  &  contraint  de 
'  Tendre  cette  place  aux  Angloi<i  en  1423.  Depuis  étant  allé  au  chadeau  de  Parthenay 
lendtc  villte  a  Ion  oncle  ,  qui  en  ctoit  Icigncur  &  s'en  étant  voulu  emparer  il  y  fut  tué 
en  1428.  par  ceux  de  la  ville  avec  tous  ceux  de  fa  fuite,  l'oyez  Ihîjl.  du  rot  charUtVI. 
far  Jean  Juvcnaldes  Urfins,  AlSin  Charrier  ,  Ecrry  Héraut, &  Monftrclet. 

I.  Femme  LEONOR  Jumelles,  dame  de  Crelcques, veuve  de  Robert  de  Crefe- 
ques,  Icigncur  de  Longpray  en  Ponthieu  ,  fit  (on  teflament  le  16.  Juillet  1410.  par 
lequel  elle  donna  4  jm  fitgneur  ^  mary  le  quint  de  toutes  fes  terres  &  héritages 

£  avec  tous  les  meubles  ,  a  condition  que  11  Lionnel  (on  iîls  le  (urvivoit  il  en  feroic 
héritier. 

II.  Femme,  MARGUERITE  de  Mel  un  ,  comtcflc  de  Tancatvillc ,  vicomteflê  de 
Welun ,  dame  de  Monftceuil- Bellay  &c.  fîllc  unique  &  héritière  de  C*<//*«w; ,  vicomte 
de  Melun, comte  de  Tancarvillc, baron  de  Varenquebec  &:c.  chambellan  &  conné- 
table héréditaire  de  Normandie,  â:  de  Jeanne  de  Parthenay ,  fut  mariée  à  Noyclles  ca 
1417.  &  ctoit  morte  en  1448. 

1.  GUILLAUME  de  Harcourt,  comte  de  Tancatville ,  qui  fuit. 

2.  Mabie  de  Harcourt ,  mariée  par  contrat  du  mardy  6.  Odobrc  I4}6.  fut  la  féconde 
_         femme  de  / ean  bâtard  d'Orléans ,  comte  de  Dunois  &  de  Longueville ,  fils  naturel 

de  Louis  de  France ,  duc  d  Orleans ,  &  de  Mareitte  d'Enghicn.  t  lie  mourut  à  Chou- 
fay-fur- Loire  prés  Saumurle  1.  Septembre  14^4.  leur pojlertte aéte  rappwtiitom.  1, 
de  cette  hifi.  /.  1 1  ^ .  c^f . 
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l'outhieu  ,     f»r  le  tout  faut  tu  t . 
dt  gatttltî  A  un  éiuftn  d'*igtnt  cr 
ttntiltdt  S-Jogrmmeitu  ctailtt  i 
qui  efi  TdiKAniilie  ,4tt  î.  d'd-rnrj 
■j.iifamd'n.  j.  ^-O'i.&tiunib 
i'iT  qus  tjl  (irNÎeluo. 


XIV. 


UILL  AUME  de  Harcourt ,  chevalier  comte  de  Tancarvillc  .vicomte  de  Mclun  j 


Vj"  firc  &  baron  de  Montgommcry  ,dc  Varcnqucbcc ,  d'Ellrapagny  ,tlc  Noycllcs- 
fur-Mcr  ,  de  MonOreuil-Bcllay  Sec.  confeilier-chambcllan  du  roi ,  coiincrablc  &  cham- 
bcllan  hcrcdiiairc  de  Normandie ,  fouvcrain  maître  des  eaux  &  forets  de  France,  fit  fon 
tcrtamcnt  le  4.  Janvier  1484.  mourut  à  Monftrcuil-Bclby  le  17.  Octobre  1484.  &  y 
enterre  en  l'cglilc  collégiale  de  iiotrc-dame  qu'il  avoittondec.  Fojez  /mâriicUyJa/ss  la  ^ 
fuite  Je  telle  htjl.  chapitre  des  grands  nuitrcs  des  eaux  &:  forets  de  France. 

I.  Femme,  PERONELLE  d  Amboile,  fille  puinée  de  fcignctir d'Amboifc, 
vicomte  de  Thouars ,  de  Marie  de  Ricux  fa  première  femme.  Elle  ctoit  marice  avant 
J443.  &  mourut  fans  cntâns  le  2.8.  Juillet  14^  5. 

II.  Femme  jYOLAN Dde  Laval ,  veuve d'y*AM» de  Rohan,comtedePorhoet,  qu'elle  • 
avoitcpoufc  en  1445-  ctoit  fille  de ^«7 ,  comte  de  Laval ,  baron  de  Vitre     d\^fM  de 
Cretagne.  Lccontratde  fon  fécond  mariage  fut  pallc  à  Rhcdon  le  i4.Juillct  14J4.  Elle  • 
mourut  le  8.  Novembre  1487.  Voyeziame  4.  dételle  hijl.  p.  j6. 

1.  Marguerite  de  Harcourt ,  fut  fiancée  à  d'Alcnçon.comrc  du  Perche,  fils 
de  Jean  II.  du  nom, duc  d' Alençon ,  &  de  iW^r/f  d'Armagnac  (a  (cconJc  tcuimc, 
&  mourut  aufli-tôt  aptes  les  fiançailles  ,  fuivant  Eujlâche  le  Magncn  ,ik  Pierre  le 
Baud.  hifieire  ie  Br étante.  ,  • 

2.  Jeanne  de  H.ucourt , comteflc  de  Tancarville ,  baronne  de  Montgommerv  &  de 
Varenquebec ,  dame  de  Parthenay  ,  de  Monftreuil-Bcllay ,  d'Eftrcpagny',  &:c. 
cpoufa  par  contrat  du  10.  Juin  1471.  accompli  à  Angers  le  9.  Septembre  fuivant. 
Ken/  II.  duc  de  Lorraine  &:  dc^ar ,  fils  de  ferry  II.  du  nom ,  comte  de  Vaudcmonc 
&  de  Guilc  ,&  d  ro/W d'Anjou,  reine  de  Na(>lcs,de  Sicile  &  de  Jcruf.ilcm  ,  du- 
chcHc  de  Lorraine  &  de  Bar.  Son  mari  la  quitta  parce  qu'elle  ctoïc  peitie ,  ImJ/ué 
crinufible  d'avoir  desetifias  ,  fuivant  Hiehard  de  \i'al\'cbouTg,  pourcfpoulcr  par 
contrat  du  18.  Aouft  148J.  Philtppeàz  Gucldrcs,  fille  d'y<<A>^;&fd"Fgmond  duc  de 
Gucldrcs,&  de  Catertneàc  Bourbon,fur  quoi  il  obtint  le  j  i.Janvicr  1488.  une  bulle 
de  dilpcnfc  portant  confirmation  de  ce  Iccond  matiagc  ,  ad  objlruendum  ora  loquai' 
l/w», comme  porte  cette  bulle.  Jeanne  de  Harcourt  fit  fon  tcftamcnt  le  7.  No- 
vembre de  la  même  annc'c ,  mourut  le  lendemain  l.mscnfms  ,  ayant  élu  (a  Icpul- 
turcen  l'cglifc  collégiale  de  Nôtrc-Daniedc  Monllrcuil-Bcllay,  fiî  ii.llituc  héritier 
de  tous fes  biens  François  d'Orléans  I.  du  nom, comte  dç  Dunois,  &  de  Lon- 
gucvillcjoncouim.  - 
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HILIPPE  c!c  Marcourt ,  fcigncur  de  BonncflaMc  ,  d* Arfchot ,  de  Tilly  ,  5.'c.  chc-  ' 
valiec  icroitiemc  fils  de  JEAN  V.  du  nom,  comte  de  Harcouit,  &  de  BLANCHE 

Poaihieu , comcede  ^Kwai^tmmtimmebâ-Mwm ,  fiigt  i^t  nâquic au cMteau  (  xaceiAreidcu 
de  Harcouct  le  6.  Février  parugea  les  biens  de  h  fucccfrion  de  Ton  perc  (4)  avec  ^KtMétVkùmk, 
/^M  VL  comte  de  Harcourt  (on  ftcre  aine,  qui  lui  céda  Ic&cccrcsdcBonncftable  &  de 
Monicolaii ,  par  traite  pafle  pardevant  ]can  de  l'Hopiui  prévôt  de  Mclun ,  &  Jean  de 
£nnvillc  garde  du  fccl  de  cette  ptevôtcje  luiidy  i.  Octobre  1 J74.  fc  trouva  à  là  journée 
de  Rofcbccquc  &  à  la  pnlede  Bourbourgcn  t  jSi.  &  1582.  &  tut  reçu  à  Arras  le  14. 
Aoud  I  )8  j.  avec  ûxdievalicrs  &  quinzeéaifcxs,  fuivant  le  compte  de  Gwâ!i««r  d'il!-» 
fernetttrcforier  des  guerres.  (4)  Il  vivoit  encore  le  19  NovcaobEC  ^^XQ.VtfObf^x^  («)llegill»>dBU( 

U  frifue  de  thifi.  ie  U  mMfm  de  Hircntrt ,     la  Roque.  ia  wmgi 

Femme ,  f  H  ANNE  de  TUly ,  dame  &  héritière  de  Bcaufou,  de  Bcuvron ,  de  Tilly ,    •     '  ■ 
1^  debMoKe-Ceioy&c.  dWe  unique  de  de  TtUy^fd^oeux des  màacs  lieux  ><Sc 

àtGmUmttte  deTourncbufuc  mariée  avant  l'an  1  )8a. 

].  GERARD  de  Harcourt,  baron  de  Booneftable ,  qui  fuit. 

1.  Christophe  de  Harcourt , fut  chanoine  &  çhancciter  de  rcglife  cachcdiale  de 

•  Roiien  en  14 1  f .  confeillcr  &  confcflètir  du  mil  Gfrjcfa  VIL  (  b  ) 

3.  Jf.anne  de  Harcourt  ,  maric'c  r".  en  1400.  à  GuilLume  Braquemont  ,(cigncur 
de  Camptcmy  «  61$  de  GiUlUiont ,  lire  de  Braquemoac»  (cigncur  de  Sedan  &  de 
Ylorahiville  en  Ardcnnes ,  chevalier  »Ac  de  Miûie  dame  de  ûimprcmy.  i**.  i  Ggii' 
Un/ne  fdgncur  de  TroufTeau  ville. 

4.  Blanche  de  Hatcoucc,ncc  le  j.  Février  1370.  fut  mariée  par  traité  du  14. 
Mars  1400.  avec  de  Vieuxponc ,  dievalier  ,  baron  de  Neufbourg  >  fixe  de 
Courvillc,  de  Vilîcprciu  &:  de  Cliaillouc,  tué  à  la  bataille  d'AzincouttTan  141  f» 
^de y<'4»(îredeYicuxpont  j&  éejeame de  Vendôme,  dame  de  VMlcpieux. 

Charlotte  Je  Hsrcourt ,bîtsrde  de  Bmne(!ib!e  ,  f!U  nîtareUe  de  Philippe  de  H.ir- 
couit,ieigncurdc  Boxmcftabic  ,  r^0«/4  Gaibn  tcigncur  de  Sctocourt  ^  lc(^uci 
fîToiteni49o. 

XIIL 


(O  BtUeftotft, 


GERARD  de  Harcourt,  clievalier,  baron  de  BoancdaWc  .  de 


,  de  y^r  .vifrtu  ,  de  Beu- 

X.  l'vion ,  d'Atfdiot,  <5cc.  perdit  la  vie  pour  le  Icrvicc  du  101,  à  Ir,  bacail le  ii  Azincourt, 
*  l'an  I41f .  Ibivant  Engucrrand  de  Manmdcf ,  qui  l'appelle  Gttenrd  de  Harcourt.  rcym 
h  Roque, /tfjw  i.  ^  57.  tr  fleuves  tme  1 1  i.ptgf  7-  ■  <r"  f'ir.'.intes.  L'édition  de  cet 
ouvrage  par  M.  dit  rourrij  ,cn  1712.  porte  qu'il  roouiut  a  la  bataille  de  Vcmeuil  en 
Ï4*4. 

Fcnimr  ,  MARTF  Milcr  H- Gravillc   Hnmc  de  Lougcy ,  de  Saint  Oiicn  ^deGoul^ 
fille  dc^'  cAii  Miict  Y.  du  nom  icigticur  uc  GuviUcj^randpanncticr  &  gtand-dUBUcdcs 
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«itMleftrins  de  fnn»,8c  dey«CMf  deBdleognesttendic  hommage  éonc  veuve  de  la  A 

baroniiic  tic  Lougcy  le  7.  Odobrc  14^^.  &  vivoir  encorccn  1465.  '  • 

I.  JEAN  de  Harcourt ,  baron  de  Bonocftablei  qui  fuie 
3.  JACQUESde  H«KDucc,bafDn  deBeuyconjJmf  kiJkJitiiimufemtréfftrtu^ 
ëfris  §  IV 

3.  Mafcuerite  de  Haccourt,femme  1°  en  14}^.  à^Amtmrj d'Eftiflac, chevalier, jci» 
gneard'Erci(hcftdeCoalonge»>les-Royiux\  fikd'^AiMiw/ d'Eftiflac.  iP.éc&ijm^ 
tic  Fuygirault,  tcuyer ,  jvcc  lequel  c!!c  vtvoiccn  I4<?i.  14*? 2.  Se  14^4 

4,  Marib  de  Harcourt,  tcligieulc  en  i'abbayc de Foatevrault .  fuc ciuë^abbcûc  de 
Maigienval-<iax*NoBaiii$«arooefe  de  Soiflbnsen  1449* 


X  I  V. 


I 


ÎEAN  de  Harcourt ,  clicv.ilicr ,  baron  de  Ronncftiblc ,  de  Tilly  ,  Lctigcv  ,  &:c. 
piêia  foi  8c  homoiagc-liec  l'an  144^.  au  toi  Charles  VIL  de  la  baronic  de  Bcau- 
1  cenuë  de  ta  oourontie  a  caafe  de  b  vi comté  d'Auge,  &  rendie  aveu  fannéc fui-  . 
vante  de  fa  baronic  de  TiHy  ,  6c  Je  la  fcigncuric  de  Fontainc-îc-IIenry  ,  tenues  du 
roi,  à  caufc  de  l'es  vicomtcz  de  Cacn  &  de  Baycux,  par  lettres  données  à  Caën  le 
6.  Juillet  14^0.  Ix  roi  lui  permit  de  rkablir  8e  de  fortifier  le  cfaaftcau  de  Booneûa- 
RfiftfM  Hts  table' H  vivoit  encore  l'ja  «485.  &  croie  moïc  avant  le  r.  Mirs  i4''7 
<hict».cotiéi97.     I.  Femme ,  MARGUERITE  d  Eftoutcvillc  ,  hlle  de  Robert  d  ElloutcvjUc  ,  chc» 
|.M><k>  1^1.  ir  ^|.^  ^  feigneur  du  Bouchet  en  Vendomois,  6c  de  fMu  de  5.  BrifToutdame  <fefai  c 
*   '  îcrrc,  mouruc  farK  cnfiins.  ^ 

IL  Femme,  CATHERINE  d'Arpajon  ,  fille  de Jem  feigneur  d  Arpajon ,  vicomte 
de  Laotrec,  6c  de  timdu  de  Chauvigny,  futmaciée  p«r  contras  du  10.  Aoik  I4f% 
Se  Çii  Ibn  leftamenc  écaoc  veuve  le  Vendredy  7.  Macs  14  87.  dans  lequd  dk  nomme 
ics  cQÊins. 

1.  FRAKC.01S  de  Haieonn  ,  l^ran  de  BonocOaUe,  qui  Tult. 

•  Philippe  de  Harcourt, batond'£fcouchc',dc  S.  Oufn  ,  fcigneurdcBarou,  Barnc- 
ville,  Elticrcs,  CoilTel,  Goul,  Sonevilie,  AiuievlUe^Tonncvillc  Pcrqucs, 
plaidoit  avec  (es  frètes  en  la  eour  de  l*£clùqtticr  de  Normandie  en  1490.  8e 
1497.  contre  Louis  y  feigneur  éc  Gfaville  ,  dmiral  de  France,  pour  la  fucccf- 
■fion  de  Mme  de  Craville  leur  ayeule,  U  contre  Louis  Bigars,  chevalier ,  pour 
celle  de  la  maifon  de  Toumeim.  Iteft  encore  mentionne  dans  les  reg^Âres  de  O 
la  même  cour  des  annc'cs  lyoï.  1  joi.  i  joj- 1 509.  &  1511.  obtint  le  itf.  Mars 
de  la  même  année  des  lettres  royaux ,  dans  Icfqucllcs  le  roi  Louis  y^W,  le  qua- 
life  finAné^ifiièêi^.  I^feei.  i.  ir/^Ayff.  A  ibMailôn  de  Harcourt  par  la  Roque, 
/  X.  cl.'.ip.  fiii.f.  879.  érc. 

\,  Femme,  F»AM^oiS£  de  Marcul ,  dame  de  Sortevillc  ,  d'Anneville , Tour- 
neville  8e  Perques  en  Coftentin,  veuve  de  N.  fêigncuc  de  Forgemont,  fille  de 
Guy-,  h.iron  de  Marcul,  feigneur  de  Pranfac  &  de  Villcbois  en  Angoumois,  &: 
de  PhtUm  PayncI ,  dame  d  Olondc  lue  mec,  fut  mariée  en  14<S7.  &  mourut 
6ms  cnnns.  E 

IL  Femme,  Isabeau  de  la  Motte  ,  fille  de  Jan  de  !,i  Moite,  c'ciiyer,  feigneur 
a  Motrc-Fouquc ,  &  fccur  de  RaU  Icigoeur  de  la  Motte* Fouquc  ,  elle  croit  veuve 
le  is-  foillec  1517.  qu'elle  plaidoit  au  parlement  de  Roacn ,  au  nom  deBflnv- 
venlitre  de  Harcourt  (on  hls  en  fiipplc'mcnt  Je  partage  Elle  fs  remaria  à  Irtn- 
fois  ,  feigneur  de  Montagu ,  veuf  de  mbe  de  la  Fcincrc,  fils  dejetu^  feigucur 
de  Moniaga,8e  èerra»çoife  Osber  de  Bnicheville. 

BoNAVFNTURE  dc  Harcourt ,  ccuycr, baron il'Efcoiichc,  de Lougcy  8;  S.  Oiiën, 
feigneur  dc  Baiou  ,  Barncvillc ,  Goul  ,  Libères  Se  Guay  ,  cil  nommé  dans 
les  regiftres  du  parlement  de  Rouen  des  années  is27>  1528.  Be 
mourut  ians  cnfans.  f  'ûyez.  ibii.  ch.  IX. 
3-  Nicolas  de  Harcourt ,  baron  dc  S.  Oucnj  ic^ocur  dcCuye,de  Barette,  ^. 
Nahé ,  Abbeville ,  Seuvray ,  6t&  protonotaite  apottoliqite ,  arcbidliae  6c  trelb-  • 
tier  de  l'cglifc  cathcJule  Je  Lidcux  ,  pjrtJi^c.i  avec  fcs  frcrcs  en  ijoi.  6c 
eft  nomme  dans  les  icgiilrcs  du  parlement  de  Rouen  l'an  1527.  &  1528. 
4.  Je  AN  de  Harcourt ,  chevalier,  feigneur  d'Auvillers ,  d'Efcorbon ,  dc  S.  Aubin , 
à.c  î.iiiU  Àî-îrtin  de  .Salbii,  de  Rcpcntigny ,  «Je  H;:m.u<:,  de  Vienne,  de  Mai- 
lonncllcs  lut  Adion  ,  de  Marncaux,  dc  Savcnay  ,  dc  Bonncmailon  ,  de  Lam- 
betviile,  de  Ptannes ,  d  Aunay,  de  BacbiocSy  de  Lungou»,  d'Eftcdiim  ficde 
Vaugtis.  rtfU'ékd.  sk.  Xi.  Femme 
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A  .  Femme  MARcuEaiTii  de  Bacariiay»  fiU*  aînée  Se  hcriticirc  d'ylntamtdc  Batâinay, 
{cigneur  de  Va^is  »  batUy  de  Gaen  »  fic  de  Amn-de  Houlkfitft dvne  de 
Hamacs. 

I.  Thomas  de  Harcourc  ,  (dgnear  d'AnVÎllcrs ,  d'Ffcorboii  ,  &.c.  mort  Tans 
cnfoiii.  . . 

II.  F&AN^ouE  de  HarcouiC)  danic  de  Hamats,  moiuut  jeune  avaDC  fa  pere 
8r  raéte. 

5.  J  A  C  0^(7  E  S  de  Harcouit^baton  de  Loug^ ,  tige  des'lêigineuis  d'Olonde» 
raM«rtex,  ej-/fres  §.  Ili. 

6.  MAftcaEAiTB  de  Harcoait,  mariée  en  1474.  à  Jêm  d'Eftoateidlle  ,  fcigncur 
5        de  Ccmon,  (ils  de  Robert  li'Fftourcvillc,  feignenr    Âuflcbofc  >  6t.  de 

de  (àiiuc  Bcuvc  ;  iuivaut  Purre  Lowvet. 

Guillaume  de  H  irc  i:r ,  ccujcr ,  hitard  de  UmM^Mt-,^  mnmé  dm  m  r^rt, 
de  PEthi^Hitr  as  ieuen  de  l  «nnte  14^7. 


Dt  gutults  il* 


XV. 

FRANC.OIS  de  Harcourt  ,  chevalier  ,  baron  de  Bonncftablc  &:  de  Sailly ,  fci- 
gncur de  Tilly,  d'Efcoumoire*  de  Cuye>  de  Hotot,  de  S.  Hilairc  >  de  fiame- 
~  viUc,  de  Hablouviile  ,  de  MireviUe,de  CoartdUes  6c  dè  Montcollan,  eue  de  longs 
difleiends  avec  (es  frères  touchant  leurs  partages ,  vendit  par  contrat  du  10.  Aouft 
■  14S9.  ÀM^/r  homme  Jean  Gillain,  écuycr  »  Ici^cuc  du  Portmauvoiûa  un  iicf  alTu  à 
iSamevUle  en  Aoge  »  rdevanc  de  la  terre  du  Pin ,  &  émit  mort  avant  ij  18.  Y^foi 
il^.  châf.  IV. 

Femme  ANNE  de  S.  Germain  ,  dame  de  Hablouviile  »  âllc  àAitbert  de  S.  Ger- 
main ,  ccuycr ,  fcigncur  de  Ranncs ,  d'Afeebec  ft'de  N . . .  de  iGougeule*de-R(nivitle  > 
avoit  lebitt  de  (es  cr.  fan  s  en  iyi8, 
£     I.  LioT  de  Harcounj  baron  de  Bonneftable,  mourut  jeune ,  Se  loiûa  bciiticrcs 
(es  deux  fours. 

t.  ]ea>4Ne  Je  Harcourt  ,  dunc  de  Bonnrf>ablc  ,  t!c  LucJ  ,  Tilly  ,  Ncubourg  » 
Ôrtc,  Courbon ,  Maulcvrier,  Gacl ,  HabbuviUc ,  Mircvillei  QuctcvilJc,  Cout- 
ceilks  &  Vaux,  épouû  Cimrfer de  Coefines  ,  baron  de  Luoê  £e  de  Neubourg* 

,  vicomte  de  S.  Nazajrc,  fcigncur  d'Ortc  5:  de  Cùurbon  ,  fîls  deiVïr^deCoe^ 

mes ,  dont  elle  fut  la  |jremicre  feaunc  îx.  uiuurui  Ua^  caians. 
3.  Gabriele  de  Harcourt ,  dame  &  héritière  de Bonncllable,aprcs fa  (ôcur, de 
Tiîly,  &:c.  cpoufa  l'.iii  i pfi.  par  c'ilpcnfc  du  pape  C]c:r.cnc  VII.  Charles  de 
u         Coclmcs  ,  veut  iie  j^f^ww' de  Haicourt  la  iœur,ciic  en  cul  1.  Tvi-  ^rc  de  Coclxncs, 
^         diailclUinc  de  TiUyt  mariée  1°.  à /««iduPIeOis,  feigneur  de  1 1  Eourgonnictt. 
1".  à  odet  d'Avaugour',  A\t  de  Erets^jit ,  co:nrc  de  Vcrtm  iS;  de  (>ocllo,  &:c. 
hls  de  FrAafots  d'Avauguut  II.  Ju  110m,  comte  de  Vertus  &  de  Modelant  (X ki- 
tanic,auqad  çlte  porta  le  Vicomte  de  S.  Nazaire ,  ccrhme  il  a  été  dit  tome  1.  de  cette 
hijl.  p.  470.    II.  Louis  de  Cocfmcs, baron  de  Liicc  &  de Bonneibbic >  qui  laifla 
A'Jnne  de  Piflèleu  Jem  de  Cocfmcs  ,  baron  de  Lucc  &:  de  Ton  iclbblc,  tué  au 
ficge  de  Lcdgncm  en  1J74.  (ans  cnfans  ,  ^Jeanne  de  Cocln>c$,  hctiticrc  de 
Lucc  5:  de  ISonncllablç.  «  nutiéc  1*^.  À  Loms^  Icïgncur  de  Montafié  en  Pied- 
mont  ,  f  Liis  à  Frtttfoh  de  Bonibon ,  prince  de  Conty  ;  de  (on  premier  mariage 
fortiicnc  l'rbiHiiâ  de  M«nt;ifîé  dcccdcc  lun^  ciit.ins  Je  I.ciiis  àc  la  Chaftrc ,  ba- 
ron de  la  Maiibnforcs  ouicchal  de  Fiance  ^  GouvciQcui:  de  Bcrry ,  &  Âme  de 
Tme  r.  N  X 


m    ninonu  GÉNBALQcnqgE  fit  cHRONou 

UmSbM,  hoMtn  ét  Lëcéi,<l»  BafteftaUe,  iU.  qui  époufr le  i^.  DcccmBre 

itfoi.  Chitrlts  de  Bcnirbon,  comte  de  Soifîons,, grand  maître  de  France,  dont 
«Ue  eut  Lom  de  Bourbon,  comte  de  Soiflbns,  grand  maîtic  de  France*  tué  à 
.    U  braide  de  SédtA  «b  1641.  Leuife  de  Anhbon,  faaMt  dfe  «919  d'Orléans , 
•    duc  de  Longuevillc ,  Se  Mârie  de  Boutboa ,  veuve  de  22«iMr>/hwptr  de  Savoyc, 
Prince  de  Garignan. 

$.  m. 

SEIGNEURS  DOLONDE. 
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JACQUES  de  Harcourt ,  chevalier , baron  de  Lougcy ,  d'Efcouchc  &  de  S.  Oucn , 
fcigncur  de  Juvigny  ,  &c.  cinquième  fils  de  JEAN  de  Harcourt ,  fcigncur  dcBon- 
nelbblc ,  &  de  CAT£RIN£  d'Arpajon  (a  tëcoade  iÇcmnte  »  mmitmei,  d-dcvaut  f.  ^ 
141-  part^ea  avec  fes  frnes  en  lyox.  &  i$o2.  ik.  eut  pout  H  pt^rks  ferre! 
d  Auvrcchcr,  de  Juvigny,  de  CoilTel, dtf Lignenjllet,  cTEguUbhK deMupeitttû» 
il  écoic  mort  avant  k  1.  juillet  ij$o. 

'  Pemme,  ELIZA^ETH  Bouchard  d^Aabeterre  >  dame  d'OIonde ,  de  Sortevîlle , 

d'Aunevillc  Se  Tourncvi'lc,  (lllc  de  Louis  Bouchard»  baron  d'AiibejbSrte» dit  le  D 
'UiUcr  fms  rm$chtt  &  de  Marotte  de  Mareuii. 

I.  CHARLES  de  Hareoiiri ,  baroa  d'Olonde  «qui  fuie.  # 
A.  Jacques  de  Harcourt ,  bvon  de  S.  Otten ,  feignéuc  deLouge^  eft  if  ^6.  pti»' 
tonotaire  apoftolique. 
^    NiootAS  de  Harconrct  baron  d'Efcouchc  ,  fcigncur  de  louj^,  de  la  Veit' 
trouzc  ,  de  \i  Follctierc,  de  Viganm^c? ,  5:c.  pavfagca  avec  les  ficfcs  le  ;i. 
Janvier  I$j6.  &  tianiigea  avec  Blizabctb  d  Aubcccrre  (n  mcre  le  jcudy  2}. Jan- 
vier foivant  il  âvoit  le  11.  Février  1587.  la  gardé-Adble  des  enâns  de  /terr^de 
Harcourt  Ion  neveu. 
1.  Fcnunc  >  Marie  de  Souvrc  j  veuve  de  Gtiles  Auvc  >  (cigncur  de  la  Vencrouzc, 
fille  d'ÀHtme  de  Souvré  ,  feignent  dé  Gervailè' ,  &  de  FfMff^dc  Befziau,  E 
dame  de  Courtenvaux. 
Jl.  Femme, Claude  de  Tilly ,  fille  de  î^.  de  TiUy  ,  Icigoeur  de  BUru. 

l»  Umain  de  Harcourt ,  Jcigncur  d'Efcouchc , de  S.  Oucn  &  de  Lougcy  , ayant 
ctc  acciifc  de  fauffctc  fut  condamiic  p.u'  .liiûr  du  ^ratid  confcil  a  avoir  li  . 
tête  tranchée  à  la  croix  du  Tiroir  ,  où  cuac  coniuic ,  Jacques  de  Haitourt  , 
marquis  de  Bcuvron  fon  coufin,airtfl:c  de  Cktrles  de  Harcourt  (on  frcrc  ,rcn- 
Icv.i  Se  le  remit  au  Forn  rc'vûitie  ,  d'où  il  loriit  après  s'être  julUfic  ,&  mou- 
rut peu  aprô  de  à  f.cjre  S.  F  Allier  ,  fans  avoir  été  niarié.  f'tjes,  la  R.oquc, 
kijhire  de  Harcourc ,  tome  I.  liv.  X.  ch.  XLI. 

II.  Chakles  de  Harcourc, fcigncur  de  Lougcy. 

I I I.  Emzabbth  de  Harcourt ,  dame  de  S.  Oucn. 

IV.  Catherine-Angélique  de  Haicoutt,  baiDiincdc  Lougcy,  d'Efcouchc, 
&c.  épousa Itm  d'Erncville  feigncui  dcGauvillc  fie  de  la  Cnezc.  £Ue  6c  de* 
cbccr  oui  ton  mariage ,  Ton  maci  n'y  vouUnc  coh&ntir  l'allicgca  dans  le  château 
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de  Lougcy  ,  après  la  mort  duquel  elle  demanda  fon  doiiairc  prétendant  n'avoir 
point  ctc  Icparc'c  ,  ce  qui  lui  (az  contdU'  par  les  frères  de  Ion  mari. 
^.  Jean  de  Harcoiirt,  feigncur  de  Juvigny  ,  de  LigiicroUcs ,  la  Bazoquc,  8l'c.  fiit 

cicvé  jcane  près  de  Charles  duc  d'AIcn(,on ,  dont  il  fut  diambcllan. 
Femme,  Anne  Anreray,  fille  àcGeofroj  Anzeray  rcigneurdc  Courvaudon ,  &  de 
Jtcquethu  ThibouT. 

I.  FfA>r«iOi5E  de  Harcourt ,  daine  de  Juvigny ,  femme  de  NmUs  ^  feigneur  de 
Bcnncvillc»  fils  de  Gilles  de  Bcnncvtlle  Icigncur  de  Grainvillc  &:  de  Précaire, 

de  Cathrrtpe  Pcrreaii. 

II.  lACQUELiNEdc  Harcourt  dame  de  Précaire, desGranges,  ifc.  époufa  ffiwry 
de  Benncville  Icigneur  de  Précaire ,  frcrc  de  SicoUs  de  BcnncviUc  Ion  beau- 
frerc. 

j.  Marguerite  de  Harcourt,  mariée  par  contrat  du  27.  Oclobrc  ijjS.  à  (74- 
briel  de  Vaflf,  baron  de  la  Forcfl-Auvtay ,  feigncur  du  Vcy  ,  du  Mefhil-Patry, 
Mclhilhermer,  Martragrry,  de  Bcny,  S.  Philbcrc  ,  &c.  fils  de /m»  de  VanV , 
feigncur  de  la  Forcft,  ûc  de  Msrgiicnte  de  S.  Germain. 
6.  Marie  de  Harcourt,  cpoufa  François  y  feigneur  de  Beauvais ,  dont  elle  ctoic 
▼eiivelc  I?.  Décembre  1^71.  1".  Ssnnari  Ac  (aime  Marie ,  (eigncur  dcfainteMa- 
ric-la-Robcrt  «i;  de  la  Grartonnicre,  fils  àcSonrun  de  Ijinic  Marie,  &  àcïrm- 
fei/è  Coignon,  dame  du  Bois  de  Commcaux. 

XVI. 

CHARLES  de  Harcourt,  baron  d'Olonde,  feigneur  d'Auvrcchcr,  de  Juvignv, 
lVc.  chevalier  de  l'ordre  du  Roi ,  traiiligea  avec  fa  mcre  le  premier  Juillet  1551, 
&  partagea  avec  les  frères  le  24.  Janvier  isj6.  il  aflîfta  l'an  15J7.  à  la  convocation 
des  nobles  &  tenans  ficfe  en  Normandie,  &  rendit  hommage  au  Roi  par  Andrc  d<? 
la  Barre  (on  procureur,  au  mois  d'Octobre  IJ71.  pour  la  feigncuric  d'Auvrecher  rele- 
vante du  vicomté  de  Cacn. 

I.  Femme,  MICHELLE  de  Longucval ,  fille  de  Pierre  feigneur  de  Longucval  ,dc 
Landas  &:  dç  Ham ,  &  de  CabrtcUe  de  Rochcbaron  ,  fut  mariée  par  traite  du  j .  Juil- 
let IJÇO. 

1.  PIERRE  de  Harcourt  L  du  nom,  baron  d'Olonde,  qui  fuir. 

2.  Rtne'  de  Harcourt,  feigncur  d'Auvrcchcr  en  1585.  mort  fans  alliance. 

3.  MiciiELLE  de  Harcourt,  femme  de  Philippe  de  Nollent ,  feigneur  de  Bomban- 
villc,  fils  de  Jem  de  Nollent,  &  de  Gillmie  de  (aime  Marie. 

II.  Femme,  GILLONNE  de  iaintc  Marie ,  dame  du  Bois  de  Commcaux,  veuve 
de  Jedrtdc  Nollent,  (eigncur de  Bombanvillc,  fille  de Somur/ de  faintc  Marie  ,  feigneur 
de  fainte  Marie-la-Robcrt ,  «Se  de  Fnnçoift  Coignon,  fut  mariée  en  isjtf. 

xvn. 

PIERRE  de  Harcourt  L  du  nom ,  baron  d'Olonde  ,  feigncur  d'Auvrecher  ,  Je 
Tilly,  de  S  Pierre ,  de  Vcrolles ,  de  la  Fre(naye ,  de  Canville ,  A:c.  fit  partage  des 
biciis  de  la  luccclTion  de  (on  perc  avec  René  de  Harcourt  fon  frère  le  jeudi  5.  Mai 
Ij8j.  &  mourut  l  an  1587. 

Femme,  CATHERINE  de  Mainbcville  ,  fille  de ^-ir j««  de  Mainbcvillc  feigneur 
E  de  Bourncl,  de  Martainville  «Se  Marbcuf,  &:  de  yWjr/f  Margucrie  dame  de  Cornières 
&  de  Vidouvillc  ,  fut  mariée  par  traité  du  8.  Janvier  1J77.  &  avoir  le  n.  Février 
1587.  avec  NtcoLis  de  Harcourt  (cigneur  d'Efcouché  ,  oncle  de  fon  mari,  b  garde 
noble  de  (es  cnfans. 

1.  PIERRE  de  Harcourt  II.  du  nom,  baron  d'Olonde  ,  qui  fuir. 
.  2.  Jaci^ues  de  Harcourt  chevalier  ,  feigncur  d'Auvrecher,  fit  un  échange  le  12.' 
May  16  3  3  avec  Jacques  de  Chenncvicrcs  ccuycr,  feigncur  de  Courdavid ,  fi: 
mourut  culuuc  lans  alluncc  des  blcilurcs  qu'il  avoit  remues  en  la  guerre  d'Al- 
facc. 

5-  Elisabeth-Gilohne  de  Harcourt,  femme  de  iV/«i^;  joulian  feigneur d'A- 
nionvillc. 
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p. 


lERRE  de  Haicoiirc  II.  du  nom  ,  baron  d"Olondc,  Je  S.  Oucn  &'  de  Lou- 
gcy ,  leùDieuc  d'Auvtcchcc,  dc^S.J'icrrc,  de  Vcrollcs»     Tiily  j^dc^CanwUc, 


^  CraconviUe,  de  Fierville  ,  de  Guihebert,  de  S.  Brix,  &c  bapri(i&  le  21.  Avril 

1584.  chevalier  de  l'ordic  du  Roy  en  eut  aétc  le  tG.  Novembre  1624.  de  la 

xqncTeuation  de  ics  tiucs,  Se  obckit  en  1641.  main-lcvéc  de  la  laiûc  de  ks  hçèi  » 
«piciftédéclaTéd^atictennenoblGfre  par  oidomunœ  de  Charles  le  Roy  delà  Pocerici 
intendant  de  Cacn ,  il  mourut  l'an  1648. 

Femme,  MARIE  de  Briroy  dame  de  FierviUc,  féconde  fille  de  Nutlts  de  BnroyJ,  - 
fôgneordé  FietvdlefaaiondeNdiott.&delïîawdeThieavillediinedeGiiî^^ 
fiic  mariée  par  traité  du  17.  Janvier  1614- 

I.  JACQUES  de  Harcouri  II.  du  nom,  baron  d'Olondc,  qui  luit. 

±.  Nicolas  de  Haiooatc  (èigQeur,patnm8e«cuTéde  FtenriUe,vivDken  i6j$» 

5.  Jean  de  Harcourt  baron  de  Lougey  en  i<<n- 

icmmc,  jAOiyEnNH  de  Ecnnevillc  dame  de  Juvigny  &  de  Maifoocelles ,  iilledc 
JéKfKcs  de  Benneville  (eigncur  de  Bcnncvilic  &c  des  Granges/  coa&iller  au  parie* 
ment  de  Roueu,  U  de  Jâtiptime  Malet •CcalincnU  fot  tuait  cntse  ancres  en* 
fàns  de 

JacqOM  de  Harcourt  fcigncur  de  Juvigny. 
4.  Guii  LAUME  de  Harcourt  leigncur  de  Caovillei  eft  lucntioimé en  deux  titres  q 

du  XI.  May'*i6j2.  &  ic.  Mars  i6j}. 
j,  Pierre  de  Harcourt ,  prieur  de  S.  Jean  de  Montrond ,  croit  fous  la  rutellcdc 

Msrie  de  Briroy  fa  mcte,  luivanc  un  accord  fait  entre  fies  trcrcs  le  11.  May  i6^u 

o'a  il  efl:  nomme. 

«  6.  Antoine  de  Hatcojrr  fcigncur  de  facaur,        fiwte  gemeâo  de  Kmre 
Harcourt,  £e  mourut  jcuHc. 
7.  te  Si  SozaMnb     FkançoisV  de  Harcourt  >  rdigieulb  hofpitaiieies  à  Coa- 
taiKes. 

$.  JacqubliMB  de  Harcourt ,  femme  de  Triofàs  de  Montfiquet  ecuyer ,  feigncur 
de  S.  Simeon ,  fîts  de  Ijniis  de  Mootfiquee  lê^neur  de  Montigny ,  &  de  Jeamc  du 

Caflcl  Iiciicicrc  de  -S.  Simeon.  P 
10.  Coi.4M£  de  Haccouit  iuaiiçc  à  Mith«l  Hérault»  iëigneurdclaBcnallicrc. 

XIX. 

JACQUES  de  IfarcourtII.  du  n<Mn,  chevalier ,  baron  d'Olondc  «£  de^Nehou* 
fcigneur  d'Auvrccher,  Guihcbcrt,  Coulomby,  Gotleville,  faintc  Colombe,  Par- 
couru, partagea  le  zo.  Juin  165  i.  avec  fes  6crcs  la  fiicccUion  de  Cttherint-Ange- 
Jfnr  de  Harcourt  dame  de  Lougey,  &  prouva  ûnoblefle  en  1656.  devant  les  com^ 
iniffairc<i  de  la  cour  des  Aydes  de  Normandie,  eneiecutian  de  la  déclaration  du  Roy 
dms- Mars  i^îJ. 

Femme,  FRANÇOISE  de  S.  Ouèn  dame  de Parfouru ,  fille  de  JtmèbS.  Oué'n»  ^ 
fcigneur  de  Magjiy  ,  Mondcfcrt ,  &  Fre(bay,  hc  d'Jdriam  de  Vatignies,  &c  mariée 
|iai  coniuc  du  14.  Janvier  1648. 

1.  PIERRE  de  Harcourt  III.  du  nom ,  bann  de  Nduo,  qui  (nie. 

2.  Jean  de  H,irc"'!it  fcigncur  de  Guihcbcrt,  morr  jainc. 

î. Jacques  uc  îi-iicourt,  baron  d  Oloudc  chcv.ilicr  ,  Icigiicur  de  S.  Gilles, 
femme  ,  Maf-if.-Marguerite  des  Maires,  veuve  de  René  Poirier,  feigneur  de 
Carteville,  Hlle  de  J ean-Frm fois  des  Maites>  Se.  daMme  Gollclin,  lut  maiiéc 
pat  contrat  du  11.  Novembre  1^73- 
,   S*  Marie-Marc;  iMT F  de  Harcourt,  née  le  jo.  &baptifcc  le  51.  Décembre 
'  dans  tcglife  de  liaiQt  Sauveur  le  Vicomte  *  iutjreçùc  aux  demoiTcUes  F 

de  faint  Çyr ,  dans  le  parc  de  Verhillcs  en  itfSS! 
3.  Mari E-AcN£'s  de  Harcourt,  b^ifée  le  ai.  Juillet  itfSo.  fût  rcçûëàlainf 
Cyrcni688. 

4.  TamMbcuy  de  Harcourt  fagnenrd'Anvtechec, 

5.  éc    Makib  &  Maobuihb  de  Harcourt,  vlvoieaten  itfSo, 


XX. 
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PIERKE  de  HnoMRt  III.  ao  deNdioa>(êieiieat  Kfann 

dOlondc. 

Femme ,  BONNE-MARIE  Thomas  ,  Aile  de Jesn-fr/oiftis  Thomas  chevalier,' 
fdgaeur  d^EicuiflevîUe,  &  de  SUrpmU*  Looec ,  iâk  mariée  pot  ooncnc  du  |o.  Dé- 
cembre 1672. 

CHARLES  de  Hatcourc  baron  d  Olonde ,  qui  fuit. 

C 

XXL 

CHARLES  de  Harcourt  baron  d'Olondc  ,  IcigneilC  de  Ficrvilie  Ac  d'Elcniflé- 
villc,  fût  baptilé  en  b  pareille  de  CanviUe  Je  9»  [vin  v(tj6,it  icçtt  pige  d»' 
'    la  grande  ccariedu  roy  en  1690. 

Femme  ,  MADELEINE  de  Fcanquetot  de  Çoignics.  (îrur  du  marquis  de 
Coignies ,  chevalier  des  otdres  du  soi  »  Uenceoiint  gênerai  de  lies  armées  &  gêne- 
rai des  dragons ,  <îlle  de  Mthtrt 'Jern- Antfme  de  mnqaetoc  comte  de  Coignies, 
licutcnant-gcncral  des  armées  du  roi,  gouverneur  &  bailly  dcCacn,  dircélcur gcnc- 
D  ni  de  la  Qtvalerie  icgcrc,  &  de  MârU  •IréMfùfe-llrimt  Gpyoa  dç  M»ignons  tue 
narûfe  k  I.  F6rckc  1703.  ' 


7imeV. 
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JACQUES  d©  Harcourt,  fcigneur  &  baron  de  Bcuvron  ,  de  Beaufou  ,  delà  Motte- 
Cdny,  dcGnmbjfc,  &c.  Iccond  fils  de  GERARD  de  Harcourt,  baron  de  Bon-  A 
neftablc,  &  de  MARIE  Malet  de  Gravillc  dame  de  Lougcy,  tl  a  ttt  dit  ci- 

dcvxHt  pâg.  140,  fit  hommage  au  roy  le  4.  Mars  14 J7.  pour  Icsbaronics  de  Bcaufbu, 
&  de  Bcuvron,  tenues  du  vicomte  d'Auge ,  &  en  rc  idit  aveu  le  ii.  juin  1458.  com- 
parut entre  les  nobles  du  baiHiage  de  Rouen  en  I  Echiquier  de  Normandie,  tenu  en 
14^).  &  1490.  Il  confirma  l'an  148}.  le  don  que  GailUmeltc  de  Tourncbu  darac  d'Au- 
villers,  avoic  fait  à  l'abbaye  de  Notre-Dame  de  Batbcry  ,  &.  étoïc  mort  en  1497. 
Voyez,  U  Roque ,  htft.  de  Harcourt  tome  II.  liv.  XI. 

Femme,  MARIE  de  Ferriercs,  dame  de  Frcfnay-ia-Mcre  ,dc  Bailleul,&  du  Tuif, 
fille  de  Jean  baron  de  Ferriercs,  feigneur  de  Preaux,  de  Dangu,  de  Vibraye,  cham- 
bellan du  roi ,  &  de  Jemne  de  Tilly ,  dame  de  Tibouviile  ,  furvdquit  à  fon  mari. 

I.  CHARLES  de  Harcourt,  baron  dcBcaufou  &:  de  Bcuvron  ,qui  fuit.  B 
X.  Jaci^ues  de  Harcourt,  baron  de  la  Motrc-Ccfny  &;  de  Grirabok  ,  lervit  en  Itilie, 

en  1502.  &  mourut  fans  avoir  ctc  marié. 
3.  Jean  de  Harcourt ,  eut  en  partage  la  terre  dcFontaincs-Ie-Hcnry,fut  lieutenanc 
pour  le  roi  au  bailliage  de  Cacn ,  «S:  capitaine  des  nobles  de  ce  bailliage  ea  i  J  i  j. 
&  fcrvit  à  la  dcfenfc  de  Thcroucnne  &  de  Tournay. 
Femme,  Jeanne  de  (aine  Germain,  dame  d'Afncbcc,  de  Brioufe  &'  de  Rannes , 
fille  puinéc  &  héritière  à'Aubcrt  de  S.  Germain  chevalier ,  baron  d'Adiebec ,  & 
de  Jeanne  le  Veneur. 

I.  Pierre  de  Harcourt , baron  d'Afnebcc,  licutcnant-gcneral  pour  le  roy  en 

^    Normandie  S<.  capitaine  d  Ivoy  en  I5  52.  mourut  en  ij7j.  Uns  ailans  dcM*'  C 
delene  àz  Lenoncourt  qu'il  avoit  cpoufée  par  contrat  du  i%-  Juin  iH4'  clic 
croit  fille  A' Henry  II.  du  nom,  (cigneur  de  Lenoncourt,  baron  de  Vignory, 
&c.  te  de  Marguerite  de  Broyés.  Voyez,  tome  II.  de  cette  kijloirt ,  pag.  59. 

II.  Ffanço isE  de  Harcourt,  dime  de  Rannes,  d'Afncbcc  &  de  Brioufe ,  après 
la  mort  de  (on  frère  ,  époula  1°.  André  Icigneur  du  Pont- L'el langer  .  Renée  du 
Pont  -  Bellanger  leur  fille  porta  les  baronicsdc  Ranoes  &  d'Afncbcc  dans  la 
mailbn  d'Argougcs ,  par  Ion  mariage  avec  Jacques  d'Argougcs  (cigncur  de 
Gratrot  Se  de  BrainviUe.  1°.  Jacques  Thcfart  1  I.  du  nom,  leigncur  des  Ef- 
f.irs ,  baro.i  de  Tournebu ,  fils  ahic  de  Thcfart  (eigncur  des  Ellàrs, 
&  de  Jeenne  de  Moiichy-Scnarpont.  £llcfuc  la  féconde  femme.  Voyez,  tome  II. 
de  cette  htjîoire  ■)  pag.  36. 

iii.  Anne  de  Harcourt,  darac  de  Fontaincs-le-Hcnry ,  femme  de  Jean  dclAo- 
rats  leigncur  de  joderais. 
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tr.  )ac quiuHs  de  Harcoart ,  iSAst^St  de Siint  Salpice de  Rennes ,  mourac  le  5-. 

'  ^  Décembre  1577.  VojtzGai.  Cbrift.  edtt.  dt  \6^6.  ttmelV.ptg.  Sys 

4.  JsAt^NE  de  Harcourc,,<ianie  de  U  Court,  d'Argcnces  &  de  Fcaoquevillc,  c'poufa 
par  oontracda  i«.  Mus  1482.  Imûs  de  Fougères,  (cigneurde  Rormenti , clum- 
ïîcllao  An  rni,  vicomte  rfc  Cacn ,  lequel  ïcfh  le  8.  Juillet  lyis.  ?^  nomma  poi:r 
cxccuccur  joachm  de  Fougères  chevalier  licigncur  de  VilUers  Ton  neveu,  llétoic 
£b  de  Emu  de  Fougères  >  letgnêur  de  h  Vau  8c  da  Pleflis  de  Foagef  es ,  te  de  Gmtw 
grtte      Coùc ,  dame  de  Rolmcnil. 

]^  5.  Blanche  de  Haicourt ,  tcmmc  de  GHtiùutmt  fcigneurde  Bethevillc  fl£  de  Hcri- 
toc,  fils  de  /«H»  (eieneur  de  BetbcviUe,  &  àcjtame  Vipacc»  &  faere  de  iMkrif 
de'BcdicvilJetinaj6cày<M>deHauCejiKt>  IdgpeucdeFemqacs&^Foiiriiec. 

Fils  nanitdl  de  J«tf$ei  ie  Hmmf,  hrm  de  Se&vrm. 

Cabrikl  itâtari Uar€mn y  àii  ie  kjtird de  Jtllf  ^  dont  h  po&oMéksi  isofoc^ 
tdecî-apKs$.VL 

C  '  XV. 

CHARLES  de  Hareoort ,  chevalier  , baron  dcBeaufbu  &  Ae  BcuVron,  fc^gncuc 
de  Ja  Mono  -  Celny»  de  Griinbolc,  àcc.  foc  élevé  auprès  du  roi  Charles  VllI. 
duquel  il  fut  <cuyer  tranditnt  en  I49«.  fit  partage  avec  lès  fieres  des  btens  de  la  (uc- 
ccffion  de  leur  pcrc  le  7.  Novembre  i^^S.  &  cft  nommé  djns  les  rcgiftres  de  la  cour 
de  l'Echiquier  de  Normandie  en  ijo©.  &:  1507-  Jlfc  trouva  en  ijoi.  en  l'armccque  le 
Roi  envoya  en  Italie,  oùil  lérvicen  toutes  les  occafions  qui  s'y  prefeniereot ,  &  par- 
Vcnlierenient  à  1.1  bataille  Je  F^m.  ne.  Il  dorrna  jvcu  au  roi  de  (es  baronics  de  Beau- 
iba  &  de  flenvton  le  6.  Jannct  comme  on  l'apprend  des  rcg  ftrcs  de  la  chanv* 
P  Ine  des  comptes  de  Paris. 

Femme,  JACQUELINE  âc  Vicrvillc ,  tLimc  de  Creuilly  ,  fiilc  puînée  d  Annr  de 
VierviUe  cfaeralier ,  baron  de  Creuilly ,  &  de  ju^tebu  de  Bnqucviile  hcuusre  de  Ru- 
pierre  ,  fbt  mariée pr  contrat  du  10.  Mal  lAfT»  &  mourui  avant  fon  mari. 
I.  FRANÇOIS  de  Harcourr,  bjronde  Beuvron  &  de  Bcaufou,  qui  fuir, 
a. Jacques  de  Hatcourt , baron  delà  Motcc-  Cclny,  de  Gnmbolc  &  deThury, 
abbé  de  Natte* Dame  de  Belle-Eftoille,  oidre  de  Ftcmoatré  *  trcterier  de  Croi^ 
fi/iv  llc,  cure  de  Bcaufon,  fur  prcfcnt  le  2tf.  Juin  754^  au  contrat  de  marlago 
àcQin  àc  Harcoun  fon  neveu ,  auc^uel  il  doima  ioo.  livres  de  rente ,  obiini  l'an- 
née laiyanie  des  lettie»  da  té.  Henri  H.  pour  Pénèliflcment  d'une  k>ire  à  faine 
Jacques  de  Boishalbon  ,  &  tefta  en  faveur  de  fcs  fiUmiilteU  foivanc  an aifêt  da 
fi        parlement  de  Normandie  do  z6.  Aoull  i  j  j 


1.  PhiUppes  J^artiwf  ,*4«w^  A  tê  MUtt^  mmmé  t/mfisfteres  &  fifrtr  imt 
ttntfi  dtt  Pirtement  de Nmn*ndi(  clu  1.6.  Âeitft  i^^  z.  cmcerrunt  k  tc'tjment  de 
k»  ftret*^  fubfé  ésHjcr  dms  m  contrat  du  5.  ïtvner  ï  5  «  i .  cr  ài^^tUm  de  S, 
Ceerves  datmâmnJkw-SMemkei^à}.  „  ,    ..  .  », 

a.  Roîlanddraw*»»,  hiUKdieUMÊM^memimÊéJimistme^imdvseHt  iè- 

Jc\^' de  irmMnybhiordie  lsJtùtte^^dtBeite.sM 

4.  Blanche  de  Haramrt ,  bStardc  Motn ,  eMtfi  fm  ét  5000.  Uv.  iegfUZ  d/es 
(reta  ^àetUfarU  ttfitmem  de  leur  ^ere. 

3.  C  H  A  R  L  ES  de  HaïCûate,  feigoeuc  de  BailIeQl,  U^fo^  pi  fin 

//rfi.  V.  ^      .  n. 

4.  jEAWde  Kncourt,  feimeur<fcCtoiÛDVllle,deltîeiix,  de  Frcfnay  la-Mcrc,  cft 
mentionne  dans  un  atric  de  rEchiijuiet  de  Nocmandie  do  4.  Mai  ijo5>.  U  ywoit 

encore ea  1540*  .    .  "    j  «  • 

5.  Cathuwb  de fiareoiirt,maricei*.  4  «rfw* dePontenay  feigoeordcR^wwro», 

filb  t'c  Rohert  de  Fontcnav  ,  Icii^ncur  de  Brctcvi'.le,  captninc  UU  château  de  Cac.t, 
■    &  de  Chftm  du  Challcl.  i**.  à  Sm^m  de  lainc  Germain ,  tils  d'autre  Smjm  de  iawc 
Gcnnaiap 


^mtnRE  CENEAIXXaOÎJE  ET  CHRONOLr 


DtgatuUflti 


XYh  B 

F.\  ANC.OIS  de  Harcourt ,  chevalier ,  baron  de  Beanfea  K  de  Beavron  ,*  affilia 
à  l'encrée  que  le  toi  François  I,  ht  en  b  ville  de  Cacn  le  z.  Avril  1552,  cii 
qualité  de  vicomte  de  Cacn  »  reudic  aveu  au  Roi  de  les  baionies  de  Bcaufou  &  de 
Bcuvron  le  5.  Avril  ij-io.  Tihrfe  thijl.  deHmtmtftrU  Jt0^tHm  IL  titfitrelir. 
4.  XI.  Se  mourut  au  mois  de  Juillet  15  $8. 

l.  Femme,  JËAKNE  de  U  Haye>daine  de  Hotot,  fille  unique  de  J*cq$us  de  la 
%yc  ,  fcigneur  de  Hotcit,&de/««M(teMouy,  fut  accordée  énuiccncocetrés-jeune 
en  15 10.  mais  ce  contrat  fut  dilTous  par  autorité  deréglife,  &  elle  (c  Taixii».Mrim 
fire  de  Breautc»  vicomte  de  Mcncval ,  Ici^ieuc  de  BouAay  fie  d  £lviiêmoiic  »  fils  de 
]em ,  fire  de  Bccattié>  ic  ^AMUmue  Maunoory  du  TianUay ,  ic  rnoorut  le  ao.  Oc  C 
4obre  IH5> 

.  Ih  FcoHoc,  FRANÇOISE  de  Gaillon,  fille  5£  prmcipalc  hcticicrc  de  Cuilkume 
■^^killoa  >  banm  de  Mâcf  &  feigneoc  de  Cnrify, 8c  à'JmK  âc  Prunelc',  fut  mariée 

par  traitédu  lo.  Mars  isitf.  c'cll  par  cette  alliance  que  l'on  prctcnir;i;r  l'Oriflame 
<iV  paûc  dans  lamaifon  de  Hatcuurt.  Fran(;oifc  de  (jailloii  Jciccnojtit  par  plulîcurs 
■éegiez  de  Pitrre  de  Villicrs ,  baron  de  Macy  ,  Icigncur  de  rilIc-Adam ,  garde  de  l'O' 
xiffimr  &:  f^rand  maître  de  France.  Imùs  Harcourt,  Marquis  de  Thury,qui 
-dctccndoit  de  cette  alliance  ,  avoic  encore  l'Oriflame  en  là  poUeirion  l'an  1*77. 
4nmm  ^^  mdMfâr*  des  Hrit-m^Uma  àt  fmfr^m  it  teUt  hffiiirt  m  p 

J71;. 

i.  Louis  de  Harcourt,  baron  de  Macy,  alTifta  en  cette  qualité  l'an  1551.  à  l'en- 
trée d'Euftache  du  Bellay,  cvêquc  de  Paris,  ôc  mourut  en  ly  jj. 
femme ,  Mar-ib  de  MoDichcnu ,  dame  de  Montchcnu ,  de  Chanmoar  >  de  Guec^ 
^    cheville ,  &c.  veuve  de  âtstiJe ,  (cigneur  de  Chaceauvieux,  file  aînée ,  de  Mai» 
de  Montchcnu ,  chevalier ,  baron  d-  \î  r  echenu  &  de  Chauraont  ,  5c  à'Jntei» 
lÊttte  de  Pontbriant ,  dame  de  U  YiUeitc  en  Aojgpuniois  &  de  Nucil  en  Limo« 
fyi.  Marie  de  Montdiaiii  iiit  mariée  à  Lomt  de  Haicourc  en  tut-  ^  époulà 
en  troificmcs  nôccs.l'an  1^7-  -^''t"'"'  fîi^c  de  Pons,  comte  de  Marcnncs,  chc- 
.  vaiicr  des  ocdies  du  loi ,  fils  de  Frttims  ,  fire  de  Pons,  comte  de  Marcnncs , 
4c  MaatSfxt  é:  de  Bergerac  .tué  ï  Ubatailte  d'Aignodel,  &  de  CÊÊberiÊff'Mmét  ^ 
.  de  Fcrriercs.  Elle  mourut  an  moi";  de  Mars  ij6o. 

Makie  de  Hatcoun,  batonc  de  Macy.Croily  ,  âic.  motte  jeune. 
GUY  de  HatcoorCi  baron  de  Beaufou  &:  de  Bcuvron ,  qui  fuir. 
CnARi.ES  de  Harcourt,  baron  de  la  Mottc-Ccfny,  de  Grimbofc,  flfc  cheva- 
^-nhcr  de  l'ordre  du  roi  ,  gentilhomme  ordinaire  de  fa  chambre,  mourut  lans 
cntans  de  Marie  de  Briqucvillc  fa  lanme*  fiUe  de  François  Cite  de  Briqucvillc, 
ôa  de  Florcntc  de  Clcre.  Elle  ctoit  auparavant  abbcdc  de  Notrc-Pamc  de  Li- 
2icnx  ,  obtuît  difpcnfc  de  fes  voeux,  &  c'toit  veuve  en  1608.  qu'elle  le  remaria 
à  Pierre      Harville ,  fcigncur  de  la  Grange- du- Bois .  de  famc  Germain  &  de  F 
Morainvilfc  ,  veuf  de  Leuiji  delà  Salle,  daine  dePuificux     de  Carrière,  flcfils 
.  xlc  Fiure  de  Harville  ,  fcigncur  de  PaUilcau ,  Se  de  Âtnte  de  RouviUc. 
4*  JeaM  de  Harcourt,  baron  de  Croify ,  (eigncur  de  ChaftigpioanUe. 
■f .  Gabriel  de  Harcourt,  fcigneur  de  Hardancoutc. 

é.  Marie  de  Harcourt,  comprife  dans  les  parti^  feics  de  la  fiicceffîon  de  frat- 
fois  de  Harcourt  loa  pcrc  ,  entre  Guy  &  Charles  de  Harcourt  fcs  frcrcs  îc  17. 
Septembre  i$$8.  &:  nom^c  dans  un  arrêt  dupatlcmeotdc  Rouen  du  ij,  Fé* 
vciet  i;6i.  mounic  ùm  avoir  écé  naciéc; 

7.  GvilUMtTTB 
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^  GiLONNE  de  Harcourt ,  d^mc  de  Hcflby,  cpoufa  Fr,i;;f<?;,f  de  Broa^bami 

de  Fourneaux,  feigncurd' Aligne, cic  Coflcvillc,  &c.  eue  en  1052. 
7.  GuiLLEMCTTE  dc  Harcourt ,  mariée  parcoiurat  du  23.  Novembre  ij^p.  avci 
dwUt  d'Âubetville  •  chevalier ,  baioa  du  Venbo(c ,  bailly  dc  Cacn ,  fils  aine  dc 
^jTf  «0 d* AabCEVillc ,  chevalier,  baron  du  Venbolc ,  4c  dc  Margturac  de  RuiivUlc. 

X  V  i  I. 

GUY  de  Hjrcmirt ,  cVicvalicr,  baron  dc  Bcuvron,  dc  Bcaiifiju,      la  Mottc- 
Cc(ny  ,  &L.  hi  les  prctiucccs  campagnes  ca  Piémont  (bus  Claude  lire  d'An- 
ncbauc  maréchal  &  amiral  de  France  ,  &:  fût  lieuseuiDr  des  cent  hommes  «far- 
^  mes  de  ia  con.paj;nic ,  il  fervit  depuis  dftns  toaics  les  guettes  de  la  tel^on»  4c  moarat 
le  premier  Juillet  iî£)7. 

Femme,  MARIE  de  S.  Germain ,  dame  de  S.  Laurent  en  Caux  &de  Lignon, 
fïllc  aine'c  S£  principale  hcriticrc  >.'c  Michtl  fcigneur  de  S  dcrmjifi,  dc  Langot,dc 
S.  Laurent  &  de  Lignoii ,  &  de  Sievenetu  le  Veneur ,  tut  mariée  par  contrat  du  2.6. 
Juin  iJa€.  &  fit  ion  tellament  le  nuuli  17.  Mai  i}78. 

1.  Jean  de  Harcourt,  baron  dc  Macy,  feigneut  dc  S.  Lancent  en  Caux»  nâquic 

le  ly.  Décembre  1^48.  &  mourut  trois  mois  après. 
1.  PItRRE  de  Harcourt,  marquis  dc  Bcuvton,  qui  luit. 
^     3.  FRAKCGisL^eHaccourCyicigncurdc  Me^^ailbuc*  oéle  ij.Novembie  i5$t.ffliMC 
^        au  voyage  qu'il  fît  an  Levant  l'ai  i;7x. 

4.  LioT  de  Harcourt ,  ieigncut  dc  Caiiloii^f  oli^t  k  premiet  F^nier  1553.  2e 

fnourui  trois  mois  aptes. 
S*  Gi7iiLAUMBdeMarcoart,  fcigneur  de  jMomfaachaik»  oéleS.Mars  if)4*  iBoct 
deux  mois  aprcs. 

4,  Charles  de  Harcourt ,  abbc  commendatairc  de  S.  Martin  de  Montdaye»  o&* 
die  de  Premontrct  protonotaire  apoftolique ,  bâton  de  Croify ,  feïgncur  de  la 

Nochene      de  Finis,  naquit  le  18.  Mars  15^5.  rendit  hommage  Tes  17.  No- 
vembre ï)7'è.bc  6.  Janvier  1^79.  à  François  dc  France  duc  d'Alençen,  pout 
•j^        la  rcigneurie  debNocherie.  * 

7.  Jean  de  Harcourt ,  baron  de  Croify  &  dc  Sierray,  né  le  x8.  Avril  1558.  mou- 
ru.  à  Cacn  l  an  i}8y.  des  blcflurcs  qu'il  avoit  replies  au  ficge  dc  Dieppe  où  il 
commandoit  une  compagnie  de  chevaux  légers, 
ï.  jACQT-r«      Harcourt,  Icigneur  de  HarJancourt ,  de  Lignon  ,  de  la  Nochctic, 
de  S^iccy,  chevalier  de  l'ordre  du  roi  &  gentilhomme  ordinaire  de  la  chambre, 
naquit  le  iff.  juillet       8c  prouva  fa  n&leflè  devant  les  commiflàkes  du  coi 
au  tcgiirp-.nu  .'e<;  tailles  l'an  i  jp*. 
Icmmc ,  .>ABiAu  TiUon,  dame  de  Saccy-Tilloa  ,  fille  ù'CV^jiwTillon,  fcigneur 
«ic  Sa^cv ,  <J»^  dc  Citherint  dc  Chatcaubriant. 
ta  ,       ].  FirbftC  de  ^iarcourt,  feigneur  de  Hardancourt  &  dclaNochetie»  fut  tué  au 
^  fic^c  de  Moiitaiiban  pour  le  fcivicc  du  roi  Tan  i€xi. 

11.  Amiuoise  de  Haicoux»  feîgnrarde  Sacey>inoarac  auOlaafiégedeMao- 
taub^n. 

lit.  Jacqu;  LiKF  dc  Harcourt,  dame  de  Hardancoutt,  de  la  Nochctic  te  de 
f,        Sacey-Tillon ,  obtint  mam-leve'c  dc  fes  fiefs,  &  prouva  la  nobldlB  paidevauc 
les  commiflaires  du  roi  Louis  XIII.  l'an  1^41. 
9.  Robert  dc  Harcourt ,  (cigncur  dc  ChaftignonviUc ,  ne  le  19-  Février  1^6^. 

prouva  fa  nobicfl'c  en  1598. 
Femme, Madeleme Malet.damcdc  Hcflèy,dc  MciTey  &  Landijou, fille aîn^c d'»- 
Uàre Mblet ,  (cigneur  de  Hcflcy ,  baron  de  S.  André  fie  dcMefley,  <e  deN.  MaitcL 
■8.         I.  RoBEKT  de  Harcourt,  Icigiicur  de  S.  André  de  Meflcy. 

1 J .  Chaklottb  de  Harcourt ,  dame  de  ChaftignonviUc ,  mariée  1  ^.  le  27.  Mars 
itf3a.à«<fr»»deBaiUeal,ricede  BaitteoIdcdeBeauvais,  âbàînédeGfftfdc 
BaiUcul,  fcigneur  de  Monftrcul  &  d'Auvillc,  &  de  Maielme  ie  Harcourt, 
daroc  de  Badlcul  &  de  Ftanqucvillc.  a",  i  HioUs  Salct ,  Icigneur  du  Repas , 
de  la  Founiai(ê,de$Yveteaut,delaMocte,  desChcoifa&  de  Chcfocdouet, 
du  dc  r^^iftifle  Salct,  coiiicillcr  au  prclidial  de  Cacn;  nomme  premier  ptcfi- 
dent  dc  la  cour  des  aides  dc  Normandie,  ii  à" Ame  Motel,  j".  en  i6>î>.  à 
Ourles deMucdnc,  (cignenc  de  fioefay  ft  dc CQiKUy,Ûs  de  Damt deMar- 
drac,  5:  deiWMpryrie  llof.  ■ 
lemc  f.  V  * 
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IV.  &  V.  Catxwne  &  Mari  e  de  Harcourc ,  rcligicufcs  Urfulincs  à  Baycux.  ^ 
la  Stbtbvotts  dcHarcourt,  ncc  le  i8.0âobiei547'fiitinarice  par  traité  du 

lo.  Décembre  1570,  à  JRobert  Gtcatc , fcigncur  de  Vi!lcrv:l!c,  ?c  ..'c  BruCOUICj 
fils  de  Mfiifert  Gceatc,  Icigncuc  des  mctiics  lieux ,  &  de  Lutqtte  de  torts, 
ji'  Jbamns  de  HuoMittt  née  le  zé.  Septembre    5 1,  tnourui  crois  mois  après* 
II.  jACQUELXHE  de  Harcourc,  ncc  le  16.  Mars  i  jy^  JpouQ  i    /4fj««  Maillaïc, 
fagneuc  (de  Lcaupaccic»  chevalier  de  Tordre  du  toi,  (ils  aiuc  de  Jean  Mail- 
lart,  lagoeur  de  Leaupaitie»  &  de  Jesn/te  de  Scrocourt.  z».  Jean  d'£lcayeul,ki> 
gncur  de  la  Bictonnicrc, &  de  Cauclic^  ,  fils  ahicdc  Julien  d'EScifCXà^UffueiÊK 
de  Gauches ,    de  Siezanae  de  Cuily  dame  de  ia  Uiciunnicrc. 
13.  FiiAKçoiscdeHatcourt,  née  k  14.  Septembre  1562.  fuc  mariée  le  ti.Septem-  ^ 
brc  t^Sî.  avec  Antoine  SiilurLi  ,  (cignciir  de  Rupallcy  ,  de  Fontaines,  &  de  la 
Carbanniere  >  hls  unique  de  IhomAi  Suhard ,  (cigiicui  des  meutes  lictu  i  À  de 
Marfi^  Brchiec,  fille  du  (eigiieiir de Mariigny  au  pàïs  du  Maine. 

X  V  1  I  L 

PIERRE  dcHarcourt  ,  marquis  de  Cciivron,  de  la  Motte -Ccfny  &dc  Grîm- 
bolc,  comte  de  Ccoily ,  vicomcede  Fonccnay-lc-Marmion  ,  baron  de  CreuUy  & 
de  Thtiry  en  partie ,  chevalier  de  l'ordre  du  roi ,  gentilhomme  ordinaire  de  fa  cham-  ^ 
bre,  ci  ii'.cillcr  Cl  fcs  crinfcik  d'énc  prive ,  capitaine  de  jo.  hommes  d'armes  de  ^ 
les  ordonnances,  naquit  le  8,  Août  i  jjo.  fuc  clcvc  entant  d'honneur  du  roi  Char- 
les IX.  (e  trouva  awc  batailles  de  S.  Denis ,  de  Jamac  de  Momcontour  >  &  au  Tiegc 
d'Alcnçoii,  o'i  it  étoit  guiJnn  Je  la  compagnie  de?  gcndirmcs  du  fergneur  de  Maci- 
gncn.  Le  roi  Henry  iil.  l'honora  de  fou  ordre  de  S.  Miciicl  le  1,4,  Scptemtxc  1J74, 
K  lui  donna  une  comfM^nie  de  hotnmes  d'arcnes  en  ijSaavec  laquelle  il  fervic 
en  coures  lc5  occafions  qui  fc  prcfcntcrcnt  pendant  la  ligue  tant  du  rcgnc  d'fîenty 
m.  <juc  de  celui  d  Hcni-y  1 V  qui  c'rigca  la  terre  de  Beuvroo  en  marquilat  par  lettre» 
du  tnois  d'AoùC  1591*  U  retklit  auffi  des  fervices  conliJcrables  au  roi  Louis  XIU. 
pendant  les  premières  gtierrcs  civilçs,  fut  nommé  chev  alier  de  Tordre  du  S.  Efpric  m 
en  161 1.  eut  pour  commidaires  le  maréchal  de  Muntigny  ôc  le  marquis  de  Sourdcac  * 
devant  tclqucls  il  Ht  (es  preuves  de  noblcHc  en  x€x%,  qu'il  temome  jufqu'en  Tan 
5>i;.  fit  celles  de  religion  devint  le  cardinal  du  Perron  en  i6io.  il  rcprcfcnra  an  rot 
Henry  1 1 1.  qu'il  avoit  pac  heteditc  en  u  poifelUon  l'Oriflame  de  France  que  Ion 
.pece  avoir  tait  voir  en  1564-  au  roi  Chartes  IX.  &  à  la  reine  fa  mcre,c'tanc  enTab- 
baye  dj  Trouart ,  &  demanda  1  --  -  - .  ^  u->  d'or  pour  en  fouicnir  l'ct  u.  II  mourut  à  Cacn 
au  mo:s  d'Aoiit  1^27.  Ctimet  Àc  M.  de  Claireuibault.  io^^z,  oitjjt  hijl.  de  iiarcouït 
far  ia  Roque  t.  z.  l.  11.  c.  S. 

Femnic,  G  1  I.  L  O  N  N  E  de  Matignon  ,  fille  aînée  de  Jacq^n  C<-'.  u:. ,  fci.^^ncur 
de  Matignon ,  comte  de  Tliongay ,  maréchal  de  FraïKC,  <ïc  de  inn^ot/e  de  l>aillon.  ^ 
fut  maricc  par  traité  du  dernier  Novembre  If  7t.  dcocda  le  ao.  DeccnU>re  1641.  &  * 
fut  enterrée  à  Beuvton  prc«.  de  fou  mary 

i.  Jacques  de  Hatcoutt  h.  du  nom,  marquis  de  Beuvron  fuit. 
i,,  Charles  de  Harcourt,  chevalier ,  comce de  Cioiiy  ,  gouvca.cur  de  la  ville fc 
du  chadeau  de  Falaile,  capitaine  d'une  compagnie  de  chevaux  îegc  rs ,  naquit 
le  6.  Oftobrc  1584,  fe  trouva  au  lîcgc  de  S.  Jean  d'Angcly,  de  Bergerac,  de 
CûnceFoy,  de  Tonncins,  de  Clerac  de  Montuuban,  «Se  mourut  l'an  1524, 
fans  cnfans  de  Jatquelme  d'O  ,  dame  de  Fic(ne$  &  de  Vcrigny  ,  qu'il  avoir 
cpoulcc  par  conttat  du  11.  Avui  1609.  ciie  étoit  veuve  de  Pierre  de  Morais, 
feigoeur  de  Joderais  ,  de  Brcfollcs ,  &c.  fiUe  de  Cttrks  d'O ,  IdgRcnr  deBail* 
Ict,  S:  de  Jacqueline  Girard  de  Bafochcs.  If 
|.  HENRY-RENt'dc  Harcourt  ,  baron  de  Melnilbuc  de  Monthuchon ,  né  le 
S.  Août  1597.  mourut  le  i  3.  Septembre  de  la  mcmc  année. 

4.  FRANC  pis  L^c  Harcourt  II.  du  nom  ,  marquis  de  ikuvionya  continué  la 
poltcritc ,  à"  Jèra  rapporte  apr.  s  fen  frcrc  mhc. 

5.  Cpy  de  Harcourc,  dit mtrqtùi  dt  tUrttmrt ,  baron  de  Sierrav,  né  le  19. 
Dccctr.brc  1601.  fiit  pteniicvcmcnt  protonotairc  apodoliquc  al  hc  commen- 
d-uaitc  du  Maz-d'Azil  ,  quitta  cnltiite  l'eue  ccclcfialliquc,hit  pouivû  du  gouver- 
nement de  Falarfei  le  fit  connoirre  par  le  fameux  duel  contre  Icconuedc  l'out- 
teville  &:  autres  en  1617.  &  sVtant  retiré  en  Italie  ,  ?c  jette  dans  Calai  alliCf  é 
jpac  les  Fipag.iols ,  il  y  lut  tue  d'une  moufquctadc  dans  une  loitic  le  j.  No- 
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if.  Odet  de  I-Iarcoiirt ,  chevalier,  comrc  de  Croify  &  de  Ciftiy,  marquis  de 
iS         Thury  5c  de  la  Moctc-Harcourr, baron  deCcfiiy,  dcGrimbofc,  Sec.  mcitrc  de 
camp  d'un  régiment  d'infanterie,  lieutenant  gênerai  des  armées  du  roi ,  gouvcr- 
'       ncur  de  Falailc  ,tut  d'abord dcftme  par  fon  pcrc  à  l'ordre  de  Malte,  pour  lequel  il 
fit  les  preuves  au  Temple  a  Pans  l'an  i6oS.  tut  fait  mcltre  de  camp  d'un  régiment 
d'intinreric  en  1627.  maréchal  de  camp  en  ï6î6.  &  députe  de  la  noblelTc  du 
bailliage  de  Cacn  au  mois  de  juillet  1651.    II  avoit  été  nommé  chevalier  des 
ordres  du  roi  par  brevet  donne  à  Pontoifc  le  19.  juillet  is^z.  eut  pour 
commiflaircs  le  même  jour  le  duc  de  S.  Simon  &  le  marquis  de  Sourdis ,  devant  ' 
lelqucls  il  fit  fcs  preuves  le  27.  Septembre  16^9.  Câbirut  de  M.  de  Claitem- 
bault.  Il  mourut  au  mois  de  Novembre  1661.  âge  de  J7.  ans. 
^      Tcmme,  Marie  du  Perrier,  comtcllc  de  Cilay  ,  baronne  d'Amfrevillc ,  fille  de 
Jacques  A\x  Pcrricr ,  feigncur  d'Amh-evillCîd'Urville,  &c.  prclident  au  parlement 
de  Rouen,  &  de  Jeamu  de  la  Longay,  héritière  de  Contcvillc,  de  Gtainvillc 
&  de  Gouvis  ,  fut  mariée  le  19.  Septembre  16^6. 

Cilx.onnc-Mame-]ulie  de  Harcoutt ,  marquilc  de  Thury  ,  baronne  de  Mery, 
de  Clcvillc,  &c.  née  l'an  1637.  époula  par  traité  du  mois  de  May  nfyi. 
accompli  le  y .  Novembre  fuivant ,  Lcun  de  Harcourt ,  fils  puîné  de  Frtnwt 
de  Harcourt ,  marquis  de  Beuvron ,  &  de  Henee  d'Epinay  S.  Luc. 
•    7.  Leoworï  de  Harcourt ,  feigneur  de  Frdnay-le-Puccur ,  ne  le  4.  Novembre 
i<fo4.  mourut  le  14.  janvier  lôoj. 
%.  F^AN<;oISEde  Harcourt ,  née  le  17.  oâobrc  fut  mariée  i".  par  contrat 

K5  du  2.  février  1606.  à  frtnftis  Gttfart ,  marquis  de  la  Marzeliere ,  baron  de  Bon- 
ne-fonume,  &c.  fils  de  iti'wtiw/ , Icigncur  de  la  Marzeliere  ,  &  de  Mârte  du  Gué, 
dame  de  BricUes  &  du  Gué.  Fran<iois  de  la  Marzeliere  obtint  du  roi  Louis  XII I.  des 
lettres  d  éreâion  de  la  terre  de  la  Marzeliere  en  marquifat ,  auquel  il  fit  anne- 
xer les  terres  de  Frctay  &:  de  B.iing,  elles  furent  regillréesau  parlcuKnt  de  Bre- 
tagne au  mois  de  février  1619.  Fraix^oifc  de  Harcourt  cpoula  1".  au  mois  d'avril 
1^45.  Heitry-Rebert  de  la  Marck  ,  duc  titulaire  de  Bouillon  ,  comte  de  Bruine, 
baron  de  Scrignan,  capitaine  des  cent  Suiflcsdc  M  garde  du  roi ,  fils  de  C/«r/«- 
Ftbert  de  la  Marck,  &  A  Anttinette la  Tour.  Il  croit  veuf  i*.  àc  MtrgÊteritc 
«I  d'Aucun,  dame  de  Rimval  &  de  Champdos.  i*.  d'^iw/o/iw/Zf  d'Albert lœur  de 
Charles  duc  de  Lûmes ,  Pair  &  connctabie  de  France.  Fran^oile  de  Harcourt  y 
mourut  le  premier  août  \6'^i. 

XIX. 

TACQUES  de  Harcourt  II.  du  nom,  chevalier  ,  marquis  de  Beuvron  ,  comte  de 
I  Cofnac,  baron  de  Sigournay  &  de  Puibcliard  ,  fcigneur  de  Frefnay,  &c.  gouverneur  ^^.^ 
de  Falaifc  ,  naquit  le  6.  février  i  jSj.  (4  )  Fut  fiit  capitaine  d'infanterie  à  l'âge  de  dix  tiJi' je  Hitcourt 
an^  ,  &  fcrvit  en  cette  qualité  fous  le  maréchal  de  Matignon  fonayeul  matetnel  aux  1. 1.  c.9.  p.  itf^. 
£  ficgcs  de  Bergerac  &  de  Cierac,  depuis  il  alla  fcrvir  en  Flandres  lous  les  archiducs  l*'!'* 
au  llcgc  d'Ortcnde,  &  a  celui  de  Rhimbcrg  fous  Ambroife  de  Spinola ,  marquis  de 
"Venafrc.  11  eut  commiffion  en  itfij.  du  roi  Louis  XllI.  pour  lever  une  compagnie 
de  chevaux  légers ,  fcrvit  en  1620.  au  ficgc  de  S.  Jean  d'Angely  ,5c  fut  bleflc  devant 
Cicrac  d'un  coup  de  moufquct  à  la  bouche  ,  alla  enfuitc  au  li^c  de  Montauban , 
où  il  fut  encore  bielle  d'un  coup  de  pierre,  &  fe  trouva  en  1612.  au  liège  de  Mont- 
pcllicc  où  il  mourut  bleflc  de  14.  coups. 

i  Femme ,  ELEONOR  Chabot  de  Saint  Gelais,  comtcffe  de  Colnac,  veuve  de  Ltuit 
Je  "V i vomie ,  (cigneur  de  la  Chafteigneraye ,  &  fille  ainée  de  X^Mvr  Chabot ,  baron  de 
^  Jarnac  ,  feigncur  de  Saint  Gelais ,  &:  de  Marie  de  Rochcchouart  fa  féconde  femme. 
Voyez,  tonu  i  v.  ie  cette  hijl.  p.  J67. 

1.  Pierre  de  Harcourt  .•  comte  de  Cofnac,  mort  jeune,  &  enterre  dans  le  chœur  de 
l'cglilc  de  faint  Jean  de  Cacn. 

2.  François  de  Harcourt ,  comte  de  Cofnac,  né  en  1621.  mounit  peu  après. 

3.  GiLLONNB  de  Harcourt ,  mariée  1".  au  mois  de  Janvier  idj  j.  à  Leuisàz  Brouilly, 
marquis  de  Piennes,  lequel  aïant  été  fait  prifonnier  devant  Arcas  en  1640.  fut  tué 
par  les  ennemis  qui  dilnutoient  entt'eux  de  (a  rançon  j  il  étoit  fils  de  Char/es  de 

i  iirouilly  ,  feigncur  de  Mainvilliers ,  du  Mcfnil  -Saint  Georges  &  Saint  Martin , 
commeiulant  du  C.itclet ,  &:  de  Renée  de  Rocheforr.  2°.  en  1 64  j .  à  Chsrles-Leon  du 
Ficlquc, comte  de  Lavagnc,barondcBrcfluire,  fils  de  ir^^MJ  de  Fid^uc,  comte 
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de  IjiViff\c,&:  d'Ame  le  Veneur.  Elle  mourut  le  i6.  Oârobrc  1699.  s^ccdc  80. 
ans.  -i" 

XIX.  -  --ts"- 

FRANC  OIS  de  Harcourt  II.  du  nom ,  chevalier,  marquis  de  Bcuvron  &  de  Beau- 
fou  ,  après  la  mort  de  (on  frère  aine ,  baron  de  Mcry  fie  de  ClcviUe ,  feigncur  d'Ec- 
tot  &:c.  licutenanc  gênerai  pour  le  roi  en  Normandie  ,  gouverneur  du  vieux  château 
de  Rouen, naquit  le  i^.  Octobre  1^98.  tût  clcvc  enfant  d'honneur  du  roi  Louis  XIII. 
fous  le  nom  àzb.irm  de  Afenilbue  le  voïagc  dcGuyennc&dc  Bayonncen  i6iy.  ob- 
tint le  26.  Juillet  16 i6.  du  roi  des  lettres  pour  la  confirmation  de  celles  du  zS.  Juillet 
i«to.  &  des  lettres  patentes  du  roi  Wwrjf /K  du  mois  d'Aouil  1593-  portant  e'rcition 
du  marquilat  de  Beuvron,&  mourut  àParis  le  30.  Janvier  1658.  d'une  inflammation  ^ 
de  jpoulmon.  Son  corps  fut  porté  à  Bcuvron, fepulture  defes  ancêtres. 

Femme,  RENE'Ed'Epinay-S.-Luc,  damed'Étlot,dc  Saint  Laurent, de  Brcvedent, 
de  Saint  Sauveur  &  de  Pretot,  fille  de  T;w#/«w»d'Epinay  .fcigneur  de  S.  Luc,  maréchal 
de  France,  chevalier  des  ordres  du  roi ,  8:  d'Hemtette de  Ballbmpierrc , hjt  mariée  paj 
contrat  du  2,7.  juin  1626.& mourut  à  Paris  d'apoplexie  le  i.  juin  16J9. 
I.  FRANC  OIS  de  Harcourt  III.  du  nom,  marquis  de  Bcuvton, qui  fuit, 
a.  TiMOLEoN  de  Harcourt,  (cigneur  d  Eitot ,  bacon  de  Druval,  mort  jeune. 

3.  Louis  de  Harcourt,  marquis  de  Thury&  dclaMotte,barondcCelny  ,dcGrim- 
bofc ,  de  Saint  Martin-dc-Sallon  ,  de  Mcry  &  de  Clcvillc  1  gouverneur  de  Falaife , 
capiuinc- lieutenant  de  la  compagnie  des  chevaux-legcrs  de  la  reine-mere  Anne 
d'Autrichccn  itfjS.  ilprctcndoitavoirroriflamccn  1^77.  &  mourut  en  fon  chà-  *• 
tcau  de  Thury  au  pais  de  Caux ,  au  mois  de  Juin  1 719.  âgé  de  cent-quatre  ans  trois 
mois  &:  neuf  jours. 

Fcmmc,GILLONNE-MARIE-JULÏE  de  Harcourt,  coufine  germaine  de  fon  mari, 
fille  d'odet  de  Harcourt ,  comte  de  Croily ,  &  de  Maru  du  Pcrricr ,  tut  mariée  par 
difpenfc  du  pape  le  5.  Novembre  165 1.  &  mourut  au  tnois  de  Dcccmbic  166^. 
t      jtmme  il  a  ete  dit  et- JevMl  p.  1^1.  -[  '  •  :  ^  : 

*       j.  Oo  ET  de  Harcourt,  marquis  de  la  Motte,     au  château  de  Thury  le  xf.  Août  • 
^         16^6.  mort  jeune. 

II.  Henry  de  Harcourt ,  marquis  de  Thury, né  en  itfj9.  colonel  du  régiment  q 
du  Maine  infanterie,  fait  brigadier  des  «rmées  du  roi  le  30.  Mars  169}.  mourut 

le  5.  Aoud  1711.  dans  ia  {oixaatc-dcuxicmc  anncc,<5c  fuicoteirc  aux  caixucs 
déchaudcz  de  Paris. 

I II.  Fran^ois-Louis  de  Harcourt ,  comte  de  Cizay. 

4.  Charles  de  Harcourt , chevalier  de  Malte  en  1661.  abbcde  Coulombs,  dioccfc 
^       de  Chartres ,  puis  nommé  /e  ccmte  de  Beuvren ,  meflrc  de  camp  du  régiment  du 

duc  d'Otlcans ,  &  capitaine  de  fcs  gardes ,  mourut  le  2.9.  Septembre  1688.  <Sc  fiit 
enterre  à  Paris  aux  carmes  dcchaullcz  :  il  ne  lailla  point  d'cnfans  de  Lidie  de 

Kochcfort  de  Thcobon  fa  femme  ,  fille  de  N  Rochcfort  de  Saint 

Angcl  ,  marquis  de  Thcobon  ,&mourut  le  25.  Octobre  1708.  âgé  de  70.  ans.  ^ 

5.  Marie-Gabri£lle  de  Harcourt, religieule  .i  la  Vilitation  àCacn. 

6.  Anne  de  Harcourt , morte  lans  avoir  éic  mariée. 

7.  Catherine-Henriette  de  Harcourt  ,  dame  d'honneur  de  madame  la  dau- 
phine ,  fut  mariée  le  14.  Avril  i«j9.dansréglifedcfaint  PierredeChaïUot,  à  Louit 

'  duc  d' Arp.ijon  ,  chevalier  des  ordres  du  roi ,  liaitcnant  général  au  gouvernement 
de  Languedoc ,  fils  de  Jean  baron  d' Arpajon  &:  de  Scverac ,  &:  de  jacqueile  de  Cat 

^  teinau  de  Clermont  Lodcve  ;  il  mourut  à  Severac  au  mois  d'Avril  1 679.  &  Cueri/te» 
Henriette  de  Harcoui  t ,  qui  tut  ia  tioilléme  femrac,dcceda  à  Paris  le  j  1 .  Way  1 70 1. 
âgé  de  79.  ans. 

8.  G I LLONNE  de  Harcourt ,  morte  jeune  à  Caen. 

9.  Marie-FraNçoise  de  Hatcourt ,  religieule  aux  filles  de  fainte  Marie  de  Caenj 

10.  Rene'e  de  Harcourt,  née  à  Pans  en  i6j8.  moite  au  berceau. 

XX. 

FRANÇOIS  de  Harcourt,  IIL  du  nom, marquis  de  Bcuvron,  de  Beau  fou  &  de 
la  Maiileraye ,  comte  de  Sefanne ,  baron  de  Druval  ,&c.  chevalier  des  ordres  du 
roi ,  fait  gouverneur  du  vieux  palais  de  Roiien  le  11.  Oûobre  1 649.  lieutenant  général 
au  gouvcrncmcnc  de  laliautc  Normandic.cn  furvivancedcfon  perc,pu  lettres  du  iz. 

juio 
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Ji.  juin  kTçi.  regiflrcc;  nn  pirlcmcnr  de  Rnucn  le  premier  F<fvricr  !(?s8.  coofcillcr 
d  lioiiijcuç  au  paiicmcnc  lic  ivoucii ,  par  lettres  du  4.  Fcvticr  de  la  mCme  aanéc,  fiiC 
nommé  chevalier  des  ordres  du  roi  le  1.  Décembre  1688.  &  reçu  Icpremicrjanvicr 
tùço.  Se  mourut  eu  fon  château  de  la  Maillcraye  le  2$.  Avril  i/Oy ,  .igc  l'z  -^o  ans. 

i.  Femme  ,  CAïERlNIt  le  Tcllicr  de  louriicville  .fille  unique  »X  hcriiierc  de 
SaiMifa leTelUett&^neur  de  ToumeMlle.de  Saricville,derAt^e  &  de CiiqudxM^k- 
Chmp^nc, fccrctaire  du  roi , &  de  Outrène-Mitc  de  h  Fetté,  fitt  mariée  pir  contiat 
jda  Avril  1648.  &  mourut  le  16,  Macs  16^9.  âgcc  lic  tience^inans. 
*  '  2.  HENRY  de  Harcoun,iiiaM)ttUdeBeavEan,diicdeHaccoiiit>Pair4c  maeCdial 
de  France  «qui  fuit. 

'*.ODBTdeHatcourt,  {m)  né  te  itf.  Novembre  i6$S.auin6iuetduroi)au  mois  de  (4}  La  Ro^u 
Alnrs  168^.  abbc'  de  Nocrc-Dame  de  Mooftiex e&Çhampag|ieen  i69i.i)ioiiuiic 
au  camp  de  Naoïuc  au  mois  de  juillet  1^91. 
B     5.  Mabis-Leomoe  de  Hattooct «  damoifelté  de  Beavroit, 

if.  If  A\  çoiSE'Euc&NiEde  Harcourt,  motcc  à  Paris  le  z6.  Oâdboi  I656. 8C Cl^ 

ccrtcc  en  régUfe  pa  roiilkk  <k  iîùm  Sauveur  de  cette  ville. 
f.  Catbk iNEde  Harcoun ,  néedc  morte  le  4.  Novembre  léf  <. 

II.  Feminc  ,  AN  GE  LIQ.U  E  Fabert,  veuve  de  Chéries  Bruînrt  ,  marquis  de 
tjenlis ,  &  tille  àAbrâhtm  Fabert ,  roarcchal  de  Fiance  »  &  de  Ciduâc  Ricbaid  de  Ck» 
.«me  »  fbt  mariée  en  (ëcoodes  nôces  le  i9>  janvier  t  €rT- 

■  j.  Louis-pRAMCjOis  de  H.ircourt ,  comte  de  Scfaiinc,né  le  10  Novembre  1^77. 
^  £uc  brigadier  de cavalcnc  le  i p  janvier  1 702.  cuaimanda'Ies  grenadiers â  la  bataille 
de  Lnzaca  k  if  AouH  ruivfnc,  où  il  eut  le  bras  perce  i  le  roi  d'Efpagne loi  donna 

^  Tordre  de  la  Toi(on  d'or  nu  mois  d  Octobre  de^la  même  annce  :  il  eut  le  com- 
inaDdemcnt  de  deux  mille  kmtailins  en  Picdmonr,  fous  le  duc  de  Vendôme  en 
Janvier  i704>  &  (crvir  à  larepiifède  plufieurs  pofîes  en  Italie  &  de  la  BofUe, 
fut  nommé  murcrhal  de  camp  en  lyn^.èc  fervit  la  même  annc'c  au  ficgc  de 
Vcruc  &:  à  la  icic  de  l'iutautcric  le  ij  May  1707.  lorfquc  le  maréchal  de  Villatj 
s'cnpara  des  lignes  de  Stbolof&n,  &  des  rerranchcmeos  quêtes  bnperiauxavoicnt 
^  laie  le  1  ni^  du  Rhin  ,  après  quoi  il  fiit  détaché  avec  un  gros  de  cavalerie 
pou:  a, Ici  établir  les  contributions  en  Franconie  ;  rctvitlur  le  Rhin  &  en  AIlc- 
BUgnc  en  1709.  lur  nommé  lieutenant  gênerai  désarmées  du  roi  le  jo  Mars 
1710.  &  nwurui  le  ao  OâobfC  1714-  lansenfms  de  Mtrit-LMtft-Ctttrme  de 
Ncimond»  fille  unique  d'-AwW dit  le  marquis  de  tiefmmi  chef  d'efcadre,  puis  lieu- 

D  tenant  gênerai  des  armc'e/  navales ,  &:  de  Càthermt  Mctivict  qu'il  avoitépouféè 
Tembre  170;.  6c  qui  mooxut  àfaiisle  10  Deccmbcc  >7a#.  âgée  d'eovirao  qa«p 
rante  ans. 

3.  Charles  de  Harcourt,abbé,  puis  chevalier  Je  Maire,  ne'  le  10  Janvier  i^z» 
mourut  à  Touioalc  1  a  Aouft  170 j.  allant  tatic  Tes  caiavanes. 
'      HiWKiBtTB  de  Kncourt ,  mariée  au  mois  de  Murs  1708.  à  Lmi*Mmê^f^lt^t 
comte  de  Bcchunc  ,  filsdc  fra»çth-G/iJIm  de  Pcthune,  nuiquis  dcChabris,&  de 
Mérie-Lemfe  de  la  Craoae  d'Aïquico,  nu>urut  le  6  Aouft  1714.  âg^  dettcnte* 
i     ttoU  ans.  Voyez,  tme  JK  Jr  eme  b^t.  f.tz^&xt^. 
,  '  <|,Caterinii-Angfl)  QUE  de  I larcourr ,  époufa  par  contrat  du  l  de  Septembre 
]g        Ï717.  Lmt  de  Talaru ,  marquis  de  Cbalmazcl ,  otigadier  des  armces  du  roi  *  fils 
de  TtMfris-HiAeH  de  Tidaca ,  marquis  de  Chalteazefcn  Forêt ,  &  de  MartfAmiÊ 
d'Ornaifon-Ç.hanutande.  Elle  mourut  en  couches  le  10  Juin  1718  Je  fon  marî 
s'eft  rcmanc  ic  zp  Avril  1720.  à  Marie- Mtrtbt-frémmfe  dt  Bonncval,  fille  de 
.         b^'fitf^fcigneurde  BcancTal^&deUanchcIbrtfft 
[    .  Haute&ia. 

XXI» 

HINRY  duc  de  Harcourt,  Pair  &  maréchal  de  France ^  chevalier  des  ordres  du 
roi ,  capitaiaed'onecomp^ie  de  (es  gardes  du  corps ,  lieutenant  gênerai  au  goa- 

Vcrncmciit  de  Normandie  &  de  la  province  de  Franche-comte  ,  gouverneur  du  vieux 
palais  de  Roiicn  &  de  la  ville  deToumav  >  ambailadcur  extraordinaire  en  Eipaguc  , 
confieiUer  au  confeil  de  régence,  né  le  a  Avril  1^54.  obtint  l|éreâlon  du  marquilat  de 

Thury  en  duché,  fous  le  nom  de  Harcourt  nu  mois  de  Novembre  1700  pi-.iî  en  Psiiic 
au  même  mois  1709 .  &  prit  fïéaoce  en  qualité  de  duc  &  Pair  de  France  au  parlement 

7m«y.  '   Q.» 
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■tées.  Il  mourut  à  Paris  le  1 9  Oftobrc  1 7 1 8 .  àgc  de  foixanrc-quatrc  ans.  Voyez  fin  mule  \ 
■dmsU  fuite  de  celle  hifi.  chapitre  des  maréchaux  de  France. 

Femme,  MARIE  -  ANNE-CLAUDE  Brulart ,  fille  de  Chsrles  Eriilart  ,marquis  de 
■Genlis,  Si  d'Angelitjue  Fahcrt,  féconde  femme  du  pcicdcion  mari  >  tiit  mariée  le  jl» 
Janvier  1^87.  Elle eft  vivanteen  1718. 

I.  FRANC  OIS  ducdcHarcourt,  Pairdc  France ,  qui  fuit. 

a.  Louis-Hekrv  de  Harcourt ,  comte  de  Bcuvron  ,  chevalier  de  laToifon  d'or  , 
lieutenant  gênerai  au  gouvernement  de  Normandie ,  gouverneur  du  vieux  palais 
,       de  Roiicn  ,  colonel  du  rcgimcet  d'Auxerrois  infanterie ,  naquit  le  14  Septembre 
1691.  &  mourut  le  18.  Septembre  iy\6.  âgé  de  24.  ans,  fans  avoir  ctc  marie. 

3.  Louis-Abraham  de  Harcourt,  dodcur  en  théologie  de  la  hcultc  de  Patis, 
chanoine  de  Notre-Dame ,  grand-vicaire  de  M.  le  cardmal  de  Noailles ,  naquit  le  3 

10.  Novembre  i<î94.  fut  fait  abbc  de  Preuilly  en  1712..  s'cfl  demis  de  cette  ab" 
baye,  &  a  ctc  nomme  à  celle  de  Signy  le  27.  Octobre  1725. 

4.  Charles-Ha^douim  de  Harcourt,  mort  jeune. 

j.  Anne-Pjerre  de  Hatcourt , marquis  de  Bcuvron,  ne  le  2.  Avril  1701. lieutc-' 
n.mt-gcneral  au  gouvernement  de  la  haute  Normandie  après  la  mort  de  LeiuS' 
Henry  fon  frère,  fut  rtçû  en  cette  qualité  au  parlement  de  Rouen  le  ij.  fuillcc 
1715.  Il  cft  gouverneur  du  vieux  château  de  Rouen ,  &  mcllrc  de  camp  de  cava- 
lerie. 

Tcmmc ,  Therfse-Eulalte  de  Beau  poil  de  faint  Aulaire,  fille  unique  de  Z.av/;  C 
de  Bcaupoil,  marquis  de  faint  Aulaire  ,  colonel  d'un  régiment  d'infanterie, 
de  Mau-Terefe  de  Lambert ,  a  cré  mariée  le  7.  Février  1725.  dans  l'cglife  du  col- 
lège des  quatre  nations  à  Paris. 

j.  F  R  A  N  ç  ois-H  EN  R  Y  de  Harcourt ,  comte  de  riflebonnc,  né  le  11.  Jan- 
vier 1726. 

11.  Anne-Fraîîçois  de  Harcourt,  chevalier  de  Bcuvron,  né  le  4.  Oftobre  1727.' 
ïii.  &  IV.  Anne-Henry  &  Anne-Louis  de  Harcouri , gémeaux  nés  le  2j. 

Septembre  1728. 

€.  Henry-Claude  de  Harcourt,  dit  le  chevâUer  Ac  Harcourt ,  cornette  des  chc« 

vaux  leecfs  de  Bcrry,  eft  né  le  premier  Janvier  170  3. 
7.  Louis  de  Harcourt,  né  le  j.  Décembre  170*.  mourut  le  30.  Mai  1711.  p 

5.  Charlote  -  Henriette  -  Françoise  -  Eleonore  de  Harcourt ,  rcligicufc  au 
couvent  de  la  Vifitation  de  faintc  Marie  à  Cacn ,  où  elleéroit  novice  en  1707. 

9.  Claude-Lidie  de  Harcourt,  née  en  i6<)€.  mariée  par  contrat  du  4.  Juillet  1720. 
à  Gtbriel-Rene' y  lire  de  Mailloc,  comte  de  CIcry-Crequy  ,  baron  de  Combon, 
feigiieur  du  Champ  de  Bataille ,  dont  elle  a  été  la  féconde  femme  ,  &:  lequel  cft 
mort  fans  enfans  le  11.  OftobrC  1714.  âgé  de  78.  ans. 

10.  Claude-Lidie  de  Harcourt ,  née  à  Burgos,  morte. 

11.  Louise- Angélique  de  la  Croix  de  Harcourt ,  née  à  Madrid pcndanc  Tarn-' 
baflàdc  de  fbn  perc.  ^ 

-         ■  -        XXII     .  ... 

••    ■  *  .> 

FRANÇOIS  duc  d'Harcourt,  Pair  de  France ,  chevalier  des  ordres  du  roi,  bri- 
gadier de  fcs  armées  le  i.  Octobre  1718.  capitaine  de  fes  gardes  du  corps  dont  il 
avoit  prêté  ferment  le  2tf.  Juin  prcJedent  licutenant-general  de  la  province  de  Fran- 
che-Comté ,  né  le 4. Novembre  1689.  Icrvitdans  les  moufquetaires  en  1706.  obtint  en 
J710.  le  régiment  de  Lclfatt  cavalerie,  &  en  1712-  le  régiment  D.iuphin ,  a  pris  féance  * 
de  duc  &:  Pair  au  parlement  le  19.  Janvier  1719.  &:  a  été  rcçû  chevalier  des  ordres  du  ■* 
roy  le  16.  Mav  1728. 

I.  Fcmmc'MARGUERITE-LOUISE-SOPHiE  deNcufvillc  ,  fîllc  de  NicoUf  de 
Neufvillc  duc  de  Villeroy  ,  Pair  de  France,  &  de  Marguerite  le  Tellier  de  Louvois^ 
fut  mariée  le  14.  Janvier  171*.  8c  mourut  le  4.  luin  tuivant.  l'T>ye&  tome  IV.  de  cette 
hipire,fsg.64,^. 

II.  Femme,  MARIE  -  MADELEINE  le  Tellier,  fille  de  Louis  -  Marie  -  Français  le 
Tellier,  marquis  de  Barbclicux  ,  fccretairc  d'Etat,  «Se  de  Marie •  Therefe  -  Ve^hint 
J'Alcgrc  fa  féconde  femme,  fut  mariée  le  ji.  May  1717- 

I.  Louis-Francois  de  Harcourt  né  le  6.  Odobrc  1728. 
A.  F^an^oisb-Clair^  de  Harcourc  ncc  le  11,  May  i/iS. 
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3.  Amgelique-Adblaide  de  Harcourt  ncc  le  30.  Aouil  1715. 

4.  Gabrielle-Lidxe  de  Harcourc  ncc  le  11.  Décembre  172,*, 

§.  V. 


S 


SEIGNEURS  DE  BAILLEUL 


briféà'unlémiel 
de  trois  ftnàtUH 


XVI. 

^^HARLES  de  Harcourt,  feîçneur  de  Bailleul,  de  Franqucvillc,  &c.  troificme  filsdfc 
\^  CHARLES  de  Harcourt,l)aron  de  Bcautou  &:  de  Bcuvron,  &  de  JACQUE  LINE 
dcVicrvillc  ,  mentietmex.  cj-drvMt  ,  pag.  147.  plakloic  au  parlement  de  Rouen  le  y. 
Fc'vrier  in4-  contre  Jacques  de  U  Haye,  Tcigncur  de  Hotot,  &  cil  mentionne'  dans 
un  afte  du  10  juin  i^*^- 

Femme  ,  MADELENE  de  Choifnc,  dame  de  Choifneau ,  de  la  Choifniere,  &c 
au  Maine,  fille  de  G»ilUHme  de  Choilnc ,  icigncur  de  la  Choilhicre,  icàcjetmeàt 
Bailleul ,  eut  la  tutelle  de  les  enfans  par  aâe  du  27.  Septembre  1563. 
>  I.  JACQUES  de  Harcourt ,  feigncur  de  Franqucvillc,  qui  fuit. 

2.  GALLOIS  de  Haicourt,  feigncur  de  Bailleul  &  de  Frclnay ,  ji»  ferd  râfftrtè  tfréà 
/on frère  â'tné. 

j.  Jeanne  de  Harcourt  mariée  en  1 J64.  à  Helie  de  Nollcnt ,  fcigneur  de  Frcnou« 
ville ,  Trouville ,  &c.  fils  A'oltvter  de  Noilent ,  leigneur  des  mcnies  lieux ,  fie  dC 
Jacqueline  de  faint  Pierre. 

4.  MARcaEHiTB  de  Harcourt  morte  fans  avoir  cic  niariww 

XV  IL 

£.  T  ACQUES  de  Harcourt  feigncur  de  Franqucvillc,  de  Croifanvillc ,  &rc."che\'alîct 
-  J  dcTordrc  du  roi,  gentilhomme  ordinaire  de  la  chambre,  eft  compris  dansl'c'tat  des 
nobles  du  bailliage  de  Cacn  ,  arrêté  le  30.  Décembre  ij7î-  &  cft  mentionné  dans  un 
contrat  du  4.  Novembre  i  J76.  dans  lequel  il  cft  qualifie  ccuycr ,  feigncur  de  Bailleul. 
Fcri'jnc  ,  MADELENE  d'Airé,  dame  de  Norondeau  Maine  ,  fille  de /{*«m  d'Aile, 
.  chevalier,  feigncur  de  Montfaucon  au  Maine,  &  de  AtadeleinelAotm. 
I.  Jeanne  de  Harcourt,  dame  de  Norondc  ,  morte  jeune, 
i.  Madeleine  de  HJrcourt,  dame  de  Bailleul  «5:  de  Franqucvillc,  cpoufa(7///« 
,   •    de  Bailleul,  icigncur  de  Monftercul  &  d" Amblcvillc,  fils  de  Gilles  Ac  BaiJieul, 
m  feigncur  de  Bcauvais,  &  de  ChAr/«tte  de  Larrc  ,  dame  des  Quatre- F.ivcris. 

|.  iMARcuERiTE  de  Harcourt ,  dame  de  Crcilàiiville,  mariée  à  Tves  de  Bailleul, 
feigncur  d' Anville  &  des  Quatre- Favcris ,  Ircrc  de  Gilles  de  Bailleul,  maii  de  Mxele' 
,       /w  de  Harcourt^  dont  il  vient  d'être  parlé. 

X  V 1 1. 

GALLOIS  de  Harcourt,  feigncur  de  Bailleul  6c  de  Frcfnay,  chevalier  de  l'or- 
dre du  roi,  gentilhomme  ordinaire  de  fa  chambre ,  lieutenant  de  la  compagni* 
des  gendarmes  de  l'iirrc  de  Harcourt ,  uurquis  de  Bcuvron  Ion  coulln  >  ctoïc  Ibu^  la 


fil     HISTOIRE  GENEALOGIQUE  ET  CHRONOtr- 

tutcllc  dcfa  meteea  M75-ûcfot~écattahifoa  lao  1597-  p«  Jean  dcPcrcictcs  fieaî 

•du  "ïouchct. 


5  vi^ 


SEIGNEURS  DE  LA  POTERIE. 

ISSUS  D  ON  JBATARD 

DE   HAR  COURT, 


fé  itau  héom 


G ABRIEL  flStrttM*  ,aic1eïlf#i  TtSy  Jt^ftmiJi^strv^.fis  mumi  ie 
jACqUES  de  Harcourt,  baron  de  Beuvron  ,  &  de  PIERRETTE  de  Litchaire, 
pecibnne  libre,  mmmm€  çt'ievmftt.  147.  fud^itimé  &  annobli  par  lettres  du  roi 
Années  i  S.  Getntttn nL«ye m  niou de  janvier  iS27>  ^  ^  le  nom  de  TîUyqw 

&  poflerité  a  confêrve'. 

renune,  MARIE  de  Laoa^  >  fille  de  lubm  de  lannoy  >  Icij^ieux  de  Clcrmont , 
«deMriedeParfbtfni.  e 
l^THOMAsde  Tilly,  fcigncur  d'Angcrvillc ,  prouva  fa  noblcCTc  devant  les  Elûsdc  ^ 
Uzienx  l'an  1 540.  &  comparut  au  nom  de  Gahul  ton  pcre  entie  les  nobles  du 
iMilliage  d'Alençon  l'an  1577. 
*».  Guillaume  de  Tilly  ptétie  ,  cpoufa  avant  (a  promotion  aux  ordres, fftwr» 
Bconic,  de  laquelle  il  avoit  eu  cinq  entans  naturels  qui  fuient  dcdarcz  legiti' 
mes  par  Sentence  del'Offidal  deLizteuxdnf.Deceflabce  1570*  Tes  en£ms  forent 
7.  Jean  dcTi!!y.  i.  C/?.tr/fj dcTiUy.  J.  Philippeàc  Tillyparragca  avec  fcs  ftcrcs  &  fa 
i(Eui  la  iucccHion  de  GmlUnrn  leur  pcre ,  &  celle  de  cLrles  de  Tiily  leur  onde  le 
itf.  Avril  1^74.  4.  JtM  de  Tilly  le  jeune  nommé  dans  un  aiSte  dn  demler 

Mai  5-  -/Miir/f  de  Tilly  mcntionnc'e  dans  une  tranââionlferjn  S57O. 

3.  MARIN  de  Tilly,  fcigncur  de  la  Poterie,  qui  luit.  1 
4-  jACQUf  s  de  Tilly  partagea  avec  fes  fietes  la  fiiceefliaa  de  fes  pere  fcmete  le  »• 

Mai  1^41. 

5.  Charles  de  Tilly  prêtre ,  la  fuccclton  fut  pattagcc  enttc  les  cn&ns  de  GmlUnH^ 
^  TiUy,  ec  de  Aum  Beonie. 


XVL 

f  ARIM  ;'c  Tillv ,  fcigncur  de  la  Polene,  fiit  rayé  aycc/4fj««  fon 
iT,.  u.mc/fr/;»«»«  wA/fi,  du  rol!c  des  taiUabkfddafOioiilèdcDiuYai* 
Iclectioa  de  Lizieinc  du  a.  May  154*,  -    •  -  - 


,  corn* 
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L  femme,  J£ÂMN£  de  Caodillc  &:  d'Ilcovilic,  hcdtkicç^ 

MkbsrJ  de  Caïulalle  6e  d'£fo>ville,  (cigneux  de  la  Toaae^  ■! 

}.  ]FAN  de  Tiliy ,  fcigncur  de  U  Poterie  ,  qui  luic. 

IL.  Gilles  de  Tiiiy  lut  maintenu  dans  Ia  noblelVe  avec  Ptarc  &c  Liim  de  TiUv,^ 
...  ^,jàxBesyB9g  tuGC-4c  lacfiiiit  des  i^dcLfle  Noonaotlie  le  i6.  ]tàn  1^95^1 
:  s.  &  4.  FiBUB  À:  ijiCAS  de  TiUy  vivoim  «n  I ^95. 


■>♦.  '  ■ 


XVIL 

JEAN  de  Tiliy»  fcigneur  de  h  Poceric  &  de  la  Tonne»  fitcnufiucna  avecfts 


XVIÏI.        V  '  ' 

C*^  H  ABXES  de  Tilly ,  fcignour  de  b  Pocoie  &  delà  Tooae*  ptoara  â  oobld^ 
^•Ic  Lundi  t8.  Jttln  1^9^.  '     ;  - - 
Femme,  ANNE  de  Clinchamp.  ' 

1.  i-KANCOjS  de  Tilly,  fngncux  dçM  Potetk^  qid  bùu 

2.  RoBBftr  de  Tilly.,  Icigncuc  de  la  Tooac. 

,  3.  PiiApi  de  TiUy,  K$l%ieiut  i  &oytUPicde4'oEdie<bS.B9|oî!|^  -  • 


xtx. 


F 


RÀNC  OIStk  Tilly,  (cigaeoi  de  U  Poterie  &  delà  Tomie,  produiflc  IcsDçint* 
ves  de  u  noblelTe  devant  les  oommiUkiics  do  coi  l'ati  \6i4'  '  ■  '  "'^ 

Femme,  MARGUERITE  Pietin,  focttc 4k<4MPiean,fêmnK:d'ib^ 
L  .  SS'^-S^y"^  leigofiir  (h  HamcL  .  •  , 

TawTkgut  de  li  I;.  f  .c  gneucdé  bt  Poterie,  fit  prenvede  h  ii6bleâeâai'Ttf4Tiï 

s  VII,  .  .-.  .       -  i 

SEIGNEURS  DAURILLY, 


1^ 


Dt  H/tUêtttt, 

i'r:fr  J'unumbtt 


VIL 

RAOUL  de  Harcourt  L  du  nom,  fcigneur  d'AurilIy  ,  d'Auvcrs ,  des  Pl.i-c'ifs , 
\'c.  iccond  fils  de  RICHARD , baron  de  Harcourt  &  d'Elbeuf,  &  de  JEANNE 
de  b  Rochctcdoti ,  vicomteflc  de  S.  Sauveur  ,  dame  d  Auiilly ,  mttumnts  ti-devâHt 
f,  117.  partagea  l'an  1157.  Ufucceflion  de  fes  perc  &  mcrc  avec  Jem  I.  du  nom» 
baron  de  Harcourt  fon  frcrc  aînc',  qui  lui  donna  les  feigncurics  d'AurilIy,  d'Auvcrs 
&  des  Planches,  avec  400.  livres  tournois  de  rente  à  prendre  fur  la  baronie  te  vi- 
comte de  S.  Sauveur  du  confcntemiCiiC  da  roi  S.  Louis.  Il  reçut  joo.  liv.  tournoû 
de  Charles  de  Rendue  de  Bcnez,  receveur  de  Chartrc  le  jcuJy  après  la  S.  Remy 
JJ02.  fuivant  les  ccgiflxcs  de  la  chambre  des  comptes  de  Paiis  (  «  ).  il  mouiuc  le  2 1 .  lîAf «"^"^Sa 
Décembre  1J07,  r^v*H 


ujt      HISTOIRE  GENEALOGIOyE  ET  CHRONOL. 

Femme ,  AGNE  S  de  Vendôme ,  fiUc  de  Jem  comte  de  Vendôme ,  fuivant  le  ficui 
^  la  Peirc,  mountt  Tan  TJ14.  ...  .  r  i 

X.  RAOUL  de  Harcourc  II.  du  nom,  fcigncor  dAniflly*  qni  loic. 

a.  IeaM  de  Haicourt,  Icigncur  dclAigle.      .  ,  „  

3.  GwtLAOU»  deH»reoafc,ûîgne«r&  Ptandia.fetrtt  éMBs  Vttnic  mile 

du  roi  l'an  1295-  ,       „        .       .    »,  n 

4.  RoBBikT  de  Haïcoai^  leigpcur  d' Anvers ,  maiic  à  Cmmetu  dame  des  Moattjcrs. 


VIIL 


AOUL  <fc  HaccoiirtH.dttil0illrfcigneur  d'Aurilly , d'Auvcrs  &  des  Planches, 
m  -^  fiiï  fàt  chevalier  à  Parii  le  jour  de  la  Pentecôte  par  le  roi  Philippe  U  bel ,  l'an 
îjijT &  reçut  poucfott  palcftoy  »8.  liv-  Il  vivoïc  encore  en  1 3  jô.  luivain  les  tcgiftrcs 
<ic  l  Echiquier  deNormakUc.  ■  ^.  .  j 

Femme.  ALIX  de  Chanrcs ,  filIc  èt  Mâlbm  Tidame  de  Chartto,  punetier dfl 


Ri 


Jrancc,&  dey*îio»»»flaIanaic 

RAOUL deUamicIII.da nom»  lèigneurcAiiatly.q^iiiiK. 


IX. 


R 


AOUL  de  Harcourt  HI.  du  nom ,  fcigneur  d'Aurilly,  d'Auve»»  &<fcs  Planches , 
■  ^  cft  nomme  dans  des  ticccs  des  années  ijjtf.  &  ïJS7'      .      .  ^  .  Q 
femme ,  JEANNE  de  Trie,  (œar  de  âM^MW  de  Ttieatdiev£qucde  Ron»,  BC 
^  iiMM»  de  Trie  maréchal  de  Fiance,  &  iillede  Mami  de  Tne,  fiagpentdc  Yau* 
«ain ,  &  de  Jetme  de  Hodenc. 

IsAWHE  de  Harcourt ,  dame  d'Antllly  «cJAwrers ,-fét  aecoidie «n  1  j xo.  à 
'     de  Sully,  fcigneur  delà  Chapelle  &  des  Aix-Dam-Gilon,  fils  puîné  d'Hwr;  IV. 

du  nom,  firc  de  SuUy,  &  de  Jtmne  de  Vendôme,  leauel  mourut  avant  que  le 
mariage  fut  accompli.  Bile  cpoafii  en  i  ji/.  MeuHent ,  (cigneur  de 

No&are,  la  Qucuéî,  Milly,  Sahus,  &c.  fils  puîné  de  Vélerm  de  ^.cullenc, 
•     (cigncut  &  la  Queue- ,  de  Neufbourg  &  de  Go«nay ,  &  ^jestme  de  BouvUlc. 
ww<  //.  W<       hifinreyf^g.  410.  «ç  8j8. 
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§.  VIII. 

SEIGNEURS 
DE  BEAUMESNIL. 


Dt  tUtHUi  ^ 
1.  féfilS  i'ktT- 


VII. 

ROBERT  de  Harcourt  I.  du  nom ,  chevalier  ,  fcigneur  de  Beaumcfnil ,  de  Saine 
Ccicrin  ,dc  Bray,  de  Gaprc'e,  de  Bliquctuit  &c.  troificme  fils  de  RICHARD, 
baron  de  Harcourt, &  de  JEANNE  de  la  Rochetcffon  ,  C0mmt  il  d  ctt  dit  a- devant  p. 
1 17.  plaidoit  l'an  1170.  contre  Pierre  comte  d'Alençon,  &  Amaury  de  McuUciu  II.  du 
nom ,  baron  de  la  Queue. 
D     Femme,  jEANNfe  deSaintCelerin,  vivoiten  12^7. 

I.  ROBERT  de  Harcourt ,  IL  du  nom ,  fcigneur  de  Bcaumefnil,  qui  fuir, 
a.  RAOUL  de  Harcourt,  fcigneur  de  Charcntonnc,</*»rt  U  ptftente  fetrtmers  ci" 
^rés.  §.  JX.  rj  J 

}.  Alix  de  Harcourt, femme  de  Hum  (îrc  d'Orbcc ,  chevalier  ,  lequel  fit  une  dona- 
tion l'an  1295.  à  Raoul  de  Guibervillc,  dccent  fols  de  rente,  à  prendre  (ut  (on 
moulin  du  P  rc. 

4.  Jeanne  de  Harcourt,  ^poulâ  FMjitfs ,  fcigneur  de  Champagne  «Se  de  Parcé. 

VIII. 

ROBERT  de  Harcourt  II.  du  nom  fcigneur  de  Beaumcfnil,  de  Saint  Celerin ,  de 
Bray  ,  de  Gaprce  ,  de  Bliquctuit ,  de  Villequicr ,  fiic.  mourut  l'an  i  j  :  j.  &  fut 
enterre  au  prieure  de  Nôtre-Dame  du  Parc. 
Femme,  jEANNE , dame  de  Villequicr, vivoiten  ijii. 
1.  ROBERT  de  Harcourt ,  III.  du  nom ,  fcigneur  de  Bcaumefnil ,  qui  fuit, 
a.  Marguerite  de  Harcourt ,  femme  de  Btudaumàc  Cicquy ,  Icigncur  de  Boijes, 
fils  de  Baudouin  ûre  de  Crequy  Se  de  Canaplcs ,  &  de  CUmtna  dcCroy. 

ROBERT  de  Harcourt ,  III.  du  nom ,  chevalier ,  (cigncur  de  BeaumefnU ,  cft  nommé 
dans  les  regiftrcs  du  Parlement  de  Paris  ,  es  armées  1 54  j.  &  1  m^- 
Femme,  JEANNE  de  Prunclay  ,datne  de  Bullnu  ,  &  en  panicdc  la  baronnie  de 
Rieux,  <5cdes  chiftcllenies  d'Alonne  &  de  Leone ,  fille  de  Gj^rdc  Prunclay ,  thcvahcr, 
(cigncur  d'Hcrbaut  &  de  la  Porte, &  àe Marguerite  de  Machcrainvillc. 
ROBERT  de  hfarcourt ,  I V.  du  nom ,  fcigneur  de  Bcaumefnil ,  qui  fuit. 

Richard  tU  Htrcpurt ,  bktâri  de  Bcaumefnil ,  efi  n*mmt  *ve(  Jean  des  Ijles  ,  bâidf 
^Oihzc  ,  Guy  le  Bavevx  ,  chevélter  ,  ftigtuitr  de  Ttllterts ,  daus  un  Arrejl  de  /*£- 
(hiquier  de  N«rm*»die ,  dtf  terme  de  funt  Miwtl  1 3  90. 
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ROBERT  de  Harcourt ,  1 V.  du  nom ,  chevalier ,  baron  de  BeAufnefnil  8r  de  RJcux  t 
fcgneordeCapr^cde  BUquetuit ,de  Bray ,  chaftclain  de  Leone,  de  RuUou  ,d  A- 
lonne&lmaréchalîc  Normandie  cftq«al,fic  if.tm  ^'^r'^'^^'^T^^' 
thivaùcr,  dans  uncqnitranccqu  Udonnajcfi  Fcvrierijô?.  a  BiflWf Braqne.rréfoner 
dcsfiuerrcs.  ElU  cfificllée  S^un  fis»  i  ieuxfsfces  dhtrm,nts ,  amer  u..  tac  de  h  vncr, 
.(.vaw«dc  j,,,,  f,u.4s  ,  {^)  \\  avoir  avec  lui  quarre  cbcwUeB  ^.  quatorze  ccuycrs, 

^  ic  CW««-  ^(Qi  montre  dans  l'abbaye  deConchcs  le  prenri.er  Février  1,71., «£  fet  ttçû  à 
S  Lo  le  premier  luiUec  i  Î75- trois  chevaliers  bachehcrs  &  1 7.  ccuyeis ,  après 
s^:ic  trouvé  au  liegc  de  Cog^  «  àl'entteptifc  dcdiatSauvcuflcvicooMc.  /Ijrwla  3 

^îw;foiv^t  A.d«Chdfae, M  ER ITE de  Marigpy , fille  de  I«« 

4ÎC  Mjrienv  5c  de  ^i»^fr/(r  de  Bcaumés.  .  -  w 

IL  Femme,  MARGUERITE  Mauvoifm  troaMme  fiUe  de  Ogr  KfaoTOilm.  fa^ 
gncur  i  Rofay       Mantes,  K  de  Jùi**»*»  dcBaiiiiie»,diafelaiiicdc  Bapaimi^; 

3amc  de  Croilillcs.  #  m  - 

I  ROBERT  de  Harcourt  V.  du  nom ,  feigneur  de  Bcramclml  ,<|ai  fait, 
i!  PiËRiiB de  Haccottct,  chevalier ,chailclain  de  Leone,ctt  nomaie  dans  lia  •rrell 

*  de  la  c  :  ;ir  a«  parlement  de  P-uii  de  l'an  »  394-  «  •   ,  /  • 

3  Mak I E  de  Harcourt  ,heriiicïc  de  Beaumefml ,  cpoula  Painel ,  feigneor 

de  MiUvK  de  Concrellaut ,  fils  ^oltvter  Payucl  ,  chevalier,  &  à'ifihdU  de 
Meiillcnt,  d.T-c  ^   MilK  .  Leur  fille  jWrfri<  Payncl  porta  la  lucccinon  de  iW^w  Q 
de  Harcomt  a  c,/«//j«wtf  de  iourncbu  Ion  mari,  (eigncur  de  Marbeuf  fif  de 
Blaoev  7'-»»  de  Tournebo,  baron  de  Bcaumdnil  leur  petit-fils,  vendit  ..it  ■ 
terre  a  ïcan  de  Lorraine  comte  d'H a tcoutc,  par  contrat  de  l'an  14J8.  Cette 
batoDic  tut  depuis  donnée  à  Jean  de  Lortaine  bâtard  de  Vaudemonr ,  qui  h 
remit  à  René  duc  de  Lorraine  &  de  Calabrc  ,  nuiqui'.  du  Pont  ,  comte  de 
ILucourt ,  par  contnc  palTc  devant  les  Notaires  duchalklet  de  Paris , raoyeu- 
mnt  10000.  ccus.  Apres  René ,  la  terre  de  Beaumefnil  fut  pofledife  par  Claude 
de  Lorraine ,  duc  de  GluIc  ,  comte  d'Aumalle  ,  dont  le  pcot  fils  Charles  de 
Lorraine,  ^iuc  d  Elbcut,  vendit  par  contrat  du  premier  juin  1604.  labaronicdc 
Beaumehul  à  Jacques  le  Comte .  baron  dc  Nonant,  lequel  obtint  depuis  Vi- 
teâion  de  cette  terre  en  marquiiat. 
A  B  e  ATMx  de  Harcourt ,  dame  de  la  baronie  de  Rofny.  d'Oiflcry  8C  de  .S.  Pa- 
*       thus  ,  temmc  de  jern  d  ivry  ,  chevalier  ,  avec  lequel  elle  eft  nommée  dans  un 
krreft  de  PEchiquier  de  Normandie  de  l'an  1400.  II  ctoit  fils  de  GHilUttme 
chcv.ilicr ,  biron  d  ivry  >  S£  de  Aùarie  de  Montmorency.  Elle  mourut  avant  lui 
lâni  en  tans ,  ôc  il  le  remaria  avec  /i#  de  Saquaioville  »  ûV^dcJern  de  Saquain* 
Ville,  kigneut  de  IHara ,  &  d'iib  de  BeattAnc 
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ROBERT  de  Harcourt  V.  du  nom ,  chevalier ,  baron  de  Beaumefnil ,  de  Rofny, 
^-  de  Fiers ,  (eigncur  de  ChaulTcn  ,  de  Gaprc'e ,  de  Bliquetuir ,  de  Rray ,  de  Bul- 
lou  de  Vcicui,  du  Homme,  de  Toumehan  ,  de  Villcquict,  de  Fumcchon  ,  de  la 
Barré  ,  *ic.  plaida  au  parlement  de  Paris  pour  îa  terre  de  Roùiy,  aptes  la  mort  de 

tr.tfrix  dcRofnv  C\  tante,  fciniiic  de  Jem  de  la  Ferré  ,  &  reconnut  tenir  du  roi  la 
terre  de  Hecs  par  uii  tiers  de  baronic  ïan  ijSj.  il  fut  tue  à  la  bataille  de  Nieopolis  , 
l'an  139^' 

Femme ,  BL  A NCHE  de  Montmorency ,  fille  de  Hugues  de  Montmorency  feigneur 
de  Beaulàult ,  chevalier  ,     de  / e/mae  de  Harcourt ,  elle  fe  remaria  à  GuilUume  des  I 
Quefiies.  y^jez  tme  lll.  ie  cette  hi0.f.  tt^. 

Robert  de  Harcourt  VL  du  nom  ,  chevalier  ,  hiron  de  B- lumefnil,  de  Mai- 
bcuf )  &c  fut  tue  à  la  bauiUc  d'Azincourt  eii  1413.  luivant  Monftreler. 

Simonne  Je  Hartourt ,  bittrie  de  Beaumefnil ,  femme  de  Geflfin  de  Mortnt ,  fei^nutr 
i»  Cêlmbiett ,  fils  de  Pierre  dt  MtrM»  fei^eur  de  CUffm^mt  y  &  de  Jeanne  M 
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VIII- 

RAOUL  de  Harcourt  I.  du  nom ,  fécond  fils  de  ROBERT  de  Harcourt  I.  du 
nom  ,  (cigncuc  de  Bcaumcliùl ,  &  de  Jttme  de  S.  Celchn ,  mentionnes  ci-âcvs»t 
fage  159. 

Femme ,  LUCE  de  EcaufFou  ,  dame  de  Bcauffbu  ,  de  Beuvron ,  de  Druval ,  de 
S.  Aubin  &  de  la  Chapelle-Baynel ,  veuve  àc  Jfo»  ,  lire  de  Tilly. 

I.  RAOUL  de  Harcourt  H.  du  nom,  feigncur  de  Charcntonnc,  qui  fuit. 
X.  Robert  de  Harcourt  ,  Curé  de  Bliquctuit  en  IJ44. 

3.  Jean  de  Harcourt , chevalier, (eigncur  de  Sarcelles  en  1360. 

4.  Luge  de  Harcourt,  dame  de  Sarcelles ,  femme  de  IVales  le  vicomte,  feigncur 
de  Mcfly. 

5.  Madeleine  de  Harcourt,  cpoufaCrii//<w, le  Jay,  feigncur  de  Floigny  ,  &c.  fils  de 
Cuj  le  Jay,  leigncur  de  Floigny,  elle'  c'toit  veuve  le  15.  May  ijzo. 

IX. 

RAOUL  de  Harcourt  1 1.  du  nom  ,  chevalier ,  feigncur  de  Charcntonnc  ,  de 
Grandchanip,  de  Mclhil latte,  de  Cabourg,  de  Bavent,  de  la  Chapelle- Bayncl, 
de  Saquainville  ,  de  Sarcelles,  de  S.  Vidour  ,  &c.  fut  du  nombre  des  commillàires 
laies  qui  prcfidercnt  à  l'Echiquier  d'Alen^on  allemblc  à  Argentan  ,  le  Lundy  s* 
Mars  I  j8i. 

Femme  ,  JEANNE  ,  dame  de  Saquainville. 

1.  Jean  de  Harcourt,  feigncur  de  Charcntonnc  ,deCrotonne  ,  de  la  Chapellc- 
jjayncl,  &c.  Icrvit  en  qualité  de  chevalier  hannerctdans  l'armée  du  roi  es  an- 
nées 1567.  fie  ijfiS.  ht  le  voyage  d'Allemagne  avec  neuf  chevaliers  bacheliers 
&  33.  ccuyers  de  (a  compagnie  ,  pour  le  fervice  du  roi  Charles  VI.  {4)  en 
l'armée  de  Louis  duc  de  Bourbon,  &  mourut  environ  l'an  1590.  fans  laiflcr 
podcritc  de  Jeanne  d'Elloutcvillc  fa  femme  ,  fœur  de  Robert  d'Ellouteville , 
îcigneur  de  Rames,  &:  fille  de  JÎ4Wd'Eftouteville,&  àc Mârgimtte  de  Harcourt. 

1.  IsABEAu  de  Harcourt ,  dame  de  Charcntonnc  ,  époufa  i**.  Pierre  Mauvoilîn, 
feigncur  de  Scrquigny.  l'.Jean  feigncur  d'Achey  ,  dit  le gnttJ gâlois  y  frcrcainé 
dfuJes  d'Achey,  Se  fils  d'Eudes,  leigncur  d  Achcy,&  de  Chriftint  de  Bailleul. 

3.  Jeanne  de  Harcourt,  femme  de  Hhc,  feigncur  de  Bcuyillc. 
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«M  lion  de  gHtwhf  iémi  n'iMti 
iMiheiit  jicurdd:ft  de  même  qui  ejl 
d'£{Oi<eau  s,,  d  a^ut  '4  I4  bdrptd'or 
qu:  eji  d'irUnde  i  U  tordurt  rtit- 
femunt  fut  l'éatttmfmé  de  16. 
p  eut  M  («nywif ,  8.  fM^gr  &  8*  C 
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d'tr  6-  (M»  itpmit$i9»Utf*xi 
d'n. 


ÎACQTJES  ,  Fit7.-)3mc!;,  cUic  Je  Bcnoc  ick  ,dc  Lcria  &  de  Xcria ,  Pair  d'Angle- 
terre, grand  d  Elpagnc ,  chevalier  des  ordre»  du  toi, de  U  Jarretière  &  de  la  Toi- 
i  d^r,  fib  nanirer  de  Jacques  H.  foi  4e  la  Grande  Bma^  ,  &  d'ArsheOe  Chur- 
chill, ayant  acquis  In  fcigncurie  de  NV.utv  pce.     Clcrmone  en  BeaavoifoV  «btint  D 
****  "'  i"»"         ^  données  au  ipois  de  May  1710.  &  rcgiflr<?cs  an  pai- 

1ttiiÉnvtt|F«U  te  l),  da  même  mok,  potcRtt  eteâioB  de  la  fcigncurie  de  Wnity 
en  duchc  P.iiric,  fous  le  nom  de  rit7-|.inics,  en  fa  6veur  &  ceUe  de  JACQUES 
Fiez- James, (ils  aine  de  k»  fccood  Ut^&  de  kurs  defcendans  mâles  en  ligne  dircfte.  ' 
Vojex.  Us  Mm  fdfiivm  mumm  mt  AwOm  .  âpres  te/fuUes  m  reffmeré  Us 
^^Mw4rf  ACQ|I|ES,  dbr  ie  Fiu-James,  Pau  &  Mar£dial  dcFnnce. 

'  ■  ■  '  " \  — ''  "    ■   1 

E 

PIECES  CONCERNANT  LE  DUCHE  PAIRIE 

DE  FITZ-JAMES. 

ttttru  i irttlun  de  U  terre  de  Warlj  en  duché-Patrie  fins  U  n$m  de  Fitz-Jâmes,  enjweitr 
éijMfmieFkKrJmes  iiieieBervèàimiriihâiie  rrmsee, 

.  -..kf^^.f  -  .  •  p 

LOUIS  par  la  gtace  de  Dieu,  mi  de  France  8e  de  Navarre  :  A  tous  prefcns  &  i 
venir  i  Salut.  Les  troubles  d'Angleterre  ayant  oMi^n'lc  fVu  hk  d' Aiii^U  ;;.  rrc 
Jacques  II.  de  (e  retirer  en  France;  il  fut  fuivi  par  nocre  crcs-chct  \yx\^  imt-  cû.itm 
JacquL  1  :  James  duc  de  Bcrsrick  fon  (ils  naturel,  chevalier  de  Waà-.c  A:  lijairc- 
acte,  lequel  ayant  dans  fes  premières  années  donné  au  fxege  de  Bude  en  Hongrie , 
des  marques  de  fii  valeur ,  le  roi  fon  pete  le  âc  paffcr  en  Irlande ,  ou  aptes  avoir  donne 
de  nouvelles  marques  de  fa  valeur  au  ficgp  de  {.ondonderi  &  à  la  banOle  de  Boyne, 
il  rcpafla  en  France,  &  (crvit  dans  nos  armées  en  qualité  de  lieutenant  gênerai ,  il 
s'y  diftingua  en  plufieurs  occafioos  fie  patacutoenient  aux  licg^es  de  Mens ,  Charle- 
loy  fie  Aih*  &  «u  bœùllcs  K  combns  de  Leuze,  de  Sienka:qoe&  de  Nprinde. 


DESPAIRS  DE  FRANCE.   FIT^JJMEI.  ,«3 

Nous  rcconuumcs  par  (a  %c  conduite  ks  lalcns  pouc  ta  guerre  6c  im  indioation  à 
Nous  fendr,  qtie  Noos  lui  pouvions  donner  locomnumdeniQir  de  nos  troupes  avec 

la  mcmc  confiance  que  Nous  aurions  pù  f.\hc  à  nos  fujccs  les  p!uv  zclcz  ^  les  plus 
cxpctunciitcz.  il  répondit  par£ùccincnc  a  notre  attente  par  Icsfctviccs  impôt tam  qu'il 
Kous  rendit  pendant  les  campagnces  de  1701.  1702.  de  170  j.  "EnGn  ledit'fieur  duc 
de  Bcr>jr!ck  voubnr  de  fon  côcc  Nous  donner  des  ccmuignagcs  plus  parcicuUcrs  de 
Ton  attaciicmcnt ,  Kous  (upplia  de  l'admettre  au  nombre  de  nos  lujccs ,  ce  que  Nous 

'  fines  par  les  letttet  de  naturalîtc  que  Nous  lui  en  finies  expédier  en  1703.  après 
quoi  il  fu:  par  Soq%  choilî  pour  le  commandcmcnr  gcncral  des  troupes  que  Nous 
envoyâmes  au  cui  d'Elpagne  noue  pctit-fils  pour  agir  contre  les  ennemis.  Il  s'y  com- 

^  pom  avec  tant  de  ptudence  6e  de  valeur  qu'en  une  (eule  campagne  il  Te  tendît  nud* 
trc  des  vil'cs  de  Salvaticm,  Scgiira  ^  Cnllclbîaiico ,  qu'il  fournit  a  l'obcifl'ance  du  Roi 
Catholique.  Les  années  luivaatcs  il  eut  ic  cumnundement  de  nos  .troupes  en  Lan- 
guedoc, &  fut  chargé  du  llcge  de  Nice,  dont  il  (c  rendit  maître  en  170^.  de  même 
qucdctout  îe  comte  de  Nice.  Le»  heureux  fuccts  qu'il  avoir  deja  eu  dans  le  comman- 
dement de  nos  troupes  tant  eu  France  qucn  Lipagnc,  Nous  obligcicatdc  reconiioi- 
.  ne  fes  lervices  par  la  dtgnïcé  de  maréchal  de  France ,  &  de  lui  donner  de  nouveau  le 

'  commandement  des  troupes  que  Nous  avions  en  Elpagne.  La  prifc  de  I.1  ville  de  Car- 
chagQic  2c  k  gain  de  la  tameufc  buaille  d'Almanza,  furent  fes  premiers  exploits  après 
avoir  été  revêtu  de  cetce  première  dignité ,  &:  il  fervit  avec  le  même  zcle  fous  notre 
neveu  le  duc  d  OrIctn'î.au  fici^c  i^c  la  pnfedc  Lerida.  Le^ioi  d'Efp.igne en rccon» 
noillàiice  Je  les  iignakz  Ici  vices  l'honora  de  1  urdte  de  la  toilon  d'or  y  lui  tk  don  des  vil- 
'  Q  Itsàc  Leria  &  de  Xcricaau  royaume  de  Valence,  en  titiedc  duché  avec  la  gcandeOb 
de  la  première  clalTe.  Aptes  ces  eypediticns  étant  toujours  difpoîeà  faire  tout  ce  qui 
pouvoir  contribuer  a  1  avantage  de  nus  armes ,  il  (crvit  en  Flandres  lous  les  ordres  de 
notre  petit-fiis  le  duc  de  Bourgogne»  <^  continua  depuis  avec  le  même  zclc  dans  le 
commandement  en  chef  de  nottc  armée  de  Dauphiné ,  avec  laquelle  par  fa  vigilance 
fa  grande  expérience  ôc  (es  (oins  infatigables  il  rendit  inutiles  les  cilorts  du  duc  de 
Savoyc,  foutenu&  (ccondé  par  les  princes  liguez  contte  Nous.  Et  comme  après  avoir 
admis  au  nombre  de  nos  (ujctsun  gênerai  d'une  aulli  illullre  naiûance,ccmpli  de  tant 
de  rates  qualité z ,  &c  lui  avoir  donné  des  marques  pcrfonncUes  de  notre  confiance  par 
la  dignité  de  maréchal  de  France  &  le  gouvernement  de  notte  province  de  Limolin, 
Nous  voulons  l'atucher  encore  plus  ctrottement  à  Nous  pat  les  plus  gicaïuks  mar* 

P  ques  d'honneur  Se  de  confiance  que  Nous  puifTions  doniier  aux  princes  Se  k  nos  fujett 
de  la  plus  haute  nai(rance  &  du  plus  gtand  mérite ,  &  qui  en  padant  à  fa  podetitc 
laiileni  aufll  à  la  pofteritc  une  marque  de  l'dtrtHte  amitié  qui  a  ité  entre  Nous  U  le 
Ira  roi  de  b  grande  Bretagne  (bn  pere ,  Nous  avons  refelu  d'ériger  en  tine ,  nom  6c 
dignité  de  duché-Pairie  de  France  ,  la  terre  &:  le'gneunc  de  'Waitv  appartenant  audit 
iieitr  duc  de  Bervick*  Gtuce  dans  le  comté  de  Clcrmont ,  laquelle  terre  a  unectcn- 
doë  Se  un  revenu  fuflîranc  pour  pouvoir  porter  ce  ritre ,  joint  que  notmlic  eooût^ 
le  duc  de  Bcrwick  cil:  dans  la  rcfulutioa  d''.  u  iii  'es  autres  reries  qu'il  pourra  acqué- 
rir ci-après,  laquelle  grâce  ledit  (leur  duc  de  Bcrwick  acccpcant  avec  toute  iarccoa- 
noiflrance  que  merhe  un  bienfiiit  de  cette  impotonce,  il  Nous  a  trés^humblemenc 

£  rcprcfcntc'quc  pouvant  donner  à  (un  f\h  aîné  Se  à  fes  autres  cnfaas  des  ccnbtiflcmcns 
conlidcr^blcs  tant  par  les  biens  qui  lui  appaciiennent  en  Angleterre,  que  pat  le  duché 
de  Leria  fie  Xerica  6e  la  grandeflè  d'Eipagne  -,  il  n'a  pas  de  plus  julk  dirpofition  à 
faire  du  duché-Pairie  qu'il  Nous  plaît  ériger,  que  de  le  faite  pafiet  aptes  lui  à  Jac- 
ques Fitz-Jamcs  ion  (ccond  fils ,  Nous  fuppliant  d'agréer  cette  difpduion ,  &.  l'ap- 
puyer de  notre  nivoritét  même  de  voubir  bien  qui  l'avenir  ladite  terre  de  Varty 
ioir  appclléc  du  nom  de  Fitz-James,  ce  que  Nous  avons  eu  pour  agréable.  A  ces 
caufcs  &  autres  confidcrai;ions  à  ce  Nous  mouvans,dc  notre  grâce  (pécule  >  plcuic 
puiflance  9c  autorité  royale  *  Nous  avons  crée  >  érigé  te  élevé  ,  créons  »  érigeons  U 
élevons  par  ces  prcfcntcs  fiçnc'cs  de  notre  main,  en  titre,  nom  &  dignité  de  duché 
&  Paine  de  France ,  ladite  terre  £c  icigncurie  de  Warty  ,  circooftanccs  &  dépen- 
dances ,  ap(»utenant  à  notreditcoufin  le  duc  de  Berridc ,  pour  avec  ce  qu'il  pour» 
acquérir  dans  h  fuite  ne  compolcr  cju'unc  feule  Se  même  terre  en  titre  ^'dignité  de 
ducbc-Paitie  fous  le  nom  de  duché  de  Fitz-Jamcs  i  à  l'citct  de  quoi  Nous  avons 
conminè  fie  changé  ,  commuons  &  changeons  par  oerdites  prcicntes  le  nom  de 

F  Wattv  en  celui  de  Fitz*]amcs,  pour  par  notrcdit  coufm  Jacques  Fitz-Jamcs  duc  de 
Bcrwick  marcdul  de  France,  &  après  lui  Jacques  Fitz-James  fon  fccond  iils  ô£  les 
deibendans  m&les  »  6ç  à  leur  defiiut  les  autres  fils  pukez  &  leurs  ddcendans  mip 
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les  en  ligne  ditedc  ,  nez  &  à  naître  en  loyal  mariage ,  jouir  à  perpétuité  comme  ^ 
ftignaur  propriétaire  dudit  duché-Fairie,dâ titres  honneurs»  dignicez,  rangs,  prc- 
togatives,  prcémincnca,  (cancecn  notre  cour  de  parlement,  avec  voix  dc'liberative 
&  privilèges  qui  y  appatiennent ,  ainfi  qu'en  joiji^Tcnt  les  autres  ducs  te  Pairs  de 
«ûtre  royaume  t  (pit  en  aflcmblées  de  nobicflc ,  faits  de  guerre  qu'autres  lieux ,  èc 
ce  ious  ie  redore  immédiat  de  nocte  coar  de  paclemenc,  en  laquelle  Nous  voulons  . 
que  les  appellations  qui  leronc  inierjettées  des  officiels  dndit  duché>f  aîiie  >  reflbr- 
lillent  nucmcnt  Se  tans  moyen  ;  &  à  cet  effet  Nous  avons  diftrait  &:  exempte  ledit 
duché-Pairie  de  Fits-James  6c  (es  dépendances  de  cous  autres  Jugçs  »  cours  &  jiihf> 
didiom  .  oiï  elles  ayaient  coutume  de  reflorrir  ,  canr  en  première  inftance  que 
par  appel,  avant  la  prefente  érection,  &r  en  tous  cas,  hors  &  exccpcc  les  casrovaux  g 
«lonc  ia  conootilanoe  appartiendra  à  nos  juges,  devanc  Iciquels  ils  avoicnç  coutume 
de  rcflortir ,  le  tout  à  b  charge  d^demniier  nos  officiers  ic  les  autres  *  Ct  ancons 
y  a,  lequel  duchc-Painc  notredir  coufin  ticndr;i  de  Nous  nucmcnt  &  en  plein  fief, 
à  cauic  de  cotre  couronne.  Se  relèvera  de  notre  cour  du  louvtCi  fous  une  Iculc  foi 
&.  hommage  qu'il  fera  tenu  de  Nous  ^rêccr ,  en  qualité  de  duc  &  Pair,  comme  aullt 
à  U  charge  d'uidcmnifcr  ks  fcigncurs  particuliers  de  qui  pourroicnt  relever  ,  tant 
ladite  terre  de  Warcy  que  celles  qu'il  pourra  unir  ci-aprcs  audit  duché ,  voulant  que  * 
fes  va^x  le  reconnoimnc  comme  td ,  Se  lui  faUcnc  dorénavant  les  devoirs  qu'ils 
lui  doivent  en  ladite  ou.^litc  ,  lou';  ledit  nom  de  Fiiz-James.  Et  pour  l'exercice  d; 
la  jurildicfcion  dudit  duché  ,  notccdit  couUn  le  duc  de  Bciwick  pourra  ciabltr  un 
iîege  ducal  dans  ledit  lieu  de  Fitz-|anies  '{  dans  lequel  il  y  aura  vn  hailly ,  un  lien*  C 
tciiant ,  on  procureur  filcal,  &:  le  nombre  d'officiers  accoutume'  pour  rendre  î.ijiil- 
cice«  lans  qu'en  contequence  de  ta  prcléntc  crcdion  à  dctaut  d  hoirs  mâles  de  notre- 
codiîn  le  maréchal  due  de  Bervcick ,  on  les  deTcendans  mâles ,  ledit  duché  puiiTe 
erre  par  Nous  &'  par  n'n  laccetic.irs  rois  ,  réuni  à  la  couronne  en  conlc- 
qucnce  des  édits  «Se  ticcUrations  tics  années  lyfitf.  1J79-  IJS2.  &  autres  rcglemens 
tilts  pour  Vcrcftion  des  duchez  ,  de  la  rigueur  dcfquels  nous  avons  dilpcnfé  ledit 
lieiir  duc  de  Ber'W'ick  ,  "v  n  la  charge  auii'i  que  ledit  duché',  au  difaut  de  fes  fuc- 
cellcurs  mâles  en  Tordre  ci-dciTus  nc£  en  lovai  mariage  ,  retournera  en  la  première 
nature»  titre  te  qualité.  Si  donnons  en  mandement  à  nos  amcz  &  féaux  conléillers 
les  gens  rcnans  nos  cours  âe  parlement  &  cliambrc  des  comptes  à  Paris  que  ces  prc-  q 
fentes  ils  hiient  lire,  publier  &  rcgiikrer,  Se  du  contenu  en  iccllcs  jouit  &  ufct  Ic- 
4lttfieur  doc  de  Benridc,  Tes  oirans  &  delcendans  mâles  en  loyal  mati;^  (^ne- 
ment  ,  paifiWemenr  &■  pcrpcturlicmcnt  ,  cédant  <5;  faifanc  cefTer  tous  rroublcs  & 
empcchemcns ,  nonoblhut  a  iV'gard  de  notredic  coulin  le  duc  de  licrrick  ,  lincapa- 
ctcé  8c  autres  empccheinei.s  qu'on  pourroii  lut  ob^eftec  ,  à  caufe  de  lies  dignités  de 
duc,  tant  en  Elpagne  qu'en  AnL^lcierrc  ,  f\:  tous  autres  empéchcmfns  quelconques, 
otdonnaHccs  reglcmcas  a  ce  contraires  ,aulqucls  nous  avons  pour  iâ  perfoiine  Icu- 
iemcnt.  Se  (ans  tirer  à  contequence  déroge  8:  dérogeons  par  ccdites  preientestCar 
tel  cft  notre  plailir.  Et  afin  que  ce  foit  chofc  ferme  fiable  à  toujours  Nous  avo::s 
tait  mettre  nottc  (cel  à  ccfiiitcs  prclciues.  Donne  a  Veriaillcs  au  mois  de  May  i  an 
de  grâce  1710.  Cc  de  norre  rcgne  le  Ibinnce-huitiéme.  Signé ,  LOUIS.  Et  par  ie  roi  p 

Et  à  c6té,vi/ày  PhelyfpEauk  ,  pour  ércâlon  de  latetie  de  Variy  en  duché- 
Paille»  (bus  le  nom  de  licz-James.  Si^  Phs],yp»baux. 

ït  encore  à  côté  cft  écrit,  &  le  jeudv  onzième  Décembre  audit  an  mil  Tcprcent 
dix  ledit  Meflîrc  Jacques  fitz-James  a  c'tc  rc(;ù  en  la  qualité  ^c  dignité'  de  duc  de 
Fitz-}ames,  Pair  de  France  ,  Uit  le  termcnt  accoutume,  iuivant  Tarrell  dudit  lour. 
"Signé,  OoMOOis. 

'  Et  cncotc  à  côté  eft  écrit.  Rcoiflrées  ,  euy  ee  confentajtt  le  Pmureur  <>tntrat  d»  ^ 
r»y  ,  ptur  jouir  far  l  impétrant  ,  cr  ffirts  Ui  Jacques  fits. -James  fin  fécond  ^  ^  &  fè$ 
dffcenàxns  miles  ,  (j-  a  leur  défaut  (:•!  .luircs  fih  pnhiez  ,  à"  l'i'rs  di  fcaulvts  miles  en 
lifHt  dirtiit ,  "Htz.  cr  à  naître  en  layai  muriAge ,  de  Itur  effet  o"  contenu ,  <^  être  txectuées 
fiim  km  ifime  &  fffr  »  frivanié"  *tx  thsrgts  futtits  pâT  lArrit  ie  te  jmr.  A  fmt 
tn  farUmtnty  tMttt  Us  tbémhra  àffèmbUa,  k  2).  jmr  de  Aù^miljift  ttwt  dix.  Signé; 
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A      Et  fur  le  mcmc  rcply  cft  encore  ccric 

Rtgiflrcts  en  U  thxmhre  des  comptes  ,  tuy  le  procureur  gênerai  du  roi  ,  information 
préalablement  faite  fur  la  com,nodué  ou  incommodité ,  tant  de  ladite  éreiiion  de  duché-Pai- 
rie que  de  la  commutation  du  nom  de  IVarlj  en  celui  de  Fitz-James ,  par  le  lieutenant  par- 
ticulier au  hiilliage  de  Clermont  en  Beauvoifis ,  en  vertu  de  tarrejl  de  la  chambre  en  forme 
de  commijpon  du  13,  Mars  dernier,  pour  jouir  par  l impétrant  ,  CT  après  lui  par  Jacques 

B  Fitz.- James  (m  fécond  fis  O"  fes  defcnidans  mâles  ,  cr  à  leur  défaut  par  fes  autres 
fils  puinez,  cr  Icrs  defcendans  mâles  en  ligne  directe ,  nez.  à  naijîre  en  loyal  mariage , 
de  l effet  (jr  contenu  en  tcelles ,  à  U  charge  de  faire  par  ledit  impétrant  la  foi  cr  hommage 

'  au  rot  pour  raifon  dudil  duché  ér  l'Mrie  ,  cr  d  en  fournir  taveu  cr  déno/nbrement  en  U 
chambre  dans  le  temps  de  la  coutume  ,  ^  d  tndemnifer  fi  fait  n'a  été,  les  fttgneurs  particu- 
liers offcurs  dont  la  mouvante  1*  rtjfori  font  dijhaits  par  le f dites  lettres  ,  U  zz. 
May  1711.    Signe  ,  NoBLET. 

c   DUCS  DE  FITZ-JAMES, 

.    PAIRS  DE  FRANCE- 

TcarteU  au  \.  dr  ^.  ctntrfcat- 
tilédc  ftanit  ér  i Angltttnt  a:i  x. 
KM  iitn  dt  giitutii  dans  un  double 
tTCiheurflfutdtlfé  dt  tufmequi  tfi 
d'l(9fe  4M  5  .  d  atui  4  la  barjtd'n 
qui  tji  d  IrUndc  à  la  hrdute  ttn- 
Jrimant  t*ui  I  t'cu  ciuifiiuét  dt  1 6. 
P'tits  vu  ttmpQHs ,  i.d  a^r  &  8. 
dt  meule  f  ,  Iti  itmftnt  d  4t.ur 
tbaigti.  ibàCUH  d'une  fleur  dt  lys 
d'il  a-  itux  dtgutititi  d  un  Ittfaid 
d  tr. 


l. 


D 


ACQUES  Fitz- James ,  duc  de  Bcr^'ick ,  de  Fitz- James,  (  alias  )  Warty  prés  Cler- 
ç  mont  en  Beauvo.fis  ,  de  Liria  &  de  Xcrica  au  royaume  de  Valence  ,  Pair  de 
France  6c  d'Angleterre,  grand  d'Elpagne  de  la  prcmierc'clalle  ,  marcchal  de  France, 
gouverneur  du  haut  Se  bas  Limofin  ,  commandant  en  Guvcnnc ,  chevalier  des  or- 
dres du  roi ,  de  ceux  de  la  jarretière  &  de  la  toilon  d'or ,  fils  naturel  de  j  ACOUES  II. 
du  nom  ,  roi  de  la  grande  Bretagne  ,  dont  les  ancêtres  feront  rapportez  dans  fhif^ 
toiredesfeuveramsdel  Europe ,  ck:p.  des  rc.is  d'Angleterre  ,  &  d'ARABLLLIi  Churchill, 
ftcur  de  Jean  Churchill ,  duc  de  Marlcboroug,  &  hilc  de  Jf  injlon  Churchill  de  Woot- 
toi)-Balict,  chevalier  de  la  provn-.ce  de  VC'itlrz ,  clerc  de  la  table  verte  ,  &  membre 
de  la  locictc  loyale,  6c  d'Eùzabeih  Drack  ,  de  la  province  de  Devon.  Jacques  Fitz- 
Jamcs  nâqmt  en  itfyi.  fie  obtint  Ictcaion  c'c  la  terre  de  Warty  en  duché-Pairie  , 
iaus  le  nom  de  Filz-Jamcs,  par  Ictttes  du  mois  de  May  1710.  tegilkccs  au  parle- 
ment de  Paris  le  1  du  mcmc  mois  ,  &  rapportées  a  devant  page  161.  il  en  prtca  1er- 
nicnt  le  1 1.  décembre  fuivant.  Son  éloge fe  trouvera  dans  la  fuite  de  celte  htjl.  chap. 
des  Maréchaux  de  Fiarice. 

I.  Femme,  HONORE'Ede  Burck  , veuve  de  mi  lord  Patrix  Sarsricld  ,  comte  de 
Lucan,  tuJ  à  la  bataille  de  Ncr>jrindc  en  U91.  &  fille  de  N.  de  Burck,  comte  de 
CJarinkar  alias  Clenrichard  en  Irlande,  &  A'Helcne  Clancarty ,  fut  mancc  le  z6.  Mars 
16V5.  &  mourut  a  i  czcnascn  Languedoc  le  16.  janvier  1098. 
lACQUES-FRANC.OIS  Fitz-James  II.  du  nom,  duc  de  Liria  &dc  Xerica, 
qui  luit. 

IL  Femme,  ANNE  Butkeley ,  fiUedc //mry  Buikiey  ,&  de  Sophie  Stuart ,  dame 
d'honneur  de  la  renie  d  Angleterre,  a  ctc  mariée  le  18.  avril  1700. 

lome  f .  Xi 
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I.  jACQi'ts  Fuz -James  ,  duc  de  FitZr  James ,  ne  le  15.  novembre  1702.  gou-  A 
^erncuc  du  haut  &  bas  Limofin)  mcfîre  de  camp  d'un  régiment  d'in^nterie, 
mourut  n  Paris  le  13.  oûobrc  1721.  lans  cntansJc  yWoire-t'elititt  <}.c  Durfort, 
Hllc  (i*.  Jcvi  i.ic  Durfort  ,  duc  de  Duras  ,  &  à' yin^e/ique-yicieire  de  Bournon- 
ville  qu'il  avoir  cpoufcc  le  10.  Aviil  1710.  Elle  s'clt  temaricc  le  23.  avril  1727. 

à  LoHis-MATu-Augitfita  d' Aumône  de  la  Rochcb^ron  ,  duc  d'Aumonr,  Pair  de 
Funcc,  premier  gentilhomme  de  h  chambre  du  roy ,  fils  de  X,MrM-A/4r/« ,  duc 
d'Aumont,  Pair  de  France ,  te  de  Caterme  de  Guifcard. 
a.  François  Fitz-]aincs,duc  de  fitz-Jamcs  ,       le  9.  janvier  1709  .a  cmbralTc 
l'état  ccckliafti^uc»  &  a  été  nommé  abbé  de  S.  Yiâoc-lcs-Pans  au  mots  de  may 

Henry  Fitz-Jamcs ,  ne  le  s  Septembre  171 1.  gouverneur duhaut  Se  bas  Lima» 
lin  jcoloncldurcgimciic  de  i>ci\»:  ick  hl.indois  intoiuctic. 

4.  Charles  Fitz-James ,  né  le  4-  novembre  1712« 
j.  Edcuafd  Fitz-Jamcs,  né  le  17.  oftobrc  1715. 
6  &  7.  N.  &:  N.  Ficz-James ,  morts  jeunes. 

8.  H/NRiETTB  Fitz-Jamcs,  neé  le  16.  (eptembre  170^.  époufa  en  février  I7ZJ. 
Jcétn  BAplifle-Leuts  ic  Clermoiu-d' Amboitc  ,  nurquis  de  Rciicl  &  de  Monglas, 
conuc  de  Chcvcmy,  baron  de  Rupt,  Icigneur  de  Dclain,  bailly  fie  goiivcineur 
de  Chaumont  en  Bafligny ,  mcftrc  de  camp  du  régiment  de  Sancene  mtàntcrie, 
iîls  unique  &  pofthume  de  Louis  de  Clcrmonc-d'AiDboKc»inacquis  dc  Rend  Q 
&,  de  AUrgueriu-Therefe  Colbcit  de  Croiily.  ,  • 

5.  Lauks  Fitz-Jame». 
10.  Sophie  Fitz-James. 

II.  Emilie  Fitz-James. 

«z.  de  2}.  N.  &  N.  Ein-]aiiKS,  mortes  jeunes.  . 

1  I. 


JACQJJFS  Fitz-Jamcs  II,  du  nom  ,  ducdcLiiia  &  de  Xcrica  ,  gran.l  d  Efpagne 
de  la  première  clailc,  chevalier  de  l'ordre  de  la  coiion  d'or  en  1714  de  ceux 
^  S.  Andtéfle  de  S.  Alexandre  de  Rulfic,  comte  de  Tinmouth , baron  de  Bofvrorth  1 
gentilhomme  de  la  chambre  de  Sa  Ma|cllc'  Catholique  ,  colonel  du  régiment  d'in- 
ianteric  de  Limcrick  .  naquit  le  19.  octobre  i6j>6.  tut  fait  brigadier  dci  armées  du 
roi  d'Efpagnean  mois  de  icvner  1714.  puis  maréchal  de  camp,  &  cfl  en  172S.  am- 
bafladeur  extraordinaire  &  plénipotentiaire  de  ce  prince  à  la  cour  Je  Rufl'ic. 

Femme,  CATERINE  de  Portugal-Colomb,  hlle  de  Pterre- Emmanuel  Nugno  de 
Ponugal-Colomb  IL  du  nom  ,  duc  de  Vcraguas  bc  de  la  Vc«,  grand  d'£(p«^ne> 
chevalier  de  la  toifoii  d'or ,  &  de  Therefe-Marme  d  Ayala  &  de  ioledc»  fuc  marittlc 
ji.  Décembre  1716.  V»itz.  ttm  l.  Je  ceue  h$fi.  fâgf  tfjz, 
Piuûeacs  cnfins. 
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CHAPITRE  X. 

A  N  T  I  N, 

DUCHE-PAIRIE. 


B       Cêufé  f*rti  tu  chtf  dt  4.  luitf  & 
eu  punit  de  i-ee  tju$fAit  neufqudr. 
tien  ,du  I .  d'drgent  4U  litn  de  gntu- 
let  4((omfâgHtde  7.  éiujftntitfinf 
fie  nus  en  trtt  (bdtgt^ibMCUM  £unt 
fdftt  dn  qui  eft  Efpas'iie-Monrcl 
pan.  Au  î.  i'dt.uT  du  litu  d'or  dtmé 
&ldmfdgidt  gueules  atti  eji  S.  Lary. 
Ah  i  -  d'dx.»r  à  U  (Itibe  d'drgent  td- 
tdillc'edt  fdlil:  qui  rjïLigorUn.  Au 
4.        ^'ic^vr  4  j.  fdls  fldmbejdHt 
d'drgent  qui  efl  Fumcl.   Au  ^.d'dt- 
gentd  i.fdftes  «niées  d  dcut  qui  eft 
C  ParcbiUon.  >tii  6.  cr  i.  de  Id  ftintt 


d'dt.ur  du  vdfe  d'tr  qui  ejl  Orbcf- 
(in.  Au  y.  d'tr  4  \.  fdU  de guealtt 
qui  eft  h  Birthc»H  Termes.  Ai 
8 .  d'cr  i  une  (lef  de  fdkle  ddtxnh 
de  3 .  tturtedux  de  gueules  qui  tft 
d'Amin.  Au  9.  fd/'cé  «ndi  £dr~ 
gtnt  &  de  gueules  ,  qui  eft  Ko- 
chcchuuarc.  Sur  le  ttut  d'or  du 
tbdftedu  ftnimé  de  j.  tours  de 
gueules  furmcntées  dt  j.  tites  it 
mues  de  fdble  tortillées  d'dr- 
gent î«»  eft  dt  Ciftillon  en  Me- 
doc. 


LE  ROY  LOUIS  XIV.  réunit  les  baronics  ,  terres  & fcigneurics  de  Bellc-Ifle» 
de  Micflan,  de  Tuilerie ,  de  Pis ,  &c,  au  marqui(at  d'Antin ,  licac  en  Guyenne, 
&  érigea  le  tout  en  duché-Pairie  ,  lous  le  nom  de  duché  d'Antin ,  en  fiiveur  de 
LOUIS-ANTOINE  de  P.îrdaillan  ,  marquis  d'Anti.i,  lieutenant  gênerai  des  armccs 
du  roi  &  de  les  hoirs  mâles,  pat  lettres  données  à  Mariv  au  mois  de  Mav  1711. 
regiftrces  au  parlement  de  Paris  le  j.  Juin  (uivant.  l'oyez,  les  fteces  qiu  fuiveni  cmcemant 
cette  ètelhoH ,  à"  "H"  q»>  ^'f  raffentcs  à  t occaftm  du  ditthé-Pairie  «ft pcrnon ,  tme  III, 
de  cette  bijlme  psges  846.  ct*  fuivintts. 


PIECES  CONCERNANT  LE  DUCHE-PAIRIE 

D'  A  N  T  I  N. 

trtB'im  de  U  terre  d'Antin  tn  duché-Pùrie  de  Trxnte.  "* 

LOUIS  par  la  grâce  de  Dieu ,  roi  de  France  5e  de  Navarre  :  à  tous  prefens  &:  à  venir , 
Salur.  Nous  avons  reconnu  dans  notre  Royaume  tant  de  perlonnes  qui  fc  font 
diQinguécs  par  de  grandes  allions  &  de  rares  qualirez,que  l'inclination  naturelle  que 
nous  avons  à  récompenfet  la  vertu ,  nous  a  engage  à  les  élever  au  dellbs  des  autres  pac 
des  charges, des  dignitcz  &  des  honneurs  qui  puilfcnt ,  en  rcinplifl'ant  la  noble  ambi- 
tion qui  les  anime  ,  exciter  en  même  temps  dans  les  autres  le  dclir  de  mériter  de  (i 
hautes  rccompcnlcs;  maiscnrrc  tous  ceux  qui  reçoivent  des  marques  écbtantcsdc  la 
latisfiction  que  nous  avons  des  (crviccs qu'ils  Nous  rendent  «Se  ànotrectat.la  jufticc& 
la  prudence  nous  ont  toujours  tait  préférer  dans  la  dillribution  des  plus  grandes  grâces  > 
ceux  qui  joigr.ent  à  une  anaennc  ruid'ancc  8c  à  des  aélions  illufbresdc  leurs  ancêtres, 
Ja  gloire  particulière  que  le  mcrirc  perConncl  &  de  longs  &  allidus  fcrviccs  leur  ont 
acquis  dans  les  emplois  qui  leur  ont  été  confiez.  Toutes  ces  conliilcrations  (c  ren- 
contrent éminemment  dans  la  perlonne  de  notre  trés-chcrÔL  bien  amé  Louis- Antoine 
de  PardaïUan  de  Gondrm  ,  marquis  d  Antin  ,  lieutenant  geiicr.il  de  nos  armccs.  U  a 
tontes  les  qualitez  ncccllaires  p:)ur  être  élevé  à  ce  qu'il  v  a  de  plus  con(idcrab!c,&: 
à  cette  première  dignité  de  notre  royaume.  U  y  a  plus  de  (ix  cent  ans  que  la  maifonde 
Pard-iillan  tenoit  déjà  un  des  premiers  rangs  entre  les  mailons  les  plus  illuflrcs  de  la 
Guyenne.  Ucs  I  onzième  ficcle  les  (cigncurs  de  Pardaillanctcient  chanoines  d'honneur 
du  chapitre  de  Tatbcs ,  &  ils  avoieni  des  alliances  avec  la  mailon  de  CalliUon  de  Medoc, 
l  une  des  plus  puillantcs  de  la  Guyenne.  Pons  prcmicc  du  nom ,  (cigncuc  de  PacdaïUan 
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en  Armagnac ,  y  poncdoit  encore  la  (ciencurie de  la  ville  de  Gondiioavec  ks  terres  de 
Jurtian,deCacarcns,6c  deCafenave.fftgaesdePardailUnfonprtitfilj»fetfaitévêque  A 
deTarbcsl'an  1217.&  c'iu ardicvcquc  JAuch l'an  ^2^^.  lîcrnard fcigncui- Je  Purdaillau 
&:  de  Gondrin  fut  l'un  des  fcigncurs  de  Guyenne,  qui  liiivirent  le  roi  faine  Louis  à  (on 
premier  voyage  d'Afrique  l'an  1 148.  Dansoerteexpcdirtonvetcbre,  il  eut  on  combat 
.particulier  avec  un  Maure  des  plus  dilHngucz  de  l'jrme'c  des  infidèles  ;  il  liu  coupa  ].t 
tête  t  &  pour  conf^rver  le  fouvcnir  de  cette  aâioa  glorieufe  >  il  ajoiita  trois  têtes  de 
Maures  à  l'écu  de  (es  armes  ;  fa  pofteriré  les  porte  encme  antoardliui.  Odet  de  Par» 
dailian  fcigncur  de  Gondrin  fon  fils,  fut  celui  dcsfcigneurs  que  la  nobUiïl-  députa  en 
1276.  pour  établir  des  coutumes  auxpaïs  de  Fefcozac  >du  confentemcnt  du  comte 
d'Armagnac.  Oder  de  Pardaillan  (econd  du  nom ,  époufa  Tan  1209.  Marguerite  de 
Biran  coudnc  d'Arm.in  ■.'e  Moi\!lezun  , comte  louvcrain  de  Pardiac  ;  &  en  1336.  il 
donna  en  quaUtc  de  fcigncur, les  coutumes  de  la  ville  dcCondrin.  Bertrand  de  Par-  2 
dalHan  frigneur  de  Gondrin  (bn  fils ,  époufa  en  1^90.  Ja  fille  unique  da  vicomce  de 
C.if^.;IIoa:  parce  mariage  tous  les  biens  de  ccrrc  p  ni  (Tante  maifon  tombèrent  dans  celle 
de  P^dailUU  i  iislesTubilicuercnc  à  Pons  dit  Poncctde  Pardailian ,  feigneur  de  Goo- 
drîn  qui  fac-mari^cn  1441-  àlf^lle  de  Lomagne;  il  fefignaladans  la  guerre  contre 
les  Anglois ,  &  après  avoir  aide  le  comte  de  Foix  à  reprendre  fur  eux  la  viile  de  Dax ,  il 
iûiiué  auprès  de  Bordeaux  l'an  14s  1.  C'cft  ainfi  qubn  en  parle  dans  i  hiftoire  des 
cols  &  des  Princes  de  notre  maifon.  Jean  de  Paidullan  premier  du  nom ,  fiiivic  Ve* 
xemplc  de  Ton  pcrc  ,  il  CDuilrutit  co.iirc  les  Anrjois  ,  &:  après  la  rcdu^ion  de  la 
Guyenne  ,  il  Icrvit  utilement  le  roi  Louis  XII.  dans  les  guerres  contre  le  duc  Charles 
de  Bourgogne.  |can  de  Pardaillan  ,  feigneur  de  Gondrin  fecond  du  nom ,  épouû  la  q 
fille  du  baron  de  BafilLic ,  dont  il  eut  Arnaud  de  Pardnillan  ,  fcigncur  de  Gondrin 
'qui  commanda  deux  mille  Âilcmsnds  &  quatre  mille  Galcons  qui  fiirent  envoyez 
en  15 1 5  .  par  le  roy  Louis  XII.  au  fecours  de  Jean  d'Albret  roi  de  Navarre.  Le  rot 
FrantjOi'-  pLctiiicr  Iji  ilonn.i  aulll  Tan  iji?.  le  commanvkment  des  troupes  qu'il  en- 
voya au  lecours  du  roi  de  Danncmarck  contre  le  roi  de  Suéde.  De  lacquate  d' An- 
tin  ta  femme)  fille  d'Arnaud  baron  d'Antin ,  il  eut  Aocoine  de  Pttdaillan  lèignear  de 
Gondrin ,  clicv.iîicr  de  l'ordre, fencct: ni  <?c  gouverneur  d'Albret.  Il  commença fes  prc-  ' 
mieres  armes  en  kalk  fous  Odet  de  Foix  vicomte  de  Lautrcc,  &  (ervitavec  Tho- 
mas de  Foix  à  la  conquête  du  duché  d*UfbiB>  ic  il  fiit  fait  prifonnier  i  la  bataille 
de  Pavic  l'an  1^24.  Il  commanda  cnfuitc  rrcnrc  compagnies  de  gens  de  pied  au  (îcge 
de  la  Rochelle  i  &  loriquc  la  ville  de  Touloufe  tut  allîegce  par  les  gens  de  la  reli- 

f'oa  pràendtic  reformée  >  il  U  fccourut  &  leur  fit  tonjotirs  la  guerre  en  Guyenne.  D 
c  niarîclial  de  Montliic  .ivanc  e'rc  d:,ngercu!cmcnr  b'eflc  au  ficgc  de  RabaflciiiS,  il 
choidt  le  Icigncur  de  Gondrin  pour  chet  de  1  armée  que  Kii-même  devoit  comman- 
der dans  le  Bearn  t  la  nûlon  qti'tl  en  donne  dam  Tes  memcrires ,  c'eft  qu'il  étcnt  te 
plus  ancien  capitaine  5c  de  inc  llcurc  maifon  qu'aucun  autre.  Il  avoir  cpoufc  en  i  j  1 1. 
Paule  d'Elpagnci  hlle  &  heritiae  d  Arnaud  d  £fpagnc>  feigneur  de  Montefpan  de  la 
maifon  deComminge.  Heâor  de  Pardaillan,  baron  de  Gondrin  St  (ogneur  de  Mon- 
tefpan leur  fils ,  fe  tendit  rccomm.indablc  dans  toutes  les  guerres  de  Un-,  tcms  ;  il  Icr- 
vic avec  une  extrême  fidélité  les  rois  Heury  IL  François  IL  Charles  IX.  Hcmy  IlL 
te  Henry  IV.  notre  aycul ,  qui  lui  donnèrent  divers  commanderoens  dans  leurs  ar* 
mccs  ;  il  llgnala  toujours  (a  valeur  fa  conduite,  il  fut  h-.z  confeiUer  au  conicit  prive 
&  chevalier  des  ordres  àla  promotion  de  liSj.  Ac  mourut  chargé  d'ans  &  d'honneurs 
l'an  t6ti.  U  avoir  épovdé  en  ijéi.  rheritiere  de  la  maifon  d'Anrin,  dont  il  eut 
Antoinc-Arnaut  de  Pardaillan  de  Gondrin ,  muquis  de  Montefpan  ,  baron  d'Antin,  E 
conlciUer  au  coofeil  privé  »  chevalier  des  ordres,  capiuine  des  gardes  du  corps  du  roi 
Henry  1 V»  notre  aycul  •  &  du  toi  Louis  XIIL  notre  tr«-lionorc  feigneur  oc  peie  > 
(on  lieutenant  gcncral  en  Guyenne,  Ce  gouverneur  de  Team  «S:  de  Navarre.  De  fon 
mariage  avec  Paule  de  BcUcgarde  il  eut  pluileurs  enlaiu,  entre  autres  Heâor  Roger 
de  Pardaillan  baron  de  Gondrin  >  en  fiiveur  dequi  le  feu  roi  notre  rrés>honoré  feigneur 
&  pcre  de  gloriculc  mémoire  érigea  la  baronic  d'Antin  en  marqnî(ar.  Son  fils  unique 
Louis-Hcnry  de  Pardaillan  de  Gondrin,  marquis  d'Antin  &  de  Montelpan  ctoitperc 
dudic  feigneur  marquis  d'Antin,  lequel  commença  lâ première  campagtKcn  i68|.  au 
ficgc  de  Courtray  >  fubalterne  dan<i  notre  régiment  en  1*84.  Nous  lui  donnâmes  le 
régiment  d  mtântcric  de  l'ille  de  Franco,  en  itf88.  Il  eut  l'honneur  de  fctvir  d'aide  de 
camp  au  licge  de  Phililbourg  auprès  de  feu  notre  trés^her  &  trc's-amé  fils  le  Dau- 
phin ,  étant  alors  tin  de  ceux  que  Nou<;  avions  clionis  entre  la  noblclTe  de  notre  royau- 
mc  pour  i  accompagner^  &  nocrcdic  his  le  choilit  par  diftiuâion^pour  Nous  pcttec 
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h  nouvelle  Je  la  prifc  de  cette  imporrjntc  place.  Il  rccouma  aux  ficgcs  de  ManVicim 
&  de  Fionkcndal}  il  continua  ic&  tcrviccs  à  la  tccc  du  ccgiment  d'inlaoccric  dcLan- 
guHoc  que  Nous  lai  donnâmu  en  1^89.  H  fut  envoyé  :n  Italie  en  1^91.  à  l'crpe- 
ilition  Je  h  Valdaofl  ?c  nu  fiegc  de  Montmc'.iaii,  <v  l't.i  ;c  [i^avcnii  par  fou  mciitc 
aux  grades  de  brigadier,  de  mucchal  de  camp  &.  de  lieutenant  gênerai  de  nos  armées^ 
il  a  continiK  (a  lecvices  avec  cane  de  foin  te  d'application  tant  en  Flandres  qu*en 
Allemagne,  8c  dans  les  commandcmcos particuliers  qu'il  a  eu  entre  Sambic  &  Mcufc, 
&  dans  les  montagnes  de  la  Forcll  noire,  qu  il  s'ell  rendu  digne  de  notre  eltime  fie 
de  notre  confiant  &  de  œllede  nos  généraux  fetis  qui  if  a  fervi;dès  l'ann^  iffSfi. 
Nous  lui  avions  donné  la  charge  de  lieutenant  général  de  la  haute  5»:  haflc-  Al  face. 
B  in  1707.  Nous  l'avcMis  fait  gouverneur  d'Orléans  &  de  rOrfcanois  &:  des  provinces 
qai  en  dépendent;  dt  depuis  que  Koiis  l'avons  attaché  de  plus  ptcs  à  notre  petfonne 
parla  tliarge  de  dirciflrur ^ncral  de  nos  bâtimcns     mailous  royales,  Nous  avoiT; 
reconnu  de  plus  en  plus  que  Ton  mcrice ,  la  capacité  &  U  vcrcu  répondoient  à  la  gran- 
deur de  &  naiflànce,  &  étant  bien  ic  diièment  infermé  que  le  marquidit  d'Antineft 
une  terre  trcs-noblc  Se  trc's-confidcrahlc ,  limée  en  Guyenne,  mouvante  &  relevante 
dircûemenc  de  nos  cointiv  <5c  pays  de  Bigore»  Magnouac,  Rivière  Se  Coinmiogei 
en  iifif.  torique  le  tcu  Roi  notre  trés-honoré  fcignear  &  peie  érigea  cette  terre  de 
baronic  en  macquiiac,  en  faveur  de  Hcftor-Rogcr  de  Pardaill-in  de  Gondrin  5:  de 
(es  dcicendans  mâles  ,  elle  étoit  dcs-lors  d'une  grande  étendue,  elle  avoir  droit  de 
C  distellenic ,  haute ,  moyenne  &.  badê  judice,  pluHeurs  gtands  fiefs ,  bout^ ,  villages 
&paroi{re$  en  dcncndint  ;  (çavoir  Boiincfont,  Sargulànt,  Baflanous,  Sadci'îan  ,  Ber- 
oadeS}  Buyicttc  ,|umetz,Clarens,  l>on  tcpos,labaroniedc  Micllan ,  Goult;  Callctl , 
Florefte»  Lard»,  Ours  &  Bclliile,  Sarrovîlle,  Lameac,  la  Bartc^  Troâîlte  &  Ouf- 
metz.  Toutes  ces  terres  qui  produifoient  un  revenu  conlidcrabic  ctoicnr  mouvantes 
&.  dépendantes  de  la  baronic  d'Antin  ou  annexées ,  elles  y  furent  unies  &  incorporées 
avec  les  châteaux  &  ehâtdlenin  pour  ne  compoler  à  l'avenir  qu'une  feule  &  même 
terre  en  t'trc     dignité  de  marquilar,  avec  pouvoir  de  créer  un  capitaiiic  principal, 
un  ou  pluùcurs  juges,  licutcnans,  procuicurs  tiicauxi^  gicthcrs>     tous  autres  offi- 
ciers ncccflaîres  pour  rexetciccdc  la  juftice  dudit  marquUàti  enfortc  que  cette  terre 
^"cft  plus  que  iuffifiinrc  pour  fouienirlc  titre  >Sc  la  dignité  de  duché  &C  Pairie.  Pour  ces 
caulcs,     autres  grandes  coniidcrations  à  ce  Nou<i  mouvans,  &  de  notre  grâce  Ipc- 
ciale»  pleine  puidancc  &  aucorite  royale,  avons  créé  &  érigé  ,  élevé  &  décoré,  & 
par  ce*  prefentcs  (ignées  de  notre  main  ,  crcnni ,  érigeons  &  élevons,  &  décorons  la- 
dicc  icac  ,  fcigiicune  ô£  niatquiiat  ù'Aotin  ,  les  appartenances  &  dépendances  en  ti- 
tre, dignité  &  ptéémineaoe  de  duché  de  Pairie  de  France;  avons  à  cet  etfet  unis  Ae 
uniflbn«i  par  ccfditcs  prefentes  à  ladite  terre  5:  dnché  Pairie  d'Antin  ,  les  baronieSt 
terres  à:  fcigncurics  de  Bellifle,  Mieflan,  luucne  de  Pis,  Certias  Se  leurs  dépen- 
dances ,  pour  ne  compofer  à  l'avcDir  qu'une  ftale  de  tnéme  cette  fous  ledit  titre  Se 
dignité  de  duché- Paine  d'Antin,  pour  en  jouir  par  notrcdît  coulin  Louis- Antoine 
£  de  Pardaillan  de  Gondrin,  &  resei.fàns&  dcfccndans  mâles  en  loyal  mariage  «  plei- 
nement ,  paifiblement  &  perpétuellement ,  en  titre  &  dignité  de  duché^Piiifie  de 
France,  aux  honneurs,  autoiitcZ)  rangs ,  fé^nces ,  privil^cs ,  prérogatives, précmi- 
neiKcs  ,  ftanchifes ,  libertcz  te  autres  droits  dont  tous  ks  autres  ducs  fie  Pairs  de 
France  ont  joiii  ou  dû  jouir ,  fie  joiiiHcnt  cncotc  à  prelcnt  tant  en  juftice  fie  jurildi- 
âions,  féancc  en  notre  cour  de  parlement  de  Pai  is  &:  autres  nos  cours  de  parlcmcns 
avec  voix  déliberative ,  qu'en  tous  autres  droits  quelconques ,  foît  en  aflembl^es  de 
DoblefTe,  faits  de  guerre  qu'auttes  hcux,  fie  aékes  de  Icancc,  d'honneur  &:  de  rang. 
Voulons  fie  Nous  plajc  que  toutes  lesGUiics  civiles  fie  criminelles,  perionodicsi  mix- 
tes &t<îelles  qui  concernerait  tant  nocredit  coufinteduc  d'Antin ,  que  le  droit  de  ladite 
F  Pairie,  fûicnt traitées  &  jugées  en  notre  cour  de  patlcincnt  de  Pans  en  première  in- 
ftancc      que  les  cau(cs^«Se  pioccs  d'coue  les  vadaux  fie  juUidablcs  dudit  duché  tcOorti^ 
fent  parappcldesjogesduditdachéennotircourdepattctnentdeTouloulêtEtâicecelv 
fet  avons  diftrait  fie  exempté  le  Jit  Juche,  fcs  appartenances  &  dépendances ,  «S:  par  ces 
prefentes  lesdillrayous  fie  exemptons  du  rellbrt  des  autres jugçs  fiejuriididions  où  les  ap- 
pel lations  derd.omders  avoienr  acscourumé  de  reflbrttr^  la  cnaxgp  d'îndemnifer  nos  om- 
ciers,  ceux  des  jufliccs  particulières  >  même  ceux  de  notre  cour  de  parlement  de  Bor- 
-  -  dcaux,  fie  tous  auttcsqui  pourroicnt  lôufiTir  diminution  à  caufe  de  lapreâsnte  diftcaâioa 
de  teàbrc,le  tout  aînfî  qu'il  appartlendn.  Voulons  quenotteditcoufin  le  doc  d'An- 
tin fie  fes  dcfccnJans  mâles  tiennent  à  toujours  ledit  duchc'-Pairic  ,  mouvant  5c  rele- 
vant de  Nous ,  nucmcne  Ce  en  plein  fief»  à  caufe  de  notre  couronne  ,  Ibus  une 
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ùihc  foy  5c  homni.igc  ,  dont  norrcdit  cnn'în  nous  fci'n  le  ferment  de  fiJclitc  en  U  \ 
Hianicrc  ordinaire.  Voulons  quclcsavcus  da.ii:  duché  &  Painc  d' Antin  foicnt  rcn- 
'dns  en  nom  chambre  des  comptes  de  P-m*.:  comme  auiU  q'-c  t'uis  les  vailaux  de 
nottcdit  coufin  le  rcconnoilTcnt  comme  duc  &:  Pair  lîc  Fr.incc  .  lï'v:  lui  icndcnc  les  dc- 
Voics  aulqucls  ils  font  cenus  en  ladite  qualité  >  ians  iicanaioiiis  que  les  dfuits  ûc  de- 
voirs ddcKts  Vallàux  foicnc  augmentez  en  aucune  manicrc  ;  pour  l'exercice  de 
la  jurifdiftion  dudit  duché  &  Pairie  ,  notredit  coafin  k  duc  d'Antin  pourra  cta- 
i)Ur  un  ficge  ducal  audit  lieu  d'Ancin ,  dans  lequel  il  y  auta  un  bailly  ,  un  ou  pîu- 
iicars juges,  un  lieaienant,  un  procureur  fifcal,  un  avocat  (îfcal  Se  des  (tibflituts ,  te 
la  nombre  d'officiers  acL-oiitumcz  &  ncccfTairc?  ,  pour  rendre  exercer  la  juftice. 
'  Voulons  qu'à  dciàut  d  cnfans  màlcs  dcfccndans  mâles  de  notredit  coufin ,  le  inar- 
quifat  d'Antin  >•£  les  antres  terres  &  feigncurics  qui  compolcnt  ledit  duché  & 
Pairie )  ne  puiflcnt  erre  par  Nou^  ni  parles  rois  nos  (iKcciTcurs  rciinis  à  la  couronne., 
en  confequcncc  des  cdits ,  déclarations  &  otdonnauccs  des  aimccs  ij66.  IS79.  i(8i. 
1587.  &  iousautres6lis(ut  rc'rediaadesduchez&  Pairies,  aufqttelsficauxdërog^tDÛ 
rcsdcsdérc^atoircK  y  contenues,  Nous  avons  dcrogc  Se  dcrogcons  par  ces  prerentes,  en 
faveurdenotrcdiicoulin  icducd  Antin  £clcs lucceilcurs,a  Uchaigctoucclois  qu'au dc- 
èiut  d'enfjns  mâles  âc  defcendans  mâles  de  notredit CDuiln,le$  terres  qui  cotnpoicnt  lediC 
duclic  &  Pairie  retourneront  au  même  état,  nature ,  titre  qualité  où  elles  ctoicnt 
a\  ant  la  prelentc  ércdion.  Si  donnons  en  uiandcment  a  nos  amcz  &c  féaux  confcii- 
icrs ,  les  gens  tenans  nos  cours  de  parlemens  &  chambres  de  nos  compas  à  Paris 6e 
à  TouloulCjSi:  à  tous  nos  autres  officiers  &  julliciers  qu'il  appartiendra,  chacun  en 
droit  foy,  que  ces  prefentes  nos  lettres  d'crcftion  de  duché-Pairie  ,  il  falTcnt  lire,  pu* 
blier,&  enrcgillrer  ,  &  du  contenu  en  icelles  jouir  Si  ufer  nottcdit  coufin  le  duc  Q 
d'Antin ,  fes  cnfans  mâles  &  defccndans  mâles ,  (ucccfTcurs  audir  duché- Pairie  ,  plei- 
nement,  pailiblcment  &  perpétuellement,  ccfTant  Sc  Êlitant  ccflcr  tous  troubles  8c 
cmpéchemens ,  nonoblhuit tous  Edits  ,  déclarations»  ordonnances,  rcgicmens  &:  au* 
trcschofcs  à  ce  contraires ,  aufqucls  K  aux  dérogatoires  des  dérogatoires  y  contenue^* 
Nous  avons  dcrogc  &;  dérogeons  par  ces  prefentes  pour  ce  regard  feulement  &  (ans 
cirer  à  confcquence  :  Car  tel  efl  notre  plaifir.  Et  afin  que  ce  foit  chcfe  ferme  Bc 
fiable  à  toujours ,  Hom  avons  fine  mettte  npore  (cel  à  cefdites  prefentes  »  (âuf  en 
autre  chofe  notre  dniic  te  l'aotruy  en  toutes.  Donné  à  Marly  an  tuois  de  Mai  \  an  de 
grâce  mil  fept  cent  onze,  &:  de  notre  rcgnc  le  foixante-neuviéme.  Signé  ,  LOUIS,  n 
Et  plus  bas  par  le  Koi»  Phelyppeaux.  Encore  plusbas  cft  écht.  F^â,  iigné,PMfi- 
JLYFFB AUX.   Et  fcdlécs  dtt  gnmd  (ceaa  de  dre  verte  avec  lacs  de  (oye  rouge  de  vette 

Régler ée s,  «uj  (jr  ee  tm^iiiUM  Ufrêcmrtwr  gatard  in  m,0oiar  jtmr  f»  timptinritt 
fis  enjms  ér  àefccnim$mUu  m  tegiùme  mmâge ,  dt  t  effet  &  ttnttim  en  Utile i ,  itn 
êxtaité»  fiimmr  firm    iemr tfitvmit  é"  ^dka^  ftrtées  /w  (vrit  it  te  |«wr. 

Et  a  l'inflant  en  confcquence  defditcs  lettres ,  ledit  fieur  duc  d  Aiuia  a  été  reçu 
en  ta  qualité  Ôc  dignité  de  duc  &:  Pair  de  France  ,  fait  le  ferment  accoutumé  ,  tC 
juré  fidélité  au^  roi  l'uivanc  l'arrêt  de  ce  jour.  A  Paris  en  ptrlenenc  le  cinquiéittf  » 
juin milfcpc  cent  onze.    Signé  ,  Doncois.  - 

Et  en  marge  cft  écrit.  Jie^ir/r/es  en  U  ch.imhre  âes  comptes  ,  euy  le procnreut gmtTjd 
à»  roi  ,  four  jeuir  ^ar  i  mfetrjrJ  aifans  (j-  Àcjunimi  mkla  m  légitime  martMi,  dt 
t effet  cmtem  e»  ittUes  ,  fuivant  (jr  '»x  charges  ftrtéa  fgt  ttnH fiirtt*  lâ»  k  j* 
fiftemkre  mif^etiit  mu.  Collationné  %né  >  Richbb. 

Les  trejiittes  kttrts  patentes  mt  été  regiftrees  es  regiftres  de  U  ceur  de  fsrlement  de 
Todwji  ,  m  ttKfefifeme  de  fin  arrêt  danm  Us  thtmbres  sffembUtts  ce  dtx-imà  Htvemkn  ù' 
ml Jeft  cm  met.  Collationné  fîgnc ,  Roujoux.  ■ 

Enr^remou  m  k  dwiibre  des  Çm^us  de  Pdrù.' 

V  stptcmkc  \  7^  P^"^  Chambre  les  Lettres  Patentes  du  Roi  en  forme  de  Chartes,  don- 
W"-  V         *  Marly  au  mois  de  Mai  1711.  fignécs  LOUIS  ,  é'  pi»'  ^-«^ .  par  le  Roi 

PkbltffeauX!  Etfccllées  en  lacs  de  foye  rouge  <5i  verte,  du  grand  Sceau  de  cire 
Verte,  obceimcs  &  impetrécs  par  MefTire  Loùis-Antoinede Pardaillan  de  Gondrin, 
Marquis  d'Âatin,  iteuccnaoc  gicncial  des  Années  du  coi,  par  Jciqueiles  6c  pouc  les  . 
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caufes  y  contenues.  Sa  Majctlc  a  créé,  c'rigc,  clcvc,  ôc  décoré  la  urrc,  &  (cigneu» 
^  rie  6e  nurquiât  d'Antin,  (a  «ppoitcnances  6c  dépendances  en  cicrc,  digmcc'  Se 
prccminencc  de  duché  ^  Pairie  de  francc,  à  cet  cflrt  a  uni  à  ladite  teirc,  duché 
&  Pairie  d'Ântin,lcs  baconnics ,  terres  &  fcigncurics  de  Bcliiâe,.Micûan>  Tui' 
lerie  de  Pis,  Ceitias  &  leurs  dépendances,  pour  ne  compoférà  l'avenir  qu'une 
feule  ^  incmc  terre,  fous  Icdir  titre  de  duchJ-Pairic  d'Antin,  p:Hir  en  jo-iir  par  l'im- 
pctranc  &  (es  cnfans  &  dçlccndans  ma(ks  en  loyal  inariaeç  piciiicincnc ,  pailible- 
nenr  &  pcrpctodlemenc  en  titre  fie  dignité  de  duché-Pairie  de  nance»  aux  honneurs, 
autoricez ,  r.ings,  féanccs  ,  privilèges ,  prérogatives,  prééminences  ,  tianclniLS ,  li- 
bcrrcz  Ôc  autres  droits^  dont  tous  les  autres  ducs  &  Pairs  de  francc  ont  joiii  ou 
dû  jouir  ,  &  jotiiflènc  encore  i  pielênt,  tant  en  jnftice  6£  jurilHiâion ,  (éance  en 
la  cour  deparlcmcntdc  Paris  (Se  autres  cours  de  parlement,  avec  voix  dc'libcrativc , 
^  qu'en  tous  autres  droits  quelconoues ,  foit  eu  allèniblccs  de  nubleilè ,  Êûts  de 
B  guene»  qu'autres  lieux  &  aâies  de  feance ,  d'honneur  <r  de  rang:  Veut  &  Majeftî 
&  lui  plaît  que  toutes  les  caufcs  civiles  &:  crimiix'Ics ,  pcrionncllcs  mixtes  & 
iéclles>  qui  concerneront  tant  ledit  licur  impétrant ,  que  le  droit  de  ladite  Pairie  » 
fotene  ttaiciées  Se  jugées  en  la  cour  de  narleiiient  de  Paris  en  première  infbnce  »  te 
que  les  procès  d'entre  les  v.ifîaux  &:  juiliciahles  dudit  duché,  rcflortiftcnt  par  appel 
des  juges  dudit  duché  en  la  cour  de  parlement  deTouloufc  :  £t  à  cet  ctict  SsMue- 
fté  a  diftrait  &  exempté  ledit  duché,  fes  appartenances  &  dépendances ,  dn  reflore 
des  autres  juges  &:  jurirjiftions  où  tes  appL-lIa:ions  dcfdits  oiTrciers  avoient  accoutu- 
1^  me  de  rcilortir,  à  la  cliarge  d'mdcmmlcr  les  otficicrs  de  Sa  Majelléi  ceux  des  julli- 
ces  particulieres ,  même  ceux  du  parlement  de  Bordeaux ,  Si  tous  aurres  qui  puur« 
roicnt  Touffrir  diminution,  à  ciiifc  de  ladirc  liiflrartion  de  rcnbir,  le  tout  aiali  qu'il 
appartiendra  :  Veut  Sadite  Majcilé  que  ledit  lieur  mipcrraat  i5c  les  dcicciidans  mâles 
tiennent  à  toûjours  ledit  duché  Se  latrie,  nxiuvant  St  relevant  de  Sa  M3jcllé,nuc* 
ment  &:  en  plein  fief»  à  cautcde  fa  couronne,  fous  une  feule  foi  &  homniagc,  donc 
ledit  fieur  impétrant  fera  àiamajellc  le  (crmentde  Adelité  cala  tnaiiicrccrdmai- 
te,  que  les  aveux  dudit  duché  K  Pairie  d'&ntin  ioicnt  rendus  en  la  chambre  des- 
comptes  de  Paris,  comme  aufTi  que  tous  les  vaifaux  dudit  fleur  impétrant  î~  rccon- 
_  Boiiknt  comme  duc     Pair  de  trauce  ,  &  lui  rendeat  les  devoirs  aulqucls  ils  iont 
^  tenus  en  ladite  qualité,  ftos  néanmoins  que  les  droits  Se  devoirs  dcfdits  valTauit 
foient  augmentez  en  aucune  manière  ,  &  pour  l'exercice  de  la  jutifditlinn  dudif  Hu- 
che &:  Pairie,  ledit  licur  impétrant  pourra  établir  un  licgc  ducal  audit  lieu  d'Atuiu,  dans 
lequel  il  y  aura  unbailly,  un  ou  pluitcurs  juges,  an  lieutenant,  un  procureur  Kfcal 
éc  des  fubftituts ,  Je  le  nombre  d*omcicr<:  accoutumez  pour  rendre  &r  ercrcer  la  jullicc. 
'Veucaufljfaniajcllc  qu  a  dctaucd  entans  maies  &  dclccndans  mâles  dudii  ficur  impc« 
trant  jlemarquifar  d'Antin  &  les  autres  terres  &  fcigncurics  qui  compofent  ledit  duché 
&  Pairie,  ncpuilTcnt  étic  par  fa  majcfte ,  ni  par  les  rois  fes  iucccilcurs  réunis  a  la  cou- 
ronne ,  en  conlcquCiice  des  edits,  déclarations  &  ordonnances  dc^  années  15 65, 
^  1579.  1582.&  ifSy.&rous  autres  faits  rurTéredion  desduchcz     Pauics  ,au(quelles 
&aux  dérogatoires  des  dcccgatoires  yconrcr.Mrs  ,  fa  m.ijefkC  a  dcro^ccn  hvcur  dukiic 
fîeur  impcirant  i5c  de  ies  fuccellcurs .  à  la  tnaigc  tautclois  qu'a  dctauc  d'cntans  iiù- 
ks  8e  dciccndans  miles  de  lui,  les  terres  qui  compofent  ledit  duché  &  Pairie  retour- 
neront au  même  état,  naturel  qualité  ,  où  elles  cm  ^nt  avant  ladite  cicdion,  com- 
me plus  au  long  le  contiennent  leiducs  Icitrcs  â  ia  tiuiiibic  addvcilaïucs,  l'arrêt  de 
ladite  cbamblC  w  8.  Juillet  1711.  en  forme  de  commiflion  portant  qu'à  lacequ£te 
du  procureur  gênerai  du  roi,  (on  (ubllitut,  le  receveur  du  domaine  &  autres  per* 
fotuies  neceifaires  appeliez  ,  il  fcroit  inforaïc  iur  les  lieux  de^a  quahtc,  confiilance, 
valeur  Se  revenu  de  la  rerrc  &  nurquifat  d'Antin  ^  (es  appartenante  SC  dépendant 
'F  ces  ,  &  de  la  commodité  ou  incommodité  de  l'crctlioa  de  ladite  terre  en  duché  Se 
Pairie  de  france,  rintotmaiioa  taue  en  confcquence  par  le  liciflcnanc  gênerai  de 
Ncbouzan ,  à  ce  commis  le  7.  Août  17II.  le  procès  verbal  dudit  juge  contenant 
fon  avis ,  celui  du  fubftitut  du  procureur  gênerai ,  le  conicntemcnt  du  tcrmier  du  do- 
maine, Se  le  ferment  des  témoins  du  quatre  dudit  mois  d'août  &:  jours  luivans ,  ici 
corifcntcmens  des  habitans  deTrye,Ours,  Bellillc,  Wicllui,  d'Antin,  Galan'cSc 
Tournay,  des  cinq  &  fix  dudit  mois,  les  avis  des  juges  &dcs  lubllituis  du  prooircut 
gênerai ,  des  ficgcs  defdits  lieux  de  Trye ,  Tournay  K  Galan ,  &  du  juge  des  fermes 
du  roi,  au  département  delîigorre  ,  des  11.  &;  11.  dudit  mois  ,  la  vequttc  prelcméc: 
à  la  chambre  par  ledit  mcAirc  Louis- Antoine  de  PardaiUarf  de  Coiidtin,  uurquis 
d'Antiu,  de  Monteipan  &  de  Gondtin ,  lieutenant  gi^ncnt  des  années  du  roii  ftdt 
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la  haute  &  baOê  Aiiâce ,  Haguencau  &  Bnigau,  gouvcrncut  &  licutcnanc  gcncial 
«WT  le  toi  des  ViMe  8r  dudté  d'Orkanf; ,  pays  Orlcanois,  Chanrain ,  Perche  Gouct , 
îoloi^  ic,  Vcndomois,  Blaifois       dépendances  d'icctix ,  &:  de  la  ville  &  château 
«i  Amboilc,  &  directeur  gciicf al  des  bâtiracns,  jarduîi,  am  bi  manulâaurcs  du  roi 
«Hx  fins  de  vérification  &  enregiftcement  defditcs  lettres ,  conclufions  du  procuiair 
gênerai  du  roi  &  tout  cnnlulcic.  La  chainbtc  a  ordon-^t-      ordonne  lefdite*,  lettres 
<ttC  Kgifttccs  pour  jûuir  pat  1  impctraut,  (es  cafans  &:  ackcudaus  niàlcs  en  icgiumc 
mariage  de  lîenec  &  contenu  en  iccllcs ,  à  la  charge  de  fiirc  la  foi  fie  hommage  au 
roi,  pour  raifoji  dudit  duché  fi£  Pairie  d'Antin,  d'en  fournir  l'aveu  &  denombrc- 
oicnc  en  la  chambre,  dans  letemsdc  la  coutume.  &  dindemnifer  C  fait  n'aéré, 
1»  officiets  donc  le  refloR  a  été  diftrait  par  Iddices  kmcs.  Fait  lecids  Sepcenbre 
,         mit  fcpr  cens  onze. 

Collationnc ,     plus  bas  cft  ccrir.  Extriit  des  Rcgtjlrti  de  h  chambre  des  tMffes 
:Sign^s  RiCHpn  avec  poiaphe  9c  controtié. 

Extraù  des  Re^ifires  de  PtrUmait. 

VE  U  p.ir  1.1  ronr  routes  les  chambres  affcmWécs ,  les  lettres  patentes  du  ini  dfm- 
uc'cs  a  Mailv  au  niui.vdcMay  17  ii.  ligaccs,  LOUIS.  Et  plus  bas  ,  par  le  101, 
Phelyppeaux.  Et  Iccllccsdu  grand  fccau  de  cire  verte,  obtenues  par  MelTirc  Louis- 
Antoinc  de  Pardaillan  de  Gondiin,  marquis  d'Antin  ,dcMuntc(pan  &  de  Gondrin, 
UeuiciianLgcncral  désarmée^  du  roy  ôidc  la  haute  &:  balle  AWace,  Hagueneau  Se  Bri(- 
gau ,  gouverneur  te  Ucutcmuu  général  pour  le  Roy  des  ville  &  duché  d  Orléans ,  pays  ^ 
Orlcanois,  Charirain,  Perche-  Goiiec,  Sologne,  Vcndomois,  Blaifois  &  dépendais 
CCS  d'iceux,  &  de  la  ville  &:  chdteau  d'Aniboife,  &  dircticur  gênerai  des  bà.imens, 
.jatdins*  arts  &:  mamtCadures  du  roi ,  par  idquelles  pour  les  caulcsy  contenues,  leJic 
fcigncuc  a  créé,  élevé*  érige  &  décoré  la  terre  ,  Icigncutie  &  marquilàc  d  Antiii, 
fcs  appaitenanoes  te  dépendances  en  titre ,  dignicc  &  prééminence  de  duché  &  Pai- 
rie de  Fiance  )  Se  à  cet  effet  uni  à  ladite  terre  &C  duché- Pairie  d'Antin  les  baronies, 
tcKtes  &  fctgncunes  de  ficllillea  Miedan,  Tuiktie ,  de  Pis,  Cenia»  &  lents  dé- 
tendances ,  pour  ne  compolêr  à  l'avenir  qn'nne  féale  9c  Tnétrvc  terre  fous  le  titre  te 
dignité  de  duchc  d'Anrin,  povir  en  jouir  par  lui,  fcscnfans  5:  dcfcendaas  miles  en  p 
loyal  inaciage,  pleinement  >  paifiblement  U  pcrpetuclictncnc  en  citrc  &  dignité  de 
duché  &  Pairie  de  France,  ainfi  que  plus  au  long  le  contiennent  lelïlites  lettres  à  U 
cour  adrcfTantcs,  &  \\  requête  prclentéc  par  ledit  impétrant  ,  afin  d'enrcj;;inrement 
ddditcs  lettres  :  concluûons  du  procureur  gjcncral  du  roi  »  oiii  le  rapport  de  M  Jean  le 
Nain  confeiller,  la  matière  nife  en  délibération  :  la  Cour  ofdbnne  que  kCdites  lettres 
k'tont  cnrcgidrccs  au  grcfte  d'iccllc ,  pour  jouir  par  l'impétrant ,  fcsenfans  &  dcfccn- 
dans  mâles  en  légitime  mariage ,  de  l'ctlcc  &  contenu  en  iccllcs ,  &  être  exécutées  fé- 
lon leur  ferme  te,  teneur,  fans  néanmoins  que  ledKt  impétrant  puilTejoair  dé  la  dif- 
tradion  du  rcfTorr,  qu'en  icmbourfant  préaLiblcmciit  les  ofHcicrs  qu'il  appartiendra. 
Jaiceaparlanent  le  cinquième  jour  de  Jum  i7ii.Culla(toané.Signé,DoNCOis.Cr4/M.  „ 

Sxtféût  àn  fe0tes  dt  t»ltmm* 

V EU  par  la  eoor ,les  gimdVrhambre  &  toumelle  aflembtéett  linfermation  6tte 
d'ofhce  à  la  requête  i^u  prtKmreur  gener.il  du  Rov  ccjourd'hui  y.  Juin  171 1-  de 
l'ordonnatxe  d  icellc  par  le  conleiller  à  ceconunisdos  vie,  mceurs,  convcriation, re- 
ligion catholique ,  apoftolique  te  romaine,  fidélité  au  lèrvice  du  Roy ,  valeur  ét  ex- 
périence au  lait  des  armes  de  MelTirc  Louis- Antoine  de  Pardaillan  de  Gondrin,  mar- 
quis d'Antin,  de  Mouielpaii  te  de  Gondrin  •  lieutenant  général  des  années  du  roy 
4k  de  la  haute  te  ballê  Alfacc,  Hagueneau  de  Bnigau ,  gouveineor  te  Ueotenant  ge-  £ 
«cral  pour  le  roy  dc<;  ville  &;  duchc  d'Orlcins ,  pays  Orleanois ,  Chartrain ,  Pcrchc- 
Goùet,  Sologne,  Vendômots,  Blaifois  &  dépendances  d'iceux,  fie  de  la  ville  &  cliâ- 
«eau  d'Amhoifê ,  &  direfteuc  gênerai  des  bitimens,  jardins  »  atts  &  manufiébiies  da 
rov,  pourfuivant  fa  réception  en  h  quaîitcf  &:  dit^nité  de  duc  3c  Pair  de  France,  les 
leitrcs  d'crcction  de  la  terre,  fcigneune  &  marquifat  d'Antin  avec  les  dépendances  en 
•ladite  dignité  de  duché  &  Pairie  de  France,  en  fiivenr  dndit  fitiur  de  Pardaillan  da 
n>ois  de  Mn  171  i.  l'arrct  d'cnrcgtdrcmcnt  d'iccllcs  de  ce  jour  y.  Juin  171 1.  Tcx- 
trnit  bapciilauc  dudit  licur  de  Pardaillan  du  j.  Novembre  itftfj  &:  la  trauêtcparlui 
J^feiuec  afin  dTctre  t«çû  «a  ladiie  qualité  te  dignité  de  duc  &  Vtât  àifuaat^  con- 
clufions 


f   jutt,  17. 
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A  clufîoAs  du  piocurciir  gcncial  cîu  Roy,  oiiy  le  rapport  de  M'  jcaii  le  Nain  confciller; 
la.  matière  mile  en  dclibcration  :  la  Cour  a  airctc  Se  ordonné  que  Icdic  Louis-ÂDtoine 
de  Pardaillan  de  Gondrin  fera  ceçà  en  la  qualité  &  dignité  de  ducd'Antin  Pair  de 
France,  en  prêtant  par  lui  le  ferment  de  bien  5c  fiddicmciu  fcrvir ,  alTiflcr  &  con- 
cilier le  (oy  en  Tes  treVhauccs,  trcs-grandcs  t£  trés-impoiuoces  affaires }  &  prenauc 
li^mce  en  la  Cour,  rendre  h  juftioe  aux  pauvres  comme  aux  riches,  garder  les  or- 
donnnnccs,  tcair  les  délibérations  de  ladite  cour  clofcs  &  fccrctcs,;^  tn  tout  fccom" 
porter  comme  un  bon ,  fagc,  vertueux  &.  magnanime  duc  &  Pair  de  France  doit  faire  ; 
i  l'inftanc  mandé  i  après  qu'il  a  eu  quitte  fon  cpcc,  a  ùît  ledit  (ciment,  &  y  a 

£  ctc  reçu,  &  eu  rang  féanceen  la  Cpur.  Fait  en  paclement  le  juin  171 1.  Col- 
UtioiUic.  Signe  >  DoMcois. 

SHT^rment  mh  Pârltmem  de  Tmdn^. 
Extréùt  des  rtgifim  dt  Fâ^mtHt, 

VEU  les  lettres  patentes  du  roy  données  à  Marly  au  mois  de  May  ijii.  fignc'cj, 
LOUIS  :  Et  filas  ètSt  par  le  roy,  Phelyppeaux.  Et  Icctlccs  du  grand  fccsiu  ts.  Nminbic 
deelte  verte  en  lacs  de  (oye  verte  &  rouge,  obtenues  par  Meflîre  Louis» Antoine  «te  >ti>< 
Pardail'an  de  Gondrin  ,  marquis  d'Antin ,  de  Montcfpan  &•  de  Gondrin  ,  lieutenant 
gênerai  des  armées  du  Roy  ^  de  la  haute  &  badc  Al(âce,Haguencau  &  Brifg^u  >  gouvcr- 
neuf  te  lieutenant  ^etal  pour  le  roy  des  ville  fie  duché  d'Orléans ,  pays  Orteanoîs , 
Chartrain ,  Perche  -  Goiiet ,  Sologne  Veriilômois,  RlLiifois  &  dépendances  d'iceux  , 


ige,cicvc  fc  accorc  la  terre,  leigncuric  «  raarquilat  d  Antm  ,  les  appartenances 
dépendances  en  titre,  dignité  &:  prccmt nonce  de  duché  &  Pairie  de  France,  Se  3  cet 
cfler  uni  i  ladite  terre  tc  doché- Pairie  d'Antin  les  baronies ,  terres  &fetgneurics  de 
Bell. île  ,  Micflan  ,  Tuilerie  ,  de  Pis,  Ccrtia';  &  leurs  dépendances  ,  pour  nccom- 
polcr  i  l'avenir  qu  une  feule  &  même  terre  lous  le  titre  &  dignité  de  duché  &  Pai- 
rie d'Amîn,  pour  en  jouir  par  l'impétrant,  (es  enfiins  &  defoendans mâles  en  Io«d 
mariage  pleinement ,  piifiblcment  ?c  perpcnicllcmcnt  en  titre  Se  dignité  de  dutbc  & 
Pairie  de  France ,  ainii  que  plus  au  long  le  conticnocai  Icfdites  lettres  patentes.  Vû 
D  snÈ  deux  arrêts  du  parlement  de  Paris  du  f .  Juin  dernier,  l'un  portant  que  letdiies 
lettres  patentes  feront  rcgiftrccs  au  greffe  dudit  parlement  ,  l'autre  contenant  la 
réception  dadic  de  Pardaillan  de  Gondrin  en  la  qualité  âc  dignité  de  duc  d'Antin  & 
Pair  de  France  1  (a  requête  pretcntée  i  la  Cour  le  qoatorzi^e  du  prcfetit  mois  de 
Novembre  aux  fins  du  rcgiltrc  ,  répondue  d  une  ordo;inancc  de  ioit  montré  au  pro- 
cureur gênerai  du  roy,  &  oiiy  le  Comte  pour  le  procureur  général  qui  a  requis  l  en- 
fcgiftrement  deTditcs  lettres  patentes;  ta  Cour,  les  Chambres  aâcmblées  a  ordonné 
&  ordonne  que  Icfditcs  lettres  patentes  feront  enrcgiflrtcs  dans  fcs  rcgilbes,  pour  par 
rimpcitant  jouir  de  l'ctict  &  contenu  en  icelles  luivaat  leur  torme  fie  teneur  aux, 
lès  te  conditions  portées  par  Icfdites  patentes.  Prononcé  à  Touloufc  en  parle- 
^  ment  le  dix  hutciéaw  Novembre  17 1 1.  CoUaiioané.  Signé t  Bessoh.  GinttoUé.  Signé > 
Roujoux.  * 

Brevet  qui  tonftrvt  k  M.  k  duc  ^  Ant  'm  cr  à  L  D.tm(  duchejje  d'Antin  fin  tf9»^%  ks 
mimes  fjmmun  m*  Louvre  cr  autres  avantages  dsat  ils  ont  ci- devant  jeiti. 

AUJOUREyiîUÎ  31.  Mars  1714.  le  roy  étant  à  Vcrfailles,  ayant  eu  agréable  la 
cciiion  que  le  ficur  duc  d'Antin  Pair  de  Fraacc,a  faite  de  fon  duché  *Sc  Pairie  d'An- 
tin en  faveur  duiieur  marquis  de  Gondrin  (bnperit-fîls;  fa  Majcfléa  voulu  taire  con- 
noîtrc  rcftimc  qu'elle  a  pour  ledit  fîeiir  ducdAntin ,  par  des  marques  d'honneur  qu'cMc 
*  ne  donne  que  rarement»  &  pour  cet  eii'et  (a  Majcfté  a  accordé  au  fleur  duc  d'Antin  SC 
àladameducbeiIcd*Antin  fon  époufe  les  mêmes  honneurs ,  entrées  au  louvrc  &  autres 
avantages  dont  ils  ont  ci-devant  joui  à  caufe dudit  duché  d'Antin ,  nonobllant  la  cei- 
ûoa  que  ledit  fîcur  duc  d'Antin  en  a  ùiic  audit  fieur  marquis  de  Gondrin  ,  le  toiit 
conformément  &  en  ta  même  manière  qu'en  ont  joiii  &  joiiilTcnt  les  autres  ducs  ,aur- 
quels  fa  Mijcflc  a  accorde  pareille  grncc  ,  ?c  pour  témoignage  de  fa  volonté  la  Ma- 
jefté  m'a  commandé  d  expédier  le  piclenc  brevet  qu'elle  a,  pour  alVurancc  de  ia  vo- 
]0Qté>  fignc  de  fa  main  &  fait  contrcftgncr  par  moi ,  &c.  tccretaire  d'Etat  &  defes 
comroandemens  Se  finances.  Signé ,  LOUIS.  &  fins  bât ,  Phelypp  f  a  v 
Tme  V.  X  i 
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ï7^  ■      HISTOIRE  GENEALOGIOyE  ET  CHRONOL. 

GENEALO<ÎIE 

DE  LA  MAISON 

DE  PARDAILLAN 

ÏL  y  a  deux  tcttcs  ».k  PactiaiUaiicn  Guyenne,  l'une  dans  le  luut  Languedoc  ,dio- 
ccfe  de  S.  Pons  ,  l'autre  appcllée  »Kdcilhan-Bcibc2c  ,  l'une  des  quatre  plus  an- 
ciennes Ixironies  du  comte d'Armagrac  ,  où  dkcftfitucc  ,  dioccfc  d'Auch.  L'on  trou- 
ve au0t  .Icux  mailons  du  nom  de  Pardaiilan ,  Pcrdcilhan  ou  Pcrdillan,  (ccnomeft. 
écrit  de  CCS  trois  diftcrcntcs  manières  dans  les  titres  )  l  une  portoit  pour  armes  ftfcé 
^tr'jtnt  cr  Je  gueules  ,  Sc  l'autre  fa/ce  ârule  itrgerU  ér  daxMt  de  fix  féeets  tCXXOe* 
me  on  n  a  pu  découvrir  ii  elles  ferrent  de  la  même  tige ,  ni  laquelle  eft  Taînéè  >  ^ 

toutes  deux  Iwc  ancieniies  *  après  avoir  rapporte  par  ordre  de  dattes  les 
fcigneurs  de  ce  nom  ,  dont  on  n'a  pû  trouver  la  jonâibn  j  oo  commencera  pac  la 
généalogie  des  feigncuis  de  Pardaillan  -  Gondria  ,  ducs  d'Antin ,  Pain  de  Fnmoc» 
qui  ont  donne  lieu  à  cet  accide»  Ce  l'oa  fbnnen  enfuice  celle  des  feigncu»  de  Pai^ 
deïUÛi-Bci^exé  fie  Panjas. 

PONS  de  Pardaillan,  leigncur  de  Gondrin,  époufa  NAVARRE  de  Lpllé»qpi 
joaBiiiiL'''*'*  **"       ^  '^"^  ^       kteftamenc  eili  éi  tines  de  Goadiio.  (4) 

EUDES  de  Pardaillan,  prefcnt  à  l'hommage  que  Giraut  comte  d'Amrgnac  &  q 
de  fcfcnzac ,  fit  à  Simon  comte  de  Montfortjdes  comtez  d'Atiuagtiac  &.  de  Fdca- 
zac,  du  vicomte  de  Fcfcnzagucc,  &  de  ce  qu'il  avoit  à  Maignnao  le  8.  juin  sttj. 
de  MMmtra^tfi^e  669. 

HUGUES  de  Pudalhniévcquc  de  Tttbesranuaj.  fitc  élû  »diev2qite  d'Auch; 
eu  1Z44.  ou  plutôt  vicaice  goiend  de  cette  cglife.  FêfnGiL  Chf^.  edif.  mnf.  Inm 

1.  Cfif.  99--  cf 

OTTON  de  Pardaillan,  nomme  comme  témoin  dans  des  aftc;  l'u  mois  de  Mars 
iij3.  ôd  du  cmquicmc  jout  de  l.t  jorttc  de  fcvrur  eu  li/j.  peut  ctic  le  même  que 
Cttadde  Pardaillan  ,  chevalier  ,  témoin  à  la  vente  faite  au  roi  d'Angleterre  de  la 
quatrioT^^'-  partie  de  la  terre  de  Torrabran,  par  GuiUauuie'Rayaaond  it  Fmdmt  ^  ie  £ 
dixicim.  jtjur  du  commencement  d'Odobrc  117J. 

OTl  IQN  de  PurddiUan  ,  fut  ooDfiàUcr'derc au pstlemcnt  de  Touloulcj  Ion  de 

la  picmicre  inftitution  en  ijoj. 

AMANÎ  '  t!  dcPardeilbaadePcritfMM>8c  AUOE(âlèiniiie»meot^^ 

aélc  du  i  y  xMuy  1310. 

Par  titres  du  6.  feptcmbrc  1507.  Se  ijio.  les  feic-neiirs  de  ParJcilhan  font  fonda- 
teurs &  patrons  de  la  maiion  àc  du  temple  de  la  commaudcne  de  la  cavalerie  prés 
Aîguetintc ,  ce  qui  paroic  pat  ces  mots  m  h  Jmm  é'  jitrim  dm  fHgneurs  de  Pardeit-  F 
hsft ,  avec  privilège  de  mettre  en  pollcflîon  les  fcigneurs  commandeurs  à  leur  pre- 
mière cntrcc.  Ua  autre  feigneur  de  Pardeilhan  fit  donation  d'un  droit  dedixmeia- 
feodc'e  à  la  paroiffc  de  Gcba»  où  ils  ont  lepulturc;  ils  Ibnt  encore  puions  de  deux 
prébendci  en  l'c'glife  mc'tropoUtaine  d'Auch  ,  &  y  nomment  lotiqu  cites  font  vacan- 
tes .  &.  d  une  autre  dans  l'cglifc  du  chapitre  de  Vic-Fcleuzac.  Lcsornemeus  decetie 
^lîfe  ont  cti!  donnez  aux  prdxndKCS  pat  les  (etgneun  de  Paideilban,  9c  kuis  atmes 
iont  giavécs  lue  ks  calices. 

CtonGis  de  ^rdaillao»  afljfta  en  1441.  en  qualité  de  faacoo,anK  états  de  Lan» 
faedoc  que  leioi  Châties  VU.  a&mbta  eo  pecjbmie  dau  la  vilk  de  Mootaitbin. 
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DES  PAIRS  DE  FRANCE:   JNTIN.  tjs 

ARTICLE  PREMIER. 
SEIGNEURS 

DE  PARDAILLAN.  DE  GONDRIN  > 

DUCS    D'AN  TIN 

PAIRS   DE  FRANCE. 


B 


D'drgtni  i  3. 
f*f(ei  «niéti 


I. 

BERNARD  fcigncur  de  PardailUn  &  de  Gondrin  en  n^o'.  accompagna  le  roi 
S.  Louis  au  ûcgc  de  Tunis  en  1170.  Il  fc  trouva  à  Jullian  l'an  1174.  à  une 
aflcmblcc  de  la  nobicflc  de  Fcfcnzac ,  ou  Oda  fon  fils  fut  députe  pour  le  trouver 
aux  états  d' Annaguac.  (  4  ) 


D 


I  L 


(a  )  Arcltim  de 
Gou4iia. 


ODET  I.  du  nom  ,  fcigneur  de  Pardalllan  &  de  Gondrin ,  e'roit  à  Juflian  l'an 
1174.  lorfque  la  nobleflc  le  députa  pour  te  trouver  aux  ciats  d'Armagnac  «Se  de 
Mauvcfin  en  1:76.  où  Bernard  comte  d'Armagnac,  mit  en  toute  jullice  les  tctres de 
Gondrin ,  de  Montaut  ,  de  Montefquieu ,  de  l'Iile ,  de  Peyiuflc  >  de  Birsui ,  de  la 
Graulct ,  de  Marambaut ,  de  Lauraouct  &  de  Bonas. 
Femme,  CLAIRE  de  l'Ille. 

1.  ODET  II.  du  nom,  feigncur  de  Pardaillan  &  de  Gondrin,  qui  fuie. 

2.  Pons  de  Pardaillan. 

3.  Bernard  de  Pardaillan,  feigneur  de  Mons ,  qu'il  achcu  47J.  liv.  en  1314. 

4.  Bertrand  ,  feigneur  de  Beauregard. 
3.  Jï  AN  de  Pardaillan. 

6.  MABiLLEde  Pardaillan, femme  de  Pierre  feigneur  de  Pujols, fonda  une  châpel- 
lotie  en  l'cglife  de  Lsrumieu  ,  &  y  donna  la  tcrro  de  Mons  qu'elle  avoit  eue 
de  fon  frère. 

7.  jEANt<£  de  Pardaillan. 

III. 

ODET  II.  du  nom  ,  feigneur  de  Pardaillan  ,  de  Gondrin  &  de  la  Motte ,  en 
1328.  fit  hommage  de  Gondrui  au  comte  d'Armagnac  ,  bc  donna  des  coutu- 
mes à  fes  habitais  en  153^. 

Femme, MARGUERITE  de  Biran,  parente  de  Gsiteme  dame  de  Biran,  fëmm* 
d'Arruuid  GHilUm  dc  Monilczun  ,  comte  de  Pardiac  ,  l'an  i  jo»  elle  fut  merc  de 
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IV. 


h: 


rUGUES,  fcigncur  de  PnrJaUlan  ,dc  GonJrin  &r  de  laMnttc  en  1340.  eut  CO 
^  J.t  544'  un  fj^apà  pro«e$  <|ui  dura  plos  de  60.  ans  avec  le  vicoauc  de  CaûiUoa» 
;|iouc  la  maifon  de  ville  de  Gondtîti. 

femme,  BRUNE  de  Montaut. 

I.  ODET  III.  du  nom,  k^ocuz  de  PaidaiUan  &  de  Gondtia,qui  fiiic 

3.  HUGUES  de  Mailln  H.  du  mmfJmbft/MtéJhr*  r/ffirtée  éfrét  tdk.. 


o 


DET  III.  du  nom  ,  fcigncur  de  Pardaillan  &  de  Gondrin. 
Pcmme ,  ESÇLAR.MONDË  de  Benque,  fut  mccc  de 


V  I- 


OOTT  de  P.udailbn  IV.  du  nom,  fcigncur  de  Gondrin  ,fervit  Jean  comte d'At» 
magoac  en  la  eueric  qu'il  eue  contre  Galloa  Phurjsus  >  comte  de  Fmx  ,  &  foc 
'fiit  priGmniet  avec  rai»  il  tefta  le  t.  janvier  i|7o.  fX.  fit  hetîrier  de,Paidail- 
lan  [on  coufin  germain  :  ce  peut  ctrc  lui  qui  fous  le  nom  d'Oiulm  Je  PsrJailfan.,  e'cuycr, 
donna  à  Touloule  le  10.  Décembre  i349>  quitcance  à  Jean  Chauvel  *  trclorier  des 
gaertes,  de  140.  livres  ».  ùàs  fur  iês  gages  Se  ceux  de  f .  autres  écoyets  &  12.  fer^ 
gens  de  pic.l  de  fii  compagnie  fouj  le  gouvernement  du  comte  d'Armagnac,  lieu- 
tenant de  roi  es  p^^rcies  de  Languedoc,  elle  clk  icclle'cen  cire  rouge  ^.fâfces ondcét 

en  trouve  encore  plufieurs  de  uKdes  17.  &  29, 
VctttwiB-**  ^^'"^  '       j^'ilft^  Septembre  ii^6.  où  il  cd  qualifié  capirainc  de  CmJry 

-  '  Femme,  }£ANN£  d  Auciou,  fille  de  Pierre  fcigncur  d'Âucion,  confeigoeur  de 

X^nwMUM  de  la  maiibn  d'Oune  en  Efpaene  ,  d:  de  Jaum  de  Golleos ,  mariée  en 
4jtfi.  6m  pcreliii  pcomic  150a  deniettd'or. 

V. 

HUGUES  de  Pardaillan  IL  du  nom,  frère  puîné  d'Odec  UI. 
Femme»  PAULE  de  Moatpczac,  fit  mece  de 

YL 

ODBT  de  Pardaillan  V.  é»  nom,  (Ugneur  de  Gondrin  ,  înftitue'  héritier  par 
Odet  IV.  foo  couGn  germain, tefta  le  26.  Novembre  1401.  laiffa  100.  ccus 

nr  la  fondation  de  la  t:lupcllc  de  laince  Caterine  en  règliie  li'Esulc,  6c  500.  hv. 
emie  &  féconde  fîlle. 

I  Femme,  AGNF.  S  de  Caftillon,  fïllcdc ItafNO^viflomtedeCailiUoa , & d'^ 
fUrvmde  de  Langoytan ,  mourut  (ans  eotiuis. 

IL  Femme,  ANNE  de  Gouallard  ou  Galard ,  fille  de  N.  ieigm»»  de  GoiiàllanI» 
■premier  baron  du  Condomois,  fut  mari e'r  l'an  1380. 

I.  BERTRAND  de  Pardaillan,  fcigneur  dcGondtin,  qui  fuir. 
S.  IsAKifB  de  Pardaillan»  femme  de  Jet» ,  fcigncur  de  Yetdulàn. 
3.  jBAMtis  de  Pacdaiihft»  nommée  eu  tcftamenc  de  fon  petequi  lui  kgua  500. 
livres.  ' 

Hugues  de  Pacdullan  \  fit  msmrd  ttOàçjt  4f  f<»dmUm» 

On  tcoove  vers  œ  même  temps  Bemcaud  de  Paidailbn  t  l'on  des  écayers 

de  la  compagnie  d'Amanjcu  ,  Icigncut  de  Monrp?7at  ,  chevalier  banncrct  qui 
fît  montre  au  port  laiate  Marie  Je  8.  Oâobre  i4X{.  &  à  Agen  les  9.  (eptembre 
te  9'  oftobre  143e. 

JBbrhaRD  de  Gondrin,  l'un  des  ccuycrs  de  I.1  compagnie  de  RaimondBer» 
nard ,  feieneuc  de  Montpczat  âc  de  Madaillan ,  chevalier  baoncret  >  te^uc  à  Agen 
le  li.  Movembie  i4i(. 

VIL 
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^  TT)  ER-TR  AND  de  Pardailbn ,  fcigncur  de  Gondrin  &  de  la  Motte ,  croie  en  1417. 
J[3'<^  id.  janvier  (bus  la  tutelle  de  fa  mcre  ,  d  Avutije»  (cigncur  de  Montpczatcn 
Agcnois,  &:  d' Atham  de  Monrpczat fcigncur  de  Graulct  (es  oncles,  lorfqucles  con- 
fuis  de  Gondrin  lui  firent  ferment,  avoir  le  ij.  May  14^8.  le  bail  &  la  tutelle  de 
Je.tn  de  Callillon ,  dit  Je  Perdtlhanîon  petit-fils  {*)  &tclla  le  j.  Avril  1483.  (  •  ^  R'r 

Femme,  BOURGUINE  de  Callillon ,  fille  unique  &  hcriticrc  de  Pons  III.  du  nom  mi-*I  du  pjrlc- 
vicomte  de  Caftillon  en  Medoc,  Se  de  J e/m»e  de  Montefquicu  ,&  petite-fille  dey^-*»  J**''»  »f- 

de  Caftillon,&:dc  Jeamte  de  Caferant,  il  fût  ftipulc  que  le  premier  enfant  porte-  ' 
roitlenom  &  les  armes  de  Caftillon,  Se  (ucccdcroit  à  f<wi  de  Caftillon  lonayeul  ma- 
ternel. C'eft  àcaufc  de  ce  mariage  que  leurs  dcfcendans  ont  porté  ctartelé  a»  1.^4. 
tC or  au  chtfleM  femme  de  trou  leurs  de  gueules  furmonttes  de  trois  te  tes  de  Aiaures  de  fable  bsa- 
dées  à  urgent  ,  e^m  font  Us  armes  de  Cijiillon.  Au  i.  à"  $.  d  argent  À  j.  fiffes  ondées 
d  âtJtr ,  qui  fint  celtes  de  PjrdxillM. 

1.  PONS,  dit  roncet  de  Pardaillan  &  de  Caftillon,  fcigncur  Je  Gondrin ,  qui  fuir. 

1.  PONS  de  Pardaillan  ,  (cigncur  de  la  Mottc-Gondrin  ,  dent /ont  ijfus  les  ieigncurs 
de  la  Mottc-Gondrin ,  rapportez,  §.  III. 

3.  AMANjEU,  Icigneur  de  Caumort  ,  duquel  font  dc/cendus\e%{e\%ne\iï%  de  Cau- 
mort,  de  Durfort  ,  de  Bonas,  de  Las,      de  la  Baithc.  l'oyez,  ci-afres  §.  IV. 

4.  BouRCUiNE  de  Pardaillan ,  femme  de  Jeande  Vilhcrcs ,  fcigncur  de  la  Grau- 
las  &:  de  Mouchan  en  1471. 

y.  Clarmonti NE  de  Pardaillan  ,  c'poufa  y^d»  de  Vernedc  ,  fcigncur  d'Arblade 
^      &  de  Contai,  dont  les  icigneurs  d'Arblade  fie  de  Contai. 


D 


ItarttU  au  t. 

^  i'n  au  (ha- 
ft(aH  jcmmé  it 
tjoii  tetiti  de 
gueule)  /urmon» 
téeidttiois  tê- 
tu dt  mattti  dt 
f*blt  bandées 
d'aigrnt  qui  tjl 
de  CaJhlItH.  Au 
t.  &  l  dt  far- 
iasUtn  Cmdtm 


V  1 1  r. 

PONS  ,  dit  Poucet  de  Pardaillan  &  de  Caftillon,  fcigncur  de  Gondrin  ,  Juftian, 
Goûts,  fiit  vicomte  de  Caftillon  p.ir  Pons  fon  aycul  maternel  ,  &  fcigncur  de 
B.uch  par  le  mcme,  à  qui  Bertrand  de  la  Motte  donna  cette  ville  l'an  1407.  pour 
l'avoir  délivre'  par  la  prile  de  cette  place  fur  les  Anglois  ,  où  Fernol ,  fcigncur  de 
Tonncins  l  avoir  lut  pris  ,  &:  l  'avoir  tenu  Icpt  ans  dans  une  Ivillc  folle  fans  ch.ingcr 
d'habit  ni  de  linge  ,  &  làns  couper  fes  cheveux ,  quoiqu'il  fut  fon  puent.  Pons  de 
Pardaillan  (e  retira  à  Mcdcc  oij  il  fit  toute  fa  vie  la  guerre  aux  Anglois.  Il  aflifta  le 
comte  de  Foix  au  ficge  &  à  la  ptile  d'Acqs  &:  fut  tue  l'an  1451.  dans  un  combat 
près  lîourdeaux  du  vivant  de  Ton  peic  qui  plaidoit  en  1463.  &  1466.  pour  la  cafta- 
lion  des  dons  que  lui  fc  Bcisrguine  de  Ciftillcn  (a  femme  lui  avoicnt  faits. 

Femme .  IS  .^  BEAU  de  Loiiiagnc ,  fille  de  Geraud  de  Lomagne ,  fcigncur  de  Ficmar- 
con,&dc  C«//f  de  Pcrillcs ,  iiWede  Ratminddc  Pcnllesr  vicomte  de  Rode  en  Catalo- 
gne, fut  mariée  en  1441.  tcfta  en  1471.  inftitiia  héritier  y Ion  pctir-fils ,  &  nomina 
exécuteur  Charles  de  Lom.ignc,  fcigncur  de  Corrcnzm  (on  neveu.  Elle  fut  enterrée 
ï  Gondrin.  Voyez,  tome  1/.  de  cette  hijleire  y  page  671. 

1.  lEAN  de  Pardaillan  I.  du  nom,  (cigncur  de  Gondrin  ,  qui  fuir. 

2.  Marit  de  Pardaillan  ,  cpoufa  Amanjeu  de  Laircran-Maircncome  ,  fcigncur  de 
Montluc  ,  fils  de  Pierre  de  LalTcran  &  de  Malïcncome,&  dV/j^M* de  Gontaut- 
Biron.  Son  mary  tcft.i  en  ijoS. 


Tome  y. 
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IX. 

T  EANticParJjilUnldu  nom,(cigncur  de  Gondrin,  vicomte  de  Caflillonjcigneurde 
f  Bruch  ,  de  juihauid'Eutc,  &c.  ctoitjcunclorrqucfon  pcrchittuc  en  1451-  demeura 
(oui  la  ciircllc  de  lamere&dii  feigneiir de  Ficmarcon  fou  oncle,  eut  de  grands  procès 
contre  Jean  de  Foix ,  (èigncur  de  Candale,  &:  contre  fcs  oncles,  qui  furent  terminez 
par  la  tranlaclion  du  10.  décembre  1471.  donna  la  feigncuiie  de  Cufca ,  &:  toute 
lajufticc  de  ce  lieu,  à  Jean  de  Callaignct  ou  CsJJignet ,  en  rcconnoilîance  des  fctvices 
qu'il  en  avoic  reçu  à  la  guerre ,  à  la  charge  de  lui  leudie  hommage  d'une  paire  de  gands. 
Les  confuls  de  Gondrin  lui  prêtèrent  Icrraent  de  fidélité,  il  reçut  plufieurs  hom- 
mages l'an  1485.  tcda  premièrement  en  1477.cn  parunt  pour  b  guerre  de  Bourgo- 
gne ,  après  la  mort  du  dernier  duc  Charles  :  &:  rccondcnieni  en  1 487. 

].  Femme,  MARIE  de  Rivicre,  tille  de  Berturd  de  Rivière,  vicomte  <lc 
Labatut. 

1.  Jean  de  Paitlaillan,  feigneur  de  Gondrin,  reçut  hommage  l'an  i49i.deMa- 
naud  de  Caflagnct ,  d'une  inaifon  qu'il  avoic  dans  la  jurilditlion  de  Gondrin  ; 
te(b  la  même  année  en  partant  pour  la  guerre  ;  reçut  le  (crment  de  fidélité 
des  confuls  de  Gondrin  en  1496.  &  mourut  fans  entaas  de  Jacquettb  de 
Eazillac  ,  fille  de  Pierre  de  Bazillaci  laquelle  teila  l'an  14^8. 

2.  ARNAUT  de  Pardaillan  ,  baron  de  Goudrin, qui  fuir. 

3.  4.  ô:  j.  Makoutrite,  Acne's  &:  Isabelle  de  Pardaillan. 

11.  Femme,  MARIE  d' A(prcmonr ,  fille  de  N. . .  vicomte  d'Orthcz. 
I.  Jean  de  PardatUan  ,  feigneur  de  Roques,  mort  jeune. 

Marie,  bitarde  de  ParddtUan ,  fille  ncUitrclU  </f  Jean ,  feigneur  de  Gondrin  ,  (^deCh- 
riotte  Geve. 

MM.  de  Sainte  Marthe  Gai.  Chrift.  edit.  dt  16^6.  tm.  IV.  fol.  ^6%.  mettent  un 
Jan  de  Pardaillan,  abbc  de  Lczat  l'an  14^1. 

X. 

A   RNAUT  de  Pardaillan  ,  baron  de  Gondrin,  feigneur  de  Bruch  ,  Ju(lian,Ro- 
/j^  qucs  &  Goûts  .chevalier  de  l'ordre  du  roi,  commanda  4000.  gafcons  fit  looo. 
chevaux  ,  que  le  roi  Louis  XII.  envoya  à  Jean  d'Albrct  roi  de  Navarre,  l'an  IJ14. 
pour  aller  contre  les  efpagnols  ;  &  tut  envoyé  trois  ans  après  par  le  roi  François  Lan 
roi  de  Danncmarck,  avec  un  fccours  de  2000.  hommes,  contre  le  roi  de  Suéde. 

Femme,  JACQUETTE  d'Antin,  fille  de  Armud  bjron  d'Antin  en  Bigorre,dc 
Bonncfons  &  des  Artilles,  &  de  Catherine  de  Foix. 

t.  ANTOINE  de  Pardaillan,  baron  de  Gondrin  ,  qui  (uir. 

I.  Gui  de  Pardiillan  ,  feigneur  de  Vicia  du  chef  de  là  première  femme,  croit 
le  II.  Août  IÎJ4.  homme  darmcs  dans  la  compagnie  du  loi  de  Navarre,  qui 
lui  donna  un  gouvernement  au  pays  d'Armagnac,  &  prifonnicrà  la  concierge- 
rie du  palais  a  Paris  loriqu'il  donna  procuration  à  Pierre,  Michel  &  Jean  de 
CambKtort,  m.nrchand  d'Agcn  :  il  telb  le  6.  Juillet  \^66.  fit  héritier  Lerhtn 
de  Pardaillan  fun  tils,  auquel  il  fubllitua  Corbon  de  Lupé  iun  neveu. 

,   I  Femme,  Françoise  de  Viela ,  fut  mariée  par  acte  du  21.  août  15JJ. 

II.  Femme  ,  Maoelene  de  Pouy ,  dame  de  S.  Gcry  ,  fut  mariée  le  2.  novembre 
I  s  61.  de  l'une  des  deux  il  eut 

CoRBON  de  Pardaillan,  nommé  au  teftamcnt  de  Ion  pere  du  tf.  Juillet  15^6. 
mourut  jeune. 

3.  BertraY/d  de  Pardaillan,  protonotaire  apoftolique,  abbcdcDuviellecn  i  J47. 
yoyez  Gallia  Chrijl.  edit.  nov.  tom.  1.  col.  1068.  où  l'on  trouve  enluitc /«/«^wdc  1 
Pardaillan,  abbé  du  même  monallere  en  15 si. 

4.  A  RNAUT  de  Pardaillan  ,  feigneur  de  Gondrin,  mort  jeune  en  ijjo. 

j.  Marguerite  de  Pardaillan,  épowd  Corbon  de  Lupé,  baron  d'Arbclade  en 
1517.  clic  eut  en  dot 4000.  livres,  tefta  lan  ht  héritier  Cerion  Ion  fib, 

&i  laiila  12O0.  Uvrcs  à  Antoine  de  Pardaillan  Ion  frcre. 
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X  I. 


ANTOINE  de  Pardaillan ,  baron  de  Gondrin  &  de  Monrcfpan  ,  chevalier  de 
l'ordre  du  roi ,  capitaiiw  de  jo.  hommes  dnrmcs,  fcrvit  d'abord  en  ItaHe.fiic 
pris  à  ia  bataille  de  Pavic  en  1^24.  c'coit  en  \^i6.  enfcignc,  puis  lieutenant  de  la 
compagnie  du  roi  de  Navarre,  gouverneur  &  fc'ncchal  li'Albrct,  (e  trouva  fous 
Odct  de  Foix ,  vicomte  de  Laurrcc,  au  ficcc  de  Naplcs  l'an  1 5  28.  puis  à  la  conquête 
d'Urhin  avec  Thomas  de  Foix,  fcigncur  de  Lefcun  ,  l'crvir  fous  Charles  IX. contre 
B  ceux  de  la  R.  P.  R.  avec  les  feigncurs  de  Tcrridcs  te  de  Montlalez,  fecourut  la 
ville  de  Touloufc  contre  ks  huguenots;  &  Montluc  blcnc  au  ik'ge  de  Rabaf- 
tcins,  le  choilit  pour  chef  de  fon  armcc  ctmmr  plus  ancien  ctfiitame  (jj-  de  U  meilleure 
maifin.  Un  jour  qu'il  c'toit  à  la  proceflîon  du  S.  Sacrement,  un  huguenot  le  falua, 
fans  lalucr  le  Saint  Sacrement,  il  lui  doniu  d'un  biton  ferre' fur  le  ventre  &  l'ayant 
rcnvcrfc  par  terre  \\\\  à\t  :  Malheureux ,  as-lm  biett  tauiâce  de  rendre  à  U  créature  ce 
que  tu  rcfujcs  au  CreAteurî  U  mourut eo  iJ7i.  Voyez.  Us  commentaires  de  Montluc  in%°. 

Femme,  PAULE  d'Elpagnc,  dame  de  Montefpan ,  fille  à' Arnaud  d'Efpagne, 
fcigneur  de  Montefpan,  &  de  Madelene  dAurc,  hiit  mariée  en  ijii.  vendit  avec 
fon  mari  l'an  tjjz.  les  moulins  de  Ecrat  à  Pantaleon  Jaubcrt.  Elle  ctoit  veuve  de 
^  rierre  de  Coarazc,  fils  de  jeaa  de  Coaraze,  feigneur  de  Berat,  &  de  Catherine  de 
Pardailhan,  lorfqu  elleépoula  Antoine  de  Pardailian.  f  oyez.  terne  II.  de  cette  htjl.  p.  65 1. 
c'cll  à  caufc  de  cette  alliance  que  leur  fils  porta  fcs  armes  telles  qu'elles  (ont  ra- 
portccs  fous  (on  dcgr^  qui  fuit. 

I.  HECTOR  de  Pardailian,  baron  de  Gondrin,  qui  fuir, 
i.  Anne  de  Pardailian,  époula  par  contrat  du  8  Février  1547.  Jean  de  Faudoas 
II.  du  nom,  baron  d'Avenfac,  fils  de  C«/ ,       Cuinet  de  Faudoas,  (cigneut 
d'Avenfac,  &  à! Anne  de  'Vilhftrcs.  Voyez.  Ihiji.  geneal.  de  U  mai/on  de  Faudoas  ^ 
imprimée  m  tyz^.  page  168. 

3.  Marguerite  de  Pardailian  ,  c'poufal'an  1^44-  Micheldc  Narbonne,  vicomte 
de  S. Girons,  chevalier  de  l'ordre  du  roi,  fils  dAimery  de  Narbonne,  fcigncur 
de  Tallcrant,  &  d'Anne  de  Lomagne,  dame  de  Ficmarcon  :  elle  ctoit  veuve 
en  IÎ74. 

4.  Françoise  de  Pardailian  ,  mariée  à  Corbon  baron  du  Lau ,  dont  Jacques  baron 
du  Lau  qui  cpoulâ  Franpife  de  Carlaguez. 
Antoinette  de  Pardailian,  religieufe  à  Roziilonou  Ropillon 
Jacquette  de  Pardailian,  rcligieulc au Paravis. 
Madelene  de  Pardailian. 


6. 


XIL 
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T  T  ECTOR  de  Pardailian ,  fcigncur  de  Montefpan  ,  de  Gondrin ,  &c.  confeillcr 
F  y  \  d'ctat ,  capitaine  de  cinquante  hommes  d'armes  des  ordonnance;.  &  capitaine 
des  gardes  du  corps  du  roy  ,  iervit  en  Allemagne  en  qualité  de  cornette  de  la  corn' 
pagnie  de  cent  chevaux  légers  de  M.  de  Gramont ,  fat  fait  prifonnict  prés  Pcron- 
nc ,  ctoit  lieutenant  de  cent  chevaux  légers  à  Maricmbourg  fous  M.  de  la  Cha- 
pelle aux  Urfins,  fcrvit  en  Piémont,  dent  &  tua  le  comte  de  Curfon  avec  deux  de 
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iés  iils  en  ij88.  y  tue  bicOc  au  vifagc.  Il  avoic  ctc honoré  fous  Charles  IX.  da  col- 
lier de  l'ordre  de  faine  Michel ,  que  le  maréchal  de  Mootiuc  lui  donna*  9C  seçfl 
r>hevalier  du  S.  Efpric  le  31.  Décembre  i{8^.  11  obtioc du  loi  le  13.  juillet  1^07. un 
£iun  de  18700.  liv.^nourut  en  itfii.  âge  dé  quarce-vingit  ans  ,  après  avoir  fcrvi  ùx 
«ois,  Henry  II  Fcan^  11.  Cfattics  OL  Hcnxy  UL  Heatf  IV.flc  Louis  XIO.  à.  fyc 
enterré  à  Bunnctbns. 

Femme,  JEANNE  dame  d'Antin, fille d'ilh*«tflMtDn  d'Antin,  fenêchal  &goii- 
venieur  de  Bigorre,  6c  ilJmt  d'Ândouiiu  >  fitt  nuiée  le  Deonafaie  iS6>.  «mnI" 
me  .co  1^10.  &  fut  enterrée  à  Bonnefeas. 

4.  ANTOINE- ARNAUD  de  Pardaillan,  fcigncurde  Gondrin^qui  (uie. 

X.  K.  H:  P  uJaillan,  feigneur  de  Maignaur. 

3.  Paule  de  Pacdailian»  première  femme  de  Lmi  de  Voifins,  marquis  d'Ambres» 
vicomte  de  Lautiec,  dont  AUm-lm^  de  Voiûns  femme  àiAmme  de  Cardail* 
lac  comte  de  Bioule,-.inan  (ans  cnfitns. 


CtMmtfinftn 
i  U  rtfnvt  4m 
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ftiwthfi$  mi- 

mt  en  Mi 
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XIII. 

ANTOINE-ARNAUD  de  Pardaill^njCcigneur  de  Gondrin,  marquis  d'Antin  & 
de  Monrefpan,  chevalier  des  ordres  du  roi,  confeiller  an  conleil  privé,  capiainede 

cent  hommes  d'armes  de  fcs  ordonnances  &:  de  ta  première  compagnie  de  fcs  gardes  du 
corps ,  tnat  cchal  de  camp  de  les  armées , gouverneur  de  Navarre  &  de  Bcarn ,  Itcurcnaot 
gênerai  au  gouvernement  de  Guyenne,  gouverneur  d'Agenois  ic  Gxidomois  >  niquic 
cmj^x.  Le  roi  Henry  ITI.  lui  donna  à  11.  ans  une  compagnie  de  50.  hommes  d'ar- 
mes ,  avec  laquelle  il  dc'fit  avec  Ibn  pcic  les  Huguenots  prcs  Moniauban.  Le  roi 
Henry  IV.  s'crant  fair  catolique  til  te  reconnut  auili-tôc ,  &  rendit  fes  places  au  duc  de  ^ 
Nemours,  fut  fait  maréchal  des  camps  &:  arme'cs  du  roi  au  vov:jgc  de  Franchc-Com- 
rc ,  en  Ht  les  fondions  au  (icgc  de  la  hcrc  où  il  avoir  aufll  lui  .1  ce  prmcc ,  fur  pourvu  de 
l'office  de  fcncchal  &r  gouverneur  d'Agenois  &  Cordomois  après  la  mort  de  Charles  de 
Montlucle^î.  |uin  i^gû  &  laiflépourcommiridcr  l'armc'c  de  la  ftoncicre  de  Picardie,  fie 
ià  charge  de  nutcchai  de  camp  dan&  l  armcc  du  niarccbal  de  riron,avcc  lequel  après  avoir 
Jette  du  fecoaisdins  Montreiîil,  il  b  tnt  le  marquis  de  Varambon  gouverneur  d'Ar- 
rois,  qui  comrriandnic  les  troupes  elpagnolcs  ,  il  joignit  le  roi  devant  la  ville  d'A- 
miens que  fa  Majctlc  avoir  allicgcc ,  fi£  y  fut  bielle  à  la  icie  lue  le  folle.  Dc-là  il 
pafla  en  Savoye  avec  le  roi ,  qui  en  quittant  l'armée  lui  en  laifla  le  oomirundcmenc 
julqu'àla  paix.  S  ccant  enfuitc  retire' dans  fes  tcrrc$>il  battit  l'arriére- j^rdc  du  marquis 
de  la  Force.  Ce  tut  en  ia  laveur  que  le  roi  Louis  XIII.  érigea  les  terres  de  Montef- 
oan  &  d'Aoïin  en  marquilk  l'an  itfiz.  &  1615.  11  fut  reçu  chevalier  des  ordres  £ 
Je  trenrc-un  Tccembre  l'an  1^19.  Le  roi  par  arrêt  du  conleil  de  l'an  162;.  ordonna 
qu'il  prcccderoit  le  premier  prcfident  de  Navarre  en  tt»te  éÛim  fubbqiu  ^  (ans  con- 
fcquencc  pour  les  autres  gouverneurs.  Il  mourut  k  S.  Léger,  pt&  Mont&rt'l'Ainaurit 
le  2S.  May  i«24.  &  voulut  être  enrcrré  aux  CapiKÎas  de  Goodiin  qu'il  avoic  fondé 
par  Ion  teïlamcnt  du  19.  Décembre  1619. 

I.  Femme,  MARIE  du  Maine,  fille  unique  de  Jet»  du  Maine,  feigneur  d'Efcan» 
dillac ,  chevalier  de  l'ordre  du  roi  >  &  de  PhUate  de  f  umel.  fat  maiiée  le  x6.  Mars  ' 
1578. 

1.  Anne  de  Pardaillan  dame  d'Efcandillac,  e'poufa  par  contrat  du  f.  Janvier  itfir. 
Haaj  d' Albrct  II.  du  nom ,  iite  de  Pons .  baron  de  MiofSuis ,  comte  de  Marennes, 
fils  d'HoÊij  d'Albret ,  baioQ  de  Miof&ns ,  &  d'jîmmme  dame  de  Poos  Se  de  Ma* 
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A         J'^ANNn  de  PardailUn  mariée  à  Henrj-Gj/ha  de  Foix ,  comte  de  Rabat  &  de  Ma  f- 
lat,  fcignciir  de  foriicts,  fils  aine  de  Georges  de  Foix  baron  de  Rabat  ,  Ce  de 
Jeanne  de  Durfort-Duras.  l'eyez  tome  111.  de  celte  htjhire  ,  fitg.  jtf^. 
II.  Femme.  PAULE  de  S.  Lary  de  Bcllcgardc,  fille  de  Jean  de  S.  Lary  baron  de 
Termes ,  &  à'yIr.He  de  Villemur  ,  &  faiir  de  Roger  de  S.  Lary  duc  de  Bcllcgardc, 
Pair  &  grand  ccuycr  de  France.  Voyez,  tome  IK  de  tette  hijioire y  fag.  307. 

1.  Hector  de  Pardaillan ,  mort  au  berceau. 

2.  Jean-Antoine-Aunaud  de  Paniaillan ,  marquis  de  Montcfpan ,  dit  U  duc  de 
SeUegarde,  maître  de  la gardcrobe  du  roi,  fut  élevé  par  Roger  duc  de  Bcllcgardc 
(on  oncle  ,  hiit  meftrc  de  camp  du  régiment  de  Bourgogne  qu'il  mena  au  (icgc 
de  Montpellier,  (crvità  la  Rochelle,  palTa  en  llfledc  Rhc  .ilavoit  eu  des  l'âge 
de  fcizc  ans  h  licutenance  de  la  haute  Guyenne,  ctoit  en  1614.  licutenaiu  gc- 

"  ncral  pour  le  roi  c.s  rencchauflccs  d" Armagnac,  Bigorre,  Gaurc  $c  Comingcs. 
11  mourut  à  Paris  le  ii.  Mars  1(587.  âgé  de  85.  ans,  fut  enterre  à  S.  Sulpicc, 
&  n'eut  point  d  entàns  à' Anne-Marte  de  S.  Lary  (a  coufinc,  fille  AcCefar-AuguJie 
de  S.  Lary,  baron  de  Termes  ,&  de  Catertne  Chabot-Mircbeau.  U  l'avoitépou- 
fce  par  dilpenCe  à  Sens  le  14..  0«îlobre  le  mariage  ftit  tait  par  l'archcvc- 

quc  de  Sens,  f  'oyez  tome  IV.  de  cette  hi/ioire,  fag.  308. 

3.  ROGER-HECTOR  de  Pardaillan  dcGondrin,  marquis  d'Antin,  qui  fuir. 

4.  CESAR-AUGUSTE  de  Pardaillan,  marquis  de  Termes,  dont  U poflerité ferà 
rapportée.  §.  \. 

5.  Henry  de  Pardaillan, mort  au  berceau. 

6.  JEAN-LOUIS  de  Pardaillan,  marquis  de  Savignac,  dmt  la pofler'tté  fe  trouvera. 
C        tj-'F"  §• 

7.  Louis-Henry  de  Pardaillan,  abbé  de  S.  Jean  de  Sens  &:  de  S.  Orcns  en  Auch, 
archevêque  d'HeracIc'c,  puis  de  Sens  en  \6a,6.  mort  le  i^.  Septembre  1^74.  en 
fon  abbave  de  Chjulmcs  dans  le  diocclc  de  Sens  :  fon  ctrur  y  c(t  rcftc  ,  &  fon 
corps  a  été  poncdans  fa  cathédrale ,  &  mis  à  côte  du  grand  autel  dans  le  tom- 
beau d'Oft.nve  de  BcUtgarde  Ton  predccclVeur.  Voyez.  Gatl.  Chrijl.  edit.  de  ifijtf. 
tome  I.pag.  6j  S. 

S.  Anne  de  Pardaillan,  chevalier  de  Malte,  mort  jeune. 

9.  ANNn-PAUL  de  Pardaillan,  mort  jeune. 

10.  Marie-Claire  de  Pardaillan,  niaricc le  26.  Oftobrc  itf45.àP/^r«  Bouchard- 
d'ECprbez  de  Luffan ,  marquis  d'Aubetcrrc  ,  fils  de  J'ranfois  d'Elparbez ,  fcigneuf 
de  Luilan  d'Aubctcrre,  maréchal  de  France,  Se  d°//y^///«  Bouchard  vicomtcflc 
d'Aubetcrrc. 

11.  LouisE-OcTAviE  de  Pardaillan,  barone  de  Roquefort,  morte  en  itfpo.  (ans 
avoir  été  mariée. 

12.  Ann£ -CoRisANDE  ou  ChrysaHte  dc  PardailUo ,  abbc/Tc  dcN.  D.  des  Prcz 
près  Troyes ,  morte  en  1687. 

1}.  ANGELKjiiE  de  Pardaillan  rcligieule ,  ctoic  mineure  en  1^28. 

e  .  •  XIV. 

ROGER-HECTOR  de  Pardaillan  de  Gondrin  ,  marquis  d'Antin,  comte  de 
Mieflan ,  chevalier  d'honneur  de  madame  la  duchelTe  d  Orlcans  ,  fencchal  &: 
gouverneur  de  Bigorre  ,  conlciller  d  crat  par  lettres  du  14.  Janvier  i6ftf.  U  avoir  ob- 
tenu en  reconiioillance  des  ferviccs  qu'il  avoir  rcndiis  aux  (ieges  de  Paris  &  de  Bour- 
dcauxun  brevet  de  nomination  à  l'ordre  du  S.  Efprit,  le  18.  Aoud  ifiji.  avec  une 
coirmilVion  aux  duc  d  Uzés  &  maréchal  de  rHofpital ,  pour  fcs  preuves ,  &:  mouruC 
avant  la  promotion  qui  ne  fc  fit  qu'en  1661. 

Femme,  MARIE-CHRISTINE  Zamct,  fille  de  Jean  Zamet,  baron  de  Murât, 
maréchal  des  camps  &  atmccs  du  roy ,  gouverneur  de  Fontamchlc.iu ,  Se  àcjeannt 
de  Goth,  fille  de  J'cques  de  Goih  fcigncur  de  Rouillac  ,  &  d'He/ene  de  Nogaret , 
F  fœur  de de  Nogaret  ducd'Epcrnon  Pair  de  France,  fut  mariée  par  contrat 
du  1 1.  Juin  i<>j5.  C'cft  elle  qui  apporta  dans  la  maifon  de  Pardaillan  fcs  droits  (ur 
Epcrnon.  Voyez  tome  II.  de  cette  hi/loire ,  pag^  236. 

1.  LOUIS-HENRY  de  Pardaillan  de  Gondrin,  marquis  de  Montcfpan  ,  qui  fuir. 
Hi  NRy  de  Pardaillan  de  Gondrin,  marquis  d'Antin,  quitta  l'état  ccclelîaftiquc, 
&  fut  tué  par  le  chevalier  de  S.  Aignan  dans  U  fameux  duel  des  deux  U  l'rette, 
5.  Âigna»  (ji-Argçnlicu,  contre  Chalaif,  ^iOirnmjher ,  d'Antin O"  tl^marens  en  166 
7meV.  Z  i 
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m.  JusT  de  Pardaillan  comte  de  Micflin,  raon  jeune  à  la  guerre. 
4.  N.  de  Pardaillan ,  dU  k  AlVêktril  GmJràff  tué  «tt  ïkge  de  hAgséek  à  ia 
coodc  campagne. 

XV. 

L OUIS-HEKRY  de  PndaflJni  de  Gondrin*  mttqoib  de  MboteTpaa*  looR  w 
mois  de  Novembre  1701. 
•   Femme,  FRANCOISE-ATHEN  AISE  de  Rochcchouaic  chef  du  confcil ,  &  fur- 
iaKadatwe  de  II  maifon  de  la  reine  Marie -Thercfc  d'Autriche  ,  HUc  de  Qàrid  de 

Rochcchouart  duc  de  Mortemar  Pair  de  France,  chevalier  des  ordres  du  roi ,  premier 
gentilhomme  de  ùl  chambre,  &  de  Dune  de  Gtand-Scigne,  fut  mariée  pjir  contrat 
ilu  ss<  Janvier  166).  de  moaruc  aux  eaux  de  Bouibon  k  x%.  Mai  1707.  âgéedetftf. 

«ns   f'01-z.  terne  H'  Je  tel  te  htjloire ,  f^^  681. 

j.  LOUIS- ANTOINE  de  Pardiullan  de  Gondrin,  duc  d'Antm  Pair  de  Fiance^ 
qat  fiiic. 

«.     de  BirdaiUaa  mocie  jeanei 

C c"f/  fiui  en  (h(f  de  4.  tr^it!  & 
tn  fitutt  dt  J.«  ^Hifuitnttifq  idr- 
tiltt,é»  t.télgem  éu  UenitgHtH- 
Us  éUtmfé^de  T.  /(vftaidêâÊf 
§kmu  im  9tttth*igt\^ib*(nn  fmt 
Jéfit  d'tr  qui  eft  lllpjgnc-Nîonttf 
pin.  Ah  2.  d'at-ur  au  lian  d'or  armé 
^  lA;vp.tféde  jncults  qui  eft  S.  F.ary. 
ita  3 .  d'4f.ttr  d  la  tlubt  d'argent  kt- 
tmititd*  ftitt  fui  rjîLigorl'an.  A» 
^.ttufi  d'4:{jiT  t  ].  féUfimhjfâMi 
■d'digcnt  qui  tjl  Futncl.  Au  f.i'tfP* 
^ent  j  i.fdfies  ondt'a  d'azur  qui  ijt 
Pudaillaa.  ah  6.&1.  deU  fùm 

X  V  L 


B 


d'Azur  au  i  j  ft  li'tr  qui  tfi  Orber- 
I  jn.  jIh  7.  <i  »r  ù  i  -  fdlidegutuUi 
qui  eft  la  Bartht'  tu  Tcimcs.  Aa 
8 .  d'»r  i  KM  (Itfi*  fMt  titxtrée 
de  1 .  tnnun*  dt  gunlti  qui  efi 
(i'An:in.  Au  9.  f.ijié  crJé  aar- 
/UX^MJ  g'"t  C"  di  gutulet  ,  qui  fji  Ko- 
/VW   clitchouart.  Sur  le  nut  d'or 

.bdfiedu  fommé  di  u  mu  d, 
NM'J  /""■•«''«' %'tlttti$ 

mtret  dt  fâUt  tntilUit  iW- 
geta  g<(*  tfi  dt  CafiiUon  en  Mc- 
doc 


LOUlS-ANTOlNE  de  Pardaillan  de  Gondrin ,  prcmÎCT  duc  d'Antîn ,  Pair  dé 
France ,  feigncur  des  duchcz  d'F-pcinon  &  de  BcUcgardc, marquis  dcMnntcCpan, 
andrin  Se  deMezietes,  vicomte  de  Murât ,  baron  dcCurfif,  de  Moncontour  fie 
de  Langon,  feigneur  d'Oyron,  &c.  chevalier  des  ordccs  du  roi ,  lieuienanc  gênent 
de  fes  armées  &:  de  la  haute  &:  baiTc  Alf.icc ,  de  Suntgaw  &:  Brifgavv  ,  gouvcmciir  & 
lieutenant  gênerai  des  ville  &:  duché  d  Orléans ,  pays  Orleanois  ,  Charnain,  Pcrche- 
gouet,  Sologne,  Dunois,  Vendomois,  Blefois  &  dépendances  de  la  ville  chafteaa 
d'Amboifc  ,  furintcndant  &:  cidonnareur  gênerai  des  b.\iimens  &  jardins  du  roi ,  arcs, 
m'inutaâurcs  de  France,  académies  &.  imprimerie  royales ,  depuis  le  mois  dcj.invicc 
t7itf.  jufqu'au  mois  d'août  1 72^.  que  cette  chargeaétc  lupprimécU  futtair  cumcme 
temps  dircftcur  gênerai  des  bâtiinens  ,  protefteur  de  l'académie  royale  de  peinture 
&  de  fculpcure.  Il  croit  né  le  j.  leptcmbrc  coinmeni,a  à  Icrvir  à  is,  ans  ca 

lôJj.  au  liège  de  Courtrayen  qualité  de  lieutenant  rcbrmc  du  régiment  du  roi, 
fut  enfuitc  au  fiegc  de  Dixmudc,  l'hiver  d'après  au  bombardc;nenr  dOu.icn  rdc, 
fut  ménin  de  Monleigncur  le  Dauphin  la  même  année,  colonel  du  rcguncnt  de  1  lilcde 
France  par  conunilfion  du  10.  feptembce  i6t^.  lieutenant  gênerai  de  la  haute  &:  badè 
Altâce  en  i6i6.  fervit  d  aidc  de  camp  auprès  de  Monfeigneur  le  Daup'un  au  fiege 
dePhilisbourgen  i6ii.  apporta  au  roi  la  nouvelle  de  la  pn(c  de  cette  piacc  ,  fie  re- 
tourna enfuiteau  ficge  de  Manhcim  â^'  dcFrankendal,eutle  régiment  de  Languedoc 
en  ifiSç.  avec  lequel  il  alla  au  fecours  de  Mayence,  fit  la  campagne  de  itfpo.  avec 
Monfeigneur  le  Dauphin  en  Allemagne,  fut  envoyé  en  Italie  en  169 1.  &c  détache 
fous  M  de  la  Hogueite  pour  l'expédition  de  la  'Val-d  Aouft  ;  il  f  irca  avec  les  gre- 
nadiers qu'il  commandoit  ,  le  marquis  de  Parcl  au  Pont-S'eran  ,  fut  blellé  h  la  tcte 
au  fi^e  de  Montmellian  ,  Ce  trouva  au  combat  de  Steinkerque  en  1^91.  fut  fait  briga- 
dier en  ttf9).(etviten  cette  qualité  dans  l'armée d'AUems^cfou s  Monfcig..eur  1c  Dau- 
phin la  ntèroeannée  ,en  Flandres  fous  le  même  prince  en  1 5j>4.  &  fous  le  maréchal 
de  Vilteioy  en  169^.  fût  nommé  Maréchal  de  camp  en  16^6.  en  fît  les  to.icUons  en 
Flandres  la  même  année  fous  k  mar£cbal  de  Boofflecs  au  ûtgt  d^Ath  en  igy^.  au 
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M-  camp  de  Compicgnc  en  i^?^  '^^"'^  Mcnfcigncur  le  duc  de  Bourgogne, & en  Flaiwlrcs 
en  1701.  &  i70i.  tut^ait  licucciiant  gcnciai  ca  170  j.  &  fit  I.1  campagne  en  Flandres  ei;l 
£em  qualité  Ibus  le  duc  de  Bour^œb  mcmc  année  ,  &:  (bus  le  maréchal  de  Ville- 
roy  en  1704.  1705.  ?c  17  (î.  commrai  J.i  2  b  bataillé  de  RamilUcs  hnfanrcric'dc 
l'aile  gauche  qui  ne  fut  poiac  culunccc  ,  qui  k  retira  eu  bon  ordre  à  Louvain 
avec  l'elcifleur  de  BaviercLe  roi  lui  donna  le  i8.  leptembcei/oy.  te  gouvcrneotent  d'Or» 
leanois ,  fjc,  1!  en  prcta  ferment  le  IcnJemaiii  ohcint  10000.  liv  d'augmcnratinn  fur 
ce  gouvernement  par  brevet  du  11.  cctobre  172.}.  cooâimépai:  kcttci  pataitcs  du 
jz,  novembre  fuivanc»  regiftrécs  en  la  chambre  dei  comptes  le  19.  décembre  de  la 
même  année.  Il  fut  nnmmé  prcfi.icnc  du  confei!  concernant  les  àlbircs  du  dedans 

5  du  royaume  le  dix  -  acul  Icptcir.bic  1715.  puis  cunlciUc£  du  tonlcil  royal  de  ré- 
gence le  ly.  mars  1718.  C'eft  en  fa  faveur  que  le  marquilac  d'Anrtn  fut  érigé  en 
duchc'-Pairie  par  Icrrre?  du  mois  de  mars  1711.  regiftrces  au  parlement  le  y.  juin 
luivantjoù  il  prit  fc'ar.cc  le  même  jour.  Les  lettres  en  lont  rapporiccs  ci -devant 
page  157.  il  s'ed  demis  de  (on  duché-Pairie  en  faveur  de  LooUi  (te  PardailUn  d6 
Gondrin  Ion  prcir-fîh,  &  le  roi  lui  en  a  confcrvcles  honneurs  par  brcvec  dtt  |l»nuis 
1714.  il  a  ctc  tc.'i  chevalier  des  ordres  le  j.  juin  (uivant. 

FemmeJULlE-PRANCOlSEdc  Crullol, fille  à'Emmmutlàt  Cruflcl  duc  d'U- 
zi% ,  premier  Pair  de  Fiance  ,  chevalier  des  ordres  du  roi  ,  &  de  Aisrie-Jn!te  de 
Éùnte  Maure-Montauzier  ,  fut  mariée  le  21.  aouft  \bi6.  par  contrat  des  17.  li.sic 
19.  du  n  Line  mois.  Ftjab  Ime  UL  de  cette  htjiejre page  yjt.. 

^     I.  LOUIS  de  Pardaillan,  marquis  de  Gondnn  ,  qui  luit. 

2..  Louis-Marie  de  Pardaillan,  moufquctaire  du  roi ,  mort  le  10.  juillet  i7e7i 

3.  Gabrif  l-Françoi5.-BaLTHazar  de  Pardaillan  ,  dit/*  mtrquis  de  BelUffrdt^ 
ftcre  jumeau  de  Loms  Mme  de  l'ardadlan*  tut  d'abord  chevalier  de  Malte»  puis 
capitaine  de  vaifl'ean,  ^:  i-pou^'a  le  1 8  janvier  lyitf  Fnm^etje- BMzAtth-Eagtuâ 
de  Vciihamon, filic  unique  de  /;  ■«  ^'-^  U- Vcrthamon,matquisdu  Breau,  com" 
mandeur  des  ordres  du  roi,  premier  prctîdcnc  au  grand  cunteil,  fi^de  Marie- 

,  dmte  rran^ije  Bignon.  lUe  mourur  àBellegarde  le  i|.  odhibrc  17151.  de  la  pe- 

tite vérole  ,  i?c  lui  à  Paris  le  5  dccenibie  fuivani  âge  de  i^-  ans  lars  enfàns. 

4.  Pi£iiiiE  de  raidaillan,  évoque  &  duc  de  Langics,  Pair  de  France ,  chanoi* 
2^       ne  capitulaire  de  Tcglife  carhe^frale  de  Scrasbourg ,  ièai  de  MonfHer-Ramé 

dcLvrc,  l'un  des  quarante  de  1  aL.iîcmiL  franijoilc  &  de  celles  des  bellc;>  lettres  ^ 
inlcriptioos.  ytyezjÊnértule  t.  IL  de  ttite  hifi.f.       dt.  des  évcques  de  LaDgics, 
y  N.  <te  CaKdaiiuA  »  moncaa  bermn. 

X  V  1 1. 

LOUIS  de  Pardaillan , marquis  de  Gondrin , ménin  de  Monfdgneut  le  dauphin ^ 
colonel  d'un  régiment  d'io&nterie  de  fon  nom  ,  brigadier  des  arnices  du  roi  » 
~  mourut  à  Yerlailles  le  f.icvrier  171&.  âgé  de  %y  aa9&7i  mois»  &  y  <ut  enterré  ea 
1  tgiife  des  RecoHcts. 

Femme  ,  MARIE- VICTOIRE-SOPHIE  de  Noailles ,  fille  A' Ame-Jules  duc  de 
NoaiUes,  Pair  &  nurêchal  de  France,  &  de  MtBtk-frttt^t  de  fiounuxtviile  ,  fiic 
mariée  le  25.  janvier  1707.  &  a  cpoufc  en  (écondea  oôces  le  2a.  fevrier  171 3. 
Letiis- Alexandre  de  Bourbon  ,  comte  deTouloufe,  pdnce  légitimé  de  Fnncc.  Vtfm 
tme  IV.  de  tette  hifi.f.  75  j. 

I.  LOUIS  de  Pardaillan ,  duc  d'Epemon ,  Pair  de  Fxatice»  qui  fuit.  ' 
%.  Amtoine-F&ah^ois de  Pardaillani  marquis^  Condiin ,  né  le  10.  Dovem^ 
bte  1709. 

3,  Charles-Htpolitb  de  Pardaillan,  (eigneur  de  Moncontour,  mort* 

X  Y  I  I  I* 

LOUIS  de  Pardaillan  de  Gondrin  ,  duc  d'Antin,  dit  le  duc  lEpemm  ,  Pair  dé 
France  ,  gouverneur  de  l'Orleanois  ,  &c.  en  fiavivance  de  Ion  ayeul  au  moi» 
d'avril  1711.  naquit  le  0.  novembre  1707.  &  eui  pourparrein  Monfcigncur  le  dué 
de  Bourgogne 

Femme.  ANC  OISK-GILLOVF  de  Montmorency-Luxembourg,  fille  puî- 
née de  Chtries-irui^çis-irtderH  de  Montmorency  ,  duc  die  Luxembourg,  de  P>ney 
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le  de  Bcauforc-MooUBOieoqr»  P*»  àc  Fnooe,  &  de  Mme-Gtllmt  C'.iUicr ,  fa  féconde  « 
femme,  fiic  nttiiée  ptc  conmK  dn  99.  oâobce  j/ix.        iww  lu.  de  tate  htfcirt. 


LOUIS  de  Pardaillan  de  Gondrin  ,  marquis  de  Gondtin  ,  ne'  le  ij.  février 
1717.  fut  tenu  fur  les  fonts  de  baptême  pat  le  roi  &  par  la  corotcûc  de  Tou- 

"  loulc,  &.  baptifc  dans  la  chapelle  du  chltcfti  de  Verûilks  p«  k<aîduial  de 
Rohan,  ^tnd  anmôiiiet  de  Fcuce.le      jiiiUec  ijt^' 

$  I. 

MARQUIS  DE  TERMES. 


KtniU  AH  1 . 
ic  CApllon ,  4» 
&  l-dt  TâT- 
dailUn  Gondrin, 
4U  n.d'  A»ttn,fjr 
fui  II  têutd'tf' 


XIV.' 

CESAR-AUGUSTE  de  Pardaillan,  prieur  de  S.  Orcns,  puis  marquis  de  Ter* 
încs,  quatrie'me  fils  d  ANTOINE-ARNAUD  de  Pardaillan ,  feignctir  de  Gon- 
drin 9c  d'Antin ,  marquis  de  Moncefpan  ,  Sx.  de  PAULEdc  S.  Lary  de  Bcllegatde, 
mentionné  à-ievM  f.  i8i.  fût  pcciniec  gentilhomme  de  la  chambce  de  MoniSciir  le  m 
duc  d'Orléans.  ^ 
Femme ,  F  R  A  N  C.O  I S  E  du  Faur  de  Pibrac  de  Tarabcl. 

1.  ROGER  de  Pardaillan  de  Gondrin,  nuiquis  de  Termes ,  quifuic:. 

2.  Jban-Louis  de  PacdaiUan  de  Gondciu,  dit  le  chevaUec  de  Termes»  mon  9i 
Touloulc  en  1704. 

Pau  LE  de  Pardaillan  de  Gondrin  ,  femme  ée  JtmhBifi^GiAm,  marquis  de 
Cardaillac ,  plaidoic  le  ij.  Aoûc  1688.  coocie  IMÛ-Himy  éoFaMÎOm,  mac- 
quis  de  Montcrpan. 

i 

Enfin»  naturels  de  Cefir-Jug/ffie  de  rMrdàSm^  nwyw  ig  Tema, 

i.MucUurdde  fârdéHlm,  nédeMaxit  HèHverUyM/lfi  S.6trvMS  i  Ptrid 

le  15.  Jvrif.  Kîji. 
z.  Pierre ,  bâurJ  de  Pardatlbn ,  né  de  M.uie  le  Juy ,  bâtifé  U  i.Jmliet  16^4, 
J.  François- Baltlialjr  ,  bai.ird  de  Pardaillm^  baufé  U  il.  ^AtCr  t6Sf. 
4.  Martin,  bktsrd  de  r.trduH.v!,  kc  de  Marie  U  J»y,  batifc  te  19.  Janzier  1658. 
j.  Marie-Gcncvicve,  bâtarde  de  F^rdiiUan,  me  de  U  même  mere^  btUtJeeÀ  S.Ger^ 
r.        vm  &  19,  Se^tmire  16^1. 

XV. 

ROGER  de  Pardaillan  de  Gondrin,  marquis  de  Tenues,  moanie  k  ».  Macs 
1704.  à  Pans. 

Femme,  MARIE  Châtelain,  fille  de  OÙ»*  Châtelain,  fectetaîre  da  confeil,  ic 
<le_Ato-«  lolailion,  im  m.r.  ice  par  contrat  du  28.  Avril  1(558.  &  vivoit  en  I708. 
N,  de  Pardaillan  de  Gondiin ,  rcligiculc  à  l'hopical  de  S,  Gcrvaij  à  Paris.  ' 
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§.  II. 

COMTES  DE  CERE. 


18; 


it  CdfitUtH  ,  4K 

1 .  <^  ) .  ?tx- 
ddilUn  Gondrin, 
4u  ^.  d' Antm, 
fur  U  t9ut  d'hf' 
fâgnt. 


XIV. 

Jr  EAN-LOUIS  de  Pardaillan  de  Gondtin,  reçu  chevalier  de  Malte  en  i6zo.  (*)  ,ie^\?tiwî 
)  puis  dit  le  marquis  de  Savignac ,  ctoit  fixicmc  fils  d'ANTOINE-ARNAUDdc  JtMiiie  'om  4. 
ardaillan ,  Icigncur  de  Gondrin  Ôc  d'Antin,  marquis  de  Montefpan ,  ic  de  PAULE  ! 

iriii         j  '       t        .         .  »  lie»  de  U  lânpic 

<lc  S.  Lary  de  Bcllcgardc ,  mentmne  cy-aevMt  f.  181.  ♦  dcP(ofcj>«c^.  )8> 

I.  Femme  ,  JEANNE-ANGELIQUE  de  Lambcz,  dame  de  Savignac, veuve  de 
fW  baron  de  Bazillac,  Se  fille  de  Jein  de  Lambcz  ,  fcigneur&  baron  de  Savignac  t 
&  AcCathtrmt  de  Rochcchouan  Faudoas,  fuc  mariée  en  1^39. 

II.  Femme,  ANNE  de  Bcon,  fille  de ]em  de  Bcon,  vicomte  de  Ccrc,  & 
iîArme  de  Flageac. 

LOUIS  de  Pardaillan,  comte  de  Ccrc ,  qui  fuit, 
p.     III.  Femme,  MARGUERITE  Poâevin  ,  reda  veuve 8£ mourut  le  19.  avril  i<8f» 
ANhE-LouiSE  de  Pardaillan,  morte  (ans  alliance. 

XV. 

LOUIS  de  Pardaillan ,  comte  de  Cere  &  de  BeaL.mont ,  appelle  le  cmit  d» 
Gmdrm ,  fc'nc'chal  des  Lan  nés  &  de  Bayonnc. 
I.  Femme,  JEANNE-MARIE-JOSEPH  de  Baylcns  de  Poyannc,  fille  d'Henry 
marquis  de  Poyanne ,  chevalier  des  ordres  du  toi ,  gouverneur  de  Navarreios ,  Se  de 
Jeitme-Mtrit  de  Calblle  en  Guyenne,  marquilc  de  Cadeinau,  fut  mariée  en  i6%î. 
*  II.  Femme,  MARIE-FELICE  dcCruflbl,  veuve  de  FrgHç$is-AMgHfie  de  Pontac» 
feigncur  de  Salles  en  Guyenne,  &  fille  à'AUxtnire  Câlsât  de  Crullol,  marquis  de 
Montfalcz ,  &  de  Jio/è  d'Elcars  dame  de  Caubon ,  fût  marine  ca  1700.  F^ytA  tm^ 
Ul.  de  cette  htjl.  f.  777. 


TmtV. 
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f.  III. 

SEIGNEURS 

DE  LA  MOTTE-GOND  RI N. 


EtsrttU  SU  t. 

fitéu  fimmé  4$ 
mil  nm  de 
gBtulti  furm»»» 

ténittnu  tê- 
tu de  mdurti  dt 
féili  bândéts 
d'dTftiu  fui  tjl 
dt  Cdfiitttm  Â» 
z.  cj-  5  dt  r*r- 
déulUitCtndim 


B 


V  II  L 


PONS  de  Pardairtan,  fcigneur  de  U  Mocte-Gondtin ,  (ecood  fiU  de  BER« 
TRAND  de  Pardaillan,  IcigaCDC  de  ijoadrin  &  de  BOUR.GUINE  de  Ca>, 
itiiloat  nuntmmeti  u-ievttOP.  177. 
faune,  MARGUERITE  d'Otnezan,  mariée  en  147 1.  fut  anecede 

IX. 

P  lERRE  de  Ptadiâha,  qai  d*AGNE'S  ^Amu^  ,&ièiiiine>  iâfliu  ) 

TT^  LAISE  de  Pardaillan, chevalier, feieocur  de laMocte*Gondcin,  gouverneur  de 
§3  VUleneavede  Marûin,  fuivanc  une  donation  à  loi  fiife)Mr  trmfmét  Pardatl- 

laiT ,  prieur  de  S.  Liipcr  de  Gavarcr ,  dioccïc  d'Auch,  du  17,  Avril  iyî4.  *ut  d'a- 
bord homme  d'armes  de  la  compagnie  du  roi  de  Navarre  en  1516.  puislieuccn  mC 
de  40-  lances  (cas  M.  de  Maugiroo*  écoic  chevalier  de  rordre  dn  roi»  te  gencil- 
IlOaunc  de  f.i  chambre,  lorfqu'il  obtint  un  don  de  4000.  livres  le  rt".  juin  1^44  ^(1 
■qnetific  Blaife  de  Perdilhi»  j  chevâlier  ,  /tiwutfr  de  U  Mette-G«ndrtn  ,  IteMemnt  de 
mtpuMU  limes  fous  U  etmte  de  Lêwti ,  Stm  une  quittance  qu'il  donna  le 
Juillet  à  Guide  b  M,iladirrc ,  trcforicr  des  guerres.  Flic  t  (l  fccllô^  en  rire 

rouge,  UtrteU  nu  i.&  ^.  nachiteâ»  fwrmoraé  d'un  donjm  t»  dcjjits  duquel  ejl  ime. 
*2cu  ""  ^'  ^  f^tinre^  4»  1.  ^  }.  trmfi^  miiti,  (<)  U  devint  cnluite  capitaine  de 
■  50.  hommes  d'armes  fuivantdcs  lettres  de  pcnfion  à  lui  accordc'cs  par  le  roi  François  II. 

du  18.  Oâobrc  If  j9.  Ueuccoanc  gênerai  commandant  en  Dauphiné  en  l'ablenccdu 
de  Giiife»  iiiivanc  le  oontiat  de  maiiage  de  A  file  du  8.  Janvier  1561.  U  fuc 
j>erc  «"c 

I.  B£iLTRAND  do  PaidailLan ,  baron  de  la  Motte- Gondtin,  qui  fuit. 
A.  IsABKAU  de  Pïcdailbn,.ipouia  par  contrat  ^  V.  Janvier  15^1.  ]um  de  Lai- 
vaidac 

XI. 


BERTRAND  de  Pardaillan,  baron  de  la  Motre-Gondrin ,  che\'alierdc  l'ordre 
du  roi,  iou  ccuyer  d'écurie,  par  lettres  du  18.  mai  1J65.  &  icrment du 3. Sep- 
tembre 1^64.  (ifiaéclial  desLannes ,  par  lettres  regiflrces  au  parlement  de  Bonrdeaux 
de  II.  Avril  IÏ7Î.  gentilhomme  ordinaire  de  la  chambre  du  roi  le  12.  nmi  1580. 
femmei  LOUISE  du  Sois,  £c  Ion  ccilamcoc  le     Août  1603.  pat  lequel  clic 
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DES  PAIRS  DE  FRANCE.    yiNTlN.  xij 
A  confirma  la  donation  tjitc  à  fon  fils  par  (on  conte»  de  mariage ,  &  ocdoiina  U 
fepiltiuc  Miptçs  de  foa  mary  :  dk  Àolt  venve  ca  155^.  fin  fib  lût 


XII. 


BLATSE  tk  Pardaillan  II.  dtinom  ,  chevalier,  fcignciir  de  la  Motte  -  Gondrin  , 
hjt  fait  le  jo.  décembre  idi  j.  capitaine  de  jo.  lances,  au  titre  de  { 0. bouiiiies 
d'armes  des  ordonnances  du  roi,  en  oaafidetatîoa  des  fecvkes  qu'il  wàc  rendus  à 
Henri  IV.  &  tefla  le  jo.  Juillet 
•      Femme*  BARBE  de  Pardaillan  de  Panjas,  fuc  mariée  par  coatiac  da  a  luin 
1556.  &  tdble  17.  Scptemfaie  1(30.  elle  lac  roeie  4e  ' 

XIII. 

RENAUT  de  Pardaillan,  marquis  de  la  Mone-Gondrin  ,  feigncur  de  BriJoirc- 
iirctagnc  fitc.  capitaine  d'une  compagnie  de  joo.  maîtres  le  ij.  janvier  1619. 
eue  ordre  de  l'augmenter  le  i  août  1640.  t«çût  du  rot  on  brevet  de  peaficm  du 
6.  a\r'\  i<^7.  &  obr-nt  làc  de  la  reprcfenration  de  (es  titres  le  2^,hbi  ï6ty,  de 
M.  de  Lartigue,  Uibdcl^uc  ,dc  M.  PcUoc  intendant  en  Guiennc. 

Femme,  CATERmE  d'Audric  de  Bazillac*  fiUed'iflnrifd'Aiiâtic,  marquis  de 
Baallact  âumaci&parcoatncdu  X}.  May  itftfi. 

C 

§.  IV. 

SEIGNEURS  DE  CAUMÛRT- 

VIII. 

I>    A  MÂNJEU  deiFardaiUan,  troiGàne  âls  de  BERTRAND  de  PardaiUan,  fd- 
jr\8'>«"  «*e  Goadfin  ,  &  de  fiOURGOlNE  de  Caftillon,  men^nuuK.  tj-ievmt 
t*i-  feigncur  dcCaumorr  5c  d'Ardenx,  qui  lui  furent  cèdes  pour  fa  légitime 

fur  Caftillon  ,  Gondrin,  Bruch,  Jullian,  Gouts,&c.  par  adc du  7  Juillet  146;. &c 
pafla  le  4.  Janvier  1471.  on  bail,  où  il  eft  «pulific  wme    f»ijjiui  Jainmr. 
•■  Femme»  AGME'S  de  Lau  mariée  en  1471.  Au  mcce  de 

IX. 

BERTRAND  de  Pardaillan , fcigneur  de  Caumort  en  Armagnac ,  étoit  fous  la 
tutelle  de ]emê  de  PardaiUan ,  fdgneur  de  Gondrin ,  &  de        Btrtrmià  de  liu  * 

*  icuiLiclï  en  ccuc  qualité  requirent  le  14.  Juillet  14^7.  Pons  de  Pardaillan  ,  fcigneur  de 
la  Motte,  de  bîûcr  rentrer  leur  pupille  dans  la  terre  d£(pciroux  qui  lui  avoit  été 
vendue  l  ficolté  de  rachac.  Il  for  pere  de 

I.  y  F  AN  de  Pardaillan  feigncur  de  Caumort,  qui  fuir. 

a.  Bertrand  de  Pardaillan  (cîgncur  de  Boimcfons,  eut  procès  pour  fa  légitime 
avec  Am«^at  de  Pardaillan  ton  neveu.  Ce  difierend  fut  terminé  par  l'atbitrage 
d'//f<f/«ir  de  Pardaillan  baron  de  Gondrin,  leigncor  de  Montcfpan,  &  de  Jteqtet 
*       de  Caûi^nct  Icigneur  de  Baulac,  le  ij.  Sepietnbce  is<f4*  U  étoit  le  2.4.  Avril 
iftfS.  dans  la  compagtue  des  doquame  lances  des  ordonnances  du  roi  fous  le 
F  '       feigncur  d'Ame. 

j,  BERNARD  de  Pardaillan,  die  U  c*dct  de  Caumort,  fcigncur  de  Granchctji»;*  . 
la jsfteritc  fer*  rsffenée  ey'*frts  §.  VI. 

4.  JEAN  de  PardaiUan,  dit  aiiili  k  udadc  Caoïnon»  fcigOCttC  dcSievEac»diMr  U 
ftjlmte/erd  rtf^mic  ^  VIIL 


r 
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X.  A 

ÎF.AN  de  Pardailkn,feigoeof  dcCanmoft. 
Femme,  ANNE  de  CalTagncc,  fnc  marîcc  par  contrnr      9.  Avril  5551.  pnr 
ucl  Urtruîi  peie  <k  foa  nuci  établie  Icuc  EU  aîné  Ion  hcucicc ,  &  lui  (ubftituc  Tes 
lokos.  \' 

1.  AMANJEU  de  Pardaillan ,  (eigncur  de  Caumort ,  qui  fuit, 

2.  6  £  RT  H  AN  D  de  F ardaiUaii,  iogncui  d'Ardcm,  dm  Us  itfunims  Ji  trorn^ 
«MT  V. 

9.  Autie  BmnAWBde  ^dNillMi>vtvok  CD  1574. 

AMANJEU  de  Pardailbn ,  fdencut  de  CautDoct  >  eut  ptoccs  avec  Tes  frères  pouc 
la  (occeflioa  de  fim  pere  4e  de  fon  ayeol*  donc  ils  fe  lapporceicnt  iriibicng^ 
^c/ eatt  Je  Pardâillan.fcigncur  de  la  Rivierc&deBonnefbns  (on  onclc.tj^iu  conjointcracnc 
avec  quelques  autres  tcrmincteoc  ce  diffeiCDd  le  pénultième  Uctolure  1^74.  U 
«efta  le  3.  Septembre  1590. 

I.  ]ean-\1atthieu  de  Pardailtan  inftitué  hccitier  univedâ  par  le  tcftamew  db 

Ion  pcre  du  j.  Septembre  i$9o. 
a.  FHlUPPE-ANTOlNE  de  Fkrdaillan ,  fcigoeuc  de  Cnimon,  qui  Oiir. 

XIL  ^ 

PHILIPPE- ANTOINE  de  Pardjillan  ,  feigncur  de  Caumort ,  fut  fullirué  à  fon 
frcrc  par  letcltamcnt  de  leur  pcrc  du  j.  Septembre  ij^o.  Il  eue  pourcatans. 
t.  lEAN-LOUlS  de  Pardaillan ,  fci^  neurde  Caumort,  qui  (afc 
i  jEAH-AMBKOiaE  de  Pardaillan,  feigneac  de  Taaoactdcmitiiam  avec  ton  fiçcre 
,    a  Scailhcs.  , 
|.  N.  de  Paidailbn  étoic  mariée  en  \€4«,  à  ttmird  ^mifm  (dgneor  da  Lan. 


XIU 


TE  A  N-LOUIS  dç  Pardaillan  feigneur  deCaumort  ,dc  Scailhe;  îv.  àc  S  Jrandc 
Poutges ,  hit  établi  héritier  univerfcl  par  fon  pcrc ,  (crvit  en  quaiuc  de  capitaine 
d'infanterie  puis  de  cavalerie ,  &  obtint  acU  de  La  rcprctcrxcation  des  dtres  delà  no- 
bicll'c  de  M.  de  Lactig^Aibdek^de  M.PeUoc  inccndancde  Guyenne»  te  7.  De; 
cembtc  1666. 

Femme*  ANNE  de  lXftang,mariéé  parcoonatdu  t.  Février  ist^ 


q 


J.  V. 

SEIGNEURS  DARDENX 

XL 


«cnx 


IR.TR  AND  de  Pardaillan,  fécond  fils  de  JEAN  de  Pardaillan  Icigncui  de 
Caumort,  &  d'ANNE  deCaffagnet  ,  mmimmet,  ty-iejfiu \,  fut  feigneur  d'Ar- 
inx,  0c  eut  procès  avec  (on  frerc  pour  (à  légitime»  teguel  fat  tnmincpar  iênten- 
:  arbUtale  du  }o.  Oâolxc  1)74.  fon  fils  fut.  '  ^ 


ce 

XIL 


ANTOINE-ARNAUD  de  Pardaillan ,  feigneur  &  baron  de  Dufbrt  ,  par  U. 
ccftament  de  /m  de  Bau  fon  beauftetedu  j.  Novcmbce  15S4.  U  alSfta  au  ma« 
tian  de  fin  fils  en  1629. 
Feniiie>j£ANN£deBaix>jaarde  AnrdeBacZi  &t accède. 
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DES  PAIRS  DE  FRANCE.  jfNTlN.  iSj, 
A  •  XIII. 

ANTOINE  de  Pardaillan,  fcigncur  Se  baron  de  Diifoit  &  de  Bonas  ,  obtint 
adlc  de  la  rcprclcntation  de  (es  titres  du  licur  de  Lartiguc,  (ubdcleguc  de  M. 
Pcliot  intendant  de  Guvcnne,  le  7.  Décembre  1 666. 

Femme,  FR.ANCOi.SE  de  Lupc,  maric'e  par  contrat  du  6.  Novembre  \6i9. 
N.  de  Pardaillan  de  Goiidcin  ,  dit  le  marquis  dt  KtrtAS ,  mcllre  de  camp  reformé 
dans  le  régiment  de  Noailles,  fait  marcflul  de  camp  des  armées  du  roy  le  pre- 
mier Février  1719.  commandeur  de  S.  Loui». 

§    V  I. 

SEIGNEURS  DE  GRANCHET" 

X. 

C  FRNARD  de  Pardaillan  c'cuycr ,  dit  Ucjulei  de  Cwww/,  troÛi^^nùkis  de  BER- 
JI'^TRAND  de  Pardaillan,  (eigneur  de  Caiimort,  meittwmé  ci-d(VAni  p.  i87.ctoit 
(éigncjr  de  Granchet  en  i^4<>.  &:  homme  d  armes  de  la  compagnie  du  duc  de  Ne- 
mours ,  &  relia  étant  malade  au  di.iteau  de  Puimtncl  d  udc  blcllùrc  qu'il  avoir  rc- 
^ùc  à  la  guerre.  11  mourut  au  môme  Iicu  le  tixtcmc  Mars  JJ65.  Il  lui  ctoic  dû 
alors  par  Amanjcu  de  Pardaillan ,  Icigncur  de  Cau mort , Ton  neveu  ,  }oo.  lir.  pour  fit 
légitime. 

Femme  ,  MIRAMONDE  de  la  Coftc  nwicc  fuivant  une  tranfa^tion  du  16.  No- 
vembre 1556.  Se  une  (eiKence  du  19.  juillet  1564.    ,   .  j    r,£.j;  ^: 
j.  ANTOINE  de  Pardaillan,  feigneur  de  Las-Comnlcs,  qai  fuir. 
D      i.  JLAN  de  Pardaillan,  dom  Lt  fojîcrité fera  rafptrttfi  â^  ^.fmv*»f.    f.  rryft^  r  r 

m  srrjlavca  sâ  3!':il«:  ia      ot  vt"'  nwhnnifcl  ^^wtl\  l 

ANTOlNf  de  Pardaillan  ,fciqncur  dcLas-Commcs  &'  de  Granchet. 
Femme ,  ANTOlNET  I  Edc  Muus,tmtij|clc  14.  Odobre  157$.  ctoit  VCuif 
loitqu'elle  te  fia  le  21.  Novembre  itfoi.         '  ,  S  rAt 

).  BtKSARn  de  Pardaillan.  "    ,    '  '  |,  ;j 

E  X  1 1. 

ANTOINE  de  Pardaillan  ,  feigncut  de  Las-Commcs  ,  flit  marié  deux  fois;  i**. 
le  20.  juillet  i<îi7.  à  Anioinette  1^  i*.  par  contrat  du  ^.  avril  1610.  à 

N  &  donna  les  biens  i  iuiv  lils  a^ic,.cu  le  nu(iaai|iV  Du  premier 

^.^^^^  \J(      .Kl      >]  n  i     i^i  de  • 

1.  BERTRAND  de  Pardaillan  ,  feigiiciir  de  la  CouUurCjqui  luit. 

2.  Hjlaire  de  PardailLm,  fit  une ac^iiiicioa  de  (ba  trcre  le  i}.  novembre  1647. 


T)ERTRAND  de  Pardaillan,ccuyct,;(cign<cur|déla  Coufturc  »  euf  aâe  de  l'a *ç- 
les  titres  dcvaiu,MclTî<surs  de  Lartigue  3c  de  Raballcns ,  fubdele* 
guc2  de  M.  PcUot ,  intendant  en  GuycniK.-Cn  1666. 

Femme,  ]EANNE  de  laFitc,  fut.aucicc  par  contrat  du  fcptembrc  1^46. 
6:  mctc  de  .,1  Irr  i.  .  -  ji  -niium  voij.i»k^,'r  .  ,i 


Tme  r. 


I 
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XIV, 

ouïs  âc  FUdaillm,  lêifiieat  de  la  Coudure,  fut  maintenu  dans  le»  privil^ 

ges  de  (a  noblelTc  par  M.  le  Gendre  intendant  tic  Montauban.le  19  juillet  \jo9» 
Femme,  MAD£L£N£  de  Vaque,  fut  nuriec  par  contrac  du  ».  mars  lôSj. 

5   V  I  I.  B 

SEIGNEURS  DE  LAS- 

XI.  . 

♦ 

JEAN  <fc  Pardaillan ,  filspuinc  de  BERNARD  de  Pacdaitlan,  (agneur  de  Gran- 
chct&r  Je  MIR  AMONDt  de  la  Coftc,  mfntiennrz.  n-devtni  f,  ii^.  cft  qualifié 
le C4Pitëme Àe  GréMthet  dans  des  adcs  des  5.  &  7.  aut&  C 

Femme,  JEANNE  Feragut  de  Pujui ,  fut  maiice  par  coucac  du  tS,  janviet 
ifS^.  elle  ecoic  veuve  en  i6i4>  &  Ait  mcrc  de 

X  I  I. 

ANTOINE  de  Pardaillan  ,  fcigncur  de  Las  en  Armagnac  &  de  Gtandiet. 
Femme,  DIANE  de  B ourbou las ,  fille  de  Unrmd de  Bouiboalas ,  iiic  ma- 
riée par  contrat  du  mois  de  tcvncr  1(114. 
'   I.  BERTRAND  de  Pardaillan,  Icigncur  de  Las,  qui  fuir. 
X.  Jean  de  PacdaiUan,  lèigpeuc  de  S.  Oceos,  optcaine  d'idàiiiede»  moa  dans  ' 
le  fccvicc. 

3.  N.  de  Pacdaîllan*  .capitaine  d'infanterie ,  mort  dans  le  fovioc.  D 

X  I  I  I. 

T)  E  R  TR  AND  de  Pardaillan ,  (eigncur  de  Las  ,dc  Sicvrac ,  de  Gtanchet ,  &c  fervit 
jr^d'jbord  pour  l'aniercban  dans  «ne  compagnie  de  noblcHe  de  cavalerie  en 
Roufliltcn  lf)us  le  marquis  de  Ficmarcon  en  1^42.  fut  cipitainc  dans  le  régiment 
de  Gcniac  in&ntcric  le  £.  avril  iC>AS-  pui^  dans  un  autre  régiment ,  oixtnt  a6te 
de  b  reprcfentation  de  fes  titres  du  iieur  de  Lartigtie  ,  fubdcleguc'  de  M.  PcUoc, 
intciulaiu  en  Guyenne  au  mois  de  Jcccmhre  \66(>.  il  dcmcuroil  alors  au  fhaftfait 
de  Las  en  Armagnac  ,  diocefc  d'Auch,  &:  étoit  âge  de  50.  ans. 

Femme ,  PHlLBER TE  de  Calaux  âlle  de  Otgus  de  Cafinix,  de  Gonflas ,  &  de 
Ai0rff«nuàL  S^lconacd  de  Sedillac»  fiit  mariée  par  conciacdn  i«.  novembre 


■  VllL, 

SEIGNEURS  DE  SIEVRAC 

'  •   ■  '  X. 

JEAN  de  Pardaillan  «dit  le  uàH  ie  Ommert  y  quatrième  fils  de  BERTRAND  de 
Pardaillan,  (cioneur  deCj'-tndrr,  mmt;mm(  ci-dei'i>it  p.  187,  eut  difTbrcnd  wccAmait'  \  p 
jtH  ,  bcrtrand  &  autre  Bertrand  de  i'ardaiiian  cnlans  de  Jean  ion  hcrc  pour  la  terre 
de  la  Rivière'  «  appartenant  â  Bertrmd  frète  des  deux  Je/m ,  Se  cette  terre  lui  fiit 
adjugée  après  une  enquête  du  17.  novembre  T^-ytf.  il  avoir  fait  dcsacijuifitioinsen  tffo. 
■j3j5.  &:  1JV6.     tclU  au  profit  de  fes  hU  !c  a*,  oâobre  1583. 
FemmcjF.ANNF  de  J/Urins  ,étmt  mariée  le  7.  avril  lysj. 
3.  Guy  de  Pardiilbn  ,  icigocur de  la  Serre*fiic  infticué  héritier  par  le  tcfhmenc 
de  Ion  pctc  en  1)85. 

a.  fi£llTfUND  de  FïudaiUan,  qui  luit. 
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T^ERTRAND  de  PankiHafi«  auquel  Ton  ocre  Icgua  «ooe.  linet  CD  if  8}.liaDfi- 
yjgga  avec  Gtijf  Ton  frcre  ain^  le  17.  oâobre  ijSj. 

remmc ,  FRANC.OISE  de  Poufim  ,  fat  mari^le  3.  Noverobce  ïs9o,9c  énir 
veuve  en  i6$i. 

XIL 

SANSON  de  Pardaiflan ,  fcignear  de  Sîeviac. 
Femme  ,  JEANNE  d'Armagnac  tic  Termes, mariée  par  contrat  clu  22. juin 
i6}z.  étoit  veuve  le  s.o&dtm  i66h  iorfaucUc  donna  procuiacioa  ïJtm-frâHfm 
»  d'Armagnac ,  buon  dfr  Tenuoi  >  pour  affiner  aa  mariage  de  fim  ffii. 


B 


X  1 1 1. 


PHir  IPPE  de  Pardaillan  ,  (cigncur  de  Sicvrac ,  élection  de  Vcrdan  ,  y  dcmcuroit 
locl^u'il  obcinc  le  xi.  avril  1667.  de  M.  de  Lani^|(tibdclcg|uc  de  M  Pclloc» 
inrendant  en  Guyenne,  aAe  de  la  rcpidentacton  de  (es  titres  de  uoUcffe  dan»  letcpiels 
il  dit  qu'il  eft  cadet  des  Pardaillan  de  Caunn  :r  ^   ilc  Gondrin. 

FetnmC} ISABJbAUdc Lailccan ,  tut  mancc  par  conuac  da^. oâobre  i«6u 
faaihfst 

C  XIV. 

ANTOINE  de  Pardaillan  de  Gondrin ,  fcigncuc  de  Sicvrac ,  fut  maintenu  dans 
ia  noblciTc  par  M.  le  Gendre  intendant  de  Montauban,  le  7.  juLlict  170 1. 
Femne ,  ANGELIQUE  de  Montefquieu. 

$   I  X. 

^  Branche  dont  onn*a  pomt  trouve  la  jon(^ion  avcclcs  précédentes. 

SEIGNEURS  DE  MAGUARAN; 

I. 

'VTOBLE  BERTRAND  de  Pardeittian ,  foc  pcie  de 

I  I. 

£   I  T^RANC pis  de  Pardcilhan  *  capitaine  de  cent  hommes  (ous  k  matédul  de, 
j7  Joyeaiêen  ift?.  avoit  leAé  le  ».  avril  1584. 
Femme ,  ESPERANCE  de  Bcnqae»  mance  par conimda  14.  novembre  1548. 

fut  mcrc  de 

.  m. 

LOUIS  de  Paideilhan,  feignent  de  Magiiaran  «  fbe  capitaine  de  cent  honmesde 
pied  pour  la  dcfcnfc  de  la  religion  cntholiquc  (bus  l'cvcquc  de  Commingcs , 
F  Tuivant  une  lettre  des  qiDitoulsdc  Toulouie,  il  tefta  le  11.  fevricr  i£i4.  eiltîom- 
naéavec  plufieurs  antres  dans  un  titre  de  fabbaye  de  Fenillans,  oomine  héritier  de 
Jean-Pierre  de  Benquc,  (cigneur  de  (  aflres  en  1614.  &  mourut  le  7.  may  1617. 

Femme.  FRANCHISE  de  Mumoiu  (  4/r4ijdeMcoaufi:»)iuc  mariée  par  contrat 
da  «4.  avril  xyij.  tf.  edb  le  18.  juillet  itfo4<  .lent  fifefiM»  ' 
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I  V. 

JEAN?lÀCQy£S  de  Pardcilhan  j  fcigncur  de  Maguaran.  Icrvic  au  ban  â^jairiwr- 
bm  de  Tonloafè  en  i«39r  lefta  te  j.  may  1651.  au  profit  de  Gi^fvà  Saa  Sis 
aine,  fil  II  :  1-!V^  A  L^mii  (on  autre  (ihy  Se  IDOUIUC  k  iatàataitU 

J.  ïcnunc  ,  MICHELLE  de  Laqaay.  -  ■ 

f  I.'  Femme,  ]EANNE  de  Labat ,  nir  marine  pat  concntt  du  S.  jm'n  1617.  de 
l'iK  C  lies  deux,  il  eut 

I.  Gasfa&d  de  Paidcilhan  >  icigacur  de  Maguarao>  étoitâgç  de      ansiç  zo. 

may  1**0.  ;  , 

s.  LOUIS  dfc  Pao^eittian^  fdgpoir  de  N^Manta^  qui  bût. 

■        .  Y. 

LOUIS  de  Pardcilhan,  fcigncurdc  Maguaran,  fcncchauûce  de  Tooloufe. 
Femme,  MADpLENE  de  Miltvois»  fuc  mariée  pu  canciac  du 

brc  i<>4j.  &■  ctoit  veuve  le  17.  juillet  idéy.  rorfqu'ellc  obtinr.'i^t  dcl.i  rcprcrcntation 
<iK  ûc^'cs  de  uoblcflc  pouc  (es  «ntuis  dcvaiu  k  licui  de  Laiiiguc  ,  lubdclcguc  ^dc  M. 
PdkC)  iateiidant''tti -Guyenne.  ' 

NMi.  Les  braochcs  aicntionoécs  ci>dc£Iûs>  depuis  les  fcigncufs  tte  la  Motte«Gon> 
dcin ,  p.  i%6.  (bon  extraites  des  ptoduâiotis  £iites  devant  la  intendans  de  ânyeaoe 
M     c£f^  ^        ^  iii7«  &  de  Mootaubancn  1700.  &  1701.  (4).  C 

AR  T  1  C  L  B    S  EC  OND- 

SEIGNEURS  DE  PAKDAILAN. 

>  E.T   DE   PAN  J  AS 

.   ..^  .Sgiy^.V^fijGENEALOOip.MANPSÇRlT^ 


ftfiuilgMulu 
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L 

BERNARD  de  P.irdcillun,  ccuyct,  rc^ut  vas  lan  uoj.  350.  Jivrcs  iS,  TqIs 
4.  deniers ,  pouc  les  gagfis  de'  gendarme  ,  donna  auitiance  à  Jean  Moufqiiet  p 

J.cutcnant  du  trelbtio  des  guerres  à  Açcn  le  17.  novembre  1540.  de  lû.  Ii\Tcs  Hir 
fcs  gages  &  ceux  des  gens  d'armes  &  de  pied  de  ia  compagnie,  clic  dl  fccilfc  en 

cire  rouge  2  falces  ,  légende  S.  B.fn?».  D  lUr  On  en  trouve  nTcoïc  plmicms 

autres  doonées  au  wémc  lieu  de  cctu  Kvrcs  le  6.  dcccmbre  1540.  où  il  e(l  qualihc 
V^medeMé/v^iàè  Çf.  Hv.le  50.  Janvier  ,  de  pjicillc  fommc  le  jj.  uiaisdc  il 
memcanncc  de  70.  hv.  le  ô.itiin  ï;4i.  dans  laquelle  il  cù  qua!ihcfÂw*//<r,dc  iî  .v 
liv.  le  ij.jum,  de  loo.  hv.  k  13. juillet  ,  de  80.  Iiv.  i  Tnl  .-'r  le  19.  aoiiil ,  ik 
•<o,^Uv.  à  ingénie  i.  feptembrc,dc  ico.  hv.  le  ly.  novembre  un  vjns,  où  d  cil  qua- 
lifie Semtrd  ie  f^ààfim .  thtvêiier ,  ui^mt  de  JmUtt ,  «c  de  100.  Uv.  en  oftobre 


Digitizod  by  Coogle 


5 


•i 


DES  PAIRS  DE  FRANCE.    JNTIN.         i^j  ] 

1341'  où  il  cft  qualifié  feigneur  Je  PardetlhM  ,  il  avoit  po.  liv.  de  pcnfion  en  i  J44.  ' 

•A  &  1547.  il  cil  qualiKi!  Bernard  de  rsrMen,  cheviUer  butneret  ^  capiuirte  de  Condom  \ 

dans  une  quitancc  de  1340.  livres  19.  (ois  6.  daiîccs  qu  il  donna  le  1.  juillet  i  jjo.  '  . 

à  jean  Chauvcl,  treforicr  des  guerres ,  fur  les  g.ige';     ceux  itun  chevalier  bachelier  À 

56.  ccuycrs  &  120.  Icrgcns  de  pied  de  (a  compngnic,  elle  e(t  Iccllcc  comme  cy-dcf-  • 

fus  (4).  11  avoit  le  18.  mars  de  la  même  année  la  moitié  du  vicomte  de  Juillac,  (ui-  (  *  )  ^»^''""  i 

V3nc  des  lettres  du  roi  du  même  jour,  {b)  ^^^^  CUitem-  j 

FemiiK,  CIBOIE  de  Mauvcfui,  vicomtclfe  de  Juillac,  tut  mariée  par  padcs  du  .  ^ 

B  Z4.  Odobrc  1,27.  ^    ^  lÀl7\r 

ESCLARMONDE  de  Pardailbn  ,  qui  fuie.  4 

II.  ;  j 

EsCLARMONDE  de  Pardaillan.  hérita  de  fes  pcrc  &  mcrc  *  . 

Mary-ROGER  d  Armagnac  ,  viconuedc  Fcfenzaguct  &  de  Liverdenx  ,  fiU  piûn^ 
de  Gafim  d'Armagnac,  vicomte  de  FcTcnzaguet,  &  de  Itlfurge  de  Rhodes,  &  petit  '  - 

fils  de  Germd  V.  comte  d'Armagnac,  &  de  Mstht  de  Bcarn  ,  fut  marie  par  padcs  '  h 
du  15.  Septembre  1347.  *vec  claufe  que  Tes  fucccflcurs  portcroient  le  nom  £c  les  ' 
armes  de  l'ardcilhan. 

C     BERTRAND  ,  leigncur  de  Pardcilhan,  qui  fuit.  '    -  . 

Le  Bou  rs    Pjrdeilhm ,  icHytr ,  refi  avec  deux  autres  à  Maizieres ,  le  y.  Janvier  •  • 

iiL  :  •    *  j 

BERTRAND,  fcigncur  de  Pardaillan,  vicomte  de  Juillac ,  tranfigea  le  10.  De-  ' 
ccmbrc  1^69.  pour  le  lieu  de  Rochcfort,  fut  témoin  du  contrat  de  marisgcdc  ^ 
Louis  de  LalFcran,  Ce  de  Catcrincde  Malîancomc  le  z6.  janvier  1421.  {c)  Scie  19.  (Olxuiitdeitr-  ^. 
Décembre  1437.  de  celui  de  Bertrand  de  Lupc,  (eigncur  de  Gcnfac,  &c  de  Pelej^me         Montlcma  ^ 
de  Goth.  Il  avoitdonnc  le  10.  Avril  142J.  quittance  .i  François  de  Ncrlv  trciorier  ' 
des  guerres  de  320.  livres  fur  fes  gages,  &  ceux  de  i  j.  écuyers  de  (a  chambre,  il  y 
cfi  c^uzUliic Bertrand feigneur de Per£iUtt, chevalier  bantw'et^ontccia  cl\dc»x  t^^^  ' 
,     11  tefta  le  14.  août  1441.  aeCUiieinlwuIc. 

Femme,  A  N  GL  IN  E  d'Antin  ,  ait  en  doaire  4000.  florins  d'or  au  coin  de 
France  ,  (ur  la  (cigncurie  de  Mauvefin  ,  par  aÛe  du  danicr  Novembre  1586. 

1.  JEAN  de  Pardeillan  Vicomte  de  juillac,  qui  fuit.  " 
•  1.  jACQUtTTïdePaideilhan  .manccparcor.irat  pa(rcàSrtir«/i.'e  Pardaillan.diocc-  .  *» 

p  ■      lcd'Auch,lc  22.  janvieri4i  j.àBfrWill.  dunom,cheTj|icr,barondcFaudoas& 

de  Barbazan,  fils  de  leigncur  deFaudoas  .ard'O/w/mf  deBarb.izin,cllctut  • 
dotcc  de  4000.  riorins  d'or  ,  CSc  il  hit  ftipulc  que  li  Jea»  de  Pardaillan  deccdoit 
(ans  poileritc,  &  qu'il  y  eut  des  enfans  de  Beraud  éc  de  J accitttite ils  lucccdc- 
roiciit  aux  biens  de  Bertrand  &  de  Jea»  de  Pardaillan  prctctablcment  à  ceux  que 
*  ;  J'cquelie  pourroit  avoir  d'un  (ccoiid  mariage.  Fejez  Ckjl.  de  la  matjnt  de  Fau- 
doas  en  1724./.  81.      85.  .  ' 

IV. 

E 

JE  'N  feigneur  de  Pardcilhan ,  vicomte  de  Juillac:  ce  peut  être  lui  qui  fc  qualifiant 
jean  de  Perdtlhan  chcvalter  ,  donna  le  10.  Janvier  141  j.  quittance  de  26J.  livres 
iïir  (es  gages  ,  &:  ceux  de  douze  écuyers  &  huit  archers  à  cheval  de  fa  compagnie  à 
Macc  Hcron ,  treforicr  des  guerres.  Elle  efl  fcellce  en  cire  rouge ,  armes , ilcux  taiccs , 
€mtcr  ,  une  tete  de  lUome  y/upporls  deux  figures  humaines  ,  Icgcndc  S.  "Jehande  Pcr- 
delhan.  (f)  f  ,j  lUitm, 

Femme,  JEANNE  de  Faudoas ,  fille  de  Louis  de  Faudoas  ,  chevalier  fcigncur  de 
Wontcgut ,  de  S.  Paul ,  &:c.  d'OuJme  de  Barbazan  ,eut  4000.  florins  par  aclc  du  1. 
Février  1411.  Son  mariage  quoique  conclu  n'ctoit  pas  encore  célèbre  en  tacc  dc- 
glilc  U"  23.  Janvier  1413- 

I.  Bernard  de  Pardaillan. 
Femme,  Bellote  de  Vctdufan. 

1.  Catemne  de  Pardaillan, c'poufa  i**.  N.  feigneur  de  Lux  en  Bifcajc.  2°./<'i(i 
Ilalguier  feigneur  de  Fourqucvaux. 

7mç  Ç  I 
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II.  Mafouïtite  de  P«M!|ft^'^.f9ieal^donnc  pour  femme  àN.  ^ 
fcigncur  de  Lautrcc. 
I».  .ÎEAN  iMiron  de  Pardaillan,  qui  fuit.  .     .  . 

j  BERl  RAND  de  Paidailtan,  iognettt  de  Paojas,  A«  U  pjerue/er*  r^ftrtée 

X^SaliÂm  -ce même  temps  Bernard  te  Lobort  de  Pardclhan ,  ccuycrs  de 
la  compagnie  de  Bernard  de  Mcchinoii  chevalier  bachelier,  reçûè  à  Port  Jointe 
-Manc,  le  19.  Septembre  1418.  ^ 

On  trouve  encore  vers  ce  même  temsBlAUC  HE  de  Pardaillan ,  mcrc  de  Bertrand  de 
gaillard,  lequel  l  inftitua  Ton  héritière  par  ton  tcftament  dç  l'an  1401.  tcBerturd 
Pcrdclhan  homme  d armes,  fous  Poiondc  Sainwglte  OMBêchal  de  Prancc  ^ 

JE Aiï'htBon  de  Pardcilhan , vicoipie de Juillac. 
.JbDine,  J£AîiiN£  de  Cipa^fiicinete  de 


BERNARDInioode  Paiâeilfaan,vioti»ce  arJoiUac  8edeMinvefîii ,  éroît  fondes 
oencjBiwiliiliqRimetdelliAiddai^  mourut  ammc 

Femme,  JEAtiQ^  de  Caitmont-laucaB  »  -fiOe  de  Jeai-Aimm  Nompar  de  Om-  «S 

mont  baron  de  Lauzun,  &c.  &  de  Jettine  de  Goth  l'oyez  tome  IV.  de  cette  hijl«i/e, 
^9.  Son  fils  lui  laiflà  le  vicomte  de  Juillac,  la  moitié  de  les  biens  meubles  |âc 
4tt|g|infnia  â  {Miniian  de  24.  liv.  parm. 

I,  J[iMCQuns  baron  de  Pardcilhan  ,  vicomte  de  Mauvcfin  &  de  JuUlac  «.tcibl  le  f.' 
Aouft  i3ax.  Il  laiflâ  un  ^  &  une  &Uc  naturelle  mentionnés  dans  ion  teAa- 
nimr  ^  loAMb  ita  lieitfekie  uiitverfelle  de  Pardilhan  û  Crair ,  lai  (ub- 
ftitua/ftfwdcPcrdillan,  (cigncur  de  Panjas ,  à  celui-ci  rierre  de  Pardillaji ,  fei- 
^neut  de  Ma^éfoiXfà.  fùrre  Jbttomeàc  Pctdillan,  (cigncur  de  S.  Qiicntin ,  &  à 
ce  dernier /oBi  de  Peidillan»' fils  de  fm  de  PerdiUan.  U  ordonna  -Ta  fcpulture 
dans  la  chapelle  de  la  Madclcnc  du  château  de  Bctbezc,  &  nomma  pnm  les  exé- 
cuteurs Bcricatid  »  fcigneui  d'ElUll'ac  >  Amaut  de  Caumont ,  fcigncur  de  Lauzun, 
lean  icigneur  de  la  Rodicbeancoufi ,  Guillauine  de  Voifins  baron  de  Montauk , 
Jeâ»  de  Perdillan,  feigneur  de  Panjas,  &  André  Gelas  fcigneurde  Lebcron. 

a.  Annb  de  Pardcilhan,  dame  de  ficauczire  &  de  S.  Martin,  &  par  la  monde 
fan  ftete''baiQQne  de  Patdeilhan  8c  vicomtefle  de  Juillac ,  époafa  «n  1524.  Frm- 
jft^àz  Beam  ,  baron  de  Gcrdcrcft,  fils  de  Bntrtûtd  de  Bearn,  (cigncur  dcGcr- 
dereft,  fcncchAl  de  Bcarn ,  &.  de  N.  d'Andoutns.  Elle  eut  de  ce  mariage  C4^m/ 
Bearn  baron  de  Pardcilhan  vicomte  de  Juillac  &  de  Mauvcfin  ,  morr  nns  poAe- 
jjtc  ,  5:  tcfta  le  8.  Février  154^.  Voyez  tome  JII.  de  cette  hijloire ,  fag.  395.  S 

3.  &  4.  JsANNi  &:  Marie  de  Pardcilhan  religiculin  en  la  ville  de  Condom,  mcn- 
tionnéies  dans  le  tcftament  de  Jéefm  ]eat  fieie,  dn  5.  Aouft  1512.  qui  leur 
SUhit  anejpcnlian  de  24.  liv.  qu'il  augmenta  de  16,  liv.  &  leur  Icgua  cent  eoiSi 
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SEIGNEURS  DE  PANJAS* 


V. 

*  T3ERTRAND  de  Pardcitlun,  ou  PardailIaii,ttoiûéinc  fils  de  JEAN,  rdgneurda 
JjPardcilhan&.  de  JEANNE  de  lèaudoiStmaititmieziâ-demmt  yp.  jyj.  cuch^eigncu- 
^  rie  de  Mirefeii  &:dcVianne  le  i4.Aoiift  144 1.  parle  tcftamcnc  Bertrand,  fcigneur 
de  Pardcilhan  foa  avcul ,  reconnut  le  15.  Avril  1478.  avoir  tc^l  83-  «CUS  du  ûeurde 
Labaïuc  pour  particdc  la  dot  de  fa  fcmme>  &  ccoit  licutcnaac  de  Fntnçoîs  deh  Boiflie* 
rc  grand  louvetier  de  Fiance »dt  nuâtce  des  taetU  forëts  du  fanUiage  de  MontargtS 
Vt  8.  Oflobrc  1479. 

Femme ,  CLARMOMTINE  de  Rivière  de  Labatut  ,vivoit  en  1478. 
t.  ]EAN  de  Pardcilhan,  feigncur  de  Panjas,  qui  fuit. 

2.  Antoinf  ik  Pardcilhan ,  fcigneur  de  à.  Quentin. 

3.  Pc N  s  de  Pardcilhan, fcigneur  de  Viannc  fie  du  BoufTct,  abW  de  MotwdHntj 
prieiu  d'fiaoze  en  li^y  peuc  avoir  ée&  coofimdu  avec  Oger  Ton  aerai. 

^  VT. 


T  E  AN  de  Pardcilhan ,  fcigneur  de  Panjas  &  de  Mircpcil ,  obtint  iVtnblifïetnenc  d'ui«' 
1  foire  au  lieu  de  Panjas  vers  1  an  ijocfic  ctoit  mort  avant  le  24.  Novembte  jpj. 
/uivant  des  lettres  de  la  chancellerie  adrciTccs  au  parlement  de  Touloufc. 

Femme,  ISABEAU  de  CafliUon  ,  dame  de  Caftclnau ,  d'Eauzc  fie  de  la  Batricr^ 
nutiécpar  contrat  du  pénultième  Mits  i49p-  mourut  avant  (ba  mari» 

I,  JEAN,  de  Pardcilhan , fciçncuc  de  Pai^,  quifuic. 

a.  OcM  de  PudeiUiao«aboé  de  Monceaux. 


va 

E  AN  de  Pardcilhan j  Icigncut  de  Panjas  ,  deCaftelnau,  d'Eauze  8e  de  b  Bar»  " 

riere.  .       .       ^       ■■  n 

Femme ,  ISABF. AU  dcMaulcon  .  fille  de  Ticrrt  de  Maulcoa  ,  fiit  mariée  par/ifl* 
du  pénultième  Aoiifl  1515.  Reger  de  Mauleon,  fcigneur  de  Solaû  (bafteie  MlCOiil» 
titua  7000.  liv.  de  dor ,  &i  elle  tcfta  le  ii.  May  i5}tf. 

1.  OGIER  de  Pardaillm  ,  fcigneur  de  Panjas  ,  qui  fuit. 

2.  Jeah  de  Pardcilhan,  ctoïc  le  ax.  May  1  jjZ  •  clctc  de  la  chapeUe  du  roy  K  pneut 
^  d'Eauze. 

VIII. 

OGIER  de  Pardaillan ,  chevalier  de  l'ordre  du  roy ,  fcigneur  de  Panjas .  cîc  Caf- 
tclnau,  d'PauTc  ,  de  la  Barncre  ,  baron  de  Pardaillan,  &  vi<»m^«<;luinac. 
en  venu  du  tcltaracnc  ^  de  la  («bllitution  àcjMtfmJn  ^  de  Pardaillan  ft«c 
ac  fceur ,  fes  coufms.  Son  fceau  avant  l'eatinaion  de  la  branche  aîn^e  etoïc 
&  CD  chef  M  UmMM  tr»s  tkfes^^xxSAea  is7$. 


HfSTOIRt  G£N£  A  LOGIQUE  ET  CHRONOL. 

Femme,  FRANÇOISE  d'Aydie,  fille  de Frti$f«s  d'Aydic,  icigncur  de  Ribctac, 
■êtàt'Frtiif'ifide  'Sib^un ,  écok  inatiée  en  1^5).  &  veuve  le  22.  janvier  1577.  qu'elle  K 

ptocuration. 

I.  FRANCOIS-JEAN-CH ARLES  baron  de  P^rJaiUaa, comte  de  Panjas  ,  qui 
iilic. 

a,  Ren'aUd  de  r.u.icilhaii  f-irnnrr  de  la  vil'c  d'Eauze ,  mort  ivant  le  ll-Jawricc 
Ijpi,  apte:>  avoir  Uh  iou  iciLaincut  le  6-  Ottobic  1590. 

On  trouve  Barbe  de  Pardaillan-Pamas,  laquelle  cpoutale  x.jUia  ijptf.S^î  de 
Pardaillan,  ièigncur  de  la  Motce-Uondrin. 

9.0c     de  Pardcilhan ,  chevalier  de  l'ordre  du  roi ,  fcigncur  &  baron  de  Pardcilhan 
&  de  Panjas,  vicomte  de  Juillac«  itère  &  feulheocier  àtka  /««dePardeiUian, 
kquelplaidoîcen  1564.  coniie  Jacqueline  Hnwlt  veuve  de  Fiançoic  Robemc  8 
-jpour  .7000.  liv.  doicfoe  iemèneque  <>jMr  de  PardaiHan  peie  de  frmifm. 

FR  A  N  C  O I S-1E  AN-CHAR  LES  baion  de  Pardaillan,  fcigncur  ic  comte 
de  Panjas  ,  conteiller  du  roi  en  fet  confeits  d'état  &  prive  ,  Ton  chambellan 
ordinaire  ,cap'rJiiic  de  cinquante  hommes  d'armes,  nuflrc  de  camp  du  rcgimcnt  de 
<juyenne ,  gouvcracuc  du  haut  &  bas  Armagnac  &  de  la  viilc  &£.  çitaUcUc  d  Eauzc  ôc 
de  Manlîec,  chevalier  de  Tordre  du  roy ,  vivoir  le  10.  Mars  ij9\i. 

Femme,  JEÂKNE  du  Monceau  de  Tignonvillc  ,  d.iir.c  J'honncor  de  Catherine  Q 
ducliellc  de  Bai,  ^ur  du. roy  Henry  I V.  £llc  de  Lémeelat  du  Monceau  «  (cigneur  de 
T^inonviDe,  dt  de  Aùa^uriteés  Sdve  »«onvemaine  de  la  même prinoeflefiir  marier» 
'le  7-  Février  i^St.  Ce  marJagp  lê  &  c£ez  iapriaceflè  de  Navarre»  à  l'hôtel  do 
RamljoinUct  à  Paris. 
t.  Heniiv  dePard!dllan,nê  ï  Faute  28. Mars  i5S£.  baptifé &  tenu Sk  les  ^oc» 
par  le  roy  de  Navarre  &  la  princefle  fa  fcrur,  mourut  à  Paii?.  . 

3.  Louis  de  Pardaillan, né  à  Neiac  le^.  Juin  ijSj.  tenu  fur  les  fonts  par  le 

Since  de  Coodé  &  madame  de  Tlgnonville  Ibn  ayeule  »  nott  à  Paris  le  14. 
i^nbrc  i#o7.  K  coiercé  au  dmerïeredes  Reii^ooâicesau  finibouig  S.-Genutta 
des  Ptcz. 

f.  Hemrt  de  Pardaillan, liiS  i  Navarreins  te  5.  OAobce  1^97.  mon  à  Bhncaftel ,  ~^ 

^<  enterre'  à  Panjas.  *^ 

4.  Henkibtte  de  Pardaillan , ncc  le  27.  Mars  i; 9e.  morte  à  Patis  le  28.  Février 
■160^.  9t  enterrée  auprès  de  Lnùs  Ton  fteri;. 

•5.  CathemNE  vicomtcnè  de  Pardaillan,  née  la  nuit  du  11.  au  li.  Avril  ti<)i. 
époafk  1**.  par  contrat  du  ly.  Avril  1609.  GeÂem  d  Alhrac,barûn  de  Fontraillcs 
jnoicen  1610.  tîls  de  Michel  d'Adarac  baron  deMatel^ang  &  de  Fomraîlles , 
vicomte  de  Congolas ,  &  éîlfibel  de  Gontaut-Cabrcrcz.  Veyez  tome  n.  de  cette 
htfiotre  i  ftge  624.  2°.  pat  contrat  du  13-  Novembre  1611,  Htnrj  de  Baudcan> 
comte  de  Parabeté,  dievsdicr  des  ordres  du  roy ,  (ils  de  jem  de  Baudcan  feigneur 
de  Parahrrr,  lieutenant  geoeial  att  gouvernement  dePoiiou,gonvemeurde  Niort» 
ôc  de  Louijc  Gillicr. 

^  JtAMMB  de  Pardaillan»  née  à  U  Fondie  en  Brie,  an  mots  d'Aouft  ij^ji. 
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CHAPITRE  XL 

RAMBOUILLET, 

B  DUCHE-PAIRIE. 


Dt  Frtmtù,  4 1* 

bdTTt  tAifOHiat 

de  gittult. 


JULIE-LUCTE  d'Angcnncs,  fille  de  chtrUs  d'Angcnncs,  marquis  de  Ram« 
boiiillct ,  &  de  Câtbcrme  de  Vivonnc  ,  époufa  le  i  j.  juillet  164  y.  Charles 
tîc  (amte  Maure  ,  depuis  duc  de  Montaulier  ,  Pair  de  France ,  à  qui  elle  porta  le 
marquifat  de  Rambouillet.  Marie-Julie  de  faintc  Maure  leur  fille  unique  fut  ma« 
rice  à  Emmmucl  de  Cruflbl  II.  du  nom ,  duc  d'Uzcs ,  premier  Pair  de  France  ,  qui 
vendit  le  marquilàt  de  Rambouillet  à  jo(cph-Jcan-BaptillcFlcurtau,  (cigncur  d'Ar- 
menon  ville,  depuis  garde  des  fceauxdc  France.  C'eftde  lui  que  LOUIS-ALEX  AN- 
DRE de  Bourbon,  prince  légitime  de  France,  comte  de  T ouloufe  ,  a  acquis  cette 
terre  dont  il  a  obtenu  l'credion  en  duchc-Pairie  ,  pour  lui  &:  /es  enfans  tant  miles 
que  femelles  y  par  lettres  du  roi  Louis  XIV.  données  à  Marly  au  mois  de  may  17 11. 
rcgiftrces  au  parlement  le  19.  juillet  fuivant.  La  généalogie  des  anciens  fcigneursdc 
Raml^juillet  de  la  mu  fan  i  Angenne  s  a  été  rapportée  tome  II.  de  cette  hijloire  ^  page  411. 
Vfjez  aujp  ttme  I.  page  176.  tme  l II.  page  771.  Us  pièces  qui  jutvent  cvncerrtani 
cette  erec/im. 


PIECES  CONCERNANT  LE  DUCHE  PAIRIE 

DE  RAMBOUILLET. 

E  Lettres  Patentes  du  Roi ,  portant  éreclion  du  marquifat  de  Rambouittet  &  des  terres  j  jointes 
m  duch(-Pairie  y  en  f-îveur  de  S.  A.  S.  Monfetqncur  le  comte  de  Toulon fè.  Vannées  i 
Marly  a»  mois  de  maj  17  u.  regijlr.es  au  Parlement  le  ip.  Juillet  fùtvtnt. 

LOUIS,  par  la  grâce  de  Dieu ,  roi  de  France  &  de  Navarre  :  à  tous  prefens  &  Miy 
à  venir  ,  Salut.  Notre  trcs-  cher  &  trcs-amc  fils  naturel  &  légitime  Louis- 
Alexandre  de  Bourbon,  comte  de  Touloufe  ,  duc  de  Penthicvrc  ,  de  Damvillc  8û 
de  Challcauvillain  ,  marquis  d'Albert,  gouverneur  &:  lieutenant  général  de  notre 
P  province  de  Brctag.ie  ,  Pair  &  amiral  de  France -,  ayant  acquis  le  marquilâtdc  Ram- 
bouillet ,  avec  les  terres  Ôc  fcigneuries  de  la  Pommeravc,  Villepert,  la  Renardière, 
le  Cliablc  S:  d  Epainville,  fiiu^es  dans  la  coutume  de  Monrfbrt-rAm.iury ,  du  ficur 
Flcuriau  d'Armcnoiivilic ,  par  contrat  du  mois  de  février  1706.  confinant  ledit  mar- 
qui(at,au  bourg,  paroidc  &  (cigneurie  dudit  Rambouillet ,  au  milieu  duquel  bourg 
il  y  a  un  chaltc.iu ,  cour,  avant-cour,  une  groflc  tour  &:  un  parc  terme  de  murailles, 
duquel  marquilat  dépend  la  challcllcnie  &  parciflé  des  Eifards-le-Roy  ,  les  terres, 
Icigncurics  iSc  paroilFcs  du  Perrav  ,  vieilles  Eglifcs  bL  de  Greffiers,  les  ficts  &  fci- 
gneuries de  Moarorgucuil  ,  ta  BtCTonnicrc  ,  Gucfville  ,  du  Barillet  ,  Grouflay  ,  la 
Itmel,  D  } 


1^8        HISTOIRE  GENEALOGIQUE  ET  CHaONOL  * 

Motic ,  Vaujoycufc  *r  dcs  Landes  ,  avec  droic  de  haute,  moyenne  &  balTc  jufticc ,  A 
"éc  grucric  &  de  vD\cric  fur  toutes  Icklitcs  tcrics  3c  fcignàuic>  ,  les  terres  £v  Icigncu- 
Tics  de  la  Bruyère  &:  du  Coudtay,  les  droits  de  luutc  tiioycnne  juûicc  .dcerucric 
-A:  clc  voverici  des  terres  &  (cîgneurîes  de  la  Viltenenve ,  Blcrorit  Lartoire,Mala0t$* 
"Garnonvillicrs,  du  P.iflv,&  Je  ("i  jni^c-CoIoir.lir  ,  ceux  Je  li-uitc  jullicc  ,  grucric 
'&  de  voyoric  de  la  paroillc  de  la  5cllct  6c  des  terres  &  fcigncurics  de  Cluniphou- 
tilry ,  rHer:Â)le,  Votflëi  les  Bordes ,  les  Bidaux  &  de  ta  Bretcche ,  avec  les  droits  de 
reilbrtdcla  moyenne  ^S:  liaflcjudicc  dcfLlitcs  terres  au  baini.iL;c  dudit  Rambouillet, 
•ceux. de  haute,  moyenne, bafleiulbcc  &  de  voyeric des  ficis  &  (ct^neucics  de Moat« 
mort  en  partie  &  dn  pté  à  rahbe,attquel  tnarqtiîlâc  il  appartient  plntiears  beaux  droits 
lionorinques  de  tabcHionagc,  péage , travers ,  voycrics  ,  garennes  .  grucrie  ,  d'ctsblir  " 
■des  arpenteurs  >  de  pourvoie  aux  chaises  de  (yndtcs  dans  les  paroiltes  dudit  roarqui» 
Êc,  icax  foires  les  jours  de  faine  L«£îa  en  nunts  8e  en  feptembre  de  chacune  an» 
ncc,  ^  un  in.^rchc  tou'î  les  fa  médis  de  l'année  ,  droit  de  rcnbrt  &  de  tabcltionage 
fur  les  fcigncurics  des  Bréviaires,  Beinietes  ,  l'Epinay ,  Briguclac  &  la  vallcc-Âllais» 
les  appellations  duquel  bailliage  de  RamboulUcc  reQortitTent  en  notre  cour  de  par* 
Unieiu  a  P.uis,  (uivant  nos  tetcies  patentes  du  mois  de  décembre  1705.  rcgiftrces 
audit  pai'leuvcnt  le  14.  dcceinbce  lutvant,  &  celles  de  ladite  gruerie  à  notre  table  de 
tnatbie  de  notre  palais  a  Paris>  duquel  marqni&t ,  terres  &  kignenties  relèvent  en 
ficft  les  terres  &  ^igncurics  des  Bréviaires,  Bcinicres  ,  la  Villeivcuvc,  Elcron  ,  Lar- 
toirc>  MontJnort  en  partie ,  le  Ftc  a  l'abbc ,  la  dixme  inféodée  de  Montorgueuil ,  la 
Bmonniae,  Guelville  fit  autres ,  les  revenus  duquel  roarquiiàt ,  rerres  &  feigneuries  q 
en  dcpciidantcî  ,  c^nfiflcnr  cntr'autres  chofes  ,  en  maifons  ,  co!cnrliicr<;  ,  nicu'ins  ,  ' 
fours-banaux  ,  étangs ,  terres  ,  piez  ,  plus  de  douze  cens  arpcns  de  Lhxs,  droit  de 
nie(urBge,étal^,aulnage,  adjud,  for«^, traversé  paliage,  tant  à  Rambouillet , 
au  Pcrray  ,  aux  F.llards  ,  à  vieilles  Eglilcs  ,  qu'à  hautes  Bruyères ,  clujnpart ,  cens , 
rcnîcs  (cigneuriales  8c  foucicres ,  droits  teigneuriaux  fcodaux  ,  nicme  pour  les 
échanges ,  tant  dans  rc'tenduë  dudit  tnarqotut  &.  dépendances,  que  dans  les  fiefs  du 
Pcrray , Lattoire,  le  Gaftcaii  ,  les  Hurdcs,  les  Bréviaires,  Cazeran,  Sonchamp ,  Or- 
ccinont,  les  Chaftclicrs  &.  des  ticti  ca  dcpcndans  avec  les  droits  honorifiques  dans 
lefdits  lieux  *  étangs  1  pêche,  amendes  &  confifcaiiom  «épaucs ,  greffes  unt  ordinaire 
que  de  la  gruerie  ,  notariatî,  tabclHonagc  .droits  de  (cels  &  de  (ergmrcnc ,  droits 
de  jurc7.  vciideuts-villtcurs  de  porcs, &:  autres  droits ,  lefdits  marquilat,  terres  &  fci- 
gncurics en  dépendantes  relevans  de  Nous  à  caufe  de  notre  couronne ,  fuivanc  noC^ 
diris  !c: très  patentes  du  mois  de  dccenibrc  de  l'année  i/oy.  vcrifîccs  en  notre  cour 
de  parlement  le  quatorze  deccmbic  de  ladite  année  ,  les  terres  &  fcigncurics  de  la 
Pommeraye,  Vîilcpcrt,  la  Renardière  &  du  Cliable,  confinantes  en  bâtîmens,  terres 
la'o  )i.ir,ù>!cs  6C  non  labnurnblcs,  trois  miik  vitiLjt-fix  arpcns  debois  Se  brnvcrcs,  bantc, 
moyenne  &  bsflc  julhcc  «i>c  dcgiucnc,  ccnlivc,  tabellionagc,  tcclaiix  contrats ,  droits 
fcigneuriaux  &  féodaux,  aulfi  mouvantes  de  Nous,  à  canfede  notre  couronneiCon* 
totiiiémcnt  à  nulditcs  Icirtcs  du  mois  de  décembre  1705.  ?c  la  rcrrr  Se  fcigncuric 
d'fpamvilk  ,  coatî.bncc  en  mulon  Icigncuriale  ,  garenne,  droits  Seigneuriaux  & 
lèodaux,  dixmes,  cens,  rentes ,  juftice)  haute  ,  moyenne  &  bail'c  ,  terres,  prez 
autres  droits  en  dcpcndans  ,  la  mouvance  de  laquelle  terre  noîrcdît  fik  ^<:y\\\s 
acquis  du  ficur  de  Crouy  duquel  elle  ctoit  mouvante  a  caulc  de  latcric  de  ia  iiatie, 
^r  contiat  du  14. juillet  1708.  tc  réuoî  i  fondit  marquilat,  notredit  fils  a  depuis 
acquis  du  (leur  comte  d'Aii(;cnr.cs,  par  contrat  du  quirrc  iLiillct  170^.  la  chaftellc- 
nic  &  paroidc  de  Poigav  ,  aCcc  ki  Heis  c<  (ctgncuucs  des  FcuiHarJcaux,  des  Mou- 
iioeaux ,  des  bafTcs  Mafures  ,  des  Ilcaux ,  des  hautes  Rives  &  de  Bicnnousvienne ,  E 
niouvans  de  Nous  à  cau!c  Ac  notre  cbaîhlcr  de  Parii ,  la  paroiHe ,  terre  &  leigncurie 
d'Otccmont ,  les  terres  Ici^iicunes  des  Chaltcliets  ,  1  I  pmay,  des  grand  &  petit 
Ricinay,  Bngucfac,  Ciarnotivillicrs,  îe  Pallv  ,  Grange-Colombe,  la  Vallée- Allais, 
les  Mandrculcs  ,  Blaire  ,  BctoufarJ  ,  Hvmcs ,  Bnidvieourr ,  le  Verger  des  Champs, 
CutcJluu  &:  Kcibouvillc  ,  Iclditcs  terres  confiit^jitcs  en  chafleau  ,  fcizc  cent  cin- 
quante-cinq arpcns  de  bois ,  ptez,  oeus  &  rentes  fcigneuri.ites ,  champart ,  droits 
feigdcuitaux  &  tcodaux  ,  haute  ,  moyenne  &  balle  julhce  de  gruerie  K  de  voyerie 
dans  roure  rétendoë  defditcs  feigneuries ,  tant  à  caufe  de  ladire  acquifuion  que  de 
celle  de  Gazcran  cy-aprés  ,  a  l'exception  du  fîcf  de  Baudticourt  ,  où  notredit  fils 
n'a  que  la  balle  juAicc,  droiu  de  grclïc  de  tabellionagc ,  moulins  &  prclToirs  ,flx 
«îiangs,  prez  &  «utrcs  droits  en  dépendans ,  relevans  Icfditcs  terres  &  leigncuries 
de  Nous  pour  la  plus  grande  pairie ,  à  caule  de  notredit  chailelct  de  Paris ,  notrcdit 
hls  a  paiciiicinent  acquis  par  décret  du  neuf  avril  1707.  en  notre  cour  des 


Paray  >lc  fief<IeGu.ij>i  &:  le  droit  de  feragc  de  la  ville  de  Chevrculc  &  des  parotflès 
.  en  dcpciuhnrcî,  conriftaot  Iclditcs  terres  &  rc:gncuiic5  en  maifcn  fcignciicijîc  ,  terres 
labourables  non  labourables ,  cent  ttcxuc-ncut  aij)cns  ùc  bjiî, ,  cens,  rentes,  droits 
feigneuriaux  ic  féodaux,  haute,  moyenne  Ôc  balle  juftice  &  de  grucric,  avec  celui  de 
li.-'irc  "nii^-KT  fiir  une  partie  de  h  (c!<:rnf'i"''-f -^^  A'^nn^v-rt  qui  idcve  au  furplus  peur 
laauc  partie  tant  en  fief  que  jufticc  de  iaoïie  (.liauiicuic  un  Faigis,  la  haute,  moyenne 
&  bafle  jttfiice  de  l'autre  partie ,  avec  la  mouvance  appartenant  à  notredtt  fils  i  caufe 
de  fondit  marquifat  ilc  Ranibouiller  ,  Jr-'.t  de  i>rcndic  tous  la  ans  dans  b  coupe  or- 
dinaire des  bois  de  C-hcvrc\i(c  quauc  àipciis  ùcldics  bois,laiiitc  cbàiellenic du  Far- 
j  ps,  terres  hcfs  ca  depenJans  iclevans  de  Nous  tant  en  lîefs  que  juHicc  à  caufe  de 
notredit  châieict  de  Pans.  Depuis  il  a  acquis  du  ficut  marquis  de  Du tlion  prévôt  de 
notre  ville  de  Paris ,  par  contrat  du  h.  juillet  1707.  le  fiel  de  Montlouet  lituédans 
ladite  paroifle  du  Perray ,  confiftanc  en  cens»  lods  &  ventes ,  cent  quatre  arpens  de 
bois  à  la  forée  vcrcc  ,  Jix  arpcns  nommez  la  garcnrc  du  Perray  ,  &  fcpt  arpens  au 
catuon  de  la  Tour,  avec  la  ivioycnnc  J»:  baflc  jutUcc,  la  haute  appartenant  à  nôtre- 
dit  fils  à  caufe  dudit  marquifat  de  Rambouillet.  Le  19.  Décembre  i7o<;.  norredîc 
fils  a  acquis  des  lifur  &  dame  dix  &  duchelle  deChevreufc ,  la  ch.icc!îcnic ,  p-jroifîc, 
terre  &  feigneuric  de  laint  Léger ,  avec  les  ficft,  &  châtellenic  &:  de  Guicucoutt,  cnfem- 
blc  la  foret  de  MontfbfC, leurs  cttconitanai  te  dépendances ,  ladite  châicllcnie,  terres 
C  L,:  ficû  coiifiiljnt  en  ancien  &  nouveau  château,  plulicurs  maifons  <5c  fermes  ,  prc7, 
moulu. s, cungs  ,  cens,  rentes, droits  kigncuiiaux  &  fc'odaux  ,  tiavers,  tabcUionage, 
baute,  moyenne  <£  balTejulhce  8e  de  rdiort ,  ladite  foret  en  douze  mille  fiz  cens 
quatre-vingt-quinze  arpcns,  irentc-dcux  perches  &  demie  de  bois  hruvcres  avec 
tous  droits  de  haute ,  moyenne  &  bxÙ'c  jullice  &  de  maicrtic  dans  toute  l'ctcnduc 
de  liditc  foret  de  Montfort,  fur  tout  ce  qui  cft  endavé  en  îceile»  droiide  voyo 
rie,  chafic  ,  prfchc,  dru  ts  feigneuriaux  ,  tant  en  cas  de  vente  qu'en  toutes  auttes 
xnutations  iuivaiu  la  coutume  ,  avec  faculté  de  rentrer  dans  toutes  les  ufurpations 
tant  ancicrffics  que  modernes,  même  dans  les  parties  de  ladite  châtellenic  de  ûiot 
1-eger  aliénées  k  engagées ,  en  rembourfànt  toutesfois  la  finance.  Poî:voif  de  nom* 
mer  aux  bénéfices  aans  toute  l'étendue  de  ladite  diâtcllenic ,  terre  Icigncuric  de 
&int  l^er,  &  foret  de  Montfort  1  pouvoir  d'inftiiuet  &  deftiiuer  bailly ,  lieutenanti 
maître  des  eaux  «Se  forets  Ôc  fous  autres  officiers  ncccflaîrcs  pour  l'otcrcice  dcfdites 
juiiices,  avec  connoiiVancc  tant  en  première inftancc  qu'en  cas  d'appel,  de  toutes  les 
maticres  dvitcs  &  criminelles,  chacun  à  leur  égard  ,  tant  dans  l'étcaduè'  de  ladite 
cliàtcllcnie ,  terre  &  feigneuric  de  faint  Léger,  domaines  en  dcpendans,  que  dans 
Ve'tenduc  de  ladite  foret ,  &  de  ce  qui  efl  enfermé  en  icelie  ,  tout  ainfî  qu'en  con- 
floiflènt  les  officiets  du  bailliage  2^:  maitrife  particuliers  du  tluché  de  Montfort  ôc 
membre  d'icelui  ,&  ce  au  lieu  des  otHders  royaux  qui  ont  été  fupprimcz,  enfcmble 
le  reflon  &  connoifTance  des  appellations  de  toutes  les  autres  juuices  qui  refIortif> 
£  fent  de  (oot  mouvantes  dudit  bailliage  Se  chaflellenic  de  faint  Léger,  ainfi  que  les 
mouvances  Se  teflbrt  dejuflice  du  marquifat  de  Rambouillet,  terres  &  feigncuries do 
Cazcran,  Orcemont,  la  Boiiliete,  Sonchamp,  le  Mas,  la  Matre  ,  Hollande, Cor» 
bet  ,  ViHatceaux,  Biennousviennc,  fîefs  de  la  cure  de  Poigny,  fîcfsdc  la  cure  des  Ef^ 
lards,  IcsChaflcIiers,  Labifme,  le  l'allbir,  la  Malmaiioa ,  le  long  des  Bois,  ChadiU 
Ion  &  généralement  tous  les  autres  fiefs  qui  font  entre  le  marquifat  de  Rambouillet, 
les  tailles  d'Elpcrnon  &  ladite  forêt  de  Montfort  ,  Iddites  chaftellcnic,  terre  Se  fei- 
^curic  de  faint  Léger,  tbrct  de  Montfort  ,  rcfTocc  &  mouvance  tant  en  fief  qu^ 
juflicc  dcfdites  terres,  bilans  la  plus  grande  partie  du  comté  de  Montfort  ct*devanc 
par  Nous  donné  auldits  ficur  Ce  dame  duc  Se  duchcirc  de  Chcvreufc ,  en  contte-change 
^  de  la  ville  &  domaine  de  Chevreulc ,  iuivanc  le  contrat  pafTé  encie  Içs  commiâàites 
de  pat  Nous  à  ce  députez  ,  Se  leTdits  (kur  H  dame  duc  &  duchellè  de  Cherrenfe, 
patdcvant  les  notaires  de  notre  châtclet  le  premier  Février  1692.  le  tout  mouvant 
6<w  relevant  de  Nous  à  caufe  de  notre  couroniïe.  Notredit  lîls  a  encore  acquis  du  ficuc 
morquts  d'Antin  une  portion  du  duché  d'Efpcrnon  ,  confîlhmte  à  cinq  mille  fepc 
terit  dix  atpcns  de  bois  &:  de  bruyères  >  aux  h.imeaux  6o  lîefs  dcToulifjuc  ,  de  i\!ou- 
icict,  du  Mefnil-Rouiand ,  les  iicts  en  partie  des Pitiaudicccs ,  la  Ville  neuve.  Gui- 
pereux  &  les  Boiflèrottes,  confîfbms  en  droits  de  cenfîves,  lods  &  ventes ,  rabellio> 


Trotifl^ftoA*  le  Bois*!^,  la  Feulltée,'  le  Prieuré  d'Efpetnon  en  partietle  Bois- 
Owt  &  de  SauflfM^è,  le  tout  mouvant  de  Nous  à  caufe  de  notre  couconne.  Depuis 
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viorr«ilitfils  a^ufli  acquis  dtrdiciîcur  d'Annenoovine  par  contrat  du  11.  Join  T70S.  h  A 

tcric  6:  (cigncurlc  Je  Guij^crcux  dire  faint  Magloirc,  avec  les  fîcts  du  Rois-Dieu  & 
tic  ia  Fcuillée ,  conliilanc  en  mailbn  fcigacaiiale ,  terme ,  prelloir ,  bois  &  biuycns  > 
garennes ,  cènes  laboocables  *  «ens ,  remes  *  dfoic5;  d'aultt jgc *  rivîaes ,  moulins t  dmits 
l'jîgncurùuix  &:  fi-oiaux,  liante,  moyenne  b.-i!Te  jufticc,  dont  les  appellations  rcf- 
fortiilcnt  à  nocic  Chàiclct  de  Paiis,  &  partie  dclqucUcs  ictgncurics  (ont  mouvantes  en 
fiefs  de  Nous.  Que  le  5.  de  Septembre  de  ladite  ann^  170».  il  a  acquis  du  ikm mar- 
quis de  Kcihuîie,  la  cluftclicnie,  terre  &  (eigncurie  de  Gaz^r^n  ,  les  ficft  des  Rotis> 
jj.iionccaux,  le  ikeuil,  Hedevilbers,  la  Btctuiiuiccc  A:  le  Builioncc ,  conliltant  en 
chiceaux ,  terres ,  prez ,  bois ,  gatennes  >  tiviese ,  moulins  bannaux ,  droits  iagneuriaot 
fi  féodaux,  cens,  rentes,  tahrllionage ,  péages  &: travers,  fiefs  &:  arricre-ficts ,  haufc, 
nwyeonc  &c  balle  juftice  mouvante  ôc  icicvance  tant  en  hch  que  jufticc  de  notrcdic 
6it  k  caufe  de  Cadice  chadellooie  de  ùâat  Legqr.  Qiic  le  12.  Juin  ;  /  l  o-  nociedit  fils 
a  acquis  de  la  dame  de  Fittc  la  terre  &  (eigncurie  de  Poyers ,  conlillante  en  mai/on 
lêigueuhdlct  terres,  prez,  bois,  garennes,  nvicre,  cens , rentes , droits  icigneuriaux, 
ckafle  »  pefehe»  fidk  &  arrière- heB,ju{licc  haute ,  moyenne  &  balle  mouvance  A: 
relevante  de  G.i!l.irdon  ,  toutes  Icrquclles  acquifitions  étant  contiguës,  &  fe  joignan- 
tes ks  unes  aux  autres  compolent  undumame  trés-conlldcrabic  ,  un  inarquiiat ,  cinq 
anciennes  chaftctlenies  >  onze  paroilTes ,  foixante-quinze  terres ,  fiefs  &  (eignearics  * 
plus  de  vingt-hif.t  mille  arpcns  de  bois  Se  bru  v  ci  es ,  p!iiiieurs  beaux  droits  ,  cens, 
rentes,  travers,  îouti»  ôc  mouLius  bannaux,  grcllcs ,  ubellionagcs,  tt.uigs,  canaux, 
rivière,  haute ,  moyenne  Se  baflb  julhcc, droit  de  rellon,  de  maitrife  &  de  grueric  * 
le  tout  relevant  à  l'exception  de  ijuelqucs  petites  portions  tant  en  fiefs  qu'en  jufticc 
tle  Nous  à  cauk  de  notre  couronne  ,  ou  de  notre  Chàiclct  de  Paris.  De  manière 
que  tous  ces  avantages  Nous  ayanc  paru  très  -  conliderables ,  Nous  avons  rciolu  de 
!:'■!:  coûtes  Icrdicc»  ac<iuiiicionç ,  terres  &  feigneuries  en  uii  (cul  corps  de  hcf ,  &: 
tic  i  ciigci  ta  duché- Painc  en  tavcui  de  notre  his  pour  lui  donner  de  nouvelles  mar- 
ques qui  pailcnt  à  la  pofteriCiéi  de  la  tendrclTc  &  de  la  facis&âion  que  Nous  avons 
de  fon  7clc  .irdcnr  pour  notre  ("crvice  &  de  fon  attachement  à  notre  pci1biu,c.  A  ce'? 
caults  autres  co^Uidcrations  à  ce  Nous  mouvans,  après  Nous  cite  tait  rcprclcntcr 
tes  contrats  d  acqutiitions  pallez  entre  notredii  (ils  &  Icfdits  finir dlIC  ft  ducheffede 
Chevrculc,  &  celui  paffc  entre  lui  &  les  fieur  &  dame  d'Antin,  cy-attachez  ln',!<:  !e  • 
contrefccl  de  nctrc  chancellerie,  de  notre  propre  mouvement ,  grâce  fpcciale,  pleine 
puidance  Se  autorité  royale  ,  Nous  avons  par  ces  preientes  (îgnccs  de  notre  main» 
ledit  contrat  de  vente  de  la  clultellcnie  de  taint  Léger ,  forets  dudit  Montfort ,  mou- 
vance &  reûbrc  des  fiefs  de  la  Boifljerc  ,  Sonchamp  ,  Gazeran  ,  Hollande,  le  Mas, 
la  Marre  >  Corbet  >  Viilatccaux,  Bicnnouvicnnc ,  lîcts  de  la  cure  de  l'oigny,  fiefs  de 
de  la  cure  des  Ellàrds,  les  challcltiers,  Labiime.le  Palloir,  le  long  des  boisdeCha- 
ftillon ,  le  rcflbrt  de  Gambczeuil,  &  autres  qui  font  &  fc  pourront  trouver  entre  le 
marquilat  de  R.imbouillct,  les  tailles  d  Efpcrnon  &  ladite  foret  de  Montfort,  &  la 
vente  tmte  des  bois,  bruyères ,  ccnlïvcs ,  fiels,  mouvances j  tclibrc,  julticc  Se  autres  p 
droits  fâilant  partiedudicElpcrnon,  approuvez &confirmeZi&enconfequencevou- 
Ions  &:  ordonnons  que  lefditcs  terres  6:  feigneuries  de  faint  Léger,  torêt  dcMontfbrt 
(  (jut  icra  dorcinavant  appelle  tbréi  de  faint  Léger  )  mouvances  &  rcilorts  de  tous 
leldits  fiefs  aejufbcc  :  enfemble  lefdits  bois ,  bruyères»  cenfives.  fiefs,  refifortsA: mon- 
var.ces  de  ticfs  &  jufbcc  d'Upcrnon,  foient  &  dcmeutent  pour  roiijouis,  comme  nous 
Ici  avons  diiltaiis  &  ddunis  dudit  comte  de  Montfort  duché  d'Efpernon ,  &  do 
la  même  antoritc  que  delTus  avons  joint ,  uni,  annexé  incorporé,  joignons  ,  unil^ 
(ons  &:  incni  piiroTiS  audit  marquilat  de  Rambouillet  ladite  elia;lc!!enie ,  lerrc  &:  fei- 
gneuric  de  laine  Lcgct ,  forêt  dudic  lieu ,  nwùvauces  &i  tcÛoris deldits  iicts  sn:  jtifhrcT 
rclevans  de  ladite chaftellenie  de  faint  Léger, les  nunivances tant  en  fieiis  que;  li  c  p 
ce  la  BoilTiere,  Ciazcran,  Soncliauip ,  Hollande  ,  le  Mas,  la  Marre,  la  Mdl-\'adon,  ' 
Corbet»  Viilarccaux,  fiicnnouviennc ,  fiels  de  la  cure  de  Poigny  ,  fiefs  de  b  cure 
des  Eflards,  Se  de  tous  les  autres  fiefequi  fbnc  entre  le  marquibt  de  Rambouillec, 
les  taitfes  d'Ffpemon  &:  ladite  tuiCt  de  laint  Léger ,  leurs ciiconftanccs  &  dépcndan* 
CCS ,  ics  bois,  bruyères  dudit  Llpccnon ,  avec  Ici  hameaux  &  fich  de  Toulitaui,  da 
Moutclcc,  du  Melnil-Rouland,  des  Piflàadieres,  de  la  Ville-neuve  te  de  Guipereux 
eii  partie  Se  des  Ijodlcrottcs ,  mouvances  des  hch  des  Pit^uidicrcs ,  Troufleballon  , 
le  iiois-Dicu,  U  fiui  icc,  Dulvois-C  ibot ,  de  Sauflcule  es:  du  Prieure  d  tfperuoncn 
partie  ,  ccnfivcs ,  éiangs ,  droits  Icigneuriaux  fie  féodaux,  hautCi  moveaue  &  bafle 
juftiot    le  reâorc  en  dépendans»contormcmcnt  midic  contrat  d'acquibcion»  les  tier- 
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fl  re»  &  feigneurics  <lc  Pwgny  »  Oiccmont  &  des  Chaftelicrs ,  ricfs  ,  mouvances  &  droits 
en  dépendansi  la  chaftenenic  do  Fargist  fiefs  du  Pgrray  &  des  Guams,8e  du  forage 

de  Chcvrcufc  ,  les  fiefs,  rcrrcs  &  fctgncuncs  de  !.i  Po;imieriUc,  de  Vill^pcrc,  la  Rc- 
nardicre  &  duChable,  les  terres  &  leigncunci  dUpamviUc  cSc  de  GrcAcrs  ,  ledit 
fief  de  Montlouet  confifhnt  en  quarante -deux  livres  fix  deniers  de  menu  cens ,  i 
prendre  fur  Icshcritjgcs  aOis  ziuWi  terroir  du  Pcrray  ,  droits  de  lois  &  ventes ,  faili- 
«cs  &  amendes  1  cent  quatre  arpens  de  bois  taillis  à  la  force  vcitc  avec  la  garenne 
dudic  lieu  dn  Petray  &  fcpc  vpena  du  bois  de  la  Tour,     autres  droits  dcpcndans 
dudit  fief.  Unifions  pareillement  nu:5ir  mnrqiiil  i:  de  R:inihoiiillct  klditc?  tcrrc=;  ^" 
,  kigocuties  de  Guipcrcux,  ticts  du  Eujs-Dicu  <î:  de  la  1  cuilicc  avec  tous  les  droits 
3  en  dépendans*  &  h'chaftellcnic,  terre  &  Icigncuric  dudit  Gazeran,  fief  des  Rôtis 
te  aurtc»;  en  dcpcndan-;  ,  mictnblc  la  terre  <5c  leignciinc  Je  Pnvc«  ^  (es  ilcpciKlm- 
-  CCS,  (Se  gcncraicmcnt  iouîcs  les  appartenances  &  dcpcadaiiccs  <ics  luldics  maiqu;iar, 
chaftcllcnics,ietresfle  feigneurics,  pour  ne  taire  à  l'avenir  qu'un  fcul  &  même  corps 
de  fief  <5c  feigneuric,     de  la  même  autorité  que  Jcflus  .ivoiis  !c  tout  crJc  5:  Jngc, 
créons  &  e'rigeons  par  ccldites  prclentes  en  tittc,  aum,  dignitc      pic».auacnci;  de 
duché  &  Pairie  de  France ,  fous  le  nom  de  duchc  de  Ranuxiuillet  en  faveui  de  no- 
trcdit  fils  légitime'  le  conuc  ilc  Touloulc,  de  les  cniàns  tant  malcs  que  fenKllcsquL 
naîtront  de  lui  en  loyal  mar^Jgt;»  préférant  les  mâles  aux  femelles,  l'oidrc  de  pri- 
mogcniturc  gardé,  &  aufli  en  tavcui  des  cnlans  maies  qui  naîtront  &:  ddcendronc 
à  perpctuicc  ccfiits  ciif'ins  mâles  ou  tcmclics  nez  de  notrcdit  fils,  prc'tcuat  Toujours 

Ç  l  aine  diccux,  bi.  en  confequcnce  voulons  qu'ils  loicnt  nommez  ducs  de  R*niboujl- 
lec  &  Pairs  de  France,  p0ur  en  jouir  &:  ulcr  pldnetneiic ,  paifibiensenc  Se  perpetuel- 
lemenr,  ?c  à  toujours  aux  mêmes  droits,  libeitcz»  titres,  honneurs ,  digiiîtc?  ,  pré- 
rogatives ,  prééminences  &  franchifcs  que  les  autres  ducs  &  Pairs  de  France,  tant 
en  juftice»  jutirdiâion,féincc  en  notre  cour  de  parlement  de  Paris,  avec  voix  dcli- 
bcr.:tivc,  qu'en  tous  autres  droits  quelconques,  &:  pour  tenir  par  notrcdit  lils  îJc  (es 
iucccileurs,  toutes  lefditcs  terres ,  nucmcnt  &  en  pleins  ficfe  en  une  leule  mouvance 
&  une  IciUc  foy  &  hommage  de  Nous  &  de  noire  couronne ,  à  caufc  de  notre  châ- 
teau du  Louvre;  à  l'eBet de quoioousat^ontdiltraitlainouvaaccdclditesterresdenotre 
tour  du  Châteict ,  même  ce  qui  pourroie  le  trouver  être  mouvant  d  autres  fcigneuries  à 
Nous  apparienamesott  à  d'autres  feigneurs  paiticuliers ,  &  icelles  avec  leurs  appartenaa- 
ces  &  dépendances  unies  &  jointes  ca  un  icul  corps  de  lid^julticCf  pour  )e$  tenir  de 
Nous  à  une  icule  foy  &  hommage.  Voulons  &  Nous  plak  qtie  fcs  vafTaux  &  lujcts 
duSit  diu [k- ,  le  reconnoillent  quan.l  tcc.is  y  écherra,  lui  tatlcnt  &:  prêtent  &  à  fefdits 
CD&iu,  hoirs  S:  luccellcurs ,  les  toy  ^  hommagç  »  âc  autres  teconuoiilaoces,  baillcoc 
aveus  &  ddnombrcmens ,  fillent &  payent  leurs  devoirs,  félon  la  nnure  d»s  terres 
qu'ils  tiennent  de  notredit  fils  audit  turc  qualité  de  duc  fv:  P.  i:  de  France  ,  l".i;)s 
que  pour  taîlbn  de  la  prd'ente  cietiion ,  notredit  iils  &  les  luccclleuis  l'oient  tenus 
envers  Nous  à  autres  ou  plus  grands  droits  que  ceux  qu'il  nous  devoir  &  qui  lui 

J  étoicnt  dûs.  Voulons  &  Nous  plaît  que  toutes  les  caul'es  concernant  ledit  duché 
Pairie,  âcmembres  eu  dépcndaus,  lotuit  jugées  &:  traitées  en  notredite  cour  de  Pat* 
lement  de  Paris  en  première  inlbnce .  tc  (que  les  appellatioas  des  jugemens  des  jtiges 
d"iLX\Lii  duché  en  tans  antres  cas  rcllortitlent  nueincnc  en  ni>:rediic  co.i.  do  p  il  - 
ment  de  Paris,  fauf  les  cas  royaux  dont  la  conooillancc  app.irticadia  aux  juges  qui 
en  doivent  coniwître,  fans  pour  ce  être  tenus  de  nous  payer ,  ni  à  nos  (uccedèurs 
roii  ,  aucune  fin.incc  m  nulcaiiutc ,  de  laquelle  Nous  a\(j  s  ijtt  don  à  notredit  fils,  à 

auclquc  fomme  qu'elle  le  puilfc  mouter  ,  ^r  I  cxcrcice  de  la  jucildidion  duquel 
Qchc  voulons Nous  plaît  que  notredit  fils  &  lés  luccefTeurs  dutsdeRambouillec 
puillènt  créer  &  établir  audit  lieu  de  Rambouillet  un  licr,c  de  judicc,  avec  baiily, 
F  lieuteiunt  Se  autics  otEcicrs  qu'il  conviendra ,  pardcvant  lequel  les  appcllatious  des 
*  ju>;es  de  la  Boilliere,  Sonchamp,  Hollande  &  aucies  lieux  démembres  dudic  oomtif 
de  Montfort ,  pour  la  mouvance  &  le  rcflort  rcflortiront  en  la  manière  accjutuméc , 
comme  elles  iailoient  au  bailliage  de  Montibtt  ,  ibus  le  titre  &  autorité  de  duc  de 
Rambouillet ,  Ic^i  appellations  duquel  bnlliage  «  feront  portées  à  notrcditc  cour  de 
parlementa  Paris,  fois  &  excepté  les  cas  roviun: ,ain(i  qu'il  cil  cv-dellus  exprimé  ,  &: 
délirant  contribuer  à  la  conlètvation  des  bois,  eaux  &  lorclls  ,  chaSles     pcches  ap- 
partenans  à  notiedit  fils,  dans  l'Àendaë  de  ladite  fercft  de  Montibrt,  à  prclcnt  de  S. 
LciTcr ,  ho!>;  d'Epernon,  Poiqnv,  Villcpert,  la  Pommciavc,  le  Fng  s,  iV  J.:r>s  rrus 
ceux  qui  dépendent  &i  lont  unis  audit  duché  de  Rambouillet-  Voulons  que  le  rnaicrc 
particidiet»  lieu^imcpiociiieur  fifcai»  gJide-nunaiu, arpenteurs,  gtcffiers , hui^ 
^mt  F, 
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iicrs  ,  (ergciis  &  autres  ollkicrs  prcicnîcmcnt  ct:iWis  pour  la  garde  £c  cu..lc;v.ition 
I  dddits  bois,  eaux  &  fbrdfa  de  ladite  imiiiifc  de  laint  Léser,  &  ceux  qui  pourront 

ctreci-aprcs.  ctiWis  dans  toutes  les  dJpcn l.mcc-,  uaJi  t  .'iiclK-.par  notrcJit  fiîsJv'Icî 
rucccflcurN  ducs  de  Rambouillet ,  blletit  u  cscitcat  du.cuav-i.c  Icats  toudioni  dans 
■tûucc  i'cten  lue  dudit  duché»  Se  qu'ils  continuent  de  rendre  au  licgc  de  Rambouiliec 
la  juilicc  lu.  le  fut  des  eaux  &  hn-lh  ,  ch-idls  k\'  pJiIi  ^,  J.c  même  que  faiioicnrcy- 
dcvant  les  oîîîcicis  Royaux  de  la  inaitnie  dci  eaux  lu* cils  dudit  Montlmt  qui  oac 
■^té  (upprimez  par  notre  édic  du  mois  de  tcvrict  itfyi.  en  éxecution  du  contrat  de- 
change  palVé  en  KOtre  nom  par  les  ctiniir.idaircs  à  ce  par  N  uis  dcputji  ,  (!c  IcfJits 
lieut  6:  dame  duc  &:  duchcllc  de  C.licvicule  devant  les  notaires  Je  tiotic  ciuikict  de 
Pans  le  picuMcr  février  auitrc  s>n  i6pi.  &  ceux  établis  par  lc!dits  lîcur  &  dame  duc  9 
îc  diicluiic  Je  Clicvrculc,  en  vertu  duditconrrar  ,  ?t'  nolditcs  lettres  patentes, par 
Jclqucilcs  Nous  lui  avoDS  permis  dctablir  une  nuitrile  des  eaux  S:  forcfts,  &  les  offi- 
ciers necefTairts  pour  la  compolcr,  &  rendre  bjufticc  fur  le  fait  dcfdites  eaux  Se 
foret';  ,  pèches  ic  chaflc';  ,  de  quelque  natmc  &C  qualité  qu'elles  fc-rnc  ,  niCmc 
cciic  des  cerfi  Se  des  biclics  dans  toute  l'étendue  dudit  duché  les  dépendances, 
en  première  infhnce,  tout  ainli  &  de  la  même  manière  que  faifoienc  lefdirs  officiers 
royaux  de  ladite  maîtrilc  fupprimcz ,  fans  aucune  e^xcpti  n  ni  rcci  vc.  V(  iilon^  fluc 
Içs  appcllacioas  de  leurs  jugcmeus  continuelle  de  rcllortir  audi:  hcgc  de  la  t<;I>le  de 
iuatbrc  de  notre  palais  à  Paris.  Faifoos  trés-expreflës  inhibitions  défcnies  à  tous 
aunes  juges  de  les  v  troubler  Se  d'en  prendre  r.icunc  co.inoiirance,  que  nous  leur 
interdiloBs ,  &  iaifons  pareilles  inhibitions  ac  dttciucs  a  toutes  pcrfoniKS  dclj:rc  pour 
raiton  de  ce  aucunes  pourfuitcs  ailleurs  que  pardcvai.c  lc(dits  ofHciers  ,  fur  peine  de  ^ 
ru;nicc  S:  de  rous  dépens,  dommages  &  intérêt"-,  feu  ledit  .îuJiJ  &  Pa  lic  de  Ran:i- 
boudlei  tenu  &  polFedé  par  notrcdii  hls  légitimé  le  comte  de  luuloidc,  ics  cniauSi 
hoirs  6c  lucccllcurs ,  ainfi  qu'il  eft  ci-dellus  expliqué ,  lans  qu'en  conlcqucnce  de  la 
prcfcnte crcélion  dudit duché ,  n  I  t  ir  '  hoirs  inâîci  &:  femelle;,  ?c  ainre*;  dcfcen- 
^  dans  capables  de  fucccdcr  autitic  iic  a  la  dignité  de  duc  Pair,  ictdites  icucs  puil- 
fciit  être  par  Nous  ni  par  les  rois  noslticcedeurs,  réunis  a  la  couronne,  ni  vertu  des 
cdtts  5c  déclarations  des  années  ijfii'î.  i>79  1581  &r  1  ^ 8 i .  &  a.:treç  reglemens faits 
pcHirltuciion  des  duchcz,  tnarquilars  cic  comte/ ,.u:!  qucU  c'dit  s  i\  déclarai  ions  Nous 
avons  dérc^é  &  dérogeons  par  ces  preiêntes,^^  au<  dcicgacoirc^dcs  dérogatoires  j 
mais  le  cas  arrivant,  leldites  terres  &  feigncurics  de  Ranr.iauillct ,  chr.fiL'.Icn!e,  terre  O," 
&  fcigr.curîe de  laint  Léger,  forcll  dudit  lieu,  Poigiv,  ,  Oicciiumc  ,  les  Chailelicts, 
le  Fargis,  Ciazcran,  &  autres  unies  &  incorporées  audit  duché ,  retour  eiont  en  leur 
premier  état  de  marquifat,  cluiflcllciiic  &  fiefs ,  de  même  qui  li  ladite  énflion  u'avoic 
point  été  faite,  &:  appartiendront  avec  les  terres  eu  dcpcndances  à  ijui  de  droit  elles 
devront  appartenir»  fiiivanc  la  coutume  des  licus  où  elles  font  fituces.  Si  donnons 
eu  m^tndrmeî't  à  rtr,  ame/  ?c  fcju\  conlcillers  k  ?  *^cn<;  retuns  notre  cour  de  Parle- 
ment î>:  cil  aiibiC  dcn us  c  iiiijMes  à  Paris,  grand  maure  enquêteur  Se  général  réfor- 
mateur des  eaux  &:  forciU  l'e  France  ,  ou  (on  lieutenant  gênerai  &  les  gens  tenans  te  • 
fiente  de;j  r.i|->lo  Je  t'.vninc  Ac  iiutie  y^lis  .ui-lit  îii'U  ,  &  à  tous  aurrcs  nos  j;il1ic:ers 
&:  otîî,.icr»  qu'd  app.uticiidta  ,  chacun  endroit  loy  ,  que  ces  prcicnics  ils  ayciu  à 
faire  lue ,  publier ,  enrcgiftrer ,  8£  du  contenu  en  iceUes  faire  jouir  &i  ufcr  notreiit  fils  E 
légitime  le  comte  de  Touluule,  fl"  cnfans  tant  mSks  que  (cmc!îcs ,  qui  naîtront  de 
Un  en  loyal  mariage ,  prelcr::iu  les  iiules  aux  Icmelics ,  l'ordre  de  primu^cniture gardé, 
&  aulli  les  enfàns  inàles  qui  r.aiiront  &  defccnJronc  à  perpétuité  défaits en£iRS  mâles 
eu  femelles  ne/  de  norreJit  fils ,  |-rcfciant  toti'icur'î  l'jiix'  d'iccux  arx  conditions  cy- 
dcllus  exprimées  ,  pieincmciiC  ,  pailibiemciit  6;  perpétuel icmcrit  ,  cciunt  ôi.  ^fkoc 
cefTercous  troubles  &  cmpêchemens,  noaobftant  tous  édits ,  reglemcns  Si  ordonnant 
ces  à  ce  contraire"; ,  nufiuicls  Nouç  l'.vo;!^  porr  ce  regard  dérogé  dérogeons  par  ces 
preientcs  ;  Car  tel  cil  notre  piaiiir.  Et  atm  que  ce  toit  choie  ferme  &  ftable  à  toujours  p 
Kous  avons  fiùt  mettre  noue  (cel  à  cerdites  prclcntes.  Donné  à  Marly  au  mois  de  ' 
may  l'an  de  grâce  1711.  Se  de  notre  rcgnc  k  (iiixaiuc-uniéir.e.  Sie  lé .  T-OL'1S  Et 
PMELYPi'EAUx,  ftfiy  Phelyppeaux  ,  ôi  Iccllécs  du  grand  Iccau  de  cuc  vcrtc,  ca 
lacs  de  foye  rouge  ic  verre. 

Regtfirées  ,  etiy  le  procureur  gcver  il  du  rtj ,  four  jouir  far  kàn  Mettre  Louis- Akxindrt 
i(  Bourbon ,  (a  n.fvts  lani  malts  quefemeilcs ,  qui  ns'ifront  de  lui  en  I0y.1l  m.triâge  ,  Prefe* 
TMt  Us  milei  ai$x  femeUts,  taràre  dt  frimtgft$»w«  g*eiê,  àr  t<i         mUtSfù  étfseur 
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^  drotit  4  fefMMite  dc/dttt  enfammilts  e»ftmtUet  ^  mex.  M  kyalmarbge ,  duâit  Mcjfre  Lcttis 
Atexantlre  ée  SMrkm ,  (trejeraut  loufenrt  tiâné  iittMX  ,  de  Ititr  e^'ct  é"  cotittnH^  à" 
exécutez  jelen  leur  (orme  (j-  teneur ,  ' ftiiv.vit  f^r     v  charges  portées  ftr  târr^  di  «  ftm. 
AVvti  m  fsrUmaa  k  içf.Jtuliet  lyiu  Signe ,  Dokcois. 

Arrefi  ienregtflremtKt  defiites  LOtret. 
ixtrtft  des  Âe^lresde  Parlement. 

VE  U  p.ir  la  coi.r ,  toutes  les  chambres  afTcmWcc. ,  les  îctrres  paccntri  du  mi  ilon- 
nccs  à  Mai-ly  au  moisdcMay  1711.  lignccs,  LOUIS.  Et  plus  bas  ,  par  le  roi, 
B  FHCLTPPfiAtnc.  Et  Iccllécs  du  grand  (ccau  de  cire  verte ,  obtenues  par  Mefljre  LooiS' 
Alcxant-'rc de  Bourbnn  ,  comte  de  Tctiloiifc  ;  duc  ik  Pcnthicvrc  ,oc  D.imviî'c  de 
Chddcauviildin,  marquis  d'Albcit ,  gouverneur     lieutenant  gênerai  de  la  province 
de  Bretagne,  Pair  Bc  amiral  de  France ,  par  Icfqviellcs  pntir  les  caufes  y  conrenaes, 
ledit  îcigncur  a  approuvé  le  Contrat  de  vente  de  la  chaflcllcnic  de  laint  Lcgci  ,  foitîl; 
de  Muntforc  ,  mouvances,  Hets  &  rcilorts  de  tîefsy  exprimez,  fcla  vente  fane  des 
bois»  bruyères,  cen(!ve$,  fiefs,  mouvances,  retfort ,  juftiœ  &  autres  droits ,  faifane 
partie  d^'  ia  terre d'Fpn non,  veut  Je  oi%ionnc  que  les  terres  &  fcigneiuics  de  faint 
Léger  >  forcft  de  Moncfort,      fera  dorénavant  appellce  Ibrcft  de  (aint  Léger,  mou» 
vaoces  8c  reflbrt  de  liefs  t  enlêmble  lefdits  bois ,  bruyères,  oeofivestficfi,  reflort  Se 
mouvances  de  defs  Srjnflicc  ilc  l.ulicc  terre  d'Epcrnon,  foicnc  dcfunis  d'iccllc  &  du 
^  comte  de  Montfott ,  Ôc  ledit  leigneur  incorpore  au  roarquilat  de  Ranibouillct,  U 
chaftellenie,  tene&  feigncurie  de  laint  Lq;er,  foreftdudit  lieu,  mouvances  &  reRbrts 
dddits  fiet's  &  jufticcs  relevant  de  ladite  ciiallcllcnie  de  faint  l  éger,  les  n.mivinccs, 
terres  &  lèigneuties ,  droits  &  autres  choies  énoncées  aufaitcs  lettres ,  &:  a  le  tout 
cr^é  &  érigd  en  titre  ,  nom,  dignité  &  prééminence  de  duché  te  Pairie  de  France, 
lous  IcnoiTi-tle  Judio  J.c  Ra:i-ibouillct,  en  faveur dudit  ficur impétrant  ,  (1c  fc^  enfuis 
cane  mâles  que  tcuKllcs,qui  naîtront  de  lui  en  loyal  mariage ,  prctccani  les  mâles  aux 
ftmelles  l'ordre  àc  primogcniture  gardé ,    auflî  en  faveur  des  enfans  mâles  qui  naî- 
tront 5:  defcendrout  à  pcrpccuirJdcrjits  cnfins  mâles  ou  fcmcHc";  ne:' liudit  ficur  im- 
pétrant, prd'erant  toujours  IVmé  d  iceux  ,  &  ainfi  que  pliis  au  long  le  contiennent 
leldices  lettres  adieflànces,  la  requête  prefentée  par  ledit  (îeur  impétrant,  à  fin  d'en* 
regiftrement  d'icclles  :  concludons  du  procureur  gênerai  du  roi.  Oay  le  rnpporc  de 
Maître  Charles  delà  Grange ,  confeillet ,  U  matière  mile  en  délibération,  bcuur  or- 
donne que  lefiliK»  lettres  wront  eniegiftrées  au  grcfte  dlcelle,  pour  joiiir  par  ledit 
McfTirc  Louis-Alexandre  de  Eoarbon  ,  fcs  cnfins  tant  mâles  que  femelles  qui  naîtront 
de  lui  en  loyal  mariage  >  préférant  les  mâles  aux  temclles,  I  ordre  de  pcimogeniture 
gardé,  &  les  enfims  mâles  qui  dépendront  h  perpétuité  defdits  enfois  miles  ou  ie» 
meilcs  nez  en  loyal  mariage  dudit  McfTrc  Louis- Alexandre  de  Boutbon  >  prefcraoc 
l'aine  d'iceux,  de  Tefiet  &  contenu  en  iccUcs ,  6c  étic  exécutées  iclon  leur  forme  8c 
2  teneur,  le  tout  cooformément  à  l'édit  du  mois  de  may  dernier ,  concernant  les  Pairies, 
rcgiflic  en  la  cour  du  zi.  dudit  mois,  &  en  outre  à  la  cliarge  de  l'indemnité  tant 
envers  les  lieurs  de  fîcf ,  dont  patrie  des  iîeis  compris  dans  la  prclcnic  credion  a  pù 
&Te  mouvante  par  le  pailc,  qu'envers  les  officiers  des  fieges  ,ottles  appellations  des 
jufticcs  mentionnées  dans  Icfditcs  lettres  c'toicnt  rcicvccs  avant  ladite  crCLlion  ,  &: 
iâns  que  ledit  Meflue  Louis-Âlcxandre  de  Ëouibon  puilîc  jouir  de  la  dillradion 
dttdit  reflbrt ,  qu'après  avoir  indemniHî  ptêalablement  Idfiliis  ofliciers ,  ^nfi  qu'il  ap- 
partiendrj.  Fait  c  i  parlcineiu  Icvingc-ncuvi^me jniUcc  mil  iqpc  ceus  onxe.  Colla^ 
(iounc.  Signé  *  Don GOis. 
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CHAULNES, 

D  U  C  H  E  -  P  A  I  R  I  E. 

NOUVELLE  ERECTION. 


1 

mtAux  J" Allur 

à  M  g(  Ht, fut  mon- 
itL-s  d'un  éiuj^tn  . 
li  er  AU  hendt 
gutidtt  nmi  <^ 

*yï  d' Albert  ;  411 
chtf  éthique  té 
dénient  C"  rf  '- 
x.ttrdt  i.ttMi 

^  t/téiMij.  C| 

LOUIS-AUGUSTE  D'ALBERT  ,  fubftituc  aux  biens  de  CHARLES  d'AÎ- 
beit<d'Ailly  ,  duc  de  Chaulncs ,  Pair  de  France ,  coulin  illu  de  germain  de  fon  , 
pcrc,  recueillit  fa  fucccllion  aprcs  la  mort  de  ce  i.li:-rr:;ci  arnvcclc  Icptcmbcc  1698. 
&  obtinc  le  tétabliûcmcnt  des  titres  «5c  dignuc  uc  du^iic-l'a:nc  pour  la  (cigneunc  de 
Chaulnes  en  (kfiiveac  &  celle  de  fés  cnfans  m  Ils,  par  lettres  données  à  Marly  n 
mois  d'odobrc  171 1- rcgiftrccs  au  parlement  k- dernier  novembre  fuivant*.  La  généa- 
logie de  la  mai(bn  d'Albert,  dont  (ont  fortis  les  ducs  de  Chaulncs ,  Pairs  de  France, y? 
»tm>e  WHelV.iecette  hift.p.  i6y  chapitre  du  duché  de  Luyncs.  Les  pièces  qui  etn^ 
ternent  la  prtmitre  irtclion  ae  U  terre  de  Chaulncs  en  duchc-Pairie  yfint rafpmrtits'icÀà' 
3J6.  &  Jutvantes.  L' «»  va  jtmdre  ici  celles  qui  regardent  cette  fectnde  éreclien. 


PIECES. CONCERNANT  LE  DUCHE-PAIRIE 

DE    C  H  A  U_L  NES. 

Lettres  derccitê»  i»  cmté  tk  chaitb$es  en  iucbé-Patrit  en  fameur  de  Lotus- Augure  ^ 

ÏOUIS  par  la  grâce  de  Dieu,  roy  de  France  &  de  Navarre  :  A  tous  prefens  8eà  ^ 
venir;  Saiut.  Entre  coates  les  mai  qucsd'honneurqoe  les  rois  nos  predecefleuR: 

&  Nous  avons  employées  pour  ici  omptrn'.cr  ceux  que  leurs  fcrvico  l)g.,alcz  en  om 
rendus  dignes,  &  animer  les  auctes  à  mériter  par  leurs  actions  des  grâces  qui  y  tuiicnc 
proptoriionnces,  iln'yen  a  point  qui  aycnt  plus  de  luftre  Srde  grandeur  que  celle  de 
duc  &  Pair  de  France  :  Flic  rend  ceux  qui  en  lo.it  honorez  les  premiers  de  nos  fu- 
jets ,  elle  les  attache  f  lus  particulièrement  à  Nous  &  à  notre  couronne  •  &  ils  ont 
Favantagc  d'en  devenir  les  foutiens  par  leurs  ccmfcils  ,  comme  ils  ont  celui  d'avoir 
rempli  dès  !cs  temps  les  plus  reculez  de  la  monarchie  les  principales  foailions  dans 
Icsccrcmontcs  les  plus  cclatances.  C  cil  ce  qui  Nous  a  engage  depuis  notre  avcnctneuc 
à  la  couronne  de  n'élever  à  ce  rang  fidiftingué,  <pie  ceux  qui  joignant  ù  degran- 
des  qualitez  &  à  un  m'-'nte  a,c;  ,ci,  Icmenc  reconnu  celui  d'une  haute  naiflancc  ,&:qui 
loDtplus  cil  état  d  en  luutcnir  la  dignité.  Toutes  ces  coniiicrations  le  rencontrent  en 
la  perfonne  d:  notre  trcs-diec  &  bien  anié  Louis-Augufte  d'Alberc-d'Ailly  vîdame 
d'Amiei'.ç,  maréchal  de  camp  en  nos  armées ,  capiiame  lientcnnnt  des  chcvauxlc- 
gcrs  de  notre  garde.  Ses  Oiicètrc  !'c  font  toujduis  ddhngucz  en  France,  lorli^u'il  a 
ialludonnerdes  preuves  d  u i:  a ccachemcnt  inviolable  aux  rois  nos  ptedeceilcurs.  Ceux 
de  foa  nom  pacciiToicnc  avec  ccUc  dès  l'onziàne  (kcle  en  Tolcane  1  Hc  y  poU'edolenc 

pluiîcuis 
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A  {JaGrCurs  Uc  ces  iicfs  coniîdcriblcs  qu'on  appelle  impériaux  :  Leur  trop  grande  clevA- 
tion  dans  la  république  de  rioteDoe  attira  lur  eux  u  jaloufic  de  leurs  concitoyens  , 
ils  furent  obligez  de  (e  ddperfcr  en  1400  Thoniai  A'bci  ti  vint  s  âablir  en  deçà  des 
Monts  avec  Louis  fon  pcre,  julien  ]c.-n  (es  Ircres,  lutvant  en  ccU  l'oicmplc  de 
plufieurs  de  fâ  &millc  qui  ctoienc  venus  clicali»  un  azile  en  France  &  à  Avignon. 
Cefl:  ainfi  qu'en  parlent  les  titres  &:  les  aclcs  i!c  ce  tcmps-II  L.i  r,Mcirc  sccant  allu- 
mé peu  de  temps  aptes  dans  toutes  les  parties  de  ùuuc  royaume  ,  I  homas  Albcrtt 
ou  d'Albert  y  fervn  fi  ntilemenc  contre  les  Anglots  le  ruy  Charte»  VI.  fous  les  oc 
dres  du  Dauphin,  que  ce  prince  voulant  rcconooitrc  fcs  bon?  &:  agréables  ferviccs, 

B  fiiivat^  l'exprcflion  des  lettres  qui  lui  tufcai  expédiées,  lui  conha  en  1410.  le  com- 
mandcmenc  du  Pont  faint  EJptit,  &  la  viguerie  roy.ile  de  Bagnols.  Il  s'acquitta  de 
ces  emplois,  avec  tout  le  fuacs  qu'on  pouvoit  attcn  lie  fa  fklirlitc.  A  la  tctc  de 
plufieurs  compagnies  dccuycts  traïK^uis  &;  icalicui  il  inanniur  touc  le  pays  dansl'o- 
béifTance  duc  à  ion  légitime  fouvecain ,  &  ce  fût  pour  lui  en  donner  la  rccompenfc 
qu'il  métitoit  qu'apre's  avoir  été  honore  de  la  charge  de  panneticr  du  roy  Charles 
VII.  il  hit  enfin  pourvu  en  1447.  de  celle  de  baïUy  d'epcc  du  Vivarcz  &:  Valcnti- 
nois  qu'il  excr^i  julqu'à  ion  extrême  vicillcirc  ;  il  laidà  une  nombreufc  famille  qui 
fi:  divila  en  deux  branches  ,  dont  la  cadette  produifit  plufieurs  chevalier',  de  notre 
ordre,  gentilshommes  de  notre  chambre,  capitaines  de  couipagniei  dordonuaacc, 
gouverneur  dcNifmes,  de  Bcaiicairc,  du  Pont  S.  Efpric  &  auaes  places  ,  &  s'cteignic 
à  la  fin  du  feizit-mc  ficclc  dans  la  niaifÎMi  des  comtes  de  LnlTan.  De  jicqucs  d'Al- 

^  bcrt  liis  d  Hugues  &.  peiit-hls  de  Ihoma.s  Icigncur  de  Bouflarguc.-. ,  de  Sagrics  &  de 
Sabraa,  vint  Leond'Albett  feigneur  de  Luynes ,  lequel  s'ctant  lignalc'  d  ins  le;  guerres 
de  fon  temps  ,fut  tucen  ij44.à  la  baca'-ie  de  Ccrîfollcs.  Ilavoit  eu  de  jeatinede  Scgur 
la  femme.  Honore  d'Albert  feigneur  ue  Luynes,  de  Urantcs,  de  Cadence  ilizdc  Mot- 
nas» cbeittUec  de  l'ordre  du  roy,  chambcUan  de  François  duc  d'Mençon , après avoic 
fccri  avec  didinâion  à  la  cérc  d  une  compagnie  dans  le  régiment  de  SailabouSjil  eue 
le  aouverncmcnt  de  château  Dauphin  en  1^71.  L année  lui\aucc  celui  de  Beaucaire 
qail  avoir  réduit  en  l'obeffliuice  du  roy  Charles  IX.  En  1575.  celui  du  l'ont  S.  £l- 
prit,du  Bourg  &  des  autres  places  voifines  qui  feroicnt  icprifes  fur  îc  relKllc>-  En 
1Î7J.  il  fut  tait  colonel  des  bandes  françoiic^  <Sc  commandant  de  l'artillcus  en  Lan- 
guedoc &:  en  Provoice.  Le  parti  de»  potitiques  s'e'tant  joint  enfiiiie  à  celui  des  prc- 

J)  tendus  reformez,  il  s'oppofa  à  leurs  progrés,  &  leur  enleva  en  1^76.  le  Pont  S.  ll- 
pnc  qu'Us  avoient  lurpiis  Accule  davoir  eu  parc  à  une  conjuration  contre  le  roy 
Henry  111.  il  t'enjnftifîa  en  prcfencc  de  ce  prince  s:  de  toute  fa  cour  par  un  combat 
en  champ  clos  contre  le  capitaine  Panier  en'rii'^edes  gardes  ccollbiles  (on  accuQteuc 
qu'il  tua.  C'ell  le  derni:  i  ùc  ces  combats  que  les  lois  nos  predccedcurs  ayent  permis. 
Pendant  tous  les  troubles  qui  fuivireiK»  rtCO  ne  put  âxanler  fa  lidelitc  pour  le  Icrvice 
des  rois  Heniv  1 1 1  Ilcnrv  IV.  notre  aveu!  ;  fon  exemple  &  (a  conduite  firent 
rentrer  dans  le  dcvon  tjacit|ucs  villes  qui  s'en  ctoicnt  e'cartccs.  De  fon  mariage  avec 
Anne  de  Rodulph  ,  alliée  aux  marions  de  Pontcvcz  ,  d'Orailbn ,  de  Ccve,  feigneur» 
de  S.  Tropcz  &  d'Antibes ,  il  eut  trois  fils  ,  Charles,  Honore'  &  Lcon  d'Aibcrc , 

_  i'ainé  dclqucls  qui  avoir  l'honneur  d'êtie  filleul  uu  roy  Henry  IV.  notre  ayeul ,  mc- 
rita  la  confiance  du  feu  roy  notre  trcs*honoré  feigneur  &  perc  par  l'atuchônent 
particulier  qu'il  eut  n  (3  pcrfonnc  dés  la  plus  rendre  enfance  ;  c'eft  ce  qui  lui  procura 
les  diflèrcmes  charges  uont  il  tut  luccclnvcment  honoré.  Les  tmportans  fervices 
<|a*îl  rendic  dans  la  fuite  à  l'c'tat ,  lorfquc  fe  trouvant  à  la  têie  du  gouvernement  après 
la  mort  du  maréchal  d'Ancre  ,  il  içut  p-  n  l:inr  la  première  jeuneiîe  du  roy  ,rétafahc 
les  affaires  que  la  dutctc  du  miniilere  preecdcnt  «voit  miles  en  détordre ,  le  firent  âc* 
ver  à  la  dignité  deduc  tt  Pair  de  France  ,  &  enfin  à  celle  de  consficahle  qai  étolc 
la  première  de  notre  royaume.  Ce  fut  alnr*^  eue  fa  religion  ne  pourant  (bulfrir  que 
les  prétendus  reformer  perliilaircnc  dans  \cm  eipric  de  rébellion  ,  aptes  avoir  inutile- 

'  ment  tenté  de  ks  fanetttc  dans  le  devoir  par  la  voye  de  la  douceur,  il  détermina 
enfin  le  feu  rnvtK>!rf  trcs-honorc  feigneur  &r  perc ,  à  marcher  contre  ces  iictieux.  Sa 
moïc  imprévue  i  enipttlu  de  voir  l'iieuicux  iucc^  de  cette  guerre  fi  juitenieot  com- 
mencée ;  (on  fils  unique  Louis-Charles  d'Albect^duc  dc  Luynes,  Pair  &:  grand  fau- 
connier de  Fiance  &:  clrcvalicr  dc  nos  ordres ,  eut cntr'autres entàns  Cliarlcs-Honocc  • 
d'Albert ,  duc  dc  Luynes  «Se  de  Cbevreufc  ,  autfi  chevalier  de  nos  ordres  ,  capitame- 
licuicnanc  des  chevaux^egcn  de  notre  9Kde»&  nocre  gouverneur  &c  lieutenant  gê- 
nerai en  Guyenne,  cvai  commença  (a  première  campagne  en  Hongrie,  où  il  fe  trouva 
à  la  bauilk  de  S.  Couard  en  1664.  il  tut  cuTuitc  bldlc  au  ficge  dc  Lille,  &  (oit  pcn- 
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-dam:  tout  le  cours  de  U  guctrc  qui  finit  par  la  paix  de  Nim^c,  foic  depuis  que  les  A 
'devoirs  de  (à  chai^  le  tenant  plm  afltdu  prés  de  Nous ,  il  nous  a  luivi  aux  firges  £e 

dans  les  occafions  on  Nous  avons  commande  Nous-mêmes  nos  arme'es,  il  s'cfl  uni- 
tjucment  appliqué  à  Nous  donner  des  ccmoignaecs  de  ion  zcie  &  de  Ton  acuclicmcnc. 
Honot^-Charles  d'Amen ,  éac  de  Loynes  Se  de  Montibrt  Ton  iîls  aîné ,  aufli  capitaine- 
licutcpant  des  chcvaux-lcgcrsdc  notre  garde  Se  maicchal  de  camp  de  nos  armccs  aprJs 
s  ctrc  diltinguépac  beaocûap  d'aâioos  écbuntcs,  SiC  avoir  ctc  blcûé  au  (icgc  de  Mons 
te  an  condMC  oe  Tongres  »  fax  tud  «n  cfcoctanc  un  convoy  deftiné  pour  Landau  cà 
1704.  lorfqu'il  pouvoir  tout  actendrc  de  lafatisfàftion  que  nous  avions  de  (es  fcrviccs. 
C'cft  en  imitant  ces  exemples  que  ledit  licur  vidamc  d  Amiens ,  iccond  fils  de  notre-  _ 
-ditcotirm  le  doc  de  Chevreofe  commença  à  ièrvir  en  1693.  Noas  loi  donnâmes  en  ° 
1695.  un  des  nouveaux  rcgimcns  que  nouî  venions  de  crccr,  &  en  1701.  celui  de  dra- 
gons quccommandoic  le  chevalier  d  Albert  Ion  trere  lortqu'il  ftit  tue  a  Carpy.  11  con- 
tintta  de  nous  (ecvir  jufqu'à  la  mort  du  duc  de  Montfon  foo  autre  frère.  Les  dific- 
rentes  preuves  qi:c  nous  avions  de  fa  valeur  nous  engageant  alors  àlc  pourvoir  de  la 
charge  de  capitamc-licutenant  de  chcvaux-lcgcrs  de  noue  garde  1  ce  nouv  el  honneur 
ne  loi  donna  que  plus  d'émnlacion.  Dans  toutes  les  occafions  qui  fe  prcfentcrenc ,  il 
fir  paroîtrc  tant  de  courage  &  de  conduite  que  nous  I  cIevAmes  au  grade  de  maré- 
chal de  camp  de  nos  armées  en  1708.  il  fçutpcu  de  jours  après  fourcnir  l'opinion 
que  nous  avions  conçoë  de  loi  >  il  força  plufieuis  bataillons  de  l  armec  de  nos  enne> 
mis  qui  vcmloicnt  envelopper  les  troupes  de  notre  maifon,  &:  fut  le  premier  à  s'ou- 
vrir un  pallâgc  au  travers,  de  leurs  rangs.  Il  le  djlUngua  1  amicc  luivaiuc  à  la  bataille  q 
qni  fe  donna  pc&  de  Mons  à  ia  tête  de  nos  chevaux  légers ,  il  chargea  cinq  fois  les 
ennemis  &  les  rcpouila  il  vic^ourcufcment  qu'ils  n'ofcrcnt  plus  tenter  de  nouvelles 
attaques.  Coniidcrdni  aulii  que  ledit  lieue  vidante  d'Amiens  a  fuccedé  aux  biens  2c 
an  nom  des  ducs  de  Chaulnes  (ês  ondes  tc  confins, nous  avons  crû  devoir  lui  donner 
des  marques  cdciuidlcs  du  (ouvcnir  que  nous  confcrvons  des  ferviccs  qu'ils  ont  ren- 
dus à  notre  couronne.  Ce  tut  moins  par  l'élévation  du  connétable  de  Luynes  qu'Ho- 
noré d'Albert  ifetgneoc  de  Cadcnct  (bn  frère  roerira  d'être  âit  maréchal  de  France 
en  i6ij>.  que  parce  qu'il  poflcdoic  les  qualitcz  pcrfonnelîcs  que  demande  cette  di- 
gnité :  auin  répundit-il  û  l»cn  au  choix  qui  avoir  été  tait  de  la  perionnc  que  le  feu 
loy  notre  trâ'honoré  lêtgneur  &  pere  loi  érigea  &  terre  de  Chaulnes  en  duché  Se 
Paifie ,  &  lui  donna  fucccfllvcmcnc  les  gouvcrnemens  de  Picardie  &  d'Auvergne. 
Charles  d  Albcri-d'Adly  fun  tccond  fils  duc  de  Chaulnes  ,  Pair  de  France  par  la  mort  D 
fans  cnfiins  mâles  d'Henry-Louis  d'Albett^d'Ailly,  aufli  duc  de  Chaulnes  lôn  ftere 
aîné,  après  que  fa  valeur  l'eut  fait  parvenir  au  grade  de  lieutenant  gênerai  de  nos 
armées ,  nous  donna  des  preuves  de  la  prudence  dans  les  dificrcntcs  antbaliadcs  ex- 
traordinaires qoe  nous  loi  confiâmes.  Il  fçût  y  ménager  fi  dignement  les  intérêts  8C 
la  gloire  de  notre  couronne  que  par  fcs  foins  nous  avons  contribué  plus  qu'aucun  au- 
tre Prince  à  rclevatiun  de  pluiicurs  Papes  au  pontificat.  Ledit  ficur  Vidamc  le 
trouvant  donc  fidigne  par  fon  propre  mérite  &  par  celui  de  Ces  piedecefleors  de  re< 
ccvoir  des  marques  de  notre  bienveillance  ,  &  étant  d  ailleurs  bien  ducmcpr  infor- 
mez que  le  comté  de  Chaulnes  qui  a  déjà  été  lUuihé  du  titre  de  duché  &:  Pauie , 
c(l  encore  dans  le  même  état  de  footeiùr  cette  dignité  ,  qu'il  cft  trés-noble  Se  trés- 
étcndu  ,  confilhint  en  phificurs  terres  ,  feijneurics  ,  fiefs  arricrefieÊ  qui  en  dépen- 
dent ,&  qu'il  relevé  de  nous  a  caulc  de  notre  château  de  Pcronne.  Aces  caisses 
autres  grandes  confiderations  à  ce  nous  mouvans^e  notre  grâce  lpcciale>  pleine  poil^ 
fanccÔc  autoritc-  LovaIc,nGusavon!>  ci  ce  6c  érige  &.'  par  ces  prcfentes  lignées  Je  notre  main, 
créons  Se  érigeons  ledit  coraïc  de  Chaulncs,lcs  appartenances  lic  dcpcndanccs,&  les  terres 
qui  pourront  cy*aptés  y  étreannexéesen  titre,dignité  &  prééminences  de  duché  d£  Pai« 
ne  de  Fiance ,  pour  en  jouir  par  notredit  coufin  Louis- Augufie  d'Albert  d'Ailiv  5:  fcs 
hoirs  &:  dclccudans  jnaics  en  loyal  mariage ,  pleinement ,  pailiblcmcnt  &  pcrpeiucilc-  ^ 
■ment  en  titre  Se  dignité  de  duché-Pairie  de  France,  aux  honneurs,  autorité ,  rang,  *^ 
•fcancc,  privilèges,  pix'rogatives,  ptccinincnces ,  franchifcs  ,  libertc7  &:  autres  droits 
dont  tous  les  autres  ducs  &  Pairs  de  France  ont  joui  ou  dit  joiiir  &joiiiflcnt  encore 
là  prêtent  tant  en  jullicc  Se  jari13iâioin ,  fcance  en  notre  cour  de  parlement  de  Paris  -, 
Se  aiiircs  nos  cov.rs  de  parlement,  avec  voix  délibcrative  ,  qu'en  tous  autres  droits 
quelconques ,  foit  eti  alfanblécs  de  noblclFc ,  faits  de  guerre ,  qu'autres  lieux  &  aélcj 
cfc  (cance ,  d  honneur  &  de  rang.  Voulons  &  Nous  pbît  que  toutes  les  caofe  civi» 
•les  <3c  crimiii'j!  !r-  pcrfonncllcs ,  mixfcs  rcrllc  q-.'i  concerneront  tant  no'redir  cou- 
"ûn  Je  duc  de  L.iiaulncs  ,  que  le  dioïc  ac  iauiic  l'auic  >  ioiuic  craiiccs  &  jugées  en 
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A  notre  cour  depaclcmcnc  de  Paris  en  première  inftancc >  &  que  les  caufes  &  procès 
d'encre  les  viflaux  te  jafticfabtes  dadit  dttcfaé  y  reffoniflenc  auflî  par  appel  des  jugcf 
dudit  duché»  fauf  &  excepte  les  cas  rovaiK  dont  notre  Ixully  de  l'cronnc  aui.i  ia  coii- 
noiflaocci  ainfi  qu'il  avoir  avant  la  prcfente  éreâioa.  Youlocs  que  nocrcdic  çoulinle 
duc  de  Chaotnes  &  (es  defoencbos  miles  riennent  h  eoojouts  ledtc  duché  &  Paîcie 
mouvant  &:  relevant  de  Noii»  nucmcnt  te  en  plein  ficfàcaufc  Je  notre  couronne, 
ious  une  Iculc  toy  &  botnmagc  donc  iKtctcditcouiin  Nous  lera  le  Icrmcat  de  fidcUcé 
en  hmaniete  ordinaiie.  Voulons  aàfliquecousfès  vaflâax  le  ceconnotlfenr  comme  duc 
&  Pair  de  France,  &:  lui  rendent  leurs  foy  &  hommage  &  les  autres  devoirs  aufqucls 
ils  lonc  tenus,  en  ladite  qualité  >  iàns  toutefois  qu'à  défaut  d'hoirs  fie  dciccndam  inâ- 

£  les  de  nocredic  oouiîn.  Nous  ou  nt»  focoefTeurs  pui  (lions  précendre  de  réunir  i  h 

.  couronne  le  comte  de  Chaulncs,  fcs  appartenances  &  depcnd.mccs ,  en  conlequcncc 
des  EditSt  Dcclaratiom  U  Ordonnances  taitcs  ou  à  faire  iiir  l'àcâion  des  duchcz- 
Pairies,  auiqucis  9c  aux  déro^uoires  des  dérogatoires  y  comenaës  Nous  avons  dérogé 
dcrogcpns  par  ces  prcfcntcs  en  faveur  de  notrcdir  coufin  le  duc  de  Chaulncs  fi 
fes  lucceflcurs ,  à  la  charge  néanmoins  qu'audit  dciautd  hoirs  &  dciccndans  mâles 
de  nociedic  coufin,  ledit  dttchè  te  autres  ^terres  8c  (cigncutics  qui  y  font  ou  (êfonc 
Ci-aprcs  réunis  &  incorporés  retourneront  à  leur  première  nature,  titre  «S;  qualité 
de  comté.  Si  donnons  en  mandement  à  nos  aincz  &  féaux  conkUlcrs  les  gens  tcoans 
nos  cours  de  parlement  &  chambre  de  nos  comptes  à  Paris,  bailly  de  Peronne  ou 

C  fon  lieutenant,      à  tous  autres  nos  officiers  &    (liciers  qu'il  appartiendra,  cliacur» 

*  en  droit  loi,  que  ces  prcrcotcs  nos  lettres  d'érccbun  de  duché-Pairie  Us  tulVentiirCt 
publîer  &  enr^ftrer»  te  du  contenu  en  icelles  jouir  fie  ulcr  notrcdic  coufia  te  duc 
de  Chaulncs .  fcs  hoirs  dcfccndan'-  m.llcs  fucccireurs  audit  dnclic- Pairie  pleinement, 
paiftbiement  te  pcrpnucltcmcnt ,  ccilànt  &.  iaifant  cellcr  tous  troubles  &  empêche- 
mens ,  noooUfant  tons  Edin ,  Oédatations ,  Ocdonnanccs  ,  Rcgiemens  Be  autres 
chofcs  à  ce  contraires,  aufqucllcs  &:  aux  dérogaroircs  des  dérogatoires  y  contenues 
Nous  avons  dcrc^c  &^  dérogeons  par  ces  jpicicuccs  pour  ce  regard  icuicmcnt  &  fans 
tiret  à  confequcncc.  Car  tel  eftnotre  plailir»  &  alîn  que  ce  foie  cho(è  fectnefie  fiable 

_  à  toujours  Nous  avons  fait  mettre  notre  fccl  à  cefJitcs  pi  cfentcs,  fauf  en  autres  chn- 
fcs  notre  droit  &  l'autiui  en  toutes.  Donné  à  Warly  au  mois  d  OÛobrc  l  au  de  grâce 
1711.  &  de  notre  r^ne  le  Ibtxantc-neavîàne.  Signé,  LOUIS  .-  Et  fUs  bas,  par  te 
roy ,  Voisiv.  Et  au  deflous  PHELTttBAUx,  pout  leteâioa  du  comté  de  ChauU 
nés  en  duchc-Pairic. 

Begiflrtcs,  euy  ,  é'  te  tenfentint  le  procurettr  ^enerâl  du  roy ,  psar  jouir  ftr  l'imfetrant 
fes  defcend/ms  miles  en  legilme  martâge,  de  leur  effet  ^tontenu  ,  c-itre  exécutées  Je- 
Im  kar  fermt  t^  ttHemr  pàvmU    4wr  wtr^  ftritcf  ftr  ttrrét  de  te  /«w.    Fms  m 

*  ftftemm  k fremtr DtfmAre  tyiu 

B     B  ^  mime  jour  en  confecfuence  defdites  lettres  ,  ledit  Jieur  imfetrmt  4  été  reçu  cm  là 

quâlite  (Jr  dic^mté  de  due  de  Chaulnes  Pasr  de  trMce ,  d  fui  le  ftrmrnt  iKcgàtumt ,  (j-  juré 
dcUtéâurej,  Juevâitt  tarrit  de  te  jour,  FM  en  firlement  ledit  jour  premier  Detembre  171 1. 
Signéi  EtoVGOSS.  Avec  paraphe. 

Et  plus  bas  ,  regiihtes  en  k  chambre  da  comptes  y  ouy  le  procureur  geueral  du  reypauf 
Jutir  far  tmfetrtnt ,  Jes  hoirs  cr  dtfcendans  miks  W«  ^  ""'fe  en  loyal  mariage ,  de 
trffrt  é-  ccntcnu  (n  uclUs  Jmtm  (Img/tt  ftrUesf»  (arrit fkr  ttfét  k  vj  ^êb» 
J714.  Signe,  NoBLET. 

^aràt  its  regjâret  Jk  Filment, 

VEU  pat  la  Cour,  to«tes  les  chambres  aucmblecs  ,  les  lettres  parentes  du  roy 
données  à  Maiiv  au  mois  d'OdoUrc  1711.  Si.:nees ,  LOUIS  :  Et  plus  bas,  par 
kroy ,  Voisin.  Ht  Icdlccs  du  grand  fccau  dcciicvccic,  obtenues  par  Melllrc  Loui&« 
Auguflc  d'Albert  d'Ailly  vidame  d'Amiens  ,  capiuinc  lieutenant  de  lacompi^edes 

deux  cent  chcs'aux  légers  de  la  garde  du  rov  ,  par  Icfquellcs  pour  les  caufcs  v  conte- 
nues ledit  icigiieui  a  <.iéc  étigc  le  comte  de  Chaulncs ,  les  appartenances  &:  dé- 
pendances ,  &:  les  terres  qui  pourront 'cy*apiés  y  être  annexées  en  titte,  dignité  & 
prtéinincncc  de  ducl-.c  ^s:  Pairie  de  France  en  faveur  dudit  fleur  impétrant ,  fcs  hoirs 

*  6c  dciccndans  nùlcs  en  loyal  mariage,  aiiîû  que  plus  au  long  le  contiennent Icidices 
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kttics  à  la  Cour  adarcfîli.ucs,  8c  la  çHjBÊirprdiwiàs      lc<bt>k»i  impeciantàmi  ^ 
«1  aucoiftrcmcat  dcfditcs  lettres  :  câîcWibE»  «î«"i>raCiiTear  qpM^  tmf  k  nmoff 
^  MÎjcan  le  Nam  conicillcc,  la  maiicrc  mile  m  ticlikration  :  La  Cour  ordonne 
<nic  Icfdircs  lettres  (ctont  cnrcgilirccs  au  grcBl-  dioclic  pour  jomr  pat  1  unocttam  ,  (es 
hoirs  &:  dcfcciidans  nûlcs  en  loyal  mariage ,  de  Vtikt  &  «ntUCDU  en  ioelfos»  ic  eoe 
4aKeaei»(àim  kar  forme  &  teneur ,  a  la  charge  que  les  fiefs  &c  fcigncurics que  ledic 
îtnpcrrant  pourra  acqocrir  dans  la  loicc  pour  k»  réunit  audic  duciic-Pairiç  ,  OMiÉat- 
«louent  au  pouvoir  à  lBidotii»éptrlefdicttIettiw,nepcw«oiititiB€eBfe 
ttke  Wirtic  dudit  duchc-l'diric  qu  au  préalable  le  conlcatcmcnt  des  Icigncurs  dont 
Refaits  fiefs  &  fcigncurics  rciCTCHt,nc  Ibitrappoitc  &l  iodcmmtca  eux  pay«e,  comme 
aufli  à  la  charge  que  l  impetràiit  ne  poDira  jouir  du  droit  dé  leflàrt  iamiàux  en  ta 
«Ottt  »«l»  iailon  dudit  comte  .':  Craalncs,  &  des  fcigncuvics  qu'il  y  réunira ,  qu'a- 
yV^s         prcalabbjiMotwidcinnilcIcsotficicrsqu^l  appaeii^     Fait  en  pailciuCûC  /B 
ic  premier  àxeaAsc  inU  tept  cens  onze.  SJgtaé,  Doncois.  avec  paraphe.. 


VF.LT  par  la  cour  les  grand  chambre  &  tourncUc  alTembiecs ,  l'iiif  nnrion  fairo 
d'oi&cc  à  ii  tOi|ttàc  du  procureur  jîcncral  du  roy  le  viiigt-lcpt  novc.i.^re  1711. 
4e  roïdonnancé'd'fedlBpar  le  ooMloHer  a  ce  commis ,  des  vie ,  mcrurs ,  convcrlation» 
religion  catholique,  apoftoliquc  romaine  ,  fidélité  au  Icrvicc  du  roy  ,  valeur  &  ex- 
pencnceau  *air  de*  anncs  de  Mclïîre  Louis-Augullc  d'Albcvt-d' Ailly,  vidamc  d'Amiens, 
«apitatee-lkutenane  de  b. compagnie  des  deux  cent  chcvaux-lcgcrs  de  lag  idc  du  roy, 
pourfiiiv-int  la  rcccpiion  en  la  dignité  de  duc  de  Chaulncs ,  P;  i:  dr-  Fi  It  itrcs 

d'crc^oo  du  comte  de  Çbaulues  en  ritrc  &  dignité  de  dutac-l  .iii:^  du  1  iai.c«_  Ja 
nKjfrd'oAobce  T711.  racïcflrd'enrcgiflrcment  d'iccllcs  de  ccjnurd'hui  premier  décem- 
bre audic  an  ,  l'extrait  baptiftairc  dudit  tieui  d'Albert  du  vingt-deux  décembre  1676. 
•&  la  rc«^uctc  par  lui  ptdieuiéc  à  fin  d'être  rc«^ù  en  liditc  dignité  ,  conclufions  du 
proaueurgeneisl  da  lOy-:  ofty  le  rapport  de  jean  le  Nam  ,  conrcillcr,  lamarleve 
miloen  dciibcration  ,  la  cour  a  arrête  m  J-innc  que  ledit  Louis- Auguftc  d'Albcrt- 
4'AiUy,ic(a  reçu  en  la  qualité  &  digauc  de  duc  de  Chaulncs  ,  Pair  de  France,  en 
«r^ntkfennenc  de  bien  «c  fidèlement  tevir»  affifter  &  conlciller  Icioyeaies  trés- 
hautcs  ,  tvcs-grandcs  <3t  importantes  aflaire^,  i-V  prenant  léance  en  la  cour  y  rendre  0 
ia  julUcc  aux  pauvres  comme  aux  riches ,  ga.uic:  les  ordonnances ,  tenir  les  délibéra- 
tions de  la  CÏMir  clofcs  &:  fccrcccs,  &  en  tout  le  comporter  comme  un  bon  ,  lage  ,  • 
vertueux  &:  magnanime  duc  &  Pair  de  France  doit  faire,  &  à  1  inlhnt  mandé  après 
■qu'd  a  eu  qujué  fou  cpéc  iâit  ledit  Icitncnt ,  il  a  été  rc^û  <5c  eu  rang  6:  Icaucc  eu 
Itcout.  FsicaapBriementlepteiiiierjoQrdedecaiibcei7ii.  Signé»  Domcois.  avec 
paraphe. 

iBurtgj^ment  i  U  thumère  des  comptes  des  lettres  tértSmèt  iitebé  &  tmk  Je 

CbtmlHtf,  iw  xy.Jnm  17 14.  g 

#  '  *  ' 

VFu  par  la  chambre,  le:  lettres  patentes  dn  roi  en  forme  de  chartes  ,  don- 
nces  j  Marly  au  mois  d  Octobre  1711-  LOUIS,  à"  »  Far  le 

roy,  VoYSiN.  Ft  fccllécs  fur  lacs  de  love  lougc  vctic  du  grand  Ictau  de  ciro 
verte,  obtenues  &:  impctrécs  par  mcllire  Louis>Augafted'Albcrt -d' Ailly,  vidacbo 
c'a  m- rus,  maréchal  de  camp  des  îr;iidL-s  de  (a  nujellé,  capitaine  lieutenant  des 
tncvaux  Icgctidc  U  garde  du  roi,  par  leiquclles,  pour  les  caulcs  y  contenues,  la 
«n^efté  a  créé  &  érigé  le  cotntéde  Chaulncs ,  (es  appartenances  &:  dépendances,  fie  ^ 
les  terres  qui  pourront  v  ctrc  cy-iprés  annexées  en  tiires,  dignité  ^:  prééminence  ^ 
<iC  duché  Pjinc  de  fiance,  pour  en  |ouir  par  ledit  ùcut  impétrant  &:  (es  hoirs  Se 
dcfcendans  malcs  en  Un  ai  ni.inagc  plemcincnt,  paifiblemcntîc  perpctucSlcmcnt  ,cii 
titre  *r  di_;nice  de  duché  ^:  Pauic  de-  haucc  ,  i!c  le  tenir  .i  toûjoury ,  niouvajic  &:  rc- 
lev.".!!!  du  toi ,  lUK  mcnt  en  picm  ticf ,  n  caufe  de  U  couronne  ,  (ous  uni-  Itulc  foy 
0<  hoiiiiiUL;e  :  comme  plus  au  iont;  le  co.jticnnciit  lehhtes  Ictircs  à  Li  chambre 
c  he''a;vcs.  Vu  niiiTi  l  aiict  de  la  chambre  en  forme  de  coumuliion  du  tcpl  Mars 
17 ij.  ir.rcivciui  lui  la  piclcntatioa  a  elle  faire  defdites  lettres  par  l'impétrant,  por- 
z\r.i  eu  :i  Ij  ïcqvictc  du  procurent  général  du  roi;  il  Icroit  inlumié  lur  les  lieux  da 
la  qualité  ,  coiuilbncc  ,  valeur  &c  revenu  tic  Jadirc  leire  de  Chaulncs,  commodud 
OH  incommodité  de  I  ctcctioa  d'iccUc  eu  duché  5:Fauicj  pardcvanc  licnimiant 

gtncxiL 
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/  Kocral  au  h.iil!i;iî;c  de  Pctounc,  qui  dunacroïc  ùit  ce  fon  Wi,ainti  quçkiobâtcuc 
do  procure  u  ^  cral  du  roi  audit  fiege,  l'information  fur  ce  éi$te  par  ledit  lieute- 
nant "rr  ..i:  jii  ;kii1.i.-;:c,  gouvcniemcr.r  5.  prévoie  de  Pcroniic  le  i8.  avril  T714. 
lavis  a.:  Ujluiut  du  procureur  gênerai  Ju  roy  du  mcinc  jour,  «dai-du(|u  liCUte* 
nant  général  du  21.  dcfdits  mois  &  an.  La  réqucie  picfenr^  à  U  dumbrcpar'tediT 
ficur  Louis-Augutlc  d'Albcrt-d  Ailiy  impétrant,  Iclducs  lettre;  nu\  riiu  de  vcririca- 
tion  enrcj^iflicincut  (iiccllcs ,  concUiiioiu  du  procureur  gaïcfal  du  toy,  &  tout 
confiJerc.  La  chambre  a  ordonné,     ordonne  Icfdites  lettres  être  regtftiées  pour 

B  joiiif  r-;  ■  ■'■■pctrant,  (c-  lu>irs  .iL.:.n:',ns  m.Ues ,  nez  &  i  naitrc  en  loyal  ma-' 
riagc,  de  i  cdct  &  contenu  en  KLl:.^,  u  b  charge  de  faire  la  toy  &  hommage  aa 
roy,  tant  pour  raifon  dadit  duché  &  Pairie  de  Chaulncs,  que  des  terres  Scbèkic 
fcigncutics  y  réunies,  en  vertu  !ctti  -  icgifhc'es  en  la  chambre  ,  &  d'en  fournir 
.  l'aveu  &c  denombremcm  cii  u  iu^n-JoiC  dans  le  temps  de  U  OQUtuniC)  fie  àl'râard 
des  rcrres  qu'il  pounoit  icumr  dans  la  fuite  audit  duché»  fera  (eoo  de  fe  poiirvtMr 
patJcvcr^  ia  inajclic,  pour  obtenir  de  nouvelles  lettres  ,  &  les  faire  regiflrcr  en 
la  chambre;  &  a  la  charge  d'nidemnifer  les  feigneurs  particuhcis,  dclqucls  Icfdites 
terres  &  icigncuries  rcuaies  audit  duché',  pounoienc  relever,  enfemblè  tes  officiers 
du  biiUiagc  de  Pcronnc  dans  le  relTort  dclqucls  ell  ledit  duché,  &  qu'il  ne  jouira  de 
l'crict  des  changemcns  de  mouvance  <?c  dilbaclioQ  de  rcllort  qu'âpres  avoir  tiut  la- 
dite  imkmnité-  Tait  le  ly.  juin  1714.     CoUaiionné  avec  paraphe  :  à  tlHsbâSdk 

C  ^nt  :  BxtTM  dts  rt^ra  de  U  thméru  àu  «mftt$.  Signé  Noblbt. 

%  é Immuge i»  irnihi^Hmeie  Omlatsfv  M.k      àt  déalm^is  nums  de  al 

10UIS»  par  la  graœde  Dieu  roy  de  Fiance  <5<  de  Navarre  ,  i  nos  aniCT;  &  tcaux 
_conleillct5  les  gens  tcnans  noue  chambre  des  comptes  à  Pans,  Sa!ur.  NotlC 
treVchci  Ôi  bien  amc  coulin  Louis-Auguitc  d'Albert- d  Ailly ,  duc  de  Chaulncs, 
Ptar  de  France,  vidante  d'Amiens ,  baron  de  Pecquignv ,  capitaine-licutcnasu  des  deux 
cens  ch-vaux'  iiircrs  de  notre  garde  ,  &  maréxhal  de  nos  camp,  :  .11,.  ,  Nous 
ayant  ccjourd'huy  tait  <St  rendu  en  pcdoone  6  nutns  jdc  notre  trcs-chcr  tcal  che- 
valier, chancelier  de  France*  le  fieur  Daniet-Ptançois  Voyiin  ,  commandeur  de  nos 
ordres ,  les  toy  &  hommage  qu'il  eit  tenu  d-:  nous  faire  ,  pour  taifon  du  ducbé  de 
D  Chaulues,  circuoûanccs  <^  dépendances ,  mouvant  4k  iclcvant  de  nous  «  cauCc  de 
notre  couronne ,  Nous  l'ayons  rcçù  8c  recevons  par  ces  prerentesaufdiisfeyéc  hom- 
mage; faut  notre  droit  Cîc  l'aucruy.  Vous  mandons  CSc  enjoignons  que  (i  taure  defdirs 
.  fev  &:  homnu^  &  drtuts  non  payç^ ,  ledit  duché  de  Chaulncs  ,  circonlianccs  U 
dépendances»  eeoient  (aifis  H  arrêtez;  vous  ayez  incontinenr  te  fans  délay  à  lui  en 
faire,  coniinc  nous  lui  en  failons ,  pleine  t  iiiere  main-levéc,  à  ia  charge loutclois 
de  fournir  pat  lui  tes  aveu  &  dôiombtcmcut  dam  ie  temps  requis  par  la  coutume» 
&  de  payer  les  droits  &  devoirs  aufquds  il  eft  tenu  ,fi  feit  n*a  été.  Car  tel  cft  notre 
plaiiîr.  Donne  à  Vcrfaillcs  le  quinzième  jour  d'aouil  l'an  de  gr.icc  mil  (cpcccntqua" 
totzc  &  de  notre  tcgnc  le  loi  vante  •douzième.  Parie  loy  en  (on  confciJ«  ligné* 
Miii&iM  »  avec  grille  &  paraphe. 


LFS  gens  dci;  comptes  du  roy  notre  Crc  au  prévôt  de  Paris  on  fon  lieutenant, 
procureur  du  rov,  teceveur  du  domaine  &  autres  qu'il  appartiendra.  Salut.  U 
nous  eft  apparu  par  lettres  patentes  de  fa  majcfté, données  a  VcrfaiUes  le  quinze 
a.nin  mil  îept  cent  qM.uui7,c  ,  (igncc;  par  le  roy  en  fdn  eonfcil  ,  Mu  lain  Louis- 
AuguUc  d'Àibert  d'AïUy  ,duc  de  Chaulncsi  Pair  de  France,  vidamc  d'Amiens , bâ- 
ton de  Pecquigny  ,  capitainc-lieatenant  des  deux  cent  chevamc-legcrs  de  la  garde 
du  roy  &  nniLchal  des  camps  armées  de  fa majcftc  ;  a\ oir  fait  à  !a  majeflé  les  Iby 
t£  horautage  qu'il  ctoit  tenu  de  faire  pour  railbn  du  duché  de  Chaulncs ,  citconllan- 
ces  &  dépendances  ,  relevant  du  roy  à  caufe  de  ft  couronne  ,  aofqucls  fby  &  hom- 
mage ledit  luur  duc  de  Chaulnes  a  ètc  ic<;u  ,  fauf  le  droit  du  rov  l'.Tutruv  en 
tout ,  au  duplicata  derquclics  lettres  patentes  ces  ptclcntes  font  attachées  lous  le  con- 
trefcel.  Si  vous  mandons  &  ordonnons  i  chacun  de  vous  en  dtoit  foy,  fi  contme  à 
luv  appartiendra  -,  que  fi  pour  c.uilc  dcldiics  loy  &  hommage  non  faits ,  que  Icdic 
duché  de  Chaulncs  relevant  de  la  majcfté  à  cauie  de  là  couronne  >  appartenances  tc 
dépendances  lôni  ou  ctoicnt  faifis  &  mU  en  la  main  du  toy  notre  »  vous  les 
Totw  r.  G  I 


MO     msTORB  ceneaijogique  et  chronol. 

'  «lettiex  tt  ûÊBez  mectra  incondaent  &  fins  délay  à  pldne  te  cntiece  dâiTnaee» 

•pourvu  que  dans  le  temps  de  la  coutume  ledit  ficur  en  baille  par  écrit  en  ladite  A 
«hambce  des  aveu  Se  (k'aoàabicfnenc  >  hSc  &  paye  les  dtotcs  fie  devoirs ,  ù  aucuns 
font  dAsiN«r  «e  ,  was  teeefcnr ,  ii  fdts  «c  payez  ne  Itt  a  ,  &  qu'il  n'y  ak 
aucune  cnofe  du  domaine  du  roy  notre  fcigneur ,  ni  autre  caufc  raifonnable  d'erapê- 
<hemcat»  pout  quoy  Ëùre  ne  les  devez,  laquelle  en  ce  cas  vous  nous  écrirez  à  fin 
-àâS,  Doonéca  la  cbnabce  des  oonipces  le  vingc-dcujdône  jourd'aMft  œil iepc  ceoc 
4|aatocse.  Sigai  P<muilt«  9c  foeUé. 

Ec  an  dos  eft  4ctfc.  Le  mu  âtorU  mil  fift  tm  nmitzt  y  pgàfi  k  AUt^iemr  U 
turtur  generil,  pirUnt  i  M'.  Bigrt  fin  ficrtlurt  yftr  nous  Léon  Vdugon ,  httijjirr  des  cm^' 
4es,  demaurâitt  r»c  des  fift  v»ies^firMè  de  Jàtit  titUtre ,  Signé»  Vaucon,  4vw  f»- 
#!fAr,  &  fks  ^âte04irit»  Cmimiî  ftm  «y  ii.  4ivrU  171).  n^ttt  f%.  fd,  x$,  ^ 


Digitized  by  Gopgle 


DES  PAIRS  DE  FRANCE.  KOHAN-KOTi^N  ait 
:  CHAPITRE  XII. 


R  O  H  A  N-R  O  H  A  N,  ' 

RIE  . 

•  *»- 

Téot't  dt  J.  ff4/«  y'.rtii 
^  iOHfé  d'un  ,  qui 
ftnt  8.  quariten  , 
êU  t.  du  {htf  d'E- 

WtUXjdU  Z.dttÎÂ- 

VÂtrt ,  4»  ; .  d' Air*- 
gtn ,  M  4.  , 

M  ^.  &  l.dtld 

fiiHtt  de  BrtiufHt, 
du  6,  di  MiUh,  dU 
"j-dt  S.Stverin  ,  4» 
8.  dt  Ituétnt 
fut  le  tant  de 
RohdH,  comme  ci  de- 
xdnttme  IV  f.66. 

LA  batonic  de  Frontcnay  en  Saintongc  «voit  été  érigée  en  duché- Pairie  en  &- 
vcur  de  BENJAMIN  de  Rohan,  Idgncurdc  Soubilc,  par  lettres  du  roy  Louis 
XIII.  données  à  Nantes  au  moisdcjuillct  i6z6.  mais  n'ayant  point  été  cnrcgillrces.cllcs 
n'ont  eu  aucun  effet.  Elle  a  été  de  nouveau  crigcc  en  duché-Paitic,  (ous  le  nom  Je 
Rohan-Rohan,  en  faveur  d'HERCULES-MERlADEC  de  Rohan,  prince  de  Sou- 
bire,  fie  de  les  enfjns  &  defccndans  mâles  en  ligne  dircdc  ,  par  lettres  données  à 
Fontainebleau  au  mois  d'odobrc  1714.  rcgiftrccj  au  pailemcnt  le  18.  décembre  fui- 
P  vant.  La  généalogie  de  la  mailbn  de  Rohan  ,  de  laquelle  font  fortis  les  Princes  de 
Soubizc  ,  ducs  de  Rohan-Rohan,  Pairs  de  France,  a  rie  rapportée  tome  ly.  de  cette 
htjlure  ,  f.tge  66.    l'oyez  Us  puces  qui  Jutvent  comehutu  tes  erecims. 

■•ïi'f. 


PIECES  CONCERNANT  LE   DUCHE'  PAIRIE 
DE  FRONTENAY- 

»      ET   DE  ROHAN-ROHAN- 

fftnkm  de  U  Btronnie  de  Trtntensj  en  Sâintm^e  en  duihé-Pairie  de  France ,  en  faveur  de 
•  Beniatnm  de  Rchan  ,  fctgtuttr  de  Seubiu  dr  fes  hoirs  miles.  A  Nantes 

au  mois  de  "Juillet  16 16.    Non  vérifiée. 

LOUIS  par  U  grâce  de  Dieu ,  roi  de  France  &  de  Navarre.  A  tous  prcfcns  & 
avenir.  Salut.  Comme  l'une  des  plus  grandes  marques  de  l'autoritédcs  rois  fc 
tcconnoît  particulièrement  en  la  diUtibution  de  l'honneur,  auflî  leur  plus  grand  foin 
doit  être  qu'un  fi  cher  6£  précieux  ornement  foitdifpcnfc  à  melurc  &  proportion  du 
mérite  de  ceux  qui  en  doivent  ctrc  illuftrcz;  pourquoi  fçachans ,  que  les  plus  hauts 
titres  5c  dignitcz  de  nôtre  roiaumc  fc  peuvent  dignement  départir  à  nôtre  trés-chcr 
&  iMcn-amé  coulin  Bcnj.unin  de  Rohan,  premier  baron  de  Sainionge,  à  caufe  de 
la  ville  te.  baronnie  de  Frontcnay,  tant  pour  lantiquité  &  grandeur  de  (on  nom  ,  que 
pour  les  vertus,  dignitcz  &  (erviccs  de  (es  prédcccllcurs,  étant  chofc  allez  notoire fic 
remarquable  ,  que  la  maifon  de  Rohan  dciccnduc  du  premier  roi  de  Bretagne,  & 
née  aulli-tôt  que  le  nom  de  la  province,  par  un  grand  heur  &  benediftion  accoûtu- 
méc,  toujours  de  mâles  en  mâles,  depuis  douze  cens  ans,  retenant  le  rang  &  mérite 
■  de  fon  premier  tige  &  auteur  ,  tellement  quelle  fe  peut  juftement  dire  avoir  été  au- 
tant honorée  par  tous  les  potentats  de  la  chrétienté ,  que  maiioa  qui  foit  aujouid  hui  > 


iîi     MrsTOIRE  GENEALOGIQUE  tT  CHRONOt: 

car  m  la  Bretagne  ou  ÎU  étotent  les  plos  connus,  ontre  qo'ili  ont  ea  cer  honncar 

particulier  de  couionncr  les  rois  du  pays  tant  qu'ils  ont  dure  .&  jprcscux  les  Ducs  qui  rc-  * 
<cvoienc  d'eux  kcouipnuc  avec  adions  de  f^racc:  Les  les  de  ladite  maiton  oiic  plulicurs 
fuis  cpourécks  fflleaëeBteragne ,  jiifquc-là  que  les  ducs  <mouMnt' ont  par  trflamenc 
^rdomic,  que  l'une  de  leurs  tiHcs  tue  huhl-c  rn  iccîlc  nuifnn,  iccumin  uKlaiit  avec 
paroles  d'honneur  Ùl  grandeur  5c  ion  anciouitc ,  dcquci  outtc  plulicnrs  ta  prands 
icmoignâges ,  le  tclbinenc  de  François  t- ouc  de  Bretagne  peut  nirelbflîlànie  preu* 
vc,  par  leque  l  il  orL^onnc,  que  l'une  de  fcs  filles  fut  don  c:  r  i  mariage  au  feigncuc 
de  Rohan,  celui  qut'l  con(>oiUi»ic  être  dclccadu  le  plus  près  du  Ung  &  inaiton  de 
£reta;^nc,  mais  comme  le  Itiftte  de  cene  ancienne  nobleffe  étoittres  gr.^nd,  aoflj  ne 
s'cft-il  pascotucnu  dans  les  bornes  de  la  Province  où  cUc  avoic  pris  nailT.uirc,  nuis 
s'dl  étendu  par  tous  ks  coins  de  la  chrcticncc  ,  &  a  ccc  honorée  par  l'alluncc  de  3 
tons  les  plus  grands  monarques  de  l'Europe  ,  ayant  les  miles  de  cette  maifoti^oalé 
•des  nllcs  d'Eipa;^ae ,  d  Arragon ,  d'Anglctciic,  de  Navarre,  d'Irlande,  de  Milan  ,  de 
Lorraine»  d'Annsgoac,  d'Alcn^on,&:dccouj  lcsplus.grandsprmccsdc  lacbictientc» 
«orome  anfli  les  filles  de  Rohan  fe  trouvent  avoir  été  mariées  en  la  plûpnrt  deTdttes 
mailons ,  mais  le  ^lus  (pccial  honneur  que  ladite  maiion  a  fC^u>  5c  ce  qui  nous  rend 
-nôtrcdit  Couûn  plus  cher  Se  recommandablc ,  clk  qu'il  nous  eû  allié  par  le  moyeu  de 
Hocregrandetante  Hâbeaude  Navatrc ,  grandmere  de  nôtredit  coufin,  à  c|uoi  nous 
ajoùtons  encore  la  rccordation  des  %ccc;is  »^  mérites  de  les  gcnerci:x  ancêtres,  & 

frincipicmcnc  de  feu  nôtre  Couiîu  Pierre  de  Rohaa,  ficut  de  Gié,  maréchal  de 
tance,  à  la  valeur  &  fs^gefle  duquel  la  France  a  coofiHTé  devoir  l'honneur  de  cette  q 
grande  &;  admirable  victoire  qu'elle  obtint  à  Fornoiie  lur  route  l'Italie  ,  &  de  pUifîciirs 
^lics  beaux  &:  heureux  lucccs  qu  il  a  eu  és  plus  importantes  attires  de  Ton  temps; 
comme  aulfide^nocte  coulîa  Jean  de  Rohan,  leigncut  de  Montauban ,  nifcêdial 
de  Fr.aK  c ,  ■&  diqpttis  Ajuiial ,  employé  de  Ion  temps  Àplusgnuides  cfaaiges  de  ce 
soyauiuc. 

Pourquoi  tontes  ces  chofts  eopfideréea ,  nous  avons  ési  meûs  d'un  jufte  &  fingu* 
lice  dcHr  de  rcconnoirrc  &:décoi«r  noctedlc coofia,  detplu$honord>tesiitcesd1ioa- 
ocur  qui  Toit  en  nôtre  ctac 

Sçavoir  failbns  que  voûtant  à  l'exemple  de  nos  prédeoeflfenrs,  non  (êuiementcoo- 

licrver  j  mais  accroître  les  grandes      .-.nciennes  maiîons  de  noue  rov .  umc,  csquelîes  j^* 

JniiKipalcmcfiC  la  vertu  le  trouve  jointe  à  la  iwblcllcâc  antiquité  ,  aun  quelles  loyenc  * 
es  fermes  8e  alTurées  colonnes,  Max  lerqudlcs  notre  couronne  (è  piiiflë  repofer  6C, 
foûtcnir,  mettant  aufli  en  coofideratitm  qnc  ladite  Baronn:e  de  ïïio  i  cnav  apparte- 
nante à  notre  dit  couiin  »  eft  une  des  plus  belles  &  anciennes  tcries  de  cctiuy  ronu- ' 
me ,  -&  U  |>iemiere  baronnie  de  Saint<H^,  mouvantes  de  nous  ,lcs  dtoits  d*icdle^ 
honoraires  comme  la  valeur  St  revenu,      qui  s'étend  en  foixante  trois  paroiffcs,- 
avoc  quatre  belles  ohatcllcaics  au  dedans  des  àns  fl£  limites  de  laiitc  Baiomuct  ayatu 
<n  nombre  de  beaux  8c  riches  fiefi,  ce  qui  e(ï  tr^s  digne  8e  capabie  du  nom  8ecitte 
de.îiKhc  ?>:  Pairie, en  peut  ledit  fleur  entretenir  la  digniré  sSc  [plcndcur.  ^ 

Tour  ces  caulcs  2c  autres  conddcrat^s  à  ce  nous  mouvafitcs ,  avons  à  la  ïuppli- 
cation  de  ^  tioctedit  coulin,  par  l'avis  de  nôtre  confeil,  oùétoient  la  reine  notre  très 
bnnoréc  dame     rnerc,     aucuns  princes,  (cigncucs  Se  officiers  de  notre  couronne  >" 
&  de  noire  ccrtame  IciaKC,  grâce  fpeciale,  pleine  puillaocc  &  autorité  royale,  par  * 
ces  prdêmes  fignées  de  iiocre  main ,  joint,  uny,  annexé >  8e  incorporé ,  joignons» 
uniflop'!,  &!  incorporons  à  bditc  terre  de  Frontciiav  les  autre';  terres  «Se  hcfs  qui  cix 
dépcndciii ,  circoallances  ^  dépendances  diceuxiSc  qui  lui  appartiennent,  &iecouc 
enlembic,  créé £cér^, créons  &  érigeons  en  tirre»  nom  &  dignité  de  duché 8( 
Pairie  de  France,  &  notre  dit  coufm  &  les  fucccfTcurs  mâles,  feigneurs  de  ladite  terre  de 
}-fontenay,  nomme  ic  réputé  ducs  de  Frontcnay  &.  Pairs  de  France  ,  pour  cnjoiiit 
8culerpar  luy  »& après  ion  decés  icfdits  hoirs  8e  luocellèurs  mâles,  le igncuts  de  ladite  p 
Baronnie,  pcrpctucllcmcnt  &c  à  toujours,  en  titre  de  d:cnirc  de  duché  5C  Pairie  de  * 
Ft'a(.cc,  avec  ie:> Itonneurs,  auiotitez,  prérogatives,  prééminences ,  t'ranchilcs  li- 
bcrtez  àducs  &  Pairs  appartenans»  &  tout  ainfi  que  les  autres  ducs  8e  Pairs  en  ufene». 
tatir  en  i-:'!!cc     jurifdicbon,  (cance  en  no^  cours  de  pirlemcnt.  voix  Si  opinion 
dcliberaiive  en  icciics , qu'en  tous  autres  dious,  ades  &  Icanccs  d'honneur  fie  de  rangf. 
{£  ce  {(MIS  le  reflbrc  de  noricdiic  Cour  de  Parlement  de  Paris:  &:ce  liiifanr  que  les 
caufes  concernant  ladite  Pairie  ou  droits d'icclles ,  où  nctrcôit  Coulîn  aura  intérêt, 
Ictont  traitées  en  première  inlbnce  en  notrcditc  cour  ,  comme  les  autres  P-unci  de 
Ftaace»  9C  les  àpftellattMis  interjetcces  des  officîets  dudic  dnchc  piar  les  vadeaux» 
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.  KiI(Kti0coç  n^iërocnt  <Sc  (ans  mo)rco  en  notre  cour  de  parlement  de  Bourdcaax»  & 
^  à  cette  tin  afaiv(icelle.baronnie  yjaiiice«  ditlraite  &  exemptée  »  didrayonsAc 

tons,  de  tous  nos  autres  j'.igcs, cours  &:  juniilidions ,  où  d!c  avoic  accoutume  de 
senbrtir ,  tant  en  première  inilancc  que  p.ir  appel  auparavant  la  pteletue  ctcatioa 
le  en  tous,  fecs  &  excepté  les  cas  royaux  rculemént,  donclaconndi&nceappar- 
ijendraà  nos  juges,  pnrdcvaiit  IlT^ucI*.  ils  avoicnr  accourumc  de  relfortir  auparavant 
eeCijces  prclcnrcs,  lequel  duché  U  Pairie  de  Frontcnny  noircdit  côuHn  tiendra  uuc< 
ment  &  en  plein  fief  de  naos*  àcauiê  de  notre  coucoone,  fou*;  une  leulefby  8c 
hommaf^c  lige,  hqudh  i! [en  tcnn  nsitt  [.me  prcUr  tn  qualité  de  duc  Puir  de 
ïrance  ,  &.  comme  tel  nous  vouloui,  entendons  ,  ii  nous  plaie,  que  tous  les  vallaux 
9c  fujecs  le  reconnoinent,  S:  quand  le  cas  y  e'chem  lui  lauenc  8e  pcftent  »  8e  à  (èt- 
dits  enfans  héritiers  fucccfîcurs  mâle*;,  les  toy    hommages    autres  rccomioiflances , 

B  baillent  aveu  &  dciiombrcmciit ,  iaiieat  ix  payent  le  devoir  félon  la  nature  des  ictrcs 
qti'ils  tiennent  de  luy,  audit  titre  &:  qualité  de  duc  6c  Pair  de  France,  Se  pourrexcr' 
cîcc  àc  I.i  iuiifJif^ion  dudic  Jutlié  ,  voulons  r;ue  nnrrcdit  coul'in  &  fcs  lucccfTcurs 
ducs  de  f  roiuciuy  ,  piiiircnt  taiic  crtet  vS;  ccablu  uii  licgc  de  duchc-Paiiic audit  lieu 
de  Frontenay,  auquel  y  aura  un  (cnc'chal  on  bailly ,  un  lieuteoanc»  tin  procureur  6e 
Tin  picffier,  &:  le  nombic  des  notaires,  fcn^CLS  oî^Licrs  accoutumez  pour  y  exer- 
cer iajullicc,  &  connoîtrc  par  appel  des  caulcs  qui  autont  ctétraiticcs  e.i  première 
inftance  par  devant  kjnge  particulier  des  terres  &:  (cigncurics,  jointes  &  unies  fous 
ledit  duché,  entre  tous  les  (ujcts  fc  jufticiablcs  dclilus  Sagncms  dudit  duché,  (cîon 
i'ctci}du£  defditcs  jufticcs  &  jurifdiftions ,  &:  qvic  ics  juges  deldits  lieux  peuvent  ôc 
ont  accoutumé,  les 'appellacions  duquel  tcncciul  ou  biilly  wflortlront,  comme  die 
ci\  en  noTredire  cour  de  parlrmL  i  t  de  Bourdeaux  ,  demeurant  au  furplus  1  dire  ha- 
ronnic  de  Frontenay  pcipctuci.cnicnc  au.lit  tuic  .X  djgiucc  de  duché  &  Pairie  de 
France ,  héritages  des  cnbns  Se  autres  héritiers  mâles  d'icclui  notredit  couiîn  ,  ât 

'  avenant  dctaut  d'hoirs  mâles  à  l'avenir,  lefditcs  dignitcz  de  duc  ?c  Pair  demeu- 
reront éteintes  &  (uppriinces,  (ans  que  par  le  moyeu  de  cette  prcfcncc  création  ,  ny 
l'c  1  lit  fait  au  mois  de  Juillet  1J70.  lut  I  creâion  des  terres  Se  feigneuries  en  dtt- 
che7-  &  niarquifats ,  l'on  puific  prétendre  Icfdics  duché  Pairie  être  unis  &  incor- 
porez à  nutie  couronne,  auquel  cdit  autres  prcccdcns  ou  iublequcns,  mcmcaux 
déplaracioas  du  derniet  Décembre  158t.  vérifiée  en  notre  cour  de  parlement,  at-' 
tendu  les  caules  qui  nous  meuvent  d'honorer  notredit  coulln  &  fa  potlcrité  ,de('dits 
titres  &  qualité  de  duc  &:  Pair  de  France ,  SC  que  l'intention  dcidiis  cdits  &:  Jccla- 

^  rations  n'a  été  que  pour  empêcher  l'iroportunité  de  ceux  qui  fiuis  mérite 
pourroient  nfptrcr  à  tel  honneur.  Nous  avons  pour  le  regard  de  notredit  coiifin 
&  la  laii  ille,  Je  des  enfans  qui  viendront  de  luy  en  loyal  mariage,  loit  mile  ou 
Jnnellc,  ou  autres  héritiers  ou  ayaiM  caufc,  dérogé  &  dérogeons,  voulons  qu'ils 
joufflcnr  de  ladite baronnie  de  Frontenay  &  fes  appartenances,  au  même  titre  & 

2 uaUtc  qu'elle  c(t  de  ptcfenc,  £c  comme  11  la  création  de  duché  &  Paitic  n'avoitctc 
Lite,  (ans  laquelle  condiiioQ  9c  déro^iioa  notrcdiccoolîno'cut  voulu  accepter  notte 
|>Tcfcnt  don  &  libéralité,  ny  conientir  en  aucune  manière  la  pietcnie  oeatton  Se 
crcftion. 

£  Si  donnons  en  mandement  à  nos  nmez  &  ftaux,  les  ^nsdenos  cours  de  parle* 
ment  5:  chambre  de  nos  comptes,  &:  auttes  nos  jufticicrs  &  officiers  qu'il  appar- 
tiendra, &  à  chacun  d'eux  en  droit  foy  ,  que  ces  prcfcntcs  ils  failcnt  lire,  publier 
&  cnregiftrer,  de  du  contenu  en  iccUc,  joiiir  &  uler  pleinement  &  paidblcmcnt  no- 
tredit coudn  Benjamin  deRohan,  fcfdits  hoirs,  fuccciieurs ayant caule,  Icsfujets 
&  vadaux ,  fans  leur  mettre  ou  donner  ores  ni  pour  l'avenir  aucun  trouble  ni  em- 
pêchement ,  au  contraire ,  lequel  fi  fait ,  mis  ou  donné  leur  étoit ,  nous  voulons  qu'ils 
le  faflcnc  reparer  incontinent  &  (ans  dclay  ,&  remettre  au  premier  eut,  &dû,cono 
traignant  à  ce  faire ,  &  fonflKr  tous  ceux  qu'il  appartiendra  par  toutes  voycs  dûfs  & 
^  taifoonablcs  ;  CaTtil  ist  notre  plaisir.  Nonobftant  notredit  édit  (fc  autres  or- 
donnances &  déclarations, Élites  tant  pour  la  réunion  à  nottc  couronne,  defdiis  du- 
chez,  marquifats  &  comtez  de  nouvelle  cn^tlon,  que  pour  la  limitation  du  nom- 
bre defdits  ducs  &  Pairs  de  Fiance,  Si  quelconques  autres  lettres  à  ce  contraires, 
aufquelles  8c  aux  dérogatoires  des  dérogatoires  y  contenues ,  nous  avons  de  nos  mou- 
vemcnt ,  puifTance  Se  autorité  que  dellus,  dérogé  Se  dérogeons  par  cc(ditcs  ptefciltes, 
&  a(în  que  ce  (oit  chofe  ferme  fiable  à  toujours ,  nous  avons  à  icetteSUtt  meifse 
Dette  (cel  ^fen  autres  choies,  notre  droit  &  l'autruy  en  toutes. 
Donné  4  Nantes  m  mois  ét  Juillec  l'an  de  g^ace  i^atf.  9c  de  noue  règne  le  dix-. 
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ag$é^  LCHnS.  Et  fi»  b  c^ly  pu  le  roy  PHlLittiAiix  »  /^SmmmMt.  A 
£kuiD.  £c  fedÔéesdtt  gcand  facM.  de  cite  veite  en  lacsdelojpe  fouge  te  vcit& 

i^/m  d'érdliM  de  U  bârMtt  de  Frameruy  e»  dutht-Tàrie  fins  le  nm  de  Behtn-Riht», 
Dtm/es  i  FimMÊeUtÉ»  «à  wws  ioQén  1714. 

LOUIS  par  la  grâce  de  Dîctt ,  roy  de  France  fie  de  Navarre:  A  cous  piefau  fit 
à  venir;  S  a  lut.  La  m.iil^on  de  Roh.in  cfl  fi  illuftrc  par  l'ancicnncrc  de  fon  3 
origine  >  qui  rcnu>ace  aux  temps  les  plus  reculez  par  fcs  alliances  avec  la  plupart  des 
princes  de  l'Europe ,  principalement  avec  la  maifon  de  France ,  par  les  grands  hom- 
tncs  i^u'cllc  :\  kîonncî  à  l'ttat ,  &  par  les  rangs  dont  les  rois  nos  prcdcccfTciirs  les 
ont  honorez,  &  dans  Idquels  Nous  les  avons  coaiccvcz,  qu'en  ajoutant  encore  les 
plus  éintnentes  dtgnitez  du  Royaume  )  as  rai^s  diitinguez  dont  elle  joiiic.  Nous 
cio\ons  5:  rcconipcnfcr  en  elle  un  mérite  reconnu,      exciter  dans  les  autres  une 
ndsic  émulation  :  motits  qui  Nous  ont  toujours  fait  agir  dans  la  difpcnlation  de  nos 
grâces  t  ce  font  ces  mêmes  moC)6  <|ui  ont  porté  les  rois'nos  predeeeflêors  i  décorer 
de  titres  &  de  dignitcz  les  terres  de  la  mailon  de  Rohan.  Charles  IX.  érigea  la  terre 
de  Gucmenc en  principauté  en  faveur  de  Louis  de  Rohan.  Aptes  avoir  die  dans  fies  ^ 
lettrés  patentes  de  1570.  que  la  matfon  de  Rohati  cftune  des  plus  anciennes  fiC  des 
plus  ilîufttcs  de  l'furopc,  &  qu'elle  a  ai  de  tout  temps  des  alliances  avec  les  plus 
grands  rois;  il  ajoute  qu'il  fc  détermine  à  taire  cette  ércâion  afin  que  la  terre  de 
Gocmené  ibit  illufttée  de  titres  correfpondans  à  U  grandeur  de  la  maifon  de  Rohan 
&  à  h  qualité  des  prcdeccflcurs  de  Louis  de  Rohan.  Henry  III.  en  1588.  crigea  le 
comté  de  Monbalôn  en  duchc-Pairie ,  en  laveur  de  Louis  de  Rohan  ;  les  lettres  d  c- 
leftion  portent  que  ceft  choTe  notoire  &  remarquable ,  que  la  maifon  de  Rohaodc(o 
ccnduc  du  premier  roy  de  Bretagne  nc'e  aulTi-tôt  que  le  nom  de  la  province  ,  a  tou- 
jours coatinucc  de  mâle  en  mâle  depuis  duuzc  cent  ans ,  retenans  le  lang  &  mctite  de  .^^ 
fbn  premier  auteur ,  qu'en  Bretagne  elle  a  toujours  eu  cet  honneur  particoller  de 
couronner  les  rois  du  pais  tant  qu'ils  ont  dure',  Se  après  eux  les  ducs  qui  rcccvoicnt 
d'elle  la  couronne  avec  aâions  de  grâce  »  que  les  maies  de  cette  maiton  ont  époulé 
plufieuTS  feis  des  filles  de  la  mairao  de  Bretagne  »  les  ducs  l'ayant  ainfî  onxmné 
par  leur  tcftanient ,  îc  notamment  François  1.  duc  de  Bretagne,  que  le  luftie  de 
cette  ancienne  noblcfrc  ctoit  ti  grand  qu'elle  ne  s'eioti  pas  contenue  dans  les  bornes 
de  cette  province  où  elle  avoit  pris  naiflaoce,  mais  que  s'étendant  par  toute  la  chrè* 
ticntc  ,  clic  avoir  <ftc  honorée  par  l'alliar.cc  de  tous  les  plus  grands  monarques  de 
l Europe,  les  mâles  de  cette  maifon  ayant  cpoufc  des  tilles  d'tfpagnc,  d'Arragon, 
d'Angleterre,  de  Navarre,  dlrlande,  de  Milan,  de  Lorraine,  d'Armagnac,  d'Aleo- 
^on  ,  de  Bilîgnan;  &  les  filles  de  la  maifon  de  Rohan  ayant  été  mariées  dans  la  plu- 
part des  luUiitcs  maifons),  Henry  III.  ajoute  que  le  plus  ipccial  honneur  que  ceue  £ 
maifon  ait  reçu  ,  le  qui  lui  rend  Louis  de  Rohan  plus  cher  fie  plus  recommandsèle, 
cfl:  qu'il  lut  croit  allié  par  Marguerite  de  Rohan  l'a  trifaveule,  époufc  de  jean  d'Or- 
icans  comte  d'AngouIcme  (on  trilayeul.  Ces  mcmcs  lettres  rappellent  les  vertus  fie 
mérite  de  Pierre  de  Rdian ,  fcigncur  de  Gié  »  marêdul  de  France  >  i  la  valeur  fie 
fagcflc  duquel  la  France  a  dcciaré  de\'oir  cette  grande  &  admirable  vifVoire  qu'elle 
retnporta  a  Foraouc  lut  toute  l'Italie ,  &  plulicuts  beaux  &  heureux  fucccz  qu'il 
a  eu  dans  les  plus  importantes  atfaircs  de  (on  temps.  Henry  I V.  dans  les  letrns  de 
continuation  du  duché  de  Monbafon  en  faveur  d'Hercules  de  Rohan  en  ij  94.  rap- 
pelle les  mcmcs  confidcrations,  le  même  roy  ne  crut  pas  devoir  borner  Tes  grâces 
a  une  tcule  branche  de  la  maifon  de  Rohan  ,  en  1603.  il  érigea  le  vioomté  «Ro- 
han en  duché-Pairie  en  faveur  de  Henry  de  Rohan  ,  &  la  raifon  pour  laquelle  il  [F 
honora  la  maifon  de  Rohan  de  cette  nouvelle  faveur,  fût  le  grand  fit  (îgnalc  rang 
4]u*elle  avoir  toujours  tenu  depuis  fon  premier  éiablifTcmcnt  dans  le  royaume  prà  des 
rois  de  France  &  de  Navarre  fcs  prcdeccHcurs, &  prc's  des  anciens  rois  &:  ducs  de 
Bretagne.  Louis  XIII.  notre  très- honore  fcigncur  &:  pcrc  crigea  en  labaronic 
de  Frontenay  en  duché- Pairie  en  faveur  de  Benjamin  de  Roh»;  ces  lettres  renfer- 
ment des  témoignages  aulTi  illuilrcs  pour  la  in.iilbn  ce  Rohan  que  les  précédentes. 
C'cll  à  I  cxcnvplc  de  nos  prcdcccllcurs  &  par  les  mcmcs  monts  qu'en  érigeant  le 
vicomté  de  Rohan  en  duché-Pairie  en  faveur  de  Henry  Chabot,  pour  la  eonfideni'- . 
«on  de  l'alliance  où  il  «ntrcùt  en  cpoufant  Maiguctite  de  Rohan  neritîere  de  bdice 
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A  cenC}  &  ca  éaq/aaat  en  phactpauté  la  baconie  de  Soubizc  en  faveur  de  François  de 
Rflhan.  Noos  «vont  fidc  coofioitre  la  haute  eftinte  6c  l'aficâion  flngulicre  que  Nous 
portons  à  cette  maifon  ,  notre  cher  Se  bien  amé  coufin  François  de  Rohan  prince 
de  Soubize  s'en,  cil  rendu  tics-digne  par  ion  attachement  à  notre  pcrfoone  2(à  notre 
forice,  émt  il  Mous  a  dtmaé  des  {neuves  éclttantes  dms  let  grands  nombres  de 
campagnes  qu"i!  a  f.iitcs  fons  nos  ordres  ,  &:  dans  toutes  les  occilions  de  guerre  où 
il  s'eil  gloneuicmcDt  cmpbyc  pour  notre  icrvice»  Nous  n'avons  pas  moins  ctclatis- 
£iits  du  zele  &  de  ranaduaneac  de  notre  cher  de  bien  amé  coufm  Hercules  de  Ro- 
han ,  digne  héritier  des  vertus  de  fcs  ancêtres,  il  a  montre  fa  valeur  aux  combats  de 
.  Leuze ,  àc  Soeiakcrquc  6c  de  Tongies ,  à  la  bataille  de  Ncr>r inde  ,  au  liegc  de  Mons» 
NuMir»  Hof  >  Charletoy  Ac&  :  devenu  officier  gênerai  par  fcs  lervices  au  com- 
mencement de  la  dernière  guerre,  il  a  continué  à  (c  diftingucr  par  fon  courage  Se 

«.  par  fa  conduite  dans  les  batailles  de  Ramilly,  d'Oudenardc,  de  Malplaqua,  &  dans 
les  fieges  de  Doiiay ,  du  Qucfnoy,  de  Landav  &  de  Ftibourg  -,  Nous  n'avons  pas 
oublié  que  deux  de  (es  frères ,  Louis  de  Rohan  &  Maximilicn  de  Rohan  ont  ctétucs 
en  combauaot  pour  notre  Icrvicc,  &  Nous  voyons  chaque  jour  avec  piaiâr  la  pietCi 
le  zcle,  la  capacité  avec  laqudlc  notre  cher  &  bien  amé  coufin  ArnHUKM3am>n  » 
cnr.^tnal  de  Rohan,  évcquc  de  Strasbourg,  grand  aumônier  de  France  ,  reponJ  à 
toutes  les  grâces  dont  Nous  l'avons  comblé;  toutes  ces  confidcrat  ions  Nous  ont  dé- 
terminé à  ériger  CD  duché-Pairie  en  fa\  cur  de  notrcdit  coufm  Hercules  de  Rohan> 
la  baronic  de  rrontcnay ,  fous  le  licrc  de  duchc-rairic  de  Rohan-Rohan  ,  pour  diflm- 
guer  ce  duché  du  duché  de  Rohan  licuc  en  liretagnc ,  Nous  nous  portons  d'autant 

C  plus  volontiers  à  ériger  en  duché-Plnrie  labanuijedeFiiomena^t<lu*dle  eftunedes 
pUis  belles  fie  des  plus  anciennes  tcrrcç  de  notre  rnv.^umc  la  première  baroniedc 
Samtongcs  mouvante  de  Nous ,  qu  clic  cil  compolcc  Je  quatre  belles  châtcllcnics  Se 
d'un  ttO'giand  nombre  de  paroifles ,  que  plulieurs  beaux  Se  riches  dch  en  relcvcnt^ 
&  qu'elle  a  deja  été  dccorcc  du  titre  &  dignité  de  duché-Pairie  en  1626.  en  faveur 
de  Benjamin  de  Rohan  Nous  regardons  d'ailleurs  cette  grâce  comme  une  occalioa 
fâvorablede  donnera  notre  trcs-chcrc  bien  améc  couGne  Charlottc-Eleonore-Ma- 
dcleinedcla  Mothc-Houdancourt  duchciTc  de  V.inradour,  en  la  pcrfonnc  d  Hercules 
de  Rohan  fon  gendre  ,  des  marques  de  notre  bienveillance  Se  de  la  lati!>taclioii  que 
Nous  avons  du  zclc  &:  de  l'applicatiGii  flvec  laquelle  elle  s'efl  donnée  toute  entière 
à  élever  le  Dauphin  de  France  notre  arrière  petit- fîls  ,  dépôt  le  plus  précieux  que 

^  Nous  puifCons  confier  à  les  loins.  Pour  cescaulcs  bi  autres  conlidcrations  à  ce  Nous 
moHvans ,  de  notre  grâce  fpeeiale ,  pleine  puilTance  &  autorité  royale,  nous  avons  par 
ces  prcfcntcs  fignccs  de  notre  main,  créé,  érigé, élevé  &  décoré ,  créons, érigeons,  éle- 
vons Se  décorons  ladite  terre  èc  baronie  de  Frootenay  &  fes  dépendances  ca  titre  « 
dignité  &  prééminence  de  duché  9c  Pairie  fous  k  nom  de  Rohan- Rulun  :  enfcmble 
toutes  les  terres  Se  fciencuricsquc  nocrcdit  coufin  voudra  y  joindre  de  pioche  en  pro- 
che pour  Ion  aggranaillcment ,  lefqucllcs  (eront  &  demeureront  unies  audit  duclic  ea 
vertu  des  prefentcs  {  à  rdFct  de  quoi  Nous  avons  de  nocte  mime  gicacc  âc  autorité 
que  dcfl'us ,  changé  &  commué ,  &  par  ces  prefentes  changeons  tC  commuons  le  nom 
de  ladite  baronic  de  Frontenay  en  celui  de  Rohan-Rohan  ,  pour  par  noiredit  coulin, 
fes  cnËms  &  dclccndans  mâles  en  ligne  droite,  nez  &  à  naître  en  loyal  mariage  ,j|oîiir' 
à  perpétuité  comme  (eigncurs  propriétaires  duv{it  duché  &  Pairie,  du  nom  ,  titre, 
qualité  &  dignité  de  l'air  de  France,  aux  honneurs,  aiitoritcz  ,  rangs,  fcanccs,  pri- 
vilèges» prérogatives,  prccminenccs ,  franchilcs,  libcrtez  &  autres  liroits  qui  appat^ 
ticimer  r  à  ladite  qualité  Se.  dignité ,  Si  dont  les  autres  ducs  &  Pairs  de  France  ont 
joui  uu  du  jouir  de  tout  temps  6c  ancienneté ,  &:  joiiiflcnt  encotc  à  prefcnt  tant  en 
jttftice  ic  jurisdiétion,  fêance  en  nocte  cour  de  parlementiPacis»  &  autres  nos  cours, 
avec  voix  dcliberativc,  qu'en  tous  autres  droits  quelconques,  fbiten  aHcmblécs  de 
noblcÛc,  faits  de  guerre  qu'autres  hcux  Se  aclcs  de  ic'ancc  .  d'honneur  &  de  rang.  Vou- 

P  kms  8c  Nous  plaît  que  toutes  les  caufcs  civiles  &  criminelles ,  mixtes  Se  réelles  (jui 
concerneront  tant  notrcdit  coufin  que  les  droits  dudit  duché-Pairie  ,  foient  traitées 
&  jugées  en  notre  cour  de  parlement  à  Patis  en  première  inftance ,  &  que  les  caufcs 
&  procès  d'entre  les  vadaux&Jufticiablesdudit  duché  &  Pairie  rciTortifrcnt  par  appel 
en  notre  cour  de  parlement  a  Bourdcaux  ;  &  à  cet  efkt  avons  di (Irait  &  exempté 
ledit  duché  &  fes  dépendances,  Se  par  ces  ^reicntes  difttayons  &  cxenniptons  duref- 
(brt  de  tous  autres  juges  8c  jurisdiftions  ou  les  appellations  dcldits  omcicrsavoient 
coutume  de  reflbrtir ,  (ans  préjudice  néanmoins  des  cas  royaux,  dont  la  connoilTance 
ticaicurcta  à  nos  juges  qui  avoicnt  coutume  d'en  connoitre)  le  tout  4  la  diaigedrin- 
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dcmnifcr  nos  officiers.  Voulons  que  nocrcdic  coufin  ciconc  ledit  duché  àc  Patrie  de.  A'> 
Nous  nucmenc  &  en  plein  fief  à  caufe  de  notre  couronne,  &  quil  ideve  de  nom 

tour  du  louvrc  fous  u  ne  feule  foy  &  hommage ,  que  notrcdit  coufin  Nous  a  fait  & 
prêté  le  fermeot  de  Eddité ,  ainii  qu'il  eft  accoutume'.  Voulons  que  tous  les  vallâax 
de  norredit  coufin  le  reconnoiflenc  comme  duc  &  Pair  de  France  ,  &  lui  rendent: 
les  devoirs  aufqucls  ils  font  tenus  en  ladite  qualité  ,  &  poiii  l'exercice  de  la  juriP 
diâion  duditquché  &  Pairie.  Vouions  que  notrcdit  .  couiin  &c.  les  fucccllcuts  audic 
duché  puifTcnr  établir  un  fiege de  dudié-Pairie  audit  lieu  de  Frontcnay  à  prefent  Ro-. 
han-Rub.an,  auquel  i!  v  aura  un  fciiCchai  ou  bailly,  nn  licurcnanr,  un  procureur fiC. 
un  urcthcr,  <Sc  ie  nombre  des  notaires,  fcrgcns  &  olficicrs  accoutumez  pour  y  exer- 
cer Ta  juftice,  fans  néanmoins  qu  en  conlcquence  de  la  prelcnce  ércâion  en  duché-  ^ 
Pairie,  au  dctaut  ^1  c.ifàiis  mâles  &  dciccndans  mâles  de  notrcdit  coufm  ,  la  baronic 
de  Frontcnay  &  ics  dcpcadanccs  puilicnt  ctrc  pat  Nous  &  par  les  rois  nos  (ucccf- 
fcurs  réunies  à  la  coofonne,  en  conlêquence  des  Edits ,  Dedararions  8c  Ordonnan- 
ces des  annc'cs  ijtfô.  IJ79.  &:  toutes  autres  faites  lur  l'crcftion  des  du- 
chcz-Pairies ,  auiquelles  &:  aux  dérogatoires  des  dcrogatoitcs  y  contenues»  Nous  avonsj 
dérogé  &  dérogeons  par  ces  prefêntesen  faveur  de  nottedit  coufin  6r«le  fes  ûaaxC- 
fcurs,  pourquoi  Nous  avons  difpenfc  &  difpcnfons  ledit  linchc^kb  rigueur  dcfdits 
£dit$  'fie  Déclarations ,  mais  à  la  charge  qu'à  dclaut  de  lucccUcurs  mâles  en  ligue, 
direfte  &  en  loyal  mariage  de  notredit  coufin ,  ledit  duché-Fïnrie  retournera  Ik  fa  pre-  ' 
mierc  nature,  titre  &:  q'ialité.  Si  donnons  en  mandement  à  nos.imcz  &:  féaux  con- 
fcillers,  les  gens  rcnans  nos  cours  de  parlement  &:  cliambrc  des  comptes  à  Paris,  & 
'  à  tous  autres  nos  officiers  8e  jufticieis  qu'il  apparciendta ,  que  ces  piefentes  nos  let-  G 
très  d'crcftion  cnduchc'-Pairic  ,ils  fàffcnt  lire,  publier  &  enregiftrcr,     du  contenu 
en  icclles  jouir  &  ufcr  nottedit  coufin,  les  cnlans  &  dclccndaas  màlcs  en  loyal  ma-, 
«iage, pleinement, paifiblement  ac perpétuellement,  ceflant  8e  frifinKceflèr  tous  tro»' 
bles  &cmpcchcmcns ,  nonobftant  toutes  cho!es  à  ce  contraires  aufquelles  Nous  avons 
dcrozé  &  dérogeons  par  ces  prclcnics.  Car  tel  clt  notre  plaillt  ,&  aâa  que  ce  foit 
chote  iêrine  &  fiable  à  toujours,  Nous  avons  fait  nKttre  notre  fcd  î  cdTdltes  pre-' 
fentes  Donnc'cs  à  Fontainebleau  au  mois  d  OAobrc  l'an  de  grâce  1714.  &  de  notre 
règne  le  foixantc-douzicme.  Signé,  LOUIS  ;  par  le  roy,  Voisin,  yi/i  Voisin.  Et 
icdlées  du  grand  fiaeati  de  dre  vene  en  lacs  defiiye  rouge  de  verte. 

r> 

Eegi/lreesj  euy,  (jr  ce  cm/h/tant  U  fricurtur  gtuertl  du  Rtyptwr  ^om  fgr  tÙMetrmty 
fis  «Hfms  dr  defitndms  miles  eu  légitime  msruge ,  àt  ttw  effet  itutem ,  areext' 
entées  félon  leur  firme  o"  tmeur  Jiuv.mt  CT  charges  portées  pur  tirrit  de  ce  jour,  (jr 
à  th^mt  en  confequence  dejdats  lettres  ,ltdu  Mefftre  Hercules  de  &thtHj  dénommé  tété 
nf»  e»  U  ûuUté  diff$èté  ie  due  de  R^éut'ËthMf  fm  de  Frmteifiit  k  ferment  ttm 
coûlumé,  S-  jtre  fddtte  au  roy  fmvint  f arrêt  de  te  ftttr.  A  tâtk  m  ferlmtnt  k  t^K- 
huttti.me  Décembre  1714.  Signé,  DoKcois. 
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^  T    E  Vicomte  de  Joycufc  fiic  denooveatt  érigées  dodié-^airie  poor  LOUIS 

l_^dcMdun  ,  Prince  d'Epinny  ,  &:  fcs  cnfons  mâles  ,  par  lettres  donnccN  à  Fon- 
tainebleau au  mois  d'oûobre  1714.  rcgiftrccs  le  18.  décembre  de  la  rocmc  anncc> 
ilcftmort  fans  enfarwi  Ch.intill)r  le  ji.juiller  1714. ainfi cette  Pafrîeaécéàieinte» 
le  vicomte  a  paHc  à  CHARLES  de  Lorrainc-ArmagnJc,  grand  ecuvcr  de  France, 
à  qui  il  avoit  ctc  (ubftituc  par  Anne  de  Lorraine ,  pnncdlc  de  Lillcbonne,  en  cas  de 
mocc  (ans  i>ofteritc  de  fon  pcdipfils  Louis  de  Melun  ,  prince  d*Epinoy.  Les  pièce» 
qui  regardent  la  première  crcaion  du  vicomte'  de  joycufe  en  duchJ- Paine,  ont  ccé 
xapportccs  tome  III.  de  cette  hé,  p.  801.  é'fmvmes,  ytyez  telles  qm/iuvent  cmteeritMt 
tou/fUKde  &e0m ,       UJftàks  m  éêmurà  U  gme^  de  la  Maifon  <|e  Melun. 
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Ltttret  iéreUm»  du  vkum^  ie  Jtyeufe ,  m  dmké'Féirk^pMr  Lms  de  Mtbm  ,  fr'auA 
il^mj,  i  ^Kumékm  tm  mm  i§3m*  1714. 


ouïs ,  par  la  grâce  de  Dien ,  roy  de  Fiance  8e  de  Navarre  :  \  tous  prcfens  &  à 

venir  ,  SiUit.  I.cturc  de  duc<5c  Pair  étant  fi  cminent  qu  li  honore  les  niillân« 
cc$  les  plu$illu(bcs.  Nous  lugcons  convenable  d'accorder  cette  haute  diraiicéànotre 
trés-chec  &  bien*anié  oounn  Louis  de  Melon ,  prince  d'Epinoy ,  chef  <rnne  maifotr 
<]ui  X  produit  tant  de  grands  hommes  dcpu  5  plus  de  huit  licdcs ,  &  à  laquelle  il  ne 
manquoic  que  ce  nouvel  honneur.  Toutes  les  autres  marques  de  diftin^oa  &degran« 
deur  qiie  la  nobleflê,  la  valeur  8f  la  vertu  peuvent  mériter,  ont  été  fticoeflivemenc 
répandues  fur  les  dcfccndans  Je  celte  illuilrc  luailon  ,  louvcnc  honorée  par  fcs  allian- 
ces avec  des  Princes  &c  princelFes  dcmailons  {buveiaioesi  ciles'cft  toujours  (ouccnue 
dans  la  fplendeur  par  les  emplois  les  plus  dîftinguez,  les  titres  héréditaires ,  8(  les 
gr.Midcs  terres  qui  o  u  cté  tranimilL-s  d'.ilnc  en  aînc' jnfqu'à  notrcdit  coulln  le  prince 
d'Epinoy.  Le  premier  de  fes  ayeuls,  donc  la  mémoire  a  palTéjuiqu'à  nous  par  des 
monumens  certains ,  cil  jolTctin  t.  du  nom ,  vicomte  de  Melon ,  qui  rint  les  premiers 
rangs  parmi  les  gramis  Icigncur*.  t^c  la  cour  du  roi  Hugues  Capct ,      'u  roiRohcrc 
fon  liU,  le  (ignalaaux  guerres  de  la  Terre  Sainte  ,  &  hr  en  99^.  dus  Aoi\s  coolîde- 
Tables  k  Pabbaye  de  ûint  Manr ,  011  il  fîic  enterré  peu  de  temps  après ,  ayant  v£ca 
cent  quinze  ..ns.  11  c(l  fait  mention  d  Urlion ,  vicomte  de  Melun  >  ion  pciii-tils  dans 
une  diarce  du  roy  Philippe  1.  de  l'an  1067.  pour  la  dédicace  de  S.  Martin  des 
damps.  Urikm  de  Melun  y  %na  au  lan^  acs  plus  grands  fèigneiic»  du  RoyaaiQc. 
Tmtr'.  l  i' 
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OuiilautnefTicotme  de  Melun  ,(on  (ils,  fe  cn^fa  poar  le  voyagp  de  la  Terre  Sainte 

i'an  10^6.  Les  iîilloricns  le  rcumlTciU  tous  pour  taire  rcin.'.rqucr  f.i  force  &:  fo  i  cou- 
ijgc,  k  grandeur  de  la  naiilai.cc,  iSc  l'clcvation  de  lo.-  i ,  Kobcrt  liiiîoriograpiic 
«ontemporain ,  die  même  qo*il  étoit  illu  de  race  royale  ,  &  coulin  de  Hugues  de 
ïrjiicc  ,  cuuuedc  Vcrnundois ,  frcrc  du  roy  Philippe  I.  Les  abbaye^  de  (ain:  Maur, 
<Jc  Vauluilaiit  ,  du  Jatd  &dc  Barbaux ,  conlcrvcm  encore  les  nioimaici.i  pitcicux 
<le  ta  magnificence  ac  les  defcendans.  Adam  vicomte  de  Melun  ,  l'un  d  eux  ,  eue  U 
principale  part  à  la  victoltc  rcmpoitte  à  Bouvincs,  Si  il  avoir  dqa  rendu  de  iîgna* 
lez  !crviccs  a  ia  couronne,  lorliju  en  1107.  à  la  tétc  de  l'armcc  du  roy  Tlulippc-Au-  ' 
gulle ,  il  défit  cdie  du  roi  d'Anglerene;  K  qu'il  emmena  prilonnier  le  vicomee  <le 
Thou.irs  tj  ji  la  comma  ^b.c.  Le  petit-fils  de  ce  grand  capitaine  cpoufa  bcomrcllc  Q 
•de  Sanoeirc,  pente- dUe  de  i  hibault ,  comte  de  Champag..c  ,  dont  il  eut  Simon  do 
Melun  qui  fiiivit  le  n»  S.  Louis  au  voyjgc  d  Ahique ,  ac  au  (îegedel  unis  en  1*70.  ' 

qui  tut  nomme  !c  timiuicrnc  (ui  le  c.iraloguc  ^iis  croilcz  ,  ou  l'on  trouve  encore 
des  drconllances  avantagcuiês  qui  le  diihnguoicnt  ciutc  les  autres  Icigncuis.  A  Ibtk 
retour  il  fur  (ait  maréchal  de  France,  &  U  perdit  la  vie  à  ta  bacaâte  de  Courtray  le 
onze  Iiullci:  i;ci.  Adam  fon  trcre  fut  auîîl  l'un  des  plus  grands  capitaines  de 
Ton  temps.  Jcaik  viconitc  de  Melun  ion  tils  ,  chambellan  de  France  >  rendit  d'iropor- 
tans  (ervices  à  l'état  ((om  les  règnes  de  Philippe  le  long ,  de  Charles  le  bel  »  8c  de 
Philippe  de  Va'.o.s,  il  avoit  .1  î\  iuitc  neuf  chevaliers  &:  lo:xantc-deux  cctivcrs,  à  la 
txi-aiilc  qui  tut  donnée  pat  Philippe  de  Valois  le  17.  Juin  1340.  Ce  roi  avoir  tant 
d'c(time  pour  fa  perionne,  qu  il  le  didftc  pour  Tun  des  exécuteurs  de  Tonteftament,  Q 
il  tijt  marie  deux  tois  ;  en  inemicres  uô^c5 ,  il  avdit  e'pnutc  Jeanne  dame  de  Tan- 
carville  ,  fille  âe  hcciticrc  de  "i^obcct  ,  dumbcllan  hcrcdiiaitc  de  Normandie ,  de 
-laquelle  il  eut  plufieurs  cnfims ,  qui  ont  tenu  les  premiers  rangs  dans  le  royaume^ 
&  podcdé  fucceUivemcnt       plui  grandes  charges  &:  dignitcz  de  la  couronrx; 
en  fécondes  noces ,  il  époula  en  prcicnce  du  roi  l'an  nui  trois  cent  vmgt  -  fepc 
ir^^belle  dame  d'Antoing  ,  .d'Epinoy  Se  de  Houdain  ,  vicomteflè  de  Gand  ,  fille 
unique  iIc  Mut;uLS  VI.  du  nom,  lcij;ncur  il'Antoirg,  &  de  Marie  d  Enghien  >  dont  il 
eut  une  iillcnùricc  a  Jean  d  Artois,  comte  d£u,  prince  du  fang,  Ôi  un  fils  Hu- 
gues de  Melun  1.  du  nom ,  lequel  s'Àablit  en  Flandres ,  à  caufe  des  grands  biens  de 
fa  mcrc,  <Sc  y  fonda  la  branche  de  Mclu.i  d'Epiiiov  ;  il  pilla  1.1,0  [^a  i.idioncn  for- 
iije  de  partigc  avec  Jean  d'Artois,  comte  d'ta  loa  beau  tlcrc,  touchant  les  pré-  ' 
tentions  de  la  comteflè  d'En  fa  fccnr,  i  qui  il  céda  la  terre  &  fcigneurie  de  Hou- 
dain,    ri:itcrvcntion du  vicotiuc  de  Melun,  coince  de 'i  .incai ville,  chambellan  de 
l^raocc ,     de  Simon  de  Melun  les  fireres  de  perc ,  qui  lignèrent  la  ita4-)iadion  :  U 
(e  trouva  avec  eux  à  h  bataille  de  Poitiets,  ou  il  fît  une  glorieure  retraite  avec  on 
grand  nombre  de  chevaliers  qui  Icfuivoicnt,  &  qui  porcoicnt  tous  Iccu  dclesarmes  ; 
jcntic  les  chevaliers  (es  valVaux  ctoïc  liuibche  de  Iv  tbi  rinont,  gouverneur  de  la  ville 
fie  Lille  qui  y  fut  tué,  &  dont  on  voit  encore  I  cpraphe  Bc  le  tableau  dans  l'EgUfè 
de  laiiu  s  leiie  de  Lille  ,  où  il  e(l  peint  fur  un  cheval  de  parade,  couvert  de  velours 
blanc  aux  atmcs  de  Melun.  Pendant  l'eipace  de  trois  cens  ans ,  cette  branche  de 
Melun  a  été  fbus  la  domination  des  ducs  de  Bourg(^ne,  des  rois  d'Eipagne,  ou  des  ^ 
empereurs;  cl'..-  a  ûc  iionnr Je  des  plus  grandes  charges  &  des  dignitezles  plus  re- 
levées, grand»  chambellans  des  empetcurs,  connétables  héréditaires  de  Flandres ,  gou- 
verneurs dephtfieurs  provinces,  généraux  d'armées.  Si  prcfquc  tous  chevaliers  de 
la  toifon  d'or.  Ils  ont  to.itia^'bé  les  .jlîiaiiccs  les  plus  illuftres ,  &  le  font  toùijours  ren- 
dus recommandables  par  la  valeur  Se  la  vertu ,  qui  icmblcnt  ctrc  un  bien  liércdi- 
tàire  dans  leur  maifbn;  mais  quoique  fcparez  pendant  un  (î  longtemps  de  leur  an- 
cienne patrie  ,  ils  n'ont  point  perdu  l'clprit  de  retour,  &  dès  que  l'occafîon  s'eneft 
préfenice,  ils  font  rentrez  avec  joye  fbus  la  domination  de  leurs  véritables  maîtres. 
Durant  tes  troubles  des  pays-bas  Pierre  de  Melun  revint  en  France,  où  le  roi  notre 
ayeul  lui  donna  des  luairues  de  boiité  &  de  prorcetion,  qui  ne  pouvoicnt  être  que  p 
l'ett'ct  de  l'iwnneut  que  Pierre  de  Melun  avou  décre  petit  fils  de  Louilc  de  Foix ,  ^ 
(îrur  de  Jean  d'Albret,  roi  de  Navarre,  grande  tante  du  toi  Henry  IV.  Louis  de 
Mehin  lîls  d  AlexanJrc  Guillaume,  chevalier  de  nos  ordres,  &:  de  Jeanne  Pélagie 
Chabot  de  Rohan,  mourut  a  notrearmce  d'Allemagne  étant  ofhdev  gênerai,  aprc's 
avoir  Bit  onze  campagnes,  où  il  donna  toujours  des  preuves  de  fa  valeur  :  ihc 
dilHngoa  cntt'autres  à  Heu!clScrt;h  au  pafîage  de  Zwingimbergh,  où  il  rc^ut  plu- 
licurs  blcil'urcs,  &  à  la  bauiUc  d'£kcren>  où  il  eut  l'honneur  d'attJcuer  &  .^cehar- 
ger  le  premier )  il  avutt  épourc  au  inois^d*Oâobre  1691.  notre  trés  thcrc  bien- 
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A  amce  couline  Elizabcih  de  Lorraine  j  dont  il  a  eu  Louis  de  Mclun,  prince  d'Epi- 
noy ,  qui  a  commencé  à  nous  fcrvir  d6  l'âgiî  de  dix-fcpt  ans ,  Se  qui  commande 

prclcmcmcnt  notre  régiment  loy.il  de  c.ivnkiic.  Nous  ra,>pcllons  le  rnivcnii  des  fèr- 
viccs  de  (es  ancêtres  doat  il  luit  les  ttaccs,  en  taitanc  là  prclciuc  ércdiou  cafa<(a- 
veur.  L'éclat  (k  la  grandeur  de  fa  race*  1rs  grands  hommes  qui  en  font  fortis,  fonc 
pour  hiy  des  exemptes  A,  dvs  inutifs  !î  pi-fl!:ns,  que  iio'.is  ne  pouvo-is  douter  que 
rcpondjoc  d'aiUcuis  aux  Icnuaicmqui  lui  eue  ccc  mlpircz  par  une  ayeuie,  Se  pat 
une  meie  co&jours  attentives  à  mériter  notre  elHnM  fie  notre  affèftion,  il  ne  fe  ren- 
tre ilignc  de  h  grjcc  que  nous  Iwi  faifons  aujourd'hui  :  ce  nouveau  titre  joint  aux 
bienfaits  dont  la  maifoa  a  éic  comblée  par  les  tois  nos  prédcccilcurs,  à  la  protec 
2  tien  confiante,  &:  aax  diftinâions  paiitcolieres  que  le  toi  Henry  IV.  notre  aycul, 
Loiiis  XIII.  de  gloricufc  mcmoirc ,  notre  tucs-hnnoré  fcigncLir  &  pcrc  &:  holis,  avons 
ao:ordccs  à  (ès  ayeuU  iic  à  luy  ,  nous  lonc  de  lurs  garants  de  la  Hdclité  &  de  ratta- 
chement inviolable  que  loi  &  fies  (ttcceflèurs  auront  pour  nous ,  &.  pour  les  intérêts 
de  iioTC  couuu'.ne.  Nocie  trt's-chcrc  &  bicnaineVconîîr.e  Anne  de  Loii.iinc,  princclVe 
de  Lillcboune ,  aycule  de  notccdit  couliu  >  couchée  de  la  grâce  que  nous  tailons  à 
Ion  petit  fils,  lui  a  fidtdon  de  la  vicoroté  Se  feigneurie  de  Joyeufe,  (es  apparte- 
nances &  dépendances ,     annexes  pour  y  placer  le  titre  de  duché  &  Pairie  ,  &:  cora- 
nic  cccteterrea  déjà  e'té  ccigc'c  e.i  duché  fi£  Pairie  en  l'année  >iSi.  par  le  roi  Henry  IIL 
en  faveur  d'Anne  de  joycate  (on  beau^frere  «  fie  qu'elle  a  été  poficdée  en  la  même 
qualité  jufqii'c.i  l'année  ;;8'lv  par       prin.cesiîc  h  mnifon  de  Lorraine,  elle  a  toute 
C  là  diliindion  qui  convient  pour  être  dccorccdcs  tncmcs  digni.'cz.  Aces  cau(cs  ,  Se 
autres  rontlderations  à  ce  nous  mouvans,  &  de  notre  grâce  fpccialc,  pleine  pui(^ 
ùucc      ;iLiri:.'i:tL-  icvalc  ,  nous  j-'i^^iions  ,  tiniilons  &  incorporons  a  iai'.itc  vicon-itcde 
Joycufc ,  les  terres  Se  Icigncucics  de  Bcaubiac ,  Kozicrc  &  la  Blanchicrc  ,  de  la  Baulme , 
de  S.  Auban ,  de  $.'  André  de  Cruzeies ,  de  S.  Sauveur  fie  Bec  de  jun ,  de  Petit  Pia- 
ris ,  de  Duniercs  ,     1 1  Marte  &  Gtospicirc  ,  fIciK'cs  en  Vivarecs ,  province  de  Langue- 
doc dans  i'étenduc  du  ccirort  de  ncirc  parlement  de  Touloufe ,  laquelle  vicomte  avec  Tes 
fie  arrïerefie^  Aant  aînii  augmentée  fie  accruë  par  le  moyen  de  ladite  ionôion , 
union  &  incorporation  îles  terres  ruf'itcs  ,  n\  o  .s  de  nouveau  par  ces  prclcntcs  fît^nées 
de  notre  main  >  crée  >  érigé ,  élevé  &:  décote ,  créons  *  engins ,  élevons  &  décorons 
P  ta  ritre,  nom, dignité  fie  pré&minencef  de  duché-Pairie  de  Fiance,  voulons  fie  nous 
pl.nr  ÎLtJitcs  vicomte ,  terres  &  Icigncunes  cire  dorénavant  appcUccs  3:  dites  duché 
de  Joycuic  Ac  Paitic  dc  France,  pour  par  notredit  coulin  Louis  de  Melun,  Prince 
d'Hpmoy  ,  fe«  enfans  fie  defcendans  maie*  en  ligne  direûe ,  nez  en  loyal  mariage , 
jouira  perpétuité,  comn'.c  fciiueins  propiiciJir.:s  àuJit  duché  8c  Pairie,  du  nom» 
CKic  ,  qualité  &  dignité  dc  Pair  de  France  »  aux  honneurs  ,  auconcez,rang,léancc, 
privilèges ,  prérogatives  prééminences,  ftanchttës , libertei- fit  autres  droits  qui  ap- 
partiennent a  'i.iiiitc  qu.ihtc  iSc  dignité,  >1  c'ont  tous  les  autres t^ncs  ?:  Pairs  <'e  Frarccont 
jouioudii  jouifdc  tout  temps  &  ancienneté,  &joiiiflcnt  encore  à  prclent,  tant  cnjulhce 
£  fiejurirdidion,  féanceennotrecourdeparlefnentàParis,6eaotresno$counavecvoiitdé- 
■    libcrr.tive  qu'en  tcus  niitrcs  JroitvquelcoiiqnesXoitcnaircinbk-e  tic  nobkdcjjits  (.léguer* 
rc,  qu'autre»  lieux  iScaklesdc  fcance^d  honneur  &  dc  rang,  en  laquelle  notre  Cour  de  par- 
lement dePàris  nous  vouloiu  que  notredit  coulin  le  prince  d'Epinoy  ioit  reçu  dés  à  pre< 
fenr ,     y  prête  le  fcuiicnt  accoutumé,  encore  qu'il  ne  Cok  que  dans  la  vingr-unicnie 
année  de  Ton  âge,  &  quoique  par  l'article  ii  i.  dc  notre  édit  du  mois  dc  niay  17  ii. 
il  firft  porté  que  les  ducs  fie  Pairs  ne  feront  reçus  qu'a  l'âge  de  vingt-cinq  ans,  de 
!i  riL-ucur  duquel  cMit  nous  le  difpcnfons  pir  grâce  fpecialc  ,  &  fins  tirer  à  conlc- 
qucnce,  y  dérogeant  cxpreilcmcnt  ,  pour  cette  ibis  feulement ,  en  faveur  dc  notredit 
coufin,  pour  aOuier  lôn  rang,  du  jour  de  renregiftrement  de  fes  lettres  fie  de  la  te- 
P  ccptiun,  a  condition  qu'aptes  fa  réception  il  rc  pourra  entrer  en  notredit  pai  !emenc 
àc  avoir  voix  dciibcrative ,  qu'après  avoir  atteint  l'âge  de  vingt-cinq  ans,  ce  qui  aura 
pareillement  lieu  en  notre  cour  dc  parlement  deTouloufe  fie  autre»  nos  cours.  Vou- 
lons «S:  nou5  plaît  que  toutes  les  c.v.îfjs  civiles     criminelles  ,  mixtes  &  rcriles  qui 
concerncroikC  tant  notredit  couiin  que  les  droits  dudit  duché  ic  Pairie,  foicnt  ttaitces 
&:  ]n<.]Cc%  m  noire  cour  de  parlement  à  Paris  en  première  inftance,  fie  que  les  canfes 
6:  piocc/  d'cnrrc  les  valfaiix  &  juflici.ib!cs  dndit  duché  8d  Pairie  rellortifient  pat 
appel  en  notre  cour  dc  parlement  de  Touloulc  -,  à  cet  ctïcc  avons  diilrait  &  exempté 
ledit  duché  '&  fes 'dépendances ,  &  par  ces  prefentes  le  diftrayons  fit  exemptons  du 
rtllbrt  dc  tous  autres  juges  &:  juridictions  où  les  appellations  des  oRicicrs  avoicnt 
cuutuiDc  de  KÛioiUtf  ùm  préjudice  ucoumoins  des  cas  royaux ,  dont  la  conaoiilance 
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«icaicuicraànoî  jUgcsqHi  avoicnt  coutume  d'en  comujiuc,  le  tout  à  b  ch:]rgc  d'iti' 
dcnMiifcr  nosonicieis  '.^c  ancres  qa'ttapprticn.i.i.  Voulons  que norrcdiccoufincicime 
ledit  du;.hc     l'.iiiic  de  Nous  nucmc.-it  J<  en  plein  fief  .»  cjulc  de  notre  couronne  , 
iclcvcilciiouctouï du louvic  lousuac  Iculc  Juy  ti.  kosnui.igc ,  pour  laquelle  notrcdit 
couiln  Nous  a  fait  Sc  prêcé  le  lermcnt  de  iiciclire  ainli  qu'il  c(l  accoutumé* icondicion 
d'indcmnifcr  Icsfcigncurs  partiLuIiciî; ,  dcfoiuds  pourroicnt  relever  les  terres  unies  nu- 
dit  duché  de  Joyeu(e.  Voulons  aulli  que  tuus  les  valVaux  de  iioircJic  coufm  le  rc- 
"Connoillcr.c  comme  duc  &r  Pair  de  France ,  &  lui  rcndcnrles  devoirs  aulquels  ils  font 
xcnv.<i  en  î.)  .1i:c  qu  nlitc  ;     pour  l'cxc  cicc  de  la  lurirdiilion  dudit  duché  &  Paii  ic  voulons 
que  notrciiit  couiiii  &c  tes  lucccllcurs  audit  duchc  puilTcnt  aablir  un  iicgc  de  duché 
■ic  Bairie  audit  tien  de  Joyeufe ,  auquel  ily  aura  un  (encchal  ou  bailly ,  un  juge  mage,  » 
un  juge  rcgent ,  un  procureur  lifcal ,  un  avocac  filiral ,  des  fubftituts  &  un  gicftlcv ,  &: 
k  iiuuibrc  des  procureurs,  notauc^,  Icrgci^  à:  cllîcicrs  accoutumez  poui  y  exercer 
la  jullicc  ,  fans  nc'anmoiiu  qu'en  conlequcncc  de  la  prefentc  e'reftion  en  duché  âc. 
Pairie,  au  dcfaur  d'cnfaris  mâles  Jv'  dcfLcndans  mâles  Je  r.orrcdit  coufm  ,  Indice  terre 
de  joyeuic  fie  (es  dtpcndaacci  puillcuc  être  par  NoUi  6^  les.  rois  nos  fucceficurs  rcu- 
^îes  à  4a  cdaronne ,  en  confequence  des  édits  ,  déclarations  &  ordonnances  des  années 
lî<J<r.  1^7?.  ijSi.  &  lyS/.  &  toutes  autres  faites  fur  iVreclion  des  duehcz  &  Pai- 
'ties,  aufqucllcs  &i  aux  de'rogatoircs  des  dérogatoires  y  contenues.  Nous  avons  dérogé 
-4c  dérogeons  par  ces  prelcntes  en  faveur  de  notrcdit  couhn  &  de  (c!>  luecelTeuts,  mais 
à  h  charge  qu  à  défaut  de  fucceficurs  m  îles  en  ligne  directe  &  en  loyal  mariage  de 
notrcdit  coulin,  le  titre  de  duché  &  i'airie  iera  éteint, âc  ladite  terre  de  joyeuic  Sc 
«utrcs  y  réunies  «aourneionc  en  leur  pxemicre  Dacare*  titre  &  qualité.  Si  donnons  G 
err  mandement  à  nos  amez  &  fcacx  confcillers ,  les  gen";  tcnans  nos  cours  de  Parle* 
nKHt  &  chambre  de  nos  comptes  à  Paris  ,  &  tous,  autres  nos  olHcicrs  iSt  jufticiers 
qu'il  appartiendra  ,  que  ces  prefentcs  nos  lettres  d'éreâioQ  en  duché  Sc  Pairie  de 
joyculc  ,  ils  fall'ent  lire  ,  publier  &  enrcgs!l;cr,      du  conteini  en  icellcs  jouir  &  ufcr  , 
Boticdit  coulin,  fcs  enfans  £>:  dcfccndans  malcs  cji  loyal  uiatugc,  pleinement ,  paill- 
^blcment  &  perpecuellement  >  ceflânt  &  faifant  cellèr  tous  troubles  &  empéchemens» 
iMînobflant  toutes  choies  à  ce  contraires ,  aafqucIlesNous  avons  déroge  S:  dJrojjeons 
par  ces  prelcntes.  Car  tel  cil  notre  piaiUr.  Et  aha  que  ce  iou  eholc  terme  6i  kablc  à 
•COUjsurs ,  Nous  avons  fait  mettre  nooe  feel  à  ccfdites  pcefentcs.  Donné  à  Fontaine-  _ 
hleau  au  riois  d'Or>oi'rr  !\\n  de  grâce  1714-  notre  règne  le  foi x.intc- douzième. 

Signé,  LO  U  li>.  £i  fiui  bts y  pat  le  voi,  V  oy  siN  1  avec paraplic;  &  à  côte, 
VoYsi  M.  Scellées  d'un  grand  (ceau  de  cire  verte ,  en  queue  de  foye  rouge  &  verte. 

Segijirees ,  9uj  dr  cenfentml  le  prteKreitr  gmeril  du  roy  ,  pour  jomr  pur  tii):j>(trmt  ^fts 
tnfans ^ âefttnims milts  m  légitime  mariage,  Je  leur  ejfèt  cr  contenu  [en  ice/les, 
■gxeatt^Jelm  Imftme  &  tm»t  fiivmt  é      dmgts  fmétt  far  Sm^  de  u  fm. 

• 

St  i  fh^ma  en  tmfetiHenee  iefdites  lettres,  ledit  Mejjhre  Lms  de  Melun  y  inummé,  « 

tu  reçu  ai  U  qiaUtt'cr  di'îritic  de  duc  de  Jcyeufe  Pair  de  Tnvcc ,  fan  !(  fermait  actonumé  £ 

^»re  fidélité  au  roj  Jtuvmt  i  Arreji  de  ce  jenr.  A  ?mi  en^sriement  le  dtx-hmtietm pur 
Je  Dewi^t  I7I4.  Siené .  OoHcou.  Avec  paraphe. 


«ENEALOGIS 


Digitized  by  Google 


.DBS  PAIRS  De  FRANCE  jomjim  »a 
G  E  N  E  A  LQ G  I  E 

DE   LA  MAISON 

B    D  E    ME  L  UN 

ROBERT,  moine  de  S.  Remy  de  Reims  ,  en  fon  hiftoire  de  (a  Terre  Sainte 
liv,  IV. â  écrie, que  la  maiJondc  Mclun  fortoic d'une  (ourcc  royale,  {*  \  l'on 
a  raffcmbié  (  b  )  des  titres  &  monumens  de  cette  grande  maifon  dellinez  poac  uae  coonauyipagef 

lùftoiie  gcnàlogique  plus  coinplecte ,  qu'on  ne  la  peut  donner  ici.  Le  premier  de  1*4. '-'-^  ' 

cette  andeoue  pnaifoa ,  doac  la  luémoice  s'eft  confervée  jutqa'à  pcetenc  eÛ; 


I. 


^  TO  SS  E  LIN  I.  du  nom,  vicomte  de  Mclun  ,  tcnoit  raog  parmi  les  grands  (ci- 
Jgneurs  de  la  cour  du  roi  Hugues  C^/rt  ,  &  du  roi  Robert  îbn  fils.  Il  donna  en 
pyK.  Il-  \  ilbgc  de  Noify  le  fec ,  i  l'abbnc  de  S.  Maur  des  foflcz  ,  où  quclqucrcmps 
aprcs  il  pnc  l'habit  de  religieux  <Sc  y  mourut  le  19.  mars,  félon  Hudcs  religieux  de 
ceue  abbaye,  en  la  vie  de  Boncfaard  comte  de  Vendftine.  Il  lai0a  un  fils,  qui  iuic 

I  L 

£RV£  ,  Vicomte  de  Melun ,  vivoit  en  lojo.  fuivaoc  l'auceuc  des  micadcs 
de  S.  Lieùie»  &  fiir  père  de 

III. 


H 


URSION  î  tlu  nom  ,  vicomte  de  Melun,  aflTifta  en  10^7.  à  lade'dicace  de  S. 
Martin  des  champs ,  donna  un  beau  ccliquaite  à  l'abbaye  de  ^.  Aubcn  de  Qtn» 
bray ,  &  eft  nommé  dans  une  chaire  de  l'abbaye  de  Fcitieces  de  Tan  roTo.  Sesen* 
fans  furent  *  .  ' 

I.  GUILLAUME  L  du  nom,  vicomte  de  Melun,qni  fiiic 
a.  Mamassbi  de  Melon  ,  lequel  prie  ks  incenSts  du  de  Capibray 

'    oOBSie  l'éviqoe  de  cette  villfr 

I  V. 


C*^  UILLÀUME.  L  du  nom  »  vicomte  de  Melun  ,  obtint  pat  la  faveur  du  roi 
Philippe  I.  en  10S4.  la  confirmation  des  privilèges  de  l^bbaye  de  5.  f&z  de 

Mclun  ,  ncrorJcz  à  fcs prcJcccfrcurs,  parles  rois  Hugues,  Robrrc  Je  Henry.  11  fiit 
luroommc  ie  ch*rf  entier  y  "pzicc  ne  ic  tcouvoic  point  d'armes  qui  pijt  tcliltet  à 
£  VefToirt  de  {es  coups ,  ainfi  que  rapporte  Robenf  moine  de  l'abbaye  de  S.  Remy  de 
Reims  ,  qui  le  cor-.nnifToit,  &  qui  ajoute  au  livre  I  V.  de  Ton  hiiloire  de  la  Terro 
Sainte,  en  parlant  de  la  letraite  de  l'armée  cbivticnne  après  la  prife  d'Antiocliceu 
qu'il  etoit  lOîi  de  réue  rtj/aleSt:  couitn  de  M^de  rcaoce»  comte  de  Vennan- 
dois  «frète  éa  toi  Fi^l^  I.  Son  fils  fiic 

V. 


URSION  n.  du  nom,  vicomte  de  Mclun ,  reconnut  en  1 138.  en  faveur  de  i  abbc  &c 
des  religieux  de  S.Maur,qu'il  n'avoit  aucun  droit  de  coutume  dans  les  lieux  de 
IvIoifcn.iv    Je  Courceaux  ;  ce  qu'il  fit  duoonlêncetn»t  deia  femme  dontle  nom  n'eft 
pas  dans  le  titre .  &  de  laquelle  il  eue 
I.  Adam  I.  du  nom  >  vicomte  de  Melun  tdi  nommé  dans  le  privilège  que  le 
roi  Louis  le  jeune  accotda  à  l'abbaye  de  S.  Fete  e»  114}.  &  mourut  tuatahm 
avaiu  l'an  iijo. 

TtmK  Kg 
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■f  a  )  Do  Boo»hft 

ÏjiI;  .  lie  ■  nu  r  le 

iiay,lir.  n.  pige 

lOf. 


i.  fOSSELIN  II.  du  nom  ,  vicomte  de  Melun ,  qui  fuit. 
3.  Gilles  de  Mclun,  fcigneur  de  Vilicfermoy  en  ii4tf.&t  pete  de 
Adam  de  Mclun  ,  chevalier  ,  Teigacur  de  Vilicfennoy  ca  1189.  Mhm^  de  U 

terre  de  S.  Denis  de  Grandpuy  (4), 
Femme ,  Helv  isB  dame  de  Nangis  t  veiiw  de  liem  de  Britaut ,  diandier  > 
iqgneuc  de  Nangis  à  caufe  d'elle. 

I.  G  I  LLBS  de  Melun  il.  du  nom  ,  feigneur  de  VUlcfcuuoy  ,  cU  quaiiEé 
beMftece  de  Jeat ,  feigneur  de  Valéry ,  dans  un  ticce  de  Tan  1 1 19. 

II.  &  m.  Henry  ic  Dkmvx  de  Melon  «  nommez  trac  kiu  ikeie  dans  le 
titre  de  l'an 

.  îv.  Marie  de  Mclun,  femme  Je  J^a», feigneur  de  Valéry  en  1219. 
.  V.  Lucienne  de  Melun,  ell  inct'.Tionnéc  avec  '.f:  frrrcs  &:  (âfccurdans  les 
chattes  de  l'abbaye  de  S.  (acxmaiii  des  prcz  de  i  au  120S,  &  de  ccUc  du 
.  Patadec  en  luf. 


B 


TOSSEÛNII.  du  nom ,  vicomte  de  Melun,  (uccedai  Adamfiin  firere  aîné  avant 
I  l'on  1150.  &  donna  l'an  1 1 56.  à  l'aiibayç  de  Batbcanx  t  la  moitié  de  la  tuttt  de 
«rcus,  il  vivoit  encore  l'an  11  jj.  O 
Femme ,  ALPAIS ,  mourut  le  lo.  juio  •  ftiîvaac  le  maicytolo^  de  Nocte-Dame 

de  Mclun. 

1.  LOUIS  L  du  nom  «vicomte  de  Mclun,  qui  fuit. 

2.  AsfAM  de  Mdim,  nommé  dans  une  charte  de  S.  Pere  de  l'an  iiyi.  fut  ese- 
fenc  au  don ,  que  Bouchard  de  MoQtmoreDcy  fo  de  k  forêt  deMexville ,  à  1  ab-  . 
baye  du  Val  l'an  1 174. 

3.  Gilles  de  Mdun. 

4.  AvpMVE  de  Melun,  femme  en  1177.  de  rhilifft  de Nemoiœ  t  icigaetic  de 
ûucrchcviUc»  dont  elle  croie  veuve  en  ii5>i. 

5.  N.  de Mduft,  ^oufii  fJtitjfeàt  ch^Uttm.  (idïtf  )  de  NemooB.  £ 

VII. 

LOUI^  T.  du  nom,  vicomte  de  Mclun  ,  fut  prcfcnc  à  Taccord  que  le  roi  Louis 
le  je«M€  iic  entre  Gautier  (ieigoeur  de  Nemours  Ton  chambellan ,  &  l'abbé  de 
aux  en  1171.  il  eft  encoie  nommé  dans  mie  Chane  de  l'abbaye  de  S>  Deni$ 
fan  II 83.  '  . 


Femme ,  GISL£  dont  le  furnom  cil  ienorc. 
'  I.  ADAM  II.  du  nom  «  vicomte  de  Melun  ,  qui  (ait. 

a.  ï  EAN  de  Mclun  ,  chanoine  &  archidiacre  Je  Téglitc  de  Sens  en  1:16.  c:oic 
■évcquc  de  Poicicrs  dés  l'an  laj;.  ûiivant  une  charte  de  l'abbave  de  Maillczais 
|Hir  laquelle  il  confirma  une  cbnation  fiite  ï  Renaud,  abbé  de  ce  monafterc 
pai  Raoul,  comrc  d'Auge.  Il  co:ifîrma  encore  l'an  iijç.  une  autre  donation 
taîce  par  Thtbaud  Chabot >  chevalier,  Icigneuc  de  Roche-Ccrvicre  ,  à  l'abbaye 
Àe  S.  Kùixant ,  &  fût  pieiènt  Tannée  fuivante  à  l'ade  par  lequel  Aymery  vi- 
comte  de  Chaflelrmd  t  Agatlie  fa  fcminc ,  5c  Jean  fon  fils  ,  r  uifiercnt  le  n  aic^- 
qu'ils  avoicnc  fjit  l'année  précédente  avec  l'abbé  &  les  moines  de  S.  Denis.  Il 
exempta  en  1246.  Alfenfè  de  France  »  comte  de  Poîciees-,fî%te  du  toi  S.  LontSi 
de  .l'hommage  qu  il  devoir  aux  évSques  de  Poitien ,  pouc  le  chaftean  de  Stviay»  * 
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âciranfigca  pour  les  ficft  qu'Aymery  de  Vivonnc  ,  chevalier,  tcnoi:  de  l'eVêchc 
de  Poitiers, il  fut  nomme  en  12^8.  avec  l'cvêquc  de  Limoges  ,  exécuteur  du  tcf- 
tament  de  Hugues  de  Lczi^ncm  ,  comte  de  la  Marche  ,  &  Icclla  de  Ton  fccau 
avec  Raoul ,  doyen  de  fou  cglife  ,  l'a^lc  de  la  canonilatioii  de  S.  Dominique  0 
le  z8.  odobre  115?.  11  mounic  fort  âge  le  11.  feptcnibrc  iiyy.  &  fut  cntcrié 
en  l'abbaye  du  jard  prc's  Melun  ,  fepultuic  de  les  ancêtres,  l'oyez.  Cil.  Chrijl, 
'      edit.  nov.  t«m.  II.  cet.  1 1 84. 

*'  3.  Rf  NAIT)  tic  Mclun  ,  chanoine  de  Sens,  eft  nomme'  dans  le  tcftamcnt  à^jldam 

vicomte  de  Welun  (on  trerc,  lan  izt«. 
■-  4.  Guillaume  de  Melun,  archidiacre  de  Sens  en  izii. 
B     j.  Simon  de  Mclun, chevalier  en  1194-  (*)  j a  j  Xittet  in 

6.  Raoul  de  N^clun.  ircioriit»  ch>r:e» 

»-  7.  Adelais  de  Mclun,  femme  de  Hugues ,  fcigneuc  d  Elgrcvillc,  c'toit  morte  en  ji)^?'' 
1154. 

8.  Gisle  de  Mclun ,  maric'e  à  E^dcs  de  Monllicrs. 


VIII. 


ADAM  II.  du  nom,  vicomte  de  Melun,  traita  avec  le  prieur  de  S.  Martin  des 
Cihanips  deParis,au  mois  de  novembre  de  l'an  1 200.  (ur  les  dirtercnds  qu'ils  avoicnt 
colemblcpour  la  terre  &  les  bois  de  Blandy ,  fut  envoyé  par  leroi  Philippe  AHguJlecn 
1207.  contre  Aimery  VU.  du  nom,  vicomte  de'Ihouars,  commaudant  Icsarmccs  de 
Jean  roy  d'Angleterre,  qu'il  battit  &  ht  prifonnier;  il  le  lignala  aull'i  à  la  bataille  de 
Bouvines  l'an  1214.  [b)  accompagna  l'jiincc  luivantc  Louis  de  France,  fils  aine  du 
roy,  en  Languedoc  pour  taire  la  guerre  aux  Albigeois,  &:  palla  avec  lui  en  Angle-  '''^9"'' v'deT» 
terre,  lorlquc  ce  prince  y  alla  pour  s'y  faire  couronner  roy  l'an  i2i<;.  Il  fit  avant  que  '"yiippldc    *  * 
de  partir  plulîcurs  dons  à  l  abbayc  du  Jard,  &  c'tant  à  Calais  le  Dimanche  apre's  la 
fctedc  S.  Nicolas ,  au  mois  de  Décembre  de  la  même  année  ,  il  fit  (on  tellamcnt ,  dont 
il  nomma  exécuteurs  Jtan  de  Welun  Ton  frère  &  Gautier  II.  du  nom,  (cigneur  de  Ne- 
mours (on  coufin  germain  ,  &  mourut  en  Angleterre  le  21.  Septembre  1217.  (ui- 
vant  Albcric  ,  Philippe  mouskes  &c  le  martyrologe  de  l'abbaye  de  Barbeaux. 

Femme,  AREMBURGE  vivoit  encore  l'an  1220.  fuivant  une  chatte  de  i'ubbayo 
du  jard. 

1.  GUILLAUME  II.  du  nom,  vicomte  de  Melun,  qui  fuie 
z.  Adam  de  Melun. 

3.  Lou  I  s  de  Meluri  ,  pcre  de  Hugues  de  Melun,  chanoine  de  faint  Viûor  l'an 
IÎ45- 

4.  Heloise  de  Melun,  fon  pere  ordonna  par  fon  teflamcnt,  que  Ton  héritier  lui 
donneroit  pour  fe  marier  cent  livres  de  rente  en  fonds  de  terre  ,  &  mille  livres 
en  argent ,  elle  cpoula  / ean  de  Garlandc  chevalier. 

■ 

IX. 

GUILLAUME  II.  du  nom,  vicomte  de  Mclun,  confirma  en  1220.  aux  reli- 
gieux de  l'abbaye  de  Vauluifant ,  ordre  de  Citeaux ,  diocelc  de  Sens ,  le  droit 
de /dlage  qui  leur  avoir  été  accorde  par  Louis  1.  du  nom,  vicomte  de  Melun,  fon 
ayeul  ;  teftaau  mois  d'aouil  de  la  même  année,  mourut  le  4.  may  1 12 1.&  tut  enterré 
en  l'abbaye  du  |ard  avec  les  prcdcccncurs. 

Femme,  AGNES  dame  de  Monftrcuil- Bellay  en  Anjou ,  fille  unique&  héritière  de 
Ceraud  Bellay  lll.  du  nom ,  &  de  Bâthilde  fa  femme ,  defqucis  il  cft:  fait  mention  dans  une 
•  charte  de  l'abbaye  d'Afnicrcs  en  121 1 .  Elle  le  remaria  à  Wslenn,  baron  d'Ivry,&.'  prit  un<*  * 
troifiéme  alliance  avec  de  SaDcerrCjfcigneur  deChatillon-(ur-Loing ,  Bouteillec 

de  France,  troiliéme  fils  d'.^/ra»f  de  Champagne  comte  de  Sancerre,  &  de  Muthilde 
Âc  Y)omv.  Voyez  tome Il.de celle  htfioire  ^pig.  ^  ^ 

1.  ADAM  m.  du  nom  ,  vicomte  de  Melun,  qui  fuit. 

2.  Guillaume  de  Mchin,  tut  caution  de  cinq  cens  marcs  d'argent  pour  fureté 
du  traité  fait  par  le  cardinal  Romain,  entre  le  comte  de  Champ.igne  &  les  Tcm- 

.  plicrs,  (ur  les  diHérends  qu'ils  avoient  cnlemblc  au  mois  d'Oûobre  1228.  &  mou- 
rut fanspofteritc  le  9.  Février  1 149. 

3.  Mathilde  de  Melun,  mariée  par  contrat  de  l'an  123».  à  jinfeau  de  Trainel, 
fcigneur  de  Vourtlcncs.  , 


■ 
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4.  A»£MBi;RCE<icMclun>  rcUgiculc  a  Longchampscn  . 

•    '  -  .  Â 

X. 

A DAM  m.  dnfum.TicoiMieâeMdtin,  fdgneur  de  MonAteaU^Bdlay,  demeura 
quelque  tcms  fous  la  rutcllc  d'J^nes  l'a  n-.cre ,  cor.fcnrit  en  1i44.cn  taveurdc 
l'abbc  6c  des  religieux  de  i  abbaye  du  JarJ  ,  que  ce  qu'iU  poiVcdoicnt  a  Sivty  &:  les 
dit  arpens  de  hmiK  fucaye  qui  leur  avoienr  étéleguezpar  Guillaume  de  Vaux  chevap 

lier,  fufTcnt  râliiits.i  un  iv.Cmc  ficf  &  à  un  fcgl  hoir,magc  ,  s'ils  en  faifoicnr vente  àunc 
feule  pctionnc.  11  icita  au  mois  de  Juillcc  124^.  &.  mourut  le  9.  tcvxicr  de  l'année 
fuivante  félon  le  martyrologe  de  N.  D.  de  Mclua 

I.  Femme,  GF.RTRUDE  moarut  fans  cnfans. 

Ih  FemmC|COMT£6S£  de  SaïKcrre,  dame  de  Marchcville  en  partie  &  de  la  Loupe,  g 
iille  à*Ëtittm  de  SanoenCtibigncur  de  Chatillon-fur-Loing,  Uâ'Blemme    Soiffons  ■ 
fâ  première  femme,  confiriru  à  l'abbaye  de  Barbeaux,  le  mercredi  avant  la  fàc  ^\c  S. 
Pierre  aux  Liens  iz^o.  les  aumônes  cfi  Etitnne  de  Sanccrre  Ion  pcrc  y  avoir  taices, 

Jiaidoit  au  parlement  l'an  ]i65.  conjointemenc avec '/f&c de  Sanccrte  âfimr,  dame 
c  Dangu ,  contre  rtiemie  de  Satxettc  kur  kesc  £Ue  vivoit  cncocc  cn  1175.  Vê;^ 
4*m  IL  de  celte  hifinre ,  fag. 

I.  GuiLiAUMB  IIL  du  nom,  vicomte  de  Melun»  feigneur  de  Monfhreiiil-Belbiy, 
cpouîa  r.in  !  i6o.  Alix  dnmc  de  Chacenav  >  veuve  de  Gitij^ucs  ÎV.  di\  nom  ,  comte 
de  Fores,  &:  fille  à'Enrd  Icigncur  de  Cluccnay,  àcd  hrme/me  de  Broycs.  L'an 
IKS7.  il  fir  condamner  par  anit  du  Parlement ,  Ketuiui  comte  de  Fores ,  de  lui  q 
f>  ,  .  '      paver  comme  héritier  du  comte  Gui^ues  [on  frcrc-  1100.  liv.  pour  la  àox.  d'Alix 

la  femme,  &  le  Vendredi  av.nu  la  kcc  de  k  chaire  de  S.  i'ierre  1169.  il  fut 
«aacicin  avec  Jtm  comte  de  '^uinonit ,  RmhI  (on  fi-ete  ,  8c  Mâibim  lêigneur  de 
;  ■     Montmorency,  de  la  promcflc  o^M'AUenor  de  Soiffons,  veuve  de  Rtnettil  x\comic 
,  -     <lc  Ihouars,  la  couiinc  avmt  laite  à  Alfonlc  de  France  comte  de  Foiiiers,  de  " 
lui  rendre  à  ^mJe  é"  f"'"  fmelt  château  deTifàuges,  toutes  les  fois  qu'elle 
cn  fcroit  requilcdc  fa  patc.  Il  accompagna  enfuitcle  roi  S.  Louis  en  fon  voyage 
d'A/hquelan  1170.  avec  crois  bannicies&  douze  chevaliers,  «Mx^^i^fi  de  (000.  /. 
^fwww  à  tnr  en  thiieldu  rty^  ainfi  qu'on  l'apprend  d'un  e'tat  de  la  chambre 
(  )  Eittraît  d-iin         '^^'^  Comptes  ;  { t)  rendit  aiilTi  pluficiu';  (crvices  a  Charles  de  France ,  roi  de  Nar 
roneeanau  irctbr        ples  &  dc  Sicilc^  qui  lut  doi:na  pour  tecompcnic  le  comté  de  Coric  comme 
^nurri.'^"  marque  fou  ^icaphe  qui  eft  dans  l'abbaye  du  Jacd.  11  moiuuc  ùn$  ta&m  faa  ^ 

i.  ADAM  IV.  du  nom,  vicomte  dc  Mclun,  qui  luit.  ' 
j.  JFAN  de  Melun,  feigncur  d'Efpreimet  a  donné  origine  anx  lêigncuts  de  U 

Biudc,  r.ifponrz-  ry-*pres§.  VL 

4.  SIMON  de  Wclun,  leigneurdc  la  Loupe  dcMarchcvil'c  ,dcnt  U  fojiertté féru 
re^mée  dans  (m  rgHg  fins  le  §.  VUL 

5.  RoKi'KT  c!e  ^^?'l:n  ,  j'iiriuionnc  d.inç  les  iegi(trc>:  du  parlement  dc l'an  laÇt* 

6.  Philipte  dc  Xiciiin  ,  nient  (atis  cntans  aprti  l'an  15  li. 

7.  Jeanne  de  Melun  ,  mariée  à  Henry  I.  dunom,firede  Trainel,  mort  en  iiil. 

8.  Eleonore  de  Melim ,  cpoula  Gautier  de  Nemours  IV.  du  luu.i ,  du  le  rh.tm- 
belUn  f  ieigneur  dc  Villcbcon  «Se  de  Tournctuyc,  fîls  de  Gauiur  de  Neii^ouis 
III. du  nom*  ieigncurs  des  mêmes  lieux,  &  tK'Alixdc  Vicrzon. 

9.  Comtesse  dc  Mduo»  Abbelle  dc  N.  D.  du  Lys»  i'w  127^.  Ae  mocceen  ijoo.  £ 

XL 

\  DAM  îV.  du  nom,  vicomte  dc  Melun,  fcigneurde  Montrcuil»Bcllay, après 
/  \  (on  frète  aîné  donna  du  confenremenc  de  la  têmme  le  3.  fevrier  1284.  àGuil- 
kbaut  Bcguard,  feignent  dc  cheanoy,  ecuyer,  pludeurs  terres  &  rentes  qu  il  avoir 
à  Baujc  en  Vallée  au  pays  d'Anjou   pattagea  cn  1195.  avec  Guillaume  Crcipin,  (ei- 
giicuc  de  Danuu  ,  les  terre;  de  ChadUon  lur  Loing,de  Concouriault  &  de  L'aïUcul , 
oui  venoicnt  de  U  (uccdHon  dc  leur  mcrc,  &  vendit  avec  (a  femme  le  mardy  avant 
Nofcl  1 500  celle  de  Concoorlaulc  à  Hugues  dc  Bouvillc ,  feigoeur  de  MiUy.  Trois  ans 
^   après  it  aHîgna  aux  Religieux  du  Breuil- Bellay  to.  li?«ts  de  ccnte  bir  fn  Seignentie 
de  Montteuii- Bellay ,  fie  nusurut  après  l'an  1^4. 
Femme,  JEANÎ^E  de  Sully,  fille  0:  Henri  IL  du  nom,  (Ire  dc  Sully,  &  de  iVr- 

rt9^ 


Digitized  by  Google 


B 


r«*i?&<kJoigny  ,  dame  de  Chatcaurcnaud,  fut  mariéca^il^»n  i28oJe4.  may  1306. 

&  ftitcntcriLC  ùjiiç  le  chœur  de  TAbbaycdcS.  Antoine  dcsChamps  à  Puns,  loiu  un  .  ' 

tombeau  ch,in;L  de  ccctc  tpiupiic  :  Cy  pfttmiâfHe  Jeh^mede  StulfîMj^vumtelje  de 

MeUn^  ^  ji-mmc  defAdisrubU  bmme  monfttgneur  yfdam,  viemt*  ^^^ÊÊI^^Jrts 

deMtnpeml  }WiUy        pAiJk  m  i  ^ol^  Jf  klÊimém  it  [  j^^$ifm  ^  jm-tj^SÈ^^vàt' 

tome  11.  de  ccuc  htlL  p^c  8j7.  '   '  • 

1.  JEAN  1.  duuom,  vicomte  de Mclun, qui  fuit.  .y.^J^Pët-: 

2.  Guillaume  de  Melun ,  cl-i  jichcvcquc  de  Scn<:  en  î ; î t  mourut  le 27. o£lo- 
brc  1329.  &:fut  cntettc  ùaiu  le  thœur  de  la  Mctiopoic  ftfyec  GJJ.  thr^  ûlifi 
de  16^6.  tem.  \.f.  ^43.  . 

3.  Hexki  de  'vo''j!i ,  mort  ûiis  pi)flciitc.  » 

4.  Philippe  de  Xkluu  ,  lugacuc  Je  i>.  Alauiitc  iui  Lavcion,  cvcque  &,  comte 
«feOldcilii»  fait  de  France  en  1)35.  fût  pourvu  de  l'archevti^.de  Senl'eil 
1 33^-  motirur  \z  7.  AvtU  Ij4|»  &  fut  ciicetiié'd«».ûiGitheâi!«lc;  rtfat  métl» 

de  cftle  htji.^.  j47.  ,  '        ■  ■  •  • 

5.  RoBïRT  de  Melun,  chevalier,  mort  (ans  ax'oir  été  marie  en  iJ42* 

6.  Lout^  le  ^!  ,  duu  Lunc,  dûttcrç^c  dieftiqr4er|%life  de.dunoes  en  1 340. 
mourut  avatu  I  an  1  j)4.  '.    i-    "         .•.        .  i-'.:  -,.  ^  ■  ^ 

7'  CHAmtt»  d&  Mdup ,  nommé  <faiii  untitxe  de.  l^ifaliafe  de  Une  Fese  db:  r«à  ■ 

C     Femme,  Acne's,  daiuc  J  I:^) ,  licmia-c  de  Ct'/jr/  ick^icui-  àlrty,  chevalia,  {on  ^ 
oncle. 

YoLAND  de  Mclun ,  d.imc  d  IfTv  5;  ce  U  Ilo  ilicrc  .  et  :t  nu-, 'Jr  .m  mois  de 
nwy  1338.  avec  GitiJùume  de  Vau  ivtiic,  prcmici.  xàlci  de  diijiibrc  du  roi 
Philippe  fur  la  foy de  du  Boucher.  (4  )  («)  OnBooclict 

t.  Jean  dcMclun  ,  fcigncur  de  S.  M  uiruc  ,  J'AiILum  >5,  Je  F  i:'cr.L-l!cs.  t>J^Cmt.t*u 
femme,  Marguerite  ,damedc  Biunuu,  le  laii^iu  a  Ddvtd  uc  Tuix,  fcigaeuc  f'^**' 
de  Maxcns. 

;  I.  Jean  de  Mclun ,  feigncurde  $..MAance., é^Jù^iat    de FooteoeUes^  moit 
.   lans  avoir  ctc  marie.  ■  .  ' 

D  11»  CATHBUniKdc  Mclun.  femme  deJTflWT  dit  ieBer,  (e'i^neiir  ^Apnty  ^  tâ^^ 

vatlcr,  (i^>  atoc  kqf»d  cUc  vtvoit  «^^^iis0,     4aquel  elle  cent  veuve  l'an  («)DoBàachci 

13*7-    ■  ■  r     '  M.éfCmntB^ 

.  1)1.  jEAHK&de  Mdim,  éloitnandecb  1167- arec  Jem»,  &edeBem«felt8E  de 

Haverfquerqrr.  \  ,  ; -  . 

IV.  Beatpix  lie  Mclun  ,  morte  ûi,^  cuî^us.  •  '. 

V.  Nicole  de  Melun  ,époa£l  Bernard  de  Chaumoot.,  fe^nCurde  ConantCS. 

VI.  MaPvIT  de  Mclun,  mnrrc  fans  avoir  ctc  marner. 

f.  ISABELLE  uc  Mcliui ,  icuiiuc  dc  Jhomas ,  Icigiicut  «k  Biu^crcs,  vivoit  en  IJ42, 
10.  Aaitfi's  dcMcl  I Abbcfl'e  de  N.  D.  du  Lyï  aprcs  Cemt^  de  Melna  û 
£       tante  »  taaunit  le  y  Oâabte  i  p    Ktjtx>gjU.  thr^.  ùm.  4ev6%6.têm,  XT./.  jtfp. 

^'  '-'Xï!:;  -  ol 

JEAN  l.  Ja  nuia  ,  vicomte  dc  McUui ,  fcigncur  dc  Montrcuil- Bellay  &:  de  Tan- 
Gttville,  chambellan  dc  France,  fie  chambellan  héréditaire  de  Normandie , mou- 
rut l'an  1350.  &  flir  mrerrc  en  l'abbave  du  |ard.  Voyez, f$n  mich  ,  U  fikedeeeue 
hifioire ,  ch.îf>iire  à;.  GliANDS  CHAMBELLANS  1)L  IRAXt  L. 

1.  Femme,  JEANNE, dame  deTancarvilIc,  fille  &  hcnticrcdc  Robert ,  feignent 
dc  Taiir.ii  ,  Lli.imKlî.in  Iicreditaire  de  Nu: mandic,  &.'  iÎ'.-aV.-  Pons,  daine  de 
Blaye,  tu;  m  iLcc  avant  lau  1316.  dcccvu  ian  1328.  f:  1  ;c  clIvUcc  en  l'abbaye 

f  du  Jard. 

I    JF  AN  II.  du  nom  ,  vicomte  de  Mclun  ,  comre  de Tancarville ,  qui  fuit. 

2.  AdaM  dc  Mclun  ,  premier  thambcllan  des  tais  jeânlc  chârles  V.  lequel  kiy 
donna  à  vie  les  terres  de  Château- Landon  ,  <Sc  du  Mez-le-marcchal.  Il  mounic 
fans  poftcritc  après  pâqucs  le  25.  AvrU  i;é"2.      fur  enterre  enl'ahKT  c  dv.  \.\\d. 

5.  Guillaume  Melun,  Chanoine  dc  N.  D.  de  i'aris,  fut  élu  archevêque  dc 
Sens  en  134^.  fir  un  échange  le  19.  tnay  ij<$6.  avec  Marguerite ,  dame  dcTrai- 
ntl  .mcre  de  ]can dc  Chateauvillain  , feigncucdc  Vaucîcr  &de  Baye,  dédia  l'cglifc 
des  Cc'.clbns  de  Paris  le  ij.  Septembre  1370.  cnpretcnccdu  roi  ChftilcsV.  acquit 
l'hôtel  dc  SeRssPfttU»  nioutatle-4.titty  117s,  «prà  avoir  àîclÔQielbnient 
7mt  r,  'L  i 
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*  iac  inimmé  aui  Celcftins.  //  Itift  m  fis  naturel  afpelU  le  h\'.tri  de  Sens ,  ficMyer 
-Je  U  umf»fme  it$ getUtrmu  de  Giulkiime  IV.  vumte  de  Mtkn  itm  ii%9.  fâjet. 
gaJi.  ehrifi.  edà.det^ié.  ttmel.  f.6^i. 
•^Ui*  Raoul  fl£  Henry  de  M«lun,  mort  fans  poftcrité. 

6.  Simon  de  Melun-,  chanoine  de  Sens  en  ij4J.  &  ijjo. 

7.  Robert  de  Melun,  écuyer.  .  . 
jfcmine  Ua»BaO  >  dame  de  Chaftrnoy,  fut  maric'c  le  «9.  OOCfalC  IJ47.  &  CtolC 

.ceaHttMecn  1369.  avec  Etietme^  laencui  de  Prccy.  ,        ,  . 

Îbam  de  Mdna  ,  feigncur  de  Chaltenoy  ,  étoit  en  lulle  au  fctriceda  rm  de 
Sicile  r«n  1384.  lorfqu'il  obtinc  fouftrance  de  l  hommage  qu'il  devoir  au  comte 
de  NcTcrs ,  poar  ce  ^u'il  tcnoic  de  lui  à  caurc  des  icigncuiics  d  lllc  &  de 
Villcmor. 

11.  Femme  ISABF.LLF,  damcd'Antoing,  d'Epinoy,  de  Sottenghicn  &  de  Hou- 
dain  ,  chaftdaine  de  Gand ,  fille  um<iucdc  Hugues  Vi.  dunom.lcigneucd'Amoing, 
&  de  Mme  dame  de  Soctotthien  ,  fût  luariie  en  prefcnce  du  roi  &:  des  feigneuts  de 
fa  cour,  par  cODtnt  çaflê àla  Neufvillc  en  lîcz  ,  le  lundy  ictc  de  S.  AnJrc  \^^^. 
«lie  écoic  veuve  de  deux  omis.  1°.  àîHtwrj  de  Louvam ,  lcigi«:ur  de  Gacsbcck  ,  fils 
de  Jem  de  Loavain ,  Seigneur  de  Gae^k,  d'Hcrftal  &  de  Lcuve ,  &  de  TeUàti de 
Luxembourg.  1".  <X  Alfoonfc  d'Erpj^mc  ,  dir  ie  U  Cerda ,  fils  aine  de  Ferdinand  in» 
Uni  de  Caftillc  ,  &  de  Bldoche  de  France ,  fille  du  roi  S.  Louis.  Elle  n'eut  point  d  cn- 
ftns  de  fes  fleo»  premiers  maris ,  deceda  le  jour  de  S.  Nicobs  6.  décembre  1314. 
&  fiit  inhumée  en  l'cgliic  d'Antoing,  où  fc  voyent  lut  (a  tombe  ks  acmesdefcs  tsois 
.nucis.  Vmz  Butkcns  ytro/heesde  Brahant ,  preuves yfage  213. 

1.  HUGUES  de  Melua»  (eigpenr  d'Antoing  &  d'Epinoy,  duquel  font  lactis  les 
fcigncuis  d  Antoing, princes  d'Epinoy.&leduc  de  Joyeulê,  fù/enmr^ifth' 
tes,  a-Mret  J.  I.  ^  • 

».  IsASEAtt  de  Mdon,  dame  deHondain,  cpoitfa  1°.  Pierre,  comte  de  Dceox» 
feigncur  de  Montpcnficr  ,  d'Aigucpcrfc,  &c.  fils  de  Jean  II.  du  nom, comte dc 
Dreux  >  de  Brame  &:  dc  Joigny  ,  Bc  dc  Jeume  de  Bcaujcu ,  dame  dc  Montpcn- 
fier.  Il  avoir  pour  cinquième  aycul  paternel  E^ert  de  France,  comte  de  Dreux» 
cinquième  fils  du  roi  Louis  VI.  dit  le  gros,&:  A'AdtUi^  de  S;.voye.  2«.  par  con- 
trat du  II.  juillet  lyiL.Jea»  d  Artois, comte  d  Jhu,  hls  dc  Jleitrt  d'Artois  UL 
du  nom,  comte  de  Bcaumont^c-Rogcr,  pair  de  France  de  ^mmw  de  Valois, 
ifodtri{aycul  ctoit  Rthert  de  France  I.  du  nom,  comte  d'Artois,  troificme  fils 
du  roy  Louis  VI  H.  &  de  BUtuhe  de  Caftillc.  fiycz  ime  J.  de  cette  bijlcire  f. 
5SS.  &  430. 

|.  Mam E  de  Melun ,  plaidait  poitc  fi»  factage  coaitc  M^fon  fteiC CA 
A;  mouiut  Tans  alliance. 
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XlII. 

TF.  AK  II  du  nom ,  vicomte  de  Mdoa ,  co^te  dc  Tancarville  /feigncur'  dcMonf-  ^ 
I  treuil-  Bclby  dc  Warengucbcc  ,  gouverneur  dc  Bourgogne  ,  de  Champagpe  tc 
3c  Brie,  Chambellan  de  France  &  dc  Normandie,  &  réformateur  des  eaax  *  forêts 
de  France,  vendit  du  vivant  de  fon  pcrc  avec  jdam y^t^âiime ,  Sabert,  Henry  &:  Si- 
mm,  dc  Melun  (es  frères ,  à  Renaud ,  tire  dc  Pons  l'an  1144.  la  fcigncuric  de  Blayc 
(âr  Gironde  ,  qui  avoir  appartenu  à  Jetrmt  dame  dc  Tancarville  leur  mete*  mottcoc 
en  i}8î.  &  fut  enterrée  en  l'ahbaye  du  Jard.  Ftjez.  /on  trticle  dans  U  Jîét  dgêOU 
àj/hirt ,  ib^f  des  GRAt^DS  CHAMfi£LLAMS  D£  .FiUNC£* 
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A  femme  ,  jEANNE  Crcfpin,  dame  de  Warengucbcc, d'Elhcpagny  SidcNcaufflc» 
fillraincc  «Jt  piincipak  hcnticic  de  laUiuMtne  Ciclpin  VI.  du  nom,  icigncur  duRcc»- 
Crclpiii,  de  W.ircngucbcc  ,&c.  connctUjlc  lictedicairc  de  Normandie  ,&c  de  AfthoMt 
de  Daumcz,  fut  mancc  vers  l'an  I}J4.  Se  dcCcda  le  14.  tanvicc  1374. 

1.  Jean  111.  du  nom  ,  vicomte  de  Mclun  ,  comte  de Tancarvilie,  fciçncur  de  Wa- 
rcngucbcc  S:  de  Monll rein I- Bellay ,  clumbcllan  connétable  héréditaire  do 
Normandie ,  chambellan  de  France ,  licutcrunt  pour  le  roi  ès  comtcz  de  Cham- 
pagne &  de  Bric,  mourut  avant  l'an  1  ii^.  lans  cnfans  d'iJe  dame  de  Marigny, 
qu'il  avoit  c'poulce  en  IJ48.  clicctoit  hlle  unique  de  Ztfww,  Icigncur  de  Mari- 

B  gny,  &.de  Roherte  de  Baumez,  chaftclaine  de  Bapaume.  V»)tz fi»  mtde  itm  U 

fuite  de  cette  htjl.  ch.ip.  des  GRANDS  CHAMBELLANS  DE  FRANCE- 

2.  GUILLAUME  IV.  du  nom ,  vicomte  de  Mclun,  qui  fuit. 

3.  Marguerite  de  Mclun  ,  cpoufa  1".  en  prd'aice  du  roy  Ahles  de  Noyers» 
comte  de  joigny  ,  (eigncur  de  Vendcuvrc,  Prcmartin,  &c.  fils  de  Jean  de  Noyers, 
cnmtc  de  joigny,  &  de  Jeanne  de  Joinvilic.  2**.  Robert  de  Fienncs,  dit  Morenui 
Chailellain  de  Bourbourg ,  lire  de  Tuigry ,  fils  de  Jet» ,  baron  de  Ficnnes  &:  de 
Tinpry  ,  &  à!lfibel  de  Flandres.  Son  Iccond  roary  lui  aflîgna  en  douaire  le  it, 
décembre  ijtfi.  4000.  livres  de  rente  lur  les  terres  de  Tingry ,  de  Riuninghcn» 
de  Belles ,  d'Athies  ,  &6. 


G 


X  I  V. 

UÎLLAUME  IV.  du  nom,  comte  de  Tancarvillc  ,  vicomte  de  Melun ,  fci- 
giicur  de  Monllreuil-Bellay  &  de  Warenguebsc  ,  premier  chambellan  du  roi. 


£ 


ConnCt.:ble  &.'  chambellan  héréditaire  de  Normandie  ,  grand  Boutcillcr  de  France, 
donna  quitt.ince  le  14.  janvier  1400  à  Alexandre  le  Bourlier,  receveur  gênerai  des 
aydes,dcjoo.  livres  pour  un  quartier  de  looo.  livres  qu'il  avoit  par  an.  Son  fceau 
qui  elt  au  bascfl  e carte W  su  1.  <^  4.  9.  lefins  3.3.  j.  ^  un  chef.  Au  i.  (^y  unécuP- 
fi»  cr  «w  or  le  d'étoiles ,  fuf forts  deux  loups  ,  ctmter  une  téu  de  beuf  (4)11  fût  tue  à  la  r,^  CMnn  dcM. 
bataille  d'Azincourt  l'an  141  j.  fon corps  fut  porte  à  l'abbaye  du  Jard,  &  enterre'au  de ci»itcmb*uli.  * 
tombeau  de  Tes  p.c'dccclTeurs.  Voyez /on  article  djns  la  fuite  de  cette  hijletre ,  chapitre  des 
GRANDS  BOUTEILLERS  ET  ECHANSONS  DE  FRANCE.  - 

Femme,  JEANNE  de  Parthcnay ,  dame  de  Samblançay  en  Tourainc  ,  fille  de 
Guillaume   l'Archevêque ,  (eigneur  de  l'arthcnay ,  &  de  Jeanne  dame  de  Mathcfclon, 
fut  mariée  par  contrat  du  (amedi  ii.  janvier  1390. 
Marguerite  ,  vicomtcflc  de  Melun,  comtcflc  de  TancarvilU  ,baroncde  Warcn- 
guebrc,  dame  de  Monllrcuil-BcUay  ,d*Ellrcp3gny,dc  Blandy,  de  Challeaurcnaud, 
&c.  mariée  en  1417.  à  Jacques  de  Harcourt  II.  du  nom  ,  baron  de  Montgom- 
mcry ,  &:c.  fils  de  Jacques  de  Haicourt  I.  du  nom ,  feigncur  de  Montgommcry , 
&  àcjetnne  d'Enghien,  dame  d'Havrech.  Voyez,  ci-devant ,  ftge  IJ7.  cria  Ro- 
que ,  hijl.  de  Harcourt  t.  I.  l.  IX. f.  6îi.. 

Enfans  naturels  de  Guillaume  IV.  d»  nùmt' vicomte  de  Afelim.  "  ,  • 

ï.  Nicolas ,  bajlard  de  Melun  ,  fut  légitimé  far  Uttres  du  Roy  ,  données  k  20. juillet 
1 4C0. 

1 1 .  l'errcttc  bâtarde  de  Melun  ^fut  légitimée  far  Us  mima  Utlr<s  que  fin  frère.  ^ 
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XI  IL 

HUGUES  de  Wclun  I.  du  num  ,  fcigneui  d'Antoing, d'EpiiKW  &  de  Sotten- 
^liien  ,  dulkijiii  de  Gand,  chevalier  banncrct,  fils  de  JEAN  Ldtt  nom»  vi* 
comte  de  Mclun,  &  d  IS  ABFLI.E  dimc  d  Antoing,  (a  féconde  femme,  ti- 
itV4ta  fétge  zi$.  fe  retira  aux  i'ays-Bas,  où  ctoicnt  litucz  les  biens  qu'il  avoïc  eus  en 
mmge,  de  où  il  c'tablit  fa  demeure,  âciranCporta  à  Jjiif/m  de  Melunfa  foeuryAcà 
Jesn  d'Artois  fon  Iccond  mari,  h  terre  *:  chaftellcnie  de  Houdain  en  Artois,  par  jj 
lettres  du  ourdi  après  le  premier  Diiranthc  de  Carême  i}54.  euprcfence  de  J^f49  de 
Mclun  comte  de  TancarviUe ,&  de  Simmdc  Mclun  Tes  frères.  U  fecvoitavec &  comp 
pagnic  de  gens  d'armes  ,  les  rois  Jean  &  Charles  V.  dans  leurs  guerres  contre  les 
Auglois  es  années  1555.  1365.  1370.  &  1571.  comme  on  l'apprend  des  comptes 
d'£tiennc  Braque  &l  de  ]can  le  Flamcnt. 

I.  Femme,  MARGUERITE  de  Piquigny,  fille  de  Jean  feigneur  de Fiquigay & 
d'A/lly,  te  de  Catherine  de  ChafliUon  S.  Pol,  tut  mariccen  ijtfo. 

I.  HucuES  de  Mclun,  feigneur  de  Falvy>  qui  avoir  e'poufc  en  138).  Ifibelle  de 
Ghiftelles  ,  fille  aîncc  dcjam  feigneur  de  Ghiftelles,  ôc  de  Mtrgumte  de  Rin- 
glcfct  fa  première  femme  ,  étant  veuve  elle  fe  remaria  à  Rtbm  de  Bcthunc ,  E 
chevalier ,  vicomte  de  Meaux,  fils  de  Jean  de  Bethune  I.  du  nom,  feigneur  de 
Vendcuil ,  &  de  Jeamu  de  Coucy  »  dont  elle  fut  la  lecçNide  femme.  Vtjfeb  Um 
ly.  de  utie  hiftêire  yptg.  114. 

X.  Henky  de  Melun  ,  accompagna  Louis  II.  du  nom  ,  duc  de  Bourbon»  au  voyage 
d' Afrique,  fe  trouva  à  la  bataille  de  Nicopolis  en  IJ96.  tc  mourut  avant  r.m 
IS9>.  wns  cnfans  de  jimat  de  Vf'^crchin ,  faut  de  N.  de  Wcrchin  fencctuldc 
Hainaut. 

5.  I5AB£L  de  Mclun,  dame  de  Vianne  ,  cpoufa  i*'.  le  4.  Avril  1380.  Rtbert  de 
Namur,  feigneur  de  Beaufbtt-fur-Mcufe  ,  &  de  Renais  fîxiéme  fîls  de  Jet»  de  F 
Flandres,  comte  de  Namur  premier  du  nom>  &  de  iWkriV  d'Artois ,  vcufd'fJ^ 
de  Hainaut  •  Allepiuncede  Guilùume  comte  de  Hainaut  &  d'Hollande, 
Se  de  Jeaime  de  Valois,  r*.  MeriréHd  feigneur  de  la  Bouveric,  lequel  vendit  de 
foa  confcntcmcot  ai  i  i96.  la  terre  de  la  HcrcUc  en  la  prévôté  de  MontdidicTt 
à  Louis  IL  du  nom»  duc  de  Bourbon,  pour  400.  ccus  d'or  à  la  couronoe.  FiytK 
têmell,  de  eate  hifinre  ,f>ag.  ^48. 

II.  Femme,  BEATRIX  de  Bcaullart,  dame  de Croifilles ,  de  Winglcs ,  dcSaulty 
&  de  Villeneuve  en  Chcvrie,  fiUe  aînée  de  S«k<r$  de  Bcauiian ,  Icigocui  de  \;^iiigles 
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A  je  «3e  Saulcy,  connétable  de  Thndres  &  de  Lare  de  Roûiy,  (  »lm  )  Marigny.  (-)  , ,  b.m.utî- 

Damc  de  Villeneuve  en  Chcvric.  cr .  liuion  d« 

1.  JEAN  de  Melun  >  ieigoeur  d  Antoing,  qui  fuir.  chcvahcrt  <ic  k 

PHittFPOTBde  Melon,  dame  de  Croifines  *  de  Connieies,  ^fa  pat  traite 
du  premier  Odobrc  j  ^c)^,  Jacques  fcigncur  de  Montmorency,  d'Efcoucn,  de 
Damville ,  &:c.  fils  de  Charles  Icigneur  de  Montmorency  t  maréchal  de  France, 
*  de  ftmitUe  de  VîUiers,  dame  de  Vitry.  Feyex.  tme  m.  Jk  eette  hifinre,  ftg, 

3     i-  Marie  de  Mctutt*  mariée  en  1404.  à  JeanAz  Lalain,  (cigncut  de  Houdaia. 

4.  CATERitiK  de  Mdun»  femme  de  Jem  feignait  de  RoUin&  deRongy. 

5.  MARt."Er  iTF  icmm^  A' Enguerafid ,  fcigncur  dc  Ncdolicbel. 

6.  Catiirima  dc  Mclun,  damcdc  ViUcrvaL 

* 

fils  naturel  de  Hugnes  i*  UAm^fà^uw  iJktcimg. 
N.  die  le  biUfi  iJbUmg  »  iitk  étuftit  Jk  U  amfêpie  iHmj  it  Mdm  ,  tm 

XIV. 

T  £AN  de  Melun  y  vicomte  de  Gand,  fcigncur  d'Antoing ,  d  Epinoy ,  dc  Rofny ,  de 
1  Beaullàrc ,  dcc.  chevalier  delà  Toilbn  d'or ,  fin  fiancé  en  1415.  avec  Jemme  de  Mon- 

tagn  ,  fille  dc  Jetn  dc  Moncagii  viJjiiictlc  Laon,  grand  maître  dc  I  rance,  qu'il  n'tpou(a 
fasi  fc  trouva  avec  les  principaux  fcigncurs  de  la  couc  à.rcacrevuc  de  Charles  dau* 
phin  de  France  &  de  Jean  dac  de  Bourgogne ,  proche  Mdun  l'an  1419.  ftc  depuis 
confeiller  î>i  chambellan  du  duc  de  Bnurgogi.:,  i  ivcrneur  de  la  ville  deDouay,âc 
-  crée  chevalier  dc  l'ordre  dc  la  Toiloq  d  or  en  1431.  Il  mouruc  âge  dc  plus  de  quatre* 
vùigc  ans  le  15.  février  1484.  &  Âit  entené  en  Icglifc  d'AntoIng,  où  fe  voir  fba 
^itaphe. 

I.  femme ,  JEANNE  de  Luxembourg  1  âile  puincc  dc  Jean  de  Luxembourg,  fci- 

B»c  de  Beaurewir  8e  de  Ridieboing ,  8c  de  Mè^guerke  d'Enghien  ,  comtdl'e  de 
enoe,  fut  mariée  par  contrat  du  28.  Octobre       i  elle  e'toit  veuve  de  Ltutsld," 
gnenr  de  Ghillellcs,  le  mourut  en  1420.  y»jes.tome  hl,  de  cette  htjictre  ^  ftg.  71} . 
N.  de  Melun  mort  en  bas  âge. 

II.  Femme,  JEANNE  d'Abbcvillc,damedc  Boubcrs  en  Ponthicu,dc  Dompvaft, 
de  Blequin  &:  autres  terres ,  fille  d'EJamd  d'Abbevillc ,  Icigneur  de  Boubcrs ,  &  dc 
/«MMwdame  de  Relly  &  deCaurnoac*  fer  mariée  le  5.  Avril  1411.  moamc  fe  ti. 
Janvier  1480  3c  fut  cnterrcc  auprès  dc  Ion  mari. 

i.JEAN  dc  Melun  II.  du  nom,  lieigneuc  d'Antoine,  qui  (uit. 

1.  Philippes  deKfelun,  daffiedeSortcnehten,manee,le  premier  Juin  144;.  à 

Thibiud  dc  Luxembourg ,  fcigncur  dc  Ficnncs  &  d  Armcntiercs  ,  fccniid  fik  de 

Pierre  éo  Luxembourg  I.  du  nom  ,  comte  dc  S.  Paul  &  de  Briennc  ,  &  AtMar' 

guérite  de  Bans.  Piyec  tme  lit.  it  tme  èifteire ,f*g  7i^. 
_      j.  GuiLLEMîTTEdc  Mclun  ,  approuva  ?c  ratifia  avec  rhiUp^ef  Se  Hdene 

de  Melun,  l'es  lœurs,  le  mariage  de  jfejto  dc  Mclun  leur  hcic  le  ^f.  Février 

I4J1. 

4.  lîiLKKE  de  Mclun,  mariée  le  25.  Septembre  t^h-  Charles  d'Artois  comte 
d  Eu ,  Pair  de  France  ,  fils  dc  PhiUffes  d'Artois  comte  d  Eu ,  &:  dc  Mârie de  Ecrry. 
EUe  fift  féconde  femme,  &  moonit  fe  a^.  JuiUec  147a.  Vtftsstme Lieettte 
btjitire ,  fag.  jçi. 

|.  BoMMB  dc  Melun,  épouùi  i".  Purre  dc  faime  Aldcgondc  ,  icigneur  dc  Noir- 
carmes.  x°.J«iJe  de  Fiallvin»  feigneur  de  Pîenncs ,  (ccond  fils  de  Jeut ,  Icigneur 
jg|         dc  Hnl!^3rin  ,  &  dc  Jacqueline  dc  Ghiftcllcs ,  veuf  dc  Jeame  dc  la  Clite,  dite  dc 
Coiniocs.  Elle  mourut  làns  cnhinslc  zi.  Janvier  1446.  y«ye&  tme  IJI.  de  cette 
Mjloire  y  fag.  91t. 

XV, 

JEAN  dc  Mclun  II.  du  nom  ,  fcigncur  d'.Antning,  d'Fpinny  3:  de  Ccaumc?- ,  châ- 
telain de  Gand  ,  eil  qualifie  ceuJctUcr  (jr  chambelian  d»  rej  ,  dans  une  pcrmilHoa 
qu'il  obcintaumois  dTAouft  1486.  de  fiiie  deux  Pairies  fepatées  de  les  terres  dc  Bou- 
ImeK  Ml 
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bers  8t  de  Doinpvaft  prêt  Abbevillc  ,  qui  étokai  cenacis  en  une  Pairie  du  comté  jj^ 
Xé^a»mir*4i.  ^  Ponihicu,  ( -r    ?>:  mourut  Ir        Odolire  i^i;. 

Ao.  iw     Fcmiïîc,  MARIE  de  Sacrcbiuchc>  hiic  aincc  oc  Rwert  de  Sarrcbruclic,  damoilcau 
^  ***^'^      ^  Commercy ,  &  de ]tm»e  comtcile  de  Roucy  &  de  firaine,  «hme  de  MontmiraU» 
fut  maricc  par  contrat  du  i.  Octohrc  14p.  i», 

I.  JEAN  de  Mclun  III.  du  nom ,  tcigiicut  d  Aiuoing,  qui  (uit. 
•  ».  HUGUES  de  Melun ,  feigr^eur  de  Hendine  &  de  É,jWiy>  qui  a  lâic  la  branche 

des  vicomtes  de  dni  ,  rapportée  cy-aprâ  IV 

5.  RoBEFvT  de  Mcion ,  baron  de  Rulny  te  Je  I  jompvail,  gouverneur  de  HaU  » 
d'Arcas,  conrcillet  &:  maréchal  de  \  'cjl  ^^axitttiHenI.  roi  des  R  r  ^  1  s ,  acdo 
C'iiîrlcî  prir.cc  d'Efp.igne,  cnpitaiL.c  tic  douze  homn^c;  ir.^imc<; ,  d;:  deux  rcus 
pictons  Artciicns,  &  de  (ouaatc-qujtrc  archers  a  clicvai  ian  1514.  mourut  lans 
€mîax»  ^MritwK  de  Stavcllc,  vicomtcire  de  Fumes,  veuve  de  Jean  de  Croy,  B  ' 
Icir.ncnr  de  la  Tout)  fils  puînr  dr  Phil'j-ff  dr  (  rrv:,  ccmtc  tic  Lliimav,  &  de 
Vû^rge  de  Mœurs.  Elic  ctojt  hiic  uiut^uc  de  Liutiuumc  (cigncuï  de  Stavcllc, â£ 
de  Lmtrt  de  Poitiers. 

^.  Fbançois  de  Melun,  prcvut  de  Bruges  en  i^oy.  puis  de  S.  Orner  &  de  faîne 
Pierre  de  rirtc,  iùtclù  cvcquc  d  Arrailc  4.  janvier  1 J09,  pafla  enfuite  deux 
ans  aptes  à  l'cvcché  de  Thctoucnne  >  c'ed  luy  qui  dédia  l'cglife  des  AnniOii« 
ciades  de  Bcihunew  151^   l'-ycz gall.  chrijl,  mv.  edtt.  tom.U!.  col  54<?. 

5.  Philipi'fs  de  Mclun,  mar  ce  ic  3.  Septembre  1470.  à  Frtdcru  de  Homes, 
leigneur  de  Montigny  en  Oflrevanc,  fib  puûlé  de  Jâef$Kt  I.  du  nom,  comte 
de  Hornes ,  &;  de  yc.wiwf  de  Moeurs. 
-iliM hiuic.  ^.  GoitLtLMETxt  ( i> ;  dc  Mclun  ,  cpouiâ  le  14,  juin  148^.  Louis  uc  Boumcl  » 
feigneur  de  Beauchairnc  de  Monchy,  fils  àcje/at  de  Buumcl,  chevaliert 
fcij,'ncurdcThicmbronnc  <5t  de  T  :in^K-r:'io  ,  Z<.  AcJ uliome  'c  M  :  cfiv. 

7.  Heleme  de  Melun,  mante  le  l^.  Aoul  145)0. a  JiiÙ3.ird  uc  i\Liodc, Icigncur  ^ 
de  HoftptuUfe. 

S  MARciiFRrTE  de  Meluo,  épaula  le  21.  Janvier  149  j.  Jern,  feigneur  de  Me*; 
rode  &de  Pcterfein. 

9.  jACqpiSliHE  de  Mclun,  chanoine/Te  à  Mons. 

10.  MaBGUSiLiTB  de  Melun  lajeuae,  chanoine^Teàùince  Waudmde. 

Fils  namtel  de  J«m  U.  d»  $im,  fi^tmàMtâHg,  ^  dejtâme  la  Xat^tÊH, 

Jean ,  bâtard  de  Meùat ,  fit  légitimé  far  Utira  d»  m  C^ârUs  Vlll.  ùonniti  *  Paris 
mmtis  dei/fvtmtn  1^9$. 

D 

XVI. 

Îr,\X  dcMc!i;nIÎ!  dti  nom,  feigneur  d'Antoing &d'Epinov,  msrrch.i!  JcFJan* 
drcs,  mourut  avant  (on  pcrc  ic       JuiUc(i;o4.  &  fut  enterre  à  /intoing. 
Femme  ISABELLE  de  Luwmboui^,  fille  làaéc  de  y  ii;«iiM'«  de  Luxembourg,  fei- 
gneur de  Richcbotirg ,  chevalitt  de  ia  toifon  d'or,  &  d  jf&fvMidcRoubais,  iuc  sui- 
nce  le  18.  mars  149^. 

I.  FRANÇOIS  de  Melun ,  baron  d'Antoing ,  qui  fuit. 

i.  Marie  de  Mclun,  epouf:i  i°.lc  -o.  Novembre  15  ./m»  dcBrurcs,  feigneur  de 
la  Gruthufc ,  gouverneur  &  lieutenant  général  en  Picardie.  1°.  facettes  deCiu- 
banncs  II.  du  nom ,  feigneur  de  la  Palioe,  fhartchal  de  France,  fils  de  Geoffroy 
de  Chabanne?  ,  feigneur  delà  Palicc,  &  de  Char/cle  de  Prie,  il  croit  veuf  de 
Jeatme  de  Montbcron ,  hiic  à'Eii^ethe ,  vicomte  d'Aunay ,  baron  de  Mauleuvricr 
&de  Mat  bas ,  u  de  Mârie  d'Ettuer.  Mâritèt  Mdun  futvéquiclbn  lecondmary  p 
&  vivote  encore  au  mois  de  Septembre  1  f  }6.  H- 

Fils  naturel  dt  ]tm  de         m.dammy  fiipmit  JtArOmg, 

Ficdctic ,  bÀt^d  de  Meim ,  fagntur  ilUiet ,  a  Jatt  U  bçanchc  des  feigneuc  d» 
Cbtteues,  nffmt»  tj-afris  %.y. 
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ÏT*  RANCOlSdc  Mclun  .bnond'Ancotng,  fcigncur  de  Bcaumcs,  dcWngles,  d« 
Rorny,dcBoubcrs,dcCaiimonc,c!cRichcbourg  d'Hcdcllcs.  de  Riurmiii;  !r~ri  , 
Brcuck  ,  bec.  conactablc  hcrcdiuircdc  Flandres ,  Châcciain  de  Hapaumc,  &  cliani- 
bell-in  de  l'empereur  Charles  V.  fut  crée  comte  d'Epinoy  par  lettres  du  roi  Loub 
xn  données  au  château  de  la  Fcrc-fur-OUè  le  28.  Novembre  15 14.  rcgiftrccs  îc  9. 
j^cccrabic  iuivan:.  Il  s  actacha  depuis  au  (crviccdc  l'cmpacur  Charles  V.  qui  le  rit 
fonchambcllan  y  chevalier  de  la  coifôa  d'or,  &  capitaine  de  zj.  lances  de  fcsordon- 
Dancc^,  il  fitbâcir  I  cglifc  des  Aonancudes  eo  la  ville  de  JBcthuiie.,où  (a  inere  fiic 
enterrc'c,  &:  mourut  en  ;y47. 

I.  Femme,  LOUISE  de  Foix ,  Tiilc  puînée  de  Gdfion  de  Foix  II.  du  nom*  comte 
de  Candallc,  &  d'^^//Srd'A!bret<  fut  mariée  le  7<  Juillet  I)14«  8e  moiinie  le  pie-, 
uùcr  Octobre  iî}4.  FpezttmelJl.  tU  cette  hifi.  f.  354. 
I.  HUGUES  die  màm  «  prince  d'Epinoy ,  qui  fuit. 

a.  Claude  de  Melun ,  époulà  le  p.  Aoiit  ijji.  Adrte»  de  Croy,  comte  Je  Rocnx, 
cfaevaUec  de  la  toifoo  d  ort  fils  de  Fenj  de  Croy ,  rdgneui  de  Rocux  U  de  Bcau- 
^       nia,  &  de  L.myerte  de  Brimcu,  mort devant Theroneqne  en  15^5. 
n.  Femme,  ANNE  d  Autriche  »  fille  natiiseUe  de  l'empeiear  MâiàmiUmL  . 

XVIII. 

?  ¥  UGUES  de  Mclun,  crée'  prince  dEpinoy  par  l'empereur  Chadcs  V.  r^.i  x^^^. 
y  j[fut  icigncur  de  Roubais  &  d  Ancoîog  ,  conoétabic  hcrcuitaite  de  Flandres  , 
chacclam  de  Bapaume,  &  perdit  la  vie  daa$  un  combat  donné  pre's  Ja  riviece  d'Au« 

thsc  le  1  i.  Août  1 JJ3. 

Femme  ,  YOLANDE  de  Barbançon  ,  dite  de  FTerchm,  dame  de  Roubais ,  fe'tié- 
chale  dcH^inaut,  fille  aînée  de  Pierre  de  KaiUînijOn,  fcigncur  dcWcrchm,  clieva- 
lier  de  ia  coUgh  dor ,  fc'ne'chal  de  HdKUut ,  Se  de  Heleju  de  Vcrgy ,  iuc  niancc  le 
]p  l.oâobte  if45. 

1.  Chaklbs  de  Melon,  piince  d'£pinoy>  inoct  k  Venilé  en  1^79^  fins  avoir 

marié.  ' 
i.  PIERRE  de  Melun>  prince  d'Epinoy,  qui  fuit. 

|.  RofiERT  de  Mekin,  tnniquis  de  Roubais  ,  feigncur  dcRichcbourg  Se  de  Cau- 
mont,  gênerai  de  la  cavaltrx  de  Philippe  II.  roid'Efpagnc,  gouverneur d  Ar- 
tois en  1579,  nomme  chevalier  delà  toifon  d'or,  fut  tue  au  liegc  d  Anvers  en  . 
ijSj.  fans  laiflcrdc  poftcritc  d'y*»w<  RoUin,  dame  d'Aymcrics  &  de  Duifsnt, 
veuve  de  Mixtmiiiea  de  Melun ,  vicomte  de  Gand,  &  lUIc  de.  Georges  RoUin, 
fcigncur  d'Aymcrics ,  &  de  Jetme  de  Hamal.  C'eft  en  lâ^nc  qoc  la  teire  de 
D        Roubais  fut  c'rigé  en  matquilât  par  le  roi  d  Efpagne  le  premier  mars  ijyj».  en 

échange  du  titre  de  marquis  de  Richcbourg  qui  lui  avoit  c'ic  accorde.  (4)         (•)  J  itRoo» 

4.  Jacques  de  Melon,  fcigncur  de  Saulty,  mort  fans  alliance  en  ijéo.'  HX'j/FuJdT 

5.  HntEME  de  Mclun,  e'poula  1°.  en  1565.  fltris  de  Montmorency ,  baron  de  ^V^^Mf^-ft.". 
Ivlontigny  ,  leigncur  de  Hubcrmont,  chevalier  de  la  toifon  d'or ,  gouverneur  ' 
d'Artois  &:  de  Luxembourg,  Iccond  fîls  de /i^^A  de  Montmorency,  leigncur 

de  Nivelle,  &  d'jlime  dEgmond.  i^.  t'brù  de  Beclaimoat.  ^«ks  tme  m.  de 
cette  hi^.f.  J7p. 

6.  Aumb-MaMB de  Melun, dame  dcRoubais,d'AntoiDgficdeCifoing,fiiCiiiariée 

par  c'  tirratdu  I.  février  lyS^i.  avec  Ammral  premierprince  de  Ligne,  comtedc 
Huqucinberquc ,  chevalier  de  la  toifon  d'or,  fils  de  Philipfe,  comte  de  Ligne  , 
cfacrâlier  de  la  toifon  d'or,  &  de  MtrgÊtrite  de  Lalain.  Ce  fut  lui  qui  fitcop 
terincr  le  15.  janvier  itfoi.  les  lettres  d'crcâion  du  marquifat  de  Roubais, 
que  Robert  de  Mclun  Ibn  beau-flcte  qui  les  avoit  obtcoucs ,  n'avoii  pas  taie 
y  cnrcgiftrer. 

Artus,  hâtai  d  de  jMei*tn,fils  naturel  dc  Hugues  de  Mcluu,  pnace  u'Lpinoy  » 
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PIERRE  de  Mclun ,  -prince  d'Epinoy  ,  marquis  de  Rîchcboui^,  baron  d'An- 
toine, Sic.  fcncchal  &  goutwmcur  «le  Hainaat,  s'tngagea  <n  1577.  àmi  la  te- 
Voltc  des  provinces  unies ,  contre  le  ro,  crEfp.ignc  ,  fcs  biens  forent  confifqufe  les 
18.  février  1581  5.'  10.  juilkt  1^84.  fiC  donnés  À  Reinrt  de  Mclun  lontterc,  q^ui 
btit  le  nomdipriaccd^Mnoy,  iliiKrtrat»  IJV^V  ^  .   ,  „j 

L  Femme  ,  PHILIPPE-CHRESTIENNE  de  LnUm,  {il\c de Chtr les  U.  du  nom  , 
Cornrc  ât  Libin ,  &  de  Mme  de  Montmorency,  fît  tous  les  dc%'oit$  de  capitaine 
en  labiciKc  de  Ton  mari,  dorant  le  tems  que  la  ville  de  Tournav  fût  afficgce  par 
Altotandrc  Farncfc,duc  de  Panr;  'm  i  8 1  rojez.  Strada  z.  dmielim.  4.  &  Oroctus 
iîv.  3.  de  fes  mnales,  elle  avoic  ctc  mance  le  i.  juillet  1 572. 

I.  &  a.  N.  &  N.  de  Mcton,  morts  jeunes.      ,  ,  ,  ,     ,  , 
II.  Fcramc,  HYPOLITE  de  Montmorency,  fille  ameede  JeM  de  Montmorcna, 
fdVncur  de  Bours,  &  de  Bertwde  Gaillard  de  Lon^umeauicllefcréroaria  a  Fran^m 
acia  Fontaine,  chevalier,  fcigncut  d'Oignon,  «£  mourut  «ufflois  dejiùn 
#iwf«  totne  111.  de  uttc  hijî.  p.  61^. 

I.  GUILLAUME  de  Melon,  prince  d'Epmoy  ,  qui  fuit.  ^ 
z.  Hbnry  de  Melun,  marquis  de  Riclidx»rg  ,  filleul  du  roi  Henri  IV.  fuctné 

en  duel  Tan  1607.  &:  émette  aux  Guillclmincs  de  Walincourt. 
j  He«ry  de  Melun,  rooit  à  Abbevillc  fans  avoir  ctc  marie,  anmois  de  juin  1601.  C 
4.  Mathias  de  Mdan , morien  bas  âge  dcspiqueoies.qoc  loi  firent  des  mou- 
dies  à. miel. 

'j.  Henfy-Akkb,  mattpjis  de  Richcbourg,  vicomte  de  Gand,  capitaine  d'une 
compagnie  de  coirifljcts ,  fjgnab  Ton  courage  à  la  bauflle  de  Piagjie  pour  le 
fcrviccde  l  cm}x.  vcur  ,  mourur  fans  avoir  éiénmié  au  mois  de  Novcfflbie  1630* 
&  Sut  entenc  aux  minimes  de  Bruxelles. 

HiPFOLtTB-AnKB  de  Melun ,  mariée  en  1610.  à  PhiB^e-Clurles  de  Ligne, 

prince  d'Arcmbcrg,  duc  d'Arfchor,  chevalier  de  la  toilon  d'or,  fils  aîné  de 
Châties  ét  Ligne,  prince  d  Arcmbcrg  ,  ô£  à.  Anne  deCtoy,duchcfrcd"Arfchot, 
eUcmourutte  i<.  fcvrieri*i5.  D 
y.  Anne  de  Melon,  cpoufa  le  5.  (êptcmbre  161 1.  Alexandre  \.  in  nom,  Juc  de 
Boucnonville,  comte  de  Henin-Lictatd ,  vicomte  de  Barlin  .gouverneur  capi- 
taine gênerai  de  la  Flandres  Wabntie,  dievatierde  la  toifon  d'or  ,  lequel  i^iou- 
rut  à  Lyon  en  Kîjif.âgc  de  70  ans.  Son  corps  fut  porté  dans  l'égliic  des  Car- 
mes d'Anvers, où  il  tiit  enterré  fous  un  tombeau  de  marbre.  Il  croit  hls  é'O»' 
'éUril  êe  BoomoDville,  comte d'Henin,leignciir  de  Câpres,  6c  de  Marù-Ciri^ 
d'Egmond.  Anne  de  Mclun  mourut  le  18.  octobre  i^<??.  âgcc  de  71.  ans 
dans  le  couvent  des?  Carmélites  d  Anvers ,  ou  elle  s'ctoit  retirée  après  la  more 
de  (on  mary ,  ayant  obtenudu  pape  la  peimiflîoo  d'obûarver  la  r^le  de  cet  ordie* 

X  X. 

GUILLAUME  de  Melun,  prince  d'Epinoy,  marquis  de  Richcbourg  îrdeRou- 
bais,  vicomte  de  Gand  &.  de  Bcaulurc,  conncuble  3c  tcncchal  de  Flandres, 
grand  bailly  de  Haiftatft,  chevalier  de  la  toifon  d'or  >  né  Pan  1580.  rentra  dam  ks 
biens  de  l'on  père  p.ir  tunfiiliun  faite  en  idoi.  avec  le  prince  de  Ligne,  mourut 
à  S.  Quentin  d'une  fièvre  pourprée  le  8.  fcptembre  j6j5  &  Y  fut  enterre  dans  la 
chapelle  de  Notre-Dame  db  réelifc  des  Capudns. 

I.  Femme, MARIF-M^NCIE  de  Wittbem,  marquife  de  Bcrg-opzom  ,  comrelTe 
de  Valhaim  ,  veuve  àéiermsn,  comte  de  Bcrghe ,  chevalier  de  la  toiibn  d  or ,  6c  fille 
aînée  de  Jem  de  Wiiihcm,  marquis  de  Berg*opzom,  &  de  Mtrgutrite  deMerade ,  p 
lut  niante  le  1 7  oclolnc  t6r  i.  &  mouiut  au  inois  de  juillet  de  l'année  fuivante. 

N.  de  Mclun ,  motte  jeune.  ,   .   ,  , . 

II.  Femme,  ERNESTINE  de  LigncArcmbcrg,  fille  ajnccdeC&irA^  de  Lignes 
Prince  d  AicRtei;,  &  ii^màib  Croy ,  duchdlê  d'Atchot,tut  maiiêe  le  3.  novemr* 

t.  A14BROISB  de  Mélnn  ,  prince  d'Epinoy  ,  mort  fans  alhaïKC.  dune  Udfiite 
qu'il  rc^ut  dans  une  attaque  devant  Aire  le  lundy  j.  aooft  1*41'  fitt  cntetté 
aux  capucins  de  S.  Quentm  auprès  de  fon  pere. 

a.  ALEXANDRE-GU^LAUME  de  Malnn ,  ptidced'Epiacy ,  qui  fuit. 

I* 
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^  3.  Henri  de  Mclun ,  marquis  de  Richcbourg,  colonel  d  un  régiment  d'in&ntc^ 
rie  Walonne,  mourut  en  Portugal  au  mois  de  janvier  16^4.  lans  avoir  été 
marie. 

4.  CHARLES-ALEXANDRE-ALBERT  de  Mclun, qui  a  &it  la  branche  des 

com.'es  de  Mclun ,  rapportez  ci-aprc's  §.  II. 
y.  FRANC  OIS- PHILll'PE  de  Mclun,  tige  des  marquis  de  Richcbourg,  mm' 

timncz  ci- âpre  s  §.  III. 
6.  Claire-Makie  de  Mclun  ,  née  le  25.  aouft  \6i6.  mourut  fans  alliance  far 

la  fin  de  Tannée  i<îf  2,  au  couvent  des  religicufcsdc  S.  Dommiqueà  Abbevillc> 

où  elle  s'étoit  retirée  avec  (a  mcre. 
2     7.  Anne  de  Mclun,  dame  chanoincfTe  à  Mons,  née  au  mois  de  mars  itfiS.  fcraira 

à  l'hôpital  de  Baugé  en  Anjou  quelle  bâtit,  &  où  elle  fonda  un  monaftcrede 

religieufcs  ,  pour  le  Icrvicc  des  pauvres  malades  ,  clic  y  mourut  le  13.  aoull 

1679. 

8.  Isabellb-Claike  de  Mclun,  chanoiiicfle  à  Maubeugc. 

9.  &  10.  Mari  e-Mad£len£  &  Faançois£-Albekte  de  Mclun ,  chanoincdcs 
à  Mons ,  où  elles  font  enterrées. 

u.  Claike-Catherine  de  Mclun ,  chanoincflTc  à  Mons,  mourut  âgée  (Je  8« 
-ans,  &  fut  enterrée  en  l'cglifc  de  (aintc  Wautrudc. 

XXL 

A  LEX  ANDRE-GUILLAUME  de  Mclun  ,  prince  d'Epinoy  ,  marquis  de  Rou- 
/\bais,  vicomrc  de  Gand,  baron  d'Antoing  ,  connétable  fii  fcncchal  hcrcdiiaire 
de  Flandres  ,  fcncchal  de  Hainaut ,  gouverneur  de  Tournay ,  fut  reçut  chevalier  des 
ordres  du  roi  le  31.  décembre  166 1.  eut  un  bras  calfc  d  un  coup  de  canon  au  ficgc 
de  Douay  l'an  1667.  &  mourut  dans  (on  chadcau  d'Antoing,  à  3.  lieues  de  Tour- 
nay le  \6.  février  1579.  Son  corps  fut  porté  aux  jacobins  de  Lille. 

I.  Femme  ,  LOUISE- ANNE  de  Bcthune,  fille  de  Louis  de  Bcthune ,  duc  de 
Charoft  ,  Pjir  de  France,  chevalier  des  ordres  du  roi,  &  de  Marie  l'Efcalopicr ,  fut 
mariée  le  19.  avril  i66j.  &  mourut  en  couches  à  Epinoy  ,  âgée  de  ij.  ans  le  14. 
fcptcmbre  1666.  f'eyez.  tome  II',  de  cette  hiftoire p.  2Z6. 

Louise-Mabie-Therfse  de  Mclun  ,  née  en  \666.  cpoufa  par  contrat  du  13. 
oftobre  1680.  Armand  de  Bcthune,  marquis  d'Anccnis,  puis  duc  de  Charoll, 
^  Pair  de  France ,  chevalier  des  ordres  du  roi,  capitaine  de  fcsg.irdesdu  corps, 
fon  coufin  germain ,  fils  de  Louis- Armand  de  Bcthune ,  duc  de  Charoft ,  Pair  de 
France.  &  de  Marte  Fouquct , elle  mourut  le  ji.  oAobre  r«Sj.  riyez  tome  IK 
de  cette  nijloire  ,  pa^e  216. 

II.  Femme,  JEANNE-PELAGIE  Chabot-Rohan , fille  puînée d'Z/rtirj'  Chabot, 
duc  de  Rohan  ,  l'air  de  France ,  Se  de  Marguerite  ,  duchclk  de  Rohan  ,  princcfle 
dcLcon,  comtelle  de  Pod^oet,  fut  mariée  le  11.  avril  \6b%.  &  mourut  lubitcmenc 
à  Vcriailles  le  18.  aouft  1698.  V^ez.  tome  ly.  de  cette  hifiotre  ,  page  ^69. 

I.  LOUIS  de  Mclun,  prince  d'Epinoy,  qui  luit. 

z.  FRANt^ots-MicHEL-AuGUSTE  dc  McIun  ,  né  à  Atras  le  14.  décembre  1^74. 
mourut  au  mois  de  décembre  169 1. 
r      5.  Marie-Marguerite-Fançoise  de  Mclun,  née  à  Paris  le  9.  may  1^71. 
4.  Anne  dc  Mclun)  ncc  auûl  à  Paris  le  11.  aouft  1672. 

X  X  IL  '  . 

/  - 

LOUIS  dc  Mckm ,  prince  d'Epinoy  ,  marquis  de  Roubais  ,  baron  d'Antoing  » 
connétable  &  fcncchal  héréditaire  dc  Flandres  ,  né  en  1673.  fut  colonel  du 
régiment  dc  Picardie  ,  brigadier,  puis  maréchal  de  camp  des  armées  du  roi  eu  1702. 
Icrvit  en  FlanJrcs  en  1703.  fe  trouva  au  combit  d'Eckeren  le  50.  juin  de  la  même 
année  ,  &  mourut  de  la  petite  vérole  à  Strasbourg  le  24.  fcptcmbre  1704. 
-  Femme, ELIS.^BETH  dc  Lorraine-l  lflcbonnc ,  fille  dc  friwfWJ-A/^r/f  de  Lorrai- 
ne, comrc  dc  1  Iflcbonnc  ,  damoilcau  de  Commercv  ,  &  à! Anne  dc  Lorraine,  fut 
mariée  le  7.  oftobre  iiSçi.  Foyez,  tome  III.  de  cette  {nfiotre  y  page  498. 

1.  LOUIS  dc  Mclun  II.  du  nom ,  duc  dc  Joycufc  ,  Pair  de  France ,  qui  fuit. 

2.  Anne-Jui-ie-Adelaide  de  Mclun  ,  époula  le  18.  fcptcmbre  1714.  Louis- 
françois-Jules  dc  Rohan ,  prince  dc  Soubizc  ,  fils  d  Hercules-Mertadec  de  Ro«  . 

7tme  h  N  j 


HISTOIRE  GENEALOGIQUE  ET  CHRONOL: 

binducdcRohan-Rohan  ,  pair  de  France,  &c.  &  àAmu-Qenevteve  de  Lcvis*  A 
Vctifadooridlelat  nommcc  gouvernante  des  enfkns  de  France ,  en  furvivattoie  6c 

conjointement  avec  la  duchcfl'c  de  Vcntadour  fam-rc!c  9  avr-l  i7!.2.  <5c  mourut 
à  Paris  de  la  pctice  vctole ,  le  1 8 .  ouy  1 7  24,  Voyez,  lem     de  (eue  ht^wre ,    é  8. 

XXIII. 


B 


Î -OUtSiIe  Mdan  H.  ila  n<«i  dnc  de  Joymfe,  Pdrde  Fiance  ,  prince  d'Epi* 
^noy,  baron  d'Antoing,  de  Cifoing,  de  Montlieu  &  dcMontguyon,  ccrnrr  de 
2fA ,  de  S.  Aulaire  &  de  Ncchin ,  vicomte  de  Gand ,  premier  Pair  (  4  )  &:  con- 
iiêcablc  hetedicaite  de  Flandres,  leofidial  de  Hainaut,  marquis  de  Borobeck  ,  Paie 
de  Breuck,  chaftclain  de  Bapaume,  prcvôc  héréditaire  deDouay,  fcigncur  de  'V^cr- 
chin^de  Thilé»  Chateau'Bleerequics ,  HcizcUcs ,  Metz  en  couture,  Baumez,  Bct- 
tineoaitf  Mardries,  de  laChaflelIcnie de  Baiileul  ea  Vimen ,  lieutemnc  genml  de 
Ja  province      Picunlir  ,  mcftrc  de  camp  du  regimpnr  rova!  rnv.ilcric,  nicuiraii  mols 
d'oftobrc  1654.  obtint  au  mois  d'oAobre  1714-  des  lettres  T*ff criées  a-dcuMUf.  xij. 
pour  réreâkm  duvicomcé  de  Joyeufeen  duché  dt  Pairie ,  &  en  prêta  (cnneoc  m  Par- 
lement le  18.  dccrml  te  ruiv.mt.  îl  monnir  fan";  cnfans  à  Chantilly  d'un  coup  d'an» 
douiller  qu'il  reçut  d  lui  ecrt  que  1  un  cuuroa  le  31.  juillet  1724,  &  ton  corps  fut  C 
porté  à  Epinoy  prés  de  Lille  en  Flandres.  Son  régiment  a  été  donné  au  comte  de 
Melun  ,  fon  cnufin  ,  ;)  qui  il  Ici^iii  tous  les  biens  dont  il  pouvoir  difpofer  ,  le  viconicc 
de  Joyculc  a  paiic  au  priiicc  Ctutics  de  Lorraine»  en  vertu  des  ciauics  de  ia  dona-  . 
tion  /que  lapnonflc  de  riflefaoïMie  en  «voit  fiiie  au  prince  d*Epiiiay»pen  du  duc 
de  foyeure. 

Femme,  ARMANDE  de  la  Tour ,  fille  ^ Emmutl-^htoieje  de  ia  iour  ,  duc  de 
Bouillon  ,  d'Albrct  &  de  Challcau-Tbicrry ,  Fait  &  grand  chambellan  de  France  & 
de  ifMriV-^frMTiiMfr-fl^Mr;  de  la  Tremoille ,  Ait  mariée  le  13 .  février  171^.  mourut  le 
1 3.  avril  1717.  âgée  de  19*  ans  &  demi ,  êc  fut  cnteriéc  aux  Capucmcs  rue  5.  Ho- 


D 


I  II. 


COMTES  DE  MELUN 


XJi  L 

CHARLES-ALEXANDRE-ALHEUT  Je  Mclun ,  vicomte  de  Gand, quatrième 
fils  de  GUILLAUME  de Mcluu,  ptmccaXpinoy.Ccd'ERNESTlNEdcLlgne- 
Kttnhcxp,*maiimméù-devttit,fâgci.ii.  ,  „    .  r 

Femme ,  RENE'F.  de  Rupicrrc,  fille  &  héritière  de  thihffe  de  Rupicrre ,  fcigncur 
de  Survie  &  de  la  Crdronoierc  ,  &:  de  Fr«»f$tfe  de  Mailloc ,  elle  éloit  (ocor  puînée  de 
fnme^  de  Rupicrre  .moue  (ans  cnfans  de  J  em-Bifti^fGtfim  Goth  ,  marquis  de 
Rouilîac  ,  dit  le  duc  d'Efmm,  duqud  elle  Mtàt  éti  la  ptcmiae  faune ,  âcfot  ma-, 
xiée  le  la.  février  i<S<4- 

I.  ALEXANDRE  de  Mdim»  dit  k  *Êmu  ir  Màm^  «ti 
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1.  AMBROISE  de  Mclun,  dont  il  fera  pailc  aprc's  fonfrcrc  aîné. 
5.  Gabr  lEL  de  Mcluo ,  dit  U  vicomte  de  Melua  ^Matcchal  de  camp  &  comman- 
dant d'Abbcvillc. 

Femme ,  LouISE-A^MANDE  de  Mckin  , fille  d'Alexandre  de  Melun ,  frcrc  de  (on 
mary  &  d'E/izabeth  de  Rohan. 
K.  de  McluD,  fille. 

X  I  I. 

\  LEX ANDRE  de  Melun,  dit  le  cmte  de  Mebmy  vicomte  de  Gand  ,  fcigncur 
jj^dc  Survie  &  de  la  Creflbnniere,  mort- 
femme  ,  ELIZABETH  de  Rohan,  fille  de  ChArles  de  Rohan  ,  duc  de  Montba- 
2on,  Pair  de  France,  prince  de  Gucmcnc,  comte  deRochcfort  ,  &  de  Jeanne- Ar- 
mande  de  Schombcrg,  fut  manc'c  en  1^91.  &:  mourut  le  1 1 .  feptembrc  1707.  f'ûjexi 
ttme  IV.  de  cette  hijturey  f.  64. 

L  0  u  t  s  E-A  R  M  A  H  D  B  de  Mclun  ,  mariée  à  Gahriel ,  dit  U  vutmte  de  Mclun , 
fon  oncle. 

XXII. 

AMBROISE  de  Melun  ,  dit  U  marquit  de  Melun  ,  fécond  fils  de  Charles- Alexan- 
dre-Atbert  de  Mclun  ,  &  de  Ren^eàc  Rupicrrc,  comme  il  a  été  ditci-dejJiiSy  eft  de- 
venu r.unc  de  ia  mailbn  par  la  mort  (ans  enfans  du  ptmcc  d'Epinoy,  le  ji.  Juillet 
17*4- 

Femme,  CHARLOTTE  de  Monchy  ,  fille  de  François  de  Monchy  ,  baron  de 
Vifmcs ,  feigncur  de  Saillv  ,  &  d'IfaheUe  de  S.  Bliraond. 
JEAN-ALE^iANDRÉ-THEODOSEde  Melun,  dit  Ucmtede  Melm ,  qui  fuie. 


XXIII. 

EAN-ALEXANDRE-THEODOSE  de  Melun  , dit  le  comte  de  Melm,  me(Hte 
^  de  camp  du  régiment  royal  cavalerie,  ne  le  15.  janvier  1710.  a  ctc  inftitué  le- 
gauire  univcrlel  de  Louis  de  Mclun ,  duc  de  Joyculc ,  Pair  de  Franse ,  prince  d'Epinoy 
Ion  coufin  iflfu  de  germain. 


i.  .  .  .1. 
t 


5  m. 

MARQUIS  DE  RICHEBOURG. 


i,éMfb$Jfîm» 


XXL 

FRANCOI^-PHILTPPE  de  Mclun,  marquis  de  Richcbourg,  comte  deBcauT- 
làit ,  gouverneur  de  Valencicnncs  &de  Gueldres ,  chevalier  de  la  Toifon  d'or,  A 
.«nivemeur  ^  gtanc!  Dailly  de  Mmu»  &  du  païs  &  comté  de  Hafanuc.  cinquième 
fils  d'A  L  E  X  A  N  D  R  F.  -  G  U I L  L  A  U  M  £  de  Mclun  ,  prince  d'Efpinoy  ,  & 
d'^RNË^INE  de  Ligne  Arcmber^ ,  mtnnonné  tyâtvoMftg,  i}}.  le  ûgnala  à  la  dé- 
Ibnfe  de 'Lille  en  i€€7.  U  fin  bielle  dans  une  forcie  quil  fît  pendant  k  ficfc  de 
V^endeiMies  en  1677.  ^      ^  prïedc  la  place.  U  mourut  le  7.  Fé« 

vtiet  10^90. 

«Femme,  TERESE  Villflio*  SU*  de  Gand,  fille  de  ThiliffcUlttuir  de  Gand,  pie^ 
mier  prince  de  Mafminffs ,  comte  d'Kenghicn,  chevalier  <ic  la  Toifon  d'or,  8c  de 
Im^t  Henriquez  de  Sarmicnto  Salvacierra  ,  fut  mariée  au  mois  de  février  \66^. 
\.  PHILIPPE  de  Mclun,  macqnis  de  Richcbourg,  qui  fuit. 
1.  GUILLAUME  deMclun,  comtcde  BeaLiŒirt,/frrfrtf^^<>rff  4jpm/&wyri'rr  a'»/.  ** 
}-  Makie-Josephe  de  Melon ,  e'poufa  le  9.  Avril  1690.  Lhtrits  deMonchy,  Ici- 
finenr  de  Senaiponc,  capitaine  xlc  dragons»  fils  é'Amk^  de  Mondiyi  lei^oeur  - 
de  Scnarponc,  &  de  Mmàclenc  de  Lannoy. 
4.  Louise  de  MeUm  née  en  1665.  fut  daiwrd  chanoinciic  de  lainte  Aldcgonde 
à  Maubeuge,  <c    maria  en  169a  à  «McxNNÎfa»  de  la  Woefiùie  »  feigneuc  de 
£aGclaec 

XX I L 

P HILIPPE  de  Melun»  matqoû  de  llichebping»  gtandd'Elpagpede  Upiemiei»  Q 
clalTe ,  vicei oi  de  Galice. 
Femme ,  N....  Vilconti-Milan. 

J^aclis-Jeamme  de  Melun,  mariée  en  1703.  à  Trm^'M»r\ittràcam.t  A&^vt'* 
teobeig  4c  dq  S.  Empire ,  chevalier  de  la  Toifon  d'or,  fils  de  JtM-ftrimmi* 
£rw^,  eonue  de  Vf^anenbeig ,  de  de  .Mkni^^i^^ 

XXIL 

GUILLAUME  de  Mclun,  comte  de  Bcauflâct,  ^»nd  d'Etpagne  de  la  première 
clalle ,  auflî  gouverneur  de  Galice ,  colonel  da  régiment  des  Gardes  walonnes,  ^ 
chevalier  de  la  Toilon  li'or,  gouverneur  &:  commandant  gênerai  de  ta  pcovinoede  ' 
CatakigtK  ££  des  troupes  qui  y  ctou:nt  au  mois  d'Âoull  1714. 

Femme,  K..  Schets^iiie  d'Urlêi  ,  imxtè^Cmrtti-AAert^Atrletctééèac  d'Hobo- 
kcs  6c  d'Urfcl,  pjr  Ictcics  JU14.  Avril  1717.  ô£  fille  de  François  Schccs ,  comte  d'Ut- 
iel ,  d  Hobokes  &  du  S .  £  mpire ,  &  à'Hmtrme-Dêrtêhte  de  Horncs-JSaucignics ,  morte 
I.  N...  de  Melun ,  téUgicufe  à  S.  Quentin. 
X.  N«.  de  Mehin«  idigkulc  ^  GaitSbny. 

$  iV. 
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IV. 

VICOMTES  DE  GAND. 


X  V  L 

A  T  TUGUES  dcMclun,  fcigncut  d'Hcndincs,  de  Caumont  $c  de  Rofny,  vicomté 
f  de  GanJ,  confcilîcr  3c  chambellan  de  l'Empereur  Charles  V.  chevalier  de  U 
Toifon  d'or,  g9uvcrncut  d  Artas,  ctoir  (ccond  fiis  de  JEAN  de  Mclun  II.  du  nom, 
fcigncur  d'Antoing  &  d  Efpinoy,  &  de  MARIE  de  Sarrcbruchc ,  mentmaanj' 
devint  ,f4g.  2j0.II  rendit  des  fcrvices  conluîcrablcs  .i  l'AicbiJuc  Maxiir.ilicn ,  auquel 
il  coalcHIa  &  facilita  Sa  furprifc  de  la  ville  d'OuJcnardc  lur  les  Gantois  l'an  1485. 
^EOit  gouverneur  de  Tenrcmonde  en  1491.  lorfqu'il  dcAt  les  Gantois  qui  vouloienc 
s'emparer  de  ctttc  ville  par  tr-iliifon;  figna  la  même  année  les  articles  de  La  paix  en- 
tre Maxitnilien  loi  des  Ronutns,      les.  Rebelles,  &  accompagca  l'an  lyoï.  l.irchi- 

-  <iiic  Philippe  9t  la  princeflé  Jeanne  fa  femme ,  au  voyage  d'Eipagne.  Il  donna  le  6. 
Septembre  1512.  aux  Stnirs  Gnfcs  de  !a  Baffc'c  quarante  rtfures  de  bled ,  rrKfurc  de 

B  Doiiay,  fur  la  recette  &  (cigncuric  de  la  prévôté  de  Doiiay  &  de  Wagnonvillc j  fit 
part^  de  fes  biens  à  fcs  cntàns  le  1 1.  Novembre  ts*4.  moomt  le  17.  fiivaitt*&fnC 
enterré  en  l'églifc  de  -S,  ]ca;i  de  Ronvillc  à  Arras. 

Femme  ,  JEANNE  de  Hotncs  ,  dame  de  Hebutcrnc,  filk  à'ArneuI  de  Hornes, 
feigpeur.deGacsbeckt  &  de  Mâ^jamte  de  Montmorency»  fiit mariée  ie  if.  oftobre 
1495.  fit  fon  teftament  au  chafleau  de  Brimcu  le  14.  janvier  ijm-  par  lequel  elle 
donna  à  Ame  fa -fille,  femme  de  Jeun  de  Bethune,  le  revenu  de  3-  ans  de  (a  terre  de 
Ikburcme ,  &  déclara  devoir  à  M/irgutrite  fon  autre  fille  ,  femme  du  vidame  d'A* 
miens ,  la  moitié  de  5000.  livre»  de  leftc  de  £ba  mariage  >  elle  fiit  entend  auprès 

jC  de  fon  maty. 

j.  JEAN  de  Melun ,  vicomte  de  Gand,  qui  fuir. 

s.  MaRcueritb  de  Melun  ,  dame  de  Freffenvcil,  e'poufa  le  29.  o£):obre  1518. 
Aatome  d'Ailly,  (eigneur  de  Piquigny  &  dcRaineval,  vidant  d'Amiciu,  fils  de 
(Agrks  d'Ailly,  vicbmc  d'Amiens,  feigneuT  de  Piquigny,  de  Raineval  &  de'la 

Broyé ,  &:  de  Philippe  de  Crevecœur. 

H0N0F.INE  de  Mclun,  dame  de  Runemberg,  femme  deyr^iv  de  JaulTc, fcigncut 
de  Madaing ,  mourut  en  if9o.àg<ede  Sx.  ans,  fle  fiit  enterrée  aincS<Eurs  Grilêa 

de  la  Bailcc. 

^  4.  AoRiEHhE  de  Mclun,  (c  rendit  religicufc  aux  Sœurs  Grifcs  de  l'ordre  dcSé 
François,  a  la  nailëc  le  j.  Juin  iy2o,&  mourut  le  19»  Octobre  1551- 
5.  Anne  de  Melun  ,  dame  de  Ro[ny  &  de  Villeneuve  ptés  Mante,  marine  aa 
château  de  Caumont  le  19.  juin  1529,  à  Jean  de  BctnunelV.  du  nom  ,  che» 
v.iher  ,  baron  de  Baye  ,  (eigneur  des  hauts  bois  de  Havraincourt  ,  fils  d'Alf 
fht  de  Bethune ,  (eigneur  de  Mareuil  &  de  Baye ,  &  de /««Wtf  Jouveocl  des  Uc- 
llns.  Vbjez  tome  ly.  de  cette  hijioire,  pug.  aitf. 


TmeK 
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Fiis  naturel  <ic  Hugues  de  Mclmt ,  vuomtt  de  Gand.       -  -  > 

Jacques  hkttrd  de  Aielun ,  eft  mentionne  dans  le  fmtge  que  fit  Hugues  vicomte  de 
Mtlun  Jon  fere,  lequel  obligea  Anne  de  Aielun  jt  fille  à  lui  y>j)tr  120.  livres 
de  rente  p»r  an.  il  tftuft  N.  de  Munchicetirt  ,  dont  il  eut  Wîxic  de  Melun ,  m*ritt 
À  Jean  de  Hornes ^  Jéigneur  de  Mtnghten ,  fuivar.i  Scohicr  tome  II. 


XVII. 


''...çMj  ,pai  S  co- 
pier. 


î 


EAN  de  Melun,  [a')  vicomre<lc  Gand  ,dc  Hcndincs,  Dompvaft,  Bailleu! ,  Frc- 
noc,  Brimcu  &  Hcbuternc,  vivoit  encore  l'an  1551. 

Femme,  ISABELLE  de  Waldcck  ,  fille  aînée  de  P/>/ii>^  III.  comte  dcWaldcck 
&  A'AdeLude  comtcflc  de  Hoyon  fa  première  fcmrac ,  fut  mariée  par  contrat  palTc'  à 
Amiens  le  31.  janvier  1515.  , 
M AXIMI LIEN  de  Melun,  vicomte  de  Gand,  qui  fuit. 

Marie  bitarde  de  Melmt,  fille  n^urelle  </r  Jean  «Hugues  de  Melun,  (uisint  Scohicr 
«omc  \\.  êfoufi  Hugues  du  Befqxtl, 

XVIIL 

M-    ei  Q 
AXIMILIEN  de  Melun,  chevalier,  vicomte  de  Gand , feigneur de Caumont 
&  de  Hcbutcrne  ,  gouverneur  d'Arras,  mourut  tins  cnfans  en  1572.  âgd  do 
quarante-cinq  ans. 

Femipc,  ANNE  Rollin,  fille  unique  de  Georges  Rollin,  feigneur d'Aimerics  U 
de  Duilant ,  &  de  jeume  de  Hamal,  fut  maricc  le  i8.  may  1555.  remaria  à  Robert 
de  Melun,  marquis  de  Roubais,  fils  put  ne  de //((^«i'^  de  Melun,  prince  d'Epinoy,&: 
^  ToUnd  de  Batbançon  ,  &  mourut  fans  enfans  en  1603. 


J.    V.  P 

SEIGNEURS  DE  COTTENES. 

BATARDS  DE  MELUN-EPINOY- 


0  0.0 

liâîtili  au  I . 

dt  Mtlun ,  htfé 
d'un  l>4ton  fttiy 
tn  Ijnt.  Au  z. 
dt  tfdufrtmout. 
Au  l.d'dtgttit  4 
i.fdfiti  hrittf- 
ftit  cr  itHtrt. 
brtttfiti  dt 
gutultt.  Au  4. 
dtgntultti  }. 
(Tdnif9MS  d'tl. 
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FREDERIC  ,  Bllsrd  de  Melun  ,  fils  naturel  de  Ican  de  Mrî.m  III  4  r- 
gneur  d'Aptomg  ,  mentionne  ci-dev.,nt  p  tto  fl^llZ  Jt„  71^ 


6 
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.  A  rf*  (h^etm  de  BHlnme  ^  ftrtâgeâ  du  tmfetaemmt  àc  fêjmmt  (es  tiens  i  fes  tnftm  U  9» 
'f^ttArt  i$47.  &  tei*  i  Pierre  it  Meiun ,  fon  fits  êM ,  les  feignemes  it  Hmgetttt 
Cr  de  iMon ,  tvic  (airs  dr'p-:.-i.li?:'fs ,  dont  il  ft  rffttva  UjoHtJfoMte  pur  ê9e  iê  19.40^ 
15 5  j,  4  U  châree  d»  doHâtre  «^  Antoinette  /*  fet!tmt,fi  eUt  UU Jùrvivmt. 

Femme  ,  ANTOINETTE  de  Vf^Ukml ,  fille  de ]em  de  ^iUccrti,  c'cuycr,lêl* 
^neur  de  Cnttcncs  ,  &  de  J*t^Helme  de  Haifivàlilbt  inari^  oontnc  fiit  en  b 
ville  d'Aitc  le  15.  juillet  iju. 

-  t.  PIERRE  <fe  MeHin ,  feîgneur  ét  CQiKli»l»-«iiii  fuit 

2.  Jacques  de  Me!un ,  ccuyer»  waaoi  avec  fâo  fiecedt  û  finir  dans  le  partage 
du  9.  fepteaibic  i;47< 
1^     y  ISABiAii  de  Mdun , venvede/«a»,  ftigoebr  de  Hidlim» bn du  paicj^^c  Ui^t  il 
vienc  d'acte  parlé. 

X  V  I  I  L 

PIERRE  de  Mclun  ,  chevalier  ,  fcignciir  de  Cottcncs ,  d*llli^s  de  Hingettc$, 
de  Hingcs  &  de  Locon»  fie  loa  tellamcnt  le  11.  juia  1(  37.  par  lequel  il  keiM 
«ooo.  Unes  à  ^me  de  Mdun  &  fille ,  lit  fan  hecîrier  nnivmèl  fan  fils  aîné,  fias 
le  nommer,  donna  le  quint  de  fes  fîefs  &  de  fcs  feigneurics  à  quatre  autres  cnfans 
au'il  «voit ,  &  qu  il  vnt  nomme  poiat ,  âc  laiiTa  la  «Ulpofûioo  de  lès  fiinetaUles  à  la 
Kmme,  iani  la  nommer. 

Feiiunc,  PHILIPPESde  Chabics.damc  de  Bailleulmont ,  fille  de  Nuoùs ézCht* 
blcs»  leigneui  de  Rail'.ailmoatj  de  Pomicrs,  de  Humbcccamp*  dc^acfuzcc  Se  de 
A)ves ,  6e  de  WaiUrge  de  Boczelaer,  fbc  mariée  par  contrat  paffé  à  Arras  le  1 1.  fep* 
tembre  ih7-  ^  "^''^  veuve  le  1 1.  juillet:  IJ84,  qu'elle  fit  partage  à  fcs  enfjns  de  ta 
iucceilion  de  leur  pcrc  fie  de  la  licnne  ■  avec  lubftitution  cil  ^vcur  à' Adrien  de 
Noydles*  chevalier  t  (eignear  de  Marie*  tiafon  de  RofCgnol. 

I.  ADRIEN  de  Mclun  I.  du  nom,  fcigneur  de  Cottencs,  qui  Hiir 
•  a.  H  u  eu  E  s  de  Mclun ,  fcigneur  d'IlUés,  cpouk  M»r^rite  le  Vallcur ,  fille  de 
J«m  le  Vaflêur,  fcigneur  de  Vdqiiineiil>«  de  Mmeèc  Mdoanitj  Ueftmea* 
tionné  dans  le  partage  fait  par  fa  mcrc  en  i  j  S4.  tc  fiK  peie  de 
D        1.  Julien  de  Melun  >  feigiieur  du  Hamcl. 
II.  Louis  de  Mdwt,  mort  jeune. 

jii.  Pierre  de  Mclun,  fcigneur  de  Hunonvillc ,  épouùi  Jeanne  Jonglct,  filb 
de  rhfltf^  Jonglcjc,  fcigneur  de  Moycnville,  &  de  (Mtritu  du  Bois. 

IV.  Philipvi  de  Mdun ,  fcigneur  «fOmioootc ,  mon  i  b  gncne  de  Savoyf 

en  161  s. 

V.  Bak-thelemi  de  Mclun,  feigneur  d'Omicourc. 
vt.  &  VII.  Franck  &  Maximilibm  deMdnn. 

«        vni.  &  IX.  Mati  p  l\  Barhe  de  Mclun. 

X.  Anne  de  Mclun,  religiculc  au  couvent  de  la  Paix  à  Douay. 

XI.  Maucue^its  de  Mc&n,  morte  jeune» 

XII.  M  1  TLENEde  Mclun. 

XI  11.  Claire  de  Melun  ,  morte  jeune.  , 
i.  Amme  de  Mdun ,  l^uée  <fe  1000.  livres  par  te  teAament^  foopere  de  Tan 

jf57  fut  maric'c  à Je  Mr  ll  .',  [eigncur  du  Quefnoy  furlaDcuIc,  fccnn  i 

fils  à'Edme  de  Mailly  ,  <Sc  de  GibneiU  d'Ognies  fa  féconde  lêmme  %  elle  cil  ta." 

core  nommée  dans  le  partage  de  &  ment  l'an  1 5 S4. 
Trois  autres  cnûiis  meationnes ,  finis  êtie  nomniez  >  dans  le  Idbnieiic  de  kur  ,pcM 

XIX. 

ADRIEN  de  Mclun  I.  du  nom»  chevalier,  fdgneur  de  Cottencs4'Illiés,ou  de  S.ftl» 
bire ,  de  Locon,  de  Hingectes, de Bulleulmont ,  de  Pomiers,deHombcraimp , 
du  petit  Ricux ,  de  Crcfpieul ,  de  Rcbcque ,  &c.  donna  le  4.  ftvrier  1609.  aveu  ec  dé» 
nombrement  au  duc  d'ArTchoCfdefa  feigneurie  de  Cottenet)  mouvante  de  celle  du 
Lillers  ,  ôc  partagea  le  14.  avril  1619.  la  fuccclTion  de  fa  f^mme  à  fes  cnfàns. 

F^mme,  ANNE  de  Flcchin, fille  aincc  A'Adrienàt  Flechin,  chevalier  ,  feigneuC 
dcl-icchincl  âc  de  Rcclingbcn>  &  de  M^rgutrite  dcHcvin»  fut  marice  pac  coacrac 
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faOfc  au  chaftcau  de  FlccUind  le  (dze  oâobrc  ifpo.  &  ne  vivoit  plus  le  vingt-quatre 

i.  ADRIEN  de  Mdun  II.  du  nom,  fcigneutdc  Cottcncs,qui  fuie. 

i.  6c  j.  Louis&PhilippeJc  Mclun ,  moics  a  Ix  gucac  Je  Savoyc  en 

j}.  Marguerite  de  Mclun,  femme  en  1621.  de  Michel  de  la  Vicfviile,  cheva- 
lier,  fcigncur  delà  Chapelle  au  basVf'arneton  &  du  Pont  du  JJ  cz. 

5.  MadelsimB  de  Meluo  ,  nomoKC  avec  ion  frère  &:  lia  krur  dans  le  par- 
.  tage  de  teurpece  do  «vnl  1619.  «poula  depuis  N.  lagoeur  de  k  ftivien- 
Rumblay. 

tf.  MAR.iEdeMelUn,fîllcen  itfiç-e'poufa depuisy^MdeBor^iereSjbaroocTAnzft  M 
7.  Faançoisb  de  Meluu>  inone  celi^ieufe  aux  Aanondades  de  Beduaiw.  ' 

ADRIEN  de  MelanTl  èa  nom ,  chevalier,  fclgncur  de  Cottencs ,  Locon ,  de 
Hingcttcs  >  de  Hingcs  ,  de  Baillculmonc ,  de  Pomicrs  ,  de  Hiitubcicamp  ,  de 
Sreufc ,  de  Moccouic  «  &c.  fie  le  7.  feptcmbrc  1654.  ionccftamempat  lequel  il  laiilk 
le  foin  âe  fes  foneratllbs  à  là  femme ,  0e  nomma  ha  héritier  univ«r(ë1  AdHm'fi^M. 
fûif  de  Cottencs  br.  fiîs  unique,  auquel  il  dorma  cous  les  biens  dor.t  il  poiivoic  dii- 

r»(er  ,  Se  le  quint  du  quint  naturel  qui  licvoit  appartenir  à  Cèjrlotte-TÙreJi /à  fille ^ 
timfe  qme  ,  pats  avoir  égard  âu  re/pecl  ^n'elkbà  Jevêh^  eUe  s'éuk  ratée  tlmiefime- 
mtnt^fsns  j'i  pfrm:lpo,i ,  cr  <-io'i  acrneurer  hors  de  ji  maifin  :  &:  en  casque  fa  C 
^cmme ,  qo'tl  avoit  nommée  'pour  tutrice  &  curatrice  de  fun  fiis  ,  vint  à  mourir 
pendant  fa  mîoerïté ,  il  pria  le  jnarquts  deTnfignies  *  &  je«a  de  Liene  y  abbé  da 
Chocqucs ,  d'en  pteodsc  la  mtellcSc  la  cttncdle.  Il  monniC  trois joats  apics  leia 
du  même  mois. 

I.  Femme  JEANNE  de  Beroimicourt ,  fille  deN.  ^deBernûnicoait,  vïcomce  de 

la  Thiculoye. 

Chaklote-Therzsb  de  MeluB  ,  mariée  en  1^67.  à  Eu/hcbe-clurks  de  Bcrni« 
miôotttt,  feigneuT  de  b  Urienlnye,  baron  de  Filières ,  eft  nommée  au  tefta- 
ment  de  lôn  pcre  le  7  fepccm'nrc  16  h 

U.  Femme  »  CATERINE  d  Oiliel ,  £llc  de  CmlUime  d'Oftrel .  fcigneur  de  Die*  D 
Tal»&dOmbsqiie>KdeiUifrMdeJongleti  fbc  mariée  par  contrat  da  9.  fevrier  1641. 
ADIUEN-FRANÇ,OIS  de  Melon  >  fiHgneur  de  Cotienes, qui  fuit. 

XXI. 

A DRTFN-FRANCOIS  Je  McUm,  chevalier,  feigneur  de  Cottencs  ,  de  faine 
Hilairc,  de  Bailleulmont ,  de  Hingcttes,  du  petit  Hingcs  &  de  Morcourc  en 
Flandres ,  doima  an  roi  le  dénombremenc  de  fes  ficft  de  Hingetces  <c  de  Locon ,  moa- 
vans  du.  château  de  Bcchunc  ,  le  11.  inay  iGCj.  Je  par  arrêt  du  parlement  Ju  7. 
novembre  luivant  iltiit  ordonne  que  les  terres  de  Cottencs,  de  laine  HiUiccd'Hm-  ^ 
gènes, de  Locon, de  Baillenlmont,  de  Humbercamp- Artois ,  HunibetGamp>&int>  ^ 
l'nl  5v  Pomicrs,  fcroiein  parogc'es  fcolalcmcnt , qa'AdLien-Frao^oisdeMdvnelk 
auro»  les  quatre  quints,  &  ChArlote'TertJt  (a  lœur  l'autre  quioc. 

Femme,  CATERINE>CHR1STINE  Boorlon,  (îlle  de  A£<fiUw  BourIon,tiia]tie 
en  la  chambre  des  Comptes  de  Paris»  9t.  de  CâUrim  Monfi^t  lut  mariée  pat  coo* 
crat  du  Z9.  juillet  167%. 

I.  ADRIEN-FREPERIC  de  Melon,  iê^iieDr  de Cottenes,  qoi  luit. 
£.  Ji  A  s- Martin  de  Mclun  ,  feigncuc  de  Bcenze  en  Kaynaaci  capitaine  de  ca- 
vaienc  au  régiment  de  Sautncry.  F. 

|.  &  4.  CATfiftiMa-CHAax.ora  4t  N.  de  Mdun»  filles  en  170;. 

■  ■     ■  » 

.XXIL 

âDRlFN-FREDFRÎC  de  Mclun,  chevalier,  feigneur  de  Cottencs,  de  ûinC 
Hilairc,  de  BaillcuUnont ,  ficc.  ne  le  i  j.  Décembre  1^74.  fut  tïaptiié  à  âinc 
heiParis  le  50.  Juillet  i«8o.  &  re^û  page  du  n»  en  6  grande  ccurie  lèpre» 
■lier  Janiner  stfyo.  U  étoit  vivantes  17a}* 

Femma 
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A  tr.^^'V^^'^^^-^NNE.FRANCpiSE  de  Melun,  fille  de  Ssrthela»i 
A  de  Mclun,  fcigncur  dOmicourt  &  Damct  prcs  Aire,  &  é'Bltzibcth  Obbctt.  fuc 
marice  le  8.  Septembre  1698. 

MAAlE-IsABELLE-pRANÇOISEdc  MeJun. 

^•1!?"  ^TA^r.^''^"'  '^'^  »*'^^'"ï-»'mv-Fravçor  de  Mclun, feigncur 

«llljcs  &  dOmicourt  ,  vivant  en  i6p6.  avec  Mine- Elizabeth  Obbcrt  la  femme. 

B  $  VL 

SEIGNEURS  DE  LA  BORDE  ' 


1 . 


Dt  MiluH ,  /( 

gumlti  ftuiht- 
Jiirt. 


JEAN  de  Mclan  ,  troifie'mc  fils  d'ADAM  III.  du  nom,  vicomte  de  Melun ,  ic  de 
COMTESSE  de  Sancerre,  mentionnez  a-devMnt  ,f'g-  2x4.  eut  en  partage  les  ici- 
gncuries  d' Efprennc  &  de  la  Borde.  Il  cil  nomme'  dans  une  charte  de  l'abbaye  da 
jard  de  l'an  1:70.  &  confirma  en  ii8o.  avec  ÀdamW.  du  nom,  vicomte  de  Melua 
Ion  frcrc,  la  donation  de  20.  hvres  de  rente  que  leur  mcre  y  avoïc  faite.  11  vivoic 
encore  avec  la  femme  en  129^.  &  ^tott  mort  en  1511. 
Femme,  ISABEAU  de  Montigny. 

1.  Ada.m  de  Melun ,  chevalier,  leigncur  de  la  Borde ,  fut  pcre  d'une  fille  nommée 
IfâkeâM  de  Melun. 

2.  Jean  de  Mclun  II.  du  nom,  feigneut  d'Efprcnne,  chanoine  de  Bourges  ,  dovea 
de  l'cglife  d'Auxerre,  e(l  mentionne  dans  un  titre  du  8.  mars  iji^.  taouruc 
avant  l'an  1352. 

^  ^  3.  SIMON  de  Melun,  leigncur  de  la  Borde,  qui  luit. 

4.  Philippe  de  Melun,  pere  à'Affus  de  Mclun,  nommtfe  dans  un  titre  de  l'aa 

I  jOI. 

Gilles  de  Melun,  mort  lans  avoir  été  tnarié. 
6.  Louis  de  Mclun  ,  l'cigneut  de  la  Grange  l'an  IJ42.  Se  d'Elprcnne  en  partie, 
après  la  mort  de  Ibn  tirere  ,  ell  nommé  dans  le  Rolle  des  chevaliers  Banncrcts 
qui  le  trouvèrent  en  l'ofl  de  lytnnfeffè  l'an  ijjç. 
Femme,  Perrenelle,  fille  de  Nevelen  ,  chevalier,  feigneur  de  Saillcvillc. 

I.  Marie  de  Melun,  étoit  avec  (a  la-ur  lous  la  tutelle  de  Jeam  de  Melun  IIF,' 
du  nom ,  leur  coufin  en  1 3  j  j.  &  cpoula Jern  de  la  Tournelle ,  feigneur  de  la 
Villcttc. 

"         11.  Jeanne  de  Mclun,  femme  dcN.  de  Pontmolin  ,  cft  mentionnée  avec  Ci 
fœui  dans  un  turc  de  l'aa  1373. 


XII. 


SIMON  de  Melun  I.  du  nom  ,  leigneur  de  la  Borde  &  de  la  Chapelle-Gautier, 
traita  conjointement  avec  Jem&c.  ?htltffe  de  Melun  les  frères  l'an  1 300.  des  pré- 
tentions qu'ils  avoient  fur  les  terres  de  ChatiUon-(ur-Loing  ,  de  Balleu  fit  de  C$n- 
wfaHlty  comme  héritiers  de  leur  ticfc  aînc  *  avec  Adtm  1 V.  du  nom,  viconuc  de 
Ime  P.  P  J 
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Melaa  leur  onde*  &  en  1 508.  il  confirma  en  faveur  de  l'abb.n  e  de  Barbeaux  avec  Tes 
Crcrcs,  ce  que  AUrguerite  de  Livoy  veuve  é'Jdjm  du  Mcz  chcvalicc  y  «voie  lc;gu^.  U  A 
•  vivojt  encore  l'an  (uivaiit  k  carculauc  de  BouviUc 

On  trouvc5iMOM  de  Mclun  ,  l'un  des  ccuycrs  de  lâ  compagpiede  Guy  le BaTcax^ 
^ui  fie  montre  a  Ërcteuii  le  12.  avnl  ï}77- 

Tcmmc ,  MARIE.  ' 
1.  JEAN  de  Mclun  Ill.du  nom,  (éigncur  de  la  Bordc-lc- Vicomte, «joi  foit; 
■  4.  GiLLBS  <te  lkU«a»  fiit  Icigncur  de  Danncmois  &  en  partie  d'Hprcinic ,  dont  il 
•veodic  hommage  an  mien  juiUec  1167,  &  dccciia  Ja  mcxuc  anncc  lau&  po^ti^. 

XIIL  1 

JEAN  de  Melun  III.  du  nom,  feigneuc  delà  Borde,  de  Courtery  qu'il  acquit  cti 
153;.  fie  d'Efprcnnc  en  partie,  dontîl  rendit  bommj^avcclba  ftere  le  p.  juillet 

U  fut  enuné  en  l'abbaye  du  Jaid. 
Femme,  ISABEAU  de  Guerchy. 

1.  JEAN  de  Mciun  TV.  du  nom,  (clgncur  de  I.1  Borde,  qui  lui:. 

3.  Phiuf PE  de  Mclun,  iiit  envoyé  en  ambaflàdc  par  le  roi  Charles  V  J.  en  An- 
gleterre l'an  1393-  pour  traiter  la  paix ,  fie  mourut  Éms  enfins  après  l'an  1414. 

■5.  A(.NE  s  (k-  Mclun  ,  dame  d'Elprenne  en  Bric  ,  cpoufa  Pierre  de  Courtcnay  II.  du 
nom,  Icigncuc  de  ChampigncUcs,  de  S.  Bri^,  de  BIcncau ,  Sec  fils  ainé  de  C 
JtM  de  Coartetuy  IL  du  nom,  (eignear  de  CtMmpignelles,  &  de  Mstguriu 
de  S.  Vcraiti  dame  de  BIcncau.  Elle  cioit  veove  cni|^j>  iC  VÎTniC  CnCOtC  Ol 
I4{;.  yfiftx,  terne  I.  de  cette  ht/htre  ,fag.  4^0^ 

XIV, 

JEAN  de  Mdon  IV.  dn  nom,  dit  k  Sri»,  (eigneur  de  h  Borde-le^Vicomtc,  de 
Danncmois,  de  Coiutcry      de  Viannc,  donc  il  fît  hommigc  au  roi  le  janvier 
ai8j.  donna  quituncc  le  4.  juin  1412.  à  Jean  de  PidUk  ucfoncr  des  guéries,  de 
«7^.  livres,  (ur  les  gages  de  lui  chevalier  bachelier,  d'un  autre  chevalier  badtelier» 
de  i8.  ccuycrs  ,  &:  de  lo.  archets,  clic  cil  fcclicc  de  Ton   fccaii  oii  fc  iit  7  bcfans 
i. }.  1.  &C  un  chct  chargé  d  uo  Uon  nainànt,cunicr  un  vol»  légende  :  Sceljehm  dt 
t'jnbhmdcM.  MeUm  («)  il  efl  qualifie  diambellan  dû  roi,  &:  iiudtre  en<)ttêteur  des  eaux  &  feréts 
«:Oalitnfa*i»]i.        Fr.:!icc ,  Champagne  &  Brie  ,  dans  un  titre  de  laHiayc  de  Fcrncres  du  2.  may 
1416.  Il  avoit  été  mllicuc  en  cet  ofHce  au  lieu  de  Jean  de  Beaumoiu,  chevalier»  le 
fbjMowr.H.  -4. Novembre  141  ^  (^)  il  lit  encore  hommage  au  coi  le  10.  janvier  141t.  de  1a 
iîxicnte  partie  du  vicomré  de  Mc!un,  qui  lui  tonc  échtt£  pat  le  decés  de/eorde 
laTouracilc  l'on  coufm  iflu  de  germain. 

Femme,  ISABELLE  de  Savoiiy ,  fille  de  PkU^  de  Savoify ,  fcigneur  de  Seine* 
lay ,  conleiller  &  diamSclî.Mi  du  roi,  fouvcr.un  maître  d'hôtel  de  la  reine  Ilabeilede  * 
fiavia:e,  &  de  AUrte  de  Duily ,  fut  mariée  par  conttat  du  21.  janvier  1388. 

1.  PHILIPPE  de  Melun,  /ëigneurde  la  Borde,  qui  fuit. 

2.  Loais  de  Melu.i  ,  cû'antc&  chanoine  de  S.  Qiientin,  puis  arclicvcque  deSens 
%      en  mourut  le  9.  Scpcciubtc  1474      tut  enterré  dans  la  cathédrale 

à  gauche  du  mairre  hôtel.  Feyez  g^tU.  chrijl.  edit.  de  i6]:6>  tm,  I.  p.  «$47.  E, 
|.  Guillaume  de  Mclun,  îcigncur  du  Mcz  J:  du  Rognon  ,mouri:t  avant  l'an  1447. 
Irmme,  Mame  de  Giurcciïcs,  liîlc  de  jcjm  de  Courccllcs,  Ici^ncur  de  S.  Lie* 

baud  ,  &  de  Jnume  de  Fontcnay ,  fût  mariée  en  1438.  écoit  veuve  en  1447* 

qu'elle  tranligcmu  nom  de  L0U!s  fon  fils  nùncui  »  avccfci  quatre  beaufieteSj 

<n  prclencc  de  i'archcvcquc  de  Sens. 

Louis  de  Melun,  mineur  en  14  47.  feignent  du  Mcz-lcs-Mclun,  &du  Bijçnon  " 
en  G  illmois,  qu'il  vendit  le  16.  innrs  tjco.  h  Morclet  du  Mufcau  ,  duiMicl 
.rtWwi,»;  de  Mclun,  (ci^ncur  de  la  Couptjcrc,  le  racheta  en  i  $c8.  li  tut  giauJ  ar- 
chidiacre de  Sens  &  de  Mcaux,  fcigncur  du  Bugnon  en  1502,.  abbcdc  laince 
Colombe  de  Seos*  0cde  ùiai  SauTCur*lez-Bray  »  prieur  de  Sautour  ic  cha- 
noine de  Sens. 

(e)M<iaot.  jc.  4,  Charles  de  Mclun,  établi  1»%  de  Mclun  ,  au  lieu  de  rhtlifpe  fon  frerc,  le 
^*  '  '  -  -  ^o.  Oâobcc  1436.  («)  puia  £|ouvemeur  du  château  d'Uilbn.  Le  coi  LouisXL 
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y  lui  fiZ  Eunchcr  la  têfc  en  146S.  pour  avoir  laillc  cvadci  Antoine  de  Chaccau- 
A  neuf,  fcignciir  du  Lau ,  priroonîer  di'^car.  Voici  comme  en  parle  la  chronî<f ue 
fcanda'caîc  p.  38.  EnvireK  t.»  temt-U  [  au  mois  de  juin  i^b%.)ummmvté  chsr- 
Us  de  Mclun ,  homme  d armes  de  la  etmpâytie  de  mmjeigneiir  famtrAl ,  i/Mt  Ciipi.iint 
die  Vjftn  en  Auvergne ,  ^  gvut  U  garde  de  par  le  rot ,  /êigneitr  du  Ldu  Jur  /k 
vie  dont  il  echip.t ,  l;  m  fit  c»njliluer  ledit  tâpUaine  prtfonnier  au  chîtexu  de  Lo- 
che <  l  y  fit  deuputr  ;  ifrés  liù  fut  dujp  décapite  fâur  tcebi  c.ts  en  U  viiie  de  Jours  ^ 
un  jeufte  fils  mmmé  XmtHMtt^  fHt  crwf  fi&dle  k  feaune  dudit  Charks  de  Mebm, 
B         ks  eiUiiis  furent 

I.  An  roiNR  cic  Melun  ,  établi  bailly  de  Mclun  eu  1454.  (.  ^      mort  en  1487. 

II,  MapiE  de  Melun ,  fcmmcdc  fcigncurdcCliamigny.  /i.*t»îf 
5,  Louis  uc  >!':lan  ,  rcii;ncur  J  Efgli^nv  fur  Scinc  eu  Br:c,  &  Jc^  Grr?  en  Gatinois, 

nomnic  a^CL  lCi  licics  uans  le  partage  des  biens  de  kur  jjcie  le  6.  juai  I447* 
tefta  le  23.  fevticr  14^7.  nomma  pour  exécuteurs  Philippe  de  Melun  fon  frcrc 
,  ^:  jf.in  [ou  fils  jutuid  ^  kgitimé  à  la  requête >  &  ocdoona  qu'Ute- 
tuciuii  la  lucLciilon. 

.     "sa»  Datutd  de  Louis  de  Mdmtfiig»imr  liB^Sg^ 

C       Jean  de  Mdun ,  iitarJ ,  légitimé  m  14^ f .     de  Catenoc  Oùtttrt,  nni^M  m 
i^ii.09«(AxuiMaedeMeùm, 

TEAN  de  Mclun,  (cigncur  àc  Ccurtery,  dimt  U  p^fitriié jtra  rapportée  %.'SXL 
7.  Precïnte  de  Mc'un,  L'p[)ula  le  8.  mnr?  1 -H  5 .  T/crr^ de  Cuurccilcs^fêignrat 
de  S.  Licbaud,  fiis  de  jcm  de  Courcclics,  ieigiicur  du  même  heu. 

XV. 

HILIPPE  de  Mclun,  chevalier ,  (cigncur  delà  Bofde-te^vicomtc ,  &  deUMo*' 
ihcfaint-Hcrayc,  con[liUcr&  cliambcUan  i?u  roy,  gouverneur  de  Prie,  capi- 
taine de  Provins  le  24.  août  1418.  cil  qualifie  (cigncur  de  Lugny  &  de  la  Borde» 
dans  fcs  provilions  du  15-  juin  I4}4.  pour  la  charge  de  maître  des  eaux  8c  forets  és 
parties  Je  France,  de  Cliampagnc  Se  de  Bric  (i)  fut  e'tibli  gouvcroeac  &  capitaine  (>)UfB«t.Jt, 
.  de  la  grolic  tour  de  Bourges,  par  lettres  du  14.  Septembre  1415.  puis  en  146t.  -V.  |>. 
capitaine  de  la  BaftiUe  iaint  Antoine  de  Piiris,  qu'il  dut  jurqu'i  la  ntorc  arrivée  eik 
14^6. 

I.  Femme,  |EAîvNE,  dame  de  Nantouiilet,  des  Landes,  de  Lumigny,  &:  de 
X>  Normanvilic,  hlleaine'c  &  héritière  de  ^c7/j»^,fcigneut  de  NantoiiiUet»  &  de/eimw, 

dame  dcv  Landes ,  dcLutiTigny  &;  de  Nomianville. 

ï.  CHARLES  de  A  elun  J.  du  nom  ,  teigncur  de  Nanct  uil'cc,  qui  fuir. 
'  2.  Louis  de  Melun,  avchiJucre  de  Sens«  élu  ^vêque  Je  Meaux  l'an  1483.  (f)  (t)  Dn<^oacli« 

abbé  de  laincc  Colombe  de  Sens  en  148^.  &r  1488.  M,  M.  de  fatntc  Mnrrliedi-  V''-4»C««w.n. 

fcnt  qu'il  fut  (acre  evtque  de  Meaux  en  147$  -  &  qu  U  mourut  en  1483-  luivant 

foncpitaphequicftdaoslechœurde  la  cathediale  de  Meaux.  V»j»  éd.  Obr^ 

éiit.  de  16^^.  terne  III.  p.tg.  704. 

3.  Antoine  de  Mclun  >teigneur  de  Nantoùillct,  plaidait  en  14  ^(î.  contre  le  comto 
£       de  Dimpmattia  qui  avoîc  bit  lailir  fa  terre  de  Naotoiiilkc.  Uvivoitencotcea 

1487. 

4.  ]ean  de  Mclun  ,  leigneur  de  la  Borde,  vivoht  en  i4i>j.  ^ 
j.  rrEGBMTB  de  Mdun  «  femme  àcjâtftesée  Courceliesi  feigiaettc  de  fiûot  Lie- 

baud. 

II.  tcinme,  JEANNE  de  Toifay  ,  fille  de  Jean  de  Toriay  ,  (cigncur  de  Lczay  ^ 
•  de  la  Mothe-lainTC'Heraye  &  de  la  Roche>RufHn ,  chevalier  ,  chambellan  du  roi , 

maître  des  aibalclliicis  dcfrancc,  &  de  Mérie  d  Argcnton  ,  dame  dcU  Roche-Rut^ 
fin,  de  GascogiioUcs ,  Ccc.  Jeanne  de  Torfay  ctoit  veuve  de  deux  maris,  i".  i\' André 
de  Beaumont,  (cigncur  de  Brcfuirc,  avec  lequel  clic  plaidoitcu  1439.  contre JùhkM 
d'Archiac,  femme  de  CmUAur^f  Toi  fay  fon  onelc.  1".  dcjcandc  Rcehcchou.  rr, 
chevalier,  (cigncur  de  Moittmart,  hh  d  Afmeryàc  Rochcchouatt  II.  ou  nom,  Ici- 
gneui  de  Moiccmart,     de  /^Mme  d'Angle  dame  de  Mompipeau.  EUevivoitcncato 

Cfi  14^9.  1  ayez  tpmc  ly.     i-::   hil}oirf  y  pug.  6yj.  .  ,  ■  '  .* 

■  Jl  an  de  Mclun  ,  (cigucui:  uc  Lczay  eu  148;. 
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XVI.  ^ 

CHARLES  de  Mclun  1.  àa  nom ,  chevalier ,  feignieur  delalordet^Nantoùtt* 
lec  ,<^c  Nnrmanviile  ,cle  Lumigny,  de  Chainpigny  (ur  Marne  ,  bjron  des  l  andes, 
>confcillcr &:  chatnbcllau  du  roi , grand maîiic  de  France,  bailly  de  Senv,  capitaine  de 
Vincennes  6c  eotiverneur  de  la  BaHilIc.  41  «ft  qualiH^  Char/es  Je  MeUmt ,  tbevjtGtr  , 
îarân  dis  Lmaes  ^  irsnd  mïiirc  iefîtl  de  \rsncc-,  ^  tâftttme  iu  boit  de  Vtr.cm):cs ,  dans 
une  quittance  qu  il  donaa  le  i6.  juillet  1466.  a  Mathieu  Bcauvarlet,  receveur  gênerai 
des  fînance5>  de  600.  livres.  Son  (ceau  qui  ell  au  ba>  eft  chargé  de  7.  bejins  j.  t. 
»  \  /•  L'  j  fîr  duv  chef  a'jec  un  lion  iffint  yfiippori  i.  liens.  il  eut  la  tae  ttanclicc  dans  le  mar-  1* 
hx.  ai  tiâUiin.  chcd'Andelv  le  laincdtzo.  aouu  146P.  fojez  Je»  4/iuU  dtrj  U  Juite  de  celle  injloute , 
^hét^redes  grands  Maîtres  de  Fiance. 

î.  Fciîunc,  ANNE-PHILIPPES  de  la  Ri  chcfoiicii::!  ,  fille  Je  Guillaume  de  la 
Rochcbucaud ,  icigucur  de  Mclleran,&  èt  Aurguerue  cic  iutljy  ,  lut  mariée  le  21. 
janvier  un-  t'oyez. t$me      de  cette  htfi.ftge  470. 

j.  LOf  jIS  de  Mclun  1.  du  nom,  kigncur  ce  Normanville  ,  qui  (uit. 
X.  Arethuse  <1c  Melun,  mancc  i"^.  avec  Armud^  Icigneur  de  Vandicres  1".  à 
olivier^  feigncur  de  ta  Chapelle-Rainfouin ,  lequel  mourut  le  13.  Janvier  1507. 
•& elle  le  8.  aoiid     i^.  fui\ auc  (oa  ^ic^he  ^ni  dkiaxiaa  tombeau  dansTi- 
gliledc  la  Chapelle-Rùinlouin. 
y  pRFCESTE  de  Melun,  prieure  dePoifly,  morte  le  ly.  avril  lyoï. 
^.  AMBrôiSE  de  Melun^cpoufa  !c  25.  janvier  1430.  HWww  de  Maille,  feigncur  G 
de  Brczc  &  de  Milly,fils  aine  de  Gtila  de  Maillii  ,  icigncurde  Brczé,  fie  de 
Jtmm  Amenard.  Elle  iuc  mcre  de  Guy  de  Maille',  fcigneur  de  Bre7c,  quattié- 
jne  ayeul  de  chire  ckmmaét  MùUé ,  fanine  de  Ims  de  Bouiboa  U. dunom 
prince  de  Condc. 

ijr.  LOUISE  de  Mclun ,  vivoic  en  ij^tq.  &c  plaldoit  contre  le  comte  de  Dampouue^ 

tin  ,  au  lujet  d'une  rente  ccwiiltcuéc  fur  la  baronic  des  Landc<. 
«5.  Ma*ib  dicMeluo  ,  tcu'.mc  lie  P^//^^^  deChamijjny ,  morte  avant  1487. 
II.  Femme , PHILIPPE  de  Montmorency,  fille  de  Jem  îl.  fci^ncut  deMonrw 
inorencv ,  gr  ^'v^  Chambellan  deTrance,  &  de  AiArgncrite  d  Orgemoiit,  fût  mariée 
le  2j.  mars  M<>5    clic  a  en  eut  pomt  d'entàns  ,      ie  raïuiia  le  14.  juin  1471.  à 
^mUMme  Goufiîer ,  fei;^neut  de  Boify ,  mouruc  ï  Chinon  le  20.  novenibre  25  itf.  &  |^ 
•lue  enteriee  dans  l'égllfe  d'Oiioa.  nya:>  um  III.  de  eetit  bi^tf,  87;.  ^ 

fille  naturelle  dSr  AtHes  ie  Mdmt,J^paÊr  de  JbMMMâ&r. 

N.  bâtarde  de  A{eiim,fut  mtrtee  vers  le  mais  de  mxy  1^66.  i  N.  M^rt  ^  Uetttensnf 
de  U  'SâfiiOe  ft»  te  jeigne»r  de  U  Borde  y  lequel  Marc  fitt  mis  au  même  $it»ts  cr 
tr,  r.vec  pt  femme  h»rs  de  la  BifliUe  par  Jean  !r  Vrez'oi  ^  notiire-fecretaire  du  rti^ 
^itiy  entra  le  mercredj  "vctUe  de  tAfeenjUn  far  or  Me  du  ret  ^ar  nityms  JiibtUs. 
-Ciwmique  ficandakule  de  Louis  JCL  fiai.  42. 


T  OL 

I  ,La.i 
ne  fut  d< 


V  I  L 

OUÏS  de  Melun  L  du  nom ,  fcignctrr  de  Normanvillc  ,  de  Lumigny ,  baron  des 

  iiidcs,  filleul  du  roi  Louis  X\.  demeura  jeune  lous  la  tutelle  àit  ics  ondes  âc 

ne  fut  déclaré  majeur  qu'ai  1487. 

I.  Femme,  Yonne  Sanguin  ,  fîîlc  Je  Cisude  Sarrruin  ,  fcianeur  de  BoiremonC 
en  Thierachc,  de  Neuichatei  (ut  Ailnc  &:  de  Croqucuunc  en  Bnc^âc  àlÀntmmt 
Hebecc,  mourut  ftnseofiat. 

Il  Femme ,  MICHELLE  de  la  Placc.  damede  CoDg7,  fille  de/«M  de  la  Pboe'  V. 
«onlèiUer  au  pailemenc  ,  &  de  FhiUfft  de  Vallly. 

I.  Amicm  de  Mdun,  letgneur  de Normanville «Inron  de;;  Landes , éclisnCon  du 
roi,  dont  il  pvéta(erment  le  1  i.  mars  inî-baillv  de  Mantes ,  mourut  fans  en- 
£ms  de  Mârguerite  de  Vicuxpont ,  fille  de  Laurent  de  Vieuxponc ,  baron  de  Neut« 
bourg,  <e  de  /«fMfivr  de  Clerembault ,  qu'il  avoic  épouTée  le  17*  feptembn» 
1536. 

X.  ÇUAKLES  de  Melun  li  du  nom»  feigueur  de  Normanvillc»  qui  fuit.  • 

s.  Masu 
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3.  Ma  K I  E  de  Mclun ,  abbdb  ia  Paracfct  en  Champagne  ,  motte  le  i).  aviii 

1548. 

4.  PiLSCEHTB  de  Mdon,  femme  de  JeMdc  S.  Germain  ^fcigpear  deHouveiott* 

X  VII  L 

CHARLES  de  Mclun  II.  do.  nom,  fcigncur  de  NormanviUc  &  tic  Lumigny ,  ba- 
ron des  Landes  ,  conftitua  500.  livres  de  rente  fur  (es  terres  de  Lumigny  &  de 
Iv'oi  msnv  Ile  an  proHt  d'AIexaodxe  de Linay , feignciu  de  Bezu ,  &  d'Anne  IUp«il> 
lard,  la  Icmmc,  l'an  ij^j. 

Femme*  MARIE  dame  de  Luré ,  Allc  de  Jern  làgaaa  de  Luré,  çrand  %'eneac 
d'Henrv  J'All-n-fr 


rot 


de  Navarre  ,  fi£  de  Jeanne  àc  Brltion  ,  daine     î^lc-ni^  aux 
Tournciics  i  ciic  le  remaria  àLwis  de  Vaudiay,  fcigiiciu  de  Mauiiy  eu  iîcauvoifis» 
tient  elle  e'toit  veuve  en  ii96. 
vMadelene  de  Melun,  dame  de  NormanviUc,  &:c.  maricc  t"  )e  n  mar<;  t^-'î.?^ 
Leuis  de  Champagne,  comte  de  la  Suzc  au  Morne, baron  de  Brouaiim  à;  tic  ia 
Chapclle-Ratnfouin ,  confeiller  d'état,  capitaine  de  fo.  hommes  d'armes,  che> 
valier  des  oidres  <'.\i  vci ,  rue'  à  la  bataille  tic  Courras  en  fils  aînt!'  de  Ni" 

(»Us  de  Champagne,  crcc  comte  de  la  Suze  en  i}66.  &:  de  irsn^oije  de  Lavai. 
X*.  à  Hmm  de  Mailloc,  cfaevaliet ,  Êignenr  de  S.  Denis. 

.  $.  y  II. 

SEIGNEURS  DE  COURTERY. 


Dr  Mtlan ,  It 
fbtf  thétgi  d'un 
lj»n  n*t][*nt  it 


£  TE  AN  de  Mclun  ,  fils  puîné  de  JE  AN  de  Melun  IV.dn  nom,  fcigiicar  de  la  Borde 
J  &;  d'ISABE-^U  Je  SavoKy,  mtnttmnezci-ievmtf.  241. eut  ca  partage  les  Idgneuries 
de  Courtcry  &  du  Mclnil ,  mourut  le  ai.  juin  14*7.  &  îa  enterré  wx  Coraclicr» 
de  Sens  avec  (a  fcn^me. 

Frmmc  ,  N4ARIE  du  Fouilîoux  ,  fille  de  Guillaime,  fegoeuc  du  Fouilknix,  &  de 
AîM'ic  iiclTonneaa,  tue  mariée  le  13.  juillet  1457.  fe  teBOada  À  Mmt  Bofùiec  «  id- 
gnewde  la  Chapelle-Bectnnd  •  contre  kq«d  les  fit  dn  pttoier  lie  pUtidofeac  ca 
1485.  on'c'.lc  c'toi:  morte.  '  ■ 

3.  LOUIS  de  Mckin  I.  du  nom,  feigncor  de  Courtcry,  qui  Tatt. 

».  HucuES  de  Mclun,  partagea  avec  fon  frcrc  le  13.  avril  14Q<î. 
'     3.  Clauds  de  Mclun»  mort  Je  8.  may  i4«f.  fuc  eatecicaux  Cordeliecs  de  Sens. 

XVÏ. 

a  ' 

LOUIS  de  Melun  I-  du  nom ,  lèigncur  de  Courtcry  ,  du  Mefilil  *  du  BfWMO- 
Potercau  ,  ctoicavtc  HKfftsét  Melnn  (on  ftcre  le  19-  mars  i475>-  fo>»  «  M»l 
œ  Letêis  du  FouiUonxtt  pam^  avec  Oifftt     ficcce  le  13.  avril  i4>6. 
7mt  V,  9.  i 


A4<^      HISTOIRK  GENEALOGIQUE  ET  CHRONOL. 

Femme  ,  JEANNE  Boanet*  dame  de  la  CbapcUe-fiectcand  t  était  tunkc  de&s  j|; 
cnfons  en  1 5 1 4* 

1.  LOUIS  de  Meiun  II.  du  nom,  fcigncur  de  Coiirtcry ,  qni  fuie. 

2.  Je  AN  de  Melun,  Icigncucdc  la  Barre ,  more  fans  coIaos  apc4s  l'an 

3.  4.  &     Louise  ,  JeaNnb  &  Jacqubttb  de  MeiuD. 
<L  Asw'*  de  Mdlift»  cd^enfe  à  Poifly  en  1501. 

X  V  I  L 

LOUIS  de  Melun  IL  du  oom»  (dgpeur  de  Couttery,  du  Mcfiiil  *  de  la  Chapd* 
le<Bera«nd  >  do  Poceicaa  &  de  Msiflootes,  étcAt  le  9.  novembre  15 1 3.  fous  la 
tutelle  Je  fanicre,  qui  rendit  en  Ton  nom  aveu  de  la  Chapelle- Bertrand  au  (cigncur  jj 
de  Vouvaot  6c  de  Moivaac,  tranlkca  avec /<4i»dcMeIun  le  1$.  février  ij;  j.  &  ren- 
hommage  de  Couttery ,  de  Mafloures  tt  du  MefiitULotirdaac  le  1 1.  joâlet  i  f  5. 
Femme  ,  CATERIXE  de  Roartluis  ,  fille  <Je  Jan  Roarthais,  Hàgncox  dé  h 
I>attrbelierc>  &  deyr4im^  fieim,  fut  mariée  le  3. juillet  iji). 

Madki:bkb  de  Melun  ,  fucôsda  à  fon  peie  en  tous  fes  biens  qa*eI1e  porta  en 
jnariagc  le  19.  décembre  1549.  à  Frinçois  dT-fcoiibleau  ,  {cir-  'c  :!'  i!c  SouiJis , 
ftls  de  M*»ite  d'Ëlcoubleau ,  fcigncur  de  Sourdis ,  &  de  CiUUtmette  Soucbcc  de 
LesnttttlAe.      ^  wmUge  font  itfccnÀus  Us  feiffum  de  U  Cfaapdk'Beitiaiid. 

§  VIII. 

SEIGNEURS  DE  LA  LOUPE, 

ET  DE  MARCHEVILLE-. 


I .  Mi  ibtfi'tt. 


£ 


X  T. 

SIMON  de  Melon,  quatricme  fils  i!  AO  A\f  Tll.  du  nom  ,  vicomte  de  McUin, 
&  de  COMTESSE  de  Sancctce»  mcntionntz,  ci-dtvtmt  f.  124.  eut  pour  ion  par- 
tage les  fcigneuries  de  la  Loupe  &  de  MardieviUe  »  fiic  maréchal  de  France  ,  &  tué 
n  h  hinillc  de  Courtray  le       jaillrt  ijo».  VtjtKfim  dâitt  U  fiùtt  it  Uttê 

hijiowe,  ih^ttre  des  Maréchaux  de  France. 

Femme  »  MARIE  ,  dite  i/«HM »  dame  de  1«  S<|]le>  &  de  Yinvy,  fonda  a?ec.fim 
tnary  cinq  prébendes  à  Clery. 

.  I.  .GILLES  de  Melun,  feigneur  de  la  Salle ,  qui  (uic. 
a.  Jeanne  de  Melun,  cpoufa^^^ade  Mornay  II.  du  nom,  feigneur  de  laFcrtc'- 
Nabc-it  &  Hubert ,  fiîs  de  Je-tn  î.  du  nom  ,  (ire  Hl-  Mnniay  .chevalier,  &  Alfu- 
hcM  de  riflc,  dame  de  la  Fcrté-Nabeit  &  delà  Fcrtc  Hubert.  Us  vivoicntcn- 
ftmbk  l'an  ii^o.  fiiixanc  les  cicresde  l'abbaye  dn  Jaid. 
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XII. 

GILLES  de  Mclun  ,  /eigncur  de  la  Salle,  de  Viczvy ,  de  la  Loupe  &  de  Marche- 
ville,  contirnu  la  fondation  des  cinq  prcbcndes  de  l'c'glile  de  Clcry,  faite  par 
fon  pcrc  l'an  1500.  partagea  en  1297.  la  (ucccflion  d'FJtenne  de  Sanccrrc  (on  bcau- 
pcrc.  Il  ctoit  mort  en  iji2.  que  les  enfans  ccoient  fous  la  garde  noble  de  Je/m  de 
Courtcnay  II.  du  nom,  fcigncur  de  ChampigncUcs. 

Femme,  MARGUEIUTt  de  Sanccrrc,  hllc  puincc  &  hcrkictcd' Etienne  de  S.in- 
cerrc  II.  du  nom ,  fcigncur  de  'S.  Briçon  &.  de  Pcrcnncllc  de  Milly.  J  tyez  tme  II.  de 
teste  hiJJeire  f pag.  848. 

I.  JEAN  de  Mclun,  (cigncur  de  la  Loupe,  qui  fuit.  ^ 
X.  Simon  de  Mclun,  écuyer,  fcigncur  de  la  terre  de  Marchcvillc  au  Perche,  pour 

laquelle  il  jura  fidélité  fur  les  SS.  Evangiles  à  Richard  abbé  de  S.  Evroul  1  an  1 5 1  j.    f  ,  )C»rtttUire 

<  4  )  Il  prit  aullila  qualité  de  feigncut  de  la  Salle  &  de  Viczvy  ,dans  la  vente  qu'il  «ics.tYioui. 

fit  le  Samedi  après  la  S.  Hilairc  ijjt.  à  Hugues  de  Bouville,  fcigncur  de  Milly 

en  Gaftinois,  d'une  rente  qu'il  prcnoit  au  trclbr,  il  fiit  pcrc  de 

I.  Alix  de  Mclun,  laquelle  croit  veuve  en  1^60.  de  j'/ww»  de  Coûtes. 

II.  Anhe  de  Mclun,  nommée  dans  un  titre  de  l'an  139^. 

3.  Marie  de  Mclun ,  nommée  avec  fa  mcte  Si  (es  deux  frères  dans  un  titre  de 
l'abbaye  de  (âint  Evroul ,  fut  dame  d' Autry  qu'elle  porta  en  mariage  à  Jean  de 

'  Beaumont,  fcigncur  d'OgicrviUe,  lequel  obtint  arrêt  au  mois  de  Juillet  IJ12. 
pour  la  mouvance  de  la  terre  de  Picrrcfite  en  Perry  ,  qui  relcvoit  de  celle  d' Au- 
try. Ils  vendirent  cnlcmble  à  l'abbaye  du  Monccl  une  rente  qu'ils  prcnoicnt  J'ur 

'        le  trclbr  en  1541. 

XIII. 

T  EAN  de  Mclun  ,  chevalier,  (cigncur  de  la  Salle,  de  Viczvy  &  de  la  Loupe, ca- 
I  pitainc  d'une  compagnie  de  gens  d'armes  qu'il  tcnoit  cngarnilon  en  les  châteaux 
de  la  Salle  &  de  Viczvy  en  1360.  obtint  l'anne'c  fuivantc  rcmilTion  de  plulicurs  ex- 
>  cés  qu'il  avoir  commis ,  «Se  fc  trouva  le  1 3.  Août  avec  deux  chevaliers  &  cinq  ccuycrs 
de  fa  chambre ,  à  raflcmblce  des  gens  d'armes  du  diocefe  de  Rouen  fous  Mouton  de 
Blain  ville. 

Femme,  HENRIETTE  de  Sully,  dame  de  Cernoy  &  d'Autry  ,  fille  de  Jean  IL 
du  nom ,  lire  de  Sully ,  &:  de  Marguerite  de  Bourbon.  Voyez,  tome  II.  de  cette  hijhire , 
fag.  8^8. 

1.  SiMoH  de  Mclun ,  fcigncur  de  la  Salle  ,  de  la  Loupe  &  de  Viczvy ,  vendit  l'an 
^         1383.  la  feigneuric  de  la  Loupe  au  Perche, à  Renaud  d'Angcnncs  ,  ccuycr  de 

l'écurie  du  roi ,  lequel  en  fit  hommage  a  Jean  cvcquc  de  Chartres,  le  Jeudi  pé- 
nultième jour  de  Juillet  de  la  mcme  année,  {b)  ^  ^  j  Extr»;t 

2.  Marie  de  Mclun ,  qualifiée  dame  de  Cernoy  au  mois  de  Décembre  1  ^72.  dc»iicte»aci'i»4- 

3.  Alix  de  Mclun,  dame  de  Cernoy,  d'Autry,  de  la  Salle  «Sk  de  Viczvy,  cpoufa  'tédeChnirts. 
Ceofrey  de  Huflon  chevalier,  qui  rendit  aveu  au  comte  de  Sanccrrc  de  la  terre  de 

Cernoy,  le  LuTidi  après  la  S.  |ean-B.iptiftc  1391-  Elle  vivoit  encore  l'an  140^. 
Jùivant  les  mémoires  de  Menjieur  Ch»lliid{l  treferier  de  France  à  Orléans. 
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C  H  A  P  I  TK  £     X  J  I L 

H  O  S  T  U  N, 

D  UCH  E-PAIRIE. 


De  gutuitl  ,i 

Ut  d  tr. 


1E  marquifar  de  la  E  A  UMïï-D 'HO  STTITN  ,  fuiic  en  Djuphinc  ,  flit  érigé  m 
^duchc  bmi  le  nom  fcul  d'Hollun  ,  en  tavcui  de  CAMIJLLE-O'HOSTUN,  ^ 
«omce  de  TalbK,  maeêchal  de  France,  chevalier  fies  ordres  da  roi ,  tec.  par  lettres 
donnces  i  Vcrfaillcs  au  mois  de  mars  1711.  MARIE-JOSEPH  ^^uc  d  Hoftun  fon  fiJs, 
obtint  au  mois  de  tnats  1715.  du  roi  Louis  XIY.  des  lettres  d'crcâioodeceduché 
«n  Pairic,  lelqadles  foient  regiftrccs  au  parkmcocdeFfttis  b    ivtil  (nivattc.  ^«fec 

XinMildadHoftuii.  • 


PIECES  CONCERNANT  LE  DUCHE-PAIRI.E 

D'H  O  S  T  U  N  D 

Zettrts  iér^màt  mtnpufit  de  U  imm-iU^  m  dHthe\  tk  mm  ie  nurt  i^iz. 

L ouïs,  par  la  grâce  de  Dieu,  roi  de  franœ  te  de  Navarre,  dauphin  de  ViclH 
nois ,  comte  de  Valcntinois  8c  Diois  :  à  tous  prcfcns  &  à  venir  ,  Salut.  Les 
rois  nos  predccelTcurs  ont  pris  un  foin  paniculicr  de  récompcnrex  le  mérite  &:  la 
venu  de  ceux  qui  par  des  aâtons  dlftîi^ées  (e  fontélevex  au  deflùs  des  autres, 
Nous  avons  fuivi  avec  plaifir  cet  exemple ,  proportionnant  no^  pracrs  aux  fervi- 
<es  qui  nous  font  tendus,  «Se  à  notre  état,  Nous  accordons  de  grandes  iccompcnfcs 
à  ceux  qui  par  des  aâions  éclatantes  s'en  (ont  rendus  dignes.  Celles  qui  avec  railiaia 
nous  touchent  le  plus,  regardent  ro';  fujfr^  qui  cxnofcnt  leurs  vies  dans  les  guerres 
que  nous  (bmmcs  obligez  de  louccnir  ,  pmitipalcmcnt  ceux  qui  joignent  à  une  ** 
naiflànce  ilhiftie  beaucoup  de  zele  &  d'attadioneiM:  à  notre  perfonne  >  fSc  affez  de  va- 
leur,  de  courage  ,  de  capacité  &  d'expérience,  pour  mcritet  de  commander  en  chef 
nos  armées.  C'cd  ce  que  nous  rencontrons  en  notre  tre's*cher  &  bien-amé  coulïn 
Camille  d'Hodun,  comte  de  Tallard ,  maréchal  de  France,  dicvalier  de  nos  ordres, 
gouverneur ,  &  notre  lieutenant  général  en  notre  pays  &  comté  de  Bourgioeoe  >  te 
norre  lieutenant  gênerai  au  gouvernement  de  notre  province  de  Dauphiné.  lia  corn» 
roencé  à  fe  confacrer  à  notre  (ervicc  des  l'année  i6tf7.  en  qualité  de  guidon  des  gen- 
darmes Angiois  t  depuis  lequel  temps  il  n'a  pas  ccQc  de  nous  fervir  dans  nos  armées  SC 
dans  tes  difteientes  occafions  importantes  où  nous  l'avons  employé  avee  tout  te  iuocés 
que  nous  devions  attendre  de  la  confiance  que  nous  avons  tou|our!,  prifc  eu  lui.  Les 
fécompenres  que  nous  liH  avons  accordées  iuccefltvcment  prouvent  la  (acistadioti 
^ne  nous  avens  rc^ùc  de  lia.  Nous  loi  «iMOcdânMse&  1^71*  la  chaige  denoccelieu- 

ccnaiic 
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tenant  gênerai  au  gouvcrncmeuc  de  Dauphinc, après  qu'il  nous  eucfaic  connoitre 
qu'il  en  étoit  digne  pendant  l'année  itftfï.  où  il  fetvic  en  qualité  demcdre  de  camp  ; 

dans  la  camp.igiic  à-:  1672..  .où  il  non;;  liiivit,  &:  où  il  eue  au  fccours  de  Wordcn  le 
pied  perce  d'un  cheval  de  titie  en  entrant  dans  la  redoute  où  les  concmis  fiircot 
RMTceZf  i  la  campagne  de  1^73.  &  au  combe»  de  Senefoà  il  eut  un  cheval  tué  fous 
lui  &:  i:n  blcflé.  11  fut  fait  brij^.iJicr  en  1676.  après  avoir  été  choilî  par  notre  couiln 
le  vicomte  de  Tureonccn  U74>  pour  commander  le  corps  de  bataille  de  l'armée  ^ux 
combats  de  Mulhaufen  Se  deTtitkdm,  ic  nous  avoir  continué  fes  firvîccs  erî  1 675 . 

B  &  i6-;6.  cctrc  nouvelle  dignité'  ne  («vit  qu'à  exciter  fan  zcic  Ôc  (on  attention,  il 
oc  perdit  aucune  occaiàcm  julqu'à  la  paix  de  Nimegue ,  &  enluite  aux  ûeees  de  Cour> 
tcay  de  de  Luxembourg,  de  répondre  a  la  bonne  opinion  que  nous  avions  ck  lui ,  ce  qui 
nous  engagea  de  l'honorer  du  titre  de  maréchal  de  nos  tamp»;  &  armées  en  i<j88.  Pen- 
dant la  guerro  qui  recommença  alors  >  &  ne  finit  qu  en  l'année  1^97.  il  s  ell  iignalé 
dans  les  diflêrens  commaodemens  qu'il  a  eu ,  (oit  dans  les  armées»  à  la  rêredefqueU 
les  nou^  crions  en  perfonnc  ,  foit  dans  les  eniplois  particuliers  qui  lui  ont  été  co.ifîc/C. 
Ce  qu'il  fit  en  1690.  commandant  pour  lors  dans  les  pays  /iiuez  entre  l'Âllace  ,  U 
Sane»  la  Molêlle  8e  le  Rhin  >  lit  bien  connoitre  qn*i!  étoit  capable  des  plus  diffici- 
les cntreprifcsi  ilpafTa  ce  fleuve  fur  la  glace  pour  mettre  à  contribution  le  Bcrgflr., s 
&  le  Rin^.  Il  eue  l'année  fuivantc  beaucoup  de  pan  à  la  gloire  que  nos  troupes 

^  remportèrent  en  oombatcanc  contre  FEleAcurde  Sa«e»  à  la  déâce  du  prince  de  NTir- 
tcmhcrg,  &  à  la  levée  du  ficgc  d'Ebi*rlxiurg  ,  'v-  il  rci|ût  un  coup  denioulquctà  Pat-* 
taque  de  Rhinfeld.  Ces  dificrcntes  avions  &  ce  qu'il  tic  encore  à  la  xdc  &i  avec  i'ap- 
pvdbatkMi  de  6a  notre  trés-dwr  fie  crét-amtf  fils  le  Dauphin,  pendant  qu'il  éroiri 
la  tête  de  nos  armées  en  Allemagne,  lui  firent  mériter  le  litre  de  lieutenant  gêne- 
rai de  nos  armées  en  i^pj.  11  ie  montra  digne  de  ce  choix  dans  les  mêmes  comman- 
demens  que  les  aimées  précédentes  que  Nous  lui  donnimes  pendant  l'hyver  >  <c  des 
corps  d'armée  fcparez  qu'il  eut  fou<;  fes  ordres  pendant  les  étés,  jnrque';  à  la  con- 
duiion  de  la  paix  en  I6p7.  La  valeur  qui  lui  cil  naturelle  n'efl  pas  la  Icule  qualité 

3 ai  lui  ait  attiré  nocte  eftime ,  la  delicatcfle  de  fon  eCprit  jointe  k  ta  grande  prudence 
ont  il  accompagne  toutes  les  aftions ,  Nous  pcifuaderent  qu'il  feroit  aufll  capable 
<lc  nous  lervir  dans  les  négociations  les  plus  importantes ,  que  de  commander  nos 
«mces.  Dans  cette  confiance  Nous  l'cnvoylmes  en  Angleterre  en  qualité  de  no- 
tre AmbafTadcur  cxftaordinaire.  11  a  fi  bien  rc'pondu  à  !a  haute  opinion  que  Nous 
avions  conçue  de  lui ,  &c  s^  clt  compottc  avec  tant  de  (âgelle  &  d'habiletc ,  âc 
Nous  avons  eu  nnt  de  fajec  de  Nous  louer  de  la  réuflite  des  négociations, 
dont  il  étoit  chargé  ,  que  Nous  5:  notredit  fils  ie  Dauphin  lui  confiâmes  no?  pleins 
pouvoirs  pour  traiter  leulavcc  1  Empereur,  l'Angleterre  &  la  Hollande,  de  tous  les 
«raiis  de  nottedit  fils  for  la  dicceffion  de  la  couronne  d'Efpagne ,  dont  pour  lui  mar» 

2ucr  notre  entière  farisfai^inn ,  à  fon  retour  nous  rafTociâmcs  à  notre  ordre  S:  milice 
u  S.  Eljprit ,  par  la  dignité  de  chevalier  de  nos  ordres ,  &  nous  lut  donuâaics  le  gou- 
TCtnement  du  comté  de  Foix.  Il  pal&  dés  le  coimnencetnent  de  la  prefente  guerre 
tn  Allemagne ,  pour  y  commander  notre  armc'c  ,  &r  s'étant  trouvé  en  l'année  irni. 
à  la  tûicd  un  corps  dcftînépour  agir  fur  le  bas  Rhin ,  nous  avons  connu  pendant  la  du- 
rée du  ficge  de  Kaiiêrrerc  que  tien  n'éch^pe  à  (â  vigilance  8c  &  &  booM  conduite , 
*^  pour  donner  :\  nos  armes  toute  la  gloite  &  tous  les  avantages  qu'un  capitaine  expéri- 
mente peut  kui  procurer.  Ce  qui  a  encore  paru  par  Icsjullcs  mciurcstp'il  ptitpouC' 
chaflèt  les  HoUandois  du  camp  de  M uliicim  ,  où  ils  s'ctoicnt  établis ,  6c  par  la  prile  de 
Tracrhack  qu'il  loumit  à  notre  obcifTance.  Tant  de  preuves  de  valeur  ,  de  pru  lencc, 
de  capacité  «  d'expérience  dans  la  guerre,*:  dans  nos  plus  miptjitariccs  allaircs,  nous 
filent  juger  au  commencement  de  l'année  170).  que  nous  ne  pouvions  lui  confier  le 
commandement  de  nos  armées  avec  trop  dautohic  &  de  dignité  ,  &  nous  firent  pren- 
dre ta  refblution  de  I  botiorcr  de  1  état  &  ofHcc  de  maréchal  de  France.  Il  continua  au 
mois  de  février  de  la  même  année  à  nous  rendre  fes  fcrvices,  il  marcha  an  fecours  de 
Traciback  que  Icprsnce  héréditaire  de  Hcfle  alTicgeoir  avec  toutes  (es  forces ,  il  l'obli- 
gea à  quitter  cette  ciitrepnle  ,  &  pada  au  mois  de  raay  de  la  même  année  à  notre 
armée  d  Allemagne ,  qu'il  oommandoit  fous  Taucorité  de  fêu  notre  très- cher  fit  trés- 
amc  petit  tils  le  Dauphin,  pour  lors  duc  de  Bourgogne.  L'importante  tortcrcîVc  de 
Bnlac  tut  ioumifc  à  notre  obcilVance ,  &:  après  que  notredit  petit- fîls  fut  revenu  auprès 
de  Nous ,  notredit  coufîn  forma  le  dcflcin  d'attaquet  la  ville  de  Landav  ,  non  moilia 
conli Jetable  que  Brifac  L'année  des  ennemis  forte  de  trente  mille  hommes, &  com- 
mandée par  le  comte  de  Wcilboutg  tcit-raaiccbal  de  i  hnipcccut ,  ayant  marche  pour 
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la  (ccoum ,  uotrcdic  coufm  Uiflk  une  patrie  de  ratmée  qoll  commandoit  pour  wuà-  j. 
iiuercc  ric«»e,  &  avec  l'autre  partie  il  livra  bataille  aux  ennemis  !c  15.  novembre  dans 
la  plaine  de  Spire ,  ilj  la  dc'fti  cmic«mcot,pric  trente  pièce;,  de  canon ,  4î.  drapeaux  & 
plus  de  4000.  pnfonnicrs,  &  dtos  le  même  cemps  que. la  bataille  fcdonnoir,  la  viDe 
3e  Landau,  qui  après  trente  iouis  de  fiegcfc  trouvoit  réduite  iTeitrémitc  ,  demanda 
«  capituler  &  (ê  tendit  k  mônc  iour.  Hombourg,  Keiferloutct  &  tout  le  ralatmac 
«itoBt  fournis ,  «c  mitent  lin  â  cette  campagne.  La  faivame  en  1704.  étant  charge  de 
conduire  quinze  mille  hommes  de  recrues  &  un  grand  fecours  de  munitions  &  dar- 
dent que  nous  envoyions  à  notre  firctc  rélcfteurdc  Bavière, il  travcria  toutes  les  mou- 
îagnes noires  pour  les  condnire  jufquau  milieu  de  la  Suabc,  malgic  t(;utes  les  pi^ 
taïuions  que  les  ennemis  avoient  piifcs  pendant  l'hyvct  pour  l'empêcher,  &lamar- 
xhc  précipitée  de  l'atmcc  de  l'Empereur      de  l  Empirc,  fous  les  ordres  du  prince 
louhdefiade  pour  s'oppoferàccitc  jonaion.  U  revint  enfuite  lur  le  Rhin  ;  mais  le  g 
•duc  dcMarlcboroug  avant  xnvCïCé  l'Allemagne  pour  entrer  dans  les  états  Je  Bavière, 
il  repaâa  encore  une  fois  la  forci  noire,      marchant  ouaunic  Ueues  iia  travers  da 
^j»y$  ennemi,  il  arrivai  Ausbourg  au  commencement  du  mois  d'Aouft,  il  joignit  no* 
treditfrerc  rclcAcuc  &  le  maréchal  de  Martin,  iU  commandèrent  l  arrncc  cor. ••11:1  tr- 
inwic  fous  lautotiic  de  cet  clcûcur  ,julqu'à  ia  bataille  de  lilcnhcim  ,  où  il  fut  b^ciic, 
^ic  {>rifoonier&;  nieni  en  Allg^cene,  où  il  a  été  détenu  fept  ans.  Pendant  lequel 
icmp?  fcs  fcrviccs  nous  étant  toujours  prelcns ,  nous  avons  jugé  à  propos  de  lui  don- 
ner de  nouvelles  marque  de  la  (aiisfaftioa  qm  nous  en  refte  ,  en  lui  accordant  l'état 
•flcdiargede  gouverneur  &  notre  lieutenant  gênerai  de  notre  pays  &  comte  de  Bourgo- 
gne: mais  comme  nous  fommcsbicn-aifcs  que  les  fcrviccs  conlidcrablcs  &  important 
•que  nous  avons  reçus  de  lui  ne  le  boiucntpas  à  (a  feule  petfonnc ,  &  qucnous  voulons 
-quefesenfans&pôfteritépt^ntferertcntir  desgracesdont  nouslavons  iugé digne, 
nous  avnti5  crû  que  rien  ne  pouvoir  mieux  r^ondre  à  nos  intentions  que  de  l'élever  à 
ladigiuccdc  duc.  afin  que  cette  marque  de  diftinftion  puiflètttiâiieconnoitre  &  à  fes  q 
•defoendans,  combien  nous lommes  eontcns  de  lui ,  fie  exciter  en  même  cemp?  dans  nos 
autres fujcts  le  défit  Je  mériter  par  leur  attachement  &  leurs  ierviccs  de  U  hautes  rc- 
compenfcsjnousnaus  y  portons  d'autant  plus  volontiers  que  notredît  confinjointà 
toutes  fcs  qualitezperionnelles,  une  nailTancc  diningucc  dans  la  liuitc  nobleiic.  Sa 
maifon  cft  (ortie,  ainfi  qu'il  appert  pat  de»  titres  de         de  l'ancienne  inaiion  de 
Clavcfon ,  &  depuis  ce  temps-là  elle  eft  venue  par'nne  fittation  non  iotcrrompne  jufi 
qu'ànotrcdit  coufin.  Toutes  les  hifloircs  des  Dauphins  marquent  Ion  ûi  i .  [dmci^- , 
fous  le  dauphin  Guigucs  Jean  d'Hoftun  éioit  Grand  maitre  des  machines  au  licgc  do 
la  Perrière,  où  ce  prince  lût  tué.  Cliarles  d'Hoftunétoit  capitaine  <fttne  compagnie 
de  fonnomdc  cent  hommes  d'armes  à  |"cxpcditii)n  de  Charles  VllI.  au  royaume  de 
Mapks:  Antoine d'Hofhin  a  été  cboifi  chevalier  de  l'ordre  du  S.  £fprit  en  161^  a  jj^ 
commandé  plnfieucs  corps  d'amufe  en  Daupbiné  »  il  a  auOî  commandé  dans  Lion  8e  * 
a  c'tc' capitaine  de  cent  hommes  d'armes  d'ordonnance:  Roger  d  llotlun  commandoic 
dans  les  provinces  de  Lionnois ,  Forcit  ic  Beaujolois.  Leurs  alliances  ont  toujours  éié 
dan*  des  maifens  ilhiftres  de  coofiderables ,  tant  dans  les  maifoos  de  Grolée,  de  Toiv 
ncrte ,  de  Guadsgne,dc  Tournon  i5r  de  Bonnc-I-ffdiguiercs  ,  que  dans  pluficurs  au»  , 
très  anciennes  mations.  D'ailleurs  la  terre  ,  fcigncurie  &  tnatquifat  de  la  Baume* 
d'Hoftun ,  fur  laquelle  il  fimhaite  que  l'éreétion  de  duché  foit  faite ,  bm  le  nom  fait 
d'IIoflun  ,  cil  très  confidcrablc ,  &  compofcc  de  huit  terres, fcigncurics  &  paroiflcs 
qui  (ont  ttés-capables  de  (outenir  cette  dignité  -,  fçavoir ,  le  marquilat  de  la  Baumc- 
d^Hoftun,  la  terte,  feigneutie  &  patoifle  de  S.  Nazaire,  de  celle  de  la  petite  ville  de 
S.Jcanen  Roy3n,dc  ccllcd'Oriol ,  de  celle  de  S.  Martin,  de  celle  deS.Jufl:,  de  celle 
de  S.  Thomas,  Se  de  celle  de  la  Mothe,qui  (ont  toutes enlcmblc  d  une  grande  ctcn- 
doe  renfermant  denx Sxia ,  droit  de  péage  for  la  rivière  d'izere  à  Rochebrunc ,  droits 
feigncuriaux  dans  ces  huit  paroifTcs,  comme  moulins ,  fours  ban;. aux  &  autres  droits 
d'où  plulieurs  ècis  relèvent  &  (ont  dépeodans,  &  cette  terre  de  la  Baumc-d  l  iollua  E; 
fe  trouve  dans  la  maifon  de  notredic  coufin  de  rems  immémorial.  Pour  ces  caufes , 
autres  grandes-  confidcratiom i  ce  nous  mouvant,  ^  de  notre  grâce  fpeciale,  pleine 
puidancc  &  autorité  royale,  avons  crée  ,  érigé,  clcvc  à: dctcre,  &  par  t«i>  prckii- 
les  lignées  de  notre  main,  créons,  érigeons,  élevons  &  di.^orons  ladite  terre,  (ci- 
gneurie  3c  marquiCjt  de  la  Baumc-d'Hutlun,  en  titre  ,  dignité  &  prééminence  de 
duché  fous  le  nom  d'Hodun  leuh  avons  pour  cctcllct  uni  &  unillbns  par  ccfditcs 
prcfcntes  à  ladite  terre  &  duché  d'Hoftun ,  les  terres,  fcigncuries  &  paroillcs  de  iâint 
Xilaxaiie,  fiûnt  jeaa  en  Roy  an,  Oiioli  faine  Manin,  iâint  Juftilâitit  Thomas  fie  k 
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.    Moche ,  avec  tous  les  droits  ,  prérogatives  &c  mou\':mces  qui  leur  appartiennent  » 
^  cirtionffauKes  te  dépendances  >  pour  ne  comparer  à  ravenîT  qu'une  lenle  &  mémd 
Terre  fous  ledit  titre  Ôc  dignité  de  duché  d'Hoftun ,  à  l'ctl'ct  de  quoi  Nous  avons 
tle  notre  même  grâce  &  autorité  que  delTus  ,  change  &  commué  ,  Se  par  cefdites 
preiences  changeons  &  commuons  le  nom  de  ladite  terre  de  ia  Baume-d^Hoftun  en 
•celui  d'Hodun  fcul,  pour  par  notrctlit  coufin  Camille  J'Hoflun,  fcs  enfâns  mâles  fie 
dcfccndans  mâles  en  ligne  directe, nez  Se  à  naître  ea  loyal  mahage,  iouir  à  perpé- 
tuité comme  (èi^eurs  propriecaires  dudit  duché,  des  honneurs,  d.gniccz,  rangs» 
pre'rogatives ,  prccmineuccsad  privilèges  qui  y  appartiennent,  ainfi  qu'en  joinifcnt  les 
autres  ducs  .de  notte  royaume,  loit  dans  les  ailemblccs  de  nobiefle>  fsits  de  guerre 
tm  autres  lieux.  Votdcms  8c  Nous  plaît  que  toutes  ks  canfes  civiles  &  criminelles, 
mixtes     réelles  qui  concerneront  tant  notredit  coufhi  le  duc  d'Hoftun  ,  que  les 
droits  dudic  duché,  loient  iraitccs  fie  jugées  en  notre  cour  de  parlement  à  Paris  en 
première  Inftànce,  te  que  les  caufes  &c  procez  entre  les  vaflàux  &  jufticiablesdndit 
ouchéreiTortiflcnt  par  appel  des  juges  dudit  duchcen  notre  courdc  parlement  à  Grcno* 
blej  âc  àccteâecavousdiUrait  ic  exempté  leldicsmarquifat,  terres ,  Icigneuries  &  leurs 
dépendances ,  arpar  ces  prefcntes  lés  diftrayons  &  exemptons  du  téflôrt  de  tousauttet 
.   juges  &jurirdictions  où  les  appellations  defJits  ofhcicrs  avoient  nccoucumé  de  rcflTortir  , 
^  ùm  prejudiccneaomoiiisdes  cas  royaux,  dont  la  connoiflânce  demeurera  à  nosjuges  qui 
avoienc  coutume  d'en  connoîrre ,  le  tout  i  la  charge  d*indemoifer  nos  ofSciets.  Vou» 
Ions  que  notredit  coufin  le  duc  d'Moftnn  tienne  ledit  duché  de  Nous  nii^-nicnt  fc  ca 
pleio  fiel"  à  caufc  de  notre  couronne  lous  une  (culc  t'oy  &l  hommage  ,  dont  notrcdic 
coufin  Nous  afidtdâs-i*prefiaic,aînll  qu'il  eil  accoutumé,  le  ferment  de  fidélité, 
auquel  nous  l'avons  reçu  en  qualité  de  duc  d'HoRun.  Entendons  ncjiimoins  que  les 
avcus  dudit  duché  lotcnt  rendus  en  notre  chambre  des  Comptes  de  Grenoble.  Vou- 
lolu  que  les  vallaux  de  nottedic  coufin  le  reoonnoidënt  comme  duc  >  de  lui  ren- 
dent les  devoirs  aufqucis  ils  font  tenu?;  en  ladite  qualité,  fans  néanmoins  que  les  droits 
6c  devoirs  dddits  vaiiaux  (oient  augmentez  en  aucune  manière  ,  &  pour  l'exercice  de 
la  jttriidiâion  dudit  duché  notredit  cuulîn  le  duc  d'HofVun  pourra  éiadilîr  un 
ducal  audit  lieu  d'Moîlun,  dans  lequel  il  y  aura  un  bailly ,  un  lieutenant,  un  pro- 
C  curcut  iifcai  ,  &  le  nombre  d'officiers  accoutumez  pour  iciidre  la  jullice,  (ans  qu'en 
confequence  de  la  prefente  ércélion  à  dc&ut  d'hoirs  mâles  de  notredit  coufin  le  du6 
d'IToflun  ou  de  fcs  dclccndans  mâles  ,  ledit  duché  puifîe  être  par  Neuf  ?c  par  les 
rois  uus  fucceûéurs  rciini  à  la  couronne,  eu conlequcncc  des  Ldits,  Déclarations  & 
Ordonnances  des  années  i^66.  1^79.         &  autres  £iirs  &  rendus  (ur  réiceâiotl 
desduchez,de  h  rigueur  defqucls  Fdits" ,  Déclarations  Se  Ordonnances  Nous  avons 
dilpenfé  &  difpenlons  ledit  duché  ,  mais  à  la  charge  qu'au  défaut  de  fucccllêurs  mi-' 
les  en  ligne  direâe  &  en  loyal  mariage  de  donedit  coufin  le  duc  d'Hoftun,  ledit  du- 
chc  r^ouraera  à  là  première  nature,  titre  &  qualité.  Voulons  auffi  &  entendons  que 
.    notredit  couûn  le  duc  d'HoIlua  fie  les  cniotis  miles  fie  defcendans  mâles  jouilicnt  de 
^  PeSet  &:  contenu  en  notre  £dit  do  mois  de  may  171 1.  &  pruicipalement  de  Tarti* 
de  7.  par  lequel  Nous  avons  permis  à  l'aînc  des  mâles  defcendans  en  lipnc  direde 
de  celui  en  faveur  duquel  1  cicdioa  de  duché  aura  été  Êiire  ,  ou  i  Ion  défaut  ou  re* 
fus  à  celui  qui  le  fuivra  immediatemenc,  6e  enfiiiie  i  tour  autre  mâle  de  degré  en 
dégrc  ,  de  retirer  ledit  duché  des  filles  qui  fe  trouveront  en  être  propriétaires ,  en 
leur  en  remboutfant  le  prix  dânsflx  tnoislurie  pied  du  denier  25.  du  revenu  aftue^, 
fansnéanmoins  que  celai  qui  l'aura  ainfi  retiré ,  puiHêctrc  reçA  en  ladite  dignité*  qu'a*  ' 
prc's  en  avoir  fut  le  payement  réel     cffcftif,  &  en  avoir  rapporté  la  quittance  Si 
donnons  en  mandement  à  nos  amez  ô:  féaux  confciliers,  les  gens  renans  nos  cours 
de  parlement  &  chambres  de  nos  comptes  à  Paris  &  à  Grenoble  ,  Se  i  tous  autres 
nos  officiers  ?>:  jufliciers  qu'il  appartiendra ,  chacun  en  droit  foi  ,  qu'ils  aycnt  à  fiirc 
rcgifher  ces  preiéntes ,  &  du  contenu  en  tccilcs  jouir  &  u(cr  notredit  cOuiin  le  duc 
d'Hoftun,  lès  enfàns  miles  &  defcendans  mâles  en  loyal  mariage,  pleinement,  pai« 
fiblement  Se  perpétuellement,  ceflnnt  !c  fiifant  ccfTcr  tons  rronhles  fie empcchcmens  , 
nonobftant  tous  édiis ,  déclarations ,  tcgkmcns  &  autres  chotes  a  ce  contraires ,  aui- 
^  quelles  9C  aux  dàogacoiies  des  dérogatoires  y  contenues.  Nous  avons  dérogé  &  dé- 
rogeons par  cctdircs  prcfentes.  Car  tel  cfl  notre  plaifir,&:  afin  que  ce  Toit  chofe  fer- 
me tiû  lUbic  a  toujours,  Nous  avons  fait  mettre  notre  l'ccl  à  ccrJucs  prclenccs,  fauf 
en'aurres  chofes  notre  droir  Se  l'autrai  en  toutes.  Données  à  Verfaiiles  au  mois  de 
Mars  l'an  Je  grâce  1711  &  de  notre  règne  le  (oixantc-neuvie'me.  Sij^né,  LOUlSl 
^Ihs  ^«i,  pac  le  coi  dauphin,  Colbbkt.  £t  à  coté,  VtfA  Thely^peaux* 
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ARREST  D'ENREGISTREMENT.  ^ 

SstriLtl  des  Regifircs  du  Parlement  du  14.  A^ril  ijxx, 

VrU  pat  te  cour,  Ics^rand  chambre  &  Tourncllc  aikmblccs,  les  lettres  pa- 
tentes èa  roi,  données  à  Verfallles  au  mois  de  man  mi]  fepc  cent  <)ou2e. 

Signées,  LOUIS  Et  plus  bis.  Par  le  roi,  Colblrv,  Lt  fccUécs  du  grand  fceau  de 
Cire  verte»  obtenues  par  mcflire  Camille  li'Hoftun,  comte  de  Tolbrt,  maréchal  de 
France, iiîievalier  3es  ordres  dtt  roi ,  gouvermar  &  Ucwenatu-general du  comtéde 
"Bolîrgognc ,  gouverneur  particulier  delà  ville  S:  ciradclîc  de  Bczançon,  &  lieutenant- 

i'cncul  de  U  province  dcDauphinif,  par  lelqueltcs  pour  icscaufcs  y  contenues ,  ledit 
dgneur  a  crée  éri^  b  terre  «  feigneurie  &  roarquifot  de  la  Baume-d'Hofhin  ea 
litre,  dignicc  &  prccminciicc  c!c  duché,  (ous  le  nom  d'Hoftun  fcul,  5r  a  uni  les 
terres,  tcijncuriei ,  b:  paroilics  de  laint  Nazaire,  iâmt  Jean  en  Royan,  Oriul,  laint 
îffartia,  Uinc  juft, ' faine Thootts,  &  bMothe,avec  cous  les  droits,  prérogatives 
&  mouvances  qui  leur  appanienncnt ,  circonftances  &r  depcnJancrs,  pour  ne  rom- 
poier  a  l'avenir  qu'une  ieule  &  même  terre ,  fous  icJit  titre  6c  diguiié  de  duchci  dHul- 
tun  ,  i  retfèi  dequoi  ledit  fcigocur  a  change  le  nom  de  ladite  terre  de  la  Eaumc- 
d'Holkin  en  ccîui  d'Hoftunfeul,  pour  p.ir  \^r.\x  -rrprnanr.  le,  cnfans  mâles  &  dcf- 
ccndans  miles  en  ligne  diieâe,  nez  fie  .1  naître  en  luval  nurug^: ,  joiiirà  pcrpctuitc 
comme  fcigncurs  pioptietaircs  dudit  duché,  amfi  que  plus  au  long  le  contiennent  G 
kfdiccs  lettres  à  la  cour  adrffTanres,  &:  I,i  rcijuâe  prelcnrcc  par  ledit  iieur  impc- 
irant  aiin  d  cnrcgiftremcnt  d  icclîes ,  coiiclu(io;is  du  procureur  gciieral  du  roi  Oui 
le  rapport  de  maître  Jean  le  Nain  confci  lier,  la  matière  mife  en  délibération*  lacour 
ordonne  quclcldites  lettres  fercMic  enrcgîftrées  au  grefièdiceUe  pour  joâir  part'im- 
petrant ,  tes  entans  &  dclccndans  mâles  en  ligne  airefte,  nez  &  à  nairre  en  loyal 
■mari^  »  de  Tefliet  &  contenu  en  iccllcs ,  &  être  exécutées  Iclon  leur  forme  &  teneur , 
'  conformément  à  l  cdii  du  mois  de  mai  mil  (ept  crnc  onze*  regifttccs  en  la  cour  le 
21-  dudit  mois,  à  h  charge  de  l'indemnité,  tant  envers  les  (ieurs  de  (îcfs  dont  par- 
tic  des  fiefe  compris  dans  ladite  érection  a  pù  arc  mouvante  pu  le  paflé , qu'envers 
le»  officiers  des  Ijeecs  où  les  appellations  des  juitices  mentiounces  dans  Isldites  lec-  p 
très,  étoienc  relevées  avant  ladite  éceftton,  Se  &ns  que  ledit  impétrant  puillèjoîiir 
ce  la  diflraclion  dudit  rcflbrt,  qu'après  avoir  indemnité  préalablement  Icl'diîs  ofticieis 
aioii  ^u  il  appartiendra.  Fait  au  patlcmcBC  le  14.  Avril  171a.  Signe  >  Domcois. 

Jyri$  fiemregfirtmm  *»  ftrlmtut  tU  GratMe  ét  ijJmOa  lyit. 

LOUIS ,  par  la  grâce  de  IKen ,  toi  de  France  8c  de  Kavarte,  dauphin  de  Vien- 
noi-, ,  comte  de  Valcntinois  fi£  Diois,  A  tous  ceux  ijui  ces  prcfenrcs  \  ciront  : 
Salut,  Sçavoir  faifons  cjue  fur  la  requête  preieniceànottc  cou  r  de  parlement,  aydcs, 
&  finances  de  Dauphine  ,  par  menfire  Camille  d'Hoftun ,  comte  de Tallart, maréchal  B 
•Je  France  ,  chevalier  de  nos  ordres,  gouverneur  SC  lieutenant  gênerai  du  pays  Se 
comte  de  Bourgogne,  lieutcnant-gcncral  au  gouvcrocmcot  de  cette  proviace,  duc 
d'Hoftun  tendant  à  enregiftrenicm  de  nos  lettres  patchies,  données  a  Verfailles  au 
mois  de  mars  dernier,  portant  crcLtion  de  la  terre  a'HoHun  en  duché  en  laveur  dtt 
■fuppiiatit,  pour  en  jouir  par  lui ,  les  cuùiis  &  dcfccndans  maies  en  ligne  dired^Ct 
nez  &  à  nuire  en  loyal  mariage  à  la  forme  delddites  lettres:  Veu  par  norteditt  oour 
lefdites  lettres  pntentcs  ,  (ccliccsdu  grand  fceau  en  cire  verte,  la  requête  prcfcntée 
a  notrcdice  cour  par  ledit  fieur  comic  de  Tallard  ,  tendant  à  ce  que  leidites  lettres 
ibyent  cnrcgidrécs ,  répondue  de  foit  montré  à  notre  procureur  gênerai  cnnotrcdiie 
cour  du  vingt- fepticme  du  p relent ,  les  conclulions  de  notrcdit  procureur  gênerai, 
qu'il  n'cmpcche  que  leidites  lettres  ne  foycnt  enregillrécs,  pour  erre  exécutées  fans  » 
aucune  dtltradlion  dcsfuicts  Dalpbtoaux  U  du  rcflort,  du  même  jour  :  Oui  fur  ce  ' 
le  rapport  liait  à  notretlitecour  par  notre  amé  &fé.l ...  de  Fefnis  de  faint  Richard, 
notre  confeiller  en  notredite cour ,  &  commiffaire  à  ce  députe,  à:  tout  coniiicrc, 
notreditc cour  de  l'avis  des  chambres  entherinant  ladite  répète»  ordonne  que  lef- 
dites lettres  patentes  feront  eoregil^^cs  au  greflè  d'icelle ,  pour  en  joiiir  par  le  <up- 
'pliant.  Tes  enâns  BC  delcendans  mSles  en  ligne  direde ,  nez  &  à  naître  en  loyal 
mariage,  de  Icficc  i!k  contenu  en  icellcs;,  5:  être  exécutées  félon  leur  forme  &  ic- 
«cuc,  iâns  aucune  dilbaâioa  tks  Itijcu  dalphioaux  <Sc  du  xeflôrtj  à  la  charge  de  la 

rccompealc 
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K  rccompenfc  de  la  diminntion  de  la  jurifdidhon  ,  à  caufc  de  laJitc  ércftion  :  fi  donnon' 
en  itundcrocnc  au  premier  notre  huifller  fi:  (ecgcnt  Sur  ce  requis,  a  la  ïcc)uàc  duJic 
finir  dite  d'Hofhin,  mectcc  le  pndcntanêt  à  entière  éxecution  i  Je  ce  faire  liu  don*' 
nons  pouvoir ,  en  térrtoin  dequoy  nous  avons  §ùt  meure  8e  expofcr  le  Iccl  de  notre 
chancellerie  à  ccfdites  prefeatcs.  Donné  à  Gienoble  en  parlement  le  vmgt-fepiicine 
jour  de  fuillec,  l'an  de  gratx»  mil  fepc  cent  douce.  £(  de  notre  leguc  te  Joixante- 
dinéme.  %>^j  Bczomiea. 


LOUISi  p.Tf  la  grâce  de  Dieu,  roi  de  France  de  Navarre,  dauphin  de  Vien- 
nois,  comte  de  Valcntinois  ôc  Diois.  A  tous  ceux  qui  ces  preicntcs  verronr, 
SaLUT.  S^avoir  fnlon''  qiir  fur  l.i  rcquccc  prcicn;cc  n  v.n  re  chambre  i-'r'^  comptes 
de  Dauphiné^  par  notre  coulm  Lamiiic  d  Hollun,  comte  de  lallarJ  ,  maréchal  de 
France  «  cberalier  deiioiordEes,«iavenieor  te  lieutennnt  gênerai  du  pays  &  comté 
de  Bourgogne,  licuTcnant-gcncrarau  gouvernement  de  nj'!ph!i;é,  tcnJa  te  à  vcnfî- 
cation  &  enrcgifticmcnt  de  nos  lettres  pitc.itcs,  données  a  Vciuillesau  mois  oc  mars 
decnïert  portant  création  &  éredion  delà  terre  &  fe:gncii:ie  de-  h  Baume  d'^oftun , 
en  titre,  dignité  &  prééminence  de  Juche ,  fous  le  nom  J'Hoftun,  pour  en  jouirà 
l'avenir  par  le  luppliânt,  les  eidan&  mâles  <Sc  dclcciulaus  aùlcs  en  ligue  dircâe,  nez 
&  à  naître  en  loyal  mariage  à  perpétuité ,  aux  honaeurs  Ôc  prérogjcives  purtccs  par 
^  noldiics  lettres.  Vcu  par  notrediic  chambre  k ki  rcs  Icrres,  ii^nccs  par  i-ou'^  E: pluî 
hu i  par  le  roi  dauphin,  CoLfli:B.r.  a  cote  Ptj4,  pHt  LYPPtAUx.  puui  ci<.i.Liua  ce 
•  la  terre  d'Hoflrun  en  duché,  Icellce  du  grand  Iceau  en  cire  venet  requête  prelentéo 
à  notrediie  chambre  par  Icdi:  llcur  cowvx  de  Tallat d  ,  tendante  a  vérification  &:  en- 
regifttemcui  dcrditcs  lettres  détechoa  en  duché,  loidoiuiancc  Je  uotrcdite chambre 
de  loit  communiqué  à  notre  procnceur  gênerai  du  vingt-huitic'me  juihet  mil  fepc 
cent  douze ,  les  concludons  dudit  procureur  gênerai ,  qui  n'empêche  les  fins  de  ladite 
requête ,  à  la  charge  fi:  condition  de  prêter  lu  io%^  hommage  a  Nous  dûs,  comme 
loi  dauphin ,  &  de  donner  les  aveus  &  denombranenidam  le  tems  des  ordonnaneet 
dudicjcurvingt*huirieme  juillet.  lLA^OY  procureur  gênerai.  Otii  le  rapporc 

de  notre  aim  te  féal  Pierre  de  Cuittrcy  notre  confeiilcr,  nuiiieutdinaire  en  notrcdite 
I)  chambre,  commifl'aireà  ce  député  nocreditechambrc«enenrerinant  larequae  du  fup- 
plunt  ,aordoimé  &ordoniic  que  leldiies  lettres  feront  e.irc^iflrécs  au  greffe  d  icelle» 
pour  ctre  exécutées felon  leur  tbrmc  &  teneur,  fans  diflraâion  toutetuis  des  f  ujets  delphi- 
naux  bi  du  reflon,  &àlaicharge  de  l'indemnité,  à  eau  le  delà  dtflraâion  de  jurifdidion 
par  laviitecrcélion  ,  commeautllilne  pourra  être  fan  diflraâion  des  d  -peudanccs  des 
tertesqui  compofent  ladite  duché,  fous  quelque  prâexte  que  ce  foit ,  auquel  cas  ladite 
di'ché  reprendra  (a  première  qualité,  &  uns  que  îous  prétexte  de  ladite  creâionle  fup- 
pliant  y  puiflc  unir  aucuod  terre  fé  mouvant  pleinement  de  notre  âef  :  ordonne notredite 
chambre  que  les  fonds  8c  héritages  de  franc  aleu ,  compofaiit  le  revenu  de  b  Jice 
duché,  fortiront  natute  de  fief  pour  être  inicrez  fie  compris  aux  aveus  fifùcnonrbre- 
mcns  d'icclle,  enjoint  à  cet  edei  au  fuppUancde  rapporter  dans  le  mois  au  grcâê 
de  notredice  chambre,  un  extrait  en  forme  de  lliomm  ge  «qu'il  Nous  a  prêté , 
£  dans  le  me  me  delay  le  dénombrement,  ainil  qu'il  luiaéte  prclcnt  par  noldLic!>  Icctrcs. 
Si  donnons  en  mandement  au  premier  (lotre  huillier  ou  lergcat  lut  ce  requis,  à  la 
requête dudli  (leur  d  Hollun .  mettre  le  présent  arrêt  à  due  K  eutierc  exécution, 
de  ce  taire  te  donnons  pouvoir,  en  témom  dequoy  nous  avo  s  fait  metir&le  (ce!  de 
notre  chancellerie  à  cclaitcs  prcicotes.  Donne  à  Grenoble  en  uotrcdite  chambre  le 
deuxième  jour  d'Aoiît»  l'an  de  gtace ,  mil  fept  cent  don».  £t  de  notre  j^ne  le 
,    Jbôanie'dixiémc.  Far  la  chambrct  Amabkjit. 


JkmmdeMmxyxi, 

Lotus ,  par  la  grâce  de  Dieu ,  rof  de  France  &  de  Nararre,  dauphin  de  Vien- 
nois, comte  de  Valcnii  ois  Diois.  A  tous  prcfcns  &  à  venir ,  Sa  LOT.  No- 
tre ttô-cher  6l  bien  amécouiin  le  duc  dHoflun,  comte  de  Tallard*  maréchal  de 
france,  Koos  a  teprdenté  que  pour  plus  grande  décoration  de  augmentation  de 
(orwVi  dichc  d'Hoftun,  il  deliroit  qu'il  nous  plût  unir  ,  icunir  &  incorporera  la 
tcirc,  teigncutic,  &  mac^uiiat  de  ia  fiaiunc  d'Hoftuu>  (^uc  nous  avons  par  nos  lct« 
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tccs  patentes  du  moiitdcmars  I7i2.€tééf  £cigé,éle\'é,  &  décoré  en  titre  écéadié,  A 

fous  Je  nom  fcul  LfHuftan  :  les  terres  &  fdgncuries  d'Hoftun  Se  d' L"mai  ,qui  ont 
iâit  auudoiii  partie  dudit  marqiulat ,  %c  n  en  oatttc  dcmcmbrécs  que  par  des  par- 
ti^ de  famille,  lefqaetles  terres  &  fcigneurics  d'Hoftun  &  d  Emcu»  relevantes «n 
plein  ficf,  foy     hommngc  ,  de  Nous  roi  dauphin  ,  avec  leur  juilicc  haute  3  movennc 
&  balle,  &  gcncrjlcmcnc  toutes  leurs  appartcnaïKCS  Se  dc'pendanccs  >  notrcdu  cuulia 
«  pour  cet  cflèt  acquîtes  de  Charles  Hugues  de  Lionne,  marquis  de  Ciavcfon,  par. 
conrrat  pafTc  pardcvauc  Notaires  à  Paris  le  fixicmc  jour  du  prcfent  mois  de  mar«;,  * 
pour  le  lout  t)c  Gompolcr  (ous  notre  bon  plaiiir ,  qu  uac  Iculc  &:  mcme  terre  &  iag-  „ 
i:ieuric,  fous  ledit  titre  &  dignité  de  duché  d'Hoitun,  &  relever  de  nous  ouSment  • 
&  en  pUinficf  à  cvMr  de  notre  couronne,  à  une  feule  foy  &  hommage,  aveu  & 
dc'nombtcmcnt,     tauc  rendre  lajuftîce  aux  hommes,  vaiTauxA  habitans  delditct 
«erres  &  fcigneurics  d'Hoftun  &  d"  Énicu ,  lairs  appartcn.inces  Se  dc'pcndances ,  pat  la 
juriididion  <5c  officiers  du  lic^  ducal  d'Holhin  »  notrcdit  couûn  nous  fuppiiant  ttés- 
humblcmcnt  de  lui  vouloir oâroyer  nos  letcres  fur  ce neccilaircs,  à  quoi  ayant  ^ard 
A  definuxde  plus  en  plus  favorablement  traiter  notrcdit  coulîn,  en  conlidcration  des 
grands,  importans  8c  fignalez  fervices  qu^il  nous  a  rendus,  à  cescaules  ficdc  notre  grâce 
^leciale,  plrunc  puiflancc  &  autorité  royale,  Noosavons joints,  uni  Seréuni  .annexé 
&  incorpore,  joignons,  unifions  &  rcunUloiis,  annexons      incorporons  par  ces  C 
preicnrcjr,  lignées  de  none  main  audit  duché  d  Hoi>un ,  lefslitcs  terres  &  Icigiieu- 
ties  d'Hoftun  Scd^Emeu,  que  nocredic  coufin  a  acquiles  par  lefufdit contrat, pafY% 
pardc'.  anr  Nowucs  a  P.ins  le  ûxic'mcdu  prcfent  mois,  pour  Icfditcs  terres     Iciluc  i- 
rics  d  Hoftun  Ce  d'Etneu,  leur  circonflanccs  &  dcpenaanccs,  ne  £iirc  qu'une  feulo 
cette  te  feigneutie*  avec  ledit  duché  d'Hoftun,  fie  en  jouir  ic  ufer  i  l'avenir  par 
riotrcdir  cotilln  ,  fcs  enfàns  &  dcfcendans  mâles  en  ligne  dirc^lc,  rez  &:  à  naitreen 
loyal  mariage  à  perpétuité»  ic  les  tenir  de  nous  à  une  feule  foy  &:  homma&Cjavcu 
•&  dénoinbrcnienc«  comme  pldn  fief  relevant  miëment  de  nous,  à  cau(è  de  notre 
couronne,  faire  rendre  &  exercer  conjointement  lajufliccfur  tous  les  hommes  te 
vallaux  defdites  terres  &  fcigneurics  d  Hoflua  Se  d'Emcu,  par  la  jurifdiâion  &  les  1^. 
officiers  dudit  fîegeducal  d'Hoftut^»  entendons  au  fiirplos  que  lefdîtes  certes,  feignen- 
ries     juflicc  d'Hoflun  5:  d'Emcu  foycnt unies  audit  uuchc,  avec  les  mêmes  privi- 
lèges ,  tranchilcs  &  exemptions ,  S>c  aux  mêmes  charges ,  claules  &  conditions  qu'y 
ont  été  unies ,  les  antres  terres ,  feignenties  8e  juftices  que  nous  avonsérigiéesen  titre 
de  duché  d'Hoftun  ,  par  nofdites  lettres  patentes  du  mois  de  mars  171 1.  Si  donnons 
en  mandement  à  nos  aroez  &  féaux  cooleilicrs,  les  gens  tenans  nos  cours  de  parle- 
ment, ic  chambre  des  comptes! Paris  &  à  Grenoble,  &  à  tous  autres  nos  officiers 
juflicicrs  qu'il  appartiendra ,  chacun  en  droit  foy,  qu'ils  aycnt  à  faire  rcgiftrcc 
cc^  prctcnccs  tic  du  contenu  en  iccllcs,  jouir  Si  uler  notrcdit  coufîn  le  duc  d  Holluu , 
fcs  ei  fans  mâles,  &  dcfcendans  mâles  en  loyal  mariage,  pleinement,  paiiîblemenc 
fr:  prrpct;icl'.cniei-,t ,  ccilans  &  faifaiit  ccllcr  tous  troubles  «S;  cinpêchemens,  nonob-  £' 
Jtant  tous  ulits ,  dccLuatîons,  rcglcmcns,  àc  autres  choies  ace  coatraiies,  aux- 
quelles de  aux  dérogatoires  des  deiogaioites  y  connmujEs*  nous  avons  déroge  &  dé- 
rogeons par  celditcs  prelciites.  Cak  ti  l  rsT  notre  plais  IR.  Tt  :^ h n  que  te  (oit 
choie  terme  &  lUble  a  toujours,  Nous  avans  fut  mettre  notre  icci  a  celditci  prc- 
(émcs.  Donné  à  VediiiUes  au  mois  de  mars ,  l'an  de  grâce ,  mil  fept  cent  treize ,  & 
de  notre  règne  le  loixante-dix.  Signe  t  LOUIS.  ^  Jinr  k  nfbs  paît  le  toi  dauphin. 
VoiscH.  fleicoté, /^,Philyi>peaux. 

Extriit  des  rtgiffrts  de  Parlema$t  d»  8.  Avrii  1713. 

LOl^TS,  pat  la  grâce  de  Dieu,  mi  de  France  6c  de  Navarre,  au  premier  des 
huifllcrs  de  notre  cour  de  parlement,  autre  notre  huifflcr,  nu  fergcnt  fur  ce  re-  ? 
<[\xii;  l«,avoir  faifons,  que  vcu  par  not redite  cour  les  lettres  patentes  du  roy,  don- 
nées à  Vcffaillcs  m  mois  de  mars  mil  lept  cent  treize.  Sigmesy  LOUlS.  Et  Jur  le 
rtfU^  par  le  roi  dauphin,  Voisin.  Et  fceliccsdu  graad  Iccau  de  cire  verte,  obtenues  '  ' 
par  mefllre  Camille  duc  d'Hoftun ,  comte  de  Tallatd ,  maréchal  de  France ,  gouver- 
neur du  comte  de  Bourgogne,  &  lieutenant  de  fa  majefté  en  la  province  Dau- 
phinc,  pat  Icfquelles  £c  pour  les  caufcs  y  contcnuëst  ledit fêigneur  a  uni  &  incor- 
.pocé audit  duché  d'Hoftun,  les  terres  &  fcigneurics  d*Hbftan  &;d'£meu,  leurs cir- 
,  conftances  &  dcpendjncrs  ,  pour  ne  taire  qu  une  (cuic  terre  8«:  feigncurie  avec  ledic 
duché  d'Hoftun  *  &  aioii  <]uc  plu»  au  loog    cooticopcnt  Idiiitca  ictttcs  à  la  couc 


Digitized  by  Google 


B 


V 


DES  PAIRS  DE  FRANCE.    HOJTVN,  tss 

«JredàntcSf  cequctc  prcfcncêe  pftr  ledit  fîeor  impétrant,  afin  d  enrcgil\rcmcnc  def» 

dites  lettres,  concliiHons  de  notre  procuicur  gcncral:  Oui  le  rjporc  de  Maître  Jean 
le  Hùn  confcilkr>  &  touc  conliderc,  noireditc  cour  avaut  procéder  à  l'enregilhe- 
inenc  ddiUces  lettres ,  ordonne  qu'ei/es  firm  ammmù^ties  *ttx  jufticiabUs  é"  vÎ^m»x 
terres  ttHoJ!ttn  ^  d  Emeu peur  dûuter  leur  ccnftnttmeut  iui  iccllcs,  ou  dire  au- 
uemcntcc  qu'ils  advUeronti  pour  ce£ùc>  rapporte  &  communiqué  auprocaceoc 
genenl  du  lôii  être  ordonné  ce  que  de  raifent  (i  te  iMndons  de  Mettre  leprefent 
arrcc  à  éxecution,  de  ce  faire  te  donnons  pouvoic,  donne  en  p:.rlcnicn:  le  huincnic 
jour  d'Avril ,  l'an  de  grâce  ,  mil  Icpt  cent  treize ,  Ce  de  notre  règne  le  lôuuatc-du. 
Par  ta  chambre,  ORflmMM/ LoRNE. 

Ewi^rc  dms  les  regipts  des  Ctmmnuutez  ÀHsfiu»  (jr  ttEmeBttnfmte  da  delàtr4k- 
4m$  de  eejmr  ^iéme  rnsf  mil  fyt  tm  êrazt.  Ds  Lace. 

ExtrM  des  re0ra  du  farUmetU  du  lyii, 

EU  par  la  cour  les  lettres  patcnrcç  dti  roi,  donnc'cs  à  Vcrfaillcs  au  mois  de 
nurs  1713.  Si^aées^  LOUIS.  Et  fur  le  retïj^  parle  roi ,  Voisin.  Et  fcellées 
du  grand  fceau  de  die  verte,  obtenues  par  meflire  Cantine  duc  d'Hoftun ,  comte  de 
Tallard,  martchal  de  France,  par  Icfqudlci  pour  les  caufcs  v  contenues,  ledit  (ei- 

Sncur  a  uni,  annexe  âc  incorporé  au  duché  d'Hollun,  les  terra  &  (cigneuriçs 
Hoftun  &  d'Emeu,  que  ledit  tieur  impcttant  a  acquires  par  contrn  du  fix  dudit 
^  mois,  pour  IcHires  terres  &  fcigneuries,  leur  circonftanccs  <i£  dépci-.J.mccs ,  ne  faire 
quunc  Icuie  icitc  &  logacuric  avec  ledit  duché  d Hoftun,  &  en  joitir  &  uler  à 
lavenir  par  ledit  (icut  impétrant.  Tes  cnâns  &  defcendans  miles  en  ligne  direfte, 
ne?:  ^  à  naître  en  loyal  miriagc  à  perpétuité,  &:  les  tenir  dudir  ;cigneuc  a  une  icule 
loy  tS«:  hominagc,  aveu  <5c  dénombrement  comme  plein  fief,  relevant  nucmcnt  de 
lui,  à  caufe  de  U  couronne,  &ire  rendre  *c  exercer  ooûjointeroent  la  juftice  fur  tous 
les  honwnes  3:  viflaux:  dcfJitcs  terres  5:  fcigneuries  d  Hoftun  &:  d'Emeu,  par  la 
junlUikiio.j  à:  les  oliiacis  audit  lîcgc  ducai  d  Hoftun ,  aioû  que  plus  au  long  le  con* 
2>  tiennent  Icfdires  lettres  à  la  cour  adredântes.  Veu  auifi  les  lettres  dVreftIon  db  la 
terre  d'Hoftun  en  duché  du  mois  de  mars  mil  (cpt  cent  douze  ,  l'arrct  d'cnrcfiftrc- 
mcnt  d  icellcs  du-  quatorze  avril  enfui  vaut ,  IcJu  contrat  d  acquitition  du  Ijx  mars  mil 
ieptcent  treize,  l'arrêt  du  huit  avrU  enfuivant,  parlequel  avant  procédera  l'enre- 
giftrcmcnt  dcfdircs  lerccs  ,  il  acte  ordonné  c^iCdki  ftront  csmmu»ii}utfs  aux  jHpttallts 
Cr  vajjoMX  de/dues  terra  àiiajltut  é'âEmmy  pour  uonncr  leur  coolentcmcat  fuckel- 
les,  ou  dite  autrement  ce  qu'ils  avifcront,  pour  ce  fait  raporté&  communiqué  au 
procureur  gcncral  du  roi  être  ordonné  ce  que  de  raifon,  le  conrcntcnicn:  derjics 
tubitans  d  Hoftun  &  d'Emeu  du  fcpt  mars  dernier,  &  la  requête  prcicntée  aâa 
d'enr^ilhement  ddditcs  terres ,  concluilons  du  procureur  gênerai  du  rai  :  Ouï  le 
nport  de  maître  Jc^n  le  N.iin  conlcillcr,  tout  confidcrc  la  cour  ordonne  que  lef- 
ditcs  lettres  Iciont  caicgiltrécs  au  grcrtc  d'KcUc,pout  jouir  pat  l'impctratu  ,  les  cu- 
fiuis. miles  &:  dckcndans  mâles  en  légitime  mariage,  de  leur  eflet  &  contenu»  & 
£  être  exccntces  fclon  leur  forme  &  teneur.  Fait  en  parlciDcat  le  quatorze  juin  mil 
icpt  cent  tieîzc.  Signé,  DoHcois. 

isaàt  des  réglées  d»  fgrimem  de  CreuMe.  Zm  7.  lUtaàn  1711* 

LOUIS  {»r  la  grâce  de  Dieu ,  roi  de  Francs  &  de  Navarre ,  dauphin  de  Viennois» 
comte  de  Valeminois  &  Diois:  A  tous  ceux  qui  ces  prcfcnrcs  vertont,  Sa  lut. 
avoir  failons,  que  lur  la  requête  mcleatcc  à  notre  cour  de  parlement  de  Dau- 
phin^, par  Meflire  Camille  ducdHottun,  comte  de  Tallart,  chevalier  de  nos  ordres» 

gouverneur  bt  lieutenant  gcncral  pour  Nous  au  comté  P  iiirL'Of^ne  ,  &  licucc- 
F  nant  gcncral  au  gouvernement  de  Dauphinc,  niaréUuil  1  i^u^. ,  icndantc  à  cnrc- 
gtftrement  des  lettres  patentes  par  lui  obtenues  de  Nous  ,  données  a  Vcrlaillcs  au 
de  mars  dernier,  portant  union  des  terres  &  fcigneuries  d'I^loliun  Je  dEmcu  au  du- 
ché d'Hoftun  ,  pour  en  jouir  par  icdit  (uppiiant,  les  cnfans  &  dclccndans  mâles  en 
ligne  ditefte,  nez  &  à  naître  à  la  forme dcfditcs  lettres.  Veu  par  notrcdite  Cour  Icf- 
diics  lettres  patentes  ilgnees  par  Nous  &r  pour  Nous  VoisiM ,  la  requête  prelentéc 
à  noired lté  Cour  par  ledit  Camille  duc  d'Hoftun,  tendante  a  eorcgiftrement  delditcs 
.kciics,rocdoaaaDce  de  notcedlie  Cour  de  Ipil  montré  à  notre      Se  tàlprocuieitt 
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^nml  en  niaticdtte Cour  éa  (cptiémeda  prdêntmoit  >  &:  l«s conclufîom  de nocredtt 

procureur  gênerai  duditjou r ,  &:  oui  llir  le  tout  le  rnpport  de  notre  ariic  &:  fc'al  Pierre  ^ 
de  Chaluic  notre  coniciUcr  cd  notrcJicc  Cour,  commiilaite  en  cette  partie  député. 
NocFeéite  Coar  de  r«vts  des  chambres  cfiTerinam  ladite  requête,  onJonne  queleP 
dires  lettres  patentes  feront  cnrcgillrc'cs  au  Greffe  d'iccllc  ,  pour  en  jouir  |  i.  le 
fuppliant ,  fa  cniàns  8c  derceodaiu  mâles  en  bgnc  directe»  ocz  &  à  naître  en  légitime 
mariage,  K  tetc  e«ecatée<  fdlaa  leur  fijrme  &  leaeur  fans  aucane  diftraâion  des  fii- 
icts  Ltclphinjiix  de  du  renort,  à  la  charge  de  la  rccompenlc  delà  diniiimticn  delà 

iuiildidiioti  à  caulc  de  ladite  union.  Si  donnons  en  nundeineot  au  premier  notre 
iniflîeroa  (ngenctbrce  requis  à  la  requête  dudit  Camille  d'Hoftun,  mettre  le  prcfctic 
aiict  à  due      entière  exécution  ,  de  point  en  point  félon  (.1  forme  J^c  teneur,  de  ce  j 
faite  te  donnons  pouvoir.  Donné  à  Grenoble  en  parlement  le  Icpticmc  Décembre 
4'andcgracci7i3.  Etdenoncfégnclefoiaaote-ottziànftPatlaCoar.  Sifjaéj  Au at, 

£xtrM  desrt^mieUthmbrcdesCtm^tesieptufhiaé.  D»  x^.Bettmbre  171  j. 

L OUIS  par  I  I  grâce  de  Dieu ,  roi  de  France  &:  de  Navarre ,  dauphin  de  Viennois, 
comte  de  Varcuuaois&  Dioisi  içavoir  tailons,  que  Air  la  requête  prclcntce  à 
notre  chambre  des  Comptes  de  Dauphimf ,  par  none  cher  &  bten-amfcoafîn  Ca- 
mille duc  d'Hufluii ,  comte  de  Tallari,  marîchal  de  France  ,  chevalier  de  no»  ordres-, 
gouverneur  lieutetuoc  ge>u:ral  du  pais  &  comte  de  Bourgogne ,  lieutenant  gêne- 
rai au  gouvernement  de  Dauphiné ,  tendance  à  vetificarion  «  enregiftr  cmcnc  de  nos 
lettres  patentes  données  à  Veriaillcs  au  mois  de  mars  dernier  ,  portant  union  des  Q 
terres  &  idsieuries  d  HoItun  ài  d  i:nicu  qu'tl  a  acquiles  du  lieur  marquis  de  Lionne 
au  duch^  d^oftun  ,  pour  jouir  par  le  (ùppltant  de  l'effet defdttes  lettres  luivanc  leur 
forme  Se  teneur  Veu  Icfdites  lec:res  pate.itcs  accordées  audit  lîeur  duc  d'Hoftun 
données  à  Verlaillcs  le  mois  de  mars  dernier ,  fignécs  LOUIS.  £t  fks  iw/  ,  pat  Jo 
roi  dauphin ,  VoisiM.  Et  \  côté,  V^*  Phbltfpeaux,  fcellées  de  cire  vene.  La  te- 
i  la  Chambre  par  ledit  lieur  duc  d"Hoftuns  tendante  à  ventîcation 
&  cor^iltrcmcnt  dcfditcs  lettres  patentes  :  L'ordonnance  de  ladite  Chambre  de  (bic 
montre  lu  Procureur  gênerai  de  ce  jour  quacorziàne  Décembre  171}-  Les  conclu- 
lîoiis  dudic  Procurcurgencral  dudit  jour  qui  n'cmpcchcrenregifVremcnc  diidites  lettres 

{>atentcs  pour  en  jouir  par  le  ruppliaot  fuivant  leur  totme  &.  teneur  :  T.ouc  confidcré ,  oiii  q 
e  rapport  de  M«  Claude  Pdiflier  notre  confeillei,  maître  ordinaire  en  ladite  Cbam^ 
brc  ,  commifTalrc  en  celte  partie  député  >  notrcditc  Chambre  entérinant  ladite  re- 
quête a  vcriHclcfdites  lettres,  &:  en conicqocnce ordonne,  qu'elles  leroni  cnregiUcces 
poor-en  jonir  par  fe  fiippliant  félon  leur  tonne  &  teneur  &  conformément  a  fattèt 
d'cinegidicment  du  fécond  Août  1712.  des  lettres  d'érection  dudit  duché  d  Hoftun. 
Si  do.inotu  en  mandement  au  premier  notre  huilUcr,ou  fccgcnt  requis  taircà  b  rc 
quête  dudit  (ienr  duc  d'Hoftun ,  \  Tcnconfre  de  tous  ceux  qu'il  appartiendra  pour 
Icxecuticm  de  iwtre  prclent  arrêt,  tous  actes  &  exploits  requis  &  nccciraircs ,  de  ce 
tâirc  te  donnons  pouvoir.  Donné  a  Grenoble  en  notrediic  Chambre  le  quatorzième 
jourdumwsde  Décembre t'an de  grâce  1713.  Et  de  notre  r^ne  le  lotxaiue-onziénie. 
Par  la  Chambre,  fignd»  Amabiat.  ^ 

IOUlS  pat  lagracc  de  Dieu ,  roi  de  France  &  de  Navarre ,  dauphin  de  Viennois 
_j  comte  de  Valenrinois  de  tiiais  :  A  tous  piefens  fie  à  venir ,  Salut.  Les  grands, 

TCcommandaWes  5:  !igii:i!i-7:  Îcr\  icc5 ,  o,ui  Nous  ont  c'cé  tendus  par  notre  ttcs-chcr  & 
bica-<uné  coulm  le  nurcchal  duc  de  Tallatt,  Nous  ont  poitc  à  ériger  en  la  Êivcur 
par  nos  lettres  du  mois  de  mars  1712.  la  cette,  lièigneurie  dt  marqoilac  de  la  Baume- 
^  d  Hoftun,  avec  les  rcrrcs ,  fagncurics  ^  paroiflcs  de  S.  Na/aiie,  S.  jcan  en  Royan, 
Orid,  S.  Martin, S.  luit,  S.  ihomas  &  laMothC)  ciccouibuccs  &  dépendances  en 
titre  &  dignité  de  dudié  fous  le  nom  d'Hoftun  (èul.  Depuis  lequel  tenu  il  (è  («oit 
demis  de  ce  duché  en  faveur  &  en  contemplation  du  mariage  de  notre  trc's-chcr  & 
biot-anic  coulin  Maric-Jolcph  d'iloilun  lua  (Ai,  lous  ia  referve  que  Nous  avons  bien 
▼oultt  accorder  au  maréchal  duc  de  Tallard  perc,  de  la  joiul&nce  des  honneurs,  pre* 
rogaiivcs  6r  prcvminenccs  attachcés  à  cette  ^ignitc;  &  comme  Nous  iommes  bien 
ailc  de  lui  donner  encore  dc<»  marques  éclatantes  de  la  iàtistadion ,  que  Nous  avons 
ktt ,  taoc  en  iâ  perionnc ,  qu'eu  ôilede  notiedk  codîn  le  duc  de  Tallard  Ton  fils, 

lequel 
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A  lequel  a  &c  coonotne  en  tous  les  ficgcs  >  batailles  &  généralement  en  toutes  les  avions 
de  guerre  où  il  s'efttroar^ depuis  l'année  170^.  qu'il  eft  encré  dans  none  fervice^que 

fuiv.int  les  traces  &  l'exemple  de  Ion  pcrc ,  il  mente  iJc  profiter  delà  grâce  que 
nous  lui  accordons  en  co.itideration  des.  feivices  important  de  notrcdit  coulin  le  nu- 
rjchal  ducdeTallard  pere.  Pour  ces  caufes  Aeamrcs grandes conlîderations  i ce Nou| 
mouvans,  de  notre  grâce  fpccijle,  pleine  puifTancc  &  auroriré  rovaîe,  avons  créé, 
érigé  &  décoré ,  &  par  ces  prelentcs  lignées  de  notre  nutn  créons,  érigeons  &  dc<* 
corons  ledit  duché  d'Hoftun ,  Tes  appctaianoes  te  dépendances  mencionnces  dans  no(^ 
dires  lertrcs  d'crcûion  dii  titre,  nom,  qualité' &:  dignité  de  Paitic  de  Fiance,  pout 
en  jouir  par  notredic  coulin  le  due  de  Tallard  &:{  les  entans  mâles  ^dclccndans  mâieS 

^  en  loyal  mariage,  pleinement,  piiiib!enienc&  pcrpetueUemenc,  voulons  àcect^c 

.  que  la  dignité  &:  ciujlirc  de  Pair  de  France  foit  unie  &;  incorporcc  infcparab'cmcnt 
à  ladite  dignité  &  qualité  de  duc,  &  que  ledit  duchc  J'iioltuu.  les  appdrieiMnoes  & 
dépendances,  Ibic  dorénavant  coujoms  intitulé  &  appelle  duché  te  Pairie  de  Francis 
quen  confequence  notredit  coulin,  Tes  enfms  mûles  dciccndjns  mâles  fc  puiflcnc 
intituler  »  dire  U  aummcr  en  tous  lieux  ducs  d'Hollun  de  Pairs  de  France ,  pour  du 
contenu  en  ces  prefénies  nos  letrces  d'ampliation  &  éaBtxaa  dudit  nom ,  ricre ,  qua* 
litc  &  dignité'  de  Pair  de  France  ,  jouir  par  notredit  coufin  ,  Tes  enfans  mâles  &  dcf- 
cendans  mâles  aux  honneurs, autorités,  rjng,(cancc  ,  priviicges, prérogatives» préé- 
minences, ftanchtfes,  libertés  6c  autres  droits, qui  appartieimoit  ï  ladite  qualité  8C 
dignité,  dont  tous  les  autres  Pairs  de  France  ont  )uui,  ou  Jû  jouir  de  tout  rems  Se 

C  ancienneté  &  jouiHcnt  encore  à  prclent  tant  cnjullicc  &  junididion,  léanceennotrç 
cour  de  parlement  des  Pairs ,  tt  autres  nos  cours  de  parlement  avec  voix  délibetative» 
qu'en  tous  autres  droits  quelconques,  foie  ca  .inemblc'e  de  noblcflc,  faits  de  guerre, 
autres  lieux  &  adc  d<î  icancc,  d'honneur  &c  de  raug.  Voulotis  &  Nous  plaît  que  toutes 
les  cautca  civHes&  criminelles,  perConndles. 'mines  8e  réelles  qui  concerneront  tant 
notredit  coulin  le  duc  dcTail  irJ,  que  le  droit  de  ladite  Taine  ,  foient  traiccfes  &  ju- 
gées en  notre  cour  de  parlement  4c  Pans  en  première  inttaocç,  de  mcmcquc  Nous 
l'avons  déja'otdonnépour  le  dnché  par  nofditcs  lettres  d'ére^'oo  du  mois  de  Mats 
,  1712  Voulons  que  notredit  coufin  le  duc  d  Hodun  tienne  ledit  duchc  &  Pairie  mou- 
vanr  &  relevant  de  nous  nucinent  en  plein  iîcf  àcauiè  de  notcc  couronne»  Ibusune 

Y  u ne leule fbi  &: hommage,  donc  notredit  coufia  nous  a  fiUt  dés-à-prelênt»  ainH  qu'il 
cft  accoucumc'.  le  ferment  de  fidélité,  auquel  Nous  l'avons  reçu  en  qualité  de  duc 
d'Holtun  fie  Pair  de  France  Voulons  auUi  que  les  vailaux  de  notredit  coulin  le  rccou< 
Jioiflcoc  comme  duc  &  Pair  de  France,  8c  lui  rendent  les  devoirs,  aufqnds  ilsibnr  te- 
nus en  la-lite  qualité,  fans  néanmoins  qu'c.i  confequence  delà  prefcntc  ércdioncn  Pairie, 
à  déâuc  d'enlans  màlcs  &  dcfccndans'  màlcs  de  notredic  couitn,  le  marquilac  de  I4 
Baume^d'Hottun  &  les  autres  terres  8c  feigneuries.qui  compofcnt  ledit  duché  &  Pai- 
rie, puiflcnt  âic  pir  Nous  &  par  les  rois  nos  fuccellcurs  réunis  à  la  ct^uronnc  ,  ci| 
coniequeuce  des  4dics,  D^arations  &;  Ordonnances  des  années  ij66.  i57P-  ij^a. 

B  fie  1587.  8c  rou'es  autres  Sûtes  fut  ràeftiondes  duche^  8:  Pairies,  aufqueb  &  aux  d^ 
rogatciiies  des  dtrog  toiies  y  contenues ,  nous  avons  dérogé  &  dcroj^cyns  par  c  s  prc- 
icùtcs  en  tavcuc  de  notredit  coulin  le  duc  de  TaUard  &  fcs  lucccflcurs.  Vouions  Icule- 
mcnt  qu'au  défaut  d'enbns  miilei  fie  defeendjos  mâles  de  notredit  cooiîn ,  les  terres 
qui  compofc  t  ledit diiché&  Pairie,  retournent  au  même  crat&;  nature  ,tirics  qua- 
lités ou  elles  étoicni  avant  Tcrcâion  qui  en  a  été  taitc.  Si  donnons  en  man  icmc.it  à 
nos  aiaez  fie  fhxxx.  oonifeillers ,  les  gens  lenans  nos  cours  de  parlemens  fie  chambres  dç 
ma  comptes  à  Paris  &  à  Grenoble  ,  5c  a  tous  autres  iiosofficiers  &jullicicrs  qu  il  ap- 
partiendra ,^que  ces  prclcn  es  nos  Ictucs  d'éreâipndc  Pairie  ils  bOcnt  lire ,  publier  fiç 
enregiftrer  ,*  fie  du  ocmtenu  en  tcelles  jouir  fie  nfer  notredit  coulin ,  les enfiins  miles  fiç 

**  dccendans  mâlC)  &:  fuccellcurs ,  pleinement ,  pailib'cmcnt  Jîf  perpétuellement ,  nonob- 
itant  rous  cdics,  dcclataions»  aticts,  r^lcmcns,  us  &  coutumes  à  «contraires ,  au(^ 
quels  8r  aux  dérogatoires  des  dérogatoires  y  contenues  nous  avons  dérogé  ^  dérogeona 
par  ccfdires  prelenres  ptyir  ce  n^arJ  fculcincnt  &  lans tirer  à  conîcqucnce.  Cartel 
cft  notre  plailir*  fie  atîn  que  ce  loïc  choie  terme  fie  ftable  a  toujours»  nous  avons  taïc 
mettre  notre  (ce)  à  ceTdiies  pielêntes ,  faïuf  en  autres  choies  notre  droit,  fie  i'autrai  en 
toutes  Donne'  à  Vcifahlcs  m  mois  de  N^ars  l'an  de  grâce  17 14.  &  de  notre  règne  te 
foixante-douzicmc.  S:g(ic»LQUI^.^y«r /rr^^^pac  Iç  lO'  dauphin,  li^né,  Cç^esKT. 
Et  fur  U  dts,  Adam. 


FilSTOIRE  GENEALOGIQUE  ET  CHRONOL. 

Enre^firé  Mjre^t  avU  Je  U  um  de  parlement ,  aydes  é"  fin«ifes  de  DMfJ!m$/,t  m- 
0à^àefmm^4ete /mt  wt^iy^  î^im  nMfif»  eem  fMRsr.  Signé,  Amat.  A| 

Bmegiflré  au  ^ep  Je  U  chtmbre  Àtstmftciie  Daufhme\  enfmte  de  fm  srreji  dit  2.. 
0mJI  1 7  î  j  />4r  mus  ecuyer,  tm^^-^ramt  à»  m-%  ,  mmme  de  Freim  t»  bt' 
éiie  tbâmi/re,  SigpCfDsdSK, 

Imestjlré  tu  greffe  dm  dmehé  é"  ^"rit  iHifim  «  enfuit e  de  twàÊmume  h  iMÊ^m  k 
BeiO^iedU  diÊcbe\  deee/mr  x«.  ftfttmkte  171$.  Sigoé,  Bkekibil  »  grc&c 

■Exlfédt  da  t^fires  de  HrlemeKi  ,      x.  m/ril  171$. 

VEU  par  la  cour  tontes  les  chambres  aflTcmblccs ,  les  lettres  patentes  du  tojdon-  5 
nées  à  Vctfailles  au  mois  de  mars  mil  fept  cent  quinze  ,  lignées  LOUIS.  8k. 
fur  le  repli  par  'c  roi  ,  Colbfft  ,  fccllccs  ou  gi.inJ  Iceaudc  cire  verte , obtenues 
pat  Mcflirc  Mauc-Jolcph  duc  d  Hoftun, comte  de  Tailard  ,colonçl  d'un  rcgjmcnt  d'in- 
fanterie ,  par  lesquelles  pour  les  caiifes  y  oomcnues ,  ledit  iéigneuc  a  ctié,  àrtgéae  <Jd- 
corc ledit  duché  d'Hollun  ,  fcs  appartenances  &  dépendances,  du  titre, nom, qua- 
}itc  &  dignité  de  Pair  de  Frai\ce  ,  pour  en  jouir  par  ledit  ficur  impétrant,  &  les 
cnfans  màlcs,  &  dcfcendans  mâles  en  loyal  mariage:  veut  à  cet  effet,  que  la  dignité 
&  qualité  de  Pair  de  Fiaooc  foit  unie  &  laoorpocce  à  ladite  dignité  &  qualiiuî  de 
duc ,  ainii  que  plus  au  long  le  contiennent  Icfdites  ktms ,  à  la  «our  adreflanies  : 
Vcu  aufli  celles  d'ctcftion  dudic  dvichc  ci'Hoflun  du  mois  de  mais  )7i2.  l'arrcft  C 
d'enregiftrcnoentdiccUes  du  quatorzième  avril  luivatil,  m  la  rcquctk  prcfeotéc  àla^ 
cour  par  ledit  ikur  impétrant  à  fin  d'en  régi  Oretnem  defdites  lettres ,  concluflons  du 
procureur  gênerai  du  vol,  ouylc  rapport  Je  M*.  \Cin  le  Nain  ,  confcillcr  .la  nuticrc 
mi(c  en  dehkxration  la  cour  a  arrête  &  ordoane que  Id'Jites  lettres  fcroiic  eorcgiltrécs 
au grcfled'icelle,  pour  jouir  par  ledit  impettant,  9c  fes  enfans  mâles  &  deleeadans 
mâles  en  lovai  mariage  ,  de  l'cifet  te  contenu  eai  iccUc;  ,  ^  être  LXCLUtcts  (tloii  leur 
.  forme  &  teneur.  Fait  ea^aticincat  le  deuxième  aviil  mil  icpt  ccut  ^umzc.  Sigtié«  . 

^|l«OIS. 

ïjctrâu  des  re0res  de  tarlemcnt  ^  dut.  evril  171$. 

•  "T  TEUpar  la  cnur  les  nprand  chambre  &:  toutnellc  alTcmblées  ,  l'information  faite  ^ 
Y  d'oinccà  la  requête  du  piocutcur  gênerai  du  roi  le  treotiwme  mars  dctnier» 
•de  l'ofdonnance  d'icelteptr  trron&tHer  a  ce  commis  *  des  rie  ,  mœurs ,  convctfi- 
tion,  religion  catholique,  aporiolii^uc  &  romaine,  fîddiri  au  fer  vice  du  roi ,  valeur  &: 
expérience  au  tait  des  armes  de  MelGrc  Matic-Jûfcph  duc  d  HoUun,  comte  de  Tal- 
tard  >  colonel  d'tin  régiment  d'inlnucrie  *  pourfuivant  6  réception  en  la  qualité  de 
dignité' de  duc  d'Hnflun  ,  Pair  de  Fiance ,  les  lettres  dVrc^liondc  la  terre  d't  loftuncn 
duché  du  mois  de  mats  171a.  l'aneft  d'car^iftrcmcnt  d'iceUes  du  quatorzième  avril 
mditanjlecontni  de  matiageduditfieurvi'HMfcun  pallc  pardevantle  Ft^re  ée  fôncon- 
frerc,  notaires  au  chnOdct  de  Parts  le  quatorze  mars  1  7  r  5  les  lettres  d'èr^cliondudic 
duché  d'Holtun  en  Paitie  en  taveut  dudit  licur  duc  d'Holtun  du  mois  de  mars  171^. 
i'aneft  d'enregiftcemene  d'tceUes  de  -ce  joatd'huy  *  fon  extrait  baptiftaiie  du  vingc- 
irois  décembre  1686.  par  lequel  il  patoit  qu'il  fit  né  le  dix-lept  fcptcinbrc  1684. 
&  ta  requête  par  lui  prelcnrcc  à  la  cour  à  hn  dette  rc^u  en  ladite  qualité &:  digtùté,  ^ 
conclurions  du  procureur  gerxral  du  roi,ouy  le -rapport  de  M*.  Jean  le^ain,con« 
feiller  :  la  matière  mile  en  d;libc>atioa  ,  laJirc  Cf>ur  a  arrête'  5:  otdcn.x  que  ledit  • 
Mcflirc  Maric-jolcph  d'Hollun  tcra  reçu  en  la  qu.iliic»Sc  digmt|  de  duc  dHoilun, 
Fait  de  France  .  en  prêtant  le  ferment  de  bien  &c  fidèlement  fervir  »  afljfter  U  con« 
leillcr  le  voi  en  ics  rrtîs-hiurcs  ?c  importantes  aftairci.dt  prenant  feancc  en  la  cour 
rendre  U  )uiticc  aux  pauvres  comme  aux  riches,  garder  les  ordonnances  ,  tenir  les 
^libeiaiions  de  la  cour  clofes  &  lecrctics,  &  en  tout  (c  comporter  comme  un  bon» 
ftge  ,  veftueux&  magnanime  duc  fie  Pair  de  France  le  doit  faire j  &ii  l'infbot  mm- 
tlc ,  aptes  avoir  quitte  ion  épcc  &  fait  ledit  (crmcnt  ,«1  a  cic  reçu  &  eu  rang  ix. 
ibnce  en  tocour.  f  aie  en  paricoKOC  oe  deyx  aiviJ  1715.  Sigoé»  Domcois. 
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UILLAUME  J'Hoflun  ,  feigneur  cTHoflun  en  Dauphinc  ,  fie  fon  tcfl:.imcnt  le 
lundy  apus^  b S.  Julien    i i.paclcquci  il inftitua  heiiticr Jmi  km  âh  ,qui Mc> 

II. 


TEANd'Hoilun  I,  du  nom,  chevalier,  icigncurd'Hoftun,  châtelain  de  Villeneuve 
S.  Etienne  en  {4)  eft  employé  fous  lecim<leciievalicrimître  des  machines 
ft)dc  GuigucsV  m.  dauphin  de  Viennois, dans  un  compte  de  u  j4.dc  ]cm  JamJÎUtii 
Je  cmjsbus ù^elluds  e0MtS'àttri  (jr  mmis-frterii.  (f)  Cette  charge  cft  la  mcmc  que 
Humberc  II.  dauphin  de  Viennois  1  donna  en  134).  à  ]can  Allemand  ,  fcigncur  de 
D  Sechiline ,  pour  lui  &  pour  Tes  lucceilèurs  à  pecpetuicé  (ous  le  nom  de  magtjtn  ms- 
ebtwomrim  é"  mMh'mtntm  txertkmim  i^Uumm  fimrmncimqHe.  Elle  répundoit  en 

Quelque  façon  à  celle  de  grand  maître  de  rartillerie ,  celui  qui  en  e'toit  pourvu  avoit 
Àn  des  machines,  &  de  tout  ce  qui  les  regardoit.  J ean  A'Hoihxn  eut  en  cette  qualité 
h  conduite  des  machine$,qui  furent  employées  au  tiege  du  château  de  la  Perrière.  (  d) 
Ildcclara  (à  femme  tutrice  de  (escnfans ,  pnr  fon  tciLimcnt  du  10.  aoufl  1347.  °ù  il 
eft  qualifié  mfo/tf  &  PtuiuéUmiiuu ,  fie  inltitua  Jtmlouiàs  aîné  fon  heiitio:  univetld. 
Femme,  JUIXIENNE  de  Quincien. 

I,  JF.AN  d'Hoftiin  II.  du  nom,  fcigrieur  d'Hoflun  ,  qui  fuit. 
^     z.  Guillaume  d  Hoftun,  nonuuc  au  tellameac  de  ion  frète  en  ij/j. 
y.  GtTitiBuiiTTB  d'Hoftiin,  femme  dcN.  fdgneur  de  Royancs. 
4.  BLA^  uINfi  d'Hoftun ,  xdigicufe  à  S.  Pa«l  en  1575.  fuivanc  lete&unentde 

ion  ftcrc.  . 

On  trouve  CenrJ  d'Hoffnn  ,  auquel  le  roi  rendit  au  mois  i?c  mars  tj^S,  qucl^^ 
ques  certes  qui  avoicn;  ccc  coaâiquccs  fuc  le  comcc  de  Moncfort. 

I  I  L 

JEANd*Hoftonît.  dooom,fcigncHrd'Hoftan,de  laBa«me,dcV«icor8&r  de  S.  Na- 
znircfit  le  5.  fcptcmbrc  1 37  j.  l(m  tcflanuMt,p,u- L-qucl  il  cluc  (a  fcpulturc  d.iiis  l'cglifc 
de  S.  Martin  d  Hollun ,  au  tuinbcau  de  ku  Sfikri  d'Hoftun,  ordonna  c^CmtUAtmc 
d'Hoftun  fon  fils  feroit  homninge  au  Ic  gncur  de  SaiTenagc  ,  (tuf  nemmmu  U  jfifc- 

lité  due  J«  ihiiphi:;  ,  pirtagea  les  biens  a  GiiiHnume  &:  Antoine  d'Hortun  !cs  fîîsjcuc 
lubililua  CtùUame  de  Jioyaocs  Ton  neveu  »  avec  Frmjou  de  C^mncicu  ion  couim  & 


f  •  1  CoinpjM  i% 
<a  «Batellenie  Ac 

{  1>  )  MiV/ri 
.p.  i'OL 

(    )  Hi<l 
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J4fî««  de  Quincicu,  &  hc  fcs  exécuteurs  tcftamencaires  Jr>«wrf  de  Fabrice  ic  fMh 


fris  de  Quincicu* 

I.  Femme  N. 


11.  Fcmroe  MIRACLE  de  MpntcUlcz,  fille  de  GmiUMme ,  fcigneat  de  Montdlle» 
f  rés  de  Vdenoe,  fie  de  difmmmt ,  fiit  mariée  le     jantia  i  jé  i.  &  bc»»  Je 


janvier  141  s 
1. 


Guillaume  d  Hoftun,  fcigncuc  de  la  BaunK-d'Hoftuo,  s'attacha  1  Louis  IL 
du  nom  duc  d'Anjou  , roi  de  Naples.  de  Sicile, de  ]cra(alcm  ,&  d'Aimgon,  qui 
remploya  en  pluficurs  occaûom ,  ôcdonc  il  fucgcûtiUioiïwiic  de  U  chan>breeii 
1380.  U  tendit  conjointement  avcc-*»*««  fon  ftcrc  les  «.  janvier  moj-  J. 
;      mvembce  141?.  hommage  des  château ,  terre     fcigncuric  Je  la  Haumc-d  Hot-  ^ 
run ,  au  roi  comme  dauphin  de  Viennois,  &  mourut  (ans  cnïans  de  Ulcmne 
Baboy  ,  fa  femme ,  après  avoir  faitfon  teftanwntîe  premier  may  1409.  par  lequel 
il  légua  les  ufufiruiis  de  fes  biens  à  MirnU  de  Montcillc/.  fa  mci  c,  nomma  cxccuiricc 
T.,honr,e  Babov  h  femme,  inRitiu  hccitict  le  poli umc  qu'elle  auioit ,  lui  fublti- 
lua  Ansme  d  Hollun  fon  frère ,  à  fôn  &éà»K} *<ques,  &7«»d*Holhin,  fils  d  Aif 
i«â»e,&4eux,rinidcsen6ns  AcJcm  de  Quincicu,  Icigneuc  de  S.  Lalliei  ,  a  la  charge 
de  porter  fon  nom  &  les  armes  ,  au  dé&ui  de  ce  dcrnict  Cutgfus  Bomtacc, 
(i\i  \k  Didier  Bonitàcc ,  fcigncur  de  S.  EtkaM  «ç  de  S.  Yvew,  «t  enfin  a 
j««  Boniface,  les  enfàns  de  Htnry  de  QuÎACieil.  . 

2.  ANTOINE  d  Hottun, qui  luit  ^ 

3.  )ean  d  Hoftun,  chanoine  de  S.  Bernard  de  Romans,  mentionne  an  tettamenc  Q 
de  C««t&B««W  d'Hoftun  Ton  frcie  tii  1409. 

4.  &r  ^  GiiYoNNETTE  &  CATiRiNE  d'Hoilun ,  nommccs«vec  Icurs  frères 
teùaroent  de  leur  père  en  liyy 

1  Y. 

K   NTOiNEd'HoOun,  Damoifcau,  feigneurdela  Baume-d'Hoftun  .  dclaLopie, 
/\  &c.  fcncchal  de  Valcntinojs,ca|»tainede  cinquante arbalcllriccsjfcrvu en ka.ic 
lou^ean  le  Meingrc ,  die  JmkmhH,  maréchal  de  France,  fit  la  toy  &  hommagede 
la  terre  de  la  Baume  d  Hoftun  ,  avec  fon  frcfe  aîné  le  «.juin  Moy.  &  enfuitc  comme  _ 
héritier  de  fon  fixtc  le  j.  Novembre  1417.  il  ell  mentionne  djns  un comp-e  d' Au-  ^ 
beitleFevre  rreeTeur  geoerd  de  Dauphinc  de  l'an  hm-  po""^  '«         ventes  de 
XzPererie^du  ChaJlilviHe  ,0"  m^indemmt  âc  U Bilme  A'Ho^nn  y  &  de  Bi..iuicgard,  qu'il 
avoit  acquis  de  Citj  Se  de  H»gMes  de  Coulant ,  peic  &:  tils ,  chevaliers ,  tut  envoyé 
par  le  gooverneur  «Se  par  les  états  de  Dauphiné  en  1418.  vers  le  comte  de  Vaieml- 
noisj  Icvêquc  de  Valence  &  le  Icne'chal  de  Provence,  pour  tlcmamicr  iccours  au 
nom  du  Dauphin,  depuis  Charles  Vil.  roi  de  hrancc  ,  cutuic  la  renie  Ilabcau  de 
Bavière  &  le  duc  de  Bourgogne.  Il  donna  quiccanoe  en  la  même  qualité  le  ztf.  février 
àGiiilluimc  Charrier  commis  à  ia  recette gcncralc  des  finances  en  Lunguedoit 
ér  en  Lateite^  de  30.  livres  à  luy  ordonnez  pour  les  ttais  par  lui  faits  pour  conduire  E 
ks  gensaarmcs  de  fa  compagnie,  delà  ville  de  Romans,  julqiics  en  Avignon.  EUe 
(•)riiinttdc  cftUrclIcc  de  fon  fccau,(ur  lequel  on  dil^iiigu?  une  croî\.  [a)  il  ca  donna  un  atnre 
M.  detWiim-,  Deceidjrc  1411.  de  700.  livres  tournoie,  i  jcan  de  ïx  Harrc  trcloticr  du  Dau- 

phiné, pour  m  ekevêi  trotirr  de  fotl  gris  i  tmgne  queue  ^  que  le  regait/e  rtf  oume  dauU 
{f}JMtor.  fhia  de  yioimis  Avo:t  .uôete  de  ^'  pnbarnois^  le  Iccau  c«  rompu,  [b)  il  cft  • 
qualifié  ccuycr  banncret,  commis  par  le  Icncchal  de  Lyon,  maréchai  de  Dauphinc, 
avec  deux  aunes  écoyers  hommes  d'armes  à  la  garde  du  Chattcl  &  ville  de  Crefl- 
Arnaut  es  comtez  de  Valentiiioi<  Se  Diois,  dâns  une  quittance  de  50  livres  quil 
donna  le  a.p.  juillet  1417.  à  Jean  Heton,  iiduacr  du  Dauphin  Je  Vic.inoîs,  le 
fceau  cft  perdu.  It  rcligna  l'oftice  de  biilly  des  baronnics  de  Meuillon  &  de  \!on- 
tau'oan  ,  que  Matthieu  Je  Foix,  gouverneur  de  D-iuphinc,  Jn.  lu  a  Louis  Artaur, 
Icigneur  de  la  Roche-iur-huis ,  cequi  fut  conhrme  par  le  toi  Lharlcs  VI.  a  Loclies 
le  18.  juin  1418.  il  nomme  tous  fcs  cnfins  da  is  (on  teftament  du  dernier  mats 
1440.  donne  ia  terre  Je  la  Lopic  à  GutUaume  l'un  Je  fes  fils  ,  tâit  héritiers y^.'^nw 
&  Jean  les  autres  eiilans,  <.\  Icut  lubftitue  Cùuide  6C  ttmemênd  Kcran,  cnfans  d'£w- 


Femme,  PAULINF.  de  Beflcy ,  mariée  par  coatcac du  13. Novembre  1411.  eue 
8woo.  florins  en  mariage, 
i.  JACQUES d'Hoibin ,  (dgoeiir  d'Hoihm,  qui  liiic. 
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ft.  Antoine  d'Hoftun,  chcvaliet  de  Rhodes,  commandeur  de  GccttobJct  fou 
pere  lui  kgua  looo.  florins  le  decoier  mus  1440. 

3.  Gerakd  d'Hoflun  >  chanoine  Sc  pteocoiieuc  dc  S. Bcciucd  deRouiidiftj  lega& 
de  1000.  florins  par  l'on  pcre. 

4.  JoTBOx  d'Hoftun,  nommé  ao  ceflamencde  Cm  pcrc,  qui  lut  légua  looo. 
florins.  Il  fut  religieux  de  S.  Antoine  dc  Vienne. 

{.  JEAN  d'Hoftun  111.  du  nom,  Icieoeur  de  S.  Nazaire,  »  fut  U  brtuuhe  dA 
fetgnears  de  k  Brame,  oomces  de  vetdnn,  qui  fert  rAffertét  L 

6.  GuiLLAU.\(E  d'Hoftun  ,  fcigneur  de  la  Lopie,  c^iitauie  de  loo.  chevaux  au 
xoyaumc  deNaples,  more  lans  enfins. 

7.  CxjkVoiHB  d'Hoftan,  écoit  maxiée  a  tmUfâU  Alcman»  feigncur  d'Urine  en 
1440.  (on  petc  lui  l^oa  joo.  florins  oane  la  dot;  ' 

V. 


JACQUES  feigneui  d'Hothio ,  de  la  Lopie  &  de  Veicors,écoit  marié  lorCqu'il  fiit  &it 
héritier  pat  le  ceftament  de  fon  pcre  do  dernier  ma»  1440.  fervit  le  roi  ,loiufe  raa^ 
xcchal  tic  Boucicâut  en  Italie,  avec  une  compagnie  de  cavalerie  ,n-iourutlc  ll.JattVicf 
1474.  &  iiu  enterré  aux  cordcliets  de  Romans  auprès  dc  U  femme. 

Femme,  BEATR1X  de  Clavefim,  dame  te  hecicieie  de  Clavelbn .  fille  àcGeifrey 
iê^neur  de  Clavcfon:  tl  fut  réglé  par  fon  contrat  dc  maciagp  que  leurs  enfins  por- 
teroient  le  nom  ficles  armes  dc  Clavcfon  avec  celle  d'Hoftun.  Elle  mourut  au  cliaceau 
d'Hoflvrile  ti.  Jaillec  1473.  9c  foc  emecrée  à  Roouns  dans  le  couvent  des corddiecs 

tn  habit  de  rcligieufc. 

1 .  GEOFFROY  d'Hoftun  de  Clavefon ,  qui  fuie 

2.  GiLMs  d'Hoftan  de  Clafdbn. , 

'  j;  luBiAti  d'Hoftan dcCkidott»  fanme  de  N.  deBreffica,teigpearde  BeaiH 
aoil&nr. 

'4.  Ai«ToiMBTTSd'HoftQndeCUTelôn,nariéei^âjMMâafBdofnier,(éignearde 

Tullins ,  la  Baflidc  ,  &r  du  Montilicr  en  Dauphinc ,  trcforicr  gênerai  de  Savnvc 
en  14 j 8.  puis  gênerai  des  finances  de  Dauphuic  ,  fais  d'Hatrj  y  fcigneur  doBo« 
kmîet  de d'ilMir  de  RoffiUon  au  pays  deGex,  («)  a*,  a  N.  de  Chdar. 


IcdutUd'Uê- 
ftim  &  dtcU- 

it  i'tr  thét*f  it 
trm$  (Itft  itfês. 
bit. 


(À)  Oakkam 


.    VI.  • 

GEOFFROY  d'Hoftun  de  Clavefon  ,  fcigneur  d'Hoftun ,  de  Clavcfon ,  Murcil, 
Mercarol,  S.Juft,  la  Baftic  &dcVeicors,  partit  le  €.  février  1470.  avec Grf- 
les  fon  ftcre,  pour  aller  fervir  le  rui  en  li  compagnie  des  feigneursde  S.  Vallirr  Sc  dc 
Toornon,  contre  Charles  duc  de  Bourgogne,  mourut  le  2).  macs  1305.  &iuc.  en* 
terré  en  la  chapelle  de  Clavefon. 

Femme,  JEANNE  Bolomier,  filled'>ln/«nw  Bolomier,  feigneurdcTullnv,  wm- 
tinme'tf'J^UttaoatM  le  14.  Juillet  1478.  6c  fût  enterrée  dans  le  couvent  des  Cor* 
deUeis  de  lUmians  auprès  dc  jâiqtui  d'Hoftun  8£  de  MÊri»  deClavelba,  peoe  9C 
.  mère  dc  fon  mary. 

].  LOUIS  ,  fcigneur  d'Hoftun  de  Clavefbn  >  qui  fuit. 

a.  J AC  QOTS  d'Hoftan  de  Clawfon ,  (êigneur  die  Merenral. 

j.  Antoine  dHoftan  dcClavcfon  ,  chevalier    maicclia!  de  l'ordre  dc  S.  Jean  de 
.  .    Jendalem,  commandeur  de  Chazcllcs  en  Forets  &  de  U  Marche,  aidaXnwi  loo  frère 
ftftitt  Kbatir h OMilbilik Clavefon,  partie  poat'ILlioila  l'iik- s^ij.  fut  Uefli 
Tmmr»  Y| 
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d'une  arqucbafide  i  h  tnon  Mfiege  decene  vUlt,  ^Toù  il  sOfiK  àOftvalbà  V 

le  1.  août  ^ 
4.  Chaalottb  d'HofhudeClaTclbni  icligkuié  à  S.JuIl:. 

Vit 

LOUIS ,  feignear «THoftim deClmlbB ,Meicaial>&cft  lAto le chitetode 
Cbvcfon  en  1508.  moDCat  k  |.  fi»  de  Fâqnes  if»9*  *  fat  émané  dns  la 
dupcllc  de  ClaveloD. 

Tcnime ,  MER  AUDE  de  Moocdieini»  fille  de  Geifriy  de  Montchoin ,  Sàffieae 

cle  Chatcauncuf,  fut  maiicfclc  15.  août  1508. 

I.  PIERRE ,  feigoeuc  d  Hollun  de  ClavcToo ,  qui  (uic. 
z.  Jeam  d'HoftundeClavefon,  fcigneor  de  Mecanol,prieiw  de5.Ao<ift,  néen 

3.  Loo ISS  d'UoIhuide Clavefoa,  aéekti.  Sepccmbce  1 5 09. &: tnaricc  a  Lms  de 
b  Roite»  vicomte  de  JLaticQ. 

4.  PEK{kONN'E  d  HoftiindeCkKfi>ii,iiéeeai5i9.iiMtiéeàJi«ir<rdaPi^ 

de  Rocheforc. 

^.  K....  dHoftiin  deClavefixi  t      en  151t.  mouruipcu  après. 

6.  N  ...  d'HoftundeClavefon,  née  en  1515.  morte  au  berceau. 

7.  Agnes  d'HoftundcCUveioa,  née  en  1514.  ^  inanéeavcc>(f)iMv  AUcnaaa» 
oooiietgoeur  de  Chafle  de  de  Pmdin. 

t.  JiAiiMi  d'Hoftna  de  Clavdcn ,  née  co  15 19.  donc  Fattimoe  cft  ipuxée, 

VIII. 

lERRE  t  ic^ieuc  d'Hodun  de  Clavefon ,  Murcil  >  Mcrcucol ,  &rc.  ne  en  i  p  i.  fît 
_    bénir  leso.KVrier  i^jf-U  chapelle  de  CUveton  (bus  rinvocation  de  ta  Vierge ,  ' 
y  fonda  une  mcfTc  fous  les  dimanches  le  z8.  août  i^^S.  qu'il  rransfcra  au  lundi  pat 
aûe  du  29.  mars  (uivant  :  fut  lun  des  100.  gcniU&hommcs  de  la  mailoo  du  roi* 
donc  il  lie  (crmcnc  le  9.  oâobre  if4i*fit  rebâtir  en  If  50.  le  château  «ftfoflnn  qat  f 
•avoit  été  brulc ,  mourut  le  8.  août  1560.  &:  fut  enterré  à  Clavefon. 

L  Femme  JEANNE  du  Fay,  tille  dcN.  duFay»  Icigneur  de  S.  Jean  de  Boorney» 
gentilhomme  de  la  nuifim  duroi,  fiic  naridek  ja  janvier  1542.  dtfaounit  enoo»* 
dies  le  J6.  février  :^4r 

N.  d'Hoftun-  de  Clavefon,  ncc  en  ij4J.  morte  après  avoir  reçu  le  l>aptém& 

II.  Femme ,  M  ADE  LENE  de  Monteynard .  lille  de  Louis  de  Monteynacd ,  (cigneur 
de  Montfrins  &  de  Chalençon,  &dc  MUelme  d'Albarcns,  dite  Allemart,  dclaraai- 
fon  de  Glandage ,  fut  mariée  le  8.  décembre  iètedela  conception  de  la  Vierge  154;.  p 
elle  (e  remaria  à  cUutk  de  Monichenu  ^feigneur  de  Montcfacnu  &  de  €Imcauaeaf> 

{«)  Ltitâit  dct  chevalier  de  l'ordre  du  roi,enfeigne  delà  compagnie  du  comte  de  Suzc  .  {*) 
cÏÏlS  Gelrw's*'*     I.  CHARLES  d'Hoftun  dcCUvefon ,  feigneut  de  Mcrcurol ,  qui  fuit. 

E  d'Hoftun  de  Clavefim ,  gpuveucnr  de  Coucy  &  de  Briançon  «né  le  19. 
Sbin  .  •etic  <ls         (eptcmbre  154S.  eut  pour  parrein  Metaud ,  (cigneur  de  la  Baume. 
dcMidâdwdc  FraMçois  d'Hoftun  de  Clavefon,  chevalier  de  Malte,  né  Ic  14.  février  ijj  i-^cr* 

vit  en  Flandres  fous  François  d-j  Fubcc,  ducd'A!cnçaii,en<|iiaIité  demeftce 
de  camp  de  cavalerie,  &  mourut  le  6.fcptembre  1582. 
4.  J EAH  d'Holhin  de  Clavc(bn,gouverncur  de  Briançon, baron  de  Montfirtns ,  prieur 
deS.  Aouft,né  lef.oftobcei5  5^  (01  parrein  fut  /rii»d'Hoftun  de  Clavefon,  (on 
onde,  &  fa  marreioe  Diane  de  Clermont,  femme  du  iêigneurdc  Montlor. 
)t  Claudb  d'Hoftun  de  Clavelbn ,  né ie  28.  juillet  i5$7.eut  pour  pacrcin  Charles 
de  S.  Chaumont,  archevêque  d'Aix,  &  pour  marteine  XiadelClW^laude  de  la  E 
Tour  de  Tuteane»  famaede  Juft,  comte  de  ToucnoQ  t  9C  nanmt  à  Baaz  à  • 
la  fuite  du  roi ,  lâas  dlianœ  le  9.  tnay  1 579. 
£.  JMAOBtEMC-FRAMçoisE  d'Hoftun  de  Clavefon  »ncek  premier  fcpcetDface  Sf  f  o. 
tenui:  liir  les  fbntsde  baptême  par  Fraitfâis  de  Monteynard,  km  oncle  mateinel , 
ipaaà  Af/mtr  deChaftedeGcflàns,  lèigncur  de  la  Bretonniere,chcvaliar  de  Tordre 
du  roi ,  gentilhomme  de  fa  chambre ,  capitaine  te  gouverneur  de  Briançon  «puis 
delà  viUe  4c  dtaddlc de  Vakoce,  fijs  àtjttqiits  de  Chafte  ,  feigncur  deCef- 
Um  A  delà  Btctonaiecei  &  ^Jh/hk  de  Fcraocoe  ;  elle  vivoit  veuve  en  1602. 
kcf  dB  ifUciflKC  «le  ffmNddeOHftedeGel&oifiittliki 
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^     7>  LouisB  d'HciftnndeClivd'oafiléBle  23.  jumijff.  eut  pourparrds  Hmmtert 

d'Hoftun  ,  prieut  de  S.  Saphodn,  &  pour  nwrcioc  Louifçdç  S  Chaumont, 
abbcOc  de  S.  Juft>  &  Au  nurice  à  ClurUt  du  Pcloux,  Ttig^eut  d'Elbolaos  &  de 
Bteflban. 

8.  Laurbncb  d'Hoftun  de  Clavcfon ,  néclc  18  novembre  ijjj. 

S.  Leokaaob  d'Uoftuii  de  ClavciWi  vmiéi  à       de  Blanc ,  Icig^c  d'Alenec 

IX. 

CHARLES  d'Hoftiui  de  CUvdon  >  (eigijeui  lieMctcutol,  Murcil ,  Jcc.  ne  le  j. 
mars  1547.  eut  pour  parrein  Charles  de  Tournon»  évêque  du  Viviers,  &  pour 
mureinc  Louife  dcRoudîUoa ,  dame  de  la  Sablière  ,  &  fut  chevalier  de  l'ordre  du  rot. 

I.  Femme  ELIZ ABETH  de  Baufremont ,  fille  de  Nia^ks  de  Baufremonc ,  baron 
de  Senccey ,  chevalier  de  l'ordre  du  roi  rcon&illec  d*à«»  &  de  Dem/e  Pacarin,daroe 
de  Crufs,  fat  mariée  le  pénultième  juin  1574.  &  mottnitde  k  petite  vetole  le  j. 
iKmtDbrei39o.  dansfa  uuarantiéme  annc'e. 

I.  FLORISEL  d'Holtun  deClaveroa,qai  (ait. 

X.  Florent  d'Hoftun  de  Clavcfon  ,né  le  8.  m4y  1^76.  eut  pour  parrein  Lonis  de 
Monteynard ,  chevalier  de  l'ordre  du  roi ,  &  pour  marrdne  Marguerite  de  Suze , 
dame  de  Vinay,  &  mourut  à  Claveion  âge  de  8.  à  9*  ans. 
|.  Charles  d'Hoftun  de  Ciavdon  ,fié  le  j.dMcnaijce  i57S>.nioutut  ^Clavdoti 
^        Yaa  1 594.  prêt  d  entcet  en  phik>(bphie> 

4.  N.  d'Hoftun  deClavcron j  ittle  14*  novembre  i}Sl.  moiixiiti  1'%»  dcdeuimola 
-  apis  avoir  été  bapcii^. 

5.  CtAtTDC  dUeflandeClaveTon ,  Ceignair  de  Rires,  né  le  i.  février  1584. 

6.  Roch-Antoihe  d'Hoftun  de  Clavc(on,nc  le  18.  juin  i^Sfi.  mortâgédctf.moif.' 

7.  AiMAik  d'Hoftoii  dcCUvdoD ,  chevalier  de  Malté,  néle  x4.  novembre  1^88. 
êt  capucin. 

<  $.  Jeam  d'Hoftun  de Claveron^  nélei4.mars  ij90.llMMIillCle  *$.  oBtdbnfoimH 

•    de  la  fctiie  vaele  10.  jours  avant  la  ncve. 
'  ^  MAttSiCNB  ^HefhmdeClavdbn ,  née  te  5.  odbbte  1577.  ftmme  étjùmm  de 

Bord ,  fcigneur  de  Haucerive  &  de  Ponfonas 
10»  Amms  d'Hoftundc  Qaveioo  ,  née  le  28.  oftobre  1578.  ffcU^lcuiê  «1  Puy. 
.      II.  CcmsTAiicsd'Hoftnn  deC1aTefen,aéele  17. décembre  T58s.morteen  1^90.* 
lî.  HelïHe  d'Hoftun  de  Ctavcfôn,  née  le 4.  avril  1 5  85 ,  rcligicu(c  à  Avignon, 
•  i|.  Cmarlote  d'Hoftun  de  Clavelboi  née  k  i6.may  i>«7.  mont  4.  jouri  après. 

n.  Femme ,  RENE'E  dn  Pekmx .  fille  de  Nkfbf  éa  FcIook  ,  chevalier  de  l'ordre 
du  roi,  fcigneur  de  Gourdan,  Marclan,  la  Motte,  gouverneur  des  ville  «4ta»^iy 
d'Annonay ,  fut  mariée  à  la  Motte  fur  Galaucc  k  ztjailitz  i59i. 

i.|Cha»ii9  d'Hoftun  de  Clavefim,  gpavemetir  de  Konam, né  le  tf.  mars  1597. 

n'a  po  iir  cte'  marijf. 
z.  Laurence  d'Hoftun  de  Clavdoa»  née  le  17.  janvier  if^f*  mariée  à  A^^mj  de 
Lyonnc ,  fcigneur  de  PteIKins  t  ooolellkc  au  parlement  de  Gnooble.  Sa  pef« 
«enté  beiita  de  la  cène  deClavefimi 

B  ^• 

FLORISELd'HoftundeCIavefiMi,(eigneardcMercutol,&cnék  15.  avril  lijs* 
partit  de  Clavcfon  te  ai.  oébobte  léot.  pour  aller  i  Notre-Dame  de  Lortette» 
parcourut  les  principales  villes  d'Italie,  en  écrivit  la  relation  qu'on  peut  voir  dans  le 
cabinet  de  M.  de  Clairambauic  ,co0n  vol.  in  iol  &  mourut  avant  fpn  pcre. 
Femme, )EANME  d'Apchon.  fitede  cMr  banm  de  ToemoUIes»  vteonttede 
moDt,&  de  Lmmc  de  Gadagnc,  fut  toasàtc  le  ^^.  oâobrç  \60%. 
CliAALnsd'HoftuDdeClavc(oa,fei£neurdeMeicutol,aék  {..novembre  léuj. 
cnttedix  8e  oaxefaeuces  dn  metin.ftitbapcifék  tA.dn  jnteieinois.eut  pour 
parrein  charla  d'Hoftiui  de  cuvelba^ka^aïkfcfaw.iPiKnMK  l«o«Be  de<*«« 
dagne,  fie  mourut  en  bas 

.  MADBtBMB  d'HoAm.deCbivelba,  mariée  fer  tCfloaiK  (h  il<  jfevnec  \€i%,  I 

cUnit  Loup  de  Beauvoir,  (eigneur  de  Bcllcnave. 
,  N.  d'Hoa»ndeClavefon,*nécahutf  miiski.  aouft  1604.  &:  coorcc  4.  heures 
■apcét  avoir  été  beptifife. 
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V. 

ÎEA)^  (fttoftiin itT.  âfinom,  cinquicme  fHs d'ANTOINE d'Hoftun ,  fcigneorde 
la  Baume,  &:  de  PAULINE  de  Dcifcv  ,  mmionnè  ci  -  dn'mt ,  fag.  x^Lfucfci* 
gacur  de  la  Baumc-d'Hoftua*  de  S.  Nazaiic  &  de  Bcaurcg^rd  «  &  infticuc'  héritier  pac 
lion  pere  avec  fon  frère  afné  le  dernier  Mars  1440.  Il  tma  le      Juin  1480.  fictiii 
legs  à  MideUtnc  f.i  nitîcc,  fille  tîc  Ttrx  Tcrrail  ,  fcigiicur  tic  Ecrnin  ,  Se  d'yi//x  d'Hof- 
tun,  inftitua  Ion  héritier  Cht^Ui  Ion  AU  >  &  nomma  les  exécuteurs  tcitanieutaires 
Cbrib  de  Grolec,  feigneur  d6  Chafteauvlllain ,  &  frff^de  Viiuy ,  (cigneur  de  S. 
Jean  d'Anta\cau.  ^ 
Femme,  JEANNE  de  Gtoléc,  fille  d/m^/ieigoeur  de  Ciullcauvillain  8c  de  Vi-  . 
leviUe  »  &  de  Bettrm  de  Laure ,  dame  de  Broid ,  fut  mariée  pu  contrat  du  7.  Janvier 
1443.     rcfl:ile4.  Novembre  14S7. 
,1.  CHARLES  d'KoUun,  feigneur  de  la  Baume-d'Holtun,  qui  fuit. 

3.  Claodi  d'Hoflan  delà  âume,  doyen deS.  ApoUînaiw de  Valeoce» chanoine 
de  RuiiLHis,  prieur  de  Oilonnc  &  de  Pommiers  en  Forets. 

5.  Barlic  d  HoUun  de  la  Baume  j  ieigneur  de  Marnais,  cpoula  N.  héritière  de 
Marnais  en  Bourgogne. 

4.  Philbert  d'I  lolhin  de  la  Baume. 

5.  FRANÇOISE  d'Hollun  de  la  Baume  mariée  k  jetn  Brotin*  (êieoeur  de  Paris.  E 
4.  Alix  d'HoAun  de  la  Battme.^oufa  rv»  Terrait ,  fctgnear  &  fiemio»  fils  de 

f/wf  Tcrrail ,  fcigacur  dcBernrn  &  Je  Ciii^iiDU. 
7.  &  8.  MAV,cu£KiTE  &  PoLJE  d'Holtun  dc  la  Baume,  rdigieufesàS.Juft. 

VI. 

CHARLES  d'HoAun , feigneur  de  la  Baumc,chevaIiertCoafeigncordeBeaui«gard 
Rrd'Aigliiy ,  fil  hommage  au  roidc  Uicigncuric  de  h  Baume  le  17.  Avril  1484. 
entre  les  mains  de  Jean  de  Daillon,(cijncurda  Ludes  oommegouverncurda  l>aupbiaé,  F, 
fonda  une  chapelle  en  fon  cglircdelaBanme!e£9.mart  M^i.enthtecurion  do  tefoment 
de  lt)n  pcrc  ,  hr  le  (len  le  ^.  S;  _,ircniliu-  1  j  10.  par  lequel  ilinftilua  (on  hcriiier  uni- 
verlci  yi^^W d'Hollun  chevalier  ion  iils  aiiiét  auquel  iHub&ii\ujiiulre  lonlccond  EU, 
&  partagea  le  relie  de  fcs  biens  ï  (es  enfàns. 

F-cmir.c  ,  FRANÇOISE  Clmbod  ,  d^imc  de  Ixiclicrenne  ,  fille  de  N.  Chjbod  , 
feigneur  de  Lclchcrcnnc  fie  de  Villeneuve  près  Chanibery  en  Savo)ei  elle  eut  cuma- 
•faée  iofeoo.  liv.  &  fonda  écant  veuve  une cbapeUefom  'lenomde  S.PnnfoiseD  l'é* 
sliJe  de  U  Baume  le  24.  Avril  1511.  .  . 
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s.  Mb 

A  Royat» ,  fût  marié  le  i  j.  Août  i  y  i  à  Trm^ctft  de  Clcrmont ,  fille  tic  berpurdm 
»fcomtc  de  Tallart,  >i  .r  ki  S.  André  en  Royans ,  &  d'>*i»tf  (|0.  Hnflbn-Ton- 
«errcdoncil  n  cut|>ointdcatuui  tic  loatcOamcnt  leij.  Juillet  1^44.  par  lequel 
il  inftitiM  fon  hertacr  Jem^^i&xm  IV.  du  nom ,  fim  neveu ,  donna  à  U  tcmmc 
l'ufufniir  dcsfcijneuricsdc  I  i  B.i  imc-d"IIo(îun  &  de  S.  Narairc,  &  ordonoaque 
(à  d(«  de  15000.  liv.  lui  Aie  tendue,  il  oioucac  le  10.  iioûc  155t.  au  ghaiwin 
<k  la  BauM'^'HoAoR. 
î.  ('jNDRE'  d'HoAun,  fcigneuc  de  h  B  imc  d'Hoftun,  qui fiik. 

3.  Antoine  d'Uoftun  de  U  Baume  >  pneut  de  Poaimtcrs  en  Forets. 

4.  jB*»  d'HûAim  de  la  Bamne ,  chanoine  de  Valence ,  céda  à  Mnaud  d'Hoftua  fon 
frère  aine  le  17.  Mars  1  j  17.  cous  (es  droits  maternels. 

j.  Thbodo&b  d'Hoftun  de  U  Bnuxic ,  chevalier  de  S.  Jean  de  JeniUlem  »  tu^  d'ua 
coup  de  fiwcMiiieau  i  la  prife  de  Rhodes  pt  Solimaa  II.  l*an  15 

4.  Emmanuel  d'HoUun  de  la  Baume,  Edîgpeufà  S.  Aonide  iK  VUlU)e,a»n* 
nundeuc  de  S.  Aubaos  en  Galcogoc 

7.  HuMBUTd'HoUun  de  la  Baani«,diadotiie  dcRnnians»  «voit  âédeftiiiéavec 
JheoAore  fon  ftcw  »  pac  k  telUmenc  de  leur  pece  ,  pewr  être  chevalier  d« 
K  Rhodes. 

5.  IsABBAU  d'Hoftun  de  h  Baume»  ^oufii  le  fe%pew  de  Sugny  en  Focecs. 

; .  Jeanne  d'HoAundc  la  Baume,  vMàitÏJnmMd Odoâar ,  uigbeur  de  Barce- 

lonne. 

la  11.  &  li.  Catsbinb,  Charlottb  4(  AilNi  d'Hoftun  de  la  Baume*  rcli- 

gicufc";  à  Moiitrtcuty  prés  Grenoble. 
1  j.  F»an$oise  d  Hollun  de  la  Baume. 

VIL 

ANDRP  dHolhin ,  lèîgncuT  de  la  Baume  dHofton,  lût  macié  par  fon  pere  f0 
14.  Mars  150 T.  &  iiioufut  ivmt  Mertiul  d'Hoftun  Ton  (rcre aine'. 
^     Femme,  ISABELLE  de  Boniiace ,  fille  d'Amme  de  Boai£ice,  (cigneur  de  la  Fo;- 
lerefle,  0e  d'AMmene  Loubcrt,facnuriée  par  conttat  du  14.  Man  isot.tdlaétant 
veuve  en  i^sç.  !<  inflicua  héritier  urtivcriel?'''"  d'Hoftun  delà BaubmIoq fila  ainéi 
£llc  nomme  tous  fcscnbn»  aulquclsellc  fait  Jiiïcrea»  legs. 

S.  jEANd'Hoftun  IV.  du  nom,  fcieneur  de  la  Baume-d'Holbm ,  qui  fuie 

X.  Pierre  d  Hoftun  de  h  Banne,  toiyer,legpe»r  delà  GndinieEe par  le ccftamenc 

de  fa  nKtc  de  l'an  ij59. 
|.  Atmab  d'Hoftan  de. b Baume, prieur  de  Gdooay;  (a  mere  loi  l^iia  aooo.  Ut* 
pnr  fon  teft.imcnt. 

4.  Jeanne  d'Hoftun  de  U  Caumc  ,  ctoit  ma.ricc  en  15  J9.  a  Gmllamte  d'Hicrrcs, 
D        commiflaice  d'artillerie. 

j.  Antoinette  d'Hofton  delà  Baume,  femme  d'Sioftrtdt  CUvefon,  (cigwucde 

Pcriiant. 

.  *.  Jbammb  d'Hoftimde  la  Baume,  époaûtiûffiimw  de  Gnmooc»  Idgneurde  Va* 

chcrcs. 

7.  &  8.  Loui&£     Claude  d' Hollun  de  la  Baume , religicuics  àMontâeury. 

Vin. 

T  EAN  d'Hoftun  IV.  du  nom, dit  i;M//df«,che?alier,  feigneor  de  laBauroC'd'Hof» 
J  tun,  S.  Nazaire  ,  Royans ,  &c.  tiit  inftituc  héritier  par d'Hoftun  (on  «nclc, 
mtrtoenne  ti-itjfus,  fie  hommage  de  la  terre  de  la  Baumc-d'Holhia  le  vingt -deux 
Aouft  i^f  j.  ttfla  le  5.  Jaîlla  ijCf.  &  infticua  héritier  univeEfeiiMnirdHaftttn 

fon  fils. 

Femme,  CLAUDINEdeGramone,  vcitvc  de ]*fffh  baron  de  Cardaillac,  feigncur 
Z  de  Coriàc  &  de  Tornel,  &  fille  de  GmBtiimt  de  Gramont,  chevalier,  (êigneur  de  Va- 
chères,  S.  Bcnoit-Ia-Cliandicre ,  conicipnciir  de  Montclar,  &:  de  Cime  dt  h  Baumc- 
Suzc,  iur  maaec  par  contrat  pailc  au  chitcaudc  Moiitlulas  le  j. Janvier  jjjâ.  &euc 
CD  dot  Sooo.  écus. 

I.  ANTOIKH  H'!îof>in  ,  fcirnrrr  -ic  h  R'i-me-d  Hoftun ,  qui  fuir, 
a.  FvAN^ois  d'Holtuii  ài  la  iiaumc,  IcigueuidclaFottcrclicjncics.  Mai  i]iu 
tmeK  Xi 
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baptifé  k  dernier  daniàQeiiMiùf&  nucic  à  N.  de  Yiiicui  mo^  A.  . 

tiié. 

3.  Françoise  d'Hoftiin  de  la  CauniL  ,  femme  de  N...  feigaciix  d'Attb^mtk 
^.IsABBAU  d'Uoftnn  de  la  JBaumC}  ncc  le  ii.  Âouft  i) {7. 

IX. 

ANTOINE  d'Hoftunde  la  Baume ,  chevalier ,  feignenr  de  S.  NaTaiie ,  de  Royans 
8e  de  S.  Jean  en  Royans,  baron  de  Charmes,  oc  S.  Donac,  de  Marjais  ,  &:c. 
coaieillec  du  roi  en  Tes  con(eils  d'état  Se  fmé,  pac  bccvct  du  2.  Juia  161 1.  capitaine  . 
de  cinquantéhommes  d'armes  de  fes  onbnnances ,  lenéchal  de  Lyon ,  oé  te  i  j.  Sep> 
cembre  1558.  fut  fait  marcclial  de  camp  des  arme'cs  du  roi  le  26  Juin  i<îi4  avoir  ctc 
iK>inméchcvaltccdeiiesoi:drc$Ic  f.  Novembre  161 2,.&£uc  fcsprcuvci  de  noblcflc  le  20. 
F^ricr  1^14- devant MeflieuTS  deSoovté  &  d'Atinoonn,  dievalteis  Accemmaiideurs 
des  mêmes  ordres,  dans  Icfquellcsil  ccahlir  lanobleflc  &  la  filiation  de  (es  ancêtres  depuis 
1 3 1 1.  il  mourut  lans  avoir  été  reçu ,  ayant  fait  £oa  teftamenc  le  ao.  Féviicc  i6ii.  par 
tequel  i]  iflftitnafuAhiar  d'Hofton  de  la  Baume  (an  héritier,  fît  un  legs  i  jMtm 
de  Bonifacc,  fcigncur  de  la  Coflc  de  S.  André,  fnbftirua  à  BtlthiZAr  fon  fils,  l'an  des 
caâns  mâles  de  Cacarde  d'HoUun  de  la  Baume  là  âlle ,  &:  àAmtme  de  Clcrmont ,  à 
condirion  de  porter  fon  nom  Ac  fts  armes,  &  i  leur  d^uit  les en£ms  ébMtrAi  d'Ho- 
ftun  de  la  Baume  fon  autre  fiHc ,  3c  de  CluidrAz  Bron  ,  fcigncur  de  la  Lieguc  ^"**nU4  C 

Femme j  DIANE  de  Gadagnc>  hllc  àcGmliâtime  dcGadagnc»  iêigncur  &:  baron 
de  Vesduii,  fie  de  Bothcon  ,  chevalier  des  ordres  du  roi ,  capitaine  de  dnqnaote 
hommes  d'armes  ,  fcncchal  de  Lyon,  &:  de/^MisrdeSugoyyfoc  REUUtéc  ptt  COOtiat 
palic  au  château  de  Botheon  le  22.  May  1584. 

1.  BALTHAZAR  d'Hodun  ,  dit  dt  Cadt^tt  qui  (uir. 

2.  Aimard  d'Hodim,  fcigncur  de  la  Foncrefl«  fi:  de  la GoudumicrCt 
Femme  Maril-BlaNche  Dizcrand. 

Wadelene  tl'Hoftun,  d.ime  delà  Fortcrcflc&  de  la Goudumicrc ,  cpoufa(?J> 
briel  de  Gincftous  de  la  Touretre,  kvr>ncur  de  S.  Cicrgue  ,  mellrc  de  camp  de 
cavalerie,  brigadier  des  armées  du  roi ,  hls  de  Guil!*umc  de  Gmcilous,  icigucur  D 
de  la  Baftide  fie  de  Marie  de  Vaufcche.  ' 
î.  &  4.  Amtoikb  fie  Louis  d  Hoftun,  dccedcz  finlenfans. 
y.  GaSPAKDE  d'Hoftun,  fût  matie'e  le  i«. Janvier  16C5J.  à^ff/w?;? dcClcrmontlII. 
du  nom ,  baron  de  Montoifon ,  meflre  de  camp  d'infanterie ,  fils  à'Antme  de 
Clennont  IL  du  nom,  baron  de  Montoilon ,  chevalict  de  l'ocdie  du  toi  >  de  de 
AiâfffitrUe  de  Sïmiane:  elle  eut  70000.  livres  en  mariage. 
•  €.  Marthe  d  lloflun,  fut  maricc  le  ij.  février  itfii.  icUitdedc  Bron,  cheva- 
lier «fi^i^icur  de  laLiegue»  de  la  Rtvietc  Bellcgarde,  elle  eut  70000.  livres 
dedoc«  traniîgea  Tan  1^73.  avec  le  comte  de  la  Roiic,  heritiec  de  6>n  maty, 
&:  eut  1I303Û.  livres  pour  tous  droits  dotaux.  £ 
7.  N...  d'Hoftun ,  mariée  à       fdgneur  de  la  Rocbcibuicha. 
f.  fie  9.  F»AiiçoiSBficN...  d'Hoftun ,  religtearcs  i  S.  Jaft  de  Romans. 

fils  naturel  d'Antoine  d'Hoftun, /ri«i««r  de  U  SéimettU^m»  à"  ^  Philippe 

Je  TtrtJu ,  mm  mgriee. 

Cefar,  bâtard  d' Hoftitn  de  U  Batmu  ,  écujer  ^fet^natr  dt  S.Jean,  mmméaMtefit- 
mtm  de  fon  fere^futearimt  de  Jh  Mvent,  l^iàmé  m  mtU  ik  éetOKirt  t6}}, 
<^  âKnUf  k  x%. février  itfjf. 


BALTHAZàR  d'Hoftun,  ditdeCadaffie,  marquis  de  la  Baume  dHoftun,  comte 
de  Verdun,  baron  de  Mttabd ,  Belmont ,  CnrmesfieRuynat,  fcigncur  de  Bo- 
theon,  fut  inftituc  héritier  par  Cuillaume  de  Gadagne  fon  aycul  marcrnel .  à  condi- 
tion de  porter  le  nom  &  les  aimes  de  Gadagne ,  qui  loat  de  gueules  à  U  croix  en- 
iemtléeJ^tt,  par  reftament  du  2.  fcptenibrc  lyç».  renouvellé  le  j.  feptcnd>ie  1596. 
fit  les  ay.  avril  &  juillet  1603.  fut  le'iu-chîl  de  Lyon  par  brevet  du  4.  iuin  1611.  ?c 
gentilhomme  de  la  chambre  du  roi  le  ij.  auy  1616.  en  lurvivancc  ce  ion  pcre,  lit 
un  piemier  teflwnàii  oonjoiotemcnc  avec  (afimme  le  a8.  raay  1^2$.  co  &  un  autre 
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^  au  château  de  Bothcon  aprcs  la  mort  de  fa  femme  le  17.  odobtc  1640.  Se  mourut 

peu  de  jours  aprcs. 

Femme,  FRANÇ  OISE  de  Tournon,  fille  de Jajl-Leùs,  baron  de  Tournon 
de  Ch.ilcn«s-on ,  comcc  de  Rouflîllon,  capitaine  de  50.  hommes  d'armes  des  ordon- 
nances du  roy,  bailly  de  Vivarais,  grand  Icncchal  d'Auvergne,  &  de  Mtielaie  de 
la  Rochctbucaut»  fur  mariée  par  contrat  du  18.  juin  1613. 

I.  LOUIS  d  Hoftun,  dit  de  GâAagne,  qui  fuit. 

z.  ROGER  d'Hollun  ,  marquis  de  la  Baume  ,  a  dit  la  branche  des  comtes  de 
B         Tallart,  marquis  de  la  Baume,  puis  ducs  dHoftun,  pairs  de  France,  nperttz 
ty-aprés^.  II. 

3.  LaukiiNT  d'Hoftun ,  commandant  un  vaidcau  du  roi,  appellé  la  Tertfe, 
^          mourut  au  ficgc  de  Candie  en  \66^.  fans  avoir  été  marié,  &  mftitua  fon  hé- 
ritier uni  vcrfcl  /figfr  d'Hoftun  fonfrcre. 

4.  Henriette  d'Hoftun ,  ^poufa  par  contrat  du  1.  août  1^41.  Regtr  de  Nagu, 
marquis  de  Varcnnes,  baron  de  Marzc ,  gouverneur  d'Aiguemortes ,  Ucutenant 
gênerai  des  armées  du  roi ,  fils  pulne  de  Frânçùis  de  Nagu  ,  marquis  de  Varcn- 
nes ,  baron  de  Marzc ,  maréchal  de  camp  des  armées  clu  roi  ,  chevalier  de  les 
ordres ,  gouverneur  d'Aiguemortes,  <5c  de  Ltimmrc  du  Blé-d'Uxelles. 

y.  Ma KTHE  d'Hollun,  reUgicule  Urlcline  à  Lyon, 
ç.     6.  Catherine  d'Hollun,  rcligieufe  au  couvent  dcNotrc-Dame  àTournon. 

X  I. 


LOUIS  d'Hofhin ,  dit  ie  Gidtgne  ,  comte  de  Verdun  ,  baron  de  Bothcon  &  de 
Mirabel , fcigiicur  de  Mcix  &  Perigneux ,  plaida  contre  fon  ficre  puiné,  &  re- 
cueillit les  feigneurics  de  Verdun  ,  de  Bothcon ,  &  autres  biens  fubftituez  de  la  mai- 
fon  de  Gadagnc. 

Femme  ,  PHILBERTE  de  Bccerel ,  fille  de  ClMule  de  Beccrel ,  feigneur  de  Marlia, 
bBaftic,  Colonges  &  de  Vaux  au  pays  de  Brellè,  &  de  Phtlbtrte  de  Thcnay. 

1.  Gilbert  d'Hollun  ,  dit  de  Gâdagne,  comte  de  Verdun,  baron  de  Bothcon, 
capitaine  de  cavalerie  au  régiment  de  Villcroy ,  lieutenant  de  roi  commandant 

'      en  la  province  de  Forets. 

Fanmc,  Marie-Claire  d'Albon ,  troificme  fille  de  Gilbert- Antcine  d'Albon  , comte 
de  Chazcul  .chevalier  d  honneur  d'Henriette  d'Angleterre,  ducheflc  d'Orléans, 
&  de  cUude  Bouthillier  de  Rancé,  morte  le  ii.  o<ïlobre  1717. 
Charlote-Louise  d'Hollun  de  Gadagne  ,  comtefle  de  Verdun,  baronne  de 
BotlKon  ,  &:c-  nuricc  1°.  par  contrat  du  28.  février  1704.  à  Irsuçots  d  Hollun , 
marquis  de  la  Baume  Ion  coufin.    a*».  En  1710.  à  Reruutd-Conflmt ,  dit  k 
marquis  de  Pms  ,  guidon  des  gendarmes  de  la  garde  du  roi  ,  chef  des  rtom 
f^:  armes  de  la  matlon  de  Pons  en  Saintongc. 

2.  Charles-Joseph  d'Hoftun,dit  le  comte  de  Gâdâgntt  capitaine  de  Carabiniers 
dans  le  régiment  royal  Piémont ,  quitta  le  1er  vice  en  1694. 

3.  Autre  Charles-Joseph  d'Hollun.  ' 

4.  Gabrielle  d'Hollun,  n'a  point  été  mariée. 

j.  Antoinette-Armande  d'Hollun,  mariée  à  iWifW-/*/?/*  deBcUy,  feigneur 

de  Pcrucicrc  au  comtat  d'Avignon. 
6.  1&ABEAU  d'Hollun,  rcligieufe  au  moaallerc  de  Jourcey  en  Forets. 
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ROGER  d'Hoftun ,  marquis  de  la  Baumc-d'Hodun  .  baron  ifArlan ,  de  Vauchcs 
&  de  Chûmes  «  fàtgpwttc  de  S.  fionct ,  Icaecbal  de  Lyon,  commandât  peut  le 
Toi ,  en  ïÂitsuce  des  goiiyerncnis  »  dans  les  provinces  de  Lyonnoïs ,  Forets ,  BeaujoU 
lois,  maiêchal  de  camp  de  Tes  armcc'i  ,  fécond  fil»  de  BA  LTHASAR  d'Hoftun ,  die 
^U  Gêdimt,  &  de  FR.ANC.OiS£  de  Touinoa  ,  mauiamtx,  à-  dcymt  f.  t66.  fw 
inHiniéneritier  de  Ibn  pcre,  parteftamenrda  iT-oftobre  rfi^o.  acquit  puur  ijoooo. 
livrer  les  terres  Je  comte  tic  l  allart  6:  de  !  ont  lu.:.  Salle'c ,  fut  fait  (cnechai  de  Lyon 
par  lettres  du  26.  janvicc  1(41.  dont  il  picca  laucnt  le  15.  tcvnci  luivaiU)  6c  tcûa 
Te  t€.  février  1^92.  P 

Fouine, CATER IN E  de  Bonne  d'Auriac  ,  fîllc     lieriticrc  à'jhx.'.ndrr  de  Bonne, 
leigncur  d'Autioc  &  de  la  Rochccte ,  vicomte  de  Tailart,  maréchal  ac  camp  &  lieu- 
«ctunt  de  n)i  «a  giMivemanenccfe  Lionnois  ,  6e  de  Mirit  de  Nei]}vil]e>Villeroy  »  iuc 
«laricc  par  contrat  du  17.  Mav  1648.  1  oyez,  terne  IV,  de <ttte  i^§irttfi^.xt£, 
CAMILL£  d'Hollua,  duc  ^'Hollun  ,  qui  fuit. 

XIL  I 

CAMILLEd'HoftantdacifHoftiin,  comte  de  Tal1«t,  baron  d'Arlan,  (cigneurde 
la  terre  d'Evmcu  ,  pnr  acquilltion  furcle6.&  unie  au  duché  d'Hclhtn  par  lettres 
patentes  du  y.  Mats  1713-  (eignciu  du  duché  de  Lcfdiguicrcs  ,  par  acquihtioD  faite 
en  1719.  chevalier  des  ordres  du  roi,  maréchal  de  France,  gouverneur  du  comté  de 
Bourgogne,  lieutenant  gênerai  de  ta  province  de  Dauphiné,  gouverneur  particulier 
de  la  viilc  &  citadelle  de  lieljn^dii ,  hoiiorairc  en  l  a-adcuiicdcs  fcicnces,  conreillet 
au  ooofeil  de  Régence  puis  au  con(al  Royal  «  minière  d'Etat ,  né  en  i6f  x.  bapcîGî  ^ 
en  la  paroiilê  de  S.  Michel  de  Lion  le  4.  Février  de  la  même  année,  mourut  le  jo. 
Mars  1728.  âgé  de  loixantc-lcize  ans ,  un  mois      vingc-ciaq  jours  ,  à;  tut  enterre 
dans  r^Ufe  dies  dames  de  fainre  £lizabe:h  ,  rue  du  Temple  à  Paris.  Ce  fut  en  b 
faveur  que  le  marquifat  de  la  Baume  fut  érige  en  duché  fous  le  nom  fcul  d  Hodun, 
pat  lettres  du  mois  de  Mirs  1711.  comme  il  a  été  dit  ci-devant  pag.  z<|8.  Voytz,  (m 
élêge  iLms  U  Juttedc  celle  btfîcre ,  chapitre  DES  MARECHAUX  DE  FRANCE. 

femme,  MARIE-CATHERINE  de  Grolce,  de  Virevillc-la-Tivolicrc  ,  fille  de 
CiMnlrf  de  Gtoléc  chevalier,  comte  de  YiccviUc-k-Tivolicrc,  Chadonnay ,  fieauie* 


Digitized  by  Google 


Ï5ES  Pairs  de  frange,  kojtvh  ic^ 

%  Jtt>aîre,  &rc.  gouverneur  de  la  ville  Ce  citadelle  de  Montclimart,  &  de  Cétherine  de 
t    Dorgcoife  ,  fut  mariée  par  contrat  du  28.  Dcccmbtc  1677.  &  mourut  le  jo  Mai  1701 
agcc  de  quarante-huit  ans. 

1.  François  d'Hoftun,  marquis  de  la  Baume  ,  mcrtre  de  campd  un  régiment  de 
cavalerie,  &  brigadier  des  armées  du  roi,  mourut  à  Strasbourg  le  10.  Srptcmbrc 
i7o4.des  blcflurcs  qu'il  avoir  reçues  à  la  bataille  d'HochItct. 
Fcmnie,  CHARLOTTE-LouiïKdHoftundcGadaenc,  comtcffe  de  Verdun,  baronc 
de  Botheon ,  &c.  coufinc  de  Frartfois  d'Hoftun ,  fille  unique  de  C//irr/  d'Hoftun  die 
-    de  GaJa^m,  comte  de  Verdun,  Se  dcMaru-Clure d  Albon,  lut  mariée  le  28  Février 
1704.  au  château  de  Botheon  prés  Montbrifon,  («rvcquit  fon  mari  dont  clic 
n  eut  point  d  enfans,  &:  prit  une  féconde  alliance  avec  Re»Mt  Conftànt  de  Pons 
le  9.  Décembre  1719.  comme  tl  a  été  dit  ci-  ievtnt ,  pM  ■>  67 
j      2.  MARIE-JOSEPH  d'Hoftun.  duc  d'Hoftun,  J'airdt  France, qui  fuit 

3.  C  A  T  H  E  M  N  E-F  B  R  D  I  N  A  V  D  E  d'HoftuH ,  cpoufa  par  Contrat  du  dix-huit 
Mai  1704.  Gabrttl-Alphmft  marquis  de  Saflciwge,  fcigncur  de  Vircy  Je  de  Bruf. 
Ion ,  marquis  de  Pont  en  Royans ,  fcigncur  d  izcron  &  de  Vourey ,  mort  en  1706 
Il  ctoit  fils  de  ChtrUs-Loms-AlfhonJc  baron  de  Saflénage,  &  de  Chrifluu  dc  Sal- 
vaing. 

XI  II. 

M ARIE-JOSEPH  d'Hoftun  ,  duc  d'Hoftun ,  Pair  de  France,  comte  de  Tal- 
.   r-  'cigneuf  du  duché  de  Lcfdiguicrcs ,  baron  d'Arlan ,  Icigncur  de  Sillan 

%  S  Etienne  &  Ylcaux,  S.  Bonnct-le-Châtcau .  S.  Galmicr-Verigncux  ,  Chambeon  * 
Marclop,  &c.  chevalier  des  ordres  du  roi ,  gouverneur  du  comté  de  Bourgogne,  hit  d'a- 
bord dcftmc  à  l'état  ccdehaftique ,  lé  dcmit  du  prieure  de  (aint  Etienne  du  Plcflis- 
Grimoudcn  1706.  après  la  mort  de  Frm^ôn  dHoftun  fon  frère  aîné  ,  pour  entrer 
dans  les  moulquetaircs ,  demeura  prifonnicr  à  la  bataille  dcRamillies  en  Flandres  le 
i3.May  de  la  mcme  année,  lut  fait  colonel  d  un  régiment  d  infanterie  de  ion  nom 
le  jo.  Novembre  1707.  (c  trouva  à  la  lutaïUe  gagnée  lut  les  impériaux  le  '6  Aouft 
1705,  par  le  comte  du  Bourg.  Le  maréchal  duc  de  i  alart  (on  pcrc  le  démit  en  fa  liveur 
P  de  Ion  duché,  dontil  obtintTércdion en  Pairie  par  lettres  du  mois  de  Mars  i7if  ra- 
portécs  ci-devant,  pag.  156. H  prit  féancc  au  parlement  le  2.  Avril  de  la  même  an- 
née, fut  nomme  brigadier  des  armées  du  roi  le  premier  février  1719,  pourvu  du  cou- 
verncmcnt  particulier  des  ville  &  citadelle  de  Belaiiçon,  en  furvivance  de  fon  perc  le 
20.  May  1710.  &  reçû  chevalier  des  ordres  du  roi  le  j.  Juin  1724 

Femme ,  M  A  R  I  £-1  S  A  BEL  L  E- A  N  G  E  L  I QU  E-GABRIELLE  de  Rohan. 
lille  de  Htrcules-Mcrtadec  de  Rohan ,  duc  de  Rohan-Rohan .  Pair  de  France,  pwncc 
de  Soubile  ,  &c.  &  à' Anae.Gmcvtevc  de  Lcvîs-Vantadour  ,  fiit  mariée  par  contrat 
pané  au  château  de  Vcrfailles  le  14.  Mars  171J.  auquel  le  roi,  les  princes  ^princclTcs 
lignèrent ,  &  par  ce  contrat  le  duché  d  Hoftun  avec  les  dépendances  fut  lubftitué  aux 
dclccndans  m.îles  du  duc  de  Tallart,  l'ordre  de  primogcniture  gardé,  /'me  terne  ly.  de 
€eUe  htjltire ,  pag.  67. 

Louis-Charlbs  d  Hoftun,ncle  ij.  Février  1716.  a  été  tenu  furies  fonts  de  bip. 
E        icmc  le  1 6.  du  même  mois  par  le  toi  Louis  XV.  &:  par  la  duchclic  de  V  antadour 
ia  biiayculc  maternelle. 
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f  XVttOBie  d'Oifc  &  la  terre  de  Champtcrcier,  furent  unies  à  la  terre  de  Villats 
I  .fituce  en  Ptwencc,  &  le  tout  lût  érige  en  duché  ,  (bus  le  nom  de  Villars, 
^Tfrwar  de  GEORGES  de  Bcano»,  marquis  de  Villars,  par  lettres  patentes  don- 
nées à  Paris  au  mois  de  fcptcmbrc  \6ry.  regiftrces  au  parlement  d'Aix  le  14.  juil- 
let, &  CD  la  chambre  des  comptes  de  la  même  ville  le  13.  odobrc  itfz8.  puisen 
Pairie  paur  wties  lettres  du  mois  de  juillet  itfjz.  repiftrécs  ao  parlement  d'Aix  le 
ly.  février  1^57.  en  la  chambre  des  comptes  de  la  même  ville  le  14.  o£tobre  l<6*. 
<cau  parlement  de  Paris  les  s.  fic  7.  (èptcrobrc  171tf.cn  conicquentc  des  Icincsde 
Ibrannarion  obtenues  le  2.  da  même  mois  par  LOUK -ANTOINE  de  Branos , 
duc  dcVilhrii  Vojfz.  les  pUeti  e»actnâÊ0tM»MHm^dfràlf(^KdUtm  Jmmcrs  kg€'  q 
tutipgie  de  U  maiioa  de  £rancas. 


PIECES  CONCERNANT  LE  DUCHE- PAIRIE. 

DE  VILLARS  BRANCAS. 

Aujourd'hui  dix-huiticmc  Odobrc  i(t6.  le  roi  étant  à  S.  Germain  en  Laye» 
ayant  mis  en  conlldctat ion  les  grands,  fidèles  &  recommandabics  lêrvices faits  £ 
au  feu  roi  foa  perc ,  &  à  cet  &ac»  en  plulicurs  importantes  occafions  par  le  feu  fiear  . 
de  Villars ,  amiral  de  France  ;  ceux  que  le  lîcur  marquis  de  Villars  (on  frère,  capi- 
taine fie  gouverneur  de  la  viUe  fie  ciudelle  du  Havre  de  Gracr ,  a  auflU  rendus  dés- 
lors,  &  qu'il  a  continué  à  Sa  Majefté  depuis  Ton  avènement  à  la  couronne, comme 
il  fait  encore  journellement ,  tant  en  la  canfervatioa  de  ladite  place  en  lonobéillàn* 
ce,  qu'en  autres  occafions ,  &  qu'elle  cipcrc  encore  recevoir  île  lui  à  l'avenir-  DcG- 
xant  en  faveur  Se  pour  le  mérite  d'iceux,  gratifier  &:  favorablement  traiter  ledit  fieuc 
marquis  de  Villars  *  &  lui  faire  connoitte  âc  au:^  ûens  »  lecomentement  qu'elle  en  a> 
Sa  Majefté  a  dedaré  fie  decbre  qo'icelui  fieor  iiiàrquis  de  Villars  adictrant  une  duché 
9l  Pairie, elle  veut  &:  entcml  quclui ,  fes  enfant,  fucceircurs&  ayans  ciufc  jouiflfcne  S 
d'icelle,  cniemble  de  tous  &:  chacun  les  honneur  s,autorucz,précminenccs,ptciogative^ 
privil^es  Se  immunitez  qui  v  appartiehnenc,  fie  (bntatcribuez  aux  dudiez  fie  Pairies  ;  fie 
(î  au  lieu  d'une  duché'  ,  i!  .ichctte  une  autre  terre  convenable  pour  porter  le  titrede 
duché  fie  Patrie»  Sa  Majcilc  lui  en  accordera  l'éredion  audit  titre  de  dudié  fie  Pairie» 
fie  commandera  que  toutes  lecnes  necefTaiies  loi  (oient  expédiées:  voulant  cependane 
que  le  prefent  brcvctjui  en  foit  délivre', l'ayant  i  cette  fin  fignc  de  fa  main,  &  fait 
conttefigner  par  moi  confeillcr  en  ion  confdl  d'écK,  fie  fectetairc  de  fcscomniandc- 
mcQsfic  finai^cs^  Signé  ^  LOUIS.  £c  plus  bas>  Potub*         ^-  .  <^ 
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A  ZèUNt  fâUlIlUt      terecitm  du  nurqutfat  de  Villars  m  duché  fimU ,  en  fnvemr  4e  Gmfft 
de  Brancis ^marquis  de  Villars ^  au imis  de  /e^tmbre  i6ij, 

JOUI5  >  par  la  grâce  de  Dieu  ,  roi  de  France     Je  Navarre ,  comte  de  Provence,    USS. it  i 
__^Forcalquier  ,  Ce  terres  aJjaccnccs  ,  à  tous  pcekas  &c  à  venir ,  Salut.  La  ratloa  ^  f^**!;**^ 
l'expérience  ont  paiement  tait  connoitrt  aux  rois  nos  prédccefleurs  que  lesmar*      *r'tfi'*f  • 
^ucs  d'honneur  croient  les  plus  chères  rccompcnfes  de  la  vertu  ,  &  que  la  gloire  ctoit 
le  vcai  Hatnbeau  des  bcllci  adions,  qui  uc  icrvoïc  pas  iculcnicuc  à  éclairer  ceux  qui 
les  avdent  fidces  )  mais  encore  à  guider  ceux  qui  les  voudroicnt  enfuivie}  c''eftpour> 
^  quoi  ils  ont  toujours  été  foigncux  de  (cparcc  de  la  f«ulc,  &:  relever  la  v.ilcur  de 
^  ceux  qui  les  onc  âdclcmeat  Se  cuuragculcmcot  Icrvis  aux  occalioiis  imporraiucs , 
par  (k  noaveanx  tittcs,  d^giez  te  éncs»  ftj^"'^  '^^  élever  aux  plus  hautes  di>' 
f"i:tr7  de  ce  royaume,  edlmant  que  par  ce  moyen  ils  fiifuienc  de  ces  grands  perfon- 
nagcs  autant  de  colonnes  de  leur  ctat ,  iiua  icuicmcnc  parce  qu'ils  les  colloquoicut 
en  éminencc  ,  mais  parce  qu'ils  les  obligeoiei»  cfexpoTer  kur  vie  pour  U  défenfe 
d'une  monarchie  dans  laquelle  ilstcnoieut  des  rangs  h  honorables,  &  d'autant  que 
Nous  ne  délitons  pas  moins  que  nofdits  prcJcccllcuri  rois  Uitc  connoltre  à  tout  le 
mondequede  ta«»MS  ks  parties  de  la  jofnce que  nous  délirons  rendre  loigncurcment, 
il  n'y  en  a  pas  une  que  nous  chertlUu.is  tant,  comme  celle  qui  dillnbuc  les  rccom- 
^  penies.  A  cette  caule ,  ayant  mis  en  couiUcration  les  tccommandablcs  fctvices,  l'anti- 
quité,  &  la  nobleflede  la  maifonde  Brancas  ,  les  grands  &  genemix  perCbunages  qui 
en  (ontinus,  tnctne  ayant  été  ducment  informez  que  cette  Jtiaifbn  a  tenu  un  rang 
entre  les  plus  illuftrcs  familles  du  royaume  de  Naple:. ,  &  que  d  icellc  cil  lorti  Bu« 
^le  de  Brancas  vkquel  metita  par  (â  valeur  d'ccre  £iit  maréchal  de  l  Eglilc  pendant 
les  longues  guerres  qui  affligèrent  le  royaume  ,  rcn  îit  de  fi  gtands  &  fiL^nalcz  fcr- 
vicci  a  René  d'Anjou,  roi  de  Sicile  &  comte  de  Provence  ,  mîmc  en  la  jouincc 
de  Savonne  qu'il  fembloic  que  la  victoire  ne  l'osât  abandonner,  jufqu'à  ce  que  Jean 
fî's  JuditRené  ayaot  if û  vaincre,  &  non  pas  (c  lervir  de  fa  vidloirc ,  donna  d'- 
.  grands  avantages  à  f«  ennemis,  qu  il  fut  contraint  de.fe  retirer  dans  ce  royaume  a\  cru 
Ion  pere,  &  lur  fuivi  dudit  Buhlc  de  Brancas,  qui  voulut  prendre  part  a  ion  infor- 
tune ,  &c  faire  voit  fà  fidélité  comme  fa  valcut ,  dont  il  fut  tellement  eflimc  &  chéri 
qu'après  avoir  reçu  en  dbn  de  grandes  &  nobles  terres ,  il  laifla  tant  de  gloire  à  les 
écuxenfins,  que  l'un  ayant  cce  cardinal ,  l'autte  fut  recherche  pour  gendre  du  mar- 
quis de  Saluccs»  duquel  mariage  fut  procréé  Ikrdielemy  de  Brancas ,  qui  cpouia  de- 
puis la  fille  du  comte  de  Forcalqoier  &  de  Tbouloufc,  auquel  honneur  il  ajouta  plu« 
licurs  marques  de  gIoire,conîme  ont  fait  les  fuccellcurs  mêmes.  Anymond  baron  d'Oife 
■  fon  petit-iîls  »  lequel  aptes  avoir  Icrvi  (i  dignement  le  roi  Henry  H.  en  Allemagne, 
£  François  L  Charles  I X.  aux  joumces  de  Jarnac  &  de  Montcontour  ,  ou  il  amena 
quatre  mille  hommes,  (a  loyautc  et  (,i  valeur  parurenr  avec  tant  de  gloire  que  k  Icu 
toi  Henry  lU.  voulut  qu'il  épousât  la  (ueut  du  maréctxal  de  Joyeute  ,  foix  lieutenant 
gênerai  en  Languedoc ,  lequel  après  Ion  deceds  laiflà  Gaîpiid  ,  André  &  Georges 
de  Brancas  l'es  cnfan.  5c  fuccellcurs  de  la  valeur  £c  de  (o  i  zclc  au  fctvicc  de  cerctat, 
comme  ils  ont  témoigné  ,  ledit  André  ayant  été  fait  amiral  de  France  ,  lieutenant 
gencnd  de  Normandie  de  gouverneur  du  HSvtede  Grâce ,  lequel  ayant  (ignalé  iâ  valeur 
&:  (on  courage  en  tan:  d'occ>ifions  importantes  auroit  achevé  une  belle  vie  par  une  i;'o- 
iteulc  mort  ou  il  re^ut  letvant  le  toi  Henry  k  Grand ,  notre  trés-'hoiioté  leigncur  &  pere 
au  liège  de  Dourkns,  contre  Tarmée  du  roi  d'Efpagne  ,  commandée  par  te  comte 
de  Fuc.^tes;  ?c  durant  ce  tco-ips  notre  rrc'--clier  &  b;cn-ainc  Georges  de  Brancas, 
F  marquis  de  YiUars  étoir  dans  les  armées  de  nocrcdit  Icigncur  &  pere  en  la  Franche- 
comté  dToù  il  lût  appelle  pour  être  gouverneur  dadit  Havre  de  grâce,  où  il  a  digne- 
T   ment,  tiJcUemcnt  &  glorteufement  fcrvi  cet  état,  même  depuis  Nocîc  avcncnicnt 
à  la  couronne }  pariicuiicrcmcnt  en  l'année  16x5.  où  ayant  été  obligé  de  reptimcc 
la  rtbelliôn  décent  delà  religion  prétendus  reformée,  il  auroit  équipe  s$.vaiflcaus 
de  guerre  à  fcs  dépens ,  dont  nous  avons  reçu  un  grand  fecours  en  nos  aftjires  -,  de 
lorte  que  délirant  montrer  à  un  chacun  comme  il  cil  bien  raifotmablc ,  que  les  bons 
lérVices  ne  dcmeareiic  jamais  ùm  recompenk  t  dt  voulant  toujours  témoigner  audîc 
fîcur  Villars,  le  contentement  &  latisfackion  que  nous  avons  de  lui,  &:  quelle  vo- 
lonté nous  avotis  de  le  traiter  &voral>lcincut  à  l'avemr  pour  la  valcut  &:  fcs  mcriics  > 
fie  dûment  informex  que  ladice  baioimk  d*Oilê ,  eft  une  des  plus  gtandes  de  nocce 
(jotnté  de  Ptovcnce  »  fie  que  tout  pcoclw  eacoce  (b  noave  la  ccnc  de  YUIacs  » 
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41  y  a  one  feric  qui  contient  cinq  grandes  lieues,  le  OBtte  ce»  k.  cene  de  Champ*  4i> 

tercicr ,  où  il  y  a  anc  très  belle  maîfon,  Icldites  terres  étant  en  toute  jwftice,  fi: 
■ayant  erand  nombre  de  fiefs  fie  arrière  fiefs,  tellement  que  ladite  bironmc  dOi(c> 
&  la  terre  de  Ciiamptcrcicr  étant  jointe  avec  ladite  terre  de  Villars ,  eile  fera  de  le- 
vînn  {ufifant  dans  le  rcn'ort  Ir  notre  parlement  de  Provence,  &  capable  de  porter 
&  recevoir  le  nom  5c  titre  ac  duché  :  pour  les  déclarations  &  conliderations  cy« 
delTiis  meniionDées,  par  l'avis  de  notte  crés-honoréc  dame  fie  meie,  princes  &  om« 
cicrs  de  notre  couromic  :  Avons  par  ces  prcientes  pour  ce  (ignées  de  notre  main, 
joint,  uni  &  mcorpurc  de  notre  propre  mouvement ,  certaine  fctenCe,  grâce,  libe- 
lahtc  ,  pleine  puiflànce  &  autorité  royale,  unilloos  6c  incorporons  à  ladite  terre  de  '* 
ViUars,  ladi  te- b>ronnie  d'Oife  &  teriC  de  Cbamptcrdcr»  du  confentement  dudic 
£icut  de  \  lilars ,  avec  les  fie&,  arrière  fieft  ,  &  aanes  choies  qui  en  dépendent,  Se 
étint  par  le  moyen  de  cette  union  ladite  terre  de  Villars  augmentée ,  avons  le  tpuc 
CTcc  &:  érige,  créons  &  érigeons  par  cdditcs  Dscfcûces ,  en  ciue>  nomtdi^té, 
honneur ,  prcrogative  &  prééminence  de  cbché,  (bus  le  nom  &  appellation  de  Vil* 
lut»  que-nous  voulons  ficcntcndons  qu"il  porte  dorcfiiavant,  ic  que  tous  les  valTaux 
y  rendent  les  foi  &  homnMgcs  qu'ils  doivent  fous  la  tcconnoiflàncc  dudit  citie  fiC' 
4}uali(é  de  duc,  pour  en  jouir  &  ufeti  la  tenir  te  poUêderpar  ledir  fienr  'deVittara» 
lès  hdts  te  fucceÛcurs  mâles,  aux  Irbertez,  exemptions,  rangs  &  picrogatives ,ge-  q 
neraicment  quelconques  à  duché  appanenaos»  leur  donnant  pouvoir  &c.  faculté,  de 
pcciidre  Se  porter  far  leuB  armoiries^  blafijns ,  les  enfeigncs,  nturques&  ritres  qui  ; 
y  apparticniKnt,  à  la  charge  toutefois  de  tenir  iS.  relever  de  Nous,  a  c.iufc  de  notre 
comté  de  Provence,  ledit  duché  à  une  Iculc  loi  Se.  hommage»  Ibus  le  iclibrt  de 
notre  cour  de  parlement  d*Aix,  tout  ainfi  que  les  aucres  dochez  de  France ,  fauf  fie 
excepte  pour  les  cas  royaux,  dcdiiu  ls  notre  icncchal  Je  Provence ,  &  autres  nos 
juges  qu'il  appartiendra  auront  la  connoiilànce,  ainii  qu  Us  avoicm  auparavant  notre 
prelente  éredion ,  &  encore  &  la  charge  que  ledit  dodié  Se.  autres  terres  fie  iHgneu* 
«ies,  <jui  font  ou  feront  cv-aprc'i  uiàcs  te  incorporées  à  iceluy,au  défauc  d  hoirs 
mâles  delcendaiis  dudic  Georges  de  Brancas ,  appartiendra  à  Nous  &  à  nos  lucccf-  q 
leurs  rois,  par  droit  de  reveriion  9c  réunion  à  notre  couronne,  fûivant  les  Ordon- 
nances des  rois  nos  predeccflcurh  &:  les  nôtres.  Si  donnons  Cii  mandement  à  nos 
amcz  &  ^ux  conléilicrs»  les  gens  tcnans  notre  cour  de  parlement  de  Provence  à 
Aix ,  chambres  de  nos  comptes  audit  lieu ,  6e  tous  attires  nos  juftiden  te  officiers 
qu'il  appartiendra,  que  ces  prelentes  ils  fatrcnr  lire,  publier  &r  cnrcgiflrcr,  Je  de 
ladite  union  Si  incorpotaiioa  t  ércâioit  &  création  dudic  duché.  Si.  Mtta  choies  y 
contenues,  ils  éidênt ,  fouAreiK  fie  laiflènt  joiiir  ledit  lieur  marquis  de  Villâr»,  lèlt 
dits  hoirs  &:  (ucccfîcurs  mâles,  pleincnKnt  S;  paiîib'emtnt ,  (ans  en  ce  leur  faire 
mettre  ou  donner,  m  Ibull'nc  kucéicc  tatc,  mis  uu  dotmc  aucun  trouble  ou  empê- 
chement quelconques,  te  ou  il  leur  ferait  fait,  mis  ou  donné  aucun ,  le  fâllentle' 
ver,  ûtcrA  rétablir  en  Ictac  qu'il  appartient,  nonoblUnt  toutes  ordonnances,  de 
Nous  &  de  nos  prcdecefFeurs ,  us ,  coutumes  ôc  autres  choies  à  ce  contraires ,  à  quoi  ^ 
KoBs  arons  déroge  &:  dérogeons  par  celdites  pcefences.  Cartel  est  motrb  plai- 
sir. Et  afin  que  ce  ioit  choie  tcrn\c  <5c  fl.lilc  à  toujours.  Nous  avons  fait  mettre 
autre  (cel  à  cetdites  preicntes.  Donne  a  S.  Germain  en  Layc  au  mois  de  Septembre 
l'an  de  grâce,  mil  iixccnt  vingr-fept.   Ét  de  notre  reg.x  le  dix-neuviéme.  Sig^» 
lOUlS.  Et  fgr/eref/y,  par  le  roi,  comte  de  Provence,  Potie*.  avec  feraphe.  Ec 
kcUe  en  lacs  de  loyc  verte  &  rouge  d  uo  graïui  Iccau  de  cire  verte,  û  lue  le  dos 
4'icdle  eft  éoic,  lûgfirtts,  avec  un  paraphe 


£xtrêi$  des  i^mvlM  firlemmt  de  Prtvtme.  Du  i^.JiUUct  i6xS. 

itme  ^  ^Tp 
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M/"''.*C^'^-  CZ  '"^  '^'l'-^^'^'^  prcfcntéc  à  la  cour,  par  mclîîrc  Georges  de  Erancni ,  baron  ? 
»}>*>M>slÀ  ^  d'Oilc  &:  de  Cliamptcrcier,  Icigncuc  de  Villo^,  Maubert,  Deaumom ,  la  Fcrce- 
bemard,  fie  antres  places,  vicomte  hetcditatre  de  Ctmftance,  confeiller  du  roi  en  fes 
confcils  ,  capitaine  de  cent  homr'  v  :  l'i'  îcs  ordonn.inccs ,  lieutenant  général  pour 
là  majcllc  eu  Normandie,  gouverneur  de  la  ville  &:  fortcccHc  de  Honticur ,  rendant 
à  ce  pour  les  cautes  y  contenues ,  firire  vérifier  fie  enr^ftrer  les  lettres  patentes  do 
là  majeiK- ,  par  iefquclles  ladite  terre  de  Viilars,  d'Oile  &  Champrercier,  eft  érigée 
'  en  titic  de  duclic  de  Villais.  Vues  ictdites  lettres  patentes,  donnérs  à  S.  Germain 
CD  Laye  au  mots  de  Septembre  xezy.  signé  ^  LOUIS.  Wt  firk  rtfly,  par  le  rot 
comte  de  Prepyence»  Potibk,  dûment  kellées  de  cite  vcccfe  La  scquéce  dont  e(l 
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iJi  qtieftion,  répondue  par  le  procureur  gênerai  du  roi»  &  la  recharge  dccgourd'hul 
dit  a  ,  que  la  cour  avant  égard  à  ladite  nequétc  a  vérifie  lefdires  lettres  patentes  | 
|Jour  être  gardées  Se  crijfervccs,  &  en  jouir  par  ledit  de  Erancas,  félon  leur  forme 
^  teneur ,  &  pour  cet  eflct  ordonne  quelles  feront  enrcgiftrccs  es  regiftrcs  de  la- 
dite cour,  publié  à  Ja  bane  du  |iarleincac  Cùat  i.  Atx  le  2,5.  (uIUk  lya.!. Jïm/» 

£ST1BMNB. 


imnt fatum ftrtm  Mkn  i»  âuchéie  Villtrs  en  ttiru ,  ^mf/toe»  ie  Cttrfft  ieÈfimusi 

dite  de  ViUârs.  Jmlla  itff  2. 


ÏOUIS  par  la  grâce  de  Dieu ,  roi  de  Fiwioe  &  de  Na\  arrc  :  À  *oa$  {wdêns  &  i 
 ^  venir;  Salut  Cotnmc  l'honneur  allume  au  cofut  des  homme?  généreux  un  ar- 
dent dciic  de  bien  taire,  &:  que  c'eft  le  but  6£  la  recompenfe  de  la  vertu  ;  il  eft  non- 
leulemcnt  Utile»  maicneoeflaîre  pour  la  eonlècvatioa  de  PEiar  que  le  Prince  auqud  la 
diflribution  en  appartient ,  fifît-  parr  de  ces  tirrcs  d'honneur  à  ceux  qui  le  méritent, 
aiin  que  l'exemple  de  leur  ictuiiipcnic  engcndic  à  un  chacun  une  honnête  émulation 
&  une  cTperance  en  les  imitant  d'en  recevoir  de  pareilles.   A  cette  caufe,  voulant 
rcconnoître  les  grands  &  fignalez  fcrvicrv  que  notre  amc  &  fcal  coufin  Georges  dc 
Brancas  duc  de  Villàrs , chevalier  de  nos  oraics,confcillet  en  nocrc  confcil  d'état,  ca* 
pîtaine  de  ceot  Itoofiinec  d'armes  de  nos  ordonnancer,  nous  a  rendus  &  continue  cha- 
cun jour  de  nous  rendre  :  même  eh  la  pctfoimc  de  notre  anic'  &  féal  Louis-François  de 
Brancas  marquis  de  Villars  fon  fils  ainé,  ici  vaac  aclucllcmcni  dans  nos  armées  j  &  ho- 
^  noter  ks  grandes  Se  fingulieres  vertus  qui  rciuifcat  en  lut»  dont  il  a  donné  des  preu» 
Te;  en  toutes  les  occailons  qu;  fe  Ibnt  prefcntées  pour  notre  fervice ,  &  du  feu  roi  Louit 
XIII.  notre  trés-honorc  Icigncur  &:  pcre  de  glorieufc  mémoire.  Mettant  d'ailleurs  en 
conlideration  l'antiquité ,  grandeur  8c  noblefle  de  fa  maifon ,  les  grands  &  généreux  per- 
lônoagec  qui  en  font  liTus  ;  mcmeayant  étéducment  inforroez  que  cette  nuifon  a  tenu 
rang  éc  toute  ancienneté  etvrrc  les  pins  illufhes  familles  du  royaume  de  Naples ,  &  que 
d'icelle  eft  forti  BuHle  de  Brancas,  lequel  mérita  par  la  valeur  d'être  \.\iz  n^arêchal 
de  r^lile»  pendant  les  longues  guerres  qui  afiligecenc  ledit  royaume  j  rcodic  de  ii 
grands  8e  ilgnalez  fervices  a  René  «TAnjoa  roi  de  Sidle&  comte  de  Provence»  même 
en  la  journée  de  Savonne,  qu  il  fcmbloit  que  la  vidoire  ne  l'olât  alvin.lonncr  jufqucs 
|s  à  ce  que  Jean  fils  dudic  René  ayauc  f(iî  vaincre,  &  non  pas  fe  fcrvir  de  fa  viâouc  » 
donna  de  fi  gtands  avantages  i  fes  ennemis,  qu'il  fut  conttainc  de  fe  retirer  dansœ 
royaume  avec  fon  pcre,  ^  fut  fuivi  dudit  Buhic  de  Brancas  qui  voulut  prcndrepatt 
i  ion  infortune,  fie  lâite  voir  (a  fidclicé  comme  fa  valeur,  dont  il  fut  tellement ciûmé 
&  cAeri ,  qu'après  avoir  reçu  en  don  de  grandes  Sr  nobles  terres,  il  laillâ  tant  de  gloire 
à  fes  dcuxenfans,  que  l'un  ayant  ère  fait  cjrdin.il ,  l'autre  fut  recherché  pour  gendre 
du  marquis  de  Saluces  i  duquel  mariage  fut  procréé  Barthelcmi  de  Brancas ,  qui  époufa 
depuis  la  fille  da  comte  de  Forcalquier  &  de  Touloofe;  auquel  honneur  il  ajouta  plu-- 
fleurs  marques  degîoirc  comme  ont  fait  fes  fuccclTcurs  ;  mcme  Anytnond  baron  d'Oyfe 
Ion  pctît-iils,  lequel  aptes  avoir  fi  dignement  tcrvi  le  roi  Henri  IL  en  Allemagne. 
François  Premier,  &  Charles  I X.  aux  KHimées  de  )amac  &  de  Montcontoar ,  où  il 
amena  quatre  mille  hommes-,  fa  loyauté  5c  fi  valeur  parurent  avec  tjiit  de  gloire  que  !c 
êca  roi  Î4eiui  IlL  voulut  qu'il  époulit  la  Iccur  du  maréchal  de  joycuie  fon  lieutenant  gê- 
nerai en  Langnedôe:  lequel  après  fon  décès  laifla  Gafpard,  André  &  Georges  de  Bran- 
cas fes  cnfans  fucceficurs  de  la  valeur  &  de  fon  zclc  au  fervice  de  cet  Etat,  comme  ils 
ont  bien  témoigné  ;  ledit  André  ayant  été  fait  amiral  &  gouverneur  du  Havre  de  Grâce, 
lequel  avant  Ggnalé  fa  valeur  &  fon  courage  en  tant  d'occafions  importantes,  auroii 
achevé  une  belle  vie  par  une  glorieufc  mort ,  qu'il  reçut  fervant  le  défunt  roi  Henri  le 
Grand  notre  trés-honorc  fcigncur&  ayeuL ,  au  iiégc  de  DouUcns ,  conttc  l'armée  du  roi 
d'Efpagnc  commandée  parle  comcedeFuentes.  Et  dotant  oe  tems  uotrcdit  couftn  lor» 
marquis  de  Villars,  étoit  dans  les  armées  de  nottedit  feigneur  &  aycul  en  la  Franche- 
Comte,  doit  il  tilt  appelle  pour  être  gouverneur  dudit  Havre  de  Grâce ,  où  il  a  digne- 
ment, fidèlement  &genefeu(i:nientfervi  cet  Etat,  acpatiiculiercnvrnt  en  1  année  i62y. 
où  notre  fcigneur  &  pere  avant  été  nh!it;é  de  réprimer  la  rébellion  de  ceux  de  la  reli- 
gion prétendue  refuimée,  noctcdit  coulm  auioit  équipe  vuigt-cinq  vaiflcaux  dcguerre 
à  fes  dépens,  dont  il  auroit  reçu  grand  Iccours  en  (es  afiaites.  Toutes  Icfqucllcs  grati* 
des, bonnes  &'  juftc?  coulîderations  miles enfemble,  auroicnr  n^ù  notrcdit  défunt  fci« 
gneur  &  pcre  de  lui  oûroyer  Ion  brevet  de  duc  &  Pair  le  dix-huuiéme  Odobrc  \6Ut% 
&  eoexçcuttoad'kehûcxcf  «c  érigé  par  6skaiesp«tenle>du  mois  de  $e|çembK  i62if  » 
Ttme  «  I. 
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•vcn  fiées  en  notre  cour  de  parlement  &  chambre  des  compt«  de  Provence,  fa<fite  terre  A 

ftftignearie  de  Vilhrs,  &  autres  terres  mentionnées  cfditcs  lettres  ,  en  duché  tant 
pour  notrcdit  coultn  que  fes  hoirs  &  fucccfloics  mâles  nez  £c  à  naûte  en  loyal  mariage  ; 
avccdcrogation  à  tous  éditsflc  ordonnances  denoflîts  prééecefTeais  rois;  ï  la  chatge 
toute -ibis  que  les  juftices  unies  qui  compofcnc  ledit  duché  relTorniont  doréna- 
vant luicnicnt  en  notre  cour  deparicmcatdcPaiis,  toucainfi  que  les  Pairs  de  France. 
Mais  d  autant  que  par  Iclditcs  lettres  il  a  été  omis  d'y  itiÉCTcr  le  fitrc  &  dignité  de  Pai- 
rie, combien  que  parle  fufdit  brevet  noticdit  feu  fcigncur  &:  pcrc  l'ciât  o-Hiroyc  à  notrc- 
dit coufîn.  Et  voulant  qu'il  jouiilèenciercmcnc  de  Uditc  grâce,  icelleconiiimcr&  au> 
gmcntct  autant  qu'il  nous  fera  pcfllble.  Nous  à  ces  drofcs,  *  autres  bonnes  confidc- 
rations  à  ce  Nous  mouvans.Jc  l'avis  de  la  Reine  notre  tics-honorc'eDamc&Mctc,  B 
&  d'autres  grands  &  notables  perfonnagçs  de  notre  coa(cil,2c  de  nos  grâces  fpccialcs, 
pleine  puiflâncefit  autorité  royale,  en  otmlîrmantla  tnrioiité&bcevetdeiMwedittêa, 
fcigncur  &  pcrc,  avons  ciéc,  érigé  &:  décore  ,  créons,  érigeons  &dccorons  par  ces 
prefenrcs  lignées  de  nottc  main,  ledit  duché  de  Viiiais,  lu  appartenances  &dcpca- 
dances  portées  par  lefBires  tertres  de  cti^ion  du  mois  de  Septembre  1617.  en  tttte^ 
nom,  qualité  &  dignif  de  Pi  de  France  pour  norrcdit  coulin ,  fes  hoirs  &  fucccf- 
leurs  mâles  nez  ^  à  naître  eu  loyal  matiage,  en  jouir  &  nier  aux  honneurs,  prcro- 
rogatives ,  prééminences ,  privilèges ,  profits  8e  émolnmens  qui  apprticnnent  à  ladite 

3ualitc  Se  dignicc  de  Pair  de 'France,  &  dont  les  autres  Pairs  de  France  ont  joui  on 
ù  jouit  de  tout  temps  d'ancienneté  ,  &  jouillent  encore  dès-à-prcfcnt,  (ans  que 
Jedît  fîeur  duc  de  Viluts  feit  tenu  à  caufe  de  ce  bailler  aucune  recompenlê  à  Nous , 
ou  à  nos  fuccclTcurs  rois ,  dont  Nous  l'avons  relevé  Se  difpcnfc ,  Se  par  cefdire*;  pre-  ^ 
fentes  relevons  &  difpenrons.  Et  d'kutant  que  Nous  accordons  la  prelcnte  ctcdlion  6c 
décotatioa  k  peribnne  que  Nous  dieciiTons,  &  que  Nous  voulons  traiter  fiivotaUe- 
ment,  fans  que  par  le  moyen  d'iccllc -5':  des  cdirs  du  mois  de  Juillet  1561?.  du  mois 
de  May  1^79.  ni  autres  généralement  quelconques  faits  &  à  faire  fur  rércâion  des 
terres  te  feigncuriescn  <mchez  H  Mties,  on  puifle  prétendre  oses  ni  pour  l'avenir 
à  défaut  de  fiicccfîeurs  maies,  Icfdirs  duché  Se  Pairie  devoir  ctrc  réunis  Si  incorpo- 
rez en  notre  couronne,  &  fans  que  nous  &  nos  (uccelleurs  rois  y  puiflcnt  audit  cas 
prétendre  aucun  droit  de  propriété  ou  de  pol&ffion  ;  anfquels  «Jits  &  aux  déroga- 
toires des  dérogatoitcs  d'iccux ,  nous  avons  en  confideration  des  eau  fes  fufdites  dé- 
logé &  dérogeons  pour  le  regard  de  la  prefente  augmentation  d'éreâicm  i  puUquc  ^ 
fins  la  prefente  déiogation  notredic  confia  n'eût  aucunement  voulu  accepter  cette 
grâce ,  ni  à  icelle  prêter  (on  confcntement  ;  ce  qu'il  n'a  fait  que  fous  cette  conditioll 
de  dérogation.  Le  tout  à  la  charge  qu'au  défaut  de  fucccHcurs  mâles  ladite  Paitie 
cclfeta,  cnforrc  que  les  fiimeUcs  jouiront  defdites  tetrcs  d-dcflus  fpecifiees  au  même . 
titre  qu'elles  étoient  auparavant.  Voulons  &  Nous  plaît  que  doténavant  noîrcditcou- 
iin,  fes  hoits  (ucceUèurs  mâles  fe  pmlleut  intituler ,  dire  &  nommer  en  tou<>  lieux  & 
aétcs  ducs  de  "Villats  Se  Pairs  de  France;  que  cette  qualité  de  Pair  de  France  (oit 
unie  infepatablcmcnt  à  ladite  qualité  &  dignité  de  duc  ,  &  que  !cdir  duché  de'Villars, 
fes  appartenances  &  dépendances  par  accumulation  ,  loit  dorénavant  6c  à  toujours 
intitule  &  appelle  duché  &  Paitie  de  France.  Pour  du  contenu  en  ces  prcfcnres  nos 
lettres  de  déclaration  ,  anipliation  Se  érc£lion  dudit  nom  ,  titre  &'  qvnliré  f,:  d";;nité  ^ 
de  Pair  de  France,  jouir  par  notrcdit  coufin,  Tes  hoits  luccellcurs  uialcs auldics  hon- 
neurs, privilèges  &  pcéMgMives  qui  y  appartiennent,  &  ce  du  jour  de  la  verifi.ca* 
tion  qui  en  Icra  faite  en  notre  cour  de  parlement  de  Paris.  Si  donnonç  en  mande- 
ment à  nos  amez  &  iéaux  conlcillcrs  ,  les  gens  tenans  nos  cours  de  parlement,  Se 
charfibre  de  nos  comptes  à  Paiis  »  &  à  tous  autt es  nos  officiera  Se  (ojets  qu'il  ap- 

Satticndni)  que  du  contcon  en  ces  ptcfentes  ils  faHênt  &  (ouffrent  jouir  nottedit  cou- 
n,  nonobflant  tous  édits  6c  ordonnances  à  ce  contraires,  aufqucls  nous  avons  dé' 
rogé  i-^  dérogeons  par  ccfditcs  ptcfentes  pour  ce  regard  feulement,  fanstitec  icon*  F, 
Icqucoce ,  fauf  en  autre  chofc  notre  droit ,  Se  l'autrui  en  toutes.  Caa  tbl  est 
itOTKB  PiAtsiR.  Et  afin  que  ce  Ibit  chofc  ferme  &  (bble  itoujoun.  Nous  avons 
fait  mettre  notre  fccl  à  ccûiircs  prcfcntes.  Donné  à  Pontoife  au  mois  de  Juillet,  l'an 
de  gtace  nul  iix  cent  cinquante-deux ,  ôc  de  notre  tegne  le  dixième.  LOUIS. 
£tfir  le  repli,  par  le  roi,  Si^ne\  de  Lomekie.  Avec  paraphe. 

CclLumné  à  tmgmU  ptr  nous  CmftUkr-Stcretâire  Jm  rti,  uuù/m ,  mrmu  de  FrMHte 
<î'W^y^///M»f«.  Signé,  Baruamcui. 
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^  Aneft  du  parlenoK  de  Provence ,  ponant  vérification  des  lettres  pstentes  d'éieAjori 

de  U  cemde  VUlaïc  ca  dudic-Faîrie. 

VEÙ  par  la  cour ,  les  àasxSsKi  aflcroblées ,  les  fettres  patentes  éa  wA ,  pour  Id^ 
quelles  Sa  MajclVc ,  pour  les  caù'Li  confidcrations  y  mencionnc'cs  ,  a  crc'éiSc 
érige  la  duchc  de  ViUacs  ,  ù^ïk  en  ccicc  province  ,  en  titre  &  difimtc  de  Paitic 
donnéeïiPontoife  au  mois  de  juillet  1652.  Signe,  LOUIS.  Et  fur  le  rcply  par  le 
roi,  comte  de  Provence  ,  De  Lomenie.  duemcnt  fccllccj  du  grand  fccau  en  cire 
vette,  requête  prclêatéc  à  ladite  cour  parMclTire  Louis» Ftançois  de  Brancas»  duc 
^  de  Villars  ,  Pair  <fe  Fcanœ  ,  fils  aîné  <c  heitiicr  par  invcntaite  de  d^fbnc  Mfeffire 
Georges  de  Hi  j  i-js  ,  vivant  duc  dudit  Villars,  à  hn  de  feue  cnrcgiftrcr  les  lettres 
par  devers  k  gcette  civil  de  la  cour,  pour  jouir  en  ladite  qualiU  du  firuic  fie  eficc  di« 
celles ,  &  y  avoir  recours,  qtuuidbefoin  fera ,  appointée  pour  être  montrée  au  pro- 
cureur gcncial  du  roi,  rcponfc dudit  procureur  gênerai ,  recharge  de  ladite  rct^uêtc 
le  l'oidonnancç  de  commillun  à  M».  Gautier  fie  Mazargucs>  confeillcrs  du  toi«  l'in- 
ferwatlon  enlûite  prifc  par  lefilits  commiflaites,  K  les  condttfions  dudit  procnreor 
général  du  jourd'huy.  Tout  confidcré  ,  dit  a  ete'  que  la  cour  a  vérifie  &:  enté- 
rine Ic(diccs  lettres ,  ordonne  qu'elles  feront  cnrçcillrcc^  aux  legifttes  de  ladite  cour 
Q  pour  jou  r  par  l'impétrant  du  fhlic  &  eflèc  d'icdles ,  Kiivant  leur  forme  &  teneur, 
en  faii m:  L  (crmcnt  qu'il  a  pour  ce  fait  &  prête  ,  &  à  la  charge  que  les  appellations 
des  pccouccs juges  des  terres  de  ladite  ducbc  fie  Pairie  iclIbrtiK>nc  pacdcvaoc  les  lieu- 
Kcnans  des  leflbrts  ^  par  appel  i  Ja  coor.  PubUé  à  U  botfc  de  ptflemeoc  de  ce 
pays  de  Provence*  (éanc  à  Aïs  le  15.  fèvcœr  1^(7.  ColbinoDé  »  bivBftr, 

LtUres  Je  /itrmutkit  fm  M.  Je  Brmfus  ,  due  Je  JtBen,  d»  x.fifuaàn 

LOUIS ,  par  la  grâce  de  Dieu  ,  roi  de  France  *:  de  Navarre  ,  à  nos  amez  fi: 
fcaux  confcitlers  les  gens  tcnans  notre  cour  de  parlement  &.  chambre  de  nos 
comptes  à  Paris,  Salât  Le  toi  Louis  XIII.  notre  trés-honoré  feigneur  fie  tri%cul 
D  pour  grandes  importantes  ccn^dcrattons ,  &"  cncr'autrcs  ,  à  cauJe  des  fignalez  fer- 
vices  que  k!>  ancêtres  de  Georges  de  Brancas,  marquis  de  Villars , avoient  rendu, 
&  qu'il  rendoit  aaucllcment  à  l'état ,  fie  principalement  pour  recompenfer  le  fcrvice 
cclacatu  qu'il  vcnoit  de  lui  rendre  en  e'quipant  à  fes  dépens  vingt-cinq  vaifTeaux  de 
guêtre,  qui  icrvircnt  à  répnmct  la  rclxllion  de  ceux  de  la  religion  prétendue  tctor- 
méc,  ayant  accorde  audit  fieur  de  Brancas,  marquis  de  Villars«  le»,  octobre  \6i6. 
un  brevet  par  lequel  il  lui  promit  d'c'npcr  '  n  Ti  fateur  une  terre  en  duché-Pairie« 
fie  n'ayant  exécute  qu'en  partie  cette  proinelic  ,  en  érigeant  le  marquilat  de  Villars 
en  duché  par  Tes  lettres  du  mois  de  (eptembce  1^17.  Le  feu  roi  Louis  XIV. notre 
trcs-honorc  feigneur  ôc  bilayeul  regardant  la  prome!!c  que  le  roi  fon  percavoit&ite 
par  le  brevet  du  18.  oûobrc  itfitf.  cottune  une  ûcitc  de  l'ctat  quin'e'toit  pas  encore 
acquittée  emierement ,  fie  d'aiQeucs  confiderant  les  fcrviccs  que  lui  rendoit  aâueU 
p  lemcnc  Louis-François  de  Brancas ,  marquis  de  Villars ,  fils  ainé  de  notredit  confia 
Georges  de  Brancas ,  duc  de  Villars,  lui  auroit  accorde  des  lettres  au  mois  de  juillec 
165  z.  d'ércûion  de  fondit  duché  de  Villars  ,  en  titre,  nom,  qiialiré  fie  dignité  de 
Pairie  de  Ftancc,  pour  par  lui,  fes  hoirs  fie  fucceflcurs  mâles  nez  &  à  nairrc  en  loyal 
mariage  en  jouir  fie  ufcr  aux  honneurs,  prérogatives ,  prééminences ,  pri  v>  lcg<.  s ,  profits, 
&  cmolumcns  qui  appartiennent  à  ladite  qualité  fie  dignité  de  Pair  de  France ,  fie  donc 
les  autres  Pairs  de  France  ont  joui  ou  dû  jouir  de  tous  temps  fie  d'ancienoctétaioTi  qu'il 
clt  p:u>  parclculiéremenc  marqué  dans  lefdites  lettres  {  mais  d'autant  que  noiiêdlt 
coulin  Georges  de  Brancas,  duc  de  Villars  n*a  point  fait  enregiftrer  leldites  lettres 
avant.  iicMi  deccs  ,  qui  aniva  peu  de  temps  aptes  qu'il  les  eut  obtenues  •  fie  que  le 
p  roi  notredit  feigneur  fie  biâyenl  érant  en  K>n  lit  de  juftice  le  15  -  décembre  \66%.  a 
ordonne  que  ceux  qui  avoijiu  avant  kdit  jour  obtenu  des  lettres  d  érection  de  leurs 
certes  en  Pairie  qui  n'auroicnt  pas  été  preientees  dans  l'an  »ue  lecoicuc  point  ce^ijcs 
qu'ils  n'eulTênc  dbrcnu  des  lettres  de  fnranrtatlon  ,  (far  les  andàmes  lettres  dont  fb 
Voiidroient  dctnaridcr  rcnLtgii^veinent ,  vous  avez  par  arrcfl  de  ce  jourd'liui  ordonne 
qu'avant  faire  droit,  notrcciit  coulin  Louis-Âotoinc  de  Brancas*  duc  de  VilLirs ,  {e 
pourA  oiroic  patdevanc  nous ,  pour  obtenir  nos  tecties  de  fîumnacioo.  A  ces  cables, 
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&  autres  à  ce  Nous  moovtns ,  de  l'avis  de  notre  ttés-chcr  &  très  amé  oncle  le  duc 
éPOcleans ,  récent ,  Ac  notre  tfc's-chcr  &  trcs-amt'  couhn  le  duc  de  Bourbon  ,  de 
■notre  ttés-chcr,  ic  irés^é  onde  le  duc  du  Maine,  de  notre  trcs-chcr  fie  ircs-arac 
onde  le  comte  deToatoofc,  &  mua  Pairs  de  France,  grands  &  notables  perfooP 
■naaes  de  notre  toyaumc .  Nous  vous  mandons  &  ordonnons jpar «s  ptcfcntcs,figneci 
de  notre  main  ,  que  fans  vous  arrêter  à  la  (uraanation  defdites  lettres  patentes  du 
«lois  de  «ïiîtec  kTji.  cy- attachées  loua  le  contrcfcd  de  notre  chancellerie,  voufe 
ayez  à  procéder  à  leur  cnrcgiftremcnt  pur      llmplc  ,  &  des  prefcntcs  ,  &  à  faire 
îmiîr  &  ufcr  du  contenu  en  icellcs  notrcdi:  coulm  Louis- Antome  de  Brancas, duc 
de  ViBats-,  &  fcs  focceffea»  mite  nez  en  loyal  inaftagt ,  pkmcmcnt ,  paiGblc- 
Bicftt  &  perpétuellement  ,  ccflant  &  faifant  ccfler  tous  troubles  empcchemens 
quckonaucs,  &  nonobftant  tous  édlts  ,  ordonnances,  rcglcmcnt,  lettres ,  arrêts  fie 
ftitces  Chofes  à  ee  contraires  ,  aufquellcs  nous  avons  dérogé  &  dérogeons  pour  ce 
ftntd,  encore  que  Icfditcs  lettres  du  mois  de  juillet  itfji.  ne  vous  avcnt  ccé  prc- 
&éc5  du  vivant  de  notredit  coufin  <îcorges  de  Biancas ,  duc  de  VUlars ,  m  dans 
fandt  iôarderobienrion  d  icdlcs ,  ce  que  nous  voulons  ne  pouvoir  nuire  m  prc 
iudicicr  à  notrcdit  coufin  Louis-Antoinc  de  Brancas  ,  duc  de  Yijlars  ,  &  dont  ea 
tant  que  bcloin  cft  ou  (croit,  nous  lavons  relevé  & difpcnft,  televwM  &  diFpen» 
ftms  par  ces  prefcntcs  :  Car  id  «ft  «»trc  plaifir.    Donné  à  Paris  le  deuxicmc  ,our 
de  (cf-cembre  1716.  &  de  notre  règne  le  deuxième.  Signe,  L  O  Ul  i.  tt  plus  bas 
par  le  roi ,  le  duc  d'Orléans  rcgcnt ,  ^cciènc.    Signé  ,  P-H  B  L  Y  r  •»  B*  U  x  ,  avec 


B 


par 

paraphe 


m  Um'JbstomTde  irmtis  ,  &  f^fiuejfcmrs  miles  ne.  &  ^r.,tre  en  Icgrume  ms.  ^ 
ru^.  de  leur  ef^ct  &  contenu  être  exécutées,  î^'^'^' S^J^i''^'"''^^ l,''^t^ 
.tm.  A  tms  en  P»rUment  U  y  fcfterrsbre  ^-7x6.  1$  e»  t^^^  yM^Mtf^Um- 
'ZJu  4e  trmd  s  été  rea,  en  U  aiultté  &  dtgnité  de  duc  de  V.lhrs ,  Pa.r  de  Franre  , 
fait  U  ferment  sctoutstmé,  &  juré  fidélité  au  m,fmvm  tmit  de  ce  jm.  A  Fms  en 
^grlcmm  U  7.  ftumbre  1716.    i>igné ,  DoMCOia. 
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GENEALOGIE 

D£  L.A  MAISON 

A    DE  BR ANC AS 

LAMàdfon  de  BRANCAS  cire  (on  origine  de  celle  de  BRANCACIO 
au  royaume  de  Naplcs.    Elle  cil  (i  ancienne  qu'il  y  a  des  auteurs  Italiens 
qui  ont  écrit  qu'elle  étoic  connue  des  les  premiers  licclcs  de  l'cglile ,  &  que  les 
Jointes  Candides  qu'on  révère  à  Naples  en  écoienc  ifloCi  :  mit  nom  convienncnc 
qu'elle  eft  des  plus  anciennes    des  plus  illuftres  de  ce  royaume  ;  qu'elle  y  ctoit  connue 
avant  même  que  les  Normands  ic  hillcnt  rendus  maictcs  du  pays  ,  qu'elle  s'eft 
ci^andiië  dftns  toute  l'Italie  1  en  France ,  en  Espagne  &«en  Allemagne  ,  que  dans 
le  granJ  nombre  des  fcigneiirs  d;i  nom  de  Btancas  qui  fe  font  rendus  célèbres,  plu- 
ilcurs  ,  après  avoir  rendu  dijnporiai.s  (crviccs  à  l'c^liic  romaine,  ont  été  honorez  de 
Ja  pourpre  ,  piufieurs  ont  été  archevêques  >  évoques,  chevaliers,  commandeurs  de 
Ma!tc  ,  &:  que  beaucoup  d'autres  s'étant  fîgnale?  tbi^s  la  -profclTion  des  armes  ont 
mérité  que  les  rois  de  Naples  de  la  première  branche  d'Anjou  les  aycoc  élevé  aux 
B  plus  grandes  charges  de  leur  état ,  ouilsonc  potTedé  piufieurs  ducliez.matquiraiSy 
comtcz ,  !cc.  Cette  maifon  s'ell  tellement  multiplice  ,  qu'il  y  en  a  eu  dans  ce  tovaumc 
julqu'à  vinet-cinq  branches,  dont  plulicurs  le  iont  diilinguces  par  les  (uinomsou  dd 
<}&mk ,  cnJel  Vejmiê  ,oudel  Cariuuk , OU  iflBriâù^  fleautrcs  furnoms  ajoutez  au  nom 
<k  Brancis  ,  elles  ont  aniVi  brife'  leurs  armes  ,  les  unes  dutu  fa/ce ,  les  autres  J'mk 
fâl,  &c  d'autres  ont  chargé  ces  bnlurcs  de  diftetcntes  pièces,  fifrez.  U  brevune  tuL' 
fêbuùn ,  U  MtrtjrUige  rmàm  ,  S^m  àHÙrtÊ»  deUe  im^u  mUli  NâPclitme  t  f.  \u 
Châties  Borcl  dans  ion  livre  qui  apourntre  Vindex  Ntapodttnt  mbibtâtis p.  (jr 
121.  Luigi  Contarini,  /tlius  Mârcheliu$,  Charles  de  Lclis  p»rt.  i.cr  Us  autrahtf- 
tmmt  de  Naples  ,  qm  mfmt  fttu  mie  bwmâbie  metUion^tir  quil  fer  on  trop  long  de  citer 
ici.  Voyez  oit{ft  U  prefident  de  Thou  liv,  9.  de  fi»  h^om  m»wrjtik%&  Baluzc  Ajjl?. 
dti  Fâpes  dAvi^n  t»  4^.  ttm.  i.  f.  1256. 

Un  manolcrit  dédié  i  M.  k  comte  de  BianeiSf  dievalier  dlionnetir  de  la  reine, 
D  porte  que  Si^U  de  Brancas  par  lequel  on  va  commencer  cette  généalogie  ;  étoit  Hlsdc 
Noël  de  Brancas,&  que  l'an  i}4}.  Mâdelene  de  Brancas,  dame  de  R.occ,  GmlUttme, 
ufulle  &  BitflU  de  Brancas*  midiienc  hommage  i  h  reine, comme  hedtiende  i^if 
^ieJBcancas. 
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BUFILE  de  Brancas ,  chevalier ,  comte  d'Agnane  an  royaume  de  Naples ,  lêigneaK 
d'Oilc&de  Villolc,  es  dioccfcs  de  Digne  &c  de  Sifteron ,  maréchal  de  l.i  cour  de  Ro- 
me, fut  le  premier  qui  pada en  France! il  rendit  de  fi  grands  iccvices  au  pape  Clcmenc 
VII.  nommé  aupatavanc  Hoban  de  Genève  en  i}?*.  *  à  la  religion  de  Rhodes, 
yçnreconnoiflMwnge  aMCWg  butte  damiécà  Ay^gpwg  k  dernier  janvier  ij^Llui 
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«paicc  à  ptefeotNifaio  dans  l' Archipel^  lui  donna  la  charge  de  marcdial  de  la  cou  de 
Rome.  L'attachement  qu'il  eut  depuis  pour  ks  intetctsdc  IxMis  II.  duc  d  Anjou,coi  de 
Naplcs,  comte  de  Provence ,  donc  il  avoïc  ctéiait  châmbdtai  pir  lettres  du  if-join 
(  ,  )  Hift.  Je.    ,  iii.  (a )  l'obligea  de  feivrc  ce  prmcc ,  après  que  Udirtas qui  Un  diCputoit  le  royau- 
pipc;d«Arignon.  ^  fchirrcnda  maiiredc  l.i  ville  de  X.iplcseni399-  Ayant  ttouvccn  France  les  mcmcs 
J^ii^tiT'  avantages  qu  .1  abandounoit  ca  la  patne  ,  .V  y  ayant  fait  v«ùr  fo  «ftns ,  ,1  y  acquit 
4- fcgncurics  d'Oilc  fit  de  ViHolc,  dans  la  dernière  defque.Ics  Louis  II. 

îoi  de  Sicile  lui  fit  don  de  la  haute  jurifdiaion  le  5.  may  1403.  H  fit  /on  tdtamCDC 
<lan$  la  ville  d'Avignon  le  is-  janvier  i4i<f.  dam  lequel  U  eft  qttaUfie  m^Htfiqtif 
^  mffma  fmntHT ,  ac  il  y  nomme  fa  femme  l^:  fc<i  enfans.il  mourut  peu  de  temps  aprcs  g 
&  Vut  cntcrr"!  en  la  chapelle  que  NtcoUs  de  Brancas Ibn  frcre,  atdmal ,  aichcvëoue  de 
Golancc ,  puis  cvcque  d  Albane  ,  avoic  iâit  bitir  en  l'^fgUfc  des  Dominicaim  d  Ari- 
jmon,  fit  d.ins  laquelle  il  avoit  été  enterré  le  Zf-  J>i;ti  H'^- 

Fnnme,  MARIETTE  de  Amotoûi,  inaticc  à  Naplcs,  vivoit  lors  du  teftamcnt 

de  Ion  mary.  '  .     ,    ^  r-  \.  i-       v  k 

I.  PiERRE-NjCOtAS  de  Brancaç,  Proronotiire  du  S.  Sicgc,  archidiacre  dAu- 

tun  &c  de  Limqges»  «mckc  aux  Dominicains  d  Avignon ,  ptcs  du  cardinal  Ion 

oncle.  ,  „^.,       .  ,  . 

a.  BARTHFXEMY  deBtancas,  fcigncur  d  Oifc,  qui  fuit. 

3.  |EAN  de  Brancas,  fcispeuc  de  Vlllolc ,       ajait  U  branche  des  Icigncurs  de 

ce  nom ,  repperUx.  §.  IV.  e  r»    •  •        -  c ,     n     "  ^ 

4.  CATHEiuMEdeBran*»,  celigienfederotdce  deS.Dofluniquc.aûiowPnnM- 
de  d'Avignon. 

j.  Autre  CATHtMïiT  de  Bnincas,  moMc  k  Cgrei  de  Bnmcas  (on  patent»  au 

royaume  de  Njples, 

6.  AmgbliqOE  de  Btancas ,  époufa  le  1  z.  février  1407-  M.iy»nmdàc  Forcalquicr  , 
baron  de  Ccrefte,  d'où  vint  Gmuber  de  Forcalquicr ,  baron  deCcrellc,  cvê- 
.    ,  «uc  de  Gap ,  qui  par  (on  tcdamcnt  de  l'an  14^3.  tic  fon  héritier  CwrgwdcCaflc- 

laoe,  fcigncur  de  Montmcyan  loa  neveu,  à  condition  de  porter  le  nom  &  les 
«mes  de  fotcàkfùa,  avec  (obOkHckn  à  OtfwAcr  de  Btiacas  L  dn  nom,  &a 
«oafingennain>«i  fes  cn&ns.  q 

nUe  wtmék  ie  Bnfile  de  Biancas. 

•  .Alifctte>  bâtsrde  de  Sr/medS ,  efi  ntmmée  défis  le  tefimmdt  fin, père  du  i^.  jati' 
vùf  Mitf.  <Be  ittk  wurUt  Mfi^t  à  Louis  de  fé^s^  àtêjm  idungm,  fib 
-/Agulphe  def^^ 

IL 

BAR.TH£L£MYdcBranca$,reigncQrd'Oirc,ât  le  io.nurs  1418. avec de 
Brancaslbn  firete,  un  traité  avec  le  prieur  des  frères  Pr&heucs  d'Avignon,  fur  la  dtn 
tation  delà chapcllcdc  S.  Nicolas,  que  AWxf  de  Brancas,  cvcque d'AIhanc  leur  oncle, 
éc  Bn/ie  de  Brancas  leur  pere ,  avoient  fondée  pour  leur  (ispulcure.  Par  foo  cclUmeot  âic 
«  Cavâllon  le  i).  oftcfcrc  14^0.  il  ordonna ulêpuhare dans  l'églile  des  Frères  Pié- 
cheurs  d'Avignon,  dans  la  chapelle  fondée  par  fcs  prédcccflcurs  &  proche  leur  toni* 
^jeaax,  fit  légataires  J/ike/ui  de  Saluccs  (à  leconde  femme.  Affus  Ôc  ïrananfi  de 
Btancas  Cs  filles»  A  les  autres  enfiins  qui  poutroient  naître  de  lui  fie  de  (a  Kmme , 
&:  inditua  fcs  héritiers  par  égales  parts  Gaucher  Se  Jean  de  Brancas  fes  fils. 
\  L  Femme»  RICHARDE  de  Carrctto,  de  la  mailondes  marqms  de  Final ,  ctoit 
inariÀ  en  141^^.  eft  nommée  au  ceftainenc  de  JbjiQSrde  Brancas  Ibn  beau-perc,  8e 
morut  fans  cnfâns. 

IL  Femme  >  ISABEAU  de  Saluccs,  funda  après  la  mort  de  ion  mari,  une  cha- 
pelle en  l'honneur  de  Notie>Datne  de  Pitié ,  dans  l'églife  de  S.  Pierre  d'Avignon , 

dont  elle  refeiva  le  patronage  à  Gaucher  Se  Jan  de  Brancas  fcs  cnfans,  par  aiVcJu 
zj.  avril  147 1.  Le  droit  de  noniination  apatucnc  pcclcncccncnc  à  la  btanche  des 
&anc.is ,  (cigncurs  de  Villeneuve. 

I.  GAUCHER  k  Brancas  I.  du  nom,  fcigncur  d'Oife,  qui  fuie. 

i.  Jean  de  Brancas,  hoiiucr  avec  fon  frère,  peut-être  le  même  qulell  qualifié 
ieigueur  deVil^nove,  cooleiller  ficchanbdbtti  dutpi ,  fiefan  cbAtekiadeMont^ 
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A  ferrand,  dans  une  quitcance  de  50.  livres  Dourfês  gages  de  châcckia  du  terme 
de  Nod  t  avant  le  4.  jniUec  147t.  ûffiésjem  ie  JnMoir,  ic  kdUt  d'anfbMi 

anx  armes  rte  P>rinca$.  ' 
j.  AcNXi,  de  iiiancas. 

4.  HELENE  de  Biancas ,  mariée  en  1441.  à  Zmb  Porcelet,  feigneur  de  Fas>  fils 
de  Bcrtr^r;J  P<  rrclcr  IV.  duQom» (èigpfiiir'de  fM,  âcdej^tfiMw d'Axlttan. 

5.  Aux  de  Biancas. 

6.  Anne  de  Brancas  ,  matice  le  14.  mars  i4n>  à  Je/m,  vicomte d'Uzcs ,  fîlsde 
Rfbert  II.  du  nom,  vicomte  il  Uzcs ,  &:  rlc  Giltoiie  de  Prccigny ,  cur  en  dot  de  Barthé- 
lémy de  Brancas  fon  pcrc  j  jùo.  ricmii'i,  ifc  500.  Horins  feur  fcs  robes  cr  tqutff 

j»  t  ellccft  nommccdansun  tclhmcnt  du  iz.roay  i4*i  taità  Touloufepary**» 

"  vicomte  d'U/C!,  fon  mari,  pai  lequel  il  lui  donne  le  lieu  de  Ikmolins,  veut 
que  s  ils  ont  des  eataas,  cette  tcue  revieimc  à  ion  fils  qu  il  fait  hcniicr  ave« 
plofiturs  fubltitutions.  £lle  eil  encore  nommcc  dans  un  autre  tcIUment  fait! 
Avignon  le  30.  août  146^.  prr  Jet»  vicomte  d'Uzcs  fon  mary ,  qui  fait  héri- 
tier /e  mile  à' Anne  de  Brancas  ia  femme ,  ii  elle  eft  enceinte,  te  s'il  n'y  a  mîU  > 
infticuc  fon  héritière  Saune  (à  fille»  SClui  fubftitue  Ame  de  Brancas  (a  femme , 
Ce  par  un  dernier  tcftamcnt  du  10.  mars  1471. /cw  vicomte  iT':  Icguc  à 
Jbme  de  Brancas  fa  femme,  pour  en  difpofcr  à  ia  volonté',  le  revenu  «Se  mtsàc 
Firminargucs ,  les  chàe.  ux  de  Bellegardc  &  de  Brouflàn ,  inftitue  (on  héritier  lôa 
fils  pofthume f  AC  s'il  n'yaen&nt  wi/r,  fubftituc  Anne  de  Branca?  fa  femme, 

m  te  SmmieA'lJzéih  fille  par  égales  portions.  .rtf«»r  de  Brancas  paya  depuis  147)^. 
en  diflêrcntcs  années  à  Trilbn  de  Mondas  ou  de  Monlao  *  pluficurs  lommcs  en 
dedaâioos  de  la  dot  d^' Htlifs  àLUzti  fa  femme  :  fit  hommage  le  15.  février 
147$.  tant  en  fon  nom  que  comme  tatrice  de  Shrmne  vid&mtefTc  d'Uzés  la 
filk ,  des  biens  qu'elle  tenoit  en  fief  du  roi ,  la  maria  le  6.  août  de  la  mê- 
me année»  ï  Jem  Guerin,  baron  de  Tournel ,  lui  donna  &  aux  cnfans  qui 
naStroienc  de  ce  mariage,  toutes  les  terres  dont  Simmnt  vtcomtefTe  d'Uzcs» 
jouifloic  lors  du  contrat ,  lui  céda  tous  les  droits  &  avions  qu'elle  pourtotC 
prc'tendre  en  la  fncccflton  «comme  vciive& cohéritière  de  /rit»vicomted'Uzés , 
à  condition  f\\icjem  Guerin,  baron  de  Tournel,  prendroir  le  nom  &  lesar» 
mes  d'Uzcs,  &  le  referva  l'ufufruitdcs  terres,  qui  luy  avoient  été  données  en 

D  doiiaire  par  foa  contrat  de  mariage  avec ^««v  vicomte  d'Uzés.  £Ue  isaoûnale 
1 2.  may  1 476.  unt  en  Ibn  nom,  que  comme  tutrice  de  5)MmHMriricORKeffedTJzÂ 
(a  fille,  avec  Triflan  dcMonclasou  dcMontau  &  Hf///'^  d'Uzc's  fa  femme,  maria  pac 
contrat  du  24.  juin  148^.  Sinmae  vtcomtcde  d'Uzcs  fa  fille»  veuve  àcjem 
Guerin  vicomte  dtJzés,  baron  de  Toomel ,  à  Jdcques  fcigneor  de  CnifloI  8c 
de  Florenfac,  lui  donna  tous  les  droits  qu'elle  avoir  ,  comme  cohéritière  au 
Vicomte  d'Uzés  »  (e  refervanc  pour  fon  douaire  Bellegardc  &  BroulTan ,  fie  fub» 
ftitnaitt  telêigneur  de  Craflbl,  au  nom  armes  dTUxés  ;  fit  le  25.  Septembre 
1487.  avec  Simonne  d'Uze's  fa  fille  ,  5:  Guillaume  de  Laudun  ,  fcigneur  de  Mont- 
ibucon»  confeigncur  d' Uzés  »  fie  Nicolas  Malgtafly,  évcquc  &  conicîgneur  d' Uzcs  » 
an  aoâpid  touchaut  la  création  des  nouveaux  confiils  de  cette  ville  -,  âac  Ci  fepul- 
ture  par  teftament  du  ij.oâobrc  1487. en  l'e'glifc  desfrcres  Mineurs,  auxquels 
elle  l^ua  quelques  fommes ,  &  fit  (on  hetitiete  Stmmu  à'Vwés  U  fille, rendit 
aveu  ou  vicomté  d'Uzés  te  29.  décembre  1488.  tt  fit  un  feoond  eeftatnenc 
le  II.  mars  1504.  par  lequel  elle  choifit  1 1  fcpiilturc  en  leglife  des  Frères  Mi- 
neur»» leur  fit  quelques  legs,  donna  à  M*deUne  de  Ciuirof  la  petite  fille,  100* 
écuSfàMw  de  dniflolautTe  petite  fille  looo.  livies»  kt  inftitni  hetitiete  uni- 
•Tccfelk  de  tous  fis  bkns  Jâiwwwd'Ozés  ù.  fincfetumede  Jêtfm  deCt|iflol. 

p 

■  IIL 

GAUCHER.  deBraocas  1.  du  nom,  feigneuid'Oife»  deRoubion,  deBeaumqnt, 
des  Taillades  8r  de  Lagnes ,  acquit  la  tettc  de  Maubcc  te  7.  fevfîcr  1477. 

I.  I  cmmc ,  ANTOINETTE  de  Villeneuve ,  fîllcd'ylrW de  Villeneuve,  feigncut 
des  Arcs  &  de  Trans»  &  à'Umfruie  de  Balchi»  fut  mariée  le  itf.  avril  1471- 

GAUCHER  M  Brancas  H.  do  nom  ,  fcigneur  d'Oifis»  qui  fiiîi. 

II.  Femme,  ISABELLE  de  Saignes,  vcn  c  à'Afitrge  de  Pierre  ,  baron  de  Pierre , 
fcigneur  de  Thoras,  fie  fille  de  Ftern  de  Saignes,  cfacvaiiet,  idgiacux  de  Saigpes, 
de  Luc»  de  Vanxec  de  b  Oiille,  9c  àtSkmmeé»  Poiiiab 
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IV.  • 

GAUCHER,  de  BrancasII.  duDom ,  feigncur  d'Oife,  recueillit  la  fuccclTtonde 
Caufhtr  de  Forcalauiec,  bacoa  de  Ccrcde,  évéque  de  Gap«  (on  coufin  ger-  ^ 
«lain,  fils  d'At$geBqMedeotattciSyiiKwtiiim/ey-Jepu p.  27g.  fiitconKillet &  chambcUan 
du  roi  Loujs  XII.  Ht  hooimagc  au  pape  Alexanarc  VI-  te  7.  fcvricr  1499.  de  fc% 
terres  de  Roubion,  de  la  croilicme  partie  de  U  terre  des  Taillades,  «l'ime  pwtîe 
■des  terres  de  Maubec  8e  de  Lagncs ,  obtint  du  rai  au  nxris  de  novembre  de  u  inê- 
mc  annc'e,  confîrnution  des  privilèges  Se  franchifcsde  fcs  terre*  de  Cereftc,  Mont- 
judin  &:  Vitiolks,  alfifcs en  Provence,  laillapaifon  ceftamcnt  du  17.  oâobrci;4f. 
^  Ga/fard  (on  fils  atné,  les  biens  de  la  fiicceffion  de  Forcalquicr,  &:  par  ibn  codi-  B 
<ilc  du  tj.  Avril«ï54tf.  inftitua  Ennemond  ,  {Us  iitres  le  nomment  Anymon)  (on  hc» 
xiiicr  uojveilcl,  avec  divers  degrczdc  iùbihcuiion ,  cnu'auttes  en  faveur  de  Mât^it-^ 
rite  de  Brancas  û  lîlle. 

Fciiune,  ISABEAU  de  Monuuban ,  dcU  maifon  d'AgouIt>  baronne  de  S.  André  & 
<k  la  vallée  de  ficauchamp ,  âllc  de  ciniÊde  de  Moatauoan,  baron  de  S.  André,  fci- 
eneor  de  S.  Julien  ,  de  BeaufdineT  ,  de  la  Roche ,  du  ViDacd ,  «  de  CÊtkami  de 
Pierre  (  m/us  )  de  Pctra,  fil  première  femme,  fut  mariée  le  al.  fivtict  ijoi. 
I.  GASPARD  de  Biancas,  baron  de  Cereftc ,  qui  fuie 
A.  Andrs'  de  Brancas,  leigncur  de  Beaumonc  ,  écdc  mort  (ua  allîanoe  Ion  èa 

tcftamcnt  de  fon  pctc. 
3-  £NN£MOND  de  Biancas,  baron  d'Oife,  d'où  ddcendcntlcsducsdeVilUis-  ^ 
Brancas  Pairs  de  France,  rt^ftrtn.  ù-efrés  %.  III.  ^ 
4.  Mafcuerite  de  Brancas,  mariée  à_/?rf«  de  t^ontcvcz,  comte  de  Carccs ,  lieu- 
tenant de  toi  fic^rand  icncchai  de  Provcacç  en  1J47.  L'cmdt  U  PrtvtnuÀà 
0tt  1571. 
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V. 

ASPARD  de  Brancas  &dc  Forcalquicr,  bm»  <leCeielle,  feigneur  de  Villa- 
.^V^T  neuve,  ctoit  mort  lors  du  reflament  de  (on  pcre  en  i  j4j. 

~mnmc,  FRANÇOISE  d'Ancczune, fille  dc/ftw  d  Ancczunc  ,  chevalier  (agaeut 
de  Cadolct,  baron  de  Caderou (le ,  bailli  de  Gevaiidant  Ikutenam:  genecalderacciUe- 
rie,  &  de  Mtoie  de  Cruflbi-Uzés  ,fut  mariée  le  1 1.  raay  1534,  &  éuàtwuveta  isa* 
.   1 .  J  E  A  N  de  Brancas ,  baron  de  Ccrefte ,  qui  (uit. 
2.  IsABEAU  de  Brancas ,  nommée  au  te(binen(  de  Ton  ayctd ,  fut  la  première  fem« 
me  de  CiâiÊde  de  Villeneuve ,  baron  de  Vcnce ,  chevalier  de  l'ordre  du  roi ,  gou- 
verneur de  Draguignan  &  de  Grafle,  qui  fc  remaria  le     janvier  ïjtf  1.4^4»»- 
..     f^àc Grimaldi  d'Antibes ,  fille  de  Ga/j^GhtoMi  II.  dunom, (ètoietir  d'Att> 
^  tibet,&  àtjeâme  de  Quiqucran-Bcaujeu. 

5.  JsaMHB  de  Brancas ,  époula  en  ijéo.  ClauJe de  Grafle,  comte  du  Bar. 
4.  Madelene  de  Brancas ,  mariée  1**.  le  10.  janvier  1570.  à  Efliemie dt  MgneoaJ 
icigncur  de  Adontboneau  en  Dauphinc ,  chevalier  de  l'ordre  du  roi ,  donc  elle 
,     dtoit  vea?e  en  i  J78.  f,  le  jo.  avril  i  j  8  j.  à  Jetu»  de  la  Cepedc i  feiencur  d'Ai. 
ftades,  ftiemierficiidentdc  Jachambiedes  oomptaà  Aix^ 


JEAN  de  Brancas 
Cat/eher  de  Brancas  II.  du  1 


VI. 

a.-  de  Forcalquicr,  baron  de  CcrcOe,  fiit  inftitué  héritier  par 
^  II.  du  nom ,  fon  aycul ,  lervu  fous  le  règne  d'Henri  U  Grmdàuit 
les  guerres  de  Provence  .(e  diftingua  principalement  à  la  bataille  de  VInoo,  où  U  mé- 
fita  que  le  roi  l'honora  de  l'cpcc  que  fa  majeftc  portoir. 

Femme,  CAMILLE  Gnmaldi,  fille  de  QAffari  Grimaldi  IL  du  nom  >  feigncur 
d'Antibes,  de  Gagne  &  de  Corbons,  chevalier  de  l'ordre  de  S.  Miclid,&de/Mwr 
de  Quiqucran  -  Beaujeu,  61C  narine  le  if.  notcmbce  15^ }.  Vty^  um  IK  h  tm 
hifittre^iag.  494. 

HEImx  de  Bcancas  lc.de  Foicalqiiier.lMRnde  Ceidle,  qui  Init. 

V  1 1. 

HENRY  de  Bsaocas  &  de  Forcaiqoiec  Ldu  non  »  kttoii  de  Cetefte*  noiic  eu 
16J6. 

Femme,  RENE'E  d'Otaifen ,  iîlle  d'^mi^/ d'Ocaifon  ,  baron  de  Boulboa  ftde 

Livarot,  &  de  Jeanne  d'Arecs,  dame  de  Livarot,  nuriccle  2.  juin  itfoj. 
■   I .  HONORE'  de  Brancas  &  de  Forcalquîer ,  baron  de  Cçrcfte ,  qui  fuie 
%.  Toussaint  de  Bcancas,  feigneur  du  Caftdet,  40;  l*abbé  de  Cerefte,  mort  le 

9"  Septembre  1700 

3.  FRANÇOIS  de  Brancas,  baron  de  Vitrolles,  a  eu  poftcnié  r^m<V  ti-^frei 

4.  Margue&its  de  Brancas,  femme  de  Stxtms  d'Efcalis*  ban»  de  Bca»  8e  d'Aa< 

roiiis. 

^  A  N  N  E  de  Brancas  »  femme  ^Bmrj  PocceleC  »  feignear  d'Ubaye. 
.  6.  N ...  de  Bcancas»  mAiijée  jl  N . ..  Soaiez^-.ièigpciic  d'Aulan,  éceic.  veuve 

i7ii. 


4ik     ^4isTOîR£  labœAixKaQSp  cKRO>^ 

mu. 

HOl^ORE*  3e  Brancas  &:  de  Forcalquicr ,  taron  de  Ccrcftc  &  de  Villeneuve, 
•cat  di%Tr?  emplois  confidewblcs  dans  les  aimées.  Son  âge  &  (es  iadirpo&tioas 
l'ayant  obligé  de  (c  rcurcr,  il  fcrvit  honorablement  dans  la  prbylnce ,  fut  fait  goayer^ 
■ncuc  de  la  ville  d'Apt,  reçut  en  itfji.  une  lettre  du  roi,  par  laquelle  fa  Majcftc  lui 
•tcmoignoit  combien  elle  ctoit  contente  de  fcs  rcrviccs,-^  en  reçut  One  «itrc  ttés-ho-;. 
notable  du  pape  Alexandre  VU.  le  14.  août  léjs. 

I.  Femme  ,  "MARIE  Adhemat  de  Monteil ,  fille  de  leuis-TmitHs  Adhemar ,  de 
Monteil  ,comte  de  Gtignan,  &4e/MMNvd'Ancezuned«  Vcne^s  matiée  ^comiac 
il.  février  rtfjf.  % 
•HENRY  de  Brancas  de  ForcalouiCT,  baron  de  Cerelte ,  qui  fuir. 

H.  Femme,  FRANÇOISE  de  Cambts,  fille  de  P*»/dcCambis,feigDCurde  UF*. 
iicicbc,  &  de  G4i^«//f  de  Rodulf ,  tcftalc  i8.  juillet  1698. 

Paul-Joseph  de  Brancas,  mort  jeune, 

I.  ANDRE'-JOSEPH  de  Brancas  1.  du  nom,  marquis  âe  Courbons ,  bdxon 
Villeneuve ,  comte  de  Rochcfort ,  a  eu  poftcritc ,  rsffmét  d-afrés  §.  lU. 
Gabriklia  lie  BnacMi*4iioEtie  paifiiMUttite  dans  un  couycnc  à  FoccalqitiertiA 
Provence. 

-4.  Gabmelle  de  Biancas ,  mancc  en  1674.  à  jtftfh  de  Valbclle,  marquis  de  Ttmt» 
ves,  fcigneur  de  S  Stmphorien  ,  prdfidcnt  à  mortier  au  parlement  d'Aix,  fils  de 
Jetn-Bif>sip  de  ValbcUc,  feigncur  de  S.  Simphoricn ,  de  U  Toor ^  de  Bevonj ,  ► 
marquis  de  Tourvcs  ,  &  de  Marguerite  de  Vintiroillc.  G 
5 .  Fra!«<oisb  de  Brancas  «idlgicttlecin  OmMS  de  S.  Banhetemy  >  de  L'ocdte  de 
&  JXNmôiqiie  à  Aix*  « 

HfiKRY  de  firanca*  tt  de  forcalqaîer  tl  da  nom ,  marquis  de  CereiAe) 
baron  du  Caftclet  ,  Se.  grand  (enêchal  de  Forcalquicr.  Ce  fùr  en  fa  faveur 
'âuC  le  roi  Louis  XIV.  e'rigea  la  batonie  de  Cereftc  en  marquilâc,  &  la  fcigjncucie 
<du  Caftelcc  «1  bHronie ,  par-lettres  da  mois  de  janvier  1  ^74.  Il  moarut  à  Peroes  dans 
Comtatle  15.  ianvicr  1700.  1% 
Femme ,  DOROTHE  E  dcCheilus  de  S.  Jean ,  fille  de  ^irit  de  Cheihis ,  Icignei»  ^ 
<de  S.  Jean ,  confeignctir  de  Vena(<|He  8t  de  S.  Didier ,  &  de  jemu  du  ChadeUia ,  fat 
Wanée  Je  18.  avnl  1671.  &r  croie  veuve  en  1709. 

I.  LOUIS  de  Brancas  »  &  de  Forcalquiec  >  marquis  de  Ceccfte ,  baron  da  Caâxkc^ 
c|ni  iûk. 

z.  FRAN<jOis-ELzt  AR  dc  Brancas ,  mott  capïtaînc  dc  cavalcric  cn  Irnlic. 

$.  £srii.iT-Jos£ffH  de  Brancas ,  colonel  d 'io&DCcrie }  more  en  17 1  x.  à  Paris. 

^  HsnrY'Icnacb  de  Brancas,  Aifteor en  Thimlc^  de  la  iaculté  <lePacil,«diU 
de  S.  G  i  Ida  s  aux  bois,  &:deChambrc-Fontainc ,  croie  aumonierdnioi«l  lj'l*.8f 
a  été  ùcté  évéque  de  Lizieiix  au  mois  de  janvier  1715.  % 

•y  Paoi-Es»iiit  de  Brancas,  cornededecavaterict  fiw  me  ila  bacafHcd^Almanzft 
en  Efpagne  en  1707.  étant  aide  de  camp  de  Um  de  Bcancai  Ibofkcieakxsmai*, 
têchal  des  camps  des  armées  du  roi. 

'9.  lBAMtBATTisTB»ANTomB  de  BranoB,  doâear  en  théologie  de  b  ficulté  de 
Paris,  fut  fait  aumônier  da  roi  le  13.  Septembre  1717.  abbc  de  S.  Pere  dc 
Melun  le  6.  novembre  fuifant,  agent  général  du  clergé  en  i/zo.  &  1715.  de 
■conleillcr  d'éttt,  sommé  évêque  de  la  Rochelle  le  17-  avril  <e  ùaé  le  zr. 
oftobrc  1715. 

7.  BuriLB-HrAC  tNTR£>ToussAiMT  dc  Biancas  y  dit  k  comte  deCerclle>  ca-  S 
ptttine  de  Cavalerie,  reçu  diemlier  de  S.  Locare  en  1717.  for  nommécn  172$. 
plenipoteiuiairc  du  roy  en  Suéde ,  &:  au  mois  de  SeptemblC  I7a7>  l'un  de* 
roioilltes  plcnipotenciaiies  au  congres  de  Sotiibns. 

V.  jBANMi-MARtB  deBnmcas  ,rcligiciifeà  l'abbaye  de  dinceCrolx  d'Apt,  morte; 

j.  AMWE-THERE'iF  de  Brancas,  maric'c  à  Pierre- BJitztr  dc  Fogaflcs ,  feigncur 
dc  h  Radie,  lequel  kit  ooramé  cnyoyc  du  roi  à  Fkneucc  en  1716.  &  n'eft 
parti  qu'en  i7ij.  ■  ' 

zo.  Makif  i  h;  PESB  de  BranciSf  manéeà  ffawpiw  CMuk/m  Roland  »  marqaîf 

<lc  R«iUanccte. 
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M.  REKB'r-EuzABCTH  <k  finooM» tdtgpsaft  ux  dames  de  tiinte  Elixibechà 

riflc  au  Comcat ,  morte. 

le  marquis  d'Agoulc. 

Ij.  Hemki£tte-Ma&ib  de  BraocaS)  rcUgicurc  aux  damc&  de  (âinte  £Uzal>c(b4 


3r. 


y    Ouïs  de  Brancas»  des  comtes  de  Forcalqiner  »  marquis  de  Cciefte,  Mi  lo 


 marquis  de  Bnncas  >  baron  da  CaflcUet-de-Villors ,  lêigoeur de  Robion ,  de  Vi< 

i>  troUcs»  de  Montjuftin&dcJuvKi, chevalier  des  ordres  in  roi  ,&  de  la  roi  Ton  d'or,  coin* 
uaïukur  de  celui  de  S.  Louis»  confeillcr  d'écac  dcpcc,lieuceiiani  gênerai  désarmé 
du  Boy»  te  HcuBeotDC  général  m  ^vememeqr  dt  Piovenee,  ondoyé  le  19.  &  badft 
îcao.  janvier  i6yi.  commença  a  fcrvir  dans  les  moufquctaircs  en  ksSj.  firlacain- 
pagine  de  1690.  avec  roonfeigneur  le  Dauphin  en  AUema^,  accomps^  k  coi 
Louis  XIV.  au  (îege  de  Mons,  encca  dansn  marine  en  itfça.  &  y  ferrie  pendant 
(cpc  ans,  fur  les  vaiiTcauxou iur  les  galères,  en  qualiré  d'cnfcignc  &:  de  lieutenant, 
ddccnditàterre  avec  les  troupes  de  débarquement  aux  (jegcsdcK.ore,dePalamosdcde 
Barcelone  enitf94.i695&i<97*Hol)tintdtt  roi  en  itfyç.ragremencdenielhedecamp 
^  du  rcgimcnt  d'OrIcjiis  infintcnc,  &;  en  fiit  pourvu  le  i    jaillet;  de  la  mcmc  anuc'c,  entra 
CD        dans Kclicrvert avant  le  iîcge,  pendant  lequel  il  lut  bleiTé,  y  commandaune 
fottie  arec  tant  de  ihcoès,  qtie  le  roi  le  fie  brigadier  par  une  promotion  pactico- 
licrc,  dont  le  brevet  du  4.  juin  1701.  luy  fut  envoyé  avant  la  reddition  de  la  place», 
où  il  en  èx.  les  fondions  ;  acheva  cette  campagne  en  Flandres  avec  le  duc  de  Bour- 
gogne ,  fit  cdle  de  170 }.  feus  le  maréchal  de  Villeioy,  fiic  envoyé  avec  on  déia- 
chcnicnt  de  l'armée  ,  commandée  par  M.  de  Pracnntal ,  pour  joindre  le  maréchal  de 
Tallaid  devant  Landau*  Tuivit  le  roi  d'£fpame  à  la  campagne  de  Ponugal,  fuc 
fiit  maréchal  de  camp  le  x6»  oftobre  \'ro^  détaché  avec  un  corps  de  troupes  en 
pour  le  fiege  de  Gibraltar,  en  1706.  pour  le  ficgc  de  Barcelone  rat  le  roi 
r\  d'Eijpagne  ,  en  1707.  pour  joindre  l'armée  Llpagoolc  lur  les  irontierc&de  Portugal , 
8t  ttargc  par  le  marquis  de  Bay ,  de  la  conduite  dn  fiege  deCioadad  Rodriga  Ufiit 
nomme  d  la  fin  de  cette  année  envoyé  extraordinaire  du  roi  à  Madrid ,  comman* 
dcur  de  l'ordre  militaire  de  S.  Louis,  avec  une  peniicm  de  trou  nulle  livrci  le  ii.nu|f 
1709.  lieutenant  gênerai  des  artnées  de  (k  najefté  le  19.  mars  1710.  ftrvic  en 
cette  qualité  pendant  b  même  année  dans  l'arniée  de  Rouifillon ,  commandée  par 
le  duc  de  Noailles,  fie  laconunania  pendant  le  voyage  que  ce  gênerai  htca£ipa« 
,  gne.Il  foc  faick  ia>.  février  1711.  gcHivemeardediconne,  dont  il  Ibocinc  l'annét 
tuivante  le  blocus ,  durant  huit  mois  &  cinq  jours  ,  nommer  chevalier  de  la  toifon 
d'or  par  le  roi  d'ErpastiCj  au  mois  de  février  1713.  ambaiiàdcur  extraordinaire  en 
Efp^gne  en  1714.  coimiller  au  confeil  du  dedans  du  royaume  en  171 5.  ft  chargé 
^  alors  de  la  dircdion  générale  des  haras  du  royaume,  qui  lui  a  été  coniervce  après 
la  (upprciTioo  des  confeils,  lieutenant  gênerai  au  gouvomcmcnc  de  Provence  t  le 
trois  juillet  1718.  confeillcr  d'état  dépw,  k  oois  avril  1719'  a  rcou  les  énis  de 
Provence  en  1720.  fut  envoyé  en  cette  province  en  171.  i.  pour  appaiiër  les  troubles 

2ue  la  contagion  y  avoit  aufez ,  fait  chevalier  des  ordres  du  roi  le  j.  Juin  1724» 
:  nommé  ambaflâdeur  extraordinaire  en  Eipagne,  kA.  novembre  1717»  Il  a  m 
pourvu  du  gouvernement  du  Ncuf-BrifFac  au  mois  de  janvier  1729. 
•  Femme, EUZABETH-CHARLOTTE-CANDIDE  de  Brancas,  fille  de  Ltms' 
#fiMp»deBtattcas,ducdeVillars,  de  de  Lu^e-Caibimt-Jk^ifÊe  de  Fautereau  de 
JkJainicrcs  fa  rroificmc  femme,  fut  mariée  par  contrat  du  14. janvier  169^- 

I.  Louis-BuFjLE  de  Brancas ,  dit  le  ctmte  de  Ftrcélqmer  ,  Ucutenant  gênerai  au 
);        gouvernement  de  Provence ,  en  furvivance  de  ion  pere. 

X.  Charles-Fbançois  de  Brancas,  dit  le  mxreftifs  de  Cerefle. 

Louis-Paul  de  Brancas  ,  reçu  chevalier  de  Malte  de  minorité. 
4.  Françoisb-Gabrielle  de  Brancas  »  mariée  par  contrat  du  jo.  may  172)» 
à  Frâitfois-Lms  le  Tellicr  de  Rcbcnac,  marquis  de  Louvois  >  fcigncur  de  Mcr- 
villc  &  d'Arcy  ,  dit  le  marquis  de  Souvré  ,  lieutenant  gênerai  au  gouvernement 
de  Navarre  ficpays  deBcam,ileft  lîls  de  Xwi-Nfr^/*^  le  TcUicr  de  Rebcnac, 
marquis  de  Souvréf  &  de  Louvois,  chevalier  des  ordres  du  roi  ,niaitrc  de  Gigar- 
dctobC|  fie  Ucutcnaot  gcncral  pour  Sa  Majcftc  au  gouveincmcnc  de  Bcain  fie  de 
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Navarre,  &  de  CuberoM-^Charkite de  P»$-Fcuquicpcs,  «ïmtcflc  de RcbcMc  Elle  \ 
mourut  en  condia  le  jeady  26.  oâobce  1724.  dans  la  vingts  unième  année  de  A 

Ton  âge. 

7.  N.  lie  Braiicas ,  rcligieufe  à  la  vifincion  du  iâuxbourg  S.  Gcrmaio  >  où  elle  a 
fiicpfoieffioafe^..novcnibw  i7%6. 


MARQUIS  DE  COURBONS. 

COMTES  DE  ROCHEFORT. 


B 


D'4*.iar ,  éU  fél 
i'trgtnt  (bâtgf 
dt  mit  t$mt 
tttntttti  itgutu 

Its ,  4ii»mf4gné 

de  liM ,  tffn»' 

iét$  i'tr ,  mil* 
pmst  éttitM. 


1  X 

A  NDRF'-JOSEPH  de  Brancas  1.  du  nom  ,  marquis  de  Courbon":  ,  comte  de 
r\Rochctorc,  fcigncurdc  Vuiollcs,deS.  Roman,  Ô:c.  fils  aîné  d'HONOKE'  de 
Braficas  de  Forcalqaiet ,  baron  de  CoeOe  &  de  Villeneuve ,  &  de  FRANC.OISE 
de  Cambis  fa  ffcondc  femme  ,  mentmmez  à-Jevant  p.  182.  vcntlit  l.i  fcigncuric  de 
Vitcollcs  à  Lvuis  de  Brancas  fon  neveu ,  tue  premier  cuniul  de  la  ville  d'Âix  en  1690. 
^vemenr -de  Bcaucaireen  lévrier  1697. ity  moarutau  mois  de  juin  1709.  ayant  6àc 
(on  reftament  le  4.  du  même  mois. 

I.  Femme,  URSULE  de  Porcelet,  fille  d'/flwrjr  de  Porcelet,  marquis  dUliayc, 
tL  de  L$ii^  d'AJbenas ,  fbc  nuriée  le  ).  aoull  KS3.  mourut  au  mois  de  décembre 
§706.  après  avoir  fût  deux  teftanens,  l'un  le  Icptembre  1704.  &  l'auue  le  u. 
décembre  1706. 

s.  ANDRE'-JOSEPH  de  Brancas  II.  du  nom,  marquis  de  GoDibons«  qui  fuie. 

■A.  Amtoine-Thomas  de  Brancas  ,  chevalier  de  Malte  ,  capitaine  de  cavalerie 
.  dans  k  régiment  de  Berry ,  puis  colonel  du  régiment  d'Aunis  infanterie,  que 
le  roi  lui  donna  aptes  la  iorrie  du  fiege  d'Aire  en  1710.  où  il  le  diflingua  lous 
M.  le  comte  de  Guebriant,  lientenanc  genexal*  il  iuc  &it  brigadier  des  armées 
du  nri  le  3.  avril  1711. 

41. "■Fenimc,  N.  de  l'Arche.  ' 

Hbiuu  de  Brancas*  chevalier  de  Maire,  colond  dur^imeot  d'Amis  en  17084 


A  NDRE'-JOSEPH  (  tiits  Louis  )  de  Brancas  IL  du  nom  f  marquis  de  Coor* 
/\bons,  comrc  de  Rochefbrc  >  Hopiear  de  S.  Roman,  8rc.ftcfitUgoavctaettcde 
£caucaire  en  décembre  1709.  . 
Fcmne,  JEANNE  Tache,  £Ue  de  N.  Tadie,  &  de  N.  Roux,  mariée  en  1717.  ^ 


§  IL 
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II. 


BARONS  DE  VILLENEUVE 


iyjK,ur ,  MU  fa 

d'dtgtnt  (bdtgé 
dt  ttns  tturs 
trintUti  dtgueu 
Us ,  acctiupagni 
de  quatre  fântt 
dtitim»  é^hm' 
t/tt  /tr ,  isMr- 
v*ntttdts  dtu» 

fiMft  dt  NtK, 


VIIÏ. 

^RANC.OIS  de  Brancas ,  baron  de  VitroUcs,  &dc  Villeneuve  en  Provence,  troi* 

r.i.  £1.  JtUCKTD  V  J-B  .  JbJ-IJ  t  1  f    J_  _  ■  I    ^*  ^ 

^  ,     .   ^  ...  ^  

d'aide  de  camp  tous  Gaftondc  France,  &  Tous  lcsducs^'Angoulcinc&  de  Joycufe  ,£c  le 
iu^oaSt  1666.  i  Avignon  fon  tcdamcnc  par  lequdil  infticnafa  femme  (on  héritière, 

&  ordonna  que  fi  clic  déccdoit  faas  cnfans ,  &  (es  cnfans  (ans  cnfjns,  la  terre  5c 
juriidiâion  de  Villeneuve,  fifc  en  Provence ,  ptt^ienJrnt  à  Henry  de  Brancas  Ton  nc- 
r.  revu  n  mourut  le  3  Tcpccmbre  fuivahc,  &  Ton  corps  (ut  porte  ï  h  cene  de  Ville* 
neuve,  où  il  cfl  enterre  dans  une  chapcllci qu'il  avoit  ordonné  dans  fon  teftament  de 
iaire  bâtir  fous  le  titre  de  Notre-Dame  des  Icpt  douleurs,  ce  que  la  temmc  exécuta 
l'année  de  Um  deuil.. 

Femme  ,  HELENE  Ayraon  ,  fille  de  Gtffiiâ  Avmon,  &dc  Marguerite  Bonncau, 
fut  nuciéc  par  adc  du  30.  odobrc  1647.  lit  Ion  ccftamenc  le  j.  un  codicile  le 
4.  oftobre  1^84.  5:  mourut  le  i }.  du  miinemois. 

1.  Joseph -Gaspard  de  Brancas  ,  fut  cornette  dans  le  régiment  dn  prioce  de 
Harcourt  le  ij.  février  1675  &  mourut  à  Mons  >  lans  poltetité. 

i.  Toussaint  de  Brancas  ,  moit  à  Avignon  Ic  I}.  o6h>bre  1666. 

3.  HENRY  de  Brancas ,  baron  de  Villeneuve ,  qui  fuit. 

4.  Marie-Marguekite  de  Brancas,  mariée  le  17.  avril  i6is8.  à  Altxtndrt  de 
Villeneuve,  baron  de  Vcnoe,  mourut  à  Avignon  en  171  j. 

j.  &  6.  Mamb  éc  Madelene  de  Brancas,  mortes  en  bas  âge. 
7.  Anmb-Gabrielle  de  Brancas ,  ncc  le  18.  janvier  \6b6.  lut  nuricc  le  i^. 
decenbie  1687.  à  frvifm  Quenin  de  Sottei  «  îè^gmeat  d'Aulaiû  &  de  Poet. 


I  X. 


1-ï 

Xi 


P  T  "^ENRY  de  Brancas ,  baron  de  Villeneuve  ,  ne'  le  9.  juillet  1<ÎJ9.  viguicr  d'A- 
en  1692.  premier  conful  de  cette  ville  en  J701.  &  de  celle  d'Aix  en 
170 j.  mourut  le  10.  février  1716.  ayant  âit  Ton  teftament  le  11.  n»ay  1689.  fit 
a  été  enterré  dans  la  chapelle  des  Brancas  aux  Dominicains  d'Avignon. 

feinuïc  LOUISE  de  Porcelci-d'Ubayc  ,  dame  de  Laudun ,  fille  d  i*»^ ,  njatqui* 
jd'Ubayè.te  iRÏMÙft  d'Albcnas, iÏK  mariée  le  18.  novembre  1681. 

I.  Henri-Joseph  de  Brancas  ,  mort  à  Avigtion  le  16.  feptembce  1711.  âge'  de 
vingt-cinq  ans ,  fit  enterre  aux  Jacobins.  .  » 

.  %.  Loois-'toussA  1  NT  de  Brancas , capittuedec  girdes  de  la  Mine  doaaifieredtEfi 
pagne ,  veuve  du  toi  D.  Louis  L  '  ..  ; 
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}.  AmvrbMjohis  de  Bnncas,  mon  jeune  i  Laudun.  k 

4.  Amtoi)4f-Thomas  de  Brancas,  lieutenanc  d'inGuKehedanskccgMnCDtd'Att*. 
nis,  mort  à  Douay  le  ii.novcmbce  1712,.  ^  * 

Louis-FnANçois-ToussAiMTdetoncas,  mort  jeune  à  Laudun. 
é.  Henm-Cesar-RaimoMd-HiÀcimthb  de  fitancaSydic  k  kamdcLij/iêarst 
ne  le  51.  may  i6f  S. 

.  7.  JéiBfH'lAiniBNt-ytMCBKt  de  Bbmkis»  éàK.téM  de  |rjMnf»,né]e|.  «rcil 
1700. 

B.  Ândre'-Fran^ois  de  Brancas  , dit  Bttfdâffeny  ne  le  12.  juin  1701. 

9.  N.  de  Btancas ,  mariée  à  /'urrr«  de  Bunaud  de  Lubieres ,  (eigneur  de  Roque*' 

martinc  ,  d'Aurcilfe    du  Biniil  >  leçû  coofciUer  au  paclemcac  d'Au  »  le  7* 

odobrc  17 18.  n 
ao.  HBLBMB'THtRESB  de  Brancas ,  née  le  14.  oâobie  itfSa.  Incniaiiéeaniiiois 

de  mars  1710.  à  J^fim  d'Aflicr  ,  baron  de  Montfaucon. 
II.  MamE'Marcuemts  de  Brancas  *  née  le  9-  avril  1684.  prie  l'haine  de  re« 

ligieufe  aux  dames  de  S.  Lboici»  d^Afigvioii»  ondie  de  S.  Benoit»  le  y.  voKf 

1700. 

II.  MariI'Anhe  de  Brancas, ncc  le  i8.  juin  i68j.  prit  l'habic  dans  le  mcraç 

monaflcDe,  le  30.  juillec  1701. 
S}.  Marie-Gabkielle  de  Brancas,  morte  jeune. 
14.  Therese-Fkah^oise  de  Brancas ,  ncc  le  4.  Mars  169}. 
Sf.  EuLALiE-EupHRosiMH  -  Candide -Gabeiellb  de  Brancas,  née  le  25.  juin 

1594.  rcligieiifc  aux  Dames  de  (aincc  Claire  d'Avignoo,  de  l'ocdcc  de  laincFian-  C 

çois ,  y  prit  l'habit  le  premier  Septembre  1708. 
lé.  Mabis^Therese  de  Brancas,  nce  le  Z7.juini70|.  rd^^cdc  an fllêou flM>« 

nafterc,  y  prit  l'habit  le  17.  Avril  1718. 
17.  MAiu£-KiURCU£KiT£-GABiU£i.L£  dc  Brancas,  motte  jeune. 

$  III. 

SEIGNEURS  D'OISE-  " 

DUCS  DE  VILLARS-BRANCASi, 

PAIRS   DE  FRANCE 

t>it.»t  ,  MU  f*l 

i'dtgtnt  tbMgé  .  j 

it  mu  t$an  tw 

ntliti  de  pitH- 
Usy  *t(tmf*gnê 

it  quÀtTc  p.ittts 
de  lion ,  4tjtan- 
téts  d'or  y  mau- 
véouis  dts  dtut 


V. 

ENNEMOND  de  Brancas,  fcigncur  &  baron  d'Oife  ,  dc  Villofc  ,  de 
Yillars  ,  de  Bcaumont ,  dc  Maubec  ,  &c.  ttoiûéme  filsdcGAUCHER.de  ^ 
cas  II.  do  'nonU)  fdgnear  d'Oilê»  ft  d'ISABEAU  de  Moncanban,  maitmmek 
(i-Jev.int ,  pjs^.  :8o.  fit  pluficurs  campagnes  ,  accompagna  le  roi  Henri  II.  au  voyage 
<1' Allemagne  ,  ie  figoala  aux  joutpécs  de  Jarnac  &  dc  Mcmtcontouc  en  1569.  oîi 
(  tnivant  Naflxadainiis  )  U  mena  qoatpe  nailte  PeovençaiUi  S&aToic  fait  fi»  teftanaenc 
k  7.  Novanbce       pac  kqud  il  ksne  à  arikmf  de  Joycidb  Ukmm  ce  qu'il 
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«  aroic  au  lieu  de  Maubeci  &  aux  cetres  de  la  Tour  de  Sabran ,  de  Roubion  &  des 
Triades  au  comt^  Venaidàin;  à  A»iré-3i^e  de  Brancas  Ton  fils  puind  la  fcigncu- 
rie  de  Villars  au  dioccfc  d'Apt;  &  à  Amie ,  Stivic ,  yt£ioire  &  Marguerite  de  Brancas 
fes  £Ucs  8000.  liv.  à  chacune  i  indituc  Ion  hctictcr  univetfcl  Gajpari  de  Brancas  foa 
flsafné.  auquel  il  (ubftitnë  Attiré- B-tpulh  de  Brancas,  9c  le  fi!s  pollhume  au'il  pou- 
roic  avoir  de  fa  femme  ;  hcaxjem  de  Brancas  Ion  nJvcu,  baron  de  CcreAeJ>  dC'ÊS 
ctiÊuis  mâles  »  &  à  kui  défaut  les  caËms  mâles  de  Aïârffuràc  de  fiiancas  la  fceat, 
dame  de  Caroef . 

Femme,  CATHERINE  tîc  Joyenfc,  fille  de  Jej»  vicomte  de  Joycufe,  (eigneur 
de  S.  Sauveur  &  d'Arqués,  &  àcFrMçaife  de  Voilins»  baroniie  d' Arques  >  dame  de 
J  Puyvcrc  fit  de  FeBOOilIet,  ftit  mariée  par  contrat  du  18.  janvier  îf  y  j.  Â  fc  remaria 
à  CUude  Bcrton,  fcigncm  de  Crilton  &:  de  S.  jean  de  VofTous,  chevalier  de  Tordre 
du  roii  eue  dans  un  combat  qu'il  perdit  allant  (écourir  Mcnorbc  le  14.  juin  i{74<  * 
contre  Thadée  de  Bafchi  »  fcigneut  de  Stohlea.  Elle  tefta  le  a6.  ayrîl  1^08.  Vàjn  fme 
BI-  de  cette  hi/îcire ,  fige  838. 

).  Gaspard  de  Brancas,  bacon  dOile,  viguier  de  Marrcille»  lut  guidon  de  la 
compagnie  de  cinqname  lances  du  comte  de  Caioes  «  comme  il  parole  par  Ta 
c|uiciancc  pour  (es  appointemens du  19.  juin  1576.  ftgnce  d'Oilc  ,  avec  lc>  af-       .  » 
mes  de  Brancas.  (  «  }  U  époula  1°.  ïrMftjfe  Adbemar  de  Cailclanc.      Dum  R<cacii4e 
Gérard,  fiHe  de  vient  Gecatd  t  il  ccOa  le  la.  avril  t«o8.  i  l'Ifle  au  comtat  Ve-  G»|Kr«t.  KM. 
C         nailTain,  5:  y  mourut  (ans podcritc  Je  9. juin  1620.  François  d'Agoult ,  [eigticur 
de  Sault  j  baron  de  RolTUlon ,  par  (00  (cftamcot  du  6.  Cktobtc  ij  57.  la  voit  lub- 
IHtué  en  dernier  lien  pour  Ton  hettticr. 
j.  As'DRE'-EAPT/srn  de  Br.ir.cas,(cigncurdcViîIar5, amiral  de  France,  capitaine  de 
.   cent  hommes  d'armes*  &  lieutenant  gênerai  pour  le  roi  aux  bailliages  de  Rouen 
&deCaux ,  du  pont  de  rAiehe,  gouverneur  du  Havre  de  Grâce,  foutint  pour  {a 
liguelclicgcdc  Rouen coiiue  le  roi  Henry  IV.tcmit  depuis  cette  place  i  l'obeifTan- 
ce  de  ceprmce*&t  ^t^uvetneur  de  Rouen  &deCal^s  ^dcpoutvù  dclachaf 
gc  d'amiral  de  France, f>ar  la  dAnifilioa  du  mattchal  de  Biton  le  a|.  wa(t  t  $94. 
prit  fcancc  au  parlement  le  jo.  Scpcv*mbrc  fuivanc.  Il  fut  nomme  chevalier  du  S. 
D        £lprit ,  &  dl  cotnpris  dans  le  rôle  du  y.  janvier  159^.  Ay^ant  été  battu  &  prisjiri- 
fonnier  prés  de  Dooclens  en  Picardie  pm  les  I- Ipagnob;  il  fût  toéde  fang  Koid 
par  l'ordre  de  Contrcrns  leur  commiflairc  général  le  24.  juillet  1595.  Son  corps 
lut  enterre  à  Rouen.  Fejez.  fin  mtcle  daus  U  Juite  de  cette  ht^oire,  (b/fiire  DÉS 
AMIRAUX  DE  FRANCE.  PMioipag.  34;  dit  quilpotioii  /urttUà» 
4.  de  gueules  i»  pat  d'argent  chargé  de  trois  toun  â  njtr ,  accojîc  Je  ûfujttre  pattes  de 
griffms  tp^mtéesJttr  à  7a  bordure  endentée  et  argent  cr  d*z»r  ,  qm  cit  Brancas.  Ait 
m        a.     j.  de  Joyeulc  ,  paW  ttpr  ér  d" atJir  de  fix  pteces  au  chef  de  gueules  chargé  de  |. 
hydres  Jter  contre  écarteU  àc  S  Didier;  ct^^zjir  s:(  lu^n  i'  sr  gcnt  k  U  bordure  de  gueu- 
les chargée  de  hutt  /etirs  deljsier.EtJurletm,  d  or  à  la  croix  ^euromce  de 
gueUtet. 

3.  GEORGES  de  Brancas,  fcigneur ,  puis  duc  de  Villars,  qui  fuir. 

4.  Autre  Georges  de  Brancas,  cc^ù  chevalier  de  Malte  l'an  1584-  f  '^a^  Ihtjleire 
'   àts  ikevâun  de  Méu     Fdbbéde  Vertot»lM»e7F.)^.  123. 

f.  Anne  de  Brancas,  alliée  par  contrat  du  14.  janvier  1 57S.  à  Fulcranddc  Mont- 
Êiucon ,  baron  de  Viffcc  &  d  Hicrkrcr  en  Languedoc ,  tîls  de  Jacques  de  Mont- 
fincoo ,  &  de  Cturint  de  Boftgues. 

€.  SiLviE  de  Brancas,  e'pou(a  le  ij.  janvier  1^76.  Paui  de  Miflr.il  ,  fcipnfr  de 
Montdtagon  &  de  Croies ,  cnfeignc  de  la  compagnie  des  gendarmes  du  comte 

*  '      deCarces.  H  ctoit  fils  de  FraHfcis  de  Miftrd,  feigneur  de  Dons  ,  &  de  Zm^ 

d'Albert.  11  conduifit  l'an  1^92.  deux  compagnies  de  gens  de  guerre  an  fecours 

•  ■      de  la  ville  d'Aix  afliegce  par  le  duc  d'Epcrnon ,  fiit  clù  premier  conlul  de  cctie 

Ville  l'amiée  lutvante  -,  &  pour  la  (ecourir  don»  une  grande  difette  il  engagea  les  ^ 
■      jnvauK  &:  picTT^rnc?  de  (a  femme.  (  h  )  fto^t^ct  ton,  IL 

'  7,  V I  c  TOI  P.E  de  Brancas,  religieule  à  Untc  Claire  d'Avignon ,  prononça  fes  vœux  g.  if  t. 

le  10.  Décembre  1574.  en  prelaioedacoilleory  UI.  K  de  la  teine  Mete  Cate- 
'       line  de  Mcdicis. 

8.  Margu^riib  de  Brancas,  mancc  le  ij.  juillet  1^90.  à  CUment  de  U  Salle» 

iè^neuT  des  Bedarides  &  de  la  Garde.  . 
jy.  liwia»  definnast  seUgieiiléiiiiQteClaixe  d^  ^ 


Digitized  by  Google 


HISTOIRE  -âENEALOGIQSJE  ET  CHaONOL, 

VL 

GEORGES  de  Brttiet» ,  tnoqais»  pais  âne  ik  Vïlltts ,  Won  (TOife ,  Ucuccnanc 
gcncral  au  gouvernement  de  Normandie  ,  gouverneur  du  Havre  de  Grâce  éc 
Honfleur,capiuinc  Je  50.  hommes  d'armes >  n'cft  point  nommé  dans  le  ceftamcnc 
de  Ton  pcrc,  mais  feulement  dans  celui  dcia  mère;  donna  des  marques  de  à  valeur  & 
dt  fa  conduite  en  divcrfcs  occafions  tous  le  nom  de  chevalier  d'Oîfc-  Pendant  les  règnes 
<lcsrois  Henry  111.  &  IV  il  fc  ttouvaavcc  ton  frère  l'amiraldans  plufieurs  expéditions 
loi  fucceda  au  gouvecoeinenc  du  Havrede Grâce,  fe  difHogua  à  la  journée  de  Fon- 
taine-Françoifc  le  jo.juin  i^y).  fut  nommé  chevalier  des  ordres  du  roi  le  li.  B 
aouil  i6ip.  &  fît  fes  preuves  à  Fontainebleau  le  y  Mai  16 i  y  devant  Meflleurs  les 
duc  ile  MoMfailZon,  &  maréchal  de  S.  Luc  commiOaireSi  fut  fait  lieutenant  gcnc- 
ral au  gouvernement  de  Normandie  en  162.6.  &  en  recompcnfc  de  fcs  fetvices  le  roi 
Louis  Xm.  réunit  la  baronic  d'Oile  &  la  terre  de  Champtercier  à  celle  de  Villars, 
&  érigea  le  tout  en  duché,  fous  le  nom  de  Villars,  par  lettres  du  mois  de  Septem- 
bre 1627.  rcgidiccs  au  parlement  d'Aix  le  M>  juillet  1628.  &  en  Pairie  par  lettres  du 
mois  de  juiikc  i6|i.  Il  mourut  en  (on  chitcau  de  Maubec  à  cinq  lieues  d'Avignon 
•le  25.  janvier  tSjj,  âgé  de  99-  ms,  ayant  ùitton  teftament  olcgraphe  le  aS!  Jé> 
vrier  lôya. 

Femme,  JULIENNE-HYPOLITE  dTftrées ,  fille  ^Àntriiu  dTftrées  IV.  du  q 

inom ,  marquis  de  Cœuvres  ,  chevalier  des  ordres  du  roi ,  grand  maître  de  l'artiU 
lerie  ,  &  de  tr0tfûfé  Babou  de  la  Bourdaifiere  ,  lut  mArie'c  pr  contrat  du  7.  janvier 
le  rof  lui  donna  joooo.  «eus.  f  'oytt,  terne  IF.  ie  iote  mjleire.,  Pag.  4oc, 
I.  LOUIS-FRAXCOIS  Je  Brancas,  c!uc  de  Viîl.irs,qui  (uit. 
A.  Chaules  de  Brancas ,  marquis  de  Maubec  âc  d'Âpilty ,  dit  U  tmte  Bratuts ,  prêta 
fcmienc  de  la  charge  de  chevalier  d'honneur  ie  lateîne  Anned' Autriche  le  i  ^.juin 
1661.  mourut  à  Pans  le  s.  janvier  uSi,  âgé  de  6 j.  ans  ,  &  lut  enterré  aux 
Carmélites  du  tàuxbourg  S.  Jacques, 
lïeinme,  Susanni  Garnier,  fille  poinée  de  Mtfhie»  Garnier,  trcforier  des  parties 
calucllcs  ,  cfl  morte  le  5  Novembre  lôSj. 

I.  Françoise  de  Braocas»  mariée  à  Paris  le  ii.lëvrier  1667.  à  Alfimft'Htnrj- 
(Atrks  de  Lorraine,  prince  d'Karcourr  ,  conte  de  Môntlanr  de  de  S.  Ro- 
mai(c  ,  marquis  de  Maubec  ,  baron  d'Aubcnas  ,  fils  de  François  de  Lor- 
raine ,  comte  de  Rieux  ,  &  d'Harcouri,  &  de  Jum  d'OrnaxjO,  ciHntenc  de 
Montlaur,  marquilê  de  Maubec,  bonone  d*Aubenas;  (ai  dame  du  palais  de  la 
reine  Marie- Thetcfe  ,  accoimpagra  à  Madrid  l'an  1679.  la  leinc  d'£fpagne» 
&  mourut  le  13,  avril  1715    Voyez,  tome  III.  Àe  cette  htjîttrt  jfag.  .^97 . 

II.  Makie  de  Brancas, allie c  par  dilpcnfc  le  5.  juillet  i«8o.  à  I;«wi/dc  Brancas,  -  , 
duc  de  Villars  (on  couiîn  gcrmam, 

'  3.  Maime  de  Braocas,  épouia  le  ij.  juillet  1613.  Henry  de  Caftelanoe  >  maniais  £ 

d'Ampus,  8e  ^toirveaveen  i6)tf. 
4.  \!adelene-Hypolitî;  de  Rraiica^ ,  rupcricurc  ^:  fbndatlice  des  UrfillilKS,  de 

Narbomie ,  fous  le  nom  de  fceur  Marie-Maddcoe. 
j.  FiLANÇoisB  de  Bnuic» ,  morte  jeune. 

VIL 

IOUIS  PRANCOIS  de  Brancas,  duc  de  Villars,  fit  deux  campagnes  en  qua*  » 
^  lire  de  volontaire  fous  le  comte  d'Harcourt  »  àoit  maréchal  de  camp  à  b  jour-  * 
née  de  Lugny  en  16  jo.  fervit  en  la  même  qualité  en  i6yi.  fit  cnregiftret  les  lettres 
d'ércdion  du  d:>.cuc  de  Villars  en  Pairie  au  parlement  dePtoveiicek  if .  février  itf  J7.  _ 
&:  mourut  au  mois  d'oâobte  1679. 

1.  Femme,  MADELENE- CLAIRE  de  Lenonoourt ,  fille  d'Antome  de  Lcnon- 
court ,  Icigncur  de  Marollcs,  de  Poligny  &  de  Bidaut,  &  de  Matic  d" Aogcnncs , fut  m*< 
liticpar  contrat  du  ai.  Décembre  1^49.  &  mourut  le  16.  Aouil  1661.  La  reine  Mcre 
Hci^te  lui  donna  en  faveur  de  fon  mariage  7J000.  liv.  Fifeztmel/.  de  tette  ht/leire , 

n.  Femme,  MARIE-MADELENE  Girard  ,  fiUe  'de  Uuis  Girard,  fcigneur  de 
Vilietaneufe,  procureur  général  en  la  cbambie  des  Comptes  â  Paris,  &  de M«rie 
&oycr,  fut  mariée  auœio»  d'Avril  t«6a.  &  monnitle  a<x  Avril  1^74. 

I.  LOUIS 
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I.  LOUIS  de  Erancas,  duc  de  Villars,  qui  (uit» 

i.  Loois-EïtBMiiE»Jos»M  dcBcaocal  >  né  le  lo.  Hovembce  lit^.mait-ùxt 

mer. 

5,  Louis  de  Brancas,  dit  le  chevalier  de  "Viïitn ,  ne  le  ij.  Decenil)re  «570.  fiitabbe 
de  Nocrc-Damc  dés  AUcurs,8£  mourut  le  11.  Odobsc  1716 

4.  MaMe-Madelene  de  Brancas  ,  époula  le  24.oâobic  K94.  dbrUI-Hemy  de 
Bcauvau  ,  mauuis  de  Montgaugcr ,  ci-  dfevatic  capiuine  des  gardes  du  coDps 
<le  Philippe  de  rrancc»  duc  d'Oilcans  ,frc  uniqc  du  roi  Louis  XIV.  dont  cUc 
a  eu  de  fieauvau,  mariée  te  5.  iuin  1717.  à  Afffilâ»'C4^m  du 

GroHolles,  ourqais  de  Fbmarens  ,  fcigneur  de  Batet,  et- devant  captniae* 
lieutenant  des  chevaux -légers  de  Bourgogne  ,  brigadier  de?  arm^  OU  xoi« 
&  plufieurs  aunes  filles.         im<  III.  de  etuthtâùre^p.  j8f. 

lU.  Femme  ,  LOUISE.CATHERINE.ANGEL1QUE  île  Faoteceni  de  M«i* 
liktc$  t  muiée.  le  lo.  feptembrtf  itrji»  morte  à  Fuis  le  ii>  fevrier  ifoi.  Igce  di 
Cl.  ans. 

Elizabeth-Charlotb-Camdidii  de  Brancas  ,  née  pofUiume  aa  mois  de  de» 

cembrc  i<f79.  mariée  à  Louis  de  Brancas,  marquis  de  Ccrcflc  ,  lietucnant  gcnc- 
zal  des  atméesdu  coi,  &  au  gouvernemcnr  de  Provence  »  clicvalicc  dcsoidics 
B       du  coi  &  de  la  mfim  d'or ,  rêffmé  tp-âejfms  ^psge  28  j. 


V  II  t 

LÔUIS  de  Brancas  ,  duc  de  Villars  ,  Pair  de  France  ,  ne  le  14.  février 
baptifé  le  1.  mars  fuivaiK^  tut  (cqu  Tue  les  fonts  de  baptême  par  le  roi  Louic 
XIV ,  &  Anne-Marie-Louife  d'Orléans,  duchefife de  Montpcnf ict ,  il  obtint  te  ti.  fep* 
tenbtei6<4.  coramiflion  de  colonel  d  un  régiment  d'infanterie,  !   1  'c  titre  delà 
province  de  Luxembourg»  le  demie  de  Ton  duc^bc- Pairie  le  14.  décembre  1709.  en 


L 


Ijvcur  de  LêKÎh  ilMâMdeBcaiicarfiiiifiUaitoé,  &  s'eft  cetité i Pafabaye du  Bec»te 
jour  de  S.  Michel  de  Tannée  ttx\,  où  il  contitaoe  de  Rappliquer  aux  exerdees  de 
P'ctc.  . 
c  Femme ,  M  A  R  lE  de  Brancas,  fflle  de  tAtrkty  coiBte  de  Bcaneat ,  marquis  de 
Maubec*  fltc.  &  de  Suz^me  damier  ,  fut  mariée  avec  difpenfc  par  contrat  palK  i 
t^ontalndileattle  z.  &  à  Paris  les  4. juillet  1^80.  Lctoi  lui  âc  pceieot  de  100000. 
livres  pour  (on  mariage. 

i.  LOUIS-ANTOINE  de  Brancas,  duc  de  Villars,  Pair  de  France ,  qui  fuir. 

1.  Marie-Joseph  de  Brancas,  marquis  d'Oife,né  le  is.  odobrc  1687.  fiic  fait 
lieutenant  des  gçndarmes  <lX}rkau  en  jnillec  i^if*  brigadier  de  cavalerie  le 
A.  fevrier  ty^f* 

D 

OUlS  A  \^T0IN  E  de  Brancas ,  duc  de  Villars ,  Pair  de  France ,  comte  de  Mau' 
-.bec,  baion  d  OUc,  de  l'Ule-Champtcrcicr  ,  marquis  d'Apilly  ,  corn»  de  LaOca* 
guais,  chevalier  des  ordres  dtt  roi,  ne  le  12.  aouil  1681.  fut  colonel  d  un  rcgimcnc 
d'infaiitcnc  en  mil  fcpt  cent  dix  ,  aide  de  camp  pour  Ictvir  auprès  de 
gneurlc  duc  de  Bourgogne  en  1708.  Il  eut  le  régiment  d'Orléans  en  1 70^.  K  obtint  des 
kcctes  de  furannation  pour  la  Pairie  de  Villars  le  2.  fcptcmbrc  1716.  pnt  feance  au 
parlement  le  j.d^  mcmc  mois,  mmeU  ti  a  e  te  du  ti-devaHi  f.  170.  tàlesfutet  fti 
Imcemau  têretlwu  du  dMché-Paint  de  mUrs  jm  rtpfmèis,  il  a  fté  fitic  chevalier  des 

ordre  du  roi  le  3.  jum  1724.  .  ^  # 

Femme  ,  M  A  R  I  E  -  AN GE LlQUE  Ftemyn  de  Motas  ,  fiUe  de  Cml- 
uime  Fremyn ,  icigncur  de  Moras  ,  prudent  \  mortier  au  pàrlemenc  de  Mctt 
envoyé  en  Allemagne  auprès  de  l  élcdeut  Palatin  ,  puis  ci  1  ^  i  r  c  | m-r  f.nrc  com- 
plirtKnr  l  -.r  !a  mort  de  la  reinc  Louifc d'Olkaos  , &  àcMJtru-AngeU^M  Cadeau  :  elle 
a  ctc  mariée  le  14,  décembre  1709. 

t,  Louis  deBtancasncle  ^.  mats  1714. 

2.  N.  de  Brancas,  née  en  17 10.  morte  (ans  avoir  été  nommée, 
i.  AcKLAïee-Louisfi-CAMDiDE  de  Bcucas,  ode  k  14.  avril  1711* 


^      tlISTOIRlE  CENEALOGIQPE  ET  GHRONOL. 

f  IV. 

SEIGNEURS  DE  VILLOSC 


d'une  [Afic  a.- 
ttmfdffié  de  ^> 
fMUt  il  Jim 
1.  tn  ik0fcrt. 


It. 


fci- 


JEAN  de  Biancas  ,  fcigncurdc  Villofc,  fils  de  BU  PILE  de  Brancas  , 
gaeac  d'Oifc  &  de  ViUofc  ,  nttrcdial  de  la  cont  de  Rome,  &  de  MARlETTfi  ^• 
Araorofis  ymetuwmez  ei'devMt^p.  i78.futccuycr  de  René  d'Anjou,  toi  de  Na- 
>lcs  icotmcdé  Provence  ,n'c:oit  pas  encore  marie  lors  du  feibinentac  Ion  pere,  fi:  fie 
:e  lîen  le  i|.  Cepcembce  1455.  par  lequel  il  élic  fa  fepukure  dans  lVgli(e  de  Roque- 
ti>ii>rc ,  ordonne  que  Ton  mette  fur  fon  combcau  fà  ftacuë  de  pierre  m  hdit  d'hmmc 
mhùy  tvec  /*  (Me  £  armes  ,  &  veut  que  ce  coinbeaD  fine  fait  fur  le  modèle  de  ce- 
lui du  cardinal  Anglefi  ,  enterre  dans  Icglife  des  Chartreux  de  BaulTas. 

Femme  CLEMLNCr  L'A<TOur,  fille  de  BajmmA£  ^go\xi  y      uigMt  iAgeiitY. 
du  nom ,  (cigncur  ûc  bartcL ,  uc  Milon  ,  de  la  Tour-d' Aiguës,  ficc.  chambellan  du  duc 
<îeBoai^ne  &  de  Louis  cfaK  d'Anjou  II.  du  nom  roi  de  Ni^ks*  de  Sicile  &  de  je- 
ruCilfm  ,  comte  de  Provence  ,  &  de  XM^de  Glandevez,  futmadée  Je  i.  tentée  ^ 
4419- ûccciia  le  £8.  juin  1498. 

I.  Nicolas  de  Brancai ,  (ait  cv^ue  de  Marfdlk  t'â&  144^.  y  reçut  le  7.  may 
1447.  ^'^  dauphin  Louis  ,  depuis  roi  de  France  XT  du  nom  ,  loifqu'il  alloir 
Vifitcr  par  dévotion  la  (ainte  Baume.  René  roi  de  JciulaLcm  &:  de  Sjcilc ,  comte 
d'Anjou»  le  nonnna fon  procureur  I  an  1461.  pour  traiter  avec  Charles  d'An- 
jou  ,  comte  du  Maine  ,  de  la  dot  &  des  conventions  du  mariage  d'Anne  de 
France  ,  fille  du  roi  Loun  XI.  avec  Nicolas  d'Anjou,  marquis  de  Pont-à-MouP- 
fon.  Il  mottcuc  le  premier  avril  1466.  ytyex.Gtl.ckn0.tdit,»<n'.tom.  1.  col.  664. 
3.  BuFiLB  de  Brancas,  chancelier  de  René  d'Anjou,  roi  de  Naples,  de  Sailc  S£ 
de  Jerulalem  ,  eft  qualifié  mntre  dbejlel  de  Jean  d'Anjou  I.  du  nom  ,  duc  de  u 


Calabre  ,  dans  des  lettres  de  René  d'Anjou,  roi  de  Naples  de  Sicile  &  de  ]eru- , 
lalan  de  l'an  i4<tf.  qui  l'autorifenc  à  recueillir  de  la  (uccefliun  de  lUmu  de 
Brancas, évêqae  de  Marfeille,  tous  les  biens  ûtuec  en  Provence. 

3.  ]E  AN-BAPTISTE  de  BiaDctty  fttgueur  de  ViUolic  »  qui  dit. 

4.  riiAN^ois  de  Brancas. 

5.  Elpide  de  Brancas,  ièmine  de  Hitgfus  de  Villeneuve , iaaron de  Vcnce ,  tclla 
en  1460. 

ê.  Marguerite  de  Brancas  «mariée  à  Leiùs  Grimât Ji  ,  fcigncur  de  Leven- 
tii ,  de  Tourette ,  de  RevdH  &  Ramplatii ,  fils  pumé  de  Fierre  Grimaldi ,  boioa  S 
de  Beuil.  Veyex.  isme  IV.  de  cette  hijltkre  fiff  JQ4. 
'  7.  FnAM^oui  de  ficaocast  dccedée  jeune. 

IIL 

JEAN-BAPTÎSTE  de  Brancas ,  feigneur  de  Villorc ,  écuyer  de  Louis  III.  roi  de 
Naples ,  comte  de  Provence ,  eft  qualifié  (eafetller  ^  ehmkeUam  ebim^  €hi^eUù» 
4k  Jdtîi^tnMt tdàmaac quinance de  $q.  livxes  qu'il reçui;le4.  juillet  1472.  poucfes 
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A  g^gcs  de  chal^clain  de  l'année  147 1  •  Son  (ccau  cil  une f/^ce  ^  ^.f  dites  de Itm ,  2.  en  chef 
\  é"*-  mfimte.  Il  eut  <oo.  livres  de  pcnfion  en  1477.6(^1  qtialifié  éaifiriféiÊrk  ék  .  .  ç^^^^  ^ 
rM,  dans  un  aâe  de  148 1.  même  fceau.  (4)  M.'^  cUub* 

NICOLAS  de  Braocas,  Icigneur  de  Villofc  y'qui  iuic 


IV. 

NICOLAS  de  Branas,  feigncur  de  Villofc 
I.  CHARLES  de  Bc«ic»,iï^iwiu  de  Villofc,  qui  lu^ 

2.  Pierre  de  Brancas. 

3.  JuLBs  de  Biancas»  gentilhomme  ordinaire  de  la  chambre  du  roi,  domuqui-' 

j  unceleiz.  avril  ijtfa.  de24o.liv.  furiSso.  liv.  de  pcnfion  qu'il  avoir  par  an ,  & 
reçucdc Raoul Morcau,  tceiônec du  roi  1.1 60.  Uv.  pour  9.  mois  de  la  pcniion» 
fuivant  te  qoitMioe  éi  «4.  jnîltec  if («.  die  eft  iccllcc  comme  la  précédente 
d'un  fceauen  cire  rwiee,  où  eft  «w^  ftfie  aceomftgnée  de  4.  fattet  de  6m t  a.  dm 
ttfié dextre     1^  d»  f^é/aujre f  X.  en  ebtf    2.  enfoiate,  {b  )  {i)ièidmi 

...  V. 

CHARLES  de  Brancas,  feigncur  de  Villofc. 
1.  SIMON  de  Brancas,  feigncur  ilc  Villolc  ,  qui  filic 
V    a.  HoHo&s'  de  Brancas,  mort  âge  de  S.  sais. 

VL 

SIMON  it  Brancas ,  feignew  de  VUhlfc ,  dcncnnnt  l  Atigpoa  «a  i6i»*  • 
I.  Charles  de  Brancas.  ' 
X.  Pompe  E  de  Brancas. 

3.  GABit.iKi.iB  deBrancaStfflviéeà  /m^iwdeSimianc,  feigneuc  de  la  Code  êc 

de  Chaftcauncuf,  ne'  en  160 1.  fils  de  Frartfois  de  Simitne  II.  du  nom  ,  (çigiicuc 
t>       de  la  Code,  &  d'ÂmK  de  Simîanc ,  dame  de  Chaileauacuf.  ('f^ea  ttm  II.  da 
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'Mï«TOM  GENEALlÛiGlQpÊ  ET  CHRONOL 
€Hj4  PITRE  XV^ 

ROUANNOIS. 

B  U  C  H  E  -  P  A  I  R  I  E. 


D'»t,i  lâ  rrtfx 


ROUANNE  ,  ville  en  Fore?. ,  fînicc  fur  la  rivicrc  de  T  oii  c- ,  a  donne  fon  notai 
un  pccit  pays  >  die  le  Smmou.  La  batonie  de  Rouanne  &  le  marquiiiu  de  fioify, 
«vec  plnwwn  aums  terres ,  fiitenc  érigées  en  ducbé-Pairie  >  iôiis  le  non 
par  lettres  tîonnc'es  à  S.  Gcmiain  en  I  .  c  le  >.  avril  l  p?.  en  faveur  d'ARTUS  Gouf*  G 
iicr  y  grand  maîue  de  France.  Il  mourut  dans  le  mois  (uivaoc  à  Montpellier»  &  les 
lettres  ne  fiiienc  poinc  entegiftrées.  Le  roi  Charles  IX.  par  fes  ktties  dan^  deBda> 
le-Dac  au  mois  de  may  1564.  rcL;if}u  L'i  le  jo  do  mcmc  mois  ,  rcuiiit  les  baronics 
de  la  Motbe,  S.  Romain  &  de  Rouanne  à  celle  de  Boify  t  Ce  ics  àrigca  en  luarquiûu,  fous 
le  nom  cfeBoify»  pour  CLAUDE  Gouflîer,  fifs  (PAmis  Goomer,  ghund  écuyer  de 
FratKc  ,  avec  la  claufe  que  les  appellations  de  ce  marquifac  rctTortiroicnc  pour  les  cas 
prelidiaux  au  pteûdial  de  Forez ,  &  pour  les  auucs  cas  au  parlcnient  de  Paris.  Le 
même  CL  AUDE  Goaffier  obtint  du  même  prince  féieftion  de  ces  terres  en  duché 
lou?  !c  nom  de  Rouannois,  pour  lui  &  Tes  cnf.ms  mâles  ,  par  lettres  dounc'cs  à  S. 
Maur  au  mois  de  novembre  mil  cinq  cent  Ibixance-fîx  ,  rcgiitrccs  le  vingt-trois 
décembre  fuivanc.  LOUIS  GcrafRer  fon  petit -fils  obtint  au  maïs  de  (cptembre  ^* 
mihix  cent  douze  t  &  le  8.  avril  \6zo.  des  lettres  d'érection  du  duché  de  Rouannois 
en  Pairie: CCS  dernières  turent  prcientccs  au  parlemcnc,  6£  n'y  forent  point  eoregif- 
irées^  Arcos  Gouffier  y  duc  de  lloiiannois  ;  pecit-fil«  de  Louis  Gouilkr»reprelenca  le 
comte  de  Flandres  au  facrc  de  Louis  XIV.  mais  ayant  enfiiicc  cmbratTc  l'état  cccleûa- 
iltquc,  il  maria  la  lixur  à  FR  ANCHOIS  d'Aubuflbn,comte  de  laFcuUJade, depuis  ma* 
fêdial  de  Fiance ,  te  lui  vendit  Von  marqui^it  de  Boîfy  »  &  ion  dticbi  de  Rouao* 
nois40ooco.  livres ,  pour  lequel  ce  dernier  obtint  de  nouvelles  lettres  d'ére^ion  cr» 
duché»  données  à  S.  Germain  en  Laye  au  mois  d'avril  itftfy» r^illrces  le  30.  aoulb 
de  la  m£me  aimée ,  pais  en  Piairle  an  même  mois  d'avril  1667.  ces  dernières  lettres 
jfùrent  prelentces  an  parlement  le  22..  aouil  fuivant,  fur  quoi  fut  prononcé  unfimpic 
fiftmttttrc.  LOUIS-FR  ANCOIS  d'Aubuflbnde  la  Fcuillade,  duc  de  RouannoU  ,dc- 
j>ttis  matâchal  dcPranoe  ibnins»enobcintrenregiftremeDxles.noTembre  i7i«.mais 
étant  mort  fans  enËms  le  ig.  janvier  lyiS-  Ce  duché- Pairie  a  été  éteint.  Voyez 
les  fitus  qù  Jiivent  tmccrnmt  cet  À^eretuts  erecims  ,  4frcs  UffuUcs  en  dmterâ  U  £ 
ffHodigt  dtUt  maifin  d'AubaffiNif  /«»  /m  JwUt  k$  ducs  de  Rouannois  «Pairs  de  ' 
f  rance. 
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PIECES  CONCERNANT  LE  DUCHE- PAIRIE 

DE   ROUAN  N  OIS. 

i0Mi  de  Frmfm  ï  fêruM  értSim  ir  U  JwrfMw  de  XÊMome  é"  fngtaent  it  Btifi  m 
■  '  àKtUér  tékk  àt  MÊKmmmt^  mfttmr  iArmt  grmi  mtàtn  dt  frtm. 

Do     Avril  1519. 

«  "I  ^  R  A  NCO.IS ,  par  la  grâce  de  Dieu ,  roi  de  France  1  à  tous  prcfens  &  à  venir,  Salue,   jn^j^f,  iêUK- 
Sçavoir  fidiibns  que  nous  reduifiinci  mémoire  que  nos  préde^ÎTeaR  rois  deFnmce  tOu.  Âkr»^ 

ont  accoutume  p.ir  trcs-boimc&:  louable  raifbn  ctcvcr  en  drgrcz  i?c 'itics  d'honneur  le» 
maifons  de  ceux  dc(quels  ils  ont  voulu  reconnoicre  l'ancienne  noblcflc  &  prcro|»uives« 
&  rémunérer  les  mérites  te  rccommandablcs  (èrviocs  qu'ils  auroient  p6  rendre  i  fétacjBc 
pour  inciter  &  convier  les  nobles  à  cmbrafler  la  vci  tu&  generofitc'jàrhoiuKur  tSc  tuitioa 
deceae  couronne.  A  catecaufcycn  auroient  aucuns  ,  ielon  leur  vertu  &  vaillance* 
honorez  de  charges,  «ommandemens ,  gouvernemens  ,iltuftrez  teurs  maiions  dedi- 
gnirez,  privilèges,  prée'minenccs  ,  chacun  fcîon  Ton  mérite  ,  quilitc  &:  conilition  , 
atin  de  perpétuer  la  mémoire  à  la  poficrtté,  &:  taire  voir  comme  ils  ont  ctc  utils  à 
te  confêcvarion  de  ce  royaume.  C'eft  pourquoi ,  ooniidetant  les  grands  &  fidèles  fer- 
vices  que  des  notre  jcuncHe  nous  a  hic  en  nos  plus  grandes  Se  plus  importantes 
aiFaires,  Se  dperoos  que  par  cy- après  nous  tcra  notre  trcs-chcc  &  amé  couiîu  Mcf- 
fire  Arhis  Gouffiet ,  fieur  de  Boîiy  ,  comce  d'Eftampet,  de  Caravas  8e  de  Maule. 
vrier,  baron  dcsbaronics  de  Rouanne  ,  la  Mothe- S.  Romain  ,  Bùur;^  fur  Cliarcntc, 
Paiiavant  6c  S.  Loup  ,  confeiller  en  notre  privé  conteil,  chevalier  de  notre  ordre» 
capitaine  de  cent  hommes  d'armes  de  nos  ordonnances ,  gouverneur  te  lieutenant 
gênerai  dans  nos  pays  Ac  Dauphinc' ,  <5:  grand  maîrrc  de  France  j  enfemblc  les  (crviccs 

D  que  ceux  de  la  maifon ,  donc  il  cft  loni  ont  toujours  rendus  aux  rois  nos  prcdcccl^ 
kars ,  cellemeot  que  nous  avons  nés-grande  oocafion  de  montrer  combien  nous  efti- 
mons  la  vertu  grande,  &:  rccommani.i.iblcs  fcr\  iccs  de  norrc^^ir  cou(in,non  iculc- 
ment  envers  lui  en  fa  perfonne  j  mais  encore  accroître  ton  nom  dccorcr  u  mai- 
6m  de  titres ,  dignitez  &  prééminences  qui  [juiflênt  fiiire  fey  à  l'avenir  de  fa  vaillance  i 
probi'c  ,  conduite  &  expérience  qu'il  a  toujours  eues  au  fervice  de  nos  pi  c'dcccifeurs , 
de  Nous  &  de  notre  couronne  ,&  connoiflant  quenotrcdit  coulia  a  pi  uiicurs  grands 
biens ,  Aiffifans  pour  entretenir ,  non  feulemeiK  i'écK  de  comte ,  mais  auflî  de  duc, 
&  même  que  ladite  baronic  de  Rouanne  ,  &:  (cigncurie  de  Boify  ,  qni  confifle  es 
terres,  mandcmens  &  icigneurie  de  Rouanne.»  Boily  ,  la  Moihc-S.  Romain,  )e  man- 
dement de  lervice,  le  tiers  de  5.  Haon,  te  autres  terres  de  bon  revenu  &  valeur, 

£  defquels  font  tenus  &:  mouvcnr  plufieurs  fiefs ,  terres  fcîgr.curics ,  laquelle  baro- 
nie  avec  la  Icigncuric  de  Boily  la  Kiothe  -  S.  Romain  ,  le  rnanJcmcm  de  fervicc, 
le  tiers  de  S.  Haon  ,  icelui  notrcdit  coufin  delireioic  lingaliercmcnt  être  par  nous 
crigc-z  en  titre  de  duché  &  Pairie  de  Ronamois,  avec  toute';  Ici  dépendances  del- 
ditci  kigncuncs  ,  ccrro  &  mandcmcnsi  IcIqucUcs  ioiit  pcuplccs  de  plulieurs  villes, 
&  grandes  forcfls,  villages  &.  bourgs,  au  moyen  dcquoi  ieroit  bien  rai(uniud>le  pour 
les  caufcs  quedcflus,  les  élever  &rt^rit^cr  en  plus  haut  degré  ,  &  incorporer  en  un 
corps:  pour  ces  caufcs  &  autres  bonnes  &juilcs  conlîderaiions  à  ce  nous  muuvans. 
Mous  ayant  le  tout  bien  &  mûrement  délibéré  avec  les  princes  de  notre  fang  fie 
j:  j;;rns  de  notre  confcil  privé  ,  &  voula.it  Jtcoter  Se  élever  d'aucuns  ptanJ.i  t:rrcs 
d'honacurs  notrcdit  cpurin,rjdiEC  mailou  à:  ladite  baroasc  ix  terres  luidues  ,  de  notre 
certaine  fcience«  propre  mouvement ,  pleine  pu  i  flan  ce,  libéralité  &:  autorité  royale» 
avons  Itrdircs  terres,  baro.jie  de  Rouanne,  iligncuricde  Bol(y,la-MQthc-S.  Romain» 
mandcmcni  de  lervKc,lc  tiers  de  S.  Haun^^v  dJ^ciidanccd'icclIcditc  terre,  incorpo». 
tie  enfeoabicen  un  territoire  ,  ctéé  &  érigé,  créons  &  érigeons  par  ces  prelenrcs  à 
notredif  coulin  ,  k$  lucccHeurs  cnfans  malcs,  l\-  rn?.;iis  màlcsdefcs  cnfansmalcs 
qui  feront  procréez  vi»:  lilus  en  bon  U.  Icgitiuic  mauagc  ,  c.i  littc  ,  nom,  digtuicz, 
prééminences  &  autorité  de  duché  Se  Pairie  ,  mouvans  de  notre  couronne*  à,unç 
fîniple  &  feule  loi  hr^mmagc  ,  rrlT^:r  ;!!i-re  IrJit  t'uché  ditcûcmcnt  &i  failS  aucua 
luuyca ,  à  tiocrc  cuuc  de  patlcmciit  a        ,  avec  toute  telle  juiildté^ion  qui  y  appat« 
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tient,  lequel  duché  de  Rouannois  fccadocciuvant  dic>  aommé  &  appelle  le  duché 
^  Ronannois  ,  auquel  nocredit  coulin  ,  ruccefleurs ,  fes  enfàns  malcs  ,  (  au  défaut  A 
«Irrquels  ledit  duché  (eta  fujec  à  rctout  à  Nous  8£  à  notre  couronne  de  France ,  comme 
Tcr  c  hjiilec  en  appanagc)  poattoac  avoir ,  coofticucc  Oc  ciabiit  perpctucllemciKun 
iciRxhal  du  duché  &c  Pairie  de  Rouannois ,  quiauia  &  auquel  nous  vous  avonsdonné 
telle  &  fcmblabic  jurildiftion ,  droic  de  prwention  ,  privilèges,  dcgrcz  d'iccUc  janf- 
diâion  Se  autorité  dans  Icdtt  duché  qui  ont  6c  peuvcoc  avoii  fencchaux  des  ducs  & 
Pairs  de  ce  royaume ,  fuivanrnos  cdits  &  ordcMinanccs»voatant  que  ks  appcllatiâns 
^ui  proviendront  dudit  Icncchal  de  Rouannois,  foicnt  à  nos  fculs  juges  de  nocreditc 
«qui  de  parlcroenCt  &  noa  ailleurs ,  rcfcrvcz  diicâcmcnt  &  fans  oioycai  ÊiUânc  iabï» 
bidon  Se  dc'firnres  à  tous  nos  juges  •  fenechaux,  htMfs ,  leurs  lieutenans,  chacun  en 
leuri  fîeges  >  a'où  pourroiciu  rcllortirlcs  fcigncurics  Si  dépendances  de  ladite  duché  , 
auparavant  la  pcdcntc  aéation ,  &  écedioa  lut  peine  de  nuUitc  de  ce  qu'ils  fètoat 
au  cont  raire  ,  de  dorénavant  entreprendre  aucune  connoiflànce*  cour  >  ne  JurifdiAion 
des  caufcs  &:  matières  diuiit  duchc-Pairic ,  foie  en  première  indancc ,  cau(è  d'appel 
on  autrement.  Permettons  davantage  à  notredit  coulin,  &  aux  Tiens»  &  ùicccflcurs 
«nfins  miles  créer  8c  établir  partieuHeremenc  tous  autres  officiers  qui  (mnr  requia 
&  nccclTaircs  pour  l'exercice  de  la  furifdiftiondndit  duché-Pairie,  comme  à  la  qualité 
&  dignité  d'icclui  appartient,  &  que  tous  Icsjufticiables,  fujets  Se  vaflaux  ,  de  quel- 
que qualité  qu'ils  foienc  «inans  dudit  duché-Pairiede  Rouannois»  (biem  contraints  par 
touces  voyes  dues  &  raisonnables  rendre  les  obéiflànccs  &  devoirs  ,  cmployins  dans 
leurs  hommages  ,avcu$,decUraiioJS  6c  dc'nombrcmem  les. qualités  de  notredit  cou- 
fm  au  titte  de  duc  8c  Pair  de  France ,  &  garder  ks  formes  du<fs  à  teDe  qualité ,  pour 
dudit  duehé-Pairic  de  Rcuianno;s,  jouir  par  notredit  coolîn  ,  les  hoirs  enfans  m.ilcs , 
pcrpetucllcmenc  ,  au  nom ,  turc,  honneurs  ,  droits, jutildidion  ,  reflort ,  territoire,  C 
toi  dt  homma^  iufdit,  autoritez , prérogatives, dignités, préémieences  en  nos 
d'ecac,  confeih,  guerres  <?f  a(Vcmb!ccs,  &  autres  privilèges,  defquelsjouïflcrtc  les  autres 
ducs  6c  Pairs  decctui  notre  royaume  ,  rcciaiis  duchez- Pairies  en  appanage  ,  fans  en 
tien  refover  ni  retenir  ,  fers  ladite  foi  &  hommage  fie  retour  dudit  duché  à  notre 
couronne,  ainfi  qu'il  nous  pljtra ,  &:  à  nos  fuccelTcurs  rois,  à  dc&ut  d'hoirs  mâles,  de 
la  fouvcrainecé  en  dernier  rellbrt  des  appcUacioas  dudit  duchc-Pai  rie  à  notrcditc  cour 
département  à  Paris.  Si  donlioMcn  mandement  par  eafdites  prelèntes  à  nos  atnez  fiC  . 
féaux  conlèiUers  les  gens  tcnans  &:  qui  tiendront  notrcditc  cour  de  Parlement  8f 
chambre  des  comptes  à  Paris,  &:  à  tous  nos  autres  jufticiers  ôi  oihciers,ou  leurs licu- 
tenans ,  8c  à  chacun  d'eux  ,  il  comme  à  lui  appartiendra  ,  que  de  notre  prefenee  D 
crcction  dudit  duché'  ^"  Fjiiie  de  Rouannois ,  Se  de  tout  le  contenu  en  ces  prcfcn- 
tes,  lis  fartent ,  louflreuc  ,  laillcnt  jouii  &:  ulct  pleincmcnc  ,  pailiblcmenc  &:  pcrpc* 
cueiletnenc  notredit  confia»  iàns  en  ce  lui  donner ,  ne  ibuftrir  êtte  donné ,  ores ,  ne 
pour  le  temps  à  venir,  rincun  innuy  ne dcftoutbier  au  contraire  ces  prefentes,  afin  de 
perpétuelle  incmoicc  faiicat  cnregdlrcr  pi  noiredue  cour  de  parlement ,  chambre  des 
comptes ,  &  par-tout  ailleurs  qu'il  aftpanfeudra  ;  Car  td  eft  notre  pltifir.  £t  afin 
que  ce  foit  chofe  ferme  &  ftjblc  à  toujouts  ,  nous  avons  fait  mettre  notre  fccl  àccf- 
diies  prefentes.  Donné  à  S.  Germain  en  JLayc  le  troillémejour  d  avril ,  l'an  degracc 
mil  cinq  cens  &.  dix-neuf  6c  de  notre  regtte  le  cinquième,  «goé»  FRANC.OIS.  Et 
fat  le  reply  eft  écrit  >  .par  le  roi,  (îgné  ,  Kobb&tbt.  ^ 

Aajlf ,  m  ftvm    Mt^re  CiâiuU  l^i^ ,  gr^ii  itmferigtrmut. 
Du  i}.  Majp  1564. 

CHARLES  par  la  grâce  de  Dieu ,  toi  de  France  :  A  tous  prcfcns  &  à  venir , 
Saidt.  Nos  prcdeceflcurs  rois  ayai;t  connu  par  l'expérience  les  grands,  vertucuK 
Ce  recotnmandablcs  fcrviccs  que  les  prcdcccncurs  de  notre  trcs-chcr  &:  trés-amé  cou-  p 
lin  le  licur  de  Boiiy,  chevalier  de  nutrc  ordre,  grand  écuyer  de  France ,  leurs  avoicnt  ' 
de  long-temp  ftits  >  mêmcment  le  feu  lîcur  deBotiy  pere  de  nocredit  couiin ,  tant  au 
fait  de  nos  guerres,  qu'autres  f,randcs  &:  importantes  charges  &  affaires  efquellcs  ils 
l'auroicnt  employé,  l'auroient appelle  &:  fait  de  leur  confcil  étroit,  fâit  gouverneur 
du  pays  de  Dauphiné»  ficpourveuen  l'état  de  grand  maitie  de  France,  aulquds  ve^ 
peâivcntcnt  il  fcferoit  toujours  fîbien  &  vcrrueiifcmcnc  rnnrluit  ^\  Ju  :  imcquittc, 
^ue  nofdits  prédcccflans  en  auroicatrc^û  trcs-grand  contentement  :  les  vcitigcsdu- 
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quel  Qocccdic  coufija  (on  Als  aurait û  bien  de  dextrcmcnt  (uwi  &  imité»  que  nos  pcé« 
aecefrcuR  Taoroient  etnpioyc  en  femblibles  ou  plus  grandes  charges  que  tondit  pere , 
incuiemcnt  à  la  conduite  iks  gens  de  guerre  qu'ils  lui  commirent  des  (es  jeunes  ans, 
tant  au  camp  que  le  feu  toi  tran^ois  notre tccs-chcc  fàgacur&  aycul  avoic  devant  Pa- 
vie ,  que  depuis  en  1*  charge ,  conduite  Se  création  de  cokmd  de  chevaux  légers  pre- 
miers crccz  en  nutrc  roy.nimc,  auquel  il  auroit  rrc's-bicn  fait  fon  devoir,  &  en  tous 
les  autres  camps  &  armées  qu'Us  auroicnc  eu  >  où  nocrcdit  coulîa  autoic  fait  fufE(antc 
preuve  de  raAeûîon  qu'il  avolc  an  bien ,  confervaiion  ftaugmencationde  cene  cou* 
ronnc,  cnfainini  krqucîs  exercices  de  guerre  auroit  étc  par  deux  fois  pnf^uiiiicr  des 

2  cuncmis»  qui  auroit  meu  notrcdic  ica  leigncur  &  a^cul  à  promouvoir  notredit  cou* 
6a  i  Vit»  de  grand  c'cuyer  de  Fiance,  Ae  de  capitaine  des  cent  gencikhommesde  nâ- 
ttc  maifon  ,  en  toutes  lefqucllcs  charges  autres  grandes  qui  lui  ont  e'tc  commifc» 
tant  par  notredit  feu  fcigticuc  &  aycul>  que  teu  notre  trcS'honoré  (c^cuc  &.  pac  le 
foi  Henry,  il  amoit  fiir  tel  &  fi  grand  devoir,  ain<i  que  Nous  avons  été  d&anene 
«erlifié  par  pluficurs  princes  de  notre  fang,  &r  antres  grandis  fcigncurs  S:  chevaliers, 
êc  ijfic  nous  avons  de  notre  temps  vcu  par  i  cHct,  que  le  voyant  chacun  joui  cchx« 
tinuar  de  mieux  en  tnieux  en  cous  bons,  grands  6e  vertueux cilèts  nous  t'avons ap* 
proche  de  Nous,  Se  icelui  employé  aux  plus  granités  S:  plus  importantes  alTaircs  de 
,  notre  royaume  «  &  icelui  fait  de  notre  contcil  ctroir>  &  voulant  le  tout  plus  ara- 
pfemene  leoonnoScre  èc  perpétuer  les  noms  &  mémoires ,  fçaehant  que  la  oaronnie 
de  BoiTy  cfV  de  bon  &  grand  revenu,  &:  qucd'ircllc  Com  tenus  Je  niouvans  pîuficurs 
beaux  Si  grands  Hcrs,&c  laquelle  avec  les  boronniesdc  iaMoihc-laint-Romain  &l<.ouannc 

C  jointes  de  unies  enfiâmbic  avec  autres  fiefi ,  terres  &  feigncuries  que  notredit  coufin 
entend  acquérir  &:  les  join.'rc  à  icelîe  baronnic  de  Boify,  fcroicnt  de  bon,  grandie 
iuDiiant  revenu  pour  entretenir  i  cc.it  de  marquis.  Salut ,  T^avoir  faifons,  que  Nous 
pour  lescaufes  deflns  dites  te  auttes  grandes  oonfiderations  »  avons  par  l'avis  tecon- 
îeil  de  notre  ire's-honorcc  Dame  &C  Mcre,  princes  de  notre  fang,  fcigneurs  ?c  autres 
grands  Se  notables  perfbnnages  de  notre  cotiieii ,  ik  de  notre  certaine  Ictcnce ,  pleine 
puiflancc  &  autotité  royale,  joint  ,  uni  &  incorpore' ,  joigi>ons  »  uniffoas  9C  incor- 
porons Icfdircs baronnics  de  la  Mothc  -  (aint  -  Romain  ,  de  Rouannes,  &:  antres  fiefs, 
terres  &  leigneuncs  que  notredu  couiin  &c  les  fiiccclleucs  pourront  ci-aprés  acquc- 
rir ,  le  tout  monunt  jufqu'à  la  fomme  de  dix  mille  livres  de  rente  chacun  an ,  à 
ladite  baronnic  de  Boily,  ^  iccllc  baronnic  créé,  c'rigc',  décore  &:  cleve',  créons,  éii- 

*^  gcons>  dccorcns  .S:  clcvons  en  dipnirc ,  nom,  titre  ôc  prééminence  de  maïquilât, 
pout  ètie  dorénavant  dit  appelle  le  marquilk  de  Boify»  flcteou  de  Nous  à  caufe 
de  notre  oonitc  de  Foreft,  à  une  icule  foi  &  hommage  ,  (ans  aucune  mutation  ou 
accroilTcmcnt  des  charges  ,  outre  celles  qui  Nous  (ont  ducs  d'ancienneté.  Voulons 
néanmoins  de  Nous  plaît  que  fi  ladite  comté  de  Foreft  était  ci«apcés  mife  hors  de 
nos  mains  ou  de  nos  iucceileurs ,  foit  par  appanagc  ,  recompenfc  ou  autrement  en 
quelque  manière  que  ce  foit ,  ledit  marquilat  fera  tenu  Se  mouvant  de  Nous  à  cau(e 
de  notre  couronne,  fans  qu'il  foit  tenu  ni  mouvant  dudit  comté  de  Forcd ,  ledit  cas 
.avenant,  duquel  audit  cas  Nous  l'avons  dès-à-picicnt,  comme  pour  lois  &  des -lors, 
comme  dès  nuu.ccnaiit  dilkaïc  &  dcfuni,  diftrayuns  &:  dclumirons  pour  être,  comme 

£  dit  e(l,  tcini  de  Nous  à  caufe  de  notre  couronne,  audit  nom  &  titre  de  maïqui* 
fat  de  I^oilv  ,  i(  iiir  &  ufcr  pleinement  ,  paifiblcment  ,  <5c  perpétuellement  par 
notrcdic  ccufin ,  les  hous  lucccHcurs  &:  ayans  cauic  ,  mâles  &  femelles  qui  feront 
tenus  ,  ccnfcz  ,  reputez  &  appeliez  tant  en  jugement  que  dehors  «  marquis  dl« 
celui  marquilat  de  BoiTy  ,  i  jvrc;!'  droits  de  nobîe.le  ,  autoiifcz  ,  privilegeJ, 
prérogatives,  prccmincnLC  en  Un^  de  guerre?  alien.l>]éc,s  de  ncblelic  Se  autrement , 
comme  jotiiflcnt  &  ufcnt  &  ont  acccntumé  joiiir  &:  ufer  les  anciens  marquis  de  no- 
tre royaume,  ainfi  que  les  vaflaux  &c  autres  gens  de  quelque  état ,  qualité,  dignité, 
autorité  <k  condition  qu'ils  foicnt ,  tenant  noblement  ou  roturiercment  dudit  roar- 

F  quiiâc  de  Body ,  quand  ils  ièfont  dorénavant  leurs  hommages  &  bailleront  leurs  dé- 
nombremens  ^:  de'cïararions  à  notredit  coulîn  &:  à  fcs  fucceifeurs,  les  faffent  &  bail- 
lent au  nom  de  marquis ,  Si.  femblablemcnt  tous  les  autres  actes  Se  rcconnoiflânccs 
les  tepUCans  fieappcllans  marquis  dudit  marquifac  de  Boify,  avons  néanmoins  permis 
Se  permettons  à  notrcdic  coulîn  créer  un  bailly  audir  marquifat  de  Boify, un  lieute- 
nant ,  un  gtetUec  àc  le  nombre  des  Icrgcas  requis  pour  l'adminiftration  de  lajuftioe, 
te  établir  k  fiege  dudit  bailly  audit  lieu  de  Rouanne ,  auquel  (îege  rclfortiront  les 
appcllarinn<;  des  juges  dclditcs  baronnics  &  autres  lergneuries  qui  tctont  pat  notrcdic 
coulm  acquiics,  jointes     unies  audit  macquiiat ,  cntemblc  les  appellations  des  juges 
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licutctunt  en  première  iortancc  de  toutes  le?  caufcs  civiles  &  criminelles  de  ladite  ba- 
numie  de  Rouanoci  fans  qu'il  y  ait  auircsjugcs  ni  otticicrs  quclcs  fuUiiCi  :  les  appellations 
dodlc  bailly  leffoniRint ,  %«voir  celtes  ijai  fnivanc  nos  édics  doiveoc  ktt  jugc'cs  ea 
dernier  rcllort  es  ficgcs  prc'luiiaux  ,  au  licgc  prcfulial  dcForeft  c'tabii  i  ^!onIb^lon, 
6c  les  autres  qui  Ibnc  hors  du  cdks»  donc  les  juges  pcclidiaux  ne  jpeuveac  juger  ca 
dernier  rcflbn,  en  notre <oor  de  parlement  de  Paris,  &  ledit  o>s  aveiunc  que  ledic 
comte  de  Foreft  fi*ir  ci-aprc?  miç  liors  de  nos  mains-  nu  de  nos  fuccen'curs>  cei  iucs  «Se 
reigncurs  de  Aioncbcifoa»  al&s  audit  comté  de  Forcil  pour  appanage ,  engagcincn<>  ou 
autrement  en  quelque  manière  que  celait»  toutes  leTJites  appcllatiuns  rcllurciront  en 
norrcJirc  cour  de  parlement  de  f'aris ,  fans  qu'elles  puill'cnt  p!u5  rcO'ortir  audit  licgc 
prclidiat  de  Motubrilon,  &  que  ledit  baïUy  de  Forcd  ,  Ion  lieutenant  ni  autre  juge 
quelconque  en  puidcnt  connoîtie,  ce  que  leurs  avons  interdit  &  défendu ,  interm- 
fons  &  défendons  par  ces  prefentes,  par  Icîqucllcs  mandons  à  no^  amcz  &  (eaux  les 
gens  de  notre  cour  de  parlement  ii  de  nos  comptes  à  Pans  ,  que  nos  prdcntcs , 
union,  incorporation,  création  8i  éredton  de  marquifac  de  fioify  ,  ib  Client  liie» 
publier,  ciuegiftrer,  iccUcs  gardent,  obfcrvent  te  entretiennent  ,  faflcnt  garder, 
obfcrvcr  (Se  entretenir,  &  noitcdk  coulin,  les  hoirs  &  iucccllcucs  tant  uuki  ijuc fe- 
melles, joiiir  «Je  ufcc  pleinement ,  paifiblement  &  pctpetuellcment  &  à  toujours,  cel-  q 
fans  taif.ms  ccflci-  tJUi  ttoublcs  &  cmpcchcmcns  à  ce  contraires.  Car  te!  ell  notre 
pljilir,  nonobiUnt  quckonijuci  cdits ,  otdoiuiancei» ,  lelkicbani  ,  inaadcnicti-s,  dvlcii- 
KS  &  lettres  à  oc  contraires ,  &  afin  que  ce  foit  chofc  ferme  &:  fhblc  à  toujours  nous 
avcnî  tair  mctTrc  noîrc  fccl  à  ccfdifcs  prefentes ,  fauf  en  autres  chofcs  notre  droit  iC 
1  autrui  en  tout.  Donne  a  Bar  le  duc  au  mois  de  May  l'an  de  gtace  mil  cinq  cens 
foixancc-quatre  ,  &  de  notre  règne  le  quatric'inc.  Signe,  CHARLES.  Etmr^  eft 
catc,  par  ic  toi,  la  leine  la  Mcrc  prclcate.  Signé»  Robsutet. 

Et  à  côté  tSt4eAt,kSâfimlilerj  fuhbiatd  ér  regifraSa  aiidsic  praurAtore  ga:trali  in 
emtfra  rtt'mim  ngisram  ^  frout  m  rtgifirê  sait$M»r  éMieâmÂdu J mui  éimJîfriuiiSl»,  q 

Signé,  DE  Baugy.  Avec  paraphe. 

Et  à  c6tc  eft  encore  écrit  >  kHaj  fiibliiata  rtgifirM  MuUtêfrMiréUre  gêner ali  re- 
ffs  m  his  auM  ftrthunf  ad  titHlttm ,  htnorem  ^  dignitâttm  mârebmutMS  ,  imutaxat  (jr preul 
s»  ancflo  hodie  contmttar  farifti  tn  fartamento  ireàtctma  die  Mati  ,  anne  Dtmtiu  i  j  64. 
Signé  ,Du  TiLLBT,  avec  ^tiUe  de  paraphe.  £1  fcellccs  du  grand  fceaa  de  cire 
luette. 

jirreJld'cKre^remaUau  farUmat  ftw  Us  lettres  de  Verbatim  dttmar^mfat  de  Bcijj, 

,     Sa  «7*  May  ' 

E 

MiCtrêit  des  regiftres  i»  Par^MWar. 

V£U  pat  la  cour  les  lettres  patentes  du  roi  en  fi>tme  de  Chartres  données  à  Bar 
te  Duc  au  «nois  de  May  ptefent  mois»  lôuflîgné  CHARLES;  Et fiurUftpfy^ 

le  roi  &  la  reine  fa  mcre  prelente ,  RoBK^T  Et  par  le.'quellcs  &  pour  les  caules  y 
contenues ,  ledit  fcigncur  a  joint ,  uni  £c  incorpore  les  baionnies  de  la  Moihe  -  laine 
Romain ,  de  Rouanne  K  autres  fiefi  »  terres  &  feigneuries  que  Mcllire  Claude  Gou& 

fier  chevalier  de  l'ordre  du  roi,  feigneur  de  Boify  ,  grand  eciivcr  de  France,  &  fes 
lucccHeurs  pouciont  ci-aptés  acquérir,  le  tout  montant  julqu  à  la  lomme  de  dix  mille 
Uvres  tournois  de  rente  wcc  la  baronnie  de  Boify ,  &  icdie  baroooie  créées  érigée* 
decorce  &  clevcc  en  dignité,  nom,  titre  &  prccmincncc  de  marquifat ,  pour  être  IJ 
dorénavant  appcilce  le  inarquilat  de  Boily ,  comme  plus  au  long  le  contiennent  Icfdi-  ' 
tes  lettres  de  JordoananGe  de  ladite  cour,  communiquées  au  procureur  gênerai  du 
toi  ,  fcs  concUjfions  fur  ce  :  la  matière  mile  en  Jel;bcration  ,  5:  tout  contîd^rc  ,  ladite 
cour  a  ordoriiic  »k  ordonne  avant  que  de  procéder  a  la  vculicacion  de  tout  ic  contenu 
cfdites  lettres,  qu'il  Icra  informe  d'oHîcc  à  la  icquéte  du  procureur  général  du  roi* 
fur  l'intérêt  Se  diminution  que  le  roi  peut  avoir  en  faila.nt  ladite  âeQion,  pour  l'in- 
tounatictn  vue  en  ccrc  ordonné,  &  cependant  par  ptoviliuu  urdoancque  icldiio  let- 
tres feront  lûcs,  publiées  &  cnicgiftrccs  es  régi  lires  pour  jouir  pat  ledit  lieut  Goufficc 
4e  l'efo  fie  contenu  en  iceUes  pour  le  regard  du  nom  U  citic  dudit  marquifat  de 

■    ■     '  lioily. 
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A  Boify  fculemcnr.  Fait  en  Parlement  le  vingt-icptiémcjouc  de  May  1  an  rail  cinq  cent 
ibinnte'qttacce.  Signé  par  ctdlacioa  Buchb'  ,  avec  (Miaphe. 

Ereilu»  de  u  iurcnte  de  SauMimets  m  duché  far  U  rat  Charles  IX,  m  [avoir  it  Claude 

Cm^fitr^  imrfHS  de  Bté^. 

CHARLES  ,  par  la  grâce  de  Dieu  ,  roi  de  France,  à  tous  prelcqs  8:  advenir. 
Salue.  Comme  les  toit  <k  Fr^ince  nos  ptédeceffeon  de  trit-loaable  mêmoiie  » 

enir  autres  moyens  qu'ils  onr  ordinairement  tenus  pour  inviccr  Ij  noblcfTc  de  France 
à  s'employer  à  l'cntrcpnic  de  luuts  taits  d'armes,  tant  pour  laconlcrvation  qucpouc 
B  racccDiilèment  ,  augmentation  Se  honneur  de  cette  couronne  »  ont  honore  aa* 
cuns  de  grandes  r!inr~:s ,  telles  qu'ils  ont  cl>imc  être  con dignes  à  leurs  pcrfonncs  S: 
vaillances  ,  &  a  la  mailon  dont  ils  iont  illus ,  iceux  tenus  auprès  d  eux  en  grands 
lieox  Se  états ,  iaiu  paiticipans  do  leurs  aftaires ,  &  élevez  en  titres  &  prccminencesde 
dws , comtes ,  marquis ,  \<^'.o\\  aw'-Às  onr  juge  être  plus  à  propos,  pour  dccoicr  leurs 
uijiionsôc  poftctiLc,  Ijhc  ciaircinruc  pjtoîtrc  te  connoîtrc  a  un  chacun  ce  qu'ils 
avoicnc  mérité  de  cette  courolme  ;  &  foit  aind  que  notre  tre's-chcr  &  amé  couiîn  Qaude 
GoulTier,  marquis  de  Hclv  ,  comte  de  Maulcvricr  ,  ficur  &  baron  de  Rouanne,  la 
Mothc-  S.  Romain ,  l'allav.tut ,  ia  Fougcrcuic  , Bourg  fur  Charante  ,  S.  Loup ,  Palluau» 
Poufauges  &  Oyron  ,  chevalier  de  notre  ordie  »  conlcillcr  de  notre  prive  confeilv 
capitaine  c2c  rancicnnc  bande  des  cent  gentilhomme?;  de  notre  hotcl      «ji-uid  ccuycr 

^  de  France  ,  fils  unique  de  icu  Aicllirc  Artiis  GoutHcr  ,  en  Ion  vivant  chevalier  de 
Tordre  »  fieut  de  Boi(y  ,  confcillcr  au  confeil  prive  de  feu  notre  trés-honoré  lei« 
gneurfc  aycul  le  roi  François  L  de  ce  nom  ,  de  trc'^  !i-':ililc  &  rccommandable  mé- 
moire )  gou\  crncur  du  pays  de  Dauphinii,  &  giaiia  luattrc  de  Fraacc,  Ion  pcrcj 
fùtvam  la  vraye  &  naturede  inclination  que  londit  pete&lc$  pndecelTeurs  ont  tou- 
jours eue  à  grande  chofe  au  bien  Se  fcrvicc  de  norre  couronne  ,  )e  foit  dj  les 
jeunes  ans  tellement  employé  au  fait  des  guerres,  qu'apics  avon  eu  chjiges  en  plu» 
fioiis  camps ,  armc'cs  &  expéditions  ^ui  ont  été  élites  &  dred'ces  depuis  1  avénemene 
à  la  couronne  de  feu  notre  trés-honorc  leigneur  &  aycul  le  roi  François  I.  de  ce  nom , 
icclui  luivi  &  accompagne  en  toutes  lesjournc'cs ,  batailles ,  tans  de  guerre,  .Se  autres 

2  grandes  entreptiies  faites  defon  vivant,  fansy  avoir  aucunement  épargné  là  petionne, 
b.cn:;  &:toutcc  qui  ctoiten  fa  puillancc  , notredit  feignrur  avcul  voulant  pouivoir 
à  1  etac  de  grand  c'cuycr  de  France ,  d'un  pcrfonnagc  digi  C ,  bi  duquel  la  vertu  &  grands 
fer  vices  luirent  connus ,  auroic  pour  cet  cflèc  choiiiicdui  notredit  coufin  ,qui  a  depuis 
fervi  les  feus  rois  Henry  &  François  nos  trés-honorcz  fcigncurs  pere  &  frcrc ,  &:  nous 
en  toutes  autres  attàires  qui  fe  font  prefeme'cs ,  une  au  fait  des  guerres  ,  qu'ailleurs  ; 
tellemenc  que  nous  avons  trés-grandc  occalkxi  de  montrer  combien  nous  elhinoiu 
fa  vertu  ,  &r  rcconnoitrc  fcs  grands ,  dignes  &  rccommandablcs  fer  vices,  non  Iculcment 
cnvci:>  lui  &:  (à  perfonnc,  mais  auffi  accroître  Ion  nom ,  &  dc'corer  la  mailon  de  titre 

£  qui  puiflê  faite  foi  à  l'avenir  de  fa  vaillance, &  de  la  dévotion  qu'il  a  toujours  euëau 
fervice  de  nos  prédeccficars  rois  t  de  nous  &  de  notre  coiïrnnne.  Sçavoir  failons  que 
nous  connoilTant  que  notredit  Coufîn  a  plufieurs  grands  biens  foullî  ans  pour  entre» 
tenir ,  non  Iculement  l'état  de  marquis,  mais  aufli  dednCt  te  mime  ledit  marquifae 
de  V,cj'.(s  Se  baronic  dc  Rouanaois  ,qui  confident  en  terres ,  mandemcns  &  lieigncuries 
de  Rouânnc  ,  Boity^la  Mothe-S.  Romain ,  &  autres  terres  de  bons  revenus  &  valeur, 
defquclles  font  tenus  &  mouvans  plufieurs  fiefs ,  terres  &  feigneurics ,  laquelle  ba- 
ronie  avec  ledit  marqui£u  de  Boily  »  icciui  notredit  coufin  dclircroit  finguliercmcnt 
être  par  nous  érigées  en  titrc  tc  duché  dc  Rouannois  ;  6c  d'auunt  que  les  terres , 

r  mandemcns  «Se  Icigneuries  dc  S.  Haon  ,  la  Chambre,  dc  Rcnoyfon ,  S.  Maurice,  ViU 
Icrais,  le  Verdict,  VccnerâcCcofet,comp|rifcs  fous  le  nom  du  Parfait  de  la  baroni« 
dc  Rouannois  ,  defqueiles  feu  notredit  feigneur  &  ayeul  lui  auroit  fitit  fon  don  peu 
après  le  pattetnent  de  ce  royaume  du  feu  duc  Charles  de  Bourbon  ,  ont  depuis  été 
reunis  à  notre  couronne ,  &  quelque  femps  aprcs  vendues  avec  le  mandement  de 
Ccrvieres ,  à  rachat  petpctuel  [>our  les  affaires  des  guerres  pour  le  prix  Se  fommc  de 
3619^.  livre»  17»  fois  ,  pour  laquelle  nous  avons  à  notredit  coulin  permis  de  rcuret 
iccllcs  rerrcs:  il  nous  aoâcriquc  fi  noue  bon  plaifirétoit  unir  Icfdites  terres  coropii» 
fcs  fur  ledir  Parfait  de  Rouannois  audit  duché,  il  nous  déUifïm  dés>à-prefent  ledtC 
mandement  de  Cervicres ,  qui  cil;  de  plus  grande  valeur  que  les  autres  terres  audit 
Parfait,  rachetablc  de  Udicc  lomme  dc  j9i9^>  livres  17.  lois,  &  contentira  que  ledit 
duché  avec  les  annexe*  K  dépendances  foit  iujct  à  rciout  à  nous  e£  à  U  ooaronnedo 
rtmcK,  '  F4 


HISTOIRE  GENEALXXSIQPE  ET  CHRQNOL. 

Famée  t  comme  Ibnc  les  terres  baillées  par  nos  prédeodfean  rois  &.  nous  enappanagC; 

&  qu'en  défaut  d'hoirs  mâles  defccndans  de  notrcdit  coufin  o-.i  f!r<^  hcns ,  ledit  ciiirhc  A 
nous  rctourttc  te  à  la  couronne  de  iFrance.  A  ces  caulcs  àc  autres  bonnes  coniidcra- 
■Kions  i  ce  Nous  moavans ,  inclinant  à  la  fupplicttioa  âc  tequcte  de  notredit  couûn 
par  l'avis,  confcil  &  délibération     la  reine  norrc  trés-honorcc  Dame  &  More,  des 
princes  de  notre  lai^»  &  autres  grands  &  notables  chevaliers  étans  auprès  de  Nou$> 
•v«as  créé ,  érigé  &  devé ,  créons ,  érigeons  &  élevons  par  ces  preftntes  en  nom ,  cttte  j 
dignité  &  prééminence  tic  dutlié  ledit  marquifat  de  Eoify  ,  y  compris  ladite  batonnic 
de  Rouanne*  la  Muchc- laine  Ronuui,  ic  le  tiers  iic  iatac  H^on  de  tout  temps  ap- 
|)artenanc  i  nocredit  coufin ,  &  les  terres ,  mandemens  &  feigneuhes  de  faine  Haoo, 
la  Chambre»  Renoyfon  ,(âint  M  uiticf  &  Vilicrais,  le  Verdict,  Vetnct  &  Ctozet,  cont-  ' 
piis  ious  le  nom  de  ParÊùc  de  la  baroanic  de  Rouannois  que  notredic  cou  Un  rachè- 
tera dedans  crois  mois  avec  ledkmandement  de  Cerviercs,  fuivant  le  paafojr  8c  fiy  B  ' 
culte  qu'il  en  a  de  Nous,  pouf  remettre  ledit  mandement  de  Cervieres  en  notreni>, 
venu  &  recette  ordinaire  de  Rion ,  pour  ccnit  lieu  de  la  recompenfe  que  pourroient 
^cecendre  nos  officiers,  en  la  diminution  des  greffes  &  autres  droits  de  nosjuftices 
particulicrc;  aufquelles  rrpnndrrr  Jcî  trrrrs  duJit  duchc  de  Rouannoit,  fi  telle  re- 
compenfe le  trouve  (ufiiiantc  iSc  pareille  >  laion  jutqu  à  la  coiicurrcncc ,  en  retenant 
Iculement  par  notredtt  ooufin  ledit  par&ic  de  Rouannois  qui  demeurera  uni  auiâc 
diichc ,  5c  lequel  nous  y  avons  uni  &:  unifTon^  pat  ces  prcfcntcs,  à  la  charge  de  le  pou- 
voir oar  nous  &L  nos  (uccellcuis  rois  radicui  j  ruujouts  pour  ladite  lummcdc  }6t96. 1* 
J7.1iols  tournois,  que  notredit  coulin  fourniraauxheriiiecsdufcu  iîeurde  S.  André»  Ott 
ayant  d'eux  caufcqui  poïïcdcnt  à  prcfcnt  Icfdires  terres  ,  n  cnrv'mon  de  rachat  per- 
pétuel) pour  d'icclui  duché  juuir  par  notredit  cuuùn,  les  cutaiib  maies  qui  (ont  ôc 
Juotit  aez  &  procréez  en  loyal  mariage  à  titre  de  duc  de  Ronannois ,  Çc  qui  foienc  C 
tenus,  ccnfcz,  reputez  &  appeliez  ducs  d'icelui  duché  de  Rouannois,  pour  le  tenir 
de  Ncui>  <3c  de  la  couronne  de  France  à  une  leule  ioi  £c  hommage ,  àc  en  jouir  6c 
ufet  à  pareils  droits>aun»ricez>  préragatîTes  de  prééminences  en  fait  degvcne,aflem- 
-blce  cfc  nobles,  Sc  tous  autres  aftcî  ,  comme  iouillenr  &  u!c:>r      mu  accoutume 
de  jouir  &  ufcr  les  autres  ducs  de  notre  royaume  ,  icuaas  duchcz  Ix  appanagcs  ,  tout 
jlinli  que  (ilefililS  droits  étoient  fpccialemcnt  déclarez  par  le  mena,  &  que  tous  ks 
vaflaux  &  autres  gens  de  quelque  qualité  &  condition  qu'ils  foient  renant  noblement 
&  rotuticrcmcnt  dudit  duché  de  Rouannois  »  quand  ils  teront  dorénavant  leur!»  hom- 
mages &  bailleront  dénonbicmens  &  aveux  à  notredit  coufin  ou  à  lérdits  fucceflcurs, 
ils  le  fafTcnt  &  baillent  a»  nom  &r  fous  ladite  qualité  &  titre  de  duc,  &  femblabl^ 
ment  tous  leurs  autres  aclcs  de  rcconuiflancc  ,  &:  que  tels  loient  tenus i  ccoicz ,  ic» 
putez  &  appeliez  tant  en  jugement  que  dehors  ;  lequel  duché  de  Rouannoit  avec 
ledit  marquilat  de  Toily ,  Iciirfditcs  appattenanccs  &  dépendances ,  5c  autres  terres  que  D 
-ootccdit  coulm  y  pourra  joindre  &  acquérir  prés  &  environ  d'icclui  duché  juiques 
•  lafiHDmede  loooo.  liv.  tournois  de  lente  9t  revenu  anniel  »  il  tiendra  &  les  fttc- 
ceflTcurs  nucment  de  Nous  &  de  notre  couronne  lans  aucune  condition  ,  limitation  ou 
accroillcmcnt  de  charges  quelconques  ,  fors  que  de  raour  à  Nous  &  à  notre  cou- 
fomne,  en  défaut  d  hoirs  miles ,  &  de  rachat  perpétuel  defitosttttes  comprifes  lous  le 
nom  du  Parfai  t  de  Rouannois  à  Nous  &  à  nofdits  (ucceflèurs ,  comme  dit  eft.  Voulant 
que  pour  l'exercice  de  la  juHice  &  jurilHiâion  dudit  duché  de  Rouannois,  notredit  coulin 
&  (esfaccelieurs  puilTenc  ordonner  > mettte  &  inftituer  toutes  mamcresd'officiersttliii 
à  duc  peuvent  &  doivent  appartenir,  félon  toutefois  nos  édits  &  ordonnances,  lef- 
auels  connoltcont  &  décideront  de  toutes  &  chacunes  les  caules ,  appartenances  &c 
<tépcndances,6n5  que  d'autres  juges  en  puiflent  dorénavant  avoir  ne  à  eux  attribuer 
aucune  cour,  jurifdiâionne  connoiDancc,  laquelle  Nous  leur  avons  interdite  &  dé-  £, 
fendue  ,  interdilons  &  défendons  par  ces  prelentes ,  fors  Se  excepté  aux  gens  de  notre 
cour  de  parlement  à  Paris ,  qui  connoittont  en  dernier  rclfoct  &  fouveraineié  les  ap- 
pellations dudit  duché,  tout  ainlî  qu'ils  ont  accoutumées  autres  duchez  dicelui  no- 
tre royaume  tenans  en  appar<age,  &  les  juges  préGdiaux  des  lieux  des  cas  royaux,  & 
appellations  d'entre  nos  fujcts ,  tout  ainli  &  en  la  manière  qu'ils  connoiflbient  au- 
paravanc  cette  étcdion  au  cas  de  l'édic.  £c  paieiilemenc  jouira  nocredit  coufin  &  fes 
facceflêurs  de  tous  droits ,  prérogatives  8c  prééminences  à  citre  de  duc  appartenant, 
fju.  aucune  chofe  rcfervcr  ni  retenir  ,  fors  IcMits  foi  &  hommage,  fouverainetc 
ôL  dernier  rcflbrt  en  nocredite  cour  de  parlement     iîégcs  piéûdiaux  «  aioU  que  dcf- 
fus ,  &  le  ntonc  d'icelui  duché ,  tel  qu'il  Nous  plaira    i  nos  (uooefEmrs  au  remps 
2  ircnir  »  appanenic  en  défaut  dboiis  mâles,  8t  ini  radiac  peipecnd  dudic  Pacâlt  de 
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Ronannois  uni  audit  duché ,  duquel  norrcdit  coufin  Nous  a  ccjourd'hui  fait  en  nos 
Jl  mains,  les  foi  &  hommage  qu'il  ctoit  tenu  nous  fiiitc.  Si  donnons  en  mandement  à 
nosamez  &  féaux  les  gens  tcnans  nos  cours  de  parlement  &  chambres  de  nos  comptes 
à  Paris ,  trcforiers  de  France  c'tablis  à  Lyon ,  bailly  de  Forcft  ou  (on  lieutenant,  Se  tous  au- 
tres nos  julliciers  &  officiers  &:  chacun  d'eux  en  droit  foi ,  &  comme  à  lui  appartiendra , 
que  ccfditcs  prelêntes  ils  falTent  lire  Ce  enrcgiftrer,  &  du  contenu  en  icelies  notrcdic 
coufin  le  marquis  de  Boify  &  (es  (ucceflcurs  mâles  jouit  &  ufer  pleinement  &  paili- 
blcment,  fans  en  ce  leur  faire  mettre  Se  donner ,  ne  fouftriieleur  être  fjit,  mis  ou 
donné  aucun  trouble,  dcllourbicr  ou  empêchement;  au  contraire,  fi  fait,  mis  ou  don- 
né leur  étoir,  fadcnt  incontinent  le  tout  remettre  &  réparera  pleines  entière  déli- 
vrance &:  au  premier  état  Se  dû.  Car  tel  cft  notte  plaifir  ,  &  afin  que  ec  loit  chofc  fer- 
me &  fiable  a  toujours ,  Nous  avons  fait  mettre  notre  (ccl  à  cefditcs  prcfcntes.  Donné 
à  S.  Maur  au  mois  de  Novembre  l'an  de  grâce  i5<><f.  Et  de  notte  règne  le  nxicmc. 
g  Signé,  CHARLES.  Bt  fitr  le  repfy,  par  le  roi,  de  Laubespine.  Et  (ccllccs  du  grand 
fccau  de  cire  verte  en  ùcs  de  lojc  verte  &:  rouge.  Et  à  côté  cft  écrit  regi/irats. 
Signé,  Brisset. 

Lâés ,  publu'es  fnregifirees ,  cuy  fur  ce  le  frocureur  général  du  re'i  âux  chirges  contenues 
ejiites  lettres,  quijint  entre  dutres  de  retncarp$rjuionsudomâtne  c;- pitrimoint  de U  couronne 
de  France ,  p*r piute  de  miles  (y  enftns  defcendins  des  miles ,  ô"  étires  chtrges  contenues  en 
t trreji  du  dixième  jour  de  te  mots.  A  pms  en  parlement  It  qutaerxÀéme  jour  de  Jutvier  tan 
jy67.  Signé,  du  Tillet. 

Lûës  femblâblement  publiées  é"  regtflrées ,  ouj  fur  ee  le  procureur  gênerai  du  roi  en  h 
chambre  des  comptes ,  aux  charges  ér  ttnji  qu'il  ejî  contenu  en  ttrrejl  dtcelle  du  vingl-unie'me 
Jour  de  Janvier  i^ej.  Signé,  Fofmaget. 

Ç,  •  Arrefl  de  Vérification  du  duché'  de  Rouamuis. 

Extrait  des  regiftres  du  parlement  ^  dm  lo.  Janvier  1^67. 

VEU  par  la  cour  les  lettres  patentes  du  roi  données  à  faint  Maur  au  mois  do 
novembre  1^66.  Signées  par  le  roi  de  L'aubespine  ,  obtenues  delà  partdc 
Meffite  Claude  Gouffict ,  chcvaliet ,  grand  écuyer  de  FraïKC  ,  portant  &  contenant 
érection  de  la  Ixironie  de  Rouanne,  avec  le  marquiiât  de  Boify ,  la  Mothe-S.  Romain, 
&  autres  terres,  à  plein  déclarées  «Se  fpccifiées  par  Iclditcs  Ictttcs ,  en  nom,  titre  , 
dignité,  prééminence  de  duché  de  Rouannois  , certaine  évaluation  faite  en  laclum- 
bre  des  comptes  du  revenu  de  la  terre  &:  feigncuric  de  Cervicrcs  ,  fizc  au  comté  de 
Forets,  des  dix  années  précédentes ,  par  vendition  faite  en  1^44.  autre  évaluation  faite 
des  émolumcns  Se  tevenus  de  la  juftice  de  la  coût  du  baïUijge  de  Forets  au  fiegc  de 
-  Montbtifon  feulement ,  conliflant  es  gtefïcs  ic  autres  émolumens  y  déclares  appar- 
tcnans  au  roi ,  requête  ptclcntéc  à  ladite  cour  par  ledit  Mclfitc  Claude  Goufher , 
tendante  à  ce  qu'il  plût  à  icelle  vérifier  &  entériner  lefditcs  lettres  d  creftion  i  les 
concluiions  du  procureur  gênerai  du  roi ,  fur  ce ,  auquel  le  tout  a  été  communiqué ,  & 
tout  conlidet é ,  ladite  cout  a  otdonné  <5c  ordonne  que  lefditcs  lettres  patentes  feront 
lues,  publiées  Se  cnrcgiftrées  es  regiftres  d'iccllc,  pour  jouir  par  l  impctrant  de  l'effet 
&  contenu  en  icellcs,  à  la  charge  de  la  rcverfion  Se  union  à  la  couronne  en  défaut 
d'hoirs  mâles  ,  conformément  auldites  lettres,  &  ce  vérifie  en  ladite  cour  ,  à  la  charge 
auffi  par  ledit  impétrant  de  mettre  dés-à-ptefent  entre  les  mains  du  roi  les  m.indcmeiis  , 
£  terres  Se  feigncuries  de  Cervicrcs  ,  pour  le  revenu  d  icellcs  être  mis  aducllcmcnt 
entre  les  mains  du  receveur  du  roi  lut  les  lieux ,  &  par  lui  rc^ù  pour  en  rendre  compte 
comme  du  domaine  du  roi ,  en  récompenfe  de  la  diminution  des  gtcflcs  Se  droits  de 
juftices,  provenant  à  caufe  de  ladite  éieétion  de  duché  ,  &  en  cas  que  les  mandcmcns 
&  terre  de  Cervicrcs,  &  les  autres  tettes  du  domaine  du  roi  unies  audit  duché  ,  foienc 
rachcttccs  pour  le  prix  pour  lequel  elles  ont  été  alliénées ,  ledit  impétrant  baillera 
fid  fournira  au  roi,  au  lieu dudit mandement  Se  terres  de  Cervicrcs ,  autre  récompen- 
fe bonne  &  fuffifantc  ,en  terre ,  domaine  Se  héritage  pout  ladite  diminution  des  grefîcs 
te  droits  de  juftice ,  jufqu'à  la  concuircncc  de  la  valeur  d'iceux ,  laquelle  valeur  ledit 
impétrant  (eta  tenu  de  faire  cftimcr  &:  liquider  dans  un  an  prochain  ,  &  ou  ladite 
cftmiation  &:  liquidation  n'aura  été  faite,  ledit  impcttant,au  cas  dudit  rachat, fera 
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tenu  de  bailler  &  fbomtr  aocte  cène  de  pareille  valeur  8e  eftàmation  pour  ladite  terre 

&  fcigncunc  de  Ccrvicrcs ,  auquel  cas aulfî de  rachat  dcrditc;  icncs  domaniallcs,  unies 
aiuiit  ducbc,  ledit  impctranc  toutnira  aucces  tcrics  de  1  cltimaLimi  &.  du  prix  duJtc 
ndiat,  pour  être  unies  audit  dudié8e  Injectes  à  même  condicion  ,  te  de  réunion  i 
la  couronne  de  France,  àl.i  charge  aullîquc  pour  toutes  les  terres  &  Icigncuiies  dmlic 
tiuché  >  il  n'y  aura  qu'mi  bailly  ,  un  lieutenant  &:  un  gtcllicr  pour  l'exercice  ae  la  julli- 
ce  au  lieu  le  plus  commode  pour  le fiiulaganenc  du  peuple,  krqucls  fcrout  falUcicz 
de  gages  fufiilans  p  ir  ledit  impétrant.  Fait  en  Daclemeat  le  dixième  jour  de  janvier 
l'ia  rail  cinq  cent  luixantcicpt.  Signé  >  Du  Tillet. 

tettref  fUcnics  eUemtffdr  L$uis  GoM§tr  ,f0»r  tAthBffcmot  des  t^^cùn  imik  imàtL 
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TOUIS  ,  par  la  grâce  de  Dieu ,  roi  de  France  &c  de  Navarre ,  à  notre  amc  X 
fcal  confcillcr,  maitre  des  requêtes  ordinaire  de  notre  hôtel ,  le  iîeur  deMonto- 
Ion,  intCiidant  de  la  jufticc  au  gouvernement  de  Lyonnois ,  fenechal  de  Lyon,  ou 
ton  lieutenant ,  premier  conleillcr  Ju  licge  prefidial  dudit  Lyon,  ou  autre  juge  royal 
fur  ce  requis.  Salut.  Notre  ttrés-chcr  &  amccoulinle  iieurduc  de  Rouannois ,  nous 
a  ùit  remontrer  que  feu  de  bonne  mémoire  le  roi  Charles  IX.  par  fes  lettres  paten- 
tes eafbrmcde  chartrcs ,  données  à  S.  Maur  au  mois  de  novenibrc  1^66.  créa  &  q 
Trigea  en  titre  de  duché  le  marquifat  de  Boify  avec  la  baconie  de  Rouanne ,  la  ^ei•  ' 

Encuric  de  la  Mothc-S.  Romain ,  avec  le  tiers  de  S.  Haon ,  8£  leurs  appartenances  » 
{quelles  lettres  auroicnc  c'tc  vcritlLCs  en  notre  c  iir  t!c  parlement  &  chambre  des 
comptes  à  Paris  ,  icfqucls  auroienc  ordonnez  pat  icuc^  arrc(ls  des  tj.  décembre 
15*7.  &  vingt-un  janvier  i^6S.  pour  le  dommage  que  nous  pourrions  fouftrîrà 
canlc  de  la  diminution  de  nos  drcnts  ,  dépendant  de  notre  cotntc  Je  l  orets,  tant  pour 
les  émolumens  de  notre  jufticc  auc  des  gtcilcs  dudic  bailliage  ,  au  moyen  de  ladite  • 
creâton ,  que  feu  Mel&re  Clauae  Goumer  ,  vivant,  grand  écnyer  de  France  ,ca 
faveur  de  qui  elle  fût  faite  ,  fourniroit  à  notre  do:niinc,  terres  de  la  valeur  de 
foixante  livres  parids  de  rente  &  revenu  annuel  ,  pour  erre  annexe  au  revenu  du 
«omré  de  Forets,  Êiof  k  augmenter  ou  diminuer ,  s'il  y  échec ,  8e  d'autant  que  par  " 
la/iitc  élection  il  cft  exprcHcmcnc  ptr.  cé  qne  ledn  lieur  duc  pourra  nn-trrc&  inftirucr 
toutes  lortcs  doânders  à  duc  appartuuns,  même  établir  un  bailly,  hcutcnant  &  un 
gtci^er  pour  connoitre  des  appdiations  qui  inrerriendronr  audit  duché, l'appeFdef^ 
cuds  rcllovtiroit  dircdcmcnt  en  ntjtie  coiu  de  parlement  de  Taris,  (i  ce  nellpour 
ce  qui  eil  au  cas  de  l'cdit,  Se  au  ddlous  audit  prciidial  de  Lvon>  ainllquc  plus  au 
long  eft  mentionné  par  leldltes  lettres ,  lequel  etabUlTemenc  o'ofliciers  ne  pue  dés-  < 
loi.s  are  tait  ,  ni  même  depuis  ,  au  moyc.i  de  ce  que  ledit  lienr  Goufiîcr  deccda 
côc  aprcs  quidciauia  ie  tcu  licut  marquis  de  Boilylon  fils  eu  bas  âge  ,  qui  fut  pré- 
venu  de  mort  quelque  doo«e  ans  après  ,  qui  laifla  aulfi  ootredit  coufîn  le  duc  de  ^ 
Rouannois  âgcleulement  de  cinq  à  i'ix  an;  qui  n'a  eu  connoiflânce  des  titres  portant 
ladite creâiiou  dudit  duché,  linon  depuis  quelques  années,  &  dclircroit  tous  notre 
bon  piailir  en  voir  rexecutioo  entière ,  nous  requérant  à  cette  fin  nos  lettres  oeceT- 
faircs.  A  ces  caules ,  dcfîrant  gratifier  &  favorablement  traiter  norrcJit  coufîn  le  duc 
de  Rouannois ,  en  coolideracion  de  (es  fcrviccs,  &  lui  donner  occaliou^e  continuer, 
ufant  de  la  même  grâce  envers  lui  que  nos  prédccâTcurs  cois  ont  fiit  envers  les  liens  « 
&afin  qu'elle  ne  lui  demctîrc  iniirudueufc  ,  nous  vous  mandon<;,  commandons  àcha- 
<;un  de  vous  ttcs-cxpreflcmcnt ,  enjoignons  par  ces  preientes,  lignées  de  notre  main, 
que  lans  vous  arrêter  au  laps  de  temps  depuis  l'expédition  de  ladite  éteftion  vous  ayez  Q 
à  procéder  à  rétabliflcmcnt  d'un  bailly  ,  un  lieutenant  ,  un  procureur,  un  gteffict 
pourvus  par  notrcdit  couHu,  &  qui  vous  leront  preicotcz  de  là  part,  qui  connoî- 
tront  de  toutes  nutierea  dTappcl  des  cauCes  qui  naStront  encre  fes  fujets  en  lonSt 
duchc' ,  lelqu:!  ,   îric  ^r^  vous  mettrez  en  pleine  6c  pailîblc  polTedion  dcfdif.  ofKccs 
pour  Cil  jouir,  auui  cju  il  cil  plus  ampieiuent  purtc  par  leldites  icirrcs  dcicdion  2c 
accefts  de  nofdites  cours  de  parlement      chambre  des  comptes  y  actachea  Ions  le 
contrefc^ldc  notre  chanccUcnc  ,  noiiobll.mt  leJu  laps  de  temps  dont  notis  l'avons 
kIcvc  ,  &  autres  oppoiittuas  <^  appcLaiiuu^  qui  pourroient  naitte ,  &c  quelconques  or- 
donnances, maodemenStdcHrnfes     lettres  à  ce  oonccaires ,  à  la  charge  de  tatislâire 
fftt  notce^c  flwififtaax  accdb-de  nonces  cours;  cai  ceL  eft  notre  plaidr.  Donné 

à  «Paris 
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'A  îîfnic^i*'  P^'f'"^'^        <îc  «ace  itfw,  &  de  notre  rc^nc  le  premier.  Signe, 
A  LOUIS.  £e  pl«s  bu  par  le  n»  .L  zone  legenee  fa  mcrc  prcrcntc.  Sikhc  ,  Phs^ 
ATmAUX  »  avec  pÉnfhCi  .  i 

Du  18.  Novembre  1611. 

L AURENT  de  Bourg  premier  &  ancien  confcillcrr  du  roi  en  h  fen^haufT^e  <Sc 
^  "égc  prcûdial  de  Lyon;  A  tous  qu'il  a|>p4rticn4ra,tçav««r  faifons.que  ce  jeudi 
18.  de  ce  mois  de  Novembre  l'an  itfi  1.  rooirvcnu  paidevant  nous  en  notre  mailon 
£  rfhabitation  à  Lyon ,  fieur  Pierre  du  FourncI,  lequel  nous  auroi:  rcprelêntc  comtnil- 
iîon  de  la  Majcftc  en  dactc  du  vingt-dcuxicmc  Novembre  1610.  donnée  à  Paris 
figoée  de  fa  main  LOUIS.  Etpktlts,  par  le  roi,  h  reine  Ta  Mete  regenre  prefentc,* 
PHELYPPfAUx.  Scclk'cs  à  !implc  queue' de  Cire  jaune  ,  par  la  teneur  de  laquelle  nous 
eft  enjoint  Se  commande  procéder  a  l'ctabiiUcmcnt  dun  bailiy  ,  un  iieutenanc  un 
procureur  <Sc  un  greffier  qui  tetrouveront  être  pourvâsderdits  offias  parMelIire  Louis 
Goufficr  dnc  ccRou:nnois&  marquis  de  Eoily , au  bailliage  qui  luiauroit  cre  concède 
par  iaditc  Majcllc  en  fondit  duché ,  &  iceux  mftjller  <Sc  mettre  en  poûci&oa  confor- 
mément &  ainli  qu'il  ell  contenu  pat  ladite  commiflTion  ,  à  Liqaellelonr  arrachez  fou* 
le  contre  l'ccl  Je  notre  chancellerie  ,  les  uircc?  de  !a  cour  Je  parlemcncdc  Paris  ,  l'un 
jQ  du  dixième jour  de  Janvier,  Liutrcdu  io.  Décembre  nulc;nq  ccntfoixante-lept,  (Se 
clumbredescampcesduviogr^uiiiémede  Janvier  en  ladite  année,  portanr  verîficarion 
des  lettres  parentes  en  forme  de  charttes  obtci-ucs  pjr  feu  Meflire  Claude  Goufficc 
vivant  chevalier  de  l'ordte  du  roi  &  grand  ccuyct  de  France ,  contenant  c'teâion  des 
duché  &  terres  de  la  baronnie  de  Rouanne ,  ma'rqoiiat  de  Eoiïy  &  autres rerres  dudîc 
iîeur  duc,  à  plein  fpeciâées  par  Icidires  lettres  pour  l  execution  de  laquelle  conimil^ 
fion,  &  apre's  avoir  lu  icellcs  pièces  attachées  enfcmble  &  lefditcs  lettres  patentes, 
nou5  lommes  panis     la  \  illc  de  Lion,  &  arrive  au  lieu  &  bourg  de  Rouanne, au  Io» 
gis  où  pend  pour  cnlcigne  le  lion  d'or,  Dimanche  au  loir  vingtième  du  prelcnt  mois, 
&  le  Lundi  en  fuîvant,  aurions  fait  appcllcr  pardevant  nous  les  oiHuccs  dudit  lieu^ 
P  fçavoir  lejugc ordinaire ,  chafleîain,  lieutenant,  procureur  filcal  &  greffier  en  ladire 
ju/ifdidiuu,  à  une  heure  de  rclcvce«  à  laquelle ^roienc  comparus  Du  i:r  Vuhnce  juge 
ordinaire,  le  chârelatn  fon  fils,  François  Chaftellier  lienrenant  &  François  Pupuitc 
proLurci;r  filcal,  qui  nous  ont  requis  leur  vouloir  'aailler  copie  de notreditecommif- 
lion ,  enfemble  des  lettres  dcpcovilion  obtenues  par  le  ûeut  Uutburnel  dudit  (ieur  duc , 
de  l'office  de  bailly  &  des  aurres  provilioos  (ëmblabtemear  obtenues  par  M  .  André 
Dubois  dodeiu  en  droit,  de  l'état  &  ofScc  de  lieutenant  gênerai  au  lit  bailliage,  &  dc 
celles  de  M  .  André  Royer  dodcut  en  droit  auUi  poiitvcu  dc  l  olficc  dc  procutcuc 
filcal  audic  bailliage ,  aufquek  officiers  ordinaires  aurions  6ic  donner  copie  de  notre 
commillion  ducmcnt collationncc  à  l'orij^inat  5c  par  nous  flgnJe,  comme  ai  iTi  ; Is  oat  pris 
£  communication  des  kut»  dc  provilion  dcldits  Dufoutnel ,  Dubois  &:  Ruyet ,  dcfquelles 
ilsauroicnt  fait  le6hiTe,  pour  tarée  donner  apréscdlesremonrrances  qu'ils  verronrftre 
à  faire,  qui  fcro.eiir  derechef  comparus  audit  iour  pardevanc  nous,  5:  nous  auroiciit 
£ut  certaines  rcmoiutancesiic  donne  par  écrit,  aulqucls  aurions  tait  entendre  que  demain 
jour  de  Mardi  vingt  -  deuxième  dodir  mois ,  heure  de  neuf  heures  du  matin  ,  nous 
voulions  procéder  à  rexccution  dc  notre  commiflîon ,  Je  pour  cet  cflit  nous  tran{« 
porter  en  l'auditoire  dudit  lieu  dc  Rouannes,  auquel  lieu  les  otticiers  orduuires  com« 
paroitronc  pour  fiire  leurldites  remontrancet  >  &  nous  les  bailler  -par  écrit  par  eux 
lignées ,  nuqticl  jour  &r  heure  nous  ferions  entré  en  l'auditoire  de  ladire  iunldiCL^on 
«X  iîcgc  en  la  place  du  juge,  en  laquelle  (cancc  k  ^peuple  dudit  lieu  adciubié  au  ion 
de  la  cloche  en  prefcnce  dudit  juge  otdinaire,  de  ion  lieutenant  &.dtt  procureur  or« 
p  dtnairc  en  ladire  juriîdiftion  &  autres  officiers  qui  y  onr  affiflc' ,  aurions  hh  faire  lec- 
tuic  pubiajuenuut  de  nottcdite  commillion  par  Waitrc  Jeu;  Mirai  d  praticien, des 
lettres  patentes  en  forme  de  chartves  obtenues  par  le  ficur  duc  de  Rouannois,  pour 
re'rtâioii  de  fondit  duché,  avec  les  arrêts  au  bas  d'icelle  de  h  vérification  dcri;tcs. 
lerires  patentes,  tant  Je  la  cour  dc  parlement  que  clian.bre  des  comp:cs,  aprcs  la- 
quelle leâure  ell  comparu  Maître  Je^n  Gitbat  termier  gênerai  des  terres  dudic  du- 
ché, capitaine,  challelain  de  Luppc,  de  S.  fulien,  lequel  nous  a  |itt  &  remontre 
i)ue  comme  procureur  &  ayant  charge  de  haut  &  puillant  leigneui  Mclllre  Louis 
CoufAcr,  duc  de  Rousmooîsfc  marquis  de  Boifyi  fbôdé  de  ptocucKion fpedak  6iee 
Jimt,  G  4 
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■&  paflec  à  Paris  le  viogt-quaincnx  Niars  16 il.  Sigac  ,  Cothcrcau  &  Pargu«  no- 
^tjircs  loyaux  au  châtdcc  de  Pans.  Nous  a  requis  qu'en  vectu  de  ladite  pioairation 
il  nous  vUidc  procéder  à  1  ccalViil'jmcnc  du  bailly,  a'un  lieutenant,  procureur  fifcal 
&  un  grctHcr  ,  à  ce  qu'ils  aycnc  a  exercer  la  jufticc  aiuic  bailli  a- c  ,  ^'  que  les 
«ppcllanons  vematéa  jugcmei»  donnez  par  le  juge  ordinaire  duJic  duchj  ,  loicnc 
rdcvccs  pari-Icvaii:  lL\!;t  bailly  ,  avec  dcflnies  faites  à  tous  les  fiijcts  dudit  duché  de 
relever  ailleurs  leurs  appc'ljcioiis  que  pardcvant  le  bailly  dudit  duché  ,  à  peine  de 
cinq  cens  livie»  d'amende;  &  enjoint  aux  officiers  ordinaires  dudit  lieu  y  tenir  U 
iiuin  ofTrmt  àbourfe  dep  oycc    de  liersà  découvert  configoet  la  fommc  de  (oixante 
livres'  parilis  •  comme  de  fait  il  i'a  conûgné,  poui  être  ladite  fomme  remife  entre 
les  raaios  de  celui  qu'il  nous  plâca  ordon.ier  pour  payement  de  la  rente  fie  revenu  an- 
nuel de  cette  prclcntc  annJe  que  ledit  lieur  duc  cit  tenu  ,  ainli  6i  (uivant  qu'il  eft 
Aorté  tant  pai  les  ictirc»  patentes  de  fa  Majcfté,  qu  arrêts  de  la  cour  de  parlcmenf 
oc  duunbre  des  comptes  lur  ce  intervenus,  &  en  outre  bailler  dans  un  an  terres  de  q 
la  valeur  de  la.iite  rente  &  revenu  annuel  de  foixantc  livies  parifis  ,  (elon  qtt'ii  eft 
«ontenu  par  iciétcs  lettres  patctes  &  arrcts ,  &:  après  ladite  rcquilltion  aurions  fiit 
■des  fcmontraiiccs  en  ladite  aflcmbicc,  tendant  à  I  ctabliflcment  dudit  bailliage  &  of- 
lîciiTs  d'icclui ,  apics  Iclquclles  Valancc  juge  ordioatije  nous  auroit  lait  quelques  re-  ' 
ini)ntra:Kcs  tant  pour  lui  que  pour  l«  antres  ôflîciers  ordinaires  dudit  Heu ,  lefqucls 
il  nous  auroit  ktillc  par  cent  ôc  p  u-  cuk  lii;,icc-,,  fur  Il-Iijuc.s^  hdjs  aiinons  oidoiinc 
lyj'crcs  lcr  )i::i.t  rcmilcs  au  gretlc     inlcrces  en  notre  procès  vabal,  la  teneur  dd-  . 
quels  cit  qu  itcux  otHcicrs  rcitionrrcnt  que  toujours  ils  ont  defiré  la  perfedion  en* 
tiete  dudic  duché  *  y  porter  le  devoir  &  (ci  vice  ^u  ils  doivent  audit  ficur  eue ,  qu'ils 
(ont  pn-irveus  à  titre  onéreux  >  qu'ils  ont  joui  ledit  Yalaiicc  y  a  trente -cinq 
ans ,  icait  Lliaikllicr  vingt  ans  OU  environ ,  ledit  Maître  François  Po^nillc  tiente>denx 
ans  de  leutfdiCS  offices  pailiblcmcut  ,  ont  pris  Icurldites  qu.ilitez  tant  par  leurs  pto- 
vifion'ç  que  commandement  ex^rci  dudic  ûçut  duc,  d'otHdcts  audu  duciié  tequeraac 
partant  ladite  luftallation  être  laite  de  leurs  peribnnes*  que  la  volonté  dudit  fieur  duc  ^ 
eft  qu'ils  luicnt  confervcz  en  l'exercice  de  leurfdit?  ofSce;. ,  tai(jiicou  ordonnant  au- 
trcmcnt,  dou  ent  leur  apporter  préjudice >  demandant  auûi  avoiic  palier  outre  leur  * 
ccrc  délivré  copie  tanc  des  lettres  de  commiflijoa  que  des  pnmfions  nouvelles  pr^ 
tendues ,  à  fin  de  voir  ce  que  plus  à  plein  ils  ont  à  dire,  requérant  aulTi  quelc(dits 
lieurs  bailly  ,  Dubois  &  procureur  iilcal  ayeni  à  déclaier»  s'ils  eutendcttt  par  le  moyen 
de  leurs  lettres  de  provilion,  s'entremettre  à  l'exercice  de  la  jurilaiéhon  ordinaire» 
A  fur  ce  ledit  ficur  Diitourncl  nous  auroit  prcfcntc  fe?.  Icittes  de  provilion,  &  re- 
<{a\s  qu'en  venu  d'icclles  il  foit  inibllc  &  mis  en  podcilton  actuelle  en  fondit  ofâcc 
de  bailly ,  &  feâices  lentes  cnregiftrécs ,  comme  aulfi  ledit  Dubois  a  prefenté  Icm- 
biablemcnt  fcfdiics  lettres  de  proviîion  .  c  licurcnint  gênerai  audit  biilliagc  ,  pour  ice- 
lui exerça  luivanc&  à  la  forme  d  iccllcs,  ayaut  dcclacé  n'entendre  entreprendre  con-  q 
noiflance  en  la  Jurtfdiâion  ordinaire  ,  de  ledit  Royer  nous  a  aufli  prelenté  féldites 
lettres  pour  it.e  inilailc' en  rexcrcicc  ck  fa  charge  de  procureur  fifcal,  icellcs  lettres 
figoccs  Louis  Gouflîet ,  &  plus  bas  par  Moulcigncur  le  duc  Betiiabc ,  Se  IccUécs  lur  le 
icply  à  dolibte  queue  de  cire  rouge,  des  armes  dudit  feigneur  duc,  le  mérite  duquel 
Dubois  nous  aurions  de  long-temps  connu  parle  loni^  exercice  qu  il  a  eu  en  pluïicurs 
judicaturcs  ic  d'avocat  ,  puis  en  l  année  huiiantc-lix  tant  en  la  cour  de  parlemait 
qu'en  ootrc  fiege  piefidial ,  trc's<digne  de  ladite  charge  &  plus  grande ,  defquelles 
Icnres  de  provifion  nous  en  aurions  t'ait  faire  lecture  ,  enlcmble  d'une  lettre  miifîve 
à  nous  cxhilxlepar  ledit  Duloutncl ,  écrite  Se  foutctitc  de  la  main  dudit  fieur  duc» 
adteflànte  à  feldits  ofliders  pour  procurer  l'étabUOênwnt  de  fondit  bailliage  en  fondic 
duché  &  des  officiers  d'icelu! ,  Se  par  iceux  ofiiciers  ordinaires  reconnus.  Sur  quoi 
aurions  ordonné  en  exécution  notrcdtte  cointmilion ,  qu'a£lc  cil  o^toyc  audit  GcC'* 
bat  des  tcquilnions ,  ofies  dt  conlîgnations  qu'il  a  âite  prefcntemem  en  vertu  de  E 
(a  ptocur.tion  au  grcfïc  dudit  bailliage,  de  la  fommc  de  (oixante  livres  paritîs,  que 
ledit  iîcut  duc  cil  tenu  de  payer  annuellement  au  prohi  du  dumainc  du  comté  de 
Foteft,  &  ordonne  que  cunfetmémenc  auidites  lettres  patentes  &  arrêts  de  la  cour 
■àc  parlcnient  Se  chambre  des  comptes,  ledit  fieur  duc  baillera  dans  fan  des  terres  de 
la  valcut  de  ladite  lommc  de  ioixantc  livres  parilis,  pour  ctrc  iccilc  rente  annexée 
«u  levenu  dudit  domaine  du  comté  de  Foieft,  &qtt'iodle  (omme  à  prêtent  coniigoée 
fera  rcmi'r  c.itrç:  les  mains  du  treiorier  K  receveur  ;»cnrral  dwi-x  domaine,  pour  être 
4mncxéc  a  icclui ,  comme  aulli  avons  octroyé  acte  audit  juge  oruuwitc  &c  aunes  of- 
4den  de  Miw  jusUSiftion  dè  Icun  rcmontraneei  9c  pcoceftttioitt,  pour  &  pouvoile 


Digitized  by  Concile 


DES  PAIRS  DE  F  R  A N C  E.  KOVAhlNOIS, 


çar  iceux>  ainli  qu  ils  vcrroiic  ccrc  a  hue,  ot  ncanmMos  fins  s'afrttec  à  icelics,  ayant 
qgtrdaax  lenies.de  proviCon  obicnues  dudic  (icur  duc,  cane  par  ledit  bailly ,  k  iieti- 
tcnant  général,  que  le  procureur  fifcil  de  leurs  ofHccs,  avons  indallc  &  inllallons 
Icdic  baïUy  ax  la  poildliun  Se  joui(làtxce  de  fondic  état  de  bailiy  >  puur  d'icclui  jouir 
&  exercer  félon  les  ordontunccs  royaux, duquel  nous  n'avons  pris  le  fcrnicnt  i  caufc 
qu'il  l'a  pcctc  entre  les  mains  dudic  ficur  duc,  ainli  qu'il  cfl  puitc  pat  Tes  lettres  de 
proviùau,  &:  ordonne  qu'il  prcndroit  ficgc&  place  auprès  de  nous,  ainù  qu'il  a  fjic, 
comme  aulll  nous  avons  mis  &  inllallé  ledit  Dubois  en  Tolficede  lieucenancau  Luil- 
liagc  dudit  duché,  enfcmblc  ledit  Roycr  en  l'office  Idc  procureur  fifcal,  pourconnoi- 
tre  de  loarcs  matières  d'appel  dcscaulcs  qui  naîtront  entre  les  lujcis  dudit  ficurduc 

B  en  fondit  duché»  &  iceox  mis  en  pleine  âcipailiblc  poilefllon  de  leurs  offices  pour 
en  jmiir  ainfi  qu'il  cft  contenu  par  leurs  lettres  de  provifion  ,  lailTanr  au  juge  ordi- 
naire dudit  lieu  autres  officiers  l'entier  exercice  de  la  jufticc  ordinaire,  que  les 
appellations  defdtts  juges  rcilortironc  direâemcnt  pardevant  le  bailly  dudic  duche% 
avec  dcfcnfcs  £iites  à  cous  les  fujets  dudic  duché'  de  relever  leurs  appellations  au  bail- 
liage de  Forcll  à  Montbrilon ,  ains  pardevarit  le  bailly  dudit  duché ,  à  peine  de  3  00.  li- 
vres d'amende,  comme  aufli  eft  ordonne  que  les  appellations  qui  viendront  du  bailly 
dudic  duché  reflbitirooc  direâcmenc  en  la  cour  de  parlement  de  Paris ,  fi  ce  n'cll 
pour  ce  qui  cft  au  cas  de  l'édit,  &au  delTous  au  iicgc  prclidial  de  Lion,  l^avuir  de 
deux  cens  cinquante  livres  en  dernier  rellbrt ,  &  cinq  cens  livres  au  fécond  chef  Sc 
des  cas  royaux ,  ainfi  qu'il  eft  contenu  par  ladite  cooimiiiîofl  &  lettres  patentes  de 

Q  l'crcâion  dudit  duché ,  8e  à  ta  diatge  de  la  levcrfion  te.  union  à  la  courom^e  de  France 
d'icclui  duché  à  taute  d'hoirs  mâles  &  autres  enfons  mâles  deiccndans  d  iceux,de(qucls 
Dubois  &  Hoyec  offictcis  audit  bailliage  nous  avons  cecû  le  ferment  entre  nos  maint 
fur  le  Crucifix  foinc  Evangifo  de  Dieu,  de  bien  ae  fideUemenc  exercer  leurs  char- 
ges fuivant  les  ordonnances  royaux,  &  ordonné  que  les  lettres  de  provilion  enfcmblc 
«cUes  dudit  bailly  (cront  cnt^ftrces  au  grcfic dudic  bailliage,  U  aulfi  avons  ociroyé 
aâe  des  protefiactom  fiiltes  par  M'.  Claude  Dupuis  comme  fermier  de  M  .  Jean  Gou  zuu, 
&  Louis  jacquier  garJc  du  fccl  royal  iu  pavs  &:  bailliage  de  Forcll,  pour  Je  pourvoit 
«ioû  qu'il  verra}  &  fera  rétabliflcmcoc  dudic  bailliage  publié  à  fun  de  ccompe  &  cri 
puMîc  aulien  de  Rouanne  &  autres  endroits  des  terres  dudit  duché ,  i  ce  qu'il  foie 
notoire  à  to  i-  U  ^  l  i  e:  ,  'udit  fieur  duc ,  &  n'aycnc  à  y  conrrevcnir  fur  les  peines  fufdttcs  { 
fiu  d'autant  que  Icdic  licuc  duc  n'a  pourvu  d'aucun  greffier  à  l'exercice  du  greffe  du- 

^  dic  bailliage ,  nous  avons  commis  leific  Miraud  pour  greffier  en  icdui ,  jufqu'i  ce  que 
Icdic  ûeur  duc  y  ait  pourvu  ,  à  la  charge  de  rendre  compcc  des  cinolumens  qu'il 
recevra  dudic  gicftc,  auquel  fera  &ic  taxe  de  fcs  laUices  &  vacacions ,  &  d'icclui  avons 
feçià  le  ferment  en  tel  cas  requis  accoutumé,  ordonné  que  notre  com- 
rniHion  8«:  pièces  artachccs  à  icclîc  fous  le  contrefcel  de  la  chancellerie  avec  Ics  iec- 
cres  patentes  de  l'éicdion  dudit  duché,  procuration  dudic iicur  duc,&  ladite  leurs 
inifGve,  (êronc  eniegîftrées  an  gteflè dudit  bailliage,  ordonnons  qu'il  fera  pafl^ootie 
à  l'exécution  de  notre  prclcnt  jugement,  nonobltaiit  oppolicions  ou  appcll.uions  quel- 
conques, &  fans  prgudice  d'iceile,  Sc  quil  fera  figniHc  au  bailliage  de  Forets,  ou 
toa  licotenani  au  (iegç  de  Kfontbrifon  »  rétabliflèmenc  que  nous  avons  £ut  en  ladite 
duché  dcRouannois  d'un  bailly  &:  des  autres  officiers  par  nous  inflallcz  audit  bail- 
liage, à  ce  qu'ils  n'en  ptcieodcoc  caulc  d'ignorance  ,  &  aycnt  a  ohcir  au  comnuiuic« 

E  aient  de  Sa  Nfaj^é,  confomiémenc  àce  qui  cft  contenu  par  notredite  commîffion 
&  lettres  patentes,  laquelle  commiftîon  8c  pièces  v  ntrachccs  avec  Icfdites  lettres  pa- 
tente» ,  nous  avons  rendues  &:  remites  encre  les  mains  dudic  iicur  du  Fourncl ,  bailly, 
comme  porteur  des  originaux  d'ioelIcB  ,  A:  auquel  nous  avons  faic  donner  copie  du 
prciêni  procez  verbal ,  ligné  de  norrc  main  ,  &.  de  Guichard  Bcaujolain  notre  clerc» 
.  pris  fie  commis  pour  icabc  à  laiice  réception ,  pour  le  iairc  cnrcgiltrcr  audit  bailliage 
te  antres  endroits  qu'il  appartiendra.  Signé,  Di  Bouius,&  plus  bas,  par  coroman* 
dément  de  mondic  fieut  conleiller.  Bbaujolaiw,  avec  paraphe. 

EreOiênikAiééde  M$»tmm  m  ?âiried«  France,  mftvtmrie  luût  GM^tr  ^Au  de 
F  JMMNWtf.  A  tmt  m  ftwUtr  i6ia. 

LOUIS, par  la  graœde  Dka ,  roi  de  France  &  de  Navarre  ;  à  tous  prdens  de 
avenir ,  Salut.  Norrc  trés-honotc  feignent  &  oncle  le  roi,  que  Dieuibtolve^ 
ayant  égard  aux  grands,  vertueux,  fignalcz  &  rccommandablcsferviceafidlsdcloiç- 
teinp*  à  cet  àacés  charge  ^ offices  de  gcrad  maUie .  smica) ,  gcand  écoyec  de 
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France,  colonel  «te  VinfinterieFra:.çoifc ,  premier  gentilhomme  de  la  chambre ,  gou- 
sciucui  Je  pmvincc5 ,  ^  autres  ;Ici  pius  honora'j'.cs  o:'^:  nnpjicjiucs  de  ce  royaume  ,• 

Sjc  les  ptcdcccllcucs  de  notre  cbec  U  bien  amc  couliu  Louis  Gouftîec ,  duc  de 
oaannois,  chevalier  de  nos  ordres,  gouverneur  K  notre  lieutenant  général  en  la 
-vil'c  l'e  Poitiers,  &  voulant  iGCUX  rccoiino'uic  &  te'moigr.tr  A  h  poflciu  j  curs  nic- 
titci,  fîdcl>ié'&  nacureiie  inclination  au  bien  de  cette  couronne,  auioic  par  les  let- 
tres patentes  données  à  S.  Maur  eti  l'année  i  ^66.  vérifiées  oû  bdbin  a  été,  &  pour 
les  cai  fcs  V  contenues  ,  crc'c  ,  trigc  &  clcvc  la  baioaie  de  Rouan  c,  &  terres  ea 
■dcpcndaittcs ,  du  titre  de  duché»  pout  en  jouir  pjr  tcu  notre  trcs-chcr  &  trés  aroé 
«oiilîii  Claude  Goufïier^  marquis  de  BoUy,  grand  ccuyer  de  Ftancet  8C  lesmales  cle 
fcs  cnfins  niâlcs  ne  /  &  à  na'irrc  en  loyal  nuiiagc,  en  ladite  qualité' de  duc  de  Roujii- 
nois  ,  aux  honneurs  ,  autoritcz  ,  prcic^ativev ,  prcénuncnccs  >  droits  <Sc  piivilcges  ^ 
apparicnans  au  titre  &:  dignité  ducale,  à  la  chatte  qu'au  déiaut  defdits  hoirs  mâles, 
Jcilit  duché  de  llou.ini^ois  ,  appartenances  &c  dépendances ,  leroit  iujct  de  retournée 
à  nous  &  à  la  couronne  ,  comme  ioiu  les  autres  terres  données  par  leldits  prede- 
<ef1curs  toîs  &  nous  en  appanage  audit  titre  de  duché,  fie  parce  qu'il  tlt  bien  rai^ 
(bnnable  tpte  ceux  qui  foix  Icrvicc  à  ccc  ct^c  (a:cnt  gririficz  Si  décorez  des  titres  K 
prcrogauvcs  u'iionneur  convenables  aus  mentes  de  leurs  lerviccs  ,  afin  que  t.os  au- 
nes lujets  enluivent  leurs  venus  &  y  prennent  exemple,  nous  voulons  puur  lescon- 
fî  tr.uiu.  s  luldwes  xi:  infignes  lerviccs  bits  par  notredit  coulln  le  ducdc  Rouannois 
■dufaiu  les  derniers  troubles,  &  depuis  en  piulieuts  inipottixitcsoccalious  au.  tcu  rot 
«Otte  trcs-honorc  icigneur  &  perc,  Hi  à  nous,orr.er  > décorer, augmeniet  Icdk duché 
de  Rouannois ,  Je  la  qualité      titre  de  Tairic  de  France. 

Si^avoir  tailons  qu  ayant  mis  cette  aliairc  en  délibération  en  notre  confcil  dVtit  ^ 
OÙ  amftoient  ACtrc  très- honwée  dame  ic  mere  la  reine  régente ,  les  princes  de  notre 
fang ,  autres  prirxes,  &  plulicurs  nctabics  pctfonnagcs ,  &  aptes  uVl  u  fait  voir  en  icclui 
les  lettres  patentes  de  Ictedioii  ducit  duché,  de  Rouauuois  ,  dui.i  copie  cfl  cy-«tta- 
chée  luus  le  contrclccl  de  i.utre  chancellerie  ,  avons  par  leur  avis ,  de  notre  grâce 
(pectïie , pleine  puillancc  iSc  autorité  royale  voulu  ,  accorde  &  (jclmvé  ,  voulons, ac- 
cordons &  octroyons  par  ces  prcfcmes ,  lignées  de  notre  nuia  ,  que  notjcdit  courin 
ac  fcs  fiicceflcurs  miles ,  ainli  que  defliis  cft  dit  »  ayent  &  cienoenc  ledit  duché  de 
Rouannois  en  tous  droits,  noms,  titres  ,  qnalitez  ,  prérogatives  ,  prcéminences  de 
Pairie  dont  ont  accoutumé  jonir  tous  autres  P.;irs  de  irancc  tciuns  ce  nottcdite 
ccuionnc  en  Pairie  ,  &c  qu'il  puillc  &  lui  loit  loifiblc,  &  à  les  fuccellcurs,  de  porter  ^ 
ledit  titre  de  Pair  de  France,  &  à  rc;tc  tin ,  entant  que  beioin  cft  ou  îcroit ,  avons 
ledit  duché  de  Rouannois,  crée,  tijtjc  Se  cicvé  ,  créons,  érigeons  &  ticvotis  audit 
titre  de  l'uinc  de  irancc,  ja<,oitquc  Icfdits  dioits  ne  loient  ci-autrcinent  fpccitîcz  nt 
déclarez:  Voulons     nous  plaît  que  de  toutes  les  caulcs  dépcidantcs  Je  ladite  Pairie 
h  connoiflTjnce  en  appartienne  6c  foit  direétcmcnt  dévolue  en  notre  cour  des 
W-.'As ,  établie  a  Pans,  eoinnic  i^es autres  Pairs  dc  France,  lans  qu auttes'^couts poif" 
Ici.tcn  ptétaidrcaucunccour,  junldiâion  ic  conooiilance ,  ce  que  leur-;  nvons  in- 
terdit fie  défendu,  interdirons  fie  défendons  par  cddites  prefcntcspar  Iclquclies  don- 
nons en  ni  ii.Jenicnr  à  nos  amez  &c  tcaux  conlèillcrs  les  gens  tenans  notre  cour  de  E 
parlementa  Paris ,  gouverneurs  de  provinces,  nos  Ucutenans  généraux ,  baillitv,  fc- 
nechaux ,  prévôt ,  àc  leurs  lieutenans  ,  &  tous  autres  nos  julKcicrs,  otticicrs  qu'il 
appartiendra  que  cclditcs  prelenies  ils  tallcnt  lire,  pubîicr  &  cnrcgillrcr  ducon> 
tenu  en  iccllcs  notredit  couiin  &  tddits  lucccllcuis  jouir  5c  u(er  pleincnicnr  ^  ra - 
fiblement ,  fans  en  ce  leur  fiiire  mettre  ou  doiuicr ,  ne  pcrmetirc  leur  être  fait  cm 
donne  aucun  cmpcchement  ni  trouble  au  contraire ,  Iclquels  li  fait,  mis,  ou  donne 
ctoient ,  feront  incontinent  réparer  6c  remeittc  au  premier  état  &  dû  :  car  tel  cfl 
notre  plaiTir  ,  nonobfbnt  quelconques  édits  ,  turdonnances ,  défcnfes,  piivilcgcs, 
lettre*; ,  3c  Jiittes  chofcs  à  ce  coniranes ,  aufquc'Ics  &  à  la  dérogatoire  des  déroga- 
toires y  contenues,  nous  avons  pour  ce  regard  &  dos  tirer  à  conlcqucnce  dérobé  ^i 
&  détoee  ons  par  cefdices  preiënteS;  Se  afin  que  ce  foit  chofe  ferme  Se  (table ,  nous 
avons  liit  nictne  notre  icci  à  icelles,  faut  en  autres  chcics  noue  droit  &  lautruy 
en  toutes.  Donne  à  Paris  au  mois  de  février  Pan  dc  grâce  mil  lix  cent  douze ,  & 
de  notre  règne  le  deonémc.  Signées ,  LOUIS ,  fie  tar  le  rcply  par  le  roi ,  la  reine 
tc^enrc  fi  nwteprcIente,^BjiusLAiiT ,  fie  rcellée  de  cire  vetce  (or  lacs  de  (oyei 
^  vctic. 
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^  Itum  dep^âtemës  fm  téKng^nmmÀ/SStaUmude  Pairie, 

» 

Do  8.  avril  itfio. 

LOUIS  1  par  la  grâce  de  Dieu  »  101  de  France  6c  de  Navarre.  Â  nos  amez  6C 
fèaox  conlêillers ,  les       tenans  notre  cour  de  parlement  de  Paris ,  Saloc.  Pat 

nos  lettres  patentes  données  à  Paris  au  mois  de  février  mil  C\\  cent  douze,  nous 
aurions  accordé  à  notre  crcs<her  6C  amé  couiia  le  duc  de  Rouannois,  création  dudic 

2  duché  en  titre  8c  dignité  de  Pairie  de  France  ,  pour  en  jouir  par  lui  te  fes  foccef^ 
fcurs  miles  aux  mêmes  honneurs,  rang,  pouvoir  &;  prééminence  qu'ont  accoutumé 
jouir  les  autres  Pairs  de  France ,  leiqueUcs  lettres  vous  ayant  ctc  preiéntccs  vous  au« 
riez  ptisfujet  fur notie  minorité  den  dîflèrer  la  vérification,  8e  par  vone  anèt  da 
mois  de  novembre  dernier  ordonne  que  ties-humblcs  icmontrancc'î  nous  feroicnt 
faites  (ur  ce  fujct ,  lelqucUcs  ayant  depuis  peu  cntcn  -.u  cS:  témoigné  notre  intctitioa 
être  de  filtre  éniieremenc  jouir  nottedit  couân  de  la  grâce  porréc  par  leitittes  lettres 
bien  mémor-îTivcs  dcî  caufe  qui  nous  on:  porté  a  les  lui  accorder,  vous  mandons 
&  très  cxprellémcnt  enjoignons  par  ces  prcicntcs  ,  pour  ce  Agnccs  de  notre  main , 
que  fana  actendceautre  plus  exprès  eommandecnent  de  nous  que  celui  que  nous  vous 
en  avons  donne  pour  ce  lujcc ,  i.i  autres  le  tic  qt  e  Icfditcs  preicntcs  qui  vous  fcrvironc 
de  première  &  detoicrc  jullion  &:  déclaration  de  nos  vouloir  &  intcaiion ,  vous 
ayez  i  procéder  à  la  vérification  defdites  lettres  ,  d-artachées  feus  le  contre-fcel  d# 

^  notre  chancellerie ,  purement  Ce  fimplen  cnr  ,  de  point  en  point ,  félon  leur  forme 
&  teneur»  lans  y  faire  aucune  difiicultC)  rclhiâion  ni  modification ,  ni  vous  arrêter 
&  avoir  ^td  à  vo>  furdiies  lemontraiKes ,  édits  >  ordonnances  8e  arrêts  donnez  fiir 
ce  fujct,  &  autres  choies  à  ce  contraires ,  que  ne  voulons  nuire  ni  préjudicicr  à  notre 
trés-chcr  co.ifin ,  &  auquel  p  juv  cctCiîird&.  14ns  tirer  à  coniequciicc  >  entant  que 
bcloin  leroit,  nous  avonsdcro^é  <Sc  dérogeons  par  cefdi tes  prefentcs  :  Car  tel  eft  notre 
phifîr.  Donné  à  Fontainebleau  le  huitième  avril  !  arj  de  grâce  mil  lix  cent  vingt ,  a< 
de  notre  ccgncle  dixième.  Signe,  LOUIS,  hi  plus  bas  par  le  roi,  Bkuslaat. 

Meq»éte  i  fa»  denrf^mat,  d» tretxiéme  An^,  itfao. 

I>  '  A  NOSSEIGNEURS  DE  PARLEMENT. 

SUPPLIE  humblement  Louis  Gouf  fier  duc  de  Rouannois ,  marquis  de  Boify ,  comte 
de  Maukvrier,diânt  que  parlettrespatentesdoroidu  mois  de  février  itfii.pour 

les  cauics  &  grandes  confidcration";  y  contenues,  U  Majcllc  auroit  créé  ^:  augmente 
Je  duché  de  Rouannois  du  titre  &  qualité  t-e  Patrie  de  France,  lefquelles  vous  ayant 
été  prcfcntées  dès  le  vingt-huicdefdits  mois  &  an*  &ice  les  de  votre  ordonnance  com> 
muniqucs  à  Me  nficur  le  Procureur  gêner.'»! ,  il  auroit  requis  rcmonrranrcs  être  faites 
à  ladite  MaicÛc,  tant  lur  ladite  concdhon  «icfUites  lettres  qu'autres  icmbiablcs,  dont 
audit  temps  autres  particuliers  pourluivoicnt  la  vérification ,  fur  Icfquclles  coiicludons 
ladite  Cour  auroit  (urci?  de  f.nrc  droit  audit  luppliant  juiqu'a  l.i  m  .jr  iiré  de  (aditc 
Majellé,  ce  qui  a  fait  lupcttcdcr  julqu  à  prclciit  que  laùitc  Majellc  ka  a  concède  fcs 
lettres  patentes  du  8.  Avril  dernier,  portant  juflion&  confirmation  ^cldites  lettres  de 
Pairie  de  France  :  Ce  conlidcré  Nonc:gnciirs  ,  veu  les  lettres  d'ércdion  dudit  duclié 
de  Rouannois ,  vérifiées  tai.t  en  ladite  cour  qu  c.i  la  chanibte  des  comptes  de  1  an  1  j  66. 
Mifiefllon  &:  jouiiljnce  du  reilort  i  .ns  moyens  en  laditccoor  des  appellations  du  bail- 
liage dudit  duché,  lefditcs  lettres  Je  Pauic  Je  Févticr  t6\L.  piefentc'cs  à  ladite  couf 
le  vmgt-huiticmc  deldits  mois  *S<:  an ,  l'or  lonnancc  lur  icclles  dudit  jour,  &  Iclditcs  let- 
tres de  julTion  Se  confirmation  dudst  jour  huitième  Avril  dernier,  par  lejquclles  vous 
p  cft  exprclVenunt  enjoint  que  nonohltant  &  fans  vous  arrêter  à  aucunes  remontrances 
faites  ou  à  ûifc ,  vous  ayez  à  procéder  à  la  vérification  defdites  lettres  de  Pairie.  Il 
vous  plaife  ordonner  qu'elles  lieionc  legillrécs  au  gte^  de  ladite  cour,  te  que  Icdic 
iuppliant  jouira  de  l'eftct  &r  contenu  en  itclics  du  jour  qu'elles  ont  été  prcfcntécs,& 
vous  tcicz  bien.  !jignc,  Voillis  iSt  Rouannois,  a  cote  LE  Clerc.  Èt  fûts  baj ,  Jiît 
mmtri  m  tmmmr  ga$erâl  du  m.  Fait  ce  treizième  Aouft  léixt. 

ColUtimnè  À  [origiaâl  mftfttTt  ce  fiit  rendH  fur  les  nttiiresfeMjpgnez  leqamxJr'me  JifiÊ 
1^54.  Signé,  Nauoim  8t  JSoKKOT.  Avec  paraphe 

rtm  r.  H  4 
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Cmtbifms  de  AUnficitr  U  Ptttwrtwr  gmtnd  J»ny,  ^ 

VEU  les  lettres  patentes  données  i  Fsrb  au  mois  de  "Bèrtkt  létz.  Signc'cst 
LOUIS  :  Et  plus  bts  fur  U  repli ,  p?t  le  roi ,  la  rcinc  rcgcntc  fa  Mcrc ,  Bkuslakt. 
£c  iccUccs  en  lacs  de  foye  de  cire  verte  ,  par  Iciquelics  &  pour  les  caalcs  y  conte- 
nuesikditfeigneur  veut»  «corde  &  oftroye  que  Mcilire  Louis  GoufEct  duc  de  Rouan' 

nois  &  fcs  ruccclFcurs  mâles  aycnr  &  tiennent  ledit  duchc  de  Rouannois ,  en  tous  droits, 
oittes,  qualitcz,  prérogatives  &  piéénunencci  de  Pjkic,  dont  ont  accoutume  de  jouir 
tous  aunes  Pairs  de  France,  &  qu'il  ptiiTTc  &  lui  (oitloifible  &  à  fes  fuccelTcurs  Je  £ 
porter  ledit  titre  de  Pair  de  France,  &:à  cette  fin  a  crée,  érigé  Se  élevé  ledit  duché 
ilcRuaaunois audit  turedc  Pairie  de  France,  connue  amli  qu  il  cil  plus.au  long 
porté  pat  lefdites  lettres.  Reqo^  par  ledit  ficur  duc  de  Rouan  nois  ptcwmée  à  ladite 
cour  îc  dix-huiticmc  Fe'vricr  1611,  à  fîn  de  vcrificarion  defditcs  lettres ,  autres  lettres 
patentes  du  huitième  Avril  1610.  pat  IciqucUcs  cil  mandé  à  la  cour  procéder  à  la 
vérification  deidîces  letties  ci-dclTus ,  autres  lettres  patentes  d'cicâion  du  marquifac 
de  Boify  &  autres  terres  y  (pccifite?  fn  c'ii<  !ic  fous  le  titre  de  Roiiannois»du  mois  de 
Novembre  ij<S6.  vcrificcs  eu  la  cour  1^  tjuaiurziémejanvict  1J67. 

je  n'empêche  pour  le  roi  Icfditcs  lettres  être  lues,  publiées  &  regiUrccs  es  rcgiftrcs  C 
du  greffe  de  ladite  cour,  puuv  jouu  par  l  iiupctrain  de  l'effet  &  couicuu  en  icellcs 
pour  le  regard  du  ticrc,  prérogative  &  prééminence  de  duc  &  Pair  de  Franoet  Im- 
lemenr  information  prc'alablcmcnt  faite  d'office  à  ma  requête  des  vies,  mcctirs ,  reli- 
gion catholique,  apolloltquc  romaine  ,  fidélité  au  fervicc  du  roi  &  expérience  au 
Slic  des  armes  dudit  impétrant ,  en  rurfcotant  la  jouiflancc  du  furplus  julqu'à  ce qu'io» 
formation  ait  été  faite  d'ofHce  à  ma  requête  de  la  diminution  des  droits  &  profits  du- 
dit feignent  roi  &  de  fon  domaine  à  caufe  de  ladite  éreftion  de  duché  &  Pairie,  &c 
outre  rci'i'u  .s  pour  ledit  fcigncur  que  les  ordonnances  du  vingt  -  neuvième  Aoutl 
ii66.  1580.  deuxième  Avril  1579»  deuxième  Janvier  &  dixième  Avril  (oient  , 

gardées  &  obfervèes ,  &  le  roi  eft  tiés-hundilcmeat  fupplié  de  n'en  accorder  aucune  ^ 
Mjpak»  Signe  I  MoiB*.  £t  plus  bas  cft  écrit  : 

CotMmiék  tmgmd  étmâ  ta  fspitr ,  ce  fét  rmti»  /ar  ks  mtêirtt  r»  Éêdu^tUf 
de  Paris  ,Jii^^itxM  fkMtu  Jum  t6^é^  Signé*  Naudim  &  BomioT  oocaiiçs.  Avec 
paraphe. 


Cff^tim  Hm  dut  àt  MMummt  à  U  verificatim  des  lotrtt  de  JMié  &  tmu  de  U 

X3t»êk  dis  règles  d»  PsiilemtM. 

Du  8.  Ami  i6;i. 


c 


V 


Il  cour ,  le<;  çrjnd'chambre  Tour;-;clIc  de  l'cdit  aflctnblécs,  aprcsavoir 
^^vcu  ia  icquctc  à  tiic  ptcicntèc  par  Mcliue  Louis  Goutiicr  duc  de  Rouannois» 
à  ce  que  en  confequence  des  lentes  d  creâion  en  Pairie  par  lui  obtenues  dès  l'année 
j6it.  &arrétdu  19.  juin  ï6io.  par  îrcuc!  !a  co^r  ^'ci}  '.r'crvcc  d'être  en  fbn  entier, 
d'opiner  fur  la  prcféancc  par  lui  prétendue  avant  autres  particuliers,  il  fiit  reçu  op- 
pouot  à  la  vérification  des  lettres  de  dudié  de  Pairie  oe  nagneres  obtenues  par  les 
fleurs  comte  de  la  Rocheguyon  &  autres,  pour  ce  qui  concerne  ladite  prcféatice,  a 
arrêté  qu'il  fera  furcisà  dcUbcrer  furlefdites  lettres  :  &c  Requête  dudit  duc  de  Rouan- 
nois iufqu'à  ce  qu'il  ait  été  délibéré  fur  parcîUci  ktctes  obnemiec  par  les  iîcurs  «omte 
de  la  Rocbçguyoa  9c  marquis  de  ia  Valette. 

Le'mcmejour  la  cour  après  avoir  délibéré  fur  la  requête  à  elle  prefentée  parMef- 
liie  Bernard  marquis  de  la  Valette  &  colonel  gênerai  de  l'iniânterïc  de  France ,  à  fin 
deverification  des  lettres  patentes  par  lui  obccnues  au  mois  de  Mars  dernier  d'érec- 
tion cil  duché  &:  Pairie  de  la  terre  <3c  feigneurie  de  Villebois,  ladite  cour,  les grand- 
cbamluei  coutncUe  de  de  l'cdit  affemblées.a  atcêcé  &  ordonné  que  fur  ladite  requête 
il  kn  mis,^  MMMr/  4m  preturcur  ^entrât.  Outre  a  été  arr^è  qu'il  ne  fera  dcUbcré 
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.  ni  paflé  outre  à  la  vérification  tant  dcTclitcs  lettres,  que  de  eelliCS  ofaceniics  patkdic 
iiciii  comte  4fe  b  Rocbcfuyon  pendant  le  prenne  Fadcmeitt. 

Du  ij.  Janyiet  iCi}. 

CE  jour  h  cour,  les  grand'chambrc,  lourncnc  ^:  de  Tcdir  affcmblces,  apr^savdc 
dciilxrc  fur  la  requête  à  elle  prelcntéc  par  Mcflire  Louis  Goufiiec  duc  de  Rouan- 
nois, marquis  deBoify ,  à  fin  d'ecrc  reçu  oppolant  à  b  verificarion  des  lettres  dV- 
rctflion  en  diichc  &■:  Painc  qui  pourroicin  avoir  âc  obtenues  par  quelques  feigncuis, 
àcc  (pi'aucua  autre  oe  loit  re^û  avant  lui  à  Ton  préjudice,  &:  julqua  ce  que  les  lattes 
dlioanettr ,  tine  de  qualité  de  Pair  à  loi  odroyces  par  le  roi ,  de  aunes  lettres  de  con- 
firnution  obtenues  des  le  S.  Avril  itf;o.  &  prcfcntécs  à  la  cour  long-temps  y  a ,  nyent 
été  vctiâccs  par  bditc  cour ,  a  été  arrête  que  lur  ladite  requête  ieta  mis  ,/eù  mtatre  4» 
2  tmtmm  ffmrdii»  iw  MMHMw^Mr  aux  fiturs  de  BeUegtrù  ,  Je  Brijpu ,  àe  U  ydote^  de 
UMtdt^HmeS^etmteieUÈtdMfimiik» 

ff^fofti  'tm  âÊOt  ntqtàm  ie  Mh^kt  ie  U  itiA^meâÊA^wui^tkdàe  U  Arw, 

Du  24.  Juillet  1637. 

£xM«(  ^  reg^tra  ùt  ftrbmtni. 

'         jour  b  cour,  les  grand'cbanibre  tbarnelle  8c  deTédit  aflemblée»  fur  b  ceqoêtc 

^  ^^P'^'^''^"^^^  par  le  duc  de  Rouannois,  à  fin  d'oppoluion  au  ferment  Ju  duc  de  la 
SLochefiMicault  >  &:  Icrttcs  de  duché-Pairie  obtenues  patleûcut  maréchal  de  la  Forc^ 
a  arrité  quefiins  préju  iieier  aux  droitsdudic  duc  de  kouannois,  U  fera  pailemmeau 
Jifgcmcnt  de  l'intorniation  &  preftation  de  ferment  dudit  duc  de  la  Rochefoucault, 
&  latres  dudit  (ieur  de  la  Force.  Fut  cnPailcmcnt  le  24.  Juillet  1637.  Sigoét  Guybt. 
£c  plus  bas  cftéerit: 

CeUâtimnéi  t  mgttml  en  fârdxmm  ^  te  fm  rendu  fer  les  mteirts  â»  cbâtelet  de  P^rù, 
^  /etiJpS!*f^ltt[iut«rxJemeyMni6$^.  Signé, Naudim de  BoWMOT.  Avec paitpfac. 

Offofyim  à  U  receftim  d»  frme  de  Mnm». 

Dn  19.  IcTrier  1^4). 

Sxtràt  des  regt^res  i»  ftrkmtKit. 

CE  jour  les  grand  chambre ,  tourncllc  dc  de  l'e'dit  alIèmblées»pour  délibérer  fur 
la  réception  en  la  charge  &  dignité  de  duc  dc  Pair  de  France  ,  du  prinœ  de 
Monaco,  fous  le  titre  de  Vaicminois  ;  &:  vû  h  requête  prcfcnrcc  par  dame  Marie 
^  Henncquin,  veuve  de  Mcflite  Henry  Goufficr,  au  nom  ec  comme  tutrice  de  Mdlkc 
Arthus  Goufficr, duc  de  Rouannois,  Pair  de  Fiance,  foo  fils ,  a  arrêtd  que  bdite  t©- 
ception  ne  pourra  prcjudicicr  a  l  oppolltion  ,  pour  la  preTeancc  prc'rcnduc  pat  ledit 
duc  de  Rouanoois.  Fait  en  patlcmcut  le  i^.  tcvncr  i643.figQé  Guyei  ,  &  plus  bas 
cft  écrit. 

f^Uùmté  *  tmgmal  en  ferchemin,  ce  fut  rend»  fur  Us  notaires  fiufftguf,  u 
tUme  jm  ie  iHmmA^  teat  tmfumte'futre.  S^,  Naudin  &  Bommot  ,  «vw 

F 

ÛfH^'an  à  U  réceptif  de  M.  it 
Du  14.  juillet  1645. 
txirét  des  r€0m  d»  ttrlemm. 
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Henry  Gouthct  ,  au  nom  ô:  co:nmc  tutrice  de  Mcûîrc  Aithus  Gouhicr  ,  duc  de 
Rouannois,  Pair  de  France ,  toa  fils  «  avec  les  aiz&s  dis  vingtième  juin  i€xo.  trois 
fcptcmhrc  i6vj.  dix-neuf  feviicr  5:  trente  avril  164?.  aarrctc  que  ladite  rccepcion 
ne  pourra  prcjudicier  à  l'oppolition  pour  1j  prcîc'ance  prétendue  par  ledit  duc  de 
RouaniMNs.  raie  en  parlement  le  qaaconiéme  juillet  1^46.  Signé ,  Guyst,  &  plus 
-  bas  cft  écrit 

CollMstmié  i  l'mginsl  tn  farthtmm ,  u  fut  rendu  />tr  les  notaires  m  chueiet  de  farii 
4eutt  fâté^be. 

Jatres  kttm  in^frmaivtt  de  Fdrie ,  fmr  M.k  imie  XÊÊuuumi* 

Du  2j.  Icptcn-ibrc  itfji.  ^ 

LOUIS ,  par  la  grâce  de  Dieu ,  roi  de  Fraacc  &  de  Navarre  »  à  tous  ceux  qui  ces 
prcleatcs  verront.  Salut,  Le  roi  Charles  IX.  ayant  parles  lettres  patentes  du 
moisdcnover.ilnc  ij<56.  tant  en  conlidcration  des  i;tands  &  lignalcz  Icrviccs  rendus 
à  cet  ctat  par  tcu  uocrc  bien  amé  coulin  Claude  Gouttier ,  duc  de  Rouannois ,  grand 
ecuycr  de  France  ,  que  pat  fes  prcdccefTeurs  aux  charges  &  offices  de  grand  maiti^ 
V  amiral ,  grand  ccuyer  de  France  ,  culoncl  d  intantcne  françoifc  ,  premier  gentilhomme 

,  '  de  la  chambre ,  gouverneur  de  Dauptiiné ,    autres  imponans  de  honorables  emplois 

de  ce  royaume,  érigé  ledit  duché  de  RouannoiS,  te  autres  terres  &:  icigncu  ries  en  dé* 
pcndans  en  titre  de  duché,  portant  le  nom  de  Rouannois ,  ainfi  qu  il  cit  plus  au  long 
explique  par  letdites  kttrcs  ci-aitachces  fous  le  contrcÉxl  de  notre  chancellerie  due- 
ment  vérifiées  on  befoin  a  été,  ledit  feu  grand  ccuyer  6c  (es  defecndans  anroient  ^ 
joui  paillblcment  julqu'à  prefcnt,  Je  tous  les  droit  s      prérogatives  dudit  duché  pour 
l'augmentation  duquel  ledit  détunt  roi  notre  trcs-honorc  kigncur  &  pctc ,  voulant 
auûi  rcconooîtte  en  la  perlbnne  de  feu  notre  très-cher  &  bien  amc.coniîn  Louis  Gon^' 
fier»  duc  de  Rouannois  ,  cheval ■cr  de  nos  ordres  ,  guuvcincur ,  licucciuiit  gcncral  cii 
notre  ville  de  Poilicts,  les  grands  Se  rccommandablcs  icrviccs  à  lui  rendus,  &  à ccc 
état  »  auroitpar  fes  lettres  du  nrais  de  lévrier  1612.^  &  d'avril  1620.  tqomé  andlc 
titre  de  duché  ,  celui  de  Paine,  f^;  voulu  qu'il  iouilTe  du  titre  de  duc  &:  Pair»  &  de 
tous  les  droits  £c  prérogatives  qui  appartiennent  aux  autres  ducs  &  Pairi  de  notre 
royaume ,  defquelles  letties  nottedit  coufîn  ayant  pouifuivi  la  vcrificarion»  8e  obtenu 
conclulîonsde  notre  procureur  gênerai  ,cl!c  aiit  ;;t  Lté  dillerce,enlemblc  la  picOaiion  £) 
de  (craient  à  caule  de  divers  emplois  de  notrcdit  coulin,  iuivis  des  indirpolittonsfur- 
^•enues  en  la  pctfornet  dam  lesquels  il  eft  dccedé  ,  de  d'autant  que  notre  cher  8e 
b;cn  amé  coulin  ?,ulnis  C.  ni  ffier,  duc  de  Rouannois,  fon  pctit-hl$,a  témoigne  le 
mètne  zclc  &  atieclioa  en  notre  icrvicc  que  tes  prcdccellcuts  en  toutes  occaiions  impôt* 
tantes  où  il  a  fignalqlon  courage,  (a  vertu  8e  valeur ,  8e  que  nous  efpetons  de  lui  b 
continuaiion  de  (es  mêmes  lerviccsà  l'avenir.  Acescaufes, ?v  aiuici  •;randci  confidera» 
tions  à  ce  nous  tnouvans,  nous  de  noue  gtacc  Ipcciale  ,  pleine  puiilancc  &:  auto* 
riié  royale ,  avons  die  >  dedaré  8c  ordonné  >  difons ,  déclarons  8c  ordonnons  par  ces  ' 
prcicntes,  (îgnces  de  notre  main,  voulons  &:nuus  pbit  que  notredit  confni  le  duc 
de  Rouannois ,  jouifle  de  reflctdcidites  lettres  de  Paine  accordées  par  noiredit  feu  Sei'  c 
gneur  8c  pere,  audit  fcaâeur  duc  de  Rouannois  fon  ayeul ,  &  qu'il  Toit  reçû  8e  admis  * 
en  lonîieuSc  place  à  la  prcRation  de  ierment  de  Pair  de  ce  royaume,  tout  ainfi  que 
ii  Iciditcs  lettres  ctoicnt  conçues  Ibus  Ton  nom.  Si  dotuioas  en  mandement  à  nos 
amex  &  lêauxconiéillets ,  les  gens  tenaus  notre  cour  de  parlement  ft  Paris,qne  ces 
prelcntcs  nos  lettres  de  déclaration , enicmble  celies  d  évcrtion  de  Pairie,  ils  fiflenc 
rcgiftict,  Se  de  leur  cotucnu  jouir  Hc  uicr  tK>iredit  coulin  le  duc  de  Rouannois ,  plei- 
nement, paifiblement  &  perpétuellement ,  même  de  le  recevoir  i  prêter  le  ferment  ' 
en  ladite  qualité  de  duc  &:  Pair  au  lieu     place  dudit  feu  duc  de  Rouannois  fon  ayeul, 
&  comme  s'il  eut  été  reçu,  ccU'antles  cmpcchemciis futvcnus  au  lujct  du  fcrvicede  ^ 
cet  état:  Car  tel  eft  notre  plaiGr.  £n  témoin  dcqnoi  nous  avons  lait  mettre  aotte  ^. 
(cel  à  ccfdites  preJentci.  Donné  à  Paris  le  vinjt  cmqtiicmc  iour  de  Tcptcmbre  1^51. 
•  8c  de  notre  icgne  le  neuvième.  Signé ,  L  O  U  1  S.  Le  lur  ie  rcply  pat  le  roi  ,  db 
Mesmc. 

^  Et  plus  ba*;,  CelLtiieimé  à  i'ori^i/uf  en  f/.trchemm^  ce  fait  rendu  far  les  nttaires  à  P.tris 

/MjJigtKx,  tedit  j6ur  •vmgi  iiiux  actti/rtmil jixcent^iuurevmgt-Jix.St^ ,  YouLiîiEAU^ 
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DE  PAR   LE  ROY. 

Nos  amez  &  fcaux  ayant  accorde  à  notre  très-cher  &  bien  anié  couGn  le  éat 
de  Roaannoistnos  lettres  de  confirmation  de  la  création  fiiitedu  duchéde  Rouatt- 

no!5  ,  &  Pairie  de  France ,  par  le  feu  roi  notre  trcs-honorc  fcigncur  5-'  pcre  gîoricule 
mémoire  { que  Dieu  ab(bive  )  en  Ëivcur  de  Mcllirc  Louis  GouHîer  >  duc  de  Rouanoois  ^ 
ayeul  de  nonedit  cottfm»  &  coofiderans  que  les  cecomnaandaUes  (etvices  ttndosaux 

rois  no";  prcJeccflcurs  ,  8c  à  cet  érat  ,  par  les  ancêtres  de  norrcdit  coufin  dans  les 
premières  charges  de  la  couroanc ,  ayant  été  reconnus  par  I  crcdion  de  ladite  fcigocu- 
rie  en  duché  i  il  cft  bien  nifennaMe  qneceux  qoe  nous  avons  reçus  de  (cm  ayeul,  de 

fon  pcrc  de  lui  en  nos  armées ,  &  en  divcrfrs  occafions  importantes,  &  ceux  t]ue 
nous  cipcroQs  qu'il  nous  rendradans  le  gouvernement  d  une  des  plus  grandes  &  plus 
confiderablcs  provinces  de  nom  Royaume  que  nous  lui  avons  conhce  >  le  fiiffenc 
jouir  de  l'cflcr  d'une  grnce  que  nous  lui  avons  confîirncc  ,  cnfuitc  de  la  conccflîon 
du  teu  roi  nociedit  icigiicur  &  pere  ,  dcGrant  auilî  qu'il  puific  au  plutôt  retournée 
B  par  deçà  >  où  Gi  prefcnce  efl  neccflaire  dans  (on  gouvernement,  ne  lui  ayant  permit 
d'en  partir  qu'afin  qu  il  pût  aller  (ijUiciict  l'curcgiilrcment  de  fes  lettres,  comme  une 
choie  qui  lui  ell  (tcs-unportante ,  nous  avons  bicu  voulu  vous  faire  celle-ci  pat  laquelle 
nous  vous  maiidons  &:  otdonnons  tccs-exprclVcmcnt  de  procéder  j  rcnregiftremear  pur 
&  limple  de  noldirc;  'irrrrt-;  tic  coiihrrnatinr.  de  Painc  dudir  duché  de  Rouannois, 
ÙXA  y  apporter  aucun  acliy  ni  dirficuhc  ,  pour  quelque  cjuIc  oculion  que  ce  foie, 
Ce  in£me  ponck  cooTequence  qui  ne  peuf  kiipiétudtcier,  vû  que  cette  grâce  eft  Un» 
gulicrc  prc^cntemcnt  en  fon  clpccc  ,  &r  que  von?;  avez  à  faire  jouir  &  ufcr  notrcdic 
coulin  du  contenu  en  noiditcs  leitics  icion  leur  totiue  <St  tciicur ,  vous  alîurant  que 
vous  ferez  chofe  qui  nous  iera  trés-agreiUe;  n'y  âices  donc  faute  :  Car  tel  cil  notre 
pljiilr.  Doiinr'  :i  Poitiers  le  dcuxicme  jour  de  janvier  1651.  SignC|  JLÛUIS.  £c 
plus  bas  par  DojuMocue.  avec  paraphe. 

C 

C^f^Êmà  U  ret^t'm  ii  M,  de  M^Êm, 
tMràt  àn  r^tns  J»  fâtùmmt ,  d»  dtmu  pûBit  ml  fat  tm  ànfmi€'4mx. 

AL  jOURD  HUY  cil;  comparu  au  grcfte  de  ladite  cour  M^  Jacques  le  Vaflbri 
procureur  en  ladite  cour ,  lequel  en  vertu  du  pouvoir  à  lui  donne  par  Médire 
Arthus  Gouflfier,  duc  de  Rouannois ,  P.vr  Vmrr,  nurquis  de  Bnify  ,  comte  de 
Maulcvrier,  &  autres  lieux,  gouverneur  <k  iicurcnanc  gênerai  pour  le  rui  du  liaut  Ac 
.  bas  Poitou  ,  Challeltaudois ,  &  Loudunois ,  a  déclaré  qtl'ett  continuant  les  pte'ceden- 
^  tes  oppofitions ,  même  rr  l'c  -:  formées  es  mains  du  procureur  gcnctal  du  roi  le  vinp;t- 
iin  mars  dernier ,  lï*.  cuiaiu  4ac  beloin  eft  &  feroit  {euicmcat  ,  qu  il  s'oppoloïc  dcic- 
chct  ,  comme  de  fait  il  s  cil  oppofé  à  la  réception  de  Mcflîre 

deCh'îi.^t  ,  ru  ff rmcnt  de  duc  Z\  Pair  de  France,  par  lui  pourftrvic  en  la  cour,  5c  \ 
toutei  autics  réceptions  qui  poutioicnt  cire  ci- après  pourluivics  pai  qui  que  ce  loit, 
MX  charités  de  ducs  &  Faits  de  Ftance,  pout  les  rations  à  dire  &  déclarer  en  temps  & 
lieu ,  &  clù  donîicilc  en  la  maifon  dudit  le  VaiTor ,  Içizc  rue  S.  Antoine  ,  pjruific 
iaint  Paul,  donc  il  a  requis  aftc.  tatten  parlement  le  douzième  jour  de  juillet  1652. 
£gné  par  collation  avec  pataphe ,  &  au  dos  eft  cent  ce  qui  fuit. 

Le  i!nii^!('me  juillet  1652.  fut  le  prcicnt  fignifié  &  baille  copieà  Maître  le  Febvcc» 
procurcui  de  partie  adveife  ,  Cgnc ,  du  Douet  ,  &  plus  bas  eft  écrit, 

CellMionné  à  Feri^mt/  en  farchmin^  ce  ftit  rend»  far  les  nolùres  du  rci  a»  châfleletii 
Farts  fûufftgnez  le  ^uaierzieme  jtmr  dtjm»  mil  fix  tent  tm^uante-^Mâtre. Sifftc ^t^AHiiVli 
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SOMMAIRE   DE  LA   CAUSE  * 

De  MonficuT  le  duc  de  Rouannois,  gouvernent  àa  haut fle bas. Pcdtou,  Chaftelmi* 
jàott  se  Loudimois»  oppoTanc  U  demandeur  en  lequcte. 

«Mrc  Me^  »m$fm-Hia§ry  de  MuÊmêrmf  ,  «tmu  de  Bn^wMt  >  i^màm. 

L'OPPOSITION  &  la  rcquctc  prcfcutcc  par  ledit  feigncur  duc  de  Kuuatmois, 
tend  à  ce  qu'il  (oit  ordonné  »  s'il  plaie  à  h  cour ,  qu'il  pcéteia  le  iëcmenc  en  qua^ 
«lie  de  P  ir  de  France,  auparavant  le  licur  comte  de  Bouttcviiîc.  B 

Le  duché  de  RouannoiS  fût  érige  au  mois  de  Novembre  i>66.  en  laveur  de  Mdfii  c 
Claude  Gouffier»  gtand  ccuyer  de  France  ,  premier  duc  de  Rouannois,.crifayeul  du 
tlcur  demandeur,  en  confidcration  des  iiutablcs  ict vices  rendus  à  IVcat ,  rant  par  lui 
que  pat  Mclfire  Atthus  Goutficr ,  grand  maître  de  France ,  Ion  pcrc  ,  que  de  fes  an- 
cêtres ,  cinq  defquels  de  pères  en  iils  ont  pofTcdi  ks  ptemiercs  charges  de  1  eue . 
leldircs  lettres  d'crcclion  du  duché'  de  Roiiannois  furent  vérifiées  au  parlement  le  14. 
janvier  i)^/-  ^  Ic^  utFiciers  royaux  dcidits  lieux  furent  ddtntcrcllcz  ,  aiin  que  les 
appellations  du  duché  de  Rcttanooia  vinffcncdircâenieac au  paikmcne,ainu  qu'el- 
les font  depuis  prcs  de  cent  ans. 

En  l'année  1012.  ledit  duchc  tut  érigé  en  Pairie  ,  en  faveur  de  MclTire  Louis  q 
GoalRer,  duc  de  Rouannois,aycul  dudit  lleur  demaiideut  le  H.  avrd  iûio.  il  obtinc 
des  lettres  de  confîrm.'non  pendant  la  majorité  de  Louis  XIU.  cnluite  la  cour  lue 
Icidttcs  lettres  parentes  ordoiina  i^u'ellcs  leroient  communiquées  à  M.  le  procureuc 
gênerai,  lequel  donna  (es  concluiion$,&:  l'information  étant  faite,  il  netcftoic  plus 
qu'à  recevoir  leJir  fieur  duc  de  Kouannois,oe  qui  fuc  empêché  par  UDC  oppofitkm 
d  un  parcicul.cr  kilciicc  par  les  ennemis. 

Au  moisdcrcp;cml>r£  i<fi.  le  roi  concéda  de  nouvelles  lettres  de  con&natkNl 
au  lieur  demandeur ,  il  obtmr  (on  Jùt  mmtre\  Si.  des  conclunons  de  M.  le  procureur 
gênerai ,  Ion  infoiaiationiut  lanc  ccUcinent  qu'il  ne  tedoïc  pius  qu'a  prûer  le  ferment, 
même  1^  roi  lui  donna  une  lettre  de  cachet,  portant  qu'il  prérendoit  qu'il  prêtât  le  ^ 
ferment  de  Pair ,  daritant  que  (on  atïaire  étoit  toute  particulière  ,  qu'elle  ne  tiroir 
à  aucune  curifcqucncc  au  regard  des  autres  pcrfonncs  qui  rollicituicric  tics  réceptions 
en  qualité  de  ducs  &  Pairs.  Lacour  fçait  que  la  conjonâute  dn  temps  fut  la  feule 
chofe  qui  l'empccha  d'être  rc^'û. 

Ledit  lieur  demandeur  foutieut  en  premier  lieu  ,  que  les  chofes  s'crant  paflccs  de 
la  forte  qu  elle»  viennent  d'être  reprclenices  cy  -  dcflttS  »  il  ne  fêtait  pas  raifoniiable 
que  le  (îcur  comte  de  Bouttcville  prêcac  le  ferment  auparavant  lui  ,  car  ledit  llciir 
dcmandeui  a  toutes  les  qualités  neccfFaircs  pour  la  dignité  dont  cft  qucllion  ,  foic 
que  l'on  regarde  fil  maifon  oa  (à  pcrfbone  ,  &  fur<<out  ne  rell..nt  plus  qu'à  lui  faire 
prêter  le  femvrnt ,  au  pi^dicc  dcquoi  il  ne  fewt  pas  faifoonablc  qu'il  iiic  précédé  £ 
par  aucun  autre. 

£n  feoond  lieu ,  la  cour  ayant  reçiî  quelques  ducs  &  Pairs ,  unt  pendant  la  dif- 
grace  de  l'ayeul  dudii  fieur  dcmandair  que  pendant  fa  minorité,  a  toujours confcrvc 
Icdroit  dudit  fîeut  demandeur  ,  <îc  par  les  anclh  dcrcccpcion  dcldics  ducsâc  Pairs, 
cite  a  dit  exprefl'cment  qu'ils  feroient  reçus  (ans  préjudice  de  la  préfcance  prétenduë 
avant  eux  par  les  ducs  de  Rouanoois  ,  fur  laquelle  prcTcancc  b  cout  demeureroic 
en  fon  entier  de  délibérer  ,  lelqiiels  àrrefts  ont  été  rendus  le  troiliéme  feptembre 
itfji.  quatre  juillet  1637.  dix-neuf  février  de  d'avril  1^43.  &  quatorze  juillet  1^45. 
Jocs  des  rcccplionsde  Mefficurs  les  ducs  de  Richelieu,  de  BdÛàCydcla  Foicc,  de 
la  Rochefbacault«  Brezc,  la  Valette  &  Yalciuiuois-. 

Ce  qui  marque  que  l'intention  de  la  cour  a  toujours  été  de  coolérver  le  rang 
dudit  licur  demandeur  ,  &  ce  fctoit  anr.ullcr  Icidits  arrcfls  fî  on  recevoir  quelques  ^ 
Pairs  auparavant  lui ,  car  il  n'y  a  plus  lieu  «.k  douQCr  un  arrefl  paicu  a  ceux  cy« 
ddfus  mentionnez  ,  puifque  la  cour  ne  pnmoDce  ainfi  que  lociqu'il  y  a  quelque  em* 
pcchemenc  oonfidcrable ,  foit  par  l'abfence  ,  oppolition  eu  minorité,  qui  lont  les 
fculs  cas  où  l'on  donne  Imiblablcs  arrefh,  pour  confervcr  les  rangs.  Maisàprefenc 
que  ledit  i':cur  demandeur  eft  en  âge ,  qu'il  n'y  a  aucune  oppofîtion  ,  &  qu'il  a  toutes 
les  qudlitcz  requiics  ,  la  c^ur  voit  qu'il  y  a  neoelUré  de  prononcer  à  prciem  Ru  (a 
rcoeption:  il  y  a  m£tne  des  ducs  &  Pairs  qui  ont  confenti  la  préfcance  duau  ucuc 
ducde  RoMa^nois  par  des  aâes  qui.  font  encre  ks  mains  dudit  lieue  dogaodeuc. 
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DES  PAIRS  DE  FRANCE.  ROVANhlOIS.  str 

En  troliicme  lieu  >  le  loi  a  explique  la  voionte'  iur  la  réception  dudic  (îeur  dc« 
A  mandciic  :  car  par  fa  lettre  de  c-ichet  il  a  dcclarc  qu  il  enccadoic  qae  ledit  lieuC  > 
demandeur  prctât  le  ferment  dz  Pair ,  5:  que  ladite  prcftation  de  ferment  ne  pour- 
roit  tirer  à  aucune  conkqucncc  a  I  cgard  des  autres  perlonncs  qui  avoient  dcslcccics 
patentes  de  duc  &  Pair  ,  ou  des  brevets ,  d'autant  que  i'ati'airc  dudit  fieur  denttn^ 
dcur  ccniT  remplie  de  cooûdcnnon  pirciculicrcs ,  mcmc  le  roi  lui  fît  l'honneur  d© 
le  choilir  pour  un  des  Pairs  qui  aiiiiccrcni  à  fon  factc,  >N.  ccprelcntant  le  comtodc 
Flandres  il  jaida  à  couronner  le  roi,  qui  c(k  la  principale  fonction  de  Pair. 

Il  leroir  iir.iulr  d'objcAer  qu'on  ne  reçoit  point  à  l'audience  de  Pair  ,  d'aucanc 
^ue  ledit  ficur  demandeur ,  ni  ledit  fieur  comte  de  Bouttcville  ne  prétendent  pas  être 
icças  à  l'audience  ,  mais  ledit  ficur  comte  de  Boutteville  pre'tend  que  nonobdanr 
les  oppofKioiis  formées  à  la  réception  ,  il  doit  erre  dit  qu'il  Icra  rci^û  ,  &.  ledit  fieur 
dcaundcur  clpcic  de  bjulHce  de  fa  caule,  îk:  de  ia  bonic  de  la  cour  ,  qu'elle ocdoo* 
£  ncr.i ,  qu'ayant  égard  à  iua  oppoïkicn  .^c  a  la  requcre  ,  il  fera  incclTanuiwnc  pco* 
code  à  (a  rcxeption  ,  qui  ell  a  dire  qu'il  prêtera  le  ferment  de  Pair ,  miparavanr 
ledit  ficur  co.ate  de  fiouteville  ,  laquelle  réception  ou  prcftarioo  de  icrmcnt  il  ne 
demande  pas  être  faite  à  l'audience,  mais  à  huis  clos,  en  J«  manière  aocoutttméc; 
Signé  M<.  KA.GKEAU  «  avocat  dudit  iicut  demandent. 

Pat  le  contrat  de  mariage  padc  pirdevant  Dioni$  &  fon  confrère  nocairesau  Chàreiee 
de  Paris  le  neuvième  lour  d'Avril  1^67.  entre  haut  &  puiilànr  (eigneur  monfcigncut 
FRANÇOIS  D'AUBUSSON ,  chevaticr ,  comte  de  la  Fcmlbdc ,  lieutenant  gcnc 
tal  des'airoées  de  i»  Migefté»  demienKinc  à  Pkrii ,  nie  d'Orieana>  patcuHè  S.  fioftacbe» 
d'nne  part. 

Et  tre's-hautc  &  trcî-puirtântc  dame  madame  MARIE  HENNEQUIN  ,  veuve  da 
trcs'haat  &  rrés-puîUanc icigocuc  Mellire  HEMRY  GOUFFIER,  (eigneur  de  Boily, 
demeurant  à  Paris  en  fan  hôtel  au  clofne  &pari(nflefdntM^deric ,  lUpubuitc  pour 
madcmoilcllc  CH  AR  LOT  TE  GOUFFlER  de  RouannoiMUledud.  dâil«laBneuc 

'  te  d'elle  pceièntc  &  de  (on  coDlcucctneat ,  d'auuc  paît. 

APPERT  entre  autres  chofes ,  maditc  damoifclIcdcRouannoi5fiitureépoulc,avoir 
vendu  &.  vend  par  ces  prcfcntcs  audit  Icigncur  duc  de  la  Fcuiiiade  &tur  époox, 
Ibtts  le  bon  plaifir  de  (a  Majefté ,  ieduché  de  Rouannois  ic  le  marqoifat  d«  Boily ,  leurt 
annexe.,  appaitcnanccs  &:  <.cpcndanccs  .aii.fi  que  les  ticrcs  fc  pourfuivent  &  compor- 
tent, &  qu  cn  ajoiii  Si  dii  jouir  tant  madiie  damoifcllc  que  ledit  Ickocur  ion  kctd 
kelles  terres  ihuees  dans  le  pays  de  Rouannois  en  Poreft,  moycnnàntleprijtSe  fomme 
D  de  t|uatre  cens  mille  livres,  &  dont  ledit  leigncur  lurur  époux  promet  de  bailler  &: 
payer  compunt  à  ladite  dainoïklle  dans  U  vciilc  de  leurs  époutâilles ,  la  (bmmc  de  trois 
cent  mille  Kvres  tournois ,  donc  madircdamdfdie  fera  tenue  de  payer  5c  délivrer  audit 
feigneut  fon  frère  celle  Je  cent  mille  livre?  rournois ,  &  en  dcduction  de  pareille  fomme 
de  trois  cent  mille  livres  qu'elle  cil  obligée  de  lui  iournir  pat  ladite  donation  à  elle 
faite»  A:  à  l'yard  des  deux  cent  mille  livres  reflans,  £itbnt  te  fiirptus  des  ttots  cent 
mille  livres  que  ledit fcigncur  futur  cpoux  dnit  fournir  comptant,  ils  feront  délivrez 
àniadite  dainoilclle  audit  tcigneur  Ion  trerc,  pour  par  lui  être  employez  au  payement  des 
dettes  anciennes;  aulquellcs  les  biens  mentionnez  en  ladite  donation  (ont  fujets,  &  en 
fàifant  ledit  pavement  dcfdits  troi<i  cent  mille  livres,  maditc damoifellc  fui urc  c'poufc 
&  ledit  fcigncur  (on  hère  pour  ladite  lomme  de  cent  iniile  Uvres  qu'il  retiendra  com» 
me  dit  c(l,  &:  les  créanciers  qui  reccvroiii  leldicsdeux  cent  mille  livres  ,(ubrogeronc 
£  ledit  (eigneur  futur  cpoux  en  leurs  hyp;>céques  pour  fûreté  de  fon  acquilîcion  ,  iînon 
&  à  faute  de  ce  maditc  damoifclle  future  êpoulc  le  fera  (ubrogcr  par  milice  en  leur  lieu 
place»  &  dés-i>pcelênr  en  recevant  pareille  fomme  elle  a  mbroge  &  fubroge  par  ces 
prcfcnrcs  ledit  (eigneur  comte  de  la  1  euHladc  futur  cpoux  au  lieu  &  place  dudit  fieur 
duc  Ion  ticre  6c  deldits  créanciers ,  &:  a  l'égard  des  cent  mille  livres  qui  retient  pour 
par&ire  les  <piatie  cent  mille  livres  qui  font  le  prix  deldits  duché  8e  mstquîfai  *  ib  de« 
meureront  ammeublis  &  cntrernnrcn  la  future  communauté,  &:  movmnmt  re  que 
delfus  ledit  leigncur  futur  époux  dcmcuicia  quitte  du  prix  defdus  duché  marqu;iat, 
pour  en  jouir  par  lui  comme  chofc  àluiapartenaïue  vrai  &  loyal  acquêt,  &  en  çommen- 
C'.T  la  jouiiTancc  rie;  ce  jourd'hui ,  rraniportant  à  cet  cflct  maditc  damoifellc  audir  (ei« 
gncui  couuc  Ion  tuiur  époux ,  tous  droits  dcproprietc  nonu,  railons  &i  adions qu'elle 
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tendances  vouhnt  Procureor  ,  le  porrenr  donnant  pouvoir,  a  Aé  encore  exprcfl*^  ^ 

ment  ftipulc  &  convenu  entre  les  parties ,  que  les  cnfans  tîu  fuui:  mariage  <3c  leurs 
dcfcendan^  porteront  le  nom  des  deux  ntailons  &  les  armes  d'icellcs  deux  maiions 
cfcartcllccs ,  fi  ledit  feigneur' futur  époux  decede  Tans  enâns ,  ou  fi  les  cnfens  décèdent 
fanscnfjnsfi:  dcfccndans d'eux,  madue  ^lamoifcllc  future  c'poiifc  2c  ledit  fcigneur  (oa 
-fiere  poucronc  ccciret  ledit  duché  de  RouannoisCk  le  marquilac  de  Boil]r,cn  rembour- 
sant aux  hcriticw  eollaceniux  dudit  rdgneurfiitur  époux  4a  Ibmmede  trois  coït  cin- 
quante mille  Îivtc5  feiilcnicnc,  comme  aufTi  audit  cas  les  hcricieis  co'Iatcraiix  pniir- 
tont  retirer  Icfdiîs  duché  &  nwtqwfât ,  en  renvbouriant  aux  hcriticis  coiiatciaux  dudic 
Seigneur  fiiturépout  la  fomme  de  quatre  cent  nulle Kvres ,  Icfquels  rcmbourfemciw 
feront  toutefois  fliits  dans  trois  ans,  à  compter  du  jour  de  l'cciicancc  de  la  coèdttioil  B 
vi«dclVus  »  lequel  tcmspairé,lapic£:ntcclauicdenu:ureradc  nulcitit  &.  valeur. 

Donné  à  S.  Germain  en  Layecn  Avril  1M7. 

LOUIS  par  b  grâce  de  Dieu ,  roi  de  France  &  de  Navarre  :  A  tous  prclens  &  à 
,  venir;  Satut.  La  juftice  qui  cft  la  première  verra  des  rois,  lederniet  bntdetous 

■fes  états  '>.'  leur  phi';  terme  'outicn,  ne  coiiiflanr  pas  motn<;  à  rccompcnrcr  qu'à  pu- 
nir »  elle  nous  oblige  aulVi  bien  que  notre  propre  incliuatiou ,  &:  que  les  exemples  des 
tois  nos  predecefleurs ,  à  dlRinguer  chaque  jour  davantage  pat  les  titres  d'honneur  Se 
les  pcrfonncs  «Se  les  ftmillcs  de  rrns  fujcts  qut  ont  fçù  k  d:!bngucr  du  commun  par 
un^rand  lucritu  &  par  des  Icrviccs  ligiwlez  joints  a  uhc  ancienne  &  haute  noblelfc; 
c'eu  par  de  femblables  motiis  que  nous  avons  refolu  d'clcvcr  à  une  nouvelle  dignité  C 
nocrcchcr  J>-'brai-ame  Frani^nis  d  Aubuflon  comte  de  laFcuilladc,  ifiti  d  une  des  mai- 
lons  les  pius  anciennes     les  plus  mialitîées  de  norrc  royaume,  dcja  tlonllâiue  cnvitoit 
l'an  8co.  car  fans  p.v  Ici  même  d'un  Ëbot)  feigneurd'Aubullbn  ,  figpé  à  la  donnationde 
Pépin /(•é/f/',pcrc de  Ch.nlemagnc  , produit  par  un  des  premiers  ni'->i':îf^rrrs  de  l'tiidrc 
de  S.  lîcnoit  audiocclc  de  Limoges,  ilc(i  aiividc  connoitrc.daos  le  temi  luivant,  quelle 
devoir  être  la  qualité     dignité  de$  fcigncurs  d'^ubulTon,  5:  par  destines  tBOp-auccn* 
tiques  &:  trop-pubîii  s  peur  pouvoir  cire  contcdez.  En  ce  nomlnc  font  ce  cvc  rapnr- 
tcnt  les  hsIloitLS  de  l'î-gUic  1^  de  b  France  chrétienne  lui  les  anijccs  Sj^iS.  tSc  ^i^, 
tiré  des  rci;i lires  Ju  Vatican  &  de  trcs-andennes  chroniques  manulcritcs  ,  touchant 
<jn  Tutpio  d'Aiibulïon évêquc  de  I.imofes,  célèbre  par  la  faintctc  de  (a  vie,  Se  un 
Amondd'Aubuifon  Ion  frère  abbé  de  S.  Kbrtial ,  tous  ics  deux  qualitîcz  oncles  de  Ro-  A 
tcrt  vicomte  d'Aubuflon.  Le  contrat  folemncl  par  lequel  Renaud  vicomte  d'Aubuf- 
Ibn  confirme  en  958.  les  dons  de  Robert  Ion  pere  nu  monaftcre  de  Tulles,  ce  que 
dit  le  Conale  de  Limoge.":  tenu  en  1  jo  1.  D  un  Rauulplie  vicomte  d  Aubullou ,  le  cuii- 
trarpadé  en  confequercc  par  Itierévêque  de  Litnogesen  lo^i.  par  Rcn^.ud  qualifié  IH. 
de  ce  nom  &  vicomte  d'Aubuflbn  ,  peur  s'obliger  à  rebâtir  r;:hbaycdc  Ro7.cillcs  détruire 
par  ce  Ranulphc  fon  pcrc  ,  les  armes  d'Aubuflbn  telles  que  les  portent  ledit  coince 
delà  Feuillade,qui  paroiHcnt  encore  (ur  les  pottes  &  autres  endroits  principaux,  aux 
trois  villes  d'Aubuilbn,  Filctin  &  Pontarion,  de  même  qu'en  un  grand  nombre  de 
chartereaux  d'une  extrême  antiquité  au  pays  d'Auvergne,  Limolîn  &  la  Marche,  ou- 
tre une  infinité  d'autres  contrats ,  donations ,  fondations  qui  le  \'oycnt ,  foit  dans  les 
iiiiloiies,  Ibic  dans  les  trélors  des  monallcres  ou  dans  celui  de  nos  chartes  &  ailleurs, 
par  les  vicomtes  d'Aubuflbn  &  ceux  de  leur  famille  fiiccellivcment ,  &  de  génération 
dans  les  ficelés  iuivans  julques  aux  derniers.  En  la  plupart  dclquels  titres  depuis  l'an 
1090.  ils  font  audi  qualifiez  ieigneuts  de  b  Fcuiliadc>  qui  elï  lafeigneuiriequc  ledit  £  1 
comte  de  b  Feuîlladc  pofTede ,  &  dont  il  porte  le  nom ,  quantité  d'autres  au  voiû-  " 
napc  de  cc'Ie-I  î.  Borne  <?c  Monreil  le  Vicomte  étant  (brtis  de  cette  mailon,  tant  par 
des  aliénations  que  divers  partages,  Se  par  les  alliances  qu'elle  a  eu  en  cous  les  tems 
avec  les  plus  anciennes da  royaume,  (ans jamais  tomber  dsms  h'nconvenient  de  fe  mc- 
lallier,  qui  arrive  fi  fouvcnr  aux  plus  grandes.  D'ailleurs  il  eft  très  connu  qu'elle  a 
donne  à  b  France  &  au  public  pluiàeurs  hommes il<uftres dans  les  armées,  particu- 
lièrement le  fitmeux  Pierie  d'Aubnflon,  grand  Maître  de  l'ordre  de  S.  feande  jeru- 
l.ilem  ,  fait  depuis  Cardinal  &  Lci;.-.t  du  faint  Siège  e  i  tout  TOiient  ,  c\  Antoine 
d'AubuIlcu  Icigncur  de  Mooteil-lc-Vicomtcfon  frète  aine,  lun  dcsayculs  dudit  comte 
<le  b  Fcuilbde.  Peu  de  perfimnes  pouvant  ignorer  oe  que  l'hiftoiic  a  publié  avec 
««utd'éclat,leii^deRhodes  par  MahouiecdeuxîâDe  en  14S0.  le  lècouts  des  trou- 
pe» 
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pcs  menées  par  le  grand  Maître  à  fon  fccrc,qui  vendit  pour  cet  effet  la  moitié  de 
A  Ion  bica,  le  concours  de  ia  Nobleile  tcao^lc  q^ui  le  luivic  de  tous  les  endroicsdu 
rcyyamne,  laplace  défendue  durant  trois  mois  parles  deux  frères  conrre  u&e  pui  (Tance 
fi  redoutable  ,fi  vaillamment  &  avec  im  fuccés  fi  ctonna/ic  qu'on  n'a  pu  cmirc  que  ce 
tac  (ans  miracle  »  cinq  blellures  remues  par  le  grand  Maicce  cnunc'leulc  «caque,  les  in 
fiddles  repoojftzfie  contraincs  de  te  retirer  hontcu(bnene  avec  perte  de  neuf  mille  hbtn 
mes ,  outre  quinze  mille  blefTez ,  &  enfin  le  fervicc  tre's-important  que  Icmêinc  i;r.ind 
.  Maître  rendit  quelque  temps  après  à  toute  la  Chrêticaneié  ,  covoyaoc  en  France  fic 
depiiisà  Romele  prince  Zîzimefirerede  Ba^azec  IL  qui  lui  avoit  dûpuré  la  couronne: 
Pour  ne  rien  ajouter  de  plulîcur<  auttc<;  prclat<;  de  la  même  mailon  d'Aubuflbn,  il- 
lullres  dans  I  q^life  en  ces  tcms  clusgnez ,  comme  des  Hugues  Se  bo  Louis  évcque  de 
-  Tulles  en  1451.  te  14A9.  un  Guichard  évoque  de Confecaits  en  14^7.  unaucre  Gui- 
cvcquc  JcCabors,  Se  depuis  dcCr.rcaHonnc  en  147  hnt  que  jufqucs  S  nous  le 
B  mérite  euvers  ia  religion  &  i'êut ,  non  plus  que  le  courage  &  la  valeur  aycnc  ceûe 
d'toe  héréditaire  dans  cette  lamillc,  ledit  coaue  de  la  Feuillade£tani  né  le  dernier  dé 
cinq  frères,  dont  l'un  maintenant  cft  archevêque  d  Ambrun  &  notre  arnbanadcur  w- 
ctaotdinaire  en  Efpagnc,  nous  a  donne  ea  pluiieurs  occii lions  &  dans  les  affaires  les 
plus  importantes  à  ceteeconronne  beaucoup  de  preuve  de  tacapadté  &  de  Ibn 
&  les  trois  autres  après  avoir  trcs-dignement  (crvi  dans  nos  armées  ont  été  cucz  les 
armes  à  la  main  aux  trois  (iéges  de  ,  de  Mardik  &  de  Lcns ,  l'ainé  lieutenant 
geoetal  &  l'un  des  deux  putnez  chevalier  de  ^1alte  ,  qui  s'étoit  dc^a  fait  connoitre 
dans  1  ordre  pour  trc's-digne  fucccûeur  du  nom  J'AubuIlon,  ayant  reçu  (cpt  blcflurcs 
au  combat  dcsgalercs  de  Malte  contre  k  grand  galion  des  Turcs  >  lue  lequel  il  monta 
le  premier,  fc  iaidc  du  grand  ctcndarc,  &  comme  par  un  bonheur  paittculier  à  ceux 
■  de  la  maifon ,  fit  prilonnicr  le  frcrc  du  Grand  Seigneur ,  depuis  converti  à  la  foi  chré- 
tienne, &  aujourdhui  religieuxjacobinlouslcnom  du  Perc  Octhoman  :  delorteque 
quand  nous  n'aurions  coniiderc  en  la  perfonne  dudir  comte  de  la  Feuillade  que  fk 
Ç  nailuncc  &  les  actions  mémorables  de  les  ancêtres  ou  de  (es  plu*;  proches ,  nous  avions 
aûéz  de  iujet  de  l'honorer  de  nos  grâces  les  plus  particulières  Se  les  plus  grandes ,  cianc 
déformais  comme  Tunique  héritier  d'une  mailon  qui  les  a  fi  bien  mérité  de  notre 
rcconnoîflance  royale;  mais  f.i  conduite  a  d'ailleurs  été  telle  envers  nous,  qu'elle  luffi- 
loïc  fans  autres  Iccoursà  les  lui  iaire  obtenir ,  la  vie  pour  ainii  dire  n'ayant  été  jufqucs 
ici  qu'on  Mn  continoei  de  nous  plaire  te  de  nous  lervir.  En  effet  durant  les  derniers 
mouvemens arrivez  en  notre  royaume, quoiqu'il  fut  encore  prefquc  cufiint,  commen- 
çant feulement  les  cxctciccs  dans  une  acidcmie,  prefle  tuuiefois  d'un  violent  dclirde- 
m  îrrhcr  fur  les  traces  lie  (es  ptedecc (leurs  Se  de  les  frères,  de  fon  propre  mouvement 
&  fans  autre  confeii  que  le  lien,  il  l'ottit  de  Paris  leul  a  pt::d  Se  djguifc  de  Hia'ojc 
^  d'un  ttc  les  laquais  pour  (c  rendre  en  nutic  annc'c  aupics  de  notre  pctionnc ,  &  bien 
«|ne  nous  viûîoas  aveejoye  les  fmraietes  marques  de  courage- &  dezeje  eu  une  fi 
grande  jeunelle,  nous  crûmes  qu  elle  nous  obiit^eoir  après  la  campaj^ne  finie  de  le  ren- 
voyer à  les  exercices,  mais  a  pcmc  y  eut-il  patlc  encore  un  an  ,  qu  d  le  lei^it  une  ic- 
«onde  fois  i  notre  atmée  pour  (c  trouver  à  la  bataille  de  Rethd ,  ic  depuis  tant  que 
la  guerre,  a  ctc  ouverte  contre  l'Elpagnc,  il  a  continue  à  fcrvir  en  diverics  qualitez  Se 
divers  dcgrez ,  capitaine  de  cavalerie,  aide  de  camp ,  mcflre  de  camp  d'intàntetie,  mellre 
de  camp  de  cavalerie ,  maréchal  deoos  omps  &  aruices ,  nuis  toujours  avec  la  même 
afTiduite  &  la  même  ardeur,  2^  (ans  compter  tous  les  Icslîcgesqui  le  font  faits  en  Flan- 
dres durant  cette  guerre,  à  pas  un  delquels  il  n'a  manqué.  Si  où  nos  Généraux  ont 
louiours  rendu  des  témoignages  extraordinaires  de  fon  courage,  de  (à  vigilance  flcde 
Ton  application  au  fervicc  ;  il  a  eu  l'avantage  de  fe  fignalcr  en  plutîcucs  occafiooscon* 
£  i.derablcs,  tantôt  par  des  blcllures  glocieutcs,  tantôt  par  des  fuccés  éclatans,  blefle 
À  In  bataille  de  Rethel  de  trois  grands  coups ,  dont  l'un  avoit  fait  defelperer  de  la  vie, 
blelTc  au  fiege  de  Mouzon  &  depuis  en  celui  de  Valenciennes  ,  Se  eoiio  lailfé  pouc 
mott  &  pris  prifonnicr  en  voulant  entrer  dans  00s  lignes  devant  Landrecy  ,  Von  fçaic 
auilj  qu'au  fiégcd'Ipres,  comme  il  commandoit  la  cavalerie,  qui  ccoit  de  ga:Jc  j  U 
iranchée ,  il  donna  beaucoup  de  marques  de  la  valeur  dans  une  grande  fortic  des  enne- 
mis qu'd  repoufTa,  &  où  il  eOtdeux  chevaux  tuez  (bus  lui  ,  qu  en  l'année  i6e^.  il 
s'acquitta  trés-dignement  de  la  conduite  des  troupes  que  nous  avioiis  envoyé  en  Uj'^c 
pour  les  intérêts  de  nos  Alliez,  Se  qu  il  comnuiidoit  Icul  eu  qualité  de  nmcchal  de 
camp ,  &  qu'enfin  en  l'année  t66\.  commandant  auffi  en  la  même  qualité  une  partie 
de  nos  troupes  en  Hongrie,  il  défit  1  armée  des  Turcs  au  fameux  comba:  it;  1 11  u  Go- 
dait )  délivra  pas  ce  aM>yca  i'ÂUcmàgnc  de  la  tatcut  doue  ils  l'avoicnt  remplie , 
rmtK  K4 
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remporta nicme nn  honneur  qmn'étoit  cncotçawivéàuv»!  Mttç,  d'anocncr  ça  France,  a 
cinq  pièces  de  leur  aiulIcricavcctr«uCidcIear»àciKÏaro,«ci!enogveUabeure«fcoîent  . 
fous  nocrc  rrencpour  Ja  lèconde  Ibis  à  la  vûc  de  toute  l'Europe     a  la  gloire  cccr- 
nellc  du  nom  fran^^is  ,  le  fouvcoic  4e  cç  que  lc«  guncrcux  iaccit»  avoicac  fcic 
«uttçfoiï  à  fUiodes  coiutc  cet  ennemi  commuD  <te  El  Chiltienneié, ce qai  nous obli- 
^  éét4fm  à  le  faire  lieutenant  gcucral  dans  nos  armccs. 

Pour  ces  caulc^  ,  &  ayant  rcconou  m  uoc  intiiiitc  d'a4Ufâ  tcnconcics  k>o  «le  ■ 
nour  naus ,  -S:  loii  attachement  très  panicaUcr  à  WfXC  propre  perlonne ,  qui  poiiS 
hat  avec  raifon  pae  l'expcricncc  du  pad'c,  attendre  OMices  <Mc»  «k  lui  à  iavoiir, 
Mjuand  il  i'agiia  de  notre  gloire     de  uotrc  Ictvicc.  . 

VouLaiii  aatll  tcinoici'ier  notre  bienvciJljmce  envers  h  tr<s-iHdltBe  maifcn  de  <km('  a 
^r,  &C  en  quelle  çonJidetation  nous  avons  les  fcrviccs  qu'elle  a  rcn.ius  jux  rois  nos  • 
prcdcccfTcurs  ,  5c  a  nous  depuis  pluikurs  ficcks  dans  les  charges  <ic  grand  mailte  » 
amiral,  grand  ccuycr  de  France,  cdonel  de  l'tofewrie  franco i le ,  prçmicr  gemrl- 
tiomme  de  lachainbrc,  &  dans  les  goavcrncmcns  des  piovmccs.a:  autres  emplois 
î«  ph'<  confiJcrablcs  de  l'eut,  noui  avons  cu  ttcs-agrcablc  Iç.flw^ge  dudii  licttc 
de  la  Fcuilladc  avec  damoifcllc  Charlocic  GoiifBer  de  RouaDOoii ,  aux  conditiom 
portées  par  le  coucrac  qui  en  a  t'ct  p.ilTc  le  luuvicmc  jour  du  moi^  d'avril  iCùj. 
En&mble  la  vente  de  la  duché  de  Kouannois  faite  1ûu#  npçtc  kon  pl^iljr  wr  nocrc 
très- cher  &  Imco  aroé  couGn  Aerhus  Goufficr,  duc'de  Rouanools  audit  ficur  de  U 
Ff<iîfetdff|  ea  iaveuc  duquel  »  6:  de  l'on  m-iriagc  ,  de  l'avis  de  notre  coiiîeil  &:  de  no- 
tre propre  mouvement ,  grâce  (pecialc  ,  pleine  puillaiicc  &^  Jiwtoiriçc  royale ,  uous  C 
avons  par  ces  prdcntcs,  «ignées  de  notre  main,  de  nouveau  créé  >  érigé  «r  rétabli,creom, 
érigeons  &  réubliflbns  en  titre  de  duchc,  fnus  Icrelîott  immédiat  de  no'ic  cour  <'e  pat:- 
temenc  de  Paris,en  la  même  forme  &  manière  qu'aupiacavaot,Wiie  Icigncune  de  Rouau- 
uois,  marqei(àt  de  Boiiy,  circooftances  *  dépendances  .tinfi  qu'elles  font  exprimées  au- 
dit contrat  de  vente  &cn  la  prcccder.te  e-redion,  pour  arc  a  rjvciiii-  ledit  fjcur  delà 
fcuilladcdu  &appeUé  duc  de  Rouaimois,&conit^ucmtncr<t  nutre  couiin  ,&cn  joaic 
par  lui  &  Tes  hoirs  defceodans  mâles  qui  naiiconcdc  loyalmarKigc,  aux  mêmes  honneurs^ 
droits ,  autoritez  ,  rangs  ,  prcroj^atis  es  ,  pre'e'minenecs      avantages  ,  qu'en  joiiilTcin 
les  autres  ducs  eu  nocrc  coyauuK ,  à  la  charge  Iculemcnt  de  tenir  &.  relever  de.  nous 
.9c  de  notre  couronne  ladite  duché  de  Rouannois  ,  i  pareille  lui  &  hommage,  8c 
qu'advenant  défaut  d'hoirs  mâles  de  loyal  mariage,  ledit  titre  &:  dignité  de  Juché 
-demeurera  éteint  àc  fuppcimé,  &  ladite  duché  ,  terres  &  (cijjncuriei  qui  cu  dc'pcn- 
dent ,  rfctoumeront  au  tncme  état  qu'elles  étoienc  avant  réreûion  en  duché  du  mois 
de  novembre  mil  cinq  cent  (bi^mte-lix  ,  fans  néanmoins  qu'à  cai^te  de  la  'irc  pre- 
mière cccâioa,  daufesy  contenues,  portant  rcvcrlion  à  notre  coiuontie  en  défaut 
d'hoirs  mâles  ,  édits  des  années  1579.  iT^i.  &  ifSt.  &  autres  icglcmens  for  Ic- 
rcclion  de  marquilats  &:  duchci'  ,  nous  ni  nos  fucccllcurs  rois  puiliu us  pre'tcndre 
aucun  droit  de  rcvcciion  »  ptopticic  Hl  réunion  defdites  terres  &l  IciKneurics  ,aufquda  . 
•édits  &  rfigiemens ,  claufes  contenues  eiclîtes  lettres  d'éreâion.en  duché  du  mots  de  u 
novcmhic  i<i6{i.  &  aunes  lettres  données  en  confcqucncc  ,  &  aux  de'rogatoircs  des 
dcrogaïuires,  de  notre  même  gtacc,  puiilance  &c  autorité  que  dciTus ,  nous  avons 
déroge  fie  dérogeons  Tpecialemcnt  par  ces  préfentes  pour»  regard  feulement»  &  boa» 
tirer  a  confeqiicnce. 

Si  donnons  en  mandement  à  nos  amez  &  féaux  conlcillcrs  les  gens  cenaos  notre 
<oar  de  parlemeist  à  Paris ,  Se  à  tous  autres  nos  julliciers  8c  officiers ,  chacun  en 
droit  fui  2>i  comme  il  appaitiendra  que  ces  prcfcntes  ils  f.ilTent  liie,  publier  &  cnro* 
gillrer  &  du  couccnujouir  pleinement ,  paiitblcment  &  perpétuellement  nottedit 
coufm  le  fieur  de  la  Feuillade,  fes  hoirs  (ucoefTeurs  miles ,  fans  fouftirtr  qu'il  letu:  . 
(bit  donne'  aucun  trouble  ni  cmpcclicmcnt ,  nunobftaot  aufC  tous  cdits ,  ordonnances,  ^. 
reglcmcns ,  arrêts,  lettres  &  autres  choies  à  ce  cootraircs,  aufquellcs nous  avons  pa« 
xeitlement  dérogé  te  d&ogeons  par  ces  préfentes  :  Car  tel  c(è  notre  piaifîr.  Et  afin 
que  ce  (oit  choie  ferme  ^  fbUle  à  toujours,  nous  avons  tait  mettre  notre  fcel  à  cef- 
iiites  prcrcntes ,  fauf  eu  autres  choies  notre  droit  &  l'auttuy  en  toutes.  Donné  à  S. 
Cermain  en  Laye  au  mois  d*avtil  l'ao  de  gicace  1667.  &  de  notie  cegne  k  vingt* 
iquatrtcme,  figinéca  fiit  le  leply  pat  Icraî.  v 
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^  lattes  df  rAM^pmem  é^wtOim  àe  Patrie,  four  M.  it  UftMie^  iw  it  Umamù^ 

&  fii  defiauUuu  mUes. 

LOUIS ,  par  la  gtacç  de  Dieu,  roi  de  Trancc  £c  de  Navarre,  à  tous  prcfcQS& 
avenir  »  Mkir.  nr  w»  ktxccs  'patentes  du  prefent  mois ,  pour  les  cau(cs  &  ooofi-*: 
dt?}acions  y  contenues  >  nous  avons  appronvc  !c  conrrat  tic  vente  de  la  duché  de  Rouan- 
nois ,  faite  par  notre  trc's-çhcr  amé  couiûi  ArtLus  GoutHcf ,  i  norre  aufli  trc's-chei  &:  bien 
aille  François  d'AubuHbn  de  la  Fcuillade,  en  6veiu  duquel  &  de  Ton  mariage  avec  d> 
B  moifcllc  Charlotte  GoufHcr  de  Rouannois  >  nous  avons  de  nouveau  créé  ,  ci  i^c  L':abli 
en  cure  de  duché ,  lous  le  même  nom  *  les  fcigneuiics  coinpnio  audit  co.-trat  de 
vente ,  enkpEccedente  ârcâion,inatsco(nniebdite  duché  de  RouannCHs  a  ctéaulli 
érigée  cii  Pairie  de  France,  ^ar  lettres  patentes  du  mois  de  février  i(îi2.  confirmées 
pat  auttci»  lettres  des  mois  david  i6io.  6£  feptembre  165 1,  ne  vouant  pas  laiilcf 
nos  gcaces  imparfaites  >  après  les  fervices  fi  longs  &:  iinpcrtans  &  Ci  agréables  qui 
lious  ont  été  rendus  &  à  l'état,  tant  par  lefdits  Ikucs  Goiifâer  &  d'Aubullonyi^ue 
pat  CCS  deux  illudres  Se  très-anciennes  maifons. 

A  ces  caufcs,  de  r«vi$  de  notre  confcil  Se  de  notre  propre  mouvenient ,  pleine 
puiflancc  &  autorité  royale  >  nous  avons  par  ces  prcfcntes  ,  li^ixvs  Je  iwc  n-.  ■  i, 
^  auffi  en  faveur  de  notrcdit  confia  k  ficnr  de  la  Feuillade ,  de  nouveau  ctc'c ,  enge  Ôl 
rétabli ,  ctéoos  Y  érigeons  &  rétablilTons  eu  titre  de  Paîne  de  Fcincc  f  ladite  duché 
de  Rouannois  en  la  même  forme  &  manière  qu'auparavant,  pour  en  jouir  doréna- 
vant, &  à  l'avenir  par  lui  &  les  hoirs  fie  deicendans  mâles  qui  naîtront  de  loyal  nia- 
i^pe  co  qualité  de  duc  de  Rouannois  &  Pair  de  Francç,  aux  mcmes  honneurs ,  ao- 
(oritez,  rangs,  feances  «piéroiaaveSy  prééminences  8c  avantages  qu'en  joui !Tc:u  Icrs 
autres  ducs  &  Paies  de  nom  royaonie,  à  la  charge  de  tenir  &c  relever  de  nou» 
de  notre  couronne  ladite  duché  fi:  Pairie  de  Rouantiots,  à  parcillçfqpA  hommages 
^  qu'en  défjut  d'hoirs  mâles.  Mit  tiue  de  duché'  &  Paine  demeurera  cieinc  €c 
fupprimé ,  &  ladite  duché  de  RouannoiS}  terres  8c  feigneuries  qui  en  dépendent» 
Ktounieronb au  même  état  quelles  ctoient  avant  l'ércdion  en  duché  du  noois  dç 
r  novembre  1^66,  6c  l'éte^a  eu  Pairie  du  mois  de  février  i6iz.  (ans  néanmoins 
être  réunies  à  notre  couronne  nifujetces  à  aucnn  droit  de  reverfion  auquel  nous  avons 
renoncé  &:  renon<jons  par  ces  preientcs  pour  nous  &  pour  nos  (ucccllcurs  rois,  no- 
noblbint  les  claulcs  contenues  eiditcs  lettres  de  la  ^emière  érctlion  du  mois  de 
novembre  i^gé.  te  fevrier  tôii.  ,  ou  antres  données  en  confequence,  au(qadles 
lettres  &  édits  de  ij66.  isjç-  n^Ji.  i5c  i^Si-  ^  autres  rcglcmcnsfur  les  crcâions 
des  duchcz  Se  Pairies  de  France,  aux  dérogatoires ,  de  notre  même  grâce,  puif* 
ûnoe  fc  autorité  qac  defliis ,  nous  avons  dâogé  fie  dérogeons  rpociatement  par  ca 
_  prefentcs,  pour  ce  regard  iculernciic  &:  (ans  tirer  à  coii'cqucncc, 
^  .  Si  donnons  en  nundcment  à  nos  amcz  &  féaux,  çoulaltcrs  les  gens  tcnansnotref 
pour  de  parlement  à  F^is,  que  ces  jndentes  ilsfaflhir  regiftrer ,  du  contenu  jooîc 
&  ulcr  nocreJic  couiîn  le  fleur  de  la  rciiil'.jJc ,  duc  de  Rou.mnois  ,(.ins  loulTnr  qu'il 
iui  ioic  douirà»  ni  à  fcs  fucccilèurs  hoirs  deicendans  mâlçs ,  aucim  troub  e  ui  empé- 
.  chement ,  nonobftant  auifi  tous  édits ,  ordonnances ,  reglemens ,  an  as ,  lettres  8e 
autres  choies  à  ce  contraires  >  auiquelles  nous  avons  paui.lcmcnt  c.i-  rogé  ùéri)- 
gcons  pat  ces  ptclcntes:  Car  tel  clt  notre  plailir.  Et  aha  que  ce  loit  diolc  teiinç 
te  fbiAc'y  nous  avons  fiit  même  noRC  fcel  i  cdditcs  prdoties,  toif  en  autre  chofe 
uotrc  droit  Se  l'autruy  en  toutes, 
f  Donpc  à  a.  Germain  en  La,^  au  mois  d'avril  l'an  de  grâce  i66j.  &  de  notre 
règne  le  vingt-quatrième ,  Signées ,  LOUIS,  te  {dus  bas  par  le  roi  PHBLyrpiAUx. 
&:  a  côté  f'ifi,  Seguiek  ,  &  Iccllécs  du  grand  ueatt  de  die  verte  (oc  lacs  de  iarfc 
;;ouge  &  verte*  fie  iui  le  même  rcply  eftccrtc. 

Eee/Ûrées,  tuyé'  ce  ctnfoUint  U  procureur  oenerAl  h  roi four  jùtàr  p.ir  ledit  Louis 
djiubëjjm  dt  U  femdUde ,  fis  ei^ms  iejcmdam  mÀies  nez.  À  uattre  en  tegUtme 
tmruge ,  de  leur  fait  é"  tmlm»  &J*n  tXtMees  ,  félon  leur  f»rm  &  mm^fiiwM  ^ 
tm^^rmiment  i  Cirref  le  te  jm'  d  fm$  m  fÊtlotum  k  iemàéme  /«ht  ief^^OKin 
171^.  Sigué»  Do^Gois. 
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SeemtU  re^iK/ie  j«  r^ffeiie  U  première  ,  «  fût  d' enregifiremm  des  lettres  it  fàrUi  i».  ' 

fiff  fifttàAn  mU^  eem  fiiitmt-j^.  A 

A  NOSSEIGNEURS  DE  PARLEMENT. 

SUPPLIE  humblement  Fr.mr^i^  d  AubufTon  ,  (eigneiit  de  Rcmaonois^dc  Boify. 
&  de  la  Fcuitlade  ,  Difai.c  4a  ii  a  plû  au  roi  de  lui  accorder  des  lettres  de  Pairie, 
jfe,  d'ériger  fa  terre  &:  marquiiat  de  Rouannois  8d  Boily,  en  Paine,  &;  par  des  let- 
tres (cparces,  crérigcr  ces  deux  mêmes  terres  ca  duchc,  ou  plutôt  de  les  conrirmcc 
dans  ce  tiuc  d'iio  .ncur  qu'elles  avoicnt  auparavant.  T-c  (uppliant  par  une  première 
teqtt£ce  qu'il  a  prclcutce  à  la  cour  a  demandé  l'cnregiflrcmcnt  de  les  kctics  de  du-  . 
ché .  ma^'-  il  a  ctc  con(eii:c  par  cette  pie(cnte  icquctc  de  demander  I<;pai«Dcni  l'ctt- . 
i<^ift[tnicai  de  fes  lettres  de  Pairie  ,  6c  de  fappUec  h  cour  d'iroir  la  bonté  de  le  B 
lecevoîr  en' la  dignité  de  Pair.    Ce  conildcrc  ,  Noflcigneurs ,  il  vous  plaifc  ordonner 
que  Ic^  Imres  d  erc&ion  de  la  baronic  de  Rouannois  &  nurquilac  de  Bcily ,  en  Pairie, 
letonc  cnrcgitlrées ,  &  que  le  (uppliant  fera  reçu  en  la  dignité  de  Paif  i  8c  vouslè- 
rozbteo.  Signe,  Le  Febvft  ,  cS:  plus  bas, (oit  mooiré  aupcocoreur  gcnccal dn loi. 
JFait  en  patlemeot  le  tcpticmc  Icpiembtc  1667. 

jbr^  imt^^emim  des  Uttret  iértmm  m  fàik  ét  AAéde  l^manmu  , 

Du  1.  Septembre  171  <î.  ' 
*  Sxtnùt  des  regiâres  d»  ttrkmim.  * 


V'EU  pr  la  cour  toutes  les  chimbres  ailemblées ,  les  latrcs  patentes  du  roi 
données  à  S.  Germain  en  Laycau  mois d'a-  r  l  \  •■^rn  -cs,  LOUIS.  IJ  fur  le 
tepliy  par  le  roi,  PhelyppeaUx.  Éticcllccs  du  grana  Iccau  1.1c  cire  vcric,  obtenues 
par  MciTirc  Franco»  d'Aubofloo  ,  <le  la  FeuUÎade ,  duc  de  RcAnmiois ,  par  le(- 
quelles  8c  pour  les  cauics  v  fnntc-n"rs ,  lrJ:t  fci;^ncur  auroit  Je  nouveau  créé,  érige  6C 
rccabU  en  fa  faveur  en  titre  ac  r.iiric  de  i  iaucc  le  duchc  de  Rouannois  en  la  même 
ferme  &  manière  qu'auparav.int ,  pour  en  jouir  à  l'avenir  par  lui  bc  ies  hoirs  &  dcf- 
cendans  mâles  qu>  ivjîtront  en  loyal  mariage  en  qualité  de  duc  de  Rouannois  8c  Pair 
de  France,  aux  muncs  iionneurs  ,  auto  rite  z ,  rjng,(éance,  prérogatives,  préémi- 
nences &  avantages  qu'en  jouillenr  les  autres  ducs  âc  Pairs  du  royaume  ,  ainll  que 
plus  nu  long  le  contienqcut  Jeidites  lettres  à  U  cour  adreilantcs.  Vù  aiifll  les  lettres 

Îtatcnccs  dudic  mois  d'avril  \66j.  par  lelqueHcs  le  roi  auroit  rétabli  les  titres  de 
louannois  &  de  Boify  ,  en  titre  de  duché  cn&veutde  Meflke  François  d'AubulIon 
&  de  fes  detcendans  niâlcs.  L'aKét  d'enct^ilVrcment  d'ioeUes  du  j.  Aoud  audit  an.  Q 
1667.  La  requcrc  prefcntée  à  la  cour  j»t  ledit  MeflTire  Francds  d'AubulTon,  à  ce 

3u'il  lui  pliât  ordonner  que  Icfdttcs  lettres  d  credion  du  duché  cle  Rouannois  en  dignité 
^  c  Pairie  fuiTent  cnregidrces  *  &  qu  il  y  6it  te^ù  en  ladite  qualité  do  Pau  de  France^ 
an  bas  de  laquelle  requête  eiî  l'ordonnance  de  (olc  montre  au  procurenr  gênerai  du 
loi  du  7.  Septembre  1667  La  requête  auflî  prefeniée  à  ladite  cour  par  Meflirc  Louis 
vicomte  d'Aubuilon  de  la  Fcuillade,  duc  de  Rouannois»  gouverneur  de  Dauphiné, 
lieutenant  generri  des  années  du  roi ,  ftts  8r  héritier  par  benefee  d'inventaire  dudie 

Mdfiie  François  d'Aubuflon  de  la  Fciiilbdc  ,  duc  de  Rouannois,  niirèclial  de  Frincc, 

à  ce  qu'il  lui  plîît  ordonner  qu'il  fera  incclTamment  procède  à  I  cnicgiitremcatdeldi'- 
tes  lettres  d'ércAion  dudit  duché  de  Rouannois  en  Pairie  du  mois  d'avril  16^7.  fut 
l'arrcte  de  la  cour  de  loic  niunrié  du  7.  Septcmbic  ûiivant  ,  au  bas  de  laquelle  cft 
l'ordonnance  de  ioit  tnoatrc  au  procureur  gcnctal  du  coi  du  29.  Janvier  1716.  en  £ 
tonfeqoence  de  Parrét  du  même  jour.  Conclufions  du  procureur  gênerai  du  roi  ;  Oiii 
le  rappott  de  M<^.  Thomas  Dreux  conff  ill;  ;  ,  la  inatictc  mile  en  delibcration  :  la  Cour 
ordutinc  que  lelditcs  lettres  (croiit  cnregillrccs  au  greâê  d'iccUc ,  pour  jouir  par  ledit 
Louis  d'Aubnflbn  de  U  Fcuilkadf»,  (es  en&ns  -8e  defceodans  miks  en  ligne  ditede, 
nci  &  à  naître  en  légitime  miriagc  ,  dcl'etFct  &conrcnu  en  icclles,  8c  ctrc  cxccutcci 
ièton  leur  forme  &  tciieur»  âc  coiiformcmeatÀl'cdicdumoisdc  May  1711.  concer- 
nant les  Piaities*  r^ftré  en  la  cour  le  vlo«-ua  dudit  mois  1 8e  en  outre  i  la  charge 
que  ledit  Loui5  il'Aubuflbn  de  l.i  Fcailladc  ne  pourra  jouir  du  rcffort  inrimeJiat  en 
là  cour  pourraifoa  dudit  duché  de  Rouannois,  qu  après  avoir  indemnilé  les  officiers 
ainii  qu  il  apartiendra.  Fait  en  parlement  lea.S^tenifaces7i^  GeUttioDilé  Patbm 
ayecparaphe.  Signé ,  Domgois  avec  panphe, 
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^    Jtrrefi  dtrte^êim  itM.UdmàcU  ïemlUieàUàigùté  iePéùrdc  trmuimPtrUnKnt. 

Dn  2&  Kovembte  17 1^* 
T3ctrtities  regiftres  A  ftrkmtnt. 

VEUpat  la  couc ,  les  erand'dumbre &:  toumellc  aflcmblécs ,  l'infonnacioa &ite 
d'office  à  la  reqttjte  du  ptocureur  gcncral  du  rcri  le  viogt-troifiAne  Novembre 
prcicnc  mois,  de  l  orJoniijncc  d'iccllc  p.ir  le  confcillcr  à  ce  commis  des  vie ,  mtrurs» 
convcrfation ,  religion  caibohque.  apoltoliquc  &  romaine ,  Adciitc  au  lervicc  du  roi» 
"  valeur  &  expérience  an  fiit  désarmes ,  de  Meffire  Louis  d'Aiibuflbn  de  la  Feaillade^ 
duc  de  Rnu.innois,  gouverneur  du  Daiiphiné,  lieutenant  gênerai  des  armées  du  roi, 
£ls  &  hcricicr  par  bénéfice  d'inventaire  de  Mefllre  François  d'AubulVon  duc  de  Rouan* 
nds ,  maréchal  de  France.  Les  lettres  d'^reôion  du  dudi^  de  Rouannoisen  Pairie» 
du  mois  d  avril  1^57.  en  faveur  dudit  licnr  François  d'AubufTon  de  la  Fcuilladc  &:  de 
ics  hoirs  &  delccndans  mâles  en  légitime  mariage.  La  requête  pat  lui  prcieotée  à  la 
conr  à  fin  d*£tre  leçfi  en  ladite  dignité  de  Ptfr ,  an  bas  de  laquelle  eft TocdoniMBoe 
de  (oit  montre  au  procureur  gcncra!  du  roi  du  7.  Septembre  I6^-.  L'extrait  bapiil- 
taire  dudit  Mei&re  Louis  dÂubuliba  de  la  FeuiUade  du  18.  Novembre  1674.  L'ar> 
Q  ficd'enregiftrenientdefdiies  lecrresdu  x.  Septembre  171^.  8e  la  lequite  par  lui  pre- 
(entée  à  la  cour  à  fin  d'être  rcçîi  en  la  dignité  de  Pair  de  France.  Conclufîons  du 
ptocureut  gcncral  du  rot  :  Oiii  le  rapport  de  Thomas  Dreux  coniciller  :  la  ma- 
tière mile  en  délibération;  la  cour  •  arrêté  &  ordomé  que  ledit  MeiTire  Louis  d'An* 
bullbn  de  la  Fcuilladc  fera  reçu  en  la  qualité  &:  dignité  de  duc  de  Rouannois  Pair 
de  France,  en  prêtant  le  ferment  de  bien  &  fidcUemeot  Tcrvir  &  aQiftcr  le  roi  en 
fe%  crés-giandes  &  importantes  affidres,  8e  prenant  (haat  en  la  cour,  garder  les  or-* 
donnances,  rendre  lajuf\icc  aux  pauvres  comme  aux  riches,  tenir  les  dclilx^r.uions 
de  la  cour  Iccrcttcs ,  &  en  tout  le  compoiter  comme  un  bon,  lage,  vertueux  <^  magna- 
nime Pair  de  France  doit  faire,  &  à  l'inflant  tnatidé,ayantquittéronépée,atair  le- 
P  dit  Icrmcnt  &  repris  Ion  cpcc  ,  il  a  été  reçu  &  eu  rang  &  (éance  en  la  cour.  Fait  à 
Pans  en  Pailciucac  le  vingc-iixicme  Novembre  1716.  ColUcionnc  Mamcot,  & 
fijoc»  DoNGOis.  Avec  paiaphe. 


lim  r. 
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GENEALOGIE 

D  E    L  A    M  A  I  s  O  N 

D AU BU S  S  ON 

M  A  maifsn  ^fcs  vicomtes  d'Aubuflon  cft  l'une  de  celles  de  France  ,  dont  on 
^j|wosve  mieux  i  antiquité ,  puiiqBC  par  des  ucrcs  ,  clk  paroit  dcja  Ulullie  fut  la 
ia4a  neuvième  ficclc >     dtos  k aMnmeDccmcDC  éa dudÀnc.  B 

La  ville  d'AubuQbn ,  d'où  cette  mailon  a  tire  ion  nom  >  cft  fituce  dm-  1^  Marche 
iiK  la  petite  tivictc  de  Crculc,  à  anq  Ikucs  de  la  vilk  de  Gucrct ,  dans  1  ctcâioa 
4b  laquelle  elle  k  vcoavCftC  «jui  c(i  dépendance  de  U  généralité  de  Moulins.  Il  y 
a  une  juftice  royale  ,  avec  un  dépôt  de  fel;  elle  cft  compoliiée  àc  §9$.  fctts»  Iceft 
-xtRommce  par  une  manu^iâucc  ^e  tapiflèrie. 

U  cft  i  pr^nmec  que  tes  feigneurs  d'AubufTon ,  que  l'on  trouve  qualifiez  Vkom» 
tcç  dans  le  commencement  du  thxiémc  fîccic  ,  ctoicnt  iflus  de  quelqu'un  de  ceux 
<a)  B<bii«th.  de  qui  au  rapport  d'Aymar  de  Chabatxits  {a)  avotcat  cté  honorez  de  ce  dtre  dans  le 
i.4ibe,t  u  r>iC}*  LÏnMfinpirle  roi  Eudes,  immédiatement^aptésqu  il  fe  fût  Me  coufooner  toi  d'A-* 
ihJi  HUtTute-  quirainc  dans  la  viilc  de  Limoges  \\\n  8S7.  Batuzc  ib)  dit  que  ces  vicomtes  furent 
cfccs  au  nombre  de  trois  j  («javoir ,  Fouchct  de  Segur  pour  le  haut  Lunoiin  -,  Adhcmar 
des  fichettespour  le  bas  Limodn ,  ^  Mmn^  d'Awaflon,  p<Mii  la  panie  de cectepro* 
Tincc,  que  l'on  nomme  1t  M.nchc. 

Ceux  qut  om  quelque  connoiflàncc  de  l'antiquité, fçBvent,  ainli  que  l'a  remarqué  Q 
éa  BoadKC  »  que  les  comtes  bénéficiaires  envoyez  par  nos  cois  de  la  féconde  taocy 
pour  gouverner  les  diverfes  provinces  du  royaume  ,  curent  en  même  temps  des  licu- 
icnan!»  pour  exercer  leurs  fiiiictions  cîans  leur  abiencc.  Cet  emploi  ne  lut  donne  alors 
qu'aux  plus  grands  fcigncurs  du  pays ,  &  pour  les  conooitre  chacun  en  particulier , 
l'on  aputoit  ic  nom  de  la  tcirc  la  plus  co  Ijdcrablc  qu  ils  poncdoiciu  ;  à  celui  de 
leur  digmtc.  Qiioiquc  ces  emplois  de  vicomic&nc  tulkiu  que  petlunucls  ,  leurs 
■deiceiwuis  s'en  hrcnt  depuis  un  titre  d'honneur.  C'cd  ainfi  que  lés  (êigneursdeRo* 
chechonarr  ,  de  Turennc,  de  Polignac,  u'AubuHon,  &:  quc'qiies  autres  k-  (r-nr  ro\i- 
jours  titrez  'vuûmtesy  ôc  que  la  icicc  ptincipalcdc  chacun  deux  acte  icgaiacc  com- 
me un  viconué  t  parce  quequclqu'uns  de  kues  ancScrcs  avdeoc  été  lieutenant  des 
eomccs*  qui  gpuvezaweot  les  provinces.  D 


N. 


I. 

d'Aubuflbn,  \ivanc  dans  ic  neuvième  ficcic,  u  clt  connu  que  par  les  cntans, 
qui  furent. 
!.  RANULFE  I.  du  nom,  qui  fuir. 
1.  Tu»rioH  d  Aubullon,  cvcquc  de  Limoges»  clû  en  898.  Aynur  de  Cbaba* 
{<)mKJkfim  ,9.        oois  {e)  dit  qu'il  cftoit  d  une  race  très  ilkilire ,  &  MM.  de  fainte  Marthe  l'oac 
■«*•  furnommé  A'Àuhti(fori.  'J)  Tous  les  auteurs  anciens  lui  donnent  de  grandes  louanges 

(  d  J  C«W««kj/>        Juiqu  a  dire  qu  il  lut  tccommandjblc  par  fafainteté,  &:  mcmc  par  des  miracles; 

mais  l'auceut  de  lliiftoite  du  moiuftere  d'Uzcrchc  ,  extraite  du  cartulairc  de 
cette  abbaye,  &  imprimée  pour  la prcniicre  fois  par  Baluzc ,  à  la  Tuicc  dd  hif- 
Ui'  "^J'ic  de  Tuiles  (f  )  n'en  parle  pas  li  avantagcufcment  ,  loclqu'il  dit  que  lous 

le  règne  du  roi  Charles  U  Jtmph  ,  ce  prélat  animé  diejaloulie,  d'ambition  & 
d'iniaxt ,  déttuilic  la  ville  &:  1  abbaye  d  U/.crchc  ,  qui  avoit  ctc  bàtie  par  le 
(f)  c«L  Chrij.  roi  Pépin.  M.  de  Ste  Marthe  (/)  traite  tout  ce  récit  de  fable ,  attendu  quel  cvcquc 
II.  tékMtVé  Hildcgaire,  que  l'on  regarde  comme  le  reftaurateur,  ou  plutôt  le  fondateur  de 
cette  abbaye  1  n'a  pas  dit  un  mot  de  cette  prétendue  dedrudion  ,  dans  la 
diaite  de  fontbtion ,  lui  qui  fucceda  vers  l'an  96}.  à  celui  qui  avoit  fuccedc  à 
l'cvcque  Turpion.  Il  y  a  des  afte»,  où  le  nom  de  l'évêquc  Turpion  paroît  es 
aimées  ^oj.  914.  910.  6c  9}  6.  Ce  fût  lui  qui  rétablit  l'abbaye  de  S.  Auguflin 
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A        àc  Limoea ,  comme  on  l'apprend  de  la  charte  de  ce  rétabUiTemenc  (  it  )  il  n'y   (  *  )  n*^-*^ 
lapotnededatce;  imisdoaiMabUloii  a  prouvé  (^)  qu'eUecft  de  Tan  9J4.  la  ^"^*">p  '^7- 
douzième  année  du  «{goedii  Eoi  RaottL  I^'év^quc  Tuipian  mounicil  Aiibi^Ibn  l'i^^je^Vn 
le  ij.  juillet  944.  Mil, 
}.  Atkom  d'AobnfloBt  hait^meabbédeS.MattîaideLîinDgesen  954.fctioave 
nomme  avec  la  qualité  d'abbé ,  dans  la  charte  de  fnn  frcrc  l  évêquc  ,  pour  la 
leftautaiion  de  l'ikin^  de  S.  Auguftto.  U  iiit  intime  ami  de  S.  Odoa ,  abbé 
ès  Ctuny ,  qui  1«i  adicflk  b  vie  de  S.  Gecnd  d'Anrîllac  ,  après  l'avoir  icrice 
'     par  fcs  ordres.  Aymar  de  Chabanois  (  c)  rapporte  ,  qu'il  fiit  toujours  lié  d'une  (c)  fualog.  ie» 
cendre  amitié  avec  Ion  frète  l'évcquc  Turf  m  ,  &  qu'après  avoir  gouverné  ^bbci.  <}eS.  Mar. 
Ion  abbaye  dunnc  fix  années,'  il  moarac  le  7.  may,  c'«ft94t-  puifquckinême  cj',i'^^'tif,i''j^" 
auteur  dit  que  ce  prélat  Jcccda  U  CDoiiiénie  année aptés  Ini.  VèyebGtS,  C)6ryf.  «j». 

j        edtt.  mv.  tme  II.  coL  jjtf. 

4.  Mailtim  d'Attbnflba»  abbé  de  S.  Cyprien  de  Poiticcs  vers  l'an  913-  fiîc  éu- 
bli  aiifll  abbé  de  S.  Augnftin  de  Limoges  en  y  34.  par  l'cvcque  Turfio»  ,  qui 
devoir  être  ion  frcrc,  puilque  MM.  de  Sie  Marthe  »S£  après  eux  dom  Mabillon, 
ont.  dît  école  ficâe  de  1  abbé  Ajmm.  Il  euclncceffivemenc  doue  viceeetens 
dans  cette  abbaye  de  S.  Auguflin,  fut  cliargé  encore  par  le  roi  Louis  ctontrt- 
mer  de  l'adminiuration  de  l'abbaye  de  S.  Jean  d'Ângcly  l'an  941.  puis  dccclle 
de  Jumiegcs ,  à  la  priece  de  Quillaume,  duc  de  Normandie  >  il  y  mena  avec 
lui  douze  de  fcs  religieux  de  S.  Cyprien ,  3c  l'hifloirc  remarque  qu  il  dilluada  le 
duc  Guillaume  d'embraHer  la  vie  icligieulc  dans  la  ccauiie  dc^  inuuvemcns  qui 
pourroient  arriver  à  caufe  de  ton  fils  Richard  qui  était  encore  un  enfimc.  U 
mourut  dans  Ton  abbayedeS.  Offàmïvi^^i.îoimaai  dom  Mabilba.  Jbmé«si» 
Itrirt  de  S.  Bemt. 

c  II 

RAMULF€  d'Aobuflbn  L  du  nom  éft  cdaf  que  Balaze  eftime  avoir  êré  £de 
vicomte  p3r  le  rci  Fudes  l'an  887. 
femme,  GODOLINOE»  ainiî  nommé  dans  la  charte  defon  Aïs  Râmattd. 
la  ^joBBiLTy  Vicomte  d'AnbnfloD  y  eft  nommé  neveu  de  l'évêque  lurpim  par  Ay; 
marr  de  Chabanois.  Il  fit  do.iation  en  qualité  de  vicomte  d'Aubunon  ,  de  deux 
^  s,       mu,  fiz  au  village  de  Ikt ,  à  l'abbiye  de  S.  Martm  de  Tulles  pour  la  (cpultuie 

d'undefes  lib'»  mottcn&nt.  Uafte  eft  rapporté  par  Baluze  (</  )  qui  le  met  r<i)prenfct  de 
_^        vers  l'an  950.  mais  il  cil  à  preTumcr  qu'il  tiut  lire  5>3o.  5c  qu  il  mourut  peu  '■'>'''•  dcTulloi, 
^        après  iâiu  enfâns  mâles  ,  puifque  (on  Ucrc  Runtui  étoit  déjà  qualifié  vicomte 
en 9f 4  II  fur  pere  vrai-iembhblement  d'Oj^GcMir,  qui  eft  qualifiée  par  Aimar 
de  Ci  al  .111'  1,  niccc ,  c'efl-à-dire ,  petite  niccc  de  l'évcquc  Turfim  ,  Baluze 

)  la  nomme  mccc  de  Rànaiti.  tllc  époulà  feitcher,  fcigucur  de  Chabanois,  / eî-g-.^*  * 
dont  die  «ut  trois  fils ,  le  dernier  dcfqncls  nomme  Si^mmJt  qualifié  arrière-  * 
pcr  [  i.r-vTu  (f)  de  révcqnc  Turfim  ,  eut  de  fa  femme  AUxrie  ou  HUtegârde ,  a,. 
jijmar  dc  Chabanois,  religieux  à  S.  Maniai  de  Limoges ,  puis  à  S.  Cybat  d'An-  m»'  ckji>ao«ji» 
gbalême,  tuteur  d'une  chronique,  «(  d'Huche  hiftoiie  des  abbez  de  S.  Utàc-  '^^''>''«>V* 
tial,  qu'il  ceffa  d'écrire  vers  l'an  loji.  ,  '     ■  ' 

.      a.  RAlNAUD  I.  da  nom,  vicomte  d'Aubuflon,  qui  fuit. 
^     3.  Boscm  d'AubulTon  «sftibé  Me  des  monaftetes  de  Rozeilles  en  laMifdie,  9c  '■ 
d'Evau  en  Combraillcs,  donna  en  cette  qualité,*:  comme  frère  de  Raimmd 
d'Aubuflbn,  ie  lieu  de  rElbinailë  &:  Ion  cgiiie ,  avec  pluiîeurs  autres  biens  à 
l'abbaye  de  S.  Mantin  de  Tulles ,  s'en  rcfcrvant  la  jouiilance  durant  ïïivie,'5c 
en  cas  que  Ion  ftcre  lui  furvêquît,  il  lui  en  laifTa  aulfi  I  ufufrait  jufqti'à  fa  mort, 
l'a^  tappoitc  par  Baluze  ( ^  )  élit  du  mois  de  Novenibrc ,  la  neuvième  année  (g^y,  ^tf.  j^jj 
da  legne  du  coi  Louis /««va»»' ,  ce  qui  répond  à  l'an  944.  ou  ^45. 

I  1  L  ■  } 

« 

RAINAUD  I.  du  nom  ,  vicomte  d'Aubuifon  ,  iê  trouve  nommé  avec*  cette 
qualité  de  vicomte,  dam  la  chatte  du  létablifTemcnt  de  l'abbaye  de  S.  Auguflm 
de  Limoges  ,  faite  en  534.  par  I  évêque  Turfun ,  qui  dit  que  cc&  du  confenccmcut 
de  Jès  p«(ena,qiii  fcnc.lex  Grands  de  la  Province  du  Limofio,  entre  Jefqtteb  Iboc 
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'   l'abbé  Ajmon  ,  8c  le  vicomte  RmâMÂ.  Il  fie  don  en  qualité  de  viooime  <f  Aqi^  ^ 

billion  ,  au  monaftcri-  de  Tulles  ,  des  mas  qui  Im  appartti.oicnt  dani  le  vill.igc  \ 
de  Meill ,  puoiûe  de  S.  Pacdou  de  Gimcl  ,  par  une  charte  ou  mois  de  décembre 
t»^  p.)î9,     de  la  pretmeie  «inée  du  règne  de  \joms  imrmcr ,  (4)  &  qui  eft  l'an  9î^.  pais 
de  fon  cglifc  de  Grandfaine-  Enfin  lut  &  fa  femme  donnèrent  au  même  munaftcrc 

^b)  IM.  ^9.    kot  tciic  ds:  Pcociac  &  suitics  {k  }  par  le  même  ade  que  ion  ftcrc  Se/m  lan  ^744. 

•ou  945.  Ce  mime  vicomte  >  conjointement  avec  fa  firanme  «  fit  donation  <è  l'abbaye 
de  Bcaulicu  en  Limofln  ,  de  (a  terre  de  Picnentc  ,  &  de  plulîcurs  nus  ,  afin  que 
Jes  religieux  prtaHêoc  Dieu  pour  leurs  arocs ,  pour  celles  de  (on  pcrc  JUmuife ,  de 
fa  mère  GtimtJey  8e  celle  de  fon  frère  qu'il  ne  nomme  pas,  niais  qui  vrai-lembla- 

(«J  lHd>  M9>    bicmcnt  cunt  !c  vicomte  Hûhert  (on  nînc  ;  la  charte  rapportc'c  par  Baliizc  '  c  ) 

eft  Uns  date,  mais  comme  l'abbtî  Bernard  y  cd  nommé  ,  lequel  gouvctnoïc  cette  ^ 
abbaye  es  ann^  7.  &  12.  du  fcgne  du  roi  Louis  ^Mtrmtr  «  elle  doit  avoir  éi^  ■ 
fiitc  entre  les  années  945,  &  948.  11  vivoir  encore  le  5?.  aoufldcla  cinquième  an- 
née du  règne  du  101  Lothairc»c  cil-à-dircl'an^j8.  qu'il  (oulcrivic  en  qualité  de  vi> 
comte  t  avant  8^  marquis  (  c'ctoit  le  comte  de  U  Marche  )  à  la  fondation  de 
l'iglilc  de  S.  Aullrcgile  de  la  Tour ,  faite  par  un  nommé  Doiricc,  qtû  ditquec'cft 
en  prclcncc  de  ies  leigncurs  J!4«M»^  vicomcc  ,  fie  marquis. 
.  Femme»  ALSlNDE ,  ainii  nommée  dans  dout  chastes  de  Xmumikia  mari vers 
i*an  943.  on  945.  d'elle  forcit  celui  qui  ûiie.^ 

IV. 

G 

RANULPHE  II.  du  nom  ,  vicomte  d'Aubudon,  (uinommé  C/J/riJtl  »  c'cft  à-  ' 
dire  tète  Jt  ehevrejm,  eut  des  deméiez  l'an  996.  avec  ArsluoiAtHd  de  Combom, 

pour  la  fuccc|Vu):i  A'Âjmir  vicomte  de  Tnren;,e,  leur  bcautrcrc  commun ,  mon  (ans 
«alàns.  lis  avoient  cpoufc  chacun  une  des  iceurs  de  ce  vicomte.  Vtai'iemblabkœcnc  . 
Si^^i  kmmc  é'ArthaiAtMd  de  Conborn ,  étdt  Tainée ,  puifqu'il  eue  la  foocriTton* 
RMMulfe  s'ctoit  empare  du  chârcau  de  MuHcou  ,     Archimbsnd  voulant  entrer  de  force 
dans  celui  de  Turcnoci  y  eue  un  pied  écraic  entre  les  deux  portes  qu'on  lui  tcrma 
(  A  )  Chroni<i  de  Violemment  ,d*oâ  11  fut  depuis  kttwmunacfmiAeftMrie.  (  J  )  Mmm^e  fit  don  à  l'abbayede' 
<kofrroj ,  pritur  Tu'.lcs  dc  pl'.ificurs  tcrrcs,  par  aSte  rapporté  par  Baluzc         j^y.  Je  fa  prewvts ,  te 
deVigcot*,L«l>bc.  qQ-,1      avoir  cté  fait  vers  l'an  1000.  Il  hic  tué  lan  1051.  Comme  ilctoit  alors  ex- 
11.^.190.  communié  pour  avoir  &ic  tmc  à  quelques  moaafictes»  l'abbé  d'Uzetdie  fiit  repris  *^ 
dariH  1c  concile  dc  Limoges  qui  fc  tint  le  sS.  Novccnbce de Um^e  moée,  parce 
qu'il  lui  avojc  donné  la  Icpulcurc. 

Femme.  AYNARDE de Turenne »  file  de  Btnuard  vicomte  de  Tureime*  &  de 
Iftde  fa  femme. 

1.  RAihAi  u  n.  du  nom  ,  vicomte  d'Aubudon  ,  fie  (ous  cette  qualité  corijointc- 
'  e  >  circaUire          '"^^"^       Rsnulfe  (on  frcre  donation  à  l'abbaye  d'Uzerche  («)  de  la  moitié  du 

<nieaWbsye»bl.         bois  des  j.irofTcs  proche  Ahlicr.ur.is  dans  la  chîrclknic  de  Roquefort ,  par  adc 
^        padc  à  Aubullon  le  (luiiicuicjuui  avant  la  Nativité  dc  S.  Jean  1048.  Il  mourut 
peu  apr&  ,  puiique  dans  Vaàe  d'une  donation  faite    la  m&ne  abbaye  par  E 
une  rcligîcut'c  nommée  Albergue,  te  jourméme  que  l'cglilc  de  ce  monaHcrclùt 
dédiée  en  la  mcme  année  1048.  Xanu/fe,  vicomte  d  Àubullon  y  c(l  tujmnié  com- 

(  f)j|M.ial.f)4.        me  prefcnt.  (/)  Ce  même  Rânulft,  vicomte  d'Aubuilon  fit  donation  è  cette ab< 
l'/jvc  d  ur:  m.is  nommé  de  L.ifIrMU  dans  l.i  paioifTe  dc  LaRradc ,  pour  la  fcpul- 

i%)IiU.fols^<'         'u'c  cv  1  imcdc  /v.w;^Wd  AubuHon,  vicomte  Ion  ttctc.  {g)  L'acte  cihaiisdat^ 
mais  vt  i  - 1  n  blablcmcnt  il  eft  de  la  même  année. 

2.  RANULtii  m.  du  nom,  vicomte  d'AubuiTon,  continua  In  pnflerité. 

3.  Farelde  d'Aubudon,  cpuuia  yijwar  de  U  Roche,  duquel  étant  veuve,  elle  fit 
donation  de  quelques  terres  à  l'abbaye  de  Tulles,  elle  eft  nommée  dans  l'aftc  - 
"fille  dc  KMul/e  Cabridel,  viconnc  d'  Aubuilon  ,  &  par  un  autre  clic  fît  encore  don 
d'une  pottion  d'autres  terres  {jui  lui  appartcnoicnt  de  (on  chct ,  donc  Foulques 
Cmnac  &  Rainaud  Bernard  convicndroient  entre  eux.  Ces  deux  aftcs  font  lâns 
date  d'année,  mais  comme  il  e(t  marqué  que  c'cR:  fous  le  règne  du  roi  Philippe, 
qui  commcnt^a  le  4-  aoull  1060.  ôc  du  vivant  d  Icicr  évéquc  de  Limoges  qui 
mourut  en  1073.     dcïmdin  abbé  deTnllcs,dont  l'adminiflrarion  commença 

(k)  /Ui.p..4i|:       versl'an  1059.  Baluzcqttt  rapparie  cet  deuxaÂcSi  i^h)  opine  qu'ils  (ont<fe&vi* 
xon  l'an  1060. 
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RANULFE  m.  du  nom,  vicomte  d'Aubunbn/aprés  la  mort  de  Ton  hcrc  Rai- 
i>M^ le  trouva  i  In  dcdicaccilc  1  cglilc  d'Uzcrchecn  1048.  Se  fit  un  don  a  cette 
al)baye  pour  le  repos  de  1  amc  de  fonherc.  (4)  Il  mourut  vrai-fcmblablcment  av.int 
l'an  1060.  puilquc  fa  ùjaxc  ne  &it  point  mention  de.  lui  dans  les  siâcs  qui  fiant  d'elle 
mentionnez  ci-deflus. 
L.  Femme ,  N  .  . 

I.  RAINAUD  III.  du  prm ,  vicomte  d'Aiilvifl^n  ,  qui  fuie, 
z.  Aghe  s  d'Aubullon  m  a  icc  a  Ouiftcr  ^  (cit;iicur  de  la  Tout' ,  auquel  clic  apporta 
la  moitié  da  château  de  Gimcl ,  &  qui  rendit  (on  nom  célèbre  dans  la  Guerre 
B        Sainte.  C'eft  atnfi  qu'en  parle  Gcoflroi  prieur  de  Vigcois  au  chapitre  f  F.  di-  fâ 

Chrmqiu.  (  A  )  Ce  fut  lui  qui  monta  le  premier  fur  les  murs  de  ta  ville  de  Mar-  ^  ^  »  j^^^j^ 
CR»  it)  lorftjuc  RamoïKlcoiuedcToaloulèallîcgea cette pUce  en  1098.  l'u'. 

•  iXi  i  ponr  (ou 

Y  m»r:  au  mrmc  lo- 

me  fM».  1*6. 1*6' 

RAINAUD  III. du  nom ,  vicomte  «l'Âubuflbn ,  rcftitua  à l'q^ife collégiale  de  S. 
Ircix  ,ou  Irier  èn  Limofin  >  le  monaftere  de  Rofeilles  en  h  Marche ,  qui  a  voit    (  '  ) 
c'té  autrctois  abbaye  ;  ce  tut  du  vivant  du  roi  Henri  I.  lous  le  pi>ntificat  d'Iticr  dvcquc  f*^*"''*'^* **** 
de  Limoges  >  &  par  le  moyen     la  faveur  de  Guillaume  comte  d'Âuvergne  :  c'eft  ainû 
C  qu'en  par;e  le  prieur  de  Vigeois  ,{d)  cela  a  dû  £tre  Tan  roSo.  mais  la  charte  de  cecce 

U'Ilicution  ,quc  Baluze  a  fut  impimicr  fag.  47.  </c  fa  preuves  Je  t  hi/lpirc  a  Auzcr^ne ,    f  ^)  M" 

Êonc  qu  elle  a  âé  ûite  du  vivant  du  rot  Philippe  1.  un  Lundi  dans  te  mois  de  Mars, 
I  douze  de  la  Innet'd'où  cet  auteur  ooodut  46.  de  U  mime  hifioire^  que  le  vi- 
comte d'Aubuflbn  reftitua  le  monaAcre  de  Rolcillcs  à  l'cglifc  de  S.  Incr  peu  avant 
la  mort  du  loi  Henri  I.  âc  celle  du  eomce  Guillaume  »  comme  le  pticuc  de  Vigeois 
rattefte>n)aisque  l'entier  accompUflbneocde cet  ouirc^faivanc  la  charte  qui  ftibfifte 
aux  archives  de  .S.  Irier  &  dans  celles  deS.  Martin  de  Tours,  d"ou  dépend  cette  col- 
légiale, ne  tut  fait  que  tous  letegnc  du  roi  Philippe  I.  du  liouchet  a  cru  que  ce  fiic 
le  }o.  Mars  lotf^.  i  caule  qu'en  cette  année  le  doit2e  de  U  lune  échût  ce  jour-là  t 
D  mais  comme  la  ch.irrc  ponc  que  la  rcrtirurinn  fc  fait  par  l'cxhonaiion  du  comte  Guil- 
laume qui  1  a  voulu  ainli  -,  li  taut  cuudure  qu  elle  eft  antérieure,  ce  comte  étant  mort 
au  plûiard  en  icdj.  Raouutd  y  dit  qu  il  a  appris  avec  douleur  >que  lemonafteie  de 
Ruteilles  avoit  ctc  dân.it  p.ir  fes  aïKÙrcs,  îf.:  que  c'efl  pour  rcparec  ce  CXime  &  pouc 
le  repos  de  l'amc  de  RmKtJe  ioij  pcrc,  qu'il  lait  cette  rcliitution. 

femme,  ADELAIS  d'Uriec,  fille  cl  Hambaud  à'Vucc  en  Bcrry  ,  eft  connue  par 
tinc  donation  c'rc!'c  ht  au  pricurcdc  S.  Dcui.s  de  b  Chapelle-Aude  en  Bcrrv ,  où  elle  le 
^  dit  femme  de  Km/ijuJ  vicomte  d'Aubuiloa  ,  ajoute  qu  elle  lait  ce  don  pat  le  contctl 
à'Hiimbtud  (on  pcre,  &  pat  la  volonté  de  ics  deux  fils  Ranulfe  Se  GutUoMmt.  Ce  fùc 
ffuis  îcicgnc  du  roi  PhilipprI.  Hildebcrt  étant  atchcvéqur  c'.r-  R  nitL-rs.  Baluze  fait  im 
anachroijiUïJC  décent  années  >  {e)  en  difaot  que  cela  ic  palla  ciutc  ks  annc'cs 
991.  K  997.  qui  furent  celles  de  larchicpifcopat  de  ce  prélat  >  d'où  il  conclut  qu'ap-  'O  ^^'f-tMm 
paranimcnt  R. muuâ  Cakidel  (  il  devoir  écrire  Ritiulft  )  qu'il  dit  mîri  d'Ju'datf  d  U-  ^ 
FKc ,  avoii  ctc  lue  avaul  1  an  5197.  au  lieu  que  1  acchcvcquc  HUdcbcrt ,  ou  phkot  Aude- 

bettne  ikga  que  depuis  1 092.  juiquen  J  097- 

1.  Rai^ULfe  IV.  du  nom,  vicomte  d'Aubufifon,  confirma  en  loS^.  le  don  que 
Msmeud  fon  peie  avoir  fait  à  l'abbaye  de  Tulles  de  l'églile  d  AUoitc  ô£  fcs  dcpcn- 
danccs ,  fit  d'autres  biens  à  la  méaie  abbaye ,  &  lui  céda  entre  autres  ce  que  (ba 
P  -      ^tc  s'y  étoit  reiervé  ,  principalement  lâ  maiiba  où  logcoient  lès  vewwMr*  en- 
fin il  promit  d'en  être  le  délenfeur,  Gauddxrt  en  croit  alors  abbé.  i^tgo'd'Au- 
builon  fut  un  des  chevaliers  rénioius  de  cet  aâe.  11  le  confirma  de  nouveau  aulTi 
bien  que  les  donations  faites  à  ce  mon.iilcrc  par  les  ayeulSj  entre  autres  celle 
de  l'cglifè  de  fainre  Kbrîe  de  l'Elpinailc  ,  y  ajouta  la  donation  de  l'églife  de  Aine 
Etiei:ne  de  Rrogaile ,  en  promcrt.mt  de  iic>uveau  d'être  le  protcfteur  de  cette 
abbaye.  Ces  deux  actes  font  rappoticz  par  Baluze  ,  [f)  nuis  (comme  il  i'a  làic 
remarquer  )     )  il  y  a  erreur  à  la  date  dn  fécond ,  où  on  lit  1078.  au  lieu  de  ^^f"  ^7^4*9) 
•  1088.  puifqu'il  y  eii  dit  que  Cau'-berg  cd  .ibbé  de  ce  motiaflerc  depuis  trois   (g)  f.iflS. 
ans.  Or  ion  élcâioa  avoir  été  faite  en  1085.  Ranulicfiit  nommé  en  loyo  at> 
bitre  du  difletcnd  qui  étoic  encre  Seguin  abbé  de  la  Chaize-Ditn  &  le  friciw 
rmeK  M  4 
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d*Atibttflôn,  poor  hs  drojesqiie  te  dernier  prétend<Hc  d«ns  h  paroîfô  de  Faux» 

autfcracnt  la  Fcuilladc.  II  inouriir  fans  polrcritc,  &  Ta  veuve  âHx  de  Mngnac 
donna  à  l'abbiye  de  Tulles  l  an  ixoo.  deux  mm  Icisau  village  de  Caftancc  pour 
k  rcpo»  de  rame  de  Ibn  mari,  die  vivdc  oioMtt  en  iiio. 
».  GUILLAUME  L  du  oom,  vicomte  d'Aubofloai  quiiiik. 


VII. 

UILLAUME  h  du  nom  t  vicomte  d  AubulTon  ,  fucccda  à  Ibn  frère  BMm^e 
IV.  avec  lequel  il  «voit  confend  i  hide  de  leur  mcrc  en  hvew  du  prieuré  de 

la  (  h--p:-l!-- Au  k  ,  &        Il  rnicc  il  fît  en  qualité  de  vicomte  d'Aubuflon  ,  le  par- 
ra  "S  Cartulaiie       d'unc  redevance  avec  le  prieur  nomme  Rodulfc, auquel  il  vcadic  la  portion  qui 
de  u  ch*pîlfe.î!n  ta»  <î*<*  édîâc.  (  «  )  M  ne  vécut  pas  long-tcms  apr&. 

4c, M.  si4.         Femme,  ACiNE'S  étant  veuve  clic  fc  fit  rcligicufc  à  Fontcvrault,  &  fût  la  pre- 
.  tnierc  prieure  de  Tu0bn ,  monaftctc  de  ccc  ordre  tonde  au  diocclc  de  Poitiers  l'an 
ÇijpBjM|cha|,  1112. (^)  leux  6b  lût  odni  ^  (iiic. 


R 


AINAUD  IV.  du  nom,  vicomte  d'AvibnfTcn  ,  fit  quelques  donations  à  l'iK- 
_  _  baye  de  fionlicu»  ordre  de  Ciceaux  en  Limofin  ,  lorsqu'on  la  fonda  l'an  1 121.  ^ 
(c  )  Dos.  deSte  (  c)  Il  en  ficauffi  i  FaUjoye  de  Benevcnt ,  ordre  de  faine  Anguftin  ,  daoa  le  mcrae 
^t^'t ii^'étî  P^'^'  '^""^'"'^  "'^  l'apprend  d'unc  charte  d'Audchcrc  de  Rochcclioùart,  qui  confirme 
iitit#i>.  '  '  lesdooacions  ^ces  àcc  otonalkce  par  Alpais  (a  mere ,  Alccline  vicomteflc  de  Salagnacf 
EUefÔQ  lils  te  Gniilaufnelês  névenx  >  de  mirre  que  par  Rainaad  viconue  d' Aufaafliba 
&  quelques  autres  Tes  païens ,  fait  au  château  de  Salagnac  les  nôncs  (  5  - 1  d'avril  1111. 
Indiâion  XIY.  Ce  &c  encore  ce  viconue  qui  fonda  le  prieure  de  Bleflac  en  Limo« 
fin  pour  des  rcl^;îenx  de  ùànt  AuguAin  ;  tuais  fa  inere  ators  prieure  de  Tufloa  1*6» 
tant  venue  voir,  &  s'c'tant  tranfportcc  à  Blciïac,  elle  ci:p.ir,ca  le  prieur  &  les  reli- 

Sicux  de  ce  nouveau  monaftcre  d'embiall'er  la  règle  de  fontcvrault,  ce  qu'ils  firent  |^ 
Il  coalim(cinent<htvicotnce  Rainaud,  Icqud  augmenta  la  fbndarion  de  plufieurs 
biens  entre  autres  du  lieu  de  la  Fcutllade  &  de  l'ulagc  dans  la  foret,  afin  quclcs  re- 
ligieux de  Fontcvraulc  y  puflcnc  {ubfifter.  Il  prit  par  la  (uite  1  habit  de  cet  ordre  en  ce 
même  prieuré  en  prdênce  de  les  quatre  fils  rapportez  cî>aprà  »  qui  confinnerent  avec 
leurs  faurs  les  donations  de  leur  pcrc.  La  notice  de  cet  aiVe  fc  tri  i; ,  ,j  îansU  vie  du  B. 
V*'     Robert  d  Arbnllel  par  Balthazar  l'avillon,  (  ^  )  &  dans  l'ouvrage  du  P.  de  la  Main* 
(e  ) cijftmtfi».  ferme»  pour  défendre  (6a  ocdre  de  Fontcvrault»  (e)  ileft  (ans date»  tnais  oe  dernier 
*MtmU.MdùihK  auteur  croit  qu'il  eft  de  l'an  J120. 

Femme ,  HELIS ,  que  quelques-uns  ctoycnt  avoir  été  âlie  d  ÂrchambMtdïLl.  du  ootDi . 
vicotiitede  Ombotn ,  fiirnoaimé  U  Bjirht ,  libndez  fur  ce  que  le  camilaice  de  Tulles  g 
porte  qu'Wlf/w ,  vicomtciïc  d'Aubuiïbn  rr  rte  au  mois  de  ianvicr ,  fut  enterrée  dans  la 
tffY  chapelle  du  chapitre  de  cette  églife,  &  comme  cette  chapelle  étoit  la  (cpulturc  des 

**  vicomtes  de  Combom ,  Se  que  la  dmaique  du  prieur  de  Vigcois  (  /)  marque  en 

termes  ex  prc's  qu'Archambaud  le  barbu,  vicomte  de  Comborn  ,  fuc  enterre  à  "Tulles 
prés  de  la  fille  Heiut  on  croie  en  pouvoir  conclure  que  la  vicomtcHc  d'Aubulsoa» 
nommée  A/«>  ,  finume  de  Màumi  IV.  contemporain  d'Archamband'i^  Acrfo» 
devoir  être  fille  de  celui-ci  ;  mais  d'un  autre  cote  ,  comme  l'abbaye  de  Tulles  n'ctoic 
pas  la  fepuUurc  des  vicomtes  d'ÂubuHon ,  M.  d'Hozier  croit  que  cette  Hehs  de  Com- 
bocn  ne  fbc  que  ta  première  femme  de  luAuuut  IV.  fie  qu'étant  morte  (ans  enfuis , 
elle  fut  inhumée  dans  la  fcpulturc  de  Tes  ancêtres.  Quoiqu'il  en  foie  de  ces  conjcftu-  • 
tes,  le  vicomte  Mâinâud  lut  pcrc  des  engins  qui  fuivcnt  ,  &  qui  (ont  nommez  dans 
le  rang  qu'ils  vont  Être  rapportez  ,  eomme  prcfcns  à  la  prife  d'habic  de  Icm:  pere  ^ 
dans  1  ordre  de  Fontcvrault. 

I.  RAINAUO  V-  du  nom,  vicomte  dÂubufTon,  qui  luit. 

a.  3.  &  4.  GQ11.1.AUMB  ,  Gui  ,  &  Riamulfk  d'AubaiTon,  nommez  dans  Faân 

mentionné  ci-dcfTus. 
5.  Ahel  d'Aubuiïbn',  femme  de  Pierre  Ebcard. 

tf.  RoHiLDB  d'Aubuflbn ,  époulè  de  "fliagawwf  de  S.  Maici  tomes  donc  fbnc  np» 
portées  avec  les  noms  de  leurs  maris  dans  l'aAe  «donc  il  Vient  d'être  ptcle ,  lori* 
que  leur  ,pcte  ic  fit  religieux. 
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RAINAUD  V.  du  nom,  vicomte  d'Aubuffon  ,  furnommc  \e  lépreux ,  confittOSk 
les  donations  faiccs  par  Ion  pete  au  prieure  de  £lci]âc,  &  les  augmenu  ;  il  y  en 
fit  encoreune  lorfqu'il  parcit  ^our  aller  en  fentfiilem.  An  reroar  de  ce  voyage  il  joi- 
gnit en  Italie  Ger^itd-HeÛor  y  cvcquc  de  Cahors  fon  parent,  avec  lequel  li  fut  pris, 
lotfquc  ce  Preiac ,  qui  avoic  été  voir  les  évêques  de  Baroberg  &  de  Mindeni  envoyez 
CD  1 170.  par  l'empereur  Frédéric  I.  pour  tniccr  de  ta  paix  avec  le  pape  Alexandre 
III.  fut  arrttc  ,  lous  prétexte  qu'il  n  avoic  point  Je  lettre  de  créance  ,  quoique  ce 
prélat  eût  un  iauf-conduit  de  l'empereur  pour  paûcr  par  tous  Tes  (ftais.  Il  n'avoir 
joint  ces  cvcqucs  que  par  ordre  du  roi»  pour  s'informer  de  ce  que  l'on  avoir  finr 
pour  terminer  le  fcli:(me  dcTéglifc:  c'cft  ce  que  l'on  apprend  de  la  lettre  que  Gc- 
C  raud  écrivit  à  l'empereur ,  pour  lui  dcmaadcr  Ion  élaigi£^aient,&  celui  de  (oncoulia 

le  vicomte  d' Aubuflbn ,  mirqtus  Je  ttUe  Serre  (  4).  Il  m  don  (oas  le  nom  de  Rainaud  Çi)M*&i 
tgncien  ,  viconuc  d'Aubuflon ,  du  m»s  du  Tochct  prc's  d'Angles ,  à  l'abbaye  de  Bon- 
lieu ,  par  attc  du  27.  jum  1 184.  lui  donna  le  f .  avtilde  la  même  année  tous  les  dcoics  '^jTttjf^ 
qu'il  avoir  dans  le  bois  d^fitadd  »  fit  encore  im  nitce  don  aa  même  monafieie  le  «m*  «to*  n 
25  mars  iiS^.  fie  en  juin  laoo.  le  qualifiant  dans  tons  ce»96xs  XjgM»  fiàm 

Femme,  MATABRUKE  de  Ventadour  ,  fille  d'âk  III.  du  nom  t  vicomte  de 

Ventadour ,  &  de  Marguerite  de  Turcnnc  ,  fa  première  femme ,  elle  !e  remaria  à  tfche- 
vtri ,  ou  EfqMv*  de  Chabonois  ,  comme  le  porte  la  chronique  du  prieur  de 
"Vigeois.  {b)  •  (  « )  BîbliiA  d« 

1.  GUY  I.  du  nom,  vicomte  d'AubulTon,  qui  fuie.  ll^^'eaiuLuÂ 
t.  Ranulfe  d'Aubudon  ,  témoin  à  la  dojnatlon  que  le  vicomte  fon  frcrc  aîné  d'Amit^^^tfi' 
^        fit  au  prieuré  de  Ble(&c  >  de  mime  qu'aux  trois  adcs  qu'il  fît  en  ^veur  de  h 
r;^)bayc  de  Bonlieu  ,  le  fécond  dcfquels  cfl  une  confirmation  d'un  don  fait  à 
ce  mooallcre  le  12.  juillet  1191.  |>ar  Â4m{fe  ,  pendant  qu'il  avoit  l  adminitira- 
tioQ  du  vioomté  d'AubufTon  durant  le  voyage  de  Guy  fon  frère  en  la  terre  (aime. 
3.  Guiilaume  d'rubuiïon  ,  fut  auffi  témoin  avec  fon  frère , à  la  dona- 
tion que  leur  ainc  itc  au  muuailerc  de  Bierûc.  C'eft  lui  vrai>femblablemenc 
que  l'on  trouve  dans  la  lidc  des  abbez  de  l'églife  cathédrale  de  Clermont ,  {c)  Marthe; 
di^niic  qui  cfl  la  (ccondc  du  chapitre,  &  il  eft  nomme'  Cuil/ame  abhc  dans  OmI.  Ck^,t,Ùt 
une  charte  de  Robert  d  Auvergne  ,  cvcque  de  CIcrmont ,  dattce  du  mois  de  f'  • 
novembre  1207.  {d)  dans  un  ancien  obicuaire  de  cette  ^g|i(è » rinniverfi^ de  ^ PtMfM  da 
d'Aubuîlon,  abbé  ,  y  efl:  m.irqu<?  le  ?•  décembre.  Salote.H^.^ 
£      4.  Agne's  d'Aubution ,  quahlîcc  tcmme  de  Bernard  (  c'étoit  Bernard  de  la  Ro-  m»tfi»^*Am» 
chc-Ayraon)  &  lœur  de  Guy  y  vicomte  d'Aubttllôn»  lit  une  donation  à  Lucie , 
PriLu.c  Je  Blcfbc  ,  &  à  Guillaume  ,  prieur  du  même  monaflere  ,  de  tout  ce 
qu  edc  avutt  au  village  d'Ars,  &  ce  du  conientement  de  les  fils  Ajmmy  Gmiis»- 
me  (y  Bernard ,  l'an  1 179.  leur  (iitnam  n'tSt  point  dans  celte  charos*  non  plus 
que  celui  de  leur  pcre.  {e ) 


JeaM  d*Anbanbn  ,  moine  dans  l'abbaye  de  Notre-Dame  du  Palais  >  ordre  de 

Citraux  ,  au  dioccfc  de  Limoges ,  nommé  avec  Arbcrr ,  abbc  de  ce  nionaftere, 
dans  une  thai'tc  de  Brandis ,  Icnc^hal  du  roi  d'Angleterre  l'an  1159.  if  )  povic- 
loit  bkn  avoir  iii  fils  du  vicomce  Rmumi  "V.  du  nom. 


^<M■ 
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UY  l.  du  nom,  vicomte d' A ubufion,  il  y  a  une  charte  dclui  en  cette  qualité 

 ■  palfcccii  (onclunca'ni'Aiib'i!"'jnn  le  ij.dcccmbrei  174.  àlaquc'lc  foufcrivir  Jean 

,(»)  lUd.  ^  II.  deCombo[n,abbc  de  Boniicu  \d  ,.  1.  cxcmpra  cette  abbaye  du  droic  de  pcagc  dans 
^•^9•  toute  (a  terre,  par  afte  du  10  décembre  1 184.  lui  fit  don  le  11.  juillet  1190.  des  , 

forêts  d'Eflradcl  &:  de  Foladcl ,  avec  le  m.is  de  Meancs  prés  du  Montmorel  ,  ficdu 
droit  de  pâturage  dans  le  bois  de  Pcirac,  contînmant  de  plus  tous  les  dons  quclbn 
{>ere  y  a  voit  faits ,  &  par  autre  aâe  du  z6,  may  il  confirma  a  ce  monan^crc  la  donation» 
<îiie  ion  herc  R-.nnIfe  y  avoic  faite  durant  (or»  pèlerinage  en  la  terre  fainte ,  <;ommc 
ayaiit  ca  loa  auicocc  l'adininillration  dl  Ib  biens.  11  avoir  fait  aulTi  au  prieuré  de  ^ 
ïlefTac  une  donadon  de  fiufieurs  hommes  Je  tuft  ,  poiK  le  repos  de  l'ame  de  la 
vicomtclic  fa  mcrc  »  mais  cet  aûc  foit  durant  le  gouvernement  de  la  prieure  Lucie, 
du  confcntemcQt  de  (es  frères  Ranulfe  &  CxilliMme ,  ell  fans  datte  d'année  :  les  au« 
tces  cUeï  (bat  dans  les  archives  de  l'abbaye  de  Bonlieu. 

Femme,  ASS AUDE  de  Comborn ,  Hlte aînée  à'JrebiimhmdlW. do  nom, Vicomte 
dJl-J^ÎT'^"  àe  Comborn,  (i)  &  de/Mri<M«  dePctigord. 
<ir  V  rccisWvaoe    RAINÀUD   Vt  du  ooio» TKomiie  d'AolNiflbii»  ijni fuit. 

ta  1184.  t.  tl,<jc 

labibl.duI'.U^  Y  T 

bc,t)l  ioo.  •'• 

RAINAUD  VI.  du  nom,  vicomte  d'Aabuflon»  donna  à  Tabbap  de  Bonlieu  les 
mas  de  La/câus  Ôc  de  LeUers  ,  &  confirma  tout  ce  que  fcs  ancêtres  avoicnc  C 
aumôné  à  ce  monuftere  par  ai^e  du  14.  inay  iioi.  au  bas  duquel  Jcao  de  Vctrac* 
ifvêquc  de  Limoges  (oii(crivir.  Il  confirma  en  1115.  les  donations  faites  ,  tant  par 
■  ]ui  que  par  Guy  (on  pere  ,  &  Rinuïfc  fon  onde ,  à  l'abbaye  de  Boiiaiguc  Li- 
mofin ,  ordre  de  Citeauxj  séunt  ctoifé  contre  les  Albigeois,  il  fe  rendit  a  l'abbaye  de 
ïonlicu ,  &  par  a^c  du  z8.  avril  xxw.  il  donna  en  aoniône  aux  religieux  de  ce 
monaftere  tout  ce  qu'il  pouvoit  prérendre  far  les  dm;  du  Cras  &  de  Meanes,  appar- 
tcnans  à  la  gr^iage  de  Montmorel ,  de  même  que  lur  l'étang  de  Chambarcl,  (ur  les 
terres  de  Folâdel  ,&  fur  tous  les  autres  biens  qu'ils  avoient  acquis  dans  (es  terres ,  avec 
promefle  de  prier  fon  HIs  d'AubnfIbn  denepolnrs'oppoteràcette  conceflfion ,  ce  _ 
que  ce  dernier  confirma  k  jour  de  la  Icic  de  S.  nenoîc  i  ;25.  Le  même  vicomte  Rù-  *^ 
MMf  donna  au  chapirre  de  S.  AjUrtin  de  Rolcillcs  le  ma  de  Chabrol ,  par  aâe  du 
mois  d'aouft  r  zi7-  A?  par  autre  du  mots  de  may  1129.  il  confirma  toutes  les  donations 
ftitcs  au  prieuré  de  Rlcflac  ,  tant  par  lui  que  par  Guy  fon  pcrc  &  RAUMti  (on  ayeul. 
l*2jv''jX>r'"r  ^  Louis  VIII.  par  fcs  lettres  datées  de  Valence  au  mois  de  juin  112.6.  lui 
nTf.  t7-     '  ordonné  de  ïàîre  lliommage  de  fon  ch&reau  rPAubaflon,  au  comte  de  la  Mar- 

clic  :  c'etoit  alors  Huijiies  X.  du  lioin  ,  fiic  de  Leilg;  em  ;  puis  au  mois  d'avril  mil  deux 
)  *i"Ji*?*  cent  vingt-trois.  \i)  il  (il  hommage  à  Archaitobaud  iirc  de  Bourbon,  pour  les  terres 
d«.iu«*fl«u»  qy.jj  pojiêdoic  dans  laborooiede  Chambon  &de  Combrailks.s'obligeam  de  l'aider 
coatrc  tous,  exccpie  contic  le  coauc  de  la  M.uchc,  parce  qu'il  ttoic  (on  homme- 
lige,  avant  qu'il  le  fut  devenu  du  iîrc  de  Bourbon.  Sonfceauelt  au  bas  de  cet  aâe, 
Ae  dans  rempreinre  eft  une  etwt  tmrée  :  on  lit  autour  SipBiim  Rtpiuuub  vkeumitis  ^ 
jMiKonenfis.  A  foa  fccau  fecictou  conttcfceaii  cfl  ur.e  tour  m.uonn.e  cr  crentUe ,  ayant  * 
àanc ftrta  wtvtrta  <^  deux  erti/ées:  miom  eft  écrit  Sccretism  Regtrutfdt  vutcemitis  AU 
(e^lMlMR»    hutnei^s. { e)  P^r un  ade  du  24. mars  taiS.  il  paroîtque  cevioorate  étant  obligé  d'al^ 
ligner  vii  gt  fols  de  rct-.te  (ur  quelque  endroit  de  fa  terre  à  /?j/>w«i  d'Aubullbn  da- 
K>oifcau>  de  qui  il  avoit  acbcté  une  niaifon»  6c  celui-ci  étant  obligé  de  ion  côté  d'en 
afitgoer  vif^'tiois  fols  de  rente  annuelle  aux  religteux  de  Bonlieu  pour  ranniverfaire 
de  fca  pcre,  le  vicoaitc  EAinaud  s'obligea  envers  eux  pcnu  vingt  (ois  annuels  à  l'ac- 
quit de  Rtmead.  Ce  vicomte  vivoii  avec  grand  honneur  dans  (on  pais ,  comme 
'  on  rapprend  de  jcan  de  Noftradame  dans  fes  nnes  des  ftëtei  Provenfânx ,  imprimées 

en  IJ7Î.  &  de  Cezar  de  Noftradame  dans  foa  hijieite  de  rmirnce,  imptimi'c  en 
1^14.  où  il  die  que  QMjJiiffuur  dUjez.  (  mort  en  1130.  )  Lhlts  é"  P'trre  d'U/èsi 
/es  frères,  g  faut  rt^  de  mm  U$  tntn  db  frmett  fomr  fàrtfmmtt  mwtrm  d'*- 
herd  chez  Rainaud  imrriit  (rjubuffon'l  eu  eioit  U  vtcemtejji  Marguerite  fr,  fonme  , 
itytelle  frtmtt  m  fiujir  Jmgsitier  À  U  foiefit  Pravetifo/e  ;  é'  ^t'i^fs  y  avnr  fut 
sufkt  frtÊtvtt  àie  km  imnniim  &  de  laars  feëfos  ;  deftié  mfaues^  (eUei  é-  det' 
tel  rimut  Mf  refirent  de  tsm  &  de  tâKtre  fh^mt  hmt     ri^frefitu.  Giy  dU/èc 
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|L  fi  its  vers  .î  !i  huAnge  de  ceit(  dxme  ,  ^fm  iâttt  m  mua^rif  dt  U  du 

m.  (^)  En  voici  ks  trois  premiers  :  («)eo«Éy»*ii 

T  jx  Albuffon,  chitifoi ,  tentefl  U  tfiâ^ 
AU  Meliitr  du»  autraquel  mm  y£f, 

C'cft-â-dirc ,  Vé'itn  à  Auhuffm  clunjèn  ,      de^èche-toi  d Arriver  auprès  de  U  meilieHft 
'dme  fd  fUi  m  mande  ^  Us  feux  ^  Us  tlufirs  font  fms  four  un  beau  corps  ié^.  Par  «de 
du  2.  Mats  1140.  nMe  htmme  Ramaua,  vicomte  d'AxibufTon ,  fonda  moyennant  trcntà 
Ids  de  rente  un  annivcrfairc,  qui  dcvoit  être  dit  dam  l'cglile  abbatiale  de  Bonlicu, 
mus  les  ans  le  6.  d'OAobre  pour  les  «nés  à'Jlis  Se  de  Marguerite  tes  deuxfemme^ 
pour  celles  de  fon  perc  &  de  fa  mere  ,  &  pour  la  fienne  api'-^  ff  n  dcccr.  ,  ce  qui 
^  fiit  fait  en  prcfcnce  de  Dutand  eviquc  de  Limoges.  Pat  un  autre  acte  donne'  à  Au- 
boilbn  au  mois  de  Janvier  1 14^.  en  prefencc  du  même  évcqae«11  Ctandgea  avcciT#- 
tert  pric'ir  de  la  Vitlc-Dieu  ,  qu'il  recennut  être  df  f^'n  !ignAgf  ^  pour  finir  certaines 
contclbrions  qui  ccoicnt  entre  eux,  &:  lui  accorda  le  droit  d  ufagc  &  de  pafcage 
ce  prieur  prétendoic  ca     forci  de  Faux  ,  à  condition  qu'il  lui  paycroit  à  l'avenir 
foixanrc  fols  de  rente  annuelle  à  prendre  fur  la  foire  de  Fclletins  ,  &  cin- 
quante lois  chaque  fois  qu'il  arnvcroit.quc  lui  ou  fou  fuccciTcur  au  vicomte  d'Au- 
budon  tlU^  tÊtrt'  mer  >  m«ruit  Jt  fille  ,  fus  pris  ^  obligé  de  Je  racheter  ,  ou  qu'il 
feroit  fût  nouvent  chevalier.   Enfin  pir  acte  paflc'  à  Aubuflon  dans  le  mois  d'avril 
^  li4<S.  il  fit  donation  à  l  eglilc  de  rvoirc-Dantc  d' Aubuflon  de  plufieurs  moulins  à 
*    diaps,  pour  V  être  celelMX  fon  ânniverlairc& edut  d'il/M  6  defiince femme,  obli- 
geant de  plus  les  prieurs  d' Aubuflon  d'allnmcr  tous  les  jours  â  perpétuité  treize  cier- 

fcs  devant  l'autel  durant  U  Mcflc  depuis  1  élévation  du  trcs-precieux  corps  de  Jcfus- 
^hriftjulau  à  la  communion  du  Prêtre. 

1.  &  a .'Fcramcs,  A  H  E  L  ou  i€LlS ,  &  MARGUERITE ,  le  furnom  delquclltt 
feft  ignoré.  On  ne  fçaic  pas  de  laquelle  des  deux  il  eut  les  cnÊtns  qui  fuivcni.  VcM* 
fembl.^'b'emc ne  la  féconde  lai  (urvcquit. 
fi  ■    t.  GUY  II.  du  nom,  vicomte  d'Aubuflbn,  qui  fuit. 

*'     i.  RANULFE  d'Aubuflon  ,  tige  des  SEIGNEURS  DE  LA  BORNE  ,  re- 
portez ci  •  aptes  §.  I. 

^  Guillaume  d'Aubuflon,  damoi  (eau  >  mort  avant  la  Hn  d'oâobre  iztfo,  fuc«i- 
terré  au  prieuré  de  BlclTac  ,  auquel  il  laifla  quanintc  fois  de  rente  pour  (bn  an- 
niverfaire. 

4.  Acne's  d'AubulTon*  mariée  avant  1x44.  à  jtpmm  ,  (êigneur  de  la  Roche* 
Aymon ,  dont  die  fut  ta  première  lèmme,  mourut  en  ix€$.  laiflant  pofterÏTé. 

5.  AssaLide  d'Aubuflbn,  religicufc  au  prieure'  de  Blcflac  3%'ant>  le  mois  d'aoufl 
^      12(6.  qae  Ion  fccce  ^éom^e  donna  un  fonds  pour  ùn  livres  de  rente  qu'il  dc- 
voit de  U  doc. 

Ge»aud  d'Aubuilbn  élû  abbé  de  Saclac  (  aujourd  hui  cVéclic  )  en  1254.  en  £i* 
veut  de  qui  Pierre  de  ikint  Ailier  ^vêque  5e  Pcrigucux ,  cjui  l'aviric  confirmé  » 
écrivit  au  roi  S.  Loiiîs,  pour  lui  faire  rcmctrrc  le  droit  de  Régale  ,  pouvoir  être 
6U  de  Rainaud  VL  du  nom*  vicomt6  d'Aubuflon.  U  cioit  encore  abbé  en  1158, 
tnais  U  y  en  av<nt  on  autre  en  iitfo.  * 

Dans  le  même  tems  vivoit  Raoul  d'Aubuflbn  ,  hstHfne  de  eonditimy  dit  lliidoir^ 
^  &  fvf*  rlehef  chanoincde  i'cgiile  d'Evreux,qui  en  125p.  fut  clû  cvcquc  de  c* 
-  lieu  parle  cliapitrc  ,  mais  le  roi  S.  Louis  trouvant  fon  élcdion  defc^eule,  de- 
manda qu'on  procédât  à  une  nouvelle.  Le  chanoine  d'Aubuilbn  y  confentit, 
&  Raoul  de  Grofparmy  fut  éli^  en  ia  place.  Voyez  fkiftmt  ès  itmtéJtBvttmt 
en  1722.  chap.  17.  pag.  195.  Ce  même  chanoine  avoir  acheté  au  mois  de  juil- 
let 12(4.  de  Thomas  de  Mauleon»  abbé  de  S.  Germain  des  Prcz,  une  place 
dépendante  de  cette  abbaye,  qui  fin  nommfc  depuis  la  place  tfAnbuHoo.  BS^ 
(cire  de  fdb/ift  de  S.  Gtrmùi  dts  FUK  fsAUée  tm  171^ f^i*  119.  &  éncfm* 
vetfAg.ii, 
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GUY    éa  nom ,  viconne  d'Aobaflon ,  avoir  dga  le  tioe  de  dievalier,  lotT- 
qu'il  ratifia  du  vivant  de  fon  pcre,  toutes  les  donations  faites  par  lui  &:  par 
tous  les  parcns  à  l'abbaye  de  BonlieU)  &  ccda  à  ces  rclieicux  tout  ce  qu'ils  avoicac 
acquis  i  raie  de  (bn  jpere  &  de  iâ  faniflle,  fete  des  dievanecs  ii  val&nx  idevans  de 
fa  terre.  Cet  aâc  cit  du  tcms  de  l'abbc  Aimeric  le  1 1 .  Mars  1 2  2  y .  Dora  de  (ainte 
Xt)  G*l  Ckf\/l.  Marthe  die  que  cet  abbé  étoic  more  en  12x4.       Il  contirma  pat  aâc  du  Vendredi 
tih.  «M*,  k IL  f^pf^  {2  fyc  de  s,  Ijoci  21.'  Oâofaie  )  1*50. la  ceflîon  que  feu  (on  pcre  lUmMd  vi- 
*^  comte  d'Aubuflbn  avoit  fiiitc  au  prieur  de  faintc  Marie  de  C.laiivaux  ,  d'un  hom- 

mage qui  lui  c'coit  dà  à  caulc  de  quelques  héritages  qui  avuicnc  cté  donnez  à  ce  ^ 
monafteie;  pois  par  aAe  d«  iBois  de  Novembre  fuivant.il  ratifia  la  donation  &tce  pac 
feu  (oQ  pere  trois  ans  auparavant  nu  prieure  d'Aubuflon,  U  vivoît  encore  à  ]a£a 
il'Oâobre  1260.  fuivant  un  aâe  de  lua  tcere  Ramlfe. 
FcRune,  N»»  •  • 

î.  Rainaud  Vir.  du  nom,  vicomte  d'AubufTon ,  vendit  cette  fcigncurîe  à  Hugues 
de  Lcf  igncm ,  comte  de  la  Marche ,  dont  le  tîls  aulU  nomme  Hugues  conhrma 
/ ajjî^nii  que  (on  pere  loi  avoit  donné  en  rccompenfe.  C'ell  ainlî  qu'en  a  parlé 
du  Boucher,  qui  nomme  ce  vicomte  Raimond ,  Se  qui  date  cette  confirmation 
de  l'an  1279.  mais  Hugues  de  Lelignem  XI.  du  nom,  mourut  en  1260.  &c  n'a 
pà  acheter  le  vicomte  d'AuboIbni  fie  HagoesXU.  étant  mort  en  1282.  (on  (ils 
n'a  pii  configner  ["alJîgntt  en  i;??-  à  moins  qu'on  ne  fuppofe  qu'il  l'a  fiit  en 
1282.  M.  du  Fourny  avoit  attribue  cette  vente  à  un  Rtnwrut  ou  plùtoc  iLt/-  ^ 
mmt  d'Aubuilbn ,  i^'veu  du  vicomte  Git<f  II.  mais  on  ne  trouve  aucun  dire  où 
ceux  de  la  branche  J.c  B  icne  fe  foient  qualifiez  vicomtes  d'AubulTon. 

2.  Alencakde  d'Aubuliun,  qui  eut  en  dot  la  icigncurie  de  Maiiignac,  époufâ 
1".  en  1262.  Eric  de  Beaujca ,  feigneur  d'Hernian  »  de  la  branche  des  (êigucurs 
de  Montpcnficr,  qui  mourut  fans  eiitans  ,iu  fîe^c  de  Tunis  en  127".  (^icl- 
qucs  auteurs  1  ont  qualifie  lans  preuve  marcciul  de  France.  GutlLiume  Ici- 
gneur  de  la  Rochedagoux  ,  du  confcntcmcnt  duquel  2c  (e  qualifiant  dame  de 
Felletins ,  fille  de  feu  ,  vicomte  d'AubufTon,  elle  donna  au  prieure' de  Blc(^ 
fac  la  moitié  de  /<  itjdc  de  blei  que  l'on  vcnduic  dans  la  vide  de  FcUctins. 
L'aâe  eft  du  27.  liais  127  j.  elle  y  park  de  Xéùmmi  ion  ayeul ,  9c  elle  vivoic  D 
encore  en  1290. 

3.  GuiLLEL.viS  d'Aubufl'on,  dite  de  k  Borne,  femme  de  Pierre  Vigicr,  damoifeau, 
(cigneur  deS.  Sevcrin  au  dioceic  de  Perieucux,  fit  donation  par  idc  du  14. 
Septembre  127^.  àBerard  d'Albrct  {de  leoreto)  chevalier,  (cigncur  de  Rians  au 
diuccfe  de  Bordeaux,  de  la  ibnunc  de  looo.  dcmeis  dut  à  elle  lègue;  pac  feu 

'  d'Albccc  chevalier. 
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SEIGNEURS 


DE  LA  BORNE, 


tfnilâtwat 
ânaét  4t  puit* 

Its, 


X  I  I. 

RANULFE  d'Aubufson,  fccond  fils  de  RAINAUD  VI.  du  nom  ,  vicomte 
d'Aubufson,  menlimnt  ci- devant  jiâge         eut  pout  ion  parcage  les  Icigncurics 
ifeIaBonie,duMontetl-au-vicoince»ae  la  Fcutlladc  ,  de  Pontanon  ,  de  Pmix  au 
comte  de  la  Marche,  5c  ce  que  Ton  pore  polsedoit  dans  te  pays      <    nibraillcs.  11 
donna  le  (amedi  aptes  la  tcic  de  la  Putihcacion  de  la  Vierge  12;^.  pcimillloa  au 
prieuré  de  fitefsac  de  âire  un  écat^»  &  de  bâcir  des  nioalins  auprès  du  village  de 
Ja  Fauric  ,  &:  confirma  par  cet  aûc  tout  ce  que  fort  pcrc  avoir  donne  à  ce  monaf- 
tcrc.  Par  un  aiurc  aclc  de  la  veille  de  S.  Laurent  12,5^.  le  rocroe  Ranulf'e  d'Aubuf- 
fon,  chevalier,  feigne  Lir  de  la  Borne,  donna  au  même  ptitacé  les  lieux  de  la  Chal- 
fagne,  des  Bordes,  de  b  Fondernorc  &  des  Couladcs  ,  avec  totis  les  dornji'ics  q 
en  dcpcndoicm  ,  tant  pour  la  rente  annuelle  de  fix  livres  qu  il  devoir  peut  ia  dot 
àiAjfiUie  ùi  toeat  t  rcligieule  de  l'ordre  de  Fontemult,  que  pour  demeurer  quitte 
de  la  fomme  de  Coixantc  livres  de  rente  que  Raimuulf  vicomte  d'Aubufson  ion  pere, 
avoir  Ic^ucc  à  cette  c'glilc,  afin  qu'on  y  célébrât  (on  fcrvicc  de  la  même  manière 
tfn'oR  1  avoit  célèbre  dans  1  cglîle  de  Combarcl.  Par  un  miSéttiB  ftâe  du  mardy 
avant  la  fête  de  la  Toulsaint  (  2,6.  octobre  )  ttSo,  il  dont»  an  même  prieuré  les  «ms 
de  Vouées  dcpcndans  de  la  paroilse  de  Faux ,  pour  acquitter  les  quarante  fols,  mon* 
noyede  la  Matcbet  de  tente  annuelle,  que  Ton  frère  GitilUMme  d  Aubulsonidamoi" 
feau ,  y  avoit  léguez  ,  pour  oclcbcec  loa  anniverlaire  dans  cette  églilc  ,  où  il  avoit 
^  choiu  (a  Icpulturc  ,  fe  rclervant  fur  ces  biens  la  haute  juftice  qui  lui  appartcnoit,& 
'  ikCi^  (on  trere.  Il  accorda  les  franchifcs  aux  habitans  du  lieu  de  la  Borne>en  jan* 
vier  1265.  (c'cd  le  7.  février  )  il  donna  quittance  pour  la  dot  de  la  f<:mme  de  fon 
fils  SaMditd  damoileau.  Son  fceau  eH:  au  bas  avec  les  armes  d'Aubufson.  {m)  Puis       ^^i^,,  p,ra 
affilié  de  fes  deux  fils  RAÏnaud  ôc  Guilliume  dAubufson  ,  damoifeaux  »  U  vendit  ii  vc>  ic  i  tuiv  l  Aa 
Gilbert  cvcque  de  Limoges»  (  (on  luroom  étoit  de  MâUmort  )  dix  livres  de  rente  an-  'JJ^m  .  ».  ^i-  ^ 
nuelle  à  prendre  fur  les  ma  de  Brudiou  A;  de  la  Chaltagne,  pat  adc  du  a.  aouft 
12. 77.  Enfin  par  autre  a£te  du  14.  février  1x78.  il  donna  au  prieuré  de  BicTsac  cent 


Femme,  SEGUINE  ,  de  P.crrc- Bulficre. 
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envers  la  pricuït  £c  \c  pncur  de  Blcfsac ,  de  les  indcmniicc  Je  toutes  les  fentcR-  A 
«es 'lenckiës  contre  eux,  &  de  toutes  les  pourfuitcs  qu'on  pourroic  faircàcaii!c 
-<lc  la  (cpulturc  ck  feu  RmulfCi  vicomte  d' A ubQl> on  ,  fcigncui-  de  la  Borne,  ]cuc 
pcre ,  (  iur  quoi  il  cil  bon  de  remarquer  que  lUfJui^i  n'avoir  jamais  pus 
-dans  fc5  aftcs  le  ticrcdc  vicomte  )  &:  n'ayant  pas  encore  de  fceaux,  ils  firent 
appofcr  au  bas  de  cet  a  fie  ceux  de  Pierre  Bux  d'Agcn  ,  &  de  Pierre  de  Baud 
•d'Aubufson.  Le  jcudy  avant  la  Pentecôte  (  19.  niay  )  1281.  RitH^d  r.'Aubufsott 
<fôgncut  de  la  Borne î  c'tant  malade  fit  ion  tcftament  ,  par  lequel  il  élu:  la  fc- 
pulturc  Jans  Vcglifc      prieure'  dcBicfsac,  à  laquelle  il  Icgisa  cinq  (uls  de  rente 
•dont  il  aiiigna  le  fonds  lut  la  ictrc  de  VUlcneuve,  inflitua  1o:î  hcucicr  umvcrfel  B 
4'en6m  dont  2)i«ii{pèiw  de  la  Tour  Ion  époufe  pouvoir  être  enceinte ,  &  fi  eHe 
ne  réroir  pas  ,  il  nomma  pour  la  fuccelUon  ion  frcrc  CutUaume  d'Aubufson  , 
ordonna  que  les  tcftamcns  dcfon  pcre  &dc  fa  merc  fufsent  exécute?.  ,  donna 
«ent  livret '^ui  le  palsagc  lic  la  terre  faintc,  ordonnant  qne  cette  fommc  feroic 
rcmifc  entre  les  mains  de  Purre  d'Aubifson  foo  ficre,  pour  le  premier  voyage 
gênerai  qui  s'y  feroic  >  donna  à  (à  femme  Dauphme  cent  livres  de  rente  à  pren- 
dre ftir  le  revenu  des  certes  du  Montcil  >  de  Corfbn ,  de  Corfonnct  &  de  Cha- 
lais  ;  nomma  poui  fes  exécuteurs  Bertrand  de  la  Tour,  CuillMime  d'Aubufson  <Sc 
Jrere  l'ierre  de  l'ordre  des  Mineurs  ,  fes  lirercs  ,  &  pria  Pierre  de  S.  Georges ,  _ 
•chevalier,  Durand  de  Magnac,  archiprctre  d'Aubufson,  &:  Pierre  de  Montcil, 
«hanoine  du  château  ,  «Se  chapcilain  de  S.  Sulpice*  d'appolct  leurs  fccaux  à  Ion 
teftament,  attendu  que  GmOiime  d'Aubufson  fbn  ftere  n'en  avoit  pas  encore} 
fa  veuve,  à  qui  itrtrsni  de  la  Tour  (on  oncle  ,  chanomc  de  Clcrmont,  avoic 
Xt)  Bj'ttierrw.        laifscparfon  icflanicntdu  mws  d'octobre  1280.  (<)  dix  livres  de  tetite  fur  la 
»«Ew»'f' "         chaftellcnie  de  Roue ,  dont  elle  ne  poutroit  difpofer  que  de foinmce  fols  de  rente, 
'  ]e  fcfte  devant  revenir  à  fon  héritier  ,  le  remaria  a  Ajmerj  de  la  Roche foucaulr, 

fcigncur  duMonteil,  qui  en  qualité  de  lonraary  donna  quittance  à  Bernard  d^ 
la  Tour  fon  frcrc  de  fix  cent  Vèttd  roomois ,  une  fois  paycc ,  &  de  cinquante 
Uvr^  aufli  tournois  de  rente  ,  ce  qui  avoir  ctc  promis  à  D.nfhine  de  la 
Tour,  lorfqu'elle  avoit  cpoulc  Mmoui  d'Aubulsou.  Cet  aâc  qui  cil  du  jcudy 
après  l  odavc  de  l'Annonciation  1*85.  c'cft-à-dirc  le  4.  avril  i2Îtf.  (  la  fête 
■de  Pâques  n'^Aant  trrivc'c  que  le  14.  du  mcmc  moi.O,  cfl  lap^nc  par  Baluzc, 
.  b  ^  nu  p  ri8  (  avec  deux  autres  du  même  Ajfmtry  de  la  Rochcfoucauk  des  anutes  1  îjH. 

j».  V».*  *       &  1 19^.  &  le  tcflament  de  Dtt^hme  la  veuve,  cn-danedaiundvaprés  l'Aicett- 
(ion  de  Notre  Seigneur  (  i .  juin  )  1 Vtjexitmeiy.  Jk  ttttt  k^,f,  526. 
2.  GUILLAUME  d'Aubufson,  qui  fuit, 
(c)  m  Boucha     3.  Pierre  d'Aububon  ,{e)  mentionné  au"  teftantent  de  fon  frère  Mê/uad •  îl  fiit 
It  «)uj|ihcif/i««-        pçj.j.  Je  Marguerite  d'Aubulsan,  laquc.le  cta<»t  vcuvl-  dv  Gcrand  de  S.  j^m  inr,  - 
fntMi' JcfituTt*        ^-^  hommage  de  la  moitié  du  mas  de  Londoinct,  allis  dans  lapatoiiscdc  Faux, 
ftt  It  iiteimiir        à  RaimMd  d'Aubufson  .chevalier,  Icigncur  de  la  Borne  ,  le  dimanche  avant  la 

Nativité'  de  S.  jcan-BaptiHc  f  it.  juin  )  1348.  E 
■  ^,  KaVVUêB  d'Aubuison  ,  religieux  des  Frères  Mineurs,  nomme  pat  foa  fret» 
XMisiii ,  pour  l'«n  de  fes  executwtrs  ttftamentaires. 

Ce*auld  d'Aubufson  ,  qualifie  frcrc  de  GuiUiume  ^  (m  mis  i»  face  à  Montpellier, 
àjcaufc  de  l'heieikdcs  Albigeois ,  ainll  que  le  porte iiD^aneft  du  patlcneiicdc 

(XÏIÎ. 

GUILLAUME  d' Aubufîon  ,  fcigncur  cic  la  Borne ,  iVc,  après  h  mort  de  fon  frère 
aine,  dont  il  fut  l'un  des  exccuicuts  tcllamentaires ,  vendit  à  Pierre  de  laCha-  ^ 
pelle,  évéque  de  CArcatToone,  toutes  les  niaifons  qui  lui  appartcroicnt  dans  le  vil-  ' 
loge  de  Pnrat,  pour  la  fomme  de  liv  par  acte  du  Dimanche  aptes  l'odavcde 
l'Annonciation  11^4.  Se  par  autre  adc  du  jeudi  après  l'Ipiphanic  1198.  il  confir- 
ma les  ftanctdiês  accordées  par  laatflfe  fon  pereaux  habita:  1  s  de  la  Borne:  il  reçût 
Je  i4  juillet  i?o^.  l'aveu  d'Amblard  de  Moncfticr,  pour  les  héritages  qu'il  tcudc 
Cil  hommage- ligc  dans  la  feigneuric  de  la  Borne  ,  lui  Se  d  femme  Cmmmel$e,  Xâi' 
nsui  d'Aubufl'on  fon  lîls ,  &  Marguerite  femme  de  ce  dernier ,  tranfigcrcnt  avec  Ca- 
therine prieure  de  Bicdac ,  &  GuillaunK  prieur  du  même  lieu ,  pour  treize  iepticis 
de  Iciglc ,  ôi  tcizchvrcs  de  rente  à  prendre  fur  les  marche,  fanttSckj/it  delaBixne» 

lègue 
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A  léguez  par  leurs  ancctrcs  à  ce  prîcurc,  confcntant  qnc  ce  monaftere  prit  à  l'avenir 
.    le  tout  liir  les  moulins  de  ia  i3oinc>  &  confïrnuiu  lous  les  privii^cs,  libcrtcz ,  do- 
naciotis  &  fianchifes  accordées  par  leurs  prédecefletus  à  cCs  leUgieulcs  &  religieux 
de  1  ordre  de  Fontcvrault  ;  qui  de  leur  côte  cédèrent  aux  fcigneur  de  la  Borne  la 
furcc  des  Andoim,  fituce  fut  le  chemin  qui  conduit  de  Saignes  à  Âlcitac,  avec  la 

S range  ou  maifon  de  la  FcuiUade,  &  l'uf^  qu'elles  avoient  dans  la  torêt  de  Faiu^ 
i  s'obligcccni  de  celdïrcr  annuellement  les  annivcrfaires  des  (eigncurs  dcl.i  Borne, 
dont  les  corps  repofoient  dans  leur  églife.  L'aâe  qui  c(l  du  Dimanche  après  la  S. 
Martin  d  hyver  (  14.  Novembre  )  1 3 1 1.  cil  confcrvé  dans  les  archives  de  ce  prieuré 
B  Avoc  tons  les  autres  dcc2  ci-dcllUs.  Le  même  feigncur  de  la  Borne  fut  l'un  de  ceux 
qui  iê  rendirent  cautions  des  convencioa&  du  mariage  qui  fat  ttùté  le  n.  May  iji}- 
cntrc  JeM  Dmpbin  ,  comte  d'Auvergne  >  &  Amie  de  Poicîert.  Il  mouriK  wnt 

Femine,  GUILLEMETTE ,  dont  le  fiimom  eft  Ignoré»  étoic  prefnite  à  l'aâede 

fon  mari  le  14.  Novembre  1511. 

I.  RAINAUO  d'AubuHbn  II.  du  nom  ,  fèig;ncuc  de  la  Borne  ,  qui  (uic. 

A.  êe  3.  Gbrard  a  Robert  d'AubofTon ,  nommez  dans  un  «Âe  de  l'an  i  J42. 

•  4.  GUILLAUME  d'AubufTon ,  que  l'on  dit  tisedet  SEIGNËU&S  DE  6 AN-. 

SON  ,  j«« JirtNt  r^ffmex.  ti-j^ris  ji.  X. 

XIV. 

^  ¥^  AINAUD  d'AubalTon  II.  du  nom ,  feigncur  de  la  Borne,  du  Moateîl«au>Vt* 

j|\^comcc,  de  la  FcuillaJe ,  &c. 'avoir  fucccd*;  à  ion  pcrc  avjnr  le  Lundi  qui  préce- 
doit  la  fête  de  S.  Banhelcmy  apôtic  l'an  1317.  En  quaUté  de  chevalier  >  (cigneur  de  la 
IBoitie»  il  reçut  un  hommage  de  Pkne  duBois,  damoifeau,  comme  tuiear  d'antre 
Pierre  du  Bois,  pour  certains  biens  relevans  du  château  de  la  Borne.  11  confirma  en 
les  ftaochilcs  accotdto  aux  babitans  de  la  Borne  par  Rmulfe  d'AubuIlbn  ion 
ayent  en  janvier  ittff.  9c  par  GiMmmt  d  Aobnlfim  Ton  pcrc  le  Jeudi  après  l'£piphap 
nie  en  1:98.  1,  un  cce  mis  en  prilon  à  la  pourluitc  de  quelques-uns  de  fcs  enne- 
mis qui  lui  inipufoient  plulieuts  cas,  il  hit  élargi  le  10.  May  IJ23.  comme  il  cfl: 
porté  au  croilSéme  r^iftre  criminel  du  Parlcmaac  de  Paris.  Il  vendit  au  toi  Phi-  (a)  f«IS*  ^f:, 
D  lippe  de  Faleis  dix  livres  de  rente  qu'il  prcnoit  à  Poitiers ,  le  Dimanche  avant  hfcre  •"^ 

de  S.  Jean-Baptiile  1  jaS.  (  ^)     à  pateil  jour  1548.  il  rc^ut  rhomau^cde  il/4r^«fr/^;  (blChanncafi 
d'Aubuffim ,  iâ  confine  gertnaine .  veuve  de  CenMd  de  &.  Aimot  s  ti  m  s  été  fâHé  Ui** 
(i-dejfus.  Il  ne  vivoit  plus  en  juin  13^3- 

FcinmCi  MARGUbRlXE  ,  ainli  nommée  avec  ion  maii  dans  l'aâc  du  14.  N.)^ 

'       1.  GUY  dAubuflba  >  fcignctir  de  la  Borne,  qui  fuit. 

1.  N ....  d  Aubuflon,  mariée  à  Purre ,  icigneui  de  Maumoat ,  dooc  Pùne  IL^du  noni» 
fc^picttcde  Mattmoiit,  vivant  en  1)71. 

•  *  ■  ' 

XV. 

E 

GUY  d'Aubuffon,  feignent  de  la  Borne,  &c.  obtint  main-levée  en  juin  ijjî. 
des  terres  que  Piettc»  duc  de  Bourbon,  comte  de  la  Marche  &  de  Clermonc, 
chambrier  de  France ,  avoic  fdt  ùd6t  dàa$  le  OMnié  de  la  \faiche  fur  fiin  pcre  &  fiir 

lui  chfjsUer.  Il  fervoit  le  11.  juin  1,3^5.  (f  )  en  qualité  de  chevalier  avec  ncufccuycrs  («)  j.  Om^tit 
de  ia  compagnie ,  bus  le  commandement  du  même  duc  de  Bourbon  ,  capitaine  ge-  J**''"'^  f'iiœpc- 
neral  pour  le  roi  é$  parriès  de  Berry ,  &  peu  spc^  avec  le  même  nombre  d'écuycrs,  '^^^/^ 
iôus  Louis  de  Maleval,  chevalier  ,  capitaine  de  cent  hommes  d'armes  au  pays  de 
*  '  Berry  ,  comme  oa  l'apprend  de  la  quittance  pour  fcs  gages  en  qualité  de  chevalier, 
f  Kceux  des  neuf  ccuycrs  de  fa  compagnie  en  date  du  i5.aoufti)f6.(</)Son  fceau  eft 

avec  la  croi.KMcrèe.  Les  Anglois  l'ayant  pris  dans  fon  chârcau  du  Monrcil-au- Vicomte,  la.i'HçBiwr 
l'emnienercot  avec  ia  temuic&:  fes  en  faos,  aptes  avoir  foit  de  grands  dcgats  dans  cette 
terre  ;  forcé  de  payer  une  rançon  de  3  000.  norias-^  fjonr  obcenic  la  délivrance ,  il  pria, 
Pfrrrf  de  Maumonc  fon  nc'Tu  d'aller  à  Av'L'nnn  pour  y  vendre  une  partie  de  (a  terre 
à  ce ri ornes  perlonnes  qui  avuient  dedr  de  i  jchccci  i  nuis  celui-ci  qui  avoit  envie  de 
me  ttrie  pour  lui^mSinenerexpofa  pas  en  > 


vente  s  de  manière  que  fon  onde  ne  put 
payer  fa  ratîçon  au  jour  (\'\  \\  avoic  promis.  Les  ennemis  irritez  achevèrent  de  dégra- 
der fes  biens,  &  il  mourut  leur  pruonuiec  avant  l'an         Après  fon  décès,  P^rr< 
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ac  Mauroont  die  qu'il  avoit  acheté  400.  Uwcê  de  flirte  fer«ette  wnt  ,  *  IndaîCfc 

4ÎMldttleafemcQt  la  veuve  de  C»j  Im  oncle  ,  àc  Loeis  d'Arbuiîoo  (on  (îlsiors  mineur,  A 
de  ratifier  cette  vente»  «  qu'ils  ârcnc  :  au  moyen  de  cette  uûficxton  Ak  rmccopol* 
felliun  de  ces  400.  Uv.  de  rente  9c  plus ,  en  It  châtelknie  de  F««vé>  &  «tte  dam 
Iccomtcde  1*  Marche.  Mais  Lotis  d  Aubuflbti  étant  mort  fans  cnfans ,  &:  Cuy  (on  frcrc 
lui  ayxnt  fùcccdc  »  oc  decoia:  obtint  àes  lettres  du  coi  Cbaslcs  V.  doooces  au  bois 
X  «  )  châtw Ju  de  Vmccnnes  aa  mois  dt  Milrs  i  jyj.  (4  )  qui  le  «enuicK  <a  fwAsAMBdetoas  te 
M4.   biens  que  Pirrre  de  Maumonc  Ton  coulîn  pouvoit  avoir  dans  U  châccUenic  de  Fauvâ 
&  dans  le  comte  de  la  Maidic.  C'cft  dans  cc$  lattes  due  l'on  ccouve  tout  le  détail 
qni  vient  d  être  rapçoctè.  fity  •âFAtJbUtbm  wck  obcenade  jern  ^Soniboii  »  «wneede  ' 
JaMarchc      rctiit  un  it\archc  le  NJardi  de  chaque  femainc  en  Ca  ville  du  Moncdl-au- 
Vicomtc ,  6c  quttie  ioiies  pat  an ,  le  j .  Dimanche  des  Avents ,  le  ^uAtriéaie  Dimanche 
de  Carême,  le  Dimanche  api6  rAfcenlibn,  &  lefmmier  DinuiuSied'Aoât;  tnak 
il  demanda  que  ces  foires  fijflent  rcmilcs  au  lendemain  de  chacun  Je  ces  jours  ,  ce  B 
«ue  le  prince  accotda  four  eftbeva  m»  DmMcbe  le  lumâtm     ftfber  ocgote  ,  comme 
aeft  ponèdamles  lettres  du  »•  «wi*         Giiyj'  efi^iul^iémf». 

Femme  ,  MARGUERITE  de  Vcntadour,  fillt  de  CeràuJ  de  Vcntii^our ,  fcigneuc 
(B  >  FVjIuk.  Hfi.  de  Doazenac  >  &  de  Stttverame  {h  )  ùl  tcmme  :  étant  veuve ,  elle  fut  maintenue  par 
d'^uwrgnt.ttm.  fentcnce  rendue  aux  ^fesdu  fenechal  du  Limoûn , teaises i  fictvelc  lundy  après 
r^xSS. ^Sm^fr-  ^  I.;uucnc  (  16.  notift  )  ijff7.  dans  la  jouiflnncc  d'une  rente  d'un  muid 

de  vint  à  clic  donnée  lur  Archambaud  Rigaud,  habitant  du  iica  de  Uonzenac,par 
^trtmi  de  Veotadour  >  chevalier,  (dgneur  de  Donzcnac  ion  perc,  loriqu'il  l'avoic 
inaricc.  Elle  vivoit  encore  le  H.  décembre  159^  qu'elle  fit  donation  à/Mw  d'Au« 
î>ufson ,  damoifeau  (on  pctit-iils ,  <ic  70.  muids  devin  de  icaïc  à  prendre  dans  le  tct- 
ritoire  de  Doitzenac. 

].  Lou  !S  d'Aubufson  ,  damoifcau  ,  marie  par  contrat  du  14.  tnars  1554.3  Cuerine 
de  Dtcne»  tille  unique  d  Âmhkrd  ,  kigneut  de  Dicoe  t  de  DtMfhme  de 
Breon  »  mourut  (ans  enfans  quelque  temps  apr&  Im  f  en  *  û  veuiNS  C  ' 
remaria  à  Benud  de  Kuchcfort  ,  ïcigneur  d'Aurouze. 
a»  Gui  d'Aubulson,  ieigneur  de  ia  Borne  U.  du  nom,  rc^ut  en  cette  quaiitc  &: 
celle  de  damoireta,  foomniiage  de  lubU  Helis  de  S.  Hypolite ,  pour  les  liens 
de  Firmiger  &  du  Lac  ,  parroiffe  de  Bannillac  ,  le  dinunclie  aprc's  la  fttc  de 
Sainte  Agathe  »}68.  (  6.  février  1569.  )  U  avoit  la  quolizc  d'ecuycr,  lorf- 
qu'it  fut  iccMcQ  mars  1)7  j.  dans  les  bien<,  dont  Pierre  -deMMinont  toaoou* 
lin  s'ctoit  cmpiK  ibus  JiiiMf  d'AubuTtoQ  ion.  ikete.  Il  mmùm  peu  apra  Jim* 
cnfans. 

y  }EAN  d'Aidsobon ,  fdgnéur  de  la  Borne ,  qui  fuir. 

(c)  Duchefiie,     4-  GuiLLEMETTî.  d'Aubufson  ,  mjnfe  :i  Pierre  Vigicr , fcigncur  de  S.  Scurin  h) 
iùji.dmPUiiitH*-        dont  elle  iclb  veuve  ,  &  demeurant  comme  douaickic  oa  poffdlion  de  cette  D 
<^^>N*  «em,lenevcu  de  fbn  mary  l'y  6i  noyer  dam  lariviere  >  aumne  on  rappnnd 

d'tm  andcn  rcgillrc  du  trelor  du  roi  de  l'an  i?9o. 
5.  Jeanne  dAubuison,  alUcc  par  contrat  du  14,  mats  13  54.  à  Jtmbert,  i'eigneuc 
de  Dicne. 

6t  Alix.  d'Aobufsoai  femme  de  Dsifhmf  (èigpear  de  Maleval. 

XVI. 

JEAN  d'Aubafson ,  fcigncnr  de  la  Borne,  du  MontciI-au-Vicomtc  ,  &.-c.  (ucceda 
en  ces  fcigneuiics  à  Ton  Itère  Gi^f&.  obtinc  le  may  1379.  un  mandement,  de 
Jean  de  Bourbon,  comte  de  la  Italie,  de  Veidôme'&  de  Caftres,qui  enjoij^noit  au 
fencchal  de  la  Marche  de  ne  plus  contraindre  les  homnaes  de  d'AubuCson ,  firc  ^ 
de  la  Borne ,  d'aller  taire  le  gaet  <qu'its  devoieot,pout  la  eanlç  du  cbafteau  d  Aubufi  , 
ton  &  du  Monceil-au^Vîcomte.  II  reçue  le  atf.  fevrier  i}8>.  fhommage  de  Jacques 
•    •  Maloigne,  lîls  de  Guillaume  ,damûi(eau,  pour  le  mas  de  la  Villatc  &:  de  Lou7.i;lIc, 

confcntit  le  ij.  décembre  à  la  donation  de  70.  muids  de  vin  de  rente  faite. 

à/eoM  d'Aubulson ,  damolTeau  ^ton  fils ,  par  Marguerite  de  Vemadour ,  grand^MM 
du  donataire.  II  y  a  des  aftes  de  lui  du  5^-  oftobrc  M02.  un  accord  fait  avec  Jean 
fon  ftï$  le  lo.  décembre  141 1.  où  il  marque  que  des  deniers  dot^uix  dc  ia.biu./M^- 
^a^  de  Chauvcron,  il  a  acquis  les  certes  d'Aleîcac  te  de.la  ViaUcc  »  il.  «fitmi: 
acoani  ayoc  ha  gsndce  iMa  de  Maumou  lé  19.  IcpifyniMW  141^,  il- 
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'A  céda  le  w^t  ^cs  Bordes,  fiz  en  la  paroiffcikS.  Quentin  ,  &:  etoit  mort  &  (a  fanme 
au/H  ivaiit  le  5.  odobre  1410.  que  leurs  cntam  firent  k  partage  de  leurs  biens. 

Semé»  GUYONNE  de  Monteruc,  fille  A' Etienne  de  Moaceroc,  qui  c'toit  ne* 
V€u  par  fa  mcrc  du  pape  Innocent  Vl.ainfi  clic  ctoit  nicrr  de  Pkrre  de  Montemc, 
cv^uc  de  Panipelune , cardinal ,  more  en  1JS5.  &:  (aur  de  lUnulfe  de  Montcruc, 
evéque  de  Siftcron  .auffi  cardinal,  mort  en  ijSr.  du  Bouchet  lui  donne  pour  mcrc 
CtUMtrme  de  Meaufle  ,  cUc  k  nommoit  Mtrguerite  >  5C  fut  fcm-nf  d'Vtrmne  de 
Monteruc  1 1.  du  nom  »  firerc  de  Citfmie.  V0yn.  Baluze  viei  des  fspcs  d  Am^tuni 

I.  JEAN  d'Aubufson  U.  du  nom,  (êigneurde  la  Borne,  qui  fuit. 

».  RAINAUD  d'Aubufson,  de  qui  font  forhslcs  SEIGNEURS  DU  MON' 

TEIL-AU-VICOMTE ,  rafftrttx,  ci-afrh  f  III. 
«      j.  GUULLAUME  d  Aubofeon  ,  feigoeur  de  la  Fcuilladc  ,  duquel  defccndcnt 

fat  SEIGNEURS  &  COMTES    DE  LA  FEUILLADE  ,  DUCS  DE 

ROUANNOIS  mentimmtz.  mUut  r*»g  $  IV. 

4.  GUY  d'AobuIson.r/je^w  SEIGNEURS  DE  VILLAC, î«y?rr«M;*rM/§.  Vf. 

5.  '  LoQtttfAidiuIson,  chevalier  de  l'ordce  de  S.  Jean  de  Jerufalena  en  1421.  étoic 
commandeur  de  Charroux  le  20.  février  14*4.  qu'il  fut  prclcnt  à  un  aÛc  de 
Lmi  &  de  <iUUs  d'Auba(son >  cou&is  germaios)  eoitns  de  Gm^atmt  te  de  Cnyat 
d'Aubufson  ,  8e  le  2.5.  mai  14  6S.  il  fit  donation  du  lieu  de  Peiletanges  qu'il 
avoir  acquis  dans  la  fcigoeuric  du  Moncci!  à  Guillaume  d'Aubufsan  ,  Icigncur 
de  11  Fcuilladc I  le  chargeant  de  leiitcctien  delacbapeUc  flc  du  chapdlain,^u'il 
avoit  fbadez  dans  l'égUfe  paroifltile  de  Faux. 

€.  jACQiiEs  d'Aubulson  ,  religieux  de  l'ordre  tic  Fontcvrault ,  &:  prieur  pour  les 
hommes  au  monallcrcdc  Blcflac  en  1423.  le  18.  janvier  1428.  &  encore  les 
13.  tanvier  14^5-  4-  odobre  145^.  22.  janvier  i4j8-     *»•  juin  1468. 
^      y.  Gilles  d'Aubulson,  croit  en  1418.  cclcricr  en  l'abbaye  de  Tulles  ,  devenue 
c^ilc  éjpitcopalc  d^is  l'an  1317-  èc  qui  n  a  été  Iccularilee  qu'en  15 14.  il 
nofriiBoic  le  mime  emploi  en  144^4.  &  144^ 
3.  ANTotNB-d'AubulsoQ ,  religieux  de  l'ordre  de  S.  Benoît,  prieur  de  Breffons, 
fut  ptciCBC  en  ccoe  qualité  au  contrat  de  marit^c  de  LMii/é  d"  AubuGon  avec 
ÛmOume  de  la  Roclie- Airaon ,  le  a4<  janvier  14^9.  il  etok  évéque  de  Be* 
r     thlcem  en  1468.      (c  qualiiïotr  encore  prieur  3c  Breffons  en  Î474. 

9.  Jeanne  d'Aubulson  >  tnaticc  avant  1416.  à  Bertfmd  y  feigncur  die  S.  AviCy 
'  •  -       dievalier ,  donc  de»  ti^s  »  mourut  avant  le  mois  de  fcptembfe  t45x.  que 

fon  mari  (ît  un  accord  a\cc  ]cim  ifAubaimi  IIL  du  nomj^  fdgneacd  cift 
^  . .   Bome ,  neveu  de  feue  fa  femme. 

10.  Catbrihb  d'Attbdsoa ,  qui  àeto  nwve  avecdMcnfins  en  14^;.  de  iVim/Sv, 
feigncur  de  Maumonr. 

ïi.  Marcueiute  d'Aubulson  ,  veuve  le  3.  octobre  1441.  de  N  Icigncur 

'.   de  TeMHiM,  ▼endlt  à  fon  fteie  jtat  ,  leignear  de  U  Borne  ,  tout  le  droit 
feigDCurie qui  pouvoit  lui  appancnir  dans  les  terres      jdflicc  d'Alcirac.de 
la  ViMate  ,  âc  de  la  NottaiUedan<>  la  Marche,  à  la  tcicrvc  de  ce  qu'elle  avoir 
vendu  i  GuHUume  te  Gtftt  d'Aubufson  fes  frères, 
ij.  '\'Î>,FTE  d'Aubufson ,  prieure  dt";  tiîlps  de  l'ordre  de  Fontcvrault  au  monaflcre 
de  iiicàiac  eu  14JJ.  en  cette  quaiuc  àc  coniointemcnt  avec  ton  frète /4<j«r/  , 
£       .^pneiK  du  même  heu ,  cOe  (Mbiigca  le  4.  oâobce  avec  Jim  d'AldMiuoii  »  (êi« 
g  ieur  de  la  Rornc  ,  Ton  neveu»  lur  les  privilèges  de  ce  priencié. 
-  ïj.  Philippe  d'Aubulson,  marrée  le  2j.  novembre  14^1.  à/**»  de  Gontautt, 
baron  de  S.  Gêniez  de  de  Hadclol  ,  6ls  de  Sich*rél  de  Gonuult ,  (cigneur  des 
mcoia  Ueox,  Ûl  de  Jmme  de  Sal%nac.  r#|Ks  «mm  ir.  ét  uiu  k^.f.  i}9* 

XVII 

JEAN  d'Aubufson  II.  du  nom  ,  feigncur  <lc  U  Borne,  tcc.  n'avoit  que  le  titre  de 
damoileau  le  ij.  décembre  1 396.  lorlque  Margutritt  de  'Vcniadour  fa  grand-mcrc 
lui  fit  donation  de  -  -  mnid  ;  tic  vin  dc  rente  à  prendre  daas  le  territoire  de  Dodp 
2enac  11  partagea  avec  toa  Uctc  jum<UM/ d* Aubufsoti ,  damoiiëau  ,  par  aâedn  af. 
eânbre  1420.  la  iûcceirMn  de  leurs  pcrc  &  mcrc  5  eut  pour  fa  part  les  chaRcaux  & 
chaflellcnic  dc  U  Borne  ;  U  le  chafteau  du  Montcil ,  avcc  ks  dépendances  échut  à 
ÂMotaud.  Tpos  dcuji  avoiciu  «cUck  17.  aouft  précèdent  le»  lieax    iMf-dt  Mnife* 
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func,  de  BourbooQcchas,  Santonc,  Mauhamer  &  du  Chier ,  avec  leurs  dcpcndan-  a 
•ces.  leurs  jurifdiâions  Se  leurs  feigneurics ,  aflifcs  dans  la  paroifTe  de  la  Nouaille,i 
'CuilUmin  Guyot  d'Aubufson ,  leurs  frcrcs  ,cîamoirc<iux,  pour  le  fuppicmcnt  de  tio. 
livres  de  rente  à  ptendce  fur  les  lêigncuries <lc  la  FcuiLUde^  de  Faux, qu ils  avoienC 
euà's  par  le  partage  de  la  fucccflion  de  leur  pere  ,  à  condition  de  lenr^yer  «ncote 
15.  livres  de  rente  (urla  challcllcnic  d'Ahun.  Charles ,  Dauphin  regenr  du  royaume 
étant  à  Tours  le  14.  (cptcmbrc  14x1.  y  fit  expédier  des  lettres  p«i  Iclquelles  il 
exempta  Jean  d'Aubofion,  chevalier,  fcigneur  de  ^a  Borne  ,  da  Dognoo  en  Limo- 
fin  ,  ■?>.'  de  plufuttrs  tMtrts  fkcti  ^  ferttrejjis  mtMcs,  de  le  venir  trouver  en  pcrfoniic 
<iaiis  la  cunvucation  de  l'arriereban,  parce  que  les  terres  &  (es  chailcaux ,  donc  il 
avoir  la  garde  étoient  ficuez  en  pays  de  frontières,  8c  qne  pour  obéir  au  «nandemenc 
dcl'arncrcban  ,  &:  il  avoic  cnvovt:  trois  de  fcs  frcrcs  avec  dix  hommes  d'armes.  Il 
tcfta  le  19-  octobre  1444.  oidonaant  la  (cpuhure  avec  les  ancctreç  duns  la  chapelle  ^ 
de  BIcHac  ,  nomma  exécuteurs  teibmencaires  (es  frères  Louis ,  CuilLmnu  ,  dues  é" 
^My,  il  vivou  encnrr  le  S.  nnay  144 r  lorfque  &  fiUe  Jhufbme  .fie  leltgietirc» 
îc  ne  vivoit  plus  au  mois  de  fevrier  luivaiu. 

Femme ,  MARGUERITE  Chauvcion ,  dane  àa  Dooiioft,  fille  &  héritière  d'A»- 
SiKin  ChiuuTion  ,  chevalier ,  fcigneur  du  Dognon,  prcvotde  Paris,  fiç  de  Cuillemttte 
Vigicr,fut  mancc  par  concrac  du  17,  oûobic  1  ji>4.  elle  ne  vivoïc  plus  lors  du  mariage 
4]elbn  (îls  aîné  en  1432.. 

I.  JEAN  d'Aubufson  III.  du  nom  ,  fcigneur  de  la  Borne  ,  qui  fuir, 
i.  ÂUDOuilt  d'Aubufson,  àoit  pncur  du  Baibiac ,  dcpcndatit  de  1  abbaye  d'Ahun, 
le  17.  janvier  142^.  dans  le  to.  regiOre  criminel  du  parlement  de  Paris  au  28. 
^vrîer  144).  il  e(b  nommé  Jrer<  Audeitin  d AubuJJtH y  ^vicyxt  d'Aubulsoiu  Dans  ^ 
un  arreftdela  Tournelle  du  parlement  en  datte  du  28.  mars  14)  t.  il  e(l  rap<  ^ 
porté  que  Louis  d'Aiiguftin  (  Augafim  )  qui  le  diloic  al^c  du  Palais  Notre- 
Dame  avoit  été  privé  de  (on  abbaye  ponr  caufe  d'homicide  &  autres  excez 
•commis  par  lui,  &  «^ue  frère  Aiumm  <fAubufson  en  avoit  été  poutvù,mais 
que  Louis  s'y  étoit  rétabli  par  force,  ain(i  la  cour  ordonna  qu'il  cederoit  cette 
X*?*!*  R^abe       abbayet^)  il  n'écoic  plus  prieur  d'Aubuisooie  »2.jaovier  i4î8.  que  Fienac^le 
.S.  trier  enétmten  poflèflion  ,  il  étoit  le  lo.  décembre  1465.  abbéda  Piaihits 
Notre-Dame,  ordre  de  Citeaux  au  diocele  de  Limoces. 

3.  ANTOINE  d'Aubulson,      des  SEIGNEURS  DE  LA  VILLENEUVE» 
rtfportez.  cy-af>rés  J,  I  L  . 

4.  GuioT  d'Aubu&on  ,  oonuné  dans  un  arred  de  l'an  1471. 

j.  GuitLAUMfi  d'Aiibtt(son4  telffiiem  de  l'ordre  de  S.  Benoit. 

6.  Olivi»  d'Aubnlson»  ddline  par  le  ccftamene  de  fon  pere  ï  être  idigieot 
1:  Tordre  de  S.  Antoine  de  Viennois. 

7.  Souveraine  d°Aubufsoa>  mariée  pat  constat  du  24.  jaavici  142$.  à  G$ùlUmt 
Daniel ,  fcigneur  de  Mazel  fir  de  Muraolt. 

■  5.  Louise  d'Aubufson,  muic'c  .ipre's  la  mort  de  Ton  pere  à  I-'w,"  lîe  Pierrc-Buf- 
fictC,  fcigneur  de  Chalteauncuf  ,  qui  doiou  quittance  de  ta  dot  à  Jtm  y  Ici- 
.gnear  de  la  Borne  fon  beau-firete  le  7.  février  1445.  elle  en  étoic  veuve  avec 
un  (ils  en  1470. 

9.  Mamue&itb  d  Aubuii'on  ,  cpoula  AMme  de  la  Feiiillée  ,  dont  (épc  fils  Se  £ 
4>  fille»)  deux  defifudUct  Àoient  dga  mtiées  te dcex  (d^jenlès en  x/^is.  que 
leur  pere    incre  pbddoku  i  Poîcicn  avec4HMw    /«m  d'Aiibuflan  fi«es 

de  MargHtrtk. 

10.  OAtWHtMS  d'Aobuflon,  rel^ieufe  i  fdibaye  de  h  Règle  ,  avant  que  d'em- 

bradcr  cet  état,  auquel  fon  pere,  qui  vivoit  encore  ,  l'avoir  dclhncc  par  fon 
ce(bmicnt  «  ic  -ciouvant  majeure  de  16.  ans  &  mineur^  de  2  j .  cUe  hi  don  de  tous 
lis  dtein  îâc  la  focoellîoade  fiMië  A  liiete,  <e  fiir  celle  à  venic  de  Ion  pere,  à 
Sua  Ircie  «ni  Jtm  d'Aubuffim  »  par  ïâe  do^8.  May  1445. 

F 

XVUt  .4 

JEAN  d  AubuObn  IIL  da  nom  »  fcigneur  de  la  Borne, du  De^on  8£  d'A* 
leirac  ,  chambeUan  dn  roi ,  fiir  dÛpenlif  de  l'aniete-ban  -en  -  mil  -qnane  cent 
qaaranre>(ept.  Sa  prefina  était  neceffure  Ams  fin  psjs  ftttr  j  défendre  fes  forttrc(fts  can- 
WtUt  tmtms  de  S  Eut.  11  fit  condamner  par  icntence  du  Lieatcnant-Gcoerai,  du 
Seaidial  de  LimogetticaK^'-fe  Lundi  après  la  Piirificatina:de  Ja  VlngB(«-ll£vriér). 

I4j8. 
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^  X4fS.  les  conluis  Se  tubicans  du  bourg  de  la  Bomc,  à  lui  payer  iafommcdcSoyliv. 
de  tailles,  accordés  aurcefois  aux  (cigncucs  de  ce  lieu  par  lettres  patentes  da  roi, 

tajTf  peur  lever  des  troupes ,  ou  pour  màricr  /;  fH:  Jtidit  f(i(>!iettr  Je  f,t  Borne  ,  que  ptur 
Jaire  f«n  uejagc  d'sutrtmcr  ,  em  ftur  f*  ranfcn  an  cxs  qu'il  fui  pris  ptr  Us  ennemis  ;  &  le 
Lundi  aprcs  la  fètc  de  Stc  Luce  (  17.  Décembre  )  1462.  lui  &  fa  fcmine  firent  alligncr 
Cuicbard  GuilUime  de  S.  Georges,  chevaliers,  &  GuilLume  ét  S.  Georges  icur  trere, 
damoircau  >  pour  voir  encerriner  les  lettres  royaux  que  les  icigncurâc  dame  d'Aubuflba 
avoienc  obtenus.  Le  5.  Mars  fuivant,quc  Ton  oomprait  encore  i4tfa  il  reçut  rbom>  < 
mage  d'un  gentilhomme  de  les  vallàux.  Il  fit  un  autre  accord  le  lo.  Dcccmbrc  146Î. 
avec  les  (eigncuts  de  S.  Georges,  lue  les  celles  de  la  duc  de  la  tcmmc  par  l'entre- 
2  mife  à'Anttmt  d'Aubullon,  fcigncur  du  Monteil  (  (on  coulîn  germain  )  de  Cw^d'Au* 
budon,  fcigncur  de  Villac  (  \on  oncle  )  £c  d'Aêtdtuin  d'AoboSSoOi  >bbd  de  S.  fafattS 
(Ion  trcrc.  )  Sa  femme  (c  quahtîoïc  veuve  eu  1471. 

Femme,  AGNE'S  de  S.  Georges,  dame  de  GhamptiginoUe,  fille  d'o£i«îcr> fet- 
gnrur  <ic  S.  Georges ,  &  de  Câterine  je  Rûchechouait»  OMUtiée  par  COittrât  dll  lli 
juin  J4)î-Ellc  vivoit  encore  le  7.  May  1478. 

i>  JACQUES  d'Aubunon>  fctgneiir  (te  la  Borne,  qui  fuie. 
1.  Pierre  d'Aubuiron,  prieur  commrntlatairc  Je  fcijfnciir  tic  Roubiar  ;  i!  r'ivoit 
pas  encore  ce  prieuré  le  2.  janvier  14)7.  qu  il  pUidoic  au  Parlcmcnc  comre 
ffcrc  Aimery  Benoit  chamericr  de  ce  monaÂerc ,  (4  )  mais  il  l'avoir  le  10.  Mats  (*)»4-  Kf^(i9 
145').  &  fonda  douze  MclTcs  dans  la  paroiffc  de Bani2c  107.  janvier  1487. 
}.  Guv  ,  du  GuiKot  d'Aubullon,  prieur  tomnicadacairc  de  la  Ville-Dieu,  fit  en 
cette  qualité  un  appel  au  S.  Siège  le  10.  auuft  1483.  d'une  ordonnance  rendue 
pnr  !';iMv,-  de  !i  (■'!-iii(r-T'>ic>i ,  qui  vouluic  qu'il  établit  un  Vic:î:rr  pour  dcflcr- 
Mt  ce  jjacurc  ,  te  ^uctcndant  non  louinis  i  la  règle  de  cet  abbe  ,  ayant  cié  pour- 
vA  de  fou  prieure  par  autonté  du  S.  Siège.  U  fiit  aufli  curé  de  S.  Pierre  de 
'    Bcaumonr  diocefc  de  Limoges,  qu'il  rcligna  fous  condition  d'une  nenlion  via- 
gère de  2j.  liv.  ce  qui  fut  approuve  par  une  Bulle  du  io.  May  140  j.  Il  devint 
cncoce  prient  commendataire  de  Bleflac  ,  il^:  en  cette  qualité  étant  tuteur  des 
cinq  cn&ns  que  feu  (on  trcrc  avoir  laitîcs  de  Ion  fécond  lit ,  il  tr.infigea  le  9. 
jJl         du  mois  Mars  ijoy.  a\cc  leur  mcrc  dcja  temariée  ;  obtint  pour  lui  pour 
fcs  pupilles  le  tp.juiMet  (uivant  \io6.  des  lettres  d'Anne  de  ïrancc,  ducheflëde 
Boutbon,  comtclic  de  la  Marche  ,  portant  délai  pour  lïx  mois  de  l'hommage 

Su'ils  e'toient  tenus  de  faire  à  cette  princcnc  ,  à  caule  des  fiefs  qu'ils  poflc- 
Mcnt  dans  la  mouvance  de  fon  comté  de  la  Marche.  Il  le  qualilioir  prieur 
commendataire  de  Bleflfac  &  de  la  Vilk-Dîeu»  feigoeuc  de  la  Borne ,  du  Dognon 
&  de  la  Farge,  dans  une  quittance  de  60a  liv.  qu'il  donna  le  18.  avril  ijo^. 
kyeân  d'AubulTon,  feigneur  de  la  Feuillade ,  pour  trois  années  d'abfeticc  de 
(on  prieure  de  la  Villc-Dieu  ,  en  donna  encore  une  és  mêmes  qualités,  y  ajou- 
tant au  lieu  de  (eigneur  de  la  Farge ,  feigneur  de  Chavignac  en  partie  ,  le  4. 
janvier  1 5 1 7.  au  même  Jean  de  la  Feuillade ,  capitaine  du  Dognon ,  «jfiMtf  eb^^t  ^ 
2  ftùjpaue  <^  M$mté  dans  les  terres  du  Dognon  &  de  Chavi^iac,  pour  ce 
qu'il  avoit  reçu  du  receveur  de  Ié  terre  du  Dognon.  Il  «oit  mort  le  6.  May 
)52  3-  que JimGxi  neven  procéda  Ibus  la  curatelle  d'jdMnie  d'Aobaflbn  Ibn 
curateur.  '    ■  ' 

4.  Marcuefiti-  d'AubulTon  ,  mariée  le    juillet  14^4.  è  MM  Foucault ,  fci- 
gncur de  (aint  Germain  -  Beaupré ,  fil.<>  de  Mtrcfùoa^  t  teignent  duCros  &dc 
•  Chaftelus,  8i  de  Qdumu  de  Picne-BuiScre. 
'\   5.  IsABFLtfi  d'Auijuflbn , épou(â  i**.  clanddtinememdnconrentementdelkroere 
&  de  J^eques  (on  frète,  cutl/au me  de  Rnclicfcrt ,  fcigncur  de  Cliatcaiivc.it,  chc- 
valict ,  ion  parent  au  ttoilîcnic  degré,  poui  quoi  elle  obtint  ditpcnlc  du  Pape 
^        Sxie  ÎY.  le  18.  Mars  1471.  adreOee  à  Cmth«ri  d'AubufTon ,  évcque  de  Con- 
(erans.  Ion  coulin  UTu  germain,  en  date  du  12..  aoufl  l'uivaiu,  bc  reçût  l'abloUitiuii 
le  ij.  du  même  mois<  a*,  jinunry  de  Fonienay,  baron  de  Funtenay  eu  Bcrry. 
File  plaîdoiten  1499.  étant  veuve  pour  les  droits  de  te  enfiins  contre  ceux  aa 
premier  Ut  de  (on  mari,  &  vivoit  encore  le  4  janvier  1  joo. 
€.  Uauphimb  d'Aubullba,  nommée  avec jMjues^  Gnj$t  &  Jftbtlle  d'AubulTon ,  fes 
frères  &  fceur ,  dans  un  regiftre  du  Parlement  en  I470.  Dauphinc  époula  depuis 
Frmçois  de  Chaniborant ,  feigneur  de  la  Motte  de  Soli  ,  écuvcr  d'écurie  du  roi. 
Llle  tranllgca  conjointement  avec (ba  mari  le  7.  May  147!^.  avec  Jacques  d  Aubuf- 
tm  (on  fim  fusieim  pzàeniïoDsàlâ  iîiocdSaodu  percde  Dauphme. 
rmt  K  P  4 
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ÎACOUES  d'Atibaflôn,  fcigncur  de  la  Borne ,  du  Dopnon ,  d'Alcirac',  de  la Farge 
&  de  Chnvie-^c,  (cncchal  3c  la  Marche,  teçut  un  hommagf  d  un  gcnulhomme de 
Bo.SSi7&  tf/Kveigî?  ,  Paii  &  chambrier  de  Francci ,  par  lettres  du  6. 
«STuSrîl  fit  une  décision  avec  (a  féconde  femme  en  faveur  à..  Jean ,  hls  de  fon 
îîmto  hc  le  U  tëvricr  1495».  tut  l'ua  des  feigneurs  qui  affiftcrcnt  au  rra.tc  de  ma- 
'lïïtofc».  iiar»  to^^^^^  d'Al<=nçon  &  Suzanne  de  Bourbon. 

:^^.^cut  pô^ntTc rcurion.  Il  fit  «n emptont  de  , soo. Uv.  à  conftuunou  de  . .o  Uv. 
Te  ^ia«.       fauc  le  rccabuacmcnc  de*là  f«ot  d-me  de  Footcoay.  le  ^ 

iaoviec  iToa  &  mourut  avant  le  9.  M«B  lyoS*  g 
T  rrmmc  ÎEANNE  de  Vivonnc.  ^         .,1       «  . 

UnTa^MTo^  (c.gacurdelaBorne,&c.fatacc«d^™t  leij.fiSvr,er  1499. 
"    ^  4  /««^ïmc  de  Vouhct,  fille  de  feu  Jc.n  de  Vouhct  .chevalier  fcgneur  da 
«imTiicu ,  &  de  7..u«^  de  U  Ville,  elle  n'avoir  alors  que  fept  a  hu.t  ans  ■  clic 
SïTà?^  de  duam;.-»d  Aubii(ronpoutfonmari  dontleperc  lafitenlevet 
ÎfwBSfi^  4  foo  Chà^tt  ,  où  elle  fuc  gardée  j«  qu  a  la  mort  de  ce  agncur , 
7 uSeTfi^  vifiter  par  des  matrones  ,  &  ayant  cte  trouvée  vierge .  (es  cpou- 
•      2ïue  firent  declare\:s  nulles,  fiiite  de  confentemenc  de  fa  p«t ,  par  fentcnce 
de  Limoges  du  4.  tcviicr  1^06.  Je.,;  d  Aubuflon  étant  alor  iousla 
■futcl^Luis  S^r  ,  fcVeu'  a'Ayen.  Il  rachcu  en  j.uvcr  ,  ju,.  la  rente 

o.r  (on  oerc  en  i  soo  «C  moattat  peti  après  (ans  alliance.  c 
n  'fSL^  dÏn^ENN E  du  Puv .  fille  de  .la  P.y  ,  fcigncur  de  Vatan . 

Zc  Âc  ^S;.  de  Gaucourt .  mariée  avant  le,  .y  fcvr.cr         ^H^'^^ [^l^^^' 
'1      ««c  ,c^,c  à  lAcaues  delà  Vcpiliere,  fcigncur  de  la  Batiflc  &  de  Cha- 
•  Tafe  6^  d-luX    pr.cur  cL.mcnd.raue  de  Blcfrac, ayant  la  régie  U 

'         goÎ^c'rn^  dcfenfkns  du  ptcLicr  mariage  de  cette  dame  lu.  paya  fes  reptiles, 
lui  aflicna  Ion  douaire.  .  ^  . 

fl  CHARLES  d'Aubuflon,  fcigncur  de  la  Borne,  qui  fuit.  r 
'  fnAK  d  Auboln  étoit j>rocS^te  apofloliquc  ^.'^y'^^yf^,^^ 
c,alc  de  la  chapelle  de  Tafflefer  .  torique  procédant  fous  l  autontc  d  ^«w 
itbuÎTon  (on^curatenr,  il  céda  le  6.  may  ^M-  ^^^s ^ro.^     ^ucce^^  D 

fon  ficre  alnc;^cW..,  '-"^irStnCrie^  1  mé^e  m^ 

1000  livres  de  rente  en  bcnences ,  ce  qui  lut  counnut  is,  „  /■  . 

par  îentei^di  lieutenant  gênerai  du  pays  &  connc     '^MarchcJ  fa^en- 
?uftc  Dti<m  commcndatairc  de  BlcOac,  &  en  cette  qualité  ayant  malnai^le 
cu^  îeTcorunaut^  du  Cluftd  dTAubaflbn,  '  - ^^^^^^ 
ianvicriîn.  (4)  &  il  fut  dcftituc  peu  après  par  1  .bbcffe  de  tontcvrauU.  U 
r  a  )  t«  i^fc.  oit  pri fonnii  au  petit  chaflelet  de  Pans .  lorique  le  j  1.  aouft  15  40.  .1  ratifia 

«„ion,  or.R..a-        croît  P^i^n™"  .  ,        d'Al*afflbft     nièce,  femme  de  Re»c  Bracl-.ct , 

les  fontauobince        de  nouvcau  en  tavcur  dejetime  a  auuuuu»  i-       j'  avoir  faites 

de  M.  dHoxirr .         fciancur  de  Montagu-lc-BIanc  &  de  Chalignac ,  les  donations  qu  U  a\oit  laito 

u  bibiio.fc         SKnt  de  t^t  J  les  pt«ennons  à  feu  Charks  Ion  hcre  .  a  coodinon  qoe 
du  101 ,  parmi  Ut         cy-ocvani  oc  luuia      |»  nMvflàîre  Dont  fâ  maifinL 

,ar„d  Ji.H".'       aicce  Icntrciiendroit  de  K»t  ce  qm  (ecott  ncceiiaice  poui  n  rauttui.  ^ 

MlMT^i^  ^  Jean  d'AubufTon. 

T  1       V  Pierre  ,  François      Claude //«^w/ZS» ,  q^i  fe  qutr,fimtu  fiisnei^s 
'  de  U  Bvrnf ,  leur  étAt  /»i  unttfié  »:ir  Uurs  tmes  Nkrgucritc  c^  Jeanne  iA>^ 
,  veuves  de  S.  Mire,  &  de  ù  F.je .  qui  les  fréend^  ilkgnmes ,  ^tend» 
2  ci  leur  frère  n'trvm  ,*m4ss  éfou{é  femme  ,  mMs  aven  ete  perfinne  eecejiaftt- 

a  femme,  fiTMm  intervint  une  fentente  en  U  fenechauj/c,  de  U  Mmhele  11. 
furent  d^uit  deeltrez  bâcaïas.  • 

C  AT  r  R.SE  d' Aubuffon .  mariécavant  le  4.  Janvier  1517.  \  Cuj  Brachet ,  lèigncur 
de  Pctu^le;  fon  mari  &  die  lé  fiie«  uncdonadoo  mutuelle  de  «His  leo»  hens 
k  I9.dec6nbce  nit9.  dk  âoic  venve  le  y  vaxf  i;ss.  . 
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^    4.  MAHeoEitiTB  d'Aaboflôo,  époob  le  9*  wiil    ».  2>mto  de  S.  Julien  ,  fei* 

gncur  de  S.  Marc,  Se  des  Ecurcttes,  elle  vivoit  veuve  le  11.  février  ly-o. 
•      JEANNE  d  Aubuûoa,  femme  de  S«s  de  Picrre-Ëuffierc ,  fcigncui  de  la  Faye» 
vivant  ea  ijjtf.  elle  àoiK  veuve  le  11.  fevricr;i57a 

'  XX. 

Ql ARLES  d'AubulTon  ,  fcigneur  delà  Borne,  du  Dognon,  Sec.  trandgci  avec 
eaa  l'un  hae  puîné  le  6.  may  1323.  fonda  une  mcîle  haute  dans  IcgUfe  pa- 
le de  U  Borne  le  9.  oâobre  if  18.  otc  des  procès  avec  l'abbaye  de  Gtaadmonc» 
B  da  temps  que  François  de  Neuville  en  ctoit  abbé,  il  y  eut  une  dilpofiiion  en  ta  fa- 
icur  k  a),  janvier  1531.  fut  maintenu  par  Icntcncc  des  requêtes  du  Palais  du  11. 
fcmes  ijj  a.  dans  la  ponêllîon  de  la  lèignearie  de  Chavignac>  comme  fubrogtî  aux 
dnifts  de  feu  Guy  d'Aubuflbn  fon  oncle.  Ayant  fait  pluficurs  violences  à  quelques 
monaftcres  de  fon  voidnage ,  &  lur  Tes  propres  vall'aux ,  il  fut  amené  piilonnicr  au 
petit  chaftelec  de  Paris,  Se  condamné  par  arréc  du  grand  confcil  dn  ni  à  avoir  ht 
tctc  tran.chc'c  pour  fcs  excès  &  divers  crimes ,  ce  qui  fut  exécute  le  même  jbttr  23. 
k-vricr  1533.  au  Pilory  à  Paris.  Ctbtnet  de  M.  dtieztcr  pieté  Mlet  1221. 

Femme,  JEANNE  de  Montai ,  fille  élÂymerj ,  (eignear  de  Montai,  &  ^Jtmm 
de  Balznc ,  mariée  par  contrat  du  9.  mav  151^.  vivoit  encore  le  27.  juillet  1J74. 
Q  Une  généalogie  manulcrite  dtcilcc  en  i^jj.  pai  Pierre  Robert ,  prelidcnt  &  lieute- 
nant gênerai  de  la  baHe  Marche  au  fiegc  de  Dur.it ,  porte  que  les  galanteries  de  cette 
djmc,  pour  IcfqucUes  fon  mari  1  av:>  i:  ir.iltiaitcc,  turent  caufc  de  fa  tnort ,  elle-mê- 
me ay..nt  tait  rechercher  la  coiuiuuc  de  (ou  mari  ,  &  que  fcs  pouriuircs  le  conduiû- 
sent  lur  l'cchataur. 

Jbakhe  d'Aubuflbn,  ctoit  fous  \\  tutelle  de  fj  mcrc  ,  lorfquc  le  roi  François  I. 
ordonna  qu'elle  (croit  mife  entre  ics  auuis  de  KmuI  de  Coucy ,  (cigncut  de  Ver- 
vins  ,  pour  I  cpoufer  quand  elle  tcroit  nubile  ;  &  à  cet  emc  le  rai  loi  fit  don 
de  la  conrilcation  des  biens  de  fon  pcre  le  11.  aouft  lyjj.  mais  cette  alliance 
ne  le  ttt  pas  ,  &  étant  devenue  majeure,  elle  cpouia  le  19.  feptcmbre  i  J39. 
1^  .  René  Bracnct ,  fcigneur  de  Montaga-le>Blaac  »  dont  elle  n'eut  point  d'cnfans. 
Elle  fut  maltraitée  par  fon  mary» qui  la  retenait  prifonnicrc,  mais  à  la  requête 
de  (a  mcrc  &  des  autres  parcns  de  cette  dame,  il  fat  condamné  à  peine  de  1 0000. 
Unes  d'amende ,  &  d  ette  dcclaïc  lui  &  fcs  othcicrs ,  rebelles  6c  ddbbâllans 
au  roi ,  de  la  remettre  es  nuiiis  de  Jofeph  de  Bcaunc,  lieutenant  &  juge  ma< 
gilirat  au  ûcgc  du  prefidial  de  limoges  par  (cntcnce  du  25.  may  ijjj.  £lic 
lella  le  10.  mars  \%69.  fon  mari  vivant»  Ae  mouiut  peu  aprà; 

fij/Sw  auMrr/r  d!r  Charles  ,  feipumr  de  U  ttne ,  é'  die  Fran^oife  iAubulTm  ,  de  U 
*  brmthe  de  Viliac  ,  Prieure  de  Bkj^ac. 

1.  Charles  hiittd  i Anbuffon  ;  fs  fceur  ]ç3nnt  d Aubufon  ,  lui  fi  dm,  du  eou/en- 
itTKiiit  de  Rcnc  Braehft  fm  m.a  t  ^  des  terres  de  U  Judte  ô'  de  lu  fuUde^fut 
4cie  du  1^.  /evria^  1558.  «»  0^  trtuve  fùut  s$l  Uiffé  des  o»^. 

1.  j.  ft  4.  François  >  Claudine  «c  Fcan^oife  ijtidiu0m. 
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X  V  1  I  I. 

A 

A  NTOINE  d'Aubuflbn  ,  troificmc  fils  de  JEAN  II  du  nom ,  reignenr  de  b 
/\Bornc  ,  ?>:  de  MARGUERITE  de  Ch.iuvcron  ,  menùùnné  ci-dtvmt  p.  jji. 
fùc  fcigncuc  de  Villeneuve  >conlciller  &  chambellan  du  roi,6c  allîlb  lej.juin  145^. 
au  conon  de  mariage  de  Chacles  de  Tournon ,  fe^neor  de  fielcalld  avec  Marie 
Gnucourr ,  il  vivoit  le  24.  avril  145S.  &  k  A2.aiOttft  a4$9*  fnivatit  le  34.  le^ 
giftrc  criminel  du  patlcmem. 

Femme  »  MARGUERITE  d'Aubuflbn ,  ainfi  qall  cft  marque  dans  un  rcgiflso 
du  parlemeDC  de  l'an  1459.  On  n'a  pû  à&aoairàt  de  qneUe  ocaocfae  elle  miU 
d'eux  nâcmit. 

LOUIS  d'Aubuflon,  fcigoeor  de  h  ViUencave .  qui  (nii; 

FUi  mturel,  J| 

Antoine  à'AnhnfJ,-'^  :  h'iUrd  d  Anrninf     Jubufjon  ,  c^fT'Tfirr  ,  fngntwr  de  laf'ilU- 
tum/e  ,  etoit  attaque  su  fniLanmt  fur  iuaiLQvaicdi  Aubtij^m ,  chevtlter ,  Jetgntitr 
(a)  40.  regif^         Jk  MmttH  k  II. mUd  1480.  («) 

Hc  ciiaiacL 

:XIX. 

LOUIS  d'Auburton,  dicvalicr,  fcigncur  de  la  Villeneuve,  fut  prcfcnt  en  cette 
ijuatitc  à  un  aâc  de  Jatjues  d'Aubuûbn  ,  (dgncuc  de  la  Boruc  le  15.  tcvricc 
1499'  te  le  9'  macs  i^of .  à  un  antre  aâe  concernant  lea  enfonsdu  fèu  Gagneur  de  Ç 
la  Borne  i  il  fut  déboute  le  4.  février  ijotf.  de  l'oppofîcion  qu'il  avoit  faite  à  lade> 
aiaade  de  Jeanne  de  Vouhcc  contre  J e/m  d' Aubuilbn ,  Icigoeui;  de  la  £orflc. 

I.  Fcramcj 
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X     I.  Fenmie,  CATERINE  de  Gaacourt ,  Iccondc  fille  de  chtrUs  1.  du  nom,  fci- 

fncur  de  Cïaucourt,  vicomcc  d'Acy  ,  licutaunc  général  de  Pacis  ftdc  l^e  de 
rancc,  &  à'Agus  de  Vaux ,  fut  mariée  le  10.  mars  i^%6. 
I.  PIERRE  d'AdmObn,  Icigacur  de  la  VUlcncuvc  ,  qui  fuit. 

I.  Anïoise  d'Aubunon,  ctoic  chanoine  du Monticr-Rofcillcs,  &  cacattttT  de 
fion  coulin/Mw  d'Aubufloo  >  doyen  de  la  chapelle  de  Taillefcr  le  tf,  miy  icaj, 
prieur  en  i5jb.  de  Rorctlles  aucrefbis  abbaye,  &  croit  inorr  en  lyjj. 

3.  Marguerite  d'Aukifîhn  ,  mariée  en  1500.  à  7^4»  Chevtier ,  feigneut  de 
Paudy ,  panoctict  de  Jeanne  de  France,  dachellB  de  Bcrry,  <e  pmriiknmfwy 
de  la  fiiiioonnerie  da  roi. 

II.  Femme  ,  ANNE  de  Villcquier ,  veuve  de  Jouhim  BcadwC,  fegmir  de  Mon- 
B  tagu,  Icncchal  de  Kouerguc,  mariée  aptes  l'an  ijo;. 

XX. 

PIERRE  d'AubufTon,  feiencur  de  la  Villeneave  ,  plaidoit  le  15  janvier  ryjs. 
en  qaaiité  d'héritier  de  toii  pcre  ,  conne  Guy  &  Claude  Brachcc  ,  icigncurs 
de  Pcrullc  &  de  Magnac,  il  mourut  en  ijjo. 

Femme  ,  ANNE  de  la  Gorcc  ,  Iccur  de  Gtt^oy  de  la  Gorcc,  fcencur  de  Cour- 
don.  Elle  fe  remaria  en  lys**  3^  Antmt  du  Pougct ,  (ugucur  je  Nadaillac  en 
CQucrcy. 

1.  Rose  d'AubulIon  ,  cjpoufa  le  j>.  may  1568.  FrMfois-Jaeqttts  du  Poueçt ,  fei- 

gneor  de  Nadûllac,  ms  du  premier  Ut  de  fon  bcau-pcrc. 
1.  &:  3.  Ipann-e  &r  GiinnaTu  d'AubufTon,  mineures  en  ly^i, 
<|.  Françoise  d  Aubullbn,  vivoiç  co  ij^8.  femme  de /fiw-4ArtM ,  feigneiu  de 

la  Goace'Bcnucd.  " 
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XVII.  D 

AIN AUD  A'  AubulTon ,  feoondfikde  JEAN  I.  dn nom^feigoear  de  h  Borne,& 

de  Ci  U  YONN  t  de  Monteruc,w«/fw«f'  cl  devtmt^fig.  ?  j  j .  cur  par  partage  fait  le 
ij.odobrc  1410.  avec  }cm  II.  Tcigncur  de  U  Boaic  fbntrcreainé  ,  les  Icigncucics  du 
Montàl'au- Vicomte ,  dePdetanges&dePontarion.  Son coatiat de  mariage  en  1412. 
ne  le  qualitîc  que  cependant  dans  le  comptcdu  receveur  des  fininccs  en  î'jn 

1407.  ou  il  le  irouve  employé  pour  la  Ibmmc  de  joo.  liv.  dont  k  roi  lui  avoïc  làit 
(«JM.^'BwTtt.  don,  il  eft  qualifie  ch(vilier.  (  4)  Il  ne  vivoit  plus  en  143  j. 

Femme,  MARGUERITE  de  Comborn  ,  fille  de  GmharJ,  vicomte  de  Combom 
&  de  Traignac  ,  &  dc  iMti/è  d'Anduze  ,  fiit  nuticcpar  contrat  du  4.  Septembre  £ 
141Z  clic  avoit  la  garde  dc  (es  engins,  &  plaidoicàPoickcsen  leur  nom eQ  i4}5, 
jintme  &  SMverainf  étant  hors  de  fa  garde. 

1.  ANTOINE  d'AubufFon  ,  Icigneur  du  Montcil-au-Vicomtc  >  qui  iuit. 

2.  Hugues  d'Aubullon,  prieur  clauflral  de  l'abbaye  de  Tulles  »  devint  ^vcque  de 
cette  cglilc*  Se  y  fit  fon  entrée  roicmnellc  le  2^.  juillet  I4j[i.  Le  roi  Charles 
VII.  l'envoya  peu  après  avec  Jacques  dc  Comborn,  évèque  de  Clermont ,  figni- 
fier  dans  Lion  au  cardinal  d  Elk>uterillc,  légat  du  pape  Nicolas  V.  defertfi  de 
féire  âucmies  fmiluns  de  fin  mimjlere  de  légat,  avimt  j$ud avoir  okentt  t agrément 

0>)B*laM,Hifl.        *^ /"  ^^*j<ft«'  (^)  L'cvcquc  dc  Tulles  mourut  à  la  fin  de  Septembre  14^4.  U 
TMt.f,xt*,  fax  inhumé  dans  fa  cathédrale.  Voyez  GaI.  Cbrijl.  tdtt.  nov.  ttm.  II.  coi  672. 

|.  Louis  d'AubuHbn ,  religieux  de  S.  Benoît ,  &  prieur  de  Mortagne ,  bénéfice  de* 
pendant  de  l'abbaye  dc  S.  Michel  en  THcrm,  fut  élû  évéque  de  Tulles  après  • 
la  mort  dc  (on  frère  par  la  pluralité  des  fuAragcs,  &  confirmé  par  lentencc  de 
l'oiHcial  de  Bouiges  le  la.  Mat  14; 5.  malgré  les  prétentions  de  Guithari  de 
Combom  abbé  d*uzerche,  qui  n'avoir  eu  qu'un  tiers  des  (nffragcs.  Cedemier  en 
appclla  au  S.  Siège  ;  ce  qui  n'empêcha  pas  le  roi  de  recevoir  le  ferment  de 
Lms  d'AubuiToQ ,  le  2.  juin  iiiivanc,  &  le  19*  du  même  mois  il  fit  (on  entrée 
folemnelle  dans  Tulles.  Le  pape  Catixte  IIL  amfirnta  ibn  âeiEHon  le  17.  décembre 
Je  la  tncnic  aiinc'e  ,  cnfuitc  de  quoi  il  fc  ht  (acrer.  Guichard  dc  Combocn  nelaifîa 
^  de  foutcxUc  ki  ftcceations,  pout  Iciquellcs  il  plaidoic  à  Paris  le  ij.  aoufl 
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I46|.  &aufqueUes  il  ne  renonça  que  le  22.juillcc  14^;.  inoyennanc  unçpcn- 
fioa  viagère  for  l'éréAc ,  de  la  faîmne  de  joo.  Ht.  moimoye  courante ,  f^ca 

d'or  valant  alors  vingt-fcpt  fols  fîx  deniers  Z^w/V  d'AubufTon  mouiuc  au  rr.  s 
de  Septembre  1471.  fie  hic  cotcrrc  pics  de  Ion  frcrc  Se  piédcccllcur.  Balu^c 
qui  a  rapporté  oe  d&aU,  {s)  al&re  avoir  trouvé  dans  un  relire  du  grand  ii*L"'l^^: 
1  >[  (cil  ,  que  le  pape  NicoUé  V.  avoir  nomme  Louis  d'Aubuilon  à  l'cvîichc  vjtàtth 
d  Âlec  k  4.  Dcccmbce  14 j  4.  mais  qu'il  avoic  renoncé  à  cette  noniination,  ai- 
mant mieux Cm^lâévéqttedeTttUes.  rtfaCdicir^.  tiiLmv.ume it.  ett.  eyz. 
.  GuiCHARD  d'Aubuilon,  futrcçû  confcilter  au  Parlement  de  Pans  le  19.  juil- 


à  celui  de  Carcailoonei  £n  cette  qualué  étant  tuteur  d'jmtme  &  de  Jejmt 
d'Aubolsan»  enfin»  mmeats  de  feu  Aatme  fon  fieie ,  il  fit  l'hommage  de  Pon- 

tarion  h  Paris  le  10.  février  148;.  &  mourut  en  1489.  après  le  15.  avril  de 
cette  année,  qu'il  fot  prefcnt  a  une  quittance  donn^  au  nom  de  Imos  d  Au- 
bitfibn,  fe^etir  de  b  Feuillade,  pour  Je  refte  delà  doc  de  Oiterme  de Roche- 

choiiart  fa  femme.  Ftjez  ihd.  tMt.  1.  col.  14Ç  ii39- 
5.  PiEHRK  d  Aubuilon  ,  chevalier  de  l'ordre  de  S.  jcandejeruiâlem,  grand  Prieur 
d'Auvergiie ,  puis  grand  M^tre  de  fen  ordre  i  Rhodes,  enfin  Cardinal  Diacre 

du  ritre  de  S.  Adrien,  l  egar  dn  faint  Sicgc  dan<!  l'Afîc,  tL'  GcncralifTimc  des 
armées  des  Princes  Chrccicns  liguez  contre  le  Turc  ,  iut  un  des  plus  grands 
hommes  <fc  (on  fi&lc.  Apres  avoir  6ic  Tes  premiers  exploits  d  armes  en  Hon- 
grie contre  les  Turcs,  oa  il  fc  fignala  dans  l'armcc  de  l'empereur  Sigifmond, 
commandée  par  Ion  gendre  Albert  duc  d'Autriche,  il  revint  en  France  l'an  1438. 
&  y  marqua  tant  de  courage  i  la  prife  de  Montercau-lâut-Yonnei  que  le  lot 
Charles  VU.  le  prit  enafïedion.  Ce  prince  lui  trouvant  niinnt  de  fjgcfTc  que 
de  valeur  >  l'envoya  vers  le  Dauphin  Ion  fils,  qui  s'ctoit  mis  à  ia  létc  de  quel- 
ques Princes  malcontens ,  pour  le  difpofer  à  pofer  les  armes,  8e  il  agit  fi  bien 
fur  l'efprit  du  Dauphin  ,  que  lorfquc  le  comte  d'Eu  arriva  de  la  part  du  rot 
pour  traiter  avec  lui ,  il  le  trouva  dans  la  rclulution  de  rentrer  dans  fon  devoir. 
Le  Dauphîo  alla  enfuire  commander  l'armée  du  roi  (on  pere  en  AICkc  ,  oà 
Pierre  d' A ubufîon  le  fuivir,  &:  contribua  à  ia  vidoire  que  ce  Prince  remporta 
fur  les  Suillcs  prés  de  B<iilc  en  1444.  Apres  ces  exploits,  le  delîr  de  fc  ligna Icc 
contre  les  ennemis  du  nom  chrétien  ,  l'obligea  de  s'en  aller  à  Rhodes  ,  où  il 
tut  reçu  dans  Tordre  de  S.  Jean  de  Jcrufalcm  ;  Ces  fetvices  contre  les  Pirates 
Turcs  lui  méritèrent  quelques  années  aprô  la  couinuiukcic  de  Salins.  Le  grand 
Maître  Jacques  de  Milly  l'envoya  en  i4$7- demander  du  fecours  au  roi  de  Franco 
contre  les  Infidcllcs ,  i!  en  obriot  fetzc  nulle  écus  d'or  ,  qu'il  employa  à  acheter 
des  munitions  de  guerre ,  &  les  fît  partir  auUî-tôc  pour  Rhodes.  Il  y  retourna 
enfoife  conduilant  avec  lui  de  grandes  fommes,  qu'il  avoir  recueillies  des  divers 
receveurs  de  l'ordre.  Il  fc  diflingua  beaucoup  peu  apre's  dsns  un  chapitre  genc 
rat  de  l'ordre,  étant  alors  chAccUin  de  Rhodes,  &  procureur  du  grand  Maure, 
cé  qu'il  fit  encore  dans  un  autre  tenu  à  Rome  en  prcfence  du  Pape  Jutes  II.  où 
il  travailla  avec  honneur  &:  fuccés  à  faire  connoûrc  l'innocence  du  gnnd  N'aî- 
trc  Zacolla,  qui  étoit  attaqué,  &  le  Chapitre  gcacrai  icnu  à  Rhodes  ca  1471. 
ayant  créé  une  nottvelle  dignité  de  bailly  capitulaire  pour  la  langue  d'Auvergne» 
avec  droit  d'entrer  au  confcil  de  la  Religion  ,  le  cnmmnn  'cnr  d  AubulTon  en 
tut  pourvu.  Quelque  tems  aptes  il  fiit  nomme  luimctuaani  des  tortiUcdtions  de 
rifle,  puis  il  fut  fiûCgcand  Prieur  d  Auvergne     enfin  élîi  grand  Maître  de  ion 
ordrccn         Liprcs  la  mort  de  |cau-Baptilledcs  Urfins.  Ce  fut  en  cette  qualité 
quil  immottaiiu  ion  nom,  en  loutenant  pcnd.int  Jeux  mois  de  lanncc  1480. 
le       de  Rhodes  contre  une  armée  décent  mille  Turcs  commandée  par  Milach 
Paleologuc  ,  l'un  des  plus  vaillans  Bjchas  qu'eut  l'empereur  Mahumct  II.  I.c 
grand  Maître  rc^ût  cinq  blcilures,  dont  une  lut  d'abord  jugvc  morte)  c,  dans 
raffaoc  gerteral  que  cet  ^fidelles  donnèrent  à  la  place.  Il  en  guérit ,  &  \'ahomcc 
mourut  de  douleur  peu  apre's  -ivoir  appris  que  fcs  troupes  avoicnt  cchoùc  dans 
cette  entreprifc.  Apres  k  dJcûs  de  ce  prince,  fes  deux  fils  Bajazct  &  Zizimc 
lé  diiputercnt  l'Empire  :  celui-ci  qui  croyoit  y  avoir  çlus  de  droit  que  fon  aîné, 
paioe  qu'il  Àmc  ne  depuis  que  Càa  pece  itait  monte  liu  te  txôoe,  fut  dcâii  Se 
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Tint  chercher  un  aztle  à  Rhodes ,  où  le  grand  Maitre  le  reçut  humainemcnc  \ 
Il  l'envoya  cnfuirc  en  France  Ions  la  garde  des  chevaliers  de  l'Ordre.  Bajazcc 
II.  vécut  pailîhleineac  avec  l'oidie  de  S.  Jean  de  Jeruiaiem ,  crai^ianc  que  le 
grand  Maître  ne  (ravaina  au  rétablUlèmeat  de  Ziztmet     ce  Prince  tout  fier 

•qu'il  ctoic,  s'engagea  à  payer  tous  le;  ans  à  la  Religion  imc  cfpccc  de  cribut  de 
}5ooo.  ducacs  pour  la  fubiil^aocc  deZizimc,  outre  looo.  ducats  par  année  aa 
-grand  Makte  pour  te  dédommager  des  depenfet  de  la  dernière  guerre.  Il  lui  en" 
voya  (Jc-puis  !a  main  de  fainr  JcJn-Baptilrc  qui  croit  dans  le  trclur  de  ion  pcrc 
Mahomet  >  où  elle  avoir  ctc  cntcrmcc,  aprcs  que  ce  Prince  l'eue  rrouvée  dans  . 
ConAantinople ,  lorfcju'it  «voit  €ut  la  conquête  de  cette  ville.  Le  Pape  Inno- 
cent  VIII  le  créa  Cardinal  Diacre  du  titre  de  S.  Adrien  le  5.  Mars  1489.      lui  B 
«Qvoya  les  patentes  de  Lcg-u  À  Utcre  dans  toute  l'Alic.  Il  lut  accorda  aufTt 
plufieuis  grands  privilèges  pour  (on  Ordre.  A  &  perûiafiaa  le  Soudan  d'Egypte 
envoya  une  anibalfadc  au  Pape ,  5£  Bajazet  lui-même  lui  en  envova  une  ccon  Je,  - 
avec  le  fer  de  la  lance  qui  avoic  percé  le  côté  de  Jdus-Chrift,  demandant  que 
Ion  frère  Ztzime ,  que  te  grand  Maître  avtMC  fait  conduire  à  Rome  par  obéil^ 
fancc  aux  ordres  du  Pape,  y  tût  toujours  gardé  par  les  chcv.ilicrs  de  Rliodes , 
fuivant  les  conventions  taites  avec  eux.  U  te  fit  par  la  luite  une  ligue  entre  les 
■  '    Prince»  chrÀicns  contre  le  Turc  Le  grand  Maître  qui  àoit  convaincu  plus 
t^iic  ianiais  de  la  niauvaifc  foi  de  Cajazer  ,  fur  tour  depuis  qu'il  a\T)it  appris  la 
mort  de  Ibii  ârcre  Zizitnc,  entra  dans  cette  ligue»  qui  le  dioilît  pour  gênerai 
<k  la  Croifade  :  mats  divers  événement  rompirent  ce  grand  deflêln ,  &  le  grand 
Wairrc  en  fut  \\  touché  qu'il  en  mourut  le  jo.  juillcr  lyo}.  Il  fut  enterre  à  Q 
Rhodes.         f*vie  ecrtte  parle  P.  Beuhours  Jejmte tô"  dmmemftêbhe  t»  \6yj, 

6.  SouvEHAiNB  d'Aubulfun ,  mariée  fan  \^if6.  a  Gwf  de  BUnchefort  UL  du  nom* 
fcigncur  de  Boiflamy,  de  S.  Clemcin  Se  de  Nozcroilcs,  chambellan  du  roi  Char-  ' 
Jcs  VIL  lencchal  de  Lion  ,  &  bailly  de  Mâcon.  Gtty  de  Blaochefiirt  un  de  (es 
fis*  chevalier  de  l'ordre  de  S.  Jean  de  Jcrufalem  ,  fucceda  au  g^nd  Prieuré 
d'Auvergne  à  fon  oncle  ,     fut  t!ù  giar.d  Maittc  de  fon  ordre  en  ip2.  mais 

il  mourut  l'année  iuivantc  aiUi<t  a  Ri^oilcs  prendre  poUedion  de  fa  nouvelle  di- 
goicé.  CtWert  de  Blanchefbrt  arrière- pctit-his  de  Seuveratae  d'Aubuflbn,cpou(à 
J'heriticrc  des  fires  de  Cre^uy  &:  de  Canapks ,  &:  leur  fils  avant  cte  (ubftituc 
par  le  catuinal  de  Crcquy  ton  oncle  macctnci,  aux  nom  Se  armes  de  Crequy  ,iut  D 
la  tige  des  ducs  de  Ciequy  &  de  Let'diguietes,  Pairs  de  FiaïKe*  dontlapoOe- 
rite'  ell  finie,  foyer  terne  IV.  de  crite  hifloire  ,  pag.  189. 

7.  AlARGUf  MIE  d'Aubuilon,  fut  maiicc  pai  (on  frerc  Anteine  le  ij.  août  i4îi. 
à  Mttkeliit  ou  Mathitm  Brachet,  fcigncur  de  Montagu*lc-Blanc,  diocefç  dcLi- 
n-ogcs  ,  tenéchal  de  Limorm,  de  baiUy  de  Ttoycs ,  donc  elle  lue  U  fecoode 
ictumc. 

S.  Catepine  d'AubutTon,  abheflede  la  Règle  motte  le  20.  août  i47j-  cUelaifla 

une  pièce  de  vigae  à  fou  abbaye  pour  tonJer  deux  mcfics  par  (rmj:!!c  pour  le 
repos  de  Ton  amc  >  &  1  adie  de  londatioo  tut  patic  le  x6.  du  mcmc  moiS  cti  pre- 
Jence  de  l'^vêque  de  Codcraps  fiece  de  cette  afabeflè. 

E 

XVIII. 


ANTOINE  d'Aubuflon  I.  du  nom,  fcigncur  du  Montci!-an-Vicomrc,  dcPclc- 
ungcs  Se  de  Poniarioa,  naquit  en  141 3.  tue  ccuycr  échanfon  du  duc  de  Bout- 
bon  ,  Se  pourvu  de  l'office  de  capitafne  chirebin  de  Bellegarde  au  télfixt  d'Auvergne^ 
(i)ProB;#rrf        Ictttcs  dii  II.  Scptcmbrc  1441.  cxpcdiécs  le  :  7.  janvier  fuivant  ;  (4)ilfcrvit  le 
gyht  4*  ButfUn-  roi  Charles  VU.  contre  les  Anglois  &  les  Bourguignons.  Il  ctoit  confeiller  &  cham- 
«Mi^lW.  i«.     |>e]ka  -ée  ce  prinoe ,  bailiy  de  Tounine,  &  des  reSobrts  des  exemptions  d'Anjou  * 
du  Mans  le  ij.  Mnrs  1451.  Il  en  obtint  h  feigncurie  de  l'AngUidc  en  Guyenne > 
<onfi(qu(x  iur  le  teigncur  de  ce  lieu  ,  pris  les  armes  à  la  main  coiurc  le  roi  ,  par  p 
4ettres  du  16,  Novembre  1451.  conmmèes  par  arr£t  de  la  chambre  dec  Comptes  le 
2j.  juillet  1456.  &:  par  autres  lettres  du  9  may  145' !c  roi  ayant  ccdé  à  Louis  de 
Beaumonc  lencchal  de  Poitou,  le  firedclaLande  fon  fujet ,  qui  avoit  été  piti  en  la 
.  ville  de  Caftillon  au  mois  de  juillet  de  l'annfce  précédente  ,  avec  permiiUon  de  le 
'  mettre  à  rançon  ;  ce  fiit  à  co  idiiion  de  payer  1000.  ccus  d'or  à  Antoine  ii'Au- 

ixidon»  iîic  du  Montcil  de  bailiy  de  Touraine.  iitut  tait  bailly  de  Caux  en  1454.  â£  il 

l'étoic 
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A.  rétoic  de  Caé'a  en  J4S6. 6c  1 474V  II  avoic  £00.  liv.  de  penfton  du  roi  en  1 4  j  f .  (4)  Ayant  (  &  )  C  ampti 
acqnis  la  terre  de  PontarioA  en  Poicon ,  mouvante  du  rot  à  caufede  la  coiicdeManlMir- 
goon»  fifc en  la  ville  de  Poitiers  ,  ce  prince  lui  remit  environ  1 1 33.  ccus  d'oCi  qa'il  40*  ^'^tttftt\r^r~! 
Mit  du  lui  payer  pour  cet  acquêt  >  par  lettres  données  à  Chinon  le  16.  novembre 
1459.  elles  fenc  en  original  jl  la  bibliocheqae  du  roi  dans  les  recueils  de  M.  de  Gai* 
gnicrcs.  Il  fit  hommage  de  cette  terre  au  roi  le  cinq  Jcccmbrc  fuivanc  ,  obtinc 
un  dday  d'aveu  le  vingtième  du  mcme  mois  »  &  ne  le  rendit  que  le  x.  juillet  14^1. 
Le  roi  Lonis  XI.  lui  Sx.  don  dune  penlion  de  2400.  livres  en  teprembce  14^6.  Dét 
qu'il  eut  appris  que  la  ville  de  Rhodes  alloit  ctreafTicgcc  par  les  infidèles,  il  partit 
de  France  en  1480.  avec  deux  mille  hommes  de  pied  &  cinq  cent  gentilhommes 
-  levez  8e  oondoits  ^  Tes  dc'pcns ,  pour  fecontit  fon  frète  le  grand-maSne.  L'ordre  l'é- 
tablit  à  Ton  arrivée  capitaine  gênerai  de  la  place,  où  il  fc  ilgnala. Il  mooraC  en  Ion 
château  du  Monteil  peu  après  être  revenu  de  cette  enireptiie. 

L  femme,  MARGUERITE  de  Villequier,  fille  de MkrrfêigfKor de  Villequier, 
8cde  Marie  de  Gamaches,  Elle  ctoit  dame  d'honneur  de  la  reine  en  1454.  &  le  roi 
fie  don  à  Iba  mari  &  à  elle  de  la  terre  de  Samblan^ay  en  Tourainc  par  lettres  du 
10.  novembre  14^8.  * 

I.  Marie  d'AiibiifTon  ,  époufa  Ckj»  ,  baron  d'Arpajon,  feiçncut  de  Caumont, 
vicomte  de  Lauircc ,  dont  podetitc  -,  elle  hérita  de  la  Tcigneurie  du  Monteil- 
au-'Viooihte  après  la  mort  de  fon  firere  AMme-,  &  paroit  comme  veave  avec 
(on  fils  "Jc.m  d'Arpajon  le  4.  mar»;  1507. 
^  a.  Louisfc  d'Aubuilon.maricc  avant  le  4.  mars  1474.  3.jMqucsi\z  Rochcchouart, 
(èigneuT  da  Boardet ,  de  CharcA  ,  Funtmoreau  ,  "ivoy ,  fils  de  G^frvf  de 
Rochecbou.nt ,  (cigneur  du  BourJct,  iS;  SJptbem  Br-ichct ,  &  frcre  de  Ctf/fr;«* 
de  Rochcclwuart ,  tcmme  de  Louis  d  Aubullon ,  (cigneur  de  la  Fcuilladc,  con- 
feiUer,  cfaambdlan  du  roi ,  &  capitaine  d'Iflbodan  ,  dont  clic  fut  la  première 
femme.  Elle  mourut  avant  le  \C.  janvier  1494-  &  fcs  dclu  fils  ne  laiflocnC 
point  de  pollcrkiî.  Voyez,  tome  //'.  de  cette  hijh/re,f.  6y6. 

3.  Catehimb  d'Aubaffi»  ,  qui  vivoic  en  1503.  fcnune  d'AMme  ,  fetgncat  de 
S.  Georges. 

4.  Françoise  d'Aubuflbn  ,  femme  de  Guilliume  d  Eftaing  ,  fcigneur  de  Savrciac, 
de  S.  Chely>  &  de  Vitrac,  duquel  elle  e'toir  veuve  fans  cntansen  ifo). 

D      5,  Louise  d  Aubuflon,  religieufc  a  S.  Bon,  prieure  de  Nouils  en  15OÎ. 

•   II.  Femme,  LOUISE  de  Pcyrc,  tille  à'Ajlerg^  icigncur  de  Pcyrc  ,  &  de  Lt»ifi 
de  Saignes. 

j.  AntotHe  d'AubufTon  II.  du  nom,  feigncurdu  Montcil- au- Vicomte,  du Cha- 
icl-Afchac  &  de  Pontarion ,  ctoit  fous  la  tutelle  de  Guichârd  d'Aubuilon ,  (on 
oncle,  c'vcque  de  Catcallonne  en  i^^i-  ^  H  ^bnda  huit  chapelle  dans  ' 

fon  cglifc  du  Montcil  le  n.  oftobre  1498.  Son  oncle  le  grand-maître  de  Rho- 
des y  avoir  fait  conftruicc  une  chapelle  fous  le  nom  de  la  fainte  Vierge ,  &  y 
2  avoit  fondé  trois  diapeUins  pour  y  dite  tous  le;  jours  la  mcflc  pour  Râinmi 
d'Aubudbn  fon  pere ,  pour  Mirguerite  de  Comborn  fa  mere ,  &  pour  les  bien* 
faitcurs  de  fon  ordre.  Ce  jeune  feigneur  acquit  d'Amanjeu  de  Comboto  70. 
livres  de  rente  le  15.  novembre  i;oo.  &:  mourut  peu  apre's  lans  alliance ^ayanc 
tbndé  pluûcurs  mcilcs  dans  réglifc  de  S.  Martial  de  BIciTac ,  laiH'ant  rexcctt- 
tion  de  (on  tdlamentà  Guy  de  Bianchcfbrt ,  grand  prieur  d'Auvergne,  cotimie 
on  l'apprend  d'un  adc  du  4.  mars  i  ^07.  En  lui  (init  fa  Branche, 
a.  Jeanne  d'Aubuilba,  qui  écoic  mariée  en  150}.  à  FtiKMdt  (cigneur  de  Pier* 
icBufficre. 
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C"^  UIL  L  AUME  d'AubuîTon  ,  ttuificmc  fils  de  JE  A  N  d'Aubufion  I.  da 
X  nom,  fcigncuE  de  U  BomcA  de  GU YONNE  de  Moatetac ,  matumm^  à» 
4evaia  ,  fMg.  331.  commença  cectc  brandie  Lui  Se:  km  fiere  (Arf  furent  parta- 
gez par  jtmtc  KojfiJud  d'Aubudoti  leursdeux  aînez,  qui  leur  donncrcnc  Icstcigncu- 
ries  de  la  FeuiUadc  ic  àc  Faux;  puis  par  ade  dn,  17.  août  1420.  ils  leur  codctenc  en- 
core les  lieux  &  mâs  de  llloncfouic,  de  fioatdonliéclns,  Santonet  Mauhainer  &  du 
Chicr,  avec  leurs  dépendances,  Ictus  jurifdidions  &  leurs  ftigncurics  aflîfcs  dans  la 
paroiHc  de  la  Noaaille  »  pour  lupplémeac  de  izo.  livres  de  rente,  &  s'obligèrent  de 
leur  payer  1; .  livres  de  rente  fiir  la  cbaflellenied'Ahun.  Ces  deux  frères  qui  avoient 
cpoulé  les  deux  fcrurs  vécurent  dans  une  communauté  de  biens  jufqu'au  10,  avril 
14^7.  que  pour  prcvcDii  les  procez  gui  pourtoicnc  naître  entre  leurs  entans  »  ils  c 
partagèrent  \es  fatens  paternels ,  &  ceux  qui  leur  étolent  échm  du  chef  de  leurs  fem- 
mes. Guillaume  d'AubalTon  eue  pour  fa  part  le  château  Se  la  chàtclicnicdc  laFcuil- 
ladc  avec  les  acquiiiiionf  ^tcs  par.  eux  dans  la  châtdlcnic  de  Fcitac ,  &  dans  le 
fiomté  de  la  Marche.  L«  poiiion  de  fon  frète  C»^  fut  la  châtdlente  de  Villac  ,  qui 
provenait  de  feu  leur  bcau-pcrc ,  jointe  aux  acquifuîons  faites  par  lui  &;  la  femme 
daos  les  &nccbauil<ks  de  Pçrigota  &  de  Limoges.  Ces  deux  itères  qnictoicnt  alors 
qualifiez  chevdiets,  convinrent  que  fi  la  «être  de  la  Feoillade,  00  celle  de  Villac, 
vcnoit  à  être  dc'truitc  par  les  Anglois  ,  celui  donc  la  terre  ne  fcroit  pas  endomma- 
gée, icroit  oblige  d'en  céder  la  moitié  à  l'autre  pour  (ou  panagç.  Cmlùuim  vivoic 
avec  fil  femme  le  aS*  décembre  147}.  qulk  donnèrent  procuration  pour  confentîr 
au  mariage  de  leur  fils  amc.  _ 
Femme ,  MARGUERITE  HeUe  ,  fiUc  de  Guifier  Hciic  ,  (cigneut  de  Villac  en  • 
Pétard  •&  de  Jeamie  de  RoflRgtue,  elle  émit  déjà  mere  de  plufieuis  enfin*  tor(^ 
qu'elle  part:^ca  les  biens  de  fes  pere  &  mcre  avec  la  (œur»  femme  de  Ckj  d'Att* 
buflbo,  tige  de  la  branche  de  Villac  au  mois  d'avril  14)7. 

1.  LOUIS  d*Aubnflon ,  fcigneurdelaFcuitlade,  qui  fuir. 

2.  Jacques  d'Aubuifon  ,  ctoit  liccntic  en  droit  canon,  lorlqu'il  fut  chargé  de 
la  procuration  de  les  pere  &  mcre  le  28.  décembre  147J.  pour  conlcntir  au 
niMiage  de  leur  fîls  amé  fon  frère  ,  &  lui  faire  une  donation  de  tous  leurs 

,06  .s'e&  'nkewxt  que  l'uluiroit.  Il  fut  aufli  procononlre  du  &  Siège  « 
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IL  fc  fie  religieux  bcncdi£btn  au  mcnaftcic  de  S.  Augulha  de  Limoges  ,puis  vcis 
l'an  147;.  il  fut  pourvu  en  commande  de  l'abbaye  de  S.  Scverin  deChadeau- 
Landon ,  ordre  de  S.  Augullin  au  dioccfc  de  Sens.  Son  premier  foin  fut  de 
iairc  rebâtir  cette  abbaye  qui  avoit  été  pillée,  brûlcc  &c  dctiuitc  cmictcmcoc 
par  les  Aoglois:  Soutenu  par  le  cardinal  Georges  d'Atnboile,  legac  «poflolique 
en  Jtancc,  il  fit  venir  à  ion  abbaye  llx  chanoines  réguliers  de  la  congrégation 
de 'Windesheim  de  Gueldrcs,  qui  iclbnnot<ent  ibamonaftere.  Pluficurs  autres 
abbayes  s'unirent  à  cette  reforme»  oe  qoi  Arma  one coogrcgacion  oui  fût  nom- 
mc'e  de  S.  Severin.  Les  chapitres  généraux  (c  tinroïc  i  r^>baye  de  Chailcau- 
Landon  ,  âc  l'abbc  y  prdida  julqu'en  1^17-  que  l'abbaye  de  Saint  \aiâor  de 
Paris  ayant  été  trouve'c  plus  commode  pour  ces  aflcmblées  ,  elles  y  turent 
convoquées t  &  cette  congrégation  prit  le  nom  de  S.  Victor.  Jacques  d'Au- 
buflbn  fit  beaucoup  de  b»m  aux  Cdeftins  de  Sens  ,  &  s'étant  demis  de  ion  ab- 

B         baye  en  ipp.  il  mourut  le  17.  décembre  de  b  même  année  &  fut  inhumé 
dans  (on  cgiiie  abbatiale  prés  des  marches  du  ^inod  «iccl»  ou  (c  voit  (on  tom* 
beau  &  fon  cpitaphe  rapportée  par  MM.  de  faince  Maithe,  Ga^ChriJl.  cdit. 
de  lôiù.tûm.  IV.  fdg.  IJ4. 
|.  GiLL&s  d'AubulIoo  k  fd^pat  en  1473.  en  quahté  de  n$bk  é'  rtbgitHx  hem- 
me  receveur  d'hdtes  en  l'abbaye  d'Aurillac  ,  à  la  procuntion  de  fes  pere  Se 
mcrc  pour  le  uuria^c  de  leur  C\h  aine' 
-  4.  UuiCHARD  d'Âubuilba  >  religieux  *  prieur  de  Brcdoos  »  ocdrc  de  S.  Ikook 
pfcfêtic  en  147;.  à  la  procnration  dmtr  il  vient  ^ttte  parlé. 
J.  IeaN  d'Auhuilon,  qui  ctoir  tcUijieux  &:  cliAmbricr  de  l'al^bayc  d'Ahun  ,  ordre 
oe  S,  Bcnok  au  dioccTe  de  Linu^es  en  1482.  en  fut  clû  abbé  en  Ji}io.C'eft 
lui  vraî-fêinblail^eiMnc  qne  l'on  trouve  quali  Hé /r^^  JeM$  d'AubufIbn  dans  une 
piocuracipti  que  lui  dor  1 1      !«  d'Aubuflbn  ,  Icigncur  de  la  Fcuillade  le  19, 
niais  i>o6.  pour  prclcnter  en  Ton  nom  à  A|^és  de  France ,  duchellé  de  Boux- 
bonnois ,  U  mmmee  (  aveu  ou  dènombrenienr)  du  fiefcpi'il  cenoit  de  cette  prin* 
celle  dans  la  trKiuvaiKx  du  comte  de  la  Marche. 
6.  Louise  d'Aubudbn .  maiiéc  par  contrat  <^  a.4.  janYicr  146J.  à  OmtiUimn 

P       de  U  Rocbo-Aymoat  feignait  de  S.  Maianc 

I  V  1 1  L 

LOUÎS  d'Auburson,  feigncut  de  la  Fci:il!adc,  ne  en  14^0.  ratifia  le  10.  février 
1464.  le  parugetàit  pac  ion  pcte>&  d  Aubulson  Ton  oncle  en  1457.  Il  fut 
laii  gouverneur  de  Gnife  le  10.  mars  148}.  pour  Jean  d'Armagnac,  comte  de  Gnife, 
duc  de  Nemours  ,  à  qui  il  avoit  rcntUi  de  «laiuls  lerviccs  en  qiiaiicc  de  fon  conlcil- 
Icr  &  premici  chambellan,  mais  à  la  pncrc  de  ce  duc  il  s  éimt  demis  de  ce  gouver- 
aemeiKf  &  l'avok  tenus «nne  Ces  mains, en  confidentiondequoi  Louit  d'Armagnac 
comte  de  Guifc  ,  frète  du  duc  de  Nemours ,  lui  donna  de  l'avis  Je  fon  oncle  le  bâtard 
4.  du  Maine ,  200.  livres  de  pcaiion  viagère ,  par  lettres  données  à  Gien  le  i j.  Dccem» 
bre  i4S4>  fous  le  (oel  de  Ion  finte»  parce  qu'il  n'avojt  encore  «ncun  fcel.  &'|$nées  » 
Louit  d'Armagnac.  iPicrreH.  du  nom,  duc  de  Bourbon,  lui  tranfporta  le  10.  janvier  («  j  i»» 
148;.  («)  la  baionic  de  Montréal  en  Velay  ,qui  luiécoitécfaucMc  a,  deoeinbcc  pre- 
cèdent  par  la  mort  de  fim  oncle  Jean  biiard  de  Bouiban ,  évéqne  du  Puy ,  comte 
de  Vclay ,  auquel  le  roi  en  aroit  uit  don  après  le  décès  de  Jean  Doyit ,  fur  qui  elle 
avoic  éoc  ooniîlquce,  il  k  ccvcndii  pouc  le  prix  de  jooo.  livres  à  Catetinc  d  Arma- 
gnac, diictwfle  de  Bourbon  k  10.  avril  148^.  (^)  UUtm 
femme,  CATERINE  de  Rocbcchouart ,  fîîlc  de  (7«j^ri?^  de  Rocîiechoujrt,  fci- 
%eat  du  Bourdet  en  Perlgord,  &  à'ifakeui  Brachet ,  dame  de  Charoft  Se  de  Fuut- 
lOreau  en  Befty,  fût  mariée  peo  après  le  aS.  décembre  147}»  &  te  14»  jom  i4pi. 
elle  raiifîa  la  trantaâion  Êite  le  19.  aoufl  précèdent  par  Ton  m.iri  avec  Mslhurin 
Brachet ,  Icigneur  de  Moncagu,  de  Salagoac  &  de  5.  Maniai,  bailly  de  Troycs ,  au 
lujec  de  la  fucceflion  de  COerm  Brachet  la  tante,  dame  de  Salagnac ,  de  Tonneins, 
de  Grateloup,  de  Calapian  de  la  Gruverc,  fuivanc  un  aftc  de  ce  jntir  fait  pjr  clic  au 
nom  de  (es  deux  en  tans ,/  e*n  d  Aubufton,  Icigneur  de  la  Feuiilade,  ^  Jesn  d  AubuGon, 
dit  Mam.  tElIc  vivoit  veuve  km  dn mariage  dé  (on  fils  ainéle  io.$eptemhK  ijod. 
ftyà:>  tmt  IV.  de  ente  htflwe ,  pif^.  s  j  5 . 

1.  JbAN  d'Aubuilon,  fcigneur  de  la  Fcuillade,  qui  fuie 
%,  JeaM  d'AttbufliMi  •  UxsKmsBÂ  de  Mmm  dû»  Tafte  de  fii  mtte  >  «nquel  ton 
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ftete  &  lui  fiirent  prcfcitt  le  fo.Septttabrc  lyctf.  &  auflTi  dit  de  AieMuàzm  le  j| 
contrat  de  mauagc  de  Ion  frcrc  atnc,  auquel  il  lit  alors cclîion  de  tous  (csbicns; 
etoic  proionouirc  apoftoliquc  fie  abbé  de  la  Colombe  ,  ordre  dc^  Citcaux  au 
diocefe  de  Limoges  en  iftS-  iî*9-  &  le  8.  aouft  15 31  il  ne  l'^oic  ^asca 
1J54.  il  ccoi:  auni  prieur  commcndatairc  de  la  Chapcllc-Dicu  en  15 ji. 
9.,  JeImne  d'Aubullon,  mariée  le  6.  Novembre  1498.  à  Hi^itesdc  Malcrct,  fci- 

eneor  de  la  Roche>Guillebaud ,  donc  pikritc. 
^.  Aî^NE  d'AubuObn  ,  allic'e  à  Jfom  d'Uflcl,  fcigncurdc  h  Garde,  par  contrat  du 
4.  Mats  ijoo.  ratifie  le  31.  juillet  ijoi.  parla  mcrc,paryÉ4»  d^oburson, 
feigneuv  de  h  FeuiUade,  «e  kmjtm  «TAtibiiffiin.  Il  y  ett  dit  que  le  aaiùgp  . 
«voit  été  cddaté  fe  16.  janvier  i;oi.  B 

Geoffroy  ijubujpn ,  curédeS.  Triait  ft^eM  imtStit  râi^iÊtim ^  fMWit  Un 
•tm  hsurd  ée  Louis  L 

TEAN  d'Aubuflbn  I.  du  nom  ,  fcigncur  de  la  Fcuilladc  ,  de  la  Villc-Dicti  &  de 
J  Gencieax  dans  U  Marche.  Sa  merc  de  amccrt  avec  lui  fc  ivecjem  fou  frète» 
tîit  Afmvi,  vendit  une  rente  fur  les  lieux  de  Vieille- Vilic  du  Moiueil  dans  la  pa* 
roillc  de  taux,  par  ade  du  }0.  Septembre  jjoô.  Il  acquit  en  ijai.  la  terre  de  l'e- 
Ictanges,  vendit  une  aucie  lence  fur  la  terre  de  Boutbonnédias,  avec  faculté  de  ra-  q 
char  par  aftc  du  :i.  février  1558.  &r  une  autre  fur  Ii  même  terre  &  fur  celle  de  Ne-  j 
pous  avec  mcme  faculté Ion  fils  agillant  pour  lui  en  c^ualitédc  Ibn  procuicur 
le  10.  Septembre  1^41.  jfciii»  d'Aubuflon  L  du  tiom»ieftale  ^.juilkc  ifsi.  4cinoH«-. 
rnt  en  la  même  année. 

Fcuimc,  JE  ANNE  ,  dame  du  Vouhct  ,  rcKort  de  Montmonllon  en  Poitou» 
te  dn  SoGer  prés  Magnac  ,  avoir  été  accordée  a  Jtm  d'Aubu (son,  fils  «mé  de 
Jânjnes  ,  feignexir  de  la  Borne,  ic  fut  mariée  par  contrat  du  4.  février  i^ofi.  Elle 
•ctoii  hllc  unique  àc  héritière  de  feu         kigiic.ir  du  Vouhcc,  &  de  yramic  de  la 
Ville  j&  vivoïc  encore  lorsdueonnat  de  mariage  de  (bnpetiffili  l'an  1554. 

1.  Guy  d  Aubufson ,  mort  fans  pofteritc  après  le  15.  may  i534>  H  ^'oit  cpoufé 
Mmee  de  Gra^ay  ,  iîlle  de  Jacques  de  Graçay,  fcigncur  de  Champcraux,«:k.  de 
Mâidâiie  Bataton  ,  elle  fc  remaria  le  i  j.  janvier   37.  &  Jean  delà  Roche-Ay'- 
mon  ,  (eigncur  de  S.  Maixant  en  Bourbonnois. 
a.  Jean  d'Aubufson  II.  du  nom,  feigneur  de  la  Feuillade  ,  qui  fiiit. 
5.  Madele  INE  d'Aubufson ,  femme  de  Claude  de  la  Tremoille ,  fdgncurde  Font* 
morand  ,  fils  de  r'}ili/>f>(  de  la  T-c"t>:!!c  , 'ngrieur  de  Fontmorandjac  de.^Ar» 
gHcriu  de  Salignac.  l  eyi.  urne  Ji .  àe  cette  Inpsirâ  f.  184. 
4.  Jeanne  d'Aubufson  ,  mariée  par  contrat  du  ii.  may  1(44'  ^  /r^nfw^ , feigneur 
deDienne     du  Chcilard ,  de  qni  elle  c'oir  veuve  en  1567.  il  étoit  fils  de  Jean 
feigneur  de  Dicnnc  &:  du  Chctlard  ,     û  Heiene  de  Chabannes>Curton  ,  «St. 
tefta  le  2.1.  juillet  15^0. 
5  Anne  d'Aubudun ,  alliée  le  ix.  juillet  ij 45.  à  Pitm  EftouiMeau  »  feignent  de 
Tcrlanes  ,  vivoit  en  1J72. 

Geofges  Je  U  FenilUde  « Jeignetir  de  U  Cêniere  ,  frtfent  à»  tmtrst  ie  ntAnânf  de 
JLnét  CrofAj  veuve  de  Guy  dAiAiJjM  en  1J37,  ftwvett  éire  u»  bâtir  d  de  Jean 
I.  da  Htm  >  feig$e»r  de  U  FemUUde. 

XX.  F 

JEAN  d'AobufTon  II.  du  nom,  feigneur  de  la  Feuillade,  fût  ch.irçc  ^z  la  prccu- 
tation  de  fon  pere  ,  pour  ^vendre  «ne  rente  le  10.  Septembre  1542.  il  mourut 
avant  lui. 

femme ,  JACQUELINE  de  Dicnne,  âlle  de  JeM  II.  du  nom,  baron  de  Dicnnc, 
confdller  &  tndtre  d'hôtel  ordinaire  du  roi ,  âc  d'Helene  de  Chabanes ,  fut  mariée 
par  contrat  du  11.  aouft  1558,  Elalu^x•uvc,  Je  avant  la  garde-noble  de /««ffi/j  d'Au- 
bufson Ion  fils  ,  elle  vendit  une  rente  à  prendre  tur  la  métairie  du  Monteil  le  i» 
juillet  if5«.  A:  mourut  aptés  fe  jo.  Mats  1^67. 

I.  FRANÇOIS  d'AttbalGm ,  feigoeoc  de  .la  Fcttillade,  qui  fiiit. 
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^        ^BAiniB  d'AubufTon  ,  femme  en  J5jy.  de  ifo»/,  (cigncuc  de  Bcautbrc  &  de 
Chaume. 

3.  Gabmeiib  d'Aubuflon,  nutic'c  l'an  15^5.  à /^i»  de  S.  Julien ,  feigncurdeS. 
Marc  dans  ta  Marche,  diocefè  de  Limoges  ,  avec  lequel  elle  vivoic  l'an  i  $^4. 

4.  Anne  d'Aubuflon,  maricc  par  contrat  du  51.  Mais  ij6i.  à  HeimiécVA^ 
fcigacuc  de  PiW'Lauccnc ,  âis  de  Jitné,  (cigneuc  de  l'Age  &  de  Chamouflcau  , 
9c  de  cUktrte  Sav«ry«Lancofine  ;  fon  mari  rcoonnot  par  afte  du  1 9.  Décembre 
If  fTp,  Jvoir  rc(^û  de  Trançois  d'Aubuflon  fon  bcaufrerc  joo.  liv.  pour  le  rcdanc 
de  4000.  Uv.  quiavoienc  été  promis  pour  la  doc  de  (à  femme,  pat  làopteiineàa 
Dienne  â  mere ,  à  condiiion  qu'elle  renonceroit  à  tout  les  dboits,  qu'elle  ponvoic 

Jrctcidce  en  la  fucccfTion  de  fon  pcrc ,  &  en  celle  de  fon  aycul  paternel,  Se 
tmac  de  Vouhet  Ion  ayeuUe.  Elle  ccoit  veuve  en  1590.  lors  du  tQaua^dc£i 

XX  t  ' 

Ï "François  d'Aubudon  I.  du  nom  ,  fcrgnenr  de  la  Fcuillade  ,  de  la  Cranec-Blc- 
ncau  j  de  Vouhet,  du  iiouUcis  ,  dans  la  paroilîc  de  Ivlagnac  leiluit  de  Dorât, 
de  Pclctangcs ,  chevalier  de  Tordre  du  coi  t  gentilhomme  ondioairc  de  la  chambre  > 
confcillcr  &  chambellan  de  François  de  France  ,  duc  d'Anjou,  en  1580.  croit  gui- 
don  d'une  compagnie  d'homme  d'armes  des  ordonnances  du  roi ,  lorfque  Hoturcàc 
l'Age  lui  donna  quittance  pour  la  dot  de  fa  femme  le  19.  Décembre  ifôp.  Il  étoit 
chevalier  de  l'otdre  du  toi,  lorfque  Guillaume  Poe  ,  feigneuc  de  Rodes  fon  bcau- 
.  fiere ,  prev6c  des  ordres  du  roi  &  grand  maître  des  cérémonies  de  France,  lui  dun- 
'  nac  un  afte  d'indemnité  le  7.  aouÀ  1600.  il  tcda  le  iz.  Juillet  1507.  fît  aveu  te 
dénombceoMoc  au  roi  de  la  fetgneurie  de  la  Fcuilladc,  mouvante  du  comté  de  la  Mar- 
che &:  de  iia  chStelleme  d'Aubuflon  le  2f .  avril  i€\o.  te.  (a  (oeur  f^na  l'aâe  pour  lui 
n'ayant  pû  le  f^i  r:  a  c  ufc  de  fon  indifpofition.  Ilmourut  le  21.  may  lôii. 

renne  >  LOUISE  Poe ,  fille  de y<s«  Pot ,  (ieiftncur  de  Chemaut  &  de  Rodes, 
pievôt  8c  maître  des  cetemonies  de  l'ordre  du  roi ,  fon  premier  écuycr  tranchant  & 
potte-corncttc  blanche,  depuis  ambaflâdcur  en  Angleterre  ,  &  de  Georgttte  de  Balfac, 
fut  mariée  par  contrat  du  jo. juillet  i  f  H*  ^  dcmeutuit  au  château  de  Vouhet ,  où  die 
OMTia  (a  periie*fille  jMcqiu&te  tf  Aabuflbn  le  zt.  décembre  161  $. 
1.  GEORGES  d'AuhulTon  ,  comte  de  la  Fcuilladc,  qui  fuit. 
X.  GUILLAUME  d'AubulTon  ,  tige  de  la  branche  des  SEIGNEURS  DE 
*       CHASSIMGRIMONT,  âtmHfen  fsrlé  §.  V. 

j,  François  d'Aubuflon  ,  prévôt  conventuel  de  S.  Benoit  du  Sault  au  Jioceféde 
Bourges,  depuis  religieux  Recollée  en  1619.  (bus  le  nom  de  pere  Raphaël. 

4.  Robert  d'Aubuflon,  prévôt  de  S.  Benoit  du  Sault ,  par  refignation  au  2.5'. 

vricT  itfoy.  &  abbé  du  Palais  Notre-Dame  en  \6\\.[t')  n'cflqualiHc  qucprcvôc  ,  . 
commendataire  de  la  ville  &  prévôté  de  S.  Benoit  du  Sault»  dans  une  iraafac'  ^'*-'*' 
tion  fiiîte  avec  em^  d'Aubaflon  (on  frère  aioé  le  ai.  «vcil  itfai.  Il  fiitinpvtii 
en  \6î.i.  de  VmI  d'Aubufson  fon  petit  neveu  ,  &  dans  l'aâC  il  &  quatibÉ  abbé 
de  S.  Benoit.  Il  mcxirut  en  Septembre  \6\  i. 

5.  HaKDovim  d'Aubufson,  chevalier  de  Malte,  (bn  pere  lui  légua'  par  fon  refta- 
mcnt  du  12.  juillet  1607.  4Ç0.  liv.  de  penfion  payable  par  fcs  deux  frères  (7w- 

f»  &  &tt&imiu , julqu'à  ce  qu'il  fiit  poutv&  d'une  conunandcrie  de  l'ordre  de 
4alie,  U  éioit  «munandeur  de  fainte  Anne  en  la  Marche  en  i6ai.  de  en  cette 
qualité  il  afllfla  au  contrat  de  fa  nicce  Louife  d'Aubufson. 
Ammb  d'Aubulson  ,  mariée  i*.  à  fttitpts  Faucon  de  S.  Pardoux.  2".  pw 
contrat  du  doutt  Novembre  tnil  dnq  cent  quatre- vingt  à  Rigâmi  d'Efoo- 
railles  ,  fcigneur  de  Roulfille  &  de  Pbilippic  en  Limofin  ,  rils  d'.(4»/w«?d'E(co- 
zailles,  fcigneur  de  Rouililie,  &  ^Annt  de  Sedicres.  11  donna  quituncc  du  relie 
deâdocà  fon  faeaupeie  le  10.  juillet  1507.  &  ccfta  te  18.  Odbobit  itfji-I^'on 
petit-h'ls  nâquit  ÂUfit-Jbi^dtfit  (P£fcoctilkS|  duchcflc  de  Foncangea,  mone le 
28.jum  1681. 

7.  MaDStttMB  d'AtdHifson,  mariée  par  contrat  du  ly.  janvier  1^87.  à  Gabriel  de 
Soudcillcs,  fcigneur  dejLcftcrcis ,  de  Fcllac  ,  de  Scnalcs  &;  de  l'Efpinaflc,  de- 
meurant à  Lciteicis,  paroilFedc  Daroc  en  bas  Lmiolin  rcilbrt  delulles. 

S.  HoitM'B  d'AuboIson»  alliée  le  a^.lèvttet  if SS.  à  Frstifois  de  Lez»^ ,  Ici- 
TmeK  S  4 
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grtear  de  Bentregaiddansla baflfe  Macdie.  z*.  Par  tâedu 9.  Kovembre  i^çi'. 
à  Louis  d'Oyran,  feignait  d*Agia  dus  Ja  haute  Macdie,  veuf  de  Ctutde  de 

Colcmbcrg. 

9.  J  A  c  QD £  tiV c  d'Aubofson»  époufa  par  coimat  du  29.  juin  1 590.  Jtawvia»* 
dc*Razcs ,  fcignciir  de  Moniiiies,  de  BctTigncs  &  d'Ablcux,  .ucc  lequel  clic 
vivoit  le  10.  juin  i(it.  lors  du  mariage  de  là  niccc  XM^ird'AubuDsoOicilectoiC 
veuve  le  27.  avril  1^15. 
le.  J  E  A  N  N  E  d'Aubufson>  femme  1".  par  contrat  du  17.  Oclobrc  i6oj.  de  Cay 
Bcachcc  ,  feigncuc  de  PeruÛc  dans  la  pacoiOe  de  Champ&oy  ,  (cncchauiU^ 
de  Monmorilion ,  dicvalier  de  Tordre  du  roi  ;  elle  en  ftotc  veuve  lors  du  con- 
trat de  f.i  niccc  le  21.  DecLin'n.  161;.  2*'.  P.ir  contrat  du  d.  '\mn  1614.  de 
Hsbriel  de  Ficric-fiulficrc-Chatatuncul  »  feigncur  de  la  Ville-neuve  au  comte  « 
baron  de  Lofbngcs  en  Limofin.  Elle  demenroit  alors  au  bootg  de  fainr  Di> 
^        fier  en  Poitou;  tcfla  le  29-  niay  kTij.  &:  ctoit  rr.ortc  vivant  le  nerf  ma-s  1^20. 
que  Dame!  de  Picrrc-Buâîcrc  hciiciei  de  C^nel  ion  ttcre^c  âiie  i'mvcnuite  de 
(«biais. 

Sus*  H  M  B  d'Aubu&on.  qui  de  ccligicufc  de  l'abbaye  de  Bonne-Saigne  *  ordre 
de  S.  Benoir  au  diocefe  de  Limoges  «  devine  dibcfle  de  Bugpe  lueiue  ordre  aa 
diocctc  de  PciigucLix  ,  qu'elle  teublit  cn  1^05.  &  Fram«;oise  d'Au- 
'    bulson  de  la  Fcuillade>  la  codjutcicc  ,  qui  fut  abbefTc  en  160S.  ^coieoc  peut* 
£tre  filles  de  B^mçnis  d'AtiboBon  »  (dgnear  de  la  Feuilladet'  d'amcanc  plus  que 
Htmrte  d'Oyron  abbcflc  du  même  monaftece  aptes  ftm^i^  ^Aiimtisaat  eft 
(1)  c*if.c*rvî.       qualifiée  la  parente.  (  4  ) 
Mi-Mi».  ^  XXII. 

GEORGES  d  AubufKxi}  cocme  de  la  Feuillade,  leigncur  de  la  Grange  Se  de 
Cuurpalay ,  chevalier  de  l'ocdrc  >  conlêiller  du  roi  en  lès  oonfeUs  d'érac  te  pri* 
\c ,  capitaine  de  cinquante  hommes  d'armes  des  ordonnances  de  là  majcfté,  capi- 
uinc-lieutcn3ot  des  chevaux  Iç^s  de  la  icine  Marie  de  Mcdtcii  »  Icnéchil  de  la 
haute  te  baflé  Marche ,  fle  marldial  des  catnps  &  années  du  roi  »  fin 
l'ordre  du  S.  Efprit ,  &  fir  Tes  preuves  de  nobîcflfc,  vérifiées  par  Meflicurs  de  Montlgtiy 
ec  de  1  ratncl  >  chevaliers  des  ordres  du  roi ,  conuaillaucs  le  19.  lévrier  16 14.  Le 
roi  c'rigea  cn  Ul  ftvenr  la  batonie  de  la  Feuillade  en  coomé,  par  letcca  données  k  Bor> 
dcaux  en  Novembre  iiîij.  &  le  nomma  l'année  fuivanie  pour  l'ambafladcd  Efpagnc: 
luais  ceux  qui  le  trouvèrent  attachez  à  la  rcme  me  te  pétant  obligezde  lortir  de  la  cour, 
après  que  le  tnar^dnl  d'Ancre  eut  été  lué  le  i^*  avril  1^17.  le  comte  de  bt  Feuil- 
lade fc  retira  chez  [ui.  Il  y  tranHgca  avec  fcs  frères  GuilUitme  &:  Robert  le  11.  avril 
1^21.  lur  les  dii^erends  qu'ils  avoient  pour  le  paruge  des  meubles  de  lajuccefliondc 
.  leur  mere.  Il  tefta  le  aa.  aouft  I6t€,  &  mounuâ  Grenoble  où  il  pourlûîvoit  un  pco- 
CCS  pour  les  intérêts  de  fa  focoode  ftfnme»  y  ayant  fiit  un  cadicile.le  i^.avnL&le 
itf.  du  même  mois  1628. 

I.  Femme,  JACQUELIME  de  Lignieres  >  dune  de  la  Grange*Bleneatt  en  Brie», 
rroifie'mc  fille  d'Antoine^  fcigncur  de  Ligniercs  cn  Comhrailles,  chevalier  de  l'ordre 
du  roi  «  capitaine  de  cinquante  hommes  d'armes  des  ordonnances  de  Sa  Majefté» 
jgouTerneur  de  Chartics  se  pays  Chartraini  &  de  frmç^  de  Courtenay-Bleneau, 
dame  de  la  Grange  en  fiiie,  fuc  maiiée  gac  contrat  du  mexcredy  |.  may  1^95.  de 
mourut  en  février  itf  10.  — 

3.  FRANÇOIS  d'Aubuflon  IL  da  nom»  comte  de  la  Feuilbde,  qui  fiiir, 

X.  Louis  d'Aubiiffon  ,  né  le  10.  (eptcmbrc  i502.  ne  reçut  le  baptême q\ic  le  19. 
,^     janvier  lôo^.àlaGrangc-BIcncau  ,ilc(oitprevôtcomnicndauiredcrcgli(edc  U 

Souteraineen  itfi6.  &  en  1^29.  &  prieur  de  ViUedicu.  lès  neveux  9k, 

Georges  d'Aubuflon  lui  faifoient  ur.c  pcnfîon  viag^  de  lOO.  bv.  Comme  on 

l'apprend  d'un  adc  du  2j.  avril  1539. 
3-  )ACQUELtNE  d'Aubuflon,  alliée  par  contrat  do  ai.  décembre  1^13.  à  Jmhs 

AjalTon  ,  fcigncur  de  Vot  &  de  "Villcbufllcic. 

4.  Marie  d'Aubutson,  religiculc  Carmélite  à  Yprescn  Flandres  en  161^. 
Louise  d'Aubofion»  roariie  par  contrat  du  ao.juiU  jfit.  ï  Uns  de  Chau- 
vcron,  fei;»ncur  de  la  Motte  fur  Indre,      du  Puv  ,  en  la  parmirc  de  Vil!abcr- 
nop  cn  Touraine,  depuis  fencchal  de  la  Marche ,  tils  de  ?r«nçtis  de  Cbauvcronj 
Uàfpeax  des  n£mes  lieuv*  &  ^^^tSe  Ûetmyer. 
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^  II.  Femme, OLYMPl'  Grain  de  S.  Marfaulr,  vicointcnc  de  Rochcmnux , veuve 
i".  d'if4jc  de  Satagnac,  baron  de  Kuchcturt  des  tcangs.  z".  de  Juques  i  comte 
d'Efcars,  b;  >  .  Aix,  fcigncur  de  Scgut ,  dont  clic  avôit  été  la  troiliémc  femme; 
elle  ctoïc  hllc  de  jcM  Gr.ii(i  de  S.  Marlault,  fcigncur  de  Parciiuf,  vicomte  de  Ro- 
chetneaux,  Icigncui  de  Paudiic  &  de  Millançiy,  gentilhomme  otdu^oirc  de  la  chain» 
bre  du  toi  ,  gouverneur  iic  b  ville  «Se  ch.iteju  de  Dijon  ,  9c  àct'rtnftiji  defointe 
Maure,  ohnpf  Ctx\n  fut  mariée  à  Gecrgtf  d'Aubuisoa  ,  ptt  contntdft  7.  novcm* 
bre  1615.     tclb  le  10.  décembre  iiîjj. 

3.  JbaM*Maf.ib  Grain  de  S.  Marlauk  d'Aubufson,  fubdituc  par  le  tcllamcncds 
u  mcrc  aux  biens  de  S.  Maii4uU,i  condition  d'en  ponet  le  nom  Ac  ksanms» 
mourut  fjnà  alliance. 

*  2<  jACQUELim  d'Allbutson,  mariée  i**.  le  «8.  fepcenibre  1^44.  à  Philibert  la 
Roche- Aymon  >  marquis  de  S.  Maixant,  baron  de  Vie,  fils  de  Ptrrot- Geoffroy 
de  la  Roche- Aymon ,  marquis  de  S.  Maixant ,  (cncchal  de  la  haute  Matchc , 
&  de  Smumte  des  Serpens ,  il  ctoit  veut  d'Amt  de  S.  Julien  de  Jl  Chailagne. 
z^.  le  20.  aoufl:  ttfjo.  à  FrâHftùdc  ficaupoil  de  S.  Aulatre,  marquis  de  Lkl' 
mary,  fî!s  de  Mm-Antme  de  Beaupoîl  de  S.  Aulaiie  ,  icigncur  de  Coutures, 
8c  de  Gobrielle  d'Alcgre  dame  de  Chabanncs  «Si  de  Sorgcs,  il  mourut  ûus  pol- 
tccité  le  X.  (eptembrc  170$.  igéde  8c. ans  :  cLie^étoicmoncanmois  janviec  1704* 
àgec  de  8j.  ans. 
|,  MaI^ib  d'Aobtt&on. 

C       Jean  de  U  FmUtie ,  genâiarme  Ai  rei  é"  'J^      tamf  fi»s  k  amte  JtH»tmty 

j/ou%>oit  fV/-f  bâtarvi  de  Georges,  comte  ..^e  la  FctiilIaJe  Aprci  2s.  de Jèrvices ,$l 
fut  mmbh  m  mots  iaai^l  16^2..  oa  ùudoaiufoitr  ^r^^;  d'dzuc  à  une  ctoix 
anaée  d'oc,  éauxàà  d'or  à  on  aigle  de  gueules. 

X  X  I  I  L 

i~^RANC plÇ  d'Aukifïon  II.  du  nom,  comte  de  hPcuiltadc,  biron  de  Pcruffe. 
Icîgncur  de  Vouhet ,  de  la  Grange-Ulenau  ,  &  de  Courpalay  en  Bne,  conlciU 
'  &  pcemier  chambellan  de  Gafton  de  Ftanoe ,  duc  d'Orléans,  par  provilîons  du 
janvier  1^17.  maréchal  des  camp^  ^  armc«  du  roi  ,  avoir  ctc  e'icvc  enfant 
4'honucur  du  ro»  Louis  XllI.  il  fit  aveu  au  roi  de  la  Icigiicurie  delà  PetulTe, com- 
me mouvante  de  la  Tour  de  Mauburgcon  en  Poitou ,  au  nom  de  (a  femme  le  20. 
avril  \6zo.  &  fut  rue'  au  combat  de  Caftcinaiidaty  k  i.  fepcembce  ]tf}a.écanc  dans 
k  parti  du  duc  d'Orléans. 

Femme  ,  ISABELLE  Brachet,  fille  unique  de  Guy  Brachet ,  feigneur  K  baion 
de  Pcrulle&de  Montagu,fic  de  D/JWr  Maillé  de  la  Tour-Landrv,  fiu  miric'epjr  con- 
trat du  19.  oftobre  16  Ji.  Les  articles  avoicnt  ctc  accordez  parJcv-inc  le  lieutenant 
de  roi  en  Poitou  le  i6.  nuy  précèdent ,  mais  les  ondes  &  tances  maternels  de  la 
damoiicric  s'v  ccoient  oppofés  ,  fur  quoi  il  intervint  un  arrêt  du  P.irlemcnt  le  17. 
Icpcciiilîrc  (uivant  qui  permit  de  palver  outre.  Elle  donna  aveu  &  vlcnombrcmcotau 
roi,  cotnn«  comte  de  la  haute  Marche,  du  Chatel,  de  la  fcigneuric  fit  du  comte 
de  la  Fcmll-Ht-,  mouvant  de  la  ChaftcUcnic  d'Aubufson ,  faifant  partie  du  duché  de  la 
Iklaicbcjianc  en  Ion  nom,  que  comme  tutrice  de  les  cnfans  &  héritiers  par  bénéfice 
d'inventaire  de  c;««rg[<rd'Aabu&oniComte  delà Feuilladc  leur  avcul  le  j.  odobrc  I^J4. 
Elle  le  remaria  par  contrat  du  ti.  juillet  l<îJ7-  à  Rcné-Gijjurâ  Je  Li  Croix,  comte 
de  Caikics  gouverneur  de  la  ville  &  citadelle  de  Montpellier  ,  hls  dcJeM  de  la 
Çroix  comte  de  Callries,  ii  de  Lm/e  de  l'HopicaUChoify. 

I.  LeoN  d'Aubufson,  comte  de  h  Feuilladc,  fcigncur  de  la  Grange-Blcncau  ,  de 
CourpaUjide  Pcrui&c,  de  S.  Dizicr  1^  de  Muutagu,  conicillci  du  roi  en  les 
cookilst  lieutenant  général  des  armées  de  Sa  MajciTé ,  6:  ;un  lieutenant  gêne- 
rai au  gouvernement  d'Auvergne;  il  avoit  été  tonfurc  dans  I  cglilc  de  Paris  le 
1.  mars  1<>Z4.  fur  pourvu  le  25.  fcprcmbre  itSjS.dc  la  charge  de  conlciUer 
fie  pretnier  chambellan  d'atlaires  de  Gadon  de  France  ,  ciuc  d'Orléans ,  vacante 
par  la  mort  de  Ion  pcre,fi<:  le  22.  février  1647  il  le  qualifioit  lieutenant  de 
îa  compagnie  des  chevaux-legcrs  du  même  prince  ,  ic  nicllre  de  camp  d  un  ré- 
giment, il  hit  tué  à  U  bataille  de  Lcns  en  1647.  lans  avoir  été  marié. 
1,  GaoKCfis  d'Aubuùon  ,< archevêque  d'Ambrun,  puis  évcque  de  Metz,com'- 
mandeiit  dc_r«rdre  du  S.  £lpiic  >  abbé  de  S.  Loup  de  Troyes ,  &  de  S.  Jem 
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4e  Laon  >  codaller  d'étac  ovdinaice  »  atnbabadcttr  pour  k  toi  i  Venîfe  tpaista 

Efpagnc,  s'cfl  rendu  rccommandîblc  en  fon  tcmp'^.  L'on  apprend  par  rnc  lettre  ^ 
il  ViwTL^        originak  de  loa  pcrc  (  4  )  ^u'il  avoïc  pris  l'habic  de  Jcluitc ,  loriquc  le  roi  don- 
wcMiic  4tt,^*~        na  è  ce  (cigncur  l'abbaye  de  Chanceuve  *  potir-un  de  Tes  fils ,  &  que  «e  fot  ponr 
cela  qu  i!  la  niit  alors  (ut  la  tctc  de  Gnbric!  fon  autre  fils  en  1631.  Georges 
le  quai iiioit  abbé  de  ia  Sottteiaioc  Se  bachelier  de  Sorboime  le  2).  avril  léj^» 
qu'il  promit  à  Ibn  frère £<«» ,  comte  de  laFeoillade,  de  l'îndeninilet  de  la  pen- 
iion  vi.igcrc  de  100.  liv.  que  fon  trcrc  s'e'toit  oMit^c  Je  payer  à  leur  oncle  Lmit 
-d'Aubuûpn>  prieur  de  la  Yillcdicu.  Apres  avoir  pris  à  Paris  le  bonnet  de  doc- 
'tear  de  8ot(iQiuie«  &  avoir  été  pourvû  de  l'abbaye  de  Sotignac,  ordre  de  S* 
Benoit  au  dioccfc  de  Limoges,  il  fiit  députe' à  l'atscir.Wcc  du  cierge  qui  fc  tinc 
•    à  Paris  en  i6^y  &  il  en  hii  élu  le  promoteur.  Le  roi  Louis  Xl\.  le  nomma' 
<en  1^48.  à  l'évêdt^  de  Gap  ,  a  h  place  d'Artus  de  Lionne  ,  que  Sa  Majefté 
venoii  de  nommer  à  l'atchevccbé  d'Ambriin ,  mais  celui-ci  n'ayant  pas  voulu  g 
quitter  (on<^lilc  de  Gap ,  l'abbé  d'Aubiil^on  fut  nommé  à  l'archevêdié  d'Am- 
■brun ,  &  il-fe  hernie  de  fen  tUbtijç  de  Solignac,  qui  fot  donnée  à  l'évCqaede 
Gap.  Il  fut  iàcrc  à  Paris  le  11.  leptembrc  nul  lixccns  quaranre-ncuf,  fut  députe 
l'année  luivaiuc  à  l'afsembléc  du  clergé ,  dont  il  tut  le  Iccond  pieluicnt- 11  te  dÛUn* 
.gua  dans  cette  place  ,  &  le  clergé  le  clurgea  quatre  fois  de  porrer  pour  lui  la 
parole  au  roi,  ce  qu'il  ht  avec  beaucoup  de  dignilc.   Ses  rcnioncranccs  &  ha- 
rangues prononcées  en  ces  occalioos  le  a.  juillet  16^0.  les  18.  &  aj.  fevrierâc 
11.  mars  de  l'année  ftûvante ,  font  imprimées  dans  le  procès  verbal  de  cette  af^ 
fcmbléci  il  en  croit  devenu  premier  prelidcnt  à  la  fin  vie  i  ^50.  par  la  maladie  fui\  ie 
de  la  mon  de  Lconor  d  £ftampcs  archevêque  de  Reims,  qui  deccda  le  8.  avril 
■init>fixeent-cinqtianre*tin,  5c  il  pronnni^i  ion  orailôn  fundxe  dans  l'^lilé  des 
grands  Augr.rtiiis  ;  il  fut  cnfuirc  prendre  po^clîîoa  de  fon  archcvéclu.' d'Ambrun, 
où  il  âc  ion  cmiée  au  mois  dcjud.cr  iuivanc,fui  nomme  à  l'abbaye  de  S.Jean 
de  Laon  le  9.  oftobre      }-  Si  pai  après  à  celte  de  S.  Loup  de  Troyes.  fi  fit  q 
parcage  avec  Ir.mçcis  d'Aubullon  (on  ircrc  Jc^  biens  de  feus  leurpcre  &:  mcrc, 
Ircree  ii  fceurs ,  qui  fc  montoicnc  à  y 762.00.  livret  1  par  aâe  pafsé  à  Paris  le  6,  - 
may  16^8.  où  il  eft  qualifié  archevêque  d'Ambnin ,  confeiller  du  roi  en  (es  con- 
kils  d'éiatSc  privé,  abbé  de  S.  Jean  de  Laon  &  de  S  Loup  de  Troyes ,  prcvôc 
de  la  FoQteraie>  &  prieur  delà  Yillc-Oicu.  Le  roi  1  envoya  en  amballade  à  Ve- 
lu'fe»  eiï  il  fit  Ibn  entrée  le  ii.  Septembre  1(759.  il  s'y  feutint  avec  dignité 
■contre  quelques  entreprifes  d'Altoviti  ,  Nonce  du  Pape  ,  qui   lui  rchdoïc 
le  titre  d  Excellence»  &  qui  vouloit  l'obliger  à  ne  point  parottrccn  public  avec 
le  rochet  decouverr  ,  prétendant  qu'il  devoit  porter  comme  lui  la  mantelcttc 
■fuivant  l'ufage  d  Italie  ;  ce  difFercnJ  a  écc  cent  par  Kani  ,jirtte  11.  livre  f7/ 
Le  roi  l'envoya  eniuitc  fon  ambaûâdcur  extraordinaire  en  Éipagnc ,  il  arriva  à  Q 
Madrid  le  31.  juillet  1^61.  (ut  cl6  durant  fimaibfence  commandeur  de  l'ordre 
du  S.  Ffpnt  a  la  promotion  du  i  i-  Décembre  de  la  même  année,    re(,ù  le  dernier 
Septembre  }667.Cchicdutantfbnambanàdcque  le  comte  dEflradcsambaffadeur 
du  rm  en  Angleterre ,  ftit  infulté  par  celui  d'Ef pagne ,  l'archevêque  d'Ambnui 
en  dc:rj.Tnda  réparation  au  nom  du  roi  (onm-iirie,  <Sc  ménagea  fi  bien  refpritdtl 
roi  catholique  >  qu'il  le  détermina  à  envoyer  à  Paris  le  marquisde  Fuentcs  anv> 
balladcur  extraordinaire,  oà  il  déclara  iblemnellcment  Tan  \€€i.  que  le  roi  fon 
maître  ne  dilputcroit  jamais  ni  par  lui  ni  par  les  ambaifadeurs  le  pas  au  roi  de 
France.  U  fut  nommé  évcquc  de  Muz  l'au  i6CZ.  âc  il  y  mourut  le  12.  may 
1^97.  en  fil  quatre-vingt-cinquième  année. 

3.  Gabrie  i-Erachet  d  Aubufson  ,  nomme  à  l'abbaye  de  Chartreuve  le  28.  No* 
irembre  1^51.  feigncur  de  Montagu>par  donation  de  Lemuardht^dnex,  ibn  grand 
^de  avant  Tan  1625.  i  condition  de  prendre  le  nom  &  les  srmcs de  Brachec*  ^ 
premier  chambellan  de  Monficur  Gafion  de  France  duc  d'Orléans,  iwttuéàl'lK^ 
taqucdu  fonde  W^al  pendant  le  fi^c  de  faint  Orner  en  1638. 

4.  pAtJt  d'Anhofson.baptifc  àlagrangeBlcneaule  15.  may  i6ii.  tut  page  du  grand 
^^aItrc  de  Malte,  par  lettres  du  22.  février  i6u-  puis  chevalier dececordie^ 
ic^ut  trois  blcifures  dans  le  combat,  où  les  galères  de  la  Religion  prirent  en 
t^4y  le  grand  galion  des  Turcs ,  ayant  été  Icjprcmicr  qui  monta  delFus  ,  où  il 
fe  faifit  du  grand  étcndart ,  &  fit  prilonnicr  le  frère  du  grand  Turc,  lequel  embrartâ 
■depuis  la  religion  chrétienne ,  &  le  fit  religieux  Jacobin  fous  le  nom  de  Pcre  OdlO' 
»an.  LedicYalier  d'Aobufson  fut  tué  au  ilcgede  Mardick  en  1^4^. 

5.  F»AM9»n 
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FR  ANCpiS  cI'Aubtirson  111.  da  nom  ,  ducde  RfflMnnoh ,  comle  de  k 
'  FeuiUade ,  maréchal  de  franco  >  qui  luu. 
Elixabbth  d'Aabufson  t  bcmirée  à  la  Grange-Blcneaii  le  t».  inayi6t4.  fi» 
d'aliord  prieure  des  rcligicufcs  de  Notre-Dame  à  Riom ,  puisabbcfle  de  S.  Julien 
du  Pic  ,  dioccle  du  Mans ,  clic  avoit  été  nommée  par  te  roi  abbelTe  de  Loa- 
champtdiocefede  Paris,  mais  n'ayant  pû  obtenir  les  l)uUcsjeUe  fut  noamée 
abbcise  de  h  Rrg'r- .  nrdrc  de  S.  Benoit,  danslediocelê  de  Limoges  le  ai.  avril 
Ji6j9.  OÙ  clic  mouiuc  le  IX.  mars  1704. 
7.  S.  9'  9i  >o>  Mamb  »  Tbabsb  ,  IsABBLu  »  tc  Amms  d'AnbiiboD  »  mortes  rfl>  . 
Ugieniies  à  Riom* 
B  XXIV. 

ER.ANC.OIS  d'Aubufson  III.  diinom,  duc  de  Roiianoois,  vicomte  d'Aubufson , 
comte  de  la  FeuiUade ,  marquis  de  Boify ,  baron  de  la  Borne ,  fie  pronier  baron  de 
srdte  )  baron  de  Pdetanges  ,  de  Moncontour ,  de  Curfiiy  Se  de  Perate  >  feU 

Sncurd'Oiron.dc  Boifmont ,  de  la  Grange-Bleneau ,  &  de  Courpalay,  feignctir  cha- 
elain  des  vilks  d  Aliun,  de  Fcllctias>dc  Cbcneiailles ,  de  ]amnges,de  Drouiiles, 
de  Cervicces  »'  de  S.  Haoa  «  de  S.  Maurice  le  de  Crozct  ,  maréchal  de  FtanoCf 

Eineral  des  arniécs  du  roi,  tant  fur  mer  qt  c  fur  terre,  chevalier  de  fcs  ordres,  co- 
nel  de  (es  gardes  fran<;oi(es  ,  vicccoi  de  îicilc  ,  gouverneur  du  Uaiiphiné ,  p.irtagca 
_  avec  feo  frète  Tarchevcque  d'Ambrun  ,  qui  lui  céda  ion  droit  d  aincisc  p.ir  aac  du^. 
^  may  idjS.fon  éloge  fera  rapporté  au  clupitre  des  MARtCHAUX  DE  FRANCE. 
11  acheta  d'Arcus  GoufHer  le  duché  de  Rouannois,  en  cpouiant  la  loeur  en  avril 
iggj.  moyennant  400000.  livres  ,  9c  le  roi  par  lès  lettres  du  même  mois  ap- 
prouva cette  vente,  Se  érigea  de  nouveau  cette  terre  en  duché,  puis  par  d'autres 
du  même  mois  d'Avnl  créa  de  nouveau  ,  &  rétablit  en  titre  de  Pairic  de  France  » 
le  mime^ duché  de  Rouannoisi  dles  furent  prefcntées  au  parlement  le  vingt -deux 
aouft  16^7-  lur  quoi  il  fut  prononcé  unfimple /oii  montre.  Apre's  avoir  fait  ériger  en 
1686.  la  llatue  du  roi  Louis  le  Grand  dans  la  place  des  victoires  à  Pans ,  il  ht  une 
donation  à  fon  fils  unique  Lmis  d'Anbii&mdu  comté  de  la  Feoiltade,  du  vicomtd 
d'Aubufson ,  de  la  baronic  de  la  Borne  ,  qui  efl  la  première  du  eomté  de  la  Mar- 
^  chc,  de  la chatellenic  de  Fcltettm  en  la  même  province,  fie  de  la  bacortie  de  Peruf&e 
«n  FoiEou  ,  certes  de  l'ancien  domaine  de  la  maifon  d'Aubufson  ,  avec  les  cha- 
tcllenies  d'Ahun,  de  Chenerailles,  de  Jamagcs  Se  de  Drouillcs  ,  fituées  aulll  dans 
la  Province  de  la  Marche»  fie  échangées  avec  le  roi ,  le  tout  valant  aaooo.  livres 
^* rente.  L'échange  de  ces  terres  avoic  été  fait  pour  la  terre  fie  fcigncmie  de  S.  Cyr» 
prés  Vcrlàitles,par  contrat  pafse'  à  Paris  avec  les  commilsaires  du  roi  le  14.  Juin 
1686.  confirmé  pas  lettres  patentes  du  même  mois ,  rcgiftrécs  au  parlenicat  le 
vingt-{ix,8e  en  la  chambce  des  comptes  le  vingt-huit  du  même  mois,  {s}  Cette  («} 
donation  f-r  fiitc  à  condition  d'une  fubftitutinn  graduelle  &  perpétuelle  à  l'in-  du 
fini  de  mâlcea  mâle,  en  gardant  toujours  l'ordre  de  primogçniiure.  Il  y  ajouta  qu'en  '  "* 
cas  que  la  pofterité  mafculine  vint  à  maoquer>cesbietu  lub(tiniez  palserotenc  avec 
les  mêmes  conditions  aux  dcfcendans  en  ligne  mafculinc  de  Guj  d'Aubufscn  ,  donc 
Jem  d  Aubufson ,  marquis  de  Mucmont,  fie  fon  fils  jtc^ius  ctoicnt  les  aînez feparez 
s  de  la  tige  du  donateur  dés  Tan  1420.  fie  à  leur  défaut  &  de  lenr  pofterité  mafcu- 
line  à  Frdnçois  d'Aubufson  i  comre  de  Banfon,  &:  à  tous  les  autres  mâles,  l'ordre  de 
primogçnicure  gardé,  ifsus  de  GutUaume  d'Aubufson ,  feigneur  de  Potu  fie  de  BanieuJL 
Cette  iMranche  àoic  Tepatéede  la  tige  commune  avant  l'an,  13 50.  il  exclnoit  de 
toute  cette  fubflitucion  les  m.âlc<!cn  quelque  degré  fie  quelque  ligne  que  ce  fut,  qui 
fe  ttouvcroicoc  engagez  dans  les  ordres  (acrez  ,  religieux  ptofès  ,  ou  chevaliers  de 
Malté  »  H  exdaoit  paieillemenc  de  la  fabdicotioii  ceux  qui  anraiem  ^poafé  avmc 
l'ouverture  ,  ou  cpoufcroicnt  une  femme  dont  le  pere  ne  pourroit  pas  fiirc  des  che- 
-    valiers  de  Maicc  ,  il  chargea  à  perpauité  les  poisefleurs  de  ces  biens  (ubl^ituez 
du  foin  &  de  la  dcpenle  de  ftite  redorer  tous  les     .  ans  la  ftatué'  du  roi  Louis 
XIV.  A^^\s  la  pLicc  des  victoires  avec  tous  les  ornemcns  qui  l'environnent ,  fi  le 
Frevôtdes  marchands  &  les  cchcvms  de  la  ville  de  Paas  le  jugeoicnc  neccllairc, 
d'en  faite  les  réparations  fie  autres  dépenfes  exprimées  dans  le  contrat,  où  il  eft  mar- 
que que  toutes  les  branches  mafculmes  de  la  maifon  d'Aubufson  venant  à  finir  , 
faute  de  mâles ,  les  tilles  ou  leurs  dcfcendans  en  cunc  exclus ,  toutes  les  terres  lub- 
ftimées  appaniendiont  à  la  ville  de  Paris ,  ce  que  la  ville  accepta  fous  la  charge  d'en- 
tretenir les  ouvrages  qui  y  (ont  marquez.  Enfin  le  doottenr  prie  la  précaution  de 
7tm  K  ■      T  4 
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dcclatxr  tqà'en  cas  qu'une  partie  de  ces  terres  vint  à  ttte  évincée  à  la  requête  de  fcs  A 
cccanctcrs  ou  autrement ,  cette  portion  ou  totalité  fcroit  reprife  lut  le  duché  de 
RoMnnois,  &  le  marquiiac  de  fioify  ,  achetez  oar  lui ,  valant  dix-neuf  mille  livres 
•  de  rente»  fut  les  chaHrllcnies  de  S.  Haon  ,  de  Maurice ,  du  Ctozer,  &de  Cer- 
vieres  en  Forez  du  revenu  de  6000.  livres  >  fur  la  terre  de  la  Grange-Blrneau  en 
Brie  rapportant  livres  par  an ,  fur  celle  de  Boifmont  en  Poitou  du  prix  de 

1:100.  livres  chaque  année,  fur  fcs  maifons  de  S.  Germain  &  de  Vcrfaillcs ,  &  fur 
un  brevet  de  la  fommede  270000.  livres  qu'il  avait  (ur  fa  charge  de  colonel  gcne- 
ral  des  gardes  françoifcs.  Cette  donation  iaite  k  Paris  le  i^.  juin  1687.  fiit  eooûf 
méc  par  lettres  patentes  du  roi  du  mois  de  juillet  fuivanc  «regiftsécs  au  parlement  le  _ 
4.  du  même  mois ,  au  chaftelec  de  Paris  le  12.  &  au  grefiè  de  h  ville  le  7.  aoufl  ' 
iuivant.  Il  mourut  à  Paris  la  nuit  du  18.  au  19.  icptembre  1691.  &:  flit  enterré 
Amplement  à  S.  Euftache  la  pacoiHè  »  lâns  aucune  tombe  qui  marque  le  lieu  de  (à 
iêpulture. 

Femme,  CHARLOTTE  Goolfier,  (îrur  d'yirtus  Goufïîcr  ,  duc  de  RouannoiSf 
fille  d'Hemy  Goufficr ,  marquis  de  Boify  »  &  de  JUàrie  Henocquin  1  iiit  maciée  par 
«ontrat  du  9.  avril  1667.  6c  monfuc  le  14.  Umeg  i«8|. 

I.  Louis-|osEPH-Gsofteit  vkomie  d'Aubu&oo»  né  le  10.  Sevnet  ityo.  mon  le 
17.  août  itfSo. 

a.  LOUIS  ncomte  d'Aabufson ,  doc  de  Rouannois  >  Pair  8C  maréchal  de  France, 

qui  fuit. 

3.  MaiCTe-Tea£SB  d'Âubuison,  née  le  14.  août  1671.  mourut  le  18.  janvier  lé^i. 
(ans  alliance; 

XXV. 

TT  CUIS  vicnmtc  d'Aubufson,  duc  de  Rouannois,  Pair  &  maréchal  de  France, 
JjjCOBnu  fous  le  nom  de  duc  de  la  Feuilladc»  naquit  le  }o.  mav  1673.  obtint  le 
a.  Novembre  i7i6.renfc^lbement  au  parlement  du  dudié>nntie  de  Rouannois ,  ee 
y  prêta  ferment  le  1^.  du  même  mois  ,  fut  créé  maréchal  de  France  le  2.  février  pj 
1724.  mourut  à  Marly  fans  en£ins  le  29.  janvier  172$.  &  fut  enterré  aux  Theatins 
jl  Paris.  Ses  ttcres  (ubftitu^  pairercnt  i  Jâce^  d'Aubotson  deMfaremont,  K  il  IniH* 
tua  (on  légataire  univcrfcl  Hubert  d'Aubuf&on ,  fils  de  ce  fcigncur  de  Mircmont.  Voyem 
fm  trtUU  dâns  U  fiàte  de  tttuh^nre  ,chmtre  des  MARECHAUX  DE  FRANCE. 

I.  Femme,  CHARLOTTE.TERE$E  Phelippeauz  de  la  Vtilliere ,  fille  de  td- 
t.izjr  Phclippcaux,  marquis  de  Chatcauncuf  &:  Je  la  Vriilicre  ,  commandeur  des 
oïdics  du  roi*  fecretairc  d'état,  ic  de  AUrU-M«rnurttt  de  Foutcy,  fiit  mariée  le  8. 
may  1^92.  de  mourac  (ans  en&ns  en  ft  vtngt-demnéme  année  le  5.  Septembre  1697. 

II.  Femme,  MARIE-TERESE  Chamillart ,  féconde  filîc  de  Mkhd  Ciianiillarr, 
miniftrc  8c  iccrctairc  d'eue,  controiieur  gênerai  des  finances,  gtand  tteroticr  des  or-  ' 
diei  du  voii  &  d'2feak«i^r«ri/ft  leReboois ,  6c  mjMfi6e  le  24.  Novenbce  1701.  tt 
noam  k  j.  Sepcenibce  171^.  boa  cnftni,  %iée  de  tceme-tEoisaiifc- 
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XXII. 

GUILLAUME  cl'Aubufson,troificmc  fils  de  FRANC  OIS  d'AubufTonl.  du  nomt 
feigneur  de  la  Feuilladc  ,  &  de  LOUISE  Pot ,  mtntwmé  ci  -  ievtm  f.  345* 
fut  chevalier  de  l'ordre  du  roi ,  feigocur  de  Chafltr^rimonc  &  de  Chazelles  par  Ui 
femme,  &  eut  par  parcage  fait  le  19.  Novembre  1615.  avec  (on  frcrc  Cmges^h)!-- 
bufson,  comte  de  1*  Fcuillade  ,  h  fcigncurie  de  Souliers  dans  la  bniTe  Marche.  Ce 
même  frère  le  nomnu  exécuteur  de  (on  tcdamcnt  le  \<i.  avril  \6i.%.  &  la  veuve  de 
ce  dernier  le  choidt  auflfi  pour  exécuter  le  (îcnfait  le  x.  décembre  16}  ^  Ilavoit  don- 
né quittance ,  unt  en  fonnom  qu'en  celui  de  là  fccoodc  loiuiie»  à  JhMfdWd'Aabitfr 
Ibn,  comte  de  la  Fcuillade  le  z6.  mars  i6jo. 

I.  Femme,  LOUISE  de  laTrcmoilIc ,  dame  de  Chadîngrimont  &  de  Monimcs  « 
fiUe  de  François  de  la  TremoiUe»  lëigQeur  de  Fontntorand ,  &  de  Margutr'ut  Pot ,  fiit 
maciée  avant  le  15.  février  que  (on  mari  &  elle  croient  (ous  la  tutelle  de  Gmt- 
fts  d'AubuHon  ,  feigneur  de  la  Feuilladc,  Ton  frère  ainé.  Le  21.  Décembre  j6i  j.  (on 
nufi  fe  qualifioit  (cigncur  de  Chalfmgrimont ,  dans  le  contrat  denoiiage  de  &  oiece 
Jtuputine  d'AubuITon.  Vvjes.  tmt  IV.  de  cette  hifteire  t  fàg.  184. 

r.  François  d'Aobalîon,  feigneur  de  ChalTingrimont ,  fut  tue  en  Italie  audcgede 
Valence  l'ani  f  )  5.  fans  entons  de  Mterguatte  Pot ,  dame  du  Chatelet  8c  de  Mené? 
tou-SaioD  fa  cou(jne  au  uoiliciiie  degré,  tîlle  de  Frânçns  Pot ,  feigneur  de  Rodes , 
&  de  Atâfffiiriu  d'Aubray  qa^il  avoir  épouféc  par  dilpenic  du  pape  Urbain 
VIII.  du  j.  Décembre  1^54, 
£.  BoiiAVBMTUft£  d'Auboflbtt ,  pneoc  de  la  ViUe- Dieu  »  fiv  tué  en 
dud. 

},  CHARLES  d'AubulTon,  feigneur  de  Chaflingrimont,  qui  fuir. 
4.  &  5.  GuiLiiAUME  &  RoBfiRT  d'Aubuflca,  chevaiicES  de  Malte. 
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6.  FnAMÇois  d'AubulIon ,  more  en  Âllemagac 

•    7.  AmiB  d'Aubaflba ,  leligieufe  de  l'Annonciade  à  Bourges.  '  A 
8.  Jacopeltob  d'Aubuflbn,  rcligicufc  de  fainrc  Claire  à  Bovirgcs, 
II.  Femme»  JEANNE  de  Bcidicu  ,  veuve  de  JLtâ»  Brachct ,  Icigncur  de  Mon- 

«dg^,ftiillede6j^ideBzidica»4c  dtCMtutdclà  ïaye. 

XXIL 

ARLES  d'AubufTon  ,  feigneor  de  Chaflîngrimont ,  aprc's  Frmçûis  (on  fidC» 
"V^quitta  la  croix  de  Malte  pour  fe marier,  &  mourut  le  16. juillet  1664. 

ANNE  de  Deok,  fille  de  Fùm  de  Dcolx,  fe^cur  de  Chambon, 
^]fééd  de  Bonneval. 

X.  RosBUT'FiDiLE  d'AubufloD»lcigacur  de  CbafTingrimoDCi  fut  tué  en  Portugal  B 
en  mois  de  juillet  létj. 

2.  Louis  d'AubufTon,  fcigncur  de  Chaflingrimont  ,  après  Ion  frerc  porta  l'c- 
Ktidarc  de  la  religion  de  Malte  >  au  fecours  que  le  duc  de  la  FcuiUadc  en- 
voya enitfôS.  en  Ctuidiey  A:  fiic  tué  au  paflag^  du  Rhin  co  juin  \6yt. 

3.  ]B*H-Cn  A&LBS  d'AdNiflbn»  cbevalkt  de  MaJie  >  tué  en  duel  l'an 

4.  GASTOM-GKOKGMd'Aobaflôn,  mortccclcfiaftiqueen  1669. 

5.  Tekfse-Gabfielle  d'AubufTon,  kmn\c  Ae  Trançeis  de  Souillac  de  Rcillac , 
marquis  de  Monm^c,  morte  à  Pans  le  13-  février  1704.  ayant  eu  deux  Als 
de  ioo  maciaee.  ^ 

^,  Caterine-Hyacinthe  d'AubulTon,  maric'e  ,  2.  Henrj-CuiîLmme  de  Razcs, 
feigncur  de  Moniincs ,  dune  elle  eue  deux  his  motrs  avant  elle.  2°.  en  Septem- 
bre l69|«  à  Frémcns  de  Verthamon ,  leigncuc  de  la  ViUe^X-Ckni  «mldlkc 
jB  faricmci»  de  Paria  »  motte  te  18.  jattwac  1711, 


f.  VI. 
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A  xvu. 

GUY  d'Aubulïon,  quatrième  fils  de  JEAN  d'Aubufson  I. du  nom,  fcigncuc 
de  la  Bonie,&  <le  GUYONNE  de  Monteruc  ,  mentimné  ci-Jevmt,  pag.  351. 
fe  trouve  nomme  fous  le  nom  de  Guyot  avec  fon  frcrc  CmlUipne ,  qui  le  prc'cc- 
doic  dans  le  parcage  qui  leur  fut  taïc  par  jetn  II.  du  nom,  feigncur  de  la  Borne  y 
&  RâtnAud  d'Aubulïon  leurs  frères  aines  le  17.  aouft  1410  II  Ht  un  tcibmenc  en 
qualité  de  Gi^  d  Aubuiïon,  damoifeaUffeigneur  de  Faux  &  de  la  Fcuillade  le  i}. 
aouil  1411.  où  il  fait  mention  de  (iabcKsCmUêMme ,  ]e4m  6c  RtimmJ  d'Aubuflon; 
ayant  époote  la  ioeur  de  la  femme  de  (bn  frère  Cu/iUimet  ils  partagèrent  cniemble 
ce  quf  letir  écoic  échu  du  oôcé  de  leur  perc  >  &  de  la  fuccelHon  de  leurs  beau- 
S  pere  te  belte>mere  par  aâe  da  20.  avril  ia^j.  &.  la  chaftellenie'de  Villac  en  Peri« 
gordfbt  h  ponion.  Il  (ê  trouve  employé  fous  le  nomdeCvr''  d'Aubufson» écuyer» 
Sans  le  compte  du  ceoeveur  gçoeral  des  âoanccs  de  Perigord  ,  pour  l'année  finie 
le  |.  mars  142^.  pour  une  (brome  de  joClivres  i  lui  donnée  par  le  roi.  Il  vivoit 
cncoie  en  1470. 

.  t«niine,  ARSENE-LOUISE  Helie,  fiUe  puînée  de  Gm^  Helie,  feigncur  de 
Villac ,  &  de  JeMne  de  Roffignac.  Etant  i  la  chapene  des  Bacdls  ,  diocclc  de  Sac- 

lat.Sc  veuve,  elle  y  fit  fon  tcftament  le  n.  de  novembre  148 1. 

I.  GILLES  d'Aubuison ,  feigncur  de  Villac,  qui  fuit.  ^ 
•  3.  Bb»ari>  d'Aubufson  ,  licetirié  en  dtoit ,  atdiidtacve  de  Carallino  ,  prieur 
commandjiic  du  prieuré  d'Outroire  ,  ordre  de  S.  Benoît ,  fa  mere  le  nomma 
Q  l'un  de  les  cxccuceurs  cefbmeniaires  ,  &  il  fiic  prelcnc  en  œs  qualitez  avec 
celle  de  teftenr-chapdltin  de  l'églife  parailSale  de  Tamac  au  dtooele  de  Li- 
moges, à  la  fondation  que  fit  Antoine  d'AuUufson  II.  du  nom  ,  feigncur  du 
Monieil- au -Vicomte»  fils  dcfon  couùn  gçrnuUn)  le  11.  oâobre  149S.  il  lefU 
le  18.  novembre  ijo8. 

GoLriB»  d'Autiufion,  i  qui  Ik  meie  donna  cent  livia  par  Iba  tcftancnc.  ' 
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XVIII.'' 

GILLES  d'Aubufson  ,  feignent  de  Villac,  de  Pciignac  &:  de  U  Motte  en  Pcri- 
gordi  étoii  âgé  de  zy.  ans  en  i^ïi  &  portoii  ic  nom  de  GiUt.  Aiitorilépar 
fya  pere»&!  iMÙsû'kvbaison  de  laFcuillade  auroritéptf  kûcn  ,  ils  rari  fièrent  le  20. 
février  14^4.  lè  parragc  t^ui  avoir  cr  fait  entre  leurs  percs  ,  &  dont  il  &CK  potlé 
cy-dciîus.  p.  }4t.  Il  ht  Ion  tdtanicnt  le  10.  aouil  lyij. 

I.  Femme,  JEANNE  Payncl,  irurie'e  le  j.  mars  14^6. 

II.  Femme,  FRANC.OISE  de  Bcaupoil,  dame  de  Ciflcî-nouvf! ,  fille;  de  Jm»  de 
Ecaupoil ,  icigucur  de  Cafîcl-nouvel ,  &  de  Matu  Prcvot  ,  dame  de  la  Force  &  de 
Mafduran,  elle  teda  le  n.  may  \^i2. 

I.  JEAN  d'Aubufson,  feigneur  de  Villac,  q^i-  fiir 

i.  FRANC.OiS  d  Aubufson  ,  tige  des  SEIGàLI  DE  BfcAUREGARD  , 
mmtmuéJù  à  leur  rang  VIII. 

3.  FroTard  d'Aubufson,  cpoufa  Janne  de  Kin  se,  qui  fe  remaria  !c  21.  no» 
vecnbrc  in4-  Fierre  d'Aulcde,  icigneut  à'Auicde  &  deCro:>,du  confcntc* 
ment  de  Jeg»  d'AubuGon,  fe^near  de  .Villac 

\a.  Marguerite  d'Aubufson  ,  mariée  le  29.  aoufl  149^.  à  Jean  Ricard  III.  c?u 
uom,  conieigneuc  de  Gourdon  ,  icigncur  de  CenouiUac  ,  hls  de  Jean  Ricard 
II.  du  00m  «  coofeignear  de  Gourdon  ,  &  de  Jeanne  de  Ra(rials',damede 
VailLic  ,  elle  fut  fa  féconde  femme  ,  foni  mari  telta  .i  l.i  fin  Je  l'annJe  ijJÎ- 
&  dlc  le  9-  jum  1J41.  Lei$r  fejierité  Jtra  ra^^ortée  an  chéfttre  des  Orands 
Maîtres  de  l'aitlUaie.  ^ 

;x  I  X. 

JEAN  d'Aubufson  ï.  du  nom ,  feigneur  de  Villac  ,  de  Caflcl-Nouvel  ;dcBcaurc- 
gard  «de  Pctignac  &  de  S.  Lcgec ,  acauit  cette  IcigncuricJ  Alain  d'Albict ,  comte 
^  Ferigord  le  '  10.  nay  1497. en  rendit  nomnugc  au  roide  Navarre»  comie  de  Pcii« 
gord  &  de  Limoges  le  zi.  icptemlxc  1541.  &  fit  Ibn  ceAamcni  le  s.  macs  ij4f. 
qu'il  ratifia  le  17,  avril  1540. 

I.  Femme,  ISABEAU  £brard,  fille  de  Jttàumi  Ebfard  , feigneur  de  S.  Sulpicc, 
^  d'^»w  d'Eflaing ,  fur  m.îiiée  par  contrat  du  9.  juillet  14514. 

1.  FiiAi«toisfi  d'Aubulion»  mariée  avant  le  tettamcnc  de  Ion  peic  l'an  i>4$.  à 

Aimet  Ittubert,  fetgoeur  de  Cognac. 
i.  Sot  v I  RA iN F  d  Aubufsoti ,  mentionnée tuffiao  tcftsmiMit  de  JÔR  ipecetcomnae 

&mme  de  Fraofmt  Icigncur  de  la  i^aye.  J 
|.  Françors  d'AubÂilson,  pncuite  de  'BJeflac»  avam  le  tcflnneiit'de  ton  pere> 
fut  dcbauchce  par  dMa  d'AttfadfeoAs  IdgiMur  de  la  Borne  ^  del»  elle  eue 
-quatre  eulans. 

4.  CtAUDB  d* Aubttfton ,  prieure  de  la  'Gafde»Goudan. 

y.  Cabrjelle  d'Aubufion  ,  maiic'c  à  Jean  de  b  rillolic  ,  feigneur  de  Butée  CB 

Perigocd ,  lU  vivoient  cnicmble  en  1J45.  fuivant  le  teflamenc  de  ion  pere. 
n.  Femme>  MARQUISE  ,  dame  de'Petifles,  mariée  par  contrat  du  16.  ifevricr 

15;;. 

I.  AN  NET  d'Aubuilôn,  baron  deMiremont ,  qui  fuir. 

a.  Cati  rime  d'Aubuflon ,  nommc'e  au  ceftamenc  de  fen  pere  ,  &mme  de  N. . . 

feigneur  d'Alcenaui. 
3.  Fjslamjoisb  d'Aubuflon  I  écok  fille  quand  (oa  pere  lefta  le  j.mars  If4f. 

Bemaid,  ^ittri  ijbài^»  'étH  Jkj4  né  m  1497. 

X  X. 

ANNET  d  Aubuflon  ,  baron  de  Miremont ,  feigneur  de  Villac,  de  Pcrîgnac,  de  S. 
Léger ,  de  la  Mai(on-noble&{dcMontignacjlaterrcde  Miremont ,  tut  érigée  eu 
là  âveur  en  titre  de  baronie  l'an  1574.  11  fit  fon  tdlamenr  le  14.  iêvricr  i^lto. 

L  Femme,  CATKRINE  Brun  ,  fille  de  Jejtt  Erun ,  feigneur  de  l.i  Valadc/dc 
Gtorpuy  &  de  1  Ellrade  ,  bc.  de  Caterine  de  Lur-Longa,  fut  matice  en  i  j4}.  . 
I*  JiaV  d'Aubuflon  it  diï  nom,  feigneur  de  Villac  en  partie,  fut  marie  le  pre- 
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miermars  1^7^.  i. Mârguerite  la  Tour,  fille  de  Gilles  de  la  Tour  en  Auvergne  fci- 
gneur  de  Limcuil  >  &  de  Marguerue  de  la  Cropte,  dame  de  Lanquais.  ,11  n  ca  eue 
qu'une  tille  Janne  d'Aubullbn  ,  dame  de  Villac  en  partie  ,  marice  le  ii.  dé- 
cembre IJ9Z.  à  Muhel  de  Bcynac  ,  (cigncur  de  la  Valadc  en  Perigord  ;  elle 
tcfta  le  2.  décembre  itfjo.  e'unt  mcrc  de  trois  enfans.  yojez,  tome  IF.  de  cette 
hifteirtt  fige  î  57. 

II.  Femme  LEONNE  de  Moncardy ,  qui  comme  mcic  &  tutrice  de  Ton  fîls  ,  fie 
hommage  de  la  feigneunc  de  Villac  au  roi  de  Navarre  ,  comte  de  Perigord, 
le  1.  février  ijS^  elle  vivoit  lors  du  mariage  de  (on  fils  en  160t. 

JEAN  d'Aubuilon  111.  du  nom>  Icigncur  de  Villac  en  partie,  qui  luit. 

XXI. 

JEAN  d'Aubuffon  III.  du  nom,  fcigneurdc  Villac  en  partie  ,  baron  de  S.  Lcgcr> 
de  la  Maifon-noblc  &  de  Perignac  ,  fit  fon  reftament  olographe  le  ij.  aouft  1637. 
Femrnc  ANNE  de  Lolle,  fille  dc  jern^  leigncur  de  Lollc  ,  chevalier  de  Tordre 
du  roi ,  gouverneur  de  la  ville  &  citadelle  de  Verdun ,  &  d'I/àbeoM-J tunnt  de  Roquc- 
fcuillc,  tut  marice  par  contrat  du  j.  aouft  i(5oi. 

1.  JACQUES  d'AubulTon,  fcigneur  de  Villac, qui  fuit. 

2.  JEAN-GEORGES  d'Aubuilon, qui  a  fait  la  btanche  des  SEIGNEURS  DE 
SAVIGNAC,  qui  vont  fuivrc  au  §,  VII- 

3.  Jean  d'Aubullbn,  Icigneur  de  Montamard  &  de  Bcauregard  ,  avoir  5}.  ans 
lorfqu'il  produilit  les  preuves  de  noblclïe  pour  lui  &:  (es  trois  fils  le  ii-  avril 
1667.  devant  M.  de  Montozon  ,  fubdclcguc  de  M.  Pcllot  ,  intendant  en 
Guyenne. 

Femme  Jeanne  de  Louiu  ,  veuve  de  dmlts  d'Aubullbn,  (cigncur  de  Bcaure- 
gard ,  fut  marie'e  par  contrat  du  19.  juin  \6^i. 

I.  Jacques  d'AubulTon,  fcigneur  de  Bcauregard,  ctoit  garJc  du  corps  du 
roi  dans  la  compagnie  du  marquis  de  Gelvrcs  dés  le  mois  d'avril  i6tf7.  fiic 
reçu  fous-lieurenant  au  régiment  des  gardes  en  1674.  &  palla  cnluite  dans 
la  coloivclle,  devint  aydc-major  l'année  fui  vante  ,  puis  capitaine  en  \6j6. 
monta  à  une  des  compagnies  de  grenadiers  en  avril  1 68<j.  à  U  tttc  de  laquelle 
il  fijt  tue  au  comb.it  de  Stcinkcrque  le  j.  aouft  lôçi.  ne  laillant  point  d  en- 
fans  de  Mârguerite  du  Chelnc ,  fa  femme,  fille  de  fnnçûts  àw  Chefiic  .lieu- 
tenant gênerai  &  juge-mage  de  Perigord. 

II.  Jean-Georges  d'Aubuilon  ,  (cigncur  de  Bafl.1t,  en  avril  1^57.  chanoine 
Al  puis  archidiacre  de  Bergerac,  puis  abbc  de  Châtres,  ordre  de  S.  Augullia 
au  diocele  de  Pengucux,  vers  ta  fin  de  1^69.  vivoit  encore  en  1713  & 
mourut  peu  après. 

III.  FRAN»iOis  d  AubulTon,  (cigncur  de  Foulcys  ,  e'toit  cnfcigne  dans  le  rcg;- 
mcnt  du  toi  infanterie,  compagnie  du  (cigncur  de  Savignac  de  Pcitous,  kn 
coulin  germain  en  avril  1667,  il  cft  mort  moulquctaire  du  roi. 

IV.  Marie-Jeanne  d'Aubuilon,  morte  fille. 

V.  Charlotte  d'Aubuilon  ,  mariée  en  168  j.à  fr4»f««  de  Souillac-d'Afcrac, 
(cigncur  de  Verncuil  en  Perigord,  dont  des  cnfens. 

VI.  Caterine  d'AubulFon  ,  (cmme  en  1685.  de  franftts^a  Chelnc, vicomte 
de  Montréal ,  lieutenant  gênerai  à  Perigucux  ,  &  juge-mage  du  Perigord. 

vu.  Henriette  d'Aubuilon ,alhcc  à  N  dcTaillclcr  de  Batficrc, fcigneur 

;  de  Mauriac  en  Perjgord. 

4.  François  d  Aubulson ,  prêtre  ,  prieur  de  Villac. 

j.  Charlotte  d'Aubufson,  marice  à  N  de  la  Faye,  fcigneur  du  Puy. 

.6.  Jeanne  d'AubuljDn,  rcligicule  à  Bugnes ,  ordre  de  S.  Benoit  au  diocele  de 
Perigucux. 

7.  .&  8.  N  &  N  d'Aubufson  ,  religicufcs  à  Bruce. 

XXII. 

JACQUES  d'Aubufson  I.  du  nom  , fcigneur  de  Villac,  Miremont  &  Fumel ,  par- 
tagea avec  fes  frères  par  adedu  14.  avril  1^45.  Savoir  60.  ans  lotlqu'il  produific 
fcs  preuves  de  nobleftc  pour  lui  &  fes  trois  fils  le  z  i .  avril  1 667.  devant  M.  de  Mon- 
tozon, (ubdclcguc  de  M.  Pcllot,  iaicadant  en  Guyenne. 
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Femme ,  DIANE  de  U  Royere ,  dite  de  Pb^fe  de  la  floycrc ,  (eigncur  de  Lons, 
3c  de  MtrgMtriie  de  BaJcfol ,  fut  iii.iiic'epar  contrat  du  2.  tcvricr  i6jl. 
1.  JEA.N  d'Âubuflôo  IV.  du  nom ,  (ciencuc  de  Mircmonc ,  ()ui  fuir, 
a.  Philibert  d'Aubaflon  ,  baron  de-Ptimet ,  fut  capitaine  dans  le  régiment  da 
roi,  puis  hcutcnaiit  dans  le  rc^iincnt  <lcs  gardes       i6yi.  devint  lieutenant  Je 
Ja  compagnie  colonelle  lous  le  duc  de  U  Feuillade  fon  patent  1  pui»  capiuinc 
-du  moine  wgiment-en  ^êJ4.  mais  fes  mcommodirez  ■caillées  [Nur  les-Ueflaces 

l'obligercnc  de  fe  retirer,  5;  de  vciuire  Ta  compagnie  à  fitli  «OUiin  gCf  nOMo/iW- 
wcs  d  ÂubufloA  t  Tcigncuc  de  Beaurcgard  *  laii  i6y6. 
}.  rsAitçois  d'Aubuflon ,  abbé  de  Chicres  en  Perigoid  ,  mourut  le  tf.  aoâc 
1669.  il  eut  pour  fucccireur  Jetn  Georges  d'Aubuflbn  ,  (on  couiln  gciniam.  (//  g 
fMé  dms  U  muvtlU  cduun  d»  Gai.  Chrift.  («)  fiiifitÊri  jiutei  tatuhânt  tes 
a)  Tmê  H.  Mez^que  l'on  fm  mrigtr  fur  ce  qui  tm  inm  Jtm.rgffmer.  ) 

*''**'  Jeanne  d'Aubufson,  mariée  1".  à  N  de  Calvimont ,  tagncuv  dcCha- 

tans.       à  ffMjfWf  de  Salagnac,  icigneur  de  Ponde»  tiis  de  BMrtkelemj àcSa.- 
lagaac ,  fcigneiur  de  PoKîe,  fie  de  Mtrgnàu  J^aaxûin  âa  JLochenorin. 

XXIII. 

JEAN  d'Aubufllon  IV.  du  nom  ,  fcigncur  de  Miremont  prés  de  PcrigueuX'^nfite 
appelle  le  iQ.  i«in  \6Î7.  avec  Jtct^ncs  fou  fils  &:  tous  Jcs  autres  iflus  tunimc  lui 
de  Chj  d'AubuiVon«  tctgucur  Je  ViUac,  (|ui  vivuu  en  142,0.  pat  le  maréchal  duc  dc 
'la  feuillade  (on  parent  à  la  (ubllitution  de  fcs  biens  lîtuez  au  pays  de  ia  Marche ,  C 
"en  cas  que  fa  poilcritc  mifculinc  vînt  à  finir  fau  c  de  mâles. 

Femme»  LOUISE  d'Aubudon,  couimc  de  ton  mari  au  cinauicroe  degré  ,  âllc 
de  HeShr  d'Auboflon  »  (dgneur  de  CaB'cl-nottvel ,  ac  ét  Mdame  de  Raymond , 
lût  maticc  par  contrat  du  27.  janvier  16^4, 

I.  JACQUES  d'Aubuflbn  II.  du  nom  )  baron  de  Miremont ,  qui  fuit. 
-1.  Jeanne  d'Aubttflbn , femme  de  N..  ; .  de  Beaumont ,  (qgneur  du  Repaire  ea 
Sariadois,  enfeigne  de  !i  chevaux.- légers  de  MoniieuC -&ere  itoàyie  du  mi  L<Hfiy 
XIV.  il  mourut  en  juillet  i6i>i.  lan$  cnfans. 
9.  BcATMx  d'AttbolTon ,  femme  de  /««r  .Malet*  lè^jneur  M  la  Jatuie  en  Feii* 
^d.»  morte  nos  oiâiu.  O 

XXIV. 

ÎACQUES  d'Aubuflbn  II.  du  nom,  baron  de  Miremont»  capitaine  d'infanterie, 
cil  devenu  chef  du  aom  &  des  armes  de  (à  maifon»  comte  de  la  Feuillade,  vi* 
comte  d'AubulTon ,  baron  de  la  Borne  &  de  Pcruflë,  lêigneur  de  Fclictins,  d'Ahun, 
Chcncrailles,  Jarnage  fie  Drouille,  après  le  dernier  maréchal  duc  de  la  Fceilla  ie, 
lair  de  France,  mort  le  19.  janvier  171  j.  dont  il  étoit  parent  au  huitième  degré- 
Femme  ,  FRANC  OISE  de  Chapt, fille  à' André-J scques  de  Chape  de  Raftignac,lei- 
gncur  de  Firbcix  ,  de  Goupiac  de  la  Gloudie  en  Pctigocd»  te  d'^dme  diiBan»  _ 
a  été  mariée  par  contrat  du  19.  janviet  1697.  '  * 

1.  z.  3.  GonsFROii  Louis-]£Atr  &  Nicolas  d'AubufTon,  morts  jeunes. 

4.  Hubekt-Fi^ançois  d'Aubullon,  comte  de  la  Feuillade,  qui  Tuit. 

5.  Catekine  d'Auburtbn  ,  mariée  le  1.  tcvricr  17*0.  à  JeM  de  Serval  de  la  Vct'» 
gne ,  feigncur  de  Bcrzé  en  Sariadois. 

6.  Anne  d'  ubuHon, alliée  le  4.  fevjàcr  1710.  à  Fiem  de  la  Toux  ,  fe^neu^ 
du  Roc  ca  Sariadois. 

7.  Louise  d'Aubuflbn,  nKNrte  jeme.  •  ; 

8.  An  H  E  d'Aubttflbn ,  manée  en  1714.  à  N  des  Champs  ,  fôraenr  de 

Ptellàc. 

9.  EtiUBBTtt  «TAobufloB  y^eligienfe  beoediâine  dans  Tabbd^  de  Bogmei, 
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y.  TUBERT-FRANCOIS  d'Aubuflbn,      le  iz.  aoufV  1707.  reçu  page  du  toi 
JT  j[daos  ta.  nande  ccuiie  le  8.  mai  1713.  a  e'tc  iafticué  l^caiie  univciicl  pat  Lm$ 
oAabuiKxif  duc  de  Rouannoisi       &  nacêchal  de  France ,  mort  le  zf.  janiner 
J7 15 .  ainfi  il  eft  fcigncur  des  terres  qui  compoloicnt  le  duché  de  Rouannois,&  de  celle* 
ui  n'ctoienc  pas  fubftitoécs  à  fon  perc.  11  porte  le  nom  de  comte  de  la  Fcuillade  » 
a  été  fiiit  meftre  de  camp  du  régiment  Royal-Piedmonc  omlerie,  en  avril  1715. 
Femme,  CATHERINE-SCHOLASTIQUE  Bazin  de  Bczons ,  fille  de 
Bazin «{eîgneur  de  Bezons ,  maréchal  de  France»  chcralici:  des  ordres  du  roit  fic^de 
Mirie'Msr^iKrite  le  Meoeftrèl ,  fbe  naciée  par  coiitfac  éi  a|.  &,  célébration  dii 
xS.  avril  1727. 

X.  Jeam-F KAN$ois*MAXJi  d' Âubu(Ibn>né  le  }o.  janvier  1718.  mort  le  même  mois. . 

f    V I  L 
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DES  SEIGNEURS  DE  VILLAC 


D'«r,l  td  mi» 
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XXII. 


£ 


ÎEAN-GEORGES  d'AubulIon,  Iccond  fils  de  JEAN  m.  du  nom.  fcîgneur  de 
Vtllac,  &  tfANNE  de  Lode ,  MMfinw/  «Mkvmt,f4g.       for  (dgneur  de  Sa- 
vignac,  capitaine  de  cavalcrc  ,  5:  maintenu  dans  (à  nobicflc  par  jugement  de  M. 
Pclloc  intendant  en  Guyenne»  du  ij.mars  i«8. il étoit alors  î  ^r  dVnviron  ji  ans 
Femme,  CATERINE  de  S.  Chamans,  fille  d'J5*»*  de  S.  ciumans,  fcineutdtt 
Pefchicr  ,  &  de  Marftterite  de  Badcfol,  fur  mariée  le  10.  Novembre  I6j$/ 
I.  lEAN-JACQUES  d'Aubuflbn»  feignepr  dcSavignac,  qui  fuir, 
a.  Jacqubs  d'Aubuflon,  confeiller  8c  aumônier  du  roi,  nomme  en  1684.  abbp 
de  Menât,  ordre  de  S.  B  i  t  au  iioccfe  de  Clermont . moiimtawmrte  I.N0- 
vembte  1705.  Ftyez,  GaU.  chrt^.  eiu.  mv.  tme //.  «tl.  j^S. 
j.  Fkah^is  d'Aubuflbn,  mon  6u  alliance. 


XXIU 


Î£AN-JAC(^ES  d'i^budon,  feigneur  de  SavigniCf  «Ide^nagor  dans  le  rcgimenf 
Royal,  par  commiiïion  du  2.  juillcc  1664. puis capifitînc dans  le  «BrinKnr  du  Koi 
infentcnc  le  i^.  Odobrc  1665. 

Femme,  MARIE  de  MoncbotiTici: ,  fille  de  JéujMetjàt  Monboîflicr»  inaraais  dc 
piniUac,  âc  de  Gtfmiw  Macclj ht  mande  ca  1670. 

TmcK  '  . 


HISTQOfi  OEN^ALOGIQUE  ET  cmONOti 


i  GEORGES  d' Aubufion ,  feignent  de  Pçraut ,  ^ui  iuit.  jj- 

^^rTB^t^ard    rflu  des  ancien,  ^-f"' Vu«  fÊc  Ï 

Sonlieu.  orfte  de  Ctc«wt  d»n$  le  diortÉe  4c  LuMg^  lîecflll»  «mom  w 

illu  Jicqua  ,  dit     w^r^wu  de  S.  Julien.  , 

S^,nA^.  femme  <fc  N...  l>o.tdon,  b«oa  d.  P«y.l««-CW»»ei  , 

Auvcigtic. 

XXIV. 

GEORGES  a* Aubuffon,fcigncur  de  Pcraut.       -  j.  x;f««i|-*îflW 

FVmmc  N   . .  de  MoniboilUcr.  fiUc  de  Ch«rks^lhrmk»n  de 

d'impuiflànce,  s'«ft  depuis  mdâUiéç,  &  »  en  de  cnfios. 


$  vni. 

SEIGNEURS 


DE  BEAUREGARD^ 

SORTIS  DES  SEIGNEURS 

DEVILLAG 


lu. 


XIX 

FRANÇOIS  d'Aubu(Ibn»(econd  fils  de  GILLES  d'AuiuiflbDtie^cur  de  Viilac; 
&  de  FRANÇOISE  de Beaupoil  ftfccondeftiTOnc,«M««ùp»/«Wk'<*  jH-  " 
CUten  pattagc  les  fcigncurics  de  Bcaurcgard  te  de  la  Rue  ,  toutes  deux  en  Pcrigord, 
&  de  Caftcl-Nouvel  en  Limofin ,  donc  il  (a  bo(nnutt,c  au  roi  de  Kavacre  le  28. 
Septembre  1541.  11  fut  par  ordre  du  ïoi  le  j.  Novembre  153^.  tutenr  de 
de  Beaupoil ,  tîUc  de  CuilUume  de  Bcaupoil ,  &  héritière  de  Pierre  de  Bcaupoil ,  (cî- 
gneut  du  Caflcl-jolet  fon  aycul ,  neveu  de  la  mcre  de  ce  (dgacur  de  Beaiu^d*» 
qui  tcfta  le  1.  aval  iH^-  ^      vivoitencoteen  1544'  * 

Femme,  )EANNE  dAbzac,  fille  à'Hugius  d'Abzac ,  des  fcigncurs  de  la  Douze, 
.4c  de  M4rg»ffiif  H'Aix,  foi  vauàiés  pot  coomt  du  li.juiUcc         ic  Btiotk  tefta« 
mcnclc  jo.  Décembre  15 3J'* 

I.  JEAN  d'AiMoii»  fdgnenr  de  BencegHd ,  q«i  Une. 


Digitized  by  Coogle 


DES  PAIRS  DE  FRANCE.  BiOVANJ^O iS.  ^ 

»     2^  Gabaibl  d'AubtUson»  vivancen  If 

5.  IsAtSAti  d'Aulnifaon,  naciée  le  if.  janvier  i j  }2. 1  ClurAy  de  Gaing ,  (eigncuc 
de  linaotSt  ftaikhal  da  Perig^d. 

XX. 

JEAN  d'Aubufton ,  fcigneur  d*  Bcaatjcf^jrd ,  de  la  Rue, de  Cafte  1  - Nonvc! ,  &rc. 
fut  un  des  exécuteurs  du  tellament  de  Jeu»  d  Aubufson  ,  feignçor  de  ViHac  ,  km 
oncle  l'an  ii|f4f.  Il  fa.  avec  fa  femme  une  acquiiitton  le  20.  tnay  15^4.  emrntU^ 
nuartfu am  memuid  de  k  ttmém  ét$  €mfm,M§é C  C.  C.  fU.  tt.  &itc&n  teftameitc 
le  X9.  juillet  1564. 

B    femnae,  ANTOINETTE  de  Lonngpie^Tarîdes ,  fit  Ton  tcftamcnt  le  4.  fe'vrier 
1158.  clic  éioit  fille  de  Geofi^fs  de  Lomagnr,  frirncnr  dr  TcrriHcs,  vicotniedc  Gi- 
mois,  6C  de  CiMnie  de  Caciiaiilac.   y'ûfez  tome  J  I.  de  cette  htjiotre  f.  674. 
J.  FOUCAULT  dr  Aubufson,  Teigneurde  Beaurcgicd»  fuit. 
X.Jean  d'Aubuitcn.  chevalier  de  Malte ,  tcfta  1c  11.  may  1^72. 
}.  Marguerite  d  Aubufson ,  mariée  i**.  par  contrat  du  ij.  Décembre  ijtfr.  i 
Transits  de  faincc  Fortunade,  ie^neur  dcQiadetac.  1".  à  JFrwfiw  baroadé  Len- 
nllac  en  Qucrcy. 

4.  Blanche  d'AubutsoD ,  alliée  par  contrat  da^o.  mars  i;7i.àfrM|fMrdcB,oyete» 
fcigncar  de  Lons  ou  du  Long. 
^  '   5.  ISABBAU  d'Aubulson»  vivamecn  ij^o. 

XXÏ.  . 

FOU-C AULT-d'Aubaflên ,  feif^r  de  Beamegacd,  de  h  Rue,  de  CaAe!^ 
Nouvel,  &c.  chevalier  de  l'ordre  du  roi,  capitaine  de  cinquante  hommes  d'ar- 
mes de  (es  ordonnances.  Le  roi  .Hciui  IIL  lui  donna  une  compagnie  de  gcndai- 
rocs  te  ).  mi»  mil  dnq  œnt  ièpunce-(ept.  Il  fit  hommage  an  de  Navane 
le  1.  janvier  ij8o.  delà  terre  de  Momaur  en  Pcrigord,  qu'il  nvoit  achetée  d'He- 
lene  de  Cletmonc,  dame  de  Mucidan  i  il  le  âc  encore  au  même  prince  pouc  la  Ici- 
^  gneorie  de  CaAel*Noavd  te  z.  min  1583*  Ce  tefla  te  10.  may  1600. 

I,  Femme,  FRANÇOISE  de  Pompadour  ,  fille  de  Gte^rt^  ,  {cigncur 
de  Pompadour»  &  de  SstxMmt  d'^fcars  de  la  Vat^yon,  fut  mariée  par  contrat  du 
sS.  may  15^1. 

I.  Antoine  d'AubulTon ,  fdgneur  de  BcâiiK^pid»aiiifiqi»li6d  dans  nA  dnc  dii 

J.  aouft  1572'.  mourut  (ans  alliance, 
i.  FRANÇOIS  d'AubulIbn ,  fcigncur  de  Bcaur^rd ,  qui  fiiiC. 
J.  Hugues  d'Aubuffon,  vivant  en  1600. 
H    4' &  5.  Jean  &  Gkoages  d'Aubaflba>  motts  jeunes. 

<.  IsABCAu  d'Aiibofion>  femme  eti         de  N...  (eigncur  de  Labamr. 

7.  SusANNE  d'Aiibufson  ,  qui  le  18.  janvier  itfoo.  fit  donation  de  tous  (es  biens 

àibnirere/r«KMfd  Aubufson,  fejgpour  de  fieaur^acdi  révoquant  celle  qu'elle 
•  avoit  frite  au  fils  aW  du  fécond  maciagede  foo  pere. 

«  Anne  d' Aubufson  ,  maiii'e  pir  contrat  du  24.  aoufti59j.  à  -,1/<rf«r/ de  Corn, 
icigneurdeCaUlac  ou  deQucii]âc,de  Puymexla  &d'Ai^lari,à  quifoo  bcaupete 
par  aâe  du  <.  avril  1^96,  tranrpoica  une  ibmme  pour  pante  de  la  dot  pro" 

ni  fc  \  fj  femme. 

IL  Femme,  ANNE  d'Abzac,  veuve  de  ItM  de  Calvimont,  fcigncur  de  Lcrn, 
f  de  TurAc  K  de  S.  Paul ,  fille  de  Gdnel  d^Abzac,  (eignear  de  la  Uouïc,  en  Pett- 

t' 'fL!  ,  de  Raillac  &  de  Veon,  chevalier  dr  l'rrJtL-  du  roi,  &  à'AïUùmttte  Bernard, 
dame  de  la  VjciUe-Yille  4c  de  Peiiamooc  »  fut  mariée  pat  corucac  du  14.  jaavier  1  j  8  8. 
cfle  ceib  le  19.  Novembre  kT;!. 

1.  FhaH^ois  d' AiibuCson ,  mort  fans  alliance  apics  1618. 

».  FnAMcois  d' Aubufson ,  dit  k  lame^  vivant  ai  1618. 

f.  HECTOR  d'Aubttisoa,  cigc  des  $EIG2il£URS  p£  CASTËL-NOllVEI.» 
f  «i  fiàwm  §.  IX. 


3[€q      HISTOIRE  GENEALOGIQLJË  ET  CHRONOiL 

XJCU 


I  .François  d'Ai^borson  n.  du  nom,  fdgncur  de  Bcaurcgard ,  de  la  Rué  &  de 
f[/  Caftcl-Nouvd ,  fat  accordé  k  14,  janvier  1  j88.  avec  Mtrgutrue  de  Calvimoa^ 
iuîc  de  Jum  de  Calvimonc ,  (dgneur  de  Lcrn ,  &  $Aime  d  Abzac  de  la  Douze ,  qui 
^vcnoic  û  bene-mcTC  ,.mai$  ce  traité  n'eut  pas  lieu.  Il  ccoit  mort  avant  le  18.  nurs 
\6i%.  que  l'on  fît  invenuirc  de  (es  biens. 

Femme,  MARIE  de  Hautefort  ,  fille  de  Trfn^ns  (eigneur  de  Hautcfort ,  &  de 
Lm^  d'Efcars,  fut  mariée  par  comcat  du  28.  Septembre  1606.  &l  ctoit  tutrice  de  r 
iês eofans  eni6i8. 

4.  Cham.es  d'Aubufsoa,  feigncurde  Beauregard,  mourut  fans  cnfans  de  Jtamt 
de  Loudat ,  laquelle  fe  xemaria  à  Jtâ»  d'Aubufson ,  iogocur  de  Montaoacd  le 
juin  1644. 

ft.  Fjlakçob  d'Aubulson,  mort  fans  alliance  après  l'an  \6\%. 

.3.  FbaMçoisb  d'Aubulson,  femme  en  1644.  de  Godefroi  de  la  Roche-Aymon ,  ba- 

^  loa deJ«  Fttge  ,  ioarquis  de  Vie,  ^oi  ca  âok  veuf  en  jtftt. 


SEIGNEUR 

DE   C  ASTEL-NOU  VEL. 

50B.TIS    DES    PRECEDENS>  ^ 
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HECTOR  d'AubufTon  ,  fils  du  Fécond  lit  de  FOUCAULT  d'AubulTon ,  fei- 
gncur  de  Bcaurc^rd ,  &  d'ANNE  d' Abzac  de  la  Douze,  iM«iWMm»«  a-devMt 
f.       fût  lèignear  de  CaOe^nouTet  >  puis  de  Berategard  ,  de  S.  Quentin  >  de  S. 
Paul  &:  de  Monuut ,  maréchal  de  camp  des  armées  du  foi  p«  bitevcc  dn  19. 
vembre  1631.  âc  lit  lontcftameot  le  4.  janvier  1666. 

Femme ,  MADELENE  de  Rtymond  ,  AUe  de  OAw/  de  Haymond ,  feignenr 
de  Vignolcs,  de  S.  Paul ,  de  Salcgourde  &  de  Marfac  ,  <5c  de  Mâr^erite  de  Mact-  F  • 
Aan,  mariée  par  contrat  du  i6.  avril  1^33.  vivoit  veuve  le  18.  kvrier  1667. 
1.  GODEFROY  d'Auboflèn,  feigocur  de  Caftd-nauvel,  qui  fuie 
%t  Louise  d'AubuHon,  mariée  par  contrat  du  27.  janvier  16^4.  à d'Aubufson 
IV.  du  nom,  marquis  de  Miremont  ,  Ton  couùn  au  cinquième  d^ré  ,  fils  de 
.  JâtfMa  d'Aiibuflbnt-fêignettrdc  Villac  te  de  Hàwg  de  la  koyeie,  tmam  ilt  Hé  ' 
*  dii  ct-devmt ,  p.  ;  5  6. 

j.  Maacu£mt£  d  Aubuilon  ,  urfulinc  à  Brives,lors  du  teftament  de  (on  pere. 
4.  Bbataix  d'Aufaaflbn ,  mariée  pat  ouitnc  du  18.  fenier  1667.  à Jofejh-tkm 
^     Qàffaitt,  fdgneuc  die  Ixariliac. 
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DES  PÀIRS  DE  FRANCE.   KOVAUNOU,  Ifiû 

^    j«  Catbilimb  d'Aubufibn ,  ic%aiib  i  Aigencal  en  I^imofia,  dc^poU  la  mon  de 
Ion  penii 

XXIII. 

GODEFROY  d'Aiibuflbn  ,  feigncur  de  Cartel-nouvel ,  dit  U  mârqm  Je  S.  P-w/, 
eut  aftcdc  h  réprcfcntation  de  fcs  titres  devant  M  dcMontozon»  fubdelegué 
de  M.  Pcllot  ,  intendant  en  Guyenne,  le  4.  février  1667.  Se  ctoit  inoct  en  1693. 

Femme,  ANNE  de  Chauvcron ,  tîllc  A'Annet  de  Chauvetoo  t  feîgncttC  de  DufiCp 
de  jaicre  &  de  S.  Maiffle,  U  de  Jumu  de  Lalicoupc }  fuc  maciéer  pec  oonciac  du  17. 
janvier  i6tfi. 

1.  ANDRE'-JOSEPH  d'Aubuflon ,  feigneur  de  Caftd-nouvel ,  qui  fuit. 
2      t.  Annet  d  Aubufson,  chevalier  de  Malte,  page  du  grand-maître  en  1^9?. 

3.  Jacques  d'AubulTon  ,  foudiacre,  ptcvôt  de  S.  Viancc  en  Limoiiu  ,  dcputc 
de  la  province  de  Botirgcs  à  lafsembléedn  Ckigi  en  17 10. 
>  4.  Mad!  1  EiKE  d'Aubulson,  carmélite  n  grand coufenc  de  Socdcaiix  »  oÀ  elle 
ctoit  nuvicc  Iç  ij.  janvier  1687. 

5.  jsANMB  d'Aobuflbn ,  rcligieufe  à  Notre-Dame  de  fiocdeamc. 

6.  ^  7  Ursulr  &  )EANSE-Af:NF.'s  d'Aubufton,  cette dcrnicrc  cft  née  le  if.' 
janvier  1687.  elles  ont  ctc  remues  en  la  maiton  royale  de  5.  Louis  a  S.  Cyi'« 
Jfl  pcemiate  en  noveiabre  1694,  la  feoonde  en  deoembce  lôytf. 

XXIV. 

ANDRE'-JOSEPH  d'Aubulson ,  feigneuf  de  Caftel-nouvcl ,  marquis  de  S.  Paul» 
dit  U  marquis  ttÀuhufJôn  ,  reçu  page  du  roi  en  fa  grjiiJc  L'cnnc  le  i.  ianvicr 
169 j.  fiic  capiuinc  de  cavalerie  dans  le  régiment  de  la  bcuuladc,  dont  il  devine 
meftce  de  camp  en  1702.  Le  voi  le  fit  lM%idiec  le  30.  janvier  1705.  8c  maridial 
de  camp  le  premier  fcvricr  1719. 

Femme,  JeaNNE-BAPTISTE-ELISABETH-CHARLOTE  de  Vcrnou  ,  he- 
miere  de  Meiziars,  fille  de  Jaat'Bif^t-G^miA  Vernou^  fcigneoff  dc  Mclziacs» 
^thzjSttth  de  faintc  Mjnre-)onzac  ,  lnatÎB en ^lin  1708. 
ANDRE -JOSEPH  a  Aubullbo. 


àfet      aiSTOmC  GENEALOGIQUE  ET  CHKONOt. 

SEIGNEURS  DE  BANSON^ 

QUOIQIT  le   fc  -nrurs  de  BANSON  foicnt  appeliez  à  la  (iibftitation  dcS 
biens  de  ia  brunclic  uc  b  FcuiUaiie,  &  (qu'ils  (oient  en  poncflîon  des  nom» 
armes  cTAllbuflbn  ;  il  ne  paroît  cependant ^jufqu'à  prcfent,aucuncpceave  line- 
Taie  qui  fiiflc  connoîrrc ,  diiquc!  des  fcigncurs  d'AU  BUSSON  ils  ont  imis. 

Dans  leur  production  pour  leur  noblcHc  faite  en  1669.  pardcvant  M.  de  Fortia)  i 
«Mine  des  requêtes  ,cQmima«ice  pour  k  roi  départi  en  Auvei^ne  >  ils  ne  Kcmon- 
tcrcnt  qur  ii:'q"  à  celui  par  qui  nous  allons  comnvrnccr  cette  branche. 

M*  du  liûuchcc  iuivi  de  M.  d'Hozict  Ta  commencée  deux  dcg(c2  plas  haut« 

GUILLAUME  d'Aubu(son ,  qu'il  dit  dernier  ifils  de  OUlLtAUME^  feîgneot 
•delà  Borne  ,  &  de  GUILLEMETTE  la  femme  ;  le  premier  le  qualifie  Jagnair  de 
en  la  paroillc  de  S.  Amand  dans  la  haute  MarchCj  &  de  Baiiicux  cn  laMat- 
«he,  &  marque  qu  il  (ervoïc  le  roi  Jean  en  qualité  Je  chevaÛcr  dans  les.gacnes 
vde  Guyenne  contre  les  Anglois  en  1150.  Il  Ini  donne  deux  fiJs  ûmUmiw  qui  fuie» 
^  SÊffT  d'Aiibii^,  damoifew.  ^ 

GUILLAUME  d'AubufscnlL  du  nom,  fcigncur  de  Vom^  de  t!;inieux,  fcn'oic 
«n  Guyenne,  au  rapport  de  du  Boucher,  avec  Ion  frerc  Sûger  dans  la  compagnie  de 
Robert  de  Sanccrre ,  fcigncur  de  Mcnctou  es  ij?©:  &:  1371. 8caw)it  alors  le  titre 
'éb  damoifaau  s  lui  &  fa  femme  Simne  de  la  Vallicrc  paflcrcnt  une  procuration  le 
mercrcdv  après  la  fac  de  S.  Luc  en  j 575.  en pidcncc  de  Phit^fe  d'Aubufson ,  qua- 
lifie C6mmMâe»r  de  Ftmrs ,  &  tbâiithit  iâMm.  H  a  p6  toe  pere  d  ifjwwr,  qiH 
fuit ,  &  iLAntmatt  d'Aubttfson ,  6aime de  Omui  Ogier,  dieyalia,  &  aece  W 
itiivur  Qgiec,  vifanc  en  1454' 

'  A  YMAR  d'Aubufson,  lequel  en  fuppofant  pour  ccntitts  ks  deux  dcgrcz  cy- 
/Vddîus  ,  pourroit  être  marque  an  nomeco  XVL  fat  leigneur  de  Poux  «c  de 
*  lanicux,  &:  ne  vivait  plus  l'an  141}.  *      ,  . 

Femme  ,  CûM  1 OUR  de  Montvert ,  marine  vêts  laa  i|8o.  vltoit  veuve  en  , 
Ï440  fuivant  on  tegifti»  du  perlement  qui  6it  neatioa  d'elle  ,  de  CmBtKm  de 

Lms  fes  fils  . 
I.  GUILLAUME  a  Aubufson ,  feigncor  de  Ptwx,  qm  fait, 
a.  Roger  d'Aubulson,  vivant  en  1423. 

3.  Louis  d'Aubufson  ,  chevalier,  feigneur  de  Poux  ,  fut  deftiné  chevalier  de 
Rhodes  ,  mais  depuis  il  fc  maria  avec  MiargÊtrkt  Rochette  ,  laquelle  étant 
veuve  plaidoiiit  en  14^7.  &  les  annc'es  fuivances  ,  5c  en  1477-  contre  GéritUé 
du  Puy  ,  veuve  du  (àgncur  de  Banlon  fou  beaufrerc,dc  leurs  deux  fils,  &  le 

\  i<  «ty.       4. janvier  1474.  elle  avdc  obtenu  on  décret  (4)  de  prifc  de  corps  comte  fe» 
^ttWML        deux  neicux  Jbawne  &  i-"**'  d'Aubufson. 

4«  Ma&CUBMTe  d'Aubufson,  croit  en  141^.  fenune  àiAMme  de  la  Fcuiilcc, 

comme  te  témoigne  un  arrêt  du  parlement  de  Fans, 
ï.  Catbrihe  d'Aubufson ,  mariée  par  contrat  da  17,  fenier  1415.  à  XM&de 
'  Laligicr,  damoifcau ,  (cigneur  du  Chier.  1| 

4.  Souv£RAi»£  d'Aubulson  prciënie  au  oootnK  de  mariage  de  bteur  CtUriM* 
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fi 


ItÂîttlé  4U  I  k 

&  4.  rf'Aubuf- 
lun,  4N  1.  O* 
de  gutultt  dit 
bats  Je  ((tf  d'ar, 
les  gnioiiilhtt 
«M  ternnhmt 
de  même  ,  fin 
tfi  de  Banfon. 


1  I. 


GUILLÀUMÊ  d'Aubufson»  chevalier  ,  fcigncur  de  Poux  «Se  de  Banieux,  fur* 
nommé  Ctrados  y  devint  (cigneuc  de  J3anlon  en  la  paroin'c  de  S.  Georges  dé 
tjciés  diocefc  de  Clermonc,  par  donation  que  lui  en  Ht  le  i8.oâ:obre  1434.  fr^ri^ 
fcigncur  de  Banfon  ,  à  condition  d'en  porter  le  furnom  &:  les  armes ,  qui  (ont  de 
gueules  m  bois  de  cerf  d'vr,  les  chevilles ,  dagues  ou  cormchons  de  même.  Il  clt  fait  men- 
tion de  Guillaume  d'Aubufson  ,  dit  Cârados  ,  fcigncur  de  Banfon,  dans  les  rcgilUes 
criminels  du  parlement  de  Paris  es  années  1445.  14)  i.  1451.  i4n-  4^'^  plaidoic 
contre  Jacques  de  Chabannes  ,  grand  maitre  de  France  ,  Se  en  dernier  lieu  contrâ 
^  Anne  de  Feugerolles,  tutrice  de  Ibn  fils  Gcoftroy  de  Chabannes.  On  requit  défaut 
contre  lui  le  28.  juin  1453.  i^^i^  occupé  pour  le  (crvice  du  roi. 

Enfin  par  arrcft  du  1 }.  mars  1455.  il  fut  condamne  de  payer  à  cette  veuve  &:  à  fcj 
cnfans  une  tomme  de  trente  livres  quatorze  lois  quatre  deniers.  11  mourut  vers  l'an 
J46Î. 

Femme  >  GABRIELLE  du  Puy  de  Vatan  ,  fille  de  Louis  du  Puy  ,  fci- 
gncur de  Barmont  ,  &  de  Jeanne  de  Veaulcc  ,  mariée  par  contrat  du  19.  janvier 
1437.  avoit  le  bail  de  fcsenfanscn  1^66.  &  le  14.  mnrs  148  j.  le  roi  lui  remit  pouc 
tllc>  fes  deux  fîls  &  Mirguerite  (à  fïlle,  une  amende  en  laquelle  ils  avoient  été  con- 
damnez. 

0  I.  Antoine  d'Aubufson  ,  fcigncur  de  Banibn  ,  de  Poux  &  de  Chalon  ,  ccuycr 
d  écurie  des  rois  Louis  XI.  &:  Charles  'VIII.  obtint  le  18.  août  i47-'  pf>ur  lui 
*:  pour  fon  fircrc  des  lettres  d  état  en  confidcration  des  fervices  qu'ils  rendoienc 
au  roi  dans  fes  armées  .•  étoit  penflonnairc  de  l'hôtel  du  roi  le  ijtf.  juin  1491. 
qu'il  lui  fut  accorde  des  lettres  de  Cemmitttmus  aux  requêtes  du  p.ilais  j  tcda 
le  II.  juillet  15:0.  fut  enterre  en  l'églife  paroiflialc  de  Gelés  >  au  tombeau  de 
(on  pere,  Si  ne  laida  point  de  poflcnté. 

2.  LOUIS  d  Aubufson ,  fcigncur  de  Banfon  ,  qui  fuit. 

3.  Caterine  d'Aubufson,  femme  àAnteme  Vinay,  fcigncur  des  Anches  & 
de  Murais  au  diocefe  de  Chartres  ,  vivoit  avec  lui  le  premier  jnnvicr  1482. 
qu'ils  cédèrent  leurs  droits  lucceffifs  à  Antoine  d'Aubufson  ,  frète  de  OUeriae. 

E  4.  Margutrite  d'Aubufson  ,  mariée  à  Jacques  de  Rochedra^gn  ,  fcigncur  de 
Marfillac,  qui  comme  procureur  d' Antoine  (on  bcau-frcre  >  ht  hommage  de  fa 
terre  de  Poux  le  12.  avril  1507.  à  Anne  de  France  , ducheflc  de  Bourbonnois, 
comtefl'c  de  la  Xlarchc. 


LOUIS  d'Aubufson  ,  fcigncur  de  Banfon  ,  de  Chalon  ,  de  Poux  5c  dcB.inictllr, 
après  la  mort  de  Ion  frère  Anime ,  avoit  été  édunfon  du  roi  Louis  XI.  qui  lui 
avoit  fait  don  du  greffe  du  bailliage  de  Vcrmandois  ,  à  Laon  le  if. juillet  1477- 

Femme  ,  DAUPHlNE  d'Eflaing  ,  fîllc  de  Cuillaume  ,  dit  Guillot  d Eftaing, che- 
valier,  fcigncur  de  Luzarde  &:  de  Valentine ,  Baron  c'e  Landoie  &  de  Salmicch, 
vicomte  de  Cadars  fie  de  Ch<»ylane,  &  d'Anne  d'Efparroux,  fut  mariée  par  contrat 
du  2:.  février  1505.  Elle  le  remaria  à  Jcatt,  fcigncur  de  Pcuchaut  en  Auvergne  : 
telta  en  lyii.  Je  vivoit  encore  le  31  décembre  1529. 
JACQUES  d'Aubufson,  fcigncur  de  Banlon,  qui  fuit. 


3Ô4       HISTOIRE  GENEALOGIQUE  ET  CHROblOU 

IV. 

A 

JACQPES  d'Aubunbn.reigneui  de  6anron,dc  Oialorijdc  Poux, de  Banieux,  rfEt 
parroux  &  dcb  Malcn?  ,  rr:inlîgca  avcc/««  Povc'luuc  loii  beaiipcrc  le  8.  juin  15  îï. 
iit  fa  dcdaratioa  au  roi  poui  la  tciic  «Se.  le  village  eu  Tlas  ,  mouvais  en  txcf  du  ici- 
oncur  de  la  Borne  fie  du  roi  en  arriawfief  le  4.  janvier  15  34-  fit  'oi  H  honmiage 
a  Charles  de  Firncc  ,  duc  d'Orléans  ,  comte  de  !a  Marche,  Ictf.  mars  1^44^ 
Sit  an'bafladciu  dw  toi  Kcnri  II.  vxrs  Ici  piinccs  d'Allemagne  ;  étant  revenu  à  Ion 
«cbiteau  de  Banfon*  il  y  tnc  allalfiné  par  un  de  (es  pages  6c  (on  valcc  de  dumbfe 
l'an  iJH-  La  produdion  de  1669.  mer  le  partage  de  îcs  biens  le  18.  août  ipo. 

Femme,  ANlOiNETTE  de  Langhcac ,  fille  d'>ï/w«  de  Langhcac  ,  feigncur  de 
Dalct ,  ec  de  Cdtermc  de  Chazcron ,  tut  inaricc  par  contrat  du  16.  tc'vriec  iji*. 
^tcRa  le  14,  février  1)6^2.  cntaveur  de  Pterre  (on  petit>Âls  Se  fon  âlicul. 

i.  &i  z.  Louis  &  Pierhb  d'Aubullon,  morts  (ans alliance.  ' 
*).  GILBERT  d'AubttIfiiiiy  llei^ur  de  Banfon,  qui -fuit. 
^  Jfa^^n'e  d'Aubufibn ,  maricepar  contrat  du  10.  janvier  1547.  à/JWtf  defios* 
4<cdou ,  (cigDcut  de  Saies  de  d'Hemiant  en  patiie.  ^  .  .  ' 

V. 


lL6ERT<r  Aubdron>tiefita  de  fi»  deiixvltiesi  8c  fat  feignearde  Banfon,  de  Ch«- 

J  Ion,  de  Poux,  de  Banicax ,  d'Efparroux  ,  de  la  Malcne,  de  Scrvicres  &.  de  Ccbazat  -, 
il  devint  icigncur  de  la  Maleric  Se  de  Cebdzat ,  pat  donation  que  lui  en  fit  CAbrtcl  de 
Lan^eac  (on  onde  maternel  le  4.  may  1586.  étoic  le  <x.  kiin  i5<S9.  guidon  de 
h  compagnie  du  vicomte  de  Turciine,  &: continua  de fervir dans  les  guerres  iulqu'en 
Tannée  i^^j.  Il  avoit  fait  donation  le  4.  mars  ijSa.  à  rierre  ,  Xmw<,  iiienfu  ôc 
Wrtftfm  dT-AubuAon  fia  eafin£>de»bieiu  qui  lui  écoienc  édiûs  de  Jimflme  d'Eftaing  ç. 
fon  ayeule  .paternelle.  - 

'Fenmiei  JEANNE  de  Kivoire  >  âUe  de  rhitffe  de  Rivciic ,  (cigncur  du  Palais 
SAmmittt  de  la  Fayette,  fiir  mariée  en  ifffi. 

1.  Pierre  d'Aubunbn  ,  porta  les  armes  dans  la  compagnie  d'ordonnances  de  Jean 
d  Eiumg,  baron  de  Murât ,  fut  inllitué  hcnticr  de  tous  les  biens  de  Ion  onde 
par  iclhmcnt  de  Van  i  }<ri.  8e  naourac  fâns  altianœ. 

2.  LOUIS  d'AubuflonlI.  da  nom,  feigncur  de  Banfon,  qui  firir. 

3.  Etienne  d'AubufTon,  porta  les  armes  dans  la  compagnie  d'oidoonanccs  de 
Jtm  d'Ellaing ,  baron  deMurac,  &  mourut  fans  alliance. 

-4.  François  d*  AubulTon  ,  feigneur  de  Poux&  de  Scrvicres ,  partagea  avec  Ltms 
ion  fccrc  le  1  j.  mars  1620.  plaida  depuis  contre  lui ,  &  mourut  en  i6^y 
ayant  vx-àtjumie  de  Froment  fim  époafe  JUAf^  dTAubuiloo  >  morte  iâns  al* 
liancc  avant  fon  pcrc. 

f.  Gakmelle  d'Aubuifon,  mariée  par  conttac  du  30.  décembre  \6o€.  ÀjtM 
de  la  Roche,  fe%neur  de  ItMadie>Moutgoii,  mourut  fans  pofteritc. 
Cmi  RTSE  d'Aubuflbn,  eut  en  mariage  les  terres  d'Efparronx  ,  d'EfcaillouX , 
&  de  Muntpciroux  en  panic  provenant  d*^»w  d'Eiparroux  ia  tti(aycule>  mcrc 
àc  Dmphme  d'Eftaiqg.  Elle  ipoufa  pat  contrat  du  ï|.  février  1613.  fbimmi 
âu  Tnicliet,  iéigneur  de  dumbcrliac  en  Vtvanis. 

VL 


LOUIS  d'Aubui&in  H.  du  nom,  (èigneur  de  Banfon  >  de  la  Malerie*  de  Ccbazat 
de  Chalon  ,  &c.  fit  donation  i  bn  fils  de|  trois  premictc*  tertcf  t  avec 
titutionau  fils  aine  que  fin  fila  poaiiaicavojr,tc  an  dénwdeooâk  \kn  aunes  ; 

Je  3. fe'vricr  v6i%,. 

Femme,  MARIE  de  Baude,  mariée  l'an  x€%%.  vhroie  veuve  en  1^45. 

1.  FRANÇOIS  d'AubulTon ,  feigncur  de  Ranfbn,  qui  luit. 

z.  François  d'Aubuflon  ,  icigncur  de  Chalon,  vivant  en  \(i6$.  (ans  cnfaos  de 
]tnme  de  Froment  fa  femme ,  veuve  de  Um  d'Haim^tc,  fdgneur  deChaf* 
(âin.  Elle  &:  Fr4«j.o;V  d'Aubullon  fon  fécond  mari  vendirent  le  18.  avril  \(^z6, 
aux  rciigicu(cs  &  prieure  de  Blclfac  ,  la  baronic  de  la  Borne  ,  acqmlç  le  i8. 
iiuy  itfoa.  de  oàiid  Foucaud,  fêigpeiKde  S.  Germain  1  pat  Xm» de  Ftonear, 

éouycc 
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A  écuycr,  fcignciir  de  ^îaillant,  &  AfaJeleine  dc  Muraut  fa  femme,  pcrc  &  mcrc 
<le  Jejtrme  de  Fcomcoc.  Coc  dccnicrc  le  remaria  à  Jâcqiut  d'Oiion  %  (èigoeuc 
de  Cherignac ,  4**.  i  <?«rwM» Saunier*  ièigneur  de  Champagnac  Sdm  d'Ot- 
ron,  baron  dc  la  Borne  &:  dc  CbcC^naC)  fils  dc  Jacques  d'Oiron  vivant,  &  dc 
§oxc  Jetime  dc  Fromcnc,  fit  ceflion  le  4*  (février  i68i.  au  tnarcchal  duc  dc  la 
Fcttilbde,  du  dcoic  qu'il  avoic  de  rencrcr  dans  h  poOiflion  de  b  faanmie  de  b 
Borne,  vendue  par  fes  pcrc  ^'  mère.  HH»  y  que  par  l'adc  dc  vente  fait  le  17. 
avril  i6i6.  l'oa  apprend  que  G*br$et  Foucaud,  Icigncur  dc  S.  Gcrnuin,  avoic 
vendu  cette  baronie  à  Ltuis  dcfFromenc  écuycr  ,  fcignenr  de  Saillant  >  &  i 
MêieUine  de  Muraut  (a  femme,  dame  dc  Cherignac. 
3*  Jsan-Mame  d'Aubullbn ,  Icigncur  de  S^rvicres ,  n'a  poinc  lailTc  de  poftericé. 

B  4<  GaBBRT-d^Anbiiflbn >  fcignenr  de  Chalunèc ,  prieur  de  Peyrols  en  \€69^éuàlt 
prcfent  en  1647.  an  contrat  de  mariage  dc  fa  (cTur  Ànnf  &  avoir  fcrvi  dans  les 
armées  d  Italie,  en  qualité  d'cnieigne  de  U  mciirc  dc  camp  du  rcgimcQC  de  S* 
Gcoiges  l'an  1640. 

5.  Pierre  d  Aubiiflbn,  mort  (ans  pofleritc. 

6.  Anwe  d  AubuUon,  mariée  le  27.  icprcnibrc  1^45.  à  Fraaçets  de  Chaflus,  (ci- 
gncur  de  Ptondincs,  aiïillcc  de  Ibn  ticrc  aiac,  dc  Gtlbtrt  fon  autre  fTCtej  Oc 
d'un /jrfWfjd'AubufloQifeigneuc  dc  laBcoflc*  quiocfe  iroilVe poinc  dans  cette 

Généalogie. 

7.  Gabrielle  d'AubuOba»  vivante  le  22.  Oâobceiô^i. 
^     S«  Fbamçoisb  d'Aubullbn 

VII. 

FRÀNCOIS  d  Aubuflbn,  icigncur  de  BanCon»  de  la  Malcrîc,  de  Ccbazac&de 
Scrvieics ,  produidt  fcs  preuves  dc  noblcflTe  pour  lui.&  fes  frères ,  G'Am  »  S^mfm 
■te  Jean  en  \669.  devant  Moolieur  d'Ajguedèau  locendanc  en  Liroofin. 

femme,  GABRIELLE  d'Auteille  oe  Coiombines ,  mariée  par  contrat  du  23. 
may  1646. 

1.  FRANÇOIS  d'Aubulfon  II.  du  nom,  Icigncur  de  Banfoo,  qui  fuit. 

2.  Jeam-Makie  d  Aubuflbn ,  icigncur  de  Servieres ,  enfeigne  dans  )c  régiment  do 
ni,  fie  le  voy^e  de  Candie  en  1669.  &:  vivoit  en  1690. 

^  4.  &  5.  Hyacihthk,  JoACHiM  &  Piexae-Amtoimb  d'Aubufron,le  piemiec 

ctudioit  à  Riom  l*an  1^69. 
tf.  À  7.  MaRIE-CateriNk  &  Gabr.iblLB'MaKCUER1T£  d'Aubuflon  ,  la  pre- 

nûece iiic nommée  abbellc  de  la  Kc^  à  LioBoges  l'an  170  j.  &  mourut  en  )7o5. 

VIII- 

T~'BANCOIS  dTAubuflon  VL  donoai  feigpevr  dfe  Banfen  >  de  la  Malerie,  Arc. 


E 
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^      HI5TQIWB  GENEALOGIQUE  ET  CHRONOU 
CHAFITKE  XV.L 

V  A  L  E  N  T  I  N  O  I  a 

D  U  G  H  F-P»A  I  R  I  £- 


LOOBE-HTPOUTE  GRIMALDI  ,  fille  aînée  d" ANTOINE  Cnmaldy,  C 
prince  de  Monaco  ,  duc  de  Valeniinois  ,  pair  de  France  ,  &  de  MARIE  de 
Lonaine-d'Armagnac ,  cpoula  à  Monaco  le  20.  odobrc  1715-  I  ACQUtS->RAN- 
C  OiS-LEONOB.  GoyoD  ,  ûre  de  Matignon  ,  ceœtc  de  Tborigny  ,  Se  lui  pona  Te 
duché  de  Valcncinois  ,  à  la  charge  de  pcendrc  le  nom  &  les  aimes  de  Grimaldî.  Il 
avoic  obtenu  dés  le  24.  juillet  pcéccdcnc  un  brevet  pat  Iccpucl  le  rov  veut  (^ue  le  duché 
^  ValenfeîiwjB  2c  Pairie  de  Fraece  ,  ^  coatina^  mfncu  de  ce  imsiage  e&l*peii> 
fonne  du  comte  de  Thorigny,  qu  il  en  foie  fait  une  nouvelle  éreûion  en  {»  iàveu& 
En  conlcqii«nc<  >  il  y  eue  d«  nouvcUcs  lettres  d'cre£bioa  du  duché  de  Valtatinois 
en  Pairie,  pomr.lU  &  les  dekcodao»  miles;  elles  font  dacnécsde  Vincennes  au  mois 
de  décembre  1715.  &  hircntt  cnrcgjiftcces  le  2.  feptcmbic  171  <î  yoytz,  tome  IV.  de  jj 
tfitu  iuSMret,f4ge  é^let  jmc*  fm  fHivtmcêmanunt  emt  /ttmda  à^élun  t  ffrcs 
J^9eUe$  m  ftffmun  Uffmtkg*  ir  U  mé§m  de  CoywhiJliiynn 

PIECES  CONCERNANT  LE  DUCHE- PAIRIE 

DE  VALENTINOIS- 

trwa  fù        h  M.  U  cmte  de  ThtriffÊf  k  iathé  i<t  VaUnitmèit  m  mfiitniâmi» 

mmigt  ^'U dût umr*aer,â!Vtt  ÀUimMf^  dt  Mmm»*  g 

Ayjoaidliny  14-  juillet  171;.  le  roi  étant  k  Marly  ,  s'écanr  liit  reprefcntcr  les 
lettres  parentes  données  à  Perpignan  au  mois  de  may  1641.  par  lefqucllcs  le 
101  Louis  XllI.  pour  recompenfer  Honore  Giimaldy ,  prince  de  Monaco,  des  perces 
qu'il  avoir  Ëiiccs  dans  le  royaume  de  Naple>>,.<hiii  k  duché  de  Milan,  &  ailleurs, 
lorfqu'il  abandonna  la  protei^on  d'Efpagnc  ,  pour  embralTcr  celle  de  France,  lui 
auroit  donne  &  concède  plulieurs  terres  domaines  en  dauphinc ,  qui  auroicnc 
été  par  les  mêmes  lettres  jointes ,  unies ,  incorporées  enfcmble  ,  &:  érigées  en  titre 
&  dignité  de  duché  Se  Pairie  de  France,  fous  la  dénomination  de  duché  de  Valen- 
tinois  ,  pour  en  jouir  par  ledit  prince  de  Monaco  ,  (es  hoirs  &  iuccellcurs  mâles. 
Autres  lettres  patentes  du  mois  de  ianvier  m^i-  en  incerprécatton  des  premières, 
par  Icfquelles  conlîderant  que  les  biens  que  le  prince  de  Monaco  a  perdus  dans  le 
royaume  deNaples ,  le  duché  de  Milan  ,&  ailleurs ,  dévoient jallcr  à  les  dcicendans 
miles  &  femelles ,  Se  que  le  duché  de  Valeniinois  écoît  KftKMlC  tnx  enlans  &  dcC- 
oendans  mâles  feulement:  le  roi  Louis  XUI.  déclare  que  ce  prince  ,  fes  hoirs  te 
'  luoceflencs  ,  cane  mâles  que  femelles  ,  princes  &  Diincefles  de  Monaco ,  les  mâles 
pcébex  «nx  filles,  9t  les  filles  venaiic  sa  éSbait  des  aiâkSt/jottîroitc des  certes  qui 
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ii  compofcnc  ledit  duchc  de  Valcncinois,  &  néanmoins  au  casque  les  hoirs  mâles  vinf- 
feac  à  manquer  »  la  Pairie  de  France  ccdcroic  ,  le  duchc  (êulemcnc  denicucam  aux 
filles ,  A  Sa  K^efté  ^tanc  Informée  que  du  ma  r  1  agc  qui  a  été  contrafté  encre  Antoine 
de  Griimldi  à  prefenr  prince  (Je  Monaco,  &  Matic  de  Lorraine  ,  il  n'cfl  ifTu  jufqu'i 
inrcTcnt  que  des  iîUcs ,  &  que  le  mariage  de  l'ainéc  avcc  traa^s-Lcoaor  de  Mati« 
gtioa,  comte  de  Thotigny ,  a  été  ptopoTé  fie  cft  prêt  à  concfure;  ayant  égard  à  la 
ttés-humble  fupplica;i[i:i  que  lui  en  ont  fait  faire  le  prit.cc       Monaco  ,  le  comte 
d'Anuaeoac ,  pcrc  de  la  dame  ptincefle  de  Moolco,  &  ks  fieuts  comtes  de  Matignon 
&  de  Inorigny,  9t  vonlatit  kor  donner  des  irairquesde  h  cdbfideracidn  particulière 
qu'elle  a  pour  eux  ,  5t  pour  leurs  illuflrcs  maifons ,  Sa  MajeRc'  a  agrcc'  IcJic  ma- 
rine, &  amés  avoir  vû  ladémifllon  pure  &lîmplc  que  Piançois -Honoré  Ghmaldi, 
B  abbé  de  Monaco  a  fiice  par  aâe  du  1 5.  mats  de  la  prdente  année  ,de  tons  les  dioïts, 
titres,  dignitcz  ,  privilèges  &.  prcc'mincnces  qui  pourroicnr  lui  appnricnir  par  la  liiirc 
dans  ledit  duché  de  Valcatinois ,  au  cas  que  le  piincc  de  Monâco»  duc  de  Yalenii- 
nota  fbn  fiere  ainé  ▼îiit'  à  décéder  fans  e'hlâns  mâles  ,  Sa  Mf^efté  a  confirmé ,  ap« 
prouve  Gratifié  la  propohtion  du  mariage  f.iic  encre  ledit  Heur  comte  de  Thorigoy 
&  ladite  damoifelle  de  Monacoi  &  tout  ce  qu'elle  cancicut»  &  en  coo-cquencede^ 
<Ktes  conditions  qui  y  fonc  inférées ,  veut  Sa  MajciU  qa'jf  revenir  ledit  iieur  comte 
de  TBorigny  foit  appelle  Fran^oii-Lcunor  Grimaidi ,  &  qu'il  porte  pour  (es  armes, 
les  armes  pleines  de  la  mailuu  de  Grimaldi,  leiqucls  noms  &  armes  fcrooc  transfe- 
té»  fit  tranfmoécs  en  fa  perfonne,  fir  en  celle  die  fes  délcendam  ;  Vcac  aii(fi  SaMa- 
jcfté  que  le  duché  de  Valcntinois  5^:  P.-.iric  de  France  ,  foit  confcrvc  bc  continué  en 
faveur  &  enconccmplâiion  dudii  mariage,  en  la  pcrionnc  dudit  lieur  comte  de  Tho- 
^  rigny  ,  fiicde  fes  hoirs  mites  fie.  defcendans  mâlts  qtri  naîtront  dicehrien  légitime 
.ptariage,  que  même  entant  que  Ixfoincftou  (croit,  il  foit  fait  une  nouvelle  création 
&  éredion  dudic  duché  fie  Pairie  en  ia  Éiveur ,  pour  en  jouir  &L  ufer  ainû  qu'en  ont 
joaïf  les  princes  de  Monaco  r  ducs  de  Valentinôis ,  &  que  font  lès  ntres'  ducs  9i  Pairs 
de  France,  &  conformément  à  et  qui  cft  porté  par  l'cdic  du  mois  <ic  may  17  jt. 
ians  neaiXDoiDS  que  les  eniâiis  mâles  qui  naitrooc  dudic  maria^  puiiTciic  jouir  de  la 
^pafieé  de  due  fit        petadimr'^  ^e  dudic  fieor  ooilincé  de  jhbtigny  feor  pere; 
Vent  &  ordonne  Sa  Majefté  qvK  s'il  ne  vient  dudic  mariage  que  des  fiiles,  elles 
joaiflèoc  feulemenc  de  la  ptopirieic  des  certes  qui  comporcnt  ledit  ducbé  &  Pairio 
de  Valentinois ,  qiit  fi  \SiSt  wkk  contre  de  Thbrigny  ftirvic  ladite  diimoifcHe  de  Mo« 
naco  (ans  cnÊins  de  leur  mariage,  ledit  duché  &  Pninc  demeure  dans  fa  forme  fie 
vigueur ,  &  retourne  en  pleine  propriété  entre  les  mains  dudit  prince  d^Monaco» 
pour  en  jouir  comme  il  *  ^c^ulqu'à  ptcfent,  fans  qû'on  pitiileltil  imputer  en  cott- 
^  lequencc  de  la  prefcntc  grâce  d  avoir  dtrogé  au  rang  &  à  l'ancienneté'  qui  lui  appar- 
tiennent, en  vertu  de  U  première  éreâioa  dudic  duché  fie  Paicic  du  mois  de  may 
K4Z.  que  fi  lots  de  ladilTolution  du  narng^  d*enrre  ledit  lîeor  comte  de  Thori»' 
gny  &  ladite  damoilelle  de  Monaco  fens  eniàns  procrc'cz  d'iccluy,  le.  ic  prince  de 
Monaco  étoic  décédé,  fie  q&'il  n'cf^t  laiHé  que  des  âiles*  la  ptophccc  des  terres  que 
compoienc  lediC'dudhé  leur  appartiendra ,  pour  en  jouif  ooiiAine  <te-leuTS  attires liiïms, 
miùs  s'il  arrive  que  ledit  prince  de  Monaco  pcre  ait  des  cnfans  malcs  ifTus  en  légi- 
time mariage  ,  dans  Tmibint  de  leur  naiAance  ledit  duché  fie  Pairie  r^ournaa  audic 
prince  de  Monaco ,  pour  en  jouir  comoft  «vanr  IfceflSon'  qtt'fl  en'a'  fiire  en  ftvenr  dof 
mtitagede  ladite  damoilelle  de  Monaco,  &r  en  ce  cas  Sa  Majcflc  :!ccorde  de's-à-preienc 
comme  pour  lors  aadit  fieur  cotticc  de  Thorigoy  les  méoies  honncuis ,  encrées  ait 
louvrc ,  &  autres  avantages  donc  il-  aura  joui ,  à*  tiauffe  dndir  éniâBé 8t  Pairie ,  le'tbiic 
oonfetmc'ment  fi:  en  la  même  manière  qu'en  ont  joui  &  jouiflenc  les  ducs  qui  fe 
£  font  démis  de  leurs  dig;nitez-,  atilquels  Si  M'ajefté  a  accoid<e  pareilles  eraccs.  A  ré* 

Kd  dudit  ûcur  comte  dè  -Thorigny  ,  il  ne  pourra'  avoir  rang  pour  lédif  dodilf  fis 
tic-de  Valentinois  que  du  jour  de  fa  réception  au  parlement ,  en  vertu  des  lettres 
patentes  que  Sa  Majcilé  en  fera  délivrer  après  la  célébration  dudit  mariagç  »  le  tout 
aux  daules  fie  conditions  qui  font  plus  au  long  portées  par  les  articles  do  contrat  dd 
naMiagp  qui  en  ont  été  drclFcz,  m'ayaht  SaMajefté  commandé  d'en  expédier  toutes 
'  lettres  patentes  ncceflaires  ,  en  rapportanc  ledit  contrat  de  mariage  fie  l'aâe  de  k 
célébration  d'icelui  ,  fie  cependant  poaralltiistice  de  (a  volonté,  le  prefenr  brevet 
qB^le  a  figoé  delà  main,  fie  fait  contrcfigncr  par  moi  fon  confcîller  (cctetairc  d'état 
fie  de  (es  commendcincaS fic  finances.  Au  bas  cft  ligné,  LOUIS.  £c  plus  bas, 
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Au  mois  de  Décembre  17  tf.' 

LOUIS  par  la  grâce  de  Dieu  ,  roi  tk  France  &  de  Navarre  :  à  tous  prr.'c:i'  .s: 
à  vcmr  i  Salut.  L'attachcmcnc  pariiculkr  que  les  princes  de  Monaco  ani  cou- 
iours  eu  i  notre  couronne,  leur  a  mérité  les  marques  de  dignité  &  de  diftinftion, 
donc  Ici  rois  nos  prcdcccflcurs  Ici  onc  Iionorcz  dans  tous  le?  tcms.  Nous  voyons 
en  119^.  loiii.  le  fcgnc  de  Philippcs  U  Bei ,  Rcgnicc  de  Gnmaldv  (ccond  du  nom, 
-  amiral  de*  France ,  en  ij4tf.  fous  le  rogne  de  Philippcs  de  Valois ,  Charles  C  rimaldy 
furnommé  /e  Grande  rcvëta  de  h  mcmc-  .•■L^tMfc  d'ainii.;!  de  Trancc,  Régnier  111. 
clumljcUan  du  roi  Charles  V.  amnai  mer  meditcrratinéc ,  gênerai  de  fcs 

armées  en  Provence,  Jean  IL  qui  avoir  époiilc  Antoinette  de  Savoyc ,  lille  de  Phi- 
(jMI  a  ici  uel  ''PP*^*  VH.  !  d)  duc  dc  Savovc  ,  chevalier  de  l'ordre  delaint  Michel  ^  iv;  ch.;iril  rlLm 
s>'ef  rrtfvn  t|ué  dcs  roïs  Ciiarks  VIII.  &  Louis  XII.  &  Lucien  chambellan  des  rois  Louis  Xii.  ne 
00  s  1  r  eoifige-  prançois  Prcnuer.  Si  quelques  conjonctures  cxcrardinaiiei  ont  uncrronpu  cette  al- 
îir.ncc  avec  Ki  us,  i!s  ont  toujours  conlcrvé  pour  nous  l'clprit  de  retour  :  ce  fût 
par  un  cllit  «ic  ccr  ancien  attachement  qu'Honore  de  Grimaldy  II. du  nom,  après 
avoir  par  fa  valeur  fl£  celle  d'Hcrcatc  (on  iils ,  chaQë  du!  h  place  la  garni  ion  clpa- 
gnolc  qui  l'occupoit  depuis  quelque  teins,  fc  mit  auni-tôtfous  la  procedion  de  no- 
ue couronne,  avec  une  conHaiicc  ii  parfaitc  que  le  roi  Louis  XIlI.  notre  trcs-ho- 
noté  Hagneur  St.  crizayeul  trou^  cgaiemeoc  jofte  &:  utile  de  l'y  recevoir  ,  &  d'en 
tcgier  avec  lut  les  conditions  par  k  traité  Ibicnnel  fait  à  Pcronne  le  8.  juillet  1641.  C 
prévoyant  que  les  Efpagnols  inccontcns  de  ce  changement  ic  priveroicnt(  comme  ils 
firent  en  cttcr }  des  biens  qu  il  polTcdoit  dans  le  royaume  de  Naplcs  &  dans  les  états 
de  V.ilan  :  le  roi  crut  qu'il  ctoit  de  iA  juftice  de  l'en  dédommager  en  lui  dclaiilânc 
par  manière  d'échange  d'autres  terres  &  domaines  de  patdlle  valeur  en  France,  en 
titre  de  duché-Pairie  fous  la  dénomination  du  duché  de  Valcnnnois  ,  &  étant  oblige 
par  la  mcme  conjon^urc  de  Quitter  l'ordre  de  la  Taifon ,  fa  MajcAé  l'honora  de 
les  ordres  de  faint  Michel  &  du  faine  Efprit.  Comme  cette  union  n'Àoit  à  propre- 
ment parler  qu'un  renouvellement  de  celle  que  !cs  princes  de  Monaco  a  voient  d'an- 
-cicnnctc  avec  la  France  ;  le  roi  par  ce  même  tuitc  lui  accoida  la  coniinnation  de 
cous  les  privilèges  que  Tes  prodecef&urs  avoienr  obtenus  de  cette  couronne.  L'ércc- 
iion  du  duchc-Pairic  de  Valentinois  ay.inr  Jtc'  cffeclucc  par  lettres  patentes  du  mois 
de  mai  164a.  enrcgiftrées  au  patlemciu  le  18.  juillet  (uivauc,  le  même  toi  avec  le 
même  cfprir  de  judice ,  conuderaot  que  les  biens  qoe  le  prince  de  Monaco  avoir  D 
perdus  en  abandonnant  la  protcdion  d'Ei'pngne  ,  pour  cmbraflcr  celle  de  France» 
aatoicnt  pallé.  à  fcs  de/cendans  tant  ntàlcs  que  tcmcUes  j  en  interprétant  &  augmen- 
«anc  les  premières  lettres  de  mai  1641.  qui  rellrcignoient  le  dnché  aux  eofins  &  def- 
cendans  mâles ,  ordonna  qu'il  jouiroit  pleinement  &  h.  toujours  (es  hoirs  &c  fuccef- 
lieurs  tant  mâles  que  femclics ,  princes  &  piinccllcs  de  Monaco ,  les  fîUcs  au  délàuc 
des  miles,  ic  les  miles  préferez  amc  filles ,  de  ces  mêmes  terres  érigées  en  duché  & 
Pairie  de  France  ,  avec  cette  condition  toutefois  qu'ju  cas  que  les  hoirs  malcs  du 
prince  de  Monaco  vioiTuu  à  nunqucr,  la  Pairie  de  France  cclfcroit,  le  duché  (eu* 
lement  demeurant  aux  filles,  8t  comme  par  on  des  aiticles  dn  traité  de  Peronnc^ 
le  roi  Louis  XIII.  avoit  promis  de  faire  coinpicr.drc  le  prince  de  Monaco  &:  fcs 
iûcccûcurs  t  comme  (es  alliez  dans  tous  les  traitez  de  paix ,  le  feu  roi  Louis  XIV. 
notte  trés'honoré  feigneur  6c  bifiiyeal  effèéhiant  cette  promefife ,  les  a  comptis  an  £ 
ronibre  de  nos  alliez  dans  les  traitez  des  Fircnnc'cs  ,  de  Nimeguc  &:  de  Ril-wick. 
ce  ^ut  par  CCS  rocnKs  conlîdcrations  que  notre  trés-cbcr  &  bicn-amc  coulÎA  Louis 
GrimaMy  ayant  fucced^  en  \66i.  à  la  principauté  de  Monaco,  te  feu  roi  après  l'a- 
voir fait  dicvalier  de  fcs  ordres,  comme  le  priucc  de  Monaco  fon  pcrc  l'avoit  c'tc 
par  le  roi  Louis  XllL  le  cboilit  pour  marque  de  là  conHance  pour  Ion  ambaflàdcuc 
extraordinaire  i  Kome  ,  &  norre  tré$*cher  b  bien-amé  coulîn  Anroine  Grimaldy 
ion  fils  qui  a  ctc'  hn  lucccflcur  en  1701.  ay.lnt  faivi  l'exemple  de  (es  aiicétrcs  par  • 
ion  attachement  Ëdcl  à  catc  couronne  daos  les  tems  les  plus  dîllicilcs ,  le  feu  roi 
lut  a  continué  la  même  confideration  &  protcâion  que  fa  Majefté  avoir  confcrvée 
aux  princes  de  Monaco.  C'elt  par  ces  motifs  que  notredit  (cigncur  &  bt(âycul  par 
ioQ  Vicvct  du  24.  juillet  dcioier  connoiiknt  que  notiedit  coulin  Je  prince  de  Mo- 
naco 
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<^  fuco  n'a  jufqu'à  prcfcnt  que  Ses  filles  de  ùm  mariage  avec  notre  tcéi-diere  firfckn- 

amcc  couiinc  Manc  de  Lorraine  ,  ayant  égard  à  la  trcs-humblc  fuppticacion  tanr  du 
prince  de  Monaco,  que  du  comte  d  Armagnac  pcrc  de  ladite  dame  1  &  des  ficucs 
comtes  de  Matignon  9s  de  Thorigny ,  Se  voulaoi:  lenr  dooner  des  marques  de  la  con- 
lîdcration  fingulicrc  que  (a  Ma)cllc  avoir  pour  eux  tSc  pour  leurs  illuitrcs  Matfons. 
Apres  avoir  vù  la  dcmiiBon  pure  &:lîiuple*quc  Ftan^ois>Hoaorc  Griinaldy  *  abbé 
'de  Monaco  a  âite  par  afte  au  I5>  mars  de  la  prefence  année  ,  de  tous  les  dtoits, 
titres, di^nitez ,  privilèges  Se  prccmincnccs.quipourroiciu  lui  appartenir  paria  (uite 
au  ducbe  de  Valèntinois ,  en  cas  que  le  prince  de  Monaco  duc  de  Valcntinois  (oti 
icereatn£  vint  èdeœder  fans  cnfansmâtes.  Sa  Majcllé  a  agrcé« confirme,  approuvé  & 
j  ratifié  la  propofition  du  mariage  qui  ctoir  faite  alors  de  la  fille  ainec  de  uorrcdic 
coulin  le  prince  de  Monaco,  avec  kdic  lieur  conuc  de  Thorigny»  au3(:  conditions 
•4lont  les  parties  étolentoMivenuës  par  les  articles  dudir  mariage ,  it  noccameocqu*! 
l'avenir  le  ficar  comtedcThorigny(oitappcllc]acquc<.-François-I-conordcGrimaldy, 
&  qu'il  pottc  pour  Tes  armes  celle  de  lamailon  de  Unmalay ,  Idquels  noms  Se  ittaes 
de  Grimaldy  ieront  tnusferez  8e  tranfinuez  en  (a  petfonne  &  en  cdle  de  fes  en- 
fans  &  dcfoendans,  &  par  une  fuite  de  ta  même  grâce  fa  Majcflc  a  accorde  &;  or- 
donne, que  le  duché  de  Valcntinois  &  Pauic  de  France,  (oitconicrvé  6c  continué 
en  faveur  &  contemplation  dudit  marij^  «  en  la  perfonne  dudit  <!enr  comte  de 
Thorigny  de  fcs  hoirs  &  dcIccnJaiiS  màlcs  qui  nnitront  d'icelui  en  légitime  ma- 
<  C  4'^'^  mcme  en  tant  que  bciuin  cîi  ou  icrotc  ,  ^1  loïc  fait  une  nouvelle  créa- 

tion dudit  duché'Painc  en  fa  faveut,  pour  en  jouir  &  ufer  ainfi  qu'en  ont  joui  les 

f rinces  de  Monaco  ,  duc  de  Valcntinois  ,  &  que  f^nt  les  auirci  (.lues  ^  Pans  de 
rancc,  &c  ce  confbrménx;nc  à  l'cdit  de  fa  Mafciié  du  nioi^  de  tnay  17  ii.  &  aux 
autres  conditions  plus  au  long  expliquées  par  ledit  biever  attache  fous  k  contre 
fcel  des  prefoctes,  &  qui  feront  ci-aprcs  reperces  ,  ayar.t  fa  Maicflc  ordonné  que 
les  lettres  patentes  en  ieroicnt  expédiées  fie  dclivrcci  après  ce  mariage,  en  raportanc 
le  contrat  &  l'aélc  de  célébration  d'icclui,  Se  cependant  pour  aflîirancc  de  fa  volonté 
Ùl  MajeHé  a  ilgné  le  brevet  de  fa  main  ,  &  l'a  fait  conrrcfigncr  par  fon  Confcillcr- 
Sccrctaire  d  Eut  Se  de  fcs  cummandenicns  Se  finances  ,  ie  licur  Colbcrt  de  Torcy. 
0  £t  comme  le  mariage  qui  étoit  l'objet  &  la  condition  de  cette  grâce,  &  ^ui  n'a  pft 
£tre  célébré  du  \  iv.int  de  notre  très-cher  &.  honore  (eigncur  &  bifaycul  l'a  été  de- 
puis avec  noue  agrément  &c  pcrmiflîoo  notredit  coulin  le  prince  de  Monaco ,  ledit  ficuc 
de  Thorigny  fon  gendre  &  notreditecoulîne  fon  époufc ,  nous  onc  fupplic  de  vouloir 
bien  donner  la  dernière  perfcdion  à  cette  grâce ,  àlaquclle  il  ncmanquoit  qucla  forme 
des  lettres  patentes ,  de  leur  accorder  à  cet  etlct  les  nôtres  cuuturinc:>  uudii  brevcc 
du  feu  toi  notredit  bifayeul ,  à  quoi  nous  nous  fommes  potté  d'autant  plus  volon- 
tiers  que  nofdits  coufins  Louis  &  Antoine  de  Grimaldi,  princes  de  Monaco, dont 
les  ancctres  s'étoient  alliez  prdquc  avec  toutes  les  cnailo.is  (ouvcraines  d'itahe ,  poullcz 
fit  une  inclination  patdculiere  pour  cetce  couronne  ;  &  pour  fortifier  de  plus  en 
plus  leur  attachement  pour  la  France, y  ont  pris  des  alliances  dim  les  maifuns  qui 
nous  lont  les  plus  dévouées  ,  Luuts  prmcc  de  Monaco  ,  ayant  épaule  uoe  des 
£Ues  de  notre  tcés-chcr  Se  bien  amé  o>ufui  le  duc  de  Grammonr ,  matéchal  de 
France,  &  notre  trcs-cher  Se  bien  amé  coufin  le  prince  de  Monaco  ion  fils  ayanr 
£  cpoulcunedes  filles  de  notre  trés-chcr  Se  bien  âme  couda  Louis  de  Lorraine,  comte 
d  Armagnac,  grand  ccuyer  de  Fiance;  par  uneflèt  de  ce  même  attachement  notre 
coufin  ic  prince  de  Monaco  a  marié  la  fille  avec  ledit  ùeax  comte  de  Thorigny, 
idu  d'une  maifon  ancienne  Se  ilhillrc,  toujours  inviolablenaent  attachée  à  notre  lér- 
vicc  Se  à  celui  des  rois  nos  prédecell'eurs ,  qui  a  polFedc  en  Bretagne  ,  dont  elle  cil 
.  originaitCj  les  premières  digmtez  du  temps  des  ducs,  celle  d'anurai  ,  de  maréchal 
tt  de  grand  chambellan.  Jean  fire  de  Matignon  &  de  la  Rochegouyoa  ,  b».iron  de 
Thorigny,  chambelhn  du  duc  de  Brct.ignc  ,  ayant  eu  l'honneur  de  ligner  comme 
patent  de  Marguctite  de  Bretagne ,  hlic  du  duc  François  >  dans  ion  contrat  de  m«> 
riage  de  Tan  i^n*  François  de  Bretagne  ,  comte  d'El^ampcs  ,  depuis  doc  de 
JîretJgnc  fous  le  nom  de  trantjOis  II.  Ecrtr.nid  I.  du  iionr,fu'edc  Matignon  ,  ayant 
.  cpoulc  avant  l'année  ija-j.  Jeanne  de  Bretagne  i  &  depuis  1491.  que  la  Bretagne  a  été 
poflèdée  Sc'réunie  par  les  rois  nos  prédecefleurs  par  le  mariage  d' Anne  duchellé  de  Bre- 
tagne avec  le  roi  Charles  Vlll.  ils  ont  mérite  par  leurs  fcrviccs  de  remp!u  les  picinieres 
dignitcz  de  ce  royaume  fous  Louis  XI.  Se  tous  Chailcs  VlU.  Ils  ont  poûede  la 
charge  tic  grand  ccuyer  de  France.  Jacques  de  MatigDoa  célèbre  par  les  geaods 
,viais  qu'il  tendît  i,récac im»  le  tcgae  des  rois  Henry  II,  Henry  III.  8e  Hcncy  lY* 
TmtK      '  A  5 
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liit  6ît  nwrCdid  ae  Fraoœ «n  tS79'  «hevaliec  des  otdies  du  roi  en  i  j  87.  &  gou-  ^ 
Tcrncur  de  h  province  de  Guyenne  en  1589.  par  le  roi  Henry  III.  &  fît  la  fonc-  ' 
tion  de  connétable  de  Irance  au  (acre  du  roi  Henry  IV.  en  1  s  94.  Enfm  par  les 
4dliiiRce$  niaftces  oà  cette  mailon  a  l'avantage  d'-êne  encrée ,  le  iieur  ccmite  dcTfao- 
figny  à  l'honneur  d'ctrc  iflii  en  droite  ligne  des  maifons  de  Ch.àIons ,  de  Bourgo- 
■«le-d'HocbCTg»  d Orlcans-Longucvillc  ,  de  Rohan  ,d'EltoutcvilIc,ilc  Luxembourg, 
de  Bietagne*  de  S<voye  te  de  Boutixtn ,  jacqucs  comte  de  Matignon  fon  pere  étant 
arricrc-pctit-fils  de  Marie  de  Bourbon,  fille  de  François  de  Bourbon,  prince  du  ûng 
<le  France,  oncle  d  Antoine  de  Bourbon  roi  de  Navarre,  duc  de  Vendôme  &  Prince 
<le  Beim  ,  pece  da  roi  Henry  IV.  notre  quatrième  ayeul.  Pour  ces  cauliss  ic  «noies 
confîdcrations  à  ce  nous  mouvans  ,  nprcs  nous  être  Élit  rcprelentcr  le  contrat  SC 
l'aâcde  cckbration  dudit  roan.igc,  voulant  donner  à  nocrcdit  coulin  le  prince  de 
Monflon«  8ç  audit  ficac  comte  de  Thorigny  fon  gendre»  oetce  preuve  de  notre  eftt- 
me ,  S;  à  la  Tupplication  qui  nous  a  ctc  faite  de  nouveau  par  notre  trcs-chcr  5c 
hica  amc  coulin  le  iieur  comrc  d'Armagnac,  &:  par  k  fieur  comte  de  Matignon, 
&  noûs-oonibmumcencepointà  la  volonté, que  lelèn  roi  notre  trcs-dier  ûc  ho* 
ncirc  leigncur  &  bifayeul  a  déclarée  en  leur  faveur  par  fondit  brevet  ,  Nous  de 
notre  grâce  fpeciale,  pleine  puiflànce  &  autonrc  loy.ilc,  de  l'avis  de  notre  tres-chcr 
SC  trés-am^  oncle  le  duc  d'Orléans  rc^nt ,  de  notre  tics-cher  6:  très  amc  cou&i 
le  duc  de  Bourbon ,  de  notre  très-cher  &  trcs-amé  or.clc  le  duc  du  Maine  ,  de  norrc 
-crés-cher  &  trcs-amé  oncle  le  comte  de  Touloulc ,  &:  autres  Pairs  de  Froi^icc,  grands 
-&  notables  perfonnages  de  notre  royaume,  avons  par  Gespcefoites  (îgnccs  de  notre 
main,  agrée  &  approuve  ,  agréons  ôi  approuvons  le  mariage  cdL-h  c-  n  rre  ledit 
comte  de  Thorigny  &c  ladite  princeflc  de  Monaco,  dont  l'cxuait  de  tcicDvation 
le  contrat  font  attachez  avec  ledit  brevet  (bos  le  eotaukcl  des  paienies»  lequel  brevet  G 
cnlêtiiblc  les  dcinilTions  ,  ccfilons  &  contentemcns  y  énoncez  ,  avons  confirmé  Se 
«ratifie',  confirmons  &  racihous,v!c  de  nus  ntcnic:» grâces &:  auiuruc  que  dclluS|avooS 
die  Ôc  déclaré ,  difons  &.  déclarons  ,  voulons  &  nous  plaît  qu'à  l'avenir  ledit  6eax 
comte  de  Thorigny,  foie  appelle  fncqucs-François-Lconor  Grinuldi,&;  qu'il  pnrrc  pour 
les  armes  les  arinei  piciacs  de  U  niaiioa  de  Gr:maidi  ,le!qucis  nom  fie  armes  avons 
«ransfetez  &  tranfiBuez  ,  craosfcrons  &  tranlniuons  par  ces  prcicntesen  la  perfonne 
dudit  comte  de  Ihorigny,  &  en  ccWc  de  les  ciifaiis  &:  dcfccndans,  luivant  &  aux 
termes  de  U  claulc  qui  cïï  inlcrcc  dans  IclUiis  bicvcc  &i  cunciac  de  mariage.  'Voulons 
miïi  que  le  duché  de  Vakntinoîs  &  Pairie  de  France  foit  conlcrvé  te  continue  en 
faveur  &:  en  coiucmpî^it-on  dudir  mari.igr  en  b  perfonnc  dudit  ficur  comte  de  1  lit>« 
tigny,<!k  de  les  hoirs  niaics  èc  dclccndans  malcs  qui  naîtront  dicc.ui  en  icgitime 
natiage ,  m£n>e  entant  que  befoin  ell  ou  (croit ,  avons  créé  &  érigé  ,  créons  &: 
crigeons  de  nouveau  ladite  terre  &  fcigncurie  de  Valentinois  en  ducliL-  <5:  P  ur  e 
de  France,  en  faveut  dudit  fieur  comte  de  ihorigny  ,  qui  fera  appelle  a  i avenir 
JaequeS'Fian^ois-LconorCrimatdii&enfivettrdclcs  hoirs  Se  dcfccndans  mâles  qui 
naîtront  d'iceluienlc!7'Timctnjriapc,ponr  en  jouir  &:  ulcr  ainfî  qu'en  ojit  joui  les 

f rinces  de  Monaco  ,  auc^  de  Vaicucinois  ,  ta  que  iom  les  autres  ducs  &  Pairs  de 
rance»  6c  conformément  à  ce  qui  cft  porté  par  l'édic  du  mois  de  may  1711.  fi]î> 
vant  te  au  défit  duquel  ledit  fieur  comte  de  Ihorigny,  ni  fes  fucccOeurs,  n'auront 
«ans  pour  ledit  duché  &  Paine  de  Valentinois,  que  du  jour  que  ledit  iieur  comte 
de  Thorigny  fera  reçu  au  Parlement  en  vertu  des  ptdentcs  lentes  >  mais  s'il  arri- 
Vott  que  ladite  dame  îon  époulê  vînt  à  décéder  avant  notrcdit  coufin  le  pnncc  de 
Monaco  (on  pere,  &  avant  ledit  fieur  comte  de  Thorigny  fon  mari ,  ians  lailkr  au- 
cuns enfans  de  leur  mariage  i  Voakwu  que  ledit  duché  tc  Pairie  demeure  dans  (â 
tbcce  Ac  vigueur  retourne  en  pleine  péopriecé  entre  les  mains  dudir  prince  de  p. 
Monaco,  pour  en  jouir  comme  iia  6it  juiqu  i  prefènt,  fins  qu'on  puifie  lui  itnpuccc 
■en  ccnlequence  dcfditcs  prelèntes  d'avoir  dérogé.au  rang  &  à  l'ancienneté  qui  lui 
appartiennent ,  en  vertu  de  la  première  ércftion  dudit  duché  &  Pairie  du  mois  de 
may  1642.  comme  n'étant  ledit  titre  fini  à  (on  égard,  ni  (ortidc  (es  mains  que  fous 
h  condi  K  n  exprede  de  la  reverfion  à  fa  perlbnne  audit  cas  de  prédecès  de  ladite  , 
dame  la  hile  aînée^ÛQS  cnâns,  comme  auilî  s'il  arrive,  que  le  prince  de  Monaco 
pere  ait  par  la  fuite  des  eni^s  ou  defcendans  mâles  ilibs  en  légitime  mariage 
qui  lui  lue  vivent  dés  i  inftant  de  là  mott,lc(dits  duché  fie  Pairie  retournera  aaiàu 
«ntans  ou  dcfccndans  mâles  pour  en  jouir  ainû  qu'ils  auroient  pû  hâte  avant 
la  ceflSon  qu'il  en  a  &'te  en  fivcut  dudit  mariage  de  ladite  dame  fà  iillé ,  &  en  ce 
cas  (a  Mi^efté  aoogrde  dès^'pvdcacconunepoitflots  mdàt  £car  comiedcThocq^yt 
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.  les  mêmes  honneurs  ,  entrées  aa  Loutk  i  &  autres  avantages  dont  il  aura  joui  à 

^  «aufè  dudit  duchê-Pairic ,  conCotniémenc  &  en  la  takmt  manière ,  qu'en  ont  jooi  tt 
jouidcnt  les  ducs  qui  fc  font  demis  de  leurs  duchez  ,  aufquek  lé  roi  notre  piede* 
ceflcur  a  accordé  pareilles  grâces.  Voulons  auflfi  &  entendons  que  les  enfians  mâles 
qui  pourront  naître  de  ce  nuriage  ,  ne  puilTent  jouir  de  h  qualité  de  duc  &  Pair 
pendant  la  vie  dudit  ficur  comte  de  Thorigny  leur  pcrc ,  &:  fi  de  ce  mariage  U  ne  vient 
oue  des  fiiles ,  voulons  qu'elles  jouiiTent  (culement  de  la  propriété  des  terres  qui  compo* 
Knt  ledit  duché  &  Pairie  de  Valencinoîs ,  &  pareillement  li  lors  de  la  difTolution 
du  mariage  d'entre  ledit  (leur  comte  de  Thorigny  &  ladirc  dame  Ton  époufc ,  (ans 
cnfens  procréez  d'icelui,  le  prince  de  Monaco  étoit  auflt  dcccdé»  &  n'eut  laillc  que 
des  filles ,  la  propriété  des  tetres  qui  compol'ent  ledit  duché*Pairie  leur  appartien- 
dra, pour  en  jouir  comme  de  leurs  autres  biens,  le  tout  aux  termes ,  clanles  &  con- 
ditions, &  aind  qu'il  eft  plus  au  long  porté  j>ar  le  conrrat dudit  mariage, relativement 

6  audit  brevet  pat  Nous  confirmé  &  approuve.  Si  donnons  en  mandement  à  nos  amez 
&  féaux  CDoreilICfS  *  les  gens  tenans  nos  cours  de  parletnent  fie  chamèces  des  comptes  1 
Paris,  &  autres  nos  juf>icicrs  «Se  officiers  qu'il  appartiendra,  que  ces  prcfcnte?!  ils  fjfîcnc 
lire ,  publier  &  legiftrcr ,  &:  du  eonrenu  en  icelles jouir  &  ufer  ledit  fieur  comte  de  Tlio- 
sigoy»  fes  enfans  fiedefcendans  mâles  en  loyal  mariage ,  pleinement ,  paifiblement  6c 
perpefuellcment,  corrinif  nnfTi  notredit  coufin  le  prince  de  Monaco  &  (es  ciifàns  6c 
deiccndans  mâles,  fi  aucuns  y  avoit,  le  tout  ainfi  qu'il  eft  expliqué  dans  cclditcs  ptc- 
faitcs ,  cédant  &  àtifant  oellèr  tous  troubles  &  empcchemens  au  contraire.  Cat  tel  ieft 
notre  plailir ,  fie  afin  que  ce  foit  chofc  Icrmc  Aable  à  toujours ,  Nous  avons  hit 
mettre  notre  fcel  à  cciditcs  prcientcs.  Doiinc  à  Vincemîes  au  mois  de  Dccctnbrc 
l'an  de  grâce  1715.  Ecdc  noere  règne  le  premier,  ligné  LOUIS.  Ei  .m  âeijhui ,  par 
le  roi,  îcduc  d'Of>i.rAXS  rcgcnt  prefènc,  ligne,  PhelippeaUx.  £/  k  cote ,  cfl  c'cric 
ytjii  Voisin,  pour  coniirmation  Se  continuation  du  duché -Pairie  de  Valentinois  au 

-  fieur  comte  de  Tliorigay.  JS  m  à^m  eft  aulfi  écrie 

C 

Rtgifirees ,  oay ,  ci  tBnfmtant  le  frocmrtur  gênerai  du  roi ,  pour  joiùr  fetr  ledit Jâcqnes 
HtmçoiS' Uânor  de  Matignon  ^fes  enfant  à"  itfiendmi  mkUs  en  légitime  mariage,  à"  'fdit 
J^îtri):-  CnmaUy,  duc  d:  y'iUntwoiS ,  Pair  de  Franciser  ftif ans  de/cenda»i  mi/es , 
Ji  aucun  il  j  a  en  legutme  martage  ,  0"  dans  U  cas  porté  par  lefiites  lettres  ,  dt  t effet 
contenu  enieeUa  ^Hrt  tsetanits félon  leur  forme  ^  teneur  ^  fnivant  ^  tonformement  à  tar^ 
refi  Je  ce  jour  A  Paris  m  fsrletnmt  le  deuxume  JffMvirv  mU  /ft  MM  y^/sr.  Signé» 
X>ONcois.  £t  en  marge  ciï  encore  écrit  : 

Et  en  tonffqitmce  d(  tenreqiflrement  defdites  frurv;  ,  .Afefpre  Jatqut'  Fririçm  -  L(0*!or 
itGrtmalàj  a  été  reçu  en  la  juaitte  (y- dfgnué  de  duc  de  yaientinois  ,  l'atr  de  fronce  , 
fiû  k  ftrmeÊt  «^mmi^é^  furéfUeUté  àu  rtt ,  fuivant  t arreft  de  ce  jutr.  A  Paw  « 
fârUmnn  k  ^Kàttnèim  jm  àe  JituaArtmUfift  «m fiue.  Signe,  Dokcom. 

,  Arre^  d'enre^rmtiu  du  duché  é"  P*trte  de  V*ltiitmù, 
Du  a.  SepKt&bce  1716^. 
txtrtàt  iet  ttg^t  ék  Tâitkmm. 

V EU  par  la  cour*  toutes  les  chambres  allèmblces,  les  lettres  patentes  du  toi 
données  à  Vincennes  au  mtMS  de  Deceirixe  1 7 1  ^  lignées ,  LOUIS.  I»  fbn  hu , 
parle  roi,  le  duc  d'Orléans  regent  picîcrvc ,  fignc,  Pj:  1  lyppeaux.  Et  fccllces  du 
grand  fccau  de  cire  verte  >  par  leiqucUcs  pour  les  cauics  y  contenues  ledit  licigDeuc 
£  a  agréé  &  approuvé  le  mariage  œlebré  entre  Meifîre  Jacques- François^Leonor  de 
Matignon»  comte  de  Thorigny,  &  dame  Louife-Hipolite  de  GrimalJy  de  Monaco, 
fie  le  brevet  du  6u  toi  du  24.  juillet  audit  an»  veut  qu'à  1  avenir  ledit  Mellirc  jac- 
ques-François-Leonor  de  Matignon ,  comte  de  Thorigny  ,  foie  appellé  Jacques* 
François-Leonor  de  Grimaldy,  Se  qu'il  porte  poui  [l>  umcs,  les  armes  pleines  de 
la  mailon  de  Crimaldy ,  Iclquelles  ledit  icigneut  a  transtorces  en  ia  pcrionoe  U  en 
celles  de  fcs  en^ns  8c  ddcendans ,  luivanc  qu'il  eft  inféré  «fans  ledit  brevet  Se  audit 
contrar  de  mariage.  Veut  pareillement  ledit  feigncur  que  le  duché  de  Valcntinois 
Se  f aiiiede  Fiance,  £oic  cooftcvé  6t  Goaiinué  en  àveur^  &  en  comcoipiatioa  dudic 
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uiarijge  en  la  per(bnnc  dudic  Meflirc  ]acque&-Fran<;ois-Leonor  de  Matignon  ,  comte  . 
■de  TI.c^ij?ny ,  &  iSc  fcs  hoirs  malcs  defcendans  mâles  qui  naîtront  d'icelui  en  lé- 
gitime mariage  ,  nicmc  en  tant  que  bcloin  eft  ou  (croit,  leJit  icigticur  a  ctce 
«tigé  de  nouveau  ladite  terre  de  Valentinois  en  dudi^Pairie  de  France»  en  faveut 
dudic  Mf-ffirr  |acqucs-François-Leonor  de  Matignon  ,  comte  tic  ThoriL'î-y ,  qui  fera 
appelle  a  I  avenir  fdcques-François-Lconor  de  Gnir.aldyj  te  en  Ijvcui  oc  fes  hoirs 
&  defcendam  mâles  qui  naîtront  de  lui  en  légitime  mariage,  pour  en  jouir  &  uicr 
ainfi  qucn  ont  joui  dncsd;  Vi'cn:!  n  ,  oue  tont  les  autres  ducs  &:  Pairs  de 
i*rance,  &;  coiitorni(.:riciu  a  u:  qui  cil  porte  par  ledit  du  mois  de  may  1711.  fui- 
.Vttnt  te  au  defir  iq  ^  l  ledit  ficur  comte  de  Thorigny,  ni  fcs  fucccllcatt  n'aurotn: 
rang  pour  JcJic  duché  &:  Pain»  de  V  ilcnrinniç  ,  que  du  jour  qu'il  (cra  reçu  en  la 
cour  . en  venu  dcldiccs  lettres  ;  maib  s  il  aitivoit  que  ladite  dame  ion  cpoulc  vint  à 
.décéder  avant  Mcflire  Antoine  Griroaldy  de  Monaco  Ton  pcrct  8c  sfVaiu  ledit  fieuc  * 
comte  de  Thorigny  fon  mari,  fans  bilTcr  aucuns  cnfans  de  leur  mariage.  Veut  ledit 
fcigneiu:  que  ledit  duché  &  Pairie  demeure  daa^  la  torce  &  vigueur ,  &:  retourne  ca 
^Idne  pnpciecé  encre  les  mains  dudit  Mcflire  Antoine  Grimtîldy  deMootOB»  pour 
ca  jouir  comme  il  a  fait  iufqu'à  prcfent ,  fans  qu'on  puiflc  lui  impurer  en  confequcnce 
xlcldites  lettres  d'avoir  dérogé  au  rang  &  à  l'ancicrmcté ,  qui  lui  appartiennent  en  vertu 
4le  la  première  ércâion  xludit  duché  &  Pairie  du  ma»  de  mai  16^1.  comme  n'é* 
«mt  ledit  titre  fini  à  fon  égard,  ni  furtidc  tes  mains,  queibus  la  condition  exprefle 
rdc  la  reverfion  à  (à  perfonne  audit  cas  de  predecés  de  ladite  dame  fa  iîUe  aînée  fans 
cnfans  ;  comme  aufli  s'il «lîve que lefficfoirGrimaldy  deMooâco^eic  «U.par  la  fuite 
«les  caiâns  oa  dcfcendaiis  nilesnez  en  Intime  mariage  qui -lui  (uivivent,  dès  l'inf-  C 
tant  de  ii  mort  IcTdiis  duché  ^  Pairie  retournent  aufditsenlans&delcendans  mâles, 
pour  en  jouir  ainfi  qu'ils  auroicnc  pû  faire  avant  la  ccflion  qu'il  «o  a  faite  en  hvoac 
dudit  jnatiagc.  Vciu  auûi  &  entend  ledit  (eigncur  que  les  cnBns  mâles  qui  pour- 
-lontnaittedicelui,  ne  puiflent  jouir  delà  qualité  de  duc  &  Pair  pendant  la  vie  dudit 
'fieur  comte  de  Thcjrigny  leur  pcrc  ;  &  Ci  de  ce  mariage  il  ne  venoit  que  des  filles ,  veuc 
qu'elles  jouiflent  lêulcmenc  de  la  propriété  des  terres  qui  compofcat  ledit  duché  S£ 
Pairie  de  Valentinois  ;  <Sc  pareillement  û  lors  de  la  difloluticHi  du  mariage  d'entre  le- 
dit fieur  comte  de  Thorigny  &  ladite  dame  fon  cpoufc  -,  ians  enâns  procréez  d'ice- 
iui,  ledit  fieur  Antoine  Grimaldy  deMonaco  ccoic  auflidcccdé  &  n'avoit  laiûié  que  _ 
des  filles,  la  propriété  des  terres  qui  compofcnt  ledit  duché  &  Pairie  leut  appartieQ>  ^ 
dni,>pour  en  jouir  comme  de  leurs  autres  biens ,  le  tout  aux  termes,  daufcs  &  con- 
ditions portées  par  ledit  contrat  de  mariage,  ainfi  que  plus  au  long  le  concicnnenc 
lefdites  lettres  à  la  cmr  adreflantes.  Veu  aufTi  ledit  brevet  futdaté  par  lequel  le  fea 
soi  a  alFuré  audit  fieur  comre  de  Thorigny  le  duché  de  Valentinois  en  conlidcration 
dudit  mariage.  X,es  lecctes  .patentes  du  mois  de  mai  164a.  ponant  crcflion  dudit  du- 
ché &  Pairie  de  Valentinois  ,  en  faveur  de  Meflîte  Honoré  Grimaldy  de  Monaco 
&  de  fcs  hoirs  &  fucccllcuts  mâles.  L'arrêt  d'cnrcgiflrcmcnt  d'icelles  en  la  cour  da 
18.  juillet  audit  an.  Autres  letttes  patentes  du  mois  de  janvier  1^43.  en  interpréta- 
tion des  précédentes.  L'arrêt  d'eni^iflrement  d'icelles  du  6.  février  audit  an.  Au- 
tres lettres  patentes  du  n.  janvier  audit  an,  qui  autorifent  les  articles  accordez  en 
la  ville  de  Peronnc  entre  le  roi  &  ledit  ûeur  de  Grimaldy  de  Monaco  le  14.  Septem-  £ 
htc  1*41.  L'arrêt  d'enregiftrement  dicelles  dudit  jout  6.  fevrier  164?.  L'aÛc  paflc 
pardcvant  de  la  Salle  &  le  Fcvrc  notaires  au  châtclct  de  Paris  le  ii.  iuillcc  17  s  ^. 

Gr  lequel  Mcflire  Françou-Honoré  Grimaldy  abbé  de  Monaco  s'cd  demis  de  tous 
!  droits,  ritrcs,  dignitez,  piiviicgcs &  pfcénMnences,qui  poarroicnt  luiapartenir 
par  la  fuite  djns  ledit  duché  de  Valentinois,  en  cas  que  le  duc  de  \'alcntinois  fon 
trcre  aine  vint  à  décéder  Éuisen^ns  mâles  «  pour  donner  par  le  coi  le  titre  &  dignité 
de  duc  de  Valentinois,  en  €ivearde  q»i  lé  roi  verra  bon  être.  Le  contrat  de  maria- 
ge dudit  iieur  comte  de  Thorigny  i5c  de  ladite  dame  Louifc-Hipolitc  Grimaldv  de  Mo- 
naco,  paflc  pardevant  de  Savigoy  ic  (on  conficre  notaires  au  châtclct  le  5.  Scptem- 
4>re  audit  an.  L'afte  de  ■cdebracion  dudit  mariage  do  te.  Oftbbre  iùivanr,  8e  la  re- 
quête prjfcntic  à  la  cour  par  ledit  fieur  comte  de  Thorigny  ,  à  Hn  dcnregiftremcnt: 
deldites  ictiics.  Conclufions  du  procureur  gênerai  du  roi ,  oui  le  rapport  de  M^.  Tho- 
''tnas  Uieux  confeiller,  la  matieie  mife  en  délibération  t  la  Cour  a  ordonné  que  lef- 
dites lettres  feront  enregirtrces  au  greffe  d  icclle,  pour  jouir  par  ledit  |jc-quc$-Fran- 
^ois-Leonor  de  Matignon  ,  fes  enfans  &  defcendans  nules  en  légitime  mariage  >  SC 
•ledU  Anioîiie  Grimaldy  duc  de  Valentinois,  nûr  de  France»  de  k»  cnfios  te  «kfcen- 
danuttâlet,  fi  «ucnns  il  a  en  ki^time  iiiui«se  ,    dms  les  at  poccez  par  iddites 
'  ■  '  lettres 
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lettres,  de  l'effet  &  contenu  en  icellcs  &  être  cxccuiées  fdon  leur  forme  6c  teneur, 
A  contormémcuc  à  ledit  du  mois  de  may  171  >•  poncernani  les  Pairies  ,  rcgiltrc  en 
la  cour  le  ii.  dildic  mois ,  aux  conditions  portées  par  les  articles  accordez  en  la 
ville  de  Peronnc  >  entre  le  roi  Louis  XlU.  &  Honore  Gritnaldi  le  14.  leptcmbrc 
1641.  &  en  outre  à  la  charge  que  ledit  de  Matignon  &  ledit  de  Gritnaldi  ne  pour- 
lonc  jouir  dudit  droit  de  tcilori  immédiat  en  la  cour  ,  pour  raiion  dudic  duché- 
Pniric  de  Valentinois ,  qu'après  avoir  indemnifc  les  officiers  .ainfi  qu'il  appartiendra, 
lait  co  parlement  le^dcux  ieptembic  1716.  Collatiooné  Tigr.é,  Paybm.  AinQ  ligné, 

DoNGOIS. 

jirrtfi  derecefMn  de  M.  U  dite  de  yaletitmis,  en  à  dtgntté  de  duc  (y-  Vair  de  traîne. 
Rcgiftics  du  ParlcmcnCi  dn  14.  décembre  %yx€. 

B 

VEU  par  la  cour,  les  grand'  chambre  toufnd1eaflèintiléei,11iiformationfiite 
d'office  à  la  rCqaccc  du  Procureur  gcncral  du  roi  le  neuvie'me  jour  du  prcfcnc 
mois  de  decentbrc  17  K.  de  l'ordonnance  d'iccUe,  par  le  coiiieil  ce  a  ce  commis  des 
vie,  mœurs ,  conTcrûrion  >  religion  catholique  ,  apoftolique  U  ronMïne,  fidélité 
imiice  du  roi,  valeur  &  expérience  au  fait  des  armes  de  MclTirc  Jacqucs-François- 
Leooor  Grimaldi ,  doc  de  Valentinois,  colonel  du  régiment  royal  et];augei,&.  lieu- 
tenant gênerai  pour  le  roi  en  la  Proritice  de  NormaMiCi  pcarfulvanc  fa  tecepdon 
en  la  dignité  de  duc  de  Valentinois,  Pair  de  France  ;  les  lettres  patentes  du  mois  de 
décembre  17 1  y:  par  leiqudies  leroi  a  approuvé  &  ntiâc  le  contrat  de  mariage  dudic  fieuc 
de  Grimaldi  arec  dame  Lottile-Hipolyte  Grimaldi  de  Monaco,  ecconlcrvé  &  continué 
le  duché  &  Pairie  de  Valentinois,  ca  laveur  dudit  mariage,  en  laper  onc  dudit  (îcur  Gri- 
maldi &  de  fes  hoirs  &  defcendam  mâles  qui  naîtront  de  lui  eu  Ic^cime  mariage ,  &  en- 
tant que  bdbin  eft  ou  (eroït ,  a  erré  te  érigé  de  nouveau  la  terre  de  Valentinois  ea 
^  duché  &  Pairie  de  France  ,  en  faveur  dudit  fieut  Grimaldi ,  &  de  fes  hoirs  &  def- 
cendans  mâles  qui  naictoot  de  lui  en  légitime  mariage  ,  aux  claufes  &  conditions 
portées  au(dites  lettres  ;  l'arrêt  d'enregidrement  d'icelks  du  2.  (eptcmbce  171^. 
l'extrait  baptiftaiie  dudit  fieur  Grimaldi  du  23.  mais  1700.  par  lequel  il  patoit  qu'il 
c(l  ne  le  II.  novembre  \6%9.  &.  la  requête  pat  lui  prelcntée  à  la  cour,  àtincfette 
j^eçù  en  ladite  dignité  &  qualité  de  duc  dcVakntinois,  Pair  de  France;  conduiionr 
du  Ptocurcur  gcncral  du  roi  :  ouy  le  lappocc  de  M'.  Thomas  Dieux ,  confciller  ; 
la  matière  mife  en  délibération  ,  la  cour  a  att£cé  &  ordonne  que  ledit  MclOruc Jac- 
ques-Fraiiçois-Leonor  Grimaldi ,  fera  reçfi  en  la  qualité  8c  dignité  de  duc  de  Va- 
lentinois, Pair  de  France,  en  prêtant  le  ferment  de  bien  &  fidcllcmcnt  fcrvir.af- 
D  firter  &:  confciller  le  roi  en  fes  cics-grandcs  ic  crcs-imjportantes  attaitcs,  âtptcaanc 
iéance  en  U  cour ,  garder  les  ordotmances,  rendre  lajultice  aux  pauvres  comme  aux 
riches,  tenir  les  delibcranor.s  de  la  cour  fccrctes  ,  <Sc  en  tout  fe  comporter  comme 
\m  bon  ,  fage,  vertueux  &  magoanimc  Pair  de  France  doit  faire.  Et  à  l'iDllanç  mand^ 
aptes  avoir  quitté  (on  épée, nit  ledit  ferment ,  &  reprit  ton  épée ,  il  a  Àé  rcç& 
&  eu  tang  &  féancc  en  la  cour.  Fait  à  Paris  en  parlcmeack  14.  décembre  171S, 
CollatiolUlé  figpé,  Mahcot.  Ainli  ligné,  Doncois. 


Î74       HISTOIRE  GENEALOGIQUE  ET  CHRONOL. 

GENEALO  GIE 

DE  L  A  MAISON  DE 

GOYON-MATIGNON 

LA  maifon  de  GOUION,  GOUEON,  ou  GOYON,  (  ces  noms  fe  trouvcntàrte 
diffcrcmmcnt  dans  les  titrés,  on  écrira  par-tout  Gcym,  )  peut  être  mifc  au  nom-  ^ 
brc  des  plus  illuftrcs  de  la  province  de  Bretagne  ,  (oit  pour  ùxi  anacnnaé,  ioii  pour 
fes  allkocet.  Nous  commencerons  cette  Généalogie  coaime  4iM)S  b  précédente  édi; 
tion  y  eo  y  ajoûtanc  les  cicres  ^a'oo  &  àéoMvetu  depaii. 

On  trouve  GUILLAUME  Goyon  ,  tcntoin  des  donations  que  firent  Je/m  Se 
^tdtMén  ée  Dol  à  l'abbaye  de  S,  F4occac-lcs-Saumuc  *  dans  le  temps  qqe  Gmikame 
leur  fiere  en  étoic  abbe,  &ven  le  poocîfiot  de  Grcgoiie  VIL  TUra  JfS.tUnm. 
frmvesJe  tb^i  de  AvAgM,      D.  J.obinc«n,  fagt  137, 

EUDES  GoyoD ,  iîgna  comme  témoin  dam)  une  chatte  du  JMoot  S.  Michel  ea 
JO75.  iHni./.  laf. 

RENAUD  Goyon ,  fut  te'rooin  d'une  donation  £iice  à  S.  Aubin  d'Aogecs  en  q 
fo8o.  par  <3iiy  »  tcefacier  de  S.  Maurice  d'Angos.  Aid.  f.  x^x. 

GEOFFROY  Goyon,  iWs  de  GutUaiimt  Goyon  ,  confirma  en  1080,  la  donadoa 
^ue  Ibn  pece  «voie  dite  anse  leligiei»  dn  Mont  S.  Michel.  Aii, 

EUDES  Goyon,  fut  prefcnt  à  deux  donations  «qu'Olivier  fils  de  Geoffroy 
Binan  fît  à  Gutllaunie  abbc  &  aux  idtgicux  de  Marmoutier,  ft  à  l'aâe  par  lequel 

joiirL^aiii,  fil.'!  d'Alain,  rcftituacn  iijc.  à  l'cglifc  de  Marmouticr,  le  cimccifrc  de 
léglilc  S:c  Croix  ,  qu'^l  avoic. jusqu'alors  injuitcmcnt  retenu.  Ibd.  f.  140.  &  jji^ 

OLIVIER  Goyon,  remit  aux  religieux  de  S.  Mirl-rl  m  1148.  du  confcnrcmcnt 
de  la  femme,  de  les  cnfàns,  de  fes'  hcriCicrs  &  de  f/fr/r  (Joyon  ibn  frère,  une  rente 
^u'il  avoic  ulurpéc  dans  l'c^life  de  S.  Mcloir.  Un  titre  !du  Mont  Si  Mlchd  nomme  O 
encr'aurrr'  rémoins     ccc  aclc  Pitrrt  Goiyoo,fiete-d'€MiTier  >  AMT  ftome  d'Ok-* 
vicr  &.  KucUffa  Ion  His.  iind.     25  j. 

'  GUY  Goyon  ,  fut  un  des  feigneurs  qui  combatircnt  à  la  journée  de  Rezé  l'an 
11)4.  poui  £udon  vicon^tcdc  Pothocr  ,  conuc  Hoel  comte  de  Nantes  *& affilia  le 
8.  des  Idesde  décembre  iijf.  à  l'aâe  par  lequel  Hugues  duc  de  Bcetagne,  &  Geot 
èoy  Ton  fiU  dnnnercnt  aux  moinei  de  Savigne  dans  la  focÊs  de  Rennes  t  ^  ^î^. 
de  Gaudiiec.  Jbid.  /.  5./.  160. 

RUET  T  rN  Goyon  c(l  mentionne  comme  ponTcdant  le  (ïcf  de  Dol  ,  dans  une 
enquête  de  Dol  »  nite  en  1181.  par  otdte  de  Henry  IL  roi  d  Angleterre.  /M/,  i  j^. 

GUILLAME  ,  EUDES  8c  GUY  Goyon  >  (ôoc  nommez  dans  l'enquilt  «kDtal 
lapportéc  à-dctfus.  Ibid, 

ETIENNE  Goyon,  fcnechal  de  Poelei  en  11  Sx.  fut  prefent  au  mois  de  mars 
1185.  à  la  relbtution  que  Haimoa  de  l'Epine  Sphu^ofiX  peut  être  Ëfpinay,fic 
de  quelques  terres  au  mont  S.  Michel ,  pour  (c  préparer  au  voyage  de  la  raxelainte. 
J^.  di  Sntâgut  L  r.  f.  171.  &  t.  X.  f,  319. 

E.U£LE]nD  Goyon,  abandotma du  confcntemcat  de  Xabert  Goyon  >  chevaliér,  fott 
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frerc  aîné  &  de  fcs  autres  frcrcs ,  à  l'abbaye  au  couvent  du  mont  S.  ^^ichcI  une 
A  partie  de  rente  oui  lui  écoit  cchuc  pat  le  partage  de  la  facceflion  de  l'on  perc.  Ccc 
flfte  efl:  dacté  iK  fan  iz  i8.  &  fcellé  dn  fceau  de  jrMnwf  Gdyon ,  ('^  m  fomte 
fâfcé  de  huit  p'tcces  ,  (jrm  thef  un  lambel  de  y  pendsKS.  Il  fit  aufll  en  121  une  rraoA 
a^ion  avec  l'abbé  &  le  coavenc  du  mont  S.  Michel ,  du  conlcntctncat  de  S^trt 
Goyon  U  oBmer  Goyon  fo  fteces.  Prtmves  de  tt^,  de  Bretagne, p.  235.  1 

DAM£TE  Goyon,  fille  &  héritière  de  i;^«r/  Goyon ,  confirma  du  confcncemcnC 
de  Àdtm  de  Herenid  ion  mari,  la  donation  ftite  à  1  afabiye  du  mont  S.  Michel pw 
jr.  Goyon  fon  aycul ,  Geoffroy  Ton  oncle  ,  &  Robert  (on  pcrc  ,  ce  qui  prouve  trois 
dcgtez.  Cet  ade  elt  fcellc  des  fceauz  du  chapitre  de  S.  Madou ,  de  Roland  de 
DuMOtde  jtdam  de  Hciefbrd  te  de  Dsmeie  Goyon.  Ce  dernier  reprefente  un  Hou 
oouionn^  de  (butnwmr  une  bannière  i^mde,  i^ttovlecefteeft  cmo&  JML/.  1)4. 


B 


D  âtgint  du 
lien  de  gutulti 
(oiir*nné  d'er , 
qui  tfi  Gtjtn. 


D'ffi  z.fdfctt 

neiie'es  de  gutu- 
Ics  cr  un  «rit  de 
9.  merle ttit  de 
même  ,  fui  «fi 
de  MMifKWL 


I. 

ETIENNE  Goyon ,  fciencur  de  la  Rechc-Goyon  &  de  Pievenou  ,  fit  pluCeurs 
donations  à  l'abbaye  de  S.  Aubin  des  bois  prés  Mdtignoirea  120^.  iai4'.  9e 
Î2I9.  &  cntr'autrcs  des  dixmcs  de  S.  Germain  &  de  Pievenou ,  tant  pour  lui  que 
pour  iés  caiàns  ,  Yaâc  de  iiip.  ell  Icclic  du  fceaii  de  Luce  dame  de  Matignon  (a 
femme  »  lequel  reerefcnce  uÀe  femme  avec  âne  tiêffibre  em  couronnée ,  ^  iemmi  ttt  ftt 
àkÙUt  n$e  èjfece  de  taettr.    Fxtrait  de  Pabbaye  de  S.  Anbin  det  heh  en  Brft.i^ne. 

Femme ,  LUCE  dame  de  Matignon  ,  eit  nommée  femme  d'Etierme  Goyon, dans 
ks  ad»  dé»  Ibndadoiis  £dtes  par  ceux  de  cette  mairtfn'  i  labbayd  de  S.  Aubin  diês 
bois  Elle  éroit  veuve  en  itiy  La  Roque  Hifl.  de  Harcmrt  ^  Im  donne  pouk  pciCT 
Dtnis  de  Matignon  ,fire  de  Matignon,  vivant  en  1149. 
t.  HUGUES      GUION  Goyon ,  lèigneur  de  là  Roche-Gofon ,  qui  (uic 

2.  Geoffroi  Goyon ,  mort  avant  1119.  . 
Femme,  Makcuerite  ,  dame  dp  Piancocr. 

TiVRAiME  Goyon ,  vivoic  en  iifs.  qaTelle  GOib&aM  slûsi  néligienf  dé  S.  AU*' 
bin  des  bois  h  donation  des  disocf  de  Luqucnan  ,qai  kocavoit  été  fiice 
par  Alât»  Goyon  Ibn  onde. 

3.  EtibMhb  Goyon ,  feigneur  de  Pievenou  ,  étoit  mort  avant  1219. 

•  4.  Jean  Goyon,  mort  avant  i^ip.  M.  le  Laboureur  ^/,'?.  A  marech.i! de  Guebriant 
getmd.  de  U  nuujutde  Bitdts  f.  28.  dit  qu'il  eut  pour  fils  CmUaume  Gnyoo  ,- 

Îiere  èifU^ete  Goyon,  laquelle  époufà  GaHUmiee  le  Bonchdllfcr,  lagncûr  de 
aChcfnayc,  &  lui  porta  les  terres  des  Landes  &  de  M.iupcrtuis. 
5.  ALAIN  Goyon»  qui  a  laiiré  polkrité,  mmiomue  tfrtsuUc  de /en  frère  tint . 

1  L 


HUGUES  Goyon ,  feigneur  de  la  Roche*Goyon  eft  nominé  fils  abic 
Goyon,  dans  la  donation  delà  dixme  de  S.  Gerniain,!  l'abbaye  de  S.  Aubifil 
des  bois,  Êiite  par  ion  pete  &  (a  mcre»  il  étoit  mort  en  ma. 
Femme  ,  N. .  .  . . 

I.  Raoul  Goyon  eft  cité  dans  des  titcesde U  cbambie  des  campcesde  Paris, 
il  mourut  jeune  &  (ans  entans.  (4)  («)ULw^. 

a.  DsMMB  Goyon ,  dame  de  Matignon  ,époufa  JI«krr  vicomte  de  Metdrignac ,  &      ^  Hanewc 
confirma  avec  lui  ca  it^j.  du  ooolênninent  ^ALm  Goyon  (on  onck ,  8c  ^'^ 


« 
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d'Etinme  Goyon  (on  oodîn  germain  >  les  fimdatioas  fiites  à  S.  Vateiy 

leurs  ayculs.  Elle  fu  beaucoup  de  biens  en  1157.         &  1159.  aux  religieux  A 
de  S.  Aubin  des  txNSi  elle  étoit  veuve  avanr  U  tctcdc  la  nativuc  tic  Noitc-Sei- 
gnenc  1178.  que  ces  teUgienx  b  xeconnafent  pour  leucfondacrioepaclcsiniir- 
'mSSpd»  qu'ils  filent  eo(eiiible«  8t  mouruc  fins.cofiu»  en 


lira  it  pitmkt 

courtnné  d'tr  ^ 
qui  tfi  Gtjt». 


ÏI. 

ALAIN  Goyon  ,  chevalier ,  fcignctir  de  Ljtiqucntn ,  de  Pagalct  &  de  Galoia,  hls 
puîné  d'ETlENNE Goyon, Idg^cor de laRoche-Goyon  &  dcLUCE,  danicde 
'Mzùgnonimetttùtmezcy-JevMftip.  j7j.  cfl  nomme  dins  la  donation  faite  par  fcpcrc?^ 
tncre  à  t'abbaïedeS.  Aubin-dcs-Bois,de  ladimcdc  Plcvcnouen  1219.  U  renne  aux  ce 
ligieux  de  cette  abbaïc  en  1 119-  certains  droits  ooeienz  dont  ils  éunent  chargez ,  ayant  Q 
eu  le  confcnremenc  de  R^erl  vicomte  de  Mcrdrignac;  cootînna  en  1 145 .  fous  le  fceau  de 
ce  feigneur  &  de  Daii/è  Goyon,  les  donations  faites  par  leurs  aïeuls  aux  religieux 
àc  S.  Yaleri  :  au  bas  de  cet  aâe  pendent  trois  (ceaux  en  cire  verte ,  celui  de  R»bert  de 
Merdrignac  ,  où  font  deux  ftfta  màén      neuf  mariâtes,  celui  d'un  abbé,  &  l'au- 
{»\  ribioec  de  trc  à'AUm  Goyon,  qut  eji  mt  limi  f^Mtf  légende  ,  SigUlum  AUni  CeuiimmiBtis.  (4) 
U  fit  donation  de  quelques  biens  au  prieuré  de  S.  Valeri  prés  Matignon  vers  l'an" 
1146.  fit  (on  teftaoaent  au  mois  d'aoïtc  laji-  par  lequel  il  onkmna  certaines  Ibm- 
mes  pour  le  paiement  de  iês  dettes  &  de  tes  legs ,  à  prendre  fiir  lès  terres  de  Paga- 
let,  de  Galoia  &:  de  Lanqucnan,  à  rexccption  du  douaire  de  fa  Ênime^  priant  le 
(effiBear  de  Madri^nac  &  Robert  de  Dinan  Son  ami  d'aider  l'évêque  de    Brieuc  fie 
Xmbé  de  S.  Aubin  fes  execucetm  ceftamennires.  Teftâment  triffmJ  tàri  i»  mm  $. 

Michel. 

Femme»  L  U  C £  de  U  Roncerie  ou  Rouxicce ,  nommée  au  teftâment  -i^ALm^  O 
Gcryon. 

Des  mcmoires  lui  donnent  aufTi  pour  fcinn^c ,  MARGUERITE  deGaloiX<|Ui 
tcfta  l'an  1x57.  &  auroit  été  (a  première  Icmme. 
JETIENNÉ  Goyon  IL  da  nom ,  Icigneur  de  Lanqucnan ,  i|Bi  futc 

II  L 

1  .''TIENNE  Goyon  TT.  du  nom,  feigneur  de  Lanqucnan,  ratifia  avec  (on  petecn 
r_,ia4^.  fie  ii.46.lcs  donations  iàtccs  aupricuicdc  S.  Yalai  pai  Ion  aïeul. 
Femme»  N«<«a 

ALAIN  Gojrun  IL  dn  nm»  iogoeur  de  Ltnqueaan,  qui  (iik; 
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D'tTji  z.faftts 
ntttits  de  g*tn- 
1(1  &  un  «rit  dt 
9.  moliiits  dt 
mimt. 


B 


IV. 

ALAIN  Goyon  II.  du  nom,  Icigncur  de  Lanqucnan,  tranfigca  en  li?!?.  en 
prcfcncc  de  Detufe  Goyon  ,  dame  de  Matignon ,  avec  les  religieux  de  S.  Aubin- 
des-Bois ,  touchant  les  dîmes  de  Lanqucnan  que  fon  aicul  leur  avoit  données  ,  &  pat 
autre  ade  de  la  même  année  il  promit  de  leur  paier  du  conlci.trmcnt  de  (on  fils 
aîne,  de  Mathilde  fa  femme  &  de  Dtnife  Goyon  la  fille,  certaine  rente  en  grains  pour 
raifon  de  cette  dîme.  Il  s'accorda  encore  avec  les  mêmes  religieux  au  fujct  de  cette 
dîme  en  prcfencc  du  feigneur  de  Mcrdrignac  ;  il  devint  héritier  de  la  terre  de  M.i- 
tignon  en  1184.  par  la  mort  ("ans  cntans  de  Bctnji  Goyon  ,  d.ime  de  Matignon  (a 
grande  tante.  La  même  année  il  pafla  un  afte  avec  les  religieux  de  S.  Aubin,  dans 
lequel  il  prend  la  qualité  de  feigneur  de  Matignon  ,&  tranfigea  avec  eux  en  1289.  fur 
le  diftl-rcnd  qu'ils  avoient  à  caulc  d'un  moulin  qui  croit  auprès  de  fon  msnoir  à  Ma- 
tignon. Son  (ccau  en  cire  jaune  ,  deux  fsfces  nouées  dr  un  orle  de  neuf  mer lettes.  («)  {$)CJa\ntxitu. 
Il  vivoit  encore  en  ijoi.  que  le  duc  de  Bretagne  lui  légua  par  Ion  tcflamenc  une  de  ClairambauU. 
iomme  comme  à  l'un  de  (es  principaux  officiers. 

Femme,  MATHILDE  nommée  dans  la  tranfadicn  faite  ^xi  AUin  Goyon  le  lundi 
avant  la  fctc  de  la  Nativité  de  Notre-Scigncur  l'an  1278. 

1.  Etif-Nne  Goyon  vivant  en  1278. 

2.  BERTRAND  Goyon,  \.  du  nom  ,  firc  de  Matignon,  qui  luit. 

3.  Alain  Goyon,  mort  en  iioy  âgé  de  55.  ans,  eft  rcprcfcmc  en  habits  faccr- 
dotaux  fur  une  tombe  qui  eft  au  pied  du  grand  autel  de  i'cglilc  de  Matignon. 

4.  &  5.  Pierre  &  Philippot  Goyon. 

6.  Denise  Goyon ,  au  nom  de  laquelle  fon  pere  avoit  acquis  la  dîme  de  Pleboule, 
de  Roland-Bobés ,  qu'il  céda  aux  religieux  de  famt  Aubin  fuivant  l'accord  de 
1278.  Ton  alliance  eft  ignorée. 


Au  milieu  du  chœur  des  Cordeliers  à  Seez,  un  peu  devant  le  lutrin,  (  ^)  on  voit 
une  tombe  longue  de  fix  à  (ept  pieds  &  large  de  trois  &  demi ,  laquelle  repre- 
fcntc  la  figure  d'un  homme  de  guerre  couvert  de  fa  cuiraflc ,  les  niains  jointes 
&  l'écu  de  les  armes  attaché  à  Ion  bras  gauche;  cet  ccu  à  l'antique ,  large  par 
le  haut ,  &  finilTant  en  pointe ,  eft  chargé  d'un  lion  qui  le  remplit  ptelquc  tout 
entier.  A  la  tcte  de  la  rombe  il  v  a  deux  anges  qui  en  rcmplillcnt  le  vuide ,  & 
on  v  lit  .nutour  Ânno  Donum  mtUcftmo  irecenteftmo-vigefimo  prtmo  die  AnnunttitiO' 
nis  bedU^t  Mtru  Vtrginis ,  cb$U  nebiUs  admodum  vtr  Domtnus  Joannes  Alaliguon ,  ve- 
rus  Mnilor  ijîtus  Cmventus. 

Et  fur  le' livre  des  monuaircs  des  Cordeliers  de  Seez  ,  on  lit  Anno  Dcmim  millefi- 
mo  trecentefnno-vtppmo  frtmo  ohiit  die  Annuntutumis  ,  Domtnus  de  Mati^um  éwd- 
W  cr  b<nefâ£ltr  fmguUrts  hujus  Cenventus ,  Jepultus  ejî  ta  lims  mtdie. 

V. 


du  COI. 


BiLliotk. 


1  tl 


BFRTRAND  Goyon  I.  du  nom,  firc  de  Matignon  ,  fonda  au  mois  de 
Septembre  1123.  du  conlcntcmcnt  d'Etietme  (on  fils  &  de  l  cvtquc  de  S  Brieuc, 
une  chapcHc  en  l'églifc  de  Matignon.  L'adc  eft  fccllc  de  trois  fccaux  en  cire  jaune, 
dont  le  premier  eft  perdu  ,  les  deux  autres  ,  deux  fafccs  nouées  ucomfagnées  de  neuf 
merlettes,  pour  légende  de  l'un.  B  Â  R.  G  O.  le  refte  eft  efface  :  dans  l'autre ,  il  paroit 
reme  V.  C  j 
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y  avoir  eu  au  iccon.i  angle  d'en  haut  quelque  choie  de  fafcé,  &  dans  les  angles  du  X 

X Cabinet     Caitouche  pour  Jufpcrts  mn  fer f m 9»  ér*f9H & •»  fi»»-  {') 
ift.  de  fiâfm- 

D.  Lobincau  a  i'j/'i.  dt  Brelwne  ,  dam  les  tables  généalogiques  des  ducs  de  Brctagoc» 
que  Btitrmi  (eigneur  de  Matignon  ,  cpoula ,  à  ce  que  l'on  prétend  ,  Hieritieie 
vi:^  (cigncurs  de  la  Rochedcrica.  Uri  manulcric  porte  qu'elle  ctoit  fille  d'oUvicr  k'i- 

fncuc  de  U  Kochedencn  pac  Piat/tm  dame  de  la  Rochcderka  la  femme  ,  devenue 
leritiere  de  cecce  terre  par  le  décès  à'AUm  (on  fixre  ,  feigneur  de  la  Rochcderlen* 
'  mort  fans  poflcritc.  Ils  avoicnt  tous  deux  pour  pcrc  (uivant  le  mcmc  manulcric 

CWM  ftcrc  pumc  dJUin , comte  de  Pcochievcefic  de  Treguicr,  lequel  ctoit  atticce-  _. 
|ietifi-fils  dB  eomrefiiidbwtfiefe  putné  d'Ald»,  duc  de  Bretagne.  *  ' 

I.  ETIENNE  Goyon  III.  do  nom,  ûre  de  Matignon,  qui  luit. 

%,  PiSRRB  Goyon,  feigneur  de  Launay-Bouquicn  ,  nommé  dans  les  fendatioas 

que  fim  frère  aîné  fît  en  ijjQ,  8:  ij4i.  en  l'cglife  de  Matignon, 
j.  Philippe  Goyon  ccuycc  j  nommé  avec  les  iîacs  dans  ks  mêmes  tbndatioas, 

VI. 

Ï^TIE  NNE  m.  du  non,  dievalier,  fire  de  Matignon  de  UR.odie-Goyon,' 
futprcfcnt  à  la  fondation  que  Berirand  (on  perc,  de  la  chapelle  Je  la  faintc 
ergc  au  mois  de  Sepccmbtc  1323.  accorda  en  !3}8.  à  l'abbaïe  de  S.  Jacutdcspri-  ^ 
vilcgcs  &lranchi(fs  aox  fbites  &  marchés  de  Matignon  ,  pogr  tous  les  hommes  &  . 
fujets  de  cette  abbaie.  Il  fonda  wec  Pierre  &  Philippe  Goyon  rcsficrcs,  le  mardi  aprcs 
la  Trinité  l'an  \}}9'  une  cbapclknic  en  l'celiTc  de  faicte  Maiie  de  Matignon,  en 
fonda  une  ancre  dans  te  même  lien,  le  jenai  avant  b  fête  de  S.  Aadréran  1341.  die 
c(l  qualifié  chevalier  dans  les  afVcs  de  ces  deux  fondations  il  fut  capitaine  de  Cliaflcl- 

Iugon,  &  l'un  des  principaux  du  parti  de  Cbatlcs  de  Blois  duc  de  Bict^ne  fl£de 
a  dndunb  Jeanne  ,  lefqnels  en  oonfideration  des  (êiTioes  qu'ils  en  avoient  teçis  > 
outre  cent  livres  de  rente  qu'ils  lui  avoicnt  dcja  donnés  à  Viage  ,  lui  donnèrent  le 
xo.  février  IJ41.  le  domaine  de  la  VtUeàc  Hamcoa,  fis  eu  la  pacoifle  de  Plocduval. 
n  efl:  qnali^é  dans  OCC  aftc  kltr  Atr  é"  &  ff^  SâtMer  Menfuur  EfiieiMe 

<î0jen  fire  de  Mati^m.  Il  eft  compris  dans  la  commifTion  que  cette  duchcffc  donna 
•  le  29.  Novembre  135}.  aux  aml^ûadeurs  qu'elle  envou  en  Ânglctccic,  pour  traiter  p 
de  la  délivrance  du  duc  fon  mari  ,  tranfigea  la  même  année  le  mercr^  apré$  la 
Trinité,  fur  les  difièrends  qu'il  avoit  avec  Jean  de  S.  Gilles  >  au  fujct  despaioiflês 
de  Lanquenan  &  de  S.  Mécn  en  Cancallc,  &:  ccoit  more  ça  13^3.^ 
I.  Femme,  JEANNE  étoit  morte  avant  la  fondation  de  133^. 

1.  ALAIN  Goyon  TU.  du  nom,  fue  de  Nîarignon,  qui  fiiit. 

2.  MaB-cueiuts  Goyon  matiéc  en  i  ^47*  à  Gt^m  II.  du  nom,  feigneur  du  Cam- 
bout  »  fils  aîné  à'AUin  II.  du  nom,  feigneur  du  Cambout,  &  de  Jemne  Bcdou.  £|le 
(ëremariaen  ijtfi.  ïThcmAS  Parcevaux,  feigneur  de  Canavct  ,dc  l'autorité  du- 
quel elle  fît  le  lundi  après  I  Epiphanie  de  la  même  année ,  une  donation  à  l'ab- 
baïe de  S.  Anbiii'desFBois,  ou  elle  avoir  élû/à  fëpulcoce.  ViyeKtmKtIK  tkttttt 

hipoire  yp^ig.  8oz. 

3.  Alix  Govon,  cpoufa  GtiilLumc,  feigneur  de  Coetquen,  chevalier.  g 
.  4.  Rehe'f.  Goyon,  mariée  à  Silvejh^  Budcs,  Icigneur  du  Hirel,  Als  iTi  (7«r'ffj<Wf 

Eudes,  fcignciTr  du  Hrcl ,  chcvjlicr ,  1!^:  de  jeame  du  Guefclin.  EllcjftoitVCUfC 
f  u  )  CrncUogîe  que  ion  mari  fiir  tue  à  la  bataille  de  Rolebccquc.  (^) 

<ic  nu  jt<  i  b  fin    IL  feauM,  ÂliX  Faynel,  cooic  maiice  ea  it».  de  vivoit  en  u^u 

dc%  mcraoïrel  oc  ■  «.  - 

le  Liboutcai.  V  I  i, 

ALAIN  Goyon  II I.  du  nom ,  firc  de  Matignon  ,  efl  qualifié  chevalier ,  dans 
les  aâes  des  fondât îoos  fiitet  ftr  fim  peie  en  FéglUe  de  Matignon  en  1 339.  de 
)34i  aufquels  il  fut  prelent.  Il  mourut  avant  (on  |ierew 

Femme,  JACQUELINE  de  Rieux. 
■    1.  BERTRAND  Goyon  IL  du  nom,  fîte  de  Matignon ,  qui  futlr. 

a.  ETIENNE  Govon,  fci^noir  de  f  n-:nav  -  Govnn  ,  dOOt 'dtftcildaaC  lit 
SEIGNEURS  DE  LA  MÔUSSAYE.  r^pmet,  §.  III. 
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On  trouve  Jeàh  Goyon  tqui  bnik  dans  le  pstfti  ife  Chirlcs  de  Blois ,  &  corn-  -  V  ;  " 

niandoit  une  comp-^iuc  ijji.  Il  fut  du  nombsc  des  cinquanie-dcox  amis  •»^>  «  ' 
de  i?rr/r.j«^  du  Guticlui ,  qui  l  aukrcnt  à  çharccr  &  dçfaiie  les  Anglo»$  à  âinc 
James  de  Lcuyron  en  i  jîs».  &  le 6ii*iKiK  wojiMsi  dcimi$,dans  toutes  tes  con- 
qnetcs.  Dom  Lobincau  ,  ht/I.  de»€$ig$e  ,  liv.  lo,/,  J4J!*  ^/m  1 1.  ».  ,59.  U  • 
ciL  quabhc  ccuïcc  dau  une  quinaoce  qu  il  doaaa  à  Jean  <le  le  WarJc  Clerc, 
li«HiN.tnr  de-J«in<ChMvel,  fNmr  fc$  gaecs  &  ceux  de  fçpt  aKcfaers  de  U  tom- 
pagnic  :  cette  t]mttnicc  fjitc  à  Dinan,  cft  darcc  du  9.  juillet  uji.  &  Icdlée 
de  ion Içcau  ai  ciieroMgc,i/^*v/yî«  «Mwb  4f««yj^f;fW  de  mtmfmerlettes  À  mue 
iw^  fc*A««r/ir /f  ««^^  Chmbrei»  tmpus  , 


VMI. 


BE  RT  RA  ND  Go^  U.  du  aom,  ûcc  de  Matignon  &:  de  !a  Rothc-Covnn, 
tnuifigpa  en  i  j6j.eomroe>arif.«Wi  Ci^iw///.  Aiw*,  &  comme  hemur  pnnmd 
tr  rrMt'f  dfmbk  homme  EltomcGc^on  ,  (a-:^,uur  ik  Mmèffun  ,  4f«  £///«»4  oLm 
J^JrireJtHxeiuêHry  ic  lui  céda  enuc  auucs  choies, ,  ch.fde  au- 
dMK  de  RUMX.  l\  yot^lm  hÊàmtK  ts  Étrtrmddu  Guddin  a  U  batai.lc  oc  Cochcrel 
Je  i4.  mai  ij<î4.  &  fut  !  un  des  principaux  capitaines  qui  le  ûiivircnt  en  Efeame 

'V^*"  j"  4       2!*".^'^  *  ^  P^'"'°"         pr"'' '  •  •e  pierre  d'un,  mo- 

naftcre  des  FtwcsftldlBWrili  fluboarg  de  Rennes,  pac  lc  auc  de  lircragne  ,  8c 
C  donna  >oo.  florins  d  or  pour  contribuer  a  ledificc  ,  Je  jour  de  la  Purificarfoo.de  la 
Vierge  ijtfï.  Il  donna  par  acte  du  6.  mars  de  la  même  aniwc  à  Etienne  Govon  foa 
fcett,  htcrrcdeLauoay-Bouqovn,  &  confirma  h  donu.on  de  plulieurs  autres  hc- 
nnges  quil  lui  avoir  lègues  par  fon  tcftamcnt  ùàt  en  Elpagnc.  Il  fiit  un  des  (ei- 
Meurs  de  Btet^nc  qui  iigQccoac  Ja  ratification  du  traite  de  paix  entrcleroi  Charlci 
•  '    r    *^1^Ytl^  ^^****"«°«»        ^  Oucrraadeic  é.  a«a  1  i«o. 

Femme,  lEAxNNE  de  Dmm^M^tilmiénVtinh  i^Uffm ^mitaSi* 
lant ,     dc/fii«»f  de  Craoo.  *^  -mrrnpnp 

B&RTRAICI>K4loyoni(ttk4aAom»  firc  de  Macignon,  qui  iuic. 

•  ■  '  IX.  : 


ifc  la  Ro^ 

tutelle  d'£- 


U  TJERTRAND  Goyon  JII.  du  nom,  rnmniTi  'Miriïjr-ftitbffitiiMi  ik 

Jr^™r^**y°°?  nwrdi  après  la  Touflamt  13^4.  hit  d"..l>ord  fous  laiutc.ica  /> 
tmme  boyon  ,  fcigneur  de  Launay  ion  oncle  ,  confirma  pat  aâe^  i.  Septembre 
1 182  quelques  donations  «u  U  «voie  £iites  à  Mmnmd  Gt^  4ùà»pimCyn  germain . 
flb  d  IttameGofoa  ,  chevalier .  fcigneur  de  Launay  fon  oncle;  fit  .u  même  une  do- 
nation ea  terne  4te  eéftament  le  Samedi  11.  l>cocmbre  ijSj.  laquelle  ert  Iceliccde 
cmqU;.aux  ,  le  premier,  «»  «*^4»fA^  de  Matignon  , /i»*r/i  mp^tiis  Imités  & 


^s,timer,m  Cêfq^e /urmmte  dune  fyraw, ,  i,n.wt  d ,„;(  m,iv.  un  vmmr  é"  ie 
gêÊin.mfaffu.  \\  tranligea  le  i.  avril  ijjj.  avec  Goyon,  Ic.gneur  de  Lau- 

nay fon  oncle  ,  t.u,t  au  lujct  des  bie»  .*<«icôMfi«it..'««iÉ«  Goyon  ,  firc  de 


E 


XI   ■        11,  ■'     —       ^  Twv wnmi*- ' v-npMRv  vifiyon  ,  tire  as 

Mntirnon  Ion  isUaycul,  que  de  plulieurs  rerres^c  (eigneHÉIes^doi»  (on  oncle  s'étoic 
cnip  c  peRdanc^ninorite ,  ptctcndant  qu  elles  lui  avoMiÉ^^Muiées  par  fon  fterc. 
Je  déchargea  lui  èc  les  fiens  du  compte  de  fa  tutelle,  mëkmâm} ^eAikl^idmc ,  « 
fit  un  cchaogc  avec  Berirmul Goyon  Ion  coufin  (germain.  1!  fut '/un  J..  le  -ncui  .  de  Bre- 
l^cqui:rtHteitntaaxAat8tenusàkenrx^lc  14.  mai  ijiffiA  rentra  en  veau  du  traite 
de  Guerrarulc  en  polfcfïion  de  fon  château  de  U  Jl«ll*;e«y«h ftia*^  Goyon 
2"™»JSÏ.l!m  ^^  w*^*""'"'''  ^'"="tcdeMnntfort,  pour  avoir  fuivi  le  iMtti 

I     1^  M.     t"*'*.  "  P''"      I  an.bale  lui  lut  confiée  lors  du  traite  hit^actO 
Jean  le  VaiUant  duc  de  Bretagne,  &  leconnêwbtode-Qiflon.^ainiSr.  (  «)  Il  fktlt    (  ■  )  Dom. 
prilonnjcr  avec/r*»  Goyon  le  jeudi  6.  Octobre  de  la  même  àÉofc,  brique  le  firtU  «"j.*.  * 

Beaumanoir  reprit  Lambale,  (  ù    s  obligea  à  paicr  la  lomme  de  ^ooo;  hv.  bifant  ^7^' 
partie  des  Socoo.  hv.  règles  pu  le  trSité  faic  «Dm  le  «nême  ^àÉH<|e Bretagne  ,  &  OO 
Olivier  de  Clillon  connétable  de  France,  en  prcfencc  du  roi  Charles  VI.  le  2«  ,,n- 
^«SLi2-?ÏÏSi"ïi!J"  P**"'  emiKcherquil  neatrâ^du     (c  )  /i^. 
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'i} D.  Lobiociu,  au  duc  dc  Btctagnc,  à  ia  duchcflc  &  au  comte  de  Montforri  (4  )  fonda  le  9.  A" 

1:A.  it  Breiagne  février  1 avcc  M4rfe  de  Rochcfoic  fa  femme,  la  chapelle  de  S.  Georges  dans  l'c- 
*4-t  4'<«  glUc  de  laint<:  Marie  dc  Matignon, "Se  cil  qu.-.lifij  chcv.i.'cr  dans  T-kIc  de  cet rc  fon- 
dation. 11  adilla  le  9.  Septembre  de  l'année  (uivantc  aux  ciats  tenus  à, Rennes,  ac- 
quit le  juillet  140^1.  éiEtieniu  Goyon  {on  onGle'UfdgDewte<te  Picun  }  fit  ferment 
(biis  ton  fccau  an  duc  de  Bretagne  le  iS.  Oftobre  140:.  comme  capitaine  drChatcl- 
Jugon  î  &  lut  prcicnt  a  la  décharge  que  ce  duc  donna  au  lire  de  Laval  fon  oncle  en 
1404.  dc  l'adminidrâtion  qu'il  a  voit  eue  dc  (es  biens  pend.mt  û  minorité.  Il  tranfi-  ' 
gca  la  même  année  avec  ^rr/rW  Goyon,  feigncur  dc  Launay  fon  coufin,  tnnchant 
l'cxccution  tcltamcncairc  d  £/«w«f  Goyon ,  pcrc  dc  Btrtrattii ,  &.  l'anncc  luivantc  à 
Lambale  le  14.  avril  avec  ^i/dr^wivf'foeClilTbn/comtcfledePeiitievTeftoiiâttncdes 
dioits  de  juftice.  On  croit  qu'il  mourut  en  Angleterre  l'an  1407, 

Femme  ,  MARIE  de  Rochcfort,  fîlle  puînée  de  Jean  {  dm  Gmlltume  )  Hre  dc 
Xochefbit,  d'Ancenis  Se  de  Chadeauneuf ,  &  de  Jcmnt  ^  dame  d'Âncems ,  vivoic 
les  II.  &        avril  1418.  qu'elle  tranfigca  avec  ]e.'.nne  de  RoChcfort  fa     :r  .^luce, 
dame  de  Rieux,  de  Rochcfort  &  d'Ancenis ,  (ur  les  droits  qu'elle  avoir  eu  muccel- 
fion  de  les  pere  &  mere  ,  &  les  deniers  dotaux  qui  lai  avoieiK  été  procnU  tti  ma.* 
ri^.  Son  Iceau  eH:  firti  m  i.  toupé  en  chef  m  im  m  ftmH  l.  fl^  ét/mfélffl/a 
■de  9.  merltttes  :  cr  au  i.  vawe  ,  qui  efi  Rochefert.  q 
•I.JEAN  Goyon,  firc  dc  Matignon  &  de  la  Roche^oyon ,  qui  fuit. 
.2.  GcriM  Aiu{i:  Goyoa^  qu'où  dit  avotc  ctc  maure  d'hôiet  du  duc  dc  Bivcagne 
ca  i4jj-  Se  14J1S. 

.5  Lance  LOT  Goyon,  (èigncar  du  Ludc  &  de  la  Roche-Goyon  ,  chambellan  dtt 

f^)  7 1^'^.  Sut  If.  duc  de  Bretagne,  croit  capit.iinc  dc  cent  lances  en  T415,  [h]  5:  fut  retenu 
f.  du  nombre  dc  100.  hommes  datmcs  pour  (ervir  contre  les  Anglois  autres 

'  rdidles.  Oacce  les  -gages  d'horamc-d'armcs ,  il  lui  fat  onloané  la  foraine  de 
ICC.  livres  tournois  par  mois  pour  l'état  de  f;i  pt-rfonnc  pnr  lettres  parentes 
données  .1  Sanccitc  le  2j.  tevner  1418.  il  cli  qualihé««>fr  banniret  dans  une 
montre  qu'il  fit  à  Gien  lut  Loire  de  fcs  étendards  &  trompette  pour  une  paye? 
d'un  chevalier  bachelier  &  de  icizc  autres  cciurrî  .^r  lacomp^gnieîe  6.  mors  de 
la  même  ariucc.  Il  Ictvit  en  Languedoc  ca  i4i5>-  dans  le  parti  dc  Charles, 
dauphin  dc  France  ,  depuis  roi  VII.  du  nom ,  &  prcnoit  ta  qualité  d'ccuïer  ban- 
Tierer  ,  avant  fous  lui  un  chevalier  bachelier  ,  qui  ctoit  Amaury  du  Gué,  & 
f-J  JHtr  Icizcetuicrs  de  fa  compagnie  (f)  H  luivit  le  duc  dc  Bretagne  comme  un  dc 

fcs  chambellans  au  voyage  qu'il  Ht  à  Amiens.cn  14:^ ^  aiant  été  fait  depuis 
IMcifonnier  p.ir  le  lire  de  Lefcale  ,  chevalier  Anglois,  &  mené  à  Domfiûnt,  il 
compofa  pour  là  rant^ua  le  13.  avril  14)4.  à  laquelle  s'obligèrent  les  feigneurs 
de  Chatcauneuf  &  de  Cœtquen ,  &  faute  de  payement  Jem  fire  dc  Matignon 
Ton  frète  i^ui  en  avoic  répondu  l'ayant  poutluiVi  en  juftice ,  il  y  iatisiit  en 
1441. 

1  Femme ,  Isabbau  le  Moine  dame  de  Kaeiden  »  caiilia  le  ctaité  de  la  rançoa  E 

de  fcn  mari  en  1454. 

Jbam  Goyon,  fcigneur  du  Ludc  ■&  de  Kaeldcn ,  époula  jeamie  de  l'Hôpital, 
fille  de  Pierre  dc  l'Hôpital  *  (eigneui  de  la  Rouardaye ,  9t  de  SiiM!fedc  Moun 
bourchcr  fa  belie-merc ,  tc  mourut  fans  pofterité. 
II.  Femme,  Sibille  de  Montbouccbcr ,  veuve  de  Fterreàc  l'Hôpital  ,  Ingocuc 
de  b  Rouardave»  8c  fille  deiiÉmdeMaaibouidiar,leignenrdu Bordâg^* ficde 
itl^^NàH  de  Cnampagp». 

On  trouve  ]eam  Goyon ,  fingaevr  de  Matignon , an  nombre  deplufienia  ft%tteiin 

parcns  de  Marguerite  de  Bretagne  ,  qui  donnèrent  leur  avis  pour  élire  Guy  comte 
de  Laval  Ion  curateur.  L'aéte  de  curatdic  du  n.  novembre  145$-  dk  en  entier  dans  F 
ie  contrat  de  mariage  dc  François  de  Bretagne ,  oamm  d'Eitatnpcs ,  -avec  Maigue* 
rire  de  Dretagne  ,  arrêté  en  pbuns  états  le  jeudi  13.  oovembm  145;.  tranm  de 
dhj/i,  de  BreitffUf^.  1166. 

4.  Mathfline  Goyon  ,  mariée  le  17.  novembre  1407.  peu* après  la  moct  d(t 
Ion  ,perc,a Jedn  de  fieaumanoir ,  (eigncui  du  Bois  de  la  Mocce. 

5.  IsaABau  Goyon  ,  née  le  i.  aoufl  1392..  époufa  par  contrat  de  l'an  1408. 
Pierre  d' A  mbo  i  fc ,  vicomte  de  Thouars ,  fi  Ij  d  Jngerger  I .  du  nom ,  feigncur  d'Am- 
^fc,  &  àijibtm  dc  Thouars ,  dame  dc  Rochccotboa  >  &  vivait  avec  lui 
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en  1413.  qu'il  lui  aiïigna  ion  douaire.  Elle  fc  remaria  1».  avant  14:2.  à  Thomas 
Ston,  dicvalicr  Anglois,  leigncur  de  Langeais,  lui  vaut  un  aitcc  du  parlcuicnc 
de  Tan  1411.  i».  l'an  143  J.  à  Geoffroy  de  Trcmcrcuc. 
Mame  Goyon,  femme  de  Roland  Madeuc  ,  Icigncur  de  Gucmadcuc 
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JEAN  Goyon ,  (îrcde  Matignon  &  de  la  Roche- Goyon ,  baron  de  Thorigny ,  cham- 
bellan du  duc  de  Bretagne  «donna  quittance  le  8.  d'avril  1410.  à  Etienne  Labbe» 
prctrc  ,  du  compte  qu'il  lui  avoit  rendu  le  10.  may  1408.  &c  termina  en  1 411.  un  pro- 
cez  qu'il  avoit  avec  piuiicurs  particuliers.  Il  le  trouve  employé  comme  chevalier  ba- 
chelier dans  les  rôles  des  montres  de  la  chambre  des  comptes  de  Paris  du  i.  juillet 
1416.  (4)  fut  prêtent  au  rraitc  que  Af^rie  de  Rochcforr  fa  mcrecn  1418.  avec  (ijPrmTwd* 
Jeanne  de  Rochcfott  la  fa-ur  aincc ,  &  ht  montre  à  Bourges  la  même  anne'e  avec  dix  l'hiftoite  de  Bre- 
Ç;  ccuiers  [h)  &  le  j.  oftobrc  1419.  à  Lucc,  avec  18.  c'cuicrs  de  ù  compagnie.  Il 

arma  des  premiers  en  1420.  pour  la  délivrance  du  duc  de  Bretagne,  &  ctoit  chevalier  {^h)Cahmct  de 
bachelier  de  la  compajnie  de  Jean  de  Rollef,  chevalier  bachelier,  reçue  à  Paris  le  i.  yt^it.' 
juillet  14L6.  Il  tonaa  une  chapelle  en  l'cglilcdc  Matignon  en  1452..  le  duc  de  Bre- 
tagne lui  accorda  le  z.  octobre  14}?.  la  pcrmiflîon  de  contraindre  les  hommes  &; 
vallaux  de  bire  guet  &  g.irdc  dans  fon  chatlcau  de  la  Roche-Goyon.  Il  (ranfigca  le 
2j.  avril  1434.  au  fujet  de  la  rançon  de  Lancelot  Goyon  fon  frcrc,  fit  une  fondation 
dans  Ibn  chaftcaudela  Rochc-Goyon  en  h 55.  ratifia  avec  Marguerite  de  Mauny  (a 
femme  le  4.  aoull  1459.  la  donation  faite  à  l'abbiie  du  mont  S.  Michel  par  Olivier 
de  Mauny  ,  Icigneur  de  Thorigny  Ion  beau-pcrc.  Cet  aûc  cil  Icellc  de  Ion  Iceau  fur 
lequel  cft  un  hon  leeparâe  couronné  ,  ayant  un  ttendart  ,  &  .iu  contrefceau  ,  il  cft  re- 

fitcfcntc  a  ftei  tenant  de  U  main  droite  me  hache  d armes  ,  C!"  de  /a  gauche  u»  boucher. 
1  s'obligea  en  1440.  de  payer  aux  religieux  de  l'abbaïc  de  S.  Aubin  des  bois ,  les 
rentes  que  les  prcdecclleurs  y  avoieni  données,  &  leur  fit  faire  un  afte  qui  fut  ra- 
tifie le  20.  Icptcmbre  1442.  par  lequel  ils  reconnurent  les  Icigncurs  de  A'atignon 
'  pour  fondateurs  de  leur  abbaïe,  qu'ils  dévoient  dire  cous  les  lundis  une  grande  melle 
pourleialui  de  leurs  ames,  fi:  qu  ils  ctoient  obligez  d  ciivoycr  tous  les  jours  de  fête 
un  religieux  pour  dire  la  mcffc  en  leur  challeau  de  Matignon,  ou  de  b  Rochegoyon,& 
même  de  recevoir  un  religieux  de  leur  iiomin.ition ,  quand  celui  qu'ils  avoient  nomme 
fcroit  mort.  Il  termina  le  9-  juillet  144J.  avec  rrançois  de  Ricux  ,  fcigneur  de 
Rochcfort  les  diticrends  qu'ils  avoie.it  ,  conlcntit  le  16.  novembre  1448.  que 
Bertrand  Goyon  Ion  fis  ainé  jouit  des  fruits  des  biens,  qui  lui  avoient  été  promis  en 
mariage;  cet  acte  cft  ligné  de  lui:  fon  (ceau  un  peu  rompu  reprefentc  un  ccu  chaigc 
au  i.  &  4.  dun  Uon  ,  au  2.  dr  3.  deux  ftfces  nouées  accompagnées  de  9.  merlettes. 
Jufport  un  Itm  ,  timier  un  ea/que  Jurmonté  dun  demtvol  <^  une  jîrene.  U  obtint  le  i. 
£  juillet  1449.  des  lettres  de  François  duc  de  Bretag(,e,qui  lui  permettent  de  contrain- 
dre les  nobles  des  environs  de  la  forterefle  de  la  Roche,  des  y  rendre  pour  la  garder 
contre  les  ennemis,  le  duc  le  nomme  dans  ces  lettres  comme  dans  celles  du  2.0^0- 
bre  i^^f. /ott  tres-cher  (^/eal  eeujm  Jean  Goyon  y  fire  de  Matignon.  Il  rendit  hom- 
mage pour  la  Icigncurie  de  Thorigny  le  25.  Icptembrc  1450-  &  mourut  le  22. 
février  fui  van  t. 

Femme,  MARGUERITE  de  Mauny,  fille  d'ohvier  de  Mauny  ,  baron  de  Tho- 
rigny ,     de  Catertnedc  Ihicuvilie,  devint  héritière  de  la  baronic  de  Thorigny,  pat 
la  mort  lans  cnfàns  de  fon  trcrc,  fut  mariée  par  contrat  du  18.  avril  1421.  &  ii; 
Terne  F.  D  s 
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temiru  qnoaiu  agec  tic  6o.  ans  à  Jem  de  Mauliugeon,  qui  fut  .î  eau l e  d  clic  baron  â 
de  1-hohgny  en  14^9»     '4^4'  '^^^  mourut  en  14^9.    Mcnage  ,  ki/ï.  de  StbU't 
f.  396,  dir     cl!c  tTV)unic  «n  146^.  ou  1467.  4c  qu'elle  lue  caitert^  dans  l'abbaye 
de  Tironncau  au  Maine. 

2.  BERTRAND  Goyon  IV.  «lu  nom ,  fixe  de  Matignon  9c  delà Rocke-Goyoo* 
qui  fuit. 

a.  Alain  Goyon,  fcigncur  de  VilUcrs  ,  de  Thicuvillc,  du  Mdnil-Gamicr ,  Se 
autres  terres  qu'il  eut  par  partage  fait  avec  (on  frercainccn  1470.  fût  confcil- 
let  &  chambellan  du  roi,  bailli  de  Caen  &c  grind  ccuïcr  de  France ,  relia  le 

18.  mai  1490.  mourut  la  même  année,  ic  iut;cntcrrc  en  l'églifc  du  S.  Sepul- 
•cre  de  Caen  ,  où  il  avoit  fondé  deux  obics  &  oti  ctoit  fa  (epuitute  que  les  hu- 
guenots ont  ruinée.  y*yez  fm  artkU  tUus  U  tmt  àt  fttte  h^Mn,  dufilrt  Jet 
GRANDS  ECUYERS  DE  FRANCE.       |  X 

femme  ,  Madelene  Cleret  ,  fille  de  jfetft  Clcréc,  (eigneor  de  Fontaines  ,6c  de 
M«rgitrae  de  Rochechouarc,  (c  remaria  1*^.  a  Oltvur  de  Bronin»  fcigneur  de 
-Rolicres  Se  de  Thaïs  ,  z^.  à  Jctn  de  Loan ,  chevalier  , gouverneur  d  Orléans. 

«Faamçoise  Gqyon>iiit  mariée  à  Jem  àe  QucUeœc  >  vicomte  du  Fou,  bacon 
du  Font ,  anqnd  dk  porta  les  tecces  de  VilUecs,  de  Thieuvdle,dtt  Mefiiit* 
"Ganiet  »  &ec  6c  nummc  à  CàSa  en  i; 

3.  Marie  Cnvon ,  c'poufa  le  ï6.  fcprcmbre  i4jr  R'^^-""''^ ^  Trrc  d  F.fpinay  ,  chc- 
valicr ,  chambellan  de  Frant^ois  IL.  du  nom,  duc  de  Uictagiie,  iils  de  Robert ^ 
iïre  (fE  fpinay ,  grand  maitre  d'hôtel  de  Bretagne  &  conleiller  des  ducs  Jean  dè 
François  I.  du  nom  ,  &:  de  Mirgumte  de  la  Courbe  ,  dont  elle  n'eut  poinc  ^ 
d'eiiÊuu.  Il  fc  rcmana  le  treize  leptcmbre  nul  quatre  cent  tteaic-cinq.,  à 
t^atm  de  Montaufatui  »  filie  de  GHtOéume  fire  de  Montauban  &  de  Lantbl , 
fngncur  de  RomtUy,  îc  de  Amw  VUconti  (a  iêconde  inmne.  Vtj/nstm  IK 
de  cette  htft.  80. 

4.  Jeanne  Goyon ,  mariée  é".  à  R$Uni  Madeuc,  ièigneot  du  GnémadeDc;  if*,  à 

]em  de  Couvtan ,  Icigncur  de  la  Morandayc. 
}.  IsABEAt;  Goyon,  épouia  concre  la  volonté  de  lès  frètes  ,  (uivant  un  titre  dn 

19.  (cptembrc  1467.  Cttj(\ic  d'Efpinay  >  leigneur  de  la  Rivière,  &  de  la  Marche , 

chambctlaii  île  Fr.inçois  II.  du  nom  ,  duc  de  Bretagne,  fils  de  Richard  A'1E.(» 
piiiay  ,  chevalier  ,  ai.il'i  cli.uribclbn  du  duc  tic  trcragnc  ,  &  de  Bestrix 
de  Montauban ,  la  leçon  de  tcninie  ,  panagea  le  27-  mats  i4(>9.  avec  BertrmJ 
IV.  Se  AUîn  Goyon  fes  frères,  les  biens  qui  leur  croient  échus  de  lâlùccef&on. 
de  MATgiKrUe  de  Mouny  leur  mcce,  &  mourut  en  150;. 

Xi 

BERTRAND  GoyonlV.  du  nom»  Cre  de  Matignon,  baron  deThorigny, 
reçut  du  roi  Charles  VII.  en  1441-  un  dm  de  !•  o  Hvrcs  en  conlidcration  de 
ics  grtrtds  Jerviies  ,  eut  des  lettres  de  rcccauc  en  l  i)!ht.t.  Je  chambellan  du  roj ,  don- 
nées en  l'abbaye d'Ardenncs  prés  Caen  le  1.  juillet  mil  quatre  cent  cinquante.  Pierre 
duc  de  Bretagne  qui  1'*  rmmtrr  fi»  cou/î»,  lui  accorda  le  mardi  18.  mai  1451.  qu'en  E 
acteodanc  le  jugemeni  uu  oirfcrcad  qu'il  avoir  avec  les.  lires  de  Ricux  ,  de  Rochc- 
Ibrc  &  de  la  Hunaudaïc,  au  fujec  de  la  prciéancc  en  ion  parlement  de  Bretagne, 
commr  prtmicr  hmnsrct ,  TI  pourroir  prendre  le  rang  &:  léancc  où  bon  hii  frnrblc- 
loïc  près  de  (es  baions.  11  tr.iniigca  avec  Trijim  du  l'cincr  en  145  s.  pour  la  luccct- 
£on  de ]tm  (dgncur  de  Quintin  &:  du  Perrier  Ton  beau-pere.  Le  roi  Louis  XI.  n'é- 
rant  encore  que  dauphin  le  reriiit  pour  l'un  de  le*  co  (eillcts  &  chambellan';,  par 
lettres  données  à  Hall  en  Haurault  le  16.  aoufl  1460.  r  rançois  U.  du  nom  duc  de 
Bretagne,  qui  le  nomme  aulfi  ion  coulin,  lui  remit  par  lettres  du  dernier  aottft 
14^2.  à  la  prière  de  la  comtelTe  de  Laval ,  dame  de  Challeaubrianc,  tontes  les  amen-  p 
des  qu'il  avoit  encourues,  faute  d'avoir  comparu  en  fon  parlement,  oii  il  avoir  ctc 
cité, tut  ce  qu'elle  rcptclenta  qu'il  étoit  alors  au  voyage  de  S.  Jacques  Ce  duc  lui 
cootirma  aulfi  le  20.  mai  1468.  les  privilège  &  prérogative  de  le  délivrer  &  ceux  ce  ih 
lîlite  &  de  fa  maifon  ,  àtsfUis  généraux  de  Lamballe,  pour  évircr  les  contclbtiuns  qui 
pourroicnt  furvcoir  avec  plulieurs  fetgncurs  de  Brcc^nCi  qui  lui  difputoienc  le  rang 
après  le  baron  d'Avaugour,  chacun  d'eux  prctendans  y  avoir  rang  H  léance  comme 
prcmici  banacret.  II  tîaniigca  le  2,7.  mars  1^6^.  avec  Alun  Goyoïi  ion  fkctc  &  Gmy 
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^  ^fpinayreprcfetxaAlédidrd'jlUciw  Goyonfâlêmim  touchant  lafoccdOonde^jr. 

gucriie  de  Mann  y  leur  mcrc  Le  roi  lui  tic  don  lîc  la  haurc  juilice  Ja;it  la  haronie    (a)  Rn-ifire  (1c» 
de  Thorieny  en  1478.  («  j  ca  coolldcration  des  icrviccs  qu'il  avoic  tcadus  au  rccou-  coué 
▼Kinenc  &  la  Normamiie.  Il  mourut  le  j.  fcptcmbrc  i4»o.  ftlùt  enterré  en  TcglUc  ^Ci^t'vmiv' 
cic  Notre-Dame  de  Matignon.  *  '  ' 

Femme  JEANNE  du  Pcr:ier>  6ilc  aloe'e  àcjet»  du  Pcrrict ,  comte  de  Quintiix 
8e  de  OH^tmtt  Gandin,  lût  mtri^  pjr  coatiat  dit  to.  feptcmbre  144T.  par  lequel 
Ton  perc  lui  ccda  jco.  livres  de  rente  pour  fa  doc  -  en  acicndant      droite  qui  dé- 
voient lui  appartenir  dans  Jes  terres  >  rentes  &  héritages  de  (a  luccdlîon  tucurci 
^  cUe  inoariiten'1497.  A:  fitc  ctwAréer  en  l'églife  de  N<Dti<e*Danie  de  Matignon. 

I.  Tristan  Goyon  ,  (cigneur  dcQinndn  ,  mort  3umoisdelqwcinbi«  I4<^6.  âgé 
de  9-  ans ,  &  enterre  en  l'^iitè  de  Maei^non. 

s.  Chvistophb  GoyoD «mort à  TouiS  Vax  i47i.cntené  mut  Cocdeliets  de  Laval' 

3.  GUY  Goyon ,  daevaUcc,  fiie  de  Macigaoïi  &  de  la  Ilodie>Goyaa  >  ban»  de 
Thorigny,  qui  fiiit. 

4.  Jeam  Goyon,  feigaeiir  de  Boirglc' ,  par  partage  fiât  avec  (on  frcre  le  t^.nuis 

148^  peur  être  le  même  qui  donna  quittance  le  17.  avril  a  Jean  Laîlciicnt 
receveur  général  des  tînanccs  au  pais  de  Norma>tdic,  de  400.  livres  lournois 
k  lui  ordonnées  par  le  roi,/i«'  mmine  de  fo^tm  ptmr  fm  tntrOmimem  à  fk^ 
ftnice.  Son  Iccau  cil  éiârttU  4«  i.  ^  4  un  Itn* ,  cr  ut  z.  î-  deux  ftfces 
Mctmfâffiees  de  9.  merietits , (^fir  ie t»m  tn  vmi  un  refit  de  Itêfvd,  mourut  (  b }  CtUact  de 

le  17.  mai  1498.  an  chaOeau  de  Blaing,  &  fut  ente,  rc  aux  Cordeliers  de  Pondueu.  Commis 
C     J«  Fkançois  Goyon,  né  le  20  juin  i4)(î.  tut  Icig  icur  de  Villtbagiics ,  paitîj^ea  * 
avec  le^  frères  l'an  1481.  de  mourut  le  14.  rcptemlxc  15 10.  il  4voii  cpoule  N .  , . 
donc  il  eut  ^ttum  Goyop,le^near  de  Viilcb)gacs  *  more  ûdS  alliance; 

lùie  naSHrdie  de  ikrrrrand  Goyon  IV.  du  mm  ,jire  de  AUiignM, 

IliugMecite  iittrde  de  Gffm  t  fmm  de  Clément  de  freëfftet , 


GUY  Goyon  ,  firc  de  Matignon,  baron  de  Thorigny&  de  la  Rochc-Goyon» 
conieillcr  &  chambellan  du  roi,  contraâa  en  147^.  avec  Girard  d'Anifyde 
roi  lui  donna  b  prevôtc  de  Caen  ,  pnr  Icrrrcs  darrc'cs  du  Pltilis  du  Parc-iez- 
Tours  le  14  oftobrc  1479-  '  O  vcnhces  a  U  ciumbre  des  compi»  de  Pans  le  9, 
décembre  fuivant ,  qui  poctenc  que  ce  fut  en  conlideracion  de  fcs  Icrvices  &  de  Ton 
tnanaj^c  co  iclu  &  accorde  par  le  roi  Louis  XL  avec  Aitrqtufe  de  Laval  ,  ii;lc  de 
pterre  de  Lavai,  chcvaltcr  t  Icigncur  de  Loue  ,  &  de  Fhtlipfe  de  Beaumont  ,  dame 
de  Brcfluirc  ,  lequel  n  eut  point  d'cflèt,   Voyez,  terne  III.  de  cette  hijltire  ,  fa^g^e  637. 
François  II.  du  nomduc  dr  Rrrragnc  ,  remit  à  Guy  Guvon  le   11.  décembre  1481. 
tous  ics  revenus  de  les  tcrtci  qui  avoicnt  ccc  lailn ,  parce  qu'il  n'avou  pas  comparu 
avec  les  aisact  feigneurs  &  nobles  du  duché'  de  Bretagne ,  y?/m  Jm  ét»t  d'itobU^^ 
aux  montres  fv.ii  iv-ncnr  cté convoquées.  Ileft  quiîiiîc  (ciijncur  de  Mati_;non  ,  baroti 
de  Tliotigny  ,  daii>  une  quuca.iCC  qu'il  douna  à  Loys  de  Fougères,  vicoiute  de  Cacn, 
de  joo.  1.  lur  letcrmcde  Paqiicscn  i48j.cl!eeft(cdleeencire  rouge,  Scu>\\  (ce.uiëcar- 
tclc  ,  4«  I  •  &  A.»ti  Itûn  ,du  i.      y  deux  ftfces  meampignées  de  neuf  mi  rlettes ,  fùpperts 
deux  ItMS ,  cimier  ,  tme prenne  dâai  tu*  vol  h/mneret ,  lejjc  ndc  ,  fcel  Gaym  ,  Jîre  de  Aimgnme 
il  prend  ks  mines  qualité»  dans  une  autre  qu'il  donnale  7*fcvricr  i486,  à  jcan  Lallc* 
ment  receveur  gênerai  des  finances  es  pais  de  Normandie,  de  la  lomme  de  400.  liv. 
pour  ia  pcnfion  &  ei)Mvr«M»Mitf  au  (crvice  du  roi,  elle  cil  fccUce  de  fou  fceau  en  cire 
rbuge ,  ^t^»  charge  d  m  Um  > p^tft*  J^aœ  keftrds ,  ctmter ,  tme  ftrenae  ,  !  ege  jdc  G»j  S.  de 
Melignt»,  (  d )  U  ciV  mentionne  dans  onze  arrêts  de  l'cch  quicr  de  Normandie  des  années    (4)  Uiài 
1484.  1486.  1490-  1-495.  ^  H9~-  dans  le  premier  m  le  (cpticme  il  prend  le  nom 
de  Goyon ,  &  dans  unis  les  antres  celui  de  Matignon  ,  avec  les  qualités  de  nehle  hom- 
me, feiffieur  de  Mtti^en      de  It  Rtthe'GêjM    lurem  d*  Tbtrig^  U  parugca  le  4. 
Décembre  1485.  danslaiucceflîonde  CMAENRnrdeTroufl'eauvillechevalier,  (cigneuc 
de  Guarguelalle ,  aïeul  maternel  de  l'erroné  de  Jcucourt  (a  tcnime.  Le  due  de  Bre^ 
cagne  lui  accorda  des  lettres  de  faave-gaidc     de  ptotedion  le  tj.  Oâobre  1486» 
Il  donna  k Jem  ic  Hrmfm  Goyon  fes  iceies  paSoez  lao.  liv.  de  penJî«i  i  vie  fiic 
t»  leirede  Tbocigny,  par  accord  pafle  cncte  eux  le  aa.  avnl  1487.  mouroccnlba 
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dncean  de  Thongny  le.  i>.  mats  1497-  &  lut  enterré  en  .l'^ife  de  S.  Laorenc  4t  1^ 

Thorigny. 

•Fenunc>  PERRONNE  ie  Jcucoart,  veuve  de  Purre  d'Ànnebauc  chevalier  »  (êi^ 
^vm,  ilhu  «wur  de  Breftoc ,  <i)  £c  filleainée  &  héritière  êtjemiy  feignenrde  Jeacoort,  &  de  ?mmt 
*""'iÇî**  ^  de  Trouficauvillc,  tut  mariée  en  148  j.  obtint  des  lettres  de  la  gardcnoblc  de  fes  cnfhns  le 
•P*M»>       j^^fj  1497-  legiitiées-cn  la  chambre  des  comptes  de  Paris  le  6.  avril  iuivanc 
avanc  Pâques ,  paya  comme  nicrioe  de  loa  lils  abc  le  «a  décembre  1498.  i  J^mt»' 
çoife  de  Dinan  ,  djtrtc  de  Chtteaubciaat*  mille  livres  fur     qu'elle  bi  devok  px* 
un  accord  fait  cncr  elles. 

1.  JoACHrM  lire  de  Marignon  fie  de  la  Roche-Goyon  ,  demeura  jeûné 
fous  U  tutelle  de  Q  racic  en  1498.  fut  depuis  chevalier  de  l'ordre  du  roi ,  fon  B 
coiUciller  &  chambellan  >  &  jfeàl  lieuitiuiu  ttnerAl  dtm  U  frtv$nte  de  Ntr- 
^HêHiiie^  cfl  r^noe  de  Moafetgneur  le  Dauphin  ,  f  ulvanc  une  lecrre  que  ht 
écrivit  à  ce  fujet  le  roi  Frani^ois  I.  puis  par  lettres  du  roi  données  en  154J- 
rcgilhccs  au  patlcmcnt  de  Nortiundie  la  même  aonéc  *  ic  conlîrmccs  en 
1545.  te  If 47*  Il  lieutenant  de  l'amiral  d'Amxfaaut  fur  la  câte  de  Nor- 
-mandic  durant  la  guerre  des  Anglois,  par  coinmilTion  de  l'an  154^.  avoir  eu 
au  mois  de  Décembre  1^43  pouvoir  de- vendre  les  aides  au  nom  du  roi  dans 

tb)  iicai.LL.  province  de  Normandie,  (»)  de  frire  contribuer  les  habicans  de  la  province 

liD|.t»t<  .à  la  (uhfiftinoe  d'une  armée  de  vingt-cint]  mille  hommes,  &l  d'cmpédicr  les 

aflcroblëesdesgeosde  guerre  qui  le  iailoicnt  iâns  la  pcrnullîon  du  roi.  Il  donna 
quittance  le  4.  janvier  1547.  a  André  Rag^n  notaire  &  l!êaetaiie  du  toi ,  de 
receveur  des  tailles  en  Icledion  de  Rouen  ,  Je  la  femme  de  600.  liv.  tour- 
nois à  lui  ordonnés  ,.j>oui  avoir  afllllé  comme  1  un  des  conunillaircs  députez 
par  le  roi ,  &  prâidé  en  1 54^.  en  la  emvttaim  &  aflembJée  des  gens  des  trois'  C 
c'rats  du  païs  &:  lîticfié  de  Normandie  pour  la  crue  de  la  taille.  Kllc  cflfcelle'c 
de  foofccaut  /'rof  charge  dm  iim,  (c).Il  mourut  le  jour  de  lâiot  Doiis  i}49* 
iBc  fîit  enterré  en  1  égliic  de  S.  Laurenc  de  Thorigny ,  oh  eitibn  tombeau. 
Femme,  FiuHçoiSE  de  Daillon  du  Lude,  fille  àc  Gi/Us  de  Daillon  ,  (cigncur 
du  Lude,  6c  de  Mrtueriu  de  Monibrou,  8e  veuve  Acjâtfits  vicomte  de  Ro« 
lian ,  comte  de  Pornoë't,  eft  morte  en  1540. 

2.  JACQLIF.S  lire  de  Matignon  I.  du  nom  ,  qui  fuit. 
^.  Amn£  de  Matignon ,  aiiUi.  nommer  dans  la  .quittance  de  (a  dot  de  l'an  1522,. 

rfiit  mariée  par  contrat  du  30.  mars  1^19.  ik  fttttfms  i'Efpenrier ,  feigneutde  la 
Bouvardierc  5c  de  Briorc,  fils  d'y4r/«j  1  F  fpcrvicr,  &  de  frtnfoifi  Landays.  Il 
M.làt  Jacobin  à  Nantes  après  la  mon  dclâfcnunei  &  y  mourut  l'an  :9 


m 
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U»m  ér  ganltt 

i»UT*nni  d  ot , 
qui  tji  Goyon. 


XIIL 


JACQUES  fire  de  Matignon  I.  du  nom  »  fcigneùr  de  la  Rocbc-lGoyon  ,  baron  de 
Thongny ,  panetter  du  roi  «  né  polUiume ,  vendit  un  Cerricc  tv&confiderable  i  l'é* 
ât  avec  le  Icigncur  d'Argoiigcs,  en  donnant  avis  au  roi  des  dcflêins  &  de  la  retraite 
du  connétable  de  Bourb<Ki.  (4)  En  rccompcnic  le  roi  lui  donna  la  (cigncutie  de  la    (a  )  Ptothàn 
ItocheKflTon  le  19.  juin         (*)  M  exerça  la  diaigede  colonel  desSuiflcsenPié-  ^""1,"]^**  * 
mont ,  &:  le  roi  François  I.  en  fut  fi  content  qu'il  dit  (  f  )  que  p.ir  J.i  prudence Httttmk   \  )  suTOr.  DD< 
les  Suijjes  à  leur  deiuuTt  qui  OMftrâv/mt  q» tient  emmmdeiment  Jureux,  fu/tient  Uimars  foi.iXx. 


quelques  e'chdpees.  {el)U  rôouiîit  en  Piémont  avant  fbn  ftcre  aSné  en  1  j  f^.'Le  même  roi  ^^[^  oii^i jo*! 
marque  dans  une  lettre  qu'il  écrit  à  M.  d'Humiercs  !a  même  anne'c,  que  le  trepss  chim^dc  itoii. 
Se  fat  M.  de  MMimmy  efi  thafe  qui  lut  x  trés-fort  déplu     dépuût ,  étoM  ajfuré  ^*vmr  8"?»: 
Q  ferdmmiim&i^mtmé/brviumr.  éi  USlâMàt 

Femme  ANKE  c'c  Siily ,  dame  de  Lonray,  fille  aînc'e  &:hcriticrc  de  Français  Ac  iMgtj. 
Siliy,  Icigncur  ilc  Loncay ,  bailli  de  Caën,  premier  ccuicr  tranchant  du  roi ,  &  d'Ji- 
mit  de  la  Fayette,  dame  d'honneur  de  la  reine  de  Navarre. 

1.  J  ACQUF.  S  fire  de  Matignon  II.  du  nom  ,  qui  fuit.  * 
X.  Anhe  de  Matignon,  dame  d'honneur  de  Jeanne  d'Albrec,  reine  de  Navarre, 
fut  mariée  en  1 5  5 1-  à  obvier  àc  Mandor ,  fcigneùr  de  Vaax>  &  delà  Fidoomoe^ 
lils  de  GuilUume  :k  Maridor  ,     de  Hettée  de  Maulln. 
3.  FfilkaiONMC  de  Matignon)  tcmme  de  Jttbert  de  la  Motte  «  fcigneùr  de  Vau- 


dcr. 


XIV. 


iACQUES  firc  de  Matignon  II.  du  nom,  fcigneùr  <.k  la  Roche-Goyon  ,  comte 
de  Thorigny  ,  pruKC  de  Mortagne  ,  (ire  de  I  tiparrc  ,  «Sic  chevalier  des  ordres 
tait  oantetlla  en  fes  confeils d'état  &  privé ,  capitaine  décent  hommes  d'armes» 
gouverneur  de  Guyenne  &  marcchal  de  France»  nâquit  en  15  ji.  hérita  par  le  décès 
de  jMchim  Goyon  fon  oncle  mort  (ans  poftcrité  ,  des  feigneuries  de  Matignon  &dc 
la  Roche-Goyon  &  de  la  baronic  de  Thorigny  ,  que  le  roi  Charles  I  X.  érigea  en 
comté«  par  lettres  patentes  données  à  S.  Jean  d'Aogely  au  mois  de  Septembre  1^6^. 
rcgiftrccs  au  parlement  de  Rouen  le  z8.  mai  1^66.  11  mourut  en  fon  château  de 
1  £fparre  le  27.  juillet  1397.  >^  ion  corps  fût  porté  à  Thorigny  où  cft  ion  tombeau. 
Vtjex.  fon  éltge m  thafitre  des  MARECHAUX  DE  FRANCE. 
.  femme,  FRANÇOISE  de  Daillon  du  Lude,  fille  aînée  de  Jet»  de  Daillon  JI. 
du  nom,  comte  du  Lude,  chevalier  del'oidie  dn  ni»  dt  d'^lMwr  de  Bataniay  *  fiic 
mariée  par  contrat  du  2.  mai  ij)8. 

1.  Odet  de  Matignon ,  comte  de  Thorigny  ,  chevalier  des  ordres  du  roi ,  marê- 
,     chai  de  fes  camps  &  armées,  lieutenant  ^cral  au  gouvernement  de  Norman- 
die» epuverneuf  de  Cbeifaoujs.,  boiUi  dEyteux,  capitaine  de  cinquante  hom- 
mes «farmes  des  ordonnances  &  de  cent  arquebnfiersi  dieval;  nâquit  en  15^9. 
;      fcrvit  au  fiegcdc  S.  Lo  eu  qualité  de  mcftre  de  camp  d'un  régiment  d'infante- 
tic,  fut  gentilhomme  de  la  chambre  du  coi  en  1581.  fe  diltiogua  à  i'aâaiie 
.  .  des  Grutiers  en  ijjS8.  au  oonibac  d* A|<iiics  en  i{  89.  &  à  h  banille  dlvcy ,  A: 
(ervit  aux  fieges  de  Rouen,  d'Aleocon,  de  Liziemc  &  de  Iaqd.  Il  eut  un  bce- 
rtm  r,  E  j  ' 


{a}  MiMoT.  de  U 
iL  iet  compte  i, 
coit«  foi 

MW 

ttmti  mtgtu  ^  ^ 
mdtUfitm  fjr  ftm^ 


(c)  MIT  .'.c  C»i- 
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vcc  de  con(cillet  d'eue  le  31.  Octobre  1591.  Le  roi  en  conlîdcracion  de  Tes 
.   fervices  le  gratifia  d'une  (binme  de  10000.  écus  le  2).  janvier  1^92.  ilécoit  ma* 

rcchal  ilc  c.imp,  lorfqu'il  fuc  laiiTc  pour  commander  an  lîcge  de  Dijon,  pcn- 
•daût  ^uc  le  roi  Hcnn  IV.  maicba  contre  les  ennemis  qu'il  délit  à  fontainc- 
Tian^îrei  il  tranfigea  la  même  année  avec  le  comte  deTilltcrespour  la  diaige 
de  kiilli  d'Evrcux  f\it  rc<,û  chevalier  des  ordre;  du  roi  le  7. janvier  1595. 

&  mourut  âgé  de  16.  ans  a  Lons-lc-SauUuet  le/,  aoult  luivant  torr  regretté  du  roi. 
M.<leThou,/!fv.  ti2.  (é»)ditquec'étoitunjeDnefe^aeucd'unegrandeerperaiioe> 
d  une  prudence  &  d  une  valeur  au  dcflusdcfon  âge.  La  Roque  hijicure  itknmKri^ 
urne  ll.fig.  1Z57.  dit  qu  il  avoit  ea  un  brevet  d'amiral  de  France. 

Femme,  Louiss  comcdre  de  Maure,  fille  unique  de  comte  dcMaoïeen 
Bretagne,  &:  de  Dimc  dT-fcars,  princeflc  de  Carcncy,  comtefTe  de  la  Vauguyon, 
liit  mariée  au  mois  de  Septembre  IJ87.  &:  n'eut  point  d'cutaos  àoda  de  Ma- 
tignon. Elle  temaria  par  contrat  dn  f.aovift  i6oo.i(n(|^«^deRncbei:hottar^ 
cnarc|uis  de  Mortemart ,  tîis  de  René  àc  Roclicchoiurr  ,  DarondeMottttnaittfle 
de  ]e*ntu  de  Saulx.  V^tz.  urne  ly.  de  ceile  htjietre ,  fag.  6to. 

i.  LANCfiLOT  de  Matignon ,  (cigncur  de  Lonray,  nommé  à  l'évkhédc  Coutano^ 
mourut  en  1588-  en  allant  à  Rome.  (  f  ) 

3.  CHARLES  lire  de  Matignon  »  comte  de  Thorigpy ,  qui  fuit. 

4.  GiiLOHÉ  de  Matignon ,  fiit  mariée  par  traité  dn  dernier  Novembre  i'^jt.  ) 
Pterre  de  Harcourt  ,  marquis  de  Ecuvron  ,  fils  de  C»y  de  Harcourt  ,  baron 
fieuvroo ,  &  de  Mârit  de  S.  Germain  >  dame  de  S.  Laurent  en  Caux  &  de  Lignoa. 
mourat  le  10.  Deeembre  1^41.  &  fût  enterrée  à  Beuvroo  pccs  de  fbn  mari. 

5.  ÂKNE  de  Maugnon  *  tcmme  de  Re»é àc  Carbonnel .  nurquis  de  Canily ,  6\i 
<le  fbtUffe  de  Caittonncl ,  ici^ucur  de  Canify  ,  €c  àtàt^UmttU  de  Cambeinoiit 
Garnit  ae  Maccarobie* 


CHARLES  fire  de  Matignon ,  comte  de  Tharigny  »  baron  de  S.  lo,  de  la  Ro^ 
chetelTon ,  prince  de  Mortagne  ,  lire  de  l'Efparre  *  &c.  chevalier  des  ordres  du 
101  ,  conleiller  en  ics  confcils  ,  lieutenant  gênerai  au  gouvernement  de  bail'e  Nor- 
tnandiCi  &  gouverneur  de  Cherl>ourg  après  ton  hère,  naquit  à  Thorigny  en  1(64. 
commença  à  lêrvir  en  Guyenne  tous  le  nurcchal  Ion  pere  ,  fiit  capitaine  de  cent 
hommes  d armes  des  ordonnances  en  1579.  gouverneur  de  S.  Lo  en  1^90.  capitaine 
-de  Chetbourg  &  de  Granville  en  1595.  chevalier  des  ordres  du  rot  le  2.jaitvieri$99. 
lieutenant  gênerai  au  bailliage  de  Coftcntin  &  an  duclic  d'Alcnçon,  en  l  aWence  de 
M-  le  Dauphin  en  i£o8.  &  lieutenant  gênerai  au  gouvernement  de  Normandie  la  ^ 
même  année.  Il  obtint  droit  d'entrée  &  de  féancc  au  parlement  de  Normandie  ea' 
ii<~9.     une  pcnllon  Je  8000.  liv.  Cii  qui  fut  augmentée  jufqu'ii  locoo.  liv. 

kir  i  épargne  en  1610.11  fut  nommé  pour  alliftcrauxcuts  généraux  convoquez  à  l'ans  ci» 
1614.  Si  pour  tenir  ceux  de  Pi.oiicn  en  \(>ï6.  1623.  &  1624  le  roi  en  coniideratioode 
fes  (rrviccs  !ui  accorda  un  brevet  de  retenue  de  marcch.1l  de  ftanceleS.  Macs  itfX2«4h 
U  mourut  a  I  hotigny  ,  où  il  a  été  enterré  le  9. juin  1648. 

Femme  ,  ELEONOR  d'Orléans,  fille  puincc  de  Leontr  d'Orléans  ,  duc  deLoo* 
î^iic'-dle  &  d'Eil:outcviîIe .  5c  de  il/i<r/V  de  Buurlwn  ,  duchelTc  d'EÛouccville  rnm-« 
telle  de  S.  Paul,  &  coulinc  du  roi  Henry  IV.  au  ctoilicmc  dcgrc  pat  la  mcrc,  t.:c  aia- 
dée  en  1596.  Voyez,  ttm  l.  di  atte  t^hire ,       12 1. 

I.  HrNRY  de  Matignon,  né  le       février  troS  fiir  rrnn  fur  les  fonts  de  baptê»  ^ 
me  par  le  roi  Henri  IV.  &  par  AUru  de  i4ourix)n  aieuic  matcrneUe  de  cejeune  ■* 
ieigneur.  Il  mourut  en  itf  10.      de  douze  ans. 
a.  Jacques  de  Marignon    rnmre  de  Thongnv,  ne  le  zo.  mars  1^99.  fut  e'Ievé 
enfant  d'honneur  du  rm  Louis  Xiil.  devint  capitaine  de  cent  hommes  d'armes» 
liettwnam  gênerai  au  gouvernement  de  Normandie  en  1^  1 2.  en  furvivance  delôa 
pere,  goùvemair  de  Cherbourg  ?c  if  f  "1  jnviilc  la  mcinc  vnce  ;  fervit  avfcc  un 
reginicnt  d'intanierie  dans  la  guerre  conirc  les  religionnaires  en  16 tz.  exerça 
par  commiflioa  la  «diarge  de  meftre  de  camp  de  la  cavalerie  légère  dans  Tac- 
roée  d'Italie  eo        &  lut  tué  ea  «bel  pac  le  ceanc  de  BounevtUe  k  tSi 
mu»  i6i(. 
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rcmmc,  Henriette  de  la  Guichc ,  dame  de  Chaumonc  ,  fille  aînrc  &r  hc- 
riticre  de  Phibltert,  (cipncur  de  U  Guichc  &  de  Chaumonc»  chevalier  des  or- 
dres da  «ott  grand  maître  de  l'anillcric  de  France  »  gouverneur  du  Lionnois» 
&  d'y*»r»«f//r  de  Daillon  du  Ludc  ,  fut  mariée  en  itfiç.  fc  remaria  le  8.  février 
1619.  à  Louis  de  Valois,  duc  d'AngouIcme,  mourut  4  Paris  le  ii.  mai  1682. 
<Sc  fut  catatée  &  CluumoDt>Uh>Guiche  auprès  de  lôn  feoond  mari. 

}.  Leonor.  de  Matignon,  évcque  &:  comte  de Lizicux ,  commanJc-ur  de  l'ordre  du 
S.  Efpriti  né  à  S.  JLo  le  31.  mai  16O4.  abbé  de  Lcllav  &  de  1  hocigny ,  fut  iacrc 
£véque  dieCootanoecn  16)2.  pricpoflHnondeiba  Mdiém  mois  de  Novembre 
fuivant,  fut  députe  aux  aflcmbl  CCS  du  clergé  n  Pans  en  î63y.&  1^45.  Il  fiit  nomme 
ài'cvéchédcLizieuxen  1644.  en  prit jpoircflion  le  25.  Septembre  1 648.  parpro- 
coicur  9c  en  peiibane  le  Dccenabce  de  k  mêine  année  »  («)  lue  fiit  com> 
mandcur  de  l^die  dn  iatnt  Epcic  le  ti-  Décembre  I6tfi.  Utaoaxat  k  Fteis le 
14.  février  itfto. 

4.  FRANÇOIS  fire  de  Mtttigmm         deThorigny  ttdeGecé»  dievaRerdes 

ordres  du  roi ,  qui  fuir. 

5.  Paam^oisb  de  Matignon,  née  le  huit  mars  1^00.  religieufe  à  Yen* 
dôme. 

6  Catemne-Gii-onhb  de  Matignon,  née  le  6.  mai  jtioi.  tpoufa  Trancoh  de 
Silly ,  comte  puis  4ttc  de  la  Roch^yon  >  damoUeau  de  Commcrcy ,  marquis 
de  Goerdieviné,  chevalier  des  ordres  dti  roi  >  grand  loovetier  de  France ,  (ils 

d'Henry  de  Silly  ,  comte  de  la  Rochc-Gnyon  ,  chevalier  des  ordres  du  roi 
fie  àLÀattuate  de  Poos  ,  marquile  de  Guercheville ,  dame  d'honneur  de  U 
leme. 

7.  Catekihb  de  Matignon»  née  le  ai.  mai  i^a.  morte  peu  aptéi  fil  iuif> 
lance. 

8.  N..  *  *  de  Matignon,  née  en  1609.  motte  la  même  année; 


tàit.  d*  i«f<>  h 


ItmtU  aui', 
i/rGoyoR, 

4.  <  :  .(f'OrlcinS- 
Longutvillc,4« 
} .  de  Bouibpn 

5.  P0I. 


XVI. 


FRANC.OlS*fire  de  Matignon,  comte  deThorigny  &  de  Gacc,  marquis  de 
Lonray, chevalier  des  ordres  du  toi ,  confeiller  en  tous  fes  oonfeils,  lieutenant 

C"  -rai  en  \x\iTc  Normandie  ,  gouverneur  des  villes  ,  chafteaux  &  citadelles  de  Cher- 
rg,Granvillc  &  S.  Lo,  naquit  à  S.  Lo  le  17.  mars  1607.  Se  diftingua  dés l  âge 
de  it.  ans  auxguerres  d'Italie  (oos  (bn  ftere  aîné  meftre  de  camp  de  la  cavalerte. 
légère  ,  fut  b!ef^  à  la  tête  aux  approdies  de  Gavy  en  Italie  en  lôij.  (crvit  au  (îcge 
de  la  Rochelle  en  1628.  (uivii  le  roi  en  Savoye  l'année  luivantc,  fie  (c  iliibngua  au 
oombK  deRoovroycnitf)>.IÏfat  goàvémear 'de  Cherbourg  en  itfjt.  capitaine  dé 
Ctanville  en  1^39-  mcftre  de  camp  d'un  régiment  d'infanterie  en  164J.  conleillcrau 
confeil  d'état  fie  prive  par  lettres  données  à  Paris  le  ii.  juillec  de  b  même  année, 
lieutenant  genêt»  des  armées  du  roi  par  commiflitin  du  10.  juillet  16)2.  ficcapitàiné 
de  100.  hommes  d'armes  des  ordonnances  pnr  lettres  données  à  Compicgue  le  9* 
feptembte  (uivant.  Il  fut  reçu  chevalier  ds  ordres  le  ji.  décembre  1661.  Se  mourut 
S  Thorigny  le  19.  janvier.  1*75. 

Femme,  ANNE  Malon  de  Bercy,  fille  de  CUtJe  Malon  fcigneur  de  Bercy, 
maicre  des  requêtes ,  preûdent  au  grand  çonfeil  ,,6c  de  Catqrmt  Habert  de  Montmoii* 
ftnmaiiée  pat  contrat        oâtobcé       sroioiintc  K  a.  avtit  i«88. 
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HENRY  fircde  Matignon,  comte  de  Thorigny ,  qui  fuit. 
Leomor  de  Macignon ,  évêque  &  comte  de  Lizieux  t  ne  à  Thorigny  le  5.  A 
fcptcmbrc  iSjj.  fut  nbbc  ds  LefTay  ^  de  Thorigny,  aumônier  du  roi,doïcn, 
puis  év£quc  2£  comte  de  Lizieux  aptes  bn  oncle ,  tut  iactcie  14.  mars  1^77. 
moutuc  le  14.  iuiUec  1714.  8c  Sva  corps  fax  poné  à  Liziei»  ,  où  il  a  fidc 
de  trcs-grnnds  biens. 

3.  Charles dcMacignoDiOxntc  de  Gacé, colonel  du  régiment  royalties  vaifleaux, 
hrigadjer  des  armées  do  ioi*né  i  Lomayle  %.  aouft  i6^t.  feivit  avec  plofieu» 
fcigncurs  en  Hongrie  au  combat  de  S.  Gotharr  en  1664.  (c  Hgnala  à  la  déroute 
du  comte  de  M«fm  pics  de  la  ville  de  Lille  en  1667.  à  la  conquêce  de  HoU 
hnde en  itfr».  fût  gouvecneor  de  Campcn >  puis  de  Bcmnei  dooc  il&iicîiic  le  - 
Ciégc  Se  qu'il  rendit  par  capitulation,  &  moutut  d'une bkifliiie  ^'il  seçiic  à  la 
bataille  de  Seneff  en  1674.  (ans  jivoic  été  marie.  g 
.4.  ]AC<sns  de  Matignon  >  né  le  37.  mars  1^4;.  ibc  prieur  du  Pleflis-Grimoute 
en  itfyi.  nomme' à  l'cvéché  de  Condom  te  51.  Oftobrc  ï/^yi.  doiic  il  fc 
démit  au  mois  de  ^tembce  le  toi  lui  donna  alors  1  abbaye  de  Foigny  , 
il  en  donna  61  dîmiffîon  &  fin  poarvû  de  edle  de  S.  Viâor  de  Marfeilte  en 
jjo^.  fc  diflingua  par  de  grandes  fondations  &  de  grandes  aumônes  envers 
les  pauvres,  inourut  k  15.  mars  1727.  &  fut  enterré  en  l'cglilê  dci>.  Sulpicc 
à  Paris:  npz  Gd  Ch^.  edk,  mv.  um.  II.  ttL  974- 

|,  IACX3UES  firc  Je  Matignon  lU.  du  nom,  comte  de  Thorigny  ,  im  iefcen- 
dm  les  Sires  de  Matignon  ,  comtes  de  Thorigny  ,puis  ducs  de  Valencinois, 
Pairs  de  France,  rtMortezti-ifrts  $  I. 

^.  CHARLES-AUGUSTE  Goyon  de Marignon  , comte  de  Gace',  maréchal  de 
France ,  tjm  4  J*it  U  brmtbe  des  comtes  de  Gacé  ,  mentimtnez  a-ifris  ^.  IL  Q 

7.  EleoHorb  de  Matignon ,  xvtt  à  Thorigny  le  10.  fcptembre  1^14.  fiir  priewe 
des  Bernardines  de  Thorigny,  abbcffc  du  Paradet  d'Amiens  en  iiîSi.bcnirc 
à  Liùcux  dans  I  cgUie  cathédrale  par  l'évéque  de  Lizieux  Ion  6;cre  le  12.  avril 
i^a.  &  moonic  en  170^.  fiiyex,Jimtrai/M  futubtffttkM.F.  kGtxtdtefrieMTikt 
AHguftms  (t  Amiens. 

■  8.  Mame-Cateume  de  Matignon  »  née  à  Lonraj  le  6.  Icptembre  abbefle 
de  Cordilkm,  dtocefe  de  fiayenx  en  t«f  f.  eft  moite  en  1^98. 

5.  C  H  A  R  L  o  T  E  de  Matignon  ,  ncc  à  Thorigny  le  28.  mai  i5  jç.  religicurc  à  Cor- 
dillon  en  i5j5.  puis  abbcllc  de  S.  Dd'u:,  âuxbouig  de  Lizieux,  morte  en 
170J. 

- 10.  Henmetti  de  Matignon  ,  nUï.  Thorigny  le  ij.  avrU  1^4^.  idig^eufe  i 
Cqidillon ,  vi voie  en  1714- 
II.  Mahib^Fkançoisb  de  Maugr  on  ,  nie  i  Thorigny  le  }.  aonft  1^48.  époufa  O 

par  contrat  du  5.  oftobre  1668.  Xpbert-Je/m-jbutmf  de  Frantjurt  t  ,  ^  omte  de 
Coieny  >  gouvcrncui  &  bailU  de  Cacu,  lieutenant  gcncral  des  armées  du  roi» 
fib  <K jem-MeàÊede  Franqnecot ,  (èignear  de  S.  Jorcs ,  capitaine  lieutenant  des 
gendarme;»  de  la  reine ,  &  maréchal  de  camp  des  arme'cs  dtt  SOI,  Sc  de  ÀùuMlHi 
Pairy  de  Vileray.  Elle  mourut  le  11.  o£bbrc  171p. 
12'  Annc  de  Matignon,  née  à  Thorigny  le  10.  juillet  i^safut  mangea  1670. 
à  '  lie  Ncvet  ,  mirquis  de  Nevcc  ,  fils  dc/cj»  de  Ncvct  ,  baron deNdWa 
cigncuc  de  Pouldavii  en  Bretagne  j  &.  de  Bwàventitre  Lilcoet. 

'        X  7  I  i 

HENRY  iîrt  de  Matignon  ,  comte  de  Thorigny  ,  &c.  lieutenant  gênerai  en  g 
baflè  Normandie  ,  gouverneur  de  Chcrîxnjrg  ,  de  Gtandville  &  de  S.  Lo, 
meftre  de  camp  <hi  i^meot royal  cavalcxie, nâqwc  àLooray  le  10.  aoud  16)3.  eut 
un  brevet  de  colonel  cTinlànterie  (ùr  la  d^iflûm  defim  perc  en  1643.  fiir  hit.  lieu- 
tenant gênerai  de  baflc  Normandie  en  1651.  gouverneur  des  villes  de  Cherbourg, 
Grandville»  S.  Lo>  &  des  ifles.dc  Chaulé  la  même  année  -,  Icrvit  i  l'attaque  des 
lignes  d'Arras  en  16^^.  aux  prSiês  de  Montmedy,  de  Dunkerque  &  de  GraveUnes 
en  I6j8.  obrint  la  même  anncc  des  lettres  de  conlciller  d'ctat ,  fie  droit  d'avoir  fcs 
entrées  &  fêances  au  patlemctu  de  Normandie  «  te  diftii^a  à  la  déroure  du  cqmtc;. 
dç  Mvlîn  en  tSSj.  ht  foi  8e  hommage  au  roi  du  comté  de  Hiorigny  le  9.  fevriec 
i6^8.  fie  mourut  à  Caen  \tzî.  décembre  jiîSi.  I 
'  f  cnune ,  MARIE  •  FRANÇOISE  le  TcUicc  >  dame  de  la  Luchuaiietei  fille  de 
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FrMfois  le  Tcllicr,  fcigncur  delà  Luthuniicre ,  Se  de  Chtrlotu  du  Bec,  imriec  par  con- 
trat du  13.  odubcc  1648. 

1.  Jean-Louis-Charles  de  Matignon,  mnrquis  de  Lonray ,  ne  le  4.  novembre 
1660.  avoir  ctc  choiiî  par  le  roi  pour  Servir  en  quahrc  d'enfant  d  honneur 
auprès  de  M.  le  Dauphin,  «S:  mourut  le  13.  avril  1671. 

2.  François  de  Matignon,  marquis  de  la  Luthumicre,  ne  le  19.  février  1664. 
more  le  4.  mars  i67j. 

3.  Leonor.  de  Matignon,  ne  le  30.  novembre  \667.  mort  le  18.  avril  1^70- 
enterre  avec  les  deux,  frcrcs  dans  un  mcine  ronibeau  de  marbre  blanc  à  Tho- 
ngny. 

'4.  Anne  de  Matignon  ,  tKC  le  26.  février  itfso.  religieufc  à  la  Vifitation 
de  Cacn. 

5.  Eleonokb  de  Matignon  ,  ncc  le  10.  février  16^1.  aufll  religieufc  au  mcmc 
couvent,  morte. 

^.  Marie  -  Françoise  -  Gabrfelle  de  Matignon,  née  le  7.  novembre  1^54. 

religieufc  à  Cordillon ,  morte 
7.  Claude-Terese  de  Matignon,  aulTi  religieufc  à  Cordillon  ,  née  le  14-  fé- 
vrier 165 5.  morte 

S.  Charlote  de  Matignon ,  ncc  le  jo.  aouft  16J7.  maricc  par  difpcnlè  le  17.' 
décembre  167  ^.ïj m  fies  (ne  de  Matignon  111.  du  nom,  conirc  de  Thorigny, 
Ion  oncle.  Vo^ez.  cj-apres  p.  ^90. 
5,  Caterine-Therese  de  Marignon  ,  marquile  de  Lcmray  ,  ne'e  le  iz.  mars 
itfSi.  cpoufa  i".  le  6.fcptcmbrc  16-79. Jean- BapiifieCoWxit,  marquisde  Scignc- 
lay  ,  miniilrc  Se  fccrctaiic  d  état ,  commandeur  Se  grand  trcforicr  des  ordres  du  roi 
veuf  de  Marte- Mârguerue  marqutic  d"Alcgcc  &  fils  de  Jean-Bj^lifie  Colbcrc 
marquis  de  Scignelay  ,  minilhc  &  (ccreiaire  d'état ,  conirollcur  gênerai  des 
finances  ,  commandeur  &  grand  trcforicr  des  ordres  du  roi  ,  Se  de  Marte 
Charon.  z**.  le  2z.  février  1^96.  Charles  de  Lorraine ,  comte  de  Marfan,  lire 
de  Pons,  prince  de  Morragnc,  chevalier  des  ordres  du  roi  ,  veuf  de  Mtrie- 
Frsnmji  d'Albret  ,  &  fils  de  Henri  Lorraine  ,  comte  d  Harcourt,  chevalier 
des  ordres  du  roi ,  grand  ccuyerde  France,  &  de  Mârguerue-Phihppe  du  CJam- 
boutdcCoiflin.  Elle  mourut  en  couches  à  Paris  le  7.  décembre  1699.  &  fut 
ducri  ce  le  lendemain  aux  capucines,  l'oyez  tome  III.  dt  cette  htjhire  i  ptge  502. 


-.1 
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COMTES  DE  THORIGNY.^ , 
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DUCS  DE  VALENTINOIS; 

PAIRS   D£  FRANCE 


tctnelé  lit  I. 
»»  z  .it'OrlcaOS- 

i.  it  Booiboa 

S.PoL 


XVII. 

JACQUES  Goyon  111.  da  nom  «  lîxe  de  Matignon  &:  de  la  Rochc-Goyon ,  •Tei- 
gneur  da  duché  d'EAouteviUe  >  comte  de  Thorigny ,  bcron  de  S.  Lo ,  (bij^cov 
3e  Hambic  ,  &c  chevalier  des  ordres  du  roi  ,  lieutenant  gcncral  de  fes  armccs  <5c 
de  la  province  de  Normandie  ,  gouveracuc  des  villes  &  chaltcaux  de  Cherbourg  , 
GMiviHe ,  S.  Lo  &  de  llfle  de  Chaufê  ,  dnquiéme  Itb  de  FRANÇOIS  de  Mad- 
gnon  ,  comte  de  Thorigny ,  &  d"ANNEMalon  de  Bercy  ,  mmtionné  a-irvant  pige 
SSS.  oâquit  à  Thor^ny  le  28.  mai  1^44.  reprit  le  nom  de  GOYON  <jue  lès  an- 
cêtres avoiene  quitte  «  fut  reçu  dievalier  de  l'oidie  de  S.  Jean  de  Jerafalem  au 
grand  prieure  de  France  à  Paris  le  11.  mai  1651.  fic  fut  depuis  guidon  des  gcndat- 
mcs  Ecoilois}  U  fctviten  1664-  ^  ^  F'^^  deGigety  en  Barbarie  lous  le  duc  de  Beau- 
lbrt»«n  Portugal  Um  le  Comte  de  Schombeig  ;  fiic  reçu  chevalier  des  ocdtes  da 
roi  en  i^88.  fait  lieutenant  gcncral  des  armées  du  roi  en  i69j.  &  fiât  un  de  ceux 
<}ui  portcrcnc  les  honneurs  {au  (acte  du  toi  Louis  XV.  en  1712.  Ilmouruc  à  Pacis 
le  14.  janvier  I7&(*  A:  fon  corps  a  &é  ceanfpoccé  \  Thorigny  1  lien  de  la  (epultute 
de  fes  ancêtres. 

Femme  >  CHARLOTE  de  Matignon,  comcelTe  de  Thohgpy,  (a  niecc  ,  fille  de 
Btmfy  de  Mat^on  ,  comte  de  Thorigny  1  ^  de  Atgrie-frmf$^  le  Tdïier ,  dame 
de  la  Luthumiere ,  mr»r'4»MrV  à-icvmt  page  589-  née  le  )(k  ÉOUU  l6f7*  fot  mariée 
par  dilpenic  en  167^.  ic  mourut  le  4.  avril  1721. 

2.  JACQPES  FRANCOIS-LEONOR  Goyon,  fii«  deMadgnon ,  duc  de  Va^ 
Icntinois ,  Pair  de  France  ,  qui  fuir. 

a>  M.  de  Matignon,  dit  U  miirfms  dt  S.  Lf ,  aé  za  16^0.  mort  â^c  de  4.  ans* 
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j.  CATBRiNB-EuzABErH  dc  Matigiioa ,  fut  mviéc  avec  dilpcafe  par  contrat 
du  .4  avril  170t.  à  L0mfJe^.B^ilk  Goyon  de  Matignon  *cointe  de  Gacé. 
toncouûn  germain    fiU  dc  Charles.  Angnfic  Goyon  d?  Marignon  .  comte 


&itpmits. 

qui  eftGrmdIdh 
VéUtntilUU. 


XVIII. 

JACQUES-FRANCOIS-LHONOR  Goyon.firc  dc  Matiçnon&dc  la  Rochc-Goyon 
duc  de  Valcntinois,  Pair  de  France,  fcigncurdu  duché  d*£itoutcvillc,comtcdcThori- 
gny,  baron  de  S.  Lo^IdgpKur  dc  Hjmbic,&c.  lieutenant  gciicral  de  Normandie, gouvct- 
oenr  des  villes  &  chaflciux  de  Cherbourg ,  de  Gcanville  >  dc  S.  Lo  &  de  l'ilTe  de  Chaule, 
oéàTbocigny  le  22.  novembre  idSj.  a  etc'  colonel  d'un  riment  d'infanterie  au  mois  de 
C  feptembrc  1701.  mellrcdecampdurcgimentRoyalEirai^erdc  cavalerie  en  novembre 
1710.  àU  tctc  duquel  il  a  fcrvi  en  Flandres,  les  camoagncs  de  171 1.  &  1711.  au 
combat  de  Denain ,  au  fiegcde  Douai  >  du  Quefnoi  &  de  Bouchain  ;  en  Allemagne  en 
1 7 1 }.  aux  Ticgcs  de  Landavr  &  dc  Fiiboorg  ;  &  en  Efpagnc  en  1 7 1 9.  (ous  les  ordres  du 
maréchal  duc  de  Bcrvick.  Il  a  été  pourvûen  xyij.  par  ladcmiflton  de  Ton  pcre  de  \x 
charge  dc  lieutenant  gênerai  dc  la  province  dc  Normandie ,  &  des  gouvcrncmeiis  des 
villes  fie  châteaux  de  Cherbourg ,  de  GrjnviUc,  de  S.  Lo  &  dc  1  ifle  de  Chaule'.  En 
&veur  de  foa  mariage  avec  iMO^i'^aolae  Grimaldi,  duchdTc  de  Valentmoîs  ;  le  roi 
Louit  XIV.  lui  accorda  un  brevcc  à  Marli  le  24.  juillet  1 7 1 5 .  portant  nouvelle  érec- 
tion du  duché'  de  Valcntinois  en  Pairie ,  confirme  depuis  par  lettres  patentes  don- 
P  nées  à  Vincennes  au  mois  de  Décembre  Tuivanc ,  iC|^iftrées  au  parlement  dc  Paris 
le  %.  (êpcembte  171^.  où  il  a  été  leçâ  Pair  de  Frttioe  le  14.  décembre  de  la  même 
tnnéc.  f'ojex.  ci- devint  f:ig.  ^66.  ek  fmt  raffortées  les  ftats  concarnaMt  ctUt éreOmt. 

Femme,  LOUISE-HYPOUTE  Gnmaldi,  ducheiTe  de  Valencmois,  âlle  aînée 
Sr  beritiere  prelompdvie  itAHImt  Grimaldi ,  prince  fmverâm  de  ffonaco ,  duc  de 
Valcntinoi*; ,  Pair  de  France,  &  de  AUne  de  Lorraine,  née  le  10.  Novembre  1697. 
6it  rooacc  à  Monaco,  Je  a&  Oâobte  171$.  à  condition  (juc  Ion  mari  U  ieiin 
cntet  ÛÊOkat  bibAinicz  «a  nom  8e  aux  armes  de  Grinuildf.  Vtyen  ttme  IK  de  eau 
ii/ltire,  fag.  499. 

i.  AiiTOiMfi-CHABLi.Es-MARiB  Grimaldi,  marquis  dc  Baux ,  né  à  Monaco  le  \6, 

décembre  t7i7'  mort  au  mois  de  fetiiec  1718. 
a.  HONORE -CAMlLLE-LEONOR  Grimaldi,  UMquis  de  Bux,  né  i  Ftoia 
k  10.  lœtemhte  1720. 
%     $.  MaME-CHAitiBS-AuGiraTB  GiimaMi,  comte  de  Cftrfaidés,  né  à  Paris  le  i. 
janvier  1711. 

'  4.  N....  <jrimaldi ,  né  à  Paris  le  p.  juin  172}.  mort  peu.  après  fa  naifiance. 

5.  FitAivçoiS'CMAiiLSs-ItfASELBMB-Josara  Grimaldi ,  comté  deThorigny ,  né  i 
Pari»  le  J.  février  ijt6. 

6.  CHAiiL£S>MAUKiCE  Grimaldi,  chevalier  de  Malte  dc  minorité,     le  chcvaltec 
de  Momoo,  fié  i  Faâi  le  i4'  mai  1727- 

7-  Charlottb  Giimaldi,  iir«  mademoilélle  die  Mooact^  née  à  Paris  le  19.  mai 
17 19. 

-  t.  LottisB-FBAitçoisB  Grimaldi ,  dlir^  roademoiftlle  de  Baux,  née  i  Paris  le  21. 

juillet  1714.  morte  !c  1  s   (cjUL-mbrc  liuvnnr. 
*  fi,  MA«iB4'BAlif0i$e-TH£A£s&  Grimaldi,      madcmoilellc d'Ei^outcvillç,  oc'e 

.le  ae.  juillff  171!. 
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COMTES  DE  GACi 


C H  ARLFS- AUGUSTE  Goyon  tîc  Matignon,  contre  de  Gacé  ,  maréchal  ic  q 
France  j  baroa  de  Bciquebec  ,  de  BloflcviUe  »  de  ia  Houlette  &  d'Orgbmdes>  . 
^vernear  ftlieiitauiic  grâeral  potir  le  roi  des  paSte  &  province  d'Aunis ,  irille  9c 
gouvernement  de-la -Rochtilc ,  Ifles  de  Rhc,  Olcron,  Brntianc  &:  tcircs  ndjaccnccs, 
lixiéiDcÛs  de  FRANÇOIS  iîre  de  Matignon»  comte  de  Thoiigny  ,  &  <1  ANN£ 
Malon  de  Bercy,  maaimmé  ti-ikvâiit,  fg^.  388.  néle  aS.  mai  1^47.  a -été  nomnéclw-  ' 
\  .îlicr  des  ordres  du  roi  le  2.  février  1714.  fie  Tes  preuves  de  noblcflTc  qui  ont  cte' admi- 
ici  le  j.  juin  fuivant  j  &  à  la  prière  le  roi  nomnu  |>out  être  reçu  en  la  place  Lam- 
Jegm-B*ftifie  Goyon  de  Matignon  »  comte  de  Gacé  km  fils.  Voyez  [m  éloge  dmu  U  Jkà* 
de  cette  hijioire,  ch.ipurc  des  MARECHAUX  DE  FRAXCi:. 

iremme,  MARi£-£LIZAfi£TH  Berthclot,  iîllcdci7Mf«M  Betihelot,foctctaitc 
dn  roi  8t  des  oommandemeos  de  madame  la Dauphine,  &  dr^lMir  Rcgnanlti  liic  ma* 
xicc  à  Paris  le  8.  avril  168 1.  y  mourut  le  ztf.juia  I701.  âg^  de  ||.ans«  tl&ltCf^  ]>- 
«crrcc  aux  Carmélites  daâuxbourgJS.  Jacques. 

I.  LOUIS.JEAN-6APnSTE  Goyon ,  comte  de  Gacé ,  qui  fuir. 
X.  Eleomor.  Goyon  de  Matignon  ,  doftcur  de  Sorbonnc,  abbé  de  LeHây ,  prieur 
dttPle[fis>Gsimoult,noauiié  àrévçdwdeCoutaoces  le  «.janvier  I7ii.ficract4 
le  iT.  janvier  17x1. 

5.  Marie-Thomas-Aucusts  Goyon  de  Matignon  ,  connu  d'abord  fous  le  nota 
de  ehevâlier  de  Mat^DOO»  &  à  ptefent  fous  celui  de  «mt}*» de  Matignon,  tu* 
fon  de  Briqucbcc  ,  comte  de  Bombe n  ,  de  Bongay  6e  aOrmoy  ,  chevalier 
des  ordres  du  roi  &  brigadier  de  Tes  armccs ,  fut  »it  garde  marine  en  i€$9, 
cnfdgfie  de  vaifieau  en  170J.  mcilrc  de  camp  d'un  régiment  de  cavalerie  va- 
cant par  la  mort  de  fon  frère  en  1707.  Seanir  In  campagnes  de  1709-  1710. 
1711.  1711.  fit  171  j.  jufqu'à  la  pjix.  Il  a  été  no;nmé  brigadier  des  armccs  du  E 
roi  en  1719.  &  envoïé  par  le  roi  au  mois  de  nui  1714.  pour  âire  la  demande 
de  la  princelle  de  Bade  en  mariage  pour  M.  te  doc  d'Odeaa»  U  m  iU  rcçÂ 
chevaucc  des  ocdcci  du  roi  le  1.  janvier  1721. 

temmet  Edme-Chariotte  de  Brennc  ,  fille  de  Sm^  de  Brenne  de  Pbftd» 
comte  de  Bombon ,  par  lettres  données  à  Vcriaillcs  au  mois  de  mars  1699.  Se 
icsillrces  le  6.  février  1700.  &  de  Marie-MâÂelau  Durct  dcClicvery,  futma« 
riee  par  contrat  da  11.  mai  1720.  &  cil  dame  du  palais  de  la  reine.  . 
1.  VicToiii£-LouisE-JosEPH  Cuyon de  Matignon»  mpciiee  le  itf.aoat  iftt» 

vivante  en  1729^ 
tu  èc  iiu  N««  N...  Goyoo  de  Matignon,  vivantes  en  1729» 

« 

4.  N....  Goyon  de  Xfatignon,  dîtircAndSir  de  Gacé»  colonel  d'un  te^menede 

cavalerie  ,  mort  à  Lille  au  mois  de  fc'vrier  1707. 

5.  MA&it-AMXB  Goyon  de  Matignon,  milice  pat  contrat  du  7.  filvtict  \7i9'  à 
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Henrj-fruiçns  de  Grave ,  marquis  de  Sohu  «  baron  de  Lattes  ,  fcigneur  éâ  Sef 
-àc  Coupe  iSc  de  la  part  antique  de  la  ville  de  Montpellier,  &  de  S.  Mnrtin  cn> 
ire  deux  eaux*  meilce  de  camp  de  cavalerie  «  d>dcvant  cnictgac  deseendacmes 
de  Flandres,  fils  de  VM^fe  de  Grave  ,  fcigneuT  de  S.  Martin  entre  deux  eaux, 
baron  de  Villefargeau  ,  fcigneur  de  Bauchc,  de  la  RicharJicrc  &  du  Pcron,  co- 
lonel d'infanterie ,  te  ptemicx  maître  de  la  gacdecobe  de  Phiiippcs  ^e  FrancCi 
duc  d'Orlcans ,  par  ta  demllfion  delbnpercÂMrf  dcGravétnMrcchal  descamps 
&  atmc'es  du  roi ,  (cigncur  des  m£nies  Knes*  avant  lequel  il  moasuc  en  1688. 
Jk  DiâHC  macquife  de  Sotas. 
6.  MAMB-ELnEABBTH  Goyon  de  Matignon ,  mariée  au  mds  de  juin  1720.  à  Jacques* 
dâiuk'JiiguJlin  de  la  Cour,  fcigneur  delà  Cour  &  de  Balcroi,  colonel  d'un  ré- 
giment de  dragons ,  iUs  de  JuMies  de  la  Cour,  Teigneur  de  lîaletoi  ,  maître  des 
Requêtes ,  &  de  âitdtkm<Amitu-emBe  le  Fevce  de  CmuMctiii* 

^  XYIIL 

LOUIS-JEAN-BAPTISTE  Goyon  de  Matignon,  comte  de  Gacc  &  $lc  Mont* 
tnari  in,  baron  de  Gié,  chevalier  des  ordres  du  roi,  maréchal  de  camp  de  fcsarmccs, 
gouverneur  &:  licutciunt  général  des  pais  d'Âunis,  ville  &  gouvernement  de  la  Ro- 
chelle, iile  de  Rhé,  Brouage ,  Oleron ,  flec.  né  le  19.  &  batifé  le  50.  janvier  1681. 
fiit  reçu  dans  les  moufquctaires  du  roi  en  i6p6.  fait  capitaine  de  cavalerie  dans  le 
rcgimcat  Roïal  étranger  en  mil  llx  cent  nonantc  -  Icpt ,  mclkc  de  camp  lieutenant 
du  régiment  decavaletie  de  Touloufe  en  1701.  &  donna  des  preuves  de  fermeté  Se 
de  valeur  à  la  bataille  de  Ramillics.  Le  roi  voulant  tccompenfct  (es  (crviccs.  lui  don- 
na eu  1706.  le  régiment  Dauphin  étranger ,  à  la  tête  duquel  il  fe  (Iguala  à  la  bataille 
de  Mclplaquct.  11  eut  des  provifions  de  gouverneur  &  lieutenant  gciieral  des  païs 
d'Aunts ,  ville  &  gouvernement  de  la  Rochelle ,  illc  de  Rhc ,  Brouage ,  Oleron ,  &  c. 
fut  la  dcniillioii  du  maréchal  de  Matignon  fan  pcrc  le  2j.  mai  1710.  regillrtcs  au 
^  parlement  de  Paris  le  ii.aoâc  1715-  &^  à  ccluidc  Bourdeauxlc  6. février  1719.  &fut 
Élit  maréchal  des  camps  &  armées  le  1.  février  de  la  même  année.  Le  roi  avoit  rétini 
en  fa  laveur  le  gouveriicmcut  particulier  des  ville  &  tour  de  la  Rochelle  ,  au  gou- 
vernement &  a  la  licuccnauce  gcncialc  du  pàïs  d'Aunis,  par lectiesdn  1. février  1717. 
il  a  été  reçu  chevalier  des  ordres'  le  3.  juin  1724- 

I.  Femme,  CATIiRlNE-ELlZABETH  Coyon,hllc  dey^c^*»  Goyon,  iirc  de 
Matigtioii  Ili.  du  nom .  comte  de  Thoiigny  «chevalier  des  ordres  du  roi',  &:  de  Char~ 
hue  Goyon  de  Matignon,  fût  mariée  par  contrat  du  14.  avril  1701.  6C  oaouruc  iaos 
ciifan!»  le  8.  juillet  ïjo6.  ttmme  H  teté ci  dtvâM  ^Mg.  191. 

II.  Femme,  ANNE-MARIE  DREUSE  de  Rouflêlet,  (iWcAc  Trun^ois-Ums  6c 
RouKclct,  marquis  de  Chatcaurcnault,  matcchal  &  vice-amiral  de  France,  chevalier  dc« 
ordres  du  lui,  !ii.ài&Aurk-J)me-Renceàz\^]?oïizà:hnoi^i  a  été  mariée  le  a,  mai 
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VIIL 

ETlîNNE  Goyon  ,  fcigncur  de  Launay-Tîouquicn ,  fécond  fils  d'ALAlN 
Goyon  111.  du  nom  ,  iïtc  de  Matignon,  &  de  J  A  Q^U  F.  L I N  £  de  Ricux» 
mntkmié  n-éevata ,  ^if^.  379.  eut  k  (eigneoiie  de  Laonay-Bouquicn ,  par  tianfaâioii 
tutc  avec  (on  frcrc  Bertrand  Goyon  II.  du  nom  en  1565,  &:  au  mois  de  mars 
■lût  deiîgné  pout  être  l'un  des  quatre  maréchaux  de  brctagnc  >  daiu  le  traité  que  fie 
lefirede  Mondbrt  &  deLoheac  avec  la  nobleflê  du  pais  de  Rennes  le  té.  tvril  1379. 
(  4  )  Il  lût  envoie  en  Angleterre  avec  une  Icrtrc  de  crc'ance  en  date  du  4jnai  de 
la  même  année ,  {t)  fut  un  des  barons  qui  taifoicni  partie  de  laxclcbre  ambaflàde  que 
jeaa  IV.  doc  de  Bretagne  envoïa  pour  régler  les  conditions  du  tndté  fidt- Jk  Weû' 
mindcr  le  17.  mars  1380.  {c)  &  dcputc  vers  le  comte  de  Biikingim  pour  lui  fiire 
complimeot  de  la  part  du  duc  de  Bretagne  la  même  année.  {d)\\  re^ut  en  1384. 
une  quittance  de  ttrtrwii  Goyoti  fon  neveu  >  dont  il  avoic  été  tuteur.  Le  duc  6b 
Bretagne  après  lui  .ivoir  donne  en  1380.  trois  cens  livres  de  rente  pour  recompcnfe 
de  Ces  (ervîces  »  l'cnvoia  au  fecours  du  comte  de  Flandres  en  1  j8b  &  le  fit  ion  ami- 
ral {MT  lettres  données  i  Nantes  le  a.  janvier  t  jSf.ft  (ônambaflkdearen  Ftanœ  en 
1  jgo.  Il  Kir  nomme  capitaine  de  la  ville  Se  du  challel  de  Rennes  par  |ean  le  VÂtllant, 

i.fâ/ces  ruuées  iccombtffte'es  de  9.  merlettes ,  /îtpports  deux  figures  humaines ,  tenant  un  caf- 
,  h,n  ^'^*  '^'^     ^  le^^rdé  â»  mlu»  dun  vol,  légende >if /ceau  Miemu  Ctjm,  {t)  11 
f.  ii\ù  ^'^^»^g^    5*  juiller  1401.  «née  Wmremi  Goyon  III.  du  nom  ion néven. 

I.  Femme  ,  MAHAUT  dilBots  félon  une  gciicalogie  manufcritc,  fille  de  Trançoit 
du  Bois ,  &  (œur  de  ^4rtf  duBots,  femme  de  Gcoâroi  RutHcr  qui  tianligea  eu  1374. 
VfecMemu  Goyon  fur  les  fucceiBons         avoient  à  partager  cnicmbie. 
1.  BERTRAND  Goyon,  fire  de  Launay-Goyon  &  du  Vaudore' ,  qui  fait. 
1.  Thomine  Govon,  femme  à'oUvier  de  Boisjean,  morte  en  1401. 


(c)  D.  Zx>bineaa  , 

£rcave*  de  l'bifl. 


II.  Femme ,  THÔMlNE  de  Oinan,  fille  de  iMMf  de  Dinan,  fdgneur  de  Monta- 
fibnt,  &:  de  Jeanne  Rouflclot  dame  de  Lîmoclan  ,  fût  mariée  en  1594.  {e) 


W)  CabiMifc 
U.  «•   


Etienne  Goyon  ,  capitaine  de  dix«euf  ccuycrs  (ervoit  fous  l'archevcquc  de 
Reims  en  Languedoc  tt  en  Dauphiné  «n  1419.  Vfjtit  Dom  Lobinean ,  k^. 

de  Bretagne ,  tn>  15.  pag.  yjS.  Il  donna  le  28.  janvier  de  la  même  année  qui- 
tancc  de  315.  liv.  à  Jean  de  la  Barre  trefoncr  du  Dauphinc,  pour  le  paiemcnc 
de  les  gag^  9c  de  ceux  de  dix-neuf écuïcrs  de  (à  comp^^nie.  Elle cft  Kelléede 
fon  (ceau,  M  ^.  (jr  4  de  iN'atignon,  m  1.  ^  5.  de  Gnvon ,  un  lion  ,  légende, 
figUlum  Stejham  CtMfM ,  il  ht  montre  avec  quinze  ccuxcts  de  la  compagnie  au  Mans 
Je  «8.  oâobte  fiiivttic.  («) 
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ÎX. 


BERTRAND  Goyon,  lire  de  Lauoay-Goyon&  du  Vaudocé,  nommé  chevalier  dans 
unedonadoiiqaem  Goyon  III.  du  nom  foocoufin  g«niudn  le  ji.  dé- 

cembre J583.  fiit  prcrcnt  à  I.i  tranfaclion  foire  le  i.  avril  1585.  encre ftMMMjGoyon 
ibn  couim  germain  âc  Btutme  Goyon  Ion  pete,  &  mourut  en  I4jf. 

Fdnine,  MARGUERITE  Madeac,  mk  de  JMW  Madeuc ,  feigiwurda  GoenUH 
deuc ,  «Se  à^Ihuréi  de  Montbourcher  dame  de  la  Tourniole  fa  féconde  femme. 
1.  BERTRAND  Goyon  IL  du  nomj  lire  de  Launay^Go/oo  &:  du  Vaudoci^qui  luit. 
X.  fBAiiGoyon  vivant  en  147^. 

3.  BeiaMt  Goyon  ,  l'un  des  cent  gentilshommes  de  rhôtcl  du  roi  en  14S0. 

4.  5.  fie  tf.lI&ABEAU,  HoMOK£'£  &  CaTEMMB  GoyOD,  viVaUCS  Ca  i47J. 

X. 


13  ERTRAND  Gojron»  tire  de  Lamuy- Goyon  &  do  Vandocé  IL  dà  nom  dececte 

^3^''*"'^'^'^  »  "^of' 1479-  ^ 

^Fcmmc,  ISABEAU  ficratt,  àllc  de  Lmeltt  Baarc,  Icigneur  de  Kacrmartin  01» 
Kervafrin»  Se  de  /««mr  de  Rbhin.  Une  geoedogie  manulcrite  l'appelle  Jemm 
de  S.  Mcloir. 

1.  BERTRAND  Goyon  III.  du  nom,  Ure  de  Launay-Goyon,  quiiitic. 
X,  Gales  Goyon ,  feigoeur  de  b  BiHardaye ,  vivoit  en  1  s  14.  que  fim  nérea  U 
C        donna  le  manoir  de  la  Fonfc,  pour  en  jouir  pendant  biW* 
S.  InLiEN  Goyon,  feigncui  de  la  Folle  en  1;  jL 
4.  MAmiB  Goyon  vivoic  en  1489. 

XL 

BERTRAND  Goyon  III.  du  nom  ,  lire  de  Launay-Goyon  8:  duVaudorc, 
l'un  des  cent  gentilshommes  de  l'hôtel  du  roi  en  148 1.  dotuudeux  aveux  au  roi 
comme  doc  de  Bretagne  les  y.  décembre  1497.  te  S9.  oânbie  I499« 

Femme,  MARIE  de  Marcillc,  mie  de  7^41*  dc  Mvcillé chenlier  ,  U  éùM^ 
de  Romilli  de  la  Chcfnelaye,  fiic  mariée  en  1484. 

I.  GUY  Goyon ,  chevaKar,  Meneur  de  Lautuy-Govon ,  qui  (ak. 

1.  N.  .  Govon  ,  duquel  dcfcendcnt  les  SEIGNEURS  DE  GROSCHESNE^ 

j.  Jëam  Goyon  chapelain  dc  S.  Pierre  dc  Matignoa  ta  iji9» 


hm  dt  gutulit 


XIL 


C"^  UY  Goyon  chevalier ,  firc  de  Launay-Goyon  &  du  Vaudorc. 
X    Femme,  GII-I.KTTH  (-!c!,i  Mouflayc,  hlle  d'Amamj  de  la  MoulTaye,  Se  de 
MMT^ucrue àc  Langourla,  lut  mancc  en  iso6.  devint  dame  de  la  Moullayc  ,de  Poot- 
p  vd, de ToafaudeaedeJGtfgA*;!, parla  mon&nscn&nsde  ^«ejundela  Moul&yclaa 
neveu,  demeura  veuve  en  I^z8.  te  fc  remaria  avec  J  em  (ôlgaeu  àiCMeaoUÊkt 
ï.  JACQUES  Goyon,  lire  dc  la  Moullàye  ,  qui  luit, 
2.  Nicolas  Goyon  ,  fcigncur  de  U  Rilwdayc. 
Femme,  Louue  de  la  Prévôté.  ' 
j.  Jeam  Goyon,  leigneurdelaFoUccn  158}. 
11.  jAcqMBUiMB  Ctoyoa,  égvûlk  le  4.  «rail  ijS}.  Jtm3tfyui,  fi^nen  le 
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<jtindTiU&  (Attttt  Goyon  baron  de  U  MoufTayc,  fut  ptcfcat  à  /on  contrat 
4ieiiiari4gç,&  la  ceconiiuccoiifioegcrauined'JlwM^uoym  » 
■  ûye, 

'^ARiK  Goyon',  Femme  de  rrmçt'ts  Goyon  écuïcr ,  fcigncar  de  Liflc-Avait^ 
pouvoir  être  fille  de  C«y  Goyon  qui  lui  «voit promis  le  12. novembre  15 13.  pla- 
f  •    iîeurs  parti»  de  rente.  Elle  tt  fon  iiiarl  obcinvenc  une  fenteoce  en  la  fcnechauflec 
de  Lamballc  le  13.  novembre  i54<î-  fur  les  difl-crcnds  qu'ils  avoicnt  àcau(êde 
«etce  promeOc,  tvtcji^  Goyon  chevalier*  cutaccur  d'jùMuify  Goyoa  «  ûicàc 
M  MouHaye. 

JACQUES  Goyon , fiie  delà  MouHaye ,  de Ploiicr , de  Tiniitiide,de Lannay-Gayan» 
du  Vaudore,  &c,  mourut  cn  IJ38.  %e  de  iz.  ans. 

Femme ,  LOUISE  de  Chaftcaubrianc  ,  dame  de  Bcauforc  ,  veuve  de  Jutim 
Thierry  ,  firc  du  Bois-Orcant ,  &  fille  de  Je/m  de  Chaftcaubrianr  ,  fcigncur  de  S. 
X^ec  d'Orenge  &  de  Beaufort,  8c  de  Jeame  d'Efpinay  ,  fucjnatiéc  le  14.  avcii  l$t^ 

1.  AMAURI  Goyon,  firc  de  la  MouHaye,  qui  fuie. 

A.  JbaNHS  Goyai. 

XIV. 

AMAURY  Goyon,  fire  de  la  MouHayc  ,  dcPloucr,  de  Launay-Goyon ,  de  Ton* 
raude,du  VaudorCj&ccapitaincdc  jo.  hommes  d'armes,  écoit  cn  1^38.  (ous  la  ^ 
Tutelle  de  Éi  mere,  &  en  ih^-  fous  la  curatelle  de  Julien  Goyon  chevalier,  fut  pre- 
fent  le  z.  mars  1578.  à  une  tranlàclioii  paifëe  cotre  Ibn  fils  &  le  feigpcut  du  Goéma- 
deuc ,  dans  laquelle  il  eft  qualifié  ebev/^  àe  ttriretàitaowvit  le  ai.oâobre  i)8a* 
I.  Femme ,  CATERlNE  Madeac  ,  hlle  unique  de /«^Mf  MadeBc,  lise  du  Gu£« 
madcuc*  fie  de  Méulda$c  du  CbaftcUicr. 


CHARLES  Goyon»  bwan  de  la  Mbaflaye»  qui  fiiic 


II.  Femme  ,  CLAUDE  d'Acignc  ,  veuve  de  Cluide  firc  du  Chaflel ,  baron  de 
Marcé  ,  vicomre  de  Pommcrith  &  lieutenant  pour  le  roi  en  Bretagne  fous  le  comte 
d'Eftatnpes,  &  fille  de  Jem  Vil.  du  nom  ,  fite  d'Acign^,  baron  de  Coccmen*  0e  0 
^*AmH  de  Motuejan  ,  ccoii  maciéc  en  i $^9-    ,  . 

X  V. 

CHARLES  Goyon  ,  baron  de  la  MoufTave ,  comte  de  Ploucr  ,  fcigneur  de  Lau- 
nay-Govon,  du  Vaudoré  ,  vicomte  de  Pommciich  &  de  Tonqucdcc  ,  firc  de 
Juch  en  ipS  pattagca  (es  cnfans  le  8.  décembre  lyji.  &  mourut  lannéc  luivante. 

Femme,  CL  AUDE  du  (  ha fiel ,  vicomcciTc  de  Pommcrith  &  de  Tonqucdcc, 
baronne  de  Juch  ,  du  Mur,  nilc  de  OmiU  ^  Ikc  du  Chalkl,  &  de  Cl4»Je  d'Acigné, 
iiil  mariée  le  21.  décembre  1^70. 

I.  AMAURY  Goyon  11.  du  nom  ,  marquis  de  la  Mouflaye,  qui  fuit, 
a.  Charles  Go^on,  vicomte  de  Pommcrith,  rué  aux  guerres  de  Hollande  lans  ^ 
avoir  etc  marié.  ♦ 

3.  JACQUES  Goyon ,  bacon  de  Matoé^  dm»  k  ft^rité  /ers  r^^éè  â^Mré» 
$.  I  V. 

4.  CLAUDE  GiiyQii ,  fe^cos  de  Touinide  t  dm  la  à^admi  ft  rnavam 

§.  V. 

-  5.  Claude  Goyon  ,  morte  ùns  alliance  avant  i$92. 
-      Françoise  Goyooyinactéeaprds l'an  if9i.àI)w««MlMe 

chcprcs  cn  Poirou. 

7.  Philipotb  Goyon,  mariée  le  i<r.  janvier  ii9^'  âDifWff delà Muce , feigncut 
de  Ponihus ,  &  morte  la  même  année.         .  - 

8.  Charlote  Goyon  ,  vivante  cn  t J9t. 
^j^MAftcuEiUTi^  Goyon,  en  i^^z. 

XVI. 
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%      ■    ■  XVI. 

AMAURY  Goyon  II.  du  nom,  comte  i^c  Ploiicr  ,  vicomte  de  Pommcriili  & 
de  Tonqucdcc  ,  baron  de  Matcc  «Se  du  Juch,  Icigneut  du  Mur*  de  Launay- 
Goyon ,  deb  Mocce  du  PaiCt&c.  foc  inftinié  héritier  oniverfel  par  CbarUs  Goyoa 
fon  perc  en  1592.  crée  maïqais  de  k-MoufTayc  en  i6iî.  &•  iiiomut  en  1614. 

Femme,  CATERiNE  de  QumpaçK,  dame  de  N(»enc-luc-Loii ,  lîllc  d«  Louis 
deChampagne ,  oomie'de  laT  Soïeati  Maine,  baron  de  Bronaflin  &  de  h  Chapelle- 
Rainfoum  ,  chevalier  des  Oidrcs  Ju  roi ,  confcillcr  d'ccar  ,  fie  de  Afaâelene  de  MeluO» 
NoimanviUe  mourut  à  Paris  le  1 1.  juillet  16^9.  en|la  loixante-dixiéme  année. 
'     I.  AMAURY  Goyoa,  marquis  de  h  MouOaye  ,  qui  foie. 

2.  CpANurais  Goyôn»  btton  dtt  ]udi,  tué  aux  guerres  de  Hollande  da  vîvanc 
de  Ion  pere. 

].  Fbamçois  Goyon ,  baron  de  Nagent ,  dit  k  baron  dt  U  Mtnjp^t ,  lieutenant 
'  genetal  des  armées  du  roi  ,  gouverneur  de  Stenay  ,  s'attacha  à  M.  le  princB 

qui  lui  ooa£a  la  garde  de  Stenay»  &  le  rctin  dans  cette  place  «  où  il  mourut 

avant  la  paix. 

X  V  I  L 

AMAURY  Goyon,  marquis  de  la  Mouflaye,  (  cette  rcrrc  cft  dnns  l'cVcchc  de 
S.  firieuc.  Se  relevé  en  partie  du  domaine  vie  Ji'gor.  lS:  un  parLic  vie  Bcaumanoir,) 
comte  de  Ploucr,  vicomte  de  Pommcrith  &  de  ToiiqucJcc  ,  baron  de  Maroc  &  du 
juch,  Icigncur  de  Launay-Goyon,  de  U  Motte  du  Pa'C  Ce  du  Mur,  acquit  le  comte 
de  Quintm  de  Henri  de  la  Trcmoilla»  duc  de  Thouais,  Pair  de  France,  fin  beau- 
frert ,  tS:  fvic  gouverneur  de  Rennes. 

Femme ,  HENIUETTE-CATERINE  de  la  Tuur,  fille  de  Henr^  de  la  Tour, 
doc  de  Bouillon,  piince  de  Sedan,  maiêchal  de  France,  &  d'Elizaheth  de  NafTavi 
Orange ,  fut  mariée  pat  oonnat  dn  1 1.  avnl  16x9,  Vtytti  $me  IV,  de  eeUt  h^mre^ 

3.  B11AIIDBI.1S  Goyon ,  comte  de  Qatntin ,  mefiie  decamp  du  régiment  de.Boar- 

gognc,mort  fins  alliance  âgé  de  11.  ans. 
^     2,,  HtNRY  Goyon  ,  marquis  de  la  Moull'aye  ,  comte  de  Quuuiii      de  Ploucr, 
(êigoeur  de  Launay-Goyon,  baron  de  S.  Bonnet  fie  de Nogeiu-far*Lojr, parta- 
gea avec  fcs  fa-iirs  !c  1 1.  iuillct  167^. 
femme  Suzamkb  de  Moncgommcry  .  tille  de  Lems  de  Montgonuncry ,  (eigneut 
»     de  Dnflé,  dt  de  N.  dii  Mas  de  Monrmattin. 

3.  Amaury  Goyon,  mort  (ans  alliance. 

4.  Mamb  Goyon ,  dame  de  la  Mouflaye,  (bctit  du  rolinme-au  mois  de  mai  itfpi. 

g        &  mourut  le  8.  ocVobrc  17 17. 

5.  Elizabeth  Goyon  ,  mariée  par  conrrat  du  mois  de  juillet  1679.  avec  René  àc 
Montboordier,  marquis  du  Bordage ,  feigneur  de  Poligni,  du  Lkm  d'Ange» , 
baron  de  la  Grève,  (cigneur  de  la  Rouflicre,  de  la  Mortaycrc,  de  Lnubrai  &<.  de 
S.  Aubin,  maréchal  de  camp,  lue  le  is.  oâobre  1688.  au  iiege  de  Philisboucg. 
Elle  mourut  le  is.  oAobce  1701.  Âmé-Amaurj  de  Mootbootdiec*  marquis  da 
Boidage  (00  fils  a  hetitd  du  marquilat  de  laMouÛàye. 


tmeK 


HlSTOmE  GËNEALOGIQpE  ET  CHROMOL 

$,  IV. 

BARONS  DE  MARCÉ- 


D  ârgtnt ,  â» 
lim  à$  punit» 


B 


JACQUES  Goyoni  baron  dcMarcé,  troificmc  fils  de  CHARLES  Goyon,  ba- 
ron de  la  Mouflaye .  &  de  CLAUDE  du  Chafid ,  menUmmé  ti-Jkvmt  f»gt  296. 
part.igc  par  (on  pcrc  en  lyji. 
Fcroujc  tLlZAB£TH  du  Mas,  fille  de  FhtUfpc  du  Mas.fcigncut  de  Montmar- 
iifi>  vicomte  de  Tcfdiamp  au  Maine  fch  Laval,  &  de  ^Ar^Mni» de ficaunanoir. 
■«toit  veuve  cil  \6^o. 

u  CLAUDE-CHARLES  Goyon ,  baron  de  Marcc ,  qui  fiiit 
a.  CiiAUDB  Goyon, fiunme de ffly'MnwAmpronXjCoolê^ 

X  V  U. 


CLAUDE-CHARLES  Goyon  ,  chevalier  ,  baron  de  liiurcé,vioaaitt  de  Ttt* 
champ,  mort  au  mois  de  décembre  jtf9j. 
I.  Femme  MARIE  d'Apelvoifin,  viamiitiaede  Farcé  en  Bretagne  pr6  Rennes, 
fille  de  £nMc/  d'Apelvoifin ,  vkooMc  de  Fané  U  ^lUipéob  de  Fiene-Buffiere,liic 
«naricc  au  mois  de  mai  \66i.  D 

I.  Elizabet-Marib  Goyon  ,  mariée  au  mois  de  janvier  lôSj.  à  Tbttdtre  de 
Benng^n ,  conleiUer  au  parlement  de  Paris. 

a.  Claude-Marcubrite  Govont  maciée  au' mois  de  janvier  i6t;.  à  JWd'E- 

pcignc,  fcigncur  de  Vcnevelles. 
3.  Henhiete  Goyon,  fille  d  honneur  de  la  reine  de  Dànnemarck. 

II.  Femme ,  HENRIETE  de  la  Mucc, fille  de  Cf/ar  de  la  Muce>  fcIgneurdcPoo- 
thus&  à'VrjuUtte  de  Chacnp;^ne  la  Suzc,  fut  mariée  au  mois  de  mat  1678. 

I.  CBSAft-BmjAMiM  <jo<|fon,  vicomte  de  Terdump  «a  Maine,  %jdefepcan* 

en  1690. 

X.  Ui^ulinb-Marcuerite  Goyon.  ^ 
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§  V. 

SEIGNEURS  DE  TOURAUDE 


B 


Ddrgcnt  dit 
liên  dt  gutnltt 
tmnuKé  à'm  % 


XVL 

CLAUDE  Goyon  ,  quatrième  fils  de  CHARLES  Goyon ,  baron  de  la  Mouflàyc, 
&  de  CLAUDE  du  Chadcl  ,  mmtiûme  ci-devant ,  pag.  396.  (cigncttc  de  ToQ^ 
raudc  ,  vicomte  de  Tonquedcc,  fut  partage  par  loii  pcrc  en  1591. 

Femme,  ANNE  Franchec,  veuve  de  G"///«  Yguct ,  fcigncur  de  la  Chapelle  »& fille 
de  Cilles  Franchet ,  fcigncur  de  l'Aumoinc ,  &:  d' Arme  de  Uudes ,  dame  de  Vauxnunci^ 
fut  maticc  pai  contrat  du  te.  oâobrc  \6z^.  &  tclla  le  ij.  janvier  \6ii. 

^  XVII. 

« 

CLAUDE  Goyon  chevalier,  feigncur  de  Touraude,  eft  dit  dans  fon  contrat 
de  nuriagc  fîls  unique  &  feul  becitict  de  Cii«4r  GofOi)»  &  à'Amie  Fraocher. 
Il  mourut  le  30.  mars  i6y6. 

Femme  ,  ANNE  de  i'Elpinay ,  fïlled'^tfc  de l'Effiinay  <fe Monccaiix-Malaric ,  de 
À' Anne  de  la  Vaixouziere  (a  ieooode  femme,  hic  maciéc  ptc  ooooac  du  9.  fepcembte 
J661.  &  vivoit  en  id88. 

1.  AMAURY-HENRY  Goyon  chevalier,  fcigneur  de  Beaofbcc,  qaifaic. 

2.  Jeam  Goyon  parcap^  avec  fcs  £»ces  en  1688.  fin  capitaine  d'un  vaiflèaa  da 
D        roi  &  chevalier  de  S.  Louis. 

3.  Luc  Goyon,  nommé  dans  latnnft£Uan  defbafieieâtnéen  1688.  fnceolêigno 
de  vailleau. 

4.  ÀNtJE-MARiE  Govon,  nommée  avec  (es  frcrcs  ic  iœurs  dans  le  partage  qu'ils 
firent  en  i6%%.  n'etoit  pas  mariée  en  1714. 

5.  Ciaiioc-Makcuevite  Goyon  ,  prefentée  pour  kxtt  chanoiacHè  à  Remice*, 
mont  au  mois  de  novembre  169$.  vivoit  en  1714. 

6.  Cl  Auor-CHAKLOTTB  GoyoH,  épon&N...  k  Dtalilc,  dir  Marie ,  feigacurde 
la  Higourdaic  ,  cvéchc  de  Dol.  ' 

7.  Marguerite  Goyon  motte  fans  aUiano& 

S.  Ammb  Goyon  mariée  avec  N-.  feigoeardesPocccs. 

xvin. 

AMAURY-HENRY  Goyon  chevalier,  fcigncurdc  Bcaufortcn  BrctagrWjtranfîgca 
en  1 6  8  8 .  avec  (a  mcrc,  fcs  frcrcs  &  fœurs  fur  le  partage  de  la  lucccûion  de  leur  pcrc. 
Femme,  ANNE  de  l'Efpinay,  fille  unique  A'ijaac  de  rFfpinay,'  &  de  Caetine  le 
Breton  ,  &  nièce  A'Atme  de  l'Efpinay,  iêamie  de  OâiuU  Goyoo*  memitm^  tt-J^a 
éat  mariée  le  îo.  mars.  1^91. 

].  1 1  A^çc>Is-GABRIFL  Goyon,  né  le  zj.  (êptembte*  1^98.  ptelênté  pout  ênepsge 
du  rot  dans  fa  grande  écurie  le  premier  avril  1714. 
.  2.  SopMiE  Goyon  de  Beauilort ,  prcfeotcc  pour  être  tcçûc  chanoiDclle  à  Fuullây 
en  Lorcaine  au  mois  de  mais  1710. 


4m       histoire  GENEALOGIQTJE  et  CHRONOt* 

BRANCHES   DES  NOM 

ET  ARMES  DE  GOYON. 

.  *Dont  on  n'a  point  trouve  la  jon^^ion  avec  les  précédentes. 

S.  l 

SEIGNËURS 

DE  BEAU COR PS 


D  argent  4M 

licii  de  gueullt 

uurtHHé  d  «r 


COMME  les  fcigncurs  de  BEAUCORPS  dans  la  ptoduûion  qu'ils  ont  &itc 
des  pièces  juftihcativcs  de  leur  nobldTe  à  !a  chambre  AaUie  par  le  loi  en  i669. 
pour  la  reformation  de  la  noblcflc  du  païs  &  duthc  Je  Bretagne  ,  ne  rapportcnc 
poinr  de  preuves  de  leur  liailon  avec  attGune  des  branches  de  la  inailonde  Goyoa- 
Jvlacigouu ,  nous  conuncoocEoos  par 


EAN  Goyon  ,  lagnear  de  Beancorps  ,  peut  erre  celui  qui  fùc  Ctic  prifonnier 
avec  Bertrand  Goyon  III.  du  nom  ,  chevalier ,  feigncur  de  Matignon  le  6.  oâo- 
brc  J3S7.  M.  d  Hozicr  dans  fes  tables  généalogiques  le  dit  fils  de  Bertrmi  Goyon  IL 
du  nom,  firc  de  Matignon. 

Femme  ,  ÏF  ANNE  de  Beancorps*  fille  &  heriticte  de  Getjry  Icigneur  de  Bcau- 
mbatuc  à  la  £uiieu(ê  bataille <ks oeaie  en  Bceo^  l'an        (4)  ^ 


(a)D.  Lobineta,  COtpS,  (^Ul  Cor 
liill.  ac  Brctag^ 
1.1»  p.  H). 


I  t 


LAIN  Goyon,  feigaeur  de  Beancorps , fut  partagé  avec  (à  femme  le  iS.joilIeC  % 
138*.  par  /fi»  feigncur  de  Molière.  BertràU  Goyon  ,  (ei|neur  de  Matignon 


&  de  b  Rochc-Goyon  ,  lui  At  un  contrat  dâffh^mcut  le  15.  février  1395.  ]equa« 
lifia  ft»  ttujm ,  &  l'inllitua  en  cette  qualité  capitaine  U  commandant  dans  km 
château  de  la  Roche-Goyon  le  16.  Icptembre  14^7. 

Femme,  MATHURlNE  ou  MATHEUNE  de  Molière ,  liUede  JeM  leigneoc 
de  Molieie»  diewdjer»  &  de  Aùrie  d'Anjou  •  Sac  parag^  par  San  peie  k  iS. 
j«ilktij8tf. 

1.  BERTRAND  Goyon,  feigncur  de  Bcaucorps ,  qni  fuit. 

2.  JEAN  Goyon  ,  fetgneurdeVaurouaut,«/tfr  iimwivAf  J^ffHmde  VAU* 
*  ROUAUT  ,  réfftnée  cHfrét  $.  UL 
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A  j.  PiEFRE  Goyon  ,  fût  parugé  te  9-  fcptetîïbre  14.3p.  comine  jnvà^tur  pac 
Bertrand  Ion  frerc  alnë  dansles  fnCGeflkMtt  d'^tfowGoyon  &  de  iMitfi&dlaivde  Mo- 
lière leur  pere  fie  mère.  • 

4.  &:  y.  Jeak  dt  AiAiM  Goyon,  furent  prckns  au  partage  de  f  'wm  Goyon  leur 
fi'crc  le  9.  repceiubre  14)9. 

tf.  Mahaqt  Coyon,  tranllgcalc  2.8.  o^obrc  1445.  zvcc  Bertrsnd  Goyon  Ton  frère 
aîné  hciitier  prineifâl  é"  «w^^  >  Atr  ce  qu'il  lui  appartenoic  dans  les  fucceflîous 
de  leur  pere  &:  mcre. 

7.  Masix  Coyon,  épouÊi  le  lundi  après  l'Ipiphaoïe  1405.  Mtlmtd  de  UMooe  » 
fib  de  Jeân  de  la  Mocte. 

8.  Thomasse  Goyon  ,  c'coit  mariée  en  14Î9.  à  JtMt  Regnaud ,  fcigncur  des  Rofierf» 
qui  âc  uoédiangçaunom  de  fa  femme  avec  itnrmi  Goyon,  fcigpetic  de  Beau* 

£        corps  le  9.  novembre  1459. 

9.  Carie  Goyon  ,  femme  de  N.»  Roaxd,  tcmutécjum  Rouxel*.  fe^enrde 
THopiral  en  1477. 

10.  IsABBAU  Goyon  ,  rrandgea  le  3.  avril  1471.  avec  Btrtrmd  Goyon  Ion  petit 
neveu,  fut  le  partage  qu'elle  demandoit  dans  les  biens  de  les  pece.8emere,& 
^toi(  mariée  dès*lors  avec  RtLmd  Cadiou. 

11.  Mak-gueiutb  Goyon,  femme  de  N...  de  Gucbrianc,  ic  mcrc  de  Laneeht  de 
GuébdanCy  feigoeur  de Tieccelio.  en- 1 504. 

iir. 

C 

BERTRAND  Goyon,  fcigneur  de  Ccaucorps  «  partage  les  itères  les  }.  aoud 
i4i<t.  &  9.  Icptcmbrc  1439.  fut  Élit  capiraine  &  commàndantdu  château  de  la 
Roche -Goyon  le  26.  Icptcmbrc  I4J7"  p-^  "Je^in  Goyon  ,  lire  de  Matignon  ,  qui 
le  noomie  ion  cbtr  ijr  tmi  t9»^  t  iuc  pccknt  à  la  ttaiiladion  laite  pat  iMicekt  Goyon 
au  fujet  de  (a  rançon  avec  les  (eignears  de  Chateaunenf  fie  de  Coecquën  le  i|.  avril 
1434.  mourut  le  1.  mai  14  J7.  &  fut  enterre  dans  rc:j;Iiic  de  Matignon  ,  par  concellîon 
accordée  fans  conlcquence pour  l'avenir  par  y^ii»  Goyon,  ûie de  Matignon*  àla  re* 
quiiition  qu'en  avoîent  fiùtele  2.  mai  1457-  Mtrguerite KhakimUi  vcovc  &  fes  cnfiins. 

Femme,  MARGUERITE  Abraham  fit  avec  Ion  mari  le  7.  avril  1442-  une  doca- 
Cion  en  avancement  d'hoirie  à  iMuey  Goyot\  Icut  âls  aîné ,  qui  leur  dévoie  fucce- 
dcr  comme  héritier  pri/tcij>jtl  é"  ,  êroît  veuve  le  x.  mai  14J7.  qu'elle  requit  avec 
fesenfms,  de  Ji^m  Ciovon  lac  de  Matignon  ,  b  pcrmiflîon  de  Kiirc  cnccner  fonraari 
dans  i'égUfe  de  Matignon ,  tianlîgea  le  6.  aoull  1460.  avec  Ci^ettM  d'Âogoulcvant 
6  bru  pour  la  tutelle  de  BertrâniGoyon  Ton  perit>(îls. 

1.  LANCELOT  { LAURENT  )  Goyon,  qui  fuie. 

2.  5., fie  4.  Makcuekite  ,  Catekine  &  Mathurjne  Goyon  ,  nommées  dans 
.  dans  l'aâbe  de requilkion  do  t.  mai  14J7.  pont  h  lêpultnie  de  tmrml  Goyon> 

<ieigDeiic*de  Beaucorps  kux'pcre. 

E  IV. 


LANCELOT  LAURENT)  Goyon,  vivoit  le  7.  avril  1441.  &  raouiM 
avant  fon  pere. 

Feminc,  GUYONNE  dAngoulevant  c'coit  veuve  le  i.  nui  i457-  qu'elle fc joi- 
gnit avec  fcs  cnËuis  ,  à  la  demande  de  AUrgiurUe  Abraham  ta  bcUc-mere  »  pour 
la  Icpultnre  de  tertrmti  Goyon  Ton  bean^pere ,  en  TéglUê  de  Nbcignon  {  cranii^ea 
*avcc  fa  bcllc-mcrc  le  6.  aoufl  14^0.  au  fujtt  de  h  tutelle  de  fifr/r4wi  GoyOD  folinJs» 
vivuit  encore  le  iS.  aoull  1496.  fie  ctoit  morte  le  7.  mats  1497. 
f     I.  BERTRAND  Goyon ,  feigneur  de  Beaucorps ,  qui  fiiic. 

2.  Jean  Goyon. 

3.  )  &  A  N  M  B  Goyon ,  patia^éc  pat  Sersrand  Gt^on  fon  frète  aîné  le  18.  aouft 
1496.  fut  la  cinquième  fonme  de  Jttùrnd  do  Breil  >  léigneor  de  Rais  fie  de  la 

Vîlîe-Bonnctic ,  (ëneclul  de  Dinan  Se  de  Rcnne'i  ,  prcfidcnt  ;iu  parlement  de 
Bourdeaux ,  ouis  à  celui  de  Bictagoc ,  fils  fuîiu  de  JtoUtui  du  Breil ,  d'oùve 
Chafbl.  Il  m  fon  leftamcnt  le  1.  mai  1501.  dans  lequel  il  nomme  Jeamte 
Gcyon  la  femme ,  &  choifît  fa  fepulcurc  eu  h  nef  de  l'cglifc  des  Freics  Prê- 
cheurs de  Dinan.  Il  mourut  en  t  ^oz.  Vtjtx,  t btlîotre d<s  mujm  de  BretAgiu  ftr 

du  Pas,  775- 
rmn  r,  I  5 
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T)ERTRAND  Goyon  11.  du  nom , fèrgneat  de  Beaaoorps,  écoiten  14^5  Cota  ^ 
Mjla  tucellc  de  fa  mcre,  tranlîgcj  avec  A'o/W  Cadiou  &:  Ijibeau  Goyon  ,  tîllc  à' A' 
UmGçi^aa  ,  &  de  AUthtlm àclAolxcxc  le  }.a?iil  x^jiAc  17.  rcptcmbic  1477.  avec 
Jtat  Rouxel ,  fcigacur  de  l'Hopiral ,  reprdencant  pour  Crw  Goyon  i»  merci  le  5* 
Septembre  I43^  avec  Guiliiume  de  Mangaru  de  Cetoiais-  Qomizvi  ,  fur  le  parcage 
du  4  Gtwme  d  Aogoulevaoc  iA  mcsct  le  7>  mus  ^^97-  ^vcc  le  même  pour  l'cxc» 
cntioD  de  ta  préecoente  tnnàiSfcion  $  &:  les  it.  jaiUet  t$o2.  6c  u.  mars  i  ^04.  avec 
Lancclot  de  Gucbriant ,  fcigncur  dcTicrcelin,  his  de  A/ir^ww/^  Goyon ,  toucluuc  le 
panade  qui  lut  étoic  cocore  dû  des  lucccflîons  d:ÂUm  Goyoa,  &  de  Mtthtlme  de 
Mbliere  »  peie  9c  nnere  de  Mirgunte. 

Femme  ,  MARIE  Madeuc  ,  fille  ne  Rohni  Madeuc,  fire  du  Gucimciciic,  &  de 
Céttrmc  de  RollccQan  «  cil  noouncc  dans  une  tiauiàâion  de  frmfeis  Goyon  km  £ 
fih  du  t]>  janvier  1541. 

1-  FRANÇOIS  Goyon ,  fcigncuc  de  Bcaucorps ,  qui  fuit. 

±.  Jëanhe  Goyon  ^  Icouncdc  Frânçots  de  S.  Mcloir ,  écuiec  fcigncux  du  Clo{davi  • 
lût  partagée  pac  Ipn  freie  aîné  le  13.  janvier  if4i. 

Ifojf  aiuccs  enfiu»  dont  on  o'a  rien  trouvé. 

VL 

FRANÇOIS  Goyon  >  (èîgneur  de  Beaucorps ,  confentit  &  fut  prefcnc  au  con* 
rcat  de  mariage  de  Mmv  Ton  fils  te  17.  juillet  ]n9-  partagea  (ies  puînés  le  ij. 
janvier  1541.  donna  un  ccrnticac  le  zfi.  fcptcnibrc  1549.  en  qualité  de  comman-  , 
danc  au  diatcau  de  ia  Rociie-Goyon  fie  de  capitaine  des  gcntilihonuncs  du  canton 
finis  le  duc  d'Efbmpcs  goviTcmeur  de  h  province,  érotr  capitaine  des  nobles  de 
l'cvêchc  de  Rennes  en  is^  ;       mourut  en  156'iî.  ^ 

Fcnunc,  LOUISE  Joiiin»  fut  prcfente  au  contrat  de  oiahagc  de  Fient  Goyon 
fin  fils  le  17.  Juillet  1539.  Â  avait  eu  fept  enfins. 

1,  PIERRE  Goyon,  fcigncur  de  Bcaucorps,  qui  fuir. 

2,.  Caterins  Goyon >  femme  de  Thcaus  de  Cacincoé,  comme  il  paioic  par  une 

ttanlaftioii  de  1604. 
-Cijiq  «met  cnfint  donc  on  ne  fçaie  xîcn. 

VU 

PIERRE  Goyon>  fcigneut  de  Bcaucorps,  de  S.  Jean  te  de  S.  Cad ,  fut  marie 
par  contrat  du  17.  juillet  ifj^.en  prcfencedelètpere  8t  niere,8ene  vivoic  plus  O 
le  9.  octobre  156^. 

Femme,  HEluENE  de  Carmcnc,  fille  de  CtJies  de  Carmcnc ,  feigncur  des  Effares» 
U  d'j|SîAM>.de  Rîeuz,  nommée  dans  le  contrat  de  maiiagc  rapporcé  ci-dcH'us. 
1.  Françou  Goyon ,  (cigneur  de  Beaticorps »  paitage* avec  fon  lcece&  &  lôeur  le 

II.  juin  1579.  &  mourut  faus  cntâns. 
X,  GEORGES  Goyon,  fcigncur  de  Bcaucorps,  qui  fuir. 

j.  Françoise  Goyon  ,  fut  mife  fnus  la  tutelle  du  fcigncur  du  Cuemadçuc  le  j.  oc- 
tobre 15 66. iut partagée  par  froftftu  Goyoaiôa  Itcicaîoclc  iz.  juin  i}7s.  èc 
^     iniii&  à  N...  du  Rodiec. 

VIII. 

GEORGH S  Goyoo,  fcigncurdc  'î.  C^alt ,  croit  avec  fa  fcrur  (ous  la  tutelle  du  fci-  E 
■gncur  du  Gucnudeuc  le  j.  ottobrc  1566.  hitpartagé  le  ii.  juin  157p.  parfoa 
Itete  anné  >  &  devint  cnluite  feignent  de  Beaucorps  pac  ta  mort  lima  encans  de 
frcrc. 

Femme,  JEANNE  de  ia  Motte,  ctoit  mariée  le  iz.  jum  ij 79. 
THOMAS  Goyon ,  fdgneur  de  Beanoorps ,  qui  Ait; 
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THOMAS  Gayon ,  feigncar  de Bcaucorps  &c  de  S,  Jean,  baptifé  dans  la  paroifTe 
de  Pleboaie  le  24.  fcptcmbre  i)8i.  tranfigea  le  14.  novembre  1604.  avec  fem 

de  Carmcnc  ,  fcigncur  de  (  iT^.ci.é ,  Se  le  11.  janvier  lô'oj.avcc  Jeatme  du  Roclicrau 
l'ujcE  de  la  (ucceâîon  de  Lmji  jouio  leur  bilâïeuie.  U  fut  capitaine  d'une  com- 
pagnie de  cent  honames  d'annes  par  coauniflîon  da  loi  Louis  xtiL  du  10.  fcptciii- 

brc  16  \  6. 

Fcnimc,  ISABEAU  de  Conen,  fuc  mariée  par  contrat  du  14.  juillet  i6os. 
1.  JEAN  Govon ,  fcigneur  de  Beaiioocps,  <|in  fuie; 

i.  MARC  Goyon ,  icignei»  de  Dicudy  &  de  la  VvonWiittdmttâfifitritéJhrâ  nf^ 
ftrtt  ti<-4^{s  II. 

%.  F lUkMCois  Goyon ,  fcigneur  de  Beaucorps  de  S.  Jean ,  capitaine  décent  hom- 
mes de  pied  le  10.  juin  16J2.  &  d'une  compagnie  de  chevaux  légers  par  com- 
midion  du  22.  juin  de  là  même  année ,  coaimiilaire  provincial  au  pais,  gou- 
vernement &  département  de  Lioonois»  Forefts,  BeaujoUols»  VîUe  fit  aroeoal 
de  Lion,  par  prc  :i  f.^  '1  premier  décembre  KSjf  pourvu  de  la  charge  de 
lieutenant  de  l'arcLlcnc  au  gouvernement  &  dépactemeni  de  Picardie  le  ptemiec 
feptembre  16  j  8.  gouvetnetir  commandant  dans  le  chlteaii  duTotean  &  à  l'em- 
bouchure delà  Ruierc  de  Morlaix  le  7. décembre  1^59-  Le  roi  Louis  XIV.  en 
conlkkration  des  lervices  qu'il  en  avoit  reçus,  lui  o^oya  le  17.  oâobrc  1660, 
des  lentes  portant  apointemeot  de  dix  mille  livres  par  an  pour  la  iôlde  de  Ul 
griroifon  St  la  garde  du  château  du  Tnrcau  ;  il  ^coir  iui  "Jt  ir  A2  la  mê- 
me année  ,  le  vingue'roe  des  loixaate  gentilshommes  peuùounaires  du  roi, 
pour  fe  trouver  â  liwef  la  imus  à"  affaimées  àt  U  fnumee ,  fitt  confirmé  le  i . 
C  mai  mil  fix  cent  foixnnte-cinq ,  par  le  dqc  de  Mazariflit  dans  la  qualité  d'arbi- 
tre umverjelf  du  ditfereod  des  nobles  de  Tcvêché  de  S.  Biieuc,  fie  maintenu  pat 
tnh  de  la  chaad>re  établie  pour  la  reformation  de  la  noUeilè  de  Brerwne  le 
2.J.  février  1669.  tmtme  noble  ,  tjfu  d'Mtciai/K  exlnclim  nolU ,  avec  fcrmi^ton  de 
f  rendre  U  qudlite  iéeujer  (jrde  cbevAUcr  ^(^  de  j9uir  de  tom  drtiti  ^frwtbtjes  , 
freviUges  ^  fréâmumts  êtudiétt  tune  nMes  de  tOltfmmtt 

4.  Georges  Goyon,  moïc  faos  poltericé# 

5.  Jean  MB  Goyoa. 

€.  Anhb  Goyon ,  dame  de  h  Viilegoarioc.'' 

7.  &  8.  FkaN^oise  &  Louise  Gu\on. 
I>    9,  Ci.AUi>£  Goyon,  dame  de  i'Argcncray. 

X. 

}EAN  Goyon ,  chevalier,  feigneur  de  Beaucorps ,  capitaine  gênerai  garde -code  de 
l'cvcché  de  S.  Malo,  par  commiflîon  du  ii.  aoull  1654. 

I.  Femme,  ANNE  de  Coetloepn,  mariée  pat  contrat  du  4-  rcptcmbre 

II.  Femme,  JACQUEMINE  &  la  Rfvîerè ,  fille  ^OBvier  de  la  Rivière ,  feigneur 
du  Plcffls  ,  fut  ctabhc  tutrice  de  fcs  cnfans  par  adc  du  17.  février  \t6i. 

i.  t.  &  j.  Jacqjjbmihe  ,  Ma^e  •  Amne  •  Faamçois£  &  Claude -Jeanne 
Goyon ,  nommées  dans  la  reprefentation  des  titres  de  nobkliê  i  la  chambre 
de  Bretagne  en  \6r,y.  par y^r^tftTràwdclft  BiviCteklKlIieiCt&ifanCfOlKCUeS 

£(.  maintenues  comme  leur  oitcle, 


4A(        HISTOIRE  GENEALOGIQUE  ET  CHRONOL. 

SEIGNEURS 

D  E  D  I  E  U  D  Y. 


Ifirp»,  s» 

lion  dt  gtttultf 
ttmmU  d'or. 


t 


X. 

MARC  Goyon,  Chevalier ,  (eigneat  de  la  Vicuvillc  &  de  Dieudy ,  (econd  dis 
de  THOMAS  Goyon,  (cigtieur^e  Beaocorps  ,  &  d'EUSABETH  Conen, 
mitlitiomuz,  â-itwmtf.  405.  tr.mli^ca  le  \6.  aoûc  16^4.  avec  Rcnc  (\c  la  Lanck  ,  (ci- 

Î^DCurdela  ViUerouaut ibu beau>trcce ,  &:  le  22.  dcccmbce  1643.  sncc J«m  Goyon, 
eigneur  de  Beaucorps  (on  frerc  dné ,  far  le  parcage  de  la  faccelfion  de  Tes  pcre  q 
&  mcrc. 

Femme ,ISAfi£AU  de  la  Lande,  fille  de  FroHfùs  de  la  Lande  ,  feigncur  de 
Caflan ,  Se  â^lfiàem  de  Tonm^on ,  étoic  nMtîée  le  16.  aouft  1^44.  aa  elle  tianfîgca 
avec  Mou  de  U  Lande,  tàgpaiu  deUT  YiUerouant  fi»  Skk  ,  pour  k  bicceifiaa  dk  les 
pece  &  mae. 

XL 

JEAN  Goyon,  fcicncur  de  Dicudy,  né  le  j.  janvier  i<>44.  baptifc  le  6.  dans  la 
paroiilc  de  S.  Cale,  fut  maintenu  comme  Frmçett  Goyon  Ibn  onde  ,  par  arrdd 
Se  la  chambie  établie  pour  la  ccfiwmaùoa  de  la  nobleile  de  Bretagne  Ife  i).  fcyricr 
1669.  E 

Femme  CATERINE  Goyon ,  fille  de  Chârles  Goyoo ,  fcigneui  de  Tbanmats,  AC 
de  /mmv  le  Mezée,  fut  mariée  le  5.  fcvricc  \t6u  U  mere  de 

XIL 

y^HARLES-IRAMCOIS  Goyon , baptilc  le  8.  aouftitfdj.fcigneurdeDicudy  en 
\.i669.  nomme  dans  l'aâc  de  lepreicntacion  dcr  lictes  dé  noUeiTe  par  (on  perc» 
«ob  diambce  de  Breogne  la  m£aie  ana^e. 


§  III. 


Digitized  by  Google 


DES  PAIRS  DE  FRAN  Ce:  K>L£NTXNO/X  40/, 


$.  III. 
SEIGNEURS 

bDE  vaurouaut. 


St»  il  pualit 


1 1 1. 

JEAN  Goyon  ,  feigncur   de  Vauioiuiic ,  fccond  fils  d'ALAIN  Goyon  ,  fctgneor 
de  ficaucorps,  &  de  MATHËLlNb  de  Moiicic  ,  mentèmmé  à-devau  Mt  409. 
'  fut  partage  comme  jwvàfntnr  yu  imrmUGojoti ,  fcigncor  de  Beaucorps  wnfiere 
aîné  le  }.  aouft  i43<î-  *if  un  ccha:ngc  avec  lui  le  7.  juUlcc  14 37.  fiit  ptelcnt  au  par- 
tage de  Pùrre  Goyoa  ion  ftecc  puiné  le  9.  novcmhce  1439.  8c  mourut  le  9,  avcil 
D  J4Î9. 

Femme  ISABFLLE  du  Verger,  dame  du  Verger,  ctoic  tttaàéemnt  Van  I440.' 

1.  PIER,K,E  Goyon»  leigoeut  de  Vaurouaut, qui  (ait. 

2.  Mamb  Goyon  »  £at  nancc  pat  ics  perc  îc  men  Je  ix.  iëpiaabie  I4S3«  <^ 
Mtrtmii  Com. 

IV. 

PIERRE  Goyon  ,  {cireux  cie  Vautouauc  >  ctoU  maiié  en  1443.  fie  vtvoic  en 
148 1. 

Femme,  C  A  T  F  RI  N  E  de  la  MoufTayc  ,  fîllc  de  ttjttmi^  UMonflaye,  fei^ 
^  gticui  de  Lorgail,  tut  paitagcc  le  11.  novembcc  1445. 

V. 

JEAN  Goyon,  Icigncur  de  Vauiouaut,  tiaoiîgea  avec  luuuckt  Colas  loncou/ia 
germain  le  if.  juillet  1484. 

Feinmc,  MADELENE  du  Boifriou ,  c'coic  mariée  en  147).  k  lonaKia  en I49|. 
à  Pierre  de  S.  Meloit,  fie  ne  vivoit  plus  en  13x4. 

1.  FRANÇOIS  Goyon,  feigneur  de  Vaurooaut,  qui  ftiit 

2.  Jeanne  Goyon  ,  ctoir  mariée  à  Cilles  de  TrcmereuC > lèigpenx  de  Tinnie  le 
m        ij.  juillet  1J04.  qu'elle  hit  paiiagcc  par  Ton  frète. 

'  3.  FBAWçonB  CoymyépataiMRrMfm  Jie^mit ,  (ê^peuc  de  PontmeoMi  étoit 
veuve  le  6.  décembre  if  24.  que  ÛM.  fiece  lui  donna  h  pasC/de  la  (nocdlion 
de  Jeda  Goyou  leur  peie. 
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VI.  A 

FRANÇOIS  Goyon ,  fc^nenr  de  Vaurouauc  &  de  la  Villegource  ,  paroiftès  de 
Plchcrcl  &  de  Plcboulc  ,  partagea  JeMttm  Goyon  fa  (œur  le  zj.  juillec  1^04. 
^  fnmçùjè  Goyon  (on  autre  (ceuc  le  6.  dccembce  iji^-^étoic  tuteur  &  garde-oatu- 
«el  de  iMté»  Goyon  (on  fils  le  14.  ferckr  if  &8.  U  eft  qualifié  éaifer  duis  des 

lettres  de  maintenue  de  droit  en  forme  de  lettres  royaux  que  lui  accorda  le  roi 
François  I.  au  (ujct  des  prééminences  qu'il  ptccendoit  dans  la  pareille  de  Pk" 
fierd  &C  de  Plcboule  le  7.  imrs  1518.  U  en  obtint  de  nottvdies  pour  les  totmes 

droits  le  pénultième  janvier  15  ji.  fit  aveu  le  21.  novembre  lysj-  des  terres  qu'il  g 
tcnoit  de  la  fcigneurie  de  la  Hunaudaye  ,  dont  il  avuic  hcrité  par  la  more  de  jcâ» 
■Goyon  fon  pcrc,  &:  ne  vivoit  plus  en  ijytf. 

I.  Femme  FRANÇOISE  MaJcuc,  fille  de  Mithurin  Madeuc^  ccu'icr , idgQeilt 
<lc  Quillcc,  Sk.  de  ôiueue  le  I-cUc ,  fut  paiiagc'c  le  11.  tcvricr  152.1. 

iriLANCELOT  Goyon  «  feigneur  de  Vaurouaut  &  de  la  ViUegourée,  qui  (uît. 

A.  Alix  Goyon,  fcmmr  dr-  N-       -  f.nmbcrr  ,  fr:^ncnr  de  V:!!rroM';   ^'  i\c  la 

~   HauCCVillc,  frère  de  Kaite  i-ambcrr,  uamcdc  Vaurouauc,^      de  Jean  Lanv» 
teCjiê^Mar  deh Hniteville ,  €e  de  Màrpurite  VEabac 

ÎI.  Femme,  MARGLERlTt  lEniam  ,  veuve  de  Jean  Lambert,  (cigncut  de 
la  Hautevillc. 

Catfrine  Goyon,  ctoit  maricc  avec  Jacques  l'Abbci  ccuieTi  feigncwf  dit  Gardon  Q 
le  10.  avtii  1^61.  qu'elle  tut  partagée  par  ion  ftcrc. 

VIL 

1ANCELOT  Goyon  ,  feignear  de  Vaurouaut  &  delà  Vilicgoarée  rendit  aveu 
des  biens  de  fcs  pcrc  &  mcrc  après  leur  mort  ,  à  T  nmbalc  le  ii  juin  ijç6. 
-âc  à  la  Hunaudaye  le  7.  tcvriet  1557.(^0  iait  capitaiar  L^ariic-collc  de  i  tcliel  prés 
S.  Mrfo  *t  de  Plevenou  le  n.  avril  1577.  &  écoit  naott  en  1J87. 

Femme,  RENH  l!  t  a^nbert  ,  tille  de  Je.tn  Lamhcrr ,  dr  M.trguerùe  l'En&nt, 
lut  dame  de  Vain  viauc  par  U  donation  mutucuc  qu  ciic  ioa  mari  s'ctoicat  Êùte 
le  5.  Ibvria  1^77   '  ne  viwnt  plus  eo  1587. 

I.  Jban  Goyon  de  Vaurooaut,  mort  fans  enfens.  D 
i,  CHARLES  Goyon  ,lagiK:ui  de  Vaurouaut ,  qui  (uic 

3.  Lahcelot  Goyon. 

4.  J  E  A  N  Goyon  ,  feignear  de  b  Garenne  8c  de  Vaiuncloiid»  rtffmé  q  tfris 
€.1V. 

y.  tTiEMNE  Goyon* 

6.  Amauri  Goyon 

7.  François  Goyon,  cpouTa  N. ...  dame  de  Margaro,  donc  il  n'eut  point 
d'cnfans. 

8.  FFRTR  AXn  Govon^iêignettrde  Vaoduxand  &de  U  yilk-^u-Oifeaiix^^ 

r^i'isnt  et  âf.rti  <j.  Vii. 

9.  C  ILLES  Goyon,  (eigncur  de  la  Raimbaudiete ,  rtffmt  §.  X. 

10.  PIERRE  Goyon,  fcigncur  des  Rochctrcs  ,  raffortc  <Ç  X  I  E) 
11-  Ch&utophe  Goyon,  icigncûr  du  Verger,  ccuicr.iut  partage  le  i.  juillet 

1)87*  épooGi  jMvw  d^Aigiestf^»  dontU  n'eut  point  d'enfiias,  te  nvnit  encore 
en  1629. 

11.  JACQUES  Goyou,  lagncut  de  ^.  IvLiitin  8c  de  Lauoay*Comats ,  rafp»ru 

XII. 

ij.  Pie  rre  Goyon,  rei^nf  u      Clos,  capicainede  Footiuy,^  parc^épar 
•Jtm  Goyon  fon  ttcte  le     juiiict  if  87. 

14.  Caterihe  Goyon,  femme  de /m  des  Nos»  leigneor  de  h  Vilk-Thibattc» 
fût  partagée  le  2  juillet  1587. 

15.  Charlotb  Goyon,  cpoufa  Chtrlts  de  Nez  ,  fcigncur  de  Mcnillé. 

i4,  A  «  n  I  Goyon  t  fut  mariée  Ijtm  de  Maig  ato  »  fcigaeiv  de  la  Cioix-Mw 
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VIII. 


H  Â  R  L  £  S  GoyoQ ,  kigpeat  de  Vaurouauc  apccs  foa  frète  »  fit  icgiftzcr  aa 
V^prefidial  de  Rennes  le  14.  novembre    t?.  une  doimign  Himiidltf  que  lui  flC 

{aicmmc  s'ctoicnr  faite  le  <?.  du  mcmc  mais.  *  . 

lemmc,  N.  PESCHART  ou  PE&SAC. 
I.  BRI  AND  GoyoQ,  (êignenr  de  Vsnroaaat ,  qui  (aie. 
2..  Jacques  Goyon ,  (cigncur  de  S.  Matrin,  fut  partage  le  20.  juillet  ii?23, 
3.  Lovu  GoyoQ,  iùfficm  du  fkflis»  fiic  pactagé  avec  jfatfius  Ion  Êecc. 


B 


P. 


IX. 

BHÎÂND  Goyon,  fcigncur  de  Vaurouaut,  de  la  Villcffoutée  &:  de  Villcrogon, 
:endic  aveu  à  la  Icigncurie  de  la  Hunaudaye  Is  a^.  juia  i6zi.  &  à  celle  de 
Mie  te  a?-  aouft  <te  la  même  «nnée,  partagea  fas  bm»  le  ao.  juillet  ie%).  te 
ne  vivoit  plus  en  1629. 

IrcfDme  MARGUERITE  de  S.  Dénouai,  fille  de  ((<»rj{<i  vicomte  de  S.Dcooualy 
9c  de  Mtrffurke  de  Motel  >  fût  mariée  par  concrac  du  9-  «Nift  1^04.  obtint  un 
poruge  provifionncl  le  ij.  juillet  1605.  &  la  provifion  foc  accrue  de  200.  livres  de 
tente  pat  lentence  tendue  au  prelîdial  de  Rennes  le  2  z.  décembre  1608.  £Ue  itoit 
motte  en  1^29. 

I.  CHARLES  Goyon ,  fcigncur  de  Vaurouaut ,  qui  fuir, 
a.  PiEft%B  Goyon ,  feigncuc  de  Poatnormaod  en  1636.  vivoic  en  1668. 
5.  Ad  11  II  M  Goyon,  (rignenr  de  Pontooraund  ,  capitaine  au  régiment  de  la 
Fe*rté,fut  partagé  par  ChdrUi  Goyon  Ion  frcre  aîné  le  1  j.  février  163e. 

4.  J  A  c  Qu  E  s  Goyon ,  fcigncur  de  û  PcmieviUe ,  patt^  avec  les  txctes  le  13* 
février  i6;tf.  vi^t  c»  io4ïS. 

5.  Gilles  Gc  ■  yi  c  nier ,  f^peuÊ S.  ïtitûa,  oanmém  fvugt  dekiiietes 
dn  I}.  tévùci  16  i6.  *  * 

6.  Tkan^ois  Goyon ,  rell^icax  au  couycnt  de  Nboe^Dnc  de  fiaaoe  NwTelIe 

*à  Rennes  en  i6z6.  âc  itjtf. 

7.  F&AKçoisfi  Goyon ,  dame  de  la  Yiilcon  en 

1.  MAftQOEKiTK  Goyoa,  daine  des  Rocbeiics  en  i6i€, 

X. 

CHARLES  Goyon ,  feigoear  de  Vaurouaut ,  de  la  Villerogon  &  de  Beaulieu , 
fit  une  déclaration  le  9^  jamrier  1650.  à  la  lekneutie  de  Lambak«desmai(ons» 
terres ,  hetiti^,  6cb  de  feigneariesvonîiez  en  rachat  par  le  déeè$  de  JlrjMd Goyon» 

fon  pcrc,  &  partagea  fcs  frères  le  15.  fc'vrier  i65(>. 

Femme,  CLAUDE  Viidelou,  dame  de  la  Goublaie,  fille  de  CUUs  Vildclou  che- 
valier »  lieigneur  de  la  Goublaie,  de  de  frmfùije  de  Qucllenee»  fax  mariée  par  con" 
trat  du  5.  aouft  ou  18.  feprcmbrc  XÎ19.  &  ctoit  veuve  le  30.  aoufl 

1.  Fkan^ois  Goyon  y  (eigneui  de  Vaurouaut»  céda  en  1686.  les  bicosà  loaoc- 
vea  de  i  fon  beauftete.  ' 

a.  PIERRE  Goyon,  (eigncur  de  Vaurouaut,  qui  fuit. 

j.  Rems'  Goyon  écuict,  leigneut  du  Pleflls»  né  le  17.  novembre  1647.  fiit  ba- 
tifê  le  9*  decenbte  fiiivaat ,  dcoit  mineor  en  if6t.  tt  fut  maiotenâ  par  arrte 
de  la  chambre  dubUe  pooT  U  lefonaatbQ  de  la  noUeflb  de  fiieu|goe  le  aj .  iS^ 

vrier  1669. 

4.  CtAiiDS  Goyon ,  femme  de  sAt^Sm-dmHki  le  Bocoe  en  it94* 

5.  N.;.  Goyon  dont  raUiaace  cft  igpoide. . 
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PIERRE  Goyon  ,  fcigneur  de  Vaurouaut  &  de  Beaulicu ,  fut  maintenu  par  ar- 
rêc  de  la  chambre  établie  pour  la  lefoonation  de  la  nobl^de  fircr^gnc  le  z^. 
février  1669-  comme  aobk  ^dâmiom  tiorâQmuMef  âvte farmjpm  ék  frtMke 
ÀÂ  quilitè  d  écMter  (jr  t^e  chevâUtr. 

renamc ,  j BANNE  de  la  Chapelle,  file  de  Jem  de  la  Chapelle,  lëieneur  des 
Nos ,  6^  d'Jjdeie  Tianchaat ,  fuc  maciée  par  ooncrat  du  i|.  nui  (  «mtr  aooll) 
166}. 

I.  CHARLES  Goyon,  feigncur  de  Vautonauc,  qui  fuit.  ■ 
X.  MoMiqyB  Goyon*  dame  de  fieaulieu»  vivoit  en  169s. 

XIL  '  . 

HARLES  Goyon  ,  feigncur  de  Vaurouaut ,  de  Beaulicu  6f  de  la  Viilcgourcc, 
bapcifc  le  xj.  oftobrc  itfôj.  te  vivoicen  1711. 
Tcmmc,  FRANCOISE-HYACINTE  Bofchicr,  fille  AzCldude  Bofchicr,  feigncur 
de  la  Ville-Harlc ,  &  àc  Srtmfrift  Tranchant,  hit  marice^e  zi.  avril  i6%6.  &  vivoit 
encore  en  1712 

I.  Ciaude-Charles  Goyon  de  Vaurouaut,  né  le  24.  aouft  hic  leçû  page 
du  roi  dans  la  grande  e'curic  le  %.  avtil  ijiz, 

X.  AcHiLLEs-FRANçois-REHB'-LooisGoyon,l^de  i4.afi^attiiioiid'aviili7ia. 

5.  Joseph-Rene'-Makie  Goyon,  âgé  de  12.  ans  en  aviU  171a. 
4-  LouiS'Paul  Goyon ,  âgé  de  5-  ans  en  avril  1712. 

7.  JbanMb-Louisb  Goyon  de  Vaurouaut ,  ctoit  âgée  de  z).  an»  CB  ànr^l  17XA. 

6.  Françoise  Goyon,  âgée  de  10.  à  21.  ans  en  avril  1712. 

7.  Clauob-Gilette  Goyon,  âgéede  19.  ans  en  avril  1712. 
S.  Claodb  Goyon. 

9.  Charlotte-Claude  Goyon  de  V«irouaut  *  née  le  S.oâobrc  1696.  fut  reçue 
au  nombre  des  Ocmoifelles  a  S.  Cir  'dans  le  parc  de  VctlàiUes  le  1  j.  décembre 
170*.  te  mourut  le  7-  feptcmbrc  171 1. 

la  Pélagie- Agmb's  Goyon,  née  k  ao.  janvier  1703,  t»  k$ô£  àS.  Qitea^. 
avril  1715. 

II.  Ma»i»-Ammb  Goyon* 
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i  IV. 

SEIGNEURS 

DE  VAUMELOISEL 


D'argtnt  *» 
lion  de  guenlet 
(•muai  in. 


VIIL 

JEAN  Goyon ,  feigneur  de  la  Garenne  &:  de  Vaaaidoifel  *  quatrième  fib  de 
L ANGELOT  Goyon  ,  &  de  RENE'H  Lambcrc  ,  matitm»  ti-ievat  f,  40^. 

iu(  paitagc  par  Ion  frète  aine  ic  z^?.  juin  15^7. 
Femme ,  JACQUEMINE  des  Nos  >  dame  de  Vaameloirel  8e  de  la  Monc*CoIaf. 

M      I.  GEORGES  Goyon  ,  feigneur  de  VaumcloiicI ,  qui  fuir. 

2.  JULIEN  Goyon )  ccuïcc,  fcigncuc  de  la  Raviilays  &:  de  BcUclhe,  ripent 

5.  LANCELOT  Goyon ,  éciilier>  (dgaoïr  du  bois  de  la  Lande  Ôc  da  Bou^« 

durant ,  rafforte  ^.  VL 
4.  Kbnb'b  GoyoDy&c  pactag^  pat  Getrges  Goyon (bofiac  ainè  le  18.  Imier  i6iSi 

FORGES  Goyon,  ccuïcr ,  feigneur  de  Vaumcloifcl ,  parti^ea  y^fifl»  A:  AM^ 
D         Goyon  Tes  frère  âc  (iocur  les  18.  février  &  }.  odobrc  toi6. 

■  ronine,  JEANNE  Petcerault ,  fiUc  SHirvi  Percevante  «  lëgneur  de  Mezeroets» 
dioit  mone  en  1^40. 

^    I.  HsMK.Y  Goyon .  né  ic  f .  février  1^15.  &  baptilé  le  2.9.  décembre  fiiivaac, 

fiic  feigneur  de  la  PalUe. 
2.  Jean  Goyon, ne'  le  18.  février  16 14.  Ce  baptifé  le  ij.  février  itfij.  eft  qualifié 

^cuïer  ,  fdgneut  de  la  Paliie  en  1668.  &  fut  maintenu  par  arrâ  de  la  cbam- 

bte  établie  pour  la  reformacton  de  la  HoUeiTede  Bretagne  le  z;.  fevrier  1669. 
j.  Bertband  Goyon  ,  k-igneur  du  Rocher  ,  fût  faapciiié  le  XJ.  fcvckt  ltff6k'fiÇ 

maintenu  avec  Ion  frcre  le  25.  février  1^69* 

4.  Claudi  Goyon,  dame  de  jnhel  ca  1^40, 

5.  Gii.isrrB  Goyoa  >  n'âoic  pas  mariée  en  1640.* 


B 


Ifm  r. 
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j.  V. 

SEIGNEURS 

DELA  RAVILLAYS. 

ET  DE   BELLESTRE;  » 


D'dTgent,  m 
litH  de  gutnltt 


JULIEN  Coyon ,  ccuïer  ,  feigncur  de  la  Ravillays ,  de  Bellcftrc  Se  de  Villcnifan  , 
fecond  fik  d^EAN  Goyoa  ,  (cireur  de  la  Garenne  fie  de  Vaumcloifcl ,  &: 
JACQIÎEM!N€  des  Nos,  mtmmma.  tidevm  ftge  409.  fut  partagé  par  ion 
ftcic  aîné  le  s.  octobre 

Femme,  FR.ANCOIS£  Gauciet  >  dame  de  la  Tcechaidaie,  fin  maiiée  pir  con- 
trat du  22.  ftrrier  itfit. . 

I.  CHARLES  Goyon»  écouter,  feigncur  de  la  Ravillays    de  Bellcftrc  ,  qui  fuir. 
%.  FlUkMçoisB  Goyon ,  dame  des  Gatdcs  ,  mariée  a  ifiât  de  la  Yaléc«  frfgnrnr 
de  Ja  rmeftrie  prés  Oioan ,  moimic  en  i^a. 

D 

X. 

y^HARLES  Goyon  ,  écuïer,  fe^neur  de  la  Rtvillays  &  de  Belleftre,  eut  l'acf- 
\jminiftration  de  fcs  biens  avant  l'agc  de  20.  ans  par  difpcnfc  du  14.  mai  1648. 
&nit  maintenu  par  arrêt  de  de  la  chambre  établie  pout  la  rcformation  de  la  no» 
blefle  de  Bretagne  le  27.  février  1^69. 

Femme  SAINTE  le  Chaux  ,  fille  de  N.  le  Chaux  ,  feigneur  de  la  HoufTicre 
prés  Rennes  &  de  la  Boucardaic  ,  Se  de  Jcmae  de  Rians,  mourut  au  mois  d'avril 
1710. 

1.  Gbbmain  Goyon  ,  mon  à  l'âge  de  trois  ans. 

X.  PAUL  Goyon,  feigneur  de  la  Ravillays.  _ 

3.  Gabkk  l  Goyon,  capitaine  «fane  compagnie  «le  cent  bommes de li Marine»  ' 

mariée  à  Brcft  à  N.  ' 

4.  François  Goyon,  garde-marine  ,  mort. 

$.  Frawçoisb  Goyon,  époufi  N.. ..  Cadec,  fe^neur  de  laDicuiiiiepiéibHn- 

i       naudaie,  fie  ctoit  veuve  en  avril  1712. 
4.  Jeamni  Goyon,  n'étoit  pas  mariée  en  17x2. 
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VI. 

SEIGNEURS 

DE  S'  LOYAL 


B 


Ut»  4*  tiitiU» 


I  Z. 

IANCELOT  Goyon,  écuïer ,  fcigncur  da  boit  de  h  Lande  &  da  Bomg- 
durant,  ctoit  troidémc  fîls  de  J  H  AN  Goyon,  Icigncur  de  la  Garenne  ficde  Vmi* 
meloiicl ,  &  dejACQUËMlNË  des  Nos ,  metiùmux.  tiitvmu  /.  405. 
Ç    Femme  BERTRANME  Langlois ,  dame  de  I^emocan»  fiic  mnife  par  coocnt 
do  17.  février  1614. 

1.  MICHEL  Goyon  ,  ccuïer,  fcuncur  de  S.  Loyal  »  qui  fois. 
3.  Henri  Goyon  ,  fcignctir  d»  ^▻Breoel,  mainienii  par  trrtr  de  la  dmnbw 
écablie  pour  la  reformation  de  la  noblcflc  de  Brct  gnc  le  is.  février  16^9. 
eue  pour  iîU  Maxc  Goyon,  ^ïcr,  nomme  dans  l'aâe  de  maiuteauc  de 
fou  pece  le  25.  fevikr  16^9' 


MICHEL  Goyon,  ecuïcr ,  feignent  de  S.  Loyal  «  fut  baptUdle  ii.  joillcc  I6if. 
&  maintenu  avec  Ibn  frète  le  %%.  fevcier  i6<>* 
f  emme ,  AMAURIE  du  Mas. 

1.  François  Goyon ,  ne  le  ji.  aouft  itf4j.  baptife'  le  iy.ièpiembre  1647.  fcr 
maintenu  avec  Ion  pcte  ,  (on  onde  &  fcs  ftercs  le  15.  février  1^69. 

**        ^.T??*'***'^        ^  Michel  Goyon ,  maioicniu  par  l'arrct. «k»- 
 thiegii  *  '  - 


1^%       HISTOIRE  GENEALOGIQPE  ET  CHRONOÇ 

§.  VIL 

SEIGNEURS 

é  m 

D  B  LA 

VIL  LIE  A  U  X  O I S  E  A  U  X. 

"i 


D'dTgnt ,  M 
Imo  dt  puMtts 
(tmimé  /«r. 


V  1 1 1. 

BF-KTRAND  Goyon,  huitième  fils  de  LANCELOT  Goyon  ,  feigneur  de 
Vaurouaut,&  de  RENE'E  Lambert  mentionnez  ci-dcvoM  f.  40^.  fucfcigneur  de 
Vaudurand  5c  de  la  Villc-nux-Oilcaux  du  chef  de  fa  tcmnic,  chevalier  de  l'ordre 
du  fOi  ,  gcnrilhommc  ordinaire  de  lachambtc,  Ibnpaifionnairc  en  Bretagne*  com- 
mandant à  S.  Malo  fous  le  marquis  de  Coctqucn ,  maréchal  des  logis  d  une  com- 
pagnie de  jo.  hommes  d'armes  &  capitaine  des  chkcau  &  fortereflè  de  Combourg^ 
bit  partie  par  Jem  Goyon  (on  frerc  aine  le  29.  juin  1587.  fir  hommage  avec  (à 
fcmmc  le  11.  novembre  1599.  au  Icigncur  de  la  JBelliere  ,  de  la  terre  de  la  Villc- 
attx-Oi(caux,&  vendu  le  14.  aoiit  1608.  à  5r/W  Goyon  (on  neveu,  tout  ce  qu'il 
«voit  à -prétendre  dans  les  fucccfllons  de  (es  pcrc  &  mcrc. 

Femme  ,  SUZANNE  ChoutFc  {aùjs  SERVANNE  Chouflé)  dame  de  la  Villc- 
aux-Oilcaux,  ht  homnwge  de  (a  cctrc  avec  Ton  mari  au  feigneur  de  la  BcUictc  le 
12.  novembre  1^99-  &  croit  veuve  en  16 ir. 

I.  )EAN  Govon,  écuicr,  feigneur  delà  Ville-aux-Oi(caux,  ^  fiiic 

i.  Charlfs  (ioyon,  (eigncur  de  U  Rivictc-Jegon. 

3.  JEAN  Govon,  feigneur  dcMini-ic,  n^mé  à^ifrés  §.  VJIL 

JACCJUES  Govon  ,  (eigncur  de  Vaudurant  ,  dmt  il  fera  parle  ^.  IX. 
Mathurine  Goyon  ,  daaic  de  Crcmcu,  fut  prcfentc  au  mariage  de  fa  fœuc 
en  itfst. 

£.  MicuELLii  Govon  ,  cpoufli  le  II.  juillet  J6ti. Jacques  de  la  Morte,  ccuïcr, 
feigneur  des  Portes.  Lllc  cil  dite  fiHf  fmaee  dans  Ion  concrac  de  mariage. 

I  X. 

JEAN  Goyon  ,  cerner  ,  (eigneur  de  la  Villc-aux-Oifcaux,  paroidc  de  -S.  Jean  des 
Gucrets ,  évcchc  de  S.Malo,connc(able  de  la  viUe  £cdu  château  de  S.  Malo  ,lui- 
vant  (bii  premier  contrat  de  mariage  ,  chevalier  de  l'ordre  du  roi  &  gentUbomme 
ordinaire  de Ik  chancre  cn\6iz.  ecuicr  de  fa  grande  écntieen  1619.  vendit  le*ix. 
«vril  i<ï3}-  fa  terre  delà  Ville*aux-Oilouix. 

L  Femme  M  A  RIE  de  la  Booexiere ,  fille  d'O/Mer  de  la  Bouexiere ,  rfciiïer ,  feigneur 
4e  la  BoaCJCiere,&  de  Afarthehncx  ,  fut  mancc  par  contrat  du  7  avril  iC  u:  . 
Madelene  Goyon  ,  femme  de  Jatqitts  Fcicou  »  icigoeur  de  la  Fctconnaye* 
vivoïc  en  1^30. 

II.  Femme 


4- 
J 


£ 
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n.  Femme  N  dame  de  S.  Nudcy. 

CHARLES  Coyon  ,  fcipcur  de  la  Vine>anx<Oil(eaiix ,  qui  fiiie. 
III.  Femme,  MARGUERITE  de  la  Rouvravc,  veuve  de  Pierre àcQ 
cCDÏer,  feigncur  de  b  Ricordayc ,  fut  mariée  le  premier  juillet  1617. 

I.  N  Goyon,  dame  de  la  Cherbaye-VoMéc. 

Trois  auciei  enfiins,  doat  00  ne  Içùc  liea 


CHARLES  Goyon ,  fdgiieiit  de  h  Ville-aax-Oiiàuix. 
I.  Femme,  N.... 

J*    François  Goyon,  more  iua  eofins  de  h  veuve  da  ÇàaÔBai  de  S.  ÏKmAuù 

IL  Femme,  N....  *  . 

I.  Jacques  Goyoo»  feigncui  delà  Vilic'aux-Oifeaux. 
1.  N.....  Goyoo,abbé. 
•  3.  N..  ..  Goyon  ,  dame  de  Volfce. 
4.  S£R.vAMM£  Goyon,  feaune  de  CmUame  Huchct,  ieigoeur  de  Viikchattvc' 

c  -  $  viii. 

SEIGNEURS  DE  MINIAC 


Ddrgint  dU 
litH  dt  gutultt 

ttmmi  iff. 


I  X. 

JEAN  Goyon,  feigncur  de  Min  tac ,  troific'mc  fils  de  BERTRAND  Goyon  ,  fei» 
gneur  de  Vaudurandi  &  de  SERVANNE  i^\kouScymentiomtx.tnUvtiU  f.  41a. 
L  Femme,  MARGUERITE  de  Qatifiihe. 
I.  BsHTSAUD  Goyon,  feigncur  de  Miniac  en  16^6. 

X,  FiiAMçois  Goyoa,  feigncur  de  Mauny ,  tut  maintenu  par  arrêt  de  la  chambre 
énèlie  pour  b  referma tioo  de  la'  noUeflb  de  Brecagne  le  a;,  fevricr  }669. 
comme  mbU  ér  ijft  iémtmm  «ar^m  mUt,  mtet  fetm^im  àtfrmànlâyalké 
iétujer  ^ie  chevâUer, 
n.  Femme,  MADELENE  de  b  Roovrayc ,  étoit  veuve  de  tutrice  de  fes  énûos 
en  16  jo.  liiivanc  un  an£c  du  patlemeot  de  Bietagne  du  17.  decanbce  de  la  n&ra 
année. 

JEAN-BAPTISTE  Goyon ,  feigoeat  de  Miniac  >  qoi  fiiit. 
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^4 


ÎEAN-BAPTISTE  Goyon,  fcigncur  àe  Miniac ,  bapnfc  le      jui""  1647. 
Femme,  JEANNE  Bcdée,  dame  de  la  Galiotayc,  veuve  de  N^..  leigncur 
la  Galiowyc,  fut  mariée  au  mois  de  fcptcmbec  i66z.  K  foc  «Mintenne  dans  a 
noUellê  weéka  fils,  cmme  mbhs  &  t^s  dmccrmc  cxtr^tm  M,  par  arrct  de  la 
Xnbre  établie  pour  la  reformation  de  U  noblcflb  de  Btctagoc  du  ij.  tevncr  1665. 
I.  Mathurih  Goyon  ,  étoit  âge  de  4,  M»  en  1W7. 
».  LOUIS-FILANCOIS  Goyoo ,  feigpav  de  Muuac,  qui  fiik. 
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T    OUIS-FR ANCOIS  Goyon ,  ne  poftbume  ,  baptifc  le  2j.  fcviier  1667.  deux 
I    mois  aprcs  là  luiflàncc,  futfcigneur  deMiniac,«cenfeipiedevaifft«ieni<pî. 
*ienwne,  PERRINE  Videl,  dame  de  la  Lionnayc  ,  mance  le  7.  janvier  1691- 
Louise-Pe URINE  Goyon  dcMmiac,  baptifée  le  1.  fcptcoibic  165»$. fit  (es preuves 
poux  c«c  reçue  aux  Damoifcllcs  de  S.  Cyt  aamondejanfiec  1703. 

|.  IX. 


C 


SEIGNEURS 


DE  VAUDURAND^ 

D 


D'drgtnt  ,  dU 
lit»  de  gutultt 


E 


1  X. 

1ACQUES  Goyon  ,  fcigncur  de  Vaudurant  ,  quatrième  fils  de  BERTRAND 
Goyon,  Icigncuc  de  Vaudutand  ,  fi:  de  SERV  ANNE  Chouffc ,  mentmnex.  ci-  ^  • 
voit  /.  412.  fut  chevalier  de  l'ocdie  du  roi. 

Femme,  JEANNE  Cado.  _ 
I.  CHARLES  Goyon,  fcigneur  de  la  Riviere-Vaudurant ,  qui  fuit.  " 
X.  Jeam-Loois  Goyon*  dievafiec,  fei^ieur  de  Vaudurant ,  baptifé  le  8.  iuin  i6»<'. 

futcornctte  dune  compagnie  du  régiment  de  mcdrcdc  campgcncral  de  la  cava- 
lerie de  France,  puis  capitaine  ,  gouverneur  du  château  de  Guingamp,  &  main-  ' 
tenu  le  25.  février  \6(t%  par  amc  de  la  chambre  étaUie  pour  la  reformanm 
de  U  iioblcHc  de  Bretagne  ,  comme  noble     *Q*  etàmienne  exIrtUîion  mhle. 
3.  CATfiHiNfi  GoyoQ)  née  le  21.  janvier  i6ij.  baptiicc  le  8.  juin  1626. 
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X. 

CHARLES  Goyon,  ccuïcr  ,  feigoeur  de  la  Rivière- Vauduranc,  gouverneur  de 
Moatcontoar  pour  kdttc  de  vendème  par  provifions  du  12.  janvier  léjtf, 

iQouruc  en  KiCy 

Femme  À  N  N£  de  Carlan  Laclan)  fille  de /«Zm»  de  Carlaa . ieisneiir  de 
Penbeur  ék  de  Kenadio .  «c  de  MkkeUe  Guido.  w 

I.  Jean-Louis  Goyon  ,  chevalier  ,  fcigneur  de  U  Rivière- Va  udu  tant  ,capicaiBC 
&  gouverneuc  de  Moaccoatour  par  lettres  du  ij.  avril  i66y.  publiées  &  re- 
g^mées  dans  l'afllemblée  des  nobles,  bourgeois  de habicans  de  la  ville  &  corn- 
nuinaiirc  de  Monrcoii;oai  le  ii.  mai  de  la  même  année;  fût  maimeuucoui- 
nic  ion  onde  avtc  Ion  frère  par  arrcc  de  la  chambre  établie  pour  larefamift* 
tion  de  la  uoUefle  de  Bretagne  le  2;.  février  \6S9. 

1.  Charles  Goyon ,  chevalier ,  maintenu  avec  fon  frcrc  le  *y.  imiec 

|.     4.  JuLjBNME  &  Makijb  Goyou,  vivantes  en  1669. 

SEIGNEURS 

DELA 

RAI  MB  AUDI  ERE 
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GILLES  Guyon  ,  fcigneur  de  Pontnormanc  &:  du  Canfo,  neuvième  fils  de 
LANCELOT  Goyon, iêigneitr  de  Vaarouaut,&  de  RENE  E  Lambert, 

mentionne-  ci-ârvjnt^  fage  a.06.  fut  gentilhomme  ordinaire  du  roi  de  Navarre ,  gou- 
verneur &  capitamc  du  château  JolTclin  en  1584.  &:  partage pary*«»  Goyon  Ion 
ftere  aîné  le  29.  juin  1^87.  ^  . 

L  Femme,  CATERINE  de  la  Rivicrc 

II.  Femme,  PERRONELLE  de  TchiUac  ,  dame  de  U  RaimbauJierc  ,  de  Cour- 
bttiflon ,  Sec. 

1.  CHARLES  Govon,  écuïer ,  fcigneur  de  la  Rainibaudicre ,  qui  luir. 

i.  l'jERRB  Goyon,  chevalier  ,  fcigneur  de  Couibuiilon  ,  vivoit  le  Icptembre 
1619.  qu'il  iut  reçu  par  fciltencc  rendue  au  picfidial  d'Angecs  à  «CCCptCK  Ja 
facccflion  de  duriet  Goyon  fim  ftcKe  lôos  beoencc  d'taveacuEC*, 
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Femme  Marib  Mondiois ,  fe  remaria  an  ic^enr  de  Pontpierre. 

I.  Pierre  Goyon,fcigncur  de  la  FIctiere  ,  vivoit  le  i?.  fcprcmbrc  1^67. que 
CbmrUs'Altxmihre  Goyon  Ton  couiiu  ccpccrcnca  pour  lui  a  M.  Voihru  dcU 
Noitaie  l'inventaire  de  (es  titre»  de  nobleffe, secn eut  aâe  le  a; .  raivanc 
1 1   &:  m.  Marie  &  Marguemtb  Goyon. 

9.  Catekimb  Goyoa,  fcmtnc  de  N  Joflct,  fcigncur  de  la  Chaipcntctic , 

auquel  elle  porca  la  terre  de  Combuiflon. 
IH.  Femme,  LOUISF.  Richadcau  ,  vcuvx  de  Jem  du  Bignon  t^CUÏer,ielgQeux 
de  Moodevis ,  fut  maxiée  jpac  conciac  du  ii.  avril  i  $^7. 

I  X.  " 

CHARLES  Goyon,  ccuïcr»  fcigncur  de  la  Raimbaudicre t  ne  vivoic  plus  le  £5. 
Tepcembrc  i<îi9-  ' 
Pcmmc  JEANNE  du  Bignnn  ,  de  Mondevis  en  Anjou,  dame  de  la  Noc  ,  fille 
aîne'c  de  Jean  du  Bignon  ,  ccuïcr,  Icigncur  deMoadcvis,  &  de /.Mf^f  Richatdcau  fa 
èelle-merc  ,  tut  mince  par  contrat  du  19.  janvier  1^04. 
PIE&R.E  Goyoo,  Ç^aaat  de  la  lUimbaudieie,  qui  fuir. 


Ï^IERRE  Goyon,  cerner»  fcigneut  de  la. Raimbaudicre  &c  de  la  Noc,  ctoit  (ous  Q 
la  curatelle  de  Jean  de  Mazieres  le  26.'  fcptembre  1629. 

Femme  ,  ELIZABETH  de  Li  Rivicrc  ,  fille  Alcxmârc  de  la  Rivière  ,  Teigncut 
<le  PiolainCt  conlciUcr  au  jiatlenicnc  de  Brcugue,  fie  ^Bhx^h  Cotccbianchc ,  fuc 
«nariée  par  contrat  du  12.  -fevrier  itfji. 

j.  CMARLEs-ALtxANDRt  Goyon,  chevalier  »  fcigncur  de  la  Rambjudiere,  ca- 
pitaine au  r^imcnt  de  la  Mcillcrayc,  fut  baptilic  le  £4.  mars  1633.  produifît 
par*devant  M.  Vollyn  »  tanc  pour  lui  que  pour  fkm  Goyon ,  feigneur  de  la 
FIctiere  fou  cDiiiîa  ,  fcs  titres  de  noblclle  ,  en  eut  acte  le  i^.  fcptembre 
1667-  lue  maintenu  par  arrêt  de  la  chambre  de  la  rcformacion  de  la  noblclle 
.  Je  Bretagne  le     ievxîcc  tfmm  nMeé'  ^  iMdam  txtrâ^m  mUt, 
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PlERRt  Goyon,  fcigneur  des  Rochcrtcs ,  dixième  fils  de  LANCFLOT  Goyoïv' 
(cigncur  de  Vaurouaut ,  &  de  KENE'E  Lambert  ,  menliomé  a-âevint  p.  406* 
lut  icigncur  de  la  Motte  au  Loup  &  capitaine  du  château  de  la  Chczc,  fut  partagé 
par  jcAH  Goyon  Ion  trcrc  aînc  le  19  [iiin  1587.  &  ctoit  mortic  jo.  février  i<îio. 

Femme  ,  ANNE  de  Chaurais  ,  hllc  de  chrtjlofhe  de  Chaurjis  ,  (cigncur  de  la 
Chapronnayc  ,  &  de  traa^e  le  vicomrc,  fut  mancc  par  contrat  du  14.  avril  ijSjw 
&  Ht  faire  le  \.  février  1610.  fon  inventaire  dans  lequel  tous  Tes  cnËUls/ioiiC  Oomnicz. 
1.  FRANÇOIS  Goyon,  leigneur  des  Rochettcs ,  qui  fuit. 
X,  FaaX^ou  Goyon  lejetllie*  fcigneur  de  Kerembars,  nomme  dans  l'inventaire  du 
3.  février  i^io.  fut  partage  par  fon  frereaîncleô.  mat  \6^%.  Le  duc  de  Bridac 
gouverneur  de  Hennebond ,  l'avoit  nomme  par  lettres  du  zy.  juillet  16  jtf.pouc 
commander  en  qualité  de  lieutenant  dans  le  gonTCmement  de  Houcbood  CD 
l'abfcncc  du  ficur  Kcrrolin  fon  lieiiicaHi& 
Femme  ,  Guiomme  de  Langle. 
JbaM  Goytnâaiïer, (cigncur de Kercmbars,  confeiller  du  roi,fenccha1d'Avrav, 
maintenu  par  arrêt  de  la  chambre  écabUe  pour  la  lefbtnution  de  la  nohlclÉe 
de  Bretagne,  le  2{.  février  1669. 
Femme,  Marie  le  GouvcUo,  fille  de  /«M  le  GoiiveUo,lêi«iair  de  Roûaeur 
&  de  fcrrine  de  la  Coudiaye  ,  fiic  mariée  par  contrat  du  9.  février 
3.  JbaM  Goyon ,  icig.icur  de  la  Motte  au  Loup  ,  nommé  dans  l'inventaire  de 

U  metc  du  j.  février  1610. 
Femme,  Lucrèce,  Eudo,  611c  de       Eudo,  (cigncur  du  Frefchc&  àwBoiS' 
rie»  ;  &  de  Jâc^iemm  de  Lambalicrc ,  fut  mariée  par  contrat  du  10.  juillet 

1.  Chmstophb  Goyon  ,  (iagnoir  de  ViUcpiette  »  fut  baptiié  le  ij.  oâobre 
16  24.  &  maintenu  par  arrêt  de  h  diamhce  établie  pour  la  refecmarion 
de  la  nobleflc  de  Btec^gne  le  25.  fevrier  166$.  «omm  »ôUe& ^  déOKktm 
extraélu»  nMe. 

Fiemme  Jeanme  Berthou ,  veuve  de  Frmçth  de  Langourla  ,  fcigneur  de  l'E* 

pinc ,  fut  muicc  par  conira:  Ju  i  j.  feptcmbrc  1641. 
Ii.  PiEKfte  Coyout  écuïcc,  icigncur  de  la  Moctc,baptiic  te     janvier  i634« 
tmer.  N5 
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lue  mainccau  pac  anâ  de  la  chambre  éublic  pour  la  iciormation  de  la  ^ 
nabkflb  ée  Bncagne  k  zy.  fevrier  i6tf9« 
femme  Maacueiuts  Butiiulc,  fille  unique  de  François  Butault ,  fcigncur  des 
Bciandcs,  &de74^!MwmKCouiauc,  tucmaiiccpac  contrat  du 28. mars  i^; S. 
4.  J»i6>iB  Gopn  ,  feigaeur  de  Gcananu^m  ,  capinine  d'infiniteriet  nommé 

avec  (es  frcrcs  dans  l'inventaire  du  j.  fevrier  1610. 
y.  Rbmb'  Goyon ,  reigoeuc  de  Baugé,  épouia  N. ...  dame  de  Gocdrcfo. 
é.  Chmstofhb  Goyon,  (èignear  do  Verger,  nommé  dam  l'invennike  de  &  mac 
7.  Charlote  Goyon,  femme  de  Frmçois  de  la  HoufTayc  ,  fcigncur  de  Chaiigé. 
t.  Amnb  Goyon,  époufa ir40^  de  Chailcaubiiaat ,  (eigneuc  de  Tanay. 

10.  nsojtm  &  F&AMsottB  Goyon  t  nommée  ans  riovennicc  de  leox 
mm -le  |.  lenkr  itfio. 

I  X. 

FRANÇOIS  Goyon ,  feigneur  des  Rochettes ,  nommé  le  premier  dans  Piii* 
vencairc  (\\xAnne  de  Cluurais  fa  mcre  fît  6ixe  Je  j.  lèviicc  I^IO.  |MUrt^ea 
Jrtnçeis  Goyon  (on  frcrc  puinc  le  6.  mai  1648. 
Femme  ,  JULIENNE  Daen  de  Launny-Colqucr. 
CHARIxS  <jCfyoa ,  écQÎer»  lèigDeiu  des  RAchcctes ,  qw 

X. 

CHARLES  Goyon,  écuier,  (eigtieur  des  Rochettes ,  fut  maintenu  par  arrêt  de 
la  chambre  établie  pooc  la  reformacion  de  la  noblelTc  de  Bretagne  k  25.  feviier. 
Z669.  avec  Chrtjlephe  Goyon  f  feigneur  de  Villepierre  fon  oncle. 

L  Femme  ISABELLE  de  k  Coudre,  iîlle  de  Pierre  àc  la  Coudre,  feigneur  de  la 
Coudre ,  fie  de Jemm  k  Venent,  foc  mariife  par  contrat  du  1.1.  janvier  1647. 
FiuiMçou  Goyon  ,  é6uiiec  »  kigpear  de  la  Coudre»  maimcna  «fcc  fon  pere. 
IL  FeouneN...* 


> 
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V  II  I. 

JACQUES  Goyoo,  fcigncur  de  S.  Martin  ,  douzième  fils  de  LANCELOT 
Goyon ,  fcigncur  de  Vauroiiaur  ,  te  de  R€N£'E  I^unbeit,  «MMfÂMvvrs  ti-Jevma 
f.  406.  tut  partagé  pujeân  Goyon  Ton  frcrc  aîné  le  i.  juillet  1587. 

Femme  *  JUI&NNE  de  Uunay ,  dame  de  Launay-Caumats ,  de  la  fiourdonnaye 
B  ac  de  b  Coudtaye ,  fille  de  ^tm  (dgacur  de  LannayoGoaucs ,  de  la  Boncdonnayc ,  de 
la  Coadrayc  &  de  Kcrga  ,  cfaevaOîer  ,  &  de  Jtum  Edcr  ,     cematia  depuis  à 
Ciude  de  Quellcncc. 

1.  GILLES  Goyon ,  fcigneuc  de  Laoïunr^omats  8c  de  b  Gwdraye,  qui  fuit. 

2.  François  Goyon ,  feig^caKde  la  YiUbJttUienne ,  tué  par  le  fievrde  Goncton. 

3.  Jeaknb  Goyoo. 

IX. 

GILLES  Goyoa  ,  fcigtieut  de  Launay-Comacs  &  de  la  Coudraye  ,  donna  un 
parcage  provifiomel  le  5.  juin  1617.  à  Jern  Fenoa ,  mari  de  jfÊilimie  de 

£  Qiicllciicc,  fa  fœur  utérine. 

Femme  RENE  E  de  Goujcon,  fille  de  jMtjues  Goigcon  ,  fcigncur  d'Ariois,  flc 
de  Cltmde  Bonicr  de  la  Coqueric ,  fut  mariée  le  I7.jaiiviet  1601. 

1.  FRANÇOIS  Goyon ,  fcigncur  de  Launay-Comacs  >  qui  luit. 

2.  Rehe'  Goyon,  fcigncur  de  la  Coudcaye>  bapiiféle  ii.  juillet  i^ii.  partJgé- 
nu^âKfêis  Goyon  Ton  frcrc  aîné  le  ai.  février  1^55*  fox.  maintenu  avec  fon 
fils  par  arrêt  de  1j  chambre  établie  pour  la  reformation  de  la  nobicdc  de 
Bretagne  le  zj-  fcvncr  ï6b9-  cimme  mUe  é"  iff»  ttatuiemu  extruciie»  nebU, 

Femme  TRISTANNE  de  Cocfpel. 
p       1.  J u D  ES  Goyon ,  (è^neui  du  Venger »iié  le  1*  novembre  1^43.  maimenu 
avec  fon  pere. 
SI.  Mathomm  Goyon,     te  af.  mai'  1^44» 
Troi'-  tilles. 

3.  GuiLLEMBTTB  Goyon*  femme  de  Jem  de  ia  ViUcon  ,  fcigncur  de  la  Ville- 
Gourio.  ■ 

.  4.  Marguerite  Goyon ,  ctoit  veuve  cic  François  de  la  Pignelayc  ,  fcigncur  U 
vicomte  du  Chcinoy  le  ai.  février  1653.  qu'elle  hic  pattagce  pat  Ion  frcce 
aînc. 

5.  Maosums  Goyoa. 


«ISTOIRE  GENEALOGIQyE  ET  CHRONOL. 


FRANÇOIS  Goyon,  (eigneat  de  LauDM-Conats,  «infetller  aa  parlement  de 
Biecagpie ,  pora^  JImi/&  Margmàt  Goyon  fo  ftne  A:  <œui  le  xi.  février 

36J3. 

L  Femme,  LOUISE  de  Lelcoec ,  fille  SAk^  de  Lefinet,  feignear  de  la  Goec; 

«andc ,  prcfidcnt  des  comptes  en  Bretagne ,  Se  de  Suzanne  Cholct. 
I.  JOSEPH  .Goyon ,  Icigocur  de  Launay-Comats ,  qui  fuie 
X,  "i^gmn  Ooyon. 

IL  rcmmc,  CHARLOTTE  Martin  de  la  MorAidaic,  c'joit  veuve  en  ^669. 
JjUMçois  Goyon  aoic  fous  la  tutelle  de  fa  tnecc  avec  (es  Itère  &  iceur  en  1668. 

XL 

TOSEPH  Goyon ,  feigncur  de  Lannaf^Comats,  oonféiller  aa  patlemene  de  Bieta* 
ignc,  ctoit  mort  en  itffiS. 

femme,  FRANÇOISE  du  Chaltatemec,âlle  de  ?mi7« du  ChaAaignier ,  fcigncut 
de  h  Tbibaudayet  te  A'Hdme  du  Mas  du  Broflay,  fiic  mariée  parconrrat  du  jo.  (ep- 
tcmbrc  1650.  rcprctcnra  dcvanr  les  commilTaircs  c'cablis  pour  la  icformation  de  !a 
nobleflc  de  Bretagne  en  1668.  j>oui  Tes  cnfans  mineurs,  Icucs  turcs  de  noblcûc  Ck. 
detcendance  de  ta  maifoo  de  Goyon.  Ils  forent  mainrenoy  comme 
«Mww  extraÛion  mble avec permijfion  de  prendre  lâ  f$altte  d' ecuyer     de  chevalier. 
I.  &  X.  Keghaud  &;  Chakles  Goyon»  ndDCurs  Ibus  la  tutelle  de  leur  nacre  ea 
1669.  fiicenc  maimenos  par  acvfic  de  bdiambie  établie  pour  U  ccfmnukia  de 
la  nobteOb  de  Bsnagoc  le  xf.  fcma  1669, 
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LOUIS  Goyon  fiic  un  des  oombatiaDS  à  la  iameulc  bataille  des  trente  cA  Bre- 
tagne en  IÎ5I.  ycyez  D.  LoUnean»  htffmrede  Bretagne  y  liv.  ^o.pag.  343.  ict- 
voit  avec  fcpt  archers  fous  le  comte  de  Tancjrvillc  ,  liiiv.iiic  (j  quittance  du  9.  jail* 
Jet  JtilUe  dt  deux  filets  ientnf mer Uuts  brt/ées  dune  bande  brochant  fur  UtM. 
M»  d'Hozter  le  dit  fib  é^Etiame  Goyon  III.  du  non ,  fite  de  Matignon ,  6:  de  Jeamé 
la  "première  femme. 

Femme,  JEANNE  Bouctiacd>  dame  de  la  Bouctcaidayc,  pacoiûc  de  fioiuiêaij 
diocefe  de  S.  Mab,  dont 

II. 
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*  ». 

TOUIS  Coyon ,  Icigncut  de  Launay  &  de  b  Bouectsrdayc. 
^    Fem  me ,  C  LE  M  ENC  E  Kuffiec,djune  de  U  Ciboiuaye»  fille  de  J».  RulEa 

rci^neuc  de  la  Gibonnayc,  donc 

III. 

CHARLES  Goyon ,  feigncuc  de  la  Bcmetcardaye. 
Femme,  OLIVE  de  Bcaumanoir.  fille  de/^f?  cîr  Beaumanoir  ,fcigneur  de 

*  Cacmorand,  inotc  l'an  1439.      cntciic  aux  jacobins  de  Dman»âc  de  Jet/me  ju* 
noaan. 

1.  ROI  AND  Gnvon  ,  fcigneur  de  la  Boncrrardaye  ,  qui  fuit, 
i.  Jeanne  Goyon,  femme  de  Pierre  de  Cargouet  ,  kigncur  de  ii  Cornuiiicrc 
prés  Lamballe. 

I*  Atnc  Goyon,  marier  à  N...tcigneur  de  Boi  f-uill;r. 

4.  AmHE  Goyon  >  cpoula  en  1 47; .  Olivier  de  Lci^uai ,  Icigncux  de  la  V  lUcoiencuit 

IT. 

C 

ROLAND  Goyon  ,  Icigncur  de  la  Boucttardayc. 
Feitimc,  FfiLANCOIâ£  Beroier  ,  fiUe  de  N . . . .  idgpeac  de  la  Cfaapdle>; 

Bcrnicr. 

1.  FRANÇOIS  Goyon,  fcigneur  delà  fiouettardaye,  qui  fuie. 
j..  Jacques  Goyon,  fei^MNU  de  Lauii^  »  ct^icaîoe  du  chatatt  de  la  Latce  ca 
ii^6.  fuc  pere  de 
JFjlah^isb  Goyotts  damedeLauoayea  ifS». 

V.  I 

r 

FRANÇOIS  Goyon,  fcigneur  de  la  Bouettardaye, 
femme,  ÂNi>i£  Ferre,  &Ue de  N.  fcnc,icigaeuc  de  la Garrayc.  , 

Vt 

JEAN  Goyon,  feigneur  de  la  Bouettanfoye. 
Femme,  HARDOUINE  de  S.  Meloir  ( -iJï« S.  Mclçuc.) 
I.  BERTRAND  Goyon ,  feigneur  de  la  Boucttacdaye,  qui  luic 
£      a.  Jbai^ke  Goyon,  mariée  en  1^69.  à  JLâanutàc  Lefqoeiif  Idgpeur  de  la  Ville* 
meneuft  Ton  coufm  ,  Rb  de  Jeun  de  Lefquen  \      de  MMm  de  U  Oodu^fCi 
Elle  mouruc  le  20.  oâobce  162^.  âgée  de  80.  ans. 

VIL  - 

BERTRAND  Goyon ,  feigneor  de  la  BÔoettardaye. 
Femme,  ISABELLE  Se  Talguern. 
Pierre  Goyon ,  feigneur  de  la  Boucccaxdaye^  cpoulà  MtrffKrite  le  Bigpc ,  damis 
de  Vilkneant  pi6  S.  Bricii& 
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f.  XIV. 
SEIGNEURS 

DE  THAUMATS, 

B 

LA  podeffion  dans  laquelle  les  (cîgncurs  de  THAUMATS ,  de  LEGOUMAR. 
&  de  VAUX  font  depuis  prcs  de  trois  ficolcs  ,  de  porter  le  fiifnbm  Se  ks 
.«rmes  de  Goyon,  donne  lien  de  craitc  qn'ils  tirent  leur  origine  de  cette  maifon: 
niais  comme  on  n'«  pû  pcouva  leoc  jooaioa ,  oû  fuiv»  lews  pioduaions  U  oa 
conuncnccra  pat  * 


lion  dt  gutultt 
($urtnMé  à'tr. 


L 


C'>.EOFFROY  Goyon»  feigncur  du  Marchaix  dans  la  paroifTc  de  Ruca  ,  membre 
Xdc  la  fcigneurie  de  Matignon,  vivoit  environ  l'an  1450. 
Femme ,  ALIETTE  Jahan  (ou  Jaan  )  faur  A' olivier  ]à\in  ,  fcigncur  de  la  haute 
Metricdans  k  p»oil&  de  Trcgon  ,  cvêchc  de  S.  Malo,  vivoit  avec  ton  mari  en 
Hjo.  .  •  P 

II. 

E 1ER  RE  Gnyon,  kuycr  ,  fcigncur  du  Marchaix  Se  de  Thaumats,  partagea 
avec  Qmges  du  Chaftcl  Ion  bcau-trerc,  dans  la  lucccflion  des  pere  &  merc  de 
mme,  p«r  aâe  dn  mois'de  mai  de  l'an  150....  fut  nommé  par  GiUes  Jahan  fim 
couCn  germain  ,  ïeigiicur  dt  la  Metric ,  exécuteur  Ac  (on  tcftaincnt  !c  tt.  fcptem- 
brc  IJ04.  en  conlcqucnce  dcquoi  il  fut  clù  tuteur  de  ÂoUnde yA\ii\ ,  iillc  unique  du 
cetbcear,  ft  mourut  en  ifo6. 

Femme  MARGUERITE  du  Chaftel  de  h  Rouvrayc,  flledeJUMi/  du  Chaftcl 
leigncuc  de  la  Rouvrayc, &  de  Margnerue  de  S.  Aubin. 

1.  JEAN  Goyon  ,  feignesr  de  Thaumats  &;  du  Marchaix  ,  qui  fuie.  B 

2.  Perrine  Goyon  cpoula  Thtmiu  le  Galais  ,  fils  aine  &  héritier  principal  de 
jhemds  le  Galai*  ,&  donna  quittance  avec  fon  mari  le  5-  février  1J41.  à  Jean 
Goyon  (on  fieie, d'une (omtne  qui  lui  étoit  due. 

].  G01U.BMETTB  Goyon, femme  deN.*..  idgncut  de  la  Cahaznye. 


IIL 


J 


EAM  Goyon  ,  Icigncur  de  Thaumats  &  du  Marchaix  ,  tranfigca  le  quioM 
.avril  IÎ37.  avec  GiiHlimme  k  Galais  fon  neveu  ,  fur  le  partage  de  la  luccct- 
îîon  de  Pierre  Cnvnn,  &  de  M^r^^tterite  du  CbalU-1  les  perc  &  incrc,  vendit  le  4. 
février  IJ42.  à  Guillaume  Moclan,  fcigncur  de  Lau.iay  40.  livres  de  rentc.àprcn- 
die  (itr  fim  Mergment  du  Marchaix.  Les  reformations  des  nobles  Icvcchc  de 
^  Brieufi,  marquent  que  le  a.  mut         U  mtifiit  &  miwrk  mUt  tbt  Mtr- 
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éuix  ,  fat  ietUrie  «ffmmr  i  Jean  Ctytit  ,  eemme  prr/omie  mtte  ,  &  que  le  b/tit  de 
jv!-'!ry  dr  t-r:  vu!  rma  ce,u  vm'^tfpt ,  Bertrand  Co\-û»  [  frère  dmcmjîf,  de]^Gt)fm\ 
mmi  eu  tomfru  é»  rtngdes  nebUsde  Ufêrêt(fe  de  Jimu.  Il  donna  à  Bomvcnrurc  du 
Boi  riou ,  (eigncuf  de  floifgeibaat,  iin  avea  de  (â  cecre  du  MatcluL-c,  i^vuc  dans  U 
jonldittion  du  Boifriou  le  9.  mai  154^?. 

Femme  ,  OLI  VE  Poulain  ,  fille  aîncc  dc/«»  Poulain ,  ccuyer ,  fcigncur  des 
Cleiw  H  de  Raukon  ,  dans  révfcfae  de  SL  Brieac  .  fiit  mariée  !c  jo.  fcptcrabtc 
ipr  &  il  ftic  règle  par  le  contrat  if»  elle  ferai  vêtue  &  hàbtUée  ftr  feu  père  de 
rubu  dr  dejpjMx ,  Atafi  qiu  demù/eUe  de  beme  imufim  U  devm  être.  £Ue  ètoit  veHve 
le  10.  décembre  1557. 

T.  fEAN  Gdyon ,  fcigncur  de  ThaumatK,  qui  luic. 

a.  Olivier  Goyon ,  Idgnwt  de  k  ViUerobin  ,  comparut  pour  Jem  Goyon  fon 
ftere,  aux  moattcs  générales  des  nobles  de  l'évêchc  de  S.  Malo,  faites  à  Di- 
nanlc  15.  odobrc  i^iïj.  &  le  10.  novembre  istfs.  ftvivoicea  1575. 
Temmc  »  Jacqpette  de  S.  MclcHr,  vivoit  en  1573. 

FiEKKS  Goyon,{eignetirdeUVillerobiaeniî9».curateutdc  cmUaume  i^o^on^ 
lêigncui  de  Thaiimacs  en  \6o2. 
j.  GiLfiTTE  CoyoQ,  iDouruc(âtuen6uiSira  fucceffion  fut  partagc'e  entre  oAtwr 

Goyon  fon  frère,  &  Cft^r&f  Goyon  fon  neveu  le  14.  odobrc  1J71. 
4.  Mathurinr  Goyon,  femme  de  Cbriflephe  Ae  la  Fontaine ,  écuver ,  (eigneur 

de  la  Cohichaic,  obligea  le  tuteur  de  Chxrles  Goyon  Ion  neveu,  de  faire  faire 

Je  J.  avril  I  iéj.'  U  frifige  des  biens  de  Jean  Goyon  Ion  pcic  pour  U  conict- 

Vttion  des  droits  qui  lut  appanenolenc  daos  ik  fii<rccflîn>n. 

1  V. 

JE  A  X  Gavon,  fcigncur  de  Thaumats ,  deman  'i  ^  droit  de  fmg  le  fief  de  la 
Me  trie  ,  aptes  la  mort  ians  cnfan:»  de  ReUade  ^^h.3,n  la  coufiuc,  dame  de  la  Mc- 
nîe  )  &  ayant  jullihé  par  enquête  fiC  par  c^mràns  qu'il  étoic  fon  plus  proche  héritier» 
cette  (uccclïion  lui  du  adjugée  par  fcnrcn ce  rendue  en  la  cour  du  Gu:!.îo  le  17. 
âvrii  15J1J.  il  donna  pariaije  a  olrjtcr  ^  a  u.uatc  Goyoa  Ici  kcre  «5c  tu.ur,lc  z8, 
«Olift  l\6i. 

Femme,  GU1LI.FMF.TTE  du  RfK:Iicr ,  fiUc  Ac  Gtùllaiime  du  Rocher,  fcigncur 
de  Qtitngo,     Je  AUrte  du  Hcudrcux,  fat  mariée  aptes  le  i8.  octobre 

I.  CHARLES  Goyon,  écuyer  [eignenrdc  Thaumats  &  dû  Marchaix,qui  fuir. 
X.  PrRBFN'Et.LP  Goyon,  femme  oc  Je»»  du  Dore',  feigneur  de  la  ]aunavc,da 
conlcntcment  duquel  elle  traniîgea  le  y.  mars  1579.  avec  Lharla  Goyon  ion 
frère  aîn^tfor  le  partie  des  biens  de  Icnis  pere  &  metc ,  morts  depuis  1;.  ans. 
|.  MAftcaEnm  Goyon,  iuàt  mone  de  coiicagiioQ  avaoc  k  i^.  fevciet 

V. 

CHARLES  Goyon , ,  ecuyer ,  (êigneur  de  Thaumats  &  du  Marchaix  ,  étoic 
fou»  h  cucdle  de  Freîéftk  du  Rodier  (on  oncle ,  feigneitf  de  Trevalo  le  i .  mars 

n  '6  .  ' ;)rfqu'il  fir  faire  l'inventaire  des  biens  de  fcs  pcrc  &  rncrc  dont  il  fc  portoïc 
bcuucc  par  bénéfice  d  mventaire  i  il  étoit  veuf  de  u  première  hmmc  te  j  i.  nuus 
tySf.  &  aroit  la  garde' de  fon  fils,  fmvanc  un  accord  qu'il  fie  âvec  les  heriilcnde 
Marc  Berihclcmcr,  premier  mari  dc  lâ  femme,  tourne  la  communaiicé  des  biens  - 
qui  avoit  Clé  ente  eux. 

I.  Femme  ,  fEANNE  du  Gripon»  âlede<3>«iEnnMda  Gnpon,  écuyer ,  fcigncur 
de  rKo|  ical  auprès  de  Lamballe  ,  8£  de  frar^oife  du  Boishardy  ,  fut  maricc  en  i  Ç/S. 
«Uc  avoit  cpoulé  cnpremictes  noces  ^«r«  Bcrthclentcr .  ccuyci:,  feigneur  de  Launay. 

GUILLAUME  Goyon ,  écuyec ,  lêignear  de  Thaumars  à:  de  Villeneuve , 

qui  fuir. 

II.  Femme  ,  MADELENf  l  Abbé  ,  traita  le  ^.  janvier  i6oi.  avec  le  tuteur  dc 
CutUiKme  Goyon  l(ittbeaa-fi,U>  pour  le  remplacemeoc  de  les  draics  &  des  meubles 
qui  appattcnoicnc  à  Jifislbr  .de  C^ekn  &  fille ,  qu'elle  avoit  eu  d'un  premier  mariage. 
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VI.  g 

GUILLAUME  Covnn  ,  érnycr,  Icigncur  de  Thaumats  &  de  Villeneuve,  fut 
mis  k  17.  (fptcmLnc  i^yi-  lous  la  tutelle  de  CuilUumt  du  Gitpon  ton  aycul 
tnatcracl,  &  etoic  âge  de  zo.  ans  le  19-  aoud  loc(qu'il  foc  émancipé  iilctaîc 
fous  la  cnratcllc  ècFierre  Goyon  .  feigticut  de  la  Villctobin  le  9.  janvier  i<îoz. 

Femme,  SERYANNE  des  Nos  »  fille  de  Mâthurin  des  Nos,  Icigncur  des  Folfcz 
paroidè  de  Plclan,  dioccfe  de  $.  Malo,&  de  £Ni^deM(waie>fbc  matiéeca  ij^s». 
&  plaidoit  le  4  juin  xtfrj.  an  picfidialde  Rennes»  pour  reMciKioii<kt<oiiduîoi» 
■Àc  foQ  mariage. 

I.  CHARLES  Goyon  ,  fe^eacdeIlui«nMCs»<int  fiiir. 

a.  PHrLiPPi's  Goyon  ,  feigneur  de  la  Villeneuve  ,  qu'il  eut  en  partage  par  l'ac- 
cord qu'il  ht  le  7.  décembre  1^45.  avec  ChsrUS'Qo'jon  {aa  trcre  aiac.  ^ 
9.  ANTOINE  Goyon,  6jgneiir4e Lcgoumac, 4m»  Uf^^rité fetû  nffmét^ 

afrci  §.  X  V. 

4.  Claude  Goyon,  fcigaeur  de  Villoncux  ,  aiott  picttc  aptes  ian  1^71. 
j.  Marguerite  Goyon,  dame  delà  Villeneuve , époufa le  19.  nui  vS^^Jgtgiti 
de  Keigu>  kignei»  du  Gué  de  Kc^*  4e  moumc  («ns  enfuis. 

Vil.       '     '  • 

CHARLES  Goyon  ,  feigncur  de  Thaumats  ,  fiit  m-iinrcmî  avec  Amoine 
Goyon  Ion  uece,  c$mme  ncbtes  iexÊraSim,  dans  la  pollcllioa  où  ils  ctoientde 
^^oner  piour  armes  éL4rgetU  à  m  lie»  de  gueules  couremé ,  Ltagité  ér  "miier^  par  C 
arrct  rend  u  n  Rennes  le  :6.  ocVobre  i6tf8.  pac  les  commiilàiECS  du  coi  poux  la  xo- 
formation  de  la  noblelFe  de  Bretagne. 

Femme j  JEANNE  le  Mezée,  fille  aînée  &  héritière  principale  Ac^mavetttHre  le 
Mczcc ,  c'cuïcr ,  ieigocuc  de  Kemnc  >  2c  de  J^eftou  le  Venier*  ^  mariée  Je  50. 
avril  1635. 

I.  URBAIN  Geyoni  feigncur  de  Thaumats  jqui  fuit. 

1,  Caterine  Goyon  ,  dame  deKcraudrc  ,  fut  mariée  le  j,  fcptcmbrc  itfé;  à/.'î'» 

Goyon ,  Icieneur  de  Dicudy ,  fils  de  Mmtc  Goyon ,  leigncur  de  Dieudy ,  ^  J 

iarn  de  la  Latade.  nyez,  a-devint^  404. 
•|.  Ei-izAi^tTH  Goyon,  époufa  le  8.  mai  ï^yi.  Pierre  de  Bourfeul,  feigncur  de  S. 

Tnal  de  HouITcmiKne,  hls  aîné  de  Jea»  ■àc  iiouricul,  feigncur  des  Vaux  &c  de 

Ja  Bnzardîeie^  at  ^^«fifMW  Aottftin. 

D 

Vin. 

URBAIN  Goyon  ,  feigncur  de  Thaumats. 
Femme  ,  LOUISE  Trancliaiu ,  fille  de  7^«» Tranchant, ccuïcr  ,  feigncur  da 
Xceff&de  Froiiies-fVintJincs,  &  à'Amée  le  Marchand,  for  mariée  le  tf.wiobie  I67i> 
I,  Rl-.NE'-CLAl 'Dr'  Goyon,  feigncur  de  Tliau mats ,  qui  fuie. 
1.  Jean-Claude  Goyon,  recteur  de  la  paroiilcde  S.  Mandé  en  Brctaene. 
|.  Jeanne-Amaurib  Goyon,  époufa  le  ii.  cdobre  169%.  tmiiJmSim  le  Mut' 
mand,  écuier ,  (eigncnr  du  Chcfnot  &  de  la  Haye  ,  fils  aîné  de  J^^^Jclfoc* 
maod,  feigncur  de  la  Yiilchclcne,  &  à^Atme  Denis. 

iX.  E 

RENE'-CLAUDE  Govon,  feigncur  de  Thaumats. 
Femme ,  FRANÇOISE  Feudc ,  t^lle  de ]em  Fendé  »  &  de  frâii^  Macé 
du  Vaudanielle,  fut  mariée  le  premier  fcviicc  1698. 

I.  Guillaume  Gcvyon  de  Thaumats ,  feigncur  de  Kcraudré. 
4.  jaAN>FiuiM(on  Goyon  >  (ctgpiear  de  la  Maifim'filanche. 
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$.xv. 
S£IGN£URS 

DE  LEGOUMAR 

ET   DE  VAUX 


lion  dt  gueules 
tëttnmii  i'tr. 


VII. 

ANTOINE  Goyon ,  ttoËâne  fib  de  GUILLAUME  Goyon,  fdgneur  de  Than- 
nuts  &: de  Villeneuve,  &  de  SERVANNE  des  "i^los^menùonnez  ci  devant p,  4Z4, 
fut  fcigncur  de  ViUenUan  &  de  L^ouimr ,  fu  le  parcage  qu'il  âc  avec  CbtrUs  Goyoa 
(on  fi-erc  aîné  de  la  (ucceffkm  de  leur  pere.  Il  mourut  en  1^71. 

Femme ,  RENE'E  de  la  Motte,  fille  de  Cilles  de  la  Motte,  feigncurdc  Vauxte 
&  de  Menubois»  &  de  Marie  de  Kergu ,  fut  mariée  au  mou  de  mai  i6)a 
I.  Renb -Cmakibs  Goyon,  ft^^neur  de  Lcgpninar»  éuHC  âcé  deqiMtone  ansle 
4*  nui  167T.  lorfqu'il  ctoit  avec  (on  ficse  fc  ACoeurlomu  tateUedclaiaei^ 
il  mourut  au  mois  de  février  1678. 
lemmci  Loobb  Lczoc  de  la  Ville-Geofhoy ,  file  de  MêA  Lêzoc ,  fitgneur  de 
,       Poncminiac,  &  de  Marguerite  Biclon,  fut  nuriée  le  mardi  zo.  aoufl  1675. 
.  ^   MARGUEJMTE-jACQiaBTTE  Goyoa>  cpoufa  i^.  le  }.  février  1705. y«««v&y/^« 
t         de  Lantivi,  Cdgneur  de  la  reniere  prés  foflelia  2°.  le  28.  joiUéc  17x1.  St^ 
baflien  Fournicr ,  leigneur  de  Pellan  ,  du  Pctitbois  &:  de  BcaUTCgaid.  • 

3.  GUILLAUME  Goyon  >  feigoeur  de  Lcgoumac ,  qui  fuie. 

3»  JzAMiiB'EuzABBTH  Goyon ,  née  en  166}.  n'écoit  pas  mariée  en  170*. 

VIIL 

GUILLAUME  Goyon,  fcigneur  de  Lcgoumar  &  de  Vaux  ,  ne'  le  y.  juillet 
%669.  tilt  pounrft  le  9.  mars  1701.  du  gouvernement  des  ville  â:  château  du 
Font  deCécn  Ai^ooifâitcoraetcedansler^inem  dragon  de  Bretagne  en  16(9.  &  le 
Z4.  aouft  1710.  il  fut  retenu  ccuïcr  de  la  grande  écurie  du  roi. 

Femme,  ELlZABETH-BIfilANE  d'Ailigny,  EUe  de  Fitrrt  d'ÂmgDv ,  icigneuc 
des  Bordes  ,  gentithomme  ordinaire  de  la  âiainbie  de  M.  le  duc  d'Orleant ,  <c 
à' Henriette  Car  (OC  kNis^gouvcmaoce  dei  cnfins  du  même  prince»  tau  noatiéeleBtf. 
juin  1710. 

I.  LoQis-CHABtES  Goyon,  néi  ^rls  le  19.  janvier  i7}8. 
z.  Louis-Armand  Goyon,  ne'  le  9.  fèptembrc  171p. 
|.  François- AucusTB  Goyon,  né  le  4  oâobce  1711. 

4.  Co!«TANCE-EMiL»-Ei.RABBTH-RosB-Bi,A]fCHB  GoyOtt,  ttée  à  Vcittiksb 

2  1.  juin  171 1.  fut  nommée  par  madame  b  dodwflf  de  Bcrry  »  dc  pat  M*  1b 
comte  d'Arma^c  grand  écuier  de  France; 

5.  EuzABBTH  Goyon ,  née  It  &8.  ivrii  1714. 

i§m  V,  P  { 
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DUCHE  PAIRIi: 


B 


ICAUtK  *u  \.  &  4.  i'ji- 
x.ttrà  là  bdibt  d'dimtt  d'dT- 
gtntdâHt  un  féttfctâu  d'ama 
d'»T  lté  d'âTgtm  fafi  m  fd  & 
une  fâfct  dt  gueules  ,  fiir  It 
tfKt,  chiigft  de  trois  ttoiîtf 
d'or  ,  qui  eft  MâJLtnni. 
Au  I .  c-  5 .  d'jiut  i  dtiix 

ftifêus  d'âtgtiufjét  njM* 


TULFS  MAZARINI  cardinal,  ayant  acquis  par  contrat  du  11.  juillet  le*.^.  de 
I  CHARLES  de  Gonzagoe  »  le  duché  de  Nivcrnois  auquel  Je  Donziois  avoic 
tté  incorporé  par  lettres  àa  mois  de  fêrcier  i55&-TCgiihièes  le  2}.  da  même  mois) 
obtint  de  nouvelles  lettres  coiifirmativcs'du  titre  de  duché- Pairie  pour  le  Nivcrnois  &:  le 
Donziois  au  mois  d'oâobie  1660.  en  £ivcui  de  lui  >  de  les  hehticcs  &  ayans  caufe. 
Ilmoorac  svant  qu'elles  Ibiinit  eafegiftrées,ft  Uflîi  ce  Aaàié  i  PHIUPPES>TU- 
LTFN  Ma/aritii-Mancini ,  fils  d'une  de  fes  ftrurs.  Le  roi  Louis  XIV.  accorda  a  ce 
dernier  au  mois  de  janvier  i6y6.  des  lettres  de  coniiimatioa  du  duché-Pairie  pour  le 
pays  de  Nivcrnois  8e  oehii  de  Donziois ,  fiir  lefqaeUes  il  y  en  enc  d'aunes  de  (imu- 
nation  le  19  avril  1^91  H  mourut  en  1707-  fans  qu'elles  cadcnc  été  cnregiftrccf. 
PHILIPP£S-|ULëS-FKANCOIS  Mazatini-Mancini  ion  fiU  amc  ob- 
tint  du  rd  Louis  XV.  de  nonreftes  lettres  d'éreAioo  du  Nivemois  &  Donziois 
en  duché -Pairie  ,  données  à  Paris  le  14.  aouft  1720.  regiftrécs  le  ji,  décembre 
fuivant  au  parlement ,  où  il  prêta  krmcnt  le  i4.janvier  1711.  Ftjex,  t,  lU.  Je  tttte  hifi^ 
f  19 h  J9Î  441.  à"  667.  &     Pf^"  qtA  ttmtmtM  tme  énBim^wm  UfqutlUs 

en  tnrtfforterA  qud.juci-unes  qui  ont  été  obmtfes  ,cmctrnint  Ut  ^iBmsfréttitiitts  ,  <J« 
ti^ûu  m  dtmicr*  U  gencâltgte  des  Ducs  de  Ncvcts  »  Pairs  de  Fnnœ  du  nom  de 


PIECES  CONCERNANT  LE  DUCHE' PAIRIE 

DE  NEVERS- 

fietm^im  ie  taUUs  pur  Us  tffàtn  i»  éiAi  Jt  Kivtrmit^ 
1461.  S485.  &c. 

A  TOUS  ceux  qui  ces  prcfentes  lettres  verronc.  ]can  Baudereult  ,  bourgeois 
Jt\àit  S.  Pierre  le  Mouftiery  £e  garde  du  fccl ,  Le  roi  notre  fire  en  la  prévôté 
du(jtt  lieu*  Salut.  Sçavoir  fdlons  que  Pierre  Veron ,  Viâor  Peurot ,  Guyot  Duclo» 
&  Philippcs  de  6caulicu,dercs jurez  du  roi  notredit  fire  Se  notaires  dudit  (celtauf^ 
quels  quant  à  ce  nous  avons  Gommis  notre  pouvoir  j  nous  ont  rapporté*par  vérité 
avoir  vû ,  lù ,  tenu,  Se  de  mot  à  omx  diligminieat  vi^  céctaioes  lettres  royaux  , 
cofemUe  cercaiiics  «tadies  de  MM.  les  Iims  >    «nues  Icctces  acticfaées  à  acdles 
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^  non  rayt'cs ,  changées  ni  vicicttfcs  en  aucune  part  d'icellcs ,  cant  en  fain  fccl  qu*é- 
cricurc,  delquelies  l'utic  après  l'aune,  la  teneur  s'cnniit,  Sc  pceflUeremenc  défaites 
Jfittccs  royaux.   LOUIS  ,  pat  la  grâce  de  Dieu  ,  roi  de  France ,  à  nos  amez  Se 
lèaux  les  généraux  cooldners  du  le  hit  ôc  gouvernement  de  toutes  nos  finances, 
de  la  jullicc  ,  des  aydes ,  &  aux  élus  fur  le  tait  d'iccux  aydes  en  l'élcdion  de  Meven» 
Salue  a  dikftion.  Delà  patùe  de  notre  tcés'cher  &  tres-amé  coulin  le  comte  de 
Neven  8e  de  Rcthel  ,noas  a  été  expolé:  Di(ant ,  que  combien  que  de  tout  temps 
les  oAîciers  en  chef  commenlàux  ,  &  domcdiques  de  nonedit  coufin  ayent  cté 
exempts  &  non  conoribuablcs  aux  tailles  &  aydes  qui  s'impofent  é$  pays  de  notre- 
2  dit  çoulln ,  néanmoins  fous  ombre  de  certaines  ordonnances  &ites  &  publiées  depuis  un 
an  en  ça  ou  environ  ,par  ordonnance  de  Icu  notre  trés*cher  feigncu  r ,  &c  pcre  qui  Dieu 
pacdoiiflet  en  a  voulu  contraindre  les  officiers  de  notredit  couûn  ,  6c  défait  les  ont 
impoTé  de  voulu  >  fàirefcomribuer  aufdites  tailles ,  &  aydes ,  combien  que  par  lefditcs  or- 
donnances n'y  (oient  compris  ceux  qui  en  doivent  être  exceptez ,  te  doute  encore  notredic 
coufin  que  d>aprés  on  y  vcaillc  contraindre  ieCdits  officiers  qui  feroit  contre  raifon ,  Se 
pourroit  tourner  à  foi  grand  préjudice  Si  dommage,  fi  par  nous  ne  lui  étoitiurce 
pourvu  de  notre  grâce,  humblement  requetanc  icellci  pourquoi  nous  voalanE  no- 
tredit coufin  &  feidits  officiers  être  entretenus  en  leurs  franchiles  &  privilèges ,  vous 
mandons  &  cxpreflement  enjoignons,  &  à  chacun  de  vous  fur  ce  requis ,  que  s'il 
VOUS  appert  que  iefdits  officiers  de  noctedîc  coufin  ayent  par  cy  en  atcieie  tfcé exempts 
&  non  contribuables  aufdites  taille;,  que  iceux  6c  chacun  d'eux  vous  faites  jouïr  & 
ulct  de  Liditc  exemption  ,  tout  amfi  que  d'ancienneté  a  été  accoutume  de  faire, 

C  ^  les  Ibuflttr  afleoir  ,  ni  connibuet  eldices  tailles  6c  aydes  en  aucune  manière 
mais  tout  ce  qui  feroit  fait  au  contraire  le  reparez  8:  mettez  ,  ou  faites  réparer  ôc 
mettre  fans  délav  au  premier  état  &  dù  :  Car  ainfi  nous  plait  être  fàit,&  a  nocrc- 
dit  coufin  &  fddtts  oificicrs ,  1  avons  octroyé  ,  Se  odroyons  de  gjcace  fpecialc  pac 
ces  prcfetitcs,  f.onobllaiiclciditesordonnances.inflruftions,  mandemcnsoudtfcnfcsaii 
conttaicc,  <l  quelconques  lettres  obreptices  &  lubreptices  au  contraire.  Donne  à  Paris 
le  vifl^-cinquicme  jour  de  fcptembrc  l'an  de  grâce  146 1 .  &  de  oocie  rcgne  le  premier, 
fous  notre  fcel  ordoi'.né  en  l'ablcncc  du  grand  ,  6c  croit  écrit  en  marge ,  par  le  roi  à  la 
relation  du  confcil ,  &  fignc  ,  C  a  s  t  h  l.  £t  fcellé  à  fimplc  queue  pcadaac  en  cire 
jaune. 

^  ffrnj.  S'enfuit  certaine  attadi-  c^c  NTcflieurs  les  Elûs  attachez  à  iccllcs  dites  Ict- 
très  loyâux  :  A  tous  ceux  qui  ces  picleiuC5  lettres  verront  :  Les  Elus  pour  le  roi 
notre  iire,  fur  le  tùi  des  aydes  ordonnez  pour  U  guette  en  rdleftion  de  Nevers, 
rommi^kire-;  dudir  fire  en  cette  partie  ;  Salur.  Sçavoir  fàifon; ,  <]uc  i^c  h  partie  de 
luuc  puuiant  pnnce  Monfeigneur  le  comte  de  Nevers  &  de  Rcciiel  ,  ou  ion 
procureur  pour  lut ,  nous  ont  été  prefentez  certaines  lettres  royaux  «donn^  i  1?ui$ 
le  vingt -cinquième  jour  de  feptcnibrc  l'an  1^61  crqTJclics  ces  nos  prcfcnrcs  font 
attachées  lous  l'un  de  nos  lignez ,  en  nous  rcqucrancpai  icclui  Monfeigncui  lei.oiiiCc 

'  OU  londit  pcocnieur  pour  lui  l'exécution  àc  enterrinement  d'icelles  Iclon  leurs  for- 
mes &  teneurs,  3prc<;  !r!q';ellcs  prefciicacion  rcq-^cre  ninfi  à  nous  fnirrs  par  icclui 
Monfeigneur  lecomit  ou  londit  procureur ,  vu  auiû  pat" nous  klùiccs  lettres  ôclc 
contenu  en  icdles  avons  appointé ,  que  fur  ledit  contenu  nous  informerions ,  fie  nous 
informez  y  appointerions  ainll  que  de  railtn,  S:  lequel  mondit  feigneur  leComtc  on 
fondit  procureur  pouc  lui,  pour  ce  faarc  nous  a  produit  plufieuts  témoins,  lelqucis 
ont  ctc  par  nous  Evrard  le  Breton  ,  Licentié  es  loix  undeldiu  Elûs ,  examinez, 
&  leurs  dits  &  tkpofition  rédigés  par  écrit,  appelle  avec  noiis  notre  Cîcrc  f^rcf- 
ficr  ,  pour  fçavoir  la  vérité  Hé.  nous  informer  du  donné  a  cntcuUrc  6c  contenu  en 
icclles  lettres  royaux,  £e  lequel  cxameo  bk,  pacfiic  A:  pour  oUire  tous  ceux  qu'il 
appartiendra  en  cccic  matiorc  avonS  données ,  no'î  lettres  de  commifllon  pour  taire 
adjourner  pirdevant  nous  audit  lieu  âc  ficgc  de  ^icvcrs ,  à  la  requête  de  moudic 
Icigneur  le  conue  00  Ibndit  procureur  ,  m  quacw  cchevins  bourgeois  &  habicans 
de  la  viîîc  de  Nevers,  pov!'-  venir  voir  par  nous  rntcrrincr  &  nccomplir  8£  mettre  i 
exécution  dùc  le  contenu  cKiitcs  lettres  royaux  unpctrccs,  comnic  dit  cA:,parmon- 
dit  leigneur  le  comte  ou  fondit  procureur  pour  lui,  6c  venir  pcoceder  enoatte  6u 
rentcnnemcnc  5c  exécution  d'icellcs,  ainli  qu'ils  appartiendront  par  raifon  ce  prc- 
fent  lourd  hui ,  auquel  joutd'hui  coinparc  niondic  icigricur  le  comte  pdi  iiuiiou- 
Ue  homme  8c  fige  maître  Guillaume  Lcunbard  (ondit  procureur ,  fuffifamment  fondé 
de  procuration  -,  après  que  avons  inrerropt:  honorable  hnrnme  &  lâgc  mairr?  [can 
Feuoa  ptocuxeur  de  ladite  ville,  iUcc  ptdcuc  en  piclcncc  de  maître  jcax;  ic  Ciuu 
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procureur  du  roi  notre  fire,  s'il  fc  prefcntoit  poist  pour  lefdits  échcvins  Se  hibitans  ^ 
dicellc  ville,  ni  s'il  vouloir  aucune  choie  dire  contre  iccllcS  lettres  royaux  ,  lequel 
nous  a  répondu  ^uc  comme  procutcur  dcldits  échcvins  &  habirans  de  ladMc  ViUe» 
ni  autrement  en  aucune  manière  ne  ic  prelcntoit,  &  qu'en  outre  ayant  fut  procla- 
mer lefdits  quatre  échcvins  bourgeois  &  habitans  de  ladite  ville  de  JMevcrs ,  vcu lut- 
filaromcût  adjoutiKS  par  Guillaume  Turcau  fctgent  du  roi  notcc  fitc  ,  comme  pif 
relackm  par  lui  faite  pnr  ccric  noa$  cft  luffilammcnt  apparu,  iceux  avons  mis  & 
mettons  en  dJfaac      audic  procureur  prclem  ,&  attendant  loffilanamcnt  &  requé- 
rant, comme  du  clt ,  1  exécution  &:  entcrrinement  defdites  letifes  royaux,  avons 
donné  &  donnons  défaut  •  «t  pat  ledit  défaut  veu  que  du  coiucnu  eldites  lettres 
royaux  avons  été  (uffifararacni  informé,  9c  eu  fur  tout  conicil,  avis  &  meure  dcU-  s 
beration  avec  pluCeurs  gens  de  cooteil  Se  autre*,  avons  dit  &  dedaré.difans  fc  dé- 
clarons qu'anendii  que  ledit  Monfcijgaeur  le  comic  ou  fonJit  procureur  pour  hn  a 
bien  fuffifammcnc  montré  ôc  prouve  le  cootCQU  elditcs  Ictttcs  royaux ,  iccUcs  avons 
entcrnnc&  entetrinonsfclonleur  ferme  &  teneur  au  profit  ic  intention  duditMon- 
ii^llieurle  comte  par  ces  prcicnres,  &  en  iccllcs  ci  ccvnnanc  difoiis  en  outre  5c  décla- 
rons que  les  officiers  en  chef  commeaçaux  fii  domcltiqucs  d'iccluLMonlcigneur  le  comte» 
&  chacun  d'eux  jouiront  des  exemptions  de  tontes  tailles  mi(b(îitfc  à  mettre  de  par  le 
ni  notre  fire ,  ainfi  que  d'ancienneté  ont  fait  ,  fans  être  dorénavant  impofc  a  contri- 
buer en  iccU^  tailles ,  en  défendant  efdits  quatre  cchevins  bourgÇ(»s  U  habiuas  de 
ladite  ville  de  Nevcts,  qui  à  prefcnt  fontât  qui  pour  le  tant  i  venii  (erant,  d*ini- 
pofer  ou  faite  impofcr  ni  contribuer  lefdits  otiîcicrs  es  tailles  mifcs  fur  ,  «c  à  0 
mettre  de  par  le  toi  oocredii  lire,  ni  autre  choie  roturière ,    que  ù  taxez  ou  im- 
poiêz  les  avoient  ,  qu'incontinent  les  rayent ,  6tetic  ou  fiUlenc  rayer  fc  ôtec 
des  pipicrs ,  rcgiflres  \'  impôts  par  eux  f.iics ,  (ans  aucunement  les  molcflcr  ne  tra- 
Tailkr  ores  ni  pour  le  temps  à  venir  pour  Icfditcs  caulcs  >  fc  ce  félon  le  conrcnu 
defdites  lenrcs  royaot  :  ce  fut  ftie  de  l'aveu  dudit  procureur  d'ioeini  Mootèigncur 
îc  comte  ,  es  jours  tenus  nuJic  Nevers,  par  nous  Elûs  pour  ledit  fîre  clf  iccllc  élec- 
tion, fc  dontic  fous  nos  Icings  le  lamedi  feiziciue  jour  de  janvier  l'an  14^1.  ainû 
figné  M.  NiODiw.  Erfcellé  de  deux  (ceauxen  placard  en  cire  vermeille. 

/tm.  S'cnlui:  CLr:,;incs  autres  attaches  de  mcfdits  ûeurs  les  Elus.  Les  Fluspcur 
te  roi  notre  ûrc >  lur  le  fait  des  Aydcs  ordonnez  pour  la  guerre  en  l'élcâion  de  Ne-  D 
vers,  oommUraires  dndit  lire  en  cette  partie  :  Au  premier  lergent  du  rot  notre  fire» 
que  fur  ce  fera  requis  ,  SaUit.    Nous  vous  mandons  que  cnfuivant  Icfditcs  lettres 
royaux  impccrccs  de  la  partie  de  haut  'fc  puillànt  prince  monfeignçui  le  comre  de 
Nevcts  8c  de  Rethel ,  fc  exccntdres  d'icelles  nous  nffiez  les  commalidemcns  fc  con- 
traintes plus  à  plein  contenu  Se  déclaré  cflitcs  Lettres  exécutoires  dcfdircs  lettres 
loyaux  iccUes  accomplirez  &  Autticz  à  exécution  due ,  de  point  en  point ,  fctoa 
leur  ferme  fc  teneur,  ainfi  fc  par  la  ferme  fc  manière  que  contenn  cft  en  icetles , 
de  le  faire  diligemment  vous  donnons  pouvoir ,  en  failant  certifications  (uflîfanics.  • 
Donne  fous  nos  (eiogs  le  Icrzicmc  jour  de  janvier  l'an  i^6i.  ainli  ligné,  H*  Niodin*  E 
It  ftellé  de  deux  feeaox  en  placard  en  cire  Termeille. 

Hem.  S'enfuit  la  iclafion  attachée  avec  ladite  lettre  à  mes  trés-honorez  feigneurs 
Mcflleurs  les  élus  pour  le  roi  notre  (Ire  en  l'élcAion  de  Nevers,  (ur  le  fait  des  aydcs 
ordonnées  pour  la  guerre  ,  cx>miniflâires  dudit  fixe  en  cette  partie  Goillaume  Tu- 
rcau  ,  fereent  du  roi  notredit  fire  &  le  vôtre,  honneur  &  révérence  avec  route 
'  humble  obciflancc.  Mes  trés-honorez  Icigneurs ,  pbifie  vous  fçavoir  que  par  vertu 
&  autorité  de  certaines  lenres  toyaox,  fc  vos  lettres  execusottes  acta^es  i  icelles» 
ddquel'?';  il  vous  apparoltra  ,  fî  métier  cfl ,  ^  l'indance  &  requête  de  trcs-hauC 
&  puiUan:  prince  monleigneur  comte  de  Ncvers  ôc  de  Rethel»  impétrant  defdites  F 
lettres  royaux»  onde  fon  procureur  pour  lui.  je,  le  quarorzi^oejourdu  mois  de 
février  l'an  1451.  me  fuis  ttanfportc  patikvcrs  cchevins  .bourgeois ,  manaiis  &  habi- 
ta ns  de  kdicc  ville ,  qui  à  prefcnt  limt  &  pour  le  temps  à  venir  Icront  k  ce  que  dorciu- 
vanc  ils  o'impofcnt  ou  £i(lcni  impofer  ni  concciboer  les  officiers  en  chef  commcn' 
faux  &  domefliqucs  de  mondit  (eigncur  le  comte  ,  és  tailles  mifcs  fur  &  à  mettre 
de  pat  le  toi  notrcdit  fire  ni  autre  choie  roturière ,  &  que  fi  taxez  ou  impofez  les 
avoient, qu'incontinent  les  rayent,  ôcent  on  ftilènt  rayer, ou ôter  des  papiers, rc- 
giflres fc  impôts  par  eux  faits  ,  fans  aucunement  les  molcflcr  ni  rr:ivT:!lcr  ores, 
ni  pour  le  temps  à  venu  pour  Icfdices  caulcs  ,  IcIqucU  cchevins  dcliuldics  nommez, 
m'onr  répondu  qu'ils  fc  gardcroienr  de  mépreivdre ,  fc  «e  mes  crà>hoiioiez  fd- 
^ncutsjevouscenifieavoîc  lut  cpkmaniecedmiafiliie,parcetteiiifiine  pcefente rela- 
tion» 
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JK  tion,fignczic  fcellr?  dr  m-s  fcings  ,  &fcel  dont  j'afr  en  mon  oiTir  c  faifant.  "Fait  les 
aa  &:  jourdeflulaus ,  aiou  ligne  TuaBAU.  EcfccUc  à  Iimplc  queue  en  cire  vctmcillft 
^  Um.  S^cnluit  certaine  «une  «tCiehe  à  icelks  dira  leccce.  Paie  le  dtx-huiiiâne 
jour  de  m.ir:,  \'m  r  -f^^. 

Dchbcic  a  ecc  que  honorables  hommes  ôc  fagcs  niaitrcs  Renaud  le  Breton,  Jcaa 
M«ié ,  leigneurs  des  comptes  ,  Jean  le  Beau  te  Simoo  Dupont ,  dercs  dddits 

compte; ,  murrc  fcan  Chaumière,  lieutenant  de  M.  le  Bailly  dcNivcrnois ,  Pierre 
Garnicr  &  Hugues  Foucbicr ,  fccrctaircs  de  moodit  ieigneur  le  comte  de  Ncvers  t 
Vû  le  mandement, fcntence  &.  exécution  obtenue  p«r  moodic  fcigneur  ,  en  ayane 
certification  de  mondit  feigncur  le  comte  ,  comme  il  eft  certifie',  les  dcffufdits  ctrc 
les  officiers  en  chef  commenCwx  âc  doroefti<jucs  »  que  on  les  doit  tayet  des  papicis 
^  fie  impôts  faits  en  ladite  ville  ,  &  non  dox&uvant  les  plus  impofêr  en  enfamnt 
ledit  mandement ,  fentcnce  &  exécution  oui  s'en  cft  cnluivic  ,  &  me  ta  c  en  tête 
raye,  pour  ce  qu  ils  font  officiers  en  chet  commenl'aux  &  dorocftiqucs  de  mondit 
fe^neut  le  comte.  Se  par  vetcu  d'an  mandement  royal,  featence  8e  cxecntina  âé* 
pendcmmcnt  d'icclui  ,  obtenue  par  mondit  feigneur  le  comt:  depuis  ladite 
délibérât  u.n  conclufions ,  mondit  Ieigneur  a  Iwillé  efdits  quatre  cchcvins  ladtiû 
certification,  dont  ci-defTus  cft  fait  mention.  Ainfi  fîgné,  H.  G  u  i  L i  AtTM  b, 
en  remoins  defqucls  vifion  es  chofcs  dclTuÛites  ,  au  rapport  Se  relation  déf- 
aits jurez  qui  ncMJs  ont  rapporté  les  choies  dcflufdites  ,  &  chacune  d'icelles  £tre 
nyécs  &  annullées,  nous  ajoutons  pleine  foi ,  nous  gardes  deflurdits  avons  mis  te 
appofc  le  fcel  de  ladite  prcvôtc  de  S.  Pierre  le  MoufSet  à  ces  prcfcnccs  lettres  de 
Fidmm  donnez  à  Ncvers  le  pénultième  jour  de  juilla  l'an  I48j.  Signez,  DuCtox» 

CoiUtun  ici  frtftnUi  a  éU  faite  ftr  mus  fitraùre  it  mmfcigntur ,  en  /S  chân^t  Jts 
Mmptet  de  Neuers ,  fur  m  origmdl  en  pdrcbemn  tiré  fmr  cH  effet  it  Qke  thtmire  , 

d  Impnt  remis  itHS  une  Uy  et  te  co:i/c,  privilèges  dr  fi  ch,7:i,^;[^  ce  po^tr  f-rvir  ^ 
vtUtr  à  fô»  txuUatce  ee  que  de  ratftn.  Fut  â»  k$fre*tt  de  Udtfe  t/fsm^e  des  amtes  Jc 
«dom  4e  9,  mm  17*8.   Signé ,  Ch ailiot. 

iMtrts  fntâm  puvDir  asx  officiers  de  U  ehuabre  des  mutes  de  Nevers ,  de  pcMrfiiwt 
é  ttmmàre  dtffaitimmm  Us  nàtuAlm  fm.êmmt  ûi  mdmmex,  f«r  ittlU. 


D  Du  mois  de  iêviîcr  t%%t, 

T  TENRY  ,  par  b  CT  irc  de  Dieu,  roi  de  France  .  A  tous  prcfcns  &  à  venir ,  Salut.' 
I  y  Comme  oc  tout  temps  &  d'ancienneté ,  notre  trés-chcc  &  ux$*amé  coufùi  itt 
«ic  de  Nivcrnois ,  Pair  de  France,  U  fes  prédeceUèors  dncs  en  la  ville  de  Nevers» 
ayint  eu  chambre  des  comptes  établie  ,  en  laquelle  chambre  :  u   !rs  compraolcs , 
tant  ordinaires  que  extraordinaires  «  de  toutes  &  une  chacune  les  terres  de  nouedic 
couini  &  fes  prèdeceflêim»  aycnt  rcfTotti ,  comme  font  encore  de  prefem  1  pour  y^ 
rendre  ,  clorr  °.' affiner  leurs  comptes,  &  pour  cet  effet  y  ait  eu  de  tout  temps  ,  comme 
y  acncore  de  prêtent  en  ioelleclùn^te  ,un  prcfident ,  fix  maîtres  des  comptes,  deux 
Ibcretaiies,  huiflïers  ft  antres  miaiftres  de  jufhct  ,és  lieax  difpofat  pont  Taudi* 
ticm  d'iccux  comptes,  confervation  d'iceux  &:  des  terres  &  charges  de.  Juché, 
comté  )  châtellenie,  terres  &  iei^eurics  appattenans  à  noitcdit  couhn,  en  quelque 
lien  c|n'Us  ISnenc  fituez  &  affis  pour  h  coolérvacioa  défaits  biens ,  ce  neantmoint 
kfdits  comptables  nonobftant  qu'ils  foient  obligez  à  ladite  reddition  de  compte, 
£  fous  couleur  que  les  gciis  Se  minifhes  dcfdits  comptes  n'ont  aucune  puifTance ,  juhf* 
dîftion  on  cottetàon  te  etnt,  ne  veulent  obéir  aux  ordonnances ,  oonraandemene 
8e  injondions  qui  leur  font  faites  par  ladite  chambre,  n'ayant  aucune  cour  ni  jurif- 
dtftion  (ur  eux,  &  pat  ce  moyen  cft  contraint  notre  couiin  avoir  rccouts  pardevanC 
nos  juges  ordinaires  00  autres,  pour oomcundre  Iddirscompcables  ik  rendre leurfditt 
comptes  pardcvant  eux  ,  aux  grands  frais  &  rct:ir  Jition  des  deniers  de  notic  coufin 
&  les  autres ,  Iciquels  ont  tendu  leurs  comptes  en  ladite  chambre  ,  avant  été  con* 
damnez  ,  nobéillam  anfdices  condamnations  &:  jugcmens  de  latbte  cnanobre  peut 
le  payeincat  des  rcfîcs  au(quels  ils  font  tenus  par  i arrêt  de  clôture  dudit  compte, 
noiu)bfbnt  Idqucls  les  convient  derechef  pourltiivre  aillcuts  >  qui  revient  enuece* 
ment  an  grand  înixric  &  préjudice  de  notcedic  (oufin ,  nous  requérant  i  cette  &i 
iiq(  lettres  de  pE0Tti«aiu   iMic  cc  eft>il  que  nous  ddkans  ÉtvorabkniOtt  mitet 
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notre  coufin,  nous  rellcntanc  amplement  des  Ixmis  5:  grandis  fcrviceç  par  lui  ftifs 
à  nous  *k  à  notre  couronne  au  fait  de  nos  euetccs,  conlcivct  ^  augmciuci  lagran»  ^ 
"denr  <le&  tmtfon  «  le  tirer  &  mettie  hors  (Tinvolucion  de  procès,  même  de  ce  qui 
'^concerne  les  recettes  de  fcs  terres  ,  aulll  defirant  les  finances  &  domaine  de  notre 
çouûn  être  comme  Tes  aucccs  propres  ,  &  augmenter  la  junktidion  de  (adite 
^chambre  ées  comptes,  ooaddeté  que  mieux  &;  plus  hicilemcnc  ks  comptes  de  (es 
«ffîcien  comptables  pourront  ctrc  rendus  en  ladite  chambre  des  comptes  de  Nevers, 
pardevanc  les  gens  &  auditeurs  d'iccile  qui  font  cxpctimcntez  au  latt  dc<.  haanccs» 
•que,paidBf«nt  noldits  ou  offidets  ordinaires  des  Jieux  où  lefdites  rccettet , 
'Cnargcs  &  admmiftmtions  ont  &  auront  été  faites  &  excercées  ,  qui  en  la  plupart 
^n'y  font  connotilans  m  experts ,  dont  plulicurs  pertes  &  dommages  poucroicntad» 
venir  à  nottedit  coufm ,  &  aulTi  à  ferdtis  officiers  comptables.  Pour  ces  caufes  te 
autres  railbnniblcs  confidcrations  d  ce  nou^  mouvans  ,  de  notre  certaine  fcicnce, 
propre  mouvement ,  plciae  puillaucc  6c  autorité  royale,  avons  donné  &  odroyé,  g 
-«lonnons  &  oâroyons  par  ces  prefentcs  ,  à  notredit  couiîn ,  Tes  fucccHeurs  &  ayins 
'Clauib  de  lui  à  perpétuité  ,  pcrmifllon  ,  faculté  &:  puiilancc  d'entretenir  en  ladite 
Tille  de  Kcvers  l^icc  chambre  de  (es  compter  en  tel  nombre  àc  titre  d  oAicicrs  que 
<boa  lui  fcmblcra  ,  &  qu'il  a  6it  par  d-dcvant,  &  lUec  par  ordonnance  des  gêos 
dcfdits  comptes  fiirc  obéir  &:  comparoir  pardcvanr  eux  les  trcforicrs  ,  argentiers, 
receveurs  tous  &  chacunsles  autres  o^ncicrs  comptables  dcldits  duchcz , corniez, 
•dlâceUenies  »  &  de  lès  ancres  cenrcs  Se  feignearies  ,  prefêns  à:  à  venir,  ou  leurs 
avans  caulc,  plcigcs  &  cautions,  fi  bcloin  clt  j.qui  ont  par  ci-devanr  eu  &  auront 
par  d-aprcs  charges  delditcs  recettes  ,  à  quelque  titre  que  ce  ioit,  pour  y  rendre  , 
dore  &  affiner  leurs  comptes  -,  &  à  ce  les  -conctaindie  par  ajournemens ,  défauts  ■» 
contumaces,  muictcs  ?^  peines  pécuniaires,  prinfc,  vente  &  cxploic.tion  de  leurs 
biens,  caption  6c  détention  de  leurs  perionncs  ,  lï  métier  e(l,  en  3liouai:c>  rayanc 
ou  tenaiK  en  fouffranœ^  pour  par-leidits  gens  des  oomptcs  ce  qu'ils  venontiereà 
faire  par  raifon,  juger  ,  (cnccucicr  &  condamner  ,  ainli  que  font  les  gens  de  notre  ^ 
chambre  des  comptes  à  Pans^lcldits  treloriers,  receveurs  autres  othciers  comp- 
tables,  leurs  veuves  fleberit>en,bien-<tenans, leurs  pteiges  &  fidejuflèurs,'dc  payée 
n  notre  coufin  ou  à  fon  treforicr  &:  receveur  gênerai  de  fcs  finances  ,  ce  à  quoi  ils 
feront  trouvez  redevables  ^vers  lui  par  leurs  eues  lignés  de  leurs  maitu  ,  ou  pas 
la  clôture  ,  affinemene  ,  -te  aorte  de  -kotidits  gens  des  comptes  &  feurTdites 
leniences ,  jugement  &c  condanmations  faire  mettre  à  exécution ,  dûment  ?;  comme 
efl:  de  coutume  bitc  en  notrcditç  chambre  des  comptes  à  Pacis  pout  nos  propres  ■ 
deniers  6c  afiîies,  &  avec  oe  de'contrMndte  leidits  ttefotiers  ,  receveurs  5t  autres 
ofHcicrs  qui  ont  été  &  feront  par  ci-aprcs  comptables,  &  tous  autres  quM  appar- 
tiendra ,  de  payer  le  juge  à  notre  coulin  par  les  voycs  dcûulditcs ,  cii  outre  de 
«orrîger,  punir  Bt  nidâer  félon  l'exigence  des  cas  Iddits  ofiSdert  comptables  dè 
fefdits  duchez ,  comte?.  ,  châtellcnics  &  autres  fc  terres  &  (ei^:;ncuric4,  s'sls  font 
trouvez  avoir  fait  en  Icutldites  chaz^  &■  adminilb^îon  choie  Jigoe  de  punition  » 
concemanc  resamen  8e  clôture  de  leurfdits  comptes  tant  feulement,  &  Idquels  ièn* 
tenccs  8î  jugement  qui  interviendront  civilement ,  voulons  &  nous  phu  ctrc  cxe- 
ciitouc,  nonobUant  l'appel  6c  laiis  préjudice  d'iceile,  iccc  oonoblhut  que  lefdits 
comptables,  fermiers  on  autres  ne  fuflTent  des  lujets  de  nottedit  couiîn  ,  aim  des 
nôtres ,  ou  d'autres  juges  que  ne  voulons  ctrc  confidcrables ,  &:  fans  que  lefdits 
comptables  puillcnt  déclinée  ladite  juridiâion  dcldits  gens  des  comptes  ,  Se  H  le 
procureur  de  nottedit  ooufin  oo&f<fits  trefbciets,  receveurs  fie  antres  ofHders  comp- 
tables ou  leurs  commis  ,  parcns  &  héritiers,  plciges  &  cautions  ,  ou  l'un  d'eux  le 
portoient  pour  appellans  detditcs  fentcnccs  ,  appointemens  ou  dcciùons  âites  Se 
données  par  leftlits  gens  des  comptes  à  Ncvers  pour  nottedittoufin ,  nous  voulons 
<^uc  lefdites  caufc5>  u'appcl  foicnt  reçues  &  jugées  en  noitedite  cour  de  parlementa  B 
Pacis  ,  comme  font  les  (entcnces  donoe'cs  pat  les  baiUys  deTdîis  duchez ,  comtez  » 
&  autres  feigncuries  de  norredîr  coufin  pat  le  privilège  &  autorité  de  ladite  Pairie 
&  non  ailleurs.  Si  donnons  en  mandement  par  cddices  prefentcs  à  tous  nos  oftîcicrs 
Ce  julticiCK  ic  tous  autres  cours  où  il  appartiendra  que  de  nos  prelcnc  don ,  ccllloa 
ic  oStwfé  ils  6flent,fboffrent  fie  permettre  notredit  coufin  jouît  fitufer  plcinemeoc 
Se  paifiblcment  &:  cefditcs  prcfcnrcs ,  faflcnt  publier  &:  cnregilhcr  és  lieux  qu'il  ap- 
partiendra, &  ou  rcquisen  ictoDC,£c  exécuter  lâns  qu'il  loit  pour  ce  bcfoin  de  placer, 
•vi/a ,  ni  f0uiè$.  £c  pour  ce  que  ddiitas  piclèntes  l'on  pouita  avoic  afiaire  en  plu- 
wuts  fie  divecs  Ufwt ,  nous  voulons  qu'au  vUmms  d'isellcs  6ic  fÏMu  feel  royal  ^ 
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'A  mcnr  collationné',  foi  y  foie  a)(iuté  comme  au  prcfciit  original.  Et  afin  que  ce  foie 
cho(c  ferme  &c  (table  à  toujours ,  nous  avons  fait  metcte  notre  fcel  à  cddices  prc- 
^nces.  Données  •  Paris  an  «ois  de  lévrier  l'an  de  grâce  i5f  S.  8c  de  notre  ngne 
le  douzième  ,  ainfi  fignc  par  le  roi ,  vous  Monficur  le  cardinal  de  Sens,  garde  t!es 
lêcaux  de  Fiance  pcefènt»  Bouroih  >  ic  à  côcé  vifi  ôc  Iccilc  du  grand  (cd  eu  (oye 
''verce. 

C0iiMiiûn  des  fuCtnits  Umts  4  àé  fùte  i  leur  mgtntl  en  far  chemin  fiut  Mùr^ 
ium  imtnfie  ie  U  tktmhe  des  ttmftet  de  Âtân/éigneur  À  Nevm  tfv  «ww  aêtmres^ 
fetrettires  ie  Mtnitt  fetgneur  en fâdrte  chambre  te  ^mff-nmvUmtmmlimfas  ça»  «WfiMlM 
^nMre.    Signé  »  Micault  ,  avec  paraphe. 


MxtrM  in  re^c  ies  tminfiens  a^iuUaireî  ie  Mejfemrs  la  veur*Uei  Dtjm  ér  CiMfitf^ 

de  Nevers. 

Du  lo.  Novembre  158^. 

L'AN  i^îo-  le  dixième  jour  cîc  novembre  ,  nous  Doyen,  Chanoines  &  Cha* 
pitre  de  Ncvcrs  *  capitulaitcniçnc  aflemblcz  en  notre  Ch^itre  audit  Nevers  » 
an  fon  de  la  cloche  i  la  manière  accoatumée  pour  trdter  des  amires  de  notre  égUfet 
déclarons  que  comme  ainfi  foir ,  que  le  jour  de  la  Touflainc  dcrnicic  pallce  premier 
jour  de  ce  mois  de  novembre,  monlleur  le  révérend  Evcque  de  cette  vilk  oâiciant» 
«prés  ^u'il  auioit  donné  l'encens  aux  aocds,  (êUm  l'ancienne  contame  »  de  cette 
notre  eglife,  monficur  notre  Doyen  qui  ctoir  Tun  Je  ceux  qui  allîftoicnt  ledit  fieuc 
^  révérend,  auroit  prins  ledit  encens  ic  icebii  porté  à  muniêigneur  &  madame  les  duc 
9c  duchefle  de  Nivemois     &  meOêignaus  leuis  ei^ns,  comme  de  tout  temps  de 
anctcnnctc  a  cré  fait  par  nous  Se  nos  predcccflcurs  ,  ainfi  qu'ils  nous  ont  appris, 
&  que  par  enquête  £ûte  d'office  par  monficuc  notre  Doyen  l'an  1581.  des  plus  an- 
ciens de  notre  églife  &r  de  cette  ville  de  Nevers ,  il  nous  auroit  été  enfôgné  6ir« 
ainfi  la  courumc  de  leur  prefcotcr ,  comme  aulll  à  baifcr  l  évangile  &  la  pajx  aupa« 
rayant  qu'audit  licur  révérend,  &  que  dqiuis ledit  ûeut  D<^en auroit  voulu  appor- 
ter ledit  encens  aadk  fieur  révérend,  il  lui  auroit  toamé  le  dos,  pour  avoir  tronvi 
mauvais  qu'il  ne  lui  eut  ctc  apporte  premier  qu'i  mondit  fcigncur,  &  pour  ce  en 
auroit  fait  plainte  auldits  lieuts  Doyen  &  Chanoines  ,  letquels  lui  ayant  remontré 
qu'ils  ne  faifoient  rien  de  nouvean  qu'ik  neolibnc  £iit  toujours  de  tout  temps  &  en 
D  fa  prciènce  même    du  conicotement  dudit  ficut  révérend,  fans  qu'il  s'en  (oit  plaint, 
pour  avoir  lui-mcme  connu  &  entendu  que  ainfi  e'toic  la  coutume  de  faire.  Il  au- 
roit fait  reponfe  auldits  ficurs  Doyen  Se  Chanoines  que  au  moins  lui  officiant ,  il  lui 
fcmbloit  que  ledit  encens  lui  dût  ûrc  npponc,  &:  ou  i!  dcfircit  avoir  a6ïc  de  nicf- 
dits  feigncurs,  que  telle  cérémonie  ne  lui  apportcroit  aucun  préjudice  à  (à  dignité 
cpifcopaie  ;  ce  que  lefdits  iîeuts  Doyen  &  Chanoines  aucoient  promis  faire  enten* 
drc  à  mefdits  feigncurs ,  &'  pour  ce  auroicnr  députez  d'entre  cmx  les  ficurs  Dovcn, 
Dulis  treforicr  Ce  Regnard  chantre ,  pour  prier  mondit  Icigneut  de  trouver  bon  que 
kdit  encens  fut  défibré  audit  fieur  reverctid  >  locs  feulement  qu'il  offidecoit  ;  ce  que 
mcfJits  fcigtteurs  auroient  de  trés-bon  cœur  accordé  ,  moyennant  que  cela  ne  pùc 
porter  aucuii  préjudice  ne  innover  aucune  clioic  pour  les  autres  jours  que  ledit  licur 
leverend  n'umcieroit ,  defirant  que  ledit  eticens,  évangile  &:  paix  leurluflrent  appor- 
tez &  à  mefdits  feigncurs  leurs  cnfans  auparavant  qu'audit  fieur  rcs-ercnd  quand  il 
n'officicroit  point,  comme  de  tout  tems  &  ancienneté  a  ctc  fan,  même  depuis  iz. 
^  ans  en  9a  que  ledit  (ieur  révérend  eft  £véquet  car  ils  ne  prctcndoient  point  de  quit- 
ter ce  droit  là,  ?v  Irv.r  fcmbloit  que  ledit  fieur  révérend  n'en  devoir  non  plus  taire 
de  dithcukc  &  uutjiicc.  Que  les  licuts  Evcqucs  les  predcccllcurs ,  &  pour  le  moins 
d'anffi  bonne  maifon  qne  la  fienne ,  auroient  fait  i  &  d'autre  part  plus  que  mondic 
fctgnrur  Vauroit  fait  nommer  par  le  feu  roi  audit  évcché  ,  félon  qu'il  l'a  fait  appa- 
roir par  une  lettre  que  la  Maieftc  lui  en  auroit  écrite ,  fignce  par  lui  &  contre-fignéo 
de  Neuville»  .dictée  du  |o.  leptembre  i}78.  pilabt  lefdits  lieuts  Doyen  &  Chanoi- 
nes de  n'innover  aucunes  chofes  de  ce  que  leurs  prcdeccflcuta  auroient  £ait  detoqc 
temps  6l  ancienneté ,  &  qu'eux  avoicnt  continuez  comme  ils  vonloieoc  croire  qua 
l'on  feroît  »  de  ^tt'U  deficecoit  ca  avoit  aéke  dddîo  (kim  Doyen  dcÇbanaipei,  com* 
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ïnc  de  fa  part  il  ftroit  audic-ficur  rcvcrend  puifqu'il  le  cîcfiroit,  ce  qui  fut  accorde  JC 
à  mefdits  fcigncurs  de  iùsc  £t  pour  ce  ia  matière  mile  en  dclibcratioo*  a  été  se- 
ioltt  de-cominuer,  «amme  il  a <éié  ftit  par  les  pnédeoefloirs  de  notre  ^ife  Bc  par 
nous ,  comme  a  été  dit  ci-de(Tus,  fans  rien  innover,  excepté  d'apporter  Icdir  encens 
-audit  rcvcrend  lor^u'ti  cfBciera  à  l'autel  revécu  d  habics^ontificaux ,  félon  qu'il  a  plû 
à  moDdit  fdgnair'duc  de  Never»»  Cfoom  bon  qu'ainft  fut  fait  i  de  pour  ce  a  ctc 
ordonne  être  expédié  ce  prcfenc  aftc  pour  mefdits  feigncurs,  &  icclui  cire  rcgiftrc 
en  nos  ccsifhres  >  ik.  iîgoé  par  notre  fccretaire.  Souûignc  les  an  Ôc  jour  que  dclfus , 
iiaû  ii^e  à  l'original  PB  koVFiGMAC  Doyen  de  Neveis.  Pat  ordonnance  demain 
âics  fien»  ks        ftCfa^ptee  de  l^eveis.  Sjg^^  ^B&n»o»  ooinie  bacuin. 

Délivré  ftr  moi  fcerctMre  de  U  chambre  des  Cmpus  de  Nevcrs  ,  m  tonfequeme  de 
ittrdmumu  de  ce  ^«ir,^  »  Âé  kHtre  remis  dtm  U  Uyette  cottée  iviAé  ^fùt/em  tnfir 
lik  kàie  dmtAn*  Arir  i  Utom  it  ,3»  d»emAr«  17x7.  S^géj  GHiOLLox. 


Da  10.  lïovendxe 

|r^UR  ta  rcqocte  à  nous  jodicialrement  fente  -par  Robert  Siionec  prooirent  <fe  cettt 

.^J chambre,  pour  &:  3W  nom  de 

Qu'il  nous  plailc  lui  donner  aâe  de  notoriété  des  droits  &  honneurs ,  rang  & 
féance  qui  appartienttent  è  nonrcigncor  le  doc  de  tïHets  dans  cette  ville  &  dans  Q 
l'cglile  catlicdrale,  s'il  y  cil:  Iciil  Icigiicur,  ou  fi  il  a  juRicc  commune  avec  mon- 
teur l'Evéque}  quelle  place  mondit  icigp^eur  le  duc  a  droit  de  prendre  dans  Icxhoeur 
te  dans  la  nef  de  ladite  ^tfe  cathédrale  /  s'il  y  a  un  banc  pour  fes  "officiers  dans 
le  clufur  &:  dans  la  nef;  î  i!  y  ^  une  cure  annexée  à  ladite  cglifc  catedrale  ;  fi  l'on 
rend  à  rooodk  leigneur  le  duc  les  honneur^  dans  ladite  églile  cathédrale  diftinguez 
de  ceux  de  h  ente,  s'il  y  a  eu  procès  poqr  ndloiii  des  honneurs,  folt  «vec  ffloofieuc 
rKvCqiic ,  foic  aveclc  Qt^ptccei  quds  fiote  ceux  quelHxiaoooidejOD  cenxqnilbnt 
coQteilcz.  \  ' 

Sur  oeioUi  le  Procnrear  gênerai ,  après  lïâtts  avoir  l&it  ieânne  d'tm  aâe  «apitu** 
lairc  du  10.  novembre  1 5851.  nous  avons  donné  audit  Sionct  adc  de  notoriété  ,  que 
notredit  logoeux  duc  eft  le  fcul  (eigneur  de  cette  ville  ;  qu'il  a  une  place  diftiO" 
guce  dans  le  ohoor  de  ladite  églife  cathédrale  ,  du  rôté  de  l'évangile  o&  il  a  ane  0 
oratoire  a\  marbre  à  côte  du  grand  Autel  ;  que  le  trône  où  ilcgc  monficur 
l'Evêquc  eil  de  l'autre  côté  -,  que  ledit  feigncur  Duc  a  l'encens  ic  le  baifcr  de  la 
(paix  &  de  Tcvangilc  avant  monfieur  l'évêque  de  Ncvers,  à  rexception  des  jours 
x]uc  ledit  (leur  cvcque  liûE«n  pccftHuic  tefervîoc»  ooanne  Ictouccft^x^ 
ledit  aQlc  de  i%^9. 

Nous  aneftons  pareillement  que  notre  Iclgneorle  Doc ,  ni  monfieur  l'E  vêque  n'ont 
aucune  place  particulière  dans  la  nef  de  ladite  c'glife ,  que  les  officiers  du  bailliage 
de  notredit  fcignear,  enfcmble  ceux  de  cette  chambre  ont  nn  banc  dncun  dans  la 
■nef  de  ladite  églilc;  fçavoir  les  Officiers  dudit  bailliage  vis-à-vis  la  chaire  du  Pré- 
dicateur, ic  celui  des  Officiers  de  cette  chambre  un  peu  ao  dciïus  (ùr  la  même  li- 
gpe  ;  ou'outre  cda  lefdits  Of Aciers  du  bailliage  ont  rang  &  féance  dans  le  chunir  do 
ladite  ^life  dans  les  hautes  (biles  qui  font  à  la  droite  à  côté  de  celle  du  Doyen  Sc 
du  grand  Chantre  de  ladite  églife. 

'   Comme  auffi  nous  attelions  qu'il  n'y  a  aucune  cure  annexée  à  ladite  cglifê  ca-  g 
^diediale ,  quoique  le  Curé  de  lâint  |ean  célèbre  fon  fervice ,  &:  (afl'e  (es  fon£tions  eu* 
liales  dansk  dernière  chapelle  du  côté  gauche  de  ladite  ^g;lilê  cathédrale ,  Ce  que  oda 
tic  vient  que  de  ce  que  l' églife  paroiiïialc  a  été  anciennement  incendiée. 

Nous  déclarons  pareillement  que  notredit  leigneur  a  droit  de  fepuliure  dans  U" 
'dite  églife  cathédrale  ;  qu'il  a  droit  à  la  proccITion  du  faine  Sacrement  qui  Ct  Mt  le 
^ur  de  la  fèic  de  Dieu  par  monficur  l'évêque  &  les  Chanoines  où  affilie  tout  le 
'Clergé  ,  de  faire  porter  fix  torches  à  côté  du  (aint  Sacrement  >  aufquelles  fcs  armes 
font  attachées  ;  que  monlîcur  Tcvêque  de  Nevers  a  pareil  droit ,  que  celles  de  no- 
tredit feigncur  ,  loriqu'il  cil  en  pcrfonne  à  la  procefiion ,  ont  la  prcléance  fur  celles 
de  monfieur  TEvcque  i  que  s'il  c(l  abfent,  &  que  luoniicuc  l'£vêque  foit  prefeoa:, 
les  torches  de  mot^eur  l'EvÊque  ont  la  preféance  fur  celles  de  mmedit  (eigneur  % 
«que  s'ils  fiant  -tous  deux  abfefls,  les  tercbes  de  nociedic  feigoeur  ont  la  pideance 
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fiïr  celles  de  monficur  TEvcquc  ;  que  pouc  raifon  defdits  droits  honorifiques ,  il  n'y 
^  a  jamais  eu  de  coincilacion  que  celle  qui  a  ctc  ccrmincc  pat  ledit  adc  de  1589. 

Par  rapport  aux  droits  de  Ville,  lorlquc  notrcdit  icigncur  y  arrive  apce's  quelque 
abfence  de  la  Province,  tous  les  corps  d'Officiers  vont  le  complimenter  en  robe, 
on  tire  le  canon ,  &;  les  habitaos  fc  mettent  fous  les  armes,  &:  vont  (aluer  notredic 
fcigncur  dans  Ion  château. 

Ce  dont  nous  avons  donne  aftc  audit  Sionct ,  ce  requérant  &:  du  confcntemcnc 
du  Procureur  gênerai  de  cette  chambre,  nous  ordonnons  qu'il  lui  fera  délivré  ex- 
pédition en  forme  de  fade  Capitulairc  dudit  jour  10.  novembre  1  jSç. 

Fait  &  donne'  à  la  chambre  des  Comptes  de  Ncvers  (ous  le  (ccl  d  iccllc  le  mer- 
credi troiiic'inc  décembre  17^7.  &  avons  ligné  avec  ledit  Procureur  gênerai,  &c  fàic 
contrc-figner  notre  greffier.  Signc.DE  Vauln  be  Gehmancy,Micault,Frebault, 
Alixanu,  de  Maux  &  Chaillot. 

Jrrtjl  de  U  cour  de  Parlement ,  portant  règlement  entre  Us  Officiers  du  ducM  é"  Pairie  de 
îitvemcis^  ^  les  officiers  roy/uix  du  prejididl  de  fiunt  Pierre- le- Monfiter. 


Du  7.  Septembre  1^14.  \ 

* 

LOUIS  par  la  grâce  de  Dieu,  roi  de  France  &  de  Navarre  :  Au  premier  de 
nos  amez  &:  tcaux  confeillcrs  en  notre  cour  de  parlement  trouve  fur  les  lieux , 
fur  ce  requis  -,  Salut.  S^avoir  taifons,  que  comme  le  jour  &  datic  des  prclc.ncs , 
comparans  en  notrcditc  cour  notre  trc's-chcr  &  amc  coulîn  Charles  de  Gonzagucs 
de  Clcvcs ,  duc  de  Nivernois  &  Pair  de  France ,  maître  Henry  Bolacrc  lieutenant 
gênerai ,  maître  Florimond  Rapine  procureur  hical  dudit  duché  &:  Pairie  de  Niver- 
nois ,  &  autres  Officiers  de  ladite  Pairie  appellans  ,  tant  comme  de  juges  incompe- 
tans,  qu'autrement, d'une permiflîon  d'informer  &  faiûrau  corps  , dctcrncc  par  M« 
C  Michel  Paulct  confeillcren  notre  (icgc  prefidial  de  faint  Picrre-le-Monllicr ,  chanoine 
&  doyen  en  rcglilc  cathédrale  de  Nevcrs,  le  huitième  jour  de  mai  1618.  d'une  pan, 
&  ledit  Paulct  intime  en  fon  prive'  nom  :  Et  encore  ledit  duc  de  Ncvers  &  Icidits 
Officiers  appellans  des  orifonnances,jugcmcnS  8ffcntcnccs  contre  eux  données  par  M 
les  Officiers  &  gens  tcnans  le  licge  prcddial  de  faint  Pierre-lc-Monllier,  les  16.  te 
17.  avril  Se  17.  juillet  1519.  &  de  ce  qui  s'en  eft  enfuivi ,  &  demandeurs  en  re- 
quête par  eux  prefcntc'c  à  la  cour  le  vingt-neuvième  février  1620.  &:  dcfl-ndcurs 
en  autre  requête ,  d'une  part  :  Et  maître  jean  Crochet  prcfident  au  picfidial  de  S. 
Picrre-lc-Monrtier,  Etienne  Gafcoing  lieutenant  gênerai  audit  ficge,  Lazare  Gouflbc 
lieutenant  criminel,  Claude  Faulquicr  lieutenant  particuhcr,  «Se  les  autres  conlcillers 
dudit  licge,  &:  maître  Michel  Perude  fubllitut  de  notre  procureur  gênerai  audit  ficgc, 
intimez  en  leurs  privez  noms,  &  demandeurs  en  requête  par  eux  piclentéeà  la  cour 
D  le  neuvicmcjour  de  luillet  1619.  d'autre.  Et  encore  cnrrc  ledit  maître  Jean  Crochet, 
Galcoing,  GoulTot  &  autres  conleilicrs  audit  fuge  de  (aint  Pierre-lc-Moullicr,  de- 
mandeurs en  règlement  luivant  la  requête  par  eux  prclcntcc  en  notrcdite  cour  le 
27e.  mars  \6io.  d'une  part;  &  notredit  coudn ,  maîtres  Henry  Bolacrc  ,  Florimund  ' 
Rapine  &  autres  Officiers  de  ladite  Pairie,  défendeurs  d'autre  ;  &:  encore  entre  ledit 
duc  de  Nevers  &:  les  Officiers  de  ladiic  Pairie,  appellans  d  un  jugement  donné  par 
maître  Claude  Faulquier  licurenant  criminel  audit  licge  de  laint  Pierre- le-Mon Hier  le 
virgticme  mai  1620.  d'une  part  :  Et  ledit  maître  Claude  Faulqmcr  intimé  en  (on 

firivc  nom ,  d'autre.  Et  encore  entre  ledit  duc  de  Ncvers  &  les  Officiers  de  ladite 
*airic  appellans  de  deux  ordonnances  rendues  en  la  ville  de  Ncvers  par  ledit  Paulct 
conlcillcr  clerc  audit  fiégc  de  laint  Pierre- lc-Mon!lier  les  premier  ôc  2.  octobre  i62i. 
&  encore  d'autres  jugemens  rendus  à  la  requête  du  luhftitut  du  procureur  général 
audit  iicî;c,  par  le  licuten.inr  gênerai  audit  lieu  les  neuvième  novembre  &  treuicmc 
décembre  audit  an,  leizicmc  mai  ,  vinf;t-uniéme  juin  Ce  lixicmc  Icptembie  1623. 
dune  part}  &  lefdits  Officiers  dudit  ficge  prclidial  de  faint  Picrre-lc-Monllier ,  in- 
timez d'autre  :  Et  encore  cotre  leldiis  Officiers  de  laint  Picirc-lc-Monftier  ,  deman- 
deurs en  forme  de  requête  civile,  obtcnitt. s  le  fixicmc  jour  d  avril  dernier  centre  les 
arrêts  des  huitième  juillet  &  vingtième  décembre  1623.  d'une  parti  "5^  ledit  duc  de 
Nevers,  dclendcuis  d'autre  :  Et  encore  entre  nofdits  officiers  dudis  licge  ptefidial, 
demandeurs  en  requête  par  eux  prcicntcc  en  notredite  cour  le  huitième  jour  de  fc- 
»ucr  dernier,  &  défendeurs  d'une  part}  &  ledit  duc  de  Ncvers  &  les  OfHcicrs  civ 
Jeme  y  '  R  j 
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ladite  r.liric  dcfcncicurs  5'  icniuideuxs  CD  ccquêtc  pat  cux  prcfemée  à  ia  coiit  le  ^ 

a*,  dudit  mois  isc  an  ,  d  autre. 

Vca  par  noriediK  cour  ladite  ordonnance  dudit  Paulet  confeiller  clerc  audit  li^gi^ 
&  rclîdant  à  Ncvcrs,  du  hniriémc  mai  i<ri8.  par  laquelle  il  auroit  dcccrnc  uncpct- 
milTioa  «i'intbrmer  contre  la  Ictvancc  d'un  procureur  de  ladite  ville  de  Ncvcrs,  pour 
prétendu  laida  par  die  coaunis  :  &  encore  par  le  nomme  le  Roux,  pour  injures 
par  lui  dires,  contre  eux  dccmc'  Ic^iit  i-'scmentdu  16.  avril  1619.  par  lequel  les 
Othacrs  de  laint  Picrre-le-Monfticr ,  lut  la  requête  du  (ubftiiut  de  notre  procureur 
général  audtc  lîeo,  auroicnt  levé  les  dcfcnfcs  faites  pat  le  baïUi  de  la  Paine  de  Nc- 
vcis,  &  (ans  y  avoir  égard  ,  fait  difenfcs  aux  Officiers  de  ladite  Pairie  de  prendre 
connoilïancc  des  ditfcrcnds  mus  &  a  mouvoir  entre  nuirchands,  &  pour  fait  de  mar- 
<handKês  »  à  peine  de  trois  mille  livies  d'amende»  4k  à  tous  marchands  de  la  Fto» 
vincc  de  plaider  parJcvant  autres  j«gC5  que  pardcvant  iefdits  prelkiiaux  ,  pour  f^it 
de  roatchandifcs ,  à  pcmc  de  500.  livres  d'amende  par  corps  i  ce  cnjojni  aux  corn-  S 
misdeleut  greffier,  établis  par  les  diftriâs  de  leur  Province  >  de  continuer  l'cxer* 
cice  de  leur  charge,  en  baillant  commidîoos  à  l'ordiiuire,  &  à  cerrc  fin  que  ledîc 
jueemenc  fera  lu  fie  public  en  tous  les  endroits  de  leui  tcHort,  &  même  en  la  ville 
de  Nérers,  &  publie  par  les  Curez  aux  prônes  c'c  leurs  Paroiflcs.  Ladite  lentence 
du  dix-fcptiémc  avril ,  p^r  laquelle  Icldit!.  l'rcfidiaux  auroicnt  rciccrc  lef.'itc*.  dcfcn- 
fcs. Ladite  fcntencc  du  Uix-iepticmc  juillet  -.619.  par  laquelle  leldits  Prclidiaux  au- 
roicnt levé  les  d^enles  &itcs  par  leuttt  boilly  de  >fevers  aux  fojen  &  jufticiables  de 
ladite  Pairie,  de  procéder  ailleurs  que  pardcvant  leurs  naturels  ,  pour  le  fait  • 

'  des  luacchaaddes  >  ou  autrement ,  &  aux  parues  de  plaider  pardcvant  autres  juges 

4ju'eux  ;  &  pour  l'entrcprile  de  jutifdiâlon  condamné  ledit  lioitenant  gênerai  de  la 
Tairie  &  le  procureur  tiical  ditcllc,  l'un  penir  l'avoir  requis  ,  l'autre  pour  Tavoir 
ordonne  >  chacun  en  200.  hv.  d  amende  envers  nous.  Ladite  requête  dudic  duc  de 
Nevets  &  fes  Officiels  en  ladite  Pairie  du  vingt-neuvième  février  16x0.  ccndanie  C 
à  ce  que  l'arrct  de  reglemcriC  Junnc  le  vingtième  juin  de  rannce  16 14.  entre  nos 
Otlicicrs  du  picridial  de  Riom,  a'unc  parr ,  &  les  Officiers  de  la  Pairie  de  Mont- 
peniîet,  d'autre,  fiit  déclaré  commun  avec  leldits  Offîcietsde  faîntPicrre-lc-Mon(« 
l'cr  ,  M  que  detenCc?  fuficnt  faiccs  auidlts  PieiidiauK  de  lai re  aucun  exercice  dejuîHcc 
eu  ik.  au  dedans  de  ladite  Paitic  de  Nivernois ,  hors  les  cas  royaux  &  privilégiez. 
Ladite  tequéte  defdits  OifideTs  dudit  Ptefidial  du  neavicme  joiller  i6i9.  i  fin  d'ê- 
tre tc<;i!is  parues  &:  joinrs  avec  ledit  l'aulct,  Ce  ce  faifant ,  qu'iiî  foient  maintenu':  fc 
gardez  en  lajouiilànce  &  exercice  de  leurs  charges  par  toute  l'étendue  dudii  duché, 
8c  pour  tous  lea  cas  royaux  SC  autres  droits  à  cm  appanenans.  Atrét  du  trentième 
avtil  1^13.  par  lequel  lanc  fur  Icfdites  nppcliarions,  que  demandes  &  dcfcnfes,  les 
parties  auroicnt  cic  appointées  au  Contcil ,  ordonne  qu'elles  ccriroicnt,  produiroicnc, 
baitlcroient 'contredits  Se  falvaeions,  6C  oomniuniqué  à  notre  procntcur  geneial  :  Et 
cependant  que  les  amendes,  fi  aucunes  avotcnr  été  payées,  feroicnt  rendues  &  rcf- 
lituécst  k  cciaire  ceux  i^ui  les  avoieni  remues  contraints  pat  les  mêmes  voycs  >  Se 
fiitdâênfoauldites  parties  de  procéder  les  uns  ooncte  les  autres  par  Gondramaiionii 
d'anwndcs  &  exceununs,  plaidoyers,  produirions  ,  contredits  falvarions  dclJiics 
patries.  Ladite  requête  dcidiis  Othcicrs  dudit  liège  prefidial  du  vingt-Iepticmc  mars 
lâzo.  tendante  à  ce  qu'en  proccdant  au  jugement dudJc  teglemeot,  ilfbt  ordonné 
qu'auldits  OtKciers  de  laint  i  icrrc-lc-MoniULr ,  privativemcnt  aux  Ofhcicrs  de  ladite 
Pairie»  appartiaidroic  la  conuoilliuice  dc^  conttats  paUcz  fous  iccl  royal  »  fpcciale- 
s  ment  quand  il  y  auroit  fubmiilîon  cxprcile ,  enfemUe  d'aflfembler  les  trois  mt5tion> 
voq.iLi' ,  le  ban  &  arriere-ban,  fans  que  les  Ofiicicr';  de  ladite  Pairie  puiffcnt  pré- 
tendre retenir  les  vaifaux  de  ladite  Pairie  pour  en  iàirc  alVcroblce  (épatée  »  &  que 
dcfoifes  fofleni  ^es  auHts  Ofïlclert  de  la  Fairie  deconnoitte  de  la  commilfion  8c 
\  francs- fiels  ctans  dans  ladite  Pairie  Qix  la  publication  de  nos  cdits  ,  dcclarlnons  Se 

niandemcns  de  nutrcdite  cour  le  fera  dans  la  viUe  de  Ncvcrs  par  les  Ofhcicrs  ,  ttom- 
pertes  &  fergcns  royaux,  de  l'ordonnance  du  bailly  de  fiu'ne  Plerre>>le*Monflier.  Que 
pareilles  dctcnfes  feront  fa iic^  auIdits  Oftîcicrs  de  P-irie  cle  s'.ittribucr  aucune  cour 
ou  ctxinoiilancc  des  caulcs  des  £cclelulUques,  des  dixmes  Ipirituclles  ou  inféodées, 
ni  d'éxecutions  d'arrêts,  ni  de  âtte  défenfes  à  nos  fujets  demeuians  dans  ladite  Pairie 
ij  les  inulder  par  amendes  ou  prilon  ,  au  cas  quils  fe  pmirvoycnt  pardcvant  les 
juges  royaux  ,  faut  les  reveudiqucr}  &  encore  à  ce  qu'ils  (oient  maintenus  fi(  gardez 
en  la  pofTdTion  de  connoicre  des  caaies  de  tout  ks  habiians  du  boorg  S.  Eâmac  de 
Nevets  f  julqtt'à  ce  que  kdii  duc  de  Nevets  «otts  eût  iecoaipenl&  dautre  jitrifdîftiooi 
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{mvsai  l'aicct  d'homologation  ,  &  outre  confcrvcz  au  dcoic  de  juttice  privative 
â^noos  a|i(Nnrteiiafite  au  dedans  de  Véfèdàé  de  Nevm  ,  maifbns  canonicales, 

&  cloirrc  ;  <Sc  pareillement  dcfenres  aux  officiers  de  bditc  Tairic  de  connoitre 
des  caufes  du  Prieure  de  la  Chadté  >  les  iaiiks  taites  de  l'autorité  de  ladite 
Ptiàe  déclarées  nulles.  Que  leliiits  ofSders  de  Pairie  compacoirtont  one  fbk  l'an 
aux  allifcs  pour  les  cas  royaux.  Qu'il  fat  ordonne  que  le  prcvôt  des  maréchaux  fc- 
roii  fa  rciideacc  à  S.  Pierre  le  Monilier.  Dcfenlcs  ,  arrêt  du  dixième  tcvricc 
itf2}.  par  loiuel  Icî  parties  auroknt  été  appointées  endroit  ,i  écrire,  produite, 
bailler  contredits  faivation';  ;  avcrtiflcmcns ,  produ£Vions ,  conrrcdits  6c  liilvations 
deidites  parties.  Ladite  Sentence  dudit  lieutenant  criminel  du  to.  mai  i6to.  par 
laquelle  il  autoit  âic  défienfês  aux  otHciers  de  ladite  Pairie  >  fie  cous  autres  juges 
d'aurres  jufticcs,  de  prendre  cour  &  junlîliciioii  des  hiarphcmatcurs ,  <3c  aux  procu- 
reurs iîtcaux  d'ep  taire  pouriuitc,  à  peine  de  loo.  livres  d amende.  Arrêt  dulîxicmc 
jour  de  février  1(2,1.  par  lequel  (ur  l'appel  les  parties  auroienc  été  appointées  an 

*  conieil,  Se  joint,  ordonné  que  les  appcllans  billlcront  les  caufes  d'appel,  les  inti- 
mez leurs  réponies,  6c  produiroient  caules  u'appel;  rcponics .  producbotu  deidites 
pacdes.  Letdites  deux  ordonnances  wnduës  en  la  ville  de  Nevcrs  par  ledit  Paolec 
les  premier  &  deux  oftobrc  i6xi.  portant  pcrmifTion  de  fjiic  faifir  Ladi'c  Scn- 
cencc  du  9.  novembre  162t.  par  -  laquelle  lut  la  requûe  du  lubllitut  de  notrcdic 
pcocureut  général  ,  >S:  de  Jean  Dupont  (bi  difsHt  vifiieurdes  poids  fie  mefurcs  dans 
le  bailliage  de  S.  Pierre  le  Monihcr,  ledit  lieutenant  gênerai  auroit  cafîc  &  annullé 
le  jugement  rendu  par  le  juge  de  LIamccy  dépendant  dudit  duciié  6c  Pairie  de 
Niv;:i:nois,  en  ce  qu'il  aucoit  pris  connoidance  dans  ladite  ville  de  Clamecy  de  la 
•.  vifitc  des  poids  (Se  tnelures,  auroit  if.z  dcfcnfes  aux  jupes  ^  procureur  fîfcal  de  la- 
dite vilic  de  Clamecy  ,  de  prendre  à  l'avenir  connciiiànce  des  poids  ic  mefurcs. 

C  Ladite  Semence  du  ij.  décembre  audit  an,  par  laquelle  les  rel^eux  de  S.  Martin 
de  Nevets  ,  &C  ledit  duc  Jtir.rrnr  ttc  lichontrr?  du  rcnvoy  par  eux  requis  d'une 
caule  pourfuivic  audit  S.  i'icne  ie  Monuicr  paidcvant  leldits  juges  de  Patrie,  &cc 
au  préjudice  de  la  rcconnoiilance  faite  par  leldits  religieux,  que  leur  abbaye  croit 
iituce  dans  la  juflice  dudit  duc  S:  de  les  prc'r'cccnLurç  Ladite  Sentence  du  6,  Sep- 
tembre par  laquelle  leidits  prciidiaux  auioi(.ui:  lait  dcfcnfes  à  toùs  fcrgcns 
téfidans  en  Yéuaàuë  audit  liailliage  de  S.  Pierre  le  Moniiicr,  de  donner  aucunes 
afl^oations  en  verni  de  contrats  palTcr  fous  norrc  !ccl ,  Se  éxecution  d'iccux»  pat- 
devant  autres  juges  que  ceux  dudic  bîilli.ige  uc  S.  Pierre  le  MonlUct ,  jufqu'î  cc 
qu'autrement  en  eût  été  ordonne  par  nocredite  cour.  Arrêt  du  9.  mars  dernieri» 
par  lequel  lur  lel'ditcs  appellations  ,  les  parties  auroicnt  crc  appointées  au  confcil. 
Sa  jou'.t  ,  or  Jo.inc  que  les  appellans  bailleroicnt  leurs  caulcs  d'appel  ,  les  iniitncz 
leurs  réponies  iprodudions  deidites  parties  ,  conifedits  dtidit  duc  de  Ncvers,  re* 
quct  "  dr-Mics  officiers  de  S.  Pierre  le  Monftier  ,  employée  pour  contredits  ;  Autres 

D  rcqucics  deidites  parties  refpedivement  employées  pour  falvations.  Requête  dudit 
Dupont ,  fe  dilânt  conomis  à  la  vifite  des  poids  &  mefurcs  du  bailliage  de  S.  Picrre- 
IcMonrtier  ,  prc'fcnréc  à  nottcdite  cour  le  aj.Juillet  dernier,  tendante  en  ce  qu'en 
prccéJanc  au  jugement  deCdites  inftanccs  ,  il  fut  ordonné  que  pardevant  nociedit 
oailly  de  S.  Pierre- le* Monllicr  ,  ou  de  les  commis  ,  il  fèroit  rapport  des  abus  <Se 
malverlations  qui  le  feroient  en  (a  charge  >^co«nnuniquée  à  partie ,  &  mite  au  lâc. 
Requête  dudit  duc  <le  Nevcrs  du  29-  jutllec  dernier  ,  tendance  k  ce  que  défenies 
liiflent  faites  audit  Dupont  de  plus  troubler  à  l'avenir  ledit  duc  en  l'es  droirs  de 
vitites  des  poids  &  UKlurcs  dans  l'étendue  de  ladite  Pairie»  communiquée  â  partie, 
&  mile  au  lâc  Arrêt  du  ^  aooft  dernier»  par  lequel  la  cour  ayant  ^rd  aux  rc- 
quêtes  refpctftivement  prefcotées ,  auroit  disjoint  les  appellations  dcfdites  Sentences 

^  du  16.  mai  &  m.  juin  i6i}.  réglées  par  ledit  arrêt  dii  y.  maisdeinicr,  d'avec  les 
fiildires  inilances ,  pour  être  jugées  ieparément  Irfdites  lettres  en  forme  de  requête 
dvile  du  6.  avril  dernier,  obtenues  contre  lel'dics  ancts  des  S.  juiilec  (S:  20.  dé- 
cembre 16 1$,  Arrêt  du  4.  avril  dernier  »  par  lequel  fur  ladite  requête  civile»  Icf* 
dites  parties  fiint  appoiotées  au  eonleil ,  ovdonné  que  les  demandeurs  bailletonc 
leurs  moyens  de  requête, lefdits  dc'frnfcuts leurs  répunfcs,  fie  produiroienr.  Requête 
defdits  demandeurs  du  30.  mai  dernier  employée  pour  moyens  de  requête  civile.  Re- 
quête dudir  duc  employée  pour  réponfcs  ,  produâions  deGlires  parties  »  requêtes 
deidites  parties  des  10.  &  14.  juin  dernier,  ernployc'c  pour  contredits ,  lui  vant  l'arrêt 
du  7.  juin.  Auttc  requête  dudit  duc  de  Nevcrs  1  employées  pour  lâl varions.  Ladite 
icqucte  deldto  oiiden-de  S.  Piene'te'Moiùliec  du  8;  fevcict  dernîn»  tendante  àce 
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■qucpar  provifion,  en  attcodant  que  ladite  inftancc  de  règlement  futvuidcc,  il  fik  ^ 
-ordonné  qu'ils  conaoScrakut  par  prévention  &  concurFemmenc  avec  les  ofificiers 
xic  ladite  Pairie,  de  toutes  matières  civiles  fie  criminelles ,  &  privativcment  des  cas 
royaux,  dixmes  Se  matières  beneficiales.  Se  à  tout  le  moins  des  cas  accordez  parla 
«ranfaâion  du  ii.  février  1600.  Ladirc  requête  dadit  duc  de  Ncvers  Se  othciers 
de  ladite  Pairie  >  tendante  à  ce  que  ic  n^lcment  donne  entre  nos  of6cïec$  deRionK 
xl'uoc  parr,  5c  les  officiers  de  la  Pairie  de Montpcnftcr  de  lautrCjfût  déclaré  Conv> 
jnim  par  proviûon  ,  à  la  tclerve  de  la  convocation  des  trois  c'tats ,  &  «iu  ban  & 
«rriereban.  Procès  verbal  de  l'un  des  confeilkrs  d^icdle  du  if.  ferherdecDiorspac 
-lequel  fur  les  défaifcs  &  conreftarions  des  panies ,  elles  aartnent  évà  appoîntôes  à 
mettre  Pcoduftions  defditcs  narries  ;  requête  dudit  duc  de  Nevcrs  6-:  (cfdits  ofïï-  B 
■cicrs  du  x6.  mars  demter*  fur  lequel  ade  lui  auroit  été  donné  de  ce  qu'il  auioit 
•defâroué  la  prétenduif  convention  du  ii-  février  1600.  faite  par  ledit  Eticone 
Tenon,  mairrcdes  requêtes >  &  même  en  ce  que  ledit  Tenon  auroit  fait  le  reglc- 
mcac  ^s  chaise  A:  aotocicé.  Arrcc  du  2.  avril  dernier,  par  lequel  nottcdiie  cour 
«aroit  joint  leldites  requêtes  aux  dilSites  Jnfbnces  de  règlement ,  pour  en  juger. 
'Conclulions  de  notre  Procureur  gênerai  :  £t  tout  conlîdcré. 

Nocceditc  cour  faiiânt  droit  cane  fut  leldicesappeUatioiis,  que  tequcte  ci  vile  >  a  mis 
•&  mer  les  appeltartons  Sece  dont-a  &é  appellé  aa  néant ,  iàns  amende,  &  les  par» 
'CÎes  Ivjrs  Je  cour  &  ilc  procès. 

£1  émane  <iue  toucbcnc  kfdites  demandes  en  r^lcmenc  «  ordonne  que  Iclilits 
-oflîders  de  5.  Pieirc-te-Moiillier  «aront  la  juridîSHon  &-connoi(Iance  de  tous  cas 
■toyaux  ,  privativcment  à  ceux  du  dwchc  &i  Pairie  de  Nivcrnois. 

S^avoir  du  porc  d'armes  en  ailctnblécs  illicites,  fcdiiions  fie  cmodons  populaires, 
cfquéHes  néanmoins  les  oflirièrs  de  laMrie  pourront  an-dedu»  de  kur  territoire  C 
ir.iortncr,  dccrcccr  &  interroger  les  coupables  ,  à  la  clurgc  que  le  procureur  fïfcal 
de  Nevers,  dans  trois  jouis  après  le  décret  ou  capture  d'aucun  xles  dctinquans  ^  ca 
averrin  le  futSftttnC  de  notre  procureur  gênerai  à  S.  Pierre'le-Monllier,  lequel  fera 
tenu  faire  enlever  les  prifonnicrs  du  lieu  de  la  Pairie  ,  aux  prifons  de  S.  Pienc-lc- 
Monlber,  dans  trois  jours  cdiiivanCi  autrement  &:  à  j^utede  ce  £itre  audit  temps» 
fc  icelui  pafle  •  pourront  les  officiers  de  ladite  Patrie  procéder  à  la  conlêâion  6c 
jugement  des  proccz  contre  les  coupables  dc'ti'nus  en  leurs  ptifons  &  complices. 

Connoitronc  aufll  Icfdics  officiers  de  S.  Pierre'IC'MonlUcr  des  ciimcs  de  Icze-itu* 
jefté  en  tons  ies  -diefis ,  de  finAfemonnoyc ,  pour  la  fabrication  ic  expoiGctoQ  d'îcclle. 
Et  néanmoins  fi  pour  payement  &  confiî;naiio[i  de  deniers  rognez  Se  altérez  en 
leitr  Iwnté ,  ou  cxpoTcz  à  plus  haut  prix  que  l'ordonnance  ,  au'dcdans  de  ladite  P 
-Pidrie^  éeoit  intenté  ftacés  dirilement,  Iclilits  oflficiers  de  Jadiie  Pairie  en  pourront 
COnnoitTc  &  jii^cr. 

Auront  Iddiis  otHciers  de  S.  Pierrc-ie>Mon(lierjutidirâion  Se  connoiflance de  la 
falfificadon  du  leet  royal ,  &  des  lettres  concédées  6ws  icdoi,  fimf     le  famtfiaoic 

incident  en  une  infiance  mnc  &  pendavitc  pardcvJBlt  Icjngp  dc  k  Pairie,  auquel 
«as  ledit  juge  dc  la  Pairie  en  pourra  connoitre. 

Auront  paretllement  lel^its  officiers  de  S.  Piérre-le-Mon(Berpriv«tivtment  con- 

noiila;  ce  des  aflurcmens,  (âuvegardcs  de  nous  î>r  infrailions  d'icclles,  des  injures, 
cxccz  &  cmpêchemcns  donnez  a  ceux  qui  feront  députez  vers  nous  ,  ou  par  nous 
mandée,  tç  des  crimes  d  heoefie,  de  rapt  U  incendie  ,  pourliiivis  criminellement. 
Et  en  cas  que  la  pourfuite  defdits  raptK  incendie  advenue  au  dedans  d-  '  1  l  ie  Pai»  _ 
rie  foit  pourluivic  par  tîmple  aâion,  ou  à  fin  civUc  iculcmcnc ,  Iddits  Oiticicts  de 
la  Pairie  en  connoïtront  Se  non  autrement. 

Auront  Icldits  Officiers  de  S.  Picrrc-lc-Monflicr  auflî  privativcment  la  connoif- 
laacc  des  lettres  d'abolition,  grâces,  remiiTions  &  pardons,  rappel  de  ban  ôc  de  ga- 
lères ,  commutatioiis  de  peines  ,  tranfgreflions  ,  coottaventions  &  mépris  fiûts  aux 
ordonnances  concemans  la  fcureté  de  notre  royaume,  &:  de  routes  confpirations  i5c 
cnttcprilcs  qui  (crouc  iàites  contre  notre  eut:  des  cauies  dc  notre  domaine  &  ou 
nous  aurons  intérêt  :  des  ficf$  M  hommages  de  nos  vaflaux ,  û  aucuns  y  a  dans  la- 
dite Pairie  :  des  lettres  dc  conforte-main  de  fui  Sc  hommage  par  main  fouverainc: 
de  tous  dukrends  pour  lailoa  de  nos  âcfs  nobles  en  prcniicre  inftancc,  tant  en  ac- 
tions  perfonnelles ,  réelles  que  mates  &:  dépendantes  de  la  réalité  où  nous  aurons 
intérêt  .•  des  inllanccs  de  lettres  de  caffation  ,  refcifion  &  reftitution  en  entier  c  li- 
tre les  contrats  &  obligations  pallcz  (ous  notre  fcel  ou  en  jugement.  Pourra  iieun- 
laoins  4edit.baiUy  de  Neveis  coano&rt  des  .kcttei  loyau  qui  lid  Santa  %nifié» 
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incidemment  fur  inftanccs  peodances  dcvanc  lui,  te  iacenc^ca  auparavanc  l'otiieiiiioa 
deTdiies  lectccs* 

Auronc  aiiflî  leTdits  Ofliders  de  5.  PierFe>le'MonfVicr ,  privatinvineat  aa<fit  hxMj 

de  ladite  Pairie,  la  connoiflancc  de  routes  les  cjull-s  du  prieuré  de  la  Charité,  & 
de  touce^lcs  églilcs  de  fondation  lovalc,  &  aucces  qui  onc  des  Jccucs  de  gudc  gac* 
dienne ,  en  ce  qui  fera  du  revenu  de  leur  ibodatlon  ,  ou  des  faifies  de  leur  tempo- 
rel, à  faute  des  réparations,  rcfidanccs ,  ou  de  fatisfairc  aux  œuvres  picufes  ,  ô:  des 
ûàùes  dtt  revenu  des  hôpitaux  ^  Icprolciies,  maUdaics  &  autres  Ucuat  pieux  de  notre 
fondation  (ênlenienr. 

Auront  aulfi  IcEdics  Prcfidîaux  de  S.  Pu  ;i >lL-Monfticr  la  connoilTancc  de  la  pu- 

2  blication  de  nos  cdits  &c  declaracioiu,  &.  de  la  veciûcacton  des  lettres  de  charrres. 
.  pour  amortiflëment,  foires ,  marchez ,  affianchiflemens  8c  autres  quelconques  par 
nous  accordées  aux  corps  communautcz  Se  particuliers,  des  inftanccs  poficflbîres 
de  ixaeâces  &:  dîmes  entre  pcrionncs  eccldialliques»  fors  &:  excepté  fi  lefdites  dî- 
mes (onc  iafeod&s>  tenues  &  moaviintes  dudic  duclhé  &  Pairie ,  ^uquel  cas  ledit  bailly 
de  Nivcriiois  en  aura  la  connoifTance. 

Comme  atilG  ledit  baiily  «k  Nivernois  cotuioîtca  de  toutes  complaintes  en  cas  de 
làiiine  Se  ncNiTelIeté,  en  matière  profane ,  pour  héritages  adîs  &  droits  dûs  an  -de- 
dans de  ladite  Pairie.  Et  néanmoins  auronc  lefdits  Offuiicrs  de  S.  Picrrc-Ic-Monfticc 
droit  de  prévention  ddits  cas  de  coniplaintc>  pour  dîmes  infeodées    matietcs  pco- 

^  fines. 

Et  en  outre,  aufdits  OfHcicrs  de  S.  Picrrc-lc-Monfticr  appartiendra  la  convoca- 
tion des  trois  e'tats,  da  ban  &  atrietc-bui,  &c  cauics  dépendantes  des  francs-ficfs  & 
nouveaux  acquêts ,  des  execudons  des  arrêts  de  notredite  cour  8e  de  lenrs  jugemens 
lieiilcmetit  dans  la  ville  &  Pairie  de  Ncv  crs. 

£t  quant  aux  OÏÏîcicrs  de  ladite  Paine ,  ordonne  que  ies  aûions  ,  exécutions  te 
pourfttites  pour  contrats,  donations,  tefbmeos  St  autres  aûes,  encore  qu'ils  (bienr 
paficz  ibus  fcel  royal  entre  les  iujets  &  domiciliez  au  -dedans  de  ladite  Pairie  de  Ni- 
vernois, ne  pourront  être  intentées  &  pourfuivies  parde?aat  autres  que  ledit  bailly 
dudit  duché  Ce  Pairie,  nooobftant  qu'il  y  eût  fubmiflion  exptefle  ou  tacite,  générale 
ou  particulière  au  juge  royal.  Et  au  cas  que  l'une  des  parties  contraâanrcs  (croit  de- 
^  meurantc  hors  le  territoire  dudic  duché  te  Pairie  de  Nivecnois»  &  qu*il  y  ait  fub- 
miUlon  par  lefdits  contrats,  pardevam ledit  bailly  de  S.  Pierce-le-Monftiec,  fera  au 
choix  &  option  de  la  partie  denuuulerefle  fe  pottcvoir  pardevant  le  jage  royal  aa  par- 
devant  le  bailly  de  Nevers. 

Toutes  lettres  royaux  pour  rcnouveller  terriers,  feront  addrcir(fes  audit  baiily  de 
S.  Picrrcie-ldoilfiier ,  lequel  pourra  commettre  un  notaire  royal  pour  l'exécution 
dciditcs  lentes  ;  aptes  laquelle  commillion  tout  ce  qui  dépendra  de  ladite  exécution 
dans  ledit  bailliage  Si  Pairie  appartiendra  aux  Officiers  de  Nevers ,  fans  que  lefdits 
OCBcieiit  dn  baîU^ge  de  S.  Pierre- le- Monfticr  en  puifl'ent  prendre  connoif&nce ,  Se 
que  les  notaires  nommez  aufditcs  commiflîons  puiflènt  6tte  ks  renvois pasdevanc  au* 
très  que  ledit  bailly  de  Nivernois. 

£n  ouue  appanicndia  audit  bailly  de  Nivernois ,  prtvativemenc  andit  bailly  &  Ptc- 
CdiauY  de  (âint  Pierre- le-Monflier,  la  conicdion  des  inventaires  ,  dation  de  tutelle, 
rcddicion  de  compte  des  nobles  &  vailaux  reiidans  audit  duchc  &  Pairie 
£  Et  quant  aux  indances  de  partages  &  autres  pour  fuccciTioos  univcrlclles,  dont  le 
domicile  principal  ou  demeure  des  défunts  fcroient  dans  ledit  bailliage  de  S.  Pierre- 
le-Mon(licr  hors  ladite  Paine  ,  la  conaoiilancc  en  appartiendta  aufdits  bailly  &  offi- 
decs  de  iaint  Picrre-le-Mon(licr ,  8c  teciproqucment  audit  bailly  de  Nivernais  ,  au 
cas  que  le  domicile  dudit  défunt  foit  au -dedans  dudit  duché  &c  Paitie,  encore  que 
les  biens  dudit  dctunt  ou  partie  fuHént  fituez  dans  ledit  bailliage  de  iaint  Piçrre-le- 
Moiiihcr. 

Comme  aulTî  a  maintenu  6c  gardé  lefdits  officiets  de  Pairie  en  b  connoiiTancc  de» 
caulcsdes  hôtes  &  juiViciables  de  ladite  Pairie  es  caufesqui  naîtront  cotre  les  mat- 
diands  8e  pour  fiiii;  de  maichandifëa. 

Et  connoitrortt  de  tous  jurcmens  &  blafphcmes  commis  en  leur  tettitoite. 
'   A  tait  £c  Êut  dcfcnles  audit  Paulet  &  autres  juges  dudit  bailliage  de  (aint  Pierre- 
ie-MonlHer ,  étans  en  ladite  ville  de  Nevecs  »  pccodce  connoiflânce  des  cas  apparce-* 
nans  auldits  OfHciers  royaux. 

A  enjoint  &  enjoint  au  gtefEct  de  S.  Pierre'le-Monllier  de  retirer  fes  commis 
^u'il  a  et  blis  ès  viÙcs  dt  faoui;^  deldtcs  duché  de  Cutirie. 

3«M  S  s 
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Et  fans  avoir  c'gard  à  ladite  requête  dudic  Dupont,  a  pareillement  maiDtcnu&- A 
jnrdé  Iddits  Offidecs  de  Pairie  au  droic  de  viûcci;  les  poids  &  tnciuics  en  l'étendue 
^Seîdits  dnché,  V$âtic  K  châcelleme  de  damecy,  ft  défenfs  audit  DdfK>nt  &  autres 
"de  les  y  noubler. 

A  coiulainné  &  condamne  ledit  duc  de  Ncvcrs  de  Êùrc  cecompcnie  en  droit  de 
seflorc  aufdiirOffldera  dîe  S.  Pietrc^k-Mianftfer  dam  trois  mots  del»^u(ti<(f  du  IxKir^ 
de  S.  Etienne  deNevers  ,  fuivant  l'arrêt  de  notreditc  coui  du  cinqiucmc  aouft  i  j86. 
JSc  k  cette  (m  ordonne  <ro'aux  ftais  &  dépcn«  dudit  duc  de  Ncvers  fera  procédé  dans 
ledit  temps  à  la  liquidation  de  ladite  lecoinpenre  pardevant  notre  amé  8t  féal  con- 
iciller  en  notrcdite  cour  maître  Claude  le  Clerc  ;  &  à  faute  de  ce  f.iirc,  &:  ledit 
temps  pafTé,  ordonne  que  ladite  jullicedudit  bourg  S.  Etienne  reflbrtira  audit  bail- 
liage de  S.  Pierre*le<<Monllier,  comme  efie  ftifoit auparavant  fédiange  d'icdie,  mcn* 
tionné  an  cofttrac  da  deuxième  feptembrc  1 5  Î5  5 

Et  avant  que  faire  droit  lur  la  demande  conccriMnt  la  jutildiâiou  de  la  rnaiion 
-^pUcopak  ee  canoniale  l'églife  de  S.  Cire  deNévers,  a  ordonné  ordonne  qn'S 
la  diligence  &  requête  dudit  duc  de  Ncvcrs,  Icldits  Evêquc,  Doyen  ,  Chanoines  2C 
Chapitre  de  ladite  églife  de  S.  Cire*  kront  appeliez  dani  un  mois  pour  prendre  com- 
munication dudit  proce's ,  y  déduire  l^rs  moyens  qui  feronf  ûMAfflnnl<jnezila  qula« 
«ainedaprési  produiront,  bailleront  contredits  Se  falvations  dans  !c  temps  de  l'or-  C 
^onnance.  £1  cependant  par  provifion  ordonne  que  ledit  bailly  de  faint  Pierre-le« 
Monllier  ic  fes  lieutcnans  auront  droit  de  jurifdiaion  dans  le  clokre  ,  mailons  épit 
icopalc  &  canoniales  de  ladite  cgiife  de  S.  Cire. 

£t  a  fait  inhibitions  &  défcnfés  aufdites  parties  d'entrepreodre  les  uns  fur  les  au- 
tres, &  en  cas  de  prétendues  cncrcprifes  fe  faite  demies  nt  nmlâKr  les  uns  les  au- 
nes par  amendes  ou  autrement ,  atns  &  poumoùont  pir  appellations}  oppofiiiont 
on  autres  voycs  ordituires. 

Et  en  cas  de  contravention  par  les  (ujets  de  la  Pairie ,  fera  petmis  aufdiis  OflS* 
cicrs  de  ladite  Pairie  de  mulctcrleutsjiiftidibles  de  telle  amende  que  le  cas  reqnerera, 
fauf  l'exécution  s'il  en  eft  appcUé.  D 

£c  quant  aux  demandes ,  à  ce  que  leCdits  Officiers  de  Pairie  ayent  à  comparoir 
ios  anifo»  6c  que  les  Oflîcicrs  de  la  marêchaufTée  de  Nivernois  ayent  à  faire  leur 
■demeure  en  bditc  ville  de  S.  Picire-l6«Monllier»  a  mis  Se  met  les  parties  hors  de 
cour  Se  de  procès ,  à  la  charge  que  ledit  Prévôt  des  maréchaux  laiflera  un  ou  dcuJC 
de  (es  archers  en  ladite  ville  de  S.  Picrre-lc-Monflicr,  pour  l'avertir  de  ce  qui  le 
paflcra  es  environs ,  &  lui  faire  tenir  les  mandemcns  de  nos  Ofhcicts. 

Enjoint  auldircs  pattics  en  toutes  autres  chofes  garder  &.  obfcrver  nos  ordonnan- 
ces tvec  le  prelent  règlement,  a^'cc  dcfenfcs  d'y  contrevenir  à  peine  de  tous  dépens, 
dommages  &  intérêts.  Et  à  cette  fin  ordonne  que  le  prefcnr  rceicmcnt  Icra  lû  SC 
public  l'audicfice  tenant,  tant  audit  iiége  dudit  bailliage  prefidial  de  S.  l'ierrc-lc- 
Monftier  ciuc  de  celui  de  Nivernois,  &  fiégcs  qui  en  dépendent  &:  fans  dépens.  Si 
Vous  nunduns  &  commettons  à  la  requête  de  notredtt  couiîn  le  ficur  duc  de  Nc- 
vers ,  le  prdcnt  arrêt  de  notredice  cour  mettre  à  diic  8f  entière  exécution  de  point 
*n  poinc  lebn  iî  forme  &r  teneur ,  contraignant  à  ce  bue  Se  fou£firir  cctu  qt^il  ap-  - 
partiendra  par  toutes  voycs  ducs  &  r.iitonnables  :  de  ce  faire  vous  donnons  pouvoir. 
JEc  au  premier  notre  huiflîer  ou  (crgcnt  fur  ce  requis,  défaire  tous  exploits  nccenài- 
ces.  Donné  à  Paris  en  norre  Parlement  le  fcpticme  jour  de  feptcmbre  l'an  de  graïqe 
iSi^  Ex  de  nooe  legne  le  quînziône.  Ainû  ligné ,  par  la  chambre ,  pu  Tiliet. 

Du  i8.  Décembre  1^45. 

SUR.  la  tequêtc prefentce au  roi  en  fon  confeil  pjr  !r  iTcur  Jucdc  Mantoue,dcMont- 
fèrrar,  de  Nivernois,  Mayenne  &e  Rcthclois ,  l'air  Uc  i:i.incc,'louvcrdin  d'Arcl\cs  , 
&c.contenant  que  fcs  prédeceilcurs  Dua  de  Neveis  ayant  cu  detouetempsunechandire 
-des  comptes  établie  en  la  ville  de  Ne  vcrs.pour  y  rcn  Jrc  par  tous  les  comptahlc's,t.Tnt  or- 
diiuircs  qu'cxtraordinaites ,  de  leurs  terres,  les  tomfnc!.  de  icurs  auniuiens ,  iaqucllc  cu 
confidciation  dcsfcrvices  rendus  par  Iddits  ducs  de  Ne\  ers  aux  rois  prcdccellcurs  de  là 
Majdlé>lesoHt  toujours  tavorablcmcnc  traité ,  ?i  leurs  officicrç  »  -t  cau!c  d'eux,  ^ 
•Htoit  été  conliimcc  &  autorilcc  pour  juger  à  l'iollar  de  la  chambre  des  comptes 
de  Paiis ,  toutes  fones  de  maijeia  amoBnunt  Iddices  affûtes  des  oom^es^encre 
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quelqnr^  pr-rronnc;  qu  tK  fiifïcQt  jufticiables  ou  non  des  ducs  de  Ncvers  par  cdic 
deiaaucc  ijjt)-  pur  lc4uci  les  ufficicrsdc  ladite  ciumbrc  des  comptes  ont  le  pnvilcgo 
que  le  leflibrt  des  appellations  qui  intcrjetceiic  de  leuts  jngemcus ,  e(l  toujours  traité 
en,  fa  cour  de  parlement  de  Pari?,  ont  en  confc-quencc auffl  toujours  etc  traitez 
ae  conûdercz  comme  les  officiers  Je  la  Pairie  duait  Ncvers  >  &joui  des  exemptions 
fie  logonens ,  de  contributions  des  gens  degnenes  paflànsott  ta  garnifon  audic 
Ncvers  jufqu'à  prelcnt,  &  les  cchc\  i.l^  <^  procureurs  du  fait  commun  de  ladite  ville 
ne  les  ont  januis  compris  daiis  les  dcpatccmcns  qu'ib  ont  taits  eldits  logcmcns,& 
l'ayant  prétendu  fiiire  en  l'année  1642^.  La  dame  pnncclTe  Marie  de  Man[oue,i 
prc(ent  reine  Poloi^ti;",  q  it  ■^  é'oir  crnMjr-'r  I  r,  lie  la  polTclTion  des  biens  de  la 
uicccflion  du  icu  licuï  duv,  de  îviamouc  eu  ti;ancc>  &  jouilidic  dudlt  NcvctS  en  la 

qualité  qu'elle  aroit  de  gouvernante  Si  licutenante  getKtale  pour  (àm^ftéau  paît 

d?  Nivcti'  "'»!  i5c  Dunziols,  auroit  par  Um  firionnincc  du  2.^  du  mois  de  novem- 
bre Cl)  iaditc  année  1641.  adreilantes  aulJiis  cu»cvms  pour  les  caulcs  cnoncccs  par 
icdle  ,  6c  attendu  le  grand  nombre  des  habitans  de  la  ville  de  Ncvers ,  âc  le  petic 
nombre  defdiî».  officiers ,  iccux  confirmé  en  la  jouilTancc  de  rcxrmprion  Jcidits  loqc- 
mens  des  gens  de  guerre ,  en  laquelle  ils  n'ont  point  ccc  troublez  Jcpuis  ce  temps, 
9»  préjudice  de  quoi  ncanmoiru  le  ficui  Tuppliant  cft  averti  que  les  édievins  à  pre- 
lcnt en  charge  (ont  dir^  !c  delTcin  de  leur  dcpartir  des  gens  de  guerre,  &r  comme  il 
a  grand  imctct  de  maintenu  àc  conictver  tcidtts  ofticicrs  en  la  dignité  &  privilège 
de  leurs  char^  >  il  ceqnieit  fa  majefté  à  ce  qu'il  lui  plaiic  ocdoonet  qu'ib  Ictont 
conlcrvez  &  maintenus  en  la  pofl'cllion  &:  imuîlancc  qu'ils  (c  rrouvcnt  d'exemption 
de  logcmcus  &c  contribution  dcfdits  gens  de  guêtre  -,  ce  taiiuuc,  taiic  dcfcnics  auf- 
dics  cchevins  &:  procureurs  du  fait  comunmde  ladite  ville  de  Ncvers  de  les  com- 
prcndic  dans  les  rôles,  billets  Se  dipjrterncns  qu'ils  feront,  fous  telles  peines  qu'il 
ptaira  à  (a  majctlc  ordonner.  Vu  ladite  rcquctc ,  lignée  Baillot  ,  avocat  audit  conlcil, 
iedtc  édtt  de  ladite  année  ijjS.  copie  collanonitée  des  ptivilcgcs  ôc  exemptions 
accordez  par  ladite  dame  princellc  Marie  de  Mjnrouc  ,  en  laveur  des  officiers  de 
la  chambre  du  con(èil  &  des  comptes.  Guy  le  rapport  du  Heur  Aibcrtois,  com- 
oaiflàtie  i  ce  députe  j  Se  tout  conlide'rc,  le  vai  ea  ion  confeil  ayant  égard  à  ladite 
rcquérc  a  ordonne  ifc  ordonne  que  les  prclidcns,  confeillcrs  5>:  mjîircs  des  comptes 
de  ladite  ville  de  Ncvers  ieront  maintenus  en  la  polVcilion  &  juuuiauce  de  1  exemp» 
cion  des  logemens  des  gens  de  guêtre^  ce  filant ,  (ait  fa  niajdté  délcn(b  auxéchcvius 
&  procureur?  du  fjit  commun  de  Lidirc  ville,  de  les  comprendre  dans  les  rôles  &: 
biUcts  des  dépactcmcns  quils  i'ctoiii  ,  à  peine  de  anq  cent  livres  damcndCi  de  de 
tous  dépens,  dommages  &  intérêts.  Fait  au  confeil  d'état  du  roi,  tenuàPatis  le 
dix-huiticme  Jowc  de  décembre  mil  fis  «eue  qiiaiaiiDB>iieu£  Signé»  OallaUd,  Se 
collationnc- 

LOUIS,  par  la  grâce  de  Dieu  ,  roi  de  France  &  de  Navarre ,  au  premier  drs 
.huiflicrs  de  iKJtrc  conlcil ,  ou  autre  huillicr  ou  Icrgcni  iur  ce  rt^uis ,  aous  ce 
mandons  &  commandons  que  l'arrct  donc  fexcmt  cil  ci  attaché  fous  le  coutrelcel 
de  nntrc  [-h  inr;-'lcrie  ccjourd'hui  donné  en  notre  confcil  d'état  fur  la  icqucrc  Je 
notre  ttcs-chcr  coulin  le  duc  de  Mantouc>  de  Montfcrrat,  de  Nivcrnois,  M  ycjinc, 
èc  Rcthdois,  Pair  de  France,  (oa?«nta  d'Arches  &  autres  lieux  ,  tu  lignifie  aux 
échevins  &  procMi-c"'-';  tait  commun  de  Nevî"';  lV  nôtres  qu'il  ippjr  irri  ira  ,  à 
ce  qu'ils  n'en  prctcnaciu  caulc  d  ignoi-ncc  :  tallc  les  dctcnks  y  contenues  lur  les 
peines  y  déclarées,  &  tous  auttes  aâcs  &c  exploits  nccenaires  làns  autre  pcrmiflion: 
Car  tel  cfl  notre  p!  i.i:r.  .nt-  fi  P.tr's  !c  dix-huiticmc  jour  de  décembre  l'jn  de 

grdcc  mil  lixccnt  quacaacc  ncut ,  iic  de  nutic  tcgac  le  (cpticmc,  ligne  par  ic  luica 
ùm  ooolêil  t  Gallaud. 

C«UâtUtt  des  frtftntes  *  ili  faiteyar  mits  Jecrcuire  de  Mmfeignemr  en  /4  chambre  det 
tmptes  de  Nevers  fwr  m  mgkul  m  ftrwaÙB  tire  ptur  cet  effet  du  trefvr  de  Udàt 

thmihre  ^  (y' remis  sudtt  tre[cr  dans  me  layette  c»tec  ••'■.l'/ilc/r  -  clv-n  'irc  ,  « 

fourjervtr  cr  valetr  ce  jwf  de  rujm  a  jm  txctUeme.    lait  au  burcM  at  iidilt  chtmkrt 

ies  CMyr» é*  Utvm  k  me^ mm  ijiX,   Signé*  CHAiLtox. 
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LETTRES   DU   ROL  « 

A  Monjicur  U  Btul^  de  Ntvermts  çr  Dcasjou  ,  four  û  coazeianeu  des  trtis  élaU 

de  U.fmmK* 

Du  6.  Juillet  J6JI. 
DE    PAR  ROY, 

NdTRE  amc&  fcal  ayant  jugé  qu  il  n'y  avoir  point  de  moyen  plus  prompt 
ni  plus  aaiiiié|iour  accêtec  le  cou»  des  dcfordrcs  qu'une  longue  guerre  étrao.-  . 

gcrc,  &  quelques  mouvemens  intellins  ont  caufc  dans  notre  royaume ,  que  de  con- 
voqucv  !cs  ctats  généraux  ,  pour  lur  leurs  plaintes  &  fuppiications ,  &  pat  leurs  bons 
avis  y  apporter  les  remèdes  convenables  ;  Nom  VOUS  aucknis  dés  l'année  1649.  ordonne 
ainû  qu'à  tous  les  fcncchaux  &  baillys  de  notre  royaume  ,  d'aCTcmblcr  les  gens  des 
trois  ordres  de  votre  iciîbrt ,  pour  eu  votre  pcf  (onnc  être  procède  à  l'cicâioa  des 
députez,  &  d  indiquer  VaSSttmiU  de(dits  états  au  16.  mars  de  ladite  année  en  ndtre 
ville  d  OtleanS}  Depuis  par  nos  lettres  du  21.  février  audit  an  nous  l'aurions 
tcmifeau  i  j.  avril  de  la  même  année  en  notteditc  ville  d  Oilcans  :  mais  les  trou- 
tics  arrivez  en  aucunes  de  nos  provinces  ,  nous  ont  obligez  de  ret-uder  pour  un 
temps  ladirc  coiivocation ,  fans  toutefois  nous  dcparrir  de  la  refolution  que  nous 
avions  lui jncc  de  la  fane  le  plus  promptcmcnt  qu'il  nous  icroit  poflible  ;  &  main-  C 
tenant  que  par  l  alTillance  divine  nous  aurions  rétabli  la  xtanquilUU  dans  toutes  nos 
provinces,  dctlrant  ratlcrnur  de  plus  en  plus,  nous  aurions  mandé  par  nos  lettres 
du  ij.  du  mois  de  mats  Jcrnîcc  que  nous  av.ons  arrôc  de  faire  rouvcrcurcdclciks 
états  dans  notre  ville  de  Tours  au  premier  jour  d'oânbre  prochain ,  afin  que  les 
dépurez  nommer  pour  y  afTlfler  en  fulTci.t  avertis ,  fans  procéder  à  nouvelle  nomi- 
nation ,  linon  «n  cas  qu'il  tut  bcloiu  de  remplir  la  piacc  de  ceux  des  députez  qui 
lecoient  décédez  ;  &  d'autant  qu'il  nous  a  été  reprclèntc  quepourdtvcrlcs  confidc- 
cations  il  (eroit  utile  d'avancer  !i  tenue  dcfdits  états  i&  qu'en  outre  en  quelques  bail- 
liages &  leocchauilcz  ceux  des  irois  ordres  ont  témoigne  délirer  que  nous  leurs  pcr-  _ 
tniflions  de  tenir  de  nouvelles  aflembilécs  particulières  «tant  pour  omiauer  ceux  qai  ^ 
aiiroicnt  été  députez  en  vertu  de  nos  premiers  ordres,  que  pour  en  élire  dautrCS 
ielon  qu'Us  jugeront  a  propos  ,  nous  avons  rcloiu  d  indiquer  !  aflembl^  dcfdits 
états  au  huitième  jout  de  fepteuibre  prochain  en  notrc.li  te  m  lie  de  Toast,  où  nous 
nous  acheminerons  inccflammcnr  nprés  avoir  fait  la  publication  de  notre  miioritc 
en  notre  couc  Uc  parlement,  &:  nous  avons  voulu  donner  latisfa^ion  eu  cette  oc- 
cation  à  tous  nos  tujets.  li^Us  d'amant  que  notre  coufm  le  due  de  Mantouc  nous 
c  fiit  entendre  que  par  inadvertance  ou  autrement,  il  ne  vous  a  point  été  envoyé 
d'ordre  lur  ce  lujct  Ji:puis  celui  de  1^49.  en  conlcqucncc  duquel  vous  auriez  laïc 
l'aflembléc  de  votrcdit  rellbrt  en  icelL- ,  nommé  des  députez  ,  &  que  le  bailly  de 
S.  Picrrc-l<>Monrticr  auroit  entrepris  dalTigncr  en  ladite  ville  les  trois  ordres  de 
votredit  rciibrt  -,  nous  vou6  avons  par  arrêt  de  notre  conleil  du  dernier  du  mois  E 
paflc,  maintenu  &  gardé  en  Ja  peflélTion  de  convoquer  en  la  ville  de  Ncvers  les 
trois  ordres  de  votrcdit  reflbrc  ,  &:  ordonné  que  vous  v  ferez  iaccfTamment  ladite 
convocation ,  à  fin  de  procéder  aux  noinitmions  &  dcputotions  pour  fe  rendre  à  l'af- 
fembléedeldits  états genecMix  ta  notredite  ville  de  Tours.  Ce  que  voulant  erre  exe* 
cutc,  Nous  vo'js  Êifons  cette  Ictire^par  laquelle  nous  vous  nun  Joris  fie  ordonnons 
de  l'avis  de  ia  reine  régente  notre  trcs-honoréc  dame  &  mcrc ,  qu  incontinent  que 
vous  l'auiez  reçue,  vous  ayez  à  mander  pardcvinc  vous  dans  le  plus  bref  temps  que 
vous  pourrez  les  EcclcHaniqucs  ,  les  Nobles  ceux  du  tiers  Htat  de  votrcdit  rcl- 
forl ,  pour  leur  iaircentcodte  notre  rcbiutiun  pouric  tenu  &  le  lieu  de  la  tenue  defdics 
Etats  généraux  deoeioy«ime»&quenous  trouvons  bon  qu'ils  continuent  les  députez 
qui  ont  été  ci-devant  nommez  pourafTifk'r  aufdits  Etats ,  ou  bien  qu'ils  en  c'f-bliiTcnc 
d'auttes  au  nombre  accoutume.  Voulant  que  tçs  procurations  des  ablcnsqui  ont  dcotc 
d'intervenir  à  cette  aHèmblce  particoliete  Mient  reçues  li  elles  arrivent  à  temps  ponr 
y  comprrr  les  voix  en  la  forme  &  manicte  qu'il  fe  doit.  Que  vous  avettiflîez  ceux 

2ui  auront  été  députez  de  te  rendre  en  notredite  m  11c  de  Tours  audit  jour  t)uiticme 
ptembrc  prochain ,  chargea  de  mémoires  &  inihudions  fur  ce  qu'ils  auront  i  nous 
pmfoiiet  &  tepcdentec  conccmaot  k  biea  geactai  de  nocre  toyaunw  »  ne  doutant 

pas 
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A  pa$  qu  ils  foient  cous  bien  dilpcfcz  à  y  contribuer  avec  nous ,  ne  ddlranc  rien  tanc 
qnekiepos  9c  le  foulagoacoc  de  nos  fujcts ,  lequel  nous  cfpcrons  leur  prociuer 
Âins  peu  de  temps  par  la  paix  générale ,  vû  le  bon  état  des  forces  de  nos  armées, 
la  bonne  dirpofition  de  nos  peuples  à  concourir  avec  nous  pour  ce  qui  clï  ne- 
ceOâice  i  leur  fûrecé  &  conlervation ,  &  nous  aflnnuic  que  vous  (atisfercz  prompte* 
menr  &:  pon£liicllcmcnt  à  notre  intention  -,  Nous  r.c  vous  ferons  la  prefcnte  pfui  longue 
ni  plus  cxprelFe ,  li  aj  ima  tdute  :  Car  tel  cil  notre  plaiûr.  Donné  à  Pans  le 
fisiémejottcdejuUec  t6p.   Ainfi  figné, LOUIS  ,  fie  ^us  bas.  Phblyvvsaux. 

Ei  fur  ta  /ajcriftim  rjl  écrit  :  A  notre  amc  Je  fcal  le  bailly  Nivcrnois. 

^      Les  prereacçs  letues  de  là  Majcftc  à  nous  adtcflecs  pour  la  convocation  des  trois 
6ars  de  la  pnyrince  ont  été  Ifiës»  paUîées  fie  emegiftrees  de  notre  ordonnance,  au 

rcgiflrc  à  ce  dcftinc.  Ouy  Si  ce  lequcrant  le  procureur  général  de  Ton  altcHc  fcre- 
oid^mc  audit  boiilia^  &  Pairie  du  duché  de  Nivemois  6c  Donziois  *  pour  ccro 
exécutées  félon  leur  forme  fic  teneardans  l'^cendne  dodit  duché,  8r  en  ce  fiiTane 
ttic  ordonne  que  Icldices  lettres,  cnfcmbic  la  prefcnte  ordonnance  feront  incedam- 
rocot  publiées  à  Ton  de  uompe  &  ccy  public,  à  la  diligence  dudic  procureur  général» 
par  les  carrefours ,  fie  lieux  ordinaires  ï  &iie  proclamations  de  cette  ville  de  Nevera^ 
capitale  de  la  province,  à  ce  qu'aucun  n'en  ignore.  Que  copies  colfarionnc'cs  d'i- 
^  celles  feront  figni&ées  à  M.  révcquc  de  Ncvers  »  à  ce  qu'en  confcqucoce  derdites 
lettres ,  il  ait  à  fine  aflêmbl^  de  fon  clergé  eo  la  manière  accoutumée  à  tel  Joue 
qu'il  avifera  bon  être  ,  p  lur  élire  &  nommer  députez   !u.!ic  clergé  ,  pour  les  états 

Sencraux  du  royaume,  allignez  par  la  Majcftc  au  8.  fcptetnbrc  prochain  en  la  villa 
e  Tours,  dreferfic  arrêter  les  cahiers  qui  feront  portez  pâteux  aufdîts  états,  ftr 
ttre  ladite  deputatioo  &  cahiers  rapportez  le  troifiémc  aouft  prochain,  heure  de 
deux  heures ,  en  la  faUe  de  l'audience  de  ce  bailliage ,  à  l'aflcmbléc  générale  de  la. 
province,  fie  pour  même  e0èt  pareilles  copies  coUationnées  feront  lignifiées  aux' 
vcncrables  di  ^  cn  t  lijaoi:ie.s  &  chapsne  Ac  Icglifc  cathédrale  de  cette  ville  deNc- 
vcis  }  aux  abbcz  ,  prieurs  &  autres  chapitres,  &  autres  ccclcIialUques  des  diocefcs 
de  Nevers,  d'Autun,  d'Auxerre  fie  Bourges,  étant  demenrans  dans  notre  relTort, 
à  ce  qu'i's  aycnt  à  comp  u  ii;r  cti  pc;  '  )  iic  011  par  proairation  ,dans  la  faîlc  du  palais. 
cpiCcopal  de  cette  ville  de  Ncvers,  au  deuxième  aoull prochain ,  avec  amples  pou* 
voirs  fit  inftruéHons,  pouraflîfler  i  l'affemUée  qui  fera  faite  pour  ladite  deputarkm 
&  cahiers.  Que  pareillement  copies  collationnccs  dcfdites  lettres  &  ordonnances 
J)  kiont  ^eDiâécs  à  tous  les  gentilshommes  de  ce  reliorc ,  à  ce  qu'ils  ayent  à  compa- 
tojr  anm  en  pet<fMiiie,ou  par  proeuration,  Icjeudy  }.  dttdi  mois  d'août  prochain, 
heure  de  Jlu\  heures,  daos  la  (aile  de  l'audience  de  ce  bailliage,  à  l'eflct  de  chouii 
nommer  cntr  eux  députez  pout  Icldits  états  généraux  ,&drc(reiles  cahiers  &  mémoires 
ncoeflâircs  pour  y  être  pottez.  £t  à  f^rd  du  tiers  état,  que  lemblablement copies 
collationnce-i  defditcs  lettres  &  ordonnance  feront  fignifices  aux  échevins  de  la  ville 
de  Mevers,  capitale  de  la  pcovinoe ,  aux  échevins  de  la  ville  de  Doozy,  &  aux 
échevins  00  offidect  ordinaires  des  antres  villes  fie  ch&iellentes  ;de  ce  tdffort  ,  i  ce 
qu'à  foii  de  trompe  ou  aurrcmcnt ,  à  la  manière  accomumL-c  ,  il,  aycju  à  fiirc 
aûfembléc  des  principaux  fie  notables  habkaas,  à  i'eftcc  de  nommer  aucuns  d'entre 
eux  qui  feront  aufli  tenus  de  comparoir  en  pérfonne  ou  par  procuration  ledit  jour 
jeudi  troific'me  dudit  mois  d'aourt.  prochain  ,  à  la  I  cc  heure  de  deux  heures  dans 
ladite  laUc  de  l'audience  de  ce  bailliage  ,  avec  amples  pouvoirs  8e  inftru^ns ,  à 
E  l'c^  de  nommer  fie  élite  depuiez  pour  îefdlts  éuts  gtncranx,  fie  drefTer  lescahie» 
neccîTaircs.  Défcnfcs  trés-exprclTes  étant  faites  à  tontes  perfoimcs  de  ce  reflbrt  de 
comparoir  ou  envoyer  aucuns  députez ,  mémoires  ou  inlirudions  en  autre  lieu  fie 
«fSnnblée,  quelques  ordonnances  contraires  qui  leur  pourroient  avoir  été  préalable* 
ment  faites  ou  fignitîces,  avec  irnoiiftion  d'obéir  aufditcs  lettres  &  'a  d  prcler/te  or- 
donnance, conformément  fie  ainu  qu'il  a  été  pratiqaépar  lepaflécn  iembl^ble  coiw 
vocation,  à  peine  contre  les  EcdefuifHques  de  faifie  de  leur  tempord  ,  contre  ks' 
Gentilshommes  de  laific  de  leurs  fiefs  ,  &:  contre  le  ticrb  Etat  d'amende  arbitraire, 
fait  fie  ordonné  par  nous  Henry  BoUcrcécuyer,  lieutenant  Rcncral ,  civil  fie  crimi- 
nd  au  bailliage  &  Pahrie  de  Nivcrnois ,  fie  Doozyois ,  l'audance  tenant  le  famedt 
quinzième  juillet  !fî5i.  Ainfi  fi^ne',  df.  Lisle. 

CêUttm  des  Prejentts  *  étefutt  À  leurs  mgmmtfârmt  Oreffitr  à»  buiiuge  à"  fjurie 
il  iSvtemis ,  fie  Domirois  Ibuffigné. 

7m*  K  T  j 
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i^trts  i»  dm  de  Ntvtrt  ^  fmmt  fem/sir  à  Ces  officiers  lie  U  thâmbreda  cûn^csdndit 

4m  de  neevtir  iesfii  &  Immtuget  de  fis  vtjjtme,  * 

Du  1.9.  Avril  1^54- 

FRANÇOIS  duc  de  Nivcrnois ,  f^juvcrain  des  terres  d'oultrc  Mcufc,  comte  cte 
Rcchdois,  Bcaufocc  de  Auxcrce ,  Pair  de  France»  gouverneur  &  l^uccnant  gc- 
vetal  pour  le  roi  en  fes  povs  de  Champagne  8c  Brie  :  A  tous  ceux  qui' ces  prelen« 
tes  lettres  vcironc  ,  Salut.  Sçavoir  faifons,  que  nous  ayant  confiance  àcs.  foins, 
loyauté)  prudhommic,  (çivoir,  diligence  &  tongoc  expérience  de  nos  amez  &  fcmx 
les  prefidens  <e  coniéiUers  de  nos  comptes  à  Ncvers .  tefléMant  les  iêrvkes  par  ctix 
fiiiib  avec  fidciitc'  6c  foigncux  devoir  des  &  depuis  l'crcttion     ancienne  iriftitutian 
dicetie  *  dciirant  icellc  notreditc  chambre  entretenir,  conlctvcc  &  augnimccr,  & 
4c«nc  Aofdits  ooafdOen  outre  U  penkiTns  ce  qui  depeadde  leurs  àats  &  charges  B 
ordinaires  de  mairrcs  8c  auditeurs  de  nos  comptes ,  avons  donné  Se  oftroyc  ,  don- 
nons &  oâroyons  plein  pouvoir  ^  poiilànce  &  mandement  {pecial  de  recevoir  au 
borean  de  notredice  dttinbre  des  comptes»  étant  deux  pour  le  moins,  du  nombre 
-tIc.'-;iKls  f:'a  ledit  prcfident  avec  un  de  nos  clercs  &  fccrct.iircs  cfdi:":  compte";,  les 
toi,  hotuuugc  &  Icrmfcnt  de  hdetiic  de  nos  valfaux,  ou' leurs  procureurs  iu^fi*m< 
ment  fende:is  en  ^as  d'overture  ddUits  tiets  pour  droits  &  devoirs  non  payez  ,  de*  ■ 
nombicmens  non  baillez  &  autres  occiiîons  quelconques,  faire  faire  fjîfic  &  cmpc« 
Dcchcment deidics  ticÊ,  lever  te  ôcer  kiducs  Uilics  âc  cmpéchcmens  d'icciles,i)ail« 
Ter main-kv/e »  bailler fenffiranoes «tennes ,  répits  èe  debis ,  de  fiire  leldits  foi ,  honv> 
msgc,  prêter  (crment  dcfditcs  fidcHtez,  recevoir  dcnombremens  ,  les  blâmer  &  rc- 
luicr  ii  faire     doit,  compoier  des  quints  &  requiots,  droits  &  devoirs  ,  fruits  Ce 
levées  quelques  fommes  qu'ils  te  puiflênt  moncer  pour  une  fois,  £iire  baux  non- 
vejux  {on-  rc'!-s  charges  de  Bourdcbge  ,  cens  ,  rentes  ou  fief  des  maifons  ,  marurcs, 
granges ,  cdihce»,  certes  ,  prcz  ,  vigaes  fie  autres  héritages  vacans  à  nous  ap-  C 
paitcoatu  «  ou  qui  nous  appartiendront  d-aprés  par  droit  de  iMiin-mone*  conm« 
cation  de  retour  ,  auhainc ,  batardie  ou  autrement ,  en  fi^on     manière  que  ce  (bit, 
âirc  bâux,  fermes  <k  avances  de  noldites  terres  fie  icigncunci  pour  tel  prix,  années 
<e  à  telles  chaq^s,  daulêsv  oondttlORS,  modifications  &  rcdrinâions  que  nddics 
confcillers  verront  être  à  faire  pour  notre  profit  &r  utilité  ,  les  fblcninirez  toutefois 
de  criées  «Se  proclamations  ,  &  autres  accoutumées  ôc  requifes  cardées  8f  obfcr- 
vécs  ,  doiiner  franchifcs  &  manumiflloosè  jperioones  fnves  &  decooditioo  fcr- 
•\  ilc  ,  faire  cominutation  de  leurs  cailles  en  bourdelrpf~ç  m  ccm  &  rentes  cnticr- 
^aut      augnKni;int  le  prix  dcidices  redevances  &  ptennu  deniers  d'entrée  ,  au 
cas  que  noldits  (ujcis  ne  voudront  encrer  audit  ciercemcnt,  d'augmenter  le  prix  de 
ladite  cijtiec  feiou  laqu.ilir.'  dr-;  héritages  &  qualité  des  pcrfonncs,  biens  &  facilitez, 
auin  au  cas  que  nofdics  hommes  de  condition  n'auroicnc  héritages  pour  «illi^ncr  lef- 
dits  bourdelagcs,  cens  ou  rentes,  en  prendre  indemnité  en  deniers  pour  une  fois,  i 
la  char}>c  que  la  finance  q-ii  en  proviendra,      à  laquelle  fera  compoft'c,  fera  payée 
av^i^c  aucune  dciiviancc     ietrrcs  &:  de  radiation  de  leurs  noms,  Jcs  p^ipicrs  &  re- 
'giftres  de  noidices  cailles ,  faire  vente  de  nos  bois  taillis  ,  rearpenter  &  recoller  les 
ventes  ci-devant  fàiccs  tant  des  bois  de  haute  futave  que  taillis ,  accucdlir  ufagcrs  avec 
deniers  d'entrée  en  bois  ufagers  de  notredic  duché,  eaux  &  ri  vicies  pour  ufcr  de(^ 
<to  4toîcs  dulàge»  comme  les  autres  alâgets  defdirs  bois,  eaux  ,  rivicies  uiâgetes, 
de  compofer ,  crai^liger  &  pacifier  de  tous  ces  procès  &  ditfcrcads  inùs  &  à  mou- 
voir une  pour  le  principal  que  dépens  te  dépendances,  borner  &  limiter  avec  nos 
voilins &  vallaux  nos  terres ,  jtiltices &  feigncuries, faire  frêles leconuoifîances  des 
droits  te  devoirs  à  nous  dûs,  commerrre  6e  députer  tels  perfonnages  capables  &  ex-  £ 
perimentez  qu'il  advifera  à  la  confcâion  de  nos  papiers  terriers  ,  taire  parachever 
ceux  qui  (ont  ja  commencez  ,  ordonner  fur  nos  finances  telles  tommes  de  denieis 
qiui  feront  par  eux  tasccs  &  limitées  pour  la  grollc  &  %on  defdits  terriers,  poor- 
yeotr  &  inmrucr  par  manière  de  provilion  &  en  notre  abfcnce  aux  offices  vacans'i  Se 
juCqucs  à  ce  qi^e  par  nous  y  ait  cté  pourvt) ,  de  faire  examen  te  inquifition  diligente 
4k  tous  officiers  qui  le  ptdcncetonc  à  exercer  éxus  ic  otiîces  ious  notre  autorité  » 
iceux  fbrpeiulre  dodit  exercice  en  cas  de  foifiûr  pat  manière  de  provifion ,  &  jufqu'à 
ce  que  en  ayons  été  avertis  ,  prohiber,  empêcher  &:  faire  corriger  les  conculfions, 
ex4âions ,  maivuiatioas  U  pillciics  t^ui  ic  commetrront  ddits  àM&  £l  olticcs  1  die 
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^  generjlemenc  d'autant  faire  procureur ,  ordonner  &  commander  j>  !r  tous  nof'ics  du- 
chcz,  comtezt  tares,  juiliccs  &  lagncurics,  pour  le  devoir  de  nuuc  icrviceaugmcu' 
«er  6c  avantage  de  nos  aflàires,  ainfi  9c  ta  h  forme  &  muijefie  qa'ib  ont  ât  par 
ey-dcvant ,  félon  &  en  cnfùivant  les  pouvoirs  à  eux  donnez  par  feu  notre  trcs-ho- 
noré' fcigneur  &  pcre,  frer?  &:  autres  nos  prcdcccflcuts,  &.  aucunement  iceux 
diminuer  &  retrancher ,  Iciquclles  en  rant  que  hetobct  rcn)jc,«voRS  lonée*»  latifiée;» 
approuvc'cs  &  confirmées,  louons,  ratifions  ,  approuvons  &:  confirmons,  &r  avons 
pour  agréables ,  comme  fi  en  pcrfonnes  les  avions  paflees  ,  qu'iU  iutlcni  ipecia« 
kmcnt  dcfignéea  par  ces  prcfcntes,  6c  tefdits  pouvoits  requiûcnc  mandement  plus 
fpccrjl.  Promettant  en  parole  de  Prince  &  fous  roblir;uK>ii  de  tous  nos  biens  pre- 
fcns âc  à  venir ,  avoir  agréable ,  tenir  ferme  <Sc  Ibblc  a  toujours  ,  tout  ce  que  par 
Dofdits  prefidens  ôc  cooldllers  fera  fait,  dit  &  bdbngné  ès  chotiesdeOtu  dites,  leuct- 

j  citcnaftjnccs  Se  dépend  mecs  ;  en  témoin  dcfquelleschofesdcfl'u!S  dites  <  avons  figncccs 
prelcntcs  de  notre  main  ;  tau  contre>(ignc[  par  l'un  de  nos  lêcretaires  ,  Hc  fccUct  de  notre 
TccU  à  Nevers  le  dixième  jour  du  mois  de  nurs  l'an  1561.  Aiofifjgaé,  FRANÇOIS. 
Et  fur  le  refUypit  Monleignctic  ic  doc  &  Paie  »B  HsRBAUOiBas.  £c  kcUédtt 
grand  fcd  de  cite  rouge. 

Et  plus  bas  cft  écrit.  Coffafhm/ à  f  »rhjn<tl  rtaru  m  trefor  ât  U  chsmhre  des  Cemfies 
de  jM  AlteJltà  Neversy  ftr  mus  mtures  dr  jecraures  en  iadtte  chambre  /mji^teti.  CefM 
raittsee%9.  «vrU  16^4.  Signe,  Mva(;lt.  Avec  paraphe. 

lettres  fitentes  ftrtâiu  ettfprmAtm  d»  tare  de  duché  (jr  fturte  de  awtmùs^  DmMH^ 
td^ftwwr  de  M.k  ttrdkut  JUmsmiii„ 

> 

Données  à  Paris  au  mois  d'octobre  1660. 

C 

LOUIS  ,  par  la  grâce  de  Dieu,  roi  de  FraïKC  te  de  Navarre  •  A  cous  prefcns 
je  à  venu ,  Salut.  Dieu  ayant  appellé  le  premier  des  tois  chrcriens  nos  préde' 
ccircurs  dans  (on  ^life  pac  iia'tBicacle  enitti  donnant,  une  viAoïre  (îgnalcc  contre 
les  Alicma.ids ,  au  même  temps  qu'il  lui  ouvrit  les  yeux  de  !  cfpn:  pour  lui  faire 
embralTer  la  véritable  religion.  Cctott  un  figne  évident  &  coiniiic  une  promcO'c  que 
ù  divine  bonté  ne  ce(l«oic  poîncd'en  faire  routes  les  fois  qu'il  (croit  iwceflàîtc  pour 
la  confervacion  d'une  morurirhie, qu'elle  defUnoit  à  établir  plus  t'^rrrmcrît  i'>  i  cglifê^ 
la  ptotcger  par  fes  armes  contre  les  attaques  de  les  ennemis ,  lui  ic;:v  ic  de  lem- 
paît  inexpaguâtle  contre  toutes  les  invaiîons  des  infidèles  :  auffi  n'a-t-dte  peine 
j)  cefté  en  toutes  les  occailons  imponantcs  de  lui  continuer  la  même  grâce. 

La  lagelle  de  Charles  Y.  ipendant  la  prifon  du  roi  Jean ,  la  mifTion  de  ia  pucelle 
d'Orléans,  pendant  quele»  Anglois  occupoicnt  la  plus  grande  partie  de  notre  coyau* 
me  (bus  Charles  VII.  la  fermeté  &  l'iotrcpidité  de  François  I  avec  !  union  ;k  tous 
les  princes,  des  grands  feigncurs  de  ce  royaume  ,  de  toute  la  uoblciic  es:  de  tous 
ie»  peuples»  k  malheui  de  Charles-Quinc  ^ns  toutes  ks  cntrepnfes  qu'it  a  fiiicet 
contre  ce  royaome,  lorfqu'il  reuflilloii  en  tous  lies  autres  dedeins  font  les  preuves 
de  1  ailllbncc  toute  particulière  de  Dieu ,  dont  il  n'cft  pas  pecum  Je  douter. 

Mais  au  lieu  que  dans  tout  le  refle  de  la  conduite  de  la  providence ,  Dieu  couvas 
aux  yeux  des  hommes  les  miracles  iecrets  qu'il  y  opère.  11  Icmblc  qu'il  les  veuille 
tendre  plus  grands  &  plus  éclauns  dans  tout  ce  qui  concerne  la  conlcrvation  de 
cette  nMwarcbie*pmlquil  eft  impoffible  de  donner  des  marques  ptusmanifcdcs  d  une 
protcftion  cxtraordmairequ'entour  ce  oui  s'ett  pafic  pcndaac  !r<;  rcjnes  dcChirlcs 
Ji  IX.  Henry  III,  Si  Henry  IV. notre  ayeul, pendant  lequel  ayaitt  coiiduitccs  Princes 
avec  un  petit  nombre  de  (civicenn  qui  leur  reAoîent ,  an  milieu  des  deux  partis 
de  la  ligue  8c  de  l'hereGe  qui  partagcoicnt  le  royaume ,  &  qui  occupoicnt  tou- 
tes  les  provinces  &  les  villes  ,  brique  par  la  mort  de  Henry  111.  ëc  l'engagement 
deHemylV.  avec  les  hetcaques  toute  1  europe  croyoic  voir  un  boulcvcricment  de 
cette  monarchie.  Dieu  par  un  coup  de  fa  toute^puilTaoce  touclu  le  cœur  de  Henry 
IV.  pour  le  convertir  à  (oi,  &  rendit  dts  ce  moment  fes  armes  viaorieufes  &l  cnom- 

Îihantes  par-tour  i  cnbrte  que  dans  l'cipace  de  quatre  ou  cinq  années ,  il  appaifâ 
es  troubles  dans  toute  l'ctcndué  de  Ion  royaume ,  de  goûta  les  ftuiis  de  la  p«* 
pendant  le  refle  de  Ion  rcgnc. 

Et  quoique  tous  ces  grands  effets  que  Dieu  a  opérez  en  divers  temps  és  pce- 
fuàitu  des  cois  not  psédeccffcun ,  &  povc  la  conravaimi  de  ceue  "^oiHKhie  *  now 


HrSTOIRE  GENEALOGIQUE  ET  CHRONOL. 

obligent  à  des  icconooiflànces  infinies,  nous  avouons  néanmoins  que  ricnneftcom- 
panble  aux  tnarqacs  de  la  bonté  toute  divise  que  nous  avons  teflentis  en  notte  ^ 
propre  perfonnc.  Nonc  nnilTnnce  ,  après  vtngt-irois  annc'es  de  matiagie  de  la  reine 
«otrc  très -honorée  tlatnc  6C  mcrc ,  &  loifqu'il  y  avoit  longtemps  que  toute  la 
Ff«Doe«voit  .peida  l'elpennoe  d'en  vow  des  cn&iu ,  &  que  toutes  les  apparanccs 
^toienr  ovc  norrc  couronne  comberoit  dans  une  fucccfllon  collatérale ,  eft  un  pio» 
«lier  effet  de  la  bojitc  divers  nous ,  &  de  fa  providence  fur  notre  royaume ,  mais 
il  Êllnit  que  fa  touic«piiiflânee -MH»  confcrvit,  après  nous  avoir  miracuieufemcnc 
do!T,L  lin  cfifct ,  donnant  de  nouvelles  lumières  au  feu  roi  noire  cics-hoooré 
Icigiicui  <5c  pctc  ,  de  glorieuÉe  mémoire ,  quelques  années  avant  qu'il  l'appellâc  à 
loi ,  Ae  lui  ayant  tàic  voie  en  e(prit  tous  les  dclordres  &  les  confiiûons  ,  &  les  tc- 
volrcs  qu'une  longue  minorité  ,  toujours  âtale  à  cet  éat ,  dcvoit  ptoduiie  «liés 
(on  dcccs  ;  ta  divine  bonté  It^  fit«onnoitre  en  même  temps  qu'elle  avoit  difpofif  g 
le  rcnicJc  convenable  &  neccflaire  à  tous  ces  maux  en  la  perfonnc  de  notre  trc's- 
chcr  Se  trés-amé  couûn  k  cardinal  JMazatini ,  qu'elle  avoit  chotiî  &:  conduit  par 
des  fentiers  inconnus  an  fervice  de  notre  couroone ,  qui  d<^a  pat  de  grandes  8e 
éclatantes aâions , avoit  faic  connoitrc  fon  zelc&  £a  paillon  pouc  la  gloite  de  notre 
état ,  c'cft  ce  qui  l'obligea  à  l  appcllcc  dans  (es  confeils ,  &  pour  preuve  de  l'cfliinc 
qii  il  en  èiifoit  «  il  hit  ne  llionoeuT  de  le  choîfir  pour  nous  tenir  fur  les  fents  de 
baptême  >  afin  de  l'engager  par  -cette  niart]iie  lic  tcnJicfTc  >!c  d'amitic  particulière  A 
loutenir  dignement  la  conduite  de  nos  principales  &.  plus  impoctaotes  a^cs  qu'il 
avoit  letbla  de  lui  confier  pendant  te  temps  de  notre  minorité. 

Auffi  dés  que  Dieu  l'eut  retiré  Ju  monde,  notredit  coufm  commença  en  rcunif- 
fant  toute  l'autoiiic  du  gouvernement  en  la  perfonnc  de  notre  ucs-honotée  dame  ^ 
&  mcre ,  du  confeotement  même  des  princes  Ik  principattx  de  notre  confeil  qui  y  ^ 
ctoicnt  intcrrciTcz ,  3  jcctcr  le  foniicment  de  toutes  les  grandes  avions  qu'il  devoir 
exécuter  )  cotuloiûant  bien  que  la  divilion  de  l'autotité  ccoic  la  iibuice  de  toute  iône 
de  défbtdres. 

D'ailleurs  toute  l'Europe  confideranc  nos  peuples  lafTez  J'nne  longue  &  pénible 
guerre  ,  épuifez  d'argent  &  furchargez  d'impoliuons  ,  les  diftctentcs  qualiuz  de 
Fefprit  des  princes  8c  des  prmcipalcs  perfoones  de  notre  état  difficiles  à  ménager» 
&  à  contenir  dans  les  bornes  d'un  mutuel  concours  au  bien  public  ,  les  exemples  de 
foutes  les  minotitez  pafiées  »  dont  les  fuites  n'ont  été  que  trop  funcftes  »  la  dimculté 
non-feulement  de  garder  les  conquêtes  do  roi mais  mime  d*empécher  la  Fianœ 
de  tomber  dans  des  divih  5.:  des  troubles  doinertiques  qui  donncroicnt  de  grands 
avant^cs  à  nos  ennemis  ^  ils  ic  trouvctcni  fort  furpris  de  voie  notre  coufin  ,  par 
uneaateilê  te  ^lanbilité  d'clpritinconccvaMe»accompagnce  d'une  douceur  Ôc  d'une 
humanité  fans  exemple  ,  concilier  les  intérêts  des  princes ,  des  principales  pcrfonnes  D 
Se  de  tout  le  corps  de  notre  éut  ,  6c  fcrvir  pour  ainlî  dire  d'un  milieu  perpétuel 
pour  approcher ,  Her  8c  unir  ibnanent  les  extrêmicez  les  plus  oppofces ,  &  après 
avoit  mis  le  dedans  de  Tiotrc  royaume  en  cet  c'tat  ,  travailler  incclTamment  à  l'y 
maintenir  &  confervct  non  Icutemaii  nos  conquêtes ,  mais  encore  porter  nos  armes 
jufques  bien  avant  daiurAllciiiagne,dansritaUê,  dans  la  Flandres  &  dans  rEfpagne; 
marquertoutcs  les  campagnes  par  quelques  grandes  vidoircs  remportées  fur  nos  enne- 
mis, &  par  leurs  plus  fortes  &  plus  coniidcrablcs  places  réduites  en  notre  obcif- 
fance ,  n.  lâàte  connoître  h  «ont  te  monde  par  ces  grands  foccés ,  la  grandcttr  8lJm 
puilTancc  de  notre  couronne ,  &  combien  nos  peuples  lont  capables  d'exccutcr  de 
grandes  choies,  quand  ils  lont  conduits  pat  un  cfprii  qui  l^ait  bien  ménager  leurs 
torces  &  tempérer  leur  impetuoiité  j  rien  n'a  tant  fiiit  connoître  ccne  vérité ,  8c 
l'adreflc  &  le  ptofond  jugement  de  notrcdit  cnufin  que  ce  qui  (c  pafTa  en  iC^6.  E 
quaiid  les  armées  de  tcric  àc  de  mer,  que  nous  avions  mifcs  lur  pied  par  (es  loios 
pouractaquer  Orbitello,  &  autres  poiles  de Toicane tenus  par  nos  ennemis,  ayant 
manqué  cette  entreprile ,  l'armirc  de  terre  entièrement  dclàitc  dans  fon  Jcbarque- 
menc  ,  l'armée  navalle  ayant  perdu  ion  gcncral  cmponé  d  un  coup  de  tanua  lue 
ion  bord,  battue  des  ennemis  &  de  la  tempête ,  partie  des  vatlléaax  perdus  ,  le  rcAe, 
{lefarmc  j  defagrcé  6;  fans  équipages ,  route  l  ltalie  ,  notre  rovaumc  Htl me  iS.  toute 
l'Euiupc  le  confirma  en  l  upmioii  ,  que  l  ltalic  cil  le  ctincticrc  des  François ,  que 
ce  n'eH  pas  un  pays  dcftiné  à  leur  conquête,  &  que  dans  toutes  leurs  entrcpriliès 
ils  avoicnt  bien  fait  connoître  depuis  plus  de  deux  cent  ans,  qu'il  n'y  aVoit  qu'à  rc- 
ûAct  à  leurs  premiers  câotts:  car  notrcdic  couGn  le  Icutanc  piqué  d'un  reproche 
91*4»  fiàfoic  à  DOCK  natUm  avec  qadqae  ^paicnce  i  il  cnneptic  d'efiacec  cecie 

injaie. 


DES  PAIRS  DE  FRANCE  NE^EKS.  44;: 

^  in}urC)  Se  de  faire  connni'rc  :\  toute  l'Kuropc  jC^uc  le  génie  des  Fran(,ois  cft  cici- 
capab»c  de  conlLmcc  &:  uc  tcimctc ,  &  que  leucs  leconds  coups  loue  autant  «Se  plus 
à  craindre  que  ks  prémices*  Pour  cet  cârt ,  cxecdtanc  ks  ordres  que  nom  lui  «n 
donnâmes  ,  nonohftAnr  norre  cloijrncmcnt  kir  la  frontière  de  Picarjie,  &r  que  toutes 
nos  armées  tuflcni  engagées  bien -avant  dans  b  Flaitdtcs  ,  liaus  1  Allemagne  & 
•Fiedmont  &  Efpagne,  &  quoique  la  campagne  fût  dga  fort  avancée  ,il  remit  deux 
armc'cs  fur  pied  ,  l'une  de  terre  &  l'autre  de  incr ,  lelquellcs  au  milieu  de  toutes  les 
forces  tcrrcltrcs  &c  maritimes  de  nos  ennemis  auaqucrcnt  Se  prirent  Piombino  fiC 
Portolongone ,  la  plus  forte  place  de  toutes  celles  que  le  roi  catholique  tieoc  Ait 
les  côtes  de  Tofcunc  ,  aprcfs  CCS  grands  effets  qui  apprirent  à  toute  !a  terre  que 
notre  nation  ne  le  tciachc  point  par  les  diigiaccs  >  Si.  le  relevé  glorieulemcnt  de  les 
pCEteSt  kxfipie  nous  étions  prêts  de  nous  fcrvir  de  tous  les  avantages  que  nous  avioos 

*  remporte/  pnur  donner  une  pjix  gloricufe  ,  (urc  &  folidc  rt  no-^  peuples  5:  à  toute 
1  Europe ,  Dicu  voulant  nous  mllruire  par  un  coup  de  (a  main  dans  les  premiers 
commcncemens  de  connoiilance  &  de  lumières  qu'un  âge  un  peu  plus  avance  que 
IVrifancc  p^tiT  donner ,  &  nous  faire  éprouver  à  combien  d  accuiens  la  puiilàncc  des 
tois  cit  loumiie»  li  permit  que  i  mipauencc  &:  La  l^retc'  agitallcnt  l  elprit  de  nos. 
peuples ,  que  fcduits  &  entraînez  par  quelques  particuliers  à  qui  le  bonheur  ôc  la 
profpcritc  fembloicnt  trop  durer  ,  ils  CXcitafTent  des  rcs  olutions  ^  des  révoltes  lî  pé- 
rillcules  dans  noi  états  ,  que  nous  tûmes  contraints  d  ca  venir  aux  plus  graiidcs 
cxtrcniitcz  ,  &  de  voir  non  Iculement  perdre  la  meilleure  partie  des  conquêtes  dOr 
feu  roi  notre  pcrc  &:  des  nôtre; ,  nu  s  même  q  jf Iqties-uncs  de  nos  places  ,  foufftic 
l'cntrcc  de  nos  ennemis  jufquc.)  dans  le  cœur  de  i  eue  y  voir  toutes  nos  principales 

^  lilles  <e  pipvinoet  tm  fou  levées  contre  nous  ou  duncellantcs  en  l'obéilTaoces  ceft' 
dans  ce  temps  de  troubles  &  oc  contufions  où  nous  avons  plus  remarqué  3c  plus 
connu  par  nous-mêmes  la  grandeur  de  l  ame  de  uotredit  coudn  >  l'ayant  toujours 
dans  une  conduite  c'galc,  fie  jamais  âicanlée  ni  par  les  bons  ni  par  les  mauvais 
fuccez,  profiter  détoures  les  rencontres  qui  pouvoicnt  contribuer  à  faire  rentrer 
dans  leurs  devoirs  tous  ceux  qui  en  ctoient  lortis ,  &  bien  qu'il  ait  cté  attaque  ca  (k 
petfonne  par  une  infinité  de  calomnies  qui  lui  écoient  fufcitécs  par  Ces  ennemis  8c 
par  les  nôtres,  pour  lui  donner  quelque  mouvement  de  colère  &  de  vangcarcc,  &: 
par  ce  moyen  dérégler  l'ordre  de  Ion  admimlhation,  nous  l'avons  vu  dans  une  pa« 
licncc  hécmque  téCimt  i  toutes  ces  attaques,  oonnoUEint  bien  qu'il  ne  pouvoit  cpoufer 
des  pafTions  particulières  >  fans  nuire  au  grand  ouvrage  du  falut  de  notre  c'tat  qu'il 
avoit  en  fes  mains ,  Nous  avons  vû  ùx  perionne  en  butte  à  tous  les  ordres  du  rovau- 

I>  me*  tous  nos  ennemis  du  dehors  concourir  perce  «  en  un  mot ,  abandonne  de 
tous  côtC7 ,  &  n'ayant  peur  appuy  qi  e  notre  confiance  ,  &  la  force  de  fon  zclc 
pour  nous  ic  pour  notre  couronne ,  iouienir  avec  une  intrépidité  fans  exemple 
l'cflorc  de  tant  d'ennemis  conjurez  à  fa  ruine  :  Nous  avons  vû  par  les  raifonncmcns 
d'une  politique  que  Im  fcul  a  inventée,  &c  que  pcrfonnc  n'imitera  aprc's  lui ,  dilïî- 
muler  les  manques  de  robéiflancc  qui  nous  ctuit  duc  ,  les  injures  toites  à  notre 
dtati  9c  k  Uk  perionne  métnc»  tt,  fe  lervir  des  mêmes  perlonnes  qui  les  avoient  com* 
mifcs  pour  concourir  contre  leur  gré  &  à  leur  ini(;û  ,à  la  iiri qu'il  s'ctoit  pro- 
poféei  connoillant  bioi  qu  il  ne  pouvoit  punir  ces  crimes  en  commun  ,  qu  il  ne  (c 
privât  prefque  de  cous  ks  iafttauieDS  donc  il  fe  pouvoit  lervir  pour  le  rétabli  flemcnc 
de  notre  artorité ,  que  tous  les  coup  1^  es  ne  fc  icnliiTcnt  punis  en  la  perfonnc 
d'un  iLul ,  ôc  qu'il  ne  détruisit  pat  ce  moyen  la  confiance  qu  il  vouloit  coniervcr  dans 
leurs  cfprits  pour  s'en  fervir  par  nue  négociation  papetuclle  ,  leur  fufani  toujours 

.  voir  la  facilité  de  rentrer  dans  nos  bonnes  grâces  ,  ic  même  des  efpcranccs  de  bien- 
faits &  d'avantages ,  loit  pour  empêcher  qu  ils  ne  (t  portaflent  aux  plus  grandes 
«trémitez,  foit  pour  retirer  toujours  quelqu'un  des  plus  forts  &  diminuer  le  pany 
de  la  révolte, pour  (cmer  toujours  quelque  défiance  entre  les  principaux  ,  en  quoi 
ccruinenient  l'on  ne  l^autoit  allez  admirer  cette  hauteur  d'cfpnt  &  cette  cooftauoe 
invincible  qui  lui  ont  ftic  Tuppoiter  le  blâme  de  toute  l'Europe  IVeTpace  de  dix 
années»  qu'une  fi  longue  expérience  fit  enfin  connokrc  que  ce  qi'e  l'on  condain- 
noit,  comme  un  délaut  &.  une  foiblefTc  »  ctoit  en  eAèt  une  vertu  iolt«lc,intinimcnc 
au*deflus  de  coûtes  les  auttcs  vertus  ordinaires  »  te  qui  Àoit  abfiilttment  neoefikire  ' 
au  falut  de  notre  état.  Dans  le  même  temps  qu'il  metroit  heurcufement  co  prati- 
que tous  ces  moyens  pendant  les  premiers  delordres  de  1649.  il  ca  parut  un  fi 
.  merveilleux  &  fi  furprcnant  «  se  un  pailag^  fi  lubie  de  ccnfaifion  à  Tordre ,  de  la 
maladie  du  temps  à  un  JcetabUflèmeot  6.  kmdain  >  qu'il  y  eut  uo  ctonnemenc  uni- 
7mt  y  V  î 
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vcr(cl,  de  voir  en  moins  de  quinte  jours  nocrc  Ville  capitale  qui  avoitAîîaflfiegcc  pal  ^ 
nos  armées, 8c  lapins  grande  panicdc  nos  provinces  qui  avoïc  (uivi  ce  m.mwn-i  exem- 
ple, réduites  à  notre  obéiflancc.  L';rnucié  que  nous  lui  avions  accordée  avoïc  calmé 
toutesccs  émotions ,  6c  Csunbray  la  plus  forte  «cl» plkis  coniîdertfcleplacc de  nostînne* 
nus fn»  nocie  frontière ,  étoit  aflicgée  par  nos  mcmcs  troupes  armccs  peu  :.upir,î- 
"vant  ■concie  la  révolte  de  nos  (uKUt  cnibite  <}uc  (ans  le  malheur  de  I  encrée  d  ua 
fecours,  &  la  pr^pitacion  de  U  levée  da  fi^e ,  ooas  nous  tèrions  tcndns  nurines 
de  cette  importante  place  avant  que  le  confeil  d*£fpaçtie,rcmpli  Je  l'cfpcrance  de 
nos  dcfordrcs ,  eût  pû  recevoir  la  aouveile  de  leur  ptcihcaiion  »  de  ces  mêmes  lources 
de  courage  &  de  prudence  fimt  fatties  rootes  ces  gtatides  .^  illnfires  aOiaDt  qu'il 
a  depuis  exécutées  ,  comme  en  la  campagne  de  16^0.  où  s  étant  tr.infportc  dans 
ûotic  armée  de  Flandres  &  de  Picardie  qui  écoic  nidc  fut  la  détenle  lous  les  ibrcifi- 
catioiâ  de  la  Fere,  pendant  que  l<s  ennemis  travailbienc  à  la  pnfe  de  Guifê,  en 
quatre  jours  de  temps  il  redonna  le  cours  de  la  vigueur  aux  ofîîcicrs  &  foIdats,cn-  B 
ione  qu'il  leur  âc  prendre  la  reibluùon  d'attaquer  »  &  les  alla  lui-même  poOer  au 
«amp  de  Vadancontc ,  è  la  vAe  de't'atmée  ennemie*  aine  leur  camp  Scieur  pays, 
par  ce  moyen  &  par  une  prévovance  cxtrarr.linairc  lui  ayant  coupé  ks  vivres  de 
toutes  parts ,  clic  Te  vit  obligée,  de  lever  le  iicge  »  &  d'abandonner  tous  les  dclTcins 
•qu'ils  avoienc  for  notre  fnmoM  $  De>tà  il  nous  aocomp^^a  en  Guyenne  ,  où  par 
cette  même  lagcfîc  confomme'e,  il  pacifia  tous  les  défordrcs  Ac  cctre  provjnccrccU 
£ùt,U  vola  pour  ainfi  dire  vers  l'extrÔDiié  oopolée  de  notre  royaume,  oîi  il  Ik 
attaquer  ic  pren^  important  pofte  de  Retfad  t  &  enfuies  gagna  la  iMMaille  qui 
en  porte  le  nom ,  &:  défit  l'arme'c  A<:.  ennemis  qui  s'c'toit  avancée  pour  la  fccourir. 
Mais  ce  o'étoit  pas  allez  de  montrer  la  grandeur  de  Ion  courage  &  la  vigilance  inr 
fotigable  dans  toutes  iês  grandes  aéhons,  ai*!!  n'cnt  encote  donné  des  marques  de  fk 
modération  &:dc  Ton  zclc  ,  } -u  l  i  retraite  qu'il  refolur  de  faire  en  165 1.  hors  de  notre  x 
royaume,  lut  l'opinion  que  pluiicurs  avoicat  connue  qu'elle poucioïc  coucribua  au  C 
Irien  de  nocte  tetvice. 

Et  quoique  nous  ne  fvflions  que  tr  ip  rcrt.iins  que  (on  abfcncc  au  lieu  de  dimi- 
nuer les  caules  des  troubles ,  les  augmcntcroit ,  ôc  nous  priveroit  de  l'avanti^  que 
nous  avions  toujours  reçù  de  Q»  ôonfeils ,  après  que  tout  le  tnonde  en  fiic  perfuadé 
comtne  nous  par  l'expérience  d'une  anne'c  entière ,  nous  le  rappcllamcs  pi  cs  de  nous , 
te  non  feulement  il  voulut  s'y  rendre  pour  nous  alliftcr  des  mêmes  conIciU  &  dit 
même  zde  qui  tvoieac  porté  fi  haor  la  gloire  de  notre  nom  pendant  notre  mino- 
rité; mais  fçachant  lebelbinque  nous  avions  de  troupes  pour  diffipcr  tous  les  trou- 
bles qui  s'étoicnt  élevez  de  nouveau  en  diverfcs  provinces  ,  il  en  leva  &  mit  lut 
pied  en  Allemagne  8c  dans  te  pays  de  Liège  par  le  moyen  de  les  amis ,  un  corps 
compofé  de  huit  à  dix  mille  hommes  avec  Iclquch  nous  ayant  joint  à  roiciers , 
nous  marchâmes  aulFitôt  en  Anjou  »  pour  alTurcr  cmc  province  te  empêcher  rap- 
proche de  l'armée  des  ennemis  qui  avançoit  à  grandes  iournées  ,  de  nous  éaat  en-  D 
luitc  achemine'  avec  ces  mêmes  troupes  vers  notre  ville  Je  Paris  ,  quoique  toute 
eette  année  dans  laquelle  notre  autorité  (e  trouve  rétablie  dans  toute  J'éiendue  de 
notre  loyanme,  te  uoave  remplie  de  grandes  aftions  que  nous  devons  à  lès  conlèits 
S:  à  fa  padlon  pour  le  bien  de  notre  fervice,  nous  en  mettons  une  en  coollderation 
patticuiicre ,  pour  ce  qu'elle  furpalTe  toutes  les  autres  ,  fie  que  nottedit  couiiu  l'a 
exécutée  leul ,  ûns  l'afliftance  dWtin,  même  pour  rcxecocion. 

L'armée  Icv^c  contre  notre  fervice  ,  fortifiée  des  troupes  des  ennemis,  croit  dans 
Pans  &  aux  eiivirons.  Une  autre  commandée  par  le  duc  de  Lorraine  étoit  demeu- 
fée  en  Bcîeavec  ordre  du  conloi  de  Flandres  de  fe  joindre  aux  révoltez  quand  ils  fe 
trouvcroient  foibles ,  pour  donner  force  ic  chaleur  au  party  qui  s'ct oit  cîcvc  contre  nou5-, 
il  matchoii  pour  cet  eâet,  étant  preûe  par  les  che6  de  la  rébellion,  qui  en  efpe-  » 
floienc  tirer  un  grand  avantage ,  cette  jooâion  noas  fiifoit  conne  rîfque  de  perdre 
notre  ville  capitale,  fiitcndoitlc  party  contraire  û  fort  qu'il  auroit  été  trcs-difficilc 
de  le  détruire  :  notre  armée  ne  pouvoir  cnipéchei  la  marche,  ni  lajonâion,laos  courir 
Je  péril  preiqoe  certain  d'être  déiaite ,  &i  lorfque  nous  aoyons  nos  «flaires  au  plnt 
mauvais  c'tar,'  qu'elles  aycnt  prcfquc  jamais  été  ,  que  tous  ceux  de  notre  conleil 
étaient  d'avis  de  iaire  quelques  pas  en  arrière  ,  Se  ie  trouvoient  même  en  peine 
du  lieu  de  notre  refaite  ;  l'application  &  la  chaleur  pour  notre  fervice  redoûbtanc 
en  norredic  coufîn  la  lagacitc' de  lonefprit,  il  s'avifi  d'c'crirc  au  duc  de  Lorraine 
tk  la  main  par  la  vove  d  une  négociation  fecrete  qu'il  avoit  toujours  conforvée  avec 
lui  pour  /en  lervic  «jans  une  occafion  pf elbnie  ct^nme  cdle>li  »  lut  doiuaot  avU. 
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^  t|ue  nos  affaires  ctoienc  en  un  fi  déplorable  eut  >  que  dcs-lors  quit  leroit  à  deux 
•A  journées  de  1  armée  des  primes  »  h  teioe  noue  cr^s^honocée  dame  &  mete  fe  rroa> 
vcroit  obligée  de  remettre  notre  perlonne  encre  leurs  mains,  qu'il  nous  en  coûtc- 
xoit  quelques  provinces ,  &:  quelque  partie  de  nocrc  auconcc  >  mais  qu'en  pieiU4]C 
ce  party  U  nous  rcfteroit  quelque  efpcrance  de  pouvoir  un  jour  la  rétablir  $  au  lieii 
-qae  fî  nous  foaffrions  la  jondion  de  Ion  arme'c,  &  l'cntrcc  d'une  aurre  qui  croit  à 
Kcthel  bus  la  conduite  de  1  archiduc  Leopold,  nous  vcrriotis  ia  dilllpation  de  no- 
tre loyttnnef  (ans  dpetance  de  refloarcei  Qu'en  foi  particulier,  la  reine  ayauc  ctt 
toujours  ellime  &  amitié  pour  lut  elle  fcroit  bien  aifc  dans  ['(Kcalion  du  traité  qui 
(e  fctoit  de  donner  les  mains  à  ce  qui  (aoit  propoié  pour  les  avantages.  Ccue 
lettre  fit  toue  l'eflfet  que  nocredk  coofin  s'en  étoit  promis ,  le  àae  de  Lorraine  l'av 
■voya  à  l'archiduc ,  qui  ne  voulant  en  aucune  fa<,on  terminer  nos  troubles,  lui  en- 
voya ordre  de  le  retirer,  Qc  lui-même  prit  la  relolucion daller  atuqucr  nos  places, 
«n  lieu  de  fbnifier  l'année  de  nos  fnjets  mnrftez,  a>nttc  laquelle  (cule n'ayant  rien 

JB  qui  nous  empêchât  d'agir,  &  les  Pari  (lens  voulant  rentrer  dans  leur  devoir ,  les  chefs 
decepatty  le  trouvetcnt  prcilez  ôc  turent  contraints  de  6e  leiircc  en  Flandres  Se 
d'abandonner  entiereanenc  le  dedans  du  royaume:  enfixte  que  par  vn  feul  trait  de 
]â  prcfencc  de  fon  clptit ,  le  cœur  de  notre  ctar  fut  dclivrc  de  rrois  années  cnne* 
tnîcs  >  &  nous  en  pouvoir  de  taire  marcher  la  nôtre  lur  les  trontietes  poat  repten* 
dffé  lés  places  qui  nous  avaient  été  enlevées  pendant  les  dâordies  «  6c  mtme  pour 
«taqucr  celle  des  ennemis. 

U  crt  enfin  arrive  que  notre  royaume  qui  avoic  été  depuis  1648.  juiqu'en  iis^i» 
plongé  dans  les  plus  grands  delbidies  cîvus  &  dotnelliquc  guerre  qui  ayent  jamais 
«te'  vùe  ,  attaqué  au  dehors  Si  au  dcdnns  par  toutes  les  forces  de  la  mailon  d'Au- 
triche fie  de  Ces  Alliez ,  a  tout  d  un  coup  repris  les  forces,  cnlortc  que  dans  le  cours 

Ç  de  quatre  on  dnq  années ,  après  que  (on  dedans  a  été  pacifié,  toutes  les  places  dè 
nos  frontières  ont  été  mifcs  en  nocrc  obcïflTance,  &  en  même  temps  nos  aanées  re- 
prenant les  mêmes  avança^  qu'elles  avoicnt  aupatavant  fur  celles  de  nos  eimemis» 
«nt  porté  nos  armes  vlAoneuiesbien  avant  dans  kuis  pays>  ir.  nous  ont  tendus  mai* 
tre  non  feulcmcnr  âc  routes  les  places  qui  avoicnt  été  conquifcs  par  nos  aimes  au- 
pauvant  les  troubles  »  mais  d'un  grand  nombre  d'autres  qui  nous  donnoicnt  une  af> 
lûrance  prcfque  certaine  de  réduire  en  peu  d'années  toute  la  Flandre  le  dnché  de 
Milan  en  notre  obcïnancc,  Se  quoitjue  la  grantk  foiblene  où  nous  avons  tc'duic  hos 
ennemis,  la  vigueur  de  nocrc  âge,  toutes  nos  inclinations  &  la  force  de  nos  armes 
nous  dn^flënt  convier  de  oonilttucr  la  guerre  encore  quelques  années  pour  réunir  ces 
provinces  confiderables  à  notre  couronne,  néanmoins  nocreJic  coufin  nous  ayant  fait 
comprendre  des  la  (ortie  de  notre  cntancc,  combien  nous  étions  obligez  pat  notre 
dignité  royale  Se  par  l'amovr  que  nous  avons  pour  nos  peuples  de  Kor  donner  la 
&  de  la  procurer  à  toute  l'Europe,  toutefois  5c  quantes  Cj  ic  m  s  ennemis  y 

w%  voudroient  ooniicntir.  Aptes  avoir  inutilement  âit  tous  nos  câbirs  ooiu  cela  dans 
l'atTemblée  de  Munfter  ,  les  avoir  renouveliez  en  1^49.  lors  du  paitage  par  notie 
toyanme  du  lieur  Contarini  ,  mciîiatcur  de  la  part  de  la  République  de  Venile,  paC 
fenvdi  du  fîciut  de  Lyonnc  fur  notre  frontière  de  Picardie  en  1649.  lorfque  le  comce 
de  Penneruda  y  palTa  pour  ^en  aller  en  £(pagne ,  &c  par  Penvol  du  ûaax  de  Lyonne 
Ju(<)u*à  Madrid  en  1656.  pour  (  niir  la  paix  aux  Elpagnols  ;  nous  agréâmes  la  prnpo- 
(îtion  qu'il  nous  ât  de  nous  Ictvtr  de  l'occaTioa  du  palTagc  de  Dom  Antonio  Pi- 
mcntel ,  px  notre  royaume ,  poor  lut  firire  de  nouvdles  ouvertures  d'un  traité  d6 
paix,  &  en  commencer  la  négociation ,  laquelle  a  été  conduite  par  notredit  coufin, 
avec  tant  de  fecret,  de  prudence  &  de  connoidàoce  de  tous  nos  intérêts  &  de  ceux 

«  de  tous  nos  Alliez,  que  lorfqu'ils  y  penfctent  le  moins  fie  (ans  aucune  entremilê  des 
médiateurs,  toute  l'Europe  a  vcu  iortirde  fon  cabinet  ce  fameux  traité,  qui  non  feu- 
lement rétabli  notre  coucoone  dans  toutes  les  provinces  &  places  qu'elle  avoit  per- 
dues par  tous  les  traites  faitsdepuls  too.  ans  «  mais  même  y  a  joint  les  meilIeuTcs  places 
des  provinces  de  Flandre  ,  Luxembourg  &:  Hainault,  les  deux  Aliaces  &  partie  de 
la  Lorraine ,  confervé  tous  nos  AlUez  dans  leurs  droits  6:  libertés ,  &  augmente  Icurf- 
dus  états  de  partie  des  conquêtes  faîtes  par  nos  armes ,  ôc  i'Efpagne  mime  èttc 
également  ûtisfàite  de  ce  traité,  perfuaJée  par  les  puiflantcs  raifons  de  noticJit  cou- 
fin ,  qu'elle  gagnoit  non  (eulement  tes  places  que  nous  lui  tcudionsi  mais  auûl  mê- 
me toutes  celles  que  la  puiHance  de  nos  armes  nous  pouvoir  ftite  conquérir ,  &  en 
même  temps  cimenter  ce  grand  traité  ,  par  celui  de  notre  aoàafgs  avec  l'InfanK 
4'£(ps^0C,  à  ^etenc  noue  ttés-chcce  épouTe  6c  compagne. 
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Et  comme  la  grandeur  de  cette  alliance  ne  pouvoir  être  cdebrée  avec  trop  de  - 
pompe  de  magnificence,  notrcdit  coufm  dont  1  cconomie  a  été  admircc  dans  lon- 
tcs  les  autres  occalions  ,  nous  ayant  donné  moyen  jpac  foo  bon  mcoagc  de  iburnir 
aux  dépenfes  de  la  guerre  dam  un  temps  où  nos  nnances  écoienc  fort  épuifccs , 
montra  en  celle-ci  une  gencrculc  profulion,  pour  foutenir  la  gloire  Se  h  dignitc  du 
rang  où  nous  fommc^  ckvci ,  dans  une  cnucvûë  avec  le  roi  Catholique  ,  nous  cx~ 
hortant  à  une  dcpcnlc  proportionnée  à  la  grandeur  de  notre  courage  >  à  la  ptullânce 
&  à  la  richefle  de  notre  royaume  ,  Se  digne  d'une  ù  grande  folemnicc  ,  mai<.  com- 
me fcs  (crvices  publics  où  cout  l'état  a  eu  la  pan  font  alfés  connus ,  nous  ne  pou- 
vons nous  empêcher  de  rendre  ï  h  mémoire  des  témoignages  fiddes  de  la  tencfreflé 
particulière  qu'il  a  toujours  eue  pour  nocrc  pcrlonnc  ,  &  qui  n'a  jamais  mieux  paru  ^ 
qae  dans  la  dernière  maladie  dont  cUe  a  été  attaquée, ou  ne  regwdant  que  nous  & 
méptifant  les  jugemens  des  horomes  &  de  la  pofterîté ,  il  confirma  les  mêdedni  dan» 
la  rcfolution  d  éprouver  fur  nous  les  icmcilcs  extrêmes  Se  violenst  lêubcapaUiC»  do 
furmontcr  le  mal ,  Se  de  produire  I  cft'et  que  nous  en  avons  reflciUi. 

Ainù  il  n'y  a  pas  lieu  de  s'étonner ,  lî  après  tant  de  lervîces  Se  publics  &  parti- 
cullccs  rendus  à  nous  &  à  notre  état  par  norredit  coufm  le  cardinal  Mazarmi  ,nous 
demeurons  d'accord  que  la  foy  fondamentale  de  la  couronne  qui  en  rend' le  do- 
maine inaliciublc,  fait  obfbde  à  notre  reconnoiflànce ,  &  nous  empvchc  de  lui  en 
donner  des  marques  proportionnées  à  nos  intentions  ,  Se  quoique  par  nos  lettres 
parentes  du  mois  de  décembre  id)9.  enrcgiUrécs  en  notre  cour  de  parlement  de 
Pans  le  quatorzième  janvio:  en  fuivant,  nous  lui  aurions  dotmé  le  comté  de  Ferrée 
A  autres  terres  d'AI&ce  qui  nous  font  acquîtes  par  le  traité  de  ^famftcr  en  l'an  1^58.  C 
par  (es  Tnins  \Sc  (a  conduite  :  cc  feroit  un  tbiblc  témoignage  de  notre  gratitude,  s'il 
n  ctoit  loivi  de  tous  ceux  de  fa  mailbn  ,  dans  tout  le  cours  de  notre  règne.  C'cft 
.pourquoi  noi redit  coulin  le  cardmal  Mazariny  ,  étant  à  ptefèm.pCOpriecaite  ic  pot-, 
icifcur  du  duché  &  Pairie  de  Mivetnois  &  Donziois  ,  par  l'acquiution  qu'il  en  a 
faite  de  notre  trés-cher  &  trés-amé  coofin  le  duc  de  Mantoue  ;  &  écan:  inlbrmé 
que  Icfdits  Pàïs  ont  reçus  des  rois  nos  prédcceflcuts,  le  titre  Se  privilège  de  Paine 
oc  France.  Sçavoir  en  faveur  de  Louis,  comte  de  Flumîrc  ,  de  Ncvcts  î'  .'c  T  c- 
thcl  ,  par  lettres  du  roi  Philippes  de  Valois  du  17  aoull  1 347.  eu  iavcui  uc  f  iu- 
iippcs  de  France. 

Et  qu'à  caufc  defJits  duchez,  il  a  tous  les  titres  &  les  prérogatives  d'ancien  Pair 
6c  d'ancien  duc,  nous  dcûrom  lui  en  commuer  tous  les  avantages  >  n'y  ayant  pomr 
de  duché  &  Pairie  qui  ait  tant  de  prérogatives,  ni  qui  Jbit  de  fi  grande  étendue.  D 
Le  comte  de  Ncvcrs  qui  étoit  un  des  plus  anciens  du  royaume,  ayant  été  érigé  en 
duché,  »Sc  k  utrc  de  duchc  &  Pairie  ayant  été  pcrpctucl  en  faveur  de  Marie  d' Al- 
btet.  veuve  de  Charles  de  Cleves,  9c  fille  de  Charlotte  de  Bourgogne,  qui  àoic 
Ja  féconde  fille  de  Jean  de  Bourgogne  ;  en  faveur  de  François  de  Cleves  (on  fils, 
&  de  fes  hoirs  une  mâles  que  femelles,  fucccffcurs  &a)ar)i  cauic,  propriétaires  du 
pays  de  Nivernois ,  ainli  qu'il  eft  porté  par  les  lettres  de  François  I.  du  mois  de 
janvier  1J38.  à  quoi  la  baronie  de  Donzv  ,  qui  des  l'année  IJ47.  avoir  été  érigé 
^n  Paitie,  conjointement  avec  le  comté  de  Ncvcts,  ftit  uni  &  incorporé  par  let- 
tres du  xoi  Henry  IL  du  mois  de  février  15  ft.  qui  qualifient  le  pays  duché  &  Pai- 
rie  de  Nivernois  perpétuel  &  hcrctlitairc.  Fran«^is  de  Cleves  premier  duc  de  Ni- 
vernois ô:  Donziois,  c  tant  décédé  le  treizième  février  ij6i.  François  de  Ckvcsfoa 
fils  aîné  décéda  (ans  enfans  le  dix- neuvième  décembre  1^6 1.  6c  Jacques  de  Cleves 
fon  (ccond  fiJs  dcccJé  \c  t:  fi-ptcmbre  i^(S^.  La  ligne  mafculinc  étant  finie,  le  roi 
Charles  IX.  par  (es  lettres  du  j).  du  même  mois  de  Icptembrc,  déclara  que  le  titre,  £ 
«om  te  piétogatives  de  Pairie  de  France,  étoient  perpétuelles  &  hereditaitcs  an  pays 
de  Nivernoi'^  ^n^7:f■:'^  ^  ce  n'cro'r  que  h  confirmation  d'rn  droit  acquis.  Hen- 
riette de  Clcvo,  itvur  aiiii-c  dcan^  I  laii^o;*  ôi  Jatqucs  de  Cleves,  étant  mariée  à 
Louis  de  Gonzagues,  prince  de  Mantoue,  le  même  coi  Charles  IX.  par  les  lettres 
^u  1.  mars  15^6^.  a  continuée  confirme  îcs  rictes ,  dignircz  &  prérogatives  de  Pairie 
de  France,  perpétuels  &:  héréditaires  en  faveur  dudic  Louis  de  Gonzagucs  fiidc  la- 
dite Henriette  de  Cleves  fa  femme.  Se  de  leurs  hoirs  &  fuccefleuts  ducs  de  Nivemoîs» 
conformément  auxlcîtrcsd'ércciion,  quoyquc  icclui  de  Gonzagucs  fût  étranger  de  la 
famille  Scda  ro)'auine>  les  comté,  baroujuc,  Paine  &  duché  de  Nivernois  &  Don- 
ziois ayans  toujours  été  tcés*€OBfiderablcs ,  &  tenu  par  des  perfonnes  trés-poiflânies» 
dont  les  uns  nous  touchoicnt  de  parenté  s  les  autres  d'alliance  à  caufc  du  mariage 
ds  Marguerite  de  France»  ôc  des  nuifous  de  fiourgogoe  Se  de  fioucbon,  les  rois  nos 
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•A  prciîcccfTcurs  y  ont  attrihiié  tous  les  droite  avantageux,  outre  ceux  qui  appartiennent 
ordinairement  aux  comte ,  Patrie  &:  duché. 

•  Notre  intention  étant  de  continuer  &:  confirmer  en  la  pcrionne  de  notre  coufin 
le  cardinal  Mazariny  ,  toutes  les  prérogatives  qu'ont  eu  les  anciens  comtes  &  Pairs 
de  Ncvcrs,  ^:  les  ducs  &  Pairs  de  Nivcrnois  Se  de  Donziois.  Vcu  que  jamais  per- 
fbnnc  ne  parviendra  au  poir.t  de  mériter  tant  que  lui ,  foit  de  nos  prédeccflcurs  ou 
de  nous  8c  de  nos  fucccfleurs ,  pour  les  continuels  8L'importans  (ctvices  qu'il  nous  a 
rendus  &:à  l'état,  &:  qu'il  nous  rend  encore  tous  les  jours,  nonobllant  les  incommo- 
ditez  Tes  douleurs  qui  ne  lui  font  provenues  que  de  l'excès  de  (es  fatigues  &  de 
Ibn  travail  extraordinaire ,  qui  ont  aèbibli  <S:  lurmonté  fcs  bonnes  conllicutions  na- 
turelles. 

,1  Ayant  confère  de  tout  en  notre  Confeil ,  où  croient  la  reine  notre  trcs-honorée 
dame  &  mere,  la  reine  notre  trés-chere  époule,  le  duc  d'Anjou  notre  rrcs-chcr  SC 
trcs-amé  frcrc  unique,  nos  coulins  les  princes  de  Condc  &  Conti ,  princes  de  notre 
fang,  &:  pluiieurs  grands  fie  notables  perlonnagcs  du  royaume,  nous  avorvs  par  ces 
prcieiucs  lignées  de  notre  main,  &  de  notre  pleine  puiirance  &:  autorité  royale, 
continué  &  contirmé,  continuons  fie  confirmons  le  titre,  dignité,  honneur,  lang, 
fcaiiccs  &  prérogatives  de  duché  &  Pairie  de  France,  pour  le  Nivcrnois  &  Donziois 
qui  y  eft  uni  &  incorporé, &:  lequel,  en  tant  que  beloin  cil  ou  (croit ,  nous  y  unif- 
ions &  incorporons  derechef  ,  lans  néanmoins  déroger  ni  innover  .tux  aiiciciincs 
unions  <Sc  incorporations  ci-devant  faites  par  les  rois  nos  prédeccneurs  ,  fie  pour 
toutes  les  villes,  bourgs  &z  villages,  ch.itcaux  ,  domaines  &  lieux  qui  dcpen- 

C  dent,  fie  font  partie  deldits  duché  &:  Pairie  de  Nivcrnois  &  Donziois  ;  leurs  ap- 
partenances fie  annexes  de  quelque  nature  fie  qualité  qu  ils  ioicnt  ,  pour  en  jouir  par 
noctcdit  coulln  le  cardinal  Mazariny,  les  héritiers  lucccllairs  &  ayans  cau(c  ,  à  titre 
perpétuel  fie  héréditaire ,  conformément  aux  lettres  d  crcdion  du  mois  de  janvier 
1538.  rcgiftrécs  en  notre  parlement  de  Paris  le  27.  février  cnluivant  ,  fie  en  notre 
chambre  des  comptes  le  16.  dcUits  mois  fie  an;  aux  lettres  de  l'union  de  Donzy 
du  mois  de  février  1551.  regiftrécs  en  notre  Parlement  le  13.  du  même  mois  iic. 
an  i  aux  lettres  du  9.  f'cprembrc  i  J64.  fie  aux  lettres  du  2..  mars  i  jtfô.  rcgiftrécs  en 
Parlement  le  12.  juin  audit  an  ,  en  la  meilleure  forme  fie  manière  ,  prérogatives, 

^  tjrigs  fie  preicances  que  les  ducs  &L  Pairs  de  Nivernais  &  Donziois  en  ont  joui 
fie  pu  jouir. 

ii  donnons  en  mandement  à  nos  amez  &  féaux  confeillcrs ,  les  genstenans  notre 
cout  de  paricment  à  Paris ,  clumbre  des  comptes  &  cour  des  aydcs  audit  lieu ,  5c 
à  tous  autres  à  qui  il  appartiendra  ,  que  ces  prclentes  ils  ayent  à  faire  lire  ,  publier  fic 
cnrcgillrcr  pour  être  exécutées  Iclon  leur  forme  &  teneur  ,  celi'ans  ce  failant  celTec 
tous  troubles  &  empéchemens  qui  pourroient  cire  faits  &  donnez  au  contraire , 
nonobftant  tous  cdits,  ordonnances,  reglemcns  &  autres  choies  à  ce  contraire,  auf^ 
quelles  fie  aux  dérogatoires  d'iccllcs  nous  avons  dérogé  i?e  dérogeons  par  ces  prclen- 
tes. C.ir  tel  ert  notre  plailir.  Donné  à  Pans  au  mois  d'oitobre  l'an  \66o.  Et  de  no- 
tre règne  le  dix- huitième.  Signé,  LOUIS.  Et  plus  h u  ,  par  le  roi,  le  Telli£r. 
£  £t  fccUécs  du  grand  Iccau  de  cire  verte  fut  lacs  de  foye. 

Lettres  patentes  Je  eonfirmition  du  litre  de  duché-rurie  de  ^iivtmois  é"  Denzieis^  m 

faveur  de  Phi/rppes-Jules  M^z^mt. 

Du  mois  de  Janvier  11^7^. 

LOUIS ,  par  la  grâce  de  Dieu  ,  roi  de  France  fe  de  Navarre:  A  tous  ptclens 
&  à  venir ,  Salut.  Les  pays  de  Nivcrnois  Ce  Donzioi>  ayant  été  de  tout  temps 
honore^  de  titres ,  prééminences,  fie  premièrement ,  ayant  compolé  anciennement  une 
comté  fie  uneb.ironic,cnluitcaïantctéélevc3  la  dignité  de  Pairie  dés  le  mois  d'aoull 
IJ47.  en  faveur  de  Marguerite  de  France,  &  Louis,  prince  de  Flandres  fon  fils  , 
confirme  lucccirivement  de  règne  en  règne  par  autres  lettres  patentes  du  itf.  aouft 
1405.  du  nK>is  de  juillet  14^9.  du  jo.dudit  mois  1464.  du  mois  de  mai  i;o5.&  du  11. 
oéVobie  1^21.  en  faveur  des  comtes  «S:  princes  de  Nivcrnois ,  depuis  érigé  en  duché 
Pairie  héréditaire  en  faveur  de  Miine  d'Albrct  S:  de  Fran(^ois  de  Clcvcs  (on  hls, 
leurs  hoirs,  lucceiTcurs  ,  ayans  caul'e,  le  tout  dûment  vérifié  en  noue  cour  de  Par- 
lement de  Paris ,  comme  il  appert  pat  ccidiics  lettres  patentes  cy-attachées  fous  le 


tffb      HISTOIPvE  OENEALOCiaUE  ET  CHRONOL. 

«onire-icel  de  nocrc  chancellerie ,  four  les  caufciy  contenues,  lesquelles  duché  & 
Pairie  ayant  ité  acquîtes  par  notre  tr«*s-chct  i&  ttcs-amé  notre  couiin  le  cardinal  * 
Mazarin  ,  dont  la  mcmoire  nous  fera  toujours  prcdculc,  pour  rendre  q  tclqnc  témoi- 
gnage de  t^onnoiflancc  à  tant  de  belles  &  inànorablcs  adions  qu  li  a  îà.ccs  pour 
te  fetfUx  de  notre  petionne  ,  &  pour  la  gloire  &  le  {alui  de  l'ctat,  nouv  aatioiu 
confirme  en  (â  Êivcur  les  nicmcs  droits,  titres  &  digiiuc/  oc  P.vnc      Fr.irre  pat  . 
oos  lettres  patcoics  du  mois  d'octobre  1660.  mais  cunc  deccdc  lans  avoir  un  vc- 
fi^  nofditcs  letcccs  de  confirmation  ,  &  étant  néanmoins  au-delTus  de  toutes  ces 
grandeurs  humaines ,  il  ne  nous  rcfte  que  de  l'aimrr  t>-:  ]r.     rincr  dans  les  proches, 
conâdcrant  donc  que  notre  trcs<her  &  bien-amc  couii  1  ihilippcs -Jules  îvlaza- 
fin-Mancini  fon  neveu  ,  àqui  par  Ton  tcdamcnt  il  a  laifTc  cntieantces  biens  les  duché-  ^ 
Pairie  ticNivcrnoisSc  Donziois,  cfl  d'une  mitifon  trés-arrirrinr  ,  qv:i  t'rpMis  Ux  on 
icpt  cent  ans  tient  rang  entre  les  prcinicrcs  &  les  plus  nobles  uuulics  de  ilonic  , 
.  que  même  par  une  branche  de  i'ilkiilre  tige  d*£ftouicwiile  >  il  trouve  dans  A  noe 
non  feulement  du  fang  de  CaltiUc  &  Montmorency  ,  mais  encore  de  l'âuguftc  lâng 
■  de  i'rantc  ,  qu  il  a  l'honneur  d'être  ailic  de  noi  trcs-chcrs  &  trcs-amez  couHns  les 
princes  de  Conty  ,  des  maifons  de  Vendôme , de  SoifTons  &  de  Bouillon.  Qiie  la  maifim 
de  Man^ini  a  donne'  h  régîifc  des  cardinaux  ,  des  archcvî-qM-ç  ^  dr<;  cvcq'irs  d'une 
cmincnte  pieté,  qu'elle  a  des  alliances  preique  dans  touccji  ics  gramics  nuitons  d'I- 
<ialie,  4k  que  ces luaces  alliances  (ont  amant  de  marques  illnines  de  nobleilc  &:dc 
•^ranâeur;  mais  nous  reprcfcntant  (ur-tnuc  que  ccire  nnifon  a  toujours  ctc  de  l'in- 
cimaiioa  I  ran^^oilc  ,  que  dans  I  hilloire  Laurent  iMautiui  cft  nomme  avec  les  Co«  q 
lonnes ,  les  Savellis,  &  les  Urlîns  ,  &  les  autres  princes  de  i  £rat  Hccleûaftiqoe « 
que  dans  la  baiai!lc  de  Ravcnncs  &:  du  fimcux  GaHon  de  Foix,  il  avoit  -armé  en 
faveur  de  ce  royaume,  que  parmi  tant  ùc  ciungcmcns  de  la  tonuuc,  au  milieu  de 
ttitUc  exemples  (î'ir.iîdelité  ,  il  demeura  ferme  dans  ce  prty  t  &  qu  après  s'être  rcnda 
iorniid.ihlc  au  roi  d'Arragon,     à  tous  autres  ennemis  du  nom  François  ;  lamour 
de  la  France  lui  coûta  cnhn  la  vie ,  cntotcc  ^u  il  y  a  tantôt  deux  licclcs  que  la  voix 
de  tant  defetficcs  parle  pour  fa  race,  &  queo  ëkvant  kn  fimg  à  la  dignité  de  duc 
ftr  Pair,  nous  ne  faifons  à  bien  dire  qu'acquitter  une  ancicinir  dftte  de  la  Monar- 
chie, quand  avec  tous  ces  avantages  rious  penfons  que  ccmcuic  iang  eft  auill  celui 
d'un  miniilre  incomparable  que  la  mort  nous  a  ravi  »  à  peine  trouvons-nous  rien  _ 
qui  puide  nous  (atishire  aux  fentimcns  d'alFedion  que  nous  garderons  à  jamais  pour  • 
la  mémoire,  &  comme  le  ciel  a  favorifc  notrcdit  coufin  Phuippcs- julcs  Mazaria- 
Mancini  de  tous  les  dons  du  OOCps  &  de  l'ciprit  qui  (ont  convenables  ,  &c  qu'il  nous 
a  donné  pluiîeurs  fois  des  preuves  de  ion  zele  &  de  fa  vertu ,  Se  particulièrement 
encore  à  la  cérémonie  de  notre  ordre  du  S.  Elprit  pour  nos  couims  les  ducs  de 
Braciano,  de  Sforce  ,    pnncc  Jovini ,  nous  iommcs  perfuadcz  qu'à  l'avenir  il  nous 
(crvira  encore  avec  plus  d'amour  6c  d'ardeur.    A  ces  caufcs,  dcfiranr  coîirin'ier  &: 
confirmer  en  la  perlonnc  de  notre  coufin ,  rant  les  privilèges  &  les  prccogatu  es  qu'ont 
ci-devant  eu  les  anciens  comtes  &  Pairs  de  Nevcrs ,  que  ceux  qu'ont  eu  les  ducs  &  Pairs 
deNiwrnois  Se  Donziois,nous  avons  par  ces  prclêtites  lignées  de  notre  mnin,&:  de  notre  ^ 
pleine  puiffance  &  autorité  royale,  continué  &  confirmé,  coiuinuons  &  confirmons 
it  s  titrer ,  dignitez,  honneurs,  rangs ,  Icance  &  ptérogatiyes  du  duché  &  Pairiede 
Frajîcc  pour  le  pays  de  Nivernois  &  |)our  celui  de  Donziois  ,  qui  y  eft  uni  Se 
incorporé,  St  lequel  entant  que  beloin  cft  ou  feroic,  nt)usy  nnillbns  Se  incorporons 
derechef,  (ans  toute-fois  déroger  ni  innover  aux  anciennes  unions  &  incorpotations 
ci-devant  £iites  par  les  lois  nos  prédecedcurs ,  avec  les  droits  de  chambre  des  comp- 
tes &  de  jarirdicHons  des  eaux  *  forêts  &  autres,  icit  en  première  inftancc  ou  pas 
rcflbrt,  &  pour  toutes  les  villes  ,  bourgs  ,  villages,  châtellcnies ,  châteaux,  fich  êc 
arricre-ficfs ,  domaines  Si  lieux  qui  en  dcpcndcnt ,  ou  fttnt  partie  defdits  duché  Se  ? 
Pairie  de  Nivernois  ÔC  Donziots ,  fes  appartenances  te  annexes ,  de  quelque  nature 
&  qualité  qu'ils  foieni  ,  (ans  aucune  exception  ,  pour  en  jouit  pat  notre  coufin 
fcs  hoirs ,  fucccflcurs  de  ayans  caule  ,  contormétnciic  aux  lettres  d'éreftion  du  mois 
de  janvier  iî;8.  rcgiftré»  en  notre  parlcmcnr  de' Paris  le  vingt-fcpt  février  cnlui- 
vant,  &  en  notre  chambre  de;  comptes  le  2.6.  dudit  mois  &  an  ;  aux  lettres  d'unioa 
du  Ounziois  du  mois  de  février  ijji.  rcgilltécs  au  parlcroenc  le  25.  du  même 
mois  t  aux  lettres  du  mois  de  lévrier  iff».  à  celles  du  p.  du  mois  de  (eptembrc 
iytf4.  &  aux  lettres  du  1.  nnrs  15^6  rcgillrces  à  notrcdit  parlement  le  21.  Jiua  r 
audit  an:  le  tout  en  la  mallcurc  forme  &  manière , prérogative,  rang  fie  préfeance 
^ue  les  ducs  ee       de  Nivem«is  &  Donziois  en  ont  joui ,  ou  pû  ou  dù  jouir 
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■g^  fans  en  tien  dérogei;  à  la  difpolitioa  dcfdices  lecices  ,  &  làns  prcjudicict  à  nos 
dcoiff.  Si  donnons  en  mandement  ï  nos  amez  te  feaox  coiifeillers  ,  les  gens 
de  noire  cour  de  padcmcnt  à  Paris,  cliambrc  des  comptes  5c  cour  dcs  .lydcs  auJic 
lieu,  &  à  tous  aunes  qu'il  appartiendra ,  que  ces  prcicnces  ils  aycnc  à  ùxic  lire, pu* 
Uter  5c  regiftrer  pour  être  exécutées  Mon  teur  forme  &  teneur ,  ccHanc  te  hiunt 
ccfTcr  tout  troublt;  &:  cmpcclicmenc  qui  auroicnc  cic  faits  ou  donnez  >  nonohflanc 
tous  édics,  ordonnances t  rcglcmcns.  &  autres  chofcs  à  ce  conccaircs ,  auxquelles  U 
aux  dérogatoirès  d'icelles  nous  «nrons  dérogé  &  dérogeons  par  ces  pteTcntes  :  Car  td 
cir  111  Tie  plaihr.  Fn  témoins  dcquoi  î-  a  ,  avons  fait  mctcic  nocrc  fccl  à  cefditcs 
pccicntes.  Donne  à  S.  Germain  en  Layc  au  mois  de  janvier  l'an  de  grâce  i6j6. 

•  K  de  nocie  règne  Je  treme-ceoiifiâne.'  Signé ,  LOUI»»  U  lut  k  rcply  pac  le  roi  y 
Pheiyp»bau3c.  Et  IceUi  do  gciod  (coui  de  ctse  verte. 

Lettres.  Je  j»^«n,  J»  19.  étvrU  1691. 

LOUIS  ,  par  h  grâce  de  Dieu,  roi  Frinc-  5c  dr  Nav.irrj  -,  A  nos  ame?  9C 
fcaux  les  gens  tcnans  notre  cout  de  paùcuicui,  c.umbic  des  comptes &couc 
des  aydcs  à  Paris,  à  tous  autres  nos  jufticiccs  &  othcicrs  qu'il  appartiendra , Salue. 
Non  -  bicn-amc  coulin  l'hilippcs-julcs  Mazarini-Ma;  t  ,  duc  de  Ncvcrs ,  Pair  de 
1  rancc,  nousa  ttcs-humblcmcnt  foie  remontrer  que  par  nos  lettres  patentes  du  mois 
de fevriec  16^76.  nous  avons  confirme'  &  continué  les  titres» dignités  1  honneurs» 
Ç  rangs,  (c'anccs  &  prcrogativci  du  diici-;r  5:  ]';i;nc  de  France  pour  !c  pays  de  Ni- 
vctnois  Donziois,  qui  y  clL  um  ,  pour  en  jouic  par  notredit  couiin  ,  fcs  hoirs, 
lucccfleurs  &  ayaos  cauic  .•canfiKinément  aux  lettres  d'éccÛM»  du  mois  de  janvier 
1  j  38.  rcgiftrccs  en  notre  cour  !c  27.  février  fuivant ,  &:  en  notre  chambre  des  comp- 
tes le  16.  dcldirs  mou  £c  an ,  ainù  qu'il  clt  plus  au  loDg  contenu  en  noCdices  lettrcSj 
lerquelles  n'ayant  point  c'tc  cnregiftrées  en  nofdites  cours  ,  &  craignant  que  VOUS  n*y-. 
fiiVie/  dilVicukc  ,  parce  qu'elles  (c  tf  ^uvcnt  à  prêtent  furannécs  ;  il  nous  a  très-» 
humbiciiicuc  lupplié  de  vouloir  iur  ce  lui  pourvoir.  A  ces  caules  ,  voulant  en 
toutes  occaûons  traiter  honotablement  notredit  coutin  ,  tant  en  conflderation  des 
fetviccs  importans  que  nous  a  tendus  notre  rrcs-chcr  &  amé  coudn  le  cardinal 
}ilâzaiiu  ion  oncle  ,  que  de  ceux  qui  00c  ccc  raidus  à  cette  couronne  par  les 
^  ancêtres  de  notsedit  ooufin  ,  nous  vous  mandons  &  ordonnons  par  ces  piefenees 
nouées  de  notre  mrîin  ,  (l'ir  nofdites  lettres  du  mois  de  janvier  i6y^.  cy-attaclices 
tous  le  conitcùei  de  notre  chanccUecic «  vous  ayez  à  cegillrcr  ,  &  de  leur  contenu 
fiite  jouir  nocredit  coufin»  tes  fucceflèuci  4c  ayans  caufe  ducs  de  Nevers  ,  pleine- 
ment  ,  paifihlcmcnt  6^  pcrpctncllcmmc ,  ceflanr  &  faifanr  ccfT^r  rous  troubles  ÔC 
empêchcmcm  contraires ,  nonobitanc  &.  iisxs,  vous  arrêter  .»  la  luraniution  de  nof- 
dites lettres  ,  que  ne  voulons  lui  nuire  ni  prejudicier  :  Car  tel  eft  norre  plaîlir. 
Donné  n  Vcrf,i:!lL-;  !l-  vingt-ncuvicmc  jour  aavril  l'an  de  grâce  1*92.  8C  de  notre 
tçgne  le  quaioaic-ncuvicmc.  Signé,  LOUIS.  £t  plus  bas  de  par  le  toi,  Ph£I.yvvbaux: 

En  1710. 

LOUIS  parla  grâce  de  Dieu,  roi  de  France  5c  de  Navarre  :  A  fam  ceux  qui  cei 
^prelcntcs  lettres  verront  ,  Salut.  Notre  tre's-chcr  &  bien-amc  coufin  le  fieuC 
X  Phi1ippei-Jttles>f rancis  Mazarim-Mancini ,  nous  auroit  trcs-humblemcnt  fait  rcpro- 
lenter  que  le  feu  roi  notre  trcs-hono-é  feif^ne-jr  v  bif  ivcul  auroit  continue  &  con- 
firmé en  la  perfontKde  feu  notre  très- ciier  &c  bicii-amc  coulm  Philippes- Jules  Maza- 
fibi'Mandni  fon  pcre,  les  titres  »  dignilez ,  honneurs,  rangs,  feances  &  prérogati- 
ves du  duché  &  Pairie  de  France,  pour  le  pays  de  Nivernois  &  celui  de  Donziois, 

Êar  les  lettres  patentes  du  mois  de  janvier  \6j6.d«nt  U  tmew  eji  ct-ie^uSf  p.  449. 
taotredit  coulin  riiilipcs-JuIcs-FrancoLs  Mazanni-Mancini  nous  avant  cxporéque 
l'expédition  des  fufditcs  lettres  a  été  égnrée  ^kpuis  qu'elles  ont  crc  prcfcutées  par 
lêu  nocredic  coufin  Philipes-Jules  Mazanr.r-Mancini  fon  perc,  à  notre  cour  de  Par- 
lenoent»  qui  «orne  ocdonné  fur  requête  qise  Icrdircs  lettres  fcroicnt  moiurées  à 
notre  Procureur  gênerai  pr?v  nalfinnincc  du  dernier  dccnr.hrc  1675.  il  nous  auroit 
ircs'bumblcmcnc  luppiic  de  vouloir  biai  réparer  cette  perte  ,  cunformcmenc  à  la  niL» 
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«uw<kfilites  lettres  trouvée  «ians  le  bureau  de  notre  amc  &:  fcal  le  ikar  Phtlyppeaux,  • 
iiMrquis  <fe  h  VrilHcre»  minifhc  &  fccretaite  di'Etat9  lucccHcur  de  feu  (leur  marqui»  ^ 
de  Ch-itcauncufTon  pcrc  qui  les  avoic  cxpcdtJes ,     voulant  le  traitcriavorablcmcnr. 
Aces  caufesi  de  l'avis  de  notre  ttcs-chci  <S:  tcci-amc  oncle  le  duc  d  Grleans  pctu-iils 
<le  France  1  Mgenc,  dc-notre  crés-ohcr  &  trcs-amc  oncle  le  duc  de  c  lunus ,  pre- 
mier prince  de  notre  (ang,  de  notre  ttcs-cher  &  trcs-a:ne  couiinlc  duc  de  Boi.rbon, 
de  notre  ircs-chcr  &  trJs-amé  coulîn  le  comte  Je  Clwûllois,  de  notre  trcs-chctSc 
ttés-amê  coHfm  le  «prince  de  Conti,  princes  de  notre  iang,  de  notre  très- cher  £C 
trcs-nmc  onc'.c  le  comte  de  Tcjuloufe,  prince  légitimé,  &  jutres  Pairs  de  Func*?, 
grands  èc  notabies  pcrlonnagcs  de  notre  royaume  i  nous  avons  dcclatc ,  «S:  par  ces  prc-  „ 
lentes  Ognécs  de  notre  maifi*  dccbrons  ,  voakKis  &:  nous  plaît,  que  le  (dites  lettres 
patentes  ci-dcflus  ttanfcrircs ,  aycnt  leur  plein  &  entier  cffcc,  comme  iî  elles  étoicnt 
rapportées,  pour  jouir  par  notredit  couiin  ,  (es  hoirs ,  lucccitéurs  &  ayati&caulc, 
■detoutleur  contena*  fiiivant  touiefiHS  les  diipofitions  de  l'édit  du  mois  de  mai  171 1. 
Si  donnons  en  mandement  à  nos  aracz  &  tcaux  ccnfelîlei  s  ,  les  gens  renans  notre 
■cour  de  Paxlctncnt,  icanc  à  Pontoife  ,  chambre  des  Comptes  ,  cour  des  Aydes  à 
Parîs^  qiie  ces  prefenies  ite  ayeni  à  &ire  cnregiftrer.  Se  du  contenu  en  kdks  £ùte 
jouir -5:  ufcr  nottcdit  coufi  i ,  <es  huit  s  fHcccflenrs  f^'ayans  caufe,  pleinement  &:  pai- 
îiblemcnt,  cclTant  &  fai(aut  ccllcr  tous  uuublcs  i>i  cmptchcmcns  au  contcauc.  Car 
tcleit  notre  plaifir,  en  témoin  de  quoi  nous  avons  fiiit  mettre  notre  Icclà  ces  prc^  G 
fentes.  Donne  à  Paris  le  vingt-quauicmc  |;)Uf  du  m;)is  d'.iuu'l  l'.m  de  grâce  J-'zo. 
tt  de  notre  o^nc  le  cmquiémc.  Signe,  LOUIS,  tt  fur  U  rtplt ,  pr  le  roi ,  le  duc 
d  O  R  L  E  A  N S  ccgqM  prdênc  S\fp£t  P  h  b  l  y  s .p     u  x.  lEt  £  tké  ét  wim  rt* 
fU»  tSt  écht: 

Regifiré^  Ofiy^  te  vu^iMau  le  frotureur  gtnenl  à»  rH,  ftKr  juùr  ftr  leiit  Philippts» 
Jules-l-r.tniO!s  A  fazjiri-MarciKi ,  ja  ho/n  fiicctifcsir<  xyms  Câuje  y  êt  kiir  e^rt  cmtetm 
fmvMt  Us  cUuJes  des  lettres  d  crée!  ion  du  nms  de  janvier  regtfirèes  m  la  cour  te 

v/.ftvritr  fiàvtM^.é^  de  celle >  d  umm  du  Dmzim  dm  nMt  de  fevrier  t^$i.  regifir/es 
en  ladite  cour  le  vingt-trosfîmc  diidit  mon  ,  (y  exccntces  [do;:  leur  forme  ,jr  teneur^  ^ 
im/irmeméftt  nùmmeins  à  lédti  d»  ret  du  m» s  de  rtut  171  j.  cmcertwit  les  Patries  y  re- 
0ré  em  lâdke  wir  le  nmff-uniéme  ditdu  nmsj  -é"  i*M  taame  kmivâim  -des  j*ri/dk» 
ttons ,  tell  s  que  la  proprict, tires  dejditts  terres  </*  XivcrKOts  c^  de  Danzkh  ent  en  drttt 
daivir  t  (jr  dont  ils  mt  bien  diemeut  joitt  ou  dû  jomr  /uivant  les  ordonnances,  edtts ,  de- 
(UrtHms  lettres p*teiites  dàaïutit  tnre^re'ts  en  ladite  cour,  fidvtmt  tiarrêt-ie  tejmr, 
A  f4W  «K  ftfkmm  li  traat'imém  dectmire  1710.  Sigaé,  Gilbert, 

Et  plus  bas  fur  le  ircme  repli  ell  écrit  .•  £t  en  tea/iqaettte  4k  ftnregi/l rement  dej^ 
dites  lettrii  ,  ledit  Mi  jjirf  l'I'iltppes  •  Jules  -  François  Aiaz^rini  •  Afaneint  a  été  refit  en  U 
qualité  tr  dt^tte  de  duc  de  Ntvernots^  Pair  de  France  ,  /ait  le  Jèrment  accoutumé  t  juré 
fidélité  an  roi ,  ftthmt  (mH  Je  ke  jtur,  A  P»U  «ttfarkmatkyuâvrutme janvier  17  a,t. 
iiignci  GiLBCBT.  Avec  paiBphe. 

'Ealiiit  h-ceneorde  ranîtd'enregiftrement  dtfsTuldites'letcics.  £• 

\Txtratt  des  retires  du  Parlement. 

VF.U  parla  cour,  toutes  les  chambres  aflcmblcci  ,  les  tt^ttrcs  patentes  Ja  roi 
doDiiccs  à  Paris  le  vingt-quatnénte  jour  du  mois  d'ooull  de  la  prelente  année. 
3ign^,  LOUIS.  &  fur  le  rcply  p«r  le  roi ,  le  due  d'Orléans  rcgent  picfcnt,  Phb- 
LYri'tAux  ,  5:  fcellccsdu  grand  fccau  de  cire  jaune  fur  double  queue,  par  lefquelles 
iut  la  rcprclentatioii  faite  au  roi  pat  le  iicur  rhilippcs-Julcs-l-iaojoîs  Mazaiitii- 
'Mancini  que  le  feu  roi  taroir  conlirtné  8c  coniinue  en  la  perfoniw  de  Philippcs* 
]u!cî.  Mararini-Mancini  Ton  pcie,  les  titres,  dignitcz  ,  ftances,  rangs ,  honneurs  5r 
prcrogatrves  du  duché  &  Pairie  de  France  peur  le  païs  de  Nivcrnois  &  celui  dc 
DoQztois,par  lettres  patentes  du  mois  de  janvier  1676.  au  long  tranfcrîtes  daiu 
les  fuldites  lettres  &  odroyccs  audit  Philippes-Jules  Mazarim-Mancini  ,  pour  ca 
jouit  par  lui ,  les  hoirs,  lucccHcurs  bc  ayaiis  «aulc,  &  que  Icldiics  lettres  du  mois 
•«lejam'icr  1^76.  fc  feroient  trouvées  égarées  depuis  la  pr^lëntaeion  d'icelles  i  la 
cour  ,  dont  l'ordonnance  de  /on  montré  au  procureur  gênerai  du  roi  en  datte  du 
dernier  décembre  i6j6.  iuoic  encore  aétucllcincut  tur  la  requête  lors  à  icdlc  pré<' 

fentéc 
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A  rcntccpQurrcnrcgidrcmenc,  ledic  fcigneur  roi  a  déclaré  8C  déclare,  veut  &:  lui  plaîc 
.  que  lelditcs  lettres  du  mois  de  janvier  1676.  ainit  rranlcrircs  aycnt  leur  plein  &  entier 
dîït ,  pour  jouir  par  ledit  Pnilippcs-Julcs-François  Mazarini-Mancini  ,  (a  hoirs, 
fuccelleurs  &c  ayans  cauie»  détour  le  contenu  ,  liiivant  toutefois  les  diCpolîtioas  de 
l'cdic  du  mois  de  may  171 1.  lelditc^  lettres  i  la  cour  adcellantcs  :  Vù  pareillement 
le  tranfcrit  dcfdires  lettres  en  htme  d'édit  donné  à  S.  Germain  en  Layc  au  mois 
de  janvier  1 6y6.  contenu  es  (ufdites ,  par  Icfquelles  après  avoir  cxpofc  que  les  païs 
de  Nivernois  &  Donziois  ayant  été  de  tout  temps  honorez  de  titres ,  prééminen- 
ces y  même  une  première  fois  de  la  dignité  de  Pairie  *  depuis  érigez  en  duché  ic 
Pairie  hcrcditaires ,  en  faveur  de  Marie  d'Albrct  &  de  Fraofois  de  Cleves  km  fils« 
leurs  hoirs ,  (uccelTcurs  &  ayans  caute  par  lettres  ducmenc  vérifiées  en  la  cour  ,  ils 
aaroienc  crc  acquis  par  te  fea  cardinal  Mazarini  y  en  faveur  duquel  le  roi  auroic 

^  confirmé  les  mêmes  droits,  titres  &  dignitcz  de  Pairie  de  France  par  lés  lettres  pa« 

"  tences  do  mois  d'oAobre  i^^o-  mais  qu'iceluy  fcroic  décédé  (ans  avoir  ^r  vcriher 
lefdires  lettres  dê  confirmation  ,  laiilant  par  fon  teftament  enrr  autres  biens ,  Icfdits 
duché  &  Pairie  de  Nivernois  &  Donziois  à  Philippcs-Jules  Mazarini-Mancini  fon 
lieveu.  '  Le  roi  pour  les  caufes  plus  au  long  déduites  cldites  lettres  auroic  continué. 
it  coofîrroc»  continue  &  cotsfirme  les  titres  ,  dignitez,  honneurs,  rangs,  icanccs  ôc 
M^rqgacîvet  des  duché  &  Pairie  de  France  pour  le  pais  de  Nivernois  &  celui  de 
Donziois  qui  y  e(i  uai&  incorporé, &  lequel ,  enunt  quebefoin  cd  ou  (croie .  ledit 
fcigncur  y  unie  &  incorpore  derechef ,  fans  toutefois  déroger  ni  innover  aux  an- 
ciennes unions  Se  incorporations  ci-devant  faites  parles  rois  les  prédecen'eurs,ine. 
les  droits  de  chambre  des  comptes  &  de  jurifdiâions  des  eaux  &  forets  S:  anrrcs , 
foit  en  première  inllance  ou  par  rellbrt,âc  pour  tous  les  bourgs ,  villes  Se  viiiagc^, 
.  diatellenies ,  châceaux,  fiefs  &c  arricre-hcfs ,  domaines  &  lieux  qui  en  dépendenc, 
ou  font  partie  defdits  doché  &  Pairie  de  Nivernois  &  Donziois ,  les  appartenances 

C  &  annexes ,  de  quelque  nature  &  qualité  qu'elles  foient  ,  fans  aucune  exception  > 
pour  en  jouir  par  l^t  Philippes-Julles  Mazarini-Mancini  »  lès  hoirs ,  (ttCccfTeurSy 
âc  ayans  caufe ,  conformément  aux  lettres  d  creâion  du  mois  de  janvier  15^8.  rcgif- 
ttces  en  la  cour  le  17.  février  enfuivant,  datié  par  erreur  dans  Icfdia-!»  Icccrcs  du 
17.  dudit  mois,  &:  en  la  chambre  des  comptes  le  26.  dudie  mois  :  aux  lettres d'u-- 
nion  du  Donziois  du  mois  de  février  i^ji.  regiflrées  en  la  cour  le  23  du  même 
mois  ;  aux  lettres  du  mois  de  février  15^8.  à  celles  du  9.  fepicmbrc  i$64-  &  aux 
lettres  dti  2.  mars  15^^.  tegiftrées  en  ladite  cour  le  22.  juin  andiC'an ,  le  tout  en 
la  meilleure  forme  &  manière  ,  prérogatives  ,  rangs  &  préfeances  que  les  ducs  & 
Pairs  de  Nivernois  &  Donziois  onrjoui,ou  pû,  ou  dn  jouir , fans  rien  déroger  à  la  difpo- 
lition  defdites  lettRSt  &  faiu  préjudicier  aux  droits  dudit  fèignenr  Roi|  Latequete 
prcfcntce  à  la  cour  par  Philippes- Jules  Mazarini-Mancini  pere  ;  difant  cntr'aurres 
chofes ,  que  le  onzième  juillet  1659.  le  feu  catditul  Mazarini ,  oncle  du  fuppliant, 
ayant  acquis  du  duc  de  Manioue  ,  les  dach^  U  Paicie  de  Nivcr  iOB  &:  Donziois  * 
honorez  du  titre  de  Pairie  depuis  long  temps ,  notamment  de  celui  du  duché-Pairie 
en  faveur  de  Marie  d'Albret  ôc  de  François  de  Cleves  l'on  fils,  leurs  hoirs  ,  fuccef^ 
(curs  &  ayans  caufe  par  lettres  dtanent  veriBces  en  la  cour ,  les  mâmes  droits,  d  très, 
&  dignitcz  de  Pairie  de  France ,  aurotent  éré  confirmez  en  U  laveur  par  lettres 
patentes  du  roi  du  mois  d'odobre  1660.  mais  avant  rcnregiUrement  aicclles,  il 
fcroit  décédé  y  Se  pat  fon  tedamenc  il  «voie  cntt^autres  biens  légué  ledit  duché» 
Pairie  au  luppliant ,  que  ledit  (eigneur  en  confîdcrarion  de  fa  mémoire  &  du  fup- 
pliant ,  &:  pour  les  raifons  plus  au  long  déduites ,  &c  expliquées  aux  lettres  patentes 
du  mois  de  janvier  iSyS.  anroit  pareillement  confirmé  en  faveur  dudit  fupplianc 

E  les  titres,  dignitez,  rangs,  féances  &  prérogatives  de  duché  Se  Pairie  de  France 
pour  ledit  pails  de  Nivernois,  Se  pour  celui  die  Donziois  qui  yeft  uni  &:  incorporé, 

'  uns  toutefois  déroger  ni  Innover  aux  anciennes  unions  &  incorporations  ci-devanc 
faites  par  les  prédecefTcurs  ,  avec  les  droits  de  chambre  des  comptes  Se  de  jurifi^ 
didion  des  eaux  Se  forets ,  foit  en  première  inftanccou  par  refibrt  «pour  toutes  les 
villes ,  bourgs  ,  villages  ,  chàtellcnics ,  châteaux  ,  fiefs ,  arriere-fiefs  ,  domaines  Se 
lieux  qui  en  dépendent  ,  ou  tbot  partie  defdits  duché  &  Pairie  de  Nivernois 
Donziois ,  leurs  appartenances  &  annexes  de  quelque  nature  &  qualité  qu'ils  foient , 
fans  aucune  exceprion  ,  pour  en  jouir  par  le  lupplianc  ,  fes  hoits ,  lucceffcurs  Se 
ayans  caufe ,  conformément  aux  lettres  d'éreftion  du  mois  de  janvier  ij  jS.  reg^fbées 
en  la  cour  êc  en  la  chambre  des  comptes  de  Paris  le  z6.  Se  17.  fènler  tûbàfMt ,  9c 
m  lettres  dTudioo  dn  Donxiob  du  mois  de  frvricx  ifjx.  tuffi  lesiftc^es  ea  U  coac 
TmtK  15 
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le  25.  du  mcnic  mois  &  an  ,  aux  îcttics  du  mois  de  février  1^58.  à  ccîîcs  du  9,' 
Icpccmbrc  1564.  6:  aux  lettres  du  z.  mats  i$66.  parcilkmcuc  tcgiAiées  en  ia  coui 
le  22.  juin  aiufit  an ,  le  tout  en  la  meilleure  forme  &  manicrc,  ptâcfplhreSyiangi»  ^ 

prcleances  que  les  dvics  &r  Pairs  de  Nivcmois  &  Donziois  en  ont  joui ,  r^\^  pû  , 
ou  dû  jouir  ,  (ans  en  nci>  ck:iugci  à  la  dilpolicion  ddditcs  lettres  «  &  (ans  prcjudicicr 
.aux  dfoits  dudit  (êïgneur  roi.  Ce  conûdcrc,  il  plut  à  hflDiir»CQnformcnu;nc  aaf- 
ditcs  lettre»;  'k\  moii  Je  janvier  leTjfT.  à  elle  adrcflantcs  ,  or:'onncr  qu'elles  feroicnc 
lues  &  rcgilticcs  ju  gictic  diccUc  cxccucccs  Icloii  leur  tonne  ^  teneur,  pour 
jcmir  pw  le  iiipplianc  de  ï'cûit  d'icclles  -,  1  ordonnance  de  la  cour  de  /on  miiari  au 
procureur  gcncrjl  du  roi ,  cr'nr  bjs  de  ladite  requîtc  eu  ':laitc  du  dcraicr  décem- 
bre \6j6.  tcouttc  picicntcc  A  U  cour  par  Ph)iippc«>-Juks-Frau«,oi!>  Mazarini  héri- 
tier par  bcnehcc  d'inventaire  ,&  fubfticué  du  feu  (ieur  de  Nevecs  fon  perc,  tendaMC 
à  ce  qu'attendu  la  confirma ti  m  ^'  continuation  faite  par  Icfditcs  lettres  patentes  dtt 
mois  de  janvier  167^.  en  iavcui  dudit  licur  luu  pctc,  de  la  Pairie  de  Kivernois  âc 
Ikinziois,  pour  en  jouir  par  ledit  ûeur,  (in  hoirs,  (ucce&MSft  ayanscaufe  ,ain(l  qu'il  B 
ci^  porte  3u(dites  lettres  :  La  requête  prcfcntcc  à  la  cour  pour  l'ciircgiflrcnienc  d'i- 
çeUes  )  6:  ordonnance  de  fia  montré  cuiic  au  bas  de  ladite  requcic  en  daicc  du 
derniec  décembre  de  ladite  année  1676.  il  lui  pltttè  ordonner  qu'il  fera  inccdam- 
ment  procède  à  Icnrcgiflrcment  des  lcttr«  parente?  da  24.  aouR  dcr.  icr,  &  de 
celles  du  mois  de  janvier  1676.  ttanicïùcs  dans  Iclducs  lettres  du  24.  aoiiUdcinict, 
pour  jouir  par  le  lupplianc  de  l  eftct  &  contenu  auldttes  lentes  »  qui  Icront  exccu- 
iccs  félon  leur  forme  &  teneur.  Vii  auffi  les  lettres  patentes  du  mois  de  janvier 
ijj8.  tcgiftrées  en  la  cour  le  17.  fcvrict  c.iluivani,  poriaut  c'rcûion  du  comte  de 
Nivemoiscn  duché-Pairie  en  laveur  de  Marie  d'Âlbret ,  (es  hoirs  tant  mâles  que 
iëmeiles ,  fucccHcurs  S:  ayans  cmfc  •  Les  lettres  d'union  du  Donziois  audit  Juche  Pc 
Pairie  du  niois  de  ievncr  ij.5i-  itgiiu  ccs  en  la  cour  le  25.  du  même  mois  :  les  coa- 
ctofions  du  procureur  gênerai  du  roi  :  Ouy  le  rapport  de  Guillaume  Mcnguy, 
conlcillcr,  la  matière  mifc  ca  dé!ibcr.ition ,  la  cour,  toutes  les  chambres  artcnililc'c.s, 
.a  oidoniK  6C  ordonne  que  lc(ducs  Icurcb  duz4.  auuit  de  la  pccfcnte  année,  cnlcm-  C 
Me  cdles  du  mois  de  janvier  1 676.  y  contenues ,  (eront  regillrées  au  grctfe  d'iccllc, 
pour  jouir  par  ledit  Philippes-Jules-ïranijtus  Mazaimi-Mancini  ,  fes  hoirs  ,  fucccf- 
Icuis  Sx.  ayans  caulc»  de  leur  cftct  ic.  conicitu  ,  iuivanclcs  clauses  des  lettres  d  credioa 
-éx  mois  de  janvier  15  3S.  cnrcgiftrées  en  la  cour  le  17.  février  fuivanc,  &  de  celles 
<l'iinion  du  Donziois  du  mois  de  février  iy^2.  enrcgiftrccs  en  ladite  cour  le  zj. 
dudit  mois  t  &:  ctte  exécutées  fclon  leur  foimc  6c  teneur ,  conformément  licanmoins 
à  ledit  du  mois  de  may  1711.  concernant  les  Pairies  ,  regiftré  en  la  cour  le  tx. 
dudit  mois,  &  fans  aucune  innovation  des  jurifdiftions,  telles  que  les  propriétaires 
delditcs  terres  du  Nivcrnois  &:  Donziois  ont  eu  droit  d'avoir,  fi£  donc  lU  ont  bien 
■fc  dûement  joui  ou  dû  jouir ,  fuivatic  les  ordaioances ,  édits  «déclarations  ic  lenres 
parentes  duëincnc  cnregiflrees  en  la  cour.  Fait  cn  patleinttUle  |i.  deccmbce  17x0.  ^ 
Coliatiooné,  ligné  Gilbert  ,  avec  paraphe. 

EnCnt  la  teneur  de  l'atrÊc  de  ccceptiod. 

Sxtnâiées  rt^fires  Jk  PÉrkmmt. 

VEUpar  la  cour ,  les  jgiand'chambrc  &  touroelle  allcmblcZ}  Tinforniation  faire 
d'oflice  à  la  requtic  ou  Procureur  général  du  roi  le  onzième  du  prefencmob  de 

janvier  1721.  de  l'ordonnance  d'iccllc  par  IcconfciUcr  i  rr  commis,  des  vie,mœurSy 
convcrlâtioa ,  religion  catholique ,  apolîoliquc  &:  romamc,  hdclitc  au  (crvicc  du  roi, 
valeur  ic  expérience  su  £iîc  des  armes  de  MeflSrc  Philippes-Jules-François  Mazarlni- 
Mancini .  pourluivant  (a  réception  en  la  qualité  &  dignité  de  duc  de  Nivcmois  ,  j 
Pair  de  France.  Les  lercres  patentes  du  roi  données  à  Paris  le  14.  aouft  lyao.  fi- 
gnces ,  LOUIS.  Bfmrlt  refit ,  par  le  roi ,  duc  d'Orléans  regenc  prefenc,  PHSLvvrs  aux. 
Et  ftcllccs  du  grand  Iccau  de  cire  jaune,  obtenues  par  ledit  licur  Wazari.n-Mancini, 
par  Iclquelles  ledit  l'eigncur  roi  veut  fie  lui  plait,  que  les  lettres  du  mois  de  janvier 
\6j6.  qui  loni  au  long  tranfcrices  en  tcelles  ,  qui  confirment' &  continueoc  en  la 
pcrlbnne  de  Pliilippes-Julcs  Mazarini-Mancini  Ion  perc,  les  titre?,  dignitcr,  lean- 
ccs»  rangs,  honneurs,  &  prcrogauves  du  duché  &:  Pairie  de  France,  pour  le  pays 
de  Nivcrnois  &  celui  de  Domiois,  pour  en  jouir  par  lui ,  lès  hoirs  fuccclTeuts  fie 
aycM  caafe,  ayenc  leur  pleia  0e  entier  ^Stx  »  pour  cn  jouir  pu  ledit  fieur  PbiUppc*- 
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Jnlcs-Trançois  Mazarini-Mancini ,  fes  hoirs  fuccelTcurs  2c  ayans  caufc,  de  tout  Icar 
coQCena,  luivant  loutetbis  les  dilpoûcions  de  ledit  du  mois  de  mai  171 1.  conccr- 
lUiDC  ks  Paicies.  Veu  anfli  te  tranfcrit  defdites  iectres  du  mois  de  janvier  16  j6.  con- 
tenu éi  fu(dites  du  vingt-quatrii.-  1:  jour  d'aouft  1720.  L'arrêt  crcnrcgiftremcnt  dea 
deux  lettres  du  31.  décembre  dernier  1720.  La  requête  pcelcntrâ  à  la  cour  par  ledic 
fieor  Mazarini-Mancini ,  afin  d'être  reçu  en  ladite  qualité  de  dignité  de  duc  de  Ni- 
vcrnois  ,  Pair  de  France   T  c  :  c  inclufions  du  Procureur  gcncral  Ju  roi  ;  Ouy  le  rap- 
port de       Guillaume  Mcnfuy  conieilicr ,  la  matière  mile  CD  delioecatioa  ;  Lacouc 
ordonne  qoe  ledic  Meflire  Pnilippes-|ulcs-Frauçois  Maxarinî-Mwdni  fera  reçû  en 
la  qualité  &  dignicc  de  duc  de  Nivernois,  Pair  de  France,  en  prêtant  le  Icrmcntac- 
Gouiunié  de  bien  fie  fidelemcoc  icivir ,  alfiAet  &  cooietUcr  k  roi  en  les  ttcs>haute$ 
&  trés^impottantes  aiSuret  ;  &  prenant  Téanoe  en  la  cour,  garder  les  ordonnances» 
rendre  la  juftice  aux  pauvres  comme  aux  riches ,  tenir  les  dclibcracions  de  la  cour 
B  iêctettes»  Se  en  tout  ie  comjportcr  comme  un  boa ,  dux,  vertueux  &:  magnanime 
duc&  Pair  de  France  doit  fiire.  Et  à  l*inlbnc  ledit  Mcffire  Philippcs-jules-François 
Mazarini-Mancini  mande  ,  apre's  avoir  quitte  Ton  cpéc  ,  fait  ledit  icrmcnt ,  &  repris 
ion  iféc,  a  été  rcçii  &  eu  rang  ôc  icance  en  la  cour.  Fait  en  Parlement  le  14.  janvier 
1721.  O^ionné,  Nbukut.  Signé,  Gilsbkt.  Avec  paraphe. 

Cettâtimûf»  Us  tmi^aUers  im  rn  notants  i  Fari$  [«iiftgntt,  fur  ia  mffuâax  mf^t» 
4hmm  à  lo^imu  raubUf  k  z.  wrii  1712.  Signe ,  Mem  y  ,  ChbtUC 

SxlréM  iki  regfirts  dit  anfiU  £iut» 

I 

Du  premier  ftpranbce  1701. 

VEU  au  conleil  d'état  du  roi ,  l'arrêt  rendu  en  icetui  le  dix-feptiénte  afvril  dler- 
_         nier ,  (ur  la  requête  des  Officiers  généraux  du  bailliage  du  duché     Pairie  de 
~  Ncvers,  tendante  pour  les  cauiesy  contenues,  à  ce  qu'il  plût  à  la  Mafellc,  (àus s'ar- 
rêter à  la  dedaraHon  du  19.  aooft  1702.  par  laquelle  il  a  ccé  ordonne  que  les  maire 
&  licutcnans  de  maire  précéderaient  les  olTicicrs  de  jufticcs  des  icigneurs  parti- 
culiers fies  conferver  dans  te  droit  où  ils  ont  toujours  été  de  précéder  le  maire 
en  la  même  manière  que  les  offidei»  des  bailliages  5c  prefidianx  ,  par  lequel  arrêt 
le  fieur  Dabtcigcs  ,  confcdlcr  de  fa  Majcftc  ,  &  maitrc  des  rcquacs  ordinaires 
de  ion  hôtel  ,  conunillaire  départi  en  la  généralité  de  Moulms  ,  auroit  été  com- 
mis pour  encendte  les  parties ,  «  dreflTcr  fi»  procès  verbal  <fes  dires  &  conceftationa 
dcfdits  officiers  te  du  maire  de  ladite  ville  ,  &  donné  Ton  avis  pour  le  tout  vu  3d 
rapporté  au  coolièil ,  être  ordonné  ce  que  de  raiion  i  k  procès  verbal  dudit  licur 
Daueiges  du  \%.  juillet  enluivant,  contenant  les  dire*  dt  conceftationa  des  parties; 
fçavoir ,  de  la  part  des  oîHcicrs  dudit  bnilliagc  &  duché-Pairie  de  Ncvers  ,  que  le 
^  lieutenant  eeneral  dudit  txulliage  &  ducbé-rairie  a  toujours  eu  le  pas  lur  ledic 
maire  1  qu'il  a  la  préleanœ  lur  lui  i  l'hôtel  «de  ville  dans  les  aflêmUéca  g^Kiales  de 
police  ,  dans  Irnrd  droit  il  a  crc  confirmé  par  arrêt  du  confeil  du  il.  juin  1694. 
&  8.  oâobre  1699.       la  jurildiâion  de  ladite  duché-Pairie  s  étend  (ûr  la  province 
de  NIvcrnoîS)  Que  le  liencenanc  gênerai  a  été  confirmé  par  arrêt  du  coofeil  du  17. 
février  i568.  dans  le  pas  Tur  un  (ecrcrairc  du  roi^  nonobftant  plufîcurs  arrêts  qui 
donnoienc  le  pas  aux  (ccretaires  du  roi ,  lur  les  juges  royaux  ,  comme  ceux  de  Vire 
&  Compiegnc*  de  Nfarmande  &  autres  «  êlc  an  arrêt  du  grand  conleil  du  3 1.  jan- 
vicr  kTji.  qui  a  ordonne  que  les  fccrctaircs  du  roi  auroient  le  pas  fur  tous  les  offi- 
ciers du  prelidial  de  Reims  >  excepte  les  prelidcnt  &  lieutenant  gênerai  &  ccimiocl, 
&  quana  la  compagnie  iroic  en  corps  ,  Que  dans  le  vû  dudit  arrêt  font  énoncez 
plufteurs  titres  par  Icfquels  il  paroît  que  les  ordres"  de  fa  nujeftc  ont  été  adrcllëz 
£  à  (es  ptcdeceiTcuis  lieutcnans  généraux  audit  bailliage  &  duchc-ra>ric  ,  pour  convo- 
quer le  ban  ht  arrier^^ban,  U.  les  trois  ordres  de  la  province  du  Nivernois,  pour 
lafTemblée  des  états  généraux,  avec  dcfcnfes  au  bailly  de  S.  Pierre- le- Monflicr  de 
le  troubler  dans  ce  droit }  Que  dans  pluiicuts  occaiions  ledit  lieutenant  gênerai  au- 
(Oit  été  commis  pour  des  aUàircs  extraordinaires ,  &  pour  commander  en  la  province 
en  l'abfcncc  des  gouverneurs  ;  Quejouiflant  des  mêmes  privilèges  que  les  offîdcrs 
des  prclidiauXt  il  doit  jouir  &  avoir  rang  au-dcflus  du  maire ,  que  cela  ne  tire 
point  i  confequence  t  d  y  ayant  aucune  juKÎce  de  fc^tiettt  dans  un  pareil  cas  ;  les 
tépoofi»  danaiie  8c  du  Ijctticnanç  de  maise»  contenant  qu'ils  doivent  précéder  îç 
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itcutcuanc  gcnaa)  dudic  bailliage  &  duché- Faiïie  de  Ncvcrs,  en  vertu  de  la  dccU- 
fatton  du  mais  d'aooft  170  t.  qui  donne  le  pas  aux  maires  fie  lieutenans  de  maiie 

fur  tous  les  oiTicicrs      (cigncurs»  dclocce  que  le  lieutenant  ge;:cral  de  Ncvers  n'é- 
tant qu'un  juge  de  iciencui,  comme  cous  les  auctes  ,  il  doic  iutvre  la  loi  geoeiaic» 
Que  par  acc£(  àa  comàl  âa  va.  décembre  1702.  fie  }.  avril  dernier,  les  maires  de 
Clamccy  &  d'Artonnc  ont  obtenu  la  prcfcancc  (ur  les  juges  de  ces  villes  qui  ionc 
jtiges  de  iieignears ,  ainu  que  le  licutenanc  gênerai  de  Kevccs  ;  Que  la  pcclcaoce  à 
la  police,  6e  fon  privilège  de  convoquer  le  ban  te  arriere>bin ,  Se  les  trds  ordres 
delà  proviacc,  ne  change  point  rcfpccc  non  pUis  que  h  préfeancc  lur  les  (ecrc- 
taircs  du  so)  s  Que  la  ^llcllion  que  le  lieuccuanc  général  de  Ncvm  pictend  avoir 
de  précéder  le  maire,  a.oefl4S  au  moyen  de  la  dedwMton  du  19.  aouft  170a,  qui  a  B 
révoque  cet  ordre.  Les  répliques  dcldits  officiers  dudic  bailliage  &  duche'-Pairic  de 
iicvcti.,  6c  l'avis  dudic  Ikuc  DabletjKSf  par  lequel,  acccndu  ia  poûelTioo  dans  laquelle 
fe  trouve  le  lieutenant  gcnecal  de  Nevets,  il  autoic  tcnvoyc  les  parties  pacdevers  f« 
Majcflc  ,  en  intcrprccation  de  fa  déclaration  du  19,  aouifc  dernier  :  Ouy  le  rapport 
du  licuc  Flcuriau4'AnncQonville  ,  cpnlcillcr  ordinaire  au  conleil  royal  »  diicdeuc 
des  finances  :  Le  Roi  en  fon  oonfdl  a  maintenn  Se  gardé ,  mainctene  êc  garde  le 
lieuccnant  général  du  bailîi.igcdu  duchc-Pairic  de  Ncvcrsdansle  droit  de  précéder 
k  maire  &  licuccnanc  de  maire  de  ladite  ville  de  Nevers  ,  en  coûtes  alTemblces  Se 
fltremonies  publiques  &  particnlteres,  de'  même  fie  ainli  qu'il  aurait  pô  fiiire  avant 
ladite  dcclarai'.ou  dn  19.  aoiifl  1701.  à  laquelle  fa  Majcltc  a  dérogé  à  fon  tigaid  , 
veut  qu'elle  Ibic  au  futplus  exccuccc  à  fégard  des  officiers  des  autres  fcigncurs  i  Uit 
là  Majefté  d^(bn(ès  audit  maire  fie  i  Ton  iieutcnanc  de  troubler  ledit  lieutenant  gê- 
nerai dans  fcs  fondions  &:  rang  ,  à  peine  de  tous  dc'pcns  ,  dommages  &  intérêts. 
Faïc  au  conleil  d'eue  du  roi  icuu  à  Vccfaillcs  le  jpicmici;  jour  de  icprembie  1703.  q 
"Signé,  Ranchim.  Et  collatiooné  avec  paraphe. 

Je  f^fp^é  Uemenm  generâl  du  bstUtAge  ,  iuthé-pttrte  de  Nivtrneis  à"  T>«i^«is  , 
tmtfic  U  caf  te  de  Vârrh  à'iefftu  [trinjerite  ,  <^  its  ÊÊÊmftm  ,.<»i^%ni»r  *  U  grt(^ 
tn  iginsle  qui  fjî  tutre  mes  mitns.  FiÙI  À  NtVtrt  «€  4.  fivriot  SjtZ,  Signé)  R«riMI  f 
DuHous,  De  Sainte  Marib. 

On  as.  février  i7a-a« 

LOUIS  par  h  grâce 'A  Dieu,  roi  de  France  de  Navarre-:  Au  premier  linlP* 
lier  de  notre  cour  de  Parlement,  ou  .mires  huilTicrs  ou  fctgcns  (ur  ce  requis,  jj 
^^voir  fâiibos,  qu'entre  mcillrc  François  Marquis,  coaCeillec  au  bailliage  &  Pairie 
de  Nevers ,  demandeur  aux  fins  de  la  requére  énoncée  en  l'arrêt  dn  '  quatorzième 
jour  de  'nr.llct  171  S.  &:  défendeur  d'une  parc,  &  incinrc  Philippcs-]ulcs-François 
Mazacioi-Mancini,  héritier  lubitituc  des  duché  &  Paine  de  Nivcinois  &  Donziois, 
gouverneur  fie  lieutenant  gênera!  pour  le  roi  derdîves  provinces  ,  Grand  d'Efpagne 
du  premier  ordre ,  défendeur  demandeur  en  requête  du  neuvième  jour  d'aouil 
1718.  &  entre  ouîtcc  Jacques-François  Rapini  de  iaintc  Marie  ,  lieutenant  geocial 
au  bailliage -de  Nevers,  fie  Ckode^Fliilbeff  Gneneau  afTefleur ,  Jean  Pinetjfieur  éb 
Tabûurncau  ,  licutenanc  particulier  ,  L  11  -I  i'  nird  Morcau  .ivocac  gênerai  fifcat, 
Micbcl  OoUei  confeiller,  de  £cicnnc  Juubcrt  aiilli  avocac  gênerai  âfcal  audic  bailliage 
de  Nevers, intenrenans  fit  denundeurs  en  requête  du  19-  décembre  1718.  fit  ledte 
Mazari  ii-Mancini  demandeur  ,  &  entre  ledit  Marquis  demandeur  en  requête  du  E 
trcntictne  jour  de  décembre  17x1.  &  ledic  Mazanni^Mancini  défendeur  1  {»c  entre 
ledit  Marquis  demandeur  en  requête  du  vingt-fixiéml^  jour  de  jmvier  172a.  &  ledic 
Mazarini-Mancini  défendeur  d'autre. 

Vcu  par  la  cour  la  lequêcc  dudit  Marquis,  éooncce  dans  l'arrêt  du  quatotziéme 
jonr  de  juillet  1718.  à  ce  qu'il  fut  ordonné  commillîon  bi  étiv  délivrée ,  pour  fidre 
afTigncr  en  icellc  ledit  Mazarini-Mancini  ,  pour  voir  dire  que  fans  avoir  égard  à  la 

£ retendue  révocation  fie  ddticution  duJic  Marquis  ,  de  Ibn  écat  &  ofEcc  de  conleil- 
T  audit  bailliage  de  Nevets,  par  ia  procuration  dudit  Mazarini«Mancini  du  4.  6c 
notification  du  y.  juillet  1718.  qui  fcroientdccljrces  nulles ,  led  Marquis  fcroitmain* 
tenu  &,  ^dc  en  fondit  état  fie  oilîec  de  conicillcr ,  conune  titulaire  2c  acquéreur 
d'icdoi  à  titre' eneieux,  fous  l'^tément  fie  ratilîcaeian  dti  lietit  duc  de  Nevers  ,  fit 
finance  à  lui  donnce>  avec  dommages,  i[Tfcrcrs  &;  dépens  ,  cependant  ordonne'  que 
iedit  Marquis  c<M)iinueroic  L'exercice  de  coûtes  les  tbociiotu  de  ladite  charge.  Dé- 

len(e« 
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'A  ^''■^  fufîciu  faites  audit  Mazarini-Mancini  &r  tous  autres  de  troubler  ledit  Marquis,  à 


6à(uit  droit  (ur  Iba  oppodiion,  fins  sarrctcr  à  U  requête  dudit  Marquis  inférée 
àua  ledic  arrlc,  donc  il  feroit  dâioucéi  it  lut  oAdonné  que  la  revocatioo  fàice  pu 

ledit  Mazarini  de  la  pcrfonnc  dudir  Marquis,  pour  confcillcr  audit  bailliage  de  Nc- 
vcrs  le  quatcicme  jçur  de  juillet  1718.  notiâée  audit  Marquis  le  neuvième  du  méine 
mois  ,fuok  dedarée  bonne  &  ydable ,  Se  en  confequence  délènla  faifent  éûtes  audit 

^  Marquis  de  plus  s'immifccr  dans  les  foniflions  de  confciller  audit  bailliage  deNcvcrs, 
aux  oiitcs  qui  lui  avoicnc  été  tattes,  Se  que  ledit  Mazarini  tcicetoic  de  lui  pj^er  te 
fcmbouffer  la  femme  de  ^oa  liv.  par  lui  payée  pouf  la  farvivance  qui  lui  avoit 
éié  accordée  par  le  feu  fieur  duc  de  Ncvcrs,  cnlcmblc  celle  de  jco.  livres  pour  les 
intérêts  de  ladite  kxmnc .  i  condition  de  pattburoic  ou  payer  moins ,  au  cas  qu'il 
fe  trouva  que  ledit  Marquis  eut  payé  plus  grande  ou  moindre  femme  audit  duc  de 
Nevers  ,  &  condamné  aux  dc'pcns.  La  requête  d"int<-r  >  -nrion  &  demande  defdirs 
.Rapine  &  conlocts  du  ving-neuviéme jour  de  décembre  1718.  à  ce  que  iailaot  droit 
fur  leur  intervention,  a£b  leur  ftt donne,  de  ce  qu'ils  loutenoient  que  les  ctnig^et 
dont  ils  étoicnt  pourvcuî ,  de  même  que  celle  dudit  Maïquis  ,  n'ctoicnt  point  l'u- 
jietces  à  levocacion  ni  dcfUtutton ,  linon  dans  ledit  cas  de  prcvaricacton  dans  leldites 
chaig^t  Se  en  confequence  fins  aToîr  ^aid  à  la  revocanon  6ite  par  ledit  Mandnî 
de  la  pcrfonnc  dudit  Marquis,  il  feroir  maintenu  <5é  garde'  dans  fon  ofRcc  de  con- 

Q  feiller  au  bailliage  de  Ncvcrs,  &  les  contcllans  condamnez  aux  dcjpcns  ,  &  qu'aâe 
leur  fiic  donné  de  l'emploi  pour  moyens  d'intervention.  ArreftduoiX'heuviéniejour 
de  décembre  17 19.  par  !  ;  il-!  fut  les  demandes  rcfpeftivcs ,  les  parties  auroicnt.ctc 
appointées  en  droit,  avctciilcrocnt  des  parties  &  leurs  prcJudiuns  rc(pe6Hves.  Con» 
tredits  detdics  Mazarini-Mancini ,  Rapine  boonlôrts  dè  vingt-huitième  juin  lyzo. 
vingt-huiric'mc  juillet  5:  dcuxic'mc  jour  ifaouH  172 1.  Salvations  dc[dits  Marquis  t£ 
Mazarini  du  fcptiéoïc  jour  d'avril  1711.  Sommation  de  contredire  pat  ledit  Mar- 
quis. Produftion  nouvelle  dudit  Marquis  par  requête  du  hnttiéroe jour  d'avril  1721. 
Contredits  dudit  Mazarini  du  fcizicmc  ji  ur  de  nu;  audit  an,  fcrvans  de  rc'ponfes. 
Requête  dudit  Marquis  du  2.^.  juillet  1711.  cmploycc  pour  contredits,  &  à  ce  que 
afte  Im  foc  donne  de  ce  qu'il  revoqaoît  la  foumiilion  fiite  en  l'inlbnce,  de  no- 

"  tamment  pat  les  concUifions  de  fon  i  rriiTcment  de  payer  par  le  refignatairc  ou 
acquetcuc  de  ù  chaigp,  le  quart  dcntcc  de  U  finance}  en  conicquencc ayant  égard 
i  la  fiiivivahce  de  1^99.  il  iùt  ordonné  que  ledit  ac(j|uereur  ou  refignataire  oelerott 
tenu  de  payer  aucun  quart  denier,  (ur  laquelle  requête  auroit  été  mis,  ait  a£te,  fiû 
au  futplus  en  jugeant.  Pimlu&ion  nouvelle  dudit  Marquis  «  pat  requête  du  lîxiéine 
jour  d'aouft  1711.  Contredits  dudir  Mazarini  du  huitième  jour  d'aouft  1711.  Pro» 
duftion  nouvelle  dudit  Marquis  ,  par  requête  du  trcnticmc  jour  de  décembre  1711. 
lervant  de  (âlvations  &.  tcponics ,  contenant  demande  >  à  ce  qu'ade  lui  fiit  donné 
de  ce  qu'il  Ibmmoit  0e  denonçoit  audit  Mazarini  en  h  qualité  d'heritkr  purft  finv- 
P'c  duilit  feu  duc  de  Ncvcrs  fon  pcre  ,  ladcditution  par  lui  frite  le  quatricmo. 
jour  de  juillet  1718.  &  la  notification  ùitc  audit  Marquis  le  neuvième  dudit  mois» 
cnibmble  toutes  les  demandes  &  conteftaxiona  hka  en  l'inftanoe  au  fujet  de  tadicu 
dcîlitution ,  1  ce  que  ledit  M.izaiini  eut  à  les  £aire  céder  ,  finon  qu'en  fadile  qua- 
lité d'bcriticr  pur  &.  iimple ,  il  foit  condamne  de  payer  en  tout  cvenement  audit 

£  Maïqnis  toutes  les  femmes  par  lui  demandées  tc  par  lui  payées  pour  fendit  office 
de  confcillcr  &  confervation  d'icclui  ;  ledit  Mazarini  condamne  aux  dommages  Se 
intérêts  dudit  Marquis ,  &  en  tous  les  dépens  ,&  au  lurplus  (es  concluions  adjugées 
avec  dépens ,  &  qu'aéte  lui  fer  donné  de  l'emploi  pour  écritures  8e  pioduâioos  fut 
ladite  demande,  fur  laquelle  requête  auroit  été  mis  (ur  la  demande  en  droit  &  joint, 
&.aâe  de  l  emploi.  Contredits  dudit  Mazarini  du  quinztémejour  de  janvier  1722. 
Requête  dudit  Mazarini  du  même  jour  employée  pour  défenfes ,  éaituces  &  pro» 
durions,  rrodudion  nouvelle  dudit  Marquis,  par  requête  dn  fcpticmejour  de  jan* 
vici  1722.  Contredits  dudit  Mazarmi  du  quinzième  jour  de  janvier  17H.  La  re- 
quête b  demande  dudit  Kfarquis  du  vingi-lixiéme  jour  de  janvier  lyaz.  i  ce  qu'en 
expliquant  &  teftifianc  les  conclufions  ,  ic  y  ajoutant  loffice  de  confcillcr  au  bail- 
Jijme  Qc  Pairie  de  Nevers ,  dont  étou  pouiveu  ledit  Marquis ,  fut  déclaré  patrimonial 
andit  Kforquis ,  lui  apparcentt  ta  toute  propriété  >  domaine  ,  patrimoine  »  libre 
di^ofiticn  Se  refignasiqit.»  iuivsint  l'an^c  du  vingC'ftpticme  juillet  i6Î^.  qui  aruU 
Ifme  V.  2.% 
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uiPc  le  droit  de  tcûgnation  •ppancnir  aux  Oftiacts  dud.t  banilagc ,  en  confcqucncc  A. 
Vans  avou  cgaw!  i  h  ccvoŒtioti  tc  ddWnition  feitc  de  la  perlonne  dudit  Marquis 
par  ledit  Mazarini  ,  qui  fcroit  déclarée  de  oui  effet ,  ledit  Marquis  Inr  mn:r,tc:ni  & 
eardc  en  loiulit  ctat  &  ofSccdccoofeilla,  duquel  icclui  icroit  libre  de  jouir  il  ailpoler 
mr  vente  &  rciignation  i  la  manière aoooatnm^,    ainfi  qu'il  avileroit»  &  ou U 
cour  y  fccoit  didiculté  ;  il  fut  ordonne  que  la  furvivancc  accordée  audit  Marquis 
4c  auatorzicmc  jout  de  juio  itfçp-  pat  le  feu  ficur  duc  de  Nevccs ,  fcroit  exécutée 
fclon  a  forme  * twear  :  Ce  ûHÛmt  ♦  Wie  Mwarini  tant  eu  (à  qnaUté  de  duc  de  Ncvcrs, 
qu'en  fa  qualité  d  hcriticr  baicficiaire  du  duc  de  Ncvcrs  fon  pcrc,  fut  cond^mac  à~  ' 
ie  laidcr  jouir ,  ià  veuve  U  héritiers  de  l'cfiec  flc  bénéfice  de  ladite  {urvu  ancc  ;  & 
«n  confcqucncc, ledit  Maxtrini  fût  dcdar^  non  Becwable  en  fadite  deftitutiondadit 
Marquis  ,  ^:  condamne  en  fcs  dommages  &  intérêts  ,  &  où  la  cour  en  tcroit  encore 
didkuUc  i  cii  ce  cas,  làn$  avoir  égard  aux  oflircs  dudit  Mazariai  portez  par  la  notiri- 
cation  de  fa  dcfttaithMi  du  imvUmt  ïom  de  juillet  1718.  qui  dataient  déclarées  in- 
fuflifantcs ,  il  fût  condamne'  tant  en  U  qualité  de  duc  de  Ncvcrs ,  qu'en  qualité  d'hc- 
titicc  bénéficiaire  du  duc  de  Ncvcrs  Ion  pcrc  ,  a  payer  Ôt  rcmbourict  audit  Marquis 
la  iomme  de  946*.  liviw  8.  ibk  i  quoi  fe  tioovoic  monMr  Je  prix  de  la  chatge  de 
confeillcr  dudit  Mnquis,  quart  dcnicr,  frais  de  réception  ,  furvivancc  &  raxcî.ainfi 
que  ledit  Marquis  01  avoit  juilific ,  qui  étotcnt ,  i".  pout  te  prix  de  la  charge  de 
confeillec  la  fomme  de  6too.  livres, payée  au  ficur  Colignon ,  fitivanc  le  traité  du 
dix-Iniiticmc  jour  d'octobre  1679.  i".  Pour  le  quart  dcnicr  payé  au  feu  lieur  duc 
de  Ncvcrs,  luivant  la  quittaocc  du  neuf  mars  ifiSo.  ijoo.  Uvrcs.   j".  Pour  les 
Irafs  de  réception  1000.  livres.  4".  Pont  la  fatvivanee  du  quacotziàne  jour  de  juin 
îfi99.  500.  livre,        Pour  les  deux  foh  pour  livres  de  la  lurvivancc ,  payer,  à  l'in-  q 
tendant  du  ka  licur  duc  de  Ncvcrs  ,  fans  quittance  ,  jo.  livres.  6^.  JLta  lommcs 
payées  pour  les  taxes  de  1^9}.  8£  1704.  donc  l'édtc  du  mou  de  juillet  1704.  ordon- 
noir  mcnic  le  rcmbourfemcnc  yi:  les  fcigncurs  ,  en  cas  de  dcltitution  51^.  livres 
I.  fols.  Xjcs  iotcrcts  de  la  fommc  de  550.  Uvrcs  prix  de  la  (uivivance  à  compter  da 
quatoftiàne  jour  de  juin  1699»  fiiivant  les  oÉfircs  dndic  Mazanoi  portées  par  l'aâ» 
de  notiiîcarioa  de  (a  denicucion  du  $f.  juillet  1718.  Les  gages  qui  fcroicnt  dus  au 
jour  de  l  arrcc ,  à  railoa  de  10.  Uvrcs  par  an.  Les  intérêts  de  toutes  Iddites  fotnmcs 
à  compter  du  jour  de  Tarréc  qui  interviendroic  ,  tc  en  tous  les  cas  lecfit  Maarini 
fût  condamné  aux  dépens,  Se  qu'acte  lui  fût  donné  de  l'cmplci  pouravcrtificmcnr, 
écritures  &  ptodudhoa  fur  ladite  demanda  fur  laquelle  requête  auroit  été  mis  fur  la  de-  ' 
mander  droit  8c  joint  ie  aâe  de  l'emploi  %  avettiflèment  dudit  Mizarini  du  %  de 
fcvîicr  17 22. requête  dudit Mazarini du  9  'lui.îit  moisdc  février ,  employe'c  povir  dcfcn- 
ics,  écritures  £c  ptodudioas,  faâums  fie  mémoires  des  parties,  limitiez  les  20.  de 
janvier  &  9.  février  1722.  reqntte  dodic  Mazaiini  du  neuf  Kvder  1711.  employée  pour 
fatisfairc  à  tous  les  Jrrccs  ^  reglemens  de  Tinflance  ;  la  requête  &  demande  c^c 
tous  les  olhcicrs  de  Ncvcrs  du  19.  janvier  lyti.  à  ce  que  leurs  concluiîons  leur 
fttlTenc  adjugées ,  &  icellcs  expliquant  tc  redifianc  entant  que  befoin ,  il  fôc  ordonné 
que  l'arrêt  du  vingt-lcpticmc  jour  de  juillet  1685.  qui  avoir  maintenu  les  officiers 
du  bailliage  de  Nivcruois  dam  la  propriété  de  leurs  otikcs.  Si  dans  la  liberté  de  les 
vendre,  &  réligner  (ans  pouvoir  par  les  fieuis  de  Nevers ,  refûler  d'admettre  les 
tonfignations  des  titul.iircs  ,  fcroit  exécuté,  ce  faifant,  MJirs  officiers  fullent  main- 
tenus dans  la  pleine  propriété  de  leurs  oâiccs  qui  leur  étoicnt  patrimoniaux ,  &dans 
'  le  droit  d'en  dtfpolér  par  vente  ,8c  relïgnation,  fans  que  ledit  Mazan'ni  6c  fès  ittccef^ 
•    fcuvî  fleurs  de  Ncvcrs  pulTcnt  refufer  d'.rdmcttre  leurs  refign.uions ,  &:  Qns  que  ledit 
Mazirini  fie  les  (ucccfleurs  audit  duché  puHcoc  prcicadrc  à  U  rcvcrlion  des  olHciers 
dudit  bailliage  de  Nîvemois,  qu'en  cas  die  vacance  par  la  mort  (ans  râîgnarion  avec  ' 
fuL'vie  lies  quara;,tc  jours,  ou  en  cis  de  forfiiturc  jugée  ,  &  même' attendu  que  les 
odîcicrs  avoicnt  obtenu  des  iucvivaoccs  qui  les  diipcnloicnt  de  la  lurvic  des  quarante 
jours ,  &  qui  faifoicnt  paffcr  i  leurs  veuves  6c- héritiers  la  propriété  de  leurs  offices, 
pour  en  pouvoir  diîpoicr  librement,  il  fut  ordonné  que  les  veuves  &  beriticrs  dc(^ 
dits  officiels  pourroicni  dilpofcr  de  leurs  offices  ,  au  cas  que  Iddits  oliicicrs  moti> 
raflent  Gn»  en  avoir  'dilpofe  ctit-mémes{    en  omlêquence  ,  attendu  que  la  pleine' 
propriété'  appartcnuit  aufdits  nfiiriers  de  leurs  offices  avec  la  pleine  liberté  d'en 
difpolcr  lans  ic  gré  fie  conlciitemcnc  dudit  Mazatiai,étoicabfolumcat  incompatible 
tc  exclufif  de  droit  tc  ficaiti  qtteledit''Maaatilii  prëtcndoit  avoir  par  une  nouveaott?, 
de  les  dcibtucr  de  leurs  ofhccs ,  P.:  de  fc  les  approprier  quand  il  lui  pl.iifoit ,  il  fuc 
«tdonuc  que  iefdits  ojticiçts  .Se  Içuti  fucoeSeuts  aufdiis  otiiccs  ne  pounoicoc  cure 
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A  dcAituez  que  dans  le  cas  de  forfaiture  jugcc ,  qui  ctott  le  cas  de  droir,  ledîcMcza- 
cini  condamné  «ux  dcpens ,  Se  qu'aâe  leur  tut  donné  de  remploi  pour  ccricuccs  ic 
prodiiftions  fiuUKbte  dnnande,  fur  laquelle  requête  aurmt  écé  mis  lur  ladenuBide 
en  droit  Se  joint  &  a£tc  de  l'emploi;  averti dèaieat  dudit  Mazahni  du  (cptiémc jcmt 
de  lévrier  lyn..  requcce  dodic  Mautmi  du  neuf  employée  pour  dcfen(cs-,  êcrimces 
&  ptoduâions  ;  produâioo  nouvelle  «kidit  Marquis  par  requête  du  vingt- neuf  janvier 
172a.  contredits  dudit  Mazariai  du  fepticme  jour  de  fevtier  audit  an.  Conclufions 
du  procureur  gênerai  du  roy  ,  tout  joint  &  conlidatc»  nocxcdite  cour  faiûnt  dtoit  fuc 
le  tout ,  fans  s'arrécet  à  1  inccivcatton  de£lics  Rapine  &  coofers ,  a  re^û  ledit  Ma« 
zatini-Mancini ,  duc  de  Ncvert,  oppofant  à  l'exécution  de  l'arrct  du  quatorzic'me 

£  jour  de  juillet  17  is.  se  ûmss  an&et  à  la  lequcce  dudit  Macqnis  infttée  aodic  arrct 
dont  die  l'a  deliouté ,  dectue  la  révocation  &  deftitntîon  Mtt  par  ledit  duc  de 
Nevers  de  la  peribonc  dudit  Marquis  le  quatrième  jour  de  juillet  1718.  bonne  & 
valable  «  en  lembout&nt  néanmoins  pat  ledit  ducdcNcveri  audit  ^(aIq||isla^omm« 
de  doo.  livres  d'une  pan,  i$oo.  livres  d'autre > payez  par  reconnoifince  du  neavîé- 
me  jour  de  mars  I6S0.  ^00.  livres ,  payez  pour  droit  de  furvivance ,  par  quittance 
À\x  quatorzième  jour  de  juin  1^99-  &  i  jj-  livres  1.  (ol  10.  deoieis  payez  par  ledit 
Marquis  ,  en  conicqucnce  de  l'édic  du  mots  de  juillet  1704-  Se  les  intérêts  defditcs 
fomniesi  fi^avoir  dctdites  500.  livres  à  compter  du  quatorzième  jum  1699.  iuivanc 
ks  ofites  du  duc  de  Nevers,  portées  par  (a  requête  qii  neuvième  jour  d'aouit  1718. 

C  &  les  ancres  (ommes  à  comptet  du  jour  du  prêtent  arrêt ,  ft  fera  teiut  ledit  duc 
de  Nevers  payer  audit  Marquis  les  gages  dudit  Marquis  ,  à  raifon  de  20.  livres  pat 
chacun  an  julqu'au  jour  de  (a  dcpodcÏÏion ,  <Sc  (ur  ic  inrpius  des  demandes  1  tins  6C 
conclulions  des  parties,  les  a  mis  hors  de  cour,  âns  neaomoiniqoe  le  prefèiic  arrêt 
puiffis  empêcher  les  ofHciers  du  Bailliage  de  Nevers,  leurs  veuves  Se  héritiers  de  de- 
mander  l'exécution  des  (urvivances  à  eux  accwdees»  défenfesau  contraires,  tous  dé- 
pens compeofi».   Si  te  mandons  inenre  le  prêtent  arrêt  i  exécution.  Donne  en 

farlemont  le  vingt-trois  février  lan  de  grâce  1711.  &  de  notre  règne  le  fepti^Mie» 
ac  la  cbambce  oolktionoé  avec  paraphe.  Sign^*  Gii.bbiit,  avec  paraphe. 

Le  trentt-m  mm        fiff^ i M-  AfMi ^ SMilu,ff»uutKrj.  Signé»  Poojot; 

tt»  t^U  fur  r^ripiii.  Sigaétihxanàxi 
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mtàftim  les  Officiers  â»  bulliAge  d»  dmthé  é"  V^rit  de  Bmzioh  ,  duts  le  droit  ^ 
fff'iP"*  ift'f'f  (f*^  ^"  fetUez.  /ir  k$  rgtss  des  Nobles  fsi  décèdent  ddos  tétead^ 
deft^  àitieec  é  Fdries ,  de  fratêàBt  i  k  m^^Bkm  U  km  muMàm  ^  4^  it  ttkf 

Du  17.  jïlin  172  j- 

LOUIS  par  la  grâce  de  Dieu ,  coi  de  Fcaneelc  de  IbvMfe  t  Au  premier  dei 
huilTicr^  de  notre  cout  de  Patlement ,  ou  autre  premier  notre  huiiTicr  ou  fcrgcnt 
fur  ce  requis.  Sçavoir  tailons»  qu'entre  dame  Marie  Comeau  de  Créance  ,  veuve  de 
tteffirePiare  ]oumard  cheviUer,  marquis  d'Argence ,  appcUante  des  ordonnances 
rendues  pat  le  lieutenant  gênerai  de  Nevers,  les  a.  &  18.  aouft,  Se  de  la  fcntence 
dufixicmc jour  de  Icpccmbic  1711.  &  de  tout  ce  qui  s'en  efl  entûivi ,  d'une  part;  9t 
Biaîtrc  Jacques-François  Rapine  de  faince  Marie,  lieutenant  gênerai  an  bailliage  de  Ni- 
vçnnis  ,  V  maître  Gaicoing  procureur  gênerai  fiical  audit  ficgc  ,  intimez  d'autre 
paie  i  îx  entre  mcirire  Philippcs-Julcs-François  Mazarini-Mancini ,  duc  de  Nivcrnois 
ae  Donziols,  Paît  de  Eciaoe*  Grand  d  Efpagne  du  premier  ordre  ,  gouverneur  U 
lieutenant  grnctal  pour  Nous  dans  Icldites  provinces  de  Nivernois  &Donziois,ap« 
pcllant  de  l  ai^ipolition  des  (celiez  fiite  par  fieur  Porcher ,  juge  de  la  terre  de  VU* 
hûie»    plu  ancàeA-ptaitcka  d^  juftice  ik  Jaditer  ccnCf^  une  le»  cffên  ddaite 
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pat  meflîre  Pierre  Joiunard  ,  chevalier,  marquis  dArgcnoc,  à  la  requête  de  dame  . 
Marie  Cornera  de  Creancé  £i  veuve  ,  &  demandeur  en  reqnêee  du  lo.  décembre 
lyzi.  à  Lc  n  iM  plût  à  noire  cour  de  recevoir  partie  intervenante  dans  la  caufc 
pendant  en  notre  œur  euue  ladite  «lanic  veuve  d'Argcnce,  fur  l^ppel  par  clic  m- 
cerject^  des  ordonnances  rendues  par  tê  Ueuieoant  gênerai  du  bailliage  Oe  Ncvcrs, 
des  i.  18.  aoufl  1711.  de  la  fcntcncc  rendue  audit  bailliage  le  6.  dclcptcmbre 
de  la  même  année,  (iir  lequel  appel  les  Officiers  dudit  ûcgc  ont  été  intimez  ;  doa- 
ner  aâe  à  noniiear  le  duc  deNevers,  de  ce  que  pour  moyens  d  intervention  U 
employé  le  contenu  en  fa  requête,  faifant  droit  fur  l'intervention  &:  fur  ledit  ap- 

E:l,  il  auroit  aâc  de  ce  qu'il  le  joint  aux  Otiicicrs  de  (on  bailliage^  pour  luutcnirle 
en  juge  des  ordonnances  ic  (encence  par  eux  rendues  Ce  âîÉuie,  mettre  l'appel- 
lation au  néant,  ordonner  que  les  ordonnances  ^'  fcnrencc  feront  exécutées,  décla- 
rer nulle  l'appolition  des  Icdlez,  que  la  dame  d'Argcncc  a  lait  taire  par  (on  prc'tcndu  S 
juge  de  la  terre  de  Viilaine ,  fur  les  eflrts  deiaiffés  par  ledit  dcfiiat  ileur  marquis 
d'Argcncc  fan  mari ,  &:  tout  ce  qui  s'en  cfl  cnfnivi ,  cnfcmblc  les  actes  de  tutelle 
oucuïacelk  qu'elle  auroic  iùt  ùùic  à  Tes  entans  mineurs,  âc  dudic  de'iûot  licur  mar- 
quis d'Aigeoce ,  (bit  pardevant  le  juge  de  (a  terre  de  Viilaine»  ou  «ncrcs  jdges  an* 
ircs  que  ceux  dudit  bjillIjgL*  du  duchc'-Paivic  de  Nivcrnois  ;  ordonner  que  par  les 
OiHcicrs  dudic  bailliage  il  lera  procédé  à  l'apponcion  des  IccUcz  tur  les  cttccs  dudic 
iieur  marquis  dTArgence,  &  ^  fa  lev^  d'iceuX}  i  l'e0è(  de  quoi  iaditedame  mar- 
quifc  d'Argcncc  ,  lera  tenue  à  l.i  première  fommation  qui  lui  en  fera  ftiirc,  de  leur 
faire  ouverture  des  portes  du  château* de  la  terre  de  Viilaioc  &  autres  mailons,  (oie 
de  la  (uccelSon  dudit  défitoc  Ticar  marquis  d'Argence ,  ou  de  b  dame  veuve,  fi. 
non  à  faute  de  ce  faire ,  qu'il  fera  pcrniis  nux  Officiers  d'en  faire  faire  l'ouvcr-  ^ 
cure  par  le  premier  terrurier  »  ou  nurcchal  trouve  lur  les  lieux  ;  que  pardc\'anc  les 
mêmes  Offieiets  A  fera  procédé  à  Ik  diligence  duprocnrenr  gênerai  fikal  dudic  baiU 
liage,  à  nouvelle  élection  de  tuteurs  curateurs  aux cnfans mineurs  dudit  defunr  ficur 
noarquis  d' Argence  v  que  défcnlcs  Icront  faites  auxjugcs  de  la  terre  de  Viilamc ,  Se  à  tous 
outres  juges  des  gemiluiommes  de  vaflàttX  du  duché,  fie  aufilits  gentilshommes  de  vdflâux 
de  le  pourvoir  ailleurs  que  pardevant  le  bailly  de  Nivcrnois ,  foit  pour  appofcr  cufàirc 
appoicr  des  fccllcz  aptes  le  dccés  des  nobles  CSc  vailàux  du  duché,  loit  pour  faire  élire 
des  tuteurs  ou  curatears  A  leurs  enfiins  mineurs  ,  à  peine  de  nullité  ,  &  lôùs  celle 
autre  peine  qu'il  pbira  à  notre  cour  d'ordonner  ;  &  pour  l'avoir  fait  par  la  dame 
marquiie  d' Argcnce  ,  la  condamner  aux  dommages  intérêts  de  M.  le  duc  de  Ncvcrs, 
fans  préjudice  de  ceux  qui  peuvent  être  prétendus  par  les  olficiers  dudic  bailliage  H 
de  Ncvcrs,  &  la  c  indaniner  aux  dépens  d'autre  part  ;  ladite  dame  marquife  d'Ar- 
gcncc, tniimcc  se  détcndcccUc ,  &  Icldics  Heurs  Rapine  de  Samte  Maiic  &  GaP 
«oing ,  défentfears  d'autre  parr;  êt  entre  ladite  dame  marquife  d'Argence,deman« 
dcrcllc  en  deux  requêtes  des  17.  juillet  5^  s.  aouH:  1722.  la  première  tendant-  1  ce 

Ju'cn  venant  par  les  parties  plaider  fur  l'appel  inccrjcccc  par  ladite  dame  nurquUc 
Argence  ,  des  ordonnances  du  lieutenant  gênerai  de  Nevers  des  af .  de  i9.  aouft 
1711.  de  la  fentcnce  pj;:  ilciauc  du  6.  de  fcptembre  fuivanr  ,  &  de  ce  qui  a  fuivi  , 
&  fur  la  requête  d'intervention  de  M.  le  duc  de  Ncvcrs  du  20.  de  décembre  172 1. 
il  plâc  à  notre  cour  ,  (ans  s'arrfiter  à  l'intervention  &  demande  dç  M.  le  duc  de 
Ncs-ers  ;  porte'cs  par  fa  requête  dudit  jour  lo.  de  décembre  1721.  mettre  les  appel- 
lations iotcrjcttées  par  ladite  dame  marquife  d'Argcncc  ,  &  ce  >  au  néant ,  cmcn-  £ 
dailc ,  déclarer  toute  la  pcooédure  fiite  par  les  officiers  de  Nevers ,  nulle,  de  leur 
faire  defcnfe^  de  fc  transporter  (ans  être  requis  dans  les  inaifons  des  gentilshommes 
de  leur  rellort,  &  de  troubler  la  dame  marquile  d'Argcncc  dans  fa  tutelle,  &  fes 
officiers  dans  leors  fendions  ,  Se  pour  Tavoir  fiic  les  condamner  en  aooo.  livres 
de  dommages  &:  intérêts.  &  '  '  e  s  les  de'pciis  :  la  féconde ,  à  ce  que  ladite  dame 
mart^ile  d'Argcncc ,  fîâc  re^ûc  oppotantc  à  l  cxecucioa  de  larrcc  contre  clic  obtenu 
par  ddâut  par  M.  le  doc  de  Nevers  de  (esoflicten  au  bailliage  de  Nevers  le  1 1.  de 
juillet  dernier  ,  fîgni^ce  le  Z9.  fàifant  droit  (ur  l'oppolîtion  ,  déclarer  la  procédure 
Aullc  ,  au  principal  que  les  parties  en  vicndrooc  au  premier  jour,  d'autre  parti  £c 
encre  M.  le  duc  de  Nevers  6e  les  oflSciets  du  bailliage  dudic  duché  de  Nevers, dé» 
fcndeurs  d'autre  ;  &  entre  M.  le  duc  de  Ncvcrs  demandeur  en  requête  du  7.  du 
ptcfcnc  mois  de  juin  172}.  à  ce  qu'il  plût  à  notre  cour ,  en  venant  par  les  parues 
plaider*  donner  aâe  à  M.  le  duc  de  Nevers  de  ce  qu  il  prend  le  fine  &  caulè  des 
ofticiers  de  fon  bailliage  de  Pairie  de  Nivertiois ,  recevoir  entant  que  bcfoin  M.  le 
duc  de  Nevers  appcUaoi  >  en  aJbesanc  à  la  premières  appcllatious  de  la  iêntence 
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A  dtt  juge  de  la  juflicc  de  Villainc,  par  laqueUcUdite  dame  d'Argcncc  a  été  nommée 
KUCrtce.iie  fcs  cnfansi  làiiant  dcuic  (uc  coqtcs  fcfiliccs  appcilauoDS»  les  mcuant  & 
ce  donc  eft  appel  au  néant,  adjugeant  i  M.  le  doc  de  Nevens  les  fins  tt  oondulioci» 
par  lui  prilc5  par  fcs  précédentes  requêtes  ;  ordonner  que  l'arrêt  qui  intcrviendroic 
iaoit  lû  &  publié  daus  les  jufticcs  des  terres  2c  fcigncuncs  du  duché  de  Nivcrnois» 
mouvances,  Teleraoces  6e  lolôctiflànces  an  baiili^e  8e  Pairie  dodic  duché»  6eKgiF> 
trc  au  greffe  defdites  jafticcs ,  &  (es  juges  *:  nutrcs  officiers  d'icelles  tenus  de  s'y 
conformer  ainfi  que  les  lêwpeurs  vaflaux  dudic  duché»  à  peine  de  cous  donunasc^ 
incer£ts  8c  dépens, 8e cei]£iimerla<fee  dame  d'Atgence  en  tons  les  dépens*  roane 
en  ceux  des  tranfports  des  officiers  de  M.  le  duc  de  Ncvcrs  aaJ:r  lieu  de  Villainc, 
d'auircspatCi  U  ladtce  dame  maïquife  d  Argence,  défendcrellc  dauue  parc,  après 
qn'Aubry,  avocat  de  la  venvo  d'Aijgencet  ecPillon  avocat  de  M.  lednc  de  Ncvcrs 
&  des  officiers  du  bailliage     Pairie  de  Ncvcrs  ont  été  cuis,  enfemblc  DagueiTeau 

B  pour  notre  piocureur  gcticral,  notieditc  couc  ic^oic  la  pactic  d  Aubry,  oppofante 
iTacrfit  par  défauc,  reçoit  la  partie  de  PiUon  paitie  intervenante  :  fidunc  draic  au 
principal  (ans  s'arrêter  à  la  requête  de  la  partie  d'Aubry,  entant  que  touche  l'appel 
înccgctcc  par  la  partie  d'Aubry, des  ordonnances  &c  Icntenccs  ccaducs  par  les  oSà.' 
ciers  dn  baillia^A:  Pairie  deNevcrs,a  mis  flemetrappellacionatt  néant ,  ocdonne 
que  ce  dont  a  ctc  appelle  fortira  effet,  entant  qvie  touche  l'appel  interjette  par  la 
partie  de  Pilloo  des  aâcs  d'apooficioo de fccllé ,  création  de  tuteur,  conkâion  d'in- 
ventaire Êits  par  le  juge  de  Yulaine,  a  mis  8e  met  l'appellarion  8e  ce  dont  a  été 
appelle  au  ncant,  cmendant  déclare  Icldits  aftes  nuls,  nMintient  &:  girJc  la  partie 
de  FiUon  dans  le  droit  &  poûdfion,  tant  de  Êure  appeler  par  les  ofticicts,  icellcx 
im  les  biens  des  nobles  du  duché-Pairie  de  Mlvecnois  6e  Dooziois ,  qttc  de  créDC 
des  tuteurs ,  curateurs  aux  mêmes  nobles»  procéder  à  la  confection  des  inventaires  ; 
«n  conlcquence ,  ordonne  que  de  nouveau  il  fera  procédé  par  les  officiers  do  bail- 
liage 8e  Pairie  de  Ncvcrs  à  l'appofition,  levée  de  fccllé,  création  de  tuteurs  K 

^  confiaion  d'inventaires:  fait  dcfenfcs  au  juge  de  Villainc,  &  à  tous  autres,  d'entre- 
prendre Alt  les  droits  des  ofiiciers  du  duché  de  Kivernois  t£  Donziois ,  à  peine  de 
dommage  8e  intérêts  envers  les  officiers  du  duché;  condamne  la  partie  d'Aubrf 
envers  les  parties  de  Pilton  aux  dépens  des  caufcs  principales  &  d'appel,  même 
aux  frais  des  rranfports  Se  procès  verbaux  faits  (ur  les  lieux  par  les  omocrs  de  Ne- 
vers  :  ordonne  que  le  préleni  arrêt  fera  lû  ic  publié  dans  toutes  les  joftioes  des 
vailàux  dudit  duché ,  &  rçgiftré  au  greffe  dTiodles.  Si  man^*  au  premier  defdits 
huiflkrs  de  notredite  cour  de  parlement,  ou  autre  premier  notre  huifllerou  fergeoc 
fiir  ce  requis ,  mettre  le  préTcnt  arrêt  à  exécution  ,  de  ce  faire  te  donnons  pouvoic 
Donné  en  notredite  cour  de  parlement  le  ving^fiBplîâne  juin  l'an  de  grâce  1725. 
8e  de  notre  règne  le  huitième.  CoUationné ,  Richaud.  Paxlachainbse,  IsÀVfiAU* 
Et  (celle le  vingt-huicicoïc  août  1713.  Signe,  Bouc ti sa. 
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GENEALOGIE 
Dëlamaison 


DE  M  A  N  G  I  N  I 

LA  généalogie  âe  la  maifon  de  MANCINl  que  nous  allons  donr.^r .  dï  tîccflcc 
fut  les  titres  fi:  extAiisdc  minutes  de  notaires  dcpolcz  aux  arciuvcs  du  Ca- 
^îrote&Rome,  &  fut  les  régiftres  des  bapténtes  Se  intttages  des  c^liCcs  de  Sainte 
Marie  in  vu  ùi4,  des  faints  Apôtres  ,Arâ-etrli ,      autres  de  la  mcmc  -.  ilfr. 

On  pcuc  voit  aufll  ce  que  Gabriel  Naudc  en  a  rappottcdans  lou  Aiaicurat;  Luigi 
Concarini  )  dans  les  antiquité^  de  Rt^me  ;  Flaminio  Rofli,  dans  Ton  teatro  délia  no- 
bilta  d'It.ilia;  Jcan-Baptilte  l'Hcrtnitc  ,  dit  Tnllan  ,  en  (on  difcouts  hiftoriquc  &r  ge- 
nealociquc  de  la  maifon  de  Mancitu  ,  imptimc  en  ï66\.  &  ce  qui  a  ctc  pro- 
duit pour  la  ptruvc  de  PHILIPPE  -  JULIEN  -  M  ANCINI-MA2ARINI ,  duc  de 
Ncvcrs,  reçu  chevalier  des  ordres  du  roy  le  ;;t.  i  cccmbic  i66r.  devant  mcfficurs  les 
ducs  de  Monctnac  &  d'Aumont  maréchal  de  tance ,  chevaUcti  des  ordres  du  roi> 
«ommiflàiKt  à  ce  depuns 


fvtStns  à'iigttft 


PIERRE  Omni  fanAi,  dit  Mancini  dcLacii ,  achcïa  avec  &  fimme,  des  cha- 
noine» de  la  Bafilique  des  SS.  ApôctcSjlaquatricmc  partie  de  deux  maifons  , 
fituécs  djns  !e  quai  icr  Je  Trcvi  avec  leur  confins,  pouc  le  prix  de  quaranic-ttois 
florins  dot,  fuivant  un  acte  du  i.  janvier  ij/tf.  il  moarut  le  ao.  ftvcîer  ijtj.  & 
fin  eoittié  a»«e la  femme  dans  leur  chapelle  de  S,  Thomas  de  1  eglife  des  SS.  Apô- 
tres ,  fuivant  fon  ép  c^phc  où  font  etavées  les  «mes  de  cette  £umUe,  ^ui  fiant  deux 
poifloos  pdes  en  pais-    y  cil  qualifié  IttAr/w  w. 

FemiM  JEANNE,  cït  mentionnée  dans  l'a^c  du  i.  janvier  1 57  '  n.nurut  l'an 
1417.  8£  fut  enterrée  avec  fon  œati  dans  1«  cbapcUc.dc  S.  Thomas,  de i'cglife  des 
SS.  Apôtres ,  où  cit  encore  Ion  épitaphe. 

1.  LAURENT  Omnl-fanai,  dit  Mancini ,  qui  fuir. 

%.  It  AN  Omni-fanfti ,  dit  Mancini  »  eft  nonuné  avec  ton  frète  daos  un  titre  du  18. 
janvier  1395.  il  cpoulà  Andrtêxtva  Andrée,  dite  ^ftwfrwM ,  laquelle  tenonça 
16  9.  juin  \i9i'  à  la  moitié  d  un  aqueduc  a  elle  appaitcnai,t ,  en  faveur  de 
iMrent  Ma  ictni  fon  beau-freie,  fic  lui  veiidit  duconlentcment  de  Ion  mari  le 
15.  Icptcmbrc  1414.  une  moitié'de  mailôci  fica^e  dan»  k  quaititr  de  TievI 
«vcc  fa  con&tt»  pouc  le  prix  de  100.  flocins. 
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},  JaCOMELLA  idiùs)  jAC<iU£LINE  Mandai  Lueii ,  oftm^nfiftn(|^f^n,g 

dans  un  titre  du  jo.  myvcnbw  i4rt. 

Il 

LAURENT  Omni-faniTti  Mancini  cîc  Lucii,  nomme  dans  les  âdes  circi  cr* 
deflus  des  années  I3PÎ.IJ98.&  I4i4.achcta  Je  17.  juin  T41J.  pour  le  prit 
de  10.  éucm  d'or,  de  Laurent  Scazii,  procureur  de  Marguerite  de  Utina,  une 
maifon  Iuul'c  dans  le  quartier  de  Travi  avec  fcs  contins.  Il  en  acquit  une  autre  iî- 
cucc  dans  le  mcroe  quaRicr*  paroiilc  de  Sainte  Marie  h  ,  p  v^r  le  prix  de 

joo.  florins,  de  François  Rucdi ,  par  afte  du  7.  février  1422.  àc  cit  jîommc  dans  ua 
autre  coiurat  «i'achac  du  19-  février  1431.  Il  fit  un  écfaai^e  le  19.  fepto&faiv  1440» 
avec  les  chanoines  de  Sainte  Marie  «* «m  d'une  vigne  qui  lui  app.irtenolr  finic'c 
au  lieu  dit  Prttâ  Pif  à,  pour  une  de  leur  maifons  fiJe  dans  le  quartier  de  Trcvi 
qu'ils  lui  cédèrent,  6c  acheta  le  j.  juin  1441.  pour  le  prix  de  joco.  florins  de  Jac- 
ques Conti,  fils  de  Nicolas  Conti  comte  d'Anguilla ra  ,  le  château  ruiné  ,  <ù/  Le- 
prignana ,  avee  tout  Caa  tetricoire  &  fcs  dépendances ,  fitue'  hors  ia  ponc  de  S. 
Pancrace.  Il  fit  fon  teftament  le  ii.  janvier  1444.  par  lequel  il  inftitua  heritieiïuni- 
vetfcls  >/4«j[Mr^ ,  Mtiame  6cJ»tim  Mancini  fes  fils ,  ceat ,  y^^  r^rfî  j  jtnHgzj  fe«:  filles. 
On  TOit  dans  l'EgUTe  de  Jrg-utB  une  épitaphc  de  L.  Mancm: ,  mort  en  1447.  le 
I.  icptembrc,  il  y  a  appatenccque  e'cft  celle  de  ce  Laurent  Mancini.  Il  y  cft  dit 
<|ue  le  loy  Alphoole  le  lie  chevalier  »  elle  commence  aijili;  iMOé  Sùm  eUsfès  rih» 
ÎKAti  iiKmms-,  év. 

Femme  MARIE ,  inftituée  henciete  avec  (es  ca§u»  dau  ie  ceftameat  ât  {on 

mari  du  II.  Janvier  I444. 

i,  Jacques  Mancini  s'obligta  le  30.  décembre  14J3.  pour  les  fils  fn  héritiers 
de  Julien  Maucuu  ion  Irete,  fie  fie  fon  tcltamenc  le  ij.  Juin  1465.  .  pas  le- 
quel il  iofthua  hedcier  Akumiri  Mttudiil  fon  neveu ,  fils  de  JuSm, 

femme  Lucihia  Bobacina-Cavalicii ,  eft  nommée  dans  les  contrats  de  ma* 
liage  de  ia  deux  fiUes  de  l'an  1451^ 

[      1,  CosTAHzA  Mancini,  épou(a  par  contrat  du  14.  fepeembre  14^1.  Grtffire 
Cola-janni  de  lllle. 

II.  Pauliha  Mancini»  madée  par  coottac  éi  to.  oovemljfe  14^1.  i  iHem 

Marcellini. 

2k  EtiBkmb  Mandni,  cft  nommé  avec  fcs  frères  dans  un  titre  du  ii.  feptcmbre 
1457*  où  fc  trouvent  les  quittances  des  Legs  à  eux  faits  par  le  teftament  de  leur 
pere.  Il  y  eft  fait  mention  du  droit  de  pattonagc  qu'Us  ont  dans  leur  chapeUû 
de  S.  Thomas  en  l'cglifc  dcsiiints  ApéttCfc 

3.  JULIEN  Mancini»  qui  fuie 

4.  8c     CicGA  te  Antomia  Mandni,  noiftinées  avec  Ws Dresde  Unir foeut 

nn  te  (l  iment  de  leur  pcrc. 
6.  Vahhoza  Mancini,  tcmmc  de Jdeques  dello  Scuto,  Suivant  un  aâc  du  unis 
juin  149a* 

1 1  L 

JULIEN  Maiidm,  mentioniié  daid  vu  «de  du  9*  mats  14^^.  9c  dans  ks  auccea  > 
aâesdtez  cf^tSxa  pour  fea  frètes  Se  finies. 

I^cmme,  JACOMELLA  00  JACQUELINE  Miitt,  nammée  dans l'ade  de  ' 

I.  ALEXANDRE  Mancini,  qui (uit.  . 

ft.  Louiss  Xfandnl  Lucii,  cpoufii  Fréatfms-Pkm-ÀùtMim  AttaotA^éomt  elfe 

étoit  veuve  le  j.jnin  1491.  lors  Je  l  i  donation  qu'elle  fit  en  fivcur  de  Aliiig|llMNPr« 
fille  àejât^t  dello  Scuto ,  &  de  ymtuzj,  Mancini  LuaL 
l.  CauupU  JMaodni  Lucii»  eft  nommée  dans  un  «âedn/.oAobie  149;. 
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ALEXANDRE  Mancini»  con(licua  ion  ptocmcm J dc^Mcs  Mancini  Ion  oncle 
par  Aâc  du  IX.  juillet  146^.  &  vcndic  avec  J»tim  ion  lits  le  t6.  avril  1485.  ks 
trois  quans  d'une  quacticmc  parue  de  maif(m,  dite  h  Sehdy  à  Pierre  de  Maifimi. 
0  éloic  mort  le  lo.  octobre  14^  i.  iorrquc  fes  iiis  iircnc  ua  ade  d'accommodement  avec 
hfiunaiedesValeotiaL 

Femme.  AMBROSiNE  de  Fabu,  eft  nommée  daos  le  ccihmcnc  de Jem-Séfti^é 
Mandiiî  Ion  fîb  4  4a  ipr  (êpianfaie  JS  i8> 

.1.  JutiEM  Mancini ,  elk  nommé  avec  fcs  frères  dans  un  asàe  de  vente  du  31.  may 
1478.  Il  pada  les  I}.  &  16.  may  14S3.  uu  bail  cmphicéocique  au  nom  itjk-  ■g 
ximirc  Mancini  Ton  pere,  te  eft  die  dianoine  de  S. Jean  de  Lacini  dansun  tine 
du  p.  aoull  1^96. 

4»  Etibmmb  Ibfondai  1  tnnfieea  le  vingt  oâobre  1491.  pour  toi  &  pour  Jalumi 

LîmretU t  J acquêt ,  J ean-B^t'tfle  Se  Domimqut  Mancini  fcs  frères ,  avec  le  fcigncuc 
ApoUonio  &  les  autres  de  la  âmillc  des  Valentioi.  U  ^oula  par  contrat  du  ij« 
oftdbre  1509.  iAMiiri«Toiittnuia,kqiidtecatea  docdoioecencdu^ 

iMgues  &  joyaux. 

j.  DoMiNjQuB  Mandni,  nommé  dans  les  aâcs  des  |i.  may  1478.  8e  to.  oùo*^ 
bre  T49t. 

4.  JeaN-BaptISTe  Mancini,  nommé  dans  les  aîtes  citez  cy-dcfTus  ,  fit  un  ac- 
^mmodcment  le  ij.  juillet  1514.  pouc  lui  8c  pouc  Juftu  U.  Eticmt  Mancini 
frères,  aTCC'Pwwiifair  de  Maflbsi  *  pour  les  confins  de  la  mtifon  délia  Le- 
;  prignana  î!  Pc  fon  teuament  le  19.  fcptcmbrc  A-  infîitua  héritier  uni-  G 
vcilel  Altxmire  Mandoi  fon  fils  »  ordonna  que  s'il  moutoit  eo£>ns  »  les 
enfin»  mâles  de  fes  filles ,  lefqndtes  U  nomme»  lui  fuccederoienc  avec  fubftit»* 
tion  ;  8c  au  cas  que  fcs  filles  n'cuncnr  aiicufi  enfant  mâlt,  i!  \  ûu!ur  que  JtC' 
i^fttt  Mancini  ion  Êecc  8c  delccndans  à  ria£m  en  ligne  maiculine  lui  lue* 
cedalTent. 

Temme,  Laure  Midnellj,  eft  nommée  dans  le  teftament  de  fon  mari  da 
(eptcrobre  Elle  avote  la  toidle  de  fes  enfins  le  tS.'mars  lyzj.Sc  fitioa 
teuament  le  a),  leptembre  1549-  par  lequel  clic  inflicua  héritière  f^r/M Man- 
dni  (a  fille»  &  y  fit  me&doo  de  Lavum  Mancini  >  femme  de  KuoUt  Buâàlioi. 
te  d'jbttmâ  Tomaïada»  veove  d^Etiame  Mancini  :  elle  y  nomme  auflî  tous  fies  en- 
énsmâkstefemdkt.  0 
t.  N  .  .  .  Mancini,  mort  le  mardi  19.  juin  15 14.  igé  d'un  an  Se  cinq  mois, 

fuivant  fon  épiuphe  qui  le  voit  fur  fa  tombe  dans  l'cglife  des  SS.  Apôtres , 

te  qui  commence  ainfi, 

D.  O.  M.  £W0  Âtmtm  megi*  iruUBs  Pi$ellâ ,  imemfeftivâ  mme  fTMvaOê^ 

^ÊÊÊÊÊÊÊd  MâiiSiÉlb  iHMHéHCt  ^MHmft-ltÊÊtêlu  MêKÙKÊU  MÊÊÎtâr*  ttc 

ïi.  Ale\ands.e  Mancini,  eft  nommé  au  tefbunenc  de  fonpcrcdc  ranj5i8« 
2c  dans  des  actes  des  i  j.  mais  1)24. 8c  x8.  mats  i  j      Il  hit  perc  de 
Jacomella  ou  Jacqiibunb  Mancini ,  lênime  wtJtm-FéêÊl  Orfiol  »  lequel 
pafTa  une  tranfacl  cn  pour  le  refbn:  l^c  Cl  doC  le  XA.  BOUft  1536»  avec  les 
fils  8e  héritiers  de  J  tm-Sâftifte  Manuni. 
tii.  Latimia  Mancini  nommée  avec  fitn  ficre  ft  fts  tedn  au  tcftameoc  de 
leur  perc  Jn  19  icptembre  151?.  c'poufa  NicoUs  Bu ffali ni ,  fuivant  le  tefhl-  ^ 
ment  de  fa  mcrc  du  2j.  fepcembre  i;49.  l:Uc  cfl  auU't  nommée  dans  l'aâe 
du  1  a.  aoufl:  i  n  ^*  <^té  cy-deflos. 

IV.  Lucide  Manai.i,  cp  ufi  pu  contrat  du  premier  décembre  1524.  Sermr^ 
dm  Caâaielli,  8c  cÙ.  mentionnée  dans  les  aâes  citez  cy-defTus.  Elle  étoit  veu- 
ve le  xS.  may  is^a.  bcfqa'ellé  conftitua  procureur,  8c  fit  fon  ceftameoit  lo 
II.  février  iy7J. 

V.  PoKT  1 A  Maiiciai*  fut  inftituée  beiiticrc  uniTeifellc  pat  tefbmcnt  de  (a  mere 
le  25.  fepcanbn  tf4p. 

vt.  te  vil.  làèltktth  te  JwjA  Mincinî  J  nemai^es  dans  ks  aftes  citex  cy  dcHlis. 

vtxu 
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▼tu.  Faostima  Ik&ndJii ,  fùc  ntiriée  à  rùm-r*id  Acavmti ,  Icqud  douât 

le  I  juin  i54r.  quittance  de  i  loo.  ducats  à  compte  de  la  dot  qui  lui  avoic 
ccc  ptomife.  Elle  mourut  âgée  de  14.  ans  Ce  trois  mois ,  &  fuc  cncctiée  dans 
rallié  die  Sec  Marie  de  Arâ  e^di  ^  oà  fo  voit  fon  c'pitaphe  que  (aa  macî  y  fit 

po(crcnî5M- 

IX.  Soeur  Se& aphiks > cA  nommée  dans  un  aÂc  du  1 1.  aouH  155^. 

j.  JACQUES  Mancini,  qui  fuir. 

6,  LAVB^hiHT  Mancini  1  cft  nommé  dans  une  uanlâ^ion  du  vingt  odobre 
Il  fèrvît  avec diftînûion  dans  la  guerre  des  Vénitiens,  mourut  âgé  de  42.  ans 

l'an  I  s  !  ^  &:  fut  enrerré  dans  l'cglifc  t^cs  S.iint<;  Apôrres  fuivant  (on  cpitapbe.  Il 
avoic  cpoulé  feùtké  d'Arcioni»  laquelle  Hc  (on  relUmcnt  le  12.  juin  1553.  par 
lequel  elle  ordonna  fii  fepahure  en  l'^ilë  des  SS.  Apôtres  dans  la  diapelle  où 
tcoit  enterre  fon  nuri.  Elle  foncîa  deux  iTiciTcs  par fcmaine ,  Je  déclara  que  les  fci- 
2  gncurs  Mancini  lui  redevotcnt  1 100.  ducats  pouc  le  ceftanc  de  U  ceftimcioa  de 
u  doc  (iir  la  mifim  dclla  Leprignana. 

♦ 

V. 

JACQUES  Mancini ,  cft  mentionne  dans  des  aûcs  des  années  1491. 1492.  &  15 14, 
&  dans  une  donation  fuK  en  (a  faveur  le  ij.  mus  in  s.  11  Ht  fon  teftament  le  1 1. 
leptcmbre  15 18.  par  lequel  il  infticoa  fes  héritiers  aniverfels  /«//m  Mancini  (on  fils 
&  Jermime  Capranica  (a  femme»  &  ordonna  qu'en  cas  que  Julien  Mancini  fon  fils  vînt 
à  oiounr  fans  cnfans  \eg\t\mes  ,J em-Bâfttfle  Mancini  frère  du  reftateur,  &  Altxtnire 
Mancini  fils  de  Jtan-^âftifie,  avec  fcs  tils  &  petits-fils  à  l'infini  dans  la  ligne  mafcu- 
line ,  lui  fuccederoient.  Il  ordonna  cocoite  que  ics  filles  tja'il  nomme,  fetnient  dotées 
chacune  de  zooo.  ducats. 
Femme,  DIANE  Micinelli. 
C     X.  fULIEN  Mancini,  qui  fuie. 

^.  3.  &  4.  Hortensia,  Carftpovt'a  5:  TaRquiHia  Mancini.  Lcurpercori 
donna  qu'elles  feroient  dotées  de  c.cv.x  cent  ducats  chacune, par  ioa  icilamcnt 
du  onze  ftptcmbce  2  j  11. 

V  I. 

JULIEN  Mancini,  fut  înftirué  héritier  univcrfel  par  le  reftament  de/«f*« Man- 
cini fon  pere  le  11.  feprcmbre  15 18.  Il  mourut  le  18.  juillet  15}^.  âgédcvingCo 
neuf  ans ,  (uivant  fon  épitaphc  qu'on  voit  dans  1  cglife  àîArâ-cdli. 

Femme,  ]ERONIM£  Capranica,  fut  mariée  par  contrat  du  18.  f^ntcc  I5}l> 
Elle  avoit  la  nircllc  de  fc5  cnfjns  le 7.  aouft  1 5      &  Ic  l4.oâ»bce  1Î4>» 
I.  LAURENT  Manani  IL  du  tK)m,  qui  iuir. 

A.  DiAKt  li4bncini ,  ëioit  en  15)^.  fous  la  tutelle  de  fa  mère»  9t  ^poufa  par  con- 
trat du  27.  ianvicr  i^p.  Jeâ»  Baftifit  BaffiiUni.  £lle  cac  en  doc  4I100.  ducats 
&:  40  o .  ducats  de  bagues  &  joyaux. 

VII. 

LAUS.HNT  Mancirn  IL  du  nom,  eift  nommé  dans  un  aâe  da  atf.  oouft  i%€u 
vcnJic  le  t].  jailler  i^^*7-  P<^^"^  le  prix  de  40000.  écus  la  nudlon  de  Lcpti- 
gnaru  à  Jolcph  Julliniani ,  &  ctoic  mort  avanr  le  10.  janvier  1389. 
^  Femme,  OLIMPE  de  Maffinû,  fille  d'^<ik  de  MafGmî  «  d'^i£!h*  Macthasi. 
fut  mariée  par  conrrat  da  2.}.  févcicx  X))|.  écott  Youvo  flc  «Voit  Ift  tuielk  de lês cn- 
^  £uu  le  10.  janvier  i{8j>.  . 

I.  PAUL  Mancini ,  qui  fuit. 

a.  Jacques  Mancini,  bapiile  le  3.  fepcctnbre  1^69.  dans  l'^UTe  de  Sainte  Marie 
mwtlttâ. 

3.  FRAN<iois-ALEXAflPM-pAui  Maodnî > né  k  lo.  8e  bapiifd  le  a;,  janvier  1576. 
dans  la  même  <^liië. 

4.  Fredemc  Mancini ,  donna  fon  oonfaitement  le  28.  juillet  1^87.  i  H  vente' 

que  fon  pere  avoic  fittc  le  rj.  du  rr.cmc  mois  de  la  maifondc  Leprignana. 
c .  Hokac  E  Mancini .  donna  auill  le  même  jour  ion  cooientement  à  la  même  vente* 


4«t  *    HISTOIRE  GENEALOGIQUE  ET  CHRONOL. 
4.  Julien  Maucini,  eft  nomme  dans  l'aâe  de  tcnoodatioo  de  (àkeuile  ly  may 

7,  'ViiLGiKiB  Moncidi,  époufa  le  15.  May  1(77.  dans  T^Iilcdc  (ainte  Marie  «vz'm 
/cr«,/«ÂiGh>ri<^  ;  dleavoit  fiic  le  2). du  mémeinoisen  pcereocc  de  (âmere, 

une  donation  &:  ljh^  .Lnonciation  de  tous  fcs  biens  paternels  &  maternels  cii 
fytesu  às.Jtiii<»t  ïrederUfTMli(. Htrue ks ixctes j  avec Ja lefervc de it«oo. ccus. 

I.  Laubb  itfiiiciiM*  mariée  .par  eontcat  du aouft  if  14.  «tcc  SatàÊàr*  C2u> 

Cleme  Mancini,  femme  ^^Altxmàre  Silvcri,  donna  Ton  confeMetUfinc le  14. 
-oouft  IJ87.  à  la  vente  faite  ^ ac  ion  pcrc  le  2.  j.juilla  pic'ccdcoc. 

B 

10.  HORTSKSE  Mancini,  baptiféc  dans  Icglifc  de  Stc  Marie  m  vu  Un  le  3.  oc- 
tobre y  fut  marie'e  le  novembre  i$8$.  i^Jufimim  Sevaroli,  donna 
avec  Lture  Mancini  ta  fœor  Ton  confisncemenc  à  la  maa»  vcDie  le  7.  (cptem* 
bre  1 5  S7.  &  fit  fon  leftatnent  avec  fubditutioa  le  17.  Ic^piembce  «6jt.  par  le- 
quel elle  tnftinia  becitiers  univetfcls  ks  &ls. 

II.  ANcELioni-HELEtiB  Mandai  »  fur  bapdfce  dans  fa  mime  ^lilb  le  10.  may 

]2.  Faustine  Mancini  I  femme  à^Arttme  Camaiani»  doooa  fon  confcntcmcnc  à 
la  vente  citée cy-deflus  le  n^, aouft  i; 87. 

VIII 

C 

PAUL  Mancini,  c'toit  le  10.  janvier  1589.  fous  la  tiirclle  <îs  fa  mrrc  j  il  avoit 
«lonuc  fon  conicntcmcnt  le  14.  aouft  1587.  à  la  vente  faite  par  ion  pcre>&ell 
-qualifie  tres-iliujlrt  fiigntmr  dans  fon  éontrat  de  mariage  :  il  eft  encore  nommé  dans 
un  a^tc  du  huit  juin  16  17.  Paul  Mancini  fccvit  dans  la  guerre  de  Fcrrarc  en  1597. 
-cette  guerre  ayant  iii  bien-tôt  termmée»  U  reviiu  à  Rome  fie  s'y  livra  à  l'étude  2C 
aux  rechetches  les  ]^us  cnrieufcs.  11  fîit  le  fnemier  uifticucenr  de  l'acadeaniedes  Hii" 
moriftcs,  dont  les  afTcmblces  fc  tenoient  dant  fa  maifon  ,  &  s'y  font  encore  tcnucï 
long-temps  après  (a  mort.  £ant  devenu  veuf^  ii  embtalla  l'eut  ecdeûalUque  ,  àc 
mourut  après  l'an  i657> 

Femme,  VICTORIA  Capocçia,  fille  de  liment  Cipoccii  parrice  Romain,  8fdc 
jMcrect  Gbtietii  fut  mariée  par  conccat  du  7.  tcviicc  lâoo.  £lie  eut  en  4oc  quiasc 
-'mille  éctts. 

j.  MICHEL-LAURENT  Mancini,  qui  fuit.  ® 

3.  Fkançois-Mariï  Nîancini ,  né  le  zo.  oflobre  1606.  cft  nomme  aveefes  frè- 
tes &  les  iacurs  dans  un  adc  du  1 8.  may  1649,  &  prit  la  tutelle  Se  la  curatelle 
des  enfims  de  Lt»tiÊt  (6a  ftere  après  lâ  mon  de  Bienmm  Maaarini  (à  bdbs 
firiir,  par  aékc  du  j.  juiHcc  1657.  1'  "e'é  cardinal  diacre  du  titre  de  Saine 
Vite  &:  de  Saint  Modcitc  à  la  nomination  de  la  France  le  cinq  avril  1660.  puis 
prctrc  du  tiare  de  S.  Mathieu  m  Mendm*  par  le  pape  Alexandre  ViL  II  eft 
nommé  dans  un  afte  du  10.  janvier  1662.  dans  lequel  eft  infère  un  ordre  de 
6000.  écus  de  la  banque  du  S.  £fprit  »  dépoicz  en  iâ  Êiveut  fie  celle  des  cnfans 
de  iMirmt  Mancini  lan'i€^g.  avec  declaiacion  que  ces  6000.  écus  proviennent 
de  la  vente  de  la  maifon  dc'la  Lcprignana.  Il  fît  fon  rcflamcntlc  :5>.  juin  167;.  c 
dans  lequel  il  inllituc  héritier  Pbiù/fes-JuiUit  Mancini  duc  de  Nevcis  lou  ne- 
veu ,  de  ftit  des  legs  en  bvcur  Hc^nft  te  de  Skttmme  Mancmi  fta  beaa. 

3.  Laurunt-Cbegoiilb  Mandai,  ne  le  i|.  &bapiifi£k  15.' mars '  160S.  ^fany 
la  même  églife. 

4.  OitMra  Mandai,  époufa  par  difpenfe  dans  la  chapelle  particatiete  de  ta  mai- 
fon  de  fon  pcrc  le  4.  fcvricc  I6i4./tff^»«  de  Vcllii  foncouCo,  Ris  d'AnJr/de 
Vellii  &  de  SM^e  Capoccia,  lequel  donna  quittance  de  (a  dot  le  13.  (rprrui- 
l>re  164a.  Le  cardinal  f^m^nt'MÊm  MaïuiniliMa  fine  liù  fit  un  legs  pat  ion  u- 
fiament  du  ap.  juin  i<7a. 
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.  'j.  Hibrohime-Mame  Mandai,  née  îc  20.  &  baptiféc  le  16.  mar.  ifi  .  5  d^ns 
jj^       la  même  cgUie*  y  fiit  mariée  ie  jo.  janviet  lejo.  à  fm^nw  Thcopbiio.  £llc  cft 
dominée  du»  le  srànacnc  dii  «udbul  fin  fKie>  A:  fis  k  fiai  le  fine  «éofact 

M ICI  !EL-L  AURONT  M.^ncini,  baron  Romain,  cfi  o^mWWtrts  ■  illupt 
g$eiir  dam  ùm  conçue  de  mariage.  11  écoit  more  avant  le   juillec  2(57. 

Femme,  HIERONTME  Mnzarini,  fille  puînée  de  Tierre  Mazarini ,  natif  t^cPa- 
lerroe»  U  d'HertmJia  fiuftalini,  iille  d'0â?4vi»  fiuflaliiu  ,  &  de  FrMft^e  dcfiellondà 
Tndii.  EOe  fiitr  maiiée  p»r  coatnc  d«  «eût  1654^  woam  le  i$*  décembre 
1^5^.  mère  entre  ancres  enfaiks  de 

1.  N.  Mmdni  ni^  «n  i^st.  anconibat  dufiuxbourg  Htinc  Antoine  à  Parisu 

2.  PHILIPP£S-JULI£N  Mancini-Mazaiini*  duc  de  Ncvcrs,  qni  fiiic 

j.  Alfonse-Marie  Mancini ,  baptifc  le  2.4.  juin  16^^.  &  mort  le  5.  janvier 
1658.  âgé  de  quatorze  ans  d  une  blcITurc  à  la  tête  qu'il  fc  &c  en  iouancaii 
collège 

4.  Laurb-Victoire  Mancini ,  maricc  le  4.  février  nrj  i.  à  Lâuis  duc  de  Ven- 
dôme, deMercœur,  &c.  Pair  de  France,  fils  aînc  de  Ceftr  duc  de  Ven- 
dôme ,  &  de  frtBçtiJi  de  Lofraine  duchcfle  de  Mercœuc>  &  père  de  Lmi» 
Jtftfh  duc  de  Vendôme,  àz  vhiftsfes  de  Vendôme  ,  grand  Prieur  de  Franco^ 
£lle  mourut  à  Pan^  le  4.  tcvricr  1037.  en  ia  viogc-unicmc  année ,  &  y  fut  cn« 
cenée  an  couTcm  des  Capudoes.  r^v»  «iwt/.  ét  ttm  h^tiM,  fâp  199» 

j.  Olimpxe  Mancim  lurinitiuiantc  de  la  roaiton  de  la  rcme ,  cpoula  ic  20.  lé- 
vrier 1557.  Ki^ni^Mdurice  de  &iVDye,  comte  de  Soiflons ,  colonel  gênerai  des 
^  SuiCfcs ,  gouverneur  de  Champagne  &  de  Bric,  fils  de  jhô^ns  -  Fr.inçeti  d« 
Savoyc,  piincc  de  Carignan,  grand  maître  de  trancc.ôw  de  Màne  de  iiour- 
iMnooifions,  eUe  fait  mere  entr'aatres  en&ns  de  Tbm*s-lMÙs  de  Savoye» 

,  comte  de  Soiflons,  mort  en  Î702..  laiflant  pofterité,  &  d'Eugène- François  de 
Savoyc>  die  le  frmce  E»gme,  generaiilVmw  des  armées  de  i Empereur,  6c 
nourac  te  9.  odobte  1708. 

6.  Ma8.]£  Mancini,  baptifcc  à  Rome  en  Tcgliie  de  (âinrc  Marie  i»  tfU  itn  le 
premier  aoufl:  16^9-  cpoufa  le  11.  avril  \66i. LâÊmKt-Ormfre  OeAùaaiCtàticàc 
Taliacot,  prince  de  Paliiano  &  de  Cafliglione  ,  grand  d'Efpagnc  ,  connétable 
du  royaume  de  Naples,  clicvalicc  de  ia  Toifon  d'or,  fils  de  Mirc  Aiume 
Colonne,  duc  de  Cocvaci,  &  A'ifM  Gkxni,  princelle  de  Calligliooe 
en  Scile.  Elle  aMmmc  au  mais  de  mai  1715. 8e  Icm^mari  dtoix  toatt  k  tj. 

t>    7.  Marcuerite  Mancini,  nce  le  i4.  mars  te  faapcUiek llavcO  lir4|»àXMD* 

en  l'églifc  de  Sainte  Marie  tn  vu  Ut«. 

8.  Ho^T£^!sE  Mancini,  ucc  a  Rome  le  6. juin  \6^6.  Se  baptifcc  le  8,  du  même 
mois  dans  l'cglife  de  Sainte  Manc  tn  iiMAM)épou[a  le  z8.  février  1661, 
^rmand-char/eî  de  h  Porte  de  la  Mcillcraye  ,  duc  de  Retheloi'i-Maz-.irmi  , 
Pair  5c  grand-maure  de  i  artillerie  de  France,  fiis  de  ciuriesdcii  Poncjduc 
de  UMeîlleraye  ,  Pair ,  maréchal  &  grand-makrc  de  l'artillerie  de  France,  &  de 
Marù  Ruzc-DefftJt  fa  première  femme.  Le  caulina!  Ma:';irin  ,  Ton  oncle  ma- 
ternel, l'inllitua  avec  Ion  mari  les  hcriticis  univciicis,  ù  ii  charge  de  porter 
k  nom  Se  les  armes  pleines,  de  Mazarin,  Se  de  (ubftiuuion  graduelle  de  per^ 
petuelle.  Elle  mn  jrur  i  Chelfey  ca  Anglecene  k  a.  jutUec  x699<  f^<9^  mm 
IV.  de  cette  htflctre ,  pâge  616. 

f.  Amkï  Mancmi ,  née  à  Rome  le  17.  aouii  1647.  iMtiicc  daiu  V^Uk  de 
Sainte  Mwk  à»  «m  fiM  k  a^.  du  même  mak. 
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te.  -Maiiie-Amhe  Mancini,  fiit  baptiféc  à  Rome  dans  l'œlifc  do  Sainte  KUric 
m  vit  bat  le  t  3.  (cpcembre  1649.  te  mariicaii  loovie  âiParisleso.aTril  itf(t, 
•ùGtdefreyM/uirite  de  la  Tour, duc  de  Bouillon  ,d'Albrct  &  de  Chârcau-Thierrv, 
Pair  &  grand  chambellan  de  Fraace,  fils  aine  de  FrtdericMâtirue ,  duc  de 
Bouillon,  prince  de  Sedan,  &  iBlamre'Ottheme'f^/nme  de  Bcrgh.  Elle 
moanit  fubiiement  à  Clichy  prc's  Paris  le  10.  juin  17 14.  d*où  fon  corps  fut 
■apporté  aux  TÎicatins,  &  fon  occui  aux  JcTuites  de  latuëdc  S.Aiuoiiie.ri7« 
■4mt  ly,  ii  eau  htjlùrc,  fage  J41. 


EtâTteU  du  X . 


PHILIPPE-JULIEN  Mancinî-Mazarinî ,  duc  de  Nevers  &  de  Donzy,  reçu 
chevalier  éa  ordres  du  roi  le  )i.  décembre  1^61.  gouverneur  &  lieutenant  ^ 
{lenetalde  la  province  de  Nivernois,  de  la  Rochelle  &  cm  pays  d'Aunis,  capi-> 
taine*Iieutenant  de  la  première  compagnie  des  moufquetaires  de  la  jgarde  du  roy, 
nâqulc  à  Rome  le  i6.  tnay  1641.  &  y  fut  baptifc  le  dernier  jour  du  m&ne  , 
mois.  Il  poru  la  queue  du  manteau  du  roy  Louis  XIV.  à  Ibn  facre  en  i6y4>  fiiC 
ûlllitué  héritier  par  le  cardinal  de  Mazarin  fon  oncle  naatemel,  dans  les  duchez 
de  Kevers  &  de  Donzy ,  &  dans  (es  biens  d'Italie  &  autres  portez  dans  (bn  teflra- 
tnent ,  à  condition  que  lui  &  fes  fucccflèurs  prendroient  le  nom  &:  les  armes  de  ^ 
Mazarin  avec  celles  de  Mancioii  il  obcinc  au  mois  de  janvier  i6y6.  des  lettres 
^Confirmatives  du  duché* Pairie  de  Nevers,  &  d'autres  dcfuranation  le  19.  avril  1092. 
nais  elles  ne  furent  point  enregiflrées,  comme  il  m  été  dit  à  devient  ^  ftge  416.  It 
mourut  à  Paris  le  8.  May  1707.  âgé  de  66.  aBS,fic  fîic  enterré  en  Icgliic  du  coI< 
]ege  Masnrm,  dit  itt  fu»*  lutim,  ùm  œar  fin  pocié  en  l'^UTe  cahedtale  de 
Mevecs. 

Femme,  DIANE-GABRIELLE  de  Damas  de  Thianges,  fille  de  ClmeU-Leêitâr 
de  Damas ,  marquis  de  Thianges  ,  &  de  Gâbrielle  de  RochechottVt-MacteiMC  »  lÙC  q 
laahce  le  15.  décembre  i6yo.  Se  mourut  le  11.  janvier  171;.  • 

X.  Eloy  Mancini-Mazarini ,  mort  jeune. 

a.  N... .  Mancini-Mazarini ,  dit  le  duc  de  Donzy,  mort  au  moisderaay  itfSj. 

3.  PHILIPPE-IULES-FRANCOIS  Mazarini-Maocini ,  duc  de  Niveinois  te 

Donzioîs,  rdr  de  France,  qui  fuit. 
4>  Jacques-Hypolite  marquis  de  Mancini,  ne  le  2.  mars  &  bapti(é  à  Saine 
Eufiache  à  Paris  le  16.  may  1690,  eue  pour  parrcio  ie  prince  de  Galles,  fie 
pour  maneine  Maric-Jeanne-Baptifte  de  Savoye,  6t  fût  inbftitué  par  Iba  pete 
aux  biens  qu'il  avoir  en  Italie. 
Femme  Ahn£-Louisk  de  NoaiUes,  veuve  de  jfetH-Trtnfpis-Mâeé  le  TcUier  »  ^ 
narquis  de  Louvois,  £c  &k  SÂHm-Juia  ,  duc  de  Noailles,  Fut  Ce  amrê» 
chai  de  Fiance,  &  de  Mtrie-B^mft^  de  BottcnonvUle.        mifO^,  it  «ntt 


f.  Dume-Gabrielle-Victoiilb  Mancini , mariée  le  6,  avril  itfçç.avecCl&ir/fj- 
X^m'Ante'me  Henin  de  Boffur ,  prince  de  Chiraay  &  du  ùinr  Empire,  grami 
td'Efpagne,  premier  Paie  des  comtés  de  Haynaut  &  de  Namur ,  chevalier  de 
Il  Toiloa  d^>  fila  de  tbUiffa'Jmmi  Hcatn  de  fioÇiit,  prince  de  Cliimay 
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&  à' Amte-Limi/c  de  Si^cixeckcn.  £llç  mouruc  à  Parts  je  it.  fcptctnbrc  171^. 
8e  fon  mari  a  i^oufê  en  fécondes  nftces  -t^ttHinte  de  Rouvroy ,  dlle  de  Lu$h 
de  Rouvroy,  tîuc  Je  S.  Simon,  Pair  de  France  ,  &:  de  GennvievffnaifÊffi 
■f^'       Durfoic  de  Lorgcs.  f^jez  tome  1.  de  cette  htjioire ,  fsge  1^7. 

^  DiAMB'AoBL'AfDS-PHftivPBS  Mancuil,  épouia  le  premier  aoujl  1707.  ùtàf 
Antuai  duc  d'Eftrécs ,  Pair  de  France  ,  fils  de  Franfoii-Amiihil  H  I.  du  iwni , 
duc  d'Eftré^i  Pair  de  France ,  &  de  AùuleJme  de  Lionne  la  prcmic^c  tcmme. 
Elle  eft  ceftée  treave  âiu«iifiDS  Je  16.  juilicc  1713-  ypjactmtïv,  A  «éftebif 
'  4W€,^f^  «eux» 

•Xt 

EHILIPPES-JULES-FRANCÔIS  Mazatiiù-Mancini ,  duc  de  Nivernois,  Paie 
de  France,  grand  d'Efpagne  de  la  première  cladc^priocede  Vergagneflcdu  S. 
^)ire, noble  Vénitien,  gouverneur  licutcnjnt  gcneral  es  pays  de  Nivernois,  Don- 
xioisiaiiciea reilbrt  &:cndavedeS.PierielcM<niiticr,uâiquic  te4.oâobce  \6j6.fai<M» 
doyé  le  même  jour  par  leCutéde  S.  Salpice ,  haptifô  à  S«  Euftache  le  mercredy  ti. 
janvier  j688.  &  eue  pour  parrcin  le  ouc  de  Vendôme,  &:  pour  marrcir.e  la  mar- 
quitê  de  Momefpan.  11  a  obtenu  le  14.  aouft  1720.  de  nouvelles  Icctres  de.con£c- 
nation  du  Nivernois  en  duché-Pairie ,  tcgiftcéea  au  ^ailemetic  le  ^t.  décembre  (ui* 
^  va  ne ,  &  il  en  prcca  le  fertKOS  le  14.  janvier  1711.  Vtja^  ^Jdvmf^  ^zj6,  «è 
€u  imres  /m  ramées. 

Femme  ,  MARIE-ANNE  Spinola  ,  fille  aînée  hctitiete  ée  Je/m-t^i/le  Spi- 
nola,  prince  de  Vergagne  ,  fait  prince  du  S.  Empire  en  1^77.  grand  d'Efpagne  de 
ia  première  çMLc,  lieutenant  gênerai  des  armées  du  rpy  catholique,  gouverneur  ^ 
craod  cfaîtelam  de  h  ville  d'Arh ,  de  de  Mtrie-rrâiif^  du  Bois  de  Leanes.  Elle 
flic  mariée  au  mois  de  juin  1709. 

•lioms'JuLBs-BARBoN  MaKarim-Aiaiidin  \  prtnee  de  Vetgpgoe  »  né  «n  ijii.  Sot 
èaptiié  le  j.  avnl  172,3. 

Âpres  avoir  donne  la  généalogie  des  ducs  de  Ncvers,  de  h  maifon  I?  Mancint , 
C  on  a  crû  devoir  ajouter  ici  ce  ((ui  le  trouve  du  nom  de  Mazarini  dans  la  dernière  édition 
de  1711.  puilque  c'eft  par  te  mariage  de  BknmpiH  Mazaxtni  ttec  Hâihd-tâmai^ , 

Mancini  ,  qjL'  le  duché  de  Ncvers  cit  paflé  à  Piilffffjldulf  lâtmàloi'lâMUXki  kut 
0s,  tmme  fi  4  ètç  iU  tj-devMtfâge  461. 


D'ât.ur  ï  là 
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fur  tt  tint  thêr- 
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PIERRE  Mazarini,  natif  de  Païenne,  quitta  le  lieu  de  fa  nailTancc  pour  sctà- 
blir  à  Rome,  où  il  moacot  te  14*  noveiAbce  1674.  âgé  de  78.  ans. 
Femme,  HORTENSIA BafiUni, fiUc  Mmm  Bulî«Moi,**dc»Wif»5(îdeBel- 

O  loD  de  Turin.  i.  —         ..^  , 

I.  JuiBs  Mazailnf,  carflnal , évÉquc  de  Met»,  abbé  de  Clugny,  dOrcamp,  de 
Moillàc  ,  de  Valroy  ,  de  S.  Denis  en  France,  de  S.  Pierre  de  Corbic  ,  de  S. 
'  Viâoc  de  MaticiUe,  &c  doc  de  Nivernois  ,  Donziôis  &  de  Mayenne ,  chef 
du  confeil  dâ  roy  j  prtemiefc  ndniftrè  d'énr  «to  France  ,  niquic  i  Pifcina  dans 
rAbA)ruzzc  le  14.  juillet  itfoi.  cmbrafîa  l'état  ecclcfiafViquc  par  les  (oins  dû 
'cardinal  Barbcrin  neveu  du  pape  Urbain  VIU.  qui  le  rit  rcfctcndauc  de  l'une 
.  te  l'autre  fignature ,  nonce  apoftoliqtie  en  Savoye.  La  poficfTion  de  Cafal 
dans  le  Monticnac  qa'il^aa  nom^n  pape ,<e  qull lemic  à  ii  F  ance,  lui 
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attira  la  bienveillance  du  cardinal  <k  Richelieu.  11  fut  nomme  cardinal  à  la 
tecDinmaïKlacioii  du  roi  Louis  XIlI.  gouverna  la  Fraocë  pendant  la  régence  de  > 
la  reine  Anne  d'Autriche,  «l  aprcs  la  majoritc  du  roi  en  qualité  de  premier 
niniltrc  depuis  le  mois  dcmav  1643-  jui^uà  la  more  arrivée  le  9.  mars  I661. 
m  château  de  Vincemies»  d'eu  fon  coeur  tut  porté  aux  Iheatins  i-Pirls,  fle 
fon  cnr^p'.  mis  le  6.  feptcmbrc  1684.  dans  la  chapelle  du  colicgc  Mazarin , 
die  des  quAtre  Nitiens ,  qu'il  avoic  tonde.  Les  biens  immenles  qu'd  avoir .x« 
«Jais  paOerent  pour  la  plus  grande  partie  à  dmaai  Cktfks  de  la  Portednc'deh 
Mcillcraye  &  de  Mazaiin  ,  p.ir  le  mariage  qu'il  contraâa  avec  Hertcnfe  Man- 
dai »  &  il  inftitua  hcritict  FhiL^pe-J uiten  Mancini  fon  neveu  dans  les  duchcz 
-  de  NevcR  8c  de  Donzy-»  &  dans  les  j^cns  d'Italie  &  aunes  portez  dans  fes 
teftamcnc  &:  codicille  des  6.  7.  mars  1661.  à  condition  que  lui  &  fcs  l'ucccf- 
-feors  prendroicnt  le  nom  &  les  armes  de  Mazarin  avec  celles  de  Maodni. 
Vêjt»  rkHt.  dm  nàmjttn  Jk  t^tëml  Mturm  trâimte  Je  t4u^  A  Galcnzzo 
Gualdo  Priorati  imprimée  à  Paris  en  ï6ji.  deux  volumes  in  12. 
.  Michel  Mazarhu  né  en  1^07.  religieux,  puis  gênerai  de  l'ordre  de  S.  Do-  B 
tninique  ,  fat  (acré  ardKvêqne  d'Atx  i  Rome  au  mois  de  joiliet  1^5.  ctéé 
cardinal  du  titre  de  (ainte  Cécile  le  7.  o-flobrc  1647,  &  envoyé'  peu  après  vi- 
cerov  de  Catalogne, où  il  fiiccedaà  Louis  de  Bourbon,  prince  de  Condé.  Il  mou* 
nie  a  Rome  te  ptemier  (êpiembre  1^48.  âgé  de  41.  ans  &  lût  enterré  cnl'é- 
glife  des  Dominicains  de  la  Minerve.  JeyezGil  Chrifi.edit  rov  t»m.  I.  e«l  jjS. 
.  LAURE-MARcuEiiiTC  Mazatini ,  cpoula  le  6.  juillet  1654.  Hterme  MartinozzJ, 
genrilhomme  Romain ,  &  mourut  à  Rome  k  9.  juin \tty  laiflant  deux  filles , 
Ravoir  L.iur,t  Martinozzi  ,  mariée  en  i6jy.  à  ^f^fSn^d'Ell  IV.  du  nom  ,  duc 
de  Modcne  &  de  Reegio,  motte  à  Rome  le  1.8.  juillet  1687.  &  Ame-Méiru 
Maittnozzi,  laquelle  cpoufa  le  la.  lévrier 'itf 54. ^^IMMml  de  Bonibon»  prince 
de  Conty»  gouverneur  de  Languedoc.  Elle  mourut  à  Patis  le  4.  février  1^72. 
âgée  de  ans  ,  &  fiu  enterrée  dafts  le  cceuc  de  l'^Ulê  paioiffiale  de  Httint  ^ 
Aiodté  dâ  Aies. 

f.  HiEBoNiME  Mazarini ,  mariée  à  Michel- Laurent  Mancini, baron  Romain ,  dont 
/ont  ddocndu$  les  ducs  de  Kevers,  Paies  de  Fiance,  re^fm»  tf-icvm 
46i. 
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BIRON> 

D  U  Ç  H  FP.  A  I  RIE. 


l'/cn  en  (m. 
Mm  éimtU 

Us* 


LE  duchc-Painc  de  Biron  fut  éteint  &:  redevint  Baronic  par  la  mort  (ans  enfanï 
de  Charles  de  Gomatic»  inatêdial  de  France  décapité  le  ji  .  juillcc  i6oi.  &  Is 
rnj  Louis  XV.  l'crigca  de  nouveau  en  duthc-Pairie  en  Ëiveur  de  CHARLES-AR- 
MAND de  Gotitaut,  marquis  de  Biroii  ,  &  de  fes  ddcendans  màlcs  à  perpétuité 
|iar  lettres  données  à  Paris  au  mois  de  février  1725.  &  n^ftrées  au  parlement  lo 
2?  d'j  mcmc  mois,  le  rof  y  fcant  Cii  fon  lit  de  judice  pour  la  dccluaiion  de  f» 
majonic  ;  il  y  prcta  ictment  le  mcmc  jour ,  &  s'eft  depuis  démis  de  Ion  duclic» 
Pairie  en  faveur  de  FRANC.OIS-ARMAND  de  Gontaut  (on  fils  aîné.  Veyta  les 
fieces  aui  finiirnt  emcmtant  celte  r'rftîwr:.  f  'ûfez  u»fp  pour  la  première  faite  en  1598. 
t«me  ly.  jpagc  lij-  &  izo.  m/<  trouve  ii  genesk^u  de  U  maiion  de  GOMTAUT. 


PIECES  CONCERNANT  LE  DUCHE"  PAIRIE 

»        D  E    B  I  R  O  N. 

irtdm  ék  iadU'Pélrk  de  tàm^     wmt  àt  ftwkr  171$» 

LOUIS ,  par  la  grâce  de  Dieu ,  roi  de  Fnnoe  6e  <le  Navarre  ,  A  tous  prdbiS 
&■  à  venir,  Salut.  Comme  nous  ne  pouvons  rccompciifer  d'une  manière  plus 
digne  les  grands  (ervices  qui  nous  ont  été  rendus ,  &  à  notre  éuc«  par  nos  iu)CC8 
di'une  qoàlicé  difttnguéc»  qu'en  la  élevant  au  titre  8e  à  la  dignité  de  duc  &  Pair  de 
France,  qui  honore  la  naiflance  la  plus  illuflrc ,  nous  avons  crîi  devoir  donner  ce 
titre  à  Charles- Armand  de  Gontaut  de  Biron ,  lieutenant  général  de  nos  années , 
—  «niTcrncur  de  Landau ,  confeilter  au  conlëil  de  ri^cnce,  K  ci-devant  chargé  en  chef  da 
*  dctaildenotreiniàntene  ;  nous  rcmccttons  parcemoyc  i  lbn^  fa  maifon  cette  cmiacntc 
dignité  dont  le  roi  Henry  IV.  de  gloiicuU:  mémoire  l'avoit  houotcc  il  y  a  plus  de 
fix-vingt  ans  ;  Nous  avons  auffi  mis  en  confideratioti  ranctenneré  0e  la  g^ndeut  de 
h  maiion  de  Gontaut  Je  Biron,  qui  icmonte  aux  fiecles  les  plui  reculez  ,  Se  qui 
dans'tous  les  temps  a  donné  à  la  France  des  fujçcs  diftingucz  par  leur  tncdtc  &  par 
leur  vllenr.  )ean  de  Contant  de  Biron  après  avoif  lervi  avec  beaucoup  de  ài(Hnc- 
tion  les  rois  Frani^ois  I  &:  Henry  11.  mourut  en  1557-  blcflurcs  qu'il  avoic 
reçues  en  la  bataille  de  S.  Quentin.  Armand  de  Gonuuc  de  Biron  Ion  fils  «inc , 
après  avoir  paiTé  par  tous  les  degrez  de  la  milice  >  avoir  reçu  un  trés^mul  nom* 
bte  de  bleflurcs,  &  rendu  des  ici  vices  importons  aux  rois  Charles  IX.  &:  Henry  llî. 
neciu  en  i}77>  le  bâton  de  auiçdial  de  Fiance  :  Depuis  qui),  tut  revêtu  de  ccue 
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haute  dignité,  il  redoubla  fcs  ctforts  pour  être  utile  à  l'eut ,  &  remporta  de  grands 
tvantagcs  dans  la  province  de  Guyenne  ,  dont  il  ctoit  lieutenant  gcnetal.  i-c  toi 


Hcnrfni.  avant  crcc  l'ordre  du  S.  H'prir  ,  pour  honocec  Ici  plu»  grands  lOfi^cutt 
^  Ion  royaume  ,  mit  le  iiurêchal  de  iiuon  au  nombre  des  commandeuts  OC  cet 
«Kdte;  Apr&lamort  funeftede  ce  toi,  le  maréchal  de  Biron  tut  le  premier  qui 
te  déclara  pour  fon  légitime  fouverain ,  malgtc  les  fureurs  de  la  Ugue    le  torrcnc 
funcrte  qui  avoïc  entraîne  dans  le  mauvais  patty  la  plupart  des  grands  da  loyatton^ 
il  eut  l  avantage  de  combattre  utilement  pour  fon  roi  aux  journcc!.  d  Arques  u 
d'Yvry ,  &  de  (oumcttre  une  partie  de  la  province  de  Normandie.  Ce  grand  roiavoit 
«lomis  de  rcconnoitrc  des  ietviccs  fi  iroportans  au  retour  de  ta  campagne  dc_if^*. 
&  d'ériger  la  baronie  de  ai«»  en  ftvcur  d'Armand  de  Gonraut  ,cn  cuchc-Pauic ,  g 
s'il  eût  eu  affez  de  icn  ps  pour  accomplir  fa  promeUbj  Charks-Armand  de  Gontaut 
de  Biron,  qui  dcfccad  eu  ligne  dircûc  malculine  d'Atmand  de  Biron  ,  n^anroit 
pas  bdoin  dc  nouvelle  gnce  pour  toe  duc  Be  Pair ,  puifqu'il  auroi:  àc  appelle  nom-  - 
riémcm  tl-îns      premicrcç  lettres  :  mais  Armand  dc  Biron  ayant  vouluicconnoiire 
lui-mênic  la  viUc  u  tpciuav,  devant  laquelle  il  avoir  mis  le  licge,fur  raéd'uncoup 
de  canon  le  vingt-lix  dc  juillet  de  la  manc  année  lyjz.  Cliarlcs  de  Gontaut  foa 
fils  aîné  fut  fait  maréchal  dc  France  deux  ans  après  la  mort,  il  tut  auAi  pourvu  du 
gouYcniement  de  Bourgogne  ,  Se  reduilit  cette  grande  province  au  pouvoir  du  lol 
Henry  IV.  il  reçut  en  divcrfeS  occalions  trente-deux  bkflurcs,  &  ce  ijtaiij  roi  pour 
rccompenlcT  les  lcr\  iccs  du  pere  fie  du  6ls,  voulut  bien  accorder  à  ce  dernier  les 
lettres  dc  duc  U  l'air,  qu'il  avoir  promiles  à  Ion  pcrcj  dont  la  mémoire  luicioit  G 
toujours  chcrc ,  fie  qu'il  diloit  fouvent  lui  avoir  donné  la  main  pour  monter  au 
trône ,  8c  le  lui  avoir  .^âèrmi  par  fon  courage  &  lés  conlcils:  Après  avoir  donc  joint» 
uni,  annexé  &  incorporé  à  la  baronie  ,  terre  &  feigneurie  de  Biroo  ,<eUes  dcMon* 
laut  &  de  Montferrant ,  citconftances  &  dépendances,  il  les  érigea  en  titre  ,noin» 
dign  IL-  t\  ptcéminencc  de  duché-Pairie  dc  trance^iouslc  nom  dc  Biron»  eu  laveur 
dudic  Ciurles  de  Gontaut  de  Biron,  maréchal  de  France,  qu'il  vouinc  lui«méme 
f  rcfcnict  au  parlen:mt  avec  cette  expreilion  obligeante  qui  cil  tranlcrite  daus  les 
Tcgil^rcs  de  cette  compji^nie  :  Que  le  maréchal  de  Biron  ctoit  l'homme  de  ton 
loyaumc  qu'il  prcfentoit  le  plus  volontiers  à  fcs  ennemis  8:  à  les  amis.  Depuis  le 
dcceds  dc  Charles  de  Biron  le  roi  Henry  IV.  témoigna  qu'il  vouloit  continuer  ce  q 
duchc'-Pairie  en  faveur  de  Jean  dc  Gontaut ,  frère  de  Charles ,  ôc  ayeul  dc  Chjrles"  ■ 
Arnund  dc  Biron  ;  mais  diticrcntcs  citconftances  malheureufes  ,  &  la  nrort  préd» 
pitéc  du  roi  Henty  1  V.  empcchcrcnt  raccompliflemcnt  de  ce  jufte  dcHcin.  Fran* 
çois  dc  Gunuut  de  Biron  ,  fais  aîné  de  Jean  de  Gontaut  »  fuivant  les  traces  dc  (es 
ilKillrcs  ayeux  rendit  au  feu  roi  notte  trés-honorc  feigneur  &  bilâycul  pcndint  là 
miuocité,  des  fervices  importans  dans  la  province  de  Guyenne  ,  il  tacùsn  d'tee 
nommé ,  quoi  (qu'encore  jeune ,  lieutenant  général  des  armées  du  roi ,  &  il  commanda 
en  cette  qualité  l'atmée  qui  fiât  envoyée  en  Italie  au  fccours  du  duc  de  Modcnc; 
ics  ici  vices  turent  fi  agréables  au  feu  roi,  qu'il  promit  dc  lui  donner  le  titre  de  duc  | 
^  Pair  de  France ,  qui  avoir  déjà  été  dans  fa  raaifbn ,  mais  le  nuuvais  état  de  fcs 
afFaires  domeftiques  l'ayant  obligé  de  fe  retirer  dans  (es  terres  pour  long-temps,  le 
roi  fît  pendant  fon  abléncc  une  promotion.  Charles-Armand  dc  Biron  ,  fîls  aîné 
dc  Trani^ois ,  n'anen  obligé  pour  mériter  les  bonnes  grâces  dufêu  roi  &ics  nôrrf«, 
il  a  fervi  avec  diftinftloii  dés  fa  plus  grande  jeuncflc  ,  &  depuis  quarante-deux  ans 
il  n'a  négligé  aucune  occafion  qui  pût  marquer  Ion  attachement  à  notre  fcrvicc ,  &£ 
i  celui  de  notre  état»  il  a  reçâ  plulieurs  blelFurcs,  &  cntr'autres  il  a  perd  u  un  bras 
au  fiege  dc  Landau,  dont  le  feu  ii>i  notre  trés-honorc  feigneur  fit  bifaycul  luidomia 
le  gouvCTocmcnt ,  fie  fc  rcQbuvenant  delà  parole,  qu'il  avoir  donnée  à  François  de  r 
fiiion  Ibo  pere  ,  de  &re^ revivre  en  iâ  £iveur  le  duché  de  Biron,  il  lui  promic 
•de  lui  faire  cette  grâce ,  dotie  b  more  feule  de  ce  grand  roi  l'a  cmpcché  de  profiter. 
Depuis  ce  temps-là,  il  n'a  pas  laiflé  dc  nous  fervir  utilement  dans  nos  confcils  , 
ic  dans  la  place  importante  que  nous  lui  avions  confiée  pour  £itre  en  chef  le  détail 
de  nocre  in&ntciîe,  te  «n  rendre  compte  à  notre  tresser  êc  trcs-amé  oncle  le  duc 
d'OrIcans  rcgcnt ,  auquel  il  a  donné  depuis  long-temps  des  marques  de  fon  attache* 
ment  inviolable,  fie  qui  nous  a  rendu  compte  dc  les  longs  fie  impoctans  fervices, 
&  du  lete  qu'il  a  toujours  témoigné  pour  notre  fcrvicc ,  fie  pour  le  bien  de  notre 
royaume.    A  ces  caules,  &  autres  bonnes  confidcrations  à  ce  nous  mcuvans  ,  de 
l'avis  de  notre  trcs-chcr  fie  trés-amé  oncle  le  àuc  d'OrIcans  regenr,  fie  de  notre 
(pne-fpcdate*  pleine  puiflâocc  fie  autorité  toy^^c*  avons  de  noitvcai»  joinc ,  uni  8e: 
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A  incorporé,  Joignons,  uniflbns  &  incorporons  à  la  baronic  de  Btron  les  terres  8c 
fcigncuries  de  Montaut  &  de  Monifctranc>  citconfUnccs  <5c  dépendances  ftruées  en. 
Perigord  &  Agenois  ,  rcHort  de  notre  parlement  de  Bourdeaux ,  laquelle  barooie 
avec  Tes  fiefs  &  arricre-fiefs  ,  ainO  augmentcc      accrue  par  le  moyen  derditcs  jonc* 
lions,  untoos     incorporatioos  ,  avons  de  nouveau       ces  prefcntcs  (ignées  de  nu* 
trc  main  créé  &  érigée,  créons  &  érigeons  en  tiRe,nom  ,  dignité  &  prééminence 
de  duchc-Pairic.  Voulons  Se  Nous  plaît  qu'elle  foie  dorénavant  appellée  duché  de 
Biron  &  Paine  de  France ,  pour  par  ledit  Charles-Armand  de  Gontaut  de  Biron, 
fcs  enfans  8e  defcendans  mâles  nez  8?  i  nahte  en  loyal  mariage ,  proprinaircs  dudic 
duché-Pairie  de  Biron  ,  jouir  du  nom,  titre,  qualité  èc  dignité  de  duc  âc  Pair  de 
g  France >  aux  honneurs,  autocicex*  rangs  « léances ,  privilèges»  prérogatives  préémi- 
nences ,  franchîtes ,  liberrez  fiE  ancres  droits  qui  appartiennent  à  ladite  qualité  8c 
dignité,  &  dont  les  autres  ducs  &  Pairs  de  France  ont  joui  ou  dû  jouir  de  tout 
temps  &  ancienneté ,  tant  en  judicc  »  juiifdiâioa  i  féance  en  notre  cour  de  parlement 
de  Paris  6c  autres  nos  cours,  avec  voix  déKberathre  tant  i  l'andience  qae  chambre 
du  confeil,  qu'en  tous  autres  cadrotts  quelconques,  foit  en  alTcmblées  de  nablefli^ 
fiii:s  de  guerre ,  qu'autres  lieux.  Si  a^cs  d'honneur ,  de  (éance  Se  de  rang.  Voulons 
&.  Nous  plaît  que  toutes  les  caufrs  civiles  Se  criminelles,  mixtes  Se  réelles  qui  con- 
cerneront tant  ledit  Charles-Armand  de  Goncaut  de  Birnn ,  que  les  droits  dudic 
duché  6c  Pairie ,  foicnt  traitées  Se  jugiKS  en  notre  cour  de  parlement  de  Paris  en 
'C  première  inftance,  6c  que  les  cautts  9C  procès  d'entre  les  vaflaux  &julliciablesdu-> 
dit  duché  ô<  Pairie  reHortifrent  par  appel  en  notre  cour  de  parlement  de  Bordeaux. 
£t  à  cet  cAct  avons  diUtait  Se  exempté  ledit  duché  Se  les  dépendances  >  Se  par  ces 
prefcntes  dillrayons  Se  exemptons  cb  rcfTort  de  tous  juges  &  jurifdiâions  où  les 
appellations  defdits  officiers  avoicnr  côucume  tîc  rclToriir,  fans  préjudice  n^nmoins 
des  cas  royaux,  dont  la  connoiilance  dcrocurctaà  nos  itiges  qui  avoicnt  coutume 
d'en  connoître,  le  tour  à  la  charge  d'iftdenmlfer  nos  offiders  ,  fi  fait  n'a  été.  Vou- 
lons que  ledit  Charles- Armand  de  Gontaut  de  Eiron  tienne  ledit  duché  &  Pairie 
de  nous  nuëroent  6c  en  plein  fief  à  caufc  de  notre  couronne  i  6c  qu'il  relevé  de  no- 
ue tour  do  louvie  (bus  une  feule  foi  6e  hommage,  que  ledit  Charles- Armand  de 
Gontaut  de  Biron  nous  fera  &  prêtera  le  fcnnci.t  de  fidélité  ainfi  qu'il  eft  accoutu- 
mé. Voulons  aufl)  que  tous  fes  valTaux  le  iccunnoiûcnt  comme  duc  de  Biron  &  Pair 
de  France,  St  lui  rendent  en  cette  qualité  les  déVolrs  aufi]ueU  ils  (ont  tenus.  Vou* 
Ions  aufli  que  lui  &  tous  fes  fucccfleurs  audit  duchc-Pairic  puiilcnt  établir  un  fiege 
de  duchc-Pairic  audit  lieu  de  Biron ,  dans  lequel  il  y  aura  un  fencchal  ou  bailly  , 
^  un  lieutenant,  un  procureur,  un  greffier  Se  le  nomb««  de  nouires ,  procureurs  8e 
Ingens  accoutumés  pour  y  exercer  la  juftice,  lans  néanmoins  qu'en  confcquence 
de  la  prefentc  éte£bon  en  duché-Paitie  ladite  hatooie  de  Biron ,  fes  dépendances  fie 
annexes  puilTent  au  âéfàat  d'en&ns  8£  defcendans  miles  dudtt  Charle»*ArmaiKl  de 
Gontaut  de  Biron  ,  être  par  nous  ou  les;  rois  nos  fucccdeurs  réunies  à  la  couronne, 
en  confequençe  des  cdits,  déclatations  &;  ordonnances  des  années  i$66, 1579.  is^a. 
8c  1 5^7.  &  toutes  autres  fiites  fur  I  ereâion  des  dàdwz-Paîries  ,  aurquelles  &:  aux 
dérogatmres  des  dérogatoires  y  contenus,  avons  déroge  &  dérogeons  par  ces  pre- 
fcntes en  fevcur  dudit  Charles-Armand  de  Connut  de  Biron  6c  de  fes  focccfTeurc } 
pourquoi  nous  avons  difpenfiî  éc  difpenrons  ledit  duché  de  la  rigueur  defdits  édits 
8c  déclarations,  nuis  à  la  charge  qu'au  défaut  de  (ucceiTcurs  mâles  en  ligne  dire£ke 
9c  en  loyal  ntariage  dudic  Charles- Armand  de  G(Hitaut  de  Biron*  le  titre  de  duché 
fera  éteint ,  6c  la  terre  de  Biron  8c  autres  y  unies  rctournenior  en  lent  première  nt- 
turc ,  titre  fie  qualité.  Si  donnons  en  mandement  à  nos  amcz  fie  fcaux  confeillcrs , 
les  gens  tcnans  nos  cours  de  patlement  &  chambre  des  comptes  à  Paris  >  8c  à  tous 
nos  autres  officiers  Se  jutUdeis  qu'il  appartiendra,  que  ces  prefentesnos  lettres  d'é- 
reâion  en  duché-Pairie  de  Biron,  ils  felTcnt  lire,  publier  &  rcgillrer,  &  du  ctinccnu 
en  icelles  jouir  Se  ufcr  ledit  Charles- Armand  de  Gontaut  de  Biron ,  fcs  coâns  6c  def- 
cendans maies  en  loyal  mariage ,  pleinement,  patfîblemenc  8c  perpétuellement, oef- 
fant  &  fàifant  céder  tous  troubles  &c  empcchcmcns,  nonobflan:  toutes  chofcs  à  ce 
contraires}  aufauelles  nous  avons  détogé  par  ces  prefentcs.  Car  tel  eft  notre  ptaifir, • 
te  afin  que  ce  raie  diolê  ferme  8c  fiable  a  toujours ,  nous  avons  ù\t  mettre  notre 
Icel  à  cefdites  prclentcs.  Donne'  i  Vcrfaillcs  au  mois  de  février  l'jn  de  grâce  1723- 
£t  de  notre  regioc  le  huitième.  Signé*  LOUIS.  Pat  le  roi»  le  duc  d'Orkans  r^ent 
preTent.  Signe,  PHBiTprCAtnt.  Et  feellédu  grand foean  de  die  vcne  «1  lacs  de  loyè 
louge  8:  verte.  Vifi  Fleuri  au. 
Xtpt  m  PéjrltmtHt  U  za.  duM  mois  Je  fevrùr, 
Tawir  K  C  « 


^     HISTOIRE  CENEALOGIOyE  EX  CHRONOU       -  , 
CHAPITRE  XVIL 

LEVIS^ 

DUCHE-PAIRIES  , 


LES  terres  &  fcignenrics  de  T.urcy-lc-S.iuvnpc  ,  tfc  PoIigny,<?c  la  î^raudirre 
&  de  Champroux,  avec  neuf  autreii  Aourcs  licuecs  en  Bouibonnois^onc  ccc  réu- 
nies   érigées  en  un  (êul  &  même  fîcf,  fous  le  nom  de  dncbé  éb  Lcvis»  Psârie  dft 
Tr.incc,  en  faveur  de  CHARLES-KUGFNE  ,  marquis  de  Lcviç  ^Az  fcs  cnfans 
&  dciccfKbos  mâles,  par  leccrcs  ^tentes  données  à  Paris  au  mois  de  tcvricr  17 
tegiftréês  le  tz.  do  même  mois ,  le  toi  féuit  en  (on  lie  de  juftice  pour  la  déclara-  ^ 

tion  de  fa  majuiitc.     l'eyez,  les  pièces  qui  jnivtni  couerrnivt  tcUi  à-tHicn  ,  cr  iome  JV, 
de  tetie  hsfseirc ,  p.  i\.  à"  fiuvsates ,  m»  Ugeneahgie  de  k  maijm  de  LEVIS  ej  rv- 
Imafnn  J»  Jktbé  &  tmk  de  VENTADOUR  m  1^99, 


PIECES  CONCERNANT  LE  DUCHE- PAIRIE 

DÉLEVIS.  s 

Ereûim  da  duché      Pairie  de  Levis  ^  d»  mois  de  février  iji}. 

LOUIS  ,  par  la  grâce  de  Dieu  ,  roi  ds  France  &  de  Navarre  :  A  tous  prcfcnS 
&  à  venir.  Salut.  Tous  les  motits  qui  ont  porté  les  rois  nos  prcdccciFcucs  » 
à  élever  h  la  dignité  dedac  &  Piiir  de  France,  ttiix  de  leurs  fujccs  qui  ont  merîc^ 
cc^  titre  cminent  ,  fc  rJunilTcnt  en  faveur  de  Charlcs-Eugcnc  ,  marquis  de  Levis, 
comte  de  Charlus ,  Ueutctunt  gcnctal  de  nos  armées  te  au  gouvernemenr  de  Bouc- 
bonnets ,  gouvemenr  de  nos  ville  de  citadelle  de  Mezietes  >  &  commandant  pour 
noiis  en  chef  dans  notre  comte  l'c  Bourgogne.  La  granJeur  de  la  n.-.ifr,jncc,  les 
*  alliances  coaiîdcrablcs ,  les  letviccs  iniporians  rendus  à  l'ccac  ,1e  délit  <\uc  nous  devons 
avoir  de  remettre  dans  une  maifon  illuflre  une  dignité  qu'elle  n  poflêdée  pendanc 
plus  de  cent  quarante  ans,  non.  portent  à  ériger  ca  durhi  &  PaicK- ,  fous  le  nom 
de  dudic  de  Lcvis,  lcs  terres  &:  ieigoeuticsde  Lurcy-lc-5auvage  ,  Poligity>Cham-> 
proux,  drcfmltinces,  dépendanceH  &  annexes  f  ea  laveur  dudit  Charles-Eugène  de  ' 
tevis,  Sans  itfjierdier  l'oc^mc  de  b  maifon  de  Levis  dans  les  cemps  les  plus  lecu- 
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accompagnèrent  Simon  ,  comte  de  Momforc  ,  z  li  guerre  contre  les  Albigeois, 
qu'il  y  mérita  par  fcs  hrnir-  fats  &  pat  fes  grands  fcrviccs  le  titre  de  marcclial  de 
lâ  foy,  que  lui  donna  ic  loi  Louis  VIII-  au  commcncemcnc  du  treizième  licclç  ,& 
qintft  demeuré  héréditaire  dans  (•  ditlfon.  Louis  deLeviSil'un  des  defccndaiks  de 
Guy,  marcchatdcla  foy,  époufa  en  149;.  ljl.inchc  Ar  Vcntadour  ,  iil!c  unique  de 
Louis  cûiiuc  de  Vcntadour ,  &.  de  Catheime  de  iicautort,  dame  de  Charlus^  donc  il 
eut  deux  âls  Gilbert  (c  Jean  de  Lcvis,  qui  otic  fut  les  deux  branches  de  Venu- 
dour  &  de  Charlus.  Gillxi  c  de  Lcvis  J.  du  nom ,  comte  de  Vencadour  ,  eut  un  fils 
nomme  Gilbert  comme  lui  ,  qui  eut  Im-mêmc  ua  tils  nommé  comme  lo.i  pcrc  Sc. 
ton  ayeul.  Gilbert  àc  Lcrîa  lU.  du  nom ,  comte  de  Vcntadour ,  en  faveur  duquel 
le  roi  Hcin  v  III.  c'rigca  en  1578  le  comte  de  Vcntadour  en  duché.  Dans  les  lettres 
dcrcâion,  li  paroit  que  le  comte  tic  Vcntadour  croit  che^Ber  de  l'ordre  du  xoi 
&  goBvctiicur  du  Limoulint  qu'en  feifant  cette  ércûion  le  roi  avoir  principalement 
confiderc  la  nobicilc  ,  la  grandeur  ,  ranciquité  de  la  mailon  de  Lcvis,  les  hauts, 
grands ,  vertueux  &c  magnanimes  faits  des  nobles  &  excellcns  perlbanagcs  qui  en 
ctoici.c  ifl'us,  &  qui  pour  foutenir  les  droits  &  la  caufe  de  fa  Ku^^»  avoicnt  lailTé 
perdre,  brûler  &  (:!ccngcr  leurs  maifons,  villes  ,  places  &  châtcnix  ,quc  mcmc  dans 
les  guerres  que  la  Fiance  avoïc  eues  contre  les  Anglois  ,  les  ancêtres  de  Gilbert  de 

Q  Levis  demeurèrent  toujours  fidèles,  lecttitcm  de  Vcntadour  ayant  été  le  (cal  qoi 
tint  pour  la  France  dans  le  Limoufin  ,  &  nyant  ccc'  affiegc  pendant  une  année 
entière  ;  qu'ils  s'étoient  depuis  iignalcz  dans  toutes  les  occaiions  qui  s  étaient  prc- 
Tentccs,  St.  qn'tb  avoienc  mérité  par  leurs  (erviccs  que  le  comté  de  Vcntadour ,  l'ait 
t^cs  plus  beaux  fie  des  plus  anciens  corniez  du  royaume  ,  fût  âigc  en  duché ,  en  faveur 
de  Gilbert  de  Levis ,  comte  de  Vcntadour  ,  &.  de  les  dckcndans  mâles.  Ccitcgrace 
«lyant  anime  de  plus  en  plus  le  duc  de  Vcntadour  à  rendre  des  lerviccs  importans 
au  roi  &  à  PctJt  ,  il  mcrita  que  Ton  duché  fût  érige  en  Pairie  par  des  lettres  du 
même  roi  données  au  camp  de  Baugcncy  au  mois  de  juin  1589.  mais  comme  la 
mort  de  ce  roi  arriva  peu  de  temps  après  l'expédition  de  ces  lettres,  &  que  Gilbetc 

jj  de  Lcvis  ne  lurvêquit  pas  loi;g-temps,  le  loi  Henry  III.  Hcmy  k  grand  de  glo- 
ficutc  mémoire»  après  être  parvenu  à  la  couronne  ,  voulut  bien  rccompcnlet  de 
nouveau  les  (êrvîces  d'Anne  de  Levis ,  duc  ée  Vencadour ,  Hls  de  Gilberc»  de  lut 
accorda  des  lettres  pour  le  faire  jouit  de  la  grâce  qui  avoir  été  faite  à  fon  pere  pir 
le  roi  Henry  III.  &  en  cotiTcqucuce  de  ces  Iccondcs  lettres ,  celles  du  mois  de  juin 
ij89>  ponant  ércâion  du  duché  de  Vcntadour  en  Pairie ,  firent  rcgiflrées  au  Par» 
lcmcnt,(cant  à  Tours  le  15,  mai  IJ94.  Depuis  ce  temps,  les  Jclccndins  d'Anne 
de  Lcvis ,  duc  de  Vcntadour  ,  Pair  de  France  ,  6c  de  Marguerite  de  Montmorency 
fon  époule,  ont  joui  des  droits  de  Pairie  julqu 'en  l'année  i7ij^.  <}ae  Loois-Cfaarlcs 
<1c  Lcvis,  dctnier  duc  de  Vcntadour,  eft  dccedé  lâns  poftcritc  mafciline  ,  n'ayant 
,laiilc  qu'une  lîlle  unique  ,  maricc  dans  la  mailon  de  Rohao.  Que  la  branche  de 
LcviS'Charlus ,  qui  ibrt  de  la  même  cq^  que  celle  de  Leris*Vencadour,  c*eft*à-dite» 
de  Gilbert  de  Lcvis  I.  du  nom  ,  comte  de  Vcntadour  }  &  qui  s'efl  coiuinuée  de 


£  Poitiers- S.'Vallicr  >  par  Charles  de  Lévts  »  baron  de  Charlas ,  qui  fut  grand  maître 

des  eaux  &.  forêts  de  France  ,  par  jcan  de  Levis  II.  du  nom  ,  jean  de  Levis  III. 
du  nom,  Charles  de  Lcvis  II.  du  nom,  capiuine  des  gardes  du  corps  du  roi  Louis 
XIU.  notre  ctUiaiyettl ,  par  Rog^  de  Ltvis,  cooMie  de  Chadns,  &  par  Charles-An- 
toine de  Lcvis ,  aufTi  comte  de  Charlus ,  tous  deux  licutenans  généraux  en  la  Pro- 
vince de  Bourbonnois ,  Se  par  ledit  Charlcs-Eugcnc,  marquis  de  Lcvis»  lieutenant 
gencrtfl  de  nos  armées ,  à  prefcnt  Taînéde  la  branche ,  ne  s  eft  pas  moins  diftinguée 
que  la  branche  de  Vcntadour  ,  par  les  grands  fcrvices  qu'c!!e  a  rendus  aux  rois  nos 
prédcccllcurs  &  à  l'état  ;  dcforie  que  nous  avons  crû  ne  pouvoir  mieux  les  récom- 
petifer  qu'en  temeitant  dans  leur  maifen  la  dignité  de  duc  Se  Pair  de  France,  qu'ils 
ont  perdue  par  la  mort  (ans  cnfans  mâles  du  dernier  duc  de  Vcntadour:  Et  nôU9 
nous  y  lommes  portez  d  auunt  plus  vobntiers  que  celui  qui  (e  trouve  à  prdênc 
rainé  de  cette  mailoR  aucok  mérite  par  les  fcrviccs  d'y  faire  entrer  cette  dignité* 
quand  mcmc  c'îc  n'v  auroit  point  été  dés  le  fcizicmc  iiccle.  11  a  commencé  de 
trcs-bonr.c' heure  a  tcrvir  dans  les  aimées  du  feu  coi  notte  tces-honorc  Icigucut  S£ 
bilayeuli  il  eut  l'honneur,  de  (vivre  le  Dauphin  de  Ftance  notre  ayeul,  totlqu'en 
-l'année  mil  iix  ont  quatre>vingc-huit,  il  entra  en  AUemagne  »  Sc  y  prit  les  vilks  àt 
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I^iUsboiirg  ,  Maaheim ,  &  Frankeodal  dcpuU  l'aance  16^9,  iufqu'en  16$^.  ili  H 
forvi  à  h  tcct  d'un  régiment  de  «avaiccie ,  «mc  en  Flandres  que  fut  le  Rhin.  Il  s'efl: 
trouve  aux  batailles  de  Flcurus ,  de  Stcinkcrquc  &  de  Ncrvr inde ,  aux  ùegcs  de  Monsj 
dt  Namur,  de  Charlcroy,  &  dans  les  autres  occalions  impottaotes  qui  (ê  font  pre* 
Icntccs  pendant  cette  guette.  En  170 1.  la  goerrc  ayant  recommencé ,  il  fût  fait  brU 
gadiec 'dC'lMW  )  &  fervit  en  ccccc  qualité  pendant  deux  ans.  En  1705.  ilconv- 

manda  la  cavalerie  dans  l'armée  qui  alla  joindre  notre  trcs-chec  &  tiés-amé  onde*  • 
l^'ckâeur  de  Bavière,  &  y  ayant  ea  la  mâne année  one  bataiiie  coofideiable ,  il  s'y 
de  manière  que  le  feu  roi  le  fît^ maréchal  de  fcs  camps  &  armées,  il  a  tetn' 
-en  cette  qualité  fans  aucune  internipciao  1  ii  s'eft  cmuTé  à  toutes  ks  batailles  qiii 
ont  été  données  -,  les  genentax  (bus  Idqoeb  il  a  fervi ,  lai  ont  fiiavenc  confié  le  corn* 
nundnnent  de  corps  feparez  qu'il  a  toujours  conduits  à  leur  fatisââion.  En  l'aila 
née  1708.  il  fut  fait  (cul  par  dilbntiion  lieutenant  gênerai  de  nosAimées«  &  acon« 
tinuc  <ie  tecvit  en  cette  qualité  juiqu'à  la  paix.  Au  commencement  de  notre  r(^ne 
ta/UK  établi  un  confcil  de  guerre,  nous  crûmes  devoir  l'y  Ëkirc  entter ,  il  y  a  tou>  » 
jours  travaillé  à  notre  (atisbâion,  &  après  que  ce  coafeiia  ceÛé  de  Ce  tenir,  nous 
lui  avons  confié  le  commandement  en  cher  dans  notre  eotucé  de  Bourgogne ,  oii 
H  s'eft  (Mrfàicemenc  acquitté  «ie  fes  devoirs ,  dcfortc  que  nous  ne  fçaurions laidoo* 
pcr  des  marques  trop  éclatantes  de  notcc  bienveillance.  A  ces  cauks  ÔL  autres  con- 
hdcrations  à  ce  nous  mouvans,  de  l'avU  de  notre  trés^dier  &  trés>amé  oncle  le  duc 
d'Odcaos  tegcnt  ,  &  de  notre  grâce  fpeciale,  pleine  puiflànce  &  autorité  Riy«le, 
avons  par  ces  prefentes  {ignées  de  notre  main>  créé  6t  érigé  j  créons  Se  érigeons  en 
turc ,  nom  ,  dignité  &  prééminences  de  duché  &  Pairie  de  Fnuice,  les  terres  &  fet- 
gneurics  de  Lurcy-lc- Sauvage,  Poligny  ,  de  la  Braudiere  ,  Champ&onieiltal,  de  la  C 
Chaunéc,  de  Plaiiancc,  de  Lepaud^dc  Champroux.  de  filaocfoné,  des  grands  Se 
petits  Buuquetteauds ,  de  la  Poinfonnerie,  de  la  Chapelle  &  des  quatre  Vents ,  que 
aons  «vous  eitlèmble  toutes  leurs  appartenances ,  dépendances  Se  annexes  fit  u  ces  en 
notre  province  de  fioutbonnois,  unies  en  un  fcul  &  mcme  Bef  tous  le  nom  de  du- 
ché de  Levis,  en  faveur  dudit  Charles -Eugçne  marquis  de  Levis;  à  I  cfTct  de  quoi 
amMiS'de  nos  mêmes  giaecs  &  autorité  que  dcHus,  changé  &  commué,  Ac  jnc  ces 
prefentes  changeons  Se  commuons  les  noms  defdites  terres  &  feigncuries  en  celui 
de  Levis,  pour  par  ledit  Charles-Eugenc  de  Levis,  fcs  enfàns  &  defccndans  mâles 
nez  Si.  à  naître  en  légitime  mariage,  jouir  à  perpétuité  comme  tèigneurs  proprie* 
triirrs  d'-Hir  dv.chc  &  Pairie  de  Levis,  des  nom ,  titre,  qualité  Sc  dignité  de  duc  & 
Pau  de  I-uncc  ,  aux  honneur:»,  auturitez ,  rangs,  féances,  privilèges,  prérogatives, 
prééminences ,  franchifes ,  libertcz  &  autres  droits  qui  appartiennent  a  ladite  qatt» 
lire'  5:  dignité  ,  &  dont  les  autres  Pairs  de  France  ont  joui  ou  dû  jouir  ck  tout  temps  D 
Sc  ancienneté,  tant  en  jufticc,  juiifdiction ,  (cjncc  en  notre  cour  tic  parlement  de 
Paris  &  autres  nos  cxiurs,  avec  voix  delibcrative,  qifen  tOU  autres  endroits  quel- 
coîvyic'^,  (oit  e's  aflemhle'cs  «Je  nobleflc ,  faits  de  guerre,  qu'nutres  lieux  i.\  jcIcî  de 
icjncc  ,  d  honneur  &  <Jc  rang.  Voulons  &  nous  plaît  que  toutes  les  cauics  cnilci  «Se 
criminelles ,  ^nixtes  Se  réelles  qui  concerneront  tant  ledit  Charles-Eugène  de  Levit, 
fcs  cnfar";  &:  dricendans  mâles,  que  les  dro^f;  riiidit  duché-Pair'e  .  (oient  triiitées  5c 
jugées  en  noue  cour  de  parlement  de  Pans  en  première  inftancc,  &  qucicscaulcs 
&  piocés  d'entre  les  vaflàux  8c  jufiiciables  dudit  duché  &  Pairie  y  refTortilTenc  nue* 
ment  pnr  an-  l1,  &:  à  cet  effet  avons  dillrait  Sc  exempté,  dlftrayoïis  S:  cxerrptons 
par  ces  preiciucs  ledit  duché  &.  Painc  Se  ks  dcpaidaiiccs  du  redoct  de  tous  juges 
jutifdidions,  où  les  appellations  dudit  duché  avoicnt  coutume  de  rdTortir ,  lans 
pre'judice  r^canmoins  des  cas  royaux ,  dont  la  ConnoifTancc  demeurera  à  nos  juges  qui  E 
avoicnt  coutume  d  cn  coimoîtrc,  le  tout  à  la  durge  d'indenuiiicr  nos  olhctcrs.  Vou* 
Ions  que  ledit  Charles-Eugène  de  Loris  tienne  ledit  duché  &  Pairie  de  nous  nue^ 
nent  en  plein  fief  à  caufe  de  nottccouronne,  &  qu'il  relevé  de  notre  tourd'i  louvrc, 
fous  une  îculctoi  &  hommage  qu'il  nous  a  faite  &.  dont  il  nous  a  prêté  ie  ierment  de 
lidelité,  aiofi -qu'il accoutumé.  Voulons  auffi  que  tous  fcs  valTaux  Se  tenanciers  le 
rcconnoillent  comme  duc  &e  Pair  de  France,  qu'ils  lui  rendent  en  ladite  qualité  les 
devoirs  aulqucis  ils  loiu  cctiui,  Se  qu'il  puille  établir  audit  lieu  de  Lurcy-lc-Sauvagc 
un  liège  de  duché» Pairie,  (ans  néanmoins qu'enconfcqucnce de  la  prefenrc  ércâion 
Iffdires  terres  &  (cigncurirs  -à  nrefent  unies  en  un  Icul  corps  de  fief,  leurs  dcpcn- 
4i.inccs  &  annexes ,  puilVcnt  au  défaut  d  cnfans  Sc  defccndans  mâles  dudit  Charles- 
Eogmie  deiLefis ,  être  par  nous ,  ou  par  les  rois  nos  Inocefleurs  réunis  à  la  oourann^ 
«n  confecpcnce  des  édits» dcchnitians  te  aidonPMiccs  des  années  if«6,  i$79-  't^z. 
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.  1^87.  6r  toutes  ancres  €rito  ht  VéieQkn  éa  dodu»     Phirfes,  aufqndks  aux 

•  dérogatoires  des  dérogatoires  y  contenues ,  nous  avons  dérogé  &  dérogeons  par  ce^ 
prcfentcs  cn  Êiveur  dudit  Cbatles-Eugcne  de  Lcvis  ,  les  hcritiecs  ou  ayans  cauTe , 
puurc^aoi  tiOQs  avofis  difpnTé  9C  ditpenfons  ledit  duché  Sc'Pïlrie  de  la  rigueur  dd^ 
dits  cdits  &  déclarations;  à  la  charge  cependant  qu'au  défaut  de  fuccclTcurs  mâles 
en' ligue,  ditoâe  fie  nez  .en  Joyal  mauage  dudit  Chatlcs»£ugene  de  Levis»  ledit  titce 
deduché  8e  Pïirie  ftn  éinnc,  &  lefdites  terres  qui  retiendront  néanmoins  ledit  nom 
de  Lcvis,  retourneront  en  leurs  titres  &  qualitcz  de  baronies.  Si  donnons  en  man- 
dement à  nos  amcz  &  féaux  confçilkts  »  les  gços  ccnans  nos  cours  de  parlement  fie 

^  dumbre  des  comptes  ï  Paris  V  K  tous  âmres  nos  jiiflideis  ft  oflSdérs  qu'il  appar- 
tiendra,  que  ces  prcfcntes  nos  lettres  dcrectton  dcidites  terres  cn  duchc-Pairie,  ils 
faiTcnc  lire»publicr ,  cnre^rec,  fie  du  contenu  en  tcdlei  jouir  fie  ufcr  ledit  ChacleS" 
Eugène  êô  Levts,  les  cnfâiis  <e  defeendans  miles  en  loyal  tntriage ,  pleioemenr» 

•  pailiblcmcnt  &  perpétuellement,  ccffant  &  faifant  ccfler  tous  troubles  &  cmpêchc- 
'  mens ,  nonubibnt  toutes  choies  à  ce  contraires ,  auTquelles  nous  a?ops  déroge  fie 

dérogeons  par  ces  prelêntes.  Car  td  eft  notre  pûfif,  fie  afin  que  ceibic  chofe  fmas 
fieftablc  à  toujours,  nous  avons  fait  mettre  notre  fcd  à  ces  prcfentcs.  Donné  àVer- 
âilles  au  mois  de  février  l'an  de  grâce  172.}.  Et  de  notre  rqgne  le  huitième.  Signé» 
![X>U1S. E/plMshds ,pK  knûJedncd'Orleahsregcntprelcm. Signé, PHiLtrFBAUX. 
Avec  paraphe,  f'i/a  FtHURtAU.  Scellées  du  g^Sod  .ICCMI  de  die  TCrte  CO  Uci  do 
Ibyc  rouge  fie  verte.  £t  plus  bas  elb  ccric  :  • 

g  Ef^iflree^ ,  cuy  !c procureur  gerural  du  roi  ,  pimr  jouir  fxr  ledit  impetrAtit ,  fes  enfsns  ^ 
icfcatàâ»$  mklts  nez.  (jr  *  tuitrc  en  Ufftime  mtruge  ^  fr^rietâtres  diuUt  diuhi  (jr  fétrie 
M  Levûy  de  kmr  efet  é"  tmam^  <}r  être  t5teaitéet  fiim  fmr  firme  MMSr  fi»mt 
tarrejl  de  ce  jour.  A  Paris  en  fsrlement  le -Jinjj  deuxième fivnormU fyt  «Mvkjfi  Mit, 
$igoc,  GiLBEAT.   £t  plus  bas     encore  cctit  : 

E$  ledit  jour  le  rei  fe'dtit  en  fon  lit  de  juflice ,  ledit  Charles-Eugene  de  Lcvis  de  charlm 
m  été  reçu  em  l*  quitté  à"  dtffuté  de  duc  de  Levts,  Fair  de  freate^fM  le  ferment  acco»' 
Umé t  jaré  fUkki  em  rei  fiùvem  terreft  de  te  jour.  A  Fmt  e^fermmnt  »  kreij  fieat» 
k  ^m^ffÀmûèmefiwkrwdfyt  état  vmff-$im.  Signé»  Gilbbat. 
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LA   V  A  L  L  I  E  R 

DUCHE-PAIRIE- 
NOUVELLE  ERECTION- 


gneults  dU  ittn 
Ifefttié,  (tufé 

fMt. 


MARIE-ANNE,  légitimée  de  France,  princcflc  de  Conty  douairière  «  fit  le 
8.  juin  1698.  donation  cntrc-viis  des  terres  de  Châteaux  ,  première  baronie 
1,  dans  la  paroiflè  de  lâquidte  eft  Yadjours,  &  (aine  ChriAophe,  première 
baronie  de  Tourainc,  avec  pluficurs  autre»  terres  qui  comporoicnt  le  ducnc-Pairic 
de  la  Valliere ,  lors  de  fa  première  e'reftion  en  1667.  à  CHARLES-FRANÇOIS 
de  It  6mime*U>-Bbnc ,  marquis  de  la  Valliere  (bncoiifin  germain  maternel  1  da  con- 
iëniement  du  roi  Louis  XIV.  porté  par  fcs  lettres  pnccntcs  du  mois  de  may  1698. 
cegiftrées  au  parlemenc  le  4.  &c  en  la  chambre  des  comptes  le  6.  juin  de  la  même 
année.  Il  a  obtenu  an  mois  de  février  1725.  des  lettres  du  roi  Louis  XT^.  poicanc 
creâion  des  mêmes  terres  en  duchc-Pairic ,  fous  le  nom  de  la  Valliere,  pour  lut 
&  lés  en£uu  fie  defccndans  mâles ,  rcgidrc'cs  au  parlement ,  le  roi  fconc  en  fon  lie 
de  juftice  pour  la  dedaiacfcn  de  &  majorité,  le  2%.  du  mâne  mois.  Les  pièces  qui 
emcement  u  fr mitre  éreSm  m  étiraffméts  à-icvant  fagts  i^.  <^ fiùvmfes.  0»  vu  rap- 
farter  uUts  (4numau  ttuentwvelk  ért&im ,  tfrâ  lejquella  m  immtrê  Ugtne^gk 
iet  fcigtieu» ,  macquis  &  ducs  DE  LA  VALLIERE ,  Pain  de  Fiance. 


PIECES  CONCERNANT  LÉ  BUCHF-PAIRIE 

DE  LA  VALLIERE. 

iMtrtsfÊUmtsftrtâut  fenmjfm  à  Me.  UfrmceJleieCtiUjàeiifftfif  it  U  ttndtUYêOkn, 

Du  mois  de  nay  169t. 

^  OUIS  ,  par  la  grâce  de  Dica  ,  roi  de  France  &r  de  Navarre  ,  à  tous  prcfcns 
1  jfc  à  venir  ,  Salut.  Notre  ttcs-cberc  âc  ués-améc  iillc  Içgicimcc  Marie-Anne 
de  Bourbon  ,  yeuve  de  fni  notte  trés^ez  &  tcés«am^  coulia  AntMod-Lonis  de 
Bourbon  ,  prince  de  Conty  ,  nous  a  remontre  qu'elle  (c  trouve  entièrement  hors 
d'e'tac  de  diipoicc  des  btcos  qu'elle  tient  de  notre  libéralité ,  ni  de  partie  d'iceux  )  par 
la  coodinoo  de  teionr  à  nous  fit  à  nocce  domaine*  au  casdefoadeceds  fitos  eomos, 
apposée  canc  dans  nos  leccces  du  niois  de  nay  \€«rf*  «j^ediécs  pour  l'âeftioaqne 
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tophc,  que  dans  celle  tlu  mois  ck  mars  1*84.  par  Icfqucllcs  nous  avons  fait  doii 
à  uotrcditc  fiilc  des  biens  qui  nous  (ftoicnc  avenus  par  la  mort  de  notre  trés>cher 
&  txés-ixaé  fils  Icgicirocle  comte  de  Vcrmandois ,  &  nutrcdiceiille  deiînnc  de  poirî 
von  lairc  quelque  avant.igc  ,  paiciculicrcmcnt  aux  pcrfonncs  qui  lui  frmt  les  plus 
prochcs^i_  clic  nous  auioit  trés-huniblemcnc  Tupplie'  ^  à  l'occabon  du  mariage^  <guc 
ISfoin  avons  agre'é  de  notre  cher  &  bien-amé  lé'fiéuf  XHÉrlÀ  -l^^^ojr'ëe  B 
Sattnje-lc-Blanc ,  marquis  de  la  Vallicrc  ,  coir.  cmciir  &  notre  licurcnanr  genernl  en 
BcucboDoois,  avec  dcmoireUe  Marie* Ihcrcle  de  Noaiilcs  ,  &lic  de  aotrc  couiîn 
le  ^  éé^maàTnSié^^  pamam  ét'éaimet  émmmt 

marquis  de  la  Vallicre  ,cn  faveur  dudit  mariage  pour  lui ,  Ce.  hoirs ,  licriticrs  lîv  nvar.s 
caufe>  Icfditcs  terres  &  batotifcs  de  Châteaux  &:  Vaujours  en  Âojou>&dc  S.  Chris- 
tophe en  Touiaine,  rcanies  ious'  lc  cioedc  terte  &  fcigneuilës  dHi  ^iNtlIidifiK^^r 
le  mettre  d'autant  plus  en  état  de  oous  rendre  les  (crviccs  qu'il  nous  doit  p.ir  (a 
^oaillaacci  Se  comme  ks  revenus  dcfiliMSi  tsrrei  font  encore  aftcdcz  pendant  la  vie 
49.  Doue  Confine  la<luchefle  de  la  Vallicre  ,  au  payement  <ks  peoGons  que  nous  tef- 
AVQlM'  permis ,  lors  de  fa  f  rofcfllon  de  rcligiun  dans  le  couvent  des  Carmélites  de 
notre  bonae  yjà]fi  d&Jfêvs,  àc  CKfx  lur  Icldits  revenus,  au  nrp($t5k$petionnc&  em- 
ployées dm Tiélàtr^il^ii^tf^'^^  Ait  «tàébec  letnti' 
portant  oocrc  conicntcnient  A  1\:ra'i!i(Temcnt  dnJites  prnwi6w^nî"rr  fille  U  prin- 
ccflc  dc^Conty  nous  autoit  pareillement  requis  de  d^char0||li^  Nveniis  tjupajre- 
indtt  defilites  peAfions,  Sc-d  agréer  qu'elles  fbicot  de  «Ëtaiirél^iMlfiir  les  ce^na$ 
des  autres  terres  8:  biens  qui  lui  appartiennent.  l  e  d'autant  que  les  coDlîJcrations 
<)ui  nous  ont  excité  a  donner  à  nottcditc  hllc  les  pxemicrcs  iii«(çqiiç(  de  iK^i^jNga 
•véifianeenèiBpdttâeÉitesies'jouts  de  phis  en  pliira  1nt f ffttitifltïTlIir'ttirT^niï^^ 
toutes  les  rencontres  qui  s'en  prefenccnt.    A  ces  caufcs ,  &:  nutres  à  ce  nous  mou- 
vant, de  notre  certaine  fcicnce*. pleine  puidance  &  autorité  loy^le,  sum  V(Çpsa^ 
ces  preftnces  fignées  tlè  notre  main  ,  confenci  &  confebcoitiVâ  ^oâméïi^ 

^  faveur  dudit  mariage,  que  not:rJirc  fille  la  princciTc  deConty  puiflc  dirpcfcr  librt- 
«ncnt  Se  pleinement  par  douacion  cntreviis  |  ou  autrement »deiditcs  terres ,  barooie^ 
&  fdgneuries  de  Gbateauic ,  Vaujours  ir  Si  GfijHAophe  »  leurs  appartenances  &  dé- 
pendances ptr  nous  unies  (ous  le  titre  de  terre  &  (c;gncuric  de  la  Vallicre  ,  au  profit 
^ndtt  lieui  marquis  de  ia  Yalliese  ^  ics  hoirs  »  licriticrs  fie  ajfaos  cau(c ,  noooblUnc 
Ix^Ûê^  letoor  ^dâlM  <fe  <)eoedB 

de 'ÀdCreJirc  fî!!c  Gins  enfans ,  appoféc  dans  n^f^lites  lettres  du  mois  àc  may  itf^T» 
■à  iaqiielle  claufc  dcrcverfion  ,  retour  Ôc  (iibttitut ton  nous  avyns  cxprcllcmcnt  dérogé 
&  ijeropcuns  par  ces  prdcntcs  pour  nOilt'<fi^';flHllieodlcwf  Mis  à  perpétuité»  £cv 
à  tous  cdits ,  déclarations  &:  autres  chofcs  àVpfe'Contraircs  ,  même  à  notre  cdit  de  ? 
1666.  autres  aotuiçuts  ic  poftcrieuts>  fielTj^ftlites  lettres  du  mois  de  mars  1684. 
ennnt  que  bdSBiâ^^aok:'j»àai'ytSiK-^  prefeÉBt». '^"'VOutei^  que  la  difpolîcion  qui 

jy  fera  bitc  par  nooé^ttinilé  âsfdilies/'ierrcs  ,  en  vertu  des  prc-lentcs  foil  de  pareil 
tBkt  ic  valeur  >  qpe'ii  iadkCi<faMê^de  retour  6c  rcveriioa  n  avoïc  point  ccc  ap- 
^o/Ue  à  noIHites  lentec  àa  taàis  ào  may  15^7.  oonfentcns  parelUèaaéar  que  les 
revenus  dcfditcs  terres  foicnt  &  ciemcurcnr  de  chargez  à  l'avenir  du  payement  des 
pcnlions  créées  iur  iceUes  pat  nonedicc  coulinc  ia  duchcûe  de  ia  VaÙiere  âc.coo* 
fnnées  par  nos  lettres  éa  y.  «vtM  i«7f.  ic  que  kfibces  p«ilkii»4bkn»>tnii^(étt 
par  notrcduc  h'.'.:  .  &:  a(lli',nccs  kir  les  revcnus.des  autres  terres  «Je  biens  qui  lui 
appartiennent  *  pouc  en  jouir  au  furplus  pat  letMts  pcniionoaircj  ainli  au  il  dt  porté 
par  no^ites  lemes-dit  5.  èvril  16^5^  ie  durant  la  vjeWiiiiillB°<kpBmi^^Bcmi!iw 
la  diithcflc  de  la  Vailiere  feulement.  Si  donnons  en  nUDftapCOt  j-  aw  amez  8c 
féaux  confeillccs  les  gens  tenans  notre  cour  de  pttkaWDt^  ft  (Cambre  des 
confies  à  Paris  qoé  oes  prefemes  ils  ayenc  i  ftire  te^ftrer  A:  ioeUcs  execuur  felon 

_  leur  forme  &  teneur:  Car  tel  cftiiocre  plaifir.    Et  ahn  que  ce  foit  choie  ferme  &: 

^  fiable  i  toujours  nous  avons  fait  meccie  notre  fcel  à  ccldites  prdcntcs.  Donné  4 
VerfaiHes  aa  moi»  de  may  l'an  de  grâce  1698..  &  de  nom  recne  le  dnqaalite«fi.* 
xicme.  Signe',  LOUIS,  tt  fur  le  reply  eft  écrit ,  par  Icroi,  Phflypi'Eaux.  J'//i 
BoucHEAAT,  pout  Ictttcs  patcotcs  Dorunt  pcrmiliion  à  Madame  la  ptinccûc  de 
Conry  de  dUjpofcr  de  la  terre  de  la  ValUece;   Signé ,  Phely» ftaax. 


Re^tftréest^iÊj  Ufruurtur  generd  d»  rot ,  f$iir  Jtair  fur  tmpttrmt  tU  leur  effet  é" 
tâifteHUy  &  itn'  cMmitt  fdm  Im  fimt  àrumwr  ,  fiàvm  JmH  éU  te  y^r.  4 
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mut  fTéfbe.  ■ 

ILegijirm  en  h  chtmhre  des  tmftesx  ohj  U  /wiflww'#l»ww/  Atrmtfm  j9»urftr 
l  'mfttnni  de  Céffaé'tmt$m  m  ktMi  ti  Jbe  pm-mU  fie      fUMoaff-  £x4mu. 


Dm^m  tMn^i  itmâùm  U  prhteeïïe  de  Cmty ,  À  mn^ittKt  k  wurfm  Jk  UVmI^, 

d»  diubé  de  U  y«ititre, 

PARDEVANT  les  confcillcrs  du  roi ,  notaires,  garJc-notcs  &  gatdc-fccl  à  Pjris, 
{bufTigiicz,  fut  prefcnce  trés-hautc ,  trés-puinantc  &  excellente  priocefle  madame 
Marie- Anne  de  Bourbon  ,  Icgifimcc  de  France  ,  ducheHe  de  la  Vallierc  ,  Pair  de 
France ,  veuve  de  crcs-haut  ,  trcs-puiflant  &  excellent  prince  monlcigncur  Louis- 
Armand  de  BcMuboDt  prince  de  Conty  ,  pnitce  du  fan^.  Pair  de  France  ;  dcmcu- 
Tânte  en  fon  appartement  au  château  de  Vctiailles  ,  étant  cejourd'hui  en  celui  de 
Marly  ;  laquelle  au  moyen  de  ce  que  ie  rtù  a  trouve  bon  qu'elle  difpofat  des  certes 
ftigneuiies  qui  compo(ênc  le  duché  de  la  Vallicre ,  en  faveur  de  haut  &  puillant 
fclgncur  mclllre  Cbarics-Fnnçois  de  la  Baume-lc- Blanc,  chevalier  ,  marquis  de  la 
Valliere,  gouvemcar  &  lîeurenant  gênerai  pour  fa  majefte'  en  fa  provîoce  de  Bour- 
Ixinnois,  Sx.  colonel  du  régiment  de  la  Vallicre  ;  &  pour  cet  eflct  fa  Majefté  ayant  bien  C 
voulu  lui  accocdet  (es  kttres  patcnces  données  à  Vctiailks  au  mois  de  jnay  dernier, 
par  lefquetles  fadke  Majefté  a  derogéi  ladanfedes  lettres  patentes  dNinion  «îcfiiiEes 
terres  &  dcredion  d'icclîcs  en  duchc-Pairic ,  qui  porte  qu'arrivant  le  décès  de  raa- 
4ite  dame  princeflc  ùa&  cnlàns,  ledit  duché  rctourncroit  à  la  couronne, &  voulanc 
«mclRe  dame  princidlb  de  Concy  donner  andit  icigacLir  marquis  de  la  Vallicre,  des 
marques  de  fa  bienveillance  &:  cic  l'cllinie  p.irriciiliere  qu'elle  Élit  de  fa  pcrfonnc  à 
Toccaiion  du  marine  propofc  &  prcc  d'ctrc  conccaâé  entre  ledit  kigncur  marquis 
de  lâ  Valliere,  &  <umoilelle  Marie'Hicrefe  de  NcNulles,  fille  de  ttiSs-hanr  6i  pui(> 
fant  feigneur  mcfTirc  Louis- Annc-]ulcs  tlùc  de  Noailles,  Pair  ic  marcchal  de  France  , 
«faevalicc  des  ordres  du  toi ,  capiumc  de  la  première  compagnie  dcs^dcs  du  corps  D 
de  la  MajefVé ,  &  gouverneur  de -la  province  de  Ronflillon ,  k  àéf-haute  &  poiflânce 
dame  Maric-Françoilc  de  Bournonvillc  fon  épode.  A  pjr  ces  prcfcntes  fous  le  bo:i 
plaiCr  du  toi»  &  en  ^vcur  dudit  mariagedonoéiCedé&deiaiflc  par  donation  emic^ 
vi6  pare ,  lîmplefiE  tnevocable  pour  quelque  caufa  <c  occalîon  que  ce  foir,  dans  tous 
les  cis  prevûs  par  les  ioix  audi:  feigneur  marquis  de  la  ValHcre ,  demeurant  à  Paris, 
rue  de  l'EcheUc,  paiotlle  ùinc  Germain  de  l'Àuxcrrois ,  étant  prcfcntcmenc  à  Maily 
en  rappastemenc  de  Ton  Aleefle  Inenlffime,  à  ce  preicnc  accepnmc  tttr&*hunible- 
ment  remerciant  maditc  dame  princeHe  de  Conty.  C'cft  à  içavoir  !cs  terres  &  lei- 
gnciîries  de  la  ValleiiC)  apparccoans  à  fon  Alteûc  (crcnilTunc,  compofécs  de  la  ba- 
nnie de  Chafteaox     Voljoyemi ,  aonement  Vauljouif,  châcellente  de  Coureelles , 
&  autre!,  fiefs  teianis  à  ladite  baronie  dcChafteaux,  leurs  appartenances,  dcpcndaii-  £ 
ces  fi£  annexes  fiiuées  en  Anjou •  &  de  la  baronie  de  S.  Chriltopbc,  làs  appartenan- 
ces 6e  dépendances,  léigneuries  &  juflices  de  la  Sargeraye  fie  de  Maribo  y  réunis  fi* 
tuées  en  Tourainc,  avec  tous  droiis  dcjaftice  &r  fcigncurie,  prérogatives  &  pLcerni- 
nences  y  appaitenantcs ,  le  tout  uni  &  érige  en  duchc-Painc  de  France  1  lous  le  titre 
de  dttchi  dt  la  ValUete»  par  lettres  patentes  dntoi  données  à  S.  Germain  en  Laye 
au  mois  de  may  1567.  rcgiflrces  au  Parlement     en  la  chambre  des  Comprcs  les 
treize  <Sc  vingtième  dudit  mois  de  may ,  ainli  que  Icfdites  terres  &  letgncuries  ie  pour-  . 
fuivent  &  comporrent ,  fans  aucune  chafeco  excèpcet,  retenir  ni  rclcrver ,  pour  p.ir 
ledit  feigneur  donataire,  fcs  hoirs ,  héritiers  5c  ayans  caufe  ,  en  jouir ,  faire  &:  difpofcc 
en  pleine  propriété,  comme  de  choie  à  lui  appartenante,  Qc  tout  ainli  que  roadice 
donne  princefle  de  Conty  en  a  joui  ou  dû  jouir ,  à  commencer  ladite  jouiflsmce  du 
premier  juillet  procfuia,  loti  AltelTr.  fcrcnilTlme  (e  rcicrvant  les  fruits  &  revenus  qui 
ibnt  échus  du  pallc  ^'  qui  échcronr  jufqu  audit  jour  ,  le  rcfervant  aulU  la  libenc  de 
difpofcr  de  ce  qui  refte  à  couper  des  bo:s  de  haute  futaye  de  là  jeime  jbvSc,  tc  des 
bois  de  ChaitEic  tt  des  Moccroos ,  donc  i'cxploinKiaa  a  étécomncsoéetecxccutioa 

de  la 
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de  la  vente  que  dcEinc  moodic  ieiencuc  le  prince  de  Concy  Se  mâdice  dame  pria'' 
A  eeflê  en  ont  faite  i  Florent  fie  h  Haye ,  par  contrat  du  9-  mars  itft^.  approuvé  Se 

confirme  par  c  -i  par  f.î  lettres  patentes  du  6.  may  enfuivant,  laquelle  coupe  &: 
exDloication  maditc  dame prioceâ»  dcCoaty  fera  continuer»  û  bon  lui  icmblc»  pac 
leaic  de  la  ïbye  6e  fes  caurions,  'on  ptr  antres  en  leur  lieu  0e  place  ,  ainfi  quale 
avifera  bon  être,  fans  que  ledit  feigncur  donataire  puiiïc  rien  prcrcndrc  au  prix  qui 
en  proviendra  >  demander  aucuns  dommages  2c  intérêts  pour  railon  de  ladite  exploi- 
tation pour  quelque  caaiè  que  ce  puiflê  me,  ni  nain  emploi  par  Ibrme  de  rem* 
placement  ou  autrement  des  (ommes  que  maditc  dame  princcfTc  a  reçues  &  pourra 
recevoir  ci-flpté$  à  caufe  de  la  vente  dcldits  bois  ci-defl'us  nommez,  donc  l'ufulTuic 
ne  fera  réuni  au  fonds  te  propriété  qu'après  ladite  exptoicatton  finie.  Cette  dona- 
tion ainll  faite  pour  les  caulcs  ôc  morits  lufdits  ,  &:  à  la  referve  ci-dcllus  Élite  pa£ 
Ion  AiteiTc  {etcniilime,  &  encore  à  la  charge  que  ledit  icifocur  donataire  &ra  tenu 

B  de  laiilcr  jouit  leâk  de  la  Haye  &  les  fieors  Puleu four  &  Chars ,  &  Paru  avocac 
au  oon(cil>  fes  caution;;  du  bail  qui  leur  a  été  fait  des  revenus  dudit  duché'  par  le» 
dit  contrat  du  9-  niars  i\^S'  ^  ViiStc  de  prorogation  qui  leut  en  a  été  accor- 
dée le  fepticme  may  1692,.  lequel  aâe  il  fera  tenu  d*eMCuter  tant  par  rapport  aux 
pnx  qu'aux  autres  conditions  qui  y  ont  été  appofces  ,  comme  de  (a  part  U  eft  Se 
demeure  fubrogé  aux  dcoics  de  Ibn  Aliefle  feteniflime  «pour  en  recevoir  le  prix  6c 
puuriuivtc  l'exécution  des  attires  claufes  dudit  bai!  6c  aae  de  prorogation  ,  &  outre 
cft  ladite  prcfente  donation  feite ,  parce  que  telle  eft  la  volonté  de  fon  Altelle  fere- 
niOlttir  d  ainfi  la  faire ,  tranfportant ladite  AltelTe  fcreniflime  audit  (eigneur  donataire 
tous  dioiLs  de  propriété,  fonds  «tréfonds ,  noms,  raitons»  ficaélions  &  autres  gencra- 
leinenc  qu'elle  avoit  &  pouvoir  avoir  eldites  terres  Ôc  feigncurics  prefenteaMOC  don* 
nées  ,  même  tous  droits  refcindans  &  rcfcifoirs,  fi  aucuns  y  a,  le  tout  (ans  aucune 
garantie  de  la  part  de  fon  Alteffe  fcrcnilfime,  &  aux  rifques,  pcnls  &  fortunes  du- 
oit  ieigneur  doDaiaire  s'en  defaifilfant  à  fon  proHt ,  voulant  qu'il  en  foit  faifi  &  mis 

ç  en  poikri  on  par  qui  Sc  ainfi  qu'il  appattiencira  ;  8c  à  cet  effet  fon  Aîtcfic  fcrcniiritTie 

*  aconftituc  Ion  procureur  le  porteur  des  prefentes,  auquel  elle  en  donne  tout  pou- 
voir necelTaire ,  reconnoiflànc  ledit  fcigneur  dotutaire ,  que  Cm  AltefTe  fereniaime 
lui  a  feit  délivrer  tous  les  titres  &  papiers  qu'elle  avoit  concernans  lerditc-;  terres 
prefentcmcût  données,  donc  il  eft  content,  &c  en  décharge  ladite  Alteffe  krtiailîmc 
6e  tous  autres.  Et  d'autant  que  le  roi  a  trouvé  bon  que  madame  LDuifè-Frant^oife  de 
la  Baume  le  Blanc,  c! -  Jcvant  ducheffe  de  la  Valliere  ,  &  à  prcfenr  relis'irn'c  Carmé- 
lite ptotcfle,  difpofàt  des  revenus  dudit  duché,  ea&vcuc  de  piufieuri  pcrionncs  de* 
nomtnées  dans  on  éuK  attaché  fous  le  contce-lial  dis  letttes  patentes  que  le  roi  lui 
en  a  accordées,  pour  en  i'Hiir  par  Icfditcs  perfonncs  pendant  !a  vie  ratnreUc  de  la- 
dite dame  ,  madite  dame  pnuceUc  de  Conty  promet  d'aihgncr  le  payement  des  per- 

^  fotuies  employées  dans  ledit  eut  fur  fes  revenus ,  enfime  cjoeoenx  dudit  duché  n'en 
puilTcnt  fouftrir  aucune  diminution,  &:  en  demeurent  entièrement  affranchis  ; 
pour  fiitc  inflnuei  ces  prefcntes  par  tout  où  bcloiu  icia  ,  ladite  Altelic  fercnililmc 
6e  ledit  (eigneur  donataire  ont  conftitu^  leur  {nocurcur  le  porteur  d*icclles,  lui  en 
donnant  pouvoir ,  promertans ,  obligeans  chacun  endroit  foi,&rcnonccans.  Faicîc 
MÛc  au  château  de  Marly  ai  lappanement  de  fon  Altelle  fereniiilmc  lau  16 ^S.  le 
Miltime  jour  de  juin  avaiK  midi ,  &  ont  fîgné  la  minute  des  prefentes  demcutée 
vers  en  la  garde  «  poficffion  de  Bellanget  le  jeune,  l'un  des  notaires  foufllgncz. 
Sigoést  Fellbkik&Bellancer.  Scellé  le  trentième  juin  1698.  Eurcgiftrc  au  greiiè 
dndiâielet  de  Paris  le  deuxième  juillet  169S.  Signes,  Taroiveau  6c  Gahmat. 
Scelle  le  huitième  juillet  ii?98.  Signé  ,  TARnivFAU  Rrf^iftrc  au  bailliage  Si  Hege 

^  pcelîdial  de  Tours  le  douzième  aouft  if?i>8.  Signe,  Maray  Scelle  à  Tours  le  ij. 

^  aouft  1^98-  Signé  ,  J  oussE.  Scellé  à  Baugé  le  premier  feptembre  ifv8.  Signé, 
p>  V-  HAKD.  Enrcgiflrc  au  greflî:  du  ducbé-Painc  de  la  VaUicce  k  iixiànc  jottt  da 
(tpicmbtc         Signé,  Bjuancher. 

On»  dlr  Mr  <f  «wM /iir  iMHïfinM^ 

Du  i)>  Aooft  1^91' 

T    ouïs ,  par  la  grâce  de  Dieu,  roi  de  Fiance  8e  de  Navarre à  nos  amez  âc 
I  ffau»  conftiUers  les  gens  tautns  notre  efaainbce  des  <»>n>ptes  à  Paris  »  prefidens , 
Ôcliwiers  gcncraiy  de  Fcaooe  au  bureau  de  nos  finances  à  'lom,  Salnç.  Vottlani 
T9m  y.  fi< 
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Etaotict  &  traiter  fevorablcrocnt  notre  trés-diet  &  bien  amc  le  ficur  marquis  de  il 
k  Valliere , ,  gouverneur  Se  nocce  Heuteoant  genecàl  en  nom  pronnce  de  Bow  . 
bonnois.  A  ces  caufcs ,  5:  niirrcs  confidcrations  à  ce  nous  mouvares,  nous  lui  avons 
donoc  k  odroyc,  donnons  &  oOroyons  par  <xs  prclcotcs ,  ligaccs  de  œtrc  main, 
le*  droits  de  lod«  A  ventes ,  qaines ,  tcquints  ,  caduc  ,«lict  &  autres  droits  6c 
devoirs  fcig  .curiaux  qui  pcuvcat  nous  être  dûs  &:  appartenir  fur  !a  terre  de  îa 
Valliere  àc  dépendances ,  a  cauic  de  la  donation  qui  en  a  «c  faite  autiit  iicur  nui- 
quis  de  la  VaUieic  par  natte  néc^here  &  trcs-aœcc  fille  légitimée  Marie-Anne 
de  Bourbon ,  prlncciïe  de  Conry  ,  pour  par  lui  jouir  &  uîcr  dcfdits  droits  ,  aux 
-claufes  fie  conditions  portées  par  notre  cdit  du  mois  d'aouil  1669-  concernant  nos  B 
•domaines;  Si  vo«s  mandons  que  ces  prcfcntcs  vous  ayez  à  regiftrcr  ,  &  du  coo- 
tenu  en  iccllcs  faire  jouir  &  u(cr  IcJit  ûcur  marquis  de  la  Vallictc  pleinement  K 
•paifiblcment,  &  rapportant  pat  le  receveur  de  noac  domaine  ou  autre  comptable 
<ju'il  appattiendw.ks  prcfcntcs  ,  avec  quittance  do^  Ikor  de  le  ValUew  de  le 
(omme  à  laquelle  monteront  IcWics  droits ,  nous  voulntn  qu'il  en  foit  tenu  quitte &: 
déchargé  en  fes  comptes  par  voufdics  ^cns  de  nos  comptes ,  vous  mandant  aiuli  le 
foitc  (ans  difficulté  :  Car  td  cftiuxie  plaKk.   Donné  h  VerfaïUcs  le  treizième  jons 
■d'aouH  l'an  de  grâce  169S.  &  de  noite  r^ne  k'tia^ttote-iix.  Signé »^OUlS.  Ec 
,plns49as  pat  le  roi ,  PHfiLYPPfiAux.  C 
• 

tt  &  e6tc  cft  c'ctir.  Regiflrees  m  la  chambre  des  «mples  ,  vuy  le  ffocureur  gênerai 
âu  roi,  four  jouir  far  imfttrâut  de  ttgH  &  tmtm»  m  utiles  ,  (éprendre  ttjdtts  tirms 
far  les  mains  du  receveur  gentrd  des  émamet  k  'umgt-mitf  dttmbr*  w^Jhtum  f ««M- 
MMff  dix4mtt.    Signé,  Rich»iu 

JEreili^  Je  la  haronie  de  S.  Cbrijlophe  en  Touraiite  ,      Mres  terres ,  en  diiAé»pjMt  ^ 
fini  k  mm  dt-UYedUm^  tn  faveur  de  Charles- Frauftis  d«-U  SâmiK'k'tlmf 

mar^ms  de  k  yalltere.  D 

t)u  mois  de  ferniec  xyif, 

LOUIS,  p*1a  grâce  de  Dieu,  roi  de  France  *c  delïavatre,  à  tous  prcfens  Si 
à  venir  ,  Sal'.ir.  Nos  prcdcccflcurs  rois  &  nous  avons  décoré  du  titre  de  du< 
&  Pair  de  France  tes  pcrlonncs  Ulutlires  qui  ont  eu  cet  éclatant  honneur»  ranr6t  à 
<Êak  de  rincienncté  de  leur  noblcfle  ,  ou  de  leurs  hautes  alliances  «  9c  tantôt  à 
caufc  de  leurs  fignalez  ferviccs,  ou  de  ceux  de  leurs  anccrrcs  ,  parce  que  de  tels 
lujccs  lunt  toujours  inviolablcment  atuchez  à  maintenir  notre  couronne  y  6c  i  fou- 
lenir  les  ituecte  de  l'état,  fie  qu'ils  fèiveni  de  modèles  anx  autres  pour  faire d'ccift- 
tantes  avions,  &  par-là  mériter  des  rccompenfc?;  proportion  nées  à  Imr  valeur  ,ccs 
avantages  fc  trouvent  en  la  perfonne  de  Charles-François  de  la  Baume- Ic-Blanc  > 
^evalier»  marquis  de  la  Valliere,  gouverneur»  lieutenant  gênent  fie  grand  léncchal 
de  notre  province  de  Bouihonnois  ,  lieutenant  gênerai  de  nos  armées ,  ci-devant  « 
rocfbc  de  camp  gênerai  de  la  cavalerie  Irgete  de  France.  C'cft  pourquoi  nous  ne 

Îouvons  mieux  ttire  que  de  l'honorer  du  titre  éminent  de  duc  ce  Pair  de  France. 
1  fut  choill  entre  la  haute  noblclTc  de  France  par  le  feu  roi  notre  trés-honoré  fei- 
gncur  &  bilaycul  en  169S.  pour  être  menin  de  notre  ayeul,en  1711.  pour  ctre 
menin  de  notre  pere^ alors  l'un  &  l'autre  dauphins.  Le  même  coi  qui  fçavoit  par  pli^ 
fîcurs  expériences  la  capacité,  fa  (agc  prc'voyancc,  (à  vigilancC)  fa  valeur  à  lagucrrc> 
&  que  toutes  les  hautes  fie  rares  qualité z  lui  font  natureliés .  comme  à  fcs  ancêtres» 
lui  fie  HKumeur  de  le  nommer  pour  commander  la  cavaktw  de  farroée  que  notto 

Sete  devoit  avoit  en  Flandres  en  1708.  les  {Îe;nalc7,  &  continuels  fcrvices  dudic 
Cttt  marquis  de  la  Valliere ,  depuis  qu'il  les  commenta  jufqu'à  la  dcmicrc  paix  de 
i7i'4.  (ont  fi  oonnttS  de  tous  nos  fujets,  que  nul  d'eux  ne  loi  refufé  i  cet  é^«cd  la 
jullii-c  qu'il  lui  doit.  En  effet,  ce  quicn  fera  dit  ici  fuccinâcmcnt  ne  fera  que  pour 
la  policiité.  Après  avoir  été  mouiquctairc  du  toi  ,  il  fut  en  i6%i.  capitaine  de 
cavalerie  dans  Giracdin,en  1^92*  meftié  de  camp  d'un  régiment  de  cavale» 
rie  de  fon  nom,  en  1704.  pour  rccornpcnfcs  de  fcs  adlions  de  valeur  à  la  bataille 
d'Hochtct  C  où  apcés  avoit  charge  6c  repoufTé  i'eanemi  jufquà  ièpi  fois  didercnces 
à  la  téte  de  fa  brigade  it  d'anccea  tnupes  qu'il  t'dtià»  avoit  ca  un  cheval  tué  ko» 
loi,  <c  avoir  te^u  fur  laiêie  pluficiiti  coups  de  fabre,  te  dans  f»  habits  des  coups 
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A  de  feu ,  il  fuc  l'aie  priionnicc  les  armes  à  la  tnain  -, }  le  feu  roi  lui  donna  la  charge 
.  de  comniUbice  gcoenl  de  b  cavalerie  kgete  de  Fiance,  le  fie  omêdial  de  camp  te 

l'échangea  contre  un  officier  gênerai  ennemi,  en  1709.  lieutenant  gênerai,  Se  en. 
171  j.  meiltc  de  camp  gienccal  de  la  cavalerie  l^cc  de  France.  Il  a  commandé)  ou 
en  Flandres  ou  en  AUemagoe^  ta  cavalerie  des  ermées  qui  y  ont  fervi  depuis  1707. 
jufqu'à  la  dernière  paix  de  1714.  Pendant  les  s6.  années  qu'il  a  (civi,  il  sert:  rrouvé 
aux  batailles  de  Sta^de  >  de  Stinkcrquc  &c  de  Ncrwinde  >  de  Spire ,  d'Hochtcc  % 
de  Malplaquet  &  de  Denain  (  à  ces  demictes  commandant  la  cavalerie  )  &  eux 
fieges  de  Namur,  de  Charleroy ,  d'Arh,  de  KcU  ,  de  Bnljc  ,  de  Landau  premier 
lic^t  de  ûouay ,  de  Bouchaintdu  Quclnoy  ,  &  de  Landau  deuxième  ûcgjc  (  à  ces 
demie»  monoiK  la  tranché  comme  ofikier  g^iecaL  )  Sa  maifon  qui  eft  des  plus 
anciennes  d'entre  la  noble Ife  de  Bourbonnois,  &  qui  vers  la  fin  de  l'an  1400.  s'cfl 
tranfplancce  en  Toutaine  au  château  &  Icmncuiic  de  la  Yallicre,  nom  Ibus  lequel  depuis 

^  elle  a  étéconaaSt  a  pfodmc  des  grands  pemmoages ,  entr'aimes  des  andaes  de  nocce 
trcs-chcr  &:  bien  amc  le  marquis  de  h  Vallierc,dont  il  dcfccnd  demik  en  mâle  ,Ae  de 
mères ,  toutes  d'ancienne  noblcllc  >  îSc  de  ceux  de  là  maUon  qui  ont  rendu  de  lignalez  ta* 
vices  il'écK  ou  qui  ont  de  grandes  alliances  ,  (bnc  Perrin  I.  qui  fiicliomme  de  valeur 
&  de  dillindion  i  la  guerre  ,  &:  qui  à  caufe  de  (on  château  &  de  fa  Icigncuric  de 
la  Baume,  paroifle  d'Aveudrc  fur  l'Ailier  en  Bourbonnois,  fît  fa  foi  &  hommage 
Fan  1 301.  au  (êigneur  de  Clemiont ,  comme  époux  de  la  dame^de  Bou^onnois» 
par  laquelle  foi  &  hommage  infcrcc  au  feuillet  90.  vcrfo  d'un  regiftre  couvert  de 
lx>is,  qui  cil  dans  la  chamixcdes  Comptes  des  ducs  de  Jkjutbonnois  à  Moulins ,  il 

^  cftquuifiédamoUeau.  )ean  8e  Henry  fes  ils  qui  forent  exécuteurs  du  teftamentde 
Philippes  de  Bufly,  font  auffl  qualifiez  damoifcaux  par  l'afte  du  10.  décembre  1JJ4, 
(  Guichenoo,  hiûoirc  de  Breife ,  en  fut  mention.  )  Pcrtin  deuxième ,  àls  de  jcao, 
auflî  homme  de  guerre,  jura  iâ  ibi  &  hommage  an  duc  de  Bourbonnois  le  s.  jan- 
vier 1410.  pour  les  mêmes  château  &  fcigncurie  de  la  Baume  Pcirin  rroifiémc  qui 
lous  le  règne  de  Charles  VII.  ctoic  gpuvccocur  des  ciiâccaux  d'Avcudre  &£.  de  Chau- 
ffes-Algues,  fut  chargé  de  b  défenfe  de  toute  la  province  de  l'Allier,  depuis  le  porc 
Barreau  iulqu'à  Bec  d'Allier ,  dans  les  temps  que  les  Angloi:^  fc  les  Bourguignons 
tcnoicnt  les  châteaux  &  les  pays  de  la  Fer  te,  de  iainc  Pierre  le  Mouiicc,  de  Nevet% 

I)  de  Meaux,  de  Cuify  de  la  charité;  laqudle  ftoniiere  il  garda  &  d^ndit  fi  va- 
leurcufcmcnt  que  les  ennemis  ne  purent  rien  entreprendre  fur  lui,  qui  au  contraire 
«  les  défit  en  une  aûioq,  quoiqu'il  iat  infecicur  en  nombre  à  euz{  il  eut  tant  comme 
ancien  noble  >  que  comme  chef  expérimenté  à  la  guerre,  le  commandement  de  lano- 
bleflc  de  Ion  pays  de  Bourbonnois  ,  &c  lorlgue  Charles  'VII.  envoya  une  armée  à 
Aveudre  aux  ordres  du  comte  de  Mootpcnitcc  &  de  la  puceile  d'Orléans,  il  com- 
manda l'avant-garde  de  l'armé  qui  alla  i  lâint  Pierre  le  Mouiier,  avec  laquelle  avacTt- 
garde  il  donna  un  tel  aflaut  en  arrivant  devant  cette  ville,  qu'il  gagna  le  bouUevard 
de  la  porte  de  S.  Babille,  Se  la  força  à  b  rendre  au  roi,  dans  laquelle  ville  il  entra 
avec  la  puceile  d'Orléans  par  la  porte  de  Bouibonnois,  enfin  il  (ôcourut  d  hommes 
&  de  vivres  1  amiral  deCulant,  qui  ailî^eoît  Cuify  fuivant  la  lettre  qu'il  lui  cnccri- 
£  vit,  datcéc  devant  cette  place  le  4.  juin  142J.  laquelle  lettre  6c  une  autre  que  lui 
écrivit  Marie  de  Berry  ,  ducheile  de  Bourbonnois  &  d'Auvergne ,  le  S.  du  même 
mois  de  juin  1425.  pour  qu'il  en^êchât  le  tranfport  des  bleds  &  autres  vivres  qn'oa 
faifoit  (ortir  alorsdc  Bourbonnois,  avec  Icfdites  loi  &  hommage  de  i  de  1410. 

te.  les  preuves  des  deux  côtez  des  chevaliers  de  Malte.  Jacques-Guy  &  François  de 
la  Baume-le-Blanc  de  la  ValUete  des  .  n .  »  &  quatorze  avril  1625.  font  parmi  les 
titres  de  noblcflb  de  notre  trés-cher  &  bien-amé  le  marquis  de  la  Valliere.  Ce  Pcrtin 
troilicme  cpoufa  Jeanne  d'Autour  fille  du  (cigneur  de  NeHe,  d'ancienne  nobleHc  de 

^  Bourbonnois;  leur  fils  ainé  Jean  premier  &  leur  pctit-fils  ]can  deuxième  ^rent  aufli 
avec  diftindion  gouverneurs  des  châteaux  d'Avcudre  ôi  de  Chaudcs-Aigucs  Guil- 
lard  neveu  de  Jean  premier ,  fc  fignaia  en  pluficurs  rencontres  ,  particulièrement  à 
•  la  bataille  de  Marigtian  où  il  combattit  prés  du  ficur  de  Roycqui  y  fiit  tué.  Laurent 
fils  d'autre  Laurent ,  (eigncur  de  Chosfy  ?c  de  la  Valliere  ,  fut  tué  au  licgc  d'Ollcndc. 
Cliatlcs  fcigncur  de  la  GatTcne ,  fut  tue  au  licgc  de  Spire.  François  de  la  Baumes 
le-Blanc  de  la  Valliere,  chevalier  de  Malce,  maréchal  des  camps  &  armées  ,  gou» 
verncur  des  ville  &  château  de  Flcix  en  Catalogne,  mcrtrc  de  camp  d'un  régiment 
d  infanterie  de  vingt  compagnies ,  £c  capitaine  d  une  compagnie  de  chevaux  légers  , 
sTeft  figiulé  en  beaufioup  d'oocafioiB,  8c  loriqu'il  lût  tué  au  ficge  de  Lerida ,  il  étoit 
ttonnié  lieuMoanc  gencoU  te  pont  cbmmandcc  l'arasée  de  Catalogne  apcés  le  départ 


HISTOIRE  GENEALOGIQUE  ET  CHRONOL' 

•de  monficur  le  prince  qai  dcvmt  revenir  en  France.  Louis  fàgoeax  de  Boîlle ,  fut 

tue  au  licgc  de  Damvilliets.  Gilles  éûce'vêque  de  Nantes  -,  ca  quatre  derniers  étoient  A 
'f.h  de  Jean  &  de  Fiancoife  de  Beauvau  >  &  grands  ooclcs  dudic  iicat  marquis  de 
•la  Vallicre ,  Lautent  lU.  marquis  de  la  VaUiere%bivoii  de  laMailonforr,  gouverncuc 
d'Araboife,foa  ayeol,  commandant  la  Meftre  de  camp  gênerai  de  la  cavalerie  ,  fou* 
-tint  au  pacage  de  Biay  tout  l'effort  des  ennemis  ,  par-là  il  lavoiiia  la  retraite  de 
J'arme'e.  Il  rompit  à  tajouriiée  d'Avein  le  bataillon  du  gênerai  Lamboi.  Les  batailles 
de  Sedan  &  de  Rocroy  otn  rendu  Ion  nom  illudre  ,  &  le  château  d'Amboife  » 
■prouve  fa  fîdclicc'.  II  cpoufa  Fraaçoife  le  Prcvot ,  fille  de  ]caa  Chevalier ,  fctgncuc 
de  la  Coutclaic,  de  la  Rivière  >  de  U  mailon  do  PlclDs-ao-Prcvot  ;  tcu  Jean  Fran- 
çois ,  marquis  de  la  Vattierc  fiMl  pece^  gouverneur  &  grand  (ênechal  de  la  province 
de  Bourbonnois,  c;ipir:iinc  commandant  les  chcvaux-Icgcrs  de  Monfcigneur  !r  nnu- 
fhia  notre  aycul  ,  lit  iiuicctial  des  camps  &.  arnîccs  ,  a  donné  des  preuves  d  une  g 
oaute  valeur  &  d'une  fage  conduite  à  la  guerre,  dans  tes  commandemens  des  troupes, 
tant  en  Hollande  les  années  166^.  tV  1666.  qu'en  Berry  5>:  Nivcmorç  A-  en  Bout» 
danois  les  années  1674.  &  1675.  ciani  mort  en  1676.  pca  avaiicc  en  âge.  Les 
-cares  quaiitcz  du  feu  marquis  de  la  Valliere  lui  procurèrent  l'honneur  des  bonnes 
;graccs  &  de  la  confiance  du  te,  mi  ,  !e  fcu  marcjuis  de  la  Vallicre  a\  ûit  cpoufc 
XiabricUc  Glé  ,  comtcflc  de  la  Coiuvi  aaie ,  batone  de  BcdxTcl ,  &ic.  U  une  gtandc  mai- 
ion  de  Bretagne ,  elle  fut  dame  du  Palais  de  la  Reine  notre  trcs-honorée  bifaycule  i 
Louifc  de  la  Baiime-le-Blanc  de  la  Vallicre,  fii!e  de  Jean  &:  de  Fr.mçoifede  Beau- 
vau, cpouia  Charles  de  Beauvau ,  marquis  de  Rivaicancs  ,  je  ni  jcau  ieigneuc  de 
■la  ValUete  &  de  la  GalTcrie  ,  de  fioille ,  de  Montreuil  &  de  Reugoy  ,  louon  de 
■la  Papclardicre ,  dite  Maifonfort,  gouverneur  d'Âmbuife  &  de  Tours,  &  fa  femme 
J-ran^^oile  de  Beauvau  ,  font  le  bitaycul  &  la  bîlayculc  dudit  iicur  marquis  de  U  G 
Vallieie,  ils  te  fonc  auffi  de  nocre  tns-diere  &  irés>amée  tante  la  princeilè  de  Conry 
iprcmierc  douairière  ,  ?i  caufc  de  notre  coufîne  Louifc- Frmçoifc  de  la  Baumc-lc- 
•Bianc,  duchciledc  la  Vallicre  U  mere ,  tante  paternelle  dudit  iicur  marquis  de  la 
Valliere,  en  Vivent  de  laquelle  notredice  confine  la  dochefle  de  la  Vallieie,  le  Int 
toi  érigea  au  moi<;  Je  may  lôffy.  les  grandes  terres  des  baronics  de  S.  Criftophe, 
^lemicce  delà  Touraiac,  de  Châteaux ,  première  d'Anjou  j  fie  de  Coutcelle  au(& 
«n  Anjou ,  aivec'4eurs  feigneuries  >  citoonmuioes  &  dépendanees ,  pour  ne  foire  qu'un 
feul  corps  &  une  feule  terre  au  titre  iS:  dignité  de  duché  &  Pairie  de  France,  fous 
ie  nom  de  la  Valliere,  lequel  duché  a  fublillc  jufqu  en  l'anoée  i6p8.  que  notre  ctés- 
-chere  fle  tcés<<un^  tance  la  princelTe  premteie  dooairieredeConcyenaâicdonacton 
«ntrcvifs  par  conicncement  du  feu  roi  porté  p.ir  fes  le;r  es  p.itcntcs  du  mois  dernay 
'de  la  même  année  i6^%.  cnregiflrécs  tant  en  notre  parlement  qu'en  notre  chambre 
•des  comptes  les  4-  8c  6.  juin  fuivant ,  aadic  fieor  marquis  de  la  Valliere»  qui  a  liions  X> 
ACur  d'être  ion  coufîn  germain  macerncl ,  en  r;vL'  sr  rlu  !on  mariage  avec  JameMaric- 
Theccfe  de  Noailles ,  dame  du  palais  de  la  dauphinc  noue  mere ,  fille  de  feu  notre 
«éKher  &  bien>ainé  ^ules  duc  de  Noailles  ,  Pair  te  marédial  de  France,  cora-  • 
■niandcur  de  nos  ordres  ,  premier  capitaine  de  nos  gardes  du  corps ,  gouverneur  de 
RouHdlon ,  gênerai  de  nos  armées  ,  6c  de  notre  tics-cherc  &  amée  couline  Marie* 
^rançoi^ê  Prlnccifle  de  Boumonville ,  à  prêtent  dacbcdè  8e  martchalle  dè  Noailles. 
Par  les  confidcrations  de  ce  que  ikflus ,  in.ns  prmcipaicmcnt  pour  commencer  à 
continuel  par  nous  les  mêmes  marques  d'amitic  >  d'elhme  &  de  cooiîderation  que 
ie  fcu  rd  svoic  internent  pour  noctedite  tante  la  princeffe  première  douairière  de 
Coocy  &  les  prouver  à  la  puflcriié,  nous  eHimons  devoir  fiiire  revivre  ledit  duché 
Pkitie  de  la  Vallieteen  lapexibnne  de  fondic  couiingerinaio  matetnel  ledit  fieur  mar- 
quis de  la  Valliere.  A  ces  caufes ,  de  l'avis  de  notre  trés-cher  ft  ttés-amé  onde 
le  duc  d'Orléans  regent ,  &  de  notre  grâce  fpeciale  ,  pleine  puif&nce  Ce  autcMrité  E 
foyalct  Nous  avons  rétabli»  8c  pat  cc5  prcfentes  lignées  de  notre  main ,  rcrabliflons 
l'union  ci-devant  faite  des  terres  ie  baronies  de  S.  Chtiftophe  en  Touraine ,  Châ« 
teaux  Se  Coutcdlcs  en  Anjou ,  fiefs  &  (cigneuries  en  dépendmres ,  lefquelles  en  tant 
que  beloin  (croit,  Nous  avons  unis  6c  unifions  pour  necompotcr  à  l'avenir  qu'un 
feol  &  même  corps  de  terre  que  Nous  avons  rétabli,  te  de  nouveau  créé  &  érig^ 
&  par  cc(dite5  pcelentcs  créons  &  érigeons  en  titre,  nom,  dignité  &  prééminence 
de  duché-Pairie,  voulons  qu'elle  foit  dorénavant  appcUée  duché  &  Pairie  de  la  VaU 
Jicrc,  pour  par  ledit  Chatlcs-François  de  la  Baumc-le-Blanc  de  la  Vallicre,  fcs  ea- 
fans  &  defcendans  mâles  na  6c  à  naître  en  légitime  mariage  ,  propriétaires  dudic 
«luch^Paitic  de  la  Vaiiieic,  jonir  du  iiiom»  ctcse»  qualité  Se.  ^ffùâ  de  duc  &  Pair 

de  France, 
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/  de  France,  aux  honneurs,  autoritez ,  rangs ,  fonces , ptivilcgffs > prérogatives ,  préé- 
minences, franchiJes,  libetccz  &  autres  droits  qui  appartiennent  à  ladite  qualité  & 
dignité,  &  dont  les  autres  ducs  &  Pairs  de  France  onc  joui,  ou  dû  jouir  tic  tout 
temps  &  ancieaaMé,nat'eDjiiftice,  jurifdiâion,  iéance  en  norré  cour  de  parlement 
de  Paris ,  fie  autres  noscours  ,  avccvoix  déliberative,tant  à  l'audience , que  chambre 
duConleil,  qu'en  tous  autres  endroits  tpicicnnqucs ,  loic  eu  aiicmblcc  dcnoblcflc, 
fiits  de  guerre,  qu'autns  lieax ,  &  aGtcs  d  honneur ,  de  Icance  &  de  rang.  Voulons 
&  nous  plaît  que  toutes  les  caufcs  civile-  critnincfics  ,  mixtes  &  réelles  qui 
concerneront  tant  IcJjt  licur  de  la  Vallierc  cjuc  les  droits  dudic  duchc-Paicie  ioicut 
traitées  &  jugées  en  notre  cour  de  parlement  de  Paris  en  première  indance  ,  8c 
que  les  comptes  Sf  procez  d'entre  les  vaflaux  &  jufticiables  dudit  duché-Pairie 
reflortiHeni  par  appel  en  notiedite  cour,  &  à  cet  eâèt  avons  diilrait  &  exempte 
ledit  duché  &  {es  dépendances  ,  &  par  ces  prelêntes  diftrayons  &  exemptons  du 
cedort  de  tous  juges  &  junOiclions  ,  où  les  appellnions  dcfdits  officier'  nvoient 

*  coutume  de  rcllorut  ,  ians  préjudice  néanmoins  des  cas  royaux  ,  dora  li  cunnoiA 
filDoe  denneurera  à  nos  juges  qui  avoient  coutume  d'en  connoiirc  ,  le  tout  à  U 
charge  d'iri^îemiiifcr  no' ofhciers ,  lî  taie  n'a  e'te' ,  voulo!!':  quclc^^ir  Charlcs-Fr,in(^ois 
de  U  BaLimc-lc-BlaiiL  uc  la  Vallierc ,  tienne  ledit  duclic-l'airic  de  Noui,  nue  meut 
Se  en  plein  iîef,  à  caufe  de  notre  cou  renne,  &  qu'il  relevé  de  notre  tour  du  louvre, 
fous  une  Iculc  foi  3c  hommage ,  que  ledit  Charles-François  de  la  Bautnc-lc-Blanc  de 
la  Vallierc  nous  fera  &:  prcccra  k  icrment  de  fidélité  ,  ainA  qu'il  e(i  accoutumé. 
Voulons  autn  que  tous  Tes  vaflaux  le  reconnoilîcnt  comme  duc  de  la  VaDîcit  de 
Pnir  i^cFiancc,  "ni  ic:i:^t-nt  en  Lidirc  ouihré  les  devoirs , aufqucls  ils  foat  tenus; 
Voulons  aulli  que  lui  cous  les  lucceiieurs  audit  duché  Se  Pairie  puiiicnt  établit 
un  ûé^  de  dnché-Plûne  en  b  ville  de  la  Valliere ,  dans  lequel  U  y  anca  un  bailiy, 

C  un  lieutenant,  un  procureur  ,  un  greffier,  &c  le  nc^-hrç  de  notaires  ,  procureurs  fie 
Icrgens  accoutumez,  pour  y  exercer  la  juftice  ,  lans  ncanmouis  qu'en  tonicqucacc 
de  la  pccfente ércâion  en  duché-Pairie,  ladite  terre  de  la  Valliere ,  Tes  dépendan- 
ces &  annexes  puiflcnc  au  dc'fiut  d'enfans  defcriiJans  mâles  dudit  fieur  de  la 
■  Valliere  cire  pat  nous, ou  les  roiinos  fucceilcuis  icuaics  à  la  couronne, en  confe- 
quence  des  raits»  déclarations  &  ordonnances  des  années  i^66.  8c  i579-  ijSa.  ÔC 
IJ87.  &  toutes  autres  faites  fur  l'crc^lion  des  duchcz-Pairies  ,  aufqucHes  Se  aux 
dérogatoires  des  dérogatoires  y  contenus  nous  avons  dérogé  ëc  dérogeons  par  ces 
prelentcs  en  faveur  Widit  Ctiaries-Ftançoi s  de  la  Baume-le-filanc  de  la  Valliere  &c 
de  (es  (ucceiïeurs ,  pourquoi  noMS  3\'ons  difpenfé  &  difpenfons  le  1  r  lu-  delà 
rigueur  defdits  cdits  &  dcclatations ,  mais  à  la  charge  qu'au  dctiiuc  de  lucccflcurs 
mâles  en  ligne  dîreâe  8c  en  loyal  mariage  dadit  ùau  de  la  Valliere  ;  le  ctice  de 
duché'  Icra  éteint,  &  lefditcs  terres  réunies  retourneront  en  lev.r  p-rmere  nature, 
titre  &  qualité.    Si  donnons  en  mandement  à  nos  amez  &  icaux  cuuleillers  les 

D  gens  cenaos  notre  cour  de  parlement  &  chambre  des  comptes  à  Paris ,  6c  tous  nos 
autres  officiers  Se  jufticiers  qu'il  appirr-rudri  nue  ce<;  prefentes  ils  aycnt  à  faire  lire, 

Eubher  &  rcgiftrcr,  fit  de  leur  contenu  taiicnt  jouir  &u!cr  ledit  Chai Ics-François  de 
iBanme^le-Blanc  delà  Valliere-, les eofkns  de  defcendans  mâles  en  loyal  mariage, 
pleinement  ,  paifiblemcnt  Se  perpétuellement  ,  cciïant  5c  faifant  ceficr  tous  tron- 
bles  t£  cmpcchcmens ,  Uc  nonobftant  toutes  choies  à  ce  contraires ,  auxquelles  nous 
avons  dérogé  de  détogeons  par  cefdites  prelcnies:  Car  tel  eft  nom  plaiur.  £c  afin 
que  ce  foit  chofe  ferme  &  fiable  à  toujours  nom  3vnn<^  fjir  mettie  notre  fcc!  à 
cclditcs  ptclcntes.  Donné  à  Vcrfailles  au  mois  de  tcvncc  1  an  de  grâce  1713.  &:  de 
notre  reg^  le  huitième.  Signd»  LOUIS.  £t  plus  bas  par  le  roi ,  le  duc  d'Orléans 
2  regencprefoit.  Sig^,  PtfBLYPPBAUz.  Enfuitc  ell  écrit, «j/S  figné*  fLBUiUAU. 

Regfirits^  mf  U  fntmrtw  gêner âl  du  rti  pmr  jouir  far  Mit  nfttrmt ,  fit  afmu 

àejcmims  m'tles  nez  ér  i  rustre  en  Ugitime  man/i'/f  ,  frofrittarres  dudit  Juche  <^ 
tatrte  de  U  yalUerede  lewr  effet  &  tonten»  y  &  être  exécute  a  Jelon  leur  ftmu  ô"  teneur ^ 
Jmm$  tmit  de  et  fm.  A  tertt  m  TêrlmtKt  k  viitff^Mx  fivrier  mii  fift  tM, 
trm.   Signé»  Gilbbut. 

tt  ledit  jfHTt  b  rti  féânt  en  fin  Ut  dejuJUce,  ledit  ChtrlesFran^eit  de  U  Baume  là- 
jAim  de  U  VaUtere  «  éti  rept  en  U  qiiéùté  ^  dignit/  de  dut  de  U  ftdUere  ,  Fur  de 
Treate ,  fin  le  ferment  éetentitmé  ^  juré fiàÊ&i  m  rùi^fuivâKtlenètie  tejmr.  A  Mt 
m  Parlement ,  le  mjf  fimtt  &  vkÊff-êtmt  ftvntr  X7t).  Sigpdj  Gilbekt. 


Digitized  by  Google 


4f»      HISTOIRE  GENEALOGIOyE  ET  CHRONOL. 

K(gi(irces  en  U  Chambre  des  comptes  ,  Guy  le  pm/treur  gentrd  im  rà  fmr  jaùr  ftr  K 
fm/ctrâiU ,  fes  mjms  cr  àe/cerJans  mkies  nez,  cr  d  nsttre  tm  kyd  msrù^t ,  frifrteUmt 
îam  àÊAi'fànt ,  it  l'effet  é  cmtnm  m  itelles  fdm  Uar  fmmt  &  taum  »  Jiùvêmé' 
mm  tkêtffs  ftrtéet  ftr  ttnit  far  afékk  vkÊgfàmt  Mgr  1713.   Sigpé  »  Noalit. 

Et  fi»  lauae  feuille  eft  écrit  Cuft^imet  m  M  récria  m  émhé-fmk  ie  U 
tdbert ,  tmdùmtt  Ummt  k  imu  tvrU  171 3- 

Anit  imi^mem  des  leitres  ie  im  ér  f*if  Jk  Truut  ,  fetir  Chtrlu-Stmt^  it  U 

Uâum-U-BUiK  ie  U  rstliere y  i»  zt.  fevrur  lyii.  B 

Bxtrmf  tUs  Bn^ra  iv  Férltmau. 

VEU  pnr  la  cour,  toutes  les  chambres  aflbnbiccs,  le$  lettres  V^etixci  du  roi 
en  forme  d  cdit ,  donnccs  à  Vcrfaillcs  au  mois  de  février  1723.  Signe ,  LOUIS. 
Et  plus  bjs  par  le  roi  ,  le  duc  d'Orlcans  rcgcnt  pcefeoc^PHBLYPPEAUx  ,  &  fccUées 
6a  grand  (ccau  de  cire  verre  en  lacs  de  foyc  ,  obteatic^  pw  Charies-François  de  la 
Bjumc-lc-Blaiic  ,  chevalier ,  mirquis  de  la  Vallicre  ,  gouverneur  &  grand  fcncchal 
de  la  province  de  Louibonnois  ,  lieutenant  général  des  armées  du  roi  ,  ci-devanc 
laeftce  decamp  gênerai  de  la  cavalerie  légère  de  France ,  par  Icfquelles  pour  les  caufcs  y 
contenues  ,  le  icigncnr  loi  a  rétabli  l  union  cy-dcvaiu  Élite  des  terres  &  baronies 
de  S.  Chriltophcca Toura  nc ,  Cluccaux  ÔC  CourccUes  en  Anjou,  fieb  &  feigneurics  C 
en  dépendantes ,  lelquellcs  entant  que  be(bin  feroic ,  il  a  unies  pow  ne  oempoiec 
à  l'avcnïr  cju  aii  Icul  &  même  corps  de  terre,  qu'il  a  rétabli  &  de  nouveau  crc^  5c 
érige  en  tiiic  ,  nom  ,  digmcé  <Sc  prééminence  du  duchc-Pairie  >  veut  qu'elle  (oie 
dorénavant  appellce  duché* Pairie  de  la  Vallicre,  pont  par  l'impétrant,  les  enfant 
&:  deiccmlans  miles  nez  ,  &  à  naitreen  légitime  mariage ,  propriétaires  dudit  duchc- 
Pairie  de  la  Yallicrc  , jouir  du  nom  ,  titre,  qualité  &  dignité  de  duc  te  Pair  de 
'Fiance I  aux  honneurs,  amockez  ,  rang ,  léaoces ,  privilèges ,  frjnchiles ,  Ubeciez 
autres  droits  qui  apparriennnent  à  ladite  qualité  &  dignité,  &  dont  les  autres  ducs 
&:  Pairs  de  France  ont  |oui  ou  du  jouir  de  tout  temp»  U  ancienneté,  tant  en  jullicc, 
jwkiliâion ,  féance  en  la  cour  &  auitc*  cottcs,  avec  vois  délibeiative ,  unt  à  Tau- 
diance.quc  chambre  du  ccnfeil , qu'en  tous  autres  enuroirs  quelconques ,  (o\z  niTcm- 
blécdc  noblcile,  taiis  de  guettes,  qu'autres  lieux,  U  adc  d'honneur ,  de  fcancc  &  ^ 
de  rang.  Vcni  9t  kii  pbk«)ue  totttea  les  crafes  civiles  &  criminelles ,  mixtes  2c 
réelles  qui  concerneront  tant  ledit  impétrant,  que  les  droits  duciit  duché- Pairie,  foicnc 
traittécs  <5c  jugées  en  la  cour  en  prcmictc  inlhmcc,  &  que  les  caulcs  &:  procès  d'entre 
les  vaflaux  &:  julbciables  dudit  dudié- Pairie,  rellbrtillént  par  appel  en  ladite  cour, 
&:  à  ccr  efrct  a  dillraic  &  exempte  ledit  duché  &  les  dépendances  du  rcllort  de 
tous  juges  &  juriidiâiotu ,  ou  les  appclbtions  dcfdits  officiers  avuient  coutume  de 
■leflèctir,  fins  pcd^odice néanmoins oes cas  royaux, dont  la  connoillànce  demeurera 
ans  juges  qui  avoient  coutume  d'en  connoîtrc,  le  tout  à  la  charge  d'inJcmnifcr  les 
oiliders  dudii  Icigneur  roi,  iî  fait  n'a  été  -,  Veut  que  ledit  impétrant  tiœne  ledit 
duché-Pairie  de  lui  nuëment  &  en  plein  Hcf,  à  caufe  de  fil  couronne ,  &  quil  re- 
levé de  fa  tour  du  Louvre  fous  une  feule  foi  Se  homm.igc,quc  ledit  impétrant  fera 
&  prêtera  le  ferment  de  fidélité,  ainlï  qu'il  cfl  accoutumé;  Veut  auih  que  tous  les 
vamnx  dudic  impétrant  le  reconnoifl'cnt  comme  duc  de  la  Valliere&  Pair  de  France^ 
&  lui  icncicnt  en  ladite  qualité  les  devoirs  .u'.rquels  ils  lent  tenus;  Veut  auffi  que  £ 
lui  bc  tous  les  fucccfl'euts  audit  duché- Tair^c  puiilcnt  établir  un  iiege  de  duché- 
Pairie  en  ladite  ville  delà  Valliere,  dans  lequel  il  y  aura  on  bainy,un  lieutenant, 
un  procureur,  un  greffier  &  le  nombre  de  notaires ,  priKurciirs  &  fergcns accou- 
tumé ,  pour  y  exercer  la  jullice ,  ians  néanmoins  qu'en  conlcquence  de  ladite  éreâioti 
en  duché-Pairie  ladite  terre  de  la  Valliere  ,  fes  dépeiidancet  tt  annexes ,  puiflèiK 
au  défaut  d'enfans      defccnd^ns  mâles  dudit  impétrant  être  par  ledit  Icigneur  roi 
ou  les  rois  (es  fucccflcurs  ,  réunies  à  la  couronne ,  en  confequence  des  cdtts ,  dc- 
claiations  &  ordonnances  des  annéies  1^66.  1579-  1582.  &  1^87.  &  toutes  autres 
faites  fur  l'crcilion  des  duchcz-Pairtes  ,  aufquclles  2c  aux  dérogatoires  des  déroga- 
toires y  contenues,  ledit  (cigncur  roi  a  dérogé  en  6veur  dudit  unpeaant&  de  les 
foccefleuis,  pourquoi  il  a  difpenfé  ledit  dttché  de  ta  t^^KOt  dfeMits  édita  9c  deda- 
lations,  nais  i  la  chaigc  qn'aa  défint  de  ftieeefieiKS  ralkt  ea        diceAe  &  en 
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A  loyal  mariage  dudit  impétrant  le  titre  de  duché  fera  éteint,  &  Icfditc^  terres  réunies 
rctouinetont  en  leur  prcimcie  nature  ,  titre  &  qualité,  ainli  que  plus  au  long  le 
contictuiont  lefdites  lettres  à  la  cour  adrcflàntcs.  Vcu  auflî  la  requête  prefentée  à 
ladite  cour  par  ledit  impcrranr  à  fin  d'cnrcgiflrcmcnt  dcfdires  lettres  patentes >  con* 
clufions  du  procureur  gcnctal  du  roi,  ouy  ic  rapport  de  M*.  Ambroife  Ferraod» 
confeillcr,  U  tnacicre  miie  en  délibération  ,  la  cour  a  ordonné,  que  lefdites  lettres 
patentes  feront  enrcgiftrées  au  gtcfte  dcb  cour  ,  pour  louir  par  ledit  impcmnt,  fcs 
cnftiis  &  dcfccndans  mâles  nez  &  à  naître  en  l^^itime  mariage, piopiîccaircs  dudit 
duché  &  Pairie  de  la  Vallicre,  de  l'cfFcc  &  coatcnttenioellc$,&:  être  cxccutiéldoa 
leur  focme  le  teneur,   faic  en  patlement  le      fevcicr  17^3.  Sign^,  Giuejit. 

B      Êmftàm  m  tarkmmt  de  Ckjrkt-rrmÊftis  dt  k  Bmm  ie-Bùme  de  U  fâliiert, 

m  fÊÊM  de  ^  fïïÊÊti^ 

Du  xt.  février  172?. 

Acfrââr  it$  H0f*t  de  Pârlmmt. 

VEU  par  h  cour,  les  gcatiil*duuBbre  toumelle  aflemblto ,  l'infonnation  fiiie 
d'office  à  la  requête  du  procuiciir  gênerai  du  roi  le  zi.  février  prcfcnt  mois 
1 7 1 3 .  de  l'ordonnance  d'icclie  par  le  conleiilet  à  ce  commis>  des  vie,  maurs,  convcrlation» 
rcligiun  catholique,  apoftadiquc  &  tomaine»  fidélité  an  lêtvioe  du  roi  *  valeur 
C  expérience  au  iâit  des  armes  de  MelTHc  Charles-Franc^ois  de  la  Baumc-Ic- Blanc , 
chevalier  >  aiar<^uis  de  la  Vallierc ,  gouverncuc  &  grand  (cncchal  de  la  province  de 
Bouibonnocs.  Ueutenant  gênerai  «les  armées  du  ni ,  ct'devant  tneftre  dé  camp  gênerai 
•  dclacavalcriede  France,  pourfuivant  fa  réception  en  qualité  &:dignitc  de  duc  de  la  Val- 
lieie«  Pair  de  France.  Les  lettres  patentes  du  toi,  données  à  VctiaiUcs  au  mois  de 
fevrler  1713.  Signées,  LOUIS.  À  fbu  lur; ,  par  le  toi  1  le  duc  d*OrleaRS  Kgent 
prcfcnt,  Phflyiteaux.  Et  (cellécs  du  grand  (ccau  de  cire  verre  en  Lus  de  foye, 
obtenues  par  ledit  ficut  de  la  Valliete,  pat  jefqudles  pooc  les  cauies  y  contenues  t 
le  feigneur  eol  auroîe  rétaUî  l'anton  d-oemc  ntte  ék  terres  &  batonîes  de  ûinc 
Chriltophle  en  Toiiraine,  Châteaux  5:  Courcellcs  en  Anjou,  fiefs  &:  fcigncurics  en 
dépendantes ,  IdqucUcs  en  tant  que  bclbin  icrott ,  il  autoit  uni  pour  ne  cômpofec  à 
Faraiir  qu'on  (eul  &  même  corps  de  (erres ,  qu  ilauroit  retablt,  8e  de  nouveau  créé 
&  érigé  en  titre,  nom,  dignité  &  prééminence  de  J  .  l;c-Paitte,  pour  par  l'impc- 
ttant,  ics  en£ins  Se  dcfccndans  mâles  nez  &  à  naiite  en  légitime  nuriaec*  proprié- 
taires dttdît  direhé-Pâme  de  la  VaUiere ,  jouir  do  nom ,  titre ,  qualité  &  dignité  de 
duc  &  Pair  de  France,  ainfi  que  plus  au  long  contiennent  kfdiccs  lcttrc5  à  la  ccvîr 
adrcflàntcs.  L'arrêt  d'cnrçgidicmcnc  d'icclles  dudicjouc  iz.  février  1715-  L'extrait 
aâe  de  iiipleinent  des  cérémonies  de  baptîme  audit  fieur  de  la  VaUiere  du  10. 
novembre  1^71.  par  lequel  appert  icelui  être  né  le  ^5.  janvier  KÎ70.  &  avoir  été 
ondoyé  le  lendemain  14,  pat  pcroiiffion  de  raccbcrcquc  de  Paris,  ledit  extrait  dcii- 
yré  pm  te  6énr  Delatniie  ctnre  db  h  piarotflb  de  fitint  Germain  l'Auieitois  de  cette 
vil'i:  âz  Paris  le  j6.  février  iji^y  l'nicmblc la  requête  prcfentéc  à  la  cour  par  ledit 
ficur  marquis  de  la  VaUiete ,  afin  d'ctrc  re^û  en  ladite  qualité  &  dignité  de  duc  de 
h  ValUeiCf  Pâlir  de  France.  ConcUifions  du  ptocnrenr  gênerai  dù  roi  :  Ooy  le  rap- 
port  dt  M*.  Ambroife  Fcrrand  confcillcr,  la  matière  mifc  en  dc'ihcration  :  la  Cour 
ordonne  que  ledit  Charles-François  de  la  Baumc-lc-Slanc  de  la  Vallicre ,  leca  rccû 
en  la  qualicé  9e  dignité  de  duc  de  la  VaUiere,  Pafr  de  France  ,  en  prctant  par  lui 
\  le  ferment  accoutumé,  de  bien  &  fidcllcmcnt  lervir,  afTifîcr  &  confcill  ■  ]■:  [ m  en 
fcs  crés*haatc$  &:  impocrantes  afhires  i  Se  prenant  icancc  en  la  couc ,  d'eu  tenir  les 
defiberarions  cfoiês  K  fecretfâ  ,  rendre  la  joftioe  au*  pauvres  comme  anx  riches, 
garder  fcs  ordonn.mccs  ,  J.:  en  fout  fc  comporter  comme  un  bon,  fagc  ,  vcrcticux 
&  magnanime  Paie  de  France  doit  £uic.  fait  en  Patlcmcnt  le  22.  terrier  172^. 
Signé,  Oa>BfT. 


^        HISTOIRE  GENEALOGIQUE  ET  CHRONOL: 

êtHn^tmm  i  id  tbmiredts  Ctmfm  àa  kttru  de  Jà^-fmie  de  U  y*!B*re.  A 

l>a  \%.  may  172J. 

V £U  par  la  chambre  les  Icnrcs  patentes  du  roi  en  forme  de  Chartres,  donne» 
à  Vcrfiillcs  aa  mois  de  "fcvrier  172 fignccs,  LOulS.  ti  fkshâs,  par  lewi," 

1c  duc  d'Orlcans  regcnc  prcfent,  PhelyppeaUX.  Et  fccllccs  fur  lacs  de  love  rouge 
Ccvcnc  du  grand  Iccau  de  cite  verte,  obtenues  5c  impcirces  par  Mcllirc  Charles- 
François  de-ïa  Baume^te^Blanc ,  dieTdier,  marquis  de  la  Vallitte,  goumneur,lieU' 
tcrun:  pcrKra!  iS:  granJ  fcncchal  de  la  prc  :  i:]^::  Rourbonnois  ,  lieutenant  général 
des  armccs  du  roi,  Q-devaoc  mcftre  de  camp  gcncialde  U  cavalcne  légère  de  fraoce} 
par  le(qitdles  &  pour  les  caoTes  y'cbnce»d£s,  fa  Majeflé  «récabli  l'union cMevanc 
tjitc  des  terres  îcharo.iics  de  faint  Chriilophle  en  Touraine,  Châteaux  &  Courcellcs  g 
-en  Anjou ,  Hci&  &  feigneuries  en  dépendant  ,  lelquelles  en  unt  que  bcbin  leroit , 
ladite  Majefté  a  unies ,  pour  ne  oompofer  i  TaTcnir  qu'une  folle  &  même  cene  que 
la  Msjeilc  a  rétabli  de  nouveau  crcc  eu  titre,  nom  ,  dignité  5>:  prééminence  de 
dnchc  Pairie.  V.cut  qu'elle  ioit  dorénavant  appellcc  duché  &  Pairie  de  la  Valliere, 
pour  par  ledit  Geat  Charl«^Fraocois  de  la  Baume-le-Blancdela  Valliere,  fesenlâni 
ik  dclcenisnî;  mdlcs  liez  &  à  naître  en  légitime  mariage,  propriétaires  dudit  duché- 
Pairie  de  la  Vallicre,  jouit  du  nom,  titre ,  qualité  &  dignité  de  duc  &  Pair  de  France» 
aux  honneurs,  aotoritez,  rangs  ,  féanccs,  privilèges ,  prérogatives,  prééminences, 
francl'.ife?  ,  lilxrfcz  &  autres  droite,  qui  appartiennent  à  ladite  qualité  &:  dignité, 
&  donc  les  autres  ducs  &i  Paies  de  France  ont  joui  ou  dià  jouir  de  tout  temps  fie 
ancienneté,  tant  en  juftîce,  jurifdiâion ,  féance  en  la  cour  de  parlement  de  Pans, 
&.  autres  cours,  avec  voix  dclibcr.itis e.  tant  à  l'audience, chambre  dti  confeil ,  qu'en 
COUS  autres  endroits  quclcon(^ues ,  ioit  en  aflcmblce  de  nublclle  ,  faXn  de  guerre,  q 
qu'antres  lieux,  &  aoes  d'honneur,  de  féance  &  de  rang.  Vent&Mi9eAé&  fui  plaît 
que  rmucs  les  caufcs  civile?  &  criminelles,  mixtes  &  réelles  qui  concerneront  rant 
kdic  lîeur  de  la  Vallicre , auc  les  droits dudit  duché* Pairie,  (oient  traitées  &jug^s 
en  la  cour  de  parlemenc  de  Paris  en  première  inftanee,  ét  que  les  caufcs  &  ptocés 
d'entre  le  valTaux  uiflici  ibles  dudit  dnché-PaKic  rcffortilTcnt  par  appel  co  ladite 
cour  i  &  à  cet  cHét  ta  Majellé  a  diftraic  &  exempté  ledit  duché  &  Tes  dcpcndaiiGCS 
du  reflbrt  de  tous  juges  fie  jurildidions,  oh  les  appellations  atoient  comameiJeref- 
fuitir  ,  (ans  préjudice  néanmoins  des  cas  royaux  ,  donc  la  connoiffance  demeurera 
aux  juges ,  qui  avoicnt  coutume  d'en  connoitre ,  le  tout  à  la  charge  d'indenuiirer  les 
officiers  de  fa  Majefté,  fî  âiir  n*a  été.  Véatanffi  (adiie  Majeftié  que  ledit  fienrCharles- 
Fiançf  ts  de  la  Daunic-lc- Blanc  tienr'.e  ledit  duchc-Pairie  de  la  Majcflc  nucment  & 
en  plem  Aci  4  caulc  de  ta  couronne ,  &c  qu'il  relevé  de  fa  tour  du  louvre  (bus  une 
Icale  foi  &  hommage,  qu'il  fera  &  prêtera  le  ièrment  de  fidélité,  ainfi  qu'il  eftac>  D 
cuuiumc.  Veut  pireillcmcut  :aditc  Maieiléquc  tous  Tes  valTaux  le  reconnoi/Tent  com* 
me  duc  de  la  Valliere  ëc  Pair  de  France,  &  lui  rendent  en  ladite  qualité  les  dévoie^ 
aufquels  ils  font  tenus,  &  que  lui  &  tons  fes  (ncceflèurs  audit  dnché-PainepailTenc 
établir  un  ficgc  de  duciic  Pauic  en  la  ville  de  la  Vallietc ,  dans  lequel  il  y  aura  un 
baïUy,  un  procureur,  un  greffier  ^  le  nombre  de  nouires,  procureurs  &  lergcns 
accoutumé  pour  y  exercer  ta  jufttce  ,  fans  néanmoins  qnen  confèquence  de  ladite 
crcdion  en  duché-Pairic ,  ladite  terre  de  la  'Vallicre  ,  fcs  dependinces  &  annexes 

Êuillcpt  au  dé^uc  d  énions  &  de(ccndans  màlcs  dudit  ûeur  de  la  Vallicre  »  être  par 
i  Majefté  ou  les-rois  les fuccellcurs réunis  à  la  coart)nne,enconfeqoencei!es^ic^ 
déclarations  &  ordonnances  Jc5  années  ijté.  1579.  1582.  &  M*'?  ^'  toutes  autres 
faites -lur  i'éreâion  des  duchés  &  Pairies,  auiquelles  &  aux  derog^oires  des  dero-  ^ 
gatoiies  y  -contenues ,  la  Majefté  a  dérogé  8e  déroge  en  fiveur  dudit  fieur  Charles-  ^ 
Françuis  de  la  Baumc-Ic-Elanc  de  la  Vallierc  &:  de  les  fuccelTcurs ,  pourquoi  (â  Ma* 
jelké  a  dilpcnté  kdit  duché  de  la  Vallietc  de  la  rigueur  ùcidits  édits  &  déclarations, 
tnaif  à-la^argc  qu'au  défiât  de  fuccelleuts  miles  en  ligne  direde  &  en  loyal  ma- 
risge  dudit  lîeur  de  la  Vallicre,  le  titie  de  duché  Tcra  ttcuit  ,  lelditcs  terres  rcu- 
oies  demeuBetont  en  leur  première  nature  »  cicre  fi£  qualicé,  comme  plus  au  long  Je 
«ontiennenc  lefdkes  lettres  à  la  dtambre  idxeffiuites.  L'arrêt  d'icelle  en  forme  de 
commifllun  du  11  mars  1723.  pottant  qu'à  la  requête  du  procureur  gênerai  du  roi» 
ion  fubltitut  lue  les  lieux  &  le  receveur  ou  coiucoUcur  dudomame  du  roi  appelles, 
al  lénie  par  le  lieutenant  geneial  de  Langeais  informé  (te  lâ  qualité  ,  coouliaoce, 

nient 
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^  valeuc  &  (cvcnu  defclices  terres  ic.  b«roiiies  de  S.  Chriftophe  »  Châteaux  A  Cour- 
-  csUea,  fiefi  6c  (eigncuriet  en  dépendans,  commodité,  ou  ïnoommodiré  de  l'union 

creâion  d'iccllcs  en  duchc-PainC)  pour  l'information  faite  &  rapportée  avec  leur 
a?is«  être  par  la  chambre  ordonné  ce  que  de  lailoa  lur  rcnregiftrcmcnt  à  clic  re- 
quis dcTdltes  lettres  par  ledit  (îeur  de  u  Baame-le* Blanc  de  la  Vallierc;  rioforma" 
lion  fur  ce  faite  en  vertu  diidic  arrêt  par  ledit  lieutenant  gcncr.il  Je  Langeais  en 
daitc  du  27.  avril  1723.  ton  avis  du  jo.  dudic  mois,  ceux  du  (ublbcuc  du  procu- 
leur  gênerai  audit  fiegc  8e  daiecevear  du  domaine  de  Tours  des  premier  de  hmr  maf 
audit  an.  La  requête  prcfcnte'c  à  la  chambre  par  ledit  (leur  de  la  Ba;!mc-lc-Blanc 
de  la  Vailictc,  aux  iîns  de  veiilication  &  cnrcgiftccmcnc  dcldites  Ictucs.  Conclu- 

2  fion^  du  proçureur  gênerai  do  roi  >  fie  toi^  coimderé  :  La  Chambre  a  ordonné  de 
ordonne  Icfdites  lettres  ctrc  rcgiftrces,  pour  jouir  par  Timpctrant,  fcs  cnfans  &:dcf" 
ceodans  mâles  nez  &  à  naicrc  en  loyal  maris^,  ptopricuites  dudic  duché- Pairie  > 
de  Vef&c  &  ooniena  en  icetles  feloo  leur  forme  de  teneur ,  à  la  charge  de  fiire  la 
foi  &  hommage  au  roi  pour  raifon  dudïC  duché-Pairie  de  la  Vallierc,  ^S:  d'en  four- 
nir l'aveu  &  dénombrement  en  la  chambre  dans  le  temps  poné  pat  la  coutume,  fie 
en  outre  à  la  charge  d'indenralièr,  fi  firit  n'a  été,  les  officiers  de  jnftice ,  delqucb 
les  juftices  des  terres  compofant  ledit  duché  ,  reflTortiflbicnt  ci-dcv.int  pour  raifon 
de  la  diitraétion  de  reflbrc  portée  eiditcs  lettres ,  fans  qu'ils  puifTcnt  jouit  de  ladite 
dIftraAkm  de  leflôcc  >  qu'après  que  kfilics  officiers  de  juftice  auront  été  indemnilêz* 

C  Fait  le  iS.  may  vj%î.  Signe',  Noblbt. 
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GENEALOGIE 

DESâBICNSURS 

DE  LA  BAUME  LE-BLANG  • 

CETTE  Mailon ,  originaire  de  fiomlxmdois  ♦  a  été  TrdnTpbtttéc  en  Toaia&ié» 
n  y  a  environ  200.  ans,  comme  ilcfl  prouve  par  les  titres ,  qui  vont  être  men- 
tionner ,  &  luivant  MM  <fe  lainic  Marthe  dans  la  généalogie  de  Bcauvau ,  impri- 
mée in  folio  en  1626.  L'on  eominence»  àiappoccecptt  «wlie  daoÊuOoffqae  les  fei- 
{peuts  DE  LA  BAUME-LEBLANC 

■p^ERRlN.ou  PIERRE  le  BLinc  ,  damoile.iu  ,  fcigncur  de  la  Baume ,  reconnut  Ç 
I    le  Éunedi  devant  la  fcte  de  S.  lîatnabc  apoccc  l'an  1301.  tenir  en  fief  lige  tous 
ta  pm  de  Boytian  6c  de  la  Baume  en  Tille  de  la  pointe  afUs  en  la  patoilic  d  A- 
vr  il  fur  !  \'licr  en  Boiirbonnois  ,diu  conuc  de  Ckxmoat, comme  maty  deU 
ae?JnS!."£S  datDC  du  iiouibonnois.  (-) 

daci  da  Boarbga. 
MiisMottlioi, 

cUÎircmmttde  TEA.N  &  HENRY  le  Blanc,  font  qualifiez  damoifcaux  dans  k  ccftamcnt  de 
I  Phihppcs ,  (eigncur  de  Bofly  chevalier  ,  dont  ils  furent  nommez  exécuteurs  par 
^xc  r.u  To.  décembre  13^4-  ^"y"^  Gmthm» , tmÙMIÊtm  àt  U  tn^mt  fgrùe  ie  filt 
htjlwt  de  Srejfe  &  de  «J.  D 

PERRIN  le  Blanc,  écuyer»  feigncur  de  la  Baume  en  Avcudre,fit  homnugpde 
cette  fcigneuric  à  Jeaa  duc  du  Bourbonnois  le  8.  janvier  14)0.  ce  peut  ctre 
le  même  qui  lc5  8,  te  ij.  juin  141?.  eut  ordre  en  qualité  de  capitaine  d'Aveudte 
pour  Marie  de  Berry ,  ducheffe  du  Bourbonnois.  d'aflurcr  les  pafljgci  (ur  la  rivière 
de  rAllicr  dans  l'ctcnduë  de  (on  gouvernement ,  &  d'cfcortcr  les  vivres  que  cette 
pr  n  rilc  faifoic  cni^duire  à  l'armée  du  roi  dcvaoc  Cufly.  11  commandoic  la  même 
ai.acc  1  aicicicban  de  Bourbonnois.  •  ^ 

P£  R  R I N  ie  Blanc  »  ccuycr  ,  leigncuc  de  la  Baume  ,  eft  qualifié  capitaine  des 
châteaux  d'Aveudre  &  de  Chaudes-Algues  dans  un  titre  de  l'an  I4V7.  il  avoic 
cpoufe'  Jeanne  d'Aurour  i  fille  du  feigneur  de  Ncfle  ,  d'une  ancienne  maifon  du 
BourbouaoLS ,  laquelle  e(l  nommée  dans  l'enquête  faite  le  7.  mars  1480.  lue  le 
meurtre  de  Jet»  le  Blanc  leur  fils.  Il  y  eft  dit      /6b  mri  viveit  wtUmm  ér  fi^ 
^ttà  Us  armes.  Ses  engins  deiqucls  deicendent  toutes  les  branches  de  certe  mufon  plai- 
dercnc  contre  elle  pour  la  fucccOion  de  leur  pere,  &  elle  fiit  cundimncfc  par  icntcace 
du  9>  fcvrier  1491-  ^ 
J,  Jeam  le  Rlanc  ,  écuyer  ,  feigneur  de  li  Brime  ,  fir  un  échange  de  quelques 
hcruages  alllsprcs  le  ciiâtcau  d  Avcuacc  ic  4.  janvier  i4{}.paila  pluileursaâes 
les  10.  juin  fie  19.  janvier  de  la  même  annc'c ,  le  «.  jinviec  1459-  fie  9.  o£to- 
bre  \a,66.  il  fut  tué  vers  le  mois  de  novembre  1476.  par  Jean  de  Nei^M 
avec  lequel  U  avait  ptoce's  pour  la  terre  de  Vernoy. 
Femme  Caterine  d'Efpoux,  fit  fiiire  une  enquête  le  7.  mars  1480.  furlamorc 
de  Ton  mari  ,  ou  il  efl  dit  que  Jcah  le  Blanc  r/w/  rwble  c^de  bmne  miijèn,  que 
Caciicnnc  d  Eipoux  tMt  gmiiile  femeUe  ér  de  n^le  mu/m  dAwvergne  de  thcjîet 
î      éAOtifm*  s>ln*  Saillant ,  frés  Atmtferrmi^  ytils  tvmem  f  tapeurs  enftns  ,  dttU 
ùf  mu  fiùvtim  U$  trmti  &     ^^es  dmem  Jcihm,  (^fiufm  mm  avM  tefUt 
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%  iu^giemia  de  U  Tvyr  B^nvacr  d»  f-enwj  j>rés  la  BMtme.  Ellcobtinc  dcsict- 
ucs  loyaux  ,  avcc/ûw  (on  fils ,  pour  la  iuccdfioa  de  Fm  k  Blapc  &  de  & 
teramcpcte  &  mcrc  de  (on  inary  Je  2^.  jiuviac  149U  &  moic  encore  Je  2. 
aaxs  1493.  (es  cnlaas  iuiciu  » 

ï.  ANTorvK  )c  Blanc  ,  qnilifie  ccoyer  danj  un  adc  du  i.  oâobrc  1479.  & 
booune  d  armes  d  une  compgoie  des  ocdoonaoces  du  roi  le  7.  mars  1480. 

u.  Catsrinb  le  Blanc»  vhrotc  Cd  la  nutfon  de  fa  mère  le  ?•  mars  1410. 

111.  jEAN  le  Blanc,  ecuycr,  (êigncur  de  la  Baume  ,  obiinc  l'an  1477.  lettres 
de  rémiflion  pour  av«r  tué,  en  d^icodam  Ion  peic  ,  un  nommé  Etienne 
g  Bcraud ,  il  cft  qualifié  Jem  de  U  9mm ^  die  k  BUm ,  écuycr ,  fcigncur  de  U 

Baume,  dans  une  donation,  qu'il  fit  à  Jean  de  la  Baume  Ion  fils  le  1.  (êp-  '  . 
tembre  lyio.  Ce  dernier  obtint  le  e.  Icpccmbrc  ijitf.  attétdo  parlement 
contre  la  ducbefle  de  Bourbon,  M  (ojcc  des  dirats  qoe  la  officiers  de  cette 
prin ccfTc!  prércndoicnt  lar  la  terre  de  Bml^n  qui  lui  apparicnoit-  Il  aroit 
cpoulc  par  conuac  du  9.  joilkc  i  jia.  jemme  d  AurcuU,  fille  de  Cabrid,  fci- 
mrd'Aafeail,dGii7cr»&de/«mMdehGafde,  flcUfemme  futioftitucc 
hcriiicre  de  Mirtm  de  k  Chapelle  6  taon  »  venv»  de  fiem  du 
fiouchec 

Q  2.  Lotns  le  Blanc ,  prêtie,  (êcood  fil»  de  Ami»  le  Blanc  »  feigneur  de  la  Baume, 
&  âcJeMHc  d'Anioiir*  eft  nommé  dans  des  «âes  des  f.  &  29.  janvier  8(4, 
avril  14  jj. 

j.  PipRRB  te  Blanc,  ccuycr  ,  licentië  en  droit ,  dianoine  de  Narbonnc  ,  donna 

p.ir  artc  du  :î  j  i  n  1487.  à  I  cglifc  d'A\cudrc  (â  légitime  du  bien,  qui  lui 
vcnoit  de  Pune  le  Blanc,  ccuycr,  fcigncur  de  la  Baume,  &  de  /mmk  d' Au- 
tour fes  pcre  &:  meie,  è  la  charge  de  mtjjes ,  Je  frieres^  à"  dekiiir  Usba^aic  de 
U  Baume  en  te'glife i' Avetidrt. 

4.  Jeam  le  Blaoc,  écuyec,  dit  feta  7<4»,  doyen  de  CttcaflonDc  le  4.  norcmbce 
1491.  écoit  mort  avant  le  |.  oâôbre  1494. 

5.  Philippes  ie  Blanc,  fils  nu'mc'  de  Penin  le  Blanc  ,  leigncur  de  la  Baume, 
D        &  de  Jeaime  d'Autour  ,  cil  nomme  avec  fcs  frères  dans  les  aftcs  du  fixicmc 

janvier  i4;9-  du  quatrième  janvier  1461.  &  du  huitième  octobre  i^bù.  il 
ell  fuinomme'  de  la  Baume  ,  dit  le  Bl*nc  ,  &  qualifié  feigneur  d'Ormcillc$& 
de  CheviainviUiets  ,  dau»  un  aûc  du  6,  décembre  1478.  fcigncur  de  S  Aubin 
&  de  Chevrainrliliers  dans  an  autre  aôe  du  i^.  novembre  14751  p.»i:  lequel 
comme  oncle  maternel ,  il  fut  élû  tuteur  de  Marie,  fille  mineure  de  Loms  de 
Chailly  &  de  Fréafmfe  Boucaubt  ,  9c  prend  la  quaUté  d  ccuyet  dans  les  hom- 
mages, qu'il  leçut  de  la  terre  de  Mbmîgny  les  14.  (cptcmbré  14^0,  Se.  6.  dé- 
cembre 1478.  Il  fie  hommage  de  fa  terre  de  Chevrainvillicrs  à  Simon  AmeC, 
fcigpcur  de  Villcbcou  le  xj.  juillet  1480.  ôc  dans  l'enquête  faite  le  7.  mars 
de  la  même  année,  il  eft  dit  qu'iUtoit  établi  à  Nemours  -,  il  eft  aulE  nommé 
dans  les  lettres  rovaux  obtenus  !c  vingt  -  neuvième  janvier  1491.  par  Ct- 
teriiu  d'Efpoux ,  veuve  de  Jem  le  Blanc  ,  ccuyer  ,  feigneur  de  la  Baume  ÙM 
frère»  fut  le  partage  de  la'nicibeffion  de.i^^  leur  pcre.  Son  fils  ht 

* 

E       Louis  le  Blanc,  feigneur  de  ChcvrainvilUers ,étoit  âgé  de  14.  ans,  &  étudioit 
à  Paris  le  ; .  jnilTet  1488.  loiTqu'il  fiic  émancipé  pac  taa  pesé,  il  dk  £u« 
nommé  de  la  6aume-te-Blanc  * 
Femme  ,  f  bamh  B  Bouigeois  ,  écoit  veuve  en  1526.  lots  du  madage  de 
Ibn  âls. 

Jeam  de  la  Baume,  dit  le  BUnc ,  ccuycr ,  feigneur  de  Chevrainvillicrs  prés 
S.  Mathurin ,  de  l'Archanc  &  de  Morville  ,  cil  qualifie  rwl^/e  hsmme 
Jem  ii  U  Smme ,  dit  le  Blanc ,  Heemie'  t's  Uix  dans  un  acte  du  7.  avril 
If  14.  bailly  de  Nemours  dans  le  contrat  de  mari^  de  la  fille  de  Fan  , 
1^44.  &  dans  un  arrêt  du  parlement  du  17.  mars  1^60.  il  obtint  pcr- 
miflion  de  fciire  fermer  de  murailles  le  bourg  de  Chevrainvilhers  {a).        f*  )  *• 
Femme  ,  Geneviève  Biernc,  dame  de  Bcaumoulins  5c  de  BafTin  ,  fille  de  !  îtn"î'!4?â!* 
.    Ja»  Bictne ,  fdgpoiK  de  BeaaiiUHiUiu ,  Si.  d'A&M  de  Ballot,  iut  matiée  pai  }>.  dewab.  if 4« 
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comntdii  itf.awUifitf.  elle  écdt  veuve  en  if6o.a£ ion  mari  eft  qualifié  * 

.ft»  rubU  é"  pi**jfM  ^gKW  Jeta  de  U  Baumf ,  dir  le  Bhnc  ,  (cuyer  ^Ja\:^r}eitr 
-ttk  ChevréumfUtitrs ,  anfeUltr  d»  roi  bàtUj  de  Utrnmrs  ^  dt  ChâttM'Laiidm, 
^  Jm  m  murêt  iât^imfawn  q»'tUe  fit  le  aj.  mvoAr*  if7i. 

âifâ&XHB  de  la  >Baiiine>le-BlaoCt  dame  de  Chcviainvilliers ,  de  Mocville 
A:  de  Pliilebois ,  époufa  le  7.  novembre  i  {44       de  Rogres 

-de  Fcflart,  fcigncur  de  Bromcillcs , de  Monts,  du  Buiflon  ,  de  l'Anglct 
&  de  Boi5*le-R(^  >  bailly  de  Nemours  le  4.  juin  1 55 1.  £Uc  mourut  Je 
3.  janvier  i  f  «a.    eft  entenée  lotis  ttoc-taînbe  de  pierre  plaie  an  fMxl 

'^i'églife  derjaooliiiis  de  Sa»»  oàiê  feic  Ion  ^^icaphew. 

•itf.X-AVMiirr  Ie  Bfamc,'fiit«onfiKé  le     Septembre  1448.  par  Jacquet  le  Loup  ' 

évcquc  de  S.  Flour,  &  ccudioic  à  Paris  le  ?.  fcptcmbrc  1454. 
7.  Antoimb  le  Blanc  écuyet  »  meorionné  dans  un  aâe  de  14)  9>  é^ouùiUMtienic 

«pi  iefcmaria  ijl'fwd^AniiiNi*  fteacdefbofienakrm^  i./tMleUana 
■  mineur  en  i4»4>  ii>2>M^  leBlancmUicoieco  1494.  laquelle  ^ii£ik  18.  joli-, 

•kc  14^.  Jnm  Uunberc. 
4.  BAiLTHoaciUioaBA&TRBiBMT  kBIancécu^rer.iimirkmnédMnikaaâa 

6,  janvier  1459.  t.  9t  9*  oAobce  146^.  àoit  mocc  avanc  le  jo.  oAobre  14^4* 

'      terre  fle  la  Baume  foc  donn^  ï  Ilieiitiece  de  IViln^  de  cette  maifan  ,  &  a 

paHe  aux  fcigncurs  d'Aubrung.  L'un  de  ces  trois  noms  de  k  tàmft  de  la  Baume  &  C 
de  U  yalliere,  a  ctcpris  leul  par  quelques  uns  de  cette  maiftuiy  qniajproduit  des  bran- 
tdies  en  pluficurs  provinces.  Nous  allons  rappocter  odie  qui  s'eft  établie  en  Too* 
raine,  qui  a  ctc  connue  d'abord  fous  le  nom  de  le  BUnc,  puis  fous  celui  de  U  Baume» 
Je-BlâM,  6t  qui  ddcend  de  Perrta  le  Blanc ,  tcigncur  de  U  fiaumc ,  capitaine  d'A* 
vendcG  fie  de  Chaades'Âigucs ,  qui  ccmmandott  l'anien-  ban  en  BouAoneoii  Tao 
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Des  PAIRS  DE  FRANCE.    LA  yjLLlEBJS. 

SEIGNEURS 

MARQ^UIS.ET  DUCS 

DE   LA  VALLIERE, 


PAIRS  DE  FRAN  Ch. 


gutules  4H  lian 
UvpArdé,  ttufé 
à  'tgtnt  &  4$ 


P  T    AURENT  le  Blatic,  écayer ,  fciçnair  de  la  Vatllete,  de  la  Roche  du  Puy ,  «Sec." 

Jl  ,qui  dcfccnJoit  par  plulîcuib  degrés  de  PERRINIc  Blanc,  fcigr.cur  delà  Baume  ca 

A\c\i*kctà(.  à&\EAî:Al}^C'à k\ilfMitmtMimHK,tf'devint,p.  486.  s  établit  en  Tourainc» 
oh  il  femariaran  i^i  acheta leiteriesde la  Vallicre,&c-  Il  cft  c{^x^^\^^étcuyer  fiignt^l^ 
de  U  Fai/ure ,  dans  l'aveu  qu'il  rendit  le  1 7. juin  1 5  5  j.  à  Louis  de  La\  arJiii ,  chevalier,  fci- 
gneutdc  Boeilay.  Il  ht  une  fondition  dans  l'abbaye  «le  Galtiac»  dioccTc  de  Tours  «pas 
aAedn  15.  juin  1580.  partagea  conjointement  avec  iâ femme i  par  antre  aftepaneA 
Tours  le  janvier  1582.(05  biens  à  (es  deux  filsy/'j»  le  Blanc  ccuycr  jfcigncurdu  Ruau, 
8c  iMtrcnt  le  Blanc  aui&  ccuyer,  tous  deux  majeurs  de  t^.  ans  ,  âc  donna  pat  ccc 
ade  les  deux  tiendefes  biens  a Jetn  l'aîné  ,fiivMt  eeq»i  fe  fntique  tntre  mUadelnr 
qualité  c"  conformément  à  U  coutume  de  Tour  Aine.  Il  fir  fontcftament  le  3  a.  mai  de  la  même 

*  anncc,  &  un  codicile  le  1  j .  (eptcmbre  de  l'année  iuivante  *  donc  il  nonunacxccuteurs  la 
lêmme&fesdeux  enfins,  &:  *par  lequel  îl  ordonna  û  (epttltnte  en  l*q;1tfe  deRcugny, 
devant  l'autel  de  Notic-Damc,GÙ  ctuicnc  cutcircc;  deux  de  fcs  petites  fîllcs,&  ou  il 

£  avoic  fondé  uacmcûé  pour  tous  les  vendredis  de  l  anncd  par  aâc  du  x».  avril  i$79- 

Femme ,  MARIE  Tcdu ,  (ïlle  de  Mery  Tedu,  ccuyer,  (cigneuc  de  Vaugenais  Se 
de  la  \''rillays,  &  de  Mtarie  Melnagicr  la  première  femme  •  fut  marine  par  cootrac 
da  ^4.  auy  ijjtf.  &  cft  nommée  dans  le  paruge  du  $.  janvier  1581.  &  dans  le, 
codicile  da  xi.  fepcoiibce  ifSi. 

I.  Jean  le  Blanc,  c'cuycr  ,  fcigncur  du  Ruau,  maître  d'hôtel  du  roi  ic  delà 
icine  mcrc  Catherine  de  Medicis  ,  maître  d'hôtel  ordinaire  de  François  de 
France,  duc  d'Anjou  &  d  Alcnçqn,  fut  pourvu  de  la  charge  de  licurcnancen 
la  capitainerie  du  château  du  Plcllis  -  les  -  Tours  ,  par  provifîons  données  à 
Bourgucil  le  14.  niay  1578.  il  cH:  qualifié |MK(r(r  i'hitei  trdimàre  de  la  reine  mère 
dans  la  tranfa^tion,  qu'il  padk  le  ip.  mars  i^jç-  avec  Mirguerite  Bourgu^non 
inere  de  lâ  femme ,  parugca  avec  Lmrent  ion  fiicrc  les  biens  de  Jâtmn  Adan 
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kut  bcau-p«rc  le  2  3.4lam€«ieinois.  Son  pcrc  par  le  partage  du  5.  janvier  1581!  j^. 
Jui  donna  I  hitel  /àtneurisl.  Us  fiefs  ,  jujîue ,  terre  cr  /èigneuru  de  U  Vallicre ,  un  ■ 
fief  tffts  m  vitUge  de  Sejires  ,  le  fief  de  Souchty  ,  U.  Jti^tturte  d».  Pmj  farnj/e  dt 
Reugnjy  cr  "        ^vtk  i  Pi^s ,  tvec  fin  hhet  *e  tmm.  Lui  &  fa  femme 
firent  une  donation  mutuelle  de  leurs  biens  îc  5.  janvier  1585.  Henry  ÎV.  daiis 
des  lettres  du  23.  aouft  1  jlS^.  fait  mention  de  Jts  fcrvtces  ^  d«  fifideiaé  -,  à' 
Mmtt-J^/m  mtferver  fm  4tm  Je  dtl^a ,  &  pai  autres  du  i4-ofto- 

XttC  IÇ90.  il  le  nomma  mtcndttU  gêner fl  de  fa  finança  en  l'armcc  commandée 
|i4tc  le  prince  de  Conty ,  au  bas  de  cette  commiiiîon  cft  écrit  de  la  mam  du 
toi,  ie  fumt  frie  ie  «ww  mfbjir  0oec  mm  teufm  k  frime  Je  Omty ,  je  rcemiui-  3 
triù  vos  ferviccs  cr  vos  mérites ,  de  façon  que  veus  amez,  ttat  emttntcmtnt ,  affeurez,' 
vmt  m,  &  <» /Mtes  état.  U  acquit  la  terre  Ce  Icigncuiie  de  la  Papelatdtctc  de 
Charics-Robert  de  h  (kic  de  BouiHoo  le  xi.  may  159^-  fot  nomm^ 

maître  d'hôtel  ordinaire  de  la  irvaifon  de  Marguerirc  reine  it  France  &  de  Na- 
varre» par  provifions  du  ^.juillet  1^97.  &  lit  une  fondation  le  1.9.  novembre 
itfoi.  i  l'abbaye  de  Fontaioes-lo-Blaiiches,  pour  le  repos  de  l'ame  de  fcs  petc 
&  mcrc  &  de  fa  femme.  11  fur  prcicnt  le  j.  Tcptembrc  1607.  au  panage  de 
les  neveux,  &  eli  (jualitté  ^fevêlUr  \g  19,  «ouft  1^09.  dans  le  contrat  de  ma< 
riage  de  je/»  le  Blanc  (on  neven.  ^ 

femme  ,Chaillottb  Âdam  ,  fille  aînée  de  jAcjues  Àdam ,  Icigncut  d* 
la  Gailèrie  ,  confeiller  du  lol  «  fecrccaire  de  k.  chambre ,  malcie  d'hôtel  de 
la  reine  merc,  &  à'Atm  le  Clerc  fa  première  femme;  fut  mariée  par  contrat 
du  20.  juin  1569.  La  reine  Catcrine  de  Medicis  ta  emfideratim  des  fidties  fiof 
vues  Je  Jm  mm ,  &  four  l  approcher  ePeUe,  U  mmméîime  Je  fe$  JmeserJmaret, 
par  pnmfioiis  du  <.  avtU  if94* 

X  LAURjENT  le  Slaac,  (èi£pai£  de  U  GaUcde,  qui  iiiic. 

D 

II. 

LA  U  R  ^  N  T  le  Blanc  >  chevalier,  fcigncur  de  la  Roche,  de  la  Vallicte ,  de 
Reugny ,  dctaGaflcTie,  âe Boeflày ,& de  Montieail  1  baron  de  la  Papelardiere» 

eut  par  le  partage  du  ^.  janvier  rjSz.  les  fiefs  de  la  Roche,  de  la  BoLithelicic,  du 
Kcfltf-Girard ,  d'Ambigny,  de  rierteiitCi  &c.  partagea  le  f.feptembic  lôoj.avec 
Jem  k  JEHanc,  écuyer,  ieigneur  de  la  Gaflane.  majeur  <fe  zf .  ansfcn  fils ,  la  fuo- 
ccflion  de  Marie  Adam  la  picmicrc  femme ,  de  Laurent  le  Blanc  ion  fils  aîné  qui 
«voit  fuivécu  la  mcie,  &  ceik  de  Margtterue  Brodeau  tante  maternclk  de  fcs  fils. 

I.  Femme,  MARIE  Adam  ,  fîUc  puSncc  de  Jacques  Adam  ,  ccuycr  ,  (cigneur  de 
la  Gaûerie,  &  d'Anne  le  Clac  ,  iùt  macicc  gat  contrat  du  ij.  aouli;  1577.&  étoîc 
ittoccetvant  le  ).  icptembceido7.  ^ 

I.  Laurent  le  Blanc,  fcigncur  de  Choify  &:  de  la  V.illicrr  ,  fut  toc  rj  i\c-7,z 
d'Oftcnde  le  15.  mars  1601..  &  fut  enterre  ta  la  chapelle  de  Isotre-Dainc  de 
la  principak  églifc  de  Nieuport ,  fa  iucccirion  fnt  partagée  entre  Jeatt  a  Jsefi^ 
fcs  firercs  le  j.  fcptembre  1^07.  &  ils  fondèrent  pour  le  repos  de  ion  ame  anC 
meflc  par  an  à  perpétuité  en  l'églifc  paroilfule  de  Reugny. 

X  JEAN  delà  Baume-le- Blanc,  ki^eur  de  la  Gdièrie, qui  liiit. 

3.  Jacques  k  Blanc,  e'cuycr,  ctoit  mineur  de  if.  ans,  &  fous  la  tutelle  de  fon 
pcrc,  lorfqu'il  partagea  avec  Jeaa  le  Blanc  fon  frcrc  aine  k  5.  icptcmbie  1607. 
il  efl.  qualifié  ieigneur  du  Mouimet ,  dans  k  contrat  de  mariage  de  ce  même  frcre 
le  )o.  aoud:  1509.  &,dansun  liic  du  4.  mars  1615.  11  fiit  tonfuré  par  l'évcque 
d'Augcfï  le  14.  mars  1620.  épouU  depuis  Jme  Pctiiycau,  &  mourut  (ans  cnéns 
k  14.  oâabie  1^40. 

II.  FannK,  LOUISE  duFautrcy,  fille  de  /«-«iw  du  Faucrcy ,  &:dc  Marie  Forger, 
6it  pieknte  en  1609.  an  contrat  de  mariage  de  Jeaa  le  Blanc,  fils  du  piemkt  Ut  de 
Ion  tmit  ctok  veuve  le  4.  mais  itfi^  &  decedée  k  j.  avril  itf  j|. 
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A  î.  PriîRFE  le  Blanc,  ccuycr,  fcigncur  de  la  Roche,  bapcifé  en  I  cglifc  paroifTialc 
de  fainc  Hilaire  de  Tours  le  i).  juillet  1596.  croit  avec  Tes  Iceurs  fous  lagaide 
noble  &  tutelte  de  Ci  mcrc  le  4-  mars  i6i^.  futinfticué  te  17.  mars  165  t.  cu- 
rateur des  eiifans  de  Louift  le  Bîmc  {.a  fetiu  ,  iSc  ik  Ctlbai  des  Roclics  ,  ki- 
^ncur  de  Gencteuil»  avec  lefqucls  &  ^ulten  Chalopin ,  (cigncui  de  UBoLsdciiCy 
li  panagca  b  5. avril  ttff|.  (k  tiHMirac  fans  poiïerici. 

X.  Chaklote  le  BlanCi  cpoufa  vers  l'an  i6zj.  julien  Chalopin  ,  ccuycr,  fcigncur 
de  Ja  Boisderie,  lequel  partagea  pour  fcs  entans  le  $•  avril  i6}j.  les  biem  de 
huùft  du  Rutney  kur  *ycn{& 

5.  Geneviève  leBlaxK,  nutiéclc  12.  février  1613.  à  Latrcni  Renard  ccuycr, 
feigncur  de  Coocnemblay  en  Vcndùmois ,  (ils  4c  L»nrent  Keturd  écuyet,  fei- 
gneuc  de  Cborcremblay,  &  «le  <Aérbtu  Pinard.  Elle  écoic  vetive  le  y.  avtii 

4.  Louise. le  Blanc ,  femme  de  CtU^ert  des  Roches,  ccuycr»  Icigncur  de  Gcncccuil» 
écoic  mixie  avant  le  m,j.  mars  itfji. 


lïl. 

Te  AN  de  la  Baamc-Ic-BUnc ,  chevalier,  feignrur  de  la  GafTcrie,  de  la  Vallletef 
de  Rcugny,  de  Boiflay  &  d'Orfcuil ,  baron  de  la  PapcUrdicrc  ,  gouverneur  des 
ville  S:  château  d'Ainboifc  &  du  château  de  Tours,  étoit  mj)eur  de  25.  ans  lors 

'  du  partage  du  5.  fi^tcmbrc  1607.  cil  qualifie  ccuycr  de  la  pccicc  éottrie  dtt  roi  fie 
gcnd  uinc  de  b  compagnie  de  Monfeigncur  le  Dauphin  dans  (on  contrat  de*  ma- 
riage du  10.  aoufl  i609-  partagea  le  4.  mars  161  y.  avec  Jacques  le  Blanc  ,  fcigncuc 
du  Moulinet  (on  fcere ,  Se  iMtfe  do  Fautrey ,  veuve  en  fécondes  noces  de  leur  pere 
&  tutrice  de  fcs  cnfans.  Jacques  d'Aubrung ,  écuyet ,  fcigneur  de  la  Baume ,  de  Bcau- 
n^rd  &  de  la  Motte  du  Plellis  i  demeurant  au  Châjîd  de  la  Baume ,  paroilTc  d' A« 
vcudre,  lui  donna  le  9.  avril  1619.  ua  a£te  par  lequel  il  reconnut, qM^neUferré 
Je  L  Bmme  fut  à  frefent  entre  fis  mains  par  Acqmftim ,  elU  âVêit  ite  de  foitt  temps  m 

X)  celles  de  U  famille  des  U  Blanc  y  dont  les  armes  fint  k  U  tlef  de  la  voûte  de  U  chamelle 
dite  de  la  Baume  &  âme  vitres  de  t églije  d  Aveudre ,  ^  lui  promit  de  ne  rien  mnwar 
fùitr  cûnfirver  leur  «rigine  ^  extraclion.  Il  eft  qualifie  chevalier  ,  mxnre  d'hojh!  ordi- 
fuure  du  m,  ctmmandant pour  fm  firvicee's  ville (jr  château  d'Amboifi,  djns  des  Icicics 
paucnccs  du  roi ,  données  en  fon  conicil  à  Paris  le  dernier  mars  itfj5.  par  lc(qucllc$ 
il  lui  permet  i  lui  ^  i  fis  enfans  nez.  CT  *  »<i'tre  de  fi  faire  affelier  de  la  Biumc-lc- 
Blanc ,  à  cmdition  que  les  ctntrats  pa^z  feus  U  nom  de  le  Blanc  ,  demeureront  m  leur 
fireey  elles  ponent  ^il  ^  iffu  de  tun  des  pumez.  des  le  BUik  de  U  Bitume  en  BetlT' 
temeis ,  ^  tn  porte  les  armes  ,  laquelle  ma/fon  ejl  transférée  en  une  mtrc  finnlie  ,  ai^ 
h.oye»  de  ce  que  les  aincz^n'eta  laiffe  que  des  filles.  Ces  lettres  tutcat  aJicllccs  a  Geor- 
ges Citinat,  conleiller  du  roi,  juge  8C  beateiuint  gênerai  au  bailliage  de  Tournine» 

£  &  au  ficgc  preildial  de  Toi'.r>;  ,  &  furent  entérinées  le  IÇ.  novembre  fuivant ,  après 
avoir  donne  ijeoii  le  Blanc,  icigncur  de  la  GaflcriC}  aâe  de  la  prcicntaiiou  de  ces 
lettres  &  des  pièces  qui  prouvent  ^  iff»  de  U  nuifin  de  la  Baume  ^  il  remonte  i 
Pierre  U  B/«/.r,  fciqnmr  de  la  Battme  en  Bettrhimmss,  capitaine  du  châleiii  (tjveti.lre  ,  qui 
ycmmxndàU  larrierebm  en  mil  quatre artl  vMgt-cinq,  (^du  qu'il  efi  deficndu  dun  dejès 
fis  pidiieta.  U  foc  nommé  lieutenant  au  gouvernemeai  d'Amboifc ,  &  pays  en  dépen- 
dant ,  par  commiffion  cîu  premier  avril  1639.  dont  il  prâa  fcrinmc  entre  les 
mams  du  chancelier  de  France  le  iS.  du  même  mois  ,  ht  le  j.  avril  ;oii 
teftamcnt  à  Tours  par  lequel  U  ordonna  fa  lepulrure  avec  fes  ancêtres  dans  rc^life 
paroilhalc  de  Rcugny,  <Sr  nomme  Tes  enfjns  entre  Icfquek  il  partage  fes  bie  s ,  fît  an 
codicilc  en  la  même  ville  le  i.  novembre  1646.  &  un  rrojdcinc  le  10.  juiilcc  1647. 
approuvé  le  27.  aouft  (uivant  &  mourut  le  ty.  décembre  de  la  même  année.  U  eft 
qualifié  haut  é'  pmijànt  feignear  dans  le  cootcac  de  marii^e  de  AUru  de  la  fiauine- 
IC'Bîanc  ia  hlic  du  a  y.  novembre  1646. 

Femme  FRANÇOISE  de  Bcauvau  ,  fille  de  Jatques  de  Beauvau  ,  chevalier  de 
l'ordre  du  roi ,  gentilhomme  ordinaire  de  fa  chambre,  fcigncur  du  Rivau,  de  Saint 
Gacieo  &  de  Tillay,  &  de  Fraaçoifi  le  Picart,  lors  remariée  Jacques  deTHoptel, 
comte  de  Cboifyidiev^ar  des  ocdtcs  du  cw  »  Fcan^oife  de  Bcauvau  foc  mariée  pat 
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contrat  du  lo.  aoud  1609.  &  ccoic  morte  avant  le  $.  avril  \6^^.  que  <on  raary  fit  ^ 
fa^Geneaiogite  fon  ceftaoncnc»  OÙ  il  recommanda  des  prières  à  lès  enfàns  &  pour  clic.  (4}  A 

-lâf    '  lîïTJu  ,  pat 

«be  at  i6.é.faîp     1*  I.AUR>£NT  dc  ii  BaBme-lc*B]aDC ,  feigneut  de  la  Valliere»  qui  fuie, 
aoc 

t.  Chaules  de  la  Baumc-lc-BIanc ,  né  le  12.  juin  ifîu.  b^ptifé  le  IcnJcmaiii ,  fut 
enfe^De ,  puis  capitaine  dans  le  ccgiineDC  de  Navarre ,  &  cué  au  Ticgc  de  Spire. 

j.  FnANçois  de  la  B«imc-lc- Blanc  ,  ne  le  mcrcrcdy  13.  juillet  i<îi  3.  baptifc'  le 
)f.  aoûlt  iuivanc,  reçu  chevalier  de  Malte  au  graod  prieuré  d'Aquitaioe  le  18. 
oftobrc  i6îo.  après  avoir  fait  les  preuves  le  14,  avril  1626.  devant  Pierre  Vîanir, 
chevalier  de  l'ordre  de  S.  Jean  de  Jcrudilcm ,  commandeur  d'Ainbcilc,  &:  Ga- 
briel de  Chambcs,  aulfi  chevalier  du  même  ordre,  commandeur  de  BaJaa  fie  ^ 
<lc  Blizon ,  en  vertu  duac  commillion  du  grand  prieur  d'Aquitaine  du  ao, 
oûobre  itfaj.  prelentce  par  Jeait  le  Blanc  ,  chevaliery  fà^tur  de  U  Valliere  ^ 
dett  Gâfftrie ,  htrâ»  de  U  PifeUrdiere.  Ses  preuves  portent  ftUieftenà  Perrin 
U  Sùme t  JHp$etir  de  U  Btume^  qui  m  etmm^/  lâfrierAém  de  Bttirhmim  ,  é 
fut  Giyfflit-fils  de  Ctlertne  le  Blaae  aveit  été  reçH  chevdter  de  Malte,  il  y  avoii 
Im  {en  \6i6.  )  cent  À  cent  vingt  âiu:  les  Umms [wraa  GàUts  de  Sêavré ,mar' 
qms  de  Court anvaux ,  mârèchil  it  Troue ,  ehevâlier  des  erdres  dmrri.,  Edme  i  Argi, 
thevj/ier  ,  feigneur  de  Me/ûre  ,  Aifonfe  de  Gsft,  écujer  ,fei^eur  de  Ptudraj ,  cîr  jf  ti- 
ques de  Hue ,  chevalier  de  tordre  du  roy  yfeigneur  du  Sreuildemont.  Dans  les  preuves 
Iccrcces  le  dix-huitiéme  avril  i6i6.  tous  les  témoins  dcpofcrcnt  avant agcufc- 
ment  fur  la  noblelTe  du  pre'fenté  ,  aflurerent  qu'il  kuÀt  originaire  de  Ijour- 
'bonnois  ,&  parlèrent  aufli  avantageufemcnt  du  côté  maternel  avec  bdclcripiion  C 
des  armes.  Le  grand  maître  de  l'ordre  de  Malte  donna  le  18.  de  may  16x9. 
une  commiflîon  pour  ampliaiioo  de  preuves  de  la  nobleil'cdcs  femmes  du  côté 
paternel  &  maternel ,  &  en  exécution ,  il  fut  fait  le  29.  juillet  fuivant  un  procès 
verbal  des  titres  nouvellement  produits  :  lavoir,  i**.  Un  aûc  du  10.  may  i5yo. 
2°.  Un  partage  du  8.  novembre  1553-  j*'-  Autre  partage  du  3.  Juin  iî5î. 
.    .  *      4°.  Un  a£tc  du  18.  juillet  15^7.  j**.  Un  contrat  de  mariage  fait  nobictncnt  du 

II.  janvier  Ce  (upplcment  de  preuves  fut  rapporte  en  l'aflemblée  pro- 

vinciale du  prieuré  d'Aquitaine  à  Poitiers, où  il  lot  jt^é  que  la  preuve  croit 
remplie  le  23.  juillet  162p.  &  cet  afte  fiit  Hgnc  par  le  grand  maître  le  18. 
odobrc  1630.  François  de  la  Baume- Ic-Blanc,  chcvaiict  de  S.  Jean  de  Jcrufa-  D 
Icm  émic  fergcnt  de  bacaitle  dans  l'armée  de  Catalogne,  kirlque  le  101  le  fie 
gouverneur  de  Flcix  en  !a  même  Province  par  provifîons  du  i<.  décembre 
\6j,^  11  fut  fait  meilic  de  camp  d'un  régiment  de  10.  coicpagnics  d  ir,lantenc 
p^i  brevet  du  î-  février  1646.  &  en  fuite  le  roi  lui  donna  une  compagnie  de  100. 
chcvaux-lcgers.  Le  cJii  Jin.il  Mazarin  luicnvoya  de  la  partde  (a  M.ijeilc  un  brevet 
de  maréchal  de  cauip  du  S.juui  i64<î.  pour  lcr\'ir  dans  larmcc  sJc  C  au  tJgnc 
commandée  par  le  comte  de  Harcourt ,  &  le  roi  Louis  XIV.  lui  ordonna  de 
faire  Ie5  f(HiLT:ions  de  marêchaldc  camp  dar.s  l'armec  commandée  djns  le  même 
pays  par  k  pimccdc  Condci  il  tut  tue  au  iiegc  de  Lcitda,c(jnt  nommclicu- 
tenant  gênerai  pour  commander  rannée  de  Catakgne»  aptes  que  le  piince  de 
Coudé  leroii  retourné  en  France.  £ 

4.  Louis  de  la  6aume-le- Blanc,  feigncur  de  Boilc  ,  né  le  19.  dccembtc  1^14* 
&  baptilé  au  moia  de  may  ttf  ij.  tut  tué  au  iiege  de  Damviliicrs< 

5.  Gilles  delà  Baume-lc-Blanc ,  né  le  iz.  novembre  ftbaptifté  le  24.  du  même 

mois  16x6.  en  la  paroilTe  de  S.  Saturnin  à  Tours  ,  cur  pour  parcin  dîtes  de 
Souvrc ,  maréchal  de  France,  gouverneur  du  roi ,  &  pour  marctuc  la  marquifc 
de  Laoûc ,  (îllc  du  maréchal  de  Souvré.  11  fot  chanoine  de  S.  Martin  deToiir^ 
-puis  nommé  évcque  de  Nantes  en  i66j. 

.  47.  J  AC  Q.UES  de  la  6aumc-Ie-Blanc  ,  né  â:  baptifc  le  \€.  mars  16 18.  à  S. 
Sanirr/in  ,  fut  Jefaiite  6c  motuiiK  am  Iodes  occidentales ,  oit  il  éroit  allé  en 

miiliui). 

7<  Jb«m  de  la  fiaume-lQ*Blaac>  né  fie  bapcifiî  le  ia>  joillec  itfa^.  nooiuc  jeune. 
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%.  Louise  de  la  Baumc-lc-Blanc ,  née  le  7.  décembre  i6ii.  8£  bapcifé.e  à  Saiuc 
^  SkCumin  ca  1^x4-  époufa  1'.  par  coBCiac  du  9»  feptembce  1^41.  MmM  d*S- 
vrardi  chevalier  ,  feigncutdc  Haiecourt,  capitaine  d'une  compagnie  de  chevaux-' 
l^ers ,  AU  à^Auguftm  d  Evrard,  chevalier,  Icigncur  de  Haiecourt  ,  de  Crtflajr 
âcdejouy,mcftrc  de  camp  d'un  regimcmde  cavalerie,  gouverneur  de  %cft, 4c 
des  ville  8c  château  de  Chinon.  1  .  par  contrat  du  17.  avril  1^46.  Frmfots  de 
ficauvau  ,  (cigoeur  de  Rivarennes,  hU  ainé  de  Lotis  de  Bcauvau  II.  du  nom* 
iàfspgat  de  Rivarenncs  &:  des  Aulnais  »  6c  de  Cimku  de  Fcrgnn  ,  elle  fat 
mcre cntr'auttcs  enfens  AzGabrieUHmry  de  Beau vau, marquis  de  Bcauvau, &  de 
Moo^suigec  /^iiaine  des  gardes  du  corps  de  Philippe  de  France,  duc  d'Or- 
/  leans»  fie  de faiOyde  Benmi  nommé  ér£^  de  Maaies  en  xsjy.Stman  le 
tf.jêfçembce  1717* 

9.  Isabelle  de  la  Baun^e-le-Blanc ,  née  le  i9>  février  &  b^iee  le  14.  A(mn> 
' .      bre  itf  19,  fitc  lefûë  celigieuiê  ptofellè  aux  Uciulines  deTev»  en  itf^)^ 

10.  Charlotb  de  la  Baume- le>Bliiic,  née  flc  beptil&le  4. lèpianbie  itf&a  te* 
Jig^fe  UiMne  à  Tours. 

11.  Marie  de  la  Baumc-le*Blaiic«  née  le  if.  mars  \62].  &  baptifée  ï  S.  Satur* 
nin, fut  mariée  i^.par  contrat  du  2;. novembre  1^46.  à  Charles  Bruneau  ,  che- 
valier ,  vicomte  de  la  Rabaftelicre  en  Poitou ,  évéché  de  Lu^on  ,  &  de  la  Jarnc, 
fcigneur  de  Montigny  en  Bretagne  ,  Ôc  en  partie  de  Montaigu,  âls  dcChgrkt 
Bruneau  jfeigneur  de  la  Rabaftelicre ,  &  de  Rmét  de  la  Motte,  dame  de  Longlc'e , 
il  étoit  veuf  &  avoit  des  en&ns  de  SHzsme  Tiercclin  fa  première  femme.  2^.  à 
Avril  du  Chaftelet,  marcchal  de  Lorraine  &  du  Barrois.  Elle  mourut  veaveJe 
27.  décembre  17 12.  âgée  de  88.  ans  après  avoir  âic  toa  Gcftameot  k  f.  àeecak» 
brc  i  sis.  6c  un  codicik  le  1 5.  juillet  1710. 

jC     12.  Anne  de  la  Baome-]e>B]iiiic»  née  le      decembce  faepttf^lelen* 
àaama  &  n¥Mxuc  jeune. 

IV. 

LAURENT  de  la  Baume  •  le  -  Blanc  ,  chevalici ,  fcigncuc  de  la  Valliere  « 
baron  de  la  Maîfenfbrc  ,  leigneor  de  lUngny  ,  de  Boeilay  ,  do'  Ptty  ,  te 
fcuil  ,  linnrnant  pour  le  roi  au  goiivcrncmenr  d'Amboifc  ,  lieutenant  de  la 
tucftte  de  camp  delà  cavalerie  legcrc  de  trancc  ,  ne  le  25.  juin  1611.  &  bapttle 
le  même  jour  à  S.  Saturnin  ,  prit  le  nom  de  la  Baume-le-Blanc ,  ainfi  que  foapcic 
&  (es  frères  dcptiis  les  tcrrrcs  obtrr.ucs  en  t^?^  Il  fut  pourvu  de  h  lirurcnancc 
au  gouvemcmcnc  d  Amboilcpar  ccmmiùion  au  i.  avril  iêjj.  partagea  la  fucccT- 
D  fion  de  fis  pere  &  mere  le  9.  mars  1(41.  avec  Ciiles  Ton  frère,  Charles  Bruneau, 
vicomte  de  la  Rabiftclicrc ,  Tntt^eis  de  Bcauvan  ,  chevalier ,  marquis  de  Rivarennes  les 
bcau*freres ,  &  commandoit  lamclhe  de  camp  de  la  cavalerie  légère,  lorfqu'il  (butine 
an'paflage  de  Bray  tout  l'effort  des  cniiemis,  6c  feivorita  la  rettaite  de  l'armée.  Il 
rompit  à  h  io'Trne'c  d'Avein  le  bataillon  Hvi  gênerai  Lamboy  ,  Te  diftingua  aux  ba- 
tailles de  Sciian  ôc.  de  Rocroy ,  &  (îgnala  la  fadclicc  en  conlci  vanc  pour  le  loi  leg 
ville  &  châccau  d'Amboife.  Il  tranfigea  le  10.  novembre  1649.  avec  Louis-Chatle» 
d'Albert,  duc  de  Liivncs  ,  Pair  de  France  ,  pour  I.i  rJuniDn  d:  la  châtcllcnic  de 
Boiflay ,  d'Otfcuil  bc  du  Puy  à  celle  de  la  ValUcrc  ,  Csc  obtint  i'crcttion  de  ia  terre 
de  la  Valltere  en  châtellenie  par  IcccKS  donnéet  i  Rouen  au  mois  de  février  1650. 
rcgilhécs  au  pademenc  le  i)«  au»  fiiivanc  ,  &  ca  lachambce  det  oomptes  le  lo, 
may  1651. 

^  Femme  ^  FRANÇOISE  le  PrcvoA;,  fille  de  /<r*»lc  Prcvort  ,  rd^neur  de  h  Cou- 
tclaye  ,  de  ia  iUvicrc-Brcion  &  du  Plcli:s-au-Ptcvoft  ,  chcvaiict  de  5.  Lazare ,  ccuycc 
de  la  gfande écurie  du  roi,  &  d'EUzâbeth  Martin  de  Mauroy ,  fut  mariée  par  concras 
du  24.  novembre  1640.  elle  émit  alrrs  veuve  de  Pierre  Benard,  fcigneur  Je  R,c2ay, 
confciUci  au  pritmcot,  &  fut  douce  de  xooo.  iiv.de  rente  ,& le  feigocur  delà  V«iliictc, 
fon  nury,cut  defoopcte  les  chitetlemes  ^  terres  é'  fti^iewries  deRco^y  »  d'Orfeuii  âc 
Boiflay ,  avec  les  rccompcnfcs  qu'il  pourroit  tirer  des  charpc^  fie  iicutcnanr  de  roi  att 
gouvernement  d  Amboilc     lieutenant  de  la  compagnie  de  mcitic  de  camp  de  la  ca« 
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galerie  Icgcrc  de  Ftincc  Frani^dfc  le  Prcvoft  cpooften  twififaia  nôces  te  ï.liwrs  A. 
,«j5. /«Mivi  de  Couctarvel ,  marquis  de  S.  Rcmy,  premier  maicrc  iVl  orcl  de  Ma- 
dame douair  erc,  vcuvcdc  Gaftoo<tefraacc,auc  d'Oïlcans  .Kinouruc  ic  mercrcdy 

10.  avril  i636. 

I.  JEAN-FRANCOIS  de  la  Bamoe-te-Blanc,  msuquis  de  k  Valliere ,  qoi  fuie. 

î.  jE*H-MicHEt-E»CARD  dc  U  BaunM-le-Bbiic»  n^fc  19.  «ouft  «cbaptiiK 
le  Içndcmain  à  5.  Sanunia  dc  Tours. 

5.  FraHçobb-Looise  de  la  Baume-lc-Blanc,  dame  desbaronics  dc  Châteaux ca  B 
Anjou,  &  dc  S.  Chrirtophe  ca  Tourainc ,  née  le  ùmcdî  6.  août  1644.  &  ba- 
tifcc  à  S.  Satutum,  eut  pour  parrcjn  Pierre  le  Blanc  fon  grand  onde,  &  pour 
mareinc  Uuife  dc  b  Bannifr-te-Blanc  fa  tante  ;  fut  fille  d'honneur  de  madame  • 

la  cîuchciïc  d  OrIcans  en  \S6i.  Louis  XIV.  érigea  en  fa  fiiveurlcs  baronicsdc 
Châteaux  &  dc  S.  Chnllophc  ,  avec  leurs  annexes  en  duché  &  Pairie ,  &  apte's 
die  pour  Matie-Anne  fa  fille  ,  princeffe  legicunéc  de  France,  aujourd'hui  prio- 
ccflc  de  Conty ,  premteic  dovuricrc  ,  par  Iciircs  du  mois  dc  mai  i66y.  i^if- 
trccs  au  Parlcmcni  le  14.  du  mcnx  mois,  &  r»pftrtits  ei-JevM  ,  jf/t^.  26.  Elle 
prit  l'habit  dc  rcligicufc  Carmélite  fous  le  nom  de  Sieur  Je  U  Mijericorde ,  au 
couvent  dc  la  nie  S.  Jacques  à  Paris  ,  le  ttoiriéme  dimanche  après  la  Pente- 
côte 1674.  fit  piotdlion  le  3.  juîn  167^.  &  mourut  le  6.  juin  1710.  dans  une  Q 
.  grande  pratique  dc  pièce  &  d'aufticitc  ,  igéc  de  j.  ans  &  10.  mois.  Laptln- 
ccflc  première  douarierc  de  Conty  Ti  fî'Ii*  &:  lieririerc,  fit  donation  des  terres 
qui  avoicnt  été  cngces  en  duchc-PaiiiC ,  comme  il  a  ctc  dit  ci-dcllui ,  à  Charles- 
fnmfût  de  û  Baumc-le-Blanct  marquis  de  la  Valliere  >  fon  coufm  germain, 
ce  qui  fur  aurorifl*  par  lettres  parcnre*;  du  mois  dc  may  itfpS.  rct".*lrecs  au 
Parlement  âc  à  la  chambre  des  Comptes  les  4.  &  6.  juin  fuivaru.  l.es  terres  , 
ont  été  érigées  de  nouveau  en  duché  &  Pairie  ,  en  faveur  de  chdrUs' 
frinfw;  marquis  dc  la  Vallirre  ,  rir  Icrtrc^  'u  mois  de  fcvncr  i  -  :  Regilfrccs 
au  Partcmcnc  le  24.  &  rappouees  ci  -  acvaiit , /<tg.  478. /«yri  Aujfi  ttme  L  de 
ettte  iuâ^tm.  I7f.  D 

V. 

3 E AN- FRANÇOIS  de  la  Baume-le-Blanc ,  chevalier,  marquis  delà  Valliere, ha» 
ron  de  la  Maifontbrt ,  gouverneur  d  grand  fcncchal  dc  la  province  de  Hniîrhon- 
nois,  capitaine-commandant  les  chevaux  légers  dc  uxonlcigncur  le  Dnupliin,  inarc- 
•chal  de  camp  des  années  du  roi,  fut  baptilcà  S.  Jean  en  Grevé  le 4.  janvier  164t. 
car  pour  p-irrein  FrMçois  àc  la  Eaunic-lc-n!anc  ^  chevalier  de  Mjhe,  fon  oncle,  & 
pou»:  nuume  Eltzsbcth  le  Ptevoc  la  tante,  icnuuc  de  Farre  dc  Cmebnant,  gouver- 
neur de  Cordouan  ,  ic  ctoitavec  (a  fsur  le  zf.  ieptembrc  16^5.  fous  k  tutelle  de  fa  £ 
rnerc  ,  Je  dc  Jacques  de  Cuurtarve!  ,  chevalier,  marquis  de  S.  Remv  '1  hcauperet 
qui  uUint  que  leur  pcnlloiv  Icroit  augmentée  jufqu'a  3000.  liv.  a  commencer  du 
jour  de  S.  Remy.  Il  fût  fait  cornette  de  h  compagnie  des  chevaux  légers  de  mon* 
rei2;ncur  le  Dauphin,  en  confi  'erjtion  de  fcs  feiviccs ,  pat  brevet  du  18.  janvier  1^5?. 
cnkurc  lnutcnant  de  Unicmc  compagnie  par  commîÛîon  du  17.  novembre  166^. 

{)a(Ta  en  Hollande  i  la  ccie  de  cette  compagnie  pour  le  fccours  des  Hollandais  en 
a  numc  a  un  Je ,  Je  eut  grande  part  à  la  défaite  de  Sco.  hommes  de  pied,  commandes  pat 
le  colonel  Carpe ,  au  mois  dc  février  i()66.  Le  toi  lui  écrivit  piulieurs  lettres  à  cette 
occafion  ,  dans  lefquclles  il  loue  fon  exaâîtnde»  fes  foins  !<.  fa  valcut.  Il  acquit  p 
le  quattc  février  \C,ya.  de  Louis  de  Crevant,  marquis  d'Humieres,  marcclial  de 
France,  le  gouvernement  U  iicu'.cnancc  gcncialc  du  Eoutbonnois  ,  6:  la  charge 
de  fcncchal  en  U  même  province,  moyennant  307000.  liv.  en  eut  les  provifioos  le  " 
10.  du  iiiênie  mois  j  Icfque'.lcs  h.ircnt  re_i;irtrccs  .m  Parlement  le  i-  iuivant,  fut  nom- 
mé pour  commander  ca  Ntvcrnois,  p.ir  Ictircsdu  10.  may,  en  Bcrry  en  l'ablcocc 
du  prince  de  Macfiltac  gouvernear>  &  du  ficur  de  Saintou  lieutenant  gcnetal  en  oe 
.gouvernement,  par  autres  Icturs  du  11.  du  même  moù  1^75. 11  mottlUC l'an  1^7^. 
4U1  tnovi  lioclobic  ,  &:  lut  cncctic  aux  Capucins. 

Femme,  GABRIELT.F  Clé,  dame  dc  la  Cottardaic ,  barone  de  Bechercl  Je  de 
Mcdrcac,  hllc  dcjea»  Clé,  chevalier ,  Icigncur  dc  la  Conardaïc,  baron  dc  Bcchc- 
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DES  PAIRS  0£  FRANCE  %A  VÀtXJmK 
f«t  te  de  Mfdrac,  lëigiietir  de  b.  BoDne,  de  Bi^,  de  Pas,  de  Boo^^ 

'A  fay,  &  de  Mtrii  de  Montigny,  comccOc  de  Bcauforc,  baione  de  Blcflac  ,  Se  de  la 
Rivicic  (iu  TierUn  ,  fut  inaxicc  par  contrat  du  ii.  juin  \66i.  On  promit  à  Qfm 
hritUe  Glé  tfoooo.'liv.  &  f»  ncce  k  doiîa  de  loooo.  lu',  par  an.  Elle  ccoic  dameda 
parais  de  b  reine  en  1674.  fiic  nommée  tutrice  de  ies  cn&iis  blj'.'jailffct  ïtf77« 
&  mourut  k  21.  may  1707.  âgée  de  59.  aas>^     .  •  :  .  v 

I.  CHARLES  FRANÇOIS  de  biUiMe^BUiiCjfiMNlviY,  |Mil»dac débi VaU 
lictc»  Paie  de  France»  qui  fuit.  •  •"■      --  •" 

•    i,  Maximilien-Henry  de  la  Baiitnc-lc- Blanc  ,  dit  It  thtVâUer  de  la  Vallicrc , 
S        fous-lieutenant  des  gendarmes  de  Bourgogne ,  licutcnaoc  au  gpuvernemeot  d'Ans* 
l»0)(e  par  pionfiomdu.  ij.  juin  1697.  partagea  , awc  fi»ficn  ft  fis  ficun  les 
bictia  de  M  pete     merc  le  ly»  feptcmbct  lyil. 

3.  Lol'ise-Gabrielle  de  la  Baumc-lc-Blinc  «  mariée  le  jo.  juiiîec  itfSi.  par 
contrat  du  18.  du  même  mois  à  Ce/ar-AugMjlt  de  Choifeul,  comte  du  ricllis» 
rr.ifl.iin  ,  puis  duc  de  Choifeul  ,  Pair  de  France,  fils  de  Cf/r ,  duc  de  Choi- 
feul ,  Pair  &  maréchal  de  France,  &  de  CtUmbe  Je  Charron.  Elle  mourut  le 
7.  novembre  ifyS:  Vtje^  Urne  /r.  de  lette  i^t&e  »  fi^,  i^6, 

Ç  4.  Mahie-YûlaHd  de  la  Baume- le- Blanc,  «Ipoufa  i".  par  concrat  du  3. juin  1657. 
Mtchel-Lmù-Chtrksda'MiStmAtcumsdui  Broflay,  (ils  de  chârktdu  MaSfinar* 
quis  du  BroHay ,  &  à'HeUne  du  Gucfclin  de  la  Robcr  c  i!  mourut  en  1714. 
x^.  au  valoir  de  janvier  1725*  i^nn  de  Pontcvcz,  dit  U  mar^ms  de  lournoa. 

V  I. 

CHARLES-FRANÇOIS  Je  la  Bauroc-Ic-Clanc,  marquis  ,  puis  duc  de  la  Vallicre,' 
Pair  de  fiaucC}  lieutenant:  genetaldcs  armccs  du  roi ,  gouveriKur,  lieutenant 
^encrai  &  fenéchal  de  la  province  de  Bourbonnois ,  par  provilîons  du  zo.  oâobre 
I<î7tf,  dont  iî  prêta  ferment  !c  î-.  février  mil  fix  cent  fcptante  -  fcpt ,  naquit  le 
j)  xs.janvict  1670.  Apres  avo;r  Icivi  ûans  les  moufquccaires  du  roi,  il  fut  en  1688. 
capitaine  de  cavalerie  dans  le  (egÎHMiK  de  Ginrdin  ,  puis  meftrc  de  camp  d'unte- 
giment  de  cavalerie  de  fon  nom,  par  commidion  du  12.  jnnvicr  kîçi  fiu  h'X  roc- 
nin  de  nionicigncur  le  Dauphin,  étoit  brigadier  des  armées  du  loi,  lorfqu  li  le  trouva 
à  la  bataille  d'Hochflet  en  1704^  ou  après  anoir  cepouffié  les  ennemis  jufqu'à  lepc 
fois  différentes  à  la  tête  de  fa  brigade  &:  d'aurres  troupes  qu'il  r'allia ,  avoir  eu  im 
cheval  tué  (uus  lui ,  &  tfçù  lut  la  tac  plufieuts  coup.s  de  labre  ic  dans  les  habits 
plnfieurs  coups  de  feu ,  il  fut  fait  prilonnicr  les  arnws  à  la  main.  Le-ioî  lai  douml» 
17.  fcptcmbrc  la  charge  de  commifTairc  gcncral'de  la  cavalerie  Icgerc,  %'acantepac 
^  la  mort  du  comte  de  Vcruc  ,  le  noruma  maréchal  de  camp  le  vingt  •(îx  ooo» 
bre  de  la  même  année,  ic  l'échangea  ^ntre  aDofEcier  gênerai  des  ennemis.  Il  fiic 
fait  Itcuceiunt  gênerai  le  18.  juin  1709.  &  menin  du  duc  de  Boutgpgoe  >  députa 
dauphin  de  France  en  17 11.  Il  eut  h  charge  de  medre  de  camp  de  M  cavalerie  le« 
gère,  vacante  par  la  mort  du  marquis  de  Montperroux ,  par  provifions  du  i€.  fé- 
vrier >7i4-  Pi^ndant  trcote-fix  ans  qu'il  a  fervi ,  il  s'cll  trouvé  aux  batailles  de  Suf- 
farde,  de  Scinkcrquc ,  de  Ncrvinde ,  de  Spire  >  d'Hochflet ,  de  Malplaquet  te  de 
Denain,  &  commandoit  la  cavalerie  à  ces  deux  dernières,  aux  fiegcsoc  Namur,  de 
Chailcroy  ,  d'Atb*  du  fore  de  Kd ,  de  Brifac,  au  premier  (icge  de  Landau,  à  ce- 
-   lui  de  Dmiay ,  de  BMchain  &  du  Queinov  ,  &  an  fécond  lîege  de  Landau  ,  &  a 
F  monté  la  tr.inchce  à  ces  derniers  en  qualité  d'officier  général.  Le  roi  Loui'<  XV.  a 
cngc  de  nouveau  pour  lui  &  (es  cnfans  mâles  les  terres  &  batonies  de  Châteaux  , 
de  S.  Chriflophc,  8rc.  en  duché<Pairie,  par  lettres  du  mois  de  fcvrier  173).  regt(- 
tréc   11  IVj     ii:r  c,  le  roi  léant  en  (on  lit  dcjufticc,  pour  li  îrclaration  de  fa  ma- 
iotitc  le  2.Z.  du  mcroc  mois,  8<  à  la  chambre  des  Comptes  le  2.8.  may  fuivant.  EUet 
«HT  dé  rê^mén  â-itvmit  ^  ftg.  478. 

Femme,  MARIE-THERESE  de  Noailles ,  fille  d'jbmeJiUej  duc  de  Noaiilcs, 
Pair  9c  matichd  de  France ,  8c  de  AUrie-J^Mtfùfè  de  Bomrmmville,  fut  luadéc  pac 
contrat  de»  la»  &    .  juin  ttff  S.  en  pceÛSMse  &  de  i'agiànent  dn  rai  » des  pciocci 


aedesfrinoeflbdebiinUbaioyak&do  (iug,>ft  aélé  cofii^  . 
cnadamc  la  Dauphine ,  «finvaiic  duchefie  de  Botufogne;  fêt»  tim  if.  ir  «Mir  2 

• 

1.  Loms-CesAR  de  la  Baumc-lc-Blanc ,  fût  pourvû  fous  le  nom 'de  c«mte  de  la 
Vallieie,  des  charges  de  gouvccoeuc  &  fcoccbalde  Boarbpiinois«  en  fucvivanco 
de  fonpeie  let- oMy  1712.  a  favi  dam  lei  fiioafiiiietdiet)(f^ 

ftrc  fait  le  premier  juillet  1717.  fous  le  nom  de  marquis  de  la  Vallieiëyindiie 
de  camp  du  legitoeat  du  duc  de  fioufflers ,  «ijourd't^  la  Yallicie. 

.  3.Xoun-FiiAMçois  de  la  Baumc-lc-Blanc ,  ne  le  5.  &  baptifé  le  8.  octobre  1709. 
> par  le  cardinal  de  Noailles  Ion  grand  oncle  maternel ,  fut  leçù  chevalier  de  1 
Malte  de  minorité  au  grand  prieuré  de  France  »  par  bref  du  pape  du  ptcmiec 
aouft  17 II.  Regiftrc  à  Malte  le  20.  &  Bulle  du  Grand  Maître  du  même  jour. 
11  a  été  Êùc  mcUic  de  camp  du  i^ùnciu  de  Vimais ,  inÊutecic,  au  mou  de  B 


Fin  âis  DnétKt'Péûrie*  emt^Jhés, 
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HISTOIRE 

GENEALOGIQUE 

ET    CHRONOLOGI  Q.U  E- 

^mmmm       h»  h»  «»  &«  m  m3im  h»  m  h»4»  h»  «m  «b    m»  mh«h  «bcw 

« 

dUchez  non  pairies 

ENREGISTREZ- 


PRE* s  avoir  traité  des  Duchez  ,  Srcomtez  Pairies  ca- 
regiflrcs  ,  fuivant  le  rang  de  leur  enregiftrement  ,  on  va 
rapponcrlcs  Duchez  non  Pairies  enrcgi(lrez,dont  la  plupart 
ont  été, ou  (ont  héréditaires.  On  fuivra  l'ordre  chronolc^i- 
que  de  leur  crcâion ,  Se  Ton  joindra  à  chacun  la  gcnealo» 
gic  de  la  nuifon ,  en  faveur  de  qui  l'creâion  aura  été  faite  , 
li  elle  n'a  point  été  déjà  rapportée  ,cn  y  ajoutant ,  lorfque 
l'occadon  s'en  trouvera.,  la  gcncalogie  des  anciens  pollci- 
'  fcurs  de  ces  terres  avant  qu'elles  hjllcnt  érigées  en  duchez. 
X,'on  rapportera  cnfuitc  dans  le  même  ordre  les  brevets  &  leitrcs  d'crediondes  Luchcz 
Pairies  &:  non  Pairies  non  enregiftrés.  Si  la  maifon  de  celui  pour  qui  l'crcdlion  acte 
faite,  a  été  illudréc  de  quelque  Pairie  ,ou  Duché  enregiftrés ,  ou  de  quelque  charge  de 
la  couronne,  l'on  indiquera  feulement  l'endroit  ou  làgenealogie  aura  été  donnée,  ou 
fera  donnée , mais  ûfa  maifon  n'a  point  eu  de  charge  dclacoutonuc,  l'oaeo  donoeia 
la  gcncalogie  à  la  fuite  de  fon  article. 
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BAR'DUCHE 


D'4«lir  /il»/  it 

ffnx  d'or r mot- 
fttits  *u  fini  fi- 

dtdeux  btuia 


BAR-LE-DUC  ,  ville  fur  la  rivicrc  d'Otnain  >  a  donne  fon  nom  au  Duché'  de 
Bar,oudeBMrois.  FREDERIC  I.  Ûuc de  la  Lorraine-MozclUuc  fit  bâtit  cette 
\ille  en  9 p.  SOPHIE  ,  comtefle  de  Bar  ,  fille  de  J><i9W  IL  Due  de  Lorraine, 
pccit-tîls  de  Frédéric  I.  époufa  après  l'an  1027.  LOUIS  comte  de  Montbclliart  P 
de  Mouflon  ,  auquel  elle  porta  le  corot^  de  Bar.  L'éte^tion  du  comjEd  de  Bar  et» 
Duché  fût  fidte  par  le  roi  Jean ,  mais  on  n'en  a  pû  trouver  jufqu'à  prefait  les  lettres. 
Dans  les  archives  del'églife  de  S.  Piene  de  Bat ,  il  y  a  des  Ictcrcs  du  oiardy  avant 
la  fcte  de  S.  Thomas  13)4.  où  Simon  doyen  de  Bar»  Jehan  Thierfelin,  prévôt  de 
Bas,  &  Hutfon,  dianoine  de  Batj  font  nommez  Gtrims  dut  /tel  dm  ttmu  de  Bar , 
.llnfitipcion  du  fccl  cft  :  Sigtllum  têmiuims  Béni ,  &  dans  les  tncmes  archives  ax 
trouve  d'antres  lettres  du  8.  février  fiiivant  ij;4.  l'année  conunençmt  à  Pâques, 
où  les  mêmes  Ibnc  appeliez  clerts  gtrimrs  îam  fitl  do»  duànis  4r  Air.  Le  même 
•cfaraecment  fe  trouve  dans  le  (ccau,qui  ^atvt  dÊUétis  Mmi  ^  d'où  il  tdulte 

quQ  fércâlon  du  duché  de  Bar  a  dû  être  fiiite  vers  la  fin  du  mois  de  dcccmbte 
ou  dans  le  mois  de  janvier  15^4.  En  efli»  il  y  a  des  lettres  du  roi  Jean  au  commen-  ^ 
ccmcDC  de  l'année  135; .  à  R^m  Duc  de  Bar,  par  lesquelles  il  lui  donne  avis  que 
les  Anglois  (ont  entrez  dans  la  Normandie ,  l'inlcription  efl  :  A  nun  BtMi  fi!z  Robert  ' 
Dmdt  BMrre ,  ce  qui  fcmble  prouver  que  çe  prince  lai  avoic  déslors  promis  en  niaciage 
fofillc  Méric  de  France ,  qu  il  n'époulâ  que  le  4.  juin  1 5^4.  &  l'on  peutoonjeâatCTy 
que  c'eft  en  conûderation  de  cette  future  alliance,  que  le  roi'&igea  en  la  âveuc 
le  comté  de  Bar  en  Duché.  Robert  alfifta  en  qualité  de  duc  de  Bu  au  (acre  du  roi 
-Charles  V.  k  19.  may  ij^j.  Cedudié  cft  un  fief  de  la  couronne.  LOUIS  car- 
dinal te  duc  de  Bat  le  donna  le  la.  aouft  1419.  avec  le  marquifat  de  Pont>à-Mouf- 
Ibn  i  RENE'  d'Anjou ,  roi  de  Napks  fie  dç  Sicile  (on  petit-neveu ,  qu'il  adopca , 
•  è  la  charge  de  porter  (on  nom  &  les  armes  ^apnfs  (a  morr.  YOLAND  d'Anioat 
.«omte(re  de  Lorraine  &  de  Bar,  fille  de  Jtimé  d'Anjou,  coi  de  Naples ,  épouia  en 
1444.  ferry  de  Lorraine  II.  du  nom ,  comte  de  Vaudénont  &  de  Guife  ,  fire  de 

ioinville,  &  (ucceda  aux  duchez  de  Lorraine  &c  de  Bai-  en  i47î-  pat  la  mon  de 
ilicolas  d'Aojoa  duc  de  Catabcc  »  de  Lorraine  &  de  Bac  :  c'cll  ainii  que  le  Duché 
de  Bac  eft  enné  dans  h  maifôn  de  Lorraine.  LEOPOLD  doc  de  Locratne  fit  hom-  E 
mage  en  petfonne  au  roi  du  Duché  de  Bar  le  25.  novembre  16^9.  Il  ed  mort  i 
LuoeviUe  te  armais  1719,  fie  FllAMCOIS-ËTlENNËducdeLoctaiae&  de  Bar, 
:  fba  fik  aîné  loi  •  (uccedé.  La  geneabg^des  Dos  de  Bar,  delà  meifon  de  Lominc, 
fera  rapportée  dans  l'hillorc  gcncalogique  des  maifons  (buvcraiiicsde  l'Europe ,  chapitre  ' 
des  DUCS  DE  LORRAINE.  On  va  donner  prdcnceineoc  celles  des  anciens 
Contci  se  Ducs  de  Bar,  *pt&  avoir  rapporté  les  pièces  qut  conccmcK  ce  DacM 
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A   —   ,  

PIECES  CONCERNANT  LE  DUCHE* 

D  E    B  A  R- 

* 

Zeftres pMtntes  iAmme y  inctU  Lmaine^r  deBir    r  -  /  fon  fîh  Frsnçeis ,  depuis  imcit 
UrrAtne^itBtr  ,ftr  Uffuilestis  tvwMitre  htnmcs  Itges     vajfàux  du  m  frMiftts 
»  /.  ieMr  /tmvTMtt  à  UÊ^i»  i»Aé  Jk  Btr  ér  «arts  tmes  fir  auc  ftfftieet ,  teimët 

ligemerit  de  Is  couronne  de  France ,  à"  reconnoiffent  être  tenus       shltgtt.  de  le  (trvir 
travers  tms  ér  contre  tt»s,  Jans  nal  txtefUr  ^  m  q»elquts  guerres  que  ledit  rot  Fritnfois 
B    &  Jfs  Juccejjtm  à  b  emrmmt  fmmtwt  tnmr ,  pmr  qnffqne  ctutfé  0»  raifm  que  ce fttt. 

A  Nancy  1  l'an  1541.  le  zz.  ariii. 

Ibttrïtls  de  îi  geneaîogie  des  comtes       ^"^^  de  Bar  ,  dvnne'e  au  public  t  an  mil  fix  Mi 
vin^t-feft  ffar  T.  G.  M.  P.  CartamuU  Frmçeu far  G*dt^r9j  tme  II. f.  669. 

ANTOINE,  par  la  grâce  de  Dieu ,  duc  de  Caïabrc  ,  de  Lorraine  ,  de  Bar  Se 
de  Gucidrcs,  Matchis,  marquis  du  Ponc  >  comie  de  Yaudémonc  &  de  Zut-* 
phen  >  &  François  de  Locraine  (on  fils  afné  ,  I  tous  piefcm  8c  •  venir.  Comme 
nous  foyons  homme  Iigc  5:  vaflhl  du  roi,  notre  fouvcrain  (cigoeur,  à  caufc  de  notre 
C  duché  de  Bar,  (clon  les  reprîtes  Êùtes  par  nous  6c  nos  pcédecellcurs ,  autres  rcrres 
par  nous  pollèdées  ;  cenaes  noement  lîgemenr  de  ]«  ooanxiDe  de  France ,  au 
moycii  dcquoy  foyon'  tr-niis  Se  oblige?  ,  (z\m\  la  nature  ,  qualité  &:  condirioo  des 
ficis,  de  le  fcrvir  de  nos  personnes,  fie  des  biens  que  nous  ccnons  par  licence  de 
ladite  couronne,  envers  tous  Bt  eontre  toosf  fins  nul  excepter.  Sça^oir  faifons , 
que  nou'^  \  >  ibns  dc'montrer  la  voloricc':  ntîêftion  que  nous  avons  au  roi  notrcdit 
lottvcrain  fogncur ,  2c  i  lia  coucoime  ,  &c  en  conunémoration  des  grands  bieus  &c 
honneurs  qoe  notts  KnoaemaHbn  tvons  reçâs  de  Sa  Miellé  &  de  udice  couronne 
de  France  -,  5c  voulans  faire  rcconnoilTancc  du  devoir  ,  fiijetion  5;  obcilTancc  que 
nous  y  devons  y  ic  (omrbes  tenus  S:  obligez,  nous  avons  promis  fie  promettons  par 
ces  préfentes*  8c  un  chacun  de  nous, tant  conjoincemcnt  que  divifêntent  ,pour  nous 
&  nos  rucccHcurs,  &  fous  robligarinn  hypotcquc  de  tous  &  chacuns  nos  biens' 
prelens  fie  à  venir ,  étant  defdites  tcprites ,  &  (bus  la  àdelicé  fie  abcidànce  que  nous 
^  de^KHis  à  S».  Majefté,  8c  \  ladite  coonmne,  pour  ndibn  de  Aotredh  duché  de  fiar  » 
fclon  les  tcprifes  dcffufditcs ,  5:  antres  chofes  tenues  en  homm,igc  lige  de  ladite  cou* 
tonne ,  de  le  (crvlr ,  honorée  fie  obâr  de  nos  petfooncs,  envers  tous  fie  contre  tousi 
fans  nuls  excepter,  fie  en  tootts  les  guerres  8c  divifioas  que  \sÂ  ou  Tes  (occefleurs  en 
(a  couronne  pourroicnt  avoir  ci-apres  contre  tous  ceux  qui  lui  fcroient  ennemis  pa 
malvcilians,  pour  quelque  caute  ou  railbn  que  ce  toit,  fie  de  nos  biens  entant  que 
nous  y  (ommes  8c  pouvons  être  tenus  pour  tdfen  des  chofes  que  nous  tenons  de 
Jadite  couronne;  fie  encore  de  lui  bailler  &  faire  bailler  partage  par  tous  nos  pays, 
terres  fie  Icigneuries^pouc  les  gens  de  guerre  qu'il  voudroit  taire  palier  ou  cepartcr 
pour  lôn  fervioe  par  nofdits  pays,  ou  aucuns  aiceux  ,  (ans  préjudice  des  droits  du 
Saint  Empire.  En  te'moin  de  ce  Nous  Antoine  Franijois  dertuldits,  avons ligiid 
ces  pcefenca  de  nos  mains  *  fie  y  £iit  mettre  fie  appendrc  notre  grand  (cd.  £n  notes 
Tille  de  Nancy  le  zx.  jour  d'avril  Van  1^41.  Signé  fi>ns  le  repTy  ,  ANTOINE  fie 
ÎRANCOIS  de  Lorraine.  Et  (ur  k  rcply,  par  iMonfcigneur  le  Duc,  fitc  les  baron 
^  de  Vienne*  loQ  grand  chambellan  fie  bailly  aeClcnnoat>  fie  M'",  jean  de  HauHon- 
villc,  fcnedial  &  Lotcaine ,  preleiii.  C  Minûill.  Et  kàU  d'im  p«n4  fceau  de 
dce  rouge  fui  double  queue  de  puchemln; 
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Ztures  d»  mime  AntMie^  duc  de  Larmne  &  de  Btr ,  &  de fm  fils  ïn^eu  dut  de  Bar^ 
é-  de^ts  tttjft  èu  de  Lmtme  &  de  ttr  ,tMr  lefyueUes  Ut  recemuijfent  tu  ^ommr 
téjtr  dâucims  drcits  rijJMX  ,  eu  de  ;  .  ;a'r  à"  jcn'veTAinett  iu  duché  de  Bat  ,  à' attires 
jerres  termes  ûgemetu  de  U  couremu  de  ïrsnte  ,  Jms  U  fermijfm  &  ^''ot  dmdu  m 
FfMfm  premer  leur  Jkmeratn  jetgneur  ,  qui  ûtr  tmtil  de  Ja  grice  fermés  de  jeùr 
defdits  droits  leurs  vies  dunni.  Xetitendans  peur  cek  les  fre'ieriâre  ni  »cauerir,m  fit 
.leitrs  Jme^euri  eu  i^âtu  aufe»  j  fuiffèat  auame  eboje  giterelier  m  demander. 

A  Bar  audit  m  i^i*  1«  <T-  ^  novcmbfcl 
ixtrekesdeUmimegeneslegie  mui^iitmmetà'èmhUrt  mfmf/esTmtCtj: 

A  NTOINE  par  la  gracc  de  Dieu,  duc  de  Calabrc,  de  Lorrain»,  Bar  ftCoel- 
r\drcs,  Marchis,  marquis  du  Pont,  comte  de  Vaiidemont  J>:  de  Zutphcn  ,  & 
François  duc  de  Bar  fon  lîls  aîné.  A  tous  ceux  qui  ces  prefcntcs  verront  ,  Saluu 
Comme  nous  (oypns  liommcs  lijgcs  &  vaflaux  du  roi,  notre  IbuvetaiD  fcigncur ,  ) 
caufc  de  nocrc  duché  de  Bat,  Coon  ks  reprires  qui  en  ont  été  faites  par  nous  &  no^ 
ptcdccellcurs  ,  &  autres  terres  par  nous  poflcdces,  tenues  nucmenc  &  ligcmcnc  de 
1j  couronne  de  Ftaucc.  Au  moyeu  de  quoi  ne  puifllons  ufer  d'aucuns  droits  de  re- 
gale &  fouveraincté  efdits  ducbtt,  tC  chofes  par  nous  tenues  de  ladite  couronne, 
ftos  la  grâce  &:  pcrniiiïion  du  roi  notredit  fcigneur ,  lequel  à  notre  grande  pricrcflC  ^ 
requête  nous  a  ce  joiir.l'hui  par  fes  lettres  patentes  permis  8C  oûroyé  pour  le  cours 
de  nos  vies ,  &  de  chacun  de  nous  tant  feukoKiU,  ufer  des  droits  de  rcgalc  &  (ou- 
verainctc  cl'dits  duchc  de  Bar,  &  chofes  pat  nous  tenues  de  ladite  couronne ,  tout 
amfi  que  nous  eu  avons  joui  &  ufé  du  vivant  du  feu  toi  Louis  XII.  dernier  paflc  , 
du  roi  notredit  fouveram  (cigncur  qui  à  prêtait  eft.  SçaToir  faifons  ,  que  ^nous 
ayans  regard  à  la  grande  gracc  &  libéralité  que  avons  fur  ce  re^ûe  du  roi  notredit 
icigncui  i  &:  ne  voulons  que  par  le  moyen  d'icdlc  fc  puiÛc  faire  aucun  préjudice 
aux  droits  de  fa  couronne  >  ikmm  9c  chacun  de  nous  avons  lecoonn  &.  confelTé  > 
teconnoifTons  &  confcfTons  que  par  le  moyen  de  la  jouifîance  defdits  droits  de  regale 
&  louvcraïQctc  en  nocccdic  duchc  de  Bar,  &  terres  par  nous  tenues  de  la  couronne^ 
cane  pour  le  padé  que  pout  l'avenir ,  nous  n'avons  entendu  8e  n'entendons  ptéten- 
dre  ne  acquérir  lefdirs  droits  de  régale  &  de  fouveraincté  en  notredit  duché  de  Bar, 
&  chofes  tenues  de  la  couronne ,  ne  iceux  nous  compctct  ne  appartenir  ,,  mais  en  0 
jouir  par  le  moven  de  h  gtace  &  permilTion  du  roi  nottedit  fouverain  feignenr,  te  ' 
pour  le  cours  de  nos  vies  te  de  chacun  de  nous  tant  feulement  ,  fans  que  nos 
autres  fucccilcurs ,  ne  ayans  caufc,  y  puiiknt  aucune  chofc  quereller  ne  demander} 
te  encore  que  ladite  gface  tL  permiflion  nous  a  été  faite  en  conûderatioa  de  ce  que 
pour  le  bien  de  la  couronne  de  Fr.incc  iS:  (Tirecé  des  frontières  d'iccllc,  no»?  avons 
cédé ,  delaiifé  &  rranfporté,  cédons ,  ociaiiTuns  &  tcanlportuns  au  roi  notrcdu  luu- 
verain  fdgneur,  &  à  ladite  couronne,  &  pour  lui  &  lès  fucceikurs  eu  iceUe»  la 
ville,  retrc,  fcigneuric  &:  prrvotr  de  Sthenay  ,  avec  toutes  3v  lIi  icuiics  !cs  ippar- 
tcnanccs  &  dépendances  ,\  moycnnaiH  coutelois  la  recompciiie  c^uc  ^oui  ce ,  nous 
XXX  (en  baillée  d'autres  terres  pour  contre-échange  &  permutation  de  ladite  terre  dé 
Sthcnay  ,  &  dont  nous  fera  uitece(non&  dt-livnncf  ripr^'s  !es  appréciations  &éva-  p 
luaiions  fur  ce  dûëmcnt  iaices.  En  témoin  de  quoi  nous  avons  ligné  ces  prefcntes 
de  nos  QMdiu»  &  y  6it||pipendre  notre  gt and  fcel ,  en  notre  ville  de  Bar ,  le  quinzième 
Jour  de  novembre  iy4i.  Signé  fous  le  repli ,  Antoine  &  François  de  LorrairiC.  £ï 
Jttr  U  repu ,  par  monfdgneur  le  duc ,  &c.  les  baron  de  Vienne ,  grand  maître  &:  chaïUf*  ; 
Wlaooc  prefident  de  Barrds  prefent.  C.  M  engin.  i{<'j/)?r«/4,  Bbiikgbs.  ËtUbelléet 
d'un  paod  icd  de  dre  rot^  lut  double  q^ueuë  de  patchemin. 

B  fim  lefdites  AWfW  mirées  de  tvrdmuoue  de  U  emt  de  ftrkmm  Jk  fm$,  ^ 
À  U  requête  d»fMmrm  ffmnd ek  mtfer  mh  iêmed e^  f*rkmm      1561.  k 

j8.  jbmw. 
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A  JbjM»  4i  uftt  s'e^  tgffe  en  Ihmm^  rmi»  â»  m  Imùs  XIII.  fsr  U  i$u  Charles 
de  Itmme,  fmr  U  âmké  Je  Bttr.    Ctàtfrty  tertm,  Jhrmte,  um  II.  f*i«  673. 

A  (aiot  Gamaia  en  Laye  au  taots  d'avrH  i€^u 

LE  mardi  deuxième  avril  164 1.  le  roi  donna  ordre  au  iîeur  de  Chavigny  fccrC* 
taire  d'ctac ,  de  pcopofcc  au  duc  Charles  de  Lonainc,  de  rendre  la  toi  û.  hom- 
mage qu'il  étoit  tenu  de  ftire  i  fi  Majcftc  »  àeaafe  de  fon  duché  de  Bat ,  mouvant 
de  la  couronne,  (uivanr  le  croilîcmc  article  du  rraité  qu'il  vcnoic  de  faire  avec  faditc 
M^yellé  le  29*  nues  precedetu  :  Suc  quoi  ledit  duc  Charles  dit  audit  de  Cbavigoy 
qu'il  étoit  prêt  détendre  h  fiai  &  hôromagc,  pourveo  que  l'on  ajoutât  en  bfimne 
de  l'aclc  qrx  Ion  lui  avoit  fxit  voir,  qu'il  rcndoïc  cette  foi  &  hommage,  comme 
avoieoc  fait  les  ducs  de  Lonainc  les  piedeceâèurs  »  ce  que  ià  Msycllc  ciouva  bo&i 
3  néanmoins  étant  en  Ibn  cabinett  8e  attendant  que  ledit  dac  lut  vemi  pont  tendre 
cette  toi  &  hommage ,  ainfl  qu'il  e'toit  demeure  d'accord  ,  i!  pria  ledit  de  Chavi- 
goy  de  £iire  (çavotc  i  M.  le  Chaocelicc  qu'il  dcûroit  lui  propoki:  quelques  dilBcul* 
ces  fax  la  pteflation  de  ladite  fiii  U  hommage,  ce  qui  donna  fîijet  andic  Chance- 
lier de  VLi;  I  :  trouver  ce  duc  qui  croie  proche  la  porre  du  cabinet  du  roi ,  ou  crar.t  il  lui 
die^ju'il  ne  i^avoit  ce  que  I  on  dcùcoitde  lui ,  qu'il  n'avoit  aucune  connoiHance  de 
la (ôrmede la fei& hommage, que  les  prédrcellëiits  avoient  tendnepoorle  daché  de 
B  r  ,      qu'il  doucoit  nicmc  s'il  écoit  oblige  de  la  rendre  en  la  forme  que  \'o.\  pro- 
DOfoiCi  qu'il  «voie  oui  dice  auuefois  à  les  oiEders  que  ks  crois  decntccs  ducs  les  pce^ 
deceffeurs  n'avoient  fôe  ancone  foi  fie  hommage ,  qu'il  avoit  en  fon  dtiché  de  Bar 
tous  les  droirs  régaliens,  &:  que  même  il  pouvoir  taire  des  loix,  fuivant  lefquelles 
^  le  parlement  de  Taris  écoic  obligé  déjuger  en  cas  d'appel  de  fei  juges  i  qu'il  o'avoic 
aucune  perfonne  de  oanftil  anpi«  de  lui  pour  prendre  tefolution  de  ce  qu'il  dévoie 
fj  tc  (m  CCS  diiHcuIccz,  nc'anmoins  qu'il  écoit  prêr  de  rendre  obcilTance  aux  com- 
fmndemcns  du  roi ,     de  fuie  couccc  qu'il  lui  ordouncroic.  Suc  quoi  le  Cbanceliec 
-lui  leprelenta ,  que  lorfqu'il  avoit  fidt  le  traité  >  il  avoir  propofé  les  mêmes  dUficultez» 
&  que  l'on  lui  avoit  laïc  voir  que  les  ducs  de  Lorraine,  etoicnc  hommes  lij^es  da 
coi  j  à  cauie  du  duché  de  Bac  mouvant  de  lacoucoaoç  de  Fcancci  que  jamais  U  mou- 
vance  n'avoit  été  révoquée  en  doute  par  tes  ducs  fes  ptedeoefleurs ,  qui  en  avoient 
rendu  la  foi  &  hommagc-ligc  aux  rois  de  France.  Qiic  H  les  rois  Charles  IX.  & 
Henty  IlL  avotenc  donné  aux  ducs  tes  prcdecefléurs  les  dsoits  régaliens  »  cela  oc  les 
Qcemptoit  pas  delà  fin  &  hommage  ,  d  auunt  que  par  les  lettres  patentes  vérifiées  à 
la  requête  mctnc  des  ducs  fcs  prcdccelTcurs ,  les  rois  de  France  le  rcfcrvenc  le  relTort 
&  la  louvecainecéi  U  l'hoauDagc-Uge}  &  il  elt  porté  par  Icldiccs  Icccres  que  le  duc 
de  Lorraine  qui  é«Àt  alors»  en  avoit  6it  la  fei  fie  hommage  t  qu'il  écoit  vrai  que 
_^  les  appellations  de  fes  juges  rcÛTortiiîoicnt  aux  cas  du  prcfiJul  au  bailliage  de  Sens, 
&  aux  autres  cas  en  la  cous  de  Paclemenc»  qui  juge  fuivaaç  ks  coutume;  du  Barrois, 
qui  ont  été  vérifiées  en  ladite  cout  de  Parlement  ;  que  les  ducs  de  Lornine  ,  com- 
me ducs  de  Bar ,  ne  pouvoicnc  changer  les  coutumes ,  m  donner  de  nouvelles  loix 
à  leurs  fujets  lans  vcriAçacion  du  P^rlcmeot ,  qui  ccoicoc  des  marques  ailèucécs  dp 
lôuveraineté ,  &  que  partant  il  ne  devoir  firtte  aucune  difficulté  de  rendre  la  foi  fie 
hommagc-ligc ,  ainli  qu'il  étoit  porte  p.ir  l'ai-lc  qui  lui  avoir  été  prelentc.  Qiic  les 
rois  d'Anglecctxe,  les  ducs  de  Brcugne»  les  ducs  de  BourgcM^,  l'archiduc  d'Au- 
triche ,  Tavoient  rendue  autrefois  aux  rois  de  France  ,  pour  la  terres  qu'ils  poile* 
doieni  mouvantes  de  îa  couronne,  en  li  mi^nic  forme  que  l'on  deiicoit  de  iui  ;  nc'an- 
^  moins  que  s'il  iaifoic  quelque  diâîcu^cc>  il  repreTcntctoic  au  roi  ce  qu'il  lui  avoic  die 
'  pour  recevoir  fa  vobnté»  Enfbite  de  quoi  ledit  Chancelier  étant  venu  trouver  le 
roi  ,  &  lui  ayant  fait  entendre  les  difncukci  propolécs  ci-dcfTus  p  1  ce  ^uz,  faMa- 
îellc  lui  commanda  de  lui  fjirc  Ravoir  qu'elk  ne  vouloir  poiot  le  picllcr ,  qu'elle 
defiroic  qu'il  prît  du  temps  pour  slnftruiredefcsdtoits.fie  queTonlai^it  voir  par 
bons  titres  l'obligation  qu'il  avoic  de  rendre  cette  foi  &:  hommage;  ce  qu'ayant 
été  rapporté  par  k  Chancelict  audit  duc,  il  dit  que  la  dithcultè  qu'il  avoit  pcopolée» 
o'écoitpasquil  eotde^ein  de  difièrer  de  rendre  cette  loi  fie  hommage- lige,  au  contraire 
■  qu'il  Je   ■  prêt,  ainfî  qu'il  avoic  dit,  de  rendre  l'olu'ilfance  aux  commandcmcns  da 
'  toi,  &  de  k  jccter  i  ks  pieds  ,  qu'il  prioic  la  Majeilé  de  lui  accorder  cette  grâce; 
^tt'il  le  fit ,  fie  de  fric  tétant  approche  de  fa  Majcltc ,  il  lui  antoit  du  que  la  diffi- 
cubé  qu'il  avoic  fiûtc,  n'c(^  ptt  pottc  <y^Gt  de  readte  b  foi  de  hommage  j  9l 
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l'auroic  prie  par  trois  tc  qaatre  fois  avec  grande  inftaRoe  de  lai  permetcre  de  la  ren» 
dre.  Se  qu'il  vouloitobâr  à  (es  commandcmens.  Sur  quoi  fa  Majeftc  lui  auroit  fait  A 
reponfc  qu'elle  avoic  rdolu  de  lui  donner  du  temps  pour  connoitrc  Tes  droits  »  6c 
'que  dans  huit  jours  il  pourroiCt  écust  bien  informé  ,  faire  la  foi  &  hommage,  6C 
X]iK  l'on  lui  fcroit  voiries  aâes  qui  juftifîcnt  les  droits  de  fa  couronne.  Huit  jours 
-après , les difHcukcz  pour  rhomnugc  de  ladirc  duché  de  Bar  ctans  levées,  le  roi  com- 
manda au  comte  de  BruUon ,  un  ck$  intiodudeurs  des  Princes  étrangers  Si  ambaira- 
deurs,  de  mener  ledit  fieur  de  Lorraine,  lequel  l'attendit  dans  fou  cabinet  lans  (e 
mouvoir  ni  6rer  fon  chapeau ,  ayant  le  Chancelier  à  côté  de  lui.  Ce  iliic  ttant  en 
■basdenous  ,fc  mit  :<  genoux  furuacatteau  qui  lui  étoit  prépare  ,  £<  ks  mains  nues  entre 
celles  du  roi  ,  ht  hommage-hgc  pour  le  duché  de  Bar ,  avec  fcs  dépendances  ,  (clou 
fes  fortncs  ordiniiics  pratiquées  en  (cmblablcs  occallons.  Peu  de  K>urs  après  il  lit  les 
«dieuxi  Bc  tc  mm  comblé  dtionaean  &  de  bien&ics  de  U  Mqelu.  £ 

Hmm^tjgie  ia  DKk/  de  tar  reaJk  m  rty  fur  k  im  ie  ImâkiL 

Du  21.  Mars  itfôi. 

COMME  il  anroit  plù  à  trcs-havit  &:  trc.-cxccllcnt  >5c  trcs-puifTant  prince  le  roi 
notre  fouvcram  ieigncur  d'accorder  p  r  le  traite  tait  6c  conclu  le  dernier  jour 
du  mois  de  février  de  la  prefcote  année  i6<Si.  entre  feu  M.  le  cardinal  Mazarin 
4ni  nom  de  Sa  Majeflc  d'une  part  ,  &:  M.  le  duc  de  Lorraine,  de  Calabrc,  àtBar^ 
de  Gucldrcs  ,  &:c.  d'autre  ;  que  ledit  fieur  duc  (croit  réiabli  dans  fcs  états ,  6C 
même  dans  le  duché  de  Bar ,  pour  en  jouu  a;:  ;;  que  taifoit  le  duc  Henry  fon  prc-  ^ 
dccelfcur  ,  aux  rcfcrvcs  tcnucfins  mcntionnccs  audit  traité,  &:  à  la  charge  qu'il  pré- 
tcroit  le  ferment ,  &:  rcndroit  les  foi  &  hommagc-ligc  dus  à  Sa  Majeflé ,  à  caufe 
dudic  dodié  de  Bét  t  pour  les  terres  d'iœlttiqui  Ibot  mouvantes  de  la  couronne, 
cominc  auiïi  pour  le?  autres  terres  qui  fc  rronvcrnnr  apparte:'.ir  audit  licir  d'!c  t'c 
LortamCjdans  lércnduc  du  chemin  de  Metz  jul^ju  en  AKace,  confornienicnt  audit 
tiailé  .ledit  fieur  duc  en  confcqoence  d'icelui  au  jour  &  à  l'heure  qui  lui  auroientÀé 
dcfîgncz  par  Sa  Mi]cllc,  fc  (:roit rendu  au  château  du  Louvre,  &  ce  jourd'hui  ii. 
mars  \66\.  étant  entre  fur  les  dix  heures  du  matin  en  la  chambre  du  roi,  &:  s'étanc 
pcefenté  à  Sa  Majefté ,  féant  ea  ûi  chaifc ,  après  avoir  remis  l'on  chapeau  &  fês  gan^ 
entre  les  mains  du  premier  f^cntilhomine  de  (a  c!iambrc,en  r.ibfei;cedu  grand  cham» 
bellanj  &  étant  ians  cpcc  le  Levait  mis  à  genoux  lut  ua  co<jirin  aux  pieds  de  Sa  Ma» 
jefté  «laquelle  lui  tenant  les  mains  jointes  entre  les  fienncs,  ledit  fîeur  duc  en  prefènco 
de  nous  Henry- AuguQc  de  Lomenie  ,  comte  de  Hricnnc,  chevalier ,  commandeur 
des  ordres  du  roi,  fi4  Michel  le  Tcllier,  aufTi  chevalier  ,  commandeur  dcidus  ordres 
tous  deux  confciliets  en  les  confcils ,  fecrétaires  d'état  &:  de  tes  commandcmens 
finances  ,  ledit  icnnent  anraix  16  à  haute  voix  par  M.  le  chaoceliet ,  duquel  la 
teneur  enfuit. 

Moofieur ,  vous  rendez  au  roi  la  foi  &  hommage-lige  que  voos loi  devez, comme 

\  votre  fouvcram  fcigncur ,  à  caufc  du  duché  de  Bar  ,  pour  les  terres  dudit  duché 
qui  lont  mouvantes  de  la  couronne,  &  pour  les  autres  terres  qui  vous  appartien- 
nent en  propriété  dans  l'étendue  du  chemin  depuis  Metz  jufqu'en  Alfacc ,  dont  Sa 
Majellé  s'cd  rclcrvcc  la  fouvciaincté  par  le  traité  fait  entre  elle  vov.s ,  le  dernier 
février  de  la  ptclcnte  année  i56i.  par  lequel  vous  cics  remis  rétabli  dans  vos 
■états  «  pour  en  jouir  ainfi  que  faifoit  le  duc  Henry  ,  aux  refcrvcs  &  conditions  por- 
tées par  icclui  ;  vous  jurez  promettez  à  Sa  M.iicflé  de  lui  rendre  la  fidélité,  fer- 
vice  &:  obciflàncc  que  vous  ctcs  tenu  de  lui  rendre  à  caufe  dcldites  terres  »  &  de  le  g 
fervir  de  vos  perfonnc  &:  biens ,  envers  tous  &  contre  tous ,  âns  nul  excepter*  en 
toutes  les  guerres  &  divilioiT;  q  ic  lui  ou  les  fuccelTcurs  rois  pourroicnt  cy-aprés 
avoir  contre  les  aincmis  de  ta  coi:ronnc,  pour  que  que  caufe  que  ce  foit,  ainfi  que 
'\'ous  y  ères  obligé'  pour  raifbn  dcldites  terres ,  &  ne  permettrez  qu'en  icelles  il  ioir 
fait  aucune  choîc,  au  prcju.iicc  de  Sa  Maieftc  &:  de  (on  état,  Ainfi  VOOsleiniCS 
&  promettez  ;  à  quoi  ledit  licur  duc  auroit  dit:  Ouy,  Sire. 

A  laqjcUe  prclbtion  de  ferment  ont  été  prelens  rrés-haut  &  trcs-puiflant  A: 
illuftre  pru'.ce  Monleignmr le  duc  d'Orléans  frerc  unique  du  roi,  Monficur  le  Prince 
<Sc  Monlicur  le  duc  d'Éiighicn , avec  plulicurs  autres  Princes, Ducs  ,  Pairs ,  Maréchaux 
de  Fiance  ,    aunes  Offidets  de  la  coimiine  *  giands  <t  ookables  peiiboQages  da 
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confci]  du  roi.  £n  cémoin  dequoi  &  par  commandemaiede  Si  Kfajefté,  nonsavons 

fi -ne  11  prr'bnrc  de  nos  mai[;s  à  Paris  ledit  jour  ll.  mars  i66i.  &  iccllc  dclivr^c 
aiuiit  iiciir  duc  ,  pour  lui  (crvic  ainfi  que  Je  cai/oa.  Sigai  ,  db  Lom  emib» 
BcleTelliir. 

Nous,  CHARLES  ,  Duc  de  Lomine  ,  reconnoiflons  le  contenu  en  ces  pré» 
fentes  véritable.  A  Pans  le  cinquicmc  jour  d  avril  i66i.  Signé,  CH.  de  Lociains. 


*  Hmwdge  rend»  ftr  M.  U  due  de  Lartme,  le  15.  novembre  169$. 

/^OMME  il  auroit  plû  à  rréî-haut ,  trcs-cxcclîcnt  5r  trcs-pui(Tanc  prince  le  roi 
V^Dotrc  fouvcrain  Icigacurj  d'accorder  par  le  traité  de  paix  tait  &  conclu  à  Roi- 
en  Hollande  te  jo.  oâwlbce  1697.  entte  te  roi,  d'une  part,  &  l'empereur,  & 
*  l'empire,  d'autre,  que  monfieur  le  ducde  Lorraine,  Marchis,  duc  dcCihibic ,  Bar, 
Gucldres ,  tnarquis  de  Poot-à-Moullon  &  de  Nomeny ,  comte  de  Vaudemont ,  Bla> 
inooc,  Zutphen,  Sahn,  &c.  feroit  rétabli  peur  l]u,*tb  hoirs  8c  (uccefleors,  Âms  la 
libre  &:  pleine  pcfTcfTlon  des  e'tars ,  lieux  5c  biens  que  le  duc  Charles  fou  grand  on- 
de patcrnci  poflcdoit  l'an  i6yo.  loriqu'tls  Airent  occupez  par  les  armées  de  iâ  Ma- 
jcdé ,  à  l'excc^tioD  néanmoitu  des  changcmeos  &  relerves  mcRtionnées  audit  traité, 
c'rant  oblige  en  confcqucncc  de  prêter  le  fcrmcnr ,  &  de  rendre  la  foi  5:  hcmmat^c- 
ligc  dûs  à  â  Majcfté  ,  à  caufe  du  duché  de  £ar,  pour  les  terres  d'tcclui  qui  luac 
mourantes  de  iâ  couronne ,  comme  aufl!  pour  tes  antres  cerres  qui  lé  rrauveront  ap^» 
partcnir  auJit  ficur  ducde  I.orrnine,  dans  l'crcnduc  du  chemin  depuis  Metz  jufqucs 
en  Allàce,  dont  la  (ouvcraincté  appartient  à  fi  MajcHc.  Pour  ccr  cfH;t  ledit  fieui 
duc  au  jour  &  &  l'heure  qui  lui  auroienc  Àédc(igncz  pat  (a  Majcflé ,  fe  feroit  rendu  à 
Vcrf  Mllcs,&ccjourd'hui  ly  novembre  de  l'anne'c  1699.  c'tanr  entré  fur  Ici  crois  Iicures 
après  midi  en  la  chambre  du  roi,  fie  s étaQtprc&ntc  à  (à  Majcflc  ,  icant  dans  fa 
^  dtaife,  lediapeau,  tes  gans  fie  l'épie  dndit  fient  duc  ayant  ctc  pris  par  le  premier 
'  gentilhomme  de  h  chambre  de  fa  A'-ijcné  ,  en  lablencedu  grand  chambellan,  ledit 
licur  duc  le  (croit  mis  à  genoux  fur  uu  coudîn  aux  pieds  de'  ùl  Majefté,  laquelle  loi 
tenant  tes  nudns  jointe^  entre  les  tiennes,  te  ferment  autoit  M  lu  à  haifte  vofx  pat 
mon'ficur  le  Chancelier,  en  prcfcncc  de  nous  Jean  -  Baptiftc  Colbcrt ,  marquis  de 
Torcy ,  confcillcr  du  roi  eu  tous  les  confcils ,  mmillre  &i  lecretaire  d'état  &  des  com- 
mandement de  là  Majefté,  commandeur  <5c  grand  ttdôrier  de  lès  ordres,  &  de  nous 
Jérôme  Phclyppeaux ,  conirc  de  Ponichaurain  ,  aullî  confcilîer  du  roi  en  tous  Tes 
Gonlcils ,  fectctaice  d'état  fi(  des  commandcmens  de  £1  Majellé ,  duquel  Icrmcnt  la 
teneur  cninit. 

Monfieur,  vous  rendez  au  roi  la  foi      hommagc-ligc  que  vous  lui  devez ,  com- 
^  me  à  votre  fouvcrain  icigncur  a  cautc  du  duché  dcfiar,  pour  les  terres  dudit  duché 
qui  font  moitTantes  de  u  couronne,  8t  pour  les  autres  rerrès  qui  vous  appattien> 
nctit  en  propriété  dans  l'e'tcndue  du  chemin  depuis  Nîctz  jufqii'cn  Alfice,  dont  la 
louveialoeté  appartient  à  Sa  Majdlé ,  &  ce  en  conicqucncc  du  traité  de  paix  fait 
&  conclu  à  Rirrick  en  Holhnde  le  jo.  oftobrc  1697.  entre  te  roi  d'une  part,  àc 
l'cn-ipcrcur  tc  l'Empire  dautrc ,  par  knjuel  vous  êtes  remis  &  rctah!i  dans  les  Iseiix, 
biens  &  éuts  que  le  duc  Charles  votre  grand  oncle  polTedoit  l  an  1(70.  aux  rclcc- 
ves     conditions  portées  par  ledit  ttmi ,  vous  jurez  &  promenez  à  Sa  Majefté  de 
'  lui  rendre  la  fidélité  ,  fcrviec  &  obeiirmcc  que  vous  êtes  tenu  de  lui  rendre,  à 
caulc  deidites  terres,  &  de  le  lervir  de  votre  pcrronnc  &  de  vos  biens,  envers  tous 
-  &  contre  tous,  (ans  nul  excepter,  en  toutes  les  guerres  &  divifîons  que  lui  fir  tes 
_  fucccll'ci.ts  rois  pourroicnt  cy-aprcs  avoir  contre  les  ennemis  de  fa  couronne  ,  pour 
quelque  caule  que  ce  loir,  ainù  que  vous  y  ce  es  obligé,  pour  lailon  deidites  terres, 
&  ne  permetne  qu'en  iodtes  il  toit  fùc  aucune  dioie  au  préjudice  de  Sa  Majefté 
&  de  Ion  état.  Atn£  te  jurez  &  promettez  »  à  quoi  tecbc  iîeur  duc  autok  dit: 
OuVjSne. 

A  hqnellc  prcllation  de  ferment  ont  été preiêns  ttés-haut  &  ttâ*pttiflânt  prince 

Louis  de  France,  duc  de  Bourgogne  ;  trcs-haut  te  très- piii (Tant  prince  Philippe  de 
France,  duc  d'Anjou;  tiés'hout  ôc  trés-puiQant  prince  Charles  de  France  ,  uuc  de 
Betty;  trés-haut  &  ttés-puiflant  prince  Philippe  fils  de  France,  frète  unique  de  Sa, 
Majdlc  ,  duc  d'Orléans ,  tics-h.vjt  Se  pviinTmt  prince  Phihppc  d  Orléans  ,  duc  do 
<  harttcsj  très  luut  fie  puiUaat  prince  Henry-Jules  de  Bourbon ,  prince  de  Condéi 
Paix  8c  ^d^mloe  de  Fnuue  ,  ués-hanc  ft  poiflaot  pcînce  LouU  de  Booibaa* 
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f rince  du  Sang,  Pair  &:  grand- maître  de  France,  trcf-haut  i5f  puiflant  prince  Louîs 
de  Bourbon  ,  prince  de  CJ^y  ;  trcs-haut  &  puiilanc  prince  Louu-Âuguik  de  Bour» 
Imki  kgidnié  de  Fnnce,  doc  da  Maine,  colonel  genecal  des Suillès  de  Grifons,  gou* 
vcmcur  &  lieutenant  général  pouf  Sa  Majcfté  en  Languedoc  ,  &:  granJ-nuitre  de 
l'arciUerie  ^  &  cces-hauc  &  pudlànt  prince  Louis-Alcxandrc  de  Bourbon  icgiiimé  de 
comte  de  Toaloufe ,  amiral  dePrance  ,  gouveraenc  8c  lieucenanc  genenl 
pour  Sa  Majcfté  en  fon  pays  &  duché  de  Brctignc. 

£ii  tcmoin  dequoi  ic  par  commandement  de  Sa  Majeflc  ,  nous  avons  ligné  cet 
3fÊtttatc5  de  «os  mains  à  VerGulles  ledit  jonc  novembre  1699-  defqudles  ooitt 
avons  dc'ttvrc  une  expédition  audit  (îeur  duc  poiit  lui  fctvic  auliî  que  de  nifoo» 

■Signez  ,  pHBLYPf  EAUX.   ÔL  CoLBEAT. 

Et  plus  baseft  &ric.  Noos^»  LEOFOLD  ,  duc  de  Lorraine  «  reconnoiflonslô 
contenu  en  ces  pre(cntes  verittblei  A  Paris  ic  vii)gc*ûxiéffle  Jour  de  noven^facci 
^699,   Sigaé  »  LEOPOLD.  ]( 

De  tf.  Nèvemin  i^p» 

LOUIS ,  par  la  grâce  de  Dieu ,  roi  de  Fiance  fie  de  Navarre  t  A  not  amez  âc 
fcaux  con(ciIlers  les  gens  tcnans  notre  chambre  des  comptes  à  Paris  ,  Salue. 
Kotrc  ttcs-chct  &.  tcc$*amc  frerc  &  neveu  le  duc  de  Lorraine  &  de  Bar  a  faidc  ti. 
decemoisen  nos  mains  la  ici  &  hommage- lige,  celle  Se  en  la  même  ferme  &  manière 
que  lui  &  fcs  prcdecclTciirs  ont  accoutume'  de  la  faire  aux  rois  nos  prc'dcccircurs  , 
&  ou  il  nous  çtoit  tenu  faire  pour  raiion  des  pays ,  terres  &  Icigncurics  de  ion  duché 
ée  «UT ,  Se  autres  qu'il  tknt  moovans  de  nous ,  i  caufe  de  notre  couronne  •  aufquels  Q 
loi  &  hommage  nous  l'avons  reçu.  Si  vous  mandons  5:  enjoignons  p-ir  ces  prcfetk* 
CCS  lignées  de  notre  main ,  que  û  pour  ration  deidits  foy  &  hommage  non  fiûtS| 
iefdics  duché  ,  tectes  8e  fcigncuries  avoienc  été  ou  ctoieatf  falfies  &  mifo  en  notre 
mam  ,  vous  les  mctticr  &  faHlcz  mettre  incontment  &  fans  dclay  à  pleir.c  déli- 
vrance &  au  premier  état,  lui  en  failant  &  accordant  pleine  fie  cniicrc  otain-lcvées 
Car«d  eft  nocre  plaifir.  Donné  i  VerÊùlles  le  vingt- lepcicme  jour  de  novemlice 
l'an  de  grâce  1699  &  de  notre  règne  le  dnquanie^^éaie.  ^fftét  LOUIS,  £c 
plus  bas  pat  le  coi»  Colbeilt.  Et  fceUé» 

T'ayez  tarrêt  du  ptrlrment  ie  Pjris  Au  17.  mai  Ï699.  ?*'  orionne  au  lùilj  de  Ssr  ^ 
iuuref  juges  de  ftrUr  d»  roi»  tmmc  U  (tnvunt  i  des Jujets  de  ftrltr  de  Utr  Jtiiverâm 

rejez  auft  le  livre  des  Medsilles ,  fturfervir  i  tb^4  de  Imis  XIV,  édst,  de  170*, 
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DUtîHEZ  NON  I^AIRICSL  ^^Jt: 

GENEALOGIE 

iDES  ANCIENS  COMTES  ET  DUCS 

DE  BAR   LE  DUC 

>  .     •  ^- 

Y  A  Maifon  des  comtitt-ft  Ducs  de  Bar  a  pris  foo  nomda  château  de  Bar  qud 
1  ^FREDERIC  I.  comte  puis  Duc  de  Lonaine ,  fît  bâtir  l'an  951.  (ur  la  fronticre 
de  France.  Ce  château  fat  nommé  Bar  le  Duc  pour  le  diftiaguer  de  Bar  fur  Àube 
&  de  Bar  fur  Seine ,  deux  villa  «ftQno^pagpe.  Le  plusandea  de  cene  itnUon  donc 
on  tôt  connoiflâDCC,  cft 

t 

P  TT  ouïs  comte  de  Montbclliard ,  de  Moufon  &  de  Fcrrette ,  défit  les  troupet 
J  j  du  prince  Renaud ,  oncle  d'Afpsà  icsnire  de  l'Empereur  Henry  111. qui  venoic 
«i&eger  le  château  de  Montbelliard  l'an  1044.  icion  la  chronique  d'Hecman  Cohtraft 
&  loufcrivit  l'an  1065.  avec  Gérard  IL  du  nom  tx>mte  d'AKace,  &  duc  de  la  hauts 
lorraine ,  une  charte  pour  l'abbaye  de  S.  Gcngoul.  ».  6.  des  prmtti  A  tk^ 
«ir  U  nuifin  de  BAR  LE  DUC  ftr  A»ité  J^ChtJne ^iu  loi.  en  \6\i. 

Femme, SO PHI EcomtefTe  de  Bar,  feoondc  iîllede  Ini»k\\.  duc  de  la  haute 
Lorraine  ,  &  de  Aitthilie  de  Suabe  ,  fe  trouve  aottunée  «vce     fieras  du»  ane. 
D  Charte  de  l'abbaye  deCluny  de  l'an  1 105. 

1.  BnuHOM  de  Montbelliard,  mort  bms  alliattce. 

%.  THIERRY  L  du  nom ,  comte  de  Bar  ,  qui  fuie. 

3.  Louis  de  Montbelliard ,  nommé  «vec  fes  tccces  dans  un  titte  de  l'abbaye  do 
Cluny  de  l'an  1105. 

4.  Frédéric  de  Montbelliard  >  comte  de  Lucelembourg ,  marquis  de  Suze, 
embrafla  le  parti  du  pape  Grégoire  VIL  contre  l'empereur  Henry  IV.  de  ne 
lailTa  point  de  pofkerité  SAfftés  marquife  de  Suze  la  femme ,  nlle  de  Fimw 
de  Sàvoye ,  marquis  de  Suze ,  &c  À'Jgnés  de  Poitiers  ;  il  mourut  en  Piémont  le 
39.  juin  lopz.  (uivant  Jean  Bertels  ,  &:  fut  enterré  dans  i'œUfé  de  S.  Pierre 
^  Cano(que.  André  du  Chcfne  dit  qu'ils  eurent  un  fils  Fierre  de  Lucelcmbouig 

£  lequel  foufcrivit  avec  le  titre  de  comte  ,  à  une  dhaice  de  U  comtelTc  AitthilÂe 
£lle  de  Bettrix  de  Lotraine  ,  fa  grande  cance  l'an  ito6.  nunirut  fans  cn^s,  fie 
eut  pour  fuccciïeur  au  comté  de  Lucdemboure  frioMK  évêquc  de  Metz j  frets 
de  Xmuul  1.  du  nom .  comte  de  Bar.  Fif»  thfimedt  Umâ^dt  Bai  le  Duc» 
p.  11.  drfreitves^f.  y.  ô.é"  7- 

5.  &  6.  Mathildb  &  Sophie  de  Montbelliard > font  nommées  dans  la  charte 
de  l'abbaye  de  Cluny  en  iioy. 

7.  Beatkix  de  Mon^lliard,  ou  de  Bar ,  fut  la  féconde  iêmme  de  iertoli  deZe* 
rrngen  L  du  nom ,  Duc  de  Caiinthie,  mourut  le  xf.  oâobce  109^-  & 
evtenée  en  k  ville  <fe  TouL 

IL 

THIERRY  I.  du  nom  .  comte  de  Montbelliard  ,  de  Bar  ,  de  Moufon»  de 
Ictictte  &  de  Verdun,  toiuld  1  jbbayc  de  Ste  Waubourg,  ordrede  S.  Benoît», 
ptcs  la  ville  de  Hagucnav  en  Alface  l'an  1074,  ZC  celle  de  Biblisheim  pour  des 
iciigicufcs.  RichcT  cvêquc  de  Ver  1ua  lui  donna  en  \096.\c  gouvernement  du  comté 
de  Verdun  ,  comme  i  ont  remarque  Laurent  de  Liegp  &  AlbcriC  Vejtx-  f.  8.  icspo^ 

va  de  Ihtjl.  de  U  m^ik  Bar  leDnc /trA.  du  Cbdîieg 

Jmt  r,  M  tf.  . 


foS      HISTOIRE  GENEALOGIQUE  ET  CHRONOL: 

.  Fenjinç,ERM£NTRUt)E>dc  Bourgogne, tîllc  pumccdç  Guilinunu  U.  du  noooi 
iuKDMBmé  té»  bimSe  comte  de  Bourgogne  ,  &  de  Gertrude  fa  femme. 

i.  Louis  de  Bar  comte  de  Moufon,  fut  prcfcnt  à  la  fondation  de  l'abbjyc  de  S.  Picrro 

mont  c^ue  fie  la  coiuccllc  MithUde  la  paccate  le  2, 1 .  ma^  1 096.  Ac  k  n^cmc  année 

le  voyage  de  la  terre  (ainte  ,  fttiTanc  Albdt  *  cfaaaoïne  d'Aix  U  ClupcUc  qui 

|e  dit  ùminble  en  fts  aclions  militâtres ,  il  mourut  depuis  faris  poftctirc. 
3.  TuiEA&Y  de  Bai  IL  du  nûm,comtc  de  Montbeliiaid,tut  pcrc  de  i.  Ihterry  IIL  dit 
.■  nom  ,  comte  de  Montbelliard  mort  (âiu  cnbns.  x.  dcN.  deMombeUiaid, 

fvmnie  de  Hiehârd  de  Montfaucon,  dont  vin:  AmtiU  deMeiltfaiiaiD«cCiate' 

de  Montbelliard.  j.  deN.  de  Montbelliard,  fille. 
•3.  RENAUD, dit  ilr        I.  da  nonit  comte  de  Bar,  qui  (ait 
.4.  Fredehc  dcBareonitedcFerrcttcfîruncdonaiiottàriÂjaye  dcClunyl'nn  tio^. 

*Sc  laiU'a  un  tiU  nooimé  Ums  pcrc  d'C//m ,  dbù  ibruc         pcic  de  ihtbAui^ 

tous  lîicceflivemeot  comtes  de  Fcrrette. 
5.  Guillaume  de  Bar  cil  nommé  avec  (es  frères  en  la  généalogie  de  S.  Arnoul. 
■  <.  ËTilSMME  de  iiar  crée  cvcque  de  Metz  lan  mourut  le  5  1.  décembre 

ft  iK-OKCtié  à  llnum  du  cboror  <fe  Cm  ^^ife  VtjtKi  Gd.  0mfi.  edH, 

de  \6^6.  terne  HT.  f.  ji6. 
7.  N.  de  Bar ,  femme  d'Hermt»  comte  de  Salmes  en  Ardeoncy  de  cette  alliance 

font  Ibrtis  les  comtes  de  Salmes. 
3.  CuNTHiLDE  de  Bar,  dite  Sainte  CKnthiUe  ,  première  abbeflc  de  Biblishcim, 

lut  cacaicc  au  aùUcu  de  fou  Cj^it»  fuivanc  k  chiomtji^uc  de  TcUbcmc. 


D'  tz.ur  fetfx'  de 
(Wx  d'trrtiioi' 
fttéei  aufitd  fi- 
iht,  l'étu  thâtgé 
dt  dtux  bâtiéit 


ENAUD  L  du  nom  >  dit  It  kûrgne  comte  de  Bar,  de  Moufon  ,  de  Brié  BE 
_  _de  Verdun  »  eut  de  grands  démêlez  avec  Richard  évêque  de  Verdun  ,  &  fut 
|im  dios  le  château  de  B«r  par  l'empeteur  Henry  V.  l'aa  11  ij.  Ce  prince  alla 
cn(bjte  aificger  Moufon  «  voyant  que  les  haUtans  iâifoient  une  vigoureufe 
dcfcnfc  ,  il  ne  élever  une  potence  8e  menaça  d'y  faire  attacher  le  comte,  s'ils  ne 
le  rcndoieot  »  les  aiTiten  nrmandcrent  juiqu'au  lendemain  pouc  délibérer,  la  nuic 
même  la  comieflb  de  Bar  qui  t'écoic  emèrime  dam  Moalbn  acooochad'im  fib,  an- 

2ucl  les  bourgeois  prcCLcciit  aulTitôt  ferment  de  fîdchté ,  &  le  lendemain  ayant  été 
Mnmee  de  nouveau  d'ouvrir  leurs  portes  ,  ou  que  leur  comte  alloitétre  pendu  >  ils 
lépoodireot  que  cela  les  inquiet  moins  i  prcfcnt  ,  qu'ils  avoient  an  nooveati 
'OOmte ,  l'empereur  en  fut  fi  fort  irrité  qu'il  prononça  la  fL-ntcncc  de  mort  ,  mais 
àl  la  prière  des  pcinces  qui  l'eaviroonoient  il  voulut  bien  la  révoquer,  àc  levaac  le 
i)  otkon  de  Fri-        <1  cmmcDa  Rentai  fon  prifonnier  ;  (  4  )  depuis  il  affifta  avec  Simon  I.  do  nom  > 
InghenLi.  Dt   comte  de  Lorraine,  .î  la  paix  qui  fe  fit- l'an  w^S.  entre  Henry  de  Lorraine ,  cvcquo 
itp' Frtdêtiai.      roui  &  Frcdcric  cointedeToul,  Scfitlc  voya^  de  la  terre laintc l'an  1147.  f^ojess 
p.  9-  10.  c"  /"t^-  des  prmves  de  thift.  de  U  mâifm  de  Bar  le  Oac,/Mr  A.  du  Chelheu 
Femme,  GISLE  de  Vaudcmont ,  fille  de  Ceréird  d'Alface,  COmie  deVaudflmont 
^  d'Hehtde  de  Dasbourg,  liiivant  la  chronique  d'Aiberic. 

I.  HucQVs  de  Bar,  ne-ran  11 1}.  ^dant  le  licgc  de  Moufon,  affifta  le  comte 
JttiUKdkyn  pcrc  en  la  guerre  tju il  eut  l'an  contre  Albcron  de  Chiny  , 

^véque  de  Verdun,  fuxvaiu  Laurent  Moine  de  Ijcge,«  &  mourut  (ans  ciUaa» 
l'an  114a. 


s,  as. 


E 


r 


DUCHEZ  NON  PAIRI£S.   RdîL.r  tO^ 
2.  RENAUD  IL  du  nomt  comte  de  Bar,  qui  fuie. 

j.  Tribmt  de  Bar  «  fut  d'abord  pritider  de  Icglilc  de  Metz,  puis  c'iù  cvêque- 
de  cette  même  cglifc  V.m  1 154.  &  mourut  l'onzicmc  aouft  1173.  Fojez  [hUlotré  * 
des  évèques  de  Metz,  du  P.  Meurtffe.  MM.  de  fùnte  Marthe  ,  HmI,  Chrifi.  édiu 
i«  16^6.  $mie  m.  pig.  7  ij.  marquent  fa  mort  le  %.  âùujl  iiyi. 

4.  Agnes  de  Bar,  tut  maricc  avanc  l'aa  1 154.  avec  Alberi,  comté  de  Chiny;  filé 
d'Otbm^  comte  de  Chiny,  &  d'Altx  de  Namur  ;  ilc  cette  alli.ince  naquirent 
entre  autres  cnfans  Leitis  comte  de  Chiny,  ylrnou/  cvcquc  de  Verdun,  &  Tde 
de  Chiny ,  femme  de  Ccsbert  II.  du  nom,  (Ire  d'Afpretnonc,  doù  font  ibcticki 
■  fcigncurs  d'Afpcemont  en  Lorraine  Se  en  C  hampagne. 

S»  Clemencb  de  Bar,  époufa  1*.  RenAud,  cunitc  de  Clcrmont  en  Beauvoifis» 
fcigncur  en  partie  de  Luzarches  ,  fils  de  Hugues  comte  de  Clcrmont ,  &  de 
MMrgHertte  de  Roucy,  8:  veuf  A'Àlix  comtcllc  de  Vcrmandois.  z".  Albcric  I. 
du  nom  ,  comte  de  Dammanîn,  donc  elle  eut  Atbertc  II.  Uu  nom,  comte  de 
I>ammartin,  more  l'an  1200.  duquel  &  de  MahaBd  la  femme  fortitenc  ehtte 

■  autres  enfant  i.  Renaud  1 1.  du  nom  ,  comte  de  Dammartin  ,  lequel  c'poufa 
Ide  comtcflc  de  Boulogne ,  &:  fut  pcre  de  Maiuud  comccllc  de  Boulogne  &  de 
Dammartin,  morte  uns  enfàns  de  Philipper-de Fisince» oomce dedWiâmr. 
î.  Smm  de  Dammartin ,  comte  de  Poiirhicu. 

6.  N...  de  Bar  >  fcmiac  du  Rliingravc  ,  il;c  /e  cemle  Sauvage  en  Âllcmaraies  donc 
dclbeikltac  les  cuaucs  du  Rlun ,  dit  Rhittgraves  félon  la  chronique  itKSStÛèt^ 

y.  F.sTiEVNETTE  de  Ear ,  prcir.Ki  c  Icmme  en  1 140.  de  Hugues  \\\.  du  nom,  fci- 
gncur de  Broycs ,  de  Chatcauvuljin,  d'Arc  en  Barois,  &c.  Hh  aîné  de  Simm 
l.'daaçlii\lê^neyr  de  Broyés  &de  Bcauforc,  &  de  feGtUé  àiJ^iÈiidKie.  EUç 
œouittt  avant  m  1  j  78.  fijectme  il.  de  eett*         ,  ^'  ff^ 

..  .  V       IV,  :  •• 


£  N  A  U  D  IL  du  nom ,  dit  le  jeune  comte  de  Bar  »  de  Mouion  &  de  Brié , 
tX.       (  "  )  les  habitans  de  Metz  devant  le  château  dé  Tkey  l'an  11^3.  mourut    (  •  )  cIum.  fl 
le  jour  de  la  fctc  de  S.  Laurent  10.  aouft  1 170.  (elon  Albcric,  &  fut  cntcri  J  dans  *îfîîî?» 
l'abbaye  de  faint  Michel.  Le  martyrologe  de  IVgUfc  de  Chartres  ,  où  >1  eft  qualitié 
ï)  Uhifbreetme  de  Mençon,  marque  (on  décès  le  ly.  juillet.  Voyez fgg.  17.  1%.  <ff.  iet 
preuves  de  Ihifteire  de  Bar  le  Duc  par  A.  du  C  hclnc. 

Femme,  AGNES  de  Champagne,  dame  de  Ligny  ,  fille  de  7htba»d  IV.  du  nonu 
StlegruHd  comte ik Champagne, «le  Brie,  de  Blois  &  de  Chaccres,  8C  êt  îfiëmt-,  ' 
de  Carinthie ,  furvéquit  fon  maxi  >  ic  eitt  la  toccUe  de  fes  tp6iio»..^f0k.^fi^ii 
de  eette  h^eire yjâg.  ^^o,  -  '  '     >      '  V  . 

I.  HsKftY  r  du  nom  »  tonte  -de  Bar ,  teçût  en  fief  de  Hitgui  duc  de  Booigogne^ 
fbn  coufin ,  le  comte  de  Langres  qui  l'avoir  eu  par  c'change  de  Guy  de  Saux; 
.  il  n'en  jouit  pas  long-temps,  &  Hugues  le  donna  l'an  117^.  à  C4Mi«r  de Bour* 
go^,  év£que  de  Langtes  fon  oncle,  pour  lui  iés  (oceeftmt 
chc.  Henry  comte  de  Bar,  confirma  ce  don,  &  rcnon<ja  à  tout  le  droit  qu'il 
avoit  en  ce  comté.  11  alUfta  après  le  lacté  du  toi  Philippcs  Augujlt  à  un  tout- 
«ibi  qui  (e  fît  entre  1lédieti&  CliÉtiM«P6roeiK  'r  ateompagna  ce  prince  à  Ion 
voyage  de  la  terre  (aintc,  &  y  mourut  au  fîcge  d'Acre  l'an  1191.  fuivant  Al- 
beric  Le  martyrologe  de  l'abbaye  de  S.  Ycnne  de  Verdun,  marque  Ibn  décès  le 
E        i9.'d'da»bre.  "  '  '    ,       ■•  ;  -  -r  ■  '  t'';.  ~.-,,-^,yr 

s.  THÏBAUD  l.  du  nom,  comte  de  Bar,  qui  fuit.  ' 

3.  Renaud  de  Bar,  ticloticr  de  l'^lifc  de  S.  Martin  de  Tours,  fùtdâivéqoa 
de  Chartres  eft  t\9f."^  croifa  déux  ibis ,  premièrement  contre  les  Sarrazlns 
de  la  terre  fiintc,  &  erifuitc  contre  les  Albigeois  ;  gouverna  (on  églifc  trente 
ans,  mourut  le  8.  décembre  1Z17  &  fut  enterré  dans  l'abbaye  de  Jofaphat. 
r#yee  U  t.  Lirt»  ,  BiUittb.  ChiHreSm ,  fug,  srf.  &  GaL  Ckrift.  tJUt.  dé  \6^6, 
tom.  II.  fol.  491. 

4.  Hugues  de  Bar ,  chanoine  de  S.  Etienne  de  Troycs  &  prévôt  de  l'cglile  de 
Notre-Dame  de  Chaides ,  eft  noiâmè  dans  ude  charte  de  l'abbaye  de  l'Arri* 
voiir  de  l'an  1 188.  ^  aox  cale&dtieo  de  New^Dame  de  Cbarties  fi&de  ùidç- 
Vcnnc  de  Verdun, 
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♦-p'HftAUD  I  du  nota ,  comte  de  Bat,  de  Mouton  &  de  Bric  ,  fcigncur  de 
JL  ^'S"y    termina  le  différend  qu'il  avoit  avec  Baudouin  IX.  du  nom,  comte 
tkrlandrcs ,  te  Piulippes  conuc  de  Namur  fon  frète,  par  RaîtépafTé  i  Dinantle 
M.  aouft ll'^y.  &  racheta  depuis  à'Otlm  comte  de  Bourgogne ,  les  cIi^tcauK  de 
Luxembourg,  de  Duibuy  8c  de  la  Roche  en  i\rdenoe,  &  J^U  k  Uwc  de  comte.de 
Bar  &  de  Luxembourg,  comme  on  l'apprend  d'une  diarte  de  l'an  lioj.  per  la- 
^odle  il  fît  un  échange  avec  Blanche  de  Navarre,  comtcflc  de  Champagne.  Quatre 
î»)cbroo  d'Ai-  ans  aprc  )!  fit  la  guerre  à  Frederiel,  duc  de  Lornine  fon  gendre,  (*)  qu'il  fie  pii-  B 
htm  fous  Via    tonoier  avec  deux  de  (es  frères  fous  l'an  tto9.  tc  k  croifii  Tan  1211.  avec  Himd» 
"tm^AMt*.  Ûs,  pour  aller  en  Languedoc  contre  les  Albigeois.  Il  moutut  le  z.  février 

IZ14.  &  fut  ciiterté  en  l'abbaye  de  S>  Michel  auprès  de  bopctc.  Vt^ft^*  i^.io« 
C^.  des  frcmves  dt  U  mafon  il  Bar  le  Duc  fâr  A.  du  Chefiie. 

L  Femme,  LAURtTTE  de  Los,  fille  de  Umt  H.  du  nOiil,coaice  (lelas,tf 
A'Àgnés  de  Reneck.  rtje$itme  U.  de  utu  hifioire  ,  /.  Jî.7.  ^ 
Acmë's  de  Bareft  noftimée  Htniuffette  dans  lagencalogiede  S.  Amoul  -,  clic  cpou(à 
fOTJ  Duc  de  Lorr.jinc  ,  après  la  mort  de  Simm  II,  du  nom  duc  de  Lorraine 
(on  oncle  ,  U  ctoit  iîls  aine  de  lenj  de  Lorraine ,  comte  de  £it(cbe  >  &  de  q 
I      Z»<^'i!/!rdePolo^e.  AgnéideBacVivoîCenooceauinolsde^ain  laoo.  fuivanc 
un  caiiulairc  de  Champagne,  5c  ian  ciiccixée  l'an  lA'if .  daos  taldttye  de  B8at^^ 
'       fclon  la  chronique  d'Albcric. 

n.  Femme ,  ISABEAU  de  Bar  fur  Seine,  veuve  SA»ftàu ,  fcigncur  de  Tcailbd» 
^oit  filie  àînce  de      I.  du  nom ,  comte  de  Bar  fur  Sdnet  fisse  de  JMi&if,  amtife 
^  même  lieu ,  &  de  Aùau^cs  cvcque  de  Langt<:s. 
1.  HENRY  II.  du  nom,  comte  de  Bar,  quituic. 

3.  N.  de  Bar  ,  première  femme  de  Hugues  de  Chadillon  ,  comte  de  S.  Paul  | 
fécond  fils  de  &mdaer ,  (èù^Muc  de  CbàtiUon  fur  Marne,  de  Crecy  &  deMoo&* 
jay ,  &  d'£fiasakf&  comiefle  de  S.  PuL  fiStMWy  de  Bar  ion  fierte  pntn»  de  lui  Di 
afljgner  pour  doc  $00.  livres  de  reoie  en  'fbndi  de  lene»  8c  die  ttfoiiniK  fins 
pouîecicé. 

m.  Femme  ,'ERMENSOK  de  Natntfr,  eomtdfc  deLuxeniboufg,  de  la  Roche 

fcn  Ardenne  &:  de  Dutbuy,  fille  unique  de  H(nry  ,  dit  laveu^U  ,  comte  de  Namiir  ôc 
de  Luxembourg,  Se  d'J^iéi  de  Gueidrcs,  n'avoir  que  fepi  à  huit  ans  lorCqu'elle  fiic 
mariée  en  iiçj.  ^  fe  teifiaria  en  1214,  à  fiJtrm  de  Limbouig  II.  du  11001,111». 

quis  d'Arlon,  depuis  duc  de  Limbourg  ,  donc  elle  refla  veuve  en  ii2j.  tcfta  en 
124^.  èc  mourut  peu  après  âgée  de  60.  ans  ou  environ.  Fàjfcx.  tme  II,  de  tOiekffi. 

Isa  BEAU  de  Bnr  ,  mariée  à  Vdltran  de  Limbourg  >  dit  le  loi^f  fe^neUt  de  Poilo^ 
vache*  fils  de  Ftlerm  II.  du  nom  duc  de  Limbourg. 

VL 

HÊNRY  IL  du  nom ,  comte  de  Bar ,  fdgneur  de  Lieny  ,  donna  des  preuves  ^• 
de  (a  valeur  à  la  journée  de  Bouvines  contre  les  Flamans  l'an  1214.  fie  la 
.guette  à  Matthieu  H.  du  nom»  duc  de  Lorraine  fon  neveu,  &  entra  dans  fon  pays 
epr&  ta  fête  de  Na£l  fan  itjo.  où  il  brûla  plus  de  foixanie  &  dix  villages,  il  fiiC 
uu  des  fcigncurs  qui  ratifièrent  le  règlement  tait  par  le  roi  S.  Louis  à  Melun  con-* 
cernant  les  juih  au  mois  de  décembre  de  la  même  année.  Depuis  il  aflifta  Jean 
^'Arpremonc , cvcque  de  Metz,  en  la  guerre  qui!  eut  contre  les  habitans  de  cette 
ville  l'an  11^2.  pafl'a  en  la  terre  faintc  &  fut  tué  par  les  infidellcs  dans  un  combat 
donné  prés  de  Uaza  l'an  1159.  comme  l'a  icnurquc  Guillaume  de  Nanns  en  la 
vie  de  S.  louis,  rtfèz  f.  23.  iet  fnmm  de  tlùfieire  de  U  «M^ifode Bar  le 
Duc,/4r  A.  du  Chelne. 

Femme,  PHI  LIPPE  S  de  Dreux  ,  dame  de  Torcy  en  Brie,  de  Quincy  ficdeLoo- 
^cville,  qu'elle  apporta  à  fon  mary, fille  de  M^ert  IL  du  nom,^  k  ùmie  camt» 


de  Dreux,  &:c.  &  A'TeUnd  de  Coucy  (à  féconde  femme  ,  fat  maric'e  l'an  lilp, 
iuivant  Alberic,  &  vivoit  veuve  l'an  1240.  F^yes-  terne  1.  de  (ttte  hifi,^.  4^6» 
I.  THIBAUD  IL  du  nom,  comte  de  Bar , qui  fntc.| 

dÂveines 
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d  Avcfnes  m  fes  chroniques  ,  &  le  livre  du  lignage  Je  Dreux  ôc  de  Coi:cv. 

K ^  Ji.  &BMAUD  de  Bar,  chevalier ,  (cigncur  de  Pierrepoot ,  qu'il  eut  par  partage  feic 
avec  'Th:h:iui  (on  frcrc  ainé,  &  dont  il  lui  fit  liotnmngc  le  famcdi  aprcs  la  «  hatt- 
dclcur  1149.  Depuis  iicne'tant  point  content  >  illuî  fit  la  guerre  pour  avoir  lup- 
plement  de  partage,  leurs  dit^rcnds  furent  tecminczpar  raatocicéduraiS.  Louis 
au  mois  de  novcmb^r  izoS.  11  mourut  l'an  1170.  ayant  un  peu  aupîra\'anr  donné 
.  à  la  Mailon-D.cu  de  Troycs,  duc  lu  ALufon-U-CoMte  ,  20a.  liv.  de  rente  a  pren- 
die  fur  les  portages  des  vins  de  cette  ville.  Il  ne  laifla  point  d'enfàns  de  N.» 
de  Kievrain  ,  fille  puincfc  de  Nhehs ,  feigncur  de  Kicvrain  cnHainaut. 
4.  Marguerite  de  B.u,  dame  de  Ligiiy  ,  cpoufa  par  tuitc  du  mois  de  juillet 
izà.o.  Henri  y  à.\tU  Blond  ,comic  de  LuxeinboiUg>éedela  Roche ,  marquisd'Ar- 
ioo»  fils  de  VâUrâ»  de  Limbourg  II.  du  nom ,  marquis  d'Arlon ,  puis  comte  de 
Luxembourg.  Marguerite  de  Bar  fut  enterrée  en  l'abbaye  de  Claite-Fûntatne 

0         prc's  d'Arlon. 

°  {.  SiBiLLB  de  Bar,  fuivant  Jean  Bertels,  abbé  d'Epternac,  époufa  \°.  Htnri  de 
Salmcs,  comte  de  Blamont,  fils  à' Henri  de  Salmcs,  comte  de  Blamont,  &  de 
Judith  de  Lorraine,  z'^.  Louis  de  Los ,  comte  de  Chiny,  fils  A'Armut  de  Los 
VIL  du  nom ,  comte  de  Los,  &  de  Jttame  comcefle  de  Chioy.  Vijex.  mu  U.  de 
4ltl«  hi/loire ,  ftg.  jji. 

VII. 


THIBAUD  II.  du  nom,  comte  de  Bir,  lêigacttr  de  Torcy  en  Brie ,  fle  de  S. 
Fargcau  ,  afTifta  Guy  de  Dampicrte,  comrc  de  Flandres  fou  bcaufreic,  en  la 
guerre  qu'il  eut  contre  Guillaume  comte  de  liullaade  ,  &  demcun  pcilonDier  au 
combat  dànné  dans  U  Zélande  l'an  1253.  En  117a.  il  rendit  honunagiB  au  comte 
de  Champagne  pour  la  terre  de  la  Motte,  fit^Ja  guerre  ^  Laurent  évêque  de  Metz, 
&  le  prit  prifonnier  auprès  de  Marfal  ,  atTiflé  du  duc  de  Lorraine.  U  le  délivra 
l'année  luivante  au  concile  de  Lyon,  i-V  (e  réconcilia  avec  lui  en  prefence  du  pape 
Grégoire  X.  U  fût  prefent  avec  plulleurs  prélats  &  fcigneurs  au  jt^emenc  tendu  par 
le  roi  Philippes  U  betf  conttc  Châties  d'Anjou  roi  de  Sîdte  fon oncle»  au  mois  de 
décembre  1285.  &  moatttt  apctfs  llui  it%y.  nyafi^.  ji^é'/Ùv.dt  th^hinJe  U 
mù(m  de  Bar  le  Duc. 

I.  Femme ,  JEANNE  de  Flandres»  fille  aîn^e  de  CmllMme  II.  du  nom ,  (êigncuc 
de  Dampierrc,  8C  de  Msrgnerite  comtcdç  de  Flandres ,  fut  mariée  au  moisdeman 
124{.  -de  mourut  (ans  enlans.  y»fiz,  tme  II.  dt  telte  hificiret  fag.y}o. 

II.  Femme,  j  E  ANN  E  dame  deTocy,  Se  du  païs  de  Puifaye ,  fille  unique  de 
Jean  I.  du  riom,  (cig.icur  de  Tocy  ,  &  A'Emmc  de  Laval ,  c!t  nommc'c  dan';  le  tcfla- 
n^nt  de  Cuj  de  MoQtmoccncy  >  lice  de  Laval,  fou  itcce  uuiia  l'an  1185.  Elle  mou-^ 
rut  l  an  1^17. 

1.  HENRY  III.  du  nom,  comte  de  Bar,  qui  fuit. 

a.  Jban  de  BaCa  (cigncur  de  Piufayc,  mi'il  eue  en  partage  par  traité  de  l'an  i  jo$. 
epoufa  avant  fan  1507  Jemie  de  I>ce«x,  tnnfiéme  fille  de  Jbfcut  I V.  dti 

nom  ,  comte  de  Dreux,  de  firaine  &  de  Monifoft-î'Amaurv ,  5:  de  vatrix 
comtellc  de  Moutfbrt.  Elle  étoit  veuve  de  Jt/mlY.  du  nom ,  comte  de  Roucy. 
Jean  de  Bar  n'en  eut  point  d'enlans,  Se  après  là  more  la  terre  de  Puifaye,  ic 
tourna  à  fa  mcre,  &  fut  cnfuitc  divilce  en  cinq  parties ,  £</wW  comte  de  Bar 

fctit'fils  àcJfMmedivac  de.Tocy  ,eneut  trois,  &  les  deux  autres  furent  données 
BranI  8e  Pierre  de  Bar,  fils  ée  jemm  dame  de  Tocy.  rû^ez  tmt  I,  de  etue  A^, 

/4g.  4:8. 

3.  Cham.es de  Bar,  mort  jeune. 
.  4.  Thtbaud  de  Bar,  nommé  évêque  de  Liège  après  Adolphe  de  Valdege  qui 
mourut  en  1501.  Le  roi  Philippes  h  Ec/hn  donna  les  châteaux  de  la  Marche, 
de  Chatillon  6c  de  Conflans,  dont  il  lui  fit  hommage- lige  le  jour  de  la  Nati« 
vité  de  Notre-Dame  i  {04.  U  les  céda  enfiitte  à  sàmri  comte  de  Bar ,  Ibo  on- 
cle ;  fut  tue  dans  une  (édition  arrivée  i  Rome  le  13.  nay  131a.  &  fut  enterré 
au  porche  de  la  chapelle  S.  Pierre. 

Rbm AUD  de  Bar ,  fut  premietemenK  princier  de  r^life  de  Mets ,  pois  élô  évê- 
que en  1302.  Il  entreprit  la  guerre  contre  Th'tbaui  II.  duc  de  Lorraine  ,  pour 
idtmard  comte  de  Bar  Ton  neveu  fiic  vaincu  devant  le  château  de  Ftouarc, 
nounic  de  poUbo  en  13  ttf.  flc  bt  «tuetré  dans  Je  côte  gauche  da  dMBfir  ^ 
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cathédrale.  Ilcft  le  ptcmict  des  cvcqucs  cte  Meti  qui  ait  employé  les  armes  «le  éi 
fa  nMiOm  4am  (oa  fceau  épifoopA  Vtjm  Cd.  ClI^C  «èt.  ét  i«5tf.  ttm  JZr. 

fêg.  710. 

\.  £rard  de  Bar,  chevalier ,  fctgocur  de  Picrtcpont,  de  Pierrcfitc  &  d'Anccr- 
viUe»  ell  nomm<f  en  diwis  «des  8e  titics  des  ttinées  ist4-  I3t7'  &  tj^o.  Ce 

mourut  après  l'an  inT- 
Femme,  Isa  BEAU  de  Lorraine,  damc  d'Anccrvillc ,  troifie'mc  fille  de  Thibaudll, 
duc  de  Lorraine ,  &  6'Jfikau  de  Ruffl%oy,  dune  de  Floitities»  de  Rwnigny,  de 

Marrigoy  ,  irAiibcinon  5.-  i\c  Bovcs. 

I.  Thiuaud  de  Bac,  clxvalicr,  feigneur  dc  Picrtcpont  &  d'Anccrvillc,  fut  du 
nombre  des  barons  («|  qui  furent  mandez  anif.d'aoaft  13^2.  poux  iêmc  B 

ir  loi  Ic.ii)  en  (cT  !7'!rrT^ ,  ivcr  lo.  hommes  d'armcs. 
Femme  ,  Mamë  de  Namur ,  iionniicc  Jetam  &  Mtorpierite par  quclqu'uns  ,  fille 
de  J«ém  de  Plandres,  comte  de  Namut  I.  du  nom  ,  &  de  Marie  d'Artois , 
fut  mariée  vers  l'an  1340.  elle  ctoit  veuve  dc  Cttffrty  comte  de  Viandcn,& 
^pouia  cfi  troilidincs  noces  Stm«n  dc  Spanhcim ,  comte  dc  Vianne.  Vejt& 
/è»  értkk  tme  II.  de  cette  hijlosre  ,^.750. 

I»  Yolavd  de  Car  ,  damc  d'Anccrvillc  &  dc  Granccy  ,  femme  d'EsJety 
feigneur  dc  Gtancey  &  de  ViUcrs ,  chevalier ,  conseiller  &  chambellan  du 
toi ,  fils  i Eudes  t  lagaeur  de  Granccy  t  K  de  Mahaud  de  Noyefs.  Yolani 
de  Rar  vivoit  encoie  Via  140a.  fuivanc  un  n^iftie  des  aircts  des  grands 
jouis  dc  Troyes.  /  ^ 

S.  ISABF  AU  de  Bar,  damc  de  Pierrepont  ,  cpoufa  Othm  feigneur  d'Arkel 
en  Hollande  ,  fils  dc  Jean  feigneur  d'Arkel,  &  d'Ermen^arde  deClevesj 
loii  ntary  mourut  l'an  i}p6.  Se  la  laiHa  mcrc  de  JeM  (cigncur  d'Atkcl, 
qui  la  anflk  de  tontes  fes  terres  ic  la  oonuaignit  de  sen  tevcoir  en 
France. 

II.  Renaud  de  Bar,  chevalier,  feigneur  de  Pierrcfitc,  eut  guerre  contre  Guil- 
laume dc  Vergy,  teigncur  de  Mitebeau  Bc  Tes  confedcrcz,  donc  le  coi  Jean 

lai  accorda  l'abolition  l'an  1350.  il  mourut  fans  cnfans. 

III.  Marie  dc  Bar,  femme  avant  l'an  1534.  de  Je*»  de  Dampicrre  III.  du 
nom ,  feigneur  de  S.  Oiziei  &  de  Vignory ,  Grand-queux  de  France ,  fils  de 
Jean  de  Dampicrre  11.  du  nom  ,  feigneur  de  S.  Dizier  ,  dc  Vignory  &  de 
l'Hclufc,  fie  d'Atix  de  Nccllc  ,  dite  d'Ojfefnmt.  Vojeztomell.  de  cette  hifiotre^  ^ 
/.  764. 

7.  PiEliJiEdc  Bar,  clicvalter ,  feigneur  de  Picrrcfôrt ,  où  JImW  dc  Bar ,  évcque 
de  Metz  (on  frère,  fit  bâtir  un  château  environ  l'an  IJ14.  il  heriu  en  i}t7> 
dc>$  terres  dc  Laval  ,  de  FavercuUcs,  de  Scptfuns,  de  laCOndtefie  de&Pçiv& 
en  ^uifaye ,  par  le  dcceds  dc  Jetime  dc  Tocy  fa  mcrc. 
Femme ,  Jeanne  dc  Vienne ,  fille  dc  Httgta  dc  Vienne  V.  du  nom ,  feigneur  de 
Monimorct ,  dc  Saioc  Aubin  &  de  Dclain,  8e  de  Ctl^t  dame  de  Longvy . 
fa  Dcemiete  femme.  Jeanne  dc  Vienne  écoit  moite  en  1316. 
I*  HBKiiT  de  Bar ,  leigncur  dc  Picrrefbrc  ,  capirainc  de  la  ville  de  Châlons 
en  Champagne  ,  fuivant  un  aûc  de  l'an  ijjç.  rcduilit  fous  l'obcidance 
du  roi  lc3  châteaux  de  Rachy ,  de  Hans  &  de  Laycroont  en  Parthois ,  oà 
il  y  avûit  garnifon  ennemie.  Il  fit  la  guerre  à  Ttùuddt  Flandres  ,  aptes  la 
mort  d'Henry  IV*  du  nom ,  comte  de  Bar  fon  mary  >  &  raûicgca  dans  le  châ- 
ceaa  de  fiourmont  -,  pour  s'en  vanger  elle  le  fit  arrêter  auprès  du  -  bois  de 
Vincennes  de  le  retint  long-temps  en  diflcrentes  priions  -,  il  en  fortit  enfin  EJ 
par  l'ordre  du  roi  ,  &  mourut  vers  la  fcte  de  Pâques  de  l'an  1380. 
Femme ,  Isabbau  dc  Vergy ,  fiUe  aince  de  GmllAime  de  Vergy  1.  du  nom  •  fd- 
-   gneur  de  Kfirebeau,  gouverneur  de  Dauphiné ,  &  d'ipAet»  deChoifèol  danoe 
de  Rourhoiinc  fa  première  femme,  elle  eut  en  dot  5000.  florins  &  800.  liv. 
dc  rente  «  aUîfcs  au  comcé  dc  Champagne»  8e  mourut  avant  lôn  mary. 
PiBRRB  de  Bar  II.  du  notai ,  feigneur  de  PietrefbiT,  obtint  do  tdî  Charles 
V.  en  m6g.  ré.nillion  pour  avoir  fait  des  courfcs  dans  le  bailliage  dc 
Yitry  ,  fie  depuis  la  guerre  au  duc  de  Lorraine  ,  à  l'évéquc  dc  Mcez  U 
«ttx  hiibitans  de  cette  ville,  donc  il  tîbcinc  encore  rénniflion  Tan  1374. 
il  avoua  en  1  iya.  tenir  à  foi  &  hommage  du  roi ,  à  caufe  du  château  de 
Coifiy,  le  chaceau  de  Bouibonne,  ic  fitcul ,  la  Coucvce  &c  Luroul .  aa 
uacn  8e  comme  ayant  le  bail  des  enlans  mineurs  de  Gw&nwwf  de  Vergy 
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h.  II.  du  nom  ,  (cigncur'dc  Mircbcau  fnn  coufin  ,  &:  mourut  (ans  cnHins  vns 

h  fcce  de  S.  Rcmy  xiSo.  n'ayaoc  lucvccu  foo  pcrc  que  Ux  mois, 
ti.  EtiBwMB  de  Bar»  nommé  dans  l'accommodemeac  fût  Faa  ijji.  eotcc 
TtUnd  de  Fltuu^ei»  «omtcflè  de  Bar,  Se  Jemme  de  ^  ,  dune  de  C«wn> 
cictes.  • 

fil.  Hucucs  de  Bar )  fût  Élit  évêque  de  Verdun ,  fcr  h  râignation  d*C)chon 

de  Poitiers  Tan  1J5:.  GtU.  Chrtfi.  dit  /f-  1656  tome  îll.  p.  1170. 

IV.  GiLLB  de  fiai,  maiicc;  d<is  l'an  I314.  à  Jem  II.  du  nom ,  comte  de  Sar* 
lebradie  ,  (ice  de  Comftiercy»  Bouteillcr  de  France ,  fits  de  Slmwv  V.  du 
nom  ,  flrc  de  Commcrcy  &  Morlcy  ,  5:  tic  Marguerite  de  Savoyc-Vaud. 
Gillc  de  Bu,  vendit  avcclon  maiy  une  tente  lut  les  toitcs  d  £(I*cy  ,fi£  qacl- 

2  .       que»  autres  berio^s  à  Rcmonville  Pan  1135-  &  fonda  avec  UÛ  h  même 
année  une  chapelle  en  !  éi^'.i'c  collégiale  de  Commetcy.  ' 

V.  N.  de  Bat ,  nuttiéc  à  N.  comte  des  Deux  -  Ponts. 

%.  PHtuvFK  de  Bar  femme  d'Otfc»  IV.  dti  nom  1  comte  de  Bourgo- 

gne ,  firc  de  Salitis ,  fils  aîné  de  Habites  de  Chalon ,  comte  palatin  de  Bourco- 
gnc  ,  à  caulc  <)ÎAlix  de  Mcrantc,  duc  de  Settrgogne ^iiiitmxtK,  Philippe  de  Bac 
mourut  avant  Ion  mary,  qui  cpoulâ  en  fécondes  nôcét  .ASuhanf  d'Anois*  fille 
de  Rebert  U.  du  nom>  conuc  d'AcEois  «  Pair  de  Kance,  8c  ^Amèàt  OmW" 
tenay. 

9.  Aloc  de  Bar ,  moite  fins  cnfins  de  M»tbii»  de  Lottaine ,  fils  puintf  de  Av- 
ierk  II.  duc  de  Lorraine*  &  de  diiwrâir  de  Limbooig^  dite  ie  LajMiàiargf 

^       là  icmme. 

^    xo.  te  11,  MAUGOBRire  &  Isabbau  de  Bar, dont  le» noms  font  fur  la  vitre  de 

Saint  Nicurc  de  Rciais  avec  ceux  de  leurs  frcrcs. 
it.  Mame  de  iîar,  épouia  Gobert  Y.  du  nom,lcigncur  d'Afptcmont  &  dcl^n, 
fib  vsut  de  Geoffroy,  icignenr  d'Afpremont,  &  Sjfikeêm  de Kievrain, elle  refta 
•  ■  veuve,  &  fes  fils  lui  afl'ignere.",t  pour  douaire  !'.in  \%i6.  le  château  &  h  viilc 
de  Dun.  De  cette  alliancc'Iont  delccndus  les  comtes  d  Alpicmont ,  les  leigoeuc» 
de  Vandy,  de  S.  Loup    de  la  Neuville. 

VIII. 

HENRY  ni.  du  nom,  comrc  Jl-  lî.ir ,  (dgucur  Je  Totcy  en  Bric,  ravagea  les 
terres  de  l'cvcchc  de  IAlkl  laii  iiStî.  cmbuUi  le  paity  des  Anglois  &  caita 
l'an  1297.  avec  de  grandes  forces  en  Champagne  ,  où  il  fit  beaucoup  de  degati» 
le  roi  conhfqua  lur  lui  la  fcigncaiic  de  Torcv  qu'il  donna  C'IiArlcs  de  France, 
comte  de  Valois  loa  ircre.  Quelque  temps  après  il  tit  la  paix  avec  le  roi  Philippe 
UMy  par  traité  conclnà  Bruges  le  jour  des  oâaves  de  la  Trinité  ijoi.  en  verm 
duquel  t!  rendit  hommage-lige  au  roi  ,ffl«r  /**  g^-y?/  fucceffctirs  rois  de  Frânee  ,  de 
iUr  o"  de  fa  éhÀiellenie  ,  (jr  de  tout  ce  qu'il  y  tenm  ea  frmi  aleu  far  dtfâ  lé  Mtufe^ 
ccda  au  même  ptmce  à  perpétuité  les  châteaux  a:  châtellcnies  de  Conflans ,  de 
Ch^nllon  «Se  de  la  Marche  ,  Se  leurs  dépendances  ,  Se  confeniii  que  la  Strmtries 
dcmcurcroit  au  roi  &:  à  fes  hoirs,  avec  tout  ce  qui  avoii  été  confilqué  fur  lui  en 
France  ,  excepté  la  tctte  de  Vienne,  s'il  fc  trouvoit  qu'elle  fut  de  l'héritage  Jeanne 
de  Tocy  (a  metc;  il  mourut  peu  aptes.  Vi^f.  55.  <^  41.  ies^  frwves  ieU.mMfm 
de  Bar  le  Duc ,  par  A.  du  Chelne. 

Femme,  ALitNOR  d'Angleterre, fille  aînée  d'EdcMordl.  roi  d'Angleterre  ,  & 
à'Alienor  de  CariiUc,  fut  mariée  à  Briftol  vers  la  fête  de  S.  Michel  lan  la^i-  lui- 
£  vaut  la  chronique  de  Nicolas  Ttevcth ,  Thomas  Wallingham  dîr  1294. 

1.  EDOUARD  I.  du  nom,  comte  de  Bar  ,qui  luit. 

2.  JeamMB  de  Bar,  époufa  Jean  de  Warenoes  U.  du  nom,  comte  de  Surrcy  fie 
de  Sttdêx  en  Angleterre,  fils  étGi^Ume  de  'W^arcnnes,  6:  de  Jetimàt  Vetc 
d'Oxfbtd ,  elle  mourut  Ëms  en£ins. 

I  X. 

EDOUARD  I.  du  nom ,  comte  de  Bar,  étoit  fort  jeune  lorfquc  ton  petc  mou- 
rut, &  demeura  fous  la  gatdc  te  le  bail  àtjtt»  de  Bat,  fdgneur  de  Poifaye, 

Ion  oncle.  Le  roi  Philippcs  U  Bel  lui  donna  le  château  de  Groncoutt ,  à  condition 
^  le  tenir  à  hommagc^lige  de  1«  couronne.  U  échangea  avec  IhAaiêi  de  fiai  >  évc^ 
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que  de  Liège ,  fon  oncle ,  les  terres  de  Cotxlé  en  Barrois  ,  de  Giffaingnccourt ,  de 
Lalieicourt,  d  .Anzecourc,  de  Soinmailles,  de  Samcy  &de  '^aincourt ,  pour  celles 
de  la  Marche ,  de  Chatillon  &  de  ConHam  ,  4C  «n%ea  air«e  te  tfabé  &  religieux  A 
de  Bcaulîcii  en  Argonne,  touchant  les  dommages  que  fon  pcre  leur  avoit  faits  fui- 
vant  dci  lettres  du  mois  de  novembre  13 12.  Ce  ligua  cnfuitc  avec  Rentui  de  Bar, 
evc<}ue  de  Meu  (on  oncle  >  &  afliegea  le  château  de  Frouatc.  Il  flic  défait  &  pris 
prifonnicr  avec  plufieurs  chevaliers  de  fa  fuite  psr  Tcrry  duc  de  Lorraine  fan  t  jtj» 
ht  la  paix  par  traite  conclu  à  Bar-fur-Aube  le  xo.  mvj  1514.  pat  lequel  il  s'iH 
biigeadc  p^yet  au  duc  de  Lorraine  poooo.  liv.  pour  (â  rançon ,  ?c  celle  de  cens 
qui  avoient  été  pris  avec  lui,  excepte  Raoul  de  Louppy&  Jean  deDeulIcy  cheva- 
liers ,  &  de  rendi'c  à  Henry  ,  Icigncur  de  filammonc ,  les  villes  d'Efpienncs  û:  de 
Hectrammicx  qui  avoicnt  été  poflcdces  par  &  inere.  Il  fit  un  traite  l  an  1323.  avee 
Jean  de  Luxembourg  roi  de  Bohême,  &  mourut  en  l'ille  de  Chvpre  l'an  m 

femme,  MARlt  de  Eourgognc,  ncc  en  1298.  auncc  \cis  lan  1510.  ciie  ctoic 
la  quatrième  fille  de  Robert  IL  du  nom,  duc  de  Bourgogne,  comte  d'Auxonnc  &  3 
de  Ch.îlon  ,  clumbnct  de  France,  &  à^j^s  de  Fraoce,  iillefaînéedufQi&Loilia» 
^oytztBmi  1.  de  ceue  htjieire ,  fxg.  547. 

1.  HENRY  IV.  du  nooit  comte  de  Bar»  qui  iitit. 

2.  N...  de  lîar,  mnrticunc. 

5.  Eleonor  de  Bar,  première  femme  de  Ktoul  duc  de  Lorraine,  fils  de  F^rry  IIL 
du  nom»  duc  de  Lorraine,  &  d'^^^^f^  d'Autriche;  Elle  mourut  (ans  enfarts» 
ion  mari  e'potifa  en  fécondes  noces  l'an  1 3  h-  Marie  de  Chadillou  ,  dite 
it  Blùs,  fille  de  Guj  de  Challiilon  L  du  nom ,  comte  de  Bloi$>  6£  de  MtrgHtritc 
^  VaîÎDis. 


HENRY  IV.  du  nom,  comte  de  Bar,  fdgncur  de  Caiîcl,  de  Puifaye,  !<c  le 
roi  l'hilippcs  de  Valois  lui  iccoidi  peur  iMtcr/esfKcceJJeurs  comtes  de  f<r,  que 
la  tenede  Puifaye  qui  écott  en  partie  du  reilort  d  Orloms  &  en  patrie  de  cdiiide  Vil*  C 
leneuvt-Ic-Rov ,  fut  dorénavant  du  rcfforc  de  Sens,  avec  les  terres  de  (on  comté  de 
Bar  qui  en  rcillorti dotent  par  lettres  données  au  ch;itcau  de  Raiz  le  14.  feptcmbtc 
•1J44.  Il  moimit  peu  après. 

fcnnnc  ,  JOLAND  de  Flandres,  danr.c  deCafîcI,  de  Dimkcrque  âc  Bour-  « 
bourg,  de  Gravelines,  de  Nicppe  ,  d  AUuyc  ôc  de  Montmirail ,  fille  de  Htbtrt  de 
Flandres  ,  feigneur  de  Caflèl  ,  &  de  /«mm  de  Bretagne,  tôt  mariée  avant  fan 
j}4o-  rcmitia  en  i^n  *vcc  Philippcs  de  Navarre,  comte  de  Longucvillc, 
ic  mourut  le  la.  décembre  i}9i.  fi»  artule  tome  II.  de  tette  hifiotre^fig.  7^6. 
1.  Edouard  II.  du  nom,  comte  de  Bar,  demeura  fort  jeune  fous  la  ganle  de  U 
•    mere  ,  &  mourut  avant  d'être  ni.îjcur.  ■  jj 

4.  JLOBËRT  I.  duc  de  Bar,  qui  (uic. 

X  T. 


ROBERT  duc  de  Bat ,  marquis  du  Ponc  ,  feigneur  de  CalTel ,  de  Bornehemy 
de  Roodes,  de  Bootbourg,  de  hameçon,  de  Dunkerquc,  de  Gravelines, 

de  Puifaye ,d"A!luyc  ,dc  Brcni ,  de  Monimirail ,  d'Auton,  de  la  Bazc;chc  ,  de  Nogcnt 
}c  Roirou,  &c.rucccdaau  comte  de  Barà  f^/ftMr^/ fon  frère  aîué, demeura  fort  jeune  ea 
la  garde  de  ta  mere,  le  roi  Jean  lui  accorda  des  lettres  de  beneftcé  d'âge  le  27  .  juillet 
1352.  5t  érigea  cnfuitc  en  fa  faveur  le  comte'  de  Bar  en  Juche.  On  ne  Içaic  pas 
prect(émcnt  le  temps  de  cette  creâion ,  mais  ce  fltc  au  plus  tard  avant  le  mois  de  février 

ftL^'J^ÂtVin:'.  ii^A.tmme  il  g  été  fnwvén-itjjks  f.  4<>8.  On  trouve  des  lettres  de  Tan  ijj7.(â)où. 

i«xt^a«r,f)g.     cft  qualifié  liBhtrt  Due  de  Bir  ,  ai;ili  que  dans  plufieurs  autres  des  années  fui- 

jr«'  vantes.  U  rcndic  hommage  au  roi  l'an  i  }9    pour  Bar ,  Loujpy ,  la  Marche  Se  Châ- 

lillon ,  auiTi  qualifié  Xdert  Dtu  de  Str  &  feigneur  de  Cajpléaxa  une  quittance  de 
icoo.  frar.cs  que  le  roi  lui  avoit  ordonnés  par  les  lettres  du  i  y  feptcnibrc  1410.  elle 

^^"ii^c^NB-      dactéc  du  dernier  joui  de  ce  mois,  {b)  Ufouda  le  couvent  des  AuguAios  dcBac 
le  Duc,  motirui  l'an  1411.  fuivanc  Engucrrant  de  Monftielec ,  te  fut  enterré  dans 
l'cj^lilc  de  S'e  Mclmcde  Bar  le  Duc  auprc's  de  fa  femme, 
icnunet  MARIE  de  Fnnce,  féconde  fille  de  Jern  roi  de  France,  fie  de  Stauàc 

Lincinbottcg 
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Luxembourg  (a  dcuxicmc  Icmmc  ,  fuc  mancc  avec  difpcnrc  du  pape  Urbain  V. 
par  traite  pallé  à  Bar  le  Duc  le  4.  juin  1564-  moaruc  au  mois  d'octobre  1404,  Se 


lue  encetf^  en  l'cflife  de  S.  Melmc  yèje»  umel.de  eette  bé^we^f.  iq8. 

1.  HENRY  de  Bar,  fdgnenr  d'Oify,  qoî  fiur. 

2.  Philippe  de  Bar  ,  étoit  capitaine  d'au  nombre  de  gendarmes  qui  àC" 
voient  paflêr  en  Angleterre  pour  le  lervice  du  roî>lotts  le  gouvernement  du' 
duc  de  îîrvirc";:' le,  lorfqu'il  Ht  monrre  à  Arras  le  2;.  fcprcinbre  •-,Î6.  Son 
Jcet  ejl  ecsneie  au  i.  ^.  femi  de  Irmce.  A»  2.  /eme  de  croM  au  fud 
fdté  1.  Bars  Ad$ffez.xvecmu bordure  Auteur  dttéMtfifports  i. lions tCmitr  j..  anus. 
Le  roi  qui  le  qualifie  /on  coujnt  ,  lui  ordonna  en  conlldcration  de  ("es  lervices 

r.         2000.  irancs  d'or  par  lettres  données  a  Meiun  ic  10.  oUobtc  1  j«o.  ilonc  il 
donna  quioanoe  de  1000.  le  i6.  du  même  mois  ,  fon  tcel  e(t  comme  ci  deffus. 
(4)  II  mourut  au  voyage  de  Hongrie  la  même  année  ,  fans  p^oilcritc  A'T$land  jécSuwBhMkf* 
d'Enghien ,  iecondc  fille  de  Leiùs  Icigneur  d'Eughicoy  comte  de  Bncnac  &  de 
Coavecliui»  qallaToit  ^^«alee  l'an  1584. 

5.  £oouA»D  m.  du  nom  > duc  de  Bar  ,  marquis  du  Pont,  feigncur  de  CalTcl  >  Sfc 
porta  le  ticre  de  marquis  du  Pont ,  après  la  mon  de  fes  deux  frcres  ainez;  le 

roi  par  fes  It-rr-r^  données  le  6.  de  décembre  1409.  dcc'.ira  ,qu  ly.iRt  donné  à 
Edùurd  de  BéT mar^ms  dm  Pmt (an  m/v/î»>  par  autres  leciics  du  dix- icpt  aoull  1405. 

C  douze  mille  écus,  pour  lui  aider  à  avoir  un  hôrel  à  Paris,  dont  11  n*av«^c  cou-  ' 
chc  que  ■^oon.  frmcs  ,  &r  dont  il  reftoit  encore  à  payer  10500.  frsmi ,  il  or- 
doi/uc  qu  il  en  loitpayc  inccllàmraeut ,  «1  avoit  donne  le  la.  novembre  1408, 
quittance  de  1500.  livres  à  lui  accordées  par  le  roi  le  i.  du  même  mois^war 
eeriainnambre  de  ^md.trmesqtt'U  âvoit  entretenus  Us  moisprecedcns  cdui  ci  ,c  Ac  cfl 
Icclic'e  dim  écuj/m  mmx  trmes  de  Bar,  0»  Ufeit^UqHtl j  ut  une  bordure  ertgreUe, 
fuffùru  mu  lewette  é"  m  hen  y  aimer  dettx  tomes  ét  milieii  de/queis  jort  m 
arbre.  Il  en  l'o:uu  une  féconde  le  14.  oftohrc  î4io.dc  :ooo. lur  4000. 
à  lui  accordez  par  le  roi  ic  ip.  leptembrc  prccedcnc,  pour  les  trais  qu'il  ctoic 
obligé  de  6iie>  le  fervant  à  Tarmée  avec  un  certain  nombre  de  gendarmes , 
même  fiel-,  &  une  troitîc'mede  jooo.  francs  (nr  les  1700.  qui  refloicnr  à  payer 

U        le  8.  mars  luivant,  mime ftei.  (A )  11  avoïc  ailiftc  le  \6.  juillet  1409.  aux  «ôccs   (fc)  îuétur. 
d'Elisabeth  de  Luxembouigi  niéœ  du  roi  de  Bohême,  avec  Ameme  de  Bonr- 
gognc ,  duc  de  Brabant ,  &  Âit  Oie  i  b  bataille  d'Azincoujx  Fan  141J.  ayanc 
iaiîlc  une  £llc  naturelle.  ... 


Bonne  bâljrJr  de  Bar ,  r'ppuja  Jean  de  pi'mt  Loup,  e'cuyer ,  fuis  cnp^let ii  Rcoé 
djb^emi  due  de  ttr^  ÈlU  mourut  fans  enfm  ws  ta»  1439» 

4.  I.OUÎS  cardinal  &  duc  de  B^r,  marquis  dti  Po-'.r  5c  de  C.-.fTct ,  aprc's  la  mort 
]g        à'Edouard  ioa  firere  *  fut  rucceflivenicnt  cvcquc  de  Langrcs ,  de  Chàloiis  &  de 

Verdun  ,  mourut  le  z|.  iuin  i4to.  U  fut  encerré  danfla  chapelle  de  Eiinie  Eli» 
zabeth  de  I  cgiife  cathédrale  de  Verdun  ,  où  (e  voit  fon  cinraj-hc.  yojez,  tome  II. 
de  cette  hijleirct  111.  des  évcqucs  &  ducs  dc  Langrcs,  Pairs  de  l^iance,^a[C. 
XXIV.  pag.  118. 

5.  Charles  dc  Bar,  feigncur  dc  Nogent-Ie-Rotrou.  Le  roi  le  rc(inr  au  mois  de 
décembre  1 389.  pour  demeurer  auprès  de  lui ,  &  par  Tes  lentes  données  à  Pa- 
ris le  7  avril  1390.  ou  il  lequalifîf/w  rtf«y5«,illui  ordonna  1000  tirancs  lî  or  de 
pcnTion,  fur  Iclquds  il  donna  le  18.  may  fuivanc  quituncc  dc  400.  liv.  elle 

^      '  cft  feeUéed'un  fixau  aux  aimes  de  Bar.  U  eft  nomme  dans  un  aâe  de  l'an  1^99» 
te  mountr  peu  après  âns  potterité. 

e.  Jeah  de  Bar,  feigneur  de  Puitaye,  d'AHuye ,  de  Broa  8e  de  Mbntinindl*  ftc 

tue  avec  Edouard  duc  dc  Bar  ion  herc,  à  la  bataille  d'AzincOUtcran  I4i5.1illji- 
vauc  Eaguciian  dc  Moolhelcti  veL  i.  thaf,  cxlvm. 

7.  YoLAND  de  Bar,  c'poufa  l'an  1380.        d'Arragon,  duc  de  Gironde,  depuis 
toi  d'Arragoa>  fils  de  Htne  IV.  du  nom,4oi  d'AriagcMti  dc  ValcncCs  dc Mar 
ime  y  P  * 
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jorque  &  de  Sardaigne  ,  comte  de  Barcclonne,  fumomoié /r  teremmÙMx,  Se 
d'Elemore  de  Portugal  fa  féconde  kmmc-  Je«t  d'Arragon  croir  vcnf  Je  ^■fithe,  A 
fille  de  Jem  I.  du  nom,  convce  d'Armagnac.  YoUnd de  Bar  mautu:  a  Barce- 
lonoe  le  j.  juillet  143 1.  &  fut  mcre  entre  autres  cnfans  d'r«£«M<  d'Arragon , 

femme  de  Lom  II.  du  nom,  duc  d'Anjou,  roi  de  Sicile,  &  rncrc  de  Renedac 
d  Anjou,  roi  de  Siciic ,  a  qui  Lûuij  cardinal  de  Bac  Ibu  grand  oncle  iiutcrncl, 
fît  don  du  duché  deBUTi  4c  dont  la  fîlle  To/and  d'Anjou»  duchcflr  de  Lorraine 
&  de  Bar,  cpou'a  en  «444.  ferry  de  Lorraine  II.  du  nom,  comte  dr  Vaudc- 
moDt ,  à  qui  cilc  porta  la  duchcz  de  Lorraine  &  de  Bit  >  cêmwe  :l  a.  ucdu  lemt  1, 

S.  Ma&ie  de  Bar,  cpoufa  par  cootrat  de  l'an  1584  CuilLiume  de  Flatidrcs  II.  du 
nom,  comte  de  Namur*  (eigneuir  de  11  lIliIc  &:  de  Bethunc  ,  Hk  aine  de  Gw/- 
Itume  de  Flandres  I.  du  nom,  comte  de  Nan.ui ,  kigncur  de  Moncjoyc  &de 
Fauquemonc,  châtelain  de  Zélande, &  de  CtuLicnne  de  5avoye,  dame  de  Vaud. 
Elle  mourut  avant  Ton  mari ,  qui  épottb  en  Secondes  noocs /«mpiv  <le  Haf coure, 
fille  pnîncc  de  'Jtm  VI.  du  nom  ,  comte  de  Haroonix »  tt'de  CMActïw  de 
JBourbon.  yojtz,  tome  U.  de  eetie  hijio/re ,  ^4^.  753. 

9.  EoKNi-  de  Bar,  marite  le  2.  juin  1400.  à  Vâ!eran  de  Luxembourg  ITT  du  nom, 
comte  de  laine  Paul  &  de  Ligny ,  connétable  de  i-rance  >  fils  aine  de  Guy  de 
Luxemboutg  *  comte  <le  ftinc  Paul  &  de  Ligpy  ,  éc  de  ÂHimA  4eCltt> 

titlon,  comtcfTc  de  fjitu  P.tuî.  Bonne  de  Ibr  fut  la  féconde  femme»  AÈ  vivoic 
encore  en  14)^.  lljiz,  imte  //.  d(  icjie  h^Istre ,  pag.  724. 

C 

10.  YoLAND  de  B.ir,  la  jeune  femme  A' Adolphe  duc  de  Mont,  fuivanc  un  traite 
d'accord  lait  l'an  1409.  entre  Edfusrdàc  i3.ir,  marquis  du  Pont ,  se  Heéert  de 
Bar»  fcigncur  d'Ody ,  pour  la  lùccelGon  de  Fûhcrt  duc  de  Bar.  Tritbeme  (d) 
dit  que  le  duc  i^j/o^/'^  prétendit  au  duché  de  Bar  du  côte  de  (a  femme,  &; 
entra  deux  fois  dans  ce  païs  avec  ujiC  graiide  ain>ée  les  années  1417.  &  1414. 

U.  înANKn  de  Bar  ,  c'/oi-r?  7/\Wf''rL'  Pilr-^lnpii'- ,  mTO'ii?  d?  N'on: ferrât ,  duquel 
clic  eut  pluùeurs  culaus ,  (X  mourut  a\'anc  l'aii  1409.  luiY^iu  i'ObCord  cicc  ci- 
detToi.  ^ 

XII. 

F  NRY  de  Bar  ,  fcigneur  d'Oify,  efl  qualifie  c0»Jtn  du  roi  dans  des  !c*rrcs  O 
datées  de  Paris  le  3.  mars  1389.  par  letquellesce  prince  lui  ordonna  cmqcent 
,  &  par  auttes  du  13.  may  1 390.  il  ordonna    Hemy  de  Bar  &  i  rkfre  de 
Crann  fes  ttafins  ^  à  chacun  looo.  franc;  d'or,  en  eonJîderiUten  de  leurs  fervices.  La 
quittance  à  Henry  de  Bar  clt  du  4.  juin  tuivant ,  &  fcclléc  d'un  Tceau  4UX  Armes  de 
{ht  "abiitct^t  M.  Bmr.  (  &  )  Le  roi  Ini  donna  encore  10000.  francs  d'or ,  à  prendre  fiir  les ayde»  ordonnéi  • 
de CUiicmbMtit.  ^^^^  jg  guerre,  par  lettres  datées  de  Paris  le  28.  du  même  m^iis  il  mourut  au  voyage 
qu'il  iit  en  Hongrie  contre  les  Turcs  lan  ij^f .  Bcrruyer,  hijiotredes  CeUJlitts,  f«g. 

die  qu'il  muuruc  i  Venife  aa  ceiour  de  la  bataille  de  MicopoUs  Tan  ii^S.  que 
foA  corps  flic  apponé  à  Paris,  &  eoierré  aux Ccleftins. 

Femme,  MARIE  de  Coucy«  comtcflc  de  Soiflfons,  dame  de  Coacy  8e  d'Oify , 

fille  ahitc  &  principale  licriticrc  ^En'ijurr-.n  VII.  du  nom,  fcigncur  dcCou»v,  A: 
Klatlc  se  de  la  l-'crc,  comte  de  Soillom,  grand  booteiller  de  France  ,  &  àijabea»  £ 
d' Angleterre  fa  première  femme.  Marie  de  Coucy  maiirut  l'an  1404  avec  Toup^on 
de  poiioii  »  fuivanc  l'hiiloite  de  Cbarles  VI.  du  religieux  de  S.  Denis,  L,  24.  C 1 1.  - 

X.  EHcacitâN  de  Bar,  mort  jeune. 

2.  ROBERT  de  Bar  >  comte  de  Marie  »  qui  (uit> 


f  â  )  in  Cli'Oafe. 
hpwuiwîtMiilâ, 
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f)  OBEUT  de  Bar ,  comte  de  Marie  Ôc  de  Smflbns  ,  vicomte  de  Meaux  ,  fei- 
^gncur  d'Oify  ,  de  Dunkerquc>de  Warneton,  dcBourbourg,  de  Bonmeheni» 
Roodcs  £c  de  Gravelines,  par  le  traité  de  partage  £ut  le  S.  avril  1409.  entre 
Sthuârd  de  Bar ,  marquis  du  Pont ,  fils  aîné  de  Rtbm ,  duc  de  Bar  ,  &  ^krt  de 
Bar  ,  fcigneuc  d'Oify  ,  fils  de  Henry  de  Bar.  Il  fut  grand  boateillcr  de  France  9C 
fremier  freJidet$t'Lâf  de  la  chambre  des  comptes  de  Paris ,  le  roi  érigea  en  (a  hvear 
ic  pour  lies  deicendans  les  châtellenies  de  Marie  ,  de  la  Fere  &  de  Montcomec  en 
comté ,  (oas  le  nom  de  Matic  par  lettres  données  à  Paris  au  mois  d'aouft  141).  it 
fin  até  deux  ans  apcés  avec  deux  de  les  ondes  à  la  bataille  d' Azincourc 

2    Femme  JEANNE  de  Bechime,vicoiiiteflede  Menx  »  fille  aînée  de  Jbfcr#de  Be*' 

thune  vicomte  de  Meaux,  (eigneur  de  Vcndeuil,  &  d'^S^M*dc  Ghillclles  fa  Iccondc  fem- 
me i  elle  (urvêquii  fon  mary  >  eue  en  douaire  la  leigncutie  d'Oity,  &  te  remaria 
)  Jam  de  Lmembourg ,  feigneur  de  Bcantevoti,  comte  de  Ligpy  &  de  Gnife  t  eDe 
mourut  fur  la  fin  de  l'an  1459.  lail&nc  tous  (es  biensà  lâfiUe  do  praniet  lie.  fffts 
t§m  IV.ic  cette  h^ciretf.  zi^ 

Jeanne  de  Bar,  comtcflc  de  Marie  &  de  Soiflons,  vicomtcffc  de  Mcauv,  dame 
d'Oily,  de  Dunkerque ,  de  Gavclines,  d'Alluye  &  de  Montmirail ,  ëpouiaau 
chiieaa  de  Bohaim  le  dimandte  \€.  juillet  1415.  Ij$m$  de  Luxembomg» 
comte  de  S.  Paul,  de  Bricnnc  &:  de  Ligny ,  connétable  de  France,  fils  aînc 
de  Ftcrre  de  Luxembourg  I.  du  nom  ,  comte  de  Coavcriân  fie  de  Bricnnc» 
dt  de  MârgMcriudt  Baux  b  pcemieie  iêmniie.  Jcunede  Bar  monratran  14^». 
yi^ttmfil,  àt  ttttt  ki/lÊinf  ftg.  52.7. 
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VALENT  INOIS^ 

D  U  C  H  E 


fsfânt  de 

gueule I  fm  une 
nmfft  de  fiai- 
fie  k  lé  bordutt 
de  guealei  théO» 
g(e  ét  i.fléUÊh 
mes  £tt* 


RODR.IGU£Z  Borgia ,  qui  fut  depuis  pape  ,  fous  le  nom  d'Alexandre  VL 
avoit  eo  dans  fa  jeaiie0e  de  VANOSA  >  oa  fuivant  quelques  auteors  de  JULIE 

Tarncfe,  dite  Vimfi  ou  F«M(lw,daine  Romaine  .cntr'auircs  cnfans  naturels  CESAR, 
de  Borgia,  oui  dés  fon  bat  âgp  fbcddlïné  à  l'éuc  eccleûaitique  par  (on  perc ,  lequel 
lai  donna  Tevêché  de  Patnpeiuoe  ,  aprA  Ion  âeTatkm  an  poncificac  «  le  nomma 
à  l'archcvcchc  de  Valence, &le  fit  cardinal  en  149;.  CESAR  de  Borgia  quitta  cn- 
fuitc  1  ctac  ccdeliaftique ,  &  s'attacha  au  coi  Louis  XII.  qui  lui  ât  don  des  comtcz 
<fe  Vakntinois  fie  de  Diois  par  lettres  dactées  d*£fl:ampcs  au  mois  d'aouft 
aufqiiclles  Jean  comte  de  Foix  &  d'Eflampes,  gouverncuc  du  Dauplrne',  donna  &$ 
lettres  d'attache  le  12.  du  mcinc  mois  d'aouft  >  &  elles  Aircnt  enrcgilbrccs  au  Par- 
lement  de  Gienobte  le  6.  oftobre  fuhraiic.  Par  antres  lettres  du  même  mois  d  oftobce 
de  la  même  année  1498.  Loais  Xll.  érigea  en  faveur  du  même  CFSAR  Borgiaces 
comtez  de  Valcntinois  &  Diois  en  duché*  celles-ci  furent  cnregilkccs  au  même 
parlement  de  Danphiné  le  if.  novembre  fiiivanc  Depuis  ce  temps  il  prit  le  nom 
ce  duc  de  Valcntinois ,  &  cpoufa  Charbtte  d'Albrct,  fille  éÎAUin,  fire  d'Albrct,dit 
legrmd  ,  comte  de  Gavcc  &  de  Calhcs»  vicomte  dcTactas,  &  de  fnaftife  de  Bre- 
tagne,  comtcflc  de  Perigord  *  Ticomieflb  de  Limo^idamed'Avefiies.  fiyez  ttmlK. 
de  celte hijioire  ,  f.  485.  pour  I  crcflion  de  ce  duchc  en  Pairie  en  faveur  d  Honore  de 
Grimaldi,  prince  de  Monaco  en  1642.  (jr  ct-devuu  paee  j56.  pour  la  nouvelle 
éreftion  de  ce  même  dncli^Piirie'en  ftvenr  de  Jacques-François- Lcoocx  GrimaUl 
en  171  f.  Voyez  aujft  les  pièces  qui  vont  être  r.:ppartces  concenm  UttC  à^l^m»dfrùi^ 

^»eiki  mdomcré  U^medogK  de  la  œaiioa  de  BURGIA. 
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PIECES  CONCERNANT  L'ERECTION  DU  DUCHE' 

DE  VALENTINOIS, 

EN  FAVEUR  DE  CESAR  BORGIA 


Utters  âSaiÊÊÎtmi  Umâtmt  Vnîentmenfts.    Regidrc  de  ta  chambre  des  compm -lio 
•  Dauphioé  oocté  lU.  Ukt  dltemimm , 


An  mail  d'Aonft  1498. 

ouïs ,  pac  la  grâce  de  Dieu ,  roi  de  France ,  Dauphin  de  Viennois  ,  comte 

 de  Valcntinois  &  de  Diois ,  Ifarotr  ftifons  à  «mu  pceiàis  0c  à  venir  :  Que  pac 

la  fîngulicrr  amour        ffcclion  que  avons  &  pourrons  à  notre  trcs-chcr  &  amé 
coutin  le  icigncur  Uomp  Cclar  de  Borja,en  faveur  de  notre  S.  Pcrc,  duquel  ilcft 
proQchain  parent,  &  pour  conlîderaiion,  reconnoilTance  des  bous  fcrvices  que  ledit 
feignent  Pomp  C'clarnotis  aicydcv.i,it  t  irs  ,  &:  cfpcrons  qu  il  fera  ci-aprc's,  dcfiraut 
i'.iccrairc  par  dc^  i  a  nutic  lervtce,  m  lui  cionner  heu  &c  pUcc  ou  il  le  puiile  logée 
te  rericer .  ainfi  que  bien  lui  «ppattienr ,  te  pour  autres  cau(ès  &  confidcntioni  à 
ce  nous  mouvans,  &  mcmcment  en  faveur  île  certain  mariage  qnc  nous  entendons 
Éure  de  la  pcrfonne  en  cetuy  notre  rovaunic,  î*c  autres  appointcmcns  do^it  nous  ne 
vbutons  ici  autre  déclaration  être  (ùtc  à  icelui  Teigneur  £>onip  Cefar  ,  de  notre 
certaine  fcicircc  ,  grâce  fpccialc    pleine  puilTjncc  &:  autorité  roval  &  dalphmal , 
avons  donne,  ccdé  ,  quitte,  tranlportc  &  dciailic  ,  par  ia  teneur  de  ces  prefcntes» 
donnons, cédons,  «{oictoas*  traniportoos  &  ddaiflom  pout  lui,  fcs  hoirs  te  Cvocdt- 
feurî ,  perpétuellement  &  à  toujours ,  nos  comtez  &  (cigocuries  de  ValencinoiS  8C 
Diois:  leurs  apparterunces  &  appendanccs,  ainli  quelles  le  comportent  Se  pont' 
Inivenc,  tant  enjuftice ,  jurifdiâion,  autorité,  prérogatives ,  prééminences ,  cenfe^ 
rentes  &  revenus,  proufits  &  cmolumcns  que  autres  droits  de  comte  &  feigneurie 
quelconque ,  à  quelle  valeur  &  eibirutiou  qu  ils  foicnt  <Sc  puillcnc  cire  2c  monter, 
pour  d'icelles  comtez  &  (eigneuries  jontr  &  ufer  par  ledit  feigncur  Domp  Cefar» 
fefdits  hoirs  &  fuccclTcurs ,  &  en  pre  drc ,  parccvoir  &  recevoir  les  fruits ,  proufits  & 
ccnolumens  quelconques ,  fans  aucune  cho(c  en  rclcrvcr  ou  retenir,  pour  nous  ou  les 
nAcres,fors  feulement  des  foys  &  hommnges-lige  ,  relTorc  &  rouveraioeté ,  tc  en 
pavane      acquittant  îcs  rtcfs  cic  .lu  nonri ,  g'g'-'s  il"ofi:icrs ,  &  autres  charges  ordi- 
naires &  anciennes  étant  fut  leidits  comtez  &  icigneuries,  où  &c  aind  qu'il  appar- 
tiendra. Si  doonocis  en  inaodeinenc  par  ces  m£mes  prefèntes  i  nos  amez  te  feanx 
les  gouverneurs  ou  fon  lieutenant ,  gens  de  notre  parlement  &:  de  nos  comptes  dudic 
pavs>  gênerai  &  ttélbrier  gênerai  de  uos  fûunces  d  icelui  pays ,  &  à  tous  autres 
o^ers  on  i  leurs  lientenans  prefens  te  à  venir  8e  à  chacun  d'eux  comme  à  lui  ap- 
partiendra ,  que  en  faifa  "-t  IcJit  (cigneur  Domp  Cefar  dcBorja  jouir  &  nier  dcnoc 
prcfens  dons  ,ccfiions>  quittances ,  tranfports  ôc  dclay,  ilslui  baillent  tC  ddivrenc» 
ou  6flent  bailler  &  ddivier  royaulment  fie  défait  la  pofleflîon  ficfaifinedefditsoomtet 
&  {eigneuries  de  Valentinnis  &:  Diois  ,  &  d'icelles  le  fifî'cnt  ,  fcuffi-cnt  &  lailTcnt, 
enfemblc  fcfdits  hoirs  &  fucccfl'eurs ,  jouir  &  ulcr  pleinement  &  pailibicmcnc ,  roue 
ttinfi  Â  parla  Ibrme  Ac  madère  que  deflus  eft  die  1     s'aucun  empccbement  lui 
ctoit  fait,  mis  ou  donne'  au  contraire, le  fâlTc  mettre  à  pleine  délivrance  ,  &:  parle 
rapportant  cfs  prefèntes  fignées  de  notre  main  ou  «mAmw  d'icelles  £iic  lous  fcel  royal 
on  dalphinal  »  avec  reoonncnifance  for  oe ,  nous  vouions  notre  neforier  Se  receveur 
gênerai  de  nos  finances  audit  pay;  ou  autres  particuliers  à  qui  ce  pourra  toucher, 
eue  tenus  quittes  &  déchargez  par  noldits  gens  des  comptes  >auiqucls  nous  mandons 
ainiî  le  Êire  fims  difiicaké:  Car  tel  eft  notre  plaifir,  nonobftant  quelconques  lettres^ 
reftrinftions ,  m  ndcmcns  ou  défcnfes  à  ce  contraires  ;  5:  afin  que  ce  foit  chcfc  ferme 
&  cftable  à  toujours ,  nous  avons  iait  mettre  notre  Icéel  à  ces  prclentcs ,  fauf  en  autre 
dioHè  notre  droit  te  autrny  en  toutes.  Donné  i  Eflampes  an  mois  d'aonft  l'an  de 
grâce  1498.  lic  de  notre  règne  le  premier,  LOUIS.  Par  le  roi  Dauphin, M  lo 
cardinal  de  Reims»  l'archcY&lue  de  Rouen &auucs  pcelcns,  Robek-tet, 
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Leitres  d'atuthe  i»  gouverncnr  ,  w«r  U  venjkutiên  des  Uttrtt  de  do»  des  ^mttiu  de  A 
rtlaiiimt  .&  Dmt*   Ibidem  fol.  xi^- 

ÏEHAN  comte  de  Foix  &  d'Eftampcs ,  vicomtc&  fcigncur  dcNarbonncgottva* 
ncur  &  lieutenant  gênerai  pour  Monfcigncur  le raii, Dauphin, en  fon  paysdu  Dau- 
fhinc',  comrcz  de  Valcntinois  &  Diois.  Vcucs  par  nous  les  lettres  patentes  dudic  fci- 
gncuraiilqucilci.  ces  prclcnics  lonc  attachccs  fous  ic  contre-(cel  dalphinal  ,par  Iclqudl» 
pour  les  caufes  contenues  en  icellcs,  ledit  fcigncur  a  donné  ,  cédé  ,  quitte ,  tranf- 
portc,  dchllTc  à  iiotictre's-cher&:  trc's-nmc  le  fieiir  Domp  CétatdcBorja,  pour  lui,  j| 
les  hoirs  &:  lucceileurs, perpétuellement  &  à  toujours,  les  comtez  fie  feigneurics  de 
Vakminois  &:  Diois,  fcuts  appartenances  &  appendanoes  1  aiiifi  qu'elles  te  cornpor- 
tcnt  &  poiirfiiivcnt,  tant  en  juflicc ,  jurifJiclions  ,  autoritcz  ,  prérogatives  ,  prc'cnu- 
nences,  ccnlci,  rentes,  revenus,  piouiits  &:  caïulumcns  que  autres  droits  quclcon* 
ques,  à  quelque  valeur  &  cftimation  qu'ils  foient  fie  puiflènt  être  &  monter ,  pour 
<1  •t  elles  comrcz  <ïc  Icignciirics  jouir  &  ufcr  par  ledit  ficur  DompCe(ar,  (efdits  hoirs 
is:  kicccilcufs,  &  ca  prcndtc  ,  parccvoir  &  recevoir  les  fruits  ,  proufits,  revenus  & 
cmolumens  quelconques,  lànsaacuticchofc  en  refervcr  ou  retenir  pour  lui  &  lesfienSt 
fors  feulement  les  fovs  ?c  hommagcs-ligc ,  rcfic^rr  *  fouvcrainctc  ,  &  en  payant  & 
acquittant  les  hcti»Sc  aumônes,  gages  d  otHcicrs  isi  aiia es  charges  ordinaires  ancien- 
jaes  étant  (urlefdits  comtez  &  feigneuries  ,  ou  &:ainfi  qu'il  appatticndra  à  nous  parla  ^ 
part  dudit  ficur  Ccfur  de  Dorja  prcfentées,  pour  &  afin  d'ca  obtenir  la  vcrificauon  & 
intermctnent  d'iccllcs;  la  tcacur  dclquclles  confiderécs,  nous,  apréi  ce  que  moiuiic  . 
iiear  le  roi  Dauphin  nous  a  fait  expcelKment  dire,  lui  AantcQ  cetceviUe  de  Paris, 
<juc  Ton  vouloir  ctoit  qu'elles  fulTcnt  par  nous  interine<-<.  ,  avons  curitît  qu'à  nouscfl, 
|)rocedc  &:  procédons  par  ces  prcfencesà  la  vcrificjtjon  &  inicrruicmcrit  d  icelleslct* 
tKS  de  point  en  point ,  félon  leur  forme  9c  teneur, couc  aiufi  &  par  la  forme  &  ma- 
ricrc  que  ledit  licur  roi  dauphin  le  veut  &:  nunde  par  icellcs.  En  tifmoin  de  ce  nous 
avons  tait  mettre  le  iccl  oidoimé  audir  gouvetnemciu  à  ccfditcs  prcicnies.    Donné  à 
ïillis  ie  vingp^eaxiéme  joiu  «l'aouft  Tan  1498. 

* 

Par  M.  le  gouverneur  &  lieutenant  gênerai ,  MM.  les  évcques  de 
Pâmiez*  M.  Jelian  de  Morar ,  do£teur  en  diacua  dfaic«abM  dcFed-  D 
Iwiix,  èc  mues  préfets.   J.  Ouyisiu 

4trit  d»  târlemaÊt,fÊÊr  tm^iprment  ctcplhts  htim^  éiMt  i  k  fikt  des  kttra 

du  gowvanetir.  Ibid. 

Du  6.  aâobce  1498. 

TOANKËS  cornes  de  t'axe  &  de  Stampis,  vicecomcs  &  domititis  Narbonar,  gù^i 
bcrnarnr  Dnlphniacaç  ,  untvcrfis  îînt;uiis  harutn  fcric  roTum  ficri  voîiimus  > 
quod  rccqptis  mdcque  viiis  pcr  curum  parbmcnti  Dilphinaiis  litteris  patcaubus  à 
diriftianiaîmo  regc  Dalphino ,  domino  noftco  eroanatts ,  gufque  (igilk)  cera  vicidt  B 
currh  cordono  certcco  in  caudi  duplici  impcndcnti  fij;illati'; ,  prr  quas  ipfc  dominus 
noder  dedic  &  contulic  magnihco  Dompno  Celari  de  Bo[ja,comitatus  Valentinen- 
fem  &  Dienlèm  »  cuni  jutibus  (k  peitinentiis  eorumdem  line  relètvatione  aliquali, 
(îcmpcis  tamen  &  excepiis  fuperioritntc,  reflortu,  fidcliratc  homagio  quos  fibi 
retinuit  tamquam  Dalphino  Vicnnenlî  ,  prout  plcnius  conllat  ipûs  liueris, 
quibus  prxfentes  noftraC  (ob  contra-lîgillo  regiminis  Dalphinatus  alligantur  in  «liâa 
curia  Parlamcnti ,  prn  parte  dili  Dompni  Cxfaris  iprarum  litterarum  impcrrantis 
cxhibilis,quarum  tenoribuspcrpenOsiSc  conCdcratis,  auditiSque  prarceptis  CSc  injuuc- 
tionibus  ex  parte  przfaci  domint  noftri ,  tam  lirretatorid,  quam  aliàs  pet  fuos  ad  hoc 
rnnndaros,  verbo  &  orc  rrnnscidcm  ctjrixfafti^.  Ctirta  ipla  iittcras  ipfas  infequeiuiu 
ipiîus  dnmini  noflri  bcncplacituni  intcrinavu  ,  ifc  nos  uucaaamus  juxu  iplacum  tor- 
luam  &:  tenorcm ,  per  pr.e(entes  quocirca  mflantc  diclo  Dompno  Canice ,  dikâ6 
nofbo  domino  de  Ripcrii*;  lacum  rcncnti  nciflnim  harum  fcric  przcipimoS,  committi- 
n)u$  *^  mandanius ,  quatcnus  prxtatunx  Dompnum  CxUicm ,  icii  gos  procataco^ 
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rem  vcl  mandatum  in  pofliiliancm  rcalcm»  adualem  &:  corporalçai  ùidorum  comi< 
tttanm»  juriuRiquet  te  perrinenciaram  çoninidcm  ponnt,  mittat  &  ioducat,  pofi'^ 

tumquc  in  cifdcm  manu  rcncat,  tiicatur  &:  dcfcndat  ab  omnibus  &:  contra  omnest 
cum  inhibitionibus  &  ptxcepcis  opporcunis  &:  iplum  didis  comitacibus  uti  &  gau- 
dere  faciac,  prout  pcr  cafilcm  littcras  ficri  prxcipitur  &  mandatur ,  quoniam  ita  ficci 
volumus  &  jubcmus  pcr  prxicnrcs.  Datum  Gratianopoli  die  fexcâ  incaiiS  O^obdS  ^ 
«ruiQ  Domiiii  millcûrao  quaictccntclimo  iionagelimo-odavo. 

Pcrdominnm  Cubcrnatorcm  ad  rclationcracuria:,in  quâ  crant  dominus  prae- 
fetus  de  Rippcriis  locum  tencns  ,  nccnon  domini  Joanni:»  Palmcrii  miles 
prxfidens,  joanncs  Rabod,  Pondus  Poncii,  Henricu*  Gaatetoois  tt  Paras 
Datcrii ,  jurium  dtx^orcs  .  ac  Joanncs  de  Chapponay  prarfîdcns  ,  Joannes 
Sauvaige  ,  Scephaaus  Audrici  &  Hugo  Codi ,  auditorcs  compotocum  DaU 
phioaliam.  YxKTOtBT. 

iMm  iift^  èf  VâlmMs  en  imki.  Ibidem ,  IbL  24I 

Au  mois  d'oâobre  1498* 

LOUIS ,  par  la  grâce  de  Dieu  roi  de  France  ,  dauphin  de  Viennois  :  A  ton? 
ptclens  &  à  venu,  Salut.  Comme  duîs  n  a  gucrcs  pat  00$  autres  lettres  patca- 
«es  te  pour  cemines  grandes  8e  taifonnables  caulcs  que  à  ce  nousonr  mâs ,  inème- 
tuent  par  la  fingulicrc  amour  &  aft'cdion  que  avoiis  &  portons  à  notre  cher  fie  araé 
coaûn  le  ûcuc  Domp  Celar  de  Bourja ,  en  làvcut  de  notre  laiat  Pere  le  Pape ,  do- 
quel  il  eft  prdQchain  patate»  <e  afin  que  par  deçà  où  il  a  délibéré  venir  &  foi  renie 
en  notre  fcrvice ,  il  y  eut  lieux  ,  places  &  feigncurics  pour  foi  tenir  &  retirer;  nous 
lui  avons  fait  don ,  cciïion  »  traniport  &  délai  de  nos  corniez  de  Valcntinois  fie  de 
Diois ,  pour  en  jouir  parlai.  Tes  hoirs  &  fbcoeflears ,  perpecaellcmenc  en  tous  droits 
^  Icigncunc  quelconques,  ainfi  qu'il  peut  apparoir  par  nofditcs  lettres,  Iclqucllcs 
ont  été  bien  &  dùcfmcnc  vérifiées  ;  toutes  voycs  pour  ce  que  ûoeulietement  nous 
ddirons  &votd>lement  traiter  noticdit ooufîn ,  &  principalement  râem  de  titres» 
Jboiuienta*  aaioriicz  ,  prérogariveifie  prccmmcnces  honorables affcrens  à  fa  peribnne; 
ayons  à  cette  cauXc  par  l'avis  tL  dcUbeiation  des  DrinGCs.&  icigneurs  de  notre  laog 
&  lignage  &:  gens  de  notre  oonféil  »  ordonné  &  délibéré  ériger  en  duché  tefditcs  deox 
comtcz  de  Valentinois  &  Diois»  lefqucUcs  font  bien  anciennes  ,  de  bon  revenu»  fiC 
dont  dépendent  plulîcurs  nobles  fiels,  valiaux  6c  lujcts»  pourquoi  foit  befbin  dâser* 
ncr  nos  lettres  convenablet  <ie  ladite  cre6tion.  Sçivoir  fiifbns ,  que  nous  ce  confi- 
dcrc,  &  les  caufcs,  fins  &  laifbns  qui  nous  ont  premièrement  mûcs  à  lui  faire  lo 
tbn  &  tranlpott  defdits  comtez ,  au(U  celles  qui  prcfcntement  nous  meuvent  à  faire 
ladite  éreâion  »  qui  (ont  trés>ju^es  &  raiionnables ,  dc&ifant  an  bien  »  proufit  &  uti« 
Jité  de  nous  Se  de  la  cbofe  publique  de  notte  royaume ,  pays ,  terres  6c  (éigneuries. 
Voulons  par  ce  icelle  éreâion  »  en  cniuivant  leldits  avis  6c  délibération ,  fortir  cfiêc 
pour  Icidites  caufes  6c  confiderations  »  de  notre  «certaine  fciencc  »  propre  mouvc- 
nent»  grâce  fpcdale,  pleine  puiflance  &  autorité  royale  &  datphinalc»  lefHits  dctns 
comtcz  de  Valentinois  6c  Diois ,  leurs  appartenances  8c  appendances  ainfi  par  nous 
données,  tranfportées  6c  délailTccs  à  notredit  coulîn  le  fieur  Domp  Ccfar  de  Borja» 
avons  de  noo*idér^»ifc  érigeons  en  duché,  dite  la  duché  de  Valcntinois,  qui  lën 
tenue  &  mouvant  de  nous  6c  nos  (uccefTeurs  dauphins  de  Viennois ,  à  caufe  de  no« 
tredit  pays  du  Dauphtné ,  à  une  feule  toi  6c  hommage  ,  que  icelui  notre  coufm  ti 
fcidiis  incceàeurs  en  feront  tenus  faite  ànodl  &  nos  fucccfl'curs  dauphins»  teflortif- 
fans  en  tous  droits  de  fouveraioctc  envers  nous  &  notre  Patlemcnt  dudit  pays ,  ainfi 
que  ctoient  auparavant  icelles  deux  comtez.  Voulant  &.  oâroyantdc  notrcdite  grâce, 
pleine  puiflance  8c  autorité,  qoedmétuvant  notredit  ooofin  tt  fcldits  fucccflcunduca 
dudit  duché  de  Valcntinois ,  en  tous  ades  foient  dits,  tenus, cenlez  81:  reputcz  pour 
ducs,  &jouiilcnt  6c  ufcnt  entièrement ,  deinement  8c  paifiblement  de  tous  droits  • 
honneun ,  amiritéi  «  ptâagacîvei  6t  pteemincnces  que  à  duché  appaniennent  3c 
peuvent  appartenir,  jaçoit  ce  que  l'on  vouUit  dire  icellcs  deux  comtez  n'avoir  les 
pièces  6i  membres  requîtes  a  ctcdion  de  duché.  Si  donnons  en  mandement  par  ces 
niÊnies  prefenrcs  à  nos  amez  6c  leanx  les  gouvcrneuts  ou  Ibn  lieuteiunt ,  gens  de 
DotEB  Parlement  6c  de  noa  comptes  etk  ooidics.p^s  du  Dauphiné,  à  coui les  fcn«> 
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chaux, capitalortf;dlftd«»*««C40«e«n©ï>iftlciers  &  officiers  ou  leurs  Kcotenans  ^ 

nobles  vJiUix  se  ftiicts  dcWits  comtczdc  Valcniinois  &  Diois  ,&  à  chacun  dcux,ri 
comme  à  lui  appartiendra,  que  de  nos  prcfcns ,  grâce ,  ércûion  &  contenu  en  ccfdites 
ptefcirtcs,  îb  feflént,  feoflmic  «c  laîfent  notrcdit  oodîn&  fcfditj  ftwcefiotn  jouir 
&  ufer  perpctucUcmcnc,  pleinement  &  paifiblcmcnt ,  en  les  fiifant  lire  ,  publier  flc 
cnregirtrer  parles  lieux.  Se  ainli  qu'il  appartiendra,  cédant  ou  failaoc  cclVct  tous 
empichemens  que  l'oo  leur  pouitoie  fittie^.  mftire  «o  donner  au  .  ca« 

ainfi  nous  plait-il  être  Bit  ,  nonobftant  quelconques  ordonnances  ,  rcftrmftions  , 
mandemens  ou  dcfcnfcs  à  ce  contraire  -,  H  afin  que  ce  lou  choie  feinac  &  ellable  i 
toujours .  nous  avons  hk  mettre  notre  (cclà  cefdites  picÉcntes,  fauf  en  autre  chofe 
notre  droit  te  l'aucrui  en  t  -u<  l9.  Donné  i  Vieuxvy  au  mois  d 'oaobrc  Tan  de  gracc 
1498.  &  de  notre  règne  le  premier.  Par  le  roi  dauphin.  Monlicur  le  cardinal  d  Àmboil^ 
atclicvcque  de  Rouen ,  le  ieignftrrde  lUvaftaiaK  «oft»  pretcns»  ^  RoSbmet. 

5 

jtri*  dpÊTegifirmtat  des  lotrts  d'éreOm  d»  dttehé de  ydentauu.  Ibid  fol.  ijo.  v**. 

DÛ  If.  Dovembre  14^» 

ÎOANNES  cornes  de  Fuxo  &  de  Stampisj  vicecomesflr  domiiiiBNatlioiHSjga- 
beniator  Dalphioanu  :  Upiverfis  &  fiogulis  harum  ferie  notum  fieti  volumus, 
quo.l  rcccptis  indcque  vifis  per  inlignem  cariam  P»l«nenti  Dalphinalis  litteris  pa- 
tetitibus  à  (ctcniiîinxo  principe  regc  dalpbino  domino  nofbo  enanatts ,  &  qi»  fi- 
»i!!o  cet*  viridi  ,  cum  cordooo  eericeo  in  cauda  duplici  impcndenti  figillatis 
per  quas  ipfc  dominus   noftcr  ict  volens  ob  fincerum  amocem^em  geric  q 
créa  illuftrem  Dompnum  Cxiarcra   lic  Boria  ,  ipfum  honotibi»  drâitaie  ,  tt 
favoribna  protequl  ob  caufas  in  prxdiftis  litteris  contentas  Se  expreflàs ,  ea  proptec 
comitatus  Valcntinenicm  &  Dir  fctnin  ducalemdignitatem  efexit,&  eumdcmDom- 
enimi  Carlircm  titulo  ducis  Vaicntmcnlis  inlignivit,  prout  in  eifdem  litteris  plcnius 
conttnèrar,  qi»  Httcr.c  fuenint  pratfentatsc  difbt  Parlamemi  curiz  pro  parte  diâri 
domini  inipctrantis  ad  cftc^lum  mterinationis  earnmdcm,  &  quibus  h»:  noilrx  fub 
contta-figdlo  reginrtinis  Dalphinatus  alligaïuur ,  quatum  tenore  perpenfo  &  conflde- 
tato  curia  pr^difta  Parlamenti  littetas  ipfas  ereûionis  in  ducalem  dignitatenn,  U 
<jiiancum  ad  errera  omniattue  ineis  continentur,  duxirinccrinandas,  eafque  intc- 
tinavit,  8C  nos  intetinamn»  juxta  iplàrum  tenorem  &  formam  pet  pracfcnies,  quo- 
circa  damas  in  nandatis  unîverfis  &:  linguHs  (enefcatlis,  jodicibui,  capicands,  ca(- 
tellanis  &  aliis  quibufcumquc  jufticiariis  &  officiarii^,  aur  eorum  !oca  tcnentibus , 
Dobilibulquc ,  vaflalis  &  iubdius  didotum  comitacuum  &;  cuilibct  iplorum  proutad  D 
eom  peitimwtit>  nt  pratlâtum  iihiftrem  Dompnum  Carfarem  impetrantem  przdiftit 
hnetis  ercÛionis  fuse  ad  ducalem  dignirarem  &  excellertiam ,  ^  conrcntis  inciidcm 
uti  &  gaudeteûnant  &  permittant ,  litteraiquc  ip(às  publicari  &:  rcgutran  hciani  m 
locis  opportanis,  Ulatqoe  bbfemnc  ac  obfenrari  fiKàanc  Gneqaacumque  difficultate, 
quibulcumquc  impeJimenris  qux  ficri  pofTcnt  tn  contrarium  ccfTantib-!"; ,  quo'iiam 
ita  fieti  volumus  &  jubcmusper  praefentes.  Datum  Gratianopoii  die  dccinu-quinta 
f«fnfi«  novembris  inno  DomiM  niHldiiiii><)uMeNeatdiflio  noaagdniio>oâava 

Per  domînum  gubanatorcm  ad  rclationcm  curiz  in  qua  étant  dommi  Joan- 
jies  Palmetii  miles  pidîdens,  Joaime»  Raboti  »  Antonit»  Muicti ,  Antoniua 
Putodi,  Chaffrcdus  Cha.  Caroli ,  Pctrns  Latcrii  Joannes  de  Vcntis ,  jurium 
doaores,  nccnon  Jtjannes  Sauvaigc,  Stcohanus  Audna ,  Eynardusf  ichatdi 
4L  Hugo  Coâi ,  andiioe»  compotocutn  Dalphinalimik  Yshtout* 
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GENEALOGIE 

DE  LA 

MAISON  DE  BORGIA 

CETTE  maifôn  »  originaire  d  Efpagnc  au  royaanw  de  Valence  ,  doit  tout  fort 
lufhc  (o a  cclatau  pape  Calixtc  1 1 1.  nomme  auparavant  ALF(.)NSE  Borgia. 
Philippe  de  Bcrgamc  (outicnt  qu'elle  ctoir  très- noble  &  tcés-conlidcrable  avant  qu'elle 
eût  donné  deux  papes  à  l'églîfe.  Ftyez  ftur  fon  origh»  Imhof ,  gtne^.  vigiMi  iUi$firum 
in  Hiffan.  famfl.  eait.  de  p.  19.     l  a  gcncalogic  en  \a  ctrc  rappOCl^C  d'Api 

cet  auccuc ,  auquel  oa  ajoutera  ce  ^uc  l'on  a  pû  uouver  ailleurs. 

ALPONSE  de  Borgia  ,  natif  de  Xativa  dans  le  dioccfe  de  Valence,  étudia  à  Lc- 
tidai  où  il  eut  ua  canonicat)  Alfonlè  V.  roi  d'Arragoa  le  choifit  pour  (on  Iccrc- 
taire ,  fie  il  employa  (es  (oins  8e  iâ  prudence  pour  éteindTele  rchifme  en  Arragon  -,  le 
pape  Martin  V.  lui  en  tcmoigna  fa  rccor^ncinancc,  &  lui  donna  l'es cchc  de Majorqu^ 
il  n'cnpiic  point  poaeliloa,&  eue  depuis  celui  de  Valence.  Eugène  IV.  le  créa  cardi- 
C  nsd  en  1444.  *  il  ftt  élù  p«pe  le  8.  awil  145  5.  il  gouverna  l'cgliic  3 .  ans  j.  mois  &  1^4 
jours,  (dus  le  nom  de  Calixtc  III.  &  mourut  le  6.  aoull  14)8.  il  ctoic  fils  unique  de  Domi' 
(jZwi  Jean  )  Borgia ,  &  de  Fnaeitu  ,  inativc  de  Valence,  &  eucdcux  lœurs,  f^avoir 
I.  IflÀeUe,  qui  épouQi  Ceofrgy  Borgia,  donc  il  fem  parlé  cy-aprc's.  %,  Otbeime,  mariée 
a Jeâ»  del  Milla ,  fur  mcre  de  Jtan-lMÙtdA.  Milhs  qoe  le  pape  Câline  HL  fengndlc 
•  foL  caidinal»  le  qui  mourut  en  1J07. 


Ciaoonius  donne  à  Alfbnle  de  Borgia  un  fils  tutttrel  François  Je  S&rgia  ,  

mhevique  de  Cofence  fâr  U  fofe  Altxtnire  VI  puis  créé  cxriir.d pritrt  ^  évique 
de  ThiâMO  U  t%.  feptembre  ijoo.  //  mourut  U  4.  novembre  1511.  4  ftfè,  tfré$ 
avoir  été  privé  de  U  pourpre  par  décret  du  pope  Jidet  ii,  VoyOS  hîft.  PoOC.  RoOfe 
te  S.  R.  £.  Cardinalimn  yimprioaé  à  Rome  en  167^. 


f*f4Ht  it 

g'.jf.iltt  fut  mu 

teiTjfe  de  fini- 
fU  *  la  batdurt 
it  gutults  ibur- 
gét  it  i.fUm- 


GEOFROY  Borgia  ,  quelques  auteurs  comme  Gafpar  Efcolanus,  foutîcnnenc 
qu'il  ét<»t  de  la  maifon  de  Boreia,  de  même  que  &  iemme  -,  &  les  autres  qui  difenc 
k  connaire,  avouent  que  fa  famille  6oit  tréMndenne  &  trn-noble,  du  nom  de  Lienzoli , 
mais  qu'il  prit  Icnotn  &:  les  armes  de  Borgia  ,  parce  que  cette  piaifon  n'avoic  aucua 
cnfeit  mâle  qui  pût  en  continuer  lapoflxrité  t  il  ccoic  Êls^fuivanc  Imho^deJï^i^if- 
eU  Borgia ,  8c  de  HtN/ir  Boris. 

Femme  ,  ISABELLE  Borgia  ,  fille  de  Dminique  Borgia  >  8e  dc  J^UMMsa  61  fenuné 
^  fccur  du  pape  Calixte  III.  comme  il  vient  dette  die 

t,  PiBRRB-Louis  Borgia»  fut  préfet  deRome&licatcnant  gênerai  du  panimoiaê 
de  S.  Pierre. 


ytt     mSTOIRE  G£NEALOGIQyË  ET  ŒRONOU 

2.  RODRIGUEZ  Borgia ,  qui  fuit.  A 
}.  Jeanne  Borgia,  maticlc  a  P$erre-Gmtls»me  Lanzol  )  Icigncur  ck  VUla-Longa, 

baron  de  Caftelncni;  leurs  enfims  fuient  adoptezau  nom  de  Borgia ,  par  le  pape 

Alextnàrt  VI.  leur  oncle. 
^.  TscLE  £orgia ,  femme  de  Vtul  às.  ViUa>nova. 
$.  JSbat&ix  Borgia,  cpoufa  JEinMiMV-rmsde  Arandft'AcefioCi 

IL 

RODRIGUEZ  Borgia,  pape  fous  !c  nom  d'Alexandre  VI.  C:lixreIII. Ton  oncle  B 
maccrocl  le  crca  cardinal  en  i4{5.,&  li^i  donna  l'arcbevcchc  de  Valence  en 
pagne>  ob  Sràce  IV.  t'envoya  legac.  Aprn la  mon  d'Innocent  VllI.  d  fùc  élâ  prpe  let  i . 
aouft  149^-  Si-'piic  k  nom  d'Alexandre  VI.  il  fur  cmpoifonné  dans  une  ma:ibn  lic 
dtnpiiignc  du  cardinal  Adrien  Cornctto,  par  mcpri/cd  on  viacmpoifonnc  que  lui  & 
^CeTgff  Ion  fils  «voient  £ait  pre'parc^  pour  d'autres  ,  8e  mourat  âgé  èt^x.  ans  le  1^; 
aoufl  1503.  aprc's  avoir  tenu  le  Ponttficar  onze  ans  &  trois  jours,  ^i^^jc;  Guichardin, 
htfi,  c.  I.  i.cr       Mariana , ^j*.  H^*n.  t.  i.  <.  2,    Raphaël  Volateran.  Aa»^.  /. 
%%.   Paul  Jove  ,  in  Gmfd.   Du  Preau  ,  hift.  Ecclef.  Da  Chefhe  »  hift.  des  ftfts. 
'Papirius  Maflbn       tfijcef.  urhh.    Gregor.  Lcci ,  via  C.  Borgu,(}  Spomle.  îl  a\oit  n 
eu,  étant  cardinal,  quatre  âls  Se  une  tille  naturels  de  ytvetiaCatMU,  ou  luivantquci- 
'^giwt  anceun  de Jn&e  faïadk,  dame'  Ramaine ,  dite       ou  fMttû. 

EhÊns  Dttttiell  de  MâiriffMit  Ufffâé'  de  rmMU  Ctimi*. 

1.  Pierre-Louis  Borgh  fut  crét  fremier  due  de  Candie  en  1485.  cbtmbellâa  de  ferduumà 
■à'  d'ifrb^  m  ér  reint  iBfp*gtu ,  il efoaj*  Marie>£nriquez ,  file  muir^  dÂ^$Hfi 
Jl.dMnemy  m  de  Ngplei ,     mmrta  0um  k  mmtff  tm^mmi^  ^  0wm{âêifâM» . 
déifia  ftre  au  Pontificat. 

de  Valminùs  ,  fin 
Pamffbtne  ;  aujp' 

,.   ,  .  .  .  aknie ,  ér  U  trt» 

cardinal  en  149  j.  ^uel^ue  temps  afres  ctnmftm  tâtàaitrtfiliu  de  fe  défère  de  Jtm 
Strgiafimfier^^  duc  de  Candie ^  aue  tm  trouva  en  U97.  mort  doits  le  Tthre  c>  percè 
de  neuf  coups  d'tfée.  Il  quittâ  m/mte  la  prfeffto»  ecd^ftique ,  <jrfi  kgua  avec  le  rot 
Louis  Xll.  qui  projet  toit  f  expedaion  de  Milm^  Ce  firme  bà  fit  dca  des  eomtez  de  Fg' 
IcKtimis  ér  de  Diêisftr  lettres  données  à  E/lampes  au  mois  d'.ten,;}  i.,9g.  fn  reccm^ 
per.fc  de  ce  qutl  bû  êvmt  mmé  une  bulle  par  laquelk  k  pnft  rommott  des  eommiûatres 
four  connoitrede  Un^uredefetomariageavecJ eaantde  FrAuce  ftiUdu  roiLoÊmXt.  é' 
de  ee  tjtf'ti  ht  âveit  remis  mt  bonnet  de  cardinal  four  Georges  d  limbafe.  Les  comte  z  de 
Vekminm  ^  Dieis  patent  érigez  enduché  en  faveur  du  mime  Çejar  Borgta  far  autres 
lettres  du  jnoù  d'oHobre  de  Ja  même  année ,  enregtflréts  au  parlement  de  DiU»bméte 
ij.  novembre ftùvmUt  U  tappoctces  ci-devanc  p.  517.  //  ûùrhn  .m  mois  de  may 
i^99deskttrt$  fMteutesd»  rri  Lttûs  Xll.  far  kfquelies  il  fut  adopté  lus  crfa  pojlerité  E 
au  mm  cr  armes  de  France ,  avec  pcrmiflîon  d'en  uicr  eu  tous  aôcs.  //  efi  quaii^  ■ 
Cclàr  Borgia  de  Fcancta ,  duc  de  Valcntinois ,  comte  de  Diois ,  fcigncur  d'ifloudun , 
&  capitaine  de  cent  lances  fouriiics  des  ordonnances  du  roi  dans  une  quittance  de 
300.  livres  qu  il  donna  m  trefmer  des  guerres  du  reiy  fom  fem  quartier  det/fhêhe 


te  16b  t»ay  de  U  même  armée  y  e^  efi  ftellée  en  cire  rouge  récu  p  i-n  nu  i,  un 
btEuf ,  au  a.  un  fefcc,  il  frend  ks  mêmes  quxluex,  dans  une  autre  du  zj,  echbre 
fuivint  .donnée  ait  mime  treforier ,  cette  féconde  eftfi^edlvn  ccarcclc  au  j.  &  4. 
de  Fraace,au  a.«nfaoEttf,au  j.  un&itcc.  On  en  trouve  une  troijiéme,  oit  ifcfl  quai 
.    i^G^Cdar  de  Borgia  duc  de  Valcntinois  &  de  Diois ,  elleeft  de  fix  cent  livres  reçus 
S  Henry  Bohier ,  receveur  gêner  d  des  fonces  pour  U  parfait  payement  de  vmft  mille  Lv, 
deratteàùù  erdmmées  »fjr  dattée  d»  quinze  juillet  mil  cinq  cent  deux ,  ér/ù/lce  duu 
ecn  |MiçU  i  cdoi  de  la  ftconde  ,  &  (ur  le  tout  deux  clcft  raiicscn  lautoir,lur- 
{.,  )  cal'ret  de        montéd  un  pavillon  au  dciTus  duquel  cft  une  pique,  {a)  Lapremier'e  apour  légende 
M.  de  t  kiicB-        €clâr  Borgia ,  dux  Valent,  érla  féconde  Cdar  Borgia  de  Francia ,  dux  Vaîcnr  //  fe 
b«t>lb  ySrv»  in  vmes  d»  roi  pour  fastffaire  fon  ambitiem  ,  prtt  les  metUeures  places  de  Ia 

Romandiele  ,  ^ empara  d ImmoU  ,  de  forh,  de  Fajence,  de  Pefaro,  de  Rimmi  ,  de  Ca- 
mtriio,  ch'  &  exerça  uac  tir  arme  tnfuffvttdtk  fur  l*  flmpm  des  frimes  ditaùe. 
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A.  P'iir  frtfiter  de  u  nthe  fiuteJfiM  du  urJ^ruU  Adrttn  CtmetU  ,  U  refslut  Avec  fin  ptre 
i aller  fiuftr  ebeib  lui  U  17.  »»»lï  150  j.  é"  y  fit  ^ter  dm  vm  empaifimt^ ,  le ptrê 
é"  le  fils  éttnt  arrivez  de  home  heure  altérez,  a.  ctufe  de  U  chaleur  ,  dfrnsndcmt 
à  boire  ,  un  valet  qttt  n  éteit  peint  de  leur  Jecret  leur  donna  de  la  boijj'on  qu  iis 
tveient  fait  préparer  pmr  le  cardinal  Carnetta ,  le  pape  çfui  étttt  kgé  en  mourut ,  mais 
Cefxr  refifia  à  la  force  du  psifitt,  (jr  s'e'taat  fait  euvehpper  dans  le  ventre  d'une  muUt 
il  échappa  de  ce  diriger.  U  fut  fur  le  point  a  être  majjacre'  par  fit  ennenus  jous  u  pon- 
tificat de  Pie  JII.  fuccefjeur  à  Alexandre  VJ.  U  proleclion  du  roi  de  France  lui  fauvu 
U  vie,  ^  ccpendirtt  il  ^uilla  fin  p^rti  II  voulut  rcrtieîtrt  à  Jules  II.  furcef^eHr  d::  Pis 
m.  les  quaire  feules  pUus  qui  lui  rejlotcnt  ,  ce  pape  <jm  avat  refufe  à  tborà  de  les 
Mcceptcr ,  à"  permis  i  Cefar  de  je  rettrtTt  Itp  a^uke  arrêter  à  Ofiie  ^le  retint 
eu  vrifsr.  pifm'k  ce  qu'il  eût  rendu  ces  places,  puis  il  lui  permit  d'aller  trouver  Conzales 
de  Loràout  i^ut  iui  donna  fi  foi ,  envoya  en  EJpigne ,  ou  néanmoins  tljttt  confine  dans 
'  tme  prifon perpétuelle  -,  il  (tvaïà  rf*  fit  ftft^ia  vers J  ean  dîA&ret ,  roi  de  Navarre ,  frère 
de  ftmrrtt ,  !tq;tf!  itfit  en  guerre  avec  Louis  deBaumont  /on  v.tjjtl^  covrih^'b!:  Je 
CajliUe.  Cejar  iSorgia  aîU  ajficger  le  château  deVtane ,  &  ^fut  lue  un  vcnàredy  ii.Mdn 
lf07.MP  ptmfimumt  un  fecours  de  to.  hmnKt  fue  le  connétable  deCafiillej  voulott 
jttter  yfes  ((ouvrirent  fort  corps  d'un  manttatt  ,  le  portèrent  g  Vune  ou  il  fut 
enterre.  Il  svon  pourdtvtfi^  Auc  Ccûr ,  auc  nihii.  Sa  vie  a  cm  ccritcpar  Tho- 
aias  Thomaiîus.  Vovcz  Bzovius  aux  aanades  de  Bttoiùas,  Aubecy  hîft.  det  car* 
dhuux ,  ,Onu{dne,  Yiâorel  >  Gaiifaay  >  &c 

Q     Fcnune»  Charlotte  d'Albtec ,  fille    Alain  ,  Gre  d'Albcer,  dit  k  Onitd, 

comte  de  Cav  rc ,  &  de  Cafkes  ,  5-:  de  Trançoifi  de  Bretagne  ,  comtcdè  de 
Pcrigord,  vicomtcflc  de  Limoges,  dame  d'A veines j  pat  le  contrat  O/SrSoc- 

gi ,  duc  de  Valentinois ,  promit  deconfignet  looooo.  iiv.  au  Cite  d'AlbrecIba 
au-pere^  pour  être  employées  en  terres  8e  tentes  au  profit  de  Charlotte  d'Al- 
btet ,  6c  le  mariage  ayant  ctc  dil^ré  Êiute  d'etecutton  de  cet  article ,  les  quatre 
senccaux  des  finances,  Micbel  GaîUwdi  Piene  Briçonnet,  Thomas  BcÂiîer  Ac 
Jacques  de  Beau  ne ,  s'obligèrent  i  payer  cette  fommc ,  pour  laqueUc  le  fOiLoois 
Xll.  leur  accocda  Ictctcs  de  icucctc  le  10.  may  14^9.  (4) 

D  . 

Louise  Borgia»  mariée  i**.  le  7.  avril  1517.  à  Louis  II.  du  nom  ,  f.rc  de  îa 
Tiemoilk>  vicomte  de  Thouars,  prince  de  Talmond*  àia  de  Lows  l.  liic 
la  Ttonoilie»  vicomte  de  Thouars ,  &  de  Marguerite  d'Amboife ,  le  j. 
février  îsîo.  à  Philrppes  de  Bourbon,  feigne» r  de  BufTet ,  fi'  ,  'iiné  âc  Pierre 
de  Bourbon»  bâtard  de  Liège,  feignent  de  Bnû'ett  ôi de  jUar^uerue  d'Ai^te* 
rtyctcumldetetteh^e,  ft^.  ^&tme  IF.ftijg.  16S. 

3.  JEAN  BotgM,  iëcoad  duc  de  Candie ,  qui  fuit. 

4.  GFOFROY  Boigia ,  prinoe  de  Squillace ,  dm  U/t/kritdJSn  rtffmiê 

£         après  f  IIL 

J.  Lucrèce  Borgia,  époulà  1°.  Jean  Sforcf  ,  frigncur  de  Pczaro,  fils  de  Conf- 
iant Stbrcc  »  Ici^cui  de  Pc«atOj  &  de  CimtUe  Marzana,  fiUe  de  Marin  duc  de 
Scflé ,  Se  de  Lm»e  d'Atragon.  Lucrèce  Boigia  ftpaïade  fi»  ptemiet  mari, 
qui  cpoaU  Gmcvre  Thiopola ,  fille  d'un  fcnatcar  Je  Vcnifc  ,  &  mourut  en  15T0. 
EUe  Icmaiia  1". à  Alfonfi  bâtard d'Ariagoo, prince  de  Salcrne  ficducdc Bifccglia,  • 
fils  naturel  d*><^y2d  Arragon  IL  du  nom,  roi  de  Naples.  i*.z^mft  dTEft, 
duc  de  Fcrrare ,  de  Modene  &  de  Reggio  ,  veuf  A' Arme  Sforce ,  fille  deGaleas- Marie 
Storce ,  duc  de  Milan,  Se  ûl$  d  Heraties  d'Eii»  duc  de  fctiate,  &  àîBUsittn 
d'Àrragon.  £lfe  mourut  en  1520. 

On  trouve  encore  ]eaM  Borgia,  lcg;icimé  au  mois  de  (^tembre  ijoi. par  k pape 
Alexandre  VL  comme  fiU  de  Ce/Sv  Bocgia,  d'une  pedbnne  libre,  enttdte  lœiii* 
mé»  8c  icoonnu  pac  le  même  pape  comme  ton  prafse  fils»  {MT  ktna  da  mlpie 


(â)  /film; 
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IIL  ^ 

JFAN  Borqia  I.  dti  nom,  (cconA  Awc  de  Gandic  *î  tic  Scfli  ,  prince  de  Thiano , 
après  1.1  mort  de  Vterre-LMts  Borgia  îoa  hcrc  aîné  ,   fut  afiafTiné  le  15.  juin 
1497.  à  Rome,  où  (bn  corps  iiit  jené  daos  le  Tibce ,  &  An  ne  douta  point  qu« 
Cefar  fon  frcre  nVur  fait  ce  coup  par  ialoiific. 
»      M  Femme,  MARIE  innque/,  cft  Jitc  par  Imhof(-i')  fillcdeHcwrjr  Enriqucz,  ïcigneur 

Idft/ l-iÂ  « »rp.'  deCocte»,  d*Oric  &  de  Galcra,  amiral  <ic  Sics'.c,  &  de  M»it  de  Luna.  Eilc  étoic 
gmcal.  pane  pti-  ^cnvc  de  Pserre-Lotùs  Borgia  ,  frcre  de  (o!t  frcond  mari,  &  étant  rcftcc  veuve  pour 
**'  la  féconde  bis,  elle  prit  l'habit  de  rchgicu  c  dans  le  monaftcrc  de  iainte  Claire  de  g 

'Candie  où  ctoit  (a  fille. 

1.  Jean  Borgia  II.  du  nom,  troificmc  dac  de  Candie,  qui  fuit. 
X.  Isabelle  Borgia,  fut  promifc  en  mariage  au  duc  de  Scgorbc,  &  le  fit  rcli» 
gfeufeà  âinteCbdie  de  Gandie»  &m  k  nom  de  Ja  meie  FrMftifé  dcj^.  EUë 
y  moimic  lïiiaceincnt. 

î  y. 

JEAN  Borgia  II.  du  nom  ,  troificmc  duc  de  Candie. 
I.  Femme,  JEANNE  d'Arragon,  filk  d'uljpéM^bâtad4'Aic^  ,iUsiMtuil!l 
•de  Ferdinand  le  Catholique  ,  roi  d  Arragon. 

1.  FRANÇOIS  Borgia,  duc  de  Gandic,  qui  fuir.  C 
a.  AtoisE  Borgi.i ,  maricc  à  Moim  de  Gorrca  &  d* AcTwon  ,  duc  de  Villalùt" 
mofa  ,  fils  d'Jlfb»K/t  de  Gunea ,  comce  de  Ribagoni ,  6c  d'J^éAeUe  Raman 
Folcb. 

n.  Femme ,  FRAKCOiSfi  de  Gaftro  &  Plaos,  fille  de  GtlSaer^ihaitiàne  oome 

d'Evoli. 

I.  Roos-iGOB  Borgia,  créé  cardinal  pat  le  pape  Jules  III.  le  zo.  décembre  135^. 
moarat  au  mois  de  juin  1^37. 

X.  Pierre-Louis  Borgia,  marquis  de Navarrcs ,  viccroi  de  Catalogne  &:  dernier 
grand  maicic  de  l'ordre  de  MtnitjA  ,  qui  avoir  été  inlhtuc  par  Jacques  IL  toi 
d'Arragon  l'an  1516. 

3.  Hehry  Borgia,  cvêque  de  Squillacc ,  fût  cre'c'  cardinal  par  le  pape  Jules  III. 

le  la.  décembre  i}  j^.  &  mourut  à  Vitcrbe  le  \6.  Tcptcmbie  1540.  eo  allant  O 
à  Rome  recevoir  la  pourpre. 

4.  Thomas  Borgia,  archevêque  de  SarragolTe. 

5.  Maoelene  Borgia,  mariée  à  ïerimimA  de  Frocin,  comte  de  Almcnara. 

<6.  Makcuemtb  Borgia,  femme  de  A'ftfem  de  Fato-Portugal,  feigncur  d'Oran, 
fécond  fils  de  Sinche  de  Portugal- Norona ,  comte  d'OJemira  ,  5>:  A' yingeUVahiz 
ùk  féconde  icmme.  il  étott  veuf  1°.  de  Murgiuréu-Cheruiirte  de  Ccnteites ,  i*^.  de 
Mme-Msdelene  d'Erdllaft  ZttDiga,ttiiiOBnc  le  aj«oâobce  ij7ï.  Ftye^tmei, 
de  atu  b^mt^  ft^. 

V. 

FRANÇOIS  Borgia  te  d'Arragon ,  quatrième  duc  de  Gandie ,  tnarduis  de 
Lombay,  chevalier  de  Tordre  de  S.  Jacques  ,  viccroi  de  Catalogne  St.  oe  Va* 
Icncc.  Apres  I.1  mort  de  fa  femme,  ilic  fit  Jefuitc  à  37.  ans  en  1540.  &  fut  le  trot-  g 
fiémc  Gcoeral  de  cette  Société ,  après  le  P.  Jacques  Laynez  en  156$.  il  tefu(aplu<> 
fieutt-fins  le  cardinalat,  tt  accompagna  le  cndinal  Alexandrin,  neveu  du  pape  Pie 
V.  légat  en  Efpagnc,  en  Portugal,  puis  en  France,  &  étant  de  retour  à  Rome,  il 
y  moaiot  en  odeur  de  faincecé  le  }0.  leptembce  l'an  i;7a.  âgé  6i.  ans.  Le  car* 
dînai  Gafpar  Borgia  ,  l'on  de  fes  petits-fils,  fit  tranfporter  en  \6ij.  Ibn  corps  à 
(V)Ialiof.Ai  Madrid;  le  pape  Urbain  VIII.  le  béatifia  le  zj.  novembre  1^24.  (*)  &  Clément  X. 
tct).  le  canoniia  en  \r,yi.   ferez  /a  vie  t'trite  par  le  P.  Ribadeneita  •  par  le  P.  Eulcbc 

Kiereroberg,  à-  f»  francon  par  le  P.  Verjus.  Vdyet  âMff!  Orlandini  te  Saochini ,  hiji, 
Sûc.  'Jtfu.t  Alc'j;an)bc,  bihl.  Sêc.JeJk,  &  Nicolas  Antonio,  bih!.  Hi/f. 

Femme,  ELEONORE  de  Caftro,  fille  à'MvJur  de  Caaro .  &  à:Jfib{Ut  de  Me- 
nelTcs,  fut  mariéecn  1)28.  devint  première  dame  de  la  chamboe  derimperatriccte 
monnic  en  i}4^. 

•  I.  CHARLES 
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,      ï.  CHARLFS  r>orgia  <îc  d'Arragnn,  dnquicinc  dac  de  Gandie,  cui  fuit. 

2.  JEAN  Borgia  &  d'Arragou,  couuc  de  iviajaldc  &:  de  Ficatto,  ti^tii  U  fajerité 

(en  rapport  te  tt-tfris'  I. 
j.  ALVARE  Borgia,  marquis  d'AIcanizcs ,  dont  il  fer»  parlé  ctaprés  %.  TT. 

4.  FekdiHand  Ik>rgi3,  grand  inaitrc  de  I3  maiion  de  l'impcuuicc  Marie  d'Aup 
triche ,  femme  de  rempcteor  Maximilien  II.  du  nom. 

j,  Ai.fONsr  Bnrgf.1.  ' 

6.  Isabelle  Borgia,  mariée  à  PrmfMàc  Roxas  &  Sandoval,  comte  de  Lennej 
marquis  de  Dénia. 

7.  JPASNit  Borgia,  cpoufa/fifw  Hcnriqucz  d'Almanza ,  marquis  d'AIcanizcs,  fils 
de  frmffu  Hcnriqucz  d'Almanza, marquis d'Âlcanizos  , <S: d'^A^e<ïl( d'Ulloa.  - 

5.  DoftOTHBB  Boig^,  idigieufe  à  iaiqce  Claire  de  Candie; 

B  VI. 

H  ARLES  Borgia  &  d'Arràgon  ,  cinquième  duc  de  Candie  ,  marquis  dt 
\a  LomtMr,  viceroi  de  Portugal  pour  Philippcs  If.  rot  d'£(pagrie. 

Femme,  MARGUFRTTE  (  4//^;  MADELENE  )  de  Ccntcîlas,  coinrcHc  d'O- 
liva,  iîllc  de  François  Gilbert,  quatricmc  comte  dOiiva ,  (eigncut  dé  Nules»  &  dé  la 
Yallée  de  Ayora ,  &  de  Mafie  de  CKtfonc. 

ï.  FRANÇOIS  Borgia  II.  du  nom,  lïxiifmc  duc  de  Gaodifc* qtiî  fuic. 

2.  Louis  Borgia,  tue  rue  es  guerres  de  Flandres. 

}.  PiEKiiB  Borgia,  feigneur  de  la  vallée  de  Ayoni}  éfioafaZMMW  Borgia  (acon^ 
fine  c^crmninc  ,  Hlle  de  Jean  Borgia,  comce  déliil^àldelcife  Fjcallo,fl£de.£^ 
rate  d  Ogn^u  &  Loyola  iâ  première  femme.  , 

4.  AiffOKss  Boigiaj  cfaanoiae  de  Valence. 

Ç  .   VIL  / 

TT'RANCOIS  Borgia  &  d'Arragoa  IL  du  nom  ,  fixii^meduc^dailâbe»  OuK 

tr_  quis  de  Loinbav  .  comte  d'Oliva»  conicilletda  roid'Efpagnc. 

'l'cmme,  JEANNE  de  VcUfco,  (ille  d'Ëti^-fiffutiiu.  de  Vclafco,  duc  de  Prias» 

lîxic'me  connctabte  de  Caftille,  6c  d'>^»»tf  d'Arragoh  &  Guzman. 

1.  CHARLES  Borgia  &  Ccmellas  IL  du  nom, iepciéme  duc  de  Candie,  qui  fuir. 
X.  Gaspar  Borgia,  dodeur  de  l'Univerfité  d'Alcala ,  créé  cardinal  par  le  pape 
Pttil  V,  l'an  itfi  i.,fiir  archevêque  de  Scvifle, viceroi  de  Naples ,  ambalTadeut 
du  roi  d'Efpagne  à  Rome.  Ce  hit  datant  le  cours  de  Ion  ambaflàde  en  1^17. 
qu'il  Ht  traniponer  le  corpi  de  fon  bUayeul  i  Madrid.  Il  fût  encore  évcque 
d'AIbane,  &  enfin  archévequc  de  Tolède.  11  mourut  l'an  1^4^.  ûgéde  61.  ans^ 
il  didribuoit  tous,  les  aas  aux  pauvres  pendant  qu'il  demeuroit  à  Riomc  dix  mille 
pièces  d'or,  («  )  '  .   '  (4)  thAaTitt 

3.  Inico  Borgia,  gouvcidcttr  de  la  dtadelied'Anvto,  te  inaSttt  de  l'aitlllcile  eH  ^*  F>^** 
Flai'drcs. 

Femme,  Helehb  de  Hennin,  Elle  de Jacates  de  Hennin,  marquis  de  la  Vcre, 
feigneur  d' Auxy ,  de  Toumehem  &de  Weft-Capelle,  &  de  Mârie  de  Red^hem. 

Vâytz  (pme  I.  Je  cette  htfteire ^ pâg.  z\6. 
'    Waiue-Terese  Borgia,  irpoulà  1".  Anteini  de  Alvaredo  &  Velafco,  troific'me 
comte  de  Villamor.  z°.  Ferdkjxnd-MichelàeTetniA,  Idg^MW  de  li&lcduinàlAi 

4.  Balta^-Ai^  Borj;ia  ,  chanoine  de  Valence. 

{.  Melchiok  Dorgia,  ciicvalicr  de  MaUc,  viceroi  de  Sicile. 

viil 

^r^HARLES  Borg^  U  Catidlai  H.  dw  nom,  kjftl£ta6  doc  «k  Candie, vioeiol 

\^dc  Sardatenc. 

Tcmme,  ARTEMISE  Dorla-Carctro,  fille  de /<'4iti-^jM6'/Doria,pifncedeMelfik 

gênerai  dc^  mets  d'Italie  pour  le  roi  d'Efpagnc ,  *  de  Zenehe  C  aretto. 

1.  FRANÇOIS  Borgia  &  CcatcUas  111.  du  nom ,  huitième  duc  de  Gandie, 
qui  luir.  «  ■ 

2.  Madbleme-Fhakçoisï  Borgia  ,  cpoufa  fhilippei-Frm($is  de  Ligne,  prince 
dArcmberg,  cbcvaUcr  delà  Xoilondor,  fil»  de  tM^«i-ChêrUi  de  Ligne» 
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prince  d'Arcmberg,  duc  d'Atlchoc,  chevaiicrdc  la  Toifou  d'or,  SC  de  Cùirc- 
4fihUe  de  Badaynont  k  (econde  femme.  A 

IX. 

XT^RAKCOIS  Borgia  ^:  Ccnrdlas  I  II.  ék  wm,  hitùàéiM  duc  de  Gaodie, 
comte  d'Oliva  ,  inarquU  de  Loinbay. 

ARTEMISE  boria-Colonna,  fille  d'^Aiiré  Doria,  ttoifi^Aw  prince  de 
McUc  vand  d'ETpi^  .ichenlier  de  b  ToUdo  d'or,  de  ikjemie  Colonne,  fat 
jnac  de 

■X 

TpRANCÔB-CHARlES  Borgia  &  Arragoo  ,  ttffnUtBt  doc  de  Candie, 

maïquis  de  LomSay,  comte  d'Oiiva. 
'^cmme»  MARIE  Ponce  de  Lcon ,  lille  de  RfJerie  Ponce  de  Lcon ,  quauicoie  B 
•duc  d'Aroos,  viceroi  deKaples»  6e  A'Jmt'frmçnJe  de  Cocdoiie  te  d'Arragon ,  fiJJe 

^'Hftiry  Ac  C  iri+riic  &d'Arragon,  cinquième  duc  de  Segorbc  &:  de  Cardonc. 
I.  TASCAL-f KANCOIS  iJorgia  û:  Ccotcllas ,  dixjtciuc  duc  de  Gax>dic ,  qui 
luit.  ' 

FraH^ois  Borgia  ,  archidiacre  de  ToleJc  ,  fut  crée  cardinal  |>rctrc  par  le 
^      fiape  Innocent  XII.  le  21.  juin  1700.  cvcque  de  Calahorra  en  avril  1701.  te 
arefievéqae  de  Burgos  an  mots  d'oâofare  (luvaDC.  tt  iùc  propofé  pour  cet  arche: 
.  :  !  jparIcpapcCicmcnc  XI. dans  le  coofiftoke  du  |.  avril  1701.  &  mourut  le 
kndcmain,a  Madrid  âge  de  41.  ans. 
.>i3.  Louis  Borgia  ,  gouvemeor  de  la  dtaddie  ^'Anvers ,  marquis  de  farazena  I 
caufc  de  fa  femme  Mérit'ATsietue  l*la\znx.c\  de  Iborra,  fille  unique  iWiîfonfr  V':- 
mcnccldclbarra,  quatrième  marquis  de  TacazeQa,&  ^Âmc-Muu  de  Idiaqucz 
8r  Borgia ,  qu'il  a  épouiiife  en  170  u 
4.  Charles   Borgia,  archevêque  de  Trcbifondc ,  patriarche  des  Indc^ ,  vs^cA 
maître  de  la  diapcUc  du  roi  d'£(pagac,  £uc  créé  cardinal  pat  le  pape  Clcmcnr 
XL4e      iiovembie  1719. 

j.  ÀRTEMlsr   Borgia  ,  femme  cîc  CJurles-Thihppft  ^Jpincfîi,  princr  de  Cariati, 
confeillcr  d'ctac  de  l'empereur,  n\ort  au  mois  de  tcvncr  1725.  âge  de  So.  ans.  Sa 
femme  itxAt  morte  ven  la  £n  du  mois  de  faicembrc  1713. 
.  4S.  VicToïKB  Borg^,  femme  de  iliiUEwMeuideCariUo,  iîinéiie  marquis  de 
la  Guardia. 

7.  JosEf HE  Borgia ,  joon&  if.  Jem  Henriqaez  de  Cùlman  ,  douzième  comte  ' 
de  Alva  de  Alidc.  x^.  en  1^99.  N   creizicmecomcde  Alvade  AliÔe,  dont 
elle  eft  rcftée  veuve  au  mois  de  janvier  170^. 

X  I. 

PASCAL-FRANÇOIS  Borgia  ,  dixième  duc  de  Gandic>  marquis  de  Lombay 
te  de  Quirra,comce  d*Oliva ,  commandeur  de  Catçadllla  de  l'ordre  de  5.  Jacques, 
gentilhomme  de  la  chambre  du  roi  d'Efpapie,  moutuc  le  9>  «koerolite  171^.  îgéde 

éj.  ans. 

Femme ,  JE ANKfE  fieroandez  de  Cordoue  &  d*Arr^A ,  fille  de  luùs-TffiMe  Fer- 
aandcz  Cordoue  &:  Figucroa  ,  fixicmc  duc  de  Fcri.i ,  marquis  de  Pricgo  .  prnnd 
4'£fpagne  de  la  première  claire,  &  de  Mmtiudc  Cordoue  &:  d  Àrragon,  fille  d'jintufu  £ 
Femaudez ,  Aptiéme  duc  de  Scile ,  fiit  mariée  le  1  <r>  teptemlure  1 669. 

I.  Loais   Borgia  Se  de  Cordoue  ,  marquis  de  Loinbjs' ,  cpoufa  en  1^94.  Rp/i 
de  Benavidcs  &  d'Ârragon,  tûlc  4^  I-r^ttfm ,  neuvième  comte  deSantifvao,  6c  de 
Frmfti/è  d'Arragon  &  de  Sandoval. 
X.  Mariane  Borgia,  mariée  à  Laiis  de  Bcnavidcs  &  d'Arragon,  quatric'me 
marquis  de  Solera  ,  frère  de  la  temmc  de  Leuis  Borgia  ,  dont  il  vient  d'être 
parle';  il  mourut  (ubitemcnt  en  i?otf.  à  Pompeiuneoû.  il  ctoit  vicevol.  Elle 
avoir  écc  fiancée  avec  Dif^û  de  Bcnavides  &  d*Anag^n,noiliéme  marquis  de  So» 
kra  ,  &erc  aine  de  (on  mari. 
.3.  Ignacs  Borgia  ,  époufa  le  lo.  juillet  itf^f .  .iftnwM-FnMywr  Pirocntel  de  Qui- 
nones,  comte  de  Bcna vente  Sc  de  Luna,  fils  de  Frtnçm-Anlûnt'Câ/îmir-Alfm/è 
Piroentel  dcQuiaoncs  &  Bcnavides,  comte  de  Beuaventc,  de  Ltina  &  de  Majorga, 
marquis  de  Javalqoinro  &  de  Villareal ,  chevalier  des  ordres  du  roi ,  grand  d  Ll- 
pagiie  >  &  d  EmmattMfik  de  Zwigi  Sc  Sarmicnco ,  fille  de  Jean  de  Zuniga  8c  Sac- 
tnicnto ,  dixième  duc  de  Bcjar ,  (a  Icconde  femme.  Elle  mourut  en  17  l.  . 
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COMTES  DE  MAJALDE. 

ET  DE  FICALLO 


D'er  *»  htuf 
féJSdnt  it 
gttuUt  fur  Mat 
ttTTdft  it  fini 
fit  4  U  btriart 
it  gutults  thêr- 
gU  it  i.fUHh 
mti  d'tT' 


V  t. 

TEAN  Borgîa&  d'Arragoo,comte de  Majaldc&deFicallo.fccondfilsdc  rRA>T« 
1  COIS  Borgia  I.  du  nom  ,  quatricmc  duc  de  Candie  ,  &  d'ELEONORE  dc 
Cafho,  mentumté  ti-  devtnt  y  f.  jij.  nâquic  l'an  ijjj.  fut  commandeur  d'Azagua, 
dicvalict  de  l'ordre  dc  S.  Jacques,  ambafladcur  ca  AUeaugne  pour  le  roi  «ffiif^ne». 
majordoRic  dc  l'impératrice,  &  publia  en  1581.  unoav^gciIttitùléii^gpl^«Mr4Ay• 
I.  Femme  LAURENCE  de  Ognas  &  Loyola-  ,  ' 

ll&MOlLB  Bofgîjl  &  d' Ognas ,cpou fa  P/Vrr«  Borgia,  fcigneurdcla  Vallée  d'Ayort 
(on  coufin  gcrmiin  ,  fils  puinc  de  Charles  Bofgia»  duc  de  Galldit*  tt  àcMtfi»^ 
gMtrite  dc  CcntclUs.  y  oyez  cs-devMt      5  2  j . 
a.  Femme  FRANÇOISE  d'Araa^  te  dc  Baretto. 

I.  François  Borgia  Se  d'Arragon  ,  comte  de  Mapldc,  puis  prince  dc  Squillace 
p.u  li  icmme,  fur  viccroi  du  Pérou ,  s'acquir  beaucoup  de  réputation  &  mourut 
a  Madrid  le  z6.  feprcmibce  1^58»  dans  un  âge  fbrc  avancé.  On  a  dc  lui  m  ftëme 
de  U  conquête  de  Nipla  ,  un  retutU  it  féifit^  &  fteUptS  mvTé^  iifkti,  ySfftt 
Nicolas  Antonio  Biihl.  Hiff. 

Femme  N.  Bovgia,  tille  unique  8C  hetidew  de  fmH  Bocgia  »  troifiàtte  ptiûce 
de  Sqiii'.lacc  ,  comre  de  Cari.iti. 

N.  Borgia ,  hcruicrc  de  U  principauté  de  Squillace  &  du  comté  de  Majalde, 
qu'elle  pona  en  mariage  à  FerJtimmi  ioij^ia  fon  oncle  ,  fils  puîné  de /ïM 
Borgia,  comre  dc  Majaldc,  fie  dc  Françeifi  d'Arragon  <5c  dc  BaieàO.       '  • 
i.  CHARLES  d  Arragon  ic  Borgia,  comte  dc  Ficallo,  qui  luit. 
3.  f  EtDiNAND  Borgia,  grand  conurâiideut  de  Montefa ,  viccroi  d'Arraeon  &  de 

Valence ,  devint  à  canfc  dc  fa  femme  ptince  de  SquUbce  &  comte  de  Majalde, 

&  mourut  le  18.  novembre  idtfj. 
Femme  N.  Borgiad'Arragon,  fille  unique  &  héritière  de  F^m^  Borgia  &:d'Arra* 

gon ,  comte  de  Majaldc ,  &  dc  la  fille  &  hcrUîciede  Fterre  pâocede  Squillace»  « 

1.  FraHçois  Borgia,  fe  fit  jcfuitc. 

1 1  Françoise  Borgia  ,  hcriticrc  dc  la  principauté  deSqnillace  &  des  comtcz  de 

Majaldc  &  de  Sur.ari  ,fut  mariée  à  fr.«;fv/i  Idiaquez,  troilîcmcduc  dc  Ciudad- 
Rcal,  lequel  mourut  le  30  leptcmbrc  16S7.  ôc  elle  le  zj.  novembre  1695  Icuc 
lils  ^mftis  Idiaquez  de  Borgia »Button  &  Moxica ,  quatrième  duc  dc  C  iudad- 
Rcal ,  prince  de  Squillace  ,  comte  d'Aramayon  ,  de  Simari  &:  de  Ma;,.ildc  ,  a 
^poulc  trm^oijc  dc  Ijuzman  ,iiUe  dc  F*trr<  «ic  Guzmaa  ,  troiiicmc  marquis 


B 


5x9   Hisrronds  geneaxxxsicîie  et  cRb:onol. 

de  MoDulcgrc  de-  MamrWmiÊk  Nvunode  pMezrEiui^Dode  Gazouil 
troifiéme  «MBMâb  de  ViUa-Umbcoft  &  ^CaftEonuevoinitfquiIc  de  Qnin- 

Vit. 

Y^HARtSS  d'Arn^  -Ve  Borgta  ,  conRe  de  Fkalb,  devine  doc  de  Viflâ-Hn^ 

^^^moià  )  à  ciuic  kic  Ion  mariage. 

Temmc,  MARiE-LOUlSE  de  Gurrca  &  d'Arn^n»  iîUe  unique  &  hcritiere  de 
■JttJ^mmà  de  Gurrea  ,  &  d'Amgon  ,  lùoéme  duc  de  Villfl-Hczmoik ,  comte  de 
•lUbagorza,  &  de  jeanntàz  Pcrnltcin. 

I.  FERDINAND  de  Cutiea  d'Aro^n  &  fioigui,  huitième  duc  de  VilU< 

Hermofa  >  qui  fuit. 
1.  Jban  Borgia  dtAxtaff^ 
-l  Femme  N. 

Charles  Boi^a  &  d'Arcagoa  ,  marquis  de  Cabr^  par  là  fcnune  AntenU 
de  Vdafeo  K  de  Navtrre,  fille  de;Mm  de  Navane  >  premiev  ouiquis  de 

Cabtega. 

^I.  Femme ,  Therese-Anton  i  B  Manrique  de  Mcndoza ,  marquife  de  Cagncte , 
veuve  de  Jtan-Amme  de  Torrts<PocCti^l|  ctotfiéroe  comie  de  ViOaC'Doinjpardcb 
âUe  de  J^M»  Uotuuio-Meiidozi»  imn|ui^  de  Cagaeie. 

¥IH. 

FERDINAND  de  Gurtca-Arragon-Borgia ,  huicicmc  duc  de  Villa-Hcrmolâ»  Q 
Grand  d'Erpagnc,  comte  de  Ficallo  te  de  Luna. 
J.  FcmtiK  LOulS£  de  Gunea-Atfigqa  «  fille  de  Brmifm  de  Cunea'Acragoia» 
«omtc  de  Luna. 

I.  Emmanusi  de  Gvttea-Anagoii-Borgia,  comte  de  Ijuni ,  moaiut  ivanc 

fon  perc. 

X.  CHARLES  d'Arragoa-Borgia-Àlagon  &  Gurcea  ,  neuvième  duc  de  Villa« 
HennoGi»  qui*  Kbit. 

1!    Femme  MARIE  de  Silvn  ,  fiîlc  de  D/V(j<»  Je  SilvM ,  premier  marquis  d'Oran,  5c 
ide  Lmrece  de  CaircUa*Mcadoza  ;  elle  étoïc  veuve  de  Ctjf»r  Ladion  de  YiUa-oovA 
^fiénie  «otDte  de  Sioan». 


1  X. 


£H  ARLF.S  J'Arragon-Borgia-Alagon  &  Gurrea,  ncuvi«anc  duc  de  Villa-Hcr- 
mola,  comte  de  Luna  >  de  Saftago  &  de  Ficallo  ,  fcignetic  des  baronies  de 
ifa ,  d'Erla  &  de  Pina ,  chevatiet  de  la  coifimd'or .  conféill^  d'état ,  gcnnlhorome 
v,L-  I  l  ch  imbic  daroi  d'Efpagae  K  gpuvetneur  des  Pays-Bas,  moacnit  faoaenÊinsle 
k4.  aoull  1692-. 

Femme  »  MARIE  Enriquez  de  Guzman ,  fcrur  de }e»n  Enriqucz  de  Guznian ,  don» 
zicmc  comte d'Alva  &  d'Alillc,mouiut  en  1695.  aprc^  avoir  £tit  les  JeTulteslo  hcfi» 
tiers  uoiveciëls,  mais  cette  iuccdEoi^kur  &t  conKil^aucoafetld'Anagon>oji 
jwcdireiu  leur  pioccs.  ' 


£ 
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f  II. 
M  ARQ.UIS 

D-  A  L  C  A  N  I  Z  E  S 


It'or  au  btuf 
p*fdttt  de 
gueules  fur  mu 
ten^ife  dt  fit»- 
fie  X  U  boiiure 

dt  gSltulti  ll<JT- 

lU  dt  i.Jlsm- 


V  L 

ALVARË  Borna,  fils  po^é  de  FRANÇOIS  Borgia ,  qaanlàne  jnc  de 
Gandic ,  Se  d'ELEONORE  de  Caftro  mtmitfiHt»  à-itvm /.  514.  devine  paf- 

^  Ton  marùge  marquis  d'Alcanizcs. 

Femme,  FLVIRF.  Enriquez  de  Almanza  *  Jîllc  &  hcritîcrc  de  Ju»  EodquCKde 
Almanza,  troificmc  marquis  d'Alcsmizcs,  &  <àc]uimc  Borgia. 

I.  ANTOINE £iui4uez de AliBailza,iiifeniiiis  d'Alcanizgs»  qpi  ftUC. 

a.  Jean  Eoriqoez  Boigia  >  fut  marquis  d'Otopciâ  aux  Indes  par  le  mariage  qu'il 
connadbavcc  IVri^ecedececce  aMifim. 

|.  Thomassb  Endqàn  Borgia  ,  femme  de /«m  de  Vqga ,  fieinier  comte  de 

Gniar.  • 

t  

VIL 

NTOINE  Etttiquez  de  Almanita  »  dnqmâte  marquis  d*Alcaiiis£s* 

Fcinmc,  LEONORE  de  Vcga,  iîllc  de  Pierre  Alvarez  de  Ycga. 

B 

I.  ALYARE  Enriquez  deAlmanxa,  qui  fuiCi 
a.  PiBMLB  Enriquez.  '  ^ 

V  î  I  I. 

Ç  ^^^LVARE  Enriquez  de  Almanza  IL  du  nom  >  fiziéme  marquis  d'Alcaniz^'  ' 

Femme,  AGNE'S  de  Guzman  ,  fille  ^Hettrj  de  Guzman,  fccond  comte d*OU* 
futt ,  viccroi  des  deux  Siciles,    de  Mârii  Pimentel  de  Fonfcca ,  f iit  mcrc  de 
Jome  y.  S  tf  • 


P9     HISTOIRE  GENEALOGIQUE  ET  CHR(»40L: 


J 


A 

EAN  Enriqucz  de  Alma'nza    Borgia  ,  marquis  d'AlcJnizés  8-:  d'Oropcfa ,  contC 
de  Alinanza,Graudd  l:lpagiu;>  luoutuc  Uns  cntaiis  malcs  le  17.  tuais  i67{. 

î  Femme  ,  ANNE  Enriqucz  de  la  Cueva  ,  fi'.lc  Je  Tnnçm  Fcrnandcz  de  la  Cucva 
fcpuccDC  duc  d'Aibuquerquc  ,  vicccoi  de  Catalogue  &c  auuuc  de  Sicile,  «X  à^Anac 
Enriquez  fil  croiti'àne  femme; 

ÀNHK  Jinnqucz  de  Almanza,  mariée  àJâc^ues-Fran^m-f  uiûr  Sarmicnto  de  Silva, 
dnquicme  duc  de  Hi)ar  fils  aihé  de  Rodrigue  Sarmiento  de  Stiva  8e  Vlllandrado^ 
comte  de  Salinas,  de  Bclchitc  fie  de  Ribadco,  fécond  marquis  d'Alcnquci  , 
àîIfiAeUe-Msr^uertu  Femandcz  de  Hijar.  Ânne  £aciquez  mourut  avanc  Ion  perc 
6ns  eo&nsi  K  fbn  mari  époda  x^,  Mmf  'umt  PignaceUa-d'Arragon,  fiUe  kutSw  ■  B 
Pignacclli  ,  duc  de  Monteleon ,  morte  en  iiSSi.  5'-  Therefc  Pimcntcl  de  Qui- 
nones ,  iille  àlAl^nft-AuMUt  Pimentcl  de  C^iuoncs ,  onzicaie  comte  de  Bcna- 
Tente»  veuve-  de  Alfwr  Pignatelli  >  le^tiâna  du6'  de  Momeleoa. 

II.  Femme, JEANNE  de  Velafco  &  Tovar,  fille  de  Bmuurâm  de  Yclalco  te  Tovar, 
f^ciâne  oonnenble  de  CaftiUe,  fixiéme  duc  de  Fhas,  comte  de  Haio ,  maïquisde 

Berlanga ,  &  ^Ifahdle-Mirie  de  Guzman  fa  première  femme..  Elle  c'toit  veuve  en  prc- 
aiieccs  noces  de  Htnri  Felipez  de  Uuzman ,  marquis  de  Maireoa,  &  eu  Iccoadc»  d^- 
JtKfi-Mddmr  Tdkz-<3jroa.. 

Terese  Enriquezde  Almanza , marquife  d  Alcanizes,  comteiTc  d' Almanza  ,  d'Of 
ropeGi  ,  &  dame  de  la  tnaifon  de  Loyola,  époufa  Lohïs  hnnqucz  de  Cabrcni) 
lîls  puîné  de  Csjp.xr  Enriqucz  de  Cabrera,  fi:  ftcrc  de  Jtin-lhomâs  Enriqucz 
de  Cabrera,  fcpticutc  duc  de  Medina  de  Rio-Seco^  onzième  amiramede  Cal- 
cûle,  comce  de  Melgar»  de  Modica  &  de  Cabrera.  ^  O 


I  III. 


PRINCES 

DE  SQUILLACE 


pAi)AHt  de 
^-fAiVj  fur  une 
Itttjjfe  dt  fin»- 
fie  .1  l*  tcidurt 
dt  gueules  ihM- 
gtt  dt  8.//4 
m«i  inf- 


GEOFR.OY  Borgia ,  prince  de  Sqùillace,  OMiire  de  Cariât! ,  éroii  le  qùatriâne 
Hls  nuurct  de  Rtimc  Boigia  pape,  £»$  Icdom  d' ALEXANDRE  VL  mnnm 

ûê  tu  Au  tt-devMt  f  ^t^,  fx^.  ' 

I.  Femme,  S  ANCHE  d'Arragon,  fîllc  naturelle  SAlfmfe  II.  roi  dcNapte  &  de. 
Siçtle,  fut  maric'e  par  muté  de  1  an  14^4.  (uivaac  Suiita ,  tmc  V.  fol.  37» 
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Marins  Borua,  fut  U  uoiiîcmc  fcmoM  de  Mi(b<i  de  Aicxbo  d'Âctagpo,  iccoud 
A       comte  4c  smuaL 

U.  Fcmine»  MARIE  Mila  d'An^otti  fille  de  JâifÊet  Mila»  conuie  d'Àbaida* 

1.  FRANÇOIS  Borgia»  (êcond  piinoe  de  Sqaillace,  qui  kk, 

2.  Lucrèce  Borgu,  ouriéc  à  JcMt  BapttJie  Caxafa,  marquis  de  Callelveue. 

IV. 

FRANÇOIS  Boigia,  fecond  prince  de  SquiUaoe,  comte  de  Cttitti,fiiK 
p  peicde 


P 


•V. 

lERRË  Borgia  i  croi&cme  prince  de  SquiUaoe  »  comte  de  Catiati. 


I.  Pcmmc,  ISABELLE  Pignnrella  ,  fille  d'Heûtr  ,  troiliâlie  docde  MoMClcoaf 
tioiilémc  comte  de  BotcUo,  ik.  àîJÉMtlie  de  Veatimille. 

II.  Femme,  LUCRECE  de  Cardincs ,  fille  à'Alfmfeàz  Cardincs,  quatric'mc  mar- 
quis de  Laina  De  l'une  des  deux  il  eut  une  tillc  hcnticrc  de  la  principauté  de  Squil- 
bce*  qu'elle  porta  par  ton  mariage  i  ftmifùs  Borgia,  comiede  M«galdei  fi» de 
Jean  Borgia,  comte  de  Majaldc  &  de  Ficallo,  4c  de  ftmtft^  d'iUc^gpa  ft  de  Bft; 
recto  >  tÊHtmc  il  *  cté  dit  tihdev/M  >  fêg.  $27. 


ïô*       HI5TOIRE  GENEALOGIQUE  ET  CHRONOL. 


LONGUE  VILLE. 


D  U  C  H  E. 


D'0ttt4n$  à  U 


L 


V-  roi  Charles  VI.  donna  le  comté  de  LoogoevUle  au  lieu  de  celui  de  Mortaing, 

 JEAN  bâtard  d'OrIcans,  comte  dcDunois  par  lettres  dattccsde  Saumurau 

,  (jadefroT         ^  feptembre  144}.     )  confirmées  par  autres  données  à  Jumicges  le  ij.  jan- 
ic.ïV,qu«*fur    vicr  Ï449-  regiftrces  en  la  chambre  des  comptes  le  z.  &  au  parlement  le  10.  fe- 
l'bïftriredeCiur.  vnet  dc  ]«  nêmc  année  1  elles  fijrent  confirmées  pat  de  troifiémes  lettres  du  mois  de 
InVJl.  p.  141.    jjjjjj  faivant.  le  toi  Lods  XII.  unit  la  baronie  d'Auffay  au  comté  de  Longucvillc, 
&  érigea  le  tout  en  duché  en  faveur  dcFR^ANCOIS  d'Orlcjns  II.  du  nom,  comte 
de  Danois )  de  Taocarville  &  de  Mootgommcry ,  grand  chambellan  dc  France  ji 
U  durgt  de  revrrfiutÊ»  iamàneie  U  tmrmne  ,  m  défu»  ihrirt  mitts  ,  dr  que  UHt 
ledit  frmms  d  Orléans  ér  fes  defcendâju  miles ,  jouir mt  dadit  duthéy  leurs  fujets  d» 
cmté.  de  lemurville ,  tir  dti  fimeutitt  de  6tfum£ft  ViurMgf$ebec  ,  CêUÛfmHunetSfrc' 
ftgnj  ér  Mmfville ,  rejjtrûmnitvmÊt  Us  juges  ÎêM  JiKbé,  &  ^«'«w     i*  revtrfim 
ils  rejfortirmt  devant  les  juges  far  devant  le/quels  ils  avaient  ceuiume  de  rejfortir  ,  les 
lettres  en  iiiient  données  à  Blois.au  mois  de  may  ito$.  &  tectfttées  au  patlemenc 
dc  Rouen  le  i9.  novembre  de  la  même  année.  1EAN-LOUIS.CHARLES  d'Or- 
Icans,  line  de  Lor^ucville  8c  d'Eftoutcvillc ,  dernier  mâle  dc  cctre  mufon  »  mounic 
en  l'abbaye  de  S.  Geoigçspcés  Rouen  le  4.  icvciér  1694.  &  par  Ton  dccâ  le  duché 
de  Longucville  eft  cecottcné  an  domaine  dé  la  coaronne.  V(t/esb,U  genealteù  des  comt» 
&  Ducs  de  Longucville,  tome  I,  de  wttteb^me  f,  xiz.  O'fiivtmtetfO'  tesfieui^ 
Jiàvm  tmenuHt  eau  ir«8m. 
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*   PIECES  CONCERNANT  LE  bà)CH£ 

DE  LONGUE  VILLE. 

IreHim  du  cmti  de  LtngucvUk  en  duthé  ,  m  faveur  de  FrM^  d'OrbjHS ,  cfmte  di 
Dumis     de  lAH^eviUe  ,é'  ^  fit  tffms  miles  fdmnées  À  Btnummmt  de  nuy  ijoj. 

Mfl^  de  Bùenne»  biblioc  Colb.  vol.        {o\.  iit.  Hilt  de  Chailcs  yiL  impiùm 

royale,  fol.  81  y. 

ftriféct  k  18.  mvm^i  ipp 

Jl 

LOYS  par  la  grâce  de  Dieu  roi  de  France ,  fçavoir  fùfons  à  tous  prefcns  ù 
advenir.  Comme  il  (oit  tics  protHcabie  convenant  &  utile  à  nous  >  notre  cou* 
ronne  &  à  U  chofe  publique  de  nocte  royaume  ,  que  les  grands  &  vertueux  pcr^ 
^naiges  de  notiedic  royaume  ,  même  ceux  qui  nous  aniennent  par  proximité  de  li* 

ruge,&  qui  (ont  &  aflidcnt  conrmucllemcnt  à  l'cntourde  notre  perfonne,  &  à 
coDdiiiie  6l  diteâioa  des  plos  hauts*  grands  orincipaux  affaires  de  nous  acd* 
nom  royiame,  feienx  âevez  9c  exhauflèz  en  grandes  dignitez ,  titres  ,  prérogacivesr 
&  prccrrrji ncivci ,  fclon leurs  vertus  &.  tncritCi ,  à  ce  que  i  l'ciuour  de  nouSi  ils  fiC 
leurs  luccclicurs  teiplcivUfléoc  en  tumncttts  &  dignitcz,  donc  il  loic  mémoire  a  ton- 
jours ,  qui  ne  (era  pas  fealêmeot  te  bieo,  honneur- ft  augmentation  d'eux  «  mais  anffi 
de  N  j  1-;  ,  notre  couron  s  5£  toute  h  chofc  publique  de  notrcdit  royaume.  Ce  cori- 
C  iîderé,  remémorant  les  grands,  notables,  vertueux  fie  vtés  rccommandables  lervices 
que  nom  tcés<her  am^  oodïn  François  d'Orleaw»  comte  de  Dunois  8c  de  Lon« 
gucville  ceux  de  fa  nnilon  ont  fait  a  Kou5,&:  à  nos  prédecelleurs ,  &à  la  cou- 
Toanc  de  France,  &  Ipccialement  lui  depuis  notre  advénempai  à  la  couronne ,  tanc 
,  «u  faic  de  nos  goenet  à  Icntour  de  notre  pérdbnne  que  autrement ,  en  plutienn  9c 
maintes  manières,  &  fait  chacun  jour  en  grand  foin, cure  &  diligence,  icpirccquc 
pour  la  trcs-bonue,  patente  foi  6:  loyauté,  &autics  biens  que  pat  viaye  expcnence^ 
«vons  trouvé  9c  trouvons  être  tn  ia  peribnne,  nom  ayam  voulu  pour  l'élever  en 
honneur,  &:  tenir  cntour  notre  perfonne  le  potirvcatr  de  l'erar  &  office  de  nntrc 
grand  chambellan ,  en  quoi  il  s'cit  (î  vcrtuculcmcnt  conduir  âc  tellement  Employé, 
nous  a  donné  vraye  &  entière  coanoiflunce  de  (es  venus  1  kfi|Belks  von» 
lans  &  defïran^  rcconnoitre  non-(culemcnt  envers  lui  &  (à  perfomc,  mais  pour  lui 
accroître  ion  nom  &  (c^neuric ,  cunnoillant  que  la  comté  de  Longaeville  elt  belle, 
noble*  ancienne ,  de  grand  revenu  &  valeur ,  donc  de  de  laquelle  font  tenus  de  moo- 
vans  plufieurs  grands  *r  notables  fiefs,  places  i5:  fci^nenrirs  ,  &•  laqurllc  comte  no- 
ttedit  coulin  deliteroit  lingulicrement  urc  dai  nuu^  cugcc  qi  atre  de  duché,  qui 
lêroic  la  deooncion  fie  honneur  perpétuel  de  faditc  mai:on ,  de  lui  8e  de  ki  1bcee& 
leurs,  en  nous  oflrant,  que  fi  noite  bon  plaifir  ctoit  d'y  adioindre  &r  unir  (abaro- 
nie  d'Autiày ,  il  feroit  content  que  le(dita  comte  Se  ictgncune  d'Autfày  tutiL-ut  (u« 
jettes  à  letout  a  nous  &  à  la  couronne  de  France  »  parcillanene  comune  font  les  au- 
tres terres  icip^ncurir';  bai'lcfs  pirnotis  &  nos  preJcccflciîrs  en  appv'ir^r  ,  ?j  que 
en  dcHjut  dc  iious  malcs  tl  icclui ,  noircdit  couli.i  de  Dunois  du  iicur  de  Havrcch 
&.  Jean  d'Orléans  fes  frères,) ladite  duché  ainfi  unie  nous  tctournâc  &  à  la  couronne 
de  France,  ôc  aufTi  qu'il  nous  plijt  que  ladite  comte  dc  Lon^arvillc  (ti<_;ii(urif: 
P  d  Autfay  ,  quand  ils  (cront  unis ,  tulicnt  dc  nous  tenus  &  noi>  iucccilcui^  ruis  de 
Fnmce  à  une  (êole  toi  h.OiUimiigp»!Ml|nellcs  choies  par  nous  confidcrécs  ,  i^-  que 
pour  le  prelent  nous  tenons  en  notre  donume  la  plupart  des  duchez  &:  autres  ici- 
gncuries  de  notre  toyaume,  8c  que  pout  aider  à  loutcnir  les  hauts  faits  âc  aOùu'cs 
de  notrcdit  royaume  ,  loit  trcs-convcnablc  d'cicvcr  en  titre  &  prcc'inincnce  aucunes 
les  grandes  (cigneuries  étans  entre  les  mains  de  ceux  de  notre  Ung  8e  lignaige,  toi- 
ntement  de  ceux  qui  par  les  grands  biens  8e  vertus  qui  font  en  eux  lemrriienr,cam» 
me  (ont  les  comté  de  Longueville  8e  (eigncunc  d' AuHày  ,  de  prcfent  »ppjrrcnant  à 
noctedic  couiki  de  Dunois  >  qui  a  auflfi  autres  cfaevances  &  fcîgneuries  futhtantcs  pour 
enmrenir  8e  foorenir  l'fcac  ducal, 8e pour plulîcors  bonnes  conlideracions.s'incitnanc 
à  ladite  iv  pp'icatioa  fie  nqudle  >  vwà  de  ootte  purft.liberaUK ,  «xctaine  (deora , 
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Kœ  fpedalc,  pleine  puUlancc  &  aurontc  royale,  à.  eu  iur  ce  bonne  &  meure  dcli-  ^ 
atioo  de  conleil,  icclle  (eigncuric  d'Auftay  unie  &  incorporée  à  ladite  comte 
de  LongucvHlc,  &  ce  bit  icellc  comte  de  Longucvill»av«os  CWif« ♦  Ctigac  dt  cleve'e, 
créons,, érigeons  &  élevons  pat  ces  prclcntcs  eu  dignité  .titre ,  nom  &  prccmùiencc 
de  duché  >  pour  d  icekle  joyc  &  a(ër  pleinement  ic  paifiblemetK  à  titre  de  d«c  par 
norrcdit  coufin  de  Dunois ,  fcs  cntans  mâles  &  les  enfans  mâles  de  leldits  enfans  nez 
&  proaccz  en  loyal  mariage  ,  &  en  dcââut  d'eux  pac  rcfdits  frètes  &  leurs  coÊuis 
mâles  &  leurs  defccodans  mâles  nez  &  procréez  en  loyal  mariage i  quand  ilscevien- 
dront  à  recueillit-  par  fnrc-ffto:!  bdirc  duchc  rit-  Longuevillc>  &  qu'ils  fofcnr  tenus,  •. 
ceofez  &  rcpuccz  &:  appeliez  aucs  d  leciui  Juclic  de  LongwevillCj  &  qu'ils  le  tknf 
nent  de  nous  &  de  la  couronne  de  France ,  à  une  feule  foi  0e  faouMMUge  en  appa-- 
naige,  Se  en  jouin'rnt  î:  u(cnî  en  pareils  droits  de  nobicflc  ,  autorité  ,  privilèges, 
prérogatives,  piccminenLc^  eu  iait  de  guerre  ,  aiïcroblccs  de  nobles  &  autrement» 
comme  en  joiiiflènt  &  ufent^ft  ontaooonniméjoyr  éctkt  les  autres  ducs  de  oocmlic  B 
tfivnimr ,  rrnans  lc5  ducî^ez  en  appanaigcs  ,  j.içoit  ce  que  les  droits  n'en  foicnc  cy- 
suuircmc.t  cciJaxcz  ,  ài  que  lous  les  vailkux  &  autres  gens  de  quelqoe  autorité  Se 
CDodiriori  qu'ils  foicnc,  ttoios  oobiemcnc  ou  rocurieremencdudit  duché  de  Longue* 
Ville  ^'  fn(;[>ei}ric  d'Âufiày ,  quand  ils  feront  doténavanc  lesrs  hommaigcs  &  baille- 
ront  leurs  dcnotnbccmcns  âcadvcusà  notredtt  coulln  ouàfeiditsfacccûeuisles  iadait 
&  baillent  «v  nom  de  DoCi  flCfemUablement  tous  leurs  aultres  aâcs  &  reconnoif- 
lances  les  reputcront  &  appelleront  ducs  d  icclui  duché  de  Loogueville,  Se  lequel 
duchic  de  Longucvilic  avec  la  tcigneutie  d'AulFay,  icclui  notre  couûn  &(esfucodU 
iêurs  ducs  tioadiaiK  naëmcitt  demas  &  de  notre  coonxnenx  cbtrges  doit 
anciennes  fans  aucur^  condition ,  mutation  ou  accroiflcaienc  de  charges  quelconques  Q 
focs  de  retour  à  nous  &  à  la  couronne  en  défaut  d'hoirs  mâics  ,  comme  dc0as  eft 
dit ,  Se  voulons  que  pour  l'exercice  de  la  joflîoedtiuriiîdiâion  dudic  duché  de  Loc^w» 
vilie.  il  &  kùiits  iuccellcurs  puUlenc  ordonner  ,  inlhiiler ,  mcctce  Se  ioi^iiuet  tootcs 
manières  dotfices  ,  comme  à  duc  peut  &  doit  appartenir  ,  (oient  boiUtfs ,  vicomtc% 
prévôts > juges  ,  gardes  de  finaux,  procureurs,  avocats,  fec^iis,  Se  auaes  tmnifton 
de  juftice  ,  Icfqucls  connoitront  Se  décideront  ju<iqu'ea  dernier  ceflbct  excIuGvemcoc 
de  toutes  Se  chacancs  les  caules  crimiflelks,  civiks  >  ccdles  ,  perioniKlles  ,  mixtes 
ic  mens  imperes  dudic  duché  de  LongneviUe  •  Se  icigneune  aàuftay ,  leurs  appM* 
tcnances  Se  dépendances ,  (ans  ce  que  autres  juges  iotcricucs  en  pumcnt  dorénavant 
avoir,  ne  à  eut  attribuer  aucune  cour  jurifdidion  &  cognotilaoce,  Ac  laquelle  nous 
leur  avons  interdite  &  défendue  «inccrdiions  &  défendons  pac  ceidiccs  prefciices ,  Ibtt 
ftexcepcéaux  gens  tenans  &  qui  tiendront  nacre  cour  de  l'Echiquicc  de  Norman- 
die »  où  nous  entendons  que  les  parties  en  derniarcfloct  &  fouveraiactc  tépondroot  ^ 
(ans  aultre  moyen ,  tout  ainlî  que  tbnc  les  iubjcts  des  autres  ducs  d'icelui  nocieioyiift» 
me,  renans  en  appanaige ,  qui  rdiortiiTcoc  en  nos  cours  de  patlemcnt ,  pooc  en  jouir 
<l'icclui  duché  par  nocredit  coufin  ic  fefdtts  fucceircurs  mâles ,  cotmae  m  cft  cy-dc£> 
fus ,  cnfemble  de  rous  les  droits  bc  privilèges  qui  en  dépendent ,  Se  qu'il  y  puiiie 
fùce  droflcr  édhcllcs  Se  fourches  patibulaires ,  Se  au  inrplus  uict  de  corn  les  aâcs 
<4ppartcnans  à  ce ,  fans  aucotw  choie  y  retenir  ne  reiiervec  pour  nom  ne  ks  nôtres  , 
fors  leidites  foy  dchommaige»  la  fouverainetc ,  Se  ledit  dernier  reflorc  en  notrcdice 
coac  de  i  Ëchiquiec  >  &  le  cetotic  d'iocluy  duché  de  LongoeviUe  Se  iei^Kuric  d'Aaibf 
tel  qu*il  Dons  pourra  Sa  temps  avenir  par  retour  appartenir  àboonconoede  Fiance^ 
en  dci&ult  d  hoirs  malles  ocfocndans  de  nocredit  coufin  de  Dunois  ou  defeldlis 
fieies  ,  comme  dit  eik  i  te  outre  avons  oâroyé  Se  oâcovoos  à  noccedit  coufin  que 
pendam  le  temps  que  loi  9t  ftldits  enfims  mailes ,  Se  (ttim  fiera  &  enfims  malle»  £ 
cicfccndans  d'eux  tiendronc  Se  joyront  dudit  duché,  que  les  iujcts  de  (es  comté  de 
TaocarviUe  &  kigpeucie  de  Gournav ,  de  Varangoebcc ,  Gueifomaines,  Ellrc^pagny , 
^  MonriDe  alfis  en  nocradic  pays  de  Nonnandie ,  8e  afiet  préi  dudie  duché, rcOoro 
tiflent  cîorefnavant  en  juftice  &  jurilduilion  pardcvaat  ks  juges  &  autres  ckâîciers 
dudtc  duché  de  Longucviilc, &noo  aiUcucst  icfquds  nous         eximcz,  leparez, 
exemptez ,  eximons ,  lepanms  6c  eaempconi  de  coaas  anhfcs  jiiftkes  8e  judififiAiona 
foieni:  ,ic  nos  baillifs  ôc  aultres  ofTiLiccs  ,  &c  voulons  qu'ils  ne  loicot  tenus  plaidoyer, 
ne  ne  ioient  contraints  oo  convenus  par  juiUcc  aillcuts  que  pardevanc  les  juget  d'i* 
cdny  duché,  fi  œ  n'eft  par  teBbcr  en  nocre^  cour  cte         luier ,  toutefois  nous 
entendons  que  là  où  la  ligne  maiculine  de  notredit  coulîn  François,  comte  de  Du< 
nols  dcflàudtoÉc  que  leldits  comte  de  Tancacvillc,  (eigncurie  de  Goutnay ,  Yatanguc- 
bec*  GucHôiitiiiie*  Eftcepagny  âe  MonviAe»  «TCaMcs  appaaedimsIcdépeDdaa* 
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.  CCS  lecoumeronc  à  leur  première  nature  ,  ôc  rdTortiroac  pardevtnc  les  juges  par- 
*  demie  lefquels  ib  (buloéent  ceflbrcir    reflortiroient ,  n'cfbit  ce  prdenc  oâroy  ,  6c 

fins  qu'ils  foicnt  pour  lors  rcputcz  Ac  lidite  duché  de  Longucvillcne  juriliJjâjoa 
d'icelle  ,  de  Usuelle  duché  de  LoogucviUc  &  feigncuric  d'Auâay,  aouedic  cou- 
fia  non  s  o»  yMxàhm  laie  en  nos  nains  les  %  &  homftifligei  ceTs  que  eftott 
poor  ce  rmti  <ie  nous  taire.  Si  donno.isctt  mandement  par  ccfditcs  prcfcntcs  à  nos 
aniez  &  iaux  les  gens  tcnans  ou  qui  ticndroac  nouedite  cour  de  TEchiquicc  de 
HoïKa ,  de  nos  comptes  i  Avis ,  wax  bailifft  de  Rooea  »  Caux ,  Caea  »  Êvretis  Se, 
Comcnti  i  ,  à  tous  nos  autres  jufticiers  &  officiers  de  nofditspays  de  Normandie, 
ou  3  kuis  ticucciians ,  !e  à  chacun  d  eux ,  ii  comme  a  lui  appartiendra,  que  de  noit« 
prefente  crciirion  &  ércâion  dudit  duddi  deLongueVilh^Se  âe  (ontfeooncefiu  enccs 
pielcntcs,  ils  foffcnt.roulîrcnt  Si  lailfcnr  rotredit  coufin  5:  fefd.  fucccflcurs  joyr  &  ufec 
pjcfoemcac  &:  pailiblemeat erKicremcat  fie  papctucUcmcnt ,  ôc  icellcs  taire  ewc- 
p&see  en  notrcdice  cour  de  r échiquier  ,  on  ttooedlte  diimbte  de»  ooropies ,  6c 
B  par-tout  où  métier  Icra,  afin  de  perpctiiclle  mémoire  :  Car  tel  cft  notre  plaifir.  Et 
afin  que  ce  fait  choie  Icrmc  &.  cltablc  à  toujours,  nous  avons  fait  mettre  no«e  Iccl 
k  oefdiies|»c(entes,faufen  autres  ébaka  itotie  droit ,  Bc  lattcciiy  en  toutes.  Doond 
à  Blois  au  mois  de  may  l'an  de  grâce  i^oy  Si  de  notre  règne  le  huitième  ,  ainfî 
fignc  par  le  roi,  Moalei^ncur  le  cardinal  d  Amboile  légat  en  France,  vous  te  autres 
pifia»*  ROBSB.TBT.  flj^  CtfMTinTOJi.  Signé,  Oubuadoii. 

C  Ds  iS.  noveimbre  isoj. 

LA  Cour  ordonne  que  fur  le  reply  dcfdices  letaes  (era  mis  »  leâa  >  Dublicata  2c 
regUttaB  lob  modllicationibus  âc  relirtdipnibiis  (equeatibQS  ,  auotis  domini 

r^fif^ri  régir,  8c  trium  tlatuum  hujo/  ducatiîs  Noroianis,  procuratoribus  gcnerali- 
bus  vidciicct,  quod  ipfe  dux  de  Longuavilla  profiteatut  ducatum  bujulhiodi  £dc  flc 
kdramagio  tenere  à  domino  nolho  rege  ad  caniam  fui  ducatus  Notmanix ,  8c  (jpUNl 
ipfe  diâos  dux  parîtcr  (îcut  cjns  fubditi  iSc  valTali  de  caufis ,  quereli(que  fuis  prt> 
Kipremo,  oltimoquc  judicio  m  hac  cuna,  <Sc  non  alibi  pCt  viam  appcilationis  do- 
Iwiadr»  fimplîds  quetete*,  eut  aliter  ram  agendo  quant  de/Feodendo  judicium  fu- 
bice  &  rcferre  tenchirur  ,  &■  quod  -.hix  .pTc  anam  in  ipfk>  ducjta  de  Longuavilfa 

'  '  confttcuec ,  auc  locabit  baillivum  aut  othcunum  qui  pcr  (c,  aot  cju5  iocum  tcncntcm 
de  caufis  iplîus  dncis»  «c  lubditornm ,  vallàllorum  raonim  cam  diâi  ducatus  quaa 
dominîorum,  ic  terrarum  in  ipils  litiensdcfignatarum  cognofcerc,  5:  lerminarehà* 

X>  bcbit  iupra  eorumdem  ducatus  &c  doniiniorum  loca  lingula  dumuxat ,  non  diftra- 
kendo  coldem  fubdicos  à  bcis  hujufmodi ,  auc  ipfos  de  toooad  locum  convenire 
ciendo,  fupptcfîïî  de  cxrero  5c  amoris  aliis  quibufcumque  in  officio  judicandi  in  ipfis 
lods ,  &  ctominus  iiaacnus  cooftitutis  baillivis  &  officiariis  alus  Se  vicccominbus  à 
quibus  eanimdem  cuiGnom  ac  lidmn  immediatè  cognitis  devolvctur  ad  hujufroodï 
b3;ll:vum  Icu  cjus  locum  tcncntcm  ,  &t  ab  ipfo  ad  didam  curiain,quiqaiu1cm  dux 
auc  luus  baillivus  feu  cms  locum  tcncns  cognofccte  non  poterit  de  câlibus  cauiis 
toere  fupcrioeitKis,  viddioec  de  cauiîs  bénéficiai ibus  de  Moneta  brevio  fcodi  Laici 
&  cleemofîirT  rîc  pittonatus  cccicfij:  de  cxcrcitu  5r  hanno  nobilium  ,  praclaiorum  8C 
aiiorum  diîii  domini  nollri  rcgisin  iplu  ducacu  fubdkcomm  fidetiiate ,  remifllonibus 

.  cdnkMHi  &  aliis  à  rcgia  autoritate  dcpendcntibus  gtaciis,  tcgaliz  juribus  &  quibn£> 
CHmf]oc  aliis  ftmilihus  ab  ip(o  iiirr  ,  lupcrioritati  pricedentibus  &  dcpendcntibus, 
quorum  ct^nuio  &  dccilio  luiuni  ad  bailltvos  &:^udic«  ocdmarios  cegios  primo  Sc 
poftmodùm  ac  immédiate  ad  ipfam  curiam  fcacani  jouta  juris  dilpoGctooeai  de  pa« 
tri*  confucrndincra  Ipcâant  &  pertinent  ,&  abr^uç  priindicio  aiiorum  quorumcura- 
que  in  hoc  ncgotto  imaelk  praetendentium.  Attum  m  dicta  cucia  die  decinu-oâava. 
mcnfis  novcmbris  anoo  Donini  miUcfiflio  goiiyDtdiino'quiQiOi.  Sic  %Banmi«, 

DBtCilAM»Si 
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A  Mcgicmrs  det  Cmftts.  ^  ^^ 

SUPPLIE  humblement  Girard  filancbafton  ,  bi  'lv  M  Longucvillc ,  comme  du 
vjvant  du  fini  toi  Loys  dernier  trcpallé  que  Dieu  abloilic ,  a  cngé  k  comte  de 
tonguevillc  en  duché,  comme  il  tous  eft  apparu  porlenres  dudit  Icu  fieor  pat  vous 
expédiées  &  cntcrinccs.  Or  cfl  il  alnfi  qir.iiicuns  dudit  duché  font  des  ignorais  de 
l'é^pedicion  par  vous  Êu^c  dcldiics  lettres.  Ce  que  ledit  fuppUant  ne  Içur  pourrou  iairc 
«ppardir'bonneriietit,  aneridu  que  icdte  lettres  &  espeditton  d'kchii  (ont  longncuo 
icmcnt  gardées  à  Chaflcaudiin  ,  &  ne  font  à  tranfportcr  pour  h  perdition  d'iccllcs. 
Ces  choies  coftûdctccs ,  &.  aufli  pour  conicrver  &  garder  les  droits  dudu  duché,  il 
♦oa$  plaît  de  vos  grâces  ordonner  exifaift  cftte  baillé  audit  foppliant  fignc  &  ap- 
prouve  de  la  main  de  la  chambre  des  Icares,  &  expédition  par  vous  faiftc  fur  iceU  * 
•kslcârcs,  S£  pour  icellcs  monArcr  «c  qui  il  appartiendra  :  1:1  voui  fetcz  biea. 

^i>o  li.  mars  ijij. 

N OUS  les  gens  des  Comptes  du  roi  notre  ûrc  à  Pcris ,  vcues  les  lettre;  pa*» 
tentes  du  feu  roi  Loys  denuer  decedé  -,  que  Dieu  abfoille  »  en  forme  de  CInr* 
'^zes*  lîgnccs  de  Mcllîrc  Florimotu  Rubciccc,  chc\'alicr-fccrctairc  &  nouitc  (es  fi- 
nances} de  données  à  Btois  au  mois  de  may  l'an  ijo{.  &  avec  ancieiuKS  Icdrespap  G 
tentes  de  icliéfvement  tant  dudit  feufeignenr  que  du  roi  nocredit  lire ,  qui  à  preienc 
eft  ci-attaché  (bus  le  contrc-fcel  de  la  chancellerie  ,  obtenues  &  impcttces;  c'eft  à 
f^avoir  lefdices  lettres  de  charte  de.  la  partie  de  tcu  Francis  ct'Orleaus ,  eu  ion  vi- 
vant conte  de  ENmoys  &  de  'LongueTÎllei'&  Mqodics  leftres  de  relifefvimicnc  de  hi 
partie  de  Loys  d'Orlcaus,  à  prcicnt  conte -dedilits  comptez,  marquis  de  Ruthclin  fie 
^and  chambellan  de  tcaïKC  ion  âctCa  &  par  lui  à  nous  ptclciitécs»  aulquclles  ces 
prefentes  font*  Attachées  Ibubs  Tun  <te  nos  lignez ,  par  Icfquciles  lettres  de  chartre  ae 

£our  les  caufcs  y  contenues,  ledit  feu  fcigncur  uiuit  &:  incorporai  laJitc  compte  de 
loneueville  la  Tcigncutie  d'Auiiay,  &  icellc  compté  de  Longucvîlle^  crcce ,  érig^ée 
&  oïevét  en  dignité ,  tikre  ,  nom  &  prceminénce  de  duché,  p^our  d'icelle  jouir  Ac 
ufcr  pailib'.cmciiC  à  nltrc  de  duc  par  Ic.'.c  feu  tjùi  tc  Je  Cunoys,  fes  cnfans  mâles 
&  les  cnfans  mâles  de  (cldits  enfaias  nez  &  jprocrccz  en  loyal  mariage  »  quand  ils  _ 
viendront  i  recoeillir  par  focceflion  ladice  <hiché  de  Longuevtlle  ,  &  qu'ils  foîene  ^ 
tenus,  cenlcz,  rcputez  &:  appeliez  ducs  dicclui  duché  de  Longucvillc,  &  qu'ils  la 
tienixnt  dudit  fcigncur  Si  de  la  couronne  de  France»  à  une  feule  foy  âc  hommage  ea 
appanage,  &  en  jouillènt  &  nlient  en  pareOs  droifts  de  ndbitfle,  auâoriiez  ,  privi> 
kgcs,  pte'rogacivcs,  prccmii  cnccs  &  fiiits  de  guerre,  alTcmblccs  de  noble  cSc  aultrc- 
mcntt  comme  jouiilcut  &  ulcut  de  ont  accoutume  jouir,  de  ulier  les  autres  ducs  de 
ce  toyaolme ,  tenans  les  ducbez  en  appanagc  ;  &  oukreledic  (eîgneur  a  odroyé  audit 
François  d  Oilcir.s,  que  pciidjnc  le  icmps  que  lui  &:  les  cutans  m.:Ies  &:  leûlits  frè- 
res 6c  en&ns  mâles  delccndans  d'eulx  ticndronc  de  jouiront  dudit  duché  ,  que  les 
Tub^etsde  fes  comptez  deTancarville  6e*IeigneuTie  de  Gournay,  de  Wanengucbec  8e 
C^.2illcs-Fontainc,  Edrcpagny  &  MontviUc,  aÛls  audit  pays  de  NormnnJic ,  rcllbr- 
(iûcnt  dorénavant  en  juibcc  de  jurildidion  pardcvant  les  juges  de  autres  oHicicrs  du-  E 
dit  duché  de  Longucvillc  &  non  ailleurs,  Iclquels  ieditfrigncur  a  extmcz,  rcparezfie 
exemptez  de  toutes  autres  jufhccs  &  jutildicho  ^  ,      .eut  qu'ils  ne  loicnt  tenus 
plaider  f  ne  ne  foieoc  contraiucz  ou  convenus  par  juitice  ailleurs  que  pardcvant  les 
juges  d'icdoi  duché,  fi  ceneftparreflôrt  en  la  court  de  PEchiquier  de  Nomundie» 
toutefois  ledit  fcigrxur  entend  que  où  laligue  niafculinc  dudit  compte  de  Dunovs  de'-  • 
Êuldroit»  que  Icldits  compté  de  Tancat ville*  Ici^curies  de  Couriuy ,  Warcngucbec» 
Gailles-Foncaine ,  Eftrcpagny  3c  MontviOe,  avec  leurs  appartenances  8c  dépendan* 
ces ,  retournent  à  leur  picmicic  nature ,  &:  relToitiffent  pardcvant  les  juges ,  pardcvant 
lefqucls  ils  Ibuloicnt  rcllbrtir  »  comtne  plus  à  plein  le  contiennent  Icldites  lettres.  Veu 
SuiTi  riiîfbrmation  par  l'un  de  nous  &  œ  commis  par  verra  de  nos  lettres  de  corn* 
initTion  à  ce  appeliez  les  officiers  du  roi  notrcdit  feigncur ,  csbaillin-  ^  ^L  Caux  &dc 
Gilots,  Se  conlidcrc  ic  contenu  es  avis  à'icculx  olhciers»  &  oy  fur  ic  tout  le  procu- 
reur  dudit  (cieneur  en  la  chambre  de(dica  comptes ,  confemons  rcnrherinement  de 
l'eapeditîondddiâes  Ictnesde  chartre  de  étoftioa  diKlIc  compié  de  Longiievilic  en 
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duché  *  qui  fera  tenu  du  roi  notrrdit  fire  en  foi  &  hommaige  à  cau(ê  de  fa  coup 
roiinc,  ainli  quC/Cll  contenu  clditcs  lettres  ioubs  toutefois  les  conditions  &:  moJili- 
cations  qui  s'enfuivc.ic.  C'cd.  à  fi^avoir  que  ledit  duc  de  Longuevillc  aura  audit  du- 
ché un  buily  o  t  lagc  ordinaire >  qui  pour  lui  (es  limtenans  connoiilra  Se  décidera 
des  cjutcs  djJir  duc  «S:  de  (es  vaHauIx  &  iubjcfts,  tant  d'icelui  duché  que  des  terres 
&  (cij^Mcu.ics  de  Tancirvillc,  de  Gournay  ôc  des  autres  terres  dcclairtcs  cldites  lettres 
en  6:  fur  chacun  deldits  lieux,  fans  Jillraire  les  fubjets  d'ksellede  Icuridics  lieux ,  ne 
fans  les  taiie  comenir  ne  venir  plaider  d'un  lieu  en  l'autre,  pardcvant  lequel  baiUy 
ou  les  licuicnans  rciUni^ra  làns  moyen  la  conuoiHhiKC  des  caulcs  &:  procès  des  vi- 

.  comccs  defdits  lieux ,  &  dudit  bailly  en  la  cour  de  l'Echiquier  de  Norinandic  ,  le- 
quel devant  d  t  i.  ic  ou  (îjndit  bailly  ou  lieutenant  ne  pourront  connoiftrc  des  casfiC 
caulcs  tij  puLC  c>:  mcrc  louvcramcc,  a  It^avùir  des  caulcs  beneficialcs ,  de  monnoyÇi 

3  de  bnct     de  hef-lay  &  d  auniône,  ne  de  patroDage  d'églife  >  de  oofl ,  chevauchée» 

,  de  IvMi'.  dc<  ..iihicN,  prclats  &  auttcs  (ubtcrs  du  rov  notrcdit  lire  ,  auiiic  duché'  par 
Iciuicni  de  lcaulcc>  de  rcmiflkins  de  cuuicj  &:  autres  grâces  depcndans  de  la  prcc- 
minencc  &:  autorité  royale,  des  droits  de  régate»  de  relcnpts  &  mandemens  rcyaulx 
te  de  ccu!x  coMrs  de  i'arlcmcnt,  de  treior  trtniVc  de  f.iuvcs-gaidcs  cnfraintes 
de  fouai^cs ,  d*.s  voycis ,  de  conhlcacKnis  des  bicr.s,  de  ccuix  qui  loi.t  hanucidcs d  eulx- 
mcmes,  pourvcu  que  le  (leur  du  lief  ne  les  rreuve  appreheiuic  le  pic:nier>  &aaffi 
coiïlloillio'K  Ii-s  u;liciers  dudit  (leur  des  cau(cs  mixtes  du  pollcllouc  des  m.it:crcs 
^de  dixnici  <x  d  autres  droits  appcadai.s  de  l  autcntc  ccyalc,  «X  de  tous  autres  quel» 
conques  procedans  &  dcpendaus  d'iceh  i  dioic  de  fouverunerë  ,  la  connoiflanœ  9C 
decifion  delqucllcs  félon  la  difpofition  de  droit  &  la  coutume  du'pays  de  Norman- 
die* appartient  premièrement  aux  boiUits  tSc  jujjcs  ordiiuires ,  &  (ccondcment  ea 
après  a  ladite  coure  de  l'Efcbiquier,  &  fans  pcgudiœ  toutefois  c.i  toutes  chofes  dhi 

^  droit  du  domaine  du  tojr  notrcdit  fcigncur,  &  l'autrui  en  toutes.  Donné libubziiofdit^ 
figues  le  douzième  jour  de  mars  l  an  1515.  Signée  le  BlaMc.  '  . 

ftf»  G9itfrêff  remrfut  fit  fk^jMn  à»  m  tiksrks  yn^  ,  ' 
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LE  roi  François  1.  fit  don  du  duché  de  Nemours  à  JULIEN  de  Mcdicis ,  êc  à 
PHILBERTE  de  Savoye  (a  femme,  pour  en  jouir  en  propriété  eux  le  leofs 
s  mâles  &  femelles  nez  en  loyal  mariage,  par  lettres  du  mois  de  novembre 
ip3.  rcgîftrces  le  9.  fçvricr  151^.  éc  confirmées  par  autres  lettres  du  24.  avril  IJ17. 
r^ftrécs  le  4.  juin  fuivanc,  en  fi,veiic  de  Philberte  de  Sarofe»  venve  fins  enfiuts 
de  Jdlicn  de  Mcdicis.  La  Généalogie  de  cette  Maison  fera  rapportée  dans  l'hiftoirc 
àoiMufms lutvcnmcidt  /£Mr^«,  chapitre  des  GRANDS  DUCS  DE  lOSCAME. 
nj»  um  m.  ie  cote  k§hin,ft^.  471.  «è fi  tnmte  ksfieut  fpdmtmÊmt  uZkidf/n 
^Sfee^M^»/^.  ro|. 
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DUCHÉ 


Dt  FféUUt. 


^  T  £  roy  FcançoU  I.  ccda  à  HERCULES  d'Eft  ,  due  de  Fernre  ,  de  Modenf 
1  jgg  de  Rcggio,  &  à  RENE'E  de  France  (a  femme,  féconde  fiHc  du  roy  loilU 
^HïTlc  duché  lie  Chartres ,  le  comté  de  Gifors  &  k  chatcUcnie  de  Montargis  pir 
lettres  données  à  Fontainebleau  au  mots  de  juillet  iji8.  regiftrées  le  pénultième 
du  même  mois.  Ce  même  prince  pcfmit  à  Renée  de  France ,  duchefTc  de  Fetfarc 
la  bcUc*rcEur  ,  de  nommer  aux  oHlccs  du  bailliage  de  Ciiartrcs  par  déclaration  don- 
née à  Paris  le  2$.  juin  1 543.  rcgifhce  le  1 3.  aoud  faivanc  »  le  toi  François  IL 
par  une  autre  déclaration  dattéc  de  Fontainebleau  le  lo.  may  15  accorda  à  cette 
princcÛc  la  noaunation  des  ofEccs  coyaux  des  eaux  fie  forêts  des  duché  de  Chartres, 
comté  de  GUbcs  te  Idgaencie  de  Montatgis  »  Donobftant  k  difpodtion  de  l'édit  da 
mois  de  février  1554.  portant  règlement  gênerai  pour  les  cnux  &:  forets  ,  création 
de  pluiteuts  offices ,  &:c-  contenant  xxxiv.  articles  ,  cette  déclaration  fut  cnrcgitVrée 
le  15.  lévrier  i  j  j<>.  en  verra  des  leitces  patentes  adrcflSfes  aux  parlemens  de  Paris 
Se  de  Rouen  données  à  S.  Germain  en  Laye  le  8,  juillet  1  jjy.  LOUIS  ducd'Or- 

B  }eans ,  premier  ptince  du  kag  dt  aujouid  huy  duc  de  Chattres ,  Pair  de  France,  ytje^ 
fme  I.  Je  cette  ibgjlwv  »  ».  \%%.  <^  190.  t$m  III.  f.  175.  &  fwmâti  &  itm  IV» 
f.  %yt.  <^  tes  fiettt  |«*  pàvm  umtmkMt  eate  ienâtim. 


PIECES  CONCERNANT  L'ERECTION  DO  DUCHE' 

DE  CHARTRES, 

JEreiiim  de  Chartres  en  duthe  ,  en  jAveur  de  Renée  de  frtmce  ,  dtnnée  à  téorU  4»  mât 
4e  jm  i52«.  Mfll  de  Bdenne  vol.  »}6,  ioL  217.  f^.Bcfiû.  xi7*  p.  J7» 


M^/hrée  em  fêrlemeti  k  12.  ^  1S2S. 

FHANCOIS  par  la  grâce  de  Dieo  rai  de  France,  feigncur  de  Gcnncs ,  i  toul 
picfcns  &  advenir.  Salut.  Comme  notre  dcfir  &  intention  foit  hautement  éle- 
vée, DOS  ttcs-chcis  amci  bclle-lœur  Renée  de  France  &.  Ion  inaty ,  à  ce  qu'ils  partl- 
dpenttant  é»  hanta  homwits  de  la  wéwntique  triomphante  maifon  ,  monarchie 
défiance  .que  aufli  à  bio»  &  comppoditw  dicdje ,  Ssavoit  l&Uoas  que  nous 
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coniuicrans  que  combien  que  notre  cite  ^  ville  ,  bailliage  &  contrée  de  Chartres  èc  ^ 
pays  C  liartrain,  foit  l'une  des  principales  connéesdc  BOtre  EoyaumeiConfiflantcn 
cite  &  ville  impcricufe  Se  forte  ,  autcntique  ,  renommée  en  plcllcurs  licux  de  la 
Chictiennctc ,  dccoicc  de  grand  nombre  de  vatiaux  Si  fujcts  cane  en  âch,  amcrc'- 
fie6,  baronits>  dnkcHeniet ,  Terres  leigncurics  qui  en  font  tentts  &  inoavan»,  ' 
poiVc  lez  pjr  gens  d  églife  ,  chevaliers  ,  gentilshommes  &  autres  vaiTaux  (u'icts 
muni^  au(Ii  &.  incorporez  de  belles  icigneuncs,  raues,  domaines,  terres,  &  poflcÛions 
de  betles  grandes  8e  gcofles  icommadicextpan)aoi  combien  que  ladlce  ville  Scootaxâs 
de  Chaitresaic  cré  par  cy-dev.inc dire )  nommcc,  tenue  Se  poîVcdcc  en  titre  de  comté, 
toutcbis  cUe  mente  de  requiert  être  augmcntcc ,  decorce  6c  honorce  de  titre  ,  honneur 
&  deooracioa  ducal.  Pont  ces  caufes,  &  autres  i  ce  nous  mouvans»  &  par  l'avis  9c  B 
dclibcra'ion  des  princes  fcigncnrs  de  notre  fang ,  Se  gcn%  de  norre  cotilcil  ,  avons 
ootredic  comte  de  Chartres  *Sc  pays  Cbattrain  ,crcc  «érigé,  élevé  Ôc  décoré,  &par 
ces.  pielèntes,  de  tMCce  certaine  fcicRee,  propre  mouvement  grâce  Spéciale ,  pleine 
puillaiicc  t  autontc  royale  ,  créons ,  cdgcons  ,  cScvons  ?c  décorons  en  duché  pour 
être  dit,  nomme  &.  appelle  a  toujours  ne  perpctuchcuicnc  le  duché  de  Chartres,  a 
la  valeur  par  chaom  an  de  douze  mille  d.iq  cens  écus  d'or  de  rente, le  revenu  du- 
quel Duché ,  il  tant  à  prefcnt  ne  fc  monte  <î>-'  étend  ,  nous  entendons  y  accroître, 
aniline n  Cl  âc  incorporer  des  autres  terres  de  tiotre  domaine  de  prochain  en  procbaia 
jui^u  iu  parfiut  desTdits  douze  mille  cinq  cens  ^os  d'oc  de  rente  on  è/e  revenu  par 
chacun  an.  Voulon<;  aufFi  Se  ordonnons  ,  déclarons  que  le  cas  adverunt  que  Icdic 
duché  fùc  par  Nous  ou  nos  lucceiicurs  rois  baïUé  par  appanage  aux  entànsde  France, 
fbient  miles  ou  fiemelles,  iceux  &  les  delcendans  d'ioeux  en  loyal  mariage, en  ligne 
mal'culiac  ou  féminine  ,  loicnt  dits,  nommez  &  appeliez  Duc>  ou  DucjI  ,  joinllcnc 
ôc  ulciic  en  tous  cas,  de  tous  droits  de  nobiciTe,  auturitez  ,  prérogatives  en  tatts  de  C 
gaerre ,  aflêmblées  de  noblefle &  autrement,  dont  jouiOèm Se  ufent  8e  ont  aoooup 
tumé  de  jouir  ^  ufer  les  autres  Ducs  tcnans  de  notre  royaume ,  couronne  &  maifoD 
de  France ,  &.  que  tous  vallaux  {<  (ujeis  ic  autres  gens  de  quelque  qualité  ou  cortdition 
qu'ils  (oient,  tenant  noblement  ou  roturierement  dudit  dndié  de  Chances,  quand 
ils  tern  it  lc<  hommages,  bailleront  leurs dénombremens  ou  autres  devoirs  ,(oit  etivers 
nous  ou  à  ceux  de  la  maiion  de  France,  auquel  ledit  duché  poutroiC  (:ttc  appanage 
ou  h  leurs  (ttcc((lêurs  ,  lôi(  dit  à  caule  dudit  duché  de  Chartres.  Si  don.<ons  en 
man.icniciu  par  cclditcs  prcfcntcs  à  nos  amçz  &  féaux  confc  llcrs  les  gens  de  notre 
cour  de  parlement  ,  ou  de  nos  comptes  à  Paris  ,  bailly  de  Cliarttcs  ,  &  à  tous  nos 
aunes  julhciersb  olikien i ouà  leon  lieucenans  prelens &  i  venir,  &  ichactm d'eux 
l'ur  ce  tuic  en  droir  foy,  &  lî  comme  à  lui  apparriendra que noi redite  prcici.cc  crei-  D 
tion  de  Duché, étcâion  &  décoration  ih  cntrcti&ment,  ^rdeni  &  obicrvcnc,  fallcnc 
eotrennir  ,  garder  (c  dbtérver  inviolabiement  i  toujours-mais  perpeiuelleineiic  ic 
iccllcs  tani  iit  lire,  publier  5;  ciiregilVrer  en  chacun  de  nolditcs  coûts  ,  fans  faire  ni 
loutfrir  aucune  choie  être  taitc  au  concraitc  ,  laquelle  Tt  faite  écoit ,  ils  la  rcpctcnt 
ou  fai&nt  reparer  incontinent  6c  (ansdâay  ;  Car  ainli  nous  plaift-il  irre  fiiit:  nonob- 
llant  quelconques  cdits  ,  (latuts ,  ordonnances,  mandcmens ,  redrindions  ou  dcfcn- 
fcs  à  ce  contrauccs  :  fie  atiti  que  ce  loit  choie  ferme  &  ilable  à  toujours  nous  avons 
fiât  merrte  notre  Icel  i  oelditet  ptelentes ,  (àuf  en  aunes  chofes  notre  droîr  6c  Tau- 
nuv  en  toutes.  Donné  à  Paris  au  mois  de  juin  l'an  de  grâce  mil  cinq  cciit  viu^c- 
huic  Si.  de  notre  règne  le  quatorzième ,  li^né  lut  le  reply  ,  FRANÇOIS,  lit  fui;  ledit 
leply  par  le  roy ,  Brbton.   f^i  te  Ibelle  de  dre  vctte  fur  bcs  de  foye.  ^ 

Le£idi  fitblsfttM  fir  regijiriUâ  ^  tmditt  frocuratere  geiKT^  r^^fV,  m  qtténtfim  ttngtt  trte- 
tàmum  éKutÂs  ,  AnÊkoM  m  ftrlâmm»  ftmdtiiÊiê  dic  jhIu  mmê  dimmi  ijii. 

Signé,  DU  TtiLET. 

mm  Jjx8. 
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tkffm  àt  iÊAi  àt  <Atrtrts  ,  Mmtéorffs  é        »  Mfnfit  iHamkt  iS09 

jir  it  JttiSe  ét  Urétut^ 

^ 

Donnée  à  Fonuincblcau  au  mois  de  juillet 
I    M^fi^t  M  ttfkÊiett  kftmMéititilkt  ifx9. 


B 


FRANÇOIS  par  la  giace  de  Dieu ,  roi  de  ¥nnùc  &  de  Navarre  :  A  tous  pie* 
(cns      n  venir,  Salut.  Comme  pvsis  n'a  f^urrcç  dr  notre  grc  vo'ilnir  con- 
Icnccmcnt  traite  de  mariage  att  cite  taïc,  coocîud  ^  accorde  cnirc  notre  trcs-ciiere 
tt  isésamce  belle-fccur  Renrâ  de  Fiance,  fille  de  feu  de  trcs-reconimaodable  memotte 
notre  trcs-chcr  fcigncur  Si  bcaupcrc,  le  roi  Louis  douzième  de  ce  nom ,  Se  dcfèuc 
notre  trcs-chcrc  dame  &  bcUc-mere  Anne  de  Bretagne  (on  cpoulc  (  que  Dieuabtol- 
ve ,  )  &  Dom  Hercules  d'£(l ,  fîls  de  notre  trés-chet  &  trcs-amc  coufin  Alphonfe, 
duc  de  Ferrjrf ,  Jrcuc!  marîipc  ^it  d\<^  drpni?  fo!rmn;fc  rn  1.-.  f.jcc  -ir  notre  mrre 
(ainte  ^life,      icciui  coniommc,  par  ics  coovciunccs  auqua  traite  de  marugc  lut 
C  ce  pallces  &  accoedées  *  &  en  faveur  de  ecntemplatioii  d'icdni»  fie  pour  tous  Se 
vhacons  les  dm^r^ ,  nom? ,  raifonî ,  actions ,  pcfirions  fir  querelles  que  notreditc  bcllc- 
loeur  Renée  uc  1  lancc  ,  a  uu  puurroïc  avoir  ,  &:  q^ui  lui  compcienc  &  apparci^en- 
nent,  ou  pourroient  compcccr  ic  appartenir  i  prêtent  ou  pour  l'aveiiir  cz  bien, 
meubles,  immetîbîrs  &  (uccclTions  de  IcfdiTs  feus  pcte  &  mere^  &  autrement  en  quel- 
ques pav^  &  ^xux  qu  ilsfoient  liruez  ôc  alCfes;  Nous  ayons  promis  &  (oyons  tenus 
leur  bailler  la  (omme  de  deus^ens  citiquiiitc  mille  cfcus  d  or  (olcil  àprefent  cou* 
rans ,  donc  leur  devions  bailler  comptans  devant  le  jour  de  leurs  cpooLnlIes  cinquante 
nulle  elcus  folcil,  &  faut  les  deux  cens  mille  eicus  foleil  reftains  leur  baUkr  une 
pièce  ou  ptnfieon  en  titre  de  dudié  jofqaes  à  la  valeur  de  dix  mille  elcus  d'or  fo- 
lcil de  rente  na  revenu  par  chicnn  an,  avec  tous  les  droits  de  jultice  &juvifdiclion 
mete  fie  mixte  impcrc  ,  lans  aucune  chofe  en  re(ètvet  ou  retenir  à  nous  uu  aux 
noues,  focs  feulement  les  foy  Se  hommage,  reflbrt  ou  fouverainctc ,s  Se  là  oii  die 
D  ne  fe  trouVeroit  de  ladite  valeut ,  les  leur  bailler  fur  autres  pièces  de  notre  domaine, 
de  prochain  en  prochain  jufques  au  parfait  dcldics  dix  mille  efcus  d'or  loleil  de  reiue 
ou  lerenu,  ainfi  que  mieux  on  les  pourn  prendre  &  trouver  :  fie  S'il  avenoit  qu'an 
■  tevcnu  !c  alTignation  deidits  dix  mille  efcus  d'or  foleil ,  de  rente  ou  revenu  >  il  y 
cud  greaiccs  ou  aydes,  nous  les  leur  pourrions  bailler  ,  pour  ce  qu'il  (eroit  trouve 
qu'ils  vaudtoicnt  de  revenu  ,  gages  d'offiden  fie  durées  payées  avec  la  prcfcn* 
tadon      nomination  des  officiers  royaux  defdites  gabelles  &  lieux  où  leur  fera 
baiHc  ladite  ailïgnation,  quand  vaccation  y  efchera,  aind  qu'il  cil  plus  à  plein  con- 
tenu audit  ttaicé  fie  convention  diidit  mariage ,  par  quoi  foit  befoin  leur  Ijailter  fie; 
décerner  (ur  ce  nos  lettres  en  tel  cas  requis.  Sçavoir  faifons ,  que  nous  les  chnf~i 
dclTufditescoofidaécs,  voulaus  &c  deiirans  bailler  S>c  entretenir  à  noldits  bcautrcic«^ 
belle- fœur  fonéponfe,  les  choTes  par  nous  promifes  ,  8e  favorablement  les  tratier» 
attendu  mcmemcnt  la  proximité,  dont  notredite  belle-foeur  ilTue  de  la  Mailon  de 
£  France  nous  atteint  ,  àc  pour  le  (Ingulia  ataout  &  aficâion  que  portons  à  iccux. 
i^fijirs  beau-fiete  fie  bdle-iteur. 

Pour  CCS  caufes  &  conllderations  &r  autres  juftes  &r  raifonnablcs  à  ce  nous  mou- 
Vans ,  &  en  luivant  l'advis  des  princes  tic  Icigneuts  de  notre  lang  &  gens  de  notre 
eonfeil  cftant  lez-nous,  leur  avons  badlé»  cède,  quitté,  tran(porté  fie  ddaiUSî ,  Se 
par  la  teneur  de  ces  prctcntes  de  notre  grâce  fpccialc,  pleine  puifîancc  &  autorité 
loyale,  baillons,  cédons ,  quittons,  tranlportons  6c  dclaillbns  notre  duché  de  Char- 
ties ,  (ës  appartenances  &:  dcpcndanccs  n'a  gueres  pat  nous  éc^ées  en  ticte  fie  di- 
gnité de  duché,  notre  chaftcllcnie  &c  fcigncuric  de  Montargis  qu'avons  jointe  8e 
unie  audit  duché  de  Chantes  ,  8c  notte  comte  de  Gifors,  leurs  appartenances  8c 
dépendances  quelconques,  «înli  qu'elles  fe  comporteoc  fie  poutfiiivent  en  cous  droits 
de  jufticc  8e  jurifdiilions,  hautes,  moyennes  «5c  bJlTcs,  mercs,  mixtes  8e  impcres, 
hoounes ,  homm^cs ,  vailàux  8e  vailcllages,  iiets,  arricre-ficb,  maifons,  œanoir% 
iMnes»  bots,  garennes^  fixefts,  poiflons,  eaax,  nTieccs,e(bngs,  pcldieries,cens» 
tentes ,  tours ,  moudiiu ,  diwies ,  diampam»  lods«  tcdd»  »  lidfïncs ,  reliefs  »  laduptib 
Jme  F,  '  X 
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amendes,  aubaines,  fercfiiicuTCs ,  con6(cations ,  péages,  pafTagcs  âc  mates  droits  & 
devoirs  quelconques,  patronages  d'cgU(cs  &  collations  de  bénéfices,  pdur  en  jouir  ^ 

ufcr  par  nofdits  bcau-frcre  &  bdlc-foeur  (on  épaa(c  ,  leurs  hoirs  Se  ayons  caulc 
tic  ladite  dame  ,  en  tous  droits,  privilèges,  antoritez,  prérogatives,  piccmincnccs 
de  duché  OC  comté,  ic  tciletnent  &  remblab!cn.ciit  que  fout  &  ont  accoutumé  de 
faire  ies  autres  ducs  &  comtes  anciens  de  notrcdit  royaume,  fans  aucune  chofc  en 
■rcicrvcr  ni  retenir  à  nous  ou  aux  noires,  fors  feulement  les  foy  &  hommage ,  re(- 
ù»a  te,  fooveratnet^,  &  à  h  cfaafge  de  payer  &  acquitter  par  eux  les  tiers,  aumô- 
nes, gages  d'otficicrs  &  autres  charges  ordinaires  &:  anciennes  ,  e'tans  fur  kidits 
duché,  Icigneuric  de  Montargis  &  comte  de  Gifors  ,  voulant  &  oilroyant  que 
nofdits  bcau-trcrc  &  belie-lœut  conjointement  fâlTent  exercer  les  jufticcs  &  junfdic- 
tiens  dcfdits  duché  de  Chartres  &  comte  de  Gifors  ,  en  leur  nom  par  les  officiers 
que  à  ce  jIs  députeront  &  e'tabliront ,  defqucis  les  appciUrions  rcflortiront  de  plein  B 
droit  «nnoscoursdc  ParlcmenideParis &deRoticn,amltquilsfeifoicnt auparavant 
cc<!  prefcnrcs  !rtttc<;  de  ccfllon  fie  tranfport, comme  il  fc  fait  en  Icmblublc  des  autres 
duchcz  ^  conucz  anciennes  de  notrcdit  royaume  ,  efqucilcs  cours  (ouvcraines  fe- 
ront dircaempnt  &  rclpcfttvemcnt  relevées  les  appellations  intcrjcttécs  des  juges  du- 
4it  duché  de  Chartres  Se  châtcllcnic  de  Montargis ,  jointe  audit  duché  &:  diidit  comte 
de  Girors ,  combien  qu'en  tel  cas  n'aycnc  de  coutume  de  reflortir  dircdcmcnt  ne  ^ 
fans  aucun  moyen  en  noldites  coûta  fiMVcraines,  &  en  outre  de  notrcdite  grâce, 
puillànce  &  autorité  pour  le  foulajemcnt ,  rclicfvcmcnt  des  («jets  defdrts  lieux  &  des 
vexations,  peines  &c  travaux  qu'Us  pouiioict.t  avoir>à  caufc  dudit  tianiport  dcldites 
jorildiâions  qui  font  de  longue  étendue ,  nous  crcerom  Ce  établirons  efilin  lieux  nos 
juges  pour  connniftrc,  juger  &:  déterminer  des  cas  royaux,  régales  &  autres  privi- 
l^cs  dont  la  connoillancc  nous  appartient  ,  dclqucU  juges  &  autres  officicts  pour -G 
S'cxcrcice  detditcs  jurifdiélions  royales  noua  avons  o£broyc  éc  odroyons  à  nofdits  beau- 
frerc  &  bclle-lirur  ,  leurs  héritiers  ou  ayans  caufc  de  ladite  dùme,  la  nominafion  ou 
prcfcntation ,  cnfcmble  pouvoir  fjcuUc  à  eux  de  pourvoir  &  difpofcr  à  tous  le? 
autres àats  fie  offices  ordinaires  dudii  duclié,  feigneurie  de  Moi:itari;is  Se  comté  de 
Ciizors,  de  tels  pcrfnnnngcs  qu'il  leur  plaira  5^:  bon  fcn-.blera,  dorénavant  quand  va- 
cation y  écheta,  prcuaut  J  eux  pour  le  pielei.t,  lectics  de  continuation  efdiies  offi- 
ces, &  aufli  aux  pattonagcs  d  eglilé  &  collations  de  bénéfices  defdits  lieux ,  ladite  va-  ; 
cation  échéante,  defqueîlLS  junîdiébions  &  autres  droits  tant  df  1'  rHinaire  que  dcl-  " 
dits  cas  royaux,  nous  voulons  Si  entendons  que  iccux  nos  bcau-hctc  Se  bellc-iœur, 
korfilits  hoirs  fie  ayans  caule  de  ladite  dame  ,  preniKnt  fie  perçoivciu  les  profits* 
revenus  5c  étnolumens  pat  leurs  mains  fie  (Impies  quittances,  fie  en  jouilîcnt  entic- 
Kinent  comme  de  l'autre  revenu  dudit  duché ,  fie  pour  ce  qu'au  moyen  des  charges 
Ôc  affiu'tes  qu'avons  de  prefcnc  à  fuppotter,  comme  il  efl  notoire  poiir  le  fm  de  nos  ^ 
guerres  ,  nous  n'avons  pn  bailler  &  fournir  à  nofJits  heau-frcrc  &  bcrc-ftrur , 
ladite  fommc  de  cinquante  mille  clcus  d  or  loicil ,  que  leur  devions  faire  bailler 
&  fiiorair  dedans  ledit  jour  de  leurs  ép<iutailies,  icetix  nos  bcau-frere  &  bélle>lâcQr 
fe  font  contente?  qu'au  lieu  defdits  cinquante  mille  cfcus  d'oi  foîcil ,  les  falTïons  aCTigncr 
de  deux  mille  cuiq  cens  clcus  de  rente  ou  tcvenu ,  outre  krdus  dix  mille  cfcus  fO" 
JetI,  fie  aufn  nous  (cachant  qu'il  nous  feroit  bien  diilîcile  pour  le  prefent  i.caufedef* 
dites  r.fFjircs  qui  (ont  tous  notoires ,  de  bailler  ficafTignei  cnciercmciit  à  nofcitts  beau- 
frcrc  fie  bclle-lœur,  furies  membres  fie  portions  de  notrcdit  domaine,  Icfdits  douze 
nrille  cinq  cens  efcus  iblcil  de  rente  ott  levenu  par  anj  pour  ventes,  aliénations  9t 
engagements  qui  ont  été  faites  fur  tiotreJit  domaine.  Nous  voulons  Se  ordonnons 
exprcirémcnt  que  pour  lepar£utdc  ce,  que  ledit  duché  de  Chartres,  châtcUcnicdc 
Moniargis  9c  comté  de  Gisors'  fie  appartenances  ne  pourront  porter,  leur  (bit  baiU 
Icc  fur  le  revenu  &  émolument  des  greniers  Se  chambre  à  fcci  de  notredit  duché  E 
de  Charucs,  Montargis  fie  comté  de  Gizors  ,  pour  autant  qu'ils  en  pourront  por« 
ter,  fie  te  refte  de  prochain  en  prochain  jufqu'au  partit  defdits  douxe  mille  cinq 
cens  efcus  de  rente  ou  revenu  peur  en  jouir  &:  ufci ,  Se  iceux  avoir  Se  prendre  pat 
eux  ou  leurs  receveurs ,  procureurs  commis  par  les  mains  des  receveurs  fie  gro> 
netiers  dciîiits  lieux  fie  par  leurs  fimplcs  quittaiKes  ,  fans  qu'il  leur  Ibit  befbin  en 
avoir  ou  recouvrer  par  chacun  an  autre  acquit,  ne  attc  dic  la  coixiufion  des  états 
de  nos  finances,  &  en  outre  avons  à  nofdits  beau-frcic  fie  heltc-faiir ,  leurs  hoirs fiC 
ayans  caisie  de  ladite  dame,  donné  fie  donnons  poovoir.autoiitéfi^âcoltédenous 
ftommet  fie  pcdcatet  «m  offices  royaux  defdits  lieux  où  leur  fera  baillé  ladite  afligiià- 
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tloii)  quand  vacation  y  échera ,  de  tels  perfomnagn  qu'il  leur  plaira ,  aufandi  ft  non 

A  à  autres  nous  en  ferons  don  à  ladite  aominsrion,  maycnnnnt  la  ftcultc  à  nous  8c 
aux  noftces  rcrcrvcc  de  pouvoir  avpir  &  recouvrer  Icfditcs  choies,  en  baillant  à  noÇ- 
éet  bean-fièic  9c  beHe-teur  ou  i  leurs  en&is  ou  ayans  caufe  de  ladite  chme,  conv 
me  dit  eft,  la  fommc  de  deux  cent  cinquante  mille  cicus  d'or,  fous  les  conditions 
&  coQvcuances  contenues  audit  traite  de  maiia&i  &  par  ces  qicqics  ptcfcntçs  avons 
dooné  te  oétroyc  à  nofilits  beatt>fteie  Se  bèlle4œur  &  i  IcQcfdîcs  hoirs  ou  ayans  caufe 
d'icclic  djmc,  plein  pouvoir,  puilTince  Sc  faculté  de  racheter  &  retirer  toutes  Se 

■  quantcs  (ois  que  bon  leur  Icnibleca*  toutes  Se  diacuncs  les  picces,  membres  &  por- 
tions éa  doniaine  defdits  duché»  chaftdlenie  8e  comté,  qui  par  noos  ou  nos  pre-' 
dcceflcurs  rois,  ou  par  les  commilTaites  fut  ce  tîeputcz,  ont  ctc  par  ci-devant  ven- 
dus ,  engagez  aliénez  pour  le  prix  &c  lommcs  qu'elles  ont  été  baillées  aux  ache- 
teurs &  onenceurs  d'icefles  »  &  quand  i  oe  les  avons  fubrogé  te  fubcogeons  eu 

g  noric  nom  S:  lieu,  Iclqucllcs  pièces  qui  ainC  feront  rachetées  par  ncfditsbcau-frcre 
Se  bcUe-fonir  ou  leurs  iioirs  ou  ayans  caufc  de  ladite  dame»  nous  poutitHis  auûi  ta- 
cheter en  leur  tendant  pat  nous  ou  nos  iueeefleuts  les  deniers  qiiils  en  auioot  pour 
tfe  baille. 

Si  donnons  en  mandement  par  ces  pielcotes  à  nos  amez  Se  feaui  *  les  gens  ce- 
nans  nos  cours  de  parlement  de  Paris  ae  Rooen ,  gens  de  nos  comptes  8c  ttefixiets 

à  Paris,  hiilly  Je  Chartres  >  Montargis  &  Gizors,  généraux  de  nos  finances  &:  de 
h  Julhcc  de  nos  aydcs  à  Paris ,  Se  a  tous  nos  autres  oâkicrs  Se  ju  (liciers ,  ou  à  leurs 
Iteuienans  preiens  &  ik  venir  f  èe  à  chacun  d'enx  conune  en  leur  tcg^ud ,  &  cranme 
.1  'ni  tpparticndra ,  que  de  nos  prefcns  dons ,  ccfllons,  tranfports  i5i  dclays  ,  cnfem- 
bk  du  pouvoir  Se  faculié  de  la  coUatioo  des  baielices  ,  provilÙMUt  diijpoiîticMis  de  i 
preTentarions  des  oflices,  ils  6flent  »  fiouftcnt  êe  laillcnt  nofdits  bani>firere  8e  belle- 
livur,  leurs  cnfans  dcfeendans  fi£  ayans  caufc,  jouir  &;  ufer  pleinement  &  paiiîblc- 
ment ,  tout  ainU  Se  par  la  kxme  Se  maoïcrc  que  dciUis  elfc  die ,  ism  ca  ce  kuc  &ire^ 
C  mettte  ou  donner,  ne  fonffrir  eftie  6tt»  mis  on  domad  aucun  deftourbier  ou  erop^ 
chemcnt,  lcc|ucl  fi  fait,  mis  ou  donné  leur  cftoit,  le  mettent  ou  faiîcnc  mciue  in- 
continent à  pleine  délivrance  :  leur  mandant  ea  outre  que  cdditcs  prcleotcs  ib  M' 
lent  lire,  publier  8e  «ntcgilber  en  noldltes  cours  de  p«-lement  de  ^ûis  &  Rouen, 

chambre  de  nos  comptes  &:  en  la  cour  des  gcncr^iiv  .'c  hijulhcc  de  noldites  avdcs  '  ' 

à  l'aris,  en  rapportant,  lelquciles  lignées  de  notre  main  ,  ou  vidimu  d'iccUes  Êùc 
fons  fcfj  royal  pour  nne  feis,  avec  quittance  ou  reooonoiÂBnce  de  nofdits  bnu^frere 
&  bellc-faur  &:  de  leurs  cnfain  ou  ayans  caufc  de  ladite  damc;  de  la  jouifTance  de 
ce  prclèni  don.  Nous  voulons  nos  receveurs  ordinaires  &grcneticrs  ec  autres  à  qui 
fc  pourra  toucher  en  cftre  tenus  qnittcste  déduugez  en  teors  comptes  par  uofdits 
_  gens  des  comptes .  fans  difficulté.  Car  tel  eft  notre  plaifir ,  nonobftant  que  l'oovou- 
^  lut  dite  que  ledit  duché  de  Chartres  »  Se  pièces  qa'aiuH  lui  baillons ,  (oient  de  notre 
vray  8e  ancien  domaine,  8c  qu'ils  ne  fe  peavent  ou  doivent  aliéner  ou  appan^er ,  fînon 
aux  enfins  mâles  de  la  mailbn  de  France  ,  6»;  les  ordonnances  (ur  ce  faites  par  nos  ' 
prédeceûcuts  roysi  prohibitives  de  telles  alicnaiioos  &  quelques  auues  ordonnances} 
reftrinftions,  mandemens  ou  dâènfes  à  ce  contraires  ,  8c  encore  que  d^icelles  s'en 
dut  fiirc  cxprcilc  dcroeacioo  ,  dont  les  avons  relevé  &  relevons  :  Et  afin  que  ce 
(bit  chofe  ferme  Se  ftatxe  à  toujours  >  nous  avons  £iic  mettre  notre  fcel  à  celdita 
prefentes,  âufen  autres  cholb  notre  droit  6c  Pautrui  en  coûtes.  Donné  à  Fcmtaine- 
blcan  au  mois  de  juillet  l'an  ue  grâce  ipS.  Et  de  notre  règne  le  quatorzième.  Signé 
iur  le  tcply>  FRANÇOIS.  £t  lur  Icdu  tcply  par  le  roy»  Bumtoh^  vffa,  £c  iccl- 
Ito  fur  bes  de  faye  de  de*  vene. 
£ An  bas  dtUSM$ lettstt  eft  écrit  ceqiii  enTHiei 

Leffâf  féUtâi*  cr  regifirsU  miA»  fnmttm  gneréâ  régis ,  fro  aientU  ér  uaieniê 
fer  diilos  cenjuges  in  albo  mmmaies  ^  eerum  Uberes  ,  ex  eerum  mttrimmu  tUjtmienttS 

é'àdiéié  dmm*  Ramu  ttu^mn  hétmtu^WM  m  ^iem  tiiterîs  rms  tmitutiir ,  vigC' 
fiMM^êtbOé  dki  h^^mtt^   fât^  m  pgittmiM  fem/bim  £e       mm»  Dtmm 

ijiS.  Signé,  Du  TiitET. 

Leilâ,  ftàtieâtd  regtjlrttâ  MHéËif  fnoÊrÊÊire  ffKtrsB  nm  ,  pra  utende  ér  gà»tlmd» 
fcr  iiSos  cmjHges ,  ecrumque  ùberos  ex  iiUrnm  matrimemo  ae/cendentes  à"  CMpM  htben- 
Uif  à  diffd  dmm  Jttmrtsfmtm  élit ,  drom  mtdifmmmt  fm  m  btltrit  fêtmAiu 
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éêmhu  nà^ri  régis ,  dit  i^.Julii  ulttmè  Upfi^qtum  arrefio  ewm ^^hteUuammituv^ 
m.  Mtmu^i  SBprkmtMêbseJàe  fifùHUk  Jbêg^  âmuDmm  i5»8.         So&MAtik,  A' 

Lecld,  failUdtâ  ^  regiftrutâ  âitdtte  fnctttjum  gêner tlt  régis ,  »  quantum  tm^t  erec- 
f^fÊMmtt  DU  TlLlBT. 

Le£lâ  fmiUter ,  fuhlictts  à"  re^rMt  éHiBlê  frtmtttre  r^is  ,  i»  juumim  tMfft  erec- 

LtttrtS'de  mt^dm  des  fmuhitet^  imitts  «  Péuis  k     jMfo  fftt,  ^ 

FRANÇOIS  par  la  grâce  de  Dieu,  roi  de  Trancc  Se  de  Navarre  :  A  nos  amcz 
te  fISaaXt  ks  ^ns  de  nos  cours  de  parlement  à  Paris  &  Rouen,  gens  de  nos 
nos  comptes  Je  trdoricrs- à  Paris  ,  baitly  de  Chartres,  Mnnrnrî':>  .V  Gizors,  &  à 
cous  nos  aucres  jufticiecs  &  officiers  ou  à  leurs  licutenans,  Salue  &  diicdion.  Cooi- 
me  par  le  traite  de  mariage  d'entre  notre  trcs-cher  &  trcs-amé  bcau-fiere  Hercules 
d'Eu ,  fils  aîné  de  notre  crcs-chcr  &  trcs-amc  coufin  k  duc  de  Fcrrarc  ,  &  de  notre 
<tcs-chcrc  &  trés-amécbcUe-kcur  Renée  de  France;  Nous  leur  ayons  en  doc  &  ma- 
riage ,  &  pour  appanage  de  notreditc  bclle-fcear  »  lents  hoirs  &  ayans  caufc  de  la- 
dite dame ,  baille,  cédé,  tranfporré  ?r  drî^i'll-  enrre  autres chofc;  !e  duclic  de  Char-  . 
très,  la  chaftcUcnie  &  fcigncunc  cic  Montargis  q^u' avons  jointes  6c  urnes  audit  du- 
dié  de  Chartres  &  la  comté  de  Gizors,  leurs appaitcnaaces  s:  dépendances  quel-  C 
conques,  ainfi  qu'elles  fe  pourfuivent  <ïc  comportent  en  tous  droiis  de  ju!>ite  5c:  ju- 
rifdi^tions  hautes ,  moyennes  Se  baflès,niercs  &  mixtes >  impetcs  hommes  ,  hom*  . 
mages ,  vaflàux  &  vafTclageti  fuA  &  wâm-Ued ,  miHaaif  niMioiii»  ittiiws»lioiU« 
garennes,  toreft": ,  pîi lions,  eaux,  rivières,  pcrdicrics,  cens,  rentes  ,  fours ,  mou- 
lins, dixmesj  cliamp  iits ,  lois,  ventes,  laurncs,  reliefs  ,  rachats,  amendes,  aubeines, 
ooofifciltions,  fortfaitures ,  péages,  padàges  Se  tums  droits  &  devoirs  quelconque» 
patronages  d'c'glifcs  S:  collations  de  bénéfices ,  pour  en  jouir  &  ufcr  par  nold.  bcau-frcre 
dcbcllc-lccut,  leurs  hoirs  ôc  ayans  cautc  dcnotrcd.bcllc-fôeur ,  ainll  qu'Ucft  conrcnuiSC 
dedatécfibces  Jenrascf^Kiachces  fous  le  contre>fcel  de  notre  chancellerie.  Sçavoir  fai- 
fons  ,  que  nous  conddcr.ins  que  Icfdites  terres  font  de  l'ancien  domaine  de  la  Maiton  de  O 
France,     cumme  telles  doivent  être  traitées ,  attendu  mefmement  que  les  avons 
baillées  À  cacbapt  perpétuel.  Vous  mandons  de  eipRsflàncnt  enjoignons  &  à  cha- 
cun de  vous,  fi  comme  à  lui  appartiendra  ,  que  vous  procédiez  àTcntcnnement  de 
nofditcs  lettres  Tclon  leur  forme  6c  teneur ,  a  condition  toutefois  que  noldits  bcau- 
fiere  8e  belle- Corur,  leurs  hoirs  &  ayans  caufe  ,  quand  aux  bais  taillis  qui  ont  aocsutumé 
cflrc  coupé,  («ont  faites  les  coupes  d'iceuxà  leur  profit  en  temps  &:  faifons  accoutu- 
mées ,  &.  quant  aux  autres  bois  de  haute  futaye  en  ul'eront  eux  &  leurs  hoirs ,  com- 
me bon  pciede  fiiraiile»  &  les  comptes  du  revenu  defdits  duché  &  comté,  terres 
feigneuries,  qui  (eronc  rendus  pardevant  les  officiers  de  nofdits  beau-frere  &  belle- 
(œur ,  feront  portées  en  notre  chambre  des  comptes  à  Paris  de  deux  ans  en  deux  ans 
pour  la  confêmti.011  èc  «os  droits  te  revenu  defdites  terres  6c  feigoeucîes»  8c  lef^  - 
quelles  choies  nous  avons  efdites  lettres  employées  &  employons ,  tout  ainfi  que  û.  ^ 
dles  y  efloient  nommément  Se  expreflemenc  mifes  &  efcrites  de  mot  à  mot  j  cac 
ainfi  nous  plaît-il  elbre  fait ,  nonobflant  ladite  obmiffion  &  quelconques  ocdoonao^  . 
ces,  teffoidions,  mandemens  ou  défenfes  à  ce  contraires.  Donoé  à  Paris  le  vingc- 
cinquiéme  jour  de  juillet  l  an  de  gtace  i  (  z8.  Et  de  notre  rçgne  le  quatorzième. 
Signé  par  IciDjr  en  Ton  conieil  t  Gbooiiu  £c  Dodlé  dedreîniae  <nc  iimple  qoene.  - 
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Il  Âi  rcji  du  parlement  de  Mm»  imti  mfttite  defiiUs  lettres. 


Du  7.  Aoud-  j  vi8. 
iictrét  JUs  r^^a  àe  U  tmer  àt  tmrlauA,^ 

StIR  la  rcquc^c  bail'.ce  à  ta  Cour  par  le  prince  de  Ferrare,  &  dame  Ren&  j& 
France  (on  époufe,  tendance  à  ce  que  îcs  lettres  de  ceflion  U  tranCpoits  f'airs  pat 
!e  roy  à  ladite  dame  Renée  >  du  dudic  de  Chartres,  chaftcUenic  de  Moacaigis, 
ninies  &:  unies  audit  duché  &  du  comte  de  Gifbrs  ,  apparcettances  &  dépendances,' 
Iciirtulîciit  entérinées,  Si  ceJecU  ,fuh'ic.iu  cr  ri-^i/lnsa  edvc  mis  fur  11-  rcply  d'iccIlcS. 
Ouyiur  ce  le  procureur  gcncial  duruy,î>i:  vu  U  répunlc  par  lui  baïUcc  par  écrie 
Tout  couiiderc ,  la  Coui' ,  les  chambres  aflcmblccs  a  ordonne  &  ordonne  que  lefdi» 
g  tes  lettres  Tcruiit  lûés  iS^  publiées  en  l'audience  tîc  ladite  cour,  &  que  fur  le  rcply 
d'iccllcs  Icra  mis  ieilt^fublicAU  ^  regifira/a,  pour  en  jouit  pat  lefdits  pnncc  de  ter- 
rare  &c  dame  Renée  de  France,  leurs  eofims  detccndaos  d'eux,  te  les  ayans  caufede 
ladite  dnmc  ,  aux  charges  &  modifications  contenues  îe  portce<;^ar  IcfJiicii  lettres  de 
dcclaiacions  &:  ampliattom  du  vingi-cinquicme  )our  de  juillet  dernier  paîlc,  flccocore 
àlâ  charge  que  Iddits prince  &  dame ,  leuisenfiins  &.  ayans  caufe  d'elle,  ne  pourront 
Élire  couppc  de  bnis  es  forêts  de'pcnd:ns  dtidit  ron'. té  de  Gifoi  s ,  fînnn  par  ventes  ordi- 
naires,    ainii  que  letdiccs  toiii^  le  pourront  potcet  pour  la  conicrvation  6i  repo- 

Eulacion  d'iccUcs  ,  Se  en  ayant  égard  en  l'éut  «u'elles  temt  de  prcfiiht ,  êc  que  Icfe 
ois  qui  proviendront  de  la  foret  de  Lyon,  f'  des  ventes  qui  ^'v  feront  cv-aprcs  , 
conlidecé  que  par  cy-dcvnnt  ladite  forêt  a  été  la  fournitute  de  la  vii^c  de  Rouen ,  8c 
_  2c  que  (ans  oeb  ladite  viHc  6c  tout  le  pays  d'environ  pourroient  grandement  {ou& 
frir ,  mcir.c  en  temps  d'hyver  ,  feront  diftribuez  pour  !a  fourniture  de  ladite  ville, 
ainfi  qu  ils  ont  clé  par  cy-dcvanc  pendant  le  temps  que  ladite  foret  a  été  en  la  maia 
tàu  toi ,  ûmen  ûite  tnafport  ailleurs  liors  le  pays ,  Se  aufll  à  la  chaiige  que  leldit» 

{>riDcc  &  dnmc  n'autont  la  garde  des  mineurs  ,  finon  en  la  forme  iS:  manière  que 
es  Ducs  &  comtes  dudit  pays  de  Normandie  en  ont  cydcvanc  joui ,  &,  quc  refcr- 
TMion  eft  ûite  au  roy  du  droit  de  garde  qu'il  a  ,  lui  peut  &  doit  appartenir  pac 
f     fonvcraioetc  (ur  les  mineurs  f^'  leurs  fiefs  qu'ils  aitronc  affis  hors  ladite  comte  de 
Gilors  ,  à  caufc  de  la  oardc  qu'ils  lui  pourroient  écheoir  pour  raifba  des  fiefs  dé- 

f>eodans  &c  tenus  de  luià  caufe  dudit  oooicé  de  Gifor$  ;  6c  mêmcmcnc  lui  a  refervd 
a  garde  qui  lui  pourroit  appartenir  audit  comte  de  Gifors  pour  fa  fonvcrninctc,  fie 
à  caulc  des  fiefs  tenus  de  lui  aflls  hors  dudit  comte,  (cloa  &  atnlj  que  par  ta  iou- 
vciainecif  il  en  a  joui  ScvHé  en  plus  avant  que  Iddits  Ducs  &  comtes ,  au£  8c  i  la 
charge  que  Icfîiits  prince  fie  dame  ,  leurs  enfans  &  ayans  caufc  d  clli;,  feront  tenus 
d'entretenir  les  châteaux  ,  manoirs  ,  chauflces  ,  moulins  ,  pouis  ^  autres  édifices 
^  dudit  comté ,  Se  y  faire  les  reparadons  neccflâircs,  canven:A>lcs ,  Se  qu'ils  feront  tenus 
entretenir  les  baux  5:  fermages  ,  ventes  &:  adjudications  de  bois  fiircs  par  le  roi  ou 
les  commill'aircs  de  par  lui  commis  «Se  deputce  durant  le  temps  d  iccux  ,  aupara- 
vanc  leldtisdelaB  K  nanfports,  feront  aufli  tenus  de  iMillet  lettres  dè  oontnuunon 
aux  officiers  commis  &  fubditucz  par  le  roy  audit  comté,  félon  fc  ainfî  qu'il  efl 
contenu  Se  porté  par  Iddites  lettres  de  ceflion  Ôc  tranlport.    Prononce  a  Rouen  en 
.  parknieiic  kfeptiémejoat  d'onfl;  r«o  ifxS.  Signé,  Sumeav.  CoUacioa  faite:  - 


Arrit  ék  U  tbmAre  des  amplts  de  Paris,  domé  enjwu  defiSset  kttns  de  si0ktt  te  ij, 
£  IJ2S. 

11s  gens  des  comptes  do  toi  notre  fire  vcucs  les  lettres  patentes  dudir  feigneur  en 
^  forme  de  Chartres ,  contenant  féreftion  do  conté  de  Chartres  cnDuchétex- 
pcdîéescnla  chambre  defdits  comptes  le  douzième  de  ce  prcfcnt  mois  :  autres  lettres 
patentes  dudit  leigncut  en  tncmc  ftirmc ,  donné  à  Fontainebleau  au  mois  de  juillet 
dernier  palK ,  figné  de  fa  main  &  de  M.  |ean  le  Breton ,  fécrecaite  de  fes  finances  aui; 
qudlcs  CCS  pretentes  lont  attachées  Huis  l'un  de  nos  fignets,  par  lerquclles  narration 
feitc  que  par  les  convenances  du  mariage  condud  &  accorde,  du  vouloir  &  con- 
fcmcmcnt  dudit  felgneur^  encre  madame  Renée  de  France  fa  belte-fowr  fille  du  fcu 
loy  iAuis  douzième  9C  de  Madame  Au»  de  BtcHcae(  ifucDictt  abiotve  )  9C  H<f 
Ttme  K  ^  * 
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culcsd  Eft,  fils  <lc  Monfeigneur  Alphonfc  duc  de  Fctracc ,  &  lequel  mariage  aitécc  jl 
depuis  folcmni(c  a»  tacc  de  fàintc  cgiifc,  &  confommé:  icdai  (cig  cur  pour  tous  ^ 
■A  chacans  tes  àuâa,  nnnt,rai(ons  ^  aftions ,  pétitioris  &  querelle  que  prâciKl  &:  lui 
apparrirnncnt  ou  peuvent  compter  a  prêtent  ou  ponc  l'avcour <:&  biens  ,  meubles  ,  im- 
meubles  îc  lucccaionsdcfdits  feus  perc  Se  vxte  ,  ■&  auttemenc  en  quelque  pays  Se 
lieux  qu'ils  foient  fituez  &  aflls  ,  lui  eût  promis  bailler  la  rommc  de  Jeux  cent  cin- 
quante mille  écu5  d'or  folcil ,  à  prcfcnt  couraos.  >  dont  il  dcvoit  bailler  compunt-dcdan» 
le  jour  de  leurs  Lpoufaillcs  cinquante  mille  écus  fol ,  &  pour  kt  deux  cent  mille  écof 
foleil  rcftans ,  leur  bailler  une  pièce  ou  plufieurs  en  titre  deDuchc  julqu'àla  vateuc 
de  dix  mille  ccus  d'or  folcil  de  rente  ou  revenu  par  chacun  an, avec  tous  droits  do 
jullicc  &  jurifdiclion  ,  lias  aucune  choie  en  rcfcrver ,  ion  les  foy  8e  hommage ,  rcf* 
Ibrc  &  fouverainetc  >  5c  où  elle  ne  ftj  tnauvcroit  'de  ladite  valeur ,  leur  bailler  luç 
autres  pièces  du  domaine  de  prochain  en  prochain ,  julqu'au  pai&ic  derdit$  dix  mille 
e'cus  d  or  Tolcil  de  rente  ou  revenu  ,&  s'il  y  avoit  greniers  ou  aydes»  ledit  fcigticuc 
Icui  pourtoit  bailler  » pour  ce  qu'il  (croit  trouve  qu'elles  vaudroicnt  de  revenu , 
d'ofiicicrs  &  charges  payc'cs  avec  la  prelentation  &  Domination  des  officiers  royaux 
dcfditcs  gabelles      lieux  où  leur  (cra  baillé  ladite  oflignation  ,  quant  vacation  y 
•écherra  >  ainfi<|Q'ileft  à  plein  contenu  audit  tiatté  tc  conventions  dudic  numaoe-i, 
ledit  fe'r'n^iir  p'^nr  rç";  ciufcs  &  autres  àpletQ  contenues  eldites  lettres ,  auroii  audit 
iicut  Hcrcuicso  iiir  u  îvlaJamc  Rencedc  France  (on  cppufc  impctrans  ,b.iilic  ,  ccdc, 

3nit(éi  oanlponé  6c  delaiiïe'  ledit  duché  de  Chartres ,  fcs  appartenances  &  dcpen-* 
anccs ,  n'agucrcs  par  lui  cre'c  en  titre  &  dignité  de  Duché' ,  la  chatclicnic  «Je  fcigr  eu- 
'tic  de  Montargis,  qu'il  a  jointe  &  unie  audit  duché,  le  comté  de  G  i  lors,  icuri  appar»  ^ 
tenaooes  Se  dépendances  quelconques,  ainfi  qu'elles  (e  comporcencflepourfuivenc 
'en  tous  droits  de  jurtit  es  virifdiftions,  hautes  moyennes  &:  baflcs>  mcrcs ,  mixccs  im- 
,pcrcS}  horaincs ,  horamagcb ,  vaffaux  &  vaflelages ,  (icfs  &  airicreficfs ,  ra^jfuns  ,uiar 
ndts»  fermes*  bois,  garennes,  fotcts ,  paiflbns,  eaux , rivières,  étangs,  pccherics» 
-cens,  rentes,  (ours,  mouîmi,  dixmcs  champarts  ,  loi<;,  veines  &:  faifiiics,  reliefs, 
rachats,  amendes,  aubcuics,  loitiitures,  confifcations ,  péages  ,  p. liages  &;  autres 
droits  ic  devoirs  quelconques  •  pattraiages  d'^life  AC  fidttailom  de  l^enefices , 
en  jouir  ?c  ufer  par  Icfdits  impcrrans ,  leurs  hoirs  ou  ayans  cnufe  de  ladite  dame,  en 
tous  droits ,  privilèges ,  autoritcz ,  prérogatives  &  prééminences  de  duché  «Se  conuç 
S:  tels  Se  feronaUes  que  fimt  Ae  onc  aecoucumé  laite  les  auttet  ducs  fie  comtes  an» 

cicns  de  ce  royaumcj  fan'  niicnnc  choie  rcierverou  rctenit  au  ro:  nnrrc  fdgncur  nc 
aux  iicns,  fors  leulemenc  les  toy  &:  hommage,  rcilurt  îic  (ouverametc  ,  à  la  cbaige  r% 
de  payer  Qe  acquitter  par  eux  lés  tîcis  &:  aumônes,  gages  d'officiers  &  autres  charges 
ordinaires  fie  anciennes  étant  fur  Icldns  duchf  (r::ri  cnric  de  Montargit  &  comté 
de  Gifors  -,  &  pour  ce  qu'au  moyen  des  cnatgcs  aiuncs  que  icùit  icigneur  a  dés- 
àptefentà  fupponer,  il  n'auroit  pû  bailler  èc  fournir  à  iceux  impettans  ladite  fom» 
me  de  cinquante  mille  ccus  d'or  fuleil  qu'il  dcvoit  fournir  dedans  ledit  jour  de  leurs 
cpoulaillcs  ,  fc  rccoient  coniciuc^  de  l'allignat  de  deux  mille  cinq  cent  ccus  d  oc 
foleil  de  tente  ou tevcnu, outre  les  dix  tnme  éoas  rokil>  ktqucls  deux  mille  cinq 
ccnr  cens ,  au  moyen  des  aliénations  &:  cngagemcns  qni  ont  été  faits  fur  ledit  do- 
maine i  ledit  icigncut  n'autoit  pû  bailler  alligncr  entièrement  (ur  les  membres  fic 
ponions  d'icelui  ;  voulant  à  cette  caufe  que  le  par&it  de  ce  que  lefdits  dudié  de 
Chartres  ,châtcllcnic  de  Montargis ,  comté  de  Guors  S:  aj^partcnarccs  ne  pourroicnt: 
porter,  leur  loit  baiilc  fur  le  revenu  *X  émolument  de»  greniers  &c  chambres  à  ici  ^ 
-defdits,  heux  pour  autant  qu'ils  en  pourront  porter ,  fie  le  reile  de  prochain  en  pro« 
chain jufqu'au  parfait  defdics  douze  mille  cinq  cent  écus  de  rente  ou  revenu,  pour 
en  jouir  &  ulcr ,  iSc  iceux  avoir  fie  ptendcc  eux  ou  leurs  receveurs ,  proaircurs  fie 
«onuttis  par  les  mains  des  recereurs  &  grcneciets  de^ts lieux,  te  par  leurs  fimples 
quittances  ,  leur  donnant  onrre ,  à  leurs  noirs  fie  ayans  caufcd  icellc  dame,  pouvoir, 
autorité  &  (acuité  de  nonuner  audit  teigncut ,  fie  prcTeatcr  aux  offices  royaux  dcldits 
licuxoù  leur  fera  bailli  ladite  affigoaûoa,  quand  vacation  y  écherra ,  de  telles  pei^ 
fonnngcs  qu'il  leur  plaira  ,moycnn"int  toutefois  la  ficulrc  audit  fcigncur  auxfiens 
rclervee  de  pouvoir  r  avoir  fie  recouvrer  icfdiies  choies,  en  baillant  auidits  impctrans» 
leurfdits  hoirs  ou  aijtans  cauiè  dHoelIe  dame  b  kmuncde  deux  cent  cinquante  tnilfe 
cais,  fie  fous  les  condtttoru  fie  conventions  contenues  au  traite  de  mariage ,  leur  don- 
nant outre  facilite  de  rachat)  fie  retirer  toutes  &.  chacunes  ks  pièces  ,  membres  fie 
portions  aliénées  dudît  domiioc ,  Ac  dont  quant  à  ce  ledit  fcigneor  les  a  fubioeex  cA 
iba  Ueif  t  &  dciqueb  anfli  il  {knwoi  ladmei  Iddiies  picoes  en  lendaiit  les  èâniôs 
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/  pdUc  ce  kAÛlc.  V u  aoûi  aucte$  lettres  paic(\tcs  dudic  Tcigncur  doonçes  à  Paris  le  yii^ 
cteq  jiitllec  deraier  fttflK  aafli  Cf«Nme««  par  IcIqucTies  &  fo»r  fc^         y  cef*. 
tenuéS ,  ledit  fcigncur  veut  Se  nous  manilc  procéder  .\  1  entérinement  dcfilitcs  Icrtrc» 
pflcences  *  Iclon  leur  tocmc  &  teneur  ,  à  condition  couictois  que  Icidits  împctraos, 
fettts  hoirs    ayio»  cmlêv  quant  «n  hà»  taiUU  4)gi  ont  acçoatùoà  tut 
feront  faites  les  coupes  tViccux  à  leur  proâc  en  temps  5r  faifonf  accoutumez.  Se 
quaot  aux  autres  buis  de  haute  fudaye  ,  en  uferonc  eux  fc  leurs  hoirs  comme  bons 
'pctcs  de  fiiBtUe»    que  les  comptes  du  revenu  dcfdits  Duché ,  comré,iierces8elri^ 
gaamcs  qui  feront  rendus  pardcvadC  les  officiers  «iclilits  impctrans  feront  portez  en 
]a  chambre  dcfdits  comptes ,  de  deux  ans  en  deux  ans  ,  pour  la  confervation  des 
droits  dudit  (cigneur  &  levcnu  ddSlites  terres  &.  feigneuties  ,  âc  Idqneltcs  chofcs 
Ibnteroployccs  clditcs  lettres, cwc        que lî £iks  y  croient  nommc'ment&  cxprcf- 
*fifment  miles  «Se  ccrucs  de  mot  à  mot.  La  com  a  ordonne  &  ordonne  quclcldim 
lettres  (eronc  cncegiilaxs*  pqm  ISfCfMMfoAlMlklir  êomi'tc  NMW.  Fait  i 
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NEMOURS. 
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Tns  let  qwâT' 
titti  itSÂVtjt, 
&  /«r  kSêuéê 

tT$ix  d'trpnt  s 
Ut  hriHTt  <m- 
fuit. 


Le  Roy  François  I.  donna  le  duché  de  Nemours,  avec  les  fcigncuriesde  Chf  Q 
teau4.andon ,  de  Maeenc  ^  de  Pont  (ut  Seine  à  PHILIPPE  de  Savoye ,  comte 
de  Genevois ,  8c  i  CHARLOTTE  de  Loogaeville  fa  femme  par  lettres  du  zt. 
décembre  ijiS.  rcgiftrccs  au  parlement  le  4.  février  ?c  en  b  chambre  des  comptes 
le  8.  macs  de  la  même  anae'e.  JACQUES  de  Sa  voye  leur  fils  obtint  du  toy  Henry 
IL  des  lettres  de  confirmation  4es  précédentes  le  p  oAobre  1547-  regiftrMfle  a. 
Jtoud  1549.  Iciqucllcs  furent  encore  confirmées  par  le  roy  Ch.ulcs  IX.  les  1  j.  fêp» 
tembcc  ijtf  1.  &  to.  juin  ij^j.  fvjws  ttmt  UI.  de  cette  hiptre  ftg.  coj.  m  fi  m»* 
^foâkt  tktn  ummiÊHt  tau  dmMm^  mû  Muu&a  font  rmm»  m  imim  êt 
iHILffiPC  DE  SAVOYE  DUC  DE  NËMOURS. 
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ESTOUTEVILLE. 


4^^ClevtUc,  &c.  furent  unies  te  ctwba  en  duché  fous  le  nom  d'ÇSTOUT^ 
VILLE ,  en  âveur  d'ADRlENNE  «rEftouccville ,  fille  unique     feule  heritieie 
de  Jean  lïl.  du  nom  ,  fire  d'Eftouccville  >  &  de  Jeanne  d  Eftoutcvillc  ,  dame  de 
jMoyon ,  de  Bhqocbec»  &c.  £c  au0i  eo  laveur  de  FJ;!LANCQIS,  de  fioutbon  L  du 
Yiam ,  oomce  de  S.  Paul  (on  futur  mtijtde  Um  hàn  d^taém  ttauc  m  bfâwmù^t 
fuutfftwn  tAiritmt  i Eftoutevtlle  ^  fous  le  r^trt  i»  fxrUmem  de  Retun  par  lettres 
données  à  Fonuincblcau  au  mois  dacMift  1  j  34.  cejpihé^.  au  pademeoc  de  Rouea  le 
II.  rcptembcefuivane»  fle  en  b  chambre  des  compces  dé  Paris  le  19  èAobre  de  k 
même  année.  Leur  contrat  de  mariage  où  font  inlcrécs  ces  clauTcs,  fut  homologué 
au  parlemencde  Paris  le  itf.  avril  imo-  après  Fâ(^ues,en  exécution  des  lettres  p»- 
tentes  du  i.  fcptcmbte  15)9.   MARIE  de  Bourbon  leur  fille  fie  héritière  porta 
le  Duché  d'Efloutcvillc  dans  la  mailon  ilc  Longucvillc  le  2.  juillet  1^6^.  par  fon 
mariage  avec  LEON  OR  d  Oilcaos,  duc  de  Lo^eville>fic  il  y  eft  rdlé  julqu'aa 
KT.jiiin  1707.  qu'il  paila  par  b  monde MARlËd'Orleans,duchdIe de  NemoocS) 
à  JACQUES  Coyon  111.  Ju  nom  firc  de  Matignon ,  coin:c  de  Thorigny,chcvaliec 
desordces  du  roy,  pait-âls  de  Charles  de  Matignon  «comte  de  Tborigny  ,  &  à'Eieerutre 
d'Orieans-Longuc ville  ,  tt  a  paflé  par  fiimofc  arrivée  en  17x5.  à  JACQUES- 
LEONOR-FRANCOIS  Goyon  firc  de  Matignon  ,  Duc  de  Valcntinois  ,  Pair  de 
France, Ton  AU  unique,  qui  le  po^^cdea^jout;d'huy./#fr«/«w«  /.  de  teue  hifiure  f.zio. 
^ ySjiwtfer  ^  j  26.  La  généalogie  de  b  ntnUbodë  Goyon  Matignon  fe  trouve  cy*devaor 
p.  J74chap\trc  du  Duchc-Pairic  de  Valcntinois ,  &  celle  des  anciens  fcigncuis  d'E- 
ftoutcvillc  leta  rapportée  dans  la  luite  de  cette  hiftoiic.  chapitre  des  GRANDS 
MAITRES  des  Aibaleftrieis  de  France,  ftgobks  fictes^pà /tihfm  mumm  étdiM 
4bt  iKcbéi^mutiwUt» 
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i>I£CES  CONCERNANT  LE  DUCHE 

D  ES  TOU  TEVILLE- 

1 

•  ■  • 

r   Au  moto  ^Aonft  mil  dnq  cent  CROtO'qune.  ' 

^ — FRANÇOIS  •  par  la  cracc  Je  Dieu  ,  roy  de  France  ,  foyotr  fâifdns  à  tousprcfèns 
fie  à  veaic.  Que  coDlîdcrant  pac  Nous  les  rnonaichics  2c  ^tincipautez  eue 
^coîitcrv^es  en  leur  entier,  nonièalcfneDC  parrobéifltDoe  denoifn|ees,tM{Sflii<fipar 
laetandcur  &  hautcfledcs  maî(ons  des  princes  dcfccndans  de  la  lignée  royale,  Icfqucls 
rcconnoiffans  leur  noble  ddceute  &  lignage,  ont  accoutume  iclplcndit  en  venucux 
&  chcvaleuicux  a£tes,  comme  eux  fentans  plus  prochdn  de  la  Inmicre  denoblefle« 
pour  laquelle  taifon  meus  nos  prcgcnitcvirs  rois  de  France  (que  Dicuabfolvc  )  au- 
roicnt  toujours  par  exocllencc  K  fui  tous  autres  élevé  en  titre  d'honneur  &  dignité 
les  maifons  des  perfonDCsi  eux  actoochans  par  droit  de  con(angujiifeé,tane  poar  te  ^ 
Mgaid  de  la  proximité  de  lignage  que  pour  le  grand  avantage  d'honneur,  qui  cft  • 
provenu  pac  leurs  lervices  &  piouefles  à  la  chofe  publique ,  dont  leur  mcmoite  a  été 
rendue  immoitelle  K  aind«&  learpofteticé  fie  tous  ancres  princes  fie  (êigncund'en- 
Ittivte  les  vertueux  exemples  de  leurs  predccefTeurs.  Er  foie  ainfi  que  nous  rcduifanc 
i  mémoire  les  g^ds ,  notables ,  vertueux  ic  recomtuandablcs  Icrviccs  qtw  notre 
trés-cher  &  trés-amé  cotifîn  François  comte  de  S.  Pol  fie  (es  prédecel&ots  deiben-  % 
dus  en  li-^nc  dircftc  du  roy  S.  Louis.ont  ûit  par  cy-dcvant  non  feulement  à  nofdits  ptc- 
dcccflcuis  «  maisanflt  à  notre  perfonne  &  à  toute  la  chofe  puUiqucdenotredit  royaux 
me,  tant  an  fàh  de  nos  goerresde-ià  les  monts  fie  atlleuts  en  plufieon  fie  divers 
lieux  que  autrement ,  en  maintes  ?c  louables  manières,  cxpofant  leurs  propres  pcr- 
lonncs  fie  biens  audit  {ctvice,  fie  que  elpcrons  que  notredit  couûn  fera  &  continuera 
par  ci-aprés ,  &  anfli  à  ce  que  le  mariage  pour-parlé  entre  nomdic  coufin  comte  de 
faint  Pol,  fie  notre  trcs-chcre  i?c  nmcc  coufine  Adricnc  d'EîloutcvilIe,  fille  unique  de 
feu  notre  trés-chcr  amé  fie  fcal  couiin  ]eaa,rired*£lh]uteville ,  en  Ton  vivant .  Icieoeur  de 
Hambie  fit  de  Vattemont ,  fie  de  notfetté(*dNie  fieaméB  conTme  jacqueline  dlEftou- 
tevillc ,  dame  de  Briqucbcc ,  fie  ladite  damoifelle  à  prefent  dame  des  baronies  fie  vicom-  C 
uz  de  RodKviUc»  fierneval ,  Clc ville,  dame  des  chatcllenies  terres  fie  Te^ncurtes 
de  Hambie ,  VaHemoot ,  VarcngcvUle,  ks  Loges ,  le  Bec  de  Moccagne,  la  Kenmiée,  ' 
Hottotfur  Dieppe,  Bec  au  Cauchois  ,Trcmanville ,  Fauville,  le  fieï d'Efpiney  ,Ma- 
xeiiil,  Hericoun,  Saftctot  fie  CriquemanviUe ,  leurs  appartenances  fie  dépendances ,  (o 
pttiiTent  convenablement  parfaite,  ce  qne  avons defiie  fie  dcfiroos  pour  le  bien ,  aug- 
mentation ,  honneut,eieéllencc  fi:  nrcrogativc  de  noldits  coulîn  fie  coufine.  Pour 
ces  caulês,fic  pour  la  très  gtaixie  ,  bonne  fie  patfiiitc  confidence  ,  fiiy  fie  loyauté 
^ue  avons  trouvé  fit  txon?onis  envetsnoosfit  la  chofe  puUique  de  notredit  royaume» 
notredit  coufin  Se  pour  la.plOiximitc  dudit  lignage  dont  il  nous  atteint ,  afin  de  plus  ^ 
décorer  ,   élever  fie  noTdits  coufin  fie  coufine  d'Eftouteville  ,  même  Icfdices 
Ijatonies ,  vicotmez ,  chitellenies  fie  ièigneuties  de  Vallemonc,  Varengeville ,  Berne- 
val  ,  Clcvil!c,lcs  Loges  ,1e  Bec  de  Morragnc,  la  Rcmu<fc  ,Hottot  fur  Dieppe,  Bec 
au  Cauchois,  Trcroanville, Fauville,  le  fict  d'Efpiney  .Marcuil,  Hericourt  >Sairetoc 
fie  CriqoemanviUe ,  lenrs  apparteoanccs  fie  dépendances  à  elle  appartenans ,  qui  (ont 
de  boii  &:  gros  revenu,  detquels  dépendent  pluficurs  beaux  fiefs,  arricrc-fiefs ,  vaf- 
faux  fie  iuicts,  toutes  Icfditcs  terres  fie  Icigncurics  lituécs  fie  afilTes  en  notre  Bail- 
liage  de  Oitxx  fie  icflôtc  de  notre  parlement  de  Rouen ,  fie  tenues  de  nouscn  Ibf  Oc 
bommage:  Nous  de  ootte  ptopie  mouTement  >  libetaUté *  cctcatnc  (oeoce  ,^ace 
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A  feeciate,pldiie  fuUSMMeft  antoiit^  royale»  fiir  ce  l'avis  6  d^Ubemion  de  pla- 
neurs princes  &  fcigncurs  de  noldirs  lang&  ligi.iige)  icctics  baronics,  cliuicllcnics  & 
kigncuries  de  Vallcmoac  »  YacengeviUC)  Bcr.^cvai ,  CkviUe ,  les  l^gcs»  le  Bec  de 
Mortagne ,  la  Renraée»  Hoftoc  tat  Dieppe ,  Bec  eu  Cauchois  iTcemanville  >  Fan» 

ville  ,  le  fief  d'Efpincy,  Mareiiil ,  Mcricourt  jfaflctot  &  Criqucnianvillc,  IcurS  appar- 
leoaooos  &.  dépendances  avons  um  Ce  uttiilons  ,  pour  ccro  tenues  en  un  feul  iicffie 
liommage «  êe  iodlei  avoos  créées*  élevées  8e  érigées ,  créons ,  çlei'ons  ic  érigeons 
&  de'corûiis  par  CCS  prcfentcs  en  tlignitc,  nom ,  tirrc,  cutort:c,  prérogative  S:  picc- 
&)tneucc  de  Duché  >  vouloos  flc  nous  plaît  Iclditcs  baronies  >  vicomicz ,  chàtcllcnics 
&  (cigneufics ^redites»  nommées <âc  appellées  le  Duché  d'Eftcniceville  ,  pour  en 
jouir  pnr  nocrcJic  coufin  5v:  coulînc  ,  leuis  hoirs  Se  dcfccndans  d'eux  en  lovil  mariage 
&  (uccellcurs  de  ladite  damoilclic,auqucis  de  cous  le.  d^fluÙits  ledit  duché  devta  appa». 
tenir  >  le!on  les  padttom  BC  convenances  roarrimooiales  aocerdécs  entre  notneditcoa- 

B  ûn  &  coulïne  à  tonionn-mats  perpétuellement  à  titre  de  Duc  ,  avec  les  honneurs , 
prérogatives  Se  prééminences  appartenans  à  DuC|  &  ainli  que  les  aunes  Ducs  do 
fwere  royaume  jouidcnt  tant  en  jurifdiâioQs  que  autrement  «  Jbus  le  teflort 
de  notreditc  cour  de  Parlement  de  Rouen  ,  en  ce  non  compris  toutefois  les  cas 
royaux,  £c  ceux  dont  la  connoillànce nous  appartient  &  a.  nui  juges  par  prcvcoticri 
paidevanc  Icfquela  nos  juges vouloiis  iceux  cas  tcllûrtir,aii)li  qu'ils  ont  acxoatuméy 
toutefois  s'il  advenoit  que  nctrcditc  couline  Adric.  ne  d  Eikuicvillc  allâr  vie  à 
uépas  premier  que  notcedit  coulàn  k  comte  de  S.  1  ol  ,  voulons  &  entendons  que 
•   kdic  titre  de  Duc  dodit  Duché  d'EftouteviUe^mcure  à  noircdit  cc  ulin  la  vie  du* 

^  ranc  avec  Icldites  parts  Se  portions  delditcs  terres  de  r.o  rrdire  couline  Adricnnc,  érigées 
audit  titre  de  duché  par  clic  données  a  nuticJic  cuuim  ,poui  en  jouir  (a  vie  (iuracc* 
lielon  ét  ainfi  «joe  convenu  tc  accordé  a  été  par  le  traré  de  mariage  d*cotte  nôtres 
tiit  coulln  &  couhnc,  !c  fans  aucunement  ckrogci  à  icclui  ,&  combien  que  enau' 
-cunes  defdites  terres  6c  teigneutics  appacccnaas  a  aotrcdite  couline  ,  &  que  de  prc» 
lent  nous  érigeons  en  lîtiB  de  Duché»  notreditc  coufinc  y  eut  haute,  moyenne  ÔC 
badc  jufticc,  feulement  comme  é$  terres  &  fL^v^rinc s  de  \'allL"ri"  :  t  ,  V.  rci.gevillc, 
Clcvillcjes  Loges  ,  le  Bec  de  Mortaguc,  Hottot  lui  Uicppe,  Maicml  ,Hericourt, 
Bec  au  Cauchois,  TiemanvilJe»  Fauvtlle.lc  fief  d'Elpiuey  prés  Dieppe,  Sailètotéc 

X)  C riquenun ville ,  leurs  app ntc  rij  icc,  ïk:  dcpc^d:Ilcc^ ,  dont  les  appellations  rcfîor- 
tilli:nt  patdcvant  les  vicoaitcs  ce  Muuiivulicii ,  *^-iiJt;bcc  Arques  au  bailliage  de  • 
Caux ,  Nous  SOUKS  kfilttef  cecces  dqndlcs  notreJicc  ce  mine  avoir  balTc  &  moyenne 
jufticc  feulement,  avec  les  autres  terres ,  baronies  t\:  Icigncuries  efquelics  notredite 
couline  avoit  haute ,  moyenne  &.  balle  jufticc  ,  c'clt  a  Ravoir  la  baronic  de  iicrne^ 
val  &  la  feigneurie  de  Remuée  ,  leurs  appURCOances  &  dépendances  ,  avons  réduites 
&  réunies  à  une  iculc  jufticc,  laquelle  notisavonspat  les  mêmes  prclcnccs  créée ,  érigée, 
ordonnée  £<.  établie  ,  créons ,  érigeons  ,  ordonnons  &.  établilions  pcrpetueUeincûC 
â  toujours-mais  en  tout  droit  de  iiauce  jufticc  ,  mcre  &  mixte  impece  »  fit  tome 
nurrc  -'îrildiaion ,  Ôc  icellc  haute  jufticc  donnée  6c  cionnons  de  noidites  grâce  ,  pui{- 
iaii;:c  «x  autorité  pat  cclditcs  prclcntc^  en  tâveut  que  deflus  à  noldits  coulin  &  cou« 

'£  fineScà  leurs  fucceflbirs  ,  pour  l'exercice  de  Laquelle  juftice  fiC  jurirdiûion ,  vaulona 
que  nofdits  coufin  &cour>nc  &  leurfdits  iucceflcurs  puillcnt  ériger ,  créer  &  inftituer 
un  bailly,un  vicomte,  avocats  ,  procureurs ,  greffiers ,  lergens ,  ts^llions,  maîtres 
des  eaux  &  forêts»  verdiers,  fergens  &  tous  autres  officiers  de  juiltcc  ,  &:  puilletic 
efiits  lieux  faire  drefTer  &  lever  juftices  patibulaires,  auquel  vicomte  appartiendra  la 
cODnoiflancc  en  première  inftancc  de  toutes  les  cau(cs,&  querelles  quelles  qu'elles  fbient 
aflerans  6c  apparccnam  à  otficc  de  vicomte  félon  les  m  &  coutumes  de  nocie  pa)i 
de  Notmandic  ^  pourront  kwldic  de  (c  mou^'oir  audit  duché  entre  Icsfujas  6c  tc« 
aans  d'icelui ,  tantn^emcot  queroiuticrcment ,  en  (îcf  ou  arrierC'fief ,  &  par  rcdbrc 
pardevant  ledit  bailly  auquel  bailly  appattiendta  en  première  inftancc  la  connoillànce 

j  oescasdont  les  baillys  de  notredit  pays  ont  la  jutildiâlioo  »  tant  en  matietcs  civiles 
que  criminelles ,  hors  les  cas  royaux ,  &c  ceux  dont  la  comioiflànce  appartient  à  nos 
juges  par  prévention  ,  ainlî  que  delTus  cft  dit,  &  dudit  bailly  en  dernier  relknc  en 
ooited^e  couc  de  parkmcoc  de  Rouea  »  où  aufH  y  rellisttitoat  ùas  moyen  les  appel-* 
btions  «îndit  mairre  des  eaux  8e  fiwcts ,  fie  en  outre  entendoœ  &  voobns  que  les 
appclbtioiis  des  (cncchaux  des  fujcts  Ju;lit  duchc'  d'Eftcutcvillc,  rciTovtiiTcnt  rcfpcc- 
civctncnc.pudevaac  les  vicomte  ôc  bailly  dudic  Duché,  félon  que  de  U  nature  def» 
dites  ciH^  h  oounoUIaacepflck  coutume  du  pays  leur  doit  appaitcuic ,  laas  qu'il» 
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puilTenc  tee  relevez  ny  pUidoyez  pardeysnt  lù»  baillys  ou  viconces  «nf<|Beb  xÀ  A 

avons  intcrdiC'&  dcficndu  la  juiUdidion  &  connoiflànce ,  &  icellc  es  casdcftuldici 
«vons  fap|Himée  âc  (iippiimons ,  &:  avoas  attribué  audit  vicomce  &  baillv  dudit  du* 
vhé  ,tpuc  ainfi  que  fi  notre  confine  Adrienne  drEflootcville  eût  eu  dandeoneté 
■toute  jufticc  liante  >  moyenne  &  balîc  en  toute  les  terres  &  fcignciirics  p.Tt  nous  cri- 
jgées  en  duché ,  lans  ce  que  pour  l'avenir  Ididits  hommes  tcwuu  dudic  duché  ,  tanc 
noblement  que  rotuTieremcnc>  en  fief  oo  arriefe-fief  defdhei  terres  &  fe^deurkt 
ibient  tenus  plaider  &  puiflcnt  ctrc  cirez  ou  traitez  en  antre  juii!  1    n  qUC  cdlë 
éc  nofdtts  couiîn  ftccoufine  par  U  Ibrmc  dcfluidicct&  làn$  aufli  ce  que  autres  jofiioeS 
^  fuifcnt  les  nôties ,  en  puidenc  dorCmvant avoir ,  ne  Itmc  enaitriMer  aucune  cout^ 
juri^'iclion  ne  connoi (lance ,  foit  en  première  infljucc  nu  par  appel ,  ^'^c  '  >iucllc  nous  B 
icuc  aurions  interdite  &  deflcndue^  intcrdilons  6c  dcâcuduns  pat  ces  prcicntes*  âc 
-  de  toutes  lc(q  iclies  ju(\iccs  &  jurifdidions ,  foiencde  nos  baillys ,  vicoiates  tc  autres 
officiers ,  nous  avons  fcparc  &  cxcn\j>tc  ,  fepirons  &  exemptons  lefdits  tcnans  Se 
lùjcts  dudit  duché  d'Eltoutevillc ,  tc  voulons  qu'ils  ne  foicnt  tenus  plaider,  ne  ne. 
puident  ctit  contraints  ne  convenus  par  jumce  ailleurs  >  que  paroevanc  le  juge 
dudit  duché ,  air.ll  que  dcllus  «It  dit  ,  li  n'cft  en  dernier  rcHort  en  nottcdîcc  cour  de 
pOrScnicnc  de  Rouen ,  H  patdcvant  noidits juges  efdits  cas  royaux  &  de  ceux  donc  la 
connoiOancc  par  prévention  leur  appartient  &  gcncralemenc  jouir  9c  u(er  de  tous 
droits,  prérogatives  &  ptccminenccs  que  à  duc  appartiennent,  (ans  aucune  chofe  y 
tctcnir     rcictvcr  pour  Nous,  nos  hoirs  &  (ucccUeurr,  tocs  lendits  ioy&  bonunage> 
-la  louvcrainetc  Sl  ledit  (terniet  reflort  en  noetcdite  cour  de  patlemenc  de  Rouen ,  Ç 
&:  la  connoiflânce  dcfdics  cas  royaux  à  noidits  juges,  &  aulTi  de  ceux  dont  laconooit^ 
iance  par  prévcflCioti«  conune  dit  eft,  leur  appactienr ,  eu  outre  voulons  6c  nous 
fiait  que  nofdits  coufin  tc  confine,  8e  leurs  luccefieurs  Ducs  dudit  duché,  puiflènt 
lever  à  leur  proht  le  droit  de  touagc  (ur  leurldits  hommes  &  (ujets  ,  combien  que 
par  cy-dcvant  culTions  accoutumé  de  prendre  &  percevoir  ledit  droic  lequel  entanc 
que  métier  e(V ,  avons  donné  Se  donnons  i  noidits  coufin  6c  coufine  &  (ueœireurs 
ducs  dudit  duché  d'Edoutevillc,  8c  qu'ils  puiilcat  pleinement  fi:  paiiiblemcnr  jouir 
dudit  droit,  lequel  duché  fera  tenu  de  nous  à  une  feule  toy  6c  hoffllIU^,  &  aux 
charges  anciennes  que  Iciditcs  baronics, terres  & fcigneuries  éroient  tenuësdeNous 
lans  aucune  conditioo  ,  mutation  ,  accrcillcment  ou  diminution  de  charge  quel-  0 
conque  ,  fie  voulons  que  tous  les  vaflaux  ou  autres  gens  de  quelque  métier  »  ctaCt 
qualité  on  condition  qu'ils  (oient  tcnans  noblement  ou  totuneremenr  dudit  duch^ 
d'£ftou(c\illc  ,  quand  ils  feront  dorénavant  leuts  homnuœes  &  bailleront  leurs  dé> 
iu»nbrenicns  Se  aveus  a  noidits  coufm  &  confine  &  leuts  TucccITcuts  ducs  qu'ils  les 
faficne  Se  baillent  au  nom  de  Duc ,  &  (cmbhA>lemeiir  les  tcputeni  6c  appellent  ducs 
d'Eftoutcvtilc  en  tous  autres  a^s  de  reconnoi fiances.  Si  donnons  en  manclemcnt  par  ces 
ptelentes  à  nos  amez  &  féaux  les  gens  tcnans  non  édite  cout  de  parlement  de  Rouen ,  de 
nos  comptes  à  Paris ,  aux  baillifs  cUidit  Rouen  8c  Came ,  6c  i  tous  nos  autres  juftideis  6C 
officiers  de  notredit  pays  de  Normandic,ou  à  leuts  lieutenans  &  à  chacun  d'eux  fi  comme  g 
à  lui  app«ciendra,que  notre  ptelente  création  fi:  crcâion  dudic  duchéd'£flouccvillc,cn' 
ièmblede  nofilics  don  fie  ouroy  ,  quanc  auldits  haute  juHicc  6i  droit  de  fouage,&; 
de  tout  le  contenu  en  ces  pcelentes ,  ils  fall'cnt ,  (ouffrcnc  fie  laifient  notredit  coufin  fie 
coufine  fie  leurs  fiiCcelTcurs  en  la  forme  &  manière  contenue  cy-dclTus,  jouir  &  ufec 
pleinement  8e  paiiiblcment ,  entièrement  fie  perpétuellement,  fieicelui  taire cnrcgif^ 
ircr  en  notrc^  cour  de  parlement ,  &  à  notre  chambte  des  comptes  fie  par-tout  oi^ 
métier  iera ,  afin  de  perpétuelle  mémoire  ,  fi:  néanmoins  manions  auidits  gens  de 
notredite  cour  de  parlement  de  Rouen ,  de  nos  comptes  à  Paris  ,  baitli&  dudit  Rouen  «• 
fi:  Caux,  fi:  autres  nos  jufticien  ftoAciers  qu'il  appartiendra,  que  c«itant  qUetoodie 
lefdits  haute  jullicc  fie  fouage  qui  nous  appàrtiennenc i  ilsayent  à  eux intormerno- 
tre  procureur  à  ce  appcUé ,  lequel  fi  bon  lui'iêmble  pourra  informer  au  contraire 
de  Li  valeur  de  ladite  haute  iulUcc  deflus  mentionnée ,  laquelle  nous  appartient,  aulfi  ^ 
de^dits  fouagcs ,  ptofits  &  domnuigesqui  nous  poutcoient  advenir,pourctrc  leparce  de 
notre  couronne  ,  qitelle  recompenle  nous  cchcoir  &  quelle  confcqucncc  nous  en 
pourroit  advenir  ,  pour  icellc  inlormation  fiiitc  nous  l'envoyer  fcaWemcnt  claulc  5c 
IccUée,  enfcmble  leurs  avis»  pour  le  tout  veu  en  ordonner  ainù  que  verrons  être 
à  filtre,  fans  toutefois  fous  ombre  de  vouloir  faite  ladite  information, différer  ou 
dtlaycr  l'entérinement  de  ces  prcfcntcs  en  quelque  fa^on  fie  manière  que  ce  foit  :  Cartel 
^  flocie  piailîr.  Ec.afin  que  ce lotc  choie  ieiiiie  de  ùéic  àtoujouts^iKHisavons  6îc 
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dUchez  non  pairies.  ESTOUTB^ILLE,  sfs 

A  mettre  notre  Ceci  à  cctdites  prc(cotes,  lâufen  auue  chofe  notre  droit  &  l'aurruv  m 
toutes.    Donné  i  Fontainebleau  au  mois  d*aouft  l'an  de  grâce  1534-  *^  nocrc 
règne  le  vingticmc.  Signe  lia  le  rcplypar  le  roy ,  Moiilcigncur  le  cardinal  de  Sens 
Icgjc  Se  duncelicc  Se  le  iite  de  Brion  admîial  de  France  >  prcfens.  Bret<^k. 
,  CoHTBllTOB.  •  Des  Lakdks.  Et  Iceliccs  de  cite  vcnc  fur  lacs 


Letld  ,  fiibûcâtâ  fjr  regifirUa,  tudite  frtcwriaort  gmmïi  ilom'mi  nt^ri  rtgts^Jihh 
tmmbuf  jurikis  regits  ^  bbertaiibus  fatru  >  /édw  tfum  jur<  mmum  ^ttonmcumque 
merejjt  prdtendtnthm.  tMhmagi  m  f»rUmm§  h«e  dit  ftttmi*  J^ttuAm  mm  ilsmm 

15 14.  LOUVEL. 


LecJd ,  fiAliaUt  dr  regt(lf»tt  qutad  ereciiofum  tlHCttûs ,  dtmtaxai  é'  quMtitm  tan- 
gù  âlus  jufiuiâs  &  focâ^tâ  ^f*H*  hftnutme  y  fa  /«/.  m  tmcrà  tmftumm  dtàm 

LES  gens  des  comptes  du  roy  notre  (îre ,  veuês  les  letms  pacentet  ditdic 
gncur  en  tormc  de  chartes  données  à  FuntaincMcau  au  mois  d'aoufl  demiet 
,  fignccs  de  Ta  main  &  d'un  fccrctauc  de  (es  tinanccs  aulquelles  ces  prefentes 
Ibnt  attachées  (bus  l'un  de  nos  figncts,  obtenues  de  è  noos  prefèncées  delà  partie  du 
comte  tic  Saine  Pol  &  de  Jamc  Jacqueline  d'Eftoiitcvil!c ,  tutrice  garilicnne  de 
Klademoiiclle  Adiienne  d'Ellouteville  fa  fille  ,  pài  Ic^ucUcs  &  peut  les  caufes  y 
contenues,  ledit  (ggncuc  auroit  à  la  reqnête  oerdics  impetrans  uni  les  baronics, 
ch.ucUcnies  &:  fcigiicurics  de  Vallcinont  ,  Varcngcvillc  ,  Bcrncval  ,  CIcviIlc  ,  les 
Loges,  le  Coc  de  Mortagnc >  Kcmuccj Huitoi  lut  Dieppe ,  Bec  en  Cauchois, Tre* 
manvUle ,  Fanvîlle,  le  jief  d'E(piney«  Mareilil  »  Hericourt ,  Saflètot  ScCriqneman- 
ville ,  leurs  appartenances  5v:  JL-pcr.iJaiiccs  ,  à  ladite  damdifellc  d'Eftoutcville  appar- 
tcoans  j  pour  être  tenus  en  un  fcul  iicf  &:  hommage  âc  iccllcs  crcc'es  ,  clcvccs  , 
érigées  fie  décorées  de  dignité,  nom» titre,  autorité,  prcrogaiivc  &  prcéminencé 
de  Duché,  poui  être  dites ,  nommées  &  appcllcc?  le  cIulIil-  d  Elloutevillc,  5;  en 
jouir  patleldits  comtes  de  Satnc  l'ol  &  ladite  Damoilclle, leurs  hoirs  &  dckeadaus 
d  eux  en  loyal  mariage ,  &  fucceneurs  d 'icelle  damoilclle ,  aux  honneurs ,  prcro^ra. 
tivc-  ,  prééminences  appartenans  à  Hue  ,  ainfi  que  les  autres  Ducs  de  ce  royaume 
jouiUcnt ,  tant  en  judicc  &  jutiCdittion  que  autrement,  fous  le  rcûbrt  de  la  cour 
de  parkmeot  de  Rouen ,  en  ce  non  compris  toutelbis  tes  cas  royaux  fie  ceux  dont 
la  connQi(Tancc  appartient  audit  (cigncur  ,  à  fcs  juges  par  prévention  ,  rcduifanc 
ledit  leigncuc  la  julticc  que  ladite  dimoilcllc  dit  avoir  clditcs  terres ,  baronies  âc 
fcigneuries,  i  une  lèute  juftioe  haute,  laquelle  par  cefdices  lettres  il  crée,  ordonne, 
établit  &  donne  audic  comte  de  Saint  Pul  Je  damoifclte  Adricnnc  d'Ellouteville, 
&  à  leurs  lucccireurs  en  tout  ledit  du^iic,  calcmblc  le  droit  de  touage  furleshom- 
toies  fie  ftijets  d'ioetui  duché,  combien  qu'il  aye  accoutumé  être  pris  &  reçu  à  fou 
profit  aux  chargea  5c  coiuiitions  routctais  dcclarccs  efJit.es  lettres-.  Vu  .-uiffi  l'e.i?* 
pcdition  pat  nou.s  laue  lur  iceltes  le  dix-neuvieme  jour  d  odiobie  dernier  pallc  ,  tcric 
uir  te  ceply  dddites  lettres,  la  requête  à  nous  prcicntce  par  lef-tits  impetrans  ,cy- 
attachcc  comme  dclTus  avec  certaines  lettres  miftivci  a  nous  ccritC)  par  ledit  (ci- 
gneur  depuis  nuucditc  cxpcdiiiua  -,  Se  tout  toi,liderc  ce  que  tailoit  à  conlidercr 
en  cette  partie ,  confentons  de  l'expre's  commandement  dudît  fcigncur  que  Icidics 
comte  de  Saint  Pol  &  damniiellc  Aviriennc  d'hlloutcvillc  jouiflcnt  dcfdirs  luurc 
julHce  &  fouage  dcffuldits  a  pkm  déclares  cldites  lettres  par  manietc  de  provi- 
fion  8e  jufqu'à  lîx  mois  tant  leuicmcnt,  pendant  lequel  temps  Icra  faite  intbrnutioa 
fur  la  valeur  Je  técompciife  delditcs  chotes  ,  en  défaut  dequoi  fiirc  ou  tcldits 
fupplians  n'auroicnt  idcistait  a  ce  dedans  icclui  temps ,  dés  m  intcnant  pour  lors  Sc 
dn  Ion  poac  maintenant  lelHitS  haute  julbcc  &  touage  feront  remis  Se  les  remet- 
tons en  la  main  du  rov  nntrcd  c  îcu-ncur  ,  cnfemblc  les  ftuitS  d'iceilX.  Donne 
tous  nos  I ign ces  ic  lÎMcmc  jour  de  novembre  l'an  i;j4. 
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V EU  par  la  cour»  k$  tbmbrts  sffenMe'et  »  les  Icctrc^i  patentes  àa  roy  en  for  m 
ie  (hêrte  i  données  à  Font4incbicau  au  mois  d'aoull  1J54.  prefciitccs  en  ladite 
xoax  le  dernier  jour  d  aouft  audit  ao  k fàgfiemr  dt  demuat ,  «uitre  dh^el  trj^ 
iuâfe  Jb£t  J^um.  Ouy  ledit  de  Clemiant  m  tt  tra»w  tmumiê  is  latres  HHffhes 
■ditelut  ftiffitlir  êdnff/wtes  à  Uike  cour.,  la  rcpon(c  du  procureur  gcncral  Auquel  Uf. 
dues  lettres  m  été  nmkréts  ^  etmmmiMtéts  ,  fie  lui  Mi  vcibaicmcnc  en  ce  qu'il  a 
voulu  dire  fur  ce.  Ouis  aulB  Antoine  d'EftoatevilICf  comcedeCteances,  par  Bre- 
ton fon  conicil ,  en  ce  qu'tl  a  voulu  dire  &  rcc^uerir.  Pareillement  le  duc  de  Lon-  n 
gueviUe  &  la  marquifc  de  Mootferrat,  dame  du  Cany  Caviel,p4i  Quicarnon  ,  l'ar- 
cbcvcque  de  Rouen ,  par  Vincent  Guillaume  de  Pieftrénl,  fieurdu  lieu ,  par  Tullon 
&  la  veuve  du  gand  fenêchal ,  tutrice  &  garde  à  vie  des  cnfans  mineurs  dudit  dé- 
iBjnt  &  d'elle ,  eux  difans  fieurs  du  fief  de  Plaimbolc  &  d'£ftoutcvil)e ,  par  le  Goupil 
jeuts  avocats.  lU  cour  a  ordonne  que  lefdites  lettres  feront  enregiftrécs  au  tegiihc 
de  la  cour ,  &  que  fut  le  reply  d'icelles  fera  mis  :  Le3ât  Mtëcaft  ^  re^firata ,  auj^ 
fntmrêttre  gaitrM  e^mim  n^ri  régis  ^ftlmi  m  âliis  tmiMu  j»rihts  regts ,  UbertttAus 
faridt ,  janefwr  mmÙHm  fiifr*di3orum ,  &  i^tntm  fHtnmmmi^  mtere^e  ftitru  $»  m» 
mdmt.  JtUbfiin^i  in  farUmentê  h*c  die  fecuada  fepiembris  amo  dtmini  mUl^m§  fiûigat» 
$tfm»  trigefmo  cfitarig.  Au  furplus  a  ladite  cour  ordonné  &  ordonne  que  par  les  com- 
pûilàires  qui  à  ce  feront  commis  »  le  procureur  gênerai  du  roy  appelle,  &:  autres 

Stt'il  apparcicudra,  y?r4  fiite  mfnijhm Jir  les  ârtmtt  fd/erm  pùUez  far  Irfdits  dut  q 
y  dÊKteJ^  dE^nteviUe ,  ^ûfits  0»  dmm^s  qmfwrrm  avenir  i  cmfc  de  L  j~-p.nttion 
iumx  ,  fwsttr  retm^enfe  en  peut  affartpànm  r«j ,  &  quelle  conlcqucocc  en  peut  ave- 
nir :  fera  aufli  inquis  &  informé  fur  tels  articles  que  voudroit  bailler  le  ptocuceur 
eencral concemans  l'intérêt  du  roy,  le  tout  à  la  fin  &  félon  le  conrrnu  aufdires 
Kttres  ;  féreilkmtnt  qne  ptir  l<  faU  de  f exercite  de  la  jurifétlion  ,  fer*  far  lefdits 
xomm^ùrts  itAmé  àt  u  ifimtt  ^  ft^é  itfëttt  terres  érigées  e»  dichét  ^  finies  i 
éceki;  tmtmoMle'  tit  immmùdite'  des  fujets ,  pour  iccllc  vue, ordonner  du  tour  où  fera 
le  jpriocipal  lîc^c  dcidits  bailli  CC  vicomte  d'icclui  duché  »  &  autres  lieux  où  devr^ 
pKWfûegi  de  keuseoinc  particuUac  poor  le  bien  des  fi^  d'icdol  duché  oa  anno' 
ment ,  fut  ce  ordonner  -,  k  quant  aux  requêtes  ,  remontrances  k  protcftations 
faites  refpeftivement  par  (cidlcs  d'Eltoutcvilie  ,  duc  de  Longucvillc,  marquitê  de 
Muiitfcrrac  ,  dame  de  Gaqy  Caviel  •  archevêque  de  Rouen ,  Pidlrcval  ,  &  veuve 
dudit  ^rand  fenêchal.  La  cour  a  ordonné  Se  ordonne  (jHe  Udtt  d EJlousrvilU  fè  frrfen^ 
tera ,  s  il  voit  fue  i>te»  fut ,  au  premier  0»  autre  jûur  pLùdable  tofrts  La  S.  Martin^ 
pour  être  oui  ea  et  qu'il  VMldr4  ture  <^  requérir  pour  (on  intérêt ,  ^  fur  ee  ÙU  être 
dom4     pourvA  ainft  que  Je  rti/tn.  Et  pour  le  iait  dctdits  duc  de  Longucvillc,  mar- 

r"C  de  Montfettat,  archeyçque  de  Rouen,  Preftreval ,  5c  veuve  dudit  grand  icnc» 
»ils  tttuaat  lettres  de  leuzv  pfotellatioiis ,  &  a  ctc  accc^dc  aux  deBuâirs  icque- 
rans  &  protclîans ,  le  double  ou  extrait  dcfditcs  Ictircs  de  chjrcc,  approuve  farte 
imatêi  le  avoir  le  veulent  pour  leur  valoir  âc  fervir  en  temps  &  Joriquil  appartiens 
dta.  Prononce  à  Houeii  ca    cour  de  patlcoienc  k  doy^iéme  jour  de  feptcmbccl'aq 

l^es  pumies  ft^ir  tfxeemm  <^  hmoùgatim  dm  outrât  dt  msiru^. . 

On  fuit  rotdre  des  r^ftctt  du  parlement 

FRANÇOIS ,  par  la  grâce  de  Dieu,  roy  de  France:  A  nos  ap»çz  ôr  fraux  Ic# 
gens  tcnans  nos  cours  de  parlement  de  Paris  &  de  Rouen  ,  ceux  de  nos  comp« 
tes»  &  i  chacun  d'eux,  il  comme  à  lui  appartiendra  ,  Salut  &:  dilcLlion-  De  U 
partie  de  nos  trés-chcrs  &  ircs-amez  coufin  Se  confine  les  duc  S£  duchcdcd'EdouK 
tevillc ,  nous  a  été  cxpofé  que  de  notre  vouloir ,  accord  eanfeittcmtnt ,  &  aulft  pr  l'avis 
•  de  leurs  parens  it  Ûtès  ,  le  mariage  d  cnice  eux  éeaoL.  A  été  contnt^é  ,  conclu  H 
conioinmc,  ^  le  contrat  d'icelui  paflé  Se  arrête  en  notre  prelence>  ^  de  pluficurî 
princes  vSc  ici^ncurs  leurs  parcus ,  étant  les  noms  &c  icelui  far  nous  autorifé  m  tous 
Ces  feints  ^felfi»  ^  fmté  far  ledit  contras  :  Et  que  enn^i»ttes  cUi\les  cuntemMS 
en  icelui»  il  y  en  a  une»  par  laquelle  eft  die  qne  ledic  coatSK  ièia  bomologuê  pat 
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nos  i  ours  de  pa:lcnient  de  Pari^  .k-  Rouen  ,  &  que  à  ccrtc  fin  ils  impetrcroicnc 
^  Nous  letcics  Cil  ici  cas  nccciiaircs  pour  plus  gtamtc  approbatioa  »  confirnwàcia 
ic  enrreccncntent  dudic  contrat  -,  Nous  fuppUanc  noiJits  couHn  SC  coudne  lUHsé 
l  f';  i  .1  V  ;  cire  leur  donner  nos  lettres  à  ce  ve>.[iiifr  ,  uhcjfintes  à  mphe>  cour,  ai 
f4iUiiH>H  ùe  Fins  ér  dt  Rtuen ,  grns  de  mjàm  cemptfs  ,  ^mr  re^Htrtr  Jmc- 

fitre  l  hmtolo^étteH  dudit  emm  m  idikt,  i  te  fut  Ufi^s  tbtfis  t0M^Ki$àft  mm4i($ 
JoitfU  ferma  ^  fishles  à  tutjturs  ^  ^  (]uf  'tfïih-,  p.viiis  ùv:di-^ncei  parno/dius  leurs  ï 
mtrtiemr  ,  gudtr  éf&'Vtf  tm  k  emcm  mdtt  çmtr^t ,  tnjcmbk  Ums  btrat^s/mc-' 
€i^i  iftûvm  le  mtnm  m  iubi.  Poac  ce  ctMl  911e  Nous  dûemenc  vnm  éài 
tholcs  dcHurditci ,  n  toifnici  t  du  contenu  audit  concrac,  leriginal  ./..  th'/  naus  avons 
fut  (^imhtr  i  us  prejtaies  Jtus  mire  uutrejcet ,  à  ce  que  l'oa  ait  conncUlaoce  que 
«pcjeianeoc  «voot  «té  avccdit  do  «gncenu  en  ioekii»  8e  le  tout  «voir  kit  Se 
accorde  par  notre  bon  vouloir  Si.  accord  1  >Sc  de  notre  con(cntcmcnt ,  voulant  à  ce 
ç\xcaiDCf6^  à  U  Supplication  &:  requête  dcooErcdit  coufiu  &,O)0iinc  >  comme jufte 
Si  iviûQiuiblet  Et  Mjji  que  i«  mri  fm  wm  kmftiif  itiiHidm  <f  m4s plAtft  ,  UM 
tontrtt  fin  iHVuUkUment  gtrdc  ^  (ntretenu.  Vous  mandons ,  &  exprefie'nicnt  en- 
joi^QQs,  qu«  vous  (fwevte^  leiiUc»  Suppliaiu  %  n^iwru  l't^onolofiwon  diidtt  con- 
trit de  point  en  poim  »  ièlon  A  ferme  8e  tcnetif.  Et  lc«|ad  d'aboQdnrrfnttnfc 
que  bcfoin  fcroit,  derechef  A'f  ^r  y.afienSyUtiom  apprutvtns  ^  tuttrtfcns  de  notre  cet" 
iMte  fwn((  tfUmt  ftnQtmt  &  iwtwnt  r^iU  :  Car  ici  cA  notre  plmur  »  mmhfimâ 
mtct  trimmmtf  y  mtmmis  4e  p*fs,  m  t0ffs  tk^s  i  te  m$itiûmtwU^kM  àe  tuoH» 
dites  puiffancc  &c  autorité  qi:c  J-i'li:  ,  avons  dc'rogé  &  dcroi^rori^  p  u  ces  prefcntcs 
Se  quclcopquc»  Icurci  à  ce  contraires.  Dofwé  »  VUliecs-Cotcrcit  Iç  premta  jooi: 
^  Icpccfobcc  rm  4t  p«cc  mil  cinq  cent  trpnte^iifv    de  ao»  nfoc^H  vuffh 

;        ,  .  ^  i 

p 

ENTRE  François  duc  d'EftootcwUe,  comte  de  SWne  M ,  Deitendcur  >  &  reqtu^ 
rmUtMMaUim  imtr4f»èttfâr  lut  hstUét  en  U  ctttr  de  céans-.  Et  en  ce  t  i  lant 
que  le  contrat  de  mariage  fiùt  entre  lui  &  dam*  Adrienoe  d'Eftoutcvillc  ion  cpoufe 
le  neuvième  jouf  de  Février  is?4.  en  recevant  en ïcèU? cour  ftiomologaiion  aiertni 
contrat  ^ftàvmt  la  ItUrts  patentes  d»  rey  ,  c^/e  ctnfentement  du  precvrem)  grn-n! àiiàU 
Jitgncur,  Kit  cnrcgiftrc  es  rcgiilrcs  de  ladite  cour  ,  6C  l'originai  d'icelui  contrat  dc 
nurmgc  rendu  aulditcs  parties  ,noiialiftsnt  qu'en  hoaKdogmmt  en  ladite  eoor  quél- 
oonqucs  lettres , elles  douent  demeurer  au  greffe  .d'une  parc  ;  ^'  h-^ur  din.c  A.lricn- 
w  ne  d  ElVoutevillc ,  dcfcnderefle  à  l'euterincqient  de  ladite  scquccc,  d'autre  Appom- 
te  cft  eutcrinanr  ladite  tcquctc  :  Et  oui  for  ce  te  procaievr  général  dtt  roy  ,  que 
Icfditcs  panics  ibroni  reçues  à  homologuer  en  ladite  e  n  1  ledit  conttat:  Et  . m  lar- 
plus,  ci"  o»  entérinant  Udne  requête,  ledn  centrât  demsrsdgejen  enregifirée's  regifires  de  Udiu 
C0#r»&  l'original  d'icelui  rendu  auldites  parties ,  duquel  rcgiftre  les  parties  pouttooK 
avoir  ime  (m  pluficun  copie»  pont  eux  en  akkc  >  <e  (oryic  ce  que  de  nifen. 

tMM»  Je  NMÛ^  âySr/  dm  tjn^ 

FRANÇOIS  ,  par  la  grâce  <^.ti  Dieu  ,  roy  de  Frnnrc  :  Sfichent  taus  prejens  é  i 
vpm.  Que  en  la  ptctcncc  de  nous  a:  de  wji.  aii.ci  <5c  féaux  notaires  &:  fccrc- 
taires  de  la  mailba  deTiaoce  cy  fouflignei,  fiircnt  prcfcns  notre  très  cher  &  anrc 
coufin  !  -nKoi'.,  comte  dc  Saint  Pol  ,  Icigncur  dc  Pcmcs  ,  I  ishuurg  ,  Frcvcnsjc 
Orvillc>  mcmbtcs  dépendans  dudit  comte,  baron  Je  Lu^hcu  ,  icigncur  dc  h  chl- 
tettenîe  de  Fte  en  AttoU,  &  dcMcrUnt  en  Tournaifis ,  dune  part  ;  &  notre  chcrc 
&  amcc  confine  Adtienne  d'Eftoutevillc  ,  .iqcc  .V  uîanic  dc  les  droits  ,  duchcflc 
d'Ëftoutcviilc  »  dame  de  U  baroiue  ûc  vicomte  de  Ronchcville  ,  de  Hambic  &  de 
^  Sahurs,  fille  unique  de  feu  JeaA  ûtc  d'ïftoutevittc  ,  en  fon  vivant  chevalier  lieur 
de  M.nnl  x  ,  baron  des  baronies  de  Cleviilc  &  Bcmcvnl  ,  fîr.u  Je  Vallcmont  ;  <5c  dp 
oouc  chcrc  «ÎL  amée  çooUne  dame  JacqucUoc  d'ElloureviUc,  baronncûc  dc  Bri- 
qudiec ,  Moyoi»  &  Gaflé»  fe»  peie  &  meie,  U  (bile  heriticte  dudit  iai  fcignc  u 
^EfiDoKviJle  fi)o  pecç>  daune  paiçt.  JjdqnçU»  ;«rti(»  pour  peçYÇOV  «1  m¥^.^  g 


Y5«      HISTOIRE  GENEALOGIQUE  ET  CHRONOL. 

<]\u  m  plaifjr  de  Dieu  fera  fait  entre  ooireait  couilo  le  comte  de  Saint  Pol,& notre,  jjj 
<litc  couline  damoifellc  Adricnnc  ,  de  léurt  bons  grcz,  franche»  volootei,  propre* 
•  mouvcmcns  &  certaine  fctcnce ,  ûns  aucune  fraude  ,  cdiitrainie ,  dcccvanccoa  igno- 

rance. Mais  elles  fur-routbien  &  ducmeoi  averties ,  confallces  fic  ccrtjorécs  de  leur 
iait  S>c  de  leur  dtoir,  h  comme  elles  difoient,  &  par  mûre  6c  longao>delibencion, 
Tcconnareot  &  ttiifeffiratt  furdevant  Nohs  &  m/'^'Is  not.ur(s  &  ftcreHsrn  avoir  laie. 
^  font  encore  entreites  en  la  prclence  d'iceux  par  ces  pietcntcs,  lesttntms  (jrMctrJs, 
fromefes,  conventions ,  fermens  &  obligattens  qui  s'enfuivm:  C'eft    fçavoir,  fiocndir 
confia  en  conllderation  des  remontrances  à  lui  faites  par  nocrcoitc  coufincla  dame 
a  Eiloiueviile,  ttuchant  U  trés  nobU  &  mmame  ligntcdes  barons  y  fetgrjeurs  érfirti  de 
hduc  maifon  i^outeville  ,  ^ui  â  duré  m  fmtiMt  tm  i  tê^m  m  ligne  dtn&t  &  ^ 
mufculme  de  mt  ttH^S  &  itàamtté ,  à  tout  le  moins  par  fî  long-temps  qu'il  n'eft 
incmoîrc  du  conrrnire,  ainfi  qu'il  peut  apparoir  par  ics  preux  &  chcvalcurcux  faits 
des  kui  de  bonne  mémoire  les  fircs  &  Jeigncurs  de  latStc  inailbn  d'EftoaieviUe  > 
A  par  (es  anciens  édifices  ,  fondations  f-:  docations  de  pluficurs  groflcs  abbayes, 
prieurez  &:  plulicurs  autres  cglifes  collégiales  par  eux  conftruites  .dottces  &  fondées 
en  pluiieurs  lieux  de  cetuy  notre  royaamc ,  &  ^ue  quelque  temps  Mtpsravtm  U  itth 
dniit  fm  faffumr  d E/iottteville ,  fondit  époux  ledit  Jèigneur  en  pourpirLint  avec  elle  ^  fes 
frères  é"  outres  grands  ^  notâtUs  M^imuges  de  ki$n  forcns  &  &mis  ,de  ceyttls  novmtm 
oucuns  enfms  majles  ,  (jr  d»  grân/  Um  fie  Ditm  Imr  tevfit  feà  dt  Umr  êvw  dmmé 
UàlU  imH^lk  Advienne  leurdste  fille  umqut ,  ér  î*''/^  fi  douîoitnt  n'uvoir  flus  nuls 
Mètres  enfms  ^  turoit  été  délibère  y  ovifi  é'  trrejlé  for  Itd^  ftm  fiw  é"  dome  d^mte^ 
ville  ^  fefdits  frères  (jr  outres  leurs  porens  (jr  ""is  en  gr/md  nombre ,  qu  sls  toUkrékm  i 
fimne  ^  époufe  leurdtteflte  unique  i  quelque  bon  ér  notiAlt  fti'jTKur  de  U  plus  hoMt^ 
noble  moifon  qu'ils  pourreient  trouver  ,  à  U  charge  que  ledit  morj  ferou  fmi  de  prendre  q 
^  porterie  nom ,  crj  (jr  ormes  de  lodUe  nui/on  d'EfiouteviUe  ,  &  que  ledit  feu  lîeur 
d'Ellouteviile  étant  à  tft  fin  4e     joats*  l'auroit  lommée  &  rcquife ,  que  Ci  elle  le 
furvi\  oit ,  comme  l'appatencey  ctoic ,  qu'elle  entretint  Icfditesdclibcrarions  &  qu'elle 
les  accoiuplîti  ce  qu'elle  lui  avoit  promis  faire  &  icellcs  accomplir  à  Ion  pouvoir^ 
te  de  là  grande  obe'ilfance  qu'elle  entendoit  &  vouloit  tout  le  temps  de  fâ  vie' 
porter  6c  maintenir  à  (onditfeu  fieur  époux,  &  les  promefles  qu'elle  lui  avoit  faites, 
•cncrcccnir  pour  la  confctvation  &  perpétuation  de  ladite  mailbn  d'Eftouteville>  6c 
aulfi  pouru  bonne  amour  qa'elle  a  &  porte  à  ladite  damoifelle  Adrienne  .voulant 
de  ion  pouvoir  obtempérer  aux  defirs  &  volonté  dudit  feu  lieue  d'£ftoutcvillc  &: 
de  ladite  dame  d'EflouteviUe ,  pour  la  confervation  &  augmentation  du  nom  ,  crv 
&  armes  de  ladite  maifon  d'Eftoutevillc  de  notre  vouloir      tonfèntement  y  (y  por  te  0 
tenfeit  é"  bon  avis  (jr  meure  délibération  de  notre  trés-chcrc  &  trcs-amce  couiinc  Kîaric 
de  Luxembourg  ,  ducheflfc  douairière  de  Vendôme  ,  ccMiitedc  de  Saint  Pol  bi  de 
Marle^mcre  de  notredit  coofili  &  de  nos  tre's-chers  ÔC  trés-amez  coufmsics  ducs  de 
"Vcndômois,  Pair  de  France  ,  cardinal  de  Bourbon  évéque  &  duc  de  1-aon,  aulli 
Pair  de  Ftanceies  frères,  &  de  notre  trcs-dierc&  trés-amée  coufme  Fran^oiic  d  A- 
leoçen,  duchcfle  de  Vendômois,  femme  d'icelui  notre  coufm  le  duc  de  Vendômeas, 
o  promit  -(jr  promet  por  tes  prefentes ,  fous  Us  conventions  ^  conditions  (jr  promeffes  cy-spre't 
déclarées  ,  (jr  non  autrement  y  prendre  ladite  damoifelle  Adrienne  d  Ejlouteville  par  mariage 
à  femme  (jr  épouje,  fi  Dieu  &  faintc  cgiile  s'y  accordent ,  aux  droits  qui  lut  font  venus 
2c  échus  par  le  Jcces  &  trépas  duJit  feu  ficur  d'EflouteviUe  fon  pete  ,  &  à  caulê 
de  toute  autre  lucccflioo  ou  dilpolition  ,  &:  de  cous  ceux  qui  lui  peuvent  &  pourront 
compcter  &  appartenir  cy-aprés,en  quelque  manière  que  ce  (oit:  Et  ladite  damoi-;  E 
lèlle  confiderant  la  trcs-grandc  excellence  de  la  maifon  de  France,  de  laquelle  ledit 
comte  eft  delcendo  &  du  lang  d  icellci  &  aufli  de  la  trc's  erande  nobleiïe  &:  aticicn- 
lieté  de  la  mailon  de  Luxembourg ,  de  laquelle  eft  d^endii  notrcdit  coufin  du  côté 
maternel,  les  vertus  &  proueffes  d'icelui ,  la  bonne  amour-qu'il  lui  porte  ,  5-:  te  l>on 
vouloir  qu'il  a  pour  la  confervation ,  augmentation  &  perpétuation  du  nom  & 
armes  de  ladite  maifon  <f£fbuteville,  8c  le  grand  honneur  qu'il  lui  fait  delivou»' 
loir  prendre  à  femme,  par  le  confeil  de  notrcditc  coufiric  ta  merc  ,  5:  avis  de  nos 
nés-chcrs  &  trés-amez  coufins  les  cardinal  de  Lorraine,  duc  de  Guilc  ,  comte 
d'Aumalle  ;  de  notre  ttcs-cherc  &  amce  coufine  la  conucllc  de  Nevers  ,  de  noa 
chers  <Sc  amez  coufins  le  comte  de  Nevers  Ion  fils  ,  <5c  jcan  de  Lanl    lieur  de 
Chalteaubriant  &  de  Montafilant,  comte  de  Plorhan,  de  Philippe  de  Lcvy  maré- 
chal de  la  Foy,  fleur  de  Mirepoix.mcflîre  Robert  d'Efpiney  ,  abbé  comroaiid.u.iire' 
de  Dot»  A:  oaci&re  Jcaa  d'EAouceviUe»  chavakr  iîcut  de  YiUcboii>pcevôrde  Paris 

&  bailly 
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&  bailly  de  Rouen  >  Se  de  nocrciik  bon  vouloir ,  a  pcomis  &c  promet  proxice  à 
mary  &  èpom  nocccdic  coafin  le  comte  de  S.'  Pdl  »  le  plus  bref  cjuc  bonnement 

fjirc  (c  potrrra,  il  Dieu  &:  (,;inrc  t'gliie  s'y  accordcnr,  fous  ics  cocvciitions  ,  con- 
ditions ,  obliquons  &  promcllès  cy-apres  déclarées ,  fii  non  autreracat.  A  1  oeuvre 
&  accomphllcment  •duquel  mariage.  ^  te  en  £iveur  d'tcdoi-»  fie  lequel  auaiétneBC 
nci.c  liic  faïc  ,  font  intervenus  norrcHitc  couûne  Marie  de  Luxcmîxmrg  duchcITc 
duuairicic  de  V'cnJoniois,  aoÙiîs  coulins  Charles  duc  de  Vcndomuts  ,  <5c  cardmaL 
de  Doaibon  cvcquc  &  duc  de  Laon ,  Pair  de  France  ,  tous  lerquels  ont  dit  &  certifié  ' 
norredit  coulin  le  comte  de  S.  Pol  rclpcttiveraent  leur  fîl^  &  frcre ,  être  fcigncur 
i»;"  \  lai  propriétaire  dudit  comte  de  S.  Pol  ,  de  Pcrncs ,  Lisbourg  ,  Frevcns  &  Or- 
yillc,  membres  dcpemians  -dadiccomtc,  baron  de  Luchcu,  iicur  de  Pas  en  Attois 
&  Nicolcn  cil  'l  ournailis,  par  partage  fait  cctre  fcldits  frères  &:  luy ,  tant  ponr  la 
.    fuccefllon de  ku  de  bonuc  mcniouc  notre  coulin  le  comte  de  Vendomois ,  à  qui  Dieu 
faïïc  p.irdun>  leur  perc,  que  delà  fucccllioo  a  écbeoir  de  ladite  dame  douairière  leut 
P  mere,  ledit  partage  fait  par  laditedamc  Icurmcrc  en  d.itte  du  i.  jour  de  janvier  ipS.fic 
que  Iclducs  certes  &  iagneuricsainlî  a  lui  venues  <!!(  échues  par  ledit  partage  avec  les 
mticiiiion  patugées  qui  ^heioacpar  le  decés  de  ladite  dame  la mete,  valent  40000. 1. 
tournois  de  tente  par  chacun  an  pour  le  moins,  &  autant  les  pinmctrenrics  dcllufdits 
&  chacun  d'eux  Icul ,  &  pour  k  tout     ians  diviiion,  faire  valoir  aulditb  futurs  ni.iricz 
fie  a  cous  leurs  dclcendans  héritiers  ;  &:  û  plus  valent ,  le  furplus  fera  au  profit  dudîc 
comte  de  >.  l'olôc  icldits  hcruicrs ,  fans  ce  que  nofdits  couiîns  ("es  fi-erc<;  on  leurs 
hoirs  y  puillcnt  demander  autre  choie ,      li  promettent  icclles  tctres  &c  Ictgneu- 
ries  ctrc  (rauches  &  quittes  de  toutes  dctu-s  ,  Iwpoteques  &  charges  quelconques, 
fors  des  charges  ordinaires ,  droits  8c  devoirs  leigneuriaux  ii  qui  ils  appartiennent, 
ç  (ous  l'obligation  de  cous  &:  chacun  leurs  biens  ptclcns  &  a  venir  (Quelconques ,  aptes 
•    toutefois  que  rufufruii  que  ladite  dame  douairicse  a  retenu  del'ditcs  tctres,  ou  de 
patcîe  d'iccUes,  iera  conlolîdc  avec  ladite  proprictc ,  pendant  lequel  temps  à  ladite 
dame  douairière  en  faveur  dudit  mariage,  6£  qui  autrement  n'eût  ctc  f ait ,  confenti 
&  accordé;  que  dés  le  jour  dudic  mari;^  ccMiTommé,  nottedit  coufin  le  comte  de 
S.  Pol  jouiflc  d'icclui  comté  de  Saint  Pol  &  autres  terres  ,  ii  métier  cfl; ,  juftyics 
&  U  concurrence  de  lîx  mille  livres  tournois  par  chacun  an  de  rente  ,  pour  le 
regard  dcfqucls  dés  à  prclcnt  ledit  cas  avenant,  elle  renonce  à  tout  tel  droit  d'ufu- 
fiuit  qu'elle  a  &  pourroit  avoir  audit  comte  âc  terres  en  laveur  dudit  comte  foa 
fils ,  jufqu  à  la  concutrencc  defdits  fix  mille  livres  tournois  de  Vente  ,  à  condition 
toutefois  que  fi  ledit  comte  alloit  de  vie  à  trépas  fans  hoirs  dudic  inari.ige,  -Je  lef- 
diis  hoirs  auparavant  notteditc  coulîne  fa  .mete  ^  en  ce  cas  IcTdics  fût  mille  livres 
retouroeronr  de  plein  droit  ï  notredite  coufine*  le  tout  en  la  prefence  fit  du  vou< 
loir  &  confeiucmcnt  dcldits  duc  &  catdinal,  cnfans  de  ladite  dame  douairière,  lef- 
^  quels  cnuut  qu'à  eux  cfl  t  6^  pour  leurs  hoirs  &c  fucceûcuts  ,  ont  voulu  ,  confcnti 
fie  accordé  que  leSitcomcedeS.  PbljouifTe  dudit  comté  K  antres  terres  en  la  forme 
Ce  manière  que  dit  eft  pok',  orci  qu'il  ne  fait  rci^û  en  foy  Ce  hommage  ,  3c  que 
k  defUtiine  8c  làifinc  dtccux  comte  âc  terres  ne  foicnt  faits  cattc  les  mains  du 
Cieorottlîeurs  dont  leTdirs  comté  ic  tertes  font  tenus  8c  ttMuvans  «  8e  nonobftant 
les  coutumes  du  pays  ,  par  leiqucllcs  Icdic  cnfTaifmcmCi.c  îtroic  requis,  ne  autres 
cbofi»  quelconques  i  £c  notrcdit  coufin  le  comte  de  S.  Pol  en  faveur  aufU  Se  con- 
cemplaiion  dudit  mariage,  qui  autrement  n'eût  été  fiiit ,  a  promis  8c  promet  pac 
ces  prelcntes,  par  le  bon  avis  &:  confcntcment  de  notredite  coulinc  fa  mcrc  ,  3c  de 
nofdits  coufîtis  fcs  frètes  ,  Se  autres  proches  patens  Se  Rivais ,  fie  de  notredit  bon 
vouloir  8c  conlèniement  comme  dedus  ,  dés  le  jour  du  mariage  avec  ladite  damoi- 
icWi: ,  frcndrc  é"  porter  à  j-twaii  en  tous  lin'x  ,  enfcinblr  tons  fes  dffctndms ,  fur  Us  pei- 
£  nts  ti-«frci  âttlartes  *  Us  (Itincs  armes  de  UàUe  dmoijeUe  cr  ntufon  A' EfioutevtUe  tn 
*  éurîAtte  ,  0»ee  eelie  fve  Wîif  emtt  ftrtt  Jh  fm  *A«f ,  »  cMfe  iiidit  fht  tmie  fm 

p(rc,  fins  t  Tun  diminuer  ni  ajouter ,  tMit  ck  (.'.ti>'/!.r(s  ,  ècn'lnu  ,  fctMX  ^jignets ,  que 
Mûrement ,  (jr  utiles  porter  en  batailles  tournois ,  en  tous  juts  d  armes  ,&  en  toiu  autres 
Utmc  és  tas  tftpsds  tous  prmeet  nMts  âmvent  être  ptroi ,  m  doivent  mfer  de  lei$rs 
armes.  Avec  ce  !u!it  eomte  pîf  le>  mimes  conjèntemens  ,  .ïvis  (jr  vohntez  que  àtljin  ,  s 
frems  (jr  promet  des  Icdu  jour  dudit  nurij^e,  prendre  <jr  porttr  à  jvmts  lut  (y  Jes  def- 
tmùms  jcttijfms  àidit  duAé  i^mcvHky  pour  prmaptt  titre  ér  fagimu  ,  U  UtH  Je 
dite  J r.fkuteville.  ft  c^imbicn  que  ledit  comte  n'ait,  ne  ceux  de  la  mat(on  acco-atu» 
mé  en  Icures  ne  contrats  tncurc  que  leurs  noms  propres,  avec  le  titre  des  ieigncu- 
lîes,  ^Ds  aucun  fumoia»  ïointiefoii  promet  te.sobùg^  par  les  mêmes  conlcnte< 
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mens, avis  &  voubir  quedefTus,  que  où  il  icroit  requis  que  lui  ou  ici  delccndanj 
cy-aprés  dûffenc  fmiàft  fimm,  ht  ^  tm.Jd  tkfimdmu  frtndmit  le  frrmm  A' 
t/illty  &  non  Mtre.  Et  pjrtanr  c(dit8  cas  ic  nommera  &  appellera  François  d'Hibou, 
tcville,  duc  d'EftouceviUc  ,  ce  aiaii  (econt  tenus  taire  tous  Icldics  dclccndatu  cldits 
cas.  Plus  >  promet  ledit  comte  que  li  le  pUiltr  de  Dieu  éd..  que  dudit  focar  ma- 
riage v  ait  deux  ou  pl'ifirurT  rn^jn";  mnlf<  ,  U  fécond  f(râ  trnu  de  perler  le  nom  ,  ay 
fUmcs  ârmtsde  ùduc  matjm  à  tjieMie-viUe  ,  Cr  féni  Aiuune  tcirtelttrt.  tl  ù  le  fécond 
lîb  moaroit  fans  hoiis  mâles  ,  le  tiers  AU  lera  tenu  le  faire ,      aiofi  eonfecutive* 
menf.  Plus  promet  natredu  ceafm  le  cornu  de  S.  Pol ,  que  (i  du  fiKar  msrUge  n'y  évoit 
^tu  filles ,  me  ou  pUijiemrs  ,  m  te  cms  Udtte  fille ,  o»  l  urne  d  utiles  ,  feni  mariée  Avet 
perfrrmAge  de  U  féts  ffmie  ^  nM  mùfi»  que  fùre  fe  fturrt ,  le  min  de  UqutUe  /erà 
tem  de  porter  U  mm  ,  ery       armes  pleines  de  Isdite  mafo-n  i  T'iotue^iille ,  tr  ffus  fës 
deJcetsdanSf  lioun  que  les  puînez  pourront  ajouter  aucune  ciiuic  auldiies  acmcs  a  ia  g 
(lillîetence  de  l'aind  •  ainlî  qu'il  cil  accoutumé  foire  en  tel  cas.  Toutefois  s'il  avifr> 
noie  que  ladite  fille  fût  maric'e  à  quelque  priiKe  du  lang  de  la  maifoo  de  Fnncc, 
en  ce  cas  fondit  mary  ne  fera  tenu  de  porter  Icfditcs  pleines  armes ,  mais  Icsporccr 
«o  écandaie»  ainfi  qneiumedit  couiîn  cil  tenu  de  ùire,  8e  fera  tenu  de  faire  en 
tout  &  par-tout ,  ce  que  par  icelui  notredit  coufm  le  comte  de  S.  Pol  a  été  promis 
eu  ce  pie(ent  contrat  pour  la  confcrvation  &  perpétuation  du  nom  &  armes  de 
ladïK  mailon  d'F  doureville  ;  Et  laquelle  eh^  âttjji  ât/ra  bett ,  s'il  tvemit  qite  diidi* 
fuinr  mtriâge  ijpt  httr  mite ,  ér  ftus  efris  «fvtir  fgr  liû  recmeUti  U  fucceff$m  de  fefditt 
ftre  cr  mere  ,  m  1rs  biens  À  bti  snmez  ftf  te  frefetU  tràité ,  ledit  hoir  mile  ,  ou  tans 
ies  fitm  hùrs  miles  (jr  iefiaiiâm  miles  m  inâiiitum ,  dînent  de  vie  k  trefas  fttu  hairs 
mikt,  &  y  eufl  fille  m  fuksj  éu^l  us  U  fille  ttmée  fks  frHhaine  iicekt^  à  qiu  der' 
•mtrmMm  mirtieiu  à^mtim  It^titt  Ums,  fer  a  mâriée  ,  tmme  dit  tfi  cy-defifus.  Et  û  C 
ja  mariée  lorlque  ladite  fuccelûon  lui  cchcra  ,  fera  tenu  (an  mary  dans  un  moù 
Wfxés  que  le  dccés  dudit  dernier  mâle  lera  veaa  k  fa  ntxice,  prendre  Icfdirs  nom> 
•  -cry  &  plei.ics  armes  de  ladite  maifon  d'EAouceviile  >  &  de  làilier  entièrement  les 
ficnnes,  ce  icellcs  porter  en  cous  lieux  ,  comme  dit  cft  deflos,  &  tous  le&defisâ» 
daof  dudU  mariage,  fînon  pour  la  différence  deidiu  painez»  &  m  depua  dudit  mary 
<dt  UJSte  âhde  de  ee  fme ,  m  fus  afrés  il  y  ttmnvmt  m  mouk  ttuniere ,  le  marj  de- 
U  fumte  le  fwrré  fùre  ;  é"  ""ffi  confequemment  t»  Jm  rt^  t  é"  tn  cas  de  (tHlrâ-ve»- 
mm^  le  mary  de  Uiure  fille,  (jr  ednfi  de  fiUemfikt  &*  toni  leurs  defttnitms.  Et  à  ee 
^U»  tes  xhcfes  sy  dejfus  frmtfes  feient  plus  fenHemm  gardées  cr  eutretenuès ,  t/uti  per  lui 
ffe  pxr  fis  futcefjeurs  ^  defsemUus ,  (jr  autres  ty-apres  umtmez. ,  em  quelque  Iriugtâtn  dtffi  D 
qjsiis  ^Hijjàet  itre,{^  fkt-tt  trts  mre  U  fMtetmt       mitgri à  U  uafervttmt  cr  fer- 
'fetiutm  dir  mam     tmts  de  bdke  màfim  d^MUmiUet  mt»edu  w^m  U  comte  de 
S.  Fol  par  les  mêmes  cmfeutemens  que  deffissy  u  dnmé  ^  dome  par  ees  frefemes  la  terre 
é"  barème  de  Luehettt  avec  toutes  les  appartcnanoes  &  dépendances  ,  aind  qu'elles 
te  conriennent^  8e  de  quelque  valeur  quelles  puilPsit  êtrc}  laquelle  ccrrc accaiorcc, 
ledit  comte  a  promis  taire  valoir  trois  mille  livres  tournois  de  rente  par  chacun  an 
à  toutes  les  pecfonnes  cy>aprà  nominées»  toutes  cha^gin  déduites  &  portées ,  &.  à 
ce  a  a'ffedé     hypotequé  tous  8c  chacun  fes  biens  prefén»  8e  à  venir  ,  à  toutes  les 
prrft'ujrs  i  v  i/rf'f  uoutmées ,  aux  charges  ,  condttions      peines  qui  e^fltivetlt  ,  k  tout  e» 
ftveur  dudit  mtrtage  ,  qiù  autrement  i*  eût  été  fait  ^       de  textes  canfentement  de 
Mite  dame  fi  mere,  ér  defdtts  fieurs  fes  frères ,  <^  de  nmedit  tellement  <jr  vouloir,  g 
trermertmeta ,  au  fils  ame  cjut  fa-A  procrée ,  é"  f*'  i^t'^a  au  piedfr  de  Dieu  dudit  ftmm 
mariage,  à  la  cherté  de  farter  Ufdttet  armât  &  titre  de  fàgmeiurie  dudtt  duché  d  Efleme' 
-wWf ,  &  fwmom  d  ^flame^^ ,  nand  k  cas  k  reqiterera  ,  aii^  que  ledit  comte  a  ey 
àejfu  -  /  rj  > ,   (itrc ,  f  'r  à  tous  les  defcendans  dudit  filsaiué,  foitmiletmi  femeUes  ,  a»  fra* 
fer  m  toujours  les  miles  aux  femelles ,  étant  au  ^eit  d^i  de  eebd  À  qui  immédutement 
iefStt  Hem  aurwent  appartetm  ,  à"  toujourt  tet  énez  &  àmées  ame  pâmez,  ér  puittees ,  é' 
reprefenterom  Us  Jc(ciuJ.ms  en  ligne  direcle ,  feient  fils  ou  filles^  emx  dout  ils  feront  def- 
teudut  ,  /elou  l  ordre  que  defus ,  à  U  charge  toutefois  de  porter  têUftirtt  far  les  de^ufiua 
i^Ota  arma^  fimam  &  ture  de  feigneune  ,  é"  faire  de  poim  m  pMUt  ee  que  par  ledi$ 
comte  â  et  e  promis:  cr  -'-Pr  <  ledit  fils  ame  &  'ohs  fes  defcendaus,  ou  fécond  fils  du  fmmr 
martage  Cr  fes  delceudans  ,feta»  l ardre  que  delfim  ,  ^  après  lui  ^  Ufdits  defcendans , 
m  tiers  tnik  &  i  fit  defitndam  eamme  defus,  &  ai«fi  de  mUe  em  miU  ,  &  de 
tous  leurs  defcmdin^     E'.  iprcs  kfdtts  miUs  &  leur f dits  defcendaus  ,  comme  deffut 
î»^  ">  e»il  dudit  futur  mtruge  que  fiUet,  à  laii$ee,ér  *  tous  fes  defêendans, 
éÊmm$  dejfus  efi  dé  du  mUes ,      ifrts  eOt  étfsendatu  ,  k  UpM^e,& 
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^  êk^  i  Mut  t»  Ainre ,  (j-  i  tuu  U»rs  iefttniâiu  t  m  même  frértgdiive  ^  «rdrc  qiu 
Ajpb.  A  k'  eharge  que  déi  incontinent  que  celle  dddites  filles  i  laquelle  ladiiebato^ 

nie  de  Lucheu  avicndroit,  fera  mariée,  fon  mari  fera  retui  prendre  &  porterie  nom, 
Cry  &  pleines  armes  de  ladite  maitbn  d'£  doute  vil  iejans  aucune  écartelure,  ni  diftc^ 
rcncc  quelconque}  finon  en  casque  Cm  mary  fûc  prince  du  (ang  de  la  ntaifon  dft 
France ,  auquel  cas  portera  &  fera  fondit  mary  ,  comme  norrcdit  coufin  le  comte 
de  S.  Pol  a  promis  6ire.  £c  û  ladite  tille  école  mariée }  fondit  mari  fera  tenu  pren- 
dre Se  porter  Iddits  nom  »  ery  6c  pldnes  armes  dans  un  mois  après  qu'il  fera  avcrri 
deccs  du  défunt  ,  *f  liiffcr  cnncrcrncnt  les  ficnncs  ,  à"  "'^  "li*'  <»*  fnâr't  de 

g  cclU  à  Ufêetle  fcrtit  Avenue  Udtie  burotue  de  L»che»  à  l»  vâkttr  que  iejfus  ,  Jetm 
Twàtt  tharge  qiu  ieffm  «  fertim  refnfms  ou  itfntttM  it  ftrter  lepbts  mm ,  tkrt  m 
furmm  ,  cry  ^  nrma  ic^fiilca  eu  p!n!:(i  rf/pfSiiz'im:ni ,  en  ce  CAS  kilt  cemie  dame 
Udue  kATome  de  Lucheu  ^  iffmetumcef  à'  de^mUntei  cfueUmques  à  U  vaiewr  ^ue  i^»$t 
M  flus  prKhiàt  àe  teM  fu  tumevimèrâ ,  fiH  wtik  m  femeUe  nm  it^fkmim  de  itld 
^ui  aura  cônlrevenu^c;-  s  tous  Us  d.'frfrui/.ns  du  plus  ^^rchjif  o» plus frùthùne  feîmïvrdre 
0-  à  U  timge  toujours  de  forter  lejdus  mm  ,  try  ^  armes  f Urnes,  tves  têutts  k$ 
muret  eharges ,  femet  ^  t$»&ms  que  defus  ,  (mtm/^  toutefois  frédMmiM  fête  m 
U prepncc  de  noiàre fta'cmfnt ^  ptr  Itfin^  flu^  ^'nnhr.ns  tu  fins  prôihiints  juJa  acf.u'- 
Unt  de  porter  ledit  tare,  mm  eu  fwmom^  try,  armes  etarteWes  ou  fjtutes  reJ^eéiivemeiH 

^  ttsmm  ê^.  Toucelbîs  fi  ledit  mile  ou  autre ,  foit  mâle  on  lëmdle  à  qui  lefdits 
biens  leruicnt  avenus ,  entroit  en  religioti ,  audit  cas  ladite  baronic  de  Lucheu  ,  appar- 
tenances de  de'pendances  quelconques*  à  la  valeur  que  deflus  i  appartiendra  en  plein 
droit  tu  plus  proehâm,/oit  mile  «a  fem^  ,  ySAw  te^îlre  tpte  itffùs ,  fufi-il  em»e  d^em» 
djnt  duda  entrant  en  rdi-^icn,  c'r-  m  a.  ùu  iju<  Jf'Tii'J:;;  {■"iz-'a:drsi';;t  ,  refufi- 
ront ,  ou  delasjferout  de  porter  le/dus  n«m ,  tttre  ou  Jumom ,  crj  p-  armes  étarteUes  ou  pUtutt 

■  refpdlivemem ,  efditt  tas  om  thtem  etkêuse ,  mtredk  cm/m  h  cornu  de  S.  Pol  immt  îâétt 
hATonie  de  /  <  /y  v  ,  appartenantes  dr  dependatues  quelconques ,  à  la  valeur  que  d((Jus  ,  i 
mjfre  Aatettte  d  Ejoutevilkt  thevalier  oatle  paternel  de  ladite  damùfeUe  ,  de  après  lui 
aux  cnfiins  qui  defcendront  ou  ja  font  defcendus  éc  lot  en  loyal  mariage,  tant  que 
la  ligne  durera,  fclon  la  prn  ïgj[:i\c  du  fexc  co  nm?  dcfTus  &  toujours  auplusainé 
OU  plus  ainéc,  à  la  charge  toujours  de  porter  leidits  titre»  nom  &  lutnom  ,  cry  ce 
pleines  amaesde  ladite  dame  dTAooteville,  U  ï  leur  tefiis  ou  défiut  a»  plut  pro- 

^  chain  ou  plus  prochaine  du  li^n.t^e  de  ladite  J minft  !.'^ ,  fûit  du  CÔté  de  perc  ou  de  mcre 
qui  voudroii  porter  leldits  nom ,  cry  ôl  pleines  armes  »  &  accomplir  toutes  les  choies 
defTuidites  ,  en  prefeant  tooteRiis  les  mâles  aux  ièmeUes  en  pareil  degré  ,  8c  ne 
pourra  iamais  celui  dcidits  donat  un  i  ii  rofufcra  prendre  tc  porter  ou  aelaifTer  lef- 
dites  armes  ccarcclce$>  titre  de  ieigneurie>  ou  ledit  lurnomd  Eftoutevillc»  ou  Icf* 
dites  pleines  annes,  ay  &  nom  de  ladite  mailbn  d'EAonteville,  fdon  que  refpec* 
tivemcni  efl  dit  c,  ^'-flus,  ou  aucune  des  chofcs  dciïu(ditcs,  foitîedirfîU  aîné  dudic 
futur  nuriage,  ou  autre  quel  qu'il  loic*  retourner  i  ladite  baronic  de  Lucheu, ap« 
partenances  de  dépendances  *  k  la  valeur  que  deHus ,  ne  aucune  choTe  prendre  en 
iLcllc,  4/w;  des  tîn/l/tni  qu'il  aura  refuff  ou  ddaijjé  lefdits  wm  ,  cry  ^  armes  Tf!prnrjr- 
ment ,  Jelm  que  leldtts  donataira  fini  tenus  faire ,  eutUt  que  dejfiss  e^  dit  ^  fira  totaltment 
prive  de  terne. iemite  Aowmt,  appanemmees  ^  dèpeiiiamees  ^pidamq»ei  ,  i  it  vatemr  f$e 
dtfjus^  ér  JètubUblemetU  tous  les  defcendms  de  lui ,  fiippofé  que  lui  ou  aucun  des  dc(- 

£  ccndans  de  lui  le  trouvât  le  plus  prochain  de  celui  qui  puis  après  rehjferoit ,  de- 
faudroir  ou  détaiflcroit  de  porter  leidits  nom ,  cty  fie  armes,  tant  qu'il  y  aura  au* 
ci>n  des  autres  dénommez  ("don  l'ordre  que  deHus  ,  mais  tous  les  autres  dciTuIdirs 
rctulâns  ou  dilayaos ,  eldits  cas  leTdiis  ddiccndans  de  ceux  qui  auront  délaillé  ou 
fdoié  de  porter  Icflits  nom  ,  cry  fie  armes  ,  U^mrs  it  pbts  proAàit  im*  ,felm 
tordre  que  dejfus  ,  pourront  revenir  à  ladite  baronie  ;  appartenances  &r  dc'pcndnnccs 
quelconques,  à  la  valeur  que  detlus,  &  iccUes  pourront  avoir  édites  charges»  pei- 
nes lie  conditions  que  defliis ,  (f>  a«  Atf  «A  Mtf  2f ;  deffufdits  defauàrm  dentretetur  é' 
aecvmpitr  ce  qii^  dejfus ,  fuffent  dcftHUns  de  pourjutvre  Udite  b/tronie  ,Mpptrteiisncet 
d^endmtes  quelconques ,  i  U  valeur  que  dejfus  fjr  peines  pour  ratfm  de  ladite  contraven^ 
tie»  ,  de  ne  porter  lefditt  Mm ,  fnmem ,  cry  ér  «'met  rejpe&ivmem  yptrdm,  favemrt 
rr  tinte  ou  autre  corruptum  quelconque  ,  ou  trop  notable  ne^li^ence  cinipofîtian  quelconque  o» 
autrement  »  en  quelque  fine  manière  que  ce  piuffe  ttre;  en  et  cas  ladtte  baronie, 
êfpêrienmeet  ér  depemimeH  ekifi'  dmmez  ,  ^  ffSfir«r  peines ,  firent 

^  appurtterulront  à  nous  pour  are  à  jâmais  le  propre  de  U  couronne  de  France  , 
4  nous  des  a  prefint  ,  comme  po»r  lors  ledit  comte  a  donne  ladtte  barmt  ,  epfer» 
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donne  ledit  comte  ladite  b.uonic  de  Luclici.  à  la  v.i!cur  que  dclTu^  , 
msUfdus  dmaùres  ,  iww^  ^  àme  ytu  ms  /es  di/imâms,  m  quelque  hmgttin 
itgréq»t  te  fuifje  être,  &  fufi-il  fret  ,  $tm  U  fifttéme  liguHe.,  me  Mrts  ^KebMfÊitr^ 
Bu/que/s  ladne  banmu  pourrait  avertir,  ne  fVHrroHt  vendre,  dernier,  ne  aliéner  ,  ne  hjfo. 
temr  e»  quelque  mMsere  que  ce  fett ,  Aucune  psrt  m  ^rtim  de  kdiic  harmie  de  Uihcm 
i  Uvdtttf  que  diffus ,  appArtetuHtet  &  défend^ncs  quelam^ues  «mfi  demezi» faveur  de 
mmage  ,aj[cJrz.  cr  ck.ir^rz  <««.v  pcir.cs  <jue  dcjjus  ,  xjut  que  Udtte  m^ifin  d' EpUtevtUe  fe 
pmffè  tutMtrs  mieux  etareientr  en  /m  entier,  i;  ftm  (eakment  veut  ledit  ctmte  Udttepro- 
mû»  ^eHmtr,  értwr  i,eu  quant  à  tm  U/diis  donataires  ,  mats  aujft  e»  fa  perfawt  e»  ^ 
faviur  iLdit  mari.vn  ;  cT  fitrcmait  n  cujï  c  te  fut ,  cJ-  po<'r  plui  graade  etmfrvattm 

^  aagmentatie»  de  ladue  matfon  d  bjUmeviiU.  Et  s  il  avicnt  que  ledit  cmte  ou  auums  dcf' 
Jtts%ut«iret  MM^Mit  luOte  bamie  de  Lucheu  pourrait  avenir  ,  fjfetit  sumne  veaditim 
ou  altenatio»  de  p.uiie  on  port  m  iitclle  barome  airfi  domnc ,  à-  a  U  valeur  que  de/fus, 
e»  u  m  Udue  aitenaion  ne  vaudra  &  ne  tiendra,  ams  fen  mile  ,  é- comme  four  mile 
aveutte  t  &  ntomur»  de  plein  droit  U  thofe  abenée  ,  à  celui  qui  fm»*  kfim  nm  é 
srm:s  de  ladite  maifo»,  filon  l ordre  quf  delfus  ,  fins  ce  y. ./  f^:t  tenu  en  aucune  chofi  À 
tâufe  de  ladite  «IteHatten:  laquelle  baronie  de  Luihéu  ,  app.irt énonces  à-  dépendances  quel» 
tondues ^  à  U^tltr  que  dtfjuty  ledit  comte  dés  à  prefent  comme  pour  lorsjefdits  cas  avf 
r^ns .  à  des  l  l'iflvH  d  iceuXy  donne  en  fletn  droit  à  tous  les  defufdits ,  enforie  que  direUe' 
ment  Udtte  barome  de  Lucheu  ainfi par  lut  dsnuee  ,  app.iriic>me  rcfpechvement  a  eux  teus 
é-  ch^ftmieMt,  Ufëtt  eus  MVmans,  à  la  charge  de  porter  re/oeilivement  par  eux  UJdttt  ^ 
crj  ,  nom,  armes ,  fur, lom  &  f'i"     feig»e»''ie  de  la  mai/on  d' Efiouteville ,  é"  quelles  xp. 
parttemtent  e»  flein  droit  a  tous  ks  dejjujditf  nommez, ,  à-  jeUn  C  ordre  que  defjus ,  lef 
dits  eus  terniuiu,  faof  toutefois  que  s'ilavenoit  ,  que  Dieu  ne  veuille  ,  que  ledtt  mariage 
ne  fe  confammàt^  eu  que  hditc  d.tînoifellc  allât  de  vie  à  trepis  fins  hoirs  deux  deux  nez. 
en  loyal  mariage  y  eu  que  ledtt  comte  /urvequijl  les  hoirs  dejctndam  dudit  mariage  y  (jr  qu'ils 
finietH  décèdes,  fantb^sfinrvenms  de  teurs  'orps ,  en  ce  cas     duamd  ieeux ,  ledit  comte 
poiim  fi  bon  lui  fewhie  ,  retonrnrr  ér  reprendre  U  nom  ,  fumem  ,  titre  de  feigneurie  <^ 
armes  quil  avotl  é  portait  auparavant,  a  caufidefes  progeaiteurs  y  é"  fera  audit  cas  ladite 
Aiuaiou  faite  par  le  A  cmte  de  nulle  efet  &  vâlair  ;  &  tout  ainfi  qub  fi  da  ^reTenC 
maiiagc  n  eut  été  pourpatic  :  eu  s  il  m'enoit  que  dudit  futur  mariage  n'y  eufi  qaune  ou 
ùluficars  flUs  farvivattles  Udttc  dameijelie  ,  cr  que  ledit  comte  convolât  en  fécondes  noces  y 
é"  euft  étions  miles  dudit  feemd  mêri^et  atidit  cas  ledit  comte  pourra  reorendre  fefdites 
firmes  ,  fur  nom      titre  d,'  fct^^.enrie ,  comme  dit  eft  cjdeffus  ,  le  furplus  defliles  donations  |> 
cy-dejjtts  injerces  demeurant  ai  leur  force  é"  vertu,  &  s'il  avenoît  que  Uudit  lueur  ma- 
riage d'encre  Icdkcomre  &  ladite  damoifclle  iflltun  (ils  quifuccedâc  à  ladite  barome 
dotinijc  par  !.i  fnrrr.c  qttc  Jcfllis ,  3c  fut  marie,  &  de  (ou  premier  mariage  ne  ifllc 
t|u'uuc  hUc  ,  &c  ùu  letoiui  mariage  un  fils  >  en  ce  cas  ledit  fils  dudit  fécond  ma- 
riage ,  en  continuant  de  ponce  kfifio  nom,  armes ,  lui  nom  &:  titre  de  feigneurie, 
comme  a  promis  faire  îclic  comte,  aura  cn  plein  droit,  &  fucccdcr.i  abditc  baronic 
ainli  donnée  ,  fie  noa  la  tilic  dudit  premier  mariage  ,  ce  qui /ira  obfervé  en  tous  les 
defeeadms  tbidit  futur  mariage.  En  faveur  aulU  &  çonremplation  duquel  maa  igc, 
fvii  nuneiner.t  n  cût  tu-  h-ir  ,  Lidite  damoifelle  donne  de  notre  bon  wuUir^  du  conicil 
avis  de  ladite  tlaiiie  la  lucic,  lans  toutefois  prcjudicicc,  ne  aucune  chofc  dimi- 
'    lUKt  da  douaire  de  ladite  dame ,  &  fans  ce  que  pat  ladite  dor.ation  ladite  dame  foie 
aucunement  cmpêchc'e,  qu  elle  ne  puiflc  dtlpofer  entièrement  de  (es  biens  félonies 
coulutiics  des  pays  &  lieux  où  (ont  ûtuez  Iddits  biens ,  &  par  l'avis  &  mûre  dcli- 
beraiion  de  fcs  autres  jparens  &  amis,  la  tierce  partie  defdits  duché  y  baronie ,  vicomte, 
terres  cr  feigneuries  deffufdites  ,  &  genctalcmeot  toute  telle  pan  &  portion  qu'elle  £ 
peut  donner  de  toutes  &:  chacuncs  Icfdices  terres    feigneuries ,  &  de  tous  Icsau- 
tres  biens  immeubles  qui  lui  font  avenus  &  échus  par  le  dccîs  dudit  feu  fcigncur  d'Ef- 
-coutcville  Ion  pcre,  fie  à  caule  de  cuuce  autre  (uccc;(rion  ou  di(poficioi),  &c  de  ceux 
•qui  hn  i-ourront  corapetcr  8c  appartenir  cy-aprés,  !oit  parfucccflîon  ooantremenr, 
fclon  la  coutume  des  lieux  ou  Icldits  duchc  .  buoi  ic  ,  vicomte,  terres  feigneuries 
quelconques  Ictouc  lîtuecs  &  aifiib.    Premièrement ,  audu  comte  jondu  futur  éfpttx^ 
8r  (a  vie  durant  feulement .  «  U  ^arge  de  porter  leJSaes  armes  ,  fumem  <y  tare  de 
Jiigneurie  de  bdue  ;::stf»n  d'EflouKvillc  ,  comme  p.ir  lui  a  ctc  promis  ,  ^  après  lui , 
M  qiitl.fufl  refufant  faire  ce  qu'il  a  promis  ,  ^  celui  ou  ceux  qui  le  porteront  JèU»  L  ordre 
é"  e»  U  forme  ^  lumière^  noêmet  tktrget  ,pekiet  ét  mitëtim      kdk  emte  u  dmté 
kdi^itrmk  de  ùiikitt,M^fiie  tmam  ^         >  &  ti^memm  ^^y  ne  kfim 
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JâMâires  paurront  alientr  m  tjnelqac  méuùtre  ni  ferme  que  ce  Jiit^  Itfiits  Ums  ftr  tlU 
immex,  tfiUtes  thsrgts  ^  (héamtt  d'utiles  :  Toutefois  au  cas  que  ladite  damoticllc  allât 
derie  à  (repas  fauis  boin  dodit  intriage  »  premier  que  ledit  comte  >  ieelui  fxmiiepofiimi 
reprendre  fcs  premières  armes  fans  aucune  peine  ;  8f  fera  audi:  ci^  Ii  îire  donation 
laite  par  ladite  damoiicUc,  de  nul  câcc  &  valeur  :  £t  cmfidamt  iâiitt  ismtifcUt  U 
trés'grmiie  ixt^eme  Se  k  dm  ioBt  tmte  tft  i^emJk  »  <f  ibtmMMt  fi'U  U 
fiùt ,  comme  dit  cjl  Jejfus,  cr  même  au  il  vois  .%  f.H  en  fivsur  dudit  ttmte  dudit  ma- 
rùge  f  ériger  Us  (erres  (jr  fetgnewtts  de  Udsie  4m»^etU  future  éfti^e  »  êfftfes  ^  fitnies 
m  Ms  àt  (UmXf  m  titre  é"  jeigttemn*  de  doM^  é'  himm  iktrtr  mtrtdk  tuifaé» 
ladite  dimsifelle  ^ /es  fucaffcurs  de  mm  ^  titre  de  duç  ,  Si.  en  6vcur  &  conicmpla- 
tiou  dudit  mariage ,  &:  qui  autrcmcnc  n'eût  été  fiait  »  &  par  les  mêmes  vouloir  & 
afis  qtie  dcflus ,  voulant  par  ces  raifons  loi  Biie  tel  avantage  auc  poffible  lui  efts 

£  Ve»t  é"  entend  que  ledit  tiers  i  lui  imite'  de  tosttes  ItfJites  terres  cr  liiffteuries  qu  eOe  * 
<^ potirr*  âmtr  n  •  ^és ,  fiit  far  hi  frtsjnr  ledit  Jtuhe  d^meviiie  >  en  commençanc 
à  la  tene  8c  duieOeliic  de  Valmcmc  >  6.  aunes  de  proche  en  proehc ,  jufqu'â  la 
concurrence  i^iiidit  tiers  de  toutes  IcfJitcs  terres  &  feigneurics  ,4V«  ledit  titre  de  duchi 
U  tant  Jt  vte  iurtns ,  ^  f*r  ufnjruu  Jeultment ,  &  au  cas  où  ladite  donation  laite 
4udîc  comte  par  ladite  dunoUdle  des  immeubles  dellûidics»  ne  tiendcoic  8c  fiutîroît 
effet  p:ir  le  tait  de  ladite  damoifclle , précèdent  ledit  mariage,  ou  par  le  moyen  d'au- 
cunes dilDoûcioiu  dudit  ièu  léigueuc  d'Eftouicvillc  Ion  pere,  en  cefdits  deux  cas  &ç 
diacun  aiceaxt  ladite  dame  aEftooterille  en  Ion  propre  &  privé  nom,  ptomei: 
fournir  réellement  Je  par  etfct , autant  des  terres  &  {cigncurics  &  de  pareille  valeur, 
rente  &i  revenu,  en  tous  droits  de  chàteilenic ,  que  par  lefdits  prétendus  fait  tc 
difpoHtion  fe  pouciolK  nonver  avoir  été  difpofé  ,  empêdiant  ou  diminuant  Teflèc 
de  ladite  donation  faite  par  ladite  damoi(elle  dcfdits  immeubles  feulement.  Et  quant 

_  à  cc>  oblige  ladite  dame  la  baronie  de  GalTé  &  la  lëigiicurie  de  GucuUe,  leurs  ap« 

^  panetiances  fie  dépendances  Hèalementi  lefquelles  ladite  dame  a  cettîoré  valoir  detnc 
mille  livres  rente  par  chacun  an,  toutes  charges  portées ,  &  fans  ce  que  les  autres 
terres  (oient  de  ce  aucunement  chargé^  ne  hypotequces  audit  comte  ne  à  les  dcf« 
ccndans  \  ér  fil  etvtnût  que  ledit  tume  edUt  de  vie  à  trépas  pretmtrement  f«#  htJSlt 
dimoifl-lle ,  é"  q»*l  "1  iu^ff  tiL-ridge  que  filles^  (jr  qite  Udite  JUmeiJille  convilaflen 
fecmdes  noces,  dr  f  diuk  nttrmge  t^u  u»  m  flufiettrs  enftsts  nulles  ,  assdii  us  ledit 
d»Ai  dt^nttevittt,  «ffmermtts  ^  dépendmtes  d^tteltùy/^psrtiendrtHeiitieremeiitmiiISt 
ptajle ,  en  recompenfatt  toutefois  Isdtte  flic  dudit  prefent  mAruy:  de  te!!'  p-tr:  ^  ftrtim 
.  asu  lui  fturrnt  (omfeter  é"  tjppartemr  (ur  iedtt  duché,  moyennant  ladite  donation  cy> 
ddlns  tniêtée  :  Tmteffis  ledit  etmte  é"  l^'f  dâm^èSe  mt  retenm  ^  retiennent  à  tmè 

,  reJpeSIivemcni  tu/u fruit  de  toutes  lefdttes  thcfes  fer  eux  cy  ds'fu!  io»ntes.  Cefl  k  fçdvtir 
leda  tmte ,  de  Itàtt  terre  btrme  de  Lnshe»  ^ptur  Uàite  dame  Marte  de  LnxendtMr^ 
fi  mert &iidi&itdil9dm$^itk  ,t»fiifrnit  Je  ttntai  la  term  par  tUtt  duméet  ^  ffr 
en  jij.nr  Awr  vie  darontt  dr  ehicm  deux  refpenivtmcnt ,  pourvu  que  la  difconrinua- 
tlon  de  porter  lefdits  nom  >  cry  U  armes  6c  turc  de  icigncuric  de  ladite  maifon 
d'Eftouœniîe»  ne  avieime  par  leur  foice  coulpe  ;  daqiid  c»  ladite  wtentiond'o*^ 
fufruit  n'aura  lieu  pour  le  r^ard  de  celui  duquel  ladite  tburc  ou  coulpe  auroit  pro- 
cédé i  Et  s  il  avenoir  que  ledit  comte  allât  de  vie  à  trépas  après  la  perteâtoo  &  con- 
fomraation  dudit  mariage  futur ,  aupaiavant  ladite  damoilcdie  b  fiituie  ^Kwlle  >  tedic 
comte  a  des  à  prefenc  airigiic  Si  aliignc  à  ladite  damoifcllc  Adrienne  pour  droit  de 
douaire  ùx.  miile  livres  tournois  de  rente  annuelle  )firanche,n«te,  fie  quitte  de  tou- 
tes dtarges  portées.  A  fçavoir  quatre  mille  livres  tournois  de  rente  far  Condé  & 
laFetté  au  Col ,  la  vicomte  de  Meaux  ,  la  Ferre  au  Col ,  Rougicr  ,  Chnuvigny ,  BcUot» 
k  terre  &  feig^aeurie  de  Condc  en  Brie,  leurs  appartenances  &  dépeodaiKes  quelcon- 
que t  icelles  terres  par  ledit  partage  fait  par  nocredite  confine  b  dncfaeflèdouairseie 
entre  noldits  couûns  les  enfaas,  échues  a  notredit  cvjfin  le  cardinal  de  Bourbon, 
de  fur  Iciquelles  ledit  cardmal  veut  ledit  douaire,  eue  pims  2c  aiUgné,  fie  lui-même 
loi  alfignc  entant  que  faire  le  peut,  8c  même  émane  que  mener  eft  pacdllement 
l'alHgnc  à  ladite  damoirclic  notredue  confine  fa  mcre  ,  &  notrcdît  couun  le  duc  fon 
ftcce*  pour  delditcs  terres  jouir  par  ladite  damoifelle  par  les  mains  dés  iocontincnc 

Sue  douaire  aura  lieu  /  fie  au  cas  que  leidites  terres  oc  te^neuries  vandri^t  plus 
s  quatre  mi!!c  li  /res  rournois  de  renie,  toutes  charges  potrccs ,  comme  dit  cft  ,  ledit 
catdioal  prendra  le  iurplus,  fie  H  itioios  valent ,  ladite  duchelle  douairicrc  fie  ledit 
doc»  8c  chacun  deux  feul  &  pour  le  tout»  onC  aflG^  dés  k  ptdienc  le  furpbis  de 
^qui  (i  h  j  j  o  r  de  ladite  fimme  de  quacvr  mille  Unes  toumois  de  tente  iâtlii 
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terre  &  feigneurie  ce  Nogcnt  k  Rotrou ,  Se  les  a«r«  àaanù^c  A. 
kmc  alligaecs  par  ledit  comte  du  confcmcmcnt  de  hdiie  dncbefle  domiifcte  ,  6e 
dndk  dnc  ibn  W;  à  Içawic ,  mille  Unes  for  la  terre  &  baronic  de  Luchcu ,  ap- 
partenances «5f  dcprndaïKCs  ,  que  noîreJit  coufiti  le  comte  de  S.  Pol,  audic  OS 
dcsa  prclent  lui  aHigne  pour  lelditcs  mille  livres  de  tente  itreprins  pat  les  mnns  de 
kdice  dnaoUcUe  da  pranien  denier»  ptâdibtemcac  »  «cavant  toutes  autres  obl  ga- 
tions  &  hvpotcqucs  quelconques,  &  les  autres  ttiille  livres  ledit  comte  les  a  alU- 
enics  fie  ai^gno  du  conlentcmcnt  que  delFus,  fut  la  terre  particolicre  dodtc  comOB 
de  S.  PtolTw  choix  êc  âcôion  de  ladite  damoifcllc,  pour  la  valeur  dclditcs  raille 
livres  reiilemcnr.   Toutefois  où  ladite  baronie  de  Lucheu  Va^Oit  plu»  dc  mille 
livres  de  rente,  toutes  charges  portées,  ladite  dartioilelleMirt  «  pwM»  «  » 
dcrdkes  miik  Hvies  de  rniie ,  fi  bon  lui  femWe ,  en  dédiiak»  daautrcs  mille  livre» 
afTignccs  pour  le  parachèvement  dudit  douaire  fur  ladite  terre  partiCttUcte^duditcomtà 
de  S.  Pol ,  ou  11  bon  ne  lui  Icmble  ,  prendre  en  déduftion  ce  qui  refteia  dekKtcs 
nulle  Uvw ,  poar  tcfiiuellet  ell  efligné  ladite  terre  &  baronie  de  Lucheu  ,  les  hcri- 
ticcs  ou  avans  cau(c  dudit  comte  prendront  le  furplus.  Toutcfiiis^avcnoic  que 
douaire  eut  heu  auparavant  le  dccés  de  nouedite  coufine  la  dndiene  dowiriete  » 
tndic  cat  ledit  doiniit  ne  lên  que  de  quatre  miUe  livres  dc  renre  annuelle,  ic 
franche  &:  quitte  dc  toutes  charges  portées  comme  defftt»  ,  que  ladite  damoifelle 

eendra  pat  les  mains  des  receveurs  dc  noircdite  coufine,  laqudleftia  lenue  payer 
lie  douaice  par  chacun  tn  daraar  foo  vivant ,  fur  lefdites  terres  dc  Condc  &  la 
Jette'  au  Col ,  fi  elles  le  peuvent  porter ,  &cc  qui  s' endcfaudtoit,  fwladHe  teiiede 
Noeent  le  Rotrou  ;  ôc  après  le  dcce's  de  ladite  douairière,  ledoUflivedetadicedailloî-  G 
kOo  rcia  de  Âc  mille  livres  de  rente ,  Si  Ce  prendra  (clon  la  forme  que  defius  :  Et 
néanmoins  entendent  lefdits  duchcfk  douairière ,  duc  &  catdinal^  cas  que  ledit 
douaire  ait  lieut  avoir  recours  fur  ledit  comté  dc  S.  Pol  tc  Luchm  an  jour  de  (on 
trépas  pour  ledit  donaiie,  juiqu'à  h  fommc  de  quatre  mille  livres  tournois  par  an» 
pour  lequel  douaire  lefdites  vicomte  dc  Mcaux  ,  feigneurie  de  hFmé,  Condé  en 
Bt»e ,  Nogent  le  Rotrou  ne  autres,  font  obligées  comme  dcflttseft  dit,  &  à  ce  obligé 
«c  oblige  notredit  coufin  le  comte  de  S.  Pol ,  lès  hôte  •  tefiJites  comti,  terres  ic 
ftigneuries,  confentant  fur  îcciles  hypoteque,  &  toute  autre  fûteté  êire  pat  tout  où 
U  appaniendra  par  le  porteur  de  ce  prêtent  traité ,  lequel  il  a  nommé  &  nomme  fon 
proeufettr  inwocable  pour  feirc  &  confentit  lefdites  hypotcque  «:  fSatxé.  Avec  ce, 
ladite  damoifelle  ,  en  cas  qu'elle  furvivc  fondit  futur  époux  ,  pourra  ,  fi  bon  lui 
femble,  renoncer  à  la  communauté  des  meubles;*  «n ce  faiûnt , demeurera  quitte 
de  toute»  dette»  de  lidtte  communauté,  &  néanmoins  aura  &  prendra  franchement 
a  qiiiuemetit      fans  charge ,  fe?  joyaux  ,  bagues  Se  accoûrretncns  ,  habillcmcns  8C  q 
montutes,  enfemble  tous  les  meubles  appropriez  ,  ou  qui  leroient  nccelTaires  pour 
ncublef  ce  peter  rondes  diâteaux  ou  mations  defdin  futurs  mariez ,  ou  de  l'un  d'eux» 
au  choix  &  éleition  dc  ladite  damoifcllc ,  dc  quelque  valeur  &  cftimarion  qu'ils  foicnc. 
Et  à  ce  que  les  choies  deiruldiics  accordées  par  ce  prclent  contrat,  foncnt  effet,  lans 
fiaude  &  décevanoe  quelconques,  outre  ladite  dame  d  EftxwlcvUle  &  ladite  damol* 
moifcUc  fa  fille  ,  iccllcs  mère  &  fille  ont  dccljrc  ?c  déclarent  que  entre  elles  n'y  acon- 
ttat ,  promeile  ne  obligation ,  quelles  qu  elles  foient ,  par  leiouclles  ladite  damoifelle 
n'a^  pA  faite  la  donedon  de  les  duché,  faeiome  Ce  terra «teUe que  contenue  eft  ctk 
ce  prclent  contrat,  &  où  aucune  y  auroit,  y  renoncent  par  ces  prefentcs,  &  veulenc 
qu'elles  foient  &  demeurent  de  nul  efiirt  6c  valent,  tdervé  toutefois  le  douaire  que 
hdkedame  peut  avoir,Ce  hA  être  atlignd  fiir  Icelles  lencadc  feigneuries ,  auquel  par 
ces  prcfcntes  n'entend  aucunemcar  déroger.  Sfrtut  a^ffitemstcits  les  tnfms  Àejcenàâm  £ 
iiMto  m*TU9t ,  &  âmres  fui  ^res  frtnàrint  UAtt  mm ,  iry  &  '"ms  J" EfimevilU  tfvtc  ks 
fnfits  *y-â^  mmtimm.  fwtr    frtmettr*  fur  foy ,  ferment  m fultmm  dSr  Hmwmiii^ 
qu'ils  feront      acctm^lirortt  tout  le  (nttenu  cj- dfifm  ,  & fr^     feines  en  te  frefint  cmtrât 
dttUréeSfé'  ce  Mfàrrvimt  qiu  eux  tmmtjter  ejdus  btens;  Mtjp  fertattetuts  lefJiaes  pmia 
dNÊummirtitfej  yfùre  mfirmtr  4$  fê^  Attrm*e&  Utrmatiit  fv  Us  ftrem& éuuk 
Je  ch/teune  des  fur  lies,  que  le  prefent  trùté    fik  é"  éttvriéfowr  Ce  ^rtndhCHneur  ,  frtjk 
é"  sMltté  de  thêcwte  dtjdues  parties  ,  é"        '^y"  fofrfttvf*      itHfrrmatim  & 
imtwifâtin»  dittbù ,      m  Uw  preftmt  m  Afmte ,  ftr  mm  &  m$  mn  de  ftrk" 
mens  de  Psris  é"      Rtittn-    Et  veulent  Icrditc;  p.irricî  par  ccï  prcfcntes  ,  être  c9r*- 
iamues  psr  grrtfi  ^  ii^ment  dtfdàes  CMtrs  (om/ertmes  *  tâutes  les  chtfes  dejjttjdites  ^tenfr 
ÊttmftiryJmUdkt  0ifrmêârem^mki»emâmeret  m  pow  qitelfte  tmtfe  fw  tefiki 
^hmfm  dkmkrér  imfitrtr  Jkwm  imrm  kme$  ^  vêtikkttâ»mâffÊrti$m 
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tirtjjtf^tts  â»f3itts  COUT'  ,  pmr  .ijjprvuz'er  ,  huer  ^  d^éer  îûu!/:s  le:  ch^fts  dfffafiUus ,  ^ 
t^mt  k  cmtetm  en  tes  frt/entes ,  e»  dàogem  fur  ce  txfre£emtm  à  tma  im  à"  tttttmmet 
itfiiti  ptjs  qui/èrmmt murmti  mx  thofes  Muf^ ytm  mmtei  àk^ ,  fm  l^^uBa- 
tU  m  Pmrrotent  avoir  ne  foriir  effit ,  cr  mus  juppUent  trés-humhtcmo.t  Upites  firuts  que 
mjfi  te  vttùUms  ftirt.  £t  oaue  lera  tenu  notccdic  couiin  le  comte  de  Saint  Poidc-' 
daBs4einiiiob«pràte]nnjManfi»nroé,3tuiM         de  princé»  ftirlesévan^' 
gilcs  de  Dieu ,  en  la  cour  de  parlemenc  de  Rouen  >  ou  pardcvanc  le  plus  prochain  juge  ' 
xoyal ,  entretenir  de  point  en  point  tout  le  contenu  en  ce  prefent  contrat.   It  ota 
vttùté'  mifimem  I^BUt  famés if$e  us  fr^htttrmté  i  «tt«fi  &  frmeffe^dmutimtt  i'^ 
irsvfpsrtf ,  olH^siims  va!mt ,  tiemrnt  (jr  firtent  leur  plein  ^  entier  effet  ^  vertu ^ncnolf- 
j^ua  us ,  tmumes  de  p*yi ,  mi  tatres  thofes  ^uekm^uet  cmratres ,  à  t[uet  «M  remmte  (jr  r«w 
nmm  fmr  tes  frefemes ,     wfcitr  i[»'eUet  vdUm     Utmimt  m  tmUs  les  mmkres  epie 
fùrt  te  fewveta.  Et  û  ont  promis  &:  jure  leTdites  parties  non  impetrer  difpcnfc  dcfdics 
fermcns,  ne  autrement  contrarier  à  tout  ce  que  dit  eft,  co  jouir  &  u(cr«  ii  aucune 

2  impctrée  en  étoit  par  quelque  personne  ou  manière  que  oc  vàx  *  &  pdur  oe  6iie  9c 
recueillir  les  chofcs  dcnufditcs  cfdites  cours  fouveraincs,  «f  par-toat  ailSeurs-  Irfditcs 
parties  ont  fitii  â£  conftituéi     par  ces  prefcntes  font  âc  conttituent  leun  procureurs' 
généraux ,  &  cenains  neflàigiers  &  Tpcdaux  ;  c'eft  à  f^avoir ,  notredic  counn  le  OMnce* 
de  Siint  Pol  au  parlcmrnt  de  Paris, miitres  Jean  Mynard  &  Gilles  d'Amrr ,  avocats," 
&  jcan  Fronaagct  >  procureur  audit  parlement  ;  &  au  parlement  de  Rouen ,  notre 
amé  &fcalnocaiK  «  fiscretaire  nuùtic  René  du  Coudray,     maitxe]ean  Marc  ;  6c 
ladite  ilamoifellc,  au  parlement  de  Roiirn  ,  maître  Jean  le  Tellicr,  avocat  en  ladite 
couri  &  au  parleœem  de  Paris,  maître  Pierre  Thibault,  procureur  en  ladite  cour, 
aufquels  &  chacun  d'eux  pour  le  tout ,  ils  ont  danoétt  donnent  pldn  pouvoir  >  autorité 
&.  nuodement  dpedal  de  feue  hc  conrrnTir  tout  ce  qu'en  tel  as  appartient  &  lera- 
necenfaire}  &  odc  conlcnti  icrditcs  parties  lemblabics  fie  pareilles  lettres  être  paflees 
en  cour  d'égliiefiMsklMic  l'archevêque  de  Rouea»  ou  autre  ju§c  nccIcfwiltfayiB  % 

C  defqucUrs  îrrrrc?  fr  pourront  aider  Icidites  parties  avec  ces  prefcntes,  *"  atirrf";  quel- 
conques lur  ce  laites ,  6c  Jans  ce  que  par  Icxccution  des  une  lettres, loit  retardé  ne 
cnpidM:  l'éxecution  MKRf.  Lefqucls  traité  &  accord ,  promefle ,  obligation ,  fer-' 
mens,  peines,  donations ,  convention  s  âc  autres  choies  dellus  déclarées,  &toutes  les 
autres  choies  en  ces  lettres  contenues  &<caitcs,  Icidttcs  patties ,  &  chacunes  d'icelies 
«ndiokiby ,  chactm  pour  tout  oe  que  leur  lowhe  &  peut  toucher ,  ont  ptotniles ,  ^ 
frimettmi  pur  leur  ftn  ferment  de  le»  ttrfs  ftur  te  faits ,  ôc  par  la  nunierc  que  dir  rd 
ticila^ ,  d  àhmÀMtt  dmtnez  ^  baiUett  tmf^relUintnt  fur  les  fmats  tvmgUei  de  Dieu  ,  es 

f  mains  defdits  fecretaires  pNftBt>ftipulans  &  aooeptam  ttmes  les  t*»ventims ,  dm4tims 
(jr  (eut  ce  que  dtffus  ejl  eMttmt ,  pwr  teus  les  sbjhis  ttat  nez  qn'à  nsitre ,  qui  ttttvent  <^ 
fmrrmt  cy  tfrii  àv$tr  drm ^Prétendre  droits  (f  intérêts,  4M  ff^  defqutls  Ufdits  cas , 

*^  eJuenn  iitenx  âvtttsm,  dés  »  frefent  tmme  fur  brs  ,  fe fm  lefditet  fArttes ,  ^  thatinU 
ditelks  rffptfltvtment  de'tnifit  ^dejjaifletf  (^dévêtues  e's  mams  de  mms  ,  (jr  de  ncfSits  m>-i 
uarci  (jr  feeretaires  ,  dc{ditcs  choies  par  elles  reipcdivcment  donnc'es;  Se  icellcs  (cfonc 
eonftituccs  taàt  Âpeflèdttà  leur  profit,  ^  teient  enfèmble  tous  leurs  autres  biens  fie* 
cislement  hyper rquez  À  fmtretenement  ^  mmpUffement  défîtes  prions  ^  ctnventimty 
(j^ttnt  le  contenu  en  ctt  prtfentet ,  (jr  mu prtmts  âvtir  tgretblct  ferme  iàr  jlMe  à  toujours, 
fins  ,  &  (ans  aller  dit* ,  ne  ttte  »  ne  venir  par  voye  d'erreur ,  dignorance ,  de 
minorité  d'âge,  dét^ance,  ne  aticremcnt,  par  quelque  vo^e,  artau  engein  jamais 
à  nul  pm  que  ce  foit ,  ou  puific  ctrc ,  &  ont  afnrmé  toutes  lefdites  parties ,  moyen- 
«  ■fMDC  k  letmcnt  baiUd  {Ml  eues  auldits  Saints  évangiles  de  Dira  en  la  prefcnce  de 
Nous ,  8c  de  nofdits  notaires  &  fecretaires  ,  &  encore  dicnt ,  juxenc ,  &  affirment 
pour  vcticc  en  la  prcfence  d'iceux,  qu'Us  n'ont  fait ,  palTé)  ne  accordé  entre  eux ,  ni 
Min  avec  l'aime»  ne  «iHreis  ^Hekonqaes  «acres  petfooncs  de  quelque  qualité  qu'elles 
foicnt ,  aucunes  prometTcs,  obligations ,  (ermens  ou  convenances  quelconques  t  par 
Iclqueiles  puiHe  être  en  aucune  manière  préjudicié  m  dérogé  atui  chofes  cy-deUus 
contenues  fie  déclarées  (  Et  iî  aucune  chofe  en  avoit  par  eux ,  ou  l'un  d'eux ,  ou  par 
autre  être  £iit  ou  paiTé  au  préjudice  de  ce  prête»  traité, elles  y  renoncent  dés  (nain- 
tenant  ,  les  annuUant  &  mettant  du  tout  au  néant:  £c  ont  promis  9c  progiettent 
lefdites  parties  chacun  endroit  foy>  8c  pour  tout  ce  que  leur  touche  -u  pfut  tou- 
cher ,  rendre  &  payer  tous  coûts ,  frais ,  mifes  »  dommages ,  (alaiics  i  journées  8c  dé- 
pens ,  qui  iiuts  ,  encourus  8c  foutenus ,  feroienc  pour  caolê  fie  occafîon  des  choies 
deflufdites,  ou  aucunes  d  icclles  non  tenues  &:  non  accomplies  obU^j^iisH  quant  *  ce 
fnÊfir  tmu  ibttuaei  Us  thffis  d^iffdites ,  é"  é"  Mtnufitr  Itfiuts  furtUt  tim 
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à  r^.utrf. ,  ettx ,  leurs  helrs  à-  biens  ,  &  Us  hens  Je  Uurfilits  httrs ,  meiébies  cr  ff^Us  ^ 
^ije/is  <^  i  uatir ,  comme  dit  cft ,  iouraircnc  pour  ce  à  jallicier  ,  vendce  &  Ciptoiiec 
par  toutes  jufticcs ,  fous  quelques  jurUdiftions  qu  ih  loicru  ou  pourroicnt  arc  tcous, 
ec  rcnonccixnt  \cL\iici  parties  chacune  en  droit  Ipy,  &  pour  le  tout  ce  que  leur  tou- 
die  &  pcuc  couclicr  par  Icurldks  fcrmcns  ,  à  toutes  exceptions ,  iéceplioos  dedol^de 
mal,  de  ftaudc,  d'erreur,  d'ignorance,  à  tous  baratz,cauteik$,cavillations,  à  toutes 
grâces,  fianchifes  ,  rcfpics ,  libcrici ,  diCpcnfiiioiis  fie  abfoluiions »  teliévoneas ,  & 
giaccsquckoaqucsac  pape,  de  roy  ,  de  prince  &  de  prélat ,  donnez  ftàdoonetà 
ce  contiaiics»  ou  préjudiciable  ,  à  tout  aide  de  uVcit  cent  &  non  écrit,  à  tous  us, 
ftylc, coutumes,  ufbgcs  de  lieux  &  de  pays,  &  adioasiou  Éùt  &  conditioo  iâoscaul^ 
te  pour  nonjuftc  ô£  uidiic  caufe,  à  toutes  Icfions&circonventions  *cconteftioft$de  g 
Ucu  &  déjuge,  au  bénéfice  de  divifion  &  de  relicvcmciu  de  tcrnK  ,  de  tcftiiution, 
de  dJccpcioii  d'outre  moitié  de  juftc  prix  ,  &  Uns  quU  puiffe  dire  ou  ptopofo  au 
temps  a  venir  une  choie  faite  Gc  dite  5  &  g^neraiemcnt  lenooccnc  lefdites  partis  à 
toutes  auties  choies  quelconques,  tant  de  lait  comme  dcdroit,  w  on  .Je  c  j  iiu;:ie, 
qui  aider  ou  valoir  leur  pourroit,  ou  aucunes  d  iccllcs,  pour  y  dite  ou  vcmr  contre 
ces  lettres,  &  les  chotcs  dedans  contenues  &  au  droit,  dilant  générale  tenonciaiioa 
non  valoir  &  à  f^noir»  que  des  chofcs  dtiîuîJ  tcs ,  les  parties  ont  paflc  &  coofoiti 
être  fait  pir  noldits  notaires  &  iccrctaircs, lettres  pareilles  d'une mcme  forme, cfièt 
&  (ubfiance,ju(ciu'au  nombre  de  huit,  quatre  pourdncune  deldttes  parties,  »  ne 
feront  baillées  à  autres, pour  d'iccUci  kt;tcs ,  (1  tant  Ictdices  parties  en  vculc  t  a  .<  ir, 
prendre     tenir  &  lever  es  mams  dddits  notaires  ûc  lectcuires.  Lesquelles  cho/ts  deJJ»$ 
ememies  m  iti fûtes  ^ftfftes ,  Murdees  fgr  Us  fer  fermes  ,  &  en  U  forme  t\ut  âe(f$u  ,  m  ' 
U»^imt&ie  taures  vouleir  àr  'tcerd  ^  co.je'.tement  de  ^ohs  ,  juiortfans  à-  afprau- 
tmns  mt  le  evtttenu  Mulit  cmtrsty  &  e»  tm     (mms  ^  muUs  emteremcnt  ^     Jeim  ^ 
Uur  prme  à"  teneHr,  mimtment  en  ce  que  tmcenat  tet  snèeks,  fu/tns  MCMfMw  de  U 
aialim  de  nom  cr  d  Armes  de  Udite  motion  d  tfsoiitevtlie  :  £t  vouiens  ,  accordons  é'ienfen-' 
tens  iceux  être  gardez. ,  entrelemtt  &  w/ervez      lutreda  co»fin  U  comte  de  S.  Fel     /es  • 
Jkccejjeurs ,  &  tntres  dénommer       trtite\  mt  *hiji  qu'il  eji  eo/aem  ett  ùehi  t  âmfqneit 
iâbond/mt ,  &  entMt  que  beftm  feroit ,  hms  dveru  de  nespUme  puijjfmce  cr  Mtonic  rayde^ 
donné  &  donnons  lejdtts  nom  à"  «nmes  àe  kdite  mâiji»  d  IjhntevjUe ,  ffiur  d  icmx  juar  é" 
ufer ,  cr  t"MX  fortety  tm  Mnjî  quHifitmemt  mdit  trotté.  Stm  tOutefi>is  d^oger  ï  U 

Sromcflc  à  nous  faite  par  notrcdit  coulin  le  comte  Je  Saint  Pol,  en  fuifant  l'crcclion 
udit  duché  d'Eftoutcville ,  &  avons  te^u  la  dcflaiûnc  fàtc  en  r.os  mains  par  notrcdit. 
couûn,  de  la  terre  &  fcigneurie  de  Lucheu ,  &  en  avons  enflailîoé  rdpeâivenient. 
ceux  au  profit  dclqud»  ladite  terre  de  Lucheu  a  été  donnée  par  ce  prefent  traité  de  q 
mariage ,  a  r  charges  y  contenues ,  pour  icelle  terre  être  atfcâce  &  hypotequée  aux 
çur.vcuaiKcs  6c  protiKÛcs  hxies  par  notrcdit  coufin  audit  traité,  notredite  couline 
dame  JacqucUnc  dEftontevilie ,  prelcnte,  acceptant  &  iltpuknt  letlits  dclTaifinc  tC  ~ 
ènflailinemcnt,     en  ivons  quitte  &  quittons  tous  les  droits  8C  devoirs  qui  nous  en 
pourroicnt  ctrc  dus ,  a  cauie  de  bd:te  donation  de  ladite  terre  &  (cigneurie  de  Lucheu 
£m  témein     opfrebMie»  de  tm  temed^us  :  ovens  «  ces  fnrefentes  faà  mettre  é"  tf^*'^ 
mtre  fiel.  F.t  pareillement  notredite  coufme  la  ducheflë  douaitîete  de  Vendomois  , 
cofdits  coufins  le  duc  de  Vendomois ,  cardinal  de  Bourbon ,  comte  de  Saint  Pol  ; 
&  auffi  noTdites  coufiaes  Jacqueline  K  Adiieunc  d  Eftouteville.   Donné  à  Paris  le 
neaviémejour  de  février  laii  de  grâce  i5'34'  ^     notre  K^ine  le  viiitpmîéiii&  Ptt 
le  roy,  ainli  fujné  fut  le  reply  Bochetel.  Breton, 

Fait  &  pail'e  en  parlement  par  nuûtce  Jean  Fiomaget ,  procureur  de  François  doc  E 
d'Fltoucevinc  ,  comte  de  S.  Pol, d'une  partj  8c  maître  NicolasThibouft, procureur 
de  dame  Adnenuc  d'Elloucevillc ,  cpoufc  dudit  duc,  d'autre i  le  fcizicmc  jour  d's* 
ycil  mil  cinq  cent  quanuKe,  «pràt  Pâqtia»  Sifoe»  Do  TiLur. 


Voyez 
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A 

Voyez  le  mémoire  pour  Jacques  de  Matignon ,  comte  de  Thorîgiiy ,  délèodeur , 
contre  les  turcurs  des  deux  cntius  it;iiic(us  lîc  Hciuy  légitime  de  Boutbpo ^  4c  <fc 
dame  Angelique^Cuncgoodc  de  Montinoicucy-Luxciubourgioppolîuu* 

Les  titres  qui  c'iabîiflcnt  la  fubllitution  Ju  cîuche  irEftoutcvilic,  &  de  la  banoniè 
de  Lucbcu ,  où  lont  rapportez  i".  .le  cootrac  de  naariage  de  François  de  Bourbon» 
prince  du  fang,  comte  de  S.  Voi ,  &  d'Adrieiine  d'Eftoitcevlllc  «  du  9.  février  1(34. 
i^.  Les  lettres  patentes  du  roi  François  L  données  à  Vilicrs-Cotcrcts,  du  premier 
feptctnbrc  pour  l'execucion  &  l'homologiicion  du  contrat  de  maciage  de  Fcni« 
çois  de  Bourbon,  comte  de  S.  Pol,  te  d'Adrienne  d'EfioucevilIe f  duc  &:'dachefle 
^  d'f  ftoutevillc.  j*.  L'aircft  du  Parlcinciu  du  16.  a\ri!  tj40.  après  Pâques  ,  par  le(* 
quelles  Icldiics  lettres  patentes  ibnt  enr^iftrces»  &  ic  cootrac  de  nutiage  homolo- 
gué en  la  cour.  V*.  Lettres  pnente«  du  roi  François  f.  du  mois  d*ioa(r]5j4.  por- 
tant: e'icdion  du  duché'  d'EilouteviIîe  ,  en  faveur  dum.iriagc.  5^.  Arrcû  du  potliemcnt 
de  Rouen, du  2.  icpiembre  i5i4«  qm  a  ordonné  que  les  lettres  patentes  pottanr 
^icftioa  du  duché  4'EftooteTilkj  ièiDienitepicgiftr^  ùt/H.Je  J' kifrimerie 

it  U  vatvt  i4KtKm  iâM^^tlnyw. 

Autres  titres  qui  c'tablifTcnc  la  {ubftitatioo  du  duché  d'Eftouteville.  x^^.fages  m 
C  fil  Je  ftHfrimerk  de  Clmtkt  anjwitr. 

Second  mémoire,  pour  Jacques  de  Matignon,  comte  de  Thorigny,  chevaliet  des 
ordres  du  roi,  défendeur,  contre  les  tuccnrs  des  deux  enfàns  mineurs  de  Heniy  le^ 
gitimc  de  Boutboo,  &  de  dame  Angélique -Cuocgonde  de  Montmocency-Luzcm; 
bourg,  oppo&ns.  38.  fâg.  m  fil.  Je  Imfrmtrii  de  u  nmve  JtAHtmeLéoiAm. 

Fa^um  contenant  plofiems  pièces  avec  des  notes.  i.9-tHf*  i>*fii'  de  fmfrimtrk 

4e  Jam-Baffifle  Cujfm.  * 

Mémoire  pour  Mcdîrc  Ch>rlc5-Plii!ippc  d'Albert , duc  de Luyncs,  âc dame Louifc- 
I-contine  de  Bourbon  ,  ptiuccilc  de  Niut-Chatcl ,  fon  c'poufe  ,  émancipes  de  droir  par 
leur  mariage,  &  procédant  fous  l'autorité  dcMcflire  Charles- Honore  d Albert, duc 
de  Luyncs  ,  de  Chcvicu  c  lV  de  Chaulncs,  Pair  de  France >  chevalier  des  ordres  du 
roi,  gouverneur  licutcnatu-gcnecal  de  Guyenne,  leur  tuteur,  &  encore  pour  M. 
D  le  duc  de  Chevreufe  ,  en  la  rnéme  qualité  de  tuteur ,  demandeur  &  défendeur, 
contre  MefHrc  Jacques  de  Matignon,  comte  de  Thorigoy ,  chevalier  des  .ordres  du 
roi,  licutcnant  gcneul  de  les  années  &:  province  de  Normandie,  d^ndeur  &  de- 
mandeur ,  Mcllire  Lconor  de  Matignon,  cvêquc  de  Lizieux  ,  Jacques  de  Matignon 
ancien  évêquc  de  Condom,  &: Charles- Attgufte  de. Matignon,  maréchal  de  France» 
défendeurs.  £»  1710.  i6.p»ges  m  feLdetimfrimtriedeJâctiiies  fhteKt^ 

Sontnaice  fut  Luchcu  &:  £ibateviUe.  12.  feges  m  fil. 

Mémoire  pour  Jacques  de  Matignon  ,  cotntc  de  Thorigny ,  chevalier  des  ordrcS 
du  toi ,  intimé  6c  défendeur ,  contre  les  tuteurs  des  deux  hllcs  mineures  de  Henry 
legicimé  de  Bouiboa-Soiflbns  >  &  de  dame  Angélique- Cuncgonde  de  Montmorency* 
appeUaas  8c  denandeuis.  it^ft^  iitfii.de  Imprimerie  de  U  WHoe  JbMm  Xtovim. 

E 

Mémoire  pour  prouver  que  la  fubftiturion  du  duché  d'EftouteviUe ,  6t  de  te  baro- 
ntede  Luchcu,  faite  par  le  contrat  de  mariaçe  de  François  de  l'ourboii,  prince  du 
£ing,  padéde  l'autorité  du  roi  François  I.  &  conhnné  par  Ict c: es  patentes,  ell pet* 
pecuelle  pour  les  delceadaos  du  mariage,  l'i^fnga  ta  foi  d«  ItmfrmemdeU  «nm 
MAïUeiae  Lemki». 

Faâum  pour  M.  le  duc  de  Loynes  &  madame  fon  époufe,  contre  le  fteur  comte 
de  Matignon  :  réponfè  aux  di^eftioi»  fiîtes  (of  b  queuuxi  de  f 9a voir,  û.  Francoif 
de  Bouchon  II.  du  nom,  a  rempli  le  dc^ré de llnfticndoa daos  la  ittbfiicupoadeU- 
boronicdc  Luçlicu.  },feges  m  fiL 


Vwx  M.  le  duc  de  Lnyncs  &  aiadime  lôn  hfwakt  comrt  te  ficus  comte  de  Ml; 
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tigoon  ,  rcponfc  aux  objcftions  Élites  par  le  ficur  comte  de  Mati^D,fur  laqueftioft  v 
«le (âvoic,  fi  François  de  fioutbon  1.  du  nom»  a  rempli  le  dcgte  de  l'iiifikutiondaas  ^ 
la  friMH"*fa"  dtt  âiidié  d'Eftôaievatc  io. féiges  mfiL 

Pour  M,  le  duc  de  Luyncs  &:  madame  (on  ^poufe,  contre  le  ficnr  comte  de'  M», 
lignon:  tcponfe aux objcaions  faites  par  k  0èâc comte  de  Matignon,  fur  laqucftion, 
fçavoic  fi  François  de  Bourbon  II.  du  nom,  a  rempli  k ^ceitucc  degré  de  iubftitu« 
tion  à  r<îgard  du  duché  d'Eftouteville.  6.  f<iges  inféL 

"Pour  M.  le  duc  de  Luvncs,  fic  nudame  Ibbépoulê,  contre  le  ficur  comic  de  Ma- 
tignon :  rcponfc  aux  objectons  du  fieuc  comte  de  Matignon ,  (ur  la  qucftioa  de  fça-  ^ 
'TOir,  fik  fiiUiftution  du  diidii  d'£ftoiktS6Vilk  i  été.pâniiik^'k  'cdtttiunedeNâ^  , 
)Daâiidie.  ti.f^m^ 

-  Pour  M.  le  duc  de  Lùpes  (k  madtané  ion  é^éaCc ,  cdntre  le  (ieàV  corike  ic  1^ 
•■fjgnnn  :  rcponlc  aux  objcûions  du  fieur  comte  de  Matignon  ,  fur  la  fixation  dâ' 
quatre  d^Eés.p(Nt&.pat  ïmiGlcfj,  deTocdonnaoce  dcMoalias.  fo./iig«  ia/ii 

Reflexions  fur  la  réplique  du  fieur  comte  t^c  Matignon.  S. /-Jjr;  in  fol.  Le  nufrdy  C' 
ty.  avril  1710.  rafikiic  fiic  appointée, &  lejcu^y  14.  aouû  luivanc  M.deMaàgpan 
{crdic  Ion  preccs»        ~  ^ 
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Lfe  CXyMSr  D'ESTAMPE^  fat  ^né  à  }CÀN  de  Brode ,  dît  je  Èretigài  ) 
comte  de  Pcnthicvrc ,  &  à  ANNE  de  Piflclcu  fa  femme,  pat  letttcs  du  2}.  juin 
1^34.  François  L  qui  alfeâionnok  cette  dame»  écina  Eftampes  ca  lîtnplc  duchiéi 
paï  teettcs  du  mots  de  jattrièr  1 5  3  ^.  rcgiflréef  le  iS.  do  même  moil  %  ce  qu'il  con- 
Hrma  en  IJ43.  Henty  II.  Ton  filsen  fit  autant  par  fies  lettKi  da  l4.'lêptemKe  1547^ 
r^jifeto  en  kidiamboe  des  Comptes  le  i.  novembre  (uivniC)  nuit  ce  même  prinoô 
A  lesdépoiiina  de  ce  dodié  en  1^53.  pour  en  revto  DIANE  de  PcriciersÂfavorité. 
Charles  IX.  le  tendit  en  i  ^^2.  à  JEAN  de  Brode  dit  de  Bretagne-,  lequel  étant  mort  au 
moisde  janvier  ij^s.  Eftao^pes  refta  réuni  à  la  couronne  jufqu'au  rcgoe  d'Henry  lU. 
tnmme  U  â  été  àt  tme  7/7.  de  cette  hijhire ,  pag.  1 19.  où  font  rapportez  les  diflcrens 
paflàges  de  ce  duché,  jufques  a  la  mort  de  Louis-Jofcph  duc  clc  Vendôme  &  d'Ef- 
tampes,  arrivée  le  11. juin  1712.  VeyK,  UsfU«s  (eneenumt  (ctti  treiHm  t  ihid>fagK 
I  j  I  •  ^yfiiMMiMk't 


t(«rttU  âu  t 
&  4.  dt  Bre-> 
iagne,4it  a.^ 

gtrittoH  hnftt 

(tor  ,  lifts  dt 


Sutultti  qui  tft 
tBraffe. 
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ERAUD  vioomce  de  Bioflic»  vivok  fio 

Femme,  AGNE'S. 
BERNARD  vicomte  de  Biaflè»qili  filîb 
GuuLAUME  de  Broffc. 

Gur  de  Brofle ,  epouia  A^js  i  doiu  U  eut  Rmmi  de  Braûs. 
FooQUES  de  Brofle. 
Gabniek  de  BtoilèÉ 

Guy  de  bcoik.  ... 
BiJutAiu»  de  BraflÎBi 


1 1. 


B 


ERNARD  1.  du  nom,  vïcomtc  de  Broïïc,  vivoît  en  ti6j. 
Femme,  N...  de  la  Paitorcik,  (œiir  de  Pierre  Prévôt  de  Salles. 
I.  BERNARD  II.  du  nom,  vicomte  de  BioBè»  qui  fuit. 
4.  Bwufto  de  Broie*  ^élelâ  Ft^tr^. 

III. 


fi 


BERNARD  II.  du  nom»  vicomte  de  BrofTe)  vivoit  en  1175. 
Femme,  ADELMODIS  d'Angoid^tne ,  veuve  ^Amanje»  IV.  da  nom,  fine 

d'A!brct,  &r  fille  de  GmlUume  IV.  du  nom,  comte  dAngoulcmc,  dit  TAtlîtftr ,  5cdc 
Mtrgiurtte  de  Tutcone  la  icconde  femme  ,  vivoù  en  ii75.  Y9jtx.tme  111.  de  MU 

127.  Q 
BERN4KD  UL  da  nom,  vicomte  de  BraOe,  qui  fuît. 

IV. 

BERNARD  III.  du  nom  ,  vicomte  de  BcoUc  ,  fit  pluûcurs  biens  à  l'^life  de 
Montmorfllon,     fiic  pere  de 

1.  HUGUES  I.  du  nom,  %Mcomrc      T^rcfle,  qui  fuir. 

2.  Guillaume  de  Bcoflie ,  fut  chanoine  &  (ucccfllvemcnt  oificial,  celetier,  pré- 
ceateni  tt  doyen  de  T^Ufe  de  Sens,  pois  bcré  aidiev^ue  de  limime  4^Uie 
par  le  Pape  Alexandre  IV.  en  1258,  fc  démit  en  11,67.  de  ton  arcfaevcché^ 
jloat  il  ne  pouvoit  plus  taire  les  foa^oos  à  caulc  de  ioa  ^od  âge»  b  zecic| 
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BUCHEZ  NON  PAlRlES.  ÈSTJAIPJES.  jc*»; 

>       à^Brinon,  où  il  mourut  le  8.  février  H69,  6c  fut  enterré  devant  le  grand  aa>. 
A        cd  de  S.ErietioedeSeru.  Gât.  C&n/f.  eJit.  it  \6^6.  tmm.  I,  ^ag.  6^9. 

3.  ^NOR  Je  BrofJc  ,  dame  Jcs  l'Ulircs  ,  cpoufa  ihibiut  Chibot  lY.  du  nom* 
tcigncut  dc  Rochc-Ccrvicrc ,  fils  de  7bAaut  Chabot  111.  du  nom,  firc  dc  Ro- 
die-Cerviere  de  b  Grève,  9t  de  AÙMjKrkê ,  daroe  de  la  Moihe-Achaid  & 
de  b  Nfaiiriere.  Flic  vivoic  ea  1 250.  qoelon  mad  Jiiti  aiQSgQa  Iba  doiittrc  VnM 
tmc  IV.  de  cette  infiMye^fig.  jjS. 

•  V; 

T  TUGUEST.du  nom,  vicomte  de  BrofTe ,  vivoic  en  125^^  aflllbau  partage  que 
§  J[fcs  cnfans  firent  du  bien  de  leurs  finîmes  :  légua  une  rente  fur  la  terre  dc 
Mentoux  au  chapitre  de  Bourges ,  pour  taire  fou  annivérUire,     fût  perede 
B      I.  HUGUES  II.  du  non ,  viconwe  de  Brolfe,  qui  fuir. 

a,  ROGfRdc  BrolTc,  leigncur  dc  faintc  Scvcrc,  a  tait  la  branche  des  SEIGNEURS 
^  ■  D£B0U5SAC£TD£  SAINTE SEY£B.E,rfw*»J.l» 

VI. 

"T  T  LIGUES  II,  du  nom,  vicomte  dc  Broflc. 

I   X    F^cmmc ,  ISABELLE  dc  Dcols  ,  djmc  dc  Charcau-Mcliand*  fiUc  d*fll«r  de 

Dieoh  ,  Icig iicur  dc  Chatcau-Mcliand  ,  de  Bouiiac»  d'Hucieli  &C> 
I.  JEAN  vicomte  dc  Broffc,  qui  lliit  « 

4..  Helie  dc  Bcofle,euc  en  parcage  les  tencs de C^teauelos,  d*Agazoo«  &  d^Aze» 

table.  11  vivoit  en  15KÎ.  _  , 

Femme»  N...  dame  dc  Flcct, 

N...  de  Proflc,  cpoula  /m»  XI.  du  nom,  fcigneur  dc  Prie,  dc  BozançotS  tt 

V  '  dc  Moulins  en  fterty  ,  hlsdc  Jan  I.  du  nom,  fcigneur  ik-  Prie,  de  Bit7.iiHj<>î« 
&  de  Moulins.  Elle  tu:  la  IctoaJc  tciniuc,  &  lui  porta  eu  iiuiiagc  les  terres 
dc  fon  pcrc. 

1.  ^Koft  de  Brollc  ,  épouGi  N...  de  Sully .  c^ir  h  Boucher  :  Dc  cc  mariage  vint 
Jtamu  de  SuUy,  miuec  ï  Ambm  ^  fcigneur  deMalIcval  ,  qui  en  eut  Ctnttrdeôc 
Dâufhittt  fcigneur  de  Mal levad,  lequel  cpou'a  Alix  d'Aubuilon  dc  la  Borne, dont 

j  it  cui  Jtinnt,  femme  de  Fletariy  leigncur  de  Cluys. ,  &  Gourme  de  Mallcval» 
aillée  avec  L»»ts  de  Mallcval  foo  parent ,  fcigneur  dc  Chaccauclos,  gouverneur 
deh  Maidie; 

VIL 

P  T  E  A  N  vicomte  dc  ^eotfb  ,  ptilK  ène  le  même  que  ]etn  ît  Srece  ehevJier  x  lequel 
I  fecvoit  avec  deux  ccuycrs  de  li  comp.ipnrr  dcv.inr  S.  Jean  d  Anprlv  ,  fé'f-  !r  go»" 
venumeut  d*Aymcry  de  Rochcchiouarr ,  chevalier ,  capitaine  de  Poitou  tv:  ce  S^m- 
ton^)& donna  quittance  de  XI.  liv.  lo.fols  fur  (es  gages  ,  le  6.  (cptcmbrc  i}5;.  Sm 
Jieau  treis hrûj/e^ ,        àor\ni  \mc  vnrc  -.i(^  ?  <  \-v  fur- frv  gages,  &  ceux  î'c  :  .  t^'cuyers  & 
dci./ervMS  uc  (a  comp^tuc  tous  Louii  de  ilaiwcuct ,  capitaine  iouviraui  en  l'oi* 
ttuttSuntongeàS.jcan  d'Angcly  le  20.  icvnc:  Imvim , même JceM, {d)  il  fat  pered6  C  )<?*l>><i«Jelt 
.  JeaNnp  v'Cfimteflr  de  Broflc,  futmariéc  à  yWrf  de  Chauvigny  II.  du  nom  ,  baron  <^GUkt^miU 
dc  Chatcau-ixoux  ,fils  de  (7w/i^MH»^de  Chauvigny  III.  du  nom  ,  baron  dc  Cha- 
teau-Roux,  &  de  Jeeme  de  Chadillon  (a  première  femme.  Hllc  lui  porta  le  vi- 
comte'de  BrofTe,  telb  !c  14..  o'fobrc  1548.  Sr  légua  au  chapitre  dc  iVglKc  dc 
|h         Bourges  cent  lois  dc  icncc  pour  ion  annivcriaircy  <^  quatre  livres  pour  celui 
de  CMtfMwrdc  Cluafigpy  Im  fiUacdudiacte  eahmâiiie^tlc. 


TméK, 
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SEIGNEURS 

DE  BOU  S  S  AC 

ET  DE  SAINTE  SEVERE. 

DUCS  DESTAMPES- 


t>*x.ia  *  J> 
gntitt,  n  bttpt 
inUfttitjUib' 
Us,      ^  . 


ROGER  de  Brofle,  fccond  fils  <ic  HUGUES  I.  du  nom,  vicomte  de  Broflc,  A 
mmtitm^ d-itvmt ,  pig.  ^69.  accompagna  le  roi  S.  'Loui*  au  voyage  d'outre» 
incr  en  114S.  puis  au  fir-c  li:  Tu./is  en  1170.  partagea  avec  Hugues  ]].  du  i;om, 
vicomte  de  BroiTc,  (on  Itère  aioé,  en  12,^64  âc  eue  les  leries  de  Bouflac,  de  f^me 
Severe  6e  d'Huriel.  Il  plaidoit  en  12^^.  contre  la  comtelfe  de  la  MatChe  ,  pour  les 
droits  de  jullicc  de  la  rcrrc  de  Pierrebus,  s'obligea  en  ii-i.  d'acquitter  les  legs  que 
(on  jpere  avoic  faits  au  dupitce  de  l'cglile  de  Boutges.  Son  Iccrc  augmenta  la  mime 
année  fa  poirion  heretBiaiTe,  8e  Gilla  Ajiffon  écu^r  hii'vnidit  «as ce  m^ine  tems 
la  inaifon  du  Puy,  &:  tout  ce  <^u'il  avoit  en  I1  cl  i  kcUcnié  deiiniltt  Sevect.  It  ctoic 
inorc  en  1187.  Se  fut  entenéeo  l'abbaye  de  Prcbenoit. 

Femme,  MARGUERITE  de  Deols,  fille  é^Eêkt  de  Deols,  (eigneurde  du-  B 
cc3u-Mcliand,dcBottflic«d*Hiinel»&c.  Aoicvcwfe  le  mndy  «pvéi  In  Rameaux  de 
l'an  12S7. 

1.  PIeRRC  de  Brofle ,  Icigneor  de  Bouffaci  qui  fait. 

2.  Guillaume  de  BrolVc,  prit  polTeiTion  de  1  cvéchc' du  Pity  ,  par  proaircur, 
vers  la  ictc  de  cous  les  Saiats  de  l'an  1317.  &:  en  pctfonnc  l'anace  luivant^ 

1  fliclàit  évÊque  de  Meanz  peu  de  tems  après ,  &  transféré  i  l'archevêché  de 
Bourges  en  ijii.  par  le  pape  Jean  XXII.  &:cnfinnommc  arclicvcquc  de  Sens  en 
ijjo.ll  mourut  au  diitiau  de  Naillacau  mois  de  décembre  iutcnicrrc 
au  (ried  du  grand  autel  de  f^lHé  catliedrale  de  S.  Etienne  de  Sens ,  foos  anc  tombe  q 
de  cuivre  jaune,  où  eft  cet  épicaphc.  Scitlfittir  Jnc  G.dt  Brucia,  qt(ond.trn  jcnmtn  ' 
fr*Utitt fiic ,  fiù  nurtis^ditMS ,  evi  câmis jus  ,  eit  ferfihHt  nâUIuce/ifi  tjiirj/c  nrtens  , 
ftrtter  fnuttm,  fktt  »  âi  bmu  frefit ,  M.  C,  Ur,  X.  ter.  /.  ter./imei  V,  rafitwr  nm^ 
Jejlo  Luciéc ,  ftr  uer  vme  Dau  bme^  ^ê,  Voycx  Gai.  Chmt  cdit.  oov.  tom. 
11.  col.  79. 

BfiixEASsez  de  BiofTc  ,  cpoufi  par  contrat  dti  &medy  avant  la  fâint  Simon 

1193.  Tihicr  fcigncur  de  Magnac  en  Limolîn  &.  de  Cluys  en  Bcrrv  ,  fàlsd'77'Ç'/r/' 
Icigncur  de  Magnac  &  iAffKt  de  Precigny.  Sa  dot  fut  dcli vice  à  k>n  mari  en  1 299* 
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EIERRE  de  Broflc  I.  êa  nom,  dtevalicr ,  fcigncut  àc  EoufTâc,  de  (àinte  Sente, 
Ce  d'Huricl ,  fit  jugcr  que  fa  tccrc  de  Bouflac,  ttoit  d'ancienneté  du  baitli-igc 
lourgpis  ô^  du  tellure  d'lllbudun«  U  obùuc  que  celle  de  iâinte  Scverc  relcvcroic 
i  l'arenix  d«  toi.  H  nxnitot  m  i  jo^  8e  fut  «nené  dans  Fi^ttle  deS.  Mania  d'Ha- 
tkl ,  où  fc  voit  (on  épitapbe. 

Femme,  BLANCHE  de  Sancetre,  fille  de  Jesn  l.  du  nom,  comte  dcSanccrrc, 
de  Méfie  de  Vieczeot  fit  mariée  en  1301.        r»m  //.  de  tme  h^,  f.  8fo. 
1.  LOUIS  de  Broflc,  chevalier,  fcigncur  de  Boullac ,  qui  fuit. 
^  z.  Pierre  de  Brofle,  tut  rcigncur  dHurid,  du  Boucbauc  &  des  Landes  >  pas 
partage  totvecftia  fine  en  1311* 

VIII. 

%  QUIS  de  BfoflTe*  chevalier,  rcizneur  de  Bouflac,  de  (àinte  Sevcre  &liela  Pe* 
"K  .  rouzc ,  parfaj^cn  avec  (on  fircrc  le  dimanche  avant  la  Purification  de  Nacre- Dame, 
lîn  IJ2I.  avant  ce  partage  iljouilToic  de  toutes  ces  terres,  &  y  fciiloit  battre  mon- 
(K)ye,  pour  laquelle  il  fc  Ibumîc  à  l'bnioDQaiice  dn  roi  de  130,0.  U  fonda  une  cha- 
pelle Cft  fon  chart  iiT  de  Lefchcrrc  cn  i  ?  n- fervoitcn  Saintonge  contre  le;  An^lois 
en  I3j8.  &  mot  rut  d  ta  Kitaillc  de  Poicias  eu  ijjV.  Son  corps  fut  apouc  <ïc  cu- 
temî  en  IcgUic  de  S.  Marcm  d'Huriel. 

I.  Femme ,  j  t  ANN £  de  &  Vcnùn,  dame  de  CcTy,  fille  de  âiwtf  deS.  Veiain,  . 
9c  de  jctme  de  Liniercs.  ' 

I*  MaMuemte  de  Biofiè,  fût  mariée  le  jeudi  après  la  S.  Pierre  d'aouft  134)* 
à  CuiUâume  Compteur  U  jante  y  fcigncur  l'Apchoa  ,  eut  fix  mille  livres  de  dot, 
renonça  cn  faveur  des  mâles  i  la  fucccHion  tk  ion  pcrc,  ic  rclctvant  le  droit  d'y 
revenir  à  défaut  de  miles  avec  les  autres  filles  &  a  00.  liv.de  rente  de  préciputt 
Elle  ccda  à  fa  lirur  la  fucceiïion  à  c'chcoir  <k  Je.mrr      Linicvcs  leur  ayculc, 
dame  de  Cc(y  >  du  iconkntcmcnt  de  ion  pcic ,  pour  ic&  terres  de  la  Roche  fous 
Sainte  Severe  &  de  Taunay. 
•-  i.  Blakche  de  Broflc,  dame  de  Cefy  jcpoufa  G#f  de  Chauvigny,  fcigncur  de 
Chaicau-Roux  ,  fils  à  André  de  Chauvigny  IL  du  nom  »  iieigucut  de  Château* 
Roux  t  8c  de  Jtmme  vicomteflé  de  BroiTe. 
n.  Femme  ,  CONSTANCE  de  la  Tour  ,  fille  dc^B^rfrWIlI.  du  nom,  fcigncur 
de  la  Tout  en  Auvergjoe»  &  difihelàc  Lcvis,fuc  m»tiéc  tezj,  mats  ijj^.  eue  en 
doc  Sx  mille Utwa  8e  pour  douaire  fept  cent  livret  de  fence,  oarrefa  demeure  dans 
le  château  d'Huriel,  elle  (e  remaria  à  Pw/^fr;  de  rFpinaflc,  fci;:  eu,   ir  b  Clayette, 
mourut  en  jjpi.  &  lut  cntectce  aux  Cordcbcrs  de  Cletmotu.  f  ttjei,  ttm  JK.  de 

j.  Louis  de  BrofTe  ,  fci^^neur  de  Bouflac  &:  de  Saincc  Scverc,  fit  montre 
avec  Guy  de  Maurcat ,  chevalier  de  l'ordre  du  Temple,  &  cinq  «uvcts  de 
compagnie  Ik  Sanflieu  .le  pnemier  mats  t^tf^.  8c  dotma  quittance  de  lao. 
livres  !iu  leurs  gages  Ic  5  du  même  mois  ,   Ion  fceau  trois  Proffes  ,  fipptrts  , 
Âenx  levrter%  ,  fervit  en  Nivcrnois  ious  le  marccbal  de  Sauccrrc  cn  1^6^.  & 
avec  nn  autre  chevalier  8c  crois  ccuyer*  de  fa  chambre  ;  en  Limonfin  à  la 
fin  d'uLlubrc  1371-  donna  quicraiicc  àc  los.  francs  d'or  le  i.  novcmlne  fui- 
vanr  iur  tes  gages  &  ceux  d'un  chevalier  bachelier ,  Se  de  j.  ccuycrs  de  fa  corn- 
pagnic ,  y  cft  qualifié  cbevtBer, pre  it  &e  Sniâjrt ,  même  fceau }  (  *  )  il  fcrroova  r  b  )  ç^aa  4< 
:ivcc  z.  chevaliers  &  15,  écuyers  au  (ccond  voyage  que  le  roy  rit  cn  Flandre";  ^ »■  tt' CWru», 
en  1383.  pour  le  iiege  de  Bourbourg  \  loilque  ce  prince  eue  deilcin  de  pailcc 
cn  Angleterre  en  1 il  eut  ordre  de  iê  rendre  auprès  de  loi  8c  y  alla  avec  a. 
chevaliers  &:  11.  écuyers.  Deux  ans  après  le  ducdcBcrry  le  retint  de  ibnhâ-  . 
tel  avec  4.  chevaliers  &  61.  ccuyets,  pour  accompagner  le  roy  au  voyage  qu'il 
vouloir  faire  en  Allemagne,  il  udvit  auffi  le  duc  de  Bourbon  à  celui  qu'il  fit 
en  Barbarie,  &  mourut  au  rcrour  à  Genncs  le  S.  oâobtê  ij^o.  foo  corps  fiiC  , 
apporté  dans  l'^liic  de  S.  Jdartin  d'Huhel. 

On  trouve  Louis  de  la  Broflle,liiii^eur  de  la  Broflc,  oooidlleraediambcllan  du  roy, 
lequel  piaidok  cootse  k  Frocoicur  du  roy  de.  Saiotonge,  pour  l'avea  8c  dénombre* 
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me  iC  de  (a  ccrcc  de  U  BrolTc  cclcvanc  du  roy*  à  cauic  du  chàccau  de  S.  Jcao  d'An^ 
gely,  à  charge  de  fournir  pour  le  fer  vice  du  roy  trois  «rArrr/ ou  crois  hommesd'ar*  A 

mes  à  cheval  cn'rctcnus  à  fcs  dépens  dans  les  armcc^  vlurant  40.  jours,& pMair^ 
4u  pailcmcnc  de  Bordeaux  du  premier  juin  1593-  la  caulc  y  cvoqucc. 

Femme  ,  Mar^ie  de Harcourt ,  fiUe  dcOw/iiMwiif,  fd^euidc  Ja  FcR»>Iiiib«ik» 
&  de  Sianthe  dame  de  Bray. 
'2.  PIERRE  de  8ro(re  II  du  iioai,'feigiKur  de  BouflÎK,  cfÀ  fiiic. 

3.  IsABFL  Brofl*e,  fut  mari&à  GiMfA^rrfdeCuUnt,  frigncur  de  Dervnnt,  filj 
de  genMl  de  Cubnc  IIL  du  iioin,el!e  renonçai  la  iucccûîon  de  (es  perc 
.&  meie  ,  ffloyennant  neuf  cent  cinquante  Matim  -de  Florence  qui  lui  furent 
promis  en  manège,  &:  dont  (on  mary  donna  quittance  en  i3<î5. 

4.  JeanWE  de  Broili:,  femme  de  Gtdem»  de  Luiicres,  fcigoeur  de  Mcnville ,  de  ^ 
ELoogemoac,  d* Adhères  >  de  Manuis  &-de  ISan^ay  ,  fils  de  QtimÊr  bacon  de 
JJtàwckt  de  de  àUqjmkt  ^  PMdgiijF. 

4  X. 

PIERRE  de  BrofTc  Tî.  du  nom  ,  fcigncvirde  Booffac, &dc  Sainte  Scvcre  par  Î3 
mort  de  foa  frète  (ans  cnfâns  ,  avoit  eu  par  parcage  avec  Ton  irere  le  1 6.  décembre 
ajVj.  tes  terres  'd'Huriel ,  de  Reculât  &  rlcang  des  Landes.  11  avoît  écé  Tun  des 
144.  homm  sd'armes  laifTcz  par  le  maréchal  Je  Sancerre  le  ij.  janvier  1571.  pour 
la  ^rdc  des  conquêtes  qu'il  venoic  de  tatrc  en  Limooiîa  ,  l'un  des  zi.  chevaliers 
de  b  compagnie  du  mwêchal'  de  Sancerre  ,  re^ue  i  Tours  le  5*  fepcembie  de  U 
mcHK;  année,  ni-n  le  avCC  ton  frcrc  pour  fc  trouver  à  l'armée  que  le  roy  aÛ'embla  Q 
pour  palier  <n  An£letetrc>  &  reçu  à  Seolis  avec  iepc  écuyers  de  la  compagnie  lea4« 
oâoMe  t}»^.  Il  fut  l'on  des  9.  chevaliers bachdîers  dcÀ  compagnie  dç  Robcicde 
Sancerre  ,  aufli  chcv  -'ic;  bachelier  ,  qui  fie  m:  ntrc  le  I.  fcpcembce  IJ9I.  moaiut  le 
juillet  ]42t.  &  lut  enterré  à  S.  Matnn  d  Hurid. 

Femme»  MARGUERITE  de  Malleval,  fille  &  principale  heririere  de  £«wffei« 

gncur  de  Malleval,  delà  Forcd  ,  de  Châicauclos,  d  Agulon  &  de  janoillac. 

1.  JEAN  de  Brofle  ,  Teigncur  de  Sainte  Scvecc,  maréchal  de  f tance,  qui  fiitb.' 
a.  Aktoinettb  de  Brolb,  mone  jeune. 

y  BLANcuede  BrofTc,  femme  de  C««ri»*  ,  feigncur  de  Brion, chevalier, confeil- 
4er  &  chambellan  du  roy  »  lequel  donna  quiccaooe  le  ao,  juin  natf .  de  ia.  cent 
livres  que  le  roy  lui  airoi«t  ordonné  fur  te  receveur  général  de  Languedoc.  Son 
mary  mourut  un  peu  avant  le  51.  mars  142^.  &:Bbnche  deBrollc  donna  quit- 
tance le  3-  novetnbte  1430.  de  aji. livres  1.  lois  que  le  roy  avoir  ordonnées  lui  ^ 
t>  être  payées  par  lès  lettres  des  31.  mars  avant  Pâques ,  &  3.  novembre  1430. 
pour  la  fomme  de  lyo.  reaux  qu'il  devoir  tn  je»  Jire  de  BritM  four  tm  théviâ 
^Htl  âvmftttt  frendn  Je  ht  mit  vUle  de  Chtutit'Thwrj  >  é"  f*^  dmnié*  m 
feiffuur  de  U  Trmi^, 

^  Catekime  de  Brolle  ,  e'pouta  iUùn'Lnf  feigneur  de  BeanVOtr  &  dcMonC; 
iàn  icncchal  de  Bombooooia,  fcvtvoit  en  146^» 

X. 

iEAN  de  Brofle  1  du  nom  , feigneur  de  Sainte  Scverc,  de  BoufTac,  d'Hurid  &de  la 
Perouie,  con(cillcr> chambellan  du  roy^  maréchal  de  France,  trantigca  le  dernier 
rter  141;.  avec  MJtr^ttriu  de  Malleval  la  metc»8claî  (Mromit  pour  Ion  douaire  £ 
&  droit  de  commnnaurc  1500.  ccus  d'or  -,  il  motinit  en  1433.  Vtf»  JaJènàeeàiMt 
U  fuUe  de  cette  htjhtre ,  eh^aitre  des  Maréchaux  de  France. 

Femme ,  JEANNE  de  Naillac  >  dame  de  la  Motte-jolivet , fille  de  CuilUume  fei-. 
gncur  de  Naillac  ,  du  Blanc  en  BcTry,  de  Chitcjubrun»  vicooxcde  Bhdiess,  &de 
jfeântu  Turpin,tut  mance  le  20.  aouil  1419. 

I.  JEAN  de  Btollë  II  du  nom  , feigneur  de  Sainte  Sevece  fie  de  Bouflac» 

qui  luit. 

z.  Makcuf  RITE  de  Brolle,  dame  de  la  Chatcignerayc  te  d'Ardclay,  cpou(â  vers 
Tan  I448.  Gtmdm  de  Vivonncrleigneurd'Aubigny .  fîUdc  iUMiaide  Vivonne 
JogoeurdcThois,  d'Aubigpy  ftcde Faye ,  fie  de  JUdric  de Maft«s  j dame d'Anville. 

I; 
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|.  Blamckb  éc  Brode ,  fut  pcmiére' femme  de  Jej»  de  Roye  JL  du  nom ,  fci- 
^*  gncut  Beaufautc  Se  dc  Bufàncy  ,  coiifcillcr  &  charabcHan  du  roy  ,  fik  dc 
Mmhu»\il.  du  oom ,  (cignair  d c  Roye,  de  Genvieny  ^d'Aunoy  %  te  de  Murcc ,  & 
de  Câtem»  de  Mommorcn  cy  (a  fecxNide  femme.  Elle  fbr  ncre  de  JMSm^  de  Roye, 
qui  épouÙL  HWppes  bâtard  de  Ncvcrs ,  fcigneur  dc  Rofoy,  fils  riaturclde/^j» 
de  fiourgogac  ^cosntc  de  Kcvec»,  &  de  N.deGhiAcllcs.  ytyx,  t$m  i.  tk  eau 

La  Tbaumalltcre  hift.  de  Bcrty  liv.  VIII.  dit  que  Siuiche  de  Bcofle  écoit  Rlle  dè 
/m*  de  Broflén.  du  nom,  &  de  lëc^ic  BloiS;  qu'elle  fut  marine  i  Gv^deRoyo 
(eigneuc  de  Roye  &  de  Bcaufaulc>  &  qu'elle  donna  quittance  au  comte  de  Penthie- 
vre  {on  ftcre  le  xS.  jaaviec  X476>  de  fepc  mille  écus  qiH  lui  avoient      ftQoèt  en 

tuatuge. 

B 

ÎE  AN  de  Brode  IL  du  nom,  comte  de  Pcntincvrc  ,  vicomte  dt  Btidiers , fci^ 
gncuc  de  Stinte  Severe,  de  BoufTac ,  d  Huricl  ficde  la  Fen)itfe»oaiiildller  8c  cham^ . 
bclLin  du  roy,  obtint  des  lettres  de  Châties  Vil.  le  vingt-cinq  novembtcmil  quatte 
«en:  trciuc-dnqpour  jouir  dc  fes  terres  >  châteaux  ,  forcciclTcs ,  biens  Se  revenus, 
quoiqu'il  n'eût  pas  1 .  requis  par  la  coutume  de  Berty  j  Ait  mis  en  podèfllon 
de  la  terre  dc  Sainte  Scvcrc  le  j  ianvi?r  ("nivanr,  le  lendemain  en  jouiilàncc  de 
telle  de  Boulfac  &  d  Hiiriel;  cutl  amirai  dc  Cuianc  pour  curatcut , obtmt  pcrmif- 
ûûfa  dv  roy  le  18.  janvier  i^ftf.  de  lever  fur  (es  fujets  la  fomme  de  mille écùs  d'oc 
pour  pivç-r  !f<  dctrcs  fi  n  p^rc  A  l'âge  dc  T4.  ans  il  fut  mis  fous  h  curatelle  dc 
Jean  de  litcugac  il.  du  nom  ,  comte  dcPeothicvrei  par  adcdu  dernier  Juillet  1457. 
^  craofigea  avec  €Mtrme  de  Brotlc  (a  unte  &  £àwr  de  Brioo  le  ai.  may  144t.  donna 
<]mttancc  au  mois  d  aouft  144^.  de  100.  livre-  receveur  «les  aydcs  du  pnys  dc  la 
Marche  ^mr  recompenjè  dm  fhevâi  fnje  ladite  Jemme  qitU  avoit  dimne  far  l  ordre  des 
.gent  dÊubt  psjfs ,  il  rendit  des  kxwxs  confidecabies  au  roi  Charles  VII.  qui  le  fie  fin» 
TConfcillcr  &c  chambclbn  par  lettres  du  i<î.  avril  J449.  Se  lui  donna  deux  jours  après 
44  conduite  du  bm  &  ait icreban  de  Berry  »  il  accompagna  Artus  dc  Bretagne ,  comte 
^  Richemoot»  connétable  de  Ftacice  à  la  journée  de  Fourmigay  en  14  jo.  fuivicen 
<juycn:ic  le  comte  dc  Dunois  qui  le  fit  chevalier  à  rentrée  de  la  ville  de  B.ivonac 
le  II.  aoutl  1451-  fut  fait  lieutenant  geiicral  dc  l'armée  du  ro^  p.ir  lettres  Uu  1^. 
nues  14^2*  prit  Bergerac  Se  Cadillon,  &  contribua  beaucoup  a  réduire  route  cenë 
province  fnus  l'obéiflance  dc  (on  légitime  prince.  Il  fc  trouva  avec  Jeit»  de  Bretagne, 
comte  de  Pcnthievre ,  au  (leg:  de  Chailois  qui  h>t  pris  d'alkuc  le  4.  juin  dc  la  même 
■année,  fucoeda  da  dief  de  u  femme  en  14^4.  an  comté  dcltetliievre  par  la  mort 
de  Jean  de  Breragnc,  donnj  quittance  le  16.  janvier  ny^.  dc  ^ooo.c'cus  d'orncuft 
à  lui  ordonnez  pat  le  roy  pour  les  trais  6L  dépens  qu  U  avoit  taits/Mw  Urecn$vritiu 
àtnùtTtmim  fàte  i»  fajs  de  Gitfetmè ,  en  donna  une  aucw  le  i7.avrll  1475.  de  171. 
liv.  If.  fols  pour  (on  crai  de  CapiMine  de  J7.  lances  un  quart  fourni  pour  le  quar- 
Ciei  ds  iaovicr  prcccdcnc  Son  feeau  3.  hrofes^dvec  Àes  jMfpwts  ,  amter  un  cafqMi 
'firmmi  itme  girhe  'tUiu  Im  wi  tâimeret ,  leg^de  fitlj^m  àt  Br$fe  e»mtt  de  femie^ 
'.:rc  ,  ' ^)  Il  donna  procuration  étant  àMonthrifibn  le  £4.  juin  1477.  à  deux  pcrfonneiS  ^a)CaWi*t  i« 
d'aller  en  Ion  nom  faire  hommagC  au  roy  des  hcfs ,  châteaux  âi  chârcllenics  de  Bridicrs  »  î*'^  ' 
dcFUeft, dc CbafteHadier  te  du Bourg-Archambank  relevansdu  comté  de  PDicmi,6i:  *^ 
donna  le  17  1478. quittance  de  2000.  l.  poutfa  penfion  dc  l'année  commencée 

le  I.  oâot>rc  prcccdcnt,&  une  tetttblable  le  18.  fevtict  1479.  Il  avoit  fuivi  iepany 
^  <bi  loy  Louis  XI.  en  la  goerrt  Im»  fi^^  ce  qui  &t  taôlè  que  le  duc^  Bre- 
tagnc  Vc  fiilic  rlu  co  ïKc  de  Pcnthievtc  Ce  dc  fcs  autres  tctrcs  dc  Bretagne, d.in s  Icf- 
quellcs  il  ne  pue  tcntrct  dc  (a  vie  quelques  poutluitcs  qu'il  co  fît  >  ce  qui  le  déter- 
mina de  céder  «emnfponer  aù  roy  lar  la  fin  de  raimde  1479.  cous  tes  dsoto  qu'il 
pouvoic  prcccn.îrc  au  duché  de  Bretagne  du  chef  de  fa  femme, 

Femntf  NICOLE  dc  Blois  ^  viconucilè  dc  Limoges  ,  puis  comteflçde  Penthie* 
vtc,  iîllc  unique  de  Chx^  ét  Blois  ou  de  dkt/ttSm  »  die  A  3ret4gne  ]  binon  d*A* 
Vaugouf ,  &:  à'ifihena  deVivonnc  ,fut  mariée  le  18.  juin  14Î7.  l'avis  de  ]cnn  de 
Btoagnc,  çomic  de  Penthicvrc  fon  aycul  paternel  cotatcur  àcJcM  dc  Brode,  à 
«ondition  que  leur  poClerité  portéioit  le  nom  At  les  armes  de  Bretaig^fe 
I.  JEAN  de  Brode  III.  du  nom,  dit  df  BnU^,  qw  fuir* 
a*  Antoine  de  Biollcj  chcvalici;  dc  Rhodes. 

7me  n  F  7. 
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j.  P/voLB  éc  BrùîSà ,  fct  mariée  par  contrat  paffc  à  Bouflac  le  30.  aouft  1471.  . 
'  à  Jea»  de  r.onrgogne  ,  comte  de  Nevcrs  ,  de  Rcihel  ,  d'Eftampcs  &  d'Eu ,  A 
baron  de  Donzy ,  Pair  de  France ,  chevalier  de  la  toifon  d'or ,  veuf  de  Jdeq»e- 
Sm  tfAflly,  dame  d'Engkmenckr  ,  8e  fis  de  fbiiipfe  de  Bourgogne,  comte 
de  Nc\'crs ,  chambricr  de  France ,  &  de  Ba/me  d'Artois  là  Iccondc  femme  s  clic  fie 
fon  tcftamcnt  à  Ncvcts  le  13.  inay  ^  mourut  le  9.  aouft  fuivant.  Ftjes 
ttmt  /.  ét  MU  b^metf.       &  215.   

4.vCLAaoiHB  deBfo(fe,  fiic  mariée  le  ii.novcmbre  1485-  à  Philiffe  II.  du  nom, 
duc  de  Savoyc  ,  prince  de  Piémont ,  comte  de  Genève  ,  fcigneur  de  Breflc, 
veuf  de  Mtr^uenie  de  Bouiton  ,  fiUc  puincc  de  Chi^Us  I.  du  nom  ,  duc  de 
3ourbon  ,  &  à^Afftés  de  Bourgogne,  &  cinquième  fils  de  Lems  duc  de  Savoye^ 

ac  Qublais  &  JAniifle,  prince  de  Piémont     d'Achaic  ,  &  àJrmt  deChy- 
pre.   Claudine  de  Biolîc  mourut  à  Cbambcrry  le  13.  octobre  1J15.  aty  fic  * 
'  cmenée  dans  Mglifc  de  la  Ste  Chapelle  derrière  le  grand  autel  où  le  voit  la 
.    fepulturc.  Ltur  poflerite  fm  r.ipportée  dans  Ch^t  des  mùfias  jMvarâma  dt 

t Europe  y  chapure  àc  la  de  Savoyc. 

BerNardb  de  BroHc  ,  tut  la  troiûcme  femme  de  GMiUmm  fiileologpe  ITir 
du  nom  >  marqnU  de  MoociscEac*  fèlpo  qudqiief  uni. 

Helexe  de  B:o(Tc  ,  première  femme  de  Btmfice  ,  marquis  de  Montfcrrat» 
reconnut  le  25.  décembre  14S}.  avoue  teçôde  jmt  dcBroIk  Ion  ârueiooo* 
icos  d'or  en  dcduâion  de  (â  doc 


Héirttl/  au  I . 
&  4.  dt  tàie~ 

5.  £jHSt  i  t. 

gnhs  M  tnftt 

d'tr  ,  liùi  de 
gtttules,  qui  tfi 

iIrBceffcs. 


XIL 


TEAN  de  Broire  in.  du  nom ,  dit  de  Pretéffu  ,  comte  de  Penthievre,  vicomte  de 
^|Bri(fieR,  fcigneur  de  Bouflâc&de  l'Aigle,  poacfaivit  toute' fil  vie auffi  inadle-: 
mène  que  (on  pcic  la  rcftitution  de  fcs  terres  de  Bretagne.  Hélène  de  Broflc  fa  foeur 
lui  céda  fes droits  (uccdlîts  échus  &  à  échcoir,  moyennant  7000.  ccus  dot  lci.2, 
(«)  laThnmu-  *on(t  148}.  (4)  Lc  roy  Charles  yHL  lai  accavd»ca  149X.  une  penfioa  de  12,00. 
lE.te  i.i!>.dc';cr-  livres  fur  fon  nelbir .  il  inoii(ut  en  1502.  Ac  fiic  émecr^  à  Boullac  «  oà  il  avdt  &k 
'yl^iu.!.6i(.  liicpultutc.  •        .  • 

\  .  • 

Femme  LOUISE  de  Laval  fille  de  Guy  XIII.  du  nom,  dit  XÏV.  comte  de  La- 
val ,  de  Vitré  &  de  Cavic  »  Se  d'JfibeiU  de  Bretagpe  la  première  femme ,  fille  àcjem 
VL  da  nom»  duc  de  BteugM,  tc.àcjtmm  de  Fcanoe 9  fbc  mariée pttcoatitt  dv 
j$»  ISay  1468.  'ft  moucoc  en  148a 

1.  KENE'  de  BMllè^dic  it  ^ttagu  y  comte  de  Pcn^evre ,  qui  (nie' 

X,  MADEtEHB  de  BroflCf  époutà  i^.Jmttàc  Savoye,  comte  de  Genève ,  veuf 
•    d'Hc/flw  de  LivemlxHitg  k  (SÀ  de  Lims  duc  de  &ivoye  9c  ^Jtm  de  Chfpte' 

mort  le  21.  décembre  149 1.  2°.  Fr^wjrw bâtard  de  Bretagne  I. du  nom,  comre 
de  Vertus  &  de  Goello ,  baron  d'Avaugoui,  fils  naturel  de  François  IL  du.nom 
duc  de  Bretagne,  &  d'Amimmt  de  Mvffuào»  »  dame  de  Cholcc.  Vojcu  ttm  h* 
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A  3.  IsABEAU  de  Bcoiïc  ,  fiit-la  ttoiCémc  femme  de  JeêmVf.  du  nom  rfiicde  l(leoK 
&  de  Rochcfort,  œmtc  d'Harcoùrt  ,  maréchal  de  Br^rtajjnc  ,  fils  de  fnncois 
iiic  de  Rieux  U  de  Rochcfort,  comte  d'HaroNirc,  vicomte  de Doogcstbiuoa 
d  Anccnis>ac  de  Jedimc  de  Rohan.  Elle  mounit  kit.  ma»  1^17.  K  litc'  co* 
cercée  en  l'^life  de  Noire-IkMiie  de  Rocfadbn.  :  . 

.  4.  MAMttBiiiTB  de  Brodcydite  J^<f^ 

y  Cath£aihb  de  Bcodè*  femme  de/«i»  du  Font,  buûu  du  Ftocft;  de 
-  AieiiafL 

B 

XIII. 

RENE'  de  Brofle,  dit  de  Brett^te  y  comte  de  Pcnthicvre,  vicomte  de  Bridien, 
Icigncurdc  i  Aigle, de  fiouflâc  «deSataccSevcie,  des  Bflàcs  ,dc  PalliuMi  te  do 
Chaccauceaux  ,  continua  les  poutfuitcs  pour  la  rcflitution  de  fes  terres  de  Bretagne 
auprcs  du  roy  Louis  XII.  il  en  fit  mcmc  hommage  étant  à  Lyon  le  2o^jaavi<^ 
1503.  maû  il  n'y  fût  point  rétabli»  &  n'en  obrint  f>as  davanc.^ge  da  roy  Ftan^ois 
I.  le  dc'plaiiîr  qu'il  en  conçut  le  portai  quitter  la  France  ;  il  fuivic  en  li.ilic  Iccon- 
nêcable  de  Bourbon  aa  icrvice  de  i'fmpcrcuc  Charles  Y-  pour  lequel  il  combattit 
C  ft  h  bataille  de  Pavie  le  14.  février  if  a4.  &  y  foc  tué-. 

I.  Femme,  JEANNE  de  Comincs,iîllcurdqiic  de  ?htUfft  de  la  Clite  dit  de  Comi' 
nés  ifcigneur  d'Argenton  &  de  Talraond.  confcillerfic  chambellan  du  roy  Louis  XI. 
fenechal  de  Poitou  ,  S:  A'Helentàc  Ch.m.bcs -Montîorcau  ,  fut  mariée  par  contrat  dit 
li.  aouft  i}04.  mourut  ic  19.  mari  iji  j-  ^  t^^ir  eiucrre'c  dai^s  k  chapelle  de  Co> 
mines  fondée  par  fbn  pcre  en  règlife  des  AuguiUns  de  Parts  où  l'on  voit  (bn  épica* 
phc.  VrftzUi  tmikèm  ît fimw$«fugjt  dm  ktimmi^e dt  Btfrf,ihirtviiU 
ftge  dyj. 

1.  François  de  BrofTc ,  mort  jeune. 

2.  JEAX  de  Brofle  IV.  du  nom,  dit  dt  Bretagne^  duc  d'Eftampcs  ,  qui  fuie. 

n  3.  Charlotte  de  BiofTe  »  dite  de  Bretagne ,  c^oaù  frMftis  de  Luxembourg  IL 
du  nom ,  vicomte  de  Martigues  «  fils  de  ftmftis  de  Luxembourg  I.  du  nom , 
vicomte  de  Marrigucs,  &:  de  Lecture  de  Savoyc.  C'cfl:  par  ce  mariage  que  les 
biens  de  ia  niaifon  de  firoile  âc  de  Bcccagae  ont  paQc  ca  celle  de  Luxembooig* 
Ttjev  um  UL  ie  tttu  hifi.  p.  737. 

4.  |sAimB  de  6»)ffi^,  dite  de  Brettgie  ,  fût  mariée  par  contrat  palTé  aux  Eflâts 
le  II.  mars  i^i-  à  René  àe  Laval ,  fcigncur  de  Brcfluirc ,  de  Maille' ,&dc  la 
Motte- Samtc-Hcraye  ,  fils  àt  Gilles  de  Laval  I.  du  nom  ,  Icigneut  de  Loué» 
de  Benaisfic  deBieflttite>'&  de  Brtm^  de  NbiUé.  BUecut  en  doc  aoooo.  fir. 

•  te  toooo.  tty.  tournois  de  tente;  Vtfea  ttm  Iff.  ie  eau  b^.  /.  6^7. 

IL  Fenmie  JEANNE  de  Compeys ,  dite  ir  Gr^fy^  dtme  de  FBUiaii,  de  Bouig* 
^  Charente,  de  Poufiuiges    <fe  S.  Leu. 

FiAWf oiSB  de  Brofle  t  dite     Bretâgne  ,  fut  mariée  au  ch&teau  du  Louvre  le 

vingt-trois  décembre  à  CUude  Goufiîer  ,  duc  de  Roanois,  iViarqtiis  de 

Boily  ,  grand  ccuycr  de  France ,  chevalier  de  l'ordre  du  toy ,  veuf  de  Jacque- 
line de  la  Tremoille,  dame  de  Château-Rcnatd,A: fila  iArUu  Gouffiat,  che« 
valiet  de  l'ordre  du  roy  ,  fon  chambellan  ,  gouverneur  de  Dauphinc,&  grand 
maitrc  de  France»  &  d'Heùne  de  Hangcll-Genlis»  dame  de  Maigaé  $  elle  eue 
en  partage  les  batonies  de  Paliuau ,  BourgChaience ,  de  Fou&uges  fie  dcS« 
Le», fie  moQxiw  ea  couches  «1  diâteaa  oOina  Je  aS»  noveaibie  15)8. 


^    mroin  ^mKLOGics^  et  ^shuonc»; 

XIV. 

ÎEAN  de  Broflc  IV.  du  nom, dit  iSt  mm^>âue  dlÛhmpcs  ,  comte  de  Pea- 
thicvfc, chevalier  de  l'ordre  du  roycn  M^o.  gouverneur  de  Bourbonnois  ,  puis 
Bretagne.  Apres  avoir  cherché  tous  les  moyens  pour  rentrer  en  pofleflion  du  comté 
^  Peotbievre  &  de  (es  autres  feigneuries ,  il  n'en  trouva  point  de  ineîUeur<iue  d'cpou- 
fer  la  maitrede  du  roy  François  I.  à  qui  ce  prince  vouloir  donner  une  dignité  à  & 
cour:  il  aiCfla  au  (acre  du  roy  Henry  II.  mourut  (ans  cnfans  à  Lambalc  le  27. 
janvier  1^64.  &  iiit  enterré  en  l'^Ufe  des  Cordeiiers  de  Guingamp  au  tombeau  àt 
■<cs  prédeccfleurs.  C'cfl  pour  lui  que  le  comte  d  Ellampes  qui  lui  avoitété  donné  par 
le  roy  François  I.  fut  érige  en  duché  par  lettres  du  mois  de  janvier  ijjtf.  regiûtées 
le  18.  du  même  mois*  tmme  tU  M  dit  tj-ievtntf.  5^7.  11  obtint  encore  l'ém^ 
don  de  la  baronie  de  Chevrcufe  en  duché  pour  J«i  tCgotu^mt  de  Piûèlett  Ùl  lemnie 
par  lettres  du  mois  de  décembre  1545. 

Femme ,  ANNE  de  Piaeleu ,  fille  de  CutUMune  de  Pfflèlea,  feigncur  de  Hdlly, 
&  A'jbme  Sanguin  (â  féconde  femme  ,  fut  fille  d'honncui  de  Louife  de  Savoyc, 
ducheiled'AngoulcmCt&maïc  relie  de  Fraaçou  I.  en  obcincde  grands  dons  pour  elle 
^9c.  jNMirfim  mary  ,  avan^i  fcs  frères  &  fœurs ,  K'Vivok  cnooce  en  i $7 {. qu'elle it 
4iomBiy  dehid^gncBrip  dciMInai»^  te-de  ^pocie  de  Vilieiiieft 
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BEAUMONT  AU  MAINE. 

DUCHÉ- 


De  rréattilâ 

b-jtdutt  dt gutu- 

Iti  ikét^éeéf  8% 


j-    W    E  Vicomte  de  Beaumont  au  Maine  entra  dans  la  maifon  de  Brîcnnc  avant  \t 

"  1  ,mois  de  février  par  le  noariagc  d'AGN£S  Vicomtclle  de  Beaumont» 

dame  de  la  Floche,  de  Fidnày  «de Ste  SojEttinc*  te  du  Lude  ,  (ceur  &  héritière  de 
RICHARD  III.  du  nom  ,  vicomte  de  Beaumont,  avec  LOUIS  dcBricnne,ditd'.4frf, 
troilicmefiUdc/««»  de  Brienne,  roy  de  Jcrulolcm  >  empereur  de  Conibntinople ,  & 
■éc  Btmi^de  CMUSe  ik  fiBconde  femme.  MARIE  de  Brienne  >  vkomceile  de  Ban* 
nonc»  h!lc  unique  S;  héritière  de  fraude  Brienne  II  du  nom  ,  vicomte  de  Beaumont, 
ZLStjihta»  dHarcourt  la  première  femme,  c'pouU  OuiitMtme  ChamaïUarti  chevalier» 
feigncur  d'AmhcMiiè,  donc  la  fille  &  héritière  MARIE  Chamaillacc  ^pouft  PIERRE 
II.  du  nom, comte d'Alcnçon  ,  pair  de  France,  auquel  elle  porta  en  mariage  le  vi- 
comte de  Beaumont,  FRANÇOISE  d'Alençon  ,  locur  &.  héritière  de  Charles  duc 
d'AIençon,  pair  deFnince,&  Teii«ede€iMr6!rdeBoatbQa,dttcde  Vendéme  obiinc 
l'ercclion  des  vicomte'  de  Beaumont ,  des  terres ,  baronics  &  (cigncurics  de  Sonnois ,  de 
ia  Flèche  &  de  Château- Gontier,  en  Duché  fous  le  nqm  de  Beaumont,  pour  elle  &  [es 
lucceflcttrs  miles  Be  fèmdies  i  U  dmff  it  k  umr  k  mu  fente  fcj  é"  bmmage  de  là 
^mronne ,  que  Us  affrrllatiens  refftrtirrieta  an  parlement  de  Pans  ,  avec  âttrtbmtim  de  Uut 
^Êmwur  fy  jitnJÀtâsm  mx  «ffitiers  Je  te  iiuhtt  txtepté  les  us  rsyaux ,  par  lettres  du  roy 
Fnnçoi»  1.  données  à  SceMemlioucttt  mois  detaptembre  154}-  regidrces  au  par'» 
lemcnt  le  itf.  &  en  la  chambre  des  comptes  le  20.  odobrc  fuivant.  La  baronic  de 
Chatcau-Goniicr  fut  diftraite  du  rcilon  du  liège  de  la  Flèche ,  &  un  liège  defcncchal 
du  duché  de  BeaamoncfiicéuUi  dnuh  ville  de ChaccMKGontier  par  lettres doimce* 
à  Wattcvillc  au  mois  de  juillet  iy45-  régi Ih ces  le  15.  janvier  fuivant.  ANTOINE 
M  de  Bourbon, roy  de  Navarre  «duc  de  Vendôme,  Pair  de  France,  61s  aine  de  Charles 
•  de  Bourbon,  dac  de  YendAmet  te  de  FrMfti/ê  d'Alcnçon  ,  obtint  le  règlement  du 
rcflorr  des  appellations  des  jugemens  &  fentcnces  des  officiers  du  duché  de  Pl^ui- 
mont  par  une  déclaration  dunoéc  a  Paris  le  10.  Ê:vtter  i  $52-  reullrcc  le  4.  du  mcmc 
mois  ,dc  le  roy  Henry  III.  aocoida  i  HENRY  de  Bourbon ,  roy  de  Navarre ,  fils  d'Am» 
*W»f  de  Bourbon  ,  pouvoir  de  prefcntcr  aux  offices  des  aydes,  tailles  «Se  gabelles ,  5:  tous 
«ncrei  oiSocs  royaux,  établis  dans  les  Duchczde  Veodômois  &  de  Beaumont  oac 
lettres  données  ii  Paris  an  moitd'aonft  1578.  regiftréei  au  parkmenc  le  i}.  juîllec 
&  en  la  chambre  des  comptes  le       aouft  1^84.  en  vertu  des  lettres  de  (uranna- 
«iondu  14.  février  de  la  mcme  année.  Ce  prince  étant  monté  furie  tiône  lous  le  nom 
d'Henry  lY.  en  1 5  89.  après  le  parricide  du  roy  Henry  IIL  réunit d^uîs  ce  duchéan 
^donnine  de  la  couronne,  lajez  pour  Françoifc  d'Alen<sOn  ,  Antoine  &:  Henry  de 
BouiboOj  ducs  de  Beaumont  ttmcl,  de  satc  h/^me,  f*^e$  i^y  <^ /mvaittes.à^ 


1578        .MfSTOIRE  GENEALOGIQUE  ET  CHRONOL: 

*7i.  &t.  Les  vicomtes  de  Bcautnont  de  ia  mailondc  BRIENNE  feront  rapportez 
.  du»  ia  fohe  de  cetKhUh)ite  chap.  des  CONNETABLES  DE  FRANCE. 
Yoytz.  les  pièces  jwi  fitivent  temtnumt  cette  értffim,       Ufpultam  dtmer*  Uffmâm 
iegie  des  ancieos  Vicomtes  de  Bcaïuooot. 


TIECES  CONCERNANT  LE  DUCHE" 

DE  BiAUMONT 

XreEl'nn  du  Duch/  de  Haumont ,  compofé  de  deux  pcges  ,  BesHmm  ^  U  Tleche ,  refffr- 
4tljtru^(afttMmm  tnU  tcur  de  e«r(emet*t>   Ordoon.  de  f  oncaooo,  tom.  4.  p.  6  j  U .  B 

Du  mois  de  Septeniixe  tj4h 

FRANÇOIS ,  par  la  grâce  de  Dieu  ,  toi  de  France,  ï  toas  préfcns  &  advenir. 
Salut  :  Sçavoir  faifons  que  nous  rcduifans  en  mémoire  que  nos  prcdcccffcurs 
^ois  de  France  OQC  accoiitumé ,  par  très  «boa  ne  6c  crds-louable  caifons  élever  en  dcgrcz 
Be  ûncs  dnionnear,les  maifoos  de  ceux  qui  les  atttennenc  en  pnmiDiitd  de  (ai^  de 
îignaigc  :  mcinc  celles  dcfqvicllcs  par  les  grands  Se  louables  metites  en  (oociflas 
envers  la  république^  la  mcmoiic  doit  être  perpétuée. 

Eccofinodlànt  que  la  mairon  la  plus -conjointe  de  proximité  de  Ugtiaige& de  fang  q 
à  la  notre,  &  la  |^us  approchante  de  la  couronne  c'c  France,  cft  celle  dcnotretrcs- 
cbcrc  &  très-amce  coiiiioc  Fronçoiie  d'Àlcnçoa  :  cafçmblc  celle  de  nos  très- chers  Se 
trés*amez  couGns  les  duc  de  Vendcmioysdt  lieigneurd'Anguyen,&  aunes  (es  cnfiuii 
provcnans  en  droiflc  ligne  de  nofdi^s  prcdcccjlciirsmcmcdcfaint  Loys.  Dcfquellcs 
uuiloos  ocantmoins  les  mentes  envers  nous  &  nofdiâs  prcdecc0curs  lônt  tels  ôc  & 
Tccommandables,  &  les  grands,  vectaeox  te  louables  ftrvices  qai  ont  eAf  par  cnk 
(aiâs,  (oit  en  temps  de  paix  ou  de  guerre ,  avec  ceux  quenous  fbnc  à  ptcfcnt  en  con-> 
tinuclk  folicttude  &c  diligence,  à  la  luition  de  noftce  royaume,  noftrcdiâ  coaûn  io 
duc  de  Vcodomoys.nofiie  lieutenant  gênerai  en  Picardie  ,ot  en  autre  part  nonedie  cou* 
frn  11  fLigneurd'Anguycnfon  frère  notre  lieutcnantgcneralen  la  mer  de  Levant,  qui 
ne  mcn  tcnt  ieukmcni  4  être  reconnus  envers  nofdi^  couiiiu ,  nuis  auflî  eavci»  nofbe- 
dite  coufine  leur  mece.  Confiderant  auflt  que  combien  <fae  nofirediie  confine  (bit 
\\ci'n  r[c  piindpallc  du  nom  &  arnves  de  U  maifon  d  Alen^on,  en  laquelle,  de  O 
pcrpetucUc  mémoire  >  y  a  toujours  eu  titres  de  ducbcz,  comtez»  &  aunes  grandes 
marques-de  Srigneuries.  Néanmoins  k  prâenc  ioette  nolhedite  confine  néjouitd  au* 
trc  terre  de  ladite  maifon  d'Alen^on,  qui  foit  de  plus  grande  dignité  que  le  vi-  • 
'comté  de  ficaumonc»  &  .barooie  de  Sonnoys  i  lel'quels  elle  tient  cniôy  fcbommacc^ 
te  fous  la  jutifdiâioD  -de  reflorc,  partie  de  noftte  duché  d'Aiijou,  fit  partie  de  nom» 
comte  du  Maine }  cfcft  à  fçavoir,  quant  es  terres ,  villes  ,fcigneurics  &  baronies  de 
ia  Flèche»  &  ChaAeau-Gontier  dudit  duché  d'Anjou  i  ôc  quant  es  villes,  baronies 
te  lêigneuriede  fatnte  Suzanne,  Frefiiay»  Beaumonc  te  Sonnoys  dudic  comté  dn 
"Maine.  Tot;rcs  lefqucllcs  terres,  baronies ,  villes  &:  fcigncurics  c'rant  au  dedans  de  • 
nofdits  duché  &  comU,  lont  de  très-grande  &  bcUc  étendue,  &  dlancieoae reoom> 
-méet  de  fous  lefqueiles  feoc  tenus  te  comprins  pinfieurs  beaux  Sdk,  arriere-fie6,  g- 
'vaflaux,  fubjcts ,  chaAeaux  ,  phecs  &:  fcigncuiics ,  &:  font  peuplées  de pluGeurs  belles 
te  grandes  iotelis,  villages  &:  bouresi  au  moyen  dcquoi  feroit  bien  ladonaable  pour 
4cs  caufes  que  delTus ,  les  élever  te  ériger  en  plus  haut  titre ,  te  incorporer  en  un  corps. 

Pour  ces  caufes,  autres  bonnes  &:  iurtcs  confidciations  à  ce  nous  mouvans, 
-nous  ayaos  bien  &.  mcurcmcnt  délibéré  avec  les  princes  de  notre  iàne»  &  gens  de 
notre  confeil  privé ,  te  voulans  dccorer  te  élever  d'aucun  grand  titre  dlioBnetirnor- 
trcdite  coufine ,  faditc  maifon  ,  &  Icfditcs  baronies  &r  terres  l'ufditei  ;  de  noftre  ccr» 
caine  fcicncc.  propre  mouvement,  pleine  puiilancc, Ubcralitc  &  autorité  royale»  de 
du  confencement  d'icelle  nolhedite  confine*  avons  lerdites  terres,  lëignenties,  villea 
&  baronies  de  la  FIcche,  CbaHcau-Gontier ,  faintc  Su  lîmc,  Frefnay  ,  Beaumont , 
Somioys,  6c  les  autres  que  de  prêtent  noUrcditc  couiinc  peut  poilêder  ddics  lietu» 
fbubs  hfof  te  hommage  de  nofdits  duché  d'Anjou  te  le  comté  du  Maine,  «nies» 
jdnftcs  5:  incorporées  cnfcmblc  en  un  territoire;  &  ai  ce  tiifjnc,  avons  icclles 
cUHtraucs,  Icparccs  6c  disjQiaccs  di^  ladite  %  6c  hommage  »  tcncuxc, junidiâion»iub- 


Digitized  by  Google 


DU  CHEZ   NON   ?  Al  KIE  S,  BEAVMONT.  S7^. 

)cÛ\ùn ,  territoire  &  reflorc  de  noidites  duché  &  comte  d'Anjou  &  le  Maioe  >  fie 

A  d  un  chacun  de  leurs  refforts  5  &  les  avons  érigées  &  érigeons  par  ces  pcéfentes ,  à 
nottediie  coufine»  (es  fiicceflcucs  Se  ayans  caufe>  tant  mâles  que  femelles,  entitre, 
nom ,  dignité ,  prééminence  &  autorité  de  ducbCf  mouvant  de  noftre  coocoone  «  à 
une  rm::.ple  &  leule  foy  &  hotnmage,  &  idkirtillans  ledit  duché,  direélement  8c 
fans  ancini  moyen  ,  par  privil^  ttcs'fpccial  &c  cxprùs  ca  noflre  cour  de  parle- 
ment &  Paris  ,  avec  toute,  telle»  jucifcUdion  &c  connoillânce  «^ui  y  appartient» 
idervi  tant  feulement  les  cas  dont  nos(êuls  juges  royaux,  te  non  autres,  doivent 
connoltrc,  coures  autres  chofes  non  exceptées.  Lequel  duché  (cra  iloicOuvant  dit» 
nommé  &  appelle  le  duché  de  Beaumont}  auquel  noihedite  cou^ioe,  lies  lucceiTcurs 
&  ayans  caule,  pourront  avoir  ,conftituer  &  établir  perpétuellement  un  fihéchal  qui 

■  fe  nommera  le  Icnc'chal du  duché  de  Beaumont  ;  au  '  .a,<5c  auquel  nous  avons  donné 
telle  &  Icmblablejurilidiûiûiu  droit  de  pccveation ,  privilège ,  dcffé  d'icelle  juiifdictioa 
2  autotîté  dedsms  ledit  duché ,  que  avoient  9c  potivoient  avoir  auparavant  nofdits  (é- 
Dcchaux  d'Anjou  &  le  Maine,  chacun  en  ce  quicftdcla  juiifJiclion  &;  tcfTort,  horfmis 
kidit&us  inos  Iculs  juges  tdcrvezi  fie  pâsdevaat  lequel  iéncchalde  Beaumont, 
Hcos  voulons  ontre,reflonir  par  appd  en  deux  tienx  &  ficgcs  dudit  duché,  toutes 
fi:  chacuncs  les  appellations  qui  proviendront  des  bailli ts ,  fr  iic'.  hâux  5c  autres  juges 
ocdtoaiies  6c  pariiculicis  des  delluldites  terres,  juftices,  làgacutics,  vaflaux  fie  jui- 
tidables  d'icellcs ,  par  même  de^  fie  moyen  de  juritdiâiaa  qu'elles  leflbrtifloienr 
auparavant  par  Je.  r.iîdics  (cncchaux  J  Anjou  &duMainc;  &:  dadk  (cncchal  de 
Beaumont»  dircâcmcnt  fie  (ans  moyeu  en  noiixcdue  cour  de  patlcmcne  fie  non 

^  ftilicttcs }  Idquels  deux  û^ies  de  nolnedîte  pleine  pd&nœ  >  nous  avons  par  ce(3îtei 
préfentes  établis  fie  ordonnez. 

^     Ceft  à  tçwoix  »  l'un  au  lieu  fie  ville  de  la  Pleche  ;  auquel  lieu  de  la  Flèche ,  noat 

^  voulons  ft  entendons  dorefiunranc  refiottir  paedevanc  ledit  lîînéchat  de  Beaumont» 
les  baronics,  villes  5c  fcigneutics  de  Chaiteau-Gonticr,  taintc  Suzanne,  Se  ladite 
Flèche»  leurs  adjcnccs,  circonllanccs , appartenances  fie  dépendances,  vaflaux  fie 
înfliciabks  d'ioelles ,  par  ks  de^ex  tels  que  dcflos  ;  fit  IVwtie  fiége  >  avons  (êmbb> 
blcment  conftitucfic  établi  au  lieu  fie  bourg  de  fieaumont  le  vicomte,  qui  edlclieu, 
ancien  «  porrant  le  nom  du  duché  de  Beaumooi  -,  auquel  Beaumont  le  vicomte , 
tefloitîront  parderant  ledit  UaÙbû»  les  baiDimks»  terres»  villes  Ceigneuictdo 
Frcfnay,  Soônoysj  6cledit  Bcanmoiitt  avec  tout  le  refte  dudic  duché,  oomme  ilcft 
faldic  *  ,  " 

Voulais  femblableinent  8e  doo»  ^tt»  que  Ici  vatlmx  mouvans  Setenans  en  foy 
8c  hommage  nuëmcnt  dudit  vicomte  de  Beaumont ,  fie  qui  ne  tiennent  particulie- 
fement  d'aucunes  defditcs  tecces  fie  baconnies  iiifdites»ieflottiflent»aia(î  qu'il  eft  ci- 

Q  deflus  die  »  panfevam  ledit  (2nédial  de  Beaumont,  C'efti  ravoir,  ceux  qui  ne  (bac 
plus  loin  du  lieu  de  la  Flèche  ,  que  Irfil'rcs  batonniesdcChafteau-Gonticr,  ficiainto 
Suzanne,  audit  lieu  fie  ii^e  «ie  ladite  Fiechc,  fie  les  autres  audit  ûése  de  Beatt<* 
mont  i  fie  que  à  tout  ce  qtie  dit  eft ,  fkiic  &c  luuâïir ,  foient  par  noftrcdite  confine  » 
londir  fcnéchal ,  fie  autres  officiers  dudit  duché  de  Beaumont ,  contraints  lefdits  ia^ 
jets  ,  vaflaux  fie  jultidables,  ^  toutes  voyes  8c  manières  dues  fie  raiionnablcs.  Fai^ 
iânc  idûbition  8c  défenfes,  tant  à  eux»  fur  peine  d'amende  applicable  à  nonediie 
couCne ,  que  à  nofdits  fcncchaux ,  leurs  Ueutenaos  ,cn  chacun  de  leurs  rcflorts  fie  ûéges» 
fie  à  tous  nos  autres  julbciers  fie  officiers  eldits  lieux  ,lur  peine  de  nullité  de  ce  qu'ils 
feront  au  contraire ,  de  dorénavant 'Rcntteprendre  aucune  coanoiflânce»  ooorc  ou 
.  jurildiclions  des  caufes  fie  matière  provenans  duJit  duché  de  Bcaumonr,  d'entre  les 
iujcts  Si.  vaflaux  ,  ne  pour  raifon  de  terres  Se  chalb  y  étant  aiTilcs ,  loic  en  pre- 
mière inilanoe»  caulê  d'appel  ou  autrement ,  de  ne  faire  ou  faire  faire  aucuns  adcs 

X  dejuflicc&:  exploits  au  dedans  d'icclui  ;  &:  à  ccur  qui  contreviendront,  voulons 
licitement  n  ette  obéi  par  les.oftidcrs  fie  iujets  de  nottcditc  coullnc,  en  défendant 
leur  jurildiâion.  Dédaiant  outre  tous ,  tels  aétcs ,  exploits ,  ajournemcns ,  procédu- 
res, jugemcn-;  qui  feront  par  noldir^  lurr^  lî^'  nfHc:erî  ftit*^  ,  dnnnc*:  &  cntrrprins 
auconttairc,  nuls  dcs-à-piclcnt,  «Je  nul  circt  «ïc  vulcut ,  comme  taits  pat  pcrlon- 
nes  n'ayans  puiiTance ,  fie  par  juges  du  tout  incompetens.  Permectom  d'avantage  à 
notredite  coufmc  anr  ^î^n?  .  créer  fie  établir  particulierrmcnr  tons*  autres  officiers 
qui  feront  requis  pour  I  cxcicicc  de  la  jurifdiâion ,  àc  pour  duLfic,  de  telle  qualité 
iiégcfie  rcflort.  Pour  dudit  duché  de  Beaumont  jouit  par  norredite  coufine.  Tes  hoirs 
fii  ayans  caufe ,  tant  mâles  que  femelles ,  en  quelque  degré  que  ce  foit  perpétuel- 
lement, aux  nom»  tittc,  droits»  honneurs»  jurifdiâion,  leflort,  (crritoite,  foy  fie 
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hommage  fufdits,  profits  &  cmolumcns  qui  en  dc'pcndcnt,  &  tels  Se  (emblaWc? 
<]uc  noiu  y  prenions  auparavaut»  à  taifon  denoidiu  duché  &  comte  d  Anjou  &  da  ^ 
JAiiac  i  enmnble  diimns  droits  te  ptérogathres  accoûtomécs. 

Si  donnons  en  nxandemenc  par  ces  mêmes  prcTcntcs,  à  nos  amc?       fcaux,  les 
gens  (cnaos  &:  qui  ticadronc  nocreditc  cour  de  parlenvcnc  &.  chainbre  des  comptes 
à  Paris,  &  à  coos  nos  ancres  jaftiden  9c  offideis  ov  leun  lioucMi»  prdeiu 
advenir,  5c  à  chacun  d'eux  fi  comme  lui  appartiendra,  que  de  n<'cre  prclc  te  c'rcc- 
tion  &  création  dudic  duché  de  Bcaunoonc,  6c  de  couc  le  contenu  eu  ces  piclcutcs^ 
ils  findèoc,  fouffrait,  te  laifleac  nocsedtte  confine,  jouir  &  nfer pleinement  le  pal» 
Cblcment ,  entièrement  &:  pcrpctuelicmcnr ;  (ans  en  ce  lui  mettre  ou  donner,  no 
iouftir  être  làit,  mis  ou  donné  ,  ores  ne  pour  le  temps  advcmr  aucun  oiimi ,  dd'  |. 
loatbief  ou  empëchemeoc  an  oontcaice;  «c  ces  pr^lcntes,  afin  de  perpecucde  me*  * 
moire,  faflént  enregidrcr  en  notreJite  cour  de  parlement,  chambre  deldits  comptes 
à  Paris ,  &  pat  tout  ailleurs  où  il  apparucndca  i  Cac  tel  cft  oocie  plailir.  i:t  à 
aoccedite  confine  .pour  les  caulês  que  deflus ,  avons  oftrofë  &  oftcoyons  de  gcaos 
fpecialcs  par  celditcs  prc'fcntcsj  le  tout ,  nonobftant  que  les  t'emcHcs  n'nyent  nccoû- 
tunic  de  fucceder  en  Duché  de  telle  qualité  «  &  que  nous  n'ayons  accoutumé  doa-» 
ner  leffixt  inunediac  en  nMce  -couc  de  ptrlemeni  k  auiies  dodiec ,  comtes  de  Sd* 

g curies,  que  ceux  qui  font  érigez  en  dignité  de  pairie.  A  quoi,  pour  cette  fois 
tlemcnt ,  de  norteditc  certaine  (cience ,  plci.ic  puiilance  &  autorité  royale ,  par 
privilège  exprès ,  nous  avons  déro^^  &  dérogeons  par  ces  prétentes:  Voolons  ledit 
duché,  quant  à  ce  (cul  poi.u  de  juriidiâion  &  relforr ,  ctre  de  telle  qualité, que  q 
û  érigé  lavions  audit  titre  de  pairie.  £c  afin  que  cefoit  choie  ferme  &  llablc  à  tou-  ^ 
jouis,  nous  avons  fine  même  nom  (cd  i  cêTdites  préléniKs.  Donné  i  iainte  Me- 
nehoult,au  mois  de  Septembre,  l'an  de  grâce  1543.  &  de  notre  rcgnc  le  zj.Airdi 
iigoé,  par  le  roi»  le  cardinal  de  Tournon,  le  ducd'fcftoutevillc,  vous  lcficurdcCh&« 
jDoans,  garde  des  SceanX)  de  ancres  prâens.  Boc  hbtic. 

Leci* ,  fubltctlÂ  (jr  rtgifiratt  »  âitiitt  ftmratert  gêner  ah  rem ,  extefU  tsntmm  Mtmc 
^  eopmime  mamam  ti^mm  t^tnm.  A&un  partpis  mftrummtê  ftjtitàm»  die  OQ»* 
bus ,  *nno  Dtmtnt  ^Tnilhfinw  yèt^^m tj/uàrt^^tmUSftà»,  Sk fjffMÊKm ,^mmn%Md 
■CtUéM  faU*  efi  am  mimait. 

Extrait  des  re^ktsiis  tfimmts nym,é^rtfffir4a  mU  mtàt f*rUmm.  ^gté^ 
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GENEALOGIE 

DES  ANCIENS  VICOMTES 

"    DE  BEAUMONT. 

t 

LA  ville  de  Bcaumont  le  vicomte  *  dans  le  Maine,  Hellmmiiim  vUeeom'uis  cît' 
fituéc  lur  la  nvictc  tk  Sarte ,  cnrrc  le  Mans  &  Alcnçon.  Le  plus  ancien  fei» 
gncur  de  Bcaumont  le  vicomte  eft  RAOUL  I.  du  nom ,  vicomte  du  Mans,  fcigneuc 
de  Bcaumont  &  â.c  Soulcfraes ,  fils  d'autre  Rmu! ,  vicomte  du  Mans  ,  8d  de  N.  dame 
de  Bcaumont,  il  doniu  l'aa  994.  aux  religieux  de  Maimouticrdu  confeniement  de 
CanaU  féconde  femme ,  l'f^lb  de  Saint  Hyppoluc  de  Vivoin  au  pays  du  Maine, 
^  fît  nnr  drtnnf^m  l'an  I05J.  aux  religif^-:  Jl-  Sj^hl  Sict^^c  de  l'cglilc  de  Saint  Rciny 
au  pays  oc  Maugc,  donna  &c  vendit  ca  parue  i  cgiuc  de  Louche  au  Maine  aux  moi- 
nés  de  &  Aobiii  d'Angets  ,  te  vivoic  cncoce  l'an  lotf  i.  (uivant  les  ctnes  de  Mac- 
roouticr. 

L  Femme  ,  EMM£LIN£  dame  de  Montrcvcau,  hLlc3c  héritière  d'£//Mi)^  (ci» 
gneur  de  Mon  ire  veau  ,  Sc  àAitUntrge  heritiece  du  Lude.  Elle  eft  nommée  dans  quel* 
<ju«  titres  de  l'abbaye  de  Mjrmoutier,  monrut  le  \  z.  feptcmbrc  io)8.  AC  filCCOtCCSée 
dans  le  cimetière  de  i  abbaye  de  S.  ^icigc  avec  les  pere  âc  meie. 

1.  HUBERT  I.  da  oom*  vicomte  du  Mans  &  de  Beaumoiit,  qui  /oit. 

2.  Raoul  1 1.  du  nom  ,  vicomte  du  Lude  &  de  Montreveau  ,  dit  aujourdliay 
MtrvetittfaK.  (uinomme  l'tyen ,  patcc  qu'il  hu  baptifé  étant  déjà  grand  { il  rclbu> 
nie  à  des  condiciodt  honorables  à  Guillaume  le  Rmx  toy  d'Angletene  •  brf- 

_  que  ce  prince  alla  en  1098.  faire  la  guerre  aux  Manccaux,  Suivant  Ordcric 
"Vital  (')  &  aptes  la  révolte  de  la  ville  du  Mans,  il  lui  fit  ferment  de  fidélité  & 
lui  remit  fcs  châteaux  ;  il  afoic  ttc  un  accoaunodcment  l'an  107  i.  avec  les  771 
religieux  du  prieuré  de  Lancey,  remit  au  monaftere  de  S.  Florent  le  vieil  de 
Saumur  pluueurs  biens  qu'il  en  avoit  uiurpez  du  temps  de  ïûhé  Guillaume, 
&  confirma  ce  don  éunt  à  Angers  )c  i/.juia  tottf.  avec  Htfusbù.  fiU  ea 
prefcncc  de  Geoffroy  évoque  d'Angers. 
Femme ,  Agathe  de  Vendôme,  (èconde  fille  de  FttHfKtt ,  dit  tojfin^  comte  de 
*  'Vendème»  appconva  l'échange  que  fit  le  vicomte  SMêiîon  mary  de  quelqoei 
terres  avec  les  religieux  de  Marmouiier  qui  laidnaiieieac  un  MW«r  itr  pour 
avoir  accorde  fon  confeotemenc. 

I.  RoscELiN  vicomte  de  Bcaumont  &  de  Montreveau  •  eut  guerre  contre 
Geoffroy,  dit  flmte-gmeft  ,  comte  dAnjou  ,qui  brûla  fon  château  de  Bcau- 
£  mont ,  ic  fut  l'un  des  fciencurs  qui  l'an  foufcrivirent  le  titre  de  la 

Ibndation  de  l'abbaye  de  Pcrfeignc  au  pays  de  Sonnois  dans  le  Maine. 

femme ,Constamcb  d'Angletene ,  iàic  nacuceile  de  Hmy  L  roy  d'An- 
gleterre. 

j.  Guillaume  ,  vicomte  de  Bemmont  >  nuri^  à  N.  de  Rieux  »  fille  de 

RtUnd  fcigneur  de  Rieux. 
2.  £»MENCA»DB  de  Beaumont,  femme  de  CiùllMme  roy  d'EcofTc. 

XI.  FouQUES  de  Beaumont,  \  icomcc  de  Montreveau,  nommé  avec  fon  perc 
dans  l'aâe  du  17.  juin  1086.  en  faveur  du  monaflere  de  S.  Florent  de  Sau- 
mur, fur  pere  de  Roftelin  au0î  vicomte  de  Montreveau  ,  mary  de  PetrtmUct 
fille  à^Okic  de  Bcaupreau. 

jii.  BottCHAiJ»  de  ficaïUDont  donc  on  ne  trouve  que  le  nom. 

7mt  H  7 
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|.  Geofmt  deBeaumonc,  fut  prefent  avec  Raoul  de  Javigné,  Robert  ({es  Ro^ 
chcs  ,  Drcur  de  Bcllcfmc  ,  Vivien  du  Ludc  Se  autres  (cigncurs  ,  lorfquc  ' 
Hiéert  de  Beaumont ,  vicomte  du  Maine  Ion  trere  ainé  confirma  l'an  1062. 
à  Albert  abbé  de  Mannoatier ,  te  doa  que  Ëémi  (on  perc  y  avok  ftàc  de  Té^ 
g!i{c  de  S.  Hypolite  de  Vîvoiu. 
fcintne,  Adelais. 
DiiBtrx  de  Beaamont,  fcigncar  du  Cosdny  m  Mdnetiiir  pete  de 
Herbert  t)e  Beaumont,  fâffiou  daCknidny, 
Icmroe»  Tesseunb. 

I.  GmLiAaMBdeBeflamoDttfoafcrivfc la  charte  quejfuhaeldeMavetinéi; 
fcignciir  de  Dinan,  donna  en  faveur  des  religieux  du  prieure  de  S.  Jac- 
ques de  BcchcrciiU  fut  créé  évcque  d  Angers  l'aa  12.01.  fit  hommage 
au  fof  t'ati  I  zxt.  au  mois  de  aornubce  ,  lodfcrivit  i 

l'abbaye  de  S   l  icqucs  de  Monttort  en  Bretagne  l'an  12.37.  mourut  le 
a.  (eptcmbre  iz^o.  &  tut  enterré  dans  le  cbœur  de  i'c-'glitc  cathcdralo  2 
d'Ange  ,oè  lé  vote  lia  «epcdèntaiioii ,  &  m  Toalk  Ibn  cpiuphe.  Vcjat 
Cal.  Chrifi.  eiit.  de  1656.  Mme  H,  f,  13^ 

II.  Robe ar  de  Beaumont. 

4.  Hadbsuiigb  de  'Bcvunont  «  mminiée  dMf  «tt  titre  dn  prieuré  du  Verger  ^ 
époufa  i"*.  Tcfcdin  fcignenr  de  Monrrri,  1.  2".  GuilLmmtU..  die  Tdhâs,  comte 
d'Alcncon  &  de  Bellc^»  fils  de  GnUUmne  Ldu  nom,  comte  d  AlcQÇonadç 
AeMtMUe  &  fenune.        um  m.  it  utu  k^.  ê.  »tf. 

IL  Femme ,  C  AN  A  »  mcntînnnée  dans  dette  tinci  du  fianalajse  de  ManooiN 
4icr ,  lût  mcce  de 

Savart  de  BeaumonCt  étoteeiKote  enlut»  kxfi^alil  codeotit  m  1060.  qu'un 
pictrc  nomme  Robot  doonlc  4cslnem  mon  «e%iei«  du  pdciui  de  S. 
lice  de  Vivota.  Q 

11 

HIJ  B^T  î.  <h  nom  fvieemte  da  Mins ,  deSeimnont,  de  Sainte  Sozanne^r  dé 
Frefnay,  fut  uti  des  p!us puiflans feig  cih  Je  '.a  province  du  Maine,  luivant 
Orderic  Vital.  Il  fuiviten  1064.  ie  patcy  des  Aiwcviiis  contre  Guillaume  if  hàtâri 
roy  d'Angleterre  ,  lequel  alTiegea  le  dilceaa  de  Ftdhay  A  celui  de  Beaumont  que 
Hubert  fat  oblige  de  lui  rendre  ,  pour  faire  fon^ccoînmoJciriCJit  avec  ce  pnncc,  au- 
quel ii  demeura  fidèle  quelques  années:  il  le  ioulcv4  «<«  leooodeAoïs  contre  le  duc 
de  Nonnandic ,  5c  ayane  abandonné  les  ddiceawde  ftelnaïf  9t  de  Bcamnonc ,  il  s'en- 
'foma  dans  celui  de  Stc  Suzanne,  d'où  il  fatipjua  fi  fort  les  Normands  pendant  trois 
ans  que  Guillaume  U  Cênquergat  fat  oblige  en  io8j.  de  traita  avec  lui ,  &:  de  D 
lui  rendre  Beaumont  de  FrcGuy  -,  il  vivoît  eBcoie  fan  1087.  luivant  un  titre  de  Mar* 
moutiet.        Orderic  Vital.  ».  487.  551.  -ér  ^48. 

Femme  ,  £RM£NGARDk  de  |Î4evers  ,  Ibconde  fille  de  CuilUurne  I.  du  nom, 
comte  de  Ncvcrs  &  d'Auxerre  >  fie  A'Brmmgarie  de  Tonnerre ,  étoic  mariée  des  l'an 
AO*7  fuivatu  une  charte  de  Matmoudier.  VâftK,  t$me  ni.  de  cette b^.f.  197. 

1.  RAOUL  II.  du  nom , vicomte  de  Beaumont,  qui  iuit. 

2.  CiuiLLAUME  de  Beaumont,  approuva  le  don  que  AâuU  fôn  âcre  fit  aux  reli« 
^eiut  du  prieuré  de  Vivoin. 

3.  HuBEFT  de  Beaumont. 

4.  GoDECHiLDE  dc  Bcaumont  ,  abbcffc  d'Ellival  ,  eft  dite  fccur  de  Râoul ^ 
comte  de  Beannone,  dans  on  titre  du  cartulaire  de  cette  abbaye  en  il  09.  (<) 

I  hiV.  iT^^y^i      «Ue  efteacoce  nommée  dawwi  tic»  du  prieiuéde  S.  Gilles  du  Vergée  en  Anjou.  ^ 

(:'A:(>tillcl.f.irM. 

PafiUoDf. 

1 1  L 


RAOUL  II.  t^u  nom,  "Vicomte  du  Mans  ic  de  Beaumont  ,  feigneur  dc  Sainte 
Suzanne ,  dc  Moocieveau  &  du  Lode ,  ionda  l'abbaye  d'Eûival  en  la  forêt  de 
Charncc  l  an  1  loy.  à  la  follicttatîon  èe  S.  Alcamne  hennire ,  &  fe  tfoova  i  la  ba- 
taille dé  Siw,  dite  d'Alençon  l'an  11 18.  où  iltcnoit      p      de  Fouqucs  V.  coraïc 
d'Anjou ,  contre  Hcocy  U.  loy  d'Aog^mt  U     cmccié  caVabbayc  dElhyal. 
rc»ame,  N,  * 
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X.  RICHARD  I.  du  nom  .  vicomte  de  Beeanmiic,  qui  (aie 

a,  Raoul  de  Bcaumont,  clû  ifvcquc d'Angers  l'an  1 179  &^  mort  le  j.  mars  1 197^ 
(uivtnt  la  chronique  de  S.  Aubin  d'Angcr.<i.  yayes.Gâl.  cbrijl.edu.  de  i6{(^.  tm» 

ii.f.  i5y.  Ilycftdit  tiis  de  EkktÊà  fMj^me  de  BeMmom»  &  d'âge  fille  natu- 
«Blle  de  Hmf  I.  xey  d'Aflstecctte. 


ï  V. 

RICHARD  I.  du  nom,  vicomte  de  Bcaumont  au  Maine,  fcigncur  de  Stc  Su* 
Unne,  de  Freûiay  ,  &  du  LuJc ,  accorda  une  exetnpcioa  dans  Tes  cenei  ank 
rcligieuz  de  l'abbaye  de  S.  Martin  de  Scz  l'an  iiço.  &  mourut  aprc-;  l'an  1194. 

Femme»  N  de  l'Aigle,  iœur  de  Richcr,  Icigncur  de  l'Aigle,  lui  vaut  jacoa«<, 

Jefhut  d'Aiidfé  du  Cheûw. 

j.  RicHAFD  II.  du  nom, vicomte  deBâtomone  «etoit  mon  en  1201.  fie  fiic 

CDtcrré  à  Marmouticr. 
a.  RAOUL  III.  du  nom ,  vîcomcc  de  Besomoiic ,  qui  fiilt. 

Geofroy  de  Beaumont ,  Ce  croib  avec  Gcofroy  comte  du  Perche  &:  plufieuts 
autres  pour  la  terre  LMOccl  an  1100.  luivant  I  hiftoire  de  ViUchardoum. 
4'  PBTROHaLE  de  Beaumont ,  femme ,  foivaiit  A.  du  Cherne,d'.<<U» comte  de 
Tccgaier,de  Pcn^ievie»  de  GoeUo  »de  GuimgHMy  &  d'Avatigoar. 


RAOUL  in.  cîunom,  vicomte  de  Beaumont , leigncur de  Sainte  Suzanne, de 
Ficinay  &:  du  Ludc  ,  donna  l'an  1202.  cent  fols  de  rente  aux  religieux  de 
iabbaye  de  Mannooticr ,  pour  priée  Dieu  pour  Tame  de  Hdueri  (on  ficce,  confit*» 
ma  par  une  charte  pallc'c  an  mois  de  juin  121  y.  l'exemption  que  (on  pcre  avoir 
acœrdce  à  l'abbaye  de  S.  Marcui  de  Sez  ,  &  fonda  en  1218.  le  prieuré  de  Loue 
qu'il  donna  à  l'abbaye  de  la  Couture  au  Mans.  Depuis  il  fût  l'un  des  Grands  d6 
Ffancc  qui  c'crivirenc  au  pape  Grégoire  IX.  l'an  c<»itre  les  prélats  du  royau- 
me &  leur  jurildiction  ,  cS:  duiuu  la  mcme  année  du  confcncement  de  Rtchsrd  &  de 
^llfif^  4s  coÊiis  à  MMTgiur^  comtellc  de  ¥if  Ta  nièce,  Çoxi  parc  d'Orques,  où 
C  elle  fonda  en  123*.  des  Chartreux  dans  la  forêt  deCharnée  ,  ce  don  fut  ratifié 

girle  roy  S.  Louis  au  mois  d'aouH  de  la  m£me  année  ;  il  mourut  l'an  12 j$.  ic 
t  enterré  dans  l'abbaye  d'Eftival  avec  Ces  enftas ,  8e  JCnh/  Tîoonue  de  Beaumont 
fon  avcul ,  qui  avoir  fondé  cette  abbaye  en  1 109. 

L  î^cmmc  ,  LUCIE,  ât  une  donation  à  l'abbaye  de  la  Trape  en  izo8.  & 
mourut  avant  l'an  11x7.  comme  on  lapptend  d'un  titre  du  ptieare  de  S.  Hypolitd 
de  Vivoin. 

I.  Raoul  de  Bcaumont ,  mort  jeune. 

s.  RICHARD  n.  dii  nom,  vicomce  de  Beaumont,  qui  fuir. 

3.  Guillaume  de  Bcaumont,  cfl:  nomme  dans  la  donation  dtt  parc  d'Orques  co 

1233.  &  fut  enterre  dans  l'abbaye  d'£{lival. 
IL  Femme,  AGNES. 

AcMEs  vicomtefle  de  Bcaumont  ,  après  fcs  frères  dame  de  la  Flcchc  ,  de  Fref^ 
nay,  de  Sec  Suzanne»  du  Ludc  ^  de  Chatcau-GoaUcr  »  fut  muiéc  avaut  ie 
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SKrft  de  fefricr  ity 3k  iMvr  de  Briemic*  die  itAtre  ,  tvoifiéme  filt  <Ie  Jtm  ^ 
-de  Blieiinc,roy  de  Jcrufalcm,  empereur  de  Connaïuinoplc  ,  de  Bercngcrc 
de  CafiiUe.  Xam'  de  £cicaac  vicomte  de  ficaumonc  pac  (a  femme»  augmeoia 
Têts r«n  tatf 3.  h  -foiukiioa  de  ta  ChacCTetife dn  parc  d'Otqaes ^centuvres ) 
prendre  furies  baronies  de  la  Ficchc,  dcFre(nay,dc  Sainte  Suzanne  &  de Cha- 
ceaa*Gonciecy  &  £u  encecic  dans  l'^life  de  cette  Cliaitieulê,oùil  avoicâûi 
Il  fevnlmte^  Se»  defeendamprifcnc le  nom  de Beaumoiit,  6e  fetontoopocm 
Jimikim  de  ttt$t  l^kin  t&fitn  des  CONNETABLES  0£  FRANCE. 

VI. 

B 

RICHARD  ILda  oomiricointe  de  BeautnontrTeigDewde  Sie  Su2aiuie,deFrern^ 
8c  da  Iode»  eft  nommé  dans  plnfieoR  ticres  de  l'abbaye  de  Mamouricr,  8e 

donna  trois  livres  de  rente  fur  la  baronie  de  Stc  Suzanne  >  à  la  chartrcufc  du  parc 
d'Oiqnes  l'an  1241.  il  mouruc  (ans  enûas  l'an  114^.  8c  iat  cntecté  dans  l'abbaye 
d'EfHval  aupre's  de  fon  pere.  ' 

Femme  ,MATH1LDE  comtciTc  de  Chartres, dame d*Amboife& de Montrichard, 
fille  unique  ic  héritière  de  Sn^t  IIL  du  nom  >  Idgneur  d  AmboiTe  8c  de  Moniii'- 
cfaard ,  8e  éttSzAeA  de  Blois,  comtefle  de  Chartres  \  die  légua  io.  Itfies  de  rente 
pont  la  fbndadoa  de  deux  religieux ,  &:  mourut  en  1156.  Veye^  Pnr  /r;  anciens  vi-  q 
comtes  de  Bcaumonc ,  Ihifime  de  SâbU  g*r  Mâu^  f*iu  m,  oy»  ^*  joa.  jaS. 
&  4^3' 


i 
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CHE  VREUSE» 

DUCHÉ. 


tttmii  M  I . 
&  ^  i$  Bre- 

5.  iéxMr  1  } . 

jgnils  ou  brodes 
Jtur  ,  liées  de 
gMtutti,  qui  tjl 


De  unàint  àà 

Itimbtl  de  tTfit 


LA  baronic  de  Chcvrcufc  fat  érigée  «i docfcc  pour  JEAîïJc  Bfofll6»<Wfed^ 
taœpcs  ,  8c  ANNE  de  Piflcleu  fa  femme  par  lettres  du  mois  de  deccmbrà 
,  1C45.  confirmées  en  avril  ijsj-  p«  »uttcs  lettres  qui  permiccnt  à  CHARLES  de 
Lorraine,  cardirial  &  archevêque  dé  Rehn»,  Piirdc  France t  d en poocToivie  Fen- 


I7 


HISTOIRE  GENEALOCaOiJE  ET  CHRONOLV 

CH  A  S T  E LLE  R  AU  LT. 

DUCHÉ- 


• 

ifêitdim  i. 

&  4.  itgvtuitt 
Utiâtgtntt  <■> 
i  M  flMÛW» 


L 


E  Duché  de  CHASTELLERAULT  ayant  été  réuni  à  la  couronne  parla  moïc  ^ 
de  CHARLES  de  France  ,  Duc  d'Orlcans  ,  atrivéc  en  ij4y.  le  roy  Henty 
Sç  'don  de  ce  duché  à  ].ACQUES  Hamilioa  ,  cotaïc  d'Ann,  frtteOemt, 
^mjtmemr  ffconclt  ftr forme  du  royaume  J'Ecoffe  ,  par  lettres  données  a  S.  Gep« 
main  en  Layc  le  8.  février  1^48.  rcgiilrces  le  1.  avril  de  la  même  année  avanc  Pâ« 
'qucs.  Ce  don  lui  fut  fait  pour  le  réccmpeiiferd'avcMr  iâic  coidèniiff  kséuis  d  Ecoflê  aa 
mariage  de  François  Dauphin  de  France  ,  puis  roy  II.  du  nom,  avec  Marie  Stunrr, 
,  rcinc  d  EcolTc  1  donc  il  étuic  tuteur ,  &  avoir  remis  és  mains  du  roy  pour  la  lurctc  da 
jÇemtrûigpla  leine  d'Ecollc ,  sc  quelques-unes  des  ptindpales&pinsfbnes  places  de 


PIECES  CONCERNANT  LE  DON  DU  DUCHE- 
DE  CHASTELLERAULT. 

^  JACC^UES  HAMILTON, COMTE  D'ARAH] 

Apres  Icrqucllcs  ou  dooaeta  la  geacalogic  de  k  Mt^  tHmiUm. 


tfnmÈ  ài  imAê  éiAé  a 


i»  5.  ftyrkr  1 548.  m  frt^  de  Mejpreja^u 


■ites 


Jknymmi. 
Do  f.  février  1^48. 

AUJOURD'HUY  cinouicme  jout  de  Février,  l'an  iy48.  le  roi  étant  à  iaint 
Gemuia  en  Layc  en  fon  confêil ,  duquel  éioienc  meflcigneurs  les  cardiwd  de 
Lorraine  &  duc  d  AumalIc,  les  connétable  ,  chancdier,  &  Jicur  de  faint  Andr^, 
maréchal  de  France,  &  autres  de  fondit  conlêil  privé,  où  auroit  été  appelle  M. 
révéque  de  RolTe,  ambilbdeur  d'Efeolfe,  a  do:1aré,  préTenc  ledit  a  nmfladeur, 
comme  par  ci -devant  il  avoir  prié  &  requis  mcflflrc  Jacques  Hamilton,  comte 
JAran,  tuteur  unique  de  la  rcinc  d'Elco0e ,  proteâeur,  gouvcmeut  &  féconde 
per(onne  dudit  royaujte  dunnc  la  minorité  d'Icelle,  de  vouloir  entendre  \  r>11iaooD 
&  fijtur  mariage  de  ladite  rcinc  avec  monfcigneur  le  dauphin  fon  fils,  Se  qu'étjnc 
averti  que  d'ailleurs  il  y  ayotc  cntrcprifc  pour  prévenir  ledit  matiage,  coatidccc  que 
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>  ii  ccta  e&t  eu  lieu ,  il  eût  pû  à  l'avenir  préjudicier  au  repos  &  cranquilité  de  la 

* .  république  de  ce  royaume,  il  avoir  inflammcnc  taie  (ulliciter  ledit  comte  de  s'y  vou* 
loir  employer  pour  lui,  lui  promettant  cn  ce  fàtlant.  cntr'auites  chofes  la.  mille 
livres  de  rente  cn  citr»  de  duché  en  cedit  Royaume,  pour  lui  (es  hoirs  &  ayanscaulc, 
ainlî  qu'il  e(l  plus  à  plein  contenu  es  «tides  de  ce  pafln  &:  figncz  de  la  main  dudit 
leigneur  à  Châcillon  le  vingt-leptiémc  jour  de  Janvier  1)47.  chofe  à  quoi  icjlui 
.comce  s'écoit  libérallement  accordé  i  &  de  fâitluivant  cela,  ayant aflcmblé  les  états 
<lupaïs,&  pat  lui  fait ooofentir  kcûc muiage ,  &  pour  la  fûreté  d'icelui  délivré 
&niis  es  mains  dudit  (cigncur  ladire  reine  d'Efcoflc,  cnfemble  aucune  des  princi-* 
pales  &  plus  fortes  places  du  royaume ,  dcquoi  ledit  (cigncur  diloit  fc  fcotir  gran« 

^  dément  tenu  à  lui ,  &  qu'il  meriroic  tr^-bicn  qu  il  lui  en  fit  bonne  &  grande  ré* 
pompcnlc,  fie  telle  qu'il  lui  avoit  promis  faire  pat  les  iufdits  articles,  ce  qu'il avoic 
délibéré  inici  ic  fur  ce ,  ledit  évcquc  de  RolTe,  fondé  de  procuration  dudic  feigncuc 
^'inie  8c  ftipuiant  pour  lui  ,a  rcmontté  audit  fcigneur  que  vertiabteineiK  ieduC 
comte  avoit,  par  tous  moyens,  cherché  lui  obéir  &:  faire  tcrvice  cn  cet  endroit» 

f  jufqu'à  rompre  toutes  les  entreprifes  de  ceux  qui  ont  cOayé  le  contraire;  &  qui 
plusctoit,  avoic  mis  cn  arrière  l'afFcdioo  que  l  aturellcment  ildcvoii  porter  à  (on 
propre  (ang  ,  d'autant  que  lui-mcmc  cunt  le  plus  proche  &  prcfompcif  fucccfTeur 
du  Roy^uxne,  s'il  plailoit  à  Dieu  appcllcc  à  U  part  ladite  tcync  d'Èicollc  >  avoic 
quelque  moyen  de  Goodutre  le  managc  d'icdle  leine  avec  (on  fils ,  toutcsfois,  aimanc 
nutux  gratifier  audit  fcifncur  &  à  fon  royaume,  il  auroic  de  fon  plein  frjnc 
vouloir  tant  fait  avec  Ictdub  ccats  d'Elcofle,  que  le  mariage  de  ladite  rcync  auioïc 
icé  accordé  avec  mon  fcigneur  le  dauphm,  &  icellc  mife  és  mains  dodic  feignent, 
cnlcmblc  aucunes  des  princip:i!r5  ^v-  plus  fortes  places  dudit  pays,  comme  à:t  cft 
ci'dcllus.  sSupphaat  à  cette  caulc  ledit  (cigncur  trés-humblcmcnt  vouloir  de  la  part, 
pour  fatisââiom  &  acoompls0ctnent  de  la  promefTc  fufdiie,  oAïuycr  âc  alT^nec 
audit  fcigneur  eomte  pour  lui,  les  li'j^rî,  f  sc^cilc^irs  5r  avans  cau'^  ,  le  12.  mille 
livres  de  rente  cti  iitre  de  duché,  ce  que  Icdic  leigneur  délirant  lauc  comme  ileft 

Cplus  que  raiionrubic,  après  avoir  communiqué  à  loo  conTcUt  a,  ammt  frmet  dê 
fey  c"  dhonnmr  ,  donné  &;  o^broyc,  donne  &,  oArûve  pnr  ce«  prc'fentcs  ,  &  promet 
gaiiuiiir  audit  Icigueur  comte  >  tous  hypoteque  de  les  biens ,  ics  hoirs  >  lucccllcurs 
fit  ayans  CMife»  la  duché  de  Challcllecatdc ,  lès  appartenances  &  dépendances ,  fie 
a  commande  à  moi  fecretnirc  de  (es  finances,  drpccher  en  la  inrill?nre,  plus  (im- 
pie U  plus  fcure  forme  que  faite  ic  poutra,  auda  ùcur  comte  d  Ar.m  ,  lettres  do 
«un  dudîc  duché  de  ChalVcUcrauIt,  pour  cn  jouir  par  lui,  fes  hoirs  &  ayans  caufe» 
perpétuellement  &r  à  toujours,  lui  promettant  icclui  faire  valoir  !i  mille  livres 
de  rente  aiMiuclie,  tonta  théirges  dcdiuus  cr  fAjécs^  ^  les  lui  aiiigucr  de  proche  ca 
proche;  fie  pour  fûreté  de  oe  a  voulu  en  être  baillé  ce  prélcnt  aAe  audirévéquc  de 
RolTe,  prociî'eur  du'Iir  fcigneur  comrc,  qn';!  n  li-^né  de  l:t  propre  m:iin  ,  ^  fait 

ï)  comrc-liguct  de  moi.  Hi.NRY.  Et  piuit>as,  Ci.aus£.  te  iceiic  du  iccau  de 
ciie  vene< 

CtlUtimu  à  fm  trigind  e»  farchmïn  ,  et  fut  renia  tur  les  miMres ,  garderMtes  d» 
*m  mare fire,  »  fm  tbUekt  M  fmt,  fiu^^»»  t^ik»  i  j.  Atufi  1643.  MoKSi^ 
%r  PS  Bjbauvo&t. 


-  ^    iMtrts  famts  d»imd»  Duché  de  Cbt^tlUrtiût ,  m  tm^tmité  i»  brrM  fréttiai». 

Du  5.  fanicr  IJ48* 

Hr  ENRY,  par  ta  gtaœ  de  Dieu,  loi  de  France^  <âtiin*!|ç8Voir  tkl^xmi ,  que 
!  nous  ayans  cgard  3c  confidcration  aux  gran  ds  ,  v^r:':cux,  agréables  rccom- 
tnandabks  plaiUrsâc  fcrvicc  que  notre  tcés-cher  &ucs-amc  coulîn,  ic  comte  d'Aran» 
chevalier  de  nocte  Ordre ,  gonveinteur  du  royaume  d*Efco(re ,  a  par  ^^  devam  fàk 
.à  feu  notre  trés-honoté  fcigneur  &  perc  le  roi  dernier  Jcc  -  !J,  que  Dieu  ablohe, 
à  nous  coniccucivemcntt  &  à  la  mallon  &  coutonoe  de  f  rance ,  depuis  le  décez  âc 
•trépas  du  feu  roi  dudit  Efooflb detniet  décédé  noue  fisse  ét  eoufin»  ét  roêmement 
pour  avoir  moyenne  l'accord  de  mariage  d'entre  notre  très-cher  8:  trés-amé  fils  le 
dauphin  »  Se  noue  tics-cbcfc  II  ucs^uncc  iicur  &  coulîae  la  lejfnc  d'Elcoifi; ,  ^ttift 
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ftt  l'aBaMéc  des  états  dudic  royaume  d'Efcoflc ,  &  pour  plus  grande  fûret^  8c 
afrtir.uicc,  avoir  djUvrc  8c  mis  c's  itums  de  nos  de'j^tcz  ladite  rcync,  qui  depuis  * 
a  cce  ameiicc  &  conduicc  en  notrcdit  royaume,  ou  elle  cfl:  de  préienti  &  outre, 
pour  avoir  mis  e's  mains  de  nofdits  députez ,  les  châteaux  &  places  de  Dombat  tC 
Blukif  T,  cA'.i  loin  df>i\  des  fortes  &  plus  ttoporantes  dudit  royaume  d'Elcofle, 
moycniiaiu  iciquciics ,  ciperons  maintenir  &  doinidre  ledit  royaume  contre  les  cn- 
treprifcs  des  ennemis  d'iceloi  ,  en  quoi  failant ,  il  a  non  feulement  cru  &  augmenté 
les  afFjrcs  de  notrcdit  royaume,  nuis  aulTi  empêché  &  rompu  les  pratiques  de  leurs 
voifms,  qui  par  tous  moyen;;  alpiroicnt  audit  mariage  &  iceux  agrandir  &  accom* 
modcr  dudit  royaume,  choie  qui  eût  été  trés-ptc|udiciablc  ï  notre  état  &  blende 
notre  fcrvicc  .  rn  qm^  il  i  (m  fi  claire  démonAration  de  la  grandeur  &  (înceritcdc  J 
lartcâioii  qu  il  noui  porte  ,  qu  il  c(t  digne  dcgtande  lécompenie  &  reconnuitlànce. 
•Kous  à  ces  caufcs,  &c  après  avoir  mis  le  fiicdc  ladite  récompcnte  tn  délibération 
avec  les  princes  de  notre  (aiw  î:  f^r'is  de  notre  confeil  privé,  &  par  eux  f  iif  voie 
l'accord  &  contrat  f.iic  &  çMic  taire  nous  se  ledit  ficut  com;c,  a  attache  ious 
le  coottetcel  de  noctc  chancellerie ,  avons  par  leuc  avis  &  délibération  ledit  ac- 
cord &  contrat,  comme  trc'j-jufle  &:  raifonnablc  ,  &  rrés  profitable  à  nous  &à 
Ictat  de  notre  royaume,  iouc  U  approuve, louons  Se  approuvons  par  ces  prc>cn- 
tes,  flt  fuivam  ieeux  accord  ic  contiac,  fie  L'avis  des  Princes  de  notre  iang  &  gen« 
de  notre  confeil  privé,  pour  aucunement  rémunérer  icclui  (icur  comte  ilc  (es  Icrvices, 
qui  mcritcncbcaiacoup  plus,  comme  vcntablement  nous  rccunnoiilons  ,  avons  donné  Q 
cédé,  quitté,  tranfporcé  te  délaillc,  &  par  la  teneur  de  ces  prcfentes ,  donnons  » 
ccdons ,  quittons,  tranfportons  &  dclaiflo     à  icelui  norrcdir  coufin  ,  fcs  hoirs, 
luccelleurs  &  ayans  caufc,  à  toujours  le  duc ac  ac  Lhaiteliciauit,  les  appartenances 
^  dépetulances,  ainfi  qu'ils  Ct  poucfuiveni  &  comportent,  en  tous  droits,  prcr<^« 
■  tives  de  duché,  jullicc  haute,  moyenne  '5;  baffe,  mérc ,  mixrc,  impcrc,  ficft  & 
arricrC'àcts ,  hommes ,  hommages ,  valiaux  ,  vaHclages,  cens,  rentes,  lods,  ventes» 
-ndiats,' quints,  lequints , aubaines, confifcatioas  &  autres  droits     devoiis  lêi« 
gneuriaux  quelconques,  mai(ons,  places,  châteaux ,  dixmes  ,  champarts,  prcr,ga- 
SCDoes,  forées,  bois  taillis,  pâtis,  étangs,  rivières,  pêcherie,  moulins  ,  vignes» 
terres  l4^rflUe$,fie  autre  domaine  quel  qu  il  foit,  appartenances  &  dcpemances 
dudit  duché,  proviConaux  offices  ord  naires  &  bénéfices  dudit  duché,  lequel  nous 
promettons  par  ccfditcs  pccicntes  lui  iatrc  valoit  &  foutnir  juiqu  à  la  fommc  de 
11000.  livres  tournois  de  mue  ou  revenu  annuel  par  chacun  an,  toutes  diargcs 
déduites  &  payées;  5c  à  ce  faire  avoiis  obligé  &  obligeons  Nous ,  nos  biens  &  deuos 
hoirs,  fucceffeurs  &  ayans  cauic,pour  d'icclui  duché  &  choies  dcfl'ufditcs,  jouir  & 
nier  par  notredit  coolin  k  comte  d'Aran,  Iddits  hoirs,  fiocceflreurs  &  ayans  caufe» 
pcrpctuelltment ,  hcreditabicmcnt  &  à  toujours ,  &  en  ordonner  &  difpofer  comme 
de  ion  propre  &  vrai  héritage  ,  &  dont  à  cette  lin  Nous  nous  fommcs  deilaiiîsa 
dévêtus  fit  oémis  »  dcflailiflbns ,  dévêtons  fit  démettons  dés  roaintenancau  profil  de  ' 
notredit  coufin,  (efdits  hoirs,  fucccffcurs  5:  ayans  caulc,  que  nous  en  avons  en  ce 
iiu  am  foiiis  &.  vêtus,  vctons  Se  laililVons  par  ccldites  ptclentcs  ,lans  aucune  cholb 
en  fcteoir  ni  ve&rvèr  à  NotiSi  ni  à  nos  fiiccieireurs  rois  de  France»  fors  feulemenC 
les  foy  &:  hommage ,  rclTort  &:  (ouverainetc.    Ec  qu.int  aux  bois  de  haute  futave , 
Nous  les  avons  rclervez  &  exceptez ,  rclctvons  Ce  exceptons  par  ccldites  prcTcnces» 
cnfemblelesglandéesfic  paitiTons  qui  demeaterouci  nous  &  i  notre  profit  }&nean« 
moins  notredit  coului  y  Jura  droit  de challe par  toutes  IcfJitcs  forêts,  5^ outre  pourra 
prendre  dudtt  bois  pour  Ion  ulage  ficchauftagclieulemcnt,  ainU  qu'un  bon  pcrc  de 
uinîlle ,&  non  aorrement.  Si  dcmnims  en  naîandemenc  par  cefdites  prcfentes, i'nos  £ 
amez  &  féaux  les  gens  tcnans  notre  cour  de  p.irlement  &  de  nos  comptes  à 
.  Paris,  trebricrs  de  France, à  tpus  nos  julticicrs  &  officiers  prefensflcà  venir  ,  Se  à 
chacons d'eux,  lî  comme  à  loi  appartiendra, que  de  nos  prctens  don,  oeilion , quit^ 
tance  ,  b.iil  ,  tranfport  5:  dc'Liis  ,  ic  de  tout  le  contenu  en  cefdites  prcfentes  ,  ils 
iiflcut,  iouffircnc  fie  laiHcnt  nottcdic  couda,  feldits hoirs, luccciTcurs  &  ayaiL<;cau(ej 
jouir  Â  ulèr  pidnemene ,  paifiblement ,  perpetuellemeoc  fie  i  toujours ,  en  lui  bail* 
J.uit      fiii.int  biil  cr  ,  ou  à  Ion  procureur  pour  lui,  la  pleine  ,  enticte, pacifique  tC 
païubic  jouiliancc  de  polTclHoa  Uudic  dudfé  de  Chaftclieraulc,  les  appartenances  Se 
dépendances  juliqu'à  ladite  valeur  de  taooo.  liv.toamois  de  rente  ou  revenu  annuel, 
par  h  terme,  &  ainfiqucdcflus  cii  dit,  fie  en  rapportant  cefdites  prclentcs  lignées  de 
notre  main,  o^  VtMmHs  dicclles  fait  fous  (cel  royal  pour  une  fois,  avec  reconnotf- 
^âoce  de  ootcedit  coulia ,  ou  de  (on  ptocuicuc,  de  la  jouiilancc  de  ce  prcfcnidon, 
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bail,  tranfport  8;  dcliis ,  (cures,  (nfFfnnrç?  ;  no-js  voulons  notre  receveur  oiJinairo 
^    dudic  ChilkllcrauU,  cctc  tenu  quitte  ù:  décharge  en  les  comptes  &  états  par  le$ 
gens  de  nofdics  comptes,  leur  mandanc  derechef  ttaâ  le  faire  fans  difficulcé.  Cm 
tel  eft  notre  plaiGr,  nonobflant  quelconque?  Ordonnances  &:  révocations  générales» 
ou  particulières  faites  ou  à  faire  de  notre  domaine,  en  quoi  ne  voulons  ce  pté> 
feoc  <lon«  bûlytcaDfpoTt  &  délais  être  aucunement  compris  ni  entendu,  ameodii 
la  grandeur  8:  importance  de  la  caufc  qui  non";  en  a  éic  mor-vc  ,  ains  le,  nvons 
de's  maintenant  de  notre  propre  mouvement  ,  ccttainc  icicnce  picinc  puUlancc  6c 
autorité  royale ,  excepté  &  refervé ,  cxoepcoos  &  idorvoiu  »  &aiililices  ordonnances 
feites  (ur  le  &it  de  notrcdit  domaine  ,  tant  anciennes  oue  iroJrrnes  ,  &  fur  l'érec- 
tion de  nos  coffres  du  louvrc  ,  ôc  l'ordre     dilttiDution  de  uos  nuances ,  dc'rogc  & 
dérogeons,  enfemble  &  à  la  dcro^toice  delà  dôogacoire  y  cootcmiS.  Et  afin  que  . 
ce  foit  chofc  ferme  &  (l^leà  toujours ,  nous  avons  fait  mettre  notre  fcel  à  cefdites 
prefentes,  fauf  en  autres  chofcs  noire  droit  £c  l'autruy  en  toutes.  Donne  à  S.  Gcr- 
B  main  en  Lave  au  mois  de  février  l'an  de  grâce  1548.  &  de  notre  règne  le  deuxième. 
Signé,  HlîNRY.  Et  lur  le  reply  par  le  rov  ,  MclTieurs  les  cardinal  de  Guile  ,  duc 
d'Aumalc ,  de  Montmorency  ,  connétable  >    autres  prcfens.  Signé  >  Duthier.  Scellé 
«n  lacs  de  fbye  couge  K  veoe,  &  IccUédu  gcand  iiceui  de  cire  vecte. 

El  lut  le  tcply  ell  encore  écrircequi  enfuit.  Leûâ  y  pHhlieata  é"  ^^gifiréta ,  tudii0 
^  re^Ktrme  /rceurttcre  gencrah  régis  Parifiis  mfmUmatto  fetuaik  dtemnfis  t^^maê 
élmm  mUUftm  fàngtattjim  ft«drâg)t/mtûaêVê,mtUftfik^  Signe,  DuTillet, 

Et  au  dedous,  LtÛtyfMtâiâ  <$>  refiJlrMti  in  cmefatimfKUnmdtmm  mfiri  re^  ^ 
4uulii0  ejufJfM  Jmm  fmmime  g/mrsu,  émUthm*  âfriSs  mm  /ijfré  Jir^,  Signé  « 
C  Le  Maist&e. 

CoILtn<m»é  à  fon  or'tgtntl  m  parchemin  ,  ce  fii! ,  rendu  pur  les  nHâires  girit-nottts  dit 
r0j  mtre  jire  en  fi»  ehafelet  de  Ptrts  ,  Jfujji^oix,  cejmrdhitj  treuÀtme  *n^l  164}. 
MoKSL  6e  de  Bbaufoxt. 


Ltitra  f$rtmt  t[»e  U  jitfiue  tU  dn^tUcrtmà  rejfêrùrâ  imauiU  m  ftrlement  de  Péris, 

Da  mois  de  May  1J49. 

HENRY»  patlagcace  deDicuiioy  de  France,  (cavoit  faifoos  à  tous  prcfens 
Se  à  veirir.  Comme  en  débdflànt  êc  tranfporrant  le  duché  de  Chafteilèniufe 

D  ci-devant  uni  à  la  couronne  de  France,  à  notre  trc's-chcr  <îc  trc's-amé  coufin  le  comte 
d'Âtan ,  gouverneur  du  royaume  d'Ecoffe,  pour  les  caufcs  contenues  es  lettres  dedoa 
te  tranfport  que  lui  avons  fiit  expédier,  ayons  encenda  notredic  oooiîn  jouir  dudtt 
duché  éc  les  appartenances  en  tout  droit  de  jufiice,  fi  comme  à  duché' appartienr  ; 
coucçfois  pour  éviter  à  ce  qu'à  l'avenir  aucuns  ne  lui  puiûeoc  obvier  j  que  n'aurions 
par  nos  lettres  d'édît  for  ce  câroyces  ,  entendu  Ui  j''"''''^^^"  Chaflelleraiilt 
devoir  rclTortir  nucmcnt  fit  lins  moyen  en  notre  cour  de  parlement  à  Paris  ,  & 
que  fous  ombre  de  certain  édit  cy-devant  fait  par  notre  crés<honoré  fcigneur  &  pere 
le  roy  dernier  jdecedc,  que  Dieu  abfolve,  en  ftveur  de  cemt  de  Poitiers ,  par  lequel 
cntt'autres  chofcs  ctoit  dit  que  lajuftice  de  Chartcilerault  rcnV  i  r  roit  audit  Poitiers, 
X  les  ofHciers  &  autres  dudic  Poitiers  ne  puifl'ent  à  l  avciiii  donner  empêchement  en 
lajuftice  de 'Chaftdleratttt,<k  autres  chofes  dépendans  dudic  doehé ,  notredît  ooufin 
nous  auroit  requis  lettres  ijcdccl,;racioa  fur  ce  de  notre  vouloir  fie  intention.  Pour  ces 
caufes*  ^  autres  à  ce  nous  mou  vans,  après  avoir  mis  h  matière  en  délibération  de 
lavis  des  princes  de  notre lang,  &  gens  de  notre  privé  confeil, avons  dît  K  deelaré» 
difons  &;  déclarons  que  nouc  vouloir  &:  intention  cfl  que  notredit  coufin  le  comte 
d'Âran  jouifle  lui  &  les  iîens  »  fuccelleurs  &:  ayam  caufc  ,  dudit  duché  de  Challel- 
1eraalt,ainlt  que  contenu  eft  en  nos  lettres  dudit  don  &  tranfport,  &  que  lajuflios 
dudit  heu  de  Chaftellciault  rciTortiflc  nuement  &:  fans  moyen  en  notrcdite  couc 
de  parlement  de  Paris ,  lans  mutation  ne  augmentation  de  d^rez  de  jurifdiâion  9t 
oflficiers ,  lefqnels  connoitraQt  de  contes  cauies  royales ,  de  autres  qudks  qu'elles  Coicot 
«upuii'^    ccrc ,  coBunc  Qs  fiwi  de  pcefair»  «  oui  ef-étHiut  nk  datant  le  t«mpi 
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que  ledit  duché  a  e'ic  tenu  eu  noire  main  fans  aucune  reibiâion ,  refervation  ne  mo« 
dnkttioa  quelconques  ,  nonobflant  lédit obtenu  par  ceux  duditPoidccs.imlequd  A' 
^ftoitdicque  la  jullicc  dudic  Cluftellerauli  relToniroir  a\i:':r  Poitiers  ,  6:  procès  fat 
«e  «oTuivis  f  &  (ou«  autres  cdiu  Se  chofes  contiaitcs  à  notrcdic  vouloir  éc  intention, 
auqod édit  on ^ts avoDS  <k!  notre  cercaiiie  feience,  pleine  puiflànce  &  autorité  royale, 
dérogé  &  dérogeons  par  ces  prefeaies  que  voulons  Ibrtir  leutcfFct,  nonobftant  auflî 
oppolitions  ou  appellations  quelconques  tàiics  ou  à  faite»  relevées  ou  à  relever , pouc 
kftpidles  ne  foalons  être  en  rien  mietét  pounrûtoatctois  que  norredit  coufinno 
fera  que  nommer  aux  offices  à  qui  appartiendra  la  connoifTmcc  &  jurifdiâion  dcfdits 
cas  royaux  ,  quant  à  ce  qui  touche  iceltejuiifdidion  ,  pour  à  la  nomination  y  être 
après  par  nous  pourvik,Âe  non  «itrement*  St  pour  ter^ard  des  mens  ds»  y  pour* 
Voir  luiv.int  le  contenu  en  fcrditcs  lettres  de  do<i  &  trai.fporr.  Si  donnons  en  man- 
dement à  nos  amez  &  Icaux  tes  geos  tenans  notre  cour  de  parlement  à  Pans  ,  que 
«es  pcefentes  nocfe  édit  Ac  decl  .cacioa  ils  fâiièat  lire,  puUier  &  entegifticr  es  ngi(' 
très  de  notreditc  cour,  &:  icclui  cntrctie;inent,  gardent  &obiêrvent  &  faflcnr entre» 
tenir ,  garder  &  obferver  de  pomt  en  point  lelon  fa  forme  &  teneur  {  &  à  tous  nos 
ÉUttesjn&'defs > officier»  4t  fiifccs  qu'ils  y  oMilIènt  fans  y  contrevenir,  ne  fouffrif 
^Cre  contrevenu  en  quelque  forte  que  ce  foie,  &  de  tout  le  contenu  cy-deflus  iâflcnr, 
fiHtffirent  5c  lailicnt  noiredit  coull.i  le  comte  d  Aran > kidici  hoirs, iucccileurs  Si  ayans 
*  cattfe,jottirK «fer pleinement,  paifibJement  &  perpétuellement,  cclTant  tehifitit 
céder  tous  troubles  &  empcchemens  au  contraire  Car  tel  eft  notre  plaifir.  Nonob- 
Itant  ce  que  deHus ,  &c  quelques  autres  ordonnances ,  cdits ,  mandemens  ou  dctenlês 
à  ce  contraires  ;  Et  afin  que  ce  (oit  chofe  feime  &  fiable  à  toujours ,  nous  avons  fait 
mettre  notre  (cel  à  ccfdires  prcfcntcs,  i3uf  en  autres  choies  notre  droit  &  l'autruy  en 
toutes.  Données  à  5.  Germain  en  Laye  au  mois  de  may  l'an  de  grâce  i  ^49.  Se  de  notre  C 
regi:e  Ictroifiéme.  Signé  furleceply  parleroy»DB  tàmEStm»  EcloeUé  en  fan 
•de%eionge& vene*  du  gp»ad  liocau  decite,verce. 

-  CMummiiJôn  mgmd  m  féor^mm^tefai  ftUnftrktmtânt^writmÊm  dm  nf 


Ltttres  aux  Jêaeehdnx  de  Pfito»  à"  dt  ChupUeraith  ^  peur  mettre  le  emte  iArmenf^' 
fegim  At  iâAi  dt  Çk^/brMk ,  ^ier  Mtra  tb^  etmfri/es  dmjm  im,  0 

Du  i.A.  aouft  x;4^ 

HENRY ,  par  la  grâce  de  Dieu ,  roy  de  France  ,  aux  fcncchaux  de  Poitou  &  Chaf- 
lellerault ,  ou  à  leurs  lieutenans.  Comme  pour  plulicurs  bonnes  &  grandes  caules 
•&  codtderKtons  concernantes  le  bien  de  nous  &  de  notre  royaume,  &  pour  plus  fer* 
memcnt  lier  5r  établir  l'ancienne  aniici  '  ijni  ti  >  ic  t:nip^  a  ctc  entre  les  royaumes  de 
France  &  d  Ea^flTc,  leTquels  de  prdcnc  nous  cliimoiu  une  même  choie  1  pour  avoir 
fiit  alliance  A:  mariage  de  notie  trés-chere  rté»4mée  litle  confine  la  perire  reiné 
4fEcoflê,  avec  notre  trés-clici  5:  trcs-imc  fils  le  Dauphin,  nous  ayons  ftit  d^d  du 
■duditfdcChaltellerault  à  notre  trés<cher  &  trcs^amécoulin  le  comte  d'Iran  âcgou-  ^ 
"vwneur  d'EcolTcpourenjouirparlm»  fis  hoifs,(aocelIears8e ayans  taufe,  fehm  le 
contenu  es  Ictrrcs  de  chartes  que  fur  ce  lui  avons  fait  expédier  ,  dûemcnc  entérinées 
-&  vérifiées,  luivant  l'évaluation  qu'avons  &it  Êute  d'icchii  duché  %  &  autres  cboTcs  y 
comprifes ,  jurqu'àlafoninie  de  itooo.  livres  pins  amplement  eft  déclaré  '■ 

par  nofditcs  Ictrrcs,  Icrquclles  voulans  fie  deTirans  lb:tir  leur  plein  Sd  entier  cflfct  ,&ctl 
vertu diccUcs  notredit  couûn  lecomted'Aran,  prendre  fie  appréhender  lapoiErinon 
dndic  duché  ,  voulons ,  vous  tnandons  &  enjoignons  par  ces  prelêntes,  0C  à  clui« 
cun  de  vous ,  fi  comine  à  lui  appartiendra  ,  qu'icclui  norredit  coufin  ,  ou  notre  trcs-  ' 
cher  ât  grand  ami  1  cvcque  de  koûc  ayant  pouvoir  &  procuration  de  lui  >  vous  mettiez 
en  pleine  &  entière  podeflina  &  jouiflànce  d'icelni  dndié  Ac  des  aunes  dioics  éva^ 
luéesjufqu'à  ladite  fomme  de  12000.  livres  de  revenu  annuel,  fcîon  &r  ainfi  qu'il  eft 
à  plein  coatCQU  ,  &  que  le  portent  noidites  lettres  de  chattes  &  autres ,  que  pour 
.cet  effet  avons  fiiit  expédier-,  deœfiuce  vous  avons  donnée  donnons  plein  pouvoitf 
&  autorité,  commifTion  5:  mandement  fpecial.  Mandons  8c commandons  à  rous  nos 
jufttcicrs,  ot&cicrs  &  (ujcts  qu  à  nouscefaifaoc.foit  obcy:  Cu  tel  clt  notre  flùûr. 


Digitized  by  Google 


DUCHëZ  non  FAIKIES.  CHéUXSLLEHJVLT.  w 

m  Donné  à  Amiens  le  douzième  jour  d'aoufl;  l'an  de  grâce  IJ49.  &  de  notre  règne  le 
noiûéme.  Sigoé  picleroy^  Bocheïel.  £c  ksM  du  Iccau  de  cice  jaune  fur  iimplo 
qata€. 

CêtUiinmé  À  fin  msiuéi  ta  pjwchemmy  ce  fait  rendu  far  les  Mtâires,g4rdmMfes  i»r«j 
min  firt  tnfw  cht^tmt  ii Farts,  fiujfigatx.  çe  jmihuj  trmkm^mifi  1645.  lAohhu 

Da  4.  Moven^re  1^49. 

LES  Treforiersdc  France;  Vûes  par  nous  les  Icnrcs  patentes  du  roy  notre  fire  en 
forme  de  chartes,  donnée^  à  S. 'Germain  en  Lave  au  mois  de  février  t  j;48.  &  det- 
nier  pafl'é,  (Ignées  de  la  main  dadit  feijgQeur  &  de       ]ean  Du  Thier ,  fecrecaîtie  (te 
fcs  finances ,  &  fcelldes  de  cire  verte  mr  lacs  de  foyei  &lur  le  rcply  dciqucllcs  appert 
qu'elles ODC  été  lues,  publiées &enr^ifl:rées  en  la  cour  de  parlement  &  chambre  des 
comptes  à  Paris  ,  aurquèllei  ces  pieioices  font  attachées  (oits  ITai»  de  nos  (ignets  ,pac 
Iclqiiclles  &  poiucaulesy contenues, fie mémement  pour  avoir  moyenne r.iccorJ  ?c 
mariage  d'entre  Monfeigneur  le  Dauphin  &  la  reine  d'Ecoflc paffé  en  l  ancmbléc 
des  ctacsdudit  royaume  d'EooiTe,  &  pour  plus  grande  (ûceté  tc  allurancc  ,  avoir  de- 
livre  Se  mis  c's  mains  des  députez  dudic  (eigneur  ladite  dame  reine  dEcoffc  ,c]ui  depuis 
actcmcncc&:  conduite  au  royauitie de  France,  où  elle  cH  de  prcfcnc  ;  &:  outre  pour 
avoir  mis  es  mains  defdits  députez  les  duleaux  &  places  de  Domba  i  &:  Blackncts ,  qui 
C  font  deux  des  plu V  forrr?  ?>r  plus  importantes  dudit  royaume  d'Ecofîc  ,  Iciit  fci^ncir 
adonné,  cedc,  quitte,  tranlporcc  &  dclaillé  à  toujours  au  comte  d  .nraii ,  ciicvalicr 
de  l'ordre  dudic  teigoeur  &  gouverneur  dudtt  royaume  d'Ecofle  pour  lui ,  les  hoirs» 
fucccneuts  Se  ayans  caufc  ,  la  duché  de  Ch  j  Irllrrault ,  fes  appartenances  &  dépendan- 
ces, ainli  qu  ib  ic  poucluivent  &  comportent  eu  tous  droits  >  prérogatives  de  duché  , 
ju^oe haute ,  moyenne ,  bafle*  acK ,  tnuce , inpoe»  fiefi  6e  acxieiC'fie6  >  honneurs  » 
hominn^cf .  valbux,  vaftchges ,  ccn^ ,  rentes, lods  ventre ,  nchapts,  quints  , requincs, 
auoeincs , cuiihications  5c  auties  ùroits  t3c devoirs  fcigncunaux quelconques, maifons* 
places ,  châteaux ,  dixmes,  champarc^  pl9ez»garennes,  forets,  bois  taillis,  paltis,  étangs, 
rivières,  pêcheries,  rr'vjWns,  vignes ,  terres  labourables  &  autre  domaine  quel  q'j'il 
]p  foit, appartenances  lx  dépendances  dudit  duché,  proviilon  aux  uiHces  ordinaires  oc 
benefioesdudit  duché ,  lecoot  julqa'à  la  valeur  de  i  looo.  livres  tournois  de  rente  ou 
revenu  annuel  par  chacun  an, toiircç  charges  déduites  &  payées  ,  relcrvant  (enlemenr 
par  ledit  feigncur  les  foy  &  hommage  ,  reflbrt  &  louverainecé,  &  les  bois  de  iiaute  tu- 
caye,  enfemblelcsglandages  &  paillons  qui  demeareocaudic  feigneur  &  à  (on  profit» 
efquclsbnis  &  forets  ledit  fcigneiir  donne  audit  fieur  comte  d'Aran  droit  de  ciiafTc  ,  & 
d'y  prendre  du  boi^  pour  Ion  uiage  &c  chautlàge  icukmcnt ,  pour  en  jouit  &  uict  amU 
qu'on  bon  perc  de  famille  U  non  autsemenc,  comme  plus  à  plein  le(dites  lettres  le 
cont'-f nncnt ,  dcfqurl';  cnrant  iyVfn  pou*:  cO' jConfcnton-;  l'cnrerMic-ncnt  ?<  !  ;iccoinpU(^ 
Icnicnt  tcluukur  tonne  îv.  teneur ,      tout  ainli  que  ic  luy  iiocrcdit  icigncur  icvcut  6c 
mande  par  icelles.  Donné  fous  l'un  de  nos  (ignetsle  quatndinejoot  de  novcnface  l'an 
^  dcgcace  1(49,  Signé ,  Labou.  Et  à  côté  lamaïque  du  iceau. 

Cellatietmé  i  l'crr^inal  en  ^ârchtnùn ,  ce  fait  rendu  far  Us  eonfeilUrs  du  IVf  mUâîm  m 
A/jfida  de  fMrisfii^^g$at  U  a-j.  Jkvritr  1684.  Huchb'  >  0e  Ls  Ymbuju 

Voyez  requefte  &  pièces  pour  Milord  comte  d'Aran ,  ptcmicr  gentilhomme  de  la 
chambre  du  roy  de  la  grande  Brec^ne,  touchant  larefUtution  du  duché  de  ChadcU 
lerault  des  autres  cho(cs  compriles  dans  le  don  £iit  par  k-  roy  Henry  II.  à  Jacques 
Hamilcoa,  comte  d'Aran ,  protecteur  &:  gouverneur  du  royaume  d'Ecoilc,  imfrtméÀ 

Voyez  auâî  la  requefte  pour  Milord  mmte  dr  '^clkirck ,  touchant  la  relHtution  du 
îdoche  de  ChaftdlftrAidc ,  &  des  autres  choies  compti(es  dans  le  don  £ùt  par  le  roy 
Ifeatjf  U.  à  Jacques  HaniUcoa  comte  d'Aian ,  prottâmc    goumneuc  da  royaume 
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d'Ëcoffe ,  en  exécution  de  l'article  xx  1 1 .  du  dernier  traite  de  paix  entre  l'Anglctcne  , 
Sela'Feance,  ht^nmià  fmstn  171  j  (hex.  chtrUs  Huguier  vm^t-troit  f*ff$  m  4*'  k  V 
hfitite  (ont  les  trtrcs  &  pièces  juftificativcs  des  Irprimcs  prc'icnnon^  delà  maifori 
«fHsunilton  fur  le  duché  de  Chaftcllcrault^at  auuc&  choies  comptucs  daiu  ledit  doa, 
wôfgfJmfÊff9m4*^ 

GENEALOGIE 

DE  HAMILTOH" 

BUCHANAN  rerum  Seot.  L  8.  dit  que  cette  maison  tire  ion  oc^ne  d'un  coial- 
homme  Anglois ,  lequel  ayant  parlé  avamagenlèmenc  à  la  cour  du  roy  d*Angle> 
tene  de  la  valeur  de  Robert  Brujius  roy  d'EcoHc  à  roccafion  d'une  viâoirc  que  ce 
prince  vcnoit  de  rempocccz  iuc  Edouard  II.  roid'Âoglctectc,fuc  frappe  d'un  poîHutd 
par  un  des  Sfeti/er  chambellan  du  roi  i  qui  œ  difeoorsavoit  déplu ,  &  l'ayant  eue  deux 
jours  après  fc  réfugia  ■  uprés  de  Robcn  :  )i  d'Ecoffe ,  qui  lui  donna  une  terre  qui 
&c  appcUée  de  ion  nom  HAMILTON.  Lcllxtis  rapporte  à  peu  piés  la  même  choie 
Je  rAu  «(l»r  Sm.  l  7.  Fcyes  Imlurf'  r<fg*w  fmimyte  9H$m»  Mfi.  gtiêttbi» 
i^fr^  de  ii99.  fmit.fmhs  f,  Mv, 


it  gntultt  l 


t 

JACQUES  Hnditon  ,  fut  créé  comte  d'Atao  ,  qui  eft  'otie  ifle  ifafts  le  goD^dts 
Cluyd  ,  par  Jacques  lll.  roi  d'EcolTc.  ' 
Femme,  MARIE  Scuait,  fiUc  de  Jdc^ues  Stuact  IL  du  nom, roy  dEcoûe,  &<Ie 
Mark  d'Egroont  de  Gueldres,  fbtmaciéeea        par  (on  peie  «qnîrobllgea  a^cé 
elle  à  quitter  Robert  Bondius  comte  d'Aran ,  Ton  premier  mary. 
1.  JACQUES  Hamilton  11.  du  nom,  comte  d  Aran,  qui  fuir. 
3.  N.  ï^wnilcon,  épouia  N.  Stuarc  HUc  de  Jtgn  S(uart,dae  d'Alfaaniei  ilniOBCUC 
dtU  un  combat  donné  entre  Ibn  firere  &  le  comie  d'Angus. 

Ficacaii.  Patricf  Him>!ron,  abbé  :1<- Frffnc  f-O  ^i*  homme  d'cfprit  &  d'unr  rnre 

éruLJuiofi  iuivant  liachacun  -,  11  voyagea  eu  Allemagne  où  il  embralialcs  cz' 
I  e  us  de  Luther  i  &  étant  levennca  Eeollèyflfitt  mlé  vif  devam  tecem 
de  S.  Antonin  l'an 


j.  Marguerite  Hamilton,  mariée  i  Muthifu  Stuarr,  comrr  dr  Lenox,  fils  de 
Jeam  Sruaic,  comtc  de  Lenox,  ieigacur  de  Doiuicy  ,  He.  àijAbeiU^  de  Monigom-., 
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^  TACQUES  Hamilron  n.  An  non) ,  comte  d'Am ,  faeceda  i  fon  pere.  Stoiit* 

'A  Jl '^"c  d'Albanie  ^  rcgcnt  fous  Jacques  V.  roi  d'Ecoffc  ,  ayant  fournis  David  ScGoit* 
^  iautnc  Hiuniiu,  ^uju  avoit  profctics  à  cau(b  de  leac  cevolce»  le  cotnte  d'Acao  à^gi 
la  garde  en  Ac  confiée  fe  lafflk  engager  par  cax  I  finir  da  royaume  »  à  fbcmer  ua 
nouveau  party  ,  &  à  demander  l'adminiflration  du  rin'aumc  comme  plus  ptoche 
'hecitiec  de  la  coutonne»  Se  engagea  |dans  fon  parti  Jtâ»  Scuait  comte  deLenox.  Bhf 
de  Mtrneriu  HaraTlion  '(à  foror.  Le  rcgenc  le  ratigea  bieiwéc  i  fon  devoir,  cou» 
oblige  de  partir  pour  la  France  le  nomma  un  de  ceux  qu'il  laifla  pour  gouverner  le 
royaume  d£co(re«  &  ceux-ci  l'éiireoc  enfuice  pour  leur  chef}  il  eut  quelque  temps  apr*^ 
un  diffictend  avec  Douglas  comte  d'Angusjufqu'à  en  venir  aux  mains, ce  qui  futap» 

Eaifc  par  le  retour  du  rcgcat  Ces  inimitic/  entre  la  maifon  d'Hami'ton      celle  do 
)ouglas  recoramencctent  avec  plus  de  haiaclotfque  jacquesY.  duDom  toi  d'EcoH^ 
ayant  pris  le  gouvernement  do  rayanme»  fe  laiflà  conduire  par  les  avis  de  &  nacre  9c 
du  comte  d'Arani  Icî  comtes  d  Angus  &  de  Lcnox  ,  prirent  les  armes  ,  &  il  fc 
2  donna  enue  le  comte  d'Aranfic  le  comte  d' Angus  un  combat  dont  le  comte  de  Le- 
.  e  BOX  le  contenta  d*2tre  fpeâaiear  1  ils  fe  lecondUerent  bien-tôt  après ,  ic  le  comie  de 
LcooX  paya  Ton  inditfcrcncc  par  fil  mort. 

I.  Femme,  N.  Humia  tœui  àt&ÊtOmime  Humius,  fut  répudiée  pat  fon  mucf, 
'    IL  Femme  JEANNE  Béton,  tante  dn  caidinal  Betoo. 
■    1.  J  ACQÛES  Hamlhon.lII.  dn  nom,  comte  d'Ann ,  doc  deChaftdlettiik» 
qui  luit. 

X.  JBAM  Hamihon ,  archevêque  de  S.  André ,  abbé  de  Pasiec ,  fiit  arrêté  prilônnier 
par  Matthieu  Stuart ,  comcedeLenox  ,qui  avoitéte'  crée  rcgcnt  aprcs  le  meurtre 
du  comte  de  Murray ,  S£  ayant  été  acculé  d'avott  eu  part  à  cet  aUâiIlnat  >  il  tut 
pendn  l'an  1(72.  yimx^  Leflms  Bv.  10.  é"  Bûcha nan  6v.  15.  le  picmicr  en 
parle  fart  «vaan^geiiuaienc»  8e  le  fecood  en  die  beaucoup  de  mal. 


Itmtlf  M  I. 

C"  -f .  d€  gutulti 
4  ^-nuiiitt fttùh 
Us  d'éiigtiir,  M 


Ht  . 

ÎA  C  QU  E  S  Hamilton  1 1 1.  dn  nom ,  comte  d'Ann ,  puis  duc  de  Chafldleranlr 
en  Poitou,  chevalier  de  l'ordre  du  roi ,  eft  dit  bàtarJ  par  Buchanan  ,  parce  qu'au 
xappoit  de  Caindcn  (4)1!  naquit  de  Jtame  Betoo  que  le  comte  d'Âran  ioa  pere époufa  ('  )  Aaaal.  guu 
du  vivant  de  ià  première  femme  qu'il  avoir  répudiée.  Un  domeftique  du  comte  de 

Lcnox ,  qui  vouloir  vangcr  la  mort  de  ce  fcigncur ,  l'-iyant  rencontre  à  Edimbourg  l'at- 

uqua  comme  il  fortoic  de  la  cour  enveloppe  dans  ion  manteau  &  (ans  atmcs>  ôc  lui 

porta  fix  bleffuies  prefque  mortelles  ;  il  en  guérit    )  &  fuooeda  aux  dignitez  de  Ton  <>  '^<'<^">  L 14* 

pere.  Apres  la  mort  de  Jacques  Stuart  V.  du  nom  roi  d'EccHc,!!  fut  déclaré gou ver- 

ncur  du  royaume  &  tuteur  de  la  reine  Marie  l'an  1 541.  comme  Ibn  plus  proche  pareoc, 

îl  gouverna  environ  dix  ans  ttouUé  par  les  fréquentes  fiôions  des  diflèrens  partis.  Le 

roi  Henry  II.  lui  donna  le  duché' de  Chaftellcraulr  en  Poitou  par  lentes  du  S',  janvier 

I  J48.rcgdlrces  le  r.  avril  (uivant  ii.riffortées  cytlevm  f.  jKi.  &:  ie  lit  capitaine  d'une  ' 

compagnie  de  cent  hommes  de  fi»  ordoonanoes.  Ufiirdeclaré  le  plus  pioche  héritier  de 

Marie  reine  d'ErofTc  ,  fi  elle  vcnoit  à  mourir  (ans  enfans ,  &  dccedaen  Ecoffcl  an  1 57^. 

âon  Iccau  LuivAuc  un  aâc  de  l'an  i^jo,  ctoic  iwuU  m  i.  ^  4.  tms  Qmme-fmffes , 
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*»  i.  <^  j.  *»  >Mv:re.  itjtx.  BuchuMn  l  17.  &  loJmftoB  riww  irit»  lu  ^ 
femmcN.  fille  du  comte  de  Morton.  .  ,  , 

1.  Jacques  Hamilcon  IV.  du  nom  ,  comte  d  Atan ,  devint  infcnlc  ^  après  15.  ans 
/. V* i^a  o  « iKincncc  eut  pour  tuteur  Jacques  Stuart  (* )  qui  s'empara  de  1  .fie  d  Aran, 
Si«r^  Al  chiteao  dUatnik  1   J  K.nvcl  &  des  biais  de  ccctc  itichc  iiiaifott,&  iiit  cc^  . 

comte  d  Aran  l  an  1581.  Foyez.  lohnfton  /.  1. 
».  lE  AN  Haœikon  ,  comte  d' Aran ,  marquis  d'HamUcon ,  qui  Imt. 
J,  ClAUDB  Hamilton,  baron  de  Pallay,  fat  chalTc  avec  jMwfon  frcre  lan  157?: 
du  royaume  d'EcoHe  pat  la  taûioB  de  Icuts  eanemis fc  ictugia  en  Anglcictic 
auprès  de  la  reine  E lifabcth ,  par  Tatirorité  de  laquelle  Û  fut  tébbli  fix  ans  apr6 
ac  Ctéé  marquis  de  PaHay  par  Jacques  V I.  roy  d  EcoHe  puis  d'Angleterre  l'ao 
1^99.  Imhof  chapiae  xiii.  page  97.  dit  «ju'U  laifla  plulîeurs  cufuu  ,  l'ua 
d  eux  tut  " 
Jacques  Hamilton ,  comte  d* Albetoocn* 
femme,  MaMF.  Boid 

Geokces  Hanukon ,  chevalier  baroncc 

Femme  Marie  Builcr.  ^,     r  i  .  • 

Elisabeth  Hamilton , dame  du  palais  delà leincWaric-TbctctcdAaincliei 
cpoufa  Philibert  comte  de  Gramont ,  chevalier  dej  ordres  da  roi ,  fils  â^Amm 
Ume  II.  du  4iom  •comte  de  Gramont  ,  chevalier  Jcs  ordres  du  roi ,  &  de 
Claude  de  Montmorency  (a  féconde  femme  ,  elle  mourut  le  5.  juin  ijai, 
âgcc  de  67.  ans.  tme  JF .  de  tttie  hijltire  f. 

4.  David  Hamilton.  C 
j.  AcN!  s  Hamilton  ,  cpoufa  cmges  Gordon,  comte  dc  Hundcy. 
Barbe  Hamilton,  femme  àc  j Moites  Fleming. 


JEAN  Hamilton,  comte  d'Âran,  marquis  d' Hamilton ,  fut  oUigé  defortir  d'£« 
code  arec  fa  femme  9c  fes  enfima  l'an  1  y  79-  pour  fuir  la  perfecaiîon  de  (a  ennemist 

il  feretiracn  Angleterre  auprès  de  la  rcinc  hlilabcrh  qui  le  fie  rcciblir  (Ix  ans  après. 
Jacques  VI.  toi  d'EcoAè  le  crôt  marquais  d  Hamilton  lan  Dc  la  icmmc  donc 

le  nom  eft  ignoré  H  eut 

I.  JACQUES  Hamilton,  V.  <.h\  nom,  marquis  d'Hamilton ,  qui  kiîr. 

a.  N.  Hanùlton  ,  mariée  à  M.  baion  de  Maxval  »  lequel  fut  dccoic  l'an  itfi  j.  D 
lolmfba  Sv.  xs  f*ge 

V, 

ÎACQUrS  Hamilton  V.  du  nom,  marquis  d'HamIIton  ,  comte  dc  Cambridge  8C 
d'Aran ,  baion  dc  Enoerdale  1  chevalier  de  1  ordre  dc  la  jarrciicrc.  Jacques  VI.  toi 
^Ecofle  pub  d'Angleterre,  le  créa  comte  de  Cambridge  oc  baron  d'Ennerdale  par 
lettres  du  16.  juin  \6\').  &  le  tît  fo.i  ch.iiub:lUn  &  fenechal  du  palais.  Il  moUUtle 
X.  mats  16.14.  non  fans  (oup<jon  de  poilon  >  iuivant  lohnfton  1.  20. 

Femme ,  A  N  N  E  Cimningham ,  tille  de  Jat^itet  Cunningham  comte  de  Gten- 
carne.  ^ 
I.  JACQUES  Hamilton  VI.  du  nom,  duc  &  marquis  d'Hamilton ,  qui  luit. 
X,  Gt»i.LAmiB  Hamilton  ,  ownte  de  Lanerîck  je  de  Cambridge  ,  né  le  14. 
décembre  \  6\6.  accompagna  le  roi  Charles  II.  lorfqu'il  entra  tn  Angleterre 
avec  les  troupes  dEcoûc  ,  combattit  vaillamment  à  la  bataille  de  Worceilerle 
I}.  fepterobie  itfji.  oik  îl  eut  la  cuifie  caflée  àt.  mourat  quatre  jours  aptâ. 
Voyez.  Dugdal  AarwM{.  S»,  11.  ft^  419,  Batott  Eleneb.  mut.  A^t,  fm*  IL 

Femme,  Euzavztr  Maxvella,  fille  dc  Jacques  comte  de  Diriton,  fiit  maiiéo 
l'an 

>.  Jacques  Hamilton,  mort  jeune. 

II.  Avne  Hamilton,  femme  de  Sénrt  Carnegie,  comte  de  Southeske. 

III.  Elizabeih  liamittun,  mariée  à  Jacques  Cunnii^iam,baroo  deKilmoceif 
fils  de  N.  Cunningham ,  comte  de  Glcncarne. 

«V.  Mamb  Hamilcoa  ^uiâ/«ffM»  bacon  d'Almont,  comte  de  Clarcibte. 
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«.  Dune  Hamiltoo  »  moctc  jcuae» 
A        VI.  Maii.(;uëmtb  Hanulton,  alliée' à /cM bacon  de  filair» 

3.  Anne  Hamilmi»  époda  N.  Liiidre|r  i  comte  de  Cnfi»d 

4.  &  5.  Maacuewte  Se  MaUs  HttultOQ» 

VI. 

JACQUES  Hamilton  VI.  du  nom  ,  duc  &c  marquis  d'Hamilton  ,  comte  «le  CatO* 
bridge  &  d'Aran ,  chevalier  de  l'ordre  de  la  jarrciicrc,  né  le  19.  juin  1606.  sacquic 
les  bonnes  grâces  de  Charles  I.  roi  d'Angleterre ,  qui  le  fit  fon  chambellan  &:  i'oa 
ccuyer,  &  le  créa  duc  loriqu  il  l'envoya  pour  la  croinéme  fois  en  Ecciïc  aHn  d  y  appai- 
fer  les  troubles  iUy  reiU  jufques à  1  an  i64J-  que  les  Ecoflbis  ayant  levé  une  nouvelle 
armée  «  il  courut  avec  fon  frcrc  au  (ccours  du  roi  qui  croit  à  Oxford  qui  le  fit  arrêter 
2  prilOimicr;  ayant  recouvre  la  Ubcrcc  trois  ans  aprcs  >  ic  voyant  le»  aââircs  du  roi 
prcfque  deCcfpcrces ,  il  retourna  en  Ecofle ,  ou  ayaat  bocieor  de  la  perfidiedes  peuples 
quiavoicnt  vc.idu  leur  roi  aux  Anglois  ,il  rcprir  les  armes  &  en  engagea  pluficurs  à 
lever  des  troupes  pour  délivrer  le  toi ,  les  iroupcs  furcnr  défaites  par  Cromvrci  dans 
le  comic  de  Lancailre,  &  il  fut  contraint  de  fc  retirer  dans  une  ville  (   )  du  comté  de  (a)  UnM« 
Stralford ,  Se  de  fc  rendre  au  baron  de  Gccy      1  au  mois  de  novembre  1*^  8.  il  (e  Ouja, 
retira  cnfuitc  au  ciroj»  de  Wiodfor  le  même  jour  que  fon  roi  hit  mis  à  moiti  & 
ftyanc  été  repris  deux  jonn  après»  il  fÏK  fiicledianpcoodainaéàinort,&aicktêie 
tranchée  le?,  mars  1^49. 

Femme,  MARIE  Fieldiog,  fille  de  GM/ZuM»«Ficlding,  comte  de  Dinbigh  »  moucat 
le  10.  may  i6j8. 

y«     I.  i.  5:  j.  Charles  ,  Jacques  &  Guillaume  H-imikon ,  morts  jeunes. 

4.  Anne  Hamikon,  cpoufa  Gui!ljnme  Douglas,  coince  de  Sclkukc,  que  Charles 
II.  roi  d'.\nglcterre  après  fon  rccablilîcmciit  créa  duc  d'Hamikon  ,  il  ctoit  fils 
de  N.  de  Douglas,  mac^iUs  de  Douglas,  DeluidelccvdBiv  la  di^cs 4'ij«ml!> 
ton  daujourd huy. 

f .  Suzanne  Hunilioa ,  fennne  de Jam  Kendie,  cqiitti;  d(  Q^mit. 

6.  JMASLifi  HamilMa ,  taone  jeane; 

Imhof  dté  cy-deûus  p.  fi.  dit  qoe  le mairon  d'Hamilton  (obfifte  encore  en EcofTe » 

8c  que  Dugdalius  dans  (on  catalogue  de  la  noblefTe  d'EcofTe  publié  en  i<82.  fait 
menkCion  de  iyr.Hainilcon  comte  d  Abercon,de  Ckjirles  Hamilton  comte  de  Hading- 
ton,  de  Jem  Hamilton  baron  de  Batgeny  >  dt  étjem  Hamilton  baron  de  Bilhaven, 
Il  ajoute  que  quelques  années  avant  l'an  1690.  vivoit  Jiuques  Hamilton  vicomte 
de  Clancboy ,  comte  de  ClanbrazcU,  maiy  àiÀnnc  Carcy ,  tille  d  hoirj  Carcy ,  comte 
de  Moacmottdi, 

Makie-FilaMçoisb  comteUe  de  Kitigfmoul  >  veuve  de  N.  comte  d  HamiitoOf 
nounic  i  Viome  le  7.  janvier  171911  jUttmt  Afmrkr  1719* t  ^^9* 
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VALENTINOIS. 

DUCHÉ 


ooo 


lf4tMil6.hm 


IE  roi  Henry  II.  tlonna  à  vie  le  Dudic  de  Valentînoîs  à  DIANE  de  Poitiers ,  veuve  ' 
de  Lmiir  de  Brewî ,  comte  de  Maaievriec  ,  par  lenres  danées  de  Lyon  le  i.  A. 
oiftobre  1548.  cnritirmécs  par  autres  données  à  S.  Germain  en  Layc  le  18.  avril 
ifio.  se^Ùxécs  en  la  chambre  des  compccs  le  f.  iêpieaibre  15 La  généalogie 
de  ta  Malfonde  POITIERS    des  comtes  de  VALENTINOIS  a  été  donnée  mhm 
//.  Je  cent  bifUr*i  ft^  186.  é fin/Ma,  r^jn  U%  fuu$  fiwm 


PIECES  CONCERNANT  LE  DUCHE- 
DE  VALENTINOIS. 


latres  de  imJU  daebé  de 


,tn  ftvetirie 
fi  me  mreMt. 

Du  8.  OâobK  1548. 


HENRY ,  pat  la  gtacc  de  Dieu ,  roi  de  France  ,  Dauphin  de  Viennois  ,  comte 
de  Valentinois  fie  Diois  :  A  tous  ceux  qui  ces  prcleoMt  lettres  verront ,  iahic.  ; 
Comme  puis  n'agucr«  avertis  de  certain  arrct  donoc  en  notre  cour  de  parlement 
de  l'aris  le  (eiziénic  jour  dcjjinvicr  ijij.  vivant  tcu  de  bonne  mémoire  notre  pcic 
le  roi  dernier  decede  »  que  Dieuabfolve,  entre  (on  procureur  gênerai  d'une  part,  & 
fcu  ïcan  de  Poitiers  notre  coufin  ,  comte  d'Albon  «  de  S.  Vallier  d'autre  ,  par  le- 
quel tous  àc  chacun  les  biens ,  droits  ,  noms  ,  raifons  &  avions  qui  appartenoicnc 
tndîc  (ai  Jean  de  Poitiers  au  jout  dudic  arrêt ,  duiTent  être  deetafées  coafitq[iiées  à 
à  notre  feu  pcre,  &  que  combien  que  depuis  il  eût  d'icelui  notre  pete  obtenu  grâce 
&étc  reilituc  en  (es  biens  ,  il  n'eût  toutefois  d'iceuxprins  ne  obtenu  aucune  nouvelle 
ittfèodation  &  invcditurc  ,  fût  de  notre  pere  ou  de  nous ,  ainfi  qu'il  étoit  requis, 
cufTions  a  notre  chère  &:  amcc  couliiic  Diane  de  Poitiers ,  fille  de  notredir  tcu  couiln, 
&  veuve  de  feu  notte  couliu  Louis  de  Breze  en  (on  vivant  comte  de  Maulcvrier, 
gouverneur  fie  gnod  lenechal  de  docic  pays  de  Normandie ,  pour  elle ,  Tes  hoirs , 
lucccûeurs  &  ayans  caufe,  à  perpétuité,  pout  plufieuts bonnes  te  grandes  rai(nn$& 
conlio'Crations,  fi£  fans  préjudice  de  les  droits  par  elle  prétendus ,  lui  étreja  acquis 
Mdtcs  bien»,  cédé»  qtiiccé»  baillé  U  delaiflé  de  hohtcI  de  4  litie  de  nouvelle  infeo- 
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'■^  «Itfioa  CtMi»  6c  ducuns  iceux  Uots ,  droits ,  noms  &  raifons ,  avions  ainfi  à'mut 

"  confîrqucz ,  comme  diteft  ,  pour  par  clic  ,  fcfdics  hoirs  ,  rucccfîcurs  de  ayans  caufc, 
en  quelques  lieux  «  reirprcs  ,  jurifdiâions  de  notre  royaume  autres  pays  do  notre 
Qbéin'ancc  qu'ils  Ibienc  fitucz  &c  aills  ,  Se  en  qndques  il.gnicez  ,  leigneuries ,  dtoics,- 
prcrogatives ,  revenus,  profits  &:  tmolumcns  qui  excédent,  tenir  &  pbncJcr.cn 
|uuir  ulcr  pleinement ,  pailiblcment ,  &:  à  toujours  petpctucUcment ,  &âinli  ^pac 
la  forme  ic  manière  que  en  onc  jou^  ledit  feu  Jean  de  Poitiers  &  fcs  pre'dccefleurs, 
&.  d'iceqx  faire  &■  difpofcr  comme  de  leur  propre  chofe  &  vrai  héritage ,  fm%  au- 
cune chofc  enrcfcrvcc  m  icicnic  à  nous  ne  aux  nôtres,  fors  feulement  les  comtcz 
^  ValcDCinois  &  Diois ,  pour  raifon  defquch  c(l  procès  indécis  ja  picça  pendant  en 
notre  cour  de  parlement  de  Grenoble, entre  les  prédcccnTciirs  de  notrcJir  coufîn  d'une 
.  part,  âc  notre  procureur  gênerai  en  icellccour  d autre i  Se  loit  ainfi  que  depuis  ladite 

2  nouvelle  infeodation  8c  invcftiture  cuffions  fait  voir  en  notre  confcil  les  titres  de 
notredite  coitfir.c ,  par  Icfqueh  elle  prétend  lefdits  comtcz  Je  Valciuinois  &  Diois 
}ai  ctce  advenus  âc  cdius ,  cnfemble  Icrc^ion  que  d iceux  comte  foit  faite  çn 
doe  dedttchë  par  feu  de  bonne  mémoire  le  ici  Louis  XII.  notre  ayeul  macetnd, 
que  Dieu  abfolvc.  S<javoir  fjifons  ,  que  nous  ayant  égard  5r  conddcration  aux 
grands  &.  recommandablcs  fcrvicc»  à  nous  faits  ,  tant  par  les  ptcdccefTeurs  de 
notredite  coufmé,  que  par  notredit  coufin,  gouverneur  &  grand  fenccbal  de  Nor- 
mandie fort  époux  ,  &c  auffi  fes  prédeceileurs,  &  defîrant  en  ce  regard  favorablement 
traiter  notredite  coullne.  Pout  ces  caufcs,  6c  autres  à  ce  nous  mouvans  >  lui  avons, 
icelle  preTencefle ce acceptantepoor elle, (ans préjudice  de  (es  droits  par  elle  préten- 
dus efdirs  comtcz,  iceux  en  titre  de  duché,  &:  ainfi  qu'ils  fc  comportent  ,  confil- 
cent  &  étendent  de  (ouïes  parts  ,  avec  tomes  &  chacuncs  leur;»  appartenances  6c 
dépendanees *lionneiMS  &  prérogatives , prééminences ,  dcoics,  profits , revenus ,  émo- 
lumens  quelconques,  &  fc'.on  Icrcftion  en  duché',  qui , comme  dit  cft,cn  a  étécy- 

^  devant  faite  pat  ledit  tcu  toi  notre  ayeul, donne,  ccdc,  quitte,  tran(porté  Scdelaiflc» 
&  par  CCS  ptefences,  de  notre  certaine  icicnce  *  pkine  puidancc  &  autorité  royale* 
donnons ,  cédons ,  quittons,  transportons  &  delsiflons  pour  par  elle  en  )ouir  &  ufer  plei- 
nement &:  paiiiblcrocQt  par  les  mains  ou  de  les  gens  &  députez,  la  vie  durant  ren- 
iement ,  à  commencer  le  huitième  jour  du  pre(ent  mois  d'oAcbce  *  3c  fans  aucune 
chofc  en  rcfcrver  ne  retenir  à  nous,  fors  lesfoy  &  hommage,  rcfl'ort  &:  fouvcraii;etc. 
Si  donnons  en  mandement  à  nos  amcz  U  feaux  les  gens  de  notredite  cour  de  par- 
lement, de  nos  comptes  Se  généraux ,  ayant  Uchargc&  adminiilracion  de  nos  finan- 
ces tant  ordinaires  qu'extraordinaires  audir  pays  de  Darphine'  ,  &:  i  chacun  d'eux. 
Il  comme  a  lui  appartiendra  ,  que  de  nos  pretentcs  cclUons ,  quutaiiccs,  tranfports  & 
dâaiflemenc ,  &  de  tout  le  contenu  en  ces  prefcntes ,  ils  6flent ,  foufïrent  Se  laiflenc 
norrcdirc  cCHifinc  jouir  8r  u(cr  p'.einemcnt  &C  paiftb'cmcnr  ,  fa  vie.  durant,  à  com- 
mencer U.  tout  auiù  que  lus  cil  dit,  lansen  ce  lui  fiirc  mettre  ou  don.icr ,  ncfout- 
feir  itrc  fait  ,  mis  ou  donne  aucun  empêchement  au  contraire,  &  lequel  fi  6^* 
mis  ou  donné  lui  avoir  été  &  étoit,  rrlTcnr  &  mettent  &  fillcnt  ceilcr  &  mettre 
incontinent  &c  (ans  délaya  pleine  dchviance  te  au  pteroicr  état  &  dii ,  &  p^r  rappur- 
Ont  cefdircs  preientcs  lignées  de  notre  main  bu  vUmuu  d'iccllc  fait  fous  fcel  royal 
ou  dalphinal ,  &  rrconnoifTancc  de  notredite  confine ,  de  la  Jouidancc  dcfJits  duchcz  , 
nous  voulons  notre  trclorier  &c  receveur  geucral  dudir  pays  du  Dauphmé ,  &  tous  au- 
tres nos  receveurs  particuliers  qu'il  apparciendsa,  &  aulquels  il  pourra  coudicr ,  en 
être  tenus  quittes  &  déchargez  en  leurs  comptes  par  Icldits  gens  de  nos  comptes, 
aufquels  nous  mandons  amll  le  taire  iâns  difficulté  :  Car  tel  e(l  notre  plaitîr.  Nonobl- 
tant  quelconques  ordonnances,  mandemens,rc(ltiAionsottd^niesàce  contraires» 
aufquclles  £c  î  la  dérogatoire  de  la  dérogatoire  d'icclîe,  nous  avons  de  notre  certaine 

£  fcience,  pleine  puidancc  &:  auioiité  royale  &  dalphuuic,  dérogé  Se  dérogeons  pour 
cette  fcMjtt  fans  préjudice  d'icellc  en  autre  choie.  En  témoin  de  ce  ,  nous  avons 
fait  mettre  norrc  fcel  à  cefdites  prefcntes.  Donne  à  S,  André  le  huitième  jour  d  oc- 
lihic  1J4S.  &  de  nacre  règne  le  deuxième.  Signe  ,  HENRY.  i:t  lur  le  rcply  par  le 
roy  dauphin ,  M.  te  cardinal  de  Guife  tc  autres  ptdbns,  claufe  iceUée  en  lacs  de 
ioye  fous  double  queue  en  cixc  verte. 

ER  ANCOIS  de  Lorraine ,  duc  d'AutnalIe ,  pair  de  France ,  gouverneur  &  lieu- 
tenant gênerai  en  Dauphinc  :  A  tous  ceux  qui  ces  prefcntes  lettres  verront, 
.    S^avoir  failons  que  lut  la  requête  prelentéc  à  la  cour  par  dan^c  Diane  de 
Poitîets  ,oonicellê  d'AlboUi  dame  de  S.  VallMt  du  cinqulâne  novembre  1^48.  aax 
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fins  de  rcntcrincmcnt  &  vcrificuion  des  lettres  patentes  du  roi,  cor.tcu.int  rércflion 
du  Duché  de  Yakodoois  6c  Diois ,  cnlcmble  le  uanfport ,  ceûion  ac  céouflioD  d'i* 
•celui ,  fait  par  ledit  iogoeor  au  fRofit  de  ladite  dame:  Yâ  par  la  cour  lefdites  lettres  » 
requcccs  taat  du  ii.  &  Z4.  oâobrc,  que  du  fufdit  cinquième,  le  dire  du  procureur 
^eaecAl  du  xoi  aux  pieds 4'iceUei  La  couc  en  l'aiManee  des  gens  des  comptes*  dtt 
fionfenteittent  dn  ptocareur  gênerai  du  roi  *  a  entériné  entetine  leidifcs  lettrei 
4êIon  leur  forme  &r  teneur,  en  fuv  dcquoy  nous  avons  fait  mettre  le  fcel  royal  a  ce» 
jnkascs.   Dotu^é  à  Gccooble  ea  parkmeot  le  iîxiéiiie  jour  de  Novembce  i}48» 

^MttmàiiifiikklimmiffiiÊL  Signé, JiiUi»liB>ooaaDiU.  aflWiMia/,MotAin? 


A  L  B  R  E  T. 

DUCHi- 


C#«p/  it  %.  ptcti4iMMm  en 
fttnttt^.tnthtf.  Ah  i.iuthtf 
itVItvânt ,  du  i.  dt  Bttuhtn, 
âu  ^.étârttUit  FTên{t&  (fAl- 
httt  âM  4.  tAntgm ,  éu  j . 
i.dîU  feititt  éttrteU mi.  & 
^.dtFaix.MH  i.diStmi, 
4M  6.  ét4rttUd'Amâitt4f&  dt 
Rbtdtx, ,  4tt  7-  d'ivreux ,  m  8. 
/(Mttlé  dt  Cdftitlt  &  dt  LtMÊ, 
43ffn  U  ma  d*  aigim. 


IA  fcigneurie ,  ou  ûrie  d'ALBRET  fut  érig&  en  duché  en  faveur  d'HENRY , 
_d'Altxet»  roi  de  Navarre  par  letttes  donnâs  i  S.  Germain  en  Layc  le  29.  avril 
1550.  (uivies  d'autres  lettres  données  au  même  lieu  aa  mois  de  décentre  15^6.  en 
faveur  d'^NTOlNE  de  Bourbon,  &  de  JEANNE  d'Albret  ,  roi  &  reine  de  Na- 
varre»  cegiftrécs  an  parlement  de  Paris  le  1 1.  janriet  foivant.  y«yez  tmel.  de  tette 
JMtin^  fâge  14;.  ng/M  Mt^  t$mt  IV.  MM  ^06.  0»  fe  tnttvm  Us  lettres  de  cette 
étSUm.  La  généalogie  de'b  MAISON  D  ALBRET,  iéra  rapportée  duu  h  (oitc  do 
ceae  Ulloto  ,  chapine  <^  CONNETABLES  Ofi  FRiU<iCÊ. 
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BËAUPREAU 


Or  Umhên  4» 
béfiindegutulu 

en  lundt  ch^rfil 

d  u»  CTM£élU 


LA  rcigneuiie  de  BEAUFHEâU  fut  érigée  en  nuvquilie  pu  lettres  du  inoii 
de  février  15^4.  r^ftrécs  le  4.  juillet  lyjs.  en  hvcuc  de  CHARLES  de 
Bouibon ,  pnncc  de  la  Koche-fur-Yon  ,  à  qui  cette  ccrce  <fcoic  venue  pu  PHILIP- 
PES  de  Kfootefpcdon  h  femme  Ce  mctnc  prince  olicint  du  toi  Charles  IX.  l'éréo- 

tion  du  nurquilat  de  Beauprcau  en  Duché  par  lettres  donnc'cs  au  Bois  de  Vinccn- 
ncs  au  mois  de  juin  i^6t.  rc^ltrccsle  &i.jaiivtccruiv^t.  Vajcicttme  l.  de  tettehiJL 


PIECES  CONCERNANT  LE  DUCHE' 

DE  BËAUPREAU^ 

fremtfm  ChâtkiJk  tmim,  frime  tU  kMÊdn^aram, 

Au  mon  de  juia  \^tu 

CI  lARLES  ,  par  la  gtiofr  de  Dieu ,  roi  de  Fnnoé  >  Sçavoir  fiMSiiis  &  tous  pre» 
Icns  &  à  venir.  Que  nous  ccnfidcrans  que  rtoç  préflercfT^urç  roi<;  par  bonne 
&  louable  coucmnc  ont  ciu  en  t.uc  6»:  dcgrc  d  honneur  les  maiîons  terres  &  feigncu- 
tics  de  ceux  qui  nous  attouchent  en  proximité  de  faog  &  lignage ,  tnêtnement  ceux 
<fji  font  defccndus  par  mâles  àc  la  maifon  de  France,  &  qui  font  princes  de  notre 
fang ,  &  iur-cout  les  autres  de  cette  qualité  les  perfonnagcs  dont  pour  les  grands,  louables 
&  vertueux  ferviceii  leur  métnaicé  doit  £tre  perpctudle ,  voulans  à  leur  exemple  U 
incitation  honorer  ceux  qui  !e  méritent ,  afin  d'exciter  &  émouvoir  toujours  de  plus 
en  plus  les  grands ,  vertueux  &  lUuilrcs  princes  de  notre  royaume  à  bien  tuerircc 

de  cette  coutoone.  A  cette  caofe»  nreac  tmà  de  oonfidetanoo  eux  gnndcs  vettot 
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«[ut  font  cil  la  pcrfonnc  de  notre  ttéi-dicr  8t  trés^amë  coufin  Charles  de  Boorbon ,  \ 

paacc  de  la  Roche- lut- Yon,  marquis  de  Bcauprcau  ,  comte  de  Chcmillc,  gouver- 
neur ôc  notre  lieutenant  geitctal  en  nos  pays,  duchcz  &:  comtcz  d'Orlcans,  Bcrry^ 
Chartres ,  Mortagnc  &c  pays  Chartrain,  à  la  proximité  de  £mg  dont  tt  nousatcou- 
chc  &  atteint ,  &  aux  grandes  vertus  ,  agrc'ablcs  &  trcs  rccommandablcs  fcr\  ices 
^u'il  a  fait  des  Ton  jeune  âge  à  nos  -pccdeceileurs  ceis  de  France  ,  aycul  ,  pcte  &: 
ftcrc ,  au  Wen ,  grandeur  &  augracmation-îde  cette  notre  couronne,  tant  «u  âitde 
leurs  guerres,  fans  jamais  y  avoir  épargne  fa  vie  &  propre  pcrfonnc  qu'en  leurs  au- 
tres grandes  &  importantes  af^-iires  iaic»^  cootinuet  cbaciin  jour  après  &  à  l'eniout 
de  notre  pcrfonnc ,  de  laquelle  il  (e  donne  td  foin  fclon  la  charge  que  la  reine  notre 
ttcs-aracc  dame  8C  mcre  lui  en  a  baillé,  que  toutes  ces confidcrations ,  nvcc  lagiaii-  „ 
<tcui:  de  Ion  mérite  le  rendent  digne  de  perpétuelle  louange ,  rémunération  &  iccom- 
mendition  ,  Se  nous  donnent  grande  &  julle  occafion  aa&x  envers  hii  des  mémet 
grâces ,  honneurs  &  faveurs  qu'ont  fait  les  autres  rois  nos  prcdeccCTcurs  envers  les 
princes  de  notre  fang  en  cas  iemUablcs  {  Se  pour  ce ,  voulant  ûicc  connoitre  à  un 
chacun  la  grande  fatisfaftion  que  nous  avons  de  nottedtt  coufin,  &:  la  fingalîere  af^ 
fcAionquc  lui  portons,  &:  afin  que  fon  marquitàt  de  Bcauprcau,  qui  conûllecn  une 
ville  clofc,  où  il  y  a  maifon  de  belle  &  ancienne  manjuc.  Se  qui  eH  de  treVbonp 
grand  &  fuf&rant  revenu  ,  &  dont  dépend  grand  nombre  defiefi,arnete-(îcfs  Se  vaf- 
(aux ,  foit  décoré  de  titre  Se  qualité  corrcipondantc  à  la  grandeur  de  la  maifon  de 
iioircdit  coufin ,  avons  de  grâce  Ipcciale ,  pleine  puiflancc  6c  autoticc  royale,aprcs  avoir 
eu  lur  ce  l'avis  de  la  reine  notredite  d»ne  8C  mère  ,  princes  de  notre  fang  &  autres 
grands  &  notables  perfonnages  de  notre  conlcil  privé ,  créé  &  érigé ,  créons  &  éri- 
geons ,  icclui  mnrquifac  de  Bcauprcau  avec  les  comté  tc  baconies  &  autres  terres 
Icigneurics  y  jointes,  unies  &  incorporées  en  nom  ÔC  titre  de  duché  ,  qui  fera  doré- 
navant nomme  le  duché  de  Bcauprcau,  pour  en  cette  qualité  l'avoir ,  tenir  &:  podc-  C 
der ,  ^'  en  jouir  <Sc  ufcr  par  nottedic  coufin,  ics  hoirs  ,  (ucceÛ'curs  ?c  ayons  caufe, 
tant  mâles  que  femelles ,  à  tels  &  (embtabtes  droits ,  autorité,  privilège ,  prcrogativc 
Se  précmÎLxncc  dont  ont  accoutume  de  jouir  le  ufer  les  autres  ducs  par  crcatiOB  6c 
'étcftion  de  nofiits  prédeccffeurs &  de  nous, lequel  avec  les  comté,  baronies ,  terre* 
■flt  (eigpcurics ,  &  tout  ce  qui  en  dépend  &  ce  qui  cft  joint ,  uni  ,  annexé  &:  incor- 
poré audit  matquifat  de  Bcauprcau  ,  nous  voulons  être  traité,  régi  &  gouverné  enta 
juflice  qui  fera  adminifhéc  en  ladite  ville  de  Bcauprcau  par  le  bailly,  juge,  chaftc- 
lain,  fon  lieutenant,  garde  des  fccaux,  avocat,  procureur, greffier, notaires, tabel- 
lions ,  (crgens  &  autres  minières  dejolUce  requis  Se  neceflaitcs  qui  (eront  commis 
Se  inftitucs  par  ledit  duc  de  Bcauprcau  ou  fes  lucceflcurs,  pour  connoîtrc  en  pre-  p. 
micre  inftancc  ,  pat  ledit  bailly  ou  fondit  lieutenant  de  toutes  &  chacuncs  les  caufcs 
te  matières  polVclVuires,  perfonncllcs ,  réelles  , criminelles, mixtes  &  autres  quelcon» 
ciir^  CuViz  J.adic,  comté,  batonics,  terres  &  feigneuries  qui  en  dépendent  5c  au- 
tres unïcs  a  iccluy  ,  Icfquellcs  nous  avons  diftraites  ,  exemptées  de  tous  nos  autics 
juges  en  tous  cas,  fans  que  nos  juges  royaux  y  puiHent  précendte  prévention ,  fmon 
des  cas  Vfwni';,  !cs  .ippcllacîons  duquel  bailly  ou  fon  lieutenant  reflortiront  direûe- 
nic.1t  eu  rtu{;c  cor.i  de  parlement  de  Pjtis  ,  &  ticaicon:  iiocrcdit  coufîn  &  fes  fuc- 
ccfTeurs  ledit  duché  avec  Icfdirs  conuc  ,  batonics  &  fcigneuries  inootporccs  lx:  unies 
à  icelui  ,  comme  dit  cft ,  à  une  Iculc  foy  Se  hommage  de  nom  ,  aux  charges  Jucs«Sc 
anciennes, ût.s  autre  mutation  ou  accroifTemcnt  de  charges  quelconques  ,  leront 
ks  vaflaux ,  fujets  6c.  autres ,  de  quelque  érat  êc  Condition  qu'ils  (oient ,  tenus  noble- 
ment te  l'otuvicremcnt  ('u'*ir  Hrchc  <'e  Bcauprcau  ,  comté  ,  baropir%  rerrr-;  6c  Ici-  £ 
gncuiics  unies  à  iccLles,  ca  taiiaat  leur  houiiuage  &£.  baillant  par  ccnc  leur  dcnom- 
brcmcnttâvctts  &  déclarations  >  9c  tous  g^netalemenr  quelconques  tenus  &  aiheints 
doLciiavanr  nommer  ,  avouer  5c  rcconnoître  notredit  coufin  ,  fefdits  hoirs  &r  ayan»: 
caulc,duc$  de  Ecaupicau,  &  uottcJiC  couha  <5c  fes  (ucccflêurs  tcnans  &  qui  uen- 
dtont  ledit  duché,  (eront  inftrîpts  Se  dénommez  Ducs  dudit  Hraupceau  es  Ictties 
&  inftrumcns  des  fay  &  hommage  qu'ils  feront  &  prêteront ,  &  pareillement  en 
leurs  papiers ,  ccalicis  Se  aûes.    5i  donnons  ca  mandejr.cat  par  ces  prelcntcs  a  nos 
amcz  Se  féaux  les  gens  de  nos  cours  de  pailement  Se  de  nus  comptes  i  Paris«  cre* 
foi'icrs  de  FiancL-  5;  généraux  de  nos  finances  c^raWis  .i  Touii  &:  à  Poicien,  anx  fcnc- 
cliauxdc  Puicuu  &  d  Anjou ,  <Sc  tous  autres  noi  juRicicrs  ie  otTicieis,  Se  à  chacun 
d'eux  fi  comme  à  lui  appartiendra»  que  nos  prcfentes  création  »  énefiUon  de  énblil- 
fcment  d.i.li'-  l.tr'ic,  union  te  incorporation,  &:  tout  le  contenu  en  ccrdires  prcfen- 
tes, ûi  cncicacaucut ,  gatdeoc  5£  obictvcnt  de  point  en  point  inviolablcmcot^fairent 
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.  tenir»  garder  &  obrcrrer ,  lire*  publier  ic  cnrcgiftrec ,  Se d'icpux  Do^rcdic  coulin  Char- 
les de  Bomfabn  &  lès  Hi^èeflébet  A:  vpm  catrfe'»  eofedlljlé  ftiaicrviffiiux  &  fujec^ 
dudit  duclie',  comte,  baronics,  terres  5c  fcigncurics  qui  en  dépendent ,  5c  leurs  iuc*' 
cedeuts  &c  ducun  d'eux  relpecUvemcnc  jouir  &c  u(cr  plcincrocnc ,  pailiblemenc  3c 
pcrpeniellemeflc»  ainfi  &  piar  la  ferme  fie«Mniice  que  deflos  eft  dir»  ceflânc  &  &i- 
A  lant  ceflcr  tous  troubles  &:  empcchemens  à  ce  contraiics  ,  &  à  ce  fhirc  fouflrir  5C 
obéir  contraigacnc  &  failenc  contraindre  tous  ceux  qu  il  appartiendra ,  &  qui  pooc 
ce  feioat  cootiaindre  par  coûtes  voyes  te  minières  dues  de  caUbraubles,  en  tel 
cas  lequifcs  acoentnmces  :  Car  tel  eft  notre  plaifir.  Nonohliint  quelconques  cdits, 
oldolumccs ,  rcftrinftions>  mandemcns,  ftatuu  &  auucs  choies  à  ce  contraires}  U 
afin  que  œ  fait  chofe  ferme  8e  ftable  à  coajoars  «  nous  avons  (igné  ces  preièntes 
de  notre  main  ,  8£  à  iccllcs  fiit  mettre  &  appofcr  notre  fccl  .  lauf  notre  viroit  fc 
l'aucruy  en  toutes.  Donne  au  Bois  de  VinceotKS  au  mois  de  juin  l'an  de  grâce  rail 
dnq  cent  Ibixante-deux,  ic  de  nooe  règne  le  deusiàne.  Ainii  figné  fans  k  r^W  » 
CHARLES,  fur  le  reply  par  le  roi,  lu  reine  (x^|çce , l^bofirar  le  cardinal  de 
Bouboa  fi:  pluûcurs  (Uitrcs  pceiens.  fioujioiM.  ï  '  ' 

B      Le[Js  ,  publiât 4  à-  rtf^firn^t  mi£tê  tonfentienu  cr  riqu'irfnte  frocttrsUrt gtturàU  régit 
fuutim  td  hmorem(^ta»Am  DMeâtûs,  arrejits  curum  rejiduo  tnjutrthtrc  é^e^tîiure» 
V.   Pjr^     fÊrUmim*  vigtfim*  frtm*  iie  jamtâriè  mm  dmlm  1563.  (ic 
Do  TlIXBT.  ^  . 

»  &  P»tiH  ies  irdmimei  rtjâUs  vtr^a    te^j^riet  m  ftrlmm,  ^  . 
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CHASTELLERAULT' 

DUCHÉ- 


De  Frâncr,  hifl 


C 


y roi  Châties  IX.  donna  1c  duché  de  Chartcllcrault  avec  fc-;  appartenances 
dépendances  à  DIANE  Icgitimce  de  France,  fîilc  naturelle  du  toi  Hcory 
emme  de  J^miftii  de  Montmorency  ,  matêdiftl  de  Ftàoets  les  lettres  de  ce 
don  font  dattccs  du  bois  de  Vinccnncslc  21  juin  ij6j.  &  fjrc;  r  rnrirgiftrccs  le  y. 
oaobrc  de  la  même  année,  en  confequcnce  des  lettres  de  jullion  du  4  icptembrc 
précèdent  :  le  même  roi  donna  une  déclaration ,  portant  qu'en  donnant  le  duché  do 
Chdftcllcrauk  à  DIANE  légitimée  de  France  ,  il  aveii  attendu  qu'el/r  j^xireit  des  ayies, 
hmtume  cr  e^iuvaleni  de  (e  iiuhé\  Cecie  déclaration  ell  daticc  de  Foiuaincblcau  le  iz. 
^rier  15^3.  &  fut  regillrée  cala  chambie  des  compccs  le  2.  mars  /uivanc.  Ce  don 
du  duché  de  ChaùclleraLilt  fût  rcnouvcîfc  pjr  lettres  du  mois  de  juillet  1^71.  regif- 
ctées  au  parlement  le  6.  fcvrîet  &;  en  la  chambre  des  comptes  le  j.  mats  mil  cinq 
cenc  fepeuKe<ki]x  en  vertu  des  kmcs  de  jcflion  du  a4-  janvier  précèdent  {  cette 
donatron  fiit  encore  confirmée  par  autres  lettres  du  if  janvier  i^t».  rcgiftrces 
au  pailcincnc  le  9.  &:  en  la  chambre  des  comptes  le  iS.  a\ ni  de  la  mcnie  année,  & 
enfin  par  lettres  du  mois  d'oftobre  1574.  legiftrées  au  parlement  le  ij.  &  en  la 
chambre  des  comptes  le  21.  mar^  ^sts.  Le  roi  Henry  III.  échangea  le  duché  de 
ChaftcUctault  pour  cclm  d'AngouIcmc  &:  Iccomtcde  Ponthicu  qu'il  donna  à  DIANE 
kgjcimce  de  Fnmoe  par  lettres  dattéesdcFontaincfalcauauiaoisdaouft  if  Sz.regiftT^  / 
au  patientent  le  i}.aau(l&:  en  la  chambre  de^  complet  le  I*  doccmbrC  f'IfftS 
4mtl.  de  teue  ht^e^f.  ijd.      ttme  iU.  f.  4^1». 


PIECES  CONCERNANT  LE  DON  DU  DUCHE 

DE  CHASTELLERAULT. 

X^tttes  paceiTtes  portant  don  du  dodiéile  Chaftèlleraait,  Tes  appartenances  étdé-' 
pendanccs  ,  à  Dî.inc  Icgiriméc  de  Frarxc  ,  femme  de  François  de  Montmorency, 
matccbal  dcFcancc»  &c.  Au  Bois  de  Vinccnncs  au  mois  de  juin  iftfj.  legtfttées 
Se  f.  odobre  de  la  nône  année.  ».  vti  ia  tritm.  deebâAt  BC.tMé%,M  M. 
Mem  dt  Uch       emfM  >  tmi  j.  J».  fiL  XQ7.   CtfHi  ir  iM».  Sk  ).  tk.  4.  m.  9. 

Lettres  patentes  portant  juflîon  au  parlement  de  Paris,  pour  enregiftrer  celles  du 
21.  juin  is6|.  cy-deflus  à  Louiriers  le  4.  iêpccmbre  1563.  reeiftrées  le  (.  oQxàxc 
fiïwant         dit  wimt.  de  cM$t  IX.  tmi  A.  f»l.  89,  muh,  tuL 
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Déclaration  portant  que  dans  le  don  que  le  roi  a  fait  du  duché  de  ChaAelle<- 
rault  à  Diane  Icgitimcc  de  France ,  &c.  il  a  entendu  qu'elle  jouira  des  aydes ,  hu^« 
cicme  &  c'quivalcnt  dudit  duché.  A  Fontainebleau  le  2z.  février  IJ63.  régldrée  eh 
la  chambre  da  comptes  le  1.  nurs  fuivant.    BUnth.  col.  870. 

Lettres  patentes  portant  don  du  duché  de  Chaflellerault  à  Diane  de  France  fcm« 
me  de  François  de  Montmorency  ,  pair  &  marcclul  de  France,  pour  en  jouir  (à 
vie  duranr.  A  Fontainebleau  au  mois  de  juillet  ij7i-  rcgiil;rccs  au  parlement  le  6. 
février  &  en  la  chamb.  des  comptes  le  3.  mars  1^71.  6.  vol  des  ordmn.  de  ChtrUs 
IX.  tottt  z.  E.fol.  281.  Chopin  de  Dm.  Ub.  3.  tit.  4.  ».  6.  BUnch.  ctl.  ^81. 

Lettres  patentes  portant  juflTion  au  parlement  de  Paris  pour  enregiftrer  celles  du 
mois  de  juillet  1571.  de  l'autre  part.  A  Amboife  le  24.  jacivicr  1J72.  rcgiftrccs  ati 
parlement  le  6.  février  &  en  la  chambre  des  comptes  le  j.  m  1rs  de  la  même  année. 

6.  vol.  des  ordom.  de  Chtrles  IX.  crttc  2,  £.  fil.  181.  Chop.  de  Dm.  Ub.  3.  tu.  4. 
».  6.    Bknch.  tel.  $90. 

Déclaration  portant  que  le  roi  a  entendu  par  les  lettres  patentes  du  mois 
de  juillet  1571.  que  Diane  de  France  femme  de  Framjois  duc  de  Montmo- 
rency ,  pair  &  maréchal  de  France  ,  jouilFe  du  duché  de  ChallcUcrault ,  encore 
qu'il  valût  plus  que  lafommcdc  i7n-  livres  7.  fols  1.  denier  de  revenu  annuel.  A 
Paris  le  ij.  janvier  iî73.  rcgiftrccs  au  parlement  le  9.  &:  en  la  chambre  descomptes 
le  18.  avril  de  la  même  année.  7.  W.  des  ordonn.  de  Charles  IX.  cotté  a.  F.  fol.  31*. 
Bltnch.  col.  1006. 

Lectrcs  patentes  portant  juflion  au  parlement  de  Paris  pour  enr^iftrcr  la  décla- 
ration cy-deflfus.  A  Fontainebleau  le  23.  mars  IJ73-  rcgillrccs  le  9.  avril  fuivant. 

7.  vol.  des  ordom.  de  Charles  IX.  cotte  z.  f.  fil.  îtx.  BUnch.  col.  1009. 

Lettres  patentes  portant  confirmation  de  celles  des  mois  de  juillet  1^71.  &  if. 
janvier  1^73.  cy-deflus.  A  Lyon  au  mois  d'octobre  1574-  regiftrées  au  parlement  le 
I  j.  &  en  la  chambre  des  comptes  le  ii.  mars  iî7J.  i.  "vcl.  des  ordfinn.  dUenrj  IJI. 
cotte'  z.  H.  fil.  61.    BUnch.  col.  1016. 

Lettres  patentes  portant  don  à  Diane  légitimée  de  France  ,  veuve  de  François 
duc  de  Montmorency,  pair  &:  maréchal  de  France,  du  duché  d'Angoulcme  &  du 
comté  de  Ponthieu,  au  lieu  du  duché  de  Chaftellcrault.  A  Fontainebleau  au  mois 
d'aouft  158;.  regiilrécs  au  parlement  le  13-  aoull&  en  la  chambre  des  comptes  le 
premier  décembre  1583.  6.  vol.  des  ordgna.  dHenrj  III.  cotte  a.iV.  fil.  43.  BUnch. 
etl.  114;. 

Lettres  patentes  portant  don  du  duché  de  Chaftellcrault  à  François  de  Bourbon 
duc  de  Montpcnlier,  &c.  AS.  Germain  en  Laye  le  16.  novembre  ijSj.  rcgiftrces 
le  9,  décembre  (uivant.  6.  Vfl,  da  ordçnn.  dHenrj  m.  C9tté  x,  N.  fil.  19^.  BUnch. 
(«l.  1161. 
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ARTUS  GoofBct ,  grand  maître  de  Fiance ,  obcint  YéicBàoxi  de  la  baronic  de  Q 
Rouanne  &  deb  Idgnenclede  Bolfy  en  diidié,  rousle  nota  de  ROUANNOIS 

■par  lettres  patentes  données  à  Saint  Germain  en  Layc  le  j.  avril  i  mais  étanc 
gnoit  le  mois  luivanc  à  Montpellier ,  ces  lettres  ne  furent  point  regiftr^  CLAUDE 
Godfier  Ibn  fib ,  grand  écuyer  de  France,  dbdnt  l'éieâson  de  h  bironie  de  Maa*; 
levncfcn  comte  par  lettres  patentes  données  à  Lyon  au  mois  d'aoufl:  1542.-  rcgiflrc'cs 
le  X I .  novembre  (uivant ,  &  ht  unir  les  baronies  de  la  Motte  S .  Romam  &  de  R(mnDc,4 
cellede'Boiry,&:  érigereestenesentntrqnific  >fi)i»le  nom  deBotfjr  parJeems  patentes 
données  à  Bar-le- Duc  au  mois  de  may  ijtf4.  regifl-récs  au  parlement  le  17.  du  mémo 
mois.  Le  marquilat  de  Boify  &  la  baronie  de  Rouannots  furent  enfuite  érigez  ttt 

'  dadtd  »  (ous  le  nom  dé  dncK  de  ROUANNOIS,  pour  loi  »,(ês  enftns  nulcs  te 
defccndans  mâles  par  lettres  données  à  S.  Maur  au  mois  de  novenibrc  )S66.  rcgtf- 
trées  le  23.  décembre  iuivmt.  Ce  Duché  fut  érigé^en  Pairie  en  faveur  de  LOUtS 
<3onilîec ,  pecit-fils  de  CLAUDE  Gouftîcr  par  kmes  damois  dedcccmbreifiï.  ^ 
&da  8.  avril  1620.  Iciquelics  fur^    ptefcntccsau  parlement  &  ne  fbrcaC  point  1 
r^iftrccs.     jSrrêt  f triment  des  t.jMta  1610.  fjy  8.  *vrtl  x6ii. 

':tmU$;jkm  mtmum  ta  éttOjmst^tft/tf.  zf}.  de  «r  vtkm  & 


tïENEALOCIE 


DU  CHEZ  NON.  PAIRIES.  KOVÂNHOIS^.  «>/ 

GENEALOGIE 

DE  LA  MAISON 

DE  G  OU  F  F  1E  R. 


Us  if  jMl  (V 
féfft. 


î. 

TTEAN  GoofSer,  écuyer ,  fcignrur  de  Bonnivct ,  de  Lavau-Goufficr  ,  de  Bcllcfaye 
I  &:  de  la  bitaille  ,  6c  pludcurs  acquiûtipus  en  i  j4t.  fut  cxccuccut  teftamentaire 
^Ajmmtt  Goafficr ,  chevalier,  (on  olick ,  en  1347.  tnn^ea  mtcjtm  de  Char- 
donchamps ,  le  4.  juin  1350.  Il  émancipa  (es  cn&ns  en  tjôy.  &  les  part^ea  le  9. 
dcccmbi'c  1370.  L'année  luivantc  le  pnncc  de  Galles  le  Hc  re'cablir  en  fa  terre  de 
Bonnivec ,  mais  il  qjuiliia  fim  party  puur  fuivte  celui  du  roy  ,  au  fervice  duquel  il 
éroit  en  ijSi.  avec  9-  ccuycrs.  Il  tcfla  !c  ii.  juillet  JjSj.  avant  de  ieisiiace'en 
Flandres  au  Hcge  de  Bourbourg,  ou  il  le  trouva  la  mcinc  année. 
Femme, JEANNE  de  rhafAMirfiàiÉi|i« ,  fawt>  il*  J»ém  >u  rJup^yM-^t^i^  ^  ^ 

cmerréc  à  S.  Paul  de  Poitiers.  .  ,  ' 

B     !•  JEAN  GoulTîcr,  fcigncur  de  Bonnivec  ,  qui  fuit. 

3*  jAC<]!aes  GoufHcr ,  c'mancipc  par  Ion  pcte  en  136;.  &  partagé  en  1370.  • 

3.  GuiON  Goufficr,  fcigncur  de  Lavau-Goufficr,  de  Jar73y,dc  Bloirc,  des  Roches, 
de  Bataille,  &c.  écuyer  d'«:urie  du  roi  bc  du  duc  de  Buucbun ,  Iccvoit  en  quaUcc 
«Phamine  d'armes  lous  Guillaume  de  Mauvoiûa  en  1 37 1  &  c(\  employé  conîcne 
ccnycr  dans  la  montre  d'Aubert  Barart  rcçûc  à  Lezignem  le  8.  novembre  IJ/J. 
Le  roi  lui  fît  une  gratification  au  mois  de  (epterobrc  ijSo.  pout  l'aiderà  payée 
fa  rançon  aux  ennemis  qui  l'avoient  fait  ptitotulier  :  il  ttanfîgea  avec  HueueC 
de  Poucnt  le  4.  juin  1387.  tcAa  le  23.  février  1^88.  élut  (a  frpulture à 'VeiH 
deuvce  en  Poitou,  où  il  avoit  été  baptifé,  &  mourut  avant  la  femme. 

Q    Fcmînev  Jeahme  de  Neez  »  lot  nomBiee  cimioe  de  fi»  cnfiuos  U  cxecutcice  da 
teftamcnt  de  (en  man. 

Louis  GoufHcr,  écuyer ,  (bigneut  de  Lavau>Gottfiîec  ,  étoit  mineur  en  t)9o. 
.    loai  la  tutelle  de  ion  onde  pour  laquelle  il  tianfigea  le  \€.  juin  1407.  te  fe 

porta  héritier  de  (on  pere  par  beinefice  d'inventaire.  Il  rendit  hommage 
'  a  Pierre  évêque  de  Poitiers»  pour  la  terre  de  Lav^Goufficr  le  to.  oâobre 

1411.  iran^s^  cntocc  avec  feiionde  ki  oiftii^  année»  à:  intkman  en  143  s* 

ftns  en&ns.  ' 

4.  Maguerite  GottfHér  ,  fèmnie'  dêTMlM»  Mavau  ,  ctoit  veuve  le  29.  avril 
1)79-  donna  le  même  jour  à  Tes  frères,  du  confcntemcnt  de  Ton  pcrc  >  tout 
ce. qu'elle  «voit  dans  les  feigneutiés  de  BcUcriye  0C  de  la  bicailte^  fie  a  bnpeie 
les  droits  Au  celles  de  Rouiiay  de  de  Boaniyct.  -'^^'^  ' 
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T EAN  Gouffict  IT,  da  nom  .chevalier,  fcigncnr      Bonaivcc  ,  foc  cmanciptî  en 
I  ijtfj.  e^'  partage  par  fon  pcrc  le  9.  décembre  1J70.  Icrvoit  lous  le  connétable 
du  Guctclin  en  1 J7}.  eft  qualifié  ,  chevalier,  fcignenr  de  Bonnivec  dans  un  ttanf- 
port  que  lut  fit  itm  Fcetanl  foobcaupcrc  ,  de  l  hutcl      Pnilc  le  lundi  tctc  de  S. 
Nicolas  a-j  mois  de  may  1584-  *  étoit  aur  guerres  d  tipagnc  <«is  Guillaume 
de  Nauidccn  ijS/.  qu'il  ftitdifpcniîî  de  oomptrotcre  auxaBifesde  Saumut.  Utiw 
«cecuieur  du  tcftamenr  de  Gmtn  Goufficr  fon  frcrc  ,&  s'accorda  le  trente  dccembrc 
1 190.  avec labbcfTe de  Footcvraulc  ûir  le  changement  dune  tente.  AmmA  de  Char- 
donchitaps  (on  parent  lui  tranfporta  le  i8.  mars  i}96.  les  droits  qu'il  avoit  en  cer- 
tains hciitagcs;  il  fit  quelques  ac  .u.liri  iv;  à  Vendciivre  en  1399-  cela  avec  fa  femme 
la  tettc  de  Bellcfaye  à  lUut  Rabaftc  kur  gendre  ,  par  aûc  paOc  fous  la  cour  d; 
Louiun  le  3.  juin  1401.  fit  hommage  de  b  dSme  de  hCoanne  k  aj-  repcembre 
S4IO.  al%ia  quelques  rentes  à  l'cglilc  de  Poitiers  ctt  i^XU  Ctt  COnfidCCâtioa  de  CC  » 
que  ta  mcre  y  éioxx.  cntcrccc  &  ctoit  mort  en  I4i4« 

I.  Femme,  (félon  quelques-uns)  JEANNE  d'Akrigny. 

j.  Guillaume  Goufficr ,  chevalier,  avoir  ea  I4|tf.  te htil 4c  %Mlmm  Gou^ 

^ct,lcigneur  de  BoiTy,  fon  neveu, 
i.  Haudy  Gouffict ,  écuycr  en  1416.  mort  ûms  alliance, 
a.  AYMERY  Coufhcr ,  fcigncur  de  Rouflay ,  qui  fuit. 

II.  Femme ,  JEANNE  Fretard ,  dame  de  Pullé  ,  J^e  de  Out  Frctard  ,  écuyct, 
&  HAonét  Boivin,  furvcquît  fon  mary. 

1.  Jean  Goufrtcr,  fcigncur  de  Bonnivet,  de  Bcllcfayc  5c  de  Glcynoufc,  fût  chambellan 
<ltt  toi  Charles  VU.  qu'il  fcivit  avec  quatorze  écuiers  tous  le  makic  des  arbaleftriers 
en  1418:  ce  prince  n'Àant  encore  que  dauphin.  Il  acquit  en  141).  de /«a» 
Prcvod  fon  neveu  ,  les  droits  qu'il  avoit  en  la  fucccfTion  des  fcigncur  5t  v\ivr,z  C 
de  Bonnivec  t  tendit  hommage  de  la  terre  de  la  Ramcronne  pour  GutlUmmc  Gout- 
fieifim  nevenkf.  «oofl;  1417*    obtint  en  1441.  la  pecmiûîon  de  fonilieT-iba' 

'   hôtel  de  Bcllefaye.  11  cft  nomme  dans  pluficurs  aûcs  des  années  (430.  I4|^« 

'   14)8.  âc  I44J<  &  ctoit  mort  avant  le  10.  novembre  14 jo. 

I.  FemTne ,  f eAUKB  Chaudetoo. 

I.  Jr  AN  .  F  Goufficr  ,  femme  de  Lttài  Pouvrcau,  lequel  tranllgca  avec  Mnhn- 
fine  de  Linieres  (abellc-mere  le  19.  may  14)3.  ce  que  ùl  femme  lauba  en 
'4î7' 

II.  /vÎap  ie  GoufTïcr ,  cpoulà  Archimhnut  Pouvrcau .  ffT;neut  deGouriuy,  le* 
quel  tant  pout  lui  que  poui  Ion  ftccc  ,  ccda  à  Cui/laume  Goulfier  ,  (ènéchai 
dé  Saineonfe  k  16.  may  I4(i>  tous  lés  droits  qu'il  avoit  en  la  fucceffion  du 
fei;^neui  de  BounîTec,  pottr  Uittce  de  URatofmieie  alÇk  en  U  chaftclknk  D 
de  Miicbcau*  . 

ir.  Femme,  MA-nramtiB  de  linlctes,  dame  deBouquen  ic  de  Linieres  en  Gaf- 

•  cogne,  veuve  de  Jem  de  Roffignac  ,  fcigncur  de  Jarzay,  ^  fil'r  d'Am^ury  de 
Linieres, chevalier ,  leigneur  de  U  Mailkroyc ,  &.  de  M^ne  de  Uiauiicroye, 
dame d'Ecvaiilt,  céda  k  10.  noventee  1450.  à  Gmllume  Goufficr,  feigneuc 
de  Roqucccrvicrc,  tout  ce  que  fon  mari  lui  avoit  donne  par  donation  mutuelle 
du  dix  'lep,  aoult         &  ât  don  de  tou5  ks  meubles  à  ion  fils  k  ,fix  juin 

3.  Jacques  Goufficr,  fcigncur  de  Bonnivet,  de  Glq'noitfe  ,  Src.  fùte'chanfon 
du  roi  par  lettres  du  t  y  novembre  14S    à  deux  cent  quarante  livres  de  gages, 
il  trai.ljgca  le  18.  janvUx  I4$ç.avec  GmlUame  GoufEer  (on  coafiii,le  avec 
Jtm  de  Roffignac .  fcigncur  dejartay  fon  frcrc  utcrinlc  6.  avril  14^4-  rendit 
aveu  de  fa  terre  d'Otigny  à  Chiiûophe  de  la  Tout ,  fcigncur  de  Clcivaux 
k  9.  aouft  14^6.  vcndic  k  atf.  novonbrc  14^9.  (a  fortetcfTc  de  Bdle&ye 
qu'il  racheta  cil  1474.  pUidoit  cont)x  Ju»  Briant  fon  beau- frète  en  1488. 
&  obtint  un  atrcft  à  Ion  profit  le  9.  aoull  149 5'  contre  ceux  qui  depuis  i  j. 
ans  avoknc  voilé  les  meubles.de  fii  matfon  de  Glcynoufc.  U  ccda  fcs  terres 
de  Bonnivet, de Lavau- Gouf fîcr,  &rc  le  1 8. janvier  1490.  à  GuilUume  Gouf- 
ficr ,  chcvaliet ,  kigneur  de  Boily ,  pour  s'acouitter  des  (ommes  qu  li  lui  dévoie 
:    «cilboBs.s'eiiideçvm  cqpeadaot 
■  «voir^  tnioé. 
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X        II-  Louise  Gouttki:  ,  épouia  Jed»  ïtcaid  ,  icigncur  de  la  Baifatiere  >  fils  de. 
Jtm  Frctatd ,  (dgncur  de  Tmpjt  ^  de  Mirù  de  la  Boflaye  -,  elle  renonoi 
à  la  (uccciïion  de  fbn  perc  en  faveur  âç Jacques  GoufficciOA  ÛSfCt^  Uanur 
gca  ivec  GiuJLutrm  Gouthcr  le  2.4.  tcvricr  1450. 
III.  in  iw*  Jeamn£  3c  Madelene  GoufEer. 

T.  Matmommb  Gottffior»  nianée  à  Jtm  Biiailc»  k^jaitnt  d'Oxval  >  vivanc 
en  1500.  ^ 
s.  Max.ib  Goaffier,  foc  mariée  le  3.  juin  1401.  à  jfùut  Rabafte ,  fcigneur  de  U 
RafiUere.  Li  terre  de  PuHé  qui  lut  avnic  été  promise  en  mariage,  fur  c'changc'c 
pour  celle  de  Bciictayc  6l  10.  iivrcs  ic  rente.  Elle  tiotc  veuve  en  1406.  & 
diMittk  }8.  février  ae  la  même  antic;:  a  ion  ^  et c  quittance  de  (a  doc. 

-     3.  Jeanne  Goufitti ,  ëpouia  le  |.  juUkc  1408.  l4»7i(  F^oft  ,  Angpou  de 

*  Vcidigny. 

IIL 

AYMERY  Goufiîer  ,  (dgneuc  de  Rouflay  ,  tranfigpt  avec  Jim  Gonffier ,  Cei- 
gncur      Bnnnivet  le  i.  3oaft  i4i<^>  aa  fu)et  d'une  vente 6ite par  Aip«^Goitf> 
ficf)  ccuycc  lou  ticie}  ccoic  more  en  1431?.  &  nitpctc  de 

IV. 


GUILLAUME  Gooffiecj  chevalier, feigpeur  de  Boify,  baron  de  Rouannois, 
de  Maulevricr ,  &c.  conféiOer  &  premier  chmibelbn  du  coy ,  fenechal  de  Sam- 
tongei  gouverneur  de  Touraine  &  du  roy  Charles  \'TII.  pendant  lia  jeunelTe:  U 
éuHt  fous  la  »iceUc  de  GmlLmm  Couffiec  foa  ondoie  19.  juta  14;$.  fle  l'anne'e 
fnivance  fou*       de  Jem  Gouflfer  fe^ew  de  Bonnivee  Ton  autre  onde.  Il  s'at- 
tacha dc's  fon  jeune  âge  au  fcrvice  du  roy  Charles  VII.  donc  il  gagna  les  bonnes 
paces  ic  ea  reçut  de  «aods  bietu.  Ce  iPrioce  hiy  donoa^la  feigpcurie  de  Roque- 
Cecviere  en  Rouergoe  w  neme  du  mois  de  Mars  tnil  qma»  cent  quarante-neuf,  ^, .  ,^ 
&  par  autres  letric^  lacte'es  de  Mu;-tbazon  le  17-  décembre  de  la  mcmc  aiine'e.luy  chimLc  con- 
fit don  des  tares  d  Oiront  de  Rochcfoct,  du  Rougnon,  de  la  Chattflce,dc  Qiain-  p<"-  ^-  '^'^  < >^ 
fN^é>le-Sec ,  Se  deoeHede5onayDrésŒin(m*ttmficsconfifqQéesfiirJcflnde  Fiunciurd.com. 
coins.  Il  efl  qualifié  ccu  .  er ,  chîmoellan  du  rny  ,  dans  l'I.  jinmage  qu'il  fît  à  Louis  f''  ebimoL  «oL 
llie  d'Aroboife ,  viconuc  de  Thouats,  de  la  tare  d  Oiron  mouvance  de  Thouars, 
D  le  %9.  janvier  1450.  avoir  obcena  le  t^.  mty  de  Fannée  précédente  des  lecties  ponr 
faire  cafîcr  la  vente  que  fon  pcre  avoir  fiitc  de  la  terre  de  RoufTay  ;  fût  pourvu  le 
II.  juin  i4{i.  de  l'otiBoB  de  Mnechal  de  Saintonge»  &  dilpcnlc d'en Ëurc  le  iertncnc, 
pendant  plafîetm  années»  pacee  qu'il  étoit  GondnudIeaieDt  npris  de  la  pecfonne' 
du  roy.  lî  fît  échange  avec  Jetnne  ic  Mtru  Gouffier  fes  coufîtics  germaine?, 
£lks  de  y  M»  Coufiîer,  chevalier*  feigneuc  de  Bonnivet ,  de  leurs  droits  ûiècciUâ 
pont  la  terre  de  la  Ratonnicre  en  MielieaD  le  itf.  may  14^.  &  eft  qudJfié  JH' 
gneitr  de  J^e^ue-Cerviere ,  CMtfeUUr  ^  chambtîUn  A»  r»y  ,  é"  fin  fmechil  en  X/tintonge^ 
dans  des  quittances  qu'il  donna  les  x6.  avril  fie  18.  juin  de  la  même  anoce, 
9t  deux  aouft  I4$4>  dks  ibnt  Ibellées  en  dre  rooget  11  cnns  jamellei  en  fiCw.'  {b)  {b)obo(ideM. 
Apres  la  mort  du  feigiteur  de  Villequier,  le  roy  Itii  donna  la  charge  de  (on  pre-  *Chi»aai" 
•  mier  chambellan  par  ictttK  da  10.  novetnbce  14^4.  aux  gages  de  douze  cens  Jiv. 
B  Ce  aannr  de  penfiOD ,  Sr  il  en-  prend  la  qndicd  «fans  les  quittances  de  Tes  gages  de 

fenechal  de  Sainionge»  des  ztf.  janvier  14^^.  tcit.  juin  hî^.  même  (ccau.  (<•)  il  ^t)tjU, 
ttanf^ea  en  i4s^  pour  les  droits  qu'il  avoit  acquis  en  14$  3-  Air  les  biens  de  Ju' 
«M»  Gouffier  ici^acur  de  Boonivecion  coulhi  ft  vendit  le  i6.  juin  1461.  la  terre  de 
Kochcfort.  Apres  la  mort  du  roy  Charles  VII,  il  fiit  demis  de  fcs  charges  i  la  fol- 
lictcation  de  Tes  ennemis  fur  de  faux  rapports,  fie  fc  retira  autres  du  duc  de  Jour- 
bon,  jufqucs  à  ce  que  sïtant  jullifîé ,  il  Ait  rétabli  le  1  j.  ofiobre  f4tff.  en  fcs  ter- 
res d'Oiron  &  autres ,  dont  Jean  de  Xaincoins  s*c'toit  emparé,  &r  dans  fcs  charges 
Ce  offices,  à  lexccption  de  la  charge  de  licutcaanr  gênerai  en  Languedoc  fie  Langue- 
-  doil  dont  il  fe  donir,  an-lieu  de  laquelle  le  roy  hii  laifla  celle  de  lénechal  de  âia> 
ronge,  par  lettres  données  à  Paris  le  3.  oftobre  14(57.  il  obtint  le  j.  may  1470. du 
duc  de  Bourbon  droit  de  jufHce  en  U  (cigneurie  de  Boify  <Sceuc  dt&rcnd  à  caufe  de 
(à  fcoodde  fanme,  avec  Um  ds  likliin  acAidiacié  de  Gaftnpii  ca'  1474.  le  igy 
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Louis  XI.  lui  accorda  en  1475.  la  haute  jufticc  en  fa  (cig;ncuric  d'Oiron  ,  &  icwi  A 
ijis  ;i[  Il  ui  donna  les  tertes  de-Tnivcs  &  de  VaUôu  contirquccs (ur  Claude  & Msoc 
de  Toui  ):i  on  rfb"!lc  ;  ,  il  hit  excmté  ilc  l'articre-ban  le  rr.  aouft  148^.  affigna  un 
douaire  a  la  fcmnic  en  14(57-  &^  tranligca  pour  lui  &  Jrtms  fon  fils  avec  Jacques 
Goufficr  fon  coufin,  qui  lui  céda  la  ccnc  de  Bonnivcc,  Lavau-GoufHcr  &  le  Bois» 
t'en  rcfcrvant  Pufufruit ,  le  18.  janvier  ^490.  Il  obcint  en  1491.  confirmacion  du 
don  cpic  le  coy  Charles  VII.  lui  avoit  fait  en  14  jo.  de  la  jouiflance  de  la  terre  de 
iloqne>Cerviere  pcni^iic  Ûkikitc  cdle  de  Philippe  de  Montmorency  ià  lieconde  lemme, 
mourut  à  Âmboi(e  le  25.  may  149^.  ayant  fait  (on  icftameiu  le  quinze  du  mime  mois, 
ic  fut  enterré  en  l'églife  des  Cordeliers  où  (è  voit  fa  fepultute.  lean  deSnnc-Gclais, 
feigneur  deMonlieu,  dit  qu'il  avoit  été  choiû  en  14S4-  par  les  éutsdeToufs  pour  être 
auprès  duroy  Charles  VHI.  il  cfl  marqué  dans  Ibn  cpitaphe  qu'il  avoic  écé  gouvct- 
ncur  du  (As  de  Charles  VIII.  &  fuivanc  Alain  Chaitier ,  c'eft  Charles  de  Fiaocc ,  duc 
■de  Guiennc, frère  du  roy  Louis  XL  &  fils  de  Charles  VII.  B 

I.  Femme ,  LOUISE  d'Anbailè  «  HoBaz  de  Ct9r£ts  d'Amboife  cardinal  &  pre- 
mier minidre  du  roy  Louis XII.  fie  fille  de  Htrre  d'AtiAmife,  feigneurdeChaumont, 
&  $Âmc  de  Buci1,fut  mariée  à  Tours  le  S.  avril  14^0.  &  donna  quittance  le  1 1.  fé- 
vrier 14^0.  à  JcaaleTànitttier  odoricc  de  Roucrguc  *.de.b  lommc  de  400.  liv.  &i- 
fant  moitié  de  '800.  livres  à  die  ocdonnez  par  le  loy  &r  la  iè^neurie  de  Roque-Cc^^  . 
'^'erc  par  chacun  an. 

I.  PiEfiJiB  Gouiâcr» écuyetj  féi^ieur  de  Boily,  fut  tuéàMarignaneu  i5i5> 
a..  Madbleimb  Goufficr  fiit  mariée  par  conrrat  paflié  à  Oinm  le  \€.  tnay  1481.' 

à  Sie»t  le  Roy,  fcigncur  de  Cha.  iijnv     de  Bauflunicre,  confciller  &  chambel< 
*      -Jan  du      Louis  XL  fils  aîné  de  QmiUitmt  le  Rx^,  leigneur  deCbavijmy  ttà^ 

Chitton  >  fie  de  frm^i^  de  Foacenays.  Elle  eue  en  mariage  qotrre  iniOe  écus  fie  ^ 

la  terre  de  Sonay  prcs  Cluncn  ;  elle  cfl  mcntionnc'c  dans  le  teftamciit  de  fon  pcrc 
.du  is.  may  oiil  quatre  cent  quatre*  viikgc->quinze»  aptes  cous  les  c&âtu  duiccood 

lie  fie  leur  mere. 

3.  Lauist  Ciouffler  religieufc  à  PoifTy ,  croit  morcelé  1 1.  may  1487. 
IL  Femme,  PHILlPf  £  de  Montmorency ,  dame  de  Vitcy  en  Brict  veuve  de  CW- 
ks  de  Melun ,  gnod-maitre  deFmioe,  fie  fine  ès  jem  de  Moacmorency  II.  du  nom  » 

premier  bjïon  &  grand-chambellan  de  PraïKc  .  5;  de  AUrguerUe  d'Orgcmont  fa  (ccon* . 

■eut  €K».  îh.  de  rente  fur  la  ttigneurie  de  Roque-Cerviere  par  don  du  y»,  ma»  147Z. 
c^2i»''ttM!l&  (<)  tcflale  J4.  juin  1488.  mouiiir  .\  Chinon  le  20.  novembre  Iji6.  fiC  filt  cniCrrée  î 
loi. 7a.         '  Oiroa  Ibusuniiuiibeau  que  lui  fit  drcQèr  Arou  Gouffiet  Ion  EU.  D 
s.  ARTUS  Gm^ffier,  duc  de  Ronannois,  Pair  fie  gnnd'maSere  de  France,  qui  fuie. 
X.  Louis  Gouffier,  abl  c  de  S.  Nti  xaat,  chanoine  de  la  Sainte  Chapelle  de  Paris, 
confciller  au  parlement  poi  Icuccs  du  ij.  avril  1497.  ptotonocaite  du. S.  lù^  . 
•en  1499^  inooroc  en  ifoj. 

3.  Adrien  Goufficr,  connu  fous  le  nom  de  cardinal  de  Boiry  ,  doyen  de  Thouars 
(b)oiaaoiii^        en  ijoj.  abbé  de  Cormery  t  de  Boufgdieu,  (^)  deFelicamp,  dé  laint  Florenc- 

*^  lez-Saunor»  de  S.  Nioalas <d* Angers,  év2q«c  de  Conrance  en  1 5 1 a,.  pui$  d'AI-  - 

by ,  cardinal  en  i  <  i  <  grand  aumônier  de  France,  donna  quittance  le  dernier 
fevrier  à  Jean  Lallemauc  j^ccveur  ^^aeral  des  finances  de  Kormandic: 
ion  (ceau  en  cite  rouge  eft  ëcasielé  ao  1.  fit  4.  de  Gottffier,-aii  %.  ic  3.  de 
Montmorency  ;  il  en  donna  une  autre  le  19.  juin  1511.  à  Guillaume  Prud- 
liommc  receveur  genaal  des  finances  de  Normandie  i  le  Iceau  eft  auflâ  en  cire  £ 
^)^^^'^*,"'  fougeavee  lesafinesde<kafBer  feules,  fit  fera  ie(bment  lest,  juillet  If  1).  J 
«tCauamMoii.  j^^^^j  jj  fepulrurc  en  l'cglifc  de  BDurgucil.  V«yez.  GaU  Chri;7.  edit, 

jMv.  tm,  I.nLij.  Ftjez.  ânjpjm  arJttJe  dâus  J4 Jiùu  4U  mu  h^.  tiup.  des^aïuis 
Aumôntecsde  RiMB. 

Ma^erice,  bitsrJt  de  Bù^^  file  mtitrtUe  i  Adrien  GtnffieTffm  légitimée  ptr 
tMref  àmuit  de  fivritr  i'f43. 

4.  PiEA»E  Goufiîer,  religieux  à  Cluny,  prieur  de  Longchamps  8c  de  S.  Julien 

fe  pauvie*  abbé  de  S.  Denis  en  France,  de  S.  Pierre  for  Dlve  »  'fie  après  la  . 

mort  de  Z^wx  Goufficr  fon  frère,  de  S.  Maixant,  mourut  le  8.  janvier  151^.  Se 
lut  enterré  d  ins  le  choeur  de  l'^lile  de  S.  Denis  >  où  l'on  voie  lou  cpiupiic. 
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^     5.  GUILLAUME  Goufficcj  fcigneur  de  BoDoivet  Se  de  Crevecoeur»  donc  la 
poAencé  fe  nouvera  $.  II. 

6.  Aymar  Goufficr,  abbe  de  Cluny  Se  de  S.  Jouîn  clcM.irr:c,  puis  de  fjint  De« 
nislc  jo.  may  1517.  hit  c'iu  éycquc  d  Aiby  le  premier  aoull  ijij.  en  prie  pot 
(dSon  par  procniear  le  i9<  juillet  i]f2.4.  &  Ht  ton  cncte'*  (oleRitielie  te  lo^ 
novembre  H  27.  D.îns  Taftc  de  (on  cleâion  il  cft  qualifie  j/r^r^  ^yw.rr  Me  de 
fâM  Drms  ;  il  mourut  le  9-  octobre  i$28.  Ftyez,  G*U.  Chrt/i.  eda.  tuv.  tm.  /. 
«(/.  \j.  é'      &       fi-  tiùmtàvtrf.  m  tm.  I. 

y.  C/.  iTFiME  Goufficr  ,  icligicufc  de  laintc  Claire  à  S.  Pierre  de  Moulins. 

8.  CHAKLorE  Gouthcr  ,  gouvernance  «.ks  enUns  de  France,  tui  lubllituécà  fcs 
lîects  par  le  teftamenc  du  tf.  may  m 95.  tsc  mariée  par  contm  da  a.  février 

H  1 J03.  à  Jî«»f'  de  GoiTc  ,  dit  te  gros  Brijfic ,  chevalier,  feigneur  de  Briflac,  pre- 

mier paonaicr ,  grand  fauconnier,  gouverncuc  des  cntans  de  France,  lecond 
fib  de  TManf  lêigneui  de  Coflë  en  Îj^o»  A:  de  A/î» de Charao.  Vpjtztme 

IF.  de  cette  hijl.  fag.  j  1 1 . 

9.  Annb  Guuifier,  lubCliruce  à  fa  (arur  par  le  ccftamcncde  (on  pcrc,  cpoufapac 
contre  du  premier  may  1  f  07.  SmuI  Vernon  >  feigneui  de  Monllrcuil  -  Bonin 
&:  du  Cha(îellier ,  grand  feuconmcr  de  France,  mort  en  \^\6.  fik  de  Jaques 
Vctnon  ,  Icigncur  de  Monllrcuii-Boniu  &  de  GralUy  ,  fie  de  Perrmelk  de  Li- 
nicrs.  Elle  ^oic  gouvetnanie  de  M.  le  doc  d'Angpaléine  fie  de  mrfiamf.  ^ 
liaAce  les  hrun  en 

V. 

ARTTTS  Gnuflicr,duc  t'c  Rman-irit^ .  piir  1  grand maifh-C de  France,  comte 
d'Kitampcs  tSc  deCarava^ ,  baïun  ce  Mauicviicr  &  de  Paflavant  ,  Icigneur  de 
^  Boify ,  d'Oiron ,  de  Bouig-Charentc  &  de  Villcdicu,  chevalier  de  l'ordre  du  roy  Â 
foii  ch.imbelian  , gouvcrnctir  de  Dauphiac',  &  bailly  de  Vcrmindois ,  fîc  Ton  tcflament 
à  Paris  le  10.  mars  i  j  18.  &  loa  cod.alc  a  Mompcllicc  le  7.  may  i  j  i;?.  y  mourut  qucl- 
<(iies  jouis  après,  fût  porté  à  Oiron  en  Poirou,  &  y  îat  enterre'.  Le  toy  avoir  érigé 
en  fa  faveur  la  baronie  de  Rouanne  &  la  terre  de  Boify  en  duchJ- Pairie  le  5.  avril  précè- 
dent pcndauc  qu  il  étoic  abfent ,  U  peu  avant  la  moïc  j  c  cl^ apparemment  h  railonpour 
laquelle  ces  lettres  ne  fiirenc  point  Mj^ftrœs ,  &  ces  tirres  ne  furent  point  héréditai- 
res à  Tes  cnfims.  Fajtx.  ^-defmt  pitg.  Z^yé"  <^04.  Fâyez.Mf^Jm  êrtitk  dm  lâ  fim  de 
tUte  hijitfre ,  ch^itre  des  grands  Nlaitrcs  de  France. 

Femme,  HELENE  de  Hangeft,  dame  de  >  îjç^iy,  lîUe  de Jâtques  de  Hangcft, 
(cigncur  de  Gcnlis  ,  de  Magny,  de  la  Taulle  &  de  Mericourt,  confeil'er  &  chatn- 
^  bellan  du  roy  ,  &  de  Jtmnate  de  Moy,  fut  mariée  par  conttat  du  10.  fe'viicr  1499. 
moamc.le  tS.  jannec  1517.    liit  cnercée  à  Oinm  loos  k  infinie  tombeau  <|ue 
ton  mary. 

!..  CLAUDE  Gouffier,  duc  de  Rouannois,  grand  écuycr  de  France,  qui  fuie, 
a.  Helenb  Gouificr,  dite  de  Boify,  (uivant  une  quittance  du  15.  avril  1524. 
épou(a  1°.  par  contrat  du  10.  aoull  15 17.  Lsmis  de  Vendôme  »  prince  de  Cha- 
banois ,  vidame  de  Chartlres,  baron  tfe  Fonfauges ,  chevalier  de  l'ordre  du  roy, 
fils  Ac  jâtquts  de  Vendôme  prince  de  Chabanois ,  vidame  de  Chartres , fcigneur 
de  Mailons«lur-(iniie,  grand  maître  cnqucteuc  &  gênerai  tcibrmatcur  des  eaux 
&  feiêcs  de  France'  &  de  Bretagne ,  &  de  LmftiAûa ,  dame  de  Gravitle.  U 
mourut  avant  le  11.  miy  i  jij  1".  Par  contrat  du  16.  feptembrc  15:7.  fr^/i- 
fus  de  CletnuMU:,  fciencui  de  Traves  &  de  S.  Cheron ,  de  René  de  Cla- 
ment, chevalier ,  mattiOKniôtd  du  roy  vieeomiial  de  France ,  &  de /eewe 
de  Touloiijon. 

j.  ÂMME  CoufHer ,  rclicieufe  à  Fontcviaulc,  fui\  3nt  une  quittance  de  50a  livres 
donnée  p«c  l'abbefie  de  cemonaftete  te  xtf. juiilcc  1  j  17. 

VL 

CLAUDE  Gouflier,  duc  de  Rouannois,  marquis  de  Boify,  comte  de  Kîau- 
levtier  6c  de  Catavas,  (cigncur  d'Oîron,  &c.  grand  ccuycr  de  France ,  dieva- 
lier  de  l'ordre  du  roy ,  premier  gentilhomme  de'là  chambre ,  capitaine  de«  centgen- 
tilshomnocs  de  fi  mailon,  de  cuiquante  lances  de  les  o;  JLijrjji  ces ,  &  du  château 
d'Amboife  :  c'cû  en  fa  faveur  (^ue  la  tiaronie  de  Maulcvner  lut  érigée  en  comté  par 
kttsts  pneocei  doooéca  à  Lyoa  an  m6$  d'touft  154^'  tcgiAtée»  le  &i.  novembre 
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lu.vanc,  ks  baronics  de  la  Mothc-faint-Romain  «c  de  Roiiaime  forent  réanîe»  i  «eHc 
de  Boi(y>  &  ctigc'cs  en  marqui(ai,  Ibus  le  nom  de  marquifat  6c  F<o;!y ,  pour  lui 
ks  Jciccndans  mâles  &  femelles,  par  lettres  ddnoécs  i.£ai>le-Ducaumois^de(Qay 
1564.  r^ilrccs  le  ty.  du  mcmc  mois  -,  &  il  obtint  de  noorelles  letnes  d'ércftîon 
du  nuirqiiilac  de  Boify  &  de  la  baconie  de  Rouannois  en  duchc  ,  (oui  le  nom  de 
Rouaonois,  aa  mois  de  novembre  ijtfd.  rcgiûrccs  le  i|,  dcccrobtc  iuivantjcoov 
mc  il  a  cccdit  cy-devant  pages  191.  297.  &  604. 11  a?oît  acquit  du  roy  le  z  j.  novcra- 
4»rc  I5J8.  la  terre  Se  (eigncuric  de  Chinon  ,  fit  fontcftamcnclc  j  juin  1570.  &:  mou- 
rut h  même  année  fort  àgc  à  Villas-Coneieis.  Ftpeg,  fi»  tirtkU  iau  U  fiutt  d< 
ttttehifleire,  th^.  DES  GRANDS  ECOYERS  DE  FRANCE. 

I.  Femme,  jACQUELINE  de  la  Trcmoillc,  dame  de  Jonvellc,  fille  de  (Jw- 
«es  de  la  Tremoillc,  feigRcur  de  Jonvelle,  chevalier  de  J'oidcc  du  io]f ,  Se  de  Méde^ 
uae  d'Âzay ,  fut  mariée  par  contrat  paflê  à  S.  Denis  en  Fnnoe  le  dnund»  treize 
janvier  152^.  EUe  fax  arrêtée  &  transférée  à  Chinon  par  ocdic  iû^mf^t  4.câobte 
IJ44.  8:  y  mourut.  Voyez  tome  JF.  dt  ulte  hiii.fsg.  167.  J 

Claude  Gouffîcr,  fut  mariée  par  contrat  du  15.  ftfvrict  ij49-  à  £iMwr  Ch^xx» 
comte  de  Charny  &  de  Buzançois ,  (eigneur  de  Pagny,  grand  écuycr  de  Fran- 
ce, lequel  s  obligea  de  quitfier  les  nom  &  armes  de  Chabot  pour  prcndK  ceux 
de  Gouthcr  i  il  erait  fils  de  FMSffe  Chabot,  comte  de  Cfaaroy  èc  de  Buzan« 
'Çois,  &  de  Françoifi  de  Longvy ,  Jame  de  Pagny  &  de  Mircbcau  en  Bourgogne. 
Cliudc  Gouflicr  tcfta  le  4.  ifcévrier  ijtf  j.  f^jf»  tome  jV.  de  (ttte  h^.  fâg.  571, 

IL  Femme,  FRANÇOISE  de  BrofledI&de  Bretagne,  fille  de  Xm/ de  BroOë 
diir  de  Bretagne,  comte  de  Penthicvrc,  vicomte  de Bndicrs ,  &:  de  Jc^mie  de  Com- 
peys  iitt  de  Gmify)  dame  de  Palluan  t  de  fioorg-Chaicctc ,  de  Poufaugcs  &  de  S. 
Lcu  :  fut  mariée  par  contrat  palTé  an  diêEem  £  Louvre  le  13.  décembre  1545.  &  q 
mourut  en  couches  au  château  d'Oiron  le  t6.  novemface  If 5t.  «yaat  Ittclbîi  tefta* 
ment  le  16.  du  même  mois,  Voyeii  ey-devm$fêg.  57J. 

1.  GILBERT  GoufiSer,  duc  de  Rouannois,  qui  luit. 

X.  Artus  Gouffier,  comte  de  Caravas  &  de  Paflavanc,  fut  capitaine  des  ville  fie 
châteaux  de  Chinon  fut  la  rcfignation  de  Ton  petc  le  i  a.  décembre  15  «7.  époufa 
Catrmeèe.  Mars  veuve  dcAvMfWf  de  Daillon ,  feigncur  de  CJiSfratihniichet ,  & 
fille  de  Mtuhiirm  de  Macs ,  feigneur  de  (ainte  Agathe  prêt  Dinan*  de  de  Farm- 
M(IU  du  Cambouc  U  mourut  uns  pofterité. 
}.  CL  A  UDE  Gouffier ,  comte  de  Caravas ,  é  fàt  U  ètMebe  des  comtes  de  Caravas 

raportéc  cy-aprc's     I.  jj 
m.  Femme  •  MARIE  de  Catgnon ,  fille  de  Jean  de  Caigoon»  feigncur  de  &inc 
Bchaire  te  de  Conan,  te  de  Mt^/Êerite  Chailcignec ,  fiu  mBice  au  ctuiteau  de  Blois 
le     juin  1  <>  ^ 9  &  roottint  le  15.  mars  i^6p  fbn  ceenr  fin  eofcir^  dans  T^life de 
S.  Maurice  d'Oicoa. 

1.  FftAN4;on  <^flier,dievalier  de  Maltè,  feignent  de  Bourg-fur-Chatcnte. 

2.  Charles  Gouffier ,  comte  de  Caravas* 
j.  Louis  Gouiiïcr ,  baron  de  S.  Loup. 

4.  Paul  Gouffier ,  feigncur  éc  Pooiaugcs ,  mort  jeune* 

5.  Léon  Gouffier,  abbc  de GenefhMi* 
6»  Claude  GoufEer,  mort  jeune. 

IV.  Femme ,  CLAUDE  de  Bemne,  dame  de  Châeeittbnin  de  de  la  Carte,  l'une 

des  James  de  la  reine ,  ccoic  veuve  de  £««»Burgcnfis  premier  médecin  du  roy  ,&  fille  de 
CiùllâMmt  de  Beaune,  Idgneur  de  Samblan^y ,  &  de  Scmie  Cotieteau  »  Elle  fut  mariée  ^ 
par  contrat  du  t6.  janvier  i  ^  67.  moorat  fans  eofans ,  te  fut  enterrée  dans  la  chapelle  ^ 
de  la  Madclenc  de  Tcglife  des  Cclcl^ins  à  Paris. 

V.  Femme.,  ANTOINETTE  de  la  Tout- Landry,  dame  de  S.  Macs  fie  de  la 
]aille ,  dame  dltonneor  de  h  icfne  Caterine  de  Medicts ,  veuve  i*.  de  Km/  le  Porc 
de  la  Porte ,  baron  de  Vczins  en  Anjou ,  2°.  de  cUitJe  de  la  Tremoillc,  baron  de  Noir- 
moufhcr,  fie  iîllc  de  Jam.éc  la  Toux,  baron  de  la  Tour- Landry, comte  de  Château^ 
roux  en  Berty ,  &  de  Jem»  Chabot,  lefb  le  ao.  macs  1585, fie «ftemenécauxCoK- 
deliers  d'Angêis  dans  la  chapelle  de  Ci»Kb 
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^  VII. 

GILBERT  Gouftîci',  duc  de  Rounnnois,  marquis  de  Boify,  comrc  de  Mau- 
Icvricr ,  Icigneur  d  Okon,  chevalier  de  l'ordre  duroy  en  ij6o.  tut  tait  gouvcr- 
oenc  te  «apiuinc  du  château  d'Amboife  ,  fur  la  relignation  de  (od  pcrct  le  ti.  juillet 
I  jtfff.avcr  difpcnfc  d'en  faire  le  fcrmcncjufqu'à  ce  qu'il  ciit  1  ai;c  ;  âoitii  capitaine  de 
cinquante  lances  en  àraifondc  looo.  Itv.  pat  aa,iiomu  en  cette  quaiicé  quu- 
tance  de  )oo.  liv.  pour  un  quartier  de  Ces  apointemens,  à  Bcnoid  Milon  treibricr 
ordinaire  des  guerres  ,  !c  qniiuc  juin  elle  cft  icellcc  de  Ton  (ccaii  i  irais 

jumelles  en  ftfcc.  (a)   Il  ccia  le  ttcizc  nuy  1577.  a.  k  duchcllc  de  l'enthievre,  («)Câb»o«deiit 
tout  le  droit  qu  il  avoir  {'ur  ce  duché  àcaufe  de  fa  mae,  &  mourut  .igé  de  iS.anseafoa  de  Cl 
ch -ter,' d  Oivtm  !ç  16.  o<fl:obre  1582.  ay:Tm  telle  Ic  11.  du  mcmc  mois, 
g      fcuitr,  ',  [[.ANNE  de  Collé,  dame  de  Gonnor,  fiilc  *i Artus  de  QoSi  ,  comte 
de  Sccondigny ,  (cigccar  de  Gotinor ,  maréchal  de  France»  chevalier  des  ordres  du 
roy,ôc  de  trtafu/i  du  Boudiet,  fut  marie'c  par  tntrrat  du  50  mars  1^71.  Elle  fc 
renuria  le  zo.  février  1^92.-  à  Antotne  de  Siily,  conicc  de  la  Rochcpot  ,  buun  de 
Montmiiail,  chevalier  des  ordres  du  roy ,  fih  puîné  de  Lotus  de  Silly,  leigneur  de  la 
Roche-Guyon ,  ic  d'A/me  de  LavaLi  damed'Aqiii^y  4c  de  la  Rocfaepoc.  f^f»um 
ly. dejette hifitireytag.  j ia. 
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■     V  I  I  I. 

LOUIS  Goufiîer ,  duc  de  Rouannois,  Pair  de  France ,  marquis  de  Boify ,  comte  de 
Maulevrier ,  de  Secondigny  &  dcficauforr,  baron  deMircbcau  ,  de  iGonncr ,  de 
Moncontour ,  de  Curfay  ,deDoué  ,de  laChaûée»de  la  Fregerie,  d'Oiron,  &  capitamc 
de  cent  hommes  d'armes  des  ordonnances  du  roi ,  gouverneur  de  Poitiers  ,  naquit  le 
i5. novembre  i^j^.  {âtiâs  1J78.)  commenta  à  porteries  armes  lors  de  la  guerre  dcSa- 
voyc ,  &  fit  paroître  fon  courage  en  diverles  occafions  ;  (a  mcre  l'accorda  en  mariage  le 
ao.fevrier  1^92.  viKtroi^i-Mârgtmte  de  Silly  ifillcaînéc  d'^»/0i»iede  Silly,coauc 
de  la  Rochepot,  &  de  Mtrit  de  Launay  (à  première  femme,  mais  ce  mariage  ne  61c 
point  accomplL  II  tranfigea  avec  AntMte  de  Silly  le  9.  avril  160    fut  décharge  pat 
arreftdu  parkioenc  des  iaieréts  qui  reftoicnt  à  payer  de  la  cm^n  du  grand  ccuyer 
fon  aïeul  le  2.  juillet  \4o6,  fut  fôupçonné  d'avoir  tenu  en  itfoS.  quelque  allêmbl^e  en 
Anjou  contre  le  bien  de  l'état.  Il  obtint  un  brevet  deconlbller  d  état  le  20.  fc\  ricc 
1^14. fut  nomme  chcvalictduS.Efprickaj.juin  de  la  même  année  «fit  fes  preuves  le 
19.  décembre  1616.  flenefut  point  reçû.  Il  fuc  accafé  depois  d'avtnr  voulu  introduira 
M.  le  prince  de  Condédans  Poitiers ,  &c  fut  condatnné  à  être  dc'capité  eu  effigie  &  fcs 
bîeiis  reunis  au  domaine  le  if.  oâobce  X6}i.  il  mourut  en  (on  château  d'Oitoa  le 
'  \€.  décembre  1641.  C'eft  en  6  fiveor  que  le  duché  de  Rouannois  fut  érigé  en  Pairie 
par  lettres  du  mois  de  feptcmbre  idiz.  fie  du  S.  avril  ifTio.  Icfquclles  furent  prc- 
fencécs  au  parlement  &  nefiirent  point  enrcgillrécs.  VvftK.  tj-ievAut  f.  191..  ^jmv. 
im  les  f  ieces  qui  cmctn$eia  «ttte  éreBm  ftnt  rafportéts.  Vtyez.  Aujji  p.  664. 

Femme,  CLAUDE-ELEONOR  de  Lorraine  ,  dame  de  Bcaumclnil ,  fille  de  c/jjr- 
Us  de  Lorraine  I.  du  nom,  duc  d'Elbeuf «  Pair  &  ^and  veneur  de  France»  chcvaliec 
des  ordres  du  rot,  &  de  M  Arguer  ite  Chabot ,  dame  de  Pagny ,  fuc  mariée  par  conccac 
du  6.  juillet  1600.  &  mourut  le  i.  juillet  1654.  Voyet  ttm  lUm  dtteUt  o^.f.  49)* 
j.  HENRY  GoufTier,  marquis  de  Boify,  qui  luit, 
a.  Louis  Gonifîer ,  eccleftaraque. 
3.  Aetus  Goufiîer,  mort  jeune. 

A.  Charles  Goullici;,  comte  de  Gonnor  &  de  Maulevrier,  mourut  en  167  ij 
Femme,  Madbiskb  d'Ablac  ,  fille  de  Gàtrid d'Ablâc ,  marquis  de  la  Douze > 

&  d'^rr  de  Larmandie ,  fut  mariée  le  ly.  aoufl:  164^. 
1.  Louis-CHAKLES'LcoMoa.  Gouffier»  comte  de  Gonnot ,  cpoula  Mztbeth 
de  Gaflîon. 

îi.  Lcui',  GoufKcr  ,  dit  !e  comte  /'  ."l'jsBtf// ,  lieutenant  gênerai  des  galères , 
fut  fait  lous-licutcDant  des  galères  en  1677.  lieutenant  en  1678.  capitaine 
au  mcMs  de  janvier  1^85.  chef  éTdcadre  le  lé.  décembre  1715.  eue  un  brevet 
d'cxpcdativc  de  commandeur  de  S.  Loui^  à  penfion  de  jooo.  liv.  le  jS-novcra» 
bre  1718.  &     nommé  licuccnaot  général  des  galcicslc    Icpccmbie  1720. 
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*  tiUon ,  marquis  d  AtgeiiEoa,6bde6iarideaia(b)^i,imrqa^^  <fc 
M/rie  dz  Vivonne. 

m  nàard  Jk  Lods  Ckiiiffier,  èK  de  UammÊ»  t& Jeaimc  iet  Mmu. 


tTïNRY  Gouffier , marquis  de  Boify,  comte  <Jc  Maulcvrier ,  fcigncur  d'Oiron  , 
'j[nc  en  1605 .  fuc  cuë  au  combat  de  S.  Ibcrqucrque  le  14.  aou(t  1659.  du  vivant 
(on  pere.  On  volcfon  cpitaphe  dans  la  chapelle  de  la  Vieige  de  l'^ilêdes  oor- 

dclicrs  d'Amboifc. 

Femme,  ANNE-MARIE  Henncquin  >  dame  du  Pcray  ,  fille  de  Nic$Us Hcnnc 

Sotn*  (dgneiirdeChavigny,prefideBt  an  grand  confcU  ,  'te  de  Rmét  HenneqiUn» 
ic  maric'c  par  contrat  du  4.  février  162J.  &  mourut  à  Oiron  le  1.  avril  \6-j6. 
a.  Ajltus  Goutfiet  ,  duc  de  Rouannois  ,  gouverneur  de  Poitou  ,  représenta  le 
comte  de  Flandnes  au  facre  de  Louis  XIV.  cmbrada  enfoice  l'c'ut  eccIcfiafHque 
&  vendit  fon  raarquifat  de  Boify  &:  Ton  duché  de  Rouannois  à  Françcif  d'Au- 
buflbn»  comte  de  la  Fcuilladei  puis  duc  de  Rouannois-la  leuilladc  ,  Pair  àc 
macêchal  de  Fnnce>qu'ilinaria  à  duarbue  Gouffier  (a  faur.  Voyez,    devant  f. 
192.  érf-  <f04-  Il  paflfa  'a  plus  grande  partie  de  Sa  vie  dans  la  retraite  5:  dans 
•  *      les  exercices  de  pieté  &  mourut  à  S.  Juft  près  Mery-fut-Scinc  le  4.  ocIoIkc  1 6^516,  G 
dans  un      fcn  avancé. 

2.  Mapcuhrite-Henriette  Goufïîer ,  abbefTc  de  la  Trinité'  de  Caen,puisde 
Rcaulieu  eu  167  j.  &  enfin  d'Oiigny  ,  fc  retira  à  l'abbaye  du  Port-Royal  où  elle 
dcmana  ploficon  aonées  «  y  moanic  avant  le  17.  man  iTOj.lgée  de  plus 
de  77.  ans. 

3.  Charlotte  Gouffier, ducbeiredeRouannois,futmariéeIc9. avril  16^67. à/r4»f- 
faâf  d'Aubudon  ,  comtede  laFcuillade  ,  pub  duc  de  Rouannois-la  Feuillade ,  Pair 
'flenutcchal  de  France,  gouverneur  de  Dauphinc,  hc  colonel  du  régiment  des 
eudes  ftançoifes  ,  lequel  obtint  de  nouvelles  lettres  d  creélion  pour  le  duché  de 
'AOaaonois, qu'il  avoit  acquis  d'^^r^M;  Gouffier  fon  beau-frcre  s  elles  font  dattces  O 
du  mois  d'avril  \  furent  regiftrces  le  30.  aoufl:  de  la  mcmc  année.  Il  obtint 
aulli  le  même  mois  d'avril  1^67.  des  lettres  d'cre^lion  de  ce  duché  en  Pairie ,  ctmme 

41 M  été  dit  cj-devtnt  ftge  292.  Il  étoit  fils  de  Frmftis  d'AubuiTon  II.  du  nom, 
comtede  la  Feuillade,  baron  de  Perulle,  premier  chambellan  de  Gafton  de 
France, duc  d'Otleaos,^  à'IfiAeUe  Btachetde  Magnac.  Voyez,  cy-devint p.  349. 
Charlotte  Gooffier,  mourut  à  Paris  le  14.  février  i6%3, 

4.  Mame-Marcu£mte  Gouffier,  religieufie  àMalaoue,  puis aox  fiUcs-DiCttà 
i*acis  I  ou  dlc  mourut  le  27.  aouft  1^87. 
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COMTES 

DE   C  A  R  A  V  A  S 


V  I  I. 


LAUDE  Goufifier,  troîGc'rac  fils  de  CLAUDE  Gouffier,  duccîcRouannois; 
^^ecand  écuyec  de  France,  &  de  FRANÇOISE  de  Brode  ,  dite  ie  Breugne,  la 
ftconde  femme  «  mta^mmm  ^f-iemmtf.  610.  fut  fdgneac  de  Paflàvanc»  deS.Loap, 
de  Pou&uges ,  de  Bourg-(ur-Charente  ,baiioa  de  Pdlnin,  ooaue  de  Cuvmapm 
hmottd'jirtMs  Gouffier  fon  frère  aîné. 

Femme,  MARIE  Myron,  fille  de  Frmifm  M^pna,  genecd  des  finances  ea  Bie-. 
tlgpCf9càsJ^ie-Rf»^e  de  Chefdebien. 

I.  CflAlitEs  Goufâer,  comte  de  Caravas,  mort  fans  alliance. 
Yy    2.  LOUIS  GoufHcr,  comte  de  Canvif,  qui  (uic. 

).  FiuufçoiiB  Goiiffier>iiioRe  à  I*.  ans  an  mois  de  janvier  ifiS* 

fluAHvifb    Claude  Omi^ 

Renée ,  bâtarde  de  CtujSert  éfttifê  m  1609.  Hicohi  Perêt  ,fàgiiti$r  de UCr^effê» 

V  I  I  L  . 

T   ouïs  GoufHer  embralTa  daboid  Vtm  eeddiaftiqaet  pids  fic  comte  de  Ca« 
J[  .ravaj  après  fon  frère.  &  mourut  k ar.oftobre  itf to. 
iT Femme,  MADELENE  de  Gancourt,  fille  de  dMwfer  de  Ganooiiit,  (êigncux 

de  Boiflc  ,  8c  de  chtrhite  Az  Rochcfort ,  fut  mariée  au  mois  de  may  ifjl* 

I.  LOUIS' ARM  AND  GoufHer,  comte  de  Caravas,  qui  fuit. 
E    a.  ]oLSs  GoufGer ,  comte  de  Fkffiifantcn  1637. 

3.  ÀNtiB  Gouflfîrr,  fîllcd'hoDneBrdelaNincen  i«3t« 

4.  ]acqu£li>jb  Guufl[ier. 

II.  Femme,  ELEONORE- ANGELIQUE  de  Brouillart,  fille de/«MideBroa{N 
btt,  baron  de  Courfanr ,  &  de  CharUtte  Damas ,  fut  mariée  le  4.  juin  163  j.  &  fc  re- 
maria en  16)6.  à  Antàat  de  Matlly ,  fcigncur  des  Fiertés,  de  Bonneville  ,  deMoaf- 
ttdet,  fie  de  FienviUiect  :  clic  mourut  au  mois  de  macs  1684. 

I.  Jules  GoutHer ,  nomme  André  dans  le  tcHamcnt  d'^WMdeMaillylbabeail- 

pcrc,  naquic  en  16^6.  te  fut  qualifie  comte  de  Pailavant. 
Femme,  Chahlotte-Eleonore  de  Rcmigny,  iîlle  de  PâiU-Lemurd  Remi- 

gny,  chevalier,  baron  de  Joax,  &  àtJtmH  Bolacie,  foc  manée  le  le.  jiiiUei: 

1664.  ■ 
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Anmb  GAaflkr,  née  en  i6}S.  eue  pour  nnttidoe  h  idne  AndC  d'Antdcbe^  . 

&  fut  mari  ce  à  Ealtaz^r  de  BulTilIcc  comcc  dcMcuimicu.  - 


EtétttU 
M  I.  4r  Bre> 
tagM,  4*  t.ir 
Moatnotenc^, 

4H  i.dttéTte- 

tnoilic ,  4ia  4. 
d  hcimtnt  4  dtt»x 
bars  tdoffù  di 

fia; 


I3C 


LOUIS- ARM  AND  Gouffier .  «ante  de  GKa«u*  nurquis  de  PalUvant,  cor- 
nette de  la  compagnie  des  chevuix-lqgçnde  M.  le  prince  en  1^51.  fin  ùiÊàM>  Q  . 
Yalier  de  S.  Michel  <n  1665. 

Femme,  EUZABETH  de  Riperdt  de  Sofai»,  fille  de  Gm&»m  de  Riperda, 

^nipotentiairedcs  ctatsdc  Hollande  pour  la  province  d'Ovct-Ylcl,fiitmaricccn  165^. 
I.  AktuS'AaiiUnd-Louis  Gouibci»  comte  de  Cacms  »  twu       du  roy  dans  .. 
û  grande  écorie  'an  niah  d'avril  tàty.  Int  tué  i  la  bataifie  de  Nenrinde  te 

19. juillet  1695. 

.  3.  PuKaE-MAUc-AMToiMS  Gouffier»  comte  de  Caravas, vivant  CD  1718. 
IFenune,  Loufss>FitAwçoisB  de  PEflang,  fiUe  de  J^f^dc  rEftang-de-Ry,cain^ 
maniiant  pour  le  roy  dans  les  ville  &  cfaitOM  de  Sanmuii^     payt  SaUQlIRMS 
en  Anjou  »  fie  de  Lmà/é  de  Saintc-£flaB.  .  ^ 

X.  AucAKoa-LoniSB  CaàKcx  dcJMfy^maàitkTirmftii'ttm 

?q1s  de  Thov^  en  17 zS.   Il  cil  f:!s  de  Thimolem  Gouffier,  marquif  de  • 
liois  t  &  à  Hatrtette-MâMricetu  de  Pcnancoec  de  Quctoualie.  O 
1 1.  MAJUi-VicTOtts  GouBbt ,  leUgienfe  à  l'alibiye  royale  de  Foatevniili; 
j.  Ckauoxti-IiIaiiis  Gouffier,  dame  de 0<Nié»Tir«aicea  17»^. 
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j.  1 1. 

SEIGNEURS 

DE  CREVECOEUR. 


ÀH  \  it 

j.iltMootiiio- 
iency« 


V. 


C "GUILLAUME  Goufficr ,  fcigncur  de  Bonnivct ,  de  Crevccaear>deThoys  le 
X^cs  Qucrdcs,  chevalier  de  l'oiotedcS.  Michel,  amiral  de  France,  gouverneur 
de  Dauphinc ,  de  Guyenne,  &  de  la  pcrlonne  de  monfcigneur  le  dauphin  ,  ccoit  cin- 
quième (\h  de  GUILLAUME  GoutHer,  chevalier,  feigneur  de Boify ,  &:  de  PHI- 
LIPPE de  Montmorency  fa  féconde  femme ,  mentionné  cy-devani  pag.  609.il  fuc 
partage  par  Ion  frère  le  ij.  avril  15 06.  eut  les  feigneuries  de  Bonnivct, de  Lavau- 
Gouf^ec  &  du  Rougnon ,  &  renonça  à  la  fucceflion  de  fa  mcre  encore  vivante  :  Il 
fodic  la  vie  à  la  bataille  de  Pavie  le  24.  fcyricr  if  14.  &  fût  enterré  'dam  l'cgiife 
de  S.  Manrice  (POiron ,  où  fe  voyent  Ion  épitaphe  éc  iaa  tombeaa.  Véyex.  fm  mi' 
tie  dâHS  UJiMt  de  cette  hift.  chip,  des  Amiraux  de  Fiance. 

I.  Femme,  BONAYENXUKË  du  Puy-du-fou,  fille  unique  de  Ge^raj  du  Pay- 
du-Ibu ,  feigneur  d'Anttilloa,  &  de  Mêrgueriu  de  S.  Gèbis,  fut  mariée  par  cooccac 
du  14.  juin  150^. 

Louis  Gouftier  »  fcigoeut  de  Bonnivec  »  tué  au  voyage  que  fit  Oda  de  Foix, 
icigncur  de  Lanctec  i  Naples  en  i  ;  27.  étant  encore  jeune  fie  fins  avoir  été  marié. 

II.  Tcmmc,  LOUISE  de  Crcvccœur  fille  unique  5:  héritière  de  iTMitfeis  deCre»- 
vecœur,  feigneur  dcCrcvcosur,  de  Thoysâc  de  Catheu>  fie  de/«#wrdeRubenif 
pré,  fur  ntttiéepar  contrat  du  9.  juin    17.  fie  k  remaria  à  jAmmm  de  Halvyn , 
(;ii;incur     P:ciincs,  chevalier  de  Tordre  du  roi,  grand  louveticr  de  France  ,  fils  uni- 

2ue  de  Phiiiffe  de  Halvyn ,  feigneur  de  Picnncs ,  &:  de  Frtu^Jiàc  Bourgogne ,  damç 
B  Ronfoy.  Vcyeatme  Ht  Je  €ttte  battre  ,fige  91;- 
1.  François  Goufficr,  (cigncur  de  Bonnivec,  clicvalicr  de  l'ordre  du  roi  en  15^5. 
colonel  gênerai  de  l'infanterie  Françoifc  en  Piémont,  fe  diilingua  dans  les  guerres 
ooncrercmpereurCharks  V.&Philippell.roid'Elpagne,  tant  en  France  qu'en 
Italie  ,fc  trouva  à  labatailledc  Ccriiulicscfl  1^44'  ^  "U  ravitaillemenr  de  The- 
roucnnc,en  ij^j.  fejettadansS.  Yaaprcs  avoir  forcé  les  lignes  des  ennemis  ,  fiC 
aida  i  défendre  cette  place  contre  les  EipjgnoU  qui  l'avoienc alGegée  en    f  5.U 
mourut  fur  la  fin  de  décembre  1556.  d'une  blelFurc  qu'il  reçut  au  ficgc  de  \Vlpian 
en  Piémont ,  n'ayant  point  été  marié*  M.  de  Villars  p.  7^9.  de  l'es  mémoires 
dit  c^u'il  éteit  le  fini  gtntU  yàkmmmt  mMm  ér  fféu^mt  fiigMm  de  Jmtmfi, 
^  flusfâvertfé  des  dAmes. 
X,  FRANÇOIS  Goutticr,  dit  le ,  feigneur  de  Crcvccanir ,  qui  fuit. 
|.  Autre  Fram^is  GoufKer ,  chevalier  de  Malte ,  fut  ambaifadeur  extraordioaise 
en  Aogleiene»  nomm^  cvique  4e  ficzîccs»  dont  il  prie  poAcflion  pat  pioca- 


M      HISTOIRE  GBNEAUMSIQpB  ET  CHRONOU 

ïcur  le  iz.  février  1^47,  remit  (on  cvcchc  la  même  année,  &  fiit  tué  dans  A,, 
une  revue  des  bandes  de  M.  de  Chaftilion 9«a ficctagoe  l'aa  li^i.  ItocftC^ 
«k^.  «A.ir        $mf  u./.  4«^. 


Au  t.&4.é0 

Gtuffin,  m  %m 
&  }.d*  Ht»- 
mertnfj  »  &  fur 
U  t»ut  dt  iHtw 
les  4  trou  fbt- 
vmui'uquàtj^ 


B 


FRANÇOIS  GoufKer,  dit  U  jernuy  marquis  des  Deifends ,  fcigncur  de  Crete> 
ooeor  y  de  Bontuvct ,  de  Thoys  >  dcc.  chevalier  des  ordres  du  roi .  Ton  lieutcnanc 
fieneral  au  goiminemenc  de  Picw^ie  ,  &  capitaine  de  cent  homiocs  d'armes,  iiit 
élevé  cnânt  d'honneur  des  cnfans  de  France ,  commença  de  (èrvir  iôas  M.  de  Lantàc 

lerfque  rcmpcrcur  dcfccndit  en  Provenccj  (uivit  le  dauphin  en  Piémont  &  au  fiegc 
du  Pas  de  Suze  en  1537'  Te  trouva  en  Picardie  à  l'aiUut  d'Hcldin  la  même  année»  ^ 
retourna  en  Piémont  tous  l'amiral  d' Arnicbauc  au  fiege  de  Cofny  »  9c  de>li  en  Rouffil-  ^ 
Ion  à  celui  de  Perpignan  fous  le  maréchal  dcMontpczac  ,  Se  fiic  au  fccours  dcLandrc- 
ciesea  IS4J*  L'année  Cuivante  n'ayant  pû  trouver  à  la  bataille  de  CerifoUcs  unche- 
ml  'deferrice,  il  oon^hittit  la  piqae  à  n  main  à  latfite  de  finfiinterie  ,  &  y  acquit 
beaucoup  de  gloire.  L'armcc  du  roi  1  îcnry  II.  s'ctant  trouvée  en  prcfcncc  de  l'cm- 

Keuriil  (onit  des  rangs  un  capiuiae  Allemand ,  pour  défier  au  combat  quclaue 
ve  cavalier  François  ;  le  feigneur  de  Creveoonir  fe  pmènn  avec  la  permlffion  dn  duc 
de  Ncvcrs  (on  gcncial ,  reçut  une  blclTace  au  bras  &  tua  fon  homme.  Le  duc  de  Ven- 
dôme voulant  ravirai  lier  Monlhcuil  à  la  vue  des  ennemis ,  un  comte  de  Montfbrc 
fit  onfigiial  au  (eigncurde  Creveoœur  pour  Ace  nn  coup  de  lance  entre  In  deux 
armées,  il  s'avança ,  porta  par  terre  Ion  ennemi  &  le  fit  prifonnicr;  il  fc  jctta  dans 
lietz  en  1551.  te  fe  diftin^a  pendant  le  fiege^  eut  un  cheval  tue  lous  lui  à  la 
Ixttaille  de  S.  Quentin  en  i^?»  y  fct  fidt  ptifoonier  8e  échappa  des  mains  décelai 
qui  le  tcnoit.  Il  donna  des  mirciues  de  fon  courage  aux  ficges  de  Cabis  ,  de  Thion-  Q 
ville  &  d  Orléans  ,  aux  batailles  de  Dreux  âc  de  S.  Denis ,  &  en  Picardie  Ibus  le 
n»r fichai  de  CoiR»  &  mérita  la  qualité  de  cftmi&r  fim-rnirthe.  Il  fit  honmuffie  à 
Louis  de  Bourbon  prince  de  Condé  pour  fal  fcigncurie  de  r  léchiez  mouvante  de  Brc- 
teuil  le  13.  juin  17  57-  &  ^t  âit  chevalier  de  l'ordre  du  roi  àPoilIy  le  joue  de  la 
fSie  de  S.  Midiel  en  i5«o.  il  eft  qualifié  capitaine  de  50.  làoces  des  ordonnances 
dans  une  quittance  qu'il  donna  à  Claude  du  Lyon  trcloricr  des  guerres  le  19  novem- 
"bte  1  $64.  Son  (ceau  eft  itmtU  m  i.  &  ^.de  GoHffier  ^  *»  x,  (jf  y  de  Mmmtrency. 
Le  roi  lui  fie  don  de  itooo.  livres  le  iS.  juillet  1575.  («)  le  fit  lieutenant  gênerai 
eiMn^''^'j-7com''  ^  vicc-amira!  de  Picnrdic  en  reconnoi (Tance  de  fcs  fcrviccs  en  1577.  &  chevalier  de 
ICI,  cctu         l'ordre  du  S.  tlpric  a  la  première  promotion  le  31.  décembre  1578.  il  remit  au  toi  en 
W*»!?'  jjStf.  (a  charge  de  lieutenant  général  de  Picardie ,  &  eut  le  24.  mars  de  lam^mean-  £ 

née  un  brevet  de  maréchal  de  France  pour  la  féconde  place ,  qui  viendrait  à  \  acquêt, 
La  liguecommenc^antà  fe  rendre  trop  puiHantc  en  Picardie,  il  eut  de  r.ouvcllcs  pro- 
vifionsde  lieutenant  général  en  cette  province ,  en  l'abfence  des  gouverneurs  le  18. 
xjétobre  1588.  &  dontutous  (es  foins  pour  la  contenir  dans  l'obeiflance  &  b  fi  iclirc 
qu  elle  devoir  à  fon  prince.  C'eft  en  la  laveur  que  la  terre  des  Dépends  fut  érigcc  en 
'inarquilai.  Il  mourut  le  14.  avril  1594.  ^  fut  enterre  à  Cnevecour. 

Femme  >  ANNE  de  Cacoazet,  fille  à'AHtmœ  de  Carnazec,  (eigneur  de  Brafcux , 
&  de  Mvffierile  de  BrIIfac ,  fix  mariée  au  chitean  de  Montargis  le  10.  lévrier  i  {44. 
en  prdence  du  roi  qui  lui  donna  tfooo.  livres.  Elle  écoit  demoifelle  d'honneur  de 
IMadme  U  daupfaine»  de  de  Mai^cite'de  Fcaace  *  toutes  deux  filles  de  François  L 

en 


Digitizëd  by 


DUCHEZ  NON  PAIRIES    KOVJNNOlJ,  '6iy 

,  en  IJ40.  &  &  fut  damed'honncur  de  la  reine  Catccinc  de  Mcdicis  en- 1^79. 
'fi,  Elle  donna  par  aâc  pailé  à  Montdlidiet  ,dtt  eonfentemcnt  de  fon  mary  le  1 1.  aouft 
ï  591.  à  Thtmoleen  Goufficr  fon  fils ,  chevalier  ,  f  :  rc le  Thovs ,  les'  terres  &:  fei- 
gn.nuics  de  Btofcux  &  de  Monuubett  >  &  la  ieigncunc  de  Sauuy  àdlc  ccliues  par  lc« 
accès  it  fucceffion  de  Pta^ée  de  Carnazec  fen  neveu ,  gentilhomme  ordinaire 
de  la  chambre  du  roi,  fcigncur  dcBrafciix,  de  Montaubcrt  &:  de  Saintv  ,  aux  con- 
ditions cnct'auucs  que  ThimoUan  Goufticr  âc  Tes  dciccndans  ccancUcroicnc  des  armes 
de  Ha  maifon  ;  die  mourut  en  1595. 

I.  HcNRy  GoufHer,  ne'  le  ij. juillet  lî4<».  &  mort  cinqjours  après. 
.2.  HENRY  Goufticr ,  fdgacur  de  Ctcvccœur  6c  de  Bonnivct ,  qui  (uic 
f.  Odbt  Gouffier,né  le  ta  aouft  1549.  Se  mon  le  Z4.  feptcmore  fuivane. 
4  Anviual  Gonfficr,  ne  le  18.  aonft  i  jjo.  &:  mort  le  19.  odobre  fuivanc. 
«  ^      AsDKUBAL  Gouihcr,nc  le  ly.juin  if5i.&:mortlevingt-eiDqdumcmemois* 
«tf.  THIMOLEON  Goufficr ,  (dgneur  de  Thois ,  duquel  fmàtfimh»  ks  Sd j;peuss 
Ô-  Marquis  de  Thois  ;  rspportez  cy  sfrts  §.  III. 

7.  CHArLEs  Gouflier  j  abbé  de  Valoircs  >  prieur  d  inglevcrt,  ne  le  9.  juillet  1^59.  à 
;      tncte ordonna ^'^mUm  Gouffiec fon  berede  lui  donner  1000.  écus  fuivtnt Paâe 

de  donation  du  1 1.  aoufl  1591.  mentmrté  n-.-^fiïu;.  Il  «oit  abbc  de  Valoircs  en 
\bo6.  Si  mourut  à  Rue.  i'eye^  Gai.  chrtjt.  edii.  de  1^56.  tMte  lU.ptge  908. 

8.  CH ARLES  MAXIMILIAN  Gonfficr,  é  fiàtUhândk des Man^iis D^SFAi^ 
GNY ,  rapport  ce  cy-afrts  §.  V. 

9.  N.  Goutticr,  ne  le  27.  mars  lyôj.  &  mort  le  même  jour. 

xo.  CiAUOB  GoufEet ,  née  le  2  3 .  juillet  1 5 48.  fut  mariée  par  conceat  du  i^.  (ep*  ' 
tembte  15^2.  à  Antame  de  Haliwin  ,  feigncuc  d'Erdclx'cq  ,  gouverneur  de  U 
Fere  ,  chevalier  de  l'ordre  du  roi,  AU  de  Leuis  de  Halw  iti ,  icigncur  d'Eicle- 
becq,  &  de  AfayirdeHanies.  tmc  ni.  de  cette  hijioirsyf.  ^15.  Elle  ta 
Q  léguée  de  1000.  écus  par  fa  mece  par  l'aâe  de  douacion^u  11.  aonft 
rjMsrié  ty-dt£ks. 

XI.  Ammb  Goufiier,  née  le  11.  aonft  15 sa.  ^tnone  le  i».oftobce  loivanc  ' 

•.    12.  Chari-cte  Gouffier,ncc  le     novembre  155  ?.  mourur  le  10.  janvier  1^54.- 
Jj.  FRANij|OisE  Goulncr,  ncc  ic  20.  octobre  1560.  cpoula  i"-'.  Jacques  d'Ûrion- 
irîUiets»  fe^ncur  de  Courcy.  2*^.  le  13.  juillcr  i58z.  AJrit»  de  BoufHers  ILda 
nom ,  Icigncur  de  C.igny ,  chevalier  de  l'ordre  du  roi ,  fils  â'jJrif»  de  Boufflcrs 
I.  du  nom,  fcigncur  de  Cagny,  &  de  Louji  d'Oiron.  Elle  fut  Icgucc  de  1000- 
«GUS  par  f>  mere  dans  l'acte  mentionné  qNkfftls  ,  fut  prefente  au  contrat  dO 
mariage  d'Aatme  de  Camazec  II.  du  nom,  avec  Marù  de  Carvoillale  17» 
o^obrc  159^-  &  mourut  le  14.  février  1621.  yèyez  cy-iev*nt  ■,  f.  84, 
14.  Anhe  GoufHcc ,  née  le  6.  aoud        mariée  par  contrat  du  iz.  janvier  1J91. 
à  iVK«A(jd'Amerval,  fe^neur  deLicn»>urt,  bailly  &  gouverneur  de  Cbattoy, 
j)       enfcignc  de  la  compagnie  de  Frimçtit  Goufficr , fcigncur  de  Crevecoeut  fi»  beau-  ^ 

Î)ere.  Après  la  mort  d'Anne  Goufficr  il  (c  rcm.uia  à  CibrtclU  d'tftrécs ,  dite 
d  belU  GabrielU^  fille  à' Antoine  d'Eflrrées  IV.  du  nom»  vicomcc  de  Saiûons  »  &; 
de  l'rdttftffe  Babou ,  il  eu  fut  &pare  Se  époub  K.  de  h  'Mtcdc 


H 


VII; 

ENRY  Goufficr ,  fcigncur  de  Crevccocur  &  de  Bonniver,  marquis  des  Dcficnds, 
^  ^  nt  le  dernier  juillctij47.  fiit  élevé  en&nt  d  honneur  durai  Charles  IX.  Le  foi 
Hcniv  lil.  le  fit  chevalier  de  l'ordre  de  S.  Michel  ,gentillionine  de  6  chambre ,  & 
capitaine  de  jo,  hommes  d'armes  de  les  ordonnances}  il  fiit  confeillcr  clumhcllan  du 
âv.c  d' Alfnçon  ,  premier  gentilhomme  de  fa  chambre  ,  fuivit  ce  prince  au  voy^e 
tju  il  ht  en  Flandres,  y  eut  des  emplois  confiderables,iurprit la  ^50e  d'Eindhoven 
en  Brabant,  oii  il  toutint  un  long  fiegc  après  la  retraite  du  duc,  &  ne  rendit  cette 
place  qu'à  rcxucmit^âc  avec  une  compoûcioa  très  -  honorable.  Apres  la  mort 
du  duc  d  Albe  il  alla  en  Italie  an  fervice  des  Vénitiens  ,  qui  le  firent  général  de 
leurs  troupes  uUtamontaincs ,  &  en  rccompcnfe  de  fcs  fcrviccs  lui  donnèrent  la  terre 
de  Cazabcl  prés  dcVcnifc.  H  fit  une  fondation  d'un  couvent  de  Capuans  aut  iux- 
bourg  de  Cazclmont  pcocfie  (a  cette  de  Cazabd.  le  rai  loi  frê  enluitc  comman- 
ticn.ent  de  revenir  pour  le  fcrvir  dans  les  guerres  civiles  ;  il  fc  trouva  à  la  bataille 
dcScnhs  2i  fut  aflafliné  fut  la  fin  de  l'année  1589.  en  une  émotion  populaire  de 
la  lieue  dans  l'éeliiè  de  Bccteuil  co  Picardie  par  le  marquis  de  Maignders. 
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Pcmmc  JEANNE  de  Bocholt ,  dame  de  TWenne$ ,  de  Calonne  fur  le  Lys ,  &  a; 
d'«otm  lieux  en  Flandres  &  en  Artois,  fille  de  Gciefroy  de  Bocholt ,  baroji  de  Gte- 
wcmbars  an  pays  de  Gucldrcs,  8:  A' Anne  de  Wittcnhorft.fot  maiiee  à  Arras  le  io. 
aouft  i<i76.  le  ht  nacuraliicrau  mois  de  décembre  i577-  Aolt  cutricede  fa  en&u  le 
f.juiliec  i6of.  &:  fut  prefcnte  le  ij.  décembre  i6oi?.  au  contrat  de  mariage  d'.-fw»*- 
Ammette  Gouffier  la  fiUe.  Vtjei  Usfftmm  é  titra  de  U  mtifm  de  Lyodca  fiuc- 
Itcns  p^e  121.  ^ 
1.  François-Albxahprb  Goufficr,  fcigncut  de  Crcvccœur  flc  de  Boiinim,n6 

à  Bruxelles  le  24.  juillet  1577.  fut  tué  en  doel  en  ij^û. 
1.  HENRY-MARC  -  ALPHONSE  -  VINCENT  Gooflfcr ,  fdgneur  de  Ciero- 

cœur,qtti  (bit.  ^  ^ 

i-  |ac  QUELiHE-EMMAHubLLE  Gouffîcr ,  née  au  château  de  Thieoocs  le  3.  avril 
1 J79.  c'pouia  par  contrat  du  10.  juillet  159»  cAirfer  de  Ciequy ,  baron  de  Ber- 
nieallcs  fit  de  Ckry  ,  fils  de  CUuJe  de  Crcquv  11.  du  uo-.n  ,  fcigneur  de  Ber- 
nicullcs,  chevalier  de  l'ordre  du  roi ,  ûc  de  Glxade  de  Kouvtoy-Saioc-Simon. 
Elle  mourut  à  CIcry  le  famcdy  17.  janvier  itfif. 
4.  Anne-AhtoiMBTTE  Ciouttici  .  di: ne  te  Ti.iciiMCî  ,  néc  Ic  j.  may  1580.  fut 
mariée  pat  coocrat  du  i }.  décembre  160^.  a  £r»e/i  de  Lyndeo,  chevalier  «Ubce 
baron  ,  puis  comte  impérial  de  Rechcm  pris  Mafbidr,  baion  de  Ricfaolt ,  de 
Borflcm&  de  Thicnncs,  gcntilhon-n.e  fc  la  chambre  de  fa  majcfté  impériale, 
&  Ton  colonel  enuctcnu  ,  âls  de  Hcrmm  de  Lyndcn  ,  chevalier  >  hbrc  baron 
impérial  de  Rechem  6c  de  Richolt,gauv«xiwur     opicaine  gênerai  du  pays  ^ 
de  Cologne,  fliiivcrain  &:  grand  majeur  de  Licgc  ,  &  de  Mtrie  de  Halmade. 
Elle  lui  porta  co  mariage  û  moitié  des  terres  &  leigocurics  de  1  hicnocs  »  de 
Oilonne,  de  Sceenbedc  &;  de  la  Vieuville.  Le  nuwaOere  de  Rechem  ayant  ith 
brûlé  par  les  foUiits  de  t  t     de  Hollande  le  i.  may  t6io.  Anne- Antoinette 
Goufticr  &  Ion  niary  le  iîtcnt  rebâtit  à  loiis  dépens  i  elle  fit  auOl  bâtir  une  cha- 
pelle à  WUêc  en  rhonnenr  defidncePecronille,  de  donna  de  gcandes  manques 
de  fa  libéralité  envers  'c,  pauvres.   Elle  mou  rue  le  7.  juillet  1610.      (ur  ca- 
tcrrcc  dans  le  monalierc  de  Rechem»  où  (c  voit  Ion  épiiaphc.  Vtjtx,  Us  amudes 
4e  k  maifoB  de  Lynden  ,/ar  Budceos ,  iw.  ix.    }  1 1.  é'^* 

VIII. 

TNRY-MARC- ALPHONSE-VINCENT  Goufficr,  feigncur  de Crcvccdrur,  t» 
idcBonnivct  &  de  Cazabcl ,  naquit  à  Vcnifele  14.  juin  ijSs,  &  fut  tenu  fur 
lës  foncs  de  bapf^e  par  les  ambafladcars  de  France  &  de  Portt^l ,  au  nom  de  leacs 
princes,  &  par  la  rcpubtiquc  de  Vcntfc  &r  le  duc  de  Mantoue,  qui  lui  impofcrcnc 
chacun  un  nom.  Il  vendit  lematquiiat  de  Bonnivecà  Aymé  de  Rochcchouart^fei- 

Sneur  de  Toniuy-Channce, & liit  brftid  par  aocideac  avec  là  fistame  au  diiteaade 
ernicullcs  la  nuit  du  11.  au  13.  mars  1^47. 
Femme ,  ANNE  de  Moachy»  fille  de  jt*n  de  Monchy  ,  chevalier ,  feigneur  de 
Montcavrcl , gouverneur  des  ville  de  cèâteau  d'Aidies ,    de  MKrfgeaiu de  Boniboo- 
Rubcmpré,  fut  mariée  par  contrat  du  ij.  avril  lôij. 

1.  Henry-Marie  Gouffîcr ,  matquis  de  Creveconit ,  né  le  zp.  o^obre  1^19. 
iilleul  de  la  reine  meie  Marie  de  Medicis  >  monrot  î  Abbeville  en  1^40. 

avoir  été  marie.  £ 

2.  Charles-FraM^ois  Goufiicr ,  chevalier,  marquis  de  Crcvccueut ,  donna quit- 
caoce  pour  partie  de  la  dot  de  fa  femme  à  MAÙe  d  Amerval  (âbdle>mere>le  a» 
drrctnbrc  1^4}.  &  maurut  Airr;  cnfans  aumois  de  juin 

Femme,  AwNfc  de  Rouvioy  de  S.  Simon,  fille  <iiljiuu;  de  Rouvroy ,  fcigneur  de 
5.  Simcm  &  de  Vaux ,  &  de  Mtrie  d'Amerval,  fiic  mari&  par  caociatda  la.  . 
juillet  f>vr-  tome  IP'.  de  cette  hiftùre  f  400. 

3.  NICOLAii-ALiiXANDRE  GoufliK,  <to  le  comte  de  Gouftier,  qui  mit. 

4.  Jean  GoofHer,  mort  jemie. 

f.  MapguErite  GouKicr  ,  née  le  zj.  mars.1618.  époiifa  1°  en  t^?-.  Ahph 
de  Wigtiacourt ,  fcieneur  d'Eftouy.  2°.  N.  premier  vcnc ar  du  duc  d  Uilcaxis. 
*.  MA9BiBiti  Gùomet,  abbejlè  de  Sainte  Atifircfaene  de  MonftieuiL 
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-  ICOL  AS- ALEX  ANDRE  Goufticr ,  chevalier ,  marquis  de  Crcvccoeur ,  baron 

[,\|  d'Engoudeflen  dans  le  Bouloaiioii>  prie  U  qualité  de  (smte  de  Goufiier ,  cran- 
iigea  les  19- juin  1^51.  Se  jo.  rcptembre  1053-  ^vcc  jtm»  de  Roovroy  <le  S.  Simon, 
.yeuve  de  CbârUs-FrMf$is  Gouftler  (on  frère  ,  au  fujct  de  fa  dot  ,  fie  Ton  ceftamenc 
«lonaphe  à  Paris  le  ij.  novembre  ijoj.doac  U  nomma  exccucaii  Henry  d'Agueflèaa 
•  coi^iKr  d'éttt  ordinaire  &  au  confeil  royal  des  finances,  freie  uwrio  de  fil  fenaine ,  y 
ajouta  un  codicile  le  18.  décembre  1704.  mourut  k  i7.iiUts  I705*lg|6de  85.  ana, 
te  fut  catetcé  en  i'éûiSc  d«  S.  Benoic  i  Paris. 

Femme,  EttZABETH  du  Faor  de  te  Roderfe  ,  fitte  d6  »âK^  dii  Faut  de  1» 
Roderie,  ieigiicui  Jl-  \a  RoJctie  &C  de  la  Curée  ,  capîcame  tH»  g^rdei  >  9C^Jmt 
de  Givés,  bti  mariée  par  conuat  du  18.  ma»  16^6. 

I.  CHARLES-LOUIS  Gonflift*  dit  le  mtrfdi  de  Booniva; ,  qui  imt: 

1.  Mamobutb- AMToiMitiri  ÙonMbt  »  ceUgienle  i  Saioie  Anlbctace  de 

^  Monftreuîl. 

3.  ôc  4.  Majux-Anmb  &  CArËRiMSoAMGBtiqoi  Coufiicr. 

X. 

H  ARLES-LOUIS  GoufHcr  ,  dk  le  nt.irqm  de  Bonnivct ,  page  de  la  gnndc 
V^écucic  en  i^?*  puis  capitaine  de  cavalerie  au  r^imcut  de  Yillars ,  mourut  en 
Hongrie  an  mois  ifoaab«e  1707. 

Fcmmet  ELIZABETH-CLAUDE  de  Brouilly  ,  veuve  Jérôme  comte  de  Gon- 
nclieu ,  fut  ourlée  par  contrat  du  zj.  fcptembrc  i6y6.  ic  mourut  le  premier  juUlcc 

AUGUSTIN  Cottffittydit  le  anv^m  de  Bomiîvet» qid  foit. 

XI. 

AUGUSTIN  Goufîicr,  dit  le  nur^ius  de  Bonnivet,  né  au  mois  d'oâobre  1^77. 
capitaine  de  frégate  en  1 70;.  tnoamtaa  tecoar  (fmi  voyage  facner  8C  &t  ttt* 
^  «frc  àlalnionr  le  14.  feptembrc  171- 

Femme,  ELIZ AB^TH  Godin ,  veuve  de  Pitrre Collet,  fciencur  de  Loachamps, 
te  fille  de  Pierre  Gadia,  ta  A'ElizAbeth  te  Maiflre,  foc  acoMdde  foos  lièiiig-prive  le 
premier  (cptembre  1706.  puis  mariée  ;  mais  ce  matiage  ayant  été  contefté  pour 
quelque  déciut  de  formahtcz,  on  en  [cnoiivcUa  h  ccccnionic  avec  permil&on  du  roi 
en  r^life  de  S.  Michel  d'ingonville ,  paroilTe  du  Havre  de  Graoe  an  mois  d'avril  1715. 
Elle  eue  la  tutelle  de  (es  quatre  cnfm-;  le  17- janvier  171 8.  mourut  le  j  1. janvier  1717. 
i,  N. ...  GoufHcr  ,  ne  \c  bjpciié  le  2.7.  décembre  1712.  page  dcU  cham- 

bre du  roi  en  1727. 

i.  N. .  . .  Gouffier ,  ne  ^  baptifé  !r  ;  5  juillet  17T4.  mort  fans  avoir  été  nommé. 

3.  Marie-Akne  Courtier,  nec  le  20.  mats  1708.  fie  oiidoycc  le  même  jour  dans 
i'cglife  de  Notre-Dame  du  Havre  de  Gnœ  par  pcrmiffion  de  M.  l'archevêque 
de  Rouen ,  reçut  le  fupplcmrnt  des  ccrcmnnics  du  baptême  le  8.  décembre 
1718.  &fut  nommée  au  mois  d  aoùc  de  b  uicmc  anncc  pour  être  reçue  aux 
dcmoifcllcs  de  S.  Cyr. 

4.  N. . .  Goudier,  née  le  ij.  juilJec  1^09.  6c  bapiUee  k  màne  jonc»  eft  «cMdt 
à  S.  Cyf  le  4.  juin  171 1. 
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V  I  L 

TH I M  O  LE  ON  Goufîicr,  Tixicrae  fils  de  FRANÇOIS  Goufficr,  dit  U  jtunt 
(cigociu  de  Crcvecoeur ,  &  d  ANNE  de  Canuzet>  roentioanez  d-devanc  p. 
Î616.  naquit  k  dernier  mars  155  8.  fût  (eigneor  de  Thois,  de  Brafenx  ft  de  Mon- 
taiibert»  chevalier  de  l'ordre  du  roy>  gentilhomme  de  (a  chambre  ,  &  vice-amiral 
fais  la  côtes  de  Picardie.  U  parugca  avec  Anteme  de  Camazcc  h  Incod&on  de  An»- 
^  fUt  de  Camazet  le  itf.  juillet  1596.  ce  qui  fut  confirmé  par  «xèt  du  parlement  de  ? 
Paris  le  cinq  avril  i6oy.  en  coniequcncc  duquel  ce  parcage  eOt  fMH  éxecution  le 
1 4.  juin  Tuivant.  Il  fervic  les  cois  Hciûy  UL  6c.  Henry  IV.  daof  le*  gnenes  civiles  de  U 
ligue ,  fuccapitaine  d'une  compagnie  des  ordonnances  du  roi ,  meflre-dMarap  d'an 
rcgimcnc.  II  tefla  le  18.  fcptembrc  l6l^  clutfa  (cpultutedans  la  chapelle  de  l'c'ghfc  de 
Thois  qu'il  ordonna  »que  Ion  ftls  aine  fit  achever ,  nomma  exécuteurs  teAamentaircs 
la  tcauBctc  mcflicttrs  de  Bemieules  <e  de  ^ailly,  &  mourati  Amiens  en  1^14. 

Femme,  ANNE  de  Lannoy,  dame  de  Morvilliers,  féconde  fille  de       de  Laa« 
noy,  feignenr  de  Morvillicrs>  de  Follcville  &  de  Paillarc,  &  à' Anne  de  la  Vicfville» 
dame  de  NcuviUe     de  Boubeis ,  fax  manée  par  oonccac  do  x6,  janvier  ip8.  te  * 
nanfigea  comme  procnncrioe  de  fim  marii  aroc  Àmêm  de  Gacnazcc  k  %z»  deoem- 
hce  1610. 

i.  FRANÇOIS  <»infiier,reigneor  de  Thois,  fiuiTuir. 

Guillaume-François  Goufficr,  abbc  de  Valoircs  ,  prieur  dlng^ewrt  ^MRfs 

Ton  oncle ,  puis  Capucin, <^  le  pcrc  Ëccoardin  de  Crevccceuc. 
|.  CH ARLE^ANTOINE  GooSier ,  fôgnenr  de  Btafaut,  éfmtk  traitke  des 

MARQUIS  de  BRASEUX  &  de  Heilly,  rapatriée  cj  tpre's  $.  IV. 
4.  Amxb  Goufficr,  maiicc  à  7^4»  de  BivilleffeigoeurdbBoiiTy  y  chevalier  de  l'or- 

diedu  R>y ,  fuivanc  un  aâe  du  ay .  may  1 6 1 4. 
y.  Madelene  Goufficr,  religicufc  à  S.  Paul  prés  Bcauvais. 
€.  Catekjne  Gouther,  cpuula  Rtnc  GouAier  ,  Icigneur  d'Efpagny  &  de  Courte- 

vilk»  fon  coufin ,  fib  de  KAgrtu-Aùumm^  Gouror ,  iêigncnx  dCEfpagDy»  &  de  q 

VIII. 

FR  A  N  C.O  I S  Gouftier ,  chevalier ,  (cigneur  de  Thois ,  de  Motvilliecs ,  &c.  ell 
qualifié  chevalietde  lofdiedu  roy  dbns  un  oanfport  que  fa  noe  lui  fît  k  a; . 
may  i6i4« 

Femme» 
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femme ,  ]  T  ANNE  d' AaiTe ,  fille  à'Mime  d'Aune  feignent  de  Dominois ,  &  de 
A  rrimçciji  du  liiez ,  fuc  maiic'c  par  ooottat  du  viagi  décembre  1^05.  àotc  veuve  eu 

itf  1 8.  &  vivoïc  encore  en  •  619. 

:   I.  THtMOLEON  Courtier  II.  du  nom,  (êigneur  de  Thois,  qui  fuit. 

2.  Antoine  GouOicr ,  fcigncurdc  MorvillicT$&:dcLoueuiêsenBeanvoifiS)inoa' 

tut  le  cinq  tcvncr  1 667.  &i  iuc  enterre  a  Louculcs. 
Femme,  Madelene  des  Mares,  fille d'^JK^«/m  des  Mares  (eigneucde  Bellefbfle, 
5c  de  J/.:rie  de  Canonvillc,  fut  mariée  le  9.  avril  1*41.  refta  veuve  &  tutrice  de 
les  cuiaiis  en  i66y.  &i  iranligca  le  z 2.  juin  1681.  fur  la  fucccfTion de C/iim/^  Gout- 
'  fier  veuve  éB-dmik  Fierot,  (eigneur  de  Guyancourt. 

I.  Claude-François  Goulîicr,  ccuyer,  (eigncur  de  Loueufes,  batifc  le  10, 
avril  16^6.  proJuilic  avec  Ton  frerc  leurs  titres  de  nobleile  deva>it  M.  rhely- 
peaux  intendant  de  la  généralité  de  Paris,  (iiivant  la  règle  générale  &  la dé- 
datation  de  I696.  Il  les  maintint  dans  Ui  privilèges      honneurs  dmt  fouit  la. 

*  d»  ntiume»  le  30.  mars  1699,  &  ordonna  qu'ils  (eroient  inicrits  dans 

le  catalogue  des  nobles  de  la  généralité  de  Paris  m  rang  des  mtifms  illuftres. 
Femme  >  LoniSB>CHAiii.OTTB-EuzAB  eth  de  Cicquy,  fille  de  Louts  de  Crequv 
fegneur  d'Auiièu  &  de  Friancourt ,  &  SAMtmUt  de  CàuUicre,  tut  nurice 
le  2.8.  oftobrc  1699. 

II.  FraH^ois-Louis  Gouffier,  écuyer,  feigneutde  Loueufes  ,  batife'  le  ii.  juin 
\i^9.  fut  re<;u  page  du  roy  dans  û»  grande  écurie  le  i  j.  janvier  1677.  ^  com- 
pris avec  (on  frcrc  dans  le  jugement  mentionne  cv-dciltis. 

Femme,  Mahie-Anne  de  S.  Biimont»  tille  d'AuJre  de  S.  Bliinont»&  d'£tf- 
le  Tonnelier  de  Bretenil ,  fut  mariée  le  t  j .  février  1 7 1 S . 

III.  CATERiNE-FFANçotxE  Goufl'xr ,  fcnimc  l\c  Jacques  de  Campuley  j  fei- 
goeui  de  Catnpuley  &  de  Meocrval ,  tnott  làns  cntuns  co  1709. 

] V.  N. . . .  Gouinet ,  rcligieule  aux  Annondades  à  Feicamp. 
C     3.  A^NF.  Coutfiet,  tttariM  en  tStt,  i  Adrim  de-Linogesi  fdgpieatdeSainfent 
prés  Rouen. 

4.  Claudb  Goufiier  >  épodâ  en  i6)t.  dtait  Fietot,  feignent  de  Bean£NX  &de 
Gayancooic  s  moR  fiuu  cnfiuu  en  165  i* 

IX. 

THIMOLEON  GonfBet  II.  du  nom,  chevalier*  feigneur  de  Thois  6c  de 
Morvilliers. 

Femme,  CATERIME  de  Ronchcrollcs ,  fille  de  Pierre  de  Ronchcrollcs  barondi» 
JD  Pont  S.  Pierre,  &  de  Marie  Nicolai,  lut  tiutice  par  contrat  du  la.  aviii  I6a8. 
ANTOINE  G^fiiet*  matquis  de  Thois ,  qui  fait. 


Dt  Gtttfitr. 


'  :  X. 

ANTOINE  Gouftier ,  chevalier ,  marquis  de  Thois ,  gouverneur  de  'la  ville 
de  Blois,  8C  Ucuseoant  gênerai  des  pays  Bldois,  Sologne  fie  Dunois.  j 
-     Femme ,  LOUIS  i  d'Eftanjpes ,  fille  de Jem  dXlbmpes- Valençay ,  baiim  dc  M: 
fcbcune,  &  itc  Caterme  d  Elbcnnc,  tue  mancc  par  contrat  du  10.  mars  1 647. 
1.  THIMOU^QN  Goudicc»  dicvalict,  nuiquis dc Thoù>  <}ui Tuit. 


«t»       HISTOIRE  GENEAtOQIQPE  IST  CHUONOL 

z,  LaoK  GoufHcr,  die  le  t$me  de  Lift ,  capitaine  de  cwakde  àm  la  flalowUe  a, 
générale ,  fut  tué  à  la  bacaillede  Scntzheim  en  1674. 

j.  âlexaHdue  GoufiFiec,  batifé  le  onze  décembre  1630.  reçu  chevalier  de  Mal* 
te  le  18.  àBcdbit  i€6j.  fut  capitaine  dans  le  même  régiment  de  b  Polodelle 
générale  après  Ton  frcrc ,  &  mourut  au  mois  de  janvier  1 678. 

4.  Charles  Gouf{icr>  reçu  chevalier  de        le  |.  jwUce  167t.  dk  U^Mnà» 

Ton  frère. 

5.  Marie  Gouffier,  a  cxé  pcafionaake  en  PaUaye  de  S.  AAmine  à  Parie  dqpab 
l'jgc  de  deux  an»  9c  doiii»  jnlqii'atf  7>  jnllkc  iSjt^  qncUe  meonic  âg^de 

an»  &  dcou.  ^ 

6.  N....Goaffier,moiceenba$âge. 

7.  />T  ADi      1.  Courtier  de  Thois  n'ctoit  pas  mariée  cn  1712. 

jt.  Makie-R,bhe6  Goufticr  de  Thois,  prieure  de  Boul;^  en  TouxaiQe,ordie 
de  Sb  BcDoift  »  vifoit  CD  i7»&> 

XI. 

THIMOLEON  GoufRcr,  chevalier ,  marqui  s  de  Thois ,  gouverneur  de  Blois , 
lieutenant  gênerai  des  pau  BlcioiSa  Sologne  6l  Dunois  en  1676.  <Sc  mdbe-dC'> 
camp  du  régiment  d' Auvergne infrinctie ,  mouroc  le  1.  mats  srap,  W  de  84.  ans. 

Femme,  HENRIETTE-MAURICETTE  de  Penncncouet-dc  Kcroualle,  veuve 
de  Bhil^^  Herbert  comte  de  Pembtock ,  liœur  de  Lûmfe-Rettét  de  PcnancouetHle- 
Kenxulle,  ducheflis  de  Ponfinauih,  &  fille  de  OéUgmm  de  Pmanwwift  comte  de 
Kaouallc,  de  de  Mtm^Jbm de  PJaeucdiiaTineiir» Ibc  nariée  pat  eoutat  du  odxc  q 
may  i6%y 

I.  FRANCOIS'LOUIS  GoofHer ,  dievaliert  naeqnia  delThoii»  qni  fuit. 

%.  GEORCEs-CuiLtAUMC  Gouflier ,  chcvalicT  de  Malte, eolcigpiedevaiflbll-» llié 

le  10.  février  16S8.  fut  batilc  le  28.  du  même  mois  16  9. 
|.  LouB^THiMotiçM  Goaffier*  ehevallec  de  Malte ,  du  k  thewMtrie  Aairt  né 

1(35  piUetdcbatiliébii.aonfti^sp.&teiik^Qedevaiiicw  dcmoumc  le  i. 

aoull  1718. 

4.  Ayma»  Goaftier,  dit  k  ^âmtu  ftit  cornette  de  cavaletie»  ftinaunic 

en  1710. 

$•  Chabi.es>Thimolbom  Gouftkr  >  die  CMé  Cfi^ur,  chanoine  de  l  égtifc  de 
NocieyDamede  Patis  en  1729.  0 

tf.  N. ...  GouiTîer ,  defliné  pOK  toedievriiiBr  de  Mails  f  dit  iiril^^ 
mort  à  l'Âge  de  aois  ans. 

7.  Manb-Anmb  QoafKer,  iiit  mariée  le 

II.  du  nom ,  comte  de  MiifTet ,  fils  de  Louis  de  Bourbon  I.  du  nom ,  comte  de  Buf- 
lèt,&  de  Mâdelcne  de  Bermondet-Ocadour.  ytjt^  ttm.  I.  de  telle  hijlfâg.  377. 

5.  Amhb-Mamb  Goufiier,  tdJgieafe  Beoedldiae  à  l'^baye  d'EfttvaL 
9.  Amccuqiib  Confier  I  mone  jeune* 

JifrMMraf  dr  Jean-ThimoleonGenfBer,  mârijuis  dr7liNif,(^/AiitoinenedeLior. 

Thimoleon  )  ^i/iiri  de  Geu^er,  da  Mattangiei  né  à  Ptris/ar  Ufmiffe  S.  MederitU 

XII 

FRANCOIS-LOUIS  Gouffiet,  chevalier marquis  de  Thois ,  meftrc-dc-camp 
tefermédecavaierie,  ftdievalict  de  S.  Loois  en  1719.  avec  penfionde  1000.  écus.  . 
Femme,  ARMANDE-LOUISE  GoufFicr,  fille  de  Pierre-Msre-Anmne  Goufficr 
comte  de  Caravas,fic  de  LtMtfe'FrânfùfiàcVEH^utgtfat  noarice  pat  contrat  du  treize 
juin  171^.  &lacdel)iarioarelKaa€liâBeaadcPal&vai»enAnjaak4.i^ 

vanr.  î^ez  cy-icvant  f.  ^14. 
I.  N. . ..  Gcuilfier,  fils, 
a»  N. ...  Goufficr  >  infe  le  7.  aouft  1718. 


» 


Digitized  by  Google 


bUCHEZ  NON  PAHtieS.  tOVéHmiS.  «y 


MARaUIS 


DE  BRASEUX  £T  DE  HEILLY- 


D'iri  t,fu 


In  itflUi  m 

féfct. 


VIII. 

CHARLES-àNIOIME  Gouftiet ,  feignm  de  Bnteox»  tsoiùémt  £ls  de  TI- 
MOLEON  Gonikr,  feignenr  de  Thoii ,  9c  d'ANNE  do  Lttnoy,  mmtm* 

mcx>cy-itvam  p.  620.  mouruc  en  1654. 

Femme,  FRANÇOISE  de  PiiTclcu,âUc  de Xmmt de  Piilcku,faigDeitt de He^ 
de  MmU  de  Gondy,  fiit  mahcc  en 

1.  HONORH'-LOUIS  Goufficr,  marquis  de Brafëux &  deHeilly,qui  fuie. 
X.  Marie-Madelene  Gouflicr,  ne'c  en  1622.  fut  maciée  1".  à  N. . . .  Fabroni. 

tP.  à  Chtrles  Dudley  ,  duc  de  Northumbcrland  «  mgct  à  FJaMDce  VC»  l'ta 

\6^7-  il  ctoic  fils  de  Eolxrt  Dudlcy  crée  duc  dc  NoClIlHinbClknd en  itfXOédC 

à'Elizabeib  SouthcNTcU  la  troiliémc  femme. 
3.  Catemnb*  AMCBuqsn  Gooffier  »  épouA  N.....  de  Lflinecrcigncur  dft 

Contevillc. 

'    4.  FikA)4^ou£-IsAB£Li.B  Couâiei ,  icligicule  à  Vaiiviik. 


I  X. 

HONORE'-LOUIS  Gootfier,  marquis  de  Brafetix  6;  deHeOly. 
Femme,  GERMAINE  Martineau  ,  fille  Acjtcqiut  Marcineau  ,  trcforiet 
des  paicies  caiueiles  U  grcftiec  du  confêil ,  &  àeMuUlene  Payen ,  fiic  mariée  en  1  £47* 
I.  CHARLES-ANTOINE  GoniNer  Ul  da  nom ,  marquis  de  Heilly  ,qui  fuir. 
i.  Jean-Aeexakdpe  Goufticr,  leigneur  de  Brafcux , fiit  colonel  d 'un  regimcnc 
de  dragons,  &  moucut  au  mois  d'aouft  X704.  des  blefliiics  qu'il  avoic  reçues  à 
la  bauille  d'Hochftec. 
Femme  ,  Marie-Marcuerite  dc  Briefl-d'Aillies  ,  dame  dc  l'Etoile  ,  fîl!c  de 
Chvltt  de  Bricft  *  Icigueuc  d  AiUies  ,  fie  de  AiMrte  le  £load ,  dame  de  l'Etoile 
fur  Somme 

I.  Cesak-Alexamdre  Gouffier ,  matqais  éTB^Êgaf ,  capitaine  de  cavaled» 

dans  le  régiment  de  S.  Simon. 
Femme ,  MAUCvsniTB-HBHBtBTTB  GodHer ,  demiece  fflle  de  AùuiimBm 

Goufîier,  marquis  d'Efpagny  ,  &  de  Renée  de  la  Roche  fiit  maricccn  i/ii, 
&  lui  poiu  le  marqmiat  d  Éipagny  dont  elle  étoit  hctiticie  poui  ia  parc» 
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II.  )osefh*Rs«b'  GtMBktfdk  l'abbé  Gonffier. 
'  III.  K£NiiT<jB>âicB  Goiitbet,  dieraUer.de  Make»  capinioe  râbcmé  decai* 
valeiie^ 

IT  MARiB-AttcBLiQDB  Gouflîer,  mnée  i  Fbrmmd  de  Cambray ,  tcigncur  A 

de  la  Neuville  &  de  Vilicrs  ai  Picardie 
*.  4.  &  5.  Catebimb  >  Madelene  &  Faan^oise  Goufficc ,  icligicutesà 
Variville. 

6-  GABRiEi.i.r  Couffifr, femme  de  N.  de  Vauchcllcs ,  lieutenant  de  roi  caPicacdie; 
7.  6c  8.  ÂMcELiQMfi  &c  Germaine  GouiHci;,  ccligiculcsà  Yaiivilic. 

X. 

CHARLES-ANTOINE  Gouffier  II.  du  nom, marquis  de  Hcilly ,  maicclial  de$  5 
camps     armées  durai)  d-dcvarit  enfeigne  des  gendarmes  de  la  garde ,  mourut 
âge  de  H  3ns  le  2;.  tauf  170S.  des  btdluiei  I qu'il  avoic  ce^uë»  k  la  bataille  de 
iCamilliescn  Flandres. 

Femme,  CATERINE-ANCELIQUE  d'Albert,  fille  de  Lms-Charlts  d  Albctt 
duc  de  Liivnes,  pair  de  France  ,  chevalier  des  ordres  du  roi ,  &  A' Arme  de  Rohan 
{âlccoiidc  »cinmc,  tut  mancc  le  13.  novembre  1694.  foyez.  ttmelV.  de  cette  hijl  f.  268. 
1.  CHARLES-ANToitiE  GouftleT  ,  nuiqols  dc  Heilly,  capitaine -de  cavalerie  dans 
le  régiment  de  S.  SioM»  en  1719.  polsmeftxe  de  camp  duregimeoc  deCondé 
cavalerie. 

1.  UAM'AtEXANDRB  GonfBer,  mon.. 

j.  François  Goufticr. 

4.  Marie-Therese-Caterine  Courtier  ,  cpoufa  par  contrat  du  5.  feptcmbrc  C 
1722.  Lms-Frmç»is  Ctozat,  marquis  du  Chatcl ,  colonel  du  régiment  dedn* 
gons  de  Languedoc ,  fils  d'AiÊtme  Ctozat ,  marquis  du  Chacel  &:  de  Mouy ,  com* 
mandeur  &  grand  trcforièr  des  ordres  du  roi,  8c  de  Marguerite  le  GenJre. 

5.  Marie-Charlotte  Goufticr,  mariée  au  mois  de  juin  1721.  à  Charles  Col- 
bert  de  S.  Mars  ,  dit  le  emte  de  Colberc  »  fcigneur  de  la  Grimaudicrc  «  de 

.  Cheuflèide  Sainte  Saoule  &  de  la  Suze>inefl:re  de  camp  de  cavalerie  &  colonel  de 
diagpns,  cornette  de  la  a>mpagnic  des  chevaux>legers  de  la  garde  du  roi,  fils 
dç  AvMfMf  Colberr,  (cigncar  de  S.  mars ,  dief  d'Elc&die  des  armées  navales  du 
rai*  giand-ctoixde  S.  Louis ftdsCAantNy^JUM  de  Lée,  ilmounic  le  u  m«r« 
ifx%.  de  la  petite  vctole. 
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Au  1.&  tit 
Confier,  dit  1. 
Cr  3 .  i<f  Ment- 
tuntncjy&fmr 
it  ttut  dt  guta^ 
Us  i  mw  (kt' 


^HARLES- 
\^mc  fils  de 
dXNNE  de  C 


V  II. 

*HARLES-MAXIMTLIAN  Goufficr ,  fcigneur  d'Efpagny  prés  Amiens  ,huitié- 
c  FRANÇOIS  Gouflicr  dit  le  jenu,  (cigncur  de  Ccevcooeur ,  & 
Carnazec  ,  mmiomez  ey-dnumt ,  p.  6i6.  naquit  le  t.  pDvier  ijtfi, 
il  cft  qualifié  geocilhoaune  ocdinairc  du  roi  ,  oans  des  quictances  qu'il  donna  lur 
fes  gages  le  1 5.  avril  &  au  mois  de  juillec  i  j  86.  à  Claude  de  Montefcot  >  con(ciUa  du 
roi  &  treforicr  général  de  fâ  mailba  (  il  moncut  en  ifSJ. 

Femme,  MARGUERITE  de Hodic,  fille  de  cUude  de  Hodic ,  fcigneur  deCoor; 
^  ceviUe.& de  frmçêife  deHallvin ,  fut  mactéc en  1581.  ficmounic  ea  i;88. 

1.  FnANçois  Gouflier,  more  (ans  avoir  écé  marié. 

%,  RENE'  Gouftier,  feigncur  d'Efpagny  &  de  Conctcville»  qnifaic 
j.     . . .  Goofiicc»  mocce  ians  avoir  écc mariée. 

VIII. 

RENE'  Gouiiier  1  (cignear  d'Efpaeny  Se  de  Courtevillc  «  ccoir  ibus  la  cucelle 
de  Thim^e«n  GoolHer,  feigncur  de  Thois  le  5.  juillec  160$.  fuivanC  unetnnf^ 
aôion  da  mcmc  jour  avec  Anteine  Ac  Carnazct  ;  fuivit  le  duc  de  Mayenne  en 
pagne,  fut  cnfuite  colonel  d'un  ramène  diniantecie,  puis  macédial  de  camp.  Il 
E  c(l  quafifié  lientenant  gênera)  és  armées  de  fii  maiefté  dans  on  aâe  de  tutelle  des 
cnfans  mineurs  de  FrdwrwV  de  Carnazct,  fcigneur  de  S.  Urin  ,  &  Ac  feu'é  Gmevtnf  du 
Noyer  (à  féconde  femme  >  pafle  co  la  prévôté  de  Paris  le  14.  juillet  16$  j.  il  mouiuc 
en  1^70.  âgé  de  S4>  ans. 

Femme ,  CATERINE  Goufticr ,  fille  de  ThimoUm  Goufficr  ,  fe^MOt  «fe  Thois; 
&  àÎÂme  de  Lannoy  ,  memuimtz.  ej'itvtnt  ftge.  610. 

X.  Charlbs-Hbmut  GoofKer  >  feigncur  d'bfpagny  ,  lieutenant  colond  ta  iegi« 
men:  de  Ton  pore  ,  fut  tue  devant  Bapaumc  en  1641. 

2.  Rf  nb'  Goufticr ,  capitaine  au  régiment  de  ion  perc,  mourut  au  retour  de  U 
'  prifon  de  S.  Orner. 

3.  Fran<;ois  Gouflicr,  mort  au  berceau, 

4.  Honore'  Gouâier  abbc  de  Valiety  >  dioccfe  de  Soiilons. 
$.  MAXIMIUAlï  Gouilicc  »  aaKqait  «PEfpagpy ,  qui  laie. 

7tm  K  T  7 
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6.  Henry  Gouûicr.kigncur  de  Cithcu  cnBcauvoi(U>.nie(fapcde  camp  d'onc^-  A 
meac  de  cavalerie,  \pm  brigadier  des  atmècs  do  roi  &  Iba  gpiciUuwuiie  ocdif 

nairc,  mourut  en  167^.  fans  alliance. 

7.  AucusriM  Goufticr ,  icigncur  de  Rozamcl  ,  fous-lieutenant  des  dragons  de 
Flandres, commandeur  de  l'ordre  de  S.  Lazare,  nc'toit  pas  marie  en  1680. 

S.  Anne  Couilicr,  rcligicufe  à  S.  Paul  prés  BcauvaiSf  motte  dans  fon .couvent. 

9.  FRANiioisE-MARiE  Gouffict,  au(D  tcligicufe  au  même  eoavenç. 

10.  Aune  Frahçoise'Mami  Goofficr,  mariée  à  N....  de  Mon^  ,  (è^qeoc 
de  Niccourt  prés  Chaulncs. 

ji.  CHARLOTt-CLAiRE  Goufiict , rcUgteaiè*  . 

S2.  <^A*rnr""  GooAiers  mofteea  un  igp,  ,  . 

ÎX. 

B 

MAXlÎKttUAN  Gouflict ,  dit  U  imrfMtt  d^â^nj  .mcOxc  de  campdun  vicU 
rcgifflent  d*infinterie. 
Pcnimc,  RENE  E  de  1 1  Roche,  fille  de K...  leigneux  de  U  Roche  en  Bcet^goe. 
1.  Charles  Goufiicr,  abbc, mort. 

X.  Jac  ques  Goufticr ,  tué  à  Vàge  de  19-  ans  dans  les  Seveones  an  fetrice  du  toL 

3.  RçNE  t  GoLiilicr,  morte  (ans  alliance. 

4.  Faamkoise-Josebhihe  Gouflict,  mariée  le  8.  iiovcmbccK>8  2.  à  C^i^idAilly 
baron  d*Ancry. 

y.  N. ...  Goufticr.rcligicufc  à  S.  Paul-lcz-BeaUMis. 
N. .  Gouôier,  rcligicuic  àRoyal-Licu.  . 

7.  MARcuBKfTZ-HsHBiBTB  Gooftier,  roÊtihii  C^MejtmireGmMcCfSkéB  ^ 
] em- Â'(x.trJre  Goufticr ,  fcigneur  de  Brafeux ,  &  de  Mirte-Margturite  de  Brieft- 
^Âillies,  dame  de  l  Eroile.  Elle  lui  porta  le  inar<:^uiUc  dXlpagny  t  doot  eUe 
.^Kttt  heiiticfe  jpouc  fà  pasc.  yigtz  «f-uvM  f,  tfa|« 
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DUCHE. 


De  gueula 
mâtUi  i'tr* 


rA  chatdienfe  de  lOUDUN  fut  Àigée  en  Daché  &  donnée  à  FRANÇOISE 
_,Ac  Rchjn,  dame  delà  Garnachc  en  Poicmi,  pour  en  jouir  durant  (à  vie, par 
lettres  dattcc$  de  Pacis  le  16.  novembre  IJ79.  rcgiftcées  au  patlemenc  le  24.  fevciec 
^  &  en  la  chantbre  des  comptes  le  xç.  aoaft  jj8o.  ces  premières  tertres  fbrent  con» 
firme'es  par  d'autres  du  roi  Hcnty  IV.  donnc'es  ao  camp  devant  Chartres  le  10  avril 
i>9i.  rcgilhces«u  parlctncac  le  20.  &  en  la  chamlxe  des  comptes  le  2,7.  may  iui- 
vanr.  FRANÇOISE  de  Rohan ,  dodielle  de  Loudtm  ,  ^toic  ({fie  de  J(m/I.  do 
nom,  vicomte  de  Rohan  ,  prince  de  Lcon,  icà'lfàbel  d'Albrct,  elle  avcit  époutc  pjr 
paroles  de  preiienc  ]acqucsdc  Savoyc,  duc  de  Nemours  ,  mais  ce  mariage  avoit  été 
caflè»  comme  il  a  été  die  Hm  IV*  de  eau  h^.  /.  71.  Vejtx.  ks  fittes  fUfiivtn$ 
-  metmmt  eau  ére^ae» 


j  PIECES  CONCERNANT   LE  DUCHE* 

DE    L  O  U  D  U  N 

Lettrei  iéredund»  duché  dt  Ltdmuis.  Du  li.tiçytmbrt  i^ygl 

I T  ENRY  ,  par  la  grâce  de  Dien  ,  roi  de  France  &  de  Pologne;  A  cous  ceux  quî 
J^ccs  prcfcntcs  lettres  verront,  Salut.  Coniîdcrant  la  grandeur  fie  qualité  delà. 
maKon  dont  cfl  ifluc  notre  trés-chere  9C  trâ-amée  couline  Fran^oife  de  Rohan» 
nous  attouchant  de  fi  prés, que  outre  la  reconnoi (Tance  des  longs  &  continuels  fer- 
viccs  qu'elle  a  par  cy-dcvant  ftits  prés  &  à  i  entour  de  la  reine  notre  ttés-honorco 
dame  &  mere,  elle  cft  digne  &  mérite  de  fe  rcllcntit  de  notre  libéralité  9  pour  «voie 
movcn  de  s'entretenir  plus  honorablement.  A  iccllc  ,  pour  ces  caiifcs  &  pour  certains 
tx>ns  motiB  autres  rclpetls  &:  gtaodcs  conliderations  a,  ce  nous  mouvans  ,  avons 
donné  fie  oâroyé  »  cédé ,  quitté cran^tté  fie  détaillé ,  domions ,  odroyons ,  cédons, 
quittons ,  ttanfportop.s  &  délaiHbns  ,  par  ces  prcfcntcs  ,  notre  chaftcllenic  ,  terres  & 
icigneuric  de  Loudun ,  &:  pays  de  Lodunois  ,  fruits ,  revenus ,  appartenances  &c.  dé- 
pendances d'iceux  ,  ainfi  qu'ils  (e  pourfuivCtte  ^'comportent  de  toutes  parts  ,  en 
tous  droits  de  jul^ice  &  jurifdidion  ,  h:inte  moyenne  &:  ballc  ,  hommes  ,  hom« 
mages ,  vallaux,  va(relagcs,iachapts,rclicts  ,  quints  ,  rcquints  ,  lod.' ,  ventes  &  autres 
droSts  II  dcfoitt  fe^^naux  »  amendes»  fiundtures ,  champarts,dixmes ,  cens,  ren- 
tes ,  jardins  »  piés  *  moulins ,  eaux ,  vignes ,  terres  labourables ,  bois  taillis  ,  &  autres 
droits  de  fcignciidc  &  domaincquclconquc ,     à  quelt^uc  vaieiu     ciiiouuoa  que 
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le  tout  foit  &  fepmflc  monter,  pour  en  jouir  parnotrcdirc  coufinc  fa  vie  durant, à 
commencer  du  premier  jour  de  janvia  piochaincmciu  venant ,  &c  en  pixndrc     ie>  ^ 
■cevoir  les  fruits*  profits  &  revenus  par  les  mains  ou  de  Tes  receveurs,  procureurs  & 
commis,  l'a-is  incurie  chofc  en  cxccprcr  ,  retenir  &:  rcfetvcr  à  nous,  fors  feuIcmeiX 
les  foy  &:  hommage ,  rcllort  £>;  louvcrainctc  ,  ne  que  nuiicdite  confine  (oit  tenud 
iCU  tfoîr  ne  recevoir  de  nous  par  chacun  an,  autres  lettres  que  ce(dues  prcfcntcs,à 
la  charge  qu'elle  fera  tenue  d'ciutctenit  les  édifices  des  mnilons  &  clufteaux  dc'pen- 
dans  de  ladite  chailcllcnic  en  bon  &:  fuHifant  état  tic  rcpaiaijon  ,  lans  les  laiâcr  dc- 
<dioir  ni  dépecir  ,  &  ne  rouctiera  ni  pourra  Êùrc  toudm  aux  bois  de  haucefiiMye,  fi 
aucuns  dépendent  d'icelle  chaftcUcnic ,  ains  (culcmenc  atiT  boib  tailHs,  p.ir  coupes , 
-ventes  &  coupes  ordinaires,  ainfi  que  bon  pere  de  fiunilic  doit  tSc  cil  tenu  de  taire, 
fim  y  lien gâterni  dépeupler,  les  tiets     aumônes, gages do£iderSt& aucnschw- 
:ges  ordinaires  &c  anciennes  préalablement  payées  &  acquittées  ,  &  outre  ce  pour 
décorer  notrcditc  couûne  du  titre  d'honneur  cocrefpondant  à  la  qualité  de  ludjtc 
tlUÎfoa  Si  au  iiqg  Se  lignage  dont  clic  cil  apparcnccc  ,  avons  de  notre  propre  mou»  B 
"vement,  certaine  (ciencc ,  grâce  lpccialc>  pleine  pui^IkQce  &  autorité  royale,  crc'é 
iiC  érigé ,  créons  &  érigeons  par  cefditcs  prefentes  ladite  chaftellenie  &  pays  de  Lo- 
dunois en  titre,  nom,  dignité  5:  prccnùncncc  de  duché'  au  profit  de  notredite  cou- 
•GoCt  tant  leulemeoc    Voulons  6i  cous  piau  iccilc  être  dite  Se  appeiléc  ducheflede 
lodunois  ,  &:  jouir  dodirpays  en  ladite  quahté  ,  dignité  &  prééminence  ,  fa  vie 
^durant,  tout  ainû  &:  en  b  propre  forme  <x  manière  qu  en  jouiHcnt  les  autres  ducs 
de  notre  coyautne,  à  la  charge  qu'apsés  Ton  trépas  iccUc  ictourncra  en  fa  première 
qualité ,  8c  d'autant  aufTi  que  le  revenu  d'icdleaaftdlenieeftibtt  petit ,  à  l'occafion 

2 ne  le  grcfH:  ^  tabcllionn^gc  &:  autres  thofcsenont  été  parcy-devant  allienécs,  nous 
clirans  que  ooitedite  couline  les  y  puille  icuoit  >  l'avons  à  cette  -tin  mi(e  Se  kbto- 

f;ée,  mettons  te  fubrag^ns  en  nos  droits  «noms ,  tailons  &  aétiens  pour  en  faire 
c  rcmbourfemcnt  aux  acquéreurs  de  ce  qu'ils  montrèrent  en  ^trc  entre'  au  fond  de  G 
nos  finances,  fans  fraude  ne  dcguiicment ,  cnfeniblc  de  leurs  loyaux  coûts,  &  pour 
le  regard  de  la  jufticcde  ladite  chaftelienie,  'die  fèn  admlniftr^ainfi  qu'elle  (ouloie 
ctrc,  à  la  charge  que  la  connoifîance  dc5  as  royaux  &  privilégiez  appartiendra  aux 
officiers  qui  dorêiuvaat  feront  &  demeureront  royaux  S:  ducaux,  &  à  cette  fin  ad» 
venant  vacation  d'ieetn ,  foit  par  tnon ,  ref^aiion ,  Ibtfaiture  ou  autrement ,  notre- 
dite  confine  v  nommera  teU  pcrfonrage?;  capables  qu'elle  voudra  choifir,  aufquels  nous 
ferons  expédier  nos  lettres  de  provilion  neceilaitcs.  Si  donnons  en  mandement  à 
•nos  amez  te  féaux  les  gens  tcnans  notre  cour  de  parlement  6e  de  nos  comptes  à 
Pariv  ,  trcTorictî  de  France  &r  généraux  de  nos  finances  à  Tours  ,  gens  tenans  lefîegc 
prclidial  de  nouedic  pays  de  Lodunois  ,  &  à  tous  autres  nos  juîlicicrs  &  officiers 
qu'il  appaniendra,  que  de  nos  prefens  don,  ccfTion,  tranfpoct,  délay,  éttStkm  te 
crc'jtion  de  Duché,  &r  de  tout  le  contenu  cy-deflus  ils  fallent  ,  fouf^rcnt  &:  laifîcnc  □ 
notredite  coulînc  jouit  dorénavant,  ia  vie  durant,  aux  charges  &  félon  que  delluscll 
dit ,  (ans  en  ce  kii  faire  mettre  ou  donner ,  ne  fuutfrir  être  fait ,  mis  ou  donné  aucun 
trouble  ,  dcliouibier  c:  cn-rccbcment,  lequel  fi  fait,  mis  ou  donne  lui  etoit,  le  faf- 
fent  incontinent  &  (ans  dclay  tcpaicc  iemct;rc  à  pleine  à:  cnticte  déiivrancc  fiC 
au  premier  éut  &  dû ,  &  rapponant  ccl  Jiccs  prcicntes  OU  vubmtts  d'îcdies  £iit  font 
le  Iccl  rouit,  ou  duëmcrt  colùtionnc  par  l  un  de  nos  amc?  îx  fcjuv  notaires  &  fc- 
cretaitcs  pour  une  fois ,  avec  certification  de  nottcoitc  cuuiuic  de  lajouilljnce,  nous 
iroulons  celui  ou  ceux  de  nos  comptables  à  qui  ce  peut  touchct  £cxe  tenus  quittes  ft; 
de'cha-'^^rT  ledit  temps  durant  de  h  valcnr  rcvçrxi  dr  Ldite  terre  fr!!-;:-çuric  8C 
pays  de  Lodunois  par  Ictdits  gens  de  nos  conipitj ,  julqucls  nundons  amii  le  faire 
£uis  difficulté  ;  Car  tel  eft  notte  {daifir.  Konobtlant  la  revocation  générale  de  tous 
dons  de  notre  domaine ,  &r  que  par  les  édits  faits  fiir  le  règlement  d  iccluy  ,  telles  Se  ^ 
fêmblables  aliénations  ioient  prohibées  &  défendues ,  dont  nous  avons  notredit  pre- 
fent  don  cta^  ic  exceptons ,  &  aufdits  édits  quelconques  ,  autr^  ordonnances, 
reflrinftionf ,  mandemens,  défènfês  &  lettres  à  ce  contraires»  déroge  fie  dérogeons, 
cnfemble  aux  dérogatoires  des  dérogatoires  y  contenues  par  cefdites  prélentes  ,  Ici- 
qudles  nous  avons  fignées  de  notre  main ,  &  à  icelles  fait  mettre  notre  fcel.  Donné 
à  Paris  le  fciziémc  jour  de  novembre  l'an  de  grâce  if  79*  tt  de  notre  règne  le  fixiéme. 
£gné,  HENRY  ,  &c  fur  le  teply  par  le  tm  Biiai.AMii.  £c  (bdléfiir  double  qucai 
du  grand  kd  de  die  jannc}  plus  nie  ledit  xeply  eft  écrie  ce  qui  Venfiitc. 

Migtfirit%»  9UJ  Ufnmmiemd  i»  riy ,  fmjtmr  f»  Uàiu  imt  it  Mthttt  Je  l  effet 
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jm êf /Mr  tm    to.  Signé, Du  tllllT*  fkffiitMtr^  ^ ^aù€t^  ïffifiNi, 

JUgiffr/es  fimMdtmm  m  k  AmAft  ics  €mptts,  my  le  fr^ofran  gejttrtl  in  rr^^ 
•fomr  jtm  far  UÀttt  ime  de  Sthân  de  t efftt  ô"  «Vtcnm  tn  ttcUes  ,  fellm  Uitr  forme  d* 

utuur ,  ifM'il  tfi  (tHtam  4»  r^gfirt  Jkt  et.  ftk  k  ^tt^-mim  jm  dni^  fm 
ijto.  Sign^»  Oanes, 

VEU  par  la  chambre  las  lettres  patentei  du  rot  >  doimccs  à  Paris  le  (eiziéme  jour 
de  novembre  iS79-  Signées  HENRY.  £t  fiir  le  reply  par  le  toi ,  Bruslakd. 
eomenant  pour  les  causes  y  contenues  ,  don  fie  oâroy  fait  par  ledit  feigneur  à 
j  dame  Fran^^oife  de  Rohan  ,  de  la  chafteUenic ,  terre  4c  feigticurie  de  Lpudua  6c 
pays  de  Lodanots,  avec  création  &  ére^on  d'icclk  en  titre  de  duché ,  pour  en  jouit 
par  ladite  dame  de  Rohan  fa  vie  durant  >  à  comimnoer  du  prcmiet  jour  de  janvier 
dctnier  pa(rc,aux  charges  lelon  U  tiaU  que  plus  au  long  eit  déclare  efdices  Ictttesi 
l'aneft  de  ladite  chambre  (ttroe  incerrcnn  le  vingc  jum  auflî  dctnicr  i  par  lequel  de  l'ex- 
près comnundemcntdu  toij  fie  faiis  le  tirer  à  coniequence  en  les  entérinant  elle  au- 
voit  ordonné  que  ladiw  dame  de  Rohaa  jouiioit  du  çontcnu  jca  icellcs  par  ks  mains 
du  receveur  ordinaire  dadit  Lodnnois ,  tjiit  (croit  tenu  en  rendre  compte  à  ladite  cham- 
bre ,  comme  il  avoic  ci-devant  .fait ,  fi  fans  c|uc  icclle  dame  de  Rohan  put  nommer 
aux  ofiiccs  >  Une  ordinaires  qu'cxtraoïdioaitcs  dudit  duchc{  deux  auiccs  arrells  d'i- 
ceOc  chatnbte  des  onze  jaillet  dernier  Se  vingt  icpc  de  ce  prêtent  mois  d'ioail ,  par 
lefquelles  vues  les  lettres  dejurTioa  y  dattc'cs  &:  lucntiannccs ,  clic  auioit  ordonne 

Îoe  le  précèdent  ticndroit;  autres  letues  patentes  du  roi  d<Kiiwç>  à  S.  hkm  àft 
oflcz  le  joord'huy  19.  aoull ,  fignces ,  HENRY.  Et  plus  hts  par  le  i6i  ButTsikiii». 
Q  contenant  itérative  jufGon  fie  mandement  trcs- exprès  à  IaJ:cc  chambre  de  procéder 
incoptinent  à  la  vétificacion  des  i'ufditcs  letucs  (don  Icut  forme  &  teneur ,  làns  s  ar- 
cler ne  avoir  ^gard  aux  charges  t&ayées  par  ledic  arieft  do  vmg:  juin  dernier  que 
ledit  fcignCLir  a  levées  3c  ôcccs  ,  Si  ce  nonobftant  toutes  remontrances  que  iccUcch  .ni- 
bie  lui  poutoit  ou  vuudioit  Êire  là-dellm,  lefquelles  il  tient  pour  ouïes  &  bien  cn> 
tcnduifst  la  requcile  prâéni^  à  ladite  chambre  par  ladite  dame  de  Rohan  ai»  fin^ 
de  vérification ,  ouï  les  créances  dcfdits  ficurs  cf  Aumonr ,  maréchal  de  France  ,  Se 
Miloa,  confdllec  du  roi ,  piclidcnt  en  ladite  chambre  fie  intendant  de  (es  âoanccs. 
Tout  coofideré  la  diambie ,  de  l'cxprét  commandemenc  de  Si.  Màjefté ,  a  ordoniié 
&  ordonne  que  lefJiteî  lettres  feront  r^iftrccs  es  rcgiftrcs  d'icellc;  en  cef^ifant} 
_  que  ladite  dame  de  Rohan»  iccevra  par  Tes  mains  le  revenu  dudit  duché  de  Lodu- 
*^  nais,  à  la  diarge'toutefiiis  de  mettre  £s  mains  du  receveur  da  domaine  dudit  lieu 
la  (ommede  deniers  k  laquelle  pourront  monter  les  ficû,  aumônes  &  autres  charges 
ordinaires  (ut  ladite  reccte  »  deiquelles  il  comptera  en  ladite  chambre  (uivant  l'of 
dontonce.  Fait  k  ving^acuviéme  jour  d'aooft  Tan  i$to.  Signé,  Dames. 

* 

SnÛmt  de  U  dk^kiïarie ,  ttne  &  fiignetarU  de  HmAm  m2f»A/t  e»  ftvtmr  dt  Frmt- 
ft^  de  Mmmy  àid^  ie  Nmmn, 

M  , 

A  Chartres  le  la.  avril  i^pi. 

£  ¥  TENRY  ,  pat  la  grâce  de  Dieu,  roi  de  France  &  de  Navarre,  A  tousreîUx  qui 
Jf~£ces  prelîotiei  lettres  verront ,  Salue.    Le' feu  roi  notre  trés-honoré  feigneur* 

par  fcs  lettres  pa'cnrcs  du  fcizicmc  jour  de  novembre  1570,  c^niîdrr  nit  la  grandeur 
&L  qualité  de  la  mailon  dont  cil  lUuc  notre  ircs-chcrc  trcs-ainéc  tan:c  Fran^oifc 
de  Rohan,  duchcfléde  Nemours  ,  de  Lodunois  &  la  Garnache  ,  U  pour  lui  donner 
moyen  de  s  entretenir  honorablement,  luiauroïc  donné,  cedc  ,  quiitc',  tranfporcc  & 
délaidé  notre  chaftellcnie ,  terre  Se  fcigncunc  de  Loudun  &  pays  Lodunois,  pour 
en  jouir  par  notredite  tance  fa  vie  durant ,  aux  charges  (elon  &  ainfi  qu'il  e(l  plus 
au  long  déclaré  eldites  latrc:!  le  viJimus  deTquclIcs  eft  ci-attaché  fous  le  contrefccl 
de  notre  chancellerie,  IcfqucUcs  lettres  auroient  été  dés- lors  vérifiées  tant  en  nottc 
cour  de  patlement  que  chambre  des  comptes ,  &c  par-tout  aiUears  où  il  appattenoit  s 
ce  que  nous  ayant  agréables  pout  l'afièûion  particulière  que  nous  portons  à  notte- 
dite  tante,  &.  pour  la  proximité  du  parentage  dont  elle  nousattouche,  avons  à  icclles 
oottedite  tante , cQnfimé>contiiiiicfc^ppwiiycfConfitmioiis»  continuons  fie  apprao* 
Jmt  /•  V  7  ' 
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▼ons  ledit  don  &  oftroy  fait  par  ledit  6a  (oi  no:tetrés-honoré  (cigneurdlc  frère,  de  b.  \ 

dkc  chaftctlcmc ,  terre  &c  fcigncuric  de  Loudun,  5>:  pays  de  Lodunois  ,  &:  t'c  créa- 
tion Se  crcdion  d'iccUc  en  titcc  de  Duché,  pour  en  jouic  par  elle  la  vie  duraot  aux 
charges  félon  4c  atnfi  qu'il  eft  oonrenu  efdices  lettres. 

Si  donnons  en  manJcmcnt  à  i.ds  amcz  ic  fbaux  confcillcrs  les  gens  rcnans  notre 
cour  de  parlement  &  de  nos  coutpies  transférez  à  Touts,  trcloncrs  généraux  des 
finances  ,  bailly  de  Toanaine  ou  Ion  lieutenant  i  Loudan  >  8e  à  tous  nos  autres 
jufticicrs  5c  officiers  qu'il  appartiendra  que  de  nos  prcfcntcs  continuation  &  confir» 
mation  dudit  don,  tranfport,  ceflioa  te  délaiUctncnc ,  création  &  ctcâton  de  Da- 
ché  &  de  tout  le  contenu efdites  lecttesde  noctedic  feu  fcigneur  te  frac, ils 6flènt, 
ibuffitcnt  &  lailTcnt  jouir  notrcditc  tante  (a  vie  durant  fans  en"  ce  lui  hure  mettre  ou  B 
donner ,  ne  Ibuâric  être  fut ,  mis  ou  donne  aucun  cmpcchemeat  ,  lequel  li  iait  , 
mis  on  donné  lui  ^totc  ,  le  ftftnt  incontinent  reparer  &  (ans  delà  y ,  te  remettre 
au  premier  état  Se  dû  :  Car  tel  cft  notre  piaifir.  Nonobftant  quelconques  cdits , 
ordonnances  ,  mandctncns  ,  dcfcnics  &  lettres  à  ce  contraires ,  en  témoin  dcquoi 
nous  avons  bit  mettre  &  appoicr  notre  Icel  àcefdites  prélênies.  Donné  au  camp 
devant  Chartres  le  dixième  jour  d'avril  l  an  de  grâce  i^çi.  fie  de  notre  rcgnc  le 
deuxiéine.  Signé  fur  le  reply  par  le  roi ,  ¥okgbt.  £c  IccUces  fut  double  queue 
de  cire  iauoe. 


nersld»  rty ,  ftmr  jtùr  fur  Uikt  iâm  mfOrMU  de  emtttmt  m  ktÛet,^  C 

vmt  tarrèt  de  ffrtfieoim  d»  fmff-tn^tim  ftvritt  ijVo.  A  Tm$  m  fârttmm  k 
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ANGOULESME. 

duche'> 

ET  PONTHIEU 

C  O  M  T  i 


Ht  ttâ»u  i 


LE  roy  Henry  111.  donni  le  duché  d'Angouicmc  &  le  comté  de  Ponthica,ail 
lieu  du  duché  de  Ch^Ueraulc ,  à  D I A  N  £  Icgicitnéc  de  France  ,  veuve  de 
Trmçois  duc  de  Montmorcncv ,  Pair  &:  maréchal  de  France.  Les  Icrrrcs  de  cet  échange 
furcnc  données  à  Fonuincbleau  au  mois  d'aouH  ijSi.  &  rcgiftrccs  auPatlement  le 
treize  aouil  &  en  la  cbambcc  des  comptes  k  premier  décembre  lîgwe  <nm 
///.  de  cette  b^tén,  fi^.  io|.<^ii4*«èy^  tm/om  Us  latret  fw  mtemm  ut  éAuff^ 
&p-  469. 

C  R  O  Yv 

DUCHÉ. 

ttéorttUd»  I. 
&  4.  d'trgtmk 
iféfttsitgHt»' 
Utqntjt  Cnjf 

MU  1.&  l-tâT- 

gtnt  4  ;  diltirts 
degatulti,  1  tn 
(btfddêjfia,  & 
«M  tnfMUlfli 


B  T  A  terre  &  feinieune  de  Ccoy  ca  Picardie  à  trois  lieues  d'Amiens,  fut  érigée 
J_^cn  dacM  en  &raiz  de  CHARLES  de  Cray  doc  d'Actdioc,  par  knccs  don- 
nées àS.  Geimain  en  La^  «n  noit  de  jiiiUct  if^S.  iq;iftcées  m  (âilcmendeF^ 


«il     Hf$TOmE  GENEAiOGiQUe  ETT  CHRONCHU 

^le-xS.  ftcn  b  chambre  des  compccs  le  i4>  da  même  mois.  CHARLES  duc  de  Croy 
moanicen  i6ii.lans  poftcritc.  Vw^Us^es  ^mfiâtmmmtmtUttiir^Bmtt^  ^ 
IffquelUs  m  dcmuTA  U  gmedeffe  de  h  maifin  de  Croy. 


PIECES  CONCERNANT  LE  DUCHE' 

DE  CROY. 

MKnp     U  tm€  &  ^fftmk  de  Crcy  en  duché ,  m  fiiomt  it  €AâfhJlr*  it  0$fp 

dite  d  jirjeilêt. 

Ecgilhée  w  piikment  de  Caris  le  iS. juillet,  i  yj2.  Se  enU  dmdicedetcoaiFtts  ' 

le  24.  du  tncmc  mois 

HF  y  R,  Y,  par  h  grâce  de  Dieu  ,  roi  de  France  &  de  Navarre:  irous  prcfcns 
6:  advenir  t  lalut.  Comme  après  ia  paix  a'agttéres  iaiic,  conclue  &  arrcilee 
entre  nous  Se  nés  hmt,  très  cxccUent  &  rtés  puil&nt  pfincc  notre  très  cher  &  très 
amé  bon  fvcrc  &  confm  le  roi  Catholique  d'Efpaçnc ,  notre  cher  Se  amc  coufin  Char- 
les Hrc  de  Croy  ,duc  d  Àrîdx>c,  aie  ctc  choiù  par  uoircdic  bon  irere  &  coufin  pouc 
Vm  des  otages  qui  doivent  demeurer  près  de  nous  pour  feureté  &  jufqu  a  la  reftt« 
rution  des  villes  qui  nous  doivent  être  rendues  pat  ledit  traite  de  paix  -,  ce  qui  nous 
a  doiuic  d  autant  plus  occalion  de  l'aitner  U  chérir  >  que  nous  l'avons  reconnu  bien 
afiè^lionnc  en  notre  endroit ,  &  à  l'entretcnement  de  ladite  paix  entre  nous  &  00-  Ç 
rredit  bon  frcic  coufin  le  roi  d'Efpapnc.  Au  moyen  de  quoi  dcfirLin^;  lui  donner 
toute  occaiioa  de  continuer  en  cette  aiVcdion,  &:  le  bien  &:  tavorablcmcnt  traircr  . 
en  toutes  chofcs:  fur  la  fupplicadon  qui  nous  a  été  &ite  par  notrcdit  coufin  ,  qu'il 
nous  plût  criL;cr  en  titre  de  duché  !a  terre  -S:  frigncuric  de  Croy  1  de  laquelle  îonc 
tenus  (Se  mouvans  plulicurs  grands  &;  beaux  hcb,  vaHiux  5c.  (ujcts  ,  cbàtciux  ,  pla- 
ces Ôc  feigncuries ,  &  qu'elle  eft  de  bon  &  grand  revenu  pour  portet  le  titre  de  dtt«  ■ 
ché,  à  il  charge  quj-n  dcffjur  rrh  iir-  m^'}^'-.  de  notrcdit  coufin,  ledit  duché  ne  re- 
tournera a  ijOtrc  couronne  ,  luivaiu  les  bii  conftitutions  de  ce  royaume  ,  t£  y 
pourront  les  filles  fiicceder,  dc&illant  la  ligne  maCculinc,  &  que  ledit  dudié  ciemcu- 
rcra  inaliénable  par  fonnc  de  fubditution  au  nom  &  famille  de  Croy  pour  kmoiltf 
pour  ledit  ntrc  de  duc,  afin  qu'il  demeure  toujours  en  ladite  Ëimille: 

Sçavoir  &f<)ns ,  que  nous  inclinans  libéralement  à  la  fupplication ,  prière  Se  requête 
de  notrcdit  coulin  Charles  fire  de  Croy ,  duc  d"Arichot,  avons  ladite  terre  &  feigneu- 
rie  de  Croy  crée  &  érigé,  créons  &  érigeons  par  ces  prefcntes  en  nom,  titte,  digni- 
té &  prééminence  de  duché  :  Voulons,  otdonnons  Se  nous  plaît  qu'elle  loit  dite  Se 
nommée»  &  icelle  difons  &  nommons  duché  de  Croy ,  &  que  notrcdit  coulin  le  duc 
d'Arfchot,  fes  hoirs  &  fucccHcurs,  &  les  dcfccn dans  d'eux  en  loyal  mariage,  en  jouif- 
(cnt  &:  ufcnt  à  titre  de  duc  de  Croy  tenu  fie  mouvant  en  plein  fief,  &  à  une  (éale 
foy  &  hommage  de  nous      de  notre  couronne,  &  comme  tel  fera  tenu  de  nous 
faire  Se.  prcder  nouveau  ferment  au  nom ,  titre  6c  qualité  de  duc  de  Croy,  &  comme 
tel  Toit  dit,  nommé  Se  appellé  en  fait  d'armes ,  en  jugement  Se  dehors,  &  que  com- 
me duc  tcfdtts  vallâux  ic  fujets  dudic  duché  de  Ctoy  lui  âfieatfai  4c  hommage ,  baillent  E 
leurs  advcus,  dénombrants  &  déclarations,  8c  rcoonnoiflent  de  lui  tout  ce  qu'ils 
en  tiennent.  Voulons  aufll  que  la  juftice  dudit  duché  fbit  dorefnavant  adminfflréc 
fie  exercée  audit  lieu  de  Ctoy  par  les  officiers  qui  y  foùt  de  prelcnc  ou  Tciont  pouc 
Tadvenir  établis ,  (ous  le  nom ,  titre ,  feel  &  autoriré  de  duc  de  Croy,  aux  honneurs,  au« 
thoritcz  ,  piL-rogativcs  &r  prééminences  appartcnans  à  duc.  Se  tout  ainlî  que  les  autres 
ducs  de  notre  royaume  en  jouificnc  tant  en  julhce ,  jutildiûion  qu'autrement ,  (ous  le 
icffort  de  notre  cour  de  parlement  de  Fwis*  en  ce  non  compris  les  cas  royaux ,  dont 
la  connoiTlarce  appaiticnt  à  nos  juges  pardcvant  Icfqucls  voulons  qu'ils  rcllortiflcnt, 
comme  ils  failbienc  auparavant  la  ptdeote  ctôtion  i  i  la  charge  toutcslois  que  défail- 
lant les  hoirs  malles  de  noiredit  coufin ,  n  y  aura  aucun  legrez  ni  reverfion  à  notre  con- 
rouiie  d'icclui  duché  ,  lequel  nous  voulons  5<:  entendons  en  ce  cas  être  fuccelTiblc  aux 
hlles ,  Se  inaliénable  par  lorme  de  fiiblticucion  au  nom  Se  ÉunUie  de  Croy,  pour  ledit 
titre  afin qn'il  fkaieoie  toujours  en  todke  fiuniUe,  nonobftant  qinckoaqnes  edits  & 
Amaaacca  6ites  biVéstSiaoaàddi»  éadii^9*alqaàia  9c  anxdivsKoiras  dkcltcs 

nous 
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.  nous  avons  dcrogc  &:  dcrogcous  de  notre  grâce  fpccialç,  plein;  pmflancç  fie  auth«ricé 
A  royale  par  ces  prefemcs.    Si  donnons  en  mandemmc  à  nos  amoz  te  feaax  les  gem  ce> 

Bans  notre  cour  de  parlcmciu  t\  cli  \nibic  de  nos  compres  à  Paris ,  Se  i  tous  nos  au- 
tres juges  ou  leurs  licutcn  jas,  &  à  chacun  d  eux  (elon  qu'il  kur  appartiendra,  que  <1« 
notie  prefente  création  &  éref^ion  dudit  duché'  de  Croy  ils  ^lene,  foufficnt  A 
(ènr  jouir  &:  ufcr  notrcdit  coufiu  pleinement  «S:  paifiblement  •  &.  que  nos  prdcntcs  let- 
tres ili  tâflcnt  ciircgiftrer  es  rcgàliics  dciJ.Lcs  cuuts  pour  mémoire  perpétuelle»  &  ce 
Qonobdant  qucicuiiques  «donnances ,  cdits ,  mandemens  &  dccltratiom  à<ecoauti« 
(es,  aulquelles  de  notre  grâce  rpccui!c ,  pleine  puiffancc  &  authonic  royale  que  deflus , 
nous  avoQS  dérogé»  enfemble  a  la  dcrogaiouc  des  dérogatoires ,  &  dérogeons  pat  ccf- 
<iitct  pcdcmes:  car  tel  eft  aotie  plailîr  ;  &:  afin  que  ce  (oit  chofe  ferme  îc  fbUedton^ 
B  jours,  nous  avons  fait  metrrr  notre  fccl  à ccldirc  prç-rcntcs ,  fauf  en  nurres  chofcs  no- 
ire droit,  &  l'autrut  ea  coûtes.  Donné  à  S.  (icrm.iui  en  Laye  au  mois  de  juitlec 
l'an  de  grâce  mil  cinq  cens  quatre-vingt-dix-huit ,  &  de  notre  legnc  le  neuvième 
S^nées,  HENRY  :  &  plus  b.is,  Par  le  roi,  figue,  nr  NiiiFviiLr,  .5;  l'ccllces  du 
gnud  iceau  armorie  des  armes  dudu  roi ,  de  eue  vcric  a  double  queue  de  loyc  verte 
KN^  y  pcndinc  :  Et  (or  le  lepb  étoic  â:rit  : 

Regiftrùs ,  euy  U  ftt(«r€iu  général  du  r»y ,  aux  charges  (*r  (ammt  il  tft  munu  au  rtgtjirt 
de  te  }»mr.  A  Pans  m  fgrltmtat  h  dix-beàtiéme  imtltt  tm  mil  ehtq  cens  q*atrt^h$ff'dix' 
Imà,  SifftCt  ou  Tiubt. 

Regijîrées  femUâblement  m  U  thémlrre  iet  mmUs ,  9uy  le  frHitrm  gmerd  du  roj ,  Mut 
^ges  ^  fn'U  ^  tmum  m  regiftre  fwr  te  fai$  U  ^ueff-epiétriém  jm  de  jmOtt  im 
mUmfcm  fMMv>i«»|f-iw-iki«r.  Signe ,  D  a  n  e's. 

Extrâit  des  reff^res  dt  Pâriemeta. 

CE  jour ,  après  avoir  vu  par  !a  cour  ,  les  grand  chambre ,  tournelle  &  de  Véâit 
ademblces ,  les  lettres  patentes  du  roi  doiinécs  à  S.  Germain  en  Laye  au  pre- 
(ênt  mois  de  juillet,  lignées  HENRY.  Et  furie  repW  par  le  roi  ,  De  Neofvillb. 
fie  (ccllées  du  grand  fcel  de  cire  verte  en  lacs  de  loye  rouge  &  verte,  par  lerquellcs 
pour  les  caufes  y  contenues  ledit  feigoeur  inclinant  à  la  luppltottion  à  lui  faite  par 
mcflire  Charles  itie deCroy , duc  d'Ai{cot,acréé  &  ^rigé  en  nom,  titre ,  dignité  & 
prééminence  de  duchc' ,  la  terre  Si  fcij^i-.cLiric  Je  Ci  oy  ,  voubnt  qu'elle  foit  dite  &: 
X>  oonnnéc  Duché,  8c  que  ledit  duc  d'Arlicût,  lc$  hoi(s,  fucccOeut^  &  les  ddcendans 
d^eux  en  loyal  mariage ,  en  joaiifent  &  ufênt  à  titre  die  duc  de  Croy ,  tenu  fit  mou- 
vant en  plein  hct  c:  i  m  iC  (eulc  foi  &:  liommagc  dudit  icigneur  &  de  la  couronne  de 
france,fic  comme  tel  Icroittenu  lui  fjue  nouveau  ferment  au  nom,  cittc  &  qualité 
de  duc  de  Croy ,  comme  plus  au  long  le  contiennent  Icfdiies  lettres ,  à  la  charge  que 
dc&ilUns  les  hoirs  mâles  dudit  duc  d'Arfcot  ,  il  n'y  aura  aucun  regrez  ne  reveruon 
à  lacouronnc»  dudit  duché,  lequel  il  veut  &  entend  être  luccenible  aux  fiJIcs  fie  ina- 
Ikanable  par  ferme  de  fiidïlfararion  an  nom  K  ftmiUe  de-  Croy  pour  ledit  titre ,  «^a  ' 
qu'il  den)euic  toujours  m  1 1  lite  famillc -,  requête  prcfcarcc  a  ladite  cour  par  ledit 
Mur  duc  d'Arfcot,  tendant  à  fin  do  vérification  delditçs  lettres icqncluiions  du  Pro- 
cureur général  du  roi  ;  la  matière  miiè  en  dëHberatîqn ,  ladite  cour  t  arrêté  fie  ordonné 
que  IcfJites  lettres  Icront  rcgiflrccs  es  regiflres  d'iccUe;  ouï  le  procureur  gênerai  Ju 
roi ,  pour  jouit  par  Icdic  duc  d'Ailcot  impétrant  *  d«  VcAct  $e  contenu  çn  iKlles> 
'  ÙR%  préjudice  des  didts  durai  de  iôn  dqmaiiif  1 4c  lâo»  tmmmaiwa  d«  jnrifiliâioa 
nique  les  droits  Se  devoirs  des  fujcts  puilTentêlie  «ogmen^  F«  en  parlement  Is 
£  i8.  juillet  l'an         Signé,  Du  Xillst. 

VEU  par  la  chambre  les  lettres  patentes  du  roi  en  forme  de  cliartc  données,  à 
S.  Ciermain  eu  Laye  au  prclent  mois  de  juillet ,  lignées  HENRY.  £t  fur  le 
reply  parle  roi  Db  NsorviLiB.  Par  lefquelies  &  pour  les  caufes  y  contenue^» 
ledit  rcii:;ncur  inclinant  à  la  (upplication  i  lui  faite  par  MclTire  Charles  lire  de  Croy,. 
duc  d'ArIcot  a  cicé  fie  érige  en  nom  ,  titre ,  dignité  fie  prééminence  de  duché  la 
lerro  fie  feigrieuriede  Croy ,  voalainc  «javelle  foie  diw  9t  nommée  Duché»  le  <}ue  ledit 
duc  d'Arlcor ,  (es  hoirs ,  (ucccflêuts  fie  delccndan;  d'eux  en  loyal  mariage,  en  jouiflcnt 
fie  ulent  à  titre  de  duc  de  Ctoy  ,  tenu  &  mouvant  à  plein  fief  fie  à  une  Iculc  toy  fie 
hoaunagt  de^&Majefij^  &  de  bcoarânoe  de  Ftnoe^le  Ganune  td  »  Icca  tewi  loi  lître 
7«wr  r*  ^7, 
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un  nouveau  (crmcnc,  au  nom,  titre  6c qualité  de  duc  de  Croy  ,  &  comme  tel > die,  a 
nommé  6C  appelle  en  faits  d'armes ,  en  jugement  &  dehors  ,  &  que  oomine  duc  fef* 
dits  vaflaux  &  fujets  dudit  duché  de  Ct-^\  !ui  faiTent  les  foi  &:  hommage,  baillent 
leurs  aveus,  dénombremens  Ôc  de'clacacions ,  &  rcconnoiflent  de  lui  tout  ce  qu'ils  Cû 
f: .         ticoiient  ,  voulant  auflî  ledit  (eigneur  que  la  juftice  dudit  duché  foit  dorénavant 
exercée  &  ai1nv.nif>rcc  audit  lieu  de  Crov  nsrîr*^  officiers  qji  y  font  de  prclcnt  ou 
feront  pour  l'a venir  cublis  fous  lo  nom  >  cici  c  ,  iccl  6^  autorité  de  duc  de  Croyi  aux 
honneurs, «utncicez,  pràeogMÏves  9C  prééminences  appntenam  à  Duc*  &  toutaintî 
q'ic  les  autres  ducs  de  ce  rovaume  en  jouiflcnt  &  ufmt ,  nnr  en  jufticc,  jutildiftion 
qu'autrcmc.it,  lous  le  rcllort  delà  cour  de  pailemcnt  de  Paris,  en  ce  non  compris 
les  cas  royaux  dont  la  connoiflanoè  appartient  aux  juges  dudic  feigncur  pardevanc 
Ir'nnrl';  il  vent  i]u'\h  rcilartilTcnt,  commc  ils  &ifoicnc  auparavanr  la -lire  creûionf 
à  la  charge  coucclois  eue  ùcfaiibns  les  hoirs  mâles  dudit  Icigncui  uut  ,  it  n'y  aura 
aucun  ngiez  ni  sevecuon  à  la  couronne  de  Sa  Majcdc  d'icelui  duché ,  lequel  elle 
\cu'  ,v  entend  en  ceca?  être  fucccffiblc  aux  filles  &  inalicnnblc  pir  forme  de  (iîbfli- 
tui.i^i  ja  nom  &  famille  de  Cioy,  pour  ledit  titre,  afiii  qu'il  dcmeuic  toujours  ca 
la  iitc  ftmillc,  comme  plus  au  long  le  conckonenc  leidices  lettres }  l'arrêt  de  la  cour 
de  parlement  intervenu  fur  icelles  le  dix-huitiémc  jour  des  prefcns  mois  &c  an.  La 
requête  prelentce  à  ladite  chambre  par  le  duc  d'Arfcot ,  tendante  à  fin  de  vctiHcatioa  B 
deCdites  lettres  ;  conclufions  du  procureut  g^netal  du  roi  auqael  elles  ont  été  ccna* 
rouniquccs;  &  tout  confidcré.la  chambre  a  ordonne  S£  ordonne  que  lefdites  icrtrcs 
feront  regiftrées  és  regiftres  d  iccllc,  pour  jouir  par  ledit  duc  d'Arfcot  impeirani ,  de 
Feficc  &  contenu  en  icelles ,  (ans  préjudice  des  droits  du  roi ,  ni  que  les  droits  & 
devoirs  des  fujets  puident  eue  augmentez.  Fait  k  ymff^ttanàimc  joui  (k  joillet 
l'an  JjjS.  Signe,  Damcs. 


GENEALOGIE 

DE  LA  MAISON 

DE  CROY 

LA  tecK  de  Cray  dont  le  nom  fe  trouve  écrie  lndl(Ba«imwm  dans  les  tînes, 
Cttt^OQ  Clr^fjCft  Cnuéc  fous  Pccquigiiy  prés  de  la  rivière  de  S-mjnc  ,  fon  ma- 
lais s'éccnd  jufqu'à  cette  rivière»  £c  fon  territoire  cil  concig^'  à  celui  de  fccquigny* 
firtjbaîe  du  Gard  eft  bitte  dans  le  matais  de  Croy. 

Cciiz  terre  appartcnoit en  ic^6.  à  Euflachc  fire  dcPecquigny,  vidamc  d'Amiens, 
(bivanc  k  liue  de  la  fondation  du  chapiue  ae  Pccqui^y ,  par  lequel  EM^âthe  vida* 
met  Bàirt    Jtm  de  Pecquigny  fts  fiicces  doDooic  »  ceciupim  de»  iMAt»  cena  ^ 
A:  hospices  lîciio  à  Cray.  ^ 

GERARD  L  du  nom,  fire  de  Peeqii^y,vidÉme d'Amiens,  petit-fils  <fA|ff«lv 

{)ofledoit  encore  la  terre  de  Croy  avec  tous  les  environ»;  ,  Clcry  ,  Sauchoy  &:  les  vil- 
âges  circonvoiûns ,  (uivant  un  titre  de  l'an  nif.  ce  tut  lut  qui  fonda  l'abbaïe  du 
Gttd,  la  bâtit  (ur  le  terroir  de  Croy  ,  K  Inî  donm  plos  de  h  moitii  de  ce  viÛflge 
^  «rec  des  lame*  à  Ckiry  te  à  Valheacieux. 

GILLES,  feigoenr  de  Croy,  chevalier,  donna  l'an  1107-  à  l'abbaïe  da  Giid  les 
ralbvelv^l^  dîxmei  qu'il  peccevoîc  fux  ks  tares  dont  cUe  jouiifiok«  liniécs  à  Ccoy  <4). 

Une  «nckone  généalogie  dek  nuidin  de  Crapiy  fiîc  meotion  d'une  C&pflN»  de. 
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Croy ,  avant  Gilles  (cigneur  de  Croy.  Le  mcmc  Gilles  (êigneur  de  Ccoy  cil  nommé 
hommc-ligc  d'Eiiguerrand  vidame  d'Amiens ,  dans  un  ttcre  de  l'ablMïe  du  Gard  de 

l'an  uij.  On  trouve  après  lui  trois  fcignciin  du  nnm  dcCroyfrcrcs  ,  qui  pourroicnt 
avoir  été  (es  cnfam  ,  par  rapport  au  temps  &  à  la  poUdboa  des  tctics  dont  ils 
jouîflôicnt.  Cet  crois  fceccs  lonc» 

I.  PI£RR.E  de  Croy,  chcvafier,  fctgneuc  de  Croy>  qui  fuit. 

a.  RaoaLrHB  de  Croy,  Jk  d'Araines  »  chevalier  en  1114.  (vivant  im  andcn 

roilc  Je  l'arriereban  du  comrc  de  Ponthicu. 
3.  Gérard  de  Croy  cil  dit  frcrc  de  Purre  fie  de  JUekbbe  dans  le  même  rolle  : 
0       c  eft  apparemment  le  même  <3<niri  meixiomié  avec  le  màne  fitm  taa  ftm 
dans  les  titces  de  S.  Denis  en  Fiance  l'an  1114* 

PIERRE  de  Croy ,  chevalier ,  feignenr  de  Cray  »  eft  nommé  dans  le  titre  de  S* 

Dcnii  de  l'an  [214.  éc  dans  un  àc  Pccquigny  en  i;jo.  on  voir  après  lui 

LXG  U£R.R  AND  de  Croy ,  chevalier ,  mcatlonnc  dans  un  titre  de  Pccquigny  de 

l'an  1 270.  pofTedoit  Drœul ,  partie  fie  Clecy  8c  du  Sauchoy  atixcnviroos  de  a  tccce 

de  Croy ,  il  eft  dit  perc  de  (cpt  cnhm  mentionnez  dam  ce  riTre. 

Femme  ,  /£Llb  fuivant  un  titre  de  l'abboie  du  Gard  de  l'an  iiSo.  où  elle  eft 

qualiAce  vruve  iEnguerrand,  autrefois  diC  ât  QVjf,  dievaliec. 

1.  GILLES  de  Cioy  ,  qui  fuir.  -  ^ 

jQ      1.  JeaN  uoinmc  Cleny  au  turc  de  1270. 

3.  PiEKRE  nommé  dans  le  même  titre  ,  &  qualifié  hmine-^t  de  Jean  vidame 
d  Amiens ,  pour  fa  terre  le  Drcnil  ,  dans  un  titte  de  Pcoquigny  de  l'an  1179. 

4.  W'ii  LAUMt  mentionné  au  turc  de  12.70. 

j.  Is  ^  :  I  L LE  nàmm6  au  même  titie>' éioit  alors  ftmmc  de  Xém  de  Runooocc  « 

chevalier.  •  .       .  - 

6.  &  7.  Marii;  <Sc  Isabelle  noromccs  au  mcrac  titre. 

GILLES  de  Croy  ,  nomme'  Gillm  dans  le  titre  de  1270.  où  il  rfl-  dit  fils  aStté 
A' EngKtrrtyid y  eft  qualifie  fire  de  Croy  dans  un  titre  dc  Pecqujgny  de  1  an  12.7?. 

N....  lire  dc  Croy,  mentionne  dans  l'aveu  gcncra!  c'c  Pccqu-i^ny  rendu  par  Jenn 
P  vidame  d  Amiens  en  ijoz,.  ou  on  lit  fi  teams  liMmmAgt  du  Jet^mur  de  Crtj,  turtf 
âewm  UfMSe  àe{Hf. 

IBERTHELEMIEU  firedcCroy  ,  lequel  cpoula  apparemment  Msarguerilc  de  Pcc- 
quigny ,  fuivant  le  partage  fidt  de  la  terre  de  Croy  entre  lui  &  les  idigîailX  du 
Gaâ  l'an  ii4A.  da  çooientenenr  de  msiâm  Mârfferke  de  t«$fâffj, 

BAUDOUIN  deCfoy  eft  noomié  dans  un  dcic  de  fabbaie  dn  Gaid  l'an  ijfo.' 

JEAK  de  Croy  cit  nommé  en  1254.  parmi  les  ccuïcts  dc  Ponthicu. 

La  mailbn  de  Croy  dont  on  commencera  la  genealo^e  comme  a  fait  M.  du  Fotimy 
*■  dans  l'édition  dc  cet  ouvrage  en  1712..  a  produit  plulicurs  Ducs,  des  Princes  du  b. 
£mpire>  des  Grands  d'Eipagnc ,  des  chevalicn  de  S.  Michdfcdii  S.  Efpcit,  ttpltn 
de  ao.  chcvalkss  de  la  Toiion  d'or, 
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ACQUES  L  Al  nom.  &e  deCnv.vivoitflB  tatr. 
FeoBoie.  MA&GUfiUTE  dane  cTAiiiiia,  lie 


I  I. 


TACQUES  II.  du  nom,  fcigncur  de  Croy  &  d"Araincs  en  ijij. 

J    Femme,  MAKiE  de  Pecquigny ,  fiUc  de  N.  de  Pecquigoy ,  vidamc  d'Amiens, 

Kiir  fiU  fiic 

III. 

GUILLAUME  L  du  nom  ,  feigncur  de  Croy  &:  d'Araincit ,  fervit  dans  l'armcc 
du  roi  en  ijyo.  13J4.  Se  15 jj.  comme  il  s'apprend  des  comptes  de  Jean 
Chanvel,  treforier  des  guerres,  Se  mourut  au  mois  de  mars  1384. 

Femme,  ISABKAU'  dame  de  Renty  ,  fille  &  héritière  d' ytndré  ^gpeoi  étRgatf 
ic  de  Seneghea,  &:  de  AUrù  de  Bnmcu,  fut  maric'c  en  13)4. 
I.  ]EAN  L  du  nom  ,  fire  de  Ctoj^     de  Rcnty,  qui  fait. 
X.  Eleokorb  de  Cxoy,époiilâ  OSkâMxdc  Bê^  ,  mon  le  15.  oâobrc  1380. Ac 
'      elle  en  1404. 

|.  Mami  da  Ciof  »  femme  de  MMiim  de  Fonienay  «dienlicr ,vifanceii  isyy  B 


BcârttU  M  I. 
&  4.  J'trpitti 

Itt  qui  tft  CHf, 
tu  z.&^.im- 
gtnt  4  ;  dtlthts 
deiumltStZ  tm 
fbtfdifféts^  & 
unttnfMnUfù 


IV.  • 

JEAN  I.  du  nom ,  fire  de  Croy,  de  Rcnty  ,  de  Seneghcn  te  d'Araincs ,  chevalier  '  Q 
erand  bouceiller  de  France,  confcillet  &  chambellaadu  toi  &  des  ducs  Philippe 
lê  nandi  fie  Jean  de  Bourgogne ,  fat  tué  pour  le  fenrice  du  toi  i  la  bataille  d'Axin- 
cou'.r  le  16.  octobre  cnicrrc  <hns  l'abbaïe  de  S.  Rcrfin  à  S.  Omet.  l'SgWB 

Jçfi  drtùiedâns  U  jHtte  de  cette  btficire,  dMfitre  des  Grands  Bouccillcis  de  France. 

Femme,  MARGUERITE  deCraoo,dtme  de  Tour  fUr  Matne,  veuve  de ler» 
mtfi  de  Dormans,  feigneiu  Az  Snupv  ,  filt  de  GuillAume  fciçneur  de  Dormans,chan- 
ceUier  de  France  ,  &  de  Jeume  Baube  ,  dame  de  Silly.  ^iargueIite  de  Craon  étoic 
liUe  iâaUàc  Jeméi  Cmon  L  du  aomt  feij^eur  de  I>ommaR>deBeiiumllet  dis 
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dacy  ,  âe  Moaribram  Se  de  Nouailrc  ,  &  de  Marie  de  Chaftinoni  etieèpoulâcn 

i}84.  /fa»  de  Croy  ,  qui  eut  à  caufc  d'elle  praccs  conrre  les  héritiers  de  Ion  prc* 
nuec  mary  en  1387-  &  ii%9-  &  pour  Ion  partage  contrc^rM  de  Craoncn  ijj»; .  , 
u  AncHAMBAUT  de  Croy  ,  taé  avec  fon  pece  ï  la  bacaitle  d'Azincoait  »  (ans 

avoir       marié  l'an  uiî- 
£.  Jean  de  Croy  ,  trouva  nioïcn  pendant  b  pnCon  de  l'on  pcrc  au  châccau.dé 
Blois,  de  furprendre  celui  de  Monceaux  au  comté  d'Eu, où  écoient  ks  eo^as 
,    du  duc  de  Bourbon  ,  qu'il  emmena  prifonnicrs  à  Rcnrv' ,  o;'i  il  les  retint  (cpc 
mois,  &  après  que  ion  pcre  eue  cic  mis  en  liberté  ,  il  ks  reconduKît  juTqucs 
fur  les  teries  du  duc  de  Berry.  Il  c'toit  de  th9fiel  du  duc  de  Guienne  en  141). 
lorfque  la  reine  le  fît  arrêter  prifonnici      conduire  au  château  de  Montlhcry, 
d'où  il  fc  (àuva  par  le  Iccours  que  Ion  pcrc  lui  envoia  ,  &  mourut  avec  lui  i 
'  b  journée  d' Azincourr ,  (ans  avoir  été  marié. 

3.  ANTOINE  firc  de  Croy  &:  de  Rcnty,  qui  fuir. 

B     4.  j.      «.  Guillaume,  Philippe  &  Michitl  de  Croy,  morts  jeunes. 

7.  JEAN  de  Cioy ,  {cigneuc  de  Tour,  a  .doaaé  origine  aux  piinccs  de  Cliymayt 
raffsrtez  ey-dprés  §.  V 

8.  LëoN  de  Croy,  grand  bailli  &  capitaine  de  Hamauc. 

9.  Jeanne  de  Croy ,  mariée  i°.  à Je*n  l.  du  nom ,  (eigncur  de  Lannoy,  deLy» 
te  de  Mrtingoval,  fils  de  Hagues  11.  du  nom,  fcigneur  de  Lannoy >  ic  doMàni 
de  Bctiaymont.    i**.  à  JeM  (cagncut  de  Sombtcilc. 

10.  AcMR'sde  Cray,  dame  d'IiMUiear  d'ilàbellede  PoECugal,ducheflêdeBottc>' 
gngnc. 

11  Jacqueline  de  Croy,  dame  de  Bicvre ,  femme  à' Antoine  de  Rubcmpré, 
feigneur  d'Autbie  ,  chevalier  de  ia  toifon  d'or,  confciller  &  chambellan  dé 
Philippe  le  htn ,  duc  de  Bourgogne,  fils  de  RAert  L  du  nom ,  iirc  de  Rubem- 
prc'  &  de  CtUt  de  Rivery.  Son  man  ne  fe  trouve  point  parmi  les  chevaliers 
de  la  toiton  d'or,  r^^jpwirtte/sr  Jean^Bapcifte  Maïuice,  f«»  k  mmme  Margue- 
C        rite  fâge  82. 

11.  Mamb-Louise  de  Croy,  cpoufa  £wiir  de. Bournel ,  chevalier,  feigneur  de 
Thîembronne  ,  de  Bauchain  6c  de  Lambetfac ,  fils  de  Hue  de  BourncliehevaUeC 
feigneur  de  Thiembronne,  chambellan  du  roi,  &  d'Alips  de  Bauchain. 

I).  Jeanmb  de  Croy  ,  maricc  à  Jem  de  Beauvoir,  feigneur  d'Aveluys  &  de  la 
Lane,  duquel  elle  étoit  veuve  le  20.  juin  1495-  qu'elle  donna  à  Jean  de  Lu- 
xembonte»  filsoaiuid  de  Louis  de  Luxcmbouie,  comte  de  S.  Paul»  coaa£- 
cabte  de  France ,  tuie  BèDte  qui  lui  ^coîr  ^ftcf  w  eôcd  detàmete. 

14.  1^.  16.  se  17.  luBiLU  >  ChamotSi  Mamueuti  a  Annb  deCfoy, 
mortes  jçunes. 

V.    .  .. 

ANTOINE  lire  de  CrojTt  ^  Hcncy,  de  Bcaorain  ,  de  Bar  fur  Aube,  de  R»* 
_  lay,  comte  de  Beaumonc,  de  Porccan  &  de  Guincs  ,  furnommé /r^irW,  pre- 

mier chambellan  de  Philippe l»)»,  duc  de  Bourgogne  en  1431.  grand  maître  de 
France  en  14*1.  chevalier  de  la  toi(on  d'or,  mourut  en  I47f.  &  fut  enrerrc  avec  . 
Cl  fccnndc  femme  djns  la  chapelle  du  château  de  Torcean.  FtfUt  fim  értide  iau  U 
fnUe  de  celle  bijhire ,  chsfitre  des  Grands  Maittcs  de  F  tance. 

L  Femme  MARIE  (4)  de  Roabais,  fille  de/«Mi  feignear  de  Roubali  te  de  Her*  (O  Jc^<>-B'P«><^« 

Marie  de  Crovstemiuc  de  Hcrtry ,  \icomcc  Je  Montforc  en  Hollande.  d'of  p*ce  17.  u 

II.  Ftinme,  .MARGtJERITE  de  Lortainc ,  dame  d'Arlclioc ,  de  Bicrbecfc&de 
•  Hcvcvlc  ,  chambcllanc  hcicditJtre  de  Br^hjnr ,  fille  aîncc  lÏAntetne  dc  Lorraine  ,  comre 
de  VjuJemont  ,  &  de  AiM'u  comceiic      Harcourt ,  fui  marie'e  par  contrat  du  >. 
ôûobre  1431. 

j.  PHILIPPE  L  du  nom ,  fi  re  de  Croy  Se  de  Rcnty,  qui  fuit. 

a.  JEAN  de  Croy,  fcigneur  dc  Rœux,  dmt  U feJlcriK Je  irt/uzrra  cj  a^res  §.  IL 

|.  Charles  de  Croy,  mort  jeune. 

4.  Jeanmb  de  Croy»  e'poufa  en  1454.  Lcuis  de  Bavière ,  furnommé  le  nair ,  comte 

des  deux  Ponts  &  de  VcIdents ,  lecond  fils  à'Etieime  dc  Bavière ,  comte  de  Sim-  * 
mcrcn ,  &  d:Anne  comtcde  de  VeUlîmcsi  cttc  mpunitcii  if04>ttfiK  entçciide 
à  Mcifenheim  pc^  de  fi»a  mati. 
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5.  li  AB  ELLE  de  Cfoy ,  rtmiée  à  Gi^m  d  EftoutCTille ,  (ë^ncin  de  Moyon  ,  de  Ham-  \ 
bie,  de  firiqu(i>eck  9C  de  Gafli:,  lecond  fils  de  Mithtt  lire  d'E^laurcnUc  &de 
Vflllcinonc ,  te  de  Mme  èuM  de  la  Rocheguyon,  éc  Rooeheville ,  d'Acqni* 
gtw,  d'Auichy  ,  de  Vjux     de  Bctnavillc  lùheMc  de  Croy  obtint  dondc  k 
terre  de  Bat  iut  Aube  en  1484.  &  >l      t^'t  qu'elle  en  jouiroie  deraottié. 

4.  Jacqubliwe  de  Ctoy,  époof»  ctl  147?.  7"»  baioiidc  Ligne ,  comiedeFan- 
qucinlicrghc,  maréchal  de  Hainaut,  chevalier  de  b  covfon  dor , fils  de  Mkhei 
de  Ligne  ,  fcieneur  de  fiuboo^D  ,  fie  de  B»mte  d'AbbeviUc  de  Boubcis ,  elle 
moisme  en  149^. 

7.  Makie  de  Croy,  mariée  ^  (kUiimitidtlMtmm»éiVim»kaàiâiù,  tP, 
à  GmrgjU  comte  de  ^'eroemboarg. 

8.  JsAKlis  de  Ctoy,religifltfié  M  Moneel»  ob  ayant  demeuré  quelqoes  anoéb 

elle  obtint  pcnniHîoa  de  Ce  tetircr  au  couvent  des  Cocdelicrc-;  du  hutbouig 
S.  Mirccl  à  Paris,  &  y  mourut  en  ij  11.  après  avoir  été  du  aiu  abUliè.  * 

Miervdlr /Antoine  jfiv  ic  CMjjr  »  <^  il  Uari^ 

Jeanne  àitârJt  de  Oty,  i^nfé     Jaeqnei  4'Averhoitft«  feigneor  de  KeUauc 
2^.  M.  *. .  baron  de  la  Mocce. 

Vï. 

PHILIPPE  I.  du  nom,  lue  de  Croy,  d"Ar(choc,dc  Rcnty,dc  Sencghcn ,  d'A- 
ramcs  &  de  Bar  fur  Aube  <  coince  de  Porccan,  baron  de  Beabtnont  >  prcmtet  cham- 
bcll.in  hcrc.'itjivc  de  Brubjr.r ,  ivx  fait  cheva'dcr  en  14^1,  au  facrc  du  roi  L(nH<:  XL  q 
qui  le  giotina  eu  14^4.  d  une  pcnilon  de  200.  livres  qu'il  reccmc  encore  cii  1471. 
mal*  >'ctHK  rcrîré  auprès  du  duc  de  Bourgogne  >  qui  le  fît  chctalier  de  la  toibn 
(es  terres  hirent  coiirilquécs  au  mois  de  janvier  t476.  8c  données  au  marcchal  de 
•  Gic.  II  s  oppofa  )c  5.  juillcc  14S4.  au  dou  qu'liabcau  de  Cioy  la  keur,  dame  de 
Moyon  »avoit  obtenu  de  ion  comte  de  Porcean  6c  de  b  terce  de  Btf  /ur  Aobci  il 
mourut  en         &  fiit  enterre  à  Porcean. 

Femme,  JACQUELINE  de  Luxembourg,  iîlle  aînée  de  Lmui  de  Luxembourg, 
eomte  de  S.  Paul ,  de  firienne  &  de  Ligny  ,  connétable  de  FraïKC ,  &  de  Jemnt  de 
Bar,  eomtclTe  de  Marie  &  de  SoifTons,  fa  premiete  femme.  Pbilfptde  Croy  époufa 
Jâttfiieiiiu  de  Luxembourg  du  vivant  de  (on  pere  l'an  (45  f.  6c  hic  cité  avec  lui 
pour  ce  mariage  devanr  le  puciarche  d'Antioche  évêque  de  Poitiers  ,  commiiTai- 
rc  délcgfié  par  le  cardinal  d'Avignon  ,  le  treize  aoull  i4}6.  fur  ce  qu'on  prérendoir  . 
qu'il  avoir  eré  fait  de  force  8c  par  violence  pendant  la  détention  de  cette  dame.  I^^»  ^ 
terne  III.  Je  celle  htft.     7  27. 

1.  H£NR,Y>(iccde Ccoy.qui  fuit. 

a.  Amtoime  de  Croy,  adminiftrateur,  puis  facréévêquedeTheroaennecni486. 

cr  miigea  le  1^.  juin  i4P4-  avec  la  comtcHe  de  Vendôme  fur  les  droits  que  fa 
mete  avoic  en  la  fucccflion  de  Câteriiu  de  Luxembourg  ducheiTe  de  Bretagne , 
W  Mourut  en  Fifle  de  Chypre  au  retour  du  voyjge  de  jcrulàlem ,  le  21.  fep- 
tcmbrc  1495.  VeyezGal.  Chrtjl.  dit  de  i 5 6  «w. //.  f,  431. 
|.  Guillaume  de  Croy»  chevalier ,  duc  de  Soria  an  royaume  de  N^les,t08r« 
qoîsd'Arfchoi  ,co«medefteaamont/dgnetitdeChievres,de  llferbeke,de  Rotze- 
lier,  d'Hcvcrlo  ,  &c.  confcitlcr  chambellan  des  empereurs  &  rois  d'Efpa- 
gne  Maximiliea  1.  Pbilippç  &  Charles  V.  fiic  avoué  de  lieutenant  des.oais  dd 
Liège ,  Sta^ele,  comté  de  Loi,  villes  S( di jtean  «fe  Moy,  de Kiydles,deMont- 
fort,  &  de  l'Eclufc  ,  lieutenant  des  ficfs  en  r>rnl\"jr.r ,  l  nimiflalrc  au  renouvel»  g 
lemenc  des  loix  de  Flandres  ,  capitaine  gênerai  &  bailli  du  comté 
de  Hâynaut  j  pronier  chef  des  fitnncet  ,  HeufCnant  ,  gouverneur  8e 
capitaine  gênera!  des  païs  bas  ,  -Â:  le  la  mer  ,  contador  major  d'Efpj[;nc  , 
amiral  du  royaume  de  Naples ,  capitaine  gcnctal  de  toutes  les  armées  de  lamec 
Ce  de  eou»  les  toyaumci  de  remperMr  Chartes  V.  dent  il  avoic  éiégoiivemeur 
pendant  fa  icuncCTc-  Il  fut  créé  chevalier  de  !a  toifon  d'or  en  1491.  hit  envoyé 
cit  France  I  an  i  (04.  pour  traiter  de  la  paix ,  elt  qualifie  Atu  de  ScrU^  grmd  ér 
fftmfef  ekntMem  Jk  rty  OnhSqiie  dani  le  traité  qu'if  Ût  dii  toatiage  de  Charles 
d'Autriche  roid'Efpagne  avec  Louifc  de  France  le  treize aourt  t^)(^.  fut  envoyé 
plénipotentiaire  avec  Artus  Coutfier ,  (eigncut  de  Boily ,  à  Montpellier  pour  trat- 
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icr  h  paix  I  nn  i)t».  &  Écqok  heAuedtip  de  rcpotalt<*<i«ft  wrrc  négociation. 
Le  roi  d  ctpagnc  cngea  en  fa  faveur  la  terre  d'Hcverlo  en  Ixironie,  &  la  bjronid 
dAclchot  ca  macquiUt,  pai  ktircs  donoèet  à  Sarragoce  «danois -d*  ndvcmbre 
de  la  mime  année.  Il  obtint  l'àcaien  de  la  hnonie  de  BeMrtkonr  en  comté  «ac 
autres  !?:trr'  dj  mo-s  de  janvier  luivant  :  ccft  lui  qui  tor.da  le  iiionjftcre  ilcs 
CelcUuii  d  ik.cdo,  &  celui dcrAnnoociade de  Lcuvam  ,qaircpaïB  Iccoivcnt 
des  Chartreux  de  la  même  nUeScie  béguinage  ,  &  fie  Miir  îe  chAteau  d'Hc* 
vcrio.  Il  mtmna  i  Wrms  en  Allemagne  le  i8  mai  i  j  z i.  à^c  de  foixantc-huit  ' 
ans ,  fans  eniaiu  Je  AiMtt  de  Hamal  ia  femme,  âik  de  GmiJsimt  de  Hamal,  fet* 
gncur  d  Eldre,  &  de  MMr^mfe  de-Merode,  fat  eitttrté  i  Heverto  aa  milieu 
du  chœur  ,-îr  VnAiic  des  Cclcftins  (ous  une  magnifique  fcpulturc.  Philippe  H. 
du  nom,  lire  ac  Croy  fon  neveu ,  hcriia  de  lesbtens.  U  poctok  écanclé  au  i.  SC 
4  de  Ctoy, au  *,  &  } .  de  Reofy ,  &  iw  le  tout  ao  i.  «c  4.  de  Ltt«mboaig ,  aii  ». 
de  Lorraine,  an  i-'c  Bar.  Veytr  û  iht  hre dt  ianoblejfe  de  Brab^fif  m  i^oy./.  j.j. 
à  m.  é-  ttlut  de  u  nMtge  de  liMitàres  é^^tm^pM  J.  k  Roux  p,  i  1.  lean* 

•■  .  ^.     ■  •  -    .       •  .  ■•  - 
VII.  -  » 

TT  II  N  II  Y ,  fire  de  Croy ,  d'Arfchoe,  de  Rent^j  cooice  de  Pocoeaa,i»o«irur  ca 

\   \  1 5 14.  &:  fuc  enterre  à  Porceai). 

Feniinc,  (  HARLOTTE  dfe  ChafieiNibriant, dme de  Loignv  aà  Poche, filieaf^ 
iKfc  de  Ktné  icigneur  de  Loigny,  &  driMbr  d'C^butevUle,  mourut  en  coocbésèrLoi* 

gny  en  lio?.  ■  ■  .      '  ■ 

•  \  PHILIPPE ,  II  du  nom ,  fîrc  de  Crof ,  premier  duc  d' Aricliot , C[Ui  fiiît.  - 
2.  Guillaume  de  Croy,  religieux  ,  puis  abbé  d'Affiin^hem,  ht  fes  ctiidcs  àLou- 
vain  loui  Jean- Louis  Vives ,  a:  n  avoit  cjuc  17.  ou  18.  aus  lotiqu'il  fut  iaicçvcauc 
C       de  Gambrây  enip6.  Il  tutenfuite  nommé  archevêque  deToiedeft  ptiduitd^là 
fîîr^c,  puis  créé  niL-'iniI  p.u  \z  p.;pc  Léon  X.  le  2.  avril  1^17.  tx.  iempei«É* 
-    .   Charles  V.  le  fit  t:lunv,cl:ci  uu  loyjuine  de  Caflilic.  11  laouruc  à  Wortm  dvcM 
chuie  de  cheval  au  retour  de  la  chaHc  le    janvier  15a].  âgé  de  S3.amV^  fiil 
enterré  ^2v^  Icglife  des  Ccleflim  d'Hcvcrio OÙ vaic Ibo ^icaphe.  f^Gd. 
\  Chrifl.  fÀii.  iiûV-  tom.  III.  cvl.  ^z.      •  ...  •  . 

■   1.  Charles  de  Croy,  comte  de  Porccan  te  de  .'•eneghcn  ,  (êigneur  de àlineor* 
net,  de  Car-Cur-Auhc  &  d'Araïues  dont     .  n  lui  laii]a  l.i  jouifiancc  le  29.  odobre 
1)16,  (j)  vmt  des  paû-bas  établir  U  ticmcurc  ca  francci  parce  que  les  bccm  f  \ *tiMiii  ttP 
qu'il  eue  en  pamgt  y  éniaft  fimez  t  U  cent  ^emilhoauiie  de  la  cbàmbie  dn  m/m^.  -  *  ' 
roi  en  in^- 

Femn-ie  ,  Françoise  d  Amboifc ,  veuve  de  Hméiic  Clermoni  (cigneur  de  S.  Gcor-' 
ges ,  hlie  de /.ir^M/  d'Amboife,  ftigiiettr  de  gâjfiiti  8c  de  Bady  ,  de  d'irfMMMM 

d  Amboile  dame  de  Ravel. 

Antoine  de  Croy,  marquis  de  Raynel  par  c'rcAion  du  mois  doctobre  1^60. 
ph^dc  Porcean  par  kcrres  du  mois  de  jnfir  t^6\.  fut  auQi  par  la  tbmme 
comte  d  Eu,  Pair  de  France,  &  reçu  en  ccac  qualité  au  parlement  de  Paris 
^  où  il  prcra  ferment  le  12.  aoull  ijiîtf.  Il  mourut  le  cinq  may  ij^r.  igc  de  16, 

an»,  (ans  h i lier  de  poftcriré  de  Citherme  èc  Ckvcs  comtéllc  d'hu,  fille  de 
fifUfféis  de  Clcvcs  duc  de  Ncvcrs ,  fie  de  Mirgaeritt  de  Bourbon- Vt  Lul  V.oc  Elle 
prit  une  féconde  allianccau  mois  de  Icptembic  1570.  avec  Hntrj  de  Luir/ine 
1.  du  nom  ,  duc  de  Guilc ,  Pair  &  grand-nuiftre  de  France ,  dont  elle  eut  des 
enÊins ,  mourut  k  onze  may  u  j  igée  de  s  5 .  ans ,  âc  fut  enterrée  en  I  cglife 
de»  jefuitci  de  la  Vittc  d'Eu,  rojez  tme  Ut.  dt  cent  Mfitkt^  pag.  ja^.  ^^a. 
<f  4S6. 

4.  RoBt&T  de  Ctoy  ,  évcque  de  Catnbtay  par  la  ceiTion  que  OniUumtAt  Croy 
E        fon  frère  loi  en  fie  en  1 5 19.  y  fit  ton  entrée  k  même  année ,  aflilU  au  concile 
de  Trente  en  tj46.  6c  mourut  le  dernier  jtnir  d'aoult  i5jfi.  Il  lût  enterré  dans 
ta  cathcdrak  devant  iaatel  de  U  Vieigs.  Vvftik  Qtti.  Chtfi.  niù.  mv.  Mm  II/, 
t»f.  5  t. 

j.  Chapli  s  de  Croy  eut  en  fa  jeuneflc  pour  précepteur  Dricdon  de  Tumhouc 
doéleut  de  Louvaia,  ^ui  lui  dédia  en  153}.  un  traité  de  k  captivité  a  de  la 
rédemption  du  genre  humain.  U  fk  prtTkffion  dam  te^ttoaBofteie  d^AfflingUe^n 
dent  il  6»  aoffi^  ibbé»  Ce  «liiiiM  dt  Huêmm     de  $^  QoUlahi  «ii>Hlj« 
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nant.  U  nVoic  que  17.  ans  en  15x4.  briqa'fl^t  nomme  évcqnedcToanay^,'  . 

fut  f.icrc  à  Rome  où  il  demeura  quelque  temps,  accompagna  l'an  1558.  Ma-  * 
lie  reine  de  Hongtic,  gouvcrçanic  des  païS'Ins,  dans  l'emccvue  qu'elle  eut  lui 
les  fnmtietes  de  Picardie  avec  le  roi  Fiançois  L  A  fit  fon  entrée  (blannelle  à 
T(iurr..iy  le  1 5.  juillet  de  Tannée  luivante.  L'empereur  Charles  V.  lui  écrivit  et» 
i{5 1<  pour  l'engager  à  le  rendre  ao-plutôt  au  concile  de  Tieiiie.  Ce  tut  tous 
ISaa  poncîficac  que  les  ^iifes  de  Gand  8c  de  Bruges  fUcent  diftnites  du  Gcge 
de  Toi ir:i  .\  ,  c.' c'rigccs  en  cathédrales  l'an  1    9,  11  mourut  à  S.  Glùdaillle  IX. 
dcccrobcc  i  j  d 4.  F^ez,  CâU.  Chrifi.  tdit.  ti$v.  tome  lll.  toi  241. 
Jacquelinb  de  Croy  épooâ  A»^i»  marqub  de  Bcrghesobzaomi ,  coime  de 
Walhain  ,  chevalier  de  la  coifon  d'or,  fils  de ]et»  leigneur  de Berghcs,  de  Wal-  g 
hato  &:  de  Wauxe  «  doyen  des  chevaliers  de  la  toUon  d'or  >  &  HAàrtemK  de 
Brimeo. 

,  '7.  Charlotte  de  Croy  nbbeïle  de  Guiflcnghicn. 

^.  HELENE  de  CroY,  mariée  à jMfu$  de  Luxembourg  UI.  du  aom«  Icigneurde 
tiennes,  comte  oe  Gavte»  chevalier  de  la  Toifeo  aor,  fils  aîné  dey de 
Luxembourg  II.  du  nom,  fcigncur  des  mêmes  lieux,  dcdeiM^Mfiff  deBcu- 
ges ,  dame  d'Amcy .  ytjtx,  tmt  IJI.  de  cette  ht/Lf.  7^6, 

V  1 1  L 

Ij H I LIP PE  IL  fire  de  Croy > premier  ducd'Arfehoe,  msrquisde Rcnty,ooai- 
te  de  Porccan  <5c  de  Bcaumont ,  chevalier  de  la  Toifon  d  or ,  fcnechal  hérédi- 
taire de  Brabaiit,  gouverneur  &  grand  bailly  de  Haynaut^  chef  du  co<i(eil  des  fînan» 
ces  auxpaïs-bas,navoic  que  iêiteans  lorrqu'ildbcintdiipeniêd'Igele  aiB.  juillet  151Z.  p 
Troi?  ans  aprcs  le  roi  lui  confirma  la  jouidancc  de  h  terre  &  du  grenier  à  Ici  de 
JSat-rur-Aabc  ,  il  <ftoit  en  15  itf.  contallet  Se  chambellan  durci.  Germaine  de  Foix 
leine  d' A'rragon  lui  fit  don  le  (cpt  juillet  1 5 19.  des  terres  de  Colbmmiers  en  Brie ,  do 
Hautcrive  en  Languedoc,  de  Gibcl  prés  Mazcrcs,  6c  d'Afpcc.  Il  fucccda  aux  biens 
de  CuilUttme  de  Croy  Icigneur  de  Ctiievtes  fon  oncle  en  i)zi.  &  (c  quatitioit  marquis 
d'Arfdiotea  ifz6.  Il  ttanfigea  le  atf.  fepmnl>re  i^tS.  awc  le  roi  de  Navanetqai 
lui  cc'da  la  terre  d'Avefncs  en  Haynaut  pour  celle  d'Ans  en  Pcrigord.  L'empereur 
Charles  V.  retira  de  lui  les  duchez  djc  Sona  &  de  Harchie  au  royaume  de  Naplej, 
&  la  baronie  de  Rocqoeville  qui  toi  venoient  de  la  fiicceflion  de  âMZtamr  de  Croy 
Ton  oncle ,  &  pour  le  dédommager  ,  e'rtgea  fon  marquilat  d'Arfchot  en  duché  par 
(.<)TkfArci'cia  lettres  donnécs  à  Gencs  au  moii  d'avril  avant  pâques  153^  (4)1!  étjgeaauflî  Ren-  q 
rru'ciïr  (*e       (y  VU  marqwCit  par  les  mêmes  lettres,  fuivant  Aubert  le  Mire  en  fa  chronique.  Il 
et iTttf. p. f.  commanda  les  troupes  de  ce  prince  contre  le  duc  de  Ciucidres  &  au  licge  de  Lan- 
drccics  I  fit  biitir  le  château  de  fieaumont  &:  celui  de  ClaircioQCainc  >  ou  il  re(,uC 
l'empereur  avec  fa  fuite  en  1^40.  fie  Philippe  prince  d  Efpagne  totfqu'il  vint  aux 
pais- bas.  Il  mourut  à  Bruxelles  au  mois  d'avril  1^49.  d'oii  Tnn  corps  fur  porrr  i  Avcfnes 
(b) Chctalïcn        ^"^^  corur  à  Bcaumont.  Jcan-Baptilie  Maurice  (^)  dit  qu  11  tutaucirc  avec  (es  deux 
4cbTci(bafbi|t.  femmes  dans  le  cloîirc  dcsCclelHns  à  Hcvcrio. 

I.  Fcmnic ,  ANNE  de  Croy,  princelTc  de  Chimav,  drirne  li'Avcfnr,  ,  Je  î  :ïn- 
drccies,  de  Liilcrs  6c  de  Saint- Venant ,  fille  aînée      prmcipale  hcuticit  de  Charies 
de  Croy  prince  de  Chinuy,  te  de  Louijê  d'Aibrct,  fut  mariée  en  la  ville  de  Binch 
le  pénultième  aouft  1520.  nuMUUtiAxDcrsford  en  HoUande  le  «.aouf^ssj^.dc  iiit 
enterrée  à  Avefnes.  E 
I.  Charles  de  Ctoy»  prince  de  Chimay,  duc  d'Arfchot ,  naquit  à  Binch  le  31. 
juillet  ifzt.  &  mourut  à  Quicvrain  le  a,4.juin  1551.  il  ne  laiiri  point  d'en- 
1ms  de  Lûutfi  de  Lorraine  tille  puioée  de  Cumie  de  Lorraine  ,  premier  duc  de 
Gmiéi  Pair  de  grand  veneur  de  France,  de  d'AtU«'nette  de  Bourbon- Veaddme  * 
h  première  femme ,  ni  à'Anttmette  de  Bourgogne ,  fille  A'Adttfhé  de  Bourgogne 
.  feigneur  de  Bcurcs  ,  de  la  Vere  &  de  Fleflinguc ,  amiral  de  Flandres ,  chevalier 
de  la  toifon  d'or,  fie  d'iimvde  fiefj^bes.  Sa  féconde  femme  fe  remaria  à  ]âcfit$ 
d'Anneux,  feignent d'Abencour.  TtgmmHl.  de  tettt  l^mn  f.  z%t.  &  tmt 
m.  p.  48<î. 

a.  PHILIPPE  III.  du  nom,  firc  de  Croy,  duc  d'Arfchot,  qui  fuit, 
f.  fie  4.  Antoine  de  Croy,  né  le  19.  avril  tf  jo.  de  Lou»  de  Croy^mi  àBru- 
xeUes  le  18.  mats  ij  jj.  moururent  jeunes. 

GuiLLAuui  de  Cioy  »  masquis  de  Rcncy  »  viceoMe.de  Boàibowg  >  ieigncat 

de 
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lie  Cbievres,  de  Mealanc,  tee.  ni  à  Binch  le  premier decenibi«  1^x7.  Htt  créé 

A  .       chevalier  de  la  toi  Ton  d'or  en  1559  H  comm  .indoit  mille  chevaux  à  la  bataiflc 
de  Gravelincsle  13.  juillet         6c  moutuc  le  premier  aouft  i)tfj.enfonclii« 
tesu  de  Renty  >  fan  corps  fiic  tranrpoité  à  Chfevies ,    il  fut  enterre  an  milieu  du 
chixar  dcvanc  le  granJ  autcrî ,  où  fc  vuir  (on  cpicaphc,  il  portoic  éartelc  an  \  .  ^ 
4.  de  Croy ,  *»  1.     j.  de  Renty  ,/»r  le  mt  écmeU  m  1 .  ^  4.  de  Fiance ,  mm  *. 
}.  iegmtttt  y  qui  eft  Albrec,  &  fir  b  tm  éi  tm  de  Biec^ne. 
Femme,  AwNE  de  RencfTc, fille  de/f4»  de  RencfTe ,  fcigncur  de  Maldcfcr ,  &:  d'/- 
JUitém  de  Naflau ,  mourut  le  1 1.  novembre  i  j8^.  âgée  de  j  1.  ans  à  Coodç  ic 
foc  enterrée  auprès  de  fon  mari. 

Anne  de  Croy,  marqaifc  de  Rcnry  5r  de  Chicvres,  cpoufa  1°.  Emmanuel  de 
Laiam  ,  baron  de  Montigiiy  ,  chevdlicc  de  la  toiiba  d'or  1  gouverneur  de 
Hainauc  Se  amiral  de  Flandres ,  fils  de'  dlurUs  comte  de  Litain'*  &  de  Màrh 
B  de  Montmorency  fa  féconde  femme.  2°.  Phrhppc;  de  Croy  .  c  ;r,tc  de  Solrc, 

leigncur  de  MolcmKiis  ,  chevalier  de  la  loilon  d  or  ^  veut  d'yli»»^  dame  de 
Beaufint  en  Artois,  <îllede  Jean  (cigneurd^  B«aufott  j.6c  dCi^^OiAi&Mr  de  h 
Marck;  il  ctoic  fils  de  J.i.-mes  de  Croy,  fcigncur  de  Seiil^>ch«wliÉr.dé  la 
toiiond'or,  &  àTolmd^ic  Laaooy  (a  ctoiHcmc  fenmei  ■  '-         v  .  .  > 
é.  LooisB  de  Croy  ,  nce  à  Valcnciennes  le  8.  mars  ip4.  fcc  natiie  \^..  le  1. 
mai  IÎ42.  à  AfAxtmtlien  de  Bouri-o^nç  ,  matciiiis  de  la  Vcrc  ,  fcigncur  de Beu- 
rcs ,  de  Tournebcm  &:  de  la  Folle  en  Artois ,  chcvaUct  de  la  toifon  d'or ,  fils 
.  d  yidglfe  de  Bourgc^ne«  feigneuvdç  j»  Vere^  de  Heures  &  de  FlefTingoe,  &  d'Aimé 
de  Bcrçhcs.  z^.  sjeandc  Bourgogne,  fcigncur  de  From-^nr  &  de  Han  fui  tim- 
bre, chd  des  finances  aux  pars-bas,  gouverneur  du  coauc  de  Namur,  uoiuc- 
me  (Us  de'  Cbm^ln  de  Bourgogne  I.  du  nom ,  leigticur  de  Falais ,  de  Bredam  BCds. 
Fromont,  &  de  A/rfr^«ff.'r.1c  WcrcHm.  royf-  t'^^ir  r.  J:  uu,-  '/v.  p.  :;^^c-  '-f-^- 
II.  Femme,  ANNE  de  LoiiaàuC  ,  v^uvcdc  Kene  ac  Nallaa-C:iiuu  ,  pruicCu  U- 
rangc,  &  fille  d'/f'^/iNurducde  Lorraine,  &  de  itm^edeBomban ,  tiit  mariée  àBruxeU.. 
les  enprcfcncc  de  l'empeteuc  te9jiiiUcci;48.  raoïinic  ea        ficfiit  cacenéeaux- 


PHILIPPE  111.  du  nom  ,  inc  de  Croy ,  duc  d'Arfchot,  prince  de  Cl.iuuy  ,c«iiitc 
de  Porcean  Se  de  Bcautr.oat ,  Icigr.cur  de  Sencghcn  ,  de  Rotzclaer ,  de  Bierbcck, 
d'Hcvcrlo,  d'AVcfnc*  ,  I.andrccic':,  de  L;!lcr<;  .  J.c  <i,  Vcti.int  ,S:c.  c1icv.i!:cr  delà 
coiloti  dot,  Icnccbal  *S:  cluiubcian  iicrcduaire  de  U-uj-uit ,  gouvcti.cuc  àc  i-landtcs 
en  lîtfJ.ëloiC  n<  à  Valcnciennes  le  10.  juillet  i^t6.  fut  gênerai  des  troupes  des  pttl- 
bas,  que  Marie  reine  de  Hongrie  c;',\  :i  A  ,.Li  ll.c:i;>  u:  I  tirii^Li  cur  Charles  V.  contre 
Guillaume  duc  de  Clevcs ,  il  a  ctuit  cacoïc  que  uun.^ius  Uc  Rcncy  ,  lorfqu'il  lie 
deux  voïagesen  E(p.ignc,  il  fut  laie  chevalier  de  |a  toifon  d'or  en  lyyiS.  le  roi  Pjii- 
lippc  II.  l'envoiaen  qualî'  J  r\:n'.uiTidcur  l'an  1 56 3.  à  la  dietctenuc  à  Francfort  jpar 
l'cmpcrcut  Ferdinand  1.  eu  Liqaclk  Maximilien  fon  fils  fur  couronne  roi  des  RonvujoSi 
il  mourut  le  1 1.  dcccmWre  1^9^.8»:  hit  enterre  dans  I  cglife  des  Cclcllins  d'HcTCrlo. 

I.  Femme ,  jEANNE-i  lENRlF-TTE,  damede  Halwm  &  de  Commîoes, vioonr 
telle  de  Nicuport ,  fille  de  Hl.  du  nom ,  (eigneur  de  Halwin,  de  BeUeghenA:  OC 
CommiiKS,  A:  de  de  Lannoy  ,  fut  mariée  au  ch.iteau  de  Commmes  le  14. 

janvier  1?^''  mn'irr'  le  ^  décembre  1581.  iS:  fut  enterrée  à  Bc3umont,p«is.uaw- 
fcrc^  à  Hcvcàld  Cl.  1  Uiiu^i.  Voyez,  leme  JII.  de  cate  hifioire ,  fage  510. 
I.  CHARLES  duc  de  Ctny  ,  qui  luit. 

Anm:  1  Crov  ,  nccà  Bcaumoiit  le  4.janvicr  1J<Î4-  devint  duchcdcd'AtfcboC 
^*:dc  Ciuy  apici  la  motcdc  ibn  frerc,  cpoufa  le  4.  janvier  1587.  dwles  Ae  Li- 
rnc,  prince  d'Areinbcrg,  bâton  de  Zcvcnlxrrglw ,  leigncur  de  M icrc^'aert  &:  de 
N.-clt  ;  1^  1;  p  *ii  de  Flauiaut ,  chevalier  de  la  toitba  d'oc,  maréchal  faecediiatte 
de  Holâ.  il:  .  guavctncut  des  pais-bas  ,  après  le  oomtc  deMansfeldr,  il6oit 
fils  de  JcM  de  L  gne,  bflcon  de  Barbon^  *  &  de  M0^it«  de  la  Msrck  • 
comtcnc  d'Arcmbcrg. 
5.  Marguerite  de  Croy, nce  à  BmxeUes  k  ii.oâobce  tStfS.  fttmatiéc  i".lc 
3.  (eptembrc  i^S^.  à  tkm  de  Henio,  comte  de  Bofli»  mort  en  i  ^98*  fils  de 


des 
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MMximiliai  de  Hcnin ,  comte  de  RofTut ,  &  de  ChsrUue  de  "Werchin,  dame  de 
Jciwrff»'        ^  UiâitsUs  comte  de  Furdembere»  chevaliecde  la  toiloa  d'or ,  . 
BtiAlkrtcaem  de Fufftemberg ,  &  ârfiMit& Bcrafldn.  rtytz  tme  A ^ 

VL  ItaMnCt  1EANNE  de  Biais,  fille  de  Lmwx  de  Blois  >  leigiieur  de  Trelon ,  & 
^durbtte  d'Nfflileits,  liic nini&  le  i.  mit  if 8a.  dk  àoit  vtxat  de  de 

Lannoy ,  fcigneur  de  Beauvoir ,  fils  puîné  de  rhtlipfe  <ic  Lannoy .  feigncur  de  Molcm- 
faei$  ,  de  SoJce  U  de  Cwtoy  «  chcvalicc  de.  la  coilon  d'oc  >  &  de  Frtnf$tfe  de  Bar- 

/^HARLES  duc  de  Croy  &  d'Arfchot,  prince  de  Chimay ,  comte  de  Beaumonc, 
\^de  Scn^hen  &  de  Poccean,  fcigacut  de  Haiw^in  &  de  Commines,  vicomte  ' 

ieNieupon ,  dievdier  de  b  coUon  d'or,  ftc  cféé  doc  de  Cror  ps' 
lorfiju'il  vint  en  France  pour  la  confirmation  delà  paix  de  Vcrvins  par  lettres  don- 
né» à  S.  Gtmv'"  ca  Laye  au  mois  dejuiUcc  1^9^-  regilbécsau  parlement  de  Paris 
-  le  18.  0e  en  la  ctun^  des  comptes  te  14.  da  même  moif ,  dka  (ont  lyponéet 
d-devant,  p.  631.  Il  mourut  fans  cnfans  légitimes  à  Beaufort  en  Artois  le  1  j.  jan- 
vier itf  la.  &  fiit  enterré  dans  l'cgUle  des  Cdeftir^  d'Heverlo:  par  (a  mort  (es  biens 
paflerënt  à  Ame  de  Croy  fa  faut  aSnée. 

I.  Femme,  MARIE  de  Brimcu  , comteflc de  Mcghcm  ,  dame  de  Humbcrcourt, 
veuve  de  LmeeUt  de  Bcrlayœonc  ,  (ëigneuc  de  Btturain  ,  ic  tille  &  héritière  de 
ra  )jra0  Bartifte  Ctfifgts  de  Brimctt ,  feigoeor  de  Kciieu ,  étXmét  de  Vddnifen ,  («)  eUe  fut  na- 
HwjMfthtn'  nj'ç  ,ç8  ,  5:  mourut  le  18.  avril  160^.  Q 
ï«  t£  Sî*/â  II-  ^c"'mc ,  DOROTHE'E  de  Croy , coufme germaine  de  Ton  mari  &  fille  de  C*4r- 
■omif^UbMiM.  kS'PhUtpfe  de  Croy  ,  marquis  iCHutcdi  »  cheviUa  de  la  coifbn  d'oc,     de  Dk»t 

Hb  naturd  <fe  Char1a.4bv  ir  09  ,  ^  ie    dkA^  4r  BninMch. 

Ftaucifaue ,  bâtard  de  Oiçr,  mmm§ùn  generd  m  ftys  b*s ,  (^i/4x»^  cMVdIerU, 
«M  mènlm  mm  de  mm  1619.  i  Tm^  Seiê»  N.  de  MtrtAe  ,  cmte 
Je  MkUkemrgf  vhek  m  1^54.  ér  ^^«**f'  nnrothcc  de  RavtUt^  dsme 

de  Vêlmtrtnge  ,  vmvt  de  Godefrôy  à'Eàs,  &  JiUe  de  l^ictrc-Etocll  de  Se- 
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I  X. 


G H  ART-ES-PHILIPPE  de  Croy ,  marquis  d'Havrccfi ,  comte  de  Fontcnov  Jd' 
gncur  de  Bicvrc ,  d' Acre  &c  d'i:.verbeck  »  chevalier  de  la  coilon  d'or,  âJi  unique 
HILIPPE  IL  dn  nom ,  fire  de  Cray ,  duc  dTArichoc,  &  d'ANNE  de  Lomdne 

&  féconde  femme  ,  mcnticmez  cj-dtvsra  p.  6^\.  nâquit  poflhumc  le  premier  fcp- 


qualitc  à  la  dicte  de  Ratishonne  ,  ou  l'Empereur  Rodolp 
créa  prince  du  faine  Empire  -,  il  etoit  gentilhomme  de  la  cliambre  du  roi  d'Efpagne» 
lorfqa'il  fit  plufieois  voiCages  en  Italie ,  en  France,  en  Allemagne  4c  en  Anglecene. 
lie  doc  de  Lorraine  lui  engagea  le  j.  aouft  1^98.  les  terres  de  Hombourg&  de  S. 
Avotd  ,  il  mourut  en  Bourgogne  le  zj.  novembre  1613.  d'où  Ion  corps  hit  porté  à 
Feneftranges  0e  fon  cmir  aux  Jacobins  de  Lonvain. 

Femme  ,  D I A  N  E  de  Dompmartin  ,  barone  de  Fontcnov ,  dame  en  partie  de 
Viftingen ,  veuve  de  Jem-PhUipfe  Rhingraf  >  &  fille  de  Ltms  de  Domproarcioi 
baron  de  Fontenoy,  &  de  PbtMfe  de  la  Marck.  Elle  donna  pncontiiMl  le  r^. 
Octobre  I6itf.  au  châtca-i  de  rencflrangcs  pour  confentir  lu  mariage  de  (on  fils, 
&  y  cil  quaiifice  Dttuu  de  Dmpmartm  ,  frtncejfe  d»  S.  Emfire ,  pur^iufe  dH4vrtch, 
maeffc  de  tmunofihBviHde  Fm^Mges ii Dmfmtrtm^iâm  ir  tttjm^tkmmî^ 

1.  CHARLES-ALEXANDRE  de  Croy  ,  marquis  d  Havrcch  ,  qui  fuit. . 

2.  fr  ah-Guillaume  de  Croy   mort  jeune  l'an  1581. 

î  ti>NEST  de  Croy  , baron  de  rcncdrangcs  ,  qualifie  duc  de  Croy  ,  prince  &aU' 
icchal  du  S.  Emprrc,  comte  de  I^ontcnoy,  mouruc  le  7.  octobre  1631. 

Femme,  Aime  e  de  Pomeranie  ,  fille  de  Btgtstés  ,  duc  de  Pbmeranie  , 'fie  de 
CUire  de  Fn unlvich  ,  foc  marier  en  J6i<;. 

ERNEsr-BûutsLAS ,  duc  de  Croy  ,  prmcc  du  5.  Empire  1  marquis  d  Hav  icch, 
comte  de  Foatenoy  »  baroa  de  Dorapnoariia  1  prince  de  Mcog^de  ,  U  de 
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MaHovie  en  Pometnie  ,  gouverneur  de  la  PrulTc  ducale  pour  I  clcftcur  de 
Brandebourg  /fut  évcque  de  Camin>  8c  moiuuc  ùm  Avoir  ccé  muié  k  6. 
février  1684.  âgé  de  63.  ans. 

mUurel  «fEiacIl-Bogeslas ,  iw  if  Cnj, 

K-  bâtard  de  Cr$y ,  àbjur*  U  religion  frott^tnte  mtre  Us  Muâm  in  /fv,  mr» 
th»  lit  J^iM«f  f^iiUMnu  i  Mme  m  1^79. 

4.  Se  5.  Louise  &  Cha«lotb  de  Croy  mortes  au  berceau. 
6,  Do&othf.'e  Ae  Croy,  (ecoodc  femme  de  CharUs  duc  de  Croy  &  (f Acfdioc, 
ibn  oooûa  germain,  meptimné sy-itvmt  fage  6a*.  ^ 
;i  jr2P-rapjn;     7.  Chretibïinb  (4)  de  Croy,  fut  d'abord  chanoinefle  à  Mons,  puismaticcà 
Phthppe-Othm  Rhingrave  du  Rhin,  comte  de.  Weldre  9l  deSaIm,fiU  deiri- 
dv^tc  Rhingrave  du  Rhin  »  âc  SAim  coittiefle  de  Sdni*  Chretieniie  <k  Croy 
\  ^«M         nuMirac  en  i^H* 

X. 

CHARLES- ALEXANDRE  rice&  duc  de  Croy. marquis  d'Havrech,  prince 
maréchal heteditatre  do  S.  Empire,  comrc  de  Fontenoy  ,  vicomte  d'Hawachc, 

chadclain  hcrc(.1iraire  Ju  clufleau  de  !a  ville  de  Mons ,  fcigneur  d'Âçay,  d'Invetbach 
de  Biecourt,  âcc.Pair  du  pais  fie  comté  de  CambrcfiSi  coainUcrdaconreilde  guerre 
do  roi  d'Efpagnc  ,  gentilhomme  de  la  chambre  de  t  archiduc  Albert ,  &  capitaine 
d'une  compagnie  d'hommr  -  .faimcs  de  Tes  ordonnances ,  chevalier  de  la  toiiond'or, 
naquit  le  21.  mats  138 1.  retira  le  duché  dcCioy  par  arrcû  du  i6.  fevrict  tôij.  &  C 
prit  le  nom  de  duc  de  Croy  après  Ut  mort  de  Chams  duc  de  Croy  lôn  couiîn  &  foii 
bcau-frcL'C.  Philippe  ÎII.  roi  d'Efpagne  le  fit  confcillcr d'état,  {utinrcnd.iiu  des  finan- 
ces ,  chevalier  de  la  toifon  dot  &  eraad  d'Elpagoe.  Aptifs  (être  fignaié  à  la  bataille 
de  Prague,  il  fut  tué  dans  (on  pabis  i  Bruxelles  d'an  eoop  demoufquet  qu'on  lui 
tira  par  une  fenêtre  le  y.novernbre  i<?i4.  âgé  de  fo.  ans»  &  fut  cruarc  dans  l'c- 

5Ufe  de  Notrc-Dame-U'chapelle.  Vaiex.  Jtnéfàéfkif,  $73,  tUs  chcuâUcn  de  Utoifm 
'«r ,  ftr  Jcan-Baptide  Maurice. 
I.  Femme,  YOLAND de  Ligne ,  fille  de  iiw.'iTj/ prince  de  Ligne  &:du  S.  Empire , 
che\-aliet  de  la  toilba  d'oc  »  &  de  Mtru  de  Mclun  ,  fut  mariée  pat  contrat  du  2j. 
oâobre  1599. 

Marie-Claire  de  Croy ,  marquifc  dH.ivrech  ,  comtelTc  de  Fontenoy,  cpoufa  i". 
le  13.  oâobte  1627.  ChtrUs-Fhibffe-AlexiHdre  de  Croy  ,  marquis  de  Rcntyt 
mort  le  r}.  novembre  1^40.  il  ^toic  fil»  de  Philippe  de  Croy ,  comte  de  Sdrr, 
chevalier  de  la  toifon  d'or  ,  &  de  Guiliemette  de  Coucy  ,  d.imc  de  Chcniery  la  fé- 
conde iemiue.  2P.  i'i&i/jp/«-ir4i«f»M  de  Croy»  bacon  de  Tutcoin,  puis  de  Lanele, 
ftcrc  puiné  de  fon  premier  mari  ;  il  étolt  veuf  de  MMme  de  Bailleui  »  fille 
de  Afaximiiien  comte  de  Baillcul ,  &  de  Ctf^/wdeLalaiii.  MatîfrOakedeCRiy 
mourut  à  Nancy  au  mois  de  fcptembce  16^4. 
IL  Femnie ,  GENEVIEVE  d'Urfé.  fille  d'honneur  de  la  idne  Marie  de  Mëdicis» 
&  fille  aînée  de  Jacques  II,  du  nom,  marquis  d'Urfc  &  de  Bauge  ,  comte  de  Cha- 
ceauoeuf  )  baron  de  Viricu  S(  de  Marignane  >  confaiier  du  roi  en  (on  conleil  d'ciar, 
capitaine  de  too.  hommes  d'armes  dews  ordonnances,  bailli  de  Foreft ,  fie  de  Mme 
de  Ncufvillc-Magnac,  fut  mariée  par  contrat  pafTc  au  Louvre  à  Paris-,  auquel  fignc- 
ccotle  roi  &  toute  la  cour  ie  vendredi  6.  janvier  16 17.  elle  fe  remaria  1^.  à  Gin 
de  HaroHirt,  baron  de  Sierray ,  cinquième  fils  de  Pierre  de  Haceouzt,  marquis  (fe 
Bcuvron,  3c  de  C»/(Wwr  de  Matignon.  2**.  à  Antoine  âc  Mally,  vice-amiral  de  Franttj 
£ls  d'il/;/ de  Mailly,  idgncuc  de  l'EfpiDe&dc  ClMdeàt  Humiicaut# 
FEiviNAMO-PHiurri  de  Cco^,  moitjaitfe. 
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VI. 

TEAK  de  Croy,  fecood  fils  d*AKTOlN£  fiie  de  Croy  II.  du  nom;  gtand* 

■A  J  maître  de  Piancc,  <5c  de  MARGUERITE  de  Lomàac,mpilmiiux.  cy-ievitM  p.  6 17» 
.  eut  en  partage  h  taxe  de  lUeuz  en  Haioauc  ^nc  ion  pet e  avoic  acquifc  de  JtcM€lmt 
de  Bavière,  Srsvdt  tSo.  livres  de  penfioa  fur  la  recette  de  Picardie  l'an  1487.  U 
les  années  fuivamcs. 

Femme*  JEANNE,  dame  de  Crefeques en  Artois  fie  de  Clarques,  fille  8e  hqî« 
tievE  de  Jtm  iéignear  de  Crcicqucs ,  te  de  AUrte  de  Wallon^Capdle. 

I.  FERRY  de  Croy,  lcit;nciu  de  Rœux  ,  qui  (uir. 

X.  Ieàn  de  Ccovi  teigncur  de  Ccc(cques>doatlapollecitéie»rapport(^e  ci-aprés 

f  m. 

3.  YoLAND  de  Ccoy»  femme  de  CUuie  de  Bandoche,  fe^neur  de  Moalias  en 
Lorraine, 

V  I  I. 

FERRY  de  Croy»  fcigneur  de  Rccux,  de  fieaucain  &  d'HangcA  fur  Somme; 
créé  dievaUerdelaToifond'or  en  150;  .oooldlkr  &  chambellan  de Maximilien 

archiduc  d'Autriche,  depuis  empereur  I.  du  nom,  grand  maître  d'hôtel  de  l'cmpe- 
tcuc  Charles  V.  lua  pccit-fîh,  &  gouverneur  d'Artois,  mourut  le  17.  juin  1524. 

Tèmme ,  L AMBERTE  de  Brimcu ,  âlle  de  (S»r  de  Brimett»«oiiUe  deltlq^Un* 
feigneur  de  Humbcrcourt ,  &  6! Antemette  de  Ramburcs. 

I.  ADRIEN  de  Croy,  comte  de  Rœux ,  qui  luit. 

.2.  FsR&Y  de  Croy,  {àgaeat  de  FremcfTcn ,  mort  fans  avoir  ctc  marié. 

3.  EuSTAc  iiF  de  Croy,  prévôt  des  églifes  d'Aire  &  de  S.  Orner  ,  fut  fait  cvè- 
que  d'Airas  en  î  JZ5.  mourut  en  Ion  diâteau  de  Marœul  le  doclabrc  15  j8. 
âgé  de  5}.  ans,  Se  fut  enterré  en  l'^ife  de  S.  Omet  imi'.  une  tombe  Je  mar- 
bre où  le  vn!C  fon  cpitaphc.  Son  ctrur  fut  mis  dans  le  milieu  du  choeui  del'^* 
ghfc  cathédrale  d  Arras.  yoyez  Gtl.  chriji.  edtt.  nev.  tm.  Ul.  ctt.  347. 

4.  MAfttE  de  Croy,  dame  de  Longprc,  femme  d'JtbÎM  de  BoaUdAvillien»  vU 
comie  de  DEeux^  (cigoeiiK  de  la  Coadcaye»  àoit  motte  Je  6»  juin  xf4^. 


AS 
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V  II  L 


ADRIEN  de  Croy  ,  premier  comrc  de  Roriu,  fcigneur  de  Bciurain ,  &c.  fûc 
^icé  chevalicc  de  la  toiibn  doc  ca  ijiç»  par  1  empereur  Charles  Y.  qui  le  âc 
comte  deRoensen  i5}o.  (on duunbdlant  (on  ptcmier  maîne  d^hâtd ,  premier  gen* 
tilboaUDe  de  fa  chambre,  &  gouverneur  des  villes  de  Lille,  Douay,  &:  Orchics.  Il 
^{IffpAla  ea  ii)7.  les  communes  des  pais-bas,  &  vint  ravager  les  frontières  de  Pic 


Theroueiuie»  &  fiit  enterré  en  l'^ife  <îe  S.  FoeiUien  prés  Rceux. 

Femme,  CLAUDE  de  Melun,  fille  de  Franfois  de  Mclun  comrc  d'Epinoy,  che- 
valier de  la  toilôn  d'or  >  &  de  Lmijè  de  Foix-Caxuialc  iâ  première  iemme^  iai  mariée 
le^.  aoaft  tj^u  ftitzà-Jtvant  fige  aji. 

1.  JE  AN  de  Croy,  comte  de  Rceux  ,  gouverneur  de  Tournay  &:  de  Flandres, 
mort  ea  ifSi.  lans  cntans  de  Mârie  de  Recourt  fa  femme,  iîlic  de  Jae^ues  de 
Reooiicc  buon  de  Liques,  8c  à'IfiàeBt  de  FouquefoUes. 

2.  Eustache  de  Croy,  comte  de  Rceux  nprés  (on  frcrc,  ne  laKTa  point  de  po(-  B 
cccicé  de  Leuife  de  Ghillelles,  fille  de  Lmts  de  Ghillcllcs  fcigneur  de  la  Motte, 
fcd'a&wdcBacnft. 

j.  Gbaard  de  Croy  ,  fcigneur  de  Fremcflcn  ,  avoir  d'abord  e'tc  deftinc  pour  être 
d'utile,  fut  prévôt  de  Lille  ,  chanoine  de  Tournay  &  de  S.  Oq;jcr,  puis  comte 
de  Rceux  après  fcs  frères,  mourut  le  13.  novembre  158^.  &  fut  enterre  aux 
Jacobins  de  Liège  devant  le  grand  autel  ;  il  avoir  cpoulc  lolsnd  de  Bcrlaymont, 
fille  de  Charles  Icigncur  de  Bcrlaymynt ,  &  de  Alerte  de  Ligne  ,  Se  n'en  eue 
point  d'cnfàns. 

4.  Lamcertihe  de  Croy,  cpoufa  1°.  Antoine  de  Croy,  fcigneur  de  Fontaines- 
1  £  vêquc ,  fils  dejdeques  de  Croy  fcigneur  de  Sempy ,  6c  d'Anne  de  Hennin  la  pre*  q 
miere  femme  ;  z°.  GiUes  de  Berlaymonc  (dgaeut  d'Hia^yinoa  devtncMaef^ 
trick  l'an  1^79.  elle  mourut  fans  enfans. 

j.  Claude  de  Croy,  mznéc  k  AMtine  àc  Rubempré,  fcigneur  de  Bievrcs ,  baron 
de  Raifnc,  lequel  mourut  à  Anvers  en  1576.  11  étoit  fils  de  Charles  de  Rubem- 
pré, fcigneur  de  Eievrcs,  chevalier  de  la  toifon  d'or,  ôcdcje/mne  héritière  de 
Vertain,  de  Goi^clicrs,  de  FcUuy  Se  de  Tubize.  CIamMim  de  Croy  mourut  peu 
après  fon  mari  (ans  enfans. 

6.  OC  7.  Maai£  &  LouMB  de  Cioy,  moites  fuis  avoir  àc  madées. 
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VIL 

JEAN  de  Croy,  (c^euc  de  Crefcqucs  &  de  Clarques ,  fécond  fils  de  JEAN  de 
Croy ,  rcigneuc  de  £ci»x,  &  de  JEÂÎ4NE  dame  de  Ciefisques  1  «mmmhmï  sf-àe^ 
n/mt page  64^. 

Femme ,  ELEONOR  de  Thicnncs ,  fille  de  Jtm  de  TUemiei,  feigoew  de  lJMi\ 
fae%(  4c  d'40Nï  de  Croix  en  Hainauc 

i/ËUSTACHE  de  Cny  L  du  nom,  fcigneaK  de  Cfdèqucs,  qui  lue» 
Mamb  de  Ccoy,  idigteufe. 

VIIL  • 

EUSTÀCHE  de  Croy  I.  du  nom,  (cigneuc  de  Cicfeques  &  de  Clarques. 
L  Fenime«  LOUISE  d'Ognies,  Iule  de  /«Mfeigneur  d'Ognies ,  gouvecdeitf 
ournay ,  bailli  du  Tourncfis ,  &  de  Margueritt  de  Lannoy  ,  mourut  (ans  en&ns. 
11.  Femme,  ANNE  dame  de  Norchout  £c  de  Mciiilant ,  baronne  deBayegheniy 
fille  unique  &  heridcie  9MiUkn  fèteoeof  ^  Nocdumt ,  capitaine  du  chukiti  de 
I  Cand  &  bailli  de  Tenrcmondc ,  &  Se.  Caterine  de  Raeoft. 
I.  CLAUDE  de  Croy  ,  comte  de  Roau,  qui  fiùt. 

X.  Framçoi»>Hbmkt  de  Cray  -,  ootnie  de  M^em     de  Cbn)aet,baioa  de 

Northout. 

Femme  >  HcHorime  de  >X^itthem ,  veuve  de  Cerâri  de  Hornes ,  baron  de  Bau« 
cignies,  &  fiUe  d'JMUWK  de  WicthEm  ,10^001  d'Ilche,  8c  de  y^j^deNoyelles. 

I.  Albert-Fbançois  de  Croy  ,  oomte  de  M^ghcm  ,  chevalier  de  la  toifon 
d  or  en  1670.  etoit  gouverneur  de  Namur  en  16; 9-  où  il  mourut  au  mois 
d'oâobre  1^74.  fans  enhns.  11  avoir  époafé  le  27.  jaillct  16^9.  JHmrk»M»*' 
delme-Eugenie  de  Gand-Villain ,  veuve  cfc  FerimAnd-Philme  de  Mcrodc,  mar- 
quis de  WcAerloo,  &  iille  de  fhiltfft'Ltmvrd  de  GandoVillaln,  comte  d'I> 
woefaien  >  8e  ^^ÂtuhMÊrgimte  de  Mcrode. 

II.  Madelene-Cecile-Doeothf'e  de  Croy,  chanoincflc  à  Nivelle  ,  puis 
mariée  en  1645.  à  ChurUs-Fnm^ots  d  Idcghem  ,  comte  de  Wartbon ,  bûoa 
de  Bostodce. 
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III.  Anne-Alexandbime  de  Croy ,  époufa  le  ip.  avril  itffo.  AKtimtAt  la  j 
Cueva»  lieutenant  gcocral  de  la  cavalerie  du  roi  d  Efpagne  au  païs-bas. 

3.  Anne  de  Croy  épou&  i**.  Zmkt  de  Loneucval  ,  (cigacur  d'Efcoivrcs  ,  d  une 
branche  bâtarde  de  Longucval  »  fils  de  Remua  de  Longucval,  fcigncur  d'£(boivrcs» 
Se  de  frâuctijcjde  Hciuùa.  t*.  FhUffedc  Rubempté»  comte  de  Vcrcain  &  deVcrti- 
gnceul,  cnoialier  de  la  taiSaa  d'or»  coddUcr  d'état  de  Philippe  IV.  roi  d'Ef- 
pagne ,  gouverneur  des  villes  de  Tournay ,  de  Lille ,  de  Douay  &  d'Orchies  ,  fils 
d'AMàiÊt  de  Rubempté ,  &  de  Mirù  d'Avroult.  Anne  de  Croy  mourut 
tfaoi  (bti  (êcond  mari  qui  epouÊi  en  (êcondes  n6ces  ]âc^»e&$e  de  Recourt, 
fille  de  Jem  bnron  de  Recourt ,  choalicr,  &:  de  JàcçiuJmede  S.  OmCT. 

4.  Mau£  de  Croy>  cclkicule  à  WAtst  prés  Bruxelles. 

j.  f  eamhe-Lamvkhtb  de  Cror  >  fonme  d'JMMw  du  Qi^d ,  fcigncnr  de  1é 
Hovaideriej  vkoaiw  de  ttmâwurdinyfc  d'Emmemi. 

I  X, 

1 

L  AUDE  de  Croy,  comte  de  Kœux ,  après  la  mort  de  jfe/mt  Enjéeh  Ik  Cersrd 
\.de  Croy  les  coofins,  mourut  en  1609. 

Temme,  ANNE  d'Edourmd.fOIe  de  Jm»  d^EOoumict,  Itignciii  de  Doufion; 

de  de  ïloreiut  de  la  Yieuvillc. 

s.  EUSTACHE  de  Croy  H.  du  nom,  comte  de  Roenx,  qui  fiiic* 

3.  T-ovits  de  Croy  ,  Prcvôtdc  S.  Pierre  de  CafTcl ,  fommdiei  de  COOItiDC dll Car- 
dinal infant,  puis  évcquc  dTprcs  ,mort  en  1647. 

».  Chaules  de  Croy»  colonel  aun  re^imenc  AfiôiwDd,  fot  ta£  i  ta  défenléde 

Duiikerquc  en  1658. 

4.  JACQUES- PHILIPPE  de  Croy,  ptiucc  de  Qioyf  ^  im U  ftfierUc  jtré  raffur- 
tt'e  ty-êfrès  §.  IV. 

5.  Floris  de  Croy ,  baron  de  Clarques  >  fiit  tué  fi»  le  fCmpoRde  Rhimbeigs  q 
à  la  ptilê  de  cette  ville  en 

€.  CLAUOBde  Cioy»baKait  de  Clarques  après  (on  fieR»ltttlêiKeixmôoccDE£> 

pagne. 

femme ,  Fkancisca  Mancicidor,  veuve  de  N.  comte  de  Hanaps  &c  fille  de  y*-*» 
Maociddor ,  lecreuire  d  eut  du  roi  d'Elpagne ,  8£  i'Stgim  de  Woguelaiie. 
Hf>îry  de  Croy,  baron  de  C'.it  '  ic: 

7.  Jcanne-Fiiançoisb-Marie  de  Cioj ,  Icmmc  de  iffwf  de  laicnncs,  baron  de 
Heukelen,  comte  de  Rumbcck. 

8.  Cla»B-£ogb1IUpFjulii(o»£  de  Croy ,  écoit<;hanoinefleàNirelle  ea^fkij. 

X. 

EUSTACHE  de  Croy  IL  du  nom ,  comte  de  Rœux  Se  du  S.  Empire ,  baron  de  ^ 
Bcaurain  ,  de  la  Ville  &  château  de  L^hen  Se  Aden^feigneor  de  DleToal^de 

Rofncc,  de  Hotivcbin  ,  &c  cheva'icr  de  laioilond'ot ,  gouverneur  &c  capitaine  gê- 
nerai des  ville  de  Lille  ,  Dnuai  îic  Otchies  ,  après  avoir  été  maître  d'hôtel  du  car- 
dinal tnfanr,  &  capitaine  de  50.  hommes  d  aimes  ;il  mourut  en  1^33. 

Femme,  THEODORE- C FRTRUDE-MARIF.  de  Kctler,dame  de  Laghen, 
fille  de  (imÛMmef  (éigneuc  de  Kcclcr  &  de  LigUcu  ,  &c.  d£iijài>(th  de  Brondiorft  y 
clledpoulà  aP.  N.  marquis  de  Bentivoglio. 

1.  Ai  xf  KT-CiAUDE  de  Croy,  baron  de  Beauiaia*.ceiinice  deRoiiXj  nwatuc 
ùns  avoir  cCc  marié  lan  1660. 

».  FEROINAND  GASTON-LAMORAL  de  Cray  »  comte  de  Rcent,  die  k 

duc  de  Croy,  qui  fuir. 

3.  Philippe-Albert  de  Croy,  mort  jeune.  g 

4«  PhiuvpeFkahçois  de  Croy,  marquis  de  Warneck. 

remme ,  N.  du  Fcy  ,  fille  de  N.  du  Fey ,  gouverneur  de  Bruxelles. 

I.  Maue-Thb»es£  de  Croy,  é^oaiz.  Henrj  Rhingravc  >  conuc  de  Salm,  & 

mouTuc  à  HochAcat  ca  1714. 
Plufieurs  autres  sn£ins  morts  jeunes. 

j.  CATERiNE-FRAMçofSE-l£ABBLi.B-MAiiiB  dc  Croy ,  fUt  mariée  co  1^79-  à 
WAlrmd  de  Nanaw-UlTing,  comte  de  Sarbmck|Sanrerden, prince  du  S.  Em- 
pire» gencnl  de  la  Gavaiene  des  proTinoeMinîes*  geuvemeut  de  Beigppzoom , 
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fils  puîné  de  CmlLiime-Loms  comte  de  Naflav-Satbruck ,     A' Ame-'Emilie  de 
Bade.  Catherine  oFcançoife-labcUe-Mane  de  Croy  nxtutuc  ca  1686.  &  task 
'    mari  (fpouta  ea  fecoiides  nAces  fui  itftt.  MdielbM^liwilcfÂ  -fflle  de  AmfiwM^ 

Charles  comte  de  Louvcftein  &  de  Wcrtcin,  &  mourucle  17.  oftobrc  1702» 

6.  Mahje-Leopoloine  de  Ccoy>4:)i^iQie{Ic  à  Mons^aépoulé  depui»  N  

•    comte  de  Laûnoy.   

7.  Cf(ARLOTE-HENn.iHTTE-MA»iE  dc  Cfoy ,  mûrcc  jcune. 

8.  MAB.i£-PiuuppiK£-HyfOLiT£  de  Cioy,  cbaooùicile  à  Moq^ 

•  Xi      '-^  ■ 

FERDlNAKI>-GASTQ]ÇÏ-LAMORAt  He  Omy,  coRwe  de  Eco»  >  pdaet  du 
S.  Empire,  grand  d'Ifps^e,  baron  de  Beaurain ,  k  Larhcn  ,  Sec  Pair  dc  Hai- 
■  lutttti  chevaliec  de  l'ordre  Teuconi^e-  &  cb  la  toifon  d'or  en  itfS/.gouvccncut  de 
KfenS)  général  dé  l'artillerie  da  dnc  de  Saxe,  fe  fignala  à  Seghedia  au  moU  d'oc- 

tubcc  169J.  reçue  pluflcurs  blcfTurcs  au  combat  donné  eocTC  Ici  Impecifliuc  te  les 
Turcs  prés  de  Z^tâ  6c  vivote  encore  en  1711. 
Femme,  MARIE-ANNE- ANTOINETTE  de  Beigbes,  ftew  de  Pba^f^m- 

fois  prince'  de  Bcrghcs  3c  tîlle  d'Eu^ene  de  Bcrghes  >  comte  de  Grimbcrgue  «  &  de 
Aùarie'tkrmc*  dç  Kcnc^Tc-Watcuiée,  cUe  moutuc  i  Namur  le  28.  aouft  1714* 
I.  JotBFH  de  Croy,  mort  à  lâge  de  15.  ans. 

X.  Alexandre  de  Croy,  tue  à  b  bataille  dc  Spitc  le  15.  noVOnbre  l70|.iU 

tête  d'un  régiment  de  cavalerie  au  Icrvice  de  l'empereur, 
j.  PHILIPPE-FRANÇOIS ,  prince  dc  Croy,  4101  fait. 

4.  A  n  B  lïK  de  Croy ,  mourut  à  \îons  de  la  petite  vérole ,  âge  dc  i  f^.  ans  en  1 699. 

5.  Makie-Pu! LIPPE  de  Croy  époulia  Je  2..  ievrict  1708.  Othm-Gtim  »  marquis 
de  Frcfeigncs ,  oomie  de  Bilftdii. 

<î.  N.   de  Croy  ,  tnorte  jeune. 

7.  Tehess-Maximiliemmb  de  Croy.,  cbanoincile  à  Moiu. 

XIL 

PHILIPPE-FRANÇOIS  prince  de  €107,  noncoft  Mamnr  .ca  171;^ 
î.  Femme,  N. 
N.  dc  Croy,  fils. 

A    n.  Femme  ,  ANNE4^RIE-F.UGEKI£  de  la  Tramerie ,  fille  tt  heritkce  .d» 
FrtHfM  de  la  Trara'cric,  marquis  de  Forets,  fut  maric'e  le  10.  juin  170}.  dc.moil» 
eut  en  couches  au  mois  dc  décembre  1706.  âgée  dc  li.  aus. 
N.  de  Croy,  fille. 

m.  Fcmnir,  LOUISE-FRANÇOISE  de  Hamal,  chanoincHc  dc  Nivelle,  fîllc 
dsïeràmnd  comte  de  Hamai,  &  dc  Brtgtttt-Atdegmde  de  Trazignics^tutmariccca 
J708, 

j.  Ferd ivavd-Gastom-Joseph  prince  dc  Cmy, né  ca  170^. 
2..  6c  j.  N-  &  N.  dc  Croy  »  morccs  jeunes. 
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PRINCES   ET  DUCS 

DE   C  R  O  Y 


ItMrttti  âu  T< 

^  ^.  ii  Croy  , 
M  X.  à'  }•  ^< 

Kencfi 


3C. 

TACQUES-PHIUPPE  de  Crof /^tri&ue  fis  «le  CLAUDE  comte  deRmix , 

I  &  d'ANNE  d'Eflourmel  ,  mentionnez,  cj-devant  f,  648.  portoit  le  nom  de  comte 
4ie  Crtj^  br((juc  l'empacur  Loopold  ic  créa  jptince  du  S.  Empire  ,  lue  bacon  de 
Milendonckticadê  de  6  fanme»  &  moacuc  à  Cologne  en  1681. 

Femme ,  ISABELLE  de  Bronchorft  ,  fille  &  hcriticrt  de  Jet»-]  acquis  de  Bron* 
chotft  ,  comte  d  Ânholc  >  bacon  de  Bactcmboucg }  de  Milcndoock  &  de  Latamb» 
meftre  de  camp  genenlda  aiméeiderenapevear.  «aod  inditie  d'hôtel  de  faidiiduc 
Lcopold ,  chevalier  de  la  toifim  d'oc  j  de  iitm^ki^  de  HobenzoUem  >  fiic 
maciée  en  1042. 

2.  CHARLES-EUGENE  doc  de  Croy ,  qui  (dit.  . 

X.  Casimir  de  Croy. 

5.  Fhilippe-Hehky  de  Croy»  chanoine»  lbus»doicn,  puisgranddoïcnde  l'^UTc 
nétropoUtaine  de  Cologne»  motc  le  2.  mai  1714.  âgé  de  7a.  ans. 

4.  Maumce  de  Croy  ,  tue  en  un  combat  donné  OOntK  ks  TOCCI  pfél  lamog»»  g 
tagne de Colcrobcrglc  ix.  lepccmbce  168 3< 

f .  IbaM-Jacoibs  de  Ufoy  1  chanoine  de  Cologne  en  1677.  mourut  peu  avant 
&n  peee. 

X  I. 

CHARLES-EUGENE  duc  de  Croy>  prince  du  S.  Empire ,  marquis  de  Monc- 
cornec  &  de  Renty  .  Ar»  baron  de  Milendoock  >  chevalier  delà  toUon  d'or,  goa« 

verncur  d'Elfcmbourg  en  1^78.  crcc  marcchal  de  camp  gcncral  de  l'armée  de  Icm- 
Mur  en  1688.  avoit  fcrvi  le  coi  de  Danncmarck  en  qualité  de  lieuceoaac  gênerai  ccMitre 
les  Suédois  en  1679.  après  la  paix  fiice  entre  ces  deux  princes  il  s'attacha  au  fervice 
de  l'empereur  qui  lui  ordonna  en  1690.  de  fe  jetter  dans  la  ville  de  Belgrade  aîlicgcc 
parles  Turcs  ce  qu'il  exécuta  le  8.  oâobrc  de  la  même  année,  nuis  les  bombes  des  ^ 
canemis  ayant  6ic  laucec  les  magafins  de  poudres,  h  ville  fût  prife  daos  le  tomolre, 
de  le  duc  de  Croy  eut  bien  de  la  peine  à  c'chapper.  Il  commanda  en  chef  l'armée 
impériale  dans  la  Hongrie  l'an  i^^^.  ouvrit  la  ccanchée  devant  Belgrade  Je  ij.aoud 
d^0ttillevalfr^fi^kio.fi7iaiAc6làiv«it.  LeCzax  deMofinvietenaonMidcpuis 
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genetalt(Gtne  de  l'armée  de  Livonie  ,  mats  Charle»  XII.  ni  de  Suéde  ayant  forcé 

4  les  Molcoviccs  à  In'cr  le  ficgc  de  Ncrva  !e  30.  novembre  1700.  le  duc  de  Croy  fut 
lait  pcifonnicr  te  envoyé  cii  Suéde  ou  il  mourut  à  Rcvcl  fur  la  fin  de  l'année  1701. 

Femme,  JULIE  de  Bcrgh,  fille  à'Htnry  comte  de  Bctgh  ,  &  à Hiertnjmt-Cnerme 
comtefic  de  Spaner  ,  ctoit  veuve  de  Btrmari  cofloce  de  Xf^ii^ealUiiii ,  lot(qu'cUe 
Cpouta  le  duc  de  Croy  en 

COMTES  ET  PRINCES 

DE  C  H  I M  A  Y 


«y  4.  dt  Crtj, 
&  i.  de 
V.tntjy  &  fur  It 
ttut  /(jrttU  *u 
I.  d- 4. Ufâiné 

i'tT&  dtpum- 

lupùtà  GMM 
M  %.  &  %*4» 


V. 

JEAN  de  Croy«  feicDeiir  de  Toat  fut  Marne,  fils  puîoéde  JEAN  fire  de  Croy» 
&  de  MARGuEluTE  de  Cxaon ,  meMkmieA  tféèwmt  mm  6;7.  fiic  comte  dâ 

Chimay  ,  confciller  &  chambellan  de  Philippe  i!f  *^,duc  de  Bourgogne,  qui  le  fit 
chevalier  de  la  cdilbn  d  or  au  premier  chapitre  tenu  à  Bruges  en  1430.  Il  avoic  prit 
poiTcfTioti  ta  ï4i£.  M  nom  de  ce  prince  At  la  ville  de  S.  Tliquler  »  &  fos  gendar- 
incs  qui  tenoieot  celle  d'Epcrnay  la  remirent  entre  fcs  mains  le  11.  oftobrc  1435'. 
noyennanc  deux  mille /dius  d'or  qu'il  leur  fit  payet  par  les  lubiuns  de  K,eims  ;  le 
mois  inivant  il  (at  envoyé  au  roi  au  (ujcc  du  traité  de  paix  qui  venoitd'lcf6  conclA 
à  Arras,  en  1458.  le  duc  de  Bourgogne  a'ùnt  fait  circrter  une  baftidc  devant  le 
Ctotoy  que  les  Anglois  tcnoicat  »  il  y  entra  avec  lix  ou  icpc  cens  combatians , 

3ui  furent  obligçx  (te  fe  retirer ,  la  place  aïant  été  Iccounitf.  II  eut  ordre  de  ce  prince 
'aflemblcr  en  144  <i  des  troupes  pour  défendre  (es  terres  des  courfcs  d'Evrard  de  la 
Matcki  depuis  il  tut  envoie  en  amtiaflade  vers  le  toid'Anagon  en  145 1.  pour  coa- 
ferer  avec  Mi  fut  ks  mo'ïcns  de  feomirir  l'empereur  de  Conihncinople  chafléparles 
Tores ,  &  au  retour  il  eut  le  commandement  de  l'armée  que  le  duc  de  Bourgogne 
COToia  contre  ceux  de  Ganden  1451.  llfucccda  l'an  1455-  à  Guillaume  de  Lauin 
dans  la  charge  de  grand  bailli  &  capitaine  gênerai  de  Hainaut ,  fe  diflingua  la  mêmtt 
année  à  la  bataille  de  Gavre  ,  8c  en  plnficurs  autres  occafions  dans  le  Luxembourg, 
dont  il  fut  gouverneur.  Lors  de  la  retraite  du  dauphin  vers  le  duc  de  Bourgogne 
en  I4(tf-  il  hit  chef  de  l'ambadade  que  ce  ducenvoiaau  roi  en  14  j  7.  Il  avoir  acquit 
U  terre  de  Chimjy  du  feigncur  de  Moreuil ,  il  en  prit  le  titre  ,  &:  c'cfl:  en  fa  faveur 
que  Charles  duc  de  Bourgogne  étant  à  Bruges  l'crigca  en  comte,  il  mourut  en  la 
ville  de  Valenciennes  l  an  1471.  &c  (on  corps  fut  po^éà  Chimay  enterré  dan 
la  chapelle  de  làince  Barbe  de  i'^iè  coUc^le. 
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Femme,  MARIE  de  LaUin ,  <l.ime  de  Quievcain  »  Qh  U  b«iciei«  iê  Am»  de 
Lalain ,  feigocur  de  Quicvnia  »  ^  d'JjiteiU  de  Ba  rbtti^jon.  \ 
.  I.  PHI  CIPPE  4e  Cioy  »  cdtiae  ée  Ctumay ,  qui  fuit.  ^ 

Jacques  de  Croy  >  cvcquc  r;  premict  duc  de  Cambray ,  fut  dabord  protono- 
caice  apoftoUqoCf  pcevôc  de  i  cgliiê  de  Licgc»  puis  élu  évcque  de  Cambray 

Çir  une  panie  dn  duptoe  le  zi.  oâdbre  ijot.  l'antre  partie  qui  avoit  clu 
rançois  de  Mclun  Se  les  magiflrats  de  la  ville  s'c't,îiu  oppolcz  à  la  réception 
de  jMfMtt  de  Ccoy,  il  fulmina  pluiieurs  excotnmuoications  contre  eux,  fie  mic 
en  intercfit  Cm  docefe,  ce  qui  dnra  jufqu'au  dix  mirs  1^04.  que  l'accord  hie 
fait  ;  il  ne  fît  Ton  ctitrcc  à  Cambray  cjuc  le  10.  fe'viicr  ip?.  &c  l'empereur 
Maximilica  le  aca  duc  de  Cambray  par  lettres  de  l'an  15 10.  il  mourut  le  if. 
«xift  tp6.  9t  fut  enterré  dans  r^iie  collégiale  de  S.  Gaoderic  ,  S. 

Gcry  de  Cambrai,  y'oyez  Ga!.  Chrifl.  eJi:.  nov.  tom.  III.  coi  51. 
j.  Michel  de  Croy,  fcigncur  de  i>empy«  iurnonuné  À  Uffândebttlutcsèkûxt-  ^ 
vaHer  4e  h  tdlôn  ifor  en  1501.  fiit  envéïé  en  Ftancse  «wc  Henri  comte  de  . 
Nailau  le  i«.  novembre  1 5^  i  ^    k  la  part  de  Maximilicn  archiduc  d'autriche, 
«lepuis  empereur  ipour  traiter  en  Ion  nom  Ion  marine  avec  Renée  de  France» 
£flc  (fai  rot  Louis  XII.  laquelle  époufai  depuis  Hercnw  d'Efte ,  duc  de  Ferrare 
J »)Ch*mlir. Hei         (4)  La  mcmc  anncc,  il  fut  aiiibairajcur  de  la  part  de  Charles  archi'uc 
fcfiS!  «y***""*"        4' Autticbc,  depuis  empereur  V.  du  nom  ,  vers  Henri  VUL  toi  d'Anglaerre, 
'  *  pour  tenooveller  la  paix  avec  lui  H  en  jurer  les  oondicions»    owarut  le  4. 

juillet  ijitf.  &:  fut  enterré  à  Efcauflbes  en  la  chapelle  de  S.  Michel  de  l'c^Iilc 
de  Berlaitnonc  lous  une  combe  oîi  le  voit  ion  cpiuphe»  il  ne  laiâa  point  d'cn- 
fins  àîÉl^detk  dame  de  Rotfdaer,  de  Perereis  8e  de  DnAe,  fille  de  Jem  id- 
gacur  de  Rotfclaer,  5c  de  Clémence  de  Bouchaut  ;  la  veuve  (c  remaria  eu  fe-  q 
condcs  noces  à  jem  Pinock  >  gentilhomme  de  Louvain ,  &  en  troiHémcsà 
/«w  Bcant,  (cigneurde  Giobleadoack. 

fiis  tÊâtmrcl  Je  Micbfl  .4e  Croy ,  /eigteur  tic  Sem/j* 

Michel  hîfird  de  Cr&y. 
Tenune,  Marie  Van  Halle, 

GujxiAUMS  de  Croy ,  enterre  avec  (on  pcre  fous  une  ucs  bcUe  repukarctoù' 
font  les  armes  de  Crof  avec  lents  qoaniets  >  en  h  ville  de  Levé  dans  la 

chapelle  de  S.  Georges  de  l'égliie  de  5>  Léonard» 
femme  >  CfiB.TK.uofi  Van  Halle* 
.1.  CnAKtBs  de  Croy. 

i.  iNîii.iiri.  L^-  Crov,  frigneur  de  Corroy-lc-gunJ ,  cp:nifa  f^-inne  dcTen- 
rcmondc ,  dame  de  Nccr>  d'Uciie ,  de  liaintc  Gcitrudc  &  de  Macbclcut 
&  fiit  pete  de  1.  yemme  de  Croy  «  dame  dfe  Conoy  ,  femme  de  dmiu . 
de  Rolly.     1.  Gertrudf  de  Croy  ,  l  uiucllc  e'poufli  CuiH.'.umcleKiay  fid^BOU 
de  Bofliit  >  de  Ccrccchicn ,  de  Patoc  &  de  la  CbauUoc. 

t,  IsABBttB  de  Croy,  mariée  i  dom  Lmù  de  Maeda. 
4.  Caterinb  de  Croy,  femme  de  Jtenùr  de  Mcntcn.  Ff^ez p«itr  cetUi^ 
tmLmt  k  tlmure  de  la  noblcllê  de  Bcabanc  at  ijo^.  fâgc  3^4, 

4.  Oli V r£R.  de  Croy ,  dievalier  de  lUiodes  te  oommandeut  de  HidnaDt, cnttrvf 

aux  Cordeliers  de  Mons. 

5.  6.  de  7,  Ahtoine  >  Charles  &  JeaM  de  Croy  >  morts  en  bas  âge. 

8.  Jeanne  de  Croy,  eft  marquée  dans  des  mémoires •  ians  anoepueuve 9 (écwide 

femme  d'oda  de  Foix^vicomie  de  Lautrcc. 
f.  Jacqueline  de  Croy,  éponfa  en  146).  Jem  de  Ncdle  IV.  du  nom,  Tcigneur 

d'Oflemonr ,  de  Mellot  &:  d'Encre ,  fîls  de  <3af  de  Ncdie  XV.  dunom>ieigpeiic 

des  mimes  Ueux,  <Sc  de  Jetime  de  Saluces. 
M.  IsAB ELLE  de  Croy ,  mariée  k  tl^Bfft  ftignear  de  Vaatin ,de  S.  Venant  ,de 

Lttters  &  de  MalomooK  •  qu'il  fendit  à  €&tttt  de  Ctoy,  prince  de  Chimays 

neveu  de  la  icmmc. 

1 1  ^BAgMB  de  Ctc^ ,  rcli^ieuTc  ,  puis  abbclle  des  Cordelières  da  fiuxbonq^  St 

VL 


Digrtized  by  Google 


DUCHEZ  NON  PAIRIES.  CKOr, 

V  I. 


T^HILIPPE  de  Crov ,  comte  tic  Chimay,  porta  la  qiulitc  de  baron  de  Qijicvraid 
A'  I  du  vivant  de  loa  pcrc  »  il  fuc  acmë  cbevaliei:  à  la  bataille  de  Gayre,  que  i'hiUppé 
duc  de  Bourgogne  gagna  conrré  ks  Gantois  m  14 jj.  tc^uc  l'ordre  delatoi(bn  dor 
cri  147 î.  &  fut  emploie  en  diverfc?  ambilTjJcs  pai  le  duc  cic  Bourgogne,  &  parti» 
oalictemcnt  vers  Ferdinand  d  Arragon  roi  de  Naplcs  ,  qui  lui  permit  de  porter  lès 
armes  par  letries  du  t$.  avril  1473.  il  fut  grand  bailli  &  gouverneur  de  Hollande» 
conclut  la  mânc  anncc  une  ticvc  de  neuf  a  s  entre  le  roi  de  France  le  duc  de 
Bourgogne  qu'il  Icrvir  dans  la  guerre  contre  les  Suilics  en  147^.  &■  ic  dtltingua  à  la 
journée  de  Nancy  ,  où  il  demeura  prifolMier  en  1477.  ^  tôt  mené  en  Alle- 
magne ,  où  il  relia  jufqu'à  ce  qu'il  fur  racheté  ,  à  l'inftance  de  Maximilien  archi- 
g  duc  d'Autriche, qu'il  accompagna  aux  païs-bas  ;  il  perfiIU  âdcllemcnt  en  i'obcillàoce 
des  maifbns'de  Bourgogne  Se  d'Autriche,  reprit  par  cicalade  la  même  année  lechi- 
tcau  de  Chimay  occupe  pir  les  François  ,  fut  purain  avec  le  cardinal  de  Clugny 
au  nom  de  François  duc  de  Bretagne  du  fils  ainéde  l'archiduc  Maximilien,  mourut 
à  Bruges  le  S.  feptembre  1482.  Si  fût  enterré  devant  le  grand  aoid  du  choeur  àe 
Icgliic  des  Cordelicrs  de  Mons  fous  une  tuagnifiquc  rcpulturc. 

Femme ,  W  AL  P  U  KG  E  de  Msurs  >  fille  de  Vinceitt  comte  de  Moeurs  &  de  Quaec* 
trer&n,&  d'^lnw  de  BavIetes-Sîmeiei»-des  dàix  Pohts. 

1.  CHARLES  de  Croy  ,  premier  prince  de  Chimay ,  qui  fuir. 

2.  Jeam  de  Croy,  leigncur  de  Tour  ,  mort  Tans  enfàas  d'Adriemte  de  StaveiCt 
vicomcellê  de  Fumes ,  iille  taniqùe  de  CuUtme  feigneur  de  Staveïe  1  de  de 
Leetwre  de  Poiriers,  clic  fc  rcrmria  à  Rtbert  de  Mclun  ,  baron  de  Rofny  &:  de 
Dompvalt,  croilicme  fils  de Jedn  de Melun  IL  du  nom, feigneur  d'Ântoing  6c 
d'Epinoy,  ic  de  Màrie  de  âcccbruche. 

j.  ANTOINE  de  Croy,  feigneur  deSempy  »  des  COMTES  DE  SOLKE, 
rMfmez.  <y-4pr/i  VI. 
Ç  4.  rKAHÇOtsE  de  Croy  ,  lêcondfe  femme  i^MUime  de  Luxembourg  1.  du  nom« 
.  ..  comte  de  Bricnnc  &  de  Lignv,  troifiémc  tîls  de  Louis  tîc  Luxembourg , comte 
de  S.  Paul ,  connétable  de  France  ,  &  de  jtgime  de  Bar  la  première  femme; 
il  étoit  veuf  d'ÀtUHnttt*  de  Baufremont ,  comtefle  de  Charny  ,  fille  de  Time 
de  Baufremont  ,  chevalier  de  la  roifon  dVir  ,  &  de  AUrit  bâtarde  de  lîourgo- 
gnc;  ôû  il  cpouta  en  troiticmcs  noces  Gdktte  de  Coctivy  ,  veuve  de  Jéi^Mti 
d'Eftouteville,  feigneur  de  Bayne,  prévôt  de  Paris,  &  fille  à' Olivier  de  Coe- 
tivy,  feigne  ir  rir  Ti  l'hn  ;r^'  '  &.'  de  Mtru  fille  nacutcUe  ducot  Charles  vu. 
lejcz  terne  m  de  la  u  htjlouc  ,  p.  729. 

5.  CateriHE  de  Croy,  mariée  en  Myi.  à  R^ert  àt  la  Marck  II. du  nom  ,  duc 
de  Bouillon ,  feigneur  de  Sci!  îh  ,  de  Florenges  &:  de  Jamets,  fils  aîné  de  Robert 
de  la  Matck,  Ictgncur  des  mcmcs  iicux ,  &  de  Jtmat  de  Marley ,  dite  de  Stulcis, 
D       elle  mourut  en  i$44. 

<J.  Marcïîfrîtf  de  Croy  ,  femme  de  !.:^/ritfs  comte  de  Horncs,  chevalier  de  !a 
toifon  dur ,  veuf  de  C/iiule  de  Savoie,  6:  tiU  de  jécftcs  \ï.  du  nom,  comte  de 
Homes ,  Se  àc  JtmH  de  Gmcnfe  fit  (ecoade  femoie ,  Ton  nuii  mourot  fan» 
poficticéea  1530. 


V  I  L 


CHARLES  de  Croy,  crée  prince  deCKimay  par  Icmpereor  Maximilien  à  Aî« 
la  Chapelle  en  14S6.  &  chevalier  de  la  toilon  d'or  tn  i4$>i.  fut  élevé  en 
Il  u  jeunelle  en  la  cour  du  duc  de  Bavière  Ibn  parent  à  caufe  de  Walpurge  de  Moeurs 
ùi  mcre-,  Se  armé  chevalier  à  la  journée  de  Guinegate  l'an  wy^.fût  lait  gênerai  avec 
les  comtes  de  NalTau  Se  '.r  ,  îc:/ncurs  de  Ravellcm  d'une  armée  de  looco.  hommes 
en  i486,  contre  P]^lippc  de  Crcvcaxur ,  Iccourut  la  vilie  de  Theroucnne  6c  prit  celle 
deLens  avcclcs  châteaux  circonvoifint.  L'archiduc  Philippe  le  choiiit  pour  tenir  fur 
les  fo  its  de  b  iptcmc  (on  fils  Charles ,  depuis  empereur  V.  du  nom  .auquel  il  donna  le 
ficHi  ilfucambilladcur  de  la  paix,qui  ierraitaen  la  ville  de  S.  'Tron  entre  ce  racme 
cmpeienr  &  Eveiasd  éviquc    princede  Lic^ ,  6c  Rdwtc  de  la  Matdc*  feiginettc  de 

7tm  r,  .es 
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Sedan»  fie  le  voiagc  d£(pagae  &  conduifuau  païs-bas  l'an  151 8.  l'archiduc Fcc>  ^ 
dinand  depuis  empereur  I.  du  nom.  Il  acquit  de  de  Viannin  ton  onde 

Jc$  terres  de  Wauriin,  de  Lillers  âc  S.  Venanr ,  mourut  en  la  ville  de  Bcaumont 
le  II.  Icptcmbrc  15x7-  Sciuc  cntccré  dans  le  chœur  de  1  colite  collégiale  de  Chiaiay 
feus  une  magnilîque  fepaltute  qui  aâé depuis  abbatcoë pcodaiic  les  gmires  ,lbn  cœar 
fut  inhume  à  Bcaumont. 

Fcmmc>  LOUISE  d'Âlbrcc,  viconitcnc  de  Limoges, dame d'Âvefocs  &:dcLaa- 
drectes  ,  four  de  Jetm  d'Albret  roi  de  Navarre  ,  de  fille  d'^lil*»»  »  dit  /e  jrW,  firc 
d'Albrcc,  comte  de  Gavrc,  de  Dreux  ,  de  Penthicvrc  &  de  Pcrigord  ,  vicomte  de 
Limcgcs»  &  de  Franfoife  de  Bretagne  ,  fut  maiiéc  en  1495«  cUe  fonda  une  égliis 
coll^ale  à  Ave&ei  où  eUe  fut  enterrée  dans  le  clunir. 

I.  Charles  de  Croy  ,  ne  à  Mons  le  15.  mars  1496.  mourut  au  berceau. 

t*  PMiLtprB  de  Crov ,  ne  le  21.  avril  1500.  mourut  à  Chimay  trois  aiu  _ 

T6.  » 
NctLBBAT  de  Croyt  né  ie  14.  juin  moct  le  4.  oûobie 

fuivanr. 

4.  ]sAM  de  Croy ,  né  an  cfaitcau  d*Ave(nes  le  ^.février  i$of.  mooroc  au  mois 

de  mars  fuivant. 

j.  Françoise  de  Croy,  nc'e  le  7.  novembre  i4i)2.  fut  reugiculc. 

•6.  Anne  de  Croy,  princclTe  de  Chimay,  dame  d'Av^iea,  de  Landrccies ,  de  S. 
Venant  !c  de  Liiiers ,  naquit  le  zt.  février  ijoi,  fut  la  première  femme  de 
Fhi^fe  IL  du  nom  ,  fire  de  Croy ,  premier  duc  d'Arfchot ,  marquis  de  Renty, 
Cotnie  de  Porccan  ,  chevalier  de  la  toifon  d'or  ,  Ton  couiîn»  fils  Henry  lire  de 
Croy»  &  de  Chirlotte  de  Chatcaubriant ,  dame  deLoigny  au  Perche  r^vt  cy- 
Mvint  f-gt  6\o.  £llc  mourut  en  la  ville  d'Amcrstbrd  en  Hollauiic  le  6.  auull  ç. 

7.  IsABEAO  de  Croy  ,  née  le  18.  juillcc  1504.  mouruc  fins  avoir  été 

mariée. 

5.  Makcuerite  de  Croy  ,  née  ie  tf.  deoembce  ifo8.  îax  dame  de^Taurain» 
d  Efcauflines ,  de  Marpon  &  de  Bcrbieres ,  qu'elle  porta  en  la  raaifon  de  Lalain 
en  cpou(ant  C&4r/rj  comte  de  Lalain,  grand  bailli  de  Hainaut  ,  chevalier  de 
la  toifon  d'or,  fils  de  CSbar^  comte  de  Lalain,  &  de  Jacquelitu  de  Luxembourg. 
Margaeritede  Croy  mourut  le  11.  juillet  1 J04.  &  Cliarlcs  de  Lalain  ic  remaria  à 
MÉrie  de  Montmorency ,  GiXtâejfftfl*  de  Montmorency  .feigne ur  de  Nivelle, 
&  dVftar  d'Egmood  »  mpoiuc  à  Bruxelles  le  12.  novembre  1 5  j  s .  &  fut  enterré 
avec  (a  première  femme  fbas  on  riche  tombeau  de  OMibre  blanc  en  l'cgUle  de 
iaiotc  Aldcgoode  de  Lalain. 
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TcâutU  âu  i.  à" 

4.  it  CUJ  ,  411  l. 

&  it  Rtntjtfiir 
It  tout  itàtttlé  d» 
i  -  &  ^.  it  crém, 
4UI.O-  },.dtFUn. 
iris  ,  &  ïtitt  btifé 
i'Ktu  btriuTt  i'»tMf 
(hâtgét  it  1 1.  kt- 
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Y  I  L 

ANTOINE  (le  Croy ,  feigoenr  de  Scmpy  3c  de  Tour,  troificmc  fils  de  PHI- 
LIPPE de'Croy  ,  comte  <fe  Chimay ,  &  de  VALPURGE  de  Mœurs  mm. 
tkmtez  €y-devsnt ,  psgt  6^ }.  Son  pere  le  fit  c'ievcr  dans  la  cour  du  duc  de  Bavierci 
il  rendit  de  grands  iecvices  à  l'empereur  Maximilien  L  qui  le  Bit  gouverneur  &  ca- 
pitaine du  Quefnoy  6c  le  ctél  chevalier  de*!!  coifon  aoc  en  1516.  il  mourut  au 
Qucfnoy ,  où  il  fut  entend  duB  b  chepettc  de  Scmpy  fijus  une  belle  l^dtdteavcc 
la  iccondc  Icromc.  . 
L  Femme  «  LOUISE  de  Linenlbbtifg ,  troifiéme  fille  de ]tcqiies  de  LmendxHiig* 
D  feigncur  de  Richcb»ourg  ,  chevalier  de  la  toifon  d'or,  &  d  Iftbeâtt  de  RoulMis,  elle 
mourur  le  1 8.  avril  i)  1 0.  &  fut  enterrée  en  l'eglife  du  Quclnoy  deVant  Icgeandauiel. 
JACQUES  de  Croy,  feignent  de  Setnpy,  qui  fiiit. 

II.  Femme,  ANNE  Yandcr-Gracht ,  ncomtclic  de  Fumes,  d^ne  de  Stavclc  &: 
de  Lcv^crghen  *  fille  de  Frsitfùs  Yaodcr-Grachc  »  Icigneur  de  Lcwerghen»  &  d'^> 
tuHtnt  annc  oe  «navcic; 

Anne  de  Croy  ,dftne  de  Stavclc ,  vicomteflc  de  Furncs  ,  époufa  Mârtinic  Hor- 
nes»  corn»  de  Hantekcrkc  ,  feigncur  de  Gacsbcck  A:  de  Honddcoce,  fils  de 
MMsm&m  de  Hornes,  fewneiK  de  G«abedt,  cbenlier  de  Is  toUbur  #or,  de 
de  tâ^àt  Monifocc  etirHottiuide. 


V  I  I  L 


£  TACQUES  de  Croy  t  fcigncui  de  Scmpy ,  de  Tour  fur  Marne  8i  de  l'EcIufc ,  che- 
J  valier  de  h  toifoii  d'or  ,  morr  le  7.  feviier  1537.  âge  de  79.  ans.  Foyez,  ].  le 
Roux  thdtre  d(  U  noble ffê  Je  Flsndres  ér  d'Ârtots  ,  p.  59.  &  i  j  i. 

L  Femme  )  ANNE  de  Hcunin  ,  filic  unique  héritière  de  BâuitiMt  6c  Heonui, 
ftig^ieur  de  FoataiiM*>rEv6que,  &  de  Jejfme  de  Gsvte  ,  dame  dEioonuds. 

AmtoiMS  de  Croy,  f'cri^iicar  lie  Funtaincs-rEvéquc  ,  mort  du  vivant  de  Ton  pcrc 
lans  enfin»  de  Limberttne  de  Croy  là  coulinc  ,  tille  amc'c  A' Adrien  dC  Croy, 
coouB  de  ILmu^as  de  CibdMfr  de  mcIbiii. /^«^ 
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II.  Femme,  ANNEdc  Horncs,  damcde  Pamcle,  Mie  de M/txtmiun de  Horna, 
fe^eur  de  Gacsbeck  ,cfaevalter  de  h  coifim  d'or ,  Se  de  Asirde  Montfoct  en  Hollande. 

.Anme  de  Crovjdamc  de  Bermeraing  &  de  Pamclc,  cpoufa  en  1589.  yicoUs  de 
Montmorency ,  chevalier ,  leigneur  de  Wcndegics  1  comte  d'Eilerrc  >  troiliéme 
fils  de  frmfM  de  Montmorency  ,  feignear  de  Vaftines  >  8e  ^Hèûtte  Villain. 
Voyez  tome  m.  de  cette  hifl.p. 

III.  Femme*  YOLANDE  de  Lannoy,  fille  .-lince  &  principale  hcriticrc  de 
fyft  de  Lannoy ,  fcigneor  de  Molembais ,  de  Solre ,  de  Couroy  ,  de  Ttnrcoirg  8c  de 
h  Clire,  chevalier  de  la  toifon  d'or,  &r  de  Franceife  de  Barb.in^on  ù  fccoiuic  femme j 
elle  fut  mariée  par  contrat  du  18.  février  1560.  &  vivoit  encore  le  3.  novembre  1590. 

I.  PHILIPPE  de  Croy ,  premier  comte  de  Solre ,  qui  fuit. 

z.  AmtoinB  de  Croy  ,  feigncur  de  Couroy  ,  cpoufa  le  12.  juillet  Jjpo.  Marie 

de  Lens ,  fîlle  de  CiJUs  de  Lens,  leigneur  d'Aix,  baron  d'Aubigny,  &  de  Léo- 

nore  de  Canteleu ,  dite  de  DoMvram. 
}.  J  ACQUES  de  Croy  ,  kignear  de  Ferricxes,  dont  k  ft^ork/  fir*  r^fm^vf 

dfrts  IX. 


T.lâTtcU  4H  I. 

0'4.  de  Ctty, 
à*  ,  &  \,  it 
Retitj,&  fur  U 

Nul  élJUtlé  Alt 
I .  Cr  4.  UjAngé 

d  or  c  '11'  g-' tu  - 
Iti  qui  tjl  Uirt» 

Flênérti, 


ï  X.  , 

PHILIPPE  de  Cray  rconite  de  Solre  ,  (ètenear  de  Molenibiis  pies  Tournai , 
chevalier  de  la  toifon  d'or;  étant  allé  en  Kfpagne  fut  crée  comte  de  Solre  en  " 
Ëlit  capitaine  de  la  garde  du  toi  catholique  ,  grand  ccuïer,conleiller  du  con» 
fdl  dTécK  des  ardildocs,  &:  grand  batlH  de  ToarnaK  il  mourut  le  4.  fferrier  161  a. 

I.  Femme.  ANNE  dame  de  Bc  ufort  en  Artois  &  de  Ranflàrt,  fille  de  rhil^ 
leigacuc  de  Bcaufotc,  fie  de  MtdeUne  «ic  la  Marck,  mourut  le  z6.  mars  i^H. 

I.  Albxamdkb  de  Cro|r  »  conte  de  Solre,  capicaioe  de  la  garde  du  toi  d'Efpa- 
gne,  mort  fans  avoir  ctc  marié. 

a.  JEAN  de  Croy  comte  de  Solre,  qui  fuit. 

3.  te  4.  Charlotb  &  Jbanxb  de  Croy,  mortes  au  berceau» 

II.  Femme,  ANNE  de  Croy,  dame  de  Rentv,  veuve  d  Emmanuel  de  Lalain,fci- 
goeur  de  Moiitigny>  chevalier  de  la  toifon  d'or ,  &:  tille  unique  de  OuîHaume  de  Croy, 
kii^UT  de  Rcncy ,  &  d'Aim  de  RcnelTe,  amme  U  â  àd  dit  ty-dejjus ,  p.  641. 

I.  ChaBLES  -Phiuppe-  Alexandre  de  Croy,  marquis  de  Rcntv,  vicomte  de 
Bottibourg ,  fcigneur  de  Courcelles ,  chevalier  de  l'ordre  de  5.  Jacques  ,  gcntil- 
homme  St  la  chambre  dn  roi  d'Efpagne ,  fie  du  cardinal  infant*  premier  dbef  C 
des  domaines  &  finances  du  roi  catholique ,  gouverneur  de  Tournai  &  du  Tour- 
nefjs.  Le  roi  Philippe  IV.  érigea  en  fa  faveur  le  marquifac  d'Havtcch  cndu- 
ch^  l'an  1^17.  il  mourut  le  13.  novembre  1640. 

Femme,  Marif-Claipe  de  Crov  ,  marquife  d'Havrech  .comtefTe  de  Fontenoy, 
fille  de  Charles  Alexandre  de  Croy ,  marquis  d'Havrech  ,  comte  de  Fontenoy  , 
chevalier  de  U  toifon  dTor,  fie  St^mtde  de  Ligne»  in  première  femme, fwww 
il  â  ete  da  ty-ieffus  ,  fige  ^44. 

I.  Philippi^-Eucenë  '.'e  Croy,  marquis  de  Renty  ,  fe  rendit  carme  à  Valen- 
ciennes  IVui  itfff.  fous  le  nom  de  Philippe  de  S.J^^,  fût  nommé  évêque 
de  Ganif ,  &  mourut  à  Madrid  le  18   décembre  i(î65. 

II.  Makii  -  Ferdinande  de  Croy  ,  marquiie  de  Renty  ,  cpoufa  en  16^9. 
rMffe»  Um  comte  d'EgqMod ,  piiace  de  Gavie»  gtand  dlËrpagDe  »  viceroi 

de 
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de  Sardaigne»  lîlle  de  LtÊiss  comte  d'Egmond ,  chcvaher  de  la  toilon  d'or,& 
de  Marguerite  comtcflc  de  Bcrlaimonc.  Son  mari  mourut  ï  Caglian  le  i6. 
mars  1681.  où  U  itu  toxeaé ,  ic  cilc  décoda  à  firuxeUes  fur  la  fin  de  l'année 

4.  Anne  c?c  Croy ,  baronne  de  Panicllc&  de  Lcdeibecq,nMrie'e  i^.  kR^ertét 
S.  Omet ,  coince  de  Moerbccq.  i".  à  cUiuk  d'Ogoics  »  comse  de  CoupiglAy, 
chef  des  litiances  du  roi  catholique. 
|.  I5abelle-Clairb**£ucenie  de  Croy  ,  cpoufa  en  ifz^.  JUms  de  Maillyidic 
de  Cm]  ,  fcigncur  de  Chemery  ,  de  Rumcfnil  &  du  Bicz  ,  fils  potlliutnc  de 
ÏMm  de  Mailly  II.  du  nom ,  fcigneur  de  Rumcrnil ,  &  de  GtùlUmettt  tîc  Coucy. 
m.  Femme»  CUILLEMETTE  de  Coucy  ,  dame  de  Chcmcrv  ,  fille  aînée  fie 
hetiticie  àcjâiftui  de  Coucy  U.  du  nom,  Ibgncur  de  Vcrvins ,  &  'à'Amtinette  d'O- 
gnieS'ChaQlnest  elle  écoic  veuve  de  tmt  de  Mailly  II.  du  nom  ,  fcigneur  de  Ru- 
roc(nil,fils  de  Loms  de  Maillv  I.  du  nom ,  fcigneur  de  Rumcfnil,  d'Aumareft$& de 
B  Siliy-kz-TiUan ,  Se  de  Lmyi  d'Ogaies<Ciuulae$.  £Jle  lût  maci^  pw  coninc  du  xs< 
janvier  1609. 

I.  CtAUDE  de  Croy ,  vîcontce  de  I.anglc  ,  mort  fans  avoir  c'ré  marie. 
1.  PHILII'PE-FRANCOIS  de  Croy ,  duc  d  Uavioch  dm  Uftfitrité  ferâ  fi»m- 
tie  J.  VIIL 

in, 

JEAN  de  Croy  >  comte  de  So'rc,  baron  de  Molcm'oais  &:  de  Beaufort,  (cigneac 
de  Condé  fie  de  Montigny  «  chevalier  de  ia  coibn  d'or»  capicaioe  de  lagatdeda 
toi  d'E(pagne  ,  gendlhomne  de  la  chainbce  1  oool^Ucr  au  i»nfeU  fupilme  de 
Flandres,  mounic  à  Madrid  ca  1^40.     fût  eoierré  co  h  chapelle  de  l'hopical  des 
^  Flamans. 

Femme,  JEANNE  de  Lilain,  dame  de  Kenty,  fille  d'AwuÉMw/  de  Lalain^fel- 

gneur  de  Monrigny  &  de  Coitdé ,  chevalkt  de  la  coifim  d'or>  ^  d'ituM  de  Cio]ra 

muquife  de  Rcntyl 

1.  Ax.BBRT-EMMAHusL-FfnLmB  de  Croy  »  comte  de  Solie  t  mort  Ans  avoir 

etc  marié. 

%.  PHILIPPE- EMMANUEL  -  ANTOINE -AMBROISE  de  Croy  ,  comte  de 
Solie,  qui  fuie 

J.  MARiE-GuiLLEMrNE  dc  Cfoy ,  cpouQ  le  y.  février  ï6j 4..  Charles- Jlbtri 
de  Loogueval  ,  comte  de  Buquoy ,  &.  de  Gratz  ,  baron  de  V.3ulx  &  dc  Ko- 
fembeig,  chevalier  de  la  toifond'or,  gênerai  delà  cavalerie  efpagnole  aux païi 
bu,  gentilhomme  dc  la  chambre  dc  l'empereur  &  du  roi  dElpagne,  grand 
veneur  &  grand  louvecier  d'Artois,  gouverneur  dc  Hainaut  &  dc  la  ville  dc 
Vdencicniies ,  mort  en  1^6}.  il  ctoit  fils  dc  chtrlet  de  Longuevils  comte  de 
S  Buquoy ,  cheviller  Ir  h  mifon  d'oTi  geucial  des  acmiéesdc  Fempeceur,  &de 
Marguerite  dc  fliglia  de  Milan. 

4.  Anne-Maki  B  dc  Croy,  chanoincflc  à  Mons,  puis  mariée  à  AatMiede  Crc- 
q»y  ,  fcigneur  dc  Vrolanc  ,  bâton  d'Erain,  fils  aîné  de  Imùs  dc  Crcquy ,  fei- 
gncur  de  Violant,  d'Eraui  te  dc  Montbctnanchon  ,  &  àcjetane  dc  Bcrahci 
dame  de  Boydib ,  de  Coupigny,  d'Aufques  A:  d'Audeanm.  Aonc  deCrofs 
jnounic  ca  1700.  %ée  de  prés  de  cent  ans. 


Pi 


X  !. 

)HILlPPE-EMMANUEt-ANTOINE-AMBROISE  dc  Cmv,  corrrr  de  Soiro 
_  &  dc  Buren  ,  baron  de  Molcmbais  &  de  Bcaufort ,  fcigneur  dc  Condc ,  dc  Mon- 
rigny ,  de  Reume ,  de  Willem,  de  Frafne ,  de  Brueyc  &  de  Baitlarc,  fut  créé  che- 
valier de  la  toifon  d'oc  le  16.  avril  h<^î?,  mrfirt  Je  C3mp  d'un  rcriment  d'inÉUl* 
ICtiC  \/allonnc,  capitaine  d'une  compagnie  d  hommes  d  armes  ,  guud  veneur  heA- 
ditaitedu  comte  de  Hainaut, &  mourut  à  Bruxelles  le  19- janvier  1^70»  ioo  corps 
fiit  potté  à  Condé  &  enterre  a>)  rombc3ii  lic  (ç\  ancctrcs  maternels. 

Femme,  iSABELLt-C  LAIRL  de  Gand  -  VU  iain  ,  fille  dc  ?/«ftff*--t«i^ 
tât  de  Gand  .  comte  d'Kenghien  ,  ii^Mk-iUi^fÊiriU  de  Merode  ^  tut  marié* 
par  contrat  du  ii.  lêpcembcc  i6}8i 

7mtr,  D  t 


«j8     HISTOIRE  GENEALOGIQUE  ET  CHRONOL: 

1.  PHILIPPE-EMMANUEI^FERDINAND-FRANCOIS  ck  Croy  ,  comte 
de  Solre  ,  qui  luit. 

2.  BALTAZA.R  de  Croy  ,  baron  de  Molcmbais ,  dm  il f«réf»U m%.fiimm* 

5.  Louis  de  Croy,  mort  chanoine  de  Tournai. 

4.  Al.Mitï<MlAcraTHB  de  Croy,  mort  en  Hongrie. 

f.  |ïAN>F|tAiiçois  de  Croy,  abbé  d'Acey  en  Franche-Comté  au  mois  de  feptem- 
brc  1^78.  &  de  Selîncourc  ordre  de  Prcmontcc  ,  dtocelc  d'Amiens  le  11. 
avril  1694.  s'ed  démis  de  cecte  detnictc  abbaïc  en  17x3. 

6.  Mame-Jeamne  de  Croy,ftmmed'&i^m«>/M;<xim/fiM  prince  de  Hornes,  comte 
de  Baucignies,  fils  êîAmAr»^  de  Hornes  ,  comte  de  Baucignies,  gouvetheuc 
d'Artois,  &  de  jMM^imte 4le fiaOkiiL  Maite-j«uiM «k  Cioy»  neonitàBnw 
xcllcs  le  3'.  janvier  1704- 

7.  Makie-Philip?inb  de  Croy ,  cpoula  rhtUfft-Mârie  de  Montmorency ,  prince 
éb  Robecque  t  (As  A'E»gent  de  Montmorency  ,  prince  de  Robecque  »  tt  de 
Méfgneritt-AUxaftirine  de  Lignc-Arcmbcrg.  Vtjex.  t$me  III.  de  cette  hijl.f.  597. 

t.  Isabelle-Maacuerite-Carolihb  de  Croy  mariée  par  contrat  paflc  à  Tout- 
mile  7.  février  1661.  à  Gm/Amm»  de  Mailly,  vicomte  a  Eps,  marquis  du  Que(- 
noy  ,  fiU  de  Philippe  de  Mailiy  ,  marquis  du  Quefnoy,  (cigneur  de  Blangy  fie 
de  Bcurcs  aux  £ois,&  d'Alterie  de  Gand.  Elle  mourut  le  18.  novembre  i(6t. 
ôc  GutUmme  de  Mailiy  fe  remaria  à  N.  de  Lopgueval. 

9.  DoikOTHB'B  de  Ccoy ,  femme  àiJh^u^m^Amkrt^e  dc  Bcdi  «  marquis  de  Leydc 


fi 

Croy.  Mt.ihmeff 

&  fur  le  tout  il  Brtti- 
gne,  ««  ).  é(*tttlt  411 
I.  &  4.  i'»T  du  lien  de 
fâHe ,  â  t  1.  ù  }• 
féngt  i'n&itiutalts, 
&far  UtMtdëtMt 
étMÊU4$Ctvy&it 

BXBtJ» 


XII. 

EmLlPPE-EMMANUEL-FERDINAND-FRA>ICOIS  de  Croy,  comte  de 
Solre  &  de  Burcn,  baron  deMolembais&  de  Beaufott ,  leigoeurde  Condé  6c  de 
tigoy  ,créé  chevalier  des  ordres  du  roi  eil  1689.  ootoad  d'infanterie ,  brigadier 
pois  maréchal  de  camp  &  iieatenant  gênerai  des  actnfies  du  roi,  (on  lieutenant  gênerai 
aa  païs  de  Santerre  ,  fut  fiut  ptiibnnier  à  la  prife  de  Valenciennei  au  mois  cK  mm 
i6yy.  &  blciïc  à  la  bataille  de  Nertriode  ,  eut  le  gouvernement  de  Peronne  dfcdfc 
Aafb  €H  169}.  te  mourut  à  Paris  le      décembre  1718.  âgé  de  77.  >an8. 

Femme,  ANMÉ-XtARlË-FRANCOISE  de  Bournonville,  fille  aîn^e  d'iffeMP- 
dre  II.  du  nom, duc  de  Bournonville,  chevalier  de  la  toifon  d'<W*  <le  Jemi»9-Br^ 
v^tim-Irmc^  de  Lifiae>AtemberK,  fut  mariée  en  \6'J^. 

1.  PHILIPPE-ALEXANDRE  de  Ctt>y ,  eomte  de  Solre,  qui  fuie. 

2.  N.  de  Croy,  <2r/  le  chevalier  de  Solre,  brigadier  des  armées  du  roi  5c  colond 
^inântetie ,  tué  à  la  bataille  de  Malpla^uec  prés  de  Mons  le  1 1.  Septembre  1709/ 

9.  N.  dt  Ccoy»  comte  Beaufixc  ,  colonel  d'inânterie  BpKS  fen  nfcie» 
4.  IsA«nLLE-ÂLEXANDRiNE  dc  Croy  ,  fut  maricc  à  Madrid  le  ii.  janvier  i7'4. 
en  pcclitnce  du  rm  &  de  la  reine  d  Espagne  pat  le  cardinal  dcl  GiudiceàCiMr/rj 
de  Mootinotency,  prince  dc  Robecque  ,  grand  d'Efpagne  de  la  première  daflcw 
fils  aîné  dc  Philippe- Mtnr  de  Montmorency,  prince  de  Robeoquc»  &  de JA* 
rU'Fhiltffm  de  Croy.  F«ji».  témt  iU.  dt  ttut  h^lwt ,  /.  jp/. 


DUÇHBZ  NON  PAIRIES.  CkOSTli 
XllL 


EHIUPPE.  ALEXANDRE. EMMANUEL  de  Cwf  ,  comte  de  Solie  &  de 
Buren,  baron  de  Bcaufort  ,  fcigncur  de  Condc,  ne  en  1677  fut  fait  colanel 
r^imcnc  d  iniàntcric  en  ic^6.  btigaàctdcs  armées  du  roi  ca  1704.  myt^^l 
de  camp  en  1705».  lieuccnanc  goctil  an  mois  de  novonbre  1718.  il  moamt  k 
Coadé  ie  51.  oâobie  17Z}.  %é  de  47.  au. 


r  w  -B»  ^ 

«•  y.  Il 
BARONS 

DE  MOLEMBAIS 


Uamli  4H  1. 
Cr4.  dt  ctoy, 
-««  .  &  l-  dt 
Rmj,&  fur  U 
tm  étstttU  âM 
i.  /«/«^ 
d'tr  &  ii gHt»- 
tu  f  M  tft  attm 


XII. 

BALl  ASAa  de  Ccoy,iccoiidfiU  de  PHILIPPE  -  BMMANUEL  de  Cto^; 
comte  de  Solte  te  dl$ABELLE<DLAIRE  de  Gend-Vînain,  mtmùmU^ 
dejtis  ,  pa^c  (^^8.  fut  baron  de  Molcmbais ,  fie  mourut  au  mois  de  lepcembrc  17044 
j(     Femme ,  MABiËrPHlUPPË-ANNE  do  Ctc^iiv ,  âUc  aînée  d'^Mmv  de  Çr«|iiy, 
fcigncur  de  Vrotnit  Sed'Eiain,  &  d'^AMW- jMkn»  de  CroySolie,  dleviraiCMiiMiit 
de  décembre  1714. 

}.  Fb&dihamo  -Joseph  de  Croy  >  aieftcc  de  camp  de  cavalerie  au  (crvice  de 
France,  tnottroc  de  b  pente  vérole  «n  mois  d'oAutue  \yxt. 

X.  PHILIPPE-FRANÇOIS  de  Croy,  baron  de  Molcmbais,  qui  fuir. 

j.  Guillaume  de  Croy ,  chanoioc  de  Lille  »  fût  nommé  i  l'abbaic  de  ScUoconcc 
le  f.  mai  lyat.  fur  kidéaiiflioa  de  Jean-François  de  Croy'ibo  coi^ 

4.  N.  de  Croy ,  religieux  de  l'abbaïe  de  S.  Bertin  à  S.  Orner. 

5.  Jacquks-Bsrtin  do  Croy»  cbcvaliçc  de  Malte  &  cafitaioe  de  cavalerie  au  ta» 
gîment  de  (on  frète  tifté.  1  ,:  . 

C      tf.  N.  de  Croy,  fils.  :  .V; 

7.  N.  de  Croy,  teligicufe  aux  âllcs  de  (kioce  MfriiD  d'Ai&ieai*' 

8.  N.  de  Croy ,  chanoiodDfe  èMadmiff^ 

f .  N.  de  Cc»7 »  cfaÉiwiaCft  i  Mooi,^  min^  «tk  1^^^^ 

XIII. 

PHILIPPE-FRANÇOIS  de  Croy  »  baraode  Molcmbais ,  du  le  marquis  de  Ccof, 
coloneL  dTiiiteiede ,  pa{$  «apiniiic     nsiment  du  gardes  Valanaei  d«.tai 
4'£fpagae  en  1719* 


MSTOmE  'CTICALOGiQUE  ET  ËHRONOt. 
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DUCS 

DH A V  RECH 
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i'nr  dt  puu- 
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X. 

PHILIPPE-ÎRANCOIS  de  Ctoy  ,  duc  d'Havrcch  ,  vicomte  de  Langle,  [ci* 
encur  de  Turcoing  >  fécond  Ris  de  PHILIPPE  de  Croy  «  comte  de  Soirc*  IC 
de  GUILLEMETTE  de  Coocy  fa  troifie'me  femme  ,  tmm  U  s  été  tUi  ty-dtvmt ,  B 
fjige  6j7.  il  devint  duc  d'Havrcch  du  chef  de  la  (ccondc  femme,  fut  fait  cnfuite 

£rand  d'Efpagnc  ,  chevalier  de  la  toifon  d'or  ,  gouverneur  ic  capitaiqe  du  duché  de 
nxanbourg  ic  comté  de  Chkiy  ,  8e  dief  des  finiDoes  mz  peis^  t  il  moarac  i 
Bruxelles  le  19.  juin  1^50. 

I.  Femme,  MARIE-MADELENE  de  Baillenl,  fille  de  Mtximthen  comte  de 
Bailicul,  8c  de  Câterime  de  Laiain,  mouruc  (âos  enfims. 

II.  Femme  ,  M ARIE-CLAIRF.  de  Croy  ,  marquilc  d'Havrech,  comtefle  de  Fon- 
tenoy  ,  fille  de  ChArles-AUxtndre  de  Croy,  marquis  d  Havrech,  comte  de  Fontenoy, 
chevalier  de  la  coifott  d'or,  te  à'Tùtâtii  de  Ligne  fa  première  femme  ;  elle  «ftoic  veu* 
vc  de  ch.trUs-  rhtlifft'Akxmift  de  Croy,  ftece  de  pete  de  foo  lècood  man.  ViyA  9- 

ievatit  pave  644. 

I.  FERmNAND-FRANCOIS-JOSEPH  de  Croy ,  duc  d'Havrech, qui  fuir. 
1.  LEopoLDiHE-WitULMiNB^i.AaoB-IsABBi.tB  «te  Cioy»  écoic  âgéc  de  huit 
ans  ca  itfjj.  ^ 


X  L 


FERDINÀND-FRANCOIS-JOSEPH  de  Croy,  duc  (THaviedi  fc  de  Croy , 
prince  &  maréchal  du  faine  Empire  ,  fouvcrain  de  Fcneflranpjes  ,  comte  de  Fon- 
tcnoy,  grand  dEfpagnc,  naquit  en  1644.  fut  colonel  d  un  rcginicnr  Wallon,  ctc^ 
dievalier  de  la  toifon  d'or  en  mourut  à  Bruxelles  le  dix  aouft  169^. 

Femme,  MARIE-jOSEPUlXF.-BARBE  de  Hallxrin,  dame  de  \X'^:llv,  dcTil- 
loy ,  de  Hamc's ,  de  Sangattc,dc  Lcuilly  ,  &c.  fiUc  &  héritière  AAlcxindre  de  Hal- 
win  ,  iéigneur  des  mêmes  lieux ,  de  d'n&wl'lMk  de  Baffimpierre ,  fut  mariée  au 
chircau  de  Waiily  prés  d'Amiens  par  contrat  da  34.  oâobte  166^»  ic  vifoit  encore 
en  17 1 3.  Vojtf.  urne  III.  de  cetu  hijl.f.  91  r. 

'  I.  CNABUS")osnH  de  Croy,  duc  d'Havrcch,  né  le  quinte  juin  1683.  lieute- 
nant gênerai  des  armées  du  roi  d'Efpagne,  fe  ngnalaeo  1707.  à  la  bataille  don* 
née  au  roiaume  de  Valence ,  à  la  prile  de  la  ville  &  du  château  de  Lcrida» 
à  cc'.ic  de  Tortofe  en  170S.  &  fut  tué  d'un  coup  de  canon  À  la  bataille  qui- 
fe  donna  prés  de  Satragofle  le  &o.  (eptenabre  1710. 
%.  JEAN-BAPTISTE-JOSEPH  de  Croy ,  duc  d'Havrcch, qui  iiiit 
5.  FfiMnrAMo-Jon»H-FftA>f^  de  Ci«7>  né  le  20.  juillet  1688. 

4» 
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DUCHEZ  NON  P  A  1  R  I  E  5.  CKOr:  «i 

Marie-Therese- Joseph  E  de  Croy,  née  le  -zy.  novembre  167A.  fiic  cicvcc  fille 
A  (fhoniiear  «te  la  reine  d  Elpagnc ,  &  époiAte  ï  j.  mars  1^92.  Ariês-GtnsMés  d' A- 
vila ,  marquis  de  Calîola. 
j.  MARiE-tRNESTiME-JosEPHE  dc  Croy,  ncc  le  3.  novembre  1671.  fiicinaii^ 
le  »5.  mars  1693-  à  Philif^e  Landgrave  de  Hefle^DarmAat ,  gouverneur  de  Fri- 
bourg  en  1698.  général  des  troupes  du  roïaumc  dc  Nnplcs  en  1708.  &  gou- 
verneur du  duché  dc  Mancouë  en  171$.  il  écoic  fils  puîoc  étLmùs  U.  Land- 
grave de  Hcfle  DarmAat»  «S  ^Ë&uieUt'Btntye  de  âxe-Gotha.  Maric*Tbe- 
rcrc-Iofcphe  dc  Croy  mourut  le  2.0.  mars  1714.  PhiUppe  ic  remaria  en  1719. 
à  Louife  de  Gonzaguc  princcllc  de  Gualklk,  veuve  dc  ItMfets-Mârie  de  b&cé^ 
cis  qui  avoir  été  caidioflL 

6.  Marie -C  laire-Josephe       Crov  ,  ncc  le  T^.juin  iCij^. 

7.  MARit-MADELEHB-JosEi'HE  ûc  Croy ,  ncc  Ic  if.  'mM  i6ii.  Se  mariée  ea 
B        decanike  1711.  à  Fêfi4'QiUÊi»  d'Anagan,  comte  d'AUffe*  fia  a!aé  da  duc  de 

Laurenzano. 

8.  Marië-£u2abeth-Jo$eph£  de  Croy,  iicc  le  ^.  juiUcc  i6Sa. 

X  IL 

TEAK-BAPTISTE-JOSEPH  de  Croy,  roarqaîs  de  Wailly ,  puis  duc  d'Havrech 
J  après  (on  frère,  prince  &  marcch<il  dc  t  Impirc,  grand  d  Elpagne,  louverainde 
Fcncftranges  >  comte  de  Fontenoy ,  vicomte  de  Langé»  naquit  le  jo.  mai  i68tf.  Se 
mourut  à  Paris  le  14.  mai  17x7. 

Femme,  MARIE-ANNE-CESARINE  Lanty  de  la  Rovcrc,  fille  â'AfUnne  Lan- 
ty  dc  la  Rovcrc,  duc  de  Bonmars,  prince  de  Belmont,  marquis  de  la  Roclie-Sioi* 
tialde»  admis  pour  erre  reçu  chevalier  des  tudxes  dn  mi,     de  Lm/i'Ângeb^tK  de  la 
Tiemoillc ,  fut  mariée  a  Madrid  le  cinq  juin  i7iai^ 
I.  N  . . . .  dc  Croy ,  ne  en  £{pagne  en  1715. 
C     i.  Ermsst  de  Croy ,  motc  à  Pari»  le  jo.  mai  172^.  âgé  d'envinm  hnît  ans.' 

J.  N....  tîc  Croy,  ncc  an  mois  de  février  I7i4.fut  nommée  dés  le  mois  de  juil- 
let fuivanc  pour  être  dame  d'honiuui  de  la  fittiuc  cpoulc  du  prince  des  AT- 
«adea.  ' 

ttftftftMtfrmttftmattt*t*atttttitt 

J.  IX. 

SEIGNEURS 

DE  FERRIERES 

IX. 

JACQUES  de  Cray,  &'^eox  deFerrieres,  fils  poînc  dc  ]ACQUES  dé  Cwfl 
fciçneur  dc  Scmpy,  &  d'YOLAND  dc  Lannoy      truificmc  femme,  comme  ii t 
du  cf-Jewttft  ^Âge  6^6,  tut  capitaine  dc  la  gatiic  des  rois  d'Eipagoc  Philippe  IL 
ec  PhiUppe  UL 

Femme  ,  JEANNE  de  Fcraltc,  nMrquifc  de  Fakcs  en  Navarre,  comrcfle  dc  S. 
IfievMf  hUc  dc  Gijim  de  Pccalte  »  marquis  de  Falccs  >  gpttvcmeui:  de  Ualice,  & 
_  £jlme  de  Campo. 

^    ANTOINE  de  Cray-Pcsalce,  maxqnis de  Faim»  qnt  ùix, 

X. 

\  NTOINE  de  Croy-Peralte,  marquis  de  Falccs  en 
.l\    Femme,  D  ON  A-M  ARIA  Hurtado  de  Mendoce  ,  flk  d'di»^  loj^ 
de  Mendoce ,  maïqiiia  de  Moaidejac»    d'Jmu  C^braa  de  Ya^gMi 

r.  Et 


HISTOIRE  GENEALOGIQUE  ET  CHRONOL. 


ANGOULESME, 

DUCHÉ- 


L£  roy  Louis  XIII.  donna  la  joniflance  da  daché  d' Aogoidfime»  «le  la  dilteOenie 
de  Cognac  &:  du  comté  de  Ponthicu  à  CHARLES  de  Valois, comte  d'Auvergne, 
âls  naturel  du  coi  Charles  IX.  comme  en  iouifloic  aupacavaoc  DIANE  légitimée  de 
Fiance»  fil  tance»  par  lettres  danées  de  nuis  an  mois  dejinvkr  1619.  &  rttiftréci 
au  parlement  1c  14.  o^obre  i6io.  El/es ^  ^ nffim  êÊKÊt  BL  4e  toh  Sj^kt, 
f.  X 1  ).  Vtju,  é»£i  tmt  d.  /.  2.92.  àr  f»iv» 

PONT  DE  VAUX. 

DUCHÉ 


lune!/  MU  \  .&  ^. 
d'4t.ur  AU  (htvtn 
d'or,  tjui  cJiGoTte~ 

Vod,  4M  2.  &  J. 

dt  pimltt  i  trtit 
frffê*  tt»^  & 

ihérgit  dt  5  flmu 
de  Ijs  d'tr  btttbMt 
futit  tout,  fai  ^ 
Rivoire. 


LA  ville  de  Pont  de  Vaux  en  Breflc,  fur  la  rivière  de  ReifTouflc,  Aoit  du  pa-  Q 
trimoine  des  anciens  (îrcs  de  Bauge ,  fouvcrains  de  Breflc  ,  Se  pafTa  avec  le  rcfte 
du  pays  dans  la  maiton  de  Savoyc  par  le  mariage  de  SlBlLLE  »  dame  de  Baugé  te 
de Bicfle,  avec  AME'  IL  du  nom»  comte  de  Savoyc ,  l'an  ia7a. LAURENT  de 
Gorrevod,  vicomte  de  Salins,  chevalier  de  la  coii'on  d'or,  acquit  par  conrrir  pnflé 
à  Genève  le  aS.  janvier  1521.  la  Icigneurie  de  Font  de  Vaux  de  Charles  duc  de  5a- 
«ogie*  mfHd  U  cedt  en  échange  Ici  kigpemi»  dTAttakns  en  Suiffii  «e  de  Mm- 
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rcal  en  Piémont,  &  le  mcme  jour  le  duc  de  Savoyc  érigea  la  frigncuric  de  Pont  de 
A  Vaux  8r  la  baronic  de  Montanay  en  comte  eu  laveur  du  même  Laurent  de  Gorrcvod. 
Le  roi  Louis  XIII.  rcunitau  comté  de  Pont  de  Vaux  le»  baronics  de  Conevod,  de  S  ' 
juiia,  de  Scimoyc  Sù  de  Moauoay,  &  érigea  le  tout  en  duchc  fous  le  nom  de  Pont 
de  Vaox  en  fiveur  de  CHARLES-EMMANUEL  de  Gorrcvod ,  comte  de  Pont  de 
Vaux  ,  chcvnlicr  de  la  coifon  d'or,  par  lettres  du  mois  de  février  i6tj.  rcgillr^ 
au  parlcmau  de  Dijon  Je  17.  décembre  1617.  ce  duché  a  ccé  ccciat  vers  l'an  1689 
parla  mort  kos  enhna  de  PHIUPP£-EUGEN£  de  Gorrcvod .  duc  de  Pont  de  Vaux 
fon  fils.  f'*jr«  Guiclicnon  hjjl.  Je  Brtjfe  H.  fsrlie  f.  ^1.  ^  Ui  peca  qat  rjor.t  fm/ft 
tmcmm$  eatt  éreSlm ,  éfris  U/ipeUts  m  itm$tr*  U  iti$tti^k  de  U  mm^ttt  it  Ar- 


PIECES  CONCERNANT    LE  DUCHE- 
DE  PONT  DE  VAUX. 

lAitrti  d'ireiim  du  eêmté  de  Pont  de  Fmx  en  dnche.  Preuves  de  l'hift.  de  Brcflç  pac 

Gaichenon,  pages  131.  tj  a. 

Du  mois  de  février  \6iy 

LOUIS,  par  la  grâce  de  Dieu  ,  roi  de  France  &:  de  Navarre,  à  tous  prefens 
it  i  venir  I  Salut.  Dciîrans  à  l'exemple  des  rois  nos  prcdcceileuts  reconnoitre 
les  fetvieesdespecfoimes  de  qualité  qui  s'employent  pour  le  fcrvice  public  te  lebien 
de  notre  fervicc  par  les  plus  hauts  dcgrez  d'honneur,  titres  &  dignitez  de  notre  royau- 
me ,  aiîn  de  convier  les  autres  à  leur  exemple  de  n'épargner  m  leurs  pcrlooucs  ni  leurs 
biens  pour  la  ptoiperité ,  honneur  &  grandeur  de  nous  te  de  noiiedic  royaume  *  (bus  l'eT* 
perancc  d'être  recompenfcz  de  leurs  vertus.    A  cette  caufe,  mettant  en  confîde^ 
ration  l'antiquité,  grandeur  de  noblelle  de  la  maifon  des  fcigncuts  de  Gorrcvod , les 
grands  &  vettueux  petfonnages  qui  en  (bac  fflas»les  allîMicesqu  ils  ont  eu  avec  des 
principale?  rnaifons  de  cetui  norre  royaume,  &  même  avec  quelques  princes  ;  8«:  l'af- 
icdion  linguUctc  qu  ils  ont  toujours  fait  parokrc  au  bien  de  notre  couronne ,  nic- 
ncmcnt  noCfC  chei  &  bien  amé  Charles  •  Emmanuel  de  Gorrcvod  ,  comte  de 
Pont  de  Vaux,  marquis  de  Marnay,  comte  &:  vicomredc  Salins ,  baron  de  Gorrcvod» 
Sermoyé  ,  Mont  S.  5orlin ,  Mont-Merle,  S.  Julin ,  Chalamont ,  Corcoudray ,  Salais, 
liefle,  BuftiR ,  Gifey ,  feigneur  du  Four ,  Aix  fus  Montevos ,  Cc^es ,  Cordiron ,  Ba> 
gnon  ,  Gcrbais,  Belmont,  Lay  &  (aince  Marie.  Les  vertus  8c  mérites  duquel  nous 
j)  ayant  été  rcpicfentez  &  l'emploi  qu'il  a  eu  en  pluCeurs  imporians  afiaircs,tant 
en  guerres  qu'ancres  occadons  ,  od  il  a  toujours  témoigne  fon  courage  &b  o  nne 
conduhe..  te  en  ce  qui  s  e(l  prcfenté  pour  le  bien  &  avaotMCC  de  nos  aftaires  (on 
affeftiont  nous  avons  à  plaifir  de  lui  faire  rcllentir  les  cfïets  de  notre  bonne  voiobté 
&  à  Tes  fuccelleurs  ,  efpcrans  qu'ils  feront  imitateurs  de  Tes  vertus     mérites ,  Si^a- 
voir  que  nous  ayant  égard  que  ledic  comté  de  Pont  de  Vaux  cil  de  boa  U  notable 
levenu ,  fc^iz  en  notre  jpaTs  de  Brefle,  duquel  relèvent  quatre baronies qui  l'envlron- 
rcnt,  Içavoir ,  Gorrevocf,  S         ,  Sctmoyc  £c  Montanay ,  deux  ccrqucUcs  fermées  de 
murailles     qui  appaiticnncni  en  propre  ànottedit  couiîn,    pour  autant  qucdudic 
comté  de  Pont  de  Vaux  joint  avec  leuires  baronics,  on  peut  ainfî  qu'il  nous  a  été  cer- 
tifie, cirer  un  revenu  annuel  fuffifànt  &cap;^>lc  Je  icccvoir ,  maintenir  &  entretenir  le 
ooro,tiuc  &  digoiié  de  duché.  P;3ut  ces  cauics,  ^  autres  gtandcs  &  recommandabics 
I  confidecarions  à  ce  nous  tnonvans  »  par  l'avis  le  ddiberarion  d'aucuns  princes  » 
reigneurs&  notables  pcrfo.uiages de  notre  conleil , étant  prés  de  nous,  avons  par  ces 
preléotes  fignccs  de  notre  mam, joinr , uni  &  incorporé,  &  de  notre  propre  mouve- 
ment, certaine Iclence  tt  libéralité  grâce  rpcciale,  pleine  puilGuMe ,  &:  autorité  royale, 
joignons ,  unifions  &  incorporons  audit  comté  de  Pont  de  Vaux,  du  vouloir  &  con- 
icntemcot  de  notredit  couùn  ,  les  quatre  baronies  tuidues  en  dépendantes  ,  leurs 
appaccenanccs  &  dépendances ,  ic  Icdîc  comté  avec  les  fïefs  te  anierelie6  qu'en  po& 
fedc  notrcdit  coufm  ,  étant  ainfî  augmente'  dcfJircs  adjonftion ,  union  &  incorpo- 
ration, avons  créé  &  érigé  >  créons  &  érigeons  en  titre,  nom  te  dignité  de  dudic. 
Voidént  te  noncpbSc  kiattt  coinces  ft  baimies  tofe  dorînavflic  a^pdtécste  dicci 
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<lu  nom  de  duché  p<Mii  en  jouir  &:  ufcr  par  notrcdir  coufin,  &  après  fondecâpar  ^ 
/es  hoirs  ,  fucceflcurs  de  ayaas  caule  ,  à  toujours  &  perpccuclicmenc  ,  en  titre  & 
ciifnicc  de  duché,  avec  les honncacs } aucoritcz  .prérogatives  &  prccminenccs  telles 
&  icmblables  qu'en  jouiflent  les  autres  ducs  <ie  cctui  nociedic  royaume ,  tant  en 
juftioe  &  jurifdiélion  qu'autrement  ,  fous  le  relTort  de  -notre  parlement  de  Dijon  , 
&  Icqud  comtii  lîc  baroitics  en  dépendantes  ,  ur.ics  &  incoiporccs  à  icclui  ,  nous 
avons  diftcaiccs  &c  cxcmpcces  »  didrayoos  6c  cxcnipcons  de  tous  aoties  juges  en  tous 
cas ,  fors  9e  excepte  âa  cas  royaux ,  donc  la  oonnoifGmce  appartiendra  a  nos  juges 
pardcvanc  Iciquc'iS  ils  auront  nccoutumc  de  rcllbrtir  auparavant  cette  prcfcnrc  c'rcc- 
tion  :  Voubns  nottcdit  couûa  &.  ks  rucccHeuis  eue  dirs ,  cenicz  6C  rcputcz  ducs 
de  Pont  de  Vaux ,  Se  que  ledit  comtéavcc  lefditcs  baconies  y  jointes  fie  incorporées  ils 
tiennent  en  titre  dcducliL-à  foi  hommage  de  nous.  Si  dri-ii:-^  en  mandement  à  nos  ^ 
amez  &  féaux  coofcillcrs  les  gens  tenans  noue  cour  de  paticmenc  à  Dijou, chambre 
de  -nos  comptes  audit  liei^  fie  à  tou«  nos  aocies  officiera  de  jafUœ»  oa  leurs  Heuce- 
nans  prcfcns  Ôc  à  venir ,  &:  à  chacun  fi  comme  il  lui  appartieiidra  ,  que  de  h  t  pi  den- 
tés création  &  étedion  de  duché  >  &  de  tout  le  contenu  de  ccklitcs  prdcnics  >  ils 
failènt,  (ouffienc  fieliûflenc  nortedic  coufin  le  iîeor-de  Gocwvod,  fie  lêfilits  fnoceC- 
fcurs  &  ayans  caufc  jouir  &  ufcr  pleinement  ,  paillbiement  &  pcrpctticllcmcnt  5c 
à  toujours,  iians  en  ce  leur  faire  niatre  ou  donner  ne  fouftcit  kus  être  fait ,  mis  ou 
donné  aucun  trouble,  deftoutbier  ou  empcchemenc  an  oomxaiief  kfqQcls  fi  jFiits  leur 
«toicnt  ou  avoicnt  été ,  ils  mettent  ou  faflcnt  mettre  au  plutôt  Lms  délay  à  pleine 
'&  oiticre  délivrance  :  Car  tel  eft  notts  plaifit.  £t  aân  que  ce  loir  chofe  ferme 
fie  fhible  à  toujours ,  nous  avons  Sût  mettre  &  appodèriiotie  fcel  i  orfdites  pcefentes, 
fauf  en  autre?  cliofcs  notre  droit,  l'autrui  en  toutes.  Donné  à  Paris  au  mois 
de  février  l'an  de  grâce  lûij.  &  de  notre  rcgne  Icttcizicmc.  Signé  >  LOUIS.  £ciiu 
le  leply  par  le  roi ,  Biluslakt.  C 

L^fibet  kttrtt  ftrm  vtr^Ha  Màt  fsrUmaa  ie  J^m  it  vnMf  ly,  datmh* 
t€zj,  im  w^Mmtnt  i»  fntimpr  gaterni  d»  ni» 

GENEALOGIE 

DE  G  O  R  R  E  V  O  D 

CETTE  maiton  a  ptis  fon  nom  du  château  de  Gorrcvod  en  Brcflc  fur  les  bords  0 
de  la  rivière  de  de  ReyAoulFc  ,  à  un  demi  quart  de  Beuë  de  PoilC  de  Vaux. 
roi(z  Gnichenon  ,/.'//if.  de  Brejjé  II.  ptrtie  f.  j8.   Ce  même  auteur  en  rappottc  la 
gcncalogie  dans  la  mcrac  biiloiie  lU.  partie,  p.  190.  &  iuivantcs  :  Et  c'eu d'aptes 
-lui  gu'oo  la  n  donna  «tcc  qodqocs  «dditions. 


Ji'*t.Ut  M  tilt' 


GXTt  de  <3orrevod ,  chevalier ,  fe^^ncut  de  Gotrerod,  vivoic  tn  11 80. 
Femme,  CLEMENCE  de  Beyviers,  fille  de&nri,  (ingpxarde  fieyriCtS. 
I.  PONCE  îcigneur  de  Gorrevod ,  qui  fuie. 
<».  Gur  de  Gonevod,  chevàUett  Ûgneu  de  Lcd  ,  vivait  ca  t»S7- 
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j.  Nicole  de  Gorrcvod  >  cft  mcntionncc  en  une  charte  de  la  Cluitrcup:  de 
1^        Monc-Mcrlc  en  Bredè  l'an  i£  j7-  cet  aâc  cft  fcdlé  des  fccaux  deLttidbecrfWièitt 
de  S.  l'icrrc  de  Micon,<5cdc  Riynald  lire  de  rfa»;^cf ,  &  elle  y  nomme  Cleme?ue 
de  Bcyvicis  û  mcic  *  Guj  icigncuc  de  Lcal  Ion  trcie  ,  &:  G»j  de  Cbaftiiloa 
foa  ooâc 

It  '  ■ 

PONCE  de  Goccevod ,  cbenlier , ùàgMoi de Cioaevod *  livott iûnat  jjiaùtaA 
titres  en  iz}o. 

Femme,  N.  de  l'ancienne  maifon  de  Chavaoes  en  BrcfTe. 

tk  FoMCB,  die  Pûncet  de  Gorrcvod  II.  du  nom ,  chevalier ,  feigneut  de  Gorcevod» 
eft  nommé  au  cartulaire  de  la  Chartreufe  de  Mont-merle  avec  feu  G0f  de  Gor- 
rcvod, chevalier ,  fon  ayeal,lbiis  l'an  ii6o.  8c  it6t.  II  fit  hommage  l'an  ii/z. 
de  (a  mailoa  fixce  de  Gocrevod  à  Am^  de  Saroyc»  (ogneut  de  fiaugé  &  de 

Bttdk.  On  trouve  dans  l'iovcntaiie  des  dtrct  de  &  nene  de  l/Uam  »  que 
Ponce  de  Gorrcvod,  chevalier»  fit^nne  icntB  w  moi*  de  n»  i»f0*icen» 
çgliic*  il  mourut  (ans  enâns. 
».  BiiiWAM)  de  Gorrcvod ,  diévalîec,  fit  un  échange  avec  C0f  de  Gonevod  fou 
fcerc  l'an  1258.  il  eut  pour  cn£lD$.  ' 

I.  Guichaho  de  Gorrcvod. 

II.  CiEMSMCB  de  Gortevod,  femme  d*ffcgMf     Ptat,  chevalier. 

j.  GUY  de  Gorrcvod  II.  du  nom,  fcigncur  de  Gonevod,  qui  fuit. 

4.  Mathieu  de  Gorrcvod ,  cft  nomme  avec  Cty  Ion  trcce  dans  un  aâe  de  iijcu 

s.  Hocuis  de  Gonevod*  chevaOer,  vivait  en  1169. 

ïemilie,  GuiLLE METTE  de  Claiflc,  fille  de  GuilUume  de  ClaifTc  ,  chevalier,  {m)    fO  T>ttHiâ 
.  I.  GuitiAUME  de  Gorrcvod,  chevalier,  vivoit  en  1x98.  avec  Mue  Utcromc.  '=11'*" '••'X"»' 
.      ir.  PsuoniM  de  Gonevod,  damoifeau. 

111.  Ro<;f  de  Gorrevod , femme  SoiemH  de  PkncdoilX  »  cbendieCtfiifpiCaf 

de  CiaiOc  en  Màconnois  l'an  13  ij. 
tv.  GoitiBMSTTB  de  Gonevod,  éponfii  Unuri  de  lilqfferia  %  dicvalier.  ' ^ 

^  î  1 1  ■    .  , 

GUV  de  Gonevod  H.  du  nonl,  cheViUer ,  (cigncur  de  Gorrcvod,  fiitavec  MÊU 
thieu  fon  frère  l'un  des  gcntilhommes que  Guy  &  Raynald  de  Bauge',  frères, 
Icigoeurs  iouverains  de  BrcHc  *  donnèrent  l'an  1250.  pour  cautions  des  hanchifes 
•oaxdéei  aux  habitans  de  Pont  de  Vaux,  jocard  de  Bcaufbrt  daiUoireatt  ,  lui  fie 
hommage  de  ce  qu'il  tenoit  en  fief  de  lui  au  Pont  de  Vcfle»  fuivanc  un  titce  de 
l'an  izjtf.  fous  le  (ccau  de  Seguin  évêque  de  Maçon. 

Femme,  MARGUERITE  de  Brancion ,  cft  qualifiée  veuve  de  Guj  &  mcrc  de 
Titrre  de  Gorrcvod,  dans  un  titre  de  l'an  1280.  par  lequel  HMgmesàt  Gorrcvodtçfafi^ 
valicr ,  ircre  de  Gtij ,  lui  céda  la  part  qu'il  avoit  au  moulin  de  Gorrcvod.  ' 
t>    PIEIl,RE  de  GonmKl»  Idgpieitc  de  Gonevod  «  qui  iiiîc. 

'   .  <-  •  '' 

IV. 

Î^IERRE  de  Gorrcvod  ,  chevalier,  rrigncur  He  Gorrcvod ,  tcfla  l'an  î  3*8.  fit  fêc 
exécuteurs  tcftamcntaircs  Remud  de  Vinict,  chevalier,  fon  beau-peie,  Henry 
Skmnay  ^  Jean  de  Cornon  ,  damoifcaux,  tC  OCdooiUI  fil  lepaltUce  en  IV^Ufe  de 
Gorrc\'od  ,  dans  la  chapelle  de  S.  Blaifc 

Femme  >  AGNE'S  de  Virifet,  tille  de  Rtnâ»i  de  Virifct  »  chevalier,  feigneur  de 
V  Virifet  en  Màconnois,  vivoit  encore  l'an  l|4|.  qu'elle  fût  nomill&  tUCdce  éejem 
9C  iUlilùuime  de  Gorrcvod  Tes  petits-fils. 

I.  GUY  de  Gorrcvod  III.  du  nom ,  (cigncur  de  Gorrcvod >  qui  fiuc. 
a.  Jean  de  Gorrcvod,  relîgleu à. Cluny. 
|.  SiBJiLB  de  Gonevod. 
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V. 


GIJY ,  die  GUYOT  ac  Gorrtvod  III.  du  nom,  chevalier ,  fcigpcut  de  Gooe* 
vod,  «tou  mort  l'an  1344-  lots  du  tcftaroctw  de  £»  femme.  * 
Femme  lACQUETTE  de  Saicmard  ,  fille  de  herturi  de  Salemard,  chevalier , 
kigncur  de  la  Paye,  &  de  N  de  Salai-ny ,  fuc  maricc  l'an  133    elle  «oit  vcuvcdc 
^anm  de  Chauay  ,  tcfta  l  an  1344-     nomma  pour  les  exccuKuis  0wm«  &(lc-  ■ 
tntfd,  «hcwHerJoo  fierejo»  de  SaUlgay ,  dvlq««  de  Mto»  fi»  «ode, 
•de  Salaigny  f<^n  coufîn. 

I.  JEAN  de  Gorrcvod,  fcigncut  de  Gonevod,  qui  (uic,  ■ 
».  GvittAOMB  de  Gotrevod  ,  diMioine  de  l'églite  de  S.  Juft  ,  puis  facnfbin 
chanoine  &  comcc  de  Lyon  &:  prcvot  de  S.  Juft,  eft  qualifié  danoincdc  S. 
Juft  dans  une  tranfaftion  paflcc  lan  ijSj.  encre  les  chanoines  de  cène  ^te 
^  Jean  de  Talaru  archevêque  de  Lyon ,  il  lût  reçà  chanoine  &  conuc  en  l'eghfc 
de  S.  Jean  de  Lyon  le  18.  juillet  1387.  puis  (actiftain  en  1401.  mouintjc  a.  8 
décembre  140*.  après  avoir  l^ué  de  grands  biens  aux  i^kttt  VKLWfauc 
r«)iK<Ldetj«i  ylMciinnédtastoawliedialccikliclMpeite 

Yt^ttVrn.  V  L 

JEAN  de  Gorrc\'od  ,  chevalier ,  fcigncur  de  Corrçvod  ,  tranfîgea  l'an  1364.  avec 
Bieme  de  Saicmaid  fon  oncle.  Quelques  mcmoires  de  U  nuifon  de  Gorretod 
portent  qu'il  époufii  une  fille  de  l'ancienne  nuifon  de  Lugny  en  Mâconnois  ;  mais 
Guichcnon  marque  que  cette  allimrc  ncfl  point  certaine.  Dans'un  titre  de  la  oial- 
ibnde  Rabutandu  ly.juta  1574.  tmormt  àmsUntMUireie  Cbai^sgne  iJetmà^QoB^ 
tevod  eftqualifié^:  J tomes  Gerrevodi  b^HMmi  âmtnm  imiid  fnmUÊnm  q 
^Httns  figillum  in  Mstifcmenfi  bslli  i. 

Femme,  ALIX  de  Vienne,  luivant  les  titres  de  Icglifc  de  Lyon,  aux  preuves 
^  Jacques  d' A moncourt,  chanoine  &  comte  de  cette  ^ife. 

1.  JEAN  de  Gorrcvod  II.  du  nom  (cigneut  de  Goricvod,  qui  fuir. 

2.  HUGONIN  de  Gorrcvod,  cbicvalier,  m  fat  U  brâMcbe  i»  comtes  de  Pont  de 
\  j  IX  fle  des  fcigneurs  du  Tiret  &  de  Naa  ,  tâffmtt  cy-tfrés  $.  II. 

5.  Cj  [:  t  fmettb  de  GorrpvoJ,  mariée  à  ^'^jnfM  d'Amoncourt  chevalier  ,  fci- 
gncui  d  Amoncoutt  de  Picpapc ,  dioccfc  de  Langtes,  avec  lequel  elle  vivolt 
fan  1404.  ilécoit  fîls  dç/«»  feigneurd'Araoncourt,  chevalier,  8c  àiAUmoràc 
Picpape  ,  ^  pcrir.fils  <XHatry  feigneut  d'Amoncourt, maréchal  du  comté  de 
Bourguguc  :  de  ce  iimrxdgc  vint  Lmski^osat  d'Aoïoocourc  &dc  Ficpape,  mari 
^mimKttf  de  MoiiWMWui,del»|ucMc  iieat  ^MfKttd'AaoDBomt  dumatoe 
A  mnie  de  Lyon» 


Vit  î> 

TE  AN  de  Guncvod  li.  du  nom,  chevalier,  icigneur  de  Gortevod  &  de  Frccechi« 
I  fe ,  fut  in(\ituc  héritier  conjointement  avec  H»g8»m  foo  frère ,  par  le  teftamfac 
de  GitUUmne  de  Gocccvod.  chanoine  &  comie  de  Lyon  ,  de  l'an  X4otf.  il  monrac 
vers  Tan  1440.  •       •        .  • 

1  cmii  c ,  N.  de  Coroon ,  fille  de  N.  {dgpeaideCocnaot^  ficnr  de  PAi^yfii^ 
gneut  de  Comon ,  maii  de  CUiulme  de  iainte  Agoà* 

1.  LOUIS  (eigneor  de  Gorrcvod ,  qui  luit. 

2.  Jean  de  Gorrçvod ,  chevalier  »  feigneur  de  Cornon  ,  fut  inftitué  héritier  uni« 
vetfcl  par  FhUi^pt  (eigneur  de  Cornon  (on  oncle  matet nel ,  à  la  charge  de  porter 
le  nom  &  les  atmes  de  Comon ,  du  conlèntemcnt  de  cUmime  de  (ainte  Agnes 
&roœe  de  fhtltfft  de  Cornon ,  avec  laquelle  JtM  de  Gorrevod  [x^edoic  la  terre  — 
de  Cornon  l'an  1435.    C'cd  de  lui  que  (bntdefcendusJeslèigneiusdeCoiilo^  T 
dcfquet»  GuicbcBOO  die  qu'il  o'a  pû  trouver  U  luice. 

VIII. 

T    ouïs  feigneur  de  Gorrevod  &  de  Fretechife,  fît  homiMgie  l'an  1442^.  de  Tes 
M   ^château  &  (cignctjric  de  Gorrcvod  à  Louis  duc  de  Savoye ,  en  prcfencr  de  Iran 
de  Seydel >  ièi^cut  de  Barjat,  maréchal  de  Savoye,  de  Guy  &  Ftai^^oisdc  £.yvoiic> 


Digitized  by  Googl 


DUC  HE  Z  NON  ?  A  l  K  l  E  S.  H)NT  DE  f^AUX.  f^f 

«wîtrcs  d-hôtcldc  «prince  de  Guard  de  Gcoeyefon  «fcnycr,&  de  plui-rursau- 

^mJ  ccuycr  ordinaire  d-Yoland,  ducheflc  de  Sam  le  i,;iïtt  Sa"&i 

.   ftircnt  cntr  autres.  '        ,  i-y«j» 

1 .  CLAUDE ,  (èignenr  de  Gonemi ,  «nf  fuir. 

».  JEAN  de  Gorrevod ,  fcigncur  de  Condcs  &r  Je  Salins  â  fiit  U  hmAe  dà 

o»mua  puis  ducs  de  Poat  de  Vaux,  au  ftré  rafpmte  n-ofrés  fi  L 
|.  CmuAUiia  4e  QocRvod ,  rdigiem  dt  l'oidM  de  S.  Fiui^oi^ 

IX. 

SI. AUDE  fcigncur  de  G nrrcvod,  chevalier,  axêSkt:  9C  chtmbdUn  de  Phili- 
I  •  ^jâl  "^y^'  Icquei  par  (b  lettres  daccdndcChaiaberry  le  t».  oftobre 
.  lut  fit  don  pour  recompenfe  de  fet  fetvices  da  droit  de  langues  de  toutes  les 
bctcs  qui  (c  tucroicnt  dans  la  ville  ,  &  le  mandement  de  Pont  de  Vaux.  Cet  aâ« 
fotDâlTc  CD  prefcncc  des  comtes  de  ViUars  &  de  Vaiax.  U  £t  Ibnteil^n^tc  le  *7r 
fiâKxne  ijoo  i5f  y  nomme  fa  femme.  .    -,  ■  .  ~"T"  y  •  ' 

Femme,  JEANNE  de  Vcrgic  .  fille  de  Fient  de  Vergic,  chevalier ,  fcigncur  dc 
Dulphcy  &  de  Flaucy  en  Màconnois  ,  &  de  cUiiime  dAndelot  de  la  nuifon  de 
Prcaïa.  Elle  lefta  le  mars  ips-  nomn»  poar  cxeciiaeBi»Mrde  Gortevod, 
cvequc  de  Mauncnne,&  AntomeAe  Chavanncs  ,  fbigneur  dcS.Nizicr  ftde  Dulphev» 

1.  LOUIS  fcigncur  de  Gorrevod  II.  du  nom,  qui  fuit. 

2.  Philiberte  de  Gorrevod ,  tnari^e  à  A»t»me  leigneur  de  fieyvkni 

y  Claudine  de  Gocierod,  ftaune  dei'icMi»deTazleK>écuTCr,fdniaicd'EA 

guctande. 

X 

c  T  ouïs  fcigneur  de  Gocsevod  II  àa  nem  »  fat  da  tournoi  que  Charkt  iniâitt 
iwd'Elfc^iejdœais  empereur  V.du  nom,  fit  faire  à  Valladolid  lan  3506.  Lom', 
rtKt  de  GoRCfod ,  baron  de  Montanay  ,  depuis  comte  de  Pont  de  Vaux  &  grmà 
«Mf/r«  iEffsgne  fon  parent ,  racdn.  dansœ  royaume  ,  &  l'avoit  dcftioc  pour  Ton 
heritiet  aoivctiël ,  mais  U  y  mouruc  6a»  «poic  cté  macié  :  ca  bit  fiait  U  ^"'«^ 
«inée  de  Ja  maiioa  de  Gooevod. 
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V 

*.  I.' 

COMTES  PUIS  DUCS  , 

DE  PONT  DE  VAUX' 

yiCOMTES  DE  SALINS. 

ÎRÏNGES  DU  &  EMPIREr 


vm  in* 


J 


EAN  <îe  Gorrevod,  fcigoeur  de  Condes  &  dcSiKr.s ,  tlnmlnHan  de  l'cmpcrtat  A 
Maximilien  ,  &  chevalier  d'honneur  de  Marguerite  d'Autriche,  princeflc  d'EC- 


pagnc,  ctoit  le  fécond  fils  de  LOUIS  de  Gorrerodl  ï.  du  nom»  ^ 
t*ge  667.  Il  eut  en  partage  les  terres  de  Cor  Jcs  &  de  Salins,  cefta  l'an  1528.  élut 
la  lepulrurc  en  l'cglife  deTrcflpttcn  Brclîc,  notnHia  pour  cxecuoeuts  Lams  de  Gor- 
revod évêque  de  Maurienne  &  de  Bourg  Ton  crafin  ,  8r  le  (eîgnear  de  Crdîlles 
Ion  gendre. 

Femme  GUICHARDE  de  Mpilucal  fille  d'jirferté  de  Montréal  K  d'Àltx  de  Pon- 
callier,  fiUe  de  G»^  de  Poma111cr,''tt.dc  Mmr^turitt  de  Culuiee. 
].  f  FÂN  de  Gorrevod,  Icig^  de-S^  &  de  Fooig ,  pois  comte  de  Ftonc  de 
Vaux  »  qui  iuic 

».  Amamo  de  C3onevod  ,écuyer  feigneai  de  Coudes,  fut  envoyé  an  camp  devant 

Dijon  par  le  duc  de  Sav oyc,  pour  moycnncr  un  traite'  avec  les  Suiflcs  avec  la 

f tmiOîoa  du  feigoeux  de  k  Tremoille,  fie  l'an  15  87.  fon  reftamcat  par  lequel 
fit  héritier  Ltmt»t  de  Gonevod  II.  du  nom  ,  comte  de  Pont  de  vaoK  fin 
coufm,  fie  mourut  (ans  avoir  éU  marié, 
j.  AHxoiMSTTi  de  Gecrevod,  femme  àcjem  le  Moblc»  leigocur  de  CrufiUcs. 


Xi 
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JE  A  N  dé  Gomvod ,  chevafter ,  comte  de  Pont  de  Vaux ,  vicomte  de  Salins ,  ba- 
ron de  Marnay ,  de  Montanay  ,  de  Gorrcvod  Se  de  Gerbais ,  (cigncur  de  Saint- 
Julin ,  de  Belrnoot,  de  Lay,  dç  Courcondray,  de  Chalamonc,  de  Montmcrlc,  de 
LIefle,  de  Footg»  de  Chifley,  de  Salaifs  &  de  Buffart,  chambellan  de  I  cmpcrcuc 
Charles  V.  Il  ne  prcnoit  que  les  qiulitcz  de  Icigneur  de  Salans  ic  de  Foutg  avant 
que  LMrent  de  Gorrevod ,  chevalier  «  comte  de  Pont  de  Vaux  (oo  coufin  I  cûi  fait 
Ion  hccider  onimfel,  avec  une  fitbilitatfon  graduelle  pour  fes  enfiins  mâles  &  tc- 
mcllcs ,  par  Ton  tcflamcnc  du  26.  may  1  î  17.  H  luivit  l'empereur  Charles  V.en  pJniîeurs 
de  fes  voyages  &  de  (es  campagnes,  &  fut  l'un  des  chevaliers  delà  confeùtie de  âinc 
Georges  au  comté  de  Bourgogne  en  15 ij.  en  laquelle  on  nctoit  point  reçu  lans  ' 
2  f  lire  preuve  de  noblcHc  ;  il  tc(b  l'an  1544.  mourut  le  10.  Icptcmbre  de  la  mcm« 
année.  Son  corps  fut  inhume  à  Brou  en  la  chapelle  des  comtes  de  Pont  de  Vaux, 
ic  fon  cœur  flit  depofé  en  l'cglire  de  Pont  de  Vaux  dons  h  chapdle  de  Gorrevod, 
où  fe  lit  Ton  cpitaphc ,  que  lui  a  fait  graver  (ur  une  tombe  ^Mmw  de  Gonevod, abbé 
de  S.  Paul  de  Bclançon,  loa  fils,  le  li.  novembre  J5<«j. 

Fenune,  CLAUDE  de  Semur,  fille  de  dSiM&  de  Senratt  dievalier ,  (dgneur  de 
Tremonc      de  Sanccnycr  ,  &  de  Trancaife  de  BcHcruchc  ;  elle  cpoufa  en  (ccondcs 
Doccs  leta-Ucauts  de  Sufamie  ,  comte  de  Ccrny  en  Rcthcbis,  baron  de  Tugny. 
X.  LAURENT  de  Gorrevod  H.  da  nom»  comte  de  Pont  de  Vaux ,  qui  fuit, 
a.  AMTotKE  de  Gorrcvod,  cvcquc  &:  comrc  de  Laufannc,  prince  du  S.  Empi- 
re, abbc  de  S.  Paul  de  Bcfânçon  pendant  51.  ans,  prieur  de  Ncufville  en 
Q       BrcHe ,  prévôt  en  leglife  collégiale  de  5.  Aattoyle de  Salins,  (rigneac  de  S.  ■ 
Julin  en  BrelTe  ic  de  Charmettcs  en  Savoye»  BMNinit  le  X4.  fenîer  if^S.  fleigt  ' 
enterre  en  I  q^HCc  de  S.  Etienne  de  Bcfançon. 
j.  Framçois  de  Gorrevod  ,  chevalier,  vicomte  de  Salins,  (eigneur  &  baron  de 
Courcondray ,  de  Cordiron ,  de  Chiilc ,  de  Fourg ,  de  Buftard  &:  de  Licflc ,  gen- 
tilhomme de  la  bouche  du  roy  d'Efp.ignc,  &  capitaine  de  )o.  lances  des  or- 
dont^auccs  du  duc  deSavoyc,  mourut  (ans  cnfansdc  L««^deMalain  (a  fêmin^ 
fille  de  Ltuis  de  M.ilam,  chevalier,  b.irnn  de  Luk,  Se  de  Marguerite  àtKyc. 
4.  Jeanmb  de  Gorrcvod,  maricc  avec  Philippe  de  la  Chambre,  chevalier,  fei- 
gneur  de  la  Cueille ,  de  Mcximieux  &  de  lainte  Hclcne  ,  fils  de  Charles  de  la 
Chambre,  baron  de  Sermoyc,  chc\'alier  de  l'ordre  de  l'Annonciade  ,  &  àlfii» 
ieé»  Maréchal,  dame  de  Meximicux,  de  Montatuy  &  de  la  Cueille. 
■J.  AdTorNETTB  de  Gorrcvod,  maricc  i'.  le  4.  avril  1559.  à  CA^rA-/ de  Bufleul, 
I  chevalier,  fcigneut  de  S.  Sernin,  de  Courcelles,de  Germoles,  de  la  Baftic  ,  de 

Gratay ,  d'EfcoUcs,  de  la  Tour-dc  Mailly  &  de  Senecey  pre's  Mâcon ,  chevalier 
de  t'onJre du  roy ,  bailly  de  Mâcon,  fils  de  r^/ir^^rr  de  Buflcul , chevalier , fei- 
gneur  des  mêmes  Ueux,  &  de  Madelene  de  Scrcy ,  dont  une  fille  Marguerite  de 
Budeul,  mariée  le  18.  oâobie  i{8o.  à  T&etdere-Letmrd -de  Thiart,  (eigneur  de 
Bifljr  ;  a*,  à  jKtim  de  Vichy  *  clievaUec,  fcigneut  de  Champtood  &  de  Cha« 
vwneox. 

€.  Hblenb  de  Gorrcvod ,  fcmaie  de  Jern  de  Roficrcs,  écuycr,  (eigneur  de  S. 
Julien. 

^      X  I. 


¥  AURENTdc 
JL/Marnay ,  de  Moni 
«  du  mont  S.  Sorlin , 


Gorrevod  II.  du  nom,  comte  de  Pont  de  VauXj  baron  de 
Montanay,  de  Gorrevod  Se  de  Sermoyé ,  (eigneur  de  Chatanone 
irlin ,  conieiller  d'état ,  chambellan  &  chevalier  de  Tordre  du  duc 
de  Savoye ,  gouverneur  &  lieutenant  gênerai  pour  ce  prince  en  BrelTe,  Bugcy  &  VaU 
lomey,  fut  élevé'  page  de  l'empereur  Charles  V.  quMI  fuivlt  en  cette  qualité  dans 
la  guerre  d'Allemagne  contre  le  duc  de  Saxe  ;  il  l'accompagna  l'an  lyp.  au  fic- 

Sde  Metz,  fie  oonunandoit  un  eotps  de  troupes  de  ce  prince  lot(qu'il  fut  (ait  pti- 
ihier  dans  an  combat  prés  Cambiiiy  l'an  15  fj.  avec  le  comi»  <3i'Ave  de  k  mai- 
(on  de  Madruzzc  &  le  fcigneur  d'Arlon  grand-maître  de  l'artillerie  de  l'empereur  î 
il  (ê  (ignala  aux  batailles  de  S.  Quentin  fie  de  Gravelines ,  (ê  trouva  au  ficge  de  Ge- 
ntn  prés  le  due  de  Savoye ,  fie  comme  il  coreneic  du  qnaitier  de  ce  piinoe  pour 
ie  lendrc  au  Hen ,  a  le  noya  en  paJIant  nn  toneot.  {») .Son  corps  fiic  potié  en l'é-  5^2^?  JL^^ 
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giUe  de  Brou  où  il  fût  cBRoé  «  Il  «voit  nça.  dix-fepc  Udlucs  fiir  fim  pocpt  en  àt- 

'fcrcnrcs  occaHom. 

Femme,  PERONNE  de  la  Baume-Montrevcl,  fille  de  cLiudc  de  la  Baume, fci- 
gnear  du  inonr  faint  Sorlin,  de  Ouftenoy  &  de  Ccevcncey ,  chevalier  de  la  coifon 
d'or,  nuarcchal  &  gouverneur  du  comrc  de  Bourgogne,  &  de  G«/7/^»^^■«^ , dame d'I- 
gny  &  de  Chcmilly ,  fut  maticc  l'an  1 5^0.  eu  prcfcncc  &  du  confenccmcor  de  Chude 
de  la  Baume  archevêque  de  Bcfançon  Se  de  Françeii  de  la  Baume,  chevalier, comte 
-de  Montrcvd  les  fiens  »  Se  de  1  evcqoe  de  Laafanne  fie  da  vicomte  de  Salins  &em 
-4c  (on  mary. 

CHARLES-EMMANUEL  de  Gooevod.»  duc  de-Ponc  de  V<ux,ptlnce  du  5. 
Jùa^ite  *  qui  iiiic. 


i'âxMr  â»  thivm 

tTcT,  qui  fJÎGorrc- 

Vod,  4U  2.  &  ^. 

dt  gutults  i  mtt 
fâfiit  i'âtgtmt  & 
tint  béuUt  i'éuM 
(bdTiét  it  K  fitm 
dt  lys  ttf  inOmt 
fui  le  ttutt  fii  ^ 
Rjvoire. 


X  I  L 

CHARLES-EMMANUÈL  de  Gorrcvod ,  duc  de  Pont  de  Vaux,  prince  du  S- 
Empire  ,  marquis  de  Marnay  ,  comte  de  Salins ,  (eigneur  &  baron  de  Cour- 
condray ,  de  S.  Julia ,  de  Gctbais ,  de  Belmonc ,  de  Gorrcvod ,  de  Sermoyé, de  Cha- 
]monc,de  Mont-Merle,  da  Mont  S.  Sorlin ,  de  Lay,  de  fainte  Marie,  de  Licde, 
de  Fourg ,  de  Chiflfey  ,de  Buffard ,  de  Coodes,  dç  Bougnoo ,  fiec.  chevalier  de  la  coifon 
d'or ,  grand  chambeUande  Tarchiduc  Albertd'AnRiche  jbailly  d'Amooc  au  comte  de 
Bourgogne ,  gouverneur  &  capicninc  général  des  duchcz  de  Limbourg,  du  cpmtc  de 
Dalhem,fic  du  pays  d'oacre-Mcufci  naquit  à  Bourg  en  ficcflc  le  >j.de  décembre  1^69. 
ftfoctemifiir ks tontidebapccmc  parCharles-Emmanneldac  de Savoyc, &  par  Mar-  ^ 
guérite  de  France ,  duchcflc  de  Savoyc  ,  il  fiit  d'abord  page  du  duc  de  Savoyc,  Sk.  cnfuite 
envoyé  en  Elpagnepout  être  nourri  auprès  de  l 'intiuit  depuis  roi  Philippe  III.  éc  xcvinc 
«n  Ton  pays  avec  rinlMite  Caterine  duchefle  deSavoye.  eut  iinecomp:^nicdeche- 
vaux-legcrs  au  ficgcdc  Gcncvc,&  à  l'âge  Je  iv.ans  il  co:r.nuiuia  deux  fois  toute  la 
cavalerie  de  Savoyc.  Apres  la  mocc  de  Ton  pcce  il  retourna  en  £fpagae,.oii  il  fiit 
'îàt  chevalier  de  la  coifon  d'er  par  le  roi  Philippe  IIL  il  s'anadu  depoif  au  fervice 
de  l'archiJuc  Albcrr ,  fut  grjud  cliambeflan  de  ce  prince,  lequel  en  confidctation  de 
fes  icrviccs  érigea  en  tnarquilac  la  baionie  de  Marnay  ,  lîtuée  au  comté  de  Bourgo- 
gne par  lama  données' à  Bruxelles  le  4.  mai  ii^oo.  &  le  fit  gomenieardn  duoié 
de  Limbourg.  I!  fc  fignaîa  cr,!uirc  à  la  journée  de  Nicuporr,  ou  l'archiduc  ayant  été 
démonté ,  U  le  rcmoma  >S: ,  tua  celui  qui  le  pourfuivoit.  Le  coi  Henry  IV.  lui  peimic 
de    letireiVan  pays-bas  par  (a  lettre  daccée de  Foncaittcbleau  le  19.  novembre  1S07. 
Il  afllfta  à  Bruxelles  l'an         aux  funérailles  de  l'archiduc  Albert,  &  porta  un  des 
•bouts  du  drap  d'or  qui  écoit  iat  le  corps  de  ce  prince,  les  autres  forent  portes  par 
Charles  de  Lorraine»  duc  d' Anmalle ,  le  marquis  de  Bade  9t.  Louis  comte  d'Egmonc,  ^ 
prince  dcGavrc.  Le  roi  Louis  XIII.  érigea  en  fa  faveur  le  comté  de  Pont  de  Vaux 
en  duché  par  lettres  du  mois  de  février  i^aj.  r^ilbrccs  au  patlcmcnc  de  Dyon  le 
17.  reptetnbre  (uivanc  é"  riffmies  tj-itvm      6h%.  Et  rempereur  Fenihumd  IL 
le  créa  lui  &  les  liens  princes  du  S.  Empire,  &:  leur  accorda  droit  de  voix  dclibe- 
rative  aux  diètes  impériales  par  lettres  du  2.1.  nuis  \62.\,  TMfmits  fAt  Guichenon 
ie  ^ejfe  III.  ptnie  f.  199.  U  mourut  en  Ibn  ehfacaii  iw  Marnay  le  4.  novon- 
hxt  161.5  âge  de  s6.  ans  &  y  fut  enterre. 

Femme  ISA  BELLE  de  Bourgogne ,  fille  à'HermAn  de  Bourgogne,  chevalier, 
-comte  de  Palais ,  bacon  de  Sonunecdick ,  &  à.'T»lind de  Longiievql ,  fi»  maciée  àBni- 
seUcs  le  S.fevtiet  i^ai.  fty^  tmc  L  de  tm«  h^wtt  f^t  201. 
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1.  PHIUPPE-EUGENE  de  Gorrcvod,  duc  de  Pont  de  Vaux,  qui  luit. 

2.  Charles-Emmanuel  de Gonevod  maratiis  de  Marnay  .prince du  S.  Empire, 
fcigncur&: baron  de  Cotircondray , de  Licflc.dc  Fourg, dcChiney, de  BufFard, 
de  Cordiron  &  de  iîougnon,  tut  pourvu  le  11.  mats  1649.  du  haut  doyenne  de 

.        1  <f§Iifc:de  Beûnçon ,  puis  fait  audievIqQe  de  k  n^c  cglifc ,  mourut  à  Madrid 
agcJc      ans  le  zo.jLiilIct  16^9. 

3.  Madblixe  de  Gottevod,  morte  jeune  S£  cntccrcc  en  l'égUfc  de  Mamaf. 

X. 

TJHILLIPPE-EUGENE  de  Goncrod ,  due  de  Pont  de  Vaux ,  prince  do  S.  Em- 
I  pire, comte  &vicomredc  Salins  ,  fcigneur  &  1  ar  n  de  Gorrcvod  ,  de  ScraM»4 
de  Chalamonc ,  de  Mont  S.  SorJin  ,  de  S.  Julin ,  de  Gcrbais  .  de  Lay  &  deBcknonc, 
fervit  volontaire  fous  le  prince  de  Coudé  au  ficge  de  Kbididt  en  1^4*.  oîi  il  reçue 
B  plufic'jrs  blcrîurr^  ,  Se  fe  fignala  en  la  même  qualité  à  la  bataille  de  Lcns  l'an  1648. 
il  mourut  lans  avoir  ctc  marie  le  itf.  juillet  lôSi.&rûms  avoir  fait  Ion  teftameoi;. 
On  en  a  produit  un  en  âveur  du  marquis  de  Thianges  »  il  a  6é  dedwd  fins  vu 
les  cxpent.  Il  âoit  le  demiec  de  h  roaUbo  dp  Gonerad. 


COMTES' 

cDE  PONT  DE  VAUX. 

VICOMTES  DE  SALINS. 

BÀRONS  DE  MARNAY 

ET  DE  MONTANAT. 


vu»  £n. 


yitr 

ÏIUGONIN  de  Gorrcvod ,  chevalier ,  fécond  fils  de  JEAN,  (agneur  de  Gor* 
JnXfevod  I.  du  «m,  &  d'ALiX  de  V'vamK ,  wurnumé  tj-ievsm  f.  666.  fie  loa 
tmamcnt  le  7.  may  1449.  dan;  lequel  il  nomme  fes  deux  femmes  ic  (es  enfaru. 

h  Femme,  GIRARDE  de  CbAitcaucegoaid,  veuve  d«  Jt»,  fcigncur  de  l»yt^ 
dievaUer  *  lue  naside  ca  Hif • 
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1.  JEAN  de  Gorrcvcxl»  qui  fuit. 

EtibMKB  de  GorrcvoJ,  cmbrafTs  1  ccac  COdcfiafHque.  A 

j.  GuiLLAHME  Je  G  îrrcvod  ,  cGuycr,  fcigncur  de  Frctechifc ,  tcfta  k  19-  fcptcm- 
brc  1481.  j;,.l.cua  licriticrs^univcrfek  i*»**»/,  &  Z,*i««  de  Gorrcvod  (es  neveux, 
cnfans  de /««  de  Gorrcvod  Ion  frcrc  wd»  &  mourut  fans  avoir  été  marié. 

4.  CLAUDE  de  Gorrcvod ,  ccuyer>  fdgneur  de  Titec,  âfutU  krauht  Ja 
gMeurs  de  Tiret  é"  f^f 

5.  Henriette  de  Gorrcvod,  mariée  le  6.  juillet  1445.  à  Humbert,  fingneurde 
Noblcns,  écuvcr ,  fils  d'«»5*w/»,  fcigneur  de  NoUens  Damoilcau. 

H.  Femme,  JEANNE  de  Chcvrel,  fille  de  Jem  de  Chevrel ,  écuycr ,  fefgneitr 
de  ]pildes«  A:  de  M^rgserùe  de  Doctans. 

Aktoinettb  de  Gorievod,  épouta  Clétide  de  Malmont,  kigneur  da  Tillcc  ça 
Bidlc. 

VIIL  ^ 

7EAN  de  Gorrcvod  ,  chevalier. 
Femme ,  JEANNE  de  Lohol,  fille  de  Jstfëa  de  Lohol,  chevalier,  (êigacuc 
2c  Ch.ilcs ,  &c  de  Marie  de  Virieu. 

I.  LAURENT  de  Gorrcvod  ,  comte  de  Pont  de  Vaux ,  qui  fuit. 

t,  Louis  de  Gonevod,  cardmal,  cvcque  de  S.Jean  de  Maunenoe  U  enfuice  de 
Bourg ,  prince  du  S.  Empire,  abbé  a  Ambronay  &  legat  i  tâttre  dans  toas  les 
CCIts  du  duc  de  S.-ivoyc,  fut  prcmicrcmcnt  abbc  &  1er;  :  ir  iî'AmlMon;iy ,  puis 
pourvu  de  l'évéchc  de  S.  J«a  de  Mauricnnc  par  le  pape  Alexandre  YL  Icj. 
aouft  1499-  Léon  X.  ayant  fondée  l'an  1515.  un  évêché  à  Boutg  en  l^fle, 
il  en  donna  l'adminiftrarion  à  Louis  de  Gorrcvod ,  que  le  duc  de  Savoyc  avoit  ç 
envoyé  pour  afliftcr  au  concile  de  Latran  en  qualité  de  Ion  ambaHadcur.  Le 
pape  Clément  VII.  le  créa  cardinal  le  \€.  ma^  1570.  fous  le  dciede  S.  Ce* 
(aire  in  faUtit ,  &  le  nomma  fon  k'gat  i  ùttere  dans  cou5  les  états  de  Savoyc 
l'année  luivaote.  11  fit  lan  1^3%.  fon  teftamcnt,  par  lequel  il  clut  fa  (cpulture 
dais  une  diapdle  qu'il  avoit  feodéeen  l'églife  de  Maarieone»ob  k  lit  (on  épi- 
taphe>      mourut  uiivant  Onuphre  l'an 

j.  jKANhc  de  Gorrcvod,  inhucnéc  à  Gtgny  au  comte  de  Bourgc^nc  l'an  1516. 

•  *  t  •. 

IX. 

TAURENT  de  Gorrcvod ,  comte  de  Pont  de  Vam,  vtoomte  de  Salins  «batoa 
_^  ,  de  Montanay  5:  de  Courcondray ,  fcigncur  de  Gorrrcvod  ,  de  Scrmoyé  &  de  Lay, 

duc  de  isole  y  ciievalici  de  la  toifon  d'or  ,  confcillcc,  chambellan  &  grand  maître  q 
d'Ejfaffie,  maréchal  de  Bourgogne  &.  gouverneur  de  BicAèt  fùc  élevé  jeune  en  E(- 
pâgnc>  où  il  affilia  au  cclcbrc  rournoi,  que  l'infant  Charles  depuis  empereur  V.  du 
nom  I  fit  faire  à  Valladolid  l'an  1  io6.  il  icvint  ca(uite  en  Ion  pays ,  tut  jgtand  ccuvcc 
du  duc  de  Savoye,  chevalier  d'honneur  de  Mannierhc  aichiducbeflè  d'Autriche,  au- 
chcfîe douairière  de  Savoyc  ,  &:  exécuteur  du  tcframcnt  de  cette  princefic  en  lyoS.  fut 

Souverneur  de  Bredclan  15 16.  nomme  dicvalicc  delà  coifoo  d'or  au  chapitre  tenu  à 
Inixellcs  la  même  année ,  allida  dans  cette  ville  comme  chambellan  de  Charles  Y. 
aux  funcr.Tillc$  de  Ferdinand, roydeCaftillc,  &:  fut  pourvii  de  la  charge  de  maréchal 
du  comte  de  Bourgogne  l'an  1510.  Il  échangea  par  contrat  pailc  à  Gcncvclc  i8.  jan- 
vier lyzi.  avec  le  me  de  Savoye,  les  leigncuries  d*AttaIens  en  Suifle  Se  de  Monc- 
reaî  en  pTmont  ,  pour  celle  de  Pont  de  Vaux,  que  ce  prince  érigea  le  même  jour 
en  comte  en  la  fucur,  avec  la  baronic  de  Montaaay.  Âpres  le  d^c's  de  Fccry  de  E 
Croy ,  fcigncur  de  Rœuic ,  il  fut  nommé  grand  maître  d'hôtel  de  l'empereur  Charles 
V.  pir  lettres  du  dernier  jour  de  mai  ijii.  François  Sforcc  duc  de  Milan  lui  donna 
une  ^cnlion  annuelle  de  aoco.  ccus  ,  par  lettres  du  1 7.  juin  i^z}.  le  même  empereur 
en  rccompenfede  lés  fervioes  lui  fit  don  du  duché  de  Noie  en  Sicile  ic  des  mines 
de  Bifcaye,  ce  qui  fût  un  prcfent  cftimé  un  million  de  livres.  Il  tcfla  au  château 
de  Marnay  en  Comté  le  26.  mai  1517.  fit  fon  héritier  univcricl  Jem  de  Gorrcvod, 
Icigneur  de  Salins  fon  coufin  ,  /m  defcendus  les  ducs  de  Pont  de  VaaXtréf' 

ftrtez  ty-devttu  /rfgr  tfôS.  lui  fubflitua  les  cnfans  mâles  &  femelles,  &  mourut  quc!- 

2ues  années  après  à  Barcelone,  d'où  fon  corps  fut  apporté  en  l'^lifi:  de  Brou  ,  où 
iiic  iahunié  encre  ib  deux  fenoies  (bas  un  magnifique  tonbeatt  de  bronze. 

LFcmnie 
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.  I.  Femme,  PHILIB£RT£  de  la  Palu ,  âlk  ^Uums  de  la  Palu,  chevalier  de  l'An- 
nohcUdc  ,  comiQ  de  Vans' ,  m«£clul  .4e  Sivoye  ,  goomMc  de  Daiiphuié>  U 
d'iMN«r«de  Poligpite. 

N.  de  Gonorod, mon  aa  beicean  fc  cMcné  à  Bcoa  veé fat fierelpc  mete* 

n.  Femme,  CLAUDINE  de  Rivoire*  fille  de  Uns  de  Riraice,  chevalier  ,  fei- 

gncur  de  Gcib.iis ,  de  Lay  ,  de  DomeHinte  de  Bclmont .  &  de  Mtrguerite  d'AI- 
bon.  Elle  étoît  veuve  à'Anuine  de  BeUecntche ,  cbevaltec»  lêigneur  d^Amuys ,  de 
CoraiUon  &  de  Martod  ,  premier  chaiiibeUaii  4c  giand  maître  d'hôtel  de  Savoye» 

chevalier  du  Sénat  de  Chambcrry  ,  gouverneur  de  Nice  &  de  Turin.  Elle  fut  dame 
d honneur  de  Marguerite  d  Autriche,  tcltacn  U  mouiuc  à  Bciancou  k  18. 
décembre  1J15.  - 

liiU  fuUwrtlU  ie  Laurent  time  de  tant  de  feux. 

ïlemerfe  ,  hàurJe  it  Gorrevoi.,  âme  de  h'm  a»  comté  ie  BtwrgtffU  ,  ^w/S,  l", 
CiMide  de  Gorrcvod ,  écuyct ,  feigncut  de  luci.  Cèsrktiàgpèas  de  Mooc» 
joufent  8c  de  la  Pesonflè; 


7me  r. 


«74       HISTOIRE  GENEALOGIQUE  ET  CHRONOL.' 

•  I 


C  A  R  I  G  N  A 

DUCHÉ 


fts  écâitthrtt& 
fur  t«ut,  fMti  M 
I .  de  Savoye  i 
U  htrdureengrt- 
Ui  d'étgnUt  â» 


ÎA  ville  ac  prévôté  d'Yvoy  dans  le  Luxembourg  François  à  quatre  lieues  de  Se- 
dan for  la  rivière  àe  (Mets,  fbe  donnée  par  le  roi  Louis  XIV.  à  EUGENE-  ^ 

MAURICE  de  Savovc ,  comte  de  Soiflbns ,  ér.s /es  htirs  ér  ^y""^  ""Jf       ttujêurs , 

Sar  ktircs  daticcs  de  fontaincbleau  au  mois  de  may  \66i.  r^iftrccs  au  parlemcnc 
e  Metz  le  vingt-neuf  oâbobce  de  la  même  année.  Le  même  prince  l'érigea  en  du- 
ché, (ous  le  nom  de  Carigiian ,  en  faveur  du  même  Eugène  -  Maurice  de  Savoye, 
par  Icurcs  données  à  laine  Germain  en  Laye  au  mots  de  juillet  1661.  rcgiilrécs  au 
parlemenc  de  Metz  le  %€.  du  même  mots.  U  mourut  en  1^3.  &:  quoiqu'il  eût  lailTé  . 
des  cnfans ,  donc  l'aîné  a  eu  poftcritc  ,  le  duché  de  Carignan  cft  poncdc  aujourd'hui 
par  ViAor- Amedée  de  Savoye  ,  premier  prince  du  lang  de  Savoye,  colonel  gcnc- 
nl  des  gndes  dn  dnc  de  Savoye,  lieucenanc  général  des  ^rmées  du  roy ,  Hls  d  Em- 
manuel-Philibert- Amcdcc  de  Savoye ,  prince  de  Carignan ,  ftcrc  aîné  d  Eugcnc-Mau- 
rice  de  Savoye*  comte  de  Soi  lions.  Voyez,  les  pièces  qtù  fument  tmcernant  cette  irec- 
HMM.  La  généalogie  des  dncs  de  Carignan  fera  rapportée  dans  l'hilloire  des  maifoos 
(buveraines  de  l'Europe,  chapitre  des  O  UÇS  D£  SAVOYE.  Vijeb  Giiichcoon  > 

h^.  ie  Sàvoye  ,  tome  II.  p.  104;  cr  fuiv. 


PIEChS  CONCERNANT  LE  DUCHE- 
DE  CARIGNAN- 

litres  fatentes  àu  roy ,  portant  créâtion  ie  U  ville  é"  frevbte'  dTvoj  en  Luxemheur^ , 
/«M  U  nom  ér  titre  de  duché  de  CtTttnut^  en  ftvenr  d  Entene  •  AiéUirtce  de  Sâveye  , 
emu  de  SùJJIms ,  à  U  chtrgt  ie  U  fy  .(jr  bemmiff , &jmt  ^temàUnvtrfim 

Sonnées  à  s.  GeroMia  en  laye  an  niMs  de  juillet  i<6i. 
rer^ées  ut  ftarlcnuM  ie  Metz  k  x6.jiàllet  i66%.' 

LOUl  S ,  par  la  grâce  de  Dieu ,  roy  de  France  &  de  Navam*  à  tous  pidens 
fi:  à  venir ,  Salui.  L'ancienneté  ,  la  noUeflè  &  les  alliancB  de  la  royale  mai- 
£»  de  Savoye,  noos  ont  fouvent  excitez  aulli-bicn  que  les  rois  nos  prcdcccncurs , 
de  donner  des  marques  de  la  haute  cftimc  &  de  raffcûion  particuiicre  que  nous 
avons  de  la  grandeur  de  cette  maiion ,  l'une  des  plus  iUufties  de  l'Euxope  >  &  m&ne 
despliis  anciennes  dans  ksdralts  «cla  polIeflioadeU  (buvenioec^i  l'cfiinie  ftl'aliBftiott 
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fc  foncauemcmez  poacU  pcrfoaac  de  notre  ttcs-cher  &  bicn-amç  couûn  Eugene- 
^  Miiirioe  de  Savoye»  oomce  de  Soillons ,  cokmd  général  des  Soiffes  ctint  à  norre 

jervicc ,  gouverneur  &  notre  liciitcninc  gênerai  en  nos  provinces  de  Champagne 
&:  Brie,  qui  ca'  toutes  les  rencontres  nous  a  dooaé  <les  preuves  de  la  genctplité  de 
ia  naiToa,  de  &  fiddité  pour  notre  fervice ,     de  Ibn  zclc  pour  le  bien  de  notre 
loyaumc ,  fon  courage  ic  la  con.inirc  ayant  paru  dans  les  armées ,  {on  corp»      fa  ma- 
gniHcencc  daiu  les  ambafladcs  extraordinaires  ,  fa  vigueur  &  la  prudence  en  l'^» 
duité  qu'il  rend  prés  de  nocie  peclbnnc,  &  toutes  Tes  autres  vertus  en  tous  les 
lieux  &  en  mutes  les  occafioas.  Pour  îui  rcmoigiicr  aulTi  cfc  norrc  part  toutes  les 
rcconnoiOancci  pollibks  ,  &  l'obtigct  de  coniinuct  ia  demeure  en  JFrance^&iàprc* 
icncc  en  notre  cour ,  rious  l'avons  pourvu  de  charges  8e  de  gouveroemcnt ,  liii  ayant 
donne  la  charge  de  colonel  des  Suilks  étant  à  notre  (crvicc ,  c^ui  cfM'uncdcs  plus  inipor- 
tatues  de  notre  cout ,  &  le  gouvernement  de  Champagne  &.  Efic  ,  qui  lont  des 
provinces  conriderabies,  6c  pour  leur  étenduë  &  pour  leur  fituation  >  étant  des  pays 
£  limitrophes  ;  dc's  lors  que  par  le  tmirc  de  la  paix  gcncraîc  fi  utile  &  fi  gîoricufc, 
nous  avoiu  conTervc  au  pays  de  Luxembourg ,  ce  que  i;ous  y  avons  acquis  pat  te  droit 
désarmes,  noos  avons  bien  voulu  commimiquet  à  notredit  coi^  une  partie  de  nos 
conquêies  ,  vû  qull  «voie  contribué  en  partie  à  nous  les  acquérir  ,  &.  à  nous  les 
conuTver;  c'efl  pourquoi  par  nos  lettres  du  mois  de  mai  \66\.  nous  lut  ^vonstàic 
don  &  à  Tes  hoirs,  (uccelleurs  &  ayans  caufe  ,  perpeiuellemcnc  Hc  à  toiqours  de  la 
ville  &  prev6té  d'Yvoy  en  Luxcn^boury  ,  ainfi  qu'ils  fe  pourfuivent ,  comportt:ît, 
étendent  &  confiftent  en  toutes  p;ucs ,  unt  en  bourgs,  paroiHes  ,  villages  cluu 
tellenies ,  qu'en  tous  fruits,  profits,  cens,  lurccns,  rentes,  revenus  &  émolumens» 
boounes»  hommages  ,  vallaux  ,  vailclages  &  (ujets,  bois ,  fbrcts*  étangs,  rivieiett 
fours,  moulins , prez  ,  pâturages ,  iîeis ,  arricfîch ,  jufi iccs ,  jiicirdiftions ,  patronages 
dcglifc,  collations  de  bénéfices,  pruviliuus     charges  iSc  oihccs ,  amandes ,  confilca- 
tions ,  iodËù  tutes  >  profits,  de  hch  ,  Se  gcuctalemcnt  cous  autres  droits  .&  devoits.  Ici- 
quelles  lettres  ont  étéeniegiifaéesen  notre  parlement  de  Metz  par  arreftdn  20.  oftobro, 
audit  an  ,  à  la  charge  néanmoins  de  nous  hirc  par  notredit  coulîn  les  foi^<  homm  -gc 
en  pctloonc  oupar  procureur  fpccialcmcnc  fondé  *  &  de  icverlion  à  ia  coutooœ  en  dé- 
duit d'hoirs  mîtes,  &  qne  les  appellarions  des  fentences  rendues  de  à  fendre  en  ladite 
prévôté  d'Yvoy  reflbttiroicnt  5c  fc  rcicvetoient  imnicdiatcniciit  en  notrcditc  cour 
de  patleincot«  &  notredit  coulin  nous  ayant  tendu  les  foi  &  hommage  entre  les  main^ 
de  notre  tré$>cfaer  ae  ibd  le  ûau  Segiîier,  comte  de  Gien ,  dianeelier  de  France, 
ainfi  qu'il  paroît  par  nos  lettres  du  vingt-fixicme  janvier  dernier,  nous  avons  do.Tné 
nos  lettres  de  juûîon  le  vingt-buic  ^vtieieoruivant  «patlerqucUcs  nous  avons  maadc 
i  nottedîte  cour  de  proceitei  taceflâmroent  à  rentegilhemcnt  pur  it  iimple  de  naC' 
dites  lettres  parentes  du  mois  de  mai  166!.  fans  y  apporter  aucun  dclay  ,  reîlric- 
tion,  modifimion  ni  difiîculté,  ayant  néanmoins  conlentt  que  les  appellations  des 
fentences  rendues  &  à  fen^  en  ladite  prevèré  d'Yvoy  reObitent  &  relèvent  im- 
médiatement en  notrcditc  cour  de  parlement  de  Met7  ;  &  de  plus  pour  répandre 
plus  abondamment  nos  iibcralitcz  iur  notredit  coulin  ,  nous  lui  avons  oâroyc  nos 
Rttres  patcntei  do  mois  de  mars  i66x.  poof  exempter  ladite  ville  d'Yvoy  de  réch 
blilTement  d'un  prévôt  royal ,  nonobftaot  notre  cdit  du  moi^  H?  rvivfm'vr  !<^i.  Se 
de  lajurildi^on  dupreli.iial  de  Sedan  créé  par  notredit  édit,  ayant  occl^irc  que  nous 
voulons  &  entendons  que  notredit  onfia  iouifle  pleinement  &  paifiblement  2ciio»< 
jours  des  ville,  prcvôcc  d'Yvoy  ,  en  toute  fcigneuric  ,  juflitc  &  juriGiiflicn  avec 
pouvoir  dy  établir  ics  juges  ,  prévôt,  lieutenant,  grcificr  ,  &  autres  juges  6c  olH- 
ciers  qu'il  appartiendra ,  &  que  les  appellations  defdits  jtqps  »  (bit  en  matieie  ctville 
m  crimincîlc  ,  reflbrtiflcnr  immcdiaceuîcnt  Se  fans  movcn  à  notteditc  cour  de  par- 
lement a  Metz  ,  à  laquelle  nous  en  a\  ons  attribue  toute  connoiûâncc  &  jurifdiftkjn^ 
£'  &  iodie  interdite  à  nos  juges  préfidinux  de  Sedan  ,  &  à  tous  autres  nos  juges  de  ce 
roraume,  Icfqucllcs  lettres  Si  celle  de  juflTionci-deffus  ont  été  enrcgiftrces  purement 
&  iîmpicmcnt  en  notrcditc  cour  de  parlement  de  Metz  le  trente-unième  mars  der- 
*  nier  f  ainû  que  le  tout  appeit  par  les  kttres  fie  les  arrefts  ci-attachcz  fous  le  contrelcel 
de  notre  chancellerie  :  £t  comme  nous  voulons  de  plus  en  plus  dotuer  des  roaioues 
d'eftimci  de  dignité  fl£  d'honneur  à  notredit  coufm,  quoique  ta  noblefle  de  fônung 
-  lerdeveaflèz  au  deflus  de  toutes  lesdignitez&  de  tous  les  honneurs ,  <Sc  établir  dans 
notre  royaume  le  nom  de  Caiignan ,  qui  c&  ttés*reconunandablc  en  piedmont.  Pouc 
ces  cauies»  &  autres  confideiatioas  i  ce  nous  moavanstnous  avons  de  l'avis  de  notsi 
confeit»  ob  éwt  la  seine notie  trés-hoaorée  dame    mère,  ootce  tt&^hct  ftav  wû- 
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v[x-ic  le  duc  d'Oilc.iiis  ,     nos  trcs-chcrs  &  bicn-aiticz  coufins  le  prince  cîc  Condc, 
le  duc  d'Enguicn ,  Ôc  de  noctc  propcc  mouvcmcnc, pleine  puiflance  &.  autoiicc  royale  ^ 
par  ces  pnienfes,  fignées  de  socrc  main  •  ctéé  &  «rigé»  créons  &  érigeons  en  ttcte* 
ftom  ,  dignité,  prééminences ,  prérogatives ,  droits  &  privilèges  de  duché  fous  le  nom  • 
&  titre  de  duché  de  Carignan ,  ladite  ville  Se  prévôté  d  Yvoy ,  de  laquelle  l'ont  dcpcn- 
dans  &  apparticnnenclcs  paroiHes  Se  lieux  d'Ofnc,  Elcombre,  Sachy,  Meflincouir, 
Manon ,  Clemency ,  Guietcy ,  Chamouilly ,  die  les  deux  villes ,  Trcn^lois ,  Wiliicrs, 
Mogucs  ,  Chatbaulc  ,  Poilly  »  Margny  ,  Herbuval  >Signy  ,  Montlibctt,  Bievrc,  la 
Fecté-Margut,  Fromy^  Linay»  Bl^ny ,  SaïUy  >  Vaux  ,  Euilly,  Tetagnc  ,  Villy-Sa- 
IMffine,  Taffigmy  ,  Aulflancc*  Poitntti  Aubois  >  Malaodty ,  Loiobac ,  Chavancy ,  S. 
îfiutert- poar-le>Sauvemenc ,  pour  le  finivemenNBneailly,  &  autres  paroiflcs,  appar- 
tenances  &  dépendances  unis  5c  incorporez  ensemble  ,  fous  ledit  titre  de  duché  que 
nous  voulons écreoommé le  duchéde  Cahgoan,&qu'au.Ucudc  ville  &prcvôtc  d'Y- 
voy  ,  ils  (blent  appeliez  dés  i  prerent  &  pour  toujoors  yille  ie  duché  de  Carignan ,  g 
pour  en  jouir  par  rtotrcdit  coufin,  fcs  hoirs  «Sf  lucceircurs  mâtcs  &  femelles  ca  loyal 
mariage  pcrpctocllemcm,  au  raétnc  cicrci  nom,  fie  dignité»  pcctoincnccs  >  prérogatives» 
drdts  &  privilèges  de  duché,ransque  ledit (icrepuiffeêtie  éteint  te  fiipprimcparledé» 
faut  d'hoirs  rr^alcs  de  notrcdit  coufîn  ,ou  desdclcendaris  de  lui ,  à  la  charge  te  .  rLfhis 
de  tenir  Se  relever  ledit  duché  de  nous  Se  de  notre  couronne,  &  (ans  que  ladite  ville 
4r  duché  de  Orignan ,  8e  les  autres  lieux  d*defius ,  appartenances  te  di^dances» 
•puinciit  en  aucun  cas  ctrc  fujccs.iu  droit  de  rcvcrfion  à  h  couronne  ;  noncJ^  fiant  que 
les  donations  en  ayent  été  par  nous  faites  par  les  lettres  ci-dellus des  mois  de  znay  ic6i, 
février  te  iliars  i66i.  que  nous  voulons  Itre  à  toujouts  exécutées  félon  leur  ferme  Se 
teneur  ,  nonobflant  nufli  foutes  ordonnances,  reglcmcns  &:  arrêts  aufqucls  nous  avons 
cxprenémcnt  déroge  &  dérogeons  par  celditcs  prdentes ,  Se  ptindpalemenc  à  Foc- 
«minaitce du  mois ^ juillet  i56«.&auxdéR^acoires  desdérajgacojfes y  contenues,  te  C 
toutes  autres  lettres  a  ce  contraires,  &ce  en^veur  de  notredit  couHn,  (efdirs  hoirs 
■&  fucccllcurs  iTiâles  6e  femelles.    Voulons  que  notredit  coufin  puiHc  faire  créer  Se 
infiinter  un  baîlU»  un  tieatenanc  oonfciller  &  autres  juges  tc  officiers  qu'il  appartiens 
dra  f<r  qu'il  trouvera  bon  être  pour  ledit  duché  de  Carignan  ,  &  que  les  appellations 
rcllortiilcnt  &  Te  relevcnren  notccdite  cour  de  parlement  de  Metz,  en  iniccdilanc 
la  eonnoiffance  à  tous  autres  cours  déjuges.   Voulons  anifi  que  tons  ks  vaflimx  du- 
dit  duchc  de  Carignan  ,  rendent  les  loi  &  hommages  qu'ils  doivent  (ous  ledit  tlitc 
Se  qualité  de  duché  de  Carignan ,  fans  néanmoins  qu'àcauic  de  ladite  qualité  de  dudié 
ils  loienc  tenus  à  autres  ni  plus  grands  devoirs ,  qu'itsont  hk  par  le  ^tté  1 8e  (ans  que 
nous  cntcndion";  rien  innover  aux  droits  qui  peuvent  appartenir  à  autres  qu'à  nous.  Si 
•donnons  en  mandement  a  nos  aincz    féaux  les.  gens  icnans  nocrcditc  cour  de  parlement 
de  Metz  que  ces  prclenres  ils  fadcnt  lire,  publier  &  enrcgidrcr,  pour  jouir  par  notredit 
couiîn  le  ' 'imrc  de  Soiflons  ,  fes  hoirs  &  ruccc!rr'jr<:  miles  &  femelles  en  loyal  ma- 
riage pleinement  &:  paifiblemcnt ,  pcrpctucllcmcin     a  toujours, de  1  et]^ct  &  contenu 
en  cc(dttcs  prefentes,  circonllances  i?c  dépendances ,  nonobibnt  toutes ocdcfUMnces  dc 
choies  à  ce  contraires ,  aufqucls  lv:  aux  de[     i  roires  des  dérogatoires  v  contenues ,  nous 
avons  pareilleincnt  dérogé  &  dctûgcons  p  u  l  ciditcsprelcntcs  :  Ca^  ici  clt  notre  piaiiir. 
£tafin  que  ce  (bit  chofe  ferme  &  ftablc  à  toujours ,  nous  y  avons  fait  mettre  notie 
fccl ,  fauf  en  ruttrcs  chofes  notre  droit  &  l'auirui  en  toutes.  Donné  à  S.  Germain  en 
Lave  au  mois  de  juillet  l'an  de  grâce  1662.  8e  de  notre  r^oe  le  vingtième.  Signé 
l,OUI.S.  £r  plus  bas, par  le  roi ,  Le  Tellier.  Et  fccUies  du  gtandilceande  die 
vetce.  Se  plus  bas  fur  k  leply  ddilites  lettres  eft  écrit. 

Rtgiflréts  és  regifires  de  U  eour  i»  cmfentemtat  dm  fr»cmreMr  get$trdéam,f«Mr  Hri 
kfiites  lettres  exemitt  ftltn  leur  forme  é'  t"*""'  jtttvant  l' arrêt  de  U  jmt,  FâUÀMtt» 
xn^éotUment  U  vit^iéme  juillet  1661.  Aioû  ligné,  Bouchas-S.  ^ 
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A  PRE  S  la  mort  fanî  «rtfans  de  Ct- AUDE  de  Lorraine,  duc  de  ChcVfcufc ,  pak 
j\àc  France  i.MâKLE  de  Rohan  la  veuve  eue  pçuc  fes  rcprifcs  le  duché  de  Che^ 
iKofe ,  auquel  lùtent  ùniês  les  terret  de  Chevrigny  8c  d'Aigrefoin  par  lettres  du 
■Dois  d'avril  i66^.  Elle  donna  depuis  la  terre  de  Chcvrcufc  à  LOUI5-CHARLES 
duc  de  LuvDCSj  âls  dc^foa  premier  lit  }  CHAKL£S-HONOR£',  marquis  d  AU 
hett ,  Sk  ainéde  ce  denièr  obtint  ati  mofs  de  decemtce  We:^.  des  lettres  qui  confirme^ 
rcnc  le  titre  de  duché  fur  la  terre  de  Chcvreufc  ,  m  jtntir  Imié-ffs  enfmsmUtt 
mtn^À  tuitrty  barttten  ,fiKcejfewrs  é'  ^ms  «i^*  (tirfmmémtiit  mx  tfUm  àa  mm 
itàtuwàrt  154s.  «•/«^ \\s^.&fmm  mSvék  éreèHim  ,  tmm  tfu  htfim  ftr^^ 
tllcs  forent  cnrcgidrccs  au  narlcme.it  le  \6.  mars  létfï.  les  chaftcllcnjcs  de  Cha^ 
tcaufort,  de  Magoy  »  de  Lefiart ,  &  k  Seigneurie  de  Touflus  furent  unies  eu  fa  6^ 
▼enr  au  docfaé  de  Cbevrcufe  par  lettres  du  mois  de  dccembre  itf7f .  11  échangea 
depuis  avec  le  roi  Louis  XIV.  le  duché  de  Chevrcufe  pour  !c  comté  de  Monifort- 
l'Aimnry  car  contrat  contirmc  par  lettres  données  à  VcriatUcs  au  n>ois  de  jadviec 
Kpt.  regiftrées  le  'a8.  du  mtme  Omms;  le  ritie  de  dudiélbt  rranfpoité  fur  le  comti 
de  Montfort,  &  le  roi  donna  la  baroniedc  Chcvrcufc  à  la  comniLinJutc' des  dames 
de  S.  Louis  établie  à  S.  Cyr  prés  Verfaillcs.  Ve]:s.  Ui  fieces  qiu  f»wcnt  c$iitb'tié^>^nt 
treiiim  yvjex.  âujfi  tme  IF.  de  cette  b^0ire,p.  aôj.  ^/uv.  0»  efi  rappméc  U  Venté* 
^jir  «fef  Ducs  de  CImufe  de  lâ  rnaitba  d'Albm. 


PIECESCONCERNANT  LE  DUCHE  DE 

:  CHEVREUSEMONTFOifeT. 

pitrjùt  dit  etntra  J'étfùfim  de  chevrtiife  ,  <^  4opoQ,^.  ie  raïu  fir  lei  àÊf^tff^ 
.  fmiies  tfditefMr  Jiaàptiebejji  de'Otiirei^/^^  '. 

Du  15.  Octobre  i6jj.  '  . 

PARDEVANT  les  notaires- gardcnot tes  du  roi  au  chaftclet  de  Paris,  fut  pré- 
sent tre$<hdut ,  trés-puiilant  &  cr^-illudre  prince  MonTcigneur  Claude  de'  Lpr<^ 
Mine  ,  duc -de  Cheirreufe  ,  Pair  de  France»  demeurant  a  Paris  ruë  S.  Thtmut  da 

Louvre  &  c  lequel  a  reconnu  avoir  vendu  &  promis  garantir  à  trc's-hautc  ,  trcs-puif- 
Tante  &  tre»-illuihe  ptmcciic  Madame  Marie  deRoban  (àtierame  «iêparce  quant  aux 
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-bîem,  ae  aticorififc  de  lui  «c  par  jufticc ,  pour  elle,  fcs  hoirs  &  ayans  caufc,  Icdu-  a 
thc  de  Chcvrcufc  &  dépendances,  les  aydcs  de  Chcvicufc,  Villcprcux,  &:c.  qu  it 
avoic  acquilcs  de  M.  Duplci&s  Gucncgaiid  ,  fccretairc  d'cwt ,  «k  40000.  livres  de 
tente»  donc  ne  lé  paye  que  la  rnoid^,  fiu&ac  ftrtie  de  114^66.  livres  i  j.  fols  4>  àea, 
àc  rente  à  lui  vendus  par  le  roi ,  à  prendre  fur  Ic5  cinq  grofics  fermes  Je  Francô, 
jiouc  partie  de  l  echange  ùàt  par  feue  Madame  la  princellc  de  Conty  avec  Sa  Ma- 
jefté,  des  terres  de  Chateau^tenauld  ,&&  par  conrrac ,  figné  Ogier  &  Marion.no* 
t-iircslc     rn^i  &:c.  frrr'-rvan'"  l~i\z  ff-rf^iipur  duc  (a  vie  durant,  de  faire  exer- 

cer lajuliicc  dudit  duché  &.  dépendances ,  en  qualité  de  duc  âc  pair ,  demeurant  loi* 
lible  1  ladite  dame  d'obtenir  Icirrcs  pour  la  conrinuacion  ou  nouvelle  eredioa  dudie 
duché  6;  pairie  en  fiveur  de  M.  le  duc  de  Luynes  fon  fîis,  oudeW  If  rn  -rquis 
d'Albert  fon  petit-fils.,  ainli  &  quand  elle  avifera  ,  mcine  d'obcetvir  un  Jou  montre, 
fur  la  requête  qui  ktaptcfeni^e  pour  la  vérification  d'iodles,  (ans qu'elle  puille  poni» 
fuivre  ladite  vérification  du  vivant  de  fondit  mari,3cc.  moyennant  laquelle  vente  elle 
lui  cède  &c  à  (es  héritiers  10000.  livres  de  ccnce  qu'elle  a  à  prendre  annuel  emen  ^ 
•prés  fyaéeeés  (iir  ledic  duché»  Bec.  Iciquelles  entr  autres chofes  lui  avoienr  éte'pto-  ^ 
mites  en  donairc  par  fon  contrat  de  mariage  piflc  p.irdevant  Menard  &  Marion, 
notaires  audit  chaliclct  le  iç.avcil  162.2,.  aoooo.  hvrcspour  (on  préciput  ftipulc  par 
fondic  contrat  en  cas  de  furvie,  &  outre  moyennant  u  lomme  de  soioooo.  livres 
fur  iaqiiclîc  elle  a  retenu  celle  de  400000.  livres  pour  fon  payement  de  dot  ic 
ccmplacemcnt  qu'il  lui  doit,  luivant  La  tranfa^on  £iite  entre  eux  parJcvant  le  Se- 
mellier  Ac  le  Car,  maires  audit  chafiellet  le  7*  tna»  165Z.  &  fur  le  furplus  de  ladite 
fomme  dudit  pnr ,  montant  à  6i  >  ^  o  livres ,  elle  payera  dans  demain  à  fondit  mari 
280000.  livres  pour  employer  a  1  acqvut  des  dettes  auxquelles  il  eû  oblige  ,  canide 
(on  chef  que  comme  héritier  de  ladite  dame  princefle  de  Conty  fifaeur,  &  en  cellet 
■aufqacllcs  elle  eft  folidairemeut  obligée  avec  kv- >  énonces  audit  contrat,  &:  dan^  uu 
tranijport  par  lui  fait  à  fadite  femme  paiacvaiit  Le  ValFeur  &  Ogier ,  notaires,  ic  4. 
lévner  itfjj.  &  les  })oooo.  livres  rcllans  incontinent  après  le  decrec  dwdit  duché 
wifommé  qu'elle  fera  ùitc  à  lès  fÈais  ic  dcpou ,  ôcc,  ieoic  oontcat  de  Tentt:  Ipgné» 
OciER.  &  Gallois. 

C 

Quittance  de  la  fomm?  de  i^occo.  Hvrc^  privée  pnr  laHits  dame  duchclîc  audîc 
(ieigncur  duc  (on  man  ,  ihpuke  dans  le  luidit  contcai. ,  pailcc  pardevant  les  mêmes 
MocaiRS  Ib  la.  novembre  16 i^.  (ur  laquelle  fomme  elle  a  retenu  3 174s  h\  tcs  poat 
fon  payement  de  pareille  fotnmeàelledufe'  par  (bndicmari  pour  inrcrèts  &c.  Dana 
cctic  quittance  eit  lait  mention  de  ceux  de  qui  elle  a  emprunte  cette  femme. 

Ratification  de  ladite  quittance  &ite  par  ledit  feigneur  à  ladite  femme  le  7.  décem- 
bre audit  an  itfyy.  pardevant  les  mêmes  notaires;  le  tout  regifhé  au  parlement  du 
confentcment  du  procureur  gênerai  du  roi  ,  fuivant  les  lettres  patentes  du  mois  de 
deccmbce         ic  anct  de  veiificatiott  du  fdze  mots  i6it.  Signé,  Du  Tillbt. 

D 

Extrsit  it  U  Jmutm  ik  Juché  de  Cktwti^t  t  ftiu  fâr  MmUuu  U  imb^  de  Chtvrmft 

à  M.  k  dut  ét  Lttynes  fia  fis. 

Du  picnia  may  i66i»  . 

PARDEyANT  les  notaircs-gardenortcs  du  roi  au  chaftclct  de  Paris ,  fut  pre- 
fente  <rés- haute  ,u6-puiflàntc  tu  illuftic  ptinccflc  Madame  Marie  de  B.i>- 
faan ,  duchefle  de  dtertenfè,  veuve  de  lêu  trés-haut ,  trés-puiflant  de  ilhiftre  prince 
Monfeigncur  Cl.iudc  de  I  ji  i.ilnc  ,  vivant  duc  de  Chevreufc  ,  pair  de  France  ,  dc- 
mearani  huxbourg  S.  Germain  icz  Paris ,  en  fon  hôtel  rue  S.  Doœiniquejparoille 
S.  Sttipioe,  laqudie  ceeoanolt  avoir  donné  entrevi6  8c  par  avancement  d%ojne  è 
très-haut  3t  puilTaiit  feigneur  Monfeigncur  Louis -Charles  d'Albert  duc  de  Luynes,  E 
pair  de  Fiance,  marquis  d'Albert ,  comte  de  Tours  tchevaUcr  des  ordres  du  roi ,  ioa 
ils ,  K  de  défunt  Monfrigneur  le  connétable  de  Luynes  fon  prenier  mari  pour  liii, 
les  hoirs  &  ayans  caufe,  le  duché  de  Chcvrcu'l- c-  k'pendances  à  elle  appartenant 
par  l'acquilition  qu'elle  ca a  ùxx.  dudic  feu  duc  de  Cbcvreufe  Ion  mari,  &.  a  clic  adjo- 
g  é  par  artéi  de  décret  du  paiement  dv  a«K  toat  ce  qu'elle  a  acquis  de- 

pou  de  Me(^ettis  le  matlcaal  d'EftKé»»  HMcqiiis  ^pR^od^ 
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en  rien  excepter  que  les  40000.  livres  de  rente  fur  les  cinq  grolles  fermes ,  compris 
•j^  audit  contrat  d'acquiiition,  aux  charges ,  devoirs  tSc  conditiojis  y  c'noncccs,  fiç  cntrç 
autres  de  donner  a  ladite  mcrc  10000. 1.  de  pcnfion  viagère, &c.  Signe  Le  Cakon 
Ce  Gallois  ,  notaires, 

Regiflré  au  rarlment  du  confinlemeHt  it$  frocureur  gêner tl  da  roy  ,  pour  être  extcuti 
felen  Jx  forme  &  teneur  y  fmvxnt  les  lettres  piUmes  d»  mois  de  defembre  1667.  cr  arrèi 
de  vérification  de  ce  jour  16.  mars  166%.  jfigné  y  Du  Tillet.  In/wiie  4»  (Lf/lela  ^ 
17.  d  avril  IS77.  Siçnt,  Garni  ek.  '   „  • 

\  •     •  -  » 

•  •  •  •  w  •  • .  • 

Foy  é"  hommage  dtt  ducb^  de  Chevrenfi  far  M.  le  iuc  h  Lujnes. 

»  ^     Le  y  may  i^6^. 

¥  ouïs  par  la  grâce  de  Dieu,  roi  de  France  8c  de  Navarre.  A  nqs  atnçT;  &  fcaux 
"  J  ^confcillcrs  les  gens  tcnans  nos  comptes  à  Paris ,  trcforicrs  de  France  ,  &  autres 
nos  officiers  &  jufticicrs  qu'il  appartiendra,  Salut.  S<jayoir  fâifons  que  notre  trcs- 
chcr  couùu  Louis-Cbailcs  d  Albert ,  duc  de  Luyncs ,  pair  de  France  .comte  de  Tours 
&  chevalier  de  nos  ordres,  nous  a  ce  jourd'huy  perfonncllcment  es  mains  de  notre 
trcs-chcr  &  fcal  k  ûcur  Scguier ,  chancelier  de  France,  fait  &:  prête  les  fov  6c  hom- 
mage qu'il  ctoii  tenu  faire  !c  prêter,  comme  il  appartient  ,  pour  railon  du  duché 
de  Clicvreule,  (es  appancnanccs  &  dc'pendances ,  circon(t.mces  &  annexes  ,  tenus 
te  roouvans  de  nous  à  cau^c  de  la  grollc  tour  de  notre  louvrc,  &  à  lui  do.nnczcn 
avancement  d'hoirie  par  notre  ttcs-chcrc  &:  bien-amcc  couline  la  duchcfle  de  Chc- 
vrcufc  la  mcrc  ,  par  contrat  du  premier  de  ce  mois ,  aufquels  fol  &  liommagc  nous 
l'avons  reçu  &  recevons  «  fauf  notre  droit  &  l'autrui ,  à  la  charge  toutefois  de  nous 
bailler  de'nombremcat  dudit  duché  dans  le  tcm^js  de  la  coutume  :  Car  tel  eft  notre 
plailir.  Donne  à  Paris  le  troilîcme  jourdc  mai  laq  de  grâce  i6«j.  &  de  notre  regnç 
ic  vingtième.  Par  le  roi  ca  fon  cooTcil ,  FpycAULT. 


C  Extrait  du  contrit  de  donation  du  duché  de  chtvreufe  ,  faite  fat  M.  le  dut  de  Ls^et  » 

à  M.  le  marquis  d' Albert  fon  fils. 

'  ' •    •  Du  9.  feptembFC  itftfj. 

f  '•  »  ".»  >.      ,  .5 

PARDEVANT  Philippe  Gallois  ,  notaire  gardenottcdu  roi  audhafldct  de  Pâ- 
tis, &c.  Fut  prcfcnt  eu  fa  pcrfonnc  trcs-haut  &  trcs-puiflant  (cigneur  monfci- 
gncur  Louis-Charles  d'Albert ,  duc  de  Luynes  &  de  Chcvreule ,  pair  de  France ,  mar- 
quis d  Albert ,  comte  de  Tours  ,  chevalier  des  ordres  du  roi  ,  demeurant  à  Paris 
fauxbourg  S.  Germain,  Sec.  étant  de  prcfcnt  au  chaftcau  de  Dampierrc,  lequel  a 
dit  que  trés-haure,  trés-piiiflantc  &  .illuftrc  princctlc  madame  Marie  de  Rohan  (a 
mcrc,  veuve  de  tcu  trés-haut ,  trcs-puifTint  &  illuftie  prince  mon(cigneur  Claude 
P  dc.Lorraii  c,  vivant  duc  de  Chevreulc,  p^ir  de  France ,  auparavant  veuve  de  mon- 
(cigncur  le  connétable  de  Luyncs  ,  pcre  dudit  feigneur  duc ,  lui  a  donné  le  duché 
ide  Chcvreufc  ,  aux  charges  &  conditions  ftipulccs  dar.s  le  contrat  du  premier  mai 
&:  quiil  le  donne  aux  mêmes  conditions  à  Mcflirc  Charlcs-Honoié  marqué 
d'  Albert  Ion  fils  line &  de  feue  trcs-haute  &  trcs-puiflante  dame  Louifc-Marie 
5cguier ,  jadis  fon  époufc  ,  mineur  ,  fr:  ce  par  donation  entrevifs  irrévocable  &  ù  tou- 
jours, pour  en  jouir  p.ir  fondit  fils  ,  (cs  hoirs  &  ayans  caufe  ,  en  pleine  propriété, 
&c  avec  fubrogation  telle  qu'elle  lui  cil  acquife  par  ledit  contrat  de  donation  ,avec 
les  annexes  ec  dépendances ,  tout  ainlî  qu'il  appartient  audit  feigneur  duc  de  Luynes, 
£  &  qu  il  lui  a  été  donne  par  madirc  dame  duchcilc  de  Chcvrculc,  &  qu'il  appar- 
^noit  à  ladite  dame  duchclTc  par  l'acquilition  qu'elle  en  a  faite  dudit  teu  feigneur 
duc  de  Chevrcufc»  par  contrat  du  15.  octobre  16  j  5.  &:c.  Ladite  donation  faite  par 
contrat  palïé  à  Dampierrc  le  9.  fcptembrc  K^fij  .  au  bas  duquel  cil  une  procuratiofi 
paflce  par  mctUre  Jean  de  Ligny  ,  chevalier  ,  feigneur  de  Giogoolles  &  de  S.  PiaCi 
confciller  or.linaitc  du  roi  en  fcs  confcils  ,  demeurant  à  Paris  rue  royalle,  au  nom 
&  comme  turcur  de  McHire  Charics-Honoré  Marquis  d'Albert  ,  fils  mineur  dudit 
fcigncur  donateur  ,  à  Nicolas  Yicatt,  fteui  de  Brunieres,  tuteur  oncrairc  dudit  ficuc 
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mineur  ,  iuque^  nom  il  ilonne  pouvoir  d'accepter  laditr  i^onarion  ,  &c.  A  PSCÎS  ■!• 

8.  rcptetnbrc  ï«6^.  Signé,  LE  LIGNY.    Le  Carun  Ua1-lo(s. 

•        '  ...  " 

tffttt  regijlrê ,  ouy     ce  confmtMt  le proewrewr  gmenl  du  roi^ftur  être  execMe'fdsH 
fa  firme  q-  teneur  ,  futvâtt  les  lettres  fMtnits  du  mets  de  décembre  1667-  &  *rr<*  it 
Vtr^tttttùn  de  ce  jour,   A  Psris  en  fârlement  le  16.  nurs  1668.  Signé  ,  Du  TtLLBT. 
Et  afrét  fait  Cinjinustion  diuUt  tmtra  dt  étHétim  ftlU  M  tbt^tkt  à  ttris  k  .17.  JWtf 
1677.  Sifftif  Garmek.  '     .  .,■ 

Àrrêt     Pârlemttu  ^»rtmt  que  Us  terres  de  Çif  &  tares  ^  Àtmturatnt  réwmes  m  inAi 

Esctrdtt  des  re^res  d»  farlement. 

•    -  B 

r^NTRF  Mcflirc  CIur!c?  dTfcoiiblcau,  marquis  de  SourJis,  (fnuandcur  en  rc- 
Jr\quécc  du  10.  mars  165^.  d  uiic  parCf  McÛirc  Michel  Luca<; ,  leigncuc  de  Gif, 
ddendeor  d'aucre,  &  Médite  Gilles  Honcier  «  fetgncitr  de  Chailraudacy  »  te  entre 
McQjrc  Pieric  Mcraut,  haroo  de  Boi(ïy,  demandeur  en  rcqnêcc  du  ij.  janvier  itfj8; 
d  autre  parc  ;  &c  IcKius  iîcurs  d'Efcoubtcau  &  Lucas  ,  de'fcndeurs  d'aurre  :  Et  entre 
dune  Marie  de  Rohan ,  duchefle  de  Chevreufe ,  intervenante  >     Icidits  de  SourdiSi 
Lucas  ^  Mcraut licfc.iJeur? ,  &r  entre  Mefllre  Louis-Charles  d'Albert,  linc  Je  Che- 
vreufe &  de  Luynes,  intervenant  par  requête  du  30.  aouft  166}.  Sa.  IcIdits  d'£l^ 
coubleau  &  Menât  défendeurs ,  d'autre.    Vu  par  ladite  cour  la  requête ,  &c.  con* 
clufîuns  du  procureur  gênerai  du  roi ,      tout  confuier^,  dir  a  ctc  que  ladite  cour 
ayant  égard  aux  interventions,  a  ordonne  &  or^jonnc  qvic  la  terre  ,  leigncuriC)  haute 
iBCBiayeanc judicc  de  Gif,  circonftanccs  &  dépendances,  cnfcmblc  ta  juftice  fut  les  q 
hameaux  de  Chcvrigny  ,1a  maifon  appcHcc  chapitre  d  Aigrcfoin  ,  Crchlly  ,  lesmou» 
hns  le  long  de  la  rivière  d'Oirc>&  bcUc  Image,  comme  auili  la  maiiun  &  moulin 
de  Courcetlet  >  &  autres  maifens  dépendances  dudit  hameau  de  Courccllcs,  airife* 
en  ladite  paroiflc  de  Gif,  mcnrionnccs  au  contrat  du  8.  mai  164^.  feront  i  rrj  'es 
de  la  tcra  «Se  I^igneurie  de  Chafteaufort,  &  demeureront  unies  bc  incorpore»  au  du- 
ché de  Chcvreulé>anit  conditions  portées  par  le  contrat  du  2.  mai         Se  au  fiiiptof  ' 
jouira  ledit  ficur  marquis  de  Sourdis  en  qualité  de  fcigncur    cnmTc  àc  |f>uv,  en  tous 
dtoics  &  pleine  propriété  de  ladite  terre  &  (êigncaric  de  Chaitcaulrorc,  circonftanccs 
&  dépeodtticeSf  i  la  charge  néanmoins  que  la  julticc  fera  rendue  audic  Chadcaufort 
au  lieu  accoutumé,  au  nom  du  rt^i     par  officiers  pourvus  parle  roi,  fur  la  i.omina- 
tion  liudjt  feigneut  de  Jouy,  co.itormcmeut  a  iarrct  du  27.  juin  1650.  &;  en  con- 
lêquencc  fut  les  appelLuions,  requête  civile,  lettres  dereditution,  a  mis  Se  met  les  0 
parrirs  hors  dc  colu  &  ik  pcQc&tiâiis  dépens.  Prononcé  Je  $.fcnfai66^.  Signéi 

Du  TlLL£T. 

Du  mois  d'avril  1664. 

LETTRES  paternes  par  iefquelles  le  roi  agrée  te  ratifie  l'union  &  incorpora*  '  ■ 
tion  de  ladite  terre  dc  Gif,  Chcvrig  iy  Se  autres  terres  à  la  duché'  dcChevreuf^ 
portée  par  l'arrêt  ci-defTus ,  en  tavcut  de  Charlcs-Honorc  marquii  d'Albert,  duc  de 
Chevreufe,  fes  hoirs ,  fucœiBbars  «jpans  caule ,  fils  de  M.  le  duc  de  JLoynes,  pour 
n'être  plus  à  l'avenir  Se  pour  toujours  qu'un  même  fief  tenu  &  mouvant  de  fa  ma- 
jefté ,  à  une  feule  foi  &  hommage,  fous  le  titre  de  duché  de  Chevreufe» à  caulede 
foo  chaAeou  du  louvrc ,  fans  qu'elles  puiffcnt  en  être  defbnies  ni  démenlirées  pont  E 
quelque  caufê/  prétexte  ou  occafion  que  ce  foit,  Sec.  Données  à  Paris  au  moisd'a^ 
vril  i<64.  Signé,  LOUIS.  Et  fur  lereply,  par  le  roi  De  Guenecaud. 

B£0ritt ^ê»]  &  ee  cm^enuia  U  ftttttrenr geiunU d»  m ,  pmr  être  exécutées  , 
far  fmfnrmdt  tfet  é'  mmumiUles,  fmvMt  tânfy  Îê ».  fevrUr  dar^^  AFêtIs 
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^  'Lettres  portMt  hrmuL-^^.Ttifm  drr  ri^tnfr  cl:  dtmtwn  Ju  duché  de  chexreufè  ,  tu  frôfil  Jt 
Mejftre  Chârki-  tisncri  mdrqms  à  A^eri  ^q-  tM»iu  ^me  it  bcfnn  ,  ^  mnvtUc  ertUtû» 

ée  k$me  4*  dievm(i  t»  AiAé, 

Au  mais  de  decenobic  it<7< 

ÏOUIS ,  par  b  gnœ  de  Dieu ,  roi  de  Ftanee  &  de  Navarre ,  A  tous  prefcils  6c 
venir  ,  S.il\ir.  Nous  avons  etc  informer  que  la  baronic  de  Chcvrcufc  a  ccc  éti* 
géc  en  tittc  &  dignité  de  duché  par  le  roi  François  I.  au  roots  de  dccembtc  de  l'an* 
née  1545.  en  faveur  de  Jean  duc  d'Eftantpes,  &  d'Anne  de  Piflcieu  Ton  époufêt  qu« 
depuis  le  mcmc  titre  de  duché  a  e'té  conhrmj  rétabli  au  nom  Se  proHt  du  cardi- 
nal de  Lorraine,  lors  archevêque  duc  de  Kcims,  &  de  fes  héritiers  >  (ucce0eucs2e 
^  ayans  caule  par  lentes  du  roi  Henry  II.  du  mois  dTivri)  i  n  )•  rcgidrccs  en  notrecoot 
de  parlement  le  \6.  du  moi;  de  mit  c-ifiiivanr ,  que  le  mcmc  duché  ayant  pafle  du 
cardinal  de  Lorraine,  en  la  pcrlonnc  du  duc  de  cmiic,  il  en  auroitfait  ceflîon  en 
finrenr  de  Claude  de  Lorraine ,  prince  de  Joinville  fon  frère  puiné ,  pat  afte  dv  \u 
avril  i<o6.  H n  con'rqufnce  dfquni  le  feu  roi  notre  trr'ç  honoré  (cij^neur  6c  père  au- 
loitpar  fcs  Ictuci  du  niois  de  mars  i6\i.  regiQtccs  auciit  patlcnicnt  te  ii.  acuit  \ttz7. 
joint  audit  duché  de  Chcvreufela  dignité  de  pair  de  France,  pour  en  jouir  p  u  le  lie 
fîcur  prince  Je  loinvillc,  (es  hoirs  ficdefcenians  mâles  ,  en  tîrre  de  duché  &  pv.Lie , 
à  la  charge  qu  a  dciaut  d'hoirs  mâles ,  la  dignité  de  Pairie  crccc  par  cc^  iciucs ,  de- 
Bieumoit  éteinte  &  Topprimée  »  &  que  Jadite  terre  retourneroit  en  lé  tac  qu'elle  étoic 
flupatavant  1  ereâion  en  pairie  accordée  par  lefdires  lettres  ,  fulvant  lelquelles  ledit 
fieuc  duc  de  Chevreufe  ayant  été  pendant  pluficurs  années  en  pleine  &  paifible  pof- 
^  fefGondndit  duché,  il  en  auroit dif po(é  par  cocirrat  du  22.  novembre  16^^.  auproiîe 
de  notre  trés-chere  &  amée  couûoc  dame  Marie  de  Rohan  Ton  époufe ,  laquelle  apr» 
nous  en  avoir  rendu  foi  &  hommage  le  11.  mats  165^.  en  auroit  fait  don  à  notre  clicc 
8e  tpéMmé  confis  Louis-Charles  d'Albert  «duc  deLuynes  Ton  fils  ,  pair  de  France^ 
par  contrat  du  premier  mai  itf6j.  qui  nous  en  auroit  rendu  fes  foi  &  hommage  le  ). 
dudit  mois  &  an-,  8e  faitenfuitc  pareille  donation  dudit  duché  en  faveur  dudic  fieur 
marquis  d'Albert  (bn  fils  aîné,  par  contrat  du  4.  feptembtc  cnfuivant ,  &  d'autant 
que  par  le  défaut  d'Iioirs  mâles  du  feu  fieur  duc  de  Chevreufe,  la  feule  dignité  de 
pairie  unie  audit  duché  par  lettres  de  161 1.  a  été  éteinte  &  (upprimée ,  la  qualité  de 
duché  fubTiftant  toujours,  fui  van  t  la  condition  expredè  portée  par  une  des  d«afei4*i« 
celles  }  Que  ce  titre  étant  técl  Ac  feodal  infeparablemenc  anachc  à  la  terre  ,  a  pâ 

Eafler  de  la  peribone  dndit  feu  fieur  dnc  de  Chevreufe  en  celle  de  notredire  coufîne 
1  damcduchefle  (on  époufe,  en  toute  propriété,  avec  tous  (es  droits  ,  avantages  dfe 
prérogatives,  au  moyen  de  la  vente  qu'il  lui  en  a  faite  (  Que  nocieditc  coufîne  corn* 
D  me  dame  &  propriétaire  dudit  duché ,  a  été  re^uc  à  caufis  d'icelni ,  à  nous  rendre  fes 
ibi  &  hommage,  &  en  cette  même  qualité  ena  difpofé  par  donation  en  faveur  deno« 
f  redit  couTin  le  duc  de  Luynes  fon  fils  qui  a  été  pareillement  re^iî  à  nous  en  rendre 
fes  foi  &  hommage;  Que  par  nos  lettres  patentes  du  mois  d'avril  16^4.  regiflrées 
audit  parlement,  nous  avons  approuvé  &:  ratifié  l'union  des  terres  de  Chevrtgny, 
Aigrcfoin ,  &  autres  mentionnées  dans  l'arreft  dudit  parlement  du  ^.  février  précèdent, 
audit  Juché ,  pour  n'être  qu'un  même  fief  tenu  Se  mouvant  de  nous  à  une  feule  foi 
t(.  hommage,  fous  le  titre  de  duché  de  Chevreufe ,  à  caufe  de  notre  chafleau  du  lou» 
vre,  ledit  heur  marquis  d' Albert  donataire  dudic  duché  s'en  trouvant  revêtu  par  des 
titres  fi  légitimes ,  s'i^^ftrirè  par  devers  nous*  6e  noos  auroit  trés>humblement  fup^ 
plié  qnil  nous  plût  approuver  6c  ratifier  lefditcs  donations ,  &  lui  accorder  lettres  à  ce 
nccefiàires.  A  ces.caufcs  de  l'avis  de  notre  conleil  *  où  étoient  notre  tiés-chcr  fie 
ttés  amé  frère  unique  le  due  «fOrleans ,  aucuns  princes  de  notre  fang,  ducs  pairs 
%  'ék  officiers  de  notre  couronne,  &  autres  grands  &  notables  perfonnagcs:  Et  voulant 
'  ^re  counoicre  l'cflime-que  nous  liions  des  rares  &  tccooimandabKS  <{aalitez  qui 
paroiHeiK  en  la  perfbnne  dndit  fieur  mtrqtrij  d'Albert  i  de  la  grandes  cTperances  qu« 
nous  concevons  des  prcmicrcs  preuves  ,  qu'il  nous  a  données  de  fa  valeur  par  les  bief» 
fuies  qu'd  a  remués  dans  la  campagoc  que  nous  venons  de  bue  en  Flandres,  de  bk 
fidélité  de  fon  ade  i  notre  lervice,  &  à  la  grandeur  de  notre  état,  9c  de  notro 
propre  mouvement  fie  grâce  fpcci aie  ,  pleine  puifîancc  Se  autorité  royale,  nous  avons 
conôtmé ,  utifié  fie  appcouvé  pat  ces  prefeniet  fignécs  .de  noue  main  «  confirmons, 
«adfioos  Acappcoavooi  Mdits«9BmdeTcatc,ccffiaA«4oH»toadi^ 
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foi  &  hommngc  à  nous  rendus,  *r  to'ir  ce  f;ui  a  ctc        m  onlcoHcnce  ,  le  rout  . 
ci'Attachc  Imi»  le  coatldcddc  nocic  ^baricciidc  ,  jjout  jouit  par  ledit  iicur  marquis  * 
d'Albert,  fcs  cnfàas,  mtmàlcs  que  tcmcltcs ,  ncr  &  àtuitreen  loyal  nuriagc, hé- 
ritiers, fuccclVcurs  &  ayans  caufc,  fcigncurs  &  propriétaires duiit  duché ,  dr^itrcs, 
honneurs ,  dignicez  ,  rangs ,  prérogatives^  &  ptcémmcnccs  y  apparcLnani ,  couc  aiofi 
quVn  ont  bien  tt  dâemeiit  joui  ou  pft  yank  IdSlits  cardinal  de  Lorraine  &  prince 
de  Joinville,  en  CGrfcqiicnce  des  lettres  à  eux  accordées ,  &  rcffi'hcmcnr  d'iocllcs  en 
Boirecourdc  parlcnicut,  &;  qu'en  jouiflent  les  autres  ducs  de  nunc  luyaume,  6c  . 
«Qlint  <liie  beuia  eft  ou  fetoic ,  &  de  notre  mcroe  grâce  &  autorité  que  deâus» 
■avons de  nouveau  crée',  c'rigc  &;  rétabli ,  crc'ons ,  criccons  &  remblifTonî  !ndirc  terre 
il  feigœurie  de  Chevrcuic,  icucs  y  jointes,  citconltances  &  dcpendaucci  diccllcs 
«n  titre  ,  qualité  ,  dignité  &  prccminence  de  duché  ,  pour  en  jouir  par  ledit  fieur 
marquis  d  Albert,  fcs  cnùns  mâles  &  femelles ,  nez  &  à  naître  en  loyal  mariage,  B 
hciiticrs,  fucccÛcuts  &  ayans  caufe,  fcigncuts  propriétaires  dudit  duchci.  pcrpctuitc, 
Ibus  le  reflort  immédiat  de  notre  cour  de  patkmeiu  de  Paris ,  ainfi  &  en  la  tn£ine 
forme  ^  manirrr  portées  par  les  lettres  de  la  première  crcftion  du  moi;  d'jvril  ly^s, 
avec  cous  droits  de  juftice ,  à  l'exception  des  cas  royaux  ,  pout  tenu  icdic  auchc  à 
taÂ  Se  honuntge  de  nous ,  à  caufe  de  notre  chaflcia  da  lomne»  laas  poujt  ce  être  tenus  . 
df  nous  payer  aucun  droit  d'indcmnitc  ,  ni  à  aucuns  de  nos  officiers  ou  autres  (ci» 
gucuri  quelconques ,  dont  attendu  qu'il  y  a  été  ci- devant  (atisfàit ,  nous  avons  déchargé 
4e  ditpcnlé  ,  déchargeons  &  difpcnlons  ledit  lieur  nurquis  d'Albert ,  doc  4t  Che* 
vrcu(e,  fans  toutefois  qu'en  confcqucnce  de  la  prefente  confirmation ,  ou  nouvelle 
érection  dudic  duché  ,  cnuiu  qucbebia  ,  portées  par  ces  prefentes  ,âi:  à  détâut  d  hoirs 
mâles»  ledic  duché  ptifle  être  pat  nous  >  ni  par  les  rois  nos  fooceflcms,  réimi  î  la 
couronne,  en  confequence  des  édits  &  déclarations  des  années  1366.  ty7^.  . 
fie  I  j  82.  8c  autres  regletneas  &its  pour  l'exécution  des  duchez,niarqui(at$  &:comtcz,  q 
de  la  c^jneK'defqueu  édits  &  reglemeos  nous  avons  dirpcnfé  &  dirpcnlbns  ledit  du- 
ehé  par  ces  preientes.    Si  donnons  en  maadcinenc  à  nos  amez  &  féaux  confeillers' 
les  gens  tenans  notre  cour  de  parlement  à  Paris,8e  àtottS  nos  autres  julhcicrs  &oHi« 
CietS«  chacun  en  droit  foi ,  ainil  qu'il  appartiendra,  que  ces  prefentes  ils  aycncifiifi^ 
lire,  publier  fie  enregiftrer  ,6c  du  contenu  eniceUes  âiie  jouir  &  ufer  pldnemenc, 
paifiblemenc  &  perpétuellement  ledit  Heur  macqols  d'Albert,  Tes  hoirs  &  héritiers, 
tant  mâles  que  KoacUes ,  fuccefTeurs  &  ayans  caufe ,  ceflant  &  &(anr  ceHcr  tons  trou- 
bles &  empéchemens  qui  pourroient  leur  être  donnez,  nonobllant  lefdits  cfdits ,  de- 
duacions ,  ordonnances ,  reglemens,  arrêts,  lettres  fie  antres  chofcs  à  ce  contraires, 
aurqucUes  &  aux  dérogatoires  y  contenues  ,  nous  avons  dérogé  &  dérogeons  par  cet 
pcetentes.*  C«t  id  c(t  noue  plaiûr.  £t  afin  que  ce  (oit  chofe  terme  fie  llobtc  à  roujoun 
nous  avons  lut  mectre  notre  (cel  i  celdiies  ptelênces ,  ûuf  en  autre  chofe  notre  droit 
&  l'autruy  en  toutes.    Donné  à  Paris  au  mois  de  décembre  lande  grâce  1^67.  âc  P 
de  notre  rcgne  le  vingt^doquiéne.  Signé,  LOUIS.  £t  plusbj^  pac  le  coi ,  Ljl  Tel* 
ilftiu  Ec  Icellé  en  cire  verte  ft»  lacs  de  foye  rouge  &  verre. 

Mqgûrées ,  tttfà"  ft  ttifftttttmt  U  frotwreur  gênerai  du  roi ,  fpmr  itrt  exécutées ,  jâm 
fÊt  Sa  Êtfmmittt^  <^mMmw  «viMitlr/  yfelm  km-  firm  &  ternir,  fuivêmlmU, 
4t  ttpm,  d  ttrii  mfâfimm  k  fiuâ  mm  t6<8.  Signé  j  Ou  Txi.lbt. 


AdTAÎr  iff  rtff^lm  àt  fmrkmm. 

VEU  par  la  cour,  lesnandchttnbcc.toumelle  &  de  l'édit  aflcn  Lkr^,  lettres  . 
patenttsdn  foi  donnéesà  Pari»  au  mois  de  décembre  1667.  Signtcs ,  LOUIS.  & 
Et  plus  bas  par  le  roi ,  Lb  Tbllisr.  Et  fcellécs  du  grand  fceau  de  cire  verte,  pat 
lelquellcs  &  pout  les  caofi»  y  cooccoujfs»  ledit  feigneur  roi  auroit  conHrmé ,  ratifié 
&  approuvé  les  contrats  de  vente,  oefDon  flc  donation  du  duché  de  Chevrcuic  iaitj 
au  profit  du  ficut  marquis  d'Albert  du  19-  novembre  i<5y.  prmiiermai  166^.  &  9. 
icptembre  cniuivanc ,  fui  &c  hommage  rendu  audit  feigneur  roi  &  lout  ce  qui  a  été  fût 
en  çoofequence ,  pour  jouir  pot  l^t  finir  marquis  d'Albert,  les  cn£ans,  tant  mâles 
^.fondilea,  11» .«  àMimcabysL  nacti^^  beâtim»  ImOm»  ^  ayanicnfe^ 
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(èigneurs  &:  pmprictaives  diidic  duché  >  des  titres,  honneurs ,  dignircz ,  rangs ,  ptéro- 
'A  g'"^^^'^^  &  prccniuicncc5  y  appartcnans,  rout  ainfi  qu'en  ont  bien  &  ducmcnc  joui  1« 
G^dinaldc  LorcainCtic  pnnce  de  joinville,  &  qu'en  joui/Tcnt  les  autres  ducs  de- ce 
royaume,  fie  entant  que  bdbin  eft  ou  (croit,  auroit  ledit  fcigncur  roi  de  nouveau  ctM» 
érige  &:  ctabli  ladite  terre  &:  fcigneuric  de  Chevrcu(c,  terres  y  jointes,  circon&niGeC 
&.  dépendances  d'iccUc,  en  titre,  qualité,  dignité,  &  prc^mioeacc  de  duché', pour 
en  jouir  par  ledit  ficu  marquis  d'Albert,  les  enfiins  mâles  &  fonelles,  nez  &  à  naître 
en  loyal  mariage,  hcriticTs,  (ucceffcurs  &  ayans  caufe,  Teigocurs  &  propriétaires  d*« 
dit  duch^  à.  pcrpctuijcé,  fous  le  reflbrc  immédiat  de  la  cour  ,ainfi  &  en  la  même  forme 
portée  par  les  lettres  de  ta  première  création  du  mois  d'avril  ifiy  avec  tous  droits 
dcjudice,  excepté  les  cas  royaux,  aînfî  que  plus  au  long  le  contiennent  lerdireslet<- 
ties,  à  la  cour  adrcilàates.    Vcu  aufli  Icldites  lattes  du  mois  d'avril  i  ;  f  j .  arreft  de 

^  verificttion  dicdllet  du  lo.  knai  enfutirant  \  autres  lettres  d'éieftÎDtidtt  mois  de  mars 
I6I1.  arrêt  de  vcrifîcatioci  dlcellcs  du  zi .  aouft  1^17.  les  contrats  des  tt.  novetnbte 
i«(S*  pcetnict  mai  i£6|.  U  9, (eptcmbtc  eAruivantt  aâe  délai  de  hommage  du  i  j. 
ia  même  mttis  de  mai  j€6j.  lettres  patentes  du  9.  fcvrier  1664.  6c  autres  pièces 

B  atuchécs  fous  le  coiurcfccl  ;  requêcc  prcfciucc  à  la  cour  par  mcflîrc  CharleS'Honoré 
marquis  d'Albctc,  à  fia  d'caregifttemctu  dcldices  lettres  icoadufioas  du  procureur  gê- 
nerai du  roi  ;  b  mariere  mifeen  ddiberation ,  la  cour  a  oidooné  Se  onSonne  lefdites  let- 
tres &  contrats  ctrc  rcgiflrc'cs  au  greffe  ,  pour  êtres  cxccutJes,  &  jouir  par  l'impétrant 
éc  l'effet  &  contenu  en  icclles  ,  Icloa  leur  fi^rtnc^  teneur.  Fait  cnpailcmeot  le  16» 
jancs  itftfS.  CoUadonné  ligné,  Rotsitr. 

Du  mois  de  Décembre  167s* 

\.  TT  ETTRES  patentes  portant  union  &  incorporation  des  cbàtellenies  de  Châ» 
I  ^teaufort,  Magny,  Ldlàtti  iicf  Se  iêigpeuric  de  TouiTus  >  au  duché  de  Chevrcu* 
fe ,  avec  la  mouvance  dire6be  êe  immédiate  de  la  terre  &  comté  de  Jouy ,  pour  n'ê» 

C  trc  plus  qu'un  feu!  &  même  fief  mouvant  du  roy  ,  à  une  feule  ioy  &:  hommage , 
à  caufe  du  château  du  Louvre,  fous  le  titre  de  duché  de  Chevrculc,  (ans  en  pou« 
voir  être  deiûnis  6e  démembrez  pour  quelque  oulë  &  prétexte  que  ce  bit  ;  com» 
tnc  aulTi  union  à  la  jufticc  dudit  duché  de  CheYrcLifc  des  julbccs  dciditcs  chitc  le- 
nies  de  Chàtcaufoic  &  M'gny  *  Lc0arc,  &  les  appcUaUo  sdclajulticeduditcom* 

~  tt  de  Jouy  St  des  antres  joniccs  qui  ont  accoummé  fie  teflbftir  i  u  prev6téde  Chî» 
teauforc,  pour  ctrc  toutes  exercées  conjointement  au  notn  Je  mcfTirc  Charles-Ho- 
noré  d'Albert,  duc  de  Chevtcule,  â(.  par  les  mêmes  offîcicrs  pu  lui  pourvûs,cam* 
wat  joftice  feigneariale  9c  parritnonide  ;  Se  en  oonfequcnce  que  les  appellations  àtt 
Icntcnccs  dcfdites  juRiccs  le  Cli.ucaufort  &  Magny-Lcffart ,  rendues  par  les  officiers 
-  dudit  bailli^e  de  Chevtcurc  en  picmicre  iaflance,  ou  fur  l'appel  des  judices  iofe- 
nenret,  rdtortiraK  ouenwiic  fie  fins  ntoycDwi  parknwnt  de  Paris,  (auf pour  ks cas 
royaux.  Bec. 

^  .  Ces  mêmes  lettres  pottent ,  que  ttonobftant  bdiie  unkm  an  duché  de  Chevrenfe 

defdites  chàtelletUes  de  Châteaufbrt,  Magny,  LcOatt  &  fief  de  Touffus,  la  terre  ^ 
icigneurie  de  Jouy  cy*dev4nc  étiigée  en  comté  pat  lettres  du  mois  de  deceôtbtc  i({4» 
en  faveur  du  feu  fieut  marquis  de  Sonrdis ,  oeownrcra  décorée  du  titre  de  comté 
en  £iveur  du  ficur  Berthclot ,  Se  cn-tant  que  befoin  feroit,  le  roy  crc'c  ii.  c'rigc  la- 
dite terre  de  Jouy  en  comté  >  ^  /  ^  («très  Bc  feigneuries  de  Loches  6c  Saine- 
Mars,  pour  n'être  plus  qu'un  même' fief  mouvant  fie  relevant  innmédiatement  du- 
dit dudié  de  Chevreufe,  &  en  arrière -fief  de  fa  Majcflc  ;  ladite  ru.  elle  c'rcdion 
pour  ledit  fieuc  Betthdot,  fcs  hoirs  mailcs  &  ayans  caufe,  fcigncuis  6c  proprictai- 
les  de  ladite  terte  te  comté  de  Jouy,  pour  en  jouir  amc  honneurs,  prérogatives dj: 
prééminences  appartcnans  à  fcigncurs-comtes ,  contormcment  aux  ufagcs  du  royaume^ 
£  iâns  qu'au  defiàut  d'hoirs  tanfks  ledit  comte  fbit  fujet  à  revcilioq  à  la  couionne* 
nais  en  ce  cas  ladite  terre  retôumen  i  (on  premier  état,  fit  en  tons  les  cas  lêra 
toujours  mouvante  &  relevante  dudit  duché  ac  Chevreufe.  Données  à  S.  Germain 
Layc  au  mois  de  décembre  i^/j .  figoées ,  LOUIS ,  &  pUis  ;  Pat  le  (oy ,  Atf 
îtAïUT  t  Se  iceilées  du  grand  fcon  de  cire  rocte, 
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ARREST  ou  Commiflion  du  parlement  de  Paris ,  qui  ordonne  qu'avant  pafTer 
outre  à  rcnrcgiilrement  defdites  lettres»  il  fera  mtormc  de  la  commodité  ou 
loiOoauiiodfcé  dddices  unions,  fie  de  Ictat  où  c(l  prelcntcment  ladite  terre  dejony, 
&c  10.  aoud  167^.  S^épwkduKnbte»  Jac^bs*  &  à  Ja  maigecftécdtxSceUé 

le  ij.  aouft  1^7^' 

0m  k  tmté  it  Mtiafirt'tAmmrf, 
,  Dapconierflfnlcr  i^x. 

PARDEVANT  maiftres  François-Gedeon  ,  Marchand  &:  Simon  Moufflc ,  coa-  B. 
(eillers  da  Wf ,  notaires  an  duulelet  de  Paris  >  fouftignez.  Furenr  prefttis  ineÎBte 
Louis  Phclypeaux»  chevalier,  comte  de  Pontchattrain  ,  fcigncur  dcMaurepas  Vau- 
tres lieux,  conieiller  du  roy  en  tous  les  confcils»  lecrcuirc  des  commandcmcns  de 
fa  Majeile',  fi:  controlleur  général  des  Finances  %  meflirc  Michel  le  Pelletier,  con* 
fcillcr  d'c'rat  ordinaire  6c  inrcndanc  des  finances  ;  mcllîre  Henry  d'Agucircau ,  con- 
rctllcr  du  roy  en  fon  confcil  d  état ,  Se  mellitc  Michel  de  Chamillarc ,  confcillcr  or- 
dinaite  da  roy  en  fondit  confeil  d'ctac»  &  intendant  des  finances,  au  nom com- 
me procureurs  fpcciaux  &  avar.r  charge  cxprcfre  de  fa  majcfle  p-ir  Tes  Icrrres  paten- 
tes données  à  Fontainebleau  ic  20.  oftobrc  1691.  liguccs,  LOUiS,  &l  au-deObus» 
Par  le  noy»  Phblypeaux,  fie  foellées  du  grand  fceau  de  cire  jaune  fur  ûmple  queue, 
portant  pouvoir  aufdîts  fcigneurs  commiMaires  de  paffer  au  nom  de  fa  majcflr  con- 
trat d'échange  avec  M.  le  duc  de  Chcvrcufc  cy-aprés  nomme,  &  d'accepter  au  pto-  ^ 
fît  de  fa  majefté  fie  de  les  lucceiïcurs  rois  le  délaiflement  de  la  plus  grande  partie 
€u  duché  de  Chevreufe  >  domaines  &  droits  en  dc'pendans ,  &  aum  de  laiffcr  au  nom 
de  fa  majelVé  audit  feigncut  duc  de  Chevreufe  la  ville, comté  fie  domaine  de  Mont* 
fert  t  kfquelles  lettres  patentes  ont  éi^  annexées  à  la  tninate  des  prefnues,  pour  y 
avoir  recours  &:  ctrc  tranlcrites  en  fin  des  expéditions  qui  en  feront  délivrc'es ,  d'u- 
ne part  i  Et  tcés-haut  5t  trés-puiflant  (êigneur  monfeigneur  Charles- Honore  d'Al- 
bert, doc  de  Luynes  &  de  Chevreule ,  pair  de  France  ,  commandeur  des  ordres 
du  roy,  7:;  capitaine*lièutenant  de  la  compagnie  des  deux  cens  chevaux-legcrs  de  la 
^arde  ordinaire  de  (à  majellé ,  demeurant  i  Paris  en  fon  hôtel  rue  S.  Duaiiniquc, 
IpiBOifle  S.  SulpicC)  d'autre  part:  Difant  lerdiis  fcigneurs  commiflaires ,  que  le  roy 
ayant  eu  belôin  pour  la  coaltruâion  fie  agrandi  flemcnt  de  fa  mailon  royale  de  Vcr- 
laillesi  parcs  fie  autres  ouvr:^  en  d^ndans ,  finiez  dans  l'étendue  dudit  duché  de 
CImrreufe,  de  la  plus  grande  partie  des  paroifles  ,  terres ,  héritages  1  juftjceaficdxojts 
qui  compolent  le  principal  domaine  dudit  duché ,  pi  qui  font  dans  la  mouvance  ou 
juftice  d'icelui  >  de  partie  duquel  duché  fa  majefté  s'eil  déjà  mile  en  podclGon,  fa 
majeflé  auroit  &it  propofer  audit  ieigneut  duc  de  Chevreufe  de  lui  donner  en  con- 
tr'echai^  d'autres  terres  »  ax>uvances ,  joftice  Ac  droits  de  fetnblable  valeur ,  pour 
€tte  unis  à  la  portion  dadit  duché  qoe  fa  majefté  vouctrair  lui  délaiflcr ,  fie  former 
le  tout  enlêmbie  un  feul  corps  de  domaine  qui  fera  &  demeurera  le  même  andea 
duché  de  Cbevreuie,  fuivant  les  Icuics  d'ctcoion  du  mois  d'avril  15;;.  fie  avec  les 
même  titre,  droits ,  rangs ,  prâ<!aaces >  honneurs  fie  prérogatives.  Laquelle  propo- 
fition  ayant  c'tc  acccptcc  par  mondit  fcigncur  duc  At^  Cl.r.  rcufc  avec  le  refpeâ  & 
la  fbumif&oa  qu'il  doit  aux  volontez  de  fa  majefté  i  pat  arrêt  icodu  en  (on  confeil 
le  xt.  aouft  t€9i.  elle  a  ordonné  que  ledit  fiieneur  éac  de  Chevreufe remetttoic  in- 
ceflammcnt  c<  mains  dudit  feigncar  de  Pontchartrain"  les  titres  de  propriété,  aveu»  E' 
in,  dénombremcns,  baux,  fous-baux ,  papiers ,  cucilkiets  fie  ccnficts.  fie  tous  autres 
tfcces  fie  cnfe^iiemens  ccMicemam  lefdites  terres ,  oKHivances,  cenfives  icncres  dcôics 
-dudit  duché,  pour  après  la  icpTcfciicjci  ia  d'iccux  ,  ctrc  deflinccs  les  terres  ,  moU- 
vanoeSj  juftices  fie  ceimves  que  la  majcltc  voudroit  ëttc  données  en  contr  échange. 

En  exécution  duquel  arrêt  ledit  leignenr  doc  «itoic  reprefenré  fes  titres,  pat  lef- 
quels  (a  majertc  auroit  reconnu  la  confiftance  fie  qualité  dridircs  paroilTcs,  terres, 
juflices,  mouvances  «  ccnHves  fie  autra  droits  dudit  duché  de  Chevreufe}  fie  par  un 
fecond  arréc  attflt  tendu  en  fon  confeil  le  tu  (cptembre  de  ladite  année  1691.  (a 
majefté  a  ordonné  qu'il  ferait  fait  à  fon  profit  &  en  fon  nom  acquifiiion  àtitred'é- 
chaiige  des  ville  fie  château  de  Qicvtcule»  de  tovis  les  domaines,  mouvances,  ccn- 
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fives ,  juftices  9i  idiocts  t  flc  taiis  mtres  droits  apparcenani  aadic  duché ,  pour  êcte 
^  unis  <k  incorporez  au  domaine  de  Vertàillcs ,  à  la  referve  du  chaflcau  &.  des  parcs 
■  de  Dampiciie,  des  fie& ,  feigpieanes»  jufticcs  &  paiai0ies  dudic  Dampierre,  S.  f  or* 
gcc ,  Mainoodft ,  Seoliflis  6e  Choîièl  »  ic  de  tous  les  droits ,  relTorcs  de  judiccs ,  ccti' 

livcs  des  rotures  ,  &  mouvance  des  fic&  dans  I"e'.cncîuc  Jcfditcs  cinq  patoilTcj,  IcC- 
quelles  (ont  lituées  à  l'extrémité  dudit  duché  joignant  le  comcé  de  lAornUan  :  dans 
leiqads  fiefs,  (cigncuries ,  joftica  &  droits  exceptez  ,  (à  majefié  veut  le  titre  dutfie 
duché  tr;c  Lcnfcrvc,  &:  qu'il  fera  dclailïï:  en  c jiur'c'changc  auiit  fcigncur  duc  de 
Chevreuic  les  vUle*  dcnnaine  6c  comté  de  Moniforc  tant  engagé  que  noa  caga^> 
appartenances  8e  tl£paEKfanc!es,cbafteaait,iniilons,  futaycs,  tailUs,  fick^ arriete-fiefit 
ccnfivcs,  jufticcs  Se  rcITorts,  tant  eu  prcmictc  indancc  qu'en  cas  d'appel,  chaTcs  , 
pêches,  droits  (ëigneuiiaux  te  féodaux  tant  en  cas  de  mutatioos  par  ventes  ou  autre- 
mem  faivant  h  cobtnmei  qu'en  cas  d'échange»  droits  refdndtns  Kfciibire$,ateâ 
faculté'  de  rcnrrcr  dans  toutes  les  ufurpations ,  fi  aucunes  y  a ,  tant  anciennes  qi;c 
^  modernes  4  même  dans  les  paitics  dudit  comté  aliéné  &  engagées  eo  quelque  tcms 
Â  maniete  que  ce  Ibic*  en  cembottctanc  coutefbis  le  prix  de  la  wiance,  tout  ainii  qœ 
iz  majcflc  auroit  pû  ^re,  comme  auflî  avec  Siculié  de  couper  les  hauts  bois  de 
^taycs  &ç  les  taillis,  comme  dans  fon  propre  fie  privé  pattimoiM)  pou/voit  aux  o& 
^es»  nommer  aux  tsenefices,  &  jouir  dcfiscet  ville»  cnoacé  &  domaine  de  Mootfbrt 
comme  de  fon  propre  bien  &  patrimoine,  Se  ainfi  qu'il  auroit  pû  faire  dudit  duché 
,de  Çhevrculc,  domain»  Sf.  droits  d'icclui ,  la  majcfté  ayant  fubrt^c  moodit  leiuicux 
'dnc  de  Chevteulé  en  tous  Tes  droits ^  (uns  aucunes  leTetves  que  !a  fouveiatneie»  re& 
fort  &r  mouvance ,  &  déclaré  qu'elle  veut  &  entend  que  tous  les  domaines,  fonds, 
^nouy^nccs,  cepiives,  juftices»  teflbns  &  droits  dudit  comté  de  Mootibrc,  qui  Te- 
^^vont  ddaidez  en  comr'échang^  audit  feigneur  duc  de  Chevreofe,  folenc  unis  au<fit 
diallcau  de  Dampicrre,  ancien  membre  duiiic  duché,  avec  Icfdits  fiefs,  fcigneuries, 
juftices  &  paroifles  dudit  Dampierre,  Scnbilcs,  M^incourt,  S.  Forget  &  Choiiel^ 
.&  cous  les  droits  de  mouvances»  jufticcs  &  refforts  oue  ledit  feigneur  duc  de  Che- 
C  vrcufe  a  toujours  eus  julqu'à  prcfent  dans  l'étendue  dctJites  paroiffcs  à  caufc  dudit 
duché  de  Chcvrcufc ,  même  en  la  mouvance  te  reûort  du  fiet ,  feigneurie  &  paroiflè 
^des  Layes  >  appartenant  en  propriété  à  monfieur  de  Montmort ,  comte  du  Mclnil- 
Habett,  pour  ne  former  &  compofcr  dorcfnavant  le  tout  eolemble  qu'un  icul  titre 
_&  corps  audit  ancien  duché  de  Cbcvrcufe ,  tel  fie  avec  tous  les  mêmes  droits ,  honneurs, 
rangs  2c  prérogatives  attadm  «udit  dndié»  par  les  ktixes  d'éreftion  fle  de  confirmap 
tion  des  mois  d  avril  mil  cinq  cens  cinquante-cinq  &:  décembre  mil  fix  cens  (oixante-fcpt, 
fans  que  par  ledit  échange  il  (ou  réputé  faire  aucune  innovation ,  changement  ni 
diminution  quelconque  ;  Icfiiiis  domaine  &  comté  deMontfort  qui  feront  donnez  ai 
contr'échange;  «ftant  3c  demeurant  f'jHrogcz  en  la  place  dcfJits  fnrids ,  domaine  ic 
droits  dudit  Chcvtcufei  qui  ont  été     icront  retenus  pai;  Sa  Majcllc»  pour  être 
unis  à  (bn  domaine  de  VcrGûUes.  Comme  aulfi  Sx  Majefté  a  ordonné  par  le  même 
Arrêt  du  zz.lcptcmbrc  i6$u  que  le;  droirs  dr  mouvance  ,  dirf-lc   junicc,  *  ref- 
ibrts  dépendons  dudit  duché  de  Chcviculc,  lur  ics  patouks ,  icigacurics  ôc  ficft 
.fiuez  dans  l'étendue  du  territoire  dudit  comté  de  Montfort  Se  dépendances,  feront 
dclailTez  à  mondit  feigneur  ducdc  Clievrcufe  , pour  être  unis  audit  comte  de  Mont- 
fort  j&  que  tous  les  droits  de  mouvance,  directe,  jullicc  Si  rcilurts  dépeudaiis 
dudit  comté  de  Montfort  fur  lesparaiflês»fiHgneurie  &  fîef  ûcuee  daiu  le  territoire 
dudit  duché  de  Chcvrcufc  qui  fera  acquis  par  Sa  Majcfté,  feront  dclai(îcz  à  faditc 
Majcflé  pour  ctrc  réunis  avec  ledit  duché  de  Chevreufe  à  (oadomai.ic  de  VctlaïUcj. 
Et  pour  procéder  à  l'échange, edimation ,  évaluation  &  palTcr  le  contrat,  Sa  Ma- 
jeftca  nommé  'rfdirs  teigncurs  de  Pontchartrain ,  le  Pelletier,  DagoeiTeau  &  Cha- 
mitlart,  quelle  a  commis»  cet  eilct,  pardevant  lefquels  feront  rapportez  les  con- 
trats &  cicres  de  propriété,  baux»-  (ous-baux,  papiers,  cucillercts  &  c:nfiers.  Se 
toui  autres  titres  &  enfeigncmens  dudit  duché  de  Chevreufe,  que  ledit  feigneur 
duc  avoir  remis  audit  feigneur  de  Pontchartrain  j  comme  aufll  que  le  fous-fermier 
du  domaine  du  comté  de  Montfort  qui  jouit  du  domaine  non  engagé,  &  ledit 
feigneur  duc  de  Chevreufe  ,  qui  jouit  de  la  partie  etiganîe  dudic  Domaine  *  te* 
mettroient  pareillement  és  mains  dddits  fcigneurs  commifiaires,  les  baux  8e  états 
des  tevenui  dudit  comté  de  Montfort  depuis  le  prettùer  janvier  i688  q  c  V  bj  ldu 
fermier  a  commencé,  &  depuis  le  17.  août  if  87.  que  1  engagement  a  été  fait ,  avec 
les  papiers, cenfiets ,  cudllctcts,  avcus»adjttiUcatîoins  des  bois  i& autres  titres  tceii^ 
.  fcîgncment  conccrnans  ks  cevoHisotdûuires  it  cxjciaordiiuiites>,Çe  tous  dtoio.filQi* 
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ceotibt«  dodîrconitc  de  Mondbct.  Sa  Majcftc  ayant  en    ur  r  donné  pouVDÎC  tor- 
dus fcicneurs  com.niiîurcs  de  nommée  desexpeto,  peut  faire  patdcwnt  eux  IdH-  , 
nutioi»  ôc  cvaiuatioti  dcttUu  duché  de  Cbevreufe  &  comte  de  Moiwfo«f  apt»rte.  ^ 
rtnc«&«i«îpcndanccs,  &  eo  dccffer  procès- verbaux,  ce  que  Sa  Majcftc^  a  encore 
confimuf  pac  icfd.rcs  lettres  patentes  du  20.  oâobte     kdue  aimec  itf^ i.  luiv.int 
lequel  arrêc  &  lelducs  lentes  patentes,  aoeoic  été  ^  1  eiac  K  dcIcnptkMi  des 
wroi(Ies,ten«S,  domaines,  héritages,  mouvances,  cenfives,  juft.ccs ,  renorts  K 
ïutres  droits  quicompofcnt  ledit  duché  de  Chevreujc ,  pour  ce       en  doit  être 
dclaiûc  à  Sa  Maieilé  audit  titre  déchange,  cnfcmblc  du  fevenn  de  tout  leiditf 
doottine»,  «erres  8c  dioiOf  eoDuneauni  ictac  &  Jdcnpcion  du  domaine  dudic 
comte  de  Montfott ,  tant  engage  que  noa  Mg^é  ,  appariœanccs  &  dépendances 
ee  du  revenu  d  icclui.  Et  pour  lefdites  efttiMtioi»  «  évatoanoM  de  tous  Iddns 
Ucns,  lefdits  fcicncurs  commifTaircs  auroieni  nommez  pour  expert ,  maître  André' 
Perraut  &:  Claude  Arhn  ,  amil  que  le  tout  cil  coiitciw  au  proces-vcroal  deldits  » 
leigneurt  commillaucs  du  5.  Décembre  itf9..  &  tune»  \oKS  loivttii  ,fig.>é d'eux  6e 
do  fieuc  Heriioe.fiefBet  des  commiflionsextraordiiuircs  uu  c  nie  !  ;  Iclquels  experts 
auroicnt  fait  leur  rapport  fur  leftimation  &  liquidauoa  de  i  indemnité  dÛè  audiC 
fcigncur  duc  dc  Chevreule ,  à  caufc  de  la  mouvance  féodale  &  ceoiiece,  &  de  la 
"milice  tant  immédiate  ôc  en  première  inùancc ,  que  du  rcflort  en  cas  d  appel  lur  les 
fonds ,  héritages  K  droits  appartenons  à  divas  patticuUers  ,  dont  S»  iAùc&é  seft 
ci-dcvaat  mite  en  poilcllion  ,  &:  qu'elle  a  ftit  enlêraMr  dans  fcs  parcs  de  Vecâilles, 
ou  fiiit  employet  hors  Icfiits  parcs  dans  tes  ouvrages  dcpcndans  de  (es  domaines 
dudit  Verfiilles,  (oit  que  le  prix  en  aie  été  dcja  paye  aux  pariiculietsauiquels  ils 
appattenotent ,  ou  que  les  particuliers  nen  ayenc  point  été  eocoie  Kinbouriin,  en» 
feinble  des  revenus  &c  du  fond  tant  dudit  duché  dc  Chevrcufe,  domair.es  adroits 
qui  le  compofcnt,  5c  chofe  qui  doivent  eue  cédées  8c  delaiAécs  à  Sa  Majeilc  audit 
titre  d  échange ,  que  du  comté  de  Montfott  &  dei  domaines  d'iodui  engagez  Se  Ç 
non  ei^ez ,  appartenances  8c  dépendances ,  &  enfin  de  tout  ce  qui  doit  être  dé- 
laiflé  en  concr'échinge  audit  feigpcut  duc  de  Chcvrcule,  comme  le  contient  ledit 
rappoit  datte  au  commencement  du  10.  Deœaibce  169t.  dc  fini  le  17.  dudit  moiSi 
furauoi,  par  Arrêt  du  11.  Janvier  delapréfente  année  \69l.  Sa  Majcflc  étant  en 
fon  confeil  auroit  confirmé  le  procès-vetbal  deldits  icieneurs  commiUaircs  8c  k  fuC- 
dit  rapport  des  experts,  8c  en  eonfequence  aotoit  odonnc  que  l'indemnité  &  ré- 
compenfe  dû*  audit  (èigneur  duc  de  Chevrcufe ,  à  caufc  de  la  mouvance  féodale  êc 
direde,  cenfiere,  cnfembic  de  la  juftice  (ui  les  terres,  domaines  8:  droits  cnlcnnez 
dans  les  parcs  de  VafaiUcs,  ou  employez  bois  kldiis  parcs  dans  les  ouvn^  des 
mai  fous  fondes  9i  domaines  dudit  Verfailles ,  tant  ceux  dont  le  prix  i  été  dcja  tem- 
bourCé ,  qae  ceux  qui  reftent  encore  à  temboutlet ,  demeurera  réglée  Se  Uquidéc  à 
la  lomme  de  cinq  cens  foitante  te  qoinie  mille  huit  cens  quatie-vingt-huit  livrts  ^ 
trois  fois  fis  deniers  i  laquelle  montent  tous  les  articles  conteivjs  cCV.ts  procés-verbal 
8c  rapport  fuivant  l'eftimarion  qui  en  a  été  faite  j  Ravoir,  dc  b  mouvance  à  raifon 
du  tiers, de  la  direde  cenfierc  à  laiioo  du  cinquième,  de  la  ioftiee  immédiate  1 
cailoodtt  dixième,  8c  du  fimple  rertort  de  juftice  en  cas  d'appel  à  raifon  du  ving- 
tième du  prix  ou  de  la  valeur  des  fonds  fujets  auldits  droits  de  mouvance,  diteûc 
9c  juaicc  :  comme  aufli  Sa  Majcftc  par  le  même  arrêt  a  évalui  tt  réglé  le  icvemi 
•nnoel  de  tous  les  domaines ,  mouvances ,  ccnfives,  jufticcs ,  rcHorts  &:  tous  autres 
droits  faifans  la  plus  grande  partie  dudit  duché  de  Chcvrcule, dont  Sa  M^^eilcneit 
point  encore  en  pofleflion,  Ce  qui  lui  doivent  être  déWflez  audit  titte  d'échange 
pat  ledit  icigneur  duc  de  Chevrcufe,  à  la  fomrac  dc  10148.  liv.  4.  fols  i.  denier 
de  tevenu ,  déduâion  faite  dc  la  lommc  dc  51^0.  Uv.  par  an  pour  les  charges  réel-  « 
ks  fie  foncières  d'une  part ,  K  de  odle  de  deux  mille  fix  cens  livres  auifi  par  an,  qui 
cft  deux  fols  trois  deniers  pour  livre  pour  Iz  remilc  qu'il  convient  faire  à  un  rece- 
veur ou  fermier  gênerai  d'autre  part,  fur  lequel  pied  Sa  Majefté  en  a  lixc  le  prix  à 
nîlon  du  denier  vingt-fix  i  la  fomrriedc  51^453.  Kv.    fols»,  denieis,  ce  qui  re- 
vient avec  ladite  Tomme  de  cinq  cens  foixantc  quinze  mille  hmt  cens  quatre-vingt- 
huit  livres  trois  (ois  fu  dcoicrs  ,  à  laquelle  ont  été  liquidez  8c  évaluez  lefdits  droits 
de  mouvance  feodale  ,  diieéte,  cenliere  ic  droits  de  juftice  9c  de  reflbtts  fus  expri- 
mez, à  celle  dc  onze  ce.is  deux  mille  trois  cens  quarante-une  livre  neuf  fols  huit 
deniers,  qui  cft  le  prix  dc  ladite  acquiiition  ijui  cft  à  faire  pat  échange  dudit  fei- 
gnent doc  de  Chevrenfe.  an  prolit  deSaMajdlé.AI*^atd  dudit  comté  domaine 
de.MoocIbic,  cancengag^  que  tuuk  cngf^,  «ppaRcnaocés  A:  dépendances,  de  d» 
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tous  les  autres  droits  &  fonds  que  Sa  Majeftc  veut  être  baillez  &'  codez  en  con- 

A  tr'ccfaaoge audit  fcigaeur  duc  de  Cbevrcufe  »  Sa  M^Ucen  a  Axe  &  évalue  .'cicvci  i 
à  la  Ibmme  de  trente  «fix  mille  ttois  cens  quatre  livres  quatre  fols  dix  Jcjult^  oc 
rente,  iîcJu(2:ion  faite  tic  la  foiumc  de  quatorze  cens  neuf  livres  fcize  fols  deux  de» 
niccspatao,  pour  les  chatgçs  técilcs  &  foncières  d'une  part,  &:  de  trcis  tr.iils 
livre»  d'autre  patt  pour  la  remife»  à  raifen  de  dix-huit  deniers  pour  livre  qu  il  con- 
vient faire  à  un  fermier  ou  recc\cur  gênerai,  fur  le  pied  duquel  revenu.  Sa  Ma» 
jeftc  a  voulu  wlc  le  prix  eo  fut  règle  au  deaicc  itcntc,  compris  le  droit  de  nomi- 
luition  aux  offices  royaux  •  avec  le  greiïe  du  bailliage  qui  fera  établi  à  Mo:itfbrc ,  fie 
ks  droits  de  jiiflicc,  dircvftc,  chailc  fur  les  fermes  de  l,i  grande  maifon  de  Maii> 
coûte»  de  MoQCcauXt  le  moulin  d'Âuiae,  &  les  bois  des  Houllicres,  de  la  Crâne 
&  de  la  Roticerie  ,  fituéc  dans  les  paroil&s  de  Dampierre ,  S.  Forget ,  Maincourt 
&  Senlidcs,  8c  dans  la  proximité  du  ch.icc.m  Judir  Dampierre,  &  des  leigncuries 
reiietvces  à  mondit  ieigneur  duc  de  Cbevicule  *  en  us  que  dans  ia  fuite  Sa  Majcdé 

3  les  àliéne  à  dtce  de  propriété  inconunuiable  >  fat  lequel  pied  du  denier  trente  ledit 
prix  monte  &  revient  à  la  fommc  de  loSyiz?.  liv.  5.  deniers,  le  tout  conformé- 
ment à  l'avis  dcldits  fcigncurs  commiilaircs  contenu  eo  leutdit  ptoccVvetiMl  :  Sa 
Majeftc'  ayant  aufli  ordonne'  par  ledk  Anét  du  aa.  janvier  piéfënte  année  169t.  du 
contentement  dudit  Ieigneur  duc  de  Chcvrcufe ,  que  ledit  Ariér  du  zx.  Septembre 
it9t.  fera  exécuté  Iclon  fa  forme  &  teneur  >cc  Êtiiânt,quele  contrat  dudtt  cchangp 
fa»  incelGuninent  paûé  par  lefdiisiêienettts  eonuniflaices  avec  ledit  fô^neurduc  de 
Chcvrcufe,  aux  claufcs  3c  conditions  audit  arrêt,  ainfi  qu'il  fera  ci  aptes  énoncé. 
£n  exécution  de  tous  leiquelsatteils  a  cic  bài  entre  Iddits  feigncuis  commiilaircs  pour 
au  nom  de  Sa  Majcllc ,  te  ledit  fdgnear  duc  de  Chevreofeenfan  nom ,  les  échange, 
contréchange  &  choies  qui  enfuivcnt  ;  tçavoir  cfl ,  que  ledit  fcigncur  duc  de  Chc- 
vrcufe* contormcmcnt  audit  arrcft  dudit  jour  ii.  janvier  &  autres  précedcns^  a  baillé« 

^  œdé ,  traniporté  8c  dâaiOétflC  pcomis  de  gareotit  de  cous  troubles  dt  cmpcchemcna 
Çrticralcmcnt  quelconques  audit  titre  d'échange,  du  tout  des  maintenant  à  toujours 
a  Sa  M ajeHc  £c  à  fcs  lucccilcuts  rois  de  France  ,  ce  acceptant  ^  Icfdits  kigneuis 
commiflures  »  les  droits  de  diceâe  féodale  fle  cenfiere  «  ceux  de  juftice ,  lôic  untné* 
diatc  &  en  première  inflancc ,  foit  en  cas  d'appel  fut  les  héritages  fitiicz  dans  l  é- 
teoduc  dudit  duché  de  Chcvrculc  «  qui  ont  été  acquis  pat  Sa  Majcdé  ,  &  dont  elle 
cft  en  poiFelCoa  »  enfenuez  éaios  les  parcs  de  Veelàilles  ,  employez  hors  leldies 
parcs  aux  ouvrages  en  dcpcndans  ;  (çavoir,  la  mouv.ince  Se  dircÛc  féodale  fur  9. 
arpens  26.percncsdc  cette,  qui  étoicnt  mouvons  en  hcf  dudit  duché,  &  qui  amar- 
tenoienc  i  M.  Hebeit,  maîcTe  des  requêtes ,  comme  (êigneur  de  Bue  en  partie.  Plu% 
le  rcHort  de  la  juftice,  en  cas  d'appc! ,  fur  les  mêmes  héritages.  Ircm,  Ii  mouvance 
ou  directe  féodale  lut  6.  aipcns  zi.  perches  de  terre,  qui  étoicnt  tenus  en  hcf  dudic 
duché,  &:  qui  appartenoietit  à  M.  de  la  Gucriniére ,  à  caufc  de  ik  terre  de  Bue,  Ae 
ctoicnr  en  plein  iicf  ?c  reflbrt  dudic  duché  de  Chcvrcufe.  Item  ,  de  14.  arpens  7. 

D  perches  de  terre  en  hcf ,  qui  appattenoicnt  à  M.  Daquin,  comme  ieigneur  dejouy 
de  des  Loges ,  te  croient  tenus  en  plein  iîcf  dudic  duchc.  Iccm  ,  de  19.  arKtu  30. 

rches  de  terreen  fîcf ,  qui  appartcnoicnt  au  ficur  Dccq  ,à  caufe  de  (à  terre  de  'Toufîus, 
étoicnt  tenus  en  plein  hcf  dudit  duché.  Item ,  de  6i.  arpens  ii.  perches  de  terre, 
qui  i^patienoieoc  a  tnademoifellft  Renaudot,  à  la  demoÛcUc  JaquenUer,  te  autres 
patticuiicrs ,  &  étoiem  tenus  en  ccnfive  dudit  duché.  Item,  de  ^7.  arpens  89.  per- 
ches de  terre  I  &  de  4.  arpens  de  prcz  en  hcf,  qui  dcpcndoicut  de  k  tcigneuiic  de 
Tonflus ,  appartenante  audit  duché.  Iccm ,  de  7.  arpens  38.  petches  de  tene,  qui 
dc'pcndoicnt  de  la  (cigncuric  de  'Villctain,  (ciz  proche  Touffus ,  &  étoicnt  tenus  en 
plein  hcf  dudit  duché.  Item,  de  zo.  arpens  86.  perches  de  terre  en  fief,  quiappar- 
Knoieiit  àMeflîcnrsd'Orfigny ,  de  étolent  tenus  en  plein  fief  8e  reflbct  dudit  duch^ 
j  Item,  de  5».  arpens  fo.  perches  de  terre  eti  fief,  qui  appartcnoicnt  a  M.  du  Metz, 
à  cauk  de  ia  ccrrc  de  ViUcras,  &  écoient  tenus  ca  plein  hct  dudic  duché,  hem,  de  2. 
arpens  57.  perches  de  tette,  qui  appactcnoient  à  divers  particuliets  delà  fcigncurie 
de  "Villcras.  Item,  de  11.  arpens  j.  perches  de  bois  en  hcf,  qui  appartenoient  à 
M.  Dalbertas,  ia  commune  d  igny  ,&  étoicnt  tenus  ca  plein  hci  &  leilort  du* 
dit  duché.  Item ,  de  7.  arpens  39.  perches  de  tcrtc^  qui  appartenoient  à  divecspaf* 
ticuliers  de  la  fcigncurie  de  Vauhalon.  Item,  de  45.  arpens  42.  perches  de  terre  rn 
£cf ,  qui  apparienoicnc  à  Mcilîcurs  d'Orligny  ,  &:  ccoicnt  tenus  en  plein  hct  dudic 
dudléi  Item ,  de  10.  arpens  9^  perches  de  terte  dans  la  feigneurie  de  'ViUecàs  »  lef^ 
•^n^  appanenoicBC à  aadficui»  Dtq^  de  d^  Eaucs.  Icem^dc  «7. upcol  jS. 
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dues  de  terre,  qui  appartcnoicat  à  pluficurs  paniculicrs  djns  la  feigneuric  de  Che-  , 
vicoiê.àcattk:  des  hefsdc  S«clé.  Iccmi  de  38.  azpcos  £9- perches  de  terre  cnfiei» 
klqucls  appattenofetit  tant  aux  Cdeftins  qu'à  llièpital  de  Saine  Jean  de  Laccan  ,ec 
éroic4U  tenus  en  plein  fief  A:  rcfTort  dudit  duché.  Item  ,  de  tf.  arpcns  57P"chcsde 
terre  en  &:f,  IdqucU  appartcooieac  à  macUme  Paflarc  >  6c  ctoicnc  tenus  en  plein 
fief*  rcflortdodit  duché.  Item,  de  lo.acpeosçS.  pcrdies  de  terre ,  IdqueU  apj>ar- 
tcnoie.'it  à  pluHcuis  particuliers ,  &'ctoicrjt  tenus  en  cciifivc  dudit  duché,  à  caulc  de 
fe»  fie6  de  Saclé.  Ucm ,  de  5.  aipcns 4.  perches  de  rcrrc  &:  ptcz  en  iîci , leTqucls  ap- 
teooiei»  à  S.  Jean  de  Lacnn,  aux  CeleAim  de  MarcouiTy ,  &  aux  heritiecs  de  feu  M. 
Lucas,  fie  ccoic  t  rcnus  en  plein  fief  &  rclTort  dudic  duché.  Item  ,  de  21.  arpcnsdo 
terre  ficprczcn  fief» qui  appatccaoient  audit  iîeuc  de  Metz,  à  caufc  de  (a  terre  de 
Villetas,  fichent  tenus  en  pldn  fief  6e  reflort  dudit  duché.  Item ,  de  16.  arpens 
11.  perches  de  terre,  qui  appartcnoient  à  M.  Daquin  ,  Se  tenoicnc  de  h  feigneuric 
4e  Villeras.  Iicm  ,  de  27.  arpens  54-  perches  de  prez  &  terres  en  fief,  qui  apparic- 
«oicne  à  dbrerfés  perlônne$,«e  Àoieoctenusea  plein  fief  Se  redôrt  dudic  dudié.  Item,  B 
<lc  9.  arpens  85-  perches  de  terre  5;  prez  en  fief,  lelquels  nppartrnoient  à  madame 
Paffart  ,  &  ctoicnt  tenus  eu  plciu  fief  àc  reilort  dudit  duchc.  item ,  de  10.  ar- 
pens 53.  perches  de  terre  en  fief  >  iefqueis  appancooienc  à  mcflieun  d'Oi%)y 
i  jii  c  Je  leur  terre  d  Orfigny.  Ircm  ,  de  51.  arpens  7?.  perches  de  terres  qui  appar- 
tcnoient à  pluficurs  particuliers ,  &  écoienc  dans  la  ccoùve  dudit  duché.  Iicm  >  d'un 
arpent  35.  perches  de  terre  en  fief  ,  qui  apparccnoienc  à  M.  de  Montmor ,  à  canfe 
de  fa  terre  du  Mc(nil,  &  ûoicnt  cnuis  an  plr-:n  'icf  &  rcflorc  dudit  duché.  Item  , 
de  toj>.arpens  30.  perches  de  terre  £>:  picz.ù^ux  uiùuons  &:  clos  en  ficftlerquelsappar" 
tenoientàM.delaVerriere,à  caufc  de  la  terre  de  la  Vcrncrc,  5c  étoicnc  renuscn  plein 
fitfSc  reflort  dudit  duché.  I. cm, de  60, perches  dcpt;.  c  .  fief,  qui  appatccnn-mr  àM'. 
la  comrefle  de  Nogcut ,  à  cjuie  de  fâ  terre  de  la  tciu- ,  tenue  en  plein  fief  &  rcllortdu-  Q 
dit  éadtÙL  Item ,  de  3.  arpens  56.  perches  de  terre ,  lelquels  appartcnoient  à  divers 
particuliers  dans  le  terroir  de  Maurcpas ,  &  croient  tL-nn"^  en  cenfivc  dmlir  ^;;chc. 
Item ,  d'un  arpent  70.  perches  uc  terre  en  fief,  lelqueis  appartcnoient  a  œoalicur 
de  Montmor  a  caufc  de  (*  terce  du  Meftiiij  Se  éinicnt  tenus  en  plein  fief  8c  teflbrt 
dudit  duché.  Item,  de  ji-  arpens  27.  perches  de  terre,  prez,  bois  &  garennes  en 
fief,  lelquels  appartcnoient  à  la  feigneuric  de  Coigniercs,  Se  étoicnt  tenus  en  plein 
tefU  leflbic  dudic  duché,  ketn,  d'un  arpent  16,  perches  d'héritages  en  fief ,  Icf- 
qucts  appancnn-cnt  à  monficur  de  la  Verrière,  &  etoicnt  tenu^  en  plein  fiel  &  ref- 
iori  dudii  duchc.  kem,  de  it.  aipens  60.  perches  &  demie  de  terre  bois,lelquel» 
dcpendoient  de  Mautcptt,  &  étoient  tenus  en  fief  Se  rclTort  dudit  duché  de  Che- 
vrcufe.  Item ,  de  4.  arpens  70.  perches  de  terie  en  tîcf ,  lefqucis  appartcnoient  au- 
dit fcigneur  de  Pontchartrain  &  à  monficur  de  iâgny,  &  étoienc  cci.us  en  plein 
fief  &  leflbrt  dudit  duché.  Item,  de  14.  arpens  4j.  perches  de  terre ,  lefqucis  «p- 
patccnoicnt  à  divers  particnlirrs  da:5$  le  tcttiroirc  de  Maurepas.  Item  ,dc  i<î.  arpens 
55.  perches  de  terre  en  riet,  icli^ucls  dépcndoicnt  de  la  Ville- Dieu,  «5:  croient  tenu»  D 
en  plein  fief  &  rcflott  dudit  duché.  Item,  de  t.  arpens  jy.  perches  de  terre  en  fief, 
lefqucis  appartc-iioiciit  à  maJame  la  comicflc  de Nogcut  à  caulc  de  fa  terre  delà  Fer- 
lé ,  &:  ctoicat  tciiu^  en  plcui  hcf  &  reflbrt  dudit  duché.  Item  ,  de  1  j.  arpens  jo. 
perches  de  terre  &  bois  e.i  fief,  le(qaels  appattei.oicnt  aux  religieufes  du  Port-Royal 
à  caufe  de  leur  terre  de  Montigny  nouveiiement  acquiie.  Item,  de  detu  arpens  78. 

Êctcbes  de  tcrte,  Icfquels  appartcnoient  auldires  dames  de  Port-Royal  >  ï  caufe  de 
!ur  iêrine  des  Granges*  &  ctoient  tenus  en  plein  fief  fi:  reflbrt  dutut  duché.  Item, 
d'onze  arpens  40.  perches  de  terre  Si  bois  en  fief,  lefqucis  appartcnoient  à  madame 
de  Voilms,  à  caulc  de  fa  terre  de  Voiûns.  Item,  de  tf.  arpens  96.  perches  de  terre 
en  fief,  lefqucis  separteutNem  à  monTieur  de  BeruUe,  à  caufe  du  vieux  château  de 
Guyancourt ,  fie  etoicnt  tenus  en  pletn  fief  fie  rcfTort  dudit  duché.  Item,  de  17. «c- 
pcns  67.  perches  fie  demie  de  terre  fie  prez ,  lefqucis  apparrenoient  à  é&vett  ptrri- 
Olliets  de  la  fe^eune  de  Montigny,  de  celle  de  Voiimv ,  du  vieux  chafUau  de  E 
Guyancourt.  Item,  de  16.  arpens  19.  perches  de  terre  en  fiet,  lefqueU  appotienoienc 
en  propre  à  modieur  de  Berulie,  à  cau  e  du  vieux  chafteau  de  Go^court  ;'i  M. 
Hébert,  à  caufe  de  fa  terre  de  Bue  ;  a  mondcnr  de  !a  Gucriniere,  auflî  à  caufe  de 
.£1  terre  de  Bue  fie  du  Brcuil,  fie  étoicnt  tenus  en  plein  fief  fie  refFort  dudit  duché. 
Item,  de  17.  arpens  5.  perches  de  terre ,  lelquels  appartcnoient  à  divers  particuliers 
dans  la  feigneutic  dcfdits  fieuis  de  Berulle  fit  Hcbcrt.  Item  >  de  41  perches  de  bois 
de  la  kijpeuiiç  dcMagay.  Item,  de  4.  arpens  de  terre  iîtuez  dans  la  patoiûc  fi^ceo- 
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^  lue  dudic  Magny.  Item,  d'onze  arpcns  de  terre  ,  (ciz  au  chantier  deMtloon&ilf  tei^ 
foii  do  Moatigny*  Item, de  9.  atpetis  54.  pccchcs  en  iicf ,  lefquels  appanenotenc 
aux  dames  de  Porc*Royil  t  i  caufe  de  lenr  fief  de  Montigny  &  fief  Ttiboutllatd. 
Item,  de  1 1.  arpcns  is.  perches  de  terre,  letqucls  appartcnoient  à  dîvecf  pamcn» 
liai  ca  la  Icigucurie  du  vieux  chalteau  de  Guyancoiuc.  Icein,  de  j.  arpens  9.  per« 
ches  de  terre  en  fief,  lefquels  apparienoient  àmonfiear  deBerulIc,  à  caufe  du  vieux 
chaftcau  de  Guyancourt,  &:  ctoicnt  tenus  en  plein  fief  &  rcflortdudit  di;clié.  Item, 
de  II.  arpcns  6.  perches  de  (crte,  iîs  au  terroir  de  Guyancoun,  lieu  dit  le  Trou- 
Berger  ,  Iciqucis  appartenoient  i  divers  paiticuHcR,  &  twpendoient  de  la  feigneu- 
ric  du  vieux  chafteau.  Item  ,  de  10.  arpcns  93.  perches  de  terre,  lefquels  apparte- 
noieoc  à  divers  panicalicrs ,  c'toient  fituez  en  la  iieigoeucic  du  vieux  château  de 
GuyancDurr.  Item  ,  de  10.  arpens  pj.  perches  de  terre  en  fief,  Iciquels  appartc- 

B  noient  à  monfîcvir  de  h  Verrière  ,  &  «oient  tenus  en  plein  fief  &  reflbrt  dudit  du- 
ché. Item,  de  10.  arpcns  7).  perches  de  terre  en  fîcf,  dont  8.  arpeos  2.  perches 
appartcncriênt  au  fieur  Decq,  &  les  ancres  arpens  /j.  perche*  amt  héritiers  du 
ficur  de  la  Giicrtnicrc,  &:  ctoicnt  remis  en  plein  fîcf  &  rcllort  dudit  duché.  Item, 
de  trois  atpcns  27.  perches  de  terre  en  fief  «  lesquels  appatccooicm  à  monteur  He> 
berc,  &  aux  héritiers  du  fca  ûem  de  HiUeriii,  &  àoicnc  tenus  en  plein  fief  fir  reÇ- 
fort  dudit  duché.  Iccrn ,  de  7.  arpcns  35.  perches  de  terre,  lerqucls  appartenaient 
à  divers  particuliers  ,  &:  ctoicnt  iicuez  dans  les  territoire  &  ieigncuric  de  Bue  &.  de* 
Loges.  Item ,  de  j  s  arpcns  57.  perdies  de  terre,  bois ,  prc2  8r  jardins  en  fief,  lef- 
quels appartcnoient  aux  dames  de  S.  Cyr,  &  croient  dans  la  mouvance  dudit  du- 
ché. Item,  de  6.  arpcns  94.  perches  de  terre,  prcz  Se  bois  en  fief,  Iciquels  appai* 
tehoient  an  fieur  Jugnc.  Item,  de  x.  arpcns  75.  perches  de  pr^  en  fief,  lefquels  dé- 

C  pendoient  de  Vi'letam.  Item,  de  21.  atpcns  Z4.  perches  de  terre  prcz  en  fîcf, 
lefquels  appartcnoient  au  prieur  de  Fontenay-lc-Flcury ,  au  collège  de  h  Marche, 
6e  au  fieur  Sbilus ,  &  ^'enc  tenus  en  plein  fief  de  reffitrc  dudit  dudié.  Item ,  de 
81.  arpcns  88.  perches  de  terre,  prcz  Se  bois,  quatre  maifons  5c  dix  jardins,  lef- 
quels appartcnoient  à  divers  particuUers.  Item ,  de  44.  arpcns  ^6.  perches  de  terre 
ptez  en  fief,  lefquels  appartcnoient  à  monfietur  oe  Bartittac,  fie  fiitfoient  pattie 
de  la  terre  de  Villicrs,  tcnuL  :n  plein  fief  &  fcflbrt  dudit  duché.  Item,  de  10.  ar- 

fens  65.  perches  de  terre  en  fief,  lefquels  apparteament  à  moniteur  de  Paloileau, 
eaufe  de  fil  terre  de  la  Runiere  8e  de  la  Vattve,  4e  étoient  tenus  en  plein  fief  &: 
relTort  dudit  duché.  Item,  de  S.  arpcns  2.  perches  de  terre  en  fief,  lefquels  appar- 
cenoicnt  i  madame  de  iàintc  Marthe,  Se  cioicnt  tenus  en  plein  fief  &  rclTort  du- 
dit dnch^.  Item,  de  6.  arpens  }6.  perdiet  de  terre  en  fief,  lefquels  d^pendoienc 
de  laint  Jean  de  Latran,  &  ctoicnt  fitucz  à  Saclc,  &  tenus  en  plein  fief  &  rclTorc 
D  dudic  duch^.  Item,  de  6.  arpens  66.  perches  de  terre  en  fief,  lelqucls  appartcooiene 
à  nonfiettr  Meiaut  de  Gif,  faifoîent  partie  de  k  tene  de  Gif,  de  ëeoient  tenus  en 
plein  fîcf  S:  reffort  dudit  duché.  Item,  de  21.  arpcns  41.  perches  de  rcrrc  en  fief, 
lefquels  apparteooient  à  moafieur  Mcraut  de  YUÙcrs ,  de  Ploient  partie  de  fa  tette 
de  Villiers-,  qui  Aïoient  tenus  en  plein  fief  &  teflort  dudit  dudid  Item ,  de  9.  ar* 
pcns  jo.  perches  de  terre  en  bd ,  lefquels  appartcnoient  à  madame  d'Albon,  fai- 
ibieac  partie  de  la  terre  de  5.  Aubin ,  Se  étoicnt  tenus  en  plem  fief  &  reflott  dudic 
duché.  Item,  de  aa.  arpens  de  terre  en  fief,  lefquels  apparrenoient  i  mefiîeura 
d'Orfjgny,  &  c'toient  tenus  en  plein  fcf  ^  reffort  dudit  duché.  Item,  de  cinq  ar- 
pens une  perche  de  terre  en  fief,  Idquels  appartcnoient  à  madame  Pall'arc,  Êiifoicnc 
partie  de  la  terce  de  h  Martiniere,  de  «oient  tenus  en  plein  fief  Se  teflort  dadit  duché. 
Item,  de  5.  arpcns  75.  perches  de  terre  en  fief,  lefquels  apparrenoient  à, M.  Daquin, 
fàifoienr  partie  de  fa  terre  de  Jouy  ,  Se  ctoicnt  tenus  en  plein  hcf  &  reilbrt  dudit  duché. 
Item,  de  17.  arpens  jp.  perches  de  terre  en  fiefs ,  lefquels  apparienoient  à  M.  de  la 
Guériniere,  fàifoient  partie  de  fa  terre  fife  à  Bue,  &  ctoicnt  tenus  en  plein  fief  Se 
£  reffort  dudit  duché.  Item,  de  9.  arpcru  jx.  perches  de  terre  en  fief  lefquels  appar- 
tenoient  à  M.  Hébert,  fàifoient  partie  dé  b  tctie  de  Bue,  &  étoicnt  teiius en  plein 
fief  &  refToit  dudit  duché.  Plus,  1.  arpens  10.  perches  de  terre  en  ficf,  lefquels 
appartcnoient  à  mefljcuts  de  Marcoufiy,  à  caufe  de  leur  terme  iilcaSacic,  &:étoienc 
tenus  en  plein  fief  Se  reffort  dudit  duché.  Item,  de  a.  arpens  46.  perches  de  terre 
en  fîcf,  plantez  en  arbres  fruitiers  ,  lefquels  appartcnoient  à  M.  Dicq,  comme  tai- 
iant  partie  dcia  terre  de  Marantais,  fîfc  à  Touffus,  &  ecoiciu.  tenus  en  plein,  fief 
&icabrt  dudit  duché.  Item,  dTna  arpent  88.  perches  de  tetre  en  fief,  lefquels ap- 
panenoient  à  M.  de  ViUaray*  conUDcâiABt  putie  dciâ  une  de  YiUarov ,  &  étcnenc 
Tmtr,  Ma 
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Tmin  rn  pVin  fSff  5:  rcfforc  H;:  lit  li'.^chc.  Ircm  ,  de  t.  aq)Cn$  7^  pcrcbcs  dc  terre  ^ 
en  hc»,  qui  apparccnoient  aux  dames  dc  Porc-Royâl,  comme  failànt  partie  de  leur  , 
terre  de  ViUiecs- le  •Bâcle,  &  croient  tenus  en  plein  Bef  &:  reflTort  dudit  duché. 
Item*  de  4.  arpens  60.  perches  dc  terre  en  fief,  qui  appartcnoient  à  M.  de  la 
Verrière,  fi(c  à  Villaroy ,  &  éioicnc  tenus  en  picm  hef  &  redore  dudit  duché, 
ftem,  de  8.  arpens  48-  peiebes  detenes  en  6cf,  qui  dépcodotent  <1b  la  feîgncuiie 
de  Touffus.  Icem,  dr  ?.  ^irpou  li.  perches  de  terres  en  fief,  qui  appartenoicot  à 
M.  Bontcuips  ,  comitic  laiiani  partie  dc  (a  terre  dc  Mcrantais ,  territoire  dc  Magny. 
Item ,  de  ^  arpens  84.  perebes  dc  terre  en  fief,  qui  dépendoient  dc  la  commanwle 
de  S.  Aubin  ,  &:  c'toient  tenus  en  plein  fief  &  reflort  dudit  duché.  Item,  dc  1.  ar- 

Ecns  92.  perches  dc  terre  en  iîcf,  qui  appartenoicnt  à  madame  h  roarquifc  de 
>ampierfe,  comme  faiiiant  jpartiedc  la  terre  de  la  Peruche,  (ife  à  Cbâtcau-toct,  te  . 
<jui  croient  ternis  en  plein  hcf  &  reflort  dudit  duché.  Item,  de  $t.  arpens  dc  rerre, 
prcz,  clos ,  jardins,  Iclqucls  appartenoicnt  à  divers  paniculicrs,  lîtuez  dans  la  pa-  " 
loiOc  dc  Montigny  Item,  dc  29.  arpens  une  perche  de  terre,  clos,  jardins  &  plans 
d'arbres  fis  dans  la  paroifle  de  Voillns.  Item,  de  }8.  arpens  S.  perches  de  terre 
«n  fief,  fis  dans  la  paroifle  de  Magny,  lefqucls  appartenoient  àM. Gilbert, icaulîe 
de  fit  terre  de  Voilins,  &  M.  Bontemps,  à  caufc  de  fatenedeJifeantais,  Se  étaient 
tenus  en  plein  fief  Ôc  rciTott  dudit  duché.  Item,  dc  2.  arpens  94.  perches  déterre, 
fis  dans  ledit  terroir  dc  Magny,  lefqucls  appartenoicnc  à  pluficurs  particuliers. 
Item,  dc  7f.  arpens  71.  perches  dc  texte  ca  nef ,  lefqueto appartenoicnt  àM.  Decq, 
à  caufc  de  la  terre  fiic  à  Châtcaufon  ;  à  madame  la  marquifê  dc  DatDpicrtc ,  à 
caufc  de  la  Peruche  -,  à  la  fcigncuric  dcTouflus;  à  M.  Daquin,  à  caufe  de  f»  terre 
de  jouy;  à  mcfficurs  d'Orfigny  &  de  Villoain,  &  lefqucls  étoient  tenus  en  plcia 
fief  &:  reflort  dudit  duché.  Item,  dc  6z.  arpens  57.  perches  de  tetre.-.  pccs,)ac-  ^ 
«lins  &  clos  en  roture,  ûtucz  dans  les  paroifles  ci-dcflus ,  krquels  appartenoient  à 
divers  particuliers  en  la  feigneutic  des  (leuts  Daquin  &  Hébert.  Item,  dc  i}.  ar- 
petis  8j.  perches  dc  cercccn  fief,  fituez  dans  le  territoire  de  Moncigoy,  lefqucls 
«ppaccenoienc  aux  dames  de  S.  Cyr  &  au  fleur  Jugnié ,  8c  étoient  tenus  en  plein 
MI  &  reflort  dudit  duché.  Item,  100.  arpens  dc  terre  &  prez  en  roture,  lefqucîs 
appattenoient  à  divers  particXiliers  ,  fîrucz  dans  l'andcn  étane  d'Àccy ,  appelle  l'étang 
du  Bois-Robert;  le  nomme  l'étang  qui  cfl  aU'deflus  vers  le  bols  d'Arcy,  &  qui 
étoient  dans  la  cenfîvc  de  la  fcigncuric  dc  Montigny  ,  du  vieux  château  dcGuyan* 
court  &.  de  la  vicomte  de  Montigny.  Item,  de  41..  arpens  47.  perches  de  terre, 

Srez  ,clos  &  jardins  en  fief,  lefqucls  appartenoient  aux  dames  de  S.  Cyr,  au  prieur 
e  Fcnienay 'le  •  Ficury,  aux  fleurs  jugnié  &  Sollus ,  &  croient  tenus  en  plein 
£cf  &  reflort  dudit  duché.  Item»  de  pluficurs  maifons  des  villages  de  Choify  aux 
Bcra65c  de  Satory.  Itero,  too.  arpens  19.  perches  de  terre,  prez  Se  boîs  utuez  o 
dans  les  p.ucs  dc  Verfaillcs,  entre  la  Ménagerie  &  Choify,  &  dc  la  juflicc&  mou- 
vance dc  Tcianon ,  qui  appartenoicnc  aux  religieux  de  (ainte  Geneviève.  Item ,  de 
75.  arpens  de  bois,  Ictqucls  appartenoient  à  Tancieniie  abtuye  de  S.  Cyr,  tenos 
dudit  duché.  Item  ,  dc  21  ).  arpens  de  bois,  lefqucls  appartenoicnt  à  M.  le  comte 
de  Gaflé,  comme  dépendans  dti  comté  de  Jouy*  &  étoieiu  tenus  en  plein  fief 
Se.  reflort  dudit  dticiié.  Item ,  de  la  tetie  te  feigneurie  de  Gallle  te  de  Choify 
aux  Rauf*- ,  qui  appartenoicnt  aux  Religieux  dc  faintc  Geneviève  du  MoittàParis. 
Iccm,  dc  la  terre  &  fcig^ieurie  dc  S.  Cyr,  qui  appartenoient  à  M.  de  S.  BrilTon* 
en  la  nwuvance  du  fief  de  Villctain ,  appartenant  aux  Cdef^ns  de  Patls ,  temiS  en 
plcKi  hef  ^^  rciTorc  duJit  duché'.  Item,  dc  78.  arpens  debois  fituez  dans  la  paroiffe 
de  Bue,  Icfqucts  appartenoicnt  à  moniteur  te  inadame  Hcbcrt»  à  cauiê  de  leur 
terre  de  Bue ,  tenus  en  plein  fief  8e  reflort  dudit  dudté.  Item,  de  t8.  arpens  de 
bois  taillis  fituez  proche  Satory,  lefqucls  appartcnnicnt  aux  reirgicufcs  de  Porc- 
Royal  ,  8c  étoient  en  la  fctgncuiie  de  M.  de  Bcruile,  à  caufc  du  vieux  château  de 
■  Guyancourt,  tenu  en  plein  fief  Se  reflort  dudit  ducKé.  Irem ,  de  3^9.  arpens  «8. 

Çeichcs  de  bois  en  fief,  fituc?.  dans  le  grand  parc  dc  Vcrraillcs,  entre  la  lîoullic , 
criliillcs  &  Bue ,  lefqucls  appactcnoienc  aux  Celeftins  de  Paris ,  8c  dœcadoicnt  de 
Pordié-Fontaîne  fie  de  la  Boullie,  tenus  en  pldn  fief  fie  reflort  dudit  duché.  Item , 
de  la  prrtic  Je  Moiilincau  ,  t|ui  appaiccnoit  à  la  fucccfl'ion  du  ficur  SoUus  -,  fça* 
voir,  la  ferme,  le  moulin,  les  3.  quarts  du  jatdin  8c  7  j.  arpens  de  terre  fituez  dans 
la  paroifle  de  Fontenay*Ie-Flcury ,  tenu  en  plein  fief  8c  refTort dudit  duché.  Irem, 
réglife  «Se  b.uinient  de  rancicniie  abbaye  de  .S.  Cvr,  2j,  arpens  de  jardin  &  clôtu- 
tcs  »  ito.  arpcos  dc  tctics  labourables ,  X4.  arpens  ds  piez  ,10.  arpens  de  bois,  le 
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tout  ctanc  de  la  haute  juflicc  &:  tabcHionnc  dudit  duché  de  Chcvrcufc.  Item,  Ic- 
^  glifc  paroilikic,  ia  mauon  presbytcraie  avec  50.  aaucs  nuiions  des  habicaos  dudit 
vill^c,  &  40.  arpcns  «fheritagcs,  clos  &  jardins,  Ictoucanflî  dans  la  hante  îuftice 
&  tabclhonné  dudit  duché.  Item,  l'cglilc  paroilTulc  de  Fon!cii.iv-lc-Flcury ,  Icpricutc 
&  cutc  dudic  lieu ,  les  madoos  de  la  croix  du  Moot  &  autres  maiioas  es  eavitoos, 
la  mailôn  du  fîeur  Joigncr  le  fef d'Olive»  dans  ht  haurt-jalHce  9t  Tabellionni 
dudit  duchc.  Item,  S.  arpcns  de  terre  de  Moiuignv-lc  !':cri  i  neut,  .ippartcnatxs 
à  divers  particuliers  ;  fi^voir»  aux  dames  de  Purt- Royal,  115.  arpensv  au  fieur 
Hattltemps  21.  anx héritiers  Bann  dit  b  Montagne  ij.  à  la  ébrique  dudir  Mon- 
tigny  21.  à  l'ancienne  abbaye  de  S.  d  ,>  lu  (leur  de  Clctc  j,  aux  hcu:icrs 
l'Abbé  16.  auK  héritiers  Gcrbaux  y  au  ùcur  Daumcc  7.  au  licur  Baiau  de 
Troox  40.  à  Jacques  ChevaHcr  17.  atn  heririecs  Muchats  tt.  ni  (leur  de  Benille  t. 
2u  î'cur  Jugnic  8.  aux  héritiers  de  Dcfmoulins  i6.  à  datnoifcllc  Richon  6.  au  ficur 
de  Rebours  4.  Plus ,  jo.  arpem  à  divers  parciculicts  ,  letqucis  j68.  arpcns  ctoicnt 
dans  h  haute joftioe fie  tabdUonné  dudic  duché.  Itéra,  aja.  arprns  de  la  paroKIè  de 
"Voifins  le  Brctonncux ,  te  80.  arpcns  de  terre  dans  ladite  piuoifTc  ,  tenus  en  roture 
de  la  ieigMuiic  de  Magny ,  cane  des  termes  de  M.  Gilbert ,  que  de  celles  de  M. 
Aubert  anttes  paitictîlier$ ,  le  tout  dans  la  hante  jultice  fie  tabeHionné  dudit  du- 
ché. Item,  dans  le  village  de Troux ,  duquel  les  religieufcs  de  Port-Royal  font  dames, 
une  ferme  ji  elles  appartenant  de  &80.  arpcns  de  terre,  S.  arpcns  de  prez  ,  un  clos 
de  40.  arpens ,  étant  de  la jtiftioe  fit  leflbrt  dudit  Chevteufe.  Item ,  audk  lieu  une 
hôtellerie  Si.  une  ferme  appartenante  au  (îcur  baron ,  avec  60.  arpcns  de  terre.  Plus , 
aux  hcricicis  Marchais  une  mailon  »  jardin  6i  8.  arpcns  de  terre,  à  Henry  Chevalier, 
une  mailbn  fie  a.  atpens  de  terre  \  de  une  autre  maifon  cy-devanc  à  M.  de  Benitte* 
le  tout  dans  la  hautr  jufticc  &  tabcUionnc  dudit  duché.  Item  ,  dans  le  vdlagc  de 
Bouvier ,  la  ferme  du  collège  de  U  Marche ,  avec  jo.  arpcns  de  terre  par  Toi.  Plus  « 
la  fetine  de  M.  Qaattehonunesfie  as.  atpens  de  tette  par  foL  Plus,  la  £trine  de 
^  M.  Dannct ,  avec  70.  arpens  de  terre  &  9.  arpcns  de  Iwis ,  &  environ  jo.  arpcns  de 
pâture  avec  (a  xax&na.  fie  jardin.  Plus ,  des  héritiers  Rocher  t  une  nuiloa  «  cour  fie 
jwdin  fie  a4. arpens  de  terre ,  anx  héritiers  Benaid ,  une  malibn  fie  7.  arpensde  lene; 
k  curé  de  Montigny  >  une  maifon  fii  jardin  5c  clos  de  vignes,  contenant  environ  j. 
^ffpens.  Plus ,  4.  pietites  maifoitt  avec  chacun  leur  petit  jardin.  Plus  ,  à  diffcrens 
particulieis  50.  arpens  de  terre  ,  le  tout  étant  dans  la  haute  judice  fie  rabeliionoé 
dudit  duché.  Irem,la  partie  de  Guyancourt  mouvante  dudit  duché ,  appartenante 
à  M.  de  BctuUe,  conHuaot  dans  le  vieux  château ,  dont  dcpeudoicnt  plulicucs  Acfst 
pAlie  ddquds  lom  léunis  ,  comme  Bellcbat  ,  Val  Saint  Bon ,  trois  étangs  fie  lod. 
arpcns  de  bois,  le  tout  étant  de  la  haute  juftice  &:  tabclliounc  dudir  duché.  Item, 
à  Maeny>LeylIàrt  ,  donc  ledit  icigneur  duc  de  Chevicule  eft  leigncur  utde  &  haut 
joilicier ,  la  farme  de  Mcrantais  tenue  en  ramte  dudit  Magny ,  iio.  arpens  enfermez 
dans  le  parc  Plus  ,  à  differcns  particuliers  100.  arpcns  tenus  auÛi  en  cenlivc  de 
ladite  le^neurie ,  le  tout  dans  la  haute  juihce  6e  tabcllionnc  dudic  duché.  Item ,  à 
'Villatoy,  la  fcnne  de  M.  Gilbert  tcnuë  en  lief ,  corps  de  logis  ,  grange.,  bergerie» 
130.  arpens  de  terre  labourable  te  10.  arpens  de  prez.  Plus  ,  audir  lieu  251.  arpens 
de  terre  fie  7.  mailons  appartenantes  à  diticrcns  particuliers ,  le  tout  dans  la  haute 
juftice  fie  tabeUioniîé  dndtt  duché.  Item,iChaieaufon  ,  la  ferme  de  mademoifellc 
du  Boullay ,  jj.  arpens  de  terre  da.  s  !c  parc;  la  ferme  de  la  Pcruchc  avec  54.arpens 
fie  l'c'glile  dudit  lieu}  fie  à  autres  patCicuUcts  loo.  arpens,  ce  qui  kit  en  tout  2,07. 
arpens  étant  dans  la  haute  juftice  fie  ubcUionné  dudit  duché.  Item ,  au  village  à» 
Touflus ,  dont  ledit  feigncur  duc  de  Chcvrcufc  cft  (cigncur  urilc  &;  haut  jufticicr, 
fa  ferme  de  M.  Dccq  Se  de  Icgliic,  tcuucs  en  Hef  dudit  duché,  avec  4a.  aipcasde 
tetre  enfermez  dans  le  parc.  Plus ,  la  ferme  de  M*  l'abbé  Renaudor ,  avec  57. 
arpcns  de  terre  labourée  enfermez  dans  ledit  parc,  le  tout  dans  le  terroir  dudic 
Touflus  ,  tenus  en  roture  dudit  duché  ,  fie  étant  de  la  haute  jullice  &  cabeiiionnc 
2  d'icelui.  Item ,  au  village  fie  hameau  des  Loges ,  appartenant  à  M.OaquiB  ,1a  ferme 
6r  (cigncuric dudit  lieu ,  66.  arpens  dr  terre  rnfcrmcz  dans  le  parc,  13.  arpcns  de 
bois,  1.7.  arpensde  pâture,  colles,  lans  ôeptcz,  le  tout  telcvanicn  plein  fîcf  dudic 
duché;  Item,  de  la  fertnc  de  l'hôpital  dudic  lieu  des  Loges  27-  arpent  ;  de  celle  de 
Simon  Rogucs  \€.  de  celle  du  licur  Parque  yo.  de  celle  de  l'cglifc  ;o.  f  iifant  en 
tout  iz}.  arpcns.  Item,  la  partie  deb  terre  &  leigncunc  de  Bue  qui  apparcicuc  k 
M.  Hebeic,  «lofiftiiit  dans  le  lieu  ffngneutial ,  où  il  y  a  château ,  baUècootcaTCCun 
paic,OQiiMiiaiic«iivinm  5;.  «pots.  Ffais,oiiegtao(kfecme,  logemenc «gcaufc, co? 
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lombier»  vacherie  6c  bergerie  ,avcc  loo.  arpcns  de  terres  labourables ,  ^4.  arpens 
de  prez>  200.  livre?  de  ccnùvcs.  Plus,  un  moulin  &  iz.  arpens  de  prcz  1  plus  7. 
arpcns  de  prcz ,  lur  p.utie  dcCquels  c(l  bâti  le  pont  &  aoqueduc  de  Bue  Plus,  rou5 
Jcs  droits  honorihqiics  dans  l'cgliic  diidit  Bue  ,  haute ,  moyenne  &:  baflc  juflicc  dans  l'c- 
tcr«iuc  de  ladite  tcric  ,  le  tout  mouvant  fic  étant  dans  la  haute  jullkc  dudit.  duché. 
Item  ,  l'autre  partie  de  ladite  terre  dcBocVCppartenant  aux  héritiers  ou  creancieis 
de  M.  Hilleriii  de  Bue,  confiflAnt  en  un  grand  corps  de  logis ,  e'curie  ,  bafTecour, 
ioûé  à  poilTon,  un  clos  d'environ  10.  arpens  de  terre,  prez  &  bois  en  la  ferme  de 
la  belle  image ,  contenant  20.  arpens  de  tecte  s  k  môalia  de  Laanay ,  conCftant  en 
une  maifou  &  mou'in.  Plus,  en  28.  ou  jo  arpens  de  prez  tant  bons  que  médio- 
cres. Plus  ,  wYÎton  12.  arpens  de  terres  lahoinabics.  Plus ,  le  moului  du  Val  auQl 
en  non  valeur, conlîllant  en  20.  arpens  de  prez,  un  étang K  iS.  arpens  de  terres  la- 
bourables P!iK  ,  la  ferme  Brcuil  jConîlfîant  en  m.iiron,  grnngc  ,  ctabic  &:  bergerie, 
6C  joo.  arpctii  de  terres  labourables,  50.  arpens  de  bois  appeliez  la  Garenne  j  &C  30. 
arpens  de  pce?,  ou  environ.  Plus,  environ  180.  arpens  de  bois  taillis  en  plulteurs  B 
p'fcr-  ,  ici7  vl;ns  les  coflcs  &  plaines  de  Satoiy ,  moulm  du  Val  &  de  Launay,  dé- 
pendant de  ladite  tare  de  Bue  ,  le  tout  dans  la  haute  juilice  6c  tabeltionnc  dudic 
duché.  Item,  lemoalin  de  Vaubeuin,  fciz  dans  ladite  paroilTe  de  Bue  ,  appaice» 
nanc  à  M  D:iqiîi'-! ,  avec  ij.  arpens  de  prc?.  &:  10.  Je  terre  5c  p.uures,  le  font  r?nu 
en  hcf  dudit  Guthc.  Tous  Icldits  fiels,  hcricagcs  &c  bcns  cy-dciRis  (pecihcz ,  ctant , 
eomme  ditell,  ceux  âirieli|uets  inondit  feigneur  duc  de  Chevrcufc  ,  cède  à  Sa  Ma- 
jeflc  lefdits  droits  de  mouvance  5;  dtreftc  féodale  ou  ccriCicre  fk.  Hc  'nflicc  ou  rcilorc 
qu'il  avott  iur  iccux,3  caulc  de  fondit  duchc  de  Chcvrculc  ,  étant  tic  plus  prclcncc- 
tnenc  dêaUAc  par  mondit  leigneut  duc  à  &  Mi^c^le  droit  de  péage  &  travers  à  la 
prritf  normandie  £c  val  de  GalUc  i  Un  appartenant,  compris  dans  l'cvaluatioii  cy-dc- 
vant  taicc  pat  Iciditi  rapport  <Sc  ptoccs  verbal  à  ladite  fommc  de  j  75  888.  I.  6.d, 

JEcottcre  mondit  leigncur  due  de  Chemufis  a  baillé,  cedc ,  tranfporté  &  délaiHé  q 
par  ces  prcfcnt^s,  des  maintenant  pour  ro«iours,  audit  tittc  d'échange  ,  &  promis 
garantir  comme  defius  à  Sa  Majciité  &:  à  les  (uccelTeurs  rois  de  France,  leidics  Ici- 
gneurs  commillaircs  aulH  ce  acceptant  en  vertu  dcrdites  lettres  patentes ,  les  ville  Se 
chaUcau  de  Chcvreuie ,  dans  lequel  chadeau  eft  fonde'e  une  chapelle  de  fix-vingt  li- 
vres de  rente,  dont  le  chapcilain  cil  à  la  collation  durcigacur  ;  les  domaines  ,mou> 
vanccs  &  oenfives  de  Chevrcufc,  S.  Lambert,  les  Trous,  S.  Remy  ,  Chadcaufbtc» 
Touflus  ,  rentes  feigneurialcs  ou  foncières  de  Vauboycns, haute  iuflicc  dans  les  pa- 
roides  de  Chcvrculc,  S-Rcmy.S.  Lambert,  Gif,  Châtcaufoic,  la  Triniié  ,  loullus, 
VilUers-le-Bacle ,  S.  Aubin  ,  Saclc ,  Vauhalan,  Igny ,  Montigny ,  les  Trous  en  partie 
f<  autres.  Plus,  îes  rcfTorts  des  juftices  du  comté  du Mefnil-H.^bcrt ,  du  comté  de 
jouy ,  de  la  paroillc  des  Loges  ,  de  la  patoilic  de  Milon  5c  autres  -,  de  la  feigneurie 
des  Trous ,  de  celle  de  Vaugicn  ,  de  celle  de  Meridon  &  autres ,  fituces  dans  les  fii(-  -0 
dites  paroillcs  &  ailleurs  ;  lods  &  ventes  &  autres  droits  fcigneuriaux  &:  fco  buN: , 
caai  en  cas  de  vente  ou  échange  que  d'autres  mutations  ;  amendes  des  bois  fie  de 
police,  droics  de  confircation,cpaues,  bâtardiles,  déshérence  ,  droits  de  mefurage, 
rnef:uc5  coutumes ,  picd-fourché,  péages  &  travers,  érallagcs  des  halles,  pcches  de 
Tivscrc  ,  moulin  bannal ,  avec  les  droits  de  prendre  le  treizième  pain  qui  (c  vend  par 
les  boulangers  dans  la  ville ,  aux  foires  &  marchez  ,  &  un  pied  de  chaque  bête  qui 
fe  tue"  à  la  boucherie,  prcflbir  bannal,  grcftc  de  tabcIlionn.igc  dans  route  î'ctcndo'>  de 
lajullicc,  tour  de  Chàtcautort,  &  autres  droits-,  la  thuitkiic  de  Chcvreule  avec  le 
logement  du  ThuilUer ,  la  terme  do  Château  de  Chevteufe ,  avec  les  raaïlbns  »  fpnffs» 
écuries ,  &  i^-vingt  arpens  de  terres  labourables  ,  les  prez  de  S  Remy,  contenant' 
i{.  arpens,  le  moulin  a  tan  dudit  S.  Remy,  logement,  granges  6:  autres  bâtimens 
«n  dépendans,  le  moulin  d'Aulne  avec  leskjfeneos,gtangcs,  écuries,  ctables ,  if.  E 
arpens  î^.  perches  de  terre  labourable  &  5.  arpens  de  prez  ;  la  ferme  de  MaincourC 
avec  maiion ,  granges,  écuries  ,  bergeries,  15.  arpens  de  prez  ,  /j.  arpens  de  terre 
labourable  9t  tf .  arpens d'aulnaU»  n  ferme  du  Mouceau-Champromety  $  avec  les 
maidins, granges,  écuries , bergerie  ,  ijo.  arpens  de  terre  labourable,  un  arpent  de 
pre  4.  arpens  de  bois.  Item  ,Ta  ferme  de  la  Grand'Maifun  avec  les  Ic^mens,  écuries, 
granges ,  étables ,  bergerie  ,  180.  arpens  de  terre  labourable,  40.  arpens  de  p&tuie, 
&  I  z. arpens  de  bois  raillis.  Item,  la  ferme  de  Touffus,  avecmaifon  .granges  , écuries, 
bergerie  ,  jardin,  i^a.  arpens  de  terre  labourable  &  5.  arpens  de  prez  Se  pâtures. 
Item  ,  107 49<  arpois  y  2.  perches  de  bois  taillis ,  garnis  en  plufieurs  endroits  de  vieux 
chênes  Ôc  d'un  grand  nombre  de  ballivaiix  aocicos  de  laoderoes  de  di&rens  âges  » 
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^  en  plaficucs  buidbns  ficcaotuos  lepaccz,  dont  l'un  appelle  le  Clercau  contient  lojS» 
arpens  io.  perches  :  celui  de  fa  Cranei  contenant  75.  arpcns  6.  perches:  celui  dc« 
HouiTicrcs ,  contenant  58.  arpcns  60.  perches  :  celui  de  la  Ronccric,  contenant 
4^.  arpcns  80.  perches  :  celui  de  Trotigny  ,  contenant  77.  arpens  f^.  perches }  o 
lui  de  Jagny,  de  72.  arpens  jj.  perches  (  celui  du  Tanelet ,  Tronchet  6t  Bailly,de 
140.  arpcns  :  &  celui  de  Vauccry  <îc  la  Norroy  ,  de  137.  avpc  .s  6^.  pcrchcsi&  gc«. 
neralctnenc  tous  les  autres  domaines     droits  dudic  duché  de  Chcvreu(c,à  l'cxcep* 
tion  du  chafteau  fie  du  parc  de  Dampicrre ,  des  fiefs,  fcigncuries ,  juHiccs  &  paroif- 
fcs  dudic  Dampicrre,  S-  Forger  ,  Maincourr,  Senlillcs  ^:  C-hniicl  ,  &:  de  tojs  les 
droits,  tcITorcs  de  jullice,  cculivcs  de  rotures  &  mouvances  des  ficts,  mente  des 
dnrin  feigneuriaux  aux  mutations  par  échange  dans  I  étendue  deldires  cinq  partnf^ 
fcs  ,  Icfquellcs  font  fuuces  à  i'cxcrcmitc  dudit  duché  joignant  le  conuc  dc  Mont- 
iorc  >  le  tout  que  mondit  feigneur  duc  fc  rcrcivc ,  dans  IcCquclks  paroiCTes  le  titre 
dc  dudié  eft  fie  demeote  ccmené  pour  toujours,  comme  ù  majefté  l'a  accordé , 
^  voulu  Se  ordonné,  rant  par  leldits  arrcr?  des  22.  fcptembrc  kToi      janvier  i6çi. 
'  que  par  lefditcs  lettres  patentes  contenant  le  pouvoir  &  comniiûîon  dcidits  fcieneurs 
commiflaires.  £c  néamnoîos  ne  pourra  ledit  feigneur  duc  de  Chevreulê  préiendic 
aucun  droit  dc  juftice  ,  chafte  &:  dirciVe  (ur  les  fermes  de  la  Grandmaifon ,  de  Main- 
coutt  fie  dc  Monceau  >  non  plus  que  (ur  le  moulin  d'Aulne  »  fie  les  bois  des  Houl^ 
&ies>  de  la  Ccane  fie  de  la  RoiKecie»  qui  font  partie  des  cho(ci  cy^deflus  délair* 
fc'cs  à  fa  majefté,  quoique  Icfdites  fermes ,  moulins  Se  b  )is  foient  litucz  .îaus  lef- 
ditcs paroilles  de  Dampierre,  S.  Fqfgct*  Ma  ncuurt  &:  Scaliilcs,  &  ce  tant  que  lcf> 
tes  famés,  noutios  fie  bois  detneurcronr  en  ta  poiTelfioa  de  fit  majelli  Aedefesfuc- 
cclTeurs  rois  5  à  I.i  charge  toutefois  que  fi  dans  ta  fuite  fa  majefté  tes  aliène  à  titre 
de  propriété  iocommutable  ,  les  droits  de  juftice  fie  de  chaflc  dans  l'étendue  dcfd. 
C  lieux  cecoumecont  de  plein  droit  i  mondit  feigneur  duc  de  Chevreulê ,  fes  fuocef» 
leurs  &  ayant  caule,  pour  en  jouir  par  eux  comme  ledit  feigneur  en  a  joui  aupa- 
lavanc  le  prcfent  échange  fie  l'dnioa  audit  domaine  de  VcrlaïUcs.  Et  à  l'égard  des 
dnita  de  diiefte  féodale  n  cenfieie  delditcs  ftmies,  moulins  fie  bots  »  fie  des  droits 
fêigncuriaux  en  de'pendans ,  tant  en  cas  dc  vente  ou  échange  qu'aux  autre?  muta- 
tions, ils  ne  ferunc  réubhs  audit  kigncuc  duc  de  Chevreulê,  qu'en  cas  que  leldits 
biens  pallent  en  main  laïque,  &  non  autrement.  Et  outre,  mondit  feigneur  doc  de 
Chevreulê  tranfportc  à  fa  majefté  tous  droits  refcindans  5:  rc^^cifoircs ,  &:  générale- 
ment tout  ce  qui  lui  peut  compctcc  fie  appartenir  à  cnuic  dc  (ondit  duché  de  Chc- 
vreufc  &  des  autres  biens  (us  cédez ,  h  la  refcrvc      choies  cy^deAus  exceptées;  te» 
quel  duché'  de  Chcvreufc  appartient  à  mondit  feigneur  duc  au  moyen  de  la  donation 
qui  lui  en  a  été  &ite  par  dctfunt  trcs-haut  &  très  -  puilTant  fcigncur  monlcigneur 
Charles  d'Albert,  duc  de  Luyncs,  Pair  de  France,  fon  pcre,  par  contrat  du  9.  fep- 
tcmbre  166?  p-iHc  par  maiflrc  Philippe  Galois  notaire  au  challclcr  dc  Paris,  en  prc- 
D  lencc  des  tenioms  y  nommez,  auquel  Icigneur  duc  dci-uyacs  ledit  duché  avoit  été 
lUifll  donné  par  madanic  Marie  de  Rohan  fa  mère,  par  contrat  paflé  pardcvanr  maî- 
tres le  Caron  Se  Galois  no'^uc^  le  y.  may  de  ladite  année  i66}.  laquelle  dan^r  j'i- 
voit  acquis  de  monicigncur  Ciaudc  dc  Lorraine,  duc  dc  Chevreulê,  fon  époux  en 
lêcondcs  noces,  par  contrat  paflé  patdevant  maillrcs  Ogier  ^  ledir  Galois  notaires , 
le  15.  oébobrc  16^^.  en  con^rqucncc  dc  quoi  l'adjudication  en  ftvoit  été  £lite  à  !*• 
dite  dame  par  decicc  lau  au  panemcnt  du  21.  m.:rs  )6j8. 

Et  n'eft  compris  au  prcfent  échange  la  baronie  8e  châtellenie  dc  liltiuepas»  laquelle 
a  ère  ci-devant  di  lirai  te  &  démembrée  dudit  duché  de  Chcvrcufe,  au  moyen  dc  la 
vente  que  moadic  (cigncui  duc  en  a  faite  audit  fcigncur  de  Pontcharirain,  parcoo- 
trat  du  17.  aouft  1^91.  paflc  picderant  maiftrcs  Carnet  fie  ledit  MoufHe  l'un  des 
notaiics  foulTignez ,  fie  des  lettres  patentes  dc  (a  majefté  du . .  .  .  jour  dc  .  .  .  . 
1^91.  coniîrmatives  dudit  contrat  i  ni  la  chàtcUcnie  de  Magny, Leyllart, Se  lespor- 
£  tions  d'héritages  fie  droits  que  mondit  feigneur  doc  a  aulTi  aliénez  au  profit  du  lieux 
Piètre  de  fieaurepaire,  par  deux  contrats  d'échange  des  28.  juin  1689.  fie  S.  juin 
J691.  confirmez  par  autres  lettres  pacenus  aufti  intervenues  for  iceux. 

£tant  convenu  que  ledit  donuine  &  autres  dépendances  dudit  duché  de  Che- 
vreufe ,  délaiflez  à  la  nu^elh:  par  le  prcfent  contrat ,  demeuietont  chargez  des  re- 
devances cy^aprés  fpecifiées,  dont  la  toulité  dudit  duché  e(b  tenue  ;  fçavoir  de  19. 
feptiers  degraiiivcrs  le  prieur  de  S.  Jean  de  Chevteufe,  dont  2.6.  (et  tiers  de  Icigic, 
Se  13.  fepders  d'o^,  le  tout  mefute  de  Chevteufe  i  d'un  muid  de  grain  vcts  l'ab- 
baye de  Hantebrayete,  fcavoix  les  deux  tiecs  de  blé-méteilt  de  Vwmc  tien  d'avoloQ 
imtK  Ni 
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du  crû  du  pys,  mclurc  dc  Momtort-1  Amaury  ;  de  ij.  liv.  de  rente  vers  l'abbaye  \ 
de  Porc-Ruyai  des  champs  i  6c  vers  le  comte  du  Mc&il-Habetc ,  de  la  coupe  de  4. 
arpcns  lIc  buis ,  à  prendre  par  chacun  an  fur  les  coupes  générales  des  bois  deChcvrcufc. 

J'our  dclducs  tciics,  kigacuries ,  domaines  ,  hetiuges,  droits  ti  biens  fuscedez 
ptr  kdit  (eigncur  duc  de  Chevrcufe ,  joilir  par  Sa  Majcfté  ,  fie  être  unis  &  incor- 
porez nuJit  domaine  de  VcifiilIcSy.ii  oommeAcci  la  jouillÀnce  du  piemicc  janviec  ^ 
de  ïidv.c  piclcncc  aance  1^9:.. 

Fc  pour  &  en  concr'c-chjngc  de  la  plus  grande  partie dudit  duché  de  Cbcvfebtè^ 
Cl  choie  ci  i-!efii]Ç  .-Icî  iillL  ■  1  Sà  MV;cllé  Ifidits  feigncurs  commiflàires,  pour  &  ao 
nom  de  ba  Mj)citc,  &i  en  vertu  du  pouvoir  a  eux  dor.nc  par  Icfdites  latrrs  paten- 
tes du  ti.  OÂobre  1^91. d- devant  énoncées,  ont  baillé,  cédé,  <}iiiic6,  tranfporté 
fie  dclaidé  par  ces  prclenrcs  des  maintenant  à  toujours,  à  titre  de  pur,  ab(olu  fie 
perpétuel  ccbangc ,  fie  en  pleine  <^  incommutable  propriété ,  fif  promettent  audic 
nom  de  Sa  Majefté ,  garantir  de  tous  troubles  &  empcchcmens  généralement  quel- 
conques c.iversfic  contre  tous  ,  nuîf.t  {ci;^nfurduc  de  Chevreufece  acceptant ,  pour  lui, 
fcs  hoirs ,  (ucccllcurs  &  ayans  caulc,  les  comté ,  ville  ôc  domaine  de  Montfort-I  Amaury,  " 
fes  cireondances ,  apparten-  nccs  &  dépendances ,  châteaux ,  mailons ,  iiitayes ,  tailUs  » 
fiefs,  arricre-fiefs,  ceiifîves,  judiccs  &  reflôrts,  tant  en  première  inftance  qu'en  cas 
d  appel  >  chaHes ,  pèches ,  droits  leigncuriaux  fi£  féodaux ,  tant  en  cas  de  ventes  oa 
autres  mutations  suivant  la  coutume  ,  qu'en  cas  d'échange  ,  droits  rddndans  âc 
rclcifoirs,  avec  faculté. de  tentxer  dans  tous  les  ufurpattons  ,  fi  aucune  y  a,  tant 
anciennes  que  modernes,  même  dans  les  parties  dudit  comté  aliénées  ouctigagccs, 
en  quelqtTc  temps  &  manière  que  ce  ioit,  en  lonbouriant  toutctbis  le  prix  delà 
finance ,  tout  iUtiï  que  la  Majcftc  auioit  pû  faire}  comme  aufli  avec  tâculté  dc  cou- 
per les  hauts  bois  de  futayes  fie  les  taillis  comme  dans  fon  propre  fie  privé  parrimoinc> 
pouvoir  de  nomincr  aux  bénéfices,  d'in(hraer  fi£  deftituer  bailty,  lieutenant ,  maître 
des  eaux  &  ibrêu  ,&  tous  autres  officiers  ncceflaircs^pnur  1  exercice  deiditcs  juftiœ 
qui  connoîtront  tant  en  première  inlbnce  qu'en  cas  d'appel ,  de  toutes  matieces 
civiles  1^  criminelles,  police  6c  voirie,  eaux  2c  forets,  chaflé  fi:  pèche  chacun  à 
leur  égard,  au  lieu  des  officiers  royaux  «  tant  du  bailliage»  maittîte  des  eaux  Se 
Ibrêts ,  capitainerie  des  diaflb  de  Montfbrt,  que  des  preroîcies  juftkes  te  infe-  Q 
riciires  des  membres  dudit  comré,  rcflortiflantes  audit  bailliage  fie  comprifesau  préient 
échange  >  Iciqucls  oAicicts  royaux  demeureront  fuppiuncz ,  confemncmeniaudic  atcéc 
du  ZI.  janvier  de  ladite  préfcme  année  1^91.  Ums  que  ledit  (èigneur  duc  de  Che- 
viLu  i-  ro;t  tenu  d'aucun  rerabourfcmcnc  ni  dcdomagemcnt  env  ers  eux  ,  dont  fi  aucua 
cii  diit  S»  Majcfté  eft  &  demeure  chargée  luivani  ledit  arrêt.  £t  néanmoins  les 
officiers  dudit  lêigncur  due  de  Chevrcufe  ne  oonnoitront  des  cas  royaux ,  ni  des  ap- 
pellations de  la  juihcc  Royale  de  Ne.niphlc,  mais  bien  connoitronc  des  appella- 
tions de  toutes  les  autres  julUccs  ccd^s  par  le  prêtent  contrat  audit  Icigncui  duc 
de  Chevreulc,  confiftant  ietBc  oomt^  de  Montiort ,  es  roafbres  des  diiteamt  rainez 
de  Montfort  fi:  S.  Lcger ,  droits  fcoJaux,  droits  de  ccnlives  fii  dc  lods  Se  ventes 
fuiv.mt  la  coutume,  mctne  aux  mutations  par  échange,  les  rentes  fcigncurialcs  fur 
le  village  des  Menues,  8c  fur  les  fcigneuries  deiîlits  Menuës,  de  Thoiry,  Raconis, 
Neuville,  M.irccî,  &:  GrinilTc,  les  pcigcs  de  ont  fort ,  étalages  &;  places  des  Halles, 
mefuragc  des  grains  ,  ctaux  a  boucher,  &  péages  de  la  aoix  S.  Jacques,  gcoUc  de 
Montfort,  poids  du  roi,  péage,  travers  &  gcolle  de  S.  Léger,  péage  fie  travàs 
d'Elîcvtl le,  le  pré  au  Comte,  moulin  de  Lorrc ,  champ irt  .  c  Mcrc  Se  Doujarc, 
moulin  bannal ,  four  baonal  dc  Houdan  ,  places  &  étalages,  péages  fie  uavcrsy 
pèche  &  geolle  dudit  Houdan ,  prez  de  Houdan  au  nombre  de  10  j.  arpcns  ou  en* 
viron;  greffe  &  tabcllionagc  de  Moiuf  ït  ,  lîoudan  &  dépendances,  iij.  arpens  ou 
environ  de  prcz  litucz  dans  U  vallée  de  S.  Lcger,  ferme  proche  le  vieux  château 
de  S.  Léger,  la  femie  du  Coin,  celles  de  la  Chefruiye  te  d<fpeodances,  le  fief  de 
iOMifon  de  S.  Léger,  i'Edang  neuf,  cenfivcs  du  fief  dit  Chapelain,  emplacement 
do  moulin  foulon  ,  la  forêt  de  Montfort  contitlatu  en  1 1437.  ar{>ens ,  dciquels  il  y 
en  a  414}-  arpcns  en  plaines t  bruyères  6c  terres  ingrates ,  47)1.  arpcns  en  Ixii»  E 
taillis,  fie  jJ4i-  arpens  en  fijtayes  nu  réserves,  parmi  lelqnels  ilie  trouve  looo.  ar» 
peusde  toutes  ik  places  vutdes,  fie  généralement  tous  les  autres  fonds,  droits  de 
ncoltez,  de  queloue  nature  de  qualité  qu'ils  Iblenc,  qui  apparricpncnc  i  Sa  Kb- 
jcilc,  à  caulc  dudit  domaine  8f  comté  de  Montfort,  fes  appancnances  6:  dépen- 
dances fi£ annexes,  fans  tien  excepter  ni  rcfervcr  au  profit  de  Sa  Majcfté,  que  la 
^wtctùaai ,  le  lefibcc  au  parlcntCK  de  Fois»  dtla  aaoa?ance  à  la  Coanoone  »  9e, 
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d'autant  que  la  juftice  devenant  patrimoniale  audit  feigncur  duc  de  Chcvrcurc  ,  (es 

«  officiers  ne  pourront,  comme  dit  cft,  connoîtrc  des  cas  royaux,  ni  des  appclla« 
tiens  de  k  juftice  royale  de  Ncauphle;  Sa  Majcflc  établira  dans  la  v-isc  do  Mont- 
fort»  pour  oranoScte  de(3its  cas  royaux  ic  des  appellations  dudit  Ncaupiilc,  un 
bailly  de  tobbc-courtc ,  un  prcTident,  an  licutenaiic  gênerai  civil,  un  Ueutenane 
geoer^  cràninel,  un  commiflairc  cnquctcur  examinateur,  un  lieutenant  particu- 
lier aflefleuf  ctimincl ,  deux  confeillers,  un  avocat  du  toy,  un  procureur  du  roy, 
«n  lubdituc  dudit  procureur  du  roy, un  rapporteur  pour  la  certification  dcftcri^ 
ayant  tous  deux  le  pouvoir  de  poftulcr,  deux  buiflîcrs  audiancicrs,  llx  procureurs 
poftulans,  un  greffier  &  deux  notaires  royaux ,  Iclqucls  (cront  ooarvûi  pat  Sa  Ma- 
jefté  fur  la  nomination  dudit  feignear  duc  de  Cbevreufe,  fcs  hoirs,  fucoeflèn»  K 
ayant  caufc,  aul^ucU  le  dtoit  denomiiution  appartiendra  à  pcrpctuitc  incommuta- 
blcment ,  comme  £iîfaac  partie  BC  compris  au  pré(ent  échange, poui  dcfdics  domaine 
iC  comte  de  Moocfort ,  circondances  &c  de'pendances ,  &  chofes  ci-dcfTus  dclaiffccs 
en  contr' échange ,  jouir  par  ledit  ic^cur  duc  de  Chcvreufc,  fcs  hoirs,  fucccflcur* 
&  ayant  caufe  ,  à  perpétuité»  tour  ainfi  que  Sa  Majcilc  en  a  joui,  «Se  en  prendre  les 

B  fruits  <5c  revenus  du  premier  jour  de  janvier  de  la  préicnte  année  169t.  &  en  âise 
êc  difpoiGr  par  lui»(c(dic$  hoirs,  Aiccefleurs  &  ayant  cauie,  comme  de  leur  vray 
patrimoine  8e  chofe  à  eux  appartenant  en  pleine  propriété  incommurabtement  &  irré- 
vocablement, fans  qu'elles  foicnt  fujccccs  à  aucun  tachapt  ou  rembourfement,  re- 
vente, oa  téuoion  au  domaine  de  Sa  Majeft^ypour  quelque  caufc  &.  occafion  que 
ce  foit,  attendu  q|D^eltes  font  donnée*  k  titre  d'échange  pour  des  terres  feigneu- 
tics,  juflices  &  droits  fcrvant  à  h  conflruâion  &  accroiflcment  de  mailon  rciyale» 
te  augmentation  du  domaine  delà  couronne.  £t  ont  Icfilits  feigneurs  commifiaires 
déclaré  que  Sa  IN&jefté  veut'  te  entend ,  que  tous  les  domaines ,  fonds ,  mouvances , 
ccnlivcs,  juftice  &  rcflorts  ,  lîc  tous  les  autres  droits  dudit  comté  de  Monifbrt, 
delaiflcT:  en  contr'échangc  audit  feigncur  duc  de  Chevteufê,  fôicnt  6c  dcmeutenc 
mis  à  pcrpccuttéan  CMteaade  Inmpierre,  ancien  membre  dodir  duché  de  Che- 
vrcLifc  ,  ..vcc  IcMlts  fiefs  ,  fcigneurics ,  judiccs  &:  paroilTcs  iludir  D.Tmpicric  ,  Scu- 
liflcs  >  Maiocouti ,  S.  Foiget  &.  Choifel  •  &  tous  les  droits  de  mouvance,  jufUcc  & 
reflôrt  que  ledit  (êigneur  duc  de  Chevreufë  a  ebs  jusqu'à  préfent  dans  Pétendajf 
dcfditcs  paroiflcï .  ,1  c  iufc  dudit  duclic  de  Chcvreufc ,  mc-mc  la  mouva  .ce  &;  rtlTorC 

C  du  fief»  ieigneunc  6c  patoiflc  des  Laycs  appartenante  en  propriété  au  Itcur  de  Monc- 
mor,  comte  du  Mefnil-Haberc,  pour  n?  fermer  &compo(er  dorefnavant  le  tout 
cnfembic  qu'un  fcul  titre  5v  corps  dudit  ancien  duchc  de  Clicvrti.'c,  tel ,  Se  avec 
tous  les  mêmes  droits,  honneurs,  rangs  &  prérogatives  attachez  a  icdui  par  les 
lettres  d'érc6Bon  £e  de  conBrmarion  <fes  mois  d'avril  ujj.  fie  decendire  16^7.  (ai» 
v'Az  pi:  le  prcTcnt  c'changc  il  lui  puiflc  être  réputé  fi.it  aucune  innovation,  chaa- 
l^eincnt  m  diminution  quelconque ,  krdits  domaine  &  comté  de  Montfort  donnez 
en  oooit^échange ,  étant  8e  deroeorant  fubtogez  an  lieu  de  place  defdits  fonda ,  do* 
naines  ic  droits  dudit  duché  de  Chcvreufc,  cédez  dclailTcz  à  Sa  Majefté. 
A  été  aoili  convenu  entre  lefditcs  parties,  &  ont  Icfdiis  Icigncurs  commidaires 

'  pourdt  aunorodeSaMajefté,  déclaré,  conformément  audit  arrit  du  aa.janviet 
ï6()i.  que  les  droits  de  mouvance,  dircéke , juftice  fie  rcflbrts  dépcndans  dudit  duché 

^  de  Chcvteulc,  fur  les  paroiilcs,  fcigneuries  6c  fiefs  de  fiuUion  ou  Bulion,  Rongucux, 
LongcheTne,  des  CanKaux,desMouftieits,  de  la  Borde,  6c  fiir  tous  auttet  St&f 
paroitTcs  &  fciçncuries  (Ituccs  dan?  l'ctcnduc  du  territoire  dudit  comté de  MomfotC* 
l'Amauri  Se  dépendances,  ou  ailleurs  hors  ledit  duché  de  Chcvreufc ,  ne  font  com- 
pris en  h  ceffion  ci-deflos  âne  ii  Sa  Majcftc  par  ledit  feigneur  doc  de  Cbevreufe  » 
au  profit  duquel  Icfdits  droits  de  mouvaiu:c,  dircûc,  jufticcs  5-:  rcfTorts  demeurent j 
'  te  lui  en  ont  Icfdits  feigneurs  commiflaire  ûidit  nom ,  en  tant  que  bciom  Icroit , 
feit  par  ces  préfcnies'Muc  délaiOanent  necefl*aite,  pour  être  &  demeurer  unis  audit 
comte' de  MontfoTC ,  comme  pareillement  tous  les  droits  de  mouvance,  tlircfl^c, 

£  juftices  Si.  rcHotts  dépcndans  dudit  comté  de  Montfort ,  lur  les  paroiilcs  ,  Icigneu- 
nes  ic  fiefs  fîtuez  dans  l'étendue  du  territoire  dudit  duché  de  Chcvreufc,  ci-deflus 
cède  à  Sa  Majcftc,  mcmc  fur  les  Paroiflcs  ?c  fcigncurics  de  Noily&  Bailly  picchc 
Vcrfaillcs,  hors  leidits  comté  Se  duché,  dcmcurctont  Se  appartiendront  à  ladite 
Majefté,  à  laquelle  Icfdits  feigneurs  commiflaires  ce  acceptant  pour  elle»  mondit 
feigncur  de  Chevrcnfc  ,  en  tant  que  bcloin  feroit ,  en  fait  aufTi  de  fa  part  tout  df- 
laiOcment ,  pour  être  réunis  avec  ledit  domaine  de  Cbcvrcuiie  fus  ccdé  »  audit  domaine 
deVcdiaks. 
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Ledit  feigacur  duc  de  Chevreufc  fera  tenu  de  payer  &  continuer  kt  dttig^s  def^ 

dits  comte  ^.V  domaine  de  Moncfort,  cy-aprés  déclarez  j  fçavoir,  A' 
Au  chape bin  de  la  chapelle  de  S.  François,  fondée  au  chafteau  de  Mun^orc»^^ 

iép'icrs  de  bled  mouture. 

Au  prieur  de  S.  I  anrcnr  ,  un  ('entier  dc  bled  mouture. 

A  1  adminiftrateur  ac  1^  naldjtciic  dc  S.  Blaifc)  $.  minois  dc  bled  mouture»  Ce 
minots  d'avoine. 

Au  Prieur  de  S.  Germain  en  Lave,  9.  muids f .  mincs  dc grains ,  les  deux  ticr^ 
de  b!cd  mouture,  &  l'autre  tiers  d'avoine. 

Aux  abbé  &  religieux  de  Grand-Cham^,  4.  muids  de  bled. 

Tous  lefdits  grains  revenans  cnlemble  a  10.  muids  11.  feptiers  untninotdeblcd  B 
«noucure ,  &  ).  muids  t.  Teptiers  une  mine  &  un  minot  d'avoine ,  melure  de 
Montforr. 

Plus,  audit  chapelain  de  S.  François,  6,  livres  6.  (ois  par  an, 

Audit  prieur  de  S.  Laurent,  ii.  fols  6.  <kniers  auflfi  par  an. 

Aux  rcligicufcs  de  S.  Antoine  des  champs,  jo.  livres. 

^ux  ndminiflnccurs  de  S.  61ai(c,  jô.  fols  ii.  deniers. 

Aux  rcligicuics  de  Hauw-Btuyere»  18.  livres  tf.  fols. 

Et  à  l'adminiftrateur  de  l'Hôtel-Dieu  duJic  Montfort,  ij.  livres. 

A  l'cgard  des  charges  diiës  à  caule  de  la  forêt  de  Moncfort  »compti(è  au  otHcai 
échange ,  mondit  feigneur'  duc  de  Chevvralê  ne  fera  cenu  d'annes  que  de  celles  te» 
^crve'cs  par  la  rcformuion  faite  en  l'.ir.nc'c  5c  partant  demeurera  quirte&  affican^ 
xhi  fie  déchargé ,  une  de  celles  qui  forent  {upprimics  lots  de  ladite  leformation ,  que 
de  toutes  autres  telles  qu'elles  puiflènc être,  tnéme  envers  les  ofSciers  delà  makri(b 
des  eaux  forets  duJic  Moncfort, quoique  du  nombre  des  refcrvcz  par  ladite  rcfor- 
xnaiiun.,  attendu  que  Icldics  oiâciers  deaaeuictonc  Hipptimez»  comme  il  eft  cy-de-  C 
vont  dit. 

Ces  prclcns  échange  &r  contr' échange  air.d  fiirs  aux  claufes  &  conditions  (us  ex- 
f  riinécs  &  déclarées  i  &  outre  k  la  charge  de  payer  par  Sa  Majefté  audit  feignenc 
duc  de  Chevrenfo  la  fomme  de  treize  mille  deux  cent  quatorze  Unes  qnaire  folshufe 
deniers  de  foultc  <îc  retour,  à  laquelle  fe  trouve  monter  la  plus  valeur  des  chofes  par 
lui  cedccs,  luivant  les  évaluations  ponces  par  le  rapport  dddits  experts  &  le  procca 
verbal  defdits  fctgncttr»  oommiiTaires  >  conninez  par  ledit  arrCt  du  confèil  on  aa. 
janvier  de  la  prefente année  i6gz. 

Et  eft  encore  le  prcfent  échan^  lait  à  la  charge  &  condition  cxpreHc  que  lendits 
biens  échaiigez  demcumont  afleuez  fie  obligez  par  privilège  à  la  garantie  les  ans 
des  autres.  Lcidits  fcigncurscommilTaircs  ont  confenti  que  mondit  leigncur  duc  de 
Cbevreuic  retire  tous  les  titres» aveus,  dénombrcmcns,  tcriicr  &:  autres  cnfcigncmcas 
&  papiers  concetnans  leldits  comté  ic  domaine  de  Montfott-rAmauty»  de  ceux  qui  D 
s'en  trouveront  faifis ,  iefqucls  en  les  lui  délivrant  en  demeureront  valablement  dé- 
chargez envers  Sa  Mùeii:é&  tous  autres.*  &  feront  en  outre  délivrez  audit  (cigncuc 
duc  des  cxnaits ,  «fimmi» ,  copies  collationnécs  en  bonne  forme  •  fie  fontes  auties 
expéditions  des  papiers ,  titres  tz  cnfcignemcns  defdits  comté  &  domaine  de  Mont- 
fort  par  les  ofHciers  des  chanabrcs  dc^  comptes  de  Paris  &  de  Nantes, du  ttefoc  des 
chartes,  de  tous  autres  qui  les  ont  enpofleliton,  letoutGuis  frais. 

I-edit  feigneur  duc  de  Chcvreufe  de  fa  part  ,  promet  dc  délivrer  inccflammenc 
entre  les  mams  deidits  (cigneurs  conuninaires ,  ou  de  telles  auties  pcrfonues  qu'il 
plaita  i  Sa  Majefté  »ott  à  eux  ordonner,  tous  les  ttnes  t  aveos ,  dénombremens  •  pê» 
picn  ,  terriers  8c  autres  cnrcignemcns  qu'il  a  &r  peut  avoir  ,  conccrnans  les  terres, 
îiets  ,  leigncunes  ,  domaines  àc  droits  par  lui  dclailTez  avec  copie  des  tittcs  de  pio-  . 
prieté  dudit  duché  de  Cbevccufe*  énonces  tu»  par  le  prelênt  contcac  que  porte  pr»>  ^ 
ccsvetbal  defdits  (cignrurs  commifTairrs  cv-dctant  diirrcT 

Promettant  lefdits  Icigncurscommuiaircs  audit  nom  taire  ratifier  le  prefent  camrac 
par  Sa  Majefté ,  &  de  ladite  ratification  fournir  lettres  en  bonne  fie  due  forme 
audit  feigneur  duc  de  Chcvreufe  dans  quinzaine  ,  Icfquelîeî;  lettres  avec  le  prclcnt 
contrat  Sa  Majefté  iéra  cnrcgiftrer  incefTamment ,  tant  en  U  cour  dc  parlcmaïc 

Ïu'cn  fa  chambre  dev  comptes  à  Paris  ,  à  la  diligence  de  fes  procureurs  généraux, 
n  conlidcration  du  ptelent  échange  ledit  feigneur  duc  de  Chcvreufe  a  décharge  Se 
décharge  par  ces  prefcures  Sa  Majefté  de  l'indemnité  qui  pouvoir  ku  être  duc  pour 
railon  de  la  dircfte,  juftice  &  droits  qu'il  avoir  &  pouvoèe  prétendre  a  caufe  dudic 
ducbé  deCbcvccutCf  iiiE  ks  nations  royales  d«  YctiaiUes,Tnan<m  ficia  Méoigerie , 
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enfemUe  far  Monboron ,  Clagny ,  Glsiigny  >  Boagival  9c  Gaienoe  de  Vezinee ,  quoi- 

A  que  non  compris  dans  Ic^  évaluations  ponces  par  le  prcxrcs  verbal  dcfdits  fcigncurs 
commiliaircs  &  le  rapport  deldits  experts.  Letdites  parties  demeureront  refpcâivc« 
mène  obligées  -,  fçavoic»  Icfilics  tàffieàn  commiflàires  poar  tc  au  nom  de  Si  MajeA^ 
en  foi  5l  parole  tic  roi,  ranr  pour  lui  que  pour  fcs  {uccetfcurs  rois  i  &  ledit  feigneuc 
duc  de  Chcvreule  tous  l'obligation  &  hypoteque  de  tous  te  chacun  Ces  biens  prefcns 
&  à  venir,  d'enttetenir,  cxecacer  &  iccompUr  tout  leamtenii  an  piefent contrat, 
lans  jamais  y  contrevenir  pour  queltfue  caufe  que  ce  foit. 

'  Tout  ce  que  dcriu.<i  fait  Uns  préjudice  audit  tcigncur  duc  de  Chevreufe  du  rem- 
bourfement  à  lui  dû  de  la  finance  de  l'engaganenc  dudit  comté  de  Moatfoct<-l*A* 
maury,  dont  il  jouiftait  audit  titre  d'engagement,  enfcmblc  des  droits  Icignctjriaux 
de  quint  &  de  lods  &c  ventes  des  héritages  &  biens  (ïtuez  dans  l'étendue  dudic  du- 
ché de  Chevreufe  que  Sa  Majeltc  a  acquis  Se  fait  enfètmcr  dans  Tes  parcs  de  Vet^ 
fjillcs ,  &  employer  aux  ouvrages  depcndaiis  diidit  Vcrrrllc^,      des  intérêts  dcfdirs 

2  droits  icigncunaux,  &:  ciicurc  des  inicréts  de^  droits  d  indemnité  qui  lui  étoicnt  dûs 
à  aads  des  mêmes  herits^cs  &  biens  enfermez  dans  lefdits  parcs  ôc  employés  auidii»' 
ouvrages,  du  fond  de  laquelle  indemnité  Sa  M.ijeflc'  efl  quitte  vers  lui,  au  moyen 
du  picicm  échange  ,  à  la  liquidation  de  laquelle  haatîcc  dcIdits  droits  &  intcrcts, 
it  fera  iiiccITammcnt  procédé  &c  pourvu  au  rembourcement  d'iceux  par  Sa  Majeft^.- 
A  ce  làirc  eft  intervenue  &  fut  prelcnte  trcs-hautc  &  trcs-puiflantc  dame  mada- 
me Jeannc'Marie  Colbcrt ,  cpoufc  de  mondit  feigncur  le  duc  de  Chevreufe ,  de  lui 
autoriféc ,  pour  faire  &  palTcr  ces  prefcntcs ,  laquelle  après  avoir  eu  commUDicatîoil 
de  tout  le  contenu  âu  prclent  contrac,  &  qoeleâurc  lui  en  a  été  pre(êncement  Bite, 
6c  qu'elle  a  dit  le  bien  entendre,  s'eft  volontaiteraent  obligée  8c  oblige  par  iceiui  vers 
Sa  Mnjcilé,  pour  de  avec  mondit  feigneur  duc  Ton  époux  ,  (olidairement  l'unpowc 
l'aune  j  cbacun  d'eux  feul  pour  le  coac ,  lans  divifîon ,  di(cu0îoQ  ni  fidejudlon ,  re- 
nonçans  aux  bénéfices  6c  exceptions  defilits  droits,  à  la  garantie  de  la  portion  cy-def- 

C  fus  baillc'c  &  dchiffce  à  Sa  Majcfté  par  mondit  feigneur  duc  de  Chevreufe,  dédit* 
domaines  &  autres  dcpcadaAccs  dodu  duché  de  Chevtenle»  devant  déclarée,  &  à 
l'entrerennemeoT  &  execurion  do  cootetio  ao  prefent  contrat.  En  conièqaenoe  de> 
quoi  ladite  portion  cy-delailfce ,  quitte  &  dcchargcc  de  tous  les  droits,  hypotequcs, 
f>on)s,tai(bns,aâionsdc  madame  dame  ducheilè,  pour  les  deniers  dotaux  &  autres 
conventions  matrimoniales,  lelîquels  droits  &  hypotequcs  die  confent  être  transfé- 
rez fur  ledit  comte  de  Montfort-l'Amaury  &  dépendances ,  baillez  en  contr'ccliangc 
à  mondit  (etgncur  duc  par  le  prefent  contrat ,  pour  par  ttuditc  dame  duchelTc  les 
exercer  lûr  iceox  ,  comme  elle  auroît  p6  (or  lefdirs  oîens  te  droits  delaiikz  i  St 
Ma'icfii;  par  mondit  feigneur  duc  ,  q'ii  l'a  Ci>r\!c  aufTi  delà  part  pour  la  fcureté  de 
madite  danK  duchelle  fon  cpoule.  £t  pour  l'exécution  des  ptefeotes  &  dépendaa» 
ces  f  kdltts  Icigocur  Se  dapie  doc  9e  duchefle  ont  élâ  leor  domicile  en  leur  hôcd  i 
Paris ,  rue  S.  Dominique  quartier  S.  Germain  des  prez ,  paroilTe  S.  Sulpicc ,  auquel 
lieu  Us  conlcntent  tous  aé^s  de  juftice  être  £iits  valablement  ,  nonobllant  chang;c- 
ment  de  demeure.  Fait  Se  paflé  à  Paris  en  11i6td  dudit  feigneur  de  Pontchartraiq^' 
rue  r.euvcS.  Auguftin  paroifle  S.  Euflachcl'an  itfpa.  le  prc mser  jour  de  février  après 
midy ,  Se  ont  ùg/ûé  la  minute  des  pccicntcs  démcurce  en  la  poildlîon  âe  garde  dudic 
Moufle,  nocalie. 

Lettres  de  rtttficâtm  fur  U  ttntrat  iéchtnge  tmemunt  tt  duché  de  chevreufe. 

LOUIS,  par  la  grâce  de  Dieu,  roy  de  France  5c  de  Navarre,  à  tous  prcfais 
&  à  venir ,  falur.  Ayant  reiolu  d'acqucrit  la  plus  grande  |»rtie  des  paroilics, 
terres ,  twritagcs ,  jufticcs  &  droits  qui  compofent  le  principal  domaine  do  duché 
de  Chevreufe,  ou  qui  (ont  dans  la  mouvance  ou  juflice  d'icelui,  donc  nous  avions 
^  beioin  pour  la  conihudiun  &  agrandilVcmctu  de  nos  maifons  royales  de  Vcriailles, 
parcs  &  aunes  ouvrages  en  dépendans ,  fituez  dans  l'étendue  dudit  duché  ,  parti» 
duquel  nous  avions  ocja  fait  enfermer  dans  lefdits  parcs  te  employer  anidir"!  ouvra- 
ges ;  Nous  avons  par  les  arrêts  de  notre  confcil  d'cut  des  i8.  aouft  <Sc  ax.  leptcm- 
brc  I6QI.  ordonne  qu'il  (croit  lait  en  notre  nom  &  à  notre  profit  aoittifitîon  iti* 
trc  d't-changc  des  ville  Cf  chnftcau  de  Chevreufe,  de  tous  les  domaines ,  mouvances , 
ccnlives ,  judiccs ,  reflorts,  &  autres  droits  appartenans  audit  duché»  pour  être  unis 
6c  incorporez  à  nos  domaines  de  Vcrlailles ,  à  la  rclcrvc  du  dnAcau  &  parc  de  Dam» 
tncrre ,  des  fiefs ,  feigneotics»  juftices  4c  paioUbs  dudic  Daroptcne,  S.  Forges,  MaiO; 
reiae  K  0  8 
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coiitT,  Scnlifîes  &  Choifcl  ,  Se  Je  tous  les  droits  ,  rcllorts  Je  juilicc,  ccnfivcs  des 
xoturcs  Se  taouvanccs  des  hcfs  dans  i  cienduc  dcBitcs  cin<^  paioulcs  ;  &  qu'eu  con>  ^ 
tr'échiage  il  feteic  clîlatflc  à  notre  cher  &  bieo-amé  confia  le  duc  de  Chevreufe  les 
ville,  domaine  &  comté  de  Mi'^ufort  tant  cngjf^c  que  non  enga^ïe,  appartenances 
&  dépendances,  çhadc.iux ,  jniUons,  iutaycs,  taillis,  fiefs,  atncrc-ticts  ,  ccnfives, 
jnftices  8e.  xe0bits ,  chailcs,  pédics,  droits  feigpienriaux  &  fêodaux,  même  ceux  dûs 
aux  mutations  pat  échange ,  avec  faculté  de  rentrer  dans  les  ufurpations  &  dans 
les  parties  dudit  comte  ahenccs  ou  engagées,  en  rembourfant  le  prix  de  la  finance, 
de  couper  les  hauts  bois  de  futaye  ëc  ks  taillis,  pourvoir  aux  onîces,  &:  nommet  ' 
aux  bénéfices,  dcoits  rcfcindans  Se  refciloirs  ,  &  généralement  lous  autres  droits 
appartenans  audit  comte,  à  l'exception  néanmoins  des  droits  de  mouvance, dircfte, 
juftice&  reflTort  dépendans  dudit  comté,  fur  les  paroiflcs,  (eigncuries  Se  fiefs  fitucz  B 
dans  l'étendue  &c  territoire  dudic  duché  de  Chevteufe  qn^  leca  par  nous  acquis,  IcT- 
<uiels  nous  feront  délaifTcz  pour  être  réunis  avec  ledit  dodié  à  notre  domaine  de 
Verfailles  ;  comme  les  droits  de  mouvance  ,  diredc  >S:  rcfToit  dcpcntkns  dudit  du- 
de  Cbcvceuiç,  fur  les  çatoilTcs ,  Icigncuries  &  fiels  fitucz  dans  l'étendue  du  ter* 
ritoire  du  comté  de  Monifort  &  dépendances  >  demeureront  i  nottedic  coulîn  le 
duc  de  Chevreufe,  pour  être  unis  auJic  comté  de  Montfort ,  fans  au  furpîus  rien 
excepter  ni  lefecvec  dudic  comcé^  que  la  (ouverainccc»  reûort  ôc  mouvance ,  pooc 
éxe  le  tout  uni  «o£t  chafteau  de  Dampierre ,  avec  kÂlits  fiefa ,  ftigneuries ,  jufti* 
ces  &  paroifTcs  dudic  Dampierre ,  faint  Forgct ,  SenliHes,  Mainconrt  &  Choifcl,  5c 
tous  ks  dcoitsdcmouvance,julUcc  &  reflotc  que  notre  coufin  le  duc  de  Cbcvrcule 
4  toujours  eus  dans  l'étendue  defdircs  paroîlles  à  caufe  dudit  duché  de  Chevreufe  » 
même  la  mouvance  &  rcfTorr  du  fief,  (cigneuric     paroinc  des  Laves,  appairen.mt 
en  propriété  au  fiçur  de  Montmor ,  comte  du  ^kfnU-Habcrt,  pour  ne  former  Se  com-  C 
poler  le  tout  qu'un  feul  ritte  &  corps  dudit  ancien  duché  de  Cheneoft.  Et  pour 
procc.^cr  audit  échange  ,  cflimatioiis ,  évaluations,  &  paQer  contrat  ,  nous  aurions 
nomme  les  licurs  de  l'ontchaîtraiii ,  cpnlcillec  ordinaire  en  notre  conicil  royal, con- 
Ifollcur  gênerai  des  finances  j  le  Pelletier,  conlèiller  d'érat  ordinaire  ,  intendant  de 
nos  finances ,  d'AguefTcau,  confcitlcr  en  notre  confcil  d'ctat ,  &:  Chamillart,  confci!- 
iec  ordinaire  en  notte  conteil  d'état,  intendant  de  nos  finances,  paidcvant  ieiqucis 
lions  aurions  ordonné  que  les  oonttacs  ^  titres  de  propriété,  baux ,  fous-baux ,  pa- 
piers, cuetllercts  &  ccnfiers,  &  autres  titres  &  cnfcigncmcns  dudit  duché  de  Che- 
vreufe feroienc  rapportez,  enfemblc  les  baux  Se  états  des  revenus  dudic  domaioc  tC 
çomcé  de  Montfort  engage'  6c  uon  engagé,  avec  les  papiers oen&ts ,  coeillecets» 
avcus,  a^^t'idicntions  des  bois,  &  autres  titres  &  enfeignemens  conccrnans  les  rc\'C- 
nus  ordinaires      extraordinaires,  &  tous  droits  perceptibles  dudic, comte  de  Mont- 
fort, Se  leur  aurions  donné  pouvoir  de  sommer  des  experts,  pour  faire  pardevant 
eux  l'cftimation  &  évaluation  defdics  duché  de  Chevreule  ô£  comté  de  Mor.tfiirr , 
appattenances  Se  dépendances ,  Se  en  dreiTec  procez  verbaux  ,  pour  le  tour  vû  ôc 
rapporté ,  ctte  par  nous  ordonné  ce  qu'il  appartiendra.  En  exécution  duquel  atric 
ayant  le  vingt  oâobre  mil  fix  cens  quatre-vingt-onze  hit  expédier  nos  lettres  pa- 
ternes en  forme  de  commilTion ,  par  lerqucUes  nous  aurions  commis  &  député  ici- 
dits  fieurs  commifl'aircs ,  ib  auroient  procédé  aufdites  eftimadons  Se.  évaluations,  8e 
À  cet  effet  nommé  des  experts  qui  auroient  Sait  leut  rapport:  Ldquels  procez  ver- 
baux 8c  rapport  d'experts  ayant  été  confirmez  par  autre  arreft  de  notrcdit  confeil 
du  vingt-deux  janvier  dernier,  nous  avons  évalué,  fixé  &  réglé  à  la  l'omme  de  cinq 
cens  foixantc*quinzc  mille  huit  cens  quatcc-vitmt-huic  livres  crois  fols  iîx  den.  pour 
l'indeainité  ou  récompcnfe  dèt  i  notrcdit  coufin  le  duc  de  Chevreufe  i  caufe  de  la 
mouvance  féodale  &  dire<!lc  ccnficre,  cnfcmble  de  la  jullicc,  fur  les  terres  >  domai- 
nes 6c  droits  cnièrmcz  dans  nos  parcs  de  Vcclailles ,  ou  employez  hors  icctut  dans 
les  ouvrages  dépendans  de  nos  maifons  royales  &  domaine  «lodic  'Verfailles.   Noos  E 
avons  auilî  évalue  <Sc  réglé  le  revenu  annuel  de  tous  les  domaines,  mouvances,  cen- 
iîves,  judiccs,  reflbrcs ,  &  autres  droits  fiiifanc  la  plus  grande  partie  du  duché  de 
Chevraife,  donr  nous  n'étions  point  encore  en  piMTeffion  ,  &  qui  nous  dévoient 
ctre  dclnillcz  par  notredit  coufin,  à  la  fomme  de  vingt  mille  deux  cens  quatantc-huic 
livres  quatre  lois  un  denier  de  renie,  toutes  dcduâioos  laites ,  dont  nous  avons  faxé 
le  prix ,  à  raUbn  du  dedcc  vin^*(îx,  à  la  (omnie  de  cinq  cens  vingt-fix  mille  qua- 
tre cens  cinquintc-troîs  livres  iix  (ois  deux  deniers ,  &:  le  revenu  du  domaine  &  com- 
té de  MoDttort ,  Se  tout  «c  qui  devoit  diic  dclaiflé  à  notrcdic  coufin ,  à  la  fom- 
mc  de  icoite-ini  mille  nais  ceiu  quatie  livre»  quaite  Jibis  dix  deaici*  de  tente , 
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tonte  dsdiiâjon  Êdte  dont  nont  «rons  pmînemcnc  fixé  le  prix  fur  ie  pied  du  déniée 
trente,  à  la  (ommc  d'un  million  quatre-vingt-neuf  mille  cent  ^  ingt-fcpt  livres  cinq 
dcoicrs  y  compris  le  droit  dénomination  aux  ofïices  royaux»  &  les  droits  dejuflicc^ 
cfaifiè  Ae  ékoB»  k»  les  ftimes-t  monlin  bc  bois ,  &  en  la  manîèie  y  mentionne'e. 
Et  en  confequence ,  nous  avons  ordonné  pav  le  même  arrcc  qnc  par  lefdits  fleurs 
comminaircs,  en  vertu  des  lettres  patentes  du  2.0.  oclobrc  1691.  il  feroit  palic  en 
notre  nom  contrat  d'échange ,  par  leqitd  notredit  couiîn  le  duc  de  Chevreufe  nouft 
cédcroic  &  délai  flcioic  les  droits  de  mouvance  feoJalc  &:  â\xc(\<i  ccifierc  ,  &  ceux  de 
juflice&  relTortjtant  en  première  inftancc  qu'en  ua  d'appel,  lur  ics  biens  &  héri- 
tages féodaux  u  cocttEieni  liraezdans  récewnit!  dudic  duché  de  Chcvfailc,ld<)odk 
biens  &  héritages  nous  avons  &ic  etifetmerdaas  nos  parcs  de  Vcrfaillesjou  empi  nc-r 
hors  iceux  aux  ouvrages  en  dépendans,  it  en  outre  nous  débineroic  les  vilk  àc 
château  de  Chcvrcuie,  domaine,  mouvance,  cenlive ,  jufticc  ,  reflott  6c  tons  autreÉ 
droits  dépendansdudicduché)pour  être  unis  &  incorporez  à  nos  domaines  de  YcrfaiU 

2  les,  à  l'exception  des  châteaude  Dampicrrc  ,  parcs,  hef  &  leigneuries ,  juftices  &  pa<i 
roilîcs  dud::  Dampierrc  ,  S.  Forger,  M.iincourt,  ScnlifTcs  <5«:  Choifel,  &  de  tous 
droits,  reflott  dcjudices  ,  cenHvcs  des  rotures  &  mouvances  des  fîcfs,  même  des 
droits  firigneuriaux  aux  mutations  par  échange  dans  lefditespAroifTcs  qui  demeurent 
à  notrc.lu  coufin  le  Juc  de  Chevrcurc,  lequel  néanmoins  ne  pourroit  avoir  r.ipré^ 
icodtc  aucuns  droits  dcjulHcc9  cluûc  &  dircâe  fur  les  ferines  de  la  Grand-mailon» 
de  Kfaincmiit  &du  Monceau ,  moulin  d'Aulne  6t  bois  des  Hooflietes,  de  la  Cnne 
&  de  la  Roncierc,  quoique  fitucz  dans  IcfJitcs  paroifl'es  de  D.jmpicic,  S.  Forger  i 
Maincourr,  SenliOcs ,  tant  que  Icldites  iermcs  >  moulin  &  bois  feront  en  notre  main  j 
à  la  chirgc  que  fi  nous  venons  à  les  aliéner  i  ciice  de  propricré  incommutaUe ,  lef" 
dirs  droits  de  juflicc  &  de  chanc  retourneront  de  plein  droit  à  notredit  couiîn, 
pour  en  jouir  comme  auparavant  l'union  à  notre  domaine  de  Veriàillcs,  âc  que  la 

C  aircAe  ieodale  &  ceniiere  fur  les  fermes ,  moulin  &  bois  K  droits  feigneurJaux ,  aut 
mutations  même  par  échange,  ne  lui  feront  rétablis  qu'en  cas  que  Icfdits  biens 

Salicnt  en  main  laïque  èc.  non  autrement,  k  tout  aux  autres  charges  ciaufes  &con- 
itions*  cxoepcions  &  le&tvcs  portées  par  ledit  arrêt  du  21.  Septembre  169  t. 
Comme  auflî  nous  aurions  ordonne  qu'il  feroit  bâillé  en  contt'échange  à  notredit 
coulin,  les  viiie ,  domaines  &  comté  de  Montfort  tant  engagé  que  non  cngigc  , 
afee  tonales  droit»  en  dépendans,  même  les  droits  feigneuriaux  &  féodaux  aux 
muratiom  par  échange,  av<fc  toiîs  îimirs  rcfcindaris  &  ic(r!'^"i! <;  ,  à  rcyrrrniuii  t'es 
droits  de  mouvance ,  du'CkLlc,  julLicc  ib».  rci'îccrs  dcpcntiaus  dujic  coince,  lui  ics  pa» 
SOiflet  fie  fiefi  fimez  dans  l'étendue  du  territoire dudit  duchcdcChevrciilc,qui  (eroic 

5ar  nous  acquis,  même  (ur  les  paroifTes  &  feigncuries  de  Noify  &  Bailly,  Icfquels 
roits  nous  appattiendroient ,  comme  ceux'  de  mouvance ,  dircâe  ,  juflire  &  rcilorc 
dépendans  duoit  duché  de  Chevreufe,  fur  lesparoilics  feigneuries  &  iîefs  de  Bullinll 
ou  BouUon  f  Rmqueuz ,  Longchcfne,  les  Carnauz ,  les  Mouftiers ,  la  Borde ,  8c  tous 
autres  (îtuez  dans  l'étendue  du  territoire  dudjt  comré  de  Montforr,  circonfhncea 
&  dépendances  ou  ailleurs  hors  ledit  duché  de  Chcvrcuie  ;  appattiendroient  à  notre* 
dit  coufin  »  aux  claufes  &  tcfetvcs  portées  pat  ledit  ariéii  pour  être  ledit  comté 
(es  appartenances  te.  dépendances  unis  fie  incorporez  aux  terres  &  leigneurfes  tête* 
nues  par  notredit  coufin,  &:  ne  compofcr  le  tout  en(cmblc  qu'un  icul  &  même 
titte  U  corps  dudit  ancien  duché  de  Chevreufe,  nous  étant  chargé  d'indcmnifei; 
nos  officiers  qui  demeureront  fiipprimez.  Nous  aurions  auffi  accordé  i  notiedit 
coufin  la  nomination  aux  offices  qui  feroicnt  crée?,  pour  la  connoiflancc  des  ca< 
royaux,  &  des  appellations  de  lajuftice  royale  de  Ncauphle.  £1  noTdits  coinmi(<< 
dires  ayant  le  ptemiet  du  préfent  mois  fiit  fie  paflé  ledit  contrat  pardevanc  Fran^ 
^ois  Gedcon ,  Marchant  tSc  Simon  Moufflc,  nociircs  au  châtelct  de  notte  bonne 
£  ville  de  Parts,  &  promis  d'en  fournit  à  notredit  couiîn  nos  lettres  de  rati£catioti 
en  bonne  fie  dûë  forme,  pour^tre  enfnîielddttes  lettres  fie  contrat  enregiArez  en  notre 
cour  de  parlement  Sr  chambre  des  com près  à  Paris.  Nous  avons  en  exécution  dudic  con- 
trat fait  expédier  notre  cdit,  portant  Tuppteffion  des  offices  royaux, des  bailliage, 
maittife  des  eaax  fie  forêts ,  fit  capitainetic  des  chalTes  dudit  Montfbrt ,  cnlembledn 
bailliage  de  Houdan,Jc  des  prévôccz  de  Montforc ,  S.  Léger,  Ellevillc,  Meté ,  5c 
des  autres  jaftices  royales  lî  aucunes  y  a  ,  dans  les  domaines  icigncuiics  dciailTées 
à  nottedit  coufin ,  fie  création  d'autres  offices  royaux  necetfaires  pourlaconnoifTanee 
des  cas  royaux  &  des  appellations  de  ladite  jufticc  de  Neauphle  le  Chaflel,  aux 
gages,  droits t  exemptions,  imcnumtcz,  privilèges  fie  prérogatives. portez  pat  ledic 
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idit,  dont  h  nomination  appartiendra  à  notrcJit  coufin  ,  &  à  fcs  (ucceflcurs  &  avans 
caufcà  petpctuiic.eiïiottc  quil  ne  tcftoit  plus  quà  feirc  expédier  nos  lettres  de  ^ 
rarificadon  Aidic  contrat  «Téchanfe.  A  ces  caofci,  après  avoir  fait  voir  &  examiner 
en  notre  confcil  ledit  contrat  d'échange  du  premier  du  pr<Tf!H  mois ,  ci  attache 
ioas  le  conttc-fcel  de  notre  chancellerie,  nous  avons  de  l'avis  d  iceliu ,  une  pour 
noDS  que  pour  nos  fucceflenr  rais,  «ocepté,  approuvé*  xm6é  Se  confirme,  &  p«c 
ces  prcfentes  ficnccs  de  notre  main,  acc-ptons, approuvons, ratifions &:  confirmons 
Jedit  contrat  d  échange  en  toutes  &  chacuncs  les  claules  &  conditions,  points  & 
jBticles  y  contenus  Adédaiez ,  promettons  en  foi  &  paroles  de  roi,  tant  pour  noiis 
que  pour  nos  lacccneurs  rois,  d'exécuter  jnviohhlrmc  t  6c  perpétuellement  ledit 
«ontcat  d'échange,  fans  jamais  y  contrevenir  diicacmcntou  indireàcment  en  quelque 
Ibrte&OAtnkrequece  (oit.  Voulons  en  conCèqoence, que  tous  les  domaines,  fonds, 
iMouvanccs,  ccniivej,  juftices,  reflbrts ,  &  tous  antres  droits  généralement  quel- 
conques  dudit  comté  de  Montfort,dclailfc7.  en  concr'cchanjge  à  notredit  coufin  le  * 
4ttC  de  ChevieuliB,  ibient  &  demeurent  unis ,  comme  de  iaic»  nous  les  uniffons  à 
perpétuité  par  ccfdircs  prctcntcs  audit  château  de  Dampietre , ancien  membre  dudit 
du^  de  Chevreule,  avec  letdits  ficft,  feigncuncs,  juftices  &  paroiCfes  dudit  Dam- 
pieie,  StuMa*  Mainconct,  S.  Forget  &  Choifel,  &  tous  les  droits  de  mouvances , 
jufticcs  &  rcfforrs  que  notredit  coulîn  a  toujouts  eu  julqu'à  prcfenc  (kos  l'étendutf 
dciditcs  paioUlcs,  à  l'exception  ncanmouis  de  la  juftice,  challes  &  dircftc  (iir  les 
fermes  de  la  Grand  matfon  ,  de  Maincodcc  fiC  du  Monceau,  moulin  d'Aulne  Se  bois 
jcs  Houîîicrcs ,  de  la  Crâne  &  Je  la  Roncerie ,  quo'que  fituez  dans  Wditcspatoilks 
qui  n'appartiendront  à  noctcdit  coulai ,  que  dans  les  cas  portez  par  ledit  contrat  8c 
ainfi  qu'il  cftci-detfus expliqué  ,niênoe  avec  la  mouvance  &  rclfortdu  fief ,  feigncuvic  Se 
pnroilfcs  des  Laycs  apparrcnanr en  proprictéau  lieurdeMoatinor,comtedu  Mclnil- 
Habcit,  &i  tous  les  autres  tonds  .domaines  &  droits  qui  demeurent  &  appartîenncne  a 
notredit  coulîn  par  ledit  contrat ,  pour  ne  former  âc  compoCcr  le  tout  cnfcmblcqu'ua  C 
^èul  titre  &  corps  dudit  ancien  duché  de  Chevreuic ,  td  6c  avec  cousdioits,  hoancuts. 
rangs  8£  prérogatives  attachées  à  icelui  pat  lettres  d'éreftion  6c  de  confirmation  des 
«lois  d'avril  isjy.  &  décembre  1667.  Se  lans  que  par  ledit  échange  il  lui  puiiTc  être 
réputé  faire  aucune  novation  ,  changement  ni  diminution  quelconques ,  Icldits  do' 
maine  &  comté  de  Montfort  donnez  en  contr*échange  à  nonedit  Coufin,  étant  fc 
demeurant  fubrogez  au  lieu  dcldits  fonds ,  domaines     droits  dudit  duché'  de  Chc- 
vteute  par  nous  retenus  &  qai  nous  ont  été  cédez  6c  dclaiOez ,  pout  du  tout  jouir 
par  notredit  coufin  ,  les  héritiers  inÂladc  fèmdtes,  (ucoeflèurs  de  ayans  caufè,  audit 
turc  de  duché,  couper  les  hauts  bois  &  les  taillis,  comme  d.ins  fon  propre  &r  privé 
fattimoîoe,  nomma  aux  bénéfices,  pourvoit  aux  ofHcesdu  bailliage  8:  autres jufli- 
ces  inférieurs  dudit  comté  de  Montfbrt  8e  membres  d'icelul,  qui  nous  appartenoient 
avant  ledit  cxhangc  &:  compris  en  icclui  ,  lefquelles  à  l'avenir  feront  &:  demeureront 
ducales  &  patitmoaiales ,  les  oificiets  royaux  dudit  bailliage ,  &  autres julbces  inté- 
rieures étant  (îtpptimeZffr  connoitrant  les  ofl^ersde  notiedit  coufin,  tant  en  pre- 
mière infiance  que  par  appel  de  toutes  matières  civiles  $c  criminelles  ,  de  police  Se 
voirie  «fors  fie  excepté  les  cas  royaux  &  les  appellations  de  notre  jufUcc  de  Neauphlc- 
le>Chiiftcl ,  dçfqueb  cas  royaux  &  appellations  de  ladite  joftiee  de  Neauphie ,  la  con- 
'  noilTance  &  jurildidion  appartiendra  aux  officiers  nouvellement  créez  par  notre  édit 
du  prêtent  tnois  de  feviiet ,  jpour  être  pat  nous  pourvus  lut  la  nomination  de  noticdic 
«omin,  lelliits hoirs,  rocâileun  6e  ayans  can(e,andit  duché  de  Chevreuic  6e  ceatDé 
de  Montfort  uni  &:  incorpore  audit  duché,  aufqucts  ledit  droit  dénomination  nppar-» 
tiendra,  perpétuellement  &  mcommutablement ,  en  vertu  dudit  contrat  d'échange, 
âvec  les  levenns  6c  émolumens  do  gjtefle.  Pootta  auffi  notredit  coufin  énri>lir  me  mai*  £ 
ttiib  des  eaux  Se  forêts  5c  les  officiers  ncccnaircs  pour  la  compofer ,  &  pour  rendre 
la  jttfiice  fur  le  îmi  des  eaux  &  forces ,  des  challé  &  pccbe  »  au  lieu  des  officiers  royaux 
■  de  la  maîttife  des  eaux  8c  ibrèt»  ic  de  la  ca^tainetie  des  cha&i  dudit  Montfort  qui 
font  pareillement  fupprimezpar  le  même  edit,  (aufà  nous  à  rcmbourfer  &  dédom- 
mager, s'il  y  échet,  tant  nos  officiers  dudit  bailliage  &  JuRices  inférieures  ,  que  de 
ladite  maîtrifé  des  eaux  6e  forêts  6c  capitainerie  des  chaCÏcs  doiK  notK  nooschaigeonc 
ic  en  déchargeons  norrcdtt  coufin  le  duc  de  Chevreufe.  Voulons  Sf  ordonnons  qu'à 
l'avenii  les  vaflauK,  arrière- vatlaux,  ccnfitaires  6c  tenanciers  dudit  comté  de  Mont- 
fbrt uni  au  duché  de  Cbevieofc,  reconnoilTent  notredit  coufm  ,  lui  faffeot  la  fiii  6C 
h ommage ,  rendent  leurs aveus  &  dénombr"rncn<; ,  b:iillent  Irv.r^  icclaration?  pavent 
tous  ks  droits (eigucuciaux  &  fcodaux ,  le  cas  cdieaac,  iuivauc  la  coutume, nos  ordon- 
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paoccs  &  dcclarations ,  comme  i  leur  feigncur  fcodal  &;  ccniier,  &  que  les  appclla* 
A  ckms  des  jaftices  qui  rc(Tortifl[enc  audit  bailliage  de  Monrfecc  continuent  de  rellbrrir 

au  biiliiagc  daJi:  diidic  de  Chevrnifc,au  ficgc  dudit  Moiuforc.  Pourra  en  outre  nonc- 
dic  coulia  luftitucr  tous  autccs  otiiciers  occcllaircs  pour  l'execucion  dudic  cuiurac  dc- 
cbange»  le  tout  aux  autres  charges ,  cbufdi  conaitions,  exccpcions  &  rélerves  por- 
tées par  icclui ,  qur  nrius  vouloru  ûrc  cxccutc  purement  &  fimplcmcnt  en  rour  foin 
contenu,  fit  nousi  nouedit  coulin  leducdc  Chcvrcuic  faic  &  prctc  la  foi  &  hom- 
niage  &  le  feraient  de  fidélité  auquel  nous  l'avons  rc^u  fie  recevons  par  ces  pre- 
(cntcs.  Si  donnons  en  m.î'idrmcnc  à  nos  amez  5:  fcaux  confcillns  les  gens  tcnans 
notre  clumbte  des  compccs  a  l^am  ,  &:  cou:»  nos  autics  ottîciccs  qu  il  appariicndri 
«que  ces  prc  entes  iettres,  cnfemble  ledit  contrat  d'échange ,  ils  ayent  à  faire  cnregif- 
ttcr  ic  de  leur  contenu  jouir  tc  ufcr  noircdit  coufin  le  duc  <\c  <  hcvrcufc,  (c^  huiis, 
° facccCicur:^  &  ayans  caulc  pleinement  ,  pailiblcment  &.  pcipccuclicracnt ,  cellani 
B  fiitantceflec  tous  troubles  &  emjpccheniens ,  ncmobilanc  toutes  leccres,  ordonnances» 
cdit:;,  déclarations  &  autres  choks  ice  contraires,  aufqucllcs  nous  avons  dérogé  &c 
dérogeons  par  ces  prcfcntcs  :  Car  tel  cd  notre  plaidr.  Lr  aHn  que  ce  Toit  chofc  ferme 
(bble  nous  avons  fait  mettre  notre  fcel  à  ceiditcs  prcfcntcs.  Donné  à  Verlaillcs 
au  mois  de  février  l'an  degiace  1692.  de  de  notce  legne le  quarante-neuvième.  Signé, 
LOUIS.  Et  plus  bas  par  le  roi  Phblyffeaux.  .  A  vbaé  v^,  Bouchejiat.  Et 
encore  plus  bas ,  vù  au  confcil ,  PHiLTrtBAUX*  Et  feetté  do  grand  foeau  de  die 
Teste  Tut  lacs  de  Toyc  rouge  &c  verte. 

Kttiflrées  ,  enj  céf  requérant  le  procureur  gmeral  Jh  rei  fùur  être  exécutées  fila» 
leur  ferme  à"  teneur  y  fuivmi  férrit  de  u  /Mf.  A  Fm$  m  f«rUmm  U  vàfff'bHitiàÊÊe 
^tvner  i6^z.    Signé,  Du  Tîllbt. 

SU^^^  l*  (hmbre  èiet  ctmptes  y  «uy  ce  requer/mt  ie  fretureur  gêner âi  du  rn, 
^  fueer  Hfê  ettaUtit  pAm  kur  forme  &  teneur ,  tux  charges priées  ftr  Currit  Jur  te  f^t. 


EiOrêit  Jet  f^ttet  ieU  tkMdrt  det  tmftet, 

VEV  par  la  chambre  les  lettres  patenta  du  roi  du  mois  de  ftrrier  igçt.  I 
elle  adrcffantcs ,  par  Icfquellcs  Jt  pour  les  caufes  y  contenues  ,  Sa  Majcftc  a 
confirmé  Se  approuvé  le  contrat  d'échange  pailé  entre  les  coramidaires  nommez 
par  Sadite  Majedé  ,  d'une  part  i  &  le  lieur  duc  de  Chevreufc  ,  d'autre  parr  ;  le  pre- 
mier du  Jic  mois  de  février  des  fonds ,  domaines  5«r  droirs  du  duché  de  Chevreufc ,  men- 
tionnez auidiu  contrars  Se  lettres  avec  le  comté  de  Monrfbrt ,  appirrcoaot  à  ladite 
1^  Majeflé ,  Icfquels  docnaioes,  Ibnds»  mouvances,  cenAves ,  jufticcs ,  icilorts  tc  tous  au- 
très  droits  gc.icraicmcnt  quelconques  dudf'  camrc  dr  Moi^rfnrr  <:c;,u;T:7  en  rnnrr'é- 
chai'ïge  audu  licucduc  de  Chcvrcuic  ,  Sa  Majcitc  veut  ccrc     ticmcurer  unis  a  pcr- 

Eetuité  au  château  dcDampicrrc>  ancien  membre  dudit  duché  de  Chevreufc ,  avec 
s  fîcfs,  fcigneurieSjjufhccs  &  paroiflcs  de  Dampicrrc  ,  ScnHfTes  ,  Maincourt,  Saint 
Fotget  5d  Choifcl ,  &  tous  les  droits  de  mouvances,  juiliccs  Se  rcflToris  que  ledit  (leur 
duc  de  Chevreufc  a  tou^urs  eu  jutqu'à  prefent  dans  l'érenduë  defdires  paroifles ,  aux 
rcfrrves  y  contenues ,  &  ne  former  8c  compofer  le  tout  cnfemble  (}u*un  fcul  tirre  & 
corps  dudic  ancien  duché  de  Chevreufc ,  tel  &  avec  tous  les  mêmes  droits ,  honneurs, 
langs  &  prérogatives  attachez  à  icclui  par  les  lettres  d'érediun  &:  conhrnxation  des 
mois  d'avril  r$5{-&  décembre  itftf7. avec  Acuité  de  difpoler  des  fonds  Se  domaines 
dudit  comté  de  Montfert  comme  de  fon  propre  patrimoine  ,  ainfl  qu'il  e(l  plus  aa 
loi^  Conreou  &  déclaré  par  lefdites  letires,  ledit  contrat  d  échange  lusdatié  du  1. 
février  169t.  concluûons  du  procureur  général  du  roi,  tout  coniklcré  :  Laclujnbica. 
£  ordonné  8c  ordonne  IcTdirs  contracs  fie  bcires  de  ratification  être  regifhez  pour  être 
CJtccutcz  Iclon  leur  fi  r  r:  teneur,  aux  claufes  porrées  par  ledit  contrat ,  à  conJl- 
tioa  que  l'évaluation  dclditcs  terres  Se  domaines  du  duclié  de  Chcvreulé  Se  celles  dudic 
comte  de  Montforc  dépendances  leta  faite  à  la  leqaêie  9C  en  prefmce  do  proot- 
fCur  gcnctal  du  roi  ,  par  les  officiers  de  ladite  chambre  qui  feronr  par  clic  commis  à 
la  charge  de  taire  U  foi  Se  bomnugcau  toi  dudit  duché  de  Chevreufc,  6c  d'en  fournit 
l'areu  8c  dâuirobrcmenc  en  h  dianhre  dans  k  temps  porté  par  la  coutume,  à  comp- 
2V  du  Jour  de  la  dôniiedtt  piooës  verbal  de  ladite  évaluation  >  pour  laquelle  wn 
Imt  /  ,  P  »     .  ■ 
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Iaqiec  chambre  a  comims  mdTicurs  Nicolai ,  premies  preUiienc ,  Le  Ragois  pieCdeor  » 
du  Liett)  PacliaBftda  Forconlcillecs-maîcca»  Ae  le  Bd  conlciller-aaiucair.  F«ic  ks 
buieaux  alltfad>ltt  le  dnquiénie  joac  de  tbm  ifs**  Simé^  Rigkih. 

K 

Jbrrit  d»  ctnfèil,  qut  er dorme  ijue  le  duc  de  Luynes  tmrâ  U  Jijfaft!:^^  des  tfftes  de  fréfi» 
dc»t tUeutenMt gênerai f  ctvii0-  mmmtt ttn^Mfieur ^ exmuMicur  d»  b/àUitge 

Extrâit  des  regiftret  d»  cmfeU  défit. 
Da  vtngc-iiepc  M«rs  172^. 

VEU  m  coofeit  d'âac  du  roi ,  l'arrêt  rendu  en  icclui  le  premier  fevricr  1714; 
fur  la  teqaêtepiéfèntée  par  Charles- Philippe  d  Albert,  de  Luyocs  &  de  Che*  . 
vreute,  comte  de  Montfert-l'Xmaury ,  pair  de  Ftancc ,  par  laquelle  il  «  conclu  à  ce 
qu'il  piui  à  Sa  M^efté  ordonner  que  1  arrcr  du  conIcU  d'ccat  du  ai.  Janvier  1692. 
le  cotucac  d'échange  fine  enuc  kfeu  roi  Se  le  iieuc  duc  de.Cbevieu(e»  ks  kttrcs 
pitcntes  oonfirmacives  dodir  échange,  lédic  de  fiippieflion  des  aodcns  officfeit 
royaux  du  biilliagc  de  Muncfui-c,  l'arrêt  de  liquidation  de  Ij  finauce  de  ceux  dont  le 
fieuc  Nicolas  Percheron  écoit  lots  pourvu ,  ia  «j^uittancc  de  rcmboarfemcoc  donnée 
en  oonfequcnce,  eofemble  l'ordonnance  de  Blois&édic  da  feu  roi  ,  pour  ntfbn  da 
rachat  de  l'annuel,  feront  cxccute'cs  félon  leur  forme  &  xtc.mi.^c  fai'aa:,  fans  s'ar- 
rcccr  à  l'attêc  du  confeil  des  parties  du  i.  tepicmbcc  iji}.  ic  iuppliant  maioicnu 
au  droit  de  dUpofer  des  offices  du  préfidenc»  tieatentnt  geocnl  civil,  IwQtenant  gê- 
nerai criminel,  commifTaire  cnqucftciir  Se  examinateur  du  bailliage  royal  de Monr- 
§911,  dont  le  ficur  Percheron  clt  revêtu,  vacation  arrivant»  pac  lequel  arr£c  U  a  Q 
hA  ordonné  que  ladite  reoaétefeta  communiquée  au  fieur  Percheron  pour  vioumir 
de  rcponfc  dans  le  délai  de  l'ordonnance  ,(înon  &  à  ^ute  de  ce  faire  d.ms  ledit  temps 
&  icclui  pallc,  il  y  icra  bit  dtoit  ainfi  qu'il  appartiendra ,  au  bas  duquel  arrêt  eflia 
lignification  faite  d'icclui  le  %6.  du  mois  de  revrier  au  (îeur  Puy  de  Rony,  avocat 
au  coMfci!  dadic  ficur  Percheron,  la  requête  prc'fentée  à  Sa  Majcflé  par  Nicolas 
Amcdcc  Percticcou  ,  avocat  eu  paikuienc ,  par  laquelle  il  conclue  à  ce  que  pour  les 
caufes  6c  moyens  y  contenus,  il  plut  à  Sa  MajcHc  hd  donner  aôe,  de  ce  que  pour 
rcponfc  à  la  requête  infcrcc  en  l'arrêt  du  co  ifcil  obtrnu  par  le  ticur  duc  de  Luynes 
le  premier  lévrier  1714.  (igniHc  du  16.  dudit  mois,  ri  employé  le  contenu  co  la  le* 
quête  &  pièces  jointes  à  icelle  :  en  coufequcnce  (ans  avait  egacd  i  k  demande  dodic 
ficur  duc  de  Lu' nrç  portée  par  ladite  rev^uêcc ,  le  déclarer  non  rcccvablc  en  icrî'c  6c 
l'en  dcbouccr  avec  dépens ,  ladite  requête  iigncc  du  lïeur  Percheron  &  Puy  de  Kony 
fon  avocat, (igQtlice  au  Heur  Cailel  avocat  dudit  fieur  duc  de  Luynes  le  j  1.  mars 
1714.  autre  rr?]iirrr  duJir  firur  Percheron  par  laquelle  il  a  demander  qu'il  lui  fut 
permis  de  jonidic  a  ta  requccc  les  pièces  y  c'aoacccs  aux  imluâ:iuns  qui  co  ont  été  ^ . 
tirées  :  Êiifant  droit  au  furplus  fur  l'inlbncc  d'entre  ks  pacdes ,  adjuger  au  fuppUant 
les  fins  &  concîufîons  par  lui  prifes  avec  de'pens  ,  ladite  requête  fignihéc  le  1 1.  avril 
Tuivant,  autre  requête  dudic  ûcut  Percheron  ûgnifîce le  14.  duJit  mois  d'aval, autre 
requête  dudit  ficur  Percheron ,  par  laqtielle  il  a  demandé  aftc,  de  OC  que  pont  plus 
amples  moyens  &  dêfenles  en  l'indance,  il  employé  le  contenu  en  là  requête  avec  les 
pièces  y  jointes-,  en  confequence,  faiiant droit  fiitTindaïKe  lui  adjuger  fi;s  fins  &c. 
conclufions ,  &  condamner  ledit  ficur  duc  de  Luynes  aux  de'pens ,  ladite  requête  fignco 
dudit  fieur  Puy  de  Rony  ,  &  lignifiée  au  ficur  Caftel, avocat  dudit  fieur  duc  de  Luy 
nés,  le  19-  mai  17^4^  autre  requête  dudit  (leur  duc  de  Luynes,  par  laquelle  il  a  dcnun> 
dé  aâe  de  ce  que  pour  réponfe  aux  deux  requêtes  du  lleur  Percheron,  &  poutcootte-  ' 
dits  aux  pièces  qui  y  font  jointes,  il  employé  le  contenu  en  fa  requête  {  en  conré- 
quence  lui  adjuger  les  conclufions  par  loi  prilès  en  fa  retjuéce  inférée  en  l'arrêt  de 
foie  communiqué  du  1. février  1714.  &  condamner  ledit  Percheron  auxdépcns,  ladite  E 
requête  fignée  du  fieur  Caftcl avocat, 4c  fignifice  audit  T^ui Puy  de  Rony,  avocat 
dudit  (icfir  Percheroo ,  k  16.  mal  audit  an ,  autre  requête  dudit lîcar  dac  de  Luynes 
par  laquelle  il  a  demande ade  de  ce  que  pour  rc'ponfc  à  la  dernière  requête  dudit  fieur 
Percheron ,  &  pour  contredits  à  ia  production  nouvelle  ,11  cmpbye  le  contenu  en  û  le* 
quête ,  en  confequence ,  lui  adjuger  les  Conclufions  par  ial  piues  en  l'ioftmoe  avec  dé» 
pcns ,  kditeicqaàe  ^piée  dndic  te  Cafid  ac  iignîli^ 
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juin  fuivanr.  Autre  requête  cJudit  ficrnr  Percheron ,  par  laquelle  il  a  demandé  iStz  de  ca 
^  que  pour  r^poafe  aux  deux  ccqucces  qui  lui  ont  été  tigaiit^  le  16.  mii  &  xo.  juin^t 
employé  le  comena  <n  (a  fe^iiif«  t  en  «oofcqueneâ ,  hàiasK  àttêt  fiir  t^ftaftee  ,  hA 
adiugcr  Ic:  fins  t:  conchifion"  pnr  lui  pfilcs  pat  fa  rcqucfe  fignificc  !c  trcncc-un 
mats  1724.  ic  condsnner  icdii:  lleut  duc  àc  luyucs  aux  dépens,  ladite  r<eqacte 
fignéc  «tdtt  fiettr  iNiy  ét  Rony  &  figniHife  le  27.  dudk  fnoii<iejain.  Vû  k»  f>iecejr 
joinceî  aufditcs  requêtes  ,  fçavoiràceUcj  dudir  (i i     iuc  tie  Luyncs  Icsarrcts  Ju  cm- 
ki\  des  18.  aoûc,  21.  (epcembre  itf9i>     2.2..  janvier  16^2. le  contrat  d'échanfie  en 
qneftion  du  premier  ftnfcr  1^91.  les  lettres  pateatesexpeiliéA  rurnsekrfertrtgiméer 
au  partcmcnr  &:cn  la  chambre  des  comptes  les  1?.  du  même  n;  ;  .      r  mars  fui- 
?aAt>  rédtc  de  fupptdlicMi  des  ancictis  orhce»  &  de  creitioii  d'otitces  pour  les  cas 
toynix  m  iMilHagede  Mondbcc  I-Ié  iMimhiiiloo  Ai^iïeaféacdeQievtedfedud^ 
mois  de  février  i^n  l  arrcc  du  cofifcil  portant  liquidation  de  la  finance  des  attcteiis 
oUcesdont  écotc  pourvu  le  die  ikur  l'crcneron  du     aoufl  dudtc  an,&  (a  quiccance 
B  gfitenle  de  Ton  fettboaifement  à  la  décharge  du  garde  du  trelôc  rdV*l  <hi  19.  no* 
vembrc  fuivanr  ;  cjcrrait  du  procc's  verbal  des  conrimifTaires  de  fa  chambre  dc«  comp- 
tes pour  1  évaluation  des  terres  de  Chcvrculc  &  du  coinré  de  Montforc>rAmdur]p  » 
eoiMBcnoé  te  26.  Uns  169t.  cbf  le  17.  décembre  170^.  portant^  le dnirdtf  no* 
mination  aux  offices  appartient  audit  ficur  duc  de  Chevrcufe;  autre  extraie  du  pro' 
CCS  verbal  d'évaluation  des  terres  &  icigncuries  de  Villepreox  &  de  Renemoolin  cé- 
dées ao  roi  pour  (upplénoenr  d  échange  dyditduché  deChevreufc  ,  ledit  proeésver* 
bal  commencé  le  21.  aouft  1706.  clos&  arrêté  le  17. décembre  fuivant,  les  pièces 
jointes  aux  requêtes  dudir  ficut  Pcrchcron.conrdlant.rçavoir,  imprimé  dcrdttsirtêts  da 
confcit  des  18.  aoud  ii.  (êptcmbrc  1 69 1.  21.  janvier  1^9».  tt  le  coittrac  d'ècbangâ 
dudit  duché  de  Chfvrrufc  avec  le  comte  de  Monfort-l'Amaury  en  darte  dn  prcmief 
février  1691.  autre  tmpcimé  de  l'cdit  du  mois  de  février  1^91.  porunt  fupprcffioA 
des  offices  dudit  Montforr-l'Amaury,  &  création  d'autres  nouveaux  offices,  dont  \m 
nomination  appartiendra  audit  ficur  duc  de  Chevreafc,  la  nomination  faire  ;>3r  ledit 
C  ficur  duc  de  Chevreufe  le  25.  mars  1*92.  de  la  perlonnc  de  Nicolas  Percheron,  pour 
'   énepourv&s  de  plufieurs  offices  <  &  entr'autres  de  celui  de  prefident  &  lieutenant 
gênerai  au  bailliage  de  Montfort-l'Amaury  ,  les  lettres  de  proviflon  de  Si  MajcfW 
expedic'es  en  la  grande  chancellerie  le  28.  avril  ]69ï-  remplie  du  nom  duJit  iieuc 
PcrchCTon,  quittance  du  ficur  Bcrtin  trcfoiier  des  revenu  cafoels  du  ij.  avril  17!»* 
de  la  (omme  de  deux  mille  deux  cent  quacanfe-qaatre  livres  payée  par  Icdrt  fient  Perche- 
ron ,  pour  le  rachat  du  pred  A:  annua  defdits  offices  ;arret  du  confeil  du  28.  juin  1701. 
porrant  que  les  gages  des  offices  du  bailliage  de  Monifort-l'Amaury  feront  employear 
dans  l'état  des  domaines  de  la  gpaetalité  de  Paris,  autre  quitnnce  dudit  ftear  ficrrin  • 
tteforier  des  revenus cafbels do  25<  novembre  1722.  delà fbmme de  £040.  Kv.  9.  fols 
t.  deniers ,  payée  par  ledit  fieur  Percheron  pour  le  premier  tiers  du  tiers  de  révaluadott' 
£»ite  au  confeilde  fon  office  de  préfident  éc  lieutenant  gênerai  de  MoRtfon-l'Amau' 
*^  ry,  la  procuratttm     riç^MwbiM  du  14.  mars  1722.  palTée  par  ledit  fiear  Nicolas 
Percheron , au  pioiît  de  Nicolas- Amcdcc  Percheron  (on  fils,  pour  être  pourvu  defdits 
officesdepréfideacdciieuccnaacàMoQifoit.  Le  procès-verbal  du  2,1. avril  1712,.  delà 
teqoîiîtion  fiikepar  ledit  feor  Percheron  aitdirfïirardac  de  loynesde  for  a£Cbrder&  no- 
mination pour  lefdits  offices.  Arrêt  du  confeil  d'état  prive' du  foi  du  premier  Septembre 
1725.  pat  lequel  ayant  aucunement  ^rd  à  l'oppofition  au  titre  formée  par  kdic 
murdocde  Luynes  ,tf  a  ité  otdoaiiéqu*en  payant  par  ledit  fîeur  Percheron  Sam 
les  parties  calndlcs   li^it  ficur  duc  de  Luynes  le  droit  de  refi^nation  JcfJits 
offices,  fuivaoc  le  rollc  d'évaluation  qui  en  a  été  arrêté  au  conlcil»  ledit  ficur  duc 
de  Lttyoes  fera  tem  de  hi)  dditvrer  fa  notntnatkm  ttidic  ofSce  pour  lof  Icre  en 
ï  confequcnce toutes  provifions  expédiée? ,  dc'pens  compcnfex  ;  l'aclc  d'offres  Ibit  par 
iedic  ficur  Percheron  de  payer  audit  fieur  duc  de  Luynes  te  droit  de  réfignation 
deTdtts  oIRces  en  datte  du  premier  février  1724.  qutttanee  da  fitfar  Brrrirt,  friélbrîer 
des  revenus  cafuels  de  Sa  Majcflé  du  cinq  dudic  mois  de  février  de  fa  (omme  de 
ouatre  cens  quarrc-vingc-quinzc  liv.  payée  par  ledit  ficur  Percheron  pour  la  réfignarion 
defdici  offices.  Atme  <»idctaiice  du  fiear  MoufRe»  mTorior  do  marc  d'or  1  da  14*  teacH 
fuivanr,  de  la  fomme  de  270.  liv.  payée  par  ledit  fleur  Percheron  pour  fe  droit  de 
marc  d'or  de(diis  offices.  L'aâe  d  oppofition  formée  «1  titre  dcldtcs  oificcs  par  le- 
dit fiear  duc  de  Laynet  le  1 1.  du  mois  de  février  1714.  Arrcfl  du  confeil  d'état  pri- 
ve du  roy  du  2. t.  dudic  mois  cîc  février,  par  lequel  il  efl  ordonne'  que  la  requefte 
du  iieuc  Percheron  (eu  communiquée  dans  trois  jours  au  ficur  duc  deX.uyocspou< 


704        HISTOIRE  GENEALOGIQUE  ET  CHRONOL.  ' 

y  répondre  dans  le  tncme  dclay ,  ppui;  ce  6ic  étic  ordonné  ce  qu'il  appaciicodra,  Ik 
a  faute  de  ce  hite ,  qu'il  fera  pMé  outre  au  fceaa  des  provifions  dudic  office  au  pro- 
fit du  ficur  Percheron  ;  &  à  ccc  clkt  fa  majcilc'  a  donne  main-levcc  de  toutes  op- 

Sofitions  iàitcs  ou  à  Ëiiic»  pour  Iciquelles  ne  (era  diâcré  :  lejlic  arreft  ùgaiiié  audit, 
eut  duc  de  Luyncs  fie  au  fiear  Boucoc ,  gardé  des  rolles  des  offices  de  France,  les 
e.  i:v  )  v  mars  1714.  Autre  arrcfl  du  eonleil  du  13.  duJit  mois  i^c  n^.irs,  qui  ordon- 
ne que  taucc  par  ledit  ûcut  duc  de  Luyncs  d'avoir  iuurni  de  rcponic  a  la  rcqueftc 
du  XI.  lévrier  procèdent ,  ledtc  arrefl:  fera  «ecucé .  Bc  en  confiNjucooe  qu'il  fera  poflç 
outre  au  fccau  &  cxpcJirion  des  provifions  dcfdits  offices  au  profit  dudit  ficur  Per- 
cheron >  &:  Icdic  arrcft  &  quinancc  de  la  finance  payée  aux  parties.  caiueUes  dq 
U  inajcftét  for  le  tefiu  dudic  ficur  duc  de  Lttynes  de  donner  (a  nomination  aufdfis 
offices,  &  condamne  ledit  ficur  duc  de  Luyncs  aux  dépens  liquidez  à  cmquantc  livres, 
Doo  comptiSflc  droit  de  conirolic  i  au  bas  duquel  arrcli  cii  la  ligatâcatipo  taitc  au* 
cUr  fieur  duc  de  Luynet  le  15.  dudit  mois  de  mars.  Copie  de  l'arreft  do.  conseil  du  9 
premier  février  1714  rendu  fur  la  requcftc  dudit  ficur  duc  de  Liivncs ,  (ignific  au- 
dit iicur  Percheron  le  16.  dudit  mois  de  février.  Veu  aulTi  le  dire  du  lieur  A  agncux 
run  des  in(pc<^leurs  généraux  du  domaine ,  auquel  Icfdites  rcqucflcs  &  pièces  oitt'ài^ 
communiquées  :  Ouy  le  rapport  du  ficur  Doviun ,  confeilicr  ordinaire  au  confeit 
royal,  conirolleur  gênerai  des  âtutices,  Le  roy  en  ion  cuiilcii ,  iatlant  droit  lut  le 
touCi  a  ordonné  que  le  coonat  d'échange  lait  entre  le  fcu  roy  ôc  le  ficur  duc  de 
l'ivre  le  premier  février  itfyi.  &  les  lettres  patentes  expédiées  en  confequcncc , 
ùndiL  mon  de  iévrier,  enrcgillrée^  au  parlement  le  2.8.  dudit  nvois,  1^  u  la  cham- 
bre des  comptes  le  ^.  mats  luivant,  feront  exccucez  lelon  leur  forme  &  teneur;  ce 
laifanr ,  fans  s'arrêter  à  l'arrefi  du  confcil  du  premier  fcptcmbre  17:  î.  ni  à  celui 
du  ij.  du  mois  de  mars  1714.  ordonne  que  ledit  fleur  duc  <ic  Luyiics  aura  la  dif- 
poficion  des  offices  de  prefidcnt ,  lieutenant  gênerai,  civil  Se  ctimincl ,  enquefteur^  ^ 
examinateur  du  bailliaee  de  Moticfort-l'Amaury ,  conformément  audit  contrat  d'é- 
change. Fait  au  cooldl  d'état  du  roy  tenu  k  Matly  le  x 7.  mais  ijzj.  Coiktionnc) 
ligne,  GoojOM . 

IOUIS ,  par  la  grâce  de  Dieu,  roy  de  France  te  de  Navarre,  au  ptcniicr  no- 
^  tre  huifller  ou  fergcnt  fur  ce  requis.  Nous  te  mandons  Se  commandons  que  l'ae*  ' 
rcft  dont  l'extrait  eft  ^lattacbé  fous  le  confie- iîxl  de  notre  chancellerie ,  ccjour- 
d'huy  donné  en  notre  conlêil  d*ccac  pour  les  caulês  y  contenues ,  tu  fignifics  à  rous 
qu'il  appartiendra  ,  à  ce  qu'aucun  n'en  ignotc,  &:  faire  en  outre  pour  fon  entière 
exécution ,  à  la  .requeltc  de  notre  trés-chcc  &  ucs-anic  coufin  Charles*  Philippe  d'Al- 
liert  de  Luyncs ,  y  dénomme ,  tous  commandemens ,  fommations  6c  autres  aftes  & 
exploits  requis  &  i  ccriTnrcs ,  fans  autre  pcrmiiTion  lj;  :lI  cfl  notre  pl.iifir.  Donné  |^ 
à  Marly  le  vingt-ieptjcinc  jour  de  mars  l'an  de  grâce  mil  icpt  cens  vinst-cinq  *  je 
de  notre  regiie  le  cuxiéme.  Pic  k  loy  en  fon  coofeil ,  figné  Goujon.  Scellé  te  12. 
avril  172J. 

Le  treizième  avril  mil  1^  cens  vingt-cinq ,  fignifié  ic  laide  copie  â  maîftre  Puj. 

de  Rony ,  avocat  de  partie  advcrfe,  en  (on  domicile  parlant  à  ioa  clccc  flac  OOUS 
huilhcr  ordinaire  du  toy  en  Ca  coulciiS)  fignc  Brisse. 

L'an  mil  fcpt  cent  vingt-cinq  ,  le  vingtième  jour  d'Avril ,  à  Ja  requête  de  haut  & 
puiilant  lèigncur  niunlcigneur  Charles- Phdippe  d'Albert  duc  de  Luyncs  &.  de  Che-. 
vreufc  ,  comte  de  Mon  fort  l'AmauTy,  pair  de  France,  nomme  en  l'arrefi  du  Confeit 
d'ctac  du  roi ,  donné  à  Marly  le  vingt-fepticmcjour  de  Mars  dernier,  figné  Goujon; 
&  en  la  cummiffion  obtenue  fui  icclui  ledit  jour  27.  Mars  dernier,  figné  par  le  roi  en 
ion  Confeil ,  Goujon  ,  &  fccUé  le  douze  mars  aulll  dernier.  ]'ai  Jacques  Petit  huiflicr  ^ 
royal  nn  ha:lli.ic;c  dudit  Montfort,  v  demeurant ,  fouITignc  ,  fignifîc  ,  haillc  copie ,  îv  dûc- 
mcnt  lau  a  itavoir  le  contenu  auait  arrêt,  &  commillioiia  M  .  Nicolas  Anicdtc  l'ci- 
chcron  ,  avocat  en  Parlement,  fubdelcgué  de  Monfeigneur  l'Intendant,  demeurant  au- 
dit Monfbrt  aulfi  dénommé  en  fbn  domicile  parlant  à  fa  fcrvante  domcfliquc ,  à  ce  qiic 
ledit  fieur  Percheron  n'en  ignore ,  &  lui  ai  laifTé  copie  dudit  arré  t ,  comniilhon ,  du 
pcdeni exploit* dont  aâe.  Signé,  Pitt-r. 


LA 
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LA  ROCHEGUYON. 

DUCHÉ. 


nmlièsigiwt 

(btvnm  4t 

gutults  fur  U 

tout,  quiefiit 
U  Kochdou* 
«ud. 


C  TEANNE-CHARLOTTE  du  Plcflis  ,  pctitc-filIc  de  ROGER  du  Plcfi;; ,  duc  de 
I  laRochcguyoa  ,  pair  dcFrancc,  porta  l'an  i6S9.  les  terres  de  Liancoutc  &  de  U 
Kochcguyon  dans  lamaifon  de  la  Rochefoucàiui  pai  (ad naciageavec  François  VII  du 
nom  duc  delà  Rochefoucaud;  cedetaict  obcm:  depuis  une  nouvelle  éreâion  de  la  fei- 
gncurie  de  la  Rocheguyon  en  duché  pour  lui  &  les  héritiers  mâles  &  femelles  par  lettres 
données  à  S.  Germain  en  Laycau  mois  de  novembre  itf  79.rcgiftrée$  le  27.  mars  1681. 
Le  roi  Louis  XIV.  par  (es  lettres  du  mois  de  novembre  1703.  regiftréesle  17.  du  mê- 
me mois,  ordonna  que  la  terre  K  feigneurie  de  la  Rocb^uyon ,  ne  (eroit  plu.«  mou« 
vante  du  comté  de  Chaumont  en  Vcxin  ,  mais  de  la  gtolTc  tout  du  louvre.  FRAN- 
ÇOIS duc  de  U  Rochefoucaud  &  de  la  Rocheguyon, pair  &  grand  veneur  de  Fran« 
ce  8e  grand  maître  de  la  gnderobe  du  roi»  obtint  par  lettres  données  i  Marlyan 
rncis  de  février  1713.  rcgiftrccs  le  4.  mars  fiiivanr  ,  la  permilTiondc  donner  leducho 
de  la  Rocheguyon  à  ALEXANDRE  de  la  Rochefoucaud  ,  comte  de  Durerai  (ba 

.  D  fils  puîné ,  nonobflant  Véikt  du  mois  de  mai  171 1.  FtjtK  û$  fints  qui  fiivtm  cm- 
ctrnint  cfite  ircclton.  La  généalogie  deiâ  mâffilf  de  U  RodKfoucaad , IfWWClMM 
ly.  de  tetft  ht/htretf/ge  418.  ^  /tdvmiiet. 


PIECES  CONCERNANT  LE  DOCHF  DE 

LA  ROCHEGUYON 

LOUIS, par  la  grâce  de  Dieu  »  toi  de  France  de  Navarre ,  i  coasprefensArà 
venir  ,  Sa'au,  Le  feu  lOi  notie  tfA»honoi:c  fcif^ncur  &  pcrc  de  gloricufe  mc- 
nusire»  «^ue  Dieu  ablolve,  vonlaotieconnoicrc  ks  grands  &:  rccommandablcsfervices 
£  qui  lai  avoicnr  été  rendus  au  roi  Heriry  le  grand  notre  aycul  par  François  deSilly, 
comte  de  la  Rocheguyon  ,* chevalier  de  nos  ordres  &  grand  louvecicr  de  France, 
en  plufieurs  occafions  importantes ,  à  l'exemple  de  fes  ancêtres  >  auroit  érigé  en  fa 
faveur  par  fis  lettres  dn  mois  de  janvier  itfti.  la  terre ,  feigneurie  fie  comté  de  la 
Rocheguyon,  fes  appartenances  &:  dépendances  ,  en  rirrc,  dignité  ,  nom  &  préc- 
ininencc  de  duché  &  pairie  de  France*  pour  ai  jouir  par  lui  &  (es  fucceileuis  mâles^ 
8e  ledit  fieur  de  Silly,  comte  de  la  Rochègnyon  ,  rant  depuis  decedé  bat  hoirs, 
&  ladirc  terre  de  la  Rocheguyon  cranr  venue  par  fuccclTion  à  Roger  du  PlrfTis,  fci- 
gneut  de  Liancoutc ,  chevaUet  de  nos  ordres.  Ledit  feu  toi  notre  pere  voulant  pa- 
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Tctlletnent  le  traiter  iavorableoaenc ,  pat  la  rocme  conùicratton  «les  (crvices  qu'il  lui 
Avoic  rendus,  tant  en  qualité  de  fon  ptemter  éeaytsic  ta  œUe  du.  premier  gcmilr  A 
iMfÔme  de  fa  chambre  ,  qu'en  pluficuis  .  iitrcs  occafions  &  emplois  confidcriblcs , 
auroit  par  autres  fcs  lecttes  du  mois  de  mai  i54j.  derechef,  Ae  cnunt  que  bcloiti 
feroit  i  crc'c'  fi£  e'rigc  en  hveva  dudit  fieur  de  Lianowit,  ladite  terre  &  feigneorie  de 
laRochcguyon  en  titre,  nom  &  dignité  de  duché  Se  pairie  de  France  »  pour  en 
jouir  paceiUanclit  par  lui  &  par  fes  lucccHeurs  mâles»  &  parce  qu'à  dc'^auc  d'iccux 
ledit  titre  de  duché  &  pairie  ie  trouve  éteint ,  &  que  ladite  terre  de  la  Rodi^yon 
■cft  à  prefcnt  es  mains  de  notre  tres-chcr  bicn-ame'  coufin  François  de  la  Roche- 
^ucaadiÊls  aioé  de  notre  couûn  le  prince  de  Marcillac  >&  de  détunte  notre  couûne 

Jcanne^harlote  éa  PlelTisde  Liancoarc,  petite*Slle&  feule  héritière  dodit  Ro^  du 
MeiTiSi  nous  avons  crû  devoir  faire  rubfidcrcnfa  faveur  du  moins  le  titre  de  duclic  donc 
ladite  terre  a  tant  de  tois  été  dccorcc,  ôc  pouvoir  lui  doiiner  de  plus  grandes  nurqucs  de 
notie  aifcâion ,  après  lui  en  avoir  donné  de  notre  munîfîcenMt  en  llioaotanc  com- 
me  nous  avons  fait  des  charges  de  grand  vc^ieur  de  France  &  grand  maître  de  notre 
jardctobe,  à  la  lurvivaucedc  notrcdît  coulin  le  prince  dcMarcillaC  Ion  père,  afin 
de  Tcconnoîneen  fa  perbnne  les  grands,  importans  te  agréables  fetvices  qui  nous 
o  .c  crc  rendus  par  notredit  couGii  le  prince  de  Marcillac,  en  pluHcurs  charges  & 
emplois  de  guerre ,  dciquels  U  s  cil  acquitté  à  notre  entière  latistàâion .  &  ceux 
•qu'u  nous  rend  journelleaienc  prés  de  notre  pcrfonne  en  ia  fbnAion  deiditcs  charges, 
nous  promcitatit  d'ailleurs  par  les  grandes  qualitcz  qui  font  en  la  perfonnc  de  notre- 
cht  coulin  François  de  la  Kochctoucaiid ,  en  fuivanc  les  traces  de  notre  couiin  le 
prince  dé  Marcillac  fon  pcre,  ôc  de  (es  ayculs,  qu'il  fe  rendra  digne  des  grâces  que 
nous  voyions  bien  ainfi  lui  faite.  Sv.avoir  faifons  que  ponr  ces  caufcs  <!v  au:re'^  gran- 
des coniiderations  à  ce  nous  mouvans  ôc  de  notre  propre  mouvement  >  grâce  ifccialc,  q 
pleine  poillknce  te  autorité  royale ,  avons  de  nouveau  créé,  érigé  &  élevé  ,ccéons, 
e'rigcons  &  élevons  par  ces  prclentc?  (igtiécs  de  notre  ma!!i  ,  ladite  terre  &  comté 
-de  la  Rocheguyon ,  citconftanccs  &  dépendances ,  en  titre  &  dignité  de  duché ,  pour 
•en  jouir  par  nottecbt  coulin  de  la  Rochcfoucaud  ,  te  (a  enfàns  te  dcfcendans .  tant 
mâles  que  femelles,  nez  Se  à  naître  en  loyal  miriigc  ,  fcigneurs  propriétaires  dudit 
duché,  des  titres  ,  honneurs,  dignitcz ,  rang,  prcrogauvcs  &:  prc'emincnccs  y  appar- 
tenans  ,  6c  tout  ainfi  qu'en  jouiflent  \a>  autres  ducs  de  notre  royaume,  foit en âflèni*' 
hicc  de  iioblelTc,  faits  de  guerre  qu'autres  lieux  &:  aûes  de  icancc  ,  honneur  &  rang 
&  ce  !ous  le  reilort  immédiat  de  nutrc  cour  de  parlement  de  Paris ,  en  laquelle  i}Ous 
'roulons  que  les  appellltions  qui  feront  interjeitces  des  officiers  dudit  duché  reflor- 
tîHent  nùcmcnt  ic  fans  mcc  i  ;  V  .t  ro  cifet, avons  iccluy  comté  (X  ce  qui  en  dé- 
pend, diibau  &  exempté  ,autrayons  &  exemptons  de  tous  nos  autres  Ikgcs  .cours 
&  juriCdiAions  où  elles  avoient  accoutumé  dexeflbtCir,  tant  en  première  inlbooe 
que  par  appel  ,  svjnt  la  prcfent?  ércflion,  &  en  tous  cas ,  fors  V  cvcrpré  les  royaux 
feulement  ,  Jonc  la  connoiiîaacc  appartiendra  à  nos  juges  ,  pardcvanr  Icfqucis  ils 
«voient  accoutumé  de  reflbrtir  ,à  la  charge  d  indemnifer  nos  ofhciers  qu'il  appartiens 
dra,  il  fait  n"a  été,  lequel  duché  im-rcdit  coufin  de  la  Rochcfoucaud  ,  tiendra  nûc- 
ment  de  nous  en  plein  ticf  à  cau>c  de  uu:te  comté  de  Chaumonc  ,  fous  une  feule 
foi  &  hommage,  qu'il  fera  tenu  de  prêter  en  Udîte  qualité  de  duc  ,  ^  comme  tel» 
voulons  &  entendons  que  tous  fes  vaflaux  le  rcconnoillcnt ,  &  quand  le  cas  y  écherra 
lui  faiki.t  &:  prêtent,  à  fefdits  enfàos  CSc  de&eadans ,  tant  mâles  que  femelles ,  la  foi 
fle  hommage  Se  autres  reconnoiflaoees  »  bmllenc  avcus  &  dénombremcns ,  faflent  te 
payent  les  devoirs  félon  la  nature  des  terres  qu'ils  tiennent  de  lui  audit  titre ,  en 
qualité  de  duc  ,  &  P'^"''  1  exercice  de  jurifdiétion  dudit  lieu  ,  vouions  que  notrcdii 
coulin  de  la  Rocheroucaud  puiffe  âite  créer  5c  établir  un  iîege  de  duché  âodit  lieu 
de  la  Rochegavon, auquel  il  y  aura  unfenéehal ,  un  lieutenant,  un  procureur  fifca!. 
un  greffier  Se  le  nombre  d'omciers  accoutumez  pour  rendre  la  jullicc  ,  &:  tans  qu  en  E 
conicquence  delà  prefcntc  conlîrmaiion  ou  nouvelle  ére^ion  dudit  duché,  à  défaut 
d'hoirs  mâles,  ledit  duché  puiflé  être  par  nous  ni  par  les  tois  nos  fuccefTeurs  réuni 
h  la  couronne,  en  conicquence  des  cdlts  te  déclarations  des  années  i^6â.  1)791 
te  ijSa.  te  autres  rcglemens  ftits  pour  l'ereâion  des  duché,  marquilat  &:  comté, 
delà  rigueur  delqucis  édics  &  reglemcns  nous  avons  difpcnlé  ^  difpcnlons  ledit  du- 
ché pat  cefdites  preteotes.     donnons  en  mandemeat  à  nos  amcz  &  féaux  les  gens 
tenans  nos  cours  de  parlement  &  chambre  des  comptes  à  Paris,  &  autres  nosjoih'» 
ciers8£  otiîciets  qu'il  appartiendra ,  que  ces  prclentes  ils  ^ent  Hrr  publier  &  enrc- 
giftcer  Kcfai  aMUenn  en  icellcs  jouir  fie  ufer  notredit  couiin  de  ia  Rochetbucaud , 
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A  &c  fcs  cafdas  &c  deiccndans  mâles  Se  femelles,  plcinancnc,  pailiblemeac  Se  perpctud* 
kmcnc  ,  ccfÏMS  &  hifuxt  ccfler  tous  troubles  &  cmpécbeniens  :  Cw  id  m  nom 
plaiïir.  Et  afin  que  ce  foie  cho'f  frrmc  !i»Mc  ,n  i!s  a-  nns  fait  mettre  notre  fcel 
a  ccfditcs  prdcnccs.  Donné  a  6.  Cicriuaiu  eu  Layc  au  inois  de  novembre  ié79» 
ce  de  Bocie  rtgoele  twoce^pciéiiK. 

Lettres  pâtmtes  ,  fir  lefquelUs  le  m  ^  m  la  prurc  da  duc  d<  ù  RochcfoucMud  Q-  d' l»  RO" 
che^Hjm  ftre  cr  fils ,  permet  â»  duc  de  U  Roihtgiiym  de  dmner  i  Mttcmin  A  U 
Rtchefeuciud ,  comte  de  Dureti[ ,  fin  fecmd  fl:  ,  h  ^faché  Je  Li  Koche^ifym  ,  prvr  en 
jt»ir  (jr  fti  deJcmdMS  miles ,  ctuffrmemtat  a  l  (dit  dm  mets  de  mat  171 1.  tes  lauts 
êmêk$  à  Mtrtf  s»  mm  Je  février  1711.  ft^tr^ttm  fttUmmU  4.  mmfikvm, 

LOUIS,  par  la  grâce  de  dieu  ,  roi  de  France  &  de  Navarre  ,  a  tous  prcfens 
&  à  venir  >  la!uc:  .Nom  tréMher  &  bieti-amé  coufm  François  de  la  Rocher 
id,  duc  de  la  Rochcguyon,  grand  veneur  de  France  ,&  grand-maltrc  de  notre 
gatderdbbc,  en  furvivancc  de  notre  trés-cher  &  bicn-amc  coufin  François ,  duc  de 
la  Rochcfoucaud  ,  pair  de  France  Ton  pcre ,  nous  a  trés-humblemcnt  remontré  qu'il 
a  l'avanuge  d'avoir  dans  fa  maiion  deux  terres  dc'corces  du  titre  de  duché  ;  fçavoir, 
celle  de  la  Rochcfoucaud,  érigée  en  duché  pairie  de  France  des  l'année  i<>2z.  dont 
notrcdit  couHn  le  duc  de  la  Rochcfoucau  J ,  vicat  de  faire ,  fous  noCEe'  bon  plaifir  * 
iâ  dcmiffion  en  âveur  de  notrcdit  coufin  le  duc  de  la  Rochcguyon ,  par  aâe  du 
1%.  du  préfenc  mois  de  février ,  &  celle  de  la  Rochcguyon ,  qui  après  avoir  été 
deux  fois  honorée  du  titre  de  duché  piitic  par  le  teu  roi ,  notre  trés-honnoré  (ei« 

Sncuc  &  pete  de  gloiieuié  mémoire  a  été  pour  U  troiûéme  fois  érigée  en  titre  de 
uché ,  en  fiveur  de  notrcdit  coufin  le  doc  de  la  Rochcguyon ,  &  de  Tes  enfàtns  & 
^  dcfccnJaiis  màlcs  &  femelles  h  pcrpctuitc  par  nos  lettres  patentes  du  mois  de  no- 
vembre 1679-  CQicgiârccs  en  noue  cour  de  patlcmeoc  le  17.  mars  j68i.  que 
comme  les  feigneurs  de  notre  royaume  qui  ont  dans  leuts  maifons  plufieurs  titres  > 
foit  de  pairies,  foit  Je  duchcz  ,  ne  peuvciit ,  fatis  notre  pcrmifTion  ,  les  dc'partir 
entre  leurs  cofansi  notrcdit  coulin  le  duc  de  la  Rochcguyon  >  qui  dans  réutpréfeoc 
de  Ta  6midet  8e  par  les  Tâilôns  qui  nous  font  connues  ,  ne  peut  établît  notw 
trés-cher  &  bien-amc  coufin  Alexandre  de  la  Roclicfoucaiid ,  comte  de  Durerai, 
ineftte  de  camp  d'un  r^imcnc  de  cavaUcric  eatcctenu  pour  notre  iervice«  Ton  fil* 
puîné  d'une  manière  convenaUe  à  fa  naiAance;  ii  .nous  ne  lui  permettons  de  donner 
a  fondit  fils  puîné  la  terre  de  la  Rochcguyon  avec  le  titre  tk  ducne'  qui  y  cft  ctta- 
chc,  nous  auroit  fupplic  pour  Le  bien  de  ia  mai(bn,&  pour  y  perpétuer  autant  qu'il 
cft  poflîble  les  grandes  dignités  donc  nous  lavons  décoré  de  lui  accorder  notre 
pcrmiffion  à  ce  neccHairc,  pourquoi  voulant  donner  à  notrcHic  coufin  ledocdela 
D  Rochcfeocaud ,  qui  nous  a  tgit  la  même  prière ,  &  à  notrcdit  couiîn  le  duc  de  la 
'  Rochcguyon  de  nouvelles  marques ,  dn  louvenir  que  nous  confervons  des  impor- 
rans  &:  agre'ables  fcrviccs  qu'ils  nous  ont  rendus  à  l'exemple  de  leurs  ancêtres  dans 
les  charges  &  emplois  de  guerre  où  ils  nous  ont  ttc!>iiigocuicnt  fcrvi  ,&  notre  eut, 
de  lafiKisIâftîon  que  nous  avons  de  ceux  qu'ils  nous  rendent  journelloDaent  prds  de 
notre  pcr'onnc  dans  les  fonclior.s  de  leurs  charges,  Se  de  l'efperance  que  les  bonnes 
qualitcz  &:  les  premiers  icrvices  de  notrcdit  coufm  le  comte  de  Duretal  nous  donne^ 
de  (le  voir  un  jour  niaieherfur  leurs  traces,  nous  fommcs  portez  d'autant  plus  volon- 
tiers à  accorder  cette  permiUlon  à  nocic.lit  coiinn  îc  duc  de  la  Rocherrnym  ,  qnelc 
duché  &  pairie  de  la  Rochcfoucaud  p!us  anueii  hi  plu^  elcvc  en  uignuc  ,  doit 
{uffirc  pour  remplir  les  vœux  de  fon  fils  aîné  &  de  fes  déccodans ,  en  cas  4]ii*i| 
quitte  l'c'cat  ccclcfiaftiquc,  &  qu'il  laiflc  des  cnfans  capables  dclui  fucccdcr  cncette 
dignité.  A  CCS  caufes,  Cc  autres  grandes  conlidcrations  a  ce  nous  mouvaiis,  fçavoir 
iiiibns,  que  de  nottecetcaioefcienoe, pleine  puifTance  8e  autotité royale,  nous  avons 
permis  &  permettons  par  ces  prcTcntcs ,  fignécs  de  "notre  main,  à  notrcdit  coufitl 
le  duc  de  la  Rochcguyon,  de  donner  à  notrcdit  coufin  le  comte  de  Duretal,  fon 
fils  puiné  la  terre  &  dttdié  de  la  Rodieguyon ,  (es  appartenances,  ci  rcon  fiances ,  fie 
dépendances  &  anncxespour  en  jouir  parnotredic  ooufîn  le  comte  de  Durerai,  8e  fes 
deiccndans  mâles,  conformément  à  notredit  éditdumoisde  ifiai  171 1.  conoernanc 
tesduchez  pairies  à  la  charge  par  notredit  coufin  le  comte  de  Duretal ,  de  rccom- 
penfcr  fon  frère  aîné  &  les  autres  frères  8c  itrurs  ,  des  droits  qui  lors  de  louvcr» 
curedela  fttcceflion  «te  notredit  couiîn  le  duc  delà  Rochcguyon ,  ie  ttouTcnoclcut 
•pparteoir  àcaufedc  ladite  terce  de  U  Rodiegayon,6Cce>  àiaiiicin  dn  denier  vingt- 
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«inqdacevemiftuel.  Sidonnooi  eamandetnenfl  nos  unezflè  fbn»  les  gcnstenans 

nocrecoufdc  parlement  à  Paris  ,  S:  autres  nos  juQicicrs  qu'il  appartiendra  ,  qu'ils  faf- 
icnc  liie  »  ^blicr  &  ciu^fttct  ces  ptdcntcs ,  &  du  contenu  en  iceUes  jouir  6c  vtkt 
noocdîc  ooafia  le  èac  ic  la  Recheguyon ,  le  comte  de  Dumal  9c  (es  de&endans 
mîlcs ,  pleinement,  paifiblcmcnt  &  perpétuellement,  cciTans  hidas  ccflcr  tous 
troubles  &  empêchement, nonobdanc  toutes  coutumes  Se  ufi^es  contraires  auquel 
OMIS  awns  éètogê  te  détogeons  par  ces  préfentes  :  C«r  fd  im  notre  pUifir,  Se  afin 
•que  ce  foit  choie  ferme  Se  ÛMc  à  toujours ,  nous  y  avons  fait  mettre  notre  fccl. 
'Doonéà  Marly  au  mois  de  fevtier,  lan  de  grâce  171^.  &  denoccer^ne  le  Toixance 
le  dhdéme  %Dé,  LOUIS.  Et  ût  le  « eply ,  PiifiutBAnx ,  &  ioSéa  du  ^noid 
^fym  de  ttaù  Tcne. 

Htffftrées  ,  ie  fmitremr  gtnarâl  dn  râi ,  pour  jiwir  psr  fimfeir/oit  kMt  jSacmiirt 
4e  U  RjuhtfoHcsud ,  fin  fils  fumé  dr  fis  defienâsnt  ni?.ia  Je  leur  effet  é'cmterm ,  (^être 
4Xttëtéts  film  leur  firme  (jr  teneur ,  fiuvMut  cr  ctnfirmemeat  à  tmit  dite  imtr»AFaru, 
-m  fâflmeit&  4.  mm  t7X|.j^,  Dongou.  S 

B  E  AUF  O  RT-MONTMORENC  Y, 

DUCHE 

c 


APRES  la  mon  de  FRANÇOIS  de  Vendôme ,  duc  de  Bcaufoit,  Pair  de 
Fiance,  arrivée  en  1669.  CHARLES^FRANCOIS-PREDERIC  de  Monr 

morency-Luxcmbourg ,  Pair  de  France,  acquit  la  terre  fcigneurie  de  Beaufort, 
dont  il  obtint  du  roy  Louis  XIV.  Icceûion  en  duché  fcur  lut,  fis  enfans é- itfien- 
T**?  ***î"^"  quefimellesy  nex.  é"  à  naître  en  Ujd  nuriàge  ^  i  ferpetutté  é: fi»s  le  ref- 
^  «MM««Mf  dufurlement  de  Pans,  par  lettres  du  mois  de  may  i<ï88.  regiftrécs  le  11 
juillet  de  la  même  année ,  ôc  par  autres  lettres  données  à  Vetlailles  au  moù  de  nol 
yembie  1689.  rcgifttccs  au  parlement  de  Paris  le  t.  janvier  1^90.  ce  prince  otdon- 
m  i|ue  le  duché  de  Beaufort  fcroit  dorénavant  appcllé  !c  duché  de  MontmorcncT. 
rçw  ktÊuea  fttfmvem  tmcermat  teite  èreciun,^'  tome  Ili.  de  ctttt  Inllmre,  èJo  B 
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A'  —  

PIECES  CONCERNANT  LE  DOCHE' 

DE  BEAUFORT-MONTMORENCy. 

Du  18.  mars  1688.  •  ' 

;^  'g  /URENT  prcfcns  ttcs-haut ,  trés-puifTant  &  illuflrc  prince  motifcigncur  Louis* 
wT/  jofeph  duc  de  Vendôme,  Mercœur,  Bcaufbrc,  £Ilampcs,  prince  d'Ancc  &  dâ 
Maccigues ,  gouverneur  &  lieutenan:  gênerai  pour  le  toy  en  Provence  ,  dcmcuranc 
B  à  Paris  en  l'hôrel  prieural  du  Temple»  eu  fon  nom  &  comme  fcul  &  unique  hé- 
ritier par  bénéfice  d'inventaire  de  «kifubte  trés-haure,  trés-puidànre  Se  illuftre  prin* 
.   ceflc  madame  Franqoife  de  Lorraine  >  au  jour  de  fon  dc'cés  veuve  de  tccs-haur»  rrés- 
Duidanc  &l  illuftre  prinee  rnooftigneuc  Cïaàr  duc  de  Vendôme,  Merctrur,  Bcaa-^ 
fort  &  E (lampes,  prince  d'Anec  K  de  Matcigues,  (es  ayeuls  paternels, &:  M.  Simon 
l>uchon , bourgeois  de  Paris,  y  demeurant  grande  rue  du  Bacfauxbourg  S.  Germain» 
paroillè  S.  Sa^ce»  cuiateiu  créé  à  la  lucccflion  vacante  dudic  dettiim  fdgneur  duc 
par  letcres  do  .  ...      1       iefquels  mondit  fiagneur  duc 

cidits  noms  &  ledit  Duchon  auflî  audit  nom,  0!;t  vendu,  ccdc,  quitté ,  tranfporté 
fie  délaifTc  par  ces  pccfentcs»  &  promettent  chacun  à  leur  Cffsà  garantir  de  tous 
tioobles,  dan,  douaires,  dettes,  hypoteques,  cvidions,  (ùUHttidons ,  aliénations» 
^  &  aucrci  cmpcchcmciis  gcner.ilcmcnt  quelconques ,  à  trés-haut  &:  trcs-puiflant  fci* 
gncur  monlagncur  Charlcs-Çrançois-Frodcric  de  Moncmprcncy -Luxembourg»  pria* 
ce  de  Tingry ,  duc  U  Fait  de  France,  demeurant  \  Paris  en  fon  h6tel  rue  Neuve  S» 
Honore,  paroiflc  S.  Roch,  à  ce  prcfcnt  &  accepunt,  acquéreur  pour  lui ,  fci  hoirs, 
fie  ayans  cauic ,  les  duché  fie  pairie  de  Bcauforc  ûr  en  la  province  de  Champagne ,  coa- 
tiftanc  en  Bosonie  de  Beaofim ,  Soulaines ,  Latzieoutt  ft  Janooutt ,  plus  la  teigneurie 
de  Villemahiea  fifc  audit  Soulaines ,  retirée  par  puiflàncc  de  fief,  le  rout  avec  les 
appartenancâs  »  dépendances  ic  annexes  dcfdits  duché  &  pairie ,  qui  ie  trouveront 
avoir  été  «cquifes  pat  vente  ou  échange  par  mondit  (êigneur  de  VcndAme  »  meflêiA 
gncurs  fcs  pere  &  ayculs,  &  mcfdamcs  fcs  ayculcs  &:  bifavculcs,  5f  qui  ont  ca'  com- 


depuis  I  crciflion  qui  tn  a  été  faite  cfdits  duché  pairie  ,  fans  en 
rien  excepter»  reièrvet  ni  retenir  en  quelque  manière  &  pour  quelque  cjule  que  ce 
j)  Ibit  ou  puiflè  être»  encore  qu'elles  ne  foicnt  plus  particulièrement  exprimées ,  te 
tout  atnd  que  monfcigncur  dac  de  ^''c^L^6mc  .?c  fes  auteurs  les  ont  polTcdccs  ,  dé- 
clarant qu'il  n'eu  a  été  vendu ,  dilhait  m  aliéné  aucune  choie  par  eux  ni  par  lui  dcl* 
<$ts  diiché  fie  pairie,  leurs  appartenances,  dépendances  &  annexes ,  relevant  immé» 
diatement  en  plein  fief,  foy  <5c  hommage  de  ia  majeftc  à  caufc  de  la  Tour-du-Lou* 
yrc  dont  les  appellations  rcflbrtiflcnt  au  parlement  de  Paris ,  ainli  qu'il  cft  porté  par 
lis  kntes  d'éteoion  d'iceux,  données  par  le  roy  Henry  IV.  au  mois  de  juillet  15974 
regillrées  où  belbin  a  éré ,  impctrces  par  haute  fie  puifîanrc  dame  madame  Gdbrielle 
d'Eflrces,  marquife  de  Monceaux,  à  laquelle  elles  appartiennent  au  moyen  des  ac- 
quifitkms  qu'elle  en  avoir  faites  avant  lefdites  lettres,  de  trés-haute  fie  ttés-itluftitf 
princeflê  madame  Catherine  de  Cleves ,  ducheflc  de  Goiie»  fçavoir  defdites  terres  fic' 
leigneurîes  de  Beaufbrt  fie  autres  eu  dépendantes,  par  contrat  £iit  double  entr'elles» 
£  éc  defdites  terres  fie  feigneuries  de  Jaucourt  fic  Larzicourt  par  auttc  contrat,  leldits 
contrats  paflez  l'un  comme  l'autre  pardevant  Linon  fie  Ccoidetie  luxaires  à  Paris  lo 
fîxiéme  joûr  dudit  mois  de  juillet  -,  charge5  de  droits  U  devoirs  feigncuriaux  fie  f?o«- 
daux  ordinaires  te  accoutumez  fuivant  les  coutumes  des  lieux ,  pour  toutes  J^:  (ans 
autres  charges»  dettes»  hipotcques  ni  redevances  foncières  quelconques, franches  fie 

âuittes  des  ancrages  dti  paflc  jufqu  à  ce  jour ,  appartiennent  â  mondit fêisncncdoo 
e  Vcnaôtiic  ,  cil  cnnfcquciKC  de  la  fulillirvinon  laite  par  ladite  dclTùntc  dame  Gt*' 
bricUc  d  £ibccs  la  btiayculc  ,  par  le  contrat  de  mariage  d'entre  ledit  ieu-  (eigncurduC 
4e  Vendôme  fit  ladite  danténançoife  de  Lorraine  tes «yeol  tt  ayeule  paternels ,  pdli 
Ib  f .  avril       todice  Abfihuiioa  dçdarée  «note  •»  piofit  dwUt  icigncur  duc  d^. 
TmtK  Kl 
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VenddineparMTteéieoAfeil  d'âiat  du  24.  janvier  1^78.  qui  finit  en  la  perfonne 

Il  h  ladite  fuccf  flion  vacante  dudit  feignc^T  Cefar  duc  de  VenJômc  à  caufc  des  ac-  A 
auiûuoos  par  iui  taites,  pour  dcidits  duché  Si  pairie,  leurs  appartenances  ,  depen- 
«raoes  ec  ttuiexes  êe  autres  cfaofes  pcefencoMne  veaduei,  jouir ,  faire  &  difpofer  pac 
-  Icdir  fcigncur  acquéreur,  fcrjiu  hoirs  &  ayans  tfanfc,  comme  de  choie  à  euxappar- 
tcnaiuç>dc  leur  vrai  &:  loyal  acouéi  >  au  moyen  des  ptcicntcs,  &  tout  ainli  que  mon» 
4ic  feignctir  duc  de  Vendôme»  tes  prédeceUburs  Se  leurs  fermiers  en  onc  bien  &  dûe* 
ment  joui  ou  dù  jouir ,  à  commencer  du  premier  jcnr     jjnvicr  dernier  :  Comme 
aulTi  mondic  kigncur  duc  de  Vendôme  cède  &  delà J Je  lu  Jit  fcigncur  acquéreur ,  ce 
acceptant»  les  oeux  ticts  des  droits  (eigneuriaux  dîa  p  ir  la  prelente  à  fa  majefté, 
qui  en  a  fait  don  par  brevet  à  mondit  r<?!pneur  de  Vendôme,  qvv.  pmmet  fur  icclui 
d obtenir  les  lettres  neceflaites  &  les  fournit  avec  ledit  brevet  audit  icigncur  acque-. 
MOT  dan»  ^^tàawt  jours  produins  t  8e  <|uant  iTantie  tiers  dcfdits  droits  feigneutiaujc,  M 
il  fera  paye  par  ledit  fcipnenr  acquéreur  :  cette  vente  faite  à  ladite  chin»e  feule- 
œenti  &  d'entretenir  ks  baux,  ii  aucuns  ont  été  faits,  des  revenus  dcidiis  duché 
dc-paiciet  leurs  appartenances  &  dépendances  «  fi  mieux  n'aime  Ic.iit  feigncur  ac- 
<)uereur  acquitter  mondtt  feigncur  duc  de  VcnJôme  cîcs  dommages  &  intérêts,  fi. 
aucuns  étoient  prétendue  par  tes  fermiers  en  cas  de  dcponcITicn,  &  outre  moyeo- 
cant  la  bmme  de  quatre  cens  foinoie  mittc  livres,  en  déduâion  de  hqndJe  mon* 
dit  feigncur  di!c  de  Vendôme  rcconnoît  &  confcfTc  avoir  ici^n  dvidit  fcigncur  .icotie- 
reur  qui  lui  a  tait  bailler  fie  dclivrcr  comptant,  prclcns  les  notaires  louÛjgncz,  en 
looia  aor»  louis  d'argent  fie  monnoye  ,  le  tout  bon  ,  la  (omme  de  foixanttf  RAiUe  U* 
vres  tant  pour  les  deux  ti-rs  dcfdits  droits  fcigncuriaux  cy  dcfTus  cédez ,  .ippjrtrn:^? 
à  mondit  ieigncuc  duc  de  Vendôme,  que  pour  le  poc  i.k  vin  en  tavcui  de  laprc- 
fente  veoiedt  anncmciK,  de  laquelle  fimune  de  Hbluaic  mille  Uvsa  nâmlic  feigncur 
duc  fc  contente  fif  en  quitte  ledit  fcigncur  acquéreur  ;  &  les  quatre  cens  mille  !:v,  C 
rcllans ,  ledit  feigncur  acquéreur  promet  &  s'oblige  les  bailler  fie  payer  en  l'acquit 
ic  décharge  de  mondit  icigneur  duc  efdits  noms ,  &  dudit  Ouchcm  audit  nom,  es 
mains  de  Robert  Sanfon,  écuyer  ,  confcillcr,  fecrctaire  du  roy ,  receveur  des  con- 
fjgiutioos  du  parlement',  avec  l'intérêt  à  raiion  du  denier  vingt  jufques  à  ladite  cou- 
l^naiion  *  à  compter  dudit  jour  premi^  janvier  dernier,  fie  ceanm>tâc  que^d> 
cret  cy«aprés  ftipulé  lui  aura  été  délivré  en  bonne  forme  fans ......  pour  eftre 

ladite  fbmme  fie  les  intérêts  payez  fie  dilhibuez  aux  créanciers  de  la  tnaifon ,  luivant 
l'ordre  qui  en  a  été  fait  *  au  moyen  duquel  payement  ledit  duché^pairic ,  leurs  apptn^ 
fiances  fie  dépendances ,  annexes  fie  autres  chofes prefcntement  vendues,  tous  les  autres 
biens,  meubles  fie  immeubles  prc(cns  fie  à  venir  deviendront  propres  dud.  Icigneur  acqué- 
reur qui  les  a  auffi  obligez  fie  hy potcquez,(ans  que  l'une  dc(d.  obligations  déroge  à  l'autre 
tfaofpoc^t  en  outre  mondit  fcigncur  duc  de  Vendôme  eldits  noms,  fie  ledit  Duchon 
audit  nom  audit  (èigneur  acquéreur,  tous  droits  de  propriété,  noms,  rai  Ions,  ac-  D 
cions ,  refcindans  fie  relcifoires  qui  peuvent  leur  appartenir  efdits  duché  fie  pairie, 
lents  appanenances  fie  dépendances  »  annexes  fie  autres  chofês ,  même  les  aâions  tant 
contre  les  ftrmien  dt  aunes  pour  di^radations ,  démolitions ,  dépcriflëroenc  des  bâ- 
timens,  buis  &  autres  domaines,  droits  fie  devoirs  dcrJits  duché  fic  pairie ,  leurs  ap- 
partenances fie  dcpendanoesi  annexes  fie  autres  choies  prclcntemeni  vendues ,  qu'ils 
peuvent  avoir  lait ,  donc  ils  peuvent  être  tenus ,  que  contre  oeœc  qui  ont  uforpe  par- 
lie  deldits  Joinai^iCi  ,  droic  &  Jcvoirs ,  s'en  dclT.i.'iflant ,  voulant  le  procureur,  le 
porteur  donnant  pouvoir  promettre  audit  iéigncut  duc  de  fournit  de  bonne  £ai  au-, 
dit  feignenr  acquéreur  tous  les  titres  de  décrets  contre  eux ,  advens  ic  dÂioinbre- 
mcns,  papiers,  cueilloirs  ,  terriers ,  cenfivcs  &:  autres  pièces  concernant  la  proprié- 
té fie  poHeûbn  dekliu  duché  fic  pairie,  leurs  appartenances  fie  dépendances  »  an-  « 
nexes  fie  aunes  diofit  pcdêoicmenc  vendues,  foivane  le  bref  état  c^i  Ai  ÎSen  fût  ^ 
pour  cftrc joint  au  prcfciit  contrat  dans  trois  mois  prochains,  confcntant  que  tou- 
tes auues  pièces  fic  titres,  ù  aucuns  font  és  mains  des  pfHcien dddits  duché  fie  pai- 
rie te  autres  perfonnes,  foienc  débitez  «udit  (dgneur  acqueteur ,  quoi  IJiilâne,  ils 
en  font  valablement  dédiargez  ;  déclarant  ledit  feigncur  acquéreur  que  laJitc  fom- 
me  de  fotxanie  mille  livres  cy-deûus  payée ,  ell  la  même  fooime  qu'il  a  conjointement 
«sec  tné^hautcdc  trcs-puiflanie  dame  maàune  Marie -Anne  d'Albeit  fon  époufe, 
reçâë  cejourd'hui  ;  fçavoir  dix  mille  liv.  de  trés-haut  &r  puifTant  feigneur  Charlcs-Ho- 
noie  d' Albert,dacde  Luynes,Pai£de  Frano^ficde  trés-haute  te  puillaotedame  madame 
JeMNic-Macie  Collieec  fon  i^onfè  pcte  0e  neiede  ladite  dame,  fie  cinquante  mOle 
Muo  de  neofe^pieut  le  loacquii  de  Seigpdejf >  lêcittaiie  d'énc,  eade  naicrnel 
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ladite  dame,  le  tout  pôor  partie  de  la  Hoc  promife  à  Udiic  dame  en  favetir  8;  par  le 
contrat  de  fon  mariage  avec  ledit  leigncur  acquéreur  ,  paflié  pardcvant  de  Ikauvais  » 
l'un  des  notaires  foulOgoez,  6c  fon  collègue,  les  26.  &  17.  août  tifStf.ainfi  au'ileft 
porté  en  la  quittance ,  étant  en  marge  de  la  minute  dudit  contrat  au  deTir  duquel 
il  fait  la  prcfente  déclaration .  afin  que  ladite  damt  (oit  fubrogée  au  lieu  &  place  de 
roondit  (cigneur  duc  de  Vendôme ,  qui  •  confcnti  ladite  lubtogation  à  larequiQti(>n 
dudit  (eigncut  acquéreur  jufqu'à  concurcnce  de  ladite  (ommc  de  foixante  mille  li- 
vres, (ans  néanmoins  aucune  garcntie,  rdHcocioo  de  deniers ,  ni  recours  quelcon* 
qucs,  aprcs  toutefois  que  ledit  (eigneur  acquéreur  aura  entièrement  payé  &  coniîgné 
ladite  tomme  de  quatre  centaiille  iivies  U.  intérêts  d'icelle,  ainfi  qu'il  eft  die  ci» 
deflas,  frais  8e  loyaux<oùtt  iî  aucuns  font  dâs ,  pourquoi  il. ne  lera prétendu  aucune 
prcfcrcnce  Se  concurrence  pour  purger  les  hypoteques  qui  peuvent  être  fur  ledit 
duchés  pairie,  leucsdépei^aiiccs  <k  appanenaoces»  aoneKci  Atailtret  choies  pré* 

j(  finBemetar  vendus,  ledit  feigneur  acqucrcut  léta  tenu  de  lei  Mre  (tiCix  &  décrctct 
ihrlui,  à  fcs  frais, en  telle  juriJ  <.tiJii  q.ic  bon  lui  Icmbicra  dans  un  an  procfaaioyflc 
t'en  tendre  adjudicaiaiic  peut  ce  ^u  il  aviiîaa»  État  iut  tta»  à  Mitro»  diofet 
^Wdits  prix  flt  inteittt ,  fle  fi  aa  otMin  délivrante  dildit  deeret  ilioietVicntdcl 
oppofitioiis  ou  cmpcchcmens  procedans  d'autre  fait  que  dudit  feigneur  acquéreur  1 
mondit  feigneuc  duc  eidiu  noms,  &  ledit  Ducboa  audit  ûùib  feront  tenus  de  les 
fiittt  lever  &  ceflër  à  lemt  fiait,  inoontitieRt  apréi  la  déwntfiaiian  «{ai  leur  en  feit 
faite  au  domicile  ci-aprés  clù ,  en  forte  que  ledit  décret  n'en  ioit  retardé  ,  &  (î  par 
la  chaleur  deseocheta  ladite  adjudication  cft  portée  à  plus  haut  prixtmoodit  (à- 
gnear  due  efdlts  nomt,  dr  ledit  Duchon  audit  ttom  »  iuout  tenue  folidalrtnient  âé 
coiifigncr  &i  payer  le  futpîu',  Je  !cin?  dmicr';  à  !a  déchargcdudit  feigneur  .'cqucrcuc 

^  £c  de  l'acquitter  de  tous  droits  qui  pourroiçnt  cire  pour  ce  dûs,  à  peioe  &g.  eolorte 
^a'îl  ne  fait  tenu  que  des  frais  d'un  dieàtec  vdkiQtaire ,  qui  ne  Vaudlv ,  atcc  le  ptélène 
contrar,  que  d'un  teul  fie  même  titre.  Car  ainfi,  &c.  Ce  fait  en  la  prc^fiiu  c  &  du 
confentement  de  trés-faaut ,  ttcs«pttiflant  fie  iUufire  prince,  inonfdgDeur  PhUippedô 
Vendôme ,  grand  prieur  de  Fiance,  fiero  de  mon^i  fsigniuv  duc,  demeurant  amUt 
hôtel  prieural  du  Temple,  comme  auflî  en  prêtent  e  dcWits  feigneur  &  dame,  duo 
&  ducbeile  de  Chcvreufe ,  demeurant  à  Paris  au  quartier  S.  Germain ,  rue  $.  Oomi* 
nique  paidfle  S.  Sulpice,  pour  ce  compaous  au  défis  dadtt  cotttiat  de  niaria^  d'en* 
tK  les  feigneur  acquéreur  fie  laditedame  Ton  époufe,  ladite  dame  ducheflédûëmenc  au* 
loiiice dudit  (eigneur  duc,  te  eocoie  en  la  ecdeoce  de  maître  Cbailes  du  Tilleti 
chevalier  marquis  de  la  Batieic ,  confeittei  da  toi  en  foeoofetls ,  mitne  de*  «pquitei 
ordinaire  de  fon  hôrcl  ,  demeurant  rncineuv;  S  Lnui-^ ,  paroinc  S.  Gervais,  maître 
Louis  de  Maupcou,  chevalier  comte  de  fitcvilUcr,  prélideot  en  la  première  chambre 
des  Enquêres,  demeurant  më  Picne  Sarrafin,  pareille  S.  Severiof  maine  jeao  Bci* 

—  diatd, chevalier  feigneur  de  Saron  ,  confciller  au  parlement  fcant  en  la  grand  cham* 
txiet  demeurant  au  cloute  Notre-Dame  -,  maUre  Nicolas  le  Gay,  feigneur  de  Mai* 
ibn-ioage,  confeillcr  du  roi  en  (a  cour  de  parlement ,  demcuisut  ruë  des  Francs» 
Bnnrj^coi'; ,  paroifle  S.  Scverin  ;  maîcrc  Antoine  de  Vcnhamonr  ,  chevalier  (cigneuC 
de  Yalcn^on,  confeillcr  du  rot  en  la  cour  de  parlcmcnc,  demeurant  rue  des  Mathu* 
linttparoifle  de  S.  Benoit  1  maître  leaO'Bapcinr  Larcber,  chevalier  feigneor  de  Bon* 
ncy  , confcdicr  en  fn  courdn  avdcs  ,  drmcurant  tucJ  S.  Antoine,  paroifTc  S.  Paul) 
maître  Hugucî  iicnhault,  chcvaiicr  icigncur  de  Chenvailies  âc  de  Mont-Batrois  « 
auflî  confeillcr  du  roi  en  ladite  cour  de  parlement , demeurant  (ufdite  ruiS  deftiianoi 
Podrpro!';  -,  maître  Jacques  Tiibîuf,  crnîrillrr  maître  d'hôtel  du  roi ,  demeurant  rut! 
Montmartre,  paroidc  S.  Euitactic,  ôc  Gunijumc  Eichampy  .ccuyer  confeillcr  (ecretaird 
du  roi  ,maifon  ,  couronne  de  Fiance  &  de  les  finances ,  dcmcnianc  rue!  de  la  Harpe, 

fufdirr  paroille  S.  Scverin, tOUS  créanciers  fie  directeur  de«  autres  crcincirr';  de  la* 
_  duc  rnaifun  de  Vendôme,  leiquels  ont  le  ptéfenr  contrat  puuc  agrcabic,  conicntcnt 
'  qu'il  foit  exécuté  de  point  en  point  (élon  fa  forme  fie  teneur ,  fana  pt^udicicr  I 
leurs  droits,  avions,  hypoteques  &  privilèges  ,ni  à  l'exécution  du  contrat  ptflc  en* 
tre  mondit  (eigncur  fie  eux,  fie  où  mondit  Icigncur  s'eil  oUigéen  ion  nom  au  paye* 
tttent  des  dettes.  Et  pour  l'exécution  des  préfentes  fie  dépendances,  les  parties 
ont  élû  leurs  domiciles  irrévocables  ;  fçavoir ,  mondit  feigneur  doc,  fie  ledit  Ducbon 
audit  nom,  en  la  maiion  de  maître  Jean  Prouft, avocat  au  parlement,  ûfc  tuH  de  la 
Colombe,  paroide  S.  Landry  en  la  cité,  fie  ledit  feigneur  acquéreur  cala  anairon  d« 
maître  Didier  Prieur ,  aufïi  procureur  en  parlement,  fife  ruK  Betizy,  paroiflè  S. 
Ccimain  l'Auxertois,  aufqnels  lieux,  fiic.  promettant,  ftc  obligeant,  ficc.  cbsKua 
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en  droit  foi.  mondit  fcignear  &  kdu  I^^hon  dd.ts  noms  loHdaitcm^^^^ 
cant   &c.  fait  &  paircfiçwoir ,  à  Icgatd  de  mcldits  fcigncurs  duc  de  Vendôme  &  A 
r^'^.feigJor  acq^ur,  fcigncur  &  dame  de  ^^-^'^'J^^f.^JXS 
feTnîTchâteaade  Vafaiiles,  où  ledits  notaire*  te  fouc  uanfportez,^ 
S^Lmenc  en  leurs  malfens,  fc  dtt&fieiir  Duchon  en  1  étude  de  Noël  de  Bcau- 
^tTl^defdits  notaires  fife  rue  coquilliere,  iufJ.rc:  paroifTc  S.  ^"^«^he ,  1  an  mi 
fix  ans™tttt».yingt.huit,  Icdix-humcmcjour  de  mars  avant     après  nudi,  ôconç 
fign^.  '  ' 
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LOUIS.  iMc  lagtacc  de  Dieu,  coi  de  France  &:  de  Navarc  ,  à  tous  ptefens  «Ci 
vemr ,  S&  lS«H,»«oot  to.^t.  defiré  de  eonferver      P^;°"«:«;^  «îj'^Pf  ^ 
«otrc  royaume  dans  les  titres  ,  honneurs  ?r  d>gnuez  dont  elles  on  Pm^^J^ 
âBMirienMc  lor(qu'eUes  l'ont  mente  par  Ica.  icrviccs;  iJc  confidcrant  que  noctetr«». 

bien-aiié  coofitt  Charles-Françoi  I  r.  cric  de  Montmorency-Luxembourg , 
prince  de  Tingry ,  cft  iHa  dune  des  plus  .Iluftres,  qui  a  donne  a  leur  pluûcur* 
«rfonncs  recommandables  pat  leur  vertu  &  pat  leur  valeur  .  qui  en  ont  poflfatt 
K  premtee*  charges  depuis  plufieurs  Heclcs,  parucuUeremcnt  Albcnc  de  Moi:t* 
mor^ncv^i  dTTegne  Se  Henry  I,  poncJ.,  la  char«  de  ~J«^^»<L^i^ï». 
Thibaut  fciineur  de  Montmorency  ,  lequel  tut  revêtu  de  la  même  chaîne  Cl»  lo»j-. 
lïbttbieo  l V  en  fut  honoré  du  règne  de  Louis  le  jeune  &:  Mattlucu  II.  pareil- 
kment  fous  le  règne  de  Ph.lippc-Auguftc  ,  lequel  «leva  eu  J^K^^^J^^K^^Lf  - 
l'&lat  de  cette  grande  charge,  qui  a  pafle  depuis  a  Anne  dcMontmortncy,  mari-  C 
chai  at  ennd  maître  de  France,  &  enfuitc  à  Henry  marcclul  de  Hance ,  qui fuc 
honoré  de  la  même  charge  de  connétable  en         à  l'imiuuon  de  mus  lelquds 
&  de  pluûeuts  autres  de  la  même  maifon,  quiooc  et*  maxechattx  «  amicaux  de 
Fiance,  notre  trfs-cher  &  bien-amc  coufin  François-Henry  de  Montmorency ,  duc 
de  Luxembourg  &  de  Piney,  pair  fie  maréchal  de  France ,  capiiamc  de  la  prenuac 
&  plus  ancienne  compagnie  Françoife  des  gardes  deootce  corps  ,  pece  de  noctedic 
COuSn  le  prince  de  Tingry  a  donné  en  toutes  occaiions  des  marques  de  fon  grand 
courage  &  de  Ton  afteôion  pour  notre  fcrvicc  ;  car  aptes  avoir  rempli  plufieurs  cm- 
plois  de  guerre  convenables  à  fon  âge  &  i  fa  quaKté,  nous  luncsdio.x  de  lui  lodl 
que  WMf  déctartoei  la  guerre  à  l  Elpagne  en  1667.  pour  Icrvir  en  quahte  de  notre 
ïcutensnr  reneri!  cn  notre attoéc  eu  Ftaochc-comte  ,  &  en  la  mcnic  anucc  il  fc 
rendit  ma.uc  de  la  ville  dc"Salins«  de»  fera  confideiaWe»  qui  font  aux  environs 
de  cetW  place  en  il  peu  de  temps,  que  nous  eûmes  fujct  d'en  ccrc  lurpns.  Un  lucces 
fluflî  prompt  &  auflî  heutcux  nous  ayant  des  lors  feit  counourc  ce  que  nous  pou- 
vions  nous  promc;trc  de  fon  expérience  en  la  enecce  &  de    ft  ichtc  à  ootce  fer- 
vice  ,  nous  voulûmes  bien  lui  confin  le  LOf^rindcrocnf  cn  chef  de  l  armcc  que  nous 
avions  lors  lur  pied  dan»  le  pays  de  Limbourg  &  de  Luxembourg  ,  ic  lui  aurions 
depuis  donne  le  commaodenwocen  chef  de  farmee  cnofcdcrcc  dans  la  guerre  que 
nous  fûmes  forcez  d'entreprendre  contre  la  Hollande,  cn  quoy  il  rcpondtt  fortavan- 
taecufcraent  à  notie  attente  dans  toutes  les  enueprilcs  dont  il  fUt  charge, principa- 
lcS«nt  dans  les  ûegcs  de  Grod  &  de  Dewoter s  8t  ceft  pareette  confidcranon  que 
nous  lui  rCTBÎmes  le  commandement  des  conquêtes  que  nous  vcmons  de  taire  lue 
les  Etats  Généraux  des  Provinces  unies.  Le  fom  particulier  qu'il  prit  de  nous  eon- 
ferver les  pUces  conquifo ,  «e  la  vigueur  qu'il  fit  paroîttc  a  la  levée  du  ficgc  de 
Woerdcn ,  ainfi  qu'à  la  défaite  d'un  corps  cnnlidrrabic  de  troupes  commande  par  le 
comtedcKonilmatck,  lui  acquit  un  nouveau  mente  auprès  de  nous,  qui  augmenta 
encore  par  les  lecvices  qu'il  now  lendit  en  qualité  de  nottc  lieutenant  gênerai  en  g 
l'acmée  que  nous  commandions  en  pcrfonnc  dans  la  Franche-Comte  en  1  année 
Itf74.  Et  voulant  lui  donner  un  témoignage  gloiieux  de  la  ûtisfadion  que  ntHis  en 
avions  cecû,  AOUsTaunooslait  macêchal  de  France  Tannée  fuivantc  ;  depuis  lequel 
temps  ,1a  commandé  nos  armées  pendant  pluficuts  campagnes,  i*ni  tous  nos  oidçc& 
lorlaucndiis  y  étions  en  perfonne,  qu'en  notre  abfence,danstoo$  Wqoelscomnwn- 
ilei^,  foitis  fieees  de  Valencicn.ies  acdeCambray  ,  Icvcc  du  liegc  de  Chatlcroy, 
combat  de  Scncf ,  batan-e  dr  Calkl  &  de  S.  Denis,  &  autr«occaiJons,U  adonné 
àa  marques  de  fa  graruie  valeur ,  lage  conduite,  fidélité  &  afteOion  a  «ocre  lervice: 
£r  TTm""  m  wm  Ik»  d'cTpeEer  que  notcedît  foaH^fçipçe  dp  Tiogry  auquel 
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nous  rccunDoiflons  pluftcurs  tares  qualiccz  ,  &  qu'il  a  dga  commencé  à  fe  diftia> 
A  guet  aux  ilegcs  de  Courtray  fie  de  Luxemboarg  en  qualité  de  volontaire  ,  fuivta  tV> 

xcmplc  de  Ion  pcrc  &  de  tant  d'illuflrcs  ayeuls,  &  loucicnJra  t  c  cl  at  de  cette  grande 
miilon»  qui  aptes  avoir  eu  l'avantage  de  prendre  plulicuts  alliances  dans  la  imulooda 
France ,  lé  trotive  p^efenconenc  unie  en  J»  perloonç  de  norredit  covfin  le  prince 
de  Tingry  ?i  celle  de  Luxembourg  dont  il  e(i  héritier  ,  Se  qui  a  '.  jiu  c  \  1  Europe 
des  Empereurs ,  rois  0c  lôuvetains ,  &  plulleuts  peiloanes  d'un  tare  mente ,  qui  ont 
pofiedc  les  diarges  de  oonnttaUe  *  grand  fM!Re#  maràchaux  de  France»  de  aurce» 
grandes  chnrgcs  de  norrc  royaume.  Toures  ces  confiderations  nous  ont  porté àioin» 
dre  aux  titres  de  honneurs  que  lanaitlànce  lui  donne,  celui  de  duc  *  bquellc  dignité 
nout  avons  touIu  lainer  à  là  terre  fie  dii«h^  de  Beaolbic  >  que  notre  ooiifin  le  prince 
de  Trnprv  a  acqui?  par  contrat  du  18.  mars  dernier,  c'tanc  bien  aife  que  ccctc  terre 
qui  â  cic  €i-dcvant  cngce  en  duché  6c  patrie  par  lettres  du  toi  Henry  lY.  notre  ayeul 
de  gloricufe  m^flMiire  du  mois  de  juillet  i;97-  en  Êiveur  de  fon  m»  oanirel  Ceâr 

jj  de  Vendôme  ,  continue  à  porter  le  titre  de  duché  en  faveur  de  notredic  coufin  le 
prince  de  Tingry  &.  de  (es  delcendans.  A  ces  caufes  &  autm  grandes  confiderations 
à  ce  nous  mouvant,  de  noire  grâce  fpeciale,  pleine  puiflânce  &  autorité  royale  «nous 
avons  agréé  &  approuve  ,  &  par  ces  prcicn  cî  (ÏE^ticr;  de  rorrc  main  ,  agrcons  Sc 
approuvons  l'acquiùtion  laiic  par  uoticdit  coulm  le  prince  de  i  ingry  dudu  duché 
de  Bcâufurt,  8c  ledit  duché,  circondanccs  Se  dépendances  avons  de  nouveau  créé» 
cicvc  S:  c'rigc  ,  créons  élevons  Si  érigeons  en  titre, nom  &  dignité  i-  ouclu:.  pour 
en  jouir  par  notredic  couùn  le  ptincc  de  Tmgry  &  fes  enfans  oi  ddccndans ,  tant 
milet  que  feiiKlles  nez  &  à  naître  en  loyal  maiiifge ,  i  perpétuité ,  avec  cous  les  hon- 
neurs, rangs,  préto^pves  &  prééminences  y  appatienaiu ,  &  comme  les  autres  ducs 
en  ont  d'ancienneté  joui  fie  ulé  en  tous  lieux  &  endroits  de  notre  royaume,  foit  es 
flilemblécs  de  not^lcllc ,  faits  de  guerre  qu'autres  lieux,  &  a£tes  de  (êance  ,  d'honneurs 
fie  ranges  &  ce  fous  le  refforc  immédiat  de  notre  cour  de  parlement  de  Paris,  en  la* 

^  fioelte  voulons  que  les  appellations  qui  feront  imérjectées  des  jugcmens  des  ofliaert 
audit  duché  reffortiflcnc  nûcment  &  fans  moyens,  ainfi  qu'il  a  été  pratiqué  en  con- 
ièqucncedctditcs  lettres  d'éreâioa  du  mois  de  juillet  1597.  ians  que  pour  ce  none* 
dit  coofin  le  prince  de  Tingry  (bit  tenu  de  naos  payer  aocsn  droit  alndemnité,  ni 
à  aucims  de  nos  ofiîciers  ou  autres  leigncuts  >  dont  acicnia  qu'il  y  a  été  cy-devanc 
faiisiâit»  nous  l'avons  déchargé  6c.  diipenfét  décharges  Se  difpenifons,  i  la  chaige 
de  tenir  ledit  duché  mouvant  de  nous  i  caufe  de  notre  couronne  fie  chlieaii  du 
It)uvrc,  à  une  feule  foi  &  hommage,  laquelle  nocrcJit  coufin  fera  tenu  nous  prêter 
en  ladite  qualité  de  duc,  &  cominc  tel  voulons  ic  entendons  que  tous  ks  vaflaux  le 
rcconntriflenc ,  fie  quand  le  cas  y  écherra ,  lui  fiiflènt  6c  prëcenc  fie  ft  iëfdics  enfin» 
i?f  dcfccndans ,  tant  miles  que  femelles ,  les  foi  Se  hommage ,  ic  routes  autres  rccon- 
noilbnccs,  baillent  avcus  Se  dcnorobremcns,  laûeatfie  payent  les  devoirs  félon  la  na- 
ture des  terres  qu'ils  tiennent  de  lui  aii(Dc  titre  fie  qualité  de  dbci  Et  pour  l'exercice 
de  la  jurifdiftion  dudit  duché ,  permettons  à  notrcdit  couûn  le  prince  de  Tingry  do 

p  continuer  &  établir ,  il  bcfbin  cik ,  un  iîege  ducal  audit  lieu  de  Beaufort ,  auquel  les 
oftîdcrs  établis  en  vertu  delditcs  letties  &  mois  de  juillet  1^97.  ou  ceux  qu'il lèm 
jugé  neccITairc  d'y  mettre  de  nouveau ,  continueront  à  rendre  la  jufticc  ,  ainf!  *c  m 
h  mcmc  manictc  qui  a  été  ou  dît  être  iàite  depuis  ladite  année  i5$7*  lans  quaia 
moyen  de  la  prcfenre  éfeâion  dudit  duché,  &  a  défaut  d'hoirs  mâles  U  femdkt» 
ledit  duché  piîiHc  être  par  nous  ni  pir  no?  tuci  clTcuts  rois  réuni  à  la  couronne, 
en  coofequcncc  des  cdiis  Se  déclarations  des  années  ij66.  ij/J-  iJJi.  &  1582.  àc 
antres  reglemcns  faits  pout  l'éreâion  des  ducbez ,  aulqilds  poux  les  confidetacions 
ftif  ^ttcs  ,  en  f  jveur  de  notredit  coufin  le  prince  de  Tingry  ,  nous  avons  déroge  &  dé- 
^jgcom  pu  ccfdites  prefentes,  làns  iaquciic  dérogation  fie  condition  notredit  coufiti 
o'c&t  voulu  accepter  notre  prelcnc  don ,  grâce  &  liberdiié  >  ai  content ir  à  la  pre< 
lente  continuation  fie  création.  Si  donnons  en  mandement  à  nos  amez  6c  fcaux  coo- 

^  feilicrs  les  gens  tenans  notre  cour  de  parlement  fie  chambre  des  comptes  à  Paris  ,fic 
i  tous  auues  nos  officiers  qu'il  appartiendra  que  ces  prefentes  ils  ayent  à  hitc  lire , 
publier  fie  regiftrer,  fie  du  contenu  en  icclla  £urc  jouir  6c  ufcr  notiedic  couûn  1« 
prince  de  Tingry  St  (es  defoendans  miles  fit  femelles,  pleinement ,  patfiblemeac  fit 
perpétuellement , cédant  6(  faifanc  ceflcr  tous  trouble  ,  &:  cmpcchemens;  Car  tel  cft 
notre  piaiik.  £c  a&n  que  ce  toic  choie  ferme  fie  Ibble  à  toujours  nous  avons  faic 
mettre  notre  fbel  à  ceMiies  ptefones^  Ponné  i  Vccfidlks  au  njoia  de  may  l'an  M 
.ffÊK  H  ^  "  se  de.iMCra  nfàe  le  qRaca&te>doqn|énCb  Signé  »  IXXJIS.  .Ce  Au  It 
jtm  Si 
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«eply  par  le  roi,  Colbebt.  Vif*  «  Bouchsrat.  Pour  lettres  porunc  cccdion  du 
duché  de  JleaiiGm  poot  Chatie»-feaii^i^Fiederic  de  MonniiotcoqfLiiwnibowg ,  ^ 

Sut  le  même  reply  eft  écrit.  Kegiflréts  yOiijU  frùntreiir generid  i»  rot ,  peur  Juùr  pât 

fimpnrMtt  ,  fit  enfens  ^  Jefitndttis ,  tant  mâles  qut  femetUs  nez.  ér  à  né'itrf  fn  hjgl 
ménage  f  de  leur  effet  <^  être  exécutées  Jttm  leur  forme     teneur  ,  jiuvMt 

imk  dt  «f  /NT.  J  rmt  mftrUmtm  k  13.  yMa  i  ttS.   Sigoé  ,  Jacq^ibs. 

tSmêt  ier  ng^a  d»  Pârùmmi, 

VEU  par  la  cour ,  les  grand  chambre  &:  tourncllc  aflcniW^s,  les  lettres  paten- 
tes du  roi  donne'es  à  Verfulles  au  mois  de  m.u  dernier ,  lignées,  LOUIS.  £c 
l'jr  1c  rcply  par  le  roi  Colbert.  Et  fccllées  en  lacs  de  (ôye  du  grand  fccau  de  cire 
vcrcc,  obtenues  par  Mellire  Charles- François  -  Frédéric  de  Mootmorency-Luxem-  j 
Imaig,'  prince  de  Tingry ,  pat'  lelquelles  pour  les  caulcs  y  contenues ,  ledit  (cigneut 
roi  auroit  agréé  Se  approuvé  l'acquifition  £iite  par  ledit  iieur  impétrant  du  duché 
de  ficaufort  ,&  ledit  duché ,  circondances  &  dépendances ,  de  nouveau  créé,  élevé 
4e  ér^  en  titre  ,nom  Se  dignité  de  duché ,  pour  en  jouir  par  ledit  fieur  impetruC 
8c  Tes  enfans  &  defcendans ,  tant  mâles  que  femelles  nez  &  à  naître  en  loyal  ma- 
riage ,  à  perpétuité ,  avec  tous  les  honneurs  ,  rangs ,  prcVogacives  Se  préémmences 
y  appartenans ,  &  comme  les  autres  ducs  en  ont  d'ancienneté  joui  &  ufé  en  tous 
lieux  fie  endcoUs  du  royaume,  feit  en  alTemblée  âc  noble&t  niis  de  guerre,  que 
Mcres  lieux  8c  aâès  de  feanoe , dlioanenn  &  rang  ,  5c  ce  fous  le  rellort  fmnwdtat 
delà  cour  en  laquelle  le  fcii^ncur  roi  veut  que  les  appellations  qui  feront  intcrjcrcces 
■des  jugemens  des  officiers  dudic  duché  tcllbrcinent  oûment  &  uns  moyen  «  aiolt qu'il 
4  été  pratiqué  en  confequcnce  des  lettres  d'éreâion  du  mois  de  juillet  1^97-  Se 
quepius  au  1  u le  contiennent  lefdites  lettres  à  la  cour  adreflàntcs.  Vû  auiïi  celles 
du  mois  de  juillet  1)97.  l'artct  d'enregilbremcnt  en  la  cour  du  10.  dudii  moiS;  le 
«ontnt  d'acqnifitfon  fiât  par  ledit  fieur  impétrant,  dudit  'iachi  de  Beaufbrt  du  18.  ^ 
mars  dernier  ,  *r  la  requête  prefcntéc  à  la  cour  a  Tcfict  d  e  [fi^nflrcmcnt  dcrditcs  ^ 
lettres  d'éredion,  conclulîons  du  procureur  gênerai  du  roi  »  ouy  le  rapport  de  M. 
Meliand»can(elUer,  la  cour  a  ordonné  8e  ocdoone  t)ue  le(()ttes  lettres  iêront  enregif- 
trces  au  grede  d'icelle  pour  jouir  par  ledit  Mefllre  Charles- François  -  Frédéric  Je 
Montmorency- Luxembourg  ,  prince  de  Tingry  ,  &  Tes  entans  fie  dc'cendans,  tant 
mâles  que  femelles^  nez  8c  i  naître  en  loyal  mariage  »  de  leur  eflfee  8e  conteno ,  8e 
^rrc  exécutée-;  félon  leur  forme  fi£  teneur.  Fait  ca  parlement  le  t|.  juillet  liiS, 
ColUtionné  ligne ,  J  ac  ques.  avec  paraphe.. 

Chmgemem  <U  mm  iIm  àuthc  de  Beaujm  en  ceint  de  Mmimtrmej. 

D 

Au  oiois  d'Oa»bre  itfSp. 

L O  U I S ,  par  la  grâce  de  Dieu ,  roy  de  France  &  de  Navarre ,  à  tous  pvâên* 
8t  à  venir,  lalut  :  Par  nos  lettres  du  mois  de  mai  \6%%.  rcgiRrées  en  nooe 
cour  de  parlement  le  treizième  juillet  de  la  même  année.  Nous  avons  créé  de  nou- 
veau &  érigé  en  fiweèr  de  noire  trés^dier  &  bien-amé  couiln  ,  Charles-François- 
Frcdetic  de  Montmorency-Luxembourg,  prince  de  Tingry,  le  duché  de  Beaufort, 
pour  en  jouir  par  lui  &  (es  defcendans,  tant  mâles  que  temelles,  à  perpétuité, ais£ 
qu'il  cfl:  contenu  aufdites  lettres ,  depuis  lequel  temps  notre  trcs-cner  &  trés-amé 
COulÎD  le  prince  de  Condé  »  ayant  fait  changer  le  nom  du  duché  de  Montmorency  ,  à  lut  . 
appartenant,  en  celui  d'Angnien.notreditcoulîn  le  pririce  de  Tingry ,  qui  deiire  de  Aire 
appclier  le  duché  de  Beaulort  de  Ton  nom  de  Montmorency ,  nous  auroit  trés-humble- 
mcocluppiiéd'j^réerquekdit  duché  de  Beaufbtt  portât  aal&  à  l'avenir  ledit  nom  de  g 
Monrmocency ,  8e  de  Itn  accorder  nos  lettres  de  permîflion  8r  de  eomniQ  ration  à  ce 
neccflaircs.  A  ces  caufcs,  vaulanc  en  toutes  OL^^L  iiio  i'.  [:a  :cr  f-jvorabicmcnt  notrcdit 
couijn  Chatles-François-Ftcderic  de  Montmorency-Luxcmboorg ,  de  notre  grâce 
^dale,  pleine  pailftnce  8c  autorité  loyatet  noua  avons  commue  8c  chaagé}  com- 
muons «c  dungeetispoc  «es  picicntes  fignécs  dvnotfc  main,  le  nom  dudic  dndi< 
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de  Bciuforc  en  celui  de  Montmorency,  duquel  nous  vouions  &  nouspUic  qu'il  loic 
à  l'avçt.ir  appelle ,  &:  que  fous  icdtti  noifcdit  confia  le  duc  de  Montmorency  6c 
A-  fes  fucceflëurs ,  fadcnt  les  foy  &  homnuge,  donnent  leur  aveu  Se  dc'nombremcnt  le 
cas  y  échéant,  que  les  ofHcicrs  en  intitulent  leurs  Icnrences  &  jugcmens,  &  que 
les  vaflàux  &  tenanciers  dudit  duch^  le  rcconnoincnt  doODent  aufll  Icuft 
avcus ,  dénombrcmcns  &  déclarations  fous  ledit  nom ,  fam  que  pour  taifon  de  œ 
changement  de  nom  il  foit  rien  innové  audit  duché  &  lès  déprâdaoccti  oi  que 
noitedic  coufin  le  duc  de  Montmorency  foit  tenu  à  autres  plus  grands  droits  en- 
,  ver*  nous  *  ni  Tes  valTaux  Se  tenanciers  envers  lui  (|uc  ceux  qu'ils  doivent  i  pt6- 
fenc ,  à  la  charge  que  les  avcus  »  déclarations  *  fèntencesfitaocies  aAes  faits  fous  Info' 
nom  de  Bcaufort,  demeureront  en  leur  force  &  vertu,  ic  que  ces  préfentes  ne 
préjudicictont  à  nos  droits  ni  à  ceux  d'auuut.  Si  donnons  en  maadcman  à  nos 
amez  &  feamt  codeiilcrs  les  gens  tenans  notre  cour  de  priement  te  chanlHe  dès 

comptes  à  Parii,  que  ces  prc(cntcs  l'.s  nycnt  à  fjirc  rcgiftrcr,  &  iccllcs  exécuter  fcbn 
leur  forme  &  teneur  ;  Car  tel  cfl  notre  plailir.  £i  aiin  oue  ce  fou  choie  ktat  te 
ifaUe  ï  lot^onts,  nous  avons  fait  mettre  notre  fcel  i  ceMitea  ptétenKt.  Donné  î 
«  Verlaillcs  au  mois  d'ottubrc  l'an  mi!  fix  cens  quatre-vingt-neuf^,  Se  de  notre  rcgnc» 
le  quaraiue-lcpticme.  Signe,  LOUIS.  Et  fut  kreply,  par  le  loi»  ColbskT. 
F^â,  BoucHERAT,  pour  lettres  puicant  chingnmfBt  de  oom  dadashi  de  Béa»< 
tua  en  celui  de  Montnocowy.  Sig/aé,  Cols  b&t. 

Sur  le  même  reply  cft  écrit ,  regtfire'ts ,  «uj  le  fntarm  ffmd  i»  ni,  fm  tm 
exe'cuKes  félon  leur  ftrme  é"  teneur  fiuvtnl  Cttrti  àt  tt  fmr.  A  MW»  mfmaiHÊIt,  k 
éettxttme  lâHvta  i6fo,  ^igné  Du  Tille r. 


DURAS. 

DUCHÉ. 


Uâttili  â*  X. 
&  4.  tâtpuï 

â»  ï.  &  \.  i$ 


LE  roy  Louis  XIV.  avcSt  étîgc  en  duché  pairie,  la  terre  &  fdgneortede  Dam* 
en  Guyenne, dans  i'Agenois,  environ  à  neuf  lieues  de  Bourdcaux  ,  le  comté 
de  Rauzan,  Ce  les  baronies  de  Pujols  &  de  Landrouct,  en  faveur  de  JACQ^jES- 
HENRY  de  Durfort,  dit  le  marquis  de  Duras, par  lettres  patemea du  mois  d« 
IBty  Itf68.  ces  lettres  n'ayant  point  été  cnrcgiftrccs,  le  même  roi  en  donna  d'autres 
au  mois  de  février  lii»,  en  iavcuc  du  mcme  ieijpiottt>  pour  Jocs  marcdial  de 
fiance ,  &  de  (ès  enftns  milés ,  poicmc  étOSiom  de»  mlmei  lenes  en  dudié ,  «e  eUca 
liuent  r^ifbtts  au  parlement  de  Paris  le  premier  mars  fuivanr,  &  en  la  chambre 
des  comptes  le  j.  août  de  ^  même  année.  r*r«  Us  ftetes  fw  JaaveM  (tmtrimf 

'  tm*  én&m ,  ifrts  kJfêtUtî  m  émir»  U  intêkgtt    U  imAbm  dt  DwfoiCi 
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.P1EC£S  CONCERNANT  LE  DUCHE  A 

D  E  D  U  R  A  S. 

iatres  it  iiu  <^  fur  de  h'rtnee ,  txftJ^ées  fmr  M»  k  diu  it  DarâS, 

Aa  mois  de  Atay  i€tX, 

LOUiSt  par  h  grâce  de  Dieu,  roy  de  Fnuice  ttét  Y^stme,  à  tous  prcfcn» 
&:  à  venir  ,  falut  -.  Notre  propre  tticlinnnon  ,  anffi-bren  que  la  juftice  &  î'exeni- 
plc  des  rois  nos  prcdccclkurs,  nous  portaiu  à  diihnguer  toujours  davantage  par 
des  OCECS d'honneurs,  les  pcrfonnes  qui  fc  font  élevées  «tt-deûns  des  autres  par  un  " 
Tnerire  extraordinaire  te  par  des  fetvices  fignalez,  joints  à  une  illufttc  &  haute 
nain'ancc ,  nous  n'avons  pas  voulu  difîèrcr  plus  long-temps  à  honorer  d'une  nou- 
velle dignité ,  notre  trcs-cher  &  bien>am^  Jacques-Henri  de  Donsfoct  »  marquis  de  . 
Duras,  ilk  d'tmc  des  plus  grandes  U.  andenocs  maifons  de  none  coyaume,  conli' 
dcrable  par  cl1e>même  &  par  (es  grande)  alliances,  &  qui  a  tot^ours  donné  dcgrands  - 
hommes  à  cet  ctac,  donc  pluiicurs  ont  commande  des  armées  dedans  Si  dehors  le 
royaume»  &  fonc  motcs  gloricureracoc  dans  k  ktvicc  des  lOis  nos  pEédeccÛicuis ,  oc 
4qui  («Ârotc  pour  notts  «wttgier  ï  témoigner  andîc'  marqtris  de  Duras  la  confîitera* 
tinn  en  laquelle  ixms  avons  fj  maifon;  m.iis  ouuc  la  gloire  &:  les  (crviccs  nota- 
bles de  les  ancêtres  *  il  s'cll  toujours  rendu  digne  lui-même  par  fon  propre  mérite 
^  nos  plus  fingolieres  âveurs,  ayant  d6  fbn  enfance  commencé  en  qualité  de  ca- 
pitaine de  cavallçric  ,  à  nous  donner  des  marques  de  Ton  affcftion  &  de  (on  coura- 
ge» &  coqiinué  à  nous  rendre  deslcrviccs  importans  en  celle  de  colonel  de  cavallciiei  Q 
de  marêduil  de  camp^  &  enfin,  de  ooere  lieutenant  grnerat ,  tant  en  Flandres, 
qu'en  Allemagne,  en  Catalogne  &  en  Italie,  en  plufieurs  combats,  fie'gcs ,  biîaillcs, 
éc  autres  occauons  où  il  a  toujours  fait  voir ,  par  des  aâions  cdarances  te  glotieuics, 
on  anachemencextraocdlnaireittotrepetfonne,  \  nos  inret^tt,  6c&  rhenteux  fuocés 
de  nos  armes ,  nous  ayant  fcr\'i  en  cette  qualité  de  lieutenant  gênerai  depuis  l'année  tnil 
fixceos  cinquante  quatre  iulqu'â  la  dernière  campasx»  où  nous  même,  comman- 
dant notic  armée  de  Flandre  en  pecfonne,  avons  vu  tant  de  preuves  de  fil  valeur 
&  de  (on  expérience  à  la  conduite  5c  au  commanden\ent  des  armées,  que  pour  lui 
tcmoigper  l'cftime  que  nous  Êulbns  de  (à  perlonne  &  lui  laifTer ,  &:  à  la  polleriic* 
«nemarque  honorable  de  nocie  lecoimoiflànce,  nous  pour  ces  caufcs  &r  autres  b<»ines 
confidcrattons    rr  nous  mouvans ,  de  l'avis  de  notre  rre's-chcr  5:  tccs-amc  frère 
unique  le  duc  d  Orkans,  te  autres  princes  de  notre  lang,  &.  piuiieurs  grands  &  ^ 
notables  perfonna^s  de  notre  confdl»  de  notre  certaine  fcicnce ,  plrinc  puiflance 
&  rtiîtnruc  royale,  avons  la  terre  &  marquifat  de  Duras,  fifc  en  G  îvfnnc,  conGde- 
(a(>ic  cane  par  Ton  étendue  que  par  (es  dépendances  &  les  mouvances,  crée  &  érigé» 
<rcom  &  érigeons  par  ces  prcfentes»  fignecs  de  notre  main  en  nom ,  titre  &  dignité 
de  duché  &  pairie  de  France,  &  pour  cet  ef^er  ,  v  avons  joints,  uni  &  incor- 
poré,  joignons  ,  uniliuas  &  mcorporons  la  comte  de  Rauzan,  àc  les  batonnies  de 
Pqged^  4e  de  Landconec,  coot»  term  de  la  même  rooovanoe  <e  fifesdans  la  même 
province ,  avec  toutes  leurs  appartenances  te  dépendance*; ,  pour  cttc  dorefnavant 
tenues  avec  ledit  macquilac  de  Duras,  conjointement  &  lous  ua  même  titre  de  duché 
&  pairie  de  Franœ,  fie  en  jouir  par  kdit  Heur  de  Duras,  (es  hoirs,  tacttflèurs  te 
ayanscaulë  procréés  en  loyal  mariage,  cnfcmble  de  tous  droits,  honneurs  précmi-  ^ 
nenccs,  franchifes  &  libériez ,  dont  les  autres  ducs  &:  pairs  de  France  jouilïcnt  tant  * 
cnjoftice  &  jurtfdiâion  ,  féance  en  nos  cour  de  parlement,  avec  voix  déliberativcs 
qu'en  tous  autres  droits  quelconques,  foit  en  aHemblée  de  nobleik,  Ëucs  d'armes, 
qo'àntrei'Keuz  8e  aâes  de  léance,  d'honneur  8;  de  rang;  voulons  6e  nous  plaie 
que  toutes  les  caufes  civiles  fit  criminelles,  mixtes  &i  rccllcs,  qui  concerneront 
tant  ledit  'iieiit  de  Duras  que  k  droit  dudic  duché ,  (oient  traitées  te  jugées  en 
iiôfîiitls cours  de  pailement  en  tom  cas,ftrs  8c  excepté  l«  royaux ,  dont  ta  con> 
noifTancc  app  TticnJra  aux  juges,  pardcvant  Icfqucis  ils  avoienc  accoutumé  de  ref- 
fonir  (  voulons  aufil  que  ledit  Ikuc  .de  Duras,  fie  ks  defccnrfaos  iinâles  en  loyal 
raarUige,  fe  poiflènc.  dire  9c  tepotet  dncs  de  Dans  8e  pairs  de  France»  dt  tiennent 
'  teUt  duché  en  pkiii  fief  <Otts  une  feule  fey  K  honmagc  de  noot  8c  de  notre 

couronne , 
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■  couronne ,  duquel  duché  &  pairie  >  ledir  fieur  de  Duras  nous  a  fair  dés-à-préfcnt  > 
ainfi  t^u'il  cft  accoutume,  (erment  de  fidélité,  auquel  nous  l'avons  re(;û  en  ladite 
qualité  de  duc  de  Duras  &  pair  de  France,  &  comme  ccl>  nous  voulons  que  tous 
les  vaHaust  Se  tenans  fiefs  mouvansdudic  duché  le  rcconnoiflent ,  lui  rendent  It 
foi  &  hommage,  baillent  leurs  aveus  &  dcnotnbcemens -quand  l'occafion  cchcra 
audit  ficur  de  Duras  ,  &  à  fes  fuccelTcurs  audit  dudlé  au  même  titre  de  duc  de 
Duras  &  pair  de  France-,  (ans  toutefois  que  par  le  moyen  de  cette  éreâion  ni  de» 
cditsdes  années  du  mois  de  juilla  1575.  décembre  1581.  2c  mars  1581.  faits 
inr  i'éreâion  des  terres  en  docbez  te  pairies,  marquilats  &  comtcz ,  on  puifTc  pré* 
tendre  à  prcfent  ni  à  l'avenir  à  faute  d  hoirs  mâles  dudit  fieur  de  Duras  &  de  (es 
delceodaiis*  iedic  duché  Sl  patrie  êitc  réuni  &  incorporé  à  notre  couronne ,  &  fans 
qtie  nos  fticceflinirs  tais  audit  eas*  poiflent  piétendre  ancun  droit  de  propriété  8e 
rcverfioii  dudit  duchc  par  le  mo^en  defdits  caits  &:  autres  choies  quelconques,  auf- 

SucUes  nous  avons  dérogé  Se  dérogeons  de  noue  grâce-  fpccialc  pax  ceiditcs  pté* 
mes,  et!  {sveur  dadtt  fieur  de  Duras,  fit  de  lés ^cœffears  Be  ayans  cattfe.  Tans 
B  laquelle  dérogation  ledit  fieur  de  Duras  n'auroit  voulu  accepter  noircditc  grâce  & 
Ubecalité,  ni  consentir  à  la  préicnte  création  Se  crcâion,  à  la  charge  auill  que  ledit 
dndié,  défiinc  de  foccefleur  miles  co  loyal  mariage  dudit  fieur  de  Duras  &  de  lés 
dcfccnJaas ,  retournera  à  fa  première  nature,  titre  Se  qualité' de  Marquilat.  Si  don- 
nons en  mandement  à  nos  amez  &  teaux  ,  les  gens  tenans  nos  cours  de  pademenc 
&  chanibce  lies  comptes  à  Paris  t  Se  i  cous  nos  autres  juihdets  9c  officscrs,  chA> 
cun  en  droit  (by  Se  comme  à  hii  appartiendra  «  que  nos  prcfcnces  lettres  de  création 
Ce  credion,  ils  Ëidènt  lire, publier  &  eorcgifttcr,  de  de  tout  ce  qu'elles  contien- 
nent joult  âc  uiét  kdit  fiàir  de  Dotas  te  (es  (îicceiTeurs  tnSks  en  loyd  mariage , 
pleinement,  paifibicment  &  perpctuclicmcnt  ,  faifanr  ccflcr  tous  troub'r^  *cmpê- 
chcmens  au  contraire,  nonob(lai;t  toui>  cdits ,  ordonnances  ôc  ktttcs  à  ce  contraires» 
en  vertu  dclquelles  on  pourroit  prétendre  le  mwibte  des  ducs  fie  pairs  êrre  limité  6c 
prcJix  .  ^  ifqueUes  nous  avcms  dérogé  <Sc  dérogeons ,  même  à  celle  de  l'an  1179.  8c 
aux  dctugatoiresides  dérogaroites  y  contenues  :  Cat  tel  àc  notre  plaiûr.  Ér  afin 
que  œ  (bit  cholè  ferme  fie  (bble  à  toujours ,  nous  «vous  fait  mettre  notre  (cet  k 
ccfdircs  prcfentcs.  Donné  à  S.  Germain  en  Laye,  an  mois  de  mai,  l'an  de  grâce 
mil  (îx  cent  ioixantc-huit ,  &  de  notie  tcgnc  le  vmgt-lix.  Signé ,  LOUIS.  £t  lut^k 
leply*  par  le  toy  »  Db  Gosmecai7i>. 

Mrt&m  d<  U  tçrrt  èr  w^rgKf/j^^i^f^oMf  en  titre  de  diKhe,  etf  Jtvt»  de  AL 

» 

Au  mois  de  fiévriet  1689. 

LOUIS,  par  la  grâce  de  Dieu,  tcv  de  France  &  de  Navarre,  à  tous  prcfcns 
fie  à  venir ,  (âlut.  Noos  trouvant  porté  par  notre  propre  incUiution ,  aulli« 
*^  Uen  que  par  l'exemple  des  rois  nos  piàwceflèttts,  dediftioguer  par  des  titres  d*lian<> 
neur  les  pcri'onnes  qui  fc  font  élevées  au-de(Tus  des  autres  par  un  mérite  extraor- 
dinaire fie  par  des  lerviccs  fignalez  joints  à  une  illuiire  &  haute  naiiiance ,  nous 
naroos  pas  vooln  dififèrer  plus  long-temp  i  honorer  d'une  nouvelle  dignisé  nociQ 
très-cher  fie  bien-amé  coufin  Jacques-Henry  de  Durfbrt ,  marquis  de  Duras ,  raa- 
léchal  de  France,  ilTu  d'une  des  plus  grandes  fie  anciennes  marions  de  notre  royau- 
me,  confidetable  par  elle-m2me  &  par  (es  grandes  aNiaoces,  fie  qui  a  toujours  don-, 
ne  de  grands  hommes  ï  cet  ctar,  donc  pîuficurs  ont  commande  des  armées  dedans 
fie  dehors  le  royaume,  fie  fonr  morts  glorieufement  dans  le  ferviccdcs  rois  nos  pré- 
'deeel&urs  ;  «e  qui  fufHroit  pour  nous  obffi^  i  témoigner  audit  marquis  de  Dunis 
la  confideration  en  laquelle  nous  avons  (a  maifon.  Mais  ourrc  la  gloire  fie  les  (cr- 
vices  notables  de  Ces  ancêtres ,  il  s'eft  roujours  rendu  digne  lui-même  par  (on  propre 
mérite  da  nos  plus  fingulicres  Êiveurs,  ayant  dés  (on  cnfimce  commencé  cnq|aalii6. 
de  capitaine  de  cavalerie  à  nous  donner  des  marques  c^.e  fnn  afFeclion  &r  de  fon  cou- 
lage, &  continué  de  nous  rendre  des  icrviccs  importans  en  celle  de  meftrc-dc-camp, 
enfin  de  notre  lieutenant  gênerai  en  nos  armées  tant  en  Flandre ,  qu'en  Allema- 
gne, en  Catalogne,  en  Italie,  en  plufîeurs  combatT  ,  ftcges,  baratîies  Se  autres  occà- 
iions  où  il  a  toujours  fait  voir  pat  des  atlious  éclatantes  fie  gloricuTcs ,  un  attadic- 
menx  extraoïdinaire  à  noae  pmbAne,  à  nos  imcrêts  ,  8e  &  rhemeux  fiiccez  de  nos 
'armes,  nous  ayant  Uni  m  wo»  çpeSai  de,liciKattntg^aeail«i|iaôianBéetdepujft 
ttm  K  T  • 
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Vanncc  mil  ccrr;  cinquante-quatre,  même  dans  celle?  que  nous  avons  comman-  ^ 
dccs  en  pcrtonnç  ,  nocammçnt  eu  l'anncc  mil  fix  cens  loixanic-t^oatoi  zc ,  lot»  de  la  ' 
«oôqttêteqae  nous  àmca  du  comté  de  Bourgogne*  où  il  fcrvic  ii  digpement,  qw 
nous  nous  rrnuvâmcs  convicx  à  lui  donner  !c  gouvcrnctncnt  général  de  cette  pro 
"Wincc  }  &:  depuis  que  la  coniîdetaiion  de  tant  de  bons  &c  lignalcz  (ctviccs  l'onc  clc- 
Yc  à  l'honneur  de  la  charge  de'marédial  de  France  »  cooTidcranc  aufC  avec  combiea 
d'a'^ïvitc  il  a  agi  Jjns  le  commandement  que  nous  lui  avons  donné  pendant  la cam« 
paguc  dernière  de  notie  armée  d'Allemagne,  comnundée  en  chef  par  notre  très* 
cber  Ac  nïs^iné  iîls  le  daupUa,  te  les  heureux  (uccés  qu'ont  eu  les  projets  ant* 
quel»  nou?  l'avons  tkflinc,  nous  avons  réfolu  de  donner  à  nottedit  coulîn  de  nou« 
veaux  téaioignag»  d«  notre  aftcdion,  &  de  lui  laillcc  <Sc  à(a  pofteiité  une  marque 
iipaocable  de  notie  reoonnoifianoe*  » 

Sçavoir  faiions,  que  nous  pour  cc5  caufos  &  autres  à  ce  «ous  mouvant,  de  no-  • 
trc  giacc  (jjccialc,  pleine  puilTàncc  &:  autorité  roysilc»  avons  ctcé ,  érigé  &  élevé, 
crcotis ,  érigeons  &  élevooa  par  ces  prcfentes  fignées  de  notre  main ,  la  terre  &  mar- 
quiQt  de  Duras  fiz  en  Guyenne,  appanenant  à  notredit  coufln  Jacques  -  Henry  de 
Durfort ,  cnicmble  la  comté  de  Rozan  &  les  baronies  de  Pujols  ic  Laodrouet , 
toutes  certes  à  lui  appartenantes,  étant  dans  la  même  mouvance  &  dans  la  même 
province,  avec  toutes  leurs  appartenances  &  dépendances»  que  nous  avons  unies  de 
incorporées  audit  marquKat ,  pour  ne  former  à  l'avenir  i)tt'tine  lèole  Se  même  terre 
tn  titre  &  dignité  de  duché,  pour  Se  a6n  que  notredit  coufîn  Jacques  -  Henry  de 
Duiforc,  (es  eniâns  &:  dcrcrndais  mâles  en  ligne  àitc&c  nez  8c  à  naitte  en  loyal 
mariage ,  jouiflent  à  perpétuité,  comme  feigneurs  £c  propriétaires  dudit  duché,  des 
litres,  honneurs ,  dijgnitez  ,  rangs ,  prérogatives ,  prééminences  &  privilèges  y  appar« 
icnansi  ainû  qu  en  jouilïènt  les  autres  ducs  de  notre  toyaume>  ibîc  en  ai&mblée  de 
noblede,  Êiits  de  guerre,  qu'autres  lieux  de  (eances,  htvnnears  &  rangs,  &  ce  (bus  le  C 
rcffort  immédiat  de  notre  cour  de  parlement  de  Paris,  en  laquelle  nous  voulons  que 
les  appellations  qui  léroac  interjenécs  des  oâîciers  dudit  duché ,  tefiortilTcnc  nue- 
vnenc  8c  fans  moyen ,  &  à  cet  effet  avons  iceloi  marquifat ,  enfemble  les  terres  que 
nous  y  avons  unies,  dictait  &  exempte',  dillravons  &  exemptons  de  tous  nos  au*  , 
très  juges ,  cours  Se  juriidittions  où  cites  avoicnt  accoutumé  de  cciibnic  tant  en 
preipicre  indaoce  que  psr  appel  avant  la  première  ^icAioa,  9c  en  ttNis  cas,  fors 
&  excepté  les  royaux  >  dont  la  connoilTancc  appartiendra  à  nos  iugcs  devant  Icfquds 
elles  avoienc  accoutumé  de  teObrtir,  &  à  la  charge  d'iDdemniiet  nos  officiers  i  le- 
quel dudié  notredit  coufîn  tiendra  de  ntms  nuement  tt  en  ptein  fief  i  canfe  de  no- 
tre Tour  du  louvrc,  quant  à  I hommage,  lequel  i!  fera  tenu  de  nous  prêter  en  la- 
dite qualité  de  duc  ,  &  comme  tel  nous  voulons  &  entendons  que  tes  vaflaux  le 
reconnoiflcnt ,  6c  quand  le  cas  y  écbéra ,  hû  fidfent  9c  preftenc  8c  à  fes  enfins  ft 
defccndans  mâles ,  feigneurs  duJit  lieu  de  Duras,  la  foy  &  hommage  &:  autres  rc-  ^ 
coonoiflancei,  baillent  aveu  &:  dénombrctnent  j  Ment  &  payent  les  deniers  fctaii 
la  nature  des  terres  qu'ils  tiennent  de  lui  aadit  titre  8e  qualité  de  dnc  i  &  pour  le» 
lercicc  de  la  jutifdiûion  dudit  lieu  ,  voulons  que  notredit  coufin  Jacqucs-Hcnry  de 
Puriort  puiHç  Êure  exercer  &  établir  un  liège  de  duché  en  la  ville  de  Duras ,  au- 
quel il  y  aura  bn  Chédal ,  un  lieutenant,  un  procureur  fiical,  &  le  nombre  d'offi- . 
ciets  accoutume  pour  rendre  la  juflicc ,  &  (ans  qu'en  confequence  de  la  prcfcntc  c'rc- 
âion  i  àdcfiaut  d'hoirs  mâles  de  notredit  couiia  jacques-Ucnty  de  Duiforc,  «mi  de  les 
detiséisdaos  mâles  en  ligne  direâe,  ledit  docb^  paillé  cAve  par  nous  ni  par  les  rois  no* 
prédccclTeurs  réuni  pareillement  à  la  couronne  en  confequence  des  édits  &:  dccla- 
xatioos  des  années  ]j56.  i^jy  ^  ^5^^'  ^  autres  reglcmcns  Ëiits  pour  l'éteâioa 
«les  duchcz,  marquilàts  8ecbtntez;  oc  la  rigueur  delquels  édits  &  te^etnens  non* 
avons  difpenlé  6c  difpenfons  ledit  duché  par  ces  prefcntcs ,  fans  quoi  notredit  coufin 
n'auroit  accepté  ladite  grâce  ;  à  la  charge  aulfi  que  ledit  duché ,  à  dcâaut  de  fuocci^ 
feats  mâles  en  loyal  mariage  de  notredit  eoufin  de  Duifeit  8e  (te  fes  deTccndansml-  ^ 
les,  retournera  à  u  première  nature,  titre  <5c  qualité. 

$i  donnons  en  mandcmçt^t  à  nos  amez  &  ieaux  les  gens  tenans  nos  cours  de  par- 
lancftc  6e  diambie  de  nos  omptes  à  Parti*  8e  autres  nosjufUciers  &  officiers  qu'il 
appartiendra  ,  que  ces  prcfentes  ils  fiilTent  lire  ,  publier  cnrcgiflrcr ,  &  du  contenu  en 
j«ïcUes  jouir  &  uicr  notredit  coufin  Jacques>Hcary  de  Durfori;  4£  fesdelccndam  mâles 
pleinement  &  paifiblement ,  £iifant  ccilercpos cronbles  8ecnipâchenMasà  ceconnal* 
tes  i  Car  tel  cft  notre  plaillr.  Et  afin  que  ce  foit  chofc  ferme  &  fiable  à  toujours ,  nous 
/iV9m  £uc  (9cttt5        tcel  à  c^44tc$  prdcntss.  Dooné  À  YfÇlAiUes  w  moi;  ds 
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viier  l  an  de  gract  mil  iîx  cens  qu«ti:e-vingt-tieuf  t  de  optcc  rcgoc  le  quaruit9« 
(Ixiémc.  Signces ,  LO  U 1 S ,  &:  lur  le  reply ,  Par  te  toy ,  lb TstUBftt  (cdléestk 
grand  {ccau  de  cite  verte.  £c  plus  bas  yi/â.  Bouche 47 ^poucleCtTespocanlâc^ 
âion  de  la  terre  &  n^arquifat  de  Dqjras  en  ticrc  de  duché'. 

Begifrces ,  euy  é"  ttnfcnfânt  U  frHartvr  gtf'Cnl  du  roy  ,  pouf  jcnir  ptr  timpeirtnt  y  fis 
enféns  dcfcencUns  miUs  e»  ligu  iutèit  atsu  &  d  tuiire  tn  Ujtt  mâruge ,  de  leur  e^et 
muenu  ,  ér  ^fre  exeMéts  jf&»  kmr  fime  ^  tmKur^fmvMt  t arrejl  eu  u  jtmr.  A  Paris 
en  Virlemcvt  k  frtmtrwimw^Jkt9mfutn-^wiiff»mrft  figpit  DdMcois.  fit  1^  éérê 

te  c[itt  enjmt.  ..... 

Kegijlrt'ts  en  U  tbéml/re  des  comptes ,  euy  le  pr$€»rtttr  genend  d»  r$y ,  ptur  j«uir  fit  tini* 
fetfMt     futt^tms  milu  d*  le£et  c?"  comteim  e»  seellts ,  fia-woit      âux  chértts  mtéet 

CHBft. 


Hémi^toft  d»  titre  de  dite  fer  M.  te  mertthal  de  I>arât^m  ftwttr  de  fim  fils  elmi  ^evtt. 
it^rémeni  du        ftn  «cmde  *m  fere  Is  cenltHusti*»  des  lm»e»rs  d»  Ltievrt. 

Du  \6,  Afan  1^89. 

AUjOURiyHUY  i€.  éa  nx>is  demats  1689.  le  toi  étant  àVerfailtei,  ayan| 
par  (es  lettres  patentes  du  mois  de  fevrier  dernier  ,  pour  les  caufcs  &  conH* 
detatioas  y  contenues ,  créé  6c  érigé  le  tnarqui(kt  de  Duras ,  (ciz  en  Guyenne ,  enfcm* 
ble  les  jbacomeide  Pojots  &  Landtouet ,  anflï  dans  la  même  provinoe  <|a'eUe  a  nfii 
te  incorporé  audit  marquifat ,  pour  ne  faite  qu'une  feule  &  même  lenre  »  ca  cititt 
&  dignité  de  duché,  en  faveur  du  fienr  duc  de  Duras,  marédial  de  Fiance  y  pont- 
en  jouir  par  lui  fie  fes  cn^s  &  defceodans  mâles  en  ligne  diiede*  nez  ^  à  nùtrtt 
^  en  loyal  niariagÇi  audit  titre  de  duché ,  ainfi  qu'il  ell:  plu$  particulièrement  porté pat; 
leld.  lemes  i  Et  Sa  Majefté  dcdrant  de  plus  enplus  témoigner  audit  ficur  duc  de  Dut» 
la  lâtis£iâioo  qu'elle  a  des  grands  &  fignalez  (ervices  oue  lui  &  ceuic  de  (on  nom  Ipt 
ont  tendus    i  cet  état ,  Se  le  convier  pat  un  fiiTocabletreiicaMot  à  kscootinaert 
poui  cette  fin  ayant  eu  bien  agréable  b  (upptication  tres-humble  qn'tt  loi  a  dite  de 
trouver  bon  qu'il  fe  démît  de  fondit  duchc'  en  faveur  du  comte  de  Duras  Ton  fîls 
aîné,  5a  Majefté  a  bien  voulu  en  agféant  f«r//  démiffim  lui  tmfirver  à-  à  U  dont 
Jm  éftufe  Us  hmml»s  é'  twlréu  és  Lmvre  ^dt  fes  mufens  refiles ,  pour  en  jouir  par 
eux  comme  ils  ont  £ait  auparavant  ladite  dcmidion,  (ans  qu'ils  y  puilTcnt  ccrc  trou* 
bkz  ni  inquiétez  par  qui  que  ce  (oit ,  &  pour  quelque  eanfe  que  ce  pui^le  èttet  • 
m'ayant  Sa  Majefte  commandé  pour  témoignage  de  (a  volonti  d'en  expàier  lèpre* 
(ent  brevet  qu'elle  a  (igné  de  (â  nuin  ,  &  fait  contrefigner  par  moi  (on  con(eiIler« 
iecretaire  d'cat  le  de  tea  commaodcmens  4c  finances.   Signé ,  L  O Ui S,  £c  plot 
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GENEALOGIE  a 

DE  LA  MAISON 

DE  DURFORT 

LE  nom  de  ccRc  inaiba  fc  trouve  divccletncnc  caic  dans  les  t'aies  ,  de 
Durfirt ,  de  Dirgirt ,  de  Dnreftrt  ,  de  Durtfirti  »  9t  de  Darâ^trH  {  mm 

on  trouve  plus  coiumuncmcnt  de  Durfort.  Les  cxrraics  des  titres  que  l'on  va 
xapportec  par  dacic  «i  aunécs  icronc  voir  la  grandeur  fie  l'aniiquicé  de  cette  maUon,  » 
mais  ils  ne  Tuffifent  pas  pour  aflàter  la  fiiarioo  des  pcemien  degrex ,  ni  6ice  con- 
ooîtrc  quelles  foot  les  ainc'cs  des  diflfcrcntcs  branches  du  nom  de  Durftrt.  On  (e 
cootemcra  donc  de  rajpportcr  d'abord  les  (cigncurs,  marquis  de  duc  de  Duras,  avec  les 
Imnches  ^ui  en  font  fonics ,  après  tefimdles  «m  dooneia.ceUcs  donc  on  n'«  p&  ckw* 
ver  la  jonftion  ,  fans  4^110  le  lang  daos  kqiiel  elles  iONUic  cappocc^  doifc  dedderdê 
leur  droit  d'aiuclTc. 

AIGUTNA  fille  de  Bernard  de  Durfort  ,  &  de  Ava,  fi:  une  donation  à  Dieu, 
à  S.  Pierre     au  monal^cre  de  Moiilàc  ,  de  la  moitié  de  i'cglilc  de  Yalbaze 
.  ca  lotf  J.   ArAhftt  JU  VMtfe  de  Mtigkf. 

FOULQUES  de  Durfort  )  ligna  une  ordonnance  de  Rttmoad-UeroArd  comte  de  Bar»  Q 
uaàoùBt  te  I.  de  Tan  10^7.  Jtrdmtts  àe  Bm^nme.  A'M  OA, 

BERNARD  de  Durfort,  tranfieea«vcc  Mttftedus  ,  abbé  de  S.  Maurio  diocefe 
«l'Agni  en  topi.         Gd.  dir^.  êdk,  wv.  mw  U,  545. 

PIERRE-R AIMOND  de  Diufeit,  fie  une  donacioa  à  l'^Ure  de  S.  Nazaire  de 
Carcaflbnne  l'aa  âtrf. 

ETIENNE  de  DutfocCtÊcere  de  K^ert  de  Durfort,  fiit  reçu  religieux  au  monaf- 
tcre  de  b  Vallece  fan  ii4> .  •  ions  le  règne  du  roi  Louis  VU.  ia  mete  &:  les  trcres 
donnerenr  pour  fa  rrcrprion  tous  06  qu  US  AVoiCOC.  duu  ce JUoi.  V«Jt^  G«L  Cbr^. 
edd.  tuv.  ttme  II.  tnjir.  (fi.  xij. 

GUILLAUME  de  DMrtf«rti ,  fur  témoiaavec  Guillaume  dcNaibonne  à  un  cn- 
f^cmenc  que  Raimoad  de  Trincavel,  vicomte  de  Bcziers  ht  au  mois  de  teptcmbre  ^ 
ii}6.  à  fieniacd*K,Éiiiioiid  de  Quapôiida.  £xRr«ir  da  mim-fm  fi^*  de Léi^fftedit, 

ROBERT  8c  GUITARD  de  Dutfert, donnèrent  en  1 14. . .  aux  telîgieux  de  h 

Vallece  tout  ce  qu'ils  porte  '  . icnt  dans  ce  lieu.  Gtl.  Chrifl.tbiJ.  Ce  Kobert  de  Durfoit 
peut  être  te  mcinc  qui  cit  mentionné  dans  un  attc  de  l'an  1178.  ihid  col.  311. 

OLIVIER  &  BERNARD- ARNAUD  ,  Bs  Ermaigtitd ,  tcoditenc  hoounagp 
de  h  bttaote  de  Dacfon  le  s8.  mm  1 150.  Tttret  de  Me. 

Roger  comte  de  Foix,  accorda  la  moitié  de  la  baronic  de  Duilort  2e  delà  Bailide 
de  Gtanonillet  le  pat  des  ides  de tëpccmbte  titi. 

GUILLAUME  &  OLi\'I£R  ,  fils  d'Jyftjr  ,  rcnducnt  kommagc  de  la  baronie 
de  Duc£>n  le  ).  des  calendesde  novembie  11^4.  ^ 

HUGUES  de  Durfort,  hi&  à  lUdiardc,  reconnut  tenir  de  Roger  vicomte  de  Be- 
«lers  te  chtetti  de  Ruio  1175.  Jrdnvet  de  Fehe.  BiU.  Ct&. 

fex^i^chit'rrde  ROGER  vicomtc  de  Bcziers  ,  engagea  dix  muids  d'orge  qu  il  prcnoit  tous  les 
Mdf^euJonMai  ans  par  droit  à'ji&erffte  des  hafaîCM»  OC  la  ville  de  Mâheràs ,  à  ROGER  de  Dur- 
geini]«<i mm(-  |o(t^  4  £1  temme  dUl les  enâi»,  poux  ajooo.  Ads  Melgocieas  ( «)  ca  1 177.  ilnd. 
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-BERN ARD  de  Dmfbrt  &  BERNARD  bn  fils,  fircoi  dun  en  j i8tf.  à  GuilUa. 
me  abbc  fi:  aux  reUgieux  de  Gnndl^ve ,  du  dfOic  (i«  liH4r.«o^iDonai»  flc  defccn- 
dmt  fur  !a  G  no-.rr  ,  ils  en  firent  un  autre  le  lo.  dct  CTlwriflt  de  ferrict 

Archivts  de  i  ahhiye  de  Grmifelvt.  Bibl.  Ceik 

*  .  ' 

;  MABLLLE  &  GAILLARDE  rafœnr,  filles  de  Seger  de  Durfort ,  donnèrent 
en  1 194,  à  l'abbc  de  Momalieu ,  tous  les  droits  qu'elles  polIedcMcnt  d<uu  le  çhâtcai;^ 
de  Ferrand  te  fei  «ppatcenaaoei^  Ardmm  de  mue  i^/Uitfe.    tiU.  a*. 


,  RAIMOND  de  Durforc  &  SICAUD  fon  fiere  engagèrent  lao  iioo.  pour  1000. 
ÙAs  Melgoriens  à  Gérard  de  Fefiâ  &  à  fa  poft^ité  ,  tous  les  hommes  &  femmes, 
tU  «voient  dans  te  château  de  Fen«iid  mec  tous  les  biens  qu'ib  y  pofEsdoieoc.  jfcÛL' 

BERNARD  de  Diidbrt  »  fie  une  domiîoa  i  Afiiwd  abbé  4e  (Siandfebe an  matt. 

d'avril  i  îoo  Ibùl. 

BERTRAND  de  Durfbrt,  fiit  prefent  à  l'accord  fait  entre  Benrand  c'-  éQ ne  de 
S;  Pattl-ttdis<hlieauk,  fit  Raimond  comte  de  Touloufc  en  jzoï.  yityet  CaL  Lhnji. 
iàv.  tfme  i.  k^.  f,  tii. 


.  GUILLAUME  de  Durfort,  tcnioin  d'un  a£Vc  pafic  entre  le  roi  d'Arragon  dc 
le  comte  de  Tottlourc  en  1104.  (  4)  peut  être  le  même  qui  foufcciTic  à  l'aâe  par-  (t)TicAc 
lequel  Pierre  roi  d'Arr^on  cobfixma  en  1*09.  tes  pnvil^es  que  ion  ftere  avoit  ac-  — " 
cordé  aux  pneiue      rdigiettiès  dtt  modafteic  de  S.  POos»  fijok  Ôd.  Cbr^  eUt. 

Simon  de  Mor.cr-)rr  donna  en  11  li.  à  Robert  de  MtHvefm  tout  l'héritage  de 
GUILLAUME  de  Dutfon ,  &  Robac  de  Mauveûn  le  donna  au  monallcie  de  Pnniille. 
tàura  ée  ente  (éiey.   BM.  Ct&, 

'  BERNARD  de  Durfoit,  rendit  aveu  du  château  de  Bcaucaiie  dioccie  de  Cahonb 
t  Ralmond  comte  de  Toubufe  en  lai}. 

Le  II.  des  ides  de  feptembre  itij.  B.  deDutfort  rendit  hpmma^  iRaimood 
comte  de  Toaloafe  du  pays  de  Belltcene,  ûtni  dans  le  dïooeiè  de  Cahon,  Se  dans 

cet  aftc  il  cfl  marqué  cntr'autrcs  chofcs,  qu'il  recsnneit  tenir  de  ce  prhsce  tout  ce  que 
fts  fréietejjtitrs  m  f9^eié  iâns  et  imeft  ieftas  un  fi  Img-tmfs ,  j»'//  tlj  t»  *  m  J»»' 


Augcr  abbbc  de  Moiffac,  donna  lan  11 14,  a  i>ERTRAND  fcigacur  de  Durforc 
_  (on  vailal ,  ks  dixmes  de  vin  de  S.  Hilairc  de  Durlort ,  de  S.  Martin  de  Montant, 
^  &  de  S.  Paul  dr  nurrffts ,  à  condition  qu  il  payeutt  un  âocia  d'oc  tous  tes  ans  à 
ccnc  abbaye.  T uret  de  Mo^ac.  Btbl.  Colb.  '  . 

B.  de  Durfort  de  Durefmi ,  l  un  des  dix  birons  qui  furent  témoins  du  fermcfit 
que  fît  aux  confuls  de  MoiQac  Ramiond  comic  de  Touloule,  lors  de  (on  cacce'e  dans 
çtxxt  vUte  te  a6.  mars  uai.  ArtUttet  de  IbofM  de  «xAr  de  Mù§et,  *p 


RAlMOND-BERNARDdc  Durfort, exempta  par  aftc  datté  des  noncsdeinars 
12&5.ICS  aèbé  de  leli^eox  de  Bclleperche ,  des  droits  dc/f4«  &  Me  fer  terre  &  fer 
«ai.danstouiies  6s  faces.  Jrdiives  de  tMue  de  Mdiairtke, 

*  ■ 

BERNARD  de  Onrfbit,  fm  m  des  témoioa  de  h  lieue  ftiie  cnttc  Raimood 

le  jeune  comte  de  Touloufe  &  le  comte  de  JècU,  Icjot  Kpcembce  raitf.  Mereâ 
hjfi.  de  Seem,  l  ».  eh.  zi.  ert.  5.  /â^.  7^4. 

Pierre  abbé  &  les  religieux  de  Bolbonnc,tranngcrcnt  avec  BERNARD  de  Pnrforr, 
couchant  le  village  d'Ajnpouillac,quecet  abbc  donna  en  âef  à  Sermtrd  de  UuitoOp 
lequel  loi  en  fit  hommage  en  113 1.  Tarée  de  eette  eUe^. 

•  N.  de  Montpczat ,  abbc  de  Moiflâc  ,  donna  les  châteaux  de  Durfom  à  RAI- 
|ilOÎ«}D  de  Ouifen  faâ  laja.  titres  de  tm  eUege,  VkL  Ce». 

jtmr*  -  ■  .  y  • 
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BERNARD  de  Dorlote,  témcÀn  à  uo  «ftc  de  e^resgt  cnttc  Miatia  abbé  de  S. 
Antown  *  Rogcc  oomM      Foix,  wuctanc  fe-châioi»  M  fmtn  en  wjt,  «-  £ 
ir^AMMNnr.  -  -  -i-  -   ---   /.  ^  .. 

RAIMOND  de  Dotfert.  témoin  an  partage  des.  terres  fait  emrc  Guillaume-Befa 
iiard  dé  Aftanavc  &  Lônp  dé  Fftlx  te  jour  dsTcaoïaieafieili^ç  du  moM  'de  joitt^ 
>*33.  tutti  de  F»ixJ  •  /  •  ' 

GERAUD, BERNARD, ERMENGARDE  &CONSORS.cnfàm  de  ««nwrrf 
de  D&iioR  ,  firent  en H.J3.  don  à  Pons  iJjbc  de  Bolbonne  da  viiUgc  d  Ampouillac, 
4t  tout  «e  qn*!!  «voiènc  dam  te  lenicoire  de  S.  Manin  d* Ampouillac ,  &  de  looo. 
(ois  Toaloufâim  :quc  leur  pcrc  avoit  laiflcs  à  «  n.ciu  ftere,  pour  réparer  les  damp 
maecs  qu'il  avoit  ïaits  i  la  graagc  d  Ampouillac  à  laqucHc  ii  avoit  mis  le  Ira.  3l- 
irii  Jt  tilSmu  Bttl.  c»lb.  ?oùi  4khi  de  Bolbonne  ,  donna  la  même  année  qnic-  9 
tance  à  Eernard  >\c  Dur!  it  Je  cour  ce  qu  il  lui  pouvoit  demander  «  iC  M»  hiibitan» 
des  lijcîjx de  ia dépend  ncc  de  iavcïduo,dc  (ainte  GaveUc«f autres  niAaWes,deplu« 
lipuo^MBS^y  1400.  brebis  qui  étoicnt  dedans  appartcnans  à  ce  monaftcrc  ,  moyea» 
mac  leoo.  Jii^s  XoulouUin»  &  8.  bcces  à  cornes  valant  )o.  lois  dvu;unc 

CAILLARDE  de  Dncftct,  idigMè  &  Tabb^  de  PcontUc  en  »|4> 

4e  cttte  âbbtyf. 

ERMENGARDE &  CONSOR.SdeDutfort,eofans de fifA^MridePurfort.fircnç 
«ne  donation  lan  iijî-  à  P"»  ^  ^  Bolbonne.  fkm  de  ttm  Mtjt.  MkCefk 

BERENGER  de  Durfort,nommé  dans  phifieurs  donations  de  maifons  fîtuécs  dans  <^ 
la  ville  de  Valence,  faites  pat  Jacques  rot  d*Anagonl'an  miy,  âfdnvn  dtUnAm^ 

BERNARD  de  Duifort , fcigncur  de  Savctdun,  AMELIUS  de  Diufort,  RAI- 
MOND  de  Durfore, HUGUES  de  Durfoit  &  RICHE  fa  femme,  GUILLAUME 
deDurforr&ESCL  ARMONDEdcDurfort  femme  de  Ri^meni  de  Durfort,  cheva- 
lier, feigneui  de  Fanjaux,  (ont  nommez  dai>s  les  dépoiiciuas  taiies  contre  ksAl* 
btgenia  devant  les  înijinfitaics  deiilbî  j  dapaU..raa  tajt.  jufqit'ea  l'an  s»S4*  - 

Rogcr-Bcrn.ird  comic  de  Foix ,  dcclaia  par  (cntcnce  du  ç-des  calendes  demay  1259. 
qiie  Pons>Adhcmar  de  RodcUe  devoir  rendre  hommage  &  r.  connoitre  tenir  en  fief 
honoraire  les  châteaux  &  terre  de  Durfort  de  Guillaume  fils  de  Bernard  d'Aftanavei 
de  Loup  de  Foix,  d'Auger  de  Calmont ,  de  Bernard  d'Arvinha  de  dkr  Raynumd  de 
Pcrclle,  comuie  prmdpanK  fe^jpcurs  des  utrcs  de  Dni^t.  Turu  iitUtmfmàt  i*  1> 
U  niHU  ée  fm 


BERNARD  de  Durfixc ,  dn diooelê  de  Caboct ,  fie  foi  8e  hommage  àa  comte 

de  Touloufc  en  123g. 

R  A 1 M  O  N  n  -  B  E  R  N  A  R  D  de  Durfort ,  reconnut  par  lettres  données  à  CaftclrSar* 
razm  au  niois  -icjuiii  1139.  tenir  à  foi  &  hommage  de  Rairaond  comte  de  Touloufc,nHr» 
quis  de  Provence,  la  tenede  Puycornet,  la  motic  de  la  vdle  d'Eipanel,  &  ce  qu  f. 
«voie  auPuy  de  Grue  vccslativierreduTar  avec  lÊucs  appartenances.  Tr^  des  thmu 

RAIMOND  nrRNARD  de  Durfort,  témoin  l'an  1241.  à  un  afte  de  Pirtdgt 
touchant  la  ville  de  Ftedalac  »  le  château  de  Pwniers»  bc  entre  1  abbé  de  S.  Antoine» 
Roger  comte  de  Foix  &  Roget'Raim^   Tum  de  k  vUb  dit  fmim 

HUGUrS  ,  BERNARD  &  ARNAUD  df  Durfort  ,  furent  du  nombre  dct 
chevaliers  qui  turent  cautions  du  traité  de  paix  entre  k  roi  S.  Louis  IC'  Rstemod 
comte  de  Touloufe,  &  s'oUigeieac  i  aider  fEglire  &  à  chafler  les  heredquesj  par 
aâe  paflé  à  Mootaubm  an  moît  de  mai»  1142.  trefir  dm  elmteu 


HUGUES  ce  Dvifecc,  mari  de  RICHE  de  Roea  ,  tmvt  te  Wmiffà 

fcs filles,  firent  don  l'an  1244.  à  Aytiur  abbc  de  VîUclonguc ,  d'une  terre  fitucc  ï. 
Villctefans  ,  à  condition  que  l'abbc  2c  les  rel^eux  de  ce  monaAcre  ticndroicnt  une 
Jampe  alluméo  n«tt    joiii'  devuii  l'aosel  de  u  Vlcr^  >de  Ibtf  é^Ue*  où  Jtirir ^dmiç 
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/     Le  roi  S  Ln  li-^  par  (es  lettres  de  l'an  124^.  donna  j  R^de  Diit^ct  |0.  lir.  ésw 

À no»  de  icnccj  à  ptcndtc  4»  Scoccbaux  de  Carcafloime.     .  -  - 

»         j    -  ■  ■    •  '    '  :  ...  : 

R  AIMOND  de  Durforc ,  ed  nommé  le  ptèmier  (eignèur  après  les  eocléfîaftîquet 
dans  la  trêve  6ite  le  10.  des  calendes  Je  juin  1146.  entre  Roger  comte  de  Foix  , 
vicomte  de Caftclbon ,  &  les  partilam,  &  Pons  cvtquc  d  Ucgcl.  Tu.  de  fmx.  BiU.  Cték 

La  fille  de  Pierre  Gafqucs  treioricr»  rendk  hommage  en  114^.  &  BEAT&AKS 
de  DttcfiKt  jk«c^'cUc  mboïc  i  Ciennoàc  9c  à  luialaaie.  «ML 

Alphonfe  àc  france,  cârate  de  Poitien     deTonloufe,  commit  par  (es  lemes 
dujeudyavantU  S.  Jcan-Rapcitlc  1152.  SîC'ARD,  ALA.MANDE  &  RAIMOND 
de  Durforc  ,  pour  juger  ks  ditlcrcods  euirc  Raimond^Âmelius  de  Palhers,  PiorFd 
'  de  Villemur    ancres  Tes  chevaliers  6e  falTaiix»  8c  le  comte  de  Fotx»  ft  en  cas  qu'iU 

*  ne  puflcnt  s'arr-nrHrr   il  m  remit  le  jugcmcnr     !a  rftnr      France.  AfdmVttilt 
d»  ctUe^edts  Jtfmlei  de  Tettlauji^  rtgifire  des  lettres  d»  («m«  Aifhmfe. 

ARNAUD  de  Durforc,  fils  de  Rairaond  de  Durfort,  feigneur  Je  Darfort&  dcs 
châteaux  de  Doifoct ,  teodic  hommage  à  1  abbé  de  Moiiûic  en  ix$  {.  titra  de  setti 

ARNAUD  de  Ducfett*  eft  mentionne  dans  Une  fcntcncc  arbitrale  de  l'oflicial 
4' Agcn ,  en  Civenr  de  Tabbaye  Gcandfetve  du  5.  avril  i  a; 9.  Jtràmttt  de  teêkffi 
deûrémdfihe. 

C  '  '  ' 

^  B»  de  Durforc,  iun  des  dix  barons  tcnuiins  le  1$.  janvier  iz6i.  iotrque  Jean 
Chandos,  vicomte  de  S.  Sauvent,  lientoianc  gênerai  pouc  le  coi  d'At^eterre,  fie 
ferment  aux  coo(ais  de  Moiflac  »  en  ptenaiu  poflèflîoa  de  cette  vitle.  Arthtvet  ie 
ftfyflel'  Die»  de  U  inOe  de  Mcijfâe»  '  '  ^  .  . 

,  Sxtme  im  mmfirà  de  k  hMeAefte  dit  fâ  teii/,  CeicttUeln  emteimt  dee  Hiret 

de  Dmfiet 

Coutumes  données  auxhâbitans  du  château  Se  dc'pcndances  de  Clermont-Sobéira 
par  les  nobles  t  barons ,  lieigneurs  dudit  château  de  Clcrmonc  -  Sobéira ,  fçivoir  ^ 
fUTunnd  B.  de  Durfect  >  M.  Amant  de  Durfbcc  ,  onfcmble  LaWec»  M"i  BmdouU 

de  Durfort  &  fcs  frcrcs ,  enfcmblc  M  .  lûm  d  Afpiemonc  pour  lui  &  pour  la  dame 
Madame  Grande  de  Durforc  la  femme ,  &  Bertrand  de  Scngcnccs  pour  lui  &.  pour 
*  la  dame  Madame  Martine  de  Durfbrt  ia  femme;  du  conieiucmcnt  &:  de  l'avis  des 
*^  chevaliers  U  damoifcaux  dudit  château  j  fçavoir  ,  de  B  de  S.  Pierre* Avals  ,  d'Ar- 
naud de  firuhl  ,  d'Arnaud  de  Fontcnillcs  ,  de  Seguin  de  Calques ,  de  Scnebrun  (te 
Puy-Bfur&c,  d'Aimard  de  Riberollcs ,  de  B.  de  S.  Pierre-Avals  ,  de  Pierre  de  Gaf- 
queSjd'Augcr  de  Puy-Barfac ,  fils  de  feu  Arnaud  de  Durfort  ,  de  B.  rir  "^lint 
Pienrc-Avals  le  jcuoc  ,  fit  de  Gtjmoard  ùc  Puy-Rarlac.  Cet  afte  paflc  en  i  cgiiic  de 
Sainte  Victoire  de  Ckcmont  -  Sobéira  Je  1.  jour  de  rKTue  du  mois  de  fisvMc  l'an 
iatf  a,  Alphonie  étant  cndne  de  ToulouTc  £c  GiiUlaumc  évique  d'Agoi. 

GUILLAUM&BtRNAftD  de  Durfort  6e     fteres ,  enfif»  de  JbiMNiMf  de  bar" 

fort,  ob  itucnt  la  délivrance  des  fruits  &  revenus  levez  dans  leurs  terres  depuis  la 
mort  de  leur  pcre ,  par  lettres  du  roi  S.  Louis  du  dimanche  après  la  nativité  de 
£  s.  Jean  de  l'an  ia«;.  julqu'au  temps  que  œ  pdnoe  ivoic  fiU  .mnoe  «etse  iens 
jôus  âmaio* 

BERKAI^D  de  Durfort ,  (eigncur  de  Ctermont-Sonbiratt  *  acooida  en  it66.  une 

ejempcion  aux  abbc  >îc  religieux  ^Ic  Crandlclvc  des  dioits  de  péage  qu'il  prcnoit 
lut  eux  au  château  de  Cletmont-Soubiran  Se  lés  dépendances-  jirthtves  de  teUM^e 
de  Grimdfihe.   D  en  fit  autant  la  même  année  en  £iveur  de  PaUiaye  de  Bellepetcbn^ 

Scnechal  d-  Circaflbnnc  alfigna  en  \tS6.  à  GUILLAUME-BERNARD  da 
Durion  &  à     trcrcs ,  enftns  de  Remend  de  Duifort,  ao.  livres  de  cevenu  ior  les 

Jci  tem  4n  Mi  S.  I«r       ifr  Carnj^^ 
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Alphonfc  de  France  ,con>tc  de  Poi'icrs  S:  JcToul  urr ,  confirma  par  les  Ictttcs  A 
du  mois  de  juillet  1269.  h  fetuencc  rendue  caue  BHilNARD  de  Diirfort  damoi*  ^ 
C»  )  acViOif»»  fcau  ,  &  Philippe  de  Villcûvcreufc  («)  fon  fencchal  en  Agenois ,  fur  la  conftruûiaa  ' 
ac  1  1  B iflidc  de  Dunes.  Jlnimm  dit  ûOi^  itt  J^kUts  ir  JmUnfft,  rôties  bitett 

du  tt" Alphonfc.  •  ;'  '  ■  ■  . 

RAIMUND-BERNARD  de Durforc.feigncur  de Clcrntont-Soubiran, donna I» 
x\.  novembre  1270.  a  l'abbé  &  au  mon^awde  Belleperche  les  httuutirs  qu'il  avoic  • 
dans  les  terroirs  d'Arganac  &  de  Doozac  en  Agenois,  dont  kslMilli^gesionCCCNB^ 
cigus  à  celui  de  Dunes,  jirehivts  de  tMé^e  de  Beilfercbe, 

Sentence  srliitrak  rcnJuc  le  \€.  décembre  1 170.  par  Jean  de  Mortaric,  chevalier, 
feicchal  d  Agenois  6:  de  Qucrcy  poui  Alpbonic  coinie  dePoîcicii  &c  de  Toulouiê» 
liir  les  difeends  qui  Soient  entre  noble  nomme  Raiier  de  Diiri^irti  y  éumMem  t  ^ 
d'une  part  ,  &  nobSe  demoilellc  Guillemettc  de  Duroforti,  fille  de  feu  Ben  ard  de  '. 
Jimrtftrti  1  au  fujec  du  partage  des  biens  qui  avuiciic  ccc  de  feu  noble  hon  me  Ici- 
goeuc  Bernard  de  DmrofoTti ,  pcre  dudit  Ratier  &  ayeul  paternel  de  ladite  Caille* 
mette,  &  a>j  futor  de  S'hcrcJîtc  qui  avoii  été  du  (cigncur  P.aimond-Bcrnaiddc  D«« 
rofirtitc  Guiliaumc-liic.cbul,  kctcsdud;c  Rat:Êr,&  ooclci  paternels  de  ladite  Guil- 
lemettc, &  au  fujcr  de  ladite  lictcditc  qui  avoir  été  de  tcu  Bernaid  de  Duroforti, 
fîU  dudit  feu  (l-igneur  Bernard  ,  en  prctencc  de  dame  Guitlemecte,  mere  dudit  Ra- 
tier &  ayeulc  de  ladite  GuUlemette ,  &c  avanr  la  célébration  des  noces  de  cene  der- 
nière avec  noble  homnie  jourdain  de  Tlflc.  fils  de  noble  Im^me  Joacdiiii  iie^neiic 
de  nfle.  Membres ftur  Chtpoire  de  Languedoc. 

Roger  îfàrn  damoifcau  ,  fils  de  Rogtr  Ifarn ,  chevalier ,  rendit  hommage  du  château  C 
de  Durtoct  à  Bernard  comte  de  Fou  le  u.  des  calendes  de  mars  1277.  Àrchtve$d» 
»efit  de  U  mt  rmde  de  Aw. 

comte  de  Fois,  fit  dodatkm  le  1.  des  noues  d'avril  taSo.  jiRAt 

MOND  de  Da-.forr  datiioi^au  ,  de  l'Alberguc  qu'il  avoir  dans  le  rcrritoire  de  Pcla- 
poic  ic  de  la  moine  du  moulin  qui  avoir  appacienu  à  Hugues  de  Aftanave  ka  la 
dvieie  de  l'Ati^ 

Compromis  p.ific'  le  5-  des  ides  d'avril  1181.  entre  ROGER,  de  Oorforr,  che» 
valicr,  CHR  Al  'O  5-  R  \  IMON'D  de  Durloit  damoifeaur  ,  d'une  part ,  5c  Phillippc 
de  la  RiviCic,  damciicau  d  autre,  au  lujct  de  la  ttoificmc  pattic  dojuihccs  du  iiea 
de  iftMiitf  dioeefe  de  Narbonne  ,  noble  Guy  de  levis  (ê^œur  de  Mir«poix,  «bi* 

tre.  Mermtrt!  fmr  thijloire  de  Lin^^udec.  jj 

Le  pape  Matiia  IV.  pat  la  bulle  du  u.  des  calendes  de  mats  de  la  Tcconde  an*  - 
née  de  (on  pootificaie  qui  iè  rapporte  &  Taa  itSi.  ordoana  au  priear  de  Rabafletn 

de  ûire  rcftituer  à  BERNARD  de  Durfort  clerc,  les  biens  que  Galhard  d'Eipi- 
(b)  de  SfUucû-  Aace(^)  &  Aymeric  de  Otbels  chevaliers,  lui  avaient  extorquez  paiuruic.  Arm- 
vet  À$  fritmré  de  k  inmrâde  de  TmAh^. 

BERNARD  de  Dutfort,  baron  &  fcigneur  de  Clcrmont  ,  paCfa  une  tranfaftion 
en  avccî'abbc  de  Bclleperchc,  pat  laquelle  les  péages  des  moulins  &l  ftujjelies o\x 
fttu^de Doiune  fiucQC  «djagex  au fogoeur  de  Ourfoic  Antiviide  tM. de Bm^erAe, 

Guillaume-Bernard  de  Marquc£tve  damoifcau,  fils  de  Reiuiu  Marquehive,  cheva» 
lier ,  feigneur  de  Durban  ,  rendit  hommage  le  1 8.  des  calendes  defevrier  1 1 8  du  châ- 

rcau  de  Durfort  à  Roger-Bernard  comte  de  Foix ,  comme  avoir  fait  Roger  Ifarn  ,  dont  £ 
ion  perc  1  avoir  acquis  par  échange.  Archives  d»  trcfir  de  U  ttwr  ronde  de  U  'ViUe  de  Feix 

GUILLAUME  de  Durfort  ,  cïl  nomme  avec  plufienrs  autres  contcillcts  du  roi 
d'Arragon  dans  une  ratihcation  làire  l'an  au  nom  de  ce  pri ncc, d'un  traire  iaïc 

a\  ec  le  roi  d'Angleterre ,  &  le<jucl  Guillaume  de  Durfon  promit  dentieienir  ficde 
faire  obTerver  ai  tout  ce  qui  dependroit  de  fon  autorité.  Il  fut  prelioDtIa  même  an-' 
née  au  ferment  que  le  vicomte  de  Cardone  prêta  entre  les  mains  du  députe  du  roi 
d'Anglererrc  fie  du  prince  de  Salernc,  pour  engager  le  roid'Arragon  à  rendre  au  roi. 
d'Angleterre  une  Ibmme  d'argent  qu'il  lui  avoit  remiliepour  la  ran^oo  du  prince  de 
àderiie,-^iiiavaBàélitrpcUaiiiikratii  giietiCBdeMci]e;te  pacunekniedBioii 

d  Atta^oB 
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d'Arragon  ecrirr  In  mcmr  année  au  roi  d'Angleterre  ,  il  pardit  que  Guill.iuitic  de 
Durturc  avoïc  ccc  envoyé  auprès  du  prince  de  Saierne ,  pour  criitcr  des  couvcmious 
qui  avoient  déjà  écé  arrtcées ,  &  que  ce  prinaiw  -pttciifloit  pas  vouloir  câeâacti 
le  roi  d'Arrs^^r  n  le  nomma  avec  plulicuis  (cigncurs,  pour  condusetapttx  avecAoflie 
ôi  les  lou  de  trancc  &  de  Sicile  ,  le  traite  le  £t  Tau  1190.  . 

* 

Le  roi  d'Angleterre  à  qui  !c  roi  de  France  vcnoic  d'enlever  la  Guyenne,  <fcrivic 
L'an  1 19^.  à  RAINFKOY  de  Dutiort  pour  1  attirer  afon  party^  il  le  quikBc/iueher,  le 
priedel'aMler  à  wcoavter  os  pays ,  9c  ajoute  quHIacood  ce  ucaélsiion  ièakiilcnrdes 
bons  oifices  qu'il  lui  avoir  rendiis  jufqu'alors,  mais  encore  deceps  que  fes  aocêoea 
avoienc  rendus  àlcsptcdcccûcurs  ckns  tous  les  temps  paUcz. 

La  femme  de  Pierre  Chevignac  fit  hommage  pour  BcauUoi  l'aaii^  à2ER<«' 
NARD  de  Dutto.  TMru  dt  Jvmk,  mvmmt  4*  U6mti 

B    On  trouve  ORPHAÏZ  veuve  en  129^.  de  RAIMÔND  de  Darferc,  damoifcati  dé 

Fanjaux,  (ville  du  diocefedc  Mircpoix  &  autrefois  de  Touloulc,)  ce  P.  rr-  lui  fils  d'au- 
tre Majttmd  de  Durfort*  chevalier  »  &  d'S/iiàrmmJt.  Orphaiz  étoit  mctc  de  SernarJ, 
de  G^UMm-J^nuri  éc  do  Ufmftd  de  Dnrfect ,  damoileat»  de  Fanjaux. 

RAYMOND-GUILLAUME  de  Dutfott  ,  BERNARD  fc  JOURDAIN  de 
Duribrt,  ftcrcs  damoi(eaux  de  Fatùaux ,  fiU  de  tmurJ  de  Durfurc  ,  chevalier  do 
Fxnjamc ,  &  de  Biaide  :  te  pec»'Ûs  de  JUfmmi  te  àiJ^IHtnmmfe  cb  1296. 

•  HUGUES  de  Durfon, chanoine  dcPamiecstnijoo.  Ittra  dt Pâmun.  btbLCtIi, 

BetnraodedcTouloafe  porta  la  terre  de  Deymeà  BERNARD  de  Durfac^c3ievii<» 
lier, qu'elle  c'poufa en  i joo. tnèU deU  nM^ des stfèuidsde  IttUn^e U  AiKr, im\ 
fiéme  tdaim  m  4°>/.  lou 

.  •      .    >  ' 

t  GALHARD  de  Goth  ,  darooifcau  ,  feîgncur  de  Duras  ,  dioccfc  d'Agfn  ,  frerc  Se 
maréchal  du  pape  Clément  V.  ât  fon  tcfïamenc  le  16.  janvier  150;.  pat  lequel  il 
légua  ïMéTif»^  de  Dudbcc  de  DmnfiitH  «  quarante  pièces  d'argent ,  à  AmmdiA 

Durfcrr  ,  cinq  coupes  d'argent  avec  les  pieds  doiez ,  à  Alfeiz.  fa  nièce  fille  A'Armud 
300.  livres  tournois.  11  recommanda  au  pape,  KAymmd-Bcrturd  de  Durforc ,  chanoine 
de  Pierigueux,  fils  ^Alfm  de  Ungaco  la  femme,  &  {ubftkna  en  dernier  lieu  àf^ 
héritiers  pour  les  terres  de  Duras  &:  de  Mont-Gaîhard ,  Aymeric  Se  Ctlhani  de  Un- 
gaco ,  cntans  miles  de  Mttr^Mefu  de  D  urtoit  û  niccc.  Jrebwtt  de  Bhoia,  âât  tmH.  1 

AUGER  de  Durfutt ,  élu  Abbé  de  Moifiac  en  ijotf.  meanlt  ca  1114.  f^ftn 
QtlrChr^  »  <iit.  ntv.  um,  1.  m/,  1 

D 

ARNAUD  de  Dotfert,  efl:  nomme  avec  Jlî^  iâ  Ûle  dans  le  teftament  fiUle 

6.  Janvier  1511.  par  Amanrl  C,xA\z  de  C.oth ,  yîoonite  de  LoBMgnc fc» ondc  qol 
lui  légua  f iffj  confts  d  Argeni  Avec  ki  pcds  donm 

GAILLARD  de  Durfort ,  prcheadier  de  Wetwang  dans  l'cglife  de  S.  ricrrc 
d'Yotck,  obtint  k  iS.  février  i  J12.  des  Ictucs  de  ptoccâioix  du  toy  d'^glctci:ie< 
Sjmtr ,  mekmif  éditi  vtt.  III.  fïL  ioji 

£  BERTRAND  de  Durfort ,  fcigncur  de  Clermont-Soubiran ,  fît  un  accord  en 
Il  14.  avec  Aone-Picarde  &  Blanquc  de  Cot  «  Iccurs ,  c'cft  apparemment  le  même  qui 
cA  qualifié,  CbeveSer  Btmttret  dans  une  quîccaoœ  qu'il  donna  è  S.  Orner  k  ac:aofic 
îji^.à  Renier  Cocatrix ,  trc'loricr  des  guerres,  de  lotf.  livres  petits  tournois  en 
prêts  fur  ies  gages ,  &  ceux  de  deux  autres  chevaliers  &  de  1 7.  écuyers  de  fa  com- 
pagnie. Son  fceau  repréfcntc  un  cavalier  armé  tenant  un  bouclier ,  fur  lequel  ilftj 
eut  pour  annas  unehandc  U  uoebocdiMC  GtMitf  dt  M»  ^3m*KiMt, 
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ESCLARMONDE  cîc  Durfort,  fille  àz'Joitrâ.un  de  Durfort  Donrcl  duchàrcau  ^ 
de  Faaiaux  &  de  Veziade ,  cpoufa  par  contrat  du  jeudi  aprcs  la  fête  de  S.  Pierre  âc 
^.  P«d  »  Jnumd  de  yUidri»  de  SaUs,  fie  fen  te(bment  le  jeudi ,  jour  de  la  Toul^ 
iîiinr  iji6.  par  leqiicl  c!lc  élut  fa  fepultiirc  dans  le  monartcrc  de  Prouillc  ,  Se 
fit  un  legs  à  SauiAmcnieé^  Dmiotx. ,  rcligicuJc  de  cette  abbaye.  Les  tctnoins  hircnc 
tentârd-OigfÊes  de  Durforr,  MMMtJbÂMMf  i  fin  fieie»  &  Jm^Lm  de  Dacfiwc 

Popia ,  pijcnr  de  Fa» ,  éooÊb  de  Cahors ,  donna  an  prieuré  i  AUGER  de  Dot> 
Cm^  rd%ieia>  neveu  de  ««tfifi ,  «bW  <fe  %^ac,  pv  leenei  de  l'an  i^ij, 

ARNAUD  de  Durfort ,  chevalier  lêigncur  de  Fefpuchc,  BERNARD  de  Dut- 
Ibrc,  chevalier  lêigncur  de  Clermont,  &  BERNARD  de  Durfort,  feigneut  de  Ca« 
nilhac ,  font  nommés  datis  des lcctre»du  roy  d'Aii2len»te«dauiéesdu  17. Juillet  ijij. 
iymtr^temtlll.ftl.  jzp, 

B 

GUILLAUME  de  Durfort,  damoifcau,  par  fon  tcflament  de  l'an  I}i7.  inflitua 
ion  beritia  univeifcl,  tertrmd  de  Duiforc,  damoiieaut  Ton  couiîn ,  fils  de  feu 
JUûmKii'teniifd  de  Durfort,  chevaUet'  AnIÀva  de  fmtmvaiuàrt  dt  Lecture ,  th, 
imitÊU  t^âmm,  ulté /.  a. 

BtRTRAMD  de  Durfort,  fcigneur  de  Malaute,  cft  nonunédans  une  (encenœ 
du  baOle  de  Moidfac  de  l'an         7irr<y  de  LtSeme. 

. .  AA3IAUD  de  Dorfotcépottlal'an  1511.  tm»^  de  Durfort,  fille  de  Bertrâttd 
de  DuHbrt,  feigneur  de  Qennoitt-Soubtcan ,  die  eut  $ooa  livres  eu  roaciagc. 
^HvenêMite  d^'êti^ÊF  ijtfM^Mtt  ^ 

BERTRAND  de  Durtott,  feigneut  de  Clermonr-Soubiran, dont  il  vient  d'être 
parlé  >  cft  qualihc  chevalier  dûs  us  quittances  de  cinq  payemens  qu'il  fie  à  Jrmmd 
de  Durfort ,  les  années  uio.  Jrdimesàe  fêm,wuemmedeteu 

>    Morsk  de  ti^  SmÊkffite  de  Umi^  de  Rmdm.f,  m 

Reale  de  Faudoas  tut  accordée  en  mari;^  peu  de  jours  au'deflus  de  i'âgcdconzo 
ans  ,  par  contrat  paffe'cn  Lomagne  le  14.  de  Tifluc  de  janvier  ijiz.  à  Raimond- 
Arnaud  de  Preflac,  dit  le  /«ww,  fils  d'autre  P  uimond- Atnauid  de  Picflac,  (âliis)  n 
Prcfchat,  chevalier  feigneur  de  Brigncmom  &  de  Marfac  en  pa[uc,<2cdc  Mariede 
Durfort,  fille  de  Bertrand  de  Ductorti  dievàlieK  Itigoenc  Ai  Di^pie»  de  la  miifiHi 
des  maréchaux  de  Duras  &  de  Loise. 

Bertrand  de  Godi, neveu  du  pape  Clément  V.  par  fenteftatnentdu  19.  mai  1314.' 
légua  à  BERNARD  de  Durfort,  chevalier  feigneur  de  Flamcrenx  800.  liv.  Archives 
dt  Rbedts ,  uté  Lmàçtc ,  N*>.  z.  XIU,  &  fobftitua  Ics  fils  de  OC  fcigneur  &  de  iJtme 
de  Goch.  anxcontés  de  Lomagne  aed'Aiivillats ,  l'oidie  de  priniogaiicare  gardé.  BàL 

Le  roi  d'Angleterre  écrivit  le  50.  feptcmbrc  1514-  à  Ton  très -cher  &  fea! 
ARNAUD'dc  Durfort  ,  pour  l'cxhortct  a  lui  ârc  toujours  fidclc  6i  a  l  aidcr  de  tes  p 
confcils  dans  le  recouvrement  de  la  Guicnne,  ce  même  prince  écrivit  auflicnmëme 
ttms  à  Xsmfred  de  Durfort,  Brr/r-îW i^cDurcfort,  (riç»nfijr  Li!nn'"7paM,  .4rnt$id 
deDuftfort  de  la  Court,  AnuM  de  Dutfori  de  Bcidyll,  (5c  Herajrd  de  Duitoit, 
itpawr  «Nwr  JKfiL  S  7. 

RAMFRED  de  Durfort,  feignent  de  Béjoimmt  ,  6c  Ràiafray  Se  RéàmaiU  fc$  fils, 
font  nommez  parmi  les  grands  Icigneurs  de  Guienne  dans  (ks  kocea  d'Edouaid 
xoi  d  Angietcrce ,  dtt  !>.  Qduà^t  iia$.  Aéà,  terne  iy.fiL  tu.  . 

-  ^ 
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A     Le  i8.  février  fuivant,  le  même  prince  écrivit  à  ARNAUD  de  ptasSan»*  :pws 

\e  remercier  de  \j  rcfiftancc  qr.'il  2Vo:z  fjùtc  à  la  dctenfc  de  la  Guicnnc  conttC  les 


J£AN  de  Duiforci  fils  de  Benurd  de  Durfort,chevalicc  iè%a«ar  de  FUmercnx, 
cA  oominé  dinsun  «rrêe  àu  parlemait  du  »9.  juin  ipç* 

Le  rtîcrcredi  nprr>;  !a  f?'r  Hc;  Apôrrcs  S.  Pierre  Se  S.  Pnul,  ipo.  Raymond  de 
D<»r«/i»t/dainoi(cau,lut  prcicnt  alâac,par  lequel  Roger  Bernard  vicomte  de  Caftcl- 
bop  ,  renonça  en  faveur  de  Gadon,  comte  de  Foix  fon  freiCi  i  tloilKS  k$  pcéceB> 
^  tiflos,  fiic  le  comcédc  foix &  Ja  vioomté  de  fiem. 

Philippe  de  VaBob,  rcgcnt  du  royanme,  anÉKMfc  «bii|b»'dS'ftWi«r  ff^f.  Ce 

tard  de  la  MoliniercdeMoorauban,  i  la  prière  de  Berturd  de  Durforr  ,  rh  cvnl  r'  reieneat 
Ctcimont ,  ce  qu'il  eoD&rma  ^tanc  loi  au  mois  de  mars  i  j  30.  Irmé  dt  U  tt^Ufft» 

^  RAIMOND  de  Durfort ,  confcigncur  de  Saverdun ,  eft  nommé  avec  plu/ieurs 
autres  fcigncurs  dans  un  aâc  de  ,  comte  de  Foix,  du  itf,  may  1)31.  Tkm 

RAIMOND  de  Durfbct ,  dievaliec  feigneur  de  Momauc,  &  BERNARD  èb 
Q  Durfort ,  (cigoearde  GgMifiw,  ione  nommez  parmi  les  exécuteurs  du  teftametft  'de 
ConTiaiice  de  foi]i«Teavede  Jonde  Levi^  (eigiietic  de  Mitcpoa ,  le  8.  fepconbte  153a. 

BONNAL  de  Dutfbrt ,  licencié  és  droits  8c  prieur  de  N.  D.  de  la  Dattidé» 
fuivant  un  a^c  du  lo.  de  Tcnnée  de  (epieaface  i||4-  Dmtmàn  jÊu  tètnt  ife  fié', 
de  IfUiffêt, 

Le  pape  Benoît  par  Tes  lettres  datcées  id* Avignon  le  $■  des  calendes  de  dccem- 
We  rfcnmmanJa  à  Edojsr  ^  roi  d'Angleterre,  ARNAUD  de  Ducfon,  che» 

va-ic-r,  &  .iruAuà  fon  hls,  Xjfmer  tome  IF.  f«l.  678. 

RAIMOND  de  Durkrt,  fils  de  Benurd  de  Durfiarr ,  feigneur  de  Bajaurront  i 


moifcau ,  par  lettres  de  Piene  Gallacdf  dievalîer  nalcce  dca  atbdiêaiers  de  Fcance» 
données  à  Ageole  S.  may  ifis, 

BERTRAND  de  DiiEfi>rt,  feigncu^e  GadîOiak,  cft  oomnii  da»  des  letties 
da  toi  d'Aagletene  du  aj.  Joia  s}}7.  J^mr  iMr  ly.  fÛ»  y$t* 

BERNARD  de  Dutfbrt»  confcigncur  de  Saverdun ,  i  un  des  barons  non  cheva- 
liers qui  fmvircni  le  comte  de  Foix  en  ij;8.  au  fccouR  qall  doma  «n  rol  iA 
Guyenne*  oontw  ka  Anglais.  ZdMi  de  fm,ML  aê. 

'  Le  rai  de  Bohême,  Kentenant  de  roi&  patdes  de  Languedoci  damaen  t})t« 

i  GiiilljLJinr  de  Mâd4Jbm,  les  lieux,  châccaux,  jurifdi£lions ,  &  autres  biens imnicu- 
blesi  qu  ARNAUD  de  Durbrt  chevalier ,  &  Ion  fils ,  rebelles  au  toi*  avoicat  a» 


SEDILLE  de  Durfort ,  fîHr  â'Amud  de  Durfort ,  fut  mariée  vers  le  mois  de  Dé- 
cembre I3J9-  à  Bernard  -  j  eurdsm  ,  baron  de  iillc  Jourdain,  fils  de  Jturdon, 
baron  de  l'iflc  j  urdain  ,  Bc  de  G«//iZ(w/«*  de  Durfort ,  dame  de  Clermont-Soubiran , 
fille  de  Bàmad-Berrurd  de  Durfort.  le  mari  de  ScdiUe  de  Duifon  dtOiC  dga  fOlf 
de  deux  femmes.  Viyex,  um  //.  dt  cote  htfi.  f^t  708. 

Le  soi  ^Ai^gldene  <cnvic  le  ai.  Juin  1J40.  à  BERKARDde  Dotbic»*feigiieiit 
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la  Chapelle,  chevalier >  pour  l'engager  à  le  fcrvir  contre  le  roi  Philippcs  dè 
Valois»  il  écrivit  auilî  Ja  même  aoaéc  à  Btrtrâful  de  Dation ,  teigoeuc  de  Cadilhac. 
Ttimfr.  tme  F.  f»L  19t. 

BERNARD  de  2>«r^/i^evalier  Icigncur  de  C4/Q/<^iu,fucprâcncle  10,  juin  1542; 
avec  les  autres  noble»  du  camvi  Faix»  aux  privilèges  accoudé» pu  Gaftoo^cogmé 
deFoiXianxhahioais  de  Bnniecfe  / 

RAIMOND  dcDurfortj'conrci;::  triir  de  Savcrdun  «Sii  fcigncurdeBonac»cllnom- 
.mé  dans  rhommage  cendu  le  j.  ja;. .  ici  1344.  par  les  noble;  &  lesconfuls  du  coincé 
de  Foix,  à  Gallon  comte  de  Foix>  &  £leoaiBcede  Conningc»  fâ  mece  &  &  tuuicci 
Jttres  de  Fcix ,  W/,  C#/^. 

Le  1  IL  'c  Biiîrbon  fie  don  Tan  ij4J-  i  RATMOND  Je  Durfort , chevalier  con-  n 
fagncur  de  Ckrmont-Soubiran,  de  la  partie  du  lieu  de  Clcrniooc-Soubiian.  qui  ' 
.appttceooic  k  Ammi  <k  Dvifbn ,  te  i  te  fiienes  nbcUes  au  loL  Imnmkmv  ilr  Lte^ 
j  tmtt  au.  qA, 

RAIMOND-BERNARD  de  Durfort,  fcigncurdc  la  Capclk,  cbevalifrr,  àoavà 
à  Ageo  le  )o.  juilkc  1347-  quittance  à  Jean  Chauvel,  tcâbner  des  gnene» ,  de  45» 
livres  pour  fe$  gages.  Elle  cil  icellée  d'un  (ccau  en  cire  rouge,  rcprelcntant  un  ca- 
MCateiwJA M  ^^''^f  ^f'"^  tenant  uû  bouclier,  lut  lequel  eft  uoe  bande  &  une  bordure ,  le  cheval 
cukanbwit.     capaïaçonné.  («)  Il  en  éaaa^  «ne  aocce  an;  votatt  <te  aoo.  Kvses  le  A  li^tciubce  de 
lamàneanoée. 

Charles  roi  ètt  Navant,  lieutetiant  de  loi  en  Languedoc»  fit  don  le  28.  aoàe 

IJ51.  à  ARNAUD  de  Durfort,  fcigncur  de  Bajaumont  fic  de  Caftcl-Nouvel ,  de 
.(ouce  la  jullice  haute  &  baûic  que  le  toi  avoic  eu  jufqucs  alors  datu  ces  châteaux.  ^ 

Edouard  roi  tl"Angletetre,  par  fcs  lettres  du  ij.  décembre  ijw-  donna  à  AlU 
KfAUD  de  Purfort ,  fils  de  d^fiint  Artuud  de  Durfort,  &  à  fes  héritiers  &  (nccrf- 
feurs , la  terre  de  Durfbrt  auprès  de  Penne,  &  les  rentes  &  revenus  de  bled  àc  de 
vin,  de  poules  &  autres,  la  pêcherie  &  la  fâiJJeUeoM  tuffi»  fur  le  fleuve  Lot,  Scc. 
ce  don  ell  fonde  fur  les  grands  (eiVùss  de  détunc  Anum  de  Ducfoct,  it  d'Jnmd 
de  Durfbrt  Ton  fils. 

REMON-BERNART  de  Durfort,  fire  de  Feolhct ,  chevalier  banncrct ,  donna  » 
étant  à  Touloufc,  le  8.  feptembrc  ij5j.  quittance  à  Jacques  l'Empereur,  tréfo- 
rier  des  guerres, de  1200.  livres  is-  fols  6.  deniers,  en  prêt  lur  les  gages  de  lui  che- 
valier banncrct , de  3.  chevaliers  bacheliers ,  de  i^j.écttyers,  &  <te  7}).  ïieigens  à 
piedtk  fa  compagnie.  Son  fccao  ^«w  /ce  fârti^M  i.  m  UMtMi.mu  hmieuurgét 
d'tmt  molette  ,  les  lâmbreqmns  eu  minttlets  ehârgù  de  malettes ,  cimier  ^  mt  ftlmier  â»  D 
(bjJMi  ki^fjiffêru  uJmsê^.  Légende  S.  Hemon-Bcrnarc  Dutfo....  ify  On  trouve 
encore. trois  quittances  de  lai  aa  même  tréToncr,  h  première  dti  9.  oâobre  fui- 
vant,  où  il  eft  qualifie'  capitaine  au  païs  d'Agcnois,  la  dcuzicnic  dvi  13.  mai 
te  la  troificme  du  1.  juin  lui  vaut  ;  elles  font  toutes  iccllccs  du  mcmc  fccau. 

'  GUILLAUME  <le  Doiioft ,  évèmc  de  Lombes  en  ij^i.  aOifia  au  concile  de 
Lavaur  en  136Î.  le  moumc  lê  it«  d»  calendes  de      157;.  fIgwsB  GâL  dbnjlf,  ddà^ 

INDIE  de  Durfort ,  fccur  de  Jun  de  Durfort ,  c'poufà  1**.  ioger  de  Cominges; 
i^.JedfhJeurdMm  de  riÛc*Jourdain ,  feigneur  de  Clcrmoat-Soubirao,  fils  dcjesn^ 
«me  de  ridcjoatdaitt,    àt  jttmt  d'AlfaieL  Elle  vivoic  en  1165.  fifoi  tme  IL  g 
de  tau  b^.  p.  y  II, 

MONIN  de  Dutfotr,  on  des  70.  écuvers  de  la  compagnie  de  Pierre -Raymond 
de  Rabaflens, chevalier, banncretficlciiCclialdeToiiloule^qiù  ûc  montre i  GaiUaa 
e*  Albigeois  Icis.  décembre  ijéS 

^  KÉNAUI? 
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R£NAUD  de  Durfoct,  confeiUcr  <iu  coy^  chanotoe  fie  grand  archidiacre  de  i'é- 
A  glife  de  P«is>  doâenr  en  dioit  en  i  j$7.  Ac  I392>  (bMwu  les  i^giftics  du  parle» 
nieot. 

COMTESSE  de  DutCxe,  peiu  r«me  de  laqudk  Jtmmà'Mim de Moadeinn 

fnn  mari  Ic^ua  loo.  liv.  fur  la  rerrc  qui  avoir  appansna  à  loi  JenM»!  de  Ducfbcc. 
( 4 )  r^yrz yS?»  «-//r/r  tme  II,  de  eesit  hi^.  f.éit.  j^j  Atckii» 4a 

nm, 

INDIE  de  Durfcrr ,  four  Je  Comtejp  de  Durforr ,  cft  nommée  au  mcme  tcfla-» 
aaenc  Anuud-Gmlhm  de  Monrlczun,  qui  ordonna  que  le  lieu  de  fUmermx {à)  tùt  (llieiqaBCHb 
lenis  au  comte  d'Amis^fuc»  qui  en  feroic  remettre  les  fruirs  es  mains  de  fes  at^m.  àij. 
CUteurs  icftamcntaires  ;  6C  qvc  fî  aprc'^  (on  dc'ccz  les  héritiers  à  indte  de  Dnrf^irt 
voukuent  racheta  le  lieu  de  tkmcrcnx,  il  leur  tôt  rendu  avec  toutes  fes  dcpcndau'» 
cet»  eo  payant  3«oo.  florins  d'ors  fiiivam;  les  canditlonit  du  jugement  proaoÂcé  pic 
^  le  (Ûfîint  oeinie  d' AtnagfMC. 

M ABILLE  d'Albrct ,  troiiiéne  femme SJrtumd-GuUbem ,  comte  de  Pardiac ,  «voie  ■ 

cic  mariée  à  yimamJ  de  Dnrfurt ,  poi-r  !"amc  duquel  elle  fonda  une  cbapcllenie  dans 
le  couvent  des  Frètes  mineurs  uc  l'cxuic  eu  Agcnois ,  par  ton  cellauent  du  j^.  no- 
venbce  i|88. 

RASSE  de  Durfott,  tcigncur  de  Baugimonc ,  *ùâs  Bajaumont,  chevalier»  bache- 
lier ,  fit  montre  i  Gimomle  pccater  novembre  i  j^g.  &:  tur  rcçû  à  héut  le  pienùec 
decembce  fiiivaoc  avec  ccois  ccaycn.  CÊmfte  dejemdtk  TeUUyt. 

-    BERNARD  de  Durfort,  écuycr,  feigneur  de  Bonae  »  phîdoit  leTlm;p'an  jall- 
^  kc  1411.  eontie  ks  xcligieula  mineiues  de  Toulottfc  pour  une  maifoo  &  en  cette, 
ville. 

ARPAZIE  de  Dur&tt ,  £Ue  de  Bmrdml  de  Ourfon ,  fcigneuc  de  Bajaumont ,  & 
de  Jmm  d'Eflnmel,  avoit  léponfé  mdk  Him  d'Albert ,  feignnix  de  linl  flc  de  S. 
A^;pan»  inivanc  uoequicnuioede  ûdocdu  1}.  jnillec  i4tf. 

)E AN  de  Darfbtt ,  die  k  rme  de  Bajaumont ,  écoic  écuyer  d'&orie  du  roy  le  tj, 

juillet  14J9.  &  l'ctoit  encore  en  1423-  c'cfl  apparemment  lui  qui  cit  qualifie  Jean  de 


BERNARD  Durfort,  I  un  des  chevaliers  bacheliers  de  la  compagnie d'Amanjeu, 
ieigneur  de  Montpczac,  chevalier  banncret ,  ^ui  fit  montre  au  pote  uinie  Macie  le  9. 

BERNARD  Durfort,  ruo  des  viogt*cinq  écuyors  df  ^  dtsii^t  de  Rainwod- 
Beinud  AncitUy>  cbevalier^aniMteti  8ç  de  la  ëon^paj^  de  Bernard  deCoaiaié)  , 
cbevaEer  »  qui  M  montre  à  CaMftflooDé  k  »8.  juift  i4aK>  ' 

BERNARD  Darferc  »  l'un  dél  ^Nngt-qoatie  épixm  de  la  compagnie  de  Pelegrin 
de  Lavedan  t  ^yee,  qui  fie  montte  àJfeotreal-M'iRii^rek  «8.  juilue  14»^ 

E    JEAN  DMr$^  ciievaljer  beehelierde  la  compagnie d'Ananiat,  feigneiir  deMoni» 
pezat«  ieçn£  à  Agen  les  9.  icptembce  fie  9.  oâobce  t^o. 

]EANNE  de  Darferc,  muiée  eo  i4)4*  à  Kmi^tr  (alibis  firMfw)  deCaumonc » 

£!;  ai:-ic  de  CmlhfTn-F.trmonJ  II.  du  r.om  ,  fc^gnci^rtic  Caum'^nr  ?Z  de  Berb^UeiCSt fiC 
dc_/f4»«f  de  Cardai Uac       de  Valadc.  Foyez.  tome  ly,  de  cette  hiji.  f.  ^yo. 

PIERRE  de  Durfort  de  Duras  dans  le  territoire  d'Agen  ,  religieux  de  l'ordre  âe% 
Frètes  prêcheurs,  prie  pofleflioQ  de  r^cch^  de  Perigueux en  14 j 8.  y«jeic  GmI  chr^, 
«te.  M«.  urne  //.  w.  i4t9* 

i§m  K  Y  8 
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HAIMOND-BERNARD  de  Duiforc,  icigncar  de  U  ChapeUe  &  de  Mabuiè,  . 
^hint  fait  vidi*  doniM  f m  144}*  le  otacorae  juiUec  i  JUmmd'Bemsrd  de Doffbfc» 
feigneur  de  Boiflîcres ,  de  Salviac  fic  06  S.  GcmAio»  ibn  pUu  prache  ptuau»  tout 
€c  <|u'ii  «mit  i  U  Oupcllc. 

RENAUD  de  Durfort,  obtint  vers  l'an  147^.  des  lettres  du  roy ,  qui  lui  donnè- 
rent pcrmifllon  de  ÊUre  létablit  les  foraâcaUons  dcGkUiac,  d'Elpcciàc,  &  du  mouUik 
•d0  Game  Btg.  éktdmmsAt  JM. 

BERNARD  de  Durfort,  feigoeuc  de  Malaufe>  ^poula  pac  cootiat  du  preoiet 
itpC€niMi4t4;Mkbtibd'Afiaâk,  tkntdtiii». 

MARGUERITE  de  Durfort,  fille  de  Jun  de  Durfort,  &  nicce  de  'Benuri  àe  B 
■  Durfort,  (eigneur  de  Malaulc ,  de  l'Efpinaflc  ,  de  Saint  Vincent ,  confeigneur  «klfl h** 
ronie  de  C  lermoDC-deilas  >  igwik  Agr  âls  de  ^«nmà  d'.A|Meflà,  par  eomac 

du  j.  avril  hS-j. 

BERTRAND  de  Durfort ,  fils  tut»ei  de  ièa  GéUtri  de  Dutfecc , iotyer»  &  dtJf 

«itM<A»f,  fût  legicin^c  en  juillet  1  pif. 

PIERRE  de  Durfort ,  fut  reçu  chevaliei  de  S.  Jean  de  Jerufalcm  en  la  langue  de 
Provence  l'an  I54v>  U  portoic  pour  armes  c'canelé  au  1.  &  4.  une  bande  d'argent ,  au 
1.  &  }.  de  gaetiles  i  on  liM  d'atgent.  H^.  àt  Miàt,  fêr  tMié*  ftrm,  umt  iK 

ANTOINE  de  Durfect»  écnyer»  époula  par  contrat  du  7.  janvier  1555.  Xmie  Q 
Cfaaidebœuf ,  fiUe  de  GHktn  Otacdcbour,  éaxjct,  (eig^cuc  de  k  VaieiUe. 

JACQUES  de  Boinîeres,  feigneur  de  Durfort,  guidon  de  jo.  lances  des  ordoo» 
nances  de  la  comp;^oie  de  M.  d'Auifun,  chevalier  de  l'ordre  du  toy,  donna  quifi- 
tance  le  4.  feptembre  i  )  f  9-  à  Ftan^ils-Piircal ,  fcigncut  de  Mans  »  ndbcier  des  guer- 
res, de  100.  Iiv.  fur  fo.i  c'CJt  de  guidon  pou:  Ic  quuCierd'aYtill        cft  tiplés  Svfi* 

iierei ,  &  («Uce  d  uo  keau/ir /ff «</ ^  «»#  ^Wr. 
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SEIGNEURS     .,  ' 

MARQUIS  DUCS 

DE  DURAS 


D'drgtMt  i  tà 


L 


ticc-iillc  d  .(<'7>W-6-irf/f  de  Goth,  &  rillc  de  lirr/rW  de  Cioth.  (4)  Le  roi  Philippe  p^^^j 
k  M  étant  à  Poitiers ,  lui  lit  don  &  à  Marqin/i  de  Goth  la  tcmmc  l'an  1308.  à  la  cUÙk 


ARNAUD  de  DurfoTt,  feignent  de  BajaumoaCfCft  le pteniiec des dcaxtÔDoias 
qui  (ont  qualifiez  damuilcaux  dans  un  contrat  M  mariage  du  7.  avril  i}otf.  en- 
tre Rr/uiul  fils  aînc  de  GuUUume  de  C^ominges  ,  vicomte  de  Burniqucl  ,&  J5r4/</r  pc- 

m,  iimmtlw 

prière  de  RAimea*  v  *    -!i  canlitul  du  turc  de  lauitc  Marie,  Ton  bcaUpiiCEe,de  laju»  *• 

fticc  de  la  terre  Je  I.ljiu^^uillon.  11  ctoit  mort  en  i  j  24. 

Femme,  MARQUISE  de  Goth,  fille  A' Arfuni-Garcte  de  Gudi ,  vivouitc  Je  Lo- 
nugne  &  d'Au\'illars,  &:  de  Aliramonde  de  Maulcon,  ctoit  nie'ce  du  pape  Clément  V. 

'  rur  de  Rfgmc  de  Goth  ,  femme  de  ï.trnArd  de  Durfort ,  chevalier,  firc  de  Fla- 
ni.iicns  :  elle  apporta  à  fon  mari  la  terre  de  Duras  &:  qiiclcjucs  autres,  <jui  loût  dcujcu* 
rée*  long-temps  dans  cette  injilon.  / 'o^rc  lome  il.     cette  htfi.f.  J^|. . 

I.  AYMtRY  de  Durfoït,  feigncur  de  Ducas,  qui  fuit. 

i.  Galhafu  de  Durfort ,  chantte  de  Cahots ,  auquel  te  roi  fitafligncr  1000.  Hr. 
de  rente  (ur  li  recette  de  Toiiloufc  en  P^ut  le  de'dummager  du  revenu 

des  bcoettccs  qu'il  avoit  en  Angleterre  6c  en  Gaicegne  ,  qu'il  avoic  pcrdos  j^ooc  , 
avoir  tenu  (on  parti ,  lequel  il  quitta  deux  «BtS  8t>tés  poVt  Myte  ttkl  (Ict  A» 

glois. 

3.  Bekhako  de  Durfort,  obciat  .tcmirTion  avec  (bo  frcrc  en  1 340. 

4.  Recime  de  Docfoit,  à  laquelle  le  pape  ClenieAc  V.  légua  tilûSï cens  flâiiiU. l'an 

1311. 

5.  MAKquftitfi  de  Duifoiic,  léguée  comme  £1  (acut  dans  le  mcmc  ceibuncDC. 

I  L 


AYMERV  de  Ddtbtt ,  dievalier,  feigneur  de  Oitras.  te  pape  Clément  V.  pir 
Ion  teflamcnt  du  j.  des  calendes  de  juillet  de  la  fcptn;me  anocc  de  fon  ponti- 
ficat, qui  tcvicut  a  lan  lut  légua  6ouo.  Aoruu.  {b)  11  tut  fubltitué  aujt  certes 
de  Duras,  des  AlUmans,  de  Puyguiihcm  &  de  Montlêgur,  parle  vëAàiaèM'ét^' 
trsnd  de  Goth,  fou  oncle  maternel,  du  1;).  rnay  («)  (civir  le  roi  és  gncr- 
tc$dc  Galcognccn  la  compacte  du  marichal  de  Trie,  &  pour  técompciiic  il  re^uc 
en  don  au  mpis  de  juÛlec  ijtS.  la  joftice  du  cbâtcau  K  de  la  lerce  de  la  Toac  ca 


(  i  )  létJ. 
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Agenois  >  &  efl  qualifié  cooicigoeux  de  Clccmont  dins  uo  accocd  qu'il  fie  en  15  jf. 
avcc  lc  comte  d'Arav^nac  toachmt  Dorance,  MonttiQhidt  AOttnam,  Montfcguc  K 
Tnrriit-  4t  ^  «Utrts  terres  qu'il  difoit  lui  appartenir.  '  i    Apra  U  mort  de  Jean  de  Durfart , 
Iwwuw.        fôgaeur  de  Fiamarcns  fon  paient,  le  coy  iic  traiter  avec  lui  au  mois  d'octobre  \n6. 

pour  les  diohs  qu'il  pouToiC  avoir  à  cade  de  fa  mère  fur  les  Ticomcez  de  Lomagne 
•&  d'Auvillars  &  en  la  ville  de  Leûourc,  &  il  re(,ut  en  échange  ,  outre  les  terres  de 
Duras  Se  de  Châtcaugaillacd  qu'il  te  tcferva  avec  ce  qu'il  avoïc  tran^oné  au  comte 
ti'Armagnac ,  ks  chSteaut  &  terres  de  Vîllandnti  &  de  B&wi^f  ;  le  mèiicr prince 
promit  lui  fournir  cinq  hommes  d'armes  &:  quinze  fcrpcns  pour  la  garde  de  cette 
dernieie  place,  au  cas  que  la  guette  furvint  avec  les  Andois  -,  &c  il  s  obligea  de  ia 
parc  de  remeare  fon  diâccau  de  Duras  encre  les  mains  de  ceux  à  qui  il  friiiirolc  an  • 
roy  ,  quand  il  en  fcroit  requis,  <•»  fit/ànt  bonne  cr  fu^fante  recmpenfe  ,  de  laquelle  B 
claule  le  roy  le  dcpaicit  par  lettres  du  16.  décembre  i  jjH.  U  fut  commis  par  traité 
du  16.  avril  131^.  i  la  garde  du  diicean  de  feguilhem  appanenant  à  AnuKi-Gâràe 
de  Goth,  &  ctûir  mort  en  1545.  lorfquc  le  roy  fit  alTcoir  à  les  héritiers  une  fem- 
me de  1100.  livres  par  an  fur  la  recette  dcTouloulc ,  en  tccompenfe  des  peites  qu'il 
«voit  fouifertes  par  les  guerres,  &  jufqu'â  ce  qu'ils  cuflenc  recouvré  leurs  cènes  oc* 
•<upc'es  par  les  ennemis.  Il  eut  pour  fils, 

1.  GALHARD  de  Duifott ,  1.  du  nom,  fcigocur  de  Duras,  qui  (uir. 
a.  BaiiTiiAMode  DocfoR,  cfacvaliec*  eft  iiMnmé  dansun  afte  de  1^ 
du  S.  fercicr  ij; |. 


tâuj  dU  1 .  d'dr- 

déteint. 


I  I  L 


th  )  Arclii»ci  Hr 
Fau,ii>teni  d'Ai 


tOl>BCii*rDc , 


JicClMKinbiuU. 

rc)  AKUjuac 


GALHARD  de  Durfort .  I.  du  nom,  feigoeur de  Duras, dcBlanqucfort,&c.  D 
el^  qualifié  &  ^  ^  raae  d'hommage  que  Un  ten- 

dit le  3.  avtil  iH^.Gombaut  de  Caupenc  ,  lequel  reconnut  trntrie  lu  U  mtte  & 
U  thittM»  de  i»ffic0,& kskms  jn*  «  de^emicunl  meuvent  de  U 

ISiÛmtmie  Umuefert  dans  une  chAtel!ense&  non  ailleurs,  [h]  11  (uivitau  commen- 
ceoSc  le  parti  du  roi  d'Anglctettc.  qm  Im  remit  le  diâtcau  de  Jîlanquefort  la 
in£me  année,  il  le  quitta  enW)  ta  fellichaticm  de  Charles  d  Efpagoe,  conncta- 
Ue  de  France,  qui  le  fit  rentret  dans  celui  du  roi  par  traite  du  3.  may  »}î*-  »* 
«voit  fiuc  dés  le  t.  décembre  i}48.  un  accord  avec  le  £«g'»«»i  «'^  ? 
Betcrand  de  la  Motfae,  Idgiieur  de  Langon  &  de  Rochecaillée,  fieie  de  Bernard  de 
la  Mothc,  évcquc  de  Ba^as,  {c)  reconnut  le  8  février  ijîJ-  le  ro,  lui  avoïc 
donné  des  lettres,  parkfqucUes  U  lui  promcttoit  300.  liv.  de  rente,  jufqu  a  ccqu  il 
eût  pù  fecooner  &»  certes  occupées  pat  les  ennemis  :  il  y  nomme  BmrW  de  Dur-  j 
fort  fon  IVere,  &  Bertrand  de  Goth  fon  coufin,  chevaliets.  Cet  aÛe  eft  fcellc  lue 
double  queue  en  cire  rouge,  il  y  paroit  un  ccuûon  par», au  i.  une  bande,  an  1. 
un  Vban.  Légendes.  Gn^Urd  de  D>tr...{d)  .  u 

Femme  ,  MARGUERITE  de  Caumont,  étoit  veuve  en  ijw  *L,P*Ç  ^J-^ 
oâobfc  de  la  métnc  année  un  conaat  avec  Bcioarda  d'Albtet.  (0  El« 
«an^MCKS  caâu»  de 


lY. 
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IV. 

GALHAR-Î^  de  Dur'fort,  Tî.  du  nom,rdgncurdc  Diuas  jdcBianqucrrrr ,  &:c 
fit  hommage  au  roi  d'Angleterre  en  156?.  cii  prdcncc  du  prince  de  uailcs, 
dans  réglifc  de  S.  André  de  Boiraeaux  >  en  conlcquence  do  cnité  de  paix  hit  entre  la' 
France  &  l'Angleterre;  fit  un  rcA^amcn':  le  :R.  janvier  151?^.  Se  donna  quinancele 
le  27.  juillet  I  î7i.  à  Archambaud ,  par  U  gr*ce  de  Difu  ,  comte  de  Pcrigord  Ton  beau-' 
liece,  de  2000.  florins  pour  la  doc  d'E/eâtttrâ  de  i'c[  ;i  1  i  fa  femme.  (*)  A<efcini4| 

Femme,  ELF.ONORE  de  Perigord,  fille  de  Ra^fr-BerHord ,  çomcde^  toigaid,  P*«. 
^  de  Ufntr  de  Vendôme.  V»3ez.  ttme  ///.  ie  tau  hiji.  f.  74. 

GALHARD  de  Dadbn»  111.  da  nom,  feigneui  de  Dotas,  qui  fitic 

V. 

SALHARD  de  Durfort,  III.  du  nomjfcigneur  de  Duras,  de  Blanqacfottt 
&  de  Villandrau,  cft  nommé  dans  un  aélc  de  i}?^.  &  convint  le  5.  août 
avec  Atnanjeu  *  fdgneuc  d'Albrcc,  &  Bcrard  d'Albret,  feigncur  de  faince  Ba- 
zéille,  frères  du  parti  du  roi  de  France,  de<Miek}ues  articles  de  paix  poor  k  con- 
icrvation  de  leurs  terres.  \i>)  Le  roi  Charles  VI.  par  fcs  lettres  du  a*,  février  1385.  (bj  uutmi  • 
«cdonoaau  féne'chal  d'AgdMS*  de  remettre  au  feigncur  d  Albrct  le  château  de 
Duras  pour  le  rafcr,  ou  autrement  en  dirpolci  àià  voloDtd  \f)  Il  fat  Ëùc  (iine'chal 
de  Guicnoe  pour  le  roi  d  Angleterre ,  par  lettres  du  ti.  de  décembre  1411. 

Femme  ,  Jeanne  de  Lomjgne,  fille  d'0</rf  de  l  omagne,  feigncur  de  Fiemar- 
con,  &  de  Citer  me  de  Venudour ,  dame  de  Donzcnac  «Se  de  Bouflac,  fut  maciée 
par  contrat  du  i.  août  i  J90.  fi£  tcfta  le  ij  fcprembre  143  j.  Vojexi  Hm  tt.  it  ttttt 
m.  fâg  671.  Elle  fut  raere  de 

1   I  FAN-CiALHARD  de  Ducforc,  chcvaiict  feigncur  de  Dotas  qui  iuit. 
2.  Meoard  de  Durfort,  eft  qualifié  frère  do  lèu  fcigneur  de  Dura»  chu  des 
lettres  du  roi  d'Angleterre  du  lo.  oSobrc  1444-  où  A  eft  marque  que  le  comte 
de  Longiicvillc  Captai  de  Buch,  cutatcoi  de  Jtâit  ton  fils  aine,  vicomte  de 
CaftiUc^.s'ctoii  plaint  que  Mlifd  dcDocfect  s'émit  ùi&  do  châcesude  Saki. 


V  I. 


I 


EAX-GALViARDdc  Dutfort ,  chevalier  ieigaeuc  de  Duras»  de  Blanqucfort, 
I  &c  mourut  icunc,  luwant  un  aftc  do  6.  novembre  I4»5-  (rf)  *  fct  cnterréaux  (d)Titfeftoi 
fieies  mineurs  de  Bourdcaux,  où  eft  le  tombeau  des  anciens  fcigneuts  de  Duras,  «dcOw>i. 
fuivant  le  tcftamcnt  de  G*lhêri  de  Durfort  ,  IV.  du  nom ,  (on  fiis. 
n     Femme  lODIOTE  de  h  Lande,  fille  de/A»  baiw»  de  la  Lande,  feigncur  do 
^  h  Bredc  ,  &  de  AUrie  de  S.  Simphorien  ,  mourut  nvanc  le  4.  juio  J444«  *eft 
BKDiiooaée  dans  le tcftameot de  C<ttw<i  (bu fils,  de  ian  1480. 


VII. 


G 


ALHARDdc  Durfort  IV.  du  nom  ,  Icigncur  de  Duras,  de  Blaftqoelbit 
V  r  &  de  Vlltaocbaa  i'sn  1416.  étoit  encore  mineur  de  15  ans  en  1444.  il  fut 
urTdcs  barons  nommez  pour  la  réducbon  de  la  Goyenne,  p«  ^  traite  du  i*.- 
tuin  14$  J.  qui  donne  un  rang  confiderablc  aux  fcigneurs  de  Durfort  Ce  d-Angerlo. 
II  fiena  la  même  année  to  capituUtion  de  U  ville  de  Bourdcaux ,  fit  hommage  au  roi 
de  f^cc  r  A  Duras  au  mois  de  feptembrc  1452-  &  tenta  cn  Angjocitc  en  HH. 
où  le  roi  lu.  donna  le  gouvernement  de  Cala.s ,  &  k  fit  chevalier  de  fei  ordre  de 
E  la  jarretière.  S«  biens  fituez  cn  France  furetit  confifquer,  fa  terre  de  Bbnqueforc 
^  fi,t  donnée  au  comte  de  Dampmartin,  &  la  baromc  de  ^^^  ^^^f^l^^^' 
Charles  duc  de  Boutirogac  le  fit  loo  chambelUn  par  lettres  données  ï  Heflin  Je  *o. 
deconbre  1470.  &  il  e?  qoalifié  confeiller  chambellan  du  roi  d  Angleterre  dans  un 
paffcport  qt,e  ce  ptirr.  Ini  accorda  le  2.  décembre  1471.  pour  &rc  P»"«J^« 
ïovaume/«  kMms.  i0ji»x,&c.  Edouard  IV.  roi  d'Angleterre  lot  donna  la  feigneo- 
^à^&!rt^yi^i^V»T  de  Weliminfter  le  28.  juillet  m73 

)e  toi  LoiST  XI.  lempptUa  «France  &  k  iciabUt  dans  tous  fcs  bicns^ar^  lettres 


Tme  T. 
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données  a  Lyon  au  mois  de  juin  147^.  verifite  aux  parfemeDS  de  Paris  &  deBcnr* 
deaaxiei4.  damcme  mois  &  en  la  chambre  descompccs  le  19.  juillet  fuivanc.  II 
fit  Ton  tedarocnc  à  Duras  le  4.  ièvrier  1480.  wtt  lequel  il  ûat  ùt  lépultatc  dans  le 
tombeau  de  Tes  ancêtres  aux  écctes  mineurs  cKBoanttam>  fit  des  legs  i  Gmves  Ton  ^ 
fiis  puîné  &  à  MtrguerUeiz  fille,  &  inititua  héritier  univcrfcl  Jexn  de  Durfort  (on 
fils  aînéi  il  fut  tué  en  Bourgogne  au  Teiviceda  coi  dam  uacombacraa  2487. 

Femme ,  ANNE  de  Sufolc ,  hlte  du  due  d«  Safblc  en  Angktetre. 

1.  Aymeisy  de  Durforc ,  fcigncuc  de Dwas  cn  I4j|.  iBOBnitfaDS  pofledld  avui^ 
le  retour  de  (on  petc  cn  France. 

i.  JEAN  de  Durfort,  fcigneur  de  Doras ,  «ui  fiiit. 

j.  Geo»ofs  de  Durfort,  Icigncur  du  Tilh  ,  de Tiron ,  dcP.iïfTic  &:dc  BuflagoeTi 
'que  Jtm  fou  ftecc  aîné  lui  donna  pour  la  légitime  par  tranCaâioa  du  14. 
juillec  1499.  il  Ait  ftiniommë  k  ttàtiie  l»Mr«r  h  kgrmie  Me.  Le  roi  Looit 
XII.  lui  donnok  4  0  iiv.  de  pcnfîonran  1507.  ilfcrvit  ce  prince  à  la  bataille 
d'A^oadel  le  14.  may  1)09-  &  i,  celle  de  Raveoocs  le  11.  avril         oiiil  I 
cotÂmasdloit  yooo.  hommes  de  ptedtll  fut  gouverneur  d'Henry  d'Albrec  roi 
f»)  Arcliivn>?«        «Je  Navarre  {à)  &  mourut  vers  le  10.  mars  1J25.  fans  cnfàns  ô.c  jAiquiHe  du 
^»]>.t»tâUcdi  ^.-i  j^^^jit  éDOufcc  en  1  y  1 8.  Elle  étoic  veuve  de  jHuhim  Girard, 

fcigneur  de  BafoocSt  &  fifte  de  Frmfùs  Ictgneatda'Ptiy  du  Fou  ,  9t  de  jUv* 
^UTite  de  Bellcviîlc-Hârpcdannc. 
4.  Maucuerite  de  Duribrt,  pâquic  cn  Anglecerre,^cft nommée avcc/rMSe 
Gmpi  fes  frerait  dans  les  lettres  du  roi  Louis  XI.  de  Tan  1476.  par  leiquefles 
fonpcrc  fut  rappelle'  en  France  ,  &:  dans  leteflamcnc  de  fon  pcrc  de  l'an  148:;. 
.  Ktle  époulà  le  9.  lévrier  148 1.  Jem  de  S.  Gelais»  leigneur  de  Mooleoo.  âU 
«îné  de  Hem  ét  S.  Gdait,  le^joeat  de  Moaleon  0c  de  S.  Aubqre  ca  Saio- 

toag^  q 

Bertrand  Je  Darfort ,  ttnfttUer  ^  thmtelùm  du  rti ,  fis  nétttrtl  dt  Galliard  àt 
2)mfirt  fdbtfàlkt ,  fëigocur  de  Doiasi  ebtiat  une  abolicioo  «9  moia  d'«oâf 
I47^« 

'vin. 

THAN  de  Durfort  ,  fcigneur  de  Duras  ,  de  Blanqucfbrt  &  de  Villaixirau  ,  écoîc 
t  maire  de  Boucdcaux  en  14^7  (on  redament  le  19.  may  1490-  où  il  nomme  (ês 
^Is  &  les  trois  fiUes  qu'il  (  ^  m^a  tue  uiarices  honorablement  ,  &  à  chacune  de(- 
quelles  il  légua  jooo.  livres  Bourdeluifcs.  Il  accompagna  le  roi  Charles  VIII.  à  la 
conquête  du  royaume  de  Naples  l'an  1494-  &  Louis  XII.  i  celle  do  dudiédeMi* 
«  lan  ;  commanJoit  yo.  lances  à  la  bataille  de  Ravcnncs  le  1 1.  avril  ip2.  fut  gouver* 

neur  de  Crème  en  l^nbardie  la  mcm'*  année,  où  il  foutint  le  ûggCf  de  mourut  k  ^ 
Ornezan  en  Aftarae  le  la.  avril  1520.  Son  corps  fut  porté  &  eacerréî  Duras  en  rd>  *'  ' 
glifc  de  Sainte  Marie-Madclene  le  zo.  mai  fuivanc,  U  l'on  cœur  i  Trie  cn  Aftarac. 
■On  trouve  une  quîtunce  de  lui  de  deux  mille  livres  pour  une  année  de  fa  penûon 
don.ice  i  Jean  Brachet,  receveur  gênerai  des  finances  le  if .  decenibre  ip4.  fur  fon 
(4)  f ab  ntt  Hc  fccau  efl  un  ccu  coupe,  cn  chcfuolion  &  en  pointe  une  bande,  (4) 

de  L i«  um.  femme  »  ]  EANN  £  Angçvin,  fille  unique  &  hetittece  de  JéUfKi  Angevin ,  ici- 
gncur deRodm ,  de  Pujols ,  de  Civrac ,  de  Bladignac  Se  de  Cyptellac  prés  Bourdcaux, 
&  de  Mâr^uer'tte  de  Monrferrand  ,  fiic  marie'c  par  contrat  du  i  j.  décembre  1478. 
mourut  avant  ion  pcre  «  qui  en  Êuc  mention  dans  ion  ccûamenc  do.  4.  novenif* 
bre  150  t.  8c  fut  enterrée  en  t^^life  de  Duras. 

I.  Jean  de  Durfort,  fut  inftitué héritier  univerfel  de  Jâcques  Angevin  fon  ayeul 
maternel  par  ion  teibmeot  du  4.  novembre  ijoi.  après  k  mort  duquel  arri<> 
vée  le  15.  3nm  i$04.  tt  fat  fcigneur  de  Rolâ»,  de  Pujols,  de  Civrac,  firc.  Il  ^ 
fit  fon  tcdament  i  Duras  le  9.  d-cemhrc  1506.  par  lequel  il  inftitua  hciiticr 
univctfcl  Fr*nf$is  de  Durfon  ion  frète  puiné,  mourut  (aîns  avoir  écc  marié  fie 
fut  enterré  en  r^ife  de  Duras, 
i   FRANÇOIS  de  Ourfort,  Icigncur  de  Duras ,  qui  fuit. 
y.  Berna  KO  de  Durfort  t  abbé  commendauire  de  1  abbaye  de  S.  Ferme  prés  Da<^ 
tas,  fuivant  un  aftedel'an    11.  moviit  Ttti  isaj.  <SM^pi«ni)i  de.DutifoKcfM 
oeveii  fat  Ion  hcridet. 
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'4.  ]EAK  de  Durfbrt  ^  $  ftit  U  hrêtuht  des  Seigneurs  de  Cirrac ,  r»ff*rttx,  ei- 
^        éwés  §.  11. 

^        BEATrAMo  de  Diii&rt,itpiQakim  tctocac  d^ 

aÎDc  de  l'an  i^i^. 

tf.  Jsakme  de  Durfbrt,  ^pou{a  p«r  conrrat  du  1 1.  mars  t$i\.  Ji&mriM  ItiTikim, 

éls  de  hfrtfêÊÊi  dcRivicfC  ,  Wstmte  de  Laixitut. 
7.  Margueritb  de  Durfert,  fût  te»tié» par  contrat  du ji.  mars    1 1.  à  IfrtraaÀ 

de  Luftrac  >  chevalier ,  fils  A'Awttm  feigncur  de  Luftrac. 
i,  Imbbix»  de  Dtu&NX ,  tuMooMe.avec  io  iopiii»  a»  tcfl^nwoc  <b  kux  pi^  4p 

Tm'  1490. 

II.  Femme  ,  CATERlNT      F  -ii  ,  dame  de  Moatbardcm  ,  fille  de  OKrlujrm  de 
Foia  U.  dti  sooi  »  (cigpcat  de  Aaba(  >  de  Fprqcu  »  de  Maflàt  &  d'Antufiin ,  &  de 
3'fMi»deh]l<»qiiecnNeb0dwiftcattriilepiremtmdu9  i^^  Eileielb 
veuve     fit  fon  tcftaiïJent  l'an  1512.  par  lequel  e!lc  t'tuc  û  fcpulture  dans  lâcha- 
A  QcUc  de  Notte-Daa»d  Ornezan»jufqaà  ceqi»^<wJ^<npKr/d«Dud^ 
^  l'âge  de  as>  <b<»  {»ar  h  ftice  craofeoner  i  la Mâdene de  Dons  «ttprâ  de Jeméê 
Darfbrc  Ion  mari.  P'tyez  tome  JIl.  de  cet$e  Uftfire , p4ge  ^61.. 
JfAK'jACQMisdc  Dut£>ct»  (concorde  ViUaodrao  dans  le  fiounklois»  de  Monta* 
gut  &  dTOniczaji  eo  Fndiac»  mounc  ea  PiénMnc  an  Ibrviec  dn  roi  le  t.  fep- 
rcmbrc  i^JÎ-  âg^      i9-  ans  ê£  trois  mois  ,  tans  cn&ns  de  ^rj|[^#^fd'Efpagnei 
iîllc  de  lùifffes  d'Ëfpaj^e,  (èigoeur  de  Durforc  au  comté  de  Foix  »  fie  de  £n»- 
uttte  de  Coaraze  ,  qu  il  avoic  ^poufée  par  contrat  du  ij.  juilkc  isij.  8e 
•queHc  tranfigca  pou:  fa  Jnt ,  -ivre  Jetn  ét  Durfort,  feigoeiur  «fe  DutM  le  iti 
décembre  jjôj.  ^»ju.(0mt  U.  de  uut  inHtire  y  f.  tyj. 

TT^RANCOIS  de  Docfert ,  naquit  environ  i'an  104*  fût  fidgaeat  de  Rozan ,  de 

\j  PujoU,  de  Civrac  ,  de  Bladignac  &  de  Cyprcdac  >  après  la  mort  dc  /w  de 
^  Dorfort  foo  fteie  aîné  ,  &  de  Duras  &  de  BUnqocfbrt ,  après  celle  de  loa  père 
Vao  iSio.  Le,  ni  Fcai^eis  I.  par  lettres  patentes  du  mois  de  fcptembre  1510.  lui 
accorda  en  recoonoiflance  de  fci  iccviccs  Ve'tablîlTcmcnt  de  quatre  foires  par  an  à 
Bl>l^llciort ,  &  un  marche  par  fcmaine  en  chaciinc  de  Tes  aucrcs  pUceti  deDucas, 
Koaaii,  Pujols  &  ViUandno;  il  fit  lôn  teftament  le  i).  fepteoilxe  avant  (te 
partir  pour  l'armée,  &  moTirut  en  Italie  la  mcm;  année,  dcu^jouifainick bataille 
de  Pavic.  Il  comraandoit  alors  une  compagnie  de  50.  lances. 

Fcn-Hiic ,  C  ATERIME  de  Gontaut ,  fille  de  Tms  de  Gootaut ,  baron  de  Bitoiif 
(ci^neur  de  Monrauc ,      dr  Marguerite  de  Montfcrrand  fa  féconde  femme,  fut  m* 
itcc  par  contrat  du  19.  octobre  1515.  fuyez  tme  ly.deeettt  hijlture  ^  f.  iij. 
a«  AKkiAMo  de  Durfort,  (eigncur  de  Duras,  mourut  fans  avoir  e'tç  marié  avant  fon 
pcrc  qui  l'avoit  indituc'  héritier  univerfcl  par  fon  tcftamcnr ,  &  lui  avoir  fubftitui 
fes  entans  &  les  cnfans  dcfes  cnfiins  miles  jufqu'à  la  quatrième  gcncration  5  ai) 
dèiaut  des  cnÊuu  mâles,  Simhmrttn  fon  ficcond  fils  &  fes  en6ns  ,  aulc^uels  aa 
défaut  de  mâles  il  fubltitua  \  aîoé  des  eoâns  mâles  de  Jtmte  fa  fille  ,  a  condi- 
tion de  porter  le  nom  6c.  les  armes  de  Durfort ,  au  défiiut  d'hoirs  de  fa  fille  « 
ou  au  refus  que  feroient  Tes  eofaos  de  porter  le  nom  &  les  armes  de  la  maifoa 
de  DaiforCi  il  leur  (ubOitua  fon  frère  Btrtrsnd  ,  à  BertrtitJ ,  Jes»  deDucfon 
Ibo aotce frète ,  &  à JeM ,  ion  imi-frert  JetH-Jtcftes  de  Durfoit  tottsdefipcn^ 
dans  hoirs  mâles  ou  fenellcs ,  4c  enfin  Gttrges  de  DudbR  foo-oode  •  dievalier» 
fimneur  da  TiU)  i;foB(Knieur  du  roi  de  Navaite. 
1.  SYMPHORIEN  de  Durfort,  (cigneur  de  Duras,  qui  fait. 
).  Ieamne  de  Durfort, dame  de  Labatuc,  femme  de  Charles  de  Bellevillc,  comte 
de  Caunac,  fon  pcrc  lai  l^ua  toooo.  livres  pai  foa  teûaineiic  da  ly  fcptem- 
Ue  »5a4. 

X.  .... 

SV  M  P  H  0  R.  I E  N  de  Durfort  ,  feigncur  de  Duras  ,  &c.  gentilhomme  ordi- 
naire de  la  chambre  du  roi  ,  colonel  des  légionnaires  de  Guyenne,  embraÛA 
le  paru  huguenot» céda  k^.  oâobce  ijjS.  4c  fiit'tnéiA  Ockaos  pendant  le fitg^iiil 
;tillQ;)B.  u.  niaci  ift$»  d'iio  éclaK.de.|»knB.«ifl  éBoicigi4!Mkfli«a  40*^1 
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Ibncorps  fui  porte  a  Duras  &  enterre  dans  la  chapelle  de  la  Madcicnc  ,  où  fc  voie 

Femme ,  BARBE  Cauchon  àc  Maupas  ,  fille  de  Thierry  Canchon  t  Icigneur  de 
de  Maupas  en  Champagne,  &  Â'AètiemteÀc  BoATut-Longoml: elle  Adt  fille  d'hon- 
Acucde  la  reine  Elcooore  d'Autriche  »  femme  du  roi  François  I.  lorriju'cllc  fut  marine 
pat  conctac  du  itf.  janviec  i$38.  elle  (è  remaria  à  Guy  Chabot ,  hatoo  de  Jarmc, 
«euf  de  Lm^  de  Pifftled,  &  fils  de  Chartes  C^aSooK ,  baron  de  )arnac,  8c  de  Jemme 
de  S.  Celais.  Elle  fit  le  4.  fcpreii  l  r:;  1577.  fon  tedamcnt  àPnjols,  da:  IrqucI  cHe 
icft  qualifiée  dame  de  Jamac  te  de  F ujols,  &  âc  Iba  héritier  univctici  Jcém  de  Dur« 
Ibct  fon  flts  d[né. 

■  I.  Jean  de  Durfort ,  vicomte  de  Duras,  que  le  roi  Henry  TV.  n  ccant  encore  que 
roi  de  Navarre ,  envoya  l'an  1 J73.  vers  le  pape  Grégoire  XIII.  Lai  &/Mpcf 
«le'DaHbrr  fon  frece  Ce  bariiene  en  dnel  pKs  du  bourg  de  Salvetad  an  moisdb 
inarç  i  yyç-  contre  Hcnrs'  de  la  Tour  ,  vtcomrc  de  Turcnnc  ,  depuis  maréchal 
de  France  &  le  baron  de  Salignac  11  fit  ion  telVamenc  le  27.  fcvricr  1  { 84.  noait 
&  fèmtnc &  Getffrtf  de  Durfort,  feignear  de Civrac  (on  cnufin  , 
5:  fut  rue  au  mois  de  février  1J87.  au  lieu  de  S.  5aurin  (ur  l'Iflc  prés  de  Lt- 
bournc  pendant  les  troubles,  (ans  lailTer  d'cnfans  de  Âisrgfimu àc  Gramonc 
fa  femme  fillcd*JiMM«  d  Aurc  I.  du  nom  dit  de  Graau»c,  viconxe  d'AAer,  AS 
A'HeUne  de  Clermanc  »  damçde  Traves  &  de  ThMlot^eou.  ftft^tém  IW.  àt 
xttte  hifi.  614. 
-   3.  JACQUES  dcDutfoiCyiiHrqiiîsde  Dotas,  qaiftttt. 

Armand  de  Durfort, mort  avant  le  14.  inan]$7i,qiiefiiiieret^raiitveaTC^ 
rranfigca  avec  Jean  de  Durfort  fon  fils  amé. 

4.  Charles  de  Durfort  âgé  de  14.  ans  au  mois  d'août  1^72. 

5.  MARcuEMTBdeDarioRtépoofa  i^.  Fhikfft  4c  Bellevilk»  comte  de  Caunac 
fon  coafin,  fils  deCb«itcT  de  Harpedanne,  «fo  de  BelleviHe ,  comte  de  Caunac ,  Se  de 
feâont  de  Durfbrt.  îP.  Leemr  Chabot , baron  î;  Jji nai  >  fi'-  unique de<7«7  Chahot, 
taroD  de  Jarnac,  feignear  de  S.  Gelais ,  &  de  Lomfe  de  Piliclca.  MaigucncB 
de  Durfort ,  fut  la  première  féminede  Lemtr  Chabot,  lequel  lé  remaria  le  i  t. 
Mars  1 57 1 .  à  Mmi-cUutit  de  Rochcchouarr ,  fille  de  ChdrUs  de  Roclic:houart  fci- 

Îneurde  S.AaMnd,&de/riMyi(2/SrdeMaricourt.  Vpjtztemeiy.iecttuh^.f.  ^66, 
EAWHB  de  DutiÔTt» -femme,  en  15^1.  de  Cmgtt  deFoi«,baron  de  Aabar, 
vicorare  de  MafTat ,  fcigncur  de  Fornctz,  fils  de  Jun  de  Foix ,  III.  du  nom, 
.  iiaroa  de  Rabat*  Se  de  Cstmat  de  Yilleouir.  ytsftx.  tim  IU.ietatth$fi.f.  ^^4. 

•    ■  '.  X-L.' 

D 

TACQUES  ée  Dutfbrt»  marquis  de  Dun» ,  comte  de  Rokui,  ban»  de  Blan* 
quefort,  feigneur  de  Pujols,  capitaine  de  so.  hommes  ^l'.umcs  des  ordonn.inccs 
i3u  ro^,fut  baptifc  à  Duras  le  ri.  février  I547>  £jcccda  ày/«*dc  Durfort  Ion  frète 
aîné  I  an  fur  créi  marquis  de  Doras  par  te  toi  Henry  IV.  an  mois  de  février 
r^09-  confeillcr  d'crat  le  it.  mars  fuivant  ,  fait  comte  de  Rozan  par  le  roi  Louis 
Xlit.  le  ai.udubrc  1615.  &  mourut  d'une  apoplexie  à  Duras  le  j.  avril  i£a6.  âgé 
lie  79»  ans  &  deux  mois. 

Femme,  MARGUERITE  de  Montgommrrv  ,  dsmr  de  Lorgcs ,  fille  de  Juqnes 
comte  de  Monrgommery,  &  de  Ptrmelle  de  L-iiampagac- ia- Sufc  >  fut  mancc  par 
contrat  des  £0.  janvier  &  i2..avrn  160;.  rarificlc  zo.maf  fiiifaat,8EiiiounttàDacat 
\e  i£.  fëptembre  tgof-.  r'nnr  ç^T.iTr  de  cinq  mois. 

I.  GUY-ALDONCE  de  Durtor:,  marquis  de  Duras  qui  iuit. 
X*  HWBY  de  Dntfot»  nMwrfins  avoir  dénudé.  £ 

XI!. 

GUY-ALDONCE  de  Durfort,  marquis  de  Duras,  comte  de  Rozan,&c.  né 
à  Doniiei.join  1^05.  était  marfatâdecamp  en  16)7.  &  capitaine  decenc 

hommes  d'.umes  des  ordonnances  du  roi.  li  rendit  hommage  à  cepnnce  le  ij.mars 
i66o.poutleniarquitat  de  Duras,  le  comté  de  Rozan,  les  baronoics  de  Pujols^ 
Blanqaeiôtr  &  Laadfoocc,  fie  la  (eigoeotie  de  Cypreflâc,  relevancda  duché  de 
GinTnne,  fon  teftamcnt  le  jo.  mars  i56i.  où  il  nomme  fcs  enfans,  &  mouruC 
pu  CbaKau  de  Duras  la  matin  du  8.  Janvier  iséj.  âgé  de  jp.  ans&  cinq  mois.  . 

femaie. 
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'  Femme,  ELISABETH  de  la  Tour ,  fîlle  d'Hmirt  de  la  Tour,  duc  de  Bouilioa, 
tnarcchal  de  France»  Se  d*E^/^«A  àsTMAMi  fii  'iêooiide  femmst  fiic  mariée  pic 
contrat      ly.  feptenibie  i«i9'  &  iiMiéiic  Ifi  1.  dectmbcc  if%s.  fljje»  tmt  BT*  A 

tau  hiji.p.  ."  ■ 

i.  J  ACQU€S-HENrRY  de  Datferc  *  duc  de  Daras,qiii  fiiit. 
X  Frederic-Maumce  de  Durforc,  comte  de  Rozan  ,  né  à  Duras  le  vingt- 
deux  novembre  162.6.  faix,  capicaioe  d'une  ooranagnie  de  chevaux  légers  le  itf* 
«▼ril  r64tf.  ftfc  bklTé  pendant  le  blocus  dé  Paris ,  prÀ  Btie-comre-Robett  « 
en  comoarr.inc  pour  amirer  un  convoi  de  farine  que  l'on  v  11'  it  fjirc  entrer 
.  <iUns  la  ville  le  19.  fettva  1^49.  &  mourut  de  fcs  blciiuccs  le  1.  maifuivant. 

3.  GUY-ALDONCE  de  Dorfonr ,  Idoe  de  Lorges,  dont  la  poAecité  6ca  tap» 
téc  ci-après  ,  $.  i- 

4.  Armand  de  Dutfbct,  firerc  jumeau  de  Guj-Mdmce ,  né  le  la.  aoufl;  1^30.  mou* 
nicdela  peftele  6:  avril  itfîi,'  I      !  .  . 

5.  ChaKles-Henry  dcDurfbrc ,  comte  de  Montgommcry ,  naquit  à  Duras  le  21.' 
-  juillet  16^4.  ^t  Ëùc  meftre  de  cjimp  du  riment  de  la  Couronne  in&nterie 

(       le  £7.  avril  itf54.  te  moarat  de  maladie  iTaris  le  11.  feptembte  sdtfi.  ûot 
avoir  ctc  m.iric.  Il  fui  enterre  à  Duras  auprifs  de  fon  pcre. 

6.  Louis  de  Durfoct,  marquis  de  Blanqucforc  comte  de  Fevcrsham  en  Aneleterr^ 
capitaine  des  gardes  de  Jacques  IL  toi  de  la  grande  Brct^e,  geherd  de  Tes 
armées,  chjinbcllan  de  !a  reine  douairière  d'Angleterre,  fut  faic  chevalier  de 
lordrcde  lajarrecietc en  itfSj  ,il  avoïc  époulc  en  itjb.Mtrie  SondeSj  iillc  ainéc 
de  Ge$rxet  Soaàtst  comte  de  Fevasham ,  laquelle  moarat  bosenfins  Pan  1^79» 
&  lui  le  19.  avril  1709.  âge  de  71.  ans. 

7.  Charles-Louis  de  Durtorc,  baron  de  Pujolsy  nâquic  à  Duras  le  mats 
Itf4a.  fat  capitaine  d'une  compagnie  Fran(,oi(e»  dc^  troupes  auxiiiaiies  en  Por- 
tugal conrrc  les  Efpagnols,  &  y  fut  airaiTmé  par  cCux  flieme  de  6»  patci»  qiii 
lui  volèrent  fon  équipage  le  9.  juillet  1662. 

S.  GoDEFiLOY  de  Durfort,  comte  de  Rozan,  colonel  d'infintetiSt  né  i  OaM 
le  i<?  janvier  k^-i  v  fut  tue  en  Candie  le  19.  juin  1665. 

9.  Louise-Mabil-Madelene  de  Durfort,  morte  jeune. 

10.  Hen METTE  de  Durforc,  épouU  cn  lôyj.  Louis  de  Bourbon,  marqnîs  da 
j  MalauCe,  veuf  de  Charlotte  de  Kervcno  ,  fille  de  François  marquis  de  Kcrvcno, 
*         &  de  AUrie  de  Lamioy-la-Boiilicrc  ;  il  étoit  tîlsd'//<mri  de  Bourbon  II.  du  nom , 

'  marquai  de  Malaule  ,  £c  de  A£me  de  Châloa»  dame  delà  Calé  en  Albî^ 

"  geois.  t'Oyez  t^mr  1  (f;  cfifc  hij}.  psge  J71. 

11.  Elisabeth  de  Dutiou  ,  lui  matice  par  contrat  du  3.  juin  i  6^  6.  2.  Frédéric- 
{Aâr/et  de  la  Rochcfoucaud ,  comte  de  Royc  &  de  Roucy*  lieatenant  genecal 
des  armc'es  du  rgi ,  fîls  de  Tnmçm  de  la  Rochefoucaud  ,  comfe  de  Roucy.  baron 
de  Picrrc-Ponc ,  de  Chct-boutonnc  &  de  Blanfac ,  &c  de  ] uUetme-Caerme  de  la 
Toar*Bouillon  ;  elle  mourut  à  Londres  le  14-  janvier  1715.  âgée  de  8a.  ans» 
tt,  fût  enttnée  en  l'i^lilê  de  fâint  Jamcts.  Vajtn  um  W.  Je  cette  hift.  f.  454. 

22.  Maiub  de  Dotfert»  dame  d'acouc  «fe  la  dochefle  d'Otleans,  née  à  Duras  le 
28.  ianvicr  i<;48, 6  fie  «aiholique  le  ai.  mais  1^78. 4c  mounic  en  X68^.£ms 
1-      âvoic  ixi  maci^. 
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XIIL 

JACQUES- HENRY  de  DurBrt,  duc  de  Duras,  maréchal  de  France,  chevalier 
des  ordres  du  roi,  capitaine  de  les  gardes  du  corps,  gouverneur  &:  lieuccaanc 
général  du  comté  de  Bourgogne  t  &  de  la  ville  &  citadelle  de  Befançon,  nâqaic  à 
Duras  le  9.  Oftobre  1615.  &  mourut  à  Paris  le  1 2.  oftobrci7o4.  c'cftcn  fa  faveur 
«ne  le  roi  Louis  XIV.  érigea  la  terre  de  Dtras  en  duché,  par  lettres  du  mois  de 
ttvriflE  téty.  n^ftrces  au  parlement  le  i.  mars  fuivanr,  &  rapporrées  d-devant 
page  71  tf.  ftjtt. fin  élott  ions  U  fuite  it  tette  hift.  chsfureies  maréchaux  de  France. 

Femcne ,  MARGUERITE-FELICE  de  Levis,  fallc  de  charlts  de  Lcvis,  duc  de 
Veqcidottr»  pair  de  France ,  it.à^AiAne  de  la  Cuiche  de  S.  Geran  ,  fur  inari^nc 
cnnrrnc  dtt  15-  «viil  xtf«t.  ttUMNiiut    10.  kpcembce  1717.  ytjfai4tm  if.  it  mi 

I.  JACQUES-HENRY  de  Durfort,  II.  du  nom  ,  duc  de  Duras  qui  fuit. 

t.  jEAM>]&APTisTB  de  Pttcfon»  duc  de  Dufas  apsés  ton  ftcte,  êgtét  JeqiKci  il 
fera  rapporté.  '  ' 

pEtiCB-ArMAHDE-CHARLOTTi  dc  DurforT ,  époufa  au  mois  de  décembre 
I68f.  Pâul-JuUs  de  la  Portc-Mazarini ,  duc  de  la  Mcilieraye  <Sc  de  Rcthelois- 
Mazarini ,  paie  de  France ,  fils  àArmani-Chitrtes  de  la  Porte-Mazarini  »  duc  de 
ia  Mcilieraye  ,  de  Rhethelois-Mazarini  &  de  Mayenne,  pair'  de  FmiOBt  B 
d' Hmmfi  Maacini.  yiyactmf  ly.  Je  cette  hi/l.  pt^e  616.  ~ 

4.  Ma&ib  de  Durfort,  lelisîeufè  Benediâine  au  moiudere  de  Confliiis  prés  Pa* 
ris,  où  cUe  lit  pcofeflkm  K  |t.  janvier  169^,  faz  namaiBe  atbeflé  deN.  D.  de 
Saintes  au  mois  de  novembre  lyif . 

(.  Louise'BBKNARDiMB  de  Durforc,  damoifelle  de  Pujols,À^oufii le  17.  janvier 
1696.  Jetn  FfMUftis-PâMle  de  Bonne  de  Crequy,  duc  de  Letdiguicrcs  ,  Pair  de 
Fiance  ,  fils  unique  de  FratfMS-Smmâmtel  de  Bonne  de  Crequy,  duc  de  Lefdi- 
pkxtSt  Pair  de  France,  fie  de  râÊtk-Mârgterite-Frâiiftifi  de  Gondy,  duchcfle 
de  Recs  t  elle  en  eft  reftée  vcave  le  f.  ottobic  170}.  fSgwcMM JT.  îttmtb^, 
0.  tft, 

XIV. 

TACQpES'HENRY  de  Durfort  II.  du  nom  ,  duc  de  Duras  par  la  démiflSon  de 
Jfon  peie  du  t6»  mars  \6t6.  naquit  le  19.  décembre  1670.  tut  m^e  de  camp 
7iin  wgpnMnt  de  cavalerie ,  8c  moanu  à  Mens  de  la  petite  vczolc  au  mois  delêp»  ^ 
teoibce  1^97.  en  ia  vingt-feptiéme  année. 

Femme,  LOUISE-MADELENE  Efchalart  de  la  Marck,  coratcflc  de  Braine  tc 
de  Setignan ,  fille  d'Het$ry-g*bert  Efchalart ,  comte  de  la  Marck ,  fie  de  Jeamu  de  Sa- 
veafe-Bouquainville ,  fut  mariée  le  r-  mars  168^.  fie  mourut  le  ij.  avril  1717- 
de  f  8.  ans. 

t.  LOUIS  de  Ourfon«  né  à  Paris  en  itfçj.  fiic  reçu  chevalier  de  Malte  à  l'âge 
de  deu  ans  le  xo.  aovembte  itfyf.  '&  mourut  i  Paiis  an  mois  d'avril  1702^ 

^é  de  neuf  ans. 

z.  jBAMNE-HfiHKJBTTB'KfAMUBRiTB  de  Ducfilcc,  née  Ctt  i^^i.  bxx,  mariée  le 
11.  nuy  1709.  i  HMTf  de  Lonaine ,  prinoe  de  Laoïbelc»  comie  de  Brione  9c 
de  Biaine,  fils  d'HNHjrde  Idomioe,  coasie  de  Brione»  chevalier  des  cnbesdn 
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roy,  &  de  Mto'u-MâàeitHt  d i:tpinay«Duretal.  VtjtibUme  ill.  de  tette  bj^Mre, 

}.  Hekfik  i  1  r-J  TLiE  de  Durfort,  née  en  1696.  cpouia  au  mois  de  novcmbr* 
1717.  Prêft»e- Chirla-Nit»lât'A»gi^- LtftU  Pigttàiciik  Biiacaa  *  comte  d  Ëg- 
tnondjiàbmnié  «nt  nom  fie  aimes  d'Egmondj  âgé  de  quieorcc  ans  lots  de  mk 
mariage ,  fils  de  NùâUs  Pign^telli  ,  duc  de  Bilaccu  au  royaume  dr  Naplcs,  & 
de  MsrU  hciiticre  à'Effmad,  ,HeDxiafce-Julic  de  Oiufotc  étoit  dame  du  palais 
deUcdnccn  I7i7> 

XIV.' 

3B  Tr AN-BAPTISTE  de  Durfort,  duc  de  Duras  aprifs  la  mort  de  (bri  frère  aîn^> 
I  marquis  de  Blaoquetort  comte  de  Rozan,  baron  de  Pujolsi  de  Landrouec»  de 
Ciprcinic,  (cigncor  de  Chicain,  d'Urbize,  de  Cambcrc»^&c.  lieutenant  gênerai  des 
armc'cs  du  roy,  commandant  de  la  haute  &  hifle  Guyenne,  niquic  le  ti.  janTiet 
1^84.  prit  un  étcndart  aux  cnocrai^  à  la  journée  de  Ninwgue  le  10.  juia  I70i.6c 
défit  un  parti  de  400.  hommes  (ortis  de  Moamdiffid  le  A- juillet  1704.  QAt  nom* 
mé  maréchal  de  camp  de*  années  du  roy  le  |^  man  1710.  dt  lîMieMii»geoeiil 
le  ji.  rairs  17^0.  • 

Femme,  ANGELIQUE- VICTOIRE  de  Bbiitiumville ,  fille  d.#&aMMftv.iftfiMr<i 

trtnf»iS'Btrthe!emt ,  prince  tic  Bmirnnnvilic  ,  comrc  de  Hmin  ,  fous- lieutenant  des 
gendarmes  de  Ja  garde  du  roy,  &  lic  ChsrUue-Ficiûire  d'Albert  de  Luynes,  fut  ma- 
viée  le  6  janvier  1706.  elle  a  été  chargée  i  la  fin  de  I  an  1712.  de  conduire  la  prin- 
ceflc  d'Ortcani  à  l'infant  dom  Carloajulques  fur  la  frontière  trîifp.ipnc  ,  &:  ce  fut  le 
duc  de  Duri<>  Ion  mati  qui  remit  cette  ptinceflc entre  les  anua  du  duc  d'Oûbnntf 
C  députe  du  roy  d'Efpagne  pour  la  recevoir. 

1.  LOUIS-HEN&Y  de  Dudbct,  pé  le  3.  oStdbÊt  1709.  dt  moct  k  aj.  otib* 
bre  17x2. 

1.  EMMANUEL-FELrcnrE*  de  Durfort,  né  le  19.  décembre  1715* 
j.  Victoirb-Felicitb"  de  Durfort,  époula  1**.  le  dix  févriet  mil  fcpt  cens  vingt 
Jâcftes  Fitzlamcs,  duc  de  Ficzjamcs,  mcftre  de  camp  d'in&ntcrie ,  gouverneur 
du  haut  &  M»  Limofin,  fils  de  Juqius  Fitzjames,  duc  de  Berrick  8e  de  Fitz* 
James ,  pair  Se  marédiai  de  Fiance ,  &  d'Atm  Butkley  fk  fcoonde  femme  ;  1^.  te 
19.  avnl  1717.  L^'Mtrk'A»g»ftm  d'Aumonr  de  la  Rochebaron,  duc  d'Au- 
mont ,  pair  de  France ,  premier  eeotilhomme  de  la  chambre  du  roy ,  fils  de  Loùt 
Mme  duc  d'Aumonr ,  pair  de  I^atitt  *  &  de  OHerm  d^  GuUcard.  iKtf»$m.ff^, 
Je  eette  htjl.  f.  Sys.  dr  tme  F  f.,t6f. 
4.  Geneviève  de  Durfixt,  morte  en  171^.  âgée  de  crois  ans. 
D     5.  MA»iB*MAPBi,tiig  de  Durfort»  mariée  le  vinsr  oâobie*t727.  à  EmmâimeU 
marquis  d'RaattIbrt ,  comte  de  Sartfiue ,  mdftredc  camp  du  régiment 
de  ConJc  infanterie,  fils  de  Loms-chârUs  de  Hautcfbrt ,  marquis  de  Surville , 
lieutenant  gpoetal  des  armées  du  roi,  &  ékAmte-Um^  de  Ccevaat-d'Huoikfei* 
Pc<e  mariage  dt  né  le  17.  fcptemhte  1728  J  enflmt-SmiiumÊti  d'Hauteferfa  - 
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GUY-ALDONCE  àc  Dncfetc,  Aie  4e  Loiges^uintin ,  maridifll  de  Foncer'  & 
chevalier  des  ordres  du  roy,  capitaine  de  (es  gardes  du  corps,  gouverneur  de 
Lorraine,  croit  le  quatnc'mc^fib  de  GUY-ALDONCE  de  Ourfort ,  marquis  de 
Baras,  &  d'ELISABETH  dé  la  Tour -Bouillon ,  mentionné  ly-devmt  fige  757.  Il 
naquit  \  Duras  le  2X.  aoufl:  1630.  &  mourut  à  Paris  de  l'opération  de  la  taille  pour 
la  pierre  le  22.  oôobre  1702.  âgé  de  71.  ans.  Son  corps  fut  porté  aux  filles  de  Sic 
Marie  de  Chaillot ,  &:  fon  cceur  aux  religicufes  de  ConHaus  ptà  Fims.  f9f»fméiÊ' 
ge  Jtns  U  fine  Jt  cettt  hifitire ,  théf.  des  Marcchaoz  de  France. 
■  Femme,  GENEVIEVE  Fremont,  fille  de  iSuUt  Fiemont»  feigneur  d'AuncuiJ, 
de  Dandainvillc  te  de  Dominois  »  grand  aadiaocier  de  France,  lectecaiEfc  du conkii» 
&  cniuite  garde  du  trefor  royal,  &  de  Geteidtve  Damon  ,  fut  mariée  par  oonCE» 
dn  19.  mars  i6y€.  &  mourut  le  6.  (êpeembre  17x7.  à  û  Fertc-Vidame  ehes  la 
iluc  de  S.  Simon  fon  gendre,  âgée  de  6%.  ans  dans  une  grande  patiqiie  de  pieté* 
I.  GUY-NICOLAS  de  Duâocc»  due  de  Lorges,  qui  fuit.  ^ 
A.  Gbnbtibve-Framçoisb  de  Durfort ,  cpoufa  le  8.  avril  1693*  dacdeS. 
Simon  111.  du  nom  ,  pair  de  France,  grand  d'Effagne  de  la  première  claflè, 
«hevaliet  des  ordres  «1  roi ,  fils  de  CUnie  duc  de  S.  Shnoa  ,  pair  &  grand 
loBvetier  de  Franee ,  chevalier  des  ordres  du  roi ,  8e  de  dMkte  de  l'Aubeipinc. 
mar'qui(c  de  Ruffèc.  V»yez,ttme  IV.  de  cette  hiji.  p.  411. 
j.  GEM£visvE>MARifide  Du^ort,fut  mariée  le  zi.  mai  \6^yk  Antêmihîimnfif 
de  CinmoRC,  doc  de  Lanzun ,  marquis  de  Plitgailhem,  comte  de  S.  Fargeju, 
capitaine  des  gardes  du  corps  du  roi  <5c  des  cent  gentilhomme^  au  bec  corbin , 
dievalier  del'ordcc  de  la  Jarretière  ,fils  de  Gtkritl^îUmféer  de  Caumoot  U.  du 
nom)  comte  de  Lauzun  »  &  de  dmhte  de  Caomont  de  la  Focee  iâ  feoaode 
femme.  Vtjex.  tme  IV.  de  cette  hifl.  p.  481. 

4.  Elizabeth-Gabmelle  de  Dutfoct,religieu(iê  à  Conflans,puis  abbefled'Ao- 
dezy,  ordre  de  S.  Benoît  Soede  de  Chaloos  Air  l/Usan ,  mnae  eu  1718.  D 

5.  CuLUDr-SuzANNE-THERESE  dc  Durfort ,  aufli  idigjtaife  à  Conflap»  ptéf  Pa» 

puU  abbefle  dc  S.  Amaad  dc  Rouen. 


Digitized  by  Google 


DUCHEZ  NON  PAIRIES.  DVKJS. 

X  I  Y. 


74» 


GUY-NICOLAS  de  Durfort ,  duc  de  Quintin-Lorgcs ,  cft  ne  en  i68  ^ 
1.  FenuBe,  GEN£VI£VE.T£R£S£  Chamilbuc, fille  de  .Mwbr/ Gbamil- 
lact,  miniftie  8e  fèaecaiie  d'état ,  cootioUeac  général  dei  funooei»  oaïaûÊBÊoâak'àA 
OfdÉes  da  roi»  &  A'Elix^etb-Terefe  le  Rebours  ,  fiit  mariée  le  14.  deGembce  HfOi, 
fie  flMMtnit  le  3i<  may  1714.  ealii  vingc-huiticmc  année. 

î.  GUY-MICHEL 'de l>iirfiMt,  comte  de  Lorgcs ,  qui  fuit. 
1.  Louis  de  Durfort,  ne  le  18.  février  17 14.  du  le  chevalier  de  Lorgcs. 
IL  Femme ,  MARl£-ANN£-ANTOlN£TT£  de  McOnes  ,  fille  aîncc  de/i 


de  Mdmes,  premiet_ptefident  duP^kment  de  Paris,jpiiév6^commaMCttc 


desocdietdn  toi,  ttde^4rW'T«rg^  leydeaadeBcoo»  fbc 


«1710. 


GUY-MICH£L  de  Durfort,  comte  de  Lon»^  jneftiede  qy^p  d'un  remuent 
de  cavalerie  dè  foo  nom ,  nâquil'  lé  »«.  aà5»  -^4.  <  • 

Femme,  EI.IZ ABETH-niILlPPIKE  de  Poitiers ,  fille  unique  de  r<T</i«<wJ /*- 
y!^i&dePoltietsdeR.ye<l'Aiiglurc,</i/  Iç  comte  de  Poitiets,  de  Neuf-Chaccl ,  &c.  &  de 
Màrit-GtiifvieW'lkm^Gtiiriukdt  taioûton>Wiiil^.i  ilA  OttiuUklc  i j. juillet  172t. 


i.  II. 


s  E  I  G  N  E  U  R  S 

DE    CI  VRAC 


Vctutît  sa  I. 
&  ^.  dt  gutnltt 
m  iwn  i  trgtnt. 


ix; 


E 


JE.\N  de  Durfort,  feigneur  de  Civrac,  fécond  fils  de  ]E  Aî?  de  Durfort,  fei- 
gaeur  de  Duras ,  Se  de  l£ANN£  Angevin*  dame  de  Rozan,  mtmmmob  tt-dt- 
wnt  f>.  754.  renonça  aux  droits  qu'il  preeendote  (br  les  biens  de  fts  peie  8e  mère. 
Ittoycnnanr  U  ccHlon  que  fa  mcrc  lui  fît  de  la  fciencuric  de  Civrac,  avec  les  paroif- 
k»  de  S.  Florence ,  de  S.  Piètre  à  Caâcl,  de  Bc^nial ,  de  ViUemantn  Bc  de  Mo- 
lient  l'aAe  deœae  taui^&0àoacAâa»9'  «ooft  ijaf.  il  factaKvr de  fis nrivenx  en 
if 34.  fit  fixi  frihwiene  k  i|.  lêpcenbie  ifif*  pw  k<|iiGl  U  oidoona  b  fepulnu* 
7tm  f  .  B  9 
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à  Duras  en  la  chapelle  de  laMidclcne,  fit  des  legs  i  (a  femme  &  inltitua  hecirier 
'nniverfel  ton  fils  aînc.  il  mourut  le  lenJcmain  X 
Femme  f  LOUiS£  dame  de  Calkibayac  ec  de  Momaftruc  en  Bigprrc ,  fîiie  de  ' 
Gé^Xâgnem'ék  Caftelbiy»:»  te  de  Marguerite  de  Montlezfm»fiic  mariée  par  con* 
trat  du  \6.  Icpccmbic  1^14.  tcfta  étant  veuve  le  14-  aouft  1564.  ftinfticualahe* 
nàcn  Jem-CUitdefJtcMts  &  fraitfus  de  Dutfon  (o  fils. 

1.  fEAN>CLAUOE  de  Dnrfiiit*  bamn  de  Civtac,  quiluic. 

2.  I  vcQi  FS  de  Durfort ,  {ciffseat  de  Callelbayac  ea  fijgone  «      U  f^Ma 
Jeré  râffwtte  à-tfrù  ^.  1 1 1. 

4.  FiiA»$ois  <fe  DocfiKC»  noce  fiun  enfuis. 

'  X.  ■     "  B 

JtAN-CLAUDE  de  Durflort,  baron  de  Civnc  ,  fiir  ch-vaîicr  de  l'ordre  da  roi 
Tan  156+.  mourut  le  3.  aouft  1579-  &  tut  cntcric  diiii  Id  chapelle  du  château 
Qvrac. 

'Pcmmc,  MADELENE  d'Aydic,  fille  de  Ce»ffifiy  à' K^àic  fcigncur  dcGuitit>ierc%' 
fie  de  Cettle  de  Rodatcl-dc  Ftcfl'mct,fut  mariée  par  contrat  du  17.  leptcmbre  ijjj. 
te  étdit  ddAe  <fhonnfear<ie  la  reine  Marguerite  en  1^8  Elle  fie  fon  leflamem  le 
19.  aoufl  i<îr4.  mourut  le  11. mai  i6i£.  &  fat  eacenéeàCivniâ 

1.  GEOFFROY     Du  tort,  baron  <fc  Ci?tac,  qui  fuit. 

2.  Charles  de  Durfort,  baron  de  Cuzagucz. 

Femme ,  Jeanne  de  Laoncs»  fille  àioàa  de  Lannes ,  Idgaeac  de  fiquilh  2c  de 

N.. ..  de  Maurac. 

•Geoffroy  de  Durfort,  baron  de  Cuzagucz,  cpoufi  en  1^27.  Lmie  de  la  Rn-  G 
chcfoucaud ,  fille  àlfiâc  de  la  Rjocbefoncaud,  baron  de  Monsendre  j  &  d'Helaïc 
de  Fonlequc.  Il  mourut  a^anc  là  femme  qui  Te  xematia  i  Ctftr  de  CoHeotin^ 
■comte  de  f i(mcs  &  de  Tourvillc  Voytz.  tome  IV.  de  ctite  hiH.  f.  44^ 
\.  Se  4.  François  &  Antoine  de  Durtbtt,  morts  faos  pofteritd 

Cécile  deDatfeft,  £panlâle  23.  juin  i$9t>f^de  Pons  leigneurde  Boorg»* 
Charente  &  de  BrolTes ,  fils  de  CfjirUs  de  Pons ,  fcigncur  des  mêmes  lieux ,  <Sc 
do  Sotme  Martel  U  tccondc  femme,  Cécile  de  Durfort  tcftak  18.  décembre 
lôij.  &  fon  mary  c'pou(a  1*'.  Mftbetb  de  Puygiraud,  fille  de /owdePuygitaud» 
feigncur  du  Bois  !<.  de  Charmant ,  &  de  Suzanne  de  Gombaut  de  ChaoïpAeilsy:, 
-6.  F»*><$oi$fi  de  Durfort  jiemœe  de  N.. . .  ingncur  de  Coucias. 

XL 

C'^  EOTFROY  de  Durfort ,  baron  de  Civrac,  chevalier  de  Tocdie  du  roi ,  naquit  ^ 
■J'ic  7.  feptembre  IJ57.  fut  nomme  le  17.  février  1584.  cxrcntcur  du  reftamenc 
tic  jet»  de  Durfort,  vicomte  de  Duras  Ion  couiin  i  il  mourut  ic  ij.  février  1620. 
Wrét  avoir  fait  fon  tellainetK. 

Femme ,  MARGUERITE  de  l  llle  ,  fille  de  Gap»  de  Vlile  ,  feigncur  de  la  Ri- 
vière &  de  h  Ltindc  de  l'Illc,  fie  de  Bôiuvenfure  de  Luc  ,  fiit  nuiice  pat  contrat  da 
jo.  juillet  1589. 

1.  CHARLES  de  Durfort,  baron  de  Civrac-,  qui  fuit. 

2.  Madeleine  de  Dutfort ,  baronc  de  la  Lande ,  e'poufa à  Bourdcaux  par  contrat 
du  tp.  octobre  itfjj.  Gtffia^àc  Courtcnay  II.  du  nom  ,  teigneut  de  Bleneau, 
de  Neufvy ,  de  1  Hetmite  &  de  Plancy ,  fils  iiiÀmt  de  Courtenay.leignettide 
filcneau,  &  de  Citerme  du  Sait.  Vriex-  'mv  /.  ittette  hijl.  498- 

XII.  1 

CHARLES  de  Durfort,  baron  de  Civrac  ,  feigneiir  de  la  Lande  ,  de  Rigauc  &  - 
de  Villcmartin  ,  fut  fait  capitaine  d'une  compagnie  de  chevaux  légers  le  Xii 
icvner  i<$2).  fit  fen  teftament  le  14.  juillet  ttfzf.  mourut  an chiteau  deRigautaa 
jDois  d'avr  l  \b\b.  âgé  de  32.  ans  &  fur  enterré  dans  la  chapelle  de  Civrac. 

femme  ,  iiLONORE  de  Calvimont ,  fiUe  de  Lt«n  de  Caivimoat  i  feignent  des 
Tours  en  Boardekn»  de  Gros  en  Perîgocd  «  coofdHer  au  parlement  de  fiourdeam^ 
if.  de  Mtrgueritc  de  la  Lanc  ;  elle  étoit  \'cuve  de  Gemain  (  Jean  )  de  Lanau  , 
iei^ardeTaiis  en  fiazadois,  JU>it(^u'pUe  fut  maucc  par  conuat  du  12.  janvier 
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mourut  à  Liboume  le  zi.  juillet  1675.  âgccdc7o.ans  ,  &  v  fia  enterrée  aux  rcli- 
^  giculcs  de  Sainte  Urfule. 

JACQUES  de  Durfort,  marquis  de  Civrac,  qui  fuit. 

X  i  I  i. 

JACQUES  de  Durfort,  marquis  de  Civrac  en  Bazaciois,  plaidoitcn  itf;8.  confré 
MiAeleue  de  Durfort  fa  tante.  Sa  terre  de  Civrac  fut  crigce  en  marquifat  par  let- 
cres  du  mois  de  décembre  1^47.  &  il  fut  faitfaiéchal  &  gouverneur  du  Ba?adoisIe 
zj.  janvier  i^sy. 

Femme,  HENRIETTE  de  haubert  de  Breaux ,  fille  à' Antoine  de  Jaubcrt  de  Breaux 
feignciirdc  Blaignac  &:  de  Scrtcz  prcs  le  Captalat  de  Buch ,  fcncchal  de  Bazadois! 
gouverneur  du  comte  de  Foix  ,  &:  de  LUude  de  Thuanet .  dame  de  Miredel,  fut  ma- 
riée par  contrat  du  1 1.  décembre  1642.  mourut  au  château  de  Rigaut  le  jour  dç 
j  Pâques  i68z.  .îgc'cdc  6f.  ans  cS:  fut  enterrée  dans  la  chapelle  de  Civrac. 
1.  CLAUDE  de  Durfort,  dit  le  amie  de  Civrac,  qm  luit. 
1.  Charles  de  Durfort,  dit  U  marquis  de  Civrac. 
Femme,  Ahcbliqub  Acarie  ,  dame  du  Bourdet,  vivoit  en  1707. 

Hehmette-FranIjOise  de  Durfort  ,  mariée  le  ic.  may  1711.  à  Letùs-ctitr^ 
les'Augufte  Fouquet  ,  marquis  de  Bclle-Ille ,  maréchal  de  camp  des  armées  du 
roi ,  racftrc  de  cimp  gênerai  des  dragons  de  France  ,  gouverneur  de  Hu- 
ningue,  fils  de  Loitis  Fouquet,  marquis  de  Bellc-Ide  ,  &  de  M*deUnt  de 
Lcvis-Charlus. 

5.  AiMERY  de  Durfort  ,  dit  le  comt»  de  Blaignac  ,  baron  de  la  Lande  ,  fcncchal 
de  Bazadois, a cpoufc en  \  jiyG^rielU Ac  Sainrc  Maure, fille  de  (7»ydcSamtc 

^     .  Maure  H.  du  nom,  marquis  de  Chaux,  baron  d'Auge,  fcigneur  de  Baret 
^*       de  Lomfe-rertfi  de  Porcelets  de  Maillane.  Viyez.  cy-devuu  ,  p.  zz.  ' 

4.  Marguerite  de  Durfort  ,  femme  de  N        marquis  de  Geninac. 

y.  Marthe  de  Durfort,  époufa  Ezechtel de  Melac,  lieutenant  gênerai  des  armées 
du  roi  ,  gouverneur  de  Landau.  Elle  eft  morte. 

6.  &:  7.  N.  &  N,  de  Durfort ,  rcligieufes. 


X  I  V. 


C 


LAUDE  de  Durfort  ,  dit  le  comte  de  Civrac  ,  en  1708. 
Femme,  MARGUERITE  de  Catlis  du  Crajct,  fut  raere  de 

XV. 

-  f  -   -i  •• 

D  JACQUES  de  Dutforc  ,  dit  le  comte  de  Civrac,  fils  unique  en  1707. 


^     HIST01B.E  CENEALOGiqyE  ET  CHRONOU 

J.  1 1  L 

SEIGNEURS 

DE  CASTELBAYAC 


J ACQUES  de  Durfort, (èigneur  &  baron  de  Caftelb-^^ac,  de  Monraftruc,  icc 
aôcpoà  &U  de  JEAN  de  Durforc,  (cigacur  de  Civoc»  fie  de  XX>UI5Ë  de  CaOcl-  - 
yac>  mentionnez  cy-dmnt  page  741.  tit  fon  teffaRiietir  le  i.  nowenibre  ij75- par 
lequel  il  cnnJîfiiii  Ton  conci'.ic  de  ni.irii:;^-,  inflicui  licn:icr        SUtt^nép  9CUù&  X 
Jem  ta  Ifikm  de  Diufoct  les  autres  caSam ,  icui  Ic^nmc 
Femme ,  CATERINE  dé  Caftelnaa  de  CMonc. 
ï.  CHAïï  LFS  de  Durfbrt,  fdgneur  5c  bnrcii  Je  Ciflelbayac,  qui  fuir. 

2.  Jean  de  Duribcc,  nommé  dam  le.icftameocdeionpcicdu  i.novcmbce  x^ii» 

3.  IsASiAttde  Dutftn*  anfli  aamnrfettt  KOaneot  de  k»  pesa 


HARLES  de  Durfort,  fcignçur  «5:  baron  de  C.iftclbayac  en  iy75.  donna  une 
procuration  le     avcil  iôzù.  pouc  coxnpaioiuc  dans  un  procès  conuc  ks 


Femme,  MARTHE  Dauflàn.  -, 
1.  Olivier,  de  Durfort,  fcieneur  d'Afpin  en  1^26. 
*.  LOUIS-BERNARD  de  Durfort,  feigncur  de  Montaftnic  qui  fuir. 
3.  &:  4.  Henry  &  autre  Hbkry  de  Durfort ,  nommés  dans  l'aâe  de  162^. 

5.  IsABEAU  de  Durfort,  femme  de Jseqmts^  (eigneut  du  Uaget, cft  mencioaoé* 
dans  un  aâe  du  10.  août  i6i6. 

6.  Catbkimb  de  Durfort  I  nonun^  dans  le  mime  aAc. 

7.  Jeamnb  de  Oucfoct,  femme  de  tat/âmm  d'Allagues ,  Icigncur  de  Razergucs, 
le  10.  août  iM, 

On  trouve  Ctiefraj  de  Durfort , feigneor  de  Orflelbayac  en  Bigorre ,  mvAéï^M 
d'Aftarac  ,  fcrut  it  Btnjâm'm  d'Aftarac,  mort  le  Zj.  mars  1613.  &  fiUc  de  Muhel 
d'Aftacac>  baron  de  Mareftang  &  de  Fonctaillcs  »  vicomte  de  Coogolas,  &:  d'Eleoime 

LawrïecesdebCapdIei&tiaifiâiie  femme;  f»)t»umILiemt*l^^e 

XIL 

10UTS- BERNARD  de  Dncfoit,  feigpeurtt  bSEon  de  Monnflniè  «n  titf* 
t  tcfta  le  7.  janviec  167^. 
Femme»  JEANNE  de  Rivière  »  dame  de  Saborros  1  fàtmariée  p«r  oontrftdatS. 

ftptcmbtc  1631.  &  fit  Ton  tcftamcnt  le      mars  itfôtf.  par  lequel  elleiafkÏKB  h.1Î!«^ 
tkc  ion^  mari,  auquel  clic  fubfticua  tmd  de  Durfocc  ton  petit  fils. 

X  I  IL 

FRANÇOIS  de  Durfort ,  ban»  de  Sabanm,  éçolt  moR  lors  du  teftamenc  de  £ 
fon  pcrc  en  1676.  Tes  fils  ftirent. 
I.  Paul  de  Durfort,  fcigneur  &  baron  de  Montaftruc  «  fut  fubftitué  patletelbf 
ment  de  fon  ayeule  le  V.  mars 

A.  BERNARn-T  onTS-juNCA  de  Durfort ,  feigncur  de  SnbarroSjfîit  înftiruchTrirter 

£at  fon  aycul  le  7.  janvier  1676.  &  maintenu  dans  la  ooblelfc  par  jugement  de 
L  deLaflgeoisinieDdinc»  lei6.j«nTicr  tf95« 

VL 
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$   I  V. 

■    -  SEIGNEURS 

DE  CLERMONT-SOUBIRAN 

ETDEBOISSIERES 


PÀTtJM*  l.itt- 

gtnt  4  I4  idadt 

à  éiZ.HT,*lt  l.dt 

gucylti  4U  Utn 
d  dtgtnt. 


j  1 


N.  ...  de  Durfort ,  fcigncur  de  Clermont-dcflus ,  fût  enterré  avec  (â  femme 
dans  l'cglifc  de  Noire- Dame  de  Malauie.  RjumenJ- Bernard  leur  fils,  ordonna 
qu'ils  feroient  portes  aux  dominicains  d'Auvillars  en  Lomagne  ;  c  cll  apparemment  le 
même  qui  eft  qualifie  Cmlltume  fctgnewr  de  Clermont-SoHbtrtn ,  ^  pere  de  Baudoum  de 
Durfort,  dans  une  (cntcncc  arbitrale  de  i'official   d'Agcn,  qui  ordonna  le  j  avtil 
iij9.  que  les  abbc  &:  religieux  de  Grandfelve  pourroicnt  faire  traniporter  rous  les 
ans  100.  tonneaux  de  vin,  200.  cartons  de  bled,  4.  muids  de  fel ,  un  millier  de 
harengs,  cinq  morues,  &  les  draps  &  métaux  neceffaires  à  leur  manancre  «ans 
ayer  aucuns  droits  de  leudc  ni  de  péage  à  Baudouin  de  Durforr.  Archives  de  Ctb- 
'dje  de  Grtndjelve. 
Femme,  HELENE. 

1.  RAYMOND-BERNARD  de  Durforr,  baron  de  ClcTraont-deHus  qui  luit. 

2.  Bernard  de  Durfort ,  chanoine  de  Cahors,  luivaot  le  teftamcnt  de  Ion  trctc 
aînc  de  l'an  iijfi.  "  ,  '  '  " 
AuGtR  de  Durfort,  doyen  de  Soulac,  fuivant  le  même  teftamenr, 
Guillaume  de  Durfort,  abbé  de  Moi  (Tac .  en  1195-  P"'*  cvcquc  &  duc  de 
Langres,  pair  de  France,  &  cnfuitc  archevêque  de  Rouen,  eft  mentionne  dans 
le  teftamcnt  de  fon  frcrc  aînc  de  l'an  1196.  Vtjex,  C*l-Chrijl,  edit.  ntv.  tom.  i. 
ctl.  169.  &             ttetette  htjl.  fige  184. 

Baudouin  de  Durfort,  conleigncur  de  Clermont-dcfïus,  fuivant  le  tcft^cnc 
de  J  i9<<.  tut  pcrc  de 

I.  ôc  II.  Baudouin  &  Raymond-BerHard  de  Durfort.       '       •  ' 
Bertrand  de  Durfort,  prieur  delà  Daurade, eft  dit  frerc  de  GuiUt»me .idot 
de  Moiflac ,  dans  les  obus  de  cette  églile. 

Geraud  de  Durfort,  prieur  de  laintc  Livtadc,  eft  dit  aufli  fccrc  du  même 
CmlUume,  daos  les  obiis  de  la  même  égUlc. 


3- 
4- 
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AYMOND-BERNARD  tic  DErfott,  confcigneur  Se  baron  de  Clcrmonc- 
delTiM*  te  «fe  MaUuze  (uc  Garonne  «  fit  un  compromis  avec  l'abbé  &  les  ic- 
TÏgicû^x  de  l'abbaye  de  Grandfclvc  en  n^v  par  lequel  ils  remirent  leurs  différends 
(ur  l'exécution  des  droicsdcpca^  Se  de  kiaic  au  jugement  de  l'archidiacre  d'Agen, 
r  ^  Aichiteidt  (<«)  ^  paflate     norembrc  de  la  même  année  une  tranfaûion  avec  le  procureur  de 
î4b*ye  de      ce  monaftcrc,  pat  laquelle  il  permit  le  tranfport  de  leurs  denrées  par  la  rivière  de 
Garonne  (ans  paya  ni  leudcni  péage.  (*)  U  tcfta  avanc  k  8.  mai  jajrtf.  ordonna  là 
lèpttltare  aaxdBfiàiiouiu-d'AavillanY  fit  ioa  héritier  InMinl  {mSk  ainé»  aoqqd 
41  fubftitua  (es  autres  enfiins. 
L  FeitunC}  MARIE  du  Foflàc. 

ML  FcmnCt  ASTQRGUE.  De  l'une  des  d'eux  nâquirenr.  B 
«.  Berthavd  de  DurfSrt,  inftitué  héritier kcef^uncot  de lôn  pete  en x»9«. 
«ft  nomtivc  (kiis  une  bulle  du  pape  Jean  xXU.  qui  le  recommande  au  toi , 
ic  le  dit  neveu  de  CmlUume  At  Uurfort,  archevêque  de  Rouca  II  cil  qualifié 
thn'-J:rr  c*fttihi(  ie  U  Sâfitdt  de  S.  Sârmft^ét  2«WeA«ir^,dans  une  quicnoce 
W)l  domia  le  ji^.  juillet  1354.  à  Jean  Cluiivid,  treforiCT  des  guerres: die 
cft  Icellée  d'un  fccau,  où  e(lunécu,partiau  i.  un  lion,  au      nnc  banic.  Il 
prend  le  titre  de  firt  de  U  CdppeUe  écHyer  B»mere$ ,  dans  une  autre  quittance 
qui  il  donna  le  19.  janvin  1 3  5r  à  Jacques  rEmperaff  »  ttèfiKter  des  guer- 
res, de  100.  livres  liir  les  g^gcs,  &:  ceux  3c  44.  ccuyers  &  de  jo.  fergcns 
à  pied  de  (k  compagnie;  Ton  Iceau  rcpccfeote  un  ccu  chargé  d'une  bande  :  U 
•en  donna  une  autre  de  200.  livres  le  dernier  juillet  ijf^.  Icdlé  de  même,  q 
H  cft  dit  frère  de  Rameni-Berr.Ard  de  Durfort,  tire  de  Smjjieref  ,éaiyer  btnneretf 
dans  une  quittance  que  ce  dcioicc  donna  à  Jacques  l'Empercuc  le  8.  odobre 
i}j6.  &  qu'il  feella  do  fcean  de  Bertrmd  de  Datfixc,  fice  de  la  Chapelle, 
•en  l'sÂsience  du  fien,  Iccu  cft  chargé  d'une  ban  Je  fans  bordure,  (c)  Jean  de 
France ,  comte  de  Poitiers  >  fils  &  lieutenant  du  roi     parties  de  Languedoc» 
rta  r€compeii(è  de  lies  (ètrices  de  des  pertes  qu'il  avoit  fouffccies,  lai  lit  doti 
de  1000.  c^f^  d'ur ,  dont  il  donna  quittance  à  Jacques  l'Empereur,  tréloriec 
•des  guettes ,  le  14.  août  1 y.  le  ^ccau  cft  le  mcmc  que  dans  les  précédentes. 
11  vendit  àGuillaome  Panft > Uckdier  le  2.9- juillet  i}6o.  une  mailbn  û&  à 
Moiftac;  dans  l'afte  de  cette  vente,  il  eft  qualifie  fcignciir  de  la  Chancllc  ,  de 
i^iaule  2c  autres  places ,  &  fût  inftitué  héritier  pai:  Brunirent  de  Duifor^  , 
hqiieUe  tefta  l'an  13^2. 
î.  Fen.rnc  SiriLLE  de  la  Barthc  ,  fille  'lu  fripncur  d'Aurc,  tefta  l'an  l^ia.  SêVOÊ» 

44ire  Â»  tref0r  d'Arm*ffM( ,  fâU  i  Le^iomre  i  *n  \6i2.  hibl.  Cttb. 
If  Femme  BsrtbaVdb  de  Montaut ,  fit  fon  teftamcnt  l'an  1 372.  parlequddle 
c'ii:  û  îcpulturecn  l'cglifc  de  faintc  Marie  de  Mabnfe ,  iuu^u'à  cr  qu'elle  put 
ôtce  tramtciéc  dans  le  couvent  des  ficrcs  prêcheurs  de  ïoulouîc,  auli^iicli  eilc 
.^iia  aoo.  florins  dot»  i  condition  qu'ils  celebrcroient  la  meflc  tous  les  jours 
pourfonamc,  donna  20.  florins  d'or  ài'/W/ifdc  Durforr.'religieuici  Prouilic, 
«  inltitua  hecitici  univerfcl  iiertroad  de  Durfort,  ion  mari,  (i)  de  i  uuc  des 
deux  aâqnit. 

RAtMOND'BERTRAVO  dc  Durfort ,  mort  jeune. 
».  IIAIMOND-BERNARD  de  Durlort ,  baron  de Clcrmont-dcflus,  qui  fi|it. 
|.  Bs&KARD  de  Durfort ,  fcigncur  de  Malaufe  en  u<?c  eft  qualifié  dievalicr 
neven  de  GuilUumt.Ac  Durtbrt  archevêque  de  Rouen  dans  m  mânocial  de  1* 
chambre  des  comptes  de  Pans  yttme  U.  f»L  u 

4.  BoMAFOHa  de  Durfort ,  en  taçtf. 

5.  u  6.  Hblbks  Ac  Ba«amb  de  Dusforc»  nommées  au  ceftamenc  de  leur  £ 

pctft 

Ontrouve  Guiii-îMETTt  de  Durfort ,  mariée  le  15.  décembre  1x70.  iijMrdâtnV, 
dunom,barondelillc-jourdain,  fîli  de  y^»/^» IV.  du  nom  , fie  de  r^Jide  dame  de 
Caimbon.  rtfostêmll.  de  cette  hifi.  f.  706.  Elle  eft  dise  lille  de  Hutert-Sâmdi de  Dur- 
fort  dans  le  partage  ni'rllf  ht  Ir  q  tin??  dtfccmbrc  1270.  avec  lUtis  de  Darforcdes 
^icns  de  la  hiccei&oa  de  Ueravà  ùc  Dutlort  ion  aycul  :  elle  eut  pat  ce  partage  la  feU 


>(d;  Titrt«  ddfzfc 
Tontooft.  SiUi 
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gneurie  écOmnont,  qui  pafla  dans  la  maibn  de  riHe-Joucdain,  puis  en  celle  d'Ar* 
^  roagnac , Je cafin daw cdk de 8aUâc. immt^det Oim iêlttitm,  —'  -  " 


I  1 1 


RAIMOND-BERNARD  de  Dutforc ,  confcigncur  &  Won  de  Clernv.nt-.^er. 
fusj  hérita  de  Hn^iies  de  Beraud ,  Icigncur  de  Boillicrcs,  (on  bcau-pcic  ,  401 
rinftitiia  hcritict  par  lou  icftamcnt  du  jour  de  S.  Vincent  1J34.  il«ftquaitiic  JC^iif- 
mtH^Samârt  de  pkrfmtfjùre  de  BeaJJteres ,  ttHyer  hâHnerct,  dans  une  qoituncc  de  500. 
Ht.  tournois-' qu'y  donna  le  tf.  janvier  ijjj.  à  Jacques  l  Empcrcuc  en  prêt  fur  fcs 
gages     tcux  de  neuf  c'cuyers  &  de  40.  Icrgcns  à  pied  de  la  compagnie.  Sur  foa  • 
KOHI  e(l  un  écuilun  chargé  dme  bmdt  âvte  me  bordmre ,  &  aurddlus ,  de  cet  écuf- 
fon  il  y  en  a  un  plus  petit  fur  lequel  cft  ■»  &w  ;  il  en  doatn  une  anoc  de  ijo.  c*iCakioRi£iL 
livres  ic  4.  aoull  13      mime Jcea»  ,     )  &  tranllgca  avcc  ^  bqM'fcms    ai  VÙkf  wnm^i^ 
B  ijf  S.  pour  leurs  prétcmious  fur  Saamerre  en  Albrac 

t.  Feitame»  DAUFINE  de  Beraud,  fUle  de  BHffiet  de  Beraud ,  fcigneur  de  Boifw 
•   fieres,  tcfta  le  19-  décembre  IJ47. 

Cécile  de  Durfjrr,  fur  religieuic.au  couvent  de.PcouiUe,,4ipçc((FdeS..P^poul, 
où  elle  trouva  cinq  de  Tes  ooufioesdu  nom  de Ôinfort^ de diffiwêates  branches, 
nommées ,  Condors ,  vhiliffKs  ,  Honars ,  AUjfene  ,  Cécile. 
II.  Femme,  CECILE  d  Altarac,  tille  de  cv»/«r/ ,  comçe  d'Âlbvjtp,     de  ^Mtfi^ 
d'Armagnac  de  Fczenzaguct.  EUe  fe  remaria  à ]ean  jovrdam  II.  du  nom,  cofoie  de 
nflc-Jourdain ,  fils  de  / tan  Jourdain  comte  de  l'Illc-Jourdain  ,  fcigneur  de  Clermont- 
Soubiran ,  &  d'W/f  de  Durfott.  Poyex,  tme  ài,  de  tetu  htfi,  fêgf  711,  ^luyçouirc:  des 
titres  de  Lcftoure,  bibl.  Ceïb.  "  •  ' . 

1.  BERTRAND  de  Durfort,  (cigncur  de  Boiflicrcs  ,qui  fuit, 
t.  Raymond  de  Durfort ,  Iciencur  de  Makuic  &  de  1»  CluifçUei  ÂC  doution  di 

^  IV. 

BERTRAND  de  Durfort,  fcigneur  de  Boifllcrcs         Cîrrmonr  dcflfuj,  ^toic 
mineur  le  21.  février  ijtfj.^Sc  fous  la  tutelle  de  liertrami  de  Durtort , (àgnettC 
de  Malaufe.  Il  tranfigca  le  7.  mais  141^  .avec  Berccand  de  Rafliab,lcignettr  delUUa^ 

£ls  du  premier  lit  de  Ci  frmmr. 

Femme,  FINE  1  i  £  Je  Fj\'<iii,  hJlc  de  Gtu^ju- Arnaud  ,  fcigneur  de  Ir'avats  en  Lt« 
tncufin,  &:  d'y^/^Z/wf  de  Vaflal,  veuve  de  Benterd  àc  Radiais.  ,  ' 

RAYMOND-BEICNAfiJD  de  Dur^»  dicrabct*  leigoeuc  6c  ban»  de  Boiflie^ 
rcî,  qui  fuit. 

D    :  V. 

RAYMOND-BERNARD  de  Durfort,  chevalier ,  fcigncuc  ft  bÉMn  die  Bdfr 
(îeres  en  Quercy,de  Clermonfdenus ,  &  de  la  Chapelle. 

I.  Femme,  CATERINE  de  U  Yigciie,  Aile  de  Mertrêml  de  la  Vigerie  fut  mariée 
par  contrat  du  10.  juin  1414» 

]baHH&  de  Durfort. 

II.  Femme ,  MARGUERITE  de  Cazeton ,  dame  de  Salviac ,  de  S.  Germain ,  de 
S.  Clar,  de  Côte-Rofllèt  de  la  Fontade ,  de  Loupiat,  de  Laval,  du  Repaire,  de 
Leobard  &  du  Mont  S.  Jean,  fille  Se  heridcre  de  Ftrtemer  de  Cazeton,  &  de  Mer» 
ffltritede  Peliegry,  fît  le  parcage  de  fcs  biens  Oitre  (es  enfans, le 4. Janvier  1478. 

I.  ANTOINE  de  Durfort,  fcigneur  &  baron  de  Boilficrcs,  qui  luir. 
a»  FiEREE  de  Durfort,  prieur  de  BouUe»  leâeur  de  Calamane  U  de  Boiflie* 
E         res  (on  annexe ,  doyen  du  V^pr,  cfaflnonie  du  Vigeois. 

).  PONS  de  Diidbitt  fc^ueiir  de  Bon»  dont  la  poOmié  feea  npponfe  tf» 
•ptÀ  §.  VU. 

4.  AntoiMbttb  de  Darfeit,  feitamede  ttmitl de  la  Combe, dKr de ôdordicges, 

fciLTifii:"  t^-c  ^.îizier-s  piJi  Vîlrcal  en  Agcnois. 
i,  Jeannb  de  Durfott,  mariée  par  contiat  du  f.  janvier  1498»  à  Senterd  de 

Moncaut,  feignenr  de  Peetunoiirier*  diocéfe  de  S.  Tkm» 
6.  Pbuhimi  dé  Omfytt,  dune  de  Bocn  Se  de     ]iift,  igvA  dmmÀ  dt 
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.  ..  Gontauc-Biton,  (cignçut '<§c  Mottiaut  ,'  Tecfmd  fili      GtHm  de  Gontaac,'' A. 
IV.  (k  nom ,  fcigneur  de  Biron  ,     de  ^/''■('/■'  ic  Chabaaois  .  dame  dcrEfpanc;  '. 
eHc  n'en  «uc  poioc  d'enâiis ,  &  fit  don  des  ictrcs  de  Born  fie  de  S.  Juft ,  à  Pttu 
4leDutfoitfoafiAe,     &  lbeftfiiiSïpariaacdfaincnt<lii4*nMn  iiiS,rtfe» 


'.,v  .  .        :  ,.  •        V I.  ■  ■ 

ANT01NE.de  Durfotc»  fdgneiu  6c  baioa  de  fioilliercs,  gentilhomme  de  U- 
efaamibte  do  toi  en  t-^ét:  - 

t  ï.  Femme,  JEANNE  de  Lu2ech.  . 

-  1»  PlE>&R.E  <le  Ducfoct,  fcigncur  &  baron  de  Boiffictcs ,  cjui  fuit. 
'  -i/  AnTonifi'  de  DCRifert ,  moit  ùm  avoir  été  inaiic. 

Gayiac. 

-■^.'CftTBHiMB  de  Darfete»  fanme  de  CbirAr  de  Ftehpcîieiii  ieignenr  de  Beau-  3 

Caire  &  de  Montbarlat. 
5.  Antoinette  de  Durforc,  mariée  à  Loms  de  Mealet. 

C*-TKltiNE  de  Durtbrc ,  rcligieufe  à  Vilicmur. 
7.  Mame  de  Distfotc,  Fcmnir  Je  i/tr^'  J  i  Brril  ,  rt-it'neur  de  Loubcrac. 
■  8.  Marguerite  de  Duiloit,  cpuuu  bâiihajir  de  Natbonne,  fcigneur  dcPech- 
•  Ceune?.. 

9.  Armande  àc  Purforr,  rclîgicufc  à  Cahnrç, 

II.  Femme,  liELIPS  de  Cjcdiiillac ,  his  ù  J/uttne  de  Caïdaïuac  ,  tcigncur  de 
Bionle»  &  de  Jt4H.ie  Guerin  de  Tornicl. 

1.  Jeanne  dcDurfbrt ,  Femme  de  Je/m  Ramon  ,  Icigneur  d'Ory.         „  • 
/  t.  Majlgueiute  de  Durtorc  ,  épuuia  Mort  de  Pcyroiineac>  feigncuc  de  .Slint 
dumuniiti  '      .  C 

vit 

PIERRE  de  Dutfort  >  (cigneur  &  bnron  de  Boifllcrcs,  de  Leobard,  &&  fit 
Ton  teilament  le  5-  décembre  ipj.  par  Icqud-U  inftitM  heiiciet  univeild 
BeargercM  de  Durfort  ,  s'il  ctoit  cn  «k  j  kqud  ^BOiC  W  ficg^  de  FaviCi  9C  ÏOk  UAf 
ûuua  J^^(V^ei  4c  Durfort  M  frète.  . 

I.  Femme,  MARGUERITE  de  GoMMinac,  fille  de  Jacqi$e$  de Genouillac, grand 
maitrc  de  rartillcric de  France,  feigncur  d'Acier,  &dc  Ceterine  FlamcntCa  première 
femme.  Son  mari  fe  fit  fcparer  d'avec  elle  »  fous  ptéiextc  de  poreonî  au.  quarrieinc 
dqgré,  quoique  le  mariage  eût  été  confommè  «  il  niccaflif  par  roIRcial  de  migucux, 
commiflaire  du  pape  Alexandre  VI.  cn  vertu  d'une  bulle  du  4,  noveflobfe  149!*  ËUé  ^ 
ie  remarif  depuis  a  Antame  de  Salagiuc,  (cigncur  de  Magnac. 

IL  Femme,  ISABEAU  de  Roquefeuil,  hlle  de  ^ff'm^rr de Roqaefalil» ft^|Dieiir 
de  Câfteinau,  &  iÎAmc  Guerin  de  Tornicl,  fut  mariée  le  J.  janvier  lypj- 

I.  BoougprBau  de  Duttotï..  lue'  au  (iege  de  Pavie  cn  ÎJ14. 
'    a.  JACQUES  de  Uurforr,  feigneur  &  baron  de  Boifficrcs ,  qui  fuif. 

|.  GUYOT  de  Durfort ,  feigneur  de  Lcobacd,  èm  U  f^Uné fifé  rtfftnk 
q-»pris  au  §.  fuivmt,  .  ■ 

■4.  GILEBERT  de  Durfort,  (dgpetir  de  Pnoliae,  im  U  ftjMli  jtft w^fÊnit 

cf-zi^rres  §.  VI. 
5.  KoBEKT  de  Durfort^  feigneur  de  S.  Germain. 

Femme ,  N. ....  de  S.  Ahoo  en  Pcrigord .  £ 
I.  PiEREE  de  Durfort,  feignent  de  S.  Germa  1 ,  cpoufa  N. . ..  dcRîcucafc, 
dont  il  eut  SâmHtl  de  Durforc  ,  feigneur  uc  Confcrans  ,  marié  à  Suzmhh 
de  Verfeuil ,  mère  de  ChtrUs  de  Durfort. 
it.  Jeanne  de  Durfort ,  époula  Utrmm  de  Clermonr,  feigneur  de  Pi!K- 
tf.  IsABCAU  de  Duifbrti  femine  à'Andrim,  IcigQCuc  de  I^cyrullé  ptés  Cixaicc. 


VIII. 


Digitized  by  Google 


DUCHEZNON  PAlKlhS,PVKÂA  >^ 

VI  il. 

'A  -  

JACQUES  de  Durfôrt,  feignear  Se  baron  de  BoiUleres ,  gentilnomme  de  la  chàm^ 
bïc  (lu  ptincc  de  Condé ,  lieutenant  de  la  compagnie  de  Jacquesde  Catdaillac,  fd- 
gnetu  de  Lyre*  (enccbal  de  Quercy,  perdit  Tes  équipages  à  Foflan  ,  &  ayant  e'té 
accufé-  d'avoic  ddÎDEté.ks  bieo$  iméot  làifis  en  if  58.  U  «n  obtim  nain-levée  l'aaaèe 
fuivante. 

L  Femme  >  LOUISE  de  Pbmpadour ,  hce  le  dernier  juillet  1514-  fiîlc  de  Fra»f*is 
fcigncur  de  Poomdouc ,  viaxmie  de  Comboia ,  baroa  de  TcekMC  «    d'Jftbetm  le 
Picart-Radevil  n  feconcfe  faune.  Elle  fitc  feparée  de  (bnniiri  loiB  fcbtnn  de  pt'^ 
tenté  par  bulles  du  pape  Paul  lU.  du  4.  des  calendes  de  janvier  • 
G&OFFR.OY  de  Dusfott»  (eigncur  flc  baron  de  BoilTtercs ,  qui  (aie.  . 

n.  Femme,  JEANNE  deGoiuaat.danwde  Lavaor  en  Fet%ord,  fisnr  ^AmuM 
de  Gontaiir , baron  de  Biron ,  maréchal  de  Fta: il c  ,  &:  fille  de  Jemàc  Gontauc, baron 
lie  Biroa»  Icigticur  de  Montaut,  &  de  Ratce-Anne  deBonoeTaldame  de  Çhet-fioa« 
waâné.  rtjniêm  iKde  une  hifl.f.  11^. 

FkaH((Oisb  de  DoilbcCilanniedefAMride  RoqodbanUiic.fis^war  de  hVc^ 
rictc.  •  , 

tn.  Femme ,  FHANCOISE  de  lâ  Batté  j  fàttiée  par  «nltctt  da  9*  vnû  iS4T* 
v*cut  4|iie  des  fiUer. 

i  X. 

C'y  lOFiFJBLOY  de  Dwforc,  fcigncur  &  baron  de  fioiOîercs,  tcib  le  ij.  }anvie^ 

Femme,  CHARLOTE  ic  Gnr.taut  -  Biron,  fille  de  f«vM«^  de  Contant,  fcl- 
gneur  de  Puy-Beton  ôl  de  Laudean  »  £c  de  BUathe  de  Jurgis ,  flic  mariée  par  con* 
cor  du  2j.  janvier  157».  ^*y«*ii»c  IV.  Jê.tote  t^Mre^  f.  i2j. 

1.  ]AC<^UES  de  Durfort,  baron  de  BoifTîcrcs,  qui  fuie. 

2.  Akmamo  de  Qutfort,  (éigoeur  de  Fuy>Beton,  mort  fans  avoir  été  marié. 
*    3.  ]eam«b  de  Dinibtc  ,  épodà  IêHm  de  Goiilbd ,  ftignèiii  de  Teff^ 

4.  Charlotb  de  Diirfoct,iiEiiwie  de N.dèBtiidè|^îiMacdeS.Sen^  caPé> 
figoid  prà  Br^crac 

X. 

JACQUES  de  Dnforr ,  feignctir  &  baron  de  BdflScKC,  Ib  fie  Ghmien  apiû  ià 
mort  de  fa  femme,  &  fiic  enterre  à  Cahots. 
Femme  »  JACQUELINE  de  Gimel ,  fiUe  de  N.  de  Gimcl,  feigneur  de  PdncI 
Arde  jMftri^  de  Goncaoc ,  Ibtimuiée  par  conçue  do  18.  f^tenbce  itfao. 

1.  ARMAND  de  Durforr  ,  feigneur  i:  baïuu  de  Boiflicres,  qui  fuit 

)H*«r  deDditbtt^morc  fans  cn&ns. 
Mad BLEUE  de  Durfcrt ,  femme  àcjâefift  de  Ro%uc ,  Icigncut  dti 
la  Niottc  U  d'AlaOac  en  Limoufin. 
4.  JsAHKB  de  Diidbir,  dame  de  Puy-Bemii 

XL 

AkMÂND  ée  Coctbrt,  ftigneur  &  baron  de  Boiffiercs. 
Femme  ,  MARIE-SILVESTRE  A-  Crug)-  de  MaHilInc, fille  AcTrtnfmà9 
Crugy,  feigneur  de  Mattillac ,  &  de  CUude  àc  Salagnac,  dame  de  Voluc,  fut  mtfice 
par  contrat  du  19.  juin  i«4î- 

I.  ARMAND  de  Durfort,  feigneur     baron  de  Boimcres ,  qui  fuit, 
a.  Jean-Silvestre  dcDutfort,  à\zU  wrfr^w/ de  Boiffierés ,  fcn&Jul  d'Agcftois, 

colonel  d'infanterie. 
Femme,  N....  de  Clermont-Vertillac  de  Piles  prés  Beigpac 

1.  N.  de  Durfott-Boiflicrcs,  colonel  d'un  rcgimcncdliifiDteile  deftn  001»  eti 
1702.  fiic  tionmc  bc^îdicr  des  «nnécs  da  toi  k  1- ftviier  17 1 9- 
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II.  N.  de  Dorforc,  dit  ic  ttmu  de  Clcrmont ,  capitaine  de  cavalaie  dans  k 
colonelle  générale.  ,     ^  ,   ^ , 


xii 

A  RMAND  de  Daifort,  (cigneortcbiKMiéBBdiJtotsyCOiniede  GnmattW 
/\ron  de  Puy-Beton  >  lieigDeiir de  S.  Gecmalia,  rooumt  à  Boncden»  en  147^  «ç 

£t  enterré  i  S.  Pr<^. 

FL-miric,  ANNE  deToucheboBirfdeCleiiBont  deVercilhc,  fille  de Jdcqm-I10tt 
de  Touchcbœuf,  fcigncar  de  VcttiUac,     ce  J e^nne-Mvffakt  Gtule^  dePv^*  , 
Calfcl,  fût  mariée  par  coatrac  du  aj.  dcccmkc  i(>jo*        '  - 

I.  FRANCOIS-CLAUDE-ARMAND  de  Darfixt,  fiagoetnr  ftlMix»  deBotf-  3 
(ieres  ,  qai  fuie. 

X.  Marie-VictoulB  de  Dudbct ,  fianmc  de  "^ttit-tid  de  Turenne  ,  fcigpeu^ 
d'Ainac. 

XUL 

T^RANCOÎS-CLAUDE- ARMAND  de  Durfort,  fcigneur  &  baron  de  Boff: 
fiercs ,  lèaecfaal  d'Agcnois ,  tut  reçû  page  du  roi  dans  la  grande  ccuric  en  avti^ 
itfSp.  bc  àxSit  ea  «70)7.  mefiie  de  camp  ob  legimeni  de  Boiflieccs. 

I  V. 

SEIGNEURS 

DE  LEOBARD 

V  1 1 1 

G13YOT  de  DuiCkc,  feigneir  de  Lcobard&de  Moncfcgur,  fils  de  PIERRE 
de  Darfbrc ,  baron  de  Boillieies,  te  d'ISABEAU  de  RoquefeuU,  meouott*  D 
nez  d-devant      74S.  tranllgea  afcc/iifett  de  Durfort  fin  fircite*le  lo.  jaàviec 
i5}9.  &  teâa  ie  la.  juilkt  IJ40. 

Femme  CATERINE  de  rninel  de  Moncfcgut,  fiic  mariée  par  conti»  du  1» 
nie  15)9^  9c  nera  de 

IX. 

JEAN  de  Durfort ,  écuyec  feieneur  de  Leobard. 
Femme,  MARGUERITE  de  BeaupoU,  dame  de  Peftillac,liicmafciÀ  percMï^ 
«ae  dtt  iS.  imvadim  15^^  &  eut  pour  fils. 

JACQUES  de  Durfort,  fcigneur  de  Leobard  «Se  de  rclliilac,  fut  cnfcigne,  pui* 
lieutenant  au  régiment  de  Ftufchanmt ,  &  tcita  le  14.  may  ij95. 
Femme,  MARGUERITE  d'FlirarJ  Je  S.  Sulpfce,       SAntoim  d'Ebrard  de  S. 
Sulpice,  feigneut  du  Vigan ,  de  de  ^tamc  de  i'ci^n,  die  le  lemaria  à  fom  de 
Ignie  >  idg^enK  du  Voidte. . 
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e*     ».  Marc-Ahtoinb  de  Durfort  tué  à  la  har^nu  j'jT  »  l 

.4iion$  de  Caulhde  le  8  iaS^*  commilBon  du  roy  pour  faire  wir  les  for. 
twwT.«>,        il  '^^i^-         en  i<?40.  capiciinc  de  cent  vinec 

kj.  wvembrc  J61Z  Valzcigues,  Ibc  inaiiife.  j»«r  oaac«lK  M 

i.F»AHçoi$  de  Durfort,  fdgncur  de Pont-Carrar. 
5.  CtAOOE  de  Durfort,  non  mariré. 

ClîÀRLES  dé  Durfort.  fcigncur  de  Pcftillac.  &  dr  T  ^^k.  ^  -  •  .  / 
ans  en  U6g.  Se  demcuroffau  châ««  Seïi^„?  Hf''^  '       %^  5». 
C  «ae  de  U  reprcYcntation  de  fcs  titres  dclTblSê^^  S^'S1^^^^'^  "°*^^"^ 
Auvcrgpe.  *  Y  ft.t  maintenu  le  ».  aoyca^tét  *  P«ti-f»«ndant  en 

J^.  MAaGUEKITE  d'Elan,  de  5.  S^^  ^^^^ 

^  N. .  ..  de  Durfort,  mariée  «1  Uroo  de  Swewte; 

•   XI  II.  ■ 

fto»».  ANNE  *  G»«l,B,,»i<,  b  ^  ^ 


9Jtf        ïilSTOIfCE  GENEALOGIQUE  tT  CHBsOiNODi 

^.  y  I. 

SEIGNEURS 

DE  PROULIAC 

vm 

GiLEBERT  de  DorfotC ,  ccuyec  fdgMtitde  PnMliac,  fils  de  PI  £  R  RE 
de  Durfort,  baron  ée  BoifEcret,  de  S.  Germain  te  de  Salviar.  qui  l'appella 
à  fon  hcrciité  par  Ton  tcftamcntda  ly.  décembre  z^iy  &  d'ISABELLE  de  Ko-  ^ 
«uefeuil ,  mentionnés  tè-Jtwait ,  ftge  748 .  cianfigea  avec  Jaques  de  DucÊait  »  (oa  ûa» 
uné,poar  la  faceefiîaii  dekncs  peie  flcmoele  jo.  «oûc  1541. 

Femme,  FRAHCOISE  de  Cmmi^  6it  marié  p»  conoacdit  7*  aoâc  1541. le 
«nctc  de 

ï  X. 

ANTOINE  de  Durfocc,  feignëAr  de  Cieyllb  de  deftootièc»  Ibf  tué  à  h  te* 
taille  de  Courras  l'an  1587. 
Femme,  MARGUERITE  de  U  Ccoix ,  macice  par  comzat  du  6.  juin  lijt^ 
eue  poux  âti 

X. 

GEOFFROY  de  Oucfort ,  iogoeai:  de  PreuUac,  de  Yeyrigoac  te.  de  Ruqufl^ 
nadel ,  eut  une  oomndflton  de  capitaine  le  s.  mais  itfovT  poor  commander  Q 

300.  hommes  dans  la  ville  .Je  G  jurdon,  pour  le  fervicc  du  roi. 

Femme,  JACQUET  TE  de  Lanflaci  lût  mariée  par  conciacdu  ij.juilkci^^tft 
H  fie  une  donatiotift  Jmmmw  fon  fils  le  i.  avril  1^19. 


I.  JACQUES  de  Durfort ,  (eigncur  de  Vcyrignac,  oui  Tnit, 
a.  ANTOINE  de  Duzforc,  oeuvrer  fcigocur  de  Roi^uenadd  >  donc  la  pofient^ 
fian  rapportée  apefi  celle  de  un  fi«e  iSsA» 

XI. 

JACQUES  de  Durfoié*  toyet  (eigneur  deVeyctgnac ,  eut  commifTion  de  capitaine 
dans  le  r^iment  de  Clctmont-VcrtiUac  le  ij.  janvier  1^58.  écoit  âge'  de  6^.  ans, 
lorfqu'it  obtint,  avec  (on  fils  le  16.  icvncc  1667.  du  ficut  de  la  Broullc,  iubdclcguc 
de  M.  PeUoc  j  î&tendanc  en  Guienne»  eâe  de  la  leprtfcncanon  des  tto»  de  â 
noblefle. 

Femme  >  ANNE  de  Vaflal  de  Perrignac,  fût  mariée  par  contrat  du  2|.  mai  1^29. 
9t  new  de 

je  I  L 

JOSEPH  de  Durfort,  ccuyct  feignent  de  Meipoulet,  fut  aiTignc  pardcvant  M.dd 
MoRKoon  »  cwnmiihiie  nibdel^ui  à  Pcnguenx  t  pouihpradaéooindeiîi  dcre% 
donc  il  fax  dédiatgé  le  25.  oftobce       il  ésaa  âge  de  14.  un  ùi  16^7. 


Xi. 
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XL 

ANTOINE  de  Durfort,  écuycr  fcigncur  de  Roqucnadel,  II.  fils  de  GEOF- 
FROY de  Durfort,  fcigncur  de  Prouliac,  fie  de  JACQUETTE  deLaiiflàc» 
fcrvoic  da^s  le  rcgimcnc  de  CIcrmonc  en  i^^S.  &c  tcfla  le  12.  avril  1644. 

Femme ,  ANNE  du  Koq ,  fiic  mariée  par  contrat  du  6.  leptembre  16  j  ; .  &  mcre  de 

'  XII. 

LOUIS  de  Durfort ,  ccuycr  (cigncur  de  Roqucnadel ,  fut  pendant  pluficurs  an- 
nées cornctcc  du  marquis  de  Cœuvrcs  iulqu'cn  1656.  produiût  les  titres  de 
fa  noblclTe  pardevant  M.  de  Montozon ,  iubdelegué  à  Perigucux ,  &  fut  déchargé 

Ïar  adc  du  zy.  odobre  1666.  il  fît  encore  fa  produclion  devant  François  de  la 
Iroufle  ,  fubdeleguc  de  M.  Pellot,  intendant  en  Guienne ,  dans  laquelle  il  déclare 
qu'il  cft  â^c  de  50.  ans  ou  environ  ,  &  demeure  dans  la  paioifle  de  Vcyrigoac, 
féncchauflee  de  Sarlat. 

I.  Femme,  MARGUERITE  de  Cadres,  fille  de  Frâ»feis  de  Caftrcs,  &de  Mj- 
itlent  de  Fairis  de  Tcrlâc ,  fut  mariée  le  29.  décembre  i6to.  &  mourut  ùins  enfans. 

II.  Femme,  CATERINE  de  laint  Clarc  ,  fut  mariée  par  contrat  du  15.  juin 

Françoise  de  Durfort,  cpoufa  le  1.  juin  itf88.  Jetnàc  Vaflal,  c'cuyet  (eigncuc 
de  la  Boiflîere. 

>  5.  VII. 

SEIGNEURS 

D  E   B  O  R  N- 


D'df.«t)i  lé  hâti- 
itttr*  U  bet' 


V  I. 


PONS  de  Durfort  fcigncur  de  Born,  de  S.  Juft  ,  de  S.  Roma,  de  S.  C!rq,  Sec, 
fécond  fils  de  RAIMOND  de  Durforr,  chevalier  baron  de  Boiillcres  en  Qucr- 
cy,  &  de  MARGUERITE  de  Cafcton,  mentionnez  cy-dcvant 747.  fut  d'a- 
bord delliné  à  l'cglife  &  pourvu  d'une  chanoinie  au  Vigan  ,  qu'il  quitta  pour  prendre 
le  parti  des  armes.  Il  cil  nommé  dans  le  partage,  fait  par  fa  mere  le  4.  janvier  1478. 
&  dans  le  teflameoc  de  Delfhine  de  Durfort ,  dame  de  Born  &  de  S.  Jud  (a  focur» 
du  4.  mars  15 1^.  par  lequel  clic  l'appelU  lui  &  /es  toboi  à  U  fuccclHon ,  il  ccfta 
le  4.  oftobre  1498, 

7*mt  *       E  ^ 
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Femme»  ANNE  de  Luccch, fille  de  K.     bacon  de  Lmech  en  Qucrcy. 
1.  ANTOINE  de  Durfort,  fcigncur  de  Born ,  qui  fuit.  ' 
■t.  Autre  Antoime  de  Dtuloct , fubftitué  à  Hoa  Jicicaîné  pac  le  (cfbujicat  diSoa 
petCa 

|.  Pierre  de  Dutforc. 

4>  3.  &  6.  Anmb,  Mi&aclb  àc  Delphine  de  Diufort. 

y  1 1. 

ANTOINE  de  Durfbrc,  ûimvft  de Bom     de  S.  Jaft,  Itte appeDé  ivec  (on 
pcrc  par  Delphine  de  Durfort  (a  tante,  à  la  fucceffion  des  terres  de  Borr\  &£ 
ikS.  Jull ,  par  aâcdu  4.  mars  i%i6.àL  avoitété  infiicuc  hchcier  uoivcrlcl  par  le  tel-  « 
tamcmt  de  Ton  pcrc  du  4.  oânbcio  1498.  qtn  lai  fabfthiHi  Cottfreie  initiié,de  màae 

nom  que  lui.  Il  tcfla  le  19.  mai  15}}. 

Femme,  MARIE-ANNE  de  Bauzéde  Belcadel,  fille  de iUMwW de Bauzc,rei- 
gneur  de  Belcallcl  &:  de  Bauzé ,  fût  mari^  le  10.  novembie  isij. 

I.  ARMAND  de  Durfort  ,  fngncur  de  Born, qui  fuir. 

a.  PiEKKE  de  Durfort,  Icigncur  de  Scrignac,  fut  partag  épar  le  tcflament de  fon  pete 
dnty.may  l^ji.  8c  fe  maria  en  Normandie  prés  Baycux  à  IfibeM  Vauclucr. 

|.  MaRGIIBRIT!-  '\c  Di:rfort  raîncc,  nomme'c  avec  fr';  frcrf;  &:  fa  fccur  djn^^- 
tellamenc  de  Icui  pcrc  ,  cpouia  N.  de  Peyroncnc ,  iagucur  de  S.  Chamaraar. 

4.  Mar.cue»its  de  Lhufiift  la  jeone  •  mariée  à  Mâtnai  de  0>ad^  >  iêignaiE 
de  la  MothfrCaftiUionCT. 

VIÏL 

C 

ARMAND  deDuifôit ,  teignei)c  ,de  Born^  de  S.  fuft  Ac  de  Va»»  ht  inAitné 
héritier  unimiid  pat  le  tci^buncnc  de  ibn-peredu  1^  mai  ijij.  ficccfta  le  ao. 
oftobre  i}67*  s 

Femme»  MARIE  de^  Ijmdet  fille  de  GirMi  fcigncur  de  la  Lande    de  Pei^ 
gedac  en  Pcrigord  c'cuyer  ,  fut  mariée  par  contrat  du  ai. Juîa  IJjf  k 
I.  JEAN  de  Durfou ,  fcigncur  de  Born ,  qui  iuir. 

a.  N.  de  Darforc,  mariée  i  N*  lêlgiMiic  de  Cacbooieces»  donc  un  fils  qui  a  àd 
gouverneur  de  Caftillionea. 

I  X. 

JEAN  de  Dutiurc ,  fcigncur  de  Born  ,  de  S,  Juil  &  de  Vatz  ,  con(ciller  d  ccat  » 
lieutenant  gênerai  de  rartiilcrie  de  France,  fcnêchal  de  Rhodez»  nommé  héritier 
univcrlcl  par  le  tcftamcnt  de  fon  pcrc  du  10.  odobrc  i  J67.  fut  rcçû  chevalier  des 
ordres  du  roy  le  s- janvier  i  i^?-  aprc's  avoir  taie  fc$  preuves  devant  MM.  de  laMottc- 
ïenebn  &  de  Gondrin ,  commandeurs  des  ordres  du  roi  ,  commilTaires.  Il  (crvic 
aux  lîegcs  de  la  Rochelle ,  aux  bataille;  de  Junac  en  ijSf.  ic  de  Coaccas  ea  1^87. 
&au  licgc  de  Rouen  en  i59z.&  mourut  en  t^).  D 

Femme  LOUISE  de  Polignac ,  iSlle  de  dtrifitfke  de  Polignac ,  (êîgneur  d'Elco]fcm^ 
9c  de  Emit  Gillier,  fuc  mariée  par  contrat      4.  avril  i574« 

I.  AaicaitD  de  Dutfbrt ,  icigneur  de  Born  >  capitaine  des  garde»  dû  m«fclial 

de  Biion,  fut  tue  au  (iege  cfAmien;  en  1^97- 
X.  ARMAND»L£ON  de  Durfocc»  fdgneut  de  Born  ,  qui  fuie 
j.  Mamb  de  Dnrfon  >  ^penlk  rfi.  Cmit  Fanchc  ,  kigneur  de  CbâtanFDomp 
piecse  en  la  liAudw.  a.*.  jOw  du  MVQ^>  btKOD  dtt  Boii^  en  ^eny* 

X. 

ARMAND-LEON  de  Durfort ,  chevalier  ,  Icigneur  de  Born  te  de  Bclat>re, 
furintendanc  df9  fiNtifications  del^rance»  fut  nomme  cfacvdiecdtt  S.  Efphtea 
16' ij.  £c  ne  fut  point  rcçô.  Il  fut  pourvu  de  la  chugc  de  lieurcnanc  feMialderaP> 
(illeric  de  France  (ur  la  démi<hon  de  luii  pere  te  18.  février  16 1^. 

FeiTttne,  LUCRECE  de  Bcthune ,  fijle  de  Fbre^m  de  Bathane  t  dievaliar  >  fii* 
vpr.w  d(>  CongY  ,  &  de  L$urece  de  Cofte ,  fut  mariée  par  oonftacs  dCS  ai*  Vf.-H 
2^.  décembre  i^oj.  Vtjtx,  tmt  If^.  dt  tttte  hi^ùrt,  /.  aaS. 
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1.  Maximilien  de  Durfotc,  fcieneurdc  Born,  (urincen(Uac  des  fortifications  do 
France  i  lîic  nuintena  dans  &  nobiedc  par  jagemeiit  dp  M.  Barentin  »  intea- 
dant  en  Poitou  le  20.  fcptcmbrc  1^67.  il  ttoncdc  Ani  avoit  £fi  mi^  " 

2.  Léon  de  Durfbtc,  mort  (ans alliance. 

5.  PHILIPPE  de  Ducfert,  feigooir  de  Bomi ,  «jui' foU. 

4.  Jean  de  Durfort,  fcigneur  d'Ajou  en  Poitou,  tfàoit  poiot  inniécn  ifS^^ 
f.  Mahib  de  DurtbtCDOQ  nutiée  en  itiS/, 
tf.  LouBB  de  Dadbcc«  mone  au  becceni. 

XL 

PHILIPPE  de  Darfbrt,  (èieneur  de  Boa.  en  tttj, 
Fcmiie ,  ANNE  le  IMoier. 


s.   VI  I  L 


BARONS 


DE  BAJAUMONX 


D'*x,ur  àn  Um 


J^c^^UiŒ^L'ï"*^*  "^.^  ^  ^  ^-cy,  t«oa  de  Scfloas,' 


1 1. 


Femme,  ANTOINETTE  Ricard,  fille  de /r^T^^  î  rU...v  c 
I.  Frawçois  de  Durfoa,  mon  l'aa  15©*,  fins  «voir  ài 


9 


MSTOIKE  <SENBALOQQyE  ET  CHRONOU 

•1.  JEAN-de  I>iribce,  tisneurde  BtjffioMac  qui  fiiic.- 

.j.  Robert  de  Durfort ,  chevalier  de  Malte,  fut  tué  à  l'cntrcprifc  de  Zoara  Tan  . 
oc  pariit    l'ar!!        »  J  J cn  Batbaric.  («  )  Fi^ez  le  mmtreltgt  des  cbevaùers  de  S.  Jean  de  J trufêlem , 
coidrt  a*ee  le*        ftt  'MÉtàùe»  Cet^metmty  di^&ityf.  vjj, 

fiécc^Mci;        ^  ErtEWE  dcDurforc,  a  iémé4r^Êie  4M)t  feigneats  de  CaftelnouTcl  «bnf  U 
Jtr»  ftrU  ej-efres.  IX. 
7.  Amanjav  de  Dimorc ,  prieur  de  S.  Aprazy  d'Agio. 
A  te  7.  Aktoiubtti  ic  Catsmms  de  Dwâasu 

I  ï  I  I. 

JEAN  de  Durfort  t  chevalier ,  baron  it  B^uau>nt>  de  Ciixut  fie  d'Erpanac.  - 
Femme  >  ANNE  de  Goidatd ,  eft  nommée  dans  nn  tfm  6»  f ih  JJI79. 

i.  Jean  de  Durfort,  morr  fans  podcritc. 
a,  AMANJEU  de  Durfort»  baron  de  fiajauoionc,  (^ai  fuie. 

ÏV.  , 

AMANJEU  de  Durfort,  chevalier,  bâton  de  Bajaumonc,  fùc  maintenu  damU 
poflcflion  des  biens  qui  avoicnt  appartenu  à  Bertrend  de  Durfort  Ton  bifayeut 
&  Arnând  de  Durfort  (on  ayeul  »  par  atzéc  de  la  dumbce  de  jitftice  de  Fet^ioeiiz* 
du  13.  feptembrc  ijSj. 
Fcmnac ,  JE  ANN£  de  laD^gne  >  iiit  vidée  m  t574>  fi^  «nt  m)tmxm 
coûns. 

V.  c 

HEGTOR-REGNAUD  de  Dorfett,  chevalier,  comte  de  Launacen  Agenois, 
baron  de  Bajaumont  &  de  la  FofTc  prés  Agcn  ,  fiit  propofc' pour  ctcc  chevalier 
des  ordres  du  coy  au  chapitre  du  i.  janvicc  ij85.ott  il  eue  pour  coounillaircs  MM. 
de  Btron  dt  de  la  Modie^Fendon ,  fie  nelûi:  potnt  leçft.  Le  parlement  de  Paris  par 
atrêr  du  11.  mars  1^05.  déclara  la  fubflituTirr:  d'Arnaud  de  Durfort  du  mois  de  de* 
'  abce  1477.  ouverte  au  proht  dheûtr-KegnAud ,  (uivanc  les  aciefts  du  grand  con- 
.il  des  )o.  juin  1554.  &  6.  may  i55r  ^  adjugea  la  tene  Ae  ieigoenrie  de  la 
Fort  ,  ac  nie  par  Arntiid  le  17.  avril  1476.  fans  piq  :Jice  des  légitimes  icFrtn^nSy 
B^crt  âc  AMttaette  de  Durfort  >  enâns  d'Artumd.  U  mounic  »  Paris  chez  la  reine 
Margueriœ ,  donc  il  avait  été  le  fivory  ,  le  af.  oftbbce  itf la.  fSycs  U  Svtnt 
/iityrs^ut.  D 

Femme  ,  ANNE  de  Conuut ,  fille  de  jcM  de  Gontaut  II.  du  nom,  feignent  de 
Obrcrcs ,  chevalier  de  l'oidie  du  rai  «  fie  à! Aime  de  Cheveny ,  fiie  mariée  par  cou» 
«rat  du  ZI.  juillet  1^99.  Voyez  tamt  IV.  de  cette  hijhirf ,  /■  ijy. 

PaAiUMB  de  Duxfocc,  cpouu  char  la  de  Montpcuic,  baron  de  Loignac. 

l'tii  tuuurel  de  Heâot-Regnaud  de  Dwrfert,  fjr  ihaac  d'AusAlie. 


Clément ,  Uuri  de  Durfirt  ,fit  ltgtàm(m  wmitjmiritr  U^u   Rcg^  dell 
«(luiofaie  des  CQBiptes»  fciL  ^j. 

E 
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SEIGNEURS 

DE  CASTELNOUVEL 

ETDEMERENX 

III. 

T7TIENNE  dcDutforr,  chevalier,  fils  puînc  d'ARNAUD  de  Durfort,  bnroti 
JC^de  Bajaumont,  &tf  ANTOINETTE  Bàcud  de  Gcnouillac,  mmiamé tj-devtirt /. 

Femme,  N.  de  Monr;^?3r, 

I.  ALAIN  de  Durfort ,  clievalicr,  feigneur  de  Cafteloouvcl >  qui  fuir. 

Jbawwb  de  Durforr,  fut  mariée  le  ir.juillcc  tffp.  k  AmMA-GÙkMm  iOt' 

nezan  feigneur  d  Ai:-adr.  rapn i  ic  r  Aiguemortes,lîb  de/«M4'OnMaui,M« 
gocuc  d'Auiade  ,  £c  de  Fhiwerte  ac  faudoas. 

IV. 

3  A  I  ATN'  de  Durfort ,  chevalier,  feigneur  de  Caftelnouvel ,  de  Meitnx,3e  h 
jf\Roqucchiaibaat ,  de  Moocbalea ,  de  Gwaat  2c  d'Eipanfac»  fnivuu  on  nrfc  d« 
gnnd  oonfdl  dn     may  1555. 

Femme,  FRANÇOISE  de  Montai»  file  dAmâkk  de  Mouttl»  jê^œurde  Ro- 
quebcou>&  de  SUiubt  de  Gimcl. 

'   I.  FnAifçait  de  Duifect,  dicvalier,  (énéchal  d'Agenots»  moorac  Cuis  avoir  e'té 

marié. 

X.  Philippe  de  Durfort ,  dcccdcc  fans  alliance. 

On  trouve  Teah  de  Durfort,  feigneur  de  Caftelnouvel ,  chevalier  bachelier  de  la 
comf^nie  de  IUimoQd>Bernard ,  feigneur  de  Moocpczac  &  de  JMadaiUao,  «bevaiici; 
baDoccec ,  geçnif  à  Agcn  k  18.  novcmbie  i4t|. 

*  X. 

SEIGNEURS 

DE  GOUJONNAC 

i 

TEAN  de  Durforc,léigocur  de  Gomonnac,  fît  fon  tefbment  le  (dernier  avril  i  r  j  1 
^   1    Fcniiiie,MARGUfiWTEdeaia»veroa,  hit  inaricc  le  ij.  mats  ijoi  « 
lefta  le  ;     avril  IJJJ.  SOtt  IDs  filC  • 


s 


t  I.  9^ 

MATHURIN  de  Dxirfort ,  fcigocuc  de  Goujonnac  »  fit  foo  ceftament  ic  30» 
avili  1585.  dans  lequel  il  nomme  fcs  deux  femmes. 
1.  femme ,  MARGUERITE  de  Clcrmont. 

MARC- ANTOINE  de  Durfott  ,  ccuycc  «  fcigneivc  <ic  (àoujoiUMG  »  çjuLÉiiti 
U,  femme»  lSA£i:AUde  Peycomicnc. 

IIL 

MARC-ANTÔDiE     Durfort ,  écuyct,  feigpeur  de  Goujonnac ,  tranfigca  avéd 
I/abeau  de  Pcyronnenc  fa  bcllc-mcrc  !c4.juio  159«.  &  tcfta  le  S.  juilla  iî9j>. 
L  Femme  ,  FRANÇOISE  de  Cugnac ,  fut  mariée  le  i.  mars  155»  j.  tranfig» 
avec  JbMNwl  de  Dacibre  ion  lib  le  24- juin        8e  fie  uoe  «c^nifitiD»  pane  M 
le  I.  janvier  iS^o.  ^ 
1.  Mathuîiin  de  Durtort ,  vivoit  en  1599-  ' 
1.  RAIMOND  de  Durfort ,  feigneur  de  Monrodier  ,  qui  fuit. 
II  F?mmc  ANN:E  r!r  Scdictcs ,  fiUe  de  Auvpf  <k  Sedietcs  «a  LiûuNifia,  9t 
4c  Mirgutrtu  de  Montmcgc. 
HblbmB  <te  Durfort ,  femme  de  Mtihurm  d'Efcairac ,  feigneur  de  Coucurc  & 
mere  de  TràHfo$s  d'Efcaicac»  pccfeacé  dievalia  de  Malte  au  ffvïà  psi«iué(k 
S.  GiUcs  Tan  x66o. 

ty. 

RAIMOND  de  Durfort  ,  c'cuycr,  fcigneui:  de  Monrodier  &  de  SalvagiiaC,  fi^ 
le  £.  novcffibce  166  >.  foa  icftaipentj  où  il  nomme  fa  fccoodc  femme. 
I.  Femme  t 

.  U.  Femme ,  FRANÇOISE  Pnidluiiniiie ,  fiit  maiiée  b  la.  joillcc  lif  ji.  ^ 
Vflfede 

V. 

ANTOINE  de  Doribft ,  (êignear  «ïe  Moiurodielr.  fiic  déchargé  avee  fa  mete  da 
la  taxe  des  fram  i  fiL'f,  p  u  Kl  F  ncaut  intendant  en  la  généralité  de  Montau- 
ban  le  24.  décembre  167}.  &  maintenu  dans  (a  noblefTe  par  jugeroo»  de  M.  Iq 
Gaidre»  intendant  de  ta  m£me  ^necalité  le  5.  man  1700.  • 

Un  mémoire  pour  M  àe.  Durfort-Dcyme,  feigneur  de  Caujac *  porte  quclamai- 
(on  de  DurËoïc  a  poûédc  un  nombre  conTiderable  de  tercet  en  Languedoc*  comme 
Bonac ,  Baficg^»  Aurival  t  VecDiele«  Vilkfcç^ue ,  Caunae  »  Lança  Iweonle ,  Moâcaftruc , 
Saverdun,  Durfort  baronie  dans  le  comté  de  Foix  ,  Caujac  &  Deymc  dont  la  bran- 
che des  Durfort  de  Lannicdoc  porte  le  iK>m.  U  ajoute  que  cette  mailon  faifbit  au- 
treîbts  fi  refidence  dans  fe  batUiMe  de  Fanjaux ,  8e  qu'il  y  ai  a  enooce  une  hsuh 
che  qui  porte  le  nom  de  Diufort-ivoGnes  ;  que  les  Durfort  de  Languedoc  fe  font  tou* 
jours  alliez  avec  les  plus  illuibres  maiibns  de  cene  province,  comme  celles  d'Atbon» 
de  Tonlode»  de  Hanand ,  dlfalgiiier  «  de  Mndcen  %  qu'on  trouve  un  grand  noobee 
d'afVcs  qui  font  foi  de  ranciennctc  de  cette  maifon  dans  les  cartulaircs  de  l'abbaye  de  la 
Grâce,  voifîne  du'chaftcau  de  Durfott ,  au  dioniede  Narbonne ,  à  laquelle  iU  ont  ùàt 
dafafewcon&leEabIcsiqu'ikdefiwBdoatdchiflateietigc  que  les  ducs  de  Dm»  dt  de 
Lorges  i  que  ces  blanches  fqpaceNat  envînin  fan  i|ao*  km  du  cefiimeatde  Ho^ 
gine  de  Goih. 

ROGER  de  Dadôa*Deynie,  eut  une  paie  confidecabte  aux  guerres  que  Henry 

IV.  fut  oblige  de  foutenir  pour  ic  maintenir  fur  Ir  trône,  fiit  gouverneur  de  Lau- 
raguais ,  &  eut  l  honneur  de  recevoir  pIuAeurs  lettres  écrites  de  la  mam  du  roy ,  pat 
lelqueUcs  il  lui  ftifoit  efpeier  la  récompenfe  de  fes  tenrloes.  Malgré  la  fidrfmock» 
que  leur  pcrc  avoit  faite  pour  confcrvec  les  biens  de  (a  maifon  ,  Tes  cnfans  enooie 
jeunes  vendirent  à  vil  prix  plufieurs  terres  qui  leur  teftoicnt.  Ifm  de  Ducfon  foa 
fils  qui  avoit  été  page  de  Henry  IV.  fiit  cooctaint  de  te  leclier  dans  lateccedeCan* 
jac  qui  compofnit  toutfon  patrimoine. 

N.  ...  de  Durfott-Deyme,  abbé  d'Aig^ci^l  oïdce  de  Clteaua»  diocefede  6inc 
f aul-cioiS'diaftBaux ,  cft  de  ceaebiaache. 
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LES  terres  &  Teigneanet  (deMoiidiyidé  <2ou(iun,  &&  iur«nc  érigées  ta  dàch4 
fous  le  nom  d'Bmieres  y  ta  fmxtt  de  LOUIS  de  Ccevanc-d'Himuerei»  inft< 
"j^  tcchil  de  France,  pour  en  jouir  par  lai  8c  enCiice  par  celai  qac  JULIE  de  Cie- 
vant-d'Humieres  (à  fille  puînée  épou(eroic  en  premières  nôces ,  les  cnfàns  mâles  qui 
naîtroienc  de  ce  inaria«  &  leurs  defceadant ,  ^  letnes  du  mou  d'avril  1690^. 
rcgiftrées  au  parlement  le  it.  da  mcnw  mois  À:  én  la  dunlbie  des  Comores  le  jo» 
'  inin  liliVanC.  Ftyez  les  ftects  ^»  Jiùvaa  cmemtm  cette  éreÛion  ,  ifre's  le/i[t$eUes  m 
donnert  h  fentdofft  de  U  nuùfin  ieCrevtnt ,  ioU  fint  fortis  ki  dms  WHUMIEKES. 
X<f  tenetlttu  des  anciens  iëig^eurs  d'Humieres  «m  Mt  ptrtd  nUitare  im  U  lÉtrifU 
de  crevmt  fi  tnmmê  imUfikê  i»  tm  hiftin  dùfHn  da  Qmà»  AumMeif 
de  Fonoei 


B 
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PIECES  congerMAnt  Le  bbcH& 

DHUMIERES 

F* 

trtflm  dt  MùMhj  en  dtuhé  fit  U  nm  de  Hmmsres ,  t»  ftMxr  de  Lmu  dt  Crevuti 

A  amknt»  mmêtba  4e  trmce,  &  ctbu  «i  éfo^fert  em  ftmim»  ^fifik 

Du  mois  d*avril  itf^o. 

LOUIS ,  pat  la  grâce  de  Dieu ,  roi  de  Fiance  &  de  Navarie  »  à  tous  pieiêns  4( 
à  venir ,  Salut.  Les  grands  &  impoitans  (cfrlcesqw  notas  â  tendas  aocBBtréi* 
dier  &  bien-amé  couCn  Louit  de  Crevant  de  Humicrcs  ,  chevalier  de  nos  ordres, 
maréchal  de  France  /  grand  nuîuc  fie  capiuinc  gcnccal  de  l  artillerie  de  France ,  gou^ 
veroeur  &  notre  lieutenant  gcneni  en  Flandccs,  gouvetneorpaiticuUet  de  nos  vill« 
te  Tïw^^t'f  de  Llltej  ville  &  château  de  Corapicgnc.  Son  attachement  mviolablç 
à  notre  pet(onne,(a  valeur.,  U  prudence ,  ùl  fidciitc  nous  ont  déjà  excité  à  lui  don- 
ner des  marques  honodUcs  de  aùtn  cttmc,  &  lui  confier  le  gouvememcni  de  no» 
place»  te  praviMct  les  plus  iiDpoRaiiiV»  «c  ^  dt  nAflmttçsjiia  Ua^ 
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gnement  fiiueenu  cous  oec  honoeon  ,  il  s'«ft  fi  ^iealèfoent  acquitté  de  tons  ces 

grands  emploi';  ,  8;  il  a  rendu  Ton  nom  (i  rccommandabic  par  avantages  qu'il  4 
rcropoitcz  fur  nos  ennemis,  en  prcnani  les  places  d'Aire,  forts  de  Link ,  de  Saint 
'Goillain ,  de  Hombourg ,  de  Bitche ,  de  Coumay^de  Dixanide ,  en  (igiulaat  jbn  grand 
courage  dans  la  famcufa  bataille  de  Caflcl ,  commandée  en  chef  par  notre  tré^  H  rc 
&  trcs-amc  frcrc  unique  le  duc  d'Orléans  ,  &  l'annc'c  dernière  ,  ayant  ii  prudem- 
ment conduit  notre  armée  en  Flandres ,  qu'il  a  rendu  toutes  les  forces  réunies  des 
arme'esd'Ffpagne,  d'Angleterre  de  Hollande  inu'ilc-  en  empêchant  non  fetilcmcnc 
ces  puiffantes  armées  d  entrer  dans  nos  cuts,  tnaii  mcn^c  les  contraignant  dcdcmeu- 
ser  retirées  fous  leurs  places ,  pendant  qu'il  a  fait  fubûAemonie  arméedatu  le  pays 
ennemi  depuis  le  commencement  jufqu'à  la  fin  de  la  campagne,  que  nous  avons 
,  voulu  lui  donner  de  nouveaux  témoignages  de  notre  atieÛion  &.  de  la  parfaite  lâtif-  ^ 
fiâion  que  nous  avons  de  Tes  ièrvices  ,  en  iaiianc  oonooitre  l'eflime  que  nous  |âî- 
fons  de  fnii  mérite  &  de  fcs  vertu? ,  6f  exciter  par  fon  exemple  la  noblefle  de  notre, 
royauipe  a  imiter  le  zele ,  le  couiagc  èc  la  fidélité  de  notredit  coufin  le  marc* 
chai  de  Humîeiet  »à  quoi  nous  (ommes  d'autant  plus  portez  que  nous  avons  été 
informez  que  fc  voyant  fans  poderitc  mafcultne  pat  décès  oie  fon  /ils  unique 
\  tué  à  notre  iervicc  au  fiege  de  Luxembourg  ,  &c  des  (îeurs  marqius  de  Comtay , 

chevalier  de  Humiercs  ,  marquis  de  Freuilly  ,  &  de  pluficurs  autres  fes  frères 
cadets ,  il  defircroit  confervet  les  noms  &  armes  des  maiibns  de  Humieres  qui  ont 
été  toujours  fort  illuftres  &ont  pofledé  les  premières  charges  de  la  couronne  fie  de 
l'état ,  lous  les  rois  nos  prédeceflevrs  François  I.  Se  Henry  II.  en  mariant  la  demot» 
fcllc  Julie  de  Crevant  de  Humieres  fa  fille  puînée  à  UDC  petfoonede  qualité  conve- 
nable, &  faifant  parce  mariage  donation  à  fadltc  fille  delà  terre  de  Monchy&  de 
celle  de  Coudun  ,  Bauchy,  Bromes,  Villers,  Vigncmonr,  Vandclicourt,  Marigny, 
Gicaumont,  Beaumanoir,  la  riconité  de  Choify  licuéc  pioche  notre  ville  dcCom-  C 
piegnedt  h  cette  4c  feigneurie  de  Humieres  fituce  en  Artois  prés  de Hefdin, leurs 
appartenances  tC  dépendances ,  à  la  charge  par  (on  man,-  &  par  fes  enfans  de  porter 
ks  Qocns  fie  aimes  de  Crevant  de  Humieres,  6c  defîrant  de  contribuer  à  un  fi  gene> 
feux  fie  noble  deflcin.  A  ces  caufes  &  autres  à  oe  nous  mouvans ,  nous  avons  par 
ces  prefentcs  lignées  de  notre  main  crc'e',  érige'  &  cievé  ,crcoQ  s,  érigeons  &  élevons 
en  titre  ,  nom  de  dignité  de  duché  ladite  terce  de  Monchy  fie  celles  de  Coudun  , 
Baugy,  Brennes,  Villers,  Vignemont,  Vantfclicoun , Marigny  ,  Giraumonc,  Bcau- 
nianoir,  ïj  vicomte  de  Choify,  enlcmblc  la  ferre  &"  fcigncunc  de  Humieres  fîtuéc 
en  Artois  prés  de  Heidin  «  toutes  cefditcs  tares  confidctablcs  par  leurs  droits  & 
domaines,  appartenans  à  notredit  eouiîn  le  maréchal  de  Humieres ,  lefqudtes terres 
nous  avons  unies  &  incorporées  avec  leurs  appartenances  &  dcpcndanccs  ,  pour  ne 
former  à  l'aveair  qu'une  (êule  6e  même  terre  en  titre  &  dignité  de  Duché  de  Humieres*  _ 
à  Teffer  deqnoî  nous  avons  changé  de  commué ,  chaiweons  6c  commuons  par  ^ 
ccfdicc.  prcfrntcs  ,  le  nom  de  ladite  terre  de  Monchv  utuéc  dans  l'iflc  de  France 
prés  notredite  ville  de  Compic^ne  >  en  celui  de  Humieres  t  à  ia  charge  ncaor 
moins  que  les  avcus  ,  contrats  ,  fie  autres  aftes  ci -devant  bia  feus  le  nom 
de  Monchy  ,  tant  par  notredit  coufin  le  marcciial  de  Humieres,  &  fcs  prcdeccf- 
feurs,que  par  les  va{Iâux»detneuretonc  en  leur  force  de  vertu,  po^r  en  jouir  par 
notredit  coulîn  lemartdial  de  Humieres, fit  enfuite  par  celui  que  ladite omoifelle  ■ 

Julie  de  Crevant  de  Humiercs  fa  fille  puînée  cpoufera  en  première  noces ,  les  en- 
ans  mâles  qui  naîtront  de  ce  mariage,  &  leurs  defceadam  mâics  en  loyal  mariage, 
pleinement,  pai&lement  &  perpetuelletnent  audit  titre  de  duché  de  Humieres, 
enfemblc  de  tous  les  honneurs,  digr^rcÀ ,  r  niç;  l'V  pr~rrgar;vcs ,  prééminences  fie 
privilèges  appartenans  à  un  duché  »  amii  qu'en jouiileni  en  tous  lieux  les  autres  ducs  de 
notre  royaume,  loir  aux  adônblérs  de  ixiblefle  ntts  deguene ,  qn*autre$  lieux ,  êc  aâes  ■ 
de  fcanccs  ,  dliOiincurs  fie  de  rangs ,  fous  le  refTort  immédiat  de  notre  cour  de  ' 
parlement  de  Paris,  en  laquelle  nous  voulons  que  les  appellations  qui  feront  inter-  • 
^ectéea  desefBctars  dudk  duché ,  rellottiilent  miëmenc  fif  fans  moyen,  fie  à  cet  eflêe 
nous  avons  ladite  terre  de  Humiercs  &  celles  que  nous  y  avons  unie^,  diftraites  Se 
exemptées ,  ^liilrayons  de  exemptons  de  tous  nos  autres  juges,  cours  &c  juntditftions 
où  elles  aboient  aoco&ramé  de  leflontr ,  tant  en  première  toflance  que  par  appel  au- 
paravant la  prcîffiuc  érection,  &  en  tous  cas  fors  8c  excepte  les  cas  royaux,  dont 
la  conaoïilancc  appartiendra  à  nosjuges  devant  lelqucU  ils  avoienc  accoutumé  de 
refFoctir,  à  la  charge  d'indemniièt  nos  officie»»  lequel  iMMndit  confia  le  maréchal  de 
Huaycai»,  celui  qui  cpoufaM&dice  fille  en  ptemieeenôoei»  les  «o&os  nilesquînal- 
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iront  de  ce  mariage,  8f  leurs  defcendians  mâles  en  loyal  mariage,  tiendfonrde  noui* 
^  riv:ëmcnc  &:  en  plein  fief,  à  caufc  Je  nocrc  tour  du  Louvre,  lous  une  feule  foy  8c 
hommage,  laquelle  nocccdit  coulin  Icta  tenu  de  nou^  faire  en iadice  qualité  dcdu^ 
8c  comme  ce) «nous  voulons  &  eateodons  que  cous  fes  vaiïaox  le  reconnoiflcnt, flc 
qu.ml  !c  c;is  y  (fchera  lui  fafTcnc  &:  prctcnt,  &  àfcfjiii  Jcfcen Jjns  qui  (crônt  pof- 
iciicurs  dudic  duchc  ,  les  tuy  &  hommage  U  autres  leconnoiûàoces ,  batlleiu  avait 
&  dénombcementi  &  payent  les  devoin  iuivanc  la  nature  te  cerres  qu'ib  tiennent 
de  lui  niidir  fiTrc&  qualité  de  duc,  pour  l'crcrcicc  delà  jurildiclion  dudit  duché 
voulons  que  iioi  redit  couûa  &  autres  tes  dclccndans  qui  le  poUcdctoat ,  puillèot 
exetccr  &  établir  un  fi^  de  duché  audtc  lien  fte  Humietes,  «uqoel  U  y  aura  on 
bailiv  ,  un  lieutenant,  un  procureur  fifca! ,  5:  le  nombre  accoutumé  d'officiers 

Soitr  rendre  la  jufticc,  lans  qu'au  moyen  de  U  pretcutc  crcdion  à  dclâutdeddccn- 
ins  miles  dudit  marii|Be,  ledit  duché  pi^0e£tce  par  nous  ni  par  les  rois  nos  fuc^ 
cefleurs,  réuni  à  la  couronne,  en  confcqucnce  des  cdits  &  dcclaratinm  des  an- 
nées iytf6.  ij7^.  iî8i.  1582.  &c  autres  rcglcmcns  faits  pour  l'crcviiou  des  duchcz, 
marquifats  &  corarcz ,  aufqucls  cdits,  déclarations  &  rcglemens,  nous  avons  déroge 
&  dérogeons  par  oelUitcs  prcfcntes ,  en  laveur  de  notredit  coulin  le  maréchal  &  les 
focccfTciirs  ou  ayanscaufcdclqnds  nous  avons  dilpenfc  Si  dilpenlons  ledit  duché, /ans 
qi),-H  noticdit  covilin  li'cut  accepte  hMiç  grâce,  &  à  la  charge  aulC  que  ledit  duché» 
à  fjutc  de  dcfcciidans  miles  dudit  ptcmicc  mariage  ,retoarnera  en  fâprerrHere  nature 
tt  qualité.  Si  donnons  en  mandement  i  nos  amez  &  féaux  conicillcis  ki  gcm  ic- 
nnns  notre  cour  de  parlement  chambre  des  compris  à  Paris ,  &  tous  autres  nos 
jufliciers  &  officiers  qu  U  appartiendra,  que  ces  ptcfcates  ils  ialTcnt  lire,  publier  & 
cnregiftrer,  &  du  côntenu  en  icel les ,  jouir  *c  uler  nocredic  confin  le  maréchal  de 
Hiimicics  ,  Je  celui  que  ladite  damoilcllc  la  fiLe cpoufcra  en  première  noces,  les  en- 
iins  mâles  qui  naîtront  de  ce  mariage,  8c  leur  detccndans  mâles  en  loyal  mariage, 
pleinement)  pail%lement ,  &  pcrpetuellemenc,  ceflânc  9c.  6ifanc  ceflerrous  troubles 
&  cmpcchcmcns  contraires  :  Car  tel  cd:  notre  pi.ufîr.  Et  afin  que  ce  foie  chofo 
ferme  &  ftable  à  toujout s  5^  nous  avo.)s  tait  mettre  notre  (ccl  à  cefcUtcs  prércntes  , 
iiauf  en  autres  chofes  notre  droit  &  l'auttui  en  coûtes.  DonnéàVerlâilles  au  moi» 
d'avril  ,  l'an  de  grâce  mil  fix  rens  quatre-vingt-dix,  de  notre  règne  Icqu.iraatc- 
(epticme.  Signé»  LOUIS,  &  plus  bas, /»r/frrt>^,  par  le  roy.  Signé,  Phelyppbaux. 
Et  fur  l'on  des  cotez  dudit  rcply  eft écrit, BoueHE rat,  pour  lettres  ponant 
creilron  de  la  terre  de  Mor.chy  >.\-  autres  contenues  auldires  Icrrrei  en  duché  de 
Humicrcs,  pour  le  maréchal  de  tiumicres,  &:  IccUc  du  grand  fceau  de  cire  verte» 
en  lacs  de  toye  woagt  verte. 

■  Jtt^ritSy  tOHfenttnt  le  frtcmreMr  ftnerd  du  rcy^  four  pmr  imtfttrMt  de  t effet  ^ 
tmenu  en  iee/let,  ér  être  exécutées  feîen  leur  ftme  &  mm  ^férom  ttnh  de  e*  Jm. 
A  fétit  e»  turiment  U  x%,  mnU  itf^o. 

Ttr^et  i  U  dmAre  des  e^Kftet  U  io,  jm»  fikvmt.  ' 

Kepfiréet,  ouj  le  procureur  généré!  du  roj  y  tour  jouir  Ptr  timpeirsnt ,  fu  enjmi 
defcemhm  m. Un  (»  ligne  direUe ,  nez.  ér  *  nsitre  m  loytlmAriige^  de  leur  effet  (^contenu, 
.à-  être  exécutées  /eUn  Umr  firme  àrtmur  fithm  tmkt  ét  ttim,  Â  f«rk  m  ferk- 
meat^kii*.  jourde  mm  i«9i^  "       "  - 
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vaatf  feigncut  de  Chaflignolcs  ,  chevalier  de  rotdrc  da  roy ,  d'Etuimate  de  Baget, 
kcsyMv  9c  BOA        9  &t  l^iimtf  par  ktoes  du  mois  de  jttilke  tetiSéei 


B 


fffU  or  i^txjia* 


I. 

ARCHAMBAULT  de  Crevant ,  chcvaiict  »  feigncut  de  Baucbc  en  Tourainc, 
fonda  ftvcc  6  femme  l*wi  i)o«.  k  chapelle  de  Bandit»  mourut  l'an  uj»*  ^ 

»  fut  enterre  avec  fa  femme.  -  .       y  . 

Femme,  ISilBE AU  b  Fauconmccc  ,  fuc  mancc  le  7.  fcptembrc  1301.  K  mou- 
rot  r«n  tï4î.  .  , .        i  «    L'      •  ,  ' 

I.  ARCHAMBAULT  de  Crevant  II.  du  nom.feigncur  de  Baiiche^qui  foic. 

1.  Marcbeiutb  de  Crevant ,  mariée  par  contrat  du  7.  feptcmbre  i|aa.  aveq 
Mnfam,  <cuycr,leigDearde  ComUeaiic., 

II.  ' 

ARCH  M  ÎP M       de  Crevant  H.  du  nom  ,  daevalin ,  feigncut  de  Baucbc; 
promit  par  accc  i»  mtriy  àvmt  tes  €titAm  iî40.  d'employer  en  acqutfilioo 
--   il.  .i^  ij„r..«  n.i'ilavmr  rcL  JLS   c  la  dor  dc  fa  femme,  8C  pout  lefqucUcs 


dlieritaees  100.  livres  qu'il  avoir  it^ a..  ^~   _  . 

en  attendant  il  lui  afligoa  ip.  livKS  dc  tente  annuelle  lut  la  terre  de  Bauchc ,  obtint 
la  même  année  un  atnortiffanent  de  «5.  U?ce$  de  tetitc  pour  employer  à  la  fondH 
tion  a-un  hôpital;  Icrvit  le  roy  dîns  fcs  guerres,  &  eioit  la  nie  m  r  anncc  en  Çomfl 
D  de  Bouvmes ,  &  ie  trouva  enluitc  à  Lille  avec  7.  ccuyets  fous  ic  gMvcrmmm  dc 
Louis  d  Elpagnc ,  comte  de  Tabnondt  il  mounif  l'an  i)40* 
Tcmmc  COLETTE  dc  Prie,  mourut  en  13 7. 
I.  HUGUES  dc  Crevant,  fcigneur  de  Eauché  ,  qui  fuit. 
1!  Olivier  de  Crevant,  viwe  en  1379-  .      *  ,  r 

>  Guillaume  dc  Crevant ,  chevalier,  (crvoir  mBcrry  *:  en  Auvergne  fmisjeao, 
'comte  dc  Sancetrccn  13*7,  tous  le  Juc  û  Anjou  en  1 37P ao fiqjp  de 
'  BauÂowgcnFludiescvecdaÀaiyess  entsSi* 

.1  I  I. 

UGUES  dc  Cre\'ant,  chevalier  fcigacur  de  Baoché,  mort  en  i}tf9.  fijtcn-: 
■  terré  av(;c  (a  femme  en  la  chapelle  de  Baoché: 
femme,  lE.^NNE  de  Montrochicr,  morcc  en  1388. 
1  HUGUES  de  Crevant ,  U-du  nom ,  fçigcut  de  Bauche ,  .qui  jutt. 
i:  Loms  de  Crevant,  épouû  CW««dcdtoiiieuf  ,dow  «a  lils  tué^  h  guerre 
fiwtt  enfioi* 

IV. 

HrCT^ES  de  Crevant ,  IL  du  nom.  (cigMUt  de  Bauchc,  fervit  au  fiege  de 
1  âuhcnay  avec  16.  écaycn  ta  1419.  &  mouiut  te  tS.  jum  1418. 
Femme,  MICHE LLE  dc  Ciiircau-Chaloo ,  morte  le  lO.iOÙC  l^U 
1  JEAN  de  Ctcvaat,  iùff^ar  de  Bauchc,  qui  fuit.  . 


H 
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1.  pHiiiprE  Je  Crevant,  (cigncut  de  Puygirau'c,  confcntit  le  5.  avril  1441.  que 
.  Jet»  loofccte  pùc  ccttatnes  tentes  fur  les  terres  de  Crevant  &dc  Ch.i/Ijgooltes 
en  ûcis&ilanc  à  la  dot  de  leur  finir.  Il  mouradank  innt  été  marié  en  1477. 

3.  IIflyon  Je  Crevant,  mort  (ans  cnfans. 

4.  GuiLLEMETTE  dc  CicvanC}  mariée  à  Reaiery  feigneur  de  1  AgC|  chevalier, 
lequel  teda  le  10.  Oâobce  I4f  >•  il  étdt  fik  S  Adam  feigneur  de  l'Age  prés 
le  Dorac  ,  &  de  Jexmtt  du  Gué.  Voyez  totte  IV.  de  cette  htjioire ^  pige  387. 

y  Jeanne  de  Crevant,  femme  de  René  d'Aluigay  ,  idgneur  de  UGioye,  (ils  de 
Jtcqttes  d'Aloigny,  (cigneur  de  la  Groye,  &  éCAmie  Rou  de  laRodiedcs 
Àiiniess»faa  outî  fimda  une  chapelle  le  25.  Novembre  1^15. 

T.  " 

JEAN  de  Crevant,  feigneur  de  Bauchc,  fcrvit  aux  ficgcs  de  Beau  vais,  de  Ger- 
bcroy,  de  Louviers,  &  Damviilc  &:  autres,  où  il  hit  6t(  chevalier  «  il  ceodic 
■aveu  à  jcan  J'OtIcans,  comte  de  Dunois  &  de  LonguevîUc  te  ai.  mat  14^^-  pour 
raifon  de  «juciquti  terres  nobles  qui  lui  croient  e'chucs  par  la  inurt  Je  Mtci.rlU  de 
Châtcni'Cfafllon  i  IcrvitaulTi  tous  le  maréchal  de  Saintrailles  en  i46o.ious  le  bâtant 
4' Armagnac  en  1461.  Le  roy  Louis  XL  pat  (b  lettres  du  Pleffis  lez  Tours  ie  10. 
mars  1481.  le  qualificfon  confcillec  9L  chaojbellan,  9e lui  fait  don  du  revenu  du  do* 
maine  de  la  chàiclenie  de  Boudon^  dépendance  de  la  fauoiiaie  de  Sd>lé.  U  mou- 
rut au  jpoU  de  novembre  148). 

Femme,  CATERlNE  Brachet,  fille  de Jécques  Brachet.fêignearde  ^EaiêdedeliiCa« 
.  gnac,  v\  Ac  j\{.i>i(  .'c  Sullv,  fur  inaricc  pnr  cnntr.u  du  9.  juillet  1 459-  mouruteai4^7, 
1.  J£âN  de  Crevant,  IL  du  nom,  ieijgneurdc  Bauchc,  qui  fuit.  C 
1.  Ckmstophb  de  Crevant,  mort  lans  alliance. 

3.  Louis  de  Creva.it,  abbé  de  faintc  Foy  de  Couches,  pais  de  la  Tiinicc  de 
Vendôme,  vivoit  en  ijo8.  Vtjex.  Gâi.  Chriji.  edtt.  de  léjtf,  tm^jKf.^^}. 

4.  JACQUES  de  Crevant ,  feigneur  de  Citigé ,  « fittkirMdte  det  m^rquit  fie 
duc  d'I  lamicrcs ,  ment'ttnnex.  ci-apre's  ,  §.  I. 

5.  PoTHow  de  Crevant ,  chevalier  de  S.  Jcart  de  Jerufalcni. 
Marguerite  de  Crevant ,  femme  de  iVMfitf,  feigneur  de  l'Erpinace. 

7.  &  8.  CATSAUift  de  JcAMMS  de  Cievaox  «  tel^iàiiês  en  l'abbaye  de  h 

V  L 

iEA^  de  Crevant ,  ïî.  du  nom ,  kigacur  de  Bauchc ,  fît  partage  avec  J Marnes  de 
Crevant  ,  feigneur  de  Cir  gé  fon  trcrc,  le  6.  juillet  148;.  obtm'.  la  mcraeannée 
•it  de  toire  &:  de  marché,  pour  (a  terre  de  Bauchc,  &  mourut  le  20.  février  i49>. 
Femme  CATLRIIvt  de  la  jaiUe,  dame  de  la  Mothe-fous-Nouallrc  des  Ro- 
cfacs  prés  Loudun,  iillede  T/rrr; , feigneur  dclajaille.  Elle  mourilKle  )£.  mars  1%X^» 
I.  FRANÇOIS  de  Crevant ,  icij^enr  de  Bmiché  qui  lait. 
X.  Jean  de  Crevant ,  mort  fans  avoir  été  marié. 

3.  ChaKLEs  de  Crevant,  abbc  de  Fcrricrcs ,  ne  en  1484. 

4.  Louis  de  Crevant»  doâcur  en  théologie  en  la  faculté  de  Paris  ,  at^  de  la 
Trinité  de  Vendôme,  nâi^ait  en  i4tj.     mourut  yets  Tan  ij49-  y»yez,  GmI. 

Chrtjl  edit.  de  i6yj.  tme  IF.  p. 

i.  Claude  de  Ctcvanc,  feigneur  de  la  Mothe*Nouaftie  Se  des  Roches ,  fuivic 
le  roy  François  L  en  Italie ,  Te  trouva  â  la  bataille  de  Pamt  en  1  j  24.  oà  il  htc 
bleflé  ,      vivoit  encore  en  1 544. 
Femme,  RENE '£  Frclnau,  Damcde  la  Frcnayc,  vivoit  en  1J44. 

t.  CtAaoB  de  Crevant,  II.  da  nom ,  feigneur  de  la  Moche,  de  fieauvais  en  £ 

Touraine  &  de  S.  Rcmy^  chevalier  de  l'ordre  du  roy. 
Femme,  MARcuEtiiTE  de  Hali\ria,  fille  dyj»/i;){M  de  Haliwin,  feigneur  de 
Piaum,icdcLtmfiéeCteytantt.F<giezifime  ilt.de tme  91J. 
1.  Leonoke  de  Crevant»  teameétChrlcs  Tu(pia,coincedeCnifc)  boroa 
de  Vihers. 

s.  Gabs.1  bli.  e  de  Crevant,  mariée  le  premier  août  1582..  à  Fontai» 

nebleau  en  prcîcncc  du  roi  5:  Je  la  rcitic  à  Trsnçois  de  l.i  Grange  , 
fe^neur  de  Alontigny ,  capitaine  des  gardes  du  corps  du  roy ,  maic- 
dial  de  Fcancc ,  fils  aîné  de  dnarkià»  £  Grange»  feigneur  de Montigny, 

gouverneur 
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gpavernear  de  la  Chaticé  fur  Loire, &  de  Louife  Je  Rochcchouirt  de  }ars, 
^  dame  de  Boiteaux,  la  première  iemmc.  £llc  mourut  tort  âgée  à  Pans  le  ^ 

11,  may 

ti.  Makib  de  Crevanc,  femme  de  Lemari  Gucnn»  Jcigneur  de  Poideux. 
6,  y.  &  8.  Mar.cuer.itb,  Anne,  &  Amtoimetts deCcevancdonconne 
connoic  point  les  alliances. 
.  9.  IsABEAu  de  CtcvanCfiiMnée  à  ciâaie  Bscruyec»  (dgneui  de  S.  Germain 
prà  Loches. 

VII. 

FRANÇOIS  de  Crevanc»  fcigneur  de  Bauché,iDOunic  le  if.  oAobre  ij4j. 
Femme ,  MARGUERITE  d' Archiac ,  fille  d'oitf,  d'Arcbiac ,  feigncur  d*A- 
BVWlIes,  &  de  Jfataude  Vivoune. 

f.  FR.ANC.OiS  de  Crevanc»  U.  du  nom*lcigneur  de  Bauché»qui  Tuic. 
t.  Aarre  FbaHçw  de  Oennc ,  oié  à  h  journée  de  S.  Quentin  le  lo.aoâc  i5;7. 
3  4-  ^  5.  jAC<eiES,  Paul  ic  Guillaumib  de  Cievant,  mura  (ans  avoir  été 
maries. 

t.  RcNB'de  Crevant ,  (cigneordeLannoy.dcBeaurcgard,  &  du  Puy  du  Tour, 
fit  Ion  tcftamcnt  en  (on  ch.ucau  Je  Beiuregard  le  14.  avril  IS94.  par  lequd. 
il  ordonna  fa  fepultuie  ca  1  egUle  de  S.  Martin  de  Subtray ,  daiu  la  chapelle 
&  tonriKan  de  la  Vaa ,  fit  fon  héritier  Arehmhtiit  Crevant ,  fcigneur  de 
la  Jarrie  fou  frère,  5c  confîrm^  les  Jonations  qu'il  lui  avoit  faites  de  tous  le* 
meubles  &  acquêts  k  x8.  novembre  &  xi.  février  1^73. 

7.  AncHAMBAOT  de  Crcvant  ,  feigncur  de  la  Jarne,  partagea  la  fooceflionde 
_         René  Je  Crevant  fon  frère,  le  ij.  may  lyy^.  tranligci  le  19.  novembre  fui- 
^        vancavcc  CiW«dcU  Martbonie  la  belle  locur,  fit  le  27.  aoïc  \6\t.  Ton  lefU- 
ment ,  par  lequel  il  élue  fii  fepultuie  en  T^life  de  Cinge  >  8e  fie  un  codicile  le  7. 
1  eu  t  re  de  la  même  année. 

S.  Mai^cubï iT£-MicHELLE  dc  Crcvanc,  femme  de  Jem  Bracher,  feigneurde 
Peruile,  fib  de  Guy  Brachec»  leigneur  de  Peruflè,  &  de  Caerme  d  Aubuffim» 
elle  fut  mariée  par  contr,  t  Ju  17.  novembie  i.  tefta  ie  f>.  odobrc  1564. fl£ 
mourut  le  j.  avril  1565.  fon  mari  e'pouta  enlecoodes  noces  Lmiji  dclaMothe^ 
fille  de  trmifMt  de  la  Moihe ,  (e^neur  du  Mas-Lauico$. 

5.  &:  10.  Françoise  5:  Mad  t  line  de  Crevant ,  cette  dernière  cft  nommée 
dans  l'acquilition  que  René  &  F*i$l  de  Crevant  fes  ttete»  firent  avec  elle  de 
tous  les  droits  qui  leur  reveooicnc  dans  les  (ucccllioiis  de  ffmfm  de  Ccevani^ 
de  Mtrfftrite  ^Archiac  leurs  pete  4t  mère. 

Y  IIL 

FRANÇOIS  de  Crevant,  II.  du  nom,  fcigfiear  de  Bauchc. 
Femme,  CLAUDE  de  la  Matthonic,  fille  de  Cetfrtj ,  feigncur  delaMac* 
chonie ,  &  de  MgrgHtrue  de  Mareiiil. 

I.  LOUIS  Je  C  rcv.int,  feigncur  de  Bauchévqui  fuir. 

3.  SerEnb  Je  Crevant,  cpoufa  ïraufois  de  Ciiabannes,  comte  de  Saignes,  fils 
aîné  de  ir4n<rm  Je  Ciiabannes ,  comte  de  Saignes,  &  de  V*Umme  a  Armes» 
héritière  du  Vctgcr  3c  Je  TrufTy.  Elle  mourut  avnnt  fon  mari  ,  qui  époufa  en 
fécondes  noces  Heiene  de  DaJluii  du  Ludc>  fille  de  Quj  Je  DaiUon,  comte  du 
Lude,  chevalier  d«  ordres  du  roi,  mort  le  11.  jttiUcc  i$tj.  dé  JâtfuBM 
E        de  la  fayene,  dame  de  Poo^ifaauk. 

IX. 

LOUIS  de  Crevant ,  fcigneur  de  Bauché ,  peut  être  le  même  que  Lms" 
jHtcifte  de  Crevant  >  guidon  de  Uioompagnie  du  prince  de  Condé ,  lequel  donna 

quittance  lur  fes  appr>!nteinen^  le  14  mar<;  u^îo  rllr  rft  fcelice  d  un  Iccau  écartelé  (,) cabinet  d«  .m 
au  1.  <ic  Crevant ,  au  z.  des  Mcrlettcs ,  au  }.  une  bande  fufclcc*  au4.  une  iatcc  {')  cbix«inbuic. 
7mt  K  '  H  p 
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Femme,  MARGUERITE  Olivier, 611e  àcjem  Olivto»  iàf^  deleaville,  . 
de de Odteoneifeianaciaà/M&vaiy, chevalier,  iqgncnr  de  I4» 

^^iTLOUlS-AReHAMBAULT  de  Crevant ,  matquU  de  Baadié.qiiiâiik 
a.  I&aMçoisb  de  CrevaacreUgjeafe  àViUdaiUM  ea  Poitou. 
).  SusÂffiiB  de  Ccevanc 


LO  U I S-ARCHAMB AULT  de  Crevant ,  chevalier ,  marquis  de  Baodté. 
Femme,  LOUISE  de  Villautrays,  fille  de  Lmis  de  Villautrays ,  confcilict 
au  parlement  de  ftris , &  d'HdWWW»  Boifloo,  foc  matiée  en  1617.  &  moarutk^. 
janvier  ■ 

I.  LOUIS-AKCHAMBAULT  de  Ctcm  IL  du  nom,  mmta»  de  Bwdié, 
qui  fuir. 

a.  Maoblemb-Ahceliquc  de  Crevant,  fut  mariée  i  Hntiv  de  Vafle,nuq|ut 
de  5.  Geocges  K  de  Foollecone  1  Ut  vivaient  cnlcndUe  en  i^t»* 


X  I. 


L 


OUIS-ARCHAMBAULT  de  Crevant  II.  du  nom,  marquis  de  Bauché. 

j  ^thtnét»it  de  Crevant ,  fcigncur  de  la  Jarrie ,  fon  graod-oncle  &  fon  parrein  , 

lui  légua  par  fon  teftament  du  27.  aouft  itfii.  les  terres  &  fcigneuries  de  Crcvanc 
■&  de  ChaiTignolcs,  à  condition  qu'il  payerait  4000.  liv.  aux  hcntieii  àajtme  MithtUe 
de  Crevant  la  fceur ,  dame  de  Perunc,  pour  les  droits  qn'ils  avoirnt  far  ces  terres. 
11  mourut  en  lôSi. 

Femme,  CATERINE  de  Flcury ,  fille  de  N« ...  de  Fleury,  icigncuc  de  Ville- 


martin. 


MaoBLBHB-AmgElique  de  Crevant,  croit  en  i6%\.  fous  la  tutelle  de  famcrc, 
tk.  épottU  au  mois  de  novembre  li^i..  MAdek»  Tuiçpin,  Icigncur  de  V'ihas 


enjPoitou. 
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SEIGNEUfi-S 

DE  CINGE^ 

MARQUIS  ET  DUCS 

DE  HUMIERES 


A  TACQUES  de  Cievilnr  *  chevalier,  f{]s  palh^  de  JEAN  de  Crevant,  feigneur  dé 

J  Bauchc,  &  de  CATERINE  Bradicr ,  meritia^n/  cy-JrvéfU  f.  7^4.  fut  feigneur  de 
Cin^  &  du  Gucret ,  U  raùâa  le  6.  juiUct  148;.  le  ccibuneot  de  (oo  pac  «  qui  lui 
hifloie  les  ccnet  qui  loi  écoient  échues  par  ledéoez  de  rti^fe  àt  Crevant ,  fcigneuc 
.  de  Puygirault,  (on  frcrc,  &  depuis  il  tranfigea  les  j.  may  1496.  &:  12.  février  ijoo. 
avec  Cstermt  de  la  taille  »  veuve  de  /m»  de  Ccevanc  II.  du  nom ,  Idgncur  de  Bau^ 
cliéi  ibo  frère  aîné,  en  obtint  un  fupplément  de  partage ,  &  lie  hommage  le  a,ti 
juillet  db  la  même  année  à  !.i  ct-mcciTc  vie  Dimois, 

Femme,  ISABëAU  de  Sah^nac,  hllc  alacc  te  hehticcp  de  F^s  de  Salignac» 
(èigncur  de  Cingé ,  8e  de  Fran^oijc  de  Suily,  fût  mariée  par  contrat  dtt  i»i  janvier 
1484.  ccoic  veuve  le  18.  may  1501.  lorfqu'ctie  rcrJit  un  aveu  à  Goillaiinie  dé 
Macfactclon  de  Tes  terres  mouvantes  de  la  fcieoàuie  du  Plc^Us. 

I.  FRANÇOIS  de  Crevant,  feigneur  de  Cingé,  qui  faiCi 

1.  te  5.  Claude  &  Jacques  de  Crc  jnc ,  c  Liint  avec  letttliefedkiéaniiiob  ' 
B        de  lepicmbce  1 5  09*  tous  k  tutelle  du  icigncur  de  Bauché. 

4.  Lottii  de  Oxnnti  iUé  de  la  Ttinicd  de  VcadâoMi  an  moii  dé  Aptanbid 


FRANÇOIS  de  Crevant ,  feigneur  c!c  Clngé ,  de  Jumilhac  ,  de  Çhaulmcs ,  de 
Villarct,  &c.  obtint  une  (cntcncc  rendue  au  bailliage  de  Tours  le  14.  Dovembre 
t}4j.  pou  foereocia  à  fiiceuM nouvelle  dédamioa  de  ies  Keoi»  pane  fiede- 
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puis  fa  prcinicrc  les  fcigncurics  de  MalTart  &:  de  Baronnicre  lui  avoicnr  c'tc  evin- 
QÉes ,  6c  atiiugécs  à  Anne  Âuchcr.  Il  cil  qualifié  chevalier  dans  l'aveu  qu'il  tendit  A 
avec  Jùmslcm  fist  ^cuyer,  te  12.  janvier  i; 5f.  à  Cacerine  de  Mcdidi  idnc-donaî- 
ricrc  de  France ,  dudicncdeTouruDCi  des  ccncs  DoUcs  qu'ils  cenoicfic  enœdudié. 
Il  vivoic  encore  en  (367. 

Femme.  LOUISE  RooGinl,  dame  de  Vitlegpye,  fœur  du  poète  F&rrv Ronfind, 
&  filIc  de  Louis  Ronlaid,  (cîgneur  de  la  Poinonmcrc,  manrc  dhôrci  du  roy,  &  de 
_^eimte  Chaudcicc ,  fiic  mahcc  le  4.  vam  M  i^-  ^     ^'^^  donation  à  ion  lils  le  lu 
jaovier  iî<8. 

I.  LOUIS  Je  Crevant,  fcigneur  Je  Cingc,qui  fuir. 

-i.  Amxoihetxb  de  Crevant,  dame  du  Guerec,  de  FonccUvcs  &  de  Serrcllcs, 
^poufa  par  contrat  du  10.  jaillet  i;f9*  fierre  de  Saltun,  feigacur  de  Fonce» 
nailles,  fils  de  Mithurin  de  Saltun.  Par  aftc  du  onze  du  même  mois  il  fut  ar-  B 
iccé  que  ion  pcrc  lui  ayant  donné  en  doc  les  tcrrc:>  du  Gucrct ,  de  FonccUvcs 
8e  de  Sérielles  qu'il  aroit  tecueillies  par  la  mort  de  Hardj  ^  Crcm»  Ion  ne^ 
vcu,  &  que  comme  on  nV'coit  pas  tour- à-fait  afluré  de  cette  mort, aucB  que 
iiârdj  de  Cccvant  jrcviuc ,  il  laiioicroit  de  700.  Uv-  de  lence  aoiiuclle» 

VIII. 

LOUIS  de  Crevant)  (eigueur  de  Cingé,  d'Azay-lc-Feron  en  Tourainc,  du  ^uy 
de  Villaincs ,  e>:c.  gcniilhi'mmr  "n^mairé  de  la  chambre  du  roy  ,  donna  qxiit- 
■tancc  le  18.  aouft  i  ^6^.  à  Jem  de  ivcuiiac  (un  bcautrcre  de  8100.  liv.  fur  25000. 1. 
xjtti  lui  avoicnt  ctcf  promis  pour  la  dot  de  la  fcnunc. 

Femme,  jACQUETlE  de  Rcilhac,  dame  dcBrigucil,  fille  de  François  de  Reil- 
hac,  chcvalict ,  kigncur  dcEngucil ,  vicomte  de  Wciainvillc,  &  à' Arme  de  Morte-  q 
mer ,  fut  mariée  par  contrat  du  xo.  février  \%6i.  elle  confirma  conjointement  avec 
Tra./}çûis  dc  Crevant  (on  bcau-pere  le  19.  mars  15*7.  U  tranf  âion  faite  le  I6»  fiS* 
vaei  ptcccdent  entre  Lcuisiic  Crevant  fon  mari  Se  Jean  dc  Rcilhac  ton  itère. 
I.  LOUIS  de  Crevant  II.  du  nom ,  vicomte  de  Brigueil ,  qui  tuic. 
X.  Kiw  de  Crevaiic,  feigneuc  de  Cing^,  ^  UftSaràé firg  réffméf  ^t^, 
Ç<  1 1. 

y  Françoise  dc  Crevant,  ^poufa  par  contrat  du  premier  décembre  1  j88.  Hunt^ 
hert  dc  Rochcfort,  Icigneur  de  Villedieu  &  dc  Bcauvais ,  fils  puîné  dc  CUade 
dc  R<xhcforf ,  (cigncur  de  Pleuvaut,  &  de  Cattrine  de  k  Magdclainc,  dame  ac 
Beauvais  en  Auxois.  Elle  eut  en  dot  13333.  écus. 

4.  Madelene  de  Crevant,  femme  de  Aùtrti»  Fumée  ,  fcigneur  des  Roches  (aine 
Quentin  ,  maître  des  requêtes ,  fils  aîné  d'Àattint  Fumée  ,  fcigucut  de  Blandé 
le  des  Roches  fiint  Qoeutiii,  chevalier  de  l'oidce  de  Saine  MitAd,  &  de  Cùtuk  ^ 
de  Riant. 


LOUIS  de  Crevant  II.  du  nom,  vicomte  de  Brigueil,  marquis  dHumicrcs, 
fcigneur  d'Azay  ,  d'.^rgy ,  d'Ozillac,  &c.  hit  chevalier  des  ordres  du  roy  le  ji. 
décembre  lirç.  coniëiUer  d'ccat,  capitaine  de  cinquante lumunes d'armes fiedes cent 
gentilshommes  de  la  maifon  du  roy ,  gouverneur  dc  Ham»  puis  de  Compiegne ,  mou- 
rut en  fon  chadeau  d'Azay  en  Tourainc  le  x.  novembre  1^48.  en  (a  8j.  anocc^fic 
fut  enterré  dans  I  eglile  collégiale  de  Loches. 

Femme,  JACQUELINE  d'Huœiercs,  tille  de  JâcqMes ,  fire  d'Humieres,  mnrquis 
d'Encre ,  chevalier  des  ordres  dti  roy  ,  &  dc  Raice  d'Averton  ,  dame  de  Bclin  , 
fut  mariée  par  contrat  du  1 8.  février  1 59J.  ôi  devint hcriciere  de  la  maifon  par  la  more 
lans  enfans  de  Chtrits  t  marquis  d'Humieres,  de  Monchy  6c  d'Encre,  chevalier  des 
ordres  du  roy ,  fon  0ere ,  lequel  fut  tué  d  un  coup  dc  moufquet  à  la  prife  dc  Ham 
l'an  1595.  X4OT«//S»/iaHNWf«y£rai^a(fr«d«w  E 
Aumôniers  de  France. 

s.  CHAiiLES-HBRcnLts  <k  Ctcvant,  marquis  d'Humieres ,  premier  gentilhora» 
me  dc  la  chambre  du  roy  ,  capitaine  de  50.  hommes  d'acmeai  gqttvecncur  de 
Compionie»  tiic  cu^  au de Royan le  12.  may  i6ii. 
LOUIS  deCfenntin.da  nom  >  maïquis  d'Humieres ,  qui  luîc. 


X. 
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LOUIS  de  Crevant  ni.  du  nom,  fcigncur  d'Argy,  puis  marquis  d'Humicres  « 
prcmict  gentilbomme  de  U  chambre  du  roy  ,  capitaine  de.  U  feconde  cofnpSi* 
pue  des  cent  genrilshommes  de  1k  maifon  par  provlfions  du  tS.  «nft  tfta.  moa* 
tue  à  Paris  le  10.  nurs  1  (748.  âge  de  41.  ans. 

Femme  t  ISABEâU  PbdypcauXi  fille  de  Âêjmtnd  Phelypcaux,  fcigoeux  d'Her- 
fawh,  (èomired'étacjdc  deClMCr  GobeUa,  fiicniiiéele  14. juillet  ifxj. 

I.  LOUIS  de  CcenuK-d'Humieccs  IV.  dmaorn^duc  d'Himiieic»,n»édnlde 
Francct  qui  fuit. 

A.  Jacob  de  Crevan^d'Hum!eres ,  marquis  de  Picoîlly,  chef  d'cfeadre  puis  lieu- 
tenant général  des  armées  navales  du  roy,  avait  étéablx:  de  Snint  Maixant  par 
bulles  du  pape  Innocent  X.  du  10.  decanbie  1644.  bt  mourut  à  Mcflloe  en 
1^75.  nfm  M        ttà.  mv»tim  U.  têL  itSi. 

3.  RocEK  de  Crcvant-d'Humieies ,  AenSLttt  bàilly  9c  pandook  de  Mddie p . 
mourut  à  Malthe  le  18.  juttlet 

4.  BaiTHAZAB  de  Cievani>d'Hanrî«tt»  ilievdier  de  Mflite>  commandeur  de  Vit* 

licrs-au-Licge ,  abbé  de  S.  Pierre  de  Prcuilly ,  5c  de  Sainr  Maixant  donr  il  prie 
pofléflion  le  ZI-  aoud  166}.  moucut  le  20.  icptcmbrc  16$^  Vcjtx.  GaU.Chrifi, 
edk.miv.  ttm  //.  f.  ittfj. 

5.  Raymond-Louis  de  Crcvant-d'Humicrcs,  marquis  de  Prciiiny  ,  fcigncur  de 
Lafl^y ,  lieutenant  gênerai  des  armées  navales  du  roy,  nwurut  le  vingt  juin 

François  de  Crevant-d'Humicres,  baron  de  Contay. 
7.  Marie  de  Crevant  -  d'Humieres ,  religicuic  à  Sainte  Marie  dcBlois. 
>    t.  bABKAu  de  Crevant"d'Humieres  *  leUgjailê  i  ïàîbs^  4e  Jooacte» 
9.  JaaMiu  de  Cievaiie-d'HamieteSi 


X  I 


LOUIS  de  Crcrant-d'Humiercs ,  IV,  du  nom  ,  dnc  d'Humicres,  vicomte  de 
Brigucil ,  baron  de  Pr  euilly  ,  ieigncut  de  Moachy  prés  Compiegne ,  &  de  Contay, 
chevalier  des  ocdia  du  roy ,  maréchal  de  Fnmee,  grand  maître  8e  capinine  gênerai 
de  l'artillerie,  Bouverncur  de  Bourbonnois,  puis  gouverneur  lieutenant  gênerai 
de  Flandres,  die  Hainaut  pais  conquit,  £c  des  villes  de  Lilic  &  de  Compiegne , 
colonel  des  re^mens  des  Fuztliecs  fie  Bombardiers,  &  capitaine  delà  première  comi> 
pagnic  des  cent  gentilshommes  de  la  maifon  du  roy  ,  obtint  ércûion  de  fes  tcrret 
de  Monchy  U  de  Coudun  en  duché  fous  le  nom  d'Humieres  ,  pat  lettres  du  moi* 
d'avril  1690.  tapponées  tt-dfuma pgff  7^9.  Se  mourut  à  Verfailles  d'une  goûte  re- 
montée le  }o.  août  i6P4.  âgé  de  66.  aos.  V9j» fim  éi^im  U  pùu  At  tetttl^w€ 
du^t  des  maréchaux  de  France. 

Femme,  LOUISE-ANTOINETTE-TERESE  de  la  Châtre , dame  du  palais  de 
b  reine,  lîJlc  d'JErf»?  de  la  Châtre ,  comte  de  Nançay ,  &  de  Fréttçmfi  de  Cugnac* 
Dimpierre,  dame  de  Boucart,  hit  mance  le  8.  mars  1653.  &  mourut  à  Paris  le 
t.  décembre  i7i}.dans(â  quatre-vingt-huitième  année. 

I.  Hr  NRY-Louisde  Crcvant-d  Humicres,  marquis  d'Humieres,  colonel  d'un  roei» 
nient,  d'inântetie  de  ion  nom,  tué  au  ùieas:  de  Luxembourg  le  i3>  mai  i6«4* 
7m*  r.  If 


HISTOIRE  GENEALOGIQUE  ET  CHRONOL. 

.  Louis-Fkamçois-Rocek  de  Cicvanc-d'Humictes  »  comcç  de  Biigucil  »  motc  le 
7.  reptembie  1679. 

,  Marie-Tf.rfse  de  Crcvanr-d'Humicres,  cpoufa  le  10.  fcvricr  Jern- 
A^htnfe  de  Gand  du  ViUain  ,  prince  d'Ilcngbicn  &  de  MaUnines,  comcc  du 
S.  Empire,  de  Midddbourg ,  d  Ognies  9c  de  Viandeot  mon  i  Vcrfailles  le  6. 
juillet  1687.  il  e'toit  fils  aine  de  Btlthtfir-FhUiffts  de  Gaod,  prince  5c  comte 
d'Uei:^hiea>  dievaliec  de  4a  toiloa  d'oc>  fie  de  ièm(i  Heiuiqucz  de  Saimicoco 
SalvKîcca. 

.  Marie-Louise  de  Crcvant-d'Humicres ,  abbcflTc  de  N.  D.  de  Monchy-Ic* 
Pierreux  prés  Coropi^ae>  mdcce  le  20.  janvier  1710.  en  fa  cinquancc-dcu- 
"xiâne  année,  (à  vie  a  éié  donnée  au  public  en  171 1.  par  dom  Michel  FeB- 
bien  ,  Bcnediâin  de  la  congrégation  de  S.  Maur. 
.  Anhk-Louisb  de  Crevant>d  Humictcs ,  cpou(à  1°.  au  mois  d'août  leii.  Lmu- 
^&»MiAvde  VaflS,  dicflM;^,  eomie  de  Vailé.vidaiiieda  Mans  ,10011  lieutenant 
de  vailTcau  à  Toulon  le  7.  août  1^84.  2".  cArfr/M-J.*«ij de Hautefort,marqui«.  de 
Survilic, colonel  du  rcsimcnt  de  Touloufc,  puis  du  {^mcnc  du  toi  en  1693, 
fine  UeutenaM  geneial  de  fcs  armées  le  x).  deeembre  1702. mon  le  \9'éeceiK-  B 
bre  1711.  De  ce  mariage  eft  né  entr'  iutrc<;  cnfans  Emmanuel  -  Bieudonne  y 
marquis  d'Hautctort>  marie  en  1717.  à  ietnt-M»gdtlptc  de  Ductort  Duras,  donc 
un  fits  ni  en  171S. 

.  Anne -Louise -  Julie  de  Crevant,  duchcfle  d'Humicre; ,  par  les  lettres 
d'crcâion  du  mois  d'avril  1690.  obtenues  par  le  maréchal  ion  pcrc ,  lelqucllcs 
portent  que  ce  duché  paflera  à  elle ,  à  (on  marî  fie  à  leurs  en&ns  {  elle  a 
cpoufc  le  15.  mai  1^90.  Louis-Frtnçois  d'Aumont ,  marquis  de  Chappes ,  lieu- 
tenant gênerai  des  armées  du  roy,  gouverneur  du  pais  Boulonnois,  de  Bou- 
logne ,  de  la  Tour  d'ordre  d'Eftaples  &  du  fort  MoadmlAi»  anfli  gouvemeut 
de  Compicgne,  fils  de  Lcuis-Murie-Vtiior  ,  duc  d'Aumont,  pair  de  France, 
thcvalicr  des  ordres  du  roy  ,  premier  gentilhomme  de  ii  chambre ,  bc  de  />w»- 
féfc'AngettqHt  de' la  Mothe-Houdancoutt  ta  féconde  femme  j  par  le  contrat  de 
mariage  il  a  été  ftipulc  que  le  mati  à!Armt-Leuife-Julte  de  Crcvnnt ,  ducheflfe 
d  Humietcs,  prendroit  le  nom  &  les  armes  d'Huaùeres.  fojex.  tmc  IV,  it 
ime  kifime,fâff  Uq,  -  • 
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IX. 

RENE'  deOrcvant,  fcigneur  de  Cing^,  de  Touroon,  de  la  Borde  ic  de 
Prince  .  croit  fccond  fils  de  LOUIS  de  Crevant  fcigneur  de  CiOffe*  8C  de 
JACQUETTE  de  Rcilhâc,  mentun»€s  ty-devat ,  fage  j6i. 

Femme»  GABRIELLE  Provofl:,  fille  de  Lttùs  Provoft»  fcigneur  dc  Febcefim^ 
^  gouverneur  de  Bric  comte  Kobctc ,  &  de  fttmf^t  Mocin  »  fut  macicc  par.  oonp 
trac  du  ij.  (cpccmbte  1604. 

1.  Louis  de  Crevânt,  page  de  la  chambre  du  roi ,  tué  en  dnd  l'en  itf|4w 

2.  Gav&iel  de  Crevant , chevalier  de.Malce. 

)  CHARLFS-HERCULÊS  deCrevanr,  baron  de  Cingc',  qui  fuir. 

4.  Claud E-BoNAvENTURE  Jc  Ctcvanc ,  l\:^[icut  de  Bruilles  ,  prince  d'Yvetor. 

Femme,  Mame  d'AppclvoUîn ,  dacoc  de  la  Cbaltcigneraye      de  la  Moche- 

Roufleni,  fille  de  Ittài  d'Appelvoifin ,  8e  de  JMvar  de  Sains»  fui  mariée  k 

11.  juin  uhÎ?- 

I.  Louisi -Marie  dc  Crcvai.c,  mourut  Uns  alliance  le  i.  avril  168$. 

II.  ]tiijB«FK.A><çoisB  deCrevanc ,  princefle  d'Yvctot«cpoufiiCMiAEI!rd'Alba«l» 
marquis  dc  S.  Forgcux  ,  fils  tk  Ctfftri  d' Albon  fcigneur  dc  5f.  ForgqMt^&de 
Tranfnfe  Damas- Tbiangcs,  cllcmouruc  le  13.  novembre  1698. 

y  pRA^^ois-  ^  LEXANDB.B  &  Ctcvant ,  leçû  chevalier  de  Màlteini  gnnd  prieuré 

de  France  le  7  |uin  i<î?i. 
/p-  ■  6.  Françoise  de  Crevant ,  fut  maticc  pw  contrat  du  ii-  avril  i6}2.  à  LnU 
Giliicr,  marquis  dc  Villcdicu  ,  baron  dc  Mauzay  ,  fils  de  Cluiit  GillîCC»  léi^. 
.    :  "^lettr  de  Villcdiea,. bacon  de  Mauzay,  fle  de  Màrie  de  VivoiiDe; 


C 


HARLE3-HERCULES  de  Crevant,  baron  dc  Ciogé,  vivoit  en  1644. 
^    Femme,  MARGUERITE  de  It  Brouflè ,  (itle  de  M.  de  h  SfonOfe»  l£  dî 


Mute  Cou  an. 

1.  ANTOINE  de  Crevant,  marquis  dc  Cingé,  qui  fuit, 
a.  Makie  LouisB'jAC<iaELiNB  dft  Cjrttaot. 
Itm  Y. 


«STOniE  «ENEALOGIOPE  ET  CHRONOU 

XI. 

A NTOINE  de  Crevant ,  marquis  de  Chig^ ,  &o 
Femme ,  MARIE-ANNE  de  Gclinar  de  Varaife  de  Mah»flle,(î!re 
«ItMMt/de  G<diiiar,  vicomte  de  Vaiaife,  (èigneut  de  MalaviUe,  licatenanc  des  on» 
«ïêchaux  de  France  de  la  province  d'Angoomai»,  &  de  MMrguertie  du  Foflé. 
I.  LOUIS-EMMANUEL  de  Crevaoc,  marqnU  de  Cingc ,  qui  (iiic^ 
!u  'Loaa-FiL^Rfait  de  CiCfiiit,  n'eft  paioe  voêôL 

X  I  î. 

OUIS-EMMANUEL  de  Crevant,  marquis  de  CiDgé. 
Femme ,  MARTHE-HENRIETTE  de  S.  Gebis  de  LafigMti,  Ûfe  de/«ft 

Gciais  de    LuKt^mn,  marquis  de  Roin^c,  fcigncur  de  Montchaude ,  dc 
■Chaftclar.de  Lachcl  &  dc  Chcvaloi»,  ôc  à  Henriette  de  la  Rochefoucaud. 

1.  Lomt-MARTm  de  Cre^uic  «  marquis  de  Cingé  ^  de  Benchi  en  Tooniiie  , 
de  RoifTac  &  de  Chf .  alon  en  Saintonge,  &de  MalavilleenAngoumoiSipage 
de  la  chambre  du  loi  en  1727.  puis  officicc  au  icgimeiit  des  Gardcs-ma« 

2.  Charle5-I-oui:s  de  Crevant,  abW. 

3  Philifpes  de  Crevant,  dit  lecbevaliec  de  Crevant. 
■4.  PiiASifoiM-HBKiusvn  de  Cièviiic. 
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'Ettfttîi  M  ï. 
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L 


E  roi  Louis  XIV.  unit  les  vicom'cV  de  Pommrrftf» ,  d'Avaugour  <5c  dc  l'Her- 
mitage  au  comt^  de  Quiotin ,  6c  «igca  le  tuai  ca  duché  eu  faveur  de  GUY-  jj 
ALDONCE  de  Durfott,  comee de Loiges ,  maréchal  dc  France,  pat  lettres  don- 
nées à  Vcr(flill«  au  mois  de  mars  1691.  regifttées  le  11.  du  même  mois.  Le  iwn» 
dc  Quintin  fut  changé  en  celui  dc  Lorgcs  en  faveur  de  GUY-NICOLAS  de 
Durfort,  duc  de  Quintin ,  61s  de  Gitj-At£me  de  Durfort,  par  autres  Irttrt^  da 
mois  de  décembre  1706.  regiftrées  le  7.  du  même  mois.  Lâgenetdtffe  de  U.  niaiiba 
de  Duribrt ,  ê  tti  taffmte  ty-ievm,  ehtfùrt  tbt  duché  de  DuiUtfâg/e  72,0.  Fty€» 

■éÊ$  fîau  JMf yftNMMl 
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A 

PIECES  CONCElt>ÏÀNT  LE  DUCHE' 

DE  QUINTINLORGES^ 

Lniitm  dit  tùmlé  de  ^itmt  'm  en  dkchi  ^  en  féveur  de  M.  le  nuréchii  de  iM'^ts, 

B 

DamoU  de  aia»  ifi^l. 

LOUIS ,  par  la  grâce  de  Dieu,  roi  de  France  &  de  Navarre  -,  h.  tous  prcfcns  5t 
à  venir,  Salut.  Nouscrouvans  portez  par  notre  propre  inclination  >  auûi-biea 
qoe  par  l'exemple  des  rois  nos  pre'dcccflcurs ,  à  diflingucr  par  des  titres  d'honneur 
les  pcrfonnes  qui  fe  fnnr  clcvccs  au-dcflus  des  autres  par  un  mérite  extraordinaire 
6c  par  des  Icivices  (Ig  uicT:,  joints  à  une  illuike  &  haute  naillancc ;  nous  n'avons 
pas  voulu  ditVcicr  plus  ioiig-cemps  ihonocer  d'une nouvdk  dignité  notre  tréi-chec 
&  bicn-amc  coiitin  Guy  de  Durforc  ,  comte  de  Lorgrs  ,  m:ircchal  de  France,  ilTu 
d'uQc  des  plus  grandes  &  anciennes  maiions  de  notre  ruyjumc  ,  confidcrable  pat 
elle'inême  &  par  Ces  grandes  alliances  »  <e  qui  a  toujours  donné  de  grands  hommes 
à  cet  état ,  dont  plulicurs  ont  commande  des  armées  dedans  &  dehors  le  royaumct 
àc  l'ont  morts  glorieufemenc  .dans  le  fcrvicc  des  rois  nos  prcdecefleurs ,  ce  quifuffi- 
roit  pour  nous  obliger  àtémoigner  à  notredit  couHn  le  comte  de  Lorgcs ,  la  COU'' 
C  fidcration  cti  laquelle  nom  avons  (à  maifon ,  miis  outre  la  gloire  fc  (erviccsno-  - 
tables  de  les  ancêtres ,  il  s'cll  toujours  reuJu  digne  lui-mcnic  pat  iun  propre  mérite 
de  nos  plus  fiogalieres  £iveurs,  ayant  dés  l'âge  de^nanorze  ans  commence  en  qua<- 
litc  de  capitaine  de  cavallctic  à  nous  donner  des  marques  de  fon  aftedion  &  de  fon 
courage ,  &  continue  de  nous  rendre  des  iervices  importans  en  celle  de  mcftrc  de 
camp  de  cavallerie  »  de  maréchal  de  camp ,  Se  enfin  de  notre  licutenanc  gaaeal  m 
nos  armées  ,  tant  en  Flandres  &  en  Hollande  qu'en  Italie  8c en  Allemagne,  en  plu- 
ficurs  combats,  (leges  ,  batailles  &  autres  occafions  oh  il  a  toujours  fait  voir  par  des 
aâions  éclatantes  8c  gloricules  un  attachement  extraordinaire  à  notre  petfoune^i 
nos  intérêts ,  ic  à  l'heureux  Tucccs  de  nos  armes ,  &  paiticulietemeoc  ayant  fervi  ea 
Allemagne  en  cette  qualité  de  lieutenant  générât  en  nos  armées  pendant  les  campa- 
gnes des  années  1674.  &  167^.  où  il  s'ed  diftinguc  dans  tous  les  combats  &  ba- 
tailles qui  ont  ^té  données  par  notre  feu  couGa  le  vicomte  de  Tuienne  lion  oncle 
£^  qui  eommandoit  en  chef  notre  armée  d'Allemagne,  8c  au  mois  de  joUiet  de  ladite 
année  167^.  aprcs  le  dcccs  de  notredit  coulin  le  vicomte  deTureiuic  s'ctant  mis  à 
Jatête  de  ladite  attnée,  U  ayant  pat  là  fermeté  &  prudente  conduite  animé  d'ans 
valent  extraordinaire  non  feulement  relevé  les  courages  des  cavalicts  fie  foldats  des 
troupes  de  notrcditc  arme'c  qu'un  coup  ii  (  kàI  .;v  ji:  ,ibl>.ntiis ,  mais  après  les  j',  ijir 
excitez  au  combat ,  2c  ayant  û  vigourcuicmcnt  charge  les  ennemis  qu'il  les  auroïc 
hactus  Se  mis  en  debrdre  i  Aldieneim  d«is  te  temps  qu'ils  ne  lé  promctcoient  tien 
moins  que  d'entrer  dans  notre  rovaumeJ:  ydcfoler  nos  provinces  j  Se  en  recompenfe  de 
unt  de  bons  Se  li  imporuns  {ccvices  »  nous  aurions  honore  notcedit  coulîn ,  pour 
lors  crante  de  Longes,  de  la  ^rge  de  maréchal  de  France  au  mdsde  févtîer  t6^g, 
Â:  aufll-toc  apre's  lui  ayant  donne  nos  ordres  pour  aller  invertir  Condc  >  dans  le 
iiege  duquel  ayant  ïervi  6c  le  iciïz  de  la  campagne  ious  nos  ordres  en  ladite  qualité 
de  maréchal  de  France  ;  pour  d'autant  plus  tcconnoStre  ks  fignalez  iervices  pendant 
cette  campagne,  nous  lui  accordâmes  au  mois  de  juin  de  lanncc  iCyS.  lune  des 
£  charges  de  capitaine  des  compagnies  des  gardes  de  notre  corps ,  6c  ayant  létyi  dcDuis 
dans  routes  les  oocadons  de  s  écant  trouve  dans  cous  les  fieges  que  nous  avons  faits 
en  pcrfonnc,  nous  aurions  continué  à  lui  donner  des  marques  de  l'cnricre  (atisfic- 
tioo  que  nous  avions  de  lés  bons  iervices  ,  en  le  faiiànt  chevaltcr  de  nos  ordres  aifc 
mois  de  decembi«  1688.  te  en  lui  donnant  an  dm»s  de  janvier  1689.  le  comman» 
dément  de  Guyenne,  compris  les  pays  de  Rouerguc  ,  Pcrigord  >  Quercy  ,  Bigorre, 
Soullc  Se  autres  >  avec  tous  les  honneurs  ôc  prérogatives  cK  gouvctncut  de  la  pio> 
vinee  de  Guyenne*  de  au  mois  de  février  de  la  mime  année  le  ccounandament  d# 
nos  troupes  qui  dévoient  s'alTcmblcr  dans  les  provinces  de  Guyenne,  Poitou,  Sarn-^ 
tongc,  Angoumois  »  Bcain  ,  pays  d  Auinis  &  comté  de  Foix;  &  comme  au  mois 
7m*  K  Yi  9 
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de  fcptcmbic  de  ladite  anncc  ,  nous  jugeâmes  qu'il  ctoit  ncceflàire  de  rappcller  no- 
nedie  coalin  le  maréchal  de  Lorges  de  ladite  province  de  Guyenne  pour  aller  coin-  ^ 
tnandcr  en  chef  notre  armée  dans  les  pays  fituc?.  cnac  U  Mcuie  fie  1  AUàce,  duquel 
commandement  ayant  été  très  (atistâit ,  nous  l'aurions  enfùîte  envoyé  coium  udcr 
nos  troupes  pendant  tout  l'hiver  en  AKace,  &  au  mois  d  avril  1690.  lui  aurions 
donné  Icoommandemenc  en  chef  de  nooe  arm^en  AUcnu^ne  cn  i'ablcncc  de  i.o:tc 
trés*chet  8c  ttés-avoé  fîb  le  dauphin ,  &  feus  fon  autorité  en  (à  prefcnce ,  où  ayant 
agi  avec  beaucoup  d'aâivité,  de  prudence  &:  de  (.igc  conduire,  &  fait  fublîllcr pcn- 
oaat  toute  la  campagne  dernière  les  troupes  de  notrcdice  armcc,  tant  ca  de-^à  qu'au 
àcAi  ia  Rhin,  âr  le  pays  ennemi ,  noos  avons  ctfotu  de-dooner.à  noncdk  couûa 
de  nouveaux  témoignages  de  nocrc  clKmc  &:  aiTcdion ,  &  de  lui  laiiler  8c  àb  paf< 
tcrité  une  roaique  glocicufc  de  notte  cçconnoiflance. 

Sçavoir  ftifoas  que  nous  pour  ces  cvafet  Se  atitrct.à  oe  noos  mon  vans,  &  de  no* 
trc  grâce  fpcciale,  pleine  puiiTaticc  &    ;c  ttc  royale,  avons  crée,  ciigc'  &  clevc , 
créons ,  ctigeont  Ôc  élevons  par  ces  présente»  lignées  de  notre  main ,  la  terre  U  comté 
de  Qttimin  (ife  en  Bretagne ,  apparienante  i  notccdii  coofin  Guy  de  Durfbn,  en-  . 
femblc  la  vicomte  de  Pomcry  ,  d'Avaugour,  l'Hcrmitage , '.  uintin  auGucmcnc.Pu- 
mery ,  Quiatin ,  8c  toutes  terres  à  lui  appartenantes ,  étant  dans  la  mcmc  prcyincc  te 
moovanies  de  nous  à  caufe  de  notre  donnine  de  S.  Brîeuc,  avec  toutes  leurs  appane- 
nances  &  dépendances,  que  nous  avons  unies  &  incorporées  audit  comié  de  Quin- 
tini  pour  ne  former  à  l'avenir  qu'une  feule  &  même  rerrc  en  litre  &:  dignité  de  du* 
ché ,  pour  èc  êda  que  nocredic  confia  Guy  de  Durfort  ,  (es  entàns  &  défcendans 
mâles  en  ligne  dircac  nez  &:  à  n.ikrc  en  loyal  mariage,  iouilVcntà  perpctuité  com- 
me Icigncurs  propriétaires  dudit  duché  ,  dc^  tiiics,  houncucs ,  dtgmtcz,  rangs, pré- 
rogatives, prateunences  &  privilèges  v  appartcnans,  ainii  qu'en  joui^t  les  autres 
ducs  ('■c  notre  r'n'ium.r  ,  foit  en  ancmblccs  de  iioblcflc ,  faits  <k*  guerre,  qu'autres 
lieux  de  Icaiiccs ,  honncuts  Se  rangs  ,  &:  ce  lous  ic  rellurt  inuncdiat  de  notre  couc 
de  parlement  de  Paris,  en  laquelle  nous  vouloni  que  les  appellations  qui  feront  itt* 
tcrjettc'es  des  officiers  dudit  duché  ,  rcflortiHent  nucmcnc  &  (ans  movcn  ;  Se  à  cet  r* 
efltt  avons  icclui  comte  de  Quintin,  cnlcmblc  les  terres  que  nous  y  avons  unies, 
diftraiies  fle  exemptées ,  diftraycms  Bc  exemptons  de  toits  nos  auiies  juges,  cours ,  te 
jurildiftioos  où  elles  avoient  accoutume  de  reflottir  tant  en  première  inftancc ,  que 
par  appel  avant  b  prefenrc  éredion ,  &  en  tous  cas ,  fors  &  excepte  les  royaux  donc 
la  connoidance  appartiendra  à  nos  juges  qui  avoient  coutume  d'en  connoîtrc,  &  à  la 
cfaaigied'indemni&t  nos  officiers  -,  kquei  duché  ootied.  coufin  Guy  de  Durfort  r  endra 
de  nous  nuement  te  en  plein  fief  ï  canfe  de  nomTour  du  Louvre ,  quant  à  l'iiommage , 
&  fous  une  fculc  foi  &  hommage  qu'il  fera  rcnu  de  nous  prêter  en  lad.  qualicc  de  duc  de 
Qpiniio,  &  comme  tel  nous  voulons  &  entendons  quefèsvailaux  le  reconnoiHcnr 
9t  quand  le  casy  écbéra ,  toi  CiflEent  &  preftent  &  à  fèfdits  enfims  &  defcendans  mâ- 
k-  fc-:ncurs  dudi:  duché,  la  foi  Si  hommage  &  autres  reconnoitlances ,  baiikntad* 
vcu     dénombrement,  faflcnt  &  payent  les  deniers  félon  U  nature  des  terres  qu'ils 
tiennent  de  lui  audit  titre  8e  qualité  de  duc  :  que  nottedit  coufin  Guy  de  Durfotr 
y  puinb  faire  exercer  par  (c5  officiers  cy-dcvant  c'rablis  dans  ledit  comte,  la  jufticc  ^ 
telle  qu'à  duché  appartient ,  6c  fans  qu'à  detiaut  d'hoirs  mâles  de  noiredit  coufîn 
Guy  de  Durfort,  00  de  (ês  deicendans  miles  en  ligne  dirêâe,  ledit  duché  puiflc  ctie 
par  nous  ni  par  les  rois  nos  fucccHcurs  réunis  à  la  couronne,  en  coiifcquencc  dcS 
édits  &  déclaraiions  des  années  ij6tf.  1575.  &  1582.  &  autres  reglcmeiu  faits  pour 
l'éfcâioo  des  duchés,  maïquifats  8c  conuez ,  de  la  rigueur  desquels  Âtits ,  dcd.;ra- 
tions  8e  reglcmens  nous  avons  dMpenfc  &  difpcnfons  ledit  duché  par  ces  prcfentes, 
fans  quoy  nottedit  coulin  n'auroir  accepté  ladite  grâce  »  à  U  charge  aufli  que  Jcdic 
duché  à  delf  aut  de  (uccelfcurs  miles  en  loyal  mariagede  noiredit  coulin  Guy  de  Dor- 
fjrt  ?v  de  (es  v'I-frer.^airv  mUcs,  retournera  à  fa  première  nature,  {.'rrc  qualité, 
ôi  lans  qu  a  i'occaiion  de  ladite  éictlion  il  (oie  La  aucune  diminution  des  droits 
piivil^es,  (éaooes  8c  prééminences  aux  ctacs  de  notre  province  de  Bretagne  ,  qui  c 
appartenoient  audit  comte  de  Qiiiotin,  dans  Icfcjucls  nous  n'e  ntendons  être  fait  au- 
Cune  innovation  qui  picjudicic  à  notrcdii  coulin  Guy  de  Durlort  &  à  fcs  hoirs  fuc- 
cefTcurs. 

Si  donnons  cn  raandcmenr  à  nos  amez  te  f-vr  c^nfcillcrs  îcs  acns  renans  nos 
cours  de  parlement  Se  chambre  des  comptes  a  i'ans,  &:  autres  nos  julhcicrs  SC 
officiers  qu'il  appartiendra,  que  ces  prefentes  ils  faflcnt  lire  ,  publier  &  cnregiftrcr, 
te  du  oHQtcna  en  icclles  jooic  te  u(a  notcedit  confia  Guy  de  Durfbct ,  ia  ^^feny 
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^  &dcf«odan$  nûl«,  pleinement ,  paifiblemciu  pcrpetucUemcnr,  f  ifanrccfTcr  tous 
troubles  6r  «npêchemens  à  ce  toiuraiics  :  Cai  tel  cit  nottc  plailir  ;  &  afin  que  ce 
loïc  cliofc  ferme  &  Ibblc  â  toujours ,  nous  avons  fàic  mente  notre  fcel  k  cefdites 

Stcfcntcs.  Dooné  à  Vcrfaillcs  au  mois  de  mars  Tan  Je  grâce  i<î;i.     de  notre  règne 
!  quinme-huîri^me.  Signe,  LOUIS ,  ^t/*  Boochibat.  Et  plus  bis,  par  le  rov* 
ûffié  CouSAT»  eekeUédagnndfeeaude  dre  vene  en  laci  de  Ibye.  ^ 

•Et  an  dos  eft  ^cnt  :  ârmjfr/  m  ^effe  tiela^mr,  «  rtq«crMfrt  impetum,  m exé 
Signe.  COURTOIS.  r-       -»       a  ^  u^.-vrr/» 

LOUIS ,  par  la  gncc  de  Dieu ,  roy  de  France  «c  de  Ka«tfi«i  i  mw  ainet  éc 
leaux  confcUlcts  les  gens  icnans  notre  cour  de  parlement  de  Rennes ,  Salur. 
Notre  trés  cner  «  bien^amé  coufin  Guy  de  Durfort ,  comte  de  Lorgcs  ,  maiécfaai 
de  Fra  icc  ,  i;oas  a  rcprefcruc  que  par  les  lettres  que  nous  lui  avons  accovdto  an 
mois  de  mars,  portant  aéation  du  comté  de  Quintin  en  duché  ,  il  eft  dit  que  les 
appellations  des  fentences  qui  fcrdent  rendues  par  les  juges  dudit  duché,  refloiti- 
roicnt  à  l'avenir  en  notre  parlement  de  Paris  :  Mais  prévoyant  que  ce  tranfport  de 
jurifdi^ion  Icioit  ucs-ptcjudiciabtc  aux  vaflaux  de  londit  duché  de  <iiintin ,  il  notis 
a  trés-hamblement  foppW  for  ce  lui  pourvoir.  A  ces  caufcs ,  de  l'avis  de  norre 
confeil,  ^  Je  notre  grâce  fpecialc ,  pleine  puiflance  ôf  autorité  royale,  par  ces  pie* 
lentes  llgnéci  de  nottc  main,  voulom  &  nous  pJait  que  toutes  les  appellations  qui 
ferotent  interjetiées  des  foitences  des  officiers  dudit  duché  de  Quinuu,  Ibient  rele- 
vées 5c  jugées  pardev  nt  vous  ,  vous  en  attribuant  à  cette  fin  loate  cour,  kirifdic- 
tion  &  connoiflàncc,  6c  icellc  interdite  à  tous  guttci  jugps,  nonobftant  ce  qui  eft 
foné  i  cet  égard  par  nordîtes  lettres  d'éreélion  du  mois  de  mars  dernier ,  lelquelics 
C  au  furplus  feront  exécutées  fcîon  leur  forme  &  teneur.  Si  vous  mandons  &  enioi- 
gnoijs  que  cciditcs  prefentcs  vous  ayez  à  faire  enrcgiftrif,  comme  aufli  nofdites  Ict- 
ties  d'ereâion ,  &  dloelles  joair  notredtt  coufin  k  maréchal  de  Lorgcs  &:  les  vaf- 
faux  de  londii  duché  de  Quintin,  pleinement,  paifîWcnient  &  perpétuellement  ;  car 
tel      ooirc  plaifir.  Donne  à  Vctlailles  le  onzième  jour  de  fcptcrobrcran  Ac  ç'aré 
*  mil  fixcensquaQcvingfoiue*  ecdeootteimneleqimauiieHDeiiviéme.  Sjgnc  iduib, 

AtVrW      reg^rft  Jk  fêtrUmtn». 

V£U  par  la  cour,  chambres  aflemblées ,  les  lettres  pace&tes  du  roy  données  à 
Vetfàilles  an  mois  de  mats  itfyi.  figné,  LOUIS,  fc  plas  bas  par  le  roy  j 

CoLBERT,&à  côté,  vifi  D  o  u  C  H  K  h  A  T  ,  fccîle'es  Je  cire  verte  ,  données  ca 
faveur  de  mcflitc  Guy  de  Durfort,  comte  de  Lorecs,  maréchal  de  France,  par  lef- 

p  quelles  Sa  M^efté  ayant  refolo  de  donner  audit  fieqr  mar£chal  de  Loi^  de  noa^ 
veaux  témoignages  d'eflime  &  d'afÎLvftion  ,  &:  de  laiflcr  i  fa  poftcrité  une  mar  j  c 
gloneufc  de  rcconnoilTancc  des  iervices  lignallcz  qu'il  a  rendus  à  Sa  Majcfté  dans 
fcs  armées.  A  ces  caufes»  0t  autres  portées  cuites  lettres,  ladite  Majeftéauroit  par 
Iddi tes  lettres ,  crc'c ,  érige  S;  clcvc'  pai  iccîles  la  terre  &:  comté  de  Quintin  fcizc 
en  Bretagne I  appartenant  audit  lieur  matéchal  de  Lorgcs,  entecnble  ia  comté  .de 
Pommery,  dVvaugour,  l'Hermitage,  Quintin  au  Goemenè,  Pumerv ,  Quintin  i 
*c  toutes  terres  à  lui  appartcn.intes ,  e'tant  dans  la  même  province  &  mouvan- 
tes du  roy ,  à  cauie  de  ion  domamc  de  S.  3ncuc ,  avec  toutes  leurs  appartenances 
ac  dépendances,  que  Sa  Majcftc  auroit  uni  fc  incorporé  audit  comté  de  Qpintin  j 
pour  ne  former  à  l'advenir  qu une  feule  &:  même  terre,  en  titre  &  digi.itc  de 
duché ,  pour  fie  a6ii  qup  Içdit  licur  maréchal  de  Lorges ,  fcs  entans  &  de  ceadans 
m&les  en  ligne  diieâe,  nez  &  à  naître  en  loyal  matiagc«  jouiflent  à  perpétuité 

*  comme  feigneurs  propriétaires  dudit  duché',  des  titres,  honi  curs ,  dignitcz,  rangs, 
prérogatives,  ptccnnincnces  &  privilèges  y  apparteitaus,  ainlî  qu  en  jouilient  les 
autres  ducs  du  royaume , foit  en  aflêmbl^de  noUeflcs,  £ùts  de  guerre,  qu'autres 
lieux  de  Icanccs ,  honneurs  &  rangs ,  8f  ce  lous  le  reflort  immédiat  de  l.i  cour  du 
parlement  de  Puis ,  en  laquelle  Sa  Majel^é  veut  que  les  appcilatiuas  qui  rcroc 
iQKiiettécs  des  officiers  dudit  duché,  teflbttifleot  nuèment  &  (ans  moyen,  &:àcec 
eflfet  en  eft  icelui  comté  de  Quintin  ,  cdcmb'e  les  terres  que  Sa  Majcllc  y  a  unis^ 
diftcaitcs,  exemptées  pat  IcUiues  lettres  de  tous  autres  juges,  cours  âc  juciidittiooi 
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mil  elles  avoicnc  accoutume  de  rcfloctic ,  caat  en  première  mflance  que  par  appd 
•tvtnr  la<tiie  éieâkm  *  <c  >en  cou$  cas  fors  fle  excepté  les  royaux,  dtmt  la  connoif-  - 

'iânce  appnrcicnklra  auxjngcsqui  auroicnt  coutume  d'en  connoitre  à  la  charge d'in- 
clcmniicr  les  otiicicfs  «iu  roy ,  kqucl  duché  kdic  licuc  inarcch:]!  de  Lorgcs  tiendra 
>4k  Sa  Majefté  nuCmcnt  &  en  plein  fîef ,  à  cau(e  de  la  tour  du  Louvre  du  roy, 
quand  A  l'homm.igc ,  bqvhcllc  il  fera  tenu  prêter  à  Sa  Majcftc  en  ladite  qualité  de 
dkic  de  Quintin,  &  comme  tel,  fadiie  Majefté  veut  &:  entend  que  (es  vallaux  ie 
reconnoifléot .  ^^uand  le  cas  y  echera,  lui  fâiTent  iC  pfêieos*  tc  k  kUSta  cnfans 
ddcc-  lin^  mâles  fcignctîrs  duJic  duché' ,  la  foy ,  hommage  Se  autres  reconnoifùn- 
<esj  baricnc  aveu  &  dcnombtemenc ,  l^fTent  Se  paycnc  les  dcniccs  Icion  la  nature 
des  terres  qu'ils  tiennenc  de  lui  tiidit  litre  &  qualité  de  dac,  que  ledit  llcur  maré" 
dial  de  Lorgc  y  puilTe  faire  exercer  par  fes  officiers  ci-devant  établis  dans  ledit 
coincc>  la  juHice  telle  qu'à  duché  appartient,  &  fans  qu'à  défaut  d'hoirs  m4les 
-dadic  Geur  maréchal  de  Lorges,oude  fes  dcTccndans  mâles  en  ligne  dircfcc,  ledit 
duch^  puiHc  être  par  Sa  Majedé  ni  pac  les  rois  ûicceflieun  de  ladite  Majclié  réuni 
â  ta  couronne  ,  en  confequence  des  édits  &  declarsKtonsdes  maées  t^66.  ^$79.  6c 
i<Si.  &  autres  rcglcmcns  tans  pour  l'trct^ion  des  diiche2,marquilàts  &  comtés, de 
la  rigucuc  dciqueis  «dits ,  déclarations  &  rcglcmcns ,  ledit  diicnc  cft  difpenfé  par 
lefdices  lettres*  ilans  -quoi  ledit  fieur  mar^^t  de  "Lorges  ri'auitilt  aecepri  la^te  A 
.grâce,  à  I.1  charge  auHl  que  ledit  duché,  à  défaut  de  fucct-nctirs  mSIes  en  loyal  ma- 
riage dudit  lîeur  maréchal  de  Laigcs  &  de  (es  dcrccodans  mâles ,  retournera  à  fa 
-f  temiere  napare ,  titre  &  qualité,  tt  fins  qu'à  roccalîon  de  ladite  éreftion  11  loic 
riit  aucune  diminution  des  droits,  privilèges,  fcances  Se  prce'minenccs ,  aux  états  de 
la  province  de  Bretagne  qui  appartcnoient  audit  comté  de  C^mtin,  dans  leiqueis 
Sa  Majcilc  n'entend  erre  fait  aucune  innovation  qui  prcjudicie  audit  feue  maréchal 
de  Lorges,  fes  hoirs  Ce  lucccflcurs ,  iccllcs  lettre?  patentes  adrcfTantcs  au  parlement 
de  Bretagne  ,  avec  maudcincac  à  ladite  cour,  chambre  des  comptes,  Se  autres 
julticiets  qu'il  appattiendra ,  qu'icellcs  lettres  fufTcnt  lïjès ,  publiées  &  enrcgiflrées, 
-Ardu  contenu  en  icelles,  joniiTrnt  Se  ufcnt  ledit  fieur  marcchaî  de  Lorges  ,  fr-^  enfans  &: 
dcfccndans  mâles  plcinetnciii ,  pailîblement  &.  pcrpctucllcmcut,  failant  cclfcr  tous 
troubles  &  empccnemcnt  à  ce  coiuraiies.  Autres  lettres  données  à  Verfàilles  le  11. 
feptcir.bre  1691.  fignc  LOUIS,  &  plus  bas,  par  le  roi,  Coldert,  &:  fccllc'es  da 
granJ  iccau  de  cire  jaune  ,  accordées  audit  fieur  maréchal  de  Lorges  ,par  lc;t|ucllcs 

fur  ce  qui  auroit  été  rcprcfcnté  par  ledit  fîeur  maréchal  de  Lorges ,  que  par  lef-  B 
-dites  lettres  cy-dcfTus,  portant  ctéatioa  du  comté  de  Quintin  en  duchc,  tl  c(l  dit 
•que  les  appellations  des  fcntcnces  qui  (croient  rendues  par  les  juges  dudic  duché  , 
rclTorriroient  à  l'advcnir  au  parlement  de  Paris ,  mais  qu'ayant  été  prévû  que  ce 
tranlpoct  de  Jurifdidion  Icioit  très  pt^udicùibic  aux  valTaux dudit  duché  dé  Quintin, 
Sa  Majellé,  par  Iddites  lettres,  veut  te  entend  que  toutes  les  appellations  qui  fe- 
ro.:t  iiKcrjcttccs  des  otTicicrs  duJit  duché  de  Qiicntin  ;  fuient  relevées  &  jugées  au 
parlement  de  Rennes,  en  atttibuant  à  cette  hn  toute  cour,  jucifdiâioa  fie  con» 
notlfance  i  kelles  interdite  i  tous  autres  juges ,  nonaib(bnt  to  qui  eft  porté  ï  cet 
^ard  par  Icfditcs  lettres  d'c'rcc^ion  du  mois  de  mars  dernier,  IcIqucIIes  au  furplus 
icront  exécutées  teion  leur  forme  teneur  -,  requête  préfentce  à  la  cour  par  ledit 
iieur  maréchal  de  Lorges ,  duc  Quintin ,  flgnce  Mmuc ,  par  laqoellî  de  pour  les 
caufcs  V  contenues,  il  rcqueroit  qu'il  plùt  à  la  cour  d'ordonner  que  Icfditcs  lettres 
kroiuit  reetlhéescn  la  cour  pour  jouir  par  ledit  licur  maréchal  de  l'eflct  d'iccUeSy 
Zc  être  cxwucées  félon  leur  forme  &  teneur,  ordonnance  de  Ut  cour  de  foie  hiontrc 
au  procureur  gênerai  du  roy  du  12.  oâ-ubrc  Ifipi.  conchidons  dndir  procureur 

Î'cneral  du  roy  le  tout  mûrement  coalidctc  :  la  cour  a  ordonne  fie  ordonne  que 
efdites  lettres  patentes  feront  regiftrées  au  greffe  de  la  cour,  pour  avoir  effîK&cn  C 
jouir  l'impétrant  (uivanr  la  volonté  du  roy ,  pour  exécutées  à  l'égard  du  rc/Iort 
des  appellations  de  la  jurifdiâion  de  Quintin  ,  conformément  aux  lectics  patentes 
de  Sa  M^efté  en  forme  de  dedatatkm  du  11.  (cptembrc  dernier ,  feulement  &  i  ce 
o:\r  pcrfonne  n'en  ignore,  ordonne  que  le  prcfent  fera  lû  pi;bl:c  en  l'audience 
de  la  jurifdidion  de  Quintin  ,  &  tcgillic  au  greffe  d'iccUc,    fait  cii  parlement  à 
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LÏ^^K'^u^  fface  «le  tKà..  rol>  France  k  «fe  Nivatie .  à  nos  ame*  ^ 
''^'^'^  ^«  «^««"Pt"  à  Nantes ,  Salut. 
Notre  trés-dierae  bien-amc  coulm  Gay  de  Ourfocc ,  comte  de  Lorges .  maréchal  de 
France  ,  chevalier  de  nos  ordres  &  cap.tamc  d  une  des  compagnies  des  gardes  de 

Sfe^îSSî';^*^:'?'^."'^^"'  P^^^"^^^  Icu  avons  accor. 

.  deesaumois  d«mars  de  I  année  1691  portant  création  du  comte  de  Quimin  eu 

duché  .  nousaunons  pour  les  caufes  &r.  confiderations  énoncées  en  wXA  lettres, 
crée,  ckve  .&  érige  la  terre  &  comte  de  Qi,iutin  .  fcize  en  Bretagne  ,  appartenant 
MKCediC  coafin  ,  enfemble  la  vicomte  de  Pommcriih  ,  d'Avaugour ,  1  HcrmitaM 
Quint.n-au-Guemc.K  ,  Pumeri-Qain.in.&  toutes  torrcs  à  lui  appatiuMttsTSnt 
dans  la  même  orov^nce  &■  fnn»»9nrM  x  j   .  '^'^ .  ^^Ti 


ricuc, 


,     .  — ~  '  -         vQ"..'i..,«i.  lumcs  nrrcs  a  lui  appartenamcs . 
dans  la  même  province  *  mouvantes  de  nous  à  caufc  de  noire  domaine  de  S  R 

jj  avec  tout»  taiB  appartenances  &  dépendances  que  neus  avons  uni  &  incorporé 
audit  comrc  de  Quint.n  ,  pour  ne  faire  à  l'awoir  qu'une  feule  &  même  tcrrren 
ttttcfic  dignité  de  duché,  pour  &  afin  que  notredic  coulm  Guy  de  Durfort  .  fcs 
entas  ee  defcendans  tntles  en  ligne  ducckc,  nez  &  à  naître  en  loyal  mariage,  iouU* 
fent  à  perpétuité, comme  feigneurs  piopricra.rcs  dudit  duché,  des  ticits , fooneursi 
digngz,  rangs,  prerog^jves,  Fccmii«uices &  privilèges  y  appartcnans,  aiafi  cm"cr^ 
jooillênc  les  autres  ducs  de  nocce  royaume,  foie  en  aflWicK  de  noblcae.  fa,  s  de 
guerres,  qu autres  l.cux  de  fonces .  honneurs  &  rangs,  &cc  fous  le  reflic  iirim^ 
diat de  iu>tte  cour  de  «urlemcnt  de  Paris ,  en  laquelle  il  eft  dit  que  les  appelbtions 
qui  feront  interjettéestfes  dlidersdudic  dach(£  reffcrt.roient  nuement  &  faLl  moycn^ 
&  à  cet  effet  avons  leelui  cnmrc  de  Qumtin  ,  enfemble  les  terres  que  nous  y  aioc^ 
unici.diftraites  &  exemptées  de  tous  nos  autres  juges ,  cours  &  )ur:(diaions  où  elles 
avoicnt  aecjituiné  de  rellonir.uitc  en  première  inftance  que  par  appel  avant  ladite 

C  ercaioil  ,  &  en  tous  cas  ,  fors  &  excepté  les  royaux,  dout  la  conïoiû'ance  appar- 
tiendra a  DOS  juges  qui  avoient  coutume  d'en  connoiuc,  &  à  la  charge  d  indenuîirer 
nos  officiers  lequd  duché  notredic  ooulîa  tiendra  de  nous  nucmcm  &  en  pkm 
fief  a  caulc  de  notre  tout  du  louvrc,  qaant  à  l hommage  ,  &  ce  fous  une  feule  foi 
ti  hommage,  laquelle  il  (cra  tcau  de  nous  prêter  en  ladite  Qualité  de  duc  de  Om  i- 
tin,  &  comme  tel,  que  ttnisfesvaflaux  le  reçoiinoiffent,  quand  le  cas  y  écherra  lui 
faflent  &:  prêtent  5c  a  fcfdits  cnfans  &  dcfcendans  mâles  fcigneurs  dudit  duché  la 
foi  &  hoinmaec  ,  &  autres  rcconnoilîances ,  baillent  aveu  &  dc'ftombrcment  Ment 
&  payent  les  dcnicts  fislon  la  n^iturc  des  terres  qu'ils  tiennene  de  lui  audit  titre  & 

•  Qualité  de  duc ,  que  notrcdit  coufin  Guy  de  Durfort  y  puifle  faire  exercer  par  fcs  of- 
ficiers c^-dcvaat  ciabhs  dans  Icilu  comté,  lajufticc  telle  qu'à  duc  appartient  & 
fans  qu'a  dc6ut  d'hoirs  miles  de  notredit  coulin  Guy  de  Durfort  ou  de  dclccn- 
dans  mâles  en  ligne  dirrifc  .  ledit  duché  puiffc  être  par  i  ous ,  ni  par  les  rois  nos 

Xi  fucceffeurs,  réuni  à  la  couronne  en  confequencc  des  édits  &  déclarations  des  années 
jstftf.  1Î79.  &  ijSi.  &«utrcs  tcgicmens&îts  |poarl»éreaion  desduchez .  marqai- 
fats&  comtez  ,  de  la  rigueur  defquels  é}^^ ,  déclarations  c\'  rcgîemcas  nous  avons 
par  noldites  lettres  difpcnlc  ledit  .  ucht,  un.  quoy  nutrcdit  coufin  n  auroic  accepté 
ladite  grâce  ,  à  lachame  aiiiri  que  ledit  duché,  à  défaut  de  ruoceOèur»  miles  en 
loyal  mariage  de  notredit  coulin  Guy  de  Durtoi  t  &  de  fcs  dcfcendans  malcs ,  rcrn«t-.. 
nera  à  fa  première  nature ,  titre  &  qualité  ,  6c  im$  qu'a  i  occafion  de  ladite  ctcOion 
il  foir  fait  aucune  diminution  des  droiÉs,^rivilcge$ ,  féanccs*  prééminences  aux  e'tats 
de  notre  province  de  Bretagne  qui  appartiennent  audit  comte  de  Qiiintn  ,  dins 
lefquelstioiisn entendons  être  fait  aucune  innovation  qui  préjudicic  i  noucdu  cou- 
fin Guy  de  Durfort,  fes  hoirs  &  fuccefleurs,  &  par  aunes  nos  tertres  du  premier' 
juillet  169}.  nous  aurions  pour  les  caufcs  &  raifons  v  cho  iclc-,  permis  à  notredic 
coufin  Guy  de  Durfort  de  vendre ,  atentcr  ,  échanger  ou  aiTcagcr  les  terres  vaines 

E  &  vagues  domaines  coupaWcs  &  autres  domaines ,  Iwts  lorcts  ,  jurifdiaîoh,  droit» 
dépcodans  dudit  duché  de  Qjttotin ,  vicomté  de  Pommeriih,  terres  &  cigncuricsdc 
IHomttge,  Avaogour  «C  autres  ,  de  conlervcr  &  retenir  la  féodalité  ;  juftice  & 
lUtUdiftion  fous  Icfdircs  feigneunes,  conjointement  ou  fcparcment.au  choiJt' de  no-' 
(redit  couùn,  retenir  par  lui  lui  IclHitcs  aliénations  des  ccn^  à'  rentes  féodales  noue 
marque  de  (cigneuric  diteâefat  les  nouveaux  vailaux  VSc  rentiers,  pour  nous  rendre 
par  lui  se  fes  ayans  cautcs  redevance  Se  obciflancc  bus  un  icul  aveu  dudit  duch^  de* 
CJjiOntm ,  iaos  toutefois  préjudiciel  ni  d^toeer  aux  utàgps,  ftancbilès ,  lib^rtez ,  exenti^ 
Tme  r,  '"'    •  '    L  ^ 
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lions  des  habitans  des  lieux  >  &  nous  avons  à.cci  eftct  rclcvc'  ôc  difpcnfc  nocredic 
coufin  marédial  de  Lorges  ,  doc  de  Quintin  ,  de  l«  rignear  des  articles  }f  8. 3^9* 

&  autres  de  la  contunic  Je  Bretagne,  Icfqucls  nous  ne  voulons  lui  nuire  ni  prcju- 
dicicr,  6t  par  nolditcs  lettres  impoié  lilcncc  à  nos  procureurs  généraux ,  leurs  lubiti- 
tots  >  8s  à  tons  autres ,  &  lui  avons  par  nos  mêmes  lenrei  fût  don  &  letnile  de  ions 
J5£  chacuns  tes  droite  de  lo  l^  &  vcnreç ,  &  autrei;  droits     devoirs  (cigneuriaux  qui 
poutruicat  nous  ctrc  dûs  â  quelque  prix  &  fomme  qu  ils  puiHcnt  monter  &  revcuit  j 
te  pour  donner  phis  de  moyen  à  notre  oouGn  de  trouver  des  pcrfonnes  avec  Idquelles 
il  pniflir  tiaitcr  pUis  avant.i^euîcmcnr  pour  le  bien  &  uiilitc  de  (e<;  aîhircs  ,  nous 
lui  avons  accorde  pour  Jauc  Iddiics  venditions>  arrentemens,  aticagcmens ,  fie  autres 
alienanons ,  le  temps  de  dix  années,  à  compter  du  jour  &  datte  dcrdites  letiret,  te 
comme  nolditcs  lettres  d'aficagemcnr  ne  vous  ont  point  été  adteflccs  pour  procéder 
à  rcntcgiftrcmcnt  d'iccUcs,  Ôc  que  l'uac  &.  1  autre  le  trouvent  à  prelent  luranutcs, 
par  cette  raifoh  vous  en  pooriez  faire  difficulté  ,  s'il  ne  vous  appert  de  nos  lettres 
a  ce  ncccHairc^.     A  ces  caufes  ,  voulant  favorablement  traitcrnotreJitcoulin,  &:  le 
faire  joair  Je  i'ctkt  de  nofdites  lettres,  nous  vous  mandons  &c  ircs  cxprcflcmcnc  en- 
joignons par  ces  prelentcs  fjgnées  de  notre  main ,  que  Vous  ayez  à  procéder  à  I  cn- 
regiftrcmcnt  de  nofdites  lettres  du  mois  de  mars  1^91.  portant  crcation  J-i  rr  riué 
.  de  Quintin  c.i  duché  ,  &  de  celles  du  premier  juillet  u.pi.  pour  afl-cagcc ,  cy-actaciiccs 
(ousle  coutrelccl  de  notre  chancellerie,  &  de  leur  contenu  faire  jouir  &  u(er  notre* 
dit  coufin  Guv  de  I\  t  L',ics  cnfans  &  defccndans  mâles,  pleinement  îc  p:i;ritilc- 
irtcntt  ccflant  &:  failant  (.ctlct  lous  ccoublcs  &  empcchemeas  à  ce  conrraucs ,  nunob-" 
liant  6c  fans  vous  arrctcr  à  ladite  obtniflion  d'adrelVe  &  à  la  Turannation  d'icdles, 
que  noub  ne  voulons  lui  nuite  ni  préjudidcr,  &  dont  nous  Tavons  rclcvc  &  relevons 
pat  ccfdircs  prclcntes  :  Car  tel  cft  notre  plaifïi.    Donné  à  VerCiillcs  le  deuxième 
jour  daouil  l'an  de  grâce  1699-  &  de  notre  r^ne  le  dnquaD«e>leptiéiiie.  iigaé, 
JLOUiS.  Bt  plus  bas  pat  le  roi,  Colbskt. 

» 

Exinùt  des  r^^a  de  It  tha»ire  des  eemfM  de  3Sreféff$e, 

VEU  pat  h  cfaambte  les  lettres  patentes  du  roy ,  donnée?  à  Verfailles  au  mois 
de  mars  1691.  fignéfcs,  LOUIi.  Et  plus  bas  par  le  roy  ,  Colbert,  &  à  côté 
f'ifâ.  Bouc  HEP  AT.  lit  fccllécs  du  grand  Iccau  de  cire  verte,  otTtenues  par  mcffire 
Guy  de  Durfott ,  comte  de  Lorges ,  maréchal  de  France,  chevalier  des  ordres  du  roy, 
.  capitaine  de  Tune  des  compagnies  des  gardes  du  corps  de  Sa  Majeflé,  par  lefquellcs 

Ïour  les  grands  &  importans  fervices  qu'il  a  &  fes  auteurs  rendu  a  la  couronne  de 
tance  i  Sa  Majcll^  de  gtace  fpedale ,  pleine  puiflance  te  aticottté  royale ,  a  crée ,  érigé 
&  élevé  U  terre  fie  comté  de  Quintin ,  fcîruée  en  certe  province  de  Bretagne  ^pplxc- 
icnaïuc  audit  licut  comte  de  Lorges ,  enfemble  la  vicomte  de  Pommcriih,  d'Avau- 
gout«  1  Hcrmicagc ,  Quiutm  au  Gucmené»  Pumery-Quintia  ,  6c  toutes  tertcs  à  lut 
appartenantes  Àant  dans  ladite  province  &  mouvantes  de  SaMajeftc,  à  caufe  de  Ton 
domaine  de  Saint  Bricuc,  avec  toutes  leurs  appartenances  5c  dépendances,  qu'elle 
a  uni  &  incorporé  audit  comté  de  Qainrin,  pour  ne  formct  à  l'avcoir  qu'une  feule 
te  même  terre  en  titre  &  dignité  de  duché ,  pour  te  afin  que  ledit  fîeur  comte  dé 
Lorges,  (es  ciifans  >îc  dcfanJans  m.tlcs  en  ligne  diredc,  nez  &  à  naître  en  loyal  ma- 
tiagc ,  jouiflcnt  à  pcrpctuitc ,  comme  (eigncurs  propriétaires  dudic  duché  ,  des  titres, 
honneuts,  dignitez,  rangs,  prérogatives ,  prééminences  8c  privilèges  y  appartenans, 
air.ii  qu'en  j  miilc.it  les  autres  ducs  du  royaume  ,  foit  en  rallciiiblce  de  nobicllc  , 
laits  de  guerre ,  qu  autres  lieux  ,  lequel  duché  ledit  ficur  maréchal  de  Lorges  tiendra 
tioë'meDt  &  en  plein  fief  de  fadice  majefté,  k  caufe  de  fâ  totir  du  louvre,  quant  à- 
rhominage  ,  &:  ce  f<nK  une  feule  foy  &  hommage  ,  laquelle  iî  prêtera  en  ladite 
qualité  tk  duc  de  Quintin ,  &r  comme  tel  Sa  IAmUc  veut  &  entend  que  fcs  vaflàux 
le  reeonnojflent,  &  quand  le  cas  y  écherra  lut  nllèhC'  &  prêtei  t  la  foy,  hommage 
te  autres  rcconno.trasiccs  ,  baillent  aveu  fic  dénonibreinent ,  &c  de  faite  exercer  la 
jufticc,  telle  qu'a  duché  appartient ,  ainll  que  plus  au  long  Iclditcs  lettres  le  con- 
ticnnnent  ;  aiittes  lettres  de  Sa  Majcftc  du  1 1 .  i'eptembre  dudit  an  mil  fix  cent  nonante^ 
un,  fîgnccs  LOUIS.   Et  pîui;  lias  par  le  rov  ,  Colbert.    Et  fceliccs  du 
grand  Iccau  dç  cire  jau.îc  ,  aufll  obtenues  par  ledit  lieur  maréchal  de  Lorges  , 
en  confcqueiice  des  letttet  pàtentes  cf^dSogf  poitant  que  lés  appeBtfjons  qui 
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feront  interjetices  des  (ententes  des  officiers  dudit  duché  de  Quintin.loicnt  relevées 
•*  &  jugées  en  li  cour  du  parlement  de  Bretagne i  à  cette  ha  Sa  Majefté  lui  en  attri- 
bue" toute  cour ,  jurifdiftion  &  connoifljncc,  noi  obftjnt  ce  c;ui  eft  porte  à  ccccgard 
par  lefJitcs  lettres  patentes  cy-dcflus.  Encoïc  autics  Ictircs  de  <adnc  Majcfti  du  dcu- 
stictnc  aouft  dernier ♦patcilicment  (ignées  LOUiS  ,&  plus  bas,  parle  roy  ,CoLBE»Tt 
&  fcfllcfs  auffi  ,  obtenues  par  ledit  iicur  maritlial  de  Lmgcs ,  pottant  mandement 
à  la  cluuibic  de  procéder  à  l'enregiflrémcit  dclditcs  lettres  parentes  du  mois  de  mars 
t69i* ci-devant,  fans  s'arrêter  à  l'obmiUion  d adrcdè  &  furanatiom  (ficelies,  Icàties 
lettres  avec  autres  pièces  cnfcmblcs  attachées  lous  le  contrcicci  de  la  chancellerie, 
requête  eu  ladite  chambre  prcfectc  par  ledit  licur  niatcchal  de  Lorgcs  afin  d'cnre-' 
gidremcnt  défaites  lettres ,  &  pour  avoir  cflee  fit  en  jouir  (uivant  la  vdont^  du 
roy.  ladite  requête  figncc  Bouchard  ,  procureur,  conclufionsLin  procureur  du  roy  , 
&  tout  mûrement  confiderc  :  U  chambre  Icmcftrc  an'cmbléc  ,  a  ordonne  &  ordon- 
ne ,  que  Ictdites -lettres  feroat  lues,  publiées  &  regiftrces  au  greffe  d'icclle  pouf' 
*  jouir  par  l'impétrant  de  l'ciFct  d'icelles  (uivant  la  volontc  du  roy  ,  à  la  charge  audit  im- 
pétrant de  recompenfer  Sa  Majeilé  de  la  perte  «Se  diiuuuitioi  que  ladite  ctcftion 
peut  apporter  à  fes  domaines  droits,  fuivant  l  infonnat.on  qui  en  fera  feite  dam 
iix  mois»  pat  meflire  JoTeph  Roufleau,  prtlident ,  &  maître  Claude  d'Ollier ,  con- 
feilfer  flc  maître  i.  cette  fin,  commis  en  prcfcnce  du  procureur  generjl  du  rov,  & 
que  ledit  impétrant  fera  tenu  de  (aire  l'hommage  en  ladite  chambre,  ou  d'y  rap- 
.  porter  lesa&es  qu'il  en  aura  lait  entre  les  mains  de  Sa  Majcflé,  S:  d'y  fournir  se 
rendre  tes  aveos  Se  denomhremcns  en  !a  manière  accoutumcc.  Fait  en  la  chambre  des 
corçptci  à  Nanrc;  le  19  fcptcirbre  1699.  (îgné  Chartieh.,  greffier ,  bc  i  côté 
collationnc  Denis,  ôî  (celle j  &  plus  bas  e(l  écrit,  collationnc  aux  originaux  en 
parchemin  ,  aparus  par  ibonfîeiir  de  h  FuUxo ,  &  à  lui  rendus  par  moi  (ouilignaiit 
C  greffier  au  duché  de  Qniatin  ,  ce  jour  iîxiéme  février  170a  figné  Joseph  Dacomb, 
greffier. 

Ltttrex  ie  tku^ment  i»  am  Àt  U  itrrt    dmthédt  ^juntm  tu  uIm  dt  Urges. 

LOUIS,  par  la  grâce  de  Dieu ,  roy  de«prantee  &  de  Navarre ,  à  tous  prcfcns  & 
n  vcn'.r  ,  Salut.  Notre  trc<-clicr  &:  bicn-amc  confin  Guy  de  Durforr,  duc  de 
(^uitin,  &  l'un  des  barons  de  notre  proviucc  .^c  Bretagne  ,  nous  a  trés-humble- 
mcnt  remontré  que  Margnerite  de  Mongommety ,  héritière  de  cerre  mailon ,  ayant 
c'pou'c  un  de  fes  ancêtres  ,  &  apporté  par  ce  mari.^gc  la  terre  de  Lorgcs  dans  (à 
mailoo ,  lequel  nom  de  Lorgcs  avant  même  toujouts  été  porté  par  notre  trés-cher 
8c  bien-amé  coolio  Guy  de  Durfort,  maréchal  de  France,  fon  perc  ,  lequel  a  mé* 
me  (ouhiitc'  qu'il  fut  perpétué  dans  fa  poftcritc,  nottcdit  coufln  le  duc  de  Quintin 
voulant  le  contorœcr  au  dcfir  de  notrcdit  cou(în  (on  pcre,  &  perpétuer  ledit  nom 
D  de  Lorges  dans  la  branche  de  fa  maifon  dont  il  dè  maintenant  le  chef,  &  à  cette 
fin  le  fÎLur  Roufîelin  de  Moncoutt,  à  prc(ent  propriétaire  de  la  terie  de  Lorgcs  par 
aftc  du  dix  novembre  prcient  nu>is,auroit  agrée  ledit  changement,  à  condition  que 
notrcdit  coufin  le  duc  de  Quintin  loi  fburniioit  nos  lettres  pour  le  changcmcnr  du 
nom  de  Inrfire  terre  de  Lorges  en  celui  de  Moncourt  ;  &d  autant  que  notredic  cou- 
fin  a  tatistait  a  ia  fufdttc  condition,  U  nous  a  trcs-humblcment  demande  la  grâce 
de  vouloir  commuer  tt  changer  leÂt  nom  de /on^  duché  de  QuM.tin  en  celui  de 
Torn^e-i,  »:  lut  en  faire  expédier  nos  lettres  fur  ce  nccclTaires.  A  ces  caufcs  ,  apiés 
avoir  fait  voit  en  notre  confeil  ledit  adc  dudit  Rouflciin  de  Moncourt  cy -attaché 
Ibus  notre  contre-fcel  ivec  copie  de  noiditcs  leisics ,  par  lelqueUes  nous  avons  com- 
mu'^  Ir  r-oni  de  Lorgcs  que  portoit  hditc  terre,  m  celui  de  Moncourt  qu  elle  por- 
tera a  I avenir:  Nous  dcfirant  gratifier  &  lavorahiement  tcaitct  notrcdit  coulin, té- 
moigner aulli  par  quelque  chofe  d'autentique  âc  qui  en  pniilé  feirè  foi  à  la  pode* 
JE  rite  ,  la  fjtisfaaion  parfaite  qui  nous  demeure  des  L^rrrRH;,  c-intinucls&  fîgnalcz  Icr- 
yiccs  que  nous  a  rendus  nottcdit  coufin  fon  perc  tant  a  la  tcic  tic  nos  armées,  que 
dans  nos  piovinces  bc  auprès  de  notre  perfonne,  perpétuer  en^memoitv  de  lat  on 
nom  qu*il  n  rerdu  illuftre  p-rr  fr^  vertus  &  Tes  grandes  aftions ,  rendre  un  témoi- 
gnage perpétuel  li:  durable  a  1  cihmc  lingulictc  6l  pattaitc  que  nous  en  conlctvons, 
&  ptupofcr  n^cmc  cet  exemple  à  imiter  &  ttn  (  beau  modelé,  à  fuivie  à  nosft^ets» 
8c  liogulieremcnt  à  ceux  de  ia  maifon  ;  nous  avons  changé  &  commué ,  changeons 
&  commuons  ledit  ancien  nom  du  duché  de  Quintin  en  celui  de  Lorgcs ,  duquel 
nom  de  liOig^  fioas  Xwm  éxeoU  U  deoocoas  par  cddiies  piefantci^  >  Voulooi 
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&  nous  plaîc  qu'à  l'avenir  nocredit  couda»  Tes  cnfjiis,  poiVerité ,  &  lignée,  fuccd^ 
feon  &  ayans  caufc  polTedans  tedic  daché*  té  làflcnc  i  l'avenir  tMimncr,  qualifier  A' 
appcHcr  ducs  de  Lorgcs  ,  &  que  leurs  aveus  &  dénombrcmcns  nous  foicnt  rendus 
lotts  ledit  nom  de  duc  de  Lorgcs  &  baron  de  notredite  province  Btctagnc,  &  que 
tes  wl&inc  &  tenanciers  dudic  duchét  CakiC  noblement  qu'en  roture,  leur  rendent 
auflî  leurs  adveus  &  dcnombremcns  audit  nom  de  duc  H-  !  ^rt^es  &c  de  baron  de 
noctedice  province  de  Bretagne ,  fans  que  pour  raifon  diunc  tiungemcnc  du  nom  de 
Qllindn  en  cdai  de  Lorgcs ,  noctcdic  coulm ,  Tes  rucccflcurs  Se  ayaus  caufe,  loienc 
tenus  envers  nous ,  ni  fcs  vafiaux  envers  lui,  à  autres  &  plus  grands  droits  ni  devoirs 
que  ceux  autquels  ils  ctoicnt  tenus  avant  lefdites  prclcuces ,  iam  aucune  auiic  inno- 
raeion  ni  changement  que  dudit  nom  de  Quiodn  en  celui  de  LoigeSt  lequel  ne  pourra 
nuire  iiî  prqudicicr  à  notredit  couîîn,  4c  à  tous  (es  droits,  rang  comme  duc,  du  jour 
&  datte  de  nos  lettres  patentes  du  mois  de  mars  mil  iix  cens  quatre-vingt-dix ,  por-  g 
tanr-^ieftioli  dudic  coom  it  baronnie  de  Quintin  en  duché,  droit  de  pcéfider  en 
fon  rang  en  nos  états,  comme  baron  de  notredite  province  de  Bretagne,  préémi- 
nence àc  droits  y  attribuez ,  aufqucls  nous  l'avons  en  tant  que  de  bcfoin  leroic 
maintena,  gard£  le  contètvé,  &  maintenons,  gardons  &  conservons  par  ces  pré- 
fentes  (ignées  de  notre  main  ,  (ans  qu'il  puific  cccc  uoublé  en  quelque  forte  &  ma- 
aiece  que  ce  foit.  Si  donnons  en  mandement  i  noti  amez  le  feaux  confeillers ,  les' 
gÇ98  Ëepans  notre  cour  de  parlement  &  chambre  de  nos  comptes  à  Pasis  6e 
tn  Bretagne  >  fi:  autres  officiers  qu'il  appariiendxa,  que  ce$  pcékates  il  fàllènt  re- 
â(b:er  ,  &  du  contenu  çn  icclles ,  joiiir  Se  ufer  notredit  coaiîn  expt^nt ,  fcs  fuc- 
^^«rs  fie  ayans  caule ,  pleinement  ^  paifiblcmcnc  ic  pcrpcrucllcnneut  >  ceflfant  fi«:ât* 
(âtit  cefTet  cous  ccoable»  cropécbcmcnc  à  ce  contraire  :  Car  tel  eft  ootie^plaiîîc» 
6c  afin  que  ce  Mt  Aàk  fttme  fie  ftable  k  toûjours ,  noos  avons  fiiit  mettre  notre 
fcel  à  ceîdiccs  prcfentcs.  Doanccs  î  Vcrfaillcs  au  mois  de  novembre,  l'an  de  grâce  -, 
mil  fcpt  cens  iix,  fie  de  notre  rcgne  le  loixantc-quattç.  Siené,  LOUIS,  &  lut  Je 
reply ,  par  le  roy ,  PHBiYrotAUX  »  te  kàtà  du  gtand  fiaean  de  m  verce  en  hcs  de 

V£U  par  la  cour  les  lettia  -^tatences  du  toy,  données  à  Verlàilles  au  mois  de 
novembre  1706.  ûgnée  LOUlS,fie  îax  le  rcply ,  par  le  roy  ,  Phelyppeaux  , 
te  fcellées  du  grand  (ccnu  de  cire  verte  en  lacs  de  love,  obtenues  par  meilîre  Guy 
de  Durfort ,  duc  de  Quintta>  fie  l'un  des  barons  de  ia  province  de  Bretagne»  pac 
lefquelles,  pour  lies  canfèi  y  cantennfs  ,  le  (eigneur  roy  a  changé  fie  commué  f an- 
cien nom  du  duché  de  Quintin  en  celui  de  Lorgcs,  duquel  nom  de  Lorgcs  il  la 
dàxiré  par  lattes  t  veut  &  lui  plaie  le  feiuieuc  roy  qu'à  l'avenir  ledit  ficur  de  Dut' 
ferc,  fes  en&ns  poftérité  fie  lignée,  fucceïïèuR  fit  «yam  can(è,poflèdan[  ledit  duché, 
(e  fa  fient  à  l'advenir  nommer,  qualifier  &:  appellcr  ducs  de  Lr  i-c, ,  &  que  leurs  £^ 
aveus  £c  dénombrement  Uàcox.  rendus  audit  Icigncur  roy  i  bus  ledit  nom  de  duc 
de  Lorgcs ,  fie  bacon  de  la  province  de  Brengne,  fie  que  les  vaflant  cenancîers  , 
^ud.t  duché,  tant  noblement  qu'en  roture,  leurs  rendent  aufll  leurs  aveus  d  L  - 
nombremens  audit  nom  de  duc  de  Lorgcs ,  fit  de  bacon  de  ladite  province  de  Bre- 
tagne, ûins  que  pour  raifon  dudic  diangemenc  du  nom  deQuintin  encdut  dcLorges, 
ledit  fieur  de  Durfoa,  fcs  fuccefTcurs  &:  ayans  caulc,  foient  tenus  envers  ledit  fci- 
gncur  coy  »  ni  fes  valTaux  envers  lui ,  à  auttes  fie  plus  grands  droits  ni  devoirs  j  que 
ceux  auTquels  ils  étoienc  tenus  avant  kfdites  lettres  1  fims  aocmie  autre  innovation 
ni  changement  que  dudit  nom  de  Quintin  en  celui  de  Lorges ,  lequel  ne  pourra 
nuire  ni  préiudiciet  audit  iicut  de  Dutfott  >  &  à  cous  les  droits ,  rang  comme  duc  > 
dii  jooc  fit  daice  des  Iccctcs  patentes  tludit  feigncur  roy  du  mois  de  mats  1^90.' 
portant  création  dudit  comté  &  baronnie  de  C>uintin  en  duché ,  droit  de  prcildcr 
en  Ion  rang  aux  états ,  comme  baron  de  la  province  de  Bretagne ,  prééminence  fie  fi 
droits  y  attribuez ,  aufquels  ledit  feigneuc  roy.  en  cant  que  befaîn  fooic,  fa  roaino 
tenu  ,  gardé  &  coi.fervc,  ainfi  que  plus  au  long  le  contiennent  lefdites  à  la  cour 
adrellantcs,  &  la  requête  prclentcepar  l'impccrant  afin  d'cnrcgiftrcmcnt  doldites 
lettres ,  condufioos  dû  procureur  gênerai  du  roy.  Ooy  le  rapport  de  M.  Thomas 
Dreux,  confalict,  tout  confidcrc'  :  la  cour  ordonne  que  lefdites  lettres  feront cnrc- 

Î;iilrées  au  grclïe  de  ladite  cour,  pour  jouir  par  i  impétrant ,  les  cnfans ,  potlçnté  fie 
Ignée  «focoelTeu»  ^  ayons  cantp*  de  reflet  9t  contenu  anTdifies  ktties,  fie  écce 
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exécutées  /elon  leur  forme  &  teneur.  Faic  en  parleoictic  ^^f.^*'^? 
fcpt  cens  fix{  coUtciamiir  flgo^  Dii^f  iiibt.  • .       -         r  '  •  i^^n^--^^ 


Et  (ur  le  rcply  dclditcs  lettres  cft  écrit  ,  regiflrces  ,  wj  le  frocuremr  gênerai  d»  rv/t 
jtmr  PâT  limfetrtM ,  fes  enfmst  feftcrite  é"  lig"''  >  fuccejfeurs  &  tymt  aui/è,  éi 

effet  ey  ctntenu  ,  c~  ''^"t  exécutées  félon  leur  ferme  cr  teneur  ,  JuivârU  f  ffit^-^S^ 
j«ur.  A  Pans  én  farUment ,  le  7.  décembre  1706.  Siffu  ,  Du  Tillet. 

Et  ed  encore  écrit  fur  le  reply  ddidites  lettres,  regifiréfs  mU  Aéuriireéff  mff 
teSf  U  18.  décembre  1706.         ,  RicHBR  >  «vrc  fésre^*  .        k  . 


LA  U  Z  U  K 

DUC  H  i. 


Tim/  tn  tmit 


LF  comîc  de  LauzuDi  en  la  gcncralitc  de  Bourdcaux  c!c£lion  d'Agcn,  &r  qui  a 
lians  la  |ai ilili£lion  il.  autres  paroillcs  ,  fut  crigc en  duché  pat  lettres  patcn- 
^  res  c!u  mois  de  im\  1(^9'-  ici^i(lrccs  OU  pArlcmcnclc  if.  du  même  mois  en  faveuc 
d  ANTONlN -NOMPAR.  de  Caumant  ,  Ion  capitaine  des  cent  gentilshommes 
au  bec  corbin  «  lieutenant  gênerai  des  armées  du  roy  ,  chevalier  d;  l'ordre  de  la 
jarretière.  Il  mourut  à  Paris  (ans  enfans  le  i^.  novembre  172}.  yffez,  Jim  trtitieUme 
ly.  de  tette  hi^t  fe^e  ^ii.Jès  éUttéint  f.  477.  Ut  fitus  fù fiùvtnt 
'  etttt  értâÎM,  I 
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DELAUZUN. 

SnXm  ih  têmi  de  Lmuam  m  èuM »  m  mris  de  if9H 

LOUIS ,  par  la  grâce  de  Dieu,  roy  de  Ftanctf  8t  de  Navarre i  tons  ^refeité 
f-:  à  \cnir,  S.i'.iit.  Nous  avons  toupurs  ctc'  pcrfu.idcz  qu'im  des  foins  les  plu$ 
importons  des  louvctains  cft  de  diilhbuér  avec  choix  les  honneurs  fie  les  digniteX 
qm  ionc  enne  ktus  tnsîirfs  «ne  pdibnnes  qui  laax  d'une  naiflàncefllnftce,  &  d'uni 
•  Ttme  K  '  •     M  9  . 
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incrirc  diftingué  :  c'cft-pourquoy  nous  aoyons  devoir  donner  à  noue  trcs-cber  8c 
b\ca-$mé  Antonin'Nompar  de  Caumoni  i  comte  de  Ljkuzun ,  capitaine  de  la  f  re- .'. 

micre  corapacnic  de  cent  gcntilhommcs  de  notre  maifon ,  de  nouvelles  marques  de 
l'cllime  que  nous  taifons  de  (a  pcrfonoc*  te  de  h  vcitu  de  les  anccircs  ;  «c  confi- 
-deiane  la  gtanààM  tt  la  noblefie  de  Tancidane  maifon  de  Caumont  alitée  de  celles 
d*A!brcr,  de  Bretrtrne  ,  d'Anjou  ,  d'Armagnac  ,  de  Coininges ,  5c  d'autres  des  plus 
grandes  de  norrc  royaume ,  diviiée  depuis  pkilicuis  lieties  en  deux  braiithcs,  dont 
Tane  a  pris  le  nom' de  la  terre  de  Lauzun  ,  qui  a  éré  poHcde'e  par  les  Icigneurs  de 
tcttc  maifon,  de  pcrc  en  fils,  pendant  dix-fepr  gencracionçjufqn audit  ficiii  de  Lau- 
zun, &  l'autre  branche  a  fait  celle  des  ducs,  de  la  rorcc  ;  les  Icrviccs  ligaaicz  que 
les  pères  ont  rendus  à  cet  état,  ic  ceux  que  lui-même  a  contiiuié  de  nous  rendre 
depuis  l'année  1^54.  Jans  les  iliffcrens  emplois  que  nous  lui  avons  confiez  ;  de  pre-  A 
iDier  colonel  des  dragons  de  notre  rcgimcî.c.dc  nurcchal  de  nos  camps  &  armcc^ 
puis  de  colonel  gênerai  des  dragons,  donr  nous  créâmes  la  chaige  en  la  dveur, 
cnfuite  de  cjpit.i.^c  cîc  I'ik-.c  des  comp:ign:LS  des  gaiJes  de  notre  corps,  de  gouver- 
neur de  xiotic  ptovintc  de  Betty  ,  &.  de  licuccnaac  gcucral  de  nos  acraccs  ,  com- 
mandant en  chef  notre  maiion,  &  enfin  de  gênerai  des  troupes  envoyées  par 
nous  en  Iiljudc,  îc  àc  cap  cumc  gênerai  des  armées  de  notre  frère  le  roy  delagrancic 
Bretagne,  dans  tous  klqucis  emplois  il  nous  a  donné  de  continuelles  preuves  de  fa 
fiddiié  ic  de  Ion  zcie  pour  notre  (crvicc ,  &  dâ  (à  valedc  dont  nous  avons  e'cc  foti- 
*vcnt  nous-mêmes  témoin,  mais  dont  aucune  nè  nous  a  été  fi  agréable  que  celle  qu'tl 
nous  a  donné  depuis  peu  dans  le  fcrvice  important  qu'il  a  rendu  à  nocielœur  la  reine  de 
In  ^ttde  Bretagne,  iorfquc  le  roy  fou  époux  dans  la  révolte  générale  de  tous  leurs 
ftijcts  l'ayant  rcmifc  avec  le  piin^  de  Galles  iba  0s  cncic  les  mains  dudic  iîcor  comte 
de  Lauzun  ,  aux  (oins  &*  à  la  ûdelité  duqtKl  Ceal  il  les  eonfia  pour  les  fauver  des  5 
mains  des  rebelles  ,  &  les  conduire  en  ce  royaume  :  il  a  eu  le  bonheur  de  rcuHîr 
dans  cette  gloricuk  entreprtle  ,  à  qusy  notre  fonic  la  icinc  d'Ânglcurtc  nous  ayanc 
-témoigné  d^tre  ffenCble  ,  &  qu'elle  fonbaîieroît  que  nous  lerecomperiMîons  de  Tes 
fcrviccs  par  quelques  marques  d'honneur  ,  nous  as  ons  été  bien-aile  en  (hImx  con- 
noîtrc  la  coniidctaiion  que  nous  iùlons  de  fa  rccommandadoDj  de  (atisEùre  en  mc" 
tne  temps  rîncKnation  que  nous  avons  k  élever  ledit  Heur  comte  de  Lauzun  aux 
digiiiccz  convcnalxes  à     r.aiû'ance,  &  qu'il  a  mcricc'cs  par  fis  fcrviccs.    A  ccsc.ni- 
,  les,  ctat]i  bien  iutormcz  de  la  noblcH'c  &.  étendue  dudit  comte  de  Lauzun,  lituc  dans 
notre  province  de  Guyenne,  compofé  de  vingt-deux  paroifies  A:  de  quatre  anciennes 
baronics  unie,  par  lettres  d'ércclion  de  ladite  terre  en  comté  accovdccs  en  l'année 
If 70.  pat  le  roy  Charles  IX.  eu  iavcut  de  François- Nompat  de  Caumont,  trilayeol 
dudlr  fieclr  de  Ittiton ,  tioùs  avons  de  notre  grâce  (pédale  ,  pleine  pififfance  ic  au- 
totité  royale  Créé,  érige  8^  élevé,  créons  .c'rigeoiiS  &  élevons  par  ces  prefer.rcs  fignccs  C 
de  notre  main  la  terre  &  comte  de  Lauzun  ,  les  apparuoanccs  &c  dépendances  en 
titre  ic  dignité  de  duché  en  6v«or  dadît  Oeur  de  Lanzun ,  Tes  en&ns  St  defeeodaos 
mâles  nez  en  loyal  mariage ,  pour  en  jouir  par  eux  à  pcipctiiitc,  aux  titres  , 
honneurs,  dignitcz ,  rangs ,  prcro^rivcs ,  prééminences  &c  privilèges  appartenansà 
Uâitt  qualité,  ainfi  qu  en  jouilicnt  fie  ont  joui  d'aodennete  les  aunes aucs  denotre 
royaume  ,  foir  en  afTemblécs  de  noblefle,  faics  de  guerre  ou  autres  licjix  &occafions, 
avec  pouvoir  d'établir  en  la  ville  de  Lauzun  un  iiege  de  bailliage  ducal ,  &:  d'y 
mettre  un  noaafaie  d'officiers  neocflaire  &  ordinaire  dans  les  ficges  pour  exercer  la 
juflice  dans  toute  l'étendue ,  &  k.r  tons  les  jufticiôblcs  dudit  duché  telle  qu'elle  ap- 
partient à  la  di«ùté  de  duc ,  voulons  ôc  nous  plait  que  toutes  les  cauics  civiles  Ce 
criminelles ,  perfotinellcs  f  mixtes  Se  réelles  qui  concemesonc  tant  noiredtt  coufinle 
duc  de  Lauzun,  que  le  drcii  dudit  duché,  foient  trairc'cs  6:  jngccs  en  notre  cour 
de  parlement  de  Paris  en  ptctnicre  inftance,  &:  que  les  cauics  Si  procès  d'entre  les 
fojets  &  jufticiables  dudit  duché  rcHortilTent      appel  du  juge  d'icelui  en  notre 
•cour  de  parlement  de  Guvcnr.e,  >5c  à  cet  cftct  avons  diftrait  &:  exempte  ledit  comte 
de  Lauzun  3:  ks  dépendances ,  icsdilhrayons  &  exemptons  du  rellort  Je  tout  nutre 
juge  fiejurUdiâion  où  les  appellations  dafdits  officiers  avoicnt  accuutuiucz  dercflor* 
tir  ,  fltnç  préjudice  neanmnin';  cîcs  cas  royaux  doi'.c  la  connoiflânce  demeurera  à  nos 
juges  qui  avuicnt  coutuuic  d'en  wuanuiirc  ,  lequel  duché  noiredii  coufin  le  duc  de 
Xauzuti  tieodcade  nous  nucmcnt  Se  en  plein  Act ,  à  caafis de  notre  couronne,  &  re- 
lèvera de  notre  tour  du  Unu  ic,  à  une  fcule  foy  &  hommage  qu'il  fera  tenu  de  nous; 
-pteter^  en  qualité  de  duc  de  Lauzun;  voulons  Sc^mcndons  que  les  vaU.iux  le  rc- 
connoiflcnt  comme  tel,  &  lui  âilèftt  de  i  lits enfims  9e.  dekeadai»  mil»  les  feys 
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&  hontmagcs  &:  autres  droits  &  devoirs  en  laJitc  qiialicc  de  duc  ,  (ans  coucetois 
qu'au  dé&ut  d'hoirs  miles  denoccedit  couiin  le  duc  de  Lauzuo  ou  de  (es  defcendani^ 
ledit  duché  piiidc  être  par  nous,  ni  par  les  rois  no';  rucccllcurs  réuni  à  ta  cou- 
'rounc>cn  cotifcqucncc  des  cdics  îk'  déclarations  des  aimvics  ip6.  1579.  &  ijSa. 
te.  autres,  de  la  rigueur  derqucls  édirs  &  déclarations,  nous  avont  di^ieolè  & dif- 
pcnfons  ledit  diichc,  fans  quoi  ledit  lîcur  duc  de  Lauzun  ii'auroit  accepté  la  prc- 
iente  credion  ;  ^uu^  a  la  cliargc  qu'a  dctaut  de  rucccHcurs  mdics  en  ligne  direâe 
&  loyal  maiiigc  dudîclteaeducde  Lauzun, ou  de  fesdefoendans  mâles , ledit  duché 
retournera  en  fa  première  nature  de  comté.  Si  donnons  en  mandement  à  nos  amez 
&  féaux  confeillers  les  gens  tcnans  notre  cour  de  parlement  5:  chambre  des  comptes 
à  Paris,  &  autre?  nos  jufticiets  &:  ofllciers  qu'il  appartiendra ,  que  ces  prefentesils 
âfleDC  lire,  publier  &  enregifhcr,  Ac  du  cotitcnu  en  icelles ,  jouir  &  ufcr  ledit  fieur 
doc  de  Lauzun,  Tes  enfans  tc  defccnd«ni  mâles  en  loyal  mariage,  pleinement, 
paiiiblemcnt  Se  pcrpccueUflmetit ,  ceflanc  tc  faifant  ceflcr  lous  troubles  &c  cmp£cbe- 
meas  i  Car  eft  DOttv^t^iai^c^jCritfifMiae  ce  foiccholc  fennc  &  ftableà  coftjonr^ 
not»  aVof»  fidr  mettre  '  notre  fcel  ï  ddHkes  préfentes.  Donné  i  Vetâitles  au  moU 
de  may  ,  l'an  de  grâce  1691.  &  de  notre  règne  le  quarante-ncuvicmc  ,  (îgnc  LOUIS, 
te  iur  le  reply,  pat  le  roy  Phlltppeaux  ,  vtfr  Boucherat:  pour  léccdioa  du 
concé  de  Lauxun  en  docné,  &  fcellé  du  grand  fccBu  en  dic  vene. 

£xir4tf  des  re^f^s  du  fgrUmcnt, 

VEU  par  la  cour,  les  grand  chambre  &'  tourncllcs  afTcmbîtcs ,  Icii  lettres  pa- 
tentes du  roy  données  à  Vctlailics  au  ptclcoc  mois  de  may  1692^'  lignées 
LOUIS,  &fiir  le  reply,  par  le  roy,  Ph8I,T»»AaOX ,  tc  fcellées  du  grand  (ôean  de 
cire  verte  en  lacs  de  foyc,  obtenues  par  mellîrc  Antoain  Nompar  de  Caumont, 
comte  de  Lauzun,  pat  left^uellcs,  pour  les  caulcs  y  contenues,  ledit  (cigncui  toy 
a  crée,  érigé  2e  élere  la  tene  te  conté  de  Lautim,  fe»  appamnances  ae  dépendan- 
ces, ficuécs  dans  la  province  de  Guyenne,  en  .titre  de  duclié  en  laveur  dudit  ficut 
de  Lauzun,  fes  en^s  te  delcendans  mâles  nez  en  loyal  mariage,  pour  en  jouit  pai; 
eux  &  perpétuité,  aux  titres ,  iionneaa  »  d^nitcz ,  langt ,  prérogatives ,  préémi- 
nences &  privilèges  apparcenar,s  à  ladite  qualité  de  duc,  ainfi  qu'en  jouidcnt  Se 
en  ont  joui  d'anacnoctc  les  autres  ducs  du  royaume.  Veut  kdkC  (eigneur  roy  âc  lui 
plaît,  <|iie  cottuei  Ici  cnifes  civiles  &  criminelles,  petfbnnelia,  mixtes  &  réelles» 
qui  concerneront  tant  ledit  fcîgncur  com»c  de  Lauzun  que  le  droit  dudit  duché, 
(oient  traitées  &  jugées  en  ladite  cout  en  première  inQance,  &  ainlî  que  plus  au  long  le 
coadennenc  Idditts  lettres  &  hcoor  adreftanies  «  teqotte  ptdètttée  à  l'cAccde  l'enregil- 
trement  d'icellcj  ,  conclufirns  du  procureur  gênerai  du  roy.  Ouy  le  rapport  de 
M'.Eftienne  Daurat ,  conlciUcr ,  tout  conlldcrc  :  La  cour  a  ordonne  &  ordonne, 
^e  lefditcs  lettres  feront  enrcgidrées  au  greffe  d  icelle,  pour  jouir  par  ledit  melSte 
Antonin  Nompar  de  Catimont ,  les  enfans  &  dcfccndans  mâles  nez  &  à  naître  en 
loyal  mariage  de  leur  ctict  &  contenu,  &  être  exécutées  iclonlcur  forme  teneur, 
fans  néanmoins  que  l'impétrant  puifle  jouit  de  la  diftraction  deteflort ,  qu'en  r«n- 
bourlant^réalablemenr  les  ofHciers.  Fait  en  païkmeoclc  is«my  l'^î*  CoUatioa- 
né.  SigtK ,  Du  Tillbt  ,  avec  paraphe. 
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CH  ATILLON. 

DUCHÉ 


De  Mswtmrt»- 

ij  Luximimitgt 
l>rifiiH»igmM 


LA  terre  de  Châtillon^ut-Loing,  pour  laquelle  GASPARD  de  Coligny,iiV.- 
du  nom ,  comte  de  CoHgny»  tvoit  obtam  des  letms  d'^âion  en  dudi^  pd- 

ric  au  mois  de  novembre  i<;48.  paffj  à  PAUL-SIGISMOND  de  Mbntmoiency^' 
Luxembourg,  le  £4.  juillet  1695.  par  la  mort  d  Elizabnh-Angelique  dcMoacmo*' 
tency,  veuve  du  comte  de  Coligny  ,  duchefle  de  Meckelfaoarg  fa  tante,  &il  obtint 
l'crci'l'oii  i^c  cctre  terre  en  duché ,  four  lui  é"  f"  tnfins  mUlts  defcmdins  de  lui  m 
ùgne  dirtcle ,  par  lettres  données  à  Verlailles  au  mois  de  février  1696.  ttsxdtéet 
au  parlement  le  3.  mars  fuivant.  Il  s*eftdctiusdeceduchéen  fiiTcur de  CHARLES- 
PAUL-SIGISMOND  de  Montmorency-Luxembourg  fonfi!s,&  Icrovliiiaconfcrvc 
les  honneurs  du  Louvreipar  brevet  du  21.  Juin  1713.  fojex,  UgmeaUgude  U  mailon 
de  MononoieiMy  ,MM«  ///.  Je  cette  hifi.f.  ;  6tf.  & JmwMtet.  Ttjtit      les  fteces 


PIECES  CONCERNANT  LE  DUCHE*  . 

DE  CHATILLON. 


SreSk»  Jk  «mm/ ie  dUtiBim m  tkuhe- Pétrie ,  e»  fivmrdeGâ^d de  C«//^, 

Aa  mois  de  novembre  1^49. 

LOUIS ,  par  la  grâce  de  Dieu,  roy  de  France  &  de  Navarre,  à  tous  prclêos  te 
à  venir.  Salut.  Comme  l'honneur  a  toujours  été  le  véritable  prix  des  belles 
aâions,  &  la  l^itime  récompenfe  de  la  vertu,  il  n'cfl  pas  leulcment  utile, mais  ne- 
ced'aire  pour  la  confervatîon  de  l'état ,  que  le  prmce  auquel  la  diftribution  en  appar- 
tient,  en  iàfle  pan  à  ceux  qui  fe  foiit  rendus  recommanviables  par  leurs  (ervices,  Se 
qui  ont  tncnté  quelque  rang  pat-deiTus  les  autres, pont  avoir  ajouté  la  valeue  te  b 
gcneroftté  â  l'ancien  hiftre  de  leur  raee  :  Confiderant  que  notre  tréw:her  Uen- 
amé  coufin  Galpard  cohUl-  de  Coligny  ,  fcigncur  de  Chaftillon ,  lieutenant  général 
de  nos  armées,  cft  du  nombre  de  ceux  que  la  nailTancet  le  mérite  &  les  grandes  ac- 
tiont  ont  élevé'WKiefl'iu  des  aiicces  faoïnniei  >  que  It  vdeor  a  illuftré  Ion  non  en 
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pluficurs  rencontres,  paKiculicrcmcnt  au  fiegc  de  Rin,bcrg  iouS  (on  coufm  le  prince 

A  <i'Orangç,  Se.  4  ceux  d'ivoy ,  de  ramviller«  te  dt  S.  Orner»  de  Rcmy»  du  Ciftelcc 
&  d'Arras,  où  il  eut  part  à  la  gloire  de  toutes  les  aâions  ,  tant  delà  tranchée qné 
des  combats  de  dehors,  de  même  que  de  la deâcnle  des  lignes  attaquées  pai:  le  cardinal 
Infincavec  une  oimcc  de  iientÊ  mitie  hommes  >  ayant  regagne  avec  partie  de  (on 
regtitient  &  quelques  hommes  cotnmatidez  de  celui  des  Gardes ,  k  fort  Rantzau 
que  les  ennemis  avoicnt  emporté  de  force,  lui  troinifme. étant  montez  dedans, d'oii 
il  fut  repoofTé  &jetté  daiu  te  folle  d'un  coup  de  hallebarde,  lequel  n'ayant  Imt qu'a- 
nimec  ion  courage  dune  ooavelle  ardeur ,  il  revint  à  la  charge  pour  la  troîlieme 
fois ,  Se  contraignit  le»  ennemis  de  lui  céder  leur  conquête ,  nonobftant  qu'il  fur  bicflé 
à  l'épaule  d'une  moufqueudc  &  de  deux  coups  d'cpéc  qu'il  reçut  en  combattant  fcul 
i  (eul  contre  un  otRciec  HpagDol  qu'il  tua:  oommeauflL  à  la  bataille  de  Sedan,  d'oii 
il  dégagea  des  main»  des  ennemis  deffiint  notre  coufin  le  naiêdial  éc  Chàftillon 
fon  pcrc,  gcncral  Je  Taimcc  du  feu  rov  notre  très  honoré  (eigneur  &  pere  d'heu- 

B  ieu(e  mémoire  f  qui  lui  donna  pour  tccompenfe  d'un  (etvice  u  iignaié  le  legimeoc 
de  Piémont  qn'tla  commandé  trois  campagnes ,  &  jufques  m  (lege  deTirionvllle* 
que  (on  mérite  &  cxpcriciicc  beaucoup  nu-dcllus  de  ion  .î^c,  n'.iy.uit  pour  lors  que 
vingt -deux  ans,  nous  obligea  de  lui  donner  la  charge  de  maréchal  de  nos  camps 
te  ammées  i  donc  ît  s'eft  acquitté  avec  tant  de  generofité  te  de  marques  de  grandeur 
de  courage,  tant  au  même  ficgc  de  Thionvillc ,  qu'en  ceux  Je  L.iiin  v,  Jl-  Cour» 
nay,  de  Mardik>  &  de  Dunkérquc,  que  nous  ne  l'avons  pas  (culcmcnc  jucé  dignd 
da 'commandement  de  la  cavalerie  légère  en  Catalogue,  mais  encore  de  a.  lieute- 
hancc  générale  de  nos  armccs ,  dans  rexercicc  de  laquelle ,  fou';  notre  trcs  cher  2c 
ttcs  amé  coulin  le  prince  de  Condé,  il  s'eft  acquis  beaucoup  de  réputation»  en  cette 
demlere  campagne  tanc  an  fiege  d'Ypte,  rencontré  des  ennemi» ,  qii'en  la  bataille 
de  Lens ,  où  certainement  il  a  paru  avec  une  valeur  d'une  conJuicc  fî  cxttaordi- 

^  naire ,  qu'il  en  a  mérité  des  éloges  de  la  bpuchc  même  des  ennemis  :  Nous  avons 
cru  que  tant  de  belles  iftions  te  des  iètvtces  fi  importans  nous  dévoient  porter  à  luî 
rendre  tous  les  témoignages  d'honneur  qui  fc  peuvent  accorder  à  ceux  qui  font  com- 
me lui  d'un  mcritc  émincnt  fie  d'ime  nailTancc  iUuUre,  k  màtjon  de  CtUgi^  étant  une 
des  plus  grandes  fie  des  plus  ancienne*  de  notre  royaume ,  ayant  cet  avantage  fur 
beaucoup  d'autres,  outre  celui  de  s'être  alliée  dans  la  maifon  royale  il  y  a  plus  de  fix 
eens  ans ,  dans  celle  des  dernicts  rois  d'Italie ,  &:  dans  ccUc  des  comtes  de  Savoye  » 
deMâcon,  de  Genève  &  de  Champagne,  des  dauphins  de  Viennois, de  Pôtcalquier, 
de  Mnnragu ,  puifncz  des  anciens  ducs  de  Bourgogne ,  princes  de  r^otrc  (ang ,  de 
Villars,dc  Vcrgy,  de  Saligny,  princes  de  Tarcntc,  de  Montmorencv ,  de  Lavais 
d'Entremone >  de  Rieux ,  de  SaUns >  de  Naflàn ,  de  Polignac*  d'Hamifton,  de  Wir- 
tcmbcrg,  &  autres  maKons  de  marque  ;  d'avoir  donné  un  prince  à  l'cglilc,  Az^  goti- 

1^  verncuts  aux  provinces ,  pludeurs  généraux  aux  armées ,  pluiicurs  otticicrs  à  la  cou- 
tonne»  te  produit  grand  nombre  d'hommes  illuftres ,  donc  quelques-uns  ont  porté 
lcur<:  armes  jufques  dans  l'Orient  contre  les  infidèles  pour  la  défenfc  de  la  foi,  com- 
me tiumbeti  premier  du  nom ,  lue  de  Coligay  &  du  pays  de  Reveremont,  qui  fui- 
vie  rempetenr  Conrard  111.  au  voyage  de  la  terre  fainte  l'an  mil  cent  quarante-(lx , 
accompagné  de  ttois  de  fes  cnfans.  Hugues  de  Coligny  qui  aflifta  a  la  conquête  de 
Conftantinople  l'an  mil  deux  cens  deux,  tSc  qui  fut  choiû des  princci  cluéucus  pout 
deffendrc  la  ville  de  Ferres  contre  Janiza  roi  de  Bulgarie,  où  il  mourut  lailTantdeux 
filles,  dont  r.;inLT  ii^nr-cc  d/.ns  l'ancienne  maifou  de  la  Tout  Ju  "in,  fut  ayeule 
de  llunibeit,  lue  de  l,i  iour,  &  dauphin  de  Viennois,  qui  £t  don  du  dauphinc  à 
Charles  de  Ftancc,  iîls  aîné  de  Jean  duc  de  Notmandic,  depuis  toi,  fi^de  laquellé 
fille  aînée  nous  &  tous  les  antres  princes  (ouverainsdc  l'Eutopc  qui  vivent  à  prclcnc 
fommcs  delcendus.  Jean  de  Culigny  qui  mourut  à  la  bauillc  de  Nicopolis  conttc 
Bajazct  i.  l'an  mil  ttoîs  cens  quatfe-vingi-(cize,  fie  plu()curs  qui  (ê  font  fiit  ftgnaler 

I  en  diverlcs  occalions  pour  le  (ervicc  ixs  rois  nos  prcdccelTcurs.  Jacques  comte  de  Co-* 
ligny,  fcigncut  de  Challillon,  ccanc  mort  a  la  bataille  dcRavcnncs,  fi:  fon  frère  Gaf- 
paid  comte  de  Coligny  »  mnêchal  de  France»  à  Aigje, lieutenant  gênerai  des  armées 
du  loy  François  T.  en  Guyenne  l'an  mil  cinq  cens  vingc^deux»  après  s'être  tous  deux 
ttendns  célèbres  tant  aux  guettes  d'Iulie  fous  les  rots  Charles 'Vin.  &  Louis  XIL 
qu'au  fiegc  de  Melin  en  Grèce  fur  le  Turc  Tan  mil  cinq  cens  cinq.  Ga(pard  II.  du 
iwm,  comte  de  Coligny ,  fcigneur  de  Chadillon,  fils  du  maréchal»  donna  de  lîbel<<  ' 
les  preuves  de  fa  valeur  au  lîc^c  de  Bains  fie  à  la  bataille  de  Cetizotles  Tan  mil  çiti^ 
cens  quarante-fept ,  qu'elles  obl^ffeiïc  1«  roy  Hcoqr  IL  de  lui  donnet  la  cbatg^  d« 
Tmm  r.  N  » 
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colonel  de  l'infanterie  Praiiçoifc ,  &:  enfuitc  célle  d'amiral  de  France  l'an  mil  cinq 
cens  cio^uanteKkux ,  tant  à  caufc  des  gcaods  iêcviccs  par  lui  rendus  à  laac»  que 
pour  avoir  reconquis  fur  les  Anglois  la  ville  de  Boulogne  &c  pays  Boolonnois  dont 
il  ic  fit  gouvcincnr  Fr^nijOis  coince  de  Coligny ,  feignciir  de  Ch.iftillon  >  fon  fils, 
amiral  de  Guycnnci  lieutenant  général  des  armées  du  toy  Henry  IV.  notre  ayeul , 
cft  auflî  moit  dans  la  rcpuration  d'un  des  srandi  capitaines  de  Ion  fiecle ,  te  père  de 
deux  enfans,  dont  l'aînc'  tue  au  ficgc  d'Oucnde  l'an  mil  lix  cens  un  ,  .s'ccoit  acquis 
plus  de  réputation  à  l'âge  de  dix-huit  ans,  qu'une  longue  luitc  d  annces  &  d  actions 
memordiiet  n'en  ont  donné  «ux  plus  cclebes  capicaines  de  l'antiquicd}  8c  le  cadet 
qui  croir  feu  norrc  coufîn  le  maréchal  de  Cha/lillon,  cft  mort  avec  cctTC  gloire  8c 
cet  avantage  d'avoir  commandé  onze  armées  royales  tant  hors  que  dedatu  le  royau- 
me *  d'avmr  gagné  la  famcttlê  bataille  d'Avein,  te  con4uis  pludeurs  places  impôt*  ^ 
t.intes  fur  nos  ennemis  :  toutes  lefqucllcs  confidcrarions  nous  avaient  porte  à  lui 
donner  les  aflurances  de  l'éiedioa  de  (a  terre  de  CbaAillon  en  duché  &  pairie  par 
lirevet  dn  dîx-hiiitiéme  jom  dTaouft  mil  lix  cens  qaanmie-trois,  fie  depuis  ton  décez 
confirmé  la  même  grâce  en  fjvcur  ilc  notre  coufin,  comte  de  Ct<ligiiy  ion  fits,  par 
autre  brevet  du  t}.  février  1646.  <x  voulant  qu  elle  ait  ion  accomplilTcmcut  &  loa 
entier  eflet>  afin  que  la  poftcritc  qui  ft^aucales  lerviccs  de  norredit  couiîn  Gafpacd» 
comte  de  Coligny,  &  de  ies  prcJccciTcurs  ,nc  puifTc  ignorer  le  foin  que  nous  avoni 
eu  de  les  rcconnokre,par  les  marques  qui  en  «.Icmcurctont  à  fcs  fucccHeurs.  Pour 
ces  caiifo  te  aunes  i  oe  nous  mouvans ,  de  l'avis  de  la  reine  régente ,  notre  ités«hoiM>> 
rcc  dame  Se  mcre,  de  notre  ciJs-cIicr  rrcs-anic  oncle  le  eue  d'Orlcar? ,  fîcs  prin- 
ces de  notre  lang,  otiicicrs  de  iiucrc  couronne,  6c  autres  perlônnes  notables  de  notre 
confeîl  )  &  de  notre  propre  mouvement ,  grâce  rpeciale>  pleine  puilTancc  &  authoriid 
royale,  nous  avnn?  crée  fc  crigc  ,  crcoiu  :^  érigeons  pat  ces  prccnrcs 'ignct  s  lie  noire 
main,  la  terre  &  comcti  de  Chàiillon,nvcci:uut  ce  qui  en  dépend  eu  iicrc  >  nom,  &:  C 
d^ité  de  duché  &:  pairie  de  France,  fous  le  nom  &  appellation  de  Coligny  ,  Se  y 
avons  joint,  uni  &  incorpore,  loi^no'v  ,  unillons  &  incorporons  les  terrc<  de  Beau- 
pont  ic  de  Beauvoir,  tout  cci^uenotrcditcoudn  &  les  luccellcurs  pourront  acquc- 
tiides  terres  qui  ont  été  diftrai tes  &  aliénées  dudit  comté  de  Châtillon,  &  lequel 
avec  les  unie  >?j  incorporées  ,  fera  dotclnnvantdit  &■  appelle'  ducliécc  Colii^ny  pairie 
de  France,  <5c  (|uc  noircdit  couijn  &  (uccdkuts  nuics ,  iagncuis  ci'icclui,  puiûcnc 
porter  le  nom  &  titre  de  duc  de  Coligny  &:  pair  de  France ,  pour  en  juuir  &  ulèr 
par  lui,  fcs  defcendans  mâles  en  loyal  mariage ,  icigncurs  du  Ht  conuc  de  Coligny, 
perpctuellcmenc  &  à  toujours,  en  titrc&  digiutcdc  duché  &:  pasnc  de  Fi.  iice ,  a  tels 
&  temblables  honneurs  ,  autoritcz,  prérogaiives, prééminence  ,  franchi. e  &  libetcex 
que  les  autres  ducs  &:  pairs  de  France  ulent,  ta,  t  enjufticc  fie  jurildiclion  ,  fcancc  ea 
nos  cours  de  parlement ,  avec  voix  déliberative  qu'en  tous  autres  droit.'- quelconques 
dit  en  afl'emblées  de  noblciic ,  faits  de  guerre,  qu  autres  lieux  &  aâc  de  fcancc  « 
d'honneurs  &  de  rang,  &  ce  fous  le  reflort  de  notre  parlement  de  Paris ,  auqr.cl  vou  ons 
que  les  appellations  qui  leront  intctjcttécs  dcsotHctcrs  Judit  duché  ,  tcUui  iiiicnt  nuc- 
ment  te  lu»  moyens  en  cous  caa  ,  fors  fie  excepté  les  cas  royaux  feulement ,  dont  la 
connoiflànce appartiendra  à  nos  juges,  pardcvant  lefquels  i^savoient  accu  tun-éde 
rcUortir  lequel  duché  &  pairie  notredit  coiilin  tiendra  en  plein  fief  fous  une  culc 
taf  &  hommage,  de  nous  St  de  notre  coutonne  de  Fiance,  laquelle  fby  hum- 
mageil  fera  tenu  de  nous  fiute  &  ptcter,  en  qualité  de  duc  de  Coligny  l\  p.iir  de 
France  ,  &c  comme  tel, Voulons  que  tous  les  vaflâux  &  tenant  fiefs  nicuva.  t  dudic 
duché  ,  le  reconnoiflfent ,  lui  faiTcnt  &  rendent  la  foy  &  hommage,  baillent  leurs 
aveus  &  dénombrement  quand  roccafinn  y  échera  au  même  titre  de  duché  de  Co- 
ligny &  pairie  de  France,  Se  que  lajufticc  dudit  duché  &  pairie  (oit  exercée  &  ad- 
minirréc  audit  duché  de  Coligny  pat  les  otficiers  qui  font  a  prefent  ou  (crcnt  à  l'ave* 
nir  établis  fous  leiitte.fcel  &  autçritc  de  duc  de  Coligny  &  pair  de  France,  à  la 
charge  qucdc&illanc  la  ligne  mafculine  de  notredit  coufm  Ce  de  fcs  defcendans  mâles 
en  loyal  mariage ,  bdite  qualité  de  duc  <Sc  pair  de  France  demeurera  éteinte,  &  retour- 
nera ladite  terre  &  les  v  pintes  &  incorporées  en  l'état  qu'elles  é:oicnc  auparavant  la 
prâènte création ,  lans  que  par  le  moyen  dlcelles  ni  des  édits  8c  déclarations  de  i  }6<r. 

décembre  ij8 1.  &  mars  1581.  vciihcs  en  notre  cour  de  parlement,  lur  I  c- 
reâion  des  duchez ,  maïquilais  &  comtez ,  l'on  puille  ptécendrc  ledit  duché  de 
Coligny,  être  réuni  &  incorpoié  à  notte  couronne,  ni  notuni  nos  (ùccelteursy  pou- 
voir prétendre  aucun  droit  détaillant  ladite  ligne  mafculine,  en  vertu  dcfdits  cdits  K 
dcdaiations  aufqucls  aous  arans  décote  &  dccogcons«  d'autant  que  nouedic  couiîa 
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&ns  cette  condition  n'auroit  voulu  &  ne  voudcôic  accepter  U  prélentc  cre'jtioo  & 
éreftioo  dudit  daché  fir  pdrie.   Si  donnutt  en  mandement  àixwamez  &  finuk  cdn^ 

ffillers  les  gens  rcnans  norrc  cour  de  parlement,  chambre tle  nos  comptes  a  Paris* 
&  à  tous  autres  otticiers  &  juliiciers  qu'il  appartiendra ,  chacun  endroit  ioy  ,  que  ce5 
préfentes  UftUcncenrcgitlrer,  &  du  contenu  en  iccllcs ,  jouir  &  uter  pleinement 
painb'.ement  notrcJit  coulin  le  comrcdc  Coligny,  fcfLiits  hoirs  5t'  fuccclTcurs  mites 
en  loyal  mariage  ,lans  leur  faire  mettre  ni  lourtrir  leur  ctrc  tait ,  mis  ou  donne  aucun 
tioiilNe  nt  ein]xchemcnt  aa  contcaîcc  :  Car  tel  eft  notre  plaiflr,  nontibftaac  coûtes 
ordonnances  &r  conftitutions ,  de  nous  &  ife  nos  prtfdcccffeurs  rois ,  pjr  o  j  l'on 
voudroit  prétendre  le  nombre  des  pairs  de  France,  avoir  c'fc  prctix  5c  Hmiré,àquoi, 
de  notce  certaine  fcienee,  pleine  puiflaiice  9c  autorité  royale,  nojs  avons  dérogé 
dérogeons  par  ce!  !i:ci  p;c'rr:rc5,&  afin  que  ce  foit  cho(e  ferme  &  (bb'.c  à  toujours, 
nous  avons  a  iccilcs  taïc  mettre  noue  Iccl  ,  lauf  en  autre  cliulci  notre  droit  Sc  1  autrui 
en  toutes.  Donné  i  Paris  au  mois  de  novembre  l  ande  grâce  rail  fix  cens  quatante' 
^  huit»  &  de  notre  tcgne  k  (ixiéme»  Signe,  LOUi5.  £t  iac  le  rqily  par  leroy. 


it§8Ûrt  Je  U  terre  é"  fa-'rtfftrjt  de  Chifîtllen  fuy  lAn^  ,  tn  titre      iignité  de  iatU 
m  fâvtttr  de  M.  U  lomte  de  Litxe ,  //(  du  murechal  de  iMxem^mrg. 

A»  mm  it  Fevritt  1694, 

LOUIS ,  par  la  grâce  de  Dien >  ro^  de  France  de  Navarre .-  A  tous  ptéfihit 
&  à  venir,  Saint.  Nous  avons  toujours  regarde  ladiftnbutinn  des  ht)nL'!cirs 
des  dignitcr  dont  la  puiflàncc  louvciainc  nous  tend  maître  ,  comme  tio  des  Iums 
le  plas  important  de  la  royauté ,  &  comme  une  patrie  de  la  juftice  que  nous  devons  i 
rc-.x  dr  nor  nijcrs  qui  joignent  Téclat  des  vertus  à  celui  d'une  haute  naiil>nce>  qui  fc 
ciiilinj^u^tu  par  leurs  grandes  aflioas  par  les  Tervices  qu'ils  rendent  à  notre  état;  &c 
conûderant  que  la  tamm  de  Monunewencydonc  cd  iflu  notre  cher  &  bicu-amc'  PauU 
Sigifmond  de  Montmorency- Luxembourg,  comte  de  Luxe  eftune  des  plus  ilîuflics 
&  des  plus  anciennes  de  ce  royaume  *  &  qui  a  doiinc  à  cet  érat  autant  de  grands 
hommes  qui  cnont  rempli  depuis  plufieurs  fiecles  avec  beaucoup  de  gloire  les  charges 
_  les  plus  énunentes ,  puifqu'elle  a  eu  ilx  connétables  ,  plu/îeurs amiraux  ,  grands  ma'icteSj 
grands  chambclLins,  quatorze  maréchaux  de  France,  &  autres  norabies  perlonnages 
don:  nous  (ommes  bien-aife  d'honorer  la  mémoire  &de  rccompcnfer  les  lervices  dans 
la  perfonne  de  leurs  deicendans ,  fie  que  Anne  de  Moncmoroicy  l'un  dddits  cooaê- 
tables  fut  le  premier  des  fèignenn  de  ce  royaume  à  qui  la  dignité  de  Doc  &  Pair 
de  France,  qui  n'avoir  jufqacs-là  été  poffcdc'c  que  par  des  princes  du  (ang  royal  & 
par  denx  feuls  piinccs  étrangers ,  foc  accordée  par  fa  gunde  naifTancc ,  les  vertus  fie 
(ervices  reoommandables ,  êf  qui  en  «  ouvert  le  dwmhi  )  la  nofeleflirt  Nous  nons 
fommes  portez  volonticri  à  li  inorer  d'une  des  premières  digniccz  de  l'c  at ,  Icdic 
ficur  comte  de  Luxe  qui  a  l'avantage  d  être  ne  d  un  des  plus  gra-ids  capitaines  qud 
ce  fiecleolc  produit,  notre  ctrafin  François-Henry  de  Montmorency  duc  deLuxem» 
bourg  ,  pair ,  maréchal  deFra  ,  capitaine  de  la  première  &  plus  ancic  .ne  compi- 
D  gnic  Fiancoiic  des  gardes  de  notre  corps  Se  gouverneur  de  ho'rc  province  dciMoc* 
mandie ,  dont  les  grands  &c  lignalez  fervices  vÎTtont  toujours  daiu  notre  mémoire, 
&  dont  la  valeur  fingulierc  &.  l'expérience  confomnrtce  ont  beauc«-UJ  co  .ttibnc  aux 
fucccz  que  nos  armées  ont  eu  &aux  avantages  que  nous  avons  rcmpoi  te  z  d:nstou8 
les  temps  fur  nos  ennemis»  il  s'eft  dilHAgue  dâ  les  premières  camp  ligues  tju  il  4 
comme  Lc  à.  ce  notre  règne i  il  n'y  a  prefquc  point  depuis  ce  reaip$-la  i  C  liv^jcs  ni 
de  batailles  ou  line  te  (oit  trouvé  fi(  n'ait  donné  des  maïques  éclatan  es  de  ion  inctc- 
ptdité  &  de  fa  fcietice  dans  l'arc  militaire  1  mais  il  les  a  6it  principalement  cclaicr 
depuis  1  année  167J.  qu'il  a  eu  en  chef  le  commandement  ce  iv  s  armc'es  ju(q'  es  a 
U  fin  de  laiiuée  .1^94*  qu'il  efl  deccdé.  Il  a  donné  plufieurs  batailles  dans  Lequel» 
les  il  a  tm^rs  remporté  la  Viâolre,  les  combats  de  Flennis  en  1690.  deLettz.'etl 
i<;9  1.  de  Srcinkcrquccn  ifTyi.  &:  de  Ncr^rindc  en  169^.  en  A  rr  des  moinmicns 
cclauiu.  La  conduite  que  ledit  ficur  comte  de  Luxe  a  tenue  jufqu'ici  ^  les  marques 
qu'il  a  données  de  fil  valeur  8c  du  delîr  qu'il  a  de  fe  lîgnaler  ne  ntms  laidenc  aiirrn 
lieu  de  douter  qu'il  ne  foir  tonclic  comme  il  le  doit,  de  ces  grands  exemples  anciciis 
fie  recens  qu'il  a  trouvez  dans  U  perfonne  de  Ion  pcrc  &defcs  ancêtres  )&:  quM  ne 
s'efliwce  de  fiiivw  lenrs  claccs ,  comme  il  •  commencé  de  fun  dans  les  fkgcs  do 
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Luxembourg,  de  Philisbourg  ,  de  Manhcim,  de  Frankcndal.,  de  Mons  ,  de  Fumes 
&  aux  lufdits  combKsdc  Steuikerquc  Se  Ncrwindc  ,où  il  fot  dangcrcufcmcnt  blcilc,  . 
daiu  lesquelles  occaCions  il  s'ctk  trouvé  en  qualité  de  colonel  du  régiment  de  Pro< 
vence,  &:  enfui  te  dans  celui  de  Picdmonc>  &  dans  la  fonâien  de  brigadier  de  notre 
Hiftntccîe  i  b  lête  de  fa  brigade.  £c  voulant  ajouter  de  nouveaux  honneurs  aux 
digniccz  dont  notre  couûn  Chatlcs-Ftan^ois-Ficdietic  de  Moncmorcucy- Luxembourg 
duc  de  Luxembourg  ,  de  Pincy  &  de  Montmorency,  prince  de  lingry  fon  ftereaîne 
cftdcja  revêtu,  &  par  là  reconnoitre  de  plus  en  plus  dans  la  pcrionnc  des  cnfans 
les  impottans  (crviccs  du  pece  »  engagée  dàvaouge  le  fieut  comte  de  Luxe  à  cointi- 
nuer  de  nous  lecvir  fidellemenc  &  avec  zele  »  Gomne  il  a  (kit  jufqu'ici ,  &  maintenir 
l'c'tat  de  cette  maifon  ,  laquelle  du  cote  maternel  joint  au  fang  de  Moncincncucy  celai 
de  Luxembouis  qui  a  tem|^li  pendant  plulieurs  années  le  uôoc  de  l'Emptre  ,  5c 
dont  les  defcencuns  par  femme  régnent  encore  dans  plafiears  des  écacs  de  l'Europe. 
A  CCS  caufcs  fie  autres  à  ce  nous  mouvans  ,  fçiNoir  hii  'i,^,  inctant  bien  iiituimez  • 
de  la  dignité  t  conlîftance  fie  cceoduc  de  la  terre  6:  Icigneune  de  Cbailillon  (ut  Loing 
qui  appartient  «udit  fieur  comte  de  Luxe  ,  fie  des  autres  fiels, terres  &  (cigncuites 
qu'il  pullc  îc  aux  environs  tîc  ladite  :ci  te  de  ChadiUon ,  qui  font  la  tcne  i2v  icigncu- 
ric  de  MoDttcQ'onj  les  tciccs  &  (eigucurics  dcSoltere«  Moinunc,  Cortetac,  la  moi- 
tié èes  terres  K  feigneuries  de  S.  Maurice*  de  Melleroy,  de  Fontaineville,  de  Tri- 
guicr,  de  Chambcuil ,  les  fiek  feigoeuries  d'Ailiun,  Je  Chji  ,iH"; ,  de  Clur.c.pu- 
tay ,  de  Ttogny  >  de  Femis  >  d'Adan ,  de  Damc-Martc  Se  de  Sainte  Geneviève»  de 
Kogent  en  partie  »  de  Drefllgny ,  de  S.  Htlaire,  de  Montbout ,  «k  la  Chapelle»  de 
Boismnrant  &c  Confians  ,  avec  leurs  dépendances»  domaines  $c  mouvances  dcfditcs 
terres, compolccs de  plus  de  Vingt  pacoillcs,  iuc  lelquellcs  ledit  (icur  comte  de  Luxe 
a  toutejulHoe»  haute*  moyenne  6C  bafle ,  fie  droit  de  rellort  par  appel  des  juHices 
inférieures,  &dont  une  grande  parric  relève  déjà  de  nous  à  caulc  de  notre  chiicau 
de  Moncargis,  nous  avons  de  notre  grâce  fpcciale,  pleine  putllànce  Se  autorité  royale  G 
par  ces  prefencesi fignées  de  notre  main ,  crée»  éttgé  fie  ébré,  créons,  érigeons  fie 
élevons  ladite  rcrrc  &:  fcigncuric  de  Chatiîlon  fur  Loitig  ,  enfcmble  les  l'ufdits  fiefs, 
terres  S>c  Icigneuries  de  Montretlon  &£.  autres  cy-deilus  nommez  avec  leurs  dépendan- 
ces •droits,  doBUÛnes  fie  mouvances:  tous  lefquels  nous  avons  unis  à  ladite  terre  fis 
fcigncuric  de  Chaftillon  ,  pour  ne  compofcr  à  l'avenir  qu'une  feule  &  même  terre, 
en  titre  &:  dignité  de  dudic ,  ious  le  nom  de  duché  de  Chal'tiUon ,  pour  par  noccc> 
dit  tiéS'cher  àc  bien  amé  couûn  PauUSigifmond  de  Montmoeeocy^Luxembourg  ,  iês 
cnfans  fc  Jcfccndans  mâles  en  ligne  direiîlc  ,  nc7  en  loyal  mariage  ,  jouir  à  perpé- 
tuité ,  comme  Icigneucs  propriétaires  dudii  duché  ,  des  turcs,  honneurs,  dignitez  , 

fwérogative»  »  pt&minenoes  fie  privilèges  qui  y  appartiennent  ,  ainli  qu'en  jouiflênc 
es  antre?  ducs  de  notre  royaume  ,  fait  en  alTcinb!éc  de  noWclTc  ,  faits  de  gî'rrrc, 
qu'autres  Ueux  ,      ce  fouslc  ledort  immédiat  de  notre  cour  de  parlement  délais,  O 
en  laquelle  nous  voulons  <)ue  les  appellations  qui  (ètont  intctjeetces  des  officiets 
dudit  duché  reflbrtiflent  nucment  &  (ans  moyen  j  à  cet  efitt ,  nous  avons  diftraic 
&  exempté  ledit  duché  de  ChadiUon  &  (es  dépendances ,  didrayons  Hc  cxeniptons 
de  fous  autres  juges ,  cours  fie  juriidiftions  où  dies  avoienc  accoutumé  de  tefloctir* 
tant  en  première  inflancc  que  par  appel,  nvinr  !;i  prrrcurr  crrclt  n  ,  S:  en  tons  cas, 
fors  &£.  excepté  les  cas  royaux,  dont  la  connoiiiancc  apparncaura  a  nobjugcs  devant 
lefqtteb  ils  avoient  aooontumé  de  rcfibttir ,  le  tout  à  la  charge  d'indemnifer  nos  otfl- 
cicrs  ou  autres  q'.i'n  appartiendra,  lequel  duché  notrcdit  ronliii  tiendra  de  iv^n';  nuc- 
ment Se  ca  piein  tict  a  cauic  de  notre  couronne,  &  relèvera  Ue  uotrc  tour  du  lou- 
vrefous  une  feule  foy  &  hommage,  lequel  il  fera  teoude  nous  prêter  en  ladite  qua- 
lité de  duc.  Voulons  que  fcs  vallauK  le  rcconnoilTent  comme  te!  S:  lui  falTent  les 
devoirs  qu'ils  lui  doivent  eu  ladite  cjualité,  &  pour  l'exercice  de  U  jurifdu'tion  dudic 
duché  ,  aotredic  couiin  pourra  établir  an  fiege  diicak  dans  ledit  heu  de  ChaAillon  ,  ^ 
dans  lequel  il  y  aura  un  baïUy,  un  lieutenant,  un  procureur  fi(cal<5c  le  nombre  d'of- 
ficiers accoutumé  pour  tendre  la  jufticc,  iîws  qu'en  conlequcncc  de  la  prelcntc  érec- 
tion ,  a  défaut  d'hoirs  miles  de  notredit  coufin  Paul-Sigïfaioiid  de  Montmorency- 
Luxcmboutg  fie  fcs  defcendans  mâles ,  ledit  duché  puiûè  êtie  par  nous  &  par  les 
rois  nos  (uccedeurs  réuni  à  la  couronne  en  vertu  des  édits  fie  déclarations  des  années 
ij66.  1J79'  Se  ij8t.  fie  autfcs  rcglcmcns  faits  pour  l  éreftion  des  duchez  ,  de  la 
rigMcuts  dcfquds  nous  avons  difpcnic  ledit  duc  de  ChaitiUoii ,  fans  laquelle  difpcniê 
fiotcedic  confia  n'aurdt  accepte  la  pcercntc  ércdion,  fie  à  la  diargc  aulll  que  ledit 
duché  »  à  défiuit  de  iucccflcuts  aez  en  loyal  mariage  xecontiieta  en  la  premiete  nature, 

titte. 


Digitized  by  Google 


DucHEz  NON  r^IlUfSLJU3r^•^lOiM^a^ 

titre  &  qualité.  Si  donnons  en  mandement  à  nos  amcz  &  féaux  confeillcrs  les 
gcnsccnam  nos  cour  de  parlement  &  chambre  des  comptes  à  Paris,  fi:  autres  dos 
jufticiers  &  ofl^ciers  qa'il appartiendra  que  ces  prcfentcs  ils  taHent  lire,publicr  &  rcgilUèt 
te  du  contenu  en  icclles ,  Jouir  te  ufcr  noctcditcoufîn  le  duc  de  chirHlon  ,  fcs  cnfjijs  Ce 
dcTccndans  mâles  en  loyal  mariage',  pleincmcac»  paiiiblcmcac  fie  pcrpctucllcmcnc , 
ceflanc  &  faiianc  cclTcr  tcmc  trouble  &  emp6dienieac:  Car  tel  eftnooB  paîfir.  £t  aiia 
que  ce  (oie  choie  ferme  &  (hblc  à  Toujours ,  nous  avotis  ùit  mettre  notre  fcel  à  ccf- 
ditcs  prclcntes.  Donné  à  Vcrfailles  au  mois  de  fevrict  l'an  mil  lîx  cens  quacic-vingc- 
fdzc,  8c  de nocce  iqgne  kdnqitncMRNfiâiie,  Signé»  LQU^.  £c  ptuibac, pvie 
my»  t.s  Tbuiuu 


Tme  F.  - 


^      fllSTOIRS  CTNEALOGlOyE  ET  CHRONOI, 

ROYAN-NOIRMOUSTIER» 

DUCHE". 


fâTh  dt  mis  cotif^ 
d'un  qut  font  8  (J«<t- 
ntrsyéu  i.dc  F.'jHif, 
4u  i.  de  fim/dlem  , 
*u  i.d'On*âU,-M^ 
iil'tmfitt,ém  f,â$ 
ÎMXimhnrg,  mm  6.4g 
Miljti ,  tu  7.  de  tavâl 
Memmorimj  ,4ui  dt 
CrAori ,  6*  fur  tt 
dtUtnmtiUi, 


LÀ  fcigncurie  de  Royan  en  Suncon^e  ,  à  dix  lieues  au-dcffus  de  Blayc>  fûtéri- 
,gce  en  tnarquilâc  en  faveur  de  GILBERT  de  la  Tiéttioille»  U«aii  de  Roym 
&  ù'OIonnc,  pjr  lettres  ti<innc-cs  au  camp  de  Champ  au  mois  d'odobre  15^1.  IV-  ^ 
aiftrtcs  au  parlement  le  vingt  (cptcmbre  &  en  la  chambre  des  comptes  Icfîxofto* 
TOC  1594-  vertu  des  lettres  de  iurannation  du  premier  (cptcmbre  de  la  même  ■ 
annc'e.  Le  marquifat  de  Royan  a  été  depuis  c'rigc  en  duché  &  pairie  en  hveur  deLOUIS 
de  la  Trcmoille  fous  le  non  de  Noiiœouflicr  par  lettres  données  à  Tari-sau  mois  de 
mars  e'ies  ne  ilirenc  point  çuegillrces ,  npnplus  que  d'autres  lettres  du  mou 
de  février  1657.  qui  tramferoienc  k»  titre  fc^dignitti  de  Pairie  fur  la  terre  de  Moat* 
inircl.  ANTOiNE-FRANCOIS  de  la  Tremoille  en  a  obtenu  de  nouvelles  au  mois 
d'avril  1707.  rcgiftrccs  le  19.  may  (uivanti  par  leiqucllcs  le  marquifjt  de  Royan  c(l 
■crteé  en  duché  pour  lui ,  Tes  enfàns  &r  defccndans  mâles  à  pcrpctuicé  >  avec  Ycu- 
bUflement  d'un  baitli^e  ducal.  La  geneslc^  àt  k  wmfm  de  la  Tremoille  fi  trmtvè 
'Urne  IF.  Je  fOU  h^.      léo.  ^/wn  f^Ks  kifktvfd  «M»  fièvn  tmmmum 


PIECES  CONCERNANT  LE  DOCHF 


DE  ROYAN  NOIRMOUSTIER. 


Ereiiiê»  Jk  Micbé  &  fdrit  Je  Ntirmâijfikt, 


Da  mois  de  macs  itf  jo. 


LOUIS,  par  ta  grâce  de  Dieu,  roi  de  France  &  de  Navarre;  à  tous  prefensfic 
à  venir»  Salut.  Mettant  en  confidcration  les  recommandabies  &  fîgbalez  Cr- 
ykes  que  uocs^cher  fie  UoMmé  confia  Louia  de  la.TcçmoiUc  de  Noirmonftiec  a 
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rendus  à  cet  état  fous  le  rcgne  <^u  foi  roy  notre  trcs-honorc  icigncur  &  pcre  de  glo- 
rieufc  mcmoirc ,  que  Dieu  abfolvc ,  &  depuis  notre  avènement  à  la  couronne  tant 
dedans  que  dehors  notre  royauui»,  pacttcuUefCiirei»  dans  nos  lurnic    ilc  RouiTillon  , 
de  Flandres  &  d'Allemagne,  les  ayant  depuis  ion  jeune  âge  continuellewcnt  fuivies. 
Se  dans  lc(q'.<.clles,  en  pallant  par  tons  les  deg^  militaires,  il  nous  a  donne  une  in- 
finité de  preuves  de  fa  grande  valcQC,  prudence ,  expérience  8c  bonne  conduite  *  fiC 
<lc  d  Edcké  fie  aâccboa  ûnguliere  pour  nous  ic  cet  ctac ,  s'én^nt  tig^alé  en  toucà 
les  rencontrés  te  occafions  de  guerre  où.  il  s'eft  trtiaté  ^  ett  (orre  que  la  grandeur 
de  fon  courage  l'avanc  porte  à  le  meflcr  parmi  les  ennemis  en  combattant,  il  auroic 
ité  tait  ptiloonicc  de  guerre  en  Allemagne ,  où  il  cxcrçoit  la  charge  de  maréchal 
tie  camp  ;  &  depuis  s^eianr  mxi^é  à  la  bataiUe  de  Lens  gigne'c  par  nos  années  con- 
tic  celle  lia  roy  C.uholiquc,  il  s'y  fit  particulièrement  rcconnoicrc  c:urc  ceux  qui 
-  contribuèrent  le  plus  au  fucccs  de  cette  grande  vidoire ,  ccaiu  véritable  que  nbtie- 
St  coafin  a  toujours  &it  des  afttons  d'efttme  &  de  remarque  par-root  où  il  VefttroQ^ 
Vc:  confiderant  d'ailleurs  qu'il  eft  i(îu  J'n^ic  des  plus  ancieiiiic;  «Tx;  ill'jfîres  ir.a'.fons 
de  Fiance*  ic  que  les  pcédeceUèurs  ont  poilcdc  de  temps  en  temps  les  principales 
charges  de  Vitat,  après  les  avoir  méritées  par  des  gran«  de  (îgnatez  fervfces ,  nous 
nous  kntons  coiivicz  de  dnnnrr  à  notredit  couftn  quelque  m.irquc  confldcnblc  tant 
de  1  clbmc  que  nous  taitons  de  la  pcrfonne»  que  de  la  reconnoilUnce  qui  nous  de- 
ifieure  des  fervices  que  lui  &:  fes  ancécres  ont  rendus  i  cette  couronne  t  ce  que  nouis 
avons  cru  ne  pouvoir  mieux-  faire,  qu'en  lui  accordant  une  dignité  convenable  à  (à 
naiilance  te  à  Ion  mérite.  Sçavoir  iaifons  que  nous  pour  ces  cautes  fie  autres  gran- 
des coiifidcrations  à  ce  nous  mou  vans,  de  Ijvi^:  de  la  reine  régente  notre  trcs-chete 
<5c  ho.iorée  dame  Se  mere,  de  norre  trcs-cher      tics-aîné  oncîc  le  duc  d'Orléans, 
aucici»  princes ,  grands  (k  notables  perlonnages  de  notre  con!cil ,  &c  de  notre  propre 
mouvement ,  grâce  fpeciale*  pleine  ptttllknoe  8c  aatoritc  royale,  avons  la  terre  Se 
C  fciL;ncuric  de  Noirmoufticr  anparrenar^fc  î  n^^rcdit  coufin,  crée  ?C  érige ,  errons  ?r 
érigeons  au  uum  ,  litre  &  dignité  de  duciic      pairie  :  Vouions  ôc  nous  pUit  iccilc 
terre  Se  feigneurie  de  Noirmoufticr,  avec  tous  les  lieux  qui  en  d^odeUt  être  dits 
&  appeliez  dés  maintenant  &  cy-aprcs  le  duché  de  Noirmouftier ,  pour  eh  jouir  Se 
utcr  pir  notredit  coulln  Louis  de  laTremoille  de  Noirmoudier ,  &  après  fon  décès  par 
Tes  hoirs  fucccHeurs  mâles  en  ligne  direde ,  pleinement^  pailiblcment  &  perpétuel- 
lement  au  titre  de  duc  &  paie  de  France,  &  autres  honneurs,  aatonce£>  préroga- 
tives, précmincnccs ,  rangs,  féances  &  privilèges  qui  a ppartiennent  à  ladite  dignité* 
ainlî  que  les  autres  ducs  Se  pairs  en  uicnt  &  jouiilcnc  lous  le  rciTort  de  notre  cour 
'de  parlement  de  Pacis,  (àuf  H  excepté  pout  Ijcs  cas  royaux»  dont  les  iuees  conti" 
noeront  la  connoiflknce  comme  ils  fiiîfefeni  auparavant  notre  piefènté  érection  >  (ans 
toutefois  que  par  le  moyen  J'iccHc  &  de  l'édit  du  mois  de  juillet  mil  cinq  cens  foi- 
)cante-ûx  taie  fur  l'crcdion  des  terres  en  duché  &  pairie  >  l'on  pui0e  prétendre  ores 
ni  à  l'avenir»  au  deffauc  d'hoirs  8e  rucccfleacs  de  notredit  coufin^  ledit  duché  £tré 
.  X)  tcuoi  Se  incorporé  à  notre  couronne ,     fans  que  nous  &  nos  luccelleurs  rois  audit 
cas  putflent  prétendre  aucun  droit ,  propriété  ne  ceveriion  dudit  duché  par  le  moyen 
dudit  édit  &  autres  quelconques ,  aufquels  nous  avons  déiK^  Se  dérogeons  de  no- 
tre grâce  fpeciale  par  ces  preicntes  en  faveur  de  norrcdit  couiln  ,  fes  fuccefléurs  Sc 
ayaus  caule,  fars  laquelle  déto^tioo,  il  n'ciit  voulu  accepter  la  preTente  grâce  i 
ni  oonfentir  ît  ladite  éteftion  i  fie  (bus  cette  charge  fie  coomtioi»,  il  nous  a  bit  fie 

rrcté  la  foi  2c  hooirnsgc  Je  ferment  de  duc  &  pnir ,  auquel  d  la  condition  fufdite  nous 
avons  rc(|U  &i  recevons  par  ces  présentes,  le  tout  ians  tuer  à  conlequencc,àlachar> 
ee  toutefois  qu'au  deftaut  d'hoirs  mâles  >  comme  dited,  en  l%ne  ditede  de  notre- 
dit coufin  ,  lejit  duciic  les  terres  feigncurtes  en  dépendantes  retourneront  a  leur 
première  nature  &:  quaUcJ.  Si  donnons  en  mandement  à  nos  amcz  âc  fcaux  les  gens 
kenans  notre  cour  de  parlement  fit  chambre  des  comptes  à  Paiïs»  8c  à  com  autres 
^  nos  jufticiers  ôc  officiers,  chacun  comme  il  appartiendra,  que  nos  prcfcntr<;  Ictère? 
*  de  création  Se  crcdion  iluJic  duché  de  Nouinoullicr ,  ils  failent  lire,  publier  cn- 
MgiQrer,  &  de  tout  le  contenu  en  icelles  faflcnt,  (oufitcnt  fit  laiflcnt jouir  notiedic 
coufin  s  irç  hoirs  fucceilcurs  ^^x:  ayans  caufc  pleinement,  paifiblemcnt  Se  perpétuelle» 
mcac ,  ians  permettre  qu'il  leur  foit  £iit  ou  donne  aucun  trouble  ni  empccheracnc 
au  cootEaire  :  Car  tel  eft  notre  plaidr,  nonobdanc  tous  édits ,  arrêts,  dedatatioiis ^ 
ordonnances,  reglcmens  Se  autres  chofes  a  ce  contraires,  auTqueb  nous  avons poot 
ce  regard ,  fans  tirer  à  confequence,  dcrc^c  &  dérogeons  par  ces  pceièntet  «  fie  afià 
que  ce  ioic  choTe  ftcmc  âc  ftaUe  i  tcajoucs»  nous  y  avoas  bat  necttc  nooe  fed» 
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iauf  en  autre  chofc  notre  droit  &:  l'autrui  en  toutes.  Donné  a  Paris  au  mois  de  mars 
•J'an  de  grâce  mil  fix  cens  cinquante.  S: de  notre  rcgnc  lefeptiéme.  Signe,  LOUIS: 
&:  fur  le  rcply,  par  le  roy,  la  reine  régente  la  mctc  prefcntc  :  ligné,  tE  Tellier  A 
vavcc  paraphe  ,  &  fcellc  en  cire  vcnc. 


Re^uejle  de  Louis  de  U  Tremtille. 

A  NOSSEIGNEURS  DE  PARLEMENT. 

-^UPPLIE  humblement  Louis  de  la  Tremoillc  de  Noirmoufticr  ;  difanc  ,  qu'il 
^a  plû  au  roy  parles  lettres  données  à  Paris  au  mois  de  mars  i6jo.  iignées  par 
-le  roy,  la  reine  régente  fa  mcrc  prefcntc ,  Le  Telliïr.  &  fccllces  en  cirevcrcc, 
•ériger  la  terre  &  Icigncuriedc  Noirmoufticr  en  duché  &  pairie  ,  pour  en  jouir  par  le 
•fuppliant  &c  après  (on  dccés  fcs  hoirs ,  fucccflcurs  mâles  en  ligne direfte  ,  plcincmcnc 
•pailiblcmcnt &  perpétuellement  au  titre  dcducfl»:  pair  de  France,  &:  aux  honneurs , 
autoritez ,  prérogatives ,  prééminences ,  rangs  ,  Icances  &  privilèges  qui  appartien- 
îient  à  ladite  dignité ,  ainli  que  les  autres  ducs  &  pairs  en  ulent  Se  jouiflcnt  fous  le 
-xeflbrt  de  cette  cour  ,  pour  les  caulei  &  aux  conditions  y  contenues ,  Iclquclles  lettres 
^ous  font  adreflees.  Ce  confiderc ,  nos  (cigneurs ,  il  vous  plaifc  ordonner  que  leP> 
■dites  lettres  feront  lues,  publiées  &  carcgiftrécs,  pour  jouir  par  ledit  fuppliant  de 
tout  le  contenu  en  iccllcs  ,  &  vous  ferez  bien  :  ligné  du  procureur.  Et  plus  bas  cil 
éctitt  (oie  montre  au  procureur  gênerai  du  roy  le  27.  février  1^51. 


C 


Lettres  ^eur  tnnsfirer  Us  titre  à"  dignitez.  de  duthé-fùrie  fur  U  terre  de  MMtmirei 

Du  8.  février  \6ij. 

LOUIS  ,  par  la  grâce  de  Dieu  ,  roy  de  France  &  de  Navarre,  à  nos  amez  &  . 
féaux  conieillcrs  les  gens  tcnans  notre  cour  de  parlement  &  chambre  de  nos 
Comptes  à  Paris,  S£  tous  autres  nos  ofHciers  qu'il  appartiendra.  Salut.  Ayant  par 
tios  lettres  patentes  du  mois  de  mars  1650.  crée  fie  érige  la  terre  &  feigneuric 
<lc  Noirmoufticr  en  nom  titre  &  dignité  de  duché  &  pairie  de  France ,  en  confidc- 
ration  &  faveur  de  notre  trcs-chcr  &  bien  -  amé  couiin  Louis  de  la  Tremoille  de 
Noirmoufticr,  pour  en  jouir  par  lui ,  fcs  hoirs  &  fucccflcurs  mâles  en  ligne  direde, 
pleinement ,  paifiblcmcnt  perpétuellement ,  ainfi  qu'il  cft  plus  au  long  contenu 
en  nos  fufdites  lettres  cy-attachécs  (ous  le  contrcfcel  de  notre  chancellerie ,  &  pour 
les  caufcs  y  portées  :  Et  ayant  confiderc  que  U  terre  &  baronic  de  Montmirel  ap-  p 
■partcnint  à  notredit  coulin  ,  eft  plus  convenable  que  celle  de  Noirmoufticr  ,  pour 
porrcr  le  titre  du  duché  &  pairie.  A  cette  caufc  nous  avons  par  ces  prcfcntes, 
iîgnécs  de  notre  main ,  transféré  &  transferons  ledit  nom ,  titre  &  dignité  de  duché  Cc 
pairie  de  France  odroyés  par  nofditcs  lettres  à  notredit  coulin  fur  la  terre  de  Noir- 
moufticr en  &  fur  la  terre  &  baronic  de  Montmirel  en  Brie  &  prévôté  de  Goumay  & 
Wolctiont  y  annexées ,  leurs  appartenances  &  dépendances  appartenant  à  notredit 
coulin  de  Noirmoufticr ,  voulons  &:  entendons  qu  au  lieu  que  par  iccllcs  nos  lettres 
tdu  mois  de  mars  i6jo.  le  nom,  titre  &  dignité  de  duché  &:  pairie  de  France  étoit 
attribué  à  b  terre  &  feigneuric  de  Noirmoufticr ,  il  demeure  transféré  à  jamais  à 
celle  de  Montmirel,  le  tout  aux  mêmes  claufes,  conditions,  prérogatives,  droits  ic 
avantages ,  pour  notredit  coufin  &  les  fucccflcurs  miles  en  ligne  direfte ,  en  qualité 
de  duc  de  Montmirel  &  pair  de  France  ,  que  nous  avons  accorde  fur  ladite  terre 
de  Noirmoufticr,  fuivant  &  conformément  à  nofditcs  letttcsdu  mois  de  mars  1650. 
Car  rel  eft  notre  plaifir.  Données  à  Paris  le  huitième  jour  de  février  l'an  de  grâce  E 
itfj/.  &  de  notre  règne  le  quatorzième.  Signe  ,  LOUIS.  Et  plus  bas  par  le  roy. 
Le  Tellibiu 
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d-euru  À  ir^SHm  dm  nurqgùit  de  StjM»  en  àuhé ,  «mfirvotr  ijMpme-Fnmtis 

Au  mois  d  avril  1707. 

Y  t>UIS ,  ^  )a  gtatoc  de  Dieu ,  toy  <k  France  de  Navarrç  ,  5  tôift  prefcri 
M  ,iL  à  venir  1  Salut.  La  maifoo  <k  la  TremoiIlc  éiaru  une  Jcs  pins  confîdcrablcs 
fëde»  phis  diftiniMMS  denoatToyamnc  p aci'anciennaé  de  fatic^tefle ,  f>ar  les  grandk 
P<Tn>rioages  qui  en  (ont  fortis,  par  la  fidélité  &  les  fervnccs  qu'ils  ont  rendus  endif- 
tcicn»  llcctes  à  letat ,  les  rois  noà  ptédeceflèuri  leac  ont  aufll  donné  dans  tous  let 
temps  4es  marques  fingulietcs  de  diftinâton  en  leur  coofiam  le  cottunandemeifc  dà 
leurs  armées  ,en  les  âevanc  aux  plus  grandes  changes  de  cet  état ,  &  les  approchant  i 
cuxmênKs  par  plafoirt  <dliances$  flcconniKla  agntté  de  duc  eft  la  plus  émmentè 
que  nous  puiiTions  communiquer  à  nos  fujcts,  le  roi  Charles  IX.  voulue  dés  l  année 
I5tfj.  afoucer  cocoie  cène  manque  d'honoeoc  à  J«  oiaiiôo  de  it  TremoiUe  dans  k 
perfonne  de  Lows  de  4a  TiCaimlte ,  Iir.  du  ïiom,  en  lai  aocoidant  par  fei  tettres 
psicntc.  l'éredion  du  vicomte  de  Tîioanr  en  duchc'i  tant  pour  lui  5»:  peur  fcs  dcf- 
ceadaos  aûks^r  femelles  »qae  pour  ics  col  latéraux  i  Louis  llL  de  laTrenxiilke  avoïc 
pour  fieras  y  Georges  de  la  Ttemoille  «marqoisdeRoyan ,  &  Glande  debTicnioinek 
marquis  de  Koirmoufticr,  tous  trois  enfàns  de  François  de  la  Tremoille,  &d"Annedè 
Laval  >  fille  £e  faesiticic  de  Guv  de  Laval  X  VL  du  nom  U  de  Charloce  d'Azragpo^ 
file  vniqw  Iwrifieie  de  ftederic  d'Anaeen»  àatiiBttaféi  Napltt  de  ceRetnai* 
(on,  &:  d'Anne  ic  Savoyet  par  ces  lettres  du  roi  Charles  IX.  les  marquis  de  RoyaA 
&  éc  NoirmottlUec»  écoicK  aiipelles  («cceflîvctnem  au  duché»  au  dc&ut  de  del^ 
«endans  de  Louis  deb  Ttemoule  leur  fiicce  tSné-,  mail  œice  bitticlics'étant  perpe^ 
tuée  par  une  hrurcufc  fuite  de  les  defcendans,  nous  voulûmes  en  i^so.  ùnc  p.irc 
du  mcnie  honocur  à  notre  couiîa  Louis  de  laTcenaoille»  maïquis  de  Noînnoullkcr> 
petlt-fib  de  Claude  de  la  Trenoille,  mavqvis  de  Neirmovllier  »  frère  de  Loîds  UL  ét 
la  Tcemoilleten  ériganc  le  marquUat  dcNoirmouftiet  entitrc  de  duchc'& pairie.  Par 
d'autres  lettres  patentes  de  i  annce  mil  lix  ceûc  dnquaote-iept  nous  lui  accotdimes 
Va  rrandation  de  cettedigDité  (ur  ia  batotanie  de  Montmlrek  >leli|iidl«s  n'ayant  poinc 
ccc  cnrç]r'(l-rcf5  e  a  notre  COU  r  de  parlement,  &  par  ce  rnovm  notre  trés-cher  & 
bicn-amc  coului  Antoine- François  de  la  Tremoille  fon  fils  ,  n  ayant  pû  jouit  del'cftc 
decénegcace)  onos,  dcOrans  lui  donner  une  nouvelle  marque  du  (ouvenirque  nous 
Confcrvonç  ân  merirc  de  !a  vcrnj  de  (e^  anceftrrs,  ftf  un  rc'moignage  particulier 
de  l'cibmc  que  nous  tailons  de  ia  peiianue,  oc lutic  cuimdcraciun  particulière  pouc 
dame  Marie- Anne  de  k  Tremoille,  princefledes  Urfins  là  lœur,  &  de  la  fatisfitSioil 
des  tetvices  qu'elle  nous  rend,&  à  nc>rrc  trcs-chcr  ficrc  &  pctir-fih  Icrov  d'Elpagoej 
en  la  perionnede  notre  p^tite'hllcU  reine dEipagnc, lui  avons  d autant  plus  volon- 
tiexs  accordé  le  même  titre  de  duché  (ur  la  terre  de  Royan,ddnt  il  eft  préfentemenc 
propriétaire ,  que  cette  terre  eft  un  ancien  patrimoine  de  ûi  maifon ,  dccorc  depuis 
grand  nombre  d'années  du  tittede  marquifat}  &  capable  pat  fa  grande  ctcnduë,pac 
u  qualité ,  auITi-bien  que  pat  le  nombre  des  vaHaux  qui  en  releVent  &  par  les  droits 
Gonfidetablc^  qui  en  dépendent  de  (butcoic  te  titre  &  dignité  de  duché.  Pout  ces  cau^ 
(es  Se  antres  grandes  tonfideiations  à  ce  tKWS  mouvantes,  de  tiotre  grâce  fpeciale , 
pleine puilVancc  &  autorité  royale,  avons  créé, érige  &  élevé,  &  par  ces  prefentes 
lignées  de  notre  main ,  créons ,  écigcoos  &  élevons  ladite  ville  te  matq^ûc  (de  Royan 
en  litre  &  dignité  deduchè,  enfiivcitr  de  hotredft  oooiin  Anioine'Ffati^s  de  la 
Tremoi'.Ic,  tes  cnfans  &  dcfcendar.s  miles  à  perpétuité  ,  pour  en  1  nuit  par  eux  aux 
tittes,  honneurs,  digpite2,  ranpi  prérogatives,  prééminences  &  ptivikgps  appar» 
tefians  i  ladite  qoallitf  »  ainfi  qu  en  jouiffenc  9c  otat  joui  d'ancieftnete  la  aubà  duck 
de  notre  royaume,  foit  en  alTcmblée  denobleCc,  faits  de  guc:re  ou  autres  lîeux  Ce 
occaiions ,  avec  pouvoir  d'établii  en  ladite  ville  de  Royan ,  un  iicgc  de  baïUiagé  ducal^ 
tL  d'y  mettie  le  nombre  d'offidecs  necel&iKes  OhlihaiictdantRsfiéges  ,pourcxer< 
ccrlajuftice  dans  route  rctenducf,<5c  fur  tous  Icsjufliciablesdudit  duché,  telle  qu'cllé 
appartient  à  la  dignité  de  duci  voubns  &  hous  plaît  que  toutes  les  caules  civiles  flc 
criminelles ,  petfttinclks»  mixtes  6c  réellés,  qui  concerneront  iKtBédit  cdifin  le  doc- 
de  Royan  ,  &  les  droits  dudit  duché,  foitnt  traitées  fcjugccs  en  notre  coiir  de  pârle- 
ment  de  Paris  cnpremicie  inlbnce  ^  &  que  les  caufes  &  procès  d'entre  les  jufticiables 
dudit  duché  1  tefloniffent  par  appel  dudit  juge  en  nette  cour  de  {paiement  de  Guyen< 
nci  &  n  cet  effet  >avqiit  diilnicdc  cieinpw  ladite  m»  9t  £ci|pieune  de  iUyan  k 
.  Tmt  F,       .  P  > 
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j&s  dépendances,  &Tes  diftrayons  &  exemptons  du  reffort  de  tous  autres  juges  &  ju-  jy 
i!tTi(diAions ,  où  tes  appellations  dcfdits  officiers  avoient  accoutume  de  reiforiir ,  ians 
.préjudice  néanmoins  des  cas  royaux,  dont  la  connoidance  demeurera  aux  juges  qui 
^voient  accoûcumc  d'en  connoîcrc  .lequel  duché  ,netrcdit  coudn  le  duc  de  Royan 
&(cscnfâns  &dc(cendans  mâles  à  perpétuité ,  tiendront  de  nous  nucmcnt&en  plein 
■êcf  à  caufe  de  notre  couronne  Cc  ic  reievront  de  notre  tour  de  Louvre  à  une  feule  foi 
&  hommage,  qu'ils  (eront  tenus  de  nous  prcrer  en  qualité  de  duc  de  Royan,  voulons 
I&  entendons  que  fcs  vadaux  le  rcconnoiflcnt  comme  tel,  &  lui  failent  &à(e$enfans 
.&dc{cendans  mâles  les  toi  &  hommage  ,  &  autres  droits  ic  devoirs  en  ladite  quali- 
f  é  de  duc  ,  (ans  toutcsfois  <^u'à  défaut  d'hoirs  mâles  de  nocredit  couiin  ou  de  (es  defcen- 
,<lans,  ledit  duché  puiflc  ctre  par  nous  ni  par  les  rois  nos  faccelTeurs  réuni  à  la  cou- 
^onnCï-en  confcqucncc des édits&declarationsdcs années  i5<tf.  1579.  &  ij8i.  &au- 
<^res  rde  la  rigueuf  dcfquels  cdiis  ic  decUraciot» ,  nous  avons  difpenfé  &  di(pcn(ons  iedic 
<kichéà  la  charge  qu'à  défaut  de  (ucccllcurs  mâles  en  ligne  dircûe  Se  loyal  mariage  du-  B 
^it  licur  duc  de  Royan  ou  de  fes  dcfccndans  mâles,  ledit  duché  retournera  en  la  pre>- 
«nicrc  nature.  Si  donnons  en  mandement  à  nos  amcE  &  fcaux  confeillers  les  gens 
«nans  notre  cour  de  parlement  &  chambre  des  comptes  à  Paris ,  &  autres  nos  jufti- 
<iers  &  officiers  qu'il  appartiendra,  que  ces  prclcntes  nos  lettres  d'creâiondc  la  ville 
&  marquifat  de  Royan,  en  titre  &  dignité  de  duchés  vous  ayez  à  fàirt  rcgiftrer,  ic 
de  leur  contenu  jouir  &  ufcr  notredit  couGn  Antoine-Fran«jois  de  la  Trcmoille  (es 
«nfjns  &  dcfccndans  mâles  ,  pleinement  ,  paifiblemcnt  &  perpétuellement  ccflant 
ic  -faifant  ceHer  tous  troubles  Se  cmpcchemeus  contraires  :  Car  tel  eft  notre  plaifir. 
Et  afin  que  ce  f»it  choie  ferme  &:lbble  à  toujours ,  nous  y  avons  fait  mettre  notre 
icel.  Donné  à  VerfaïUcs  auraoïs  d'avtU  l'aa  dcgrace  1707.  &  de  noue  rcgnc  le  (oi« 
jcante  quatre. 


JLt^iJUéts  t»  ftrUmttu  U  19.  nuj  1707. 
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DUCHEZ-PAIRIES 

ET  NON  PAIRIES 

t^ON  ENREGISTREZ. 

QUOIQUE  les  Duchcz-PairifS  &  les  duchez  fimples  non  Pairies  qui  ne 
lune  pas  enregtftiex»  ne  <.lo:;nciic  à  ceux  en  finreuc  oc  qui  cette  éreâion  A 
éic  faire,  d autres  prérogatives  que  les  honneurs  du  Louvre  &  dans  les 
tnaifons  du  roy,  leur  vie  durant,  &  de  même  à  leurs  fèmincs  £i  à  leurs  veuves  » 
On  a  où  devoir  joindre  ici  un  article  de  ces  éteftions  non  eoregtûrées ,  Se  y  in- 
fcrcr  en  même  temps  les  brevets  qui  n'ont  point  été  fuivis  de  letticl  d'creâion. 
Si  les  généalogies  de  ceux  en  faveur  delqucls  elles  ont  été  accordées  (oùl  anolojréet 
datu  lesgcands  officiers  de  la  coutonne,  on  tcamjen  à  Imc  anicfe»  Se  loA  nd 
nbnnera  ici  que  la  gcnealpg;ie  de  ceoi  qui  n'y  entnac  poiiiE. 

ROU  ANNOIS' 

D  U  G  H  E  -P  A  I  R  I  E 


DV  i  trtir  ja. 
mtiUs  àt  fMt 


ART  US  GoufHer ,  comte  dEl^mpcs  &deCaravas4  (êigoeurde  Boi/jr»  d'Oi^ 
ron.deMaulevrier,  de  Bourg- Charente     de  ViUedlkttj  chevalier  de  roii 

dre  du  roy  &  fou  chambellan,  gouverneur  de  Dauphiné,  grand  maître  de  France^ 
obcinc  le  a;,  dcumbre  i;  14.  de  François ,  duc  de  Yalai»  depuis  toj  de  fiance  J. 
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du  nom  donc  il  vfekité  goaveraeur,  la  terre  de  Villediea  lùr  Indre,  en  tecom- 

pwîfc  des  gtandi  fcrviccs  qu'il  avoic  ren  ias.  L»  Reine  Claïuk-  de  France  lui 
donna  aum  le  oocnté  d  ElUtopcs,  pour  en  jouir  la' vie  durant  par  lettres  du  j.  fe- 
vxier  (iiivanc ,  Se  h  leiiie  Marie  d'Angleterre  douairière  de  Fcaoce ,  le  gouvememenc  (C 
l'adininiftration  dea  tenw  de  fon  douaire  le  iS.  avril  lyiy.  Il  eut  encore  du  ruy 
Fnnçois  I.  le  piemier  flepteinbre  de  la  tncmc  année ,  les  certes  de  Caravas ,  de  Ca- 
blnnajor,  de  Valence,  Bc  antres  places  en  Milannois.dc  ce  prince  érigea  en  conué 
celle  de  Caravas  ,  le  23.  décembre  fuivant.  La  dsicbenc  de  Bourbon  lui  avoic 
^lairfponé  dés  le  15.  Juillet  précèdent  cous  les  droits  qu'elle  avoic  en  la  (ct^ncu- 
«ie  de  Ro&anne>  antquels  elle  joignit  le  M.  (eptembre  de  la  même  année  la  moirié 
de  cette  chàtcUenie.  François  I.  érigea  en  Ta  faveur  la  baronnie  de  Rouanne  &  le 
marquilat  de  Boily  en  duché-Pairie,  par  lettres  données  à  Saine  Gcuium  en  Layc 
le  ).  avril  ip9.  rtfforti»  cMnmi»,  fa^  açf-niaisil  monrat  à  Montpellier  d'une  b 
liene  continue  au  mois  de  may  (uivant,  avant  que  ces  lettre?  fudcnt  eni^iftte'à. 
•X«  ^WMAgif  d«  binai(bn  de  GouiËec,y2  trmve  tj-Atvattt  ^  f»^e  00 j. 


DUNOIS/ 

DUCHÉ-PAIRIE. 


D'OtUmbi  k  U 


T  E  S  terres  que  LOUIS  de  Franccduc  d'Orlcans,  &  VALENTINE  de  Milaa 
Lia  femme  avo.ent  acquUcs,  &  fpccialcmcnt  les  comiei  de  Blob  &  de  Dunois, 
Crâiaikdlflnies  de  laFcrc  en  Tardcnois  &  de  Gandelus,  avec  le  vidame  de  Char- 
tres, forent  entées  en  Pairie  par  lettres  données  à  Paris  au  mois  dcjum  15  9.  * 
par  autres  lettres  données  aux  Montib-lez-Tonrs  an  mois  de  novembre  1446  .1  tut 
ïrdonné  qu'au  défaut  de  la  lignée  des  facceffeurs  de  la  ma.fon  d  Orléans  le  comté 
deDunobKdeveroitde  U  jtolTcwucdnlottVic.&qiwlesappclUuomqjiitor^ 
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înctiijettées  dés  jogdnens  âts  officiers  de  ce  comté  lèfoient  ptxtées  ikeStemeac  aâ 

patlctnent  de  Paris.  Louifc  de  Savoyc,  comtcfIcd'Angoutêmc  ,rcgcntc  du  royaume 
flc  mcredu  roy  TrançoisL  érieca  le  comté  <dc  Dunois  ea  Duché-Pauie  en  faveur  de 
LOUIS  11.  d'Orlemsidoc  &  Longueville par lem«i  du  zj. joillêr  1^25.  UttibitriMf 
'utti  ijjtf.  &  H  n'y  eut  point  d*cnrcgiftrcmcnt.  Le  roy  Louis  XTV.  par  fcs 
Jctcrcs  dattécs  de  Vintennes  au  mois  d'aouH  1660.  regiftrées  le  j.  rcptcmbce  (uivanc, 
déclara  que  le  comté  de  Danois  làoit  ittûuvant  immâliarcmcnc  de  la  conionne  de 
France.  fW?s  le!  Duc>?  de  Longucville iWI»P  l^^XOtt  k^^'f,  »ït,  ft^ 
ks  iatres  itretitm      vttH  être  n^^rtea. 


LEtTREâ  CONCEUNÀNt  LE  DUCHE* 

0  E   D  U  N  O  I  S. 


^tttim  ià  ttmté  de  Dunoit  en  iiithé  é"  f^'rie  Je  Frmce  ,  fuu  f*r  nuiunt  Louifi  re-   N  ra    il  m 
tente  ,  mere  d»  rtj  François  I.  en  fiveur  de  Lêu  'ts  dorlans  ,  duc  de  Lmf  Hei'iile ,  fes  iSSâ»' 


•brirs  ,  fKcetJfem  (jr  *yws  (tufe^  i  k  thar^t  dextméiim  de  U  fmie  m  dejm  demi-  ^Hkçâmâç  «t. 
/es,  demmm -k  dMé  âioH  Ht  figm  ià  fêritÊM»  4t P«nrf,  *»piittm  àis  màmik-  ivsa  rnilluite  <te 

fWWlV.  -  Chai!«vn  page 

Su.  Iirprinicite 

Au  ittois  de  Juillet  ijif.  R^iit.mfvi. 

C 

LOUISË  itiere  dtt  Miiy',tne.  régence  'en  Fiance ,  fecc.  Sçairaîr  faSfons»  qné  iumA 
rcdniTant  en  mémoire  que  les  rois  de  France  comme  toujours  auguflcs  ont  aug- 
menté ec  ctlevé  en  cxccUeocc  &  tiltrc  d'honneur  &  dignité  les  nai(on$  des  pcc« 
Ibones  qui  leur  artoachent  en  degré  de  confanguinité  &  lignage ,  &  méfmiémént  dè 
cculx  qui  alViilcnt  à  leurs  çonfcilz  ou  à  icntour  d'culx  ,  &  dcfqucli  les  venus  rd- 
plcndificnr ,  au  moyen  de  t^uoy  rétribution  leur  cil  dcuc  dont  il  loit  mémoire  per- 
y<hodle.  Conii.1crans  les  grandz,  notables ,  vertueux  &  recommandablcs  (crvices  qué  ^ 
notre  très  cher  &  très  amé  coufm  Louis  d'Orléans,  duc  de  Longucvillc  &  comté 
de  Danois,  &  (es  predeceHeurs  dont  il  cfl:  defcendu  en  ligne  dircâc,  ont  fâiz  par 
cy-dcvant  aux  rois  de  France ,  chofc  publique  du  royaume  ,  &  meiinânenc  feu  Jo^ 
han  d'Orléans ,  comre  de  Dunois ,  lequel  pour  (es  prooefles  fie  ycrcucux  fûOcT.  m.- 
rott  cté  crence>lix  ans  lieutenant  gênerai  dû  roy  Cnarles  VIL  lors  régnant ,  &:  du- 
rant ce  tcms ,  comme  il  cft  tout  notoire  ,  pat  la  bonne  conduite  ,  prudence  &  gran- 
it de  expérience  au  faiâ  des  armes ,  auroit  fcduit  fie  réuni  les  dacfaek  de  Normandie 
&:  de  Guvenne,  qui  par  long-temps  auraient  eftê  dccupeZ  par  ta  Anglois  anciens 
ennemis  i^c  Kr  j;. ce  ,  iS:  aulli  auroit  pendant  ledit  temps  icclui  comte  de  Dunois  &iÂ  • 
kvcr  le  ûcgc  que  les  Anglois  autoicnc  rois  devant  la  ville  de  MontannSt  &  telles 
ment  que  (ans  ta  bonne  conduite  dudi^  Comte  dé  Danois»         vfflé  die  Mon- 
targis  cuft  cflc  prinfc      pcrdu^,  dont  fc  fud  enfiivi  un  merveilleux  inconvcniciic 
audiâ  royaume.  Conliderant  pareillement  la  bonne  >  lagc  &  prudente  conduite  qu'il 
cur,  luy  eftanc  dedans  la  ville  d'Orkans  lieutenant  pour  lé  loy  durant  le  temps  que  ^ 
les  Anglais  afTicgeoient  ladiiflc  ville  d'Orléans,  lequel  fiegc  y  fut  l'erpace  de  neuf 
mois  cnucrs»  &  pendant  Icdtâ  temps  iccluy  comte  de  Dunois  pat  ia  grande  pru- 
dence Se  bonne  juilice  qu*i1  fiiifoit ,  entretint  le  peuple  d'iccUe  ville  en  (î  grandé' 
union  ,  que  dura  ;t  Icdift  tcmp^  de  neuf  mois  n'y  eufl-  un  feul  difcor^  entre  les  gens 
d'iccUc  ville  &  les  gens  de  guerre  qui  y  cHoient  ;  tellement  qu'en  la  tin  Icid.  Ân- 
£  gloiS'  furent  contrainâz  de  lever  le  iiege  qui  lieur  porta  grand  dommage,  &  au  roy» 
royaume  &  choie  publique  d'iceluv ,  grand  prouffit  &  honneur  qui  efl:  chofc  digne 
de  grande  recommandation  t  &  que  au  plus  fort  de  la  guerre  qui  ettoit  lors  au  royau- 
me, ledift  conr.tc  de  Dunois  fcit  entrcprinfc  de  prendre  fur  lefdi^  Anglois  la  ville 
de  Chartres  ,  S:  iccl!r  m\^y.  rn  \x  (■!^■r■-l!^n      obciITance  du  roy  ,  &:  autrr-i  pkificurs 

Standz  (ctvices  qu'il  auroit  taictz  au  roy  iS:  a  ia  chafc  publique  d'iccluy  ,  qui  fonc 
ignés  de  gtandc  rc(conlfeBt6  Confidetant  auffi  les  gtandl  &  agréables  icrvices  que 
noz  très  cners  &:  très  amez  confins  Ftançois,  Louis  &  Claude  d'Orléans,  fuccciU- 
vcment  ducz  de  LonguenUe^  iucccilcors  Se  hecitias  en  ligne  dircâe  d  iccluy  coiuta 
flîNwr  n 
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de  Dtînois ,  auroicnt  {ù€tz  au  roy  Clvsr'-  VIII  L dc^n  X!!.  5:  n^i  rnv  notrpiJ.  fimr 
âc  fv7.,  tant  delà  les  moncz  que  pout  la  cuicion  âc  dcricntc  du  royauinic,  uuucs  ^ 
pjvs  .V  rcignàines,&  en  plodeacs  aultres  grandz  charges  &  afStires  queisconqucs 
rju'î'  •  a'  ircnr  nu  auroicnt  cul/  ,  ^  ir»f  finement  quelcdi£l  Claude  dernier  duc  de  Lon* 
gucvùic  leioit  dtccdc  au  iii-gc-  clUiu  ucvant  Pavic  ,  autjucl  il  auroit  eftc  tue  pour  le 
wnriee  notredjft  fieur  filz.  Pour  lefqucUcs  caufes .  &:  pour  la  bonne ,  grande  ic  . 
parfaite  confiance  loyaultc  qui  a  cftc  trouvée  au  deflufdi£k,  pour  la  confcrvatioa 
de  Udiâe  chofe  publicquc  du  royaulme,  fie  auffi  pour  la  proximité  de  lignage  dont 
ledift  Louis  d'Orléans  atdcnc  au  roy  nocredid  Heur  &  filz  :  Nous  ayans  advizé  pour 
décorer  Se  cilever  ladiâc  comté  ic  fcigneucie  de  Danois  qui  eft.  mcwilt  belle  &«o- 
denne,  de  grand  nom,  revenu  fie  eftendtie»  8C  de  Uqoelle  dcfpendene &  fimt  tetinz 
plulîcurs  beaux  Se  grandz  hcfz ,  vaf&ulx,  fubjcdz,  places  fie  feignctirics ,  ériger  5c 
créer  en  tiltre  dç  duc^  &  aiUTi  digoité  de  paizie  avec  les  appaccenanccs  fie  deipcn- 
dances ,  enfetnble  tes  chaftelienies  &:  baroomes  dcMarchernoir,  Ftereval  fieFroimn* 
tcau ,  Eicouc.i,  la  Broflc  &  les  Mcez ,  membres  de  long-temps  unis  Se  incorporez  g 
Se  deTpcndaos  de  ladiâc  comte  *  avec  les  chaftcllenyes  &  icigneurie^  de  ficaugçncy 
Ce  Chafteauii^aalt,  membras  apparteiitts  te  defpenduis  d*ioday ,  fonbk  le  nfloit 
tic  la  cour  de  par'c:.  :iit  de  Paris ,  ainfi  que  les  auîtrcs  ducz  ic  pairs  de  France  :  Lcf« 
quelles  choies  mcuiemcncconfidérées»  &  quclesaftaircs  fucvenucs  depuis  quatre  ans  ca 
çà,  elquciles  a  convenu  aflenUer  les  pairs  du  royaulme,  iccluy  feu  Claude  d'Or- 
Icans,  dernier  duc  de  Longuevillc  ^'  comte  de  Dunois,  auroit  fcrvi  comme  l'un  des 
pairs  dudid  royaulme»  &  puis  quelques  temps  en^à  la  plufpart  des  pairies  dud.  royau- 
me lôoe  demeurées  efteinoes  A:  farpenduSs»  &  pour  plufieunanlcres  bonnes  &gpan« 
des  confidcnninns  à  ce  nous  mouvans  :  Nous  à  ces  caufcs  &  en  ufanc  du  pouvoir» 
régence  &  audoruc  a  nous  tjailice  par  notrcdit  tîcur  hiz»fie  eulurce  l'avis  fie  déli- 
liberatîon  de  pluiicurs  princes  ,  fei^eurs  du  fang  flc  lign^  d'iceluy  fieur»  iceluy 
comté  de  Dunois  ,  chaftcllcnies  ,  baronnics  &  fcigneurics  dcflufdiftes  avons  unies 
crées  fie  t'isgccs  ,  Se  par  h  teneur  de  ces  prcfcntcs,  créons,  umiroiu  Zc  érigeons  en 
dignité ,  ciltre  ,  nom  Se  prééminence  de  duché  fie  Pairie  ,  voulons  &  nous  plaift  C 
eure  diû ,  noinine'  &  appelle  duché  de  Dunois  ,  pour  en  jouir  n(rr  par  noftre- 
diâ  couliii  Loui;»  d Orléans,  lo  hoirs ,  {uccciTeurs  fie  ayans  cauic  a  tuuiours  pcr- 
petoellcment  à  tilcie  de  duc  fie  Pair  de  France  avec  les  honneurs ,  prérogatives , 
libériez  ,  franchiles ,  exemptions  &:  prééminences  appartenans  à  duc  8e  Pair  ,  ainft 
que  les  autres  Pairs  jouiîTcnt  &C  uicnt ,  foit  tant  en  julhcc ,  jurifdiâion  qu'aultteraenc, 
te  Ibubz  le  rcHort  de  la  cour  de  parlement  de  Paris,  en  ce  non  coaa|Kis  Ib Cif 
,  coyaax  &  auttrcs  dont  la  connoillance  appartient  par  prévention  aux  juges  royaux 
qui  en  cognoillront,  ainfl  qu'ils  onr  accoutumé;  lefquelz  ducz  de  Longuevillc  pre" 
fcns  Se  advenir  feront  tenuz ,  ccnfez ,  reputcz  &  appeliez  ducz  d'icelle  duchie  de 
Dunois  fie  Pairs  de  France ,  fie  la  tiendront ,  enfemble  les  bAtonnies,  chafteUenyes , 
fèignenries  deflurdiftes,  jointes,  unies  &  incorporées ,  du  roy  fledelaooDronneà«sf/iw/ff 
fûf  c"  /-'Ow;»„';'r  ,  (jr  de  l,it^iiclle  Pairie  dcs-i-frefent  nofire  (ouftn  m  ftbfmtt  in  roy  nop 
ddijieur  à"  ^  nous  *  fat  te  ftrmmt  de  fdthté  uitldubt  <^  tfi  tam  fiin  muUii  Jtatr, 
pourvctt  toutefois  qu'en' deiïault  d'hoirs  mâles  ladiâe'  dignité  de  pairie  fitaefteince 
&L  (iifpcnduc  ,  roue  ainiî  que  !i  I.iJiclc  ércrtion  de  Pairie  n'avoit  efté  feiftc  ,  demeu- 
rant ncanunoins  iccluy  duché  de  Dunois ,  terres  adjacentes  fie  annexes  en  tiltic  de 
duché»  fie  le  reflbrt  d'icehty ,  ledit  cas  advenant,  en  ladifte  cour  de  parlementé  Paris,  D 

{lour  eftre  l'hérite  des  héritiers  de  noftrcdiâ  coufin ,  venans  &  proccdans  de  ligne 
eminine ,  poui:  en  jouir  en  telle  autorité  fie  picémincocc  que  font  &  en  jouiilenc 
les  autres  ducs  de  oe  royaiime.  Si  donnons  en  mandement  par  «efdiôes  preTenees 
en  venu  Je  noftrediil  pouvoir  ,  régence  &  autorité  à  nos  trcs-chers  Se  hjenamcz 
les  gens  ccaans  &  qui  tiendront  ladidtc  cour  de  parlement  »  fie  les  gens  des  comptes 
à  Paris ,  Se  tous  les  aulcccs,  Sec  4|ue  noAte  pidente  création  &  ércâion  dudit  dudié 
y?..uic  de  Dunois,  &  détour  le  conTcnu  en  ces  prcfentcs  ilz  falTcnt ,  foufiTent  fit 
i^iicut  noibcdidcouiui,  Icidids  hoirs,  iucsclicurs  &  ayans  caulc  jouir  fie  ufcr  plei* 
nement  ,  entièrement  &  paifiblement  fie  pcrpcruellcmcnt  (ans  en  ce  leur  faire-,  fiec. 
fie  CCS  prefcntes  afin  de  perpétuelle  mémoire  faflcnt  cnregiftter  en  ladite  cour  de 
parlement  &  chambre  des  comptes  à  Paris  &:  par -tout  ailleurs  où  il  appartiendra  :  Car 
tdeftfiec.  fie  à  notrediâ  confia  pour  les  cauies  dcllaldides  l'avons  oâroyé  fie  oâroyon» 
de  gracc  cfpeciallc  par  cc^  prcfcn'cs.nonoliltanr  que  Icfd  drnx  Inronnics  de  Beaugcncy 
le  Chatcau-Ilc^naud  ne  loicnt  danaeunccc  du  corps  ne  appaitciiaiiccs  duditt  comté 
DnMis»»as((Maiii  de  dticavflbccsi  à  ffavoit,  MicMSigcacydaisOoctd'Os» 
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leans,  &  ChaAciu-RcgtuuU  du  rcflort  de  Touraine  »  Icrquellcs  ayons  ccU^fécs  6c 
Optons  par  ces  prefentes  detàiâtn  teSam  >  &  àocUes  «voos  uHics  incocporces  CDO* 
medeflîts,  &  quelconques  autres  ordonnances ,  ftaottt  Se  cooUttiaes»  wftrindionsi 
nMadctncns  &i  dctîcnfcs  à  ce  contraires  ,  &  afin  &:c.  nous  avons  ftgné  ces  prcfcntcs 
de  nom  main  *  6c  4  iceiles  fyit  tncttrc  noftre  feel.  Donné  à  I^a  au  nioi$  de  juillet 
Fan  de  gcaoe  isxf .  Ainfi  Ûjgaé  LOUISE.  Far  U^^tcgMc  ca  Fiaacc  »  RoBsuTirt 

%qfSi  COMTBMTOIU  DsStAMDBI» 


A  L  B  R  E 

DUCHÉ 

Cêufédt  f.  fitctf,  mit  iH  thif 
&^.tn  fêintt,  *u  i.  iu  fhn 

de  S Jt ént ,  4H  î.  (léittlf  i$ 
Trânct  &  à' Alkftt,ÂU  \.i'Àné^ 

;«»,4M4.cr  i.itUftimiu» 
nié  it  Fug  &  étBetm»  mm  5* 
étâmiiêÉmâpm&iilMtMi 
SHé.i'Evrtux,  Mt  j.  (tmttÛ 
ét  CsjliUt  &  dê  Lim^&  fur  1$ 


LA  reienei]rhb(lti^<rA](ilct  ftt^rigeeendtich^en  &veur  d'HENRYd'AUavr» 
roi  de  N-ivarrctpar  lettres  données  à  S.  Germain  en  I.aye  le  19-  avril  in^* 
'  lefquellcs  ne  furent  point  enr^ftrées.  F/jf^  UMté  ty.dttttte  UfiMTt^  f*ge  506.  ^  cy 
àpvtnt  f.  598  Uge$u*Iâffede  U  nuàfin  /ALBBJET       f^fthù  èm  k pà*  àt  «M» 
h^Uart,  dnfUr*  &»  coootebici  de  Fcanoe. 


LETTRÉS  PATENTES 

FirtM  t'rtûm  ik  U  fUmunrit  iAlbret ,  t»  àuhi^  en  ftvm  i}iemri  iA&re$ ,  r«j 

it  Kèmmtt  ét^dX  Çmrnm  m  k  »9»mml  BlandmdjCompilaKiaQ 
duonel.  coL  éjx* 


^    ISSmKE  CENEALOGICSJB  tT  CHRONÛL. 

ENGHIEN. 

U  c  H  i   P  A  I  R  I 


UâTttlé  M»  t> 

&  4.  it  Bour» 

bon  ,  «K  1.  & 
j.rf'Alen^oo* 


IXANS  !e1ïrt?véedbi'o/ivtUiyJ^/to  fi?cor  do  cv^IîmI  ftonibon,  portant 
J création  de  la  terre  &  baronic  de  Gravillc  en  duchc'-pairic,  il  cfl  dit  qu'il  e» 
jeuir  MX  mêmes  hmtuitrSfér  tma  âm/i  fu  fùt  M.  le  frmee  Je  Cttute  fin  frtre  tic  U 
é$tbé  fMrte  q»tl  4  />/»  i  S*  Mf^efi^  m'éhgiÊer»»  bi  »ihtyer  de  fi  -terre  ér  feignemie  de 
Jiâgent,  due  à  frtfent  A»gmett-U  FTMnfeis ,  il  paroîtpar  li  q  jM  doit  y  avoir  cucrec- 
àon  de  Noecnc  ca  duché  2c  pairie,  fous  le 00m  d'Ènghico-lc-François  eo  faveur  de 
LOUIS  de  Boinbon,  Lda  nom  «prince  de  condé)  8e  que  cette  èreâjoa  dok  êtie 
delà  fîn  de  i s<î6.  ou ducotnmenceflm  de  1$^.  ^|fC»» {OOXleB  pHBCCs4eGâodé| 
4m<  udetette  htfieiret  fâge  jjx.  . 


GRAVILLE. 

D  U  Q  H  ^  P  A  I  R  I 


CHARLF.S  cardinal  de  Bourbon,  obtint  le  io. avtit  r^Sy.  le  brevet  imprimé 
cy-aprc's,  pour  i'crcûion  de  fa  tccrc  de  Gravillc  en  du  che'- pairie,  pour  en  joair 
'aux-mcmcs  droits ,  honneurs, &c.  éfparttuâm au  titre  cr  qmlité  de  diu  <^  /MT,  <Mf 
mfi  ]M  /m  mm^àffm  le  firme  de  Gmdd  fi»         de     d»Aé     fairit  ffH 

â 
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é  À  Sa  M0df  ^ê-ffunt  M  «Srtftr  dt  um  &  ûêgimk  dt  Uig^ ,  ifir* 
i  ff^BH  ^tHgipShk^mtfm,  Voyez  Mme  I;  de  oene  hiJt  [paig^  pç-    ' .  '  '  --    -  - 

BREVET. 

ttUT  Itft&icn  de  h  ktrùnnie  Je  Gfûv'tVe  en  duché  ^  fi'irie.  Extrait  d'un  rcgjftlé  dfe 
minutes  d!ua  Icctctaiic  d'ctac  fous  Châties  IX.  fol.  io6.  verib. 

AUJOURD'HUY  lo'.jour  d'avril  x^ij.  le  roi  étant  à  Châtitilly»  confidènnt 
ce  que  meiite  de  lui  &  de  fa  courooncmonfcigtirur  k  cardinal  de  Botttbon, 
3  tahc  pour  la  proximité  dé  (ang  donc  il  lui  attouche,  que  puur  la  dévote  8z  trés'af^ 
fcâionncc  bonne  volonté  qu'il  a  toujours  2^  tn  tout  tcnips  démontré  5c  démontre 
chacun  jour  au  bien  de  ce  toyaume  &;  de  ion  iccvtce,&  leslcrviccs  grands  &  notables 
qu'il  en  reprit  ordînaîcnneiie  prés  &  m  l'entonr  de  la  perfbnné  «  en  la  cbndutte  ft 
dircilion  de  fcs  plus  grands  &  importans  artaircs,  le  voulant  pour  ccac  i  LLufiuii  & 
autres  grandes  &  dignes  cooGdccations  iKoonoîue  Ac  bonoccc  comme  l  un  de  lies 
pius  produins  paremfie  fet^teurs  fpedtn,  iSc  en  nMices  cholb»  le  bien  te  âvocaUe- 
ment  traiter ,  <  créé  éri-é  U  terre  ,  feigneurte  ^  hurofmie  Je  Crâvillty  âffmemnt  i 
mànist  fiemr  U  ixréfud  tn  iduthé  ^  fatne  ti^eiiU  ^  emend  que  dtrtJkjtvtM  il  U  uennt,e^ 
ftffedem  tkr*  dt  iat  ^  fàr  it  ffâHK^&mmettl  ^ftiffe  &  mfedetmàfmts^hmmmrs, 
privilèges ,  âutmtes. ,  fnruhifes  tf/pirtmans  su  titre  <^  qualité  de  duc  ^  piir ,  tout  ainfiaiè 
fâtt  mMfe^pHir  Ufrmce  Ac  ttniéjoii  frère  y  àt  Udiuhéé'  f^trte  fitilâ  fkt  à  St  Mtjejtéi 
n't-ffurtf  bù  «Qrtjer  de  fk  terre  &  fùgmsfh  de  Nêgent ,  dite  à  piéfent  Anguyen- 
C  le-l-rancûis ,  de  ce  m'a  commandé  expédier  à  rnondjciiearte  catduttl,10ttic$iectce| . 
&  ptovUions  necellaircs ,  la  royne  là  mcrc  préOente. 

MONTARGIS* 

DUCHÉ. 


Ê  ï  A  (cigneuric  ^KiboBB^s,  fiit  érigée  en  duché  &  donnée  à  RENE'EdC 
1  i  France,  fille  du  roy  Louis  XII.  veuve  d'HERCULES  d'Fft  ,  rîuc  de 
Ferrare,  pour  en  jouit  en  rccompeofc  de  ce  qu'elle  pouvoir  prctcndte  au  duché  de 
BrtC^nc.  Les  lettres  de  cette  éredion  furent  données  à  Villeis<Uictercts  le  vingt* 
quatre  dccembce  t%7o»  U  ne  fiueac  polnc  cnt^ftréoi.  Vtf»  tme  t;  dt tatt  if^if 
f*ge  128. 

rme  K  k  ^ 
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HISTOIRE  GENEALOGIQUE  ET  CHRONOL 


CLERMONT  TONNERRE. 

DUCHÉ-PAIRIE- 


D<  gututti  "k 

itHX  Cltft  d'Aï- 

gtnt  fA^éti  4m 


HHNRYjComtc  de  Clcrmont  &  6c  Tonnerre,  fui  nomme  duc  Se  pair  par 
brevet  du  i.  mai  1571.  confirmé  par  un  autre  du  10.  juin  1572.  ces  deux 
brcvas  n'eurent  point  d'cx«:cution.  L*  genealof^te  de  la  mAÎftn  i/ïCLERMONT-  B 
TONNERRE  ,y?r«  rapparti e dms  U /nuedeccue  hijUirty  chafure  des  giaods  maîtres 
des  eaux  &  forets  de  France. 

♦ 

L»  I.  mty  1571. 

BREVET  par  lequel  le  roi  en  conCdcration  des  fervices  qu'il  a  reçûs  du  fieur 
comte  de  Cicrmoiit,  au  lîcge  de  Poitiers  Se  à  la  bataille  de  Monicontour,  &  de 
«  quil  a e'poufc la  ducheflc  douairière  de  Nevers ,  lui  promet  ériger  le  comte  de 
Clermont,  premier  comte  &  baronnie  de  Dauphinc'cn  duché  &  Pairie  de  France. 

Aujourd'huy ,  premier  jour  de  mai  l'an  1^71.  le  roi  étant  à  Nogcnt-le-Roy,  defi- 
ï.mt  îcconnoître  les  fervices  (îgnalez  que  le  comte  de  Clermont  lui  a  rendus  aux 
derniers  troubles,  particulièrement  à  défendre  la  ville  de  Poitiers,  «Se  à  la  bataille  de  G 
Montcontour ,  à  l'exemple  du  comte  de  Clermont  Ton  perc  &  de  Tes  prcdeccllcurs , 
<\\ï\  ont  tous  fait  des  fervices  rccommandables  à  la  couronne  i  &  pour  lui  donner  tant 
plus  de  moyen  &  d'occalion  de  continuer  ,  a  pour  ces  conlidcrarions  &  même  de  (on 
mariage  avec  b  duchcfle  douairière  de  Nevers ,  accorde  fie  accorde  l'crcdion  du  comté 
<le  Clermont ,  le  plus  ancien  &  la  première  baronnie  du  Dauphiné  ,  en  duché  &  Pai- 
rie de  France ,  en  faveur  du  ficur  cle  Clcrmont  le  fils,  en  faifantque  ledit  fieur  comte 
de  Clermont  Ton  perc  lui  dclailTe  ledit  comté,  voulant  ledit  Icigneur  à  cette  finqu'audic 
<;as  toutes  lettres  necelTaircs  lui  foient  expédiées  ainfi  qu'il  m'a  commande  de  taire/ 
te  cependant  pour  témoigner  de  Ion  intention  le  prêtent  brevet  qu'il  a  voulu  figner  de 
ia  main  ,  être  contrcligné  par  moi  fecretairc  d'état  fie  de  les  fiiunccs.  Signe  « 
4^HARLES.  Et  plus  bas ,  Dë  Neufville.  .■    ,1.  . 


Du  10. Juin  IJ72.  '  • 

E*  T  à  caufc  de  ladifficulté  que  ledit  ficur  comte  de  Clcrmont  perc  fàifoit,  de  lailTer 
^(on  fils  le  comcéde  Clcrruout ,  le  roi  donna  audit  fils  un  brevet  pour  cciget  le 
comté  de  Tonnerre  en  duché  Se  Pairie  de  France  «lui  kiflant  toutefois  le  choix,  du  10. 
^in  I  j72.  $ij;nc  CFIARLES.  Et  plus  bas,Dii  Nsufvillb. 


* 
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B  RIEN  NE. 

D  U  G  H  M-P  A  I  R  I 


■  :  i 


ICéOtM  4»  t. 
d*  4.  tWApi- 

5.  lie  gttidnt- 
unt  (emete  À  ^  6 
T4jt  iMgtM  qui 
44i\ 


-  .'(• 


L£  ebmti  ife  firicmife  fût  èti^  en  dadié-paiiie  eh  de  CH  AULË  j(  dt 
_  Luxembourg,  comte  de  Briennc  ,  chevalier  des  ordres  du  roy,  pw  JcKies  pa* 
tentes  du  mots  àz  may  1^87.  Le  parlement  refufa  de  les  enrcgiftier  pir  artct 
do  quatie  mars  1588.  &  pcrllfla  nonobftinc  ks  lucrtis  de  juffioa  des  19.  micA 
fit  ij.  aoufl  de  la  même  année.  Ce  fcigncur  mourut  fans  enfjns  le  ij.  novembre 
1605.  comme  il  a  été  dit  tmt  III.  de  tette  hiH.  fâge  7\\.»»jt  trmve  U  gtntAU^tt 
des  comtes  de  Brienaede  b  imifiw  de  JjrtaBbcNiig.  t^tj^UtimmfâfiivmtÊiÊ» 


B 


LETTRES  CONCERNANT  LE  DUCHE' 

DE  BRIE  N  NE. 

* 

Au  mois  de  (cptembce  1587. 

tTENRY,  par  la  grâce  de  Dieu ,  roy  de  France  &  de  Pologne,  \  tous  prelcni  • 
j^Sc  à  veiuc ,  (àlut.  Comme  toute  lepublique  bien  ocdoonéc  le  nuincicat  de  c«a* 
c ,  partie  par  les  remaitenrions ,  partie  par  les  peines  dt  (bppUces ,  le  prenict 
pour  reconopcnfcr  ceux  Jri;.t  les  prcdcccflcurs  ou  eux  ont  bien  mérité  du  public  \ 
A:  pac  même  moyen  acheminée  les  auucs  à  même  vouloir  }  le  lecgnd  pour  détour* 
Ber  les  gens  vicieoz  de  mal  fiiie  *  fie  qa'enci*  les  tecompenfes  il  n'y  en  ait  poincde 
telle  tcconvnandation  que  celle  qui  gifl  en  la  diflribution  des  honneurs ,  comme  prin- 
cipal» inUrumcDs  &  outils  pout  paivcnic  à  la  vertu  :  oc  clà*il  ()^'cuce  les  âmiJles 
ancieoncs  de  occrai  none  tofranc  qoi  o«  âit  pluûeai^defoUs  de  l« 
de  toute  U  chrétienté ,  celle  de  Luxembourg  l'une  des  pllll  cecommandables  & 
iliuûres»  comne  celle  qui  a  pcoduit  qoaue  «npcrcun  caiMeciiti& ,  ii.  dotit  les  filtet 
ooc  écé  ditMcfeniaie  aftides  par  amriages,  taac  i  b  nuHba  de  France ,  qu'à  anoeii 
lois  &  princes  (ôuvcrains  ;  en  laquelle  famille  notre  atnc  &:  féal  coulîn  Charles  dtf 
Luxembourg,  comte  de  Brienœ  Sx.  Ligny,  a  cet  honneur  de  icnic  le  heu  d'alnefCi 
8c  primogcnuure  par^dedus  tôiM  tes  iUBiBi  fii^Mucs  de  ce  nom»  dc  comme  tel  a 
fucccdc  auJ:c  comte  de  Bricnnc ,  lequel  de  tout  temps  &  ancienneté  ctoit  l'un  de» 
comtcï  &:  pairies  de  nottc  comté  de  Champagne  aupanvaat  qu'il  |uft  icmù  à  ao* 
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trc  coaronne ,     n'eft  pas  raifcMmable  que  cduî  qui  proviettt  dHine  tige  fi  illoftre,  ^ 

a:  <jui  accouche  par  pioximitc  de  lignage  la  plus  grande  partie  des  princes  &  poîcn- 
uts  de  l'Europe,  dcnicure  eu  firaplc  titre  dt  comte  ,  tu  ^ard  mémcmcnt  que  an- 
ciennetnent  -ladite  dignité  de  cotnie  temps  pour  temps  n'eioit  pas  moiodie  en  ton 
endroit  que  celle  de  duc  maintenant.  Nous  pour  ces  caufcs  i:  aurres  bonnes 
conûdcracions  i  ce  nous  xnoùvans ,  avons  créé  Ôc  érige  ,  pat  ces  pceicntcs 
txéoiis  8c  crigpoos  en  titre  de  duché  &  pairie  ledit  comté  de  Bricnne ,  Tes  a^- 

Eartenanccs  &  dépendances  ,  pour  en  jouir  par  notredit  coufin  &  fcs  hoirs  ma- 
St  en  tous  hotincurs,  privilèges  ,  ptérogativcs  ,  profits  &  éraolumcas  qui  ap- 
pacdenneiit  à  ladite  dignité  de  duc  &  pair  de  France ,  à  la  charge  tûutesfbis 
que  ledit  duché  tombant  en  quenouille  ,  &  défaillani:  le;  hoirs  miles  ,  il  repren- 
dra ladite  qualité  de  comte  ,  6:  y  pourront  (ucccdcr  ks  tiUcs.  Aufli  voubos  &c 
nous  plàit  que  couics  les  «ppellations  dodit  duché  Se  pairie  icflbrtifl'ent  nucment 
en  notre  cour  de  parlement.  Si  donnons  en  mandement  à  nos  amer  &  fcaux  les 
gens  tenans  notre  cour  de  parlement  &  chambre  de  nos  comptes ,  &  à  cous  nos 
autres  ofHcicrs  Se  filets  qu  il  appartiendra  ,  que  du  contenu  en  ces  prefêntes  ils  filt» 
fent  &  (ouffrcnt  jouir  notredit  coulin  »  le  tout  nonoljilant  tous  édits  &  ordonnan- 
ces  à  ce  contraires  ,  même  norrc  édit  fur  TéraCHon  des  dochcz ,  marquifats  &  corn- 
te2,aulquels  nous  avons  dérogé  Je  dérogeons  :  Car  rcl  eft  notre  plaiiir.  Donné  à 
Paris  au  mois  de  feptembre  l'an  de  giacc  ijS?.  &  de  noue  rcgtie  le  quatorze.  Ainft 
figue  fut  le  rcply ,  Par  le  roy ,  BKUSLART^  £c  iur  ledit  reply ,  ri/it  &  IccUé  de 
«ire  verte. 

iSxtrut  dlf#  re^res  d»  fwlemtiâ. 

y^E  jour,  vcu  par  la  cour,  les  grand'Chambre & tounieUe alTemblécs «  leslcctteS 
\^^patcntes  du  roy  en  forme  de  clurtes ,  données  i  Paris  an  mois  de  feprerobre  C 
15^7.  Se'IceUécs  fur  le  reply,  Par  le  roy,  Bruslart,  par  Icfquclles  &:  pour  les  caii- 
iés  a  plein  y  ^contenues ,  ledit  leigncut  roy  a  créé  &  cngé  en  turc  de  duché  &  pairie, 
le  comté  de  Bricnne ,  fcs  appanenaniccs  &  dépendances ,  pour  en  jouir  par  mcflftre 
Charles  de  Luxembourg  &  (es  hoirs  malles  en   tous  honneurs  ,  prérogatives  & 
privilèges  à  la  dignité  de  duc  2c  pair  de  France  appatccnam.,  à  la  diargcque^ 
Irdît  éaàié  tombant  en  quenooille  »  te  dâinibuis  les  hoirs  mêles ,  il  reptendm' 
ladite  qualité  de  comté  ,  &  y  pourront  fucceder  les  filles ,  comme  plus  au  long  le 
contienccat  Icfdites  lecues  i  la  tequcte  prclcntée  à  ladite  cour  pat  ledit  Châties 
de  Lunnbomg»  comte  de  Btienne,  à  fih  de  1«  Verifieatidii  dctditei  lettres  1  oondtt* 
lions  du  procureur  gênerai  du  roy,  la  matière  mife  en  délibération  ,  lefdires  grand'- 
charobte  4c  tourncUc  aiTemblées  :  la  cour  a  arrêté  fie  ordonne  qu'elle  ne  peut  pro- 
céder î  la  vérification  defdites  ktttcs.  Fait  en  parkmcmck  vcndtedy  qaatnémejoar 
de  macs  i^Zt.  Ainfi  figaét  Da  Tillbt. 

HENRY,  par  la  grâce  de  Dieu ,  roy  de  France  &  de  Polc^e;  à  nos  amez  2c 
féaux  ks  gens  tenans  notre  cour  de  Parlement  de  Paris  ,  Salut.  Nous  avons 
fait  voir  en  notre  confcil  privé  l'arccfl  par  vou<;  donné  le  quatrième  jour  du  prc- 
fent  mois  de  mats,  contenant  le  refus  par  vous  fait  dcpioccder  à  la  vctification  des 
lettres  en  forme  de  chartes  de  nous  (tenues  par  notre  amé  Se  féal  coufin  Charles 
de  Luxembourg  comte  de  Bricnne  &  de  Ligny  au  mois  de  rcptcmbre  dernier  par  lef- 

Suelles  &  pour  les  cauics  y  contenues  ,  nous  avons  créé  &  éngc  en  titre  de  duché 
:  Pairie  ledit  comté  de  Brietme  aux  charges  &  conditions  y  mentionnées ,  &  pour  et 
que  nous  defirons  que  notredit  Coufin  jouiflcdu  fruit  &  eflfet  defdites  lettres ,  même  que 
nous  n'avon&jamais  entendu  que  la  rigueur  de  notre  édit  s'étendît  aux  anciens  com- 
tes t  tel  qa'eft  le  eomté  de  Brienne,  ni  és  familles  illuihcs  telle  qu'cft  la  Emilie  des  fei- 
gneurs  de  Luxembourg,  tige  ancienne  de  quatre  ou  cinq  empereurs,  de  laquelle  fi>mille  ^ 
notredit  coufin  e(l  aujourd'huy  le  chef  en  cetuy  notre  royaume ,  &  même  que  pour 
cette  confideration  avons  ja  érigé  en  duché  &  Pairie  la  baronnie  de  Piney  qui  éioit 
du  partage  de  Brienne  ,  en  £ivcur  de  notre  bien  amé  de  6al  ooniîn  mcflire  Fran- 
çois de  Luxembourg ,  qui  tient  lieii  de  pfiîné  de  cette  maîfon.  A  ces  caufes  nous 
vous  mandons ,  commandons  &  trés-exprcnc'mcnt  enjoignons  que  (ans  nous  arrêtée 
audit  arieil  aioii  pat  vous  doaaé>  comme  dit  eft,  vous  ayez  toute  longueur  de  di& 
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^  ficulcc  ccfTances  ,  à  proccr^cr  à  la  vcrification  Si  entérinement  dcfdircs  Ictrrcs  félon 
leur  tornic  &  teneur  ,  lans  aucune  rcltiuiction  ,  modification  ni  difficulté ,  &  (ans 
nous  doaoer  ooofion  de  vous  en  faire  expédies  tune  plus  exptés  mandement  que 
ccfdites  prcfenrc5  fignccs  de  notre  main,  que  vous  prendrez  pour  la  (econde ,  tierce» 
finale  &:  rouce  juiUon:  Car  tel  c(l  notre  plaiiîr.  Nonobflant  votredit  aiceft,  que  vou- 
lons pour  ce  tûgptAedkiy  &  quelconques  ordonnances  ,  rcftEÎtlâioilS  ^  DMiidcinens 
ou  dctcnfes  à  ce  conuaires.  Donné  à  Paris  le  vinet-neuviéme  jour  de  mars  l'an  de 
ctacc  1588.  &  de  notre  i^ne  le  quatorze.  Aio£  ugoé  pac  le  coy,  Bhoslaiit.  £c 
tailé  de  eue  iniiie. 

DE  PAR  LE  ROY^ 

Nos  ame?  &  féaux,  nous  aVons  entendu  que  avez  fait  quelque  difficulté  à  la 
vcxibcauon  des  letttcs  d'creûion  en  duché  ^  Pairie  du  comte  de  Bricnne, 
B  cofome  oommenant  à  notre  ordonnance  for  ce  faite  }  Et  parce  que  nous  mcmo- 
ratt6  que  auparavant  iccUe  ordonnance  avions  érigé  ledit  comté  en  duché  &  Pairie 
par  notre  propre  nuMiyement  Se  de  notre  parole»  uns  toutefois  qu'il  en  eût  ccc  rien 
écrit  i  Nous  defirani  notiedite  parole  Ibrtir  cftct  •  tant  en  confideracion  de  la  grandeac 
de  la  Êunille  de  Luxemboo»  «ne  bat  iflus  plufieurs  empereurs»  &  de  laquelle  notre 
coafîn  ï  prefent  comte  de  mienne  eft  le  chef,  que  pour  la  longue  ancienneté  dudit 
comte,  même  pour  les  bonsSc  agréables  fcrviccs  que  notredit  coufin  nous  fit  l'an 

«aSé  à  la  luiie  de  notre  camp  »  6c  que  nous  cfperoos  encore  de^loi  d'icy  en  avani^ 
Tons  TOBS  mandons  fie  expiefliSment enjoignons ,  que  (ans  vons  arlrtcer  i  bdice  or* 
donnance,  vous  ayez  à  procéder  à  U  vérification  de  ladite  creûion  ,  comme  ne  s'en 
étant  encore  pcéfencé  aucune  de  tel  privUcge  &c  recommandation  que  ceUc>cy  pous 
les  laifons  (nfdices  t  en  ee  fiiilant  féreE  diofe  qoi  nous  fera  agréable.  Donné  i  Char- 
tres le  ij.  aoufl  is88.  ainfi  fignc  ,  HENRY.  Et  plus  bas,  Bruslaii.t.  Er  fur  la 
fufcriptioa  defdites  lettres  c(t  écrit.  A  nos  amez  8e  teaux  confcilleis  Ics^cns  tcnana 
aone  ooux  de  porlemenc  à  Paris,  collationné  à  l'original  pac  moi  confeUlanaaùB 
9t  lêcictaiK  du  loy  ft  de  iês  finances.  Sigpé,  Gbi»om. 


s.  » 
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BOURNONVILLE, 

BUCHE-PAIRIE. 

De  fiihhxu  Im 

:jthptfe  cr 
ronné  i  »T  U 

qutUtfwthét 


LA tooniede Baiifcfett ta IhilPBaob iWe phfiawi wÊtn ww»  Ibe  érigée» 
duché  fous  le  nom  de  BournonvfflÉylDÊivetir  d' ALEXANDRE  de  BournonvUk  A 
vcMMC  dcHenain  i  U  thtrgt  fiMà^m  tthirt  miUs  w  kgn  éttUt ,  ii  itmmmk 
fmm  imém  Jtù  mmmÊt^fà  kmw'pMemci^Mwées  i,  Gitnobleaii  mois  de 

lêpccmbcc  \6oo.  pour  Idquellcs  il  en  obtint  d'autres  le  4.  avril  léot.  ponant  relief 
4iB  btranoation  pouc  leur  ciii8|iAieiaeQt:  ce  ^ui  fut  coaârm^  pac  <k  ttoilicmes  Ict- 
mi  doMéit  i  NttfatfnëblMife  »».  Mm  téoi.  pomnc  éicaiM  de  It  terre  tt 

feigneutie  de  Bournonvillc  ,  &  union  h  ce  duché  de  la  baronnic  de  Houlcfori  qui 
«voit  été  érigée  en  duché  ,  fous  le  nom  de  Bournonvillc  avte  dtr^tm  cxfrtfft  à  U 
'^mfk  fmit  ftt  kt  kttrt$  ii  iéoo.  jut  u  diuhé  finit  rmmi  m  jtmtim  Jh  h  «mtmhw» 
à  êifâtu  de  miles.  ALEXANDRE  duc  de  Bournonvillc ,  ccda  ce  duché  à  AM- 
BROISE-FRANCOIS  fon  Iccond  fils  par  contrat  du  13,  juillet  i6ji.  confirmé  par 
lettres  patentes  données  à  Pjris  au  mois  d'aouft  (iiivanc,  regifhées  le  2f*  dbmême 
mois.  Ce  dernier  obtint  à  Compiegnc  au  mois  de  Tcptembrc  i<f5z  dé  nouvcllec 
lettres  patentes  portant  confirnution  de  ccUc  des  mois  de  (cpccmbrc  itfoo.  4.  avril 
\6oik.  8e  11.  oétobre  1608.  avec  éredion  du  duché  de  Bournonville en  Pairie,  i  U 
^ktfge  qu'm  iifAUt  ihwrs miles  en  h^tt  dfrt£ie ,  le  titre  de Pttrie  demenrereit  éteint^  B 
«dy  dt  dtuhé  JnhftfttrM  ft»l.  Ces  lettres  ne  furent  point  cnregiftrces ,  &  il  mourut 
k  II.  Teprembre  169 3.  laifTanc  une  fille  unique,  f^ez.  Us  fieces  qm  /vivent  tonternat 
4e$tr«9imt'frtskfftcU€$m  êmmékffaubfftàtU  maiio&ds BOURNONVILLE. 


PIECES  CONCERNANT  LE  DUCHE-PAIRIE 

DE  BOURNONVILLE 

^tvtt  iértSmt  m  Jkcbi  de  U  terre  de  HtMÙfm. 
Du  It.  fepc^mbce  1600. 

AUJOURD'Htry  dix-hoiri^me  jour  de  (épcembre  Van  tSoo.  Le  roy  innt  k 
Grenoble,  inclinai-c  à  la  prière  &  rcquctc  qui  a  été  faite  i  Sa  Majcilc'  par  la 
ceinc  LOUISE  douairière  de  France»  en  faveur  de  M.  le  comte  de  Heoiun  ,metunt 
«0  oonfideiatîoo  les  grands  &  tccommandables  fèrvices  que  les  jxideetBatn  dadit  ^ 
fieut  oonue  ont  Mu  i  &  M^eftiS  >  en  quoy  elle  efpete  qu'il  les  iimien,fe  ptopoûot 
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tinfi  vertueux  exemple ,  Ss  hW\tM  dcHrant  bien  &  favorablement  trairer  le  fieut  comte 
de  Hennin,  a  érigé  en  titre  &  précmincnce  de  duché,  b  terre  flt  baronnic  de  Hou- 
Icfott  en  Boullonnois  audit  comte  appticcnMti  veut  &  entend  que  ladfiè  iMRon* 
nie  ainfi  érigée  en  duché,  foit  dorcfnavânt  appelle  le  duché  de  BournonVilk,  pour 
en  jouir  par  le  comte  de  Hennin  à  pareils  &  Icmblablcs  honneurs,  droits,  préroga* 
tives  &  prééminences  donc  jouilTenc  te  ufent  les  nutres  ducs  de  ce  Rovaiune»  1  II 
I^Eg^  queii  dééiut  d'hoirs  mâles  eu  Hgne  directe,  lei:t  d  jchL-  fcn  rcu-i  à  h  cou- 
ttmne,  en  témoin  dequoi,  ladite Majeftc  m'a  commanoc  dcn  cxpcdjct  audit  comte 
m  itcs  lettres  ncccilaircs ,  cependant  le  prefent  brevet  qu'elle  a  voulu  «pptourer  iêmm 
de  ia  main,  &  fait conctdwoer  par  moi  fecretairedcrriF ,  delbiMaiainltttcasft 
finances.  Signé,  HENRY.  Et  plus  bas, De  Neuïvii-le. 

£nluicc  cil  écrie. 

CoUaliennê  i  t origini!  en  ftnhcm'm^à  t  'mfitmt  renJu       hs  ttnfiiUers  i»  rtj  tutâiret 

ét  Savigny.  •  *  • 


Au  mois  de  Icptcmbte  i^oo. 

HENRY,  par  la  grâce  de  Dica,  roy  de  France  &  de  Navarre ,  à  tous  préfcni 
&  à  venir,  falut.  La  bonne  <2c  louabic  coutume  d'élever  avec  accroîllement  de 
titKs»  d'honneurs, de  digoieà  &  prérogatives,  les  grandes  fi:  illulfanIlinriUetf  me 
de  nos  fujtts  que  des  étrangers  qui  ort  b  :n  mcrt-cs  h  choie  publique  de  notre 
coyaumc  ,a  été  de  tous  temps  pcuti^ucc  cnucccauc  pat  les  rois  nos  prédeceflèurs 
|KNic  le  bien  de  leon  «ffimcs ,  d'autant  qoe  ce  témoi^uge  èt  leurs  bicn&its  &  ma- 
gnificence ayant  convié  les  (îiccefTcars  de  ceux  qui  «nr  rrçù':  telles  grâces  ,  A  (uivreJk 
imiter  les  exemples  de  leurs  généreux  dcpociemens ,  ccuc  courunne  en  a  vo^  de  tcmpf 
en  temps  de  bons  &  otilct  (êtrices  à  l'avantage  de  (à  maintantion  &  ccHiiëranm» 
C  &quc  metunt  en  confidetutoti  &  ayant  égard  i  la  prière  de  rcqvicrc  cjuc  notre 
crés-chere  &trés'amcebelle-rœur  la  royne  Loui(ê,  douairtcre  de  Ftancc,  nous  a  iaite 
en  faveur  de  notre  coulîn  Alexandre  de  Bourn  on  ville ,  comte  de  Hennin,  vicomte 
de  Barlineo  Anoitt  tL  baron  de  Hauikfect  en  «ocre  fiïs  de  Boubonois*  pour  la 
proximité  de  fiug  détit  il  \vk  ainwehe comme  étant  filaaîn^dc  nBCtediere  «  amce 
coufine  Marie  •  Chrétienne  d'Egmont ,  pnncciTc  de  MansTeldi,  à  ce  qu'il  nous  plut 
^ràer  en  doché  ladite  banmoic  de  Houilefort,  &  icelle  laice  nooiDict  dotc(navani 
le  «icfaé  de  BanmoBville  »  bien  informé  qu'une  pvtie  de  ceox  qui  «or  pocttf  le  niMii 
de  Bournonvillc  ont  été  nez  frarKjois,  &  comme  tels  rendu  de  bons  fctviccs  à  nos 
MédocefTcurs ,  comme  nous  elpctoi»  qac  tcra  à  raTcoii  ootiedic  coa&n  le  comte  de 
Hennin ,  &qu'il  embraflècala  d^fbile  ik  4BonfervatkNi  de  nom  otmoDoe  «  pour  cet 
caules  &  autres  grandes  &  Êivotables  confidcrations  à  ce  nous  mouvantes ,  inclinant  à 
D  ladite  piiçt«&  i«<^ce  de  ladite  coync  Louile  notre  bdlo4beac ,  &  pouc  l'cCpctancc  %gm. 
iHms  ayons  qne  nottedit  caudn  le  œoKe'de  ttewtooniititteta  en  l'Éftâionde  A* 
piédcccflcurs  ,au  bien  &  avantage  de  cette  couronne,  atppndu  même  qu'il  a  d'autre* 
biens ,  terres ,  ponôfliont  &  (cigncunes  lùâilântcs  poucfoitteoic  l'eut  de  doc  ,avMis% 
de  notre  grâce  fpeciale,  pleine  puiflanteSt  «Momé  roflle*  ladite  tette  braonb 
de  Houllctbrt  en  Boullounois ,  créé,  érigée  &  élevé,  créons  ,  érigeons  Sr  élevons  par 
ces  prcicntes  lignées  de  notre  propre  mam  en  titre ,  dignité, honneurs,  prééminences 
&  qualité  de  dach^ ,  pour  icre  des  \  ptelênt  fle  à  l'avenir ,  nommée  &  appellée  le 
dudié  de  Rournonville, commuant  &  changeant  à  cette  fin  de  notre  grâce,  puif- 
lance  6c  autorité  que  dcllus ,  ledit  nom  de  HouUefurc  en  celui  de  Bournonville ,  Ce 
auquel  daché  de  Bournonville,  avons  uni  &  incorporé,  unifions  te  incorporans 
par  ces  pr<?fcntes , les  terres  &  fcigncuries  de  Câpres ,  Hourcc  Lmnoy  ,  qui  ont 
chacune  juiltcc ,  haute,  moyenne  &  balle,  cnrcmblclc  hci  de  la  Vcrgne  âciajullice, 
les  6efs  de  la  haute  Vionne,  des  prez,  des  bois  de  Gauchie,  Dacley,  les  petits 
iîcfs  aflfis  auiic  I  îouHcfott  &  à  Haverskerke  ,  les  pièces  nutrrç  f^cfs,  terres, (ei- 
gncuties ,  juiticcs,  dmncs,  champars ,  cens ,  rentes,  tcnci,  prez,  bots,  mouUos, 
leimes  t  oenliH»  de  coos  mma  dsoio  &  deroic»  en  dtfpendani »  aflît  Audit  pab  de 
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Boullonnois^.avcc  ceux  (juc  notrcdtc  couTia  &  les  lucceflèuis  ducs  dudicduch^pou^* 
vxst  atdr  A:  acquérir  en  icduî  païs,  (ans  qu'ils  en  puiflènt  ittt  diftrain  ni  liepa* 
rcs  pour  quelque  occafion  que  ce  foit,  pour  dndit  titre  &  prééminence  de  duc  , 
jQUti  ôL  uicr  plcincmenc,  pailîblcmcnc  &  perpctucllctnent  pai  nocrcdic  couiin  ,  les 
faoEeSEeats  &  ayans  caofe  «  lequel  nous  voulons  Icre  perpocueyanent  cenfê , 
réputé  fie  appelle  duc  de  Bournonville ,  S:  que  tel  le  pulfle  dire,  nommer,  ap- 
pcUcr  &  tmiculcra  tant  en  jugement  que  dehors,  &  faire  timbrer  Tes  armes  delà 
couronne  4ito.*a1ef  &  en  jouill'e  &:  ufc,  ôc(es  fnccdreurs  dacs  dwBt  lieu, tels 
pareils  droits  de  nobicflc  Se  autoritc's  prérogatives,  prce'minenccs  &  gentilleflè  en 
fait  de  guerre  & ailcmblécs de  nobles  &  autrement, comme jouiflcnt  6c  ufent,  ficonc 
accoutumez  de  jouir  À  aiêr  Immims  duo  de  notre  royaume»  voulons  que  tous  les 
vailaux  ÔC  arrière  vadaux  ,  &  autres  tenant  noblement  &:  roturierement  dudit  duché 
de  Bournonville ,  fallcnt  à  l'avenir  leurs  hommages  &  baillent  Icuts  aveus ,  dcnom- 
biemeos  te  déclarations  de  leurs  terces,  droits  &c  devoirs  dûs  audit  duc  de  Baur- 
nonvillc,  fie  à  icCdh-^  fucccflêurs  ducs  en  hditc  qualité  &  nom  duditduchc,  6(  qu'en 
cous  leurs  aûcs  &:  rcconnoiflanccs ,  ils  les  rcputcnc  «Ix  appellent  ducs ,  iâns  toutes 
Ibts  que  pour  ladite  mutation  de  tittcs  Se  qualités  ils  foienc  ceiius  à.  autres  charges 
S,'  d»vo!r<;  qu'ils  ont  ctéjufqu'à  préfcnt ,  voulons  auflî  nrxi'ï  phît  ,  que  l'exercice 
de  la  juiiicedudit  duché  en  toutes  matières,  tant  civiles  que  cnnnncllcs,  le  iaiicca 
ladite  terre  de  fioumonvflte  ùm  le  due  de  duc,  par  les  juges  ou  officiers  dndto  liea 
ou  fon  lieutenant,  aux  honneurs , autoritez ,  prc'rogatives  &  ptccmincnce';  appartc- 
uans  à  ducs ,  qu'il  jouiflje  gcnerallement  pour  le  re^rd  de  la  juUtce  ,  des  pcciuic- 
lei  itiftances  &  des  appdlations,  tout  ainû  fi;  en  la  même  forme  &  manière  qu'il  « 
coutume  de  fe  pratiquer  pour  les  autres  duchez  de  ce  royaume ,  Se  pourra  notredit 
couûn,  il  bon  lui  lemble,  faire  édifier  audit  lieu  de  Bournonville,  potences  &  four- 
'dws  patibulaires ,  comme  font  8c  peuvent  £ure  les  autres  ducs  de  notre  royaume ,  fi£ 
i  icelui  ootcecouiîa,  avons  aui&  permis  Bc  oâroyc,  permettons  &  octroyons  qu'il 
puilTe  audir  lieu  finte  édifier  un  château  décoré  de  doubles  pont  levis ,  crcnnaux  fie 
machecoulis  pour  la  dc'coration  dudit  lieu,  à  la  charge  toutefois  que  venant  ledit 
duché  de  Boumooville  à  dââillic  d'hoirs  mâles  eu  ligne  dixeâe,  il  fera  uni,  fie  incor« 
poté  i  notre  domaine,  (&oa  les  ordonnances  de  ce  royaume.  Si  donnons  en  man" 
dément  à  nos  amez  &  féaux  confeilicts,  les  gens  tenans  notre  cour  de  parlement, 
chambre  de  nos.comptcs  fie  coûts  de  nosaydcsà  paris,  ttelôriets  généraux  de  France 
-te  de  nos  finances  i  Amiens,  6e  (èncdud  de  noullonnois  ou  ron  lieutenant ,  8c  h 
chacun  d'eux,  (uivant  qu'il  appartiendra  ,  que  nos  picfentcs  Icrtic  ^  de  <:-'i[ica  Se 
éteâioa  de  duché  de  commutation  de  nom ,  ils  verilicnt  fi£  huicut  cnt^iihct ,  &  de 
tout  le  contenu  en  icelles  «jouir  6c  o(er  nomdic  coiilîn  8e  (es  (uccellburs  duc  dudic 
duché  de  Bournonville,  pleinement,  pailibicmcnc  Se  pcrpccueîlcmcnt,  ceffant  fie 
ûtlanc  celTcr  cous  troubles  fie  empcchcmeos  au  contraire  *  nonobUant  quelconques 
édits,ocdonnances ,  telbinétions  »  mandemens,  défeofts,  lettres  6e  diofes  à  ce  con- 
traires ;  mandons  en  outre  à  tous  nos  licurcnans  généraux,  gouverneurs  de  nos  pro- 
vinces) maréchaux  de  France,  colonels,  &  à  tous  autres  nos  fuiets,  de  reconnoitre 
notredit  confin  en  ladite  qualité  de  duc  ;  Cartel  eft  notre  phiur.  Et  prions  te  re- 
quérons tous  rois,  princes,  fcigncurs,  republiques  Se  potentats,  nos  bons  voiHns, 
amis,  alliez  àc  coutcdcrcz,  vouloic  £iirc  le  Icmblable,  comme  nous  ferons  en  leur 
Avenr, quand  ils  nous  en  tequenont  en  pareil  cas,  6e  afin  que  ce  foit  chofe 
ferme  &:  ftablc  à  toujours,  nous  avons  6it  mettre  notre  fcel à  celdiies  prcfcntc^, 
£uii  en  autre  choie  notre  droit  fie  l'autrui  en  toutes.  Donné  à  Grenoble  au  mois 
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A  §M¥ititfiHamâtimâtmiép*r  le  rûy  Henry  IV.  pDur  t tnrrgfiiremmt  ie$  lôtrti  i értthcà 

d»  duché  de  BourimtwUe, 

Du  |.  avril  xtioi. 

ÎY  ENRY ,  par  la  grâce  de  Dioi,  rby  cle  France  *  de  Kavàrie  :  A  lios  amez 
\tt  fcaux  confcillcrs  les  gens  tcnans  notre  coiir  de  parlement  à  Paris  >  Salut, 
ocre  coufin  Alexandre  de  Bournonvillc ,  comte  de  Hennin  y  vicomte  de  Barlin  , 
nous  •  n^humUemene  fait  temontier  qnll  n'a  pu  dans  l'an  &  pax  de  1  obcendon 
de  nos  lettres  dercition  du  duché  de  Rournonvillc  dont  nous  l'avons  voolu  hono- 
rcc,  vous  prclêntci  icclles  lettres  puut  ccce  par  vous  vérifiées  ,  à  l'occalîon  de  quoy 
-  il  doute  qu'y  âOfiez  diffieak^  s'il  ne  vous  apparoiflbit  de  nos  lettres  de  furannatioil 
fur  ce  ncccfl.iircs ,  requérant  très -humblement  icclles.  A  ces  caufes,  nous  dcHrans 
JQ  lui  (ubveoir  en  cet  endroit,  &  qu'il jouille  dudit  cure  £c  dignité.  Voulons  <Sc  vous 
mandons  par  ces  prelêntea ,  que  nbnobfljnt  que  noiditcs  lettres  d'creâion  de  duché 
fcroicnt  furannc'cs ,  &:  ne  vous  aycnt  c'tc  prcfentécs  dans  lefdits  an  &:  jour  de  leur 
tmpctration,  vous  ayez  a  procéder  à  la  vérification  d  iccUcs  cy  iUiachccs  tous  ie  con- 
ttelicel  de  notre  chancellerie,  &  de  tout  1c  contenu  faire  jouir  notredit  coulin  id 
comte  •.^t  Hennin  &  les  hoirs  ftiâles ,  ainfi  qu'il  cft  porté  par  icclles  lettres ,  lans  y 
faire  aucune  difficulté  :  car  tel  cil  notre  plaifir ,  nonoblbnt  ladite  lurannation ,  & 
quelconques  IcWites  ordonnances,  rellrinitions ,  mandcmcns  &  dcflenfcs,  lettres  & 
diofcs  à  ce  contiaiies.  Donné  à  Fonuincbleau  le  troidcme  jour  d'avril  l'an  de  gracié 
mil  lu  cens  deux,  fie  de  notre  legne  le  treizième.  Signe,  HEHR.V.  Et  plus  bas, 
fiar  le  voy ,  De  NAnivii.LB* 

^  ^tcjï  du  fsrlmcnt  fm  U  vtr^àiM  i»  Juth/  de  SÊmmwfftt 

Du  20.  décembre  iSoz, 
Éutnùt  Af  r^ka  ie  fwlmmti 

VÉ  U  par  la  cour  les  îctércs  patentes  du  rov  en  fermé  de  diartés ,  données  à 
(uciiobîc  au  muis  de  feptcinbrc  mil  fix  ccn^  ,  fignce-;,  HENRY  >  &.  fui  le  rc- 

1;ly ,  Far  le  roy,  pe  M  eue  ville  ,  &  fccllrcs  au  grand  tccl  de  cire  verte  en  lacs  de 
oyc  rou<;e  6c  verte;  par  le((|uelles  pour  les  caofes  y  eomenoes,  ledit  lagntut  incli- 
nant à  U  fupplic.uiun  à  lui  faite  par  mclTirc  Alcxa.  dre  de  Bournonvillc  ,  comte  dC 
Fiennin,  vicomte  de  Uarlin  en  Artois,  2c  baron  de  HouUctbrt  pays  de  BoulkooiSi 
^  auroic  créé ,  érigé  ft  élevé  la  tene  6e  baronnie  de  Honlleibtc  en  titre,  dignité,  hon- 
neurs, prc'cminenccs  qualité  de  duché,  pour  être  des  à  prcfenc  &  à  l'avenit  nom- 
me &:  appelle  le  duché  de  Bournonville,  commuant  &  changeant  à  cette  lin  ledit  noiu 
de  Hoallefiirt  en  celui  de  Boumonville,  auquel  duché  de  Boumonvilie  il  linic  As  in^ 
COI  pote  les  terres  &  feigneurics  de  Câpres,  Hourcc  &  Launoy,  qui  ont  chacune 
julbcc  haute,  moyenne  &  bafle,  cnfemblc  le  tiei  de  la  Vergue  &  la  juIHce,  les  fic& 
de  tlautevionnc ,  des  Fiez  ,  du  Bois ,  de  Gauchie ,  d'AcIey,  les  petits  fiefs  aÏGs  audit 
,  H  jiilkfuct  ,  Haverskcrkc  ,  Lcipinas  &  autres  lieux,  fiefs ,  terres ,  feigneurics ,  ju- 
flicc»,  dixmcs  ,  chan^pars,  ccn«i,  rentes, terres,  prcz,  buis,  muuhns,  fermes, cenlcs 
&  tous  autres  droits,  devoirs  &  dépendances  allîs  au  pays  de  Boullenoîs^  avec  ceux 
<\:\z  Ic  '.u  Heur  de  Bournonvillc  &  (es  fucccflriu"^  ^vx',  .iiiHit  dnrhc'  pourrotcnt  avoie 
à.  acquctit  eu  icelui  pays,  comme  plus  amplement  le  toiicienncnt  leldiccs  lettres, 
9t  aux  diaiges  y  mentionnées  :  Requcfte  prcfentcc  à  ladite  cour  par  ledit  de  Bour^ 
nonville,  tendante  à  fin  de  vérification  defditcs  lettres.  Autres  lettres  en  forme  de 
\  furannacion,  du  }.  avril  dernier:  conclulions  du  procureur  gênerai  du  roy,  &  tout 
Conlideré.  Ladite  cour  a  ordonne  &  ordonne,  que  à  la  rcqudU  dudit  proCUtCUt gê- 
nerai fera  informé  d'oâke  de  la  valeur  &  qualité  de  ladite  terre  &  des  (èigneuries  de 
Câpres,  Hourec,  Launoy  &  autres  fiefs  mentionnez  efditcs  lettres,  &  deladillance 
des  unes  avec  les  autres.  Et  outre  ordonne  que  pour  la  preuve  de  l'âge  dud.  Bour- 
nonville,  extraie  fera  fait  du  c^ftre  baptiflairc  de  l'cglilc  en  laquelle  il  a  été  bapti- 
fS ,  pour  te  fait  rapporté, étie  communique  audit  procureur  gênerai,  &  le  tout  v6i 
ocdonuer  cc  que  de  raifoo*  Fait  en  poclcmeatk  »•*  deoemlve  1601.  CoUacionn^*!!- 
gné ,  Du  TiLLST« 

TtMeF,  î 


[Jm^ttn  four  i enrcgtjtremenf  des  lettres  dtrecim«lm  émhtde  HtMmMvUU, 

Du  6.  déGembce  160». 

A l^os  amez  &  fcaox.  Encore  que  pat  aos'kcnes  -^atieiniei  tn  forme  de  char- 
tes du  mois  de  feptembrc  mil  fix  cmç,  portant  cre^on  en  duché  dr  !a  bii- 
'ronnic  tic  Houllcfort  &c  piuilcurs  tencs      ic:gncurics  y  jointes,  à  lapricrc  que  no- 
tre très  chcre  &  très  mce^bdlohfiBar  la  ièuë  reine  Loaile  douairieie  de  Fiance,  & 
à  riiumblc  fupplication  que  notre  couHac  Matie-Chre'ticnnc  d'Egmont ,  princciïc 
de  MatufcLdc ,  nous  ont  fait  en  faveur  de  notre  couûn  mefldre  Alexandre  de  Boktt- 
•nonville,  baron  dudic  HonlIefetC)  comte  de  Hennin  &  vicomte  de  Barlin»  fils ilné  B 
de  notrcdice  coufmc,  nous  ayons  amplement  déclaré  les  juftes  caufes  qui  nous  ont 
mù  à  ce  faùc,  cane  par  la  proximité  de  iâng  de  notrcditefeuebelle-(ceur  Afdeno- 
tttdit  coofin*  qœ  pour  le  déCr  que  nous  avons  de  l'obliger  à  embraflcr  le  bien  te 
confervation  de  notre  éuc  9t  oouioniie»  comme  nous  cfoerons  qu'il  continuera ,  à 
l'imiation  de  fes  predeceflenn  ^dit  nom  de  Botirnonvllle  qui  ont  été  nez  François, 
&  rendu  de  bons  (crvices  à  nos  prci'cccf'curs  rois.  Et  toutefois  pour  éviter  que  ne 
^f&ez  quelque  tefiis  ou  difficultcz  à  renceiinoncnc  de  notdiccs  letnes ,  noos  vous 
mandons,  ocdonnoM  8e  trés^expiefTeinent  enj«|pai]S  par  ces  prefenres  fignéies  de 
notre  main,  que  fans  rcmifc  ou  difficulté  vous  ayez  à  vérifier  .V  faire  enr^ftrer 
AoTditcs  kcttcs  de  duclic ,  atin  que  notredic  coofio  n'ait  occalîon  de  coutic  à  plainie 
vers  nous,  ayant'fiit  employer  toutes  les  clauiès  ponées  par  nos  oidonnances,  8e 
partxulicremcnt  la  charge  que  venant  ledit  duché  de  Bournonvillc  à  défailli:  d'hoirs 
mâles  en  ligne  dircâe,  il  fera  uni  &  incorporé  à  noue  domaine,  vous  admant  que 
ez^tanc  en  cet  endrdc  notre  intendon ,  at  fera  cbofe  quVnmns  crcs-agrcabto,  par  C 
tant  n'y  faites  faute  -.  car  tel  cft  notre  plaifir.  Donné  ï  Fontainebleau  le  (ix  dcccm- 
btc  mil  ûx  cens  deux.  Signé,  HENRY.  £t  plus  bas  eâ:  écnc.jDsNfiur ville. 
£c  au-dcfloust  Encak  des  rc^iAies  de  Fukmeni*  CoUationiiét  %ni»  Du  TitUT. 


ignwt  ie  Hemj  IV.  far  kful  il  efl  fut  tium-levee  i  Alexandre  duc  de  Bmmmv^  As 

Du  ij.  décembre  1607. 

HENRY,  par  la  grâce  de  Dieu,  roi  de  France  3c  de  Navarre;  à  nos  amez  & 
feaux  les  gens  de  nos  comptes  à  Paris  de  à  notre  procureur  fie  receveur  ordinaire 
audit  lieu  «  ou  leurs  fubftitucs  8c  coRunis,  Salut  &  dileûk».  Sçavoir  vousftifons,  O 
que  notre  amc  Jean  Bcrruycr  ,  écuyer,  rcigocttC  de  Berne fauk  ,  capitaine  des  ports 
de  mec  de  Vauiettere  &  CUguedan  ,  au  nom  8e  comme  procureur  de  noire  chcc 
«ouiîn  Alexandre  duc  de  Bournonvillei  comte  de  HenninoJLietard ,  de  lui  fufiiliamp 
ment  fonde  de  procuration  Tpcciale ,  quant  àcc,paf[cc  pardevant  Andrieu  Cugnes 
«Se  Jacques  ie  Maite,  pairs  &  échcvms  de  ladite  ville  de  Hcnnjn  le  ij.  février  der- 
nier, donc  nous  cfl  apparu  nous  à  cejourd'huy  ,  fait  au  bureau  de  notre  chambre 
des  comptes  les  fov  &  hommnî'e  qvic  notredic  confm  nous  ctoit  tenu  6ire  pour  , 
raifon  des  terres  &.  fcigocuncs  de  Bournonviiic  ,  Contcviile  ,  Perncs,  Hupelande, 
Haverskerke  ,  leurs  appancnances  &  dépendances  ,  tenus  &:  mouvans  de  nous  en 
deux  fiefs,  à  caufc  de  notre  comte  de  Boullenois  <5c  bailliage  de  Suremr,  vciducs  à 
notredic  coufm,  comme  dcclaï  c  coinni.ind. . .  de  notre  chère  &  auli'i  bien  amcc  cou* 
fine  dame  Marie  Chreftienne  d'Egmond  ,  princeiTe  de  Mansfcldt  8e  dnS.  Xmpicet 
duchcflc  douairière  dudit  Bournonvillc  .comteffe  de  Hennin  fa  mere ,  par  Jean  de 
Lamet ,  écuyer ,  fîeur  de  Moutonviiliers  \  aufquels  foy  &  hommage  le  ûeur  Bcrtuyec  ^ 
audit  nom  a  été  rc^u  ,  fauf  notre  droit  &  l'autruy  en  toutes.  Si  vous  mandons  8C 
ordonnons  à  chacun  de  vous  en  droit  fov*  fi  comme  à  lui  appanicndra  ,  que  fi  pour 
caufê  des  foy  ic  hommage  non  faits  les  cnoTes  cy-delTus  déclarées  ou  aucunes  de  leurs 
appartenances  &  dépendances  font  ou  étoient  mifes  en  notre  maio  ou  auiremeoc 
empêchées ,  vous  las  mettiez  ou  laites  meeue  incootinem  &:  fans  délay  à  pleine  Se 
entière  délivrance  8c  au  premier  éiac  cy-derant ,  poorvâ  que  dus  le  temps  de  l'or- 
donnance norirdic  coufin  le  duc  de  Bournonvillc  baille  par  écrit  en  notre  chambre 
des  comptes  les  avcus  fie  dénombremcns ,       fie  paye  ks  auiies  droits  fie  devoirSj 
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fimcuns  font  pour  ce  dûs ,  G  fait  &  payé  ne  les  a.  Donné  à  Paris  le  quinzième 

jour  de  décembre  l'an  de  giacc  mil  fix  cent  fcpc  &:  de  notre  rrgnc  h  drc-huiti^me. 
Signé  pat  le  conicil  étant  en  la  chambre  des  comptes  ,  BOUKBON.  te  icdïé. 


Da  If.  janvier  xtfoS. 

LES  gens  des  comptes  du  roy  notre  fire  à  Paris  ,  au  fenéchal  de  Boullcnois  ou 
Ton  lieutenant)  avocat,  procureur  du  roy ,  ceoeveur  8e  connoUcor  audit  lieu» 

ou  leurs  fubdiiuts  &  commis,  Salut.  Il  nous  cft  apparu  pîr  lettres  patentes  dudit 
fieur  données  à  Paris  k  quiQz.icmc  joue  do  dcccmbic  dernier  ,  au  dufUtât*  deTquelles 
les  prcfentes  (ont  attachées  ious  le  Icel  de  la  chambre.  Jean  Berruyer,  écayer,(iette 
de  Beracniiilc  ,c^p!r,Tinc  des  ports  de  mer  Je  Vaulcttere  &  Clagucdan  ,  au  nom  te 
comme  prcKiircLir  d'Alexandre  duc  de  Boumooville  ,  comte  de  Hcanin-Iictard ,  de 
lui  fonde  de  deux  procurations  fpeciales  palTées  pardevant  Andrieu  Cugnes  Se  Jac-* 
qucs  le  Maite,  piirs  &  cchcvins  de  ladite  ville  de  Hennin  le  quinzit-m:  fcv.irr  r!c 

8  ladite  année  dernière  ,  dont  eft  apparu  avoir  ledit  joui  audit  nom  au  bureau  de  ia 
diambrc  des  comptes  les  foy  hommage  que  ledit  ûcur  duc  de  Boutnonville  étoi;; 
tenu  faire  à  Sa  MajeÛc,  pour  raifon  deÎHites  terres  &  fcigncurics  de  Boumonville, 
Conteville  ,Pernes  ,  Hupelande  ,  Haverskerke,  leurs  appartenances  £c  dépendances» 
tenues  &  mouvantes  dudit  (leur  en  deux  fiefs,  à  cauCede  4ba  ootnié  de  *?ttii1lBniH'f 
le  bailliage  de  Suteroe  &  à  lui  appaitenans  par  aoqoiûtion  qu'il  a  faite  ,  comme  dé- 
claré command...  de  dame  Marie-Chteftienned'Effaionc ,  princefle  de  Mans&ldt  & 
du  S.  Empire  ,  duchelTe  douairière  dudit  BournonvUle  >  comtefle  de  Hennin  fa  mère» 
pat  Jean  de  Lamec,  éoirpx^  iîeur  de  Moutonvilliers,anf<|tteU  loy  &  hommage  le- 
die  Éeirayer  audit  nom  a  été  teça*  ûiaf  les  droha  dKdtti  fieur  &  l'autroy.  Si  vous 
mandons  &  à  chacun  de  vous  ,  fi  c  jrn;i.c  à  lai  appartiendra  ,  que  fi  pour  caufe 

C  des  fby  fie  homman  non  £>its  Iddites  terres  fie  ic^euiiesdc  BcHiioonvillc  »  Con- 
teville ,  Femes  ,  Hupelande  8e  Haverskerice»  cy-deflin  dedaiées  ou  aucunei  de 
leurs  appartenances  ,  circonîlanccs  ou  dépendances  ,  font  ou  croient  pour  ce 
faifîeSt  atiétées  fie  miles  en  la  maio  dudic  ûeuc  ou  autrement  empêchées  »  vous  les 
inenieï  on  fidtes  mettre  incontinent  8e  (ans  délay  I  pleine  8e  entière  dâivtanee  8k: 
au  premier  étar  &:  dcub  ,  à  commencer  du  jour  de  la  réception  de  cefditcs 

Etclentes ,  à  la  charge  qu'il  baillera  à  la  chambre  des  comptes  Ion  aveu  fie  dcnom- 
pement  en  bonne  8e  <rad  feone  dedans  le  temps  dA ,  fera  8c  payera  préihiblemenc 
à  vous  receveur  les aurrcs  droits  devoirs ,  fi  aucuns  en  font  pour  ce  diis ,(»  faits  fie 
payez  ne  les  a.  Donné  k  Pacis  en  la  chambre  des  comptes  ious  ledit  fcel  de  ladite 
chambre  le  <p)inziâne  jour  de  Janvier  mil  fix  cent  hait.  Sign6  »  Pag  ahks.  Et  fidlé. 

è$  tJif  Henry  IV.  jfM  iriient  U  terre  ie  BMVWMfvâKr  tn  iiuhi^  m  U  fUt*  de 
eeOe  de  Houfiffin ,  c;-  qui  dtfpenfmt  AUxittdre  dt  Ssiirncnr.-U!?  de  U  rigamt 
des  lotx  ftrtées  fur  Us  lettres  d'éreéiim  du  mu  de  Jejitembre  i^oo. 

Dv  Al.  oAobne  i6ot. 

HENRY»  par  la  giace  de  Dien  «  roy  de  France  8e  de  Navarre {  A  tous^ ceux 
qui  ces  pretentes  lettres  verront ,  Salut.  Indiiunt  à  la  fupplication  que  fc\iS 
notre  chère  fie  très-amée  belle-iceut  la  reine  Louife  douairière  de  France  nous  au- 
roir  fait  en  faveur  de  notre  cher  amé  cottGn  Alexandce  duc  de  Bournonville ,  comte 
ï  de  Hennin  &  baron  de  Houllcforr  e-i  rorrc  piv<:  de  Boullcnois ,  pour  la  proximité 
de  langdont  il  lui  attouchoit ,  étant  tils  amc  de  norre  chcrc  &c  bien  amée  confine 
Marie-Chreitienne  d'Egmonr ,  princeiTc  de  Mansfeldt ,  nous  aut ions  odtoyé  à  nocte* 
ditcoufin  i'crcdion  en  diirhc  de  ladite  b;irotinic  de  Houllcforc ,  &  commué  le  nom 
de  Houtlcfort  en  celui  de  Bournonville  ,  lui  permettant  &:  à  les  lucccilcurs  audit 
dudié  d'unityincorpoKt  è  icday  duché  toutes  les  terres  8c  fcigneuries  qu'ils  pour- 
roîent  cy-aprcs  avoir  -St  ncqnrrir  audit  pays  de  BouUenois,  outre  les  terres,  feigneu« 
ries  fie  domaines  que  uouï  y  avons  unies ,  ipéci£ées  fie  contenues  en  nos  lettres  pa. 
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tentes  d'ctcdion  Jiidit  duché  données  à  Grenoble  aa  mois  de  fcptcmbre  mil fix  cent,  A 
ilçpuis  lequel  temps  nocccdiccouim  a  acquis  les  terres  &  Icigncurics  4c  Peines ,  Cou* 
teville^  Hupeland«  .  Htveerskdce Bommonville»  bquelte  feiçteuek»  de  Bour- 
nonvillc  i!  nous  a  trcs  -  humblement  fuppiié  être  crigtc  en  duché  pour  ce  quelle 
cil  de  grande  cceaduc>  Se  de  bon  U  notable  revenu  »  ùc  lituéc  audit  pays  de  Boullc- 
mis  pcodie ladite  barome de  Hoallefbtc.*  Aufli qu'il  nous  phit,a1înderiDdcer  ,eti» 
femble  fcs  fiicccfTcan,  d'aggrandir  Je  embellir  ledit  duché  ,1c  vouloir  relever  5:  dif^ 
pcnfec  de  la  rigueur  de  k  clauie  âc  condition  portée  pat  nos  lettres  d  érection,  qu'a- 
veiMnt  qné  ledit  dodié  vienne  idefidliir  d'hoirs  tn&les  en  ligne  diteâe,  il  Itetarâmi 
&  incorpore  à  notre  couronne.  Sçavoir  faifons  ,  que  mcrrant  en  confi-deration  les  fer- 
yioes  que  ccne  couronne  a  re^û  de  ceux  qui  ont  porte  le  nom  de  Boumonvilleicom» 
me  naos  efperom  que  fera  obccedicoonfin,  lequel  nous  dcTirons  biea  &  fimitable- 
ment  traitter.  Pour  ces  fautes  &  autres  bonnes  corii  ctaions ,  avons  de  notre  grâ- 
ce ipcciale*  pleine  puiliacce»  &  auionic  toyale,  du  &  dcciaré,  difons  fie  decUrons  B 
|iar  ces  piefentes  fignées  de  noctemain  >  que  ladite  tcirc  &  fcigneurie  de  Boumcm» 
ville  cfl  celle  créée  &:  crigcc  en  titre  de  duché  de  Bcurncnvillc,  &  y  avons  uni  8c 
incorporé  >  unifions  incorputons  par  ces  prcfentcs  ladire  baronic  de  Houilcfort 
te  les  fcigncuries  de  Pcrnes ,  Contcville  ,  Hufclande,  Havcrskerkc ,  &c  celles  parti- 
culiercaieiir  fpccificcs  en  nolditcs  lettres  d  crc':b  ■M,cnrcmblc  les  (crrcs,  (cignrurics 
&  biCiis  que  notrcdii  coulm  &  fcs  lucccllc  i  s  j udir  Juche  pourront  acquérir  audic 
pays  de  Boulenois  t  &  aUn  d'accroitredav  uKagc  la  bonne  votunté  que  noneditcooiin 
s  d'augmenter,  nggran.'.ir  &  embellir  iccluy  duché,  nous  de  nos  mêmes  gtaces,  pou- 
voir &  autotuc  i^uc  dclius ,  avons  relevé  dil'penic,  relevons  &  di  pcnions  par  ces 
prcfentcs  notredir  coulln  de  la  rigueur  de  nos  ordonnances  Se  de  la  condition  que  6 
ledit  duchJ  veiioit  à  défaillir  d'hoirs  mâles  en  ligne  directe,  il  fêroii  uni  &  incor* 
pote  a  notre  domaine ,  à  la  charge  toutefois ,  qu'avenant  ledit  duché  ï  défaillir  d'hoirs 
jnâles  en  ligne  dircAc,  iceluy  duché  &  les  terres  y  incorporées  retourneront  aux  q 
mêmes  qualitez  qu'elles  étoicnc  auparavant  ladite  ereâioa  en  duché.  Si  donnons 
m  mandement  à  nosaroez  Se  feinx  conreillecs  les  gens  tmans  notre  conr  de  parle- 
ment, chambre  de  nos  comptes  cours  de  nos  aydcs  à  Paris  ,  tre'oticrs  généraux 
de  France  &.  de  nos  finances  à  Amiens*  icncchal  de  BouUenois  ou  (on lieutenant 
à  chacun  d  eux ,  fï  comme  fl  apptctlendta ,  que  ces  prerenies  ils  fiflenc  enr^dteC 
tft  de  leur  contenu  jouir  &:  ufer  notredir  coulin  &  ie$  rucccfTcurs  ,uiJir  Juche  de 
Bournonville,  plciaonenc  SCpailiblemcot ,  cedanc  &  faifaiit  ccffer  tous  troubles  S>C 
empêchcmcns  an  contraire;  Car  cd  cfl:  notre  plaifîr.  En  témoii;t  dequoy  nous  avons 
fait  me:rrc  &  appofcr  norre  fcel  à  ccfditcs  prcicntcs.  Donne'  a  Fojit^^intbie.iii  te  vingt- 
dcuxicmejoui  d'oâobrcl'an  de  grâce  mil  ux  cens  huit ,  Se  de  notre  rcgnc  kviigtiéme» 
Signe»  HENRY.  Et  fnr  le  leply , par  le  roy ,  Brusi^&t. 

P 

^matnr  Mrtv^  dit  éiÀé  dt  Érnimîfiàt  é'        iie»xfér  jUnâtin,  i  jHÊhri/^ 

it  immmwMt  fi»  fatKÀfSt, 

Do  I}.  juillet  ttf$i< 

TOu»  ceux  qui  ces  ptcfenttt  lettres  verront.  Sçavoir  fàifons ,  que  pardcvant 
Antoine  Guyot  »  noiaite  royal  gardcnotte  hereditane  a  Lyon  ,  iouflîgncz ,  Sc 
prefcns  les  témoins  aprc's  /lommez,  régnant  rrcs-puiflant  prince  Louis  XIV.  roy  de 
France  &  de  Navarre,  fut  prclent  en  la  personne  haut  &  puilLn:  Icigneur  Melllte 
Alexandre  duc'de  Boumonvillc,  comte  de  Hcnnin-Lietard,  vicomte  de  Bariin,fei* 

Seur  de  Divion ,  Ranchicourr ,  Fampoux  ,  Rni^v  ,  C ouv ,  Bacflcrode, Tamifcs ,  Bon-  g 
ic ,  Vaiqucilial,  Fournes  fit  autres  lieux ,  à  pretcot  demeurant  en  cette  ville  de  Lyon 
nie  de  la  vieille  raonnoye  patoiOc  S.  Pierre,  lequel  de  ion  bon  gré  a  dit  fie  déclare 
en  îa  prc'^encc  dcfJirs  notaires  témoins  que  fuivant  les  inclinations  naturelles  qu'il 
a  toujours  eu  pour  la  France  fa  patrie,  deiqucUes  ils  ne  s'efl  jamais  départi  ,  pat 
quelque  cloignemcnt  de  demeure  hoca  du  royaume,  ni  autres  aufcs  &  motifs  que 
ce  (oit,  il  n'auroit  pû  fouftrir  dans  l'ouverture  de  la  guerre  entre  les  deux  coutonn» 
que  fes  affcAions  fiilTcnt  panagccs ,  mais  defiré  avec  palfion  témoigner  i  tout  le  mdnde 
qu'il  avoir  le  cœur  véritablement  François  ,  attaché  infeparablcmcnc  au  refpe^l,  (u- 
jettion  8£  obciflTancc  vers  les  rois  de  France  &  aux  intérêts  de  l  éut,  avec  deûéin 
de  leur  rendre  cous  les  lervices,  aufqucls  (â  naiilaaoe  oblige  les  pctlonnes  de  (à  cou» 

•  diiioo« 
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diTtiiti,  ne  croyant  pas  pouvoir  confcrvcria  dignité  dctinc  à  In-  3mr:ji-p  ,  Se  dont  H 
a  conicivc  tous  les  piivilcgcs  avantages  tjiii  pcut-tccc  iui  cuiicnc  ctc  dcniez  ,s'il 
ne  fc  tût  mis  en  éut  de  icndte  les  (ctvices  dûs  au  mf  duisaDcoocafion  de  guerre,  où 
ton.';  1rs  hammcs  &  vaflaux  font  obligez  <Jc  fc  trom'cr ,  confiderant  qu'à  raiîon  de  fon 
grand  jgc  des,  infirmitcz  de  U  pciloaae  ,  il  lui  ùtoii  comme  impoiliblcdc  tendre 
ce  (ervice  aâucl  &  perlonnel ,  il  auroit  en  fiaifant  (a  retraite  en  France,  coKWlMBdé 
&  enjoint  A  Anibroifc  marcinis  de  Bournonville  fon  (ccond  fils  de  le  luivre,  pour 
tendre  -lu  lieu  dudit  fcigneur  duc  fon  pcrc  &  pout  foi-mcmc  tous  les  fervices  qu'un 
Fcaaçois  efl  oblige  de  rendre  à  Ion  loy*  i  quoy  tcdit  marquis  de  Bournonville  fils 
auroit  franchement  flc  volontairement  obéy  ,  ayant  en  foy  les  mêmes  fentimensde 
rcfpcft.d'obc'iirance  &  d'afFeftion  pout  la  Ftance ,  le  pays  de  fon  origine,  le  lieu 
de  fon  inflruâion ,  première  nourriture  &  éducation  ,  &  pour  ce  obeiflant  à  fondit 
feigneac    peic ,  &  fuivant  les  mouvemens  defba  efpttc*  fetoic  ledit  iicuc  marquis 

-  de  Bobraonvîtle  allé  dans  1rs  armées  de  France  on  il  aaroit  porté  les  armes  dans 
tous  les  emplois  conformes  aux  genrilsbomnics  de  fj  condition,  ayant  commande 
.  divcts  i^imcns  2c  kivt  de  maréchal  de  camp  fous  les  princes  &.  maréchaux  dt 
Tranœ  qnt  ont  commandé  dans  leTdîres  armées,  dans  ielquelles  il  a  %nalé  (es- fer- 
vices  &:  donne'  preuve  certaine  d:  la  i'  :'/otian  au  fcrvicc  du  rov  &:  au  bien  de  l'e'tac 
«iom  il  a  augmenté  la  gloire  autant  que  les  occafioos  fie  f»  valeut  lui  en  ont  ouvett  les 
moyens ,  à  qaix  il  t'eft  porté  fans  autre  oonfidetaiton  parrtculîere ,  (ans  épargne  de  fi 
vie  ôc  fans  ménage  des  biens  de  la  fortune  qu'il  a  proJiguemcr.t  confonuncz  &:  dif- 
fipez  :  dcquoy  étant juHe  de  le  cécampcnler,  &c  au  lutplus  donner  moyen  audit  licur 
mart^tils  de  BoarnonViHëdecontinndr  foA  (èrvice  au  roy  dans  ies  armées ,  te  pout  fup-' 
porter  plus  aifémcnt  les  frais  ,  mifcs  &:  dépens  qui"l  a  eu  ■Se  pourra  avoir,  &  qu'il 
conviendra  de  fuppotter  aux  Êiits  Se  occaliom  des  guerres  dans  Ielquelles  il  clt  relolu 
•e  engagé  de  s'employer  s  foit  en  repiefeniam  ledit  (eigneur  duc  de  Bournonville 
(on  pere  ,  qu'en  s'acquittant  lui-même  de  (on  devoir  félon  le  luftre  de  (a  naiflancc, 
ie  le  rang  qu'il  tient  en  la  cour  de  France,  à  laquelle  il  feta  déformats  mviolablc- 
ment  attaché ,  ce  qui  pourra  l'exclntê  des  autres  bitns  de  fondit  pcrc  poifedez  par 

C  l'aîné  defamailbn,  &  le^  autres  cnfins  qui  les  détiennent  par  des  radons  conirairc5, 
dont  iedir  licur  marquis  de  Buurnonvilic  doit  être  indcmnilé  ,  &  pour  autres  grande^ 
te  fpeçiales  caufes  fie  confiderations  qui  à  ce  faire  ont  mû  iSc  meuvent  ledit  (eigneur 
duc  de  Bournonville  qu'il  a  dit  &  attirmé  £trcjurbs&:  raifonnables  ;  iccluy  (eigneur 
duc  de  Bournonville  pour  celdices  caufcs,  de  fon  bon  g;ré,purC)  franche  &  libcrallc 
volonté  fans  firaude  ni  indu£Hon  ,  aiulî  qu'il  a  reconnu  fie  confcdc  en  la  préfcnre 
dcfdits  notaires  lS:  r  'n>  in  ,  comme  s'il  ctoit  en  jugement ,  a  donne  ,  b.iillc ,  cédé, 
quitté,  ttaijipottc  dcUuic,  &c  par  ces  prcTentes  donne ,  baille ,  cède ,  quitte,  tranfporte 
&  délaifTe  du  tout  dés*inaintenant  Se  i  toujours  perpétuellement  en  pur ,  viai  fie 
irrévocable  don  fait  entre-vif;,  fans  acrnn  cfpoit  de  jamais  le  révoquer  en  aucune 
manière  ai  pour  quelque  cauic  que  ce  punie  être,  audit  Âmbruilc  marquis  de  Bout- 
iwnvillc,  à  ce  prelent  &  acceptant  pour  lui,  fcs  hoirs  &  ayans  caufe,  à  toujours ati 
temps  à  venir ,  la  terre ,  feigneuric  èe  duché  de  Bournonville ,  la  viconué  de  Hou» 
leforr  &:  baronic  de  Câpres  lize  dans  le  comté  de  Boullcnois  i  enfembic  la  vicoiiuc  fie 
baronnie  de  Barlin,  les  terres  &  (èigneurics  de  Divion,  Fompoux,  Ranchicourtfie 
Mcfnil,  Rouy,  Rcbreuves.'^arqueshal,  le  Fetu ,  le  Montevanté,  la  mailou  de  Bethune, 
file  droits  feigneufiaux  dus  dans  la  ville  de  Bethune  ,  avec  (efdits  duché,  vicomtcz, 
baronies,  terres  &  feigneuries  ,  leurs  appartenances  &  dépendances  geocralcment 
quelconques ,  tant  en  tonds  que  fruits.  Uns  en  rien  excepter  ni  cetenir  en  quelque 
Ktrte  que  ce  (ait  ,  i  la  charge  néanmoins  de  iWofhiit  reonî  6e  cotvfolidé  )  la  pro-' 
prictc,  pour  du  tout  eu  jouir  par  ledit  iturquis  de  Bournonville,  fcs  hoirs  êc  ayans 
caufes  en  tous  droits  de  fîcfe,'  noblcflc,  dignitez,  honneuts,  ftuiis,  ptoâts  &  reve- 
nus •  hommes ,  homm^es ,  collation,  pdtront^  fie  tous  antres  droits  fie  poflèflîons 
généralement  quelconques  ;  lefJits  dons  ,  cefllon  ,  tranfport  5:  délaidcmeiit  fufdits 
nits  fous  le  bon  plaifit  du  toy  notre  feigneut,  &  pour  les  cau£u  rusezprimâ:$  Se  à 
exprimer ,  fie  aoln  en  ftveor  de  h  boime  fie  vraie  affèffion  fie  amoiir  flîiftnrel  qu'il  a 
pout  fondit  fils,  &  qu'il  elpere  que  ce  fera  le- bon  pliillr  du  roy  notrcJit  fcigneur,  co- 
dant fie  cranlboiuai  outre  fie  avec  ce  que  deflus  elt  dit  pat  ledit  feigneut  duc  de  Bour* 
mmville  audit  Ambroife  marquis  de  Bournonville  Ion  fils,  ce  acdeptahr  comme  fus 
eft  dit, tout  droit  de  propriété,  pofTcffion  ,faifine ,  feigneuries  ,  noms , caul'cs,  dcman-' 
,  des,  raiions ,  poutfuites  fie  aâions  quelconques  que  ledit  Icigncut  duc  avoic  Se  pott- 
voir  avoir  ddics  dnehé.»  Ticomiez  ,  baronies ,  fejgoeatier  fie  ttast  $<idi«» ,  leari 
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•«ppancnancçs  5c  dépendances ,  fut  &  à  l'cnconcre  de  quelques  pcrfonnes  que  ce 
•'foie,  8e  defUites  pofle0ioM  Se  fidlùie  *  foy  ,  hommage  &  fouttrance ,  en  qwif  ledit 
feigncur  duc  ctoïc  &:  devoir  ctrc  à  caufc  d'iccllcs  duchc,  vicomtes  ,  bsfonies,  tccies 
4c  (agDeuncS)icclay  ieigncar  duc  id\  dcûaili ,  dcnuc  &  dévccucsnuins  dudicuo« 
«csiie  foaSËfftk ,  cemine  en  odles  du  toy  notie  iîre,  au  profit  dndto  fienr  nmrqnit  te 
des  Cens,  voulanc     conlcntanr  qu'il  en  l'or,  mi'î  en  poildrion  ,  en  verra  des  prcfcn- 
tes»  pour  I  miinuation  dciquelles  par-toui:  ou  bcioin  icra,  icidiccs  patucsunc  contU- 
neaé  à.  conftitucnc  leurs  procurcars  généraux  &  TpcGnox  les  porteurs  des  prdeniety 
aufquels  8c  à  chacun  d'eux  ih  ont  donne  &:  donncnr  po^vo-r     compirnir  parde» 
'Tant  CotK  jugçs  &  raagil^iats  que  bcfoin  icra,  âc  de  rcqucni  à:  conicaur  lailitciail» 
«nnicioii*  promeeeuK  lefdûies  patdes  >  chacune  en  «ei^m  le  couche 4c  concecMiob^ 
Server  de  point  en  point ,  Sf  cnrrcrcnir  \t  contenu  aux  prcfcntes  fan»;  v  conrrrvr:)ir, 
•ji  peine  de  tous  dépens  <  domm-J^cs  &l  mtercis  ,  obiigcans  à  ces  fins  tous  ix.  chacun 
-feues  biens  pte(êm&  à  venir  quils  ont  fournis  à  rouccs  cours  avec  les  renonciations 
•  à  tous  droits  â  ce  contrai  rcs  &  autres  claufcs  rcquilcs  &  ncccflaires.  Fait&  pairé  audit 
Lyon  dans  ia  maifond  habiuciondudir  fcigneur  duc  de  Bournonvillc  le  huitiénoe  joue 
4a  «ois  dejntUet^rés  midy  165 1.  prelemcs  à  ce  ncblc  Louis  Chappuis»  juge  du 
•comté  de  Lyon  ,  ancien  cchcvia  de  ladite  Ville»  de  Pierre  Chappuis,  écuyer,  confeiller 
<<iuroy  en  (es  confcils  dcuc  &  prive,  prcTidcnt  au  pademenc  de  Dombcs*  témoins 
'fcqms-^oi  ont  fignc  l'original  des  prefcnrcs  avec  Iddim  ptttics»  «ufitigné  Guror  » 
«vec  ftti^phe.  £c  ,pius  b»  cft  éait  ce  qui  cafaïk. 

Kous  Pierre  de  Scvc,  baron  de  Fîcfchcrrcs,  fcigneur  de  S.  André  du  coin,  Lim- 
tttonez  &  Vitiene,  oonfciller  du  roy  en  (es  cooicils  d'ctac  &  prive,  prdîdcnt  &  licu^ 
tenant  en  la  lênediattiRe  &  Ticgc  prefidial  de;  Lyon ,  ceinfioiu  i  mds  qu'il  appar- 
tiendra que  maitrc  Antoine  Guyot  qui  a  reçu  &  ■figné  l  adc  &  inflrumcnt  cy-dclFus 
&  devant  cait>cft  no(«ce  royal  gatdcnoctes  en  ladite  ville  àc  Icnéch^uOee  de  Lyon» 
'ft  4}ue  en  cous  les  «Cfces  qu'il  reçoit  8e  (igoe  foi  y  eft  ajoutée  en  jugement  &  dehors , 
en  foy  dequoi  iwus  avons  figné  ce;  s:rc  cnrcs  ,  ?:  à  icdlcs  bit  appofcr  le  fccl  royal 
<k  la  lienéchattilee  audit  Lyon ,  ce  crcizicnK  juillet  mil  tix  cent  cinquante  &  un. 
Signe ,  S  Bv«,  Ec  fcetlé  ledit  joar  avec  para]^  Eccncoie  plus  bas  eft éolr. 

L*  j>r(fenU  dmit'm  4  Ùé  injkuu'e  et  enregiftrie  â»  vmMt'/tK  itvrt  du  mJmMÙiu  , 
A  U  femclwtjfèe it  lâm ttm»  f»  U  S^tffier  J—ffi^é  feiMtt  1x4.  itàt  fifw,  or  ry. 
■i^ucrdn! ,  M.  Gmllmmt ,  precurtur  dfjatis  fngncurs  dfinjimr  donattire  y  1/1  iiilwljMfj. ^ 
four  leur fervir  ^  vâtêir  en  temfs  lu»  jmvuU  tmrdcnnxnee ,  dmt  g  été  oihojé  aQtà 
Um  U  Hrmàèmfm  âe  jÊtUit  mUfietm  mfume^.  Signé Xw.ka'usov  ,  âvtcparé^. 


Et  encore  à  côté  cft  écrit  :  re^ftrùs ,  euy  <^  ton/cntuit  ie  fr$(Hreiir  generâl  d»  rtf  , 
f*Hr  jouir  ftr  timfetrtnt  de  Itffetj  ttnten»  mAw  kur  firme  ^  ttftMf ,  fiais  gffr^atiâm  q 
net/untlfu  du  titre  de  duc ,  fufaH  ^  ce  ,tuc  'ait  ':>f!pf!r4vt  a:t  ript-n:,-'  kinn  f-s!-r.:;i  .L 
ri^  varies  en  U  cenr.  A  f^riS  y  eaférUmm^  U  vu^t  tr«ifitmj*mr  dmtfi  mti  ftx  temi 
•tmgikmte-Ê»,  GavBT. 


LETTRES  PATENTES 


LOtns,  par  k  gtaee  de  Dien,  roy  de  fiance  de  Ntraite.ii  tout  prefens 
&  à  venir ,  Salut.  Entre  ceux  qui  poufîcz  d'un  généreux  fentimcnc  d'honneur, 
-t8c  inlpirez  d'une  paillon  digne  de  la  grandeur  de  leur  courage  &  de  leur  naiilàoce,  « 
«ne  niteederkan  intcrêts  particuliers  A  lu  tilité  publique  &  à  la  gtoiie  de  notre  Àat, 
qui  lorsmcmc  que  par  la  confidcration  de  leurs  biens  Se  de  leur  fortune  ,  ctoicnc 
attaches  au  parti  d'un  autre  prince ,  ont  mieux  aime  fuivrc  celui  de  leur  loy  naturel 
^  légitime,  nous  ne  fçaurions  allez  eflimer  la  fcanchifeAc  lowdile  K^ution  denocie 
irés-chcr  &  bien  amé  coufin  le  duc  de  Boumonville , lequel,  quoiqu'habituc  dans  les 
pais  de  Flandres,  où  il  poircdcdc  grands  biens  ic  ton  confidcrables,  avec  de  très 
grands  avant^es ,  n'a  pû  voir  la  goerce  dédarée  avec  l'Efpagnc ,  qu'il  ne  fb  foicvenv 
fcttdie  en  Fiance»  Sam  fats  d'otfpap»  pont  nm»  nndre  les  pcenvcs  deftitocùncnc 
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&  inclination  pour  notre  fervicc  &  dénoue  ctac;  en  conlcqucncc  de  quoi,  cousici^ 
dits  biens  qui  loiit  Ibtts  la  domination  dlffM^ne  kii  ont  été  confisquez  aa  profic  ât 
fon  61s  aine,  monta n.s  à  plus  de  anqiiantc  mille  !ivrcs  dcrcvcn«  par  an,  parcd 
que  de  tous  Ces  en&ns  dont  Dieu  à  bcni  U  iianUc  il  n'y  a  eu  qu'Ambrok ,  mar- 
quis de  BoumonviUe  fon  fécond  fits,  qui  aîc  pris  part  aux  fentimcns  d'aâcdion  qn^ 
ledic  duc  de  Bournonville  Ion  pere  a  pour  notre  fervice>  cfÂ  poufle  de  ces  tticmcs 
iodinstions ,  pour  lui  témoigner  en  cela  comme  en  toutes  atitta  thofes  (on  obcif- 
(anccs ,  a  laiffé  tous  les  droits  qu'il  pouvott  &  dèvoit  prétendre  dans  les  biens  que 
fondit  pc(c  a  bUIèc  dans  les  patVbas,  en(en)blc  tous  les  autres  «vancages  qu'il  pou<> 
voicdjxrer  en  (ètvttit  la  couronne  d'Efpagne  pour  non»  Trait fernr  de  (a  pcrfbnnè 
êcrupplécr  à  fondit  pere,  qui  au  moyen  de  fon  âge  avancé  >s'eft  trouve' empêché  de 
nous  tcodce  en  effet  le  iccvicc  perfonncl  que  nous  devons  attendre  de  lui  en  un  âgt 
plus  vigoureux,  lequel  fieur  marquis  de  Boorooifrille,  pour  newi  fifre  voir  que  la 
vertu      f^-  ancctrci  cft  padee  avec  le  Tang  en  fa  perfonne,  en  imitant  patfaiccmeat 
leurs  glotieuics  aâions»  s'eil  entictcment  détoné  à  la  france»  en  laquelle  depuis 
qonice  i  fèite  ans  îl  a  eontfnucUenirat  fignalé  6sa  oourage  par  divcn  employs  qu'il 
aeudans  nos  armées»  tant  en  qualité  de  capitaioe  dechcvjux-lcgers,  que  tk  colonnel 
d'un  icgimenc  d'in^tctîc  NTalIonne,  depuis  comme  maréchal  de  bataille,  enfin 
comme  raarËdui  de  camp«  donc  il  a  6ic  fenâion  dans  les  occafioos  de  fieees  d6' 
villes  èc  batailles  qui  ont  ctc  donnc'cs  en  toutes  les  campagnes  qui  fe  font  padccs  de- 
puis l'ouverture  de  la  guerre»  où  il  a  continucllcotcnt  Ictvi  avec  grandeur  de  cou^ 
nge  te  piudeme  oonduice ,  dont  rios  gcnetaox  d'arméesoiit  k^6s  folslaftidlil  tonté 
entière ,  3c  dont  nous  avons  un  conrentcmcni  très  particulier ,  ce  qui  nous  a  feit 
louhaitcr  de  reconnoître  tant  de  iîgnâlcz  iccviccs  pac  quelques  recompenfes  dignes 
de  fec  naetites,  te  ne  s'en  étant  encore  préfcnté  occaGon  comme  novs  le  dcfirons  de- 
efperons  Élire  cy-apré$ ,  notredit  couhn  !r  i  ic  .^.c  Bourno".-/:]!^  nrvj?  nuroic  fjjr  cii* 
tendre  que  pour  donner  quelque  éubiitktnenc  en  irancc  audit  nurquis  de  Bout* 
nonvillc  Ibn  dis ,  il  lui  a  fait  don  enttc-vifs  >  pur  &  fimple  &  irrévocable»  des  ter« 
res,  fcigneiuies  ^  duché  de  BournonviUe ,  vicomte  de  Houlefort  &  baronnie  dâ 
Captes ,  liics  dans  noue  comte  de  Boullenuis  ,  enfemble  la  vicomié  &  bacunnic  de 


Rcbrcu  ve5,  ^afqucsbal ,  le  ^éia ,  le  Montevantc ,  (îfcs  dans  notre  comté  d'Artois ,  la 
maifon  flic  à  Beihunes,  Se  les  autres  droits  feigneuriaux  à  |>rendre  fur  autres  nui* 
Ibo  dndit  lieu ,  avec  la  tranflation  de  tous  droits  de  ptopcictc ,  fous  la  referve  néan- 
moins qu'i  âit  le  petc  de  l'ulufruic  pendant  le  cours  de  fa  vie,  ainii  qu'il  eft  port4 
par  le  contrat  de  ladite  donation  padé  pardevant  Guyoc ,  (ousle  (cel  de  notre  (î« 
ne'chaufTée  de  Lyon  >  le  huitième  juillet  de  la  piéfcnte  année ,  lequel  don  quoique 
valable  £c  Intime,  ponediccouûn  auroic  eftimé  tendre  plus  authentique  &  plut 
•flnré  s'il  cioit  auiocirtf  de  notic  approbation»  8c  ce  d'autant  que  par  les  cnuhimes 
des  lieux  où  lefdits  duché  Se.  autres  terres  font  fituc'c?,  il  peut  y  avoir  article  cx- 
lirés,  qui  donncroit  lieu  à  la  nullité  de  ladite  donation,  ii  pat  exprès  il  n'y  étoic 
par  nous  dérogé,  ce  qu'il  nous  auroic  trés>homblemenc  requis  (te  fiure  en  lui  ae* 
cordjnrpout  cet  eftcc  nus  lettres  fur  ce  [.ctxniircs,  contenant  la  dcrogeance  auf- 
dites  loix  &  coutumes  tant  générales  que  patticuUetes  >  avec  la  conmm^ion  de 
approbation  dudit  contrat  de  donadon  nite  cncfe*vi6,  cy-atcaché  fous  le  contre-fcel 
de  notre  chancellerie: ,  ir  cli  nant  à  laquelle  requlfîtion  pour  féconder  les  bonnes  vo- 
lontés du  perc  6c  exercer  de  notre  pan  quelque  Ibrte  de  libéralité  envers  le  fils ,  fie 
témoigner  à  Von  &  i  l'aune  l'eftime  que  nous  finfijos  de  leur  aftâion  à  noire  iêi^ 
vice ,  en  levant  tous  les  obfbcles  qui  pnurroienc  retarder  ou  empêcher  l'effet  de 
ladite  donation  »  en  £ulànt  connoître  ouvertement  que  notre  volonté  cil  que  kdic 
fieur  marqué  de  BoumonviUe  en  profite,  te  y  fait  maintenu  cnveis  de  coDCtetons. 
AvonSjde  l'avis  de  la  rcyne  rcgcntc  notre  trcs-honorcc  dame  &  mere  ,  de  notre  trcs« 
cher  &aés-amé  oncle  le  duc  d  Orléans  ,  Se  auttes  grands  &  notables  pcrfonnages  de 
notre  ooofeil,  par  ces  préfentes  fignées  de  notre  main,  de  grâce  fpeciale,  pleine 
piiiiTnncc  &  autorité  royale  ,  loué  ,  agréé  .ratifié  &.  confirmé  ,  louons,  agréons,  ra- 
iihuns  6c  confirmons  le«iic  contrat  attache  ious  le  conttefcci  dci»  préiéntes,  teçûpac 
ledit  Guyoc,  notaiie  en  notre  lèncdiauirée  de  Lion,  ledit  jour  huitième  JuiUetdeE'k 
nier,  contenant  donation  faite  3ii-J:r  (îeur  marquis  de  BournonviUe,  par  nottedit 
coufin  le  duc  de  BournonviUe  (on  perc,  delditcs  ictrcs  &  duthc  de  boumonville 
vicomte  de  Houlefort ,  &  baronie  de  Câpres  &  de  Barlin ,  les  terres  Se  feigneu- 
liesdeDiTioo,  fampous^Raochicoun,  le MdnU,Rour,  R.ehiotves , W«iqneshal,U 
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Féca  8c  le  Mbniévamét  iifcs  dans  notre  mai  d'Arcbif  »  ta  nwUfon  de  Bicrtitinef 

droits  fcigncur.aiix  qui  le  levctit  en  ladite  ville,  de  routes  Icfdi'es  terre 
leigueuiics  leurs  appanciianccs  &  dépeodanccs  >  à  U  retctve  de  l'ulufruic,  audit  Am- 
broife  de  Bonmonvitle,  pour  en  jonir  8e  difpofer  (et  hoirs  Si  ayans  caufe  en  tour 
domaine ,  propriété  Se  feigneutics,  incommutablcmcnt  &  àtonioiirs ,  avec toui droits 
de  àefSf  nobleÛcs,  digoitez,  honneurs»  profits  &  revenus ,  hommes,  hommages, 
çolkcion,  parronaee,  8e  tous  atwres droits  généralement  quelconques,  &  en  la meiU 
ieurefi>rnic  que  Gircfe  peur,  &  lequel  ulufruit  rcfcrvc  demeurera  aprcs  la  mort  du 
pere,  réuni  &  coniolidc  à  la  propriété,  fans  que  ledit  niarquis  de  BoumonviiJe  y  ^ 
puiile  ceoevoiraucon  tremble  pour  quelque  occalion  que  ce  (uit ,  nonobfhotquele 
donateur  &r  le  donataire  foient  natifs  &  originaires  du  duché  de  Brabmt,  leiquels 

Sar  CCS  prcfentcs  en  tant  que  beloin  icroit,  comme  étant  Icda  duché  de  Brabanc 
B  l'ancien  patrimoine  &  domaine  de  notre  couronne  «  nous  avons  déclaré  &  décla- 
rons Icfdits  iicurs  ducs  de  Bournonvillc  ,  pere     fils ,  nos  vrais  Se  naturels  fu)ets  & 
tcgmculcs ,  voulons  &.  nous  plan  que  comme  tels  ilsjouificnt  des  honneurs,  privi- 
lèges, franchifcs,  immunitez,  prérogatives  &  dlmils,  defqnels  jouilTent  nos  autres 
vrais  fujcts  originaires  de  notre  Rovaume,  pais ,  terres  &:  fcigneurics  de  notre  ohc'if- 
fjiice,  &c  en  ce  taiiant,  que  ledit  de  Bournonvillc       puilic  accepter  ladite  doaa- 
tJonqui  lui  a  été  faite  par  ledit  fieur  duc  de  BoonoiiTiUe  â»  pere,  (ans  qu'elle  lui 
puiffe  être  contcflcc  ni  d^l^attuc  par  fes  autres  frères  au  moyen  de  leurs  dclobcïflàn- 
ce  en  portant  les  atmes  toiurc  notre  fervice,  nonobftant auflî tous  autres cmpcche- 
mcus  qui  fe  pourtoieni  rencontrer  par  les  loix  Se  coutume  de  France,  &  celles  des 
lieux  où  les  biens  (ont  fitucs  &  aflls  &  toutes  difpofitions  y  contenues,  aufquelles  B 
pour  ce  regard  ,  nous  avons  dérogé  &  dérogeons  en  faveur  dudit  marquis  de  Bour- 
nonvillc pour  reconnoiflance  de  fon  afFcâion  envers  notre  couronne  Se  des  fignaJcz  , 
Xeiviccs  qu'il  nous  a  rendus ,  &  de  ceux  que  nous  c(peroos  qu'il  nous  rendra  à  l'ave* 
nie,'  8t  uns  que  par  cy-aprcs  nul  autre  de  fts  frères  étant  demeures  au  (êrvioe  de 
l'Elpagnc  &  portant  les  armes  contre  nous,  fous  quelque  droit  ou  titre  que  ce  (oit, 
puiUc  prétendre  aucune  chofc  és  biens  ainil  donnés  <c  que  nous  lui  avons  coniîto 
més.   Si  donnons  en  mandement  à  nos  amez  Si  (êaox  les  gens  tenant  notre  conc 
de  parlcnicnc  à  Paris,  ^cns  de  nos  comptes,  fenech.il  de  Buulltnois ,  bailly  &;  gou- 
verneur de  notre  comte  d'Anois.  Se  autres julticiers  &  efiîciets  qu'il  appartiendra, 
que  ces  prcfentcs  lettres  de  confirmation  8c  déclaration,  ils  6flent  litc,  publier, 
2c  enregitbcr ,  &  du  conter  i   l:i  i.rl'cs,  faifent ,  louflrent,  &  laiflcnt  jouir  c\: 
uicr  pleiucmcnt  âc  paiHblemcnt  ledit  impétrant*  ccflans  Se  iailànt  ceûet  tous  trou- 
Ues  &emp£chemcns  anconnsdte  ;  Car  tel  eft  notre  plaifir.  Nonobftant  toutes  or*  ^ 
donnanccs,  (îatuts  ,  rclhin^tions ,  mandcmcns  &  défcnfes  àcc  contraires  ,  Se  afin  que 
ce  foit  choie  terme  &  llable,  nous  avons  iàic  mettre  ootre  fccl  àccsprclcntes.  Donné 
k  Paris  au  mois  d'aoaft  l'an  de  grâce  mit  fix  oentcinqoante-un,  8c  de  notre  r^e  le 
neuvième.  Sigr.c  ,  LOUIS.  Et  fur  Ic  rcpîy ,  par  le  roy  Se  la  rcync  revente  fa  mcrc, 
prclcnte  de  OuEHfiCAUO,  à  c6lé>      »  Secuier  ,  &  (celle  du  grand  Iccau  de  oie 
verte  en  tacs  de  hfc  rouge  &  vote, &  encore  lor  leteplyeft  écriiœquicn  (m* 

£(gutre  ,euj  et  cmfentâm  le  frHmrtnr  gtnerd  i»  roj,  fwr  )»mr  far  tiafOrâtU  de 
f effet  y  cmemt  felt»  Im  fime  <f  Mmmt,  pm  tffiftMm  lummthu  d»  titn  ie  diK, 
jt^»à  ce  que  ledit  impetr^snt  sti  rsffmi  lettres  fitetues  d»  rti  variées  m  U  ttKt*  A 
S  tris  en  fariement  ^  le  zj.  aoujt  i6p.  Et  au  dclfous  cil  écrie  D 

£jarmt  dei  rtg^es  itt  $râmmtm$  rtymx,  r^r/ei  m  fgrkmetH,  Sigo^,  Guyst. 

Mk'f»  kfÊel  Ahmère  iat  de  Boitmo»viUe  Je  dimH  db  litrv  rff  àit  mfnfit 

Dn  decnlec  aonft  itf  5 1* 

P AllDEVANT  ic  notaire  tabellion  royal  à  Lyon ,  iuuflîgné ,  Se  prefcns  les  té- 
moins api  es  nommez  »  eft  comparu  haut  &  puiflant  (eigneiir  meiTirc  Alexan' 
dre  duc  de  Bournonvillc,  comte  de  Hcnnn,  vmmrr  dr  Honticfort ,  baron  de  Câ- 
pres, vicomte  de  Barlin,  Idgneur  de  Divion  ,  i-ampnux,  Ranchicourt,  le  Mcinil, 
kouy,  Rebreuves,  Wafqueshal,  IcFétu,  le  Montcventc  &  autres  lieux ,  étant  de  prefenc 
ordinairement  demeaianc  en  cette  viUe  de  Lyon }  Lequel  en  confiqueBce  de  la  do- 
nation - 
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nation  cntrt-vifs  par  lui  cy-<ionnit  ftite»  reçue  par  le  notaire  royal  (buflîgné«khiii^'^ 

ticmejour  de  juillcc  dernier  au  profit  de  mcflîic  Ambroifc  marquis  de  Bournonvillc 
[oa  (econd  hU,  tint  dudit  duché  de  BoutnonvUle  &  de  (es  dépendances  >  ^uc  des- 
•DCMC  Km»  mearionote .'ea  Udîte  donation»  laquelle  a  été  odnfinnée  par  lettres* 
patentes  du  roy ,  vaifiécs  au  parlement  de  Paris,  a  dcclare  &  par  cas  prclcntcs dé- 
clare qu'il  fe  dcaict  du  titre  dudit  duchi  de  Bouiroonvilic  au  pcoh(;  dudit  Atnbroile 
marquis  de  Bournonville  fon  fils,  &:deniliS  les  honneurs»  rangs,  {in6i!ogativ6s,pvé*L 
cminenccs  &  droits  qui  en  dépendent  parement  &  fîmplcmcnt  rrMif<-ntantquc  Ion- 
dit  fils  fe  letiic  pardevets  ledit  leigncur  roy ,     qu'il  ubtiennc  de  lui  cous  brevets  èC' 
lemca  paternes  neoellaires  pour  acqucrir  ledit  titre  de  duc»  pour  en  jouir  pktne^' 
ment  &  paifiblemcnr  ;  (uppliant  trcs-humblcment  (a  tnajeftc  de  vouloir  par  pêcer. 
accorder  cette  ouuvellc  faveur  à  fuudic  tils,  piometunt  de  n'allct  m  faire  choie  quel*: 
toaxfaïc  i  au  contraire  de  la  prelcnte  dcmiflion  %  &  pour  fiiire  toos  aonci  oonfene* 
2  mens  que  befoin  liera,  ledit  (eigneur  duc  a  fait  &  conllitué  fes  procureurs  les  por> 
teurs  des  prefentes ,  aufquels  il  a  donné  tous  pouvoirs  neceflaires  lous  les  obligations 
cie  fes  biens ,  (oumilTions ,  renonciations  &  autres  claufcs  à  ce  rcquifes ,  ûns  enten- 
dre néanmoins  préjàdicier  à  l'iUu£piiic  redëivé  pat  ladite  doaatkm  qui  au  fuwlus  for- 
cira Iba  e&tt.  Fait  audit  Lyon  dans  lliôtel  dndit  feigneur  doc,  nie  de  la  vieille  Mon^< 
noyc,  le  dernier  jour  du  mois  d'aouft  après  mîJy  mil  lîx  cens  cinquante- un  »  pre-*^ 
Icns Fierté  Chappuis,  écuycr,  confeiller  du  roy  ea  fesconlcils  dctat  &  privé»  pré- 
fidenc  an  parlement  de  Dombec ,  <Sc  Jean  Guyot  derc  dndie  Lyon,  qui  ont  lîgi^ls 
minute  avec  ledit  fcigiKur  duc  de  Bonmonvillfe  Atiflî  ûffié»  Oac  ob  fiouftiHoi^ 
VILLE ,  U  Guyot  aoukc  loyaL  .     -    ,  . 

^      Irtum de em^rmttàmâa dtAi ie  Éfmmiûtk.  J»  mm  ie fifttnAn  lesii 

LOUIS ,  par  la  graée  de  Dieu,  roy  de  France  6e  de  Navarre ,  A  tous  prefcns  8é 
à  venir ,  Salut.  Notre  cher  &  bien  amé  coulîo  Ambroife  duc  de  Bournonville 
nous  a  &it  remontrer  que  le  fea  roy  Henry  le  grand ,  notre  très  -  honoré  ayeul  & 
perc  1  ayaoc  à  la  prière  de  la  feoe  reine  Louife  douairière  de  France»  là  belle^faeur» 

par  (es  lettres  parentes  du  mois  de  fcpccmbre  mil  ilx  cens,  uni  &  incorpore  les  ter* 
.  fes  (cigneurks  de  Captes,  Hourec  Su  Launov  ^  avec  leurs julUccs  hautes,  moyea-^ 
nés  8c  baflès»  te  plulîeors  iiefi»  appartenances  ir  dépendances  dans  le  paya  de  Benl- 
lenois,  à  la  terre  ''x  bitonnic  de  Houllefort  en  Boullcnois,  ayiiarrcnante  à  notre  n  ci 
cher  &  amé  couim  Alexandre  de  Bournonville  Ion  pcre,  pioche  patent  de  lad.  feue 
reine  Lonife  i  eaafe  de  Marie  •Cfatéiienne  d'Egmonr ,  pnnoefie  de  Manifeidc,  6 
nicre ,  &  icelle  créé  5c  érige  en  nom ,  titre  &  qualicc  d-  duchc ,  pour  être  dite ,  nom- 
mée &  appcllce  le  duché  de  Bournonville,  &  à  cette  ha  commué  U  chaîné  kd.  nom 
de  Houllefort  audit  nom  de  BoumonvîUcàlâ  charge  qu'à  faute  d'hoirs  ^les  kdie 
*^  duché  Icroit  réuni  à  la  couronne  de  France  ;  &:  fur  lefdites  lettres  d'crcftion  ledit  (ci-- 
gncur  duc  auioit  obtenu  lettres  de  lucannation  le  quatrième  avril  miliîx  cens  deux,' 
depuis  lequel  temps  nottcdit  coufin  a  acquif  les  tierces  tcfdgneuries  de  Perncs ,  Con- 
tevillc  ,  Hupclanac  ,  Haverskerque  &  Bournonville,  laquelle  fcigneuric  de  Bournon- 
ville ilautoii  tco-humblement  iuppiic  nottcdit  feu  aycul  &.  pece  de  la  vouloir  crigcc 
en  duché ,  comme  étant  proche  de  ladite  baionnie  de  Houllefort  &  des  autres  ter- 
res rc'unies  par  les  fufdiccs  lettres  d'ércftion  données  au  mois  de  (eptembrc  mil  fix 
cc4)t  i  ce  qut  lui  aurou  été  accordé  pat  lettres  patentes  données  à  Fontainebleau  le 
vingt-deux  oâobre  mil  fix  cens  huit,  i  la  même  prière  fie  fupplication  de  lad.  feue 
rcir.c  Louife  ,  par  lelquclles  i!  ;iiiroit  encore  réuni  audit  duché  de  Bournonville  qu'il 
veut  être  aiali  appcik,  LJuc  barunnie  de  Houllefort  &  les  Icigneuries  de  Pernes, 
Conieviilfe ,  Hupcbiidc  &i  Haverskerque  fituccs  audit  pays  de  BouUenois,  avec  les 
autres  terres  &  licfs  (peciiicz  en  iccUes,  6c  icelui  feigneur  duc  de  Boornonvillc  fon 
£  pcre  difpcnlé  de  la  rigueur  de  nos  ordonnances  portant  réunion  de  ladite  duché  à 
nuce  drnoirs  mâles,  8^  que  Ëiute  d'icenx  elle  retourneroit  feulement  en  là  première 
nature  :  Icfquelles  lettres  ledit  ieigineor  duc  de  Bournonville  n'ayant  fait  regiflrer  en 
notre  cour  de  parlement ,  chambre  des  comptes  &  cour  des  aydcs  de  Paris,  fuivanc 
leur  adrcflc ,  tant  à  caufe  de  ce  qu'il  auroit  pris  femme  au  pays  de  Flandres  où  il 
auroii  &t  (a  demeure  ordinaire ,  juiques  à  la  cuetrç  doclariée  qu'il  aaroit  quitté  le 
parti  d'Efpagnc ,  &  feroic  venu  en  Francs  renme  fes  (etvices  an  feu  roy  ndtte  nés 
honoré  (cigntur  &  pcre,  que  Dieu  abfolve,  &  à  nous  depuis  notre  avènement  à  la 
cotttonne ,  comme. notre  &kk  iiijec  &  vtcitablc  Fian^fois*  ainiî  que  ledit  expoian* 
7MMr  K  %  9  . 
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HOd:  fécond  RI* ,  &  parce  ^futJfU  fon  icjotir  en  Fludres  ii  a  éiéempcàié  de  ▼acquer 
^ux  afiaires  qu'il'avuic  en  France-  qu'à  cailoo  de  ce  que  ks  (uldites  lettresqu'il  avoit  nôifët  A 
'^«DCie  ks  mains  de  ceux  <]ui  iditoienc  (êsaflaites  en  ce  Toyaume,lefquelsieroienc<l6* 
-^«eda  ,  atiroieiic  ^  garées  jufquca  l'ann^  preiente,  que  ledit  feigneur  duedft 
^ournonvitte  foa  prrc  aarotc  hit  doR  eattc-vife  audit  exposant  fon  {eoond  ûUdudit 
'duché  de  £ournoaviUc ,  appartenances  te  dépendances  d'icelui ,  te  d'autres  terres 
i.ffffTM*'»*iin^f  m-otftKtifi  de  donation  fur  ce  Ëut  le  hoitiémc  juillet  dernier ,  confirmé 
P^^r  nos  lettres  pacertres  du  mois  d'aottft  eofcÙTaDtt^ehfiécB  ea  nooedix  padamenc 
de.  Paris  pac  zctciï  du  vingt-trois  dudic  mois,  knt  iMMimoIi»  appfoover  le  tirw  de 
■doc dé fiournonville  jvIqiMft  à-ce  que  l'eupotant  aie  rapporté  nos  lettres  patentes, 
au  moven  de  qttoi     de  c«  qae  depuis  ledit  arccft  ledit  ûcur  duc  de  BonmeoviUa 
fon  pcrc  le  iciou  demis  purement  &  fimplcment  dodk  duché ,  te  de  toutes  les  nr* 
tes  y  aoimdtlv  <p|Mnenances  &  dépendances,  honneurs ,  rangs,  prccminrnccs  Se. 
droirs  apparcenans  «udit  'duché ,  Ûos  «outcbis  pt^odidcc  à  laluftuit  d'icelui  td/Cf 
vc  pac  ladite  donation  :  Il  nous  a  tr^-homblenient  (îipplié  lui  accorder  fer  ce  nos  B 
'lettres,  tant  pour  la  confirmation  dcidiics  Ictirts  de  crcat  on  dudic  duché  de  Bour- 
iMnville ,  dockuraiioA  foc  icclles  >  &  ctNitrat  de  démiûton  pute  &  fimple  dud>t  du- 
-efaé, que  pow  le  Ml«vcr  de  U  fuitimarioa  dcfdiwt  lettres.  S^tvtrir  Allons qu'aprc'i 
avoir  làit  voir  en  notre  confcil  lefditcs  Icrircs  de  création  .iu  iit  duché  de  Bournon- 
ville  du  mois  d«  lepieinhte  œil  ûx  cent,  lettres  de  luiannation  (ur  iccllcs ,  &  dcdsi» 
<«ritiaa  do  >vingMTo<s  bâobce  mil  fix  cent  huit ,  ledit  cootnt  de  donation  do  huit 
juillet  dernier,  arrcft  de  vérification  d'icelui  dudit  parlement  du  vingt -trois  dudit 
^DOis,  &  le  «mtuc  de  donation  puic  &  lîmple  dudij:  titre  &  duché  de  Sournon- 
ville  dudit  denner  aoaft  denier  ,1e  tout  cy-aitaché  feus  le  ooncre-(cd  de  notre  cban- 
ccllcric  :  de  l'avis  de  ootrcdit  cc  nfci! ,  dcdrant  à  rimitation  du  feu  roy  Henry  le  grand 
notre  aycul  te  pcre>  &votablcincnt  traiter  ledit  expoUnt,  tant  en  conUdcration  des 
Ibrfices  dodlt  utut  due  de  BâtnmooviUc  fi»  pete,  que  de  ceur  pu  loi  rcodui  ino- 
trcdit  feu  r<:  gneur  âf  pcrc,  8c  à  nous  depuis  notre  avènement  à  la  couronne  dans 
pot  armée»  »  iiiœcs  âc  rencontres,  où  il  n'cii  iigoaic  par  ia  valeur,  fon  cour.ge  &  la  ^ 
^elM  à  notfefanice,  ûm  y  wàt  épargné  les  biens  &  b  vie,  9t  de  ceux  que  Houf 
«fpeVOns  de  lui  à  l'avenir,  qui  le  rendent  dipnc  non  feulement  des  mêmes  grâces 
^  fincnt»  &  honneurs  que  le  roy  Henry  ic  grand  notre  aveul  auroit  accorde  audit 
^fieur  de  Boumonvilk  fiûi  pot ,  nuis  encore  de  plus  grandes  6t  avantageufes.  Noat 
avons  dit.  déclaré  &  ordonne,  difons,  déclarons  ?^  ordonnoni ,  vn«  ntis  Si  nousplait 
(uivant  kfdites  lenres  accordées  pat  ledit  ku  loi  i-ienry  le  grand  audit  <ieuc 
^  Bournonville  pere  dudic  eipolant ,  d  union  des  terres  luidites  ,  création  d'Icellct 
en  duché  de  Bournonville,  déclaration  lur  icelles  d'autre  union  de  terrr,  m^.n  du- 
-ché,  a\'cc  dirpcnle  (k  la  rigueur  de  nos  ordonnances  que  nous  avons  cunhrmccs  S£ 
approuvées  ,  confirmons  &  approuvons  par  eea  pidentes  fignécs  de  notre  main  , 
cnicmble  lcd:r  conrrnt  de  donation  8C  dchftement  pur  Sc  fimple  dii:?ir  duché,  fcs  " 
•annexes,  appartenances  6c  dépendances,  que  ledit  duc  Ambroifc  de  Bournonvillo 
«Kpqlant ,  te  fea  taSua  oes  8e  i  naitce  en  loyal  mariage ,  (êigneurs  dudit  duché ,  en 
jouiflent  pleinement ,  paifibicmcnt  Se  perpétuellement,  lelon  te  ainli  qu'i!  cil  ample- 
ment fpecific  Se  déclare  pat  kidites  lettres  te  contrat  de  donation  puic  èc  nmplc, 
^ue  voulons  fortir  leur  plein  te  entier  cfiec  ,  £ans  en  rien  cxfleptec  ni  «efeiver  hors 
l'ufufruit  d'icelui  duché.  Si  donnons  en  mandement  à  nos  amcz  8c  feaux  confeillets  ^ 
les  gens  tenant  nos  cours  de  parlement ,  chambre  des  comptes  &  cour  des  aydes 
i  Paris,  ptcûdois,  treforiers  de  France  Se  généraux  de  nos  finances  à  Amiens ,  Se 
à  tous  autres  nos  joAidets  Se  officiers  qu'il  appanicndca,  qae  Icidites  lettres  d  union 
de  tetres  ,  création  d'ioeUes  en  duché,  declaiatien  fôr  Icidites  lettres  d'autre  union 
«le  terres  audit  duché,  te  difpenfe  de  la  rigueur  de  nos  ordonnances  &  des  prefen* 
tes,  ib  fiilTenc  tcgiftier,  de  dn  contcnn»  noaebftanc  la  iocaanacion.d'icelles  dont  nous 
avons  relevé  ie  letevons  ledit  expolànt ,  ils  foufirent  ft  laiflcnt  jouir  icclui  iîeur 
«lue  de  BourtKHiville  (econd  fils,  &  fcs  enfans  nez  fie  à  naître  en  loyal  mariage,  (ei- 
«lenrs  dndit  duché ,  pleinement  &  paifibiemcm ,  tout  ainfi  que  û  ledit  lieur  de 
Bouroonvide  pete  eût  prelenctf  IcMites  lettns  dam  Pan  de  leur  impetrarion,  ceflànt 
Se  failant  cclTer  tous  troubles  &  cmpcchemcns  au  ccmtraire ,  nonobflant  quclcon- 

3 nés  cdits,  ordonnances,  anefts  &  r^emens  à  ce  coniiaires,  aufqucls  nous  avons 
érogé  te  dérogeons  par  cefdites  pdentes:  Car  tel  eft  noire  plaifîr.  Et  afin  que  ce 
f  it  chofc  ferme  te  ftable  à  toujours,  nous  avons  fait  mettre  notre  Iccl  à  ccl'd.  pre» 
tentes  ,  iaui  en  autfc  choie  qooc  dzoic,  â^l'aumu  ea  toutes.  Doaeé  à  Paris  au  mois 
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de  feptcnibre  l'an  de  gr«ce  mil  fix  ceos  ctnquante-un ,  &  de  nocrc  legne  k  ocuvié* 
me.  Signéy  LOUIS;  £t  ftw  le  npfy,  Pic  le  ùft  1H  GunueAiaK 

LOUIS,  pttt  la  grâce  de  Dieu,  wy  de  Fraacc  &  de  Navarre  $  A  tous  pcefeny 
àc  ivcoitt  Salue. '  No|p  »éMlier£(biea>amé  coufin  Ambcoife  duc  de  Bour- 
fiooviHc ,  nous  ayant  fiuc  remontrer  que  le  feu  roy  Henry  le  Graïul  nocre  trcs>ho^ 
noré  aycul  &  perc  ,  ayanc  à  la  prière  de  la  feué'  reyne  Louife  douairière  de  Franct 
belle-foeur ,  par  tes  lettres  p.^ic  tc^  du  mois  de  fepcembre  mil  ûx  cent,  uni  fie 
incorporé  les  terres  de  Câpres ,  Hourec  fie  I.4iKioy  avec  leurs  juOices ,  haute  «  moycooâ 
&  balle ,  fie  plufieitrs  iîeh  »  appactenaoces  éc  dépendances  dans  le  pays  de  Boulin 
nois ,  àla  tcirc  &  baroniedc  Houlcfurc  en  Boulenois,  appartenant  à  notre  trés-chec 
ic  amc  couân  Alexandre  de  fipurooayiUe  Ton  pere,  procoftpi^DC  4c  UdUc  feue  rcyoe 
Looilé  *  à  cnfe  de  Mvieiduieftienfie  d'Egmonc ,  princeâe  de  Mamlekk  (s  mere» 
£c  iccllc  créée  te  crigc'c  en  nom ,  titre  &  qualité  de  duchc' ,  pour  ctre  dit ,  nommé 
appelle  kducbc  de  Boutaoov)lle>  fie  à  cette  fuc^  coounué  ledit  nom  de  Hogk- 
fert  audit  iKNiL  de  BounieiiTine .  à  la  charge  qu'i  début  d'boits  mile* ,  ledit  duché 
(croit  réuni  à  h  couronne  de  France  ,  !iir  l:;<î;tfs  lettres  d'cre<^i'  n  'odir  iîeur  duc 
autoit  obcenu  lettres  de  Airanoatioo  le  quairicn)c  aouft  mil  fix  cent-deux  ,  depuis 
lequel  temps  ooticdk  oonfin  a  acqtiis  tes  teriet  fie  feigocuries  de  Pet  tics  >  Conro 
viVr ,  Hupclandc  >  Haversketkc  «ïc  BournonviUc  s  il  auroic  trcs-humb'cracnt  fup- 
phc  notrcdit  feu  «veuldc  pexede  le  vouloir  ériger  ca  duché  comme  éiant  proche  de 
bdlttt  bannie  de  Honlelotc  de»  Minet  teraes  téniei  par  les  hiidites  lettres  d'é- 
reftîon  données  au  mois  de  feptembie  millîx  cent ,  cetjUi  lui  i.  îoit  été  accordé 

r\i  ictties  patentes  données  à  footainebleau  le  vingt-deux  octobre  mil  fix  ccnthuic 
la  nime  pdcw  &  fupplicadoD  de  ladite  ieaJH  teyne  lumife  par  idqueilcs  il  aumic 
encore  uni  audit  duché  de  BournonviUc  ,  qu'il  veut  être  ainfi  appelle  ,  ladite  baronio 
de  Houkfoit ,  fi£  idditcs  feignctuies  de  Pernes  «  ConteviUe ,  Hupeiande  6c  Havets^ 
keilce ,  fituées  audit  pays  de  Boultenois  ;  avec  léurs  autres  terres  fie  lie6  (pecifici? 
en  icelle,  ficiccluy  fieur  duc  de  Boumonville  fonpcrc  difpcnfcdc  la  rigueur  de  nos 
ordonnancesaportant  réunion  de  ladite  duché,  à  ^te  d'hoirs  miles  ,  25  qu'à  iaute 
d'iceux  eUe  retournera  feulement  en  Ik  ptemiece  nature ,  lelquelics  lettres  ledit  ûeut 
duc  de  BoiirnonviMc  n'avnnr  fait  rcgiftrcr  m  nos  cour^  de  pnrlrmcnt  ,  chnmbrc  des 
comptes,  >^  coui  dcsaydcb  de  isatis  ,lmvau£  icut  adrciic,  laiu  a  cauic  de  ce  qu'il  avoic 
|>rift  femme  au  pays  dé  Flandres  ,  où  il  auroit  fait  (a  dememe  ocdiaaiie  jufqaU  la  • 
guerre  déclarée  qu'il  auroit  quitté  le  party  d'Efpagnc  <S(  fcroit  venu  en  France  rendre 
1»  Icrviccs  au  Icu  roy  notre  trés-honcKé  fcigncut  6l  pcte  ,  que  Dieu  abiulve  ,  &  à  nous 
depuis  notre  avènement  â  la  couronne ,  comme  nom  fidèle  lujet  fie  veriuble  Fran- 
ç}is>  ainfique  l'expofant  (on  iecood  fîls,fi£  parce  que  par  Ion  fcjour  en  Flandres  il 
a  été  empèdié  de  vacquer  aux  aftaîres  qu'il  avoit  en  France  ,  qu'a  raifon  de  ce  les 
trflwf  lettres  qu'il  avoit  miles  entre  les  mains  de  ceux  qui  faifoient  fes  afiaires  en  oe 
royaume  ,  lefqucls  feroient  decedcz,auf oient  été  garées,  jufqu'en  l'année  pretcnte  <■ 
que  ledit  fieur  duc  de  Boumonville  £oq  pere  auroit  fm  don  entcevifs  audit  expolant  foa 
(econd  tils  dudit  duché  de  Boumonville,  appartenances  fi:  dépendances  d'iceluy,  fie 
d'autres  teircs  mentionnées  audit  couizac  de  donatioo  fur  ce  bit  le  huitième  juillet 
mil  lix  cent  cinqisanté>aii ,  confirmé  par  nos  lettres  patentes  do  mois  d'aoull  enfui- 
vant  vérifiées  en  notre  parlement  de  Paris  pat  atrelt  du  vingc-quatrc  dudit  mois» 
ians  néanmoins  approuver  ledit  titre  de  duc  de  Boutnoo  ville  ,julqu'a  ce  quel'expolâiic 
ait  tappotté  nos  letties  parentes,  au  moyen  deqnoy  &de  ce  que  depuis  todir  arreft 
ledit  Ijcur  duc  de  Boumonville  fon  pere  le  (croit  démis  purement  &  llniplcmcntdudic 
duché  &  de  toutes  les  tettcs  y  annotées,  appartenances  fie  dépendances  ,  honneurs, 
rang  ,  ptééoiioeaoes  6e  droits  appanenaos  audit  dnché  fans  touiefeis  prejudider  à 
l'uiufruitd'icclui ,  rc{crvc  par  ladite  doiution  ,  il  nous  a  tré^- humblement  nipplté  lui 
accorder  nos  lettres  tant  pour  la  conârmacioa  deidites  lettres  de  aeKion  dudit  duché» 
ddaiaiion  fur  icelle ,  que  coattai  de  dtalDon  pare  àc  fimfle  doditdudié,  que  pour 
le  relever  de  la  furannation  defdites  lettres;  fçavoir  faifons,  qu'iptés  avoir  fait  voie 
en  notre  conlêil  Icfdites  letues  de  aéarion  dudtt  duché  de  Boumonville  du  mois 
de  Ceptembce  mil  fix  cent.  Letties  de  (nnnmadon  fut  ieelles  file  dedaittioa  du 
Ting^-quatie  oâofate  mil  lix  cent  Imic»  ledit  contm  de  dooaiiao  dtt  hait  jaîttst  mil . 
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fix  cent  cinquante'on ,  arreft  de  vérification  dlcetni  dudit  parlement  du  vingt-trois  X 
dudit  mois,  &  ledit  contrat  de  donation  pute  Se  fimple  dudit  titre  de  duché  de  Bournon- 
vîUe  duderoict  aoudenfuivant.lc  tout  cy>actachè  ions  le  comte-foel  denotiediancel* 
leite>  del'aTisde  nocredit  confeil  ,defirniti^iinic»îondafea  roy  Henry  te  Grand  no- 
tre ayeuf,  &vorablement  traiter  ledit  éxpoiânt , tant  en  confiiîcrntion  des  fcrviccs  dudit 
iîeur  duc  de  Bpuinonville  Ion  pete ,  que  de  ceux  pat  lui  rendus  à  noticdit  feu  Icigneuc 
&  pere ,  &  â  noœrdepats' notre  a^foemcAc  \  M  coaronnè  dans  nos  années ,  fieges  & 
tcncontics  où  ils'cft  fignalc  par  fa  valeur,  Ton  couiag:  &  fi Jclité  à  notre  fcrvicc,  fans 
y  avoir  épargne  fcs  biens  &  û  vie  ,2c  de  ceux  qve  nous  cipcrons  de  lui  à  l'avenir  qui  le 
fendent'dwhe  non  feulement  des  mânes  gvaoes  6mrs  ochonncors  «jne  le  roy  Hen» 
ry  le  grand  norreayculavoit  accorde  audit  ficur  duc  de  Bdurnonviîlc  Ton  pcrc,m^is  cn- 
toie  de  plus  jurandes  6c  avantaecufes  :  Nous  avonsde  l'avis  de  la  reine  notre  très- honorée 
dante  8e  naere  «  des  princes, ducs,  paicsifie  officiers  de  notre  conranne     aatresgiands  « 
&r  notables  perfonnages  de  notre  confeil ,  dit,  dcclarc  &  ordonné  ,diIon$ , déclarons 
&  ordonnons,  vouions  8c  nous  plak,  fuivant  Icldites  lettres  accordées  par  ledit  ftu 
toy  Hbiri  le  Grand  >'  ai^ic  fieor  doc  de  Botirnonviltc  perevle  l'expolânc  d  anion ,  des 
terres  (ufditcs  ,  Se  création  d'iccllcs  en  duchc  de  Bournunvirc  ,  dcclaraticn  îur  d'au- 
nes unions  de  tcracs  audit  duché,  avec  dilpcnie  de  la  rigueur  de  nos  ordonnariccs, 
«Ipienoos  avons  confîtniées  de  approuvées ,  confitmons  tSc  approuvOM  par  ces  pre> 
fentes  fîgnccs  de  notre  main  ,  cnfcmblc  ledit  contrat  de  donation,  &:  dcfiftemcnrpur 
&  limple  dudit  duché  ics  annexes,  appartenances  &  dépendances,  que  ledit  ùeux 
due  Ainbroife  de  Bournonville  expolant,  les  enftns'nez  de  à  nakre  en  loyal  niariai^ 
ge  feigncur  dudit  dudit  duché,  en  jouifTcnc  plcincmcnr,  paifîblemcnt  &  perpétuel- 
Icmcnt ,  fclon  &.  atnli  qu  li  elV  amplement  ipcciHc  par  Iclditcs  lettres  U  contrats  de 
donation  pure  6c  iîmplc  ,  que  voulons  lortit  leur  plem  6c  entier  eficc  fui»  eo  rien 
excepter  ni  re  L-rvcr  ,  fors  l'ufufruit  d'icrl:ii  ri.ichc,  &  pour  davantage  obliger  ledit  -, 
fieur  duc  Ambroilc  de  Bournonville  a  s  attacher  a  nucre  icrvice ,  nous ,  de  l  avis  que 
dellus,  avons  augmenté  ledit  duché  du  ticfc  8c  dignité  de  Pairie,  que  nous  avons 
par  cc^  prcfcntcs  crée'  à  cet  eftet,  voulons,  n'ie  dn-rrn^vant  notrcdit  confm  de  Bour- 
nonville loit  nomme  duc  de  Boutnon\illc  ,  pair  de  rrauLc/puuc  cujouiric  uicr, 
te  tenir  6c  pofleder  par  ledit  fieur  duc  de  Boutnonvillc,  fes  hoirs  feceedcucsmà- 
les,  aux  libertez  5c  exemptions,  rangs  &  prc'rogntivcs,  pic:mincnces  en  tom  en- 
droits ]  en  taiis  de  guerres  allcmblce  de  nobieilc ,  tout  ainiiquc  les  autres  ducs  6c 
pairs  de  France  en  jouiiTcnc  <5c  ulent,  leqod  duché     'Piairie  nocccdit  coufin  de 
£ournonville  tiendra  en  foy  &  hommage  de  nous  Se  de  notre  couronne  de  France , 
&  comme  tel,  fera  tenu  noUs  âire  &  préier  nouveau  ferment  de  fidélité ,  au  nom, 
titte  fie  qualité  de  duc  de  Bournonville  Se  pair  de  France ,  voulons  &  nous  plaît, 
qa'en  cette  qualité  lui  6c  fes  fuccefléurs  duc  de  Bournonville,  nous  rendent  Se  à  nos 
wccelTeurs,  leurs  aveus  8c  dcnombreraens,  6c  aufll  que  leur  vafTaux  &  tenanciets  D 
des  fiefs  mouvans  dudtt  duché  de  Bournonville,  le  reconnoiffent  &  lui  prêtent  la 
fi>Y  fie  homms^j  icodenc  ieucs^aveus ,  denombremens  fie  declaracioiu ,  quand  l'oc- 
euion  écheta  an  même  titre  de  doc  de Boomonville  fit  pair  de  France,  ic  que  la 
juflice  diidic  duché  &  Pairie  foit  dorelnavant  exercée  5c  adininirtrc'c  audit  duché  de 
Bournonville,  pat  les  officiers  qui  (ont  à  prêicnt  6c  feiont  à  iaveuii  établis,  fous 
le  nom,  titre,  feel  fie  atiioritéde  duc  de  ooumonville fie  pair  de  France,  aux  hon-* 
neurs,  autoritez ,  prérogatives  &  prééminences  appartenans  à  pj:  ;  '   ducs  de  ce 
royaume,  &  rout  ainfi  que  lés  autres  ducs  fie  Pairs  de  ce  royaume  en  jouillcnc 
tant  en  jnftice  ,  jurifdiétion  qu'autrement ,  (bus  le  idibrt  de  notre  parletnent  de 
Paris ,  à  la  charge  que  détaillant  la  ligne  mafculine  de  notrcdit  couiln  Se  de  fes  dcl* 
ceadans  mâles,  ladite  qualité  de  pair  demeurera  éteinte ,  6c  laourncia  ladite. terre 
en  Céiae  qu'elle  dcott  auparavant  ladite  augmentation  fie  création  de  pair  de  Fian- 
ce, fans  que  par  le  moyen  d'icclle,  de  l'édir  de  l'an  mi)  cinq  cent  foixante-fîx ,  ou 
autres  précedens  2e  iublequens ,  même  les  dernières  déclarations  des  mois  de  dcccm-  ^ 
bre  1511.  de  ifSz.  vérifié  en  notre  coor  de  patlcmcnt  fur  rcreâiondesducheï,raar' 
quifats  &  comte?  ,  l'on  puifTc  prétendre  ledit  duché  de  Bournonviltc  &  Pairie  de 
rrance,  être  réuni  ni  incorpore  à  notre  coucotme,  ni  nous  ni  nos  fuccefléurs  ,  y 
pouvoir  prétendre  aucun  droic  défaillant  ladite  ligne  inalculînei.dca  cette  fin,  nous 
avons  dcfjus  c'dits ,  déclarations,  ordonnances  à  ce  contraire,  excepte'  &  refervé, 
exceptons  6c  ictcrvonsde  notre  grâce ,  puillancc  &:  autorité  que  dclVus,  ledit  duché 
fie  pairie  de  Bournonville  appartenances  fie  dépendances»  &ns  laquelle  exception  fie 
tdetvation  notiedic  confia  n'a  voula  fie  ne'VOiupit  «cc^et^la  piciieoic. création  6c 
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irtûion  <3«<lit  duchc  &:  Pairie.  Si  donnons  en  manderocnt  à  nos  amet  6:  fcdux  les  gens 
^anf  oot  cour»  de  padcntcnc  »  cbaoïbrc  des  «omptef,  cour  dcsaydcs  à  Parii,pc4» 
tré(bricr$  de  France ,  ^  généraux  dcoosHaonocs  à  Amieiii,  tei«e«i»k«Mk 
DOS  j«fticicrs  &  officiers  qu'il  apparticnJr.i  ,  qae  Icfditcs  lettres  d'union  de  rerreS 
&  création  d'icellcs  en  duché,  déclaration  (ur  leldiccs  lettres»  dmxac  uaioa  <k 
teries  aodit  duché  &  dUpeniê  de  la  «l||attr  de  nos  onJontenMr»  ft  kdtfe  iray*; 
mentation  de  Pairie  fOr  nOM«  dinçiwwm  accordce  par  cespréfcmcs  en  favcor  de- 
notredit  coufin  Airlbroifeduc  deBournMiville,  Si  ces  prcfcntcs  ils  taflent  rcgillrer  U 
du  contenu,  nonobllanc  la  fnranation  d'icellcs  ,  dont  nous  avons  relevé  te telcV(M>-. 
ledit  expofant ,  ils  fouftrent  &  laiflcnt  jouir  icelui  duc  de  Bournonville  pair  de  Frah'- 
ce  fécond  fib  ,  <8c  fesen^s  nez  &  à  naître  en  loynl  mariagè  i  Icigncur  dudit  ductaS 
&:  pairie,  plcincinciu ,  paiaWemcor  U  pcrpctnf l|>ii»ri  rolu ainfi  qœ  fiiekignedr 
de  Boi»rnoovi|lc  (  pour  le  rŒard  dudit  duchc  )  eut  prefenté  lefditcs  lettres  dans 
1  an  de  ljot.jj|a»cttation ,  cefljinc  &  fai(ant  cciicr  tous  troubles  ài  empêchenacns  afe 
c cnt. a itij^nàpabftant quelconque»  édirs,  ordonrMn<cj,  arrêts  3c  nigicmefus  àcecoo»> 
ttaircs .  team»  que  pour  b  regard  de  ladite  Pairie  On  «ouioc  pcétendte  te  nuiubrê 
'des  pairs  laysde  France,  £tre  préfix,  à  quoi  &  auTquds  ^ts  «c  oidnnoanccs  £utcs 
lût  les  rcn^oncranccs  des  cuts  généraux  teDus'cnoot«e  IriUedeBloiftiSloail  avonS  dl»  . 
SWtrc  puidançe  &  aucoritc  que  dcfius,  dérogé  dérogeûiu!  pac  «es  jKéfentes t  C«fc 
tel  eft  notre plaiiîr.  £c  afin  que  ce  foit  chofe  lerxne  &  fiable  i  toigouts,  nous 
'ayons  fait  mettre  notre  fcci  à  celditcs  prclciites,  fauf  en  autre  chofe  oocredbRÛt  de 
r«ucrai  eu  toutes.  Donné  ^.Çppipif^p^M  nwii  de  Septerabie,  L'ange  gcac*  oaii 
^  m  tUM)iwx#s]çià ,  ^!j|lN|i««4pNrl9  énHxm^  Signé  LOUIS  <  ee 


il  iÊt  é"  f»r. 


;  A  NOSSEIGNEURS  DE  PARLEMENT. 

StJl?^LlE  famablcnient  Ainbroilc  duc  de  BournonviHc ,  Pair  de  France  :  Diûot 
que  par  leàtes  patenta  cy<attachce« ,  données  à  Compteghe  an  thols  de  (eotttt^ 
^  bec  mil  Éa  cent  dn^pme^sax ,  A  tadiift:  cour  adrefl'aotes ,  ii  appert  qu'en  conhdera- 
lîon  des  fciTba  tcudos  par  les  'sfettfs'~8e  pcre  du  fuppliant  &  par  lui  au  roy ,  fui« 
Vant  les  autres  lettres  patentes  auparavant  oârdyées  &  donhca  à  Çtehobleau  mois 
de  rcptcmbce  mil  iîx  cens, ^  tuna -données  au  mois  d'odobre  mil  fîit  cctu  huit  âc 
'fepceinbre  raH  ftr  obbs  cînqbaiiie-rti ,  b  ndni  de  la  batonnie  de  HodUefott  •  éié  cooui 
nuic  fc  convcni  en  celui  de  Boumonvillc,  &  iccllc  créée  &  érigée  en  dodié  8e  aug« 
toeiuacion  de  Pairie.  Ce  conlîderé  »  A  q[iie  toutes  klilites  lecocs  cy  -deflus  dattées^ 
ibnt  i  la  «ottr  «dneflain»;  Il  v«wa  plaifit  fui^Éàk  lâdib  i«icéVdiî"le  fuppliant  duc  6c 
Pair  de  Froixe,  pour  jouir  des  honneurs  Sv'  dignitez  attribuez  aux  ducs  &:  Pairs.  Ec 
vous  ferez  bien;  Signé  >  Tacommet.  £t  au-ddleus  cft  écrit  :  Soie  monttc  at)  procu> 
leur  gênerai  du  roy,  du  fcpc  ilfiriniÉhiè  irtl  èê\!<^'dfatpBiiîe.<lcù<>^-  -  '^'-^ 
^  Information  faite  d'office  à  ma  M|NAltr  de  vic.mcrurs,  cnnverfation ,  religion 
Catholique t  ApoftoUque  &  Romaine»^ tdeflité  au  fervice  du  roy,  &  expérience  aa 
fût  i»  urnes  da  fiippUaac ,  rapportée  4  sttol  oQtaMlMhiquée ,  Je  0Ate  ^vit  di 
nifbn.  iSpÉétCotMvvn  ^  ■     .  ' 

9mMt  fit  UfKd  k  tùy  gùàrie  m  prhce  de  ÉmmininlU  ,  dtU  ét  Uiiu  iméfiêk  • 

AUtÛtJtIDliuV  viogt-quatriéme  jour  du  mois  de  (èprembie  mil  lit  ceDS 
xantc,  le  roy  étant  à  Paris,  voulant  gratifier  de  favorablement  traiter  le  fieut 
torince  de  BottcnpnTiUe»  «iné  de  la  naUb»  4«dtt  nom ,  te  ayaac  ititen(ioa  daiUcuck 
de  toontiiboer  de  fil  paît  à  1'  accommodEméiK  ifel  dlffinîïnds  \fiA  lôok  mA'  'rïÉlS^l&i 

le  llcur  duc  de  Bournonvillc  (on  ftere  ;  fa  majcftc  pour  les  confidcradons  &  fani 
conlcqueuce  pour  aucuns  autres  à  qui  le  roy  catholique  auroit  érigé  leurs  terres  eà 
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■en  fa  cour,'lot(qa'il  y  fcta,  dont  jcflir  peu  jouit  ledit  duc  de  BournonyUle  foù 
Jicre }  en  ccmoignage  de  qutw  ladite  majcûc  m  a 'commandé  de  lui  «pedier  le  prc« 
/eut  brevet,  qucHc  a  voulu  éfgaa  de  Ik  màib  Se  fet  conttefigner  par  moi  ion  con- 
/ctiii-r  fc^rctaiie  d'état,  4e  (M-couanBdeawns  Ar^wnecs.  Si^» -LOUIS.  £(  ^lus  . 

3r>ARDEVANT  Louis  Baudry  &  Viftbr  Bbuaiird'iiàiauîs.l  l^ath ,  fcu(%he2. 
J  ■Furenc  ptefoos  en  lems  peirfonnes  haut  &  puiffimt  feigncut  mcffitc  Atcxjn  Irc 
pàiWB  &  duc  de  Bburnonvt^cv  comte  de  Hennin*  deibeaciiic  odinaiicmcnt  en  U  g 
vUle  de  BtuxqUcs,  de  prcfcnt  «n  cette  Ville' dt'Piifris'log*  vik  'ên  rôf  ite"  Sfcile  pa*  . 
■roillc  S.  PauU  ea  la  maifon  on  pend  pour  enfcignc  les  deux  Anges  ,  d'nnc  part, 
tiauc  &  puiflant  iqpieur  vcffire  An^roifè  dac  de  Botirnonville ,  pair  de  Fuoce» 
conlêiUcrda  roycn^ctmvfcs'cotifeitSjChtfwdferdlionnéa^dela  rdnc,  &  goave!medf 
«le  PatiSt  demeurant  fmnbourg  S.  Germain  Jcs  Prcz  rue  de  rUnivcrfitc  paroiil'-  S. 
Sulpice^  d'autre  part.  LcfaHick  coodderanc  l'honacur  que  le  roy  lent  a  Êùtf  ^uc 
mettre  le  tepos  Se  la  paiix  aanslents  âniUes  >  d'-*x3order«ticiit1ietgnètiT'diic  8e  prince 
de  Bournonvjilc  aine,  les  rangs,  léances,  honneurs,  &  prérogatives  en  France  donc 
les  ducs  &  princes  ont  accoutumé  de  jouir»  iuivant  le  bicvci  expédié  en  li  âveorle 
tingt-quatricme  jour  da  préfemnMis:  Voulu»  fe  xonfeMnër'aolc 'înièfRkiat  de  (a 
tna]i.nc,  &  prcvcnic  tous  les  difhrcnds  qui  pourroicnt  aaître  entre  cnx  pour  raifonde 
leurs  droits  &  prétentions,  dont  il  y  a  donande  intentée  aii  parlement  de  Pjiris»  ont 
•«kfiKn'difieiinitjr «nâi^  irmâiivofr  ^ixaiâigi  It  koioidé  «i' Vniibiefe  i^îii  eninir. 

G 

C'eft  à  Ijavoic  que  kdit  lèigoeur  duc  de  Boumoivvilie  a  rencùicé,  comme  pat  ces 
ptetemcs-U  «CAonce ,  xutt  à  la  Ibcfefficta  Miftede  fia  monCeur  le  duc  deBooinon* 

vî!îc  perc  commun,  qu'à  celle  de  madame  leur  merc,  5:  à  tous  les  droits  &  pré- 
tentions que  ledit  {cigncuc  ^duc  a  &:  pouiroit  avoir  dans  leurs  bictis  meubles  &  im- 
caeiiWes»  an»  Bdh  que  rocuees^  &  auties  généralement  qaelcom)Dés  ^'âlSpieis  1^ 
dit  (èjgneur  duc  Se  pancede  Pournonvillc  aîné  pourra  difpokr,  ainli  qu'il  verra  bon  , 
^ne  »  moycaaâDC  quoi  letiic  fçigneur  duc  Se  puoce  de  Bournonvilic  le  charge  Se  fto^ 
net  de  fournir  è  nadalne  h  ductiefle  die  Bonmonville  AeK-coratnaïK-nMU  lestkoitf 
tqu'elk  a     peut  avoir  fur  les  biens  de  feu  Ynondit  (cigncur  ion  mari  -,  comme  auflî 
de  payer  toutes  les  dettes  Si  charges  doux  les  biens  dudit  Seigneur  Se  dame  pcre  de 
nierc  lont  tenus  vers  les  créanciers  demeurans  en  payS'bas  &  taas:Blltres  lieux  hors 
France;  même  fera  tenu  ledit  fcignetir  duc  &  prince  de  Bournnfivulc  de  fournir 
à  leurs  frères  &  (irur&leurs  partsfic  ponioos  héréditaires  ou  leguimcs  qui  leur  peu- 
vent ctre  dues  Se  appartenir  à  quelque  ticte  que  ce  (bit  fut  les  biens  defd.  fçigneur  p. 
^:  (Jamc  leurs  petc  &  merc  ,  &  de  cour  en  acqnirtcr  ledit  Icigncur  duc  de  Eournonville 
ài  en  décharger  les  ccncsalui  appaticnantes  en  France  &  Artois ,  (ans  qu'il  en  puiflcêtre 
Cy-aprcs  inquictc ,  à  peine  de  cous  dépens,  dommages  te  intetpfts^,  Se  pattant  ledit 
letgncut  duc  &  prmcc  de  Eournonville  a  volontairement confcriti ,  Se  partes  prcfcnrés 
confcnt  rexecuuon  delà  dunacioiiiiicc  par  moadit  Icigocur  (on  pcre  au  proht  dudit  lei'- 
«iCttCducde Boutnonville (on frère, pat  contrat  palTe paC(leMoc,Guyot, notaitc  toyalà 
Lyon  le  huitième  juillet  i p.  des  insinuations,  lettres  patentes  de  confirmarion  Se 
arreft  de  vérification  d'icelles  de  la  tetre  Se  feigneurie  &:  duché  de  Bournonvilic ,  fcs 
appartenances  &  dépeodances-,  Ademakesleiaunes  terres  Icizcs  dans  le  Boâllcnois, 
lc(quello5  itfliiy  feigncur  duc  &  prince  de  Boumbnyille  conient  appartenir  en  pleine 

Sroprieté  audit  lîeur  duc  (on  frère  Se  tous  les  drtnrsen  dépendans ,  cnfcmble  les  terres 
e  rampoux  &  Reux ,  (çituées  au  pays  d'Artois ,  leurs  appartenances  Se  dépendances  , 
unt  en  iîe6 ,  domaines  que  droits ,  fans  en  rien  cscq>ter  «  lefexyer  ni  retenir ,  même  £ 
Jes  fnnts-  échâs  6t  dûs  de  tout  le  padé,  &  en  tfontinûer'la  Youffrancc  comme  il  a 
fait  cy-dcvant,  &  quant  aux  autres  terres  comprifcs  dans  ladite  donation  ,  fcavoir, 
KancfatcoURy  Divion*  Rouy»  Melnil,Montévcmé ',1a  vicomte  &  baronie  dc  Bartm, 
lief  deTefhi  »  Rebteilves ,  nd  de  Sehador ,  maifons  (flffief  de  Bedidne ,  le  tout  iltué 
en  Artois,  ledit  feigneur  duc  les  .i  cédez  fans  toutefois  aucune  garantie  ,  que  de  fcs 
Wbits  AC'pcomelUs  audit  leigncui  duc  6e  prince  de  Boucuonville  ion  aîné  pour  lui  ap< 
•yaMeaîren^cûptieié ,  UmAtxcàe,  diipMêt  ooinmctUvitat biui  £«e  ,inême  ledit  Ici- 
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ipicar  duc  de  BournonviUe  a  cédé  (mis  gacantic  Mdk  MgfWiirtluC'&  princefon-frere^ 

^  tousîes  arrérages  de  cens  rciiccî  ddJitcs  terres  cy-dflTn';,  cc  *c  k-s  liroits  fei'gncii^ 
ruux  cchûs  du  pallc  ,  &i  ce  qui  Ictrouvcudù  pai  Gruyua  receveur  des  ftuûs  &  ic* 

.  venus  dediices  certes  ,  tout  ce  qui  a  été  rcçû  tant  par  ledtc  feignaiir  duc  de  Bournoi>« 
ville  que  par 'deux  ^u'ilâ  drcpolcz,  des -arrérages  dcfUits  dcns ,  rciïtcs  l'drdnts  (cicncu'» 
tiaux,  fruits'  6c  revenus  deldites  terres  ,  demeurant  au  proht  dudit  Icigncur  duc  de 
BournonviUe,  (àus  aucupe  reftitution  ni  ccpett^M  conire  toi ,  feront  tenus  lefditeft 
parties  cotnnne  elles  promettenc  refpeftivctncnt  de  payer  tous  les  reliefs  &  droits  fei- 
gneuriauxi  rentes  foncières.  &  çha[:ges  réelles  des  terres  qui  leur  appartienncnc,  en 
coi^fequcncfe  du  prefcnt  rraité  S:  's'en  acquitter  l'un  i'aucre  cti  quelque  temps  c^o 
.  ktdits  dcoitt  de  leitef  ioicnc  dûs  fie  écbiiis  ^  pcooettaoc  en  outre  de  foutnit-  &-dâi- 

.'  vrer  l'un  à  Pautn  tous  les  chres  des  tenes  i  chacun  d'eux  appartenans  ,  à  condttîoik 
de  s'en  aider  quand  ils  en  auront  befoin  ,  ce  qui  Icra  exécuté  au  plutôt  ;  &  outre  ce 

SuCdeffuI  iedicktgncutdtic^  prince  de  BoutooavlUe  pcomâ  payer  àudit  fcîraettcdoc 
«1  frère  -dans  dix  an*  à  va  ou  deux  ft^femcas  h  femnie  de  vingt-  quanc  mHlè'fiyires 
**   mo:j!.  i.c  de  France  ,  dans  Parisou  dans  Arras  à  ion  Choiic,  &  julqu'iu  p^d'ili  p.ivc- 
ment  dcidicesvingiC'<iu«tre  mille  livics»  il  (cra  tenu  çdtntne  il  promet  en  payer  1  in-' 
tereft  ft  cai&êi'ds3BDi6r''dix^t<,  i  qooy  «oas  ks biens  diiAc  feigneàtr  duc  &  prÂce  de« 
meurent  obligez  j  Et  outre  promet  de  faire  obigcr  1rs  fermiers  dcfJitev  rci  i  r'^  d'Artois  à 
'  ^ui.cy-dcvaat  cédées  au  payement  &  conciaua^ioadeidits  intcrcâ  >iam  que  I  on  puiii« 
ksimpmer  au  principal,  WMobAiiit  toMteftlofxvoMitQmes,  &  artefts  i  mofâmanc  quoy 
•    ledit  fcigneut duc  de  BournonviUe  promet  8^  s'oblige  de  payer  tout  ce  qui  fe  ttouvc^ 
ra  dûen  France pat  feu  mondit  ieigncur  le  duc  (on  pcrc»  foie  par  promené,  obUgùion» 
cbactao',  inèmeles  legs  portez  p.u  ibn  teOament',  donc  te  de  tout  il  acquîtèra  le* 
dit  fcigneut  duc  &  pnnce  fon  aîné ,  &  pour  lier  p!u<;  étroitement  Icnfs  affci^ions  com* 
rouoes,  les  parties  coDicncent  &  prieront  MM.  leurs  patent  d' agréer  le  mariage  dit 
âs  afnc'dndk  feigtwiu^diK  6l  ptinée  avec  la  fille  dùdit  feignelir  duc»  cetiae  les  peres 
C  promettent  de  procurer  autant  qu'ils  pourront  fai\5  y  nrct-lTucr  ni  contraindre  Icurt 
entons  qui  demeureront  libres      néanmoins  feront  invitez     pcrfuadet  de  s'unic  pac 
mariage  >  &  au  cas  qu'il  ne  pût  s'accomplir  &  que  ledit  feigneur  duc  vî  nt  à  décéder  fans 
cnfans  miles  ledit  duché  de  BournonviUe  retournera  audit  fergncur  duc  3:  prince,  Scà 
fcj  cniaos  miles  en  payant  pat  eux  au  deoier  trente  le  prix  Se  valeur  duiiu  Juwhc  Icioil 
qu'il  faa^ftiméf  eu  égard  au  revenu  Ion  âc  au  temps  dudit  retrait  en  l'exerçant  par  eux 
cinq  ans  après  le  deceds  qui  fera  ouvemire  à  cette  faculté,  d:  laquelle  après  le  temps  ils, 
demeureront  déchùs ,  car  ainfi  rout  ce  que  dcHus  a  été  convenu  &  accotdé  entre  les  par^ 
nés  ,lcfqaclle3  pour  l  execution  des  prelentesontclû  leur  domicile  irrévocable  5  fiçaVoir, 
k  Jit  feigneur  duc &priacedeBourponville  en  lânuiibade  Betfauite,  &  ledit  (eigneui^ 
duc  de  Uouinonville  en  la  maîlon  de  M.  Noël  Perdieron  procureur  en  la  cour ,  fçize 
ruiferpente  patoifTe  S.  Severin  ,  aufqucls  lieux  ,  &:c.  nonobuant,  tcc  promettant, &c. 
obligeant,  &c.  &  chacuncii  droit  foy,  &c.  rcnon^aoc,  &c.  F^it  âc  p^é^ca  la  pcé« 
(ence  de  ttcs-haut ,  tr^<et<:idtenr  &  poiflant  prfoéëiiibA^gnuWr  Louis  dbBontbodV 
^  prince  de  Condé ,  premier  prince  du  lang,  premier  Pair  <5c  grand  maîtte  de  France, 
duc  d'Anguien ,  Ghateauroux  ,  Montmorency  Se  VrodâC)  gpuvemairfic  licocéoant 
gênerai  pour  Ic  roy  en  fes  provinces  de  Bourgogne  &  Brellï,  qui  a  6it  llionncttr'aufA 
dites  parties  d'.iutotilet  la  prefentc  tranfaélion  ,  Se  en  fon  hôtel  (çiz  fauxlwurg  S. 
Germain  des  l'rcz ,  rue  neuve  S.  Lambert  ,  Pàroifle  S.  Sulpice  l'an  mil  fix  ceoC 
(bixante  le  vingc*cinquicme  jour  de  lepiembre  après  nlidy  ,  k  k  ipoaSit  idgncutlB 
prince,  ligne  avec  leldires  parties  &  notaires ,  UmiliaCe  dopldttltt  demaocéeTeiS 
ledit  Bouillatd  l'un  dcldits  notaires  foufiigpez. 
finlwiç  eft  isxk  h  rapauç  dodîc  Bnvccde  S»  M^yefté  du  xf.  (epmnbst 
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GENEALOGIE 

DE  LA  MAISOÏÏ 

DE  BOURNONVILLE 


PtJUSlËUII[S  ttmast'mm  Chriftili  It  Butkd»,  te  -^elûciiidrei  h  nuiroft 
de  jBournonvillc  des  anciens  comtes  de  Gaines»  &  j'a{)puycjit  ivc  un  titre  de 
l'an  1071.  recouvre  du  dd>ris  de  l'ancicQ  chapicre  de  Tctouconc,  rapporté  par 
Chtyfliiit  grand  ^)incdii«r  de  Bnboi»,  p4^t  68.  dans  fim  tivrc  qui  a  po«r  tfcres 
] urifpntAenfa  Hfrttc*  de  jure  Bi!gAr«m  drct  nebilinsem,  ht  ftl.  impruné  a  Bruxelles 
chez  iialchazar  vivien  l'an  i6^>t.  Cç  ttue  porte  que  l'ao  1071.  U  vctlk  de  ùiac 
Urbain  pape,  Guillaume  feigncttr  wmpoid  de  fil  viUe  de  Boamotiffille,  -dievaJicr, 
'(■•1  '  T^.^  ..    t  v^y  ic  de  Tcrwîcnnc  »  &  aux  chanoines  de  cette  ^gU/c  pour  lè 

remde  de  Ion  aaïc  Se  de  Stijimnc  la  xncre  6c  de  (es  prédcoenctirt ,  tout  le  droit  qu'H 
«voit  fur  dcUx  parties  des  dixmcs  de  Bownonville,  cette  donation  fût  ûite  en  pr^ 

fcncede  Rtrmehn  ^  trcrc  de  GuMhnmc,  de  GVr-rri /fricncut  de  Hcidiofon  bcau-pcre, 
&  oAriKilodc  A.drc»  rlicvahcf,  &  de  pluhcurs  autres  ;  ^ivoir»  de  Gérard,  iêi« 
-goeur  de  Bugnunont ,  d  Engran  de  Fortnet  3c  de  Codcfroy  de  Nonvillc. 

Ar.drcdu  Chclnc>l.  i.  ch  iv.de  lllifi.  de  lamaitoDdeGuincîdir  que  Euffjch  cnmt« 
de  GumCiCUtenn'autrcscnfjQsde  jiJ^SwKr  de  Gramincsfâ  femme.  Me  de  i>tger  de  Gra» 
mines,  ChemMando Flandres ,  1 .  Bcaudottin  L comte  de  Guincs  ,  1.  Guilmmede 
Cuines,  nomme  àgas  lluâoiredes  comtes  de  G 

.prend  point  ce  qu'il  devint  >-&  Raificlin ,  menciaonéavcc  ics  kaa  dans  la  même  hiiL 
A  oe  nitec  autheur  »  a8.  des  preuves  de  la  même  maifi» ,  rapporte  un  ûtn  de 
la  chronique  de  l'abbaye  d'Aodres*  où  il  eftdtt  que  l'an  108^  FJchnrge,  femme  de 
'^i^4tB0nmiuUM  Qtrvi  de  Bournonville  t  donna  la  moitié  de  ce  qu  elle  avoir  a  sdn  ,  ceqoelba 
mai  «oafirma  es  prâence  de  Baudouin  de  OftreiriQ^  C'cft  fut  l'amnité  <le  «ei 
auteurs  Se  des  jeaeakgics  de  ctue  maifon  imprimées  m  léfj*  iktam  vol.  ia 
loi.  ca  1680.  &  giwcdOMac  que  l'oncommexiceta  par 


GUILIAUME  de  Boornonville,  fécond  fils  d'EUSTACHE  ,  comrc  .^c  Gui-  ^ 
,ocs>  &  de  SUSANNË  de  Giamines,  faivancl'aâe  rapporte  ci»deilu<,  eue 
ifMur  Ampartage U  Kne  de  BouiAonville ta  Bm^onooiB.  Il  ckxma l'an  107t.  I  l'4m 
^Icde  Teioncnnc  deux  portions  dras  les  dixmc;  de  fa  paroifle  de  Bournonvillc. 

Femme  i  ADELAÏDE  de  Hefdin,  iiile  de  (^aérd  «  leigoau;  de  Hddin  »  à  1» 
4|uelle  on  donne  cntr  autres  cnfons 
6£1UIU)  de  BountOBvitte*  «ti  rwc 

tt 

GERARD  de  Boarnonville ,  mourut  vers  l'an  10S4.  comme  il  piTàft  pat  uh 
titre  de  l'abbaye  d'Andres,  ordre  de  S.  Benoît  >  prés  Ardrcs  en  Boulonnoisi 
fondée  par  Baudouin  comte  de  Guincs  i  fa  femme  &  (es  cnfan<;  y  tom  nommes. 
BuckcDs  l'appelic  Gérard  de  Boulogne,  Icigneut  de  ikHirnonville,  àL  dit  quii  âc 
le  voyage  de  h  Tene-fàmie  avec  (on  coufin  fiufiacbe  comte  de  Boulogne  l'aki 
1099.  &  qu'il  tnaimt  dao»  un  «ombac  l'an  1161»  ayant  «vec  lui, dam  ce  voyage 
fix  de  les  âls.  O 

Femme ,  ELEBURGE ,  dame  de  StBs  »  fit  paroître  h  libéralité  envers  te  mêmt 
nooràerc,  (uivant  le  titre  de  1084.  qui  porte,  EUhargis  »xor  GenrH  Je BKnim/vi//4y  ' 

%Wt«Mr     muImhm  dédis  d/midiMm  entdii  Ai  de  Sclis  &  fmàê$  tme^i*  deOtim  <»• 

 ,  ,v         W  X" 
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Y.  LOUIS  de  Boamonville,  qui  fuir. 

2.  Roger  de  Bournoîuillc  ,  (ir.vit  le?  princes  Normands  aux gncnes de  1»  Terre» 

faince,  &  y  fut  nié  près  d'Antioche  le  15.  juin  109^. 
Femme»  ELCase  de  Venciinitle ,  oomteffc  de  Gentey  en  Stdie. 

Rocca  de  Rournonvillc  ,  t'pouli  GntlUuinf  de  Crao  i  ou  de  Crcnn  dont  elle 
ccoit  veuve  l'an  114X.  Des  mémoires  porccnt  que  c  elld  elle  que  (ont  dcf- 
cendos  les  marqaïs  de  Geracy  en  Sicile, 
î.  Ehcueprand  de- l'iournonvilîc,  fur  célèbre  dan):  Ie<;  guerres  faintcs  de  l'an  1097. 
^  RAOUL  de  BournonviUc>  baron  d'icfortcn  Angleterre»  fapoftcritc  Icra rap- 
portée cr-  tfrès  $.  IX. 

Butkens  lui  donne  encoïc  pour  fîU»  fdatûn  ,  Ltenti ,  Antoine  Gdrcetl  de  Cour- 
nanville,  qui  «ccompagnerenc  leur  pere  enlaTerre-(atate,  où  le  premier  fm.  tué. 

III. 

LOUIS  ,  fcigncur  cic  Doiirnonville,  fit  rebâtir  l'an  iit€.  le  château  de  Bout- 
nonviDc  (nr  (es  anciennes  ruu^cs. 
Femme ,  SILVIE  ,  de  laquelle  Norbert ,  rdigieux  de  S.  joiTc  au  bois  »  en  fa  duo- 
nique  de  l'cVêchc dcTcroucnne,  chap.  î.2.  marquela  mort  &  rcntcrrcmcnt  fous  l'an 
II16.  Butkens  dit  qu'elle  moumc  i  iSoutognc  le  jour  de  la  fctcdc  N.  D.  au  mois 
d'aoiic 

!•  EUSTACHE ,  feigneur  de  Bournonvillc ,  qui  fuir. 

z.  RoGEK  de  Hournonville  ,  (uivant  Buikens  qui  dit  qu'il  mourut  en  la  Terre* 

lâiate  &  qu'il  eut  poltcriic. 
}.  'ENCuBRrANO  de  iiournonville  mort  en  la  Terre^fainte  vers  l'an  ii2f.  foirant 

ledeurBonours,  en  fou  livre  intitule,  <ir/?Mirr<lr  UvrirfewAUjft  tftgt  360. 
4  Alix  de- Bcnirncnviiie,  fenoniede CMMai  dcFieonet  chevalier, faivant  Bntlcen» 

qui  cite  Rcoocbcrgh. 

IV 

• 

EJSTACHE  ,  feigneur  de  Bournonville. 
Femme,  ALDEGONDE  de  Renty,  mourut  l'an  1150-  &  fut  eniettée  en 
ye  de  Renty  »  fuivant  ButKcns. 
I.  PlbRJLE,  feigneur  de  Bournonville»  qui  fuit. 

a.  Robert  de  Bournonville  «baron  d'Itfort»  chevalier»  fût  un  de  cruT  que  le  roi 

Philippe  yf«g«/?f  choifît  pour  accompagner  Louis  fon  fils  au  voïage  d'Angleterre  ; 
Bari  de  Bournonville ,  II.  du  nom»  baron  d'Itfort  Ion  couUn  ,  (e  voiant  (ans 
enfiml  adopta  8c  Tinflitua  fon  héritier}  il  a  donné  origine  aux  comtes  ditiort» 
j  qui  fclon  Bonou:^  mr  dinc  plus  de  ckux  cens  ans  en  la  province  de  Kent,  le 
MPMfium  jbtdicanum  iait  mention  de  lui ,  tome  l'foL  87.  ^  88.  aulujet  del'ab* 
bue  de  Brifene  dans  le  comté  de  ](^orÛck ,  comme  ayant  augmenté  le  revenu 
dcGemonaftete. 


Ht  fMt  >  %, 

(UitUrci  eu  L*U- 
tbti  i'âigtnt' 


v: 

PIERRE  »  feigneur  de  Bournonville  »  chevalier «fumoramé  le  Vdtmmt fiit  un 
des  feigncurs  du  Boulonnois  qui  figncrcnt  en  119c.  les  lettres  par  krquelles 
Renaud  de  l'ammattin ,  comte  de  Boulogne,  &  Ide  fa  tcmme  ,  crigçrcni  en  vîUe 
Itmt  K  Z  9 
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le  bourg  Â'AmUamt  kx  mer  ï  deux  liaw  de  Boolognet  il  fith  mime  ttmée  ane  . 

donnaxion  i  rabbjïc  de  Clairmatais  ,  ordre  de  Clairvaux  ,  dtoce(e  de  S.  Orner ,  &  * 
«ne  autre  l  an  11^2.  à  l'abbaïe  de  Blandeque  au  m&ne  diocele  »  &  fouficcivic  l'aa 
•  i99>  k  deux  dunes  ,  avec  Guittauim  de  Fiennes,  Gilbett  de  Blcqjiiin  >  Guy  Lef^ 
«ans,  Guy  de  Hcmonc,  &  MorfcHc  Tcncchal  de  Boulonois. 

Fcmnie ,  M£CHT1LD£  de  S.  Omet  ;  le  héraut  Rcnnehcrgh»  cité  par  Butkcns, 
■h  noaune  Mahauc ,  &  dit  qu'elle  mourut  le  veille  de  le  MedcNoe  In  itp4.  le  lîic 
xructTcedansI  nbb-iedc  S.  Bettin. 

j.  ROBEK  i  ,  icigneuc  de  BournoavUle  >  qui  Tuic. 

Pacan  de BounxMMrille,eft  nommé  comme  témoin  ,  fuivant  Butkcfis»  datitB 
un  titre  de  l'an  11  ;  t.  on  lui  donne  pour  fils  Philippe  de  Ronrnnnvillc,  4|Beqiiel* 
<jues  auteurs  ditent  troifiéme  fîlsde  Robert  dont  il  va  ctrc  parie. 

On  (Innnr  cacorc  pouf  (ille  à  Fierrt  de  ""■"""nrillr  j.  Mlkmt  df  BfîMmonVtlIf  * 
icxnmc  dcjes»,  ieigucur  de  Moochy ,  chc valict. 

V  L 

OBERT  «  (çigncur  de  Bournonvillc. 
{ a} Aliif  Judith.    Femme,  GUYOTE  ( 4 ) d'AbbcviUc  ,  fille  du  vicoin»  d'AhbefiUc 
J.  ROGER  ,  icigncur  de  Bournonvillc,  qui  tmt.  ■  ' 
2.  Robert  de  Bournonvllle,  accompagna  le  roi  S.  Louis  en  la  Tene*(iiine> 
S.  Alix  de  Bournonvillc,  épouia  fi.  jftM  feignent  de  Bceancé»  vîvaK  en  i«}o. 
jt^.  N.  Seigneur  de  BcaucKampea  Boulonou. 

VII. 

R 

OGER  ,  fcigncur  de  Bournontille» 
I.  Femme ,  ALëIDE  de  LoogviUiers-Qijrea  »  monnit  à  Parb  en  la^.  fie  &c 
c&tcirée  à  Montmartre. 

I.  RoBBAT  de  Boonomille  »  noie  avanc  ka  pece^  fiic  euccré  en  fabbaie  de 

Montrnartre. 
3  IhÀN  fcigncurde  Bournonville,  qui  (ulc 

II.  Femme ,  PERONNE  d'OUttin  en  Actois  *  monnc  en  u».  &  Inteannée  en 
rabbuiB  deCeraunp. 

Oo  lui  donne  encore  pour  fils  Ha^ttes  de  Bouroonville  qui  fut  tvè  è  la  bataille  de 
Mans  cnPueUe  l'an  1)04.  (uivaar  Bcllcfoieft,  imprimé  à  Paris  en  1579.  Meyer  Ce  _ 
Oudergheft  qui  le  nomment  A^Mf  Je  Jwwwwiwwt  A.da  Chefne ,  dit  de  BouviUc. 

Et  pour  SSÎe  Ttnme  de  Bourooofille ,  fanme  de  Maf*»  ficede  Lannoy. 

VIIL 

Jean,  fclgncur  de  Boumonrille. 

L  Femme, IDE  de  Bemicules,  mourut  l'an  i  joo.  8c  fût  entcnéc  en  l  albayc  de 
Ccrcamp. 

IL  Fcmine»  JEANNE  de  Bailkui» moiKucraa       Ce  fin  entcnée  i  Roiflcan* 

ville. 

HUGIŒSt  félgnci»  de  BovmooviUo >  qni  fuie. , 

on  croDve  Jtmt  de  Bonrnonvilte  nommé  comme  témoin  dÉns  m  tfcte  de  l'abbate 

de  S.  Berlin  au  village  de  Ben  ghtmcn  Bouloniiol^  Je  i'a  i  1319.  Son  fceau  aux  an- 
cicmies  anoes  de  fiouraon ville  èr^t  £m  Sâakw ,  Uff»i<  \.  Jchaa  de  BoiaouTillc 

IX. 

}^UGUES  ,  feigncur  de  Baornonvine,  Ace.  chevalier. 
CfcjaihtïirMhm    Fenune  YOLAND  de  Lianes  ,  (,h  d'une  ancienne  maifon'du  Boulonools  que 
foQ  die  ifliie  des  vicomtes  de  BeautiQ  en  Picardie  %  elle  étoic  dame  en  pulic  de  J« 
cerce  de  Lienei  ^«1  revit»  en  entier  à  iS»  dcfcendan».  Leur  fib  fnc. 
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D(fdbU  4H  l'un 
d  argent  Atm(  , 
ttmfâfé  &  ttu- 
Ttnné  i  er  U 

«Mr. 


.B 


tea: 

J  Foi 
chatcU 


X. 

EANde  BournonvillelL  du  noiDi   (eigncurde  Bournon ville, de  Contevilleâc  de 
uquelollcs,  vicomte  de  Lianes,  chevalier  chambellan  du  toi  Philippe  itVélMsCc 
atelain  hercdicaire  de  Beaurain ,  fut  rurnommé  U  grmd.  R^ert  de  Ficnnes  (bohcM- 
fiere  lut  donna  le  i.  de  juillet  i       en  técompenle  de  les  (crviccs ,  h  maitoo  terre  te 
fiîgneuriede  Btinfon ,  en  la  paroiflede  Hoquenhein.  Il  y  a  une  4uit[aucc  de  lui  du  7. 
avril  1 donnée  à  jean  de  Braque  treforier  des  guerres  pour  r6.  Uv.  tournois  ,  fur  les 
piga  de  Baudin  Ouoiia  « icaycr »capiaine  du  fbn  <)ç  FpuqqeâjUcs ,  (ur  Ibn  (beau  ^ 
mSn»  tmrmméi  il  en  donna  eiinreiioe  autre  pour  bmémetiUbn  an  même  rré(ianeri 
Monlheuil le  £.  avril  ij7{.  &pluncur$auttcslcsannc'csruivantcs,Ia  dernière eft du  2f. 
jtiin  I  }84.  à  S.  Otncr  pour  la  fomme  de  76.  Uv.  1 5 .  C  4*  d.  te^us  de  Jean  Flamcn  txâbiKC 
des  guettes  Tories  gages  de  VTilléede  Hotedoque  ,M/itf«MdePouqaefolles,  d'onaucn 
Activer  &  de  quatic  aiba'ellricrs  de  fa  compagnie.  11  vccut  plus  de  So.ans 
Feimne>MAUAUDdcFi6niics»iiizuc(kiWrff'/ de  FicniKSconucMbkdeFn^ 
G  8e  fflte  de  jtmGxt  de  Ficnnes ,  Pon  des  principaux  feigneuis  dn  Booloanois  >  èt  <Slf»* 
belle  de  Flandres  fixicmc  fille  Ae  Cayde  Dam  pierre  comte  de  Flandres ,  &:  A'Jfthtlle  de 
Luxembourg  fa  tccondc  ièmmc.  V0jtx.  téditin»  Je  eau  Hifimre  en  17 1 2.  ^.  3  37.  um 
ir.  de  cet  ouvrage/.  7)4. 

l.Hucuisdc  Boutnonvillc  ,  chevalier ,  fit  la  guerre  avec  fes  pfopmf  troupes  au  fci- 
gneur  châtelain  de  Lensen  Artois,  a  mourut  en  1 37 1.  ne  laiflanc qu'un  tils  natuicL 

Galiot  bitârd  Je BwnunvilU/i  Jiûiagtu  Jim  le( guerres dq>utsr m  1      jufqu'm  14  31. 
Ort  trmtve  Jéou  Us  recueils  Je  M.Je  C^gnieres,  Galiot  Je  BmruoHvUic  l'tm  Jes  8  éatfers 
^MifretU  mmtre  fnu  Françnsfire  JeiUmirmm  U I.  «H^  1389.  //M>f/t|MÎ|f|»i 
/[f£rbâtatd.Bilwoibequedunii.  , 

a.  ROBERT  de  Boocnoaville  II.  du  nom,  feigneur  de  BournonviUe«  qai  fait. 
5  RfcCMAtti»  de  Boumonville,  chevalier,  fut  fcigncur  de  Châtecubriçon ,  par  doaaa- 
tien  de  Xiiktrt  de  Fiennes ,  connétable  de  France  Ion  oncle ,  fervic  dans  les  armées 
fous  Arnouldd'Andreham  ,  maréchal  de  France,  &  fut  tué  à  la  bataille  de  Co- 
cfacieirao  i}tf4.C4)kjouimàneqa'Uvcnottd'4Èo«aivaé$h|f^^     Itjtu^un  (Ov°r«i'^<i- 


filsnanxrd. 


GucfcUa. 


Jean  hêttri  it  BMtntmviUe ,  fia  cifkàae  cbâieUm  Jm  Cbittâ»  it  Fimm  «  «s  1 574* 
é^Je  utm  JcDifureaen  141}. 

4  |EAN  de  Bournoo^,  tigedetabcandw  d«t  pdnocsdeBfwinoaville»  f^ffu'- 
tee  (y  éfre'f  |.  III. 

5.  ANDRE'  de  Botttnoovîlfe ,  donc  fooc  ddoendns  les  Icigaeii»  de  ChUwaiibffiçon, 

r^fortés  ci-tf>r}s  Ç  .VII. 

6.  BAUDOUIN  de  BoutHonville»  a  donné  origine  à  la  branchcqui  fera  tappor» 
tée<i4^2/(.VUI. 

7  Beatrix  de  Boutnonvillc,  époufa  Guy  de  la  Pierre,  fils  de  A',  delà  Pierre,  fci- 
^cu[  de  Hclhnghem  ;  R»tert  de  Ficnnes ,  connétable  de  Fiance  ion  oncle  lui 
lu  doa  CD  I  J4t.  de  la  me  de  la  Moche; 
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•S  JSAinrtdeBODmoiivilic»  femme  d'OiuUrd  de  Rcnty  ,  fcigncur  d  Enibrv&  de 
-'Cnrto,  fibd'ÛMbri^deRmfficîgiieucdeCiicto,«e<lc€M<ri^  A 

XI. 

ROBERT  de  BodrnonviHell.  <Ju  nom ,  feigneurde  lournonvillc,  de  Fonqucfol- 
Ics  &  Ll'Auchy ,  iu'wit  Bcbert  de  Ficnncs  ,  œdiiiiable  de  France  fon  onde, 
aux  gucctcs  de  I  }5  j  -  &  mourut  avant  Ton  pete 

femme*  JEANNE  de  Cramailles  ,  fille  de  femSxk  Borgne,  feigncur  de  Cra- 
maillcs,  &:  tîc  Clemaiu  de  Chauliics.  Elicccoit  vcave  de  HMfftts  «le  Beaaval [eigncQC 
de  ContcvillC)  &  ctoic  morte  avaat  l'an  ii7>.  ' 

1.  A1.EAUME ,  fei^eor  de  Bouraonville  U  de  Contevtlle  ,  vicomre  de  Lianeï, 
porta  les  a^me^  t'ès  fa  première  icuncfTc,  &.•  fut  tac  a  I  i  KiiniHc  d'AzTCoait 
l'an  141Î  (ans  enbns  de  Aitru  d  Havcrfqucrque  ,  fille  dcy«»d  Havcrfqucnjue,  ■ 
feif  neor  ét  Watenes ,  &  de  Mmt  de  Sandres  fa  feconde  femme. 

2.  Itax  de  Fôiirnbtu'illc,  crnbrafTa  l'râc  ccdcfialiqvie. 

j.  ENGL'tRRAND  de  Eournonvillc  ,  vicomte  de  Bci^urain,  qni  fuit. 

On  trouve  Gmll>:ume,  l'ktAri  de  BeurnoninUe  ,  mdes  écuyersdeU  maure  de  Mejpre 
Dii'id ,  ftrt  de  Brimiu ,  ftUt  i  Fm  S,  Mâixm  U 1$.  m^ifit.  Ttùté de  la  no- 
^IcflcfNu:  G.  A.  laKoqiie«|>.  i5it. 

XII. 

12?NGUERR  AND  de  Boutr.  Kuille  ,  vicomte  de  Ecaurain,  de  Liane? ,  fcc.  fut 
jj,ccuyet  du  roi  Charles  VI.  capc.me  des  gardes  de  Louis>dauphin  de  France,  duc 
<k  Guyenne,  con(ei!!er  5:  clumbcllandcjean,  duc  de  Bourgogne.  Ontrowvc  un  re- 
lief de  la  tertc  de  Lunes,  fait  par  Engucrrand  Je  6,  de  juillet  1405.  En  1408,  il  (crvoïc 
ce  prince  en  la  guerre  contre  les  Liégeois,  &  l'aniiifc  luivantcil  fc  diftinguacn  Lom- 
bardic  pour  la  confervniion  de  la  ville  de  Gennes  fous  la  protection  de  la  France.  Il  avoir 
Tan  14 10,  une  compagnie  de  loo.  hommes  d'armes  &  de  100.  arbàlêrricrs ,  fui  vit  le  q 
comte  de  S.  Polà  Fnris  ,  en  qualité  defon  lieutenant  dans  l'armée  du  duc  de  Bour- 
go^&  fut  chargé  par  ce  prince  du  commandetncnt  de  la  ville  de  Sentis  contre  l'ar- 
mee  du  roi.  Le  comte  de  S;  Paul  lui  lafffa  le  commandement  du  premier  corps  del'ar» 
mec  rjoiji  piii-^noiic  en  1411.  &  il  fe  forma  une  compagnie  de  600.  hommes  d'armes 
&  lie  toc.  aibilctriers.  Enfin  il  tut  tué  l'an  1414.  eo  défcndaut  ta  ville  de  Soiflbns 
contre  les  troupes  de  France.  Pïradin ,  Monllrelet  >  les  hiiloriens  particuliers  de  Char- 
les  VI.  iX'  ceux  lu  di;c  de  Bc.'.irgogne  font  de  lui  une  mciitioii  honuorable,  &  le  iiom- 
mcot  le  bris  drûit  de  ce  frtitce.  Mcycr,  liv.  xx.  lous  l'an  I4i4.ditquc  ie  duc  de  Binn'ioa» 
sëranc  renda  maître  de  la  ville  de  Soiïïons,  le  lie  de'coller  l'appelle  fomft  nmm 
ttiius  regni  vinm. 

(•^AUis,  ide.      Femme ,  JULIENNE,  (t  )  Je  Havcrfqucrque ,  héritière  en  partie  des  terres  de 
Pernes ,  de  Hoptande,  &d'HKverlquerqiieen  Bouloomiis     fille  de  /«s  de  Ha> 

vrr!qucrqt!C  ,  rhcv.îlicr  (cigncur  de  Watencs. 
1.  ANTOINE,  Icigncurdc  Bournoavillc .  qui  fuit. 

a.  BsATHix  deBournonville ,  femme  de  Fforettt  de  Galonné ,  feignent  de  Courte* 

bourne,  de  Nicttcç  5*  de  Léo  kbame  ,  h'K  de  Bnudoiiin  Je  CaloOne»iëigneiltde 
Courtcbournc ,  <5c  de  chretume  Paillart ,  dame  de  Leodcbarnc. 

XIII. 

ANTOINB ,  feignent  de  Bournonville,  de  Hupîande  «c  d'Havcrfquerquc ,  vi- 
comte de  Lianes,  &e.  clrcvalicr  chambellan  &  confcitîcr  de  Charles  le  lUrdy  ^ 
...  _.     .  I  duc  de  Bourgognci  ctoii  (^)  en  147}.  gouverneur  de  la  ville  &  du  comtcdc  Maile. 
àamht^^^  Il  lut  quelque  tems  loos  b  tutelle  de  ^ent  de  Luxembourg*  comte  de  Bricnne  A:  de 
ytc(  de  i«ie.     Convcriano ,  &  recueillit  U  laccefliond  ifiraWM  ,idg»)ei»dc  Bournonville  fon oncle. 
Il  mouruten  i4So-  ' 

-  1  Femme,  PERONNE  Blondel  de  Toi|;ny,4kme  8c  beiitiere  de  Toutencourr* 

fille  àicjetr,  Blondel  de  Joii^nv  ,  (ei^jncnr  ;ic  Longvilliers  &  de  Meiy ,  ^  de  Marie 
damedu  (^cinoy,  de  Toutcnt-uUît ,  u'unc  partie  de  b  ville d  Oudcnardc,  Bjron- 
J»e  de  Pameles. 

].  LOUIS  de  Bournonville  IL  du  nom  1  feignent  de  Boaroonville»  qui  foie. 

*. 
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x.  PiKRR-E  tic  Buirnonvillc,  fr^^nçnr  de  RirniirviUe  ,  s'établit  en  Normandie. 

3-  jEANNt  ac  Doiirnonviile,  ùamc  d  titrce  au  Pout  &  de  Forcitréc  en  Thicra- 
^dx,  fiic  marice  i°.  à  iMbijNhf  de  la  Bbvr,  (dgncur  de  Silly  dont  cite  tcAa 
vcmTj  &  r<-  remaria  le  lo.  mars  14*4.  avec  Crnlhurne  lÎc  Choilcul»  baron  do 
Cicmonc  fie  uc  Lanqucs,  fils  de  de  Choilcul ,  baxoa  de  GletQonc,  & 

^'IfiAtt  dame  de  Lanqucs.  Vtytx,  ime  IV.  de  cette  hifinrtyf^  815. 

II.  Femme,  JEANNE  de  Thororc,  fille  puînée  de  Gauthier  ou  Cutcher  deTho- 
rote,  IV.  du  nom,  fcigncur  du  Chaliciliet,  5£  de  jiamk  de  \Aamxtuxmvf.y«je& 
Urne  II.  ie  cette  hisiêirt  yf^e  15-J. 

MARcuERrrE  de  Bottrnonvilie  »  éc(Mt  préface  Ib  10.  mars  14^4.  eu  contrat  de 
mariage  de  Jisinu  de  Bournonville  (a  (ocur,  &  cpoula  en  1477. /^m  de  Con.* 
tlans  111.  du  nom,  icigneur  de  Vicil-mailbns  &  deSaponnayi  fils  de  BanbeU' 
mi  de  Conâans,  IcieDCiic  de  Vieii^maifons  &  vicoinied'Oiilcfay*le*Chaftd»Se 
ét  'àUnt  de  Cnuumetydaipe  de  Ss^onay. 

•  XIV. 

LOUI^  de  Bournonville,  îî.  du  nom,  chevalier  fcignciir  de  Bourn  MV.  iKc,  de 
Conccviltc,  deToutencourt,  du  Qucluoy,  de  Longvilliccs»  &c.  vicunitc  de 
s,  oattfeiUicr  ^tgenCilliomiite de  la  chambre  de  C^iamsdncde  Bourgogne ,  fût 
gouverneur  du  chucau  &:dc  la  ville  d'Abbcvillc  >  &  du  païs  de  Ponthicui  il  iuivic 
ce  prince  en  pluficurs  expéditions,  ie  trouva  en  146^.  à  la  bataille  de  Monilhery  de 
&  la  prile  de  Pro\'ins  en  Brie»  où  il  fut  laiHc  pour  commander.  Le  fcigneur  de  Ra- 
veflein  l'arma  chcv.ilicr  en  T465.  fur  le  point  de  livrer  bataille  aux  Ltcgeois ,  après 
laquelle  U  le  dilbngua  aux  attaques  de  S.  Tron,  &:  de  Huy  de  même  qu'à  la  pnlc 
de  LicgCf  il  nef>tenQit  jufqualois  que  U  quahié  de  fiiffM»  de  fmimourt ,  pacet 
que  Ion  pcre  vivoit  encore-,  le  duc  de  fÎTi-t'^^rx  ctnnr  mort  m  147(5.  Abbcvi!lc8d: 
les  places  de  la  Somme  rentrèrent  ious  1  obciliancc  du  roy  Luuis  .XI.  qui  lui  conterva 
.    W  goi'.vcincment  dont  il  etoit  en  poûdfioa,  &  le  fit  Êm  oonfeilkt  Âc gentilhomme 

'de  11  :hainbre.  II  moulut  ai  Ij.\%6. 

l^caimc,  CLAIRE  de  Beauvoir,  dame  &  héritière  de  Franfou  ,  de  Plouick,  & 
dé  Boudioir,  fille  de  y  de  Beauvoir,  baron  de  Beauvoir ,  &  de  Louiji  deMaiUy- 
Coivv ,  granJ-canie  de  Cbâritttt'£Um»4  de  Aoye*  priacefle  de  Coadà  i  diûocttc  lo 
1%.  jum  1477. 

X.  Admsv  fagarar  de  fionnicmTilie,  Aioceda  à  îoà pere    nuMirot  ùm  enfii» 
Pan  If  to.  ' 

i.  JEAN  m.  du  nom  ,{eigncurde  BonciiooviUe ,  qui  fuit. 

}.  CHARLES  de  Bournonville  ,  fcigneui  du  Qvwîiioy  >  coùtinua  la  poftetttii 

&  Icia  cappocté  co  loa  lang  §.  L 
4.  AttKtniKB  de  BoamcKiviire ,  femme  iJmûu  iESac ,  leigncu  de  Marf^uec 

en  OftiBViitttpcovince  de  Haiiianiv 

Q  Team  Itî.  du  nom,  feigrteùr  dé  Eoamonvillc,À:c.tkwa1teir,  fucceda  l'an  1510; 
I  à  Adrien  (on  frcre  aine  dans  tous  les  biens  de  fa  mailoo.  Il  fervtc  le  duc  de  Bour- 
»ignc  julquen  147$ .  après  %uoi  il  S'attacha  au  fcrvic^  des  raiadc  France»  &fignala 
fen  ooura^  au  fiege  de  Técoaennefan  151;.  il  y  cdoimandoir  1500.  hommes  dln^ 
fenterie  avec  les  leigncùrs  de  Scrcu  &  de  Htilly  \  ap:cs  etitc  cxpedltioll  le  Wf 
Loùls  XU.  le  fie  coionel  de  iooo.  làntafllns.  U  mourut  en  1539. 

Femme  *  MARGUERITE  de  Boflut ,  fille  de  Jacquet  de  Bofli»- Atdttts ,  fti^ 
gneur  de  Buvrcs ,  &:  XîfécUe  de  Brunctcl  ;  elle  le  remaria  à  Anttme  d'Eftoutevillc, 
feigncur  de  Mcrainvillc  &  de  Linicres  ,  fils  puîné  à&  Char  Us  d'ËAoucevilie  »  lei- 
gncoc  de  Tilliebtm  s  de  la  Gaftine,  ide  Moutdouoec  6e  de  Boidafkky»  dcfaanfoo  dd 
loy,  &  é' Hélène  de  Beauvau. 

ï.  Claude  Icigneur  de  £datDonviU6  >  de  CdnteviUe»  de  Loogvillicrs ,  de  Hu- 
pebmde  Ac  d'Havenkerque ,  dont  il  donna  le  dénondicemenc  au  roy  le  lo.  aoud 
1540.  il  y  Fait  mention  du  douaire  de  <a  mere  &  du  quint  <[\\Ahne  de  Bour- 
kionvillc  ptenoient  fut  la  cette  de  Bournonville  i  il  pûuc  auài  au  rcnouvcUe* 
ment  de»  cunnimea  du  Boolcnoia  l'an  nifo.  &  meiin»  Tan  tfyt,  faoseafini 
Tmiie  V%  A  ]<» 
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<le  AtÊiiime  de  Mailly .  âitc  de  iMm  de  Mailly  >  rdgneui  d'Âucbyi  &  de  i'^ 
>fM«de  Piflèlett-Heillf.  K 
Anne  rfc  Bournonvillc,  epoufa  en  ij'^i-  Th'iBfft  de  Lamet,  fcigncur  Hc  l  Ic- 
oaoccHVC,  de  Macloy ,  de  Scnlis  »  du  octit  Bclicu  »  de  JBieile  fie  de  Millcncoucc> 
«dœ  d^h6«el  de  m  feliie'<FEcaflb  fènme  de  Fnuiçob  deiiphin  de  France, 
^depuis  roy  II.  du  nom,  &  capitaine  du  château  de  )uigny  au  perche ,  il  mourut  en 
if7S.fi(rafem]neen  tj84.  die  tue  enterrée  cnleelù'cde  S.  Denis  d'Amiens. 
ConuM  elle  avdc  Jwfiié  de  Ctedr  de  Boamonvilk  ion  line  >  fcs  en&is  jof- 
firent  au  nom  de  Ltmtt  celui  de  Bournonvillc  ,  Adrien  de  Lamet-Bournonvillc  > 
^çcuilfaomme  de  la  chambre  de  François  de  Fiance  duc  d'Alcnçon  >  vendic  en 
i«o^.  à  le  veute  Htàmati  de  Boonioaville ,  «enriiOnBi  qr*adSMK  ,  foucce 
qu'il  pofTedoit  des  terres  de  BeunoaviUe > de  CoBCèviBe»  de  Pemes,  de  Ho- 
plaadc  fie  d'HavcrskoiquCi 

fi  I. 

SEIGNEURS 

DU  QUESNOY 

Dr  Çihit  dH  /if» 
à'drgtm  4imt, 
limfsff 
Tomu  in  ts 

qveut  feuitbét 
&  ftfit  (fl/<ift< 


XV. 

CHARLES  de  Bouraonville ,  chevaliec,  croUîéine  fils  de  LOUIS  CredeBour- 
nonville,  te  de  CLAIRE  de  Beauvoir  ,  meMimuie.  cf-devm  p.  829.  hic  fci- 
neur  du  Quelhoy  en  Picardie ,  de  Franfou ,  de  Dompmars ,  de  Plouidc  de  de  Bwh 
Sak» confcillec  &  chambellan  du loy ^dcmoutoc  avant  Tan  ijx8. 

Femme,  PHILIPOTE  d'Ailiy  >  Wtéejim  d'Ailly  ,  Se  de  MârgKrite  de  Gii. 
Itoval ,  dame  de  Donqucrre  8c  de  Coulon-Vilhers. 

x«  JEAN  de  fiournoovUk ,  reigocur  du  QueTnoy,  qui  iiiit. 
t.  AwTomB  de  Boumonville ,  parut  an  retwavellement  des  coutumes  de  Senlis 
l'an  15  îj.  &:  afllfta  au  traité  de  m.uiagc  dcjea»      Bournonvillc  foQ  OCVeU 
•vec  Mme  de  Fkchio  Je  ly  jaovici  1^61.  il  vivoit  encore  ca 

« 

JEAN  de-Bntmoovine ,  cheraUer  ,  feigneur  du  Qucfnoyi  de  Franlbu,  Scie,  noa- 
rut  l'an  1 5  j  ^ . 

Femme ,  MARGUERITE  de  Mons ,  fille  fie  héridece  de  fUrtmnd  de  Mom* 
fcigncuc  d'IgoaMMiK, de  BoiidiQÎc 9l  de  CottctcUes en.Sameae»  Ae  de  CMwde 
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I,  JEAN  de  BournoDTtlk  U.  du  nom  de  cçkte  brioche >iè^pçit, dp  Q||A6)iof , 
qui  (uic. 

A,  Puiff oisb-Maiiie-Bamb  de  BootnoiiTilltt  iMiine  lins  ivoit  été  iMciéè; 

JEAN  de  Bournonville  II.  da  nom  de  cene  faonche ,  fdgnear  dA  Qocfiioy ,  de 
Franlou ,  de  Plouick ,  Sic.  mourut  en  IJ69. 

Femme,  MARIH  de  FIcchin,  dame  &:  hciitieic  des  terres  dejourni,  de  Serni^ 
d  Amel ,  de  Cours ,  des  Prez  ,  d  Enfrenck  &  de  WalUi^hem  ,  nUc  de  S»d$^  di 
FJechin  ,  i?c  de  Aftdelene  de  Longucval ,  fut  mariée  par  conrrac  du  ij.janviet  l$6u 
■  I.  LOUIS  de  Bournonville,  leigncur  du  Quelhey ,  qui  fuir* 
a.  FnANçois  de  BouxoonvUle ,  mort  jeune. 

|.  Daniel  de  Bournonvillc>  feigneur  de  Cours  8c  de  ]oucm  »  épodia  AiitHitttn 

de  ffonlôy  >  dune  de  Guilaocourt. 
^  ft  5*  Jbamiib  9c  Mftftni  de  Bonraonville.  • 

X  V  II I. 

LOUIS  de  Bournonville ,  chevalier, feigneur  ^  Que(hoy,de  Franfou  >  de  Cou* 
lonvilliers ,  de  Plouick  ,d'Ignaucourc  ,  de  Boochoir,  de  Dompmars ,  de  Coac* 
celle;  ,  Jcc.  puis  baron  d'Infcvillc,  capicainc  de  100.  chcvaux-lcgers ,  fuivant  fon  con* 
crac  de  mariage,  gouvecocuc  de  Montdidicr  ,  fut  eue  au  fiege  de  Dourlens  au  mois 
d'aooft  i59f .  &  lac  enterré  danf  la  chapelle  de  Planque  prés  Douay. 

Femme ,  ANTOINETTE  de  Morcuil  ,  fille  de  Françûis  de  Moreuil  ,  chevalier 
de  l'ordre  du  roy,  feigneur  de  Frelnoy,  de  Santoyn  &  de  Betencourc,  &  de  Mark 
de  Mairé  de  la  province  de  Biecagne,  Âc  mariée  par  concm  du  t.  tôoft  if  (4* 
I.  Henky  de  Bournonville,  baron  d'Infevillc,  mourut  jame  an  Segi  deCocUt 

où  il  lervoic  fous  les  ordres  du  duc  de  LongucviUe. 
a.  MàDBtBi»  de  Boamoavillc  ,  dame  du  Quefnoy ,  de  FrattCra  »  de  BanclMie 
&  de  Coulonviiliers,  qu'elle  porta  en  mariage  le  11.  may  itfit.  à  Chirîes  àc 
Monchy ,  chevalier ,  leigncur  de  Caveron  ,  d'Innccourt  Se  de  ReoauviUe ,  fils 
de  de  Monchy ,  Seigneur  de  Caveron»  capiutne  de  50.  Coicafllecs  >  ma* 
rcchal  de  camp  des  amoMS  da  tof  gouvenieiK  de  Moocholia*  àc  HéKm  de 
Pellevc-Rebets. 

|.  ELEoNoïkE  de  BouraoQVUle ,  dame  de  Plonick ,  de  Dompmars ,  d  Ignaucourt 
&  du  Qiicfnoy,  baronne  d'Infcviiie  ,  partagea  i^cc  MiJelene  de  Bournonville 
lorur  aince  le  li.  décembre  1615.  Anttmttte  de  Moreuil  fa  mere  lui  donna 
k  terre  du  Frelnoy  par  a£tc  du  17.  novembre  1^17-  Elle  époufa  par  contrat  da 
I*.  avril  16 18.  Gtdefraj  de  Belleforiere  ,  feigneur  d'Itrcs,  capitaine  de  100. 
chevaux-legcrs  «  fécond  fils  de  Vuu  de  Belleforiere ,  Seigneur  d'Itres ,  de  Caigny 
&  dObify,gmTCiaeatdeCodite»8cdei1râijfagfiliGite^  Soyeconaied* 
XiUoloy* 


t.  14; 

S.EIGNÊÙRS 

DE  RENGUESSENT 


De  [tilt  tu  liai 
d'dr^tnt  âmét 

rsmit  d'cT  U 
qucMi  jtuuké* 

ton. 


de  GaigoicK»  à  la 

tOf. 


X  I. 

IEÀN  dc^ournonvîile,  quatrième  fils  de  JEAN  III.  du  nom,  fcigncur  de  Bour- 
nonviile ,  &  de  MàHâUD  de  tiennes ,  mtnttnmex,  cyitvua ,  f.  827.  fut  che- 
"vaiier,  feigneur  de  Rei^cilcnt  en  Boulonnois,  ficâVntiet  lieux.  Aleâmnc  de  Bour« 
nonvillc  Ion  neveu  croit  lous  fa  cutcUc  es  années  157J.  &  î}74.  H  s'ctoit  trouvé 
<iés  l'année  ij^j.  parmi  les  hommes  d'armes  de  la  compagnie  de  (on  oncle  le  leigncuc 
de  Fiennes ,  connétable  deFnnOB«ttcn  IJ69.  il  avoir  été  armé  chevalier.  En  138^. 
il  fuivit  Vakran  de  Luxembourg  aux  guerres  de  Gènes  ,  &  co  1406.  Louis  IL  du 
nom  roi  de  Naplcs  &:  de  Sicile  ,  duc  d'Anjou  lui  donna  le  gouverocroenc  de  Guife. 
U  niûttcnfc  l'an  1410.  on  trouve  une  quittance  de  lui  du  6.  fèvcier  ijSj.  pour  20. 
Imes  tournois  re^uà's  de  Jean  le  Flameot  tielbrîer  des  guerrts  fut  les  de  Bau- 
^ttin  Fâihie,  écuyer  capiuine  datas  lafbrterellc  àc  K.cagucflcac. 
■I.  Femme ,  N.  héritière  de  Coulombiers  en  Aicoit. 

Alix  de  BournoQville*  dame  de  Coulombiets. 
IL  Femme  j  MASSE  de  Semelles ,  héritière  d'Hef^tu  en  Booloàftois,  fut  mariée 
'cn  1380. 

1.  JEAK  de  fioanumnlle  II.  da  nom  de  cate  bcancfackieigacut  deReogoefr 
wnt ,  qui  foït. 

a.  ROBERT  de  Bournoa^Ofe  à  fiit  la  bcaodie  des  ùâgpeaà  de  lâ  dallée» 
ftrtte  q  •  ^ts  J.  VL  , 

Jeam  de  BoaraonTil1e>  C^aûaa&tÂ  Lmmel,  feigneur  de  S.  ]^iihrtio&  dbTat^ 

dinghcn,  tranfigca  avec Je.iff  de  roumonville  ,  die  ChjUei  >  le  15.  mars  1424. 
Des  mémoires  lui  dorment  pour  femme  ANNE  de  YiUets.  Mooihelet  marque 
&  mort  fi>BS  fan  143e.  te  iit  qp'îl  liliic  tué  i  b  prife  do  diaftean  de  fat  Bre- 
^fchc  qui  lui  appartcnoir. 

GutEKE  de  Bournonville»  dame  de  S.  Martin  fi£  de  Tardînghen ,  époufa  1°. 
en  1441.  Pkm  de  la  Motte,  feigneur  d'Anquin  tt  de  Bléqnin.  i".  Jem  ét 
Courtcville. 

.  RoBiHET  de  BoutnonviUe  ctoit  l'un  des  neuf  écuvet&  de  la  compagnie  de 
GoîllMine  de  Robecque  >  écuyer  »  qui  fie  montte  i  Gtavelines  le  it.'nan 

1409.  avant  Pâques,  &  le  i.  may  1410.  (4)  il  fc  trouva  à  la  bataille  d'Azin- 
«ooit,  attaqua  les  ci|uip^es  des  Aoglois  &  ceux  t^ui  conduiloicnt  les  pnlon- 
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oicrs  François ,  ce  qui  les  obligea  d'en  laec  pluûeurs  poar  défendre  leurs  cqui< 
pi^,  le  tof  Charles  VI.  le  Dliuna  de  cette  aâtioà ,  mais  le  duc  de  Bourgo* 
gnc  l'excufa  auprès  de  ce  prince  qui  rc^uc  gracicufcmcnc  !c  preicntquc  Robi- 
net  de  Bournoaviile  lui  lie  d  une  épce  du  coy  Ucxuy  Y*  qu'd  avoic  enlevée  t  il 
mourut  faiis  enfins. 
5.  &  6.  H0HFR.OY  Se  GriffoM  Je  Bournonvillc,  font  nommes  avec  F^obinet 
leur  trcre»  dans  le  partage  que  Jem  dic  Chtttit  &  Jttn  àxi  Ltmttl  leurs  traes 
«iné  firent  l'an  1414.  de  lent  lucodSoa. 
.7.  Valem  EN  de  Bournonvitle»  foc  cui  i  l'accaque  de  Moyenne  en  Champagne 

d'un  coup  de  lance  l'an  i4Zf. 
9.  Makib  de  Boutnonville,  mariée  en  1445.  i  <MJ!EiMRr,(cigneiirdà  Tertre 
de  Bourfin. 

9.  Makgub&ite  de  Bournooville,  femme  à:AmAnddc  Clutcs «  kigncui  de  Que& 
m^hem. 

to-  jfiANNE  de  Bournonvillc,  cpoufa  i^.  Jem  Je  Habarc,  feigneiii  de  Flotiik« 
feUes,      CtUrd  de  Tenecques,  ctuycr  du  roy  Charles  Yll. 

XII. 

JEAN  de  Boiimonvillc,  II.  du  nom  de  cette  branche,  fumcmmc  Chafltl ,  fei- 
gncur  de  Rc  .piirilenr ,  de  Crouftes  &  de  Houvrcdi,  étoit  chevalier  Bathclicr  de 
la  compagnie  tic  Coian  de  Fiennes >  chevalier ,  qui  fut  reçu  à  Monftreuil  le  1.  raay 
14 10.  GtJIitt  5c  Robinet  de  Boaroonville  fervoient  dans  la  même  compagnie  en 

oualitc'  dVruvrr^.  [â)  Il  fit  un  accord  le  ij-  mars  1414.  avec  Lionud  de  R:nir>ion-  (.*  ^  ^""t" 

Il  '     r      r  -    1     1         11      i>V»    j        !•  Recueil  de  M.H 

Ville  Ion  ticic  pumci  me  laa  pnloniucL  a  u  bataille  d  Ardres  laii  1456.  ix  cltaom-  g^^oick». 
me  dans  un  aâe  de  l'official  de  Tcroucnne  du  ttoiHcme  jour  après  le  dimancfae  de 
la  Qaafimodo  1441  H  plaida  pour  la  fueceiTion  àiAltume  As.  Boumonville,  contre 
Antoine  de  BournonvUle  Ion  parent,  mais  il  perdit  fon  procès,  &  mourut  en  1447. 
il  étoit  alors  gouverneur  du  château  de  Btfi/r^ ,  fiir  les  raines  duquel  00  a  b&ctc 
depuis  la  place  de  Monthulin. 

Femme  JEANNE  de  Selles,  dame  &  héritière  d'Owrlnghem  5c  de  Malinghetn 
en  AfiDÎSj  elle  âoit  HUe  de  ^id'Arras,  chevalier  (cigneur  de  Selles ,  &  éejesrme 
de  Preure;  fît  fon  tcftament  le  i€.  février  1471.  par  lequel  elle  ordonna  fâ  fcpul- 
tutedans  Tcgllfc  de  S.  Eloy  d'Owringhcm  devant  l'autel  de  N.  D.  &  mourut 
l'année  fuivante. 

1.  ANDR.£'  de  Bouxooaville ,  chevalier  fcigncuc  de  RengucAcnt ,  qui  fuit. 

X,  ]EAN  de  Bournonvillc ,  icigncur  de  Hoavrech  5c  de  Câpres ,  conttntn  la 

poftcritc',  qui  fen  rapportée  âfrà  telle  </c  fon  frère  dîné ,  §.  fiiivanc. 
|.  Jeanne  de  Boumonville,  cl\  mentionnée  dans  le  teliamcat  de  la  mcrc  l'aa 
1473.  comBie  fonmede  Jem  itiffteat  de  Hemont* 

X  I  I  L 

ANDRE'  de  BournonvUle»  dwvaliec iëi^nenc  de RengqdTaïc  8c  de  CroiiOes, 
mourut  en  1480. 

Femme ,  ROBERTE  de  Kfarqnez ,  fille  de  J«m  de  Marquez  »  fe^oeuc  de  HA" 

loy  &  de  Bcrgucttcs ,  Se  A'TfdeUe  Acarie  >  fut  fflafiée  en  14*1. 
I.  Jeam  de  Boumonville,  mourut  jeune. 

%,  Nicolas,  dit  JUStfo  de  Boumonville .  ^cuycr  du  duc  de  Bourgogne  Charles 
U  Hardy,  fuivit  ce  prince  dans  fcs  guerres  contre  les  Suiflcs ,  <^  étoit  colonel 
de  1000.  hommes  d'infanterie  ,  à  la  tête  defqucb  U  lue  tue  au  combat  de 
Morat  l'an  147^.  , 

3.  Autre  NICOLAS  de  Bournonvillc  ,  frirncur  de  Rcngncircnt ,  qui  fuit. 

4.  Jean  de  Boumonville,  furnooMnc  ^««,  chevalier  icigneur  de  Hardcncourt 
en  Afiois ,  fervit  avec  zele  les  ducs  de  Bourgogne,  tt  fut  Ait  en  i^7'  gw^ 
vemeur  d'iUte. 

nbnturtiiAaàtéie  Bt»rwtmiilie. 
Amoioe,  iJbârd  Je  tt»mtmiiUt  en  memientU  imsltte^mm  it  J«ume  ieS^ 
berner,  B  10 
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XIV. 

NICOLAS  de  BonenenviUe^  Êi^ew  de  Reogneflênt  te  deCroiiftes»  motuttc 
en  1504. 

femme»  J£ÂNN£  Danvin  ,  fille  de  N.  Danvia,  fcigncvu  dAracmhun. 

1.  Jbahiib  de  SoDrnonville ,  dame  de  Rcngueflènc ,  de  CrouAes,  Ccc  xnoiiruc 
«X  lyij.  fans  cnfans  A" Antoine  dr  Renry  ,  iVigncur  de  Bcaumonc. 

2.  Maacubimtb  de  iiournonvillc ,  hcnta  de  la  lurui ,  &  avoit  tpuulc  en  1^14. 

deTlods,  cheialkc  iagooic  de  S.  L^,£oavetiiaiK  de  Gisvdmes. 

{  III. 
SEIGNEURS 

DE  H  O  V  R  E  C 

BARONS  DE  HOULLEFORT. 

PRINCES  £T  DUCS  DE  EOURNONVILLE. 


^^^^ 

Lfârteit  MU  I. 

c  }.  it  Boat- 
nunvilie ,  «m  1, 

M  (bt/i  berm- 
net  qtii  efi 
ScUm. 


1EÂN  de  Bournonville,  (ecood  fils  deJEANdeBoucnonvillefurnommc  Cht/lel^ 
&  de  JEANî^E  de  Selles,  maitimuz  iy-devuttf  .  8jj.  fut  chevalier  feigncur  de 
lovcedi»  cft  qualifié  ccuycr  de  la  chambre  de  Charles  U  Htriy^  duc  de  Bour- 
gogne ,  du»  des  ticres  des  anuées  1474.  &  1475*  ii  61C  camoune  chsceLUn  de  la 
forterelle  de  Haxddot ,  gouveznnir  de  Boulogne  (ar  iber  6c  lieaKiMiic  du  Boidoo» 
nois  pour  le  duc  de  Bonigogne.  H  moanic  en  1479.  après  atakfiiivi  «e  pdnce  en. 
toutes  les  guerres. 

Femme»  ISABELLE  ésa  Preys ,  dame  6c  héritière  de  la  TiHe  tt  do  diâteau  des 

Prcys  &  de  Caprts,  baronne  de  Houllefort,  &c.  fiHc  de  Jeisn,  fcigncur  des  C:ncs  g 
lieux»  2c  de  Madtlaie  d'Angcrlandc ,  dame  de  Wiichiouc^)  baconnc  de  Houilcion:*  ' 
iiit  matîée  par  oonmt  do  %6.  janvier  1447. 

Xi  Jean  de  Bournonville,  furnommc  U  Mo\x  le  venu  ,  chevalier  'c'-^icni  Je  Hr>- 
vrcch»  fut  ^levé  dans  la  roaifondu  duc  de  Bourgogne ,  il  commandait  en  147^* 
100.  hommes  dans  le  château  de  Boulogne ,  fut  gouTemcttr  da  château  de 
Httdelot,  puis  de  la  viHc  d'Aire  mourut  en  IJ26.  fans  enfans  de  Jeanne  de 
Seropy  *  fille  de  Jâcqites  de  Sempy,  baron  d'Ordres  prés  Boulogne»  t£  de 
Mâtffienu  de  Rcnty .  Il  fyt.  tmm  ea  l'^life  de  N.  D.  de  Boykgaefiic  mer. 
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Des  mémoires  portent  qu'il  c'poulaea  premietcs  noces,  pis  ocdce  da  roy 
A        Louis  XI.  la  dame  d'Ateftranes. 

2.  GiULiAUMB  de Bournon ville, fcigncurd'O^Tinghcm,  mourut  à  ]i  guerres. 
'  j.  JEAN  de  Boamoaville,  II.  du  nom  de  cette  branche»  ieigoeur  de  Capics* 
qui  fiiic. 

4.  Antoine  de  Bournonvillc,  tcfla  le  7.  janvier  1497-  &  élut  fa  fc'pulture  dans 
r^lifc  des  Cordeliets  d  Hddin  i  ^am  de  BournonviUe,  dit  desPreySf  chevalier 
îeigneur  de  Câpres*  fonda  le  10.  man  1500.  iin  obit  perpétuel  en  oette^gUfe 

Sur  l'ame  d'yfffftine  de  niv.irnonvillc  fon  freic. 
ftÔMB  de  Bournonville,  protouotaire  apoftoliqoe. 
AMB  de  Botttnonvine>  époats  MfÊU^  de  Bemieules»  (dgoear  de  Bea»> 
Roy  en  Artois. 

7.  Elbomoub  de  fioumonville»  mariée  1*^.  à  N.  fcigneui;  de  Flotinghedun ,  2°.  à 
fem  de  Tiemeflênc  >  (dgneur  de  la  Ro()aet  JttUme  de  Boamonville  fon  frère 

B  lui  fie  un  legs  par  fon  tcflament  du  7.  janvier  1497. 

8.  AbluENME  de  fioumonville }  tcmme  de  Jté»  des  Marquez ,  fei^neur  de  HcUoy» 
de  Bemicnes  te  de  Badmdci  cft  nomméedansle  cetbmentd^MMMdeBoai* 
nonvilfej  da  7  janvtec  14^. 


t(4rte!e  dtii.diSeWes  t 
M  x.d'»r  «  }.  harti  dt 
JMi$  1. tn (htf  &  i.m 
fmtt  0m  *f  des  Prés  « 
du  j  .4  fffmé  4$  ètlUt' 
m  d'ét-uT  4u  lit»  4$ 
gutkUt  ,ân/^.dt gucsltt 
4  ta  btndc  d  C7  ihi:gt  d$ 
5 .  ttutttâux  dt  gutttUi, 
&f»itUtttt4ê  BOIUBMH 

ville. 


xiv. 

IEAN  de  BflanKmvillet  H  dn  nom  de  cetn  fannehe>  fiirnomm^  des  frit  y  che* 
vaiier  (êigneur  de  Câpres,  baron  de  Houllcfort,  châtelain  de  Hardcîor,  maître 
des  eaux  8c  Forets ,  gtand  veneur  du  fioulonoois  &  erand  louvctier  d'Artois, par- 
■        le    .  avril  1491*  avec  6  mere  <e  foo  frère  a!nc  les  Uens  de  fon  pete,  lêrvic 

en  la  guerre  de  Naplcs  l'an  149J.  fous  le  roy  Charles  VIII.  à  la  tcte  d'une  com- 

Sgnic  de  zs.  hommes  d'armes  &  de  500.  archers,  &  mourut  l'an  îjij.  aprc's  avoir 
Cfonteftament  olographe  le  11.  feptembre  15  ■^  par  lequel  il  ordonne  là  fepul- 
turc  devant  l'autel  de  S.  Nicolas  de  Vcglife  paroiUlalc  de  Carly  en  Boulonnois. 
D     Fcramc  ,  HELENE  de  Sucquct,  dame  &  heriticrc  de  Lauvin,  dcMontignyficdc 
Gnai^rel  en  Artois,  fille  unique  de  Chxrlti  Sucquct  de  Sapignies,  &  d!lfiMk 
d'Alcnncs  tante  A'OâMtrei  da  Biez  ,  maréchal  de  Fr.incc,  clic  tut  maricc  le  2^. 
avril  1490.  tefta  le  ij.  oûobre  1527.  &  fut  enterrée  aux  rcligiculcs  de  lamtcClaircà 
Cambcay  km  l'autel  de  N.  D.  que  (on  fils  fit  ériger  enifjf.Sco&tt  fit  polet  fes  armes. 
1.  Charles  de  Bournonvillc ,  fucccda  à  fon  pere,  &  mouiUt  l'an  iji^.  àos 
avoir  été  marie  ;  il  laifla  deux  en&ns  naturels. 

I.  François ,  bîttri  de  Boitnwtvilte. 

II.  Kntoiacuc,  titdrde  Je  Sottrimmille,  ^ 

£     3.  GUY  de  Bournonvillc,  (cirncur  de  Câpres,  qui  fuit. 

3.  Jean  de  Bournonvillc,  clicva.icr,  Ieigneur  d'Ow^ringhen  Ce  de  Bedottatte, 
baron  de  Baingthun,  tefta  le  17.  janvier  i;77*  ^  monitti  fins  avoir  été  ma- 
néi  il  hifla  <&»  fiU  nanueis. 

I.  Antoine,  bitord  de  Semmonvittetfi^iiemr de  U  Morliert. 
n.  Jean ,  bittfd  de  BtHnmwlkffisim  i€  k  »g*  »àtaai\».  poftccité  icsa  rap- 
poicés  cy-apt6,  X 
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4.  Martih  de  Boomonville ,  chevalier,  (eignear  de  Val-Entin  ,  de  Sacertinh  A 

Se  du  Vcrtbois ,  gouverneur  des  ville  &  cliiceau  de  Monncml  ,  avoir  e'poufc 
Jeitmie  Blondci-Joigny ,  il\càc]*cqius  Bioadei'Joigny ,  baron  de  ficUcbrunc, 
icigncur  de  Turbi nglicm ,  de  Lannoy  &  de  Malcamp ,  &  de  CÊthemt  de  Marie  ; 
il  n'en  eut  point  d  cnfans.  Elle  le  remaria  à  Cltudt  d'Ailly,  (cigncut  dc  Moi»» 
^ccouli  chevalier  de  l'ordre  du  roy,  avec  lequel  elle  vivoit  en  i$74> 

ïiKrqucttc  , /î//^  fis! ur elle  de  Martin  de  Beumwville,  ejl  tummte  dmi  le  t^muM 
ét  Jcaa  ae  SmnwvUU  ^  frar€  de  fi»  ftre»  d»  mm  ie  jâitvur  1^77. 

5.  ]xanne  de  Boumonvtlle»  ièmine  de  Tratfns  de  Hodicq,  fcigncurdc  Courte- 
ville,  lequel  tcfh  le  16.  mars  1)50.  Soa  pece  lui  avoic  laiUc  1500.  iiv.  par 
fon  teftamcnt  du  11.  fcptembre  i}. 

Marcueritb  de  Bournonville ,  c'poula  par  contrat  du  19.  avril  1540.  TU» 
liffe  du  Moulin  «  feignear  de  Courmonc»  fiU  unique  HOtUm  du  MoûliB*  M- 
^ncur  de  Courmont.  Son  «Mii  idb  le  19.  avril  1^40.  B 

9ttwttUc  de  Jcaa  it  tmrmmtiU  IL     mm  tfi^tur  de  Cfres. 

Gillette ,  bàtârde  de  Boitrmnville ,  ^  mwtÛÊUéi  m  t^ftâmtKi  JtAaSMOt  ^  iMr- 


d' Argent  ami, 

ronnc  d  er  Is 
qutut  f«itr(hél 


X  V. 


GUY*  de  Boonioovflle,  chevalier ,  fèignear  de  Câpres ,  de  Houtech  ,  de  Lan-' 
vin,  de  Montigny,  5cc.  baron  de  Houllcfort,  grand  veneur  du  Boulooois ,  liit 
fait  gouverneur  de  la  ville  te  du  château  d 'Abbevillc  par  latrcs  patcnccs  du  roi  Fcan^  ^ 
^oîs  L  du  9.  novcndbce  154s.  Il  mourut  l'an  1^44.  «prÀ  avoir  fiùt  de  grands  biens, 
a  l'exemple  de  (a  mcrc,  à  l'e'glife  de  Cambray,  &  avoir  teftc  conjointement  avec 
ia  fiemtnc  en  la  ville  de  fioul<^nc  le  18.  juin  i;4z.  Il  &t  un  fccond  ccftamcnc  le 
dernier  oâobie  1^44. 

Fctnmc ,  ANNE  de  Ranchicoan,  fille  &  héritière  de  Tierre  fcigncur  de  Ran- 
chicourc,  de  Divion ,  de  Gouy,  de  Rouy»  du  \klnil}  de  Hcnin,  de  Fournes,  de 
Warqoeshal ,  &c.  gentilhomme  ordinaire  de  la  chambre  de  l'empercar  Charles  Y, 
te.  SifchtlU  de  Noyelles,  dame  de  la  Capellc ,  fut  marie'c  par  contrat  paflc  au  châ- 
teau de  Divion  le  18.  juillet  1333.  Pat  cette  alliance  toutes  ces  terres  de  la  mai-  n 
ion  de  Ranchicourt,  avec  le  vicomt^  hL  la  baronle  dè  Barlin  «cquife  par  dmUt  fti- 
gncur  de  Ranchicourt,  fiere  S  Anne.,  palTcrcnt  dans  la  maifon  de  Boomonville. 
2.  OU  DARD  de  £ournonviUc>  comte  de  Hcnin»  qui  luit. 

2.  JiaMnb  de  Bournonville  ,  cpoufa  parcootrac  du  20.  juiller  15^4. /mv  de 
Bonnicres,  fcigncur  de  Souaftre&du  Mefnil,  gouverneur  de  Dunkcrquc  ,  fils 
de  Jta»  de  Bonnicres  ,  (eigncuc  de  Souallte,  &:  de  Jtéame  de  Lanooy ,  dame 
d'C^mont.  Jeanne  de  Bournonville  mourut  avant  fon  maryi  lequel  (è  rcma- 
tia  à  cUndine  de  Hall  vin,  fille  de  Gfa«d(  de  Hatwin  »  iogneur  de  Nieudcc  > 
de  l^>ùfe  de  Houchin. 

3.  4.  MADKLBMk  0c  Cl  AtTOB  do  BftunwoviUe  »  moctcsCant  tYoÎT  â^marlécs. 

XVI. 
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XVI, 

^  UDARD  Je  Bournohviiic,  comte  de  Hennin-Lictard,  vicomte  &  baron  de  B.ii  lisi  5r 

HouUeford,  ("cignoir  de  Câpres,  de  Ranchicourt,  de  Divion,  de  Bondu  ,  de  W  al- 
C|iMshd ,  &c.  chef  des  finances  du  roi  d'Efpagnc ,  tut  connu  d'abord  fous  le  nom  de  fngneur 
ii  Câfrfs  ^  puis  fous  celui  de  co/nir  ,{Hf>thi-  Aprc's  avoir  été  élevé  en  qualirt;  de  mtiim  Je 
Philipcll.  (uy  d'Elpaguc  djusic  patai&dc  l  empcrcur  CUades  V.  il  luivua  1  âge  de  ans 
ce  dernier  pcincclon  15)2.  en  AHemagoeott  il  marqua  tantdecoorageen  ailantrecon- 
nokrc  les  ennemis  auprès  de  Met?  que  l'empereur  le  fit  peu  après  capitaine  de  chevaux- 
légers.  Philippe  II.  roi  d'Efpagnc  le  ne  gentilhomme  de  fa  chambre  en  1560.  puis  il  eue 
un  régiment  Walon  .î  la  tête  duquel  iMcrvîK  ta  ficge  de  Mons  en  1572. 4e  à  la  défaite  du 
lice  Ours  <}ae  le  bacon  de  Gcnlis  vouloit  y  jctcec,  mw  à  celui  de  Vakndcitnes.  La  même 
mnée  il  (uivit  en  France  lecomce  d'Arcmbcrg  au  feoouct  des  catholiqaes  contre  tes  calvi* 
nides,  &  étant  revenu  en  I  landres  il  le  ftgnala  auprès  de  S.  Tron  loui  les  ordres  du  duc 

2  d'A^''^  >  ^  années  loivances  en  diâcrentcs  occaûons  1  de  mcmc  qu  aux  Hcgcs  de 
itiidelbourg ,  de  Harlem  «  de  Narden  te  aucws  places ,  &  (cconda  depuis  le  duc  de  Parme 
au  fie^e  de  Maeflrick.  Philippe  II.  roy  d'Efpagne  érigea  en  la  faveur  la  terre  de  Hcnin  en 
comte  par  lettres  patentes  du  7.  Tcptembre  mil  cinq  cent  (cptantc-neuf,  Le  pnncc  d  Orange 
hiî  offrir  b  charge  d'amiral  des  mas  de  Flandres*  pour  l'aniter  dans  fon  party  >  ileac  fiio 
cefTivemeni  les  gouvcrncTicns  de  Louvain  ,  de  Malines ,  de  la  ville  ?c  cîtAiiLÎlc  d'Arras,  & 
lût  lâit  capitaine  geaerat  de  la  province  d'Artois.  Il  contribua  à  confcrver  cette  province 
an  foy  cachoKqae ,  &  à  ramener  les  autres  ptovmces  Xi^alkmet  â  (on  obéiflance ,  ce  prince 
l'en  remercia  par  plulicurs  lettres  durant  l'aiMitc  mil  cinq  cent  (cptantc-nciif.  11  renonça  en- 
fuite  gcnereuicmcni  au  pofle  impuj::ant  de  capicamc  gênerai  d'Artois  pour  en  faire  gratifier 
le  vicomccde  Gatul,  marquis  de  Richebourg  puis  de  Roubaix  ,  afin  de  l'attirer  au  party  du 
roy  d'Efpagnc,  enfin  après  avoir  ctc  fait  confci  lier  d'état,  prel!>:!fnr  s,:  chef  des  finances  de 
Flandrcs>  liinuutut  le  ti.  décembre  i  âgé  de  ji.  ans  i\À:it  d  avuic  reiçù  l'ordre  de  la 
nitoD  d'or  qui  lui  éroit  deAine'. 

Femme ,  MARlE-CHRISTINE  d'Fgmonr,  fille  de  Z.4«W  comte  d'Egmont ,  prince 

C  de  Gavrc ,  chevalier  de  la  toifon  d'or ,  gouvcaicur  d'Artois  &  de  toute  la  Flandres  5t  Je  S4' 
Une  princeHe  palatine,  fsur  de  Tredmc  III.  eleâeur  palaim  ,  iût  mariée  par  cuntmda 
2z.  oâobrc  1  (79^  £Uc  fc  remaria  1  °.  avec  y<^/#i«;-(?M/£i»iM«deLalaincorotcdeHoocftrace» 
dont  elle  eut  un  fils  qui  fut  chevalier  de  la  toiion  d  or  &  qui  moarat  fans  en&ns  de  l'hcritie- 
redelamaifon  de  Barlaimont.  2°.  avec  Chtrlts  prince  de  Mansfcidt,  \\\s  k\c  Purre-Ernefl 
comte  de  Mansfeldc  >  &  de  Mtrg»triu  de  Bredcrodc  >  veuf  de  Dimt  de  Collé,  6llc  de  Chéries 
deCoflîS,  comte  deBtiflac»  Maréchal  de  France.  Marie-Chriftined'Egmonr  reftayeuve  de 
fon  troifiémemaryen  i^p^.ellcfut  chargc'cen  ijj»?.  de  conduire  en  Ffpagnc  Marguctite 
d'  utiiche  femme  du  roy  Philippe  111-  Ce  prince  l'honora  d  une  grandclli:  d'Flpagnc  avec 
la  iacolcé  de  pouvoir  nommer  s  cette  dignité  lequel  elle  voodrolt  des  deux  fils  qu'elle 
•voit,  ou  le  comte  de  Hcnin,  ou  le  comte  d'Hur-cllrate ,  comitielcroi  Ikiirv  IV.  avo;c 

1^  itigé  la  terre  de  Houllefort  en  duché  en  laveur  d'AiexMdre  de  Bournon  ville  ion  fils ,  l  ia. 
tention  de  Nbrie'Cbriftioe  d'Egmont  était  de  faire  déclarer  &  paflcr  la  grandefle  en  ftwur 
du  comre  d'Hoocftrare  lequel  mourut  fans  cr.fans,  elle  dcceJa  depuis  fans  déclarer  ni 
nommcràlagrandeiTc,  Se  les  guerres  éunt  lut  venues  pendant  ictcms  delà  mon  la  mailoa 
de  Bournonville  ne  pût  pour  lors  faire  rcconnoittc  cette  grâce.  L'an  1^00.  le  roy 
Henry  IV.  crigcaen  (a  fîveur  la  baronniede  Houllefort  en  Boulonois ,  en  duché  pour 
Aiextndrc  de  Bournott  ville  iuu  fils,  à  la  recommandation  de  la  rcinc  Louiie  de  Lan<unc  veu- 
veduroy  Henry  III.  laquelle  étoit  fa  confine  germaine  s  elleacheta  en  1^07.  les  tcrresdc 
Pcrnes  ,  dcContcvillc,  Je  Iluplande,  de  Havetskerquc  &  de  Bournonville,  des  feigncor» 
de  Lamct,  à  qui  elles  étoicnt  tombées,  &lcnicme  ruy  tr.in(porta  en  160%.  (utlaicrrede 
Bournonville  le  titrededuché>yanilIantlabaronnie  Je  MouUetort.  \tyex  lts piecesrtpptrtrcs 
cy-^fv,in(  page  io6.  Elle  mourut  en  i6ti.  à  Bruxelles&  hit  enterrée dîuuiagiaadeéglife de 
Hcnui  lous  une  tombe  qu'elle  avoit  £iit  faire  pour  Ion  prcnucr  mary. 
ALEXANDRE  de  Boumonville  L  du  nom»  duc  de  Bootnooville ,  qui  fuie* 

E 

XVII. 

A  LEX ANDRE  de  Bournonville  1.  du  nom  duc  de  Bournonville  comte  de  Henin, 
vkomte  &  baron  de  Barlin  Se  de  HouUctort,  léigneur  de  Câpres,  de  Ranchicourt 
de  Divion,  duMelnil,  de  Fumes,  dcBondu,deWafqucshal,deTami(i:,deBughcnout, 
deBaderode  ,deS.  Amand.deS.  Giles,  de  Belle  &  de  Sucvich ,  chevalier  Je  1,\  101  on  d'or, 
Bâqaic à  Bruxelles  le  i4.(eptembrc  ifS).  &  hiimcoiudcl'intanie  d  i:ipagncllabcUe-Clai- 
xe-iiagenie  d'Auniche,  lonverainede  Brab«it&  de  fbndies.  .Uvoyafcacafttite  enit^ie 
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&satiêulan  léoz  a  la  coût  de  Florence,  puis  à  ccîle  de  Vienne  en  i*o6.  étanKfcrtftCûr 
'-en  Flandres  l'archiduc  Albert  goovetneur  des  pays-bas  le  fit  gentilhomme  dcfachambrc  &  A 
le  députa  de  fa  part  en  qualité  d  amballadcut  à  la  cour  de  France  l'an  i*  ii.  «pielqucsdifficul- 

•  (et  (ur^nucs  poot  k  cérémonial  l'empêchèrent  d'y  avoir  audietKe.  11  ivtritconnimeftc^  de 

•  ferviren  i<07.  «Scavoit  eu  une  compagnie  de  )00.  Valons  qu'il  quitta  depuis  pour  une 
»  des  cinq  vieilles  compa^n  le  la  création  del  empcrcor  Chaclct  V.  il  euccncoceco  1614. 
'  une  compagnie  de  100.  iaiiccs  &  en  1^19.  un  régiment  de^îO0*i.  Walont  i  k'^etedefqoelf 

•  il  alla  en  IkibiiM  fiiivi  dTuD  Mitre  pareil  régiment  &  de  1000  ch cvaux qu'il  c(  irlt  j«i 
(ervicc  àc  l'empereur.  A  fon  arrivée  il  délivra  le  Comte  de  Boquoy  qui  étoïc  irés  ptcfle  dans 
Bud^citz ,  fc  trouva  eniuite  au  liège  de  Gratz,  en  la-mêtneaimécilbuicrecotmwfpeh 
ville  de  Pilca  il  perdit  un  œil  d'un  coup  de  mouiquct  ,  les  Walons  qu'il  commancioic  en 

•ftitent  û  irtitei  qu'ils  aflàtUiienc  bruiqaeaient  la  place,  remportèrent  d'aflauc&  y  pafletctic 
tout  au  fil  de  l'épéc  ;  l'annéefoivanceil  marctia  au  (ecotiTsik  Gon^alex  de  Cofdoae  gênerai 
de  l'armée  Flanfiandr contre  le  bâtard  de  Maiijt  ^  ic  ,  iclii:n;il.i  à  h  bataille  de  Flcnjrusai 
I6x}.  auficgede  Bceda,  an  (ecoursdc  fioileduc  &  en  pluiieurs  autres  occatiotts  jufqu en 
'  16  J I.  qu'il  tut  poOTVÔdogotwefncmentde  LlOe&dela  Flandres  Waldne.  L'archtdncCa» 
■  voitenvT  L  en  ui-.  (  ^  1  j  i  '.H^Jcurà  Vienne,  &  en  téjo.  auprésdu  roy  T.-ouis  XllI.  g 
l'avoit  tait  colonel  du  plus  ancien  r<^imcntWalon.  Après  la  mort  de  l'inËinte  KabcUc-Claire- 
EugenieilfiicbbKgédefëTetiteren  Frmoe,  s'alla érabliri Lyon  l'an  16^4^  &yinoaiutâgé 
dejo.anslc  11.  marsi«v<f.  Il  avnirfàir  de  p;ranv'.s  biens  au  couvent  des  Minimes  de  Bruxel- 
les ,  de  même  qu'à  l'hôpital  de  Tamifc  en  Flandres  qu  il  avoit  foit  bàtuen  i6zo.  avec  un 
«eonvenc  de  religieofes  tioTplraHeres  de  l'ordre  de  S.  Dominique  «  pour  le  dérenrir. 

Femme,  ANNE  de  Mcliin ,  fil!cdc/»^rr^  de  Melun ,  prince  d'Epinoy ,  marquis  de  Ri- 
Cheboute>  &  àïH^tltte  de  Montmorency- Bours,  futnuciée  le  $.(epiembrc  i£i  i.  &mou- 
W  le  I C  oèbnbre  1  tf8.  Vtyez  t/i-ievmt  pxge  2  j  2. 
•x.  Ferdinavd  de  Bournor^viilc  .  fe  tuaa  fiiuxelteeoiéxa.éMitcDinbéd'littrlMitcobàri- 
ge  de  7,  ans,  &  hit  enterré  à  Hcoin. 
^  ALEXANDRE  HYPOUTE'BALTa2ÂR  de  BeamonvUle,  duc    priilee  de 

Bournonvillc ,  qui  luit.  ^ 
•j.  AuBiiot»&>FRAN<fois  Duc  de  Boiirnonville ,  pau  de  France  ,  ktgncur  de  Fampoux 
&deRfrttXcn  Artois,  de  la  Macie>TiHy  au  dioccle  de  Sens,  &c.  s  attacha  au  fervice 
de  France,  comhutiten  piemontenqualité  de  capitaine  de  cavalerie  &  (c  trouva  ea  . 
1642.  au  combat  de  Honnecourten  Flandres.  ïl  fiit  fucccflîvement  maréchal  de  batail- 
le, colonel  d'infanterie  &  maréchal  de  camp.  Le  roi  Louis  XIV.  érigea  en  fa  fiiveurle 
duché  de  Bournonvillc  en  Pairie  par  lettresdu  mois  de  (eptembre  itfp.  qui  ne  furent 
pointenregiftrées  (elles  ont  été  rapportées  cy-dcvantp.  8otf.)  &  au  (acre  de  ce  prince  le 
I        7. juin  1^54.  il  reprcfcnta  lecomte de  Champagne,  ilfiit  enfuite  poarv&deklcliaigb 
de  chevalier  d'honneur deUceineMarïe-Tbereled'Aixncbefic  du  gouvernement  de 
Paris  en  \66<s.  la  noct  du  Cardinal  de  Mazarin    la  dilgTaoe  de  M.  Fouquct  arrivées 
l'année  fuivante  l'obligèrent  dequitter  la  cour  &  de  renoncer  à  fesemplois.  Il  cmbra0â 
l'état  eccleliaftique  >  fat  (ait  prêtre  après  la  mort  de  fa  femme  &  mourut  en  ioa  châtean  ' 
^laMottt'Tttlvpr&de  NogenritirSeineleii.  de  décembre  i69j.  il  fut  enterré  au 
prieuré  des  filles  de  S.  Btiiolt  d;  clccc  ville ,  oà  il  s'ctoit  retire  apre's  h  mort  delà  fcm- 
me*&dont  il  avoitécêlcreftanratcur,  foo  corps  futînhumédaiuréglUci  iieseauaiUes 
éins  lecloître,  8e  fonooeor  dans  le  diœur  des  rcligieufes. 
Vcmmr,  î  uc  rece-FraNi^ûise  de  la  Vieuviile,  fille  &;  héritière  de  Charles  duc  de  ta 
Vicuvillc,  bâton  de  Rugles,  chevalier  des  ordres  du  roy,  prcmic:  capitaine  de  tes 
gardes  du  corps ,  grand  fancoaiec  de  France,  fuijmendant  des  finances ,  &  de  AUm 
Bouhier  de  »aiate  Geoevievé,  lîictMrideleky.  avril  i6if,  te  mourut  le  t».janviec 
l<78. 

MAitfB-FRAftçoBB  de Boumontflle,  daniedupalaisdelaivine»  néecA  t6^€.  épouù 

le  ij.  aouft  KTyï.  Ame  JnUi  de  No.iiIIcs,  duc  de  NctiIIcs,  Pair  &  maréchal  de 
France ,  chevalier  des  ordres  du  roy ,  gouverneur  de  RoudîUon ,  viceroy  de  Cacalo*  £ 
gne  ,t:apitainc  de  la  première  comp^nie  des  gardes  du  corps,  (ils  aîné  d'^AMfduc 
deNoailles ,  Pair  de  France  ,  chevalier  dc<i  or  lrr^  à.u  r  v ,  ^-  de  Leuifi  Boyet  dame  • 
d'atout  de  la  reine  Anne  d'Autriche.  Vtjtx.  tmtli .  decHte  ht^nrtf  791,. 
4.  Jacques  de  BoumonviHe .  vicomtedeSatUn*  monracran  i^44.^dei7.«ns>  8e 

ftitcntcrréenréglifc  S.  Euftacheà  Paris. 
f.^OLF  ANC-Guillaume  de  tiournunviile»  vicomte  &  Baron  de  Batlin,  &c-  prit  le  ti- 

tte  de  duc  de  Boutnonville  Ion  fiteie  ÂUxuUrt  ,  accompagna  dés  l'an  1^47. 

dans  Ces  expcdirinr;<;  [■)  Allemagne,  étant  capitainf  d  rrfinrcnr  ihn'-,  fon  régiment. 

il  commanda  caiiucc  ua  regimcoc  de  t&e».  hoiumc^  liiaUucccic  Allemande»  à 
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'la  têteduqucUl  fecroova  i  liptilede  Moazoa  eo  i6f  o.  &  à  la  bataille 4e fi.nbel  où  il 
'ftt  fait  priionnier.  En  ié$t.  iipd&ai  Fnace,  eoiébattir  pjiir  le  prince  de  Condc  préi 
Paris.ac  fut  b!cQ"c  enfuite  dans  le  foflé  de  la  ville  de  laintc  Mcnchoud  que  l'on  attaquoic. 
Il  fe  trouva  encore  au  (icge  de  Rocroyacàceluid'Artas  en  1^54*  tenu  en  I6}6.delc 
.  jeneidtns  Valcncfcnnet  que  (on  frcredâoidoic  {mor  le  roy  d'Efpagne.  Il  le  diftingiM 
aufecoursdc  cette  piicr  de  même  qu'au  ficgcdc  Dunquerkccn  milfixccnscinqiunt- 
huit  ou  li  détendu  avec  beaucoup  de  valeur  la  connc-cicarpc ,  fut  £ut  pcUonniei  à  U 
dcfâi  te  du  prmcc  de  Ligne  prà  Comines  >  &  n*«ibriac  fii  liberc^<)a*i  la  paix  des  Pytcn* 
nées.  Dans  la  fuite  il  fut  créé  gcncrat  <lc  bataille  ,  commanda  dans  la  ville  de  Moiu  en 
labfence  du  duc  d'Adchoi  qui  enétott  gouverneur,  puis6K  pourvu  du  gouverne* 
ment  de  Vakndennes,  &  enfuite  décelai  de  Bruxelles  l'an  167^.  Il  moumc  dans  fon 
château  (!cSarsprc's  de  Mnn5,îc  11  feptembre  fut  enterre  à  Sars  avec  fa  femme 

11  avoiccpoufc  en  16 ^y.  AiiVff  £mwtie  Harchie),  dame  &  facriticrcdc cette  Maifon, 
4c  des  terres  de  San  Ôc.  de  fidgay ,  oe  Jaqoelletl  n'eue  point  <l'en£ins  &  qui  OMNim  le 
XI.  oâobce  i6*i. 

"6,  PHiLippe-DoiliNiQtiE-ViCTOii.  dcBournonviilc,  ichtCarmcdéchauiïc-,  cctutifa 
GOofideration  quele  Duc  &  prince  de  BanmoovîUe  Um  ftete  ficdegrands  biasaux 
religieux  de  cet  ordre  établis  à  Mens. 

7.  JEAN-FRANCOIS- BENJAMIN  de  Bournonvillcdontlapolictuc  luit  cy^és 
§.  IV. 

8.  Isabellb-Mabib  de  BoumonvUle. 

9.  CHiiZTiBitiis  de  BoufoonvUle ,  daniedn  palais  de  l'infiuite  I^lle. 

10.  Akne-Eucenie  de  Bonmanfille»  icli^eufe  CanadiK è  Anvers  aptes  aveirété 
chanoinefle  à  Moos. 

11.  EkiifisTiKBde  Soumoovilleydunechanoindle&Klaulxugc»  puis  chanoinefle  tega» 
2       liexe de  S.  Augaftin au  couvent  de.  Bailaymonti  Braxelles. 

XVIII. 

ALF.XANDRE-HYPPOLTTF-BALTAZâR  de  Boumonville.  duc  &  prince  de 
BoutooQville,  corme  de  Hcnin  «baron  de  Caumont,  leigneutde  Ranchiooutt>  de 
Divion  »  de  Mcfnil,  dcFnrnes  ,  de  Bondu ,  de '^afqucshal ,  deTamKe ,  8rc  marédid 
gcncraldcs  atmccsdc  l'eniperL.it  ,  puis  dccellcs  du  toy  d'F-lp.if^ne ,  viccroy  de  Catalogne 
de  Navarre  j  chevalier  de  la  toifon  d'or ,  fut  élevé  dés  fa  première  jeunelic  à  Bruxelles  ea 
tqualifédemcninderinfinceUabelle,  qui  le  pourvut  en  itf^i6.  d'une  Compagnie  d  infini* 
terie,  &  en  iiîî  j.  (on  pcre  l'envoya  à  Pans  pour  y  apprendre  fes  exercices,  d'où  il  p^'^a  en 
i6j7.àlacour  de  Savoye.  L'année  fuivanie  il  tut  faitcapicaine  de  cavalerie  dans  le  rcgimcnc 
du  comte  d'Oftfirî(e-IUtbeig,avec  lequel  il  paffa  en  Allemagne  de  fe  trouva  en  diverfes  occa- 
(îons,couinicàlaprifcdeCreutznaccn  1 640.  &  à  celle  de  Oorftcin  en  !6'4i.Il  cutlamtmc 
année  un  régiment  d'infanterie  Allemande,  &cn  164).  legouvcrnetncni  de  Ham  capitale 
C  ducomtddela  Muck;  il  y  OMiniint  les  Rccollets  dans  leur  couvent ,  malgré  les  oppoiitions 
des  habitans  qui  cmirnt  hérétique*:.  Pcndanr  qu'il  fortifioir  cette  place  Je  manière  à  ôtcr 
aux  Hcfliens  te  aux  Suédois  du  général  Konifmark  l'envie  de  l'y  venir  attaquer ,  li  fut  iait  en 
'  itf44.  gouvcmeurde  Meppen  ptacefone  dcl'évéchéde  Munfter,  &  après  la  Campagne  il 
retourna  à  fon  premier  porte  de  Ham.  L'année  luivantri!  !?  (ïgnala  à  la  leconde  journée  de 
Nordlingue,  il  y  fît  les  fondions  de  gcncral  de  bauiilc,     y  commandoit  les  croupes  du 
oeccfede^eft^Uet  Uyeeçut deux  coups  dansfcsarmes,  &prit  quelques  dnpeauxfuc 
Jcs  ennemis  :  le  commandement  des  débrts  de  cette  armée  lui  relia,  le  marccha'  comte  de 
Gelcu  bc  le  duc  de  HoIRein  gênerai  de  la  cavallerie  ayant  été  pris  d.ins  le  combat.Fcu  après  il 
re«;ur  enooiredcux  coups  dans  fes  acmeicnaUanc  tecoonokrc  la  pbcc  de  Wtmphen.  Revenii 
dans  Ton  gouvernement  de  Ham»  t!  donna  tous  (es  (oins  les  années  16^6.  &  1 647.  à  cùnfec- 
ver  les  places  de  la  Frite  orientale  contre  les  entreprifesdu  comte  de  Konifmarck»  auquel  il 
fit  lever  les  fiegesde  Meppen  &  de  Paderborn  en  1648.  La  même  année  il  (ccourni  deux 
fois  te  gênerai  Lamboy,  àNeus.&àRheoea  présdeMunfteti  il  en  fut  cécompcnié  parla 
£  patente  de  gênerai  de  bataille  dont  î1  avoir  faic  les  fmftions  Vannéepréœdenie  dans  les  cer- 
cles de  Wcftphaiie.  En  1649.  l'empereur  Ferdinand  III.  le  fit  gcnciîhnmmc  de  fachanibrc» 
&  le  roy  d'Efp^nc  donna  ordre  de  le  rétablie  dans  les  biens  de  U  naailon ,  que  la  chambre  des 
finances  de  Flandres  av<»itconfifqoee  fur  le  duc  de  Boumonville  fon  prte  lodqo'tt  Icrerira 
des  pays  bas.  Apres  la  p.iix:  Je  Mu  iflcr ,  i!  i  t  )urna  chez  lui  u  1  il  t"  .  i      rei^uncnc  d'inf  jn- 
(ehe  Allemande  t  dont  il  donna  le  commandement  au  vicomte  de  Barim  Ion  frcrc ,  qui  icr* 
vit  au  fiegede  Mouzon    ailleurs.  En  itf  f  o.  il  entra  en  France  avee  ledoc  de  Vinrâiberg 
pour  appuyer  le  prince  de  et  n!',  dans  l'armée  duquel  il  rut  le  commandement  de  rartillcne 
U  de  l'uifantctic d'£(paguci  li  le  trouva  enfuite  en  di vcrfcs occalions,  aux  lièges  de  Retbcl  H  de 


•^o        HISTOIRE  GENEAl.oaaUE  ET  CRRONOL. 

RocroytOÙil  reçut  une  violente  contuiioo>  U  eut  Ion  chapeau  percé  cTanebaUc  de  înoO(qaft 
'  qui  hii  effieora  roretlle.  Il  coarat  de  grands  rïfques  au  fiegc  d' Atns  en  itf  ^4.    kitfi^ue  les 

François  curent  force  les  lignes,  il  fui  le  dernier  qui  fortit  de  la  tranclicc  fe  retira  en  bon 
«rdieà  Cambray.  L'année  lui  vante  il  deilendic  la  ville,  de  Condc  pendant  quatre  (nots,&ne 
«endir  cette  place  que  par  ordre  dcTAfdiiduc  Leopold.  IHoudnc  le  fieee  de  Vakwdcaaet  A 
-îrcnte-un  jours ,  tlonnaic  tcmpsàDom  luan  d'Autriche  &rîii  prince  de  Condc  de  !c  venir 
•dégagée  Le  roy  d' Elpagoc  le  créa  prince  de  BouroooviUe,  &  attacha  ce  titre  à  la  ret  ce  Bug- 
-tienhoat  en  Bralanc  par  letuesdonn^csiMa«lcid le  1  a.  juillet  1658.  rappotiécs  par  Chry- 
lûln  ,  p.  171.  Z:  ftiiv.  Il  fcrvic  depuis  en  qualitc  de  gouverneur  gcncral  d' A rr ois  I  r  '  harlcs  II. 
loyd  trpagnc  kquahhc/rw-fiber  ^/«i  coiijin  dans  les  lettres  patentes  de  gouverneur  &  ca- 
ipitatne  gênerai  du  pays  d'Artois  du  a  l.niay  itfM.l.a  pais  des  Pyrennccs  donna  lieu  au  prince 
deBouvîjonviîIc  dcpaiFer  en  France  en  ^6f^c.  où  le  roy  lui  accorda  les  honiKurs  du  Louvre 
conjoiuicmeni  avec  Ion  frcic  cadet  qui  cnjouilloic  depuis  quelques  années.  La  guerre  te» 
comincnç4  en  16<Î7.  &  l'obligea  deréfider  dans  ton  gouvernement  ou  auxcnva  oni  de  l'Ar- 
tois,  d'où  il  enleva  pluficurs  convois  à  l'armec  de  France.  Il  fut  appelle  à  BruM-Ucs  en  i6j2.  g 
pour  les  nouvelles ibrtifica  ions  que  l'on  y  lit ,  Hciï  eut  Iccomiuandenicnt  des  troupes  qui  y 
«RNttlt)pcn  après  il  eut  ordre  de  palier  en  Allemagne  au  lecours  de  rcmpereur,&  il  y  fut  ctcie 
maréchal  général  de  l'armc'c  de  l'empire,  dont  il  fît  les  fondions  du  côté  de  Paderborn  avec 
I  cicdcurdc  Brandebourg ,  il  les  continua  l'an  167 {  en  Allemagne  fous  les  ordres  du  comte 
dcMontccucuUi,  gcnetalifllme  de  l'armée ,  &'cnfon  abicnce,  il  contribua  beaucoup  pac 
fa  conduite  à  la  pri^  de  Bonne  donc  il  avoit  conicillé  le  ùége,  La  même  année  il  iuc  taie 

Sentilhorome  de  la  cliambrc  de  l'cmpcrcor  Leopold  &  nommé  chevalier  de  ta  Toifon  d'or , 
ont  il  ne  reçut  le  collier  qu'en  167^.  dcf'  m.ims  du  comte  de  Montccuculli  .•  en  1674.  il 
empêcha  les  François  de  fiaire  le  fîeg:  de  Limbourg,  puis  étant  rapcUc  dans  le  Palatinat» 
il  ram%ffa  les  débris  de  l'armée  impériale  qoe  le  marddut  de  Turenne  avoit  défaite  à  Sint- 
zcim  ,  lîc  avant  palTe'  le  Rhin  fur  le  po:'.t  de  Stra^'ooui;; ,  it  fc  trouva  aux  combats  de  Ladcm- 
boutg  I  i'Etuheim,  &  àccluidc  I  uickcimprcs  Coii^iar ,  qui  Icdonnalc  8.  Janvier  i^/j. 
L'annéefùiTanteleroyd'EfpagneletîtpaiVcrenCaralngnepoury  fervirenqualitédenieflre  q 
de  camp  général  &  dcconicillcr  du  conlcil  iuprtme  de  la  guerre.  La  révolution  arrivée  en  Si- 
cile^ obligea  le  loyd'Ëlpagne  d  cnvoyci  le  duc  ô(  pin.cc  de  Bournonvilleco ce  royaume  pour 
ycommander  fon  armée ,  il  y  miva  en  mil  fix  cen  t  <  ep  c  a  n  ce-  (epc  &  d'abord  il  fàrpric  la  force* 
rclTe  de  la  Mole,  te  s'empira  d'autrc<;  portes  voiiins  de  Mcflînc,  ccquiobligca  pcua- 

jitcs  cette  capitale  à  rcnti er  sous  l'obciUance  de  Ibn  (ouvetaio  :  il  eut  enfuite  la  vice-royauté 
eCanlogne,joinrèàla  charge  de  capitaine  général  des  croupes  dans  cette  province;  enfia 
il  fut  nonmic'  viccrov  5;  capiraine  gênerai  de  Navarre ,  te  mourut  i  Pampelune  le  20.  aouft 
1^90.  Son  cœur  lut  inhume  dans  l'cglilc  des  Carmes  de  la  même  ville,  &  ion  corps  tranfpot- 
té  à  Bruxelles,  oii  il  fut  enterré  dans  la  (epulturc  des  ducs  &  princes  de  Boutnoavillc,  quiefl 
dans  rcg!i(c  des  Carmes dechaulle'«  Il  étoir  trc's  habile  dans  les  mathématiques ,  dans  la  con- 
noillanccdcs  médailles  &  de  l'hiiloirc,  &  dans  pluficurs  autres  Iciences  ;  le  ruy  d'£lpaguc  le 
qua]ifie^<rfWi&<r<^/<«/(0/ir//»dan$lealettrespatcntesdu  i.  feptcmbre  16S51.  par lelquelles 
il  érige  à  fa  pncrc  !,i  (cigncuric  df  Sars  en  marquifat ,  en  faveur  de  Wolfing  de  BotunonviUc» 
baron  de  C.aprcs,  tils  i.:e /r.i/7f-i);i-iV«y.<«iWi  marquis  de  Bournonville.  '  O 

Femme,  jt  ANNE-ERNESTlNE-FRANCOlSE  prmcclTe  d'Aremberg,  troiGcIne 
iillcdc  Phtliffe-  Charlti  prince  J' Accmbcrg ,  duc  d' A  rfchot,&  de  CUire- I/âbelle àit  Barlaimonc 
fa  iccondc  lemmc ,  fut  maricc  le  14.  may  16  56.  mourut  en  couches  |c  10.  oâobrc  16^5. 
&  fut  enterrée  dans  la  même  fepulnitedesdiio  K  princes  de  Boucnonville  dans l'égUie des 
Cames dcchaufTés  de  Bruxelles. 
'  i.ALCXAT«DRE-£RHfcST-FKANçois  de BoumonTitle»  iBorc le tf. novembre  1^58.  âgé 
de  1)x  mois. 

a.  Ai.EXAii£i&fi-CHAai.Es-FAAii(Ot$  de  Bournonvillei  né  le  a.  avril  i6f^.inotuttCaii 
mois  de  leptembce  iMo. 

3.  AL£XANDRË.ALBERT.FRANCOISBARTHELEMY>  pcinoedb  Boumon- 

viUe,  qui  fuie. 

4.  AMNB-Maitre-FftAMÇOtSB  de  Boamonville,  née  le  8.  Février  itf  ^ 7.  époufa  ea  1  ^7  a.  g 

Phihppe-Fmmarmtl-Ferdtnênd-lran^ois  Je  Croy,  Comre  de  Solre. grand  vciieur  héréditai- 
re de  Haynaut ,  lieutenant  général  des  armées  du  roy ,  chevalier  de  les  ordres,  fiUaiaé 
de  H^ft'Bmmmmd'AmmiM'AKér^  de  Cray ,  comte  de  Solre ,  chevalkr  de  la  toifbn 
d'nr,  i.<  A'IjiMh-CLtre  'àz  C.and  Villain.  Voyes.  à-ievmt fAge  658. 

5 .  Isabelle-Thbresb  de  Bournonville,  née  le  20.  may  1660.  fut  d'abord chanoinefTe 
i  Mons ,  de  époufa  en  \67%.  fbibfpt  d'Ogntes ,  comtedeCoupi^es,  meftre  de  camp 
d'un  rep  mer.  tXV^a  Ion,  chevalier  de  l'ordre  de  la  toi<on  d'or. 

6.  MARi£-f  AAt^pisc  de  Ëtoutaonvillc,  n^leao.  Icptcmbrc  166^.  cbanoineûèà  Mau,'- 

beage 
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bcugc  ,  puis  madcc  à  Claude  Richaidot  tomrc  de  Garncrage  icigocut  de  Gruthufe 
dit  le  baron  de  Lambeke  &  le  prince  de  Stienhyulefils  d'AJexandccRichardot  8e 
d' Albcttnic  de  Schctz-Urfcl ,  il  mourut  à  la  flcar  de  (on  agc  fans  pi  «ftcritc  dernier  mâle 
de  (a  fanulle  C*)  éunc  mettre  de  camp  d'un  icgiiiwni  de  dragons poutkfçryisc  du  (^^^j'^Jj^^^^^^ 
cqy  d'EJpagne*    ■  Utct  Vk  le^iUiot 

{).«&. 

LEXANDRE-  ALBERT-FRANC01S-RARTHÉL£nIV  ,  duc  &  princfe 

y  Bournonvillc,  coma-  dc^îcnin,  marquis       Riîbo  iig,  vicryTire5:  baron  de  Bac- 


lio,  baron  dcCaumonc,  kigncm  ce  Tatuilcj  Je  S.  CîiUt.s,  de  ikgics,  d'Haravcine,  de 
Lezin ,  du  Bois- Bernard  ,  de  I  iaclicv  illo ,  de  Svcwick ,  de  S.  Aman..! ,  de  Baflcrode,  de  Dî- 
B  vion ,  de  Ranchicourt ,  de  Mclnil ,  de  Nos  elles ,  ùe  Rouy  >  de  Gouy ,  de  Rcbrcuves  >  de 
Bondu,  de  Walqucfal  &  de  Fumes,  naquit  a  Buixellcs  le  itf.  avril  ï66z,  fut  envoyé  en 
France  il  âge  de  p.ans  poury  ctreclcvcauprés  d'^fw^rwyi-.ducde  Bournonville  Ion  oncle* 
fut  lait  };ui  !on  de  la  compagnie  des  Gendarmes  de  la  garde  en  1 6%  t.  dont  il  devine  cnfaite 
fous  Htutctunt    maréchal  de  camp  des  armées  du  rov;  il  lervit  en  i6Jij.  aux  lièges  de 
Courtray  ,  en  i^88.  àcelui  de  Philisbourg  en  qualité  de  volontaire,  en  1691.  au  fiege  de 
Mous ,  fi£ enfuUe  au  combat  de  Leuze ,  où.  il  (ie  diilingua  s  en  1 6  9   au  de'ge  de  Namur  Se 
à  ta  bauTïUe  de  Steinquerke ,  &  en  1  f  9    &  la  bataille  de  Nenrinde ,  où  il  reçue  deux  coups 
dt-  MoMiquec  ,  l  un  tjui  lui  per^a  le  poignet,  i^;  Faiurc  qui  lui  palla  au  travers  du  corps 
&  eue  lua  chcvai  eue  lous  lui.  Le  roy  le  qualifie  trés-eber^bienâmé  tMfa^vM  plulieurs  Ict- 
nes  ftcommiflions  des  a-  may  1692.  i  y.  juin  ]7ci.  21.  avctl  107a.  &  iz.  avril  1703.  La 
guerre  aynnc  rccomnicnrc  en  170 1 .  il  (c  tif)U'.  aà  routes  !cs  t  -impagncs  julqu'àfa  mort  :  étant 
tombé  nuladcà  1  armée  campée  à  Gcnap  &  Soignics.,  rélcâcur  de  Bavière  le  prclla  de  le  £uce 
potfcrdiezlalttnaîsayant  appris  qucratméefsifoit  un  mouvement  &:  quily  avoir  apparen- 
ce J  an  combat,  il  voulut  rcjointiLC  nuli::c  l'âat  où  fi  mabii;^'  l'av  iit  redai: ,  1I..S  qu'il  fut 
atrivé ,  il  monta  à  cheval  où  il  ccda  tout  le  jour  bi  une  partie  de  la  nuit  à  la  tcte  de  la  trou- 
pe «  ce  qui  ifrita  Cl  f^rt  Ton  mal ,  que  l'on  fût  obligé  de  le  reporter  le  lendemain  à  BcmieUes  » 
où  il  mourut  fix  jours  aprc's ,  le  ^  feptcmb:e  1705.  &:  y  htr  ente  11c  dans  iV'glilc  des  Carmes 
déchauilés  dans  la  ièpuùure  des  ducs  &  princes  deBournunvtlte-  U  avoir  tait  Ion  tclbmenc 
olographe  ï  Parts  dés  le  4>  mai  précèdent ,  auquel  il  fit  quelques  chang^mens  par  fi»  codid» 
les  des  lu  ^o.  &  j  i  ■  noii!>  fuivant.  ll.->VDic  beaucoup  de  pieté  &  dcieligioat  0£ étoic fiiJftva&C 
dans  la  connoUlaiice  des  médailles  6c  trcs  curieux  des  amiquttcz. 

Femme ,  CHARLOITE-VICTOIRE  d  AlbcitdcLuynes,  filledeIw/;.C*4r'/«d'Al. 
bert,  duc  de  Luync":,  pair  de  France,  chevalier  des  ordres  du  rov,  &  à'Aitneàc  Rohandc 
Montbazon ,  la  lecoudc  tcmmc,  tut  mariée  le  29.  aouft  lôSz.  iJc  mourut  en  couches  le  ix, 
may  1 70 1.  fîIftKUme  ly.  de  cette  htjlfiire  ,  f»ge  ifiS. 

!.  Ai.EXANDRE-Louisde  Bournonville ,  né  le  16.  avril  léS  3.  mourut  le  8.  mars  1*84. 
i.  ANNs-CHARtEsdeBournonvillc,  ne  le  i.decembic  16S4.  mourut  le  ii.  décembre 

^     j.PHILlPPF-ALF.XANDRE  duc  &  princcdc  Bournonville,  qui  luit. 

4.  Ancelique-Vic  roiRE  deBouraonvillc,  néele  ij.  janvier  16 otf.  époufa  le  j. janvier 
ijoS.Jcan-BdptiJleAc  Dutfort ,  duc  de  Duras ,  lieutenant  eenctal  des  armées  du  roy 

comrrj'ii'ant  en  la  hauiefic  baffe  Guyenne,  fécond  (\U  dej  dc^ues' Henry  de  Dutlort» 
duc  de  Uuras ,  maréchal  de  France,  chevalier  des  otdcci  du  roy,  &de  MM-gueriU-Fe&te 
de  Levis-Vcntadour.  f  'eyez  ci-devant  ^ptgeyi^. 

5.  PHiLiBERTE-HBMULsdcBouraonville)  néele  tf.novcmbre  itf^j.  mourut  au  mois 
d'aoufti<f9<f- 

tf.  DtWHWE-ViCTOiRE  de  Bournonville ,  née  le  ij.  décembre  169^.  futmarie'clc  14, 
mars  1710  à  i  Wor- Alexandre ,  marquis  de  Mailly,  colonel  d'un  régiment  d'inÊmtciie» 
£ls  puîné  de  René  marquis  de  MaUly ,  &  d'yime-Âtsrie'MàdiUmi'liiÊifi  dcMailly. 

E  XX.  - 

1j  HILIPPE- ALEXANDRE  duc  &  prince  de  Boumonvitte ,  comte  de  Henin , 
vicomte  &  Baron  de  Barlin ,  marquis  de  Risbourg  ,  baron  de  Caumonc,  leigncur 
de  Taraifc,  de  S.  Amand,  de  Balicrode ,  de  S.  Giles  ,  ôtc.  mellre  de  camp  de  cavalerie  , 
naquit  le  10.  Dcccmbw  ï<97.  eft  quaUfic  pat  le  roy  Wtt'thtr  &  ^'mm  a^àÉO/t  fil 
commiflion  de  mefttc  de  camp  de  cavalerie  du  i«.  may  17 15.  &  eft  lnoit  le  jutviec  I7a7> 
(ans  polteiité. . 

Femme,  CATERINE-CHARLOTTE-THERESE  deGnmmt.  iîne  d'^Mtf  V. 


^nom.  duc  deGramooripME&PittlcIialdeFmioe,  acdeWMnw<>C^'/<'»deNoaiUet» 
imc  y.  •  D  10 
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■fat  mariée  le  i7.mar$  1719.  &  a  cpoulé  en  fécondes  n6cc$\ci.6.  vmts  17  ij .  J  àequf s- Lms 
'dé'RouTroy  deS.SiinOD,duc<leS.  Simon,  pair  de  France  ,hls  de  Leuis,  duc  de  S.  Simoa»  a 
pair  de  VtUÈœ,UétGmviévê-frmfi!fedi^DtuSM-^ 

j;  I  V. 
M  A  R  Q.U  I  S 

£  BOURNONVILLE 

ET  DE  CAPRES 


d'drgent  smi» 
Umféf<(&  rmf 
Tonnt  d  or  l* 
queue  Jeutibé* 
Vféfttt»  fàlh 
tMt, 


XVIII.  '  I 

TîAN.  FRANÇOIS-BENJAMIN  de  Bournonville,  marquis  de  Bournonvillc  &  de  ' 
1  Risbooig ,  baron  de  Câpres ,  chcvahcr  de  l'ordre  de  S.  Jacques  ,  fils  puiné  «J'ALE-  ■  ! 
XANDRE  I.  duc  de  Boucnon^ille,  &  cfANNE  de  Melun  mmHumt^  tètkvâiH  f.  838.  , 
(cr\'ic  d'abord  en  qualité  de  capirainc  d'infanterie  dans  le  régiment  commande  par  le  1 
>icom(e  de  Barlin  ton  frère,  &  (c  trouva  en  i6jo.  au  ficge  de  Mouzon  &  à  la  Bataille  | 
de  Rcthelt  'oùil  re^ut  deux  blelTuces  de  lut  fiùc  prifonnier  n'ayant  encore  que  16,'  ans. 
Il  aflifta  en  itfjî.  au  fiegc  de  Rocrov  avec  fes  deux  frères,  &  à  celui  d'Arras  en  16^4- 
il  ^toit  alors  capitaine  de  cuiratTicrs,  ic  dans  l'attaque  des  lignes  il  ât  prifonnier  un  ca- 
]pitaine  François.  Apt^s  la  more  de  fon  pcrc  il  fut  fiiit  capitaine  des  anciennes  compa» 
gnies  d'hommes  d'nrmcs,  il  pafla  en(uitc  en  Catalogne  à  la  tête  d'an  régiment  Walon  , 
^onc  il  croit  mcllrcdccamp  &  fût  depuis  colonel  d'un  régiment  d'iatanrcnc  iiaut  Alle- 
mnd  en  Flandres ,  &  fâic  gomxrncur  de  la  ville  de  LîCCie  par  kcises  du  roy  d'Elpagne  dit 
14.  avril  1 68 1.  &:  fergent  gênerai  de  bataille ,  enfuite  gouverneucSc  grand  bj^illy  d'Oudenar- 
de,  &  enfî'n  lieutenant  gênerai  des  armées  du  roy  d'Elp;igne>  par  lettres  dd  odobre  169;. 
il  mourut  le  i<î.  avril  1718.  à  Namur,  où  il  eft  enterré  dans  i  cgiilc  des  Carmes  dcchaudcs.  _ 

LTcmme,  DONA-MARIE  de  Peraperttifa  Vila-dc-Manii  &  Cruylles,  fille  ainee&  ^ 
lierittcrede  N  de  Perapertufa,  vicomte  de  ]och ,  d  une  ancienne  maifonqui  eft  une  dct 
neuf  baronies  de  Catalogne.  Elle  fut  mariée  en  Cata  ognc  &  mour  ut  l'an  1660. 

Dom  FRANCOlS-ANTOIN£-GALD£fUC-IGNAC£  de  Bounumville  matquit 
de  la  Roupir ,  qui  làk. 

II.  Femme,  M ARIE-FERDÏNANDE  de  Noiicarmcs de  Sainte  Aldegonde,  elleavoic 
ctéchanoineiTe de  Sainte  Gcrtrude  à  Nivelle&  écoic  fille  de  frmtftu  Lâiiurâl comte  de  Noir* 
carmes,  &  de  Sainte  Aldegonde^flf  d'.<<jw/deOavre,damedeMiTemonc  &c.  heritiete  de 
cette  mailon.  Maximilien  comte  de  Koircarmes  &  de  Sainte  Aldcgondc  pcrc  de  François  La* 
mural,  c'tuic  cbcvalierde  la  Toifood'or,  chef  des  finances  du  toi  d'Elpagneaux  pays  bas* 
gouverneur  gênerai  du  pais  ttGomtid'Anois.  Marie  Fccdinande  mouruc  à  Oadenacde  où 
cileiueri^eduu  r^tiTedesRflcoteii.  ' 
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2.  N'rcîtf  t  Ji  srrH  de Bo»rnonvillc,  duc  Je  Bournor,vil!e ,  li.UGn de  Cnprcs ,  chevalier 
de  1  ordre  de  la  Toiion  d'or ,  gentilhomme  de  la  chambre  en  exercice  de  S.  M.  Cath. 
Philippe  V.  capiifaine  gênerai  de  fes  armées»  capicainede  (a  Compagnie  Flamande  des 
g.irdcs  dît  corps.  11 .1  commencé  a  fctvir  en  Flandres  en  qualité  de  cjpitaiiic  Je  cavalerie, 
puis  tut  fau  coloiicl  d'infanterie  &  brigadier  des  armées  en  1701.  àL  inlpeéteuc 
gênerai  de  l'infanterie.  Hn  1704.  il  hit  iâit  maréchal  de  camp,  U  capitaine  de  b 
A  compagnie  des  gardes  royales  des  hallcbardiers  en  Flandres  ,  le  j»-  octobre  170^.  il 
&t  hit  lieuienaat  gênerai  ac\  a:inci-s,  &:yafcrvi  en  cette  qualité  avec  diftinâioa 
(^ns  tes  fondions  qu'il  y  a  eiics  -,  en  1 709.  le  roy  le  créa  chevalier  de  l'ordre  de  la  Toi» 
fon  d'or ,  doiit  il  rci,ii:  le  coli;;i:  dcî  iniins  de  l'eleâeiir  de  Bavière  à  C  >mpirpnc  par 
procuration  de  S.  M.  Cath.  Lanncc  1710.  il  paflà  en  Efpagnc,ua  il  a  continué 
«  feivir&Êiic  les  campi^nes  avec  dillinâion  en  qualité  de  lieutenant  gênerai ,  ea 
1711.  il  fut  nommé  gouverneur  de  Gironne,  Si  commandant  des  Vigueries  de  ce 
difttiâ  &  de  Campredon,  en  171^.  au  mois  d'oâobre  il  hit  créé  grand-d'Efpagne 
de  la  première  cladc  avec  la  dénomination  de  duc  de  Boutnonville  ,  en  1718.  tlfitr 
hit  coaunaadani  eeocfal  de  la  vieille  Caftille,  puis  tait  capitaine  de  la  compagnie 
Flamande  des  garcKs  du  corps ,  dont  il  prefta  ferment  entre  les  mains  du  roy  ,  le 
lé.  juin  1710.  il  hit  nomme  gentilhomme  de  la  chambre  en  t7zr.  ayant  mérité 
l'honneur  de  la  confiance  de  S.  M.  Cath.  par  loa  zcie&par  iès  (ctvioes  dans  plu' 
fieurscommiffions  importantes  dont  il  fâchai^.  Depuis  S.  M.  Cath.  l'envoya  fon 
j  /L>a[ladcur  extraordinaire  &  {ilcniputcntiairc  aupre's  Je  l'empereur  an  mois  d'aoufl 


3.  Claude  de  lîoarnonvillc  die  A  chtVilier  dt  Bmrm/nvitlc,  co1û..c!  d'un  rcgimenc 
d'taiantctie  Walonne  &  brigadier  des  armées  du  coy  d'EijMienc,  lequel  en  coniîde> 
ration  de  fes  (ervices  Tavoit  nommé  maréchal  de  catnp  ks  aimées ,  mais  il 
mourut  avant  deprcndrc  polTciriondc  ccccechargeà  Memnele  6.  juillet  17 19. 

4.  MAMfi>BoiiMfi  de  Boutnonvilk,  n'cft  point  mariée  &  vie  en  17  jo. 


chambre  des  rois  d'Efpagnc  Charles  II.  &  Philippe  V.  chevalier  de  l'ordre  de  S.  Jac- 
ques ,  naquit  le  26.  juin  1660.  fit  (à  ptemiere  campagne  dans  la  cavalerie  de  Catalo- 
gne ,  fut  enfuite  capitaine  de  cavalerie  en  Sicile  >  âc  capitaine  des  gardes  ouîniflien  du 
duc  de  Boutnonville  Ton  oncle  vicetoy  de  Catalogne. 

Femme  ,  DONA-EMM ANUELLE  de  Eril ,  Baronne  d'Oicao. 
I.  Dom  FRANCOIS-SAVADORdc  Bournonvillc ,  vicomte  de  Joch  ,  qui  fuir, 
a.  Dom  Joseph  de  Boutnonville,  colonel  de  cavalerie  au  iscvioc  de  S.  M.  Cath.  aâucl- 
letnent  vivant. 

3.  Dom  Salvalior  de  Bournonville,  colonel  de  cavalerie  au  fcrvicc  du  rty  d'Efp4« 
'         enci  exempt  de  lacompagnie  Flanunde  de  (es gardes  du  corps  en  17  jo. . 
E    4.  Dom  Igwace  de  BonrnonviUe,  mounit  en  i7z«.  éont  colonel  de  cavalerie ,  & 
auflî exempt  delà  compagnie  Flamande  des  gardes  du  corps  de  S.  M.  Cath, 
5.  MariS'Icmacb  de  Bourooovillc»  maiiccà  N.  comte  de  R.obles>  marquis  de  Villa- 

nant ,  moaiat  en  170$. 
tf.  de  7.  EuLALifi  &  Amms  de  BounonvUle  &  Eiil. 


Dom  FRANÇOIS-SALVADOR  de  Bonnooville,  vicom«ede]odi,  baron  d'OtOMi; 
marquis  de  la  Roupit ,  feigneiit  des  terres  de  fagaenrics  que  pofledoit  6u  Ibn  pet» 
comnK  il  eft  dit  cy-defl'us. 
Femme,  Dona  MARIE -MARTINE  Funes  de  VUlaponde-Arino-Saiù  de  Litns, 
fillede  N.  comte  de  Acates  fie  de  ViUar. 


G 
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MA  RQ^U  1  S 

DE  BOURNONVILl^E 

ET  DE  SARS 


Dtfjitt  ÂU  lien 

Itmfa^é  &  (OU- 
rtnné  d  or  It 
qurstë  Jouicb/t 
&fâfit  n  f*u^ 


(a)  Le  Km 

thcâite  de  li  no- 

bklfc 


g  XIX. 


d/riMikw  \  /  OI-PANG  de  lîournonvillc,  marquis  de  Bournonvillc  &  de  Sars  en  H.iinaut  par 
^  *°  "  y/  crcâion  de  Charles  II.  roy  d'Efpagnc  du  i.  fcptcmbtc  1^89.  (4)  ctoit  tils  aine  » 
de  JEAN-FRANCOlS-BEN]AMlN  de  Bournonvillc,  marquis  de  Bournonvillc  &  de 
'Risbourg,  baron  de  Câpres,  &  de  MARIE-FER.D1NANDE  de  Noircarmcs  de  Saince 
Aldegonde  fa  féconde  femme  mttaitmitx,  ci-dtvsntp,  84}.  il  fax  fiiic  le  i.  Septembre  159  r. 
capittine  de  cavalerie  du  riment  de  cuitalTiers  Êfpagnols ,  colonel  d'an  régiment  d  in- 
fanterie l'an  1701.  puis  brigadier  en  1708.  &  £iit  capitaine  de  la  compagnie  des  che- 
vaux gris  des  gardes  d'Efpagnc  aux  Pays  bas ,  à  la  t^e  de  laquelle  il  pafla  en  Efpagne ,  oï^ 
quelques  tems  après  elle  fut  reformée ,  il  pafla  quelques  années  aptes  dans  fes  terres  en  Flan- 
dres qui  étoieni  de  k  domination  de  l'empereur,  |depimiienaa  au  Icivice  de  là  Majcflé  Im- 
petiaUc  lequel  lui  donna  an  régiment  d'infanterie  en  1718.  il  (ut  pourviâ  le  i.  juillec 
1725. {du  gouvernement  de  Tcnrcmondc  Se  de  fa  dépendance  ,  {m  gcncral  de  bataille 
des  armées  de  l'empeteut  fie  en  17x8.  ftadthouder  des  province  U  duché  de  Limbourg 
&  pays  d'otitie«Meoie. 

I,  Femme ,  CATERINE  comtcnc  de  Hiudion ,  fille  df  KiceUi  comte  de  Haudion ,  Q 
-&  d'^iww  de  CotreUe  »  fut  mariée  l'an  1694.  dont  (ont  nez  plulicurs  enfans  morts  U 

]eai«-|osbfh  de  Boamonville',  capitaine  de  dragons  au  fcrrice  de  rcmpcreur  eft  né 

II.  Femme,  ANGELIQUE-HONORINE  Schcts ,       d  Urfel,  fille  de  Fnaifm 
ScheR,  comte  d'Urfel  >  dTHobokes  <e  dn  S.  Empire,  gênerai  de  bandUe  des  armées  de 

Charles  11.  rov  d'FTpagnc  ,  &:  à' Hertmne-Dorothée  de  Homes- Bafllgnies  &  fœur  de 
Conrmrâ-Albert-chârUs  ace  duc  d'Hobokes  &  d'Urfel  pat  lettres  du  14.  avril  1717.  fuc 
mariée  en  1708.  *  *^ 

j.  N.  de  Biuirnonvillc,  mort  âgé  de  deux  mois, 
z.  FKAb^ots-JosEPH  de  BournonviUe,  ncà  Cambrayle  if.fevrier  1710. 
3.  MAXiMiUBti-CAsiMiR  de  Botirnonville ,  néà  Compiegne  le  4»  oftnbre  171  j. 
^    j^.  VToLFAWc- ]osr  PU  de  Bournonvilie,  néà  Mons  le  îd.  novembre  171 5. 
.    j.ANNfc-ALBEftTihEdeBournonvillc,  nccàCambray  le  premier  janvier  i7iz.chanoi« 
ndSekMooi. 

«.Ahnf-Mafie-Charlotb  deBonnionviUeiniéeàMoiisletf.  juin  1717.  eftduuioi« 
DcAc  a  Mons. 

7.  Marib-Lidu  de  BooinooTUIe,  néeàlifamle  10.  joiOa  I720< 
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s  £  IG  N£U  R.S 

DE  LA  V  ALLÉE 


De  BêumtmiUê 
*  uni 
i'tr. 


ROBERT  de  Bournonvillc ,  dit  le  Jlwrx,  fccood  fils  de  JEAN  de  Bdurnotf 
ville  ,  (cigDcar  de  Reneucfl[èQt,&  de  MASSE  de  Semelle  .wtentùme s  ^'devtJt 
fâgt  %\t.  fut  feigncttr  de  la  Vall^  fbt  mé  en  143^.  à  la  bataille  d'Ardrc$»aà  (oA 
frère  aîné  fût  mt  pirilbniueî>  il  ctoic  alors  gouverdeiir  du  chJlceaib  deBmocba^  co 
Aitois ,  8e  de  oeloi  de  IMVteDe  pour  le  duc  de  Bourgogne. 

Femme,  ADELIS  de  Flahaur,  dame  de  la  Vallée  &  de  la CoguttAedc. 
I.  JACQUES  de  Bournonville ,  Icigqeur  de  la  Vallée,  )qui fuit, 
s.  N.  deBûomanfiUe ,  tatàét  à  'A^wr  Roufcl ,  leigncur  des  Matqoez  de  dè 


JACQUES  de  Boucnonville,  (cigncat  de  la  Vallée,  de  Vinceifau  &  delà  Coguar* 
derie.  monrot  avant  Fan  1^76- 

Femme,  ELEONORE  de  Fiennes»  lille  de  JUfar»  deFiainiril^  ditib  jAtte^bH 
ton  de  Bellebruoet  &  de  <Merme  de  Crequy.  , 
^     I.  JEAH  de  BbuiHoiiville,  feigaenr  de  la  Vallée,  dut  fiifr» 

^  CiTERmB  de  Bournonvilie  ,  jfeàmie  die  J«ak  fe^lMitt  «nttoàvit  te  d'Hii; 

lionville  en  Artois,  chevalier, 
j.  Jacquelihe  de  Bournonvilie,  époufa ]eân  du  Moulin,  (êigneùt  dcQlIlIlOoi* 
ifk  Mamb  cfe  fiouitwaiviUe*  ferniue  de  LmmH  de  Dixauide; 

JEAN  de  Bournonvilie,  chevalier,  fcigncur  de  la  Vallée,  de  Heuchin ,  de  Val- 
Entin  &  de  laCourroyc  en  Artois,  ^ron  de  Baingtfawl»  ji%iieur  de  la  Motte 
du  Mcfn  il,  gentilhomme  de  la  bouche  du  duc  de  Bourgognc,ar6it  été  élevé  dani 
E  la  miaifon  de  ce  prince,  qui  lui  cotifia  en  1480.  le  gouvernement  des  château  Se 
difirSà  <fc  Bruh^tg,  de  Surent  deVandièn  fie  de  DciVrene  en  Boulonnois,  il 
avoit  eu  eh  147^.  la  lieùteiiance  dti  gtMivememenc  de  Hefdin,  &  fut  autTi  grand 
veneur  Se  grand  louvctlcr  du  Boulonnois  ,  puis  eh  149  ^  mlître  d'hôtel  du  toyChar» 
les  VllI.  il  mourut  en  1^09.  ayant  fondé  fix  ans  auparavant  un  coaveot  de  fé^eilZ 
d«  S.  François  i  luvcs  dv»  À  CO»  de  YaipEntin»  pcà  fiddia. 

tmt  y»  £  10 


Digitized  by  Google 


^HISTOIRE 


IXWgX.  ET  tmOMQI^ 


Fcratn», 'JEANNE  de  Linicrcs. 
-  -^HAALOTTE  de  Bourœnvillc  cpoufa  jMême  cTAilIy,  fcigncur  de  Varenncs,  A 
Florcnv>llcdeFouilloy,cIe  Moyneaux  AcdcLcldain  dans  le  Catnbrcfis,  petit  fils 
<Jc  Rteml  d'Ailly  ,  vidame  d'Amiens  ,  baioa  de  Pecquigny ,  frère  de  jéuqnàiîu 
-«l'Ailly  ,4eniinc  dcjemàt  fiout^o^ne  ,-œmte  d'Eftampes.  Ànteint  à' mou- 
lut ie  lo.  novembre  1 509.  &  Charlotte^  Bournon  vil  le  le  ij.  feptennbre  1^54. 
4iiiviDt  leur  épitaphc  qui  eft  fiit  leur  fepulturc  dans  1  cglife  du  village  de  Lc(- 
*éiàii  en  Carobreus  ;  elle  «voie  ccou  (ac  les  foncs  de  -baptême  avec  Marie  de 
«>de  Luxembourg  comieflè  de  Vendôme,  Madelene  de  Bouilx>n  ncc  a  la  Fcrc 
4e  5.  février  1510.  fille  de  Charles  de  Bourbon  duc  de  Vendôme  ,  ficdcFtan- 
••{oifc  d'Aleaçoo  %  par  cette  •Uiance ,  tous  les  biens  de  cette  bnuxche  de  3bii»>  fi 

SEIGNEURS 

DE  CHATEAUBRICON 


IV  fUltAlêlit» 

mie  in  ts 

^utut  ftmb/t 


X  I 

ANDRE*  ou  ANDRTEU  de  Boumonvillc,  cinquième  fils  de  TEANdcBour- 
nonvillc  II.  du  nom,  &  de  MAHAUD  de  tiennes,  tutMitmte's  tj-ievantt 
fÊffZvj.  fut  feigneur  de  Châteaubri^on  après  la  mort  de  Rnuitd  de  Boutnonville  foa 
■frcrcpar  la  donation  que  lui  en  fie  l'an  13^4.  Rtifert  de  Tiennes  (on  onde ,  coiuié- 
table  de  France  -,  il  fe  diftingua  à  la  guerre  en  1369-  &  le  roy  Charles  V.  lui  confia 
4'an  1371-  le  commandement  des  troupes  qoill  cofoyoit  m  lëcoiinda  duc  de  ficxrf 
ion  firerci  le  feigncuc  de  Çhâicaubriçon  avoic  alors  avec  lui  cinq  chevalieis  &  34. 
^cuycrs ,  fiiivaot  le  compte  de  Jean  le  Mercier ,  tréforicr  des  guerres.  H  n'éioit  en- 
core qu'écuyer  en  1 369.  &  avoit  neuf  autres  écuyers  en  fa  compagnie ,  fninitt  une 
«Bonflxe  du  14.  jnillâ  de  la  même  année.  11  moaruc  biOanc  deux 

1.  EMQOBstiUMO  de  Bmmionvfne',  {urnommé  GMftW  ,(cigncurde  Chiteaubriçon, 
de  Mourier  en  Artois  &  de  Frctemculc,  contribua  beaucoup  Tan  J4'4-  ^ 
mik  de  Neuville  fur  U  Mcuie,  par  Walaan  de  Luxembourg  comte  de  S. 
Pnl(  8e  fe  trovra  l'année fiitvatitel  laUtailte  d'AsdncoQtc,      aonffk  «wr  ] 
im^ift  itvâUers  ie  [on  îge  de  faire  tombff  ie  ieffus  ia  tite  du  roy  tt  Anglf  terre 
U  mmmu       u  frmct  tm$tt  fur  fi»  cafqMt  eU*  fut  rtmfne  à  m  fuf  nildmm 
fit  tâ  tête  m  ivf ,  mm  Ênguerrand  fia  taé  jSir  k  thtmf  ftr  lesgâriet  de  tt frime 
svee  fin  frère  hâurd ,  nommé  Engnccrand  comme  lui. 
a.  JEAN*  die  Jtùmm,  de  Boumonvillc»  icigneur  de  Ch4teaubiison,qui&iic 
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JEAN  de  Ëournonville ,  furnommc  Hmof^fueesda.  aux  biens  de  (a  lirandie  pat 
la  tDoct  d'BigiurrMd  de  B<mcoonviUe(biijbaejrfnéy  acfacca  fu  concrac  du  ^.juià 
1 459.  de  Taflatt  de  Conceville  tVh'Sièf  finie  i Clfdly  >  Se  fir  fdn  «BÉataenrle  r4.  oâo-^ 

Femme ,  JEANNE  de  l'£fiang ,  cefb  k  14.  dOobre  14^^. 

X.  PIERRE  de  Bournonville ,  fetgneor  de  Chafteanbri^on ,  quiïuic. 

^.  Jf  an  de  Bournonville ,  feigiieur  de  Fretemcule,  vivoit  en  149^.  ft^A  ntt 

bâurd  nommé  Jutiout  koHcl  fac<pere  aaflî  de  deux  biocdcs. 
•9.  PiRRBTTS  de  Boomonvifle,  liiendoiftiée  éita  un  ade  do  a;,  avrii  1457. fiit 

mariée  dans  la  maifon  de  Relly. 

4.  Nicole  de  Bournonvilk,  eft  nommée  dans  4'aâe  du  x$.  avril  14)7. 

5.  Mamb  de  BomttMwflle V  ftmiDe  de /jHfW» leX^a,  ièjgnàir  xfe  BÛinI  eik 
Bo'.ilonoi'; ,  du  confenremenr  duquel  tsc  A'ÂMoint  le  Canu  leur  fils  ainé^vUft 
•UiUiiigca  avec  Fstrre  d<j  fiournonville  (on  ircrc  aine  le  x$.  Icviicc  I4d^ 

XIII. 

PIERRE  de  Bournonville  >  iëigo^  deXfourier ,  de  Fretettmfe,  de  Grambus ,  Jk 
Chadeaubriçon,  Sec.  acquic  par  contracdu  26.  oâobre  i^jô.m  fef  (jr  nebU  tc^ 
pemetM  ùioc  à  Donipicrre ,  tcùa  de  Jacques  fcigneur  de  Rambures.  Il  prie  pollcffioa 
des  (êigncuries  de  Crambus  ôc  de  Frctemeule  par  »Stes  des  a.  &c  29.  avril  1479. 
ailfifta  l'an  1480.  au  rrairé  de  mariage  ét  Jetant  de  fiouroonvilic  la  fille  avec  fierre 
du  Bois  deFienoes ,  aufquels  il  céda  en  avancemeoc  d'hoirie  la  cerre  de  Mf  urier  par 
tfte  du  xo.  avril  1484.  Il  ccoit  mort  le  i6.  {uin  t4t9.  fiiivttit  w  aocond  pafli  Ok* 
tre  Jetmte  &  Adriemie  de  fiournonville  Tes  filles. 

Femme ,  GUYOTE  de  Henancourt ,  fille  de  J«m  fcigneur  ét  iteftaliicoiiic  ,  U 
d'jMlr  de  Beauvoir. 

I.  Jeammb  de  Bouioonville»  dame  de  Mourriec  ic  de  Chaftcauhricon ,  épou& 
par  ooncfit  do  quatre  juin  14S0.  Titrft  dn  Bois  de  Fienaes,  dterafier ,  fdgneuc 
de  Boyefflcs,  de  Bouvigmcs  &  de  Regnauvillc.  ^ 
t.  Adribmhs  de  Bournoaviile ,  dame  de  Frctemeule  &  de  Grambus  pat  part»» 
ges  fiits  avec  &  (ofur  8e  (on  beanfiece  kl  atf.  &  17.  juin  149A.  UneqmtcaiH 
ce  qu'elle  donna  au  fcigneur  de  Boyefflcs  fon  beaufrere  le  prcn:iicr  juillet  1497. 
apprend,  qu'cUe  étoic  alors  fiancée  avec  FhUi^  de  Mulcuc,  fcigneur  de  Sa», 
«enrfn. 

j.  N.  de  Bournonville,  charercufe,  cfl:  mentionnée  dans  le  tcftamcnt  de  fâ  mcrc, 
^ui  lui  lailia  la  pacc  qu  elle  pouvoic  «voie  dais  «a  fief  qu'eUe  avoiç  acquis  avo(; 
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i.  vni. 

SEIGNEURS 

DU   CHASTE  AU 

DE  BRETECHE 

X  I. 

BAUDOUIN  de  Bournonvillc ,  fixicmc  fils  de  JEAN  11.  du  nom ,  fcigneur de 
Boumonvillc,  &  de  MAHAUD  de  Ficnncs,  merttiennt's  ly-devant  ptge  817.  fc  S 
didiMgua  à  la  guerre  (eus  le  duc  de  Bourgogne  es  années  1366.  1369.  &  i}8j.  Il 
iat  pcre  de 

1.  LlONNEL  de  Bournonvillc,  feigncur  du  Chaftcau  de  Brctcche,  qui  fuit. 

2.  Guillaume  de  BournonviUe ,  fcigneur  de  Wyeres  en  Boulonois ,  croit  un  des 
huir  écuycrs  de  la  compagnie  de  Colart ,  fcigneur  de  Difqut,  chevalier  bache- 
lier, qui  Ht  montre  à  Boulogne  le  16.  février  1409.  &  l'un  des  neaf  écuycrs 
de  celle  de  Jean  des  Mtrquâts ,  reçufc'  en  la  même  ville  le  leizc  mars  (uivanc. 
(  Bthljct.  du  roy ,  recueil  de  M.  de  Gtignieres.  )  11  vivoit  en  1427. 

].  VALEfAN  de  Bournonvillc,  donc  il  (era  parlé  après  fon  ârecc  aîné. 

XII.  ^ 

LlONNEL  de  Bournonvillc  ,  fcigneur  du  ChtAeau  de  Brcrechc,  &c.  capitaine 
de  cent  hommes  d'armes  &  dé  deux  cent  douze  chevaux- légers  pour  le  (ervice 
jc  de  Bourgogne ,  dcfcndic  eii  1419.  la  Ville  de  Gifon  contre  le  roy  d'An- 
gleterre Henry  V.  &  ne  It  rendit  que  faute  de  vivres  aprà  trois  (emaincs  dc 
rcfiflance.  Il  fut  en  1411.  un  des  tinq  (rdves  qui  combattirent  avec  Jeânàc  Luxem»» 
bourg  contre  pareil  nombre  d'Anglois  devant  S.  Riquier.  En  1426.  il  fut  gouver- 
neur de  U  ville  &:  du  château  de  Creil ,  &  depuis  de  la  ville  dc  Gifors  ;  il  com- 
manda anifi  un  corps  de  l'armée  du  duc  de  Bourgogne  en  Hollande  >  &  fut  tue  ca 
1430.  en  défendant  Ion  chaileau  de  Brctcche  comte  les  Anglois. 

Femme,  JEANNE  de  Villiers ,  (œur  de  Jem  de  Villiers,  feigncur  dc  l'Ifle-Adam, 
maréchal  dc  France ,  chevalier  de  la  toifon  d'or  lors  de  fa  première  inftitucion  ,  Si 
fille  dc  Pterrt  de  Villiers  II.  du  nom ,  (eigneur  dc  l'IAc-Adam  &:  dc  Yalmondois ,  chan- 
bdlan  du  roy ,  &  dc  Jetwte  de  Chaftillon.  ^ 

XII. 

VALERAN  de  Bournonvillc,  porta  les  armes  &  fut  bleflc  dangcrcufcment  l'an 
141  j.  au  ficgc  de  Moyennes  en  Champagne.  Jean  de  Luxembourg  lui  donna 
^nfuite  le  gouvernement  de  Bcaumont  en  Argoonc,  &  le  fit  un  de  fcs  hcri:iers  en 
1450.  Il  étoit  encore  un  des  premiers  capitaines  des  armées  du  duc  de  Bourgogne 
<en  1474.  &  i'î75>  nom  de  la  femme  elt  ignoré,  mais  il  y  a  apparence  que  c'cit  £ 
■de  lui  que  defcendirent  les  feigneurs  de  Bournonvillc  en  Champagne ,  y  ayant  une 
Terre  dans  cette  province  qui  porte  ce  nom,  &  qui  ell  entrée  dans  Vaudetac  dc 
Pcrran>  donc  quelques-uns  ont  porté  le  titre  dc  feigneurs  dc  Bournonvillc 
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S  I  X.: 
BARONS 

DE  ITFORT 

IIL  ; 

B  T\  AOUL  de  Bournonvillc,  baron  de  Itfort,  confcillcr  &  chambellan  de  Gode^ 
JXfroy  PUntegentft  roy  d  Angleterre,  ctoit  fils  puiloé  de  GERARD  de  Boumoa- 
tille  te  de  WALPURGE  dame  de  Sclis ,  mtHhtmét  tyitomrt  pâge  824.  Geoffroy 
Fkntegcnefl:,  comte  d'Anjou,  roi  d'Angleterre  par  Mahaud  (a  tcmmc  ,  lui  fie  doa 
deltlMronnie  de  Itfort,  &:  il  mourut  l'an  1140.  dans  une  bataille  coaue  F-hcmw? 
COOltedeBlois  ,  oui  (c  prctcndoit  roi  d'Angleterre. 

Femme ,  CECILE  de  Gloocftie*  fiik  de  Bém  oomie de  Gkxseftic»  fibnanuel 
d'Henry  I.  roi  d'Angleterre. 

X.  HENRY  de  Bournon ville,  Imioii  de  Itfb(t*qcli(aiCt 

X.  Raoul  de  Bournonvillc. 

j.  Guillaume  de  Bournoa ville. 

I  V. 

r 

HENRY  de  Bournonvillc,  baron  de  Itfort,  naquit  en  Angleterre  où  il  fuccedà 
aux  biens  de  Ton  pcrc.  Il  fuc  envoyé  deux  fois  en  ainbâî&de  vcB  le  toi  Loob 
VII.  &  re^uc  une  blefliire  da^reuie  à  la  bataille  oii  ibopeKpccdiclavi&  UioaiH 
rat  l'an  1 1 5  ^.  &  fitt  inhumé  à  Kent. 

I.  Femme  ,  MAHAUD  de  Salisbury,  fille  de  flwgwww  comte  deSalidniir: 

II.  Femme,  LEONORE  de  Buigrcft.  ■ 
HENRY  de  Botinioavilk  U.  da  nom,  baroa  de  Itfbn,  qui  (aie 

...  V. 

HFNRY  de  Boumonville  II  du  nom  ,  baron  de  Itfort,  fe  voyant  (ans  enfiu»; 
fit  venir  en  Anelctcrrc  R»bm  de  Boumonville  (bu  coulln,  fils  puifaé  à'BMfi 
ttdét  fiie'de  BoatnoniSUei  il  fadofca  9c  nattnn  heritiec  de  toos  les  biens, ow- 


Tme  f. 
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f.  "X. 


s  EIG  N  E  U  R  S        '"  '-J 

DELA  H  A  Y  E> 

BATARDS 

DE  BOURMONVIU^ 


Pt  Bmrntnvillt 

bnf:  du  lit  b.uie 
dt  gutuUs  bn- 

thaau  [pr  ié  , 

ttMh 


.fî4. 


XYL 

Te  a  n  ,  iâtârd  Je  tiurtumiiOè  i4t»jer ,  fàgiuat  h  U  Wàjt^fb  nmrel  it  fetn  Jk 
\'BmmmlvilU ,  thtwiùtr  ^  kârm  de  Btmgthun,  feigniur  / Omvriftthen  ,  mentionne  cy- 
^vant  page         Sm  fore  Im  fà  Jm,  d»  tt^etutmau  de  Jean  de  Htdk^tfiigneiar  de  B 
"OHftrâiiSlir  >  k  24.  mers  1^71.  de  flufimn  kmmaMes  ;  &  fer  fin  t^emem  dm  17.  jm- 

vur  IJ77.  il  lui  Itgu*  é"  «  Antoine  bsttrd  de  BcMrnenvtlU  fm  uUre  pis  future!,  le 
■fimt  de  fes  biens.  Conruliez  pour  ccctc  branche  le  Mobiliake  de  Picar<lic,  imprimé 
«en  17 17.  fur  les  prcaves  iahes 'danat  MM»  Kgnoù  H  Beituige  fnonflîveiiKiic  ii^- 

tcn^la.is  de  Picardie. 

Ictnmc ,  JEANNE  le  Magnicr  >  fille  de  VtUerMd  le  Magniec  >  &  àcMiary  Louec- 
te*  fut  natiee  par  contrat  da  9.  feptanbie  1577.  &  iuàt  remariée  le  4.  novembct 
■l6o9-  kJuH  de  Neufvillc ,  lors  du  mariage  de  fon  fils. 

JEAN  de  Boifcfionvilie  U.  du  nom,  icigncuc  de  la  Haye,  qui  fuie. 


Z  V  IL 


-  C 


JEAK  de  Boumonville  II.  du  nom  >  ccuyer  feig;ntar  de  la  Haye,  fitfoti  ttftaroeht 
k  oûobce  i6iy.  par  lequel  il  fie  fon  héritier  univerfel  fr«»fmrdeBournonvillc 
too  fiUaSné,  à  U  charge  d'un  quincpour  les  cinq  enÊins  puînés  ,£c nomma  pour  cxc- 
miteun  JeaodeMinevillc  &  fean  Heuzé. 

Femme ,  FRANÇOISE  Heuzé«  fille  de  fient  Heuzé ,  écoyec  Idgaeur  de  Moa- 
cigny ,  &  de  Jemm  le  Bon ,  fût  mariée  par  contrat  du  4.  novembre  1^08^  8e  cefta  îe 
•y.  décembre  1657. 

I.  FRANÇOIS  de  fiournonvi!le,  fcigneur  de  la  Haye,  qui  (uir. 

».  jAcqpBs  de  BoofnoaTiUe ,  noaimé  dans  le  (edunencde  (à  mcEeqni  loi  fit  des 
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|.  4.  &  tf.  Clauok  >  [£ANMB ,  Ma&is  flc  LouiSB  dc  Bourooiiville^  aom- 
jà        mées  avec  leur  fiwce  dans  le  teftuiKtt  de  lear  ncR  du  ».  decen^  'SfÎ7*.1^ 

première  émir  niar:cr  m  16-42,.  à  MUtâlA  Coclléval,  cmaUec  dins  lé  «oà^ 
{)agnic  du  comte  dc  Lmnoy. 

♦ 

RÀNCOIS  de  B«frfionviUe«  lëcDyer  feigneurde  la  Haye^  ^coir  enfêigrfë  ati 

Jj  régiment  de  Vilicquier  le  s.oftobrc  1^57.  lors  du  tcftamcnc  dc  fon  pcrc- 

Fcmtnc  MâDEL£Në  Hcuzc,  hllede  'Jem  Heutc*  procureur  en  la  (cnéchauflcc 
du  BoulonQois,8c  de  J2«^«  Gellct«  fiit  mariée  par  contrat  du  \i.navtviSaKt\€^t^ 
I.  JEAN  de  Bournonville  IH.  du  nom    feigncur  de  la  Haye,  qui  fuie. 
*.  TiURRE  tic  Bournonville,  prclcnc  avccics  teuts  ca  1674.  au  conttat  dcma* 
liage  de  leur  fiere  aîné. 
^     3.  &  4.  Madelbnk  &  DENisE  de  Boniiiicmvflle,  pctfidiEes  <ia  id74.aa  coo?* 
crac  de  nuti;^  dc  leur  ttctc  aîné. 

X  I  X. 

JEAN  de  Bournonville  III,  du  nom  ,  ccuyer  feigncur  de  la  Haye,  croit  agc  de 
60.  ans  loilquil  fucmaioccnu  dons  la  nobicûe  avec  Ibn  fils»  pac  jugçmcnt  dc  M. 
Bignon,  Intendant  en  Picardie,  le  8. janvier  1701. 
I-  Fc-nime  MARGUERITF  r.imii.'na  ,       à' Anttine  T..inMiaruî,  .ivocat en  par» 
letticnc ,  andcn  nayeur  de  £ouiognc  >  &  '^âiameue  Parcnci»  fut  mattéc  par  coiucat 
da  19.  janviet  rtf74« 

IEAN  dc  Bournonville  ,  feigiieur  dc  la  Haye',  qui  f"ir- 
1.  Femme,  MADELENE  d' Auvergne,  fille  dc /«fwer  d'Auvetgne,  &uycc  fd- 
«neur  d'Oftcohàiie ,  &  de  fàtm  de  Ncufvillet  foc  mariée  par  cantiatda  14.  decotti 
brc  i6to. 

1.  Antoine-FraUçois  de  Bournonville  ,  agc  dc  iS.  am  en  J70I. 
a.  LtiUK  de  Boumouvillc ,  âgé  de  i  j.  ans  en  1701. 

3.  Charles-Florent  de  Bournonville  ,  âge  dc  12.  ans  en  I7ÔI* 

4.  MaD£LEME  dc  Boufnoavillc>  âgée  dc  $.  ans  en  1701. 

X  X.  ^ 

f  EAN  de  tioDirnoiMne iV.  dû  nom ,  écayer  ftigBêâl  dèh  Haye,  croie  3%i  dè 
I  25.  ans  lorfqu'il  fur  maintenu  dans  (a  otMeflè  par  jngpnenideM;  fiîgfwia,  incen* 
*dan(  en  Picardie  le  8.  janvier  170 1. 

Femme,  MARIE  des  Fofll&s,  filJe  /MiilUaieurdBFdIek»  'dG»ycr,  ik  dc  Za^S 
de  Grimouk^  ftcmaiiée  {«  Contrat  du  xx,  tevikx  1700. 


On  trouw  encore  tTom  dc  BonrnotiVillc  les  feigncurs  dc  S.  Marceau  tes  Chvy, 
les  (eigncurs  dc  Machcicaumcloil  6c  les  feignéurs  de  Focaacy  ,  qui  ont  produit  leurs 

i)  tkwa  de  nobicie  devant  M.  de  Cattinarim  intendant  de  Champagne  au  mois  d'aouft 
1        maiî  comme  on  n'en  a  pû  trouver  lajonûion,  on  fe  contentera  de  renvoyée 

I    au  uobiùEirc  dc  cette  provuicc  luipnmt;  à  Chàlons  en  i<>7j.  page  89.  dt^i. 
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k  %'f*f(ts  ondée»  tTé' 
3^fù  efi  de  Haute- 
mer.  A»  i.  i'«r  ils 

llduit  v'tVtit  d'ât.Ht 

qui  tft  de  la  Baume- 

Montreve).  Au  i-  dt 


gutuUs  4  3  .hMdtt  iéx 


îandria  «  ét 
4-  itttuUs  M  Ui» 
d'il  l'/cu  ftmé  it  hîl- 
limtjit  mimt  qm  tfi 
4$ 


LA  feigncurlc  de  GRANCEY  ficuc'ccn  Champagne  vers  les  confins  de  la  Fran- 
che-Comcé  ,  à  huit  licucs  de  ChacUloa  fiir  Sdae,  fut  érigée  en  duché-Pairie 
en  faveur  de  GUILLAUME  de  Haurcmcr  comte  de  Grancey ,  Icigncurdc  Fervaques, 
maréchal  de  France,  pai  lettres  données  à  Paris  au  mois  de  décembre  161 1.  elles 
n*onc  point  été  enrcgiftrces.  La  généalogie  de  la  mailon  de  Hauicmcr  fc  trouvcia 
<îan5  la  fuite  de  cette  hiftoirc  chapitre  DES  MAiLECHAUX  DE  FRANCE. 
•ftjex.  Us  Uttrcs  ([Mt  fuivcal  UHeatuua  utte  treOiMt, 


B 


LETTRES  CONCERNANT  LE  DUCHE-PAIRIE 

DE  GRANCEY 


de  OrâHUf. 


»  C 


Ah  mais  de  deoembre  idu 


LOUIS  ,  pat  la  gtace  de  Dieu ,  roy  de  France  &  de  Navarre  ;  à  tous  prefens  Se 
i  venir  ,$alac.  Les  fccpcres  &lcs  couronnes  font  otdonnées  de  Dieu  Imcre  les 
•hommes  ,  pour  après  le  (ervicc  qui  lui  cfl:  dû  ,  maintenir  la  focicte  humaine ,  i!  les 
Uit  Acuui  ic  reluire  lucccllîvcmcnt  en  divertcs  nations  pour  les  caulcs  à  lui  ieul  con- 
nues S:  ouvre  les  cœurs  des  princes  qui  y  font  prépofcz,  «infi  qa'il  lui  plaît,  pour 
7  établir  les  loix,  polices  &:  miniHereneceflaircs  ,  &  élever  en  prérogatives  d'hon- 
neur  ceux  qui  ont  bien  mérité  de  la  choie  publique ,  ce  qui  fe  teconnoic  fpecialc* 
ment  en  ce  royamne»  l'origine  dnqiid  itsat  de  longucmam,  il  a  toujonc»  auûite- 
-nu  £c  confervé  par  grâce  (peciale  en. une  faveur  «fplcDdeur  Se  prééminences  par  de(- 
ius  tous  autres  ;  &  comme  les  chofes  hamaines  ne  fe  peuvent  maintenir  en  un  per- 
scQiel  &  condaot  cours  de  félicité,  après  l'avoir  quelquefois  abbattu  pour  le  redrcf- 
îu  tcCc  faire  coniK>icte>  il  a  fulcicé  en  divers  temps  pluûeurs  grancu  6c  excellcns 
peribnn^es  qui  parleur  vertu  8e  valent,  guidez  de  fon  efprit,  lent  non  fealemenc 
rcftauré  de  les  ruines,  mai*  beaucoup  atnpiific  de  Joniiiution  Icloii  l'accioidcmenc 
<luquel  les  mêmes  prince*  onc  pat  leurs  grandes  prudences  bien  jugé  6c  prévu  qu'il 
éuàc  bcCoin  de  l'afiiuer  par  boaneur  »  bicaiâtis  de  r^oœpenics  aux  principaux  mi- 
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niftrcs  de  leurs  états,  lefquets  comme  bafcs  &  colomnes  fondamcncalcs  c\\  tuiici  .r 
*  le  foutenncmcnl  &  appuy  feus  leur  .iutorité,& ces prée'mincoces  &  marques  d hon- 
neur qui  ont  toujours  été  d:(lribuces  avec  grand  dioix  à  la  mefure  du  mérite  & 
tte  la  vertu  de  ceux  qui  y  ont  participe ,  ont  feit  connoitre  à  la  pofteritc  que  la  grâce 
quf  leur  ctoit  faite  rcpondoit  avcirjulte  proportion  à  la  qualité  de  leurs  Icrvices,  ce 
<}ui  nous  ayant  à£  retnonuc  &  i  la  reine  notre  ttcS'cherc  &  trés*honorec  dame  ic 
tneie»  pont  faire  oonfideratiao  de  œnx  aofqoels  les  plus  relevez  àc  éminens  titres 
d'honr.ciir  de  notre  état  (c  pdavoîcnt  dig  .cmcnt  &  juftcincnt  dcp.irtir,  nous  avons 
jetté  l'œil  fur  notre  cher  &  bicn-anac  coulin  Guillaume  de  Hautoner  »  comte  de 
Gnncey  «  baron  de  Maulny  fietir  de  Fetvacques»  marêdnl  ét  France  &  notre  Ken- 
teneur  gcticra!  de  notre  pavs     duché  de  Normandie  ,  ay.int  c'tc  bien  &  di'imcnc 
avertis  que  du  côté  paternel  il  cH  extrait  de  la  maiibn  de  Hautcmcr ,  autant  (knalée 
&  lecomnvmdsMe  pour  (on  ancienneté  de  nbiilefle  que  pour  les  genercut  aoes  te 
,,   exploits  de  guerre  de  ceux  qui  en  (nnr  inas  ,  ?>:  noiammcnt  de  feu  G;  illaumc  de 
liatuemer  ,  i'un  des  plus  valeureux  chevaliers  de  foa  temps ,  ac  de  Jcaa  de  Hautcmet 
pere  de  norredît  coufin  *  lequel  en  corobattanc  vaiUammenc  ea  la  bataitfe  de  Ceti-i 
folles  donna  preuve  de  fa  gencrofîté  ^  de  fnn  courage  ,  non  moins  que  de  fa  fidé- 
lité au  fervicc  de  Ion  prince;  &  du  cote  maternel  lort des  illuftres  maifons de Gran- 
ccy*  Chafleîlcvillain  &  de  la  Baume,  dont  les  tiges  ont  produit  de  temps  en  temps 
des  rejetions  fi  dignes  de  cette  l'iiir'v-  qi.ic  fa  mcmoirc  en  fera  v-i]r,\\x'\  glaricufc 
rccommaiidaWc  i  à  ita\  oir,  ijauc  mailon  «ic  Granccy  ,  te  grandi  Emirs  qm  pour 
fou  mctitc  eut  l'honiicur  d  avoir  pour  femmcBeatrixdeBourbon  reine  de  Bohême  &: 
de  Pdl'.-'^r.î,  .îcaurcdc  jcan  de  Luxembourg  (on  premier  nurv,  fils  de  Henry  fcptie'mc 
empereur,  ik  im  ca  Ion  vivant  vicaire  gcacul  de  !  empire.  Celle  de  ChaiWlcvilUin, 
Bernard  qui  fut  gouverneur  gênerai,  capitaine  &  maréchal  de  Bourgogne,  &c  km. 
ftcrc  nomme  Guillaume  fut  honore  de  Tétat  de  grand  chambrier  de  France  ;  &  quant 
à  celle  de  la  Baume,  elle  a  produit  un  lieutenant  gênerai  au  gouvernement  de  Cham- 
C  pagoe  &  Brie  «  un  chevalier  d'honneur  de  Marguerite  archidiidie&  d'Autriche  , 
doviairiere  d'Efpagne  &  de  Savoye,  ic  un  grand  veneur  de  France,  tous  df  ci,;idus 
en  ligne  ditcac  ,  comme  eft  aoffi  nociedit  coulîn  du  côte  de  fa  mcrc  Je  ]e-i.i  de  la 
Baume,  maréchal  de  France,  <5c  de  Jacques  fon  frerc  grand  maître  dcsarbalcllricrs 
de  f tance,  faos  parler  des  ms^nanimes  &  genereuies  aâions  de  feu  Guillaume  de 
la  Banmc  qui  fut  regencde  Savoye,  6e  Eftienne  de  la  l^ume  qui  fut  amiral  gêne- 
rai de  larmcc  chrJtieinic  envoyée  outre-mer ,  pour  la  jL-livrincc  de  l'empereur  Jean 
Paleologue ,  tellement  que  i;iotfedit  coulîn  fe  trouvant  tecommaudabie  pat  tanaiûan* 
ce,  par  fa  vettn  &  pat  Tes  grands  &  fignakz  fervioes  ï.  cette  coatonne,  &  ayant 
Y'X'^c  parrnus  les  degrcz  militaires  qui  le  peuvent  acquérir,  &  former  une  parfaite 
expérience  au  fait  des  atmes ,  s'cil  rendu  û  dignes  des  marques  d'honneur  que  les 
rois  nos  piédeoeflêors  ont  doônéei  à  œax  de  (a  qualité  fie  de  fon  metitc  -,  que  cacce 
confiJeration ,  avec  celle  de  fcs  longs  &  continuels  fcrviccs  en  notre  pavs  ^  duché 
de  Noimandie  >  où  pat  fa  prudence  ôc  vertu  les  choies  ont  hcureulemcnt  reulft  i 
Tavantage  du  bien  de  cet  état  pendant  les  detnletcsguercesqui  y  ont  eu  coins  don- 
D  iKïcnt  occaHon  au  feu  roy  notre  trcs-honorc  feigneur&  pere,  que  Dieu  abfolvc,de 
rhonotct  de  l'eut  ic  charge  de  maréchal  de  France  ,  &  de  la  lieuteiunce  générale 
,an  goavenkment  dudic  pays  fie  d  ichc  de  Normandie  pendant  que  nous  en  avions  le 
gouvernement  ,  &  auparav:int  que  Dieu  nuus  eût  appelle  à  la  fucccffion  de  cette 
couronne;  c'eû  pourquoy  à  routes  ces  giaccs,  délirant  de  noire  part  adjoudcr  quelque 
digne  marque  en  augmentation  dlionneut  &  de  bienfait ,  8e  non  feulement  conier- 
ver ,  mais  accroître  en  dignitcz  fcs  grandes  ,  illuftccs  &:  anciennes  famiî'c?  de  nottc 
royaume,  clquelles  la  venu,  valeur  àc.  genccoiùé  ic  trouve  conjointe  à  l'extraction 
d'une  hiute  nobleflê ,  &  témoigner  encore  à  lapofVerité  que  les  fervîces  de  notrcdit 
cr-iiH !'  ! s  font  autant  ngreables  que  ce  royaume  les  a  éprouvez  utiles  en  une  (aifon 
qui  a  ni;i  a  1  cllay  la  cuullancc  &  lîdeHtc  de  tios  bons  &:  loyaux  luiecs,  après  avoir 
£  eu  (br  ce  l'avis  de  ladite  dame  reine  notre  trés-chei»  fie  ttiét-hooiniEedamc  &:  mete» 
d'aucuns  princes  de  notre  (ang  &  officiers  de  notre COIIconne  ,  étant  prés  de  nous, 
4S1:  afin  d'inviter  nos  autres  Aijets  à  fuivre  le  chemin  que  notrcdit  coufin  leur  a  fraye 
&  marcher  dedans  les  pas  de  fa  valeur  &  fidélité.  S<,'avoir  liions, que  nous  bien  8c 
ducment  informez  que  le  comté  de  Granccy  ailîs  au  bailliage  de  Langres  mouvant  fie 
relevant  de  notre  couronne  ,  ell  de  grande  ctcnduë,  terre  ancietme  fit  noble,  de  la- 
quelle font  tenus  en  foy     hommage  plufîcuis  lîcfs  ti  arrierefiefs  aflcz  feigneuriaU 
8c  de  bon  revenu»  pour  êuc  élevée  ea  tittc  &  ptcéioiocucc  de  duché  fie  i'aiiie«8c 
Tmt  r,  G  to 
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poui  en  louccnu  la  digniti;  2c  la  dcpcnfc  ;  Pour  les  confidcrations  cy-dcvant  racn- 
twoaétSt  par  l'avis  des  (uflits  <Sc  de  notre  propre  mottveiiienc  ic  certaine  fcicncc» 
grâce  rpcciilc,  pleine  puiilHacc  &:  aucoritc  royale ,  avons  préalablement  audic  comté 
de  Granccy,  du  cotuciucmcnt ,  vouloir  &.  requête  de  noctedii  coufin  ;  joint  ,  uni, 
annexé  &  incorpore',  joignons ,  umlVons  ,  annexons  &  incorporons  les  terres,  fei- 
gncuricj  &  baronnics  de  Selongc,  Cufly,  Villicrs,  Mouricr , Coulomicts  le  haut, 
Coulomiers  le  bas ,  Saintcnogic  ,  Pouiflon  ,  Poinfcnot,  Villcmoion  ,  Vilmerutn, 
Chalmeflbn,  Pialloy,  Meflus  ,  Vcrnoy  ,  Fouflcgrinc,  Marey ,  Junillc  ,  BulTcrottc, 
mcme  les  lèigncuries  de  Ncufville,  Poioîènoc,  U  la  Margelles  dont  oottcdic  coufia 
tft  fcigiicur  en  haute  juftîce ,  moyenne  &  bafle,  leurs  appartenances  &  dépendances 
fous  une  (culc  &  mcmc  foy  qui  nous  fcia  pic-c'c  par  nutrtJ.it  coufin,     le  tout  en-  ■ 
reotbic  crcc  iC  érigé  &  ét^ti ,  créons ,  érigeons  &  cubliHons  pat  ces  pidcutcs  pouc 
ce  fignées  de  notre  maio  en  titre,  nom  &  prééminences  dedocné  te  nivie  de  Fran- 
ce, fous  le  l'j'ini  &  appellation  de  Gi.inccy  ,  lcfi]uels  "iiciic  &;  P.iiiic  Je  Gi.iiKCy, 
Jêmi!  des  à  frejiat  é"  *  t9»i»itrs  tenus  <jr  mtuvtas  à  uatJtuU  j<»  <^  bmmigc  de  tms  ô* 
de  tm  futctffmft  rrit  it  Trtttt*  &      nttre  mmmt  é'  ehafiam  i»  Louvre ,  voulant  g 
qu'icelui  n  jtrcJic  couiln  foit  dorénavant  nomme'  duc  de  Granccy  &  Pair  de  France, 
&  QUC  de(di(s  duché  fie  Pairie,  il  iouille  &  uic  perpétuellement  âc  à  toujours,  lui  * 
k$  noirs  te  defoendaos  en  ligne  nnafcu&ne  en  cine  de  ducs  te  Pairs  de  France  à 
tels  &  Icmblablcs  honneurs  ,  droits,  prérogatives  ,  prééminences  en  tous  endroits, 
tant  en  iaits  de  guerre  &  aîkmblée  de  nc^lclTc  ,  -quc  par  tout  ailleurs,  tout  ainil 
que  les  autres  dtics  &  Pairs  de  France  en  jouiflênt  &  ulent ,  lequel  duché  dt  Pairie^ 
tiendra  notrcdit  coufin  ,<:rmmc  ditcft,  en  1  )v     lii>nMn:gc  de  nous ,  &  crrame  tel 
fera  tenu  nous  &irc  Sa /rittmoitvctM  ftrmtnt  difidclite  aumm^ittre  f^qualut  écétXQ 
de  Granccy  &  Pair  de  Fnmce,  voulons  &  nous  plaill  qu'en  cette  qualité  luîSC  fes 
fucccfTeurs  ducs  de  Granccy  nous  rendent  &  à  no*;  fueccflçiirs  rois  ,  leurs  aveus  & 
dcnombremens ,  &  aulil  que  lc£  vailaux  &  tenanciers  des  hets  mouvant  dudit  dudic 
le  recoonoincnt  ic  lui  prêtent  la  foy  &  hommage  ,  rendent  leurs  aveus  &  dé- 
noni^rr'mci:C  iS:  d:c!jration  ,  quand  l'occafion  écherra  au  mcmc  titic;  de  duc  de 
Gr.inccy  £c  Pan:  de  France  ,      que  la  jullicc  duJit  duché       Paine  îou  dorcf- 
nav.int  exercée  &  adminiflrce  audit  duché  de  Grancey  par  les  oiliciers  qui  y 
fcnt  de  prcicnt  &  y  feront  à  i'aJvcnir  e'tablis  fiju".  le  nom  ,  titie  &  fccl  ,  au- 
totuc  de  duc  de  Granccy  te  pair  de  France,  au>'  hoancuis,aute;;i!ei,  prééminen- 
ces te  prérogitires  appartenaiu  i  duc  te  Fait,  &  tout  ainli  que  les  autres  ducs  Se 
pairs  de  notre  royaume  en  jouifTcne,  tant  en  jufticc,  féancc  ,  jurifdidtion  q^u'autre- 
ment,  fous  le  rcllort  de  notre  parlement  de  Paris,  où  les  appcllacions  rcllociironc 
nuëment,  lequel  duché  de  Grancey,  fcs  appartenances  &.  dépendances»  nouswoas 
dilhait  &  exempté,  diftrayons  &  exemptons  de  tous  nos  autres  juges,  en  tour  cas 
fors  &  excepté  ocs  cas  royaux  feulement,  dont  la  connoillài.c:  appirticndra  a  nos 
juges,  pai devant  Icfquels  ils  avoient  accoûtumé  de  rcûbrtir  auparavant  la  pt^feme 
création  &  éccâîon , fans  que  notredit  couûn  Toit  tenu  de  bailler, à  caufede  ce,  au- 
cune rccompenfe  à  nous  ni  à  nos  ruooeflfeurs  roys  de  France,  bc  advenant  le  decés  de  ^ 
notredit  couiin  fans  hoirs  maiks ,  Iciditcs  dignicez  de  duc  &  pair  de  France  demeu- 
reront e'tcintcs  &  tuppnmccs,  iaas  qu'au  moyen  de  l'cdic  de  l'an  1)^6.  ov  autres 
précedens  ou  fublcquens ,  moines  des  dernières  dedarations  des  mois  de  cfecenibtc 

mais  1 5  8 1.  vérifiées  en  notre  cour  de  parlcmenc  îur  le'icv-Ticn  des  duchez,  • 
nutquiiats  &  comtcz ,  l'on  puiHè  prétendre  ors  pour  lad  venir  eu  défaut  d'hoirs 
mâles,  ledit  duché  de  Grancey  être  réuni  9e  incorporé' à  notre  couronne,  ni  nous 
ni  nos  fiicccfleurs  y  pouvoir  prétendre  aucun  droit  de  propriété  ou  poflcflion  dé- 
faillant ladite  ligne  mafcnline  #  &  à  cette  âo,nous  avons  deidi^s  cdics,  ordonnances 
de  déclarations i  ce  contraires,  excepté  8c  refcrvé ,  exceptons  &  refèrvoiu  de  norre  n 
grâce ,  [niifr^ncc  8c  autorité  royale  que  dcfTas ,  lef.îir'^.  duché  pairie  de  Grancey, 
les  appartenances,  te  dépendances , &  à  iccux  dctogc  fi:  dérogeons  de  notre  grâce, 
pjt fiance  te  autoricé  rardites, 8c  vonlons  que  lefdits  fiicce/Tcurs  8c  ayant  caafe  jooir- 
Icnr  dudit  comte  &  Tes  appartenances ,  au  mcmc  titre  qualité  qu'elle  font  de  prê- 
tent ,  &  comme  ii  ladite  crcdion  du  duché  &  pairie  n'avoïc  été  âitc  fie  iâns  tirer  i 
coniéquence,  d'autant  que  ians  ladite  exception  8c  lefervation  notredit  coufin  n'eut 
voulu  5:  TiC  voulait  accepter  la  préfcnte  créatii^f.  dudit  duché  6c  painc,  ce  qu'il  n*a 
fùic  que  iou2>  cette  charge  &  condition.  Si  donnons  en  mandement  i  nos  amez  8c 
féaux  les  gens  tenans  noiiecour  de  parlement  à  Paris,  8c  chambcede  nos  cooiptet 
ctablis  at^c  lie»  8c  anoes  nos  juges*  ofBders»  jafticiers  9c  fnjers*  aijiû  qu'àducoo 
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d'eux  appartiendra  ,  que  de  norrc  prc'cntc  crc-Uioa  Se  crcctiun  dc(Hits  di;chc  &: 
.  Pairie  de  Granccy ,  cnicmblc  de  ladite  uiuua  &:  de  tout  le  concam  cy-dcilus  ils 
feflbic,  foutfrent  &  lailTcnc  jouir  notcedic  coafio,  lès  hoiis  Se  fmicdBeurs  miles  te 
ayan<:  caufc,  valTaux  Se  (ujcts ,  pleinement,  pcrpc;uc!!cment,  entretiennent,  gardent 
&  ubiervcDC,  &  faflcnt  de  point  en  point  cntrcicuu,  garder  &  obictvcr ,  lire ,  pu» 
bUer  &  enr^ftrer  ces  prclentes,  faitanc  cefTer  tous  troubles  &  cmpcchemciic  quel- 
conques :  Car  tel  c(\  notre  plaifir  ,  nonobdanc  toutes  conflimtions  des  rois  nos 
prcdeccfleucs,  par  Iclquclles  l'on  voudtoit  prétendre  le  nombre  dciditi  avoir 
cic  pre'fix  8e  limité  >  &  à  toutes  lefqudles  oonftinitions  ,  lux  dérog.itoire$  des 
dcroijatoires  nous  avons  dc'rogc  &c  de'rogcons  pat  ces  prefentes ,  &  afin  que  ce  foit 
choie  terme  Se  ilablc  à  toujours*  nous  avons  fait  mettre  notre  Iccl  à  ce  ducs  pre- 
fentes,  Ûuf  en  auttc  cl^ofe  notre  droit  &  i'autruy  en  toutes.  Donni  a  Paris  ait 
mois  de  décembre  l'an  de  grâce  mil  ilx  cent  onze  SiC  de  notre  règne  le  deuxième^ 
(ignées  LOUIS.  Ec  fur  le  reply  écrit  par  le  roy>  la  reine  icgcntc  fa  mete  pie- 
fente,  rigné  Phcltfpbaux.  «  (cclléc  du  garni  led  de  dre  veste  fax  lacs  dé  loyé 
xouge  Ac  verte. 

B     oMtkm^  i  tiriffuiptr  imi  m^&tkt'mtàrt  ^  fieretmrt  i»  rtj.  Petit. 

R  O  U  A  N  N  O  I  S/ 

DUCHÉ-PAIRIE 

tin»  mu  !«• 
melltt  dtfééli 
ta  féfu. 
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LE  duché  de  ROUANNOIS  fut  e'tieé  en  Paitié  en&veur  de  LOUIS  Gouf- 
fier  dttc  de  Rooaimots  ,  marquis  de  Boify ,  comte  dd  Maulevricr ,  &c.  par 

lettres  donnjfcs  à  Paris  au  m^is  de  fcptcmbre  I612.  eileS  tlC  furent  point  cnrcgif- 
ttces,  &  ont  été  rapportées  tj-dcvm  f*ge  joji  La  ffntâkgt  de  COUFFi£R,y^ 
trmve  tuffi  cj-devutt  fâge  tfo)< 
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LA  ROCHEGUYON. 

DUCHÉ -PAIRIE 


D'himintt  k  U 
f  fdfit  »nd/t  dê 

Ut  if  imhmt- 


LE  Oomé  êe  ia  Rochcguyon  dans  te  Vexin  François  fut  éàgi  en  dudiéMrie 
en  Êiveur  de  FRANÇOIS  de  SiUy ,  oomce  de  la  Rocheguyon ,  grand  louve- 
ticr  de  France,  &  de  fcs  hentiets  &  (uooeflèors  mâles  jpar  lettres  données  à  Paris 
m  mois  de  janvier  i6zi.  elles  ne  furent  point  enr^Itrées  &  ont  été  rapportée* 
IMK  ly.  de  celte  hijloire ,  fan  739.  L*  genetiUne  de  U  maifon  de  Silly ,  fi  trMverâ 
itmUfmtcde  cet  «»wiu  dit»itr«  ia  GRANDS  MAITRES  D£  L'ARTILLE. 
RIE  DE  FRANCE. 


F  R  O  N  T  E  N  A  Y» 

DUCHÉ-PAIRIE-  " 

i.itmtUmx, 
de  Navarre ,  m 
t./Evreux,4» 

}.  de  Rrcrnjne  , 
du  4.  de  Bour- 
bon. Au  l.fâTti 

ttâmlé âu  i.àg 
Lorraine,  4«  s. 
dejenhltmt*» 
3 .  de  LefignciD) 

4»  4.  de  Parthe-  g 
nay,  &  fur  le 
ifWitr  Rolmi* 

IA  hwonie  de  FRONTENAY  en  Sainconge  ,  fut  fogée  en  duché-Paitie  en 
 /faveur  de  BENJAMIN  de  Rohan,  feigneur  de  Soubiic  par  lettres  données  à 

Nantes  au  rkms  de  juillet  1626.  elles  ne  furent  point  enregilnées ,  Se  ont  été  rap- 
portées vf'ignm  f,  ti  I.  L»  gene4l0ffc  tUItt  aoàfm  de  Ro&n  fc  trwve  tme  IK  ie 
umlmirttf*  51, 

AUMALfi 
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AU  MA  LE. 

D  U  C  H  É  P  A  I  RIE' 


T«ii  («r 
&fiufUint  i» 

«Ht  btliutt  (»m- 
fntt. 


LE  roy  Louis  XSSL  donna  i  Monceaux  ao  mois  d'aoaft  itfji.  des  lettres  de 
rctabliflèmenc  da  cicce  &  prééminence  de  la  Pairie  au  dudw  d'AUMALE, 
en  faveur  d'HENRY  de  Savoye  >  duc  de  Nemours ,  &  d'ANNE  de  Lorraine  (oa 
épouiêtt  de  leurs  hoirs  mâks.  LOUIS  de  Savoye  duc  de  Nemouis  leur  fils  ainé 
oodnc  ifancfies  lettres  de  confinnation  de  ce  duché-Pairie  te  ».  novembre  itfjS.  Idl^ 
quelles  fiiieoc  renouvellécs  le  y  novembre  164)-  en  Ëivcur  de  CHARLES- AME« 
P£'E  de  Sftvoyelbn  frerc  U  ùàSS^ieait  mais  aucunes  de  ces  lectres  ne  furent  en-, 
TCgillcées.  ftjn  ks  fUtts  frf  'mèmmt  m  értSimum  ///  ^.  f  48.  Les  ducis  d^Aa- 
male  de  la  maifon  de  Sivoyc  on:  étc  TApportn  p  'jii--  &  jktvmitts  du  moue  ia>nc. 
Vèfea  êt^  €3-àevmt  f.  ^j.  &fmtsKttt  pour  l'crcâion  du  duché  d'Aunulc  en  Pairio 
en  ftvenr  de  IX>U&AlliE|PS1^04(l(#aiboa  »  |iciiKc  icgitimd  de  FauM,^ 


CARDON  NE» 

DUCHÉ-PAIRIE- 


u*ntU  M  I 

Î.  tteçjtt  M  lé 

i'âtpat  M-  tmifr 
rmfémt  it  ftnHn 

é€€mfépié  ii  )  MIT» 

tt*IIX  suffi  4tgHI*ltt 

1 .  tn  (bcf  ù  un  tu 
ftiMe  U  (b(f  cbdflé 
du»  tmèti  ii  )* 


LE  duché  de  CAItDOMNB  en  Càcalc^e  fût  érigé  en  Pabie  te  fiveur  de 
PHILIPPE  de  la  Mothc-Houdancourt,  maréchal  de  France  ,  par  lettres  pa- 
wntc»  du  lAois  d'avQl  i6^t,  kfqucUcs  ne  iuxeoc  poioc  cnreiriftiées.  Il  mourut  le 

iM»r.  .  •  •     •    ■     "  ■   ■  -    <  H  ùi 


"^WSts  r<j7.  oe  laiflant  que  des  filles.    U  gnutloffe  dt  U  Mothe-Houdancourt, 
feti  rafPsTtf:  iîns  U  fmte  it  cette  ht^.  (htfUre  des  MARECHAUX  -iPfi  JBuiNCE. 
Ut  kttres  qui  Jmivm  mUmm  cctu  imam  &  àt^m. 


OONATION  £t  INVESTITURE  DÛ  DUCHE" 

D  E    CAR  DO à  N  E 

•Dtmuun  é"  mv^itirt  du  4mh4  ie  Cgrimu  faite  f*r  kSitt  l  M»tfteiir  U  AùirkInU 

mois  ^aiÀitc  %6^x, 

Y    OUtS ,  ^âr  la  grâce  de  Dieu  ,  roy  de  France  &  de  î^ayarrc,  à  tous  prcfens  S: 
M  ,à  vcnktlalut:  Les  rccofnmaodables  &'%inkz  feivicesqui  nous  ont  été  cen-  ^ 
4«npar iioae  «ékcher  tôkàeà-mti  ooofib  te  v6ix de  la  Mothe HoaddneMift >n»té- 
ehal  de  France,  viceroy  &  notre  licuretutit  gcncral  en  notre  province  &  armée  de 
Catalogne*  &, qu'il  nous  continue  chaque  jour  an  grand  avantage  de  cette  couton- 
'M  <c  a  te  t^utaclofi  de  no*  annci>  ncni  donnant  tajcc  de  te  ^ncifiôr  àt  ctaitec 
favorablement  en  toutes  occifions ,  &  même  en  ce  qui  s'oflrc  pour  ctt  tfltt  dans 
ilotrcdU  pays  de  Catalogiic,  ou  pat  la  con^iaitc  en  toutes  les  aKaires  &  occurcnces 
dépenihmes  defdîtes  charges,  il  zhix.  parokre  qu'il  fnerice  les  plus  ottafideiables  rc« 
compenses,  étant  bicnaifcs  auffi  ck  faire  paroîtrc  à  la  poricrirc  des  mnrques  de  Tel- 
''Ciine  que  nous  faiions  de  Ta  petionnc,     de  la  lâcistàâion  que  nous  avons  de  fcs  (ct- 
yikK* ,  A  te  dndié  de  Caidonnt  naos  étant  acquis  U  confisqué  en  ooniéqeetxre  «te 
nos  déclamions  publiées  contre  ceux  de  Uc^itc  prcvirce  qui  font  demeure?  avec  les 
CalUllans  nos  ennemis  dcdates ,  Se  à  leur  lervtcc  au  préjudice  du  notre  >  &c  des  corn» 
nandcmcns  que  nous  tesr  avom  Ait  de  retourner  en  ladite  provinoet  tes  duc  C 
ducbcflb  de  Cardonne  ayant  contrcvcnvi  à  nofJitcs  déclaracions,  ^  encouru  les 
.peines  de  félonie  &  de  cnmc  de  Iczc-majclie ,  pour  Iclqucls  ledit  duché  pourtoïc 
dévolu  à  noCECCOuminet  îçswm  fiufonsque  nous  pour  ces  caulc;»  &  autres  i  ce 
nous  monvan»,  nnn-;  avon?  i  notrrdit  coufiii  le  Maréchal  Je  la  Mot)ic  HouJancourt, 
donne  >  ocltoyc,  ccdca  quitte  ,  tianfporté  &  dclatilc,  donnom  ,  ocltoyons  ,  cedqns, 
'Quittons,  tranlporions  fie  ddaiiToei  {Mir  ces  ptéfentes  (ignées  de  nacre  main  »  iedit 
^duché  de  Catdonne  avec  les  appartenances  oc  dépendances  à  nous  acquifcs  &  con- 
Éfquccs  comme  dit  eft  en  vertu  de  nos  déclarations,  pour  en  jouir,  lui,  (es  heri- 
'tiers  on  ayans  caufés  à  toujours ,  pleinement,  paifiblcmenc  &  perpétuellement  comme 
'de  leur  propre  hciirage,  cnfemble  des  honneurs,  autoritez,  prérogatives,  rangs, 
léances  ,  privilèges,  droits ,  profîrs  5c  revenus  appartenans  audit  duché  de  Cardonne 
êc  à  la  dignité  oe  diic,  tour  aindque  font  les  autres  ducs  de  ce  païs,  (ans  aucune 
«ho4e  en  excepter ,  retenir,  ni  rdcrvcr  pour  nous  &  nos  fucceiièucsj  fi  ce  n'cft  les 
toy  Se  hommage,  rcfToct  6e  feoveniinece ,  8c  fims  qu'au  moyen  de  ladite confifca» 
tion  on  puiiïe  prétendre  ledit  duchc'  avoir  c'tc  &  être  uni  à  notre  domaine  de  Ca- 
talogne &  être  iiuliénable  icelni  *  à  quoi  nous  avons  dcro^  &  dérogeons  pour  ce 
-regard,  Tootensneamnoins quenotteaic  confia,  fcs  fiiccrafeurs»  héritiers  &  ayans 
caofê,  ibient  obligés  de  payer  (5c  acquitter  les  charges,  ccn;  ?:  i^cvoirs  qui  pout>> 
loieat  être  dàs  à  caufe  des  terra  &  poCTclûons  di^eodantcs  dudit  duché  de  Car* 
idoni)e,àceux  de  nos  filets  «te  ladKte  province  de  Catalt^ne  qui  (ont  en  notie 
obcifTance.  Si  donnons  en  mandement  à  nos  amc?,     fc^ux  les  rrgcns  &  confciliers  ■ 
de  notre  audience  royale  deBarc«ioone,&c  à  tous  autres  nos juilîciers  5c  officiers  éta- 
blis andit  pays  qu'il  appartiendra ,  Vfat  de  nos  ptéiens  don ,  ceiKoo,  oâroy  &tran(^ 
port,  ils  faflcnt,  IîMifTiciir&.  laillcnt  jouir  notreJit  couîîu ,  fes  ho'.rs  ,  fucccflcurs 
ayans  caule ,  pleinement,  pailiblcmcnt  &  perpctucllcmcni  dudit  duché  de  Cardonne^  ■ 
^  de  les  appartenances  H  dépendances,  Comme  dit  eft»  fins  tei  6ire  pcrmeitm 
qu'il  lui  foit  6ic  aucun  rrcublc  ni  empêchement  à  ce  contraire  :  Car  ^1  cft  no-ra 
jilaiût.  £t  aâa  que  ce  foit  chofc  ferme  fie  lUblc  à  toiyouti^Skous  av«ns  ûit  mcttts 
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...  none  fcel  à  ccldites  preïemes,  ùnafto  aytrescltofes  ittue  dcoic  &  Taotrui  en  toucce. 

J>oiMié  à  VerfittHes  an  mon  <f oftobie»  Tan  <fe  «ace  ttf^t.  Ce  dé'oocre  t^ae  le  3]. 
A  Signe,  LOUIS.  Ec  far  le  rcply  ,  par  IC  TOy,  &lkUÏ.  JBc  i'Mt'tf!^^  ftlctltNk 

sgraad  fccaH  en  queue  de  die  verte.  ^ 

TBrtSim  "àê  énhé  di€ÈréiM  m  tmk  it  iMMr. 
On  ma»  ji&vril  itffir. 

LÔUISf  par  ia  grade  de  Dieu ,  rov  de  France  &  de  Navarre  ,  comte  de  Barcd» 
loniis,.R««JIiUaQ  le  Cerdaigne,  a  tous  pre'fctas  iBc  à  vtitir,  filtut.  Cenfidetaiâ 

qu'il  n  V  arien  qui  convienne  mieux  i  la  grandeur  &  à  l'équitc'  des  roys.quc  dc- 
lever  aux  principales  dignitoz  de  leurs  états,  ceux  qui  ks  oiitincriccz  pat  leurs  fer- 
Vices,  le  de  Ict  fiire  joitir  dè  cdtes  doftt  ib  ont  été  honorez  pour  cette  (iiiffljK  «veë 
Itonsfes  avanr.igcs  qui  y  appartiennent,  qui  font  les  plus  gloricLifc;  marques  de 
loir  >alcur  àL  veau  ,  nous  avons  cVtimc  que  le  leu  roy  oocic  aés  hoùorc  fcigneuc 
A;  de  gioricufe  mémoire  que  Dieu  abfolve ,  ayanfc  «tonné  à  notre  très-ther 
trés-amé  coufin,  Philippe  delà  Mothc  HonJancorr,  maréchal  de  France,  viccroy 
i&  notre  lieutenant  général  en  notre  province  &  en  nonx  armée  de  Catalogne  ,  ic 

B  dudié  de  Cardoaoie*  avec  tous  les  privilèges  &  droits  donc  jouiflent  les  autres duc^ 
dans  ce  royaime ,  én  conâderation  des  Rxominaadables  8e  dgnalez  ferrices  qu'il  lui 
avoic  rendus  Ie  ï  cette  couronne  ,  iliécoit.bien  rdfônnablede  l'en  fàire  jouic  eu  iorte 
'qu'il  n'y  eut  point  de  lieu  d'y  apporter  aucune  difficulté  i  l'advenir ,  &  fçachaht  qu'à 
cau(e  que  la  dignité  dc  pair  de  Fiance  n'a  pas  iii.  exprimée  dans  les  lettres  du  fètk 
rny  ,  l'on  a  prétcndtt  que  noocdit  coufin  ne  ponvoit  recevoir  dans  le  royaume  ks 
nicmcs  honneurs  &  prérogatives  qu'ont  ceux  dc  cette  qualité,  Sc  que  ledit  ducfaé 
dc  Cacdonne  cft  un  des  plus  nobles  &  premiers  fiefs ,  non  feulement  deAotte  pro- 
vince de  C  aralôgne ,  mats  de'cbttte  firpagnc  ,  que  la  qiulité  de  grand abdit  royau- 
me y  cft  infïparablemen:  unie,  &  qu'elle  a  divcrles  contbtmitcz  avec  celle  de  pair 
,de  France,  Jugeant  auill  qu'elle  peut  être  donnée  audit  duché  Tans  aucune  co0(cquea- 

C  t:e  ,  QOtH  avons  tefohi  d'expliquer  rintenticAi  dtt  feu  roy  le  plus  fitvordbleiOiènt  qu'il 
fc  pourmir  pour  notredit  coufinfclon  fon  mérite,  &  voulant  lui  témoigner  la  parfaite 
fatisiactson  que  nous  avons  de  fa  conduite  *&  des  nouvelles  preuves  qu'il  a  données  de 
fil  fidélité  le  afleftiioa  i  nocte  favtce,  en  k  pâctaat  'comme  il  a  fak  dé»  un  cempè 
fi  difficile  en  notredit  pays  de  Catalogne,  ou  il  exerce  lefdiccs  charges  dc  notrcdic 
vicetoy  &  lieutenant  gênerai  en  nos  provinces  &  en  nos  armées ,  &  s'cmploye  ttés- 
«titcineht  pour  la  camervatUm  tie>  nom  rrâ-fidelle  yiUe  de  Barcel<>Dni»&  Âîaoaclé 
pays,  avec  une  cflitnc  &  approbation  générale  des  peuples,  ddîrans  en  ôtitrc  faire 
connoitte  à  nos  fujets  dc  iaduc  province  qui  fignaleni  tous  les  jours  leur  fidélité 
inviolable  vers  nous  de  notre  couronne  contre  nos  eoneioisdtc1aicz,qtie  ceasd'cu" 

^  tr'cux  qui  ont  des  titres  ÔC  dignitcz  doivent  (e  promettre  d'crre  reconnus  fc  hono- 
rez dans  notre  royaume  ainû  qu  ils  le  iont  dans  ledit  pays;  Ravoir  tailons  que  nous 
pour  ces  caufes  &  autres  bonnes  cmfidéitnons  i  ce  nous  mouvans ,  ayant  hix  voir 
à  notre  confcil  les  lettres  patentes  du  fru  roy  notredit  fcignrur  &  pcre  <^vi  moH 
d'oâobre  I642.jpat  Icfquctles  il  aurou  donué  &  odrovc  ,  ti^mCportc  &  dciaiiré  à 
aoccedît  confia  le  maréchal  de  fa  Moche  Hdudancourt ,  ledit  duché  de  Calrdonnè 
avec  fes  appartenances  &  di'pcndanccs,  pour  en  jouir  par  lui,  (es  hoirs  8c  ayans  caufê 
à  toujours,  comme  de  leur  piupre héritage  .  enfcmble  des  honneurs  autoritez,  pré- 
nguivesi  prééminences,  rang  ,  féance,  privilèges ,  drôits ,  profits  &  revenus  appar- 
tenans  audit  dliché  &  i  la  qualité  &  dignité  de  duc ,  tout  alnfi  que  fbni  les  autres 
qui  en  font  revêtus  dans  ce  royaume,  (ans  aucune  chofè  en  excepter,  retenir,  ni 
rderver  pour  nous  ic  nos  fucccdeurs  rois,  fauf  la  fby ,  hommage  &  fouveraineté 
avec  leur  refTotc  en  l'audience  royale  dendite  priocipat  de  Caulogne,  de  l'avis  de 

2  notredit  confcil,  où  étdlent  la  reine  ndcte  trés-honbrée  dai&e  &  ittete ,  aùeiies  princes, 
pairs  &  officiers  de  notre  couronne,  &  a  Jtrcs  grands  8c  notables  pctfonnagcs  da 
notredit  confcil  &de  notre  certaine  (ciencc,  pleine  puiflàocelc  aaciQ[itéroyaie,nous 
avons  an  Hni  de  tadire  qoalicif  de  ^rand  d  Efpagne  qui  étoit  àiccibate,  liiiîÉ  le  ia^ 
Corporcc  audit  duchc'  dc  CarJohnc  ,  cr^é  &r  érige,  créons  &  e'rigeons  par  ce$  pré- 
fentes  ûgtiées  de  notre  nuiiit  icelui  duché  de  Catdonne,  fês  iq^patteoancés  le  (16> 
tendanns«  en  ticTe,itom  &  digoiaj  ^^irliédé  Franoei  TOaton«<|oc  oottediB  iciMi* 
fiOffcs  iiioeeflews    iifiiis  cade  andit'dodi^db  CaBdeUit»  c»  jdoUkât  aiidic  dm 
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fàe  dacs  de  Cardodhe  Ae  pain  de  France,  pkineniàit»  piifiUeraeiu  8e  i  coujours» 
(don  Se  ainfi  que  le  droit  fuccelTif  y  ell  attribué  par  la  nature  d'icelui ,  Se  qu'ils 
•tn  dotvenc  yjmt  en  veriii  de-ia  donation  fie  «onccÛion  du  feu  roy  noccedic  logoeuc 
.  &.  pcrc,  aak  honncars,  prérogatives ,  préétidneoGci* -fitochUb,  libenez,  antort- 
"tcz,  pouvoirs  îc  droics  dont  jouiflènt  les  autres  ducs  des  duchcz  fitucz  dans  notre 
-toyiomctic  les  pairs  de  âanoe  ianc«ajuftice  &  jusi(ciiâioo,  léanceôc  voixdcU- 
'Watrveea  nw  «onn  de  parlement,  qii*m  toacet  féanee»,  honneinr,  cangs  enm 
^-les  grandi  dn  loyanme»  «ffemblccs  Je  noblclTc ,  faits  de  guerre ,  &  autres  ades  ôc  eOf 
dnjics  quelcanqaei  et  (bus  le  reflott  de  notcedite  audience  royale  de  Catakepe,  à 
J«t  «hnge  de  nom  tendre  A  i  nos  (vccdkvn  roys  les  Iby    bommi^  dnditdoclié 
Pairie,  &  de  les  tenir  de  nous  &  de  noue  couronne  de  France,  atcfi  que  font  les 
autres  ducs  fie  pairs  de  France,  (ans  néanmoins  aucun  changement  niaketatioa  à 
4e  c|vi  «'eft  pratiqué  en  Cacilu^nc  pour  ledit  teflfort  en  tomes  oocafioat^  aâbioas 
•à  l 'cgard  des  poflelïeurs  dudit  ouchc  &:  leurs  vallaux.   Si  donnons  en  mandement  i  B 
nos  amezfic  téaux  confèillcrs  les  gens  tenans  notre  cour  de  parlement  &  chambre 
•  de  nos  comptes  i  Paris,  chaticelier,  regeni  8e  officiers  de  nocredite  audience  royale  de 
■Catalogne,  Se  tous  aoctet nos ju(liciets&  officiers  qu'il  appartiendra,  queces  prélcntcs 
vils  ayent  à  faire  lire  &  enrcgiftrer,  bc  du  contenu  en  icdics,  jouir  &utctplonciiienr, 
•pailibicmcnt  ££  perpétuellement  notredit  coufin ,  fe»  fueetSiam  tc  ayaoa  caofeaudîc 
duchc  ,  (ans  leur  faire  ni  fouffrir  qu'il  leur  foit  feit  aucuns  troubles  ni  empêchement 
oonobltanc  tous  cdits  ,  rcglemens ,  ordonnances ,  arrêts,  lettres  fie  autres  chofesà  ce' 
-contraires ,  aufqtwlles  dft  même  avis  &  de  la  puiiTance  que  dedus  «  nous  avons  dé- 
roge &  dérogeons  par  ces  prc'fcntes,  fans  toutefois  tirer  à  confequence  .•  Car  tel  eft 
«otre  plaifir.  £t  ahn  que  ce  liait  chofè  ferme  &  fiable  à  toujours,  nous  avons  fait 
«lettre  notre -fod  à  cddites  piéfentest  fauf  en  autres  chofes  notre  droit  fle  rannny 
:en  toueesi  ENnné  à  Gien,  au  mois  d!!aTiil  l'an  do  fcace  i6su  9c  de  noue  s^oe 
Je.oenviémc.  ,  ^ 


DAMVILLE» 

D  U  c  H  É  P  A  I  R  I  E. 


umtli  4M  I .  kéiM  à» 
&  it  gitiAu  é»  6  fwts 

qui  ifi  Villan  -Thoire, 
4u  t.  t§T  ktttif  ihtvunt 
i* fâbU  qui  tfi  Levis ,  411 
}.  it  gutultt  k  mi* 
étêtlti  in  qui  qus' 
tri  iagau  4»  lit»  it- 
gaiMhs  f  ai  «jf  Laire,  & 
fur  U  ttnt  ithiqmné  €m 
&  itfftniit  f  «î  VcB- 


D 

FRANÇOIS-CHRISTOPHE  de  Levis-Ventadour ,  neveu  d'HENRY  II.  da 
nom ,  duc  de  Montmorency  &  de  Damville  ,  Pair  de  France ,  obtint  de  non- 
vellcs  Lettres  de  duché-Pairie  puuc  la  terre  de  Damville  au  mois  de  novembre  1^48. 
■^i  n'ont  point  été  cniegilkréea.  Vêjm  ttm  jy.  de  ctue  hifi.f.  i  j  ^ .  à"  2)8.  où  fooc 
sapportées  ces  lettres.  V^tx,  âM^  pour  la  genealoeie  de  la  maifon  de  Levis  ,  mhm 
Um^ftge  11.  V»jtx,  emtre  ti-Jtvgnt  fêgt  4).  ér  fiùv.  pour  l'creâion  de  la  terre  de 
I>amviUc  en  ducfaé-F^een  faveur  de  LOUIS-ALEXANDRE  de  tabou  pdnoe 
iericimé  de-Ffaoce>Acç(MntcdcTQ«lfldê.   '  ... 

COLIGNY, 
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JDÙCHE-PÀÏÏliE. 


mtmbré ,  btféué 


GXsi^A^  deCôI^  tn.  dèfiÀm,  reigneùrdëChltiUon,  maréchal  de  Fraa> 
ce,  obtint  du  roy  Louis  XIV.  un  brevet  du  18.  aoull  164J.  portant  été- 
^  Càoti  de  la  taie  de  ChâtiUon  fat  Loing  ea  duché  Se  Pairie  iotts  le  nom  de  Coli<- 
gny.  Après  mbtr,  fbo  ffls  GASPARD  de  Coligny  IV.  dA  iuxa ,  follicita  la  mê- 
me grâce,  &  eut  un  nouveau  brevet  du  13.  février  1646.  porrant  corifirmatioA  dtl 
ptécedcoc/^uanc  àj'creâioa  de  la  cecre  de  Châtillon  ca  daché  Se  Paitie.  La  dé- 
txxninKidn  y  fitt  leideftMine  ehnigée,  ft  le  irdy  Vodluc  Uen  hrf  aaànter  qu'au  lieu 
du  titre  de  duché  de  Cotigny  ,  elle  auroii  Celui  de  duché  de  Châcillon.  Il  y  eut  des 
letctes  expédiées  en  exécution  de  ce  brevet  au  mois  de  novembre  1648.  niais  elles 
lie  fiwdtac  poiifC  eniegiftrées.  Kijez.  Us  pietts  au  /mvem.  La  ocaealogie  dè  la  ibi^ 
de  ColigT^v  fera  uffmét  ém  lé^fikt  Je ^hfkm ,  (hfiinhSS  HÎUUBLECHAUX 
D£f&ANC£. 


^  PÏiBCES  bONéEj^NÀNT  Le  bÙCHE-^ÂI^IE 

DE  GOLIGNY  CHATILLON; 

Wrcvtt  fiir  Uful  k  rpj  érige  U  terre  de  Chiiitlin  en  iiuhé^  P/urte  feiu  k  lém  Je  Ctûffiy, 

m^nmt  Tàt  mwMm/  de  chinilcn.  Preinci  de  l'hUt  deColig;oytftt 
Id.  du  itouchec»  p.  107^. 

■  ba  IV.  adoft  iV4|.  ' 

AUJ  OURD'HUY  i8.  aouft  i6^y  le  roy  étant  à  Paris,  voulant  grarificr  8c 
favorablement  traiter  monfieur  le  ittaréchal  de  Chaftillon ,  gcnenil  des  t^ran- 
D  çois  en  Hollande  ,  tant  en  confideràtion  des  grands  &  lîgiialez  (ervîces  i)u'il  a  ten- 
dus à  cette  couronne  dans  le  commandement  de  dix  atmécs  troyàles ,  que  de  Ton 
'  illudre  naiflance,  &  dcfiran'c  lui  donner  quelques  marques  de  la  facisfaûion  qu'elle 
a  de  (crdixs  feirtccs  pat  quelque  citas  à'hâaaoxc  qui  paife  à  (àpoOemé  :  Sa  Majefté 
par  l'avis  de  la  reine  tegente  fit  me'rè»  1  teéè  )èn  &  ttvcttr  la  Kâe  feignenHe  d» 
Cbaftillon  fur  Loing,  Aillant ,  t^cins  éc 'dépendances ,  âvec  dlkm  de  celles  de  Sol* 
tene«  Mohicredoii,  Mocmant  &  celle  ét  S.  Maurice  lut  rAvena  8e  dépenduicesi 
CD  tikié  ae  d^ié  de  duché  &  Pairie  dé.  Fnbce  l<Hil  Ifc  nih  de  appellariàt  deCd» 
tigoy,  pour  en  joiiir  par  lui  dc  ïb  fttciceffeakii  tcalSià  «ddik  bkns  de  duc  de  Colig^f 
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pleinement ,  paifiblcmcnt  à  toujours ,  voyilant  qu'il  foit  reconnu  en  ladite  qilfe* 
Lté  de  duc  Se  Pair  de  France  en  cous  a<3^e$ ,  jugcmcns  &  lieux  ^ac  bckki  (en,  tC' 
<{u'il  iouiflê  des  honneurs  ,  prén^tives  &  pcéetninences  appanenans  è  ladiee 
nitc  de  duc  ,  &:  dont  jouilTent  les  autres  ducs  <S:  Pans  de  France  ;  à  la  charge  que 
les  jafbces  unies  &  qui  compolccont  ledit  duché,  tellottiionc  nuemenc  au  patle- 
«aenc  de  Paris ,  8e  qn'i  deffaitt  dlwirs  nudcs  ladite  Pairie  ccffcra  ,  ca  (om  que 
Jes  fctncUcs  jouiront  dcfdires  terres  cy-cicflus  (pccifîces  au  même  titre  qu'elles  font 
À  pre(cnt,  &  tout  aiofi  que  (î  ladite  crcdhon  n'avoic  point  été  fiaite.  Puut  ccmoi- 
^nage  de  quoy  ùtdke  M^iXé  m'n  oommandé  d'cxpcdier  audit  fteor  maréchal  de  Cha> 
tillon  toutes  lettres  ncccnaircs,  en  confcquence  du  prefcnt  brevet  qu'elle  a  voulu 
iïgQa  de  (a  main ,  &  qu'il  iùt  contrcligné  pat  moi  Ion  coofeiUer ,  iecrccaite  d'état 
^  ^  les  oomnaDdenieiis  8e  finances.  Signé»  LOUIS.  Ec  pins  bas ,  Db  Lombnib. 


^tvtt  d»r»f  e»  ftveur  de  Gtfiâri  de  CtUgttjt  fiignemr  de  chafitUm ,  far  lequel  il  tûnfirmt 
-  '  Trotcs  d^rhiftoli»  dè'CoIigny ,  p.  1075. 

AUJOURB'HUY  i  j.  férHeSvl^4<.  le  rôy  étant  à  Paris,  mcmoratif  d'avoir  cy- 
devaoc ,  par  l'avis  de  la  reine  teâaiur  ùt  mere ,  en  coniîdeiation  des  grands  (cr- 
iées rendus  à  cette  couronne  par  le  fcti  fient  de  Chaftilkn  »  maréchal  de  France» 


fiii 

I.ning,  Aillant,  Feins  &:  dépendances,  avec  union  d'icetlcs  de  Soltet t e ,  Mo.^tcrcf- 
6m i  Moimant  &  de  celle  de  S.  Notice  iur  TAvecoo  &  dépendances,  en  titre  &: 
dignité  de  duché  ft  ftitie  deFtiÉéfc'%lis'lé  nùè  ttïM^IÉirion  de  Colignv,  pour 
cr.  jouir  par  lui  ?c  fcs  fucccftcurs  maHcs  audit  titre  de  ouc  de  Coligny  plcincmcnr, 
paiîiblcnicnt  &  à  ^toujours,  ainfi  qu'il  cLï  particulièrement  expliqué  par  (on  brcvcc 
dii'it.  aoaft  1641' lins  parce  quef ledit  fieur  maféichai  ^  GhaftiUon  eft  de  n'aguié- 
rcs  dc'ccdc,  &:  que  ledit  fieur  de  Chaftillon  fon  fils,  auffi  gênerai  des  Françors  en 
Ijollande»  a  dc'firé  que  ladite  cccâion  ainû  Êtitc  ibus  le  nom  de  Coligny,  futrcpu- 
léiB'lidteibus  l'appellaiida  deC!haftitton»'l'fani(e  qae  le  nom  s'cd  leoda  trés-ie- 
«ommandable  en  la  pcrfonne  de  fon  perc  Se  de  fcs  ayeulx  ;  fa  m,ijcflc  voulant  gra- 
'tificr  &  traiter  ûvorablement  ledit  fieur  de  ChaibUon  fils  qui  a  déjà  beaucoup  mc> 
irilé  par  fes  fetviiees ,  lui  a  volontiers ,  du  même  avis  de  ladite  dame  reine  régente, 
entant  que  bcfoin  cft  ou  (croit ,  confirme  en  fa  pcrfonne  &  fcs  defcendans  mâ- 
les, ladite  creâion  en  duché  &  Pairie  de  France  dcfditcs  terres»  lâns  autre  innova- 
tion que  le  nom  le  appellation  de  Chadillon  au  lieu  de  celui  de  Colignyt  voulant 
quUl  foit  reconnu  en  ladite  qualité  de  duc  &  Pair  de  France  en  tous  lieux ,  acbcs 
«lugcmens,  &:  qu'il  jouilfe  des  honneurs,  prérogatives  &  prcc'mincnccs  appartcnans 
k  la  dignité  de  duc  &  Pair  de  France,  lia  diai^quelesjullices  unies  &  qui  com- 
pofaont  ladite  duché  ,  redortiront  nuement  au  parlement  de  Paris ,  &  qu'a  de  faut 
d'hoirs  malles  ladite  Pairie  ceilcra,  en  iorte  que  les  femelles  jouiront  dcfditcs  terres 
cy-defliis  (pecifices  au  même  ttcce  qa'elks  font  i  prcfent  5c  tout  ainfi  que  fi  ladite 
crection  n  avoir  point  été  faite ,  pour  par  ledit  fieur  de  Chaftillon  &  les  defcendans 
tenir  le  rang  de  ladite  duché  &  Pairie  du  jour  te  datte  du  premier  brevet  expédié 
audit  feu  fieur  maréchal  de  Chaftillon  t  lequel  demeurera  en  ia  force  Se  vertu ,  Oc 
fins  autte  innovation  que  ledit  changement  du  nom.  Et  pour  témoign:^c  de  la  vo- 
lonté de  jàdice  majcftc ,  elle  m'a  commandé  de  loi  expédier  d'abondant  le  ptefenc 
brevet,  lequel  ne  (êrvira  avec  le  précèdent  que  d'un  (cul  &c  même  cftet*  l'ayant  vou> 
lu  figner  de  b  main*  &  cftre  conttefigne  pat  moi  (on  confeillet  fecretaiic  d'étac  ic 
defiBCommandemens.  Signé,  LOCJlS.  Ecplusbas,D«LousiUB* 
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V  I  L  L  E  M  O  R» 

DUCHÉ 


D'itcur  AH  ike* 
vroniar  dKçm- 

mt  &  tH  fMMf 
d'un  mêutm  féf^ 


LA  iMEonnie  de  Vilkmor  &  la  Teignearie  de  S.  Debault^ en  Champagne,  fu- 
rent c'rigccs  en  duché',  fous  le  nom  de  VILLEMOR,  en  faveur  de  PIERRE 
S^^ier  chancelier  de  France  >  &  de  tes  fuccciTeurs  cant  mâles  que  femelles  ocz  6C 
l  naître  en  loyataiatiige par  lettres  données  &  Paris  ao  mois  de  janvier  1^50.  faividk 

d'autres  de  l'an  J<îp  .  portant  relief  de  furannation  pour  leur  cnrcgiflrement,  maîs 
ni  les  unes  ni  les  autres  ne  furent  enregilkces.  Vtyex^ks  Mttîqui  Jitvau  ctntemmi 

desCHANCELlERS  DE  FRANCE.  '  -  -r  . 


C     PIECES  CONCERNANT  LE  DUCHE' 

DE  VILLEMOR 

Lettrts  i/nOm  àeKtUtmtr  é''^  s.  Lubtult  e»  tbuhe,fi$u  U  nm  de  yUkmtr  ,  /«r 
R    .  ^em  Segmer  i  (heutetiffr  de  Freme* 

Du  pHw  de  jinviec  1^50. 

LOUIS,  par  h  grâce  de  Dieu ,  roy  de  France  dC  ic  Havarre;  A  tous  prefens  de 
à  venir  ,  Salut.  Les  plus  dignes  marques  que  les  rois  puiflcnt  donner  de  leur 
bienveillance  à  ceux  qui  par  leur  vertu  &  pat  leurs  (crviccs  ont  bien  mente  d'eux 
&:  du  bien  public  ,  étant  celles  qui  paflicint  i  leur  pofteritd»  de  n'étant  pas  moins 
J  équitable  d'honorer  de  titres  illuftrcs,  tant  ceux  qui  ont  longuement  &  dignement 
fcrvi  l'état  dans  les  principales  charges  politiques  &  dans  les  plus  niiportantes  af- 
fiires,  que  ceux  qui  (ê  (ont  fignalez  dans  les  plus  avancageolte  &  gioneufes  occa- 
(ions  de  la  guerre,  nous  avons  conlideré  1rs  gr.inds  ,  recommandables  &  laborieux 
Icrvices  de  notre  trcs-chei  &  féal  le  iteur  Scguicr ,  chevalier,  chanccUcr  de  France, 
coDKcdeGienjbflcoade  VilkmoCffc^qcac  dB  S.  LidMuk' de  aimes  lieux» kqod 


•«  ^té  appelle- pat  k  feu  roi  derioricuictncmoircnbtrc  ttcs-honorc  fcigncur  &:  peje, 
^oe  Dieu  lAifoive,  à  ectie  piemiete  dtenicé  de  la  juftice  denocre  royaume  &  offi-  ^ 
"•ces  de  la  couronne  depuis  dix>huit  années  &:  l'a  exercé  ,  comme  il  fait  à  ptcfcnc 
à  notre  entière  (atis&dion  &  du  public,  &  au  grand  avantage  le  utilité  de  notre 
«état,  après  avoir  po(Ièdédttet(c«<harge8coofideMblescn  nosconfcils  &  ennoscours 
fouvcraincs  dans  Icrquclles  il  a  fucccdé  à  fcs  ayeux ,  ceux  de  fon  nom  ayant  depuis 
longues  années  tenu  des  premiers  ofliccs  de  ta  robe  *  étant  d'ailleurs  bien  infbtmcz 
->q«e  MiielMTonic  de  Villemor  &  feigneurie  de  S.  Liebault  font  de  notable  étendiië 
8c  revenu , avec  beaux  droits  Hcfci  t^ncuric&  juftice  relevant  de  nous  &:  confcquem- 
snenc  capables  dc.porter  le  titre  de  duché.  Sça^'oir  fai<ons  que  nous  pour  ces  cau- 
-lêa  te  maXS  i'Ce  ridas  tnoùvans  >  de  l'avis  de  la  reine  régente  notre  ttMiOaotio 
Âaxbc  &  tncre,  &  de  notre  rrcs-cher  Se  amc  oncle  le  duc  d'Orléans  &:  autres  princes 
^  notre  ûng,  grands  &  notables  pcctonnagcs  de  notre  conreU,&:  de  notre  grâce 
i^petiale,  pleine  puiflanccfc  «coiilè  royale  ,  avons  'Créé  &  érigé  ,  créons  &  érigeons  g 
■par  CCS  prc fentes  ,  ligné;':  à.--^  notre  main  ladite  baronnie  de  Villemor  Se  feigneurie  de 
S.  Liebault  avec  leurs  appartenances  &  dépendances  en  titre ,  nom&  dignité dcdu- 
ché,  &  avons  i  cet  eftet  uni  &  incorpore ,  uniffons  &  incorporons  ladite  baronnie 
dcVilIcmor  5:  fr-niciiric  de  S.  Licbâult,  cnfonblccout  ce  qui  en  dépend  ^pour  être 
dofcinavàui  oi  a  toujours  poflcdé  &  en  jouiren  titre  ,  nom  8c  dignité  de  duché 
de  Villemor  par  notrcdic  trés-chcr  &  fcal  le  ficur  Seguier  ,  &  fes  ^ccefleurs  tant 
Tr.:-\c.  que  femelles  nez  &  à  naître  en  loyal  maciage ,  ttvec  toas  les  honnencs»  av* 
contez ,  prcct^tivcJ,  prééminences ,  privilèges  8c  drctits  de  joftîde  àont  les  intiA 
Hhicr'llfenc  en  France ,  tant-en  jugement  que  ic'r  nr; ,  -n  t.  m,  lieux  l\  cnJroics  géné- 
ralement quelconques.  Vôttlons  que  kdit  ûcur  Scguiet  fe  puiiTc  dire  6c  repocer  4t 
fes  dciccndans  «Mes  &  'lëinelles  en  ^oyàtt'tnariage ,  dues  de  Villemor ,  te  tfeonene 
IdHc  duché  en  plein  fief  fous  une  feule  foy  &c  hommage  de  nous  &  de  notre  coa-  ^ 
lonne ,  de  laquelle  duché  iedit  "Qeva  Scgaicc  nous  a  tait  dés  à  prefcnt ,  ainlî  qu  il  C 
eft  accoutume  le  fecttient  de  fidélité  auquel  nous  l'avom  reçA  -en  ladite  qualité  de 
duc,  &  comme  tel  nous  vou'  j:.  -  que  tous  fcs  vaffaux  &  teiuri';  fiifs  mouvans  dudic 
àasbé  ie  KGOonoiûcnc  &  lut  Étirent  Sc  tendent  la  foy  àc  hommage  >  baillent  leurs 
ivesa  ^^dénooibraMeas  <iaind  le  «as  y  écherra,  8e  que  la  jnftioedadîcdiididfiHe 
exercée  par  les  officiers  qui  y  (ont  à  prcfcnt  fous  le  titre  de  duc  de  Villemor  fans 
^n'aa  moyen  de  la  pidente  création,  ni  en  confcqueoce  des  édits  vcriàcz  en  notre 
'«ont  dcytetewcnt  oe  Paris  (br  VéxC&Où  des  dnchec  »  l'on  puifle  préieendtc  odai 
<le  Villemor  être  réuni  à  notre  couronne,  ni  nous  &r  nos  fucccfifcurs  pouvoir  pré- 
tendre aittcua  droit»  déâillant  la  ligne  mafculine  ôc  fèminiiie,  ayant  aux  édicS}do> 
•ditadons-ae  «vêcs  lor  ce  intnvenus  détog^  de  ddrogeons  par  oddites  prefenccs^ 
fans  laquelle  condition  ledit  iiear  S^icr  n'auroit  voulu  &:  ne  voudrolt  accepter  û 
prelènte  création  &  ércâioa  dodk  £tdhé.  Si  donnons  en  tnandcmcnt  à  nos  âmes  ^ 
Hkfais«oD(êlllers  les  genstemns  notredite  cour  de  parlement  &  dhttdbie  di  nos  " 
comptes  à  Paris  ,  &  tous  autres  nos  jufticicrs  &  officiers  qu'il  appartiendra  ,  cha- 
cun en  drotc  foy ,  que  ces  prefentcs  Us  fallcnc  cnrcgiiltct  &  du  contenu  en  tceiles 
:^uir  ficuler  pleinement  8e  pai&blcmcnc  ledit  (leur  Seguier,  fes  hoirs  mâles  U  fe- 
melles en  la  forme  te  manière  cy-dcflus  cxprimc'<-<; ,  fjns  \fm  faire  ni  (buffirir  leur 
^tre  &ic  aucun  trouble  rùempécheraeuau  couttaire ,  nonobibnt  tous  édits ,  ordon- 
«moest  kris, lettres  8c  leglcmens  à  ce  contraires, aufquels  nous  avons  déroge  fit 
dçropefîns  comme  dcPns  par  ccfditcs  prefcnrcî  -,  C:ir  tri  cfl  notre  plaifir.  Et  afift 
que  ce  toic  ciiotc  terme  &c  ftabic  à  toujours  nous  avons  tait  mettre  notre  Iccl  à 
cefdites  prelentes ,  lâuf  en  autre  «hofe  notie  dcoic  Se  ITamnty  en  toutes^  Donné 
J'aris  au  -mois  de  j-învier  l'an  de  grâce  mil  fix  cent  ciiiqHanrc  &  de  notre  rrgnc  ie 
ûptiéme.  Signe,  LOUIS.  Sut  ic  rcply  pat  le  toy  ,  la  tcmc  régente  la  mcrc  pre- 
WMu  S^goé,  Le  Tellibk.   Ettcellc  du  grand  fceau  de  die vaBBjÔiK lies  denye  * 
«oqge  8e  vciie.  £c  fyc  lemtnenfly'cft  dcdCé  f^t^SBoomu 
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LOUIS,  par  ta  graoè  de  Diea ,  foi  de  Fmwe  8e  de  navarre  ,i  nosamez  8c 
féaux  confcillers  les  gens  tenant  noire  cour  de  parlement  à  Paris,  falur.  Par 
nos  icares  pateutes  du  mois  de  janviec  i£}o.  cy-aaachccs  (bus  le  ooncrciôd 
de  notre  chancellerie  nous  aarions  en  confidëration  des  grands  &  ciecomitianda- 
bles  fctvices  rcridus  à  cet  état  par  i-iorrc  ircs-cher  &  féal  le  ficur  Seguicr ,  chance- 
lier de  Fiance ,  créé  &  érigé  ia  baroanie  de  Villcmoc  &  lêigneurie  de  Saine  Lie- 
banlt  avec  lenrs  appartenances  8c  dépendances  ,  en  dm  *  nom  8t  di^ieé  de 
duché  ,  fous  Je  nom  &  appellation  de  Juche  de  Villcmoc  ,  pour  en  jouir  ^ac 
kdic  deur  Seg^ier  &  ies  Uiccefleurs  >  une  nùies  que  femelles  nez  Se  à  naître 
CD  lo^  mariaget  alnfi  qa'il  eft  plus  paiticolfecemenc  exprimé  par  noTdices  lecnes» 
mais  d'autant  que  Icfdites  lettres  ne  vous  ayant  pas  été  prc'lcntecs  dans  l'an,  vous 
pourriez  faire  difficulté  à  caufc  de  U  iuraoation  iotcrvcnuë  à  iccllcs,  de  les  regif- 
trer  (ans  «voir  nos  lenes  i  ce  neceflaîEés.  A  ces  caufes ,  nous  vous  mandons  8e 
enjoignons  par  ces  prcfcntcs ,  que  fans  vous  arrctet  à  la  (urannation  intervenue  cf^ 
dites  lettres  ,  vous  ayez  à  les  veritîcr  &c  entcgifttcr  ,  &  du  contenu  en  icellcs,  faire 
jouir  &  ufer  pleinemenc  8c  pÉifiblemeht  ledit  fiear  Segaiec,diflnieetier  dcFrancew 
&  fcs  fuccefleurs,  conformemenc  à  nofdites  lettres  tout  ainti  que  vous  euITicz  pû 
£iiie  avant  ladite  furannation ,  que  nous  ne  voulons  lui  pouvoir  nuire  ni  préjudiciec 
'  êc  donc  en  tant  que  befoin  eft  ou  fcroir,  nous  l'avons  lelevé  &difpcaré  pat  CCS  pué- 
fentes  :  Car  tel  eft  notre  plailîr.  Donné  à  Paris  le  ...  .  joue  de  

l'an  de  grâce >  mil  flz  cent  cinquante>un,  8e  de  nonc  rqpie  le  .  .  .  Pat  le 
ray,  Sfgpé  CaMMBMt,  Se  fcdUe  for  finpk  ^neoS  du  gnnd  tai  dt  drv jmi» 
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NÔIRMOUSTIER' 

D  U  G  H  è-P  A  I  R  I  E 

fârtidt  & 
(ttféà'un  quiftnt  8* 
qudttitTi  ,  4.  tn  ihtf 
cr  4-  /n  fointt.  tu  i, 
dn  (bcf  dt  TrâfKi ,  au 
1.  d«  ftTuftltlti ,  éH 
l ,  d  OrltMs  ,  t»  4. 
4t  l'itufntttv  t.  dt 
I4  fmntf  it  l,tixim- 
btutgyttt  i.dtMilM, 
tu  ^.dt  LéVdl  Mtnt' 
wntncy,  *u  4.  dt 
Crâ$n ,  &  fur  It  tmt 
dtUTrtmilU,  fw- 
mt  ti  dm.  f.  79. 

LA  baronni€  de  NOiRMOUSTlER  fut  érigée  en  marqaifac  en  fiveur  A  B 
FRANÇOIS  de  la  Trcmoilic ,  par  lettres  données  à  Chenonccaux  au  mots 
'd'oâobrc  15S4.  regiftrces  le  3.  décembre  de  la  même  année,  puis  en  duchc-Paitic 
pour  LOUIS  de  la  Tremoille  II.  du  nom ,  marquis  de  Noirmouftier  par  Ictcrcs  pa- 
tentes du  mois  de  mars  1(50.  les  titres  de  duché-Pairie  furent  enruite  transférez 
en  faveur  du  même  fur  U  baronnie  de  Montmirail  par  autres  lettres  du  8.  février 
I6j7.  mais  aucunes  ne  furent  enrcgiftrécs.  Foyez,  Us  pièces  qui  cencernevt  cette  ére£lion 
'ty-ievat  f.  y 90.  cr fii'V.  La  geneaUgiede  la  maifon  de  la  Tremoille      font  forttslts 
DUCS  DE  NOIRMOUSTIER,  ^  r^fertet  tmeiy.de  cette  bijl.f.  i6o.&Jiùv. 

CHASTE  AUVILLAIN'  " 

D  U  C  H  É  P  A  I  Ri 

tetrtelé m\.  i 4x,«r  ftmé 
■dt  fleurs  dt  lys  itr  au  lam- 
ètl  de  gueulit  qut  efi  Anjou- 
Sicile  ,  au  t.d'tr  a  quatre 
fait  de  gutulet  au  trtit  de 
fable  a  deux  letfatdt  d'tr 
l'un  fur  l'autre  qui  eft 
Rouault ,  fartt  de  fafU  Str 
&  dt  pente i  de  8-  fmet 
-fui  efi  Volvire  ftntema  de 


NICOLAS  de  l'Ho^ita'!  marquis      V'îtry,  maréchal  de  France, ayant  acquis 
le  comté  de  CHASTEAUVILLAIN  ,  ce  comte  fut  cngé  en  ducbc-Pairic  D 
ifoas  le  nom  de  VITRY  en  feveur  de  FR  ANCOIS-MARIE  de  l'Hôpital  marquis 
tdc  Vicry  fon  fîls  ,  pac  lettres  du  roy  Louis  XIV.  données  au  mois  de  juin  i^jo. 


gueules  a  9.  matles  'd'w  an 
lamlel  de  4.  fseces  d'argent 
qui  efi  Kohan-Montauban  , 
411  4.  itgueults  a  la  trtix  an- 
trie  det/atrqut  efi  la  Châtre  » 
fur  le  nut  de  gueules  au  coq 
d'aigtut  (rejfé,  membr/  & 
bnqué d'tr ftutenant  un/tuf^ 
fin  d'atjn  chargé  d'une  fleur 
deljs  d'en  qui  r/l'Holpital. 


Digitized  by  Google 


W)MU»B«fiMttit>oilk'cov^Aréei,  &  ont  été  laprôrtéa  ^-^il^  ftgt  j;.  n 
A  obtint  l'année  fuivantc  un  brevet  du  premier  aûidc  poîic  l'éièâion  du  comte 


\  1, 


LA  VIEU  VILLE, 

D  U  G  H  É-P  A  l  &  i  fi  : 


EtÂtttK  da  i .  '&  4. 

it$T  &d'MXUt  Itt 

X  .yrtmimi  f4f(titb»i' 
gfu  âi  3.  MiNiMw  fè 

d'ttmints  tu  'thtfitn- 
ttli  i*  gniutet  qui  /jf 
iO  ,  &  fur  t»ut  D'âf 
gtUt  4  -j.  ftutUtt  d* 
Htux  ijMÎ'fifht  '}•  . 


W  T  Ab«onmcdcN(»qwrAttaut  &:  autres  terres  y  jointes,  furent  érigées  .en  duché- 
"  «LTMlite  (bus  le  nom  da  duché  de  U  Vieuville,  pour  CHARLES  .de  là  VieùViUe  I. 
du  rtom  grand  fauconnier  de  France  ,  chevalier  des  ordres  du  roy  Se  (uriAtendahc  des 
finances, par  lettres  du^ mois  de  décembre  1^50.  Ictquellcs  ne  furent  point  eorcgiT- 
tvées.  Ily  eutun  nouveau  bctvct  expédié  le  i6.  decenafirè  èc  l^née  fuivuii|lB..|C}fV 
pour  la  tnême  ércâioii  du  duché  de  la  VieuviUe,  a^«c  une  daullê  qu'aà  càs  le 
marquis  de  la  Vieuville  vînt  à  mourir  avant  i'ehregidccmcht  des  lettres  portant  cette 
éteâian,  fon  fils  ainéjouiroic  de  Icàt  efict  lâiis  avoir  befoin  d'autres  lettres.  ^  gf' 
ftfAloTie  de  la  Vieuville /erâ  rafftrtée  Jam  U  (iàtt  ie  telle  hijl.  thif.  do(  GRA)i^$ 
i  AUCONNlERS  DE  FRANCE,  ia  jktts  3*1 /«vatt/^  " 


i>I£CES  CONGERNANT  LE  DUCHE-PAIR^B 

DE  LA  VIEUVILLE. 

C  t  étires  SéreEiim  ie  là  hsrmrùe  àr  Nogent-LârttMtt  fur  Msrne,  é"  ttrrt^  J  jmtes  m 
d»(bé  à"  f'^^  ^  iTMut^fiiu  U  nom  &  m«Utùm  i«  duthé  de  U  f^iviik,  m 

Du  mois  de  décembre  1651. 

LOUIS,  par  la  grâce  de  Dieu,  roy  de Françe  8c  de  Navarre,  à  tous  préfenk 
fie  à  venir ,  Salue.  Confidcrant  qu'il  eft  de  la  grandeur  U  magnificence  des 
mis  d'élever  aux  principaux  hoimeurs  ccùk  qûi  s'en  trouvent  dignes  par  les  booneè 
qualités  de  leur  naiflance,  8c  pat  IcUr  prieure  venu ,  8c  qu'il  n'y  a  point  de  reicotn- 
pcnlè  qui  Toit  plus  chcte  aux  honunes  qui  tà  font  pt6fcdl6a«  c^nt  ccU9  1^  Ifeui 
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doimeitc  rang  au-deffns  des  Mties  &  qai  paObiC  i  leur  poClencé ,  roos  avom  Al 

•<onviez  de  rcconnoître  les  fidclies ,  rccomnnandables ,  grands  &  anciens  fcrviccs  qui 
sousoBCcfkc  rendus  fie  à  (X(iccouronnef<a]:  noue  aés-cbet  &  bien-amélc  ficur  ChK- 
ks,  Macquis  de  la  VieuviUe,  ceRlêillercntaus  nos  coofeils,  dMniier  de  nio»  océres  ft 

(urintendanr  de  nos  fîn.inccs,  en  lui  donnant  une  marque  honorable  à  jamais  à  lui& 
aux  liens  ,  de  la  partaitc  faùsiââion  qui  nous  di  demeurée ,  &  de  l'cltimc  ^ue  nous 
de  fa  perionne  &  de  la  maifont  «  fijadunc  comme  le  roy  notre  trcs-honoiié 
feigncur  &  pcrc  de  glorteule  mcmoirc  que  dieu  nbfolvc ,  qui  lui  avoir  autrefois  con- 
iâc  la  métne  charge  qu'il  exerce  à  pcctcnt  pour  l'adaimiiltation  de  nos  finances  >la> 
'quelle  efl  une  des  plus  importantes  du  royaume  à  la  manutention  de  l'état ,  au  fou* 
logement  des  peuples,  &:  à  la  fatisfaction  publique,  l'avoir  hnnorc  des  rcmoigoages 
■de  ionlbuvenii  5t  de  la  bienveillance  dans  les  dernicrsjouts  «ic  la  vie ,  &  1  avoicrccom- 
jnandéi  la  reine  notre  trcs-Iionoccc  dame  &  n^cre,  au  fujet  de  ladite  charge  à  la- 
-4||ldlc  nous  l'avons  appelle ,  elperanc  de  (a  bonne  &  fage  conduite  que  l'ordre  ancien 
>feta  récably  en  nos  iîijances ,  &  qo'il  en  rcuflira  divers  avantages  à  notre  perionne, 
•A  notre  Royaume ,  3c  à  nos  Sujets ,  ôi  afin  de  l'obliger  à  en  taire  Ton  devoir  fekm  « 
notre  iittente,  nous  refolumes  atUfi  de  i' élever  aux  premières  dignitcz  &  plus  ho> 
norables  du  royaume ,  connoiflant  bien  qu'il  faifoit  confiner  en  cela  toute  la  rc'> 
^compcnfc  de  fes  fervices.  Se  novis  confoanans  à  la  penlcc  que  le  feu  roy  notrcdic 
'"lèignieur  ic  peie  en  avoit  eue  pour  lui,  écanc  d'ailleurs  bien  infotoié qu'il s'eft  lî«ia- 
en  divers  emplois  Si  occatioQS  imponans  en  la  guerre ,  te  m€me  en  qualité  de 
Tuu  de  nos  licutcnans  généraux  au  gouvernement  de  notre  piovir.ce  Je  Champa- 
:-£ne,où  dans  les  troubles  de  l'état  U  a  liait  connpUre  une  iaviolablc  fidélité  à  nette 
•frrvtce,  ainfi  qu'une  grande  genetoGié  ft:  valcnr  'eô  plafiears  a£b'oas  oonfideiibles, 
■{<  n  i  i  ,ant  ccc  oblig"  tic  (e  icciret  de  notre  royaume  pour  des  caufes  dont  après  j 
*^étrc  pleinement  e'claiici,  nous  lui  avons  doniK  très  volonticr  nos  lettres  d'inoocen*  ' 
«Cl  n'y  ayant  point  tu  *d'ofFres  de  princes  étrangers.  Se  mime  de  ceùx  qui-  (ôoc  k 
pccfcnt  nos  ennemis  déclarez  qui  ayc lit  cftc  capables  de  tenter  fa  fidélité  ;  qu'en 
outre,  il  y  a  eu  entre  Tes  anccUrcs  pluficurs  pcrlonnagcs  de  grande  rcputattuu  &  ^ 
mérite  qui  ont  poflèdé  les  premietet  <^atges  de  xtfc  tcn  &  de  notre  maifbn ,  Se  <^ui 
fc  lont  Tsr.dus  li  recommandables  auprès  des  rois  nos  prédecefTcurs ,  qu'ils  ont  etc 
bonorés  de  leur  finguUere  privauié  &  confiance,  &  qu'auin  les  entans  du  licuc 
Marqiite  de  ta  VieuviUe  imirans  fon  exemple  Se  ceux  de  lents  ayeux ,  Icfqucls  rem,« 
pUflcnt  des  char^^c^  honotjblcs  dins  la  guerre  ,  &  méritent  tous  les  jours  de  plus  en 
plus  d'y  être  ckvez  par  leur  gencicuic  &  fidcllc  conduite  i  laine  d'cntr'cux  ctlant 
lAcftlte  d€<amp  de  notre  régiment  de  Picardie ,  Se  notre  lieutenant  gênerai  aux 
baîlhnpes  de  Reims  &'Rbeîc!;  &  le  fécond,  chevalier  de  rytdtc  de  famt  Ican  de 
Jorufaiem,  mcQre  de  camp  duu  régiment  de  cavalcac  tiançoilc,  tous  dcuxma- 
vêduMX  de  camp  en  nosatm«s,eùil$'agiflcnrdans  les  occurcncesquileptitèntent; 
de  forte  que  ]<ré<t  ûr.\n  marquis  par  !ui-mcmc  ,  par  fes  cnfans,  fv  par  Ion  extrac- 
tion ,  nous  donne  un  trcs-digne  iujet  d'accomplir  la  volonté  du  icu  roy  &:  la  nôtic, 
«n  cooaaooîllànt  tes  fervices  &  mérites ,  &  attachanci  aucunes  des  terres  qu'il  pofTedo 
en  grand  nombre  en  plufieuTS  endroits  de  notre  royaume,  un  titre  qui  les  relèvent  à 
perpétuité,  &  pour  cet  effet  nous  ayant  propofé  tes  baronics  de  Nogent-Lartault  (ur  Mat-  D 
fie  oc  S.  Martin  d'Ablois  .toutes  deux  en  notre  province  de  Champagne ,  pour  fine  OSieS 
&  les  voifincs  mouvantes  de  nous  à  un  Icul  6C  plein  homnu^c  à  caulc  de  notre  tour 
du  Louvre ,  lesquelles  &  les  autres  fieh  qui  en  dépendent  &  qui  lui  appartiennent 
en  propriété ,  font  il  nobles  &  privilcgiccs  &:  lc>  revenus  Ci  confiderables ,  qu'elles 
font  accompagnées  de  toutes  les  qualtic^  occcnaitcs  &  (u£iântes  pour  Ibutenir  Je 
nom ,  titre ,  dignité  te  hotuieur  de  duch^  8e  Psiirie  de  France  :  Sçavdir  hiUms  que 
nous  pour  ces  cal.:^^  ô:  autres  bonnes  &  grandes  coniiderations  à  ce  nousmouvans, 
de  l'flWs  de  la  reine  notre  très  honorée  dame  &  mcrc ,  d'aucuns  princes  &  autres 
grands  dk  notables  pedônnages  de  noue  confeil ,  &  de  notre  propre  mouTement, 
certaine  fcicnce,  grâce  Ipccialc ,  pleine  puiflance  &  autorité  royale,  avons  joint,  uni 
&  incorporé  .joignons ,  untllbns  6c  incotporoiis  ioféparablctncnt  fif  à  toujours  lad. 
l»ionnle  de  Nc^ent-l'Artault  lut  Marne»  les  terres  &  (eignenries  de  Saugcry,  Mon' 
toircU  le  Pont  autres  étant  des  appartenances  &:  dépendances  de  ladite  baronic, 
cnlcmble  ladite  baronnie  de  (aint  Martin  d'Ablois,  la  Nouellc.,  le  McTnil-Hurtiet  de 
fonces  les  autres  appartenances  Se  dépenduiMt  >  pour  ne  Aire  deformab  qu'un  (eul 
corps,  &  les  avons  créées  &:  érigées,  crcon'^  i*-  érigeons  en  nom  ,  titre  &  dignirc  de 
duché  Se  Paitic  de  France.  Voulons  Se  nous  pliit  que  leldttcs  baronnics ,  lctgncu>  . 
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'bÙCHEZ  NON  REGISTREZ.  ^>Bt/WÏt 'fe  «y: 
nés  K  terres  faîfant  un  fcul  corps,  foicnc  des  m«nccoam  &  à  toujours âppdJ<e$  4c 
î'IfT'*^"  '^'^    Vieuvillc,  pour  les  tenir  Coos  fedit  nom  &l^>pelfacion 

de  duché  à  une  (cule  foi  &-  {lommagc  de  nous  5:  de  nn;  rjcccfîciirs  rois  ,i  caufc  de 
notre  couronne  &  tour  du  Louvre,  &c  cnjomr  &c  ulcx  par  ledit  Jicut  oarquis  fie 
les  hoirs  &  defccndans  malles  (eigneuts  dddires  feigncurks,  nez  fit  à  'mtne'Ai  tôyï 
mariage,  pciçctodicment  &'  à  roi^jours  audit  titre  de  duc  Je  la  Vieuvillc,  auxficm- 
MiRS,  «atoritez,  prérogatives,  prcctninences>  féanccs  en  nos  cours  de  parlcmcntj 
franchifei  fi:  libcrtez  (ju  ont  les  autres  dUcS  &Tair$  deiFnuice>  &  dont  ils  6ût  de 
tout  temps  joui  &  ufé ,  jouifîcnt  &  ufenr  en  rous  adcs  &  endroits  ,  tâm  crvjuftice 
"«  jotifdidion,  qu'en  aflcmblco  de  ncblcilc,  taies  de  guerre  ,  &  autres  gcncrafcmént 
quelconques,      ce  fdus  le  reflbrt  de  notre  cour  de  parlement  de  Paris ,  à  laquelle 
iKms  voulons  que  les  aopdlatiODS  qui  feront  inrcrjottées  des  officiers  dudit  duché', 
ieq!Mt|flenc  mum^  &  fins  moyens  en  toiis  cas ,  excepte  les  cas  royaux  dont  ïk 
connoiflancc  demeurera  aux  oflîacrs  aufquels  elle  appartient.  Permettons  àtuL  toîr 
^  mar^^iii  de  la  VkuviHe  d'éngef  &  ««biit  «odit  ducb^  ks  officiers  necefraircs  pour 
l4diimiîftEid<tti  *  li  juflico  ma/R  ^  fcnt  N»  âniies  duc?  &  pairs  ;  voulons  ^juc 
tous  (es  vaflcSiux  &  tcnans  fiefs  lui  rendent  &  à  (es  fuccefTcuts  audit  duché , les fby, 
horomages,  avcus  &  dcnombrcmeos  qu'ils  (cronc  tenus  quand  le  cas  y  ccbcra  audit 
litre  deducdela  Viâivîlfei|Kinc  de  FratMe,  &  que  U  juftîcc  foit  exercée  audit 
duché  par  Icî  officiers  qui  y  lont  à  préîcnr  ou  feront  établis  par  lui,  avec  le  titre, 
fccl,  &  autorité  accoiîtuméc  aux  duc  &  pairs  de  France,  (ans  qo'av  moyen  de  là 
TréTmte  cr&fioh    dreftion  en  dâehd  &  Pairie,  &  des  Uhk  «e  déclarations  des 
années  is^tf.  iî7p.  ij8i.  8c  ijSz.  fùr  rcrcftion  dcsdachez,  marqviifats  &c  cointcz 
nous  ni  nos  fucccflcors  rois  puiflions  prétendre  ledit  duché  de  la  Vieuvillc  être  réuni 
ni  ignorporé  à  notre  couronne  defiiilUnt  la  ligne  'flliafi»firiedtadfr  fiélor  Vnaïkjuis  de  la 
Vieuvillc,  fie  avons |)our  cette  fin  dérogé  &  dérogeons  auld  r;  c!:ti  declari- 
tion ,  &  i  tous  ordonnances,  r^Iemens»  ioix,  ûatut  &  arrêts  à  ce  coatraites',  fiùs 
taqueUe  condition  ledit  fiteoc  marquis  n'aottoit  MccMénècnediie  grâce,  8e  (fe  fiilbn^ 
il  nous  .1  prcrc  le  ferment ,  foy  &  hommage  qull  'etoit  tenu  de  nous  &.irc  en  ladite 

3aalltc  lie  dac  de  la  VicuviUc  «Se  pair  de  France,  auquel  nous  l'avons  reçu  fousla^ 
ite  condition ,  à  la  charge  néanmoins  qu'au  défaut  dhoîtS  hiîtâ  Wez  8c  i  kuîtl^ 
dudit iîtùr  marqui-;  dr  la  Vîeuville  en  loyal  mariage,  la  dignité  de  duc  te  pair  de 
France  demeurera  ctem te  &  rupprimcc,  &  Iclducs  bi4ronnies  de  Nogcnt-Lartaulc 
&:  de  S.  Martin  d'Ablois  leurs  appartenances  fit  défidiidances ,  rcrourncront  tk 
kur  premier  état ,  jurifdiafor;  A-  nature,  &  d'ivî'ant  que  Vâgc  auquel  eft  Icd^p 
neor  marquis  de  la  Vieuvillc  pourroit  donner  iujcc  d'appréhender  qu'il  n'arrivât 
faute  de  la  perfonne  aVant  que  nos  préfentes  lettres  de  cication  fie  Érefficn  dcidi- 
tcs  batonies  audit  tittede  duché  de  la  Vie  jvillr  ,  fuiTcnr,  prcfcntccç  ^  cn  c  ^rtrces 
^  en  norredite  oowt  de  parlement  de  Paru  Sc  clianibrc  de  nos  coa^ptcs  au.u;  lieu  ,  3c 
•    que  Ton  poùrroit  prétendre  que  ie  fieur  Charles  aufli  marquis  de  la  Vieuvillc  (on 
.fils  aine  ictoit  obligé  à  obtenir  de  nous  de  nouvelles  lettres  pôur  jouir  de  la  prc- 
Cente  creatum ,  VAaIaat  reconnoître  les  fcrviccs  dudit  fkut  de  la  VieuvUic  perc  ca 
faveuT  des  liens ,  &  même  ceux  qui  août  ont 'elléfle      nous  font  tous  le»  jpttts 
tendus  pat  tondit  fils  iûné     par  fcs  antres  fils  )  nous  avons  des'tDêmtavis  que  defluî 
dénoue  propt'e  ntouveinent ,  grâce  Ipeciale,  pleine  puiHance  fie  autorité  royale^ 
dit,  dc?cl.irc  &;  ordonne  ,  dil'ons,  déclarons  fit  ordonnons  par  cefdites préfentes  «vou- 
lons &  plaie,  que  le  uu  êivaum  i»  àtàt  duJ^p»  de  h  V'wê/v^       Mm  Uftr^». 
■fimttim     f tnrtfffiremiHt  ttkelles  m  \mniite      iefirUmiià ,  tm  mhkeft  Jèêei$  àil> 
•vettiKt  tî(  foftâtt  pis  âhir,  ce!ui  it  'fes  itp,eniin$  miles  c^ui  Wt  futceicn jouiffe  Je  f^et 
&  cmettH  en  uelUs ,  tm  âtnfi  a»e  fi  rUes  twtat  tmciu  M  fm  «B»,  ki  rtitvet 
i   &  dij^à^ ,  é-  diffmfms  pmt  tefiitts  fréltmet  imttét  ti  'mA/eOa  iittm  Ù 

*^  it  flus  amplts,  ni  déplus  or  '  "  ,  hîlirsaons  dt  mtft  tis'prnc  ^  qu^  celle  fàriét  fur  it% 
fre/èniti ,  nonobftant  tous  cdus ,  ordonnances ,  Uz,  coutumes,  rcelemens,  arrêts  fie 
autres  chofes  à  tt  Contres ,  atifqueb  inae»  avons  déroge  fie  dérogeons  pour  Ife 
regard.  Si  donnons  en  mandement  à  nos  amcz  &  féaux  les  gens  tcnanS  notre  cooc 
oc  parlement  de  Paris ,  chambre  de  nos  comptes  audit  lieu  £c  tous  autres  nos  Jufti- 
cier$8r  officiel^  «qn'il  appartiendra  que  nos  preTentes  llèltrâ  tf'nnioà  dt  Incorporation 
dcfdites  baronnicsdc  Nogent-L.irtault  &  de  S.  Martin  d'  Ablois  &  de  leurs  appartc^ 
nanccs  &  dépendances  ,  fie  de  la  création  Si  éreibion  d'icelles  fit  du  changement  de 
leur  ancien  nom  en  celui  de  duché  de  la  VieuVillé,  \\%  ayent  à  biie  lire,  publier  8c 
totir^iftrer  fie  du  cadtaiu  «tk  iceUe»  jdiïit  (flt  ^  AMlit  jBàit  iiuili^  de  la  VitaViUe» 


8fO        HISTOIRE  GLNE  A  LOGIQUE  Ï.T  CHRONOL.  ' 

les  hoirs  &  dcfcendans  màlcs  ,  plciiicmc..t  ,  pairiblcincnc  &:  pcrpctucUcmcnt  ,  fans  ^ 
leut.iaîce  ni  permettre  qu'il  leur  (oit  bir  mu  donne  aucun  trotmeni  cmpêchcmenc 
avi  contraire  ,  nonobftant  tous  cdits ,  rcgicmcns  ordonnances  ,  atrcrs  fie  autres 
lettres  à  ce  contraires:  Car  tel  cft  notre  plailir.  Et  afin  que  ce  foit  chofc  ferme  i?c 
ftabtc  à  toujours  nous  avons  fait  mettre  notre  fccl  à  cetdites  prefcntcs ,  fauf  en  autres 
choies  noire  droit  Ce  raucruy  en  coûtes.  Donné  à  Paris  au  mois  de  décembre  i'aa 
de  grâce  mil  fix  cent  ciaquaaie*i«i  9i  de  nocce  cc^e  le  neuvième.  Signe ,  LOUIS. 
tt  Ut  le  repl^  pai  le  io| ,  Le  Tslubiu 


BrAxt  de  mH jix  eaU  m^UKH'Mm, 

ACIJOURD'HUY  26.  du  mois  de  décembre  i<îji.  ic  roy  étant  û  Poitiers,  B 
wicitanc  en  conlidcration  les  grands  ,  rccommandables ,  anciens  &  tidcles  fer- 
vicc:  rendus  à  Si  NTaicfié  Je  .i  cctc'tat  par  le  (leur  Charles  m.irquiç  de  îa  Vîcin  it'c,  con- 
IciUcr  de  U  majcitc  en  les  coiilcils, chevalier  dc  les  ordres,  (uruitcndaat  dcfcshiian- 
oes ,  en  plulieurs  charges ,  dignucx  ,  emplois,  occafions  Doubles  fie  importantes ,  9C 
que  par  le  mciiic  de  la  pcrfonne  &:  de  les  fcrviccs ,  ainfi  que  pat  celui  de  h  naiHance 
illuftre,  il  peut  tres-digncment  poflcdcr  les  principaux  honneurs  du  royaume,  & 
niémc  ceux  qui  peuvent  faire  connoirrc  à  la  po^lericc  la  latisËiâion  que  ii.  majefté 
reçoit  de  la  prudente ,  loigncufc  fie  fîdcile  coiuiuice  qu'il  entploye  à  l'adminidration 
des  finances  doin  dc'pcnd  la  manutention  de  Fécac  K  le  fbulagemcnt  des  peuples. 
Sft'Majcfté  voulant  gratifier  ledit  fieur  inaïqLiis  de  la  Vicuvillc  &:  le  traiter  fiivora- 
bletnent  1  a  cr^  &  érigé  en  4a  faveuc  la  batonie  de  MoKntrLattauk  lut  Matne 
eé  fès  dépenduices^  avec  union  d'icelle  &  de  la  batonnte  de  S.  Mattin  d'Abfois 
fcs  dcpcndanccs  Ikuc'es  en  la  province  de  Champagne,     mouvances  de  fa  ma")eftc  G 
à  cautè  de  û  teur  du  iouvtc,  fie  i  Toq  (cul  fii:  plein  hommage  co  tiuc  ii  dignité  de 
duché'K Pairie' de  France»  8e  loi  a  aeoocdé  la  mutation  de  nom  Ac  appellation  du  '  * 
duché  de  la  Vicviville,  pour  en  jouir  par  lui  ,  fcs  dcfccr.djns  miles  nzi  &  à  naître 
en  loyal  matiagp  »  au.itt  titre  de  duché  de  la  Vieuville  &  Pairie  de  France  ,  pleine- 
ment, paifibiemenc  &  perpétuellement,  aux  lionnettRî,aaioritez,  privilèges,  pnfé- 
mincnccî ,  fr^nthifes  «Se  libcrtez      droits  dont  iouifTcnt  les  .uitrcs  due^  6:  Paus  ifc 
France.  Veut  en  outre  (a  majcAc pour  d'autant  plus  lâvorilcr  ledit  licur  marquis  dcJa 
Vitiiville  ,  les  fien»  te  le  fietR' Charles  auffi  marquis  de  la  VienViQe  Ton'  fils  aîné 
mcftre  de  camp  du  régiment  de  Picardie  ,  maréchal  de  fcs  camps  ï^:  armées ,  en  con- 
fidcration  des  Icrviccs  qu'il  lui  X  rendus  fie  lui  rend  journellement  ddiics  charges  « 
que  (i  decetfe  dudir  fient  maïqnis  pere  airivoic  avant  que  les  latres  patentes  pour 
Jsdiic  ereiftion  5:  pnut  le  contenu  cy-dcUus  ,  fuflcnc  prefcn:éîs  &:  enrc^iftrccs  où  D 
bcioin  Icra  ,  fondit  fils  aine  après  lui ,  le  premier  des  deiccndans  mâles  dudit  lîeuc 
marquis ,  s'il  vehélc  auflî  à  décéder  avarit'tedic  ente^ftreroenc  *  jouira  de  'l'eflêc  du 
Contenu  au  prcfcnt  btïvet      cïdfrcs  lettres  ,  ainîi  que  fi  elles  c'toicnc  conçues  fie 
cnrcgiitrces  ious  le  nom  dudit  licur  marquis  de  la  Vieuville  perc,fans  qu'il  foie 
befoin  de  nonvellei  lettres im'ayïDt  fiimajedé  commande  d'en  expédier  toutes  celles' 
c[!ii  feront  fur  ce  ncccflaires  ,  en  ^rltn  -i!  prcfcnt  brevcc  ,  lequel  pour  témoignage 
de  ia  volonté  elle  a  fignéde  fa  main  à(.  taïc  contreiigncr  par  moi  Ion  confeillcr  &: 
fecrctairc  1  ctat  fie  de  fel  comiMnitapent    fintaoes.  Signé,  LOXJIS.  Et  plus 
bas,, La  Tj^luik.        ^  '   
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L  A  V  E  D  A  N 

DUCHÉ-PAIRIE. 


EtmtU  4U  I .  ccnu'é 
KâTttlé  d'ej  cr  de  gutults 
qui  (ji  CjoDCaut ,  tu  i, 
de  hiavarre  ,  411  3.  d'er 
i  5.  f4lt  de  gutultt  qui 
«/  Fotx,4Ji4.  4'«r  À». 
V4f An  fifêiitn  it  ptaUt 

fvnt  fur  i'j^'trt  âcctléis 
*tnmit$  &  tUuuéet  4  *- 


U  mt  étàntU  du  i.  ^ 
4.  ^é3;jft  i  1,  mtmmig 
d*  gM0m  4'éigm  ftftM. 

en  fAl  qui  tft  Mooaalt , 
fxni  de  gutulês  U  cmx 
f*iée  d  Mrgent  qnt  eJlCom- 
rningcs.rfi»  x.  ^  i.d'd- 
^iir  i  ^.lâlhlim  ta» 
fa  l'éMtrt. 


PHILIPPE  de  Monutulcmarquis  deBcDac>(cncchaldc  Bigorrc,  obtinc  l'crcaion 
des  cenres  de  Lavedan  &  de  Baaffeta  en  duché- Pairie  ,  fous  le  nom  de  LA- 


U  :nav  &:  lettres  patentes  du  mois  de  decembcd 

iutuc  en  16J4,   PHILIPPE  de  Montaulc-Henac  II.  du 


VEDAN  par  btcvct  d..  ^ 
de  U  même  aaacc  »  il  orou 

man  fon  fîbi  capitaine-lieutenant  des'chevaux-lcgers  de  la  garde  ,  &  depuis  mariî^ 
chai  de  France  ,  chevalier  des  ordres  du  roy,  eut  de  nouvelles  lettres  de  confir- 
mation de  cette  élection  du  duchc-Patric  de  Lavedan ,  données  à  Paris  au  mois  de 
(eptenibre  de  la  même  année.  Ayant  depuis  acquis  la  rerre  &c  fdgneurie  de  la  Va- 

Ictrc,  il  demanda  qutrlc  titre  Se  dignité  de  duchc-Pairic  fut  tranifcrc  fur  cette CeciQ 
(aus  '  '  •  - 

kmcs 

0  n'a  été  cnrcgiftréc.  11  mourut  le  s.  fcvricr  1684 


le  nom  de  duché-Paicie  de  MONTAULT^ce  qui  lui  tue  accordé  par  autres 
es  donnc'es  à  Paris  an  mois  de  décembre  les:  aucune  de  ces  différentes  le: très 

'  "V-  t(s  PKces  qut  fuivm  concert 
mm  ulUercait».  Lt  genealû^e  de  Montault/rrâ  ra^mU  Oms  U  /mte      ufu  J^t 
MARECHAUX. DE  FRANCEi 


eh^re  des 


PIECES  CONCERNANT  LE  DUCHÈ-PAIRIE 

DE    LAVE  DAN  - 

■MnVItii^m  de  U  vicomte  dt  Livcihn  CT  l'JrcwiK  de  BâuJJcns  tm  Aldlé  é^ftjtÛ 
de  Fnaue  en  f/ivcHr  de  AI.  Fhil^^e  de  MMtMÙ,  ,j[  .;. 

.1 

Du  11,  inay  ttff ot 

AUJOURD'HUY  douzième  du  mois  de  nmf  ib^o.  Le  roy  étant  à  Pari9« 
iiierrantcn  conGdcrarion  Ic^  fidclcs  &  recommandahlcs  (crviccs  qui  ont  ctcren- 
tiub  au  tca  rov  de  gioiiciilc  mcnioirc,  que  Dteu  ablolvcj  fie  ^  la  majcllc  à  prclciic 
rcgnautc,  tant  par  le  licur  Philippesde Moocaakf  marquis  de  ficoact  leigneurde 
Navailles  &  autres  lieux,  Icnéchal  &:  gouverneur  du  pays  de  Bigorce  >  que  par  lict 
dh,  dont  celui  qui  ci^  a  prêtent  l'aînc  eO;  parvenu  à  la  charge  de  lieutenant  gene- 
nlpouc  fa  m^eftc  en  ics  armées ,  en  l'abicnce  Se  fous  l'autotité  de  ceux  qui  en  ont 
lecommandcmonc  en  chef,  aptés  avoir  palTé  pat  cba$  les  d^tcz.  miiitaiies  ,  avojr 
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'  eu  ptufieurs  commanclcmcns  impôt  tans  dans  les  aimccs  &  les  places  dedans  &dc*  A 
^faen  le  loyaume»  te  s'toe  fignalé  en  divcrfes  bocailks,  combati ,  fiegei  Ce.  prifesde 
^places  Si  atirrcs  occafions  confidcraWe?      importantes  depuis  la  guerre  ouverte 
'•entre  cette  couronne  &  celle  dblpagnc  ,  &  le  puîné  qui  eftprcfentcment  melhcdc 
^camp  d'un  rcgimcntd'inÉmeécieFrançoife  qui  a  été  honoré  dedivers emplois,  daUs 

Ir'q  irls  il  s'dt  trés-vaillamroent  &  fidcUcment  porté  &  a  reçu  des  blellutes  Quimat- 
•qucnc  pour  jamais  fa  vertu  8c  fon  mérite  ,  outre  que  Icfdits  fieursde  Navailles  fils  étant 

en  la  force  de  leur  agc  Sa  Majefté  en  reçoit  concuiucltemeot  des  iccviccs  utiles, 
ta  lien  d'en  efperer  de  pies  ea  pitli,  donc  Sa  Majefté  roulant  les  lecoanoicre  6c 
-^çaéhanc  qoc  leur  maifon  eft  une  des  plus  nobles  8c  ancieniKs  du  royaume ,  qui  a 
'^coUjoutS'été  fidèle  à  cette  eoutonne  &  à  Tes  cois.  Sa  Majcflc  pour  ces  conlidcra- 
^ons  de  l'avis  de  la  icine  capote  la  mère  a  crée  fie  cri&c  en  fiveut  dudic  fîetir 
'Philippe  de  Moncauk  la  irtcorncé  de  lavedan  6r  baroiïnie  de  Baafleiis  à  lui  ippar- 
'tenantavec  leurs  dcfpcndances ,  en  titre,  nom  &  dignité  de  duché- Pairie  de  France  B 

rn  en  jootr  par  ledit  ùcar  de  Moocaulc  &  ta  âtcccfleurs  mâles  en  ladite  feigncuric  * 
LavadlA  ft  -fawonnie  de  Ba«ifleiu-&  lieaz'ien  idépead«ns'>  pl  piufible-, 
menr& -pcrpctuellctn{*r\-,  lux  honneurs,  privilèges  ,  prérogatives  &  prééminences 
•apparcenaotcs  à  ladite  dignité,  te  dont  jouillenc  les  autres  ducs-&  Pairs  de  France. 
9^^iy«kt  Si  Vtà^jéMxouuaimdé  d'-te  expédier  aadic  fieut  de  Monbnlc  ckwns  lettres 
4icceflaires  en  vertu  du  ptcfcnt  brevet ,  lequel  Sa  Majedé  a  voula  fignerdc  fa  main, 
£ùc  <oncrcligncr  par  mpy  Ion  confeilicc  (ccietaice  d'état  2c  de  les  commande» 
«neas  te  fiDances.  Signé*  LOUIS.  £sf ku  bas,  Ls  Tauwii. 

^nàlm-ik  h  '«WkM/  ik  ïjntit»  &  btrome  de  BemJJms ,  en  ê$Àé  &  f^àrk  Ht 

LOUIS,  par  la  gtacc  de  Dicu,foy  de  France  &  de  Navarre j  à  tous  prdcntâc  . 
à  venir,  falur.  Confiderant  que  l'équité,  la  prudence  &  la  grandeur  des  tàis  v 
^e  paroiflcnt  jamais  avec  plus  d'éclat  &  d'approbation  <\\^~  !orfqu'il$  rccOmprnfpnt 
*dignemént ceux  qui  ont  bien  mcriré  d'eux  fie  du  public,  lîc  qu'ils  répandent  leurs 
^l^aces  (nr  des  ^cts  de  qui  l'cxrradion  ainlî  que  les  ^er^'iccs  &  les  aâions,  Se  de 
^fuT  qui  î(»5  trtnchcnt,  les  convient  à  les  élever  &  leur  pn'^fritc  par  quelque  mar- 
■que  mu^ac  de  leur  reconnotlTance  j  nous  avons  jette  les  yeux  (ut  notre  crés-cbcr  fic 
^NeiMme  mefljtt  Philippe  de  Montante,  confeiller  en  nos  confeils  d'état  U  fcivé 
'capiraine  de  cent  hommes  d'armes  de  nos  ordonnances ,  fenéchal  &  gouverneur  de 
notre  pays  de  Bigotre,  marquis  de  Benac  ,  vicomte  de  Lavedan  ,  baron  de  Bauf> 
ftDs  &  de  Navailles,  &  antres  Iteax  en  notre  pays  de  Bearn,  pour  l'honorer  &  les 
liens  d'un  orre  &  dignité  aulC  gtande  que  nous  avons  d'cûime  de  la  perlonne  tC 
ide  les  bonnes  qualitez,  iSc  que  nous  confervons  de  gré  de  fes  Tervices  fidèles  U  té* 
commatidablcs ,     de  ccuk  de  (es  plus  proches,  (çachant  à  l'égard  de  fa  nailTancet 
'qu'il  y  a  plus  de  huit  cens  ans  que  ceax  de  là  £imille  ioni  reconnus  pour  des  prin- 
cipaux gentilshonm»  dudit  pays,  qu'ils  ont  eu  diverfes  alliances  dans  les  mailons  ^ 
^e  Navarre,  d'AIbrec  &  de  Foix ,  qu'ils  fc  font  (îgnalci  par  lents  fcrviccs  de  remps 
*tSi  temps ,  que  lorfque  le  rois  foint  Louis  pafla  les  mers  pour  la  conquête  de  la  Terre» 
tàteeé,  un  de  œne  maifon  int  bteffô  de  plofieiiR  coups  dam  un  hataUlë»  8e  eftant 
pris  en  combattant  contre  les  infidèles  fut  long-temps  prifcnnicr,  que  les  ancêtres 
dudit  ïlcui  de  Mootauli  ont  pofledé  des  charges  fie  dignités  éminentes  i  &  même 
'vdtes  de  grand  écuyer ,  grand  vbntibdian ,  8e  chef  dn  confeil  des  rms  de  Navarre  , 
'&  gouverneur  dndir  pays  de  Bcarn  ,  qu'un  d'eu  -;  .i  fn  t  ^.  nflruirc  b  f  ji  cc  place  de 
Navarrans  &  y  a  commandé ,  que  fon  grand<pcrc  mena  à  fes  propres  fiais  au  toy 
^enry  le  Grand  twwe  «iycul,  miBe  homntes  de  pied  té  quatre  cens  chevam  loti 
■de  la  bataille  de  Coutras,  Où  il  fiit  blcflc  de  (ix  coups,  tant  d'cpcc  que  de  pique, 
.  ^en  force  que  par  Im  te  fes  amis,  il  coàuibua  beaucoup  au  gain  d'une  viâoire  figto* 
tfeofeft  utile  avk  autres  d«  ttooediK  ayeiiU  que  ledic  fieur  de  KContmlt  a  padà  ^ 
■quatre  frcrcs      trah  îîls,  tous  tuez  en  fervant  cet  état  contre  fes  ennemis  déclarez^ 
qu'il  lui  rcfte  prélcntemcnt  deux  fils»  dont  l'un  elt  notre  lieutenant  gênerai «n 
acmces,  l'autre  HMrCdkal  di  can^,  tnus  dettx  ttwqae»  faobonUcnienc  de^ufieur» 
«leflum  qu'ils  «ickeftttii  fonncdepuU  )|iiintc  inmfa  le  ft«      de  gtorieufc 
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tnemoire  notre  ttcs-honoré  tcigucur  &i  pfcc  ^uc  Dieu  abfolvc  Ae  nous^  àc  que  par 

^  leur  capactcé,  apencMe  &  vigueur,  dUns  dans  la  force  de  km  igt»  ih  ibnttfdt 
capàb'cs  Je  nous  continuer  &  à  I  c'cac  des  fcr'  icr;  rrc;  .n'anmgeur  ;  cr'fnrtc  qucDOOf 
avons  tous  tujcc  de  les  conlidcrcr  gratifier  Ungulicrcaacc ,  i^ciuiu  iiufli  que  la 
vicomté-  <le  LavecUa  &:  baronie  de  Navailles .  à  caufc  de  Usuelle  il  cl^  picmiec 
baron  de  notre  pays  de  Bcarn,  font  confiJcarablts  par  leurs  revenus  &  dignitez  ,  & 
capab'k's  de  porter  letiuc  de  dud>c  i  Içjvuir  tarons,  que  nous  pour  ces  cauies  6C 
autres  a  ce  nou&  mouvans ,  del'avis  de  la  reine  rcgencc ,  oe  nooc  crés>cher  8C  tréf-amé 
oncle  le  duc  d'orlcans,  d'aurres  princes  odîcicrs  de  norre  cwironne  *c  autres  perfon- 
nes  notables  de  notre  conicil ,  3c  de  notre  giacclpcculc,  pleine  puirtancefii:  auiontc 
royale ,  avoas  ccéé  fie  érige ,  créons  &  érigeons  par  ces  prélences  fig^é»  denocce  main 
ladite  vicomié  de  Lavedan  âc  barooie  de  fiaiiuens  avec  leurs  appaaenances  &  dé- 
pendances en  ticre,  nom  A:  dignité  de  dudi^  fie  Paicie  de  Fiance, foas l'appcltatioa 
de  l  avcdan ,  à:  avons  a  cet  effet  uaiic  incorpore  ,  uniflbns  &  incorporons  i  ladifV 
vicomte  de  Lavcdao  la  baromc  de  Bâoâens  ,  cniembk  tam  ce  qui  ta  dépend  pour 

g  tcre  doreiinvinc  fie  i  toujours  pofledé.  A:  en  jouir  en  Titre, nom  te  dignité  de  du" 
chc  &:  Pairie  Je  France  fous  l  appellation  de  Lavedan  par  ledit  Philippcs  de  Mon- 
lanlc  fc  les  lucccilcurs  {n|les  en  loyal  nunagCtavec  tous  les  honixuis,  autfl«ttez^ 
prérogatives ,  prccminenc«>franchift$,  ttbencr&  privilèges ,  que  ka  antres  dbcf  fit 
p  urs  ulent  en  France  ,  tant  en  juflicc  f-:  jurifdiâiion  ,  féance  en  nos  cours  de  parle- 
ment avec  voix  fie  opinion  délibctacivcs ,  qu'en  tous  ka  autres  endroits  quelconque^ 
feit  en  aflimblée  de noblefle,  6!c»  d'armes  St  éuen$  liéi»,  fie  àÔxsi  de  fiance, 
d'honneur  &  de  rang!  voulons  &:  nous  pîa't  que  routes  les  cau(cs ciriles  &  crimi- 
nelles) pcrfonnelies»  mixtes  &  réelles,  qui  conccinerooc  tant  ledit  lîeur  de  Moo- 
taulc  que  le  droit  dudic  dudié  de  LavcJan ,  foienc  titit^  te  jugées  en  notre  ooor 
de  parlement  de  Paris  en  première  inftance,  &  que  les  caulcs  tc  procès  enrrc  les 
(ujccs  ôc  julliciabtes  dudit  duché,  relloiteac  auàmcnt  fie  (ans  moyen,  par  appel  du 

^  juge  d'icelni  en  norredite  cour  cte  paclemeot,  en  comcasiôrs  fieeroepié  lenoyanx» 
dont  la  rannoi (Tance  appartiendra  a  no<;  juges,  pardevant  lefquels  ils avoient accoû- 
tutnc  de  rdlortir,  voulons  aulli  que  ledit  iicur  de  Moouult  te  puiflc  dite  fic  repu- 
ter,  &  (es  defcendans  nialcs  en  loyal  mariage,  ducs  de  Lavedan  fie  piics  de  France 
&  tiennent  ledit  duché  en  plein  fief  fou^  rinc  feule  f>)y  Se  hommage  de  nous  &  de 
notre  couronne,  de  bLjuelle  duché  &:  l'arnc  ledit  iicur  de  Montaulc  nous  a  fait 
dés-à-prc(ent  ainfi  qu'il  e(l  accoutumé  le  (ettnetlt'  âddllé,  ««{Bel  nous  lavons  se* 
çù  en  ladirc  qualité  de  duc  &  pair  de  France  ,  Se  'comme  tel ,  ncns  voulons  que 
tous  Tes  vafTaux  &  tenans  defs  mouvans  dudit  duthë ,  le  rcconnoifTent  fi:  lui  Ëillcnc 
&  rendent  la  foy  fir  hommage ,  baillent  leurs  avcus  fie  denombtemcns  quand  l'occa* 
lion  cchcra  audit  iicur  de  Montault  fie  à  (es  lutteûeurs  audit  tiiie  de  ducs  de  La- 
vedan  fie  pairs  <k  France ,  &  que  la  jullice  dodit  duché  6c  Pairie  foit  exercée  8c  ad- 
miniftrec  audit  duché  de  Lavcdnn,  par  les  ofrîcicrs  qui  font  à  prcfcnt  ou  feront  à 

D  l'avenir  établis  (ottsk  titre  ,  (ccl  fie  autorité  de  duc  de  Lavedan  Se  pair  de  France» 
à  la  charge  que  défiillant  la  ligne  maliniUne  dodit  fieor  de  Montault  fie  de  fei  écC» 
ccndans  mâles  en  loyal  mariage,  ladice  qualité  de  duc  5:  pair  de  France  demeurera 
éteinte,  fie  tetourncra  ladite  vicomte  de  Lavedan  fie  baronie  de  BaulTens  fit  tout 
ce  qui  en  dépend,  en  l'état  aoqtiei  ilÀoit  anpanvam  la  pvélàice  création  «  fitnt 
que  par  le  moyen  dicclie  ni  des  ^ditsdes  années  }\£6.  1579.  fie  lySi.  vérifiez  en 
notre  cour  de  parlement  de  Paris  »  pour  l'érc^ion  des  ducbez  t  nurqui&is  fie  com- 
tes» l'on  puille  prétendre  ledit  duclid  de  Lavedan  £rre  rénni  fie  iacorporéà  notre 
couronne ,  ni  nous  ni  nos  incccflcurs  y  puilTions  prétendre  aucun  droits  défaillant 
ladite  ligne  nulculine  en  vertu  detdics  cdits  ,  auiqucls  nous  avons  dérogé  ôc  déro- 
geons, d'autant  que  ledit  iicur  de  Montault  âns  cette  condition  n'auroit  voula  fik 
ne  voudroir  accepter  h  préiente  cre'uion  S:  e'ieflion  dudic  duché  &  Pairie  de  France. 
Si  donnons  en  mandement  à  nos  imcz&c  tcaux  coniêiUers  les  gens  tenans^  iioirc- 
ditc  cour  de  parlement,  chambre  de  nos  comptes  à  Patis,  fie  tonsaucies  nos  jufti- 

^  eiers  fie  officiL'rs  q;!'ii  appartiendra  chacun  e  i  droit  foy,  que  ces  préfentes  ils  iafTcnc 
enrcgifttcr,  &  du  cancc  u  en  icclles, jouit  &c  ulcr  plcinoment fie  pailîblement  ledit 
ficur  de  Moncaulc,  Icidirs  hoirs  fie  luccclleurs,  en  la  foime  fie  naoiere  ci-deiTus ex* 
primées  fans  leur  lai.c  ni  fourtrir  leur  être  fait  aucun  trouble  ni  empêchement  au 
contraire,  nuiiulxuuc  tous  edics,  utdoniunccs,  loix,  lettres  fiJ  tegletneos  à  cecon- 
traixes»  par  Iciquellcs  l'on  pourroic  prétendre  le  nombre  d«  ducs  fie  pairs  de  France 
éu6  préfîx  fie  umité,  à  quoi  nous  âfoos  détogà  &  dàag<n>0»  comme  deifiis  gm^ 


^'fr4     t'îlSTOîREtîÈIÎIÛàOGlQDE'rr  icIîRôïaàL. 

'ccftlîtes  préfcnics  r'Car  tel  cft  notre -plaKir.  Et  afin  que  ce  foie  diofê  ferme  &  fra-  ^ 
ble  à  tDÛ|onrs,  nout-y  avons  fait  mettre  notre  (ctl  ,(auf  en  autre  chofe  notre  droit 
<ci'«anut  cn'couces.  'Domié  à  FAhs,  an  bboU  de  deceaibte,  l'^ui  de  gcace  millix  ' 

rcenc 'Cinquante  >  te  de  notre  tcgae-k  haiûéme.  Signé,  LOUIS.  Et  fur  te  reply 

eftéctir,  par  le  rov,  U  rc;nc  régente  (a  mcrc  prcfcntc,  ligne'  Le  Tellier. 
'SfiCttiam»  a  IccUc  du  £cand  fccau  <k  €>tc  vcctc  en  iacs  de  foyc  cougc  &  vcitc. 


-^Mtrts  dt  s«ifirr>*4it6»  de  duché  <^  Pàine  ettjtveiir  de  M.  de  iî*v«èUes, 
'Àn  «noU  de  IçpteflBbcc  id'54, 

XÎ!)OIS*.p«r  lagi^'àe49iett,  foydeFnmèe^  de  Ntrane-;  A  tous  prelêrif 
â  vcrùr,  Sahit.  Par  do»  Ictrra  en  forme  de  ch.irtc  du  moi5  de  dcceiiibrc  iifjc. 
^  n)ur.lcs  ooa(iidecations  y  mcntionrrcc<: ,  nous  avons  cttge  en  titccde  duchc-l^aiiie 
.  '^mace  la  •rioomcé  de  hvicàân  tt  tntonie  de  Bauflens  fous  l'appeUatioii  de  La»  g 
Vedan  ,  ayant  à  cet  cfTct  uni  èf  incorpore  leiditcsricomcc  &  baronie ,  leurs  appartc- 
fuuices  &' dépendances,  & -ce  au  nom  &en  iâvciîr  tant  iic^chint  mcûire  Philippe  de 
Montimk  de  fienie  >  rivant  omlêiUec  «n  nos  confeils  d'ctac  >Se  fvivé  »  capitaine  de 
100. -hommes  d'armes  de  nos  ordonnances  ,  fcncckal  5c  {Gouverneur  de  Bigorre, 
taarquis  de  BcfiaCf -auquel  appartenoieat  lefditcs  vicunué  de  Laved^n  barormie 
'de  AitefliRis  pat  nous  Âigécs  en  duché  tcarame  dit  ell ,  que  de  les  Cucccfleurs mâ- 
les en  loyal  hwiriaef"  ^  pnifrd'cvirs  de  ladite  terrr       frigncuric  de  Lavoi^:in  &  de 
Baufkns  jointes  ^  incotpucccs.  Et  d'autant  que  par  le  coniiac  de  mariage  d'entre 
Philippe  de  Benac  de  Foix  »  vicomte  de  Navailles ,  confcillet  en  noidits  confeils , 
lieurcnanr  gênerai  en  nos  armée?  de  Flandres,  colonel  d'un  régiment  de  cavalerie» 
mellte  de  camp  d'un  rcgiaicnt  d'infanterie  pour  notre  Iccvicc,  gouverneur  de  notre 
''ville  tu  château  de  Bapaume ,  (cnêchal  &  gouverneur  de  Bigorte  ,  &:  de  damoifelle 
Sttaaotie  de  Beaudean  de  NcutUan,  âlle  dhonncuc  de  la  reine  notre  trés-honorce 
'  dame  Se  mc!re,'pafie  en  la  prtfence  de  la  rebie  nocrcdite  dame  te  mcrc  &  en  la 
BÔtte  i  -ledit  Philippe  de  Montault  &  la  dame  de  Saint  Gcmcz  de  Foix  fa  feniniB 
«Ht  declaicqiie  .^a  cercc»  (eigneutie&  vicomcc  de  Lavcdao  &  bacoonic  de  fiaui^ns 
dppattnioient  auific  êKm  de  Nàvailles  leur  fils ,  en  confeqoettce  de  la  démiffion  &  ^ 
donation  entrevifs  que  ledit  Philippcs  de  Moncaulc  lui  en  avoir  faite  par  contrat 
du  jS.oâobre  audit  an  i^jo.- auquel  (îcuc  de  Montault  leldttcs  terres  appaite- 
Dotent  en  rettu  An  teftament  delà  dame  Marie  de  Gontaait  de  S.  Gêniez  ,  cante 
<lc  la  lire  Judith  de  S.  Génie?  du  zj.  février  1^4}.  par  lequel  elle  muoir  iiiftstuc 
4edit  licui  de  Monuult  Ion  héritier  univcifcl,  U  lai  auroit  lubftituc  après  Ion  de« 
«eds  Cyros  de  fienac  (bn  fils  ainé,  en  cas  qu'il  6ft  proléffioD  de  la  religicxi  catho- 
lique, apoftoliqac  &  romaine,  &  ou  il  n'eu  fcioit  point protefTion  lui  auroit  fubili- 
xuc  ledit  Philippe  de  fienac  de  Navailles  Ion  lecond  âls  »  mais  ledit  Çyrus  de  Bcnac 
•dtant.deoedé  tâi&nt  ptofeffion  de  la  tcligion  prétendu^F  fefomiée,&  ladite 
«ution  étant  échue  audit  de  Navailles  ,  tant  au  moven  de  la  cefllon  que  fan  pcrfi 
iuicn  autuit  iaitc  de  la  propriété  &  jouilïance  d'icciie  par  ledit  contrat  de  mariage 
«()ue  4>at  fon  dceeds»  M  moyeadeqaoyledk  Philippe  de  Benaéiê  trouve  tevêiu  & 
ijouiflant  de  ladite  terre  &  Icigncoiic  de  Lavcdan  ,  5c  Icut  capable  de  fucceJer  aiidic 
■duché  ,  d'autant  même  que  ledit  défunt  Cyrus  de  Bcnac  (on  frère  n'a  eu  qu  une 
4lk»  laquelle  ne  peut  non  plus  que  les  defœodans -d'die  prétetxlre  audit  oucliéi 
outre  que  lors  de  l'crcrtion  d'i celui  duthc  notîs  avens  principalement  confidcré  la 
perlonnc  dudit  iicut  de  Navailles  à  prcfcnt  capitaine  lieutenant  de  notre  compagnie 
de  chcvaux-lcgcrs  (crvant  ordinairement  i  notre  garde,  &  les  fcrviccs  coo£dennles  fj 
qu'il  nous  avoit  dés-lors  rendu':  ?'  que  nous  cfpeiions  de  lui ,  Iciqucls  il  nous  acon- 
-cinué  âf^otre  entière  (atisfadliou ,  tant  près  de  nous  que  dans  nusainrufes  de  Flan- 
dres &  par  tout  tsix  il  s'eft  ttouvc,  ayant  donné  des  preuves  Ijgnalces  de  &ÀkUtév 
aHeâtonfiC valeur,  même  dans  les  occafions  importantes  qui  fc  font  ot}r-.  rc<:  nouvelle- 
ment  pendant  le  lîege  &  pour  le  (ccours  de  la  vd!c  d'Arras  ^  doue  celle  de  iiapaumc  étant 
la  plus  voiline  ,  il  a  eu  divers  moyens  dont  il  n'a  otymis  aucun  pour  nous  fervir ,  > 
daiis  ta  jounwe  de  l'attaque  des  ennemis  dans  les  lignes  de  circonvallation  devanc 
'    ladite  place  ,  ayant  Élit  (adiré  charge  de  notre  lieutenant  général  >  il  a  beaucoup 
«ooitibuL-  au  Ixin  fucccs  de  cette  glorieufc  &  avantagcufe  cnttepritej  çc  qui  nous 
«envie  4  le  %ouicc  dc^lus  «n  fks.  ^voii  ^feoc  ^ua  nous  ^om  c«s  caafcs  •Se 
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•nrfepjjw^(»Itoûfrientti<*j^icc  noHsraouvairi,  del"^^     aorre  coareil  oùr'tçicfi); 

^  ^•'^''g—^'y^honotcc  dtme  &  Bflete,  pluficurs  princes,  ducs  ,  Piirs,  offioitt^ 
•*  fllWeado«r«nnc,  &  autres  grands  ic  notables  pcrfi^ges  de  notrcdit  coiifcil , 
tt(4fe^6a<iegtaoé  ^petMc,  plcmc  putHance  êc  autocitc: royale,  apcq nous ayoïc  tjjç 
.  reprdcnccr  nolLHiccs  lettres  de  crcation  de  duché ,  dont  l'inriaifM^f  ^  j^^^ftitrK  (bt^: 
k  coattdcel^dc  flotte  cbancdkfic  fit  avoir  vû  ledit  çontiac  9e  înitiage  ,  avons  coiii 
Stmé'âhtBmAmm»  pait  oeK.)ilefitates  lignées  potrc  main  ladite  ctcation  &  ctco- 
tioa  dcdiitc?;  vicim:J  de  Lavcdan  &  baro.iic  de  Bauilcns  avec  toutes  leurs  appar* 
tenanccs  dépendances  note»  ACtDCorpocées  j>sr  ooidites  lettres  en  titre  &  dignité 
de  ànch^?iki»fé^  ftaÉKeiau  k  mom  de  duché  de  Lavedan ,  fclon  &  ainC  qu  il  eft 
plus  amplement  déclaré  te  Tpccificpar  nofditcs  Ictrres  de  création  ,  6c  en  tant,'àaft 
bcloin  dl  ou  Icroit  nous  avons  de  nouveau  en  faveur  dudit  ûeof  de  Navaillcs  ciéé 
&  crigc  ,  créons  Ôc  érigeons  pat  celdites  prefenrcs  du  tnéme  avis  fie  autorité  qu* 
delliis  lc(ditc$  vicoincc  de  Lavedan  &  baronic  de  Bauircas  ,  leurs  appartenances  tc 
dépendances  untcs ,  comme  du  cft ,  audit  titre  <Sc  dignité  de  dudtfC-PjUtie  de.  Franc» 
fous  le  nom «ft  appellation  de  Lavedan,  four  en  jooir  dés  i  prdent  éc  à  Vavente 

>•   far  ledit  fieur  de  Navatllcs  &  fe$  héritiers  mâles  procréez  en  lovai  mariage,  pcr{>Cr 

B  tueltement  «c  à  toujours ,  en  qualité  de  duc  de  Lavedan  Se  Paie  ^^fiançe ,  ay^ 
tous  les  honneurs,  autoritez,  prcrogative^b  ^léépiiocnces ,  francÊ^/'lc  iibçries 
jqoe  font  les  ducs  des  autres  duchcz  de  oc  tovaunie  &  pairs  de  France  ,  le  tout  aux 
conditions  portées  par  notdites  lettres ,  te  félon  leur  forme  *5c  tcocia ,  ians  que  lui 
fit  fes  ddccndans  mâles  «yent  befoin  d'autres  ni  plus  amples  latres  atîe  cespré(ci;t. 
tes ,  avec  ceiksjde  l'iiiftitOsiQP  &mensiccc  éredion  duditdudic ,  aurqucllcs  ccrditcs 
fréfences  lenm  retattm  &  de  même  force  &  vetto.  Si  donnons  en  mandement 
à  nos  amc2  «Se  féaux  les  gens  tenans  notre  cour  de  patlemcnt  fie  notte  chambré 
des  comptes  à  Paris,  fie  coût  autres  oos  jufbçiex^,  fie  officiers  qu'il  appartiendra, 
t{ue  cespitoremc»  aveenetfiteiptécedentes  ktcreti  dû  mois  de  deccmbtc  icjo.  Us 
flvcnt  à  faite  cnrcgiftrcr  ,  &  du  contenu  en  icelles  jouir  Se  ufcr  pldnefticnc ,  éaiîL 
hlcmcnt  k  pctpciucUciaent  ledit  fleur  de.Navaillcs  fie  fos  hoirs  mâles  en  loyal  ma« 

•  riage,  fans  leur  fiire  4c  foolirir  qu'il  kmv  fàk  hit  aucun  cronMe  ni  empêchement, 
nonoliflaiu  tons  cdits  ,  ordonnances,  reglemcns,  nrréts,  nundcmcns  8c  t^ettrcs  iuï 
contraire)  auiquclles  de  la  même  puiflààcc  que  dcfl'us  nous  avons  dérogé  &  dcror 
geons  pat  cefditcs  préfenses  t  Ctr  celcft  notre  plai&.  Êt  afin  quece  foit  chofe  fo^ 
me  Se  ftablc  à  toufnirs,  nous  avens  fait  mettre  noftre  fcel  à  ccfditcs  prcfentcs,  fau^^ 
en  autres  choies  notre  droit  ôc  l'autrui  en  toutes.  Donné  à  Paris  au  mois  de  fep- 

C  tcn.L):c  1  an  de  grâce  mil  lix  cens  cinqoante-quattie,  tt  èi  nbt^è  xe^  k  douzième' 
Sir;.K-  I  Ol  '!'^.  Et  fur  le  reply,  par  le  rov,  Le  tEi.T.iER.  f^^J^jLS^..Et  sîd^ 
du  grand  iccau  de  cire  vene  en  lacs  de  luye  rouge  &  vxrte. 

{.cttres  four  trtnsfcrer  des  t-icmté  de  LiiedA»  f>  btroftHit       Bau/fens  k  7a  terre  ^ 
fttgHtwit  de  U  Vdctte ,  U  tnre  (X  dtgnué  de  dMihe  ^  Purte  de  frime  Jèm  U  mm 


Au  mois  de  décembre  1660. 

LOUIS,  pac  la  grâce  de  Dieu  >  roy  de  FraïKC  fie  cie  Navarre ,  A  totis  préfetu  fié 
à  venir ,  Salut.  Nous  avons  cy-devant  par  nos  lettres  patentes  en  forme  de  char- 
tes,  dn  moàs  de  décembre  it^o.  fie  pour  tes  grandes  çonijderations  y  mentiotinces^ 
créé  érigé  en  titrer  qualité  fie  dignité  de  duché  &  Pairie  de  France ,  la  terre  fie 
(agneurie  de  Lavedan  8e  favoonie  de  Bàuflèm  en  notre  pays  de  Bigorre ,  fous  le  nont 
V  fleappelladon  de  Lavedan,  en  faveur  de  feu  mcfTire  Philippe  de  Montault , matquis 
lie  Benac ,  coofeiUer  en  nos  oonfeils  d'état  fie  prive  j  capicaine  de  cent  bomibesd'ai^ 
mes  de  nos  ordonnances  )  fènéchal  fie  gonvemeor  de  ilotredte  pays  dè  Bfgocté  i  Et 
•  depuis  à  l'ocLafion  du  dccc2  dudic  feu  ficur  de  Montault  de  Benac,  nous  avons  pat 
auttes  nos  lettres  patenus  du  mois  de  (epterobtc  ^£54.  encooûdcratiOQ  des  (cnriocf 
de  notre  tvés-cfacr  &  bien-amé  eoufin  fe  doc  de  l4avaiïks  Iba  fib»  (éonfiiiné  bditè 
crâicion  des  vicomte  de  LavcJan  &:  baronnic  de  Bauficns  en  duché  &  Pairie  dè 
France  fous  le  nom  de  Lavedan ,  fie  iccile  entant  que  de  befoin ,  de  nouveau  cirée 
&  érigé  loua  ledit  titre  de  duché  te  Pairie  »  pour  en  jouit  par  lui  par  fis  fucccf- 
fcurs  mâles  procréez  en  lovai  mariage.  Mais  parce  que  nottedit  coulin  le  duc  dè 
^iavailles  a  dcpuu  peu  aci^uu  de  notic  cics-caet  fie  oà^ioiié  i>pcic  le  duc  d'£^t^ 


amom  GkmàXx3ùVcm  et  chronol: 

Bon ,  Pair  &  colonel  génetd  de  Virtftnwric  <Je  Ft*»»,  h  «eue  êt  feigaeatfe  de  h 
•Vriette, créée  «c  érigée  en  duché  &:  Pairie  de  Fn  ,cc  par  lettres  patentes  du  feu 
'^loy  noCie  très  honore  kigneuc  4e  pctc  de  glotieuic  ntcmoire,  du  mois  de  mats  de 
•PW«rfe  I62t.  icgtftrée«^t>eifeîn  a  été,  ]»e^\c  àocradit  codîn  teditc  de Mavail- 

les  dériretoit  rcnir  &  conkrvcr  fous  ledit  titre  &  qualité  de  duché  &  Paîric,  6c  fous 
le  nom  &  tppdUtioD  de  Monault  ^  Ac  que  comme  tant  à  cauie  du  début  d'boitt 
-mies  en  notredlr  onete  tt  éac  d'Eeenwn ,  que  de  l'acquiûtion  qoe  nociedit  cou- 
fin  le  duc  de  NavailSr-  a  fiir  -  1c  ladite  terre  ,  &  de  ce  qu  elle  change  de  main  dc 
^aSt  d'une  maifon  i  une  autre,  elle  xevienc flc letouroc  en  ta  première  nature j  oo* 
«ledft  coofin  le  ddc  deTla«9iltes  nom  a  ttéB4iiii»bleBMnc  Tupplié  de  voaloic  cm»* 
ffr-i  IcfJits  titte  &  dignit  '  k  t^vichc  Ce  Pairie  que  noos  avons  affciïtéc  aufdits  vi- 
<omté  dc  LaTcdao  &  baronnic  dc  BauUeiis  ,  à  ladite  rcrre  8c  ieigucurie  dc  la  Va- 
IcHe,  poweAie  kefle  dotertimnt,CMAniê  par  le  pa(&{,  cenféc  de  repncée  diicM 
Pairie  <oiis  le  nom  &  appdhtion  dc  Montaiik,  kfJitcs  terres  &  léigneurics  de  La- 
vedan  Se  de  Bauflens  retournanc  par  ce  moyen  à  leur  première  nature  de  vicomte 
^  iMweiui  A  ittronnie  de  BauiTais  .-  Et  delîrans  traiter  ftvotaiilement  en  toutes 
"rencontres  notrcdit  coufin  le  duc  de  Navaillcs  ,  non  rri>'cmrnr  po'.jr  les  mcmcî  con-  0 
4îderations  qui  nous  ont  obligé  à  lui  accorder  nos  lettres  de  contiriiuuon  dudit  du- 
«h^  de  Lavedan  dés  ladite  année  16^4,  mais  auffi  pour  les  grands  4c  teoommttKb- 
bles  fcrviccs  qu'iî  nous  a  depuis  rendus  en  diverfcs  occifîon';  imporfanrcî,  ayant  en 
Taonce  i6jj.  ravitaillé  la  place  dc  S.  GuiUain  en  Haynaut  avec  un  corps  de  quatre 
mille  hommes  que  noBS  avions  mis  Ims  ia  cliarge,  qui  étoit  oompoCé d'une  bonne 
prjrriç-  des  officiers  de  notre  maifon  ,  &:  dans  le  commandement  que  nous  lui  avions  ' 
parcilicinerK  donné  d  un  corps  de  trois  mille  hommes  au  (îege  de  Valencieimes  -,  f<,a- 
khita  «adS  qall  a  beaucoup  contribué  à  la  prile  de  la  place  &:  forterefle  de  Mont- 
medy,  p.ir  la  prudence  *c  la  vigueur  aveclcfquclles  ilconduific  l'attaque  qui  lui  avoit 
été  coniicc  pat  notre  trcs  chcr  &  bien-amc  coufin  le  fieur  de  la  Ferté-Scnneterre , 
fnarà:hal  de  Franct»  qui  commandoit  en  chef  notre  armée  occupée  au  fiege  de  cette 
place,  les  ennemis  s'étant  fcntis  fi  fort  preflez  du  côté  de  ladite  attaque,  qu'ils  fû* 
sent  obligez  de  capituler  Se  de  fc  rendre  :  Que  depuis  ayant  paflë  en  Italie  pour  y  q 
exercer  la  charge  de  notre  lieutenant  genetal  en  nos  armées ,  il  (ervit  fi  utilement  en 
-tette  qualité  pendant  l'année  itf;8.  en  l'abrcnce  Se  fous  l'autorité  de  noire  ircs>chet 
8e  brén-Mné  coafin  lé  tfoc  de  Modene,  qu'il  força  le  palTage  de  la  rlTÎere  d'Ade  qui 
cft:  d'une  largeur  extraordinaire,  fort  rapide ,  d'un  difficile  abord ,  &  au-dcrii  de  laquelle 
aucunes  troupes  n'avoieot  pailè  depuis  celles  du  feu  roy  François  1.  laquelle  rivière 
était  deflendué  par  faimée  dès  ennemis  beattcoup  plus  nomncule  que  ia  nôtre ,  qui 
îa  poulTa  nc'anmoins  fi  vivement ,  qu  elle  la  rcnv  ;  1  1  .fqucs  dans  les  portes  de  la  ville 
dc  Milan  «  brûla  les  fauxboargs  d'iccUc,  pafl'a  enluite  le  Teiin  »  &  alla  prendre  Mot- 
tare  qui  eft  sne  des  plus  fortes  &  dies       confidetaUes  places  de  l'état  de  Milan, 
auxquels  avantages  fi  glorieux  il  contribua  dc  fes  foins,  de  (a  valeur      de  Ton  cou- 
rage; &  qu'en!  année  i6$9-  nocredic  coufin  commanda  notre  armée  d'Italie  en  chef 
jufques  i  la  publication  die  la  paix*  anqad  temps  il  reçut  nos  ordres  tant  pour  la 
reddition  des  places  dc  Valence  Se  dc  Mortare,  que  pour  s'employer  en  qualité  d'ar- 
bitre <9c  de  notre  amballadeur  extraordinaire  vers  les  princes  d'Italie ,  à  pacifier  les 
dlfoends  qui  étoienc  ponr  lors  entre  notre  ftese  le  duc  de  Savoye  &  notre  coufin 
le  duc  dc  Mantouc  :  tous  lefqucls  ferviccs  joints  à  ceux  que  nous  recevons  journcHc- 
mcat  tant  de  nottcdit  coufin  le  duc  de  NavatUes  ptcs  dc  notre  perionuc  au  comman- 
dement dc  la  compagnie  de  deux  cens  chevaux-legcrs  de  none  garde,  que  de  notre 
coudne  la  duchcffe  de  Navailies  la  femme  prêt  dc  la  reine  notre  nrs-chcrc  &  fre's- 
améc  époulb  &  compagne,  en  qualité  dc  dame  d  honneur  à  laquelle  nous  l'avons  élc- 
trée  en  confîderacion  de  fa  vertu  &c  des  rates  qualitez  de  fa  perlonoe ,  méritant  de 
nous  «ir>^  rec'jrtinill^ncc  (ingulierc  :  A  ces  caufes,  fçavoir  fàitons  que  nous  inciinant 
iàvorabicmenc  a  la  crds-humb'e  fuppiication  de  notredit  couiin  le  duc  de  Navailies , 
de  notre  propre  mouvement ,  grâce  fpeciale ,  pleine  puifliMice  9£  autorité  to^e ,  avons  ^ 
transféré  &  transferons  par  ces  prcfcntes  lignées  de  notre  main  à  ladite  terre  &:  (ei- 
gncurie  de  la  Valette  ,  les  appartenances  ftc  dépendances,  lefdits  titre,  qualité  àc  di- 
gnité de  duché  Se  Paine  de  France,  efqucls  nous  avons  cy-devant        klilitCS ier« 
rcs  &  vicomté  de  Lavcdan  de  baronnie  de  fiauHens  ,  Sc  en  même  temps  commut* 
&  commuons  ledit  nom  dc  la  Valette  en  celui  de  Moniaulc ,  icfdites  terres  ce  La- 
vcdan Se  de  Bauflens  retoutnant  par  ce  moyen,  comme  il  eft  dit  cy-devWK»en  leur 
fccfloieie  nataici  fie  entant  que  bcfoia  eft  ou  lêtoit ,  de  noi  mêawt  gcace  &  au- 
torité 
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torirc  que  deffiis ,  avons  ladite  terre  de  la  Valette,  fcs  appartenances  &  de'pcndances, 
de  nouveau  crcc  &:  érigé,  créons.  &  érigeons  par  cc(clitcs prclenccs  en  tiuc&digni* 
té  de  duché  £c  Pairie  de  Fnnoe  fous  ledit  nom  &  appellation  de  Moncault ,  pour 
d'iccllc  jouir  &:  ufcr  pleinement,  pailib'cincnt  <5c  pcrpctucllcmcnt  par  nottedit  cou- 
Cin  le  duc  de  Navailles  les  héritiers  malks  procrcez  en  loyal  mariage  >  en  qualité 
de  ducs  de  Montault  &  Pairs  de  Fiance ,  aux  honneurs,  auloritez  ,  prérogatives , 
prccmincncc<: ,  franchifcs  &  libériez  que  font  les  ducs  des  autres  duchez  de  ce  royau- 
me ô:  Pairs  de  France ,  &  tout  ainfi  qu'a  fait  ou  pù  faire  notredit  oncle  le  duc  d'E- 
pernon  en  vertu  de  noiUites  lettres  patentes  du  mois  de  mars  itfii.  &  que  nôtre- 
dit  couGn  le  duc  de  NavaiUcs  a  auflî  hic  ou  pû  faire  de  ladite  duché  de  Lavcdan , 
cm  vertu  de  nofdites  lettres  patentes  du  mois  de  décembre  1^50.  &  de  celles  de  con- 
ficmacion  du  mois  de  fepwmbre  i6s4.  cy-atcachécs  fous  le  contrefcel  de  notre  chan« 
ccUcric,  aufquellcs  nous  voûtons  que  ces  preicntes  (oient  relatives  &  de  même  force 
&  vigueur  que  fi  k  contenu  en  icelles  y  étoit  au  long  énoncé  &  exprime ,  Se  (ans 

—  que  pour  rairoa  de  ce  que  ledit  titre  de  dqché  &  Paitie  de  Lavcdan  Icra  transféré 
en  celui  de  la  terre  de  la  Valette  Cous  le  nom  &  apnellation  de  Montault,  il  puifle 
cftrc  prcjiidicié  au  rang  8e  féance  de  notredlt  couiîn  le  duc  de  Navailles,  lequel  nous 
voulons  c-ftic  par  lui  tenu  &:  gardé  tout  ainfi  qu  il  a  fait  ou  pu  faire  en  vertu  de  la 
création  6c  crcéUoo  de  ladite  duché  de  Lavedan,  âc  ce  nonobftant  tous  arrefts,  re- 
glemens  8e  ancres  choies  i  ce  coatrattes ,  aufquelles  nous  avons  potir  ce  rfegard  feu- 
lement fans  tirer  à  confcqucncc ,  aux  dcrogatoirc^  des  déiog.itoircs  y  contcDues» 
dérogé  &  dérogeons  par  cddites  prclentcs.  Si  donnons  en  mandement  à  nos  amez 
8e  Cnux  les  gens  cenans  notre  cour  de  parlement  8e  diambrc  de  nos  comptes  k  Fa- 
ris,  rous  autres  nos  officiers  qu'il  appartiendra,  que  oes  prefcnfrs  iU  aycnt  à  faire 
cntcgifttcr»  8e  du  contenu  en  iccllcs  jouir  8c  ufct  pleinemeoc>  pailiblcmeot  &  per« 
petnelIemeAC  nonedic  coufin  8e  fes  tîoln  maOes  en  loyal  marl:^  i  Cans  leur  fiireni 
permettre  qu'il  leur  foit  lait  aucun  trouble  ni  empêchement ,  noiiobllant  rous  édits, 
ordonnances,  i^lcmcnS)  arrefbj  lettres  &  autres  choies  à  ce  contraires,  aulquelles 
nous  avons  paréillement  dérogé  8c  dérogeons  par  cefdkes  prcfencesfCar  tel  m  no- 
ne  plaifîr,  Et  afin  que  ce  [oit  cho(c  ferme  &c  (table  à  toujours ,  nous  avons  fait 
HKHie  notre  fcel  à  cefducs  prclentcs,  faut  en  autre  chofe  notre  droit,  Se  l'autrui  en 
covtei.  Donné  â  FUI»  an  mois  de  Mçmbtt  l'an  de  gnce  nil  ûx  ceas  foixante,  ic 

C  de  noue  t^nc  k  dix-hniiiéme.  Signé,  LOUIS. 

Et  (ac  le  téptt  eft  écrit  :  Far  le  roy  •  8e  Hgné ,  La  Ttuittu  Scdlé  du  grand  foM 
de  dce  mtc  CD  laa  de  Ibye  ibii^  de  vttle* 
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A  R  P  A  J  O 

DUCHE-PAIRIE 


IcâTttU  *u  \  .  de  lueuliB  4  U 

(toix  vmd/t ,  (Itihtt  cir  ftmme- 
tét  i'at ,  f  N<  tjl  dt  Lauir«c.  Au 
i.  i'Ârg<nt  Â  4.  fAlsdtgutultiy 
qui  tfiStyeTic.  Au  } .  degutulit 
k  l/t  haife  d  u  ittdit  dt  uiémt, 
qui  eft  Arpajon.  Au  4.  d'Mx.uT  i 
; .  fleurs  de  Iji  d'or  4u  btfttn  d* 
gueules  mts  en  barre  ,  ifui  tjl 
Bourbon-RouflîUon ,  &  fur  le 
tiut  de  gueules  kU  (rmx  d'ttgtnt 


LE  S  marquifat  de  Scvcrac ,  vicomte  d'Hautcrivcs  &  baronnics  de  Dolan  & 
Saint-Chcly,  furent  érigez  en  dudié-Pairie  fous  le  nom  d'Arpajon  ,  en  feveur 
de  LOUIS  d'Arpajon  chevalier  des  ordres  du  roy ,  par  lettres  données  à  Paris  au 
mois  de  décembre  1650.  lefquelles  ne  fiirent  point  cnrcgiftrces  ;  &:  par  les  mêmes 
leccrcs  k  roy  defunit  du  marquifat  de  Severac  la  terre  &  feigneurie  de  Lai(Iac,avce 
les  bailliages  de  Gaillac,  de  l  Eglife,  de  Baux ,  d'Anglars  &  d'Erignat,  &  les  c'rigca 
en  marquifat  fous  le  nom  de  Severac  :  puis  par  autres  lettres  du  mois  de  mars  1655. 
le  roy  ttanfporta  les  nom,  titre  &:  dignité  de  duché-Pairie  fur  les  ba renies  de  Cau- 
mont  k  de  Plantcage,  y  annexant  les  baronies  de  ficaucaire ,  d'ffpairac  &  de  Dolan, 
&  le  vicomte  d'Hautcrivcs ,  <5c.  conlcrva  le  marquifat  de  Severac  en  l'ctat  auquel  il 
étoit  avant  d'être  érigé  en  duché  en  faveur  du  même  LOUIS  d'Arpajon.  LOUIS 
marquis  d'Arpajon  fon  petit-fils ,  a  obtenu  l'érc^lion  des  terres  &  fcigueuries  de  Châ- 
tres lous  Montlhery,  de  la  Bretonniere  &  de  Saint  Germain  ,  en  marquifat  fous  le 
nom  d'Arpajon ,  par  lettres  patentes  données  à  Paris  en  1710,  rcgiflrces  au  parle- 
ment fcani  à  Pontoife  le  11.  &  en  la  chambre  des  comptes  le  19.  décembre  de  la 
même  ami  ce.  Voyez  les  puces  qm  frivent  centertwtt  ces  ér cillons -,  tfrés  lefquclUs  on  don- 
ntr*  Ugenetlegit  dcUttaxioa  d'Arpajon. 


D 


PIECES  CONCERNANT  LE  DUCHE  PAIRIE 

D  ARPAJON 

ErtHm  du  marquipu  de  Severâc  ,  vicomté  d' HâKterives  ér  baromtes  de  DoUn    de  Stmt 
Chely  en  dmhè  (jr  Péirie  fous  U  nom  d'Arptjon ,  en  fiveur  de  Louis  d'Arpajon 

(heviiier  des  ordres  du  roy ,  (opttune  de  cent  hommes  d  armes.  ^ 

Du  mois  de  décembre  16^0. 

LOUIS,  par  la  grâce  de  Dieu,  roy  de  France  &  de  Navarre  :  A  tous  ptcfcns  H 
à  venir,  Salut.  Comme  il  n'y  a  rien  qui  convienne  mieux  à  la  grandeur  des  rois 
que  d'élever  aux  premières  &  principales  dignitez  ceux  qui  par  le  luftrc  de  leur  naif- 
fancc ,  ainû  que  par  le  mérite  de  leur  vertu  &:  de  leurs  avions,  (c  font  rendus  in- 
fîgncs  &  recommandables  au-dcHus  des  antres  -,  auûl  confîdcrant  que  notre  très-cher 
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fit  bicn-amé  mcflîrc  Louis  d'Ârpajon*  confcilicr  en  nos  coofcils dVtac  &  prive, chc- 
A  valicr  de  nos  ordres,  capitaine  àc  cent  hommes  d'armes  âe  nos  ordoniMttces,  h'4 
guétcs  nocre  heuteiunc  gênerai  en  nocce  province  de  Languedoc  8c  en  nos  arm^i 
marquis  de  Severac  *  vitiomie  dUauterivcs ,  baron  des  baronies  de  Caumonc ,  Lai(« 

fac  ,  Dolan ,  Saint  Chcly,  BroQie  &  Caîklnju  ,  cfi  ulii  de  pctc  en  fiJs  des  an- 
ciens comtes  de  Touloutéi  que  la  nui  ion  de  Scvcrac  cil  cnticc  dans  celle  d'Arpa- 
jon ,  laquelle  maifon  de  Severac  a  ciré  fon  origine  des  rois  d'Arragon ,  comtes  de 
BarcciôiiL- ,  &:  d'une  piinccliv.-  J'IrUaie  ;  que  les  biens  fitucz  en  France  qui  nppar- 
cenoicnc  aux  comtes  de  iiarcclône  >  ont  pailc  dans  la  maifon  d'Arpajon  *  à  laquelle 
la  mairon  d'un  amiral  de  Roo/Hllon  qui  avoir  ^poufé  la  Icule  fille  natareUe  fie 
légitime  Jli  icu  loy  Fraiit^ois  I.  a  été  réunie ,  en  forte  que  ladite  maifon  d'Ar- 
pajon cH  alliée  de  ^luficurs  princes  louvcrams  :  Qu'à  l'égard  de  la  pcifonae  *  il  a 
aâ  6  jcuncflé  fervi  dans  tes  armées  fie  fignalé  (a  valeur  «  fie  enti^autres  occafiona 

U  en  l'année  1517.  dnn?  un  combat  fait  par  le  cont  ct.  blc  i.îc  LcMijjuicics  [\  Snlcn  en 
Iulic  ,  ayant  eu  un  cheval  tue  lous  lui  »  fi£  le  trouvant  engage  »  il  reçue  onze  coups 
de  poignard ,  après  quoy  il  moncta  tant  de  vigueur  qu'il  cna  cehil  qui  l'avoic  UefiS 
&  le  relira  des  mains  des  ennemis  ;  pour  reconnoillance  de  laquelle  aifïion,  le  feu 
roy  noue  tics-honoté^lcigneut  &  pcrc  de  glotieufc  mémoire,  que  Dieu  ablolvc,  le 
gtkifia  d'une  pcnfion  de  lîx  mille  livres,  fie  lui  donna  le  commandemenc  d'un  régi- 
ment d'infanterie  Françoifc,  avec  lequel  il  icrvit  urikaicn:  au  fiegc  de  îvlo,-,tJub.m 
où  il  fut  blcÛc  en  trois  divcr[cs.  icnconaci  i  peu  de  temps  aptes  il  alla  fcrvir  au 
Hege  deTonoeins,  où  avec  lîx  volontaires  11  détit  un  efcadion  des  ennemis  qû  ve« 
noit  au  tccours  Je  la  place,  &  tua  de  fa  main  cc'ui  qiii  commandoit  ce  parti,  ce 
qui  donna  icmp»  m\  troupes  de  laïaic'e  du  feu  io\  de  <e  mettre  en  état  de  rc* 
poulTet  celle  des  ennen^is,  &  pour  rccompenfc  du  dervice  qu'il  lui  rendit  en  cccce 
ocr.iîînn  ,  i!  l  u  Jonna  la  Charge  de  maréchal  de  carrp  en  Tannc'c  1611.  &  le  corn- 
maniicmcac  de  quelques  troupes  avec  lefquelles  il  alla  joindre  l'arme'c  commandée 

C  par  feu  notre  coufin  le  prince  de  Condc  ,  qui  en  fiic  aulfté  fi  à  propos  ,  qu'il  ia* 
veftit  incuiuinent  la  ville  Je  Iki.ite  Foy  &  la  prit  en  peu  de  jour;  ;  de-la  il  lervit  com- 
me maiév^hal  de  camp  en  divers  commandemens  fur  de^  troupes ,  même  au  fiege  2c 
rédu<flion  des  villes  dé  Stixit  Antonin  &  de  Montpellier ,  Se  négocia  celle  de  Mon* 
nuban.  11  (e  ttou\'a  au  fecours  donné  à  Caîai  lors  du  premier  iiege  ,  fie  contribua 
beaucoup  à  la  gloire  de  la  France  en  cette  occafion.  Il  fut  enfuitc  en  Allemagne  au 
fiegc  de  Mavcnce  &  aux  autres  cntrepnlcs  importantes  qui  y  furent  faites  ;  depuis 

■  il  tut  prés  du  feu  roy  loriqu'il  allîegea  tc  téduiiit  Nancy  ,  fie  l'empereur  s'étant  em' 
paré  de  la  ville  fie  de  la  plu  (part  des  états  de  nocre  coudn  r^leâeur  fit  archevêque 
de  Trêves  )  il  reprit  la  ville  de  Trêves  aprc's  avoir  défait  les  troupes  que  le  comte 
dlfcmbourg  Kuuverncui  de  Luxembourg  avoit  envoyées  pour  iecoutit  la  garuifoa 
de  la  place.  Il  contribua  t^eancoup  à  la  reduftion  de  toutes  les  places  fie  paysde  Lot' 
ra  nc  a  lobcinmcc  du  feu  roy,  lequel  Ihonora  de  la  charge  de  heute.iaiu  gcnecal 
eu  isi  armées  fous  notre  couun  le  duc  de  Longuevilleen  la  Franche-comté,  où  plu- 
fieurs  place;  jufques  au  nombre  de  trente^deux  furent  oonquifes,  fie  enfiiiteen  Flan^ 

D  dres  lous  notre  coului  le  duc  de  la  Force  nrarêch  il  de  France,  où  ledit  fieur d'Ar- 
pajon dcAt  auprès  de  Folîncouë  quatre  mille  chevaux  de  l'atmce  ennemie,  n'ayanc 
avec  lui  que  huit  cens  chevaux  fie  quinze  cens  hommes  de  pied,  après  quoy  il  eue 
le  gouvernement  de  la  ville  de  Nancy  fie  de  route  la  Lorraine  &:  Barrois.  Q^i'alors 
ii  ^egea  fie  prit  d'ailaut  la  viilc  de  Luncvillc  ptcs  dudit  Nancy,  ôc  avec  les  trou- 
pes de  l'armé  qui  éroit  auparavant  commandé  en  chef  par  nocre  coufin  le  duc  de 
Longncviltc,  il  acheva  feul  d'aiTujcttir  ledit  pays  à  notre  obéillancc.  Lotfquc  la  guerre 
de  Roulljllon  commença  »  il  y  fut  envoyé  en  qualité  de  lieutenant  gcncral  tous 
fèu  notredii  coufin  le  prince  de  Condé ,  &  contribua  beaucoup  à  la  prue  des  pla« 
ces  de  Salccs ,  Fines  K  antres ,  n'étant  relié  5  prendre  que  Perpii^n.in Col'ic-j- 
re  qui  fuient  rcicivtcs  a  la  conqucilc  du  teu  roy  ,  lequel  cnluitc  l'envoya  coin» 

£  inandci  j  !a  province  de  Guyenne  ;  quelques  annéb  apcÀ  les  Totcs  ayant  me- 
nace l'iilc  de  Malche  de  l'attaquer  ,  il  ''y  porta  avec  no*re  permilfion  pour  le 
fetvice  de  l'otdrcde  faint  Jean  de  Jcru  aicm  &  de  toute  la  cinccicanetc  ,  ài  tut  créé 
«neialiflinie  des  armes  ,  tant  dans  la  forcerelTe  de  Malthc,  que  dans  toute  rifle* 
du  conlentcmrnr  de-  Chevaliers  de  toutes  les  nations  dont  il  s'acquitta  avec  tant 
d'apptobaciou  qu  il  lui  tut  accordé  par  ia  religion  de  Malthe,  que  le  premier  lily 
de  cette  maifon  feroit  admis  audit  ordre  en  ijailTant,  fie  en  l'âge  de  leize  ans  re^il 
gpmd  Croix»  fie  qu'à  perpétuité  lui  &  fes  dcTccndans  ponecoicnc  aioA  que  la  mai» 
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taa  de  Savoye,  la  croix  de-Mahhe  fur  teins  armes,  8c  ta  croix  k  hwt  pointes  fous 

leur  écuflon  -ivc^  plufieurs  aiurcs  privilèges       marque?  d'honneurs  que  les  plus 
grandes  mailons  peuvent  avoir  de  la  part  dudsc  oitlrc  ;  en  dernier  lieu  l'ayant  co- 
wyé natte  ambattadenr  cxccaocdioaire  vers  le  roy  Sigifmond  de  Pologne,  pour  lui 
donner  en  notre  nom  le  collier  de  notre  ordre  du  faiiit  Etpiit  ,   cnmmc  il  l'nvoic 
dcfirc,  &  pour  autres  affaires  mipoicantci,  ayant  trouve  ledit  roy  dcctdcil  le  ictoïc 
employé  avec  tant  d'adrcne,dc  prudence  8:ûe  vigueur  pour  rcledion  du  roy  Ct- 
filUir  à  pkcicnr  rcçn.mr  en  Pologne,  frerc  diidic  dcfunt,  q\i'cllc  atiroir  iiicuntirxnt 
râltU  à  r.otrc  grande  laiisiaclion  &  a  telle  de  la  icyuc  de  Puiugae,  ledit  licurd'Ar- 
pajon  n'ayant  pas  moins  remporté  de  réputation  en  négociant  avec  les  étrangers 
qu'en  agillant  dans  la  guerre ,  où  il  a  nhtenu  pKiHeurs  victoires  &  avantages  fur  nos 
ennemis,  en  forte  que  nous  lommes  touvicz  par  fon  cxtraftion  illuftre,  par  Icj 
grandes  qualités  qui  lont  en  k  pcrfonne,  par  les  fcrvioes  confiderables  qu'il  nous  a 
tendus  &  à  i-et  c'cat ,  par  les  belles  adions  ,  &  encore  par  (a  fidélité  lîngulicrc  à 
notre  fcrvice,  ne  son  étant  jamais  départi  quelque  trouble  qu'il  y  ait  eu  en  cet  état, 
à  lui  donner  dies  marques  fingulieres  de  notre  cftime  &  de  notre  reconnoiH'ance ,  _ 
en  I  clcvint  avec  fes  tetrcs  &  leigoeorics  par  des  prérogatives  Ipcdalcs  6c  convcria- 
bics  a  Ion  mente  auflï-bicn  qu'aux  tîrres  6c  revenus  ddSites  terres  ,  fçavoir  feifons 
que  nous  pour  cescaufes  &  autres  à  ce  nou<i  monvjns,  de  l'avis  de  la  rcync  re* 
genre  notre  très -honorée  dame  &  merci  Se  de  notre  confeil,  où  étoienc  notre 
très -cher  &  crés-amé  onde  le  duc  d'Orléans  >  aarrei  princes  de  narre  lang  of- 
ficiers de  notre  couronne,  &;  autres  notables  pcrfonriiigcs ,  &  de  iwirc  propre  mou- 
vement, grâce  fpcciale,  pleine  puifDincc  &  autorité  royalci  nous  avons  créé  £c  éri- 
gé •  crébns  Sr  érigeons  par  ces  prefenccs  >  ijgnéesde  noire  main»  le  marquifiirde  Se- 
verac,  cor,  fi  liant  en  la  \ille  3c  challcau  de  Severac ,  &  aux  baillages  de  la  Pjhouzc, 
faine  Grégoire,  Yimcnct,  Buzcns,  Yarieics  &  les  vignes,  cniemble  la  vicomte 
d'Hanterives,  8e  isaronnies  de  DolaoVC  de  ùànt  Chely ,  avec  toutes  leurs  apparre- 
nanccs  &  Je-pcndances  fitués  parties  en  notre  province  de  Languedoc  ?c  pairies  en  ^ 
noue  province  de  Guyenne,  en  titre,  nom,  dignité  &  précmiocncc  de  duché  Se 
Pairie  de  France,  fOus  le  nom  &  appetlarton  d'arpajon»  ae  avons  i  cec  effet  joinc, 
uni  &  incorporé,  joifrnons,  unifTons  &:  incorporons  ledit  marqiiifat  de  Scvcrac» 
ville  Se  chaltcau  d'icelui ,  les  bailliages  de  la  Paoouzc,  S.  Grégoire,  Vimcnet,  Bu< 
fens.  Verrières  8e  les  Vignes,  U  vioomt^  d'Hadcerivies»  les  baronnies  de  Dotan  , 
de  Saint  Chely  ,  avec   toutes  leurs  appartenances  *c  dépendances  pour  être 
dotcfnavant  &  toujours  leîdites  terres  &:  Icigncuties  pollcdées  par  ledit  (ietu  d'Arpa- 
joa  &  ics  fucceflTcurs  mâles  en  loyal  mariage  (eigpeurs  d'icdles  audit  nom  titre  8c 
dignité  de  duché  d'Arpajon  &  Pairie  dcFr  .ncc,  avec  ron*;  les  honneurs ,  auroritcz, 
ptetogatives,  prccminences,  franchiles,  libertés  ôc  privilège,  que  les  autres  ducs  fie 
pairs  ulènt  en  France,  tant  en  jullice  &c  jurifdi^on»  fceanceen  nos  cours  de  par- 
lement, avec  voix  &  opinion  dcMibcrativcs ,  qu'en  rous  autres  cndroif,  quelconques, 
foit  en  ailcinblâ;  de  nublcilc,  iaics  d  aimccs,  &  autres  lieux  &:  actes  de  fcanccs» 
d'bonneut  &  de  rang,  voulons  &:  nous  plait,  que  toutes  les  caufes  civiles  &  criml^ 
ncllcs,  perfonncllcs  &:  mi"îtc5 ,  &:  celles  qui  concerneront  tant  icdir  fieur  d'Arpa- 
jon que  le  droit  duditduchc,  loieiit  ttaicccs  &.  jugées  en  notre  cour  de  parlement 
de  Paris  en  premicte  inHaneCt  &  que  les  caufes  8c  procès  «itre  les  (ujets  &  jufti- 
ciables  dudit  duché',  rcfîottent  nucmeni  &  fins  moyen  psr  appel  du  juge  d'ice- 
lui en  noticduc  cour  de  parlement  en  tous  cas,  focs,  &:  excepté  ics  royaux  dont  la 
connoiflancc  appaniendra  à  nos  juges,  pardevant  Icfquels  ils  avoient  accoûtunWs 
àctcûàatÙtiVtMiûHS  OH jft  que  ledit  Jleurd  Àrfajûn  fè  fmffè  direé"  réfuter  ^  Jês  Jrfa-t:J.ws 
mâles  en  Ufâl  nuriage,  ducs  d'Arpâjm  ^  Pairs  de  Trâme,  ^titrmetit  ledit  duthe^  Pm  ic  i 
mteJeHle  fey  ^  hommage ,  dont  ledtt  fieur  d  Ârpâjm  nùus  a  fait  dés  à  préfent ,  ainli  qu'il  eft 
accoutumé,  le  letmeni  de  fidélité,  auquel  nous  l'avons  rcçfi  en  ladite  qualité  de  duc  S:  £ 
pair  de  France,  &  comme  tel,  nous  voulons  que  tous  fes  valliiux  &  tenans  ficis  tiîouvans 
dudit  duché  le  reconnoiflcnt  &  lui  fàflent  &  rendent  la  foy  &  hommage,  baillent 
leur  aveus  8e  dénombrement  ^uand  l'occafion  échera  audit  fieur  d'Arpajon  &  à  (es 
fucceflcnrs  audit  titre  de  duc  d'Arpajon  fie  pair  de  France ,  &  que  la  jullicc  dudiç 
duché-  1?:  Pairie  foit  exercée  &  admmiftréc  audit  duché  d'Arpajon  ,  par  les  officier» 
qui  iunt  à  préfenc  ou  feront  à  l'avcnic  établis  fous  Je  titre,  icel  8c  autorité  de  duc 
d'Arpajon  &:  pair  de  France,  à  la  charge  que  dé&iilanc  la  ligne  mafculinc  dudit 
fieur  d'Aipii.  ii,  &  de  les  defccnd.'îns  mâles  par  loyal  mariage,  ladite  qualité  dcduc 
&  paie  de  Frauce  dcmcuccra  éteinte  8c  tctoutneia  ledit  matquiiat  de  Scvcrac 

avec 
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.    avec  toutes  les  terres  y  jointes  &- incdrpat^és  pat  Wj  ptcfcntes  cti  l'étac  atrque^ 
*^  les  elles  ccoienc  aopinvanc'là  prébite  création,  iatis  \juc  par  Je  moyen  d  iccl!» 
ni  des  cdics  &  déclarations  des  années  151?^.  1579.  1581.  &  1^82.  vcrificz  en 
noece  xout  4e  paslemcnc  de  Paris,  lur  l'creâidn  des  «Juchez ,  marquifats  &  comtc^. 
Ion  jAiiflè  prétendre. ledh  dtKhé  d'Arpajon  ificWréiMt  *  irrcorpo^^  à  ncrtrc  cou- 
ronne, ni  nous  ni  nos  (uccefTcurs  y  pouvoir  prctenJrc  aucun  droit  cicfjillanc  la- 
ditb  U^iw  maiculihc  en  verni  defdits  cdits  fie  déclarations ,  aufquelles  nous  aVotu^ 
dérogé  &  dérogeons  .d'aawnt  que  Icdîi  ûeur  d'Arpajon  fans  ceiUe  cSltditiôn»  n'aS- 
rou  voulu  &  ne  vûuifroit  accepter  I.1  prcTcntc  création  &  ^reûion  dadk  duâ\c  &: 
Païuc,  ùc  d'autant  qu'en  honorant  icdk  lieut  d'Arpijon  &  fcs  terres  dudic  titre<Sc 
dignité  de  duché  &  Pairie  de  France,  nous  n'entendions  pas  de  le  priver  des  a  va  n*- 
ta^es'qui  lui  appartcnoicnt  avant  la  prcicntc  crciflion  ,  &  qu  a  càufc  itc  fa 'qualité 
&  extraÔ-ion  il  a  joui  du  prcâBicr  rang  dans  les  états  de  la  province  de  Guycni^e  com- 
me lieu r  d'Arpajon,  fans  qull  y  ait  eu  dans  fa  mailon  ,  de  terre  ni  fcigneutic  qui 
B  aie  porté  le  oom  d'Arp:gon,  àtioâ  qu'il  ayt  toujours  effié  appellé  Vicomte  d  Arpà- 
jon  ,  qu'en  ôutre ,  en  quattié  de  inarquis  de  Scvcrac  ,  tl  a  pofTedé  îe  fécond  uni 
d.ins  IcfdTts  états ,  vôulaitt  lai  conrcrvcc  les  privil^cs  qu  il  avoit  en  ladiic  qualité 
de  nuirqttis  de  Seveiac ,  nbbs  avons  par  cespiérentcs  du  même  avis  que  dcûus,,  Se 
dè  niûtte  ^lieîtfe  'puiflSinâi'K aùtorité  royale,  transfert  Se  iranferons  Icait  nom ,  titre 
&  ilignitc  Je  marcjuifat  lic  Scvcrac,  au  lieu  &  Tcigncuriè  de  Laiflàc.appaticnant 
audit  Ijcur  d'AtpaioQ^  voulons  &  ordonnons  qu'icelle  terre  fie  fcigncurie  de  l  aillac 
aVéC  les'tiaitlijiges  <k  Ga'illàc, Scvcrac  ,T£gIife ,  Baux ,  Anglars  K  Éngnat ,  ïoient  dorci- 
navant  appeliez  Icmarqu'initdeSeverac,  dont  le  principal  membre  fera  ledit LaiflaCfflp 
^uë  toutes  leliTucs  tciccs  &  tcigneuries  foientdotclhavant  unies  &  incorporées,  coiniiiè 
nous  les  itdîflbàs  "Be  fnoorpôrons  pour  cnmpofer  ledîc  marqnifte  de  Scvcrac,  fans  qu'à  l'a- 
Vcnir  elles  en  pùîdent  ctredefunKis  m  Jc[uernbre'cs,ni  ctrc  réputées  dudit  Juche'  d  A  ipa- 
^  joti,  quoi^u'àuparavant  l'crcélion  d'icetui  ,ellc  liuHcnc  dcpciidaDtes  dudit  ancien  mar- 
^ifac  de  Seyerac ,  duquel  par  ce  inoyèn  ndtis  lés  avoosâcfiiïii  &  ddoniffons  à  toujourk 
Vivons  créé  &  érige,  créons  8c  érigeons  ladite  tctre  fie  fcicneurie  de  Laiflac  avcclcf- 
dits  Bailliages  de  Gaitlac  ,  Scverac  ,  l'Eglife ,  Baux ,  Ai^lars  &  Engnat  audit  nom^ 
4tce  '<e  dignité  de  MaVqatlâc  âeSevérac,  voulons  &c  entendons  que  la  julVice  hanter 
ttioycnnc  Se  Bafle,  qui  avoft  accoutumcc  d  c:ic  cïerccc  dans  ledit  lieu  6c  "baillagc 
le  loîent  dorcinavant  âudic  Itcu  de  Lailiac  par  les  juges     otlîcicrs  qui  y  (ont  i 
pUCeatit  que  ledit  fieur  d  Arpajon  y  établira,  6c  que  toutes  les  juftices  defdits 
lieux  demeurent  unies  ?<:  incorporées  comme  nous  les  unifions  &:  incorporons  in» 
Icparablement  &  à  toujours  à  lajuibcc  haute,  moyenne  ?c  bafle  dudit  lieu  &  pa- 
t'oillède  LaiiTac  ,  pour  jôufr  par  fcdit  Heur  d'Arpajon,  enfemble  les  héritiers  uic 
CClIcurs  mâles  &  témelîcs,  Tant  en  !  prr  tlirc^c        collatérale  &  leurs  ayant  canfeî 
^  aulTi  mâles  &  fernelks  de  ladite  ccnc  de  Ljtilac,  ^  des  Bailliages  Ix.  teacs  (uuùcs 
aadil  ritct  de  marquifat  de  Severac,  6c  aux  mêmes  hoi&neilis,  autorité,  prérogati- 
ves, prééminences  &  privilèges  dont  jouirent  les  autres  nrurqaii  de  ce  'royaume  ^ 
6c  aux  même  rang  &  réance  qui  ont  pû  leùt  appartenir  connm'è  pcATc/Teurs  du  mar- 
quilat  de  Severac ,  qui  eft  à  prcfcnt  érigé  en  dudié  d'Arpajon  &:  Pairie  de  Fran- 
ce» voûtant  que  làdite  digi^Ue  de  matqaisioic  tenùë  ide  nous  à  caufe  de  notre  cou- 
tonne,  lans  qu'au  n^oyen  de  ladite  augmentatron  de  titre,  lés  tiàbiràns  tant  de  Ift^ 
dite  terre      Ictgrieuiie  de  LaiHac  que  des  baillages  Se  terres  y  jointes  fcicnt  tenui 
envers  ledit  lieut  d  Arpajbn,à  autres,  ni  plus  giands  devolis  que  <xux  aufquels  ilè 
ont  efté  ^enàs  jufqù'à  prient.  Si  donnons  eA  imaniicmenti  nosametft  fiaukcson* 
fcil'crs  les  gens  tcnaris  notre  cour  de  parlement,  chambre  de  nos  comptes  à  Paris, 
&  tous  autres  nos  juilicicts  &:  ofBciets  qu'il  appartiendra  chacun  en  droit  Iby,que 
<    ces  prêlenteS  ils  Êilène  «toregiftrér,  8cdu  donteba  ài  ibeltes  jouir &ufer  pldnemenc 
^  &c  paifiblcment  teJit  fieur  d'Aip.ijon  ,  refaits  héritiers  &  fuccelTeurs,  en  h  formé 
6c  manière  cy-delTus  exprinice ,  ïans  leur  faire  ni  fouftrir  leur  être  tut  aucun  trou- 
ble ni  empêchement  iâ  cootraiié,  nono&ftant  tous  édits,  ordbnhanoes ,  Itfix,  tel* 
très  ,  &  rcgicniens  â  ce  cohtrairt  ,  par  Icfqucis  Ton  podrroit  ptctendtcle  nombra 
des  ducs  &  Pair  de  France  eue  preiîx  èc  limité,  à  quoi  nous  avons  dctogc  i5c  dé^ 
•ogeons  cdmme  deOiiS  par  ccfdires  préTendés  t  Gif  tel  eft  notre  pUtifir.  Et  afin  que 
te  foit  chofe  ferme  &:  fiable  à  toujours,  nous  y  avons  fait  mettre  notre  (cc\ ,  (aUf 
tn  autfc  choie  notre  dtoïc  &  l'autrui  en  toutes.  Donne  à  Patis  au  mois  de  décem- 
bre, l'ah  de  grâce  mil  fix  ceàà  dnquantè  ,  Bc  de  hotre  r^ne  le  huitième.  Signé  i 
LOUIS  A  côté,  «i^  SgautM,  9c  m  pèu^Un  bosj^  Je  my , la  retire  regeiite 
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ia  merc  préicntc.  Le  Tellie*.  SceUées  du  grand  fcean  en  ctic.«rw  *  II»  de  A. 

TrémMiMànÊmt  titre  &  Mgmté  de  imhé  iArfàjmi/kr  U  terre  de  Ci»mi>n$,^it  • 

Dh  mois  de  Mtn  K^f. 

tOUIS  ,  par  la  grâce  de  Dieu  ,  toy  de  France  &  c^c  Navarre ,  à  tous prcfcns  ic 
à  vrtvr  ,  SnlLit.  Sur  ce  que  notre  trcs-chctac  bica-aroc  coulin  le  duc  d'Aiwjon 
nous  a  remontre  auc  par  nos  lettres  patentes  da  mois  de  decembie  de  XvaiBtt  mil  g 
fix  cent  cinquante, en  forme  de  clianc  ,  &  peur  tes  cat:(cs  y  contcruês  ,  nous  au-  . 
rions  à  fa  prière  crée  fc  e'iigc'  le  inarquilat  de  Scvctac  avec  (es  appariciunccs  Ôc 
dépendances  ,  en  titre,  nom  ,  dignité  K  prééminence  de duehé  *  Pairie  de  France 
fous  le  nom  &  appellation  d'Arpajon  ,  &  en  ce  faifant  nnus  aurions  donne  le  nom 
titre  &  dignité  de  marquilat  de  Scverac  à  U  leigncutie  de  LaUlac  appartenant  à 
mtredît  coufin ,  pour  avec  les  bailliages  de  Gaillac,  Scverac ,  1  Eglife ,  Baux  ,  An- 
gbrs  &r  Erignat  ,  conipofcr  kdic  marquHar,  pviur  jouir  cîii  tout  icion  &  ainû  <|u'il 
cû  plus  au  long  contenu  en  nolditcs  lettres}  mais  que  cummeles  noms  &  les  biens 
des  oeux  maims  d  Arpajon  &  de  Scverac  lônc  réunies  en  fa  ocrfonne  ,  &  que 
toutcî  IcîJitcs  terres  cr:gces  i?.  '  ul  c  [  roviennenc  de  «lies  de  Scverac,  il  lui  Ict» 
plus  avantageux  &  aux  liens  que  ladite  dignité  de  dùché  &  Pairie  de  France  foit 
acctibuée  à  Tune  des  terres  de  la  maifon  d'Arpjjon ,  dont  il  cft  iHu  en  ligne  dirc£lc, 
que  de  la  laiiTcr  en  une  terre  de  la  mailoa  de  Se\ctac  qui  vient  du  côte  des  fera- 
mes,  nous  (uppUatàt  ttés  huroblemcnt  de  h  transfêiet  en  la  bâronnîedeCaumoat,  C 
de  Plantcage  ,  y  annexant  les  baronnics  de  Baucaitc ,  d'Efpjirac  5^  de  Dalaii  en 
la  Vicomte  dHaucetives»  0c  leats  dépendances,  le  tout  fcizcn  Roucrgue  de  Givau- 
dan ,  &:  de  conferver  ledit  nunrqoilâtde  Sevecac , qui  eft  fort  ancien  en  l'état  auquel 
i!  croie  as'a;;t  ladite  ércaion  en  duché,  &  étant  bien  informez  que  ladite  baronnic 
de  Cautnont,  ainli  que  ccl!c  de  Baucaire,  d'Efpairac  &  de  Dolan  lont  en  haute, 
tnoyenne  K  baiîe  juAîcc,  &:  qu'elles  ne  relèvent  immédiatement  que  de  nous,  que 
celle  de  Caumont  eft  accompagnée  d'une  belle  ville  &:  d'un  beau  cliàrea'! ,  ?:  -ii'c'Ic 


par  mfâita  Uttrts  du  twu  de  décembre  mil  ft*  teta  tmqttmte  ;  Sçtvoir  fùjmu  ^ne  tutis 
f9ur  ces  caufes  à  ce  nm  tUMtvmu  ,  ii  ttvif  de  motx  cmfiU  ,  s»  imtnt  U  nm  mire  q 
srcs  l-or.ercc  d.ime  cj-  mrre  ,  pfajrears  frimes^  ducs ,  Faits  ,  officiers  de  iMre  tnmmu^ér 
Autres  grandi  é"  rsutâbks  fer(omssgts  de  mtre  tmfeil  ^  de  notre  propre  mmvemeiaigrM 
Aetide  ^  pleine  puijftnte  &  nttmté  rejde  ,  tpres  nous  Avoir  fxa  reprcfenter  nifdites  lettres 
de  création  dnia  duché  y  âUuhèes  fotts  U  mireful  de  Mtre  chancellerie  ,  avm  trm^eri 
ér  transférons  par  cet  urefemes  pgnées  de  nitre  mâm^ktUtnm  ,  titre  é"  digiaté  de  £tdti 
Paine  d  Arpajon  à  ladiie  terre  c~  haronr.ie  de  CAumant  .1-  V'ritage  ,  jTs  ippiriemnces 
ér  d^tndâmes  &  âiuc  b^rtmties  de  Jtattcâiret  dE/fairat  cr  de  Delon  ^  &  e»U  vicomti 
Jtmniertvts ,  é"  fcw'  dépeadmtes  que  mut  «vmsjmtes  eitfemMe ,  mies  ér  imorpore'es^ 
joignons  ,  iinijjens  ér  incorporons ,  é"  'V*^  tree'é'  t'rigé ,  créons  ^  érigeons  audit  no'n  ,  titre 
i^dtgnitede  dsuhé  iArf»io»é^  Patrie  de  Framet  four  e»  jouir  par  msredu  coujin  le  duc 
ilArpajm  é'  fit  msuérd  «wàr*  fl»  Ujd  mârugti  tom  ainfi  qu'tlejl  porté  f» 

nsfài'.es  lettres  du  mois  d:  décembre  mil  fix  cent  cinquante  ^  ér  ploi  lar  forme  cr  tenfur, 
fans  ju'en  ce  fatfantnùus  entendions  innover  aucune  theje  à  ce  qus  tjï  porte  par  tcelUs,  e» 
fivegr  de  la  perfonne  de  mtre£t  ,  làepieU  trm^ion  de  nom ,  titre ,  é'  digmté  de  ^ 
rime  à  laxirc  aefdi.'es  terres  portées  ptr  ces  prefentes  putffe  lui  pre'fuJicicr  Aucanement ,  ni 
à  /es  fuetejjturs  audit  duthc  pour  le  rang  qui  lui  peut  gjipartentr  du  jour  cr  dates  de  mf- 
dites  lettres  de  U  première  création  ^r  inflttution  aicelnteit  fi  faveur  ,voaUnt  que  tes  pre- 
Ihues  y  f.iuiit  reLtives  ci"  de  même  force  ^  virttt.  Voulons  au(Ii  que  ladite 
tcne  <Sc  itigacuiic  de  Sc\ ciac ,  avec  fes  appartenances  fl£  dépendances  reprenne fon 
ancien  nom  ,  titre ,  qualité  &:  dignité  de  marquilat  de  Scverac  ,  fi;  que  notrcdic 
coufin.  (es  héritiers  mâles  &  femelles  ,  fuccciicors  fie  ayans  cau'cs  le  po0iede&i  fie ea 
jtiuiUcuc  audit  titre  de  murquilàt ,  avec  tous  tes  droits  y  appaiceaans  de  toute  an- 
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/ciennetc,  (ans  que  l'on  poifle  précendre  à  prefenc  ni  à  l'avenir  que  I  creâion  qui  ca 
avoir  cié  faire  en  duché  ,  ni  la  prelenre  crandation  y  poiflenc  avoix  âpponé  ni  api>. 
poRcr  cy-aprés  auaioe  alreration  ni  préjadice.  Si  dionnoas  en  mandement  à  nos 
amez  8t  iêaux  confèillers  les  gens  tenans  notre  coar  de  parlemenc  4Sc  chambre  de  nos 
comptes  à  Paris ,  &  à  tous  autres  nos  jufticicrs  fie  officiers  qu'il  appartiendra  que 
ces  piefeaies  avec  noldites  lettres  du  mois  de  decembic  mil  âxceoc  daquante,ils 
fiffent  enregiftrer  >  dcdu  conrena  en  icellcs  fooir  Se  uiér  notradit  counn  le  doc 
d'Arpajon  &  (es  (ucccfTeurs  mâles  en  loyal  mari^^e  ,  pleinement  ,  paifiblement  Se 
perpaueUcmcitCt  fansleuc  6iie  ni  Ibuflrii  qu'il  leur  Toit  iùt  aucun  trouble  ni  em- 
péchemenr  an  contraÎR,  nonobAant  toascdtts,  ordonnances ,  regicmens  .^léfenfes, 
lettres,  arrêts  &  autres  chofcs  à  ce  contraires,  .iLiiij^jcl^LS  ro  j',  ons  déroge  Sc 
dérogeons  pour  ce  rcgjard  par  cefdices  pretenccs:  Car  tel  eil  notre  plaiût.  t.t  aÂa 
que  ce  roic  cbofe  ferme  de  fiable  i  toujours ,  nous  avons  6it  mettre  notre  fcel  à 
ccldiccs  prcCentcs,  fauf  en  autres  chofc^  notre  droit  &  l'autruy  ca  toutes.  Donaé 
à  Paris  au  mois  de  mars  l'an  de  grâce  mii  hx  cent  cinquance-cioq  ic  de  notre  règne 
le  domiâne.  S^fié^  LOUIS.  Ec  for  le  reply  par  le  roy,  La  Tfiutsjt.,  avec  pa< 
raphc,  ae  à  e6ce  ^  Molb'. 


A  NOSSEIGNEURS  DU  PARLEMENT. 

SUPPLIE  humblement  Louia  d'Arpajon  ,  chevalier  det  ordres  do  roy  te  lieu- 
tenant général  de  ks  armées  :  Difanc ,  qu'ayant  obtenu  dn  roy  des  lettres  pa- 
tentes au  nu>is  de  décembre  de  l'année  i6jo.  ea  forme  de  charte  pour  e'riger  ca 
duché-Pairie  la  terra  de  Sevcmct  9e  qu'enfuiie  il  anroic  obtenu  au  mois  de  mata 
itfyj.  d'autres  lenres  de  tranflation  du  nom,  titre  &  dignité  de  duché  d'Arpajon 
(ut  la  terre  de  Caumont  àc  de  Piantcage ,  au  lieu  de  celle  de  Severac  qui  eft  conletvée 
CD  inarqoilât,  pour  jooir  par  le  Tuppliaor  de  l'etCbc  d'ioelles,  en  oonfideration  dea 
ferviccs  importans  qu'il  a  rendus  à  l'état,  tant  à  lagume  que  dans  les  imbaffadcs  8c 
Dcgociatioos  importantes  qui  lui  ont  été  confiées,  plus  au  long  déduites  6C  cxpli* 
qoées  aufdites  lettres,  &c.   A  Paris  ce  la  may  1^74. 

Soit  montré  au  Procureur  général  du  roy.  Fait  en  Parleinenik  il.  may  1674.' 
^  Signé  I  Gemou.  •  ~ 

VEU  l'information  faite  d'office  à  ma  requête  le  12.  may  1^74*  de  l'ordonnance 
de  la  cour  par  le  confeiUer  à  ce  commis ,  des  vie>  mours ,  coayehâcioa ,  re- 
ligion catholique ,  apodolique  &  romaine,  fidélité  àn  fervice  du  roy ,  valeur  te  ezpe*  ■ 
riencc  au  faic  des  armes,  de  Louis  d'Arpajon  pourfuivant  fa  réception  en  la  qualité 
&  dignité  de  duc  &;  Pair  de  fiance»  les  letues  patentes  *du  roy  en  forme  de  charte 
données  à  Paris  au  mois  de  décembre  i6$o.  fignën  LOUIS.  A  oôcé,  Sbcuib».. 
Se  un  peu  plus  b:is  pat  le  roy  ,  la  reine  régente  là  mcrc  prcfcutc ,  fignécs  Lb  Tellier. 
D  Icdlées  du  grand  fceau  de  cire  verte  en  lacs  de  foyc  verte  &  touge,  eoTuite  la  tranf» 
'  lation  dn  nom*,  titre  te  dignité  de  duché  d'Arpajon  fur  la  terre  de  Caumont  Kde 
Planrcagc  au  lieu  de  celle  de  Severac  qui  cft  confcrvcc  en  marquifat  au  mois  de 
mars  1655.  Signé  LOUIS.  Et  olus  \»s  par  le  roy.  Le  Tellibr  ,  avec  grille  6C 
paraphe ,  8e  à  côté  ûgnc  Molb'  ,  lans  tien  déloger  è  ki  difpoTition  defditea 
lettres  &  fans  prcjudicier  aux  droits  dudit  feigneur  roy  Ce  confTderé,  il  plût  à  la 
cour  conformément  aux  lettres  du  mois  de  décembre  itf}o.  en  forme  de  charte  àc 
à  cdies  du  mois  de  mars  ttfff.  à  elle  adreffées  ,  ordonner  quelles  feioienc  liifi 
&  regilhrce^  au  grcftc  d'icclic  cxccucJcs  félon  leur  forme  !^  teneur  ,  pour  jouir 
par  le  fuppliant  de  1  etict  d'icellcs  »  1  oïdmuiaace  de  la  cout  de  /iit  uutUré  au  piocu- 
E  reur  gênerai  du  roy  étant  au  bas  de  ladite  requête  en  dacte  du  12.  may  1^74-  re- 
quête prcfcntce  à  la  cour  par  ledit  Louis  d'Arpajon  pour  l'enregidrement  d'icciles, 
à  ce  qu  il  luiplaife  ordonner  qu  il  icra  mccflamincm  procède  à  l'enregifVrcinciK  des 
lettres  patentes  du  mois  de  décembre  16^0.  &de  celtes  du  mois  de  mars  lé^^cniui' 
vant  portant  I  creft  , on  de  la  terre  dcCaumoutdc  Planrragr  ?c  dépend  inccsen  duché- 
Pairie  en  faveur  de  Louis  d'Arpajon  &:  le*  dclccndans  maic-s  en  lovai  mariage  nez 
te.  à  naître,  vu  l'antlpar  lequel  la  cour  aurait  ordonné  qu'elles  (croient  regifVrées 
au  gtefte  d'icclic  *  pour  jooic  pat  ledit  impcciaat  »  les  hoâ»  »  iucceiTcucs  fie  ayaos 
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cmfe  d^etfr«flec  ^«fàcenalillviac  lo  âaafttMitâtccner,  afin  d'toe  re^eo^X 
ladite  qualité  &  dignité  de  duc  &  Pair  de  France  :  le  tout  à  moi  communique. 

-}e  n'empêche  pour  le  roy  Icdk  Louis  d'Arpajon  être  reçu  en  la  qualité  &  dignité 
de  dut  d'Arpajon,-Pair  de  France,  en  prStmc  le  leraient  en' cet  cas  requis  &  ac« . 
coutume  de  bien  Si  fidcllcmcnt  fcrvir ,  afliftcr  &  confciUcr  le  roy  cn  fcs  trcs-hautcs 
H  très  importantes  aâaires  ,  fuirdcr  les  otdonDanccs  ,  tendre  la  jufticc  auic  pauvres 
dsttkme'aax  riches ,  tenir  les  ddibentioM  de  k  oonr  fecrcces .  &i  en  tout  fc  coni- 

Ktet  comme  un  bon ,  fage ,  venaenx  &  ^magnaiiiiie  Pair;de  -fcaaœ  duic  -^ue.  A 
it  oex4.  nuy  lij^.  ^goé-^-DB  Haklày. 

t 

'£reclsM  itf  fetgnturtts  dt  Chitrt  fins  Mmtlherj,  de  U  Brttoimiere  dr  de  S,  Germén, 
'immtrM  »fmtlcm»  êJrfâm$,  m  faveur  Jk  iMif  dJtt^»  d^vt/kr 

^Da-mois  doftobce  17^6. 

LOUIS ,  par  la  grâce  de  Dieu ,  roy  de  France  &  de  Navatre  >  à  tous  prcfcns 
ftà  venir,  (alut.  Le  témoignage  le  plus  certain  que  nous  puîHioDS  donner 
^î3e  ouïe  judice  &c  deTiotre  eftime  à  ccm:  de  nos  iujcts  ilTus  des  arïcienitcs  tnaifons 
*-de  nooc  royaume  1  c(l  de  les  maintenir  &  conferver  dans  l'éclat  de  leur  oaiflànce . 
^locfijne-par  leur  mericc  pcriomiel  -Bc  leurs  fervices  ib.fe  rendent  rectrfnmandablcs 
^tc  font  revivre  la  vertu  de  leurs  pcres»  Se  notis  (bmmes  d'autant  plus  portez  à  leoc 
donner  des  marques  d'honneur  qu'ils  font  le  plus  (olicie  "(butien  de  notre  état , 
pu  les  bons  exemples  dclcur  âdclité  &dc  leur  attachement  dans  les  emplob  im- 
poctans  qui  leur  font  confiez,  ce  que  nous  remarquons  patticulietemenc  en  U 
^tfônne  de  notre  cher  6c  bien  amé  Louis ,  marquis  d'Arpjjon,  lieutenant  gencnl 
de  DOS  armées,  chevalier  de  la  Toifon  d'or  &  de  nocrc  ordre  militaire  de  S.  Louis, 
eoavetncttc  .gênerai  de  nos  province  &  duché  de  ficrry,  &;gouverneiu  patiiculict 
dès  vîUesde  Bourges  &  d'KTouJun,  notre  conreillerfêcrctaire  des  maifbn  .fic  couronne  ^ 
-de  France  ^  de  nos  finances,  tjjit  Je  pcrc  en  fils  des  mcièns  comtes  de  Touloufe;  la  ^ 
nuifbn  d  Arpajon ,  par  l'alliance  de  celle  de  Sevetac ,  a  tiré  Ton  orimnc  des  rois 
d'Arragon>  comtes  de  Baroclonne,  ét  d'une  princellê  d'Irlande)  "Be  lesbiehs  appir- 
■  tenans  en  France  aux  com:cs  de  Bjrcelonnc,  ont  paflc  dins  la  maifon  d'Arp^jon^ 
à  laquelle  U  tnaifon  d'un  amiral  de  RoulTilloo»  qui  avoïc  cpouCé  la  feule  Hllcaati^ 
'telle  fie  légitime  du  toi  François  premier,  a  éti  réuni  «nferte  qu'elle  eft  alitée  à 
pîufieurs  princes  fouvcrains,  que  piullcurs  de  (es  ancàres  feront  rendus  rccorinman- 
«lables  auparavant  &  depuis  le  dixttme  licclc  dam  le  commandement  des  armées  > 
'  dans  les  oiatges     dignités  dont  ils  ont  été  honorez  de  mar^haax  de  France  k 
'chev-ilier  de  nos  ordres  &:  autres  grands  emplois,  &:  dans  l'cglifc  ,  ayant  fondé  des 
bénéfices  confiderables,  &: 'cutr 'autres  l'Abbaye  de  Noncnque,  dioccle  de  Vabrcs» 
&  y  ayant  eu  ptufîeurs  cvcqucs  &  abbez  qui  fc  font  difhngoeK  .par  leAr  pieté  ic 
leur  djclrmc,  Louis  d'Arpajoji  (on  grand  pcrc  donna  des  marques  d'une  valeur  ex- 
traordinaire dans  un  grand  nombre  de  lièges  &c  bacailles  en  l'année  1617.  da:'is  un 
"combat  donné  à  Solen  en  ItaUepar  le  connétable  de  Lcfdiguieres  ,  après  avoir  eu  ^ 
Ion  cheval  tue  (ous  lui  il  reçut  onze  coups  de  poignatds ,  confcrva  une  G  grande  • 
vigueur  qu'il  tua  celui  qui  l  avoit  blelTé  &  fe  retira  des  mains  des  ennemis ,  pour 
tecompcnfe  de  laquelle  aâion  ,  le  roy  Louis  X-IIl*lui'do(ina  tmtftnfimde  fis  mille 
■Smres-t  Se  le  comihandement  d'un  régiment  d'infanterie  françoife,  avec  lequel  il 
(ctvit  trcs-utilemcnt  au  Hege  de  Monuuban,  &  y  futblefle  en  trois  tencontrcs ,  de 
ce  régiment  qui  a  depuis  efté  toujours  cntretena»  eft  ï  prélent  le  r^ioKnt  royal  » 
.peu  de  temps  après  il  alla  liervir  aux  fiqge  de  'Tonneins ,  où  avec  fix  volontaires  il 
deffit  un  cicadton  ennemi  qui  venoic  au  (ecours  de  la  place  >  &  tua  de  fa  main 
Caftan  qui  le  commandoit,  &  qui  étoit  l'unique  dpcrance  des  révoltez,  ce  qui 
doniu  le  temps  aux  troupes  de  l'acmée  du  roy  de  le  mettre  en  étac  de  lepovllec 
■celles  des  ennemis ,  &  pour  récotnpente  de  l'imponanc  fervice  renda  en  «ette  oc-  £ 
cjdon  ,  il  lui  donna  la  charge  de  maréchal  de  camp  de  fcs  armées  en  mil  fix  cens 
vingodeux  &  le  commandement  des  troupes,  avec  lefquçlles  il  alla  joindre  l'armée 
'«ommandée  par  le  prince  de  Condé ,  qui  en  fat  aiSfté  (i  à  propos ,  qu'il  invelHc 
'incontinent  la  ville  de  l.<ii.tc  Fov  Se  la  prit  en  peu  de  jours,  delà  il  (crvic  en  qua- 
'iilé  de  marçchal  de  camp  aux  li^es  de  S.  Antoain  &  Montpellier ,  de  négocia  la 
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Hcgc  ,  &  contiibua  beaucoup  à  la  gloire  de  la  Frar.cc  en  ccf  -  .^L  aiioii ,  il  fuc  en* 
A  fuite  envoyé  en  Akieroagne  au  ilege  de  Maycocc  >  &  aux  autres  encrcprifes  iin{>oc- 
tanres  qui  y  Rirent  lâjies»  U  lérvitfinis  les  ordres  du  roy  lorfqu'il  aillcgeaft  mfat» 
lîrNiiicy,  &  l'Empereur  s  crant  empare  des  places  de  l'clc'tcur  archtmpje  dé 
Ttcvcs,  il  prit  la  ville  de  Trêves  après  avoir  défait  les  troupes  que  le  comte  d'Iâen* 
^urg  avoit  envoyées  pour  fceomt  la  sarnirbn  de  la  place,  K  il  contrtboii  beau* 
coup  à  b  rcduÀion  de  Lorraincàrobciflancc  du  roi ,  quil'c'Icvaàla  digriitcdc  lieij- 
ceaaoc  gcnciral  de  (es  armées  fous  le  duc  de  Longijeville  ;  il  (ervit  en  Franche-comtç* 
où  3 1.  places  furent  eonquilts*  «nfoite  en  Ftendrés  dans  Vannée  oommandéè  pas  (ft 
marêch.il  de  la  Force,  où  ledit  fîcurd"Ar|7ajon  comtrundant  quioze  cens  hommes  de 
pied  &  buic  cens  chevaux ,  dchi  auprès  de  PoUnchoue  quatre  mille  chevaux  dp 
l'arme'e  ennemie  ,  apccs  laquelle  a£Uon  il  fut  fait  gouverneur  de  Nancy  ficdecoacb 
Ja  T  r  Tt  iinc  &  Barrois.  Il  afllf;;rt  5£  prit  d'alTaùt  Ta  ville  de  Luncville  Cn  hy ver , 
il  acheva  a  allujettir  tout  le  pays  a  TobéilTance  du  roy.  Loifquc  la  guerre  tecommca* 
^a  en  ^ouflîllon  >  îl  y  fut  envoyé  en  qualité  de  lieutenant  genctal  fous  le  prince  de 
Condc,  &:  contribua  beaucoup  à  la  prifc  des  places  de  Saiccs,  Elncs  &  autres  j  6c 
B  ic  trouva  aux  ùegcs  de  i'crpignan  &  Collioure  aflîcgces  par  le  roy ,  qui  envoya  le- 
dit fieur  d'AtpgyoQ  commander  dans  la  province  deCiuycnnc.  Quelques  années  après 
les  Turcs  ayant  menacé  l'iflc  de  Malthe*  il  s'y  porta  pâr  la  pernuCfion  de  notre  bi(^ 
ayeul ,  &  fiit  £iit  generalilTime  tant  de  lafbrtereUc  de  Malthe,  que  de  toute  l'iûe  3c 
des  armées,  du  confeatcment  des  chevaliers  de  toutes  les  nations,  dont  il  s'àoqaÎM 
avec  tant  de  zcle  &  d'appiolMCioo  f  que  la  religion  de  Malthe  ne  pouvant  le  réconv 

Sfenfer  que  par  des  Titres  dlionnctir  -,  lui  accorda  que  le  prcmiér  fîls  de  fk  maifon 
croit  admis  dans  l'ordre  ,  en  iiailfar.t ,  tjus  payer  aucun  droit  de  pallàgc  ,  &c  à 
l'âge  de  (cizc  ans  le^u  gtaod^coiXt  &  qu'à  perpétuité  lui  Se  les  dclccndans  porte- 
rant  »  ainfi  que  la  mdfon  de  S»royi,  la  croix  de  Malkbe  cte  figure  (Oftogoné  Ibr  Icaii 
armes,  &  la  croix  à  îiuic  pointes  fous  leur  ccudon,  avec  pluHcurs  autres  privilèges 
&  marques  d'honneur  que  les  plus  grandes  mailons  peuvent  recevoir  dudit  ordre.  £c 
ledit  fitdr  d*Arp<joD  «oit  aulfi  prand  homme  de  cabinet  que  de  guerre  t  ho- 
trcJ^T  !  faycul  l'aiMToit  envoyé  en  qualité  de  Ion  ambafladeur  cxtraordinjirc  vers  le 
toy  SigiiinoQd  de  Polo^e  pour  lui  domtct  le  collier  de  nôtre  ordre  du  S.  JElprit 
qu'il  avoit  déliré,  de  poar  autres  afBûrés  inporeuites  :  ayant  trotkvé  cé  ioy  èéceOf 
il  le  (croit  employé  avec  tant  de  prudence  ,  de  capacité  &  de  vigueur ,  qu'il  auroic 
jfàit  tcuÛir  >  à  la  latisladion  de  notre  bilayeul ,  l'clcdion  du  roy  Calîmir  Arçre  du  dé* 
C  liine ,  en  ifiine  qœ  ledit  fient  d'Aipajon  n'ayant  pas  main)  mrtpwfé  de  r^ùtitkia 
en  négociant  avec  les  étrangers,  qu'en  agidanc  dans  la  guerre,  !e  dcffunt  roy  notre 
tics-bonoié  fcigncur  bilayeul  de  glorieofc  mémoire,  pour  rccompcnfcr  fes  Ictviccs  » 
en  eonfidctKion  de  fun  extradion  illufttc  &  de  Tes  grandss  qualiccz,  pour  lui  don- 
ner une  marque  ûni^ulicvc  fa  reconnoiflancc,  l'auroit  tait  duc  Se  Pair  de  Frmc^ 
en  érigeant  /es  lettres  du  mis  dt  décembre  mil  fia  eetu  an^mmtei  fa  terre  de  bcvc^ 
rac  &  dépendances  en  titre,  qualité,  di^ité  &  prééminence  dé  duché  &  Pairie  ^ 
duquel  titre  il  a  joui  jufqùcs  à  Ton  décès.  Mais  ayant  manqué  à  Êùre  la  formalité 
de  l'enrcgittrcment  dcrdites  lettres  en  nos  cours ,  &  le  fieut  jcan-Louis  d'Arpajoii 
}on  fils  éunt  décédé  à  l'âge  de  trente-un  ans  quelques  années  avant  fonpere  ,  lair- 
fant  le^  fieur  teuis  J'Arpajen  à  prcfcnt  lieutenant  gênerai ,  qui  auroit  hérité  de  to^ 
fes  droits  ,  &  qui  ctoit  alors  trcs-jcunc  animé  du  noble  fang  de  fcS  ayeUx,dé»qu11 
a  pu  porter  les  armes^  i'eft  mis  dans  les  armées,  a  pallc  pai  tujs  les  degré?  m  'î- 
taircs ,  &  s  cfl:  fignaîé  en  diftcrcûs  fieg^ ,  particulièrement  à  ceux  dç  Mons,Namur> 
Àuibourg,  Gironnc,  Barcelone  &  autres,  8c  en  pluliemï  batnlK»i  6c entc'atttres à 
1)  celles  de  Nervindc  &  d'Oudcnarde,  oii  ilrc<,ut  deux  bleffures  en  chargéanc  jufqucs 
à  cinq  fois  les  ennemis ,  il  auxoic  c^té  fiiic  maréchal  de  camp  ,  <5c  s  eU  trouvé  au)C 
deux  batailles  d'Hochtet,  de  i  donne  eh  tontes  Ttnoamm  des  preuves  de  fa  Ment  » 
de  fa  iagelTe  &  bonne  conduite.  Ayant  {[  '  cnv  vc  en  Efpagnc ,  il  y  a  (ervi  avec  \k 
même  valeur,  conunandant  ptekmc  toujours  en  chef  des  camps  voiansconiiderables» 
&  a  réudi  dans  les  expéditions  dont  il  à  été  chargé  tl  a  battu  les  Rebelles  &  kl 
Miquelets.il  a  feit  avec  fUcccz  les  fi^s  d'Arcns ,  Vcnafque ,  Carillon  Solfanne^ 
qu'il  a  fournis  *  aufTfbien  que  toute  la  province  de  Ribagor^a  &  Valdaran ,  i  lo- 
béi^cé  de  notre  trés<her  fiêre  8e  ondié  16  roy  deft  Efpaghes,  qui  pont  lui  ttaaf* 
qucr  la  (atisËiftion  qu'il  avoic  de  Tes  ferviccs,  l'a  honoré  de  l'ordre  de  la  toilon  d'or» 
j$c  notre  bïiôiycul  pour  lui  donner  de  (à  paît  Une  nutque  de  la  conâaDcc,  luiauioU 
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«lonné  le  gouvernement  gcncial  de  la  province  &  duché  de  Bcrry  par  Ces  lettres 
du  douzième  aooft  aiU  fêpc  cens  quinzctiur  la  démiilion  du  fleur  duc  de  Noailles ,  &  .g^ 
enfuite  les  goiivernemens  particuliers  de  Bourges  &  d'IlToudun,  en  (or  te  quepaccant 
de  marques  diAinguc'es  de  (on  mérite,  de  fcs  lervices,  de  fon  xele,de  (onii&dion 
8c  de  fidélité  nous  l'avons  fait  en  1718.  lieutenant  gênerai  ds  nos  armées ,  6c 
nous  fommes  engagez  à  loi  donner  des  marques  de  nonce  bienvdlianoe ,  aiia  qu'une 
maifon  aufli  ancienne  &  auflj  illuHre  que  la  Cienne  démente conjoprs  dam  réclac  6c 
la  confideration  dont  elle  cft  en  ponclllon  depuis  tanc  H'annJcs,  &  étant  informez 
'^ftt  ttnes  ^  fei^urits  de  di«^r<s,  chateltoue  de  U  Sretomùere  &  prevojié  de  S, 
•iSamâ»  Irz  Chaflres ,  /es  fafs  d»  MtfkHfrù  Breti^^  de  Sritturt ,  grtmif  &  fetits  Ctehett, 
■jj&RK  i  huit  lieufs  de  notre  vilU  de  Paris  rmuvAntes  é"  rckvintes  de  tsciif ,  [  ■  Uc  Je  chipres  i 
9i»fe  de  rutre  chatel  de  Paris ,  datu  UfitUe  ii  4  wi  ancien  chtfieam  é"  de  juf- 

■fia,  hatue ,  pttyemu  é"  f'^ff' ,  ff'ff'  »  tiée&tm^e ,  dirtit  de  getle ,  marché,  fifres ,  ko- 
lage  y  mefifr.ige ,  pUiJi^if ,  pied  feurihe,  tr.tz'crs  ,  pCigcs  ,  foids  quitus  qui  (e  U-vent 
ftrfoivent  daas  retendue  dudit  Cb^rts ,  clia/Je ,  ^ethe ,  cens ,  reutes  &  t^fUres  beaux  draiis 
^  humeurs  de  ItqneBe  relevem  fè^ms  fi^s  ,  <^  dâ$u  rd&  de  k  Srettmùere ,  qui  efi 
jolgnxnte  à"  cmttgue ,  i!  a  Aujp  un  beat  chîtesu  é"  p!iijî(»rs  ftfs  qui  la  comfo[ent  en  tare  ]| 
de  chattileaie  frevoM  de  S.  Ccrmain  mtuvawa  cr  r  élevant  1  s  de  rms  ortie  i  ca/^ 
^  lettre  tmr  de  MtKt&erjt  &  r*mre  i  caufe  de  notre  greffe  teur  dé  bmre ,  dms  UJiueoet 
if  a  jufp  tout  droit  de  haute ,  maycnnf  (jr  ^eff'  jufitce  ,  d^oit  de  chajfe  ^  têche ,  audincs  , 
épaues ,  foires  t  eau  ^Jvriens  ,  redevances  ,  rentes  y  leds  (y  ventes ,  faifmes  amandes , 
ie  tâs  1  éthem  ^  mrt$  dreks  faneur  taux  ér  fitdmit  fitit  d  un  revenu  é"  ^«pe 
e'te/iJae  confiderible ,  dans  IcfqiicUcs  il  i /es  ejficiers  pour  rendre  !a  iuflice  à  fc^  vadaux, 
&  a  piuiîcuc!» fiefs  qui  en  relèvent ,  Icfquclies  terres  unies  cnicmble  font  capables  de 

f orter  &  foutcnir  le  titre  de  marquiiiic  ,  noBS  nous  portons  bien  volontairement  à 
accorder  audit  fîcur  Louis  d'Arpajon.   A  ces  cîufcs  ,  voulant  faire  connoître  à  U 
poilcritc  l'cltime  que  nous  lailon^  de  la  pcrionne  par  ce  titre  d'honneur  qu'il  a  fi 
bien  mérité,  &  exciter  fes  cnfans  &  dewendaos  à  l'iinhier ,  de  l'avis  de  notre  tré^ 
cher  &  trc's-amc  oncle  le  duc  d'Orlcans  rcgcnr   nous  avon^  joint ,  uni  ,  anrcxc  & 
incotpocéi  &  par  ces  prefcntcs  fignccs  de  nom  rnam  .joignons ,  unitlons  ,  annc-  q 
xons  •&  incorpuroiis  iefditcs  lerte»  &  icigucuncs  de  Chaînes  ioas  Momlhety  >  la 
Brctonnicre ,  iaint  Germain ,  avec  tous  les  fiefs ,  droits  &  revenus  qui  les  compofcnr, 
"circonftanccs  &:  dc'pcndances  >  pour  ne  compofer  à  l'avenir  qu  une  iculc  mcmc  terre 
9t  léi^neurie,  laquelle  nous  avons  de  notre  gnce  fpedâle»  pleine  pulHance  &  tu> 
toritc  royale  crcc  ,  érige' ,  cicvc  &  décoré,  créons  ,  érigeons  ,  élevons  &  décorons  par 
CCS  prefentescn  nom,  titre  >  dignité  &  prééminences  de  roarquilât  d'Arpajou  ,  que 
ladite  ville  de  Chaftres  portera  ,  pour  en  jouir  par  ledit  fieur  d'Arpajon  ,  les  enfans 
&poilerité  mâles  nez  &  \  naitre  en  légitime  mariagf;»  audit  nom  ,  titre  &  digi  jïé 
de  marquifat.  Voulons     nous  plaît  qu'il  puiflê  fe  nommer  &  qualifier  maicjuts 
d'Arpajon  en  tousaftcs  tant  en  jugement  que  dehors ,  &  qu'ils  jouiflenc  de  pareils 
honneurs ,  droits  d'armes, b]azoDs»autoci(cz ,  prérogaiivesi  prééminences  en  faits  de 
l^ucrrc ,  aflèmbl^  d'états ,  de  noblefleSt  autrement»  tout  ainlî  que  les  autres  mar-  q 
■quis  de  notre  rovaumc  &:  proviticcs  de  France ,  encore  qu'ils  ne  (oient  ici  parti- 
culictcmcnt  fpcciticz  %  que  tous  les  vallàux ,  attiete-vafiàux  &  autres  tenans  noble- 
ment &  en  roruxe  ^dic  roarquifitt  d'Arpajon  le  reconnoUIenr  pour  marquis ,  fa(^ 
■fent  leurs  foy  &  hommage,  bailicnt  leurs  aveus ,  dénombremens  &  déclarations. 
Je  cas  y  échéant ,  fous  le  même,  nom  &.  ticcc  de  marquisat  d'Arpajqa  »  &  que  les 
officiers  exerçant  la  juftice  de  ladite  terre  imitulenc  leurs  fentences  &  jugemcns 
fous  le  même  nom  &  titre  de  marquifat  d'Arpajon,  &  fcellent  leurs  Icntcnccs  & 
jugemcns  du  fceau  de  (es  armes ,  fans  toutefois  aucune  mutation  ni  changement 
de  mouvance  ni  de  rieflorc.'ni  eonneveniraoxcas  royaux  dont  ta  jtttifdifton  appar-  , 
tient  à  nos  baillifs  5c  fcaéchaux,  ni  que  pour  raifon  de  la  prelcnte  union  ,crc(flion 
&  changement  du  titre  &  de  nom  »  ledit  heur  marquis  d'Arpajon  &.  fcs  enfans  &  de(^  ^ 
ccndam{foient  tenus  envers  nous  ni  lents  vaflaux  8e  tenanciers  envers  dut  à  autres  ni  ^ 
plus  grands  droits  que  ceux  qu'ils  doivent  à  prcfcat  ,  à  la  charge  de  relever 
de  nous  à  une  feule  toy  &  hommage,  à  caufc  de  notre  groflc  tcur  du  louvre  »  aux 
mêmes  droitt  &  devoirs  accoutumez,  fans  auffi  déroger  ni  préjudicier  aux  droits 
&  devoirs  ,  (î  aucuns  (ont  dûs ,  à  autres  qu'à  nous ,  ni  qu'à  defjut  d'hoirs  mâles  nez 
en  légitime  mariage  ,  nous  puiilions  ni  nos  luccclleurs  rois  prétendre  ladite  terre 
^êcce  réunie  à  notre  domaine  en  vertu  de  l'cdit  de  \i€4,  auquel  édit  &  autres  pré^ 
ccilcmag  lubfeyiena  des  années.  1381.  &  ii%u  nous  «vont  dérogé  &4érag^ooss 
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'  mus  en  ce  cas  ou  celui  de  U  defunion  des  cerces  nnies  pac  ces  ptdêntes  ,  tefdices 
terres  retourneront  en  leur  premier  czx  Se  titre.  Si  donnons  en  mandement  d  noi 
amcz  &  (baux  confciliers  les  gens  tCDamoioc  cours  de  parlement  de  Paris  féant  à 
PointtMfe,  &  chambre  de  nos  compte^  i  Pm$ ,  pcefidens ,  treiorieca  de  France ,  ge* 
oeraux  de  nos  finances  audit  lieu ,  prévôt  de  Paris  ou  Ton  lieutenant  &  autres  nos 
officiers  qu  il  appactieodra  que  ces  prdepcu  nos  lettres  «liieftion  iU  «yent  à  faire 
^wegiftier ,  lire  8e  publier ,  gaider  8c  obferrer  »  ik  je  todt  le  contenu  en  iccUcs 
jouir  &  ulcr  ledit  ficur  Louis  marquis d'Arpajon  ,  Tes  héritiers  3c  luccefTeurs  mâles» 
cnlêmble  les  va/bux  relevant  dudic  maraaiiac  »  ccflant  8c  failiat  ccQci  tous  troubles 
empldiemens  ooatrdres:  Car  tel  e»  notre  plaîlir.  Nonobftanc  toûs  édits  Se  or^ 
donnanccs  même  celle  du  mois  de  juillet  ijo  î  ^nrrcs  portnnt  rcunioa  à  notre 
domaine  dcsduchcz^comtcz,  aurquifau  &  autres  dicnitcz  à  dcâut  d'boics  oaâlcf» 
loiz ,  ftatotf»  arrefts ,  conflitutions .  coucniiKS ,  tmmtKinens  rdtiliiâions  8e  diéfenres 
•u  contraire  >  aufqucls,  cnfemblc  aux  dérogatoires  y  conte.ius  nous  avons  déroge'  8c 
dc'rogcoas  »  8c  aân  que  ce  foit  chofc  ferme  fie  thbic  à  coiyours  nous<^vons  h\i  met- 
£  re  notre  fedi  cefditei  prefenve».  Donné  à  Paris  au  mois  doftobrerin  4e  grâce 
1710  de  notre  règne  le  ûr'.cvr.-.  Signe  ,  LOUIS.  Pat  le  toi  y  le.  d^c  d'Orlg^nf 
ct^coc  ptcrcnc.  Signe»  Thclïfpeaux.  Oacu£Sseau. 

Re^fr.^(s  ,  fltiy  !^  prô-Hrtitr  du  roy ,  ftttr  jônir  pur  timp^trint^fes  enfuis  ér  /•'■'.'îe'  iie 
de  leur  tjet  à"  ftnicH»  ,  (jf  être  exeeutcts  filon  leur  formt     teneur  ,  mut  (h»rgcs  tjr 
tmbim  fMées  fw  b  mfmtmeia  itt  kéëtm  àt  Gim  Gemm  ,fiàt»m  tmr^ât 
te  jour.  En  fvltmm  J&m  i  fmlê^  ,  k  ifÊte  âittmin  «wf  J^.  tmt  vm^. 
Signé ,  GiLB  BAT.  " 

Kegif-r;'(i  (tt  L  chumhre  its  cmfteSt  tmy  h  frtatreur  gmtnl  J»  roj,  four  jouir  f>sr 
tinfitrantt  fes  atfms  (jr  ftfierité  miles  nat&à  mà^e  ta        miruge ,  de  l  effet 
C  amum  M  iuBa.fitm  frar  fiem  &  ttÊmt,  fiivMt  é'  âmt  AtTgcs  fartées  ftr  Ctnef^ 

G  E  N  E  A  L  O  G  I  E  > 

DE  LA  UKlSO\A:,:m^::M 

D' A  R  P  A  I  ON 


LA  maifon  d'ARP  AJON,  originaire  de  Rotifrgue,  cft  fort  ancienne.  On 
tappotieta.d'abotd  pas  ordre  duooologiquç  ceux  de  ce  nom  dont  on  n'apik 
nottrer  u  j6n6Hao. 

BERNARD  d'Arpajon  approuva  la  donation  qu'Ermcngarde  comtefle  de  Rodei 
fie  ao  monaftete  de  Nonenque  en  s'y  faifant  religieufc  en  1170.  Ce  peut  être  1» 
même  qui  cft  qualifie'  l'un  des  principaux  bienbnrnrs  de  1  abbaye  de  Bonne-Combft 
ioui  Bertrand  1.  qui  en  fut  abbé  depuis  l'an  i  li^-  juiqu  oi  1 19».  Il  fut  ptefent  à 
«ne  tnmWBon  pafRc  entre  Hugues  rfvéque  de  Rodez  6c  Hugues  comte  de  Rodex 
au  mois  de  miv  1 1  ^.  il  crt  dit  frerc  de  Hugues  cvéquc  de  Rodez  dans  desade» 
de  l'an  1*00.  y*ft*  Qd.  ckrijt,  edtt.  mv.  $»m.  l.  <#i  a>i.     «jp'./.  <*. 
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BiSWi^itD  ïTAtpijoR-,  témoin  k  un  cngaeemenc  de  la  tttle  dePalmu  fait  par 
Uiigaes  cvêquc  de  Rodez  à  Raimond  duc     NwbooBeCB  i»oj*'iHvmi.AitreJir 
■  tics  tbtrtes  d»  rey,  W.  5.  9.  jfiif.  tilt  i*. 


^EiiArT>  ri'Arpajon  nommé  ?daDS  tes  ^Içfiict    ^'«OffV*'"'***  àïonoé  cy-dcŒw. 

«ith/.  \y  Jic.  M(e  4^. 

'BB&tJLAMs  d'Ajrpsyoa  vivant  «i  I2<9' 

Behnard  d'Arpajon  tranfigea  en  1117.  avec  l'abbé  de  Bonne -Combe  pour 
thoiqmage  Se  iudemiùté  que  ccç  abbc  loi  dcvoic  .pout  un  fief  qu'il  avoic  dans  (es 
^èenes  Se  Caumonc  «  de  Broflè.  Il  eft  eniené  dans  Yf^iSc  de  SeUae-CtOBbe» 

'SiREHME  d'Arpajon  ,  femme  d'itunne  de  Nogarct  en  1131. 

Br  rnaRh  fcignf  iii  d'Arpajon  &  de  Caumont ,  époufa  Sique  dame  4e  Darenque 
<&  de  ia  Chapciic-Fdicd,  dont  elle  fie  hommage  ccanc  veuve  en  1137.  à  Bettcand 
-èr£que  de  Rim1«> 

.  Bernard  d'Arpajon  cd  nommé  catte  ks  bacons-  Sc  cbevaliecs  qui  pi^eicsic 
ftnn^  de  fiaelUe  ad  comte  de -Tooloufe  en 


BBkWXiiD'8'Atpaion  iVoo»  tenir    loy  iBc  lioiniiii^- lige  d'Alphonfe  a 

de  Toiiloulc  îc  tic  la  comtc.Te  Jeanne  fa  îctVime ,  le  château  de  Caum  r^t  touc 
<c  qu'il  avoic  au  comté  de  Rodez  au  mou  de  noyerabce  tijo.  ùfvtat.  dm  ntfit^ 
it$  tiêrttsd»  «y,  ««t  j.  7. A'  «fl*  4*» 

OUY  d'Arpajon  mentionné  dans  le  trcfor  des  chartes  du  toy  depuis  l'an  125»^ 
jufqu'en  1»)).  Géi.  dr^.  eéit^iuv.  Am,  Ï.  i§L  xtt» 

BEAT»A>ft>  d'Arpajon  rendit  hommage  au  comce  de  Rodez  en  ta^. 

ÎËrmemcaiCdb  d'Arpajon  fut  confirmée  abbeâe  de  Koocnqne jpar  Jean  abbé 
Je  Salvancs ,  diocefe  de  Vabrcï  en  1176.  tranfigea  en  1214.  avec  Goînaame  de  S.  ï 

Maurice  ,  fcigncur  de  Montqi'.c>:t  ,  &  eft  mcntionDcc  dans  tk^  ,i5tcs  de  1189. 
ta^o.  1191. 'de  129}.  £ilc  tut  depuis  dcpdife  pas  Ain  chapitre  ^«ictal.  VaymG^ 
CAr^.  «Itr.  léè,  tm.  h  tArht^.  ér  a»?* 

Guillaume  d'Arpajon ,  avoua  tenir  en  franc  fief  du  roy  quelques  lieux  & 
^wn»  &  wwî/Siw  fpecificz  dans  cec  «ven  l'en  set4.  «kwmt.  A  'tr^  «far  «BiaMrf, 
4.  .«tnMic^  I.  iii^  «0r  »7* 

Hugues  d'Arpajon  ,xiianrre  de  f^Ufc  de  Rodez  ,  mentionné  dans  une  tranf- 
'  ac'tinn  f  jfic  entre  le  chapitre  de  cette  cgli(e  &  ntblt  btmme  Berenger  d'Arpajdn  ,che* 

s  xi^n^     vaii^     >^"v,  (<)  (éigneur  du  château  de  CiimtutSiL  de  fhmkage  le  i^.  may  ijïk» 

^tA'î^  d  Arp:ô°'^,  écuyer.  leprït  en  ijj4.  le  pfooéa  de  tMGnms  VifcoiAte  «iè 
lautrec,  &  dVElips  de  Pons  fi  femme  >  contie  rarigiie  de  Rodes.  y»jf»4im& 

Brico  d'Arpa'ion,  chevalier  bachelier  fit  rtoritre  avèc  ly:  c'cuytr  de  fa  com-  1 
pagnie  à  Aubigny  le  4>  mats  1410.  &  donna  quittance  le  9.  du  même  mois 
A  Hemon  Raguici,  trcforier  des  guerres  ,  de  ijs.  livres  fiu  fes  ga^  A  «Citx  de 
«j.^orfers  de  fixompegoic;  oSmn  dm.  CUrmêuMk. 

.  Le  bâtard  d  Arpa^on ,  écufCT  homme  d'arme  de  la  compagnie  de  Jeiii  dfe  Bm» 
«ay  »  chcvaliei  téaéoni  de  Touknlifr»  £c  inmtn  4  Moncnech  Je  1.  wuft  14;^ 

tauiiiAoxic  d'Arpajon,  chevalier  cMtdeîn  àà  diireau  royd  de  limk  dans  là 
liMehaulKe  deToulonfc  «  donna  quitcance  foor  fis  fisses  k  4.  juin  144^.  Son 
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/ceau  une  harpe ,  fo^poctt  x.  léopards ,  dmicr  nne  t£ce  d»  fimne»  càmait  M, 

^  CiùrmbêMk. 

ANTomETTi  d'Arpajon  ,  fcf ur  <3c  Btrtrtni  d'Arpajon ,  prieur  de  fainr  Je.in  de 
jetuldlcm  de  MompcUicr ,  cpoufa  le  xj.  Juin  1447.  Rtjmnd  àa  Caylar,  fcrgncur 
^  SpoodeUJaa)  éls  de  BertrMmlàn  Caylar  ,  (eigneur  de  Spondcillan ,  &  de Jumie. . . 
^GtMtbffe  mM^riu  dtléwkt^de  tk  Qis^t  tmmmifiée  ftr  M.  Je Ms/iMjiikiu, 

Hblie  d'Arpajon I  fîlle  de  XMe  Ciùbert  d'Arpajon,  feigneur  de  la  Baftide  deTa^* 
ncr,  cpciifa  de  Lautrec  damoifcau ,  fcij>iTar  àc  Puimigmn  î.-  de  Mnnrrortcr. 

Elle  ccoit  iœuc  de  N^U-htmmt  Guilbutnc  d  Arpajon  ,  luivaiic  ic  tciumcuc  d//*' 
pu»  4e  Lautroo  «la  9.  nuucs  1460.  où  il  eft  tuttqtté^qile  GmAm  d'Aipajoa  itoil 
noit. 

^  JfaK  d'Arpajon  cpoufa  JfMnie  ilc  CAcrtnant ,  fcrur  dcZff«/-f  dcCIcrmont  Lodevc, 
&  fille  de  Tr^/o»  de  Clcimonc  :  clic  eut  co  mariage  12000.  ccus  d  ot.  Jet»  d'Ac- 
pajon  itaac  mort  âns  enfios,  ètlé  fe  lenncia  <b  «fliMr  du  roy  à /^/M  de  Nbllfer^ 
Icigiicur  d'Apchon,  qui  mourut  fans  poftccité.  Elle  cpoula  3*.  PtilUrt  d'Utfc 
en  degtc  de  proxuiutc  prohibé, y^wi  <9ngé ^  &  mourut  faiis  entans.  Le  ptocureuc 
geoem  prétendoit  la  confifcation  au  profit  du  roy,  des  12.000.  écus  qu'elle  avoit 
eus  en  m.'riar^r  îc  de  (es  autres  bir:T? ,  mais  le  roy  en  fit  don  à  Lm$  de  Clcrmotit 
ficre  de  Jannc  de  Clcctuonc,  par  lettres  doDjnccs  à  Vincenttes  au  mou  de  may 
149S.  Sxérâk^nig^  da  ÊtéÊmém  ie  U  duàmire  ier  ttHfia,  titU  V, 

Ponce  d'Arpajon,  fcigncur  ce  Lumsisbîr  dioccfe  dcMontauban,  &  Jêt^utteéc 
U  Pitc  fa  femme,  paiofcrent  quittance  le  4.  Juin  15x1.  en  la  juriGiiâion  de  Cafte* 
rar  ,  &  M  Ptrfim  Ltrnmtis ,  dioccfe  &  fcnÀ:haufIce  de  Touloule ,  du  payement  Ce 
fatis&âion  à  eux  faits  de  la  dot  de  Jacquette  de  la  Fitc ,  promife  par  Noi/U  Beroâri 
^  de  la  Fite  fon  perc ,  confcigncur  de  Pelaport  >  par  leur  contrat  de  mariage  paflé  à 
Gcaoac  le  xo.  JuUiec  1488,  Jâcfuite  de  la  Fite  renonça  à  coûtes  fuccefTions  en 
fiiveat  de  MUa  oiti  it  Mhme  de  la  Fite  fieres ,  coofeignoMi  de  Pdaport ,  tenanc 
le  lieu  fie  droit  de  ierntri  de  la  Fite  leur  aycul,  Se  reprefeuicz  en  ktlC  afalnce  fac 
mtUt  Jemù/iJU  Câliermc  de  l'iHe  (  de        }  leur  mcic.  . 

Be&naio  ^'Atp^,  uàus  de  la  oonpagnié  d'ocdonnanoe  de  lil.dc  Botmeval 

Guy  d'Ap'on  de  BrrSeguicr ,  fcigncur  de  la  Baflidc,  cnfcigne  de  la  compagnie 
de  jo.  lances  des  ordonnances  du  roy ,  donna  quittance  à  Claude  Garrault,  tréio« 
der  des'giwnea»  b  14,  mais  157't. 

Madzlenb  d'Arpajon ^ fût  ccccc  abuciic  de  Yicti-mur  par  une  buUc  du  pape 
r  Cceyjice  XnLeft  I57«.        <kL  CirifL  4Jàt,  «wv.  «m  /. S4. 

MARcaEEiTB  d'Arpajon  >  abbcflè  de  S.  HoaoQt  de  Tatalcon  en  1577.  &  1598k 
IfniL  «■/.  t9a. 

Aloohcb  d'Arpajon»  imriéecn  Xéyi-  i  ^n*^ i^A»^  Corrrin. 

Catbki»b  d'Arpajon  deDuccoquc»  cpoufa  le  6.  avril  1643^  tiakm  dpSoriel 
de  ChcnoiiUlct,  (a^ear  de  fa  Giange  Snrierci  ae  de  ClwooiiiUeb 
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UGUES  I.  du  nom,  firc  d'Arpajon,  de  Durenque  &  de  la  Chapelle- Farad  ^ 
chevalier ,  fonda  en  12^7.  l'abbaye  de  Notce-Dame  d'Arpajon  lez-Milhaa» 
de  Rodes,  poui  des  reli^eofts  de  IToEdndeS.  BcMit.  ^«f»  <id,  Cbrifi, 
I.  td.  »€f,  San.  ihhic 


B 


I  L 

FRFNr.F.R  d'Arpajon!.  du  nom,  (ire  d'Arpajon >  fut  prcTcnt  à  la  fondation 

 I  tiuc  tic  Hugues  d'Arpajon  fon  pcrc  en  mil  deux  cent  nonantc-fept  de  labbayc 

<«)G9l.Chnn.  de  Notre-Dame  d'Arpajon ,  (4)  &c  requit  en  i50f.  l'cvcquc  de  Rodez  de  faire  la 
^CiOi»*.  tma»  1.  confccration  de  l'cplilc  de  cctcc  abbaye  ;  i!  cft  qualifie  dsmeifiiH  ftigneur  du  ihittâM 
de  CdmM  (jr  de  Pimtuge  daiis  une  tianlact.un  qu  il  paiia  ic  mai  Ji  aprc's  la  fcie  de 
rAlceDÛon  i]o6.  avec  HeUs  abbefle  de  S.  Sernin  de  Rodez,  au  (ujct  des  biens  q 
(  b }  BiU.  colb.  appartenans  ï  ce  inonaftere ,  ûtaet  dans  la  dépendance  du  château  de  Calmtnt.  {b) 
k  cli  c^ut-  ïdi.  Il  fut  un  des  miles  hârMs  t  aibîcres  d'une  fencence  rendue  entre  rabbelTe  de  S.  Ser- 
Bov.  (MD.  L  col.  nin  &  les  rcligicufcs  de  ce  inonaftere  le  meroedy  après  la  fcte  de  S.  Pierre  &  S. 
T 1  Bibi  c  ib  ^  naoiûp  le  U.  may  ijai,  avec  k  charnue  de  l'^fe  cacednlc 

tuRi  <te'  \i>^t,  de  Rodez  fur  la  jutifdiOion  haute ,  moyenne  8e  boflè  de  !•  Ville  de  S.  Jusefe» 
Femme  ,  N  . . . 

t-  HUGUES  II.  du  oonijiîre  d'Àrpajoa>  qui, (vit. 

1.  Raimbaud  d'Arpajon ,  chanoine  &  procureur  du  chapitre  de  S.  Panl*troîs- 

châteaux  en  ijjo.  Vi^^  Gai.  Chrifl.  edif.  nov.  tem  \.col.  711. 
3.  MaBILLE  d'Airpajon,  mariée  en  iju.  à  CwrW  de  Simiane  VI.  du  nom» 
baron  de  Cafeneuve .  fcigncur  d'Apc,  fils  de  Gérai  de  Simiane  y.dnnom, 
fcigncnr  d'Apr  (5c  de  CaiencoTC»  it  ^tâmitttt  de  BUcas.  Vtjai  tame  iL  ifr  d 

cette  kjhtre  f  fi^e  x^i. 

Louis- Antoine  RufH  donne  à  MâbiUe  d'Arpajon  pour  frère,  Hugues  «TArpti* 
jon,  chapelain  du  Pape»  archidiacre  d'Orlcaos,  pois  ^êqoe  dcMarleille  en  13^9 
lequel  mourut  au  château  de  S.  Caoïuc  en  i  jtf i.  Ion  cocpt  ftic  porté  en  l'églUe 
caccdralc  par  les  foins  «te  &ànmi  de  Simiane  fim  neven.  7S>pf»       ti^iB,  êtUt» 
mv.  tm.  l  etl. 

lit 

HUGUES  II. dn  nom,  ûm  d'Arpi^on,  chevalier  irfoomee  de  Launccfèi*  1 
gncur  de  Caumonr?^  de  Plantcage  ,  cft  nommé  dans  Icsregiflrcs  de  la  cham- 
bre des  comptes  de  Patis,  entre  les  chevaliers  banncrcrs  delà  {cnechaullce de Roucc» 
guc ,  qui  iervirent  le  roi  en  Guyenne  és  années  M57.  ij}8.  &  &enla 
ihe^:iuchee  qr.i  fut  fiite  à  Montpellier  en  IJ41.  Il  donna  quictanccà  Guillaume  de 
Fonte,  receveur  des  hnancçs,dc  2.).  livres  petits  tournois  pour  lui  6C  ceux  de 
compagnie  à  Ville-franche  le  }*  Oâobrc  i544>  elle  eft  fcellec  en  cîie  louge,  Vém 

(d)  C»bin«  d«  >   (harge  d'une  harpe ,  timier  detac  c0nes,  légende  rftif.  Il  en  donna  une  aurre  le  1 5. 

du  même  mois  au  même  receveur, aicmciccau,/rx''*'^"'  Arpajooe,  {d)  Il  eft encore 


I 
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Êut  mention  de  lui  es  années  1345.  ^  'H^-  ^'^  divers  lieux  de  U  province  de 

Languedoc. 

1.  Femme,  HELENE,  fille  de  GmUâiime , yiomcc  de  LaiureC  en  paitie,  Tei- 
gncur  de  Montredon,/Mf«Mr  des  membres. 

i.  jACQuiis,  Hrc  d'Arpajon ,  vicomte  de  Laucrec,  chevalier ,  nommé  dans  dont 
(itrcs  de  la  chambre  des  conipccs  de  Patis  des  annifes  1 3)3.     135 1.  Cwww 
mqité  f  ar  M,  Vym  iHtmmt 
X.  LERENGER  II.  du  nom,  fire  d'Arpajon  ,  qui  fuit. 
)•  JbaM  d'Arpajon,  chevalier,  vicomte  de  Lautrec,  enleva  Helmt  de  Caftelnau, 
fille  de  Mier  iogneur  de  Oiftdnan,  9c  de  <Uiteme  de  Penne ,  à  l'ige  de  fix 
ans  pour  répotlKI  à  l'infçn  de  (es  tuteurs ,  Se  la  retint  dans  Ion  chafleau  de 
Broilè  :  le  rov  donna  otdie  le  i  j.  février  1347.  <^  ^  chercher  &  de  la  retirer 
d'avec  loi.  ifi  Vl  école  mineur  de  15.  ans  lor/qn'il  porta  fes  plaint»  au  parte-    (^^  Rcg. crùnid^ 
ment  en  114^.  de  ce  que  Gcrnui  de  la  Barre  l'avoir  aflîegc  avec  Hdene  fa  fem-  Vrlx^ln^^' 
me  dans  Ion  cbitcau  de  Biuiic,  y  avoir  mis  le  feu,  avoir  pille  la  htrimeà!As-  >H^- 
pajon,  &  lui  avoitcaofé  de  grands  dommages,  (fi  II  cil:  qualifie  vicomte  de  Lan-   {h)  lêU»  ' 
trcc  dans  une  quittance  qu'il  donna  c'tanr  à  Gourdon  le  li.  odobrc  1  j  5  j .  à  Jac- 
ques Lempetcur  txciorier  des  guerres ,  de  25.  liv.  pour  le  refiAitr  d'un  cheval 

3u'il  avott  perdu  fiiu  le  gfuvernemmt  de  M.  te  comte  d'Armagnac  hcutenanc 
c  roy  és  parties  de  Languedoc ,  de  dans  une  autre  qu'il  donna  à  Agcn  le  18. 
leptcinbrc  1355.  elles  font  fcell^  en  dre  rouge ,  écartelè  au  i .  &  4.  mi;  harfe, 
au  i.  k  3.  mte  croix  femmetét.  («)  11  fît  échange  par  aûe  pafic  à  Touloufe  en  (,)c»binet  dt  m. 
la  chapelle  des  Frètes  Mineurs  le  jeudy  27.  leptcmbte  135S.  avec  Jean  d'Ax-  4eCiainnba«ili. 
roagnac ,  vicomte  de  Fezen%uet  U  de  Brulhois ,  des  baronies  de  Koquefeoil 
\âc  Rtatfolu)  &  du  vicomte  de  CrcyAcl,  avec  leurs  dépendances  dans  les  icne- 
chaulfccs  de  Rodez  &  de  Bcaucaiie,  appaitcnans  au  vicomte  de  Fezenlittuett 
pour  toute  la  tene  &  baronie  de  Caftelnni  é$  tHÊitr  (dr  C^bf  tMtru)  ft 
îcs  apparrenaiices ,  que  lui  &  la  femme  polTedoient  dans  h  fcncchauflce  de  Ca- 
hots. Cet  échange  fut  ratifié  au  château  de  BcoUc  par  Htltnt  de  Caficlnau  (a 
fanme le  i.oânbte  de  la  mcmc  année,  en  prefcnce de  H^k  GuiUerm  d'Arptjoià 
de  Verrières,  dit  Curthaff^s du  diocc'e  de  Rodez  ;  S»:  le  mcmc  jour  |can  d'Ar- 
pajon à.  fa  tcmmc  donnèrent  procutationà  Arnaud  vicomte  de Carmain,  Guil- 
nerm-Garcias  de  Comenges,  Galluuddc  Goiuaut  &  Bernard  d'Aibonnc,pour  . 
mcjctre  le  vicomte  de  Fezenfaguet  en  poflcflion  des  château  &  terre  de  Ca(- 
telnau  du  Esùtr.  ift)  11  eft  qualifié  vicomte  de  Laucrec >iirc  de  Caumont,  chc-    (j)  Bibl.  Coib. 


•  valier,  dans  une  quittance  de  lîx  vingt  florins  qu  il  donna  à  Jacques  Lempe-  f''^^'""^ 
reur  ttéforier  des  guettes,  fut  fes  gages  te  ceux  de  douscécuyosdconjce  jet*  i^^H^R^d«l[ 
gens  à  pied  de  fa  compagnie,  le  14.  juin  i  jtfo.  (*)  tawôw'u^^ 
4*  SiBiLLE  d'Arpajon,  femme  d'jimâHry  de  Narbonne,  baron  de  Taleiran,  qoi  pai*it;7,iurQu'câ 
tefta  le  ij.  juillet  1361.  Il  éioic  £ls  d'jtniéuuy  de  Naiîx)iuie,  bâton  de  Taleiian»  ''m  pi'bSii  y* 
&d'i<NwdeCleinM>tit-Lodeve.  if)  stctrir.  '  * 


II.  Tcmmc- ,  CATERINE  de  Penne ,  veuve  de  ^ârifr.fcigncur  de  Caftclnau,  chc-  a-H«c^3**iîS 
valiet,  cil  mcntionncc  dans  un  r^iilre  criminel  du  parleioeni  de  Patis,  commen-  <'P>S4i>  * 
cantcni34^. 

IV. 

RERENGER  H.  du  nom,  fire  d'Arpajon,  vicomte  de  Lautrec  en  partie,  fei* 
gncur  de  Caumonf ,  (uiv.int  le  conrrat  de  mariage  de  fa  hllc,  fut  témoin  de  Tafte 
d'échange  que  iix.  JeM  d'/  rpajon  Ion  ircrc  avec  Jean  d'Armagauc  le  17.  fcptcmbre 
];f  S.  11  cfî  quahtic  vicomte  de  Lautrec  dans  des  lettres  patentes  du  roy  Charles  V. 
données  au  bois  de  Vinccnncs  le  2j.  juin  i  J70.  par  lefquellcs  il  ordonne  au  IcncchaJ 
'  de  Rodez  d'exercer  la  jurildiâion  en  Ton  nom ,  &  recevoir  les  horrunagcs  dans  les 
terres  que  jcnn  d  Armagnac  vicomte  de  Creyllel,  tertt^er  d'Arpajon  vicomre  de 
Lautrec,  Raimond  feigncur  dcCaftlus  &  autres  (eignenrs,  tenoient  en  la  châiellenie 
de  la  Rt^Mtctfiere,  nouobfbmt  qu'il  l'ciît  donnée  au  comte  de  Vendôme. 


femme,  DELPHINE  de  Roquefeiil,  en  i|<(i.  fille  ^Amad  ftigiienr  de  Ro» 
queféoil,  8c  de  JâcquetteâeCoaAxet. 

I.  HUGUES  m.  du  nom,  firc  d'Arp.ijon  ,  qui  fuit. 

z.  Beatramo  d'Atpajon ,  prieur  de  S.  Gilles  de  l'ordre  de  S.  Jean  de  ]etu(âlem« 
fiMficou  en  œue  qualité  le  9.  juin  14x2.  l'dkftiaa  de  Bettmide  de  la  Gatdct 
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prieure  de  1t  maifen  hoTpicalieK  de  Belloc  oa  BeauUea,  diocefe  de  CahofS. 

fiiyet  CtU.  chrijl.  (du.  nov.  tom.  I.  cil.  i94- 
j.  Guillaume  d'Arpajon,  cvc<iue  de  Cahots,  prit  poflcûion  le  19-  août  1404. 

&  ficgcoic  en  1411.  &  141S.  ilWL  iri*  i4l- 
4.  YsBHDE  d'Arpajon,  fut  mariée  par  contrat  du  zj.  novembre  1387.  à  Ca(lon 

de  LcviS  UL  du  nom,  fcigneur  die  Lcran  ,  tils  de  Gdjhn  de  Lcvis  11.  du  nom, 

ftignenc  de  Lena ,     de  Jtmmés  Rodiefbcu  VasftK tme IV.  éUtet$t bi/kîre 


ItâUtlé  A» 
\.  à  4' 
gutuUtïUbé»' 
ft  i'ny*»%.'& 
l .  de  guiuhs  1 
U  (Tnx  vWiift 
dichet  c"  ftm- 
mail  d'fT. 


H 


V. 

UGUES  tit.  du  nom,  fite  d'Arpajon»  yicomte  de  lautrec,  feigncor  de 

__^Caumonc  ,  «îcc.  cft  qualifie'  Hue  jtrt  «  Arpajon,  chevâlier  .,cor}fa!!er     chambel-  \ 
ùn  it  M.  U  rtgtnt  U  nyaitme ,  iâifhm  it  yitHmtSf  dans  une  quittance  qu  il  donna 
en  i4«>.  i  Gutilaume  Châtier ,  commis  i  la  reome  générale  de  routes  finanns 
en  Langucdoil  Se  en  Languedoc,  de  15J5.  liv.  à  lui  ordonnes  pour  diftribucr  aux 
dievalieis  6c  ccuycts  de  la  compagnie  ,  pour  la  garde  &:  dctcnic  de  la  vide  de  Ton-  ' 
lonfe.  Son  (ceaa  cft  étmrteU  «»  i.  o"  4-       harpe,  m»  i.  é"  1-  *nff  trtix  ftmmttrei 
Jùpports  z.  lions ,  cimier  1.  corr,cs.  'Lcgcnàc  S.  Hue  d' Arp.yo ,      prend  la  qualité'  de  che- 
valier bannetec  dans  d'autres  qu  il  donna  les  xi.&c  Z4.  Janvier  1 41  f .  à  Macc  Héron , 
faicibinn  de  M.  ^1^^^  ^  guetrcs»  même  fccau.  (4)  U  commandoît  la  même  année  un  corps  de 
ciaitainbauh.     ajo.  homme  d'armes  ,  &  100.  hommes  de  trait  pour  accompagner  le  roy  Charles 
(b)TiiNi  deSi.  VI.  lorfqu'il  entra  dans  Paris,  (*)  &  donna  quittance  le  io.  aouft  1418.4 
anaoclbid.       Hdnon  Raguier»  ttéforiec  des  guerres, de  xoo.  livres  à  lui  ordonnez  par  le  dau- 
phin de  Viennois  »  mcme  fccau.  L^ende  5.  Hài^^miir  i Arp.tm  ,  cher.  Il  fiic 
tetens  par  leccres  du  regcnt,  données  à  Mehon  Ca^  Tevre  le  14.  juui  141 9.  au 
nombre  de  joo.  hommes  d'armes,  <5c  eut  une  ordonnai ice de  jco  liv.  tournois  par  ( 
mois»  ottcte  lies        de  bannerct.  Il  fit  montre  au  Mans  le  16.  oâobic  de  U  même 
année  avec  ai.  eoiyers  de  fit  compagnie ,  tella  au  mois  cPoâobre  1420.  eft  qualifié 
vicomte  de  Lautrcc  dans  une  quittance  qu'd  donna  à  |eaa  le  Teinturier  trcforicr, 
le  as.  Juin  1416.  Son  fccau  ct\  étârtelé  âm  1.  &  4.  une  harftt  4»  z.  mu  ernxfêmme,- 
(e)»iA       tit.,  m  }.  qikgrefdtt  (c)  fie  rendit  homnu^  pour  la  tiatonie  de  Mootredon  vers 
(a)Archi»es  de        1428.      on  trouvc  U  copie  d'un  contrat  du  14.  mars  14J0.  par  lequel  «wgai» 
Mompdiiet.       d'Arpajon  échangea  le  vicomte  de  Lautrcc  pour  la  baronic  de  Monrredon ,  avec 
Pierre  vicomte  de  Laurrcc,  &  une  demande  en  infcription  de  6uXtËiutc  d'cnre» 

Çrefentetlcs  origiiuux.  Par  la  copie  du  contrat  d'échange,  il  paroit  que  Pierre  de 
'ouloufe  auroic  cédé  à  Hagites  d'Arpajon  la  terre  6c  fcigncuric  de  Monrredon  ,  fie 
que  HugMts  d'Arpajon  lui  aotoîc  donne  en  cootx'écfaange  la  troiliéme  partie  du  Ûea 
de  la  Bruyère,  pofledc  en  partie  parles  vicomtes  de  Lautrcc,  toute  la  jufticedc  ce 
Uçu,  toute  la  montagne  9c  terroir  deMantaultenroutejuriicliâ-ion  ,  la  terre  &  ter* 
ritoire  de  Montfa  ,  &  la  part  qu'il  avoir  aux  panages,b.ul!iagc$,  greffes  &  notariats  de 
la  cour  du  vicomte  de  Lauttec, des  amendes  &conhfcacions>  &  toute  la  fctgneuiie  Se 
jurifdiftiondecevicomtéifese&nrant  la  vingt-quatrième  partie  âcs  condamnations  de 
coropofitions  qui  fc  fcroicnt.  11  obtint  le  17.  nuy  1434-  un  dccrcr  d'ajourncnicnt  pcr- 
lonnel  contre  Aocoiae  de  Lauttec  6c  Hugues  £atricre,notairc  à  Bcaulmont  en  U  Icné* 
chaulTtfe de Catcailbnne, /Mrr«ri4iMf  fia^tti&TÊtwre  fûtes fgrnœ  mkmte^  ffi^  é$ 
ttfitmtnt  de  ftn  mejjtre  Pierre  de  Lautrcc ,chn'âher.  l'oyez,  tomcll-  de  cette  hifl.  p.  }67.  Sc 
confirma  le  e.  aoull  de  la  mcme  année  une  ac<|ui(ition  lairc  pat  Alix  Guiraudone» 
afabdiè  de  NocEe>Diii»  d'Aip^  lez  Milha^  M.  dr^.  t^,mv,tm,lid,  a^a. 

FcniBo 
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^     Femâie,  JEANNE  de  Scvcrac  ,  (arur  &  hcricicredcC»^ , baron  de  Scverac,  coa- 
*  fine  à'Amâ$try  de  Scverac  maréchal  de  France,  &  fille  de  Ghj  lutnominc  le  Pefitanti 
baron  de  Scverac ,  &  de  Dâuphine  d'Auvergne ,  eut  i  looo.  francs  en  mariage  i  4C  fet 
cn£uis  liuepc  rubftcucsjMclcteftamcat  de  («iy  de  Severacdui4.juiticc  1390.  ca  U 
-faaronie de  Sevetac,qu%  ont  pofledéedans  la  faite.  Elletefti'fe  29.  avril  1451. 

I.  JEAN  I.  du  nom,  (Irc  d'Arpajonfc  de  Scverac,  qui  fuit. 

a.  B£A£McsK  d'Arpaion,peu(>étrelemcœcqui  cil  nommé  S«rtngm  iArf^m-^ 
Àcxsfctt  dans  on  don  qoeini  tic  M.  le  tegenc  dauphin  de  Viennois,  de  aoa 
^      livres  tournois  pour  fcs  bons  fervices  le  15.  novembre  i.};o.  5t  de  joo.  liv. 

les  11.  février  &  10.  Juillet  142 1.  U  cft  employé  dans  un  comice  de  Hcmoa 
*  Raguicr  pour  leo.  Kvtes  teumois  i  kti  ordonnez  au  oaois  de  ièptembce  142^^ 
par  M.  le  connétable  pour  dix  hommes  d'armes  de  la  compagnie  du  conncta- 
blc,  &  cft  qualitic  chevalier  chambellan  du  roy  datudes  lettres  du  12.  décem- 
bre 1457.  P^'*  Iciqucllcs  le  roy  Charles  VII.  hii  donne  400.  livres,  fmt  lé 

^  grdnJs  ^ons  fervices  qu'il  *  faits  a» ftk  da  ffuma  ,  «s  reumvrmattde  Mmtretm 
ïm-  ïmne  ,  four  t  avoir  accompâgnt  À  fi»  tiitrée  i  Pâris  (J*  tUns  U  veyage  et  Orléans, 
<f  ftur  le  recmpenfer  de  fes  ftrtes  en  chevaux  é"  harnois.  II  avoit  cpoufc  Ifabeam 
de  Gaucourt,  dame  de  Boggies  »  veuve  dejAw  de  Naillac,  feigneat  du  Blanc 
en  Bcrry ,  &  fille  de  JÊUud  fiie  de  Gnioouix  fle  d^Argicoutt,  &  ^JkmKk  dè 

^         Berghcs  ;  il  plaidoic  aveccUeooocBB  Raynond  BcmMkd  le  8.  juillet  14491.  U 

'         mourut /ans  poftcrité. 

3.  PfBKM  d'Arpajon,  feigneur  de  Severac. 

4.  Amaury  d'Arpajon. 

Daagomnbt  d'ArpajcM^  fcnit  aux  guerres  de  Flandres  en  1427.  fuîvant  des 
tiices  de  la  chanlsR  dcPcom^NH  de  Pans,  de  affifb  au  ttaiié  d^Aim 
roy  Charles  Vil.  &  le  duc  de  Bourgogne  eni4;f. 
g»     6.  7.  8.  &  9.  HucuES,  Be&hakd  ,  Amtojne,  fie  Louis  d'Arpajon. 
10.  Fkamçoisb  d'Arpajon. 

I I.  Dauphine  d'Arpajon  ,  ctoic  veuve  en  i4i7.d'v*»/«wdeB!ancafnrt,  feigneur 
^  de  Biancatbrt  àc  de  Rotjucfcuil  ,  fils  de  Jean  feigneur  de  Blancafott ,  &.  d6 
i      CÊHrm  dame  de  Roqnefeuil. 

On  trouve  GBorrR.OT-B6iiEiïcBK  d'Arpajon ,  parent  cmfi»ois'mau  de  gtiffltwitf 
d'Arpajon  cvéque  de  Cahors.  Il  fûrfacrc  cvcque  de  Perigueux  par  le papeen  X44n 
jSc  aaoutttc  ea  1447.  Vtyen  ÇâL  Cinifi*  tàt.mv.ttm,!!.  €M.  1480. 


ttmtli  au 
I.  &  4> 
gueulniMiit' 
ft  d'n,au  r.d* 
gmulttala  cttix 
vuiiit .  tUtbét 
^  ftnmttét  i'n 
au  i .  d'argint  i 

j\.fdt  itguih 


^  TEAN  I.  du  nom,  fire  d'Arpajon  &  de  Seveiae,  fiic  iafljteid  héritier  uidvËrld^ 

lie  re(\ament  de  fon  pere  du  pénultième  odobre  1420.  8c  rctabli|  par  le  ro/ 
Xouis  XI.  dans  fcs  biens  qui  avoient  été  ulurpés  par  le  comte  de  Rodez.  U  fiit 
'  fiibftitué  aux  biens  de  Guy  baron  de  Seveiac  fon  oncle  maternel  te  tella  l'an  14(0. 
Femme ,  BLANCHE  de  Chauvigny  i  ilUe  de  G»y  de  Chauvigny  IL  du  nook,  bl^ 
tonde  Châteauroux, vicomte  de  Broflc,  &  d'.iiM«ff»;n«  de  Couiàat.    ^  ' 
X.  Jean  d'Arpajon,  mort  (ans  enfans. 
X,  GUY,  baron  d'Arpajon  &  de  Severac,  qui  fuit. 

j,  PifeHBB  d'Arpajon,  procoootaite  du  S.  $iq{c>  abbé  de  S,  André  d6  YUlcnni*^ 
T«w  r*  ■  '  '       K  » 
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vc-IrrAvip^on  rn  1479.  nMOiut  le  4.des  idesdeiottS  If  ZI.  ^«^«KC^Cfo^.  ^ 
edjt  Hùv.  lem.  J.  ce!.  883. 
^  8c  S-  HacuFs  &:  Tkistah  d'Arfqoiu 

Caterine  d  Aipajon,  cpouià  par  contrat  du  ta  aoufl:  14J3.  JtM  de  Har- 
coiitt:,  chevalier  bacon  de  Bonneftablc,  fils  dcAnnfde  Haccoucc»  chevalin  . 
l>aron  de  Bonneftablc >  &  àcMârte  Màkt  de  GnviUe,daiKde  Lottgey. fSgws 
cy-devMt  fige  140. 

7.  Suzanne  d'Arp:ijon  ,  femtnede  OMffiMMWtf  de  Nogarct,  vieomcedeTrelaiis. 

€.  Fpançohe  d'Aipajon ,  femme  d'yï*rt#««  du  Lac,  rciui-iça  à  la  fucccffion  de 
ics  pccc  &  mac  en  faveur  de  Guy  d'Ârp ajon  Ton  Âetc  au  moù  de  icvikc 
1471. 

V  I  I. 

GUY,  baron  d'Arp.ijon  ,  vicomte  Je  Lutrrcc  ,  fît  c  de  Scvernc ,  baron  de  Caa- 
mont,  &:c.  chambcllaii  du  roy  Louss  XI.  ubiinc  le  2j.  février  1477.  aboli- 
tion de  ce  qu'au  cents  de  ta  guerre  du  bien  public  il  avoit  (iiivt  le  parti  contraire  au 
T>îXc4  diiTii!.  Tov,  .s)  fut  député  par  comoiiirton  du  16.  (eptcmbrc  1478.  pour  terminer  IcsdiHc- 
i<7*  «14V7     icnscutrc  le  Pape , la  France ,  Ferdinand  roy  d'Arragon.  les  rlorcntins ,  &  Laurent 
(!eMedicis,&  fut  pourvu  le  17. Janvier  1479. de  l'office  de  capitaine  &  gouvcr- 
(K)  i(>iiiicm.ciiMieur  des  viUc,  Cfaaftel»  fie  ieigpeurie  de  Mauleonde  SoUe^  {]>)  il  cft  qualiâé  cfaeva» 
^  lier ,  conlêitler  àe.  châmbelian  du  roy ,  capitaine  &  gouverneur  des  vâle  <e  Chaftel 

<ie  Mauleon  de  Sollc ,  dans  des  quittances  qu'il  donna  les  20.  décembre  1482.  &:  2f . 
fciabtnadctM.  Juillet  1489.  (()  11  donna  procacacion  pour  lenuiriagpd|  Ion  âU  avec  .iimvdeBoaC' 
«.hifuiibarib  '  bon-RoufltUon  Ici  t.  novembre  1493.  ntiftiau  cniteau  de  Bancaire  en  149^.  le 
trarifjioi  t  qu'il  avoit  fait  au  duc  de  Bourbon  de  la  ville  5:  baronnic  de  Chaudefaigues 
&dc  les  appartenances  moyennant  5000.  liv.  plaidoic  en  1503.  pour  la  fuccemoa  ^ 
d'jMMuf  d'AubulIbn  fon  bnu-pere  &:  telb  en  1507.  V 

Femme,  MARIE  d'Aubudon ,  dame  du  Montcil-au- vicomte,  fille dV«/tfWf  d'Au- 
buflbn  (  feigncur  du  Montcil-au-vicomte  ,  de  Peletanges  &.  de  Pontarion  ,  &  de 
êÙBTffurke  de  Villcquier,  cefb  le  7.  décembre  1^4.  Vtyez  vf'iimmtf.  )4i* 
•  1.  JEAN  II.  du  nom  ,  baron  d'Arpajon ,  fitc  de  Sevcrac ,  qui  fnir. 

z.  Bertrand  d'Arpajoa  ,  kigneui  de  MouticJoa  ,ùoit  enfant  d  honneur  du 

roy  Charles  VIII.  en  1490. 
Femme,  Louise  ou  Beatmk  de  Lcrs  ,  fille  de  Jacques  de  Lers »  liàgnear  d' Al« 
beron ,  &c  de  Marguerite  de  Cailcluau-Clermont-Lodeve. 
I.  Antoine  d  Arpajon,  baron  de  Lets  &  de  Montfrin, dbntîl  teoificlioni- 

tnage  Se  donna  dcîiombreinént  le  7.  novembre  1541. 
■Femme,  Maugoerite  de  Lctîs  ,  dame  de  Villcncuvc-Ia-Crcmade,  de  Sal- 
vian,  de  Poaicaitagucs  Je  de  MontrcJun  ,  fille  de  GutUaume  de  Levis, baron  Q 
de  Quelus,  &  de  Mârgutrue  d'AroboifCi  tut  mariée  le  )i.  janvier  1541.0c 
■idla  étant  veuve  le  i.  juillet  160%,  f'tyesùme  JT.  de  tme  ktjl.  />.  4j. 
Lautent  d\Arpajon,  baiondeRociiefocc>iniDan»efL  xjSo.^fiac  âtç 
la  mece  ion  héritière. 
iT.  Awite  d'Arpajon,  dame  de  Beancevel. 

III.  Caierinf.  d  Arpajon. 

IV.  Philippe  d'Arpajon  »  religictife  à  Prouilic. 

V.  Madblbmb  d'Arpajon. 

VI.  MARcurRiTE  d' Arpajon ,  relif^icufe  à  Prouille. 

|.  Louise  d  Arpajon,  fut  cluc  abbcflc  de  Notic-Dj/iic  d  Arpajon  lez  Milhau» 
par  les  rcHgieulcs  de  ce  monaftcrc,  le  même  jour  qu'lfabcllc  d  Anglars  avoit 
pris pofll-fTioa  de  cette  abbaye  ,  fur  la  rcflgnacion  de  Jeanne  d  Anglais  di  cintc. 
{  2j.  juillet  1498.  )  elle  obtint  du  pape  Jullcs  II.  Libbayc  des  OUvcs 
diocefe  de  Narboonc  en  commende  par  bulles  de  l'an  1508.  Apres  la  mort  £ 
d  lfabellc  d' Anglars  ,  Louifc  d'Arpùon  fut  confirmée  abbelFe  de  Notr«*Oame 
d' Arpajon  par  l'évcquc  de  Rodez  le  31.  oâobre  152$.  &  elle  s'en  démit  en 
fjvcui;  d  .dfim  d  Arp^oo  âiiiece  le  10.  aoitft  if  Z9.  Vrfet  CâU.  Cbr^,  tdk.  nuv. 
ttm.  I.  <d.  272. 

4.  Marie  d'Arpajon ,  épou&«tt  1493-  J*'"*  d'Ebtatd,  fcipnenr  de  S.  Sulpicc  , 

fils  i^c  d'Ebratd ,  (cigncur  de  S  '^ulp  cc  ,  &  à'Affie'i  d'Eflamg. 

4.  Faan^ous  d'Arpajaii>  fonmc  de  6ej§r<y  de  Paulfe)  chevalier  »  rcigncur  d'£i. 
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cars,  coofcillcr  &:  chambellan  du  roy  de  Navarre  >  fils  d'Aaieine  de  PeruOe  tdil 
d'Efcars  •  dicvalicr ,  reigncac  àÈku§t  &  de  frMft^  de  Pjetie*Biilfiec&  Hynstt 
«MM  //.  de  «tf<r  b^,  f,2.2f* 

VIII. 

JEAN  II.  du  nom,  baron  d'Arpajon,  firc  de  Scverac,  c'cuycr,  fenéchal  de  Rodez, 
l'un  des  loû.  gentilshommes  de  la  mailou  du  roy  en  1490.  foa  cchanlbn  cp 
1496.  eft  qualifié  chevalier»  (cigneur  &  btuoo  dcsbarunics  d'Arpajon»  de  Severac , 
d'Efpairtc,  -ncortm  ét^idtts  rAcs ,  feigneur  de  Beaacairc,  du  Montril<ni*vicomtc, 
fcncchal  de  Roiicz  ,  d.msunc  quittance  qu'il  donna  à  Dutcnquc  le  i/.jui'îct  1514. 
de  72;a  livres  en  dcduâion  de  xjii9<  liv.  7.  C  i.  dco.  à  lui  adjugez  par  arrcftdu 
(Mcleinenc  de  Paris  ,  S  caufe  des  levées  fiites  fur  la  baconiede  Semac  pendant  (om 
proccz  tlrpiiiî  M9i.  jiifcMi'cii  i  yo8.  clic  cfl  fccllcc  en  cire  rouge  , 4» 

Femme,  ANNE  de  Bourbon,  dame  de  Niircbcau,de  la  Roche-Clermattt  ftde 
Purnon  f n  Tmirainc  ,  fîllc  Je  Loiihh'ii.\xA  àc  rnui'i  vi,  çt^wsc  de  Roufllllon  ,  amU 
ral  de  France  >  <5c  de  Jc^une  biurdc  de  France  ,  iuic  i:a:uicllc  du  roy  Louis  XI* 
tme  t.  de  tote  htjl.  f.  30  p. 

I.  Rene'  baron  d'Arpajon,  lire  de  Scverac,  enfant  d'honneur  du  roy  François 
I.  en  1515.  maître  d hôtel  de  la  reine  Elcoaore  d'Autriche ,  leconde  femme 
du  roy  François  I.  en  i538.mouruc  le.  it.aouft  1)42.  ayant  Êit bn tcfiupcnc 
au  conuncncetnent  du  même  mois. 

t.  Femme,  GEKAaDE  du  Prat,  veuve  de  .Mrrf  de  Rouvroy-de  Saint-Simon,' 
{cigneur  de  Prccy  &  de  Balos^nv  fur  Terrain  ,  &:  fille  \\'Aniûinc  du  Ptac,  fei« 
gncurde  NancouiUct  »  chancelier  de  France,  &  de  Frtmçcijè  Veny-d'ArbouzCt 
elle  fiic  mariée  le  2}.  février  1517.  Vojcz  tme  XPl  dt  eate  kijl.  f.  408. 

I.  Antoine  baron  d'Arpajon  ,  teda  le  30.  avril  te  iw  tué  â  la  bataîUa 
de  Dreux  en  jj6a.  ikns  avoir  cié  nurié. 

II.  Jeanhb  d'Arpajon  lut  mariée  le  1^.  juin  1549.  \  tkrre  dtt  Pi ,  feigneoc 
de  Tanncrre  »  fiUe  de  Jem  dtt  Pi  »  fdgiieuE  de  Tannerre»  d'^iM'Mwm 
de  Toily.  I 

III.  Antoinette  d'Arpajon ,  l'une  des  filles  de  la  reine  £leom>re  ^Autriche^ 
en  I54^.futla  première  femme  H?  rtir/n  de  Pons  ,  fils  Je  François  firedc 
Pons,  comte  dcMarcnncs,&:  de  Cisertn;  de  Fcttictcs  j  clic  tir  fon  tcilamcnt 
le  j.  aouft  i)<>5.  mourut  (ans  enfans  ,  bc  charltt  de  Pons  fecemarlaàiWNW 
Martel ,  dont  font  iiTus  les  barons  de  Bourg  (ur  Charente. 

II.  Femme,  JeaNHB  de  Lattre,  tUie  de  Tumbcs,  mariée  te  i.  mars  1538.  fat 
l'une  des  dames  de  chambre  la  de  la  reine  Eleonorc  d'Autriche  <Sc  gardienne  de 

(iqs  bagnes  &  joyaux  appaicenans  i  la  couronne  en  1)47.      &  uaniîgea  le  ^^^'^ 
19.  janvier  i^^-  >vec  les  comeuis  des  enâns.de  (on  mari. 
z.  JACQUES  baron  d'Arpajon,  qui  fuit.  • 
Guy  d'Arpajon  ,  nomme  dans  un  titre  de  l'an  1521.  avec  les  frètes  ic  fceuis. 

4.  Chaklottb  d'Arpajon  ,  époufii  le  13-  lêpcembre  1^18.  Giàrid  d'Efiaing* 
feigneur  i*x  N'urul,  buroa  d'Eftaing  ,  fil<;  de         d'Eftain^,  fcignciK  de  Nû 

de  Vcrnincs ,  &  de  Margmiie  de  Comborn.  G/Aritl  d'Eltaing  donna  quit- 
tance à  Jïm^  d'Arpajon  fon  beau«frerele  2.  fevtfer  153t. 

5.  Louise  d'Arpi^jon  ,  abbetTc  d'Aij!ieu  ,  donna  qoittaJWB  dc  ib  dcoilS  à  Amé( 
d'Arpajon  ion  trere  ic  17.  novembre  15 

4,  Ma  ME  d'Arpajon. 

7.  Anue  d'Arpajon,  danna  quittance  dc  Tes  droits  à  Ken^  d'Arpajon  fon  frerc 
le  I.  may  15x5.  tut  abbellc  de  Notre-Dame  d'Arpajon-lcz-Milhau  ,  aprcs  la 
tante,  &  obtint  une  dilpet>(e  du  S.  Siège  en  1537-  P*^"''  poiledet  eanîflie 
l'abb^  des  Oiivcs.  figr»  ^  C^^fi*       «w.  tm>  /.  m/.  271. 
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t(4ttt\i  tu  t.  de^UtM' 
Its  4  l*  (t»ix  vtud/t  « 
flethie  &  ftmmttct  d'er, 
MU  2  d'urgent  4  4-f  4//  de 
gatultsd»  iJtffmUtfi 
U  btrf»  im  f  M  ^4» 


JAC(^UÊS  baton  d'Arpajon,  fut  héritier  i'Àtitme'&Xtp^qion  fountKa,  Cnafi- 
gea  avec  Èaié  d'Arpajon  foa  fterc  le  13.  a?rtt  isi£>  8c  tefta  le  17.  mut  tjfS, 


Femme,  CFTAULOtTE  de  Caftclpcrs,  fille  de  Fammi de  Caftelpers .Won 
Pannat,&:  de  i^/îr^vcr;',' Je  NaibonnCi  fiitmariécpar  contrat  du  10.  juillet  lytô. 
I.  Jeah,  baron  d  Aipuj  >n  Se  de  Scycrac,  mort  en  i;69>  ùas  caùms  de  fr4Hf«i/i 
de  Montai,  lîllc  de  Dieu-donné  Az  Montai ,  baron  d6  Roqodxiia  tc  de  Cac« 
boonieres ,  &  de  Cturine  de  Caftelnau-Clermonc. 
■a.  CHARL£S>barond'Arp«^<m<eâe5everac, quîfak. 

3.  Bi  RNaRD  d  Arpajon.  ^ 
>^  Jacques  d'AtpajoD,  prcfenté  aoLfcieuic  de  S.  Gilles  en  15^0.  pouc  être  te^n 
chevalier  de  S.  fean  de  JeniflRem. 

.j.  Jeannf  d'Arp.ijon  ,  cpoufa  Gujen  baron  de  Belvczer,  de  Jonchcres  &  de  Ja- 
kvoux,  chevalier  de  l'ordre  du  roy  :  il  fe  remaria  en  1)80.  à  Frtnfufi  d'Ap« 
«hier,  fille  dc  jetn  IT.  du  notn ,  fe^Dibor  d'Apcfaier,  9c  de Ma^uriiràc Chaze* 

ron  Ftfyrz  tamc  UI.  de  cette hijl. p.  Su. 
6.  AMhE  d'Arpa;on,  tcmmc  de  N. ...de  Matiîlkic,  Icigncuc  de  U  Baibde-Ca-  (m 
pileoK.  ^ 


CHARLES  «  baron  d'Arpajon  &  de  SevetaCi  féigneur  de  Lert ,  filaidoir  en  1^73^ 
pour  h  terre  At  Severac  &:  autres  biens ,  contre  Pierrt  du  Pe,  feigncur  de  Tan- 
nerrc,  nuii  de  Jeanne  d'Arpajon  ia  couiine.  Il  fut  chambellan  de  Fr/uifoù  de  France  , 
duc  d  yMcnçon,  en  1576.  fit  foA  ccftamenc  Ic  «j.. jiiia  ifjp.  dam  tciqtid  11  nommB 
^<ous  les  cnfans,&  fit  la  femme  exécutrice. 

Femme,  FRANÇOISE  de  Montai,  fille  ditonneur  de  la  reine  Caterine  de  Me-  D 
dicis,  veuve  de baron  d'Arpajon,  frcrc  aine  de  Charles  baron  d'Aipajon» MMN 
me  M  â  (te  àk  eif-it^^  fut  mariée  par  contrat  du  8.  janvier  IJ73. 
I.  JEAN  111.  do  nom ,  baron  d  Arpajon ,  qui  fuit. 

X.  Samuel  d'Arpajon,  fngncuc  de  Eroquicrcs,  chevalier  de  locdtt  dft  tdf  ^  cft 

nomme  dans  le  tcibmcnt  de  foo  pcrc  du  1  j.juin  1(79. 
IFcmme  >  Lbomor  de  Combrec,  fiUe  de  Gu^  de  Combiet,  feignenr  de  Btoqliie- 

rcs,  (S:  de  Msrte  de  Crund. 

I.  CuAfLEs  d'Arpajon  ,  baron  de  lîroquicrcs  ,eft  mentionne'  au  tcftamentdc 
y AM  d'Arpajon  Ion  oncle ,  qui  le  fubllituoit  à  les  enftns.  Il  époufa  Aj/Sd'Al» 

Sajon  fa  co'olinc,  hllc  àt  )t.".n  111.  du  nom*  baton  d'Arpapn  de  de  &rcnc» 
t  dey4f3iw//f  Ljc  Caiicluau-Clcrmonr.   '  '  •  S 

HlNMBTTS  d'Arpajon,  dame  de  Broquicres,cpouray4«^«f;barondcLon* 
bens ,  comre  de  Vcrdalle,  Ton  coulin ,  fils  de  Ihi^i  de  Loubens  ,  baron 
de  Vcrdalle,  &  de  Lmife  d'Arpajon.  Elle  c'toit  veuve  en  1714. 
tl.  Bfrtrand  d  Arpajon,  chcvaiic:  de  Maire  en  \6t\. 
\\\.  PHiLBEaTE  d'Arpajon ,  époufa  à  Marvcjols  Icaj.  décembre  i6}î.Jdtqaes 
de.  Latine ,  baron  d'entraigucs ,  bailly ,  gouvenieor  te  capitaine  pour  le  rof 
.•desvilleittdtiteanxde  KfuvgoU^C^iiac  &GieK,fiJsde3)tqpMiwd^ 

M» 
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tic  t  felgncur  de  I^idietoo  8c  d'Ennaigues ,  gentilhomme  ordinaire  de  la  cham* 
^         \tc  du  roy.  baitty  die'Gevaîuhn ,  &.  de  M^rie  de  Cayces  datiie  d^Eixcaiguà. 

IV.  F-LEoNoR  d'Arpajon  , 

brc  de  l'cdit  de  CafttcJ.  .  .. 

Tmii^B  d'Aipajon,lDoiiiéM  au  teftunent  lîùt'tàn  pets  f  fut      ttt  fi(|e 

Laon. 

4.  David  d'Arpajon  >  feigticur  de  Saint  Chelf,  n'etoit  pas  baptifè  lots  du  tcfta- 
mcnt  lie  Ibn  pere,  qni  lui  deflioa  le  nom  de  AmvML  iLlbciiigué  4e  ttfaiscttik 
lîvres^ar/flw  (f  A]tpaj<iii  fim  fiew  «né. 

XL  . 

JEAN  m.  du  nom  ,  baron  d  Arpajon  àc  de  Sevecac,  vicomte  de  Montai ,  baro<» 
de  Cautnonr,  de  Brollc,  Sec.  fic  ÙM  rrftÉmctlt  le  1>.  VMf  ïtf  14*      te^od  il  chït 
B  la  kpulrurc  dans  l'égliie  de  Cognac. 

Femme,  JACQUETTE  dt  Cafteliua - Clermont-Lodeve ,  cft  nommée  dans  le 
ceftamertt  tic  Ion  mari.  F.Uc  (koit  fiJtc  de  C#jp  II.  da  nom ,  baron  de  Caftclnaa  &  dc 
CIctmooc-Lodcve.  feocchal  de  Toulouic ,  gpuveineur  de  Qucrcy ,  ôc  àAldmte  deBec* 
nuy  :  elle  Cuit  liiaùitt'le'i^.jttinà  if  Sp.  Se  cdla  (ë  14.  janvier  163  8.  F»/«t.MHtt  7.  A 
<*ttuhijl.p.  ^69. 

1.  LOUIS  duc  d'Arp:yoh, chevalier  des  ordres  du  roy ,  qiii  (uic. 
3.  Hè'WRT  d'Arp^ ,  bdhMi  de  ll^nmoht*,  ift  îc^é  de  fîn|t  taâlb  livila  pi^le 
tcflamcnt  de  fon  pcrc  du  iç-  rnay  i^';4.  SC  fit  ttbè  ilcIUlCiâlI 'Ctllït'-''!^  «teft 
/jf^r^d'Arpajon  Ta  firiir  le  19.  aoult  165p.,  , 
|.  jEAlfï  d'Arpajon,  prcfenté  à  1  ordre  de  Mahè'èi  i€ii6,'càmùiànSi!ax de Trin» 
quctaillc,  grand  prieur  de  S.  Giflci  au  môis  de  mayl'Cj^. 
^      4.  Alexandke  d'Arpajon,  chevalier  de  Maire. 

.  |.  A'LÔONàE  d'Arpajon,  aL :  :  le  le  Notre-Dame  d'Afpaj6n-Irfz-Milhàu»  eA  prit 
p:?iivnicn  le  II. aoull  i6ij.  2; mûiucut  1«  iC.  jiiOvcflàbce  l4yi.y0fài'Ck.Cltr^ 
eùit.  mv.  i»mt  I.  cel.  lyj. 
'  €.  Makie  {tliii)  LôuiSE  d'ArpajoÀ,  fit  lAariée  le  huit  juin  iiS2j.  à  ÏIi$^uis  àà 
LouIkhs,  baron  de  Verdalle,  âU  de  l^pw'  <le  LûubenS,  baiob  de  Yccdallé^ 
chevalier  des  ordres  du  roy ,  &  Se  GmemOie  At  GMt-Stnffm. 
y.  Rose  d'Arpajon  ,  cft:  nommc'c  au  teftamciic  de  fon  pcrc  ,  qui  lui  le'giia  vingt* 
qafttre  mille  Uvreï  pour  tous  ks  droits  de  légitime  qui  poùrroienc  lui  appac» 
tenir  fàr  fes  Inens  èc  fiST  la  iikMi  t^'û  aitoft  donnée  \  Lonfs  d* Arp&jon  fon  filr, 
ÏIIc  cpoiifa  Chirles  d'Arpajon  baron  de  Broquicrcs,  fon  nii';n  ,  Je  V.-m;yf? 
d'Arpajon  Icigneuc  de  Btoquiéccs^  6:  de  teeitarét  Cômbtet ,  umme  il  à  tttiid^ 

k.  Jean,  hhtrd  iAifgJm,  éuit  fsrJf  .h    >  .'on  Jù  tepmek  àt  JSm'f^'t  fi 
qit'm  Id  dmnertut  zooo Tiv.  UrJ^u'U fenu  igé  de  tj.  km. 

\.  ]c.:nnc,  1?hi^de  iArfâjm ,  eH rmmit  Mi^âmmtii^fént  'fiàwimàfliÊk 

lui  iinntToit  J  5  C*o.  fev.  kr/quelh fe  mOritfiit. 

j.  N.  .  .  .  hhxric  dArf^m^frt  nmric  m  viiùigf  de  i*  3mktf  ^^  f«rt  Ai 
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icmtU  M  t.  dt  jytulis  â  U 
atix  vuid/t,  ilt(bet  &  ftmmt~ 
tét  d'tr,  Au  1.  d'dfgent  À  4.  p4li 
de  gutultf .  Au  de  gueules 
4  U  hâift  d'tr  t$Tdie  de  même. 
Au  4  dt  Bourboii.IbouffiUao, 

fdifjnt» 


{»)  IniignU  ends 


itt  fiMMinfigiriam 
yd  ttmorura  gccu 
tWdaniin  fuonim 
illiot  ertrcmiutei 

ciîra  irnulinci!: 
rcutum  ippiicndo 

defiBHMMttfM. 

ttet  Dolhificcts 

foirnr. 
(b)  Pco  MVicC 


IOUIS  duc  d'Ârpajûft/Pair  de  Frànte,  oUr^uis  de  SMtriic,  tkotntc  de  Mon-  4 
^tal,5ic.  chevalier  des  ordres  du  roy  en  1655.  lieiircnnnt  gênerai  de  fcs  ar- 
mées >  confcillcr  en  les  confcils  d'état  &  prive  .gouverneur  de  Loirainc,  lieutenant 
-gênerai  au  gouvernement  de  Languedoc ,  atnbafladcur  excnaniiiiaice  cii  Pologne  >  fut 
inftituc  héritier  univerfel  par  le  tcftament  de  Ton  pcrc  le  iç-  may  1^34.1!  (ciignaU 
au  combat  de  Fclizzan  ,  ou  il  reçut  9.  blefltircs  ,  leva  un  régiment  d'in£mtcric  ta 
jSzu  pour  le  lî^e  de  Montauban.  L'année  fuiranie  il  iervit  en  qualité  de  voloo- 
taire  ao  tiegc  de  Tonneins  où  U  lut  fait  matcchal  de  camp  te  défît  Caftan  qiieks 
-teligionhaires  regardoient  comme  leur  appuy.  Le  roy  Louis  XIII.  lui  ayant  donâé  B 
Je  gouvernement  de  Nancy  <Sc  de  la  Lorraine ,  il  amena  par  (on  ordre  la  duchcflc 
•Nicole  ea  Fraacc  *  aptes  avoii  coattibuc  à  (auVéc  Ca(àl>  ic  Moatfctrat  &  le  Picd> 
inônt  ;  f1  (e  trouva  î  la  prllë  de  ptufieurs  places  tn  (nùdche^Cointé  »  emporta  de 
force  ia  ville  de  Trêves  aprcs avoir  défait  les  troupes  qui  venoicnt  la  tccourir,cut 
part  à  latcdHÛiondclaMotce&àladciaite  de  aooo  chevaux  à  la  vû£  deS.  Omcit 
pri  t  Lotieville  au  fort  de  Riyver  •  Salœs  ât  £]|ie<n  Rouflillon  «coàcribua  à  remetcit  b 
Cuycnnc  fous  l'obcinancc  du  rov  ca  lé^Z»  iC  par  (a  prévoyance  il  rompit  le  deffcin 
•qu'avotent  les  ennemis  liir  les  mmcicfet  *  pendant  que  les  forces  de  1  état  étoicoc 
<x:cupées  i  Perpighati ,  en  Allemagne  fie  ailleurs.  Lorfque  lé  Turc  menaçoit  i'iàe 
de  Maire  avec  des  forces  forniiJ,.ibIc5 ,  il  alla  volontairement  au  (ccours  de  cette  idc,  Q 
^  ayant  -été  clû  chef  du  cunicil  du  grand  maître  Se  gencralilllmc  des  armées  de  la. 
fetifloa.,  il  pourvût  fi  bien  à  la  fûretc  de  l'iâe  que  par  reconnoidàncc  le  gnmduMt* 
tre  jean-I'^ut  Laicaris  du  coiifcnrenicnt  de  l'ordre  lui  accorda  le  50.  may  1^4^.  le 
privilège  imgulicr  pour  iux  tous  les  defccodans  aincz  j  d'ajoiatcr  à  leurs  armes  la 
croix  ndi)>;one  de  Malte  avec  les  extrêmitez  iaiUloCet  conune  la  portent  les  cheva* 
liers  de  Malte  (4)  qu  un  dt  (es  defcendans  pour  une  fois  liculement  (t)  au 
choix  du  pere  (èroit  chevalier  en  naillant  &  grand-croix  à  l'âge  de  icize  ans.  Ce 
privilège  a  écé  reconnu  &  certifié  le  y  may  171 5.  par  Rainwnd  Peidloa  grand- 
makce  de  Malte.  Aptés  \t  retour  de  Louis  d'Arpajoit  en  France,  lé  coy  te  dom-  • 
ma  amdafladeur  extraordinaire  en  Poloaie  ,  le  cmrgea  de  porrer  te  oocdoo  de 
l'ordfe  du  S.  Él'prit  à  Ladillas  roy  de  Pologne:  il  panit  de  Paris  le  tj.  mars  1^48» 
6c  Ladillas  étant  mort  U  Êtvociia  l'deâion  dû  roy  Jean-Cafimir.  il  fut  commis  par 
lettres  du  roy  doftiiéec  I  Pads  le  10.  ferrier  \6é%.  pourreceroir  le  ferment  &  don» 
ncr  le  collier ,  le  manteau  ftift  Croix  avec  le  coiJon  des  ordres  à  Armand  de  Bour- 
bon prince  de  Conty  ,  ic  en  même  temps  à  Gaipatd  de  DaiUon  du  Lude>  évêque 
d*A1by  >  à  Loai»'Arniand  vioamce  de  Poiignac ,  a  des  Moaftiets  comte  de 
Mcrinville ,  &  à  Rcné-Cafpjrd  de  la  Croix ,  marquis  de  Caftrics  ,  &  en  fît  la  cc- 
tcmonic  à  Pczcnas  le  15.  marsfiitvant.  11  mourut  a  Sevcrac  au  mois  d'avnl  1679. 
Oeft  en  ia  faveur  que  le  roy  Louis  XIY.  érigea  les  marqui&t  de  Scverac ,  vicomtë  ' 
d'Hautcrives  &  baronnies  de  Dolan  2c  de  S.  Chely  en  duché-Pairie  fous  le  nom, 
d'Arpajon  par  lettres  données  au  mois  de  décembre  \6^o.  refftrtéestj'devtat  f.^ji, 
•&  par  autres  lettres  du  mois  de  mars  1^5^ .tranfporu  les  nom,liae&  dî^ûcé  de 
'ducbc-Paitie  d'Arpajon ,  fur  les  baronnies  de  Caumont  &  de  Plantcagc  i  y  annexant 
les  baronnies  de  Baucaire  ,  d  Elpauac  6i  de  Dolan  &  le  vicomte  d'Hautcrives  ,  fie 
confcrvalc  marquifat  de  Severac  en  I  ctat  auquel  il  âdc  mot  dr6tK<ii£6ca  duché» 
 iiéàêdà  tjitiym      ètU  tj-i^u. 
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A     L  Femme,  GLORIANDE  dé  Lauziétei  de  Themides ,  fille  alnéé  àe  fém  àà 
LMzicM  t  miA)ni«'de  Th«mliiei ,  dievdlifer  dès  ordies  dd  iâft  t^iAiliiAtttùtà^ 

te  de  entérine  d  Ebrard  de  S.  Sulpkc  fiit  iiiariée  en  itfii. 
I.  PoMS  d'Arpaion,  né  le  8.  jaillcc  itf2}.  mouruc  jeune. 
X,  JEAN^ LOUIS  d^Arpi^ ,  mar<^dif  dé  Sevecaè  «  qiii  filir. 

3.  GLoriaMéJe  d'Arpajotl ,  morcc  jeuric. 

4.  j£AMM£-LouiSE  d'Arpajon  ,  fîc  protcirion  dans  le  monaftere  de  Notre-Dadff 
tfArpijoù  Ici  Milhâa,  fat  notniuce  abbeffi;  de  Vieilmur  didoeiè  dé  Ciftic»  =ea 

reçue  labenediftion  abbatiale  de  l'cvcquc  dcCa(\res  en  j6Sj.  Se  mouxut 
en  1700.  y«fet  Gai.  Chrifi.  eJit.  nàv.  im.  l.  tel.  84.  ^  fâge  13 2 j.  m.  IV.  "• 
j.  Jacquette  d  Arpajon,  reli^eufc  Carmélite  au  Fauxbotttg  s.  jàcques à  Paris. 
IL  Femme ,  MARIE  de  Sneiade ,  fille  de  Sdritmid  de  Simiahe ,  comte  de  Moncha 
cnFotez,  ic  de  Ltmfeàt  Malain,  tnouruc à Pezenas  le  9.  novembre  16)7.  ca  cou- 
a  cbes  d'un  cn&nr  mort.  Vnjez.  tenu  11.  it  tetle  hijl.  p.  149.  .  ' 

'  m.  Fanme»  C  A  T£RIN£-H£MRI£TT£deUaicottR»  ènned'homieur 
de  madffise  k  Dauphine  ,  fille  de  B-mtçtit  de  Hateoinc  II.  du  nom,  marquis 
de  Bcuvron,  lieutenant  général  en  Normandie,  &:  de  Mme'f  d'Epinay  S.  Luc  ,dame 
d'Eâot,  iutnkahceJë  24.  afcilitf}^.  6c  raoutuc  le  4.  may  1701.  >^«jfto  ti-iettm 
ftge  ifi.        ^  •    .  ■  ■ 

1.  N.  dArpajon,  mort  au  berceau  en  \66o. 

1.  CATEs.mE>F»AM^oiS£  d  Arpajon  ,  dame  du  palais  de  Marie-Adelaide  de  Sa- 
foyè  dau^oeét  Fntaœ,  ilâquit  en  i(>6\.  fut  mariée  à  VecffiUâ  let.  ftvtier 
16^9^  à  Frttttf0is  de  Royc  de  la  Rochcfouciud  IL  du  nom  ,  comte  de  Roucy  8c 
de  Royc  ,  fils  de  fredme-Clurles  de  Koye  de  la  Rochcfoucaud ,  comte  de  Roye 
&  de  Roucy ,  Se  à'ti^iêltb  de  Dorbct.  Elle  eut  de  la  fucceflion  de  Ton  pere 
^  le  marquifat  de  Sc\'crac  eii  Rouergiie»  qui  pafla  à  Frtnfch  de  Royc  de  la  Ro- 
chctoucaud  ion  fils ,  more  le  14>  février  17x5.  lequel  ne  laiûa  que  trois  filles  hé- 
ritières de  cette  ien&  ZUà  poant  le  t.  deoeaalke  171^.  rtjubtÊmlf.  4e  cm» 

XI  IL 

JEAN-LOUIS  d'Arp:Qoo,  macquis  de  Severac,  né  le  5.  Juillet  itfja.  fiic  cache» 
rcdé  par  fon  pere  le  17.  may  t€6o.  &  mourut  «vant  lui. 

Femme,  CHARLOTTE  de  Vcrnoo-dc-Bonnœil ,  fille  d'honneur  de  la  reine  mets 
fie  fille  de  Unis  de  Vetaoa  fdgpeuc  de  la  Rivicie-Boanfdl  fie  de  Melztacs  ea 
^  Poitou  t  prés  de  Mefles ,  fit  nièce  de  CturUtte  de  Vemoa  marqnife  de  Cruflôl ,  fiit 
mariée  à  VaugirarJ  prés  Patislep  Juin  i*6i.Ellc  fc  remaria  après  lamortda  mat'* 
quis  d'Aipajon,  à  frtufM  de  Gelas  de  Yoiiîos  marquis  d'Ambies^  de  mourut  le  11^ 
aovente  iéfi, 

I.  LOUIS  BUniBis  d'ArpafoQ  ^  qv!  fidti 
ÀKMi-Looiss  d'Aifajon.  ' 

XIV.  * 


ÏOUIS  marquis  d'Arpajon,  chevalier  de  l'ordre  delà  Toifon  d'or ,  lieutenant  gc- 
^_^Dcral  des  armées  du  roy  ,  gouverneur  &  lieutenant  gênerai  de  la  province  fie 
cfaédeBerty,  bailly,  gouverneur  particulier  des  villes  de  Bourges  ,d  IlIoadua 
&  d'Arpajon,  fut  coloi.cl  du  regirticnt  de  Ghartrc»  tn  IfiçtJ*  bt^adiec  désarmées 
£  du  toi  en  170  j.  roarcchal  de  camp  le  20.  mars  1705.  conquit  les  forts  d'Arens, 
de  Veoafque,  de  Caftellcon.  de  SoUonM»  fie  les  pays  de  Ribagorçe  fie  de  VaU 
daran.  Le  rni  d'Hfpagne  lui  écrivit  une  lettre  dattée  de  Coceila  le  iS.oâobce  1711* 
pour  lui  tcmuigiKt  combien  il  étoic  ferifiWe  auzeleft  prndetioe  arec  hquelle  H 
avoit  bit  tenner  (ans  iàa  obcilLmcc  des  torts  lî  imporcans,  fi:  lui  accorda  la  Toifoa 
d'or  pottCAantucdeia  reconooillance.  Il  lut  pourvu  de  la  charge  de  gouverneur  fif 
lieutenant  gênerai  au  pays  fie  duchédcBerry  ,  par  lettres  du  ia.ao«ft  1719.  rcgifttées 
ail  parlement  le  30. du  même  mois,  &  crée  lieutenant  gênerai  des  armées  du  roy 

& lettres  do  «.mats  1718.  C'dl  en  ia  laveur  que  le  roy  Louis  XV.  a  réuni  les 
it    fiiMiiki  du  Chflrà  tons  Meotlbeiy  I  de  hBi^^ 


HISTOIRE  GÉNÉALOGIQUE  tTCMONOL. 

(C  a  érige  lecout  en  marquifat  tous  le  nom  d'Arpajon par  lettres -paiOlK»  daaoAxi  • 
Pans  au  mois  d'oûebfC  1710.  rwifttécsao  Parlement  Icant  à  Pmtoilê  le  11.  tecQ  j| 

•k  chanibre  des  comptes  le  19.  (kconbçe  delà  même  année.         ^  . 

Femme,  CHARLOTTE  le  Bas  ée  Montargis ,  fiHe  de  CMe  le  Bu  de  Mbonr- 

^.confeiller  d'<t«*«ardc du  trc(or  royal,  commandeur  &:  fccrctairc  des  ordres  du 

V»     -     ■     -  -»  C  .i.  1-  .C  .  £21e 


.peiiteTOOIb 

Je  &.  oftobie  17*3.    '  -  -  '  -w  t.  -  k 

LcNiis-CHAKtBS  d'Arpajon  ,ohewlier  4fe  Mâte,  nè  le  lundi  «5.  'tB|y  I7«9k 

fut  tenu  fut  les  foncs  de  baptême  par  le  roy  Louis  XY.U-cftaWBC 

A»»B'CuaVos.  d'Aqpyoa,  née  ic  4.  mars  lyi». 

*■•■  •  •  '. 

CO  U  L  Ô  M  I  E  RS. 

DUCHÈ   PAIRI  Ev 


HENRY  d'Ôrleans  îl.  du  nota  ,  duc  de  Longacvillc  obrint  vers  l'an  i5j*. 
réreftion  d«  la  terre  de  COULOMIERS  en  Brie  en  duché-Pairie  par  lettres 
•non  rcgiftrccs.  Ftjtz,  Us  pièces      fuivtnt.   Là  geaealMU  D'ORXEANS  •  LOM^  • 


PI£C£^  CONCERNANT  LE  DUCHË'-PAIRIË 

DE  COULOMIERS 

BnlUm-ék  Iâ4tm  Jt  GÊuimkn  m -dad^éne^ 
Vwt  l'aa 

"^^^^^H'  \    OUlS,  par  la  grâce  de  Dieu ,  roy  de  Frincc  te  de  hïâWrte^  i  Xtmi  prcfcns  &  ^ 
,tioutd:M.ieirU  j       vfepit ,  Salttc.  Lt  maifon  de  LongnCvillc  a  toujours  été  dans  une  linguliere 
|twi-fe«icwa»d6-  fccommandaiioft  >  tant  à  caufe  qu'elle  a  l'hônnnir  d  cnc  liruc  de  celle  de  France  ,  Se 
alliée  de  toutes  les  autres  maifons  fou^rcraincs  &  principales  de  la  chrecicnncté ,  que 
peut  les  letvtces  très  flgnalez  tendiis  à  -cène  isoftnamc  pirpluiieurs  hommes  illaPi' 
«tes  (}u'eUc  a  donné  à  la  France  ,  qui  ayant  tena  les  premières  charges  de  la  cou** 
été  bonoKz  de  U  cooâftiKC  iacimc  des  cei*  >  ont  beaucoup  conccibué  eo. 

tfttt 
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faiut  de  l'ccac  dans  le  cemps  où  il  a  hé  le  plus  en  péril  {  &  encore  aajoiHr<niay 

notre  trc'scher  &  trcs-ame  coufin  Henry  d'Oticans  chef  de  îjdite  maifon,  gouvcr- 
neui:  &  notre  lieutecunc  gênerai  en  la  province  de  Normandie ,  a  rendu  de  li  grands, 
fi  tmporrans,&  (liecommandablcs  icrviccs  au  fai  ny  notre  oés-honoiré  leigneor  & 
pete  &  à  nous,  tant  dedans  que  dehors  le  royaume,  que  nous  ne  f^aurions  afTcz 
dignenfïcnc  les  rcconnoitre  ,  ayanc  porcé  à  diverfes  fois  les  armes  de  la  France  au 
fecoars  de  nos  alliez ,  cane  en  Icalie  &  Allemagne  que  Lorraine  &  Franche-Cotmé» 
où  il  les  a  employées  avec  ta>it  de  prudence,  de  valeur  &  de  zelc,  qu'elles  ont  tou- 
jours profperc  fous  fa  conduite  en  pluficurs  grandes  &  lîgnalées  occafions  ;  &  «Tail- 
leurs  il  n'a  pis  moins  eu  de  fncccz  dans  les  négociations  iic  ailaircs  importantes  au 
repos  public  qui  lui  ont  c'té  commiCes  ,  nouinnienc  en  l'ambailade  cclcbcc  faite 
de  notre  part  en  l'aflcmbléc  tenuS  i  Munfter  '  en  Allemagne  jpour  la  paix  générale 
donc  nocrcdit  coulin  a  cté  îc  chef,  >S;  par  laquelle  la  paix  a  ctc  rctablic  entre  la  France 

,  te  l'Empire,  &  l'auroit  aulli  été  avec  rEfpagne , s'il  y  eue  eu  Ucu  de  la  coodacei 
des  conditions  niibnnables ,  Ac  à  la  rendre  tore,  oarre  que  notredic  confin  contl- 

g  imc  à  nous  donner  inccflam m ent  des  prenvcs  de  fa  fidelirc  Se  de  fon  afie^on  à 
notre  fervice  en  tout  ce  qui  s  oiïic  ,  loic  dans  ledit  gouvernement  de  Nocmandte  oit 
aîHeurs  pour  la  tranquillité  publique  &  la  grandeur  de  notre  état,  donc  nous  avons 
une  parfaire  fîtisfiition  ,  &:  drliî-nnr  lui  en  donner  des  marques  ,  ainfi  r-iic  c^r  l'efH» 
me  Ce  de  la  bienveillance  que  nous  avons  pour  lui  &  pour  les  fîens ,  mcmc  pour 
nos  confins  Jean- Louis-Cbarlcs  d'Orléans ,  8c  Chtiks^Parit  d'Otlnms  fes  fils,  ne 
pouvant  tien  faire  de  mieux  pour  luy  ni  pour  eux  prdêntcment  ;  &  en  aten« 
dant  qu'il  fc  prefenre  autre  occauon  plus  avantageuse  &  plus  proportionnée  aux  mé- 
rites de  rotredit  coufîn  &  à  la  grandeur  de  fa  maifon,  nous  avons  écé  avertis  que  la 
terre  &  leigneurie  de  Coulomiers  en  Btie  qui  lui  appartient  »  eft  une  diâtellenie 
trés>ancîenoefic  (brtnoblc  qui  a  éré  cy-devantdiftraîTeao  dodiî  de  Memours,  &  qui 
fut  donnée  en  l'année  1507.  par  le  roy  Louis  XII.  à  G.iftim  de  Foix  en  e'changc 

^  de  la  vicomte  de  N'arbonne ,  laquelle  cbaîlcUenie  a  déjà  l'une  des  principales  pce- 
rogacives  te  privilèges  de  Pairie  *  d'autant  que  les  appellations  en  teffortiirent  fini* 
moyen  en  notre  cour  de  parlement  de  Paris ,  qu'outre  que  l,i  ville  de  Coulomicrs 
eft  bctie,  riche  &  bien  peuplée»  elle  comprend  âc  a  dans  ies  dépendaïKcs  lâcha- 
tellente  de  la  Fcrtc-Gauchec ,  où  les  ofBcicrs  de  oocredit  coufin  ciennent  les  aiCièv» 
que  dans  ladite  ville  il  y  a  ficgc  d'éleftion,  qu'il  y  a  plulïeurs  foires  franches,  SC 
un  marche  franc  par  chacun  mois,  qu'il  y  a  quantité  de  fiefs  &  terres  nobles  qui 
en  dépendent  Se  fn  releveoc»  comme  les  renés  te  (cigneuries  de  Doae,  Amiiiy» 
partie  des  forets  de  Monceaux,  Pommcux,  Vilîemareuil  &:  autres  terres  de  grande 
valeur  au  nouibic  de  quarante  ficfe  &  plus;  qu'audit  Coulomiers  il  y  a  un  château 
des  plus  beaux  qui  foicnc  dans  le  royaume ,  que  le  revenu  annuel  &  ordinaire  de 
ladite  terre  eft  detpiatante  mille  livres,  outre  le  cafucl  qui  vaut  beaucoup  ;  que  Je 
roy  Louis  XU.  en  âilânt  l'fchange  de  ladite  vicomte  de  Narbonne  a  donné  i  ladite 
teire  de  Coulomiers  tons  &  tels  oroits  ,  privilèges,  prérogatives  &  prc'c'mincnccs 
qut  appartieiuicoc  audit  duché  de  Nemours  i  li^avoir  filons  que  nous  pour  ces 
caufes  te  autres  bonnes  confiderations  à  ce  nousinouvaas,de  l'avis  de  la  reine  notre 
trc's-lionorce  dame  &:  mcrc,  d'aucuns  princes  de  notre  lang,  &  autres  grands  per- 
fonnages  de  notre  conleil,  fie  de  notre  propre  mouvement  «pleine  puitlancc , grâce 
(pcciale  tc  aiitdrîté  royale ,  avons  ladite  terre  de  Conlomiets  en  Btie  avec  (es  dé- 
pendances, crée  ,  c'riijc  ,  oidonné     établi  ,  crc'ons  crigcnns,  ordonnons  &:  ctabliflons 

£ac  ces  preicntcs  lignées  de  notre  mam ,  en  nom  ,  tiue  &  di^itc  de  duché  de  Cou' 
Hnkrs  &  Patrie  de  France ,  pour  ca  jouir  8e  nier  perpetaelkment  *  &  la  relever 
à  une  feule  fov  6^:  hommage  de  nous  &  de  notre  couronne  par  norrcJit  coului  le 
duc  de  Loagucvillc,  &.  après  fon  décès  par  les  fils,  henciers  Ëc  dcfccndaus  màks 
&  femelles  nez  &:  à  naître  en  loyal  mariage  à  toujours  audit  dise  de  «kicbé  de  Coa- 
Inniicis  Pjuic  dc  France, avec  les  honneurs,  prérogatives,  autoritez,  prééminen- 
ces, fianchiics,  Ubcrtcz,  profits  Ce  privil^es  qui  appartiennent  i  ladite  dignité,  fiC 
^  dont  jouiflfent  les  autres  uucs  fi;  Pairs  de  France ,  tant  en  juftice ,  jurifdiâion ,  féance 
en  nos  cours  de  parlement  «avec  voix  déliberative ,  qu'en  tous  autres  endtoiu  queU 
conques,  foic  és  aflêmblées  de  noblefTe,  faits  de  guette  ,  que  autres  lieux,  feaoces 
Se  adî:c5  d  ho.mcur  &  de  rang,  &  fous  le  rclToridc  notre  parlement  de  Paris,  fauf  & 
excepté  pour  les  cas  royaux ,  dont  nous  avons  téletvé  &  rcfctvoQS  la  connoiflance 
aux  )ugcs  qui  l'avoieni  avant  notre  prefentc  àeftiani  à  lachaigc  neanmoina  Ittivant 
la  fappiicatioa  8c  inHancie  qui  nous  en  a  ^t^&ic«pac  aooediccouiin ,  quelesnâka 
Tmt  r.  T  10 
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tant  en  ligne  directe  que  col'.jccralc  ,  cxclucronc  les  fenneHes,  cu!nr:c  que  fi  norrc- 
liic  coulinlc  comte  de  Dunois  Ion  tiUainc  o'avoit  point  d  cnfatis  miles ,  ledit  duché 
rippjtcicndta  à  noctcdlt  coufin  le  comte  de  S.  Pd  (on  (êcond  âk,  ou  tes  eo£ins 
mâles  ,  &:  aulVi  à  leurs  dciccndans  maies  par  préférence  aux  femelles  ,  avons 
déplus  accorde  que  par  le  moyen  de  cette  cicfation  &  de  1  cdic  du  iv.oisdc  juil  et  de  l'an 
IfM.  flic  fur  réreaion  dot  terres  en  duché  ,  on  ne  pourra  prétendre  ores  ni  à 
l'avenir,  à  dclmr  d  hoirs  m.ilcs  ou  femelle;,  que  lidite  ducUc'  &:  Pairie  puilTc  £trc 
réunie  &  lacorpoccca  notre  cuacomie,ou(^ac  nous  «Se  les  rois  nos (ucccllcuts  puiûéuc 
prétendre  audit  ovauoandioitde  piopriec^  fie  lôrcrfion  audit  duché  parle  moyen 
duditédit  &  autres  quelconques  «  auquel  nous  avons  dérogé  &  «.'érogeons  de  notre 
gr.xe  fpecialc  en  faveur  de  notrcditcouun  &  de  (es  dciccndaus  maies  &  temelles  &  des 
dclcendans  d'iceux,  leurs  héritiers, fuccencurs  ou  ayans  cmfe  ,  (aus  laquelle  dcro^ 
tioD  aotredic  couda  n'eût  voulu  accepter  nottediteerace  fie  libcrâhtc,Di  cookatis 
•  la  prefenteéreftion  tt  création  «  le  tout  (ans  tirer  a  coafequence ,  &  encore  à  ta 
chaige  que  ledit  duché,  au  dc'fjut  d'hoirs  mâles  ou  femelles  provenus  &  defcen- 
.datu  de  notredtt  couiîn  retournera  à  la  première  nature  «  titre  &  qualité.  Si  doa«  ^ 
noos  en  maodemenc  i  nos  amez  &  liaox  les  gens  tenans  notre  cour  de  parlemeoc  " 
&  la  chatiihre  des  comptes  à  Paris,  Se  à  tous  nos  autres  julliciets  &  officitrs,  cha- 

.cun  en  droit  (oy  ainil  qu'il  appartiendra  ,  que  nos  prelentes  lettres  de  création  ôc 
creâiondudic  duché  &  Pairie  ils  faflent  lire,  publier  fie  rcgilher  tt  du  contenu  en 
iccUes ,  falTenc ,  (ouffrent  3c  laidcnt  jouir  pleinement  &  pail:b!cmcnt  no;rcdit  coufin 
le  duc  de  Longucvilic,  icseatatis,  lucccilcurs,  hcnticis  ou  ayans  cau!c  ,  m^lcs  ou 

.&mcUes»  fins  en  ce  knr  &ire  on  louffrir  leur  ccre  &ii  aucun  trouble  ou  empcche- 
ment  au  contraire»  nonobftanc  quelconques  cdics  ,  ordonrunces, défendes  Se  lettres 
aufquelles  nous  avons  décog^tc  dérogeons  i  Car  tel  c&  notre  piaiiîr,  &  afin  que» 
8CC  lauf  en  aums  choies  noue  dcoic  &  l'aocroy  en  tootea.  Donoé  i ,  tcc 

s 

ROSNAY 

DUCHÉ-PAIRIE- 


T (..tudé 4n  1  .  d'*z.ur  fenié 
de  fleurs  dt  h  s  d'or  tu  l*m- 
btl  ic  gueule  i  qvi  efi  Anyju- 
Sicile  ,  4N  ï.d'*r  é  quétr* 
ftlt  de  guiultt  ,  M  }.  de 
féblt  A  dtux  Ittftnds  i'tT 
fdfànt  tnnftif  (*»trtiui  ifi 
Renault  ,  fdrtt  de  ftfii d'tr 
<^  d*  gueules  dt  8  futts 

f«i  tjt  Vohrire  /lamw  dt 


gueules  4  9.  m4(lts  in  é» 
Umbel  de  4.  fities  d'eagtu 
fxi  tfi  Xohan  Monuubn» 
4u  4.  itgftnht  éUtmxmh 
tritdiVânqù  ifi\i  Cintre  , 
furltmt  dt  gktult!  tu  coq 
d'd^gtnt  trefé  mem  iu  bet- 
qué  d'0r  tj.tr.r  tu  cet  un  é(uf- 
/«M  d'dfM  (bdtgé  d'unt  flem 
dtfyi     f«i  f/rURlpal. 


D 


FRANÇOIS  dcl  Hôpital ,  comte  de  Rofnay ,  maréchal  de  France,  chevalier 
dci  orJrcs  du  roy ,  gouverneur  de  Paris  &:  fcul  lieutenant  gênerai  dans  les  pro- 
vinces de  Champagne  fit  Brie  ,  obtint  du  rov  Louis  XIV.  un  brevet  du  i.  aouft 


^9»  k  hrtvtt  qiafiii. 
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A  


PIECE  CONCERNANT  LE  DUCHE  PAIRIE 

DE     R  O  S  N  A  Y. 

Brevet  Je  fmk  e»fén>emr  i»  merithdl  de  tuifiiâlfeiÊr  le  temté  de  tn^me/. 

Du  t%  aiN^  x€%i, 

AUJOUHD'HUY  I.  aoufl:  1651.  le tov étant  â  Paris,  ayanc  misen  confide* 
radoQ  les  grands  Sifignalcz  fcrviccsqac le ficur  de  l'Hôpiral ,  comte  de  Rornay» 
maréchal  de  France , che^'alicr  de  (es  ordres  ,  gouverneur  de  Paris, &:rcul  (on  licii» 
tenant  gênerai  en  les  provinces  de  Champagne  &  Brie  ,  a  tendus  &  coiuinuc  de 
^  rendre  à  cet  état  >  &  combien  il  ca  a  necitc  par  le  des  combats  &  batailles, 
fie  les  autres  avantages  qu'il  •  remportez  far  les  ennemis  de  cette  couronne  tant 
à  la  prife  de  pluiîcurs  places  &  châteaux  qu'en  divcrfes  autres  rencontres  ou  il  a 
donne  des  picuvcs  de  ion  ooarage  &  de  iâ  grande  expérience*  Sa  Majefté  ne  cioytDC 
pas  que  les  chaiges  8t  les  hoonems  dont  die  Ta  gnrifié ,  foient  dM  marques  aflez 
lutHlantes  de  fa  rcconnoifTancc  ,  &  «fcfiram4ny  Cti  donner  encore  une  en  lui  con- 
férant un  titre  &  une  dignité'  qui  paflèi  tl  pollérité ,  &  lui  faire  d  autant  mieux  con* 
noitre  l'eftiine  qu'elle  aura  fitite  de  (a  pcrionne ,  &  le  prix  qu'elle  aura  dcmoé  à  fef 
fcrviccs,  elle  veut  8e  entend  que  ladite  comté  de  Rofiiav  ,  fcs  ippartenanccs  &  dé- 
pendances relevant  d'elle  a  ci  utc  de  ion  chàteau,dunjon  &  grollc  tour  de  Chaumont ,  âc 
qu'elle  (çaic  itre  de  grande  étendue  &  d'un  tevehu  fiiffifant  &  convenable  pouc 
foutenir  une  plus  haute  dignité  que  celle  de  comte,  foit  créée  &  crigcc  en  titre, 
nom, dignité  &  prccminence  de  duché  &  Pairie  de  France,  (ous  le  nom  &  appel- 
lation de  duché  de  Ro(nay,pour  en  jouir  par  ledit  fieur  macéchal  de  l'Hôpiral  «  fes 
hoirs  &  ddccndans  mâles  perpetuellemcnc  &  i  CM^onn  »  cnfemble  des  honneurs» 
prérogatives  Se  droits  i'  duc  A:  Pair  appartenans,  en  tous  lieux  8e  autres  gene- 
■  talement  quelconques, lans  rien  innover  au  rcflort  ancien  des  jufticcs,  ni  qu'au  moyen. 
C  des  édio  fie  ordonnances  laites  ou  à  iiSsx,  lui  1  creâion  des  terres  fie  feigneuries  en 
duché  fie  Pairie  on  puide  prétendre  cms  ne  â  l'avenir  au  défiiuc  (Thoirs  miles  tedic 
duché  &  Pairie  de  RoUuy  devoir  être  réuni  &  incorpore  à  notre  couionrie,  mai» 
en  ce  cas  demeurera  aux  autres  hous  ayans  caufe  dudit  iieui  marcchsl  de  l'Hô- 
pital loui  fe  line  ancien  de  oomi<  de  Romay,  Pour  cémoignage  deqtiov  fadiiema- 
jcftc  m  a  commandé  de  lui  e.,  expédier  toutes  lettres  neccllaire^  ,  cependant  le  prc- 
icnt  brevet  qu  elle  a  voulu  ligner  cic  la  main,  &  fait  contrcligncr  par  moy  fon  coniciUcc 
lecreuiie  d'oac    de  fia  commandcmcnsfic  finances.  Sipié,  LOUI&  Et  plus  bai» 

Db  LOMBMIS. 
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LA  terre  de  Roquclaurc,  Uc.  fuc  crigce  en  duchc-Pairie  en  faveur  de  G  AS* 
TON-JEAN*BAPTISTE  de  Roqaebmie,  marquis  de  fiinui»  5c  de  les  dd- 
ins  mafles  nez  en  loyal  mariage ,  avec  attribution  du  reflort  des  appellations 
qui  Icroicnc  intcrjctte'cs  des  jugcmens  rendus  pat  les  oftïciers  de  ce  duchc  au  parle- 
ment de  Touloule  ,  par  lettres  données  à  Mclun  au  mois  de  juin  itf  ji.  ANTOfr 
NE-GASTON  de  RoqueUure  foo  (ils ,  marquis  de  Biran  ,  depuis  maréchal  de  Fran- 
ce) chevalier  des  ordres  du  roy ,  obtint  d'autres  lettres  dattées  de  Vetiaillcs  au  mois  de 
décembre  i68}.  portant  union  des  terres  &c  fcigncurics  de  Roqueliure»  de  Lâfer' 
densi  du  Rivau,de  Saint Chre(Hé» de  Mirepoix»  dcc.  fie  éreâion  de  ces  terres  en 
duché-Pairie  fous  le  titre  de  Roqudauret  en  fa  fivenr  fie  celle  de  fes  dclcendans  mâ- 
leSt  avec  attribution  des  appellations  des  Jugcmens  rendus  par  les  officiers  de  ce  du* 
chcau  parlement  de  Toutoofe»  nuis  aucunes  de  ces  lettres  ne  fiuenc  entesiÛKCs* 
rayfz.  /V  puea  qui/mvtm  munmi  tes  énOkm,  L*  getuâhgie  de  U  maifou  de  Ro- 
r.Kljuic/<'r4  r^f,portét  im  U punit ulU  kffkki,  duf,  DhS  MARECHAUX 
D£  i:RANC£. 


PIECES  CONCERNANT  LE  DOCHE'  PAIRIÊ 

DE  ROQUELAURE. 

Ereiim  d»  muftipu  de  Rtf^ueUtire  en  iiiAi    tmrie  m  ft/vtwr  de  Gtfim-Jeim-Bifl^e 


Au  mois  de  juin  lé^i. 

LOUIS ,  par  la  grâce  de  Dieu,  roy  de  France  8:  de  Navarre  :  A  tous  prefens  ic 
a  venir ,  Salut.  Comme  I  cquitable  distribution  des  grâces  6L  des  récompcnfes 
peut  beaucoup  contribuer  nu  maiocien  fie  i  b  grandeur  de  nocte  éox  fie  à  notre  pro- 
pre gloire  fie  fatisËiâion,  aulU  nous  «roos*  à  l'exemple  des  rois  nos  pcédecefliMCt» 
apporté  beaucoup  de  confideration  an  ehobt  de  ceux  que  nous  voudrions  élever  »ne 
prciu'crcs  .îigiutcz  de  la  couro,inc &:  ayant  une  conaoiiTance  parriculiere  des  méri- 
tes de  notre  ucs-cbci  fie  tiés-amé  Gaftoa  de  Roquelauie*  marquis  de  Roquebiute» 


Digitized  by  Gopgle 


tXJCHEZ  NON  &EGISTRËZ.  ïfùSi&ÉLaiZ^&      ^  ^ 

it  Biratit  comte  cîc  la  Tour,  baron  tics  baronnies  de  LavçrdcnS)  Biran,  Sainte 
A  Ctilbc »  Micepoix ,  Gaudoux ,  le  Bicutl ,  Longart ,  Clarac,  Roqucfott  >  Prcchac,Mont> 
liecc,  Dutanc»  S.  Avtc ,  Brugnens,  Coulle,Cecan»  Aftatac,  Monte^uteli ,  tmre  \te^ 
tenant  gênerai  en  nos  armées ,  matrtrc  tic  notre  garde-robbc ,  gouverneur  en  nottè 
viilc  chaltcau  de  Leâourc  &  chaikau  du  Ha ,  mclhc-dc-canip  d'uii  tcginK-nt  de 
cavalerie  &  d'un  d'i  fanrerie  |KM1T  nocre  lerviccv  R^'i^  d'une  des  plus  illuflrcs 

éc  anciennes  maifous  tic  ce  royaume,  qui  a  eu  alliance  &  proche  pareitcè  avec  cel- 
le des  cutuccs  d  Aiiiugnac  a  picicuc  coi.lundue  c'ans  celle  de  Navarre,*  &:  quî  a  don** 
tté  phiâeut*  gtands  perfonnagcs  à  la  Fiance,  dclquel;.  la  n^einuue  doit  itre  a  jamais 
coiuùlewe.*  que  feu  notre  coulia  lefnatqjuis  de  Koquclaure  Ion  pere,  maréchil  ds 
France,  a  tendu  de  longs  (k  rccooimandabl'es  fervices  à  cet  état  tant  avant  que  de 
s'être  élevé  à  LiJitc  chaire  qae  depuis,  «.juc  ledit  maic}uis  de  Roquclaurc  d'apcciciic 
a  dignement  &  ailldûinent  iccvi  te  feu  loy  notre  (rc&  bonorc  fcigneur  &:  pcre.  de 
^  glomttfe  mémoire,  piés  de  (à  perlonne  &  dans  fes  armées  depuis  la  guerre  oùtertè 
cnrrc  cette  couronne  &  celle  d  E(pigi^c  :  qu'étant  capitaine  de  chevaux  -  icgci s  Jcs 
l'année  mil  lix  ccm  trente-cinq ,  &  depuis  incitrc>dfcanip  de  cavalerie  &  J'intan- 
teriCf  il  s'eft  âgnal^  dms  leldues  charges  dans  tons  les  fiches  &  combats ,  8r  aunes 
actions  plus  notables  qui  ont  ctc*  fjitcs  en  Lorraine,  en  nos  frontières  l<c  Picarlie» 
en  Flandres,  Artois,  Italie  âc  Elpagne,  a  été  fuit  prifonnier  en  deux  d>tieientes bj« 
tailles»  après  avoir  rcça  de  gricves  UcflUres  ,  &  combattu  tics- vaillamment  coiiiié 
nos  ennemis  déclarez,  comme  il  a  fait  partout  où  il  s'cfl  trouvé,  &  depuis  tmt;  an- 
nées qu'il  a  exercé  ladite  charge  de  notre  lieutenant  gênerai  en  nos  armées  (dus  les 

Enccaux  d'icelles,  il  a  d'autant  plus  fait  connoillre  (a  valeur  &  fa  vertu,  q  i'il  a  ère 
ni  un  ànploi  plus  icievé  nous  a  toujours  gardé  une  fidélité  inviol,>blc  pen^ 
dant  les  moavemens  qui  ont  été  excitez  en  cet  éiat  &  qui  l'agitent  encore  prcfcn- 
renient  ;  étant  aulTi  b:cn  informe  que  ton  marquifat  de  Roquel.  ure  cil  ttc>- noble 
&  coolidetablc ,  &  qu'étantjoiat  a  celui  de  Biran&aux  terres  de  Laverdei  S,  liran^h 
C  Sainte Ctiftic,  Mirepoix*  Gaudoux,  le  Breuil,  Montbett,  LfKgarti  Clarac,  Ro* 
queforij  Prechnc,  Durant ,  Saint  Avir ,  Par.lis  &  Drugnen?  >  Coude,  Ccr^n,  Afb- 
lac,  Monicquicu,  toutes  lefquelles  terres  (ont  contigues  &:  relèvent  nucmetii  de  nous 
Acauie  de  nos  oomtez  d' Armagnac  &  de  Loumagi>e,  toutes  ces  feignctarics  cnlembl* 
compoferont  une  terre  de  nor.-.ble  revenu  ta  dc5  p!us  Ixllfs  du  royaume,  fi  bien 

3u'clle  pourra  tiés  dignement  en  toutes  manietcs  poitcr  k  nom  &  quatre  de  du* 
bë  &  Pairie.  Sçavdr  fîuMXU  qœ  nous  pour  ces  caufes  &  autres  bonnes  conli  <.era« 
tiens  i  ce  r.oi':s  mou  vans,  ayant  fur  ce  pris  l'avis  de  U  reine  notre  rrés  hoi.nréeda^ 
me  iSc  mctc ,  &  d'aucuns  princes ,  graiids  &  notables  pcrionnagcs  de  norrc  conicil , 
te  de  notre  propre  mouvement,  grâce  fpcciale,  pleine  puill'ancc  &  autorité  royale» 
avons  créé  flc  érigé»  créons  &  érigieous  ledit  marquiiat  de  Roûuclaure  ,  ertléuibl^ 
lefditçs  terres  &  feigneurie»  que  tious  avons  joinies  8r  incorporées  ,  joignons  Se  m<fc 
corporons,  en  nom,  titre  &:  dignité  de  duché'  c'c  Ruquel.urc  &:  Pairie  de  France» 
pour  en  jouit  par  ledit  (îcut  de  Roquclaure  &  {çs  botrf  mâles  ,  fcigocuis  de  ladite 
terre  de  Roquebnre»  nez  &  i  luitre  en  loyal  tnari'ge ,  audit  titre  de  duché  8c  Pai- 
D  ■  c  i:lcvant  de  nous  &r  de  notre  couronne  à  une  (culc  foy  hommage,*:  aux  hon- 
neurs, autotitcz «prérogatives,  prééminences ,  franchilcs  &  libcrtcz  que  les  autres 
dncs  te  Pairs  de  France  ufrnt  tant  en  juftice  de  jutifdt^on ,  féances  en  nos  cours 
de  parlement,  avec  voix  déliberatives ,  qu'en  fous  nôtres  d-o:*^  quelconques ,  foil  és 
ailcmblccs  de  nobltllc ,  faits  de  guêtre ,  qu'aucuns  lieux  àt.  actes  de  xanoe  ,  d'hoa» 
teur  5c  de  rang.  "Voulons  &  nous  pbk  qw  toutes  les  caufes  civiles  &  criminelles» 
pcifonncllcs,  mixtes  ou  réelles ,  qui  concerneront  tint  ledit  fieur  de  Roquelaure  que 
le  droit  dudit  duché ,  loicnt  traitées  jugccs  en  notre  cour  de  parlement  de  Paris 
en  première  inftanoe,!fc-qwe.k»  caufes  &:  procez  d'eptre  les  (ujcts  &  jufticiablcs  du- 
dic  duché,  tcflortenc  nucnient  par  appel  du  juee.d^iGeluii  en  notre  cout  de  patleioçpt 
■  de  Touioule,  &  en  tous  cas  fors  &  excepté  les  royaux  ,  dont  U  coritlloilTance  aj^ 
^  ptrticnt  à  nos  juges  pardevant  le  quels  iK  avoicnt  accoutume  de  rciTjrrir,  Voulons 
aufl!  que  ledit  fieur  de  Roquclaurc  te  puille  dite  ti  réputée  2c  Tes  dcfcendans  mâles 
en  loyal  mariage,  ducs  de  Roquclaure  de  Pairs  de  France ,  &  tiennent  ledit  duché  eo 
plein  tàcf  &:  Tous  ui'?  feule  foy  &  hommage  de  nous  de  notre  coiitonnc  ,  de  la» 
quelle  duché  &  Pairie  ledit  Ueur  de  Roquclaurc  nous  a  tait  des  à  ptelcnt ,  ainfi  qu  11 
cft  accoutumé,  le  Arment  de  ItdeUté  auquel  ooos  l'avons  reçu  >  fle  en  ladite  qualité 
de  duc  de  Roquclnurc  &  Pair  de  France ,  &  comme  tel  nous  voulons  que  les  vallaux 
<c  tenans  Eets  mou  vans  dudit  duché  •  le  icconnoiHcnt  ^  lui  taûcac  &  rendent  Us  fiiy 
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«chommagc  ,  biiUcnt  leurs  advcux  &  de'nombremcns ,  quand  l'occafionen  c'cHcrs,  ^ 
^«ndic  de  Roquclaurc  &  i  k;»  lucceflcuts  au  même  litre  de  duc  de  Roquelaurc  u 
Piif  de  FfWice»  fitts^ootelbis  que  par  k:  moyen  de  cette  Aeaion ,  ni  des  cdits  des 
années  mil  cinq  cens  foixantc-ftx  ,  du  mois  de  juillet  rail  cinq  cens  foixantc-dix-neuf , 
de  décembre  mil  cmq  cens  quatrc-vinfic-un,  ôc  de  mars  mil  cinq  cens  quatre-vingt- 
deux  ,  feits  (ur  réreaion  des  terres  en  duché      Pairie  ,  marquifats  &  comter , 
l'on  puiflc  prétendre  ores  r.'-  pn-r  l'avenir  au  défaut  dhoics  mâles  ditdic  fleur  dc  Ro- 
quelaure  8c  dc  (es  dcfccndans ,  icdit  duchc  &  Pairie'êcte  réoni  &  incorporé  I  noctte 
•  «oaionnc,  &  fans  que  nos  (ucceffcurs  rois  audit  cas  puiflent  prétendre  aucun  droit 
&  propriété  dc  rcverfion  dudic  duché  par  le  moyen  dcidilS  cdiis  te  autres  choTes 
'  quelconques ,  aufquels  nous  avons  dérogé  fie  dérogeons  de  ttofie  grtce  fpedale  par 
'«es  prcfentcs  en  faveur  dudit  ficor  ducdc  Roqucburc  &  dc  (es  fucccfTcurs  tc  ayans 
caufe ,  fans  laquelle  dccMacoo  Icdic  âcui  duc  dc  RoqucUutc  n'auroic  voulu  accep- 
ter notredite  erace  8e  liSetalité,  ni  conléncir  a  la  prelénte  éreftion  «E  eréaeioit  t  <i 
la  charge  aulïï  que  ledit  duchc  &  les  terres  &  fcigncuries  qui  y  fonr  unies  Se  incor- 
poiéest  à  défaut  de  fucceilcurs  mâles  dudic  iîcur  de  Roqudaurc     (es  dcfcendans,  5 
«conmeront  i  leur  première  nacttre,  titre  6e  qualité.  Si  donnons  en  mandement  à 
nosamez  fic^uxlts  gens  tenans  nos  cours  de  parlement  &  chambre  des  compres 
à  Paris ,  &  à  tous  aos  autres  officien  &  jufticiers  qu'il  appartiendra ,  cfiacun  en  aroic 
foy ,  que  nos  prcfeaces  kttfes  de  création  &  éreâion  ils  faflcnt  lac ,  publier  &  en- 
tegiftrer,  8c  du  contenu  en  icelles  jouir  8c  ufcr  ledit  fîcur  de  Roquelaurc  ôcksfu^ 
ccilcun  mâles  eu  loyal  nuriage,  pleinement,  paiiibicmcnt  8c  perpétuellement ,  cef- 
'lîniC  Ce  6i{ailC  Ceftr  cous  troubles  8c  empêchemens  «b  conccaice,'nonohlhnt  quel- 
conques édits  ,  ordonnances,  drff-nl'cs  &  lettres  à  ce  contraires»  par  Idquelln  l'oa 
pourroit  prétendre  le  nombre  des  ducs  &:  Pairs  itre  limité  8c  préfix,  aufqaels  nous  avons 
d&ioeé  8c  dérogeons,  K  anx  dérogatoires  des  dérogatoires  y  contenues:  car  tel  eft 
T^r^trr  pbifir.  Et  afin  que  ce  foie  chofe  ferme  fie  fbbie  à  toujours,  nous  avons  £iic 
tnccccc  notre  fcel  à  ccfditcs  prefcntcs,  làuf  en  autre*  ehofes  notre  droit,  *  i*attrro7 
en  toutes.  Donné  i  Melun  au  mois  de  juin  l'an  de  grâce  mil  fix  ^cns  clnqujnte- 
deux»  &  de  notre  règne  le  dixième.  Signé,  LOUIS.  £c  plus  bas,  Pat  le  roy,  Lb 
9'Exuesi.  Et  à  côté,  nfit  Mou*.  Et  icellées    jpmd  ueM  dedœtciteuirlaGi 
'AfbyecDviefieirccce; 


Do  S.janvjcritfsy. 

A  NOSSEIGNEURS  DE  PARLEMENT.  ' 

tC^^UPPLIE  humblement  Gafton-Jean-BiptifVe  de  Roquelaurc,  chevalier,  marquis 
■^dudit  licu,  comte  dc  Gaure,  confeillcr  du  roy  en  (es  conleils, grand- maître  dc 
la  garderobbe  Se  lieutenant  gênerai  des  armées  de  fa  majeftc  :  Difant  qu'il  a  ptiî  au 
roy  d'ériger  le  marquîfac  de  Roquclaure  8c  dépendances  en  duché  &  Pairie  par  Tes 
lettres  patentes  du  mois  dc  juin  dernier  qui  (ont  à  la  cour  adreflantcs.  Ce  conûde- 
vé,  NolTeigneurs,  attendu  ce  que  deflus,  il  vous  phife  ordonner  lelditcs  lettres  £ixe 
cegiUrécs  au  grefle  dc  ladite  cour  ;  ce  Ëiilant  tecevok  kdic  fuppliant  en  ladite  qua« 
lité  de  duc  8c  Pair ,  pour  par  lui  jouir  de  l'câa  U  <elice&u  en  icelles.  Et  vous  f> 
sexbiai.  S^né»  Miubt,  j^nmimib 

"'  ttfiu  hut  Soie  moottc  au  procureur  ^eoetal  du  i«y.  fait  «a  packmeoc  k  faïuft 
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^        ^nUim  JkitAHe  Rt^nt luire  en  f«.vim  tÂMtme  Câfim  i<RtqiitUm, 

Du  mois  de  Deconbte  i68j. 

LOUIS,  par  la  grâce  de  Dieu, roy  de  France  îc  de  Navarrc>à  tous  prcfcnsfc 
â  venir ,  (alut.  JNous  avons  toujours  cru  qu'il  éioic  de  noue  juftice  &  important 
A  h  enmdeur  de  notre  éattt  i  noiie  gtotre  ,de  filat  ûnakt  de  perfonne»  d*im  nw- 
rite  diflingnc  pour  les  élever  aux  premicres  dignitcz  de  la  couronne  i  c'croit  ponr 
cette  railon  que  l'illulfare  naiflTance  de  feu  notre  trçs-cher  &  bicn-amé  coufin  te 
xluc  de  Roquclauie»  gouverneur     notre  Itentenanc  général  en  la  province  èc  h 
<   haute  &  baflè  Guyenne  dcfccndu  d'une  dc«  pUi;  anciennes  maifons  de  notre  royau^- 
nie)  autrefois  alliée  dans  celle  des  comtes  d  Âtmagnac,  qui  (c  trouve  confondue CA 
«die  de  Navarre,  &:  que  les  grands  fevîoei  que  feu  notre  coufm  le  maréchal  de  Ro- 
quelaure  avoit  rendu  à  l'eut, &  ceux  que  notre  coufmlc  ducdeRoqucinnrcsvoit 
lui  même  rendus  tant  prés  la  peribnne  du  feu  roy  nurrc  très  honoré  (eigneur  6c  pcrè 
£  de  glocieu(c  mémoire  ,  que  dans  nos  armées ,  où  il  s'éroit  fîgnal^  dans  les  fbnc' 
lions  de  capicaine  de  chevaux  lc^s,nie(i;re  de  camp  de  cavalerie  âc  d'inânterie ,  tc 
de  lieutenant  gênerai  de  nos  années  en  plafieurs  (îeges ,  combats ,  baullles ,  &  en 
toutes      ictiji,^  les  plus  notables  qui  s'ctoicnt  faites  en  Lorraine,  Flandres,  Artois 
Italie  &  Ëipagnc»  où  il  avoit  teçû  plullcurs  blcHutcs»  8c  fa  fidélité  inviolable  pen- 
dant les  movvemens  qol  one  agité  cet  état  dans  les  ptemtotes  «iMfes  de  notre  règne 
nous  auroit  porte'  dés  le  rhois  de  Juin  de  l'anncc  mil  lîx  cens  cinquante-deux  à 
ériger  en  (a  faveur  en  titre  de  duché     Pairie  la  terre  &  marquiiat  de  Roque» 
laure  t  avec  pluGeors  tenes  oontiguès  d'une  étcndiU!  aflèz  confidera^le  pour  fauM» 
nir  un  tel  titre,  &  enfuirc  à  lui  cenfîcr  le  gouvernement  tc  notre  Ileutcnance  gé- 
nérale en  la  province  de  ta  haute  àc  ballb  Guyenne,  où  il  nous  autoit  trés*dign»* 
ment  (etvi  jdqacs  à  fon  decedst  cous  ces  fetvicea  qui  font  cnoon  lecena  en  noue 
mémoire  joints  aux  bonnes  qualitcz  qnr  nniT-;  avons  reconnus  en  la  pcrfonnc  de 
notre  trés*cher  &  hïza-iîac  Antowe  Gajten  de  Roqiieùmrefm fis tmd^tc  de am^  d  un 
tcg^tnent  de  cavalerie  &  gouverneur  pour  nous  de  notre  ville  fit  cMteau  de  Lec- 
C  toute,'  &  au  zele  qu'il  a  témoigne  ponr  notre  fervicc,  s'érant  rencontré  dans  la  der- 
nière guerre  en  tous  les  combats  fie  adiuas  confiderables  qui  (e  font  paflées  fut  nos 
fronticfe  d'AlIàce  Se  en  Allemagne ,  où  il  a  donne  des  marques  fmgulicres  de  fa 
valeur,  nous  invitent  à  bonotex  ledit  iîeuc  de  Roqueiaure  fils  de  la  màne  digputé 
de  duc  &  pair.  A  ces  canCn  dk  autres  confiderations  à  ce  luws  mouvans ,  de  noue 
propre  mouvement ,  pacc  fpccialc,  pleine  puilTancc  &:  autorité  royale,  nous  avons 
de  nouveau  créé  &  érigé ,  cicoos  a  érigeons  par  ces  pré  lentes  ugnccs  de  noihe 
main  ledit  duché  de  Roqodaute,  enfemble  les  «erres  de  leigncuries  de  Lavetdens , 
Biran,  fainte  Creftic  ,  Mircpoix  ,  Gaudoux,  le  Brcuil ,  Longard,  Ciarac  ,R «quefbrt, 
PrechaCf  Durant» faioc  Avit,  Brujgnens,  GouUc 4  Ceran,  Ai\at.vc  &  Montcquicu 
y  jointes*  en  nom  dtre  tc  dignité  dedwlié  de  Roqueiaure  Se  Pairie  de  France» 
pour  en  jouir  par  lrd:c  firurdc  Roqaclaurc  &  tes  hoirs  mâles  fcigneurs  de  ladite 
D  terre  de  Roquclaurc  nez  &.  à  naître  en  loyal  m3tia|c  audit  turc  de  duché  &:  Pairie 
lelevant  de  nous  8t  de  notre  coaroïkne  a  une  feule  foy  &  hommage,  &  aux  hon« 
neuri  ,  aurinrcz,  prérogatives,  prééminences,  franchifcs  &:  libcrtcz  dont  jouifTcnc 
les  autres  ducs  ôc  pairs  de  France,  tant  en  julbce  &  juriGidion  ,  fcancc  en  nos 
cours  de  parlement,  avec  voix  dcliberativcs  qu'en  100$  autres  droits  quelconques, 
foir     zi1cmb!ccsde  noblefle,  faits  de  guerre,  qu'autres  lieux  de  aâes  de  f^noe 
d  i\onneur  &:  de  rang.  Voulons  &  nous  plaît  que  toutes  les  caufcs  civiles  K  erimi- 
nelles ,  perfonnelles ,  mixtes  ou  réelles ,  qui  concerneront  tant  ledit  (îcur  de  Roque- 
laute  que  les  droits dudit  duché,  (oient  traitées  de  ji^es  en  notre  cour  de  parlement 
de  Paris,  en  première  inftance ,  &  que  les  caufcs  &  procès  d'entre  nos  (i^ei$6E}ttftt- 
Ciables  dudit  duché,  relTortiflent  Se  viennent  par  appel  du  juge  d'icelui  en  notre 
cour  de  parlement  de  Touloufc ,  &c  en  tous  cas  tors  &  excepte  tes  royaux  dont  la 
conooiflanee  appartient  anx  juges ,  pardevant  Icfqoels  ilsavoientaccofitumétefloctirt 
E  voulons  auffi  que  ledit  ficur  de  Roquclaurc  fc  puifTc  dire  fld  rcputer  &  fes  dcken- 
datts  roàlcs  en  loyal  mariage»  ducs  de  Roqueiaure  6c  pairs  de  France ,  8c  tiennent 
ledit  duehé  en  plein  fief  fous  une  ieule  foy  8:  hommage  de  nous  8c  de  notre  couron- 
ne, duquel  duch.       tarie  ledit  ficur  dut  de  Fâfirhure  muj  a  fiit  des  à  prefmt  tmfiqifU 
^  étctmim  it Jcrmm  de  fidckté»  MfMti  lums  I'avom  refit  tn  kdue  ^uaùte  de  din  di 
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■  SÊMtUmrt  ^  ffMct ,  Se  comme  tel,  nous  vouions  que  les  vadaux  &  tenant 
-'lîet  moivwns  dudit  étdait  le  rcoonnoiflênt,  -lui  6âeac  6e  tcndenc  les  foy  •<{  hom- 
mage, baillent  leurs  avtus  &  dcnonibrcmcns,  qu:nJ  l'occalîon  en  cchcra,  audit 
-  iicur  de  Roquelautc  AC  i  feflits  fucccûcuis  mâles  ca  même  titre  de  ducs  de  Ro« 
><quelaure  &  pain  de  France»  tnu  toméfbis  que  par  le  moyea  de  cette  Acâioiik 
lïi  des  édits  des  années  rj66.  du  mois  de  Judlet  1^79.  décembre  i^Sr .  &  mar« 
4$Sz.  foies  fur  l'érc^ion  des  terres  en  duché  Se  |}aine,  marquilats  Se  comtez,  l'on 
piitlle  prétendre  en  défaut  d  hoirs  mâles  dudit  ficur  de  Roquébare  9t  de  les  def> 
cendarH,  ledit  ckiclic  Pairie  être  rcuni  K'  incorpore  à  notre  couronne  ,& faiis 
que  nos  rucccUcurs  rots  puilTcut  audit  c.i!>  prétendre  aucun  droit  <Sc  ptoptictc  de 
ceverfioB  dudit  duché  par  k  m  >vcn  defdics  édita  fietatrcs  chofea  <|iieloonqaes«ar> 
quelles  nous  «vous  déroge  Se  dérogeons  de  notre  grâce  ipeciale  pv  ces  ptâeniâ 
en  Êiveur  dudit  iieur  de  Ro<^uelaure,  Tes  fucccdeurs  8c  ayans  caufet  (ans  laquelle 
dérogation  ledit  Gcur  de  Roquelaure^  n'auroit  voulu  accepter  notrcdite  grâce  &  libe-  B 
tiUte*  ni  confentir  à  la  prélcnte  étà^^on,  à  la  chatge  auiC  que  ledit  duché  »  &  les 
•cènes  &  reiencurics  qui  y  font  unies  8e  incorporée  i  défaut  de  Ibccdlèors  m&les 
dudit  fieurSî  Roonclaurc  &:  de  (es  dcfcendjns ,  retourneront  en  leur  première 
tuture  t  ttcte  le  qualité.  'Si  donnons  en  mandement  à  nos  amez  Se  féaux  contêittcff 
4es  gens  tenans  nos  ooan  de  parlement  de  Paris  6c  de  Toulodfe  ,"^  '4  nos  amez  de 
ife.iux  Ie>;  gens  tenans  notre  chambre  des  comptes  à  Paris,  &  à  tous  autres  nos  juf- 
-ticicrs  &c  officiers  qu'il  appartiendra,  chacun  en  droit  (oy,  que  nos  pteTentes  let» 
•très  de  création  &  éreâion  ils  iallent  lire,  publier  &  regiftrer,  6c  du  contenu  eb 
iccllcs  jouir  &  ufcr  ledit  ficur  de  Roquclaurc  &  Tes  fiicccflcurs  mâles  en  loyal  maria- 
•ge  >  pleinement,  pailiblcmcnt  &c  perpétuellement,  ccflans  fie  laifant  ccllcr  rous 
•«I0lllNes-6e  enipêchemens ,  nonobfiant  tous  cdirs  ,  ordonnances,  dcflcnrcs&  lettres 
-à  ce  contraires,  par  lelquelles  on  pourroit  prccc:idrc  le  nombre  des  ducs  &:  pairs  G 
<tre  limitée  prétîx,  aufqucls  nous  avons  ucrogé  &  dérogeons  ^:  aux  dérogatoires 
-y  contcniics  :  Car  tel  ell  notre  plailir.  En  témoins  dcquoi ,  nous  avons  âit  mettre 
-JMCre  (cet  àccfdites  prélentes.  Donné  à  Vcrrailles  au  mois  de  décembre  mil  fix 
>cxns  quatre*vingt-trois,  6c  de  notre  i^ine  le  quaiante-uniéme,  figné  LOUIS. 
•Syir  le  reflj,  par  le  tOf,  C0I4ai.T.  Ec  (ccUé  dtt  Iceatt  -dc  CiR  VCOC  «H  faci  dt 
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BETHUNE-ORVAL» 

DUCHÉPAIRIE 


D'ÂTgftlt  3  lé 

fé/if  dt  gutuitt 
qtitftdt  Btthu- 
tuknfid'wBlM» 
MéffÊtulêi. 


A  Y    ES  terres     (cigncuries  de  Nogent  le  Rocrou,  de  Montigny»  de  Rcgmalttd 

Jj  de  Chsmprond,  furent  érigées  en  doché-Pairie  par  lettres  du  moiv  de  juia 

itfji.  m  feveur  de  FRANÇOIS  de  Bcthiine,  comrc  d  Orvjl  chcva.icr  des  or- 
dres du  roy  ,  licutcna^u  gcnctal  de  (cî  années,  premier  ccuycr  de  ia  renie  :  ^es 
kltres  nefiiiencpointenregidrees:  &  il  mourut  le7.jailler  1678.  Viifu,ks^tttt  f«> 
fu  'tvmt  tontt  mmt  crue  ére6lien.  Lk  gfmd^t  de  lâ  nUttioD  dc  BythlMW  d  €të  ruffurtét 
twte  jy.  lie  tent  hiji.    tio-cr fmv. 


PIECES  CONCERNANT  LE  DUCHE  PAIRIE 

»    DE  BETHUNE-ORVAL 

frtSmiekttrrt  de  Bethmu  m  iuM  é-  Piirie  tteTrtnteyttiféivmitmt^n 
ïroHfâis  de  Btthuac ,  ternie  d  Otval, 

ilu  mois  de  juin  1(51. 

LOUIS  ,  par  la  gncc  de  Dieu,  rov  de  France  &  de  Navarre  :  à  tous  prc'ëns  3c 
à  veair,  Salue.  Comme  il  n'v  a  rieu  qui  coninbuc  davantage  au  nuintien  des 
grands  Àacs ,  ni  qui  donne  pins  ae  luftre  &  de  rpiendeor  à  ta  puiltince  8t  majetW 
des  fouvcrains,  que  la  Irgitiii.c  &  prudc.itc  diftubutlon  des  prmtipafes  grâces  Su.  Ji- 

i^nitcz  qui  dépendent  d'eux ,  auiïi  nous  avo.is  beaucoup  examine  b  naitlancc  &  qua« 
lté  de  ceux  que  nnus  avons  voulu  en  honorer,  &  les  fervices  qu'ils  nous  ont  ren- 
dus &  au  public.  Ft  coiifidcrarir  que  notre  treVchrr  &:  bicn-ame'  Françiis  de  Bc- 
C  ttlunc,  comte  d'Crvjl,  cunicUlcc  iti  nus  conleils  d  é  ac  &:  privé  .  chevalier  de  nos 
ordres  «  l'un  de  nos  lieutenans  généraux  en  nos  armées  >  &  premier  ccuycr  de  ta  reii 
ne  ne  tre  très  honorée  dame  &:  mcre,  kig  eur  de  Nogent  le  Rutrou,  Moiuigny, 
R^malard ,  Champrond,  Villebon  ,  Leryvs  ,  &  baron  de  Courville,  eft  illu  dune 
des  plus  liluftres  taiT.ilies  de  notre  royaume;  qu'il  eft  fils  de  feu  Maximilien  de  Be» 
tbaneducde  Sully»  vivant  Pair  &  maréchal  de  Francetgprand  maigre  de  l'artillerie 
ti  fufintendant  finances,  fortificmons  &  bâtimemdeoe  royaume,  grand  voyer, 
oDuverneur  6c  lieu  tenant  seoCEal  en  Pokott  »  de  qui  la  fecvkes  innalez  &  recoin* 
-ime  y.  X  10 
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mandaWcs  «ndus  à  cet  ém ,  fimc  connus  d'un  chacun  ;  qu'il  lui  a  fncced^  anfdires 

cli.iigt  s  de  grand  voyer  5c  (ur-i  itcndant  des  bâttmcns ,  leiquclics  il  a  exerce  n^  c^  hcxn- 
coup  d'iotcgruc  >  de  fidclité  &  d'affection  :  qu'il  a  policdc  les  thaxgcsdcyuuvctneuc 
des  villes  de  Mabouit,  Figcac ,  Capdc(i.ic  &  Cardailtac,  de  me(lre-dc-camp  de 
notre  régiment  de  Picardie  ,  pni5  oc  marc'clul  de  camp  où  il  a  (ig  ..ilc  fa  valeur ,  cx- 
pcricoce  en  U  gucrtc»  lidclitc>  zclc  "Se  bonne  conduite  en  divcilcs  occafions  impor- 
tantes, te  nous  a  rendu  des  lenrioes  confiderablcs  Se  à  cctécac>quiobUgcrenc  le  feu 
roy  notre  n  cf  honoré  fcignenr  Se  pcrc  de  gloriculc  metnoiic,  que  Dieu  ablolvc,  de 
l'approcher  de  la  rcinc  aoircdicc  très  honorée  dame  &  mcrc,  pour  la  Icrviren  qua- 
lité de  ton  premier  ccuycr,  comme  il  a  fait  depuis  plufieurs  années  avec  toute  l'ai^ 
liiiuiic  &:  le  lui!)  podibic,  en  lortc  qu'elle  nous  l'a  recommandé  avecaâeâton  pour 
l'clcvcr  à  la  dignité  de  duc  &  Pair  de  FmiICC:  que  depuis  il  a  été  admis  au  nombre 
des  chevaliets  de  nos  ordres  >  &  a  incrico  cn  tes  dcniicrs  temps  d'tflrc  honore  de 
la  charge  de  notre  lieutenant  genetal  eu  nos  armées  où  il  s'employa  trcs-d«guenjcnc 
pcjidant  la  cauipngnc  dernière,  9t  même  pour  (t^bvenir  au  bcfoin  preflànt  que  nous 
avions  d'ctrc  allillc  dt:  troupes  pour  nous  of'poiVr  à  celles  des  Efp  gno's  ,  du  duc 
Châties  de  Lorraine  &  du  prince  de  Coode ,  <x  .  uircs  nos  fujcts  rebelles  joints  à  etut,  * 
il  mit  liir  pied  un  nombre  confîderable  de  gens  ce  guerre  tant  d'mtanterie  que  de 
cavalerie,  &  les  mena  en  nos  arrnccî  :  que  d ailleurs  leIJuci  terres  de  NogentleRo- 
Ctou,Mohtigny,RegmalaTd  &  L-haniptoud,  qu  il  uoi.s  a  nés  humblement  fupplic 
d'ériger  en  titte  de  duché  «£  Pairie  de  Fcancc  lous  le  nom  de  Bcthunc,  font  de  U 
valeur,  cnnliilancc  &:  i]ualitc  rcqui(cs  pour  cet  effet,  &  relèvent  de  nous.  Sçavoir 
£à«lons,  que  nous  pour  ces  caulcs  &  autres  grandes  Se  bonnes  conûderations  à  ce  nous 
mouvans,  ayant  (uc  ce  pris  l'avis  de  la  reine  merc  &  d  aucuns  ptinoes,  grands  9c 
not.-hlc^  pcrionnages  de  notre  conicil ,  6c  de  notre  propre  mouvement,  grâce  (pc- 
cialc  ,  pkme  puiHance  &  autorité  royale,  avons  créé  &  érigé, créons  &  érigeons lef- 
éim  terres  de  Nogeot  le  Rotrou,  Moiitii;ny ,  RcgmaUrJ  i»:  c;hamprond,  que  nous 
avons  jointes  &  incorporées*  jaignoos  ûi  incorporons,  eu  nom  ,  titre  &  digjiitc  de 
duchv;  &  Paine  de  France  fous  le  nom  &  apf>ellat!on  de  Bethui.e ,  pour  en  jouir  par 
ledit  lieur  comte  d  Or\.il ,  es  hoirs  ni.Ucs  [cigncuis  J  icfllcs  nez  «v  a  naître  en  loyal  C 
manwe,  audit  titre  de  duché  &  Paicie  relevant  de  nous  &  de  notre  couronneàune 
Tente  toy  &  hommage ,  &.  aux  honneurs,  «utoritez ,  prérogatives ,  prééminences ,  fian* 
ch'fcs  &  libcrtez  que  les  autres  ducs  î'airs  de  France  ulent  tant  en  lufluc  &:  ju- 
ritdidion,  Icance  en  nos  cours  de  parlement  avec  voix  delibcrativc,  qii'cn  tous  au- 
tres droits  quelconques,  (bit  en  aflemblées  de  nobleile ,  hits  de  guerre,  qu'autres 
lieux  &:  .-iftcs  de  kancc  ,  d  honneur  &  de  rang  Voulons  Sc  nous  phit  qnc  toutes 
les  c.iules  civiles  8£  criminelles,  ^tlonnclics ,  mixtes  ou  rcclics,qui  concerneront 
tant  ledit  lieur  comte  d'Orval  que  le  droit  dudu  uthc ,  ioient  traitées  &  jugées  en 
notre  cour  de  parlement  de  Paris  en  prcnncte  inRancc,  que  les  cau(cs  procès 
d'entre  les  (ujcis  &  jurticublcs  du-u  duciic ,  tcllortiflcnt  nucmcnt  ôc  (ans  moyen 
pa.-  nppel  du  jUge  d  icelle  ,  en  nocredite  OdUr  de  patkment ,  &  en  tous  cas  fors  &c 
excepté  les  royaux,  dtint  la  connoillancc  appartient  aux  ju^es  pardcvant  lelqucls  ils  D 
avoicnt  accoutume  de  rcllortir.  Voulons  auflli  que  ledit  tlcur  comte  d  Orval  lepuiHo 
duc  rcputcr  iSc  (es  dciccndans  mnles  en  loyal  mariage,  ducs  de  Bethune  &  Pairs 
de  Fiance,  U  tiennent  ledit  duché  en  plein  fief  fous  une  feule  fby  Ae  hommage  de  nous 
&  de  notre  couronne,  de  laquelle  duché  fc  Pairie  ledit  fieur  comte  d'Orval  nous  a&ic 
des  à  prcfent ,  ainlî  qu  il  ell  accoutume' ,  le  ferment  de  fidélité  auquel  nous  l'avons  re- 
çu en  ladite  qualité  de  duc  de  Bctbuae  &  Pair  de  FraïKC ,  &  c(»nme  tel  nous  voulons 
que  tous  les  mStat  Bc  teiuns  fiefs  mouvans  dudic  duché, le lecoonoiflent  fc  lui  &r> 
fcnt  &  rendent  les  foy  «S:  hommage,  baillent  leurs  advcus  &  dénom'ijremcns ,  quand 
l'cKc.'lion  en  cchcta,  audit  lïcut  comte  dOtval  &  à  les  fuccelTeurs  au  même  titre  de 
duc  dé  Bethune  &  Pair  de  Ftaiice,  (ans  toutefois  que  par  le  mo^en  de  cette  éreAîooi 
ni  des  cdits  des  années  mil  cinq  cens  roixanre-iix ,  du  mois  de  juillet  mil  cinq  cens  E 
foixantc-dix-neuf,  de  décembre  mil  cinq  cens  quattc-vingt-un,  ci»;  tic  mars  nul  cinq 
cens  quatte'Vingt-dcux ,  laits  fur  l'ércdion  des  terres  en  duchcz  &  Pairies,  ni.uqui- 
^  conncz  ,  Icn  pinfle  putci  ilrc  ores  ni  a  l  asi  inr  au  tk'ilaut  d'hoirs  mâles  dudit 
Ucar  coimc  d'Oivai  i\  de  Icj>  dcUtudans ,  Icau  duthc  <i>^  l'auic  cRic  réuni  incorpo- 
ré â  notre  couronne,  8c  lans  qrc  nos  iuccellcurs  rois  audit  cas  puinent  pfcicndic aucun 
droit  de  proprieic  &:  revcriion  dniiit  duché  par  le  moyen  dcidiis  cdits  &  autres  choies 
quelconque!),  au  quelles  i  ou&  avons  déroge  &  dctugecns  de  notre  grâce  fpcciale  par  ces 
preTemcs  en  (âveuc  dudit  fieur  conte  d'Orval  tt  tes  fucccflèun  te  «yans  caufe  «  ta»  tap 
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quelle  dérogaeion  hAc  (leur  comte  d'Orval  n'auroit  voulu  accepter  notreditc  grâce  Ôc 
*  libcrjlitc ,  m  confcntir  à  la  prcfentc  crcftion  &  crcatioo  }  à  la  charge  aufli  que  ledit  du*, 
chc  &.  les  terres  &  feigneuiics  qui  y  Ibnc  unies  &  incorporées ,  au  dctfauc  de  fucccf- 
fcufs  mâles  dudtt  lîeor  comte  d  Orval  &de  fes  defcendans,  retouaicronr  à  ieur  pre- 
mière nature,  titre  &  qualité.  Si  donnons  cii  mandcmcat  à  nos  amez  &  Ibaux  IcsgeiU 
teoans  notre  cour  de  paiicmcnt  &  chambre  des  comptes  à  Paris ,  &  à  toits  autres  nos 
julhclen  êf  officiers  qui!  npparcieiidra,  chacun  en  droit  loy,  que  nos  prclcntcs  lettres 
dccre'jtion  !c  érc^ion  ils  tuilcnt  lire,  pubiicr  &  regillrer,& du  contenu  en  icellcs  jouit 
&  uicr  ledit  lieur  comte  d  Orval  «c  les  lucccflcut^  mâles  en  legirime  mariage,  pleinc- 
«Mot,  pairiblemenc  &  perpetuclleinenr ,  ce0am  b  fiiitant  celKr  tous  troubles  Se  em- 
pcchemens  au  contntrc ,  nonobftant  quelconques  édits,  ordonnances,  dcfi-li. les  &  let- 
tres à  ce  contraires ,  par  IclqucUcs  l'on  pourroit  prétendre  le  nombre  des  ducs  &  pairs 
eftrc  limieé  &  ptéfix»  «ifiqucUes  nous  avons  dérogé  &  dérogeons ,  te  aux  dérogatoires 
des  dérogatoires  y  conrentics  :  Car  ici  cft  notre  plaifir.  Et  .ihn  que  ce  (o  c  choie  fer- 
me &  fiable  à  toujours,  nous  avons  fut  mettre  notre  fcci  a  ccrJites  prcfe  tes,  fauf  ca 
B  autres  chofcs  notre  drtac,  le  J'autrui  en  toutes.  Donné  à  Mclun  au  mr  is  de  juin  l'tn  • 
de  grâce  mil  fix  cens cinquan(eKlcux,&  de  notre  re^nc  le  xiémc  S^^né,  LOUIS. 
Et  (ut  lereply,Patiecoy,LB  Tbllieh.  £t  Iccllcc»  du  grand  iccau  de  eue  verte  iut 
UcsdefiiyeVBitc. 

.  Pttutm  fsrtant  fidfli:Miiû/>  fJte  pir  meljtre  MnximUirn  Ae  B(thune  ,  ^.uc  de  SuUf ,  4» 
frtjit  de  nujire  MveimUtn  de  Btthxne ^mérfus  de  R»Jnjt     *  fti  deftciuUiu, 

Du  17*  nutt  i^o9< 

PARDEVANT  les  nouires  {^de-nottes  du  roy  notre  fire  en  fon  chaftelet  de 
ris ,  foufllgne/.  ;  Fut  prcfeiu  en  l'a  perfimne  haut     puifT^nt  fci^nt-ut  iiAcirire 
^  Maximiiicn  de  Bctiiunct  chevalier ,  duc  de  Siilly  ,  raii  de  l' tance ,  marquis  de  Rofuy» 
prince  touvcrain  d  Hcnrichemont  &  lioisbLllc  ,  comte  de  Duurdan  ,  fire  d'Orval, 
Motitrond  &  S.  Atnand  ,  b.îroa  dTCpincul,  Eruyeres,  le  Clïaftclct,  Raiigv  ,  PuIIi- 

Sny ,  Edtecliy  ,  Bcntm  ,  Sommctazc  ,  Villtbon  ,  la  Gaftinc  &  Noyon  ,  conteiitcc 
a  foy  en  tous  fes  confeils,  capitaine  lieutenant  de  deux  cent  hommes  d'armes  de 
les  ordonnances  ,  fous  le  titre  de  la  reine,  Ce  grand  maître  &  capu.iipc  gc  cral  de 
l'artillerie,  &  grand  voyer  de  France  ,  fuper-intcndant  des  iînances  &  loriificjiious 
Se  bitimens  du  roy  ,  gouverneur  &  lieuccaant  g,c..cral  pour  Si  Majeflé  en  Poitou, 
Chaftelraudais  6t  Lodunois,  gouverneur  &:  c.^pua  ne  da  ctiâtcau  de  la  Baiblle  à  Pa- 
ris ,  de  Mante  8c  de  [argeau  ;  Icqvicl  pour  l  i  graa  ic  &:  parfaite  amitié  qu  il  porte  à 
mcffirc  ^^aximi!iel•>  de  Bctbu  ,e  ,  marquis  de  iColny  Ion  hh  ,  érn:.iic;pc  ,  en  faveur  de 
ladite  émancipation  &  pour  la  coitlêrvation  de  la  maifon ,  nom  ,  furnom  ôc  atmesb 
&  parce  que  aiufiliri  aplû  &:  plaît,  a  donné  ,  cédé  &  tranfporté  ,  donne  cède 8e 
tranfporte  par  donation  pure  Se  (impie  ennx  vifs  itrcvoc  ibîe  ô:  en  la  meilleure  forme 
D  que  donation  peut  avoir  lieu,  audit  lieur  marquis  de  Rolny ,  à  ce  prêtent  Se  accepuiu 
le  humblement  remerciant,  lechitcau»  duçhé-Pairie  de  Sully  ,  avec  toutes  tes  ap- 
parrcnances  &  dépendances,  &C  même  les  baronnic  &  (eigneuries  de  la  Ch.ippclle- 
d  AngiIIon,  Prely ,  Enordre ,  Moullcnfrou  ,  bamt  Gondon  &  Sencly,  &  générale- 
ment tout  ce  qui  efb  compris  en  la  dénomination ,  recette  8c  éredion  diini  duché 
&  Pairie  de  Saliy  ;  &  femblablcment  le  château  &  marqui'at  de  Romy ,  avec  rnures 
■  les  appartenances  >^  dépendances ,  &  même  les  chadellenies  de  Nioaichuvcl,  &:  ViU 
fenenve  en  Chcvric  ;  cnfemble  le  bail  &  contrat  cmphiteotique  des  terres  deS.lilier, 
&  autres  dépcndjnces  de  l'abbaye  de  CoullombK  »  tant  que  ledit  bail  durera  ,  8C 
généralement  tout  ce  qui  eft  compris  fous  les  dénominations  Se  recette  du  mar- 
quifatde  Rofnv;  comme  auflî  la  prmcipaufé  ,  terre  &  Icigneuric  fouvetainc  d'Hca- 
tichemoot8e  Boiibcllc,  cicconâances  8c  dcpendaiiccs  d  icelle  1  qu'il  tient  entouve* 
raioeté,  iàns  aucune  reconnoiflànce  fuperieuie,  tcfervé  néanmoins  ruiufrair  dudîc 
j  château,  diichc- Pairie  ,  &:  marquL^t  ,  biens  &  terre  (tniveraine  ,  tous  &  ch.  cuns 
leurs  droits,  qoalitcz ,  prérogatives >  prccminenccs  &  privilèges  généralement  quel- 
conques ,  la  vie  durant  du  Seigneur  donateur ,  laquelle  finie  ,  kdit  ufufrnit  (ba  réuni 
à  la  pr:iprieté  de  laquelle  le  lit  feigncur  donateur  (e  deffaid  &-  t  n  faifi  ledit  (eigneiir 
donataire  par  lapteicnte  lauinc  fie  deflailine  faite  devaiu  les  notaires  louÛîgnez,  cette 
donadon  mot  à  U  cfaarge  que  &  tedir  feigncnc  diOnataiEe vient  ti  déoedcc  Ijuttct^iii 
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Wint  ledit  fcigncuc  donateur ,  ieidiies  choies  ainfi  domiccs  retourneront  audit  (ci-  \ 
'  -piem  donaceitr  <le  plein  droit  ,  fans  charges  &  dettes  ,  ni  lùjetion  de  la  Tubditiip 
tion  qui  fera  cy-aprcs  feite  ;  mais  lî  le dir  fcif'nnir  donataire  en  ce  as  laiflc  des  enfans, 
icidiccs  choies  appartiendront  pour  ic  tout  uns  aucune  diftiailiun  en  paiiagc  àfoa 
>fils  ainé>  fiE  s'îln^  point  de  mile,  à  d  fille  ainéc,  &  à  leur  potterité  fuccenîvenicnt, 
enforte  que  tant  qu'il  y  aura  poftcricd  mafculine  ou  féminine  dudit  fils  aîné  dudic 
fcigneur  premier  donataire, la poftericé do  fécond  fils  ou  des  autres  fils  &  des  filles 
dodit  feigncuT  donataire  n'y  auront  rien ,  &  qiund  U  fo^tnié  iudu  fis  éini  i»itt  fei- 
•g»ir  dnmsire  viendra  i  àtfaUtr  ,  celmi  qiù  fe  trtmver*  ( tau  9»  refrefaHâM  tâi»é^ 
yMr  Mit  reprefemsnt  fib  m  ftUs  du  fecmtd  pis  iuiit  Jet^uvr  àmtUire^mrê  tefJkts  terres  " 
dtnnees ,  frffcnnt  touioiirs  la  defcenà.ir.i  //  dtrech  aux  cflUterâMX  ;  dr  f»""'  la  itfctnims 
■diruls  ut  uiiaterajtx,  le  frère  À  U  fœmr ,  &  l  amé  im  fiunété"  l*  ptfiertté  d»Jè' 

'4md  M  tkn  &  fnis  êm  furt ,  é'  «"«w  fis  imdit  ftignnr  iMmt     j>lus        « ,  4c 

3uand  la  poftcritcdcs  mâles  dudic  fcigneur  donataire  (cra  faillie  Jcfditcs  terres  vicn-  B 
root  à  la  fiUç  aînc'c  dudit  fcigneur  donataire ,  ou  la  perlbnne  qui  U  reprefcntcra  foa 
•fils  ou  fille  •  «  ainii  de  la  lecondc  fille  >  &  la  troifieme  âc  quatrième ,  ou  leurs  re« 
•prcCcntans;  &  qv.snd  tonte  la  poftericc  niafculinc  ou  Icmininc  dudit  l'eij^ncur  dona- 
taire viendra  à  détaiiiir ,  ou  au  os  qu'ils  décèdent  (ans  eafans  aptes  Icdic  (cigncux 
«lonatcur ,  en  ce  cas  lefditcs  Krres  viendront  au  fécond  fils  dudit  fcigneur  donateur, 
on  de  celui  qis'  1rs  renrefcntera  &  marchera  en  ligne  dirc^lc,  5c  prr^re  Ici  liiicc 
■iiibriicution  pii  ia  poUcritc  dudit  fécond  fils  ,  comme  il  a  ctc  dit  cii  panant  dudic 
'ieigneur  premier doaitaire ,  8:  de  fa  poderitc  ;  8c  au  cjs  que  toute  la  poUcrité  maf^ 
^tinc  &  femiotne  dudit  fécond  fils  dudit  (eigneut  donateur  vienne  à  défaillir ,  ou 
que  lui-même  decede  fans  entins  mâles  ni  femelles  ,  devant  ou  après  ledit  feigncur 
premier  donataire  Ton  frère  aînc  ,  en  ce  cas  IcfJitCS  terres  donnccs  appartiendront 
au  troiiîcme  fils  dudit  fcigncu:  donateur  ,  ù  Dieu  lui  en  donnc>  ou  à  celui  quik 
-yqxdêntetat  8c  tnarcheront  par  la  poAerité ,  comme  dte  eft  <  &  ii  ladite  pofterité  q 
vient  à  défaillir,  ou  que  IcJit  troiliî-mc  fils  vienne  à  dc'ccJcr  avant  l'un  ou  l'aucrc 
de  fcrditsfierc$>en  ce  cas  iciditcs  chofcs  données  appartiendront  auquacricme  fils 
iliidit  Mgneur  donateur ,  fi  Dieu  lui  en  donne,  le  m  quatrième  ou  cinquième  Se 
autres ,  ou  bien  leur rcprcfcntarion  -,  8c  toutesfois  Arquantes  quelcIJits  enfans  mâles 
-dudit  (cigneur  donateur  &  leur  poftericé  malculine  ou  féminine  vicndronr  à  défaillir, 
'èt.  non  plui6t»lefi)itestectes  appanlendtont  a  la  fïHe  aînc'e  dudit  icigneur  donateur, 
<Hi  à  la  perfonrje  qui  la  reprelencera  ,  comme  dit  e(l  ;  8c  fi  lorfquc  la  pollcntc  des  mâles 
viendra  à  défaillir ,  ladite  fille  ainée      fa  pofteritc  avoicni  auparavant  défaillit  ou 
vienne  à  défaillir  par  après ,  en  ce  cas  lefdites  choies  données  apprtiendioot  à  la  le- 
con>lc  fille  dudit  fcigneur  donateur  ,  ou  à  la  perfonne  qui  la  reprefcntcra,  comme  die 
ciï ,  &  de  ladite  iccundc  hilc  à  U  polleritc ,  Icfditcs  terres  viendront  à  la  troifiéme , 
quatrième  8C  antres  Se  leur  poderité ,  fi  Dieu  en  donne  cy-aprés  audit  ft^ncur  do- 
jiateuf  t  &  pout  l'efict  de  ladite  (iibftittttian  tpc  ledit  leigneur  donateur  veut  être  0 
f acceOîve ,  perpétuelle  8c  infinie ,  ledit  (êigneor  donateur  a  défendu  toutes  aliénations 
&  hypotequcs  ou  partages  débites  trois  terres ,  ou  aucunes  d'icellcs ,  leurs  citconftao- 
ces  &.  dépendances ,  qu'il  a  voulu  &  veut  demeurer  enfemble  conjointes  en  la  per- 
fonne de  l'an  de  fes  ddcendans,  au  profit  duquel  adviendra  l'ouvcrtnre  de  ladite  lub- 
ftriKio  1  félon  l'ordre  cy-Jcfîus ,  qui  aura  lieu  aux  enfans  &:  defccndans  de  fes  enfans, 
en  la  manière  qu'il  a  ctc  exprimé  cy-deflus  en  parlant  de  fes  enfans ,  enjerte  a»e  Mw- 
fturrU  fuci^m  J^n&t  fût  frrferée  à  U  lallâterâle  ,     teHjturs  U  hrmÊdke  ^  itptmtt  Jm 
frtre  à  cdlt  de  la  (xur ,      (tlle  iu  frère  fins  .i  çf  i  ulle  du  frère  rrwins  âgé ,     celle  de  U 
^ur  plm  igte  à  celle  de  U  Jieur  mms  agse  ,  cacorc  ^uc  celle  qui  Icra  par  ce  moyea 
jippdiée  (ê  trouvera  plus  éloignée  en  degré  8c  parente  du  premier  deccdct  tmiies  le&  • 
4)uclles  choîcs  ont  été  confenties  par  ledit  feigncLii-  dnnir.iirc ,  &  fi  a  voulu  ordonne, 
IKUt  ôc  ordonne  ledit  feigncur  donateur ,  aulli  du  conlcmement  dudit  icigaeur  prc- 
snicr  donataire,  que  celui  qui  auia  leldites  terres  poitetaleiMnn,  furnom  &  pleines 
annes  defdiis  (eigneors  donateurs ,  &  premier  donataire,  ce  qui  aura  lieu  julfi  p.ir  g 
les  moyens  de  celles  au  profit  defqncls  adviendra  l'ouverture  de  ladite  lubihtution, 
auquel  cas  led-.t  mary  fera  tenu  de  prendre  le  nom  &  furnom  de  lufaxîliulien  de  6b» 
«hune,  &  Icfditet  armes  pleine,  &  laiiTer  fon  nom  »  (umom  9t  armes  propres ,  8e 
à  fiiuteqne  lefdits  fitbftituez  on  les  maris  des  (ubfHtuées  ne  voulolTent  accomplir  les 
fufdiics  conditions,  veut,otdonne  &  entend  ledit  fcigneur  donateur,  que  ladite  do« 
nation  ait  lieu  pout  le  proche  de  tous  ceux  qui  fe  uouveroot  être  de  la  maifoo  de 
Seduioe  »  piâmoc  les  jaâlet  tnxièaKlkSf    k$  «Inexdela  fencheaiupuinez} 
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.  "Hc  «ica<  que  nul  de  ceux ,  fdt  ihâle  ou  femelle ,  qui  feront  lors  defccndus  de  iatnai- 
"  fon  de  Dcthunc  ,  ne  vo  jlà:  accomplir  les  fiilditcs  clabrcs  te  condirions ,  ledit  (eigoeitt 
donateur  a  iaic  Se  fait  doa  pac  ces  pidëates  ^  des  Tordîtes  terres  fubftitaécs  au  roy^ 
oa  ilâs  defcèndanfJ'isAnépréferé  «ix  aum»,  1  It  charge  que  leIJiies  terres  ne  pour- 
ront jamais  ccrc  dcfunic;  de  la  couronne  >  avec  condition  que  celui  qui  !«  poflc- 
'<dcra  outre  le  roy ,  oa  Ton  fils  aioé,  foie  tenu  de  potccr  avec  Ibn  nota  6c  «tmes,  lè 
fumom  8e  armes  de  Bcthohe.  &  Tes  defcendms  apréilaj.  A  ve'filfe  a  éiî  prefênl^ 
haine  puillante  dame  dame  Rachelle  de  Cochthtlct,  ducheffc  de  SuHy  ,  &r  clame 
des  luiditcs  terres,  femme  diidit  Icigneuc  donateur  ,  &.  de  lui  aïootifée,  laquelle apte's 
^oir  ouï  leélure  de  la  ptefente  dotetiott  de  fiibfticiitjoÀ,  dè  lAôc  è  mot ,  a  dèclatè 
c:u'e!!;  l'avoir  trci-agrcablc >  Se  intervrnnir  à  ir?!le  entant  que  bcfnin  croit ,  &  mcmc 
i  acccptotc  puuc  les  cntms  ne  de(ceadans ,  au  cas  que  lefditcs  terres  leur  Viennent ,  ainfi 
ijtt'ila  été  dit  cy-dcflusi  p6ar  ld<|iMlles  anifi  tt  aôntis  cy  •  dcÂtis  dénommées  ,  les 
noadrfis  (oulli^cz, comme  perfonncs  publiques  ,onc  accepté  acccprenc  la  prcfenté 
ÎB  donaticm  &  nibftîtution  contraéhieFle  ,  8c  pour  requérir  la  pablicaiion  &  uillnua- 
tion  de  h  prcfenrc  donation  &  fubfVitution  pat'touc  oii  hdoin  Cett,  même  ail  cbafte* 
lec  de  Pâtis,  at  aux  bailliages  fie  pievôtë  d'Orieans  Se  Bourges  >  Se  bailli^e  &  pre- 
Vôfé  de  Mante ,  «oc  oônramé  te  conftiinenc  kfdiTes  |Mrties  teor  procureur  fpccui 
le  porteur  dc«  prcfciucs,  auquel  elles  donnent  pouvoir  de  ce  faire  ,  &  fout  ce  qiiï 
fera  ncccflalte  ;  promcitanr ,  obligeant  cbacen  en  droit  foy ,  leoonçaac.  Fait  6c  oadé 
xn  larceaal  du  roy  à  Paris,  oA  lefdices  parties  font  demeoianiâ  Fatt  mil  fis  cens 
neuf,  le  vingt-fepticmc  jour  de  m.K!>  a|)re.<:  miJy  ,  5c  ont  lefiljBel  pittics  ^gli^  là 
«inuicdcs  Ptckaccs.  Stgnç>  Hccbin  &  lu  armer,  notaires. 


L'AN  1609.  le  (Uardy  (epticme  jour  d  avril  te  ^refent  cônttat  de  dotation  por> 
fant  (oUlirotlaiD  a  Àé  apporté  au  greffé  dtt  chaftdec  de  Paris ,  te  icduy  inA- 

ttuc ,  accepte  &  eu  pour  agréable  ,  aux  charges,  claufcs  &  condition?  y  appofc'cs  8C 
félon  que  contenu  cil  pac  icclui ,  par  uobic  homme  M.  Nœl  Rcnouard  ,  confeil« 
Ict  du  xoy  &  correâeur  de  fa  chambre  des  comptes  à  Paris,  porteur  dudit  contrai^ 
&  comme  procureur  de  haut  &  puiflant  feigneur  me/Tire  Maximilien  de  Bethune°, 
chevalier ,  duc  de  Sully ,  Pair  de  rrance, marquis  de  Rofny ,  prince  fouveràin  d'Hen- 
tichcmont  &  Boisbelle ,  comte  de  Dourdan ,  lire  d'Orval  ,  Mon:rpnd  Se  S.  Amandà 
baron  d'Fl^gneail ,  Bruyères ,  ie-Chaftelet  »  Saugv»  PolUgny  »  Èftrednr ,  ficntin , 
Sonnnâayi,  Vlllebon ,  Lngatine  8c  Novfon,  confdlkr  du  rôy  en  toas  wsconfeik, 
capitaine  de  deux  crut  li  mmcs  d'anr-s  frs  ordonnances,  fous  le  tu:.-  de  '1  reine» 
grand  maitrc  6c  capitaine  gênerai  de  1  anilictie  Se  grand  voyer  de  France ,  ruper-in- 
tendant  des  (mndes  %  bêrimens  &  fbrrificatkiAs  <ta  roy  ,  gouveitnenr  tt  tientenanc 
gênerai  pour  Sa  Majedé  en  Poitou,  Chaftclraudois  «Se  Lodunois,  gouverneur  Se  ca- 
pitaine du  chaftcau  de  la  Bailille  à  Paris,  de  Mante  &  de  JargCau  i  Se  de  haute  Se 
puiflanie  dame  Radiei  de  CocheHUette  ,  duchede  Se  dame  oes  fufdits  lieux  ,  foii 
cpoufc  ,  donateurs ,  &:  de  M.  Maximilien  de  Bcthune  ,  marquis  de  Rofny  ion  fils , 
cmaocipc  ,  &c  de  tous  les  fubdituez  8e  fubibtuces  dénommée  Se  déclarez  audit 
prefent  contrat ,  lequel  a  été  enregiflré  an  prefeU  tcgiftie  i^t.  volume  des  infinua- 
tions  du  chadelet  de  Paris ,  fuivant  Tordonnance.  Ce  requérant  ledit  fieoc  Rcnouard 
audit  nom ,  qui  de  ce  a  requis  Se  demandé  ,  a  été  à  lui  oâroyé  Se  baillé  ces  pre- 
fentes  tant  pour  fervir  Se  valoir  audit  feigneur  duc  de  Sully  Se  à  ladite  dame  ducheflc 
*^  Ion  épolifct  dooateutSt  qu'audit  ùcwc  marquis  de  Rolby  leiic  &is donataire»  Se  à  tous 
les  aoim  fubAiraet ,  &  tabAîtaées  en  temps  ae  lieu  ce  q«ie  de  raiibn.  Ce  fiit  fiit 

Ainii  iîgoc,  Rem  Y.  « 

Ledit  contrat  c)c  donatidà  pdctant  ùàstSsuûM  i  été  À  À  pdiblié  AA  chaÀéUfc 
de  Paris  le  10.  avril  1609. 

Ledit  contrat  de  donation  polcuoc  GitMllitatioix  ûkéUtt pnUié  te  infiàné  «A IMi^ 
l^p     p  c  îdial  de  Manie  te  27.  «txîL  léo^ 
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Pareille  pubitcanon  fie  inCnoation  «  ité  Bits  an  bailli^  ic  gaaveraement  <b 
Blois  k  7.  roay  1^09.  K. 
'  Aurre  6ice  au  bailliage  ScduAellenie  de Chafteaaneafrar Loire  le  15.  may  1609. 

Autic  fa; ce  .m  batMi.igc  &;  chaftcllenic  de  Lcris  le  zi.  mny  i6c9. 

Autre  ùitc  au  bailhagc  de  Bcrry  iicgc  royal  &  rctiorc  de  Cunctcilauc  le  29.  may  1 6oy, 

Autre  ûite  au  doclw-Paitie  de  Sully  le  premier  jain  1^09. 

AUJOURD'HUY  mercredy  premier  juillec  1609.  ^ardevanc  nous  François 
Maqrac,  feignear  de  la  Brofle ,  bailly  des  cerna  1  joftice  tt  iêigneurie  de  h 

principauté  fouvcraine  d  Hcnrichcniont  Se  BoisbcUe,  ks  plaids  ordinaires  tcnans  en 
l'auditoire  dudic  lieu ,  a  été  lû  &  public  de  mot  apcés  autres  le  contrat  de  donation 
&  (ubditution  cy-defllis  ,  en  la  prelënce  du  procureur  gênerai  de  Monleigncur  en 
cerrc  dite (ouvcrainctc ,  Se  du  conlc:ucmcnt  de  lui,  avons  ordonné  qu'il  fera  infîniic 
&  cnrcgilhc  es  regilkcs  des  uiiiuujtions  de  cette  dite  louvcraincté  ;  ce  requérant 
noble  homme  M.  Pierre  Evrard,  fecretairc  ordinaire  de  la  chambre  du  roy  ,  6<:  fài» 
faqt  les  affaires  générales  des  domaines  de  mondic  leigncur  le  duc  de  Sully  ,  fcigneur 
(buvcrain ,  porteur  dudit  contrat  &  procureur  de  mondic  feigneur  marquis  de  Kofny 
{on  fils,  donateur  &:  donataire,  &:  encore  de  haute  &  puifTante  dameRachd  dcCo- 
cbeâUectei  duchcllc  Se  dame  des  lieux  donaez,  qui  avec  ledit  (cigocor  donateur  a 
requis  afte  de  ladite  lefture  ,  publication  «inlînttation  &  cnrcgiflremenc  dudit  con- 
trat, pour  aiildits  fcigneurs  donateur  &:  donarane  à  nudité  dame ,  leur  pofteritc 
flexous  autres  c^u  U  appartiendra  ,  (crvir  ce  que  de  railoa ,  lequel  aâc  lui  avons, 
oftroyè  te  oftroyons.  Fait  &  donné  par  nous  bailly  faldit  •  affifté  de  M.  Samuel^ 
Chrilrophc  notre  lieutenant  en  ce  Iwiliiage  ,  les  an  Se  jour  que  deflius,  ainfi  figpiéy 
Maagat,  GiKAfD ,  Lv&AKD ,  Chollst  ,  Chuistophb  &  Bouju.  B 
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BOURNONVILLB 

DU  C  H  M  P  A  I  R I  £ 


Dl  fâbteâU  lin 
d'trgtnt  *rmt , 

lamftilt  & 
ronni  d  er  té 
qutite  f»urfb/t 


ALEXA14DRE  duc  de  BoortMOville  céda  œ  duché  à  AMBROISE-FRAN^ 
COIS  de  BournonviUc  fon  (econd  fils  par  contrat  du  8.  juillet  i6p.  confirme 
lat  lettres  patentes  du  mois  d'aouft  fuivant.  Ce  dernier  obtint  au  mois  de  Icptcm- 
itffa.  oe  nouvelles  lettres  pour  l'érection  du  duché  de  Boutnonville  en  Pairie 
i  U  chtrve  miâ»  HftM  J'fmrs  mtJUs  en  Isgnt  direiU ,  le  tioee  Je  Pùrie  JemewrerM  éttait, 
&  teki  Je  tkehéJêAûÛertii  faU.  Vtjez.  cj-devànt  P.  806.  &/mf.  9Ù  fma  rafmtits  lu. 
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NE  VERS. 

DUCHE-PAIRIE- 


'1 

ihti'gnmiêf 

JttM  €mm» 

ivt  lié  fttgtnt 
ftfé  tn  fâl ,  dr 
unefàftt  dtguiit 
lu  fur  II  t»»t 
fbdtgét  dt  )• 

é$àltt  4C«r. 


JULES  It/GuaiTm  cardinal,  acquît  par  contrat  du  ii.  juillet  16^9.  de  CHARLïS 
de  Gonzaguc  le  duché  de  Nivctoois  (  auquel  le  Donziois  avoic  été  incorporé) 
par  lettres  du  mois  de  février  ly^i.  rcgiftréei  le  »|.  du  mêmenMiS ,  &  obtint  de 
nonveUds  lettres  confirmatives  du  titre  de  duchc-Pairie  pour  le  Nivernais  &  le  Don- 
^ots  an  mois  d'oâobce  i<6o.  en  favcutdclui  ,de  (es  héritiers  fie  ayans  caufe.  U  mou< 
^  eut  avant  qa'dks  fiilTent  eniqplhvet ,  «mm  U^éiik  tj^mt  f.  4&<.  &  441* 
«è  §e$  Imra  fiât  nffmétt*. 

DURAS. 

D  u  C  H  É  P  A  I  R  I  E. 


Ecmtlé  A»  I. 

&  4.  iârgtnt  à 
U  h*ndt  d'éC(ut, 
M   i.  &  }.  à» 

fjunlu  m  te. 


T  A  terre  &  feigncuric  de  DURAS,  le  comte  de  Rozan5c  les  baronîcs  de  Ptt- 
I  viols  5:  de  Landerouct,  furent  érigées  en  duchc-PairiCt  en  iàveur  de  JACQUES* 
HENRY  marquis  de  Duras  par  lettKS  dumoisdemay  i66Z.  Mm^n'mpmtM 
tHtMfirées  é-  Ont  rte  r  Apport  ces  (j-ievaU  f.  716.  &  fiimmi€t,A  fi  tmmê  mjfi  h  gh 
aiM%w  de  la  mailon  de  D  U  K.F  ORT. 


HISTOIRE  <>ENEM.OCIQiJË  CT  CHaONCH. 

LE  LUDE> 

DUCHÉ-PAIRIE 


lfâ*»Jt  là 
trtix  engnih 


L A  ))arônie  DU  LUOB  ta  Anjou  aux  confins  do  Maine  à  lo.  licoés  de  Saumur, 
qui  avoic  été  érigée  en  comte  en  hvcur  ^e  JEAN  de  Daitlon  baron  du  I aiJc  " 
^ar  kittcs  du  roy  François  1,  donnc'cs  à  Pclou  au  mois  de  may  IJ45.  rceillrecs  ics 
"6.  aoud  &  5.  décembre  fuivanc,  fat  érigée  en  doché-Pairie  en  favear  (ThENKY 
•ée  DnUon*  eomce  du  Lude,  grand  maîtredc  l'artillerie  de  France,  chevalier  des  or- 
tires  da  roy,  prenriCT  gentilhomtne  de  fa  chambre,  &  de  ics  defcendaos  nulles  par  lettres 
donnccsà  Vcrfaillcs  au  mois  de  )iiillcc  par  Icfqucllcs  il  iut  ordonne x^ue les  appeU 
btioQS  qui  kioieotinccfjettccs  des  jugcincos  tendus  par  les  officiers  de  ce  duché  ic 
TaiTK  Ictoient  portées  «1  P^cment  de  Paris,  nret  ks  fines  ^ui  ftà/OtA  iÊmemmà  % 
tttte  éreHion.  Lâ  gtneibgie  â(  U  m^fm  de  DAILLON  ftrA  rjpftrtét  iau  kfiik  ib 
tettt  ht^.  tiufttre  dss  Grands  Mantes  de  rattilkcic  de  France. 


flECES  CONCERNAiSrr  LE  DUCHE'-PAÎIUË 

DU  LUDE. 

§rt£im  é»  smté  i»  L»de  en  àuché  ér  f»trie  dt  trs»cc. 
On  mois  à»  JuiUet  t^f . 

I CUIS ,  parla  gnee Dieu  »  roy  dé  FraAoe  te  «fe'V^tte,  \  Utt  piêex&  ^ 
_^  Se  à  venir ,  (alui.  Le  titre  de  duc  &  pair  de  France  étant  la  rccompcnfc  la 
plus  gloncule  dont  nous  puiflloDS  honotet  la  vertu  de  ceux  qui  par  leur  naiiTance 
«  pat  lents  aâioiss ,  fe  font  rendus  dîg^s  de  nom  eftimc  &  de  nos  bienfaits ,  nous 
accordons  d'auunt  plus  volontiers  cette  grâce  à  notre  ttés-cher&  bien-amc  coufin, 
Hcnty  de  Daillon,comte  du  Lude,  chevalier  de  nos  ordres,  lieutenant  gcncralconos 
aimées»  grand  maître  &  capitaine  gênerai  de  l'artillerie  de  France,  qu'outre  les 
lêcvioes  rccommandables  de  (es  ancêtres,  principalement      ^can  de  D.iillon ,  ca- 
pitaine d'une  compagnie  de  cent  hommes  d'armes ,  qui  mcnca  par  les  grands  fer- 
vices  qu'U  rendit  tous  le  ttguede  Charles  V.  les  emplois  conûderables  qu'il  eur  |^ 
dans  (et  artnco»  de  l'honneur  que  le  roy  lui  fit  de  luichoîHt  la  (beur  du  conncu-  " 
)dc  êa  GiiefcUa  poor  ieiniiiei  de  Gilles  de  Daiiloa  tao.  èis,  «gui  fiicfleda  à  ics  cbat- 
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gcs  ac  moimit  cfj  1443.  chnrgc  de  blelTurcs  qu'il  rc(,ut  en  rcpoullant  les  Anglois 
^  devant  la  ville  de  Dieppe  t  de  jeande  Daillon,  qui  ajouta  aux  TCitttS  6»a  pei«4t 
de  Itm  ayctil,  b  iagcâcavcc  laquelle  il  paciHa  plulieurs  provinces,  ayai^t  retenu  ou 
ternis  dans  l'obeKTance ,  celles  du  Perche,  du  Oauphii>é  ,  d'Anois  &  du  Rouiliilua 
dont  il  Alt  gouvcinci'.r, après  avoir  repus  lutlcroy  d'Atragon  la  ville  de  Perpigiui^ 
capitale  de  cette  dcctiietc  Ptovmcci  de  Jacques  deDaiUoo«qui  ayaoi  appcis  àaà» 
mander  des  années  Ibus  le  oonnèrable  de  Bourbon  dans  le  Milanois  devant  l'année 
1520.  afllcgca,  avec  celle  dont  il  fut  gcncral,&:  prit  Foiuarabic  ,  qu'il  dc'fcndit  de- 
puis  en  ayant  eu  le  gouvcrnctncot  contre  toutes  les  focces  d'Efpagne  pendant  un 
négt  de  quatorze  moiSt  dont  le  fiiavenîr  eft  auffi  gloriettri  oe  capitaine  fit  èlk  tntî* 
(on  dans  l'hiftoirc  d  Efp.ignc  même  que  dans  celle  de  France  ,qui  a  pris  le  (oift 
de  laiflcr  à  la  poilentc  1  exemple  de  Ces  grandes  aâions  qui  tînircnc  avdc  fa  vie 
par  les  bkflures  dont  il  fut  chargé  à  la  journée  de  Pavie}  de  Jean  de  Daillon  IIL 
ou  nom,  qui  foutini  la  gloire  de  l'-r,  p-f  pir  les  fcrviccs,  qui  n  "ayant  pû  fuccc* 
dcr  à  fon  gouvernement  du  D.Hiplmjc  .i  cauic  de  Ion  âge  mcnta  depuis  en 

0  celui  de  Guyenne;  de  Guy  de  Daillon  ,  gouverneur  du  Poitou,  qui  nptéi  avoir 
paciKé  cette  province,  détendit  fi  bcureulement  la  capirale  de  ion  gouvernement» 
qu'il  força  l'armée  de  la  ligue,  qui  l'afl'icgea  avec  trente  pièces  de  cano:-.  de  le  re« 
tuer  afix;iblie  par  les  fréquentes  (orties  des  alTiegez ,  dans  1  une  deiquclles  il  eut  ua 
frcie  blefl'ét  &  an  autre  nié  d'un  coup  de  canon,  à  la  memoitc  ddquels  la  ville 
de  Poiriers  à  contacté  dans  fon  i^ik  cathédrale  on  monument  de  fes  obligations 
&  de  la  teconnoiflancet  de  François  de  Daillon  à  la  fageile  &  aux  vertus  duquel 
onccnHa  le  gouvernement  de  feu  notre  trés-chct  oncle  le  duc  d'Orléans,  &  de 
Hiiinoleon  de  Daillon  fon  fib,  pere  de  notredit  eoufin  le  comte  du  Ltide,  qui  a 
encore  1  avantage  que  la  terre  de  ce  nom,  fv'  laquelle  nous  avons  refolu  d'ériger  en 
«hiché  ii  Patrie  de  France,  le  trouve  déjà  deilméc  à  cette  même  crcdion  des  l'aa 
1617.  fuivant  le  brevet  que  le  fèa  tof  d'immortelle  mémotre  notre  rrcs-hoiKué 

_  fcigneur  &  pere  en  auroit  fiir  rvpcd-rr  en  faveur  de  Krani^ois  de  Daillon  ,  comte 
du  Lude ,  capiraine  de  cent  hommes  û  armes  de  nos  ordonnances  &  heutcnant  gê- 
nerai au  gouvernement  de  nocte province  d'Auvergne, grand-peiede  notredit cott« 
lîn  le  comte  du  Lude ,  enlorte  que  s  étant  attiré  cet  honneur ,  non  moins  par  le  me» 
rite  de  Tes  ayculx  que  par  celui  de  les  lervices  ,  nous  avons  bien  voulu  confommec 
en  la  pcrionne  une  grâce  qui  lui  ell  acquife  par  des  titres  fi  jufles  &  lî  honorables 
à  la  famille}  c'eft  pour  ce  lujet  que  pour  donner  des  preuves  plus  publiques  de  l'en- 
ciete  (atis&ftîon  que  nous  avons  des  aflidns  Ôc  agréables  lervices  que  notiedîr  cott- 
(în  le  comte  du  Lu  i  -  a  rendus  pendant  quinze  ans  prés  de  notre  pcrionne  en  qua- 
lité de  premier  gentilhomme  de  autre  chambre,  ainU  que  de  ceux  qu'il  nous  a  depuis 
oontimic  avec  tant  de  xd|e  8e  de  valeur  dans  nos  années  tant  en  ladite  charge  de 
grand  maitre  &  capitaine  gênerai  de  raitilîcric  de  France  ,  qu'il  a  exercée  pen- 
dant Icpi  ans,  &  dans  laquellcil  a  dunuc  des  preuves  d'une  expérience  confonunée 
pour  tout  ce  qui  concetne  les  fondions  de  cet  important  cmploy ,  qu'en  celle  de 
lieutenant  gênerai  de  nos  armées,  dans  laquelle  il  nous  a  fcrvi  dcpèis  l'an  iC6<). 
fans  dilcontuiuaiion  en  toutes  les  occadons  de  guerre  qui  le  iunt  ptcicutécs ,  loïc 

*^  en  Allemagne ,  foit  dans  les  années  que  nous  avons  commandées  en  perfonne,  oik 
il  nous  a  donné  de  diverles  preuves  lignalées  de  fa  conduite  &  de  fa  valeur  ;  lef- 
quelles  nous  convient  d'autant  plus  a  ériger  ledit  comté  du  Lude  en  titte  deduché* 
Pairie  de  France ,  que  cette  terre  étant  d'un  grand  revenu  &  l'une  des  plus  nobles 
&  des  plus  anciennes  de  notre  royaume,  elle  cil  auflî  l'une  des  plus  capables  de  Ibiip 
tenir  l'éclat  dr  la  fplendenr  de  cette  dignité.  Pour  ces  caolb  de  autres  grandis  &  im- 
portantes conildcrations  à  ce  nous  mouvans  de  l'avis  de  notre  conicil  &  de  nottc 
propre  mouvement , grâce  Ipedale ,  pleine  puiflàncc  &  autorité  royale,  nous  avons 
par  ces  prclénies  lignées  de  notre  mtin,  cieé,  érigé  6c  âabti ,  ctéons ,  ér^eoos  8e 
et  billions  ladite  terre  &:  comté  du  Lude,  avec  fcs  nppattcnances  &  dépendances  en 
nom ,  titre  &.  dignité,  prérogatives  &  prééminences  de  duché-Pairie  de  France ,  pour 

S  en  jouir  ufer  par  notredit  gouIÎd  le  comte  du  Lude«  Tes  hoirs  &  delcendans  malca 
tant  que  la  ligne  nufculine  durera,  en  titres  de  ducs  &  Pairs  de  France ,  à  rch  fi 
femblables  honneurs ,  droits ,  prérogatives  &  prééminences  en  tous  endroits  ,  taits 
de  guerre,  de  jullice  Se  aflemblécs  de  noblede,  dont  les  autres  dues  &  Pairs  de 
France  jouideoi  fie  ufent ,  lequel  duché-Pairie  notredit  coulîn  le  comte  du  Lude ,  les 

.  hoirs  &  defcendans  maûcs  tiendront  à  une  (eule  foy  flc  hommage  de  nous  &  de 
nocte  couronne  f  dm  mmM  «9$e  mmê/âit  &  frmmmnm  ferment  de  fideSié m 
rme  r,  Z  ta 
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-MW,  Hm  &  Jiffùt/  de  Jbit  é^féràe  Prmie  ,  Cti  la^oene  qualité  fes  hoirs  K  foc-  ^ 


cclleiu  s  ducs  nous  rendront  i«:  a  nos  lucccllL-urs  rois ,  leurs  avcus  &  dénotttbremcns , 
comme  auUi  les  valliiux  &  tenanciers  ilcs  ticts  Se  hcntagcs  mouvans  dudit  duché  les 
Tecoonoîtronc  «lia  même  qualité,  Refera  la  juftice  d'icdtty  exercée  &  adminifttée 
fous  le  incmc  titre  de  duché  da  Lude  &  Pairie  de  France  avec  les  droits  Se  prcro- 

Kivcs  y  appartcQ jns ,  ious  le  reflotc  imoiéduc  de  nottc  cour  de  parlement  de  Pairs, 
I  qadle  isk  4  l'aveoir  {ujette  au  ceflort  de  nos  annet  ûeg»  m  qu'elle  <oic 
mouvante  que       nr     Se  de  notre -coWNXme  ,  &  non  d'autres  nos  châteaux  & 
<iomaine$,  delqucis  entant  que  bcfoin  nous  l'avons  defunic ,  démembrée  &  exempter, 
deluniflons,  démembrons  &  exemptons,  à  la  charge  que  défaillant  la  ligne  ma.cu- 
■linc  de  nottedit  couûn  &  de  Tes  hoics  malles  »  ladite  qualité  de  duc  6c  Paie  dcmcu- 
■Kl»  éteinte ,  (ans  que  par  le  moyen  de  ta  prcfente  éiêâioo  ni  des  ordonnances  de 
Moulins  &  de  Blois  des  années  1566.  &  1575»  ni  des  déclarations  des  mois  de  de- 
TBDbte  158}.  6e  noars  i^Sz.  Se  autres  ordonnances  ,  arrêts  ou  r^leaicns  faits  tut 
'l'éreftioll  des  dwdiez ,  marquifats  8r  comtez ,  l'on  puifTe  prétendte  la  réunion  dudh: 
duché  du  Ludc  à  la  couronne  ,  dt'fiiHant  la  lij^ne  mafculinc  ;  à  l'effet  dcquoy  ,  î,: 
|>ottr  ce  regard  iculemcnt  nous  avons  par  ces  mêmes  prefentes  dérogé  &  dérogeons 
-M^ies  ordonnances,  declamioas.tncts  le  fegteineas,(âns  laquelle  dérogation  no* 
'trcdit  cou fm  n'eût  voulu  5c  ne  vondroit  accepter  la  prcfente  crciliondu  duché-Pai- 
tie  de  France.  Si  donnons  en  mandemcoc  à  nos  amcz  &l  leaux  les  gens  tenans  notre 
cour  de  parlement  à  Paris,  chambre  de  nos  comptes  audic  lien  ,&  à  tous  nos  autrei 
judiders  &  officiers  qu'il  appartiendra  que  ces  prefentes  nos  lettres  d'éreélicn,  ils  ^fTeiit 
lire,  publier  &  enrcgidrei ,  &  de  tout  le  contenu  en  icelles  jouir  &  ulcr  notrcdit  coufin, 
ici  iuiits  Se  fuccedeurs  malles ,  leurs  vallaux  &  jufticiables ,  pleinement ,  paifîblemenc 
&  peffcraeUemeot  :  Car  tel  cil  ootte  plaiûr.  Nonobftaut  toutes  otdonnances  Se 
TCglemèas  à  tt  contraires ,  aufquelles  &  aux  déio^oiies  des  dérogatoires  y  conte* 
nucs,no(îs  avons  de  nos  mouvement  ,  puiHanœ  &  autotitcque  delTus ,  dérogé  & 
défogçons  pat  celditcs  ptdcntes  :  Et  aÂoque  00  foiccbolcfcime  &  Aablc  à  toujouts 
iiousavons  ftitmecne  nom  Icdicefilicesprelanes.iaufen  autres  chofes  nom  droit 


—  — S?"  '  — — —    '  —  —  .   — -  £- -       —  j"— -         -  —y  ï  w 

JMHàntx,  &t  à  côic,  vj^ ,  Daucm  ,  pout  rérediao  du  oonméaii  Lodeco  duché 
le  fiikie,  le  kâlié  do  gnod  ficel  de  dn  tene iic  bo  de  iaye  congé  9c  vene. 
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ROQUELAURE. 

D  U  C  H  ^-P  A  I  R  I  E- 


B 


BtmtUs»  I.  & 

^.i'stJiri  l.ntt 

i'mgtM  ^MttfitM- 

qutldure.éLU  l.&  \ 
d'drftntÀ  2  vtcbfi 
fépintei  de  gutum 
let  âtmuéti  & 
(lârinéet  ttd*.iir  4» 
tkif  tsKMtt  <Ajr« 
fjf  4*  tms  éttiltl 

d'iT,  ^uitft^tKtl- 

1*1 1  &  fuf  l*  ttut 
^n^iir  4U  ittnd'ttm 
qui  tfi  Jiwl^t. 

ANTOINE-GASTON  de  RoqoeUure  ,  mirquis  de  Biran  ,  maréchal  de 
France,  chevalier  des  ordres  du  roy  ,  obtint  au  mois  de  décembre  i68j,  de 
nouvelles  lettres  d'crcâion  de  la  terre  de  Roquelaure  eo  duché'- Pairie,  elles  n'onc 
point  ccé  eosegiUfarées  Ae  ont  ctc  rappottces  n-àevm  f,  904.  &  fièv.  L*  «tntâltne 
4ribiiMiroa  de  ILOQUELAUK£7Sr4  immh  iÊÊt  U  fiHt  Jk  um  b^t  ,  ch^/art 
de»  Mttêdiai»  de  FzaiM 


*AUBIGNY-RICHEMONT. 

DUCHÉ-PAIRIE. 


D  trgnt  t  i . 
f*f(tt  4'M*.vr. 


*m  fit  /têr. 
tilmn  &  MM 
ktidun  ttmf- 
née  i'sfgm  & 
degiicHlti  4Mt»ar 
de  l'éiuffHlflm 
l'edt  nfit£éi» 


D  \  UBiGNY  petite  ville  de  la  province  de  Betty  fut  la  rivière  de  Nyetc  ,appafte- 
j\  noit  anciennement  au  chapicrc  de  S.  ManindeToars.  Le  roy  Pbilippcs  Augt^t 
en  l'année  1180.  l'acnuic  par  cchaiigc  de  ce  chnpirre  auquel  il  donna  la  rcrrc  de  Rc- 
btechicn  prc's  Oricaiis.  Le  roy  Philippcs  le  Mel  doana  Aubigny  »  Louis  de  France» 
conte  d'Évreux  (on  ticcc ,  pour  &iré  paitie  de  (on  ^iMgp  par  letciesdu  lundv 
•nat  k  S.  Deays  1x9%*  confirmcct  aa  mois  d'avnl  1107.  Cene  wns  Betontai  à 
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la  couronne  quelque  temps  après  fi:  y  demeura  unie  jufqu'à  ce  que  le  roy  Jean  en 
difpofa  en  ij<o.  en  faveur  de  jcwn  duc  de  Berry  fon  troiliêmc  fils.  Ce  prince cranc  ^ 
mort  en  141^.  iasis  ciitâasmaflcs,  Aubigny  revint  encore  à  la  couronne.  Le  roy 
Charles  VII.  parles  lettres  patentes  du  iù.  mats  1413.  en  âcdon  à  Jean  Smart, 
Icigncur  de  Darnelay  &  de  Concrellault ,  connétable  des  Ecoflois  en  France  &  prince 
du  fang  d'Ecoflc  en  reconnoilTancc  des  grands  fet  vîces  qu'il  lui  avoir  rendus  dans 
(es  nierres>  avec  4000.  hommes  qu'il  lui  avoic  amenez  d  Hcollc  ,  pour  eu  jouir 
par  lui  &  (es  hoirs  mafles  detoendns  de  lui  en  droite  ligne  t  ils  lontpol&dé  jniqu'i 
î'cxtiniflion  de  la  Vn^ne  mafculinc ,  qui  arriva  en  l'annc'e  luji--  p-ït  le  dccés  lans 
cn&ns  mafles  de  Charles  Stuarc  »  duc  de  Kichcmoni  &  de  Lenox ,  grand  chambel- 
lan &  amiral  d'Ecofle.  Cette  terre  ^tant  retournée  pour  U  ttoificme  ibis  à  la  cooroa- 
nc,le  roy  Louis  XIV.  à  la  prière  de  Charles  II.  roydc  la  grande  Brcagnc  la  donna  co 
itf7J.  à  LOUISE-RENE'E  de  Pcnancocc  de  Kcrouallc  ,  duchcirc  de  Pûrtsmuuthi 
&  après  fa  mort  à  tel  des  ent'ans  tuturck  de  ce  roy  qu'il  lui  plairoit  de  nommer» 
pour  en  jou  r  par  lui  Se.  ics  ddoendios  mâks  en  droit:  ligne  à  con 'irion  que 
cette  terre  retourneroic  au  domaine  au  défiiut  de  malle  ca  ligne  dircâc  les 
lettres  patentes  de  ce  don  lurent  enregillrccs  au  parlement  de  Paris  le  14.  iviU.  ^ 
1674  &  en  la  chambre  des  comptes  le  itf.  mais  idS).  le  roy  d'Angleterre  ayant 
nomme'  pour  (iicceder  i  la  duchdTe  de  Poramouth,  Charles  de  Lenox  (on  fils  na- 
turel grand  maître  de  fon  écurie  &  chevalier  de  Tordre  de  la  janc  t  icr: ,  le  roy  Louis 
XIV.  érieea  U  terre  d'Âubigny  en  ducbc-Fairie  pour  la  duchclic  de  Porismoath» 
pendant  fi  vie.  Ce  aprér  fa  mort  poar  CHARLES  de  Lenox  dac  de  Ridiemone 
&:fcs  en^ns  &  defccnd.ms  mafles.  Les  lettres  de  c  trc  crc£tion  n'ont  point  c'tc  cn- 
tegillrcfes.  i^tjtx.  Us  pteces  qui /Htvmt ,  âpres  leJqMeUts  m  dmner»  U  gtntâltgit  de  P£. 
NANCOET  D£  KEROUALLE ,  &  ks  jefiàiim  tb  dnc  de  Richcmonr. 


PIECES  CONCERNANT  LE  DUCHE»-PAIRIE 

D  A  U  B  I  G  N  Y 


itttrtsfêteitctJknj  H^es  n  qaipvrtent  q»e  u  terre  ijMgvft^irtàniimmm 

a»  parUmmt  de  Paris, 

♦ 

Du  demi^dM  «ooft  S147. 

A Tous  ceux  qui  ces  pte(êntes  lettres  verront,  GnfUaiiine  Gormond ,  chevalier: 
Sçavoir  &i(bas  que  n'^u?  l'an  de  grâce  treize  cm':  r'iniriinre-frpr  le  v:n^i;ir-nr!!C- 
mejour  de  feptanbie,  vîmes  uxic  lettre  IccUéc  du  fcci  de  noccc  roy  >  tcnaai  la  tormc  D 
ijfât'caiàix. 

PHIUPPES ,  pa  r  h  ^race  de  Dieu ,  roy  de  France  :  A  tous  ceux  qui  ces  prefcnres 
lettres  verronc,  Sj:uc,  l  oininc  depuis  la  comté  d'Eflampcs ,  les  terres  de  Ciicn  & 
d'Aubigny  vinrent  en  partage  à  notre  tr6>cher  oncle  le  comte  d'Evrcux , jadis  com- 
me i  fils  <lu  roy  de  France ,  le  xeflort  d'iceoz  lien  te  appanenances  nouvans  8e  tenus 

de  nous  nucmcnt ,  ait  toujours  c'tc  fans  moyens  en  notre  parlement  de  Paris  :  Sça- 
voir  iaifons  que  c'eft  notre  volonté  &  intention  que  notre  itcs-chcte  (œur  la  com» 
telTe  d'Alençon  &  d'Eftampes,  au  nom  d'elle  Ce  de  feseofuisen  la  manière  accoutu- 
mée dcnuldîte,  reffortUTent  Icrd-t-  hnix  fans  moyen  à  roTrcdit  parlement.  Mandons  à 
tous  nos  juiijcicrs  &  iujets  que  iur  ce  ne  mettent  empêchement  au  contraire.  Damé  _ 
le  deuxième  jour  d'aûnft  l'an  de  grâce  treize  cens  quarante-fept  (ous  notre  nouveau 
fcel  ;  &  en  la  marque  que  dclTous  font  fignes,  Fac  k  roy>  •  la  idatioct  de  vont 
monficur  l'évcque  de  Parts ,  Capèlle. 

Et  nous  en  ce  ptefent  tianicript  avons  mis  le  fcel  de  U  pievofté  de  Paris*  l  aa  âc  le 
joucdefluHiii.  G.  ob  Claky.  CoUation  cft  6ice. 

Coltarionn^  à  (on  original  ^caat  au  trâbc  des  durtes ,  par  moy  cooioUer  ordt^ 

aaim 
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nairc  du  roy  en  fon  confdl  d'état,  procureur  gcncral  de  fa  msjcfl- ,  (Srtrffinierdsfr 
^  dites  chancs,  À  Pacis ccjoacd'hui  lo.jacvicc  i6i}.  Signe,  Dbhaalay. 

de  iwjéit      le  ry  Chtrles  VU.  «  Jeàn  Stiurt  cmsétâkU  dEcf^e^  Jg  U  tmc 

Du  ving^Iix  mars  quaatrze  cent  viogc-dcux. 

CHARLES,  par  la  grâce  de  Dieu,  roy  de  France.  Sçavoir  f.ilons  à  :ou$  prtf* 
(cns  &  à  venir,  que  nous  conûderans  &  ayans  parfaite  connoiflance  que  notre 
cher  &  amc  coufin  Jean  Sieovart  tdgneur  de  Damclic  &  de  Coocrefinlc,  floon&able 
de  rarrnc'c  ci  EcaHc  ,i  notre  prière  &  requefte  cft  venu  dudir  pav-  H'Fronc ,  &r  a  ame- 
né avec  liii  gi  andc  compagnie  de  gendarmes,  &  de  trait  en  intcnuori     mctcai.t  à  eiièc 
£  les  anciennes  alliances  des  vofwmcs  de  France  &  «fEoollè»  &  à  norrc  trcs  grand  be- 
soin, affaire  &  necefllté  nous  a  fervi  &:  feit  encore  chacun  jour  à  l'cncontre  des  An« 
glois  nos  anciens  ennemis ,  &  de  plufieurs  nos  rebelles  8c  ddobcUlaus ,  au  nombre 
defdits  gendarmes  &  de  trait  enfacomps^nie,  auquel  fetvice  en  démontrant  la  grao" 
de  amour    entière  afieâioD  qu'il  a  envers  nous  ,    ootie  ieigiieurie ,  il  a  du  tout  mis , 
employé  &  cxpofô  en  grande hean  8è  diligence,  Ittî  8e  cous  ceux  de  fa  compagnie  , 
l'cfpacedc  rrois  ans  ou  envi-.cn  au  b;Lr,  Je  i.  ju  ,,  dudit  royaume  &  de  notre  Icigncu- 
iic»eo  quoy  il  a  eu  &  pris  tcés  grande  peine  »  travaux  &  labeurs,  en  grand  péril  fie 
darigec  die  ia  petfenne,  tant  à  i'anniee    «fldnblécs  fiices  depuis  (à  venue  poar  refiftor 
cntreptifes  de  notiits  ennemis  &  rebelles,  qu'autrement  pour  leur  conccftcr,  ainli 
que  pluiicun  feis  l'a  par  e&t  demoncré,  &  mefmement  à  la  bataille  de  Baugé»  ca 
hquelle  il  le  meintinc  <c  gouverna  comme  vaillant  &  courageux  dievalier,  6e  nous 
_  fervit  tour  grandement,  libetaument  &  de  fi  grand  volonté'  Un  &:  (aJitc  compagnie, 
que  à  toujours  nous  en  devons  reputcr  eflre  tenus  à  lui  &  de  notre  pouvoir  le  re- 
connoltie  t  attendu  mefinement  que  par  lui  &  aoises*  moyennant  b  gtaee  in»* 
trc  Seigneur  donnée  a  crc  à  ladite  journée  viftoirr  contre  grande  partie  de  no-:  ;indcns 
ennemis  :  Et  pour  taiion  dclditcs  choies  lui  cullions  dcipicça  promis  baiiier  Se  af- 
fcoir  cetite  en  nocrcdlc  royaume  jufqu'à  la  valeur  de  deox  mille  livres  tournois  pac 
chacun  an  ,  afin  de  lui  aider  i  maintenir  fon  c'rar  honoraWeinen.r      a-iffi  ri  ce  qu'il 
fut  plus  enclin  de  demourer  à  notre  fcrvicc ,  à  roccanua  duqacl  li  a  dciauic  la  tcm« 
me  &:  les  enfâns  &  les  autres  patens  &  amis ,  &  abandonné  les  rentes ,  revenus  de 
poncfTions  dont  il  vivoit  grandement  &  notablement.  Defquelles  deux  mille  livres 
tournois  ne  lui  ayant  encore  pû  faire  délivrance,  d'autant  les  gtandes  charges  que 
avons  eu  &  avons  à  fupporcer  pour  le  fait  de  notre  guerre,  &  defirans  en  rccom- 
peniët  hii    ceux  qui  en  tel  befoin  le  necefliiié  nous  ont  fenri  À  fovcuc ,  fie  mê- 
mement  en  ancaoe  tecompen(adon  defcBtes  deox  mille  livres  de  leoceà  icdol  non» 
coufin  Jean  Stcuvart,  p  Diii  les  caufcs  &:  confiiîcrations  dcfTufdites,  quiàcenous  ont 
meu  fie  meuvent,  avons  par  l'avis  d'aucuns  de  notre  Ikng  fie  dclibecacion  de  notre 
gtaad  oodèil,  donné,  cédé ,  ttanfponé  fie  à  tonjoars  nds,  ddtiflK,  de  nom  cenaind 
(cience,  gtace  (pcciale  &  autoricc'  royale,  donnons,  cédons  &  tranfportons  à  toujours 
mais  perpétuellement  bc  à  les  hoirs  mâles  deiccndans  de  fon  corps  fit  de  ks  hoir» 
miles  en  droite  ligne,  la  ville ,  terre ,  chaflcl  U.  châffllcnie  d'Aob^ny  fut  Niete* 
avec  1c  fonds ,  tous  fonds,  fruits,  iiïues,  profits,  rentes,  revenus,  8e  aunes  émotu-> 
mens  quelconques  à  iocllc  appaitcnatvs ,  tant  en  cens  j  rentes  pccumaircs  fie  degcains, 
faonmcs    femmes  de  corps  de  quelque  condition  qu'ils  foient ,  eaux  ,  âang»,  moar* 
lins  ,  bois,  forêts ,  tcrrages,  pâturages,  dixmrs  ,  champarts,  bourdclagc,  tcrrrt,  ga- 
rennes ,  pâturages  fie  autres  droits  ,  profits  &:  cmolumcns  queloiaqucs ,  les  fiefs  ^ 
acrieEe'fie&,  afCe  toote  b  juftice  haute,  moyenne  fie  bafle,  mere  fit  mixte  >  impece« 
fie  gcnrraument  tous  autres  droits  fie  fdgneuries  qui  font  fit  peuvent  eftre  dies  appar- 
^  tcnauces  fie  dépendances  d'icellc,  fans  en  rien  tefiffver  ni  retenit  à  nous,  excepté 
les  foy  fie  hommage  lige,  refTotts  fie  (ouveraineté  :  pour  ladite  ville,  terre,  chaftcl  tc 
^àcdUsDie  d'Aubigny  «voie*  teoix  fie  pofTeder  dorefnavanc  pac  nooedic  coufin  Steu- 
varr  Se  iefdits  hoiis  miles  comne  die  efl: ,  &  pour  jouir  fie  niée  des  finies,  profits* 
rentes  &  revenus  &:  autres  droits  feigncuriaux  à  toujours  mais  perpcri:c!lcmcnt  com» 
inede  leur  propre  chofe.  Si  donnons  en  mandement  à  nos  atncz  fi^  féaux  ks  gens  te* 
nttis  file  qui  pour  le  temps  à  venir  tlendram  nocn  pedeoaent,  les  gens  de  nos  com« 
notre  trerotîer  gcaosal»  fie  à  sont  on  nCBcs  juSidai  oa  i  lents  Ucurenani  4k 
l\  A  II 
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à  cbaean  d'eux,  û  comme  à  loi  appaKiead«f  que  oc^cdic  coulîn  Jean  Steavact  St  jj^ 
'^  (èfditstiointifleac,  fmiflVeAc    MTenc  jdiiir  A  afer  pteibcment  «  paîfiUenienc  dè 

notre  prcfcnte  grâce,  don,ce(non  8£  tranfport,  ûns  lui  faire  ou  donner,  ou  fouftrtc 
dire  htic  ou  donné  lors  ou  .pour  le  temps  à,  veDir>  aucun  dcltoutbicr  ou  empcche- 
'mène  «i  contraite  t  Car  aUifi  nous  plaic>il  toc  fiit»  ntsnâbAanc^uekiaixiiie  -ordoo-* 
nancc  de  non  aliéner  notre  domaine,  laquelle  quant  à  ce  ne  voulons  foriir  aucun 
<cAa  &  quelconque  autre.  Et  promcttoos  à  nocredit  couitn  fie  icldics  hoirs  mâles 
.>garantir  ce  deffendre  envers  <ous  &  contre  tous  le  don  6c  nftroy  donc  defins  cft 
lai:  mention,  en  impnïanr  fur  ce  l:!cacc  perpétuel  i  notre  procureur  gênerai  8c  à 
-tous  autres-  Et  ahii  que  ce  loïc  ici  me  chofc  te  ftabic  à  toujours  >  nous  avoas  fait 
mettre  nette  fcel  à  ces  prcfcntes,  (auf  en  ancce^ofe  aolfe  dcoit  éc  l'autrui  en  tout. 
Donné  à  Bourges  le  vingt-lixiéme  jour  de  mars  mil  quatre  cent  vingt-deux  ,  <5c  de 
•notre  rcgne  le  premier.  Ainll  (igné,  Par  le  roy  en  fon  confeil>  auquel  monficur  le 
doc  d'Alcnçon ,  le  comte  d'Aumale,  mclTire  Bernard  d'Annagoae,  le  [u  u dul  de  la 
î^ayecie ,  le  Maine  des  atbaléctiflcs,  le  Prev6c  de  Paris,  te  fiie  de  Micandol»  Guil« 
'lanme  d' Araugoar  &  antres  plofiews  écotenr.  Y.  VnUBKiSMS.  g 

t)ftditâ  m  umtf*  (•mfottrum  iomim  najlri  régis  de  mmiâti  o^fil  fiâê ,  d" 
wi0r4U  Bkr§  mrUÊmm  hujiu  tmftris  ,fil.  «j.  ^  Jkàma  wui^  ^rUb  mmDm.  I4ai* 

Et  an  dos  d'iedie  écoic  £crïc«  Ztdê  é'jMiÊt»  KS^nià  hftdmm  tej>is  femM* 
•mâMeJiduéimDÊmmi^zS.  Bovba. 

Emait  des-ngiftfcs  des  «atdooninocs  «oyawt  i^gpftiCB  ca  fadcncftt.  Signé*  Dm 


■4,mrt$  ik  iNt  fiit  fur  k  roy  Ituis  XIV.  de  h  trrrr  r~    hr^furie  ttÀiAiffiy  à  Melâé$$b^ 
4U  l'ertjm^Mh ,  à"  «i''^^ /*  f>*<frf    mcnlum  Udmit  Sùbmwd, 

C 

En  décembre  sf7^ 

IOUIS ,  pnr  la  grâce  de  Dîen ,  roy  de  France  &  de  Kavint:  A  toas  preftns  de 
__^à  venir,  fa  lut.  La  terre  d'Aubigny  lur  Nierre  dans  notre  province  de  Bcrry> 
-ayant  cic  donnée  des  l'année  1412,  par  le  roy  Charles  VU.  l'un  de  nos  prcdeceT- 
leurs»  à  Jean  StuaiC»  comme  une  marque  des  grands  fie  coofiderables  fcrvices  qu'if 
«voitcaiidttsdanslaDiccteaunïyAeàUcoiiroone,  fie  cette  doaacioa  ayant  été  aoxxn* 
lignée  de  la  condition  que  ladite  tette  d*Aubigny  paileroit  de  mtte  en  mSle  ï  tous 
•  les  dcfcendans  dudit  Jean  S;.:,ut,  a- rcvctfion  à  notre  couronne  lorfquc  la  bran- 
~<iie  maicuUne  qui  Iccoic  venue  de  lui  >  fcroit  éteinn  t  ce  cas  potcé  par  leQiccs  let- 
tres de  donariofl,  eft  arrivé  l'année  dertriere  par  h  mort  de  notre  coofin  le  duc  de 
Richcmond ,  dernier  de  !a  ligne  mafculinc  dudit  Jean  Stuatt.  Mais  parceque  cette 
tcrte  ayant  été  durant  tant  d'années  dans  une  maiioa  qui  avoir  l'honneur  d'appât* 
«enir  de  fi  ptéi  4  notre  ttiS'cber  6e  trâ-amé  fteie  le  rof  de  la  Giande  Bretagne ,  1^  p 
•dit  rov  nous  auroit  fcit  témoigner  qu'il  fcroit  bicn-aifc  qu'à  cette  confideration  nous 
voululiions  bien  la  faite  paflèt  à  une  pcrfonnc  qu'il  afFeâionneroit,  fie  rentrer  après 
elle  dans  une  tnaifon  qni  fâit  encore  unie  par  le  Tang  à  la  Tienne.  Qu'à  ce  fu'iet  il 
nous  auroit  fair  requérir  que  nou';  vn  ^uftloiT;  bi-ri  accorder  nos  lettres  de  dona- 
tion de  ladite  terre  d'Aubigny  fur  Nicrrc,  a  ia  dame  Louife-Rcnée  de  Kerouallc, 
duchefle  de  Pottin  ikI.  pour  paflBw  ^tcs  (a  mort  à  tel  des  enfiins  naturels  de  no- 
tre frerc  le  roy  de  la  Grande  Breu^ne  qu'il  voudra  nommer ,  fnns  Ic^  mîmes  clau* 
ïcs  Ce  conditions  que  la  même  terre  hit  ptemiercment  donnée  par  Ciurlcs  VII.  en 
1422.  au  fuldit  Jean  Stuart ,  &  que  kdite  terre  étant  palTée  i  Ml  £Il  naturel  du* 
'dit  roy  de  la  Grande  Bretagne  qu'il  aura  voulu  nommer,  elle  demeure  audit  fils  na^- 
tnrel  &  i  lés  defcendans  de  mâle  en  mile,  avec  droit  de  reverfion  à  notre  couronne 
au  defFaut  d^enfans  mâles ,  &  par  l'extinâiuii  de  la  ligne  mafculine  qui  fetoit  (ot-  ]| 
fie  de  loi.  Comme  nous  embralTtNis  avec  plaiiît  ies  occafions  qui  le  prefentenc  de 
"donner  à  notredit  frère  le  roy  de  la  Grande  Bretagne  des  marques  de  notre  amitié 
&  de  l'cxtrcme  coniîderacion  que  nous  avons  pcyjr .  c  il  dc'llrc  ,  Ce  que  nous  avons 
aum  bien  i^céablc  qu'une  tctic  qui  éceit  dcmcuccc  diuaoc  tant  d'années  dans  uoit 
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iBMifen  û  inuftrc,  retourne  en  quelque  force  k  Ibn  «riglae ,  en  paflanc  unjoôcàh- 

trr  les  mains  d'un  fils  naturel  de  notrcdit  frcrc,  nous  avons  bien  voulu  difpofcr  dfc 
ladice  terre  d'Âubigny  en  la  manière  que  nous  en  avons  ctc  requis  par  noirôiit  freré 
le  roy  de  la  grande  Bretagne.  A  ces  ctufs*  (çavoir  fàifbns  que  de  notre  grâce  (pe* 
cialc,  pleine  poiffatice  &  autorité  rovilr,  r.nw.  avons  à  ladircdamc  Je  Ketouallc  du» 
cheflè  de  Portfmouth,  &  après  elle  a  ccmi  dti,  uls  naturels  de  notrcdit  frcre  le  Toy 
«le  la  Grande  Bretagne  qu'il  nomnKra  j  &c  aux  defccndans  miles  en  Ugoc^ireâe  du- 
Yiit  fils  naturel ,  donne',  ced^,  tranfporté  &  dcbiflc ,  donnons ,  cédons ,  tranÀ>orton)C 
&  déUilTons  par  ces  prefenies  flgnees  de  notre  main ,  le  fonds  fie  propriété  de  la- 
xJite  terre  d'Aubigny,  avec  tous  &.  chacuns  (es  droits ,  appartenances  Se  dépendances» 
popr  en  jouir  &  ufer  pat  ladite  duchefle*  &  après  fiiadéoés  icduidclb  blsnarareU 
dodic  roy  de  la  Grande  Bretagne  qu'il  nommera ,  9c  kt  defcendan)  miles  en  droitè 
ligne  duJit  fils  naturel ,  comme  tic  leur  propre  chofc  &:  lova!  acquêt ,  toutainfi  que 
nous  ferions»  fans  aucune  cbofc  en  retenir  ni,  rdeivct  à  nous  &  à  nos  fu«cefieots  rois» 
que  les  Iby  A:  hommage,  iclfixt  8e  fouvenineté  t  à  oondîtion  touteibis  que  lad.  ttrcé 
d'Aubigny  avec  fcs  appjrcctunccs  &  dépendances,  retournera  à  notrcdit  domaine  aill 
-  victtaut  de  màlcs  co  «irottc  liene  du  fîls  naturel  qui  aura  ctc  nommé  par  le  Tuldic 
^  Toy  de  la  Grande  Bretagne.  K  donnons  en  mandement  à  nos  am^  &feux  ies^gens 
tcnana  notre  conr  .i-  parlement  5r  chambre  de  nos  comptes  à  Paris,  que  ces  prefcnTCS 
lentes  de  don  Us  ayent  à  cnicgUliccc ,  &  du  contenu  en  icelles  ^ire  jouir  &  ufer  plei- 
nement, paifiblcmcnt  Se  à  toujours,  ladite  dame  Louife- Renée  de  Keroualle  du- 
chelle  de  Portfmoiith ,  après  elle  le  fils  naturel  que  ledit  roy  de  la  Grande  Bretagne 
nommera.  Se  les  dckendans  malcs  en  droite  ligne  dudit  fils  naturel,  celTanc  &  ui> 
Uat  ccfTer  tous  troubles  Se  cn  pcchemens  au  contraire  :  Car  tel  cft  notre  pWtifir.  Et 
«fin  que  ce  foit  chofe  ferme  Se  ilable  à  toujours  >  nous  avons  fait  mettre  nom  fcel 
A  ccT^es  prefentcs  ,  lauf  en  autre  diofe  notre  droit ,  Se  l'autroi  eh  tontes.  Donné 
à  Saint  Germain  en  Laye  au  mois  de  décembre  l'an  de  grâce  mil  C\x  cens  foixante- 
treizc,&:  deooucrc;«)clcttcnte<uniéme.  Sigac,  LOUIS.  £t  fut  IcicpU*  Pat  le  toy, 
AftMAutD.      ,  D*AiTCRS.  Et  fcelt^  en  cire  verte  en  lacs  de  foyc  ronge  8e  verte. 

Rttifiré  M  fgrltmem  dt  Pans  le  quatorze  Mvrtl  ml  fix  cens  feiX4att-fim$riu  ,  ^  e»  k 
^  tiwirif  du  muflts  k  vutgt-fix  mtrs  mil fix  cens  qiutrt-vmgt-trou. 

tettrét  MtKtes  qui  «rimina  que  ht  tfftUititns  des  jugemens  &  wimnakts  tU$  pgfit  jfe 
4ê  méeUime  tCAiAignj  Jcrint  rcl.'-.'.-  rs  diflirMemmt      f'-n^  mrjtnî  <•  tÉrlaHM   ■  ■ 
ét  fmrù»3e  mime  ^ue  ks  apfciltitens       J'-urtes  du  rtjatmc, 

t>a  mois  de  fèvtîec  i68j. 

LOUIS,  ta  grâce  de  Dieu,  roy  de  France  &  de  Navarre  ,  A  tous  prcfen» 
&  à  venir,  Salut.  Notre  ttés-chcrc  bien-amée  coulinc  Louife-Renée de  Pe- 
nancoet  de  KcrouaUc,  dudicfic  de  Pottiraouth,  nous  a  fiiit  remontrer  que  Philippe 
h  de  Valois,  dheureule  mémoire,  par  (es  lettres  patentes  <lc  lannce  1347-  ayant  or- 
donne  en  faveur  du  comte  d'Evreux ,  fcigneut  de  la  ictte  Si.  dttftcHenic  d'Aubigny 
en  Betry ,  que  lajullicc  de  ladite  chaftellenie  reffortît  nnirinent  8e  lnuttédlaiemenc 
co  notre  cour  de  parlement  de  Paris ,  les  fcigncurs  de  ladite  terre  &  leurs  officiers  onC 
toujours  jouï  de  ce  droit,  tc  ledcclaierent  dans  le  ptooés-vetfaal  de  U  rédaction  dé 
la  coutume  de  Lotis  ;  8c  comtne  nous  avons  donné  ladke  terre  à  Texpotante,  de 
«prés  elle  à  celui  des  enfans  naturels  mâles  de  notre  trcs-cher  &  trés-amc'  frère  lé 
loy  d'Angleterre  qu'il  nommeroic  &  à  fcs  dcfccndans  en  ligne  direftc  de  légitime 
nxariagc  ,  à  la  charge  de  reverfion  à  notre  couronne,  l'cxpcxanie  nous  a  trés-hum- 
blemcnt  fait  fupplicr  de  lui  accorder  nos  lettres  de  confirmation  de  celles  de  l'année 
1347  fut  ce  ncccllaites  -,  à  quoy  inclinant  favoiablement  à  la  prictc  dudit  roy  d' An- 
gleterre, de  notre  grâce  fpeciale  ,  pleine  puifBnce  &  aumititë  royale  ,  nous  avons 
Ta  ii  c  conccffion  confirme  &  approuvé,  confirmons  &  approuvons  par  ces  prefentcs, 
t  ijgnccs  de  notre  main,  &  fuivant  icelles  voulons  8c  nous  plaift  que  les  appellations 
des  jugemens  8e  ordonnances  des  juges  de  ladite  chaftcUenie  d'Aubigny  foient  relevées 
diftmScment  &:  fans  moven  en  notredite  cour  de  Parlement  ,  ainli  qu'elles  ont  ac- 
coutume, &  de  même  que  les  appellations  des  Paincs  de  notre  toyautne  ,  à  l'exccii» 
Ifon  des  cas  leyaitx  feolmcaoïic  li  icoonoiffimct  éft  létev^à  tiwjugei  diibftU» 
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liage  éc  BouifCSi  iitogeua  pour  ccc  eftc  encant<)ue  befoin  à  l'édic  des  prcfidÎMx 

de  ranrîf'r  U^t,  5C  toutes  aurr^  chofe  à  ce  contraire;  Si  ordcnnnir,  &  mandons  ^ 
à  nos  amcz  <5c  fcaux  conkillecs  xciiaiis  notic  CJur  lic  pailcincnt  ucPaiis,  cjuc  du 
xontenu  en  ces  prelemes  ils  hCkat  jouir  Texpolante  U  m  faccefleuwcn  ladite  terre 
te  chadellenie  d' Aubigpy ,  ;plcinemeac,  pailibîcmenc  Se  pcrpctueltesient ,  cclTant  Ac 
faifant  ceflër  tous  troubles  &  empcchemem  à  ce  cotitraircs:  Car  tel  eft  notre  plaifîr. 
Et  afin  que  ce  foitchofc  ferme  <5c  ttabic  à  toujours,  cous  avons  fan  mettre  notre 
icel  i  ces  ptdêate$  ,  ivit  ca  autte  choie  notre  droit  Se  l'auoruy  en  tout.  Donné  à 
Veifidlks  au  mois  die  ftvdci  de  giace  i^sj.  &  de  norae  règne  le  quantttiâneii 
Signé,  LOUIS.  ît  fur  le  reply  par  le tay,  Colbert. 

X.B  TxxLiuu  Fouc  coofinnacion  de  redore   Signé»  Colbbut. 

Segi(lre\  nty  le  Prctttrittr  gttierAÎ  in  rty ,  four  jouir  fur  Timtr.nnî^  fr-  ';ûin(^  jytm 
taufes  de  leur  ^et  ar  ctnitm^  <^  ttrt  exemté  /iitn  /i  ferme  qt  itHtnr  ,  Jutvmt  I  tneft  ^ 

VEU  par  La  cour  les  lettres  patentes  du  roy  données  à  Verfaillcs  au  mois  d6 
lévrier  dernier.  Signé,  LOUIS.  Et  fur  le  reply  par  le  roy  >  Colbekt.  Ec 
.fccliccs  co  lacs  de  foyc  du  grand  fceau  de  cire  verte  ,  obrenucs  par  dame  Louifc-Re- 
nécdc  l'ciiaiKoct  de  Kcrouallc  ,  duchcflcdc  Pocismouch  ,  dame  d  Aubigny  i  par  k(- 

2uelles  &  pour  les  caufcs  y  contenues  kdit  fcigneur  roy  auroit  confirme  la  concef- 
on  de  jumoecn  rcfibrc  de  l'année  1347.  Veut  U  lui  plaiil  que  les  «ppeUaiioM 
des  jugemeos  8e  otdonminces  des  juges  dudic  Aubigny  forrcnr  K  relèvent  dircfte* 
ment  8£  ïans  moyen  en  la  cout  ,  de  même  -que  les  oppetlstions  des  Pairies  du  Q 
xoyaume-,  à  l'exception  dc$  cas  royaux  feulcnvcnt  leletvcz  au  bailliage  de  Bourges, 
Be  ainfi  que  plus  au  long  le  «omtiennent  tcfdkes  lettres  \  la  cour  adreflances.  V«a  auflS 
copie  coUationn^e  par  le  procureur  gci;cral  du  roy.  de  lad.  conccfliondc  1347.  Requête 
de  i'impcttaoce  â  fm  d'enrcgiflirement  detdtres  lettres ,  lignà»  Ma»pom  procuroir: 
CoBcInfioas  du  procureur  geoerat  du  rof.  Et  toatconfioerè ,  ladice  ctxir  a  otdooirf 
&  ordonne  que  Icfdttcs  lettres  feront  regidrées  au  greffe ,  pour  cttc  exécutées  8c 
jouir  par  l'impcrrante ,  Tes  hoirs  ,  lucccfTcuts  U  ayans  caule  de  l'ctiet  &  contenu 
cnicnltt',  lêlon  leur  forme  &  Kncoi*  F«iC  en  parlement  le  i|.aTiil  ttft},  Sigioé^ 
Iac^Isbsi  ColUtieoiié»  DoMy« 

tMrtt  iér^iùn  de  h  terre  i  ÀMhigny  tr.  Ji^hZ-Tii/tt ,  tft  fivtur  àt  nuiamUiKA^ 
de  tmsmmh ,  <^  de  Ai.  te  duc  de  Rubemm  fm  fiis. 


Dooaéa  au  tnoU  de  jaaTïec  i#t4> 


LOUIS  par  b  mce  de  Dieu,  roy  de  France     de  Havane  t  A  cous  «elêds 
&  à  venir  »  Saut.  La  terre  d' Aubigny  fur  Niere  en  notre  province  de  Beiry  *  ~ 
|ui  avoir  Aé  dônnéeeo  Pannéc  1411.  par  le  roy  Charles  VII.  à  Jeaa  Siujrcàcaufe 
es  grands  il  rccommandables  fcrvices  qu'il  lui  avoir  rendus  dans  la  guerre  «  avec  la 
Goodition  de  tevcrlion  à  la  couronne  >  au  dc&ut  d'hoirs  mâles  dudit  Jean  Stuact» 
étant  retourne  à  notre  couronne  en  l'ann^  1^72.  par  la  mort  de  notre  coulin'la 
(1,10  i^r  Richcmont,  nous  aurions  à  la  confîderation  de  noTe  trcs-thcr  &  trcVamé 
fiere  k  roy  de  la  grande  Bretagne  par  nos  lettres  patentes  du  mois  de  décembre  i67<. 
aoeordé  &  6ic  don  â  la  dame  Lottife*Rénée  de  Pdianooet  de  Keroualle .  ducheâ 
de  Portsnwjuth  du  fond  &  propriété  de  ladite  terre  d" .Aubigny  ax'cc  tous  &  chacuns 
Tes  droits ,  appartenances  &  dépendances  >  pour  en  jouir  par  ladite  dame  duchefic  • 
de  Potismouth ,  &  après  fon  wdkt  par  celui  des  enfàns  naturels  dudit  roy  de  la  ^ 
gtande  Bretagne  qu'il  nommcroit,  &  par  les  enfans  mâles  en  droite  ligne  dudit  fîls 
naturel,  à  coudicioii  qnc  l^duc  terre  ,  appartenances  &  dépendances  rerourncra  i  . 
notre  domaine  ,  au  icùut  de  mâles  en  droire  ligne  dudit  (ils  naturel.  Et  d'an* 
tant  que  nouî  cherchons  nvcr  p'.;i;(ir  Icï  occiiiou^,  Je  d  :-:-.ncr  à  notredit  frère  le  rov 
de  la  glande  i^rccagnc  des  marques  de  notre  amitié  &:  de  la  conOderation  que  nous 

avons  pour  ce  quil defiie  >  nous  avons  crft  qu'apcâ  k  daix^s'U  a  £ttc  du^^ruice 
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^  Charles  de  Lcaox,  duc  de  Richemonc  l'on  fils  nacurcl,  grand  maure  de  Ion  ccuric^ 
&  (hcv'alicr  de  l'ordre  de  1«  jactecilere ,  poi«r  Tucecder  'ea  tadtié  terre  à  ladite  danie 
ducheJlè  de  Poctsmouch  »  nous  ne  pourrions  lui  donnée  une  marque  plus  (callbic  6t 
la  continuacion  de  notre  amitié  qu  en  joignant  i  ladite  terre  un  titre  convenable  à 
Ja  naiflan^ic  illuflrc  dudit  llcur  dtic  de  Richcmont  ,  &  qui  honore  eh  iticme  temps 
T^lie  de  la  dame  ducbe0ë  de  Poctsmouch  ,  donc  les  percs  &  ayeuls  ont  coujoutt 
tenu  vn  rai^  «oofideiable  eo  ftotie  province  de  Btetagne  par  leur  nai^ce&  leurs 
iervices  dans  nos  armt'cs ,  &  par  les  alliances  qu'ils  ont  eu  avec  les  plus  anciennes 
familles»  &  coolidcrant  d'ailleurs  le  revenu  6c  la  grande  éteaduâ  de  ladite  terre  qài 
cdnlîfteen  la  yille  d*Ad>igny,  dedx  cUteaoz  eoimdenà^iés  &  ptofieuts  {ttrol/lcsft: 
fiefs  dans  l'e'tcnduc  de  huit  lieues  ,  avec  la  jnfticc  rcllbrtinanc  nucment  en  notre 
cour  de  parlement  de  Paris ,  mauriie  des  eaux  u  forées,  foires  &  maichez  ,  cnlocce 
que  ladite  terre  pieut  foutcnir  avantagffliËaienk  le  'mm  à  titre  de  dachré-Pairte  dd 
Fr:5nrc  A  CCS  caufcs  5c  autres  i  ce  nous  mouvans  ,  noas  avonî  l.i  ^ite  ville,  terre, 

_  thaiicUcnic  <Jc  cballcau  d'Aubigny,  fiefs  &  terres  en  dc'pcndans ,  joint, uni  6v  an* 
nexéi  joignons,  uniflbns  &  annexons,  cnrant  que  de  bcfoin ,  par  ces  prcfentcs  lîgncei 
de  ndtre  main  ,  pour  n'être  à  l'avenir  qu'un  corps  8c  territoiiCs  &  le  tout  enlcmblc 
crée ,  érigé  &  établi ,  &  de  «ocre  propre  mouvement ,  cerntine  fcience  >  pleine  puil^ 
iance  le  autotiti  royale  créons,  crions  &  c'nht/I  ms  en  titre,  nom  ,  diijnité, pré- 
rogatives Ce  prééminences  de  ducbc>Paitie  de  fraoce,  pour  en  jouir  &  ulcr  par  ia* 
dite  dame  LoâifiD^M^  de  Feotnooet  de  Keioualte,  dutheflê  de  Pommooth  fktt- 
dant  fa  vie,  &  aprc's  fon  decc's  pjr  leJir  (leur  duc  de  Richemonc  ,  ^.r  les  cnfai^s  K 
deficendans mâles  dudit  (îeur  duc  de  Richemonc,  en  nom,  titre  bc  digniic  de  ducs 
d'Aufaieny  &  Pairs  de  France,  en  tous  aâes,  lieux  bc  endtoin  fie  tout  ainfi  que  les 
autres  ducs  8:  Pairs  jouiflcnt  &  ufcnt  des  droits  de  Pairie,  tant  en  juflicc  ,  (cancc, 
&  jurirdiâîon,qualiteE,  dct>lcs,  honneurs,  aucoritcz,  préc(^a(ivc&  &  précmineiiccs 
appaimians  ft  dignicéde  duc  8e  Pair  de  France,  &  dont  les  ducs  &  Pairs  de  nott« 
royaume  ont  cy-devant  accoutumé  de  jôuit  Se  ulCr  ,  jouillent  &r  ufcnr  prefcnti 

^  lequel  duché  ladite  dame  duchefle  de  Portsmouih  &  ledit  (leur  duc  de  KiLticmonc 
fie  fes  enfàns  mâles  tiendront  d  foy&  hommage  de  nousfie  de  notre  couronne.  Vou* 
Ions  fie  nous  piaift  qoecoutes  caidès  fie  difteiends  concernant  ledit  droit  de  Pairie 
fie  dépenAuiees  d'icdie  reflbccillinc  nnëment  fie  en  prendcfe  tnAance  en  notre  cour 
des  Pairs  ctab'  .L  j  T  ins ,  ainfi  que  les  caiifcs  des  autres  Pairs  de  France  ,  fans  qu'au- 
cunes de  nos  cours  en  puUlcnt  prétendre  junididtion  ni  connoiilance ,  fi:  que  les 
«ppêlbRions  dettnites  les  canfestanc  civiles  que  crimtnëlks  dodit  ducbé  i«ffortiÂbifc 
aulîi  nucment  &  direLVcmcnt  en  notreditc  cour  de  parlement ,  fins  toutcsfois  prcju- 
dicier  aux  cas  royaux  &  à  ceux  doue  la  junfdiâion  ciï  attribuée  aux  ficges  prclidiau]!» 
Icfqueis  dememccont  en  leur  entier.  Et  arrivant  déBut  d'hoirs  mâles  dudltCeutf  due 
de  Richemont  en  ligre  direélc,  la  dignité  de  duché  fie  Pairie  demnirern  crnnrr  S: 

*l  fupprimée,  fie  Ladite  terre  a  Aubigny  réunie  à  notre  domaine,  contunucincnt  au(- 
dites  lettres  du  nds  de  décembre  mil  fix  cent  iotxante  fie  ndte.  Si  donnons  eu 
mandement  à  nos  amc2  &  féaux  conleillcts  les  ge»*  tooans  nos  cours  de  parlement 
fie  chambre  des  comptes  à  Paris,  fie  à  tous  atitrcs  nos  jnfticicrs  fie  officiers  qu'il  ap*> 
partiendraqueces  prefcntcs  nos  lettres  dcrcélionfc  tfrablilleinent  ilsayent  à  6irelir^ 

Sttbliee  fie  tcgiïlrer,  &  do  çomenu  en  icelles  Élire  jouir  fie  ulicc  ladite  dame  duchcfld 
e  Pocnmouih ,  fie  après  fea  décès  ledit feur  doc  de  Ricbemont  fie  fescnâns  fie«leF> 
ccndans  mal'.-s  pleinement,  paifiblement  Hc  pcrpctuellcmenr , cefTant  &  faifant  ccflcc 
tous  troubles  fie  cmpcchcmciv ,  nonoblbnc  tous  cdits  ,  ordonnances,  reglcmctu  fie 
coatomcfâeeconccaires,  anftpelj  pum  u.  Tcgard  feulement  8e  (ans  cirer  i  confie* 
qucncc  notis  avons  de'rogc  &:  dérogeons  par  Lcfac'  ^  ptcfentes:  Car  tel  efl  notre plaifir. 
£t  afin  que  ce  foit  choie  ferme  &  ftablc-a  toujours  nous  avons  fait  mettre  notre  fccl 
à  cefdltes  prefences.  Donné  è  Vectailles  au  mois  de  janvier  l'an  de  grâce  mil  (Ix  cent 
t  quatrcvingt  quatre  de  norrc  règne  le  quarante-unième.  Sfgioé,  LOULS.  £(  fiit 
k  icply ,  pat  k  loy ,  Colubj^x.  Vif*i  l^  Tbluer. 


tG  E  N  E  A  L  O  G  I  E 

DE  PEN AN  COET 

©E  KEROUALLÈ 


LA  "ttuifift  de^fiM  AtTt2t>'BT  tn  ftttiigne  ponoic  autrdbis  le  nom 
de  PEKîlOAT.  Elle  cfl  établie  dans  l'évcchc  de  Lcon ,  dont  cUc  cft 
une  des  quauc  prcnùercs  >  fuivaoc  ce  proverbe  connu  dans  la  province  ;  Ah' 
tiqmié  Jermkêtt ,  Ftf&M»  d»  CMu/»  Mkk^t  de  Ximm,  &  CAéwtme  Je  ma^mmiee. 
Les  premiers  degreza'ftYWC-P»  p«n  ccm^t  iuiu  ttCB  n^paneraM  la  6-  A 
ijacioa  que  depuis  . 


n  CNF  deïeàhoil,  viv«lc ça danx cens  iiHÀo>v^ 
Femme,  SUZANNS  de         fiiC  tue» 

f 

FRANÇOIS  de  Pcnhoai ,  vivoit  le  la  may  1 530. 
Femme,  JEANNE  de  Peruncoct>  dame  de  Kcrouallc,  fille  unique  &  héri- 
tière de  r//mrti»dePcnancoct,fcigncur  de  Kcrouallc,  ÔC  à:jÀthffi  de  KcfOuUs,  £iC 
mariée  le  io.  may  1330.  £c  eue  en  doc  la  terre  de  KecoittOc  »  «VCC  cljiife  C3t« 
prcflc  au  contrat,  que  les  cnfans  qui  naîtuoimtxde  *e      *  ^— 
^&Jc$«flies  de  Penancoet  <le  KaotMUc. 


r»«f< 


HENRY  de  Pcnancoec>  idgaeac  de  ICcEOualle,  né  le  quinze  juin  ctcize  ceoc 
trcntt'depzl 

femme»  ADSUSSE  \tSKl»%iM»'ktt(g«Atm 
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'  î  V. 

HERVE*  de  Pea*a6oct , fcig;neur  àe  Kerouallc. 
Femme.  ANQCEde  Rdiigc,  âlte  d'H^^  de  Refuge, iéigaetu de  JCciouailcc» 
«Urne  de  KnJlSwa«&tinatjiée  le  («janvieE  tjls. 

V. 

E.NRY  de  Pcnancoct ,  fcigneur  de  Kcioualle.  ' 
Fctumc,  JULIENNE  de  Lanhalk»  file  «iofie  ae  lieticiete  deU  *"0m  âà 
haUa,  fiic  maciée  le  m.  4ouft  f4»9. 

V  L 


H 


B 

VVALENIÏN  tié  ftiumeôet ,  fdgnetir  de  Kerduatle. 
Femme,  ALIX  Courtois,  fi''c  a'iiée  &:  principale  hcciticrc  de  TIewj  CcNie* 
cois  ,  (cigncuc  de  Keibocionaé  >  Se  de  Bettrix  du  Châtel,  fiit  mariée  en  145 1. 
S.  Hbuvb'  de  Penancoec,  fcigneur  de  Keroualle8edeKcfbonooaé»  exerça  pen- 
dant trois  ans  la  charge  de  procureur  gênerai  de  ta  province  de  Bretagne  lous 
la  duchefle  Anner  qui  épouLi  depuis  les  rois  de  France  Charles  VllL  &  Louis 
XIL  11  mourut  (ans  alliance, 
a.  HEN&Y  de  feomcoec,  fngneur  de  Kecoualle»  qui  tait, 

J  VII. 

TfJENRY  de  Pt:taucoct,  fcigneur  dcKciuualle  àc  de  Keiborronué  après  la  mort 
C  \~  (de  fon  fi-crc. 

Femme,  MARGUERITE  de  Me&oallet ,  fille  aînée  6c  principale  haitiCBC  d^ 
Jem^  {cigneur  de  Mcûioallcc    delà  ViIIcncave,fiiC  mariée  le  j.aooft  149^. 

FRANÇOIS  de  Penanoocc,  feigpeut  de  KenaaUetde  KerfwCfoiué.&de 
lâ  Villeneuve. 

Femme ,  MARGUERITE  de  Leùnays»  fiilc  de  Guy  vioonne  de  Lefinays  9t  à% 
fkiUn»  ^  d'^^liMw  deKeisdaien>fiit  suciée  k  xi^ 

IX 

RE  NE'  de  Pcnancoct,  fieigncuc  de  Kerouallc,  de  Kciboironné  de  de  la  Ville* 
neuve. 

*^  Femme,  FRANÇOISE  de  Kerhoent ,  fi!!c  A'aImh  de  Kcrhoent  fcigneur  de  Tro- 
hcon,  baron  de  Kcri^uurnadech,  &  de  jetn»€  de  Kergournadcch,  heciticre  de  Si 
ntifon  ,  tut  mariée  le  ij.  mai  1559- 

J.  GUILI  AU.Mr  .\r  Pciijncucr,  fcigneur  df  Kerouallc,  qui  fuir, 
a.  Jean  de  l'ciiancocc  ,  îcigiicut  de  Kilimadec,  cranligca  pour  un  iupplcmcnt  de 
partage  par  aâe  du  n.  may  i6\o.  avec  Gmiiémme  ô?-  E  ciidnccettoa  frète  aîné, 
m  fit  la  branche  dc&ièigoeu»  de  Kjlimadcc,  qui  iMblîftc  aSkoitJkmBûx  dans  i'é^ 
vêché  de  Léon. 

).  Marie  de  Pcnancoct ,  fut  mariée  par  contrat  du  atf.  juin,  1581.  iCliarftr  le 
Bigoc,  kigpeiic  do-Kcrjag|i,de  Langle,  àc  de  Keroualvez. 
c     4  luLiMNB  de  Itattwoec  »  dfoiifale  25.  juin  i$$o.  Avipif  RicPialeta,  (eignciic 
deMdkan. 

X. 

GUILLAUME  de Pcoancoec.  (eigncoc  de KecouÉlIe •  de  Kctbôcontié  flc  de  la 
Villeneuve ,  fut  capirdne  de  (bixante  gendlbonsoes  die  raiiieiie>Inn  de  Févê- 

chii  de  Lco.n  fous  le  nnrquis  de  Sourdcac  ,  qui  Idi  dallIM  lo  fiBcdiatt  dcfocdlC  dcSL 
Michel, par  ordre  du  io\»\a  14.  jaavicc  1609.  ^ 


Fomne,  (GUILLEMETTE  Bacbier,  fille  ie  Lmk  BtttMcr  fd^iear  ^^eq/m,  U  & 

'-de  ye*ftfie  Goufillon  ,  fût  mariée  par  contrat  du  17.  feptembrc  ijço, 
s.  KENË'  4c  Pcnancoet .  chcvàlict  fdgncui  da  Kcroualtc,  qui  fuie 
3.  SdSAmfB  de  Pcnaitcoec,  dame  des  ifles,épealii  le  tf.  JdUec  i^i*  Ctàuk  te 

Vaycr  ,  fcigncur  du  Stcr. 
■3-  F|i*Mçt)i5E  de  Pcoanccet,  fat  rruiicc  par  cbotrac  du  16.  juin  161 9.  à  Hervé 

'Toufoncc ,  (ci|;t)e(it  dc  Kcrvcntoux  8c  de  Kergonian. 
-4.  Ma^ie      Pcnancoet  époula  Je  tt,  eouft  1617.  iAe/Kengnea »  lisigneiir  de 

■  Kcrgvicnt     de  Kctfcnt. 
'5.  Guillemette-Reme'e  de  Penancoet,fut  mariée  le  18.  (epBembce  itf jf . 

Jem  de  Kernifac  >  feigncuc  de  TnittUa  Ac  de  Micbanc. 
6.  JuLiEïltls  dc'sPaUnopec»  fènuBB'âe  GmfltMit  fakc  ,  feigoeoi  de^drat 

XI.  . 

RIKË*  de^cnaneoft*  âievdier  egnieiit-dexefoiialfe.  de  KerixNonAé  Se  de  h 
Villcncuvr.  « 
I.  Femme,  JULIENNE  Emcry  du  Pont-1  Abbc,  dame  du  Chcf-du-Iiois ,hcfi-  *  . 
•deie  delà  maifon  du  Pont-l'Alibé*  lot  mariée  par  coottac  du  it.  o£tobci:  i6it* 
GUILLAUME  de  Penancocc»  chevalier  comte  dc  Keroualle,  qui  fuit. 

H.  Femme,  FRANÇOISE  Lauiens,  damede  Kcrlcguy,  fille  dc  Jdtqius  Lau- 
rens  feigMoc'dp'la  -Modiet  &  de  Jtâmuét  iccA»^giien,  fiic  miàée  le  27.  lêpceor* 
1>rc  16x5. 

I.  Claude  de  Penancoet,  époufa  le  15.  janvier  1^46.  S^^^h»  bttOft  de  Mon» 
caigu ,  fcigocur  de  Lorbcaa  &  dc  Soutdcvati  Qs  ftc  Bmif^  baron  de  Modi* 
taigu»  &  de  M*rgittrUt  de  Rolmadec. 

«.-MAiiB  de  Fcmacoct,  femme  de/ca»  Tcooffiecy  vUHBCede  b  Gabetien; 

XXI. 

GTT!I!,AUME  d;  Pcn.mcoct,  thcvalîfr  ,  ih  /?  comté  dc  KcroUaUc,  feigncuc  G 
dc  Kctboronné ,  de  la  Villeneuve  &  du  Chci-du-Bou  ,  kn'it  au  (Icgp  dc  Hd^ 
xlin  CD  i^}9.  à  celui  d'Atfaacn  164e.  où  il  fut  blcflé  d'un  osof  de  Pitlicnet,&aus 
■fiégrs  fi' Aire  &  de  Bapaume  en  164 1.  Il  fut  &it  guidon  de  la  compagnie  des  gendar- 
mes du  cardinal  de  Richelieu  au  recour  du  voyage  de  Perpignan ,  puis  élu  pour 
■^offimandcr  l'aifneire-baa  de  l'évêclié  de  Leoo»  de  majoc  feus  M.  le  doc  de  Chairfne» 
IjDiivctneordeBieittpietil  moanic  en  1690. 

"  Femiiie  «  MAHIE  de  Pioéâc ,  'fille  de  "ithi^Un , baron  de  Ploeuc ,  marquis  da  iTr» 

tncur  &  de  Kcrgurhv,  tLin^m^nibijt  dr  la  c<i;:ip.l!^rT:r  d:s  uj^iiLÎàrmcs  dc  M.  Ic  à\>b 

'de  Ycnddmc,  fie  dc  Mtru  dc  Ricux  àlic  dc  limé  dc  Ricux ,  nuiquis  dc  Sourdeac, 
•«dicviliec  des  ordres  du  loy ,  gouvcmenr  de  Breft  0e  lieucenanc  général  en  faaflè  Bie- 

-fagne.  Elle  fut  mariée  le  27.  février  \64,<^.  te  mourut  au  mois  de  janvier  1709. 

A,  $£BASTi£NdePenancoet,^lecomtede  Kcrouallc,  lieucenanc  du  vaiilcau  ami*  ^ 
raJ  commande  pat  M.  le  duc  dc  Beaufort  >  qui  conduiûc  la  flotte  du  roi  an  {>  , 
cours  dc  Car  Jic  1!  fijt  nomme  rapirainc  de  vaiflcaux  pendant  ic  fic'gr  At  cette 
place»     mourut  au  retour  dc  ce  voyage  âgédc  zi.ans  (ans  avoir  été  mané. 
1».  JLomsB-lLBllB'B  de  Penancoctde  Kctoualle,  ducheflè  de  Pctccs&ild,  puis  de 
Portsmouth  en  Angleterre      d'Aubigny  en  France,  tut  Aile  d'hoancur  de 
'  '  HeoriettC'Annc  d'Angleterre ,  première  femme  de  Philippes  dc  France  duc 
d'OrIcans.  Après  la  mort  de  cette  princcflc»  arrivée  au  mois  dcjuin  1670.  die 
-fMfia  en  Angletetfe  pour  £tte  fiUe  d'honneur  de  Caieciiie  de  Poitu^l  letoe 
ifAngictcrre ,  8e  fut  enfoite  ^me  de  fon  palais.  Charles  It  rof  d'Angleterre 
•  ■•Jt'crca duchcfle  dc  Portsm  vitIi  cri  &.  eut  d'elle  un  fils  naturel  u  >:iiinc 

Cbêrtu  de  Lenos ,  duc  de  Riciimont ,  dut  U  f^iti  farA  riMmità-q/rn    L  ^ 
«heftenfo-ftveot  4;  <ceBe -de  loÂ -fiUt  que  le  ray  Lei^  XI^^ 
tiigny  en  dudii>mrie»  pat  fciaea  dn  mcds  'de  janvier  US4.  régfmétt  q-àewm 
/.  J19. 

j.  Hni]UBTTB4^AtiRic  ETTE  de  Penancoet  de  Kcroualle ,  fut  mariée  1".  à  fhil$f- 
feiHerbtrtyCnrrxr  t'T  Ptiribrolc  en  Anglercrre;  iP-iThmoleen  GoiifRcr , marquis 
dcThois.cy-dcvanc  gouverneur  de  la  ville  tc  comté  dc  Blois,fiis  à'Ara*tneGi)\it- 
ifict  tnarquis  de  Tbois ,  &  de  Ltuifè  d'£lkampes*Yalençay.  Elle  eft  morte  ^  Paris 
le  ta.  novembre  i7»S.      d'cnvicoft  7f  •  us.  ftjmthèmm^fi^  4xi.. 

I. 
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DUCS  J 

D  E    RIC  H  EMO  NIT» 

EN  ÀNGLETËRB.E. 

ET  DAUBIGNY 

EN  ERANCB 


H'AHtUimi 
*^*t  fu  itÉT' 
ttt*nt  &  «M 

nh  é  éigtnt 
dtgi'tult)  Muiêur 

j{  r  de  r«/i  i  d  4r- 
Jro/  C  digut»' 
iét  MlunuttfWê- 


£HARLES  de  Lcno?  duc  de  Ricîimond  &  de  tenox,  pair  d'An.gl-terre  >St 
dEoodc  t  comte  de  Mjich  &  tic  Damclcy,  barou  de  Setnngion  de  Totw 
n, chevalier  delordiede  U  Jarrcticrcm  i«8i.  gnndécuycr  du  roy  loii  peré 
gri^d  .imir.il  «l'EjoiFc  ,  'îK  rnturc!  Je  C.K  \RL'-"S  If  rov  de  lag  an  !e  B.cijgnc  Je 
LOUlSfc-Ri  NEE  lie  i\iia;ic()ci  de  Ki-rouillc,  duchcire  de  'ominouth  &  d'Au- 
bigny,  jMMMMm^  fjrin/.vi/ ,  ^  9t8.  uâqtiit  à  Londres  le  ii.  juillet  pa(Tj  en 
Fiance  avec  laduchefl'e  de  Poics.nouth  la  mete,  après  la  mon  du  roi  Charles  II. 
arcivée  le  i6.  février  \6iy  y  fut  naturaliléla  nicmc  aancc>  y  rcfti  faif-tnc  proicf- 
fion  de  la  religion  catholique,  jufqu en  1692.  quil  repalla  en  Ai'g'ecerre,  où  il 

Egna  k&bouncs  grâces  du  roy  Guillaume  111.  Itleluiviceu  Flandtes»  le  .trouva  aux 
cailles  de Stdnquerquo  flc  de  Nervinde,8f  vdonni  des  marques  de  (a  V9\tm.  Il 
mourut  à  fa  terre  de  Good  .ood  prés  Chichcftcr  en  Anglc  cire  le  8  juin  1711- 
Le  roy  Louis  ÀlV.  l'avoir  tublbru^  a  la  duchcile  de  Poiisinouth  U  rorrc,  pour  lui 
^  fucceder  dans  la  poHedioa  de  U  terre  d'Aubigny  fie  <l«nsletinc  de  ^  u(i  &  Pair  de 
'Fiance  ii>je^pikmtf.9\9'&f^-tif\faitri^ftrHet  iu  iMra  iettOim  à»  àiAim 

Femmet  ANNE  Bmdenell ,  veuve  de  Hettry  baron  de  Bellaflb  flrde  Verlat>v,  K 

fille  Gtorge  I.orJ  Briulc.  c  1  ,fils  A<:Rshtrt  Brudendl  comte tk  Cjr.iigan  ,<îc  d  Annt 
vicoaiceilc  de  Saveill.  Elle  tut  mariée  le  10.  Janvier  1695.  &;  mourut  le  21.  dcccm- 
faie  1722. 

J.  CHARLES  de  Lcnos ,  duc  de  Richmond  &:  de  Lenox>  q'ii  fuir. 

a.  Louise  de  Lcnot,  mariée  à  Jtcques  comte  de  Berkeley,  cheva  icr  de  l'ordre 
de  la  Jarretière»  vice-amiral  d'AtigIccerre,  lequel  s'ell  lignaic  dans  plulieurs 
combats  de  mer  (  Oominaodant  l'cica  irc  bleue  aes  vaiilcaux  de  ccuc  cuurooMi 
Elk  mourut  A  Loudccs  m  mois  de  jaaviu  1717. 

T(Mwr,  c  » 


9)o       HISTOIRE  GENEALOGIQUE  ET  CHRONOL. 

j.  Anne  de  Lcnos  nc'c  le  4.  juillet  170?.  fut  mariée  le  4.  mars  1,725.  à  C«/7/iiiw*- 
'  ■    Ame  Kcppcl ,  comte  d' Albcrmaric ,  chevalier  de  1  ordre  des  Bains ,  aide  de  camp 
se  piemier  gpnrilhomme  de  la  chambie  de  Georges  toy  d'An^ecene; 

H  ARLES  de  Lenos  II.  du  nom»  doc  de  Richmond  <5c  de  Lenox ,  pair  d'An-  ' 
jgleterrc  &  d  Ecoflc»  comte  de  March  &  de  Danrclcy ,  baron  de  Serrington  Ce 
de  TorboUon,  chevalier  de  l'ordre  de  la  Jarretière,  aide  de  camp  &  premier  gentil- , 
homme  de  la  chambre  dn  roy  d'Ang1ererre,né  ï.  Londres  le  z9  nuv^i7ot.««éfiit 

capitaine  dans  le  régiment  de  cavalerie  des  garJci  du  roy  d'Angleterre. 

Femme  «  S  A  R.  A  de  Cado^n,  àilc  aine'c  de  Giùlùuime  comte  de  Cndogan, 
chevalier  de  l'ordre  de  S.  André  d'Ecoilè,  colonel  do  premier  reginnencdcs  gardes, 
confciiler  du  cabinet  du  roy  d'Angleterre,  grand  maure  de  l'artillerie,  gouverneur 
de  l'Illc  de  Wigc,  ambaûàdeur  &  plcoipoccntiairc  auprès  de  l'Empereur  &  de  la 
tepubUqoedlloTlaadeseUcnâquicleis.  lepcembre  1706. 8e  fat  mariée  à  la  Haye  B 
le  4.  décembre  1719.  le  mariage  n'a  été  con!bnimc  qu'au  mois  de  juin  t^iit 
S.  N.  de  Lcnos,  comte  de  March,  mort  peu  après  la  ruiHance. 
A  CAiioLmB-G8oiiGniB.de  Lenos,  née  au  mois  de  lévrier  171%.  a  eu  pour 
parrain  Georges  I  roy  cl' Angleterre ,  &  pour  mareinc  Guillclmioe- Caro- 
line de  Brandebourg- Anlpach  ,  pour  lors  princeû'c  de  Galles,  &  à  prcleoc 
teine  d'Angleterre. 

j.  Louise-MaRgueuitb  de  Lenos,  née  au  mois  de  Teptembre  171^  morte  à 
Paris  le  r8.  may  1729.  Ton  corps  a  été  porté  ea  Au^lctettc  &c  inhumé  dans 
l'abbaye  royale  de  Weftminfthcr. 

4.  Amme  de  Leoosi  née  au  mois  de  may  1727-.  te  tome  aninaisdedeceaibce 
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SES  SE. 

AU  ROYAUME  DE  NAPLES 

ARCHIDUCHÉ 


De  B««r(M 


A 

LE  roy  Châties  VIII.  donoa  1  GILBERT  de  Boatbon,  comte  de  Mompeà-' 
lier  le  duché  de  SESSE  au  royaume  de Naples ,  avec  les  villes,  terres  &  châ- 
teaux qui  en  depemloicnc ,  Se  couc  ce  que  pollcdoit  Jcan-Ancomc  de  Marzaiio,duc 
de  Sefle  &  Msu»  (on  fits  ainé ,  &  érigea  en  6vcur  de  ce  prince  ce  duché  en  arcbi- 
duchc  avec  12000.  ducats  de  valeur,  par  lettres  du  4-  may  1495-  Vtjt^  tme  i,  dt 
<au  hijhire  f.  3 1  j.  c?-  /«  Uttrei  de  lette  értciun  qui  vent  itre  rtf^ortéet. 

^  «  crû  £uie  pUUû:  au  public  ea  jo^goanc  id  i'éccâioa  de  cet  «cchiduclii. 


B        VIDIMU5  DES  LETTRES  D'ERECTION 

DE  L'ARCHIDUCHÉ  DE  SESSE 

Du  4.  May  I4P5.  * 

A TOUS  ceux  qui  ces  prcfcnccs  lettres  verront.  Jehan  Chantcau,  confcillcr  Se 
auditeur  des  comptes  de  madame  Atine  de  France ,  dudieflè  de  Bourbonnois 
&  d'Auvergne,  (cigncur  de  Marccibngcs  Ôf  garde  du  (ccl  aux  contrats  dudit  duché 
de  Bourbonnois,  Salut.  Sçavoïc  taiioas  que  Jehan  Lobcau,  clerc-jurc  notaire  de 
ladite  cour  4c  dmicellerie,  &  le  notre,  auquel  nous  avoos  donné  nocte  pouvoir» 
nous  a  rapporté  «Voit  vû  ,  tenu  &  de  mot  à  mot  Itj  certaines  lettres  patentes  du 
C»fcu  roy  Charles  VlU.  de  ce  nom ,  roy  de  Frajice  fie  de  Cealle ,  laines  &  entières  en 
feing  ,  kcl  &  e(cripcure  ,  non  vicieufes  ,  razées  ne  fufpeâies  en  aucune  partie  d'i- 
celles»  MtUrqacHcs  ledit  Icigneur  a  donné  l'acchiduche  de  SeiTe  avec  douze  mille 
ducKS  de  valeur ,  à  feu  monleigneur  Gilbeit  de  Boatboa  en  (on  vivant  comte  de 
Montpcnfîcr,  dcii^uelles  la  teneur  s'enfuir. 

CAROLUS ,  Dci  graiiâ ,  rcx  Francorum  &:  Sicilix  &  Hicrololymz.  Illuftribus 
fpeftabUibas  SenobiUbiu  viiis,  magno  huius  rcgni  cameiacio  ejulque  locumteneori» 
Piefidencibua  je  tationabilibuscameic  nofti»  luminaciai  ooUatciaU ,  oonfiliariis  fide> 
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libus  noftns  diicctis  graram  &  bonam  vclaautcm.  Quantum  nos  concefldmns  illuf* 
tri  viro  Gilbctto  comiti  de  Montpcnficr  ,  rcgni  hujus  misillrro  jufliciario  collarc-  A 
rali  &  confir^guinco  uoQro  dilcâîilînio  m  aliquatetn  cecompcniam  (ootuni  fervicio" 
rum  ducatutn  Sucflir,  cum  omnibus  &finguli$civttatibaf ,  terris ,  callris  &  lods  diûo 
ducatui  Sucflx  aniicxis ,  ncc  non  &  omncs  aiias  civita;cv ,  tciras ,  ciftra ,  fcuda ,  quas 
it  qox  quondaro  iUufter  {6h«iiLiCS-Aatomu$  dcMarzano,  dux  iucù'x  &.  Marnius  cjtis 
fitins  primogcniras  lenâxiat  8e  pdfiddbant  in  piovincta  Tcfw  Làbocis,  ipfanjquc 
dccorn  imu^  &  inflgiiivimus  timlo  &  honore  archiviucatùs  SucHa',  ohtulimus  ci 
atquc  pcomilîmm  iibi  darc  ducatam  ipfum  cum  rcdiicu  ducacorum  duodccim  mil* 
liam  de  carlenis  argcnn  pro  fe  Se  fuis  haeredibus  in  perpetoam.    Àt'ameii  quia  nos 
aliquas  ex  civitatibus     ccrris  ipfiusalijs  priùs  conccHlmus ,  ?v'  idem  Gilbertiis  prop- 
tcica  iilaium  poifcllioncm  aflcqui  non  volute ,  &  ial<iicu&  civitjcum  ,  tcrrarum» 
caftrarimi  Se  fradoram  quassequac  cenct  &  podldct  non  capiunt  lui»m.im  diâorom 
diicatorum  duodccim  millium  pcr  nos  fibi  pcomillorum  -,  Jnicndamufquc  atque  ve 
limusquod  ipfc  Gilb:rnis  aichidax     cijiaiu  iummam  ipforuiu  du£.uorum  duodc- 
cim nùllium  confcquatur  &  habeac  vigore  lioe  diminmwae  iliqu*  &  quamobrcm  B 
trnnrr  prxlcntium  de  ccrta  fdcntia  vtibis  coaimitimus  ,  padpîmus  Se  mandamus 
qua  tenus  vos  diligcntcr  infonrarc  curctis  &  informatlonem  capcre  mandctis  Se 
ndatiSt  de  flilâMK  1  ftuclibus  &  rcd.ii.ihus  Oiiitiium  &  Ir'igularuni  civit.icum,  fer» 
raram,  csftiorDm>  booecum  &.  fcodoium  quas  &  qiuc  ipic  archidux  teuec  Se  podi- 
dcc ,  &  fiéo  calculo  id  quod  décrie  per  eum  cunrequi  ▼olumas*  »  deceraimas 
&  jubcmus  dip".-  pc.iniis  f.icuI.\iiora;n  Je  fjîib  ivibis  Se  noUrx  curix  dcbi- 
tts  éc  dcbcndis  pcr  uoivcrliucc&  &  homiocs  civiucum  ,  tcrrarum  Se  coArocum 
quas  Se  quaî  cenec  Se  polDdet ,  quas  pecuiUas  ufqae  ad  intcgram  folarionem  Se  pa* 
gainciuum  diflonim  ducatorum  ducuiccim  millium  de  carlenis  (ini^ulis  annis  in  icr- 
minis  &  candis  (olitis  per  ipium  Gilbcrcum  archtduccm.  Se  alios  pio  coab  univcc- 
ikacibus  Se  hominibus  îp(k  aigî  volumut  Sejabemus,  SC  dtcatcmpus  pccaniarotn 
ewdinnrm  ncminem  noftrorum  offîcialium  întcrmicci  voluir.ns.   Mandamus  etiam  C 
vobis  quod  declarationem  iâccre  dcbeatis ,  habita  prius  mtormanonc  jam  diâà  de 
qnanticatc  quam  ipTe  Gitbertus  archidux  coniccutus  erit  finguiis  annis  nfquc  ad  in- 
tegramfoh'^iorctn  îk'  confecutionem  diclorum  ducatorum  ,  ïacl.î  compcnfanr-c  de 
rcdditibui  ad  utile  doniinium  (pedanttbus,  &  fie  per  vos  cxcqui  voluuius,  itatuk- 
fnus  Stjubcmus ,  mandantes  inlupcr  univerGcacibus  Se  homimbus  ipfarum  civitacutny 
ccrrarum ,  caittorum  &  locorum  ^uaienus  ddem  Gilbeno  archiduci  de  pccunits  fo-  • 
culariorum  &  (alis  pcr  cos  nobis  Se  cariai!  noftrat  dcbicis  Se  dcbcndis  (îngalts  annis 
cidcm  Gilbcrto  Se  fuis  h.crcdibus  &  fucccfTonbus  ,  (eu  altci  i  pro  cis  eatn  quantita- 
Km  -folvanc  Se  afligpent  liogulis  aunis ,  prout  pcr  vos  dcdaratum  Se  ordinacam  iiicric 
'  omni  contndtâkMie  oeffimte ,  hoc  camen  eirpieSb  8c  dedacato  quod  ût  non  dabimus 
cidcm  Gilbcrto  3i  fuis  hxredibus  &  luccefloribus  alias  terras  &  fcoda  in  proviiiL  a 
Tca»  Labocis  quorum  jura  ad  utile  dominium  ipectantia  aipcndanc  ad  fummam  D 
quancitatis  de  qua  fit  conti^tio  ioG  Gilbecto  (upcr  pecuniis  n/calibos  pro  inteem 
latisfiiftionc  diftorum  ducatorum  oaodccim  millium  uc  prxJicirur  co  cafa  data  nbi 
'  compcnfarionc  iplîus  tetieatur  6c  dcbeat ,  ip(c  Gilbcrtus  archidux  ,  &  lie  promiCc 
refiicare  nubis  didtam  aflîgnationem  fifai  Âctendam  tupenliâis  pecuniis  fifôdibuspto 
intégra  fatisfadtionc  diftorum  diiciiromm  dnolfcitn  millium,  in  cujus  rci  tcdimo- 
niuai  pia:rentes  ficri  juillmus  ,  magrto  MajciUcis  noftrx  figillu  pei)dente  muniras. 
Datum  in  cafteilo  noftro  caprianx  civitatia  Ncipolis  »  die  quartâ  menfis  maii  anno 
de  nativiute  Domini  millefimo  cccc  Ixxxx  v.  rcgnorum  nofhorum  Fraiici.r  dui>;ic- 
cimo,  Sicilix  verô  primo,  iîgnatum  in  margine  CHARLES.  Et  au  bout  en  ctrit, 
Ellicnnc  de  Bciê  ,  grant  chamberlanc  ,  Se  au  rcply  deldites  lettres  eft  écrie  ,  Per 
tegpant  ùffié  do  RiOit9  Se  au  bout  dodii  rcply  cft  coit  vifa,  IccUé  d'un  grand  fed  „ 
royal  en  cire  rouge  8e  doubles  lacs  de  foye  rouge  Se  verre.  En  rémoin  de  !a  quelle  • 
viiion  nous  garde  dciTufdit  à  la  relarion  dudicjuré  >  qui  les  choies  dciTiifJites  nous 
a  rapporte  edtc  vraycs  »  le  £ccl  de  ladite  cour  Se  ciuncellcric  avons  mis  Se  appofé* 
aufdiics  pre(entes  lettres  de  Vidimos*  k  vmgc-huiticmc  juillet  i  j  i6.  Signé ,  LoaKAO. 
avec  paraphe. 

F/n  du  V.  Tome. 
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comté  ,  ibïd.  5  1  4  A  it  Ft^nx.«litt  747 

B  d*  Ttmts  19t.  A 
Armenticres ,  fcig.  xig.  D 
Armes,  76  ^  p 
Arnoiil,  i6j  D 

AuPAjon,  duché-Pairie  érigé  en  1650. 
pour  Louis- u'ARPAlon  .  marquis  de 
Stvcrac  ,  878  fiects  {ininnâtit  ittt*  ért(' 

An'AioN  {G(n.dtU  mtifuid'  )887;<^ 
Arpajon  ,  1 40  C  Sâj  lïfeig.  âSS  A 

890  B  bar.  1 5^  E        P  ^ 
A  marq.  S^y  U  900  A  duché  15^  ^ 
pairie  8^  A  E  ieEïtlrS'i'fT  >  Ml  C  dt 
Duttn^ue,         J)  ^«  Vcinties  S^i-  C 

Arpajou  ,  IVijf**.  Arpajon. 

Arques,  feig.  187  A  bar.  tHd, 

Arragon,  j  1 5"F~5 14  A  jxj  E  514  B  C 
l±i  C  JTi  AB  D  517D  5^8  A  no 
E  î_î_i  B  B  duché  5  royau- 
me j  1  F 

Arras  ,  83  B 

Ars,  feig.  ij-  D 

Arfcot  ,  Icign.  119  F  i  A  E  i  ^  i  A 
1  î  X  D  1  ;  3  F  I Î4  B  1 5 9  B  D  6  5 7  B 
638  H  6i9  H  marq.  638D659A640 
Couché  îjj  C  F  J_i6  A  6^  B  C  E 
641  C  D  641  A  644  A  654  B840  E 

Artois,  131  A  xa6C  ài8  F  iîoE^io 
BîitB5  74  A  feig.  £12  E  comté  iz6 
D  pairie  ]ii  B 

Afnebcc,  feig.  1^  D         B  bar.  iiid. 

Afnois ,  fcig,  f^iTC 

Afpec  ,  fcig,  640.  C 

Afpin,  feig.  744,  C 

AI  p  remont  ,  t^S  B  jii  C  Teig.  ij[o  £ 
507  A  în.  B 
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Aflï  ,  lii.  B 

Aflcn ,  bar,  648.  D 

Afligny  ,  415  .  E  * 

Allagucs  ,  744.  C 

AflaraC  ,  14»  F  196  2)          C  747  B 

comté ,  ibid. 
Aller ,  vicomte ,736.  ■ 
Afticr,  agg.  R 
A  tares ,  comté  ,  843.  E 
Atavanti .         *  A 
Afhies,  feig.  n.  D 
Atialem  en  Suifle,  feig.  67Ï.  B 
Attiles ,  bar.  1  ji.  D 
Attichy ,  fcig.  638.  A 
AvaiUcs,  leig.       C  2^f.  A 
Avaugour,  iilE  141  F  bar  Li8  E  £21 

E  574  E  comté  "jTî.  A 
S.  Au  ban,  bar,  ï  à  £.  A 
Aubenas ,  b«r.  i88.  D 
Aubcnion,  fcig.  jio.  A 
Auberville ,  i^^.  A 
Aubefpinc ,  740.  B 

Aubetcire,  141  u  fcig.  i2l  D  bar.  i^s  Ù 
vicomté,  Il  A  comté,  17  c  marq.  17 
C  lil.  D 

Aubigntn,  fcig.  i66.  A 

Ajbigné ,  107,  A 

A  u  >  1  en  v-K  I  c  H  E  M  o  D  T  ,  duché. Pairie 
érigé  en  1684.  pour  Louis k-R.En£'a 
t>B  Pekancoe-v  de  Kehoualle, 
duchefle  de  Portsmouth  ,  &  Charles 
L  E  N  o  s  duc  de  Richmont  fon  fils ,  91 9. 
Pitcet  (tnctnâHt  <me  iu&itn ,  ihid,  &fmv. 

A  u  B  leur  (  ducsd'  )  3x9.  &fmv. 

Aubigny ,  feig.  1 3  x  A  5  D  571  E  bar» 
6^6  Aduché  9x8  Dpaine  9 1 8  fc  9 19.0 

S.  Aubin,  4XX  h  Icig.  i_i  B  140  Ftïfc 
C  397  E  487  D  2  10.  O 

Aubray  ,  3  j  ïHI 

Aubriotc,"26 1±  E 
Aubrung  491.  C 

AufeuïSOt4,(^i(ri(/«X''  dtUm4tj»n  i")  318 
<r  /«iv. 

AubuUon ,  J18  B  dii  B  jé^  C  894  C 
vie.  B  J 1 9  C  E  3x0  C  D  ixj  A 
B  3XX  A  jjj  B  3x4  A  B  jifi  A  34» 
B  C  D  dtU  B«nK  569  CT^c  Al«r*- 
l«»M,  J  jo.  C 

Auchy,feig.  iil  A  8  30.  A 

Aucion ,        C  feig.  ibid. 

Aucy  Corfâtn ,  889.  O 

Audentun  ,  feig.  6  î  E 

Audric ,  187  %  de  OmùIIàc  ,  iti^i. 

Avelin's ,  leig.  657^ 

Avenfac,  feig.  i  79  C  bar.  titd. 

d'Averhout,  638.  B 

Averton  >  7^8  D. 

Aveûies ,  feig.  i l  i  C  640  D  6^1  C  6.^4. 

A  B  m  Hâindut,  feig.  <S40.  C 
Auffeu ,  feig.  £  1 1 .  B 

Augé ,  feig.  X  t  C  bar.  i  a  B  C  2H  C  Td- 
f»n*ty  bar.  XI.  C 

Augiccourt ,  feig.  St^  C 
Avila ,  661.  A 
S.  Avit ,  feig.  J  i  1  •  C 
Atilaio,  feig.  x8  5.  C 

S.  Aulaire ,  comté ,  »  3  4  B  marquifat ,  t  {  4  C 

Aulan ,  feig.  x8 1.  F. 

S.  Aulaye  en  Saintonge,  fcig.  ^  1^4.  B 

Aulede  i  i  4  B  fcig.  iW.  ~ 
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le»  Anlniis,  feig.  49}  -  ^ 

AuUes  Rifa«s ,  Vtjiz.  Hauic-rives. 

AUHAU-E , duché-pairie , nouvelle  éreftion  en 
iép5.  pour  Lo  ui$  -  Auguste  »e 
Bourbon  ,  prince  légitimé  de  France, 
duc  du  Maine ,  47.  FitftJ  ttnittn*nt  tau 

A  u  M  A  L  L  Ë73uché-pairie,  nouvelle  éreaion 
en  1651.  pour  HENRr  o»  Savote, 

Aumalle ,  comté ,  i^z  A        ^  F  IJJ  F 

Aumarcft  ,  feig.  fi  î  7»  ^  _ 
Aumont         B  duch? Pairie  lM  A  7Î9C 

770  B  d4  U  x«/jft«rM  166  A  7S9  <^ 
l'Aumône,  feig.  ^  çq.  B 
Aunay ,  leig.  140  F  vie  a  J  o-  P 
Auneuil ,  feig.  740.  A 
Auncville ,  (eig.  141..  D 
Auaoy,  feig.  575.  A 
l'Avocat,  feig.  15^  E 
Avoir,  bar.  lA.  A 
Auradé ,  feig.  75  7-  A 
Aurc ,  i_22  B  7S6  B  feig.  746.  C 
«Avre  843.  A. 

AvrecFTlttg.  Hîi  D  Veje^  Havrcch. 
Aurcille,  feig,  iA£  Adt  Cêlmbints  jéj-C 
Aureuil,  487  B  feig.  iM. 
Auriac,  feig.  D 

AuMLLr, (/«£■.  d' )  I  iT^d-  fuiv.  r.Hareourt. 
■Aurilly  ,  feig.  117  C  El  57.  J& 
Aurival ,  fei^'.  7^  8.  C 
Av rouit,  648.^ 
Aurouze ,  feig.  3  ^o.  C 
Aufbou^,  feig.  64X.  C 
Aufques ,  feig.  6x2:  ^ 
dAuflê  ,  6 1 1  ■  A 
AutTeboic,  feig.  u  B  141.  B 
Authie,  feig.  6  ;  ■y.  B 
AutbuillCjfcig.  F 
Aucon ,  fci^;.      £.  P 
Autour ,  486.  E 
Autriche  ,  131  B  <Tt  B 
Autry ,  (èig.  147.  B  D  E 
Autun,  ijl.  C 
Auvé,  14Z.  D 
Auvergne  ,  251  B  893.  A 
Auvers,  feig.  IÎ7CD118A  ii^  C 1  ji 

Di^FiV7Eiî8.  B 
Auvillars,  vie.  7}  i  C  7J».A 
Auvillc ,  feig.  149.  F 
Auvillen,  (eig.      C  T40F  1 4t.  A 
Auvrecher,  (eig.        C  14}  BCD  E  144. 

A  D  F 
Auxerre , comté  ,  ^jz:  D 
Auxonne ,  comté ,  î  1  B 
Auxy,  i±i  F  (eig.  115  D  115  C  ^40  B 

bar.  ijî  F  140.  B 
Auzille,  ^^  6.  D 
Auzon  de  Montravel ,  tes-  A 
d' Avala  &  de  Tolède,  i(LÉaD 
Aydie  ,  19^  A  2il  B 
Aymeries ,  feig.  131.  C 
Aymon ,  185.  B 

Azay ,  é i o  A  feig.  -j6i  D  tn  Tméutt,  feig. 

16  B  It-Fnm  768.  B 
Azcrable ,  feig.  569-  B 
Aziocourt ,  lil^  A 


BABOU  <  1 7  D  rf<  /4  ^turdéifint  i8 8  -  C 
Baboy ,  z6q.  B 
Bacelaer ,  feig.  zjÊ*  B 
Bade  ,  ^49.  A 

Badcfol,  Jîf  A  îll, ^       ^î'-  ^ 

BaduicK.Tâg.  8iîJ» 

Baents ,  ^47.  B 

la  Bafiariere ,  feig.  607.  A 

Bagas  ,  feig.  4»  5-  A 

Bat AUMONr,(  )  Il  i'&Jiùv.  V.  Durforr. 
Bajaumont ,  feiga.  72.7  C  7»' 8.  B  2±l  ^ 

73 1  C  bar  7î  jTD 
BaiTlan ,  feig.  &l2iP 
Baillet,  feig.  i^o.  E 

Bai  ixiul  ,(  ftig.  dt)i^l.& /«"«'•    Har  court 

Bailleul,  a©  D  F  1 J  î  B  E  F  1^  F 
644  D  6it  K^ûn  B  iiii  D  feig.  ^ 
D  1 46  A  142  ^  '  5  5  B  1*4  E  vicomtJ 
a.  ^TB  comte.  ^  44^  6^  B  «s  N«rw4*- 
iic  .  feig.  1x9  B  en  Vimtu ,  (eig, 

Bailleulmont,  (eig.  2  j  9  C  F  a  40  B  D  ii 

Eiing,  feig.  lii.  C 

Biingthun ,  bar.  835  E  845.  D 

Bajolmont, feig.  7^6  E  K»jff^Ba;ia(nont, 

Balleroy,  feig.  i^î*  A 

Ballot >  487-  E 

Balogoy  lur  Terrain ,  feig.  85)5.  B 
Balzac,  i_i  ^  ili  ^  ? 4 5 • 
BanjeuxTlcig-  ^12  ^  î'^î  ^        A  B  f« 

/if  Afjrffc* ,  fcig.  3éa.  BCD 
Banquetun,  D 

Banîon  (  ftji.  de  )  jffï.  &  fuiv.  V-  Aubuffon* 

Banfon ,  feig.  3^1  A  comté ,  349»  E 

Bapaume ,  liie.  iAsi±  B 

Bak  le  duc  ,  (  Gttttéltff*  des  ânàem  ttmm 
&  dan  dt  )  505.  &futv. 

Bar  IJJ  C  D  io^  E  6^  C  65  J  C  coiBté 
iftn  ^  c  E  io8  A  duché  i^  D 
fuj  Aubt  leigneurie  û jj?  D  638  ABC 
ét9  CfurStint  io8  C  comté  tbid. 

BaratoD,  11  C  544.  D 

Barbançon,  l  il  F  a^i  B  6^  A  6jj.  A 
6^6  A  feig.  618  A  bar.  641.  D 

Barbazan,  i  9  3  D  bar,  ilid, 

Birbcheux,  marq.  li±^f' 

Barbier,  gzg.  A 

Barbicres ,  feiç.  140.  F 

Barcelone  ,  feig.  x6f  B  comté  514.  A 

Barenton  ,  feig.  iji.  B 

Baret,  fcig.  îi  B  la  B  745.  C 

BaretK,  feig.  14 o.  F 

Baretto ,        P  5  3  \'  ^ 

Bargeny ,  bar.  595.  C 

Bari  3^6.  D 

Barlaymont ,  5  i6  A  840.  E  ' 

Barlio ,  bar.  S^tf  D  8^  B  841 B  vie.  »  î  J 

D  8i2  A  839. 
Barmont,  feig.  i^J.  C 
Bameville ,  (eig.  140.  C  E  141.  D 
Barou ,  feig.  140.  C  E 
la  Barque ,  fcig.  9a.  C  D 
la  Barre  749  B Icîg.  t^q  E  14^  A 
Barret ,  leig.  l8  D  190.  C 
la  Barrière , fcig.  195.  BCD 
du  Barry ,  1^  A 

la  Banhc; 
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1»  Banhe ,  i  ^6.  c 

Bartholy ,  lo^.  C 

ic  Bas  de  Montargis ,  900;  X 

Bdchi ,  \79-  ^ 

Bafiege,  fcig.2îtiC 

Bafogcî.feig.  214-  B    '  ' 

Baffi»   i«g.  3îin> 

Biflerode  ,  (cig.  83  J  E  8^  B        B  • 

Badin, feig.  ^2:^  "  ^ 

BafTompierre,  i  ^  i  B  6AcuC  ' 

ta  Baftide ,  feig.  rdiC  166C889C  • 

n*t  feig.  gjd  C  rf»  Tjiifr  feig. 
UBaftie,  feig.  1^  Dz^Czii  F  Éi$.D 
la  Bataille ,  feig.  60^.  ABC 
Bataroay  .141  A  385-  E 
la  BatifTejfcjg.  5  3  4..  C 
Battembourg  .barTfij  o.  A 
Bati,  1  ««.  F 
Baube  ,  6 }6.  C 
Bauchain ,  feig.  i  i2i  C 
Bauché, feig.  26^  c  D  7^4  B  7^5  ;i  D  E 

marq.  766  ABtn  Ttttrtint ,  feig.  76  3.  B  ^ 
Bauche,  feig.  jg^j.  j 
BaBcigniet,bar.  647  B  comté.  658.  A 
Baudc,  364.  E 
Baudean ,  i ^6.  D 
Baudoche,  645.  A 
Bavent,  feig.  16  j.D 
Baufremoni ,  16  3  B     J.  C 
Bauge ,  feig.  418  A  marq.  644.  D 
Baugenc>-,feig.  136.  C 
Baugimont ,  feie.  7 19.  B 
Bavière,  «jj  D  Simtrtn-dtt  dtux  fms, 

^5  B 

U  Baume  ce  B l a n c , ( GoK4/«pr rff r /H- 
gntnrt  it)  486.  <jr yiiiv.         la  Vallierc. 

laBAUMË  d'Hostum,  (  jtigntuuit  )  i64.e^/iri. 

h  Baume  d'Hostun  {mttquhdt) 
&  /«IV.  l'tjtt,  Tallart. 

la  Baume,  482  B  C  6^0  yifcig.ij^ 
E  486  E  F487  A  Cmarq.  t6o  A  ni  Avt»- 
</rf7Tetg.486  D  485  D  irSlMt  ^  E 
49 i  >l  E  42  A  f » B*Hri«iMMr, (eig.  ^ i  E 
d7i»/?ii»,feig.  160  ^  01648 marq.  ii£ 
F  iéi  c  r»;**,  Hoftun  ^entitvtl  6^ 

.   j«  SH*.t,  aJLj.  E 

Baumeï,  t6o  B  117  itBfeig.  134.  B  Vtut. 

Beauméf.  ^.  > 

Bauflbnniere , feig.  818.  B 
Baux  .iiJat^D^ifB  rturq.  ^  2 1 .  D 
Bauzé  .7^48  feig.  thii.  de  Br/cjjîri  ~t\,i. 
Baye,  feig.  132.  D  hix.tkii. 
Bayeghem,  bar  647.  A 
Bayletisde  Poyannc  ,  i8î.D 
Baynaft,  feig.  89.  E 
Bayne.feig.  fij j.  c 
Bayon ,  feic.  B 
Baientin  ,  feig.  847. C 
Bazillac,i78  B'^^Sj  C  marq.  182.8 
Baiin  ^WjAi*  ^tutnt ,  ihi. 
Bazoche ,  feig^.  j  1  D 
Bazoque ,  feig.  A 
Beam,  1 9  3  B  i  94.  D- 
BeaucairTTTeig.  194  D  748  B  89^  ji  bir. 

898.  E 

Beauchaifnc  de  Monchy ,  feig.  130.  B 
Beauchimps  en  soulonoii ,  ftig.  8  -i^  B 
BfcAUCoKPs,  (  Çtign.  tt  )  ^oo.  &[mv.  J'.Goyon. 
Beaucorps,  400  E  feig.  ihd.^ai.  A 
Bcauctoiâaot »  feig.  16  i.  c 


i: .  • 


Betudeaa,  19.  a 

Beaudefen  jTeTg.  1  r6.A 

Beau^incr,  feig.  xto.  B 

Beauficel .  feig.  ixj  B  D  iii  CV17  Cili. 
A  119.  C  F  ■  :  • 

Beaufali,  1  1.  F  i  3.  C  /• 

BiAUK>KT  -  MoNTMORiNCY  ,  dûché  érigé  eh 
1688.  en  faveur  de  Oiau-es - Fkakçois- 
Fiuoenic  de  Montaiorency-Luxcoifaoai^', 
708.  Pitttt  uiKetndtt  ftttfértSiim  70 jî. 
&  faiv. 

Beaufort ,  feig.  ^  Ai^Yi  joj  C  ^4t  B 
6 16  B  bar.  ^2»  U  6  5  8  B  «  5  9- ^  comté, 
41Î  *  (ii-i.  C  658  C  «  iJ^/,  feig.  6^ 
Bd  s  d  B  r«  trttdgnt ,  feig.  j  59  D  /«■ 
/* ,  feig.  1 18  F  UMimirriiuj rîuché- Pairie 
18  4.  A 

Beau  fou ,  tAi  C  feig.  M>  C  lii  C  bai*. 

I  ^  B  1^  J  i     C  14FBE  ii2-*  tauq. 

Ijl.  aB. 
BeaugT,  feig. 83.  D 

Beau)eu,  1 16  C"jî_6.  C    -         :  -  - 
Beauliea  ,  408  A  B  (eig.  11  D  S  1  t  4.07.D 
BeaumanofTTl  34  c  380  F  3gSC4îi.B 
Beaamés ,  lAo.  B  feig.  119  F  ijj  j|  l'o^/c 
Baumcz. 

Beaumcsnil  ,  (  ftign.  rfr  U 19.  <y /.  V.Harcourt. 
Beaumefnil ,  (eig.  1  :  ' 


fi  1 1  D  bar.  A 
Bcaumont, iii  B143  F. i 


CD  ïïjrC  i^^C 


Beaune  ,  <  i  o. 

Bciupoil ,  î  ^- 

5.  Autdtrt  ,154  C  3  I  7. 


a  1JÎ43  1-.  147  03160385 
D(eig.it6Di79FtSFff526  ^  i8j  B 
tji  Jlbar.  186  E638Bvic.  j8i  B  com* 
té,  185D637D6J8D639JI  640  B 
C  6^  il  BriniM ,  1     E  1 1 9~Er 
Beaumont  au  Maine  >  dttché  érigé  en 
IÎ43.  pour  Françoise  d'Alençon,  , 
(œur  &  héritière  de  Charici  duc  d'Alençon, 
Pair  de  France ,  572.  fttus  ttnitmâm  ctni 
/rrSi*»,  5  78.  drfmv. 
BfAUMONT,  (  GtMfêlêgH  dit  smient  ti- 

imtei  dt)  i  8 1 .  /«itr. 
Beaumont  au  Maine  ,  vie.  1 3  0  C  1 3  4  j(  ^ 
vtitmi  î  81  B  UlL$iny  comté  Pairie  tifi  D 
Beaumoufins  «  feig.  487.  £ 

F  210  E  dt 

B 

Beauprbau,  duché  érigé  en  156».  pour 
Chakles  db  Bourbon  ,  prince  de  la  Rxxhe- 
fur-Yon,         ^ints  ttHUtnênt  itttt  étn- 
tin ,  ibid.  &  fuiv. 
Beaupreau ,  i_i  A  i8_i  E  (eig.  î  1 .  A 
Beaurain ,  feig.  13 1  A  637  D  641  B  645  k 

646  A  6^  D649  A  vie.  Tt^. 
BtAUBECABD  (  fti^.dt'i  3^8.  <►/.  K.  Aubutfon- 
Bcauregird,  Icign.  lo^  E  i_2î  D  164  a  E 
Uji*^  iî5  »C  ii8  ^F  jî9.*CDjdfl 
A  £"41 5  D  75  j  B  <l4«i  l*"ïi/r«  Mtfrtbr, 
feig.  i4 
Beaurcpatre ,  feig.  ti  F  îj  jl  comté  168.  E 
Beaurevel ,  feig.  894.  13 
Beaurevoir ,  feig.  xz^C  ^  i  j.B 
Beauroy  en  Artois,  (eig.  8ii'  > 
Beaufautt ,  (eig.  131C160F573.À 
Beaussary  {ft>l.  i<)  go.  <jr  fntv,  V.  Soufflerai 
Beaufiart,  i6_s.  D  ii8  F  feig.  gaC  xzg  C 

vîc.  131  E  oomté  2^3jLA  D 
Beauvaii ,  (eigo.  iiF  143B  140F  ijj  E 
768c»»  Auxnt,ihià.  tn  r««rjti)i^ig.  7<4.B 
Bcauval ,  SaJI  A  feig.  D 
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D  marq.  49^.  A 
Bciuïoir  ,6  J7  C  819  C847  B  feig.  531 1) 

641  A  bar.  S  L2:  C 
3ec,  j8$i  >l  Crç/jpi» ,fcig.  iiil  jl  1x7  -4  bar. 

iiÎL  A 
BecercI,  167.  C 
Becherel ,  bar.  404  F 
Becquincourt ,  (eig.  i  J  •  B 
Bedarides ,  fcig.  187.  r 
Bedée,  414.  ^ 
Bedou Tyfo.  D 
BedouJtrcTTcig.  85  î  E  8£î  » 
Beglcs,  fcig.  841.  B 
Bejar , duché .  5  i<S.  E 
Bclabre,  fcig^jf  ^  D 
Belcaftel ,  leig.  y  5  4.  b 
Belchite,  comte ,  î  jo.  A 
Belin ,  v^f  b  feig.  768-  O 
Bellanper ,  i_i  b  F  la*  F 
BclUlLs ,  bar.  523  D  . 
Bellaf,  11  i»  É 
Belleau.  88.  b 

BëïïÂrunëTbïr.fiti  E  8^6  jt  84J.C 

Bellefaye ,  feig.  6oj  A  C        ^bE  607.  A 

Bellefonds ,  (eie.  io<.  F 

Bellcfonuitie  ,  feig.  1  o  A 

Bellcforicrc ,  £5  l.  C 

Bcllcfofîe,  fcigffizi.  il 

Bcllegarde.feig.  lâiDduché-paiiic,  li.l.A 

Belleghen  ,  feig.  6141.  D 

Bellenave,  feig.  16^.  £ 

Bellengues ,  140.  A 

BcUcruche ,  66^.  u 

BiHefine ,  comté,  5 S ^.  b 

BttMsiM,  {/«^.  dt  )  410.  F«7r*.Goyon. 

Belleftre,feig.  410. C 

Belktruchc,  ûjj.  ^ 

Belleville  ,  jJJ  D  jlâ   ^  HifftdéuaUf 
754  B 

Bellon  de  Turio ,        *  A  ^  i.  E 
Belly,  267.E 

Bejmoot,  rcig.669  A  ^  70  A  67}  A  bar.  i££ 

F  d7i  A  prlDcipaucé  6.&1.  B 
BfirjLi«  .  feig.  li  F 
Bclvezcr  ,b»ronie,  826.B 
Bcmolint ,  feig.  179-8 
Benais.fcig.u  B  I  }  B  575.D 
Benaon ,  feig.  t }  i  D  comté  i  Li  A  D 
Benard,  i}_7  B  493.  E 
la  Benallierc,fcig.  144. D 
BcQivcnte,  5  tfi  Ecomté,  5 16  E  5}o.B 
Bcnavides,  Ë 

Benneville,  14J  AB  144  Sfcig.  14}. A 

S.  Benoit  la  Ctiandiere  rietg.  i&  £ 

BeiK^ue ,  176  A  191.  E 

Bcntivoglio ,  marq.  648.  D 

Beny  ,  leig.  145.  B 

Beoo,iai.C 

Bconie  ,1^6. E 

Berart ,  ^jj.  B 

Bcrat, feig.  179.  B 

Bcraod,  747.  B 

Berbicreî,  iisig. &l^C 

Berbiguierc5 ,  fcig.  719.  E 

Bercy .  feig.  iiji^ 

Berg ,  I  ^  ^  C  duché ,  ibid.  Of*.m ,  nurq.  z  j  1 

EF  640.  A 
Bergerac ,  749  E  comté ,  148.  D 
Berph.i  l  i  C  4^4  »  A  fi  H  A  COBté  1 5  1  E 

6J I.  A 


Berghes  6^  H  641  B  6^2  A  6^7  E  8^1 
B  feig.  640  A  princip.  ^49-  A 

Berguette$,lëig. |:i  L:  B 

Beringhen,  ^ 

Benceim ,  comifT  l  jr^  P 

Berkeley  ,  comté ,  91 9.  E 

Uctliitnont ,  2  î  i  Do  5  7  B  ^42  B  646  B 
feig.  i^ii.  comté  é  5  2>  A 

Bertanga ,  marq.  H  °-  ^ 

Bermeraing ,  feig.  6 ^6.  A 

Bermondct Oradour~7fili<  D 

Bernard,  31 9:  E 

Bernarville ,  jcig^ 

Bcmaville,  6  38.  A 

laBcme,feip.42i- A 

Bcrnctz ,  jo  E94.  B 

Bernier  41  Li  C 

Bernieules.flQE  iii.  I>8ji  A  feig.  &it  £ 
éll  Bbar.iiii. 

Bernimieourt,  i4o.C 

Bernin  ,  l'cig,  .264.  B  E  • 

Bernftein ,  641.  A 

Bcrnuy  ,  8^7.  B 

Berrie , 

Berruyer  ,  346  F  7^5.  A 
Bcrry,  zt9.  E 
Bcrtiielemcr ,  41  D 
Berthelot ,  391  A  C 
Berthou ,  417.  E 
Benincourt  ,(eig.  i  JJ-  B 
Berton ,  187.  * 

Bertrand  ,  feig.  843.  C  de  UritqHtbec ,  1 19. F 
BcrvyicK  «duché  165  D  pairie  2i2l^ 
Berzé  en  Sarladois ,  fcig.  }  j  (L  E 
Beriiau ,  1 4  a .  E 

fetiiBeHeu  ,  feig.  8  jo.  A 
efle,  feig.  ^IJl^ 
Beffcy ,  tiû.  E 
BciTigneî ,  fcig.  34g.  A 
Beffonneau,  a45.  E 
Betencourt ,  leig.  8  i  1.  B 
Beth ,  658.  A 
Betheville,  147  B  feig.  iiid. 
Bethunc,  1  jjt>  »i8  Eijj  C1J2D  Jij 

A  B  25  4  D  (^='5-  ni     comtJTl  î  J-  U 
BiTHUNfc-CHAi<.oîr ,  duché -Pairie  érigé  en- 
1 67t.  en  faveur  de  Louis- Ahmand  de  Bc< 
thune,  jo.fiw»  (tnttnânt  (tttt  irtâitu  , 

BiTHUNE  OKVAt,  duché-pairie ,  érigé CQ 
id  {l^pourFuANÇOi  s  de  Bethune,  com- 
te d'Orval  ,  909.  fitttt  tuutméuit  (tttt 
éudicn ,  ibd.  &  Jmv. 

Béton ,  J2J.BC 

Bevere ,  (eig.  1  36. E 

Beuil,bar.  a90.  E 

Bevons .  feig.  i£l*B 

Beures ,  feig.  640  E  641.  B  4Hx  htis ,  feign. 

6<  8.  A 
Beulberes,  vijtx.  BoifCeres. 
Sainte Beuve,  11  Bi}7  A  141.  B 
Beuville ,  leig.  1^  i.  F 
B£UviL0N,((ar*iif  dt)  i^6^& fai.V.  Harcourt. 
BfuvtioN ,  (  mâtqmi  dt  )  i  ^4.  & fuiv. 
Beuvron  ,  feig.  131.  B  i  39]Çx>»4<S  A  16% 

C  bar.  »  46  A  148  B  E  386  B  marq. 

E149BM0B  ijiBD  1^1  A  ^  U 

644  D  899.  B 
Beynac ,  ^^.  A 
Beyviert.  61^4  x>reig.  'AU.  66  j.  B 
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Beiée,  feig.  B 
Bczons.  fcig.  iJi-  A 
Bidaut ,  leig.  1 88.  F 
Bielon  ,  415  .  p 

Bicrbeclc ,  leig.  6. ^jD^i^D  641.  C 
Bierne ,  487.  E 

fiievrc ,  leig.  6  J  j.  B  6£l .  A  €46.  C 

du  Bi«,  gyC^oFfizi  A  fcié.  90  F  fi  {7 

A  8ili  D 
Biglia  de  Vilan.SjT:  ^ 
Bignon  ,         C  4ifi.  A  B 
k  Bigot  .iLit.  E  a*?- D  * 
Bilhaven ,bar.  fç^TC 
la  Billardaye ,  feig.  ^  9  ^ .  D 
Bilftein ,  comté ,  6^  9.  A 
Bioule  ,  feig.  748  a  corné ,  ï8q.  B 
Biran  >  1 2 1  E  ieig.  >btd. 
B I R  o  K ,   uché  patrie ,  nou vdte  éreâioo  en 

171).  pour  CharleS'Arhand  de  Gontaut 

marquis  de  Biron  ,  467.  fiutt  (tnittntnt 

titti  éndhn  ,  iHd.  ér  f»iv. 
Biron ,  feig.  748  A  bar.  2  J  î  C  749.  B 
Bifaccia,  duché ,  7J2:^ 
Bifccglia,  duché  5 1  j .  E 
Bifly,  feig.fiÉfi.  D 
Biiche, comté  j&£.B 
Biville  ,  610.  B 
Bladignâc.feig.  jj^Djî  J.  C 
BiJcaî ,  85)0.  D 
Blaipnac,  feig.  743.  A 
Blainville  ,  fcig.  i      C  maïq.  F 
Bliir  ,bar.  5  9«.  A 
Blaitel  en  Boutôoois ,  feig.  847.  A 
BUmoot, comté  509.  B 
Blanc,  l£  3  A 48^  C  48 8  C «ti  ttnj  feig.f  7a 

E89J.B 

BUncafon  8»l  C  feig.  itid.  V.  Blanqucfort. 

Blanchefort ,  J  ^  C  feig.  ï  J  J .  A 

BUnchc!y  ,  feig.  i  liL  t 

BlancKcnbeim ,  conté  fi  J  A 

Blandé.  feig.  768.  C 

b  Blandiniere,  feig.  i  Zf.  F 

Blandy  ,feig.  izjj.  D 

Blangy ,  feig.  i^C  fi^g  A/»»/  P»«e,feign. 
1^6. B 

B|aDqueforti_2illLlii  A  feig.  7  j  5  C  D 
7  5  4  C  7  }  j  C  bir.2  Jfi  D  E  marq.  2  à  1 B 
«•7r;^BIancafort. 

Blantac.bar.  7?7-C 

Blaru t  feig*  8  j  B  i  34 E  1 4a  £  D 

Blaye ,  fcig.  it^  E  2  lfi<  E 

Blé  dUjceiles,  167.  B 

Bleneau  jfeig.  141 ?4t  D 

Blcquin,79  F  ^5  A  fcig.  90  F  a a9  D 

Bleflac.bar.  49 S .  A 

S.  Bliroond  MjX  ^ii. B 

Bliquetuit , fcig.  i59CEifioAE 

Bloire.fcig.  60%  B 

Blois ,  5  7^  A  £  }  84  B  fi4a  A  comté  J oj D 
51a  B 

le  Blond  ,  1]  F  a^  A  fi  1  j  B 
Blondcl de  Joigny ,  iii  E  il6.  A 
BlolTevillc .  bar.  jga. C 
Blouville,  (cig.  ia8.  A 
Bobacina  CavaUeri  46  C 
Bocholt ,  fi  I  &^  A 
la  Rodinaiicrc ,  feig.  a^.  B 
Bocfay  .feig.  149.  F 

Boeffey,  laf  A  leig.  490  D  491  B  49} 
BCD/f  (bdjlti,  fcig.  taj  h~B~D  liTC 
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Bofflcs,  9}^  CF 
Saint  BohaTre ,  feig.  fijja^  D 
Boid ,  594.  B 
Boijeî ,, fcig.  1 59.E 
Boilc,  feig.  49  t.  fi 
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U  Mutt  feig.  j  So  F  /<  A 

Bois  Bernard  ,  leig  841.  B 

BoitdciFre ,  feig.  g  2[D~ 

Boisfeuillet,  fcig.  4^1.8 

Boijglé,  fcig.  jgj/B^ 

Boishardy ,  4Z  1) 

Boisjcan ,  }  94.  E 

Boisiamv  ,  (eig.  5  40.  C 

Boislandry ,  feig.  £1 9.  D 

Boislouvcrchy ,  jo^  E 

Bois  Orcant,  feig.  ^ofi.  B 

Boifrien  ,  feig.  ^1 2-  Il 

Boifrtou  .405.  E 

la  Boifdene ,  feig.  451.  A 

Eoifemonc ,  feig.  549  B  en  Thierache ,  feig. 

Boîlrérreig.  fil  j.  D 
le  Boiffey,  fcig.  1  A. 
laBotlTicrc,  ifi  Efeig.aa5  C755.B 
Boissii.R.ks,(/it<j.  dt  )  745.  &  fu.  V.  Durfort, 
Boiflîeres,  7  j  o  A  C  feig  ■j^'j  Stn  Qupij  bar. 
747-  t> 

Botlhëux ,  frig.  \o6  B  marq.  ihiL 
Boiflbn,  766.  A 
Boiffy ,  leig.  610.  B 
Botftel,  n6.E 

Boify ,  feig.  >44  D  fiûfi  B  E  607  B  fioS  B 
fio9  C  fi  JÏE  bar.  filo  A  marq.  B 
ÎJo  B  E  fio9  E  fiiû.  A  6  l'i  AB 
fiii^A 

Boiteaux ,  feig.  76 A 

fioifvin ,  éo6.  B  • 

Bolacre  ,  fi  i  $ .  E 

Bolomicr ,  xfi  1  C  feig.D  E 

Bombsnville,  feig.  I^i-C  D 

lionib:ck  ,marq.  a^4.  B 

Bombon ,  comté  jjlC  E 

le  Bon,  2jo.  E 

Bonac,  feig.        A  7a9  B  7J8.  C 
Boncourt ,  leig.  82:  ^ 
Bondius ,  5  B 

Bondu ,  feig.  8jj  A  E  8^2  D  84 1 .  B 

Bonefpoir,  leig.  49 5-  A 

S.  Booet .  feig.  iMTC 

Bongay,  comti  ^9a.C 

Borner  de  la  Coquerie  ,  419.  E 

Boaiface ,  afio  B  afi  5.  C 

Bonmars ,  duché  fi  fi  1 .  6 

Bonne,  2fi8  D à'Aun*t  ifiS  D  dtCrtqaj  jii. 

B  Tonttint  bar.  i  J  Ij  C 
Bonneau ,  xi^H 

Bonncfbns,  fcig.  187  E  bar.  178.  D 
Bonnenuifon,  leig.  1 40-  F 
Bo.vHESTABLfc  (  Jttg.  d*  i\  ^&  f.  V.  Harcoar  t. 
Bonneftable , (cig.  150  E  i  ja  A  B  ijj;  B 

A  ^ 
Bonnet ,  a45  b  a4fi.  A 
S.  BonnetTbar.  î  22  ^     ihnfitait  feig.  afij 
C 

Bonncv»!  1 5  3  E  J  î  a  A  749  B  feig.  l  J  5 .  E 
Booac ville ,  (cig.  61  j,  S> 
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Bonnîeres ,  140  B  g     D  fcig.  84.  C  fi 
Bonnivet,  leig.  84- A  fiûî  A  C  606  A  BD 

È607KC60JA  6i_j_ÇD6i6J  di7  D 

6ii.  D 
BoniKcil ,  feig.  i  t*  D 
Bonzincûurc,  fetg.  i  y  B 
Bordige ,  fcig.  ; 80  E nurq.  ;  97.  E 
La  Boude  ( dt)  14  i .  &  fuiv.  V.  Mcinn. 
b  Borde,  r«ie.  141  C  771  AU  mttmtt  143 

•C  fcig.  2^1.  AC 

des  Bordes ,  li  C  feig.  4 1 5 .  E 
les  Bords, feig.  ri.  B 
Boredon ,  3  j  8.  A 
.  Borel ,  t6i.  C 
BorcUo.cocnti  5^1.  B 
BogciA  (  Gtntdldt  U  mMftn  de  )  y  11.  &fniv. 
Boryi»  5 11  B  JJLJi 
Borçouft ,  feig.  1  j  j .  £ 
Bons ,  J  i  I .  E 

•Bow»  ( /fif».-<<e  )  7^5^^/«w.  r.  Dnrforr. 
Bo/n ,  feig.  747  E  218  A  2I J  E  75.4:  ^ 
-Ia  Borne  (ftif'it  )  ^zj.&  fuiv.  K  AïïBuffbn. 
la  Borne ,  407  E  feig.  J17  A  bai.  î49  BC 

5i6Di|i,A 
Bomehem  ,  feig.  j  1 1^  D 
Borrel  de  Chenouillcc ,  889.  D 
du  Bos ,  82.  D 
Bofc-le^Borgne  ,  feig.  8ii  A 
"Bofchier,  ^â.'B 
Bofigues,  t?7.  E 
Bofqaeaux,  1  j.  D 
Bofquel ,  a}8.  B 
Bofquec ,  leig.  loî.  D 
Bos  Redon ,  j  6^78 
U  Bpffiye  ,  607.  A 

Boflut,  819  D  feig.  ^5  t  C  comté  641  O 
641  A  Avtlujf  8  î 9  D  Lmptvtl ,  ii6.  A 
Bofvrorch ,  bar.  166.  D 
Botheoo , feig.  iM.  V  1^7  B bir.  l£l£>  C  a£2 

CD  165.  A 
^onelaer  ,  ^  j  ^ 
Bouan ,  ^95.  F 
la  Bouardiere ,  feig.  10.  A 
Bouber? ,  giBii^DFftig.  IJl  ASîoA 

*n  Pf nthitu ,  feig.  i  19.  D 
Boubiac ,  feig.  j  J  3  •  B 
Eoucart ,  feig.  76  9.  C 
Bouchard  ,  1 4a.  U        D  ci'j|«(errrT«  ï  2  ^ 

1 41  C  d'£/>4rif«  tfr  LupM  lil.C 
Boucnaut  ,6^1  c  feig.  J  2 1  A 
î»  Bcuchelicrc ,  feig.  490.  D 
du  Houchet  ,  487  B  6ii  B  tnVtiuUmêùy 

140.  C 

Bouchoir ,  feig.  8a9C8}oB83iB 
Bove,  131  £819.  A 
Boves , fcig.  i}9C5to.A 
Bouctiard ,  410.  £ 

la  BouBTTAiu>Ar  i  [fiig.Jt)^x  o.&  f.  V.  Goyon. 
la  Bouettardaye ,  Jcig.  4^0.  E 
la  Boueïierc  ,411  E  feigTiJîii. 
Bouffiy  ,  Icig'  I  48.  B 

BoUFfLSRS,  ducïïc-p.iiric  érigée  en  îi^Ç.en 
ducW  8c  en  i708.cn  painc  {K)urLoujs- 
fnANÇOisde  Boufflers  eà.fittts  (nHtnâHt 
uttt  éreâmi ,  liid.  &  fuiv.  . 

^uoTfLUs  (ictn*4l»iit  d*  U  méi/tM  dt  )  77. 
fuiv. 

Boufflers  ûi    C  feig.  77  F  comté  8j  F  du- 
ché-pairie J  j.  D 


BougnoD,  feiç.  670  A  ^71.  A 
Bouhierde  (ainte Geneviève  ,  8^8.  E 
Bouillon.!  ^  Ci}4C  j97'C  464»A6y  j 

C  7)7-  A 

BoulaiDvilliers ,  i_î_2E64î  B  fcig.  1  a  9-  E 

Boulbon  ,  bar.  liL  i .  E 

Boulogne  ai4  C  cofttf  504  B  £1.4.  C 

Bouquen  ,  (eig.  (lSi6_^  C  , 

Bourbon,!  jz  Ei  }8  £  141  F  141  A  18^ 
E  386  D  E  466  C  îi_4B  îî_3 

D  Î74A  dii  Dé^TB  217  C  8^  A. 
duché  1  j  a  E  5-4  A  pairie  t  E  1  ;  ;  D 
principauté  a  4  4-  C  U*tÀ»*.t  741  B  Rubim' 
f  r/  6 1 8  D  ^cjj/cinj  ±6  3  *  U  F»ii«jBe.fi  j  2  D 
^4.0  E  comté  S  i  -  D 

Bourbonne ,  fcig.  j  lû.  E 

Bourboulas ,  120.  C 

Bourbourg ,  fcig.  zi7B;taCl)  5  1  5  A 

vie.  1 40E  fi  56.  B 
Bourdeiltcs ,  xx>  A 

BoL-rdct  (cig.^41  C  74}  B  tn  Vntptd  j4j.E 

la  Bourdonnaye ,  feig.  4 1    C  D 

Bourg,  1 07  iî  Anhtmtduliici^,  57^  D  cht- 

untt ,  ieig.  5  75  D  609  C  6100613  ^ 

741 C  bar.  jj  5  E895  Cif  Gtntvtdj  i  o  I 

E  *«  Q»<rij  bar.  2  J  4^  D 
Bourgdurant,  feig.  41 1  B 
le  Bourgoois  ,  lijC  48 7.  E 
Bourgogne  j q6  A  511  A  J^i  j  P  ^;3  A  3  74 
A615  D64oE64t  B<5  î  C<S7oC  846 

A  comté  io6  A  io8  A  j  1 1  Bdiiché  507 

D  jii,A 
la  Bourgonnierc ,  feig.  141.  P 
Bourlon ,  ^40.  E 
Bournehem  ,  feig.  y  1  y.  A 
Bournel ,  79CajoBé}7C feig.-t ^3. E 
BoiiRSOUviLLE,  duché  pairie  érigé  en  1600. 

four  Alexandu)',  de  Kournonvitle  comte  de 
Icnnin ,  8_ûi^  V'mtt  («ntenumi  tent  Htt~ 
Ù9n ,  ik\d.  &  fuiv. 
BouKNOM VI LLE , duché- pairie  érigé  en 
pour  Amimioiu.FkaI4^ou  de  Bournonville» 

BouRxONVitLï ,  (  iuts  dt)  834^  &fuiv. 
BouRNONvuxEv  prj»<«/i»)  53  4.  &fuiv. 
BoukNOMViLLc  >  (  Gtntél9ptitU  mmfndt  ) 

814.  &  fuiv. 
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347  B  Carttn ,  344.  E 
Chabannois,  \  19  D  5  x  j  C  748  A  fcign. 

?  1 9  D  princip.  609.  D 
ChabUis,  duché,  ^74.  A 
Chablei ,  i  j  j.  C 
Chihod  ,  Î64.  F 

Chaboi ,  ïjD  iji  E  i }  5  D  5<9  A  ÛJ  a 
B  E  ÉJj  D  7t^  A  Cdt  S.  GtUit ,  Lii 
E  Mmfitéu  181  B  ^tht»  153  D 

Ch.icc(aine,  B 

Cbaderac ,  feig.  j  J9.  B 

Chailleret ,  feig.  iSl  D 

Chailloué»  ieig.  1^2:^ 

CÏMilly ,  1  j6  F  feig. 

Chalain  ,  fcig.  i  o.  A 

Chabmont,  feign.  <S69  A  D  ^70  A  baron* 
671-  A 

Chalcnçon  ,  fcig.         c  bar.  167.  A 

ChaUsjfeig.  671.  B 

ChaligTiac ,  {eig.  3  i;4.  D 

Chaligny,  frig.  1  g.  E 

Challuau  ,  fcig.  576.  A 

Chalmazel  en  ForcIT,  marq.  1 5  E 

Chalon  ,  11  D  ij  C  IH     îlt.  B  Ji? 

Cfeig.  j6j  D  364  A  Bfccomté,  j  i  V-B 
Chalongei,  feig.  C 
Chalopin  ,  4.91.  A 
CinlulTct,  fcig.  ÎJ4C  B 
ChamJEnieu,  feig.  1 03.  £ 
ChamJillart ,  1  34.  A 
S.  Chamani,  n2i^ 
S.  Chamarant ,  feig.       C  j î  4:  ^ 


T  A  B  L  E   D  ES 

QnmbiUn»  4  '  ?•  ^ 
Chttnbeon  ,  Jcig.  xgg-  C 
Châoiberliac  en  Vivaraiv,  Teig.  ^^4.  D 
Chamb«-Montforcau  ,  ^  7  y  C 
Cliambon  ,  feig.  J  J  *  ^  J  5^-  A 
Chamborant ,  ?  H  -  F 
Chainbcrcnt,  1 4.  C~ 
la  Chambre .  ii  C  669.  c 
Charoigny ,  144  C  feif;.  143.  B 
ChamiiUrt ,  j  5^  D  741-  A 
ChimoulTcju,  leig.  ^  4 5 .  A 
Chirop  de  bataille ,  feig.  1  î  4.  B 
Cbanpagnac ,  feig.  i &  î  •  A 
Champagne,  iij  F  i^j  B  iâoE  jaï  A 
507  U  feig.  1  %  9  Dcomté  122  D  N4- 
V4n$  ,110  D  /4  Stttt  }_98  D  7Î^-  1^ 
Champjgni-ic  fec ,  feig.  6o7-  C 
ChampaigTiolle«,fcig.      J.  B 
CViampdos ,  (cig.  1  IL>  C 
Ch^mpt-aux,  bar.  liL  A 
Champeroux,  feig.  î44«  D 
Champignelles ,  (tig.  ^ 
Champigny  fur  Marne ,  144.  A 
Champlre ,  feig.  1 2^  C 
Champrond  ,  Itig.  669.  H 
des  Champs,  \iû,ii. 
Champtcrricr  ,  feig.  iR^.  B 
Changé,  ftrp.  418.  A 
CliaiioLï  ,  >  S  ; .  A 
Chantiilac,  itig.  D 
Chantilly ,  feig.  lq*  F 
L*  CHAPiLLk  (  feigtttuti  dt  )  XflLs  d" /«»*'• 

VtjtK.  Villafs. 
La  Chapvlu  ,  {  ftisMurs  it  )  marquis  &  duc» 

de  Villïrs  pairs  de  France,  io±& fitiv. 
U  Chapelle. 408  A  ^1^&h^.  104  Bm8 
C}99B  718  A  750  A  2izB  1>  Jiog'- 
bout,  feig.  ijj  B  »/$jntl,  iÀa  C  E  B#r- 
iii<r,  feig.  41 1  C  ttrtrtnd  ,  feig.  i^J  E 
246  A  F4Tttl ,  feig.  m  B  8^0  B  G«««- 
hrr,  feig.  141  E  feus  Gaimj ,  feig. 
A  KdinfuiinTâg.  144     ^ar.  z^j  B  ?97 
A  <«u  t4J  J'Fif»»/*» ,  leig.  t40 
Chapoitay  ,  l  oj.  E 
Chapc-tO'i  t  toLx  E 
Chappes,  maïq.  -^70.  B 
Chapronoaye,  feig.  41  7-  C 
Chapt ,  J      D  it  idjiijpât , 
Chapuis,  loi^D 
Chai  boncl ,  j.  A 
Chardebauf,  7^0.  C 
Chardoiichamps ,  <^  o  ^  A  606.  A 
CHARtNfONNi; ,  (  j'tigniurt  dt)  ùAl  -  &  fniv. 

rtjt~  Harcouri. 
Charcnionne.feig.  lii.  D 
Charmant ,  feig.  741.  C 
Charmes ,  b«r.        A  F  iliS  C 
Charmettes  en  Savoyc,  feig.  66<f.  B 
Charno,  6oy>  B 
Ciurny,  comté,  6ia  B  6^1.  C 
Charon,  ^89.  C 

Charoft ,  feigti.  V41  C        F  duché-pwrie 

la  Cliarpcnterie,  feig.  416.  A 
Charpin  ,  1 05»  D 
le  Charron ,  49t.  B 
Charry  prés  Laufertc ,  7^1.  B 
la  Charionnicre ,  feig.  lo^.  E 
CHAK..RIS ,  duché  Érigé  en  1  î  iS^^pour  Hf t- 
cuLks  à'LSt  duc  de  Femrc  »  & 


MATIERES. 

de  France  fa  femme  ,  cnitu 
tiMt  (tut  iuBitn ,  ibid.  &  fuiv. 
Chartres,  u  E         B  vidaroé,  i^ii. comté 

i07  D  îl^  B 
Châîlus ,  i6_L.  B 
Chaflain ,  leig.  ^64.E 
la  Châffée,  bar.  C 
ChifTcignej.lcig.  li  D  E  14 .  A 
Chaffeneuil,  feig.  Xj.  D 
Chaffignolcs ,  feig.  761  E  n66.  B 
Chassinckimont  (  ftign.  it  )  ni.  &fkhi. 

Vojtx.  Kouannois  U  Feuilladc. 
Chjî1jnj;rimont ,  feig.  J  J 1.  A 
ChaUaiijiuer ,  Vntx.  Châtaignier. 
Charte ,  i6 1  E  feig.  lii  E  dt  cv/4i»j,  i£  i  E 
Chafteaubriant ,  Vtjtt.  Château br-aor. 
Chafîeauneuf,  V.  chaieauneuf. 
Chartcau  Rcgnard ,  V.  Chateau-Regnard. 
Chadeauvillam ,  F.  Chatcauvillain. 
Chaftcigncr,  V.  Chatcigner. 
Chadcigueraye ,  F.  Chatcigneraye. 
Chaftcl,  147  F  îai  D  £01  F  ^î:  D  li 
648  A  feig.  \96  CD  it  U  Rtiivujt-, 
411-  D  F.  Chatel. 
Chifttlus,  feig.  3  3  E 
du  Chaftelet .  495.  B 
Chaftcllachcr ,  I eig.  119  D  57  D. 
Chaftcllerault,  V.  ChiteTlersûItT 
Chaltellier  ,  loj  D  t  \r  D         C  feig, 

609  B  8x9.  A 
Cluflmpy  ,  feig.  rr6  A  é-jo.  A 
Chartignonville,  («g.  1 48  F  i  49.  E  F 
Chaftilbn.  V.  Chacillon. 
Chadonnay ,  comté ,  £ 
la  Chadrc ,  141.  F 
Châtaignier ,  410'  B 
Cnatans ,  feig.  i  56.  B 
C:uteau  Blecrequics,  feig.  j  B 
Chiteau-bouchctjleig.  ûio.  C 
Chateaubriant ,  lo  il  19  C  149  D  1 96  B 

418  B-^ }  9  B  6  5  4  Bbar.  1 34.  C 
CHATEAUsai^oN  (  fttgntuu  it  )  ^46.  cr  /«i*. 

Vtjti.  Uoumonvillc. 
Chaicaubriçon ,  (eig.  817  D  846.  C 
■  Chîtcaubron  ,  feig,  571  E  fiio.  D 
Clutcauccjux ,  leig.  Î25-^ 
Chatcauchaloo ,  76  3.  E 
Ciuicaucloj,  feig.  5  69  B  C  571.  C 
Chateau-Doinpierre  en  la  Marche ,  fcigneu. 

7Î4-  ^ 
Chaicaug*illard ,  feig.  A 

Chateau-Gomieç ,  feig.  583.  C 

Chatezu-Landon .  fctg.  ziij.  F 

Château- Meliand , feig.  569 B  570.  C 

Chateauneuf,  7^3  E  leig.  a^i  Ad  tpi  C 

\\x  D  3  8  o  B  comté ,  6^  D  marq.  350 

D  tn  Tsmeuii ,  feig.  i  ^8.  D 
Château  Renard , (eig.  57^. E  6 7 1 . E 
Château- Renaud ,  feig.  ajj  A  xx-j.  D 
Chateau-Reoauk,  marq.  ^ 93.  C 
Château- ronx,feig.  ijoDJ2tD  bar.  1  j  o  D 

569  D  893  D  « *tTrf ,  comté  fi-Lû.  E 
Château -Thierry  ,  duché -Pairie  ,  1 34  C 

4<4.  «  A 
Chateauvert,  feig.  jjj.  E 
Chaieauvicux,  feig.  148.  D 
Cha  rkAUviU-Am ,  duché  Pairie  érigé  en  1 70^ 

pour  Louis  Aluammu  de  Bourbon ,  pnocc 

légitimé  de  France  comte  de  Touloufc, 

i  L.  P<«fx  (tnftrntntttm  éreHto»  j  S: 

Chatcauviilaiu . 
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Chitduvilliin ,  duché.pairie  érigien  idjo. 

en  faveur  de  Frakçoi)  Mahib  de  l'Hopiul, 

mirquij  de  Vilry,  «6^, 
Chateauvillain.feig,        D  507  Ç 
Chitcïux  ,  bar.  495  F  duché  pairie  iHd.  tn 

An)»u,  bar.  4j£^  duché  paûtc ,  tM. 
Chaceigner ,  610.  D 

Chtteigncraye.  fcig.  ijj  E  ^ji  e  771.  ç 
Chiiel ,  2î  2  ^  ""Jrq.  614  C  AclurtTîcîg. 

Î4I.  D 
Chiïcîâln,  184.  F 
Chatek(,reig.  J  J 

Chatelluault ,  duché  érigé  en  j  548.  pour 
jACQiifs  Hamilton ,  comte  d'Aran ,  58^. 
Tmts  ftMtntat  ttui  tnûitn ,  ihd.  &  fui*. 

Ch  ATiLLERAULT,  duché  érigé  eniî6j.xj2L 
&  I  î2J'Pour  DiANL  légitimée  de  France, 
fille  naturelle  du  roi  Henry  II.  6ox.  Hetti 
têtutrnânt  tt  iuthé ,  ibul.  &  fuiv. 

Cbatelterault ,feig.  115  C  vie.  115  CD  F 
i}oE  i}i  A  1  $1  ADFduc"EZ^j9}.C 

du  Chatcnet  ,  A 

Cm ATiLLON,  duché  érigé  en  1 6  96 .  pour  Paul- 
StotsiioNj  do  Voniroorency-Luxembourg 
784-  rt€tt$  itHCttndtit  <ettt  éuUi»H ,  it.i. 
Wjutv. 

Chitillon  «ijeC  lî»  C  tii  E  jo8  c 
lixBîi4Bî69D575E6xîA 
6ji  A  A  T?»  Dleig.  51 1  A  E 
JurUing,  feig.  lïjF  îî.|  TifurM^mt, 
feig.  Î08  Cs.r*T~ix%  DldCbtnt  76 9. £ 

Châtres  foui  Montlhcry ,  feig.  899»  E 

Cbavsgneux,  fcig,  ^69.  U 

Chavaigne,  feig.  i^^A 

Chavanay ,  bar.  104.  E 

Chavanncs ,  feig.  rsa.  A  m  T.rtft  ii^.  A 

Chaudrron,  60^.  C 

Chaudner ,  i_d  B  768.  A 

Chiiipy  ,  ^AA,K 

Chavi^nac  ,  fcig.  }  ^  j  D  j  5  4  A  ^jf.  B 
Chavigny ,  feig.  dni  B  6 1  l.  B 
Ciuulmct ,  fcig.  767.  B 
Chaulnes  ,  duché  Pairie  ,  nouvelle  éreftion , 
en  1711.  pour  Louis- Auouste  d'Albert, 

304.  titcti  $tntmiMt  (tttc  értQitn  ,ilni.  à- 
fuiv. 
Chaulnes ,  iil.  A 
Chiume.fcig.  54J.  A 
Chaumont,  x  1  ï  U  ieig.  1 48  D  587  Aéo8 

B  bar.  148.  D 
Cbaurais,  £17.  c 
la  ChaulTéc  ,  (cTg.  <i07  C6ji,  c 
Chauflcn ,  fcig.  160.  E 
Chauflcroye  ,  606.  D 
Chauveron,  jjo  E  jjjB  i^6T-  jtfi  A 

7Î7-B 

Chauvigny  »  I C  iÇo  D  UJ.  D  89  }  O 

feig.  1 cF  i  jo.  D 
Chaux , (  mArquis dc)i\^  &fuiv.  Sainte 

Maure. 

Cluux.feig.410D  i_j  £  bar.  iDar<i<  uB 

74>-C 
Chazetlcs.feig.  iJi  A 
Chucron ,  ^64  A  891$.  B 
Cli-izcul , comté  167.  D 
Chebrier,  14.  E 
Chefdebieo  ,  6  ij,.  C 
Chef  du  boisTTEig.  9^8.  B  C 
Chef  boutonne,  fcig.  749  B  bar.  7J7.  C 
Cheilard,  fcig.  344.^6 


Cheilus,  i£2  D  (fr  S.Jtân,  i8i.  D 
Chelai ,  i6i.  1> 

S.  Chely ,  feig.  ^  C  8^  A  bar.  898.  fi 

Chemaut ,  feig.  345 .  c 

Chener^ ,  feig.  644.  D  657.  A 

Cherailly,  feig.  670.  A 

Chenerailles ,  fcig.  ^49  B  D  }  ^ 6.  D 

les  Chenifcs,  feig.  1 49.  F 

Chenouillei ,  feig.  88  9.  D 

Chcpoy  ,  feig.  119.  £ 

Chcrignac,  ftig.         A  bar.  ihii, 

S  Cheron  ,  fcig.  609.  E 

Cheronvillier  ,  (cig.  13  l.  F 

la  Chefnaye ,  fcig.  j  2  î  »  41 3  •  •'l  ■ 

du  Chehie ,  3  J  j .  D  E 

Chefnedouet,  feig.  149.  F 

Chefnel,  B 

Chefnot,  leig.  414.  u 

ChcfDoy ,  feig  41 9.  E  vie.  Uti. 

Cheven»y  ,  comte  1 66.  B 

Chcvcrry ,  2^6.  D 

Chevrainvilliers,  feig.  487  D£488  hfitt 

S.  Mdihurin,  487.  E 
Chcvrel,  672.  A 

C'HhVRiusi ,  duché  érigé  en  1 Î45.  pour 
TrAN  de  Brode ,  duc  d'EAampcs  &  Annii 
de  Piffcleu  fa  femme,  puis  en  i  j  j  ^pour 
Charles  de  Lorraine  cardinal  &  archevê- 
que de  Reims ,  Pair  de  France  ,^85. 

Chevreuse-Monifort  , duché  érigé  en  1667. 
pour  Charus  HonoRb'  marquis  d'Ajb:rr, 
677.  Pitcts  ttMttrnânt  tint  éitQtm,  iiuU 
&  jiiiv. 

Chevrcufe , fcig.  lq  D  bir.  576  A  duché, 
iH4. 

Chevrier,  ^  ^7.  A 

Cheufle,  fcig.  614.  C 

la  Cheze  , feig.  1  a\.  E 

des  Chiens ,  ii^  C 

Chier ,  fcig.  }6 1.  F 

Chievres,  fcig.  6.  j&  D  ^40  C  ^41.  A 

Chillou  ,  fcig.  ^08.  B 

Chimay  (  (»mtn  dt  (  651.  &  fuiv.  V.  Croy. 

Chimay,  (  piii»(fi(<«  )  dji.  àf^vrv.  P. Croy. 

Chimay ,  comté ,  2^06640  ÔE  651  B  C 

princip.  464  *  E  ^41  C  641  A  d { 1  D 

65  D 
Chinon  ,  feig.  6io.  A 
Chiny ,  507  A  comté , \h\d.  509.  B 
Chifoine,  feig.  IJi^F 
Chiffé. feig.  669  C 
Chifley ,  (eig.d£2  ^  670  A  C-jX.  A 
Chitain  ,  feig.  7  j  £:  ^ 
Choileui  495H;ioE  8a9A duché- pairie 

495  B  Prdftin,  Sj  A  Tftves,  laû^  ]i 
Choifi,       A  fcig.  490  £  comté,  49 i.E 
Choifne ,  l  J  i:  B 
Choifneau ,  feig.  I  î  i:  B 
U  Choilniere,  feig^  i^J  B  A 
Cholct,  4^o  A  feig.  5  74.  E 
ChoufFé,  4t t.  D 
CItouiïé ,  Vtytx.  Chouflé. 
Chrétien  .  l  J  }•  E  ■ 

Ghriftophe ,  bar.  4^  F  duché-Pairie  itid. 

tnTtuTdmt,  bar. 494  B  duché  Pairie  lind. 
Churchill,  lij  D  dt  Vtttn-tffftt.  iiid. 
Chypre  ,  57^  A  E 
S.  Ciergue  ,  lelg.  a6é.  C 
Cihge"  {JiigHtmt  dt  •<  767  &fiiiv. 
Ciwce' ,  ifngn.  dt  )  771.  &fmv,  r.  Huroiere*. 
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Cingf,  feig.  2^  A  211  A  bar.  771  Bmarq. 
771.  A 

'Cipreffac,  bar.  jil  B  VêyO  Cyprcffac. 

S.  Cirq.fcig.  TJJ-  £ 
"Cifay ,  comté  i  j  »  A  B  vtj4f  C«ay. 

Cifoing ,  feig.      l  D  bar.  A 
-Ciudad-Real ,  5^7-  E- 

CivRAC  (  ftiimuTS  it  )  741.  &  fiàv.  vtj/s 
Durfon. 

Civrac,  feig.  7Î4D  jjj  C  2AA  B  74»  E 
bar.        ^  "  ®  74 ^ 

Cizay ,  comté  ,  i  j  x  D  vtjifi  Cihy. 

Clacy ,  feig.  6^6.  C 
"C.atfie,  <65  B     MirfWHMt ,  Tcig.  «(M. 

C  bmbrazell ,  comié ,  î  3  î .  D 

Clancarry ,  i£i.E 

Ctancboy ,  vie.  D 

CUnleu,  feig.  81  B  bar.  D 
'Clapifoo,  104.  D 

S.  Qar,  felgr«8B  l^j-DiJj.B 
-Clarendar  1  comté ,  594.  E 

Clarinkar,  comté,  16^.  E 

"CUrqucs ,  feig.  6^  A  647  A  bar.  6^%  B 
comté  ^47»  B 

CUvefon,  t£i  C  feig.  iii^cD 

U  Clayette ,  (eig.  57t.  D 

S.  Clément ,  feig.  ^-^o.  C 

Ciemont,  bir.  -819.  A 

Clenrichard ,  vojét  Clarinkar. 

le  Oerc ,  490  C  D  feig.  i  lO.C 

Clerc,  1  j i  E  1 48. E 

"Clerembault,  144.  !• 

Cleret ,  ^8a.  B"^ 

Clcrcts,  Teig.  4H.  A 

Clerraont ,  1  ^  B  i6j  A  îfié  D  go 9  Ê fi ^5 
C  2ii  B  E  2i8  A  fcig.  i_î_6  t> 

714  1>  716  A  -717  A  7^  t  A  E 
bar.  714  D  comté  5  0  7  B  d  Amhtfe  iAi 
B  fd  ttâuv»ifit ,  comté  j 02  B  r*/»/  fei& 
74 1  C  li  bar.  7^0 B  746  A  747  A  B 
tri»iwf  81î  B  891  •  C 

Clirmomt  -  SounRAN  (/rifwvri  /«  )  74^.  & 
fttiv.  vtjfs  Durfon. 

■Clermom  Stnibiran  ,  feig.  71^  E 724  A  2»  1 
£716  BC  211  £  718  AD74Î  C  747 
B 

'CLumoKT  -  ToHNBtRi ,  duché  pairie  érigé  eo 
1  j  7 1.  pour  HïNRV  comte  de  Clermont  Ac 
de  Tonnerre .  f  aut  (tnttrnânt  (tttt 
éttSï*n ,  ibii. 

Clery ,  feig.  fi  i  1  B  baron.  «S  iS  B  Offirjf , 
comté ,  1 5^  D 

Cleves ,  5 1  o  C  fiîj.  D 

Ctevillc ,  bjr.        815*»  A  B 

Clichy ,  feig.  i  l£<  B 

Clinchimp ,  1  j  7.  B 

la  t  lite,  119  Fj^jCfcig.  £j^A 

du  C!o$ ,  feig.  406.  E 

Clofoavy ,  leig.  40  t.  B 

Clofpoigtijnt  leieTTSû^  F 

S.  Clcjd,  duché  pairie  érigé  en  1^74.  pour 
François  de  Harlay  archevêque  de  Paris, 
&  les fuccciTcurs  archevêques  de  Paris  \6, 
fitiet  tininntnt  itnt  éullitn ,  ibid.  &  futv. 

Oufcs,  8 A 

Cluys,  feig.  5<Î9  C  tn  tlrry,  feig.  570.  D 

Coarazc,  1  79  B  7^5.  B 

Cocrutd ,  106.  C 

le  Cocq,  2I  B  ^*  Cuiff ,  P 

"Coclmes ,  141.  E  F 


CoetJvy  I  ii  C 

Coetlogon ,  40  s»  P 

Coetmfn ,  har.  ;  9  6.  C 

Coctqucn  ,  iVig.  ^  78.  E 

Coeuvrcs ,  marq.  288.  C 

Cognac,  ieig.  JJ4.  C 
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Coffltninei,  feig.  6^  s  <4>.  B  ftjtt.  Co- 
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Conteville  ,  leign.  lij  B  A  817  A 
8x8  A  8X9BD8Î0  A  8j7.  D 
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la  Creflooniere ,  feig,  134  F  tx  f .  A 
CRtvANr,  (  gtntdltgit  JiJ*  méiftnie  )^6t, 
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6^1  .*  6^4.  B  C  650B  Ptulit  ûAa  £ 

Crozat,  6v£.  C 
Crozct,        ^  49.  B 
Crucy,  749  E  dt  ilatfùUf, 
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CrûyÏÏes .  feig.  843.  C 
Cruyjjfeig.  iûjjB 
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Curfé,  bar.  i8x^  D 
Cnfance  >  6^8.  A 
Cuvcrvillc,  fcig.  B 
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DAEN  deEaunay  Cocfquer ,  £i  8.  C 
la  Dague ,  7^6.  B 
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J02D0T4A  d"iy«t4/,  il.  C 
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84_i.  E 

Fumes  ,  feig.  Sij  E  8J9  D  841  B  vlc> 
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20.  avril  x^6j.  eo  faveur  de  CilMUS 
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Heilly  ,  («MHfiif  A  )  «tf.  &fév.  «wfft 
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Hcrdin  ,814c  fcig.  ibii, 

Hcfîey,  feig.  149.  E 

HcfliL)  en  Ijovlonots,  feig.-S}l«lï 

Heachm,  fcig.  84).  U 

Heudc  du  Pellcy,  iftf,A 
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%6Z  DE  Pairie  269  B  dt  CUvefrn,  i6t 

Ofcig.  if  1  A  r>  de  Cadj^ne,  269.  A 
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l'Ifltbonne ,  feig.       ci>V  i  jo  E  i  ;  a  A 
B  D  1 }  î  F  1 3 4B conté  I J4C  lij.  F 
Iflemean  ,  feig.  1 05 .  E 
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Lanau  ,  74a.  £ 
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Lanerane,  feig.  140.  F  • 
-  LmEallt,  917.  k  '  ' 
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Lis, feig.  1 90  D  tn  jir«4;)M( 1901.C 

LavComtn*] ,  feig.  1 89.  L>  £ 

Liscoui j ,  bar.  iSfî.  A 

LalTcran  ,191  1>  n*lhntmit  t  Jf» $ 

Laflîgny ,  feig.  769.  c 

Laftic,  T  X.  D 

I.31alnb^  bar.  (îjo.  A 

Lattes, bar.  393.  A^  ' 

Lattre ,  895.  c 

S.  Lau  ,  feig.  S  i.  C 

Lau,  187  L>  feig.  iti  C  bar.  1794 C 

Lavagne  ,  comté  15  i .  F 
Laval,  II  lii^  B  8îE  89AC  lj8C 
^8$  1>  J09C  jio  U  J7S  D611  B719 


C  747  D  comté  1 3  D  i}8C  $74  S 

575. I> 

Lîvardac,  i8<5.  F 

Lavau  (  ouflier,  feig.  60^  aB'6o€  Atfoi 

A  61  s-  ^ 

Lavaur  en  Pcrigord ,  feig.  749.  li 

Laubray ,  feig.  5  97' 

Laudean,  feig.  749.  C 

Laudun,feig.      j.  O 

LAVRSiMadncbé-nttie  éag6  co  '  t  (  f  o>  ponr 
i>nitipn  de  MoMHlt  vaiqoH  deScnac» 
^  t  Fiteti  imimm  tmtiiiOkÊ,Hlit, 


ï.iTCrJcnx  .  v'C.  19  J.  B 
Lavieu ,  vie-  1 6  1 .  B 

;cil  Ageiuns,  comté  756.  C 
/,  419  c  6ji  c  fe«.  }79i>  }8o  A 
4*t  A  C  4Xt  D  MtfWM,  feig.  }7S  B 
394C  CfjMuig.  39 f  ABCE  $96  Bu 
3  97.  A  C  D  vtjtf,  Goyon. 
Launat  •  CbHMS  »  (  fvpmi  iê  )  419.  ^ 
/(iit>. 

Launay.ConMts ,  feig.  419.  CD 
L«iit^»ais ,  comte  aS^.  O 
Lauie»  tCjf.  D 
LtuiCM,  918.  B 

'S.  Laurent  ,  feig.  t  ^  i  6  f»  Çézt ,  1 49  B 

fetg.  n 
LaurcDZano,  duclit  66  ï.  B 
Lauriere ,  bar.  19  f  marq.  ihii. 
Lautrec,  S^(;  A  feig.  194  il  vie  140  C 

tSoB  ^41  B  <S5i  D  89»  fiS^t  AC 

891  BD  894.  B 
Lnitrey,  755.  D 
Lauvin.fcig.  83  5  D  836  B 
Latizieref,  899  KitU  CdftUt  y  744  D  it 

XhimiMfr,  899  A 
t-AUïUK,  duché  Cl igé  en  1^9».  pour  Anto» 

NiN-NoMPAU  de  Caumaor,  871.  Unit 

unuTiiânt  ttttt  iuSit»  ,  iM.  <^  /«i». 
Ltuzun  ,  b:ir.  I94  C  SOOIlé  740  B  dudlf 

740.  B 

JLay,  feig.  C^f  K         K         C673  A 

bar.  671.  A 
Laye,  feig.  6-f  i  £  ii^i  «Mm»» ,  feig.  16.E 
Leal,  feig.  664.  D 
Leaupartic  ,  tcig.  i  50.  jI 
Lcdcibtcq  ,  bar.  6J7.  A 
Lée,  614.  C 

SLcger,  (cig.  354  €18)4  A  fav.  )55  B 

A'Ort9ge,  fcïg.  596.  B 
Lecoumar,  ifti^atàis  it  )  41  j  &{*tv,  Vtjft 

Goyoo. 
Legouour,feig.  415.0 
Leocbin,  feig.  87.  C 
LcDonooiut,  19  F  146  C  i8SPfeig.  i4< 

« 

IflUM,  918.  E  919.  C 

Leoox .comté  59J  AducW 9190  930. 
Lcns ,  656.  A 

Lcntillac,  ftig.  iCo  ¥  tnSupij,  bar.  5  59.B 
Lcnzoli  ,  5 1 1 .  £ 

LfcOBAKO  (  ftignmf  i« )  750.  &  fmv»  Vtjtih 
DurfoR. 

Uobard ,  feig.  747  D  74S  C  7f  o.  D 
Leodebarne,  feig.  IS'iS.D 
Léon,  lîS  D  91^  A  princîp.  ajj-'** 
S.  Leonsfd  de  SediUac  ,  190.  D 
T.ecmc  ,  feig.  t  5  9  P  x60t  AB 
Lsraji ,  feig*  891.  A 


^ 
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TAEL&   DES  MATIERES. 


Lenne»  comté  52  j.  A 
Leni,  icig.  }59£  ]6o.  A 

Len  »  ^"'Ç,-  «9<S  c  bar.  894.  C 

LefcherMine,  Tcig.  164.  F 
Lefcoet,  410.  A 

Lerdain  dini  le  Cambrefij ,  feig.  846,  A 
Lcrdi^uicies.  dnclié»  stfS  D  pairie  <ao  D 

7S8.  B  r-  3^ 

LefnjAyj,  917  c  VÎC.  ilM. 
Ler<|iien,  41t.  B£ 
Lefterets,  fcig.  545,  E 
S.  Lcu,  Icig.  575  1)  (^10  Bhar.  J75.&' 
Lcventti ,  fcig.  î  90.  It 
Leuiily  ,  le.;;".  6(,o.  C 
Lfvi».  Ju^bé-paine,  érigé  en  171?.  pour 

Charliî  EUctNE  marquis  de  Levis  ,  470. 

rittts  mtttniust  un»  inUin  ,  fùv» 
tap»»  Î71D  7J8  A«9»A894Ccfclf. 

Iw  ,  j4}  B  Vtunim,  &<9  i>-84i  £ 

ducne  1J4..  A 
Lfuve  .  fcig.  tî6.  B 
Lewerghc n ,  feig.  6  j  y.  D 
t^uville,  fcig.  1  j  D  766.  A 
Lcyde ,  nur;^.  6  j  8.  A 
Leziy,  )4f  fi  leig.  14].  S 
Lcaignem,  129.  D 
Lctin,  Icig.  841.  B 
Lezoc ,  41  J.  D 

Lezot  de  la  ville-Geofirov ,  4I  J.D 

tianc  S  1  ^  E  feig,  m»  viu  t«7  A  «»V  A 

BRi9.B 
S.  Licbaud,  feig.  241  £  i4|,CE 
la  Lic^uc  ,  /eig.  266.  BD 
Liencouri ,  feij».  6 1  7.  D 
Licflc ,  fcig.  669  A  C  (j  70  A    7 1 .  A 
Ligne,  2J1  CF        <-  6i,S  A641  1^,44 

C  646  B  656  f ;  66o  IJ      if  s 

coinié  2  n  1  IJ  pnacip.  iji  D644C  jir{i»- 
ijîF6îS.  A  C 
L^crollcs,  feig.  i4»C  145.  A 
Ugnicres ,  j  46  D  m  CmhmOti ,  ftig.  iiU^ 

tvJPM  Linicres. 
Lignoh,  feig.  149  BD  58^.  B 
Ligny,  8}  A  J07D  508  A  E  ^09  A  frii^. 

1  î  î  ^  cofté  514!  ^  I  5  C  6  î  S  c;  6  5  5  .c 
I-itlin,  Icig.  6.10  1.»  641 .  c  6  5  1  D  «  5  4. A  H 
Limbourg  ,  joS  D  500  A  }tx  B  dkuité 

508.  O 
Limeuil.rcig.  ;5f. 
Lîmoelm  t  feig.  394.  S 
LjiBoge?,6îi  C  vie.       C  J7SS€54>A 
Linsrs,  Icig.  j  Î9« 
I.indtcy,  595.  A 

Linieres,  i|  E  jyj  C  î7iA  606  CD 
846  A  feig.  Sï^O  bw«57i  Afli  Gifjl». 

Liniers,  £09,  B 

Lk»  d'Ai^rs,f«g.  j  9  7.E  F.  Lyon  d-ARgen. 

Ja  Lîonnaye,  feig.  414.  B 

Liot ,  6 1 1 .  B 
Liqucs  ,  bir,  6^6.  h 
Lire  t ,  41  1.  E 

Liria,  duché        D  I> 
tMeoet,  )8S.D 
tiibm  »  Icig.  t  z6»  A 
tivarat ,  feig.  i8 1  E  bftr.  iUi, 

Livry ,  feig.  1  5 1.  B 

Lizccnuit,  kig.  81F82P85CB  feig.  84 
C  E 

&  Lo,  bar.  386  Ç)9«D  j^i.B 


Loao,^82.  B 

Cocon ,  feig.  2  5  8  E  1,9  ii  F  140.^8 
Loheac,  1  J4.  B 
Loignac,  bar.  7j6.  D 

Loimgpe.iV7F  17>C  $59B  73s  Bvic« 
.  7Î»  Ç75*  ^  TwMf*  )$9.  B 
Lombard.  ajF  24.  A 
Lotnbay.marq.  y  24  E  j  a]  BC  5 a<  JDS 

Lombcz,  feig.  647.  A 

Lommcau  ,  Icig.  i  o.  C 

Lonchamps ,  feig.  6 1 9.  C 

la  Londe  ,  feig.  i}4,  £ 

Long,  vtjét  Loto» 

Longay,if  ).  B 

Longlec,  feig,  49 5. B 

Longpray  .leig.  i  j  6  D  en  Ponthieu/eig.  1 5  7.* 

l  ot.gpfé,  fcig'  645.  B 

Longué,  feig.  10.  E 

Longueval  81  J92  B  14;  C  {48  a6jj 
C  658  A  670  C  g;i  Aiéig.  14J.C 

LaMctiiiTii,LF.  ,  duché  érigé  eo  ijoi»  peur 
Fkakçou  d'Orléans  il  du  nom  comte  do 
Danois ,  5  ;  2.  fUm  im$mm  tnu  int^ 
tioHt  î  î  5.  à-  /i(iv. 

Lougucvillc  ,  Icigti.  15J  DijjF  $08  £ 
comte  i}7  F  t}8B  Jt»  Cdwbét4ï 
Aî8<;.  D  ^ 

Ï^JB^^lliers,  Wg.  SaS'E  ttf  B  A  O^ar, 

Loogvy,  feig.  jieS  tfio.  B 

Lonny ,       jSf  C  }8d  B  intif.  jgy  c 

Lor.5  .  icig.  ^  5  5  9.  lî 

Lopcî  <ic  Mcndûcc,  661.  E 
Jil.opie,  rcî>,^  260  c£  x6t»  AB 
l-ofjs,  lo}.  £ 
Lorbean  .  fe^.  9x8.  B 
Lor^eriU feig.  405.  E 
LoKca»,  {iê0éi)  740.  &  fan.  rsj/zDar» 
fort. 

txjrges ,  feig.  756  D  comte  741  B  Jiujntt», 

•iuché  740.  j1 
Loiillonicre  en  Anjou,  feig.  8  J,  D 
I.nnol  ,  672.  B 

Lormc»  fcig.  106  B  cbsln,  bar*  la.F 
LonalMt       D        K        EF  «88I> 

389  c  391  D  465  C  46  J  ,  B  50 î  D 
508  BiiopB  ^10  A  jiiB  5i4A6ti 
13(^;7D  6  59  D  640E  641  E  738  c 
duché  i29i>i}8D  508B  5loAflk 
B  51»  B  514  A  «41  BnjMMM  a)s 
& 

liai»e  Lornûae  ,  duché  50^.  c 
Loi, {08  B  $09 B  658  A  comU  jo8  B 
T09  B 

Loffc ,  5  5  5  B  feip.  ii/i^. 

Lolbngc>  en  Limolln ,  bar.  146.  A 

Loubcrt)  ,896  E  897  C  bar.  8ptf.  £ 

Loubcrac,  feig.  748.  B  • 

Loubert,  fcig.  265.  C  ' 

Loudatk  3i$  c  ;6o.B 

LOUOUN*  duché  érigé  en  \  j-j^.  &  ï$^i. 

EUT  Fram^oisb  de  Rohan  dame  de  la 
imache  en  Poitou ,  <S  2  7.  Piwc'  (ûun^ 
fi*nt  itttt  /rtSim ,  ikd,  &  fiiv» 
Loudun  ,  fcig.  7.  E 

Loué,  feig.  10  E  II  B  {eigi  kjB  ait% 

Î7J.O 


»i  TiA^L  E  Des 

Louet,  I4^-  B 
Loiictte ,  S  î  o.  B 
Loutufes,  Icij;.  6ii.  A 
"Lougey ,  fcip.  i  î  ^  D  i  42  E  144  A  D  146 

A  S  n  ^  A  bii  .  I  ^  I  «  ABC  1  4  :i  C  '  4-f  • 

s.  Luup,  j  1  j  D  ici^.  6ii  C  bii.  61C.  U 
Loup  de  Beauvoir,  16;.  £ 
Ja  LoB^fc,  {.feipttHTs  dt  )  y^6  ^  fuiv.v»ji$ 
Mdan. 

Ift  Loupe,  feig.  1248  a^tf.  E 

Lotipiat»  fcig.  747>  D 

Loupy  ,  fcig.  î  1 1.  E 

Louvaio ,  î  16.  B 

Lc)uvci>ci.jurt ,    7.  A 

Louycrchv .  Itig.  94.  B 

Xoaverval-,  fetg.  9 ».  C  D  9  j .  C 

Lottverftcin,  comté  649.  A  . 

XdOUVCt  de  Kogaret  Cauviflon ,  tO$«  A 

Lmvois , marq.  i8;  l'  464.  £ 

"S.  LoyjL,  {feigntuTi  dt)  411.  fiy/iGoyoil 

S.  ].oji\ ,  4  j  1 .  C 

Loyolj  ,  s  1  t  B  î  17.  D 

Luc,  ItiL;.  !-<:>.  V 

s.  Luc  >  I  S  B 

Liian,foiM^}  t^f-tlS 

Lttçiy,  ffig.  10.  A 

Lacé ,  icig.  1 4 1  F.  142  A  tnr.  141. BP 

LuiTcIcnibouig  ,      V  li  comte  <(ii<. 

Je  LuDE  ,  ducnc-pjiuic  érige  0111675.  pour 

HiNRr  de  DaiUon  , comte  du  Lude ,  giand 

naître  de  rartillcrie  de  France,  916. 

Hecti  ffnctrhAnt  ctttt  énâién  ,  tiiL  à-  fuiv. 
leLude.  jSt  C  fcig.  )8o  C  $84C  j8a 
E  J8)  ABC  584  B  vie*  )Si  C  comté 

ï8îH  765.  I> 
Lugny,  fei^.  24}  C  cir  iSâtttmtSi.,  666^ 
Lumigny  ,f«jg,  145  C  D  144  A  F.  145.  A 
Luna ,  5  14  i!  5 16  E  comte  >kd-  5  î8.  C 
Lun.uzgard,  feij».  716.  E 
Lupé  174  C  178  E  F  185^. À 
Lur,  21  €741  D  Ung^,  ))4<£ 
Lttré,  feig.  -145.3 
L«rou!  ,rcjg.  5 10.  E 
LulTin  ,  fc  ip.  1  g  i .  D 

k  Luil.umM.rs:,  (cig.  588  E  j8j>  A  mir<j. 
389.  A 

Luftrac,  7Ji  A  fciy.  rW. 

Lux,  bjr.  éé^C  tu  ,  feig.  19}  E 

Luxcnboarg  ,i»A  ii6  B  iipCD  ijo 
D  5084  5i^ADn4>^5ijB  Î74 
E  57<[  I)  ,8  c  I)  «40  B  É î  j  C<î4C 
65  5  D  coinic  508  L)  509  A  duché- pairie 
185.1- 

Luynct ,  duché-pairie ,  1 5 1  D  6 14  B  841» 

Lttxarches  »  feig.  107.  B 

tozechs  748  A  7 ) 4  A  n  Sîuenj , bar.  7 54. 

L7nden,6i1.  B 

le  Lyon  d'Ang  r^rcig.  i  o,  A  vX.ycn4*!4PgCn» 
Lyonoe  ,  16  j  D465.  A 

M 

MACANA>Î,  îrto.  F 
Mi>.£  éu  Vuidiniclie,  4S4.  E 

Machc!:.!!  ,  fc'g.  6  5 1.  C 
Vacbcrainvillc  ,  \  s 'j  V 
^clicrcauinelâil,  Icig.  8  ]  i.C 


M  ATICHÉS. 

Maçy,bar.  148  CDE  i4p.B 
Madcuc.  }8i  A  )8»  C  .}9f  A  ^96  C 

401  A  406. B 
N'aeda,  651.  C 
la  Magdelaine  768.  C 

Magnac,  jtz  A  feig,  748  D  7^4.  B  «a 

Limclin  ,  fcip.  5  70.  D 
de  Magnier ,  8  50.  B 
M*gny,ffljg.  I44E  609.  C 
UàauUMi ,  {fitgwtÈnét  }  tfi  .d'/aiv.  ««y£t 

Fudulian. 
Maguaran,  feig.  19  s.  A  * 
Maguelon  .fcig.  t8.  D 
Maialdi  ,  (  cMMfff  4r)        &  fim  vgts 

Borgia. 

M  )jld<.s  comté  $15  B  5a7C  5}i*B  V 
Mitgiuut  » -feig.  t8o.B 
Maignéf/eig.  J7J.  B 

Maignclcri ,  Î  74.E 
Maigneux,  fcig.  94.  B 
Maillart ,  i  jo.  A 

Maillé  1 1  B  I }  B  144  C  î  7  5  D  ^<  nar- 

Ltnitj,  }4r.  D 
la  Maillcraye,  marq.  i  51  E  vfj'/f  h  Mcilit* 

raye. 

b  Aiûilleroye ,  feig.  6o<{.  D 

Matlloc,  2}4  ^  *45  B  ^e<g-  1 54'  ^ 

Mailly,  80  F  91  B  94  C  1 5  9  L  r  1  ?  T 
657A  658A8i;o  A  84s  A  iiuftj. 
Cofif;,  819.  c  il .1 fr«,  Jt.  B 

S.  Khimc,  teig.  361.  A 

Mainbevillc,  14J.  D 

Matncyi  feig.  106.  £ 

du  Maine,  180  E  754  Dvk.  581.  Â 

Maiagvvil ,  fcig.  6 }  7.  tt 

Mainvilticrs,  icig.  151.  F 

Ma|orga  ,  corrné  ^  i6  E 

Majorque,  royaume,  fi}«F 

Mairé,8}i.  B 

Mâirena  ,  marq.  î^o.  B 

des  Maires,  144.  £  : 

Ja  MâifoQ  de  Loyola,  feig.  f  )0t  B 

b  Miiron  blanche,  feig.  4x4.  E 

Mr Tor -.Jli'i ,  fcig.  144.  B 

la  Maiiùiiîort ,  bar.  141  1-  49^  C  494-  D 

la  MaifonneUcs  fur  Adion,  fcig.  140.  P 

la  Maifon  noble ,  feig.  }{4£}5).fi 

Maifonsfur  Seine,  feig.  iof*  D 

le  Maître  t  ^19.  C 

S.  Maiiuit  ,i«g.  )  4  j  Cmarq.  j  47  B«t  Im^ 

i*iuuit ,  feig.  344.  D 
Malain,  669  C  899.  A 

MilJtÏj  ,  1:7.  F 

Malaufe,ieig.  716  B  750  X  74^  CD  747  B 

marq.  737  C  fur  G<mM«»  MT*  74<>  A 
Makaatp,  feig-  8}6.  A 
Maldelèr ,  fcig.  6  4 1 .  A 
Maleret ,  j  44.  A 

la  Malerie,  fcig.  04ABD  %6s.CT> 
Malet ,  1  $ 9  D  1  49  E  5  5  6  C  6 09  D  Crtf' 

mtfnd  y  1 44.  B  it  Gr^viUr  « i]^  D  1 46  A 

894.  A 
Malevalt  feifc  jio.  D 
Malines,  9.  C 

Malmghein  en  Artois,  feig.  Sj}*  ^ 
Mallevai,  jép  C  j  71  C  feig.  5  i?. 

C 

Mally,  644. D 
Malmont ,  671.  A 
MaioBUNitt  leig^  <  j  » .  D  , 
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Malon  ,  5  S  7  D  (i«  itrty  ,  iiid. 
Mametz, frig.  94.  C 
Maocbicourt,  ajS.  A 
Mudcidor,  ^48.  C 

Mancini.  iffaiuib^  itUméùfiinU)  46», 

&  fmv, 

M.-.noci,  4<i  nE        D  ^(tf  A  auv^ 

464  L  .M,i<.i(nNi  464.  C 
Manciui  Ji  Lucii,  461,0 
Klmuitreig.  9}.cF 
Manriquc  deMendou,  5i8<  B 

MiDsfèldt«conit<8}7  C  priocip.  iM. 
Mtnton,  iSi.C 
Manoii  fc^.  5  7>.  B  , 
M«fbeaf,  fcig.  14)  DE  160  chr>  itfo 
C 

Marc  ,1440  dt  U  Ttué ,  1 5  3  •  ^ 

Si  Nhrc  ,}ixFjj4E55jA  ^4»»  U  Hdt- 

ibtjeig.  34Î.  A 
'Marcao^ie,  fcig.  3.86. C 

Goyon. 

Marce ,  bir.  1^6  C  i^j  h  C  ^^t.c 

Marceau  Itz  Clavy  ,Kig.  B5'l<  C 

Warcellini  ,465.0 

March  ,  comte  919  C  930.  A 

Marchaix ,  iéie.  42 1.  c  D  E 

.Marchanulo ,  fcig.  5 1^  5  '  C 

.Marcband ,  1 5  A  414.  D 

b  Marche, fcig.  581  C  512.  AE 

MwcHEviLLE .  (  ft^pms  dt  )  «4$.  &  fnh. 

v*jt*.  Melun. 
tilarcheville  ,  fcig.  »»4B  «46tE 
Marcillé,  C 
Warcilly,  feig.  1 5.  A 

U  MarcK  .  94  C  151C  ^170  641  BD 

MaTcbn,  fcig.  D 
MarcSop,  fciR.  169»  C 
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D  $09  D  tÀmdMtjt  comié  >*ri.  tuHtUMé* 
C  J  )      5  <    vie;  6  }7  il /w  Xijb,  1  »4  D 
I«lMmr,reig.  i}o£ljl.D 
Mootfrint ,  feig.  itfk'C  bar.  P894.C 
Montgaillard ,  feig.  75  ».  A 
Montgauger,tr.irq,  agp  B  49J.  >< 
'MoNicAuciiK. ,  t  ftiffuma  dt)f,&  fàt.mj(i 

Sainte  Nhure. 
Montgaugicr.feig.  9.  F 
Kontgeroul,  feig^  f  }6.  A 
*MotiTbOMMfcRr  tif^nan ie)       ^ /Sri*. 

wj(s  Harcoun. 
Ittontgommery ,  ^97  D  5  91  R7}tf  D  feig. 
131  A  135  D  ««fD-btf.  •}]  ficooMé 
»  7Î7- A 
Moncguyon  ,  bar.  154.  A 

Monthuchon ,  (cig.  1 49  C  1iar«  i  f  e  F 

Monthulin,  feig.  24.  B 

Monijan ,  626.  A 

liOPtjay.  feig.  5o8.C 

Montignac ,  feig.  5  5  4-  S 

"Montigny,  141  C  46  5  A  feig.  144  c£5i 
B657BCU<Î58  l»  7«4E  8 
B  8  5  o  E  bjr.  1  ^  I  1)  6  4  T  A  cm  trtugnt, 
fetg.  49)  B  (H  Ojhetdnt,  icig.  zjo.  B 

le  Moatilier  en  Dauphmé  a<Sl.C 

KIontjouvent ,  feig.  6  7  } .  A 

Montjoye,  feip,  5  14.  B 

Mootjiiftiii,Cei§,  »8«A  iS}«  B 

Montuntr,  cooné  xSt.O 

Monticzun  ,  1 7)  £       A  74a>  A 

Xfontlicu  ,  1  ^4.  A 

Alantlouis,  feig.  j  ?j.D 

Moniluc , fcig.  177.  F 
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Montmegc ,  75 8  B  vtjét  :>ioamegf« 
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MontOieyan ,  feig.  t78.C  ^ 
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5  1  5  P  ^  I  5  B  bar.  61  1.  B 

Montmorency  ,i}iCi}3D  i6oD£ 
48  j  F  »|iO  «)»  A  U  »)7  B  »44G 
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MontmoTït,  feig.  ]  io>D 
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Montforcau ,  fcig.  637.4 

Montvcrt,  361.0 

Moraie ,  414.  A 

Morainville ,  fcig.  148.V 
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Mortagne,  chaftellente ,  1  3  î  I-  prmcip.  3  iil  J. 
D  386  c  i?,^Cfur  Ginnitttâgttt.A 
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Mortemar,  feig.  1 1  £  «4}  £  OMfq.  %i6  B 
duché-pairie  i8a.il 

Moncmer,  i8F7^8.  B 

Morton ,  comté  5  94.  A 
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Morville,  fcifî. 487E  4SS.  A 
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la  Mocct 
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^ Mène,  15^  90F  140  £  )S)  C  401 

A  401  E  41 1  O  42  )  Cà^pt  B  feig.  1 1 
F  8x  F  149  F  17Î  E  176  A  177  A 
»6j  D  417  E  646  B  749  D  845  D 
bar.  147  E  6j8  B  marq.  151  B  C 
Ctfnj ,  149  A  fcig.  I  3  9  C  bar.  1 46  A  B 
147  C  D  148  E  marquifat  ,  150*6 
OMf*  feig.4e9  B  Fw^t.feig.  i4o£ 
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Mouchy.la-Cactîe ,  reig.  iivD 

xlu  V.oulin,8  5d  A  84V'1> 

Moulinet,  fcig.  490.  £ 
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C  «M  Imrâiat  .feig.  6  4  5 .  A 

-ïldoaricr  eo  Jr(ôit,  ieig.  846  Cieig.  847.  B 

Moorvillck  bar.  1 3.  A 

Monfôn  t  «orini,  505  CE  5û<S  A  D  507 

la  N'oussAVE  ,  )  ftigneun  de  )  394,^  /uiv. 

Vejtt,  (ioyon. 
b.Mous*Art.(w«rf>i/W«}  if^,&fmv. 
hMoolbye,  }9)  E  405  Otcig.  595. S 

)9<  A  marq.  397  jBE 
Vixny^  t^)  B  marq.  614.  é 
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Moy,  éo9D  ittJitîpt,  87.D 
Moyencourt,  91.  C 
MoyeoviUe  ,fcig.  1 5  9.  D 
Moyneaux ,  feig.  8 4 S.  A 
Kloyoo  »  fc^  6  }  8«  A  C 
la  Muce,       B  3>t*  D 
Mumont .  1 91.  F  . 
Wur»  feiç;.  3  97  A  c  bar.  39*.  0 
li^arais ,  fcij^.  5  65.  d 
Murat,  bar.  18  >  £  vie.  181.  D 
Murault,  feig.  3  3  a.  D 
Muraut ,  36  ).  i 
K^urdrac,  149.  F 
^nreil ,  feig.  x6t  BD  A 
MaM)l>  <èig.  89).  P 
Mnn,reig.  io<v  %, 
Mttfeau  ,  76  3.  C 
Vufent,  847.1$ 
Muû  ,  46  3.  fi 

NADAILLAC  en  Qucrcy,  JÎ7  B  feig. 
5Î7.  C 
KaeltwiicK ,  feig.  (41.  U 

Nagu,  167.  B 

Kah^.feig.  140.  F  • 
Naillac  ,  Î71  E  895B  Teif;.  î7t.B 
Nainur,ai8  F  507  il5o8  0  5io  Bcood 

135  C  ii8F  îio  B  514.AB 
Nan  ,  au  comté  de  Bourgogne ,  feig.  67}*  A 
Nançay ,  feig.  5728  comté  76  9.  C 
Nangis,  feig.  ai  à.  A 
NutBiiiikttfti|p»4)  C  «44  A  Sjpf*B 


Niplei,  royaume  i')8  D  f     E-$]d.E  , 
Karbon:  c  ,179c  748  H  891  C  896.  X 
Naffau ,  6  4 1  A  7  3 7  J  Chtltm,  6,^t  B  OrM* 
gt ,  3970  imiHWK  »  icpoiU-tf  49-A  iq^g'» 

«548.  E 

Kafl'ovîetn  Pomcranic  ,  princip.  6 44- A. 
Navarre ,  5  1 1  C  j'i-  8  B  royaume ,  6  J  4  A 
Kavarrcs,  marq.  514.  C 
S.  Nazaire,  feig.  159  E  »C'4  B  fl)  U§mt\ 

feig.         h  O  ii6  K  ik,  141. 
NcaufTle ,  (eig.  1  >  7.  A 
Nechin,  comté  134.  B 
Ncdpnchcl,  feig.  91  B  lip.B 
Mcclle.  1 51  C  5  ioC6}a  O  «wjf/iNcflèè 
Neer,  fcig.  <»  5  a.  C 

Neez.éoj.  C  ^         .       •  . 

Nebou,  feign.  118  A  t»^  C  1548  btf. 
144  Bi)  IA5.  fi 

■WtMouiitidàehe.érifté en  1  5  1  5. pour  }uueM 
d;  Medicts,  &  ftiiuiaTi  ét  Stvogrc 

femme  ,  î  38. 
.NfMOURS,  duchc  érigé  en  i  5  iS  po'Jr  Philip- 

vt%  de  Sivoyc,  comte  de  Genevois,&  Cmak. 
,    Lorra  de  LonguevtUe,  548. 
NfMnuKS',  ducbl-piirie  pouyeUe  éreâiooen- 

1 6  6  r .  pour  Pbiuppk  de  ^(»ice,iltftd!Or> 
.  leans,  zp. 

Nemours,  iaVDai4.D. 

Keogarde,  princip.  64).  % 

Neui  ,  { m*rqttii  d(^  9.  &  ftmk  F.  Ste  Maure. 

Kcflc ,  icig.  I  □  D  I  s't  D^t6  £  ibarq*  i% 

c  *tj/j  Neelic. 
Nefmond  ,153.  C 

Neabottrg ,  feig.  141  E  bai.  141  E  «tj/a 
.  Ncttfbourg. 

MsviRt^  duché  pairie  nouvetle  Ireâion  en 
itèo.  pour  lu  Lit  Maarioî  ,cardiDal,9 1  5. 

fitVfKs ,  duch*- pairie  nouvelle  éreâion  en 
1660.  pour  }uLss  Mazarini  cardinal ,  puis 
tn  1676.  pour  PHiLiPi-fs  Jui VI  Muirini- 
Mancini.  &  en  1700.  pour  PHiu^Pts  Ju- 
'l«9  Fkàmçoi s  Mnariai  Mancii^i  fonfils  attié 
416.  Ptuti  UfÊttntm  têtu  (nSuKt  iUi» 
à- fév.  »  . 

Revers ,  5  7  5  A  comtt  57  j  A  5^4  A  58  a  D 
duché  46  4*  B  C  466  A  6)9  D  pairit 
464.D 

Nevet ,  388  D  bar.  &  marq.  (M> 
'Neufbourg  ,  fcig.  1 28  [)  I  58çW.  I}9jk 
•  »44F  vjti  Neoboûrg. 
Heutchallel.  caoHé74X  B  fit  Jiw»  léfgifc 

^eot^,»  Ci54T  S5«  B  t'$ï.  B«i 
»4iajtm/ét,  91  D  AfMguil,  6^^DilUii^ 

i5«  B  Vtyis  Neuville, 
î^eufvy,  fcig.  741.  L)  ' 
Ncullej,  feig.  16,  D 

Neuville,  81  BC  tt%{tà^  <*oAM^ 

Neufville. 

1»  NeuvUle,  fcig.  »«  C  tt^  hfdt  ÀHmâl 
,  feig.  8t.  P 
Nô,  4o<.B 

Nicolai.iiï.D 

Niccourt ,  prés  chaulnes ,  fcig.  6  a6  A 
Nieppe,  (eig.  j  1 1.  C 
Nienei,  feig.  éi8.  D 
Nivelle ,  feis.  a,)  I  D  6  $4.  C 
lIiVHiHO»(3iicWf)  pairs  de  France,  461 

/■iv.  f^i,  Man^ini. 
Miv«fBoi*,diNhf  46}  EpdbrM4<5.  B 
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Ktcu{>oft»vic.  6^1  D641.B 

Nieurlet,  feig. 8j6.  D 

Moailks  ,  107  A  igj  E  4^4  ♦  E  455  F 

1t;8£84x  Bducfaé-Mtne  107  A  iSt  B 

4<A«£  FS3S.£ 
leNe6l«,<«8.  A 
Noblens , ff ig.  6ji.  K 
la  Kocherie  ,(eig.  149.  CD£ 
Nocejr,  19.  A 
la  Noc  >frîg-  41^.  BE 
Koclle,  1 34.  D 
Nogtret,  i8i  E88g  A  894.  â 
"fkf^,  bar.  397  B  /Sir  latr ,  rcig.  {97  A 

Koiîleite ,  leig.  8 1  B  c  8 x.  B 

>  r  rarmcs,  feig.  119  E  bar.84J.  A 
Noit^MousTiE»  .duché  piirie,  érigé  en  idjo. 

poar  Louit  de  Ii  Tremoille  il,  du  WM, 
.  inan)iusdeNoir(noa(lier,866.fiMM(M- 

Koîrnoaftter  ,  bar.  6 1  o.  £ 
Mole»  duché 7 «.es 

{i|0llent ,  1 4  j  c  1  f  5 .  D 
Nompar  de  Caumont,  19}.  c 
le  Normand,  414.  D 

Nonnanville  ,  l'eign.  141         144  A  EF 

145  A  B      •  ^ 
"Noronde  au  Maine,  Teig.  i  j  E 
Nonhout  ,(eig.  «47  A  bar.  647.  B 
Nonhumberland ,  duché  £  1 3 .  A 
AsNoJ,  406E409B4ï4Afcig.  408.A 
Kouaftre,  fcig.  8  a6}7.A 
Noville,  feig.  106.  F 
Noullctte  ,(fig.  9;.E 
Noyelle,  feig.  i  j  1.  A 
Noyelles,  647  B  Ij6  c  feig.  81  B  90  D 

E  841  E/«,  jn,r,  feig,  ijcDf  tjiJ> 
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Noyon  fur  Andelle,  feig.  tii.O 

îl..ierolle$ ,  feig.  540.  C 

•S-Nudey,  feig.  41  j,  A 

>Iucil  en  Limofin  ,  feig.  14t.  D 

Maie*,  fei^  }»|.B 

Ntjnode  P0ft».£oriqiitt4e  Giuman , 

d«  Portugal  Colomb,  166.  D 

OMo.  E 
Obbeit.  141,  E 
Obify.feig.  »ji.C 
Occochi  90.  D 
Odemira,  comté,  Jt^fj 
Odouar ,  z6  5.  B 

Offfftnont,  feig, 

Ogier ,  J62.C 

Ogierville.  feig..  147.  C 

C^mont,  fek.  8}6.  O 

OgioviKier  ,  feig.  64).  B 

Ognas,  5»j  B  517.  D 

Ognics.ijp  E647  A  6î7  A  841  A  feig. 
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Oiron,  8}  D  ',46  A  B  J65  A  «17C  feig. 
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(XotJOB  ,  l  ftiffuuu  i)  i^t  àr  f»i».rtjiK, 
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Ombc^e, feig.  240.  D 
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Orange»  pnocip.  641.  C 
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Ory.fcig.  748. B 
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S.Oaen,  i44Dfeig.  139D  140  A  14S  X 

t44  A  bar.  140  cEF  (41.  CD 
oaicby  k^Chaftcl.vic.  8»p.  A 
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PaiQaR,fdi.<»e  A8a8.D 
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Fainel,  \6o.  B 
Pilais, feig.  5^4.  C 
PalaiTcni ,  Jeig.  148.  F 
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Palatir?,  pi  in,  ; p.  ^  3  7.  C 
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61J.  C  ' 

Pahiau  10.  h 
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Toulon jon ,  tfo  9.  E 

Toulouie  ,  Comté  1  8  5 .  E 

Tour  ,  icig,  6  5  5  B  6  5  5 .  c 

la  Tour ,151  (.151  C  c  iijt>i^i 
E  }97  C  464  «A6io£  757  A  (cig. 
2}oB  282b  }2i.4  à'Agutt  leig.  i^Q 
C  w  Awvtrpu,  J55  A  171. D  B«nvtU 
feig.  487  fi  tlmttbt,  bar.  ai  P  BMii/iMt 
7  5  7  t  Uni^j  6 1  o  E  bar.  ibU.  it  Métlly, 
feig.  669  D /«r  Jf«ni«,  â  }  6  c  icig.  6  J  i 


44  TA  B^^S 

B  6f  5  £  i(  SdiTM,  187.  A 
GoyQii* 

'Touriude,  •'î'^j  Eif'R  5  9<'i  B  599.  B 

Toiirctic  ,  Icig.  i  yo.  li 

Tournebu  ,  134!^  1  J  p  D  1  ^6  C  1  é  o.  C 

Toumefuyc  ,  icig.  1 2^,  0 

Toarnegon ,  404.  D 

Tournchin,  (eig.  i6o»  E 

Touroehcm ,  feig.  f  z|  C  4^41.8 

Tournel,  bar.  ijf.C 

M  Tounelle ,  fcig.  I  j  1.  A  241.  S 

Tonrnevillc,  feig.  141  D  ij].  A 

la  Tourniole  Jtig.  ^r,^.  ^ 

Tournoilles ,  bar.  ^6  3.  Ë 

Tournon  ,  l  07  D  %éf  A  d^pf  C^Ûp  ffl 

A  bar.  167.  A 
'TcNumeCt  9x8.  A 

TMn.>Tt&7AB  (•  riami,  ftig.  i  jo.  B 
loToancnvonHelois,  feig.  741.  L 
Tourvcs,  marq.  tSi.  B  - 

Tourrille ,  comté ,  741.  C 
Tourzel ,  i  z.  D 
Toufchemorfaa  ,  1 8.  E 
Toutcncoiirt  ,  (cif^.  SzSESzjtB 

,    Tnignic,  v:c.  ?  }  8.  E 

Traiiiiel^  fcig.  508.  C 

Tnmeris,  «{49.  A 
'Tranchani,  408  ^  B  4t4.0 
Trans,  fcig.  1.  7^.  F 
Trafignics ,  649.  A 

Trivcs,  Il  F  fcig.  60Z  A6o^£  7jô.  B 

Tnulin  ,  feig.  918.  A 

Trechârdaye,  fcig.  410.  c 

Trefijcig.  414.  D 

Trcguicr,  coirné  )7l  A  fB).  A 

Treignac ,  bar,  749.  A 

Trelans,  vie.  894.  A 

Trclon,  fcig.  €^i.  A 

Trerobby  ,  feig.  14.  13 

Trcmcreuc,  }8i  A  40 j.  E 

Tremcflent,  Sj).  B 

1«  Tremoille-,  > J4  C  S44  D  ^  n  B  597 

C575  E«io  AE<«tB  fcig. 
Tnnwnt*  Oig.  669.  B 
*Sb  Triai  de  HoufTcmagnc ,  icig.  414.  C 
Trie  ,  I  o  D  I  î  8 .  C 
Trohcon,  ftig,  927.  D 
Trotf-Picrrcs ,  feig.  119*0 
U  TroufTe,  771.  B 

Trouffeauvillc,  ;  8  }  F  3*4 A  fcig.  i  J  9.  D 

Traufiar*  918.  B 

Tfouville,  fcig.  1  jî- 1> 

Truchet,  564.0 

TïuOi,  fcig.  765.  c 

Tubiie ,  646.  c 

Tuchenayï,  fcig.  8.  F 

Tugny ,  bar.  669.  B 

Tuillï^ol ,  fcig.  I  a  9.  F 

le  Tuit ,  fcig.  I  3  î  D  1 4&.  A 

Tiillim,reîg.  t6\.  C£ 

Turnbes.  ««/«x.  Lattre. 

Tun  ,  feig.  8  I.  B 

Turbinphcm  ,  fcig,  8  A 

1  urcoing  ,  fcig.  <S  56  A  bar.  ^ff.  D 

Turcnnt,  jioD  3  a  }  C  J^S  B  7}»  A  vic. 

jao.  C  O 
Turgay,  fcig.  (07.  A 
Turgis,  749.  C 


ISlATI^HEi 

Turpin,  jri  F  571  E  764  E  766  C  Qtfit 
I  t.E 

Turquenye ,  fcig.  1 14.  D 
Tur^tieTiile,  feig.  1 24.  D 

V. 

VACHERES,  fcig.  i(55-i)E 
Vaillac,  i54B  Je.g.  747 C  715-  D 
VaiUy.  fcig.  80  C  244  F  l'ifl*  VttUy. 
la  Vaizouziere,  399.  C 
Val  .feig.  «95  U  £wiff,feig.  8j<A  845 

b  Va! ,  icig.  I  o  5  .  Bb 

Vjhde  .  7 1  9  E  rdg  5  3  î  -S  -^^Jj  S  M  IH». 

gni.,  f*ig.  3  J  J.  A 
Valbelle,  28  a.  B 
la  Vallée  ,410c  yufiK  la  Vallée. 
Valence,  rc^ome  5i}>V 
Valencourt,  fcig.  l  J  5.  F 
VALEKriKots,  aaché  érigé  en  1 J48.  pour 

DiANI  de  Poi' Ïl  ri   V   UVC  de  I.OUIS  de  BfCEC 

comcc  lie  Mjulcvncr  ,  ^96.  Vitcts  ion- 
ttniitni  tt  dmht,  tbii.  cr  futv. 
Valistinoi;  ,  duché  érigé  ea  I498<  pour 

OviR  de  Boigia,  jil.  tkm  tmunâÊt 

VwaiTaioit,  dadié'pdrieiKWtflle  irteSm 

en  1 7 1  f  •  pour  ]Acq!!E$-FRAN^is*LconoR 
Goyon ,  iire  de  Matignon  ,  ^66.  Piuu 
cencim*ni  ((rtt  értS<»n  ,  tM.  &fun. 
VALbNTiNois  ,  {  du(s  dt  )  pairs  de  Praoce, 
J90.  &  furi\  Vtjez.  (loyon. 

Valeminois.  ccmd  fax  i>  duché  j»i  A 

Mine  $91.  Bc 
Vakrjr,  fcig.  ni.  A 

la  VAixfe  (  frigHturs  it}  8  4  J .  <^  fniv,  vtyft 

Boumonvill", 
la  N'illt'ï,  Ici'^n.  89.  E  Îi4$.  B  dt  Ajaiàt 

Vatlemont,  fcig.  1  3  3  D  638.  il 
la  V«LLii:U,  diiché-t»trie  nouvelle  éreâion  , 
en  t7K)«p(Wr  chaius  .  I^rniçots  de  U 
Batune  le  Bl&nc^rquh  de  1»  VaUicrc,  474 
tittuftmtmm  fitttmmMlh4Hflmt  mi. 
&  fniv. 

la  Valu  tua,  c4k«  le)  pain  deFniiee,4lf 

&  fni*. 

la  Valliïhr  ,  (  M^rquif  i/^  )  48  9.  &  fuiv, 
ta  Vallure  ,  :  ftipuârt  àt  )  48  9.  &{»tv. 
la  VjUicre,  362  €488,0489  D  niarq.494 

CD  duché  pairie  494C4^f .  CF 
Veltaerange  »  feig.  6  4 1 .  C 
Valmondois,  feig.  848.  C 
Valois,  ijtE  2i«  £22SF)87A  JiiB 
Vallou,  feig,  608.  A 
Valthufen,  ^4i.B 
Vander.Gracht ,  6  5  J .  D 
Vandieres,  féif^  *44*  B 
Vanhal|e,6  J«.C 
Vandk.  mjés  Vanotia. 
Vanada  Caunea ,  5  2  a .  C 
Vaque,  1 90.  A 
Varaife,  vie.  771.  A 
Varax  ,  comte  ,  673. 
la  VvcUle .  feig.  7  5  o.  C 
Vareogeville ,  feig.  1 06.  E 
Varaines,  feig.  846  il  marq.  %6f.  B 
Vtfcnquebcc,  bar. I37E  ijS.  BO 
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yaréy,io4..E 
Varigniei ,  ieig.  144*  S 

Va%  7dtf  B  770  A  comté  ié4 
le  Vlfieiir .  16  D  139.  C 
VaJly.  ftîj;.  iji  B  145.B 
Vatan ,  feig.  5  5  4.  C 
Vatz,  ftig.  754.  C 
la  Vatt,rcig.  147.  A 
Vauchellei,  624.  4 
Vauches,  bar.  itfg.C 
Viochier,  7Î4.B 
^Va^cl«r,  feig.  jSj.  C 
Vaud ,  feig.  I  )  }  C  5  1 4.  B 
Vaadvnpier re ,  feig,  8  7.  À 
Vaudeoiont ,  fo6E  comté Ihd.  l  %a  B  1 1  i 

D  ji4^  «J7.  O  ' 
Vaudetart,  izj.C 

Vaudoré  ,feig.  595  ABcE  39<.BD 

Vtndnjr,  83  E  245.  B 

Vmmramd,  (  ftipugn  de  )  414,  <y  /«iv. 

t/»^//  Goyon. 
Vâudurand,  (cig.  411  C  414. £ 
Vaugenais ,  feig.  4  8  .  E 
Vaogris,  fcjg.  140  F  141.  A 
Vangué,  106.  c 

Vauguion.frig.  1 17  FcoB»é)S  J.  k 

Vau)ouan,  feig.  i  jj.fi 

YâBlOUll .  Là  .  ValLiem  ,  duché-piirie  érigé 
«B  l6($7.jpoar  LcViM -FiiAN^oub  de  la 
Baume  le  Blanc  de  la  VaDiere  ,  &  NU- 
riE.ANNi  lcf;itinnée  de  France  fa  fille,  i;. 
fittcifoiKttnén:  ttnt  irtSi«»tmi.&filiv. 

Vaulx ,  bar.  6^  7  c  Vijét  Vaux. 

Vauna»,leig.  ifi.c 

VauMiLoiUL,  ifiipiuii»)  ^ep.^'iWK 
v*j/s  GoyoQ. 

Vaumondois ,  feig.  t  ^  D  t/»yés  Vaîmandois. 

Vauiiouaut  (  ftigntnn  )  40  J .  &f»n.  vtjét 
Cioyon. 

Viurouauc ,  feig.  404.  C 

Vaufeche,  t66.  D 

Vauffio,  «4.  B 

V*o«  ,  {  j^lMn  tff  )  41  j.    /«■».  V9jt$ 

.  Goyon- 

Vaux,  81BDF  -337  A  feig.  87  D  141  £ 
179P  J'^^  c  4M  C(Si8  n  638  A  vie. 
I  06  E  4M  ^ijif  rff  Brf//,  fejg.  167.  C 

les  Vaux,  feig.  114.  C 

Vauxitimen  ,  Icig.  399.  B 

le  Vayer,  5)16  C  9a8.il 

tJbaye,  feig.  atiTmti^i  1(40  aSj.S 

Veaulcc,  jtfj.C 

Vcon,  feig.  j  j  j.E 

Veça,  î»9  A  duché  1  C6.  D 

VeKors,  feig.  1 1    n  161.  BD 

y eiri^oac ,  (cig,  7  j  î  .  A  B 

Vdalco.  î»j  C  )x8  B  n«*B 

Veldents,  conté  6*7.  £  ' 

VeUii,4(îi»E 

VeOiii,  463.6 

y«Uà,feig.  01  C  j'j.  C  , 

1  Vn«d«,%1C4«D«4x  C     »  DV|4 
,AB 

Vcnafque,  feig.  sft.  D  . 

Vence,  bar.  x8x  C»t'$  C  «90.  fi 

Vcndeuil.  reig.  »»|B  515.  B 

Vendcavre,  feig.  »»7.B 

yendâm»  1)9  D  i|S  A  C  463  «  B 


,    158  A  î8f  D  duché  4< 3  «Eptirie 
Vencvclks,  feig.  398.  D 

Iff  V«neiir,i46  B149  B  15x^418.0 
le  Venter,  414.  C 

VeniOe,  8;.  A 

Vcmadour ,  5  a  5  C  j  30  B  73}  B  vk;sÀ 
C  duché-ptric  738.  A  * 
.Venrimille,  5  3 1.  B 
..Vcny  d'Àrbonw,  B 
.  Venguas ,  daché  D 

S.  Verain,  141  C  Î71.C 

Verboij,  feig.  1 19  F  i  50.  x 
.Vcrchin  ,  bar.  i  5  j.  F 

Verdallc,  bar  896  E  897  Ccoouég,^.» 
Verdigny  ,feig.  607.  B  ^  *• 

VitouN ,  (  t0mts  d,)  2<4.  Hof. 
tun. 

Verfon ,  feig.  i<î(î  C  bar.  iWL  o»^ 
.    F  169  A  50Î  E  îo«.  D 
Verdufân,  193  E  feig.  i7^.E 
Vercd'Oxfbrd,  îuffi  '  " 

Vcrgigiie,  princip.  46y.  BC 
Verger,  feig.  418  K      si  E -je^  Ti 
du  Ver^,  4of  Dfeig.4oj  d  406  û 
le  Vcmur,  840.  £  ' 
VérgiéV'<<S7*  B 
Verjy,  13  A  131  B  Jlô.  E 
Vengny,  feig.  1  JO.E 
Verma  l  e:    comté  $07.8 
V«medc,i77.C 

Verneuil  en  Perigord ,  feig.  3  j  j.  B 
Verneuil  en  Touraioe,  teit.  gj.D 
Vcmines ,  feig.  8 9';.  O 
Veroiole,  7j8.  C 
Vemon, 609.0       "      ^  < 

Vernoy,feig.487.  A 

ycrolles,fe,g  ,4j.Di44.A 
la  Verrière,  feifc  749. 

Verttin,<J4<dreig.lfâft 
le  Vertboif,  feig.  836.  a 
Venbofcibar.  149' 

Venhimon,  185  C  551.0 

Vcrngnceul ,  comté  64S.  A 

Vertillac  ,  feig.  750.  A 

Vertus ,  comté  141  F  5  74.  £ 

Vervini,  feig.  5  u  C  <Sî7,i 

VcteiU,reu;.  160.  £ 

le  Vey,(âg.i4j.  B 

VetinJ.cn  ilnjou , bar. 6 x o.  B 
Ja  Vialate,  Icîg.  330.  B 

Virndcn,  comté  j  10  B  770.  .< 

Vîanne.fcigi3«.  D  19J  a  118  E  14»  C 

comté    I  :j.  B 
Vibrave,  feig.  13g  £  i},  D  146.4 
Vie,  bar.  347.  B    '  , 
.Vichy,  669.  D  ^ 
Je  Vioôine  ,  16%  D  417.0 
S.  Viaour,feig,  161.  k 
Vide!,  4x4.  B 
Vidouville,  feig.  1  4  5 .  E 
fa  Viefville,  140.  A  6io.  ^ 
la  Vieille-Ville,  feig.  359.  E 
Viel.Mailbns,feig-  8x9.  A 
Viela .  feig.  1 78  D  £ 

.Vienne,  f  le  D  666  c  (à^  x  )6  fi  140.? 
Viervilk,i47.D 

m 


y 

Viene,  A 

UTiKiiviu*  ,  ducbéi^irie  -énfji  en  -i  6  f  o. 
foor  CnMiuS'dek  Vieuvillel.  du  nooi, 
grand  Âucnnnter  de  France  ,  8^7.  Piwrx 

tonttrndnr  tctie  iteP.nn  ,  ibti.  & [uiv. 

la  Vxcwiik  64a  Ij  D  fcjg.  404  C  618 
C  duché  8}8.  D 

VieuxpODt,  I  }9  D  t44Freig.  t}9.  D 

ViezTy,  r«g.  s^tf  E  Z47.  ABCD  A 

V^oimcst  lèig.  lAi.-B 
Tq^,  feig.  7Î0.E 

it  Vigerie  ,  747.  D 

"Vigicr  îi(»L»55oCj}i.  B  , 

Vifinis  ,  (cig.  I  5  5 .  D 

la  \  ij;nc  ,  le. g.  1 4.  B  ' 

Vignes,  fcig.  I  j  X.  A 

Vignoles,  897  A  feig-  }6o.F 

Vï|DOllaifeig.  i(.  D 

Vignory,  Tetg.  5 1 •  C bar.  146.  C 

•h  Viguerie  de  Talmond ,  ieig.  i  5.  A  C 

"Vibeis  en  Poitou  ,  Ici};.  766  C  bir<  7j4>£ 

V'Isnovt.fcig.  178  I 

Vi'hcrcs,  1  77  B  i  79.  C 

Vill»liermo[i  ,  duché  f  a^Cjzf.  A  C 

Vii:a  r.ong»,  feig.  51».  A 

VilU-Nova,  f  i».  A 

Vilb  Umbrofk ,  comté  %%%.  K 

VtUACtif^puan  if  )  5 5  ).  ^  fiûp.  9tjtm 
iubuflon. 

Vlliac.  friç;.  R  J4X  E  $  H  '"^ 

Vidain,  156  A  6  56.  A 
Villatnor  ,  comie  )zf.  C 
Vi)bnant,  maïq.  845.  O 
Villandrado,  no-  A 

Vdhndrau , feig.  751  A  755  BD  7J4  C 

1^4»/  It  ituritltu  ,  7 }  5  • 
Viltar ,  comté  8  ^  j  E  VtmfàrU,  comté  5  ii3 
le  VillirJ  ,  (eip.  iSo.  B 
Vilbrial  ,  marq.  5i6.E 
Villaret,  fcig.  nû-j.  B 
Viuj*»»  duchejnûie  érijjé  eo  170^.  pour 
Lom» •  HtCTM  narquH  de  Villart,  9I. 
'titut  OMmMt  if  ut  tn^t  ML  &fmh 
pairs  de  France  «  lei» 

&  fuiv. 

Viilars,  Teign.  16  A  i  }  J  B  187  A  C  bar. 
286  £  marq.  107  A  iS8  AduchéltsB 
pairie  ie6  A  ËiSo.  BD 

VittARS  Bhanca^  ,  érigé  Cii<niché  en  1^17. 
GaoACis  de  BrancUi  marquii  de  Viilars, 
pas  en  pûne  co  1 4S  5  ».  éc  en  docbé- pairie 
en  171^.  pour  Louis.Akioing  de  Brim' 
ctf,  170.  fittti  tmtTWMt  itm  /riflii», 

ihti.  é' fuiv. 

VitLAKs  iîRANCAS ,  (  Dutt  dt)  pairs  dc_F  raoce, 

»86.  &furv. 
Villautrays,  -jié.A. 
1»  Ville,  JÎ4B  J'^+'C 
Ville,  comté  ii.  A 
Viliebagucs,  feig.  s8j.  C 
Villebeon,  feig.  114.  D 
Villebois  en  Angoumois ,  feig.  1 4«<  D 
Vtllcbon  ,  feig.  8 1 9.  D 
h  Ville  Bonnette,  Ieig.  401.  F 
Ville  Buffiere,  feig.  546.  F 
Ville  Chauve  ,  Icig.  41  ).  B 
U  Ville  aux  Clercs,  le»,  j  ça.  C  , 
Vaie-Dieu , feig.  156  A  S44  B  tof  C  f6% 


lyi'A  1 1E  R  E  -S. 

Ville  d'Eaaze .  feig.  if6.Â 
Vilte  Fargeau  ,  b*r.  )|»].  A 

Villefcrmor  ,  feig.  2X&.  A 
Villcgaft  ,  ff  ig.  8}.  E 

Vil-i-(:i\  t ,  (eig.  768.  A 
la  \  illcgource  ,  fcig.  406  AC  407  B  408. 
B 

Vilkgoriot,  feig.  405.  C 

V  illegourio ,  feig.  4 1 9.  E 

Villegptts,  (eig.  406.  B 

li  ViOe  Htilé ,  Tcig.  468.  B 

b  Vdie-Helene,  feig.  415.  D 

h  Vilk.JuUenne,  feig.  41  9.  D 

Ville  de  Magne,  feig.  84}.  C 

Vinemartin,ftip,.  741  E  766.  C 

la  Ville  mencult.feig  411.  B£ 

Vnxuio»,  duché  érigé  en  1650.  pour  Pim- 

RB  Sc^oier' «hMKelier  de  France,  86). 

JiefitriMfemmrme  éêSim,  ML^fam 
ViDemort  lêig.  57^.  A 
Villemur,  181  A  7)6.  C 
Villeneant ,  feig.  411.  £ 

h  ViLLf NEUVE  (juypiMn^lf)  i^tf.^/Wv 

i/>j/f  Bran  cas. 

ViixiNEuvE ( ^«fraf  de)  zi^.  &fuiv. 

Villeneuve,  zi  F  fbig.  278  F  179  F  x8t 
AC  «tf  C  190  E  }  )^  A  424  A  927 
CD  9%%  A  c  bar.  282  A  285  O  fiis 
tbtHmmjtnSmtje  fcig.  164  F  m  chevntt 
feig.  îiSF  Î19A  411  (emit ,  fcign.  j  46 
A  t4  Ctcmàit ,  leig.  8  94  C  ftés  HA»$t 
237  U  tn  fitventt ,  bar.  x  8  5 .  A 

Vincnifin  ,  fcig.  41  o  C  42  5.  c 

la  Villcon,reig.  407  C  419.  E 

la  ViLu  AUX  Oist AUX  ,(/^|ar«n  ét)  41 1. 
fiiiv.  V»jtf.Goyùa, 

k  Ville.aux  Oifcaux,  feig.  41»,  C 

Villepicrrc  ,  feig.  4 1  7.  £ 

Vi  tj.incc  ,84.0 

Viliepoix.fiig.  88.  F 

Villcprcux,  feig.  159.0 

Villcquicr,  JÎ7A  J41B  S94C  icig.t|t 
E  160  E  341. B 

Villerobin,  fcig.  42).  A  A 

Villerogon ,  feig,  407.  B  D 

la  Villerouaut ,  feig.  404.  D 

Villeroy ,  duché  86  B  C  pairie  1  î  4  F 

Ville" ,  8  }  î  C  (cig.  I  5  J  F  î  I  o  B  m  C-int- 
irijis  feig.  90  C  D  tit  fustéu ,  reig.6  24.  A 

Villerval,  feig.  229  B 

Villerville,  fcig.  i  jo.  A 

Villcfeiiue,  feig.  758.C 

Villetaneufe ,  feig.  z  8  8 .  F 

h  VHIe  Thibtut ,  fcig.  40^.  E 

laVilIccte,  reig,S4i.£MJqMiMKr,lc%s. 
148.  D 

'  Villiers  ,  148  C  129  A  848  C  fcig.  147, 
A  iiiAB?kHkeaAit9U,lcig^f^CUfit 
feig.iji.E 
ViUorieux,  fcig.  4x4.  B  ', 
VtuOK  (  fetpieuu  dt  )  290»  &fi^  Wfe*. 
Brancas. 

Villefc ,  feig.  177  D  190B  bar.  1 8  8 .  U 
Vinay ,  565.  C 

Saint  Vincent,  feig.  7J0.  B  ..  * 

Vintcrhu,  fcig.  845.  C 
Vintimille,  282  C  825.  A 
Vipan,  147.  B 

Virevilte,  fc^pi.  1^4  DI4  thiSm»  comê 
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Virey,  fcig.  i^j.B 

Virieu,itf«  A  67s  B  bu.  ie4.E  Saa^D 
Virifct,       D  «M  MjffHMÙ,  Ibigp  iéM. 
Vironccaux ,  fcig.  80.  F  g  i .  A 
Vifconti,  iiiCUildH  XJ6.C 
Vi^dctou  ,  407.  D 
Vilnics  ,  b»r.  i  J  5.  E 
Viiïcc  ,  liar.  187.  E 
Viftengco  ,  Icig.  ^4}.  B 
Vit,1B.irq.  }âo.  B 
VilMnx ,  fcig.  1 1  D  bar.  HO.  • 
Vitnc ,  feig.  141  c  bar.  7  ^  v 
Vitré,  bar.  i  j8  C  comté  i  t,  11  ^  ;  ^ 
Vitfolln  ,  Teign.  180  A  1 8  }  C  1 ^  C  bjr. 
aS}.  il 

Vttry.fcig.  119         Bf)f,fcig.  608  C 
Vivonne,  I  )4C  ifiEj}4B57aE57} 


de  Voimeit  10.  F 


Voidns,  180  B  287.  A 
Volfée,  feig.  41  B 

la  \  olp;licrc  ,  j  ;  4.  C 
V^luc ,  icig.  749.  £ 
X'ot ,  fcig.  546.  F 

Vouhet,  ))4B}44C  34$  8  347C  fcig. 

544'  C 

VouUe.feig.  750.  H 

Vourcy  ,  feig.  2^9.  B 

Vouflienes ,  Icig.  1 1  j.  F 

Vouvcnt ,  I  1  9.  D 

Urb'.fc  ,  fcig.  759.6 

Urechocq,  80.  C 

Urfé,  «440889.  B 

Urtec , }  1 1  A     Brrij ,  *M> 

XSàfffi,  feig.  ^6  i.B 

h  Vnilayj ,  fcig.  489.  E 

h  Vrilliere,  marq.  J  ÎO.  D 

S.  Urin ,  ftig,  6 1 5 .  D 

Urocmirt ,  Icig.  giESiABDSjcE 

84-  CE 
Urolaat ,  feia.  é  5  7  £  <  {  9.  B 
Vrfel,! )<  D  cMDié iM.  I44B dncbl  tjtf 

D  844.  B 
tf rvîlle ,  feig.  i  5 1 .  B 
Ullcl,  Î44.A 

Wailly ,  leig.  i}5F  66x>  C  marqu. 

66  1  B  v»jii.  Vailly. 
^'aincourt ,  fcip.  5  1 1 .  A 
Vl'albec  ,  fcig.  119  F  1  Jo.  A 
■Waldeck  ,  aj»  B  comté  1*1^ 
Walhain  ,  fcig.  640  B  comté  a  }  t  E   49*  A 
WaUinghem,  (tig.  8)i>  A  . 
ytllon  Capclle  .  645.  A 
^'arcnnes  ,  ^  i  i .  E 

Vfareoguebcc,  fcig.  iit  E  t»7  A  C  bar. 

117.  U 
Warfuiée ,  feig.  a  }  9.  C 
'Wvtafdttjo.  B 
^tnwçK  »  marq*  <!4t.  B 
Vimetoa,  Tcif.  jixo  5>I*A 


Wartenbcrg.  comté  xj£.  C 

Warihon  .comté  647.  B 

Nf'any  ,  duché-pairie.  vtjtK  Fitz-Jamei. 

Wqucshîl,  9î  t  few.  iiHl.tUC.tirA 

E  839U  841. B 
Waftincs ,  fcig.  6  56  ,  A 
VC'atenes;.  leig.  8x8.  BD 
VC'aure,  fcig.  640.  B 
Waonin ,  |«i£.  «  5  4.  A  C 
Wa«rîii,f«ig!<TiVD 
Wlutier,  119.  P. 
WeWre, comté  644.  B 
NX'  indcgici  ,  fcig.  6  J6.  A 
NX  erclun  641  B  641  A  feig.  *  J  i  B  a}4*B 
WcrUby  ,  bar.  919.  £ 
^'  crncflibourg, comté  638.  A 
VC'erreprcKcn,  46  f.  jf 
Wenem,  comté  649.  A 
Vcrquineul ,  feig.  a  $  9.»  C 
•^'eft  Capdlc  ,        71 5.  c 
Wefterloo ,  marq.  é  4  7.  B 
\('igtiacourt  ,6i8E  65  9.6 
VC'illem ,  feig.  6  5  7.  D 
>K'illerval ,  a  59.  A 
>3f'tr(î;les,  feigp  aag  F  tai.  A 
W  iflbraaoq»fc%»|)4.£  , 
M7i(Ioc,  9  J.C 

Vitgenfteim ,  comté  i  5 1  •  B 

Wittcnhorft,  618.  A  -  ' 

Wiuhem,  aja  E  647.B 

la  WocUinc  ,156.8 

HKoquebire  ,  688.  C 

vyerei  en  Boulooob,  Cdg.  B 

Un»  vie.  xi«  C 

Ux<s ,  tk.      A  diMhé-ptirie  aoD  k  8  |.B 


Xerica, 


dnché  itf  {  D  s<S.  D 


YAUCODBT,  8i.  C 
Ycfmca,  eoimé  «  14. 0 
Yçnet,  Î99.  B 

Yfeaux,  feig.  aé  5  r 
S.  Yveri.feig.  i6u.  B 
les  Yvcteaujt ,  feig.  149.  F 
Yvctot.fcig.  771.  BC 
Yv«y»ftif.  J41.  C 

Z. 

ZAMST.  tSt.E 
Zcolns ,  feig.  91.  B 
Zclindr ,  ieig.  514.  B 
Zcringen ,  505.  t 
Zevenbcrgue  ,  bar.  641.  O 
Ziuiiga  ,  )i4  D  B 
ÎEitthaben,  A 
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